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AVIS  IMPGRTANT. 

"IVapres  unc  deslois  providcntielles  qui  regissent  le  monde,  «-areraent  les  ceuvres  au-dessus  de  1'ordmaire  se  font 
sans  contradictions  plus  ou  moins  fortes  et  ii«mbreuses.  Les  Ateliert  Catholiques  ne  pouvaient  guere  echapper  a  ce 
cacbet  divin  de  leur  utilite.  Tantdt  on  a  nie  leur  existence  ou  leur  importance;  lantdton  a  dit  qu'tls  £laient  fermca 
ou  qu'ils  allaient  l'Stre.  Cependant  ils  poursuivent  leur  carriere  depuis  21  ans,  et  les  productions  qui  en  sortPiit 
devienuent  de  plus  en  plus  graves  et  soignees  :  aussi  paralt-il  cerlain  qu'a  moins  d*evenemenls  qu^aucune  prudence 
humaine  ne  saurait  prevoirni  empecher,  ces  Aleliers  ne  se  fcrmcront  que  quand  la  Bibtiothkque  du  Clerqi  sera 
terminee  en  ses  2,000  volumes  in-l°.  Le  passe  paratt  un  sur  gar^nt  de  1'avenir,  pour  ce  qu'il  y  a  a  espererou  a 
craindre.  Cependant,  parmi  les  calomnies  auxquelles  ils  se  sont  trouvSs  en  butte,  il  en  est  deux  qui  ontdte  conti- 
nuellemeut  repetees,  parce  qu'elant  plus  capitales,  leur  eflet  enirainail  plus  de  conseqoences.  De  petits  et  ignares 
concurrents  se  sontdonc  acharnes,  par  leur  correspondance  ou  leurs  voyageurs,  a  repeter  partout  que  nos  EdJlioas 
eiaient  nial  corrigees  et  mal  imprimGes.  Ne  pouvant  attaqucr  le  fond  des  Ouvrages,  qui,  pour  Ia  plupart,  ue  sont 
que  les  chefs-d'ceuvre  du  Cathoiicisme  recomius  pour  tels  dans  lousles  lemps  et  dans  tous  les  pays,  il  fallaitbien 
sc  rejeter sur  la  forme  dans ce  quelle  a  de  plus seiieux ,  la  correction  et  l'impression ;  en  effet ,  ies cheis-d oeuvre 
merne  n'auraient  qu'nne  demi-valeur,  si  le  texle  en  elait  iuexacl  ou  illisible. 

II  est  tres-vrai  que,  dans  le  prindpe,  un  succes  inoui  dans  les  fastes  de  la  TypQgraphie  ayanl  lOrce  TEditeur  de 
reconrir  aux  mecaniques,  alin  de  raarcher  plus  rapidement  et  de  donner  les  ouvrages  a  moiodre  prix,  quatre  volumes 
du  double  Cours  d'Bcriture  samte  et  de  Tlutologie  furent  tires  avec  la  correclion  insulBsanle  donnee  daus  les  impri* 
meries  a  pxesque  tout  ce  qui  s'edite;  il  est  vrai  aussi  gu'un  ceriain  nombre  d*autres  voluraes,  appartenant  a  diverses 
Publicalions,  lurent  imprimes  ou  trop  noir  ou  trop  blanc.  Mais ,  depuis  ces  terops  eloignes,  les  mecaniques  ont 
cede  le  travail  aux  presses  a  bras,  et  rimpression  qui  en  sort,  sans  etre  du  luxe,  attendu  que  le  luxe  jurerait  dans 
des  ouvrages  d'une  telle  naiure,  est  parfailemeut  convenable  sous  tous  les  rapports.  Quant  a  ]a  correetion,  il  est 
de  fait  qu'elle  n'a  jamais  Gte  portee  si  loin  dans  aucune  6dition  ancienne  ou  conlemporaine.  Etcommeot  en  serait-fl 
aulrement ,  apres  loutes  les  peines  et  toutes  les  depenses  que  nous  subissons  pour  arriver  a  purger  nos  Spreuves  de 
loutes  fauies?  Lhabitude,  en  typographie,  meme  dans  les  meilleurcs  maisons,  est de  ne  cornger  que  deux  Spreuves 
el  d'en  conferer  uue  troisieme  avec  la  seconde,  sans  avoir  prepare  en  rien  le  manuscril  de  rauleur. 

Daus  les  Ateticrs  Catholiques  la  diflerence  est  presque  incomraensurable.  Au  raoyen  de  correcteurs  blanchis  soun 
le  harnais  et  dont  le  coup  d'o?il  typographique  est  sans  pilie  pour  les  fautes,  on  commence  par  preparer  la  copie  d'im 
bout  k  Tautre  sans  en  excepter  uu  seul  mot.  On  lit  ensuile  en  premiere  epreuve  avec  la  copie  ainsi  preparee.  On  lit 
en  seconde  de  la  meme  maiiiere,  mais  en  col  ationnant  avec  la  premiere.  On  fait  la  meme  cbose  en  tierce,  en  colla- 
tionnanl  avec  la  seconde.  On  agit  de  meme  en  quarte,  en  collationnaot  avec  la  tierce.  On  renouvelle  la  meme  ope- 
ralion  en  quiute,  eu  coHationuant  avec  la  quarle.  Ces  collalionnements  ont  pour  but  de  voir  si  aucuue  des  fautes 
signalees  au  bureau  par  MM.  les  correcteurs,  sur  la  marge  desopreuves,  n'a  cchappe  a  MM.  les  corrigeurs  sur  le 
marbreelle  m6ial.  Apres  cescinq  lectures  enlicres  conlrdlees  1'une  par  1'autre,  et  en  debors  de  la  preparatirn 
ci-dessus  menlionnee.  vient  une  nhision,  ei  souvent  il  en  vieut  deux  ou  trois;  puis  l'on  cliche.  Le  clichage  opere,  par 
consequent  la  purete  du  (exte  se  trouvant  immohilisee,  on  fait,  avec  la  copie.  une  nouvelle  lecture  d'un  bout  tle  l'e~ 
preuve  a  1'autre,  on  se  livre  a  une  nouvellc  revision ,  et  le  tirage  n'arrive  qu'apres  ces  innombrables  precaulions. 

Aussi  ya  t  il  a  Montrougedes  correcteurs  de  toutes  les  nalions  et  en  plus  grand  nombre  que  dans  vingt-cfnq 
Imprimeries  de  Paris  reuoies  !  Aussi  eiicore,  la  correciion  y  couie-t-elle  autant  que  la  composition.  landis  qu'ai  leuis 
elle  ne  codteqne  ledlxieme  1  Aus*ien0n,  bien  que  1'asserlion  puisse  paraitre  temeraire,  1'exactilude  obienue  par 
tant  de  frais  et  de  soins,  fait-elle  que  la  plupart  des  Kditions  des  Ateliers  Catltolutues  laissenl  bien  loin  derriere  elles 
ceiles  meme  des  celebres  Den^diclins  Mabillon  et  Mouifaucon  et  des  celebres  Jesuites  Pelau  et  Sirmond.  Que  Ton 
compare,  en  eflTet,  n'importe  quelles  feuilles  de  leurs  edilions  avec  celles  des  n6tres  qui  leur  correspondeut,  en  grec 
comme  en  lalin,  on  se  convaincra  que  riuvraisemblable  est  une  realite. 

P  ailleurs,  ces  savants  eraiuenls,  plus  pr6occupus  du  sens  des  textes  que  de  la  parlie  typographique  et  n'etant 
point  correcteurs  de  profession,  lisaient,  non  ce  que  poruient  les  epreuves,  mais  ce  qui  devait  s'y  trouver,  leur 
baute  inteiligence  suppleant  aux  fautes  de  1'edition.  De  plus  les  Bcnedictins,  comme  les  J6s'iites,  op^raient  presquc 
loujours  sur  des  manuscrils,  caose  perpetuelle  de  la  rnulliplicite  des  fautes,  pendant  que  les  Alehers  Catholiquct, 
dont  le  propre  estsurlout  de  ressusciter  la  Tradition,  n'operent  le  plus  souvent  que  sur  drs  imprimes. 

Le  R.  P.  De  Buch,  Jesuile  Boilandiste  de  Bruxelles,  nous  ecrivait,  il  y  a  quelque  tcmrjs,  u'avoir  pu  trouver  en 
dix-buit  moisd'etude,  me  uule  faute  dans  notre  Patrotogie  tatine.  M.  Denzinger,  professeur  de  Theologie  a  I  Uni- 
versite  de  Wurzbourg,  et  M.  Reissroann,  Vicaire  General  de  la  m^me  ville,  nous  mandaient,  a  la  dale  du  19  juillet, 
navoir-pu  egalemem  surprendre  une  seule  faule,  soit  dans  le  latin  soit  dans  )e  grec  de  notre  double  Patrotogie.  tnfin, 
le  savaiK  P.  Pitra,  Benedictin  de  Solesme,  ct  M.  Bonelty,  directeur  des  Annales  de  philosophie  chrStiemte,  mis  au 
defl  de  nous  convaincre  d'une  seule  erreur  (ypographique,  ont  el6  forcejs  d'avouer  que  nous  n'avions  pas  trop 
presume  de  nolre  parfaite  correction.  Daus  le  Cierge  se  troGvent  de  bons  lalinisles  et  de  bons  helenistes.  et.  ce  qui 
est  plus  rare-  des  hommes  tres-positifs  et  tres-praUques,  eh  bieo  !  nous  leur  promettons  une  prime  de  25  ceutimes 
par  cbaque  faute  qu'ils  decouvrironl  dans  n'importe  lequel  de  nos  volumes,  surtoul  dms  les  grecs. 

Malgre  ce  qui  precede,  1'Editeur  des  Cours  complels,  sentant  de  plus  en  plus  l'imporlance  et  meroe  la  necetsiui 
d'une  correciion  parfaite  pour  qu'on  ouvrage  soft  veritablement  nlile  et  estimable.  se  livre  depuis  plus  d'un  an.  et 
esl  resoln  de  se  livrer  juaqu*<i  la  fin  a  une  operatioo  loogue,  peuible  et  couteuse,  savoir,  la  revision  eniiereet 
universelle  de  ses  inoombrables  cliches.  Ainsi  cWacun  de  ses  volumes,  au  fur  et  a  mesure  qu*il  les  remet  sous  presse, 
est  corrige  mot  pour  mot  duu  oout  a  1'autre.  Quarante  hommes  y  sont  ou  y  seront  occupes  pendant  10  ans,  et  une 
somme  qui  ne  saurait  etre  moiudre  (Tun  demi  million  de  francs  est  consacree  a  cet  important  contrAle.  De  cette 
maniere,  les  Publications  des  Aidiers  Catholiques,  qui  deja  se  distiuguaient  enire  toules  par  la  supiriorHe  de  leur 
correciion,  n'aurontde  rivales,  ious  ce  rapport,  dans  aucun  temps  ni  dans  aucun  pays;  car  quel  est  l'e<liteui  qui 
pourrait  et  voudrait  se  livrer  APRES  (OLP  a  des  travaux  sl  giganlesques  et  d'un  prlx  si  exorbitant?  II  faut 
eertes  6lre  bien  Deueire  d'une  vocalion  divine  a  cet  eflet,  pnur  ne  reculer  ni  devant  la  peine  ni  devant  la  depense, 
surtout  lorsque PEurope  savante  proclame que  jamais  volumes  n'ont  ete  ediies  avec  tant  dexactilude  que  ceux  de 
la  BiblioUieque  unwei seUe  du  Cierqt.  Le  present  volume  est  du  noiubre  de  ceux  revises,  et  tous  Ceux  qui  le  seront 
a  Tavenir  porteront  cette  note.  En  consequence,  pour  juger  les  productions  des  Ateliers  Cathotiques  soiis  le  rapport 
de  la  correction,  il  ne  faudra  prendre  que  ceux  qui  porterout  en  tete  Ta\is  ici  trace.  Nous  ne  reconnaissons  que  cette 
edition  et  celtes  qui  suivront  sur  nos  planches  de  raetal  ainsi  corrjgees.  Ou  croyait  aulrefois  que  la  ster^otvpie 

iramOhill^mf I     l{*C    fail*'***      —•*'»•«»'••    «•«'••r»     />1i/«ltA    At%    mAlal    n'ael    nz-kiitt     nlaalimiA  •      n*a  /itt      Irvnl        il    in t ■»i-trliii I        1«      nanfAitfinn 

car  on  a  tconv^  i©  1 
par  dejr.Gt«cs;^e:  I 

Noi/s-syoftHla  eo .  .  .  . 

6hranler  les  grandes  publications  en  Italie,  en  Allemagne,  en  Belgique  et  en  France,  par  les  Cnnons  grecs  de  Rome 
le  Gerdil  de  Naoles^.  \o.SaitU  ZhdmMfafirnfatftncycloptdie  religieuse  de  Munich,  le  recueil  des  liCclarations  des 
riiej  ^^r(i^p\^i ,\e%9Bollauiiskt\Mi^ir£fi  QO&  Spiciltge  de  Paris.  Jusqu'iei,  on  n'avait  su  reimprimer  que  cfes 
oitraj^^e/c^uxt^Bale.kie.  Ces  Jn-i^,  oi>  s  en^louflssent  les  in-folio,  falsaient  peur,  et  on  n'osa;t  y  toncher,  par 
cralDie  de*se  noyer  dans  ces  abtraes  sans  fond  et  sans  rives;  mais  on  a  flni  par  se  risquer  a  nous  imiter.  Bien  plus, 
sous  notre  iiupulsion,  d'aulres  Editeurs  se  preparent  au  Butlaire  universel,  aux  Dicisions  de  toutes  les  r.ongrei?ations, 
a  une  Biographie  et  a  une  Histoire  ^nerale,  etc,  etc.  Malheureusement,  la  plupart  des  editions  d^ja  faites  ou  qui  so 
font,  sont  sans  autorite,  parce  qu'elles  sont  sans  exactitude;  la  correction  semble  en  avoir  et6  faile  par  des  aveugles, 
•oit  qu'on  n'en  ait  pas  senli  la  gravite,  soit  qu'on  ait  recul6  devant  les  frais;  mais  patiencel  une  reproduction 
conecte  surgira  bientdt,  ne  ful-ce  qu^a  la  lumiere  des  ecoles  qui  se  sont  faites  ou  qui  se  feront  eucore. 
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110MILIA  PRIMA. 

m  FESTO   AIUfCNTIATlOSIS  BEATA  MARIA. 

Lccil  i.  /n  illo  tempore  missus  ett  angelut  Gabriel 
a  Deo  iit  tmtatem  Galilwcc,  cui  nomen  Nazireth, 
ad  oirginem  detpontatam  viro,cui  nomen  erat  Joseph, 
de  domo  David,  et  nomen  virginis  Maria9  etc. 

Exordium  nostra  redemptionis ,  fratres  charis- 
sirai ,  hodierna  nobis  sancti  Evangelii  lectio  com- 
niendat,  quae  angelum  a  Deo  de  coelis  missum  narrat 
ad  Yirginetn ,  ut  novam  in  carne  nativitatem  Filii 
Dei  pradicaret ,  per  quam  nos,  abjecta  vetustate 
noxia ,  renovari  atque  inter  Filios  Dei  computari 
possimus.  Ut  ergo  ad  promissae  salutis  mereamur 
dona  pertingere,  priinordia  ejus  intenta  cureinus 
aure  percipere. 

Mittus  estf  inqitlt,  angelus  Gabriel  a  Deo  in  citila- 
tem  Gaftlaa,  cui  nomen  Nazareth ,  ad  virginem 
detponsalam  rtro,  cui  nomen  erat  Joteph.  Aptuni  pro- 
feclo  huroans  restaurationis  principium,  ul  angelus 
a  Deo  mitteretur  ad  virginem  partu  consecrandam 
diviuo,  quia  prima  perditionis  humanse  fuit  causa, 
cum  serpens  a  diabolo  mittebatur  ad  mulierem  spi- 
ritu  suiierbi^  decipiendam  :  imo  ipse  in  serpente 
dhbolus  veuiebat ,  qui  genus  bumanum,  deceplis 
parentibus  primis ,  imniortalitatis  gloria  nudaret. 
l)uia  ergo  mors  intravit  per  feminam ,  apte  redit 
et  viu  per  feminam.  Illa  a  diabolo  seducla  per  ser- 
peutem,  viro  gustum  necis  obtulit ;  hocc  a  Deo  edocta 
per  angeluro,  muudo  auctorem  salutis  edidit. 

Missus  est  ergo  angelut  Gabriel  a  Deo.  Raro  autem 
kgiuios  quia  apparenles  hoininibus  angeli  designan- 
lor  ex  nomine.  Verum  quotiescunque  flt,  ideo  utique 
Gt  ut  etiam  noroine  ipso  quod  ministraturi  veniant , 
insinoenU  Gabriel  namque  (ortitudo  Dei  dicitur.  Et 
merito  tali  nbmine  prafulget,  qnia  nascituro  in  carne 
Deo   testiroouiuro   perbibel.  De  quo  Propheta  in 

(a)  Ad  intelligetidum  ordinem  quem  secuti  sumus 
Homiliai  venerabilis  Bedae  reeudendo,  vide  hujusce 
editiouis  Beda  lom.  I,  Patrologiae  vero  XC.  col.  50, 

Patrol.  XCIV. 


A  Psalmo  :  Dominus9  inquit,  fortis  ei  potens,  Dominus 
potens  in  prcelio  {Ptat.  xxrv).  Illo  nimirum  pralio, 
quo  potestates  aereas  debcllare,  et  ab  earum  tyran- 
nide  mundum  veniebat  eripere. 

Ad  vbrginem  desponsatam  rtro,  cui  nomen  erat  /o- 
seph,  de  domo  David,  et  nomen  virginit  Maria.  Quod 
dicitur  de  domo  David,  non  tantum  ad  Joscph,  sed 
etiam  pertinet  ad  Mariam.  Legis  namque  erat  prae- 
ceplum  ut  de  sua  quisque  tribu  ac  familia  duceret 
uxorem,  Apostolo  quoque  attestante,  qui,  ad  Timp- 
theum  scribens ,  ait :  Memor  esto  Dommnm  Jesum 
Chtistum  resurreiisse  a  mortuis  ex  semine  Daoid  $c- 
cundum  Evangelium  meum  (11  Tim.  n).  Ideo  enim 
veraciter  ex  semine  David  ortus  est  Christus,  quia 
incorrupta  ejus  genilrix  veram  de  stirpe  David  ori- 

*>  ginem  duxit.  Cur  autein  Dominus  non  de  simplici 
virgine,  sed  de  desponsata  viro  concipi  et  nasci  vo- 
luerit ,  plurimse  a  patribus  rationabiles  causac  pn- 
feruntur,  e  quibus  permaxima  est ,  ne  velut  stupri 
rea  damnaretur,  sl  viruro  uon  habens  fllium  pro- 
crearet :  deinde  ut  in  bis  etiam  qua)  domcslica  cura 
naturaliter  exigebat,  puerpera  solatio  sustentaretur 
virili.  Oportebat  ergo  beatam  Mariam  babere  virum, 
qui  et  testis  integritaiis  ejus  certissimns,  et  natl  ex 
ea  Domini  ac  Salvaloris  irostri  esset  nutritius  fidelis- 
simus  :  quique  et  pro  eo  parvulo,  secundnm  legem, 
hostias  ad  templum  deferret,  et  eum,  instante  per- 
secutionis  articulo,  in  iCgyptura  cum  matre  ferret 
ac  referret ,  aliaque  illi  perplura  ,  qua  assumptac 
huinanitatis  fragilitas  poscebat,  uecessaria  ministra- 
ret.  Nec  multum  obfuit  si  quis  illum  ad  tempus  ejus 
fitium  credidit ,  cum  pradicantibtis  Apostolb  post 
ascensionem  ejus  cunctis  palain  credentibtis,  quod 
de  virgine  natus  esset,  patuerit.  Nec  pratereundim 
quod  beata  Dei  genitrix  roeritis  pracipois  etiam 
nomine  testimonium  reddidiu    Interprtutur  enini 

num.  31»  Elogium  kittoricum  a  MabiUouio  scriptuuu 
Edit. 
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uelta  mans.  Et  ipsa  quasi  sidus  eximium  inter  flu-  A  in  regnum  Filii  dilectionis  sum  (Cotoss.  i).   Hinc  est 


etus  saeculi  labentis  gratia  privilegii  specialis  refulsil. 
Et  ingressus  autem  angetus  ad  ecm,  dixit  :Avet  gra* 
tia  plena,  Dominus  tecum,  benedicla  tu  in  mulieribus. 
Quae  salmatio  quantum  humana  consuetudlne  inau- 
dita  ,  tautum  est  beatae  Mariae  dignitati  congrua. 
Vere  etenim  gratia  erat  plena  ,  cui  divino  munere 
collaluro  est,  ut  prima  inter  feminas  gloriosissimum 
Deo  virginitaiis  munus  offerret.  Unde  jure  angelico 
aspeclu  simul  et  affatu  meruit  perfrui,  qoae  angeli- 
cain  studebal  vitam  imitari.  Vcre  gralia  erat  plcna, 
cui  ipsum,  per  quero  gratia  et  veritas  facla  esl,  Je- 
sniii  Christom  gcnerare  donatum  est.  Et  ideo  vere 
Dominus  cum  illa  eral,  quam  et  prius  novae  castiiatis 
amore  a  terrenis  ad  coelesiia  de6idcranda  susiulit , 
ei  postmodum,  mediante  bumana  natura,  omni  ple- 
nitudine  divinltatis  consecravit.  Vere  quoque  bene- 
dicta  inter  mulieres  ,  quae  sine  exemplo  muliebris 
couditionis  cum  decore  virginilalis  gavisa  est  ho- 
nore  pareutis,  quodque  virgineui  matrem  decebat, 
Demn  filium  procreavii.  Qtiae  postquam  niore  hu- 
manae  fragilitaiis,  et  visione  angelica,  et  insoliia  est 
salutalione  turbata,  mox  idcm  angelus  eam  repetito 
6ermone  ne  timeat  bortatur :  quodque  maxime  li- 
niorem  pellere  consuevit ,  quasi  bene  cognitam  ac 
domesiicam  proprio  eam  uomine  vocal ,  el  quare 
gratia  plenam  diceret,  diligenter  edocel. 

Ne  limeas,  inquitf  Maria,  invenisti  enim  gratiam 
apud  Deum.  Ecce  concipies  in  utero,  et  paries  Filium, 


quod  idem  populus  divino  admouilus  insiiuctu,  cum 
passurus  iile  Hierosolymam  properaret,  in  ejus  Itu- 
dem  gaudens  decanUbat  :  Benedictus  qui  venit  in  «o- 
mine  Domini,  rex  Israei  (Joan.  xu).  El  juxta  alium 
evangelistam  :  Benedictum  quod  venit  regnum  patris 
nostri  David  (Marc.  xi).  Aderat  eniin  tempus  quo 
redempti  per  ejus  sanguiuem  mundi  rex  agnoscere- 
tur,  non  solum  domus  David,  sed  et  lotius  Ecclesiae, 
imo  omnium  condiior  et  rector  saeculorum.  Unde 
recte  angelus,  postquam  dixit,  Et  dabit  UU  Dominus 
Deus  sedem  David  patris  ejus ,  continuo  subjunxil, 
Et  regnabit  in  domo  Jacob  in  wtemum.  Domum  nara- 
que  Jacob  Ecclesiam  dicit  universam,  quae  per  Gdein 
et  confessionem  Gluisti  ad  pairiarcharum  periinet 
B  sortem,  sive  in  iis  qui  de  patriarcharum  siirpe  carnis 
originem  duxerunt,  seu  in  illis  qui  de  aliis  nationi- 
bus  carnaliter  editi,  spirituali  lavacro  suut  in  Cbri- 
sto  renaii.  In  qua  videlicet  domo  regnabit  in  aeler- 
num,  el  regni  ejus  non  erit  Onis.  Regnat  quippe  iu 
ea  in  praesenti  vita,  cum  eleclorum  corda  per  fidein 
et  dileclionem  6uaiu  iuhabilans  regit,  atque  ad  per- 
cipienda  stipernae  retributionis  doua  continua  pro- 
tectione  gubernat.  Regnat  in  futuro,  cum  eosdem, 
finito  statu  temporalis  exsilii,  ad  babitationem  pa- 
triae  coelestis  inlroducit  :  iu  qua  praesenli  ejus  visio- 
ne  semper  admoniti  nihil  aliud  agere  quam  ejus 
vacare  laudibus  gaudent. 
Dixit  auUm  Maria  adangetum  :  Quomodo  fiet  istud9 


et  vocabis  nomen  ejus  Jesum :  hic  eril  magnus  ,  et  r  quoniam  virum  non  cognosco  ?  Qtiomodo,  inquit,  fieri 
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Filius  Aliissimi  vocabitur.  Notandus  solerter  ordo 
verborum,  et  tanto  arctius  esl  cordi  inserendus, 
quanlo  manifestepatet  quiainbis  tota  rederoptionis 
noslrae  summa  consistit.  Nam  manifestis&ime  Doini- 
num  Jesum,  id  est,  Salvatorem  noslrum,  et  veruro 
J)ci  Patris,  ct  verum  horaiiiisniatrisFUiumpraedicat. 

Ecce%  iuquit,  concipies  in  utero9  et  paries  Filium. 
Agnoscc  verum  hunc  bominem,  veram  de  carne  vir- 
gmis  assumpsisse  substantiam  carnis. 

Hic  erit  magnus,  et  Fitius  Altmimi  vocabtlur.  Con- 
fitere  eumdem  etiam  Dcum  verum  de  Deo  vero,  et 
aeieruo  Patri  filium  semper  esse  coaeternum.  Quod 
autem  futuro  tempore  dicitur,  Hic  eril  magnus,  et 
Filius  Allissimi  vocabilur,  nemoita  intelligendum  pu- 


potest,  ut  concipiam  pariamque  filium,  quae  in  casti- 
monia  virginitalis  vitara  consummare  disposui  ?  Non 
aulem  quasi  incredula  verbis  angeli,  quomodo  haec 
iinpleri  valeanl,  inquirit ,  sed  certa  quia  oportebat 
irapleri  quod  et  tunc  ab  angelo  audiebat ,  el  prius 
a  propheta  dicluro  legerat,  quo  id  ordine  iniplen- 
dum  sit,  interrogat :  quia  videlicel  propheta  qui  hoc 
futurum  praedixit,  quomodo  fieri  potset  non  dixil, 
sed  angelo  dicendum  reservavit. 

Bespondens  ergo  angetus  dixit  ei :  Spiritus  sanctus 
superveniet  in  te  ,  et  virtus  Attissimi  obumbrabit  tibi. 
Ideoque  et  quod  nascetur  ex  U  sanctum,  vocabitur  Fi- 
lius  Dei.  Superveniens  in  virginem  spiritus  Sanclus 
duobus  modis,  in  ea  divinae  suse  poleutiae  efficaciam 


let  quod  Dominus  Cbristus  ante  partum  virginis  non  jj  ostendit :  quia  et  mentem  illius  adeo,  quanturo  hu- 


fuerjt,  sed  iia  hoc  polius  dictum  intelligamus,  quia 
potentiatn  diviuac  majestatis  quam  Dei  Filius  aeter- 
naliter  habuit,  hanc  idem  bomo  natus  ei  tempore 
acceperit,  ut  una  induabus  naturis  persona  essel 
wediaioris  ac  Bedemploris  nostri. 

Et  dabit  itli  Dominus  Deus  sedem  David  patris  ejus. 
Sedem  David  regnum  dicit  israeliticae  plebis,  quod 
suo  lemporeDavid,  jubente  pariter  et  juvante  Domi- 
no,  fideli  devotione  gubcrnavit,  Dedit  ergo  Dominus 
Redeiuptori  nostro  sedem  David  patris  ejus,  quando 
Jiuncde  genere  David  incarnari  diiposuit,  ut  populum 
qucm  David  temporali  rexit  imperio,  ipse  gralia  spiri- 
Kiali  ad  aeternum  proveherel  regnumdequo  Apostolus 
<a|t :  Quierui:  nos  de  potestate  tenebrarum,  et  transtulit 


mana  fragilitas  palitur,  ab  omni  vitioruin  sorde  ca- 
stificavit ,  ut  coelesii  digna  esset  partu ;  et  in  utero 
iliius  sanctum  ac  venerabile  Rcdemptoris  nostri  cur- 
pus  sola  sui  operatione  creavit :  id  esi ,  nullo  inter- 
veniente  virili  attactu,  carnem  de  carne  virginis  sa- 
erosanctam  intemerata  fonnavil.  Quem  enim  prius 
apcrte  Spiritum  sanctum  dixit ,  hunc  ipsum  denuo 
viriulem  Altissimi  nominavit :  juxta  hoc  quod  Domi- 
nus,  cum  ejusdem  Spiritus  adventum  discipulis  pro- 
mitteret  f  ait :  Et  ego  mitto  promissum  Pairis  mei  tn 
vos  :  vos  autem  sedete  in  civitate ,  quoadusque  indua- 
mini  virtute  ex  atto  (Luc.  xxiv).  Obumbravit  autem 
beatae  Dei  genetrici  virtus  Altissimi :  quia  Spiritus 
sancius  cor  illius  cum  implevil,  ab  omui  aesiu  cou- 
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cupiscentia  carnalis  temperavit,  emondavit  a  deside-  A  autem  hujusmodi  conjunctio  etiam  recentiori  teni- 


riis  leuiporalibus,  ac  donis  coelestibus  roentem  slmul 
illins  consecravit,  et  corptts.  Ideoque  ei  quod  nasce- 
tmr  ex  te  sanctum,  vocabitur  Filius  Dei :  quia  quod 
de  saiictificatioue  Spiritus  concipies ,  sanctum  erit 
quod  gigniiur.  Congruit  conceptioni  nativius,  ut 
quse  contra  bumauas  conditionis  morciu  virgo  con- 
cipis,  supra  bunrmae  consuetudiuis  modum  Dei  Fi- 
liuin  generes.  Omnes  quippe  homines  in  ini<juiute 
concipiinur,  et  in  deliclis  nasciraur :  quotquot  autenv 
donante  Deo  ad  vitam  praeordtfali  sumus  aetcrnam, 
ex  aqua  el  spiritu  sancto  renascirour.  Sotus  vero 
Redeutptor  noster  pro  nobis  incarnari  dignaius,  mox 
sanetus  natus  est :  quia  sine  iniquitate  conceptus 
est  *.  Possumus  sane  in  eo  quod  dicitur,  Et  virius 


pore  fieri,  dalis  nuptum  feminis  de  tribu  in  tribuin, 
ut  manifeste  beatam  Dei  genilricem  ,  quae  de  tribu 
regia  descendit ,  cum  tribu  sacerdotali  cognatiouetn 
generis  babuisse  conslaret,  quod  ministeriis  b  cce- 
lestibus  aplissime  congruit.  Oportebat  namque  ut 
apparens  in  mundo  mediatur  Dei  et  bominuui  de 
uiraque  tribu  carnis  orig.neui  liaberet,  quia  niuii- 
rum  ipse  in  bumanitate  assumpta  utrainque  babitu- 
rus  erat  personam ,  sacerdotis  scilicel  et  regis.  Si- 
quidem  de  regia  ejus  potestaie,  qua  electis  suis  re- 
gnum  perenne  tribuit ,  et  prascns  sancii  Evangelii 
lectio  tesialur  :  quia  regnabit  in  doino  Jacob  in 
aciernum,  et  regni  ejus  nou  eril  finis.  Porro  de  pon- 
lificali  ejus  dignitate,  in  qua  pro  nosira  redemptione 


Altissiuii  obumbrabit  libi ,  altius  quiddam  de  sacra  •  B  bosliam  suae  camis  oflerre  dignatus  est,  testatur 


inenlo  Doniinicae  incarnationis  intelligere.  Obum- 
brari  enim  nobis  dicimus  cum,  fervente  meridiauo 
sole,  vel  arborem  mediam ,  vel  aliud  quodlibet  um- 
braculi  genus  inter  nos  et  solem  opponimus,  quo 
ardorem  ejus  vel  lucem  uobis  tolerabiliorem  redda- 
mos.  Redemptor  ergo  noster  non  iniiueriio  solis 
Juee  vel  ardore  designaiur,  qui  nos  veritatis  scien- 
tia  illustrat  et  amore  inflammat;  unde  ipse  per  pro- 
phetam  dicil  :  Vobis  autem  timentibus  nomen  meum 
orietur  soi  justitice  (Malach.  iv).  Cujus  scilicet  solis 
radios  beata  Yirgo  suscepit,  quando  Dominum  con- 
cepit.  Sed  idem  sol,  id  est,  divinitas  Rederaptoris 
iiosiri,  tegumiue  se  human»  naturae  quasi  umbra- 
culo  quodam  obtexit ,  quo  medianle  Yirginis  eum 
viscera  ferre  sufficereut  :  sicque  virlus  Altissimi 
obumbiavit  ei ,  dum  diviua  Cbristi  potentia  et  eain 
prac  entialiter  implevit,  et  ut  capi  ab  illa  posAet  sub- 
stantia  se  nosirae  fragiiitaiis  obnubilavit. 

Et  eece  Elizabelh  cognata  tua,  et  ipsa  concepit  filium 
in  senectute  sua.  Non  quasi  incredulam  exemplis 
horutur  ad  Odem,  sed  ut  bene  jamcredenti  quac 
audierai,  ampliora  supemae  dispensationis  roiracula 
replicat,  ut  quae  Domiuutn  virgo  erat  paritura,  prae- 
cursorem  quoque  Domini  de  anu  ac  diu  sterili  pa- 
reute  cognosceret  esse  nasciturum.  Nec  mirandum 
juita  bistoriam,  quod  Elizabeth  cognata  dicaiur  Ma- 
liae,  cuin  sapeiius  baccde  domo  David,  ilia  de  filia- 
bua  Aaron  orta  esse  narratur.    Legimus  uamque 


Propbela,  qui  ait :  Tu  es  sacerdos  in  alernum  secun- 
dum  ordinem  Melchisedech  (PsaL  cx).  Accepta  au- 
lem  lanta  gratia  ,  videamus  beata  Maria  in  quauta 
bumilitalis  arce  persistat. 

Eccet  inquit,  ancilla  Domini9  fiat  mihi  secundum 
werbum  tuum.  Maguani  quippe  bumilitalis  contian- 
tiam  tenet,  quae  se  ancillam  sui  condiioris  dum  ma- 
ter  eligitur,  appellat.  Beata  iu  mulieribus  angelico 
oraculo  praedicatur,  incognita  adbuc  cxteris  morta- 
libus  arcana  uostrae  redempiionisedoceniur:  nec  se 
tamen  de  singulariute  meriti  exceileutioris  singula- 
riter  extoilit,  sed  potius  suae  coudilionis  ac  diviuae 
dignationis  in  omuibus  meiuor,  famularum  se  Cbristi 
consortio  humiliter  adjuugit ,  famulaium  Christo 
devota  quod  jubelur,  impcndil.  Fiat,  inquit,  mibi 
sectmdum  verbum  tuum,  fiat  ut  Spirilus  sanctus 
adveniens  me  coelestibus  dignam  mybteriis  reddai, 
iiat  ut  in  meo  uiero  Filius  Dei  huiuanae  substaniiue 
babitum  induat,  atque  ad  redemptionem  mundi  tan- 
quain  sponsus  suo  procedat  de  thalamo.  Cujus  voceni 
mentemque  nos,  fratrcs  cbaribsiini ,  pro  modulo 
nostro  sequentes,  famulos  esse  nos  Cbristi  in  cuuclis 
actibus  nostris  motibusque  recolamus,  ejus  seiuper 
obsequiis  oiunia  corporis  nostri  membra  mancipe- 
mus,  ad  ejus  implendain  volunutem  totum  mentis 
nostrae  dirigamus  intutium :  sicque  perce(>tis  ejus 
muneribus  gratias  recte  viveudo  leddamus,  ut  ad 
majora  percipieuda  digni  exstere  mereaiuur.  Prece- 


quod  ipse  Aaron  de  tribu  Juda  ,  de  qua  David  ortus  0  mur  seduli  cum  beata   Dei  genitrice  ut  iial  nobis 


est,  uxorem  acceperit,  videlicet  Elizabeth  filiain 
Ammiuadab ,  sororem  Naason  ,  qui  fuit  dux  tribus 
Juda  in  deserto,  cum  egrederentur  ex  i£gypto. 
Rursusqoe  regnautibus  David  posteris  iegiraus,  quod 
Joiada  pontifex  maximus  uxorem  babuerit  de  tribu 
regali ,  boc  est ,  Josabeth ,  filiam  regis  Joram.  Ipse 
est  Joiada,  cujus  filium  Zachariam  virum  aeque  san- 
ctissimum  lapidaveruut  inter  templum  et  altare,  sic- 
ut  etiam  ipse  Dominus  beatorum  martyrum  meu- 
tionem  faciens  in  Evangelio  tesUtur.  Unde  tribus 
utraque,  boc  esl,  regia  et  sacerdotalis ,  cognatione 
aeiuper  adinviccm  probaiur  esse  conjuucta.  Potuit 

*  Cod.  A.  bibl.  Arsen.  Paris.  add.  :  Filius  Dei 
natus  est ,  quiaf  operanie  Spiritu  sanc:ot  dc  Viryine 


secunduin  verbum  ejus,  illud  videlicet  verbum,  quo 
raiiouem  suae  incaruaiioiiis  ipse  exponens,  dicit : 
Sic  euim  dilexit  Deus  mundum,  ut  unigenitum  Fitium 
suum  darct,  ut  omnis  qui  credit  in  ipsumf  non  per- 
eat%  sed  habeat  vitam  eternam  (Joan.  11 1).  Nec  dubi- 
tauduni  quin  nos  de  profuudis  ad  se  clamautes  citius 
exaudire  dignabitur,  propler  quos  nccduin  se  coguo- 
scenles ,  ipse  ad  profundam  banc  vallem  laci  yuia- 
rum  descendere  diguatus  est  Je^us  Cbristus  Doiui- 
nus  noster,  qui  vivit  et  reguat  cum  Palre  iu  uniute 
Spiritus  sancti  Deus,  |»er  ouinia  saecula  sacculorum. 
Amen. 

conceptus  est. 
b  Cod.  AM  myjeiiis. 
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IIOMILIA  II. 

IM   FESTO  V1SITATIONI9   B7.KTJE   1URIA. 

Licje  I.  In  illo  tempore,  exsurgens  Maria  abiit  in 
montana  cum  festinatione  in  civilatem  Juda,  et  intra- 
vil  in  domum  Zacharice,  el  salulavil  Etizabeth,  etc. 

Leciio  quam  audivimns  sancti  Evangeiii,  et  re- 
demptionis  nostiae  nobis  semper  veneranda  primor- 
dia  praedicat,  et  salutaria  scmper  imitandae  hurnili- 
tatis  remedia  commcndat.  Nam  quia  pesle  superbiae 
nttactum  genus  humanum  perieral,  decebat  ut  me- 
dicamcntum  bumilitalis  quo  sanareiur,  prima  mox 
iucipientis  salulis  lempora  prjetenderent.  Et  quia 
per  temeritatem  seduclae  ntulieris  mors  in  muudum 
iulroierat,  congruum  fuit  [Al.9  fueral]  ut  in  indicium 
vitae  revertentis  mulieres  se  devotac  bumilitatis  invi- 
cem  ac  pietatis  prxvenirentobsequiis.  Priorergo  nobis 
heata  Dei  genitrix  ad  sublimitatem  patriae  cceleslis 
ilcr  ostendit  hnmilitatis,  non  mintis  religionis,  quam 
costitaiis  exemplo  venerabilis.  Siquidem  gloria  vjr- 
giuei  el  intemerati  corporis  qualis  sit  vita  supcrnae 
civiiatis,  ad  quam  suspiramus,  insinuat,  ubi  neque 
mibent  neque  nubenlur,  sed  sunt  sicut  angeli  Dei 
in  ccelis,  ac  virtutem  mentU  eximiam,  qua  ad  bauc 
pertingrre  debeamus,  indicat.  Namque  sicul  praece- 
dente  sancti  Evangelii  lectione  cognovimus,  post- 
quain  argclica  visione  et  allocutioue  meniil  subli- 
mari,  poslquam  se  coelesti  onustandam  partu  didicit, 
nequaquam  se  de  donis  coelestibus  quasi  a  se  harc 
essent  extulit :  sed  ut  magis  magisque  donis  esset 
apta  divinis,  in  cuslodia  humilitatis  gressum  mentis 
fixit,  ila  evangelizanli  sibi  arcbangelo  respondens : 
Eccc  ancilla  Domini,  fiat  mibi  secundum  verbum 
tuum.  Ut  vero  ex  bodierna  lectione  audivimus, 
eamdem,  quam  angelo  exbibuerat  humililalem,  ho- 
ininibus  quoque  cuiavit  exhihere,  et  quod  majoris 
est  virtutis,  hoc  etiam  minoribus.  Quis  enim  nesciat 
virginem  Deo  consecratam,  muliere  Deo  dedita  gra- 
dum  habere  potiorem  ?  Quis  dubitel  malrero  regis 
aeterni  jure  matri  militis  praeferendam  ?  Allamen 
ipsa,  memor  Scriplursc  praecipientis,  Quanto  magnus 
es,  te  in  omnibus  humilia  (Eccli%  iu)  :  mox,  ut  ange- 
lus  qul  loqi:ebatur  ei  ad  coeleslia  rediit,  stirgil  ac 
ntontana  conscendil,  gestansque  in  utcro  Deum  ser- 
vorum  Dei  babitacuia  pelit,  ac  requirit  alloquia.  Et 
ajle  post  visionem  angeli  in  montana  subiit,  quae, 
gostata  suavilate  supernorum  civium,  bumilitatis 
gressibus  ad  virtutum  alta  se  transtulit.  lntrat  ergo 
domum  Zacbariaj  atque  Elizabelh,  quam  servum  ac 
praecursorem  Domini  parituram  noverat,  salutal, 
non  quasi  dubia  de  oraculo  quod  acceperat,  sed  ut 
congratulatura  de  dono,  quod  conservam  accepisse 
didiccrat :  non  ut  verbum  angeli  mulieris  altesta- 
tione  probaret,  sed  ut  mulieri  provectx  aetatis  virgo 
juvencula  minislerium  sedula  impenderet. 

Vt  autem  salutationem  Marice  Eiizabeth  audivit, 
exsultavit  infans  in  utero  ejus,  ei  repleta  est  Spiritu 
snncto  Eiizabeth.  Aperiente  os  ad  salutandum  beata 
Mnria,  repleta  esl  mox  Spiritu  sancto  Elixabeth, 
replctus  est  ei  Joannes  :  atque  uno  eodettique  Spi- 


.  PAHS  III.  —  PARjENETICA.  |6 

A  ritu  ambo  edocli,  illa  salutantem  quae  esset  agnovii, 
et  ut  matrero  Doinini  sui  debita  cum  beuedictione 
venerata  est,  ille  ipsum  Dominum  esse  qui  in  utero 
virginis  poriaretur  inteilexit :  et  quia  lingua  necdtim 
valuit,  animo  exsuitante  salulavit,  officiunujue  su» 
praecursionis  quam  devole,  quam  iibenter  juvetiis 
esset  impleturus,  et  anleqoam  nasceretur  adveniente 
Domino  quibus  valebat  indiciis  intimavit.  Aderat 
natnque  lempus  quo  implereiur  angeli  sermo  quem 
dixeral :  Quia  Spirilu  sancto  replebitur  adhuc  es  utero 
matris  suce  (Luc.  i). 

Hepieta  est  ergo  Spirltu  sancto  Etizabeth ,  et  excla- 
mavit  voce  magna.  Recte  voce  magna ,  quia  magna 
Dei  dona  cognovit ;  recte  voce  magna  ,  quia  illum 
quem  ubique  praesentem  noverat,  eliam  corporaliter 
B  adesse  semiebat.  Magna  eteniiu  voce  non  tam  cla- 
mitsa  quam  devota  intelligendum  est.  Neque  enim 
modicae  vocis  devotione  Dominum  laudare  valebat , 
quae  Spirilu  stnclo  plena  flagrabat :  quae  et  illum  in 
utero  gestabat,  quo  in  natis  mulierum  major  nemo 
esset  [Ed.  Basil.f  est] :  el  eum  advenisse  gaudebat, 
qutconceptus  ex  carne  matris  virginis  filius  Altissimi 
vocaretur,  et  esset. 

Exclamavil  autemf  et  dixit :  Benedicta  tu  inter  mu- 
tieres,  et  benedictus  fructus  ventris  tut.  Non  folum 
bened  cta  inter  mulieres,  sed  inler  mulieres  beue- 
dictas  majori  benedictione  specialiier  insignis.  Bene- 
dictus  fructus  veutris  tui.  Nec  ipse  generali  sanclo- 
ruui   more    beuediclus,   sed  sicut  Apostolus  ait : 

r  Quorum  patres,  et  exqu  bus  Christussecundumcarnem, 
qui  est  super  omnia  Deus  benedictus  in  scecula  (Rom. 
ix).  De  bujus  ortu  fructus  Psalmista  mystico  sermone 
teslatur,  dicens  :  Etenim  Dominus  dabit  benign  lalem, 
et  terra  nostra  dubit  fructum  suum  (Psal.  lxxxiv). 
Dcdit  quippe  Dominus  benignitatem,  quia  genus  bti- 
manum  a  reatu  pracvaricationis  per  unigenitum  suum 
liberare  disposuit :  dedit  benignilatcm,  qui  ejus  in- 
gressui  virginalis  uteri  templum  Spirilus  sancti  gratia 
consecravit.  Et  lerra  nostra  dedit  fructmn  suum , 
quia  eadem  virgo  quae  de  terra  corpus  Iiabuerat, 
Filium  genuit  divinilate  quidem  Deo  Patri  coaequa- 
icm  ,  scd  sibi  carnis  veritate  consubstaiilialem.  Dc 
hoc  et  Isaias  humanae  redemptionis  tempns  intuens, 
a.t :  In  illa  die  erit  germen  Domini  in  magnipcentia  et 

Dgloria,  et  fructus  terrce  sublmis  (7ia.iv).  Germeii 
namque  Domini  fuil  in  maguilicentia  el  gloiia ,  ctun 
sempiternus  Dei  Filiis  in  carne  temporaIil«r  appa- 
rens,  magnitudine  virtiiluin  coe'estiuin  mundo  clarus 
eflulsil.  Fructus  quoque  lerras  sublimis  eflectus  est , 
quando  caruem  quam  de  nostra  nalura  Deus  morta- 
lem  susceperat ,  virtute  re»urrectioni*  immortalem 
jam  redditam  ad  ccelos  sublevavit.  Recte  ergo  dici- 
lur,  Benedicia  lu  [Ed.  Bas.  om.  lu]  in  mulieribus,  el 
benedictus  fructus  ventris  tui.  Benedicta  est  enim 
incomparabililcr,  quae  et  divini  germints  suscepit 
gloriam,  et  coronam  integritatis  servavit.  Bene<licta 
tu  inter  mulieres ,  per  cujus  parlum  virgineum  a 
natis  mulicrum  malcdictio  primae  matris  exclusa  est. 
Bcnediclus  fructus  ventris  illius,  per  quem  et  semen 
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I* 


iocorrupUonis,  el  sopernae  haereditaiis ,  qnam  perdi-  a  ergo  responsione  Elizabeth,  qua  eam  bealam  ititcr 


dMBOs  to  Adam,  froctum  recepimos.  El  vere  ac  sin- 
gulariter  benedictus ,  qui  non  nostro  more  postqoam 
natos  est,  gratUm  a  Domino  benedictionis  percepit, 
sed  ipse  ad  salvandom  mundum  benedictus  qui  [Ed. 
Bas.  om.  qui ]  venit  in  nomine  Domini. 

Et  unde  hoc  mihi ,  ui  veniat  maler  Domini  mei  ad 
met  0  quanta  in  prophetissae  mente  bumilitas,  quam 
verus  sermo  Domini  quem  dixit :  Super  quem  re- 
qmescct  Spirilut  meus,  nisi  super  humilem  et  quietum 
et  trementem  verba  mea?  (Isa.  lxvi.)  Matrem  quidcm 
Domini,  qu»  ad  se  vencrat ,  mox  ut  vidit ,  esse  co- 
gnovit :  sed  nihil  in  se  lalis  meriti  reperiens  qno 
digna  fieret  a  tanta  hospite  visitari,  Unde  hoe  mihi , 
inqoil,  ut  mater  Domini  mei  veniat  ad  me?  quia  ni- 
uiiruni  ipse  Spiritus ,  qui  ei  prophetiae  donum  con- 
tuHt,  munusparher  bumiHtatis  praestitit.  Frophetico 
repteta  spiritu  genitricem  ad  se  adventasse  Salvato- 
ris  intellexit ,  sed  bumilitatis  spiritu  circumspecta 
minos  dignam  se  ejos  advento  deprebendit. 

Ecce  enim  ut  facta  e$t  vox  talvationit  tuee  in  auribus 
meU,  exsultavit  in  gaudio  infans  in  utero  meo.  Intel- 
lexit  Elizabeth,  eodem  quo  impleta  erat  Spiritu  reve- 
lante,  qoid  illa  exsollatio  soi  significasset  infantis, 
hoc  est  iliios  venisse  matrem  cujus  ipse  praecursor 
ae  demonstrator  esset  futurus.  Et  qoam  miranda , 
qoam  cita  sancti  Spiritos  operatio !  Nulla  quippe  in 
discendo  mora  est,  obi  Spiritos  sanctns  doctor  adest. 
In  uno  eodemqoe  momento  com  voce  salotantis 
gaodiom  nascitor  infantis ,  qoia  dum  vox  ad  aures 


mulieres  praedicavit ,  matrem  Domini  sui  cognoioi- 
navit,  fide  fortein  laudavit,  ad  cojus  lngressom  se- 
ipsam  com  filio  Spirito  sancto  repletain  esse  signavit, 
non  ampiios  lacere  potoit  don.i  qo»  perceperat,  sed 
qoae  semper  animo  gerebat,  obi  aplom  tempns  inve^ 
nit,  etiam  devota  oris  prufessione  patefecit.  Naraqoe 
ot  virginalem  decebat  pudorem ,  acceptom  divinitos 
[Afs.,  divinitatis]  oraculum  aliquaudio  silentio  tege- 
bat,  arcanum  mysterii  coelestis  in  sui  pecloris  abdita 
venerabatur  occulium,  exspectabat  revereuter  donec 
ipse  donorum  distributor  quid  sibi  doni  specialis  tri- 
buissel,  quid  secreli  revelasset,  quandocenque  vellet, 
ostenderel.  At  poslquam  eadem  quac  sibi  erant  clia- 
rismata  pra^stita  per  aliosSpiritu  revelante  esse  pale- 
B  facta  cernebat,  mox  ipsa  eiiam  thesaurum  coeli  quem 
in  corde  servabat,  aperuit.  Ait  ergo  : 

Magni/icat  anima  mea  Dominutn.  Eiexsultavit  Spi- 
ritus  meus  in  Deo  salutari  meo.  Quibus  profecto  verbis 
primo  doua  sibi  specialiter  concessa  conliietur, 
deinde  generalia  Dei  beneficia  quibus  generi  huiuano 
in  seteritum  consulere  non  de*islii ,  enumerat.  Ejus 
autem  anima  Domiuum  magniDcat,  qoi  omnes  inte- 
rioris  homiuis  soi  affectus  divinis  laudibus  ac  servi- 
tiis  mancipat,  qui  •  observantia  pra^ceptoruin  Dei 
semper  ejus  potentiam  majestatis  so  cogitare  demoit- 
strat.  Ejus  spirilus  in  Deo  salutaii  suo  exsultai, 
queiu  nihii  in  terreuis  libet,  nulla  caducarum  rcrum 
affluenlia  emoliit,  nulla  adversilas  frangit,  sed  sola 
illius  a  quo  salus  speratur  aelerna,  sui  conditoris,  ine- 


perveuit  corporales ,  virlus  spiritualis  cor  inlravit  ^  moria  delectat.  Qoae  com  omnibos  perfectis  verba 

audientis ,  nee  solum  genilricem ,  sed  et  sobolem 

amore  Domini  advenientis  accendit.  Unde  mox  ea- 

dem  prxcursoris  Domini  genilrix  ea  quae  in  occolto 

eognoverat,  bis  qoi  simul  aderant  et  aodiebant  patam 

evangelizare  eoravit.  Nam  sobdil : 

Et  beata  qum  credidit ,  quoniam  per/icientur  in  ea , 
quee  dicta  sunl  ei  a  Domino.  Nam  et  hoc  qonque  per 
Spiritom  didicil  Elizabeth  ,  qoae  angelus  ad  Mariam 
verba  protulerit,  quod  illa  mox  evangelizanli  credi- 
derit,  quod  haec,  divinaoperante  potentia,nbsque  ulla 
essent  dubielate  complenda.  Mirumque  iu  modum 
idem  Spiritus  eam  com  replevit,  praesentium  siraul 
praeieriiorum  et  futororom  scientia  inslruxit.  De 
praesentibos  namqoe  se  edoctam  monstravit ,  com 
beatam  Mariam  matrem  Domini  soi  vocaus,  quia 
Redemptorein  humani  generis  iu  utero  gesiaret,  indi  - 
cavit.  Unde  etiam  fructum  ventris  ejus  singulariter 
benedictum  esse  professa  est.  Praeteritorum  se  no- 
titiam  accepisse  signavit ,  quae  et  verba  angeli  ad 
Mariaiu,  et  consensum  Mariae  credenlis  sibi  inno- 
tuisse  prodidit.  Sed  et  futurorum  sciemiam  sibi  nott 
negatam  intimavii,  cum  perficienda  a  Domino,quse 
ei  dicta  essent  aperuit.  Quis  aulem  ,  fratres  mei,  di- 
eere,  quis  aestimare  sufficiat,  quse  lunc  gratia  spiri- 
lus  Dei  genitricem  repleverit ,  eum  tanla  in  malre 
prarcursoris  lux  doni  coelestis  emicuit?  Verum  au- 
Jiatnns  verba  quae  dixil ,  si  forte  ex  his  valeamus 
aliqoantulom  dignoscere  qoid  intos  haboerit.  Audita 


I) 


recte  conveniant,  maxime  tameti  ea  beatam  Dei 
genilricem  proferre  decebat ,  quae  meriti  privilegio 
singularis  spirituali  ipsius  dilectione  flagrabat,  cujus 
corporali  conceplione  gaudebat.  Quae  jure  in  Jesn , 
id  est ,  in  salutari  suo  speciali  prae  cacteris  sauctis 
gaudio  potuit  eisuitare,  quia  qucm  perpetuum  salti- 
tis  aoctorem  noverat,  hunc  ipsum  temporaii  ortu  de 
carne  sua  nasciturum  esse  sciebal,  quatenus  in  una 
eademque  persona  veraciter  suus  et  filius  esset  et 
Dominus.  Quae  sequentibus  quoque  verbis,  quam  vilia 
de  seipsa  seuserit  edoce',et  quod  omue  quid.|iiid  boni 
meriti  habuit,  hoc  superna  gratia  largieule  percepe- 
rit,  dicens : 

Quia  respexit  humilitalem  ancillte  tuce :  ecce  enim  e% 
hoc  beatam  me  dicent  omnes  generationes.  Ilumiletn 
quippe  Christi  ancillam  suo  judicio  se  fuisse  de- 
monstrat,  sed  respectu  se  gratise  coelestis  repente 
sublimatam  pronuntiat,atquein  tantum  glorificatam, 
ut  sua  beatiiudo  praecipuamerito  cunctarum  genlhun 
voce  mireiur.  Addidit  etiam  adhuc  divinae  pietalis 
munera,  qute  mirabiLter  accepit,  digna  graliarum 
aciione  collaudans. 

Quia  fecit  mihi  magna  qui  potens  est,  et  sanctum 
nomen  ejus.  Nil  igitur  suis  meriiis  tribuit,  quoe  totain 
magnitudinem  ad  illius  donum  refert,  qui  essentiali- 
ter  potens  et  magnus  existens,  fldeles  suos  de  parvis 
atque  infirmis  fortes  facere  consuevtt,  el  magnos. 
I3cne  aulcm  addidit,  Et  sanctum  nomen  ejus,  ut  ad- 
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moncret  audientes,  imo  omncs  ad  quos  ejus  verba  A  stiperbi  vocantur,  quia  supra  mentnraro  se  snae  cun- 

ditionis  exlollnnt ;  potenles  atilcm,  non  quia  vere 


pcrvenirent,  instmercl  ad  fidcm,  et  inrocationem 
cjusdem  nominis  advnlare,  quaienus  et  ipsi  sanetitatis 
seterna?  ae  saluiis  verac  possent  esse  participes  juxtn 
illod  propheticum :  Et  erit :  omnis  quicunque  invocave- 
rii  nomen  Domini,  $atvu$  erit  (JoeL  n).  Ipsum  enim 
est  nomen,  de  quo  supra  ait,  Et  exsultavit  spiritns 
ineus  in  Deo  salutari  meo.  Unde  adliuc  apertiusaddit : 
Et  misericordia  ejus  a  progenie  in  progenies,  timen- 
libui  eum.  Progenies  antem  et  progeuies  vel  utrius- 
qoe  populi,  Judiei  videlicet  et  gentilis  appellat,  vel 
ccrte  omnium  per  orbem  nationum,  quas  in  Cbrisio 
credituras  esse  praevidebat :  quia,  sicot  Petrus  ait, 
Non  est  personarum  acceptor  Deus,  sed  in  omni  gente 
qui  timet  eum9  et  operalur  justiiiam,  acceptus  esl  Uli 


poientes  snnt,  sed  quia  confidenies  in  virttite  sua, 
conditoris  adjutorium  quaerere  dctrectant.  Illi  autem 
vere  potentes  sunl  qui  dieere  rum  Apostolo  norunt: 
Omnia  possumus  in  eo  qui  nos  confortat  (Philip.  iv). 
De  qualibus  scripium  esl:  Deus  potenles  non  abjicit, 
cum  et  ipse  sit  potens  (Job.  xxxvi).  Deposuit  ergo  po  - 
tentes  de  sedef  et  exaltavit  humiles,  quia  omnis  qui  se 
exattat,  humiiiabilur ;  et  qui  se  humUiat,  exaltabitur. 
Quarovis  eliam  ita  recte  possit  intelligi,  quod  non- 
nunquam  ilii  iosi,  qui  merilo  suae  elaiionis  a  Domino 
fuerant  dejecti,  denuo  miserante  illo  ad  hnmilitatis 
gratiam  redeant,  sicqne  merilo  devolae  humilitatis 
erigantur  ad  gloriam.  Denique  Saulus  ad  superbiain 


(Act.  x).    Concinit  autem  his  beatae  Mariae  verbis  B  de  sede  doctrinae  legalis  depositus  est,  sed  mox  ob 


ipsius  Domini  scrrao,  qno  non  lantum  matrem,  quae 
se  corporaliter  meruit  generare,  sed  et  omnes  qui 
sua  praecepta  servarent,  pronuntiavit  esse  beatos. 
Cum  enim  docente  illo  populum  quodam  loco,  et  mi- 
racula  facienle,  omnes  sapicntiam  ejus  ac  virtutes 
mirarentur  ,  exlollens  vocem  quaedara  mulier  de 
turba,  dixit  illi :  Beatus  venter  qui  te  porlatit,  et  ubera 
qum  suxisti  (Luc.  xi).  At  ille  testimonium  veritatis 
prolatum  libcnter  accipiens  ,  continuo  respondit : 
Beali  qui  audiunt  verbum  Dei,  et  custodiunt  illud,  ut 
ipsa  quoque  mulier,  iino  universi  qui  audiebant,  sc 
beatos  fore  conGderent,  si  divinis  vellent  obtemne- 
rare  mandatis.  Ac  si  apcrte  dicat :  Quamvis  singulare 


hnmiliiatis  subjectionem  ad  evangelizandam  Cbristi 
fidem  levatus. 

Esurientes  implevit  bonist  el  divites  dimisit  inanes. 
Qui  acterna  perfecte  nunc  esuriunt,  atque  ad  haec  ap- 
petenda  irifatigabili  operum  justorum  instantia  cer- 
lare  non  desistunt,  satiabuntur  utique  cum  sui  Re- 
demptoris  gloria,  quam  desiderabanl,  apparuerit.  At 
qnicunque  coeleslihus  divitiis  terrenas  praeponere 
gaudent,  bi  nimirum  tempore  ultirose  discretionis 
inanes  totius  bcatiiudinis  dimittunlur  a  Domino, 
ideoque  cum  diabolo  pcrennis  miseriae  poena  ple- 
ctuniur.  Quod  etiam  in  hac  vila  ex  parte  nnn  minima 
videmus  impleri,  ut  et  bumiles  videlicet  supernae  bo- 


privilegium  beatitudinis  habeat,  quae  Filium  Dei  in-  p  nitatis  aiimoniis  repleantur,  virlutumque  coelestium 


carnatum  vngo  in  ntero  gestare,  parere,  ac  nutrire 
digna  exstitit,  praccipuum  tamen  in  eadem  vita  per- 
petuae  beatitudinis  iocum  et  ipsi  sunt  liabituri  qui 
ejus  fidem  ac  dilectionero  casto  in  corde  concipiunt, 
qoi  sedula  in  mente  praeceptorum  ejus  memoriam 
portant,  qni  hanc  et  in  mente  proximorum  solerti 
exbortatione  nutrire  satagunt.  Yerum  quia  venerabi- 
lis  Dei  genitrix  misericordiam  ejus  omnibus  per.  or- 
bem  qui  eum  timerent  adftituram  esse  per  docuit, 
restat  ut  etiam  superbi  et  contemnentes  monita  ve- 
rilatis,  quid  mereanlur,  insinuct. 

Fecit%  inquit,  potentiam  in  brachio  suo,  dispersit  su- 
perbos  mente  cordis  sui.  In  brachio  suo,  in  ditione 
propriae  virmtis  significat.  Non  enim  alieno  ad  ope 


largitate  dilescanl :  et  qui  vel  de  terrenis  divitiis  gio- 
riantes  superbiunt,velde  opibus  se  bonorum  operum 
quasi  haec  per  se  babeant,  extoliunt,  intus  a  lumine 
veritatis  inanescunt.  Singulis  autem  iiis  versiculis, 
quos  de  diverso  superbornm  atque  bumiliuro  statu 
beata  Maria  protulit,  adjungendum  esl  quod  praeiui- 
sit,  A  progenie  in  progeniest  quia  nimirum  per  onine 
labentis  saeculi  tempusCreatorjustusac  misericorset 
superbis  resistere,  et  humilibus  dare  gratiam  con- 
sueviL  Cnde  bene  post  gcneralem  divinae  pietalis  et 
justitiae  comroemorationem,  ad  specialcro  novae  in- 
carnationis  dispensationem,  qua  mundum  redimere 
dignalus  est,  confessionis  suae  verba  converlit,  dicens : 
Suscepit  Israel  puerum  suum,  memorari  misericor- 


randum  iudiget  auxilio,  cui ,  sicnt  scriptum  est,  sub.  jy  dioe  sucs.  Israel  quippe  vir  videns  Deum  interpretatur. 

Quo  nomine  omnis  redemptorum  hominum  ccetus 
designatur,  propier  quos  ut  Denm  videre  va.eant, 
ipse  Deus  homo  visibtlis  inter  homiues  apparuiuQui 
suscepit  Israel  quasi  medicus  aegrum  quem  curaret, 
quasi  rex  populum,  quem  ab  bostium  incursione 
defenderet,  imo  hoste  prostrato  liberum  redderet,ac 
secum  perpetuo  regnare  donarel.  Et  bene  addidit, 
Puerum  itium,  videlicet  bumilem  obedientemque  si- 
gnificans,  quia  non  nisi  per  viriotem  buniiliiatis  quis 
ad  sortem  potest  redemptionis  aitingere.  Unde  et 
Dominns  ait  :  iVtst  conversi  fueritis,  et  efficiamini  sicut 
parvuli,  non  intrabitis  in  regnum  ceelorum  (StaMJi.  xvm). 
Benc  quoque  subjunxit,  Memorari  misericordiee  sum% 
quia  quod  Deus  bominem  ut  rediiqeret,  assuoipsit, 


est  cum  voluerit  posse.  Quod  ad  distinclionem 
nostrae  bonae  operationis  dicit,  qui  non  in  nostrae 
juribus  libertatis,  sed  in  Dco  facimos  virtutem,  et  sic- 
ut  alias  scriptum  est :  Et  brachium  eorum  non  salva- 
vit  eosf  sed  dextra  tua,  et  brachium  luum%  et  iiluminatio 
vuitus  tui  (  Psal.  XLiu ).  Dispersit  autem  superbos 
metite  cordis  sui,  quia  initium  omnls  peccati  super- 
bia9  ob  cnjus  meritum  Dominus  genns  humanum  a 
siabili  habitatione  patriae  coslestis  ejicien<:,  in  bujus 
peregrinationem  exsilii  longe  lateque  dispolit;  sed 
et  his  qui  in  peccaiis  perdurare  non  timent,  gravio- 
rem  futurae  dispersionis  vindictam  reservavit. 

Deposuit  potentes  de  sede.  Eosdem  poteutes  appel- 
Ut  quos  ante  diierat  soperbos.  Qui  ideo  nimirum 


tl 
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ikni  humanae  meritum  conditionis,  sed  divinae  do-  A  pro  peccatorum  varietate  dispergit.  Fii  autem,  lac- 


nmn  pietatis  exstitit.  Qnid  enim  posl  culpam  praeva- 
ricaiionis ,  ntsi  justam  Conditoris  Iram  merniinus? 
'  Unde  restai  ut  qnotquot  ad  salutem  vitaroque  recu- 
( peramur  arternam,  non  hoc  nobis,  sed  ejus  gratise 
tribuamtts,  cui  diclum  est :  In  ira  mitericardim  memor 
erii  (Babac.  m). 

Sicut  locutut  ett  ad  patret  nottrot,  Abraham  ei 
temini  ejnt  in  tmcula.  Pataum  memoriam  faciens 
beata  Maria,  recie  Abraham  nominatim  exprimil, 
tnia  ctsi  mnlti  Patres  ac  sancti  dominicae  incarna- 
tioni  testimonium  mystice  protulerunt,  ipsi  tamen 
primo  inanireste  sunt  ejusdem  incarnationis  ,  ac 
nottrae  redemptionis  arcana  praedicta :  ipsispecialiter 
dfetom  est :  Ataue  in  te  benedicentur  univertm  cogna* 


giente  Domino,  ut  si  bealae  Mariae  semper  actus  ei 
dicta  recolamus,  semper  in  nobis  et  obterva.ntia  casti- 
tatis  et  virtutis  opera  persevercnt.Nam  et  optimus  ae 
saltiberrimns  in  saneta  Ccclcsia  mos  inotevit,  ut 
bymnus  ipsios  quotidie  cum  psalmodia  vespertinae 
laiidis  ab  omnibns  canatur,  quatenus  ex  boc  aniinos 
fidelium  et  frequentior  dominirae  incarnationis  me« 
moria  ad  aflectum  devolionis  accendat,  et  recogitaia 
sjrpius  exempla  genitricis  illius  in  virtuium  soliditaU 
confirment.  Et  ln»c  opportune  ad  vetperas  fiericom- 
placuit,  ut  videlicet  fatigata  per  diem  et  distenla  di* 
versis  cogitationiiius  mens  nostra,  incumbente  lero- 
pore  quietis ,  ad  onionem  se  suae  consideraiionis 
c  lligeret ;  jamque  salubriter  admoitita  quidquid  au- 


ffenes  terrm  (Gen.  xn):  Quod  ad  Dominum  Salvato-  B  perfiuum  vel  nocivum  diurna  negallone  contraxisset. 


rem  peninere  nullos  fidelium  dubilat,  qui  ad  dandam 
nobis  benedictionem  perpetuam,  de  stirpe  Abrahae 
ad  nos  venire  dignatus  est.  Semen  autem  Abrahae 
non  iHos  tantum  dicit  eleclos,  qui  ex  Abrahae  progc- 
me  sunt  cofporaliter  ediii,  verum  etiam  nos  qui  de 
gentibus  ad  Christum  congregati,  illis  fidei  societate 
patribus  copulamur,  a  quibus  prosapiae  csrnalis  ori- 
gine  longe  segregamur.  Et  nos  enim  semen  ac  filii 
snmus  Abrabae,  cum  sacramenlis  nostri  Redemptoris, 
qui  de  genere  Abrahse  carnem  assumpsit,  renascimnr. 
Nos  sumus  filii  Abrahae,  cum  illum  videre  solerti  in- 
lentkme  quaerimus  cujtis  diem  ipse  Abrabaro  exsul- 
tavit  ut  viderei,  et  vidit  et  gavisus  est.  Hinc  auterti 
Apostolus  ait :  Si  autem  vot  Chritti ,  ergo  temen 
Abrahm  ettitf  tecmdum  promittionem  hmredet.  Recte 
autem  in  conclusione  subjungitur,  In  tmcula9  quia 
nimirum  praefata  promissio  supernae  bneredilatis 
nnllo  unquaro  fine  claudetur.  Nam  et  usque  in  finem 
saeculi  bujus  non  deerun»,  qui  in  Christum  credendo 
semen  fiant  Abrahae,  et  futurae  beatitudinis  eidem 
semini  manebit  gloria  perennis.  Unde  nos  nccesse 
est,  fratres  cliarissimi,  quibus  atterna  merces  a  Do- 
mino  promittitor ,  indefesso  nisu  mentis  pro  ejns 
perceptione  luctari.  Oportet  enim  ut  pro  obtinendo 
bono,  quod  sine  fine  cupimus  habere,  sine  ulla  inter- 
missione  donec  accipiamus,  certare  curemus.  Verba 
igitur  cvangelicae  leclionis  frequenti  meditatione  rc- 
volvamus,  exempla  beatae  Dei  genitricis  Mariae  sem- 


totum  hoc  nocturnis  precibus  denuo  ac  lacrymis  ex 
lempore  mundaret.  Veruro  nos  quia  in  longum 
duximus  sermonem,  jam  conversi  ad  Dominum  cle- 
mentiam  ipsius  postulemus,  ut  et  memoriam  beatae 
Mariae  congruis  veneremur  offlciis,  et  ad  celebranda 
dominicae  nativitatis  solemnia  purioribus  auimis  ve- 
nire  inereamur,  adjuvante  ipso  ad  facienda  opera 
spiritualia,  et  ad  percipienda  dona  ccelestia  deside- 
riuin  nostrum,  qui  pro  nobis  incarnari,  atque  inter 
homines  vivendi  formsm  dare  votuit  itnigenitum 
stium  Jesum  Christnm  Dominum  nostrum,  ctun  quo 
vivit  et  regnat  Deus  in  unitate  Spiritus  sancti  per 
omnia  saecula  sar-culornm.  Amen. 
IIOMILIA  m. 

BE  ADVENTU   D03HM. 

Marc.  xiv.  //i  illo  tempore  fuit  Joannes  in  detnto 
buptixant  et  prmdicant  baptismum  pmniteniim  in 
remittionem  peccatorum. 

Adventum  dominicae  praedicationis  Joannes  prae- 
veniens,  sicut  ex  lectione  sancti  Evangelii,  fratres 
cliarissimi,  audistis,  fuit  in  deserto  baptixans  et  prae- 
dicans  baptismum  poeuitentiae  in  remissionem  pecca- 
torum.  Ubi  solerter  intuenda  dislinctio  verborum  qua 
diciiur  quia  fuit  baptizans  et  praedicans  baptismuin 
paenitentiae  in  remissiouem  peccatorum.  Baptixabat 
namqite  ipse  baptisroo  poenitentiae  in  confessionem  et 
emendalionem  peccatorum,  et  praedicabat  baptismum 
pcenitcntiae  futurum  in  Cbristo  in  remissionem  pec- 


peraniroo  retineamus,  ui  etin  conspectti  Dei  humiles  ^catoruro  :  in  cujus  solo  baptismate  peccatoriim  re* 

missio  nobis  donatur,  Apostolo  testan!e,  qui  ait  : 
Vnut  Dominut,  una  fidft,  unum  baptitma%  unut  Deut 
(Eph.  iv).  Quod  baptisma  pcenitentiae  recte  vocatur, 
quia  non  ob  aliud  quis  in  fome  vitae  baptixari  dest- 
derat  nisi  quia  poenitet  se  noxa  prknac  praevaricatio- 
nis  animae  simul  et  corporis  morte  constringi.  Quod 
si  qutrrimus  quare  Joannes  baptixaverit,  cujusba- 
ptismate  peceata  remilti  nequiverunt;  patet  aperia 
ratio,  qnia  praecursionis  suae  senrans  officiom,  sicut 
ante  Dominum  nasct»  praedicare  et  mori ;  ita  etiaro 
baptiaare  debebat :  simul  ne  Domini  dispensationen», 
si  primus  ipse  baptisma  hominibus  daret,  Pharisaeo* 
rum  el  scribarum  carperet  invidiosa  contentio  :  sed 
si  interrogare  voluissont  in  qua  potestate  bapiixaret, 


inventi,  et  proximis  quoqne  bonore  debito  submissi 
mereamur  una  cum  ipsa  pcrpetuosuhlimari.  Studea- 
mus  sollicite  ne  nos  laudantium  indebite  favorextol- 
lat,  com  lllam  videamus  inter  verba  verae  laudatio- 
nis  inconcussam  bumilitalis  tenuisse  constantiam.  Si 
immoderatus  temporalium  rerum  nos  appctiius  dele- 
ctat,  reminiscamor  quia  judex  nostcr  divites  dimiitit 
inanes:  si  lemporalis  afl)  ciio  forte  mentem  coniur- 
bat,  recogitemus  quia  et  humiles  exalut.  Nunquam 
de  impetranda  admissoruro  venia  desperemus,  quia 
misericordia  ejus  a  progenie  in  progenies  timentibus 
eum.  Nulli  inter  mala  qnae  fecit  gravior  impoeniiendi 
culpa  surripiat,  quia  Deus  superbis  resistit,  eosque  a 
beatorum  sorte  secemens,  pcr  varia  poetiarum  loc» 
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staUmaudireDl :  B*jHismusJoanmsundeerat?Ecctlot  A  singnUs  noetes  tecium  meumf  taerymis  stratum  mcum 

an  em  kominibust  (Marc.  n.)  Quod  cum  e  ccrfo  esse 

negare  non  auderent,  eliim  ejus  quem  Joannes  prae- 

dkebat  opera  ceelitua  aeta  cogerenlur  fateri.  Nec 

tamen  boptisma  Joanois,  quamvis  peccata  non  rela- 

xaverit,    infructuosum     omnimodis    accipientibus 

•isUut,  quia  ipse  etsi  noo  pro  remissione  peccatorum, 

pro  signo  tamen  fidei  et  poenitenUae  dabamr  :  ut  vi- 

deiicct  recolerent  se  omnes  qui  boc  initiabantur  a 

peccatis  conUnere,  eleemosynis  insistere,  in  Cbristum 

credere,  aique  ad  ejos  baptisma  quo  in  rerabsionera 

peccatoruin  abluerentur,  mox  ut  appareret,  properare 

debere.  Quod  autem  Joannes  in  deserto  baplismum 

suura  dat,  et  baptisma  Christi  praedicat,  imo  totam  a 

peero  in  desertis  agii  vitam :  ideo  fit  ut  summus 


rigabo  (PtaL  vi).  Unde  recte  J  •rdants  rivut  judirii 
interpreutur  :  quia  nimirum  electi  quo  solliciiius 
suam  conscienliam  discutiendo  esaroinant,  eo  latiores 
ex  intimo  cordis  fonle  lacrymarum  fluvios  fondunf, 
ut,  quia  minus  perfeclos  se  esse  depreliendunt,  sordes 
su.t  fragilitatis  undis  poeniteiitiae  diluant.  Sequitur  : 

Et  erat  Joannes  vettitut  pUit  cameli,  et  xona  peHicea 
eirca  lumbos  ejut,  et  tocustas  et  mel  silvestre  edebat. 
Quantum  ad  litteram  indumenti  et  escae,  viliias  quae 
solitarium  et  poenitenUae  praeconem  decebat  osteii- 
ditur.  Sed  el  figurate  pilis  cameK,  e  quibus  ciliciuin 
fit,  pcenitentia  vel  continentia,  qua  et  ipse  exerceba- 
tur  et  caeteros  instituebat,  exprimitur.  Zona  pellicea 
quae  ex  mortuo  tollitur  animante,  et  ipsum  moriifi- 


docior  quod  verbis  praedicabat  exemplis  asirueret;  Bcasse  membra  sua  terreua,  et  audiiores  suos  idein 


et  qui  suos  auditores  a  peccatis  pcenitendo  discedere 
suadebat,  ipse  peccantium  vitia,  non  solum  mundiiia 
raenUs,  sed  eorporis  situ  declinaret.  Typice  autem 
desertum  in  quo  Joannes  roancbat,  segregatam  a 
mundi  iilecebris  sanctorum  vilam  designat,  qui  sive 
solitarii,  sive  turbis  admixti  vivant,  toia  semper  in- 
tenlione  animi  pra?seniU  saecuU  desideria  spernunt, 
soli  Deo  in  atncondilo  cordis  adhaerere,  et  in  illo 
spem  ponere  deleciantur  :  quam  dilectissimam  Deo 
solitudinem  meutis,  juvante  Spiritus  sancti  gratia 
desiderabat  adire  Propbeta  qui  dicebat  :  Quis  dabit 
mihi  pesmat  sicut  columbm?  et  votabo  et  requiescam 
(P$at.  lv)  ;  eamque  se  mox  Domino  juvanle  coiisecu- 


docuisse  signatur.  Consiat  namqne  per  lurabos  sa»pe 
luxuriam  designari :  unde  propter  banc  capessendutn 
et?casUtatis  gloriam  nanciscendam  Domiuus  praccepit : 
Sint  tumbi  veslri  prmcincti,  et  lucernm  ardentes  in  ma- 
nibus  vestris  (Luc.  xn).  Qui  ergo  venereae  motus  con- 
cupiscentiae  fundttus  edomuit,  lumbos  utique  zona 
pellicea  cinxit.  Locustis,  quae  alacriter  a  terra  evo- 
lant,  sed  citius  ad  terrara  redeunt,  et  melle  silvesiri 
quod  simul  edebat,  brevitas  pariter  et  dulcedo  prae- 
dicatiouis  ejus  intimatur,  quia  et  libenter  a  populis 
audiebatur  praedicans,  et  ciiissime  Domino  veniente 
praedicationi  ac  baptismati  suo  terminum  posuii.  Quod 
si  quis  babitum  vel.victum  Joannis  ad  figtiram  Domini 


tum  gratulatus,  quasi  communibus  terrenorum  desi-  r  ^aivatoris  inierpreuri  desiderat,  opportunura  duoens 


ileriorum  implicamentis  iosultans  adjungit  :  Ecce 
elongavi  fugienst  et  mansi  in  soliludine  (Ibid.).  De- 
nique  Domiuus  liberatum  sanguine  agni  populuin  de 
ifigypto,  et  per  mare  Rubrum  eductum,  prius  in 
deserto  quadraginta  annis  inslituit,  et  sic  in  terram 
repromis»ionis  induxil :  quia  nimirum  popuius  fide- 
lium  non  siatim  post  baptisma  ccelestis  palriae  gaudia 
potest  subire,  sed  primo  longis  virlutum  exercendus 
agonibus,  ac  deinde  perpetuis  supernaa  beatitudinis 
est  donandus  muneribus.  Quo  autem  frttctu  praedica- 
verit  Joaones,  cousequenter  ostenditur  eum  dicitur  : 
Et  egrediebatur  ad  eum  omnis  Judam  regio  et  Biero- 
soiumiim  univerti9  et  baptizabantur  ab  illo  in  Jordane 
flumine,  confitentes  peccata  sua.  Patet  lilterae  sensus, 


ut  quem  propbetando  monstrabat  etiam  viveudo  si- 
gnificaverit,  libenter  bujus  est  intentio  sequenda ; 
iuteliigendumque  quod  pili  cameli  propler  ciliciuni 
eos  q  <i  pecrata  pcenitendo,  jejunando,  el  flendo  abs- 
tergere  curant;  zona  pellicea,  propter  mortem  ani- 
mantis  de  quo  fil,  illos  sigoificet  qui  caruem  suam 
crucifixerunt  cum  vitiis  et  concupiscentiis.  Et  quia 
scriptum  est  :  Quotquot  in  Christo  baptizati  e$tit9 
Christum  induistis  (Gat.  111) ;  cum  lales  Christo  inten- 
tione  seduli  amoris  adbaerent,  quasi  pilis  cameli  ve- 
stiuntur,  et  zona  pellicea  circa  lumbos  acciuguiitur. 
Locusta  propter  brevem  volatum  mobilem  Judaica* 
gentis  animuro,  quo  inler  Dominum  et  idola  sursuiu 
et  deorsum  ferebalur  insinuat.  Mel  silveslre  dulcc- 


<iuia  qui  vfciniores  vel  docUores  erant,  primi  affluen-  jj  dinem  naturalis  ingenii  qua  inculti  externaruro  na- 


ter  verbum  suscepere  salutis.  Sed  quia  Judaea  con- 
fe$sio%  et  Hierosolyuia  visio  pacis  dicitur,  possumus 
intelligure  eos  mystice  qui  confessionem  rectas  fidei 
didicerint,  qui  vUionem  supernae  pacis  amaverint,  in 
Judaeae  et  Hiero-olymitauorum  appellatione  designa- 
tos.  Nam  lales  maxime  tunc  ad  Joannem  in  desertum 
pro  accipiendo  baplismaie  exisse  credendi  sunt.  Talcs 
etiam  uuuc  audilo  Dei  verbo  de  prisca  sua  conversa- 
Uone  egredi,  ac  solitudinem  viiae  spiritualis  ad  exem- 
plum  fideiium  doctorum  constat  ingredi ;  quia  uimi- 
ruiu  vita  novae  conversalionis  quutidic  castigati, 
<|ua»i  quotidiano  Jordanis  baplismate  xdcrymis  suas 
couipuncUonis  ab  omni  vitiorum  subripienUum  con  - 
tagione  purgantur,  juxta  eum  qui  dicil :  Lavabo  per 


Uonum  populi  reficiebantur  signilicat.  Et  dum  e& 
utroque  populo  Dominus  quos  in  uuitaiem  sui  corpo- 
ris,  quod  cst  Ecclesia,  docendo  trajiciat  eligii,  locu- 
stis  nimirum  et  raelle  silvestri  pascitur;  quia  et  ex 
ea  quae  instabili  intentione  ccelestia  quaesierat,  el  ex 
illa  geuie  quae  terrenae  soium  philosophi&  saporem 
noverat,  multos  in  inembra  sua  coiivertit.  Descripto 
auiem  Joannis  loco,  ministerio,  babitu  et  alimento, 
mox  cUam  praedicationis  forma  subinfertur.  Nam  se- 
quilur : 

Et  pradicabat  dicens  :  Venit  fortior  me  po$t  me. 
Fortis  quidein  esl  multum  qui  iu  confessiouem  pec- 
caioruin,  forUor  qui  in  remissionem  baptizat;  fortis, 
qui  Spirilum  sauclum  habere  dignusest;  fortior,  qut 
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tribuere  :  fortis,  quo  in  natis  multerirai  nemo  major  A  baprizat,  qui  Sptritom  nobis  iribuit  el  operatur  in 
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eit;  fortior,  cui  minorato  paulo  mmus  ab  angelis 
ontiiia  subjecta  sunt  sub  pedibus  ejus  :  fortis,  qui 
regmiui  ccelormn  primus  venit  pradicare;  fortior,  qui 
boc  solus  potuit  dare  :  Cujut  non  tum  dignut%  inqnil, 
procumbent  tolvere  corrigiam  caleeamentorum  ejut 
(Maijc.  1).  Et  fei  ad  hoc  tantum  ministerium  quo  cal- 
ceameAtorum  ejus  eorrigiam  procumbens  solveret  se 
dtgfium  fcteretur,  maguae  profecto  esset  devotionis 
iadicium ;  nunc  autem,  prae  mirae  humilitatis  virtute, 
oeboc  quidem  ministeri»  digne  se  fungi  pusse  tesia- 
lur.  Quod  si  reysterio  intendimus,  patet  legis  decre- 
tiun  :  quia  qui  debitam  sild  propinquitatis  jurc  uxo- 
ram  non  ipse  accipere,  sed  alieri  accipieudam  per- 
mittere  voluisset,  in  signo  permissionis  ejusdem 


nobis  virtutes.  Cujus  in  nobis  gratiant,  fratres  mei, 
iutegram  semper  illibatamque  conservare  ctrremus, 
omni  videlicei  tempore  boni*  insistcndo  operibus, 
scd  maxime  nuitc  ciiin  nativiiatem  ipsius  Domfui 
nostri  Salvalorii  proiime  celebrare  debemus,  dili- 
genlius  solito  invigilaodo,  ut  qtiidt|uid  negligentite 
siibripientis  nobis  inesse  deprchenderimus,  citfus 
abstergere  satagtinus  :  quidquid  habenda?  virlulis 
deesse  nobis  inspexerimus,  citius  acquirere  atudea- 
nius,  evulsis  discordiarum,  vituperationuin,  jurgie- 
rum,  iiiuriiiurationum  calerorumque  frutetis  vitio- 
rum,  plametnus  in  nobis  charitatem,  gaudium,  pa- 
cem»  palicntiaui,  bonitalem,  hcnignitatem,  fidew, 
innnsuetudinem ,  coiitinetitiam  ,  et  ctciera  frnctns 


ealceamentum  de  pede  solutum  ei  qui  banc  accJperet  ^  Spiritus  iusignia,  quatenus  in  ill.t  die  mundo  corporo 


dare  jubebatur.  Et  quia  Joannem  merito  virtutum 
populi  Cbristum  esse  credebant,  sponsum  profecto 
Ecclesi»  credebant.  Sed  ipse  Joannes,  ut  quis  sit  os- 
tcudat,  aU  :  Qui  habel  tpontam,  spontut  eti ;  atnicut 
auiem  sponti,  qui  ttat  et  audil  eum$  gaudio  gaudet 
propter  vocem  tponti  (Joan.  111).  Non  ergo  se  sponsum 
patitur  credi,  ne  amicitiam  sponsi  perdat,  quod  est 
ad  sotationem  calceamentorum  ejus  se  diguutn  non 
esse  testari.  Denique  Moyses  et  Josue  cum  duces 
Synagogae  constiiuerentur ,  calceaiuentum  solvcre 
pracepti  sunt,  ut  intelligei  ent  eum  qui  baec  manda- 
batsponsom,  id  est,  Dominuia  synagogae  creden- 
dum ;  se  autem  amicossponsi,iii  eo  quod  eidem  syn- 
agoga?  praeesseul,  appellari  et  ess*  debere. 


et  pura  conscientia  ad  altare  dominiciim  acoedere, 
et  ejus  sacrosanctis  mysteriis  mereainur  comrmini- 
care  sacrameutis,  qui  vivit  et  regnat  cura  Palrc  in 
uuiiate  Spirilus  saocti  Deus  per  onuiia  saecula  sa?cu- 
loruin.  Amen. 

HOMILIA  IV. 

W  FERIA  SKCUNDA   PRIlf.   III  BDO*.   ADVEKTUS. 

Joan.  i.  In  illo  tempore  Joannet  tettimonium  perhi- 
bet  de  Domino%  et  clamut  dieen*  :  Hic  erat  qnem 
dixi  vobit,  qui  pott  me  venturus  ett,  ante  me  factut 
etit  quia  prior  me  erat. 

Redemptoris  nostri  praecursor,  teslimoniuui  de 
ipso  perliibens,  ceriitudinem  humauitaiis  ejus  pari- 
ter  et  diviuitaiis  aeierniuiem  inanilVsla  voce  pro- 


Ego  baptizavi  vot  aqua,  ilievero  baptitabu  vot  Spi-      nuniiat.  Clainal  enim  dicens,  sicut  modo  cum  Evan 


ritu  tancto.  Apud  evangelistam  Matihacum  feriur 
dixisse  Joannes  :  Ego  quidem  baptizo  vot  in  aqua  in 
poenitentiam  (ilatlh.  m).  Ob  hoc  ergo  baptiz  ibat  aqua 
Joannes,  ut  omnes  quos  ad  pceuitenduiii  Chrisioque 
credendum  persuadere  poluidset,  sui  signaculo  ba- 
ptismatis  ab  infldelium  et  impoenitentium  uirba  sc- 
cerueret :  qui  ne  boc  sibi  baptisma  sufflcere  ad  sa- 
lutem  crederent,  sed  ad  Christi  potius  baptisma 
festinarenl,  coasequenter  adjunxit  :  llle  veru  bapti- 
aabU  vot  Spiritu  tancto.  Bapiizal  quippe  Spiritu  san- 
ctov  qui  muaere  Spiritus  sancti  peccata  dimittit ;  et 
accepta  remissione  peccatorum,  etiam  Spiritus  ejus- 
dem  gratiam  tribuit.  Nam  et  dationem  charismatum 


gelium  legeretur  vtstra  iralernitas  audivit :  Hiceratf 
quem  dm  vobit9  qui  pott  me  venturut  ett ,  ante  me 
factut  ettt  quia  prior  me  erat.  \n  eo  namque  quod  ait, 
qui  pott  me  venturut  estt  ordinein  humanae  dispensa- 
tionis  qua  post  eum  natus,  post  eum  etiam  pranii- 
caturus,  baptizalurus,  signa  facturus  et  mortem  erat 
passurus,  insinuat.  In  eo  vero  quod  subjnngit,  Ante 
me  factut  ett,  suhlimitatem  ejusdein  humanitatis, 
qua?  cselcris  omnibus  creaturis  erat  merito  praefe- 
reuda,  de>ignat.  (Juod  enim  ait,  Ante  met  nou  ad 
ordinem  temporis,  sed  ad  distaulhm  perlinet  digni- 
tatis,  juxta  quod  de  Joseph  liliis,  benediceule  Jacob, 
scriptum  est :  ConttituiUfue  Ephraim  ante  Manattem 


in  Spirilu  baptisma  Spiritus  recte  vocari  testatur  ^  (G">.  xlviii),  ubi  rccte  potuit  dicere  :  Manasses,  qui 
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ipse  qui  asceusurus  in  coelum  discipulis  promitUt, 
dicens  :  Joannet  quidem  baplizavit  aqua9  vot  autem 
baptixabimini  Spiritu  tancto  non  pott  multot  hot  diet 
{Act.  i),  significani  decimo  ascensionis  sua»  die  Spi- 
ritum  sanctum  super  eos  in  linguis  igneis  esse  ven- 
turura.  Quacritur  sane  utrum  Dominus  qui  cunctos 
fideles  Spiritu  uaptizat,  ipse  aliquos  etiam  baptiza- 
verit  aqua.  Neque  indignum  lantae  majestati  ducen- 
dum  est  baptizandi  miuisterium  aliqnibus  discipulo- 
rtun  suorum  exhibuisse,  per  quos  in  caeiera  sua 
mejnbra  baptismi  dona  propagarel,  qui  memorabile 
illud  lavandi  pedes  discipulorum  munus  subire  uon 
deppexit.  Sed  sive  tmic  per  se,  seu  deinceps  per  suos 
aqua  baptizaverit.  solus  tamen  ipse  Spirilu  sancto 


post  me  venit,  auie  mc  factus  est.  Id  est,  qui  post 
me  natus  est,  potentia  regui  me  ;>ntecessit.  Quam- 
obrem  Joaiines  de  Domino,  Qui  post  me,  laquit, 
veuturus  est,  ante  me  factus  est  :  id  est,  qui  post 
me  ad  praedicandum  veuturus  est,  culmine  me  regni 
et  sacerdotii  perennis  aiitecellit.  Quare  autem  is  qui 
post  eum  vemurus  erat,  eum  dignitate  antecelleret, 
aperuit  cum  subjungil,  Quia  prior  me  eratt  id  estf 
quia  xtemus  ante  saccula  Deus  eral,  propterea  me, 
licet  posterior  natus,  gloria  majestatis  etiam  iti  as- 
sumpta  humanitnte  pr«ibit.  Exposho  autem  evange- 
lisla  prccur.  wis  Domini  tcyltnionio  quod  de  illo 
perhibuerat,  teddit  statim  suas  assertionis,  quod  eos- 
perat  illi  dare,  lestiiuouiuni.  Mam  scquitur  : 
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Kt  de  ptenitudine  eju$  omnee  no$  accepimue,  gratiam 
pro  gratia.  Siiperius  namque  dixit,  quia  Verbum  caro 
(aatum  e$t%  et  habitavit  m  nobi$%  et  vidimut  gtoriam 
eju$%  gloriam  qua$i  unigenili  a  Patre,  plenum  gratia  et 
ueritate  {Joan.  i).  Quod  cum  prsecursoris  qooque  ejus 
testimonio  conflrmasset  dicentis  :  Hie  erat  quem  dixi 
vobis%  qui  po$t  me  venturu*  e$t%  ante  me  faetu$  e$t%  quia 
prior  me  erat  (Ibid.);  rursus  ipse  qu»  coeperat  cxse- 
qoitnr  dicens  :  Et  de  plenitudhu  eju$  omne$  no$  acce- 
pmu$f  gratiam  pro  gratia  (Ibid.).  Pienus  quippe  erat 
Doarinna  Spiriiu  sancto,  plenus  gratia  et  veritate, 
qnia,  sicnt  Apostolus  ait,  In  ip$o  habilat  omni$  pteni- 
tudo  dbnnitati$  eorporatiter  (Colo$.  n);  decojus  ple- 
nitudine  nos  omnes  juxta  modom  capacitatis  nostrae 
accepimns,  quia  unicuique  nostrum  dala  est  gratia 
secnndum  mensuram  donationis  Christi.  De  solo 
namqne  mediatore  Dei  et  liominnin  homine  Jesn 
Chrislo  veracller  dici  polnit :  Et  requie$cet  $vper  eum 
$piritu$  Domini,  $piritu$  $opientite  et  intellectus,  $pi- 
ritu$  con$itii  et  (ortiludini$%  $piritu$  tcientiic  et  pieta- 
ti$t  et  reptebit  eum  $piritu$  timoris  Domini  (Isai.  xi). 
Omncs  vero  saneti  noti  plenitwlinem  Spirilus  ejtis, 
aed  de  plnitudiue  <  jus  quantum  illc  donat,  acci- 
pinnt :  Qitia  per  Spiritum  olii  datur  $ermo  sapientia*, 
aiii  snmo  srien  iee  secundum  eumdem  spirilum,  atteri 
fides  in  eodem  $piritu%  alii  gratia  $anitatum  in  uno  $pi- 
ritn%  atii  optratio  virtutum,  atii  prophetia,  atii  di$- 
eretio  $pirituum,  alii  genera  linguarum,  atii  interpre- 
tatio  scrmonum  llatc  autem  omnia  operatur  unu$  ac 
idem  Spiritu*.  diruten$  $inguti$  prout  vutt  (Cor.  xn). 
Quia  ergo  aV  plenituline  nostri  conditoris  nnn  quid- 
dam,  sed  omrve  quidqmd  boni  habemus,  accepimus, 
curandum  sumnutpero  est  ne  quispiam  se  de  bona 
actione  vel  cogitatione  incauttts  extollat;  ne  si  in- 
gratns  largitori  remanserit,  perdat  bonum  qnod  ac- 
cepit,  ac  digne  apostolica  increpatione  pcrcellatur, 
qua  dicitur  :  Quid  enim  habe$  quod  non  acccpisii  t  Si 
antem  acceperi$ ,  quid  glotiaris  qua$i  non  acceperie  t 
(I  Cor.  iv.)  Unde  ipse  Apostoltis,  qnia  nihil  dignum 
nosse  vel  operari  posset,  >J  non  de  pieniuidine  Chri- 
sti  acciperet,  alibi  testatur  manifeste  dicens  :  Non 
quia  $uficienle$  $imu$  cogitare  aiiquid  a  nobis  quati  ex 
nobi$t  $ed  enffieientia  nottra  ex  Deo  e$t  {II  Cor.  m). 
El  alio  loco  :  Et  gratia  eju$%  inquii,  in  me  vacua  non 
fuit%  $ed  piu$  illis  omnibus  laboravi  :  non  autem  ego% 
$ed  grata  Dei  mecum  (I  Cor.  xv).  Quod  ipsum  suis 
auditoribus  humiliter  cogitandnm  sedulus  inculcal ; 
unde  est  illud  :  Cttm  tremore  et  metu  vettram  $alutem 
operamini.  Deu$  e$t  enim  qui  operatur  in  vobi$  et  vette 
et  perficere  pro  bona  votuntate  (Phit.  r). 

Cum  autem  dixis*et  evangeliata  nos  omnes  de 
plenitudine  Chrisii  accepisse,  confeatim  sttbjonxit,  ol 
att :  Qratiam  pro  gratia.  Geminam  ergo  nos  gratiam 
accepisse  teslatur,  onam  videlicet  in  prasenti,  alte- 
ram  in  futuro  :  in  praesenli  quiJem  fidem  qose  per 
dilectionem  operator,  in  fnturo  aolem  vitam  seter* 
nam.  Fides  quippe  quae  per  dilectionem  Dei  opera- 
lur,  gratia  Dei  est ;  quia  nt  credcremos,  ot  dlllga- 
mus,  ut  operemur  bona  quae  novimus,  non  ullis 
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A  pwecedeotibns  meritis  nostris ,  sed  ipso  largienie 
percipimos,  qui  dicit :  Non  vo$  me  etegi$ti$ ,  ud  ego 
fc  elegi  vo$%  et  po$ui  vo$  ut  eatis%  et  fructum  aferati$%  et 
fructue  vetter  maneat  (Jean.  xv).  Et  ut  vitam  propter 
fldem,  dilectionem,  et  opera  bona  percipiamus  aeter- 
nam,  gratia  Dei  est,  qoia  ne  a  bono  deviemus  iti- 
nere,  ipso  duce  semper  opos  habemos,  cui  dicitur  : 
Deduc  me  m  via  tua%  et  ambutabo  in  veritate  tua  (P$aU 
lxxxvi)  ;  ac  si  aperte  dicatur  :  Nisi  le  duce  ingre- 
diens  viam  veritatis  quam  ccepi,  tenere  nequaquam 
sofficio.  Neinbonis  operibns  deflciamus,  illius  an- 
xilio  debemus  aemper  inniti,  qui  ait :  Quia  $ine  me 
nikit  pote$ti$  facere;  unde  bene  Psalmista,  ut  initiom 
fldei  et  bonse  actionis  a  Domino  nobis  dari  signaret, 
ait :  Deu$  meu$%  mi$ericordia  eju$  prmeniet  me  (P$al. 

B  Ltx).  Et  ot  bona  quae  agimus  illo  opitnlanle  perfi- 
cienda  doceret,  iterom  dicit  :  Et  mhericordia  tua 
$ub$equetur  me  omnibue  diebue  vitm  mem  (P$al.  xxm). 
Ut  mercedem  vitae  aeternae,  qnae  bonis  redditur  opc- 
ribos,  gralis  nobis  triboi  ostenderet,  ait :  Qui  coronnt 
te  in  mUeratione  et  misericordia  (P$al.  cm).  lo  mise- 
ricordia  quippe  et  miseratione  nos  coronat,  qnando 
propicr  bona  opera  quae  nobis  ipse  misericorditcr 
exerccnda  donavit,  sopernae  bealitudinis  praemia  re- 
Iribuil.  Et  hoc  est  quod  dicitur  accipcre  nos  gralian» 
pro  gratia,  quia  nimirum  pro  gratia  bonae  conversa- 
tioni*  quam  dcdii,  et  ne  deficere  possit,  ipse  servan* 
adjuvat,  dabtt  gratiam  beatae  rerouneralionis,  in  qtia 
misericordias  ejus  in  a?lernum  canlemns.  Dentque 
Apostolos  ipsam  vilae  aelernae  perceptioncm,  qttae 

C  utiqne  meritis  praecedentibus  redditur  gratiam  vo- 
care  non  dubitavit :  qui  cum  pracmisisset  stipettdium 
peccaii  esse  mortem,  noluii  e  cotttrario  dicere  sti- 
pendium  jtisliti.-e  esse  vitam  aeternam ;  sed  ait :  Gra- 
tia  autem  Dei  vita  ceterna  in  Chritto  Je$u  Domino  nottro 
(Rom.  vi).  Non  qnia  non  juste  meritis  bonis  a  justo 
judice  datur,  sed  quia  ipsa  merita  quihtis  dantor 
primo  sunt  a  pio  Salvatore  gratisdaia.  Sequitur  : 

Quia  lex  per  Moyeen  data  e$t,  gratia  el  verilas  per 
Jesum  Christum  facta  est.  Lex  quidem  data  est  per 
Moysen,  in  qua  quid  agendum,  qnid  vitandum  sitco> 
lesti  jure  decerniiur ;  sed  quod  illa  praecipit,  non  nisi 
gratia  Ghristi  complelnr.  Illa  quidem  monstrare  pec- 
catum,  justiliam  doccre,  et  transgrensores  stii  reos 
o^tendere  valebat ;  porro  gratia  Christi  diffusa  per 
Spirilum  charilatis  in  cordibus  fldelium,  facit  ut 
quod  lex  pnecipit  impleatur;  unde  illud  quod  scri- 
pltim  est :  Non  concupisces  (Devi.  v),  per  Moysen 
lex  esl  quia  jubetur,  sed  per  Christnm  fit  gratia, 
quando  quod  jubetur  impletur.  Veritas  aulem  facta 
esl  per  Christnm,  quia  umhram  hahebat  lex  bono- 
rum  fulurorum,  non  ipsaui  imagioem  rerum.  Et  sie- 
iil  alibi  dicit  Aposlolus  :  Omnia  in  figura  continge- 
bant  Ulis  (I  Cor.  x);  sed  pro  nmbra  lncem  veritatis, 
pro  figura  legis  ipsam  imaginem  rertim  qtiae  flgura- 
balur  exhibuit  Chrtaios,  qoando  data  Spiritus  gratia. 
aneruit  discipulis  suis  sensum  ut  intelligerent  Scri- 
ptnras.  Lex  per  Moysen  data  est,  cum  populus  as- 
persione  sanguinis  agni  mnndari  prscceptus  est ;  gi>- 
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lia  ei  veritas  quse  in  lege  figorabatur,  per  Jesttra 
Gbrisiani  far  ta  e*t,  cam  ipse  passns  in  crnce  lavit 
oos  a  peecatis  nostris  io  sanguine  soo.  Lex  per  M»y- 
sen  data  estt  quia  popolum  prseceptis  salutaribus 
instituens,  si  b*»c  observaret,  terram  repromissionis 
inlraturum,  et  io  ea  pe  rpetoo  victoruio ;  sin  alias, 
prosiernendum  ab  bostibus  praniixit.  Gratia  et  veritas 
per  Jesura  Christum  facta  est,  quia  dato  Spiritus  sui 
dono,  et  legem  spiritualiter  inielligi  ct  servari  posse 
donavit,  et  eos  qui  servaot  io  veram  coelestis  vitae 
beatitudinem,  quam  terra  repromissionis  signabat, 
inlroducit.  Quaa  sit  autem  summa  graiiae  et  verilatis 
qtwe  pcr  Jesum  Christum  facla  esl,  ev^ngelista  sub- 
dcndo  inanifestat : 

Deum  nemo  vidit  unqunm.  Vnigenitut  qui  e$l  in 
sifta  Palris,  ip$e  narravit.  Nulla  etenim  gratia  major 
boininibus  dari9  nulla  veritas  altior  potest  ab  homi- 
nibus  cognosci,  quam  ea  de  qna  unigen  lus  Dei  Fi- 
lius  suis  fidelibus  narrans  :  Beati,  inquit,  mundo 
corde,  quoniam  ipsi  Deum  videbunt  (Matth.  v) ;  ct  dc 
qna  Patri  sopplicans  ait :  llcec  e$t  autem  vita  wtcrna, 
mi  cognoscant  te  verum  et  unum  Deum,  et  quem  misitti 
Jesum  Christum  (Joan.  xvn).  Qnac  nimirum  bcaiis- 
sima  percepiio  gratiae  et  verkatis,  quoniam  in  hujus 
saecuii  viti  fieri  non  potest,  recte  dicitur  :  Deum 
nemo  vidit  unquam  [I  Joan.  iv),  id  est,  nemo  corro- 
ptibili  adhuc  et  mortali  carne  circumdatu*  incircum- 
scriptam  divinitatis  potest  lucem  conlueri;  unde 
uianifestius  dicil  Apostolus  :  Quem  nemo  vidit  homi- 
num,  nec  videre  potest  (i  Tim.  vi).  Nemo  enim  ho- 
mioom  dicitur,  nemo  humano  adhuc  habifju  sgOTr 
vatus,  bumana  conversatione  caducos.  Hiac  jept 
enim  qood  Moyses  qui  Deum,  quem  ^n^ngelo  vule- 
bat,  in  ipsa  ejus  natura  videre  des^er^n^  o/a^a^ 
Si  inveni  gratiam  in  conspectu  tuot  ostende  mAi  yii- 
tiam  tuam  (Exod.  xxxw),  audivil :  Non  poterit  t>i- 
dere  fadem  meam,  non  enim  videbit  me  horno,  et  vivet 
(Ibid.).  Nequc  huic  assertioni  putandum  est  esse 
eontrarium  quod  aliquoties  patriarcha  vel  prophctae 
Deum  vidisse  perhibentur.  Apparuit  enim  Dominus 
Abrahas  in  convalle  Mambre.  Cl  ail  Jacob  :  Vidi  Do- 
minum  facie  ad  faciem  (Genes.  xxxu).  Item  Isaias : 
Ajhio  quo  morluut  ett  rex  Ozias,  vidi  Dominum  $e- 
dentem  tuper  solinm  exceltum  et  elevatum  (ha.  vi). 
Sed  recte  inielligendum  in  cunctis  hujusmodi  visio- 
nibos  bomioes  sanctos  Deum  non  pcr  ipsam  naiurae 
suae  speciem,  sed  per  quasdaro  itnagines  esse  con- 
templatos.  Et  viderunt  crgo  sancti  Deum  per  sub- 
jeeiam  creaturam,  verhi  gratia,  ignem,  angelum, 
nubem,  eleetrum  ;  et  tamen  veraciter  atlcstatur 
Joannes,  quia  Deum  nemo  vidit  unquam  (i  Joan.  iv). 
Veraciter  dicitor  Moysi :  Non  enim  videbit  me  homot 
ei  vivel  (Exod.  xxxiu);  quia  fragiii  adbuc  vasculo 
caruia  inclusi  pcr  circumpscriptas  rerum  imagines 
vkiere  possunt,  qnem  per  incircumscriptmn  seierni- 
Ulis  suae  lunieu  neqoaquam  valent  intneri.        • 

Qua  aotein  ratione  ad  visionem  incommotabilis 
et  seteriii  lnmiuis  pervenire  debeat  evangelista  con- 
scjuenter  exposuit,  dicens  :  Unigenitus  Filiut  qui  est 


lib.  i.  iroM.  genuinje  so 

A  in  sinu  Putris  ipse  narravit  (Joan.  xiv).  Ctii  siinile 
est  quod  ipse  Dominus  ait :  Nemo  venit  ad  Pairem 
nisi  per  me  (Malih.  xi).  Ct  alibi :  Nemo  novit  Filium 
niti  Pater,  neque  Patrem  quis  novit  nisi  Filius,  et 
cui  totuerit  Filius  revelare.  Ipsius  quippe  dnealti 
ad  Patrcm  venire,  ipsius  magisterio  Patrem  et 
Filium,  nec  non  et  Spiritom  sanctum,  tinum  Denm 
ac  Dominum  nosse  debemus;  quia  nimirum  ipse 
hoino  factus  pro  nohis,  in  homiuis  habitn  lo- 
quens,  nobis  quid  de  sanctae  Trinilalis  unitale  recte 
semiendum,  qualiter  ad  ejus  contemplationem  n\lc- 
lihus  properandum,  quibus  actibus  ad  hanc  sit  per- 
veniendum,  clara  luce  revelavit.  Ipse  sacramentis 
suac  incarnationLs  nos  induens,  sui  nos  Spirkus  cha- 
risrnatibus  sanctificans,  ut  ad  hanc  venire  valeainus 

B  adjuvat.  Ipse  peracto  in  hominis  forma  judicio  no- 
vissiino,  ad  visionem  nos  divin®  majestatis  subii- 
miter  introducet,  aique  arcana  nobis  regni  ccelestis 
mirabiliter  enarrabit. 

Sane  quod  ait :  Qui  est  in  sinn  Patris,  in  sccreto 
Patris  signilicat.  Neque  enim  sinus  Patris  pueriliter 
esl  cogitandus  in  similittidinem  nostri  sinus  quem 
habemus  in  vestibus;  aut  putandus  est  Deus,  qui 
btimanorum  forina  metnbrorum  compaginattis  non 
esi,  sic  sedcre  quemadmodum  nos;  sed  quia  siuus 
noster  intus  est,  more  nostro  loquens  Scriptura,  iu 
sinu  Patris  esse  dicit  qtiem  in  secreto  Patris,  qno 
humanus  intuitns  pertingere  non  valet,  semner  tua- 
nentem  vutt  intelligi.  Non  Uinc  autem  soltim  enar- 
rabit  unigenilus  Filius  Deuin,  id  cst  sanctoe  et  in- 
(Jividuoc  Trinilat's,  quaa  esl  untis  Deus,  gloriam  ma- 
njfasiabit  Itomuijbus,  cum  post  universale  judicium 
omncs  «pa*jjer  c^o^ad  visiottem  clariialis  ejus 
i/il^oducct.  Sed  etqtrotidie  narrai,  cum  singulis  qui- 
b^sque#  Bo>tibns  perfeclorum  mox  a  carnis  corru- 
piione  suluiis  irupierje  c^pit  quod  promisit :  Qui  di~ 
ligit  mef  diligetur  d  Putr&jneo,  et  ego  diligam  eum. 
et  manifeslabo  ei  meipsum  (Joan.  xiv).  Me  ipsum,  in- 
quil,  manifestabo  dilectoribus  meis,  ut  quem  iu  stia 
cognovere  mortalem,  in  mea  jam  natura  Patri  et 
Spiritui  sancto  videre  possint  asqtialeui.  Verum  hoc 
de  apostolis,  martyribus,  confessoribus  cwterisque 
arctioris  ac  perfectioris  vitn  viris  fieri  credenduin 
est;  quorum  unus  certaminum  suonwn  conscius  non 

P  dubitavit  de  seip.M)  testari ,  Cupio  distolvi  et  cuni 
Christo  csse  (Phil.  i).  Caeterum  suut  plures  iu  E^cle- 
sia  justi  qui  posl  carnis  solulionem  eontinuo  beata 
paradisi  requie  suscipiuntur,  exspeclantes  iri  magno 
gaudio,  in  magnis  gaodentiutn  clioris,  quando  re- 
ceplo  corpore  veniant  el  appareant  ante  faciein  Dei. 
At  vero  nonnulli  propier  bona  quidem  opera  ad  ele- 
ctorum  sortem  pneordinati,  sed  propter  mala  al  qua, 
quibus  polluti  de  corpore  exierunt,  post  mortem  se- 
vere  castigandi  excipiuniur  (laromis  ignis  purgatorii, 
ei  vel  usquead  diem  judicii  louga  hujus  examiuatione 
a  vitiorum  sorde  mundantur;  vel  c<»rte  prius  amico- 
rum  Udelium  precibus,  eieemosynis,  jejontis,  fleti- 
bus,  hostiaj  salutaris  oblalionibus  absoluti  poBnia,  et 
ipsi  ad  beatorum  perveuiunt  requiem  :  quibus  tamen 
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umnibos  unigenitu*  Filius  qui  est  in  sinu  Patris,  A  ram  ei  paritonm  Dorainum,  deqaaetiam  dom<»  u«» 
Deum  juxta  moduiu  suac  capacitatis  cuique  narrabii, 


cum  tempoie  resurrectionis  benedictionem  dederit, 
cui  legem  dedit,  ut  ambulautes  de  virtnle  fidei  el 
spei  in  virtutem*coutempIaiionis  videanl  Deura  deo- 
rum  in  Sion,  id  est,  incommutabiiis  specuia  veritatis, 
enjns  beneficii?  et  muneribus  aetemis  iaus  et  gratia- 
ruiu  aclio  in  oinnia  sancula  saeculorura.  Amen. 
110MILIA  Y. 

1N   V1GILU   NATIVITATIS  DOMIJII. 

IIatth.  i.  In  illo  tempore  cum  esset  dcsponsata  mater 
Je&u  Maria  Jo$eph ,  antequam  convenircn' ,  inventa 
est  in  ulero  habens  de  Spiritu  sancto. 
Nativitatem  Domini  et  Salvatoris  nostri  Jesu  Cbri- 

sli,  qua  aeiernus  anie  saecula  Dei  Filius  homiuis  ex 


veral  genus  duiisse  Mariaro,  atque  ideo  non  discrc- 
debat  in  ea  prophetiaui  hanc  fuisse  coiupiendam  ; 
sed  si  eam  occulte  dimilteret,  neque  acciperet  con- 
jugeoi ,  et  illa  sponsa  pareret ,  nimirum  perpauci 
essent  qui  eam  virginem  et  non  potius  autuinareiil 
esse  meretricem.  Unde  consiliura  Joseph  repente 
consilio  meliore  mutatur,  ut  videlicet  ad  couservan- 
dam  Mariae  famam  ,  ipse  eam,  celebrato  nuptiaruin 
convivio,  conjugem  acciperet ,  sed  castam  perpetuo 
custodiret.  Maluit  namqtio  Dominus  aliquos  modum 
suae  generaliunis  ignorare ,  qiiam  suac  castitalem  in- 
faroare  genilricis.  Nam  sequilur  : 

Hosc  autem  eo  cogitante  ,  ecce  angelus  Domini  in 
somnis  apparuit  ei ,  dicens :  Joscph,  fili  David ,  noti 


tempore  fllius  apparuit ,  Matthaeus  evangelista  brcvi  B  Hmere  accipere  Mariam  conjugem  tuam.  Quod  enim  tn 


quidem  sermone ,  sed  plena  verilale ,  describil ,  qui 
cum  pairum  generaliones  ab  Abraham  usque  ad  Jo- 
seph  virum  Mariac  perduxissel,  omnesqne  eommuni . 
huuianac  creationis  ordiue  genilos  siu:ul  et  generan- 
tes  ostendisset,  mox  de  ipso  locuturus,  quantum  ejus 
generalio  a  caeteris  distaret  aperuit ;  quia  videlicet 
cateri  per  conjunetionem  niaris  el  feminae  solitain, 
ipse  autem  per  virgincm,  ut  pote  Dei  Filius  nascere- 
tur  in  niundum.  Et  quidem  decebat  oinnimodie,  ot 
cum  Deus  bomo  ptopter  homincs  fieri  vellet,  nmi 
alia  quam  virgine  malre  na>cereiur ;  cum  virginem 
generare  conlingeret ,  non  alium  quam  qui  Deus  es- 


ea  natum  esty  de  Spiritu  sancto  est.  Pariei  autem 
Filium,  et  voeabis  nomen  ejus  Jesum.  Ipse  enim  sal- 
vttm  (aciet  poputum  suum  a  peccatis  eorum.  Quibus 
profeclo  verbis  modus  conceplionis  simul  et  digni- 
las  partus  cdocetur :  quia  videlicet  de  Spiritu  sancto 
coucepit,  et  paritura  sil  Chrislum ;  quem  elsi  aperia 
voce  angelus  Chrisiuin  non  appellat ,  in  eo  tamen 
quod  etymologiam  nominis  Jesu  expouens,  ipsum 
salutis  ostendit  auctorem  populique  Saivatorem, 
ctim  populum  ejus  nuncupat,  mauifesia  ratione  quia 
sit  Chrisius  significat ,  ul  per  baec  el  quae  nescierat 
discat  Josepli  ,  et  a  coutactu  Dci  genitricis  fundittis 
mentem  amoveat.  Quani  tanien  dispensaiione  justc 


set  Filitim  procrearet 

Cum  csset,  inquit,  desponsa'a  mater  ejus  Muiia  Jo-  necessjiatis  accipere  jubctur  solo  de  nomine  cot\jti- 
seph%  a.Hequam  convenirent,  inveiU .  est  in  utero  habctts  .^e\a;  ne&  videlicet  quasi  adultera  lapidaretur  a  Ju- 
de  Spiritusancto.  Quo  hacc  ordiiie,  \#l  qt»a'/$C*ckija\  .•Vh5s*.  A  ut  iu  iEgyptum  fugiens  haberet  solaliuui 
tesitcclebrata  conceptio,  LuV^^V^li/tasBflftTien-  masculi,  ^«bmiliari  cura,  el  lutor  fcmineae  fragili- 
ter  exponit;  quod  quia  veslKe*anctitali  constat  .esse*/  '.fecfe^el  je&fcitsset  ejns  perpetuae  virginitatis.  Pro- 
uotissimum ,  dicendum  paucis  a,e  bi§»#Q^$*\tetih*aw  •  tfant  tatbolici  expositores  et  alias  causas  quare  Dei 

iL!.       j .^  ^t! 'ij  li'»    .  •_l.t.      *  j        :.-:~ f,w.«..i..  .»-:-»-*  j..i...„:i  AA»:..«Am    „..*» 


scribit,  notandumque  ife  rpftHpi&fif  •ea»verbo  quod 
ait:  Antequam  eonventre,Q\\*  4 erbo  conveniendi  non 
ipsum  concubitum ,  sed  nuptiarum  qu.e  praecedere 
solent  tempus  iusinuaium  ,  quando  ea  quae  prius 
sponsala  fuerat,  esse  conjux  incipit.  Ergo  antequam 
convenirent  dicit ,  autequam  nuptiarum  solemnia  rite 
cclebrarent,  invenia  eat  in  otero  habens  de  Spiritu 
sancto.  Si  quidem  memorato  ordine  posteaconve- 
nerunt,  quando  Joseph  ad  praeceptum  angeli  accepit 
conjugem  suam  ,  sed  non  concumbebant,  quia  se- 
quitur,  Et  non  cognoseebat  tam.  Inventa  est  auleiu 
tii  utero  naoens  a  nullo  alio  quam  Joseph,  qui  licen- 
tia  maritali  futurae  uxoris  pene  omuia  noverat,  ideo- 
que  tumentem  ejus  uterum  mox  curioso  depreheu- 
dit  iutuitu.  Sequitur : 

Joteph  autem  vir  ejus  cum  esset  vir  justus,  et  nol- 
tet  eam  traduceret  voluit  occuite  dimittere  eam.  Videns 
Josepii  sponsam  concepisse  suam ,  quaiu  bene  nove- 
rat  a  nullo  viro  fuisse  atiaciam,  cum  esset  justus  et 
juste  omnia  vellel  agere ,  optimum  duxit  ut  neqiie 
lioc  aliis  proderet,  neque  ipse  eam  aeciperet  oxorem, 
sed  mutato  oceulte  noptiarum  proposito ,  in  condi- 
tione  eam  sponsx  uianere  patereiur  ut  erat :  uam 
el  in  baia  lcgerat  virginetn  de  domo  David  conceptu- 


genitricem  Joseph  accipere  debuerit  conjugero,  quas 
in  suis  qui  vull  inveniet  loch.  Adhibet  autem 
evangelista  panui  virginali  etiam  prophetici  sermo- 
nis  exemplum  ,  ut  tantae  miraculum  iuajestaiis  eo 
certius  credereuir,  quo  hoc  non  solum  ip»e  factum 
praedicaret,  sed  etiain  a  propheta  praediclum  recole- 
reL  Nam  et  huic  evangellstae,  id  est  Malthaeo  inoris 
est  omnia  quae  narrat  eiiam  propheticis  affirmare 
testimoniis  :  Scripsit  namque  Gvangeliura  suum  ob 
jj  eorum  vel  niaxhue  causam  qui  ex  Judacis  credide- 
rant,  nec  lamen  a  legis  caeremoniis ,  quamvis  renati 
in  Christo  ,  valebant  evelli ;  et  propterea  satagebat 
eos  a  carnali  legis  et  prophetarum  scnsu  ad  spiri- 
tualem,  qui  de  Christo  esl,  eiigerc,  quatenus  sacra- 
menta  fidei  Christianse  lanto  securius  perciperent, 
quando  haec  non  alia  esse  quam  quae  proplielae  prae- 
dixeraut  agnoscerent.  Eccevirgo,  inquit,  inutero 
habebit,  et  pariet  Filium,  et  vocabunt  nomen  ejus  Em- 
manuei ,  quod  est  inltrpretatum  Nobiscum  Deus  (tsa. 
vu).  NomenSalvatoris,  quod  nobiscum  Deus  a  pro- 
pheta  vocalur,  ntramque  naturam  unius  personae 
ipsius  significat.  Qui  enim  ante  teinpora  natus  ex 
Patre  Deus  est,  ipse  in  pleuittidine  lemporoin  Em- 
manuel ,  id  est  nobiscum  Deus,  in  utero  matris  fa- 
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clos  est,  quia  nostrae  fragilitalem  natur®  ia  nniiatcm 
siia  personsc  suscipcre  dignaius  est ,  quando  Ver- 
bum  caro  (aclum  e$t  et  habitavit  in  nobi$ :  niirum  vide- 
licet  in  modum  incipiens  esse  quod  nos  sumus ,  et 
iion  desinens  esst  quod  erat  ,  sic  assumens  naturaro 
nostram,  ut  quod  erat  ipse  ncii  perderet. 

Ex$urgen$  avtem  Joteph  a  $omno9  fecit  $icut  pra?~ 
cepit  ei  angelue  Domini,  et  accepit  conjugem  $uamt  et 
non  cognoscebal  eanu  Accepit  eam  ad  nomen  conjugis 
ob  causas  quas  praediximus,  et  non  eognoscebat  eam 
ad  opus  conjugale  ob  arcana  qtiae  didicerai.  Qnod  si 
<juis  buic  nostrae  expositioni  obsistere,  et  contendere 
volueril  beatam  Dei  genitricem  nunquam  a  Joseph 
celebratis  nuptiis  in  nomen  coujugis  assumpiam , 
exponat  ipse  melius  bunc  sancti  Evangelii  locum, 
pariterque  ostendat  licitum  fuisse  apud  Judaeos  ut 
sponsac  siias  quisque  cnrnali  copula  misceretur,  et 
sano  e jus  intellectul  libenter  cedimus  :  tantum  ne 
erga  matrem  Domiui  quidqu.im  geslum,  quod  publica 
opinio  possit  infamare,  credainus.  Quod  vero  additur, 
Donec  peperit  filium  $uum  primogenilum,  iemo  ita 
intelligendum  pulet  quasi  post  natum  filiiim  enm 
cognoverit,  ut  quidam  perverse  opiiiantur.  Scire 
enim  debel  vesira  fraternilas,  quia  fuere  liaerelici 
qui  propter  lioc  quod  dictum  est ,  Non  cognosccbat 
eam  donec  peperit  filium ,  crederent  Mariam  post  na- 
lum  Dominum  cogniiam  esse  a  Joseph,  et  iude  ortos 
eos  quos  fratres  Domini  Scriptura  appcll.it  9  assu- 
inentes  et  iioc  in  adjulorium  sui  erroris,  quod  pri- 
mogenitus  nuncupalur  Dominus.  Avertat  Detis  banc 
blaspbcmiam  a  fide  omnium  iiostruni ,  donetqtie  no- 
bis  calliolica  pietate  inielligere  parentes  nostri  Sal- 
vatoris  intemerata  semper  fuisse  virgiuitate  pra^cla- 
ros,  et  non  Olios,  sed  cognatos  eorum  fratres  Domini 
consucio  Scripiurarum  more  nuncupari,  sed  ob  id 
evangelisiam  an  posl  natum  ei  filmm  eam  coguoverit 
dicere  non  curasse  f  quia  nulli  boc  ambigendum  pu- 
taverit.  Et  revera  nulli  ambigendum  est  quod  justi 
conjuges,  qtiibus  in  virginilatis  casiimonia  pcrma- 
nenlibus  Dei  Filium  nasci  singulari  gratia  dalum  est, 
nullatenus  ex  eo  castitatis  jura  temerare,  et  lempluin 
Dei  sacrosancltim  suae  semine  corruptionis  attami- 
nare  potucrint.  Notandum  quoqtie  est  quod  prirno- 
geniti  non  juxta  haerclicorum  opinationem  soli  sint 
tjuos  fratres  seijuiiiitiir  alii ,  sed  juxia  auctoriiatem 
Scr  piurarum  oinnes  qui  primi  volvatn  aperiunt,  sive 
frnires  eos  aliqui,  scu  nulli  scquantur.  Attamen  Do- 
minus  speciali  ratione  potest  primogenitus  dictus  in- 
lelligi,  jiixta  hoc  quod  in  Apocalypsi  dicit  de  illo 
Joannes  :  qui  e$t  te$ti$  fxdelit ,  prinwgenilus  mortuo- 
rum ,  et  princep$  regnm  terrcc  (Apoc.  i).  Et  apostolus 
Paulus  :  Nam  quot  prce$civil  et  prasde$tinavit  confor- 
me$  fieri  hnagmi$  Filii  $ui9  ut  $it  ip$e  primogenkue  in 
mmlth  fratribu$  (ftom.  vm).  Primogenitus  quippe 
mortuorum  vocatur,  quia  post  mullos  licet  fralres 
incarnatus ,  primus  omnium  surrexit  a  mortuis ,  et 
viam  de  roorte  credeiitibns  vitae  coelestis  apemit. 
ftimogenitus  est  in  multis  fralribus,  qiiia  quotquol 
receperunt  eum ,  dedit  ei$  poteetatem  filrn  Dei  fieri, 
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A  quorum  recie  primogenitus  appellatur,  quia  omnes 
adoptionis  filios,  eliam  illos  qui  incarnalionU  ejus 
tempora  nascendo  praecesserunt,  dignilate  prargredi- 
tur.  Si  qnidem  illi  possunt  cum  Joanne  veracissime 
testari ,  quia  qtii  posl  nos  venit,  ante  nos  facius  est, 
id  est .  post  nos  quidem  in  roundo  genitus ,  sed  ine- 
rito  virtutis  et  regni  primogenitus  omnium  nostrum 
jure  vocalus.  Qui  et  iu  ipsa  divina  nativitate  non  in- 
convenieiiter  potest  primogenitus  dici ,  quia  prius- 
quam  creaturam  faciendo  gignerel  aliqoam,  coaeter- 
num  sibi  Paler  seiernus  genuit  Filium;  priusquam 
verbo  verilaiis  adoptinnis  sibi  filios  redimendo  gi- 
gneret  aliquos,  coaeternum  sibi  Pater  aeternus  genuit 
Verbum  :  tinde  ipsum  Verbum,  ipse  Dei  Filius,  vi- 
delicet  virtus  et  sapienlia  loqutur  :  Ego  ex  ore  Al~ 

B  titsimi  prodivi ,  primogenita  ante  omnem  creatura*n 
(Ecct.  xxiv).  Pcpeiit  ergo  Maria  Filiura  suum  pri- 
mogenitum,  id  est,  suae  substaniiae  filium;  peperit 
eum  qui  et  ante  oronem  creaturam  Deus  de  Deo  na- 
tus  erat ,  et  in  ea  qua  creatus  esi  humaiiiiate  oroneui 
roeriio  creaturam  praeibu. 

Et  vocabi$9  inquit,  nomen  eju$  Je$um.  Jesus  He- 
braice,  Latine  Salularis  sive  Salvator  dicitur ;  cujus 
vocalionein  nominis  propbetis  liquet  esse  cerlissi- 
mam,  unde  sunt  illa  magno  visionis  fjus  desiderio 
cantala  :  Anima  aulem  mea  ex$uliabit  in  Domino,  et 
d  lectabitur  in  $alutari  eju$  (P$aL  xxxv).  Defecit  ih 
Salutari  tuo  anima  mea.  Ego  autem  in  Domino  glo- 
riabor  ( P$aL  cxvin  )•  Gaudebo  in  Deo  Je$u  meo 
(Abac.  m).  Et  maxime  illud  :  Deu$  in  nomine  tuo 
$ulvum  me  fac  (P$aL  liii),  ac  si  diceret :  Nominis  tui 
gloriam  qui  Salvalor  vocaris,  in  me  salvando  clari- 
li  a.  Jesus  ergo  nomen  est  filii  qui  ex  virgine  natus 
est,  angelo  exponeute,  signiftcans  quod  ipse  salvet 
populum  a  peccatis  eorum.  Qui  aitero  salv.il  a  pec- 
catis  idem  ulitjue  a  corruplionibus  mentis  et  corpo- 
ris,  quae  ob  peccata  coutigerunl,  salvabit.  Cbristus 
vero  vocabulum  esi  sacerdotalis  vel  regiaa  digniutii. 
Nam  et  saccrdotes  ac  reges  in  lege  a  charisroate ,  id 
est  unctione  olei  sancii  appellabanlur  Clirisii,  sigiii- 
ficantes  euui  qui  verus  rex  et  poutifex  apjarens  in 
mundo  unctus  est  oleo  laetitiae  prae  participibus  suis. 
A  qua  unctione,  id  est  charismate,  ipse  Cbristus;  et 
ejusdem  unctionis,  id  est  graiiae  spiritualis  participes 

ry  sunt  Christiani  vocati.  Qoi  per  id  quod  Salvator  est, 
nos  salvare  a  peccatis ;  per  id  qtiod  pontifex  est,  nos 
reconciliare  Deo  Patri ;  per  id  quod  rex  est,  regnuin 
nobis  Palrissuidare  digneturaeternum  Jesus  Christus 
Dominusnoster,  qui  curo  Patre  et  Spiritu  sanclo  vivit 
etregnaiDeusperoronia  saecula  saeculorum.  Amen. 

IIOMILIA  VI. 

IN   AURORA  HATIVnATIS  DOHUII. 

Llca  ii.  In  illo  tempore  pa$tore$  toquebantur  ad  ta» 
vicem  :  Tran$eamu$  utque  Bethteem%  et  videamu$ 
hoc  verbum  quod  factum  e$t9  auod  fecit  Dominu$  et 
ottendit  nobi$9  elc. 

Nalo  in  Betlileem  Domino  Salvatore,  sicut  sacra 
Evangelii  testatur  bistoria,  pasioribus  qui  in  regione 
eadem  crant  vigilantes  et  custodientes  vigilias  no- 
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ctis  soper  gregcm  suuiu,  augelus  Domiui  niagna  cum  A  e$t.  Quam  recU  et  pura  fldei  sanct»  confessio,  /n 


loce  apparuit,  exorlumque  mondoSolem  justitiae  non 
solum  coslestis  voce  sermonis,  verum  etlam  clarilate 
divinae  lucis  astruebat.  Nusquam  euim  iu  tota  Vete- 
ris  Instrumenti  serie  reperimus  angelos ,  qui  tam 
sedulo  apparuere  patribus,  cum  luce  apparuisse ;  sed 
hoc  privilegium  recte  hodierno  tempori  servaluui 
est,  quando  exortum  cst  in  tencbris  lumeu  rectis 
corde ,  misericors  el  juslus  Domiuus.  Verum  ne 
parva  unius  angeli  videretur  aucloritas,  poslquam 
unus  sacramentum  novae  nativiiatis  edocuit,  staiiin 
mullitudo  coelestium  agminum,  quaj  gloruin  Deo 
caneret,  pacemque  simul  hnmiuibus  praedicarel,  ad- 
fuit,  aperte  demoustrans  quia  per  hanc  iiaiivitaieiii 
homities  ad  pacem  unius  lidci,  spei  et  dilectionis, 
atque  ad  gloriam  divinae  laudatiouis  essenl  conver- 
tendi.  Signiflcant  autem  mystice  pastores  is:i  gregntn 
doctores  quosque  ac  rectores  fldcliuiii  aiiimaruui. 
Nox,  cujus  \igilias  custodiebant  super  gregein  suum, 
pericula  leiuationum  iudicat,  a  quibus  se  suosque 
bubjcctos  oinnes  qui  perfecte  vigilant,  cuslodire  noii 
desistunt.  Et  beue  nato  Domino  pasiores  super  gre- 
geni  suum  vigUaut.  Ille  elenim  natus  esl,  qui  dicii  : 
bgo  $um  pastor  bonu$  :  bonus  pastor  animam  $uam 
dal  pro  ovibus  suis  (Joan.  x).  Sed  el  tempus  imuii- 
nelmi  quo  idera  paslor  summe  bo.ius,  missis  in  mun- 
dutu  pa*toribus,  oves  suas,  quae  longe  lutequedisper- 
sae  errabanl,ad  semper  \irenlia  coeleslis  Yilae  pascua 
revocaret.  Quarum  curam  summo  pastori  pracepit : 
Si  ditigis  me9  pasce  oves  meas  (Joan.  xxi).  Quod  aper 
lius  aperiens,  ail 

Et  faclum  esl :  ut  di$ce$serunt  ab  eis  anyeli  in  cx- 
lum9  paAores  loquebantur  adinvicem  :  Transeamus 
usque  Bethleem,  et  videamue  hoc  verbum  quod  faetum 
e$t9  quod  fecit  Dominus,  et  oslendit  nobis.  Et  venerunt 
(estinantes,  et  inveneruni  Mariam  el  Jo$eph9  et  infan- 
tem  potitum  in  pr*$epio.  Pastores  quidem  illi  felici 
gaudio  festinarunt  videre  quod  audierant :  et  quia 
ardenti  ainore  quaesieruut ,  continuo  Salvatorem 
quem  quaesierunt  inveuire  meruerunt.  Sed  et  intel- 
lectualium  pastores  gregum,  imo  cuncti  Adeles  qua 
menlis  industria  Cbrislum  quaerere  debeant,  dicli* 
pariter  suis  ostenderunt  et  factis. 

Tran$eamu$9  inquiunt,  u$que  Bethleem,  et  videamu$ 


principio  erat  Verbum9  et  Verbum  erat  apud  Dcum,  H 
Deus  erat  Verbttm !  Hoc  verbum  nalum  ex  Palre,  non 
factum  est,  quia  creatura  Deus  noq  est.  In  qua  nati- 
vitate  divina  videri  ab  hominibus  non  potuit ;  sed  ut 
videri  posset,  Verbum  caro  faclum  e$t9  et  habitaeit  m 
nobi$.  Videamus  ergo,  inquiunt,  hoc  Vcrbum  quod 
factum  est,  quia  antequam  factum  esset,  hoc  videre 
ncquivimus.  Quod  fecit  Dominus  et  ostendii  nobis, 
quod  incarnari  fecit  Domiuus,  et  per  hoc  visibile 
tiobis  exttibiiil. 

Et  venerunt  (esti::ante$9  et  invenerunt  Mariam  et 
Joseph9  et  infantem  poshum  in  prasepio.  Venerunt 
pastores  reslinantes,  el  invenerunt  Deum  hoiniuein' 
natum,  simul  et  ejusdein  nalivitalis  ministros.  Fesli- 
B  neinus  et  uos,  fratres  mei,  uon  pa^sibus  pedum,  sed 
bonorum  profectibiia  operum  videre  eaindcm  glorift- 
catam  humaiiitatein  cuin  ejusdem  miuistris  digna 
servitutis  suae  iuercede  reiuuneralis;  festiiiemus  vi- 
dere  illum  in  divina  Paliisac  sua  majeslate  fulgen- 
tcm.  Festinemus,  iuquatu,  naui  non  est  tanta  beati- 
tudo  cum  desidia  ac  torpore  qu&rcnda,  sed  alacriler 
sunt  Christi  sequenda  vestigia.  Nain  ipse  cursum 
nostrum  data  manu  juvare  dcsiderat,  delectaturque 
audire  a  nobis  :  Trahe  no$  post  te9  curremus  in  odo- 
rem  unguentorum  tuorum.  Citius  ergo  virtutum  gres- 
sibus  sequamur,  ut  mereamur  consequi.  Nemo  tar- 
det  converli  ad  Dominum,  nemo  differat  de  die  iu 
diem,  ipsum  per  omnia  et  ante  omnia  precautes,  ut 
'  -  '  n  £ressus  u°s|ros  dtrigat  secundum  eioquium  suum,  et 
Confirma  [ratre$  tuo$(Luc.  xxu).  ^  uon  dominetur  uostri  onmis  injustitia. 

Videntes  auttm  cognoverunt  de  verbo  quod  diclum 
erat  illis  de  puero  hoc.  Et  nos,  fratres  dilectisinii, 
quae  dicta  suui  nobis  de  Salvatore  nostro  Deo  vero 
ei  bomiue,  iuterim  pia  fide  percipere,  et  plena  di- 
leclione  festiueinus  amplecii,  ui  bxc  in  futuro  per- 
fecta»  cognitionis  visu  comprebendere  valeamus. 
Haec  eteniiu  sola  ac  vera  est  beatoriun  non  solum 
hominum,  sed  et  angelorum  vita,  faciem  perpetuo 
sui  cernere  Creatoris,  quam  desiderabat  ardenter 
Psalmista,  qui  dicebat :  Sitivit  anima  mea  ad  Deum 
vivum,  quando  yeniam  et  apparebo  ante  faciem  Dei 
(P$al.  xlu)?  Cujus  solius  visione  uon  autem  uJU 
terrcuarum  rerum  affluentia  desiderium  suum  satiari 


hoc  verbum  quod  factum  esl.  Trauseaiiius  ergo  et  ^  posse  signavit,  cum  ait  :  Sattabor  dum  manifestabitur 


nos,  fratres  charisshni,  cogitando  usque  Bethleem 
civitatem  David,  el  recolamus  amando  quod  in  ea 
Verbum  caro  facium  est,  atquc  ejus  iucarnalioneiii 
dignis  celebremus  honoribus.  Transeamus,  abjectis 
concupiscentiis  carnalibus,  toto  mentis  desiderio 
usque  Betbleem  supernam,  id  est,  douium  panis  vivi 
non  manufactam,  sed  aeternam  in  coelis,  et  recola- 
mus  amandoquia  Verbom  caro  factum  est.  Illuc 
carne  ascendit,  ibi  in  dextra  Dei  Patris  sedet.  Illo 
eum  lota  virlutum  instantia  sequainur,  et  soiliciu 
cordis  et  corporis  castigatione  procuremus,  ui  quem 
illi  iu  praesepio  videre  vagientem,  nos  in  Pairis  solio 
uiereauiur  videre  regnair.em. 
Kt  vidcamus,  inquiuiil,  hoc  veroim  quod  faclum 


gloria  tua  (P$al.  xvu.)  Verum,  quia  non  otiosi  ac 
desides,  sed  qui  virtutum  operibus  insudant,  diviua 
contemplatione  sunt  digui,  solliciie  pnemisit :  Ego 
autem  cum  ju$titia  apparebo  in  conspectu  tuo.  Viden- 
les  ergo  pastores  cognoverunl  de  verbo  quod  dietum 
erat  iiiis  de  Christo,  quia  visio  Dei  cognitio  ejus 
est,  el  ha:c  est  sola  beata  homiuis  vita,  homine  ipso 
diceute  ac  testante,  qui  nos  Patri  commendans  di- 
cit  inter  alia  :  Bec  e$t  autem  vita  aterna,  ut  cogno- 
scant  te  e$u  verum  et  unum  Deum9  et  quem  mi$i$ti 
Jesum  Christum  (Joan.  xvu). 

Et  omnes  qui  audieruut9  mirati  $unt9  et  de  hi$  qum 
dicta  erant  a  pa$toribm  ad  ipsos.  Non  celavere  silen- 
tio  pastores  arcana  qux  diviuitus  agnoverant,  scd 
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.luibuscunque  poluere  dicebant;  quia  el  spirituales  A  menu  in  ecclesia  inonstrantur.  tfoverat  Mmc  ftnisse 


Ecclesiae  pasiores  in  lioc  inaxime  siinl  ordinati,  ul 
Verbi  Dei  invsleria  pradiceot,  ei  mira  qusu  in  Scri- 
pturi*  didicerint  iniranda  suis  audiloribus  oslendant. 
Non  soluui  auletn  pastores,  episcopi,  presbyteri  et 
diacones,  vel  etiain  rectores  uiouasteriorum  sunt  in- 
lelligendi,  sed  et  omnes  fideles,  qui  vel  parvulae  suae 
domus  custodiam  gerunt,  past.ires  recte  vocanlur, 
in  quanlum  eidcm  suae  domui  solliciu  vigilanlia 
praesunt.  El  quicunque  vestrum  saltem  uni  aut  duo- 
bus  fratribus  quolidiano  regimine  prseest,  pasloris 
ejusdem  debet  oflicium  implere.  Quia  iu  quaulum 
sufficit,  pascere  bos  verbi  dapibus  jubelur  :  iuio 
unusquisque  vestrum,  fratres,  qui  etiam  privatus  vi- 
vere  creditur,  pastoris  officium  tenet,  et  spiritualem 
pascit  gregem,  vigiliasque  noctis  cuslodit  super  illuin, 
ai  bonorum  acluum  cogitationumque  mundarum  sibi 
aggregans  multitudinem,  haec  justo  moderamine  gu- 
bernare  coelesiibus  Scripturarum  pascuis  nutrire,  ct 
pcrvigili  solertia  contra  iminundorum  spiriluum  in- 
sidias  servare  contendil. 

Maria  autem  conservabat  omnia  verba  hcec.  con[e- 
rens  in  corde  $uo.  Maria  virgiiialis  pudicitiae  jura  cu- 
stodiens,  secrela  Christi  quae  noverat  neinini  divul- 
gare  volebat,  sed  ipsum  haec  qusndo  vellel,  et  quo- 
modo  vellei  divulgare,  reverenter  esspectabat.  Ipsa 
autem  eadem  secreti  ore  lacito,  vigili  taiuen  conle 
sedula  scrutabatur.  El  boc  est  quod  ait,  Conferen* 
tft  corde  $uo.  Confei  ebat  quippe  ea  quae  acta  videbat 
liis  -iuae  agenda  legerat.  Videbat  namque  se  de  slirpe 


in  carne  Dominum,  cui  uoa  et  aaterua  est  eiun  Patre 
potestas,  qui  regnutn  daret  Ecclesiae,  uTun  scilicet 
coelestis  Hierusalem.  Conferebat  ergo  Maria  ea  qu» 
flenda  legeral,  cum  his  quae  jam  fucta  coguovit :  nou 
hxc  tauien  ore  promens,  sed  ciauso  servans  iu  corde 
stio. 

Et  reven'%  sunt  paetoret  ,  glorificantee  et  laudantet 
Deum  in  omnibu$  quoe  audierant  et  viderant,  $icut  di- 
ctum  e$t  ad  illos.  Discauius  et  nos,  fratres  charissimi, 
a  conteroplatione  dotiiiitic»  dispensaiionis  qua  nobis 
pie  subvenire  dignatus  est,  ad  agendas  semper  beue- 
ficiis  ejus  grati  .s  reverti.  Si  ei.im  illi ,  soia  adhuc 
nativitate  ejus  cognita ,  reversi  sunl  glorificautes  et 
laudantes  Deum  iu  omuibus  quae  audierant  et  vide- 
B  raut,  quanto  magis  oporlet  nos,  qui  lotam  incarna- 
tionis  illius  scrietn  ex  ordiue  cognovimus,  qui  sacra- 
menlis  illius  imbuli  sutnus,  iu  omuibus  gluriam  ejus 
ac  laudem  non  solum  verbo,  sed  etiam  factis  praedi- 
care ;  neque  unquam  oblivisci  quod  ideo  Deus  bomo 
natus  esl,  ul  nos  ad  imagiuem  et  simililudinein  stuc 
divinitatis  renascendo  reficeret :  ideo  namque  bapti- 
zatus  esi  aqu.i,  ut  ad  uostrorum  ablutionem  scelerum 
omnium  fluenia  fecundaret  aquaruui ;  ideo  tentatus 
in  eremo,  ut  vincendo  tenlatorem  nobis  quoque  vin- 
cendi  periliam  virlulemquc  tribueret;  ideo  morluus, 
ui  mortis  destrueret  imperium  ;  ideo  resurrexit  et 
astendit  iu  coetam,  ut  nobis  resurgendi  a  mortuis, 
atque  in  coelestibus  perpetuo  regnandi  spem  exem- 
plumque  praeberei.  Pro  quibus  singulis  reversi  ad 
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Dei  concepisse.  Legerat  in  propheta  :  Egredietur 
virga  de  radice  Jesse .  et  Naiareu$  de  radice  eju$ 
atcendet,  ei  requiescet  $uper  eum  Spiritw  Domini  (l$a. 
xi).  Lcgerat  et :  Tu.  Beihleem  Ephrata,  parvula  e$ 
im  millibu$  Juda,  ex  te  enim  egredietur  qui  sil  domina* 
lor  in  lnraeit  et  egreuu$  eju$  ab  initio  a  diebu$  eeter- 
nituti$.  \idebat  se  iu  Betbleem  peperisse  dominato* 
rem  IsraeJ,  qui  aeternus  ex  Palre  Deus  ante  saecula 
nalus  est ;  videbat  se  virginem  concepisse  et  pepe- 
risse  Filium,  et  vocasse  nomen  ejus  Jesum.  Legerat 
in  propbetis  :  Ecce  virgo  coneipiet.  et  pariet  FUium, 
ei  voeabitur  nomen  ejus  Emmanuei  (l$a.  vii).  Legerat : 
Bot  cognovit  poueuorem  $uum,  et  a$'mu$  prmepe  do- 


laudcmus  ipsum  Deum  ac  Dominum  nostrutn  Jesuin 

Coristum,  qui  vivit  et  regnat  cum  1'alre  in  unitate 

Spiritus  sancti,  per  omuia  sscula  saeculorum.  Aiuea. 

HOMILIA   VII. 

Ilf  DIE   NATALI    DOMIRI. 

Joiif.  i.  In  principio  erat  Verbum  %  ei  Verbum  erat 
apud  Deum.  et  Deus  erat  Verbum,  eic 

Quia  temporalcm  medialoris  Dei  et  bominnm , 
bomiuis  Jesu  Christi  nativitatem,  quae  hodierna  die 
facta  esl,  sanctorum  verbis  cvaugebstarum,  Matthwi 
videlicet  et  Lucae,  manifestatam  cognovimus ,  libet 
etiam  de  Verbi,  id  esl,  divinitatis  ejus,  xternitate  in 
qua  Patri  inanet  semper  aequalis,  beati  Joannis  evau- 


tnini  tui.  Videbat  Dominum  positum  in  praesepi,  quo  «v  gelistas  dicU  scrutari ,  qui  singularis  privi  egio  me- 


bos  et  asinus  solent  nutriendi  advenire.  Meminerat 
sibi  dictum  ab  angcio  ;  Spiritus  $anctu$  superveniet 
in  le.  et  virtue  AUissimi  obumbrabit  libL  ldeoque  et 
quod  mucetur  ex  te  eanctum,  vocabitur  Filiu$  Dei 
(Luc.  1).  Legerat  inodum  nativitatis  ejus,  non  uisi 
angelo  revelante,  potuisse  cognosci,  dicente  lsaia  : 
Generationem  autem  eju$  qui$  enarrabit  (l$a.  liii)? 
Legerat :  Et  lut  turrU  gregi$  nebulo$a$  filia  Sion9  usque 
ad  te  veniet.  et  veniet  pote$ta$  prima,  regnum  filiee  Je- 
rutaiem  (Mich.  iv).  Audiebatangelicas  virtutes,  quae^ 
aunt  filiae  supernoe  civitatis,  apparuisse  pastoribus  in 
ioco,  qni  a  conveutu  pecorum  antiquitus  turris  gre- 
gis  vocabatur,  et  est  uno  milliario  ad  or.entem  Be- 
iblecm,  ubi  ctiam  nunc  tria  pastormu  illorum  monu- 


ruit  castiuiis  ut  caeleris  altius  diviuse  Scripiurue  con- 
ditoribus  divinitatis  ipsius  capcrel  simul  et  patefa- 
ceret  arcanum.  Neque  enim  frustra  iu  coena  supra 
pectus  Domini  Jesu  recubuisse  perbibeiur ,  sed  per 
boc  typice  docetur  qula  coelesiis  banstum  sapienti® 
caeleris  excellentius  de  sanctissimo  ejusdcm  pectoris 
fonte  poUverit.  Unde  et  mcrito  in  figura  quatuor 
animalinm  aquil»  votanti  comparatur.  Cunctis  quippe 
avibus  aquila  celsius  volare,  cunctis  animantibus  cla- 
rius  solis  radiis  infigere  consuevit  obtutns.  Et  eaeteri 
evangeiistae  qnasi  in  terra  ambulant  cum  Douiitio, 
qui  temporalem  ejus  generationem  pariter  et  tetu- 
poralia  facta  sufficienter  exponentcs,  pauca  de  divi- 
tiitate  dixtrunt;  bic  autem  quasi  ad  corium  volat 
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<mm  'Domino  ,  qoi  perpauca  de  temporalibos  cjus  A  f«iisse  non  ncgarenl,  non  Umen  natnm  ei  Paire 


actis  edisserens,  aeternam  divinitatis  ejus  potentiam, 
per  quam  omnia  faela  snnt,  soblimios  mente  volando, 
etltmptdiiis  speeulando  cognovit,  ac  nobis  cogno- 
scemta  scritwndo  contradidit.  Ergo  alii  evangelistae 
Christum  ex  tempore  natum  describunt,  Joannes 
euunlem  in  principio  jam  fnisse  testatur,  dicens:  In 
prineipio  erat  Verbum.  Alii  inter  bomities  eom  subito 
apparuisse  commemorant,  ille  ipsum  apud  Deum 
seuiper  fuisse  declarat,  dfcens:  Et  Verbum  erat  apud 
Deum.  Alii  enin  verum  hmiiinem,  illo  vcrum  confir- 
mai  esse  Deum,  dicens  :  El  Deus  erat  Verbum.  Alii 
bouiinem  eutn  apud  homines  temporalitcr  conversa- 
tum9  ille  Deum  apud  Deum  in  prtncipio  manentem 
osiendit,  dicens :  Boc  erat  in  principio  apnd  Deum. 
AIH  magiialta  qn*  in  bomine  gessit  perhibent ,  ille  ■* 
quod  omnem  creatnram  visibilem  et  invisibilem  per 
ipsum  Deus  Pater  fecerit,  ostendil,  diceos :  Omnia 
per  ipsum  facla  suntf  et  stite  ipto  factum  nt  nihil.  Et 
mire  beatus  Joaunes  in  initio  Evangelii  sui  de  divi- 
nitate  Salvatoris,  et  fidcm  recte  credentium  subli- 
miter  imhuit,  et  liaereiicoruin  perfldiara  potenter  ex- 
superat.  Fuere  namque  haerelict ,  qui  dicerent :  Si 
ergo  natus  est  Christus,  erat  lempus  quando  ille  non 
erat:  quos  primo  sermone  redarguit,  cum  ait: 

itt  piincipio  erat  Yerbum.  Neque  vero  ait,  In  prin- 
cipio  coepit  esse  Verbuui ,  sed  in  principio  erat  Ver- 
bnm:  ut  videlicet  emn  non  ex  tempore  ortuin,  sed  in 
exortu  temporum  jam  exisientem ,  ac  per  hoc  sii.e 

iilloteii.porisiiiiliodePatrenaiummonslraret.juxia      tnines  naraque,  qui  ad  imaginem  Dei  facti  sunt, 
quod  ipse  loquitur  in  Proverbiis :  Dominus  possedit      nmvinArfl  sanien 


Deum,  sed  factum  a  Patre,  et  ideo  minorem  Paire, 
quia  creaturam,  crederent.  Etiatn  hos  datnuat  evau- 
gelicus  sermo,  qui  dicit : 

Omnia  pcr  ipsum  facta  sunt,  et  sine  ipso  factum  est 
nihil.  Si  enim  nihil  creaturarum  sine  ipso  factuiti 
est,  patet  profecto  quia  ipse  crealura  non  est  per 
quem  omnis  creaiura  facta  est.  Et  ne  quis  audiens 
factjm  per  Dominum  crealuram,  mutabilem  crederet 
ejus  voluntatem,  quasi  qui  subito  vellel  facere  crea- 
turam  quam  ab  acterno  nunquara  ante  fecisset,  ma- 
uifeste  docet  evangelista  factam  quidem  in  tempore 
crenturam,  sed  in  aeterna  Creatoris  sapientia,  quando 
et  qualis  crearelur,  semper  fuisse  disposiium.  Et  hoc 
est  quod  ait : 

Quod  factum  est,  in  ipso  vita  erat.  Id  est,  quod  fa- 
ctum  in  lempore,  sive  vivum  sive  vita  carens,  ap- 
pai  uit,  omne  hoc  in  spirituali  factoris  ralione,  quasi 
semper  vixerat  et  vivit.  Non  quia  eoaeteroum  est 
Cre.uori  quod  creavit,  sed  quia  coxterna  est  illi  ratio 
voluutatis  sua»,  in  qua  ab  aeterno  habuit  et  babet 
quid  et  quando  crearet,  qualiter  creatuiti  guberuet  ut 
tnaneat,  ad  quem  flnem  singnla  quas  creavit  perdu- 
cal.  Sequiiur: 

El  vita  erat  lux  hominum,  Quo  verbo  aperte  doce- 
tur  quod  ipsa  vitalis  ratio,  per  quam  omnia  di<po- 
sita  suot  et  regunlur,  non  omnem  creaturam,  sed  ra- 
lionabilem  tantum  ul  sapere  possit,  illuminat.  Ilo- 


me  initio  viarum  suarvm,  antequam  quidquam  faceret 
a  prmcipio,  ab  aterno  ordinatus  sum  (Prov.  vm).  Item 
fuertinl  baeretici  qui,  tres  sanctae  Trinitatis  personas 
esse  negantes ,  dicerent :  Idem  Dcus  quando  vult, 
Pater  est;  quando  vuit,  Fiiius  e*t ;  quando  vult,  Spi- 
riius  sanctus  est ;  ip>e  tamen  unus  est.  Quorum  de- 
struens  errorem,  subjungit: 

Et  Verbnm  erat  apud  Deum.  Si  enim  alius  apud 
alium  erat,  duo  suiit  profecto  Pater  et  Filhjg,  et  non 
uuus.  Ipse  modo  Pater,  modo  Filtos,  modo  etiam 
Spiriius  sancius  est:  quasi  mulabilis  sit  divinae  snb- 
stanli»  natura ,  cum  apertissimo  Jacobus  dicat  apo- 
stolus  :  Apud  quem  non  est  transmutatio,  nec  vicissi- 


percipere  sapienliam  poFSunt,  animalia  non  possunt. 
Sed  et  animalis  quicunque  esl  homo,  non  percipit 
ea  quac  siml  spiritus  Dei.  Unde  bene  cum  dixisset: 
Et  vita  erai  lux  /lom/nimt,  subjnnxit,  Et  de  his  qui  ab 
bumanx  couditionis  honore  procol  recedeutes  com- 
parati  sunt  jumenlis  insipientibus,  et  sitniles  facti 
sunt  illis,  atque  ideo  recte  veritaiis  luuiine  privan- 
lur. 

Et  /ttx,  inquft,  in  tenebris  lucet,  et  tenebra  eam  non 
comprehenderunt.  Lux  quippe  hominum  est  Cbristus, 
qui  omnia  quae  illuminari  merenlur,  corda  hominum 
surc  pracsentia  cogniiionis  illustrat :  tenebrae  auteni 
stuhi  sunt  et  iniqui ,  quorum  caeca  prxcordia  lux 
aclernac  sapienliae  qualia  sint  manifeste  cognoscit, 


tudinis  obumbratio.  (Jae.  i).  Item  fuere  quidam  pravi  q  quamvis,  ipsos  [A/.,  ipsi]  radios  ejusdem  lucis  ne- 


dogmaiis  auclores ,  qui  Chrislum  hominem  tautom 
conlitentes,  Deum  prorsus  esse  nou  crederent:  quos 
conseqnenler  exprimit  (A/.y  opprimit),  cum  ait  : 

Et  Deus  eral  Verbum.  Fuere  aiii  qui  Deum  quidera 
illum,  sed  ex  tempore  inearnalionis  factum,  non  au- 
tem  auernum  ante  saecula  natum  a  Patre  puUrenl. 
Unde  quidam  taiium  dixisse  commeamatur  :  Non 
iuvideo  Christo  facto  Deo,  quoniam  et  tgo  si  volo, 
possum  tieri  secundum  ipsum.  £t  horum  nefandam 
refellit  senteutiam  cvangelista,  cum  att. 

Hoc  erat  in  principio  apud  Deum.  IA  est,  boe  Ver- 
bum  quod  Deus  est,  non  ex  lempore  ceBpit,  sed  in 
principo  erat  Deua  apud  Deum.  Item  fuere  veritalis 
iuimici  qui  Christum  et  ante  partum  Yirginis  jam 


quaquam  per  intelligentiam  capere  possinl  :  veiuli 
si  quilibet  c«cus  jubare  solis  olfandatur,  nec  tamen 
ipse  solem,  cujus  lumine  perfunditur,  aspiciat.  Sed 
non  tamen  tales  omnino  superna  pietas  dcspexit, 
veruro  medelam  eis  salutis,  qua  ad  videndani  lucem 
pervenire  possenl,  adhibuit.  Ipsa  enim  lux  invisi- 
bilhi,  ipsa  Dei  sapientia,  carnem,  in  qua  videri  pos- 
set,  indota  est,  quse  in  bominis  babitu  apparens, 
et  loquens  hominibus  paulatim  flde  purificata,  eoruui 
corda  ad  cognitionem  sua?  divinae  vision^  provebe- 
ret.  Missus  est  ante  illum  bomo  magni  meriti,  cujus 
teatknonio  pararentur  omnes  ad  audiendam  nioi, 
ut  appareret,  ipsam  Dei  sapientiam,  ad  videndum 
ipswn  solem  justitise,  nubae  jam  corporis  tectum ; 
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id  est,  ad  videndum  audienduraque  hominem,  qui  A  gente  Judaea  quam  sibi  prac  c&teris  nationibus  spe- 


Deus  esset,  plenum  gratiae  et  veritatis. 

Ficsf,  inquit,  homo  missus  a  Deo%  cui  nomen  erat 
Joannes.  Hic  venil  in  lesiimonium,  ut  leslimonium 
perhiberet  de  lumine,  ut  omnes  crederent  per  illum. 
Non  aii,  ut  omnes  credercnt  ia  illuro,  Maledictus 
enim  homo  qui  confidit  in  hominet  et  ponit  carnem 
krachium  suum  (Jerem.  xvn) :  sed  ut  omnes  crederent 
per  illum,  boc  esty  ut  per  iliius  testimonium  crede- 
reut  io  lucem  quam  necdum  videre  noverant,  Domi- 
num  videlicet  Jesum  Cbristum,  qui  de  seipso  testa- 
lur  :  Eyo  tum  lux  mundi :  qui  sequitur  me,  non  ambu- 
tabit  in  tenebris ,  ud  habebit  lumen  vitce  (Joan.  vm). 
Sequitur : 

Non  erat  ille  /tix,  sed  «I  testimonium  perhiberet 


ciali  gratia  copulaveral,  incarnari  dignatus  est.  lu 
mundo  ergo  erat,  et  in  inundum  venit.  In  niuodo 
erat  per  diviniiaiem ,  in  muudum  venit  per  incarna- 
tionem.  Yenire  quippe  vel  abire  bumanitatis  est, 
inanere  et  esse  divinititis  est.  Quia  ergo  tum  in 
mundo  esset  per  divinitatera,  mumlus  eum  non  co- 
gnovit,  dignatus  cst  venire  in  mundum  per  bumant- 
tatem,  ut  vel  sic  eum  muudus  cognosccret ;  sed  vi- 
deamus  quod  sequiiur : 

/»  propria  venil,  et  sui  eum  non  receperunt.  Queni 
enim  in  potentia  deitalis  cuncia  creantem  regentem- 
que  non  cognoverunt,  ipsum  in  carnis  infirmitato 
miraculis  coruscantem  recipere  noluerunt.  Et  quod 
est  gravius,  stii  eum  non  recepenint,  homines  scili- 


de  lumine.  Erat  lux  vera  qum  illuminat  omnem  ho-  B  celt  quos  |pge  creavjt.  }^\  qUOg  peculiarem  sibi 


minem  venientem  in  hunc  mundum.  Et  sancti  qui- 
dem  bomines  lux  sunt  recte  vocati,  dicente  ad  eos 
Domino  :  Vos  estis  lux  mundi  (Matth.  v),  et  apostolo 
Paulo  :  Fuistis  aliquando  tenebrce,  nunc  autem  lux  in 
Domino  (Ephes.  v).  Sed  multum  distat  iuter  lucem 
quae  illuminatur,  et  lucem  quae  illuminat ;  inter  eos 
qui  participatione  verae  lucis  accipiunt  ut  luceant, 
ei  ipsatn  \ucem  perpetuam,  quae  non  solum  lucere  in 
seipsa,  sed  et  sua  praesentia  quoscunque  attigerit,  il- 
lustrare  sufficil.  Ad  cujus  comparationem  verae  lucis 
nou  tautum  roinimi  quilibet  electi,  verum  etiam  ipse 
Joaunes,  quo  major  inter  natos  mulierum  nemo  surre- 
xiiy  lux  non  esse  asseritur,  ut  videlicet  Cbristus  non 


elegerat  in  plebem,  quibus  suae  cognitionis  reveia- 
verat  arcanum,  quos  mirificis  palrum  gtorificaverai 
actis,  quibus  suae  iegis  doctrinam  contulerat,  ex  qui- 
bus  se  incarnandum  promiserat,  et  in  quibus  se  in- 
carnaturo,  ul  promiserat,  ostendit,  ipsi  eum  recipere 
veuientem  ex  magna  parle  recusarunt.  Neqne  euim 
omnes  recusarunt,  alioquin  nullus  esset  salvus*. 
Nunc  autem  multi  eum  ex  utroque  populo  credendo 
receperunt,  de  quibus  evangelista  consequenter  iu- 
sinuat  dicens  : 

Quotquot  autem  receperunt  eum,  dedit  eis  potestatetn 
filios  Dei  fieri,  his  qui  credunt  in  nomine  ejus.  Consi- 
deremus,  fraires  cuarissimi,  quanta  graiia  Redero- 


esse,  quod  putabatur,  monstretur.  Ille  enim,  ut  scri-        .    .   _     .  __  _0„„A    ., •.:,.. ^  *  t^  v  • 

' M       *L                      .           ,           '           %   c  plons  nostn,  quam  magna  sit  multitudo  dulcedmis 
ptum  est :  Erat  lucerna  ardens  et  tucens  (Joan.  v).  u    .       n  .  n . 


Ardens  scilicet  iide  et  dilectione,  lucens  verbo  et 
actione.  Gratiam  vero  lucis  peccatoribus  [Al.$  pecto- 
ribus)  infundere  solius  est  ejus  de  quo  dicitur : 

Erat  lux  vera  qum  Uiuminat  omntm  hominem  venien- 
tem  in  hunc  mundum.  Omnem  videlicet,  qui  illurai- 
naiur  sive  naturali  ingenio,  sive  sapientia  divina. 
Sicut  enim  nemo  a  seipso  esse,  ita  etiaro  nemo  a 
seipso  sapiens  esse  potest,  sed  illo  illustrante  de  quo 
scriptum  est  :  Omnis  sapieniia  a  Domino  Deo  est 
(Ecclu  n).  Cujus  utramque  naturam,  et  divinam  sci- 
licet,  qua  seroper  ubique  tolus  manet,  et  bumanam, 
ex  qua  in  tempore  natus  loco  inclusus  apparuit, 
consequenter  describit  evangelista,  dicens : 


ejus.  Unicus  ex  Patre  natus  est,  et  noluit  remanere 
uuus;  descendit  ad  terram,  ubi  fratres  sibi,  quibus 
regnum  Patris  sui  dare  posset,  acquireret :  Deus  ex 
Deo  natus  est,  et  noluit  Dei  tantum  Filius  manere ; 
boroinis  quoque  filius  fieri  dignatus  est,  non  amittens 
quod  erat,  sed  assumens  quod  non  erat,  ut  per  boc 
beinines  in  Dei  filios  transferret,  gloriaeque  suae  fa- 
ceret  cohaeredes  :  ut  quod  ipse  scmper  habebat  per 
naturam,  inciperent  babere  per  gratiam.  Cousidere- 
mus  quanta  virtus  est  fidei,  cujtis  merito  poteslas 
dalur  bominibus  lilios  Dei  fieri.  Unde  bene  scriptum 
esi,  Quia  justus  ex  fide  vivit  (Habac.  n).  Vivit  enim 
justus  ex  fidc,  non  illa  quae  labiorum  tautum  con- 
fessione  proferiur,  sed  ea  quae  per  dilectionem  ope- 


Jn  mundo  erat,  et  mundus  per  ipsum  factus  est,  et  fj  ratur;  alioquin  fides  si  non  babet  opera,  mortua  est 


mundus  eum  non  cognovit.  In  propria  venit,  et  sui  eum 
non  receperunt.  In  muudo  quippe  erat,  et  muudus 
per  ipsum  faclus  est,  quia  Deus  eral,  quia  totus 
ubique,  quia  suae  prasentia  majestalis  sine  labore 
regens,  et  sine  onere  continens  quod  fecit.  Et  mun- 
duseum  noo  cognovit,  quia  lux  in  tenebris  lucet, 
el  tenebrae  eam  non  comprehendertint.  Mundum 
namque  dicit  boc  in  loco  bomiues  muudi  amore  de- 
ceptos,  atque  iuhaereiido  creaturae  a  coguoscenda 
creatoris  sui  majestale  reflexos.  In  propria  venit, 
quia  in  roundo,  quem  per  divinilalem  fecit,  per  hu- 
mauitatem  natus  apparuit :  in  propria  venit,  quia  iu 


in  semetipsa.  Nullus  seipsum  despiciat,  nullus  de 
sua  salute  desperet :  ctirrainus  oinnes,  curramus  sin- 
guli,  ul  qui  eramus  longe,  mereamur  fieri  prope  in 
sanguine  Cbristi.  Videamus  quod  dicilur,  Quia  quol- 
quot  receperunt  eum,  dedit  eis  potestatem  filios  Dei  fieri. 
Quotquot,  inquil,  receperunt :  Non  est  enim  personarum 
acceptor  Deus,  sed  in  omni  gente,  qui  timet  Deum  et 
operatur  justiliam,  acceptus  est  illi  (Act.  x).  Quo  au- 
tem  ordine  credentes  filii  Dei  possent  fieri,  et  quan- 
tum  haec  generatio  a  carnali  distet,  subsecutus 
evangelista  designat. 
Qui  non  ex  sanguinibus,  neque  ex  voluntate  carnis9 


*  Cod.  bibl.  Arsen.  Paris.  add. :  et  supervacua  ejus  esset  mcarnath. 
Patbol.  XCIV. 
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ueque  ex  voiuntate  t>iri,  std  ex  Deo  nali  $unt.  Carna- 
]is  quippe  nostra  singulonim  generatio  ex  sanguini- 
bus,  id  est  ex  nalura  [AL9  seniine]  maris  et  femtnae, 
a  complevo  conjugii  doxit  originem  :  at  vero  spiri- 
tualis  Spiritus  sancti  gratia  ministrator,  quam  Do- 
ininus  a  carnali  distinguens  ait :  iViii  quis  renatus 
fueril  ex  aqua  el  Spiritu  sanctof  non  potest  introire  in 
regnum  Dei  (Joan.  m).  Quod  nalum  est  ex  carne, 
caro  est ;  et  qnod  natum  est  ex  spiritu,  spirilus  est. 
Verum  ne  qtns  liominum  dubitet  filium  se  Dei  et 
cohaeredem  Christi  posse  fieri,  dat  exemplutu  evan- 
gelisu,  quia  et  ipse  Filius  Dei  bomo  fieri  ei  inter 
boinines  habitare  dignatus  est,  ut  humanae  parliceps 
exislendo  fragilitalis,  homines  ilivinae  virtutis  suas 
donarel  esse  participes. 

Et  verbum  caro  factum  est%  et  habitavit  in  nobis. 
Quod  est  diccre  :  Et  Filius  Dei  lionio  faclus  est,  et 
inter  homines  conversatus  esi.  Solet  namque  Scri- 
ptura  modo  animae,  modo  carnis  vocabulo,  totum 
designare  hominem.  Auimae  videlicet,  ut  scripium 
est :  Quia  descendit  Jacob  in  jEgyptum  in  animabus 
septuajinta  (Gen.  xlvi);  carnis  vero,  ut  rursus  scri- 
ptum  est :  Et  videbit  omnis  caro  salutare  Dei  [Luc. 
n i).  Neque  enim  vel  animaj  sine  corporibus  in  A- 
gyplum  desceudere,  vel  caro  sine  anima  videre  ali- 
quid  p  »test ;  sed  bic  per  animam  totus  bomo,  ibi 
signatur  per  carnem.  Sic  ergo  boc  loco  quo  dicitur : 
Ei  Verbum  caro  factum  est%  nihil  aliud  debet  intel- 
ligi  quam  si  diceretur  :  Deus  boiuo  factus  est,  car- 
uein  videlicet  induendo  el  animam ;  ut  sicut  quisque 
nostruin  unus  homo  constat  ex  carne  et  anima,  ita 
unus  ab  iiicarnalioois  leiupore  Christus  ex  divinitate 
carnis  [A/.,  carne]  et  anima  constet  :  Deus  ab  aeter- 
no  in  aetei  num  existens  verus  ut  erat,  hominem  ex 
tempore  assumens  in  uniiatem  suae  personae  verum, 
quem  non   babueral.  Sequilur  : 

El  vidimus  gloriam  ejus,  gloriam  quasi  unigeniti  a 
Patre,  plenum  gratim  et  veritaiis.  Gloriaro  Cbristi 
quain  anle  incarnationem  viderenon  poterant  homi- 
nes,  post  incarnationem  viderunt,  aspicientes  hu- 
manitaiem  miraculis  refulgenlem,  ct  iutelligentes 
divinitabem  intus  latitantem,  illi  maxime  qui  et  ejus 
claritatetn  ante  passionem  transfigurati  iu  monte 
sanclo  contemplari  merueruni,  voce  delapsa  ad  eum 
hujuscemodi  a  magnifica  gloria  :  Bic  est  Filius 
meus  ditectusf  in  quo  mihi  bene  complacui  (Matlh. 
xvn) :  et  post  passioneni  resurrectionis  ascensionis- 
qne  ipsius  gloria  conspecta,  Spiritus  ejus  sunt  dono 
mirifice  refecti ;  quibus  omnibus  manifeste  cogno- 
verunt  quod  hujusmodi  gloria  non  cuilibet  sancto- 
rum,  sed  illi  solum  homini  qui  esset  in  divinitate 
unigenitus  a  Patre,  conveniret.  Quod  autem  se- 
quitur  : 

Pienum  gratim  et  verilatis.  Gratiae  plenos  erat 
idem  boino  Christus  Jesus,  cui  singulari  munere  prse 
catteris  moi  talibus  datom  est,  iit  statim  ex  quo  in 
utero  virgmis  concipi,  et  homo  fieri  inciperet,  veros 
csset  et  Deus ;  unde  et  eadem  gloriosa  semper  virgo 
Maria  non  sulum  hominis  Christi ,  sed  et  Dci  geni- 
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A  trix  recte  credenda  et  confiienda  est.  Mera  veritaiis 
plenus  erat ,  et  est  ipsa  videlicet  Verbi  diviniuie , 
qune  hominem  illum  singulariter  electum ,  com  qoo 
una  Christi  persona  esset,  assumere  dignata  est,  non 
aliquid  suae  divin»  subsiantiae,  ut  haeretici  volnnt,  in 
faciendam  homiuis  naturam  commutans ;  sed  ipsa 
apud  Patrem  manens ,  totum  quod  erat ,  totam  de 
semine  David  naturam  veri  boininis,  quam  non  ha- 
bebal,  suscipiens.  Unde  oportel,  fratres  charissimi, 
ot  qni  huroanam  Redemptoris  nostri  nativitatem 
hodie  annua  devoiione  recolimos,  et  divinam  panter 
et  humaiiam  ejus  natnram  non  annuo,  sed  continuo 
semper  amplectamor  amore.  Divinam,  per  quam 
creati  somus ,  cum  non  esseraus  ;  humaoam ,  per 
quam  recreati  suraus,  cun>  perditi  essemus.  Et  qoi- 
dem  divina  condiloris  nostri  virtus,  sine  assomptioue 
bumanitatis  nos  recreare  erat  idonea  :  humana  au- 
tem  ejusdem  Redemptoris  nostri  infirmilas,  sino 
assmnente  se,  el  inhabitame  in  se,  et  operante  per 
^e  ulviiiitate,  uos  recreare  nequivit.  Atque  ide<i  Ver- 
bum  caro  faclum  esl,  id  est,  Deus  homo  factus  esl, 
et  habttavit  in  nobis,  ut  per  cognitum  nobis  hominis 
habitum  nobis  conversaido  congruere,  nos  allo- 
quemlo  inslruere,  nobis  vivendi  viain  pr^bere ,  pro 
itobis  contra  hostem  confligere ,  nostram  mortem 
moriendo  ac  re»urgendo  posset  deslruere  :  per  co- 
acternam  vero  Patri  divinitatem  nos  inkritis  vivifi- 
cando  ad  divina  sustolleret,  remisiouem  nobis  pec- 
calorum  pariter  ac  Spiritus  sancti  dona  coucederet, 

q  et  post  bonorum  perfectionem  operom  non  solum  nos 
ad  videudam  gloriam  clarificaiae  suae  perduceret  bu- 
manitaiis,  sed  et  incommutabilem  nobis  essentiam 
suae  divinae  majestatis  ostenderet,  in  qua  vivit  et  re- 
gnat  cum  Patre  in  uuitate  Spiritus  saucti  per  omnit 
saecuta  saecuiorum.  Amen. 

HOMiLIA  VIII. 

IN   DIE  NATALI  SAMCTl  JOANKIS  BAPTISTJC. 

Joan.  xxi.  ln  illo  tempore  dixit  Jesus  Petro,  Se- 
quere  me.  Convtrsus  Petrut  vidit  itlum  dtuipuium 
quem  diiigebat  Jesus%  sequentem,  qui  et  recubuit  in 
dxna  super  pectus  ejus9  ei  dixit :  Domine,  quis  est 
qui  tradettef  elc. 

Lectio  sancti  Evangelii  quae  nobis  iecta  est,  fra- 
tres  mei,  tanto  majori  a  nobis  imentioue  debet  per 
singola  verba  pensari,  quanta  magna  gratiae  supernae 
dulcedine  tota  redundat.  Commendat  enim  nobis 
beatissimus  evangelista  et  apostolus  Joannes  privi- 
legium  amoris  praccipui,  quo  caeteris  aiuplius  me- 
ruit  honorari  a  Domino :  commendat  lestinmnium 
evangelicae  descriptionis,  qnod  veritate  divina  sub- 
nixtim  nullus  fidelium  dubitare  permittitur:  com- 
mcnd&t  placidam  suae  carnis  absolutionem,  quara 
Domino  specialiter  se  visitante  percepit.  Sed  ut 
perfectae  lectionis  hujus  principia  considerare  va- 
leamus,  libet  soperiora  paromper  altendere.  Appa- 
ruit  Dominus  post  resurrectionem  discipulis  septem, 
inter  quos  erat  Petrus  et  Joanues,  quibus  frustra  in 
piscando  tota  nocte  laborantibus,  et  stans  iu  littore 
copiosa  rete  eorum  piscium  multitudine  implevit, 
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moiqoe  egressos  ad  lerram  invitavit  ad  prandrum, 
et  inter  prindendum  lertio  Petrum  au  se  amaret, 
interrogavit ;  ac  lertio  amorem  confitenti,  quia  ter 
eum  negaverat,  ei  tertio  pascendas  suas  oves  com- 
misit :  ac  deinde  quia  pro  earumdem  oviura,  id  esi, 
animarum  fidelitim  cura  pastorali  usque  ad  marty- 
rium  crucis  essel  perventurus,  intimavit  dicens: 
Amen  amen  dko  tibt\  eum  esses  junior,  cingeba$  te9 
et  ambulabas  ubi  volebas  :  eum  autem  senueris,  exien- 
de$  manus  tua$9  et  aliu$  te  cinget  et  ducet  quo  non 
vis.  ln  manuum  namque  extensione  designavit  quod 
per  mortem  erucis  martyrio  coronandus ;  in  cin- 
etione  alterius,  quod  vinciendus  a  persecutore;  in 
doctn  quo  non  vellet,  quod  tormenta  passionis  con- 
tra  voiuntatem  esset  passurus  huraanae  fragiliutis. 
Sed  ne  gravis  forte  videretur  Petro  praedicta  a  Do- 
mino  passio  crucis,  hanc  suo  confestiro  lenire  cura- 
vil  eiemplo,  ut  eruciatum  martyrii  eo  ienius  [AL9 
levius]  ferret,  quo  se  meminisset  similem  suo  Re- 
demptori  mortis  excipere  [Al.9  accipere]  sententiam. 
Postquam  enim  signiUcavit  ei  qua  morte  clarificalu- 
rus  esset  Deum,  protinus  adjungit  quod  in  bujus  ca- 
pite  lectionis  audi\imus. 

Et  dieit  ei :  Sequere  me.  Ac  si  aperte  dical :  Quia 
ipse  prius  pro  lua  redemptione  crucis  supplicium  su- 
bire  non  limui,  cur  tu  pro  mei  confessione  nominis 
crucem  pati  formides  ?  Qui  eo  gloriosiore  manyrii 
palma  clarificaberis,  quod  in  hac  proinerenda  magi- 
stri  iter  sequeris.  Jam  vero  ab  evaugelisla  non  sob- 
ditur  quid  post  haec  dicta  Domiuus  et  discipuli  fece- 
rint,  sed  ex  eo  tamen  innuilur  quod  subjungit,  Con» 
versus  Petrus  vidit  illum  di$cipulum  quem  dhigebat 
Jestrs,  eequentem.  Patet  namque  quia  cum  dixisset 
Petro,  Sequere  me9  id  est,  crucem  patiendo  imiUre, 
surreiit  de  loco  convivii,  ct  abire  jam  ccepit.  Secu- 
tns  est  autem  eum  Petrus  etiam  incessu  peduro,  cu- 
piens  implere  quod  audivit,  Sequere  me.  Secutus  est 
et  iUediscipulus  quem  diligebat  Jesus.  Neque  enim 
arcendum  se  a  consectaiu  Cbristi  putabai,  qui  non 
minori  se  gratia  dilectionis  a  Ghristo  compiexum  no- 
verai.  Neque  incredibile  est  ideo  utrumque  discipu- 
lum  corporali  gressu  vestigia  Domini  secutum,  quia 
necdum  intellexerat  quid  significaverit  in  eo  quod  Pe- 
trum  [AL9  Petro]  se  sequi  pnecepit.  Nolum  antem  no- 
vi  vestne  fraternitati  qui  sit  ille  discipulus  quem  di- 
ligebat  Jesus,  Joannes  videiicet  ipse,  cujus  hodie  na- 
ulitia  festa  celebramus,  qui  hoc  scripsit  Evange- 
lium,  atque  ideo  suam  pereonam  maluit  indiciis  re- 
rum  accidenlium,  quam  proprio  designare  vocabulo. 
Diligebat  autem  eum  Jesus  non  exceptis  caeleris  sin- 
gnlariter  solum,  sed  prae  aeteris  quos  diligebat  fa- 
miliarius  unura,  quem  specialis  praerogativa  castita* 
tis  ampliori  dilectione  fecerat  dignum.  Omnes  quippe 
se  diligere  probat,  quibus  anle  passionem  loquitur  : 
Skut  ditexti  me  Pater9  et  e§o  dilexi  vo$.  Munete  in  di- 
Uctione  mea  (Joan.  xv).  Sed  hune  prae  omnibus  dili- 
git  qui,  virgo  electus  ab  ipso,  virgo  in  aevum  perman- 
siL  Traduat  namque  historke  quod  eum  de  nnptiis 
vokntem  nubere  voeaverit;  et  propterea  quem  a 
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A  camali  voluptale  retraxerit,  potiore  sui  amoris  dul- 
cedine  donavit.  Denique  huic  moriturus  in  cruce  ma- 
trem  suam  commendavit,  ut  virginem  virgo  servaret, 
et  ipso  post  mortem  ac  resurreciiouem  iu  coelos  as- 
ceudente,  non  deessel  ejus  genitrici  ilius,  cujus 
casta  vita  castis  ejus  tueretur  obsequiis.  Pooit  et 
aliud  suae  personae  beatus  Joannes  indicium,  subjuu- 
gens  :  Qui  et  recubuit  in  easna  $uper  peciut  ejus,  et 
dixit,  Domine,  qui$  esl  qui  tradet  te?  iJoc  quomodo 
gestum  sit,  &uperiora  hujus  Evangclii  loca  pleuius 
ostendunt ;  quia  videlicet  in  cobiij,  quam  ultiinam  au  - 
le  passionem  cum  discipulis  Salvalor  habuit,  in  qua 
eorum  pedes  lavit,  eisque  corporis  ac  sanguinis  sui 
tradidit  mysteria  celebranda,  discipulus  ille  quem  di- 
ligebat  supra  pectus  ejus  recubuerit.  El  cum  dixisset 

B  eis,  Amen  amen  dico  vobis  quia  unus  ex  vobis  tradel 
me9  respondil  ille  discipulus,  innuen  e  Petro  nt  in- 
terrogaret  et  diceretei,  Domine,  quis  est?  Ait  [AL , 
Al]  Dominus,  llle  est  [AL  add.  inquit]  cui  ego  ttt- 
tinctum  panem  porrexero.  Quod  autein  discipulus 
iile  supra  pectus  magistri  recubuit,  non  praesentis 
soluoimodo  dilectionis,  sed  et  futuri  erat  signum 
mysterii.  Figurabatur  etenim  jam  tunc  Evangeliuju 
quod  idem  discipulus  erat  scripttirus,  uberius  atquo 
aitius  caeteris  sacrse  Scripturae  pagiuis  arcana  diviu* 
majestatis  esse  comprebeusurum.  Quia  enim  in  pec- 
tore  Jesu  sunt  omnes  thesauri  sapientiae  et  scientijs 
abscondili,  merito  supra  pectus  ejus  recubat  queni 
majore  cseteris  sapientiae  et  scientia!  singularis  mu- 
uere  donat.  Gaetcros  quippe  evangelistas  novimus 

^  plura  de  miraculis  uostri  Salvatoris,  pauciura  de  di- 
vinitate  locutos  :  Joannes  aulem  perpauca  de  huma- 
nisscribens  actibus,  potius  se  expouendisdivinae  na- 
turae  indidit  arcanis,  patenler  iusinuans  quanta  de 
pectore  Jesu  fluenta  doctrinae  cmlestis,  quae  nobis 
ructaret  hauserit.  Sequitur : 

Hunc  ergo  cum  vidisut  Petru$t  dicit  Je$u9  Domine9 
hic  autem  quid  ?  Quia  se  beatus  Petrus  audierat  per 
passionem  crucis  clarificaturum  esse  Deum,  voluit 
etiam  de  fraue  et  condiscij  ulo  cognoscere qua  esset 
ipse  morte  perpetuam  transiturus  ad  vitam. 

Dicit  eiJesus,  Sic  [AL,  Si\  eum  volo  manere  donee 
veniam;  quid  ad  te?Tume  sequsre.  Non,  iuquit,  eum 
per  passionem  martyrii  volo  consuminari,  sed  absque 

jj  vioientia  persecutoris  diem  exspectare  novissimum, 
quando  ipse  veniens  eum  in  aeternae  beatitudinis  > 
mansione  recipiam.  Et  quid  hoc  ad  le?  Tu  tantum 
crucis  patibuluin  subeundo  mea  le  vestigia  sequi 
debere  memento.  Et  quidem  banc  Domini  respon- 
sionem  fratres  tunc  temporis  ita  iractabant,  quatj 
Joannes  nunquam  esset  moriturus.  Quod  non  iu 
esse  ititelligendum  ipse  Joannes  admonere  curavit, 
qui  cum  praemisisset  exisse  sermonem  istum  inter 
fratres,  quia  discipulus  ille  non  moritur,  solerter 
adjecit  atque  ait :  Et  non  dixit  ei  Jesus,  quia  non 
roorilur,  sed,  $ie  [\U,  «t]  eum  volo  manere  donec  w- 
niam;  quid  ad  te?  Noo  ergo  pu'andum  qula  discipulus 
ille  non  sit  mortuus  in  earne,  quia  nec  Dominus  hoc 
de  illo  futurum  prsedis.it,  et  PsaJmisu  ait :  Quti  est 
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homo  qui  vivit,  et 

i.xxxvm.)  Sedita  potius  int<  lligendum  quod,  caeteris 
€lirisii  discipulis  pcr  passiouem  consummatis,  ipse 
iu  pace  Ecclesiac  adventum  vorationis  exspectaverit. 
Et  hoc  est  quod  ait  Domiuus  :  Sic  eum  volo  manere 
donec  veniam,  non  quia  non  et  ipse  niultos  antea 
labores  pro  Domino  pressurasque  maloruin  toleraverit, 
sed  quia  ultimum  in  pace  seuium  finierit,  utpote  Ec- 
clesiis  Giirisii  per  Asiam  quam  regebat  jam  louge 
lateque  fundatis.  Nam  el  in  Actibus  apostolorum  cum 
caleris  apostolis  flagellatus  invenitur,  quando  ibant 
gaudenles  a  conspeciu  concilii,  qnoniam  digui  liabiti 
«tnil  pro  nomitie  Jesu  coutumeliam  pati.  Et  a  Domi- 
tiano  Caesare  iu  ferventis  olei  dolium  missus,  in  ec- 
clesiastica  narratur  historia,  ex  quo  tamen  divina 
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non  videbit  mortem  ?  (Psalm.  j^  lectionis  obsequiis,  insuper  et  usque  ad  mortem  pro 

jusiitia  certando  [Al.t  decerlando].  Contemplativa 
auiem  vita  est,  cum  longo  quis  bonae  actionis  exer- 
citio  edoctus,  diutinae  orationis  dulcedine  instructus, 
crebra  lacrymarum  compunctione  assuefaclus  a  cun- 
ctis  mundi  negotiis  vacare,  et  iu  soia  dilectione  ocu- 
lum  mentis  iotendere  didiceril,  gaudiumque  perpctuae 
beatitudinis  quod  iu  futuro  percepturus  est,  vita  eliam 
in  pracseoti  coeperit  ardcoter  desiderando  praegustare, 
et  aliquando  eliam,  in  quanlum  mortalibus  fas  esl, 
iir  excessu  mentis  speculando  sublimiter  evolare. 
Ha?c  autem  vita  diviux  speculationis  illos  maximc 
recipit  qui  posl  longa  monasticae  rudimenta  virlutis 
sccreii  ab  hominibus  degere  norunt,  eo  liberiorem 
ad  ccelestia  meditanda  animuro  habentes,  quo  a  ter- 


se  protegente  gratia  lam  intactus  exierit,  quam  fuerat  B  renis  separantur  tumullibus.  Namque  activa  non  solis 


a  corruptione  concupiscentiae  carnalis  extraneus.  Nec 
multo  post  ab  eodetn  priucipe  propter  insuperabilem 
evangelizandi  constauliaminPathmosinsuIam  exsilio 
relegalur,  ubi  huuiano  lieet  destitutus  solatio,  divinae 
tamen  visionis  et  alloculionis  meruit  crebra  consola- 
tione  revclari  :  denique  ibidem  Apocalypsim,  quam 
ei  Dominus  de  statu  Ecclesiae  prasenti  vel  futuro 
revelavit,  manu  sua  conscribit  [Al.%  conscripsitj. 
Dnde  constat  promissionem  sic  manendi  donec  ve- 
niret  Dominus,  non  eo  perlinere  quod  sine  labore 
cerlaminis  victurus  in  mundo,  sed  illo  potius  quara 
st.ne  dolore  passionis  transiturus  esset  e  mundo.  Si- 
cut  enJm  in  Palrum  lilterts  inveitimus,  cum  longo 
confectus  senio  fecirel  imminere  diem  recessus  sui, 


tii  coenobio  monachis,  sed  et  euncto ,  ut  dixinius, 
populo  Dei  generaliter  iogredienda  proponitur.  Et 
quidem  utrumque  apostolum,  et  Petrum  videlicet  et 
Joannem,  quamvis  inter  homines  positum,  pro  ex- 
cellentis  culraine  gratiae  constet  in  utraque  vita  ftiisse 
pcrfectum,  attamen  una  viia  per  Petrum,  alia  desi- 
gnatur  per  Joannem.  ln  eo  etentro  quod  ait  Petro 
Dominus,  Extendes  manus  tuas,  et  aliu$  le  cinget  et 
ducel  quo  non  vis,  perfectionem  exprimit  aciivae 
conversationis,  quae  teiitalionum  solet  igne  probari. 
Unde  altbi  de  ea  dicit  apertius  :  Beati  qui  persecutio- 
nem  patiuntur  propter  justitiam.  Ctii  recte  subjungit, 
dicens  :  Sequere  met  quia  nimirum  juxU  ejusdem 
Petri  v<  cem  Christus  passus  est  pro  nobis,  relinqoens 


convoealis  discipulis  suis,  post  iiioiiita  exhortalionura  C  nobis  exemplum,  ut  sequamur  vestigia  ejus.   Quod 


ac  missarum  celebratiotiero,  ultimum  eis  valefectt 
deinde  descendcns  in  defossum  sepulturae  suae  locum, 
facla  oratione  appositus  est  ad  patres  suos,  tam  liber 
a  dolore  mortis,  quam  a  conuptione  carnis  invenitur 
aiienus.  Atque  ita  completa  esl  veridica  [A/.  add. 
illa]  Salvatoris  sententia,  quia  sic  eum  voluerit  ma- 
nere  donec  ipse  venirel.  Possumus  aulem  mystice 
in  bis  quae  Petro  et  Joanni  a  Domino  prxdicta  aique 
4n  eis  sitnt  gesta,  duas  Ecclesiae  vitas  quibus  in  prae- 
senti  exercetur,  activam  scilicet  et  contemplativam, 
designatas  accipere,  quaruin  activa  communis  populo 
Dei  via  vivendi  est.  Ad  contemphltvam  vero  per- 
pauci,  et  in  hoc  sublimiores  qoiqtie  post  resurreclio- 
iiem   [A/.t   perfeciionem]   piae  actiouis   ascendunt. 


auiem  dicit  de  Joanne,  Sic  eum  voto  manere  donec 
venio,  »talum  conlemplaiiva  virtulis  iusinnat,  qoae 
non  per  moriem  (inienda  ut  activa,  sed  per  [A/., 
post]  mortem  esl  perfectius  Doinino  veuiente  com- 
plenda.  Activus  namque  labor  cum  morte  deficit, 
fnercedem  post  mortem  accepturus  aeternatn.  Quis 
enim  in  iila  vita  panem  esurienti  dat,  ubi  nerao 
esurit?  quis  aquam  silienti,  ubi  nemo  sitit?  quis 
mortuum  sepelit,  ubi  lerra  viventium  est?  quis  rae- 
tera  opera  misericordiae  exercet,  ubi  nullus  miscr 
invenitur?  Actionis  ergo  ibi  labornullus,  sed  solus 
praeteritae  actionis  perpetuus  remanet  fructus.  Spe- 
cuiativa  autem  felicitas,  quae  hic  iuchoattir,  illic  sine 
flne  perficilur,  quandoetsupernorum  civiuin  el  ipsius 


Activa  quippe  vita  est  siudiosum  Christi  famuliira      Domini  praesentia  non  per  speculum  cl  in  aenigmate, 

sicut  nunc,  sed  facie  ad  facicm  videhittir.  Unde  recte 
de  ea  sub  typo  disciptili  quem  diiigebat,  qtiemque 
supra  pectus  suum  fecil  discumbere,  dicil  Doiniuus : 
Sic  eum  volo  manere  donec  venio.  Ac  si  aperte  dicat : 
Nolo  gnstum  speculalivae  suaviutis,  quam  maxinte 
in  sanctis  meis  diligo,  sperantibus  in  proteclione 
aiarum  mearum,  inebriaiis  ab  ubertate  domus  mea?, 
«sicut  laboriosae  usum  actionis  letbi  conditionefiniri, 
sed  post  mortem  sublimius  me  apparente,  atque  in 
nieae  conspectum  m:ijestatis  iilos  perducente  perlici. 
Sequitur  : 
Hic  esi  discipulus  itle  qui  testimonium  perhibet  de 


justis  insistcre  laboiibus,  et  prius  quidein  seipsum 
ab  hoc  sacculo  immaculalum  custodire,  mentem, 
iitanum,  linguam,  ac  membracorporis  caetera  ab  omni 
iuquinaiiienio  culpoe  tentantis  continere,  ac  divinis  per- 
petuosubjugareservittis.  Deindeetiam  proximi  neces- 
sitatibus  juxta  vires  occurrere  [A/.,  succurrere], 
esurienti  cibum,  potum  silienii,  algenti  vesiituin 
ininistrando,  egenos  vagosque  in  domum  recipiendo, 
inflrmum  visitaudo,  moriuum  sepeiiendo,  eripiendo 
inopem  de  maiiu  fortioris  ejus,  egentim  et  pauperem 
a  rapientibus  eum ;  6ed  et  erranti  viam  vcritalis 
ostendendo,  ac  caeteris  se  mancipando  fraternae  di- 


*  Cod.  bibl.  Arsen»  Paris.  add.  :  et  torrente  voluptaiis  meec  petatis* 
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Ati,  et  scripsit  hac.  Et  scimus  quia  verum  e&t  testimo-  A 
nium  ejus.  Jam  manifeste  beatus  Joannes  suam  per 
sonam  designat  ex  offtcio,  qnam  de>ignare  vitat  ex 
vocabolo.  Non  autem  prattereunter  intuendum  quod 
dicitur,  Qui  testimonium  perhibet  de  his,  et  scripsit 
hvc.  Perbibuit  quippe  teslimonium  verbo  Dei  praedi- 
rando,  perhibuil  scribenlo,  perhibtiit  denno  eadem 
qnac  scripserat  doeendo  :  perhibet  etiaro  nunc  Evan- 
goliuin,  quod  descripsit  Ecclcsiis  legendum,  pan- 
dendo.  Siquidem  a  tempore  Dominicae  passionis,  re- 
surrectionis  et  ascensionis  in  cieluin  tisque  ad  nl- 
tima  Domitiani  principis  tempora,  per  annos  circiter 
sexaginta  quinque,  absque  ullo  seribendi  adminiculo 
verbum  Dei  pracdicabal.  At  ubi  a  Doroitiuno,  qui  se- 
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IIOMILIA  IX. 

IN   DIB   FESTO  INNOCENTIOM. 

Matth.  11.  ln  ith  tempore  angelus  Domini  apnjirnit 

in  somnis  Joseph,  dicens  :  Sitrge  et  accipe  puerum 

elmntrem  ejus9  et  fuge  in  Mgyptum,  el  esto  ibi 

usque  dum  dicam  iibit  elc. 

De  morle  preliosa  inartyrum  Christi  innocenlium 

sacra  nobis  est,  fratres  charis&imi,  Evangelii   leclio 

recitata,  in  qua  tamen  omnium  Christi    mariyruiit- 

pretiosa  niors  est  design-ita.  Quod  enim  parvuli  oc- 

cisi  sunt,  significat  per  huiniliiaiis  meiilum  ad  mar- 

tyrii  perveniendum  gloriam,  et  qnia  nisi  conversus 

fuerit  quis,  et  eflfeclus  ul  parvulus,  non  possit  ani- 

mam  dare  pro  Christo.  Quod  in  Bethleem  et  in  om- 

nibus  ftnibus  ejus  occisi  sunl,  ostendit  non  solum 


eundus  p  >sl  Neronem  Chrislianorum  perseculor  ex-  jn  ]n$mt  un(je  Ecclesiae  coepit  origo  ,  sed  et  in  om- 
stitit,  in  exsilium  missus  est,  irrumpentcs  in  Eccle-  B  n;K..e  *;.,crinr».  i«v,  Uci*»  fi.ninw  miafninniie  n<»r  or- 
siam  bxreiici,  quasi  in  dcslituta  pastore  ovilia  lupi, 


Marcion,  et  Cerintbus,  et  Hebion,  caeteriqne  Anli- 
christi,  qui  Cbristum  fuisse  ante  Mariam  negabanl, 
simplicitatem  fldei  evangelicae  perversa  maculavere 
doctrina.  Se.l  dum  ips<%  post  occisionem  Domiliar.i, 
perm*ttente  pio  principc  Nerva,  rediret  Ephesum, 
compnlsus  est  ab  omnibus  pene  tunc  Asiae  episcopis, 
et  muliarum  Ecclesiarum  legalionibus  de  coaelerna 
Patri  diviniuie  Christi  aJtius  facere  sermonem,  eo 
.juo.i  111  irium  cvangeiisurum  scriptis,  Matthaei  vi- 
«lelicei,  Marei  et  Lucx,  de  humauitate  ejus  ac  de  his 
quae  per  hominem  gessit,  sufftciens  sibi  viderentur 
habere  lestimoniurn.  Quod  ille  se  non  aliter  factu- 
rum  respondit ,  nisi  indicto  jejunio  omnes  in  com- 


nibus  ejusdem  Ect  lesiae  finibus  quacunque  p<*r  or- 
bem  diflusa  cst,  persecuiionem  saeviluram  perftdo- 
rum,  et  piorum  patientiam  esse  coronandam.  Qui  a 
bimatu  occisi  sunt,  doctrina  et  operaiione  perfectos 
indicant ;  qui  vero  infra,  siniplices  vel  idiotas ,  ftdei 
lamen  non  ficlae  constanlia  fortes  aeque  denunliam. 
Quod  iiii  quidera  occisi  sunl,  sed  Christus  qui  qu.c- 
rebatur  vivens  evasit,  iusinuat  corpora  quidem  [.4/. 
add.  marlyrum  ]  ab  impiis  posse  perimi,  sed  Chri- 
slum  pro  quo  persecutio  tota  saevit,  nullatenus  eis 
vel  viventibns  vel  occisis  posse  auferri,  sed  eos  vc- 
raciter  contestari,  quia  sive  vivimus,  Doinino  vivi- 
mus ,  sive  morimur,  Domino  morimur.  Sive  enim 
vivimus  sive  morimur,  Domini  sumus.  Quod  juxta 
vaticinium  Jeremiae  :  Voxin  liama,  id  est  in  excetso, 


•  u.u  «wpwHui»,  ...»»i  mwivw/  jv^.m.v  - ~~  ...  — —         vaucuiiuiii  jerciiito;  .  *  v*  •«  i««»«»»  »«  *^»  •••  vw— -t 

niune  Duminum  precarenmr,  ut  ille  digna  scribere  ^  audila  est  ptoratus  et  utulatus  (Jer.uxi),  manifeste 


posset.  Et  hoc  patrato  inslrncius  revelatione,  ac 
sancti  Spiritus  gratia  inebriatus,  omnes  hsereticorum 
lenebras  palef»ctac  subito  veritatis  luce  dispulit.  /n 
printipio,  inquiens,  erat  Verbum,  et  Verbum  erat 
avud  Deum,  et  Deus  erai  Verbum.  Sintilemque  iniliis 
totum  sui  sermonis  circum  [Al  9  cursum  ]  faciens, 
Doiiiinum  nostrum  Jesum  Cbristum  sicut  verum  ho- 
minem,  vere  ex  bomine  temporaliter  factuin,  ita 
etiam  verum  Deum,  vere  ei  Deo  Palre  ajlernaliler 
natum,  vere  cum  Patre,  etcuin  Spiritu  sanclo  sem- 
per  existentem  clarissima  assertione  perdocuit,  imo 
oinnia  divinac  veritalis  et  verae  divinitaiis,  qnantum 
alteri  roortalium  nulli  licuit,  arcaua  reseravit.  El 
hoc  virgini  privilegium  recte  servabatur,  ut  ad  scru- 
tanda  Yerbi  incorruptibilis  sacramenta  incorrupto 
ipse  non  solum  corde  sed  et  corpore  proderel.  De 
cojos  dictorum  veritate  quam  sil  nemini  ambigen- 
dum  ipse  quoque  curavil  ostendere,  qui  cum  dixis- 
set,  Bic  esl  discipulus  qui  testimonium  perhibet  de  his, 
et  scripsit  hcec,  continuo  subjecit,  et  ait :  Et  scimus 
quia  werum  est  teslhnonium  ejus.  Quia  ergo  et  nos  cum 
ccteHs  fldelibus  scimus  verum  esse  lestiinonium 
rjus,  curemus  per  omnia  recla  flde  intelligendo, 
recta  operaf.one  exercendo  qua3  docuil,  ad  dona 
sempiterna  quae  promisit  pervenire,  per  Dominum 
nostrum  Jesum  Christum,  qui  vivit  et  regnal  cum 
Patre  in  uniute  Spiritus  sancti  per  omnia  saecula 
sxculorum.  Amcn. 


denunliat  luclum  sauctae  Ecclesiae  t  quae  de  injusta 
membrorum  suorum  nece  gemit,  non  ut  hostes  gar- 
riunl  in  vacuum  cedere,  sed  usque  ad  solium  ascen- 
dere  supemi  judicis ;  et  sicnt  prolomartyris  Abel, 
ita  eliam  sanguinem  caeterorum  martyrum  de  terra 
clamaread  Dominum,  juxla  illud  viri  sapientis  :  Non 
despicies  preces  pupilli,  nec  viduam,  si  e/fundat  loque* 
tam  gemitus.  Nonne  lacrymce  vidum  ad  maxillam  dcs- 
cendunl,  et  exclamatio  ejus  super  deducentem  east 
A  maxilla  enim  ascendunt  usque  ad  coslum,  el  Doml- 
nus  exauditor  non  ae^eciabitur  iw  illis  (  Eccti.  xxxv). 
Quod  Rachel  plorasse  dicilur  ftlios  suos,  nec  vo  • 
luissc  consolari,  quia  non  sunr,  signiftcal  Ecclesiam 
D  plorare  quideni  sanctorum  de  boc  saeculo  ablatio- 
nem,  sed  non  ita  velle  consolari  ul  qui  saecnlum 
morte  vicerunl,  rursus  ad  saeculi  cerUmina  secum 
toleranda  redeant,  quia  nimirum  non  sunt  ultra  re- 
vocandi  in  mundum,  de  cujus  aerumnis  semel  evase- 
runl  coronandi  ad  Christum.  Racbel  namque,  qu» 
ovis  aut  viden9  Deum  diciiur,  Ecclesiam  figurate 
demonstrat,  ciijns  tota  inlentio  ut  videre  Deum  me- 
reatur,  invigilat.  Et  ipsa  est  ovis  cenlesima,  qtiam 
pastor  bonus  reliclis  in  coelo  nonaginla  novem  ovi- 
bus  angelicarum  virlulum,  abiit  quaerere  in  terraf 
inventamque  suis  huineris  imposuit,  et  sic  reportavit 
adgregem.  Quaerilur  autem  juxU  lilteram  quomodo 
Raehel  plorasse  dicilur  filios  suos,  cum  tribus  Juda» 
qu,c  Bethleem  leiicbat,  non  de  Rachei,  sed  de  sororo 
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ejus  Lia  fuerat  orla.  Ubi  Umeo  lacms  patet  respon-  A  pereroere,  designat.  Quod  auiem  defuncto  Herode 


*io,  qnia  non  untum  in  Bethleem,  venim  etiam  in 
tmuibus  flnibus  ejus  pueri  sunt  omnes  trucidali. 
Tribtis  autem  Benjaroin,  quae  de  Rachel  orU  est9 
proiima  fuit  tribui  Judae.  Unde  merito  credi  debet 
qtiod  plaga  crudelissimae  necis  non  paucos  etiam 
Benjaminaeae  stirpis  pueros  involveril  ,  quos  progc- 
nies  Racbel  elata  in  escelsum  voce  ploraverit.  Po- 
lest  et  alher  inti-Higi  quia  Raehel  juxta  Bethlrem 
sepulta  est,  sket  titulus  monumenti  ejus  manens  us- 
que  bodie  testatur,  ad  occidentem  civiutis,  ultra 
viam  qu  e  ducil  llebron  :  quod  ea  quae  in  loco  eodem 
agebanliir,  ipsa  egisse  prophetico  locutioois  inodo 
recte  dicatur,  cujus  corpore  et  noinine  locus  ipse 
fuerat  iosignis.  Quod  Doroinus  ipse  ne  occideretnr 


redit  ad  terram  Israel  \Al.  add.  Domious],  flnem 
saeculi  denuntiat,  quando,  Euocb  el  Elia  praedicanti- 
bus  Juda?i,  sopiu  medernae  invidiae  flamma,  fldem 
veritatis  accipient.  Et  bene  cum  Judaeam  deserit, 
fugere,  et  boc  in  nocte  dicitur;  cum  vero  reverti- 
tur  in  illam  [A/.,  nulla]  non  solum  fugae,  sed  nee 
noctis  fil  mentio  :  quia  nimirum  qoos  ob  peccatorum 
tenebras  olim  perseculores  reliquil,  ipsos  ob  lucem 
fidei  Undem  se  quaerentes  revisit.  Quod  damnato  li- 
cet  Herode  Josepb  limore  Archelai  fllii  ejus  in  Ju- 
daeam,  ubi  melropolim  babebat,  ire  formidans,  mo- 
nente  angelo  in  Nazareih  Galilaeae  secedit,  uitima 
praesentis  Ecclesiae  tempora  designat,  quando  pro 
ea  quae  nunc  est  universali  gentis  illius  caeciute,  qua 


ab  Herode  sublatus  est  a  parentibus  in  jEgyptum,  B  Cbristianos  io  quantum  valet  persequi  non  desistit, 

significat  eleetos  saepius  maloru.ti  improbitate  suis 

efftigandos  [  Al.  add.  e  }  sedibus ,  vel  etiam  exsiiio 

riamnaudos»  Ubi  simul  exemplum  datur  Hdelibu9,  ne 

dubitent  rabiem   perseqttcnlium,  ubi   opporlunum 

fuerit,  declinare  fugiendo,  ctim  boc  Deum  ac  Domi- 

num  suum  fecisse  metniuerint.  Si  quidem  ipse  qui 

erat  suis  praecepturus,  Cum  vo$  persecuti  fuerint  tit 

eivilateista,  fugiteinaliam,  prius  fecit  quod  praecepit 

fugiendo  bomtnem,  quasi  homo  in  lerra,  quem  magis 

paulo  antea  monstravit  siella  de  coelo.  Quod  occisis 

pro  Domino  pueris  Herodes  non  longe  post  obiit,  et 

Josepb  monente  angelo  Domnum  cum  matre  ad 

terram  Israel  reduxit ,  significal  omnes  pcrseculio- 

nes  quae  coutra  Ecclesiam  erant  movendae  ipsorum 

l»ersecutorum  morte  vindicandas,  eisdemque  mui- 

ctatis  persecutoribus  pacem  Ecciesiae  denuo  redden- 

dam,  et  sanctos  qui  latueranl  ad  sua  loca  fuisse  re- 

versuros.  Herodes  quoque  in  diaboio  fremii,  et  au- 

ferri  sibt  iniquitatis  suae  regnum  in  his  qui  ad  Chri- 

stum  transeunt  ingeiniscit.  Unde  si  parvulos  interfl- 

ciat,  Jesum  sibi  videtur  ociidere.  Quod  titique  sine 

cessatione  moliiur,  dum  primordiis  renalorum  Spi- 

ritnm  sanctum  arripere,  et  quamdam  tenerae  fidei  in- 

famiam  tenut  exstinguere.  Possumus  quoque  odium 

llerodisquo  perdere  Jesumvoluit,  super  persecutioni- 

busquaeaposiolurumsunt  temporibus  faciae  inJud«a, 

specialiter  accipere,  quando    invalescente   invidia 

praedicatores  verbi  sunt  pene  otnnes  expulsi  de  pro- 


acrior  in  quibusdam  Antichristi  i»ersecutio  consur- 
get.  Et  quidem  plurimis  ad  praedieationem  Enoch  et 
Eiiae  a  perfidia  conversis,  sed  caeteris  ad  instinctum 
Anticbristi  tota  intentione  contra  fldem  dimicantt- 
bus.  Pars  igitur  Judaeae  in  qua  regnabat  Archelaus, 
perfidos  Antichristi  sequaees  ostendit.  Porro  Naaa- 
reth  Galilaeae,  quo  Dominus  transfertur,  partem 
genlis  ejusdem  quae  tunc  temporis  fidem  CUrisli  est 
suscepiura,  designat.  Unde  bene  Galilaea  perpetrata 
transmigratio,  Nazaretb  flos  aul  virgultum  ejus  iu- 
terpretotur ;  quia  niniirum  sancu  Ecclesia,  quo  ar- 
dentiori  de6iderio  ab  his  quae  in  lerris  videt  ad  coe- 
lestia  promerenda  transniigrat,  eo  majore  spiritua* 
t  lium  abundat  flore  atque  germine  virtulum.  Unde 
1  oportet,  fratres  charissimi,  quia  primilias  martyriim 
hodierna  festiviute  veneramur,  de  aeterna,  quas  in 
coelis  est,  roartyrum  festiviute  sedulo  cogitemus, 
eorumque  vestigia  in  quantum  possumus  sequendo, 
et  ipsi  ejusdero  festivitatis  supemae  participes  exi- 
stere  curemus,  tesunte  Apostolo :  quia  si  socii  pas- 
sionutn  fuerirous,  simul  et  consolationum  [Al.f  con- 
solatioois]  erirous.  Nec  tam  de  morte  eoruro  [A/. 
add.  injusUj  lugeamus,  quam  de  jusu  palmae  perce- 
ptione  iaetemur.  Si  quidem  singuloe  eorum  cum  per 
tormenu  pellerentur,  ex  hac  viu  Rachel  geme- 
bunda,  id  est,  sancU  Ecclesia  quae  gemit[A/.,  ge- 
nuitj ,  luclu  lacryinisque  prosecuU  est :  sed  jam 
hinc  expulsos  supema  llierusalem,  qoae  esl  mater 


incia,  et  in  gentibus  praedicaturi  sunt  longe  lateque  jv  omnium  nostrum,  mox  in  aliam  vitam  obviis  laetitiae 


dispersi.  Sicque  faclum  est  ut  gentilius  quae  per 
ifigyplum  figuratur,  peccatis  ante  tenebrosa  lumen 
verbi  perciperet.  Iloc  est  enim  puerum  Jesum  et 
inatrem  ejus  per  Joseph  in  iEgyptum  transferri,  fl- 
dem  scilicet  Doroinicae  incarnationis  et  Ecclesiae  so- 
cieutem  per  doetores  sanctos  gentibus  committi. 
Quod  erant  in  ^gypto  usque  ad  obitum  Herodis  in- 
dical  flgurate  fidein  CbriMi  in  gentibus  mansuram 
donec  pleniludo  gentium  introeat ,  et  sie  omnis 
Israel  salvus  fiat.  Obitus  quippe  Herodis  terminum 
intentionis  malitiosae,  qua  nunc  contra  Ecclesiam 
Judae  saevit,  insinuat.  Occisio  parvulorum,  mortem 
bum  lium  spiritu,  quos  fugato  a  se  Christo  Judaei 


ministris  excepil,  atque  in  gaudium  Domini  sui  per- 
petuo  coronaiidos  introduxil.  Unde  dicil  Joannes : 
Stabant  ante  thronum,  et  in  conspeclu  Agni  amicti 
ttolis  attit,  et  paimm  in  manibus  eorum  (Apoc.  vn). 
Slani  enim  modo  ante  tbronum  Dei  coronati,  qui 
quondam  anle  thronos  jndicum  terrenorum  jace- 
bant  poenis  attrili.  SUnt  in  conspectu  Agni  nulla 
ratione  iliic  a  coutemplanda  ejus  gloria  separandi, 
a  cujus  bic  amore  nec  suppiicio  poterant  separari. 
Stolis  fulgent  albis,  et  palmas  io  manibus  habent, 
quia  praemia  in  operibus  habeiit,  dum  corpora  quae 
pro  Domino  ignibus  et  bestiis  dilacerau  [A/.,  dila- 
cerari],  flagris  absumi,  per  praccipilia  dissoivi,  un- 


*  Cod.  bibl.  Arseo.  Paris.  add.:  adorandum  quasi  Dcum. 
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gulis  abradi,  ommmodo  poenarura  genere  passi  sunt 


dissipsri,  per  resurrectionem  glorificaia  recipiunt. 
El  ctamabant,  inquit,  voce  magna  dicentes :  Satus  Deo 
awlro,  qui  sedet  suptr  thronum,  el  Agno  (Apoc.  vn). 
Magna  voce  salutem  Deo  decantant,  qui  magna  gratia- 
rmu  aciione  recolunl,  non  sua  se  virtute  sed  ipso 
auxiliante  tribulationum  impugnantium  superasse 
ceriatttina.  Dicit  iterum  eorum  et  praetcritos  agones 
ct  coronas  describens  perpetuas  :  Hi  sunt  qui  vene- 
runt  de  tribulatione  magna,  et  lavtrunt  siotas  suas%  et 
dealbaoerunt  eas  in  sanguine  Agni  (Ibid.).  Siolas 
quippe  martyres  in  sanguine  Agni  laverunt,  dum 
membra  sua,  quae  oculis  insipientium  visa  sunt  poe- 
narum  squalore  foedari,  sic  potius  fuso  pro  Christo 
sanguine  ab  omnibus  mundavere  contagiis :  insuper 
et  beata  immortaJitatis  luce  digna  reddidere,  quod 
est  loias  etiam  dealbasse  stolas  in  sanguine  Agni. 
Ideo  tJMi,  inquit,  anU  ihronum  Dti,  el  serviunt  ti  die 
ac  nocte  in  ttmpio  ejus.  Non  est  laboriosa,  sed  ama- 
bilis  et  optanda  servitus,  in  Dei  laudibus  perpetuo 
aasisiere :  dies  quippe  et  nox  non  vicissitudinem 
temporis  proprie,  sed  perpetuitalem  tropice  signi- 
ficant.  Nox  enim  non  erit  illic,  sed  dies  una  melior 
in  atriis  Cbristi  super  millia,  in  qua  non  plorat  Ra- 
cbel  filios  suos,  sed  absterget  Deus  omnem  lacryraam 
aboculis  eorum ;  dantque  [A/.,  datque]  vocem  iaetitiae 
et  saluiis  aeternae  in  tabernaculisjuslorum  ei  qui  vivit 
et  regoat  Deus  per  omnia  saecula  saeculoruin.  Amen. 
IIOMILIA  X. 

IH  DIE  PESTO  CIRCUMCISIONIS  DOXIM. 

Luc.  ii.  In  ilto  tempore%  cum  consummali  essenl  dies 
octo  ut  drcumcideretur  puer,  vocatum  est  nomen 
ejus  Jtsusy  etc. 

Sanetam  venerandamque  praesentis  fesii  roemo- 
riam  paucis  quidein  verbis  evangelista  coropreben- 
dii,  sed  non  pauca  coelestis  mysterii  virlute  gravi- 
dam  reliquii.  Exposiia  uamque  nativitate  Dominica, 
eujus  gaudia  moi  angeli  dignis  laudibus  extulerunt, 
pasiores  devota  visitatione  celebrarunl,  omnes  qui 
tunc  audiere  mirati  sunt,  nos  quoque  pro  modulo 
noslro,  prout  poiuimus,  Chrislo  Domino  largienle, 
eongruis  missarum  bymnorumque  solemniis  exegi- 
mos,  subjumit  atque  ait : 

Et  pestquam  consummati  sunt  dies  oclo  ut  circum- 
cideretur  putr,vocaium  est  nomen  ejus  Jesus,  quod  vo- 
tatum  esi  ab  angelo,  priusquam  in  utero  conciperelur. 
Haec  sunt  fesiiviiatis  bodiernae  gaudia  veneratida, 
daec  sacr.e  solemniUs  diei,  baee  illa  supernae  pieta- 
tis  munera  sacrosancla,  quae  Adelium  cordibus  com- 
mendans  Apostolus  ait :  Quia,  ubi  venit  ptenitudo 
temporis,  misit  Deus  Filium  suum  factum  ex  muliere, 
factstm  sub  Ugt,  ut  eos  qui  sub  ttge  erant,  redimertt, 
ut  adoptiontm  /ilio  um  reciptremus  (Galat.  iv).  Ma- 
gita  namque  dispensatione  pietatis  ad  rederoptio- 
neni  generis  bumani  Deus  Pater  non  angelum,  non 
arcbangelum,  sed  Filium  suum  unigenitum  miltere 
dignatus  est.  Quero  quia  in  divinitatis  suae  specie 
videre  nequirous ,  magna  rursum  dilectionis  arte 
providit  ut  hunc  factum  ex  muliere,  boc  csl  cx 


A  maternae  carms  substajitia ,  sine  virili  admiuioue 
concepium,  ad  liumanos  verum  bominem  proferret 
aspecius :  qui  in  divina  virtule  ac  subslamia  ina- 
nens,  per  omuia  quod  erat,  vcrara  naturae  moriaKs 
infirmitatem  quam  non  babebai,  indueret.  Et  ut  no- 
bis  necessariam  ohediendi  virtulem  prajcipuo  eora- 
mendaret  exemplo,  faciuin  sub  lege,  Filium  suura 
misit  Deus  in  inundum  :  non  quia  ipse  legi  quid- 
quam  debeat,  qui  iiiuis  magislcr  nosier,  unus  est 
legislator  et  jndex,.sed  ut  eos  qui  sub  lege  positi  te- 
gis  onera  pnrtare  nequiverant,  sua  compassione  ju- 
varet,  ac  de  servili  conditione,  qui  sub  lege  erant, 
ereptos  in  adoptiouem  filiorum,  quae  per  gratiam 
est,  sua  largitate  reduceret.  Suscepit  ergo  circum- 
cisionem  lege  decretam  in  carne,  qui  absque  omni 

B  prorsus  labe  pollutionis  apparuit  in  carne,  et  qui  ia 
similitudine  carnis  peccati,  non  autem  in  carne  pec- 
cati  advenil,  remedium  quo  caro  peccati  cunsueve- 
rat  mundari  non  respuit :  sicut  etiam  unda  baptisma- 
lis,  qua  novae  graiiae  populos  a  peccatorum  sorde 
lavari  voluit,  ipse  non  necessitatis,  sed  exempli 
eausa  subiit.  Seire  elenim  debet  vestra  fraieroitas, 
quia  idem  saluliferae  curationis  auxilium  circumci- 
sio  in  lege  contra  originalis  peccati  vulnus  agebar, 
quod  nunc  baplismus  agere  revelatae  gratiae  tempore 
consuevit,  excepto  quod  regni  coelestis  januam  nec- 
dum  iutrare  poterant,  donec  adveniens  benedictio- 
nero  daret,  qui  legem  dedit,  ut  videri  posset  Deus 
deorum  in  Sion,  tantum  in  sinu  Abrahae  post  raor- 
tem  beata  requie  consolaii  supernae  pacis  ingres- 

C  sura  spe  felici  exspectabani.  Qui  enim  nunc  per 
Evangeliuro  suum  terribilker  ac  salubriter  clamat : 
Nisi  quis  renatus  fuerit  ex  aqua  et  spiriluy  non  potest 
introire  in  regnum  Dti  (Joan.  111) ;  ipse  dudum  per 
legem  suam  ciamabat :  Mascutus  cujus  prmputii  caro 
circumcisa  non  futrit,  peribit  anima  ilta  de  poputo 
imo,  quia  paclum  meum  irritum  fecit  (Gen.  xvu),  id 
est,  quia  pactum  vitae  in  paradiso  bominibus  man- 
daium  Adam  praevaricante  transgressus  est,  in  quo» 
omnes  peccaverunt :  peribit  dc  coetu  sanciorum,  st 
non  ei  fuerit  remedio  saluiari  subvemum.  Ulraque 
ergo  purificatio,  et  circumcisionis  videlicet  in  tegey 
et  in  Evangelio  baptismatis,  tdlendae  praevaricatio- 
nis  primae  gratia  posita  est.  Et  ne  cui  saeculi  laben- 

p  tis  aeiati  superni  respectus  munera  deessent,  illi 
quoque  qui  a  mundi  exordio  usque  ad  teropora  da- 
tae  circumcisionis  vel  post  datam  circumcisionem, 
de  aliis  nationibus  Deo  placuerunt,  vel  bostiarum 
oblationibus,  vel  cerle  sola  fidei  virtule  suas  suo- 
rumque  animas  Creatori  comroendantes,  a  primi 
reaius  viucuiis  absolvere  curabant.  Sine  fide  enim 
impossibile  est  placere  Deo  :  et  sicul  alias  scriptura 
est :  Juslus  autem  ex  fide  vivit  (Habac.  n).  Sed  ve- 
niens  in  carue  Dei  Filius,  qui  solam  carnis  naiuram, 
imllam  autem  peccati  contagionero  contraxit  de 
Adam,  et  quia  Spiritus  sancti  virtute  de  virgine 
conceplus  et  natus  [At.  add.  est],  nulio  eguit  mu- 
neregraliae  renascentis :  utrumque  genus  purilica- 
tionis  subire  dignatus  esl,  et  circumcLsus  videlicct  a 


55  BEDifi  VENEKABILIS  OPP. 

parentibus  octav a  die  nativitatis,  et  tricesimo  acta- 
tis  anno  baptizatus  a  Joanne,  imo  etiam  lertium 
saltitaris  hostiae  munus  ipse  templi  Dominus  pro 
se  non  respuit  offerri.  Cujus  die  ddiinc  trice- 
sima  terlia,  Domino  opiltilante,  vestra  charitas  au- 
ditura  simul  e*t  et  celebralura  mysterium.  Cun- 
cta,  inquam,  et  leg&lts  et  evangelicae  purificatio- 
nis  genera,  qui  nullo  indiguit,  Dominus  suscipere 
non  de*pexit,  et  [A/.,  ut]  consummandae  jam  legis 
decreta  suo  lempore  doceret  esse  saluberrima.  et 
ndvenientis  Evangelii  conciis  Pdelibus  oslcnderet 
aeque  subeunda  remedia.  Sed  et  hoc  quod  eodem  die 
suac  circumcisionis  nomen  ut  Jesus  vocaretor,  acce- 
pit,  ad  imitationem  prtsca?  fecit  observationis,  quam 
ex  eo  credimus  sumptam  qnod  Abraham  patriarcha, 
qui  primus  circumcisionis  sacramentom  in  lestimo- 
ntam  suae  magnae  fidei  ct  divinae  ad  eum  promissio- 
nis  aeeeph,  eodem  die  suae  suorumque  circumcisio- 
nis  etiam  nominis  amplificalione  simul  cum  sua  con- 
juge  benedici  promeruit,  ut  qui  ealenusAbrampater 
excelsus  dictus  est,  deinde  Abraham,  id  est  paler 
multarum  gcntium,  vocarelur:  quia  patrem,  inquil, 
muUarum  gentium  constitui  te.  Quae  fidelissima  pro- 
missio  tam  late  per  orbem  jam  patet  implefa,  ut 
etiam  nos  ipsi  de  gentibus  ad  fidei  illius  devoltoncm 
vocai,  ipsum  nos  patrem  spiritualiter  habere  gau- 
deamus,  dicente  eliam  nobis  Apostolo :  Si  autem  vos 
Christit  ergo  temen  Abrahce  ettis,  tecundum  promis- 
sionem  hceredes  (Galat.  iu).  Et  Sarai,  inquit,  uxorem 
titam,  non  vocabis  Sarai,  ted  Saram,  id  est,  non  prin- 
cfpem  meam,  sed  principem  :  videlicet  aperte  do- 
cens  ut  eam  quae  tanta  fidei  particeps  et  socia  facta 
est,  non  proprie  principem  suae  domus,  sed  absoluie 
prlncipem,  id  est,  omnium  recte  credentium  femi- 
narum  vocaret,  et  intelligeret  esse  parentem.  Unde 
Leatus  apostolus  Peirus  credentes  de  genlibus  femi- 
nas  ad  bumilitatjs,  castilalis  et  modesiiae  virtutem 
provocans,  ejusdem  matris  riostrae  Sarae  debit»  cum 
lande  meminit.  Sicul  Sara,  inquit,  obediebat  Abraha*, 
dominum  eum  vocans,  cujus  estis  filice  benefacieutes, 
ei  non  timentes  ullam  perturbationem  (IPetr.  m).  Ilaec 
dilectionem  vestram,  fratres,  admonere  curavimus, 
ut  singuli  vestrom  meminerint  etiam  seipsos  per- 
cepta  fide  Christi  cum  patriareliis  nominis  excelst 
meruisse  consortium,  si  percepta  in  Christo  purifi- 
catione,  baptismi  salularis  derivatum  a  nomineChri- 
sti,  gaudeant  mutuasse  cognomen,  et  hoc  usque  ad 
finem  firmum  intemeratumque  servare  contendant, 
gaudentes  in  se  illud  lsaise  vaticinium  esse  compie- 
ttun  :  Et  servos  suo$  vocabit  nomine  atio  (Ita.  lxv), 
hoe  est  nomine  Christiano,  quo  nunc  omnes  servi 
Christi  se  delectantor  insigniri.  Neque  enim  nomen 
alrad  sub  ccelo  datum  est  hominihus,  in  quo  opor- 
leat  eos  salvos  fieri.  Unde  propheta  eonsequenter 
adjungit :  tn  quo  benedicendus  tuper  terram,  benedi- 
cetur  in  Domino,  amen  (Act.  iv).  Dicit  et  alias  de 
eodem,  mulliplicandam  etiam  de  genlibusEcclesiam 
alioquens :  Videbunt  gentet  justum  tuum,  et  cuncti 
xeqes  inclutum  (tww,  el  vocabitur  tibi  nomen  novnm, 
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A  quod  ot  Domini  tocutum  est  (lta.  txv).  Qaare  auteni 
pner  qni  natus  est  nobis,  et  [Al.  om.  et]  filitis  qui 
datus  est  nobis,  Jesu,  id  est,  Salvatoris  nomen  acce- 
perit,  non  expositione  ut  a  nobis  possit  intelligi, 
sed  soilicita  ac  vigili  eget  intentione,  ut  etiam  nos 
possimus  ejnsdem  nominis  participatione  salvari. 
Legimus  quippe,  angeio  interpretante ,  Quia  ipte 
salvum  faciet  populum  suum  a  peceatis  eorum  (Matlk. 
i).  Et  indubitanler  credimus  ac  speramus,  qui  a 
peccatis  salvat ,  ipse  etiam  a  corrupiionibus,  quae 
ob  peccala  contigerunl,  et  ab  ipsa  morte  salvare  noti 
omiitit,  Psalmista  testante,  qui  ait :  Qui  propitint  fit 
omnibus  iniquitatibus  tuis,  qui  sanat  omnes  laitguores 
tuos  (Psalm.  cui).  Dimissis  quippe  omnibus  iniqui- 
talibus  nostris  ad  integrum  orones  languores  nostrt 

fi  sanabuntur ,  cum  resurrectionis  apparente  gloria 
novissima  inimica  destructa  fuerit  mors.  Et  baec  est 
vera  et  plenaria  nostra  circumcisio,  cum  in  die  judi- 
cii  cunciis  simui  animae  carnisque  corruptionibus 
exuti,  mox  peracto  judicio  ad  videndam  perpetuo 
Crealoris  faciem,  aulam  regni  coelestis  ingredimur, 
typice  designans  parvulos  circutncisos  ad  templum 
Doinini  Hierosolymam  cum  laudibus  bostiarum  mu- 
nus  acceptabile  deferrr.  Yera  enim  circumcisione 
purgatus  templum  Domini  cum  muneribos  ingredi- 
tur  qui  gloria  resurrectionis  ab  omni  labe  mortali- 
tatis  excoctus,  cum  bonorum  friictibus  operum  so- 
pernaB  civitalis  gaudia  sempiterna  subit.  Ditrupisti, 
inquiens,  vincula  mea,  libi  sacrificabo  hostiam  laudit. 
Vota  mea  Domino  reddam  in  alriis  dom  <t  Domini,  in 

G  contpeclu  omnis  populi  ejut,  in  medio  tui  Hierusatem 
(Psalm.  cxv).  Qtiod  desideratissimum  tcmpus  coe- 
lestis  introilus  illa  dies  octava,  qua  circumcisio  ce- 
lebratur,  indicat.  Sex  etenim  sunt  bujus  saeculi  aeta- 
tes  notissimis  temporum  distinclae  artictilis,  in  qui- 
bus  pro  Deo  laboribus  insistere,  et  pro  adipiscenda 
requie  sempiterna  ad  tempus  operari  uecesse  est. 
Septima  est  aetas  non  in  hac,  sed  in  alia  vita  quie- 
scentium  usque  ad  tempus  resurrectionis  animaram. 
Octava  autem  aetas  ipsa  est  dies  resurrectionis  sine 
ullo  temporis  fine  beata,  quando  vera  omnimodo 
circumcisionis  gloria  coruscanle,  non  ultra  corpus, 
quod  corrumpittir,  aggraval  animam  ;  non  terrena 
inbabitatio  deprimit  sensum  multa  cogitantem,  sed 
corpus  ]am  corruptibile  laetificat  animam,  et  suble- 

D  vat  coelestis  inbabitatio  totum  hominem  vUioni  sui 
conditoris  inbaerentem.  Cujus  aeterni  diei  beatitudi- 
nera  Propheta  in  illo,  cujus  supra  meminimus, 
psalmo  consequenter  exponit,  animam  suam  ipse  et 
omnes  interioris  sui  hominis  affedus  ad  benedicen- 
dum  Dominum  recordandasque  omnes  ejus  retribu- 
tiones  excitans  :  Qui  redimit  de  interitu%  inquit,  vitam 
tuam,  qui  satiat  in  bonis  desiderium  tuum,  qui  coronat 
te  in  miseratione  el  misericordia ,  renovabitur  sicut 
aqnilas  juventus  tua.  Et  ideo  necesse  est,  fratres  cha 
rissimi,  ut  qui  ad  hujus  pulcherrimae  renovationis, 
quasi  summae  circumcisionis,  desideramus  praemia 
pertiugere,  curemus  interim  primitivae  circumcisio- 
nis  el  renovationis,  qnse  quotidiano  virtutum  exer* 


67 


SGCT.  I.  IIOMILIifi.  —  Llli.  I.  HOM.  GENLIN/E. 


59 


citio  it,  sobire  remedia.  Deponamus  secundum  pri-  A  sabbali,  facta  est,  sanctiftcare  consoevif,  ot  quo- 


stfoam  conversationem  vetercm  hominem,  qui  cor- 
rompilor  seeondum  desideria  erroris,  renovcmor 
spirito  mentis  nostrae,  et  induamns  novom  homi- 
nem,  qoi  secondom  Deum  creatus  est  in  justitia  et 
sanciilate  veritatis.  Neque  andientes  circumcisionem 
in  uno  corporis  nostri  mcmbro  uos  casiigare,  suffi- 
cere  credamns :  sed  sicot  idem  alibi  monet  Aposto- 
los  :  Mundemu$  nos  ab  omni  labe  et  inquinamento  car- 
wfs  et  spiritus ,  perficienles  sanctificationem  in  timore 
Dei  (II  Cor.  vn) ;  relegamus  Acla  aposlolorom,  vi- 
deamus  beatissimum  protomartyrem  Stepbauom  Ju- 
rfaeisse  com  Domino  perseqoentibus  terribiliter  in- 
tonantem :  Duri  cervke,  et  incircumcisi  cordibus  et 
anribus,  vos  semper  Spiritmi  sancto  rettnhtit.  Si  ergo 


modo  surrexit  Christus  a  mortuis  per  gloriam  Pa- 
iris,  ita  et  nos  iu  novitate  vitae  ambolemos,  prav 
siante  Deo  qui  vivit  et  regnat  in  saeeola  saeculorum. 
Amen. 

HOMILIA  XI. 

llf  01E  FBSTO  THBOPBANI*. 

Matth.  iii,  Marc.  i,  Luc.  iii,  Joannis  i.  In  illo  tem- 
pore  venit  Jexus  a  GalUwa  in  Jordanem  ad  Joannem, 
ut  baptizarelur  ab  eo%  elc. 

Lcclio  sancti  Cvangclii,  quam  modo,  fratres,  au- 
divimos  ,  magnum  nobis  et  in  Domino  ct  in  servo 
dat  perfectae  ltumiiitatis  exemplum.  In  Domino  qui- 
dem ,  quia  cum  sit  Dominus  non  solum  ab  bomine 
servo  baptizari,  sed  etiam  ipse  ad  hunc  baptizandus 


iiicircumcisi  cordibos  et  auribus  snnt,  qui  Spirilos  B  vcnire  di«l,alu8  esl-  In  ser™  »»1«™»  W*  cum  sci- 


sincti  monitis  resisiunt,  est  ntiqne  cordium  etaurium 
circumcisio.  Ct  si  est  cordium  et  aurium,  est  et  om- 
niom  exterioris  interiorisqoe  hominis  nostri  sen- 
soom.  Qui  enim  viderit  mulicrem  ad  concnpiscen- 
dam  eam,  qoi  haboerit  oculos  soblimes,  hujus  in- 
cirromeisos  est  visns :  quibus  voceVeritatis  dicitur  : 
Qni  nt  ex  Deo,  verbum  Dei  audit.  Propterea  nos  non 
amditis,  auia  ex  Deo  non  estii  (Joan.  vui).  Incircum- 
cisi  snnt  aoribos,  incircomcisi  lingoa  et  manibus 
snnl,  qooram  os  locotum  est  vanitatem,  et  dextera 
eorom  deitera  iniquiiatis  :  qui  loquonlor  pacem  cnm 
proximo  soo,  mala  aotem  sont  in  cordibos  eorom, 
et  dextera  eorom  repleta  est  muneribos.  Incircum- 
eisi  sunt  gustu,  qoos  propheta  red.irguil,  dicens : 
Vce  qui  potentes  estis  ad  bibendum  vinum,  et  viri  fortes 
ad  miscendam  ebrietatem  (Ita.  v).  Incircumcisi  olfa- 
cto  et  tacto,  qui  ongoento  et  variis  odoribus  sunt 
deliboii ;  qoi  sequuntur  amplexus  mereiricis,  asper- 
geotes  cubUe  soum  myrrba ,  et  aloe  et  cinnamomo. 
Iiicircomcisi  gressibus,  de  quibus  Psalmista  comme- 
morat :  Contritio  et  infelicitat  in  viit  eorum,  et  viam 
pacu  non  cognoverunt  (Ptalm.  xi).  At  qui  omni  cu- 
stodia  servant  sunm  cor,  qui  avertunt  oculos  suos 
ne  videaot  vanitatem,  qui  sepiunt  aures  suas  6pi- 
nis,  ne  andiaut  lingoam  nequam,  qtii  gustant  et 
vident  quam  soavis  est  Doroinos,  qoam  beati  viri 
qoi  sperant  in  eo,  qui  custodiunl  vias  suas  ut  non 
delinqoant  in  lingua  sua,  qui  donec  superest  halitus 
io  eis,  et  Spiritus  Dei  in  naribus  eorum,  non  lo- 
quonlnr  labiis  iniqoitatem,  nec  lingua  eorum  medi- 
lator  mendaciom,  qoi  levant  roanos  soas  ad  man- 
daia  Dei  quae  diligunt,  qui  ab  omni  via  mala  prohi- 
beot  pedes  soos  ot  costodiant  verbum  Dei ,  isii 
omnes  suos  sensus  petra  spiritualis  exercitii  se 
ostendont  babere  circurocisos.  Peirinis  quippe  cul- 
iris  circum*  isionem  fieri  legimus  :  petra  autem  erat 
Chrislus,  cujos  Gde,  spe  et  charitate,  non  solum  in 
bapiismate,  sed  in  omni  prorsus  aciione  devom  pu- 
riflcantor  corda  bonorum.  Quae  et  ipsa  quotidiatia 
nostra  circurocisio,  id  est  conlinua  cordis  mondatio, 
semper  ociavse  diei  sacramentum  cetebrare  non 
desistit ,  quia  nos  in  exemplum  Dominicas  resur- 
rcctionis,  quae  octava  die,  id  est  post  scptimam 


ret  praecursorem  se  ac  baptistam  Salvatoris  sui  esse 
destinatum,  memor  tamen  propriae  fragilitatis  injun- 
ctum  sibi  humiliier  excusavit  officium,  dicens :  Ego 
a  te  dtbeo  baptizari ,  el  tu  venit  ad  me  ?  Sed  quia 
omnis  qui  se  exaltat,  humiliabiiur,  et  qui  se  humi- 
liat,  exalubitur,  et  Dominus  qui  in  forma  hominis 
propter  homines  instruendos  bumilis  apparuit,  mox 
a  Deo  Patre  quantum  super  homines ,  imo  etiam 
qunntom  soper  angelos,  et  soper  omne  qu«  d  crea- 
tum  est  cmineret,  apparnit  voce  lapsa  ad  eum  hu- 
jusmodi  a  magnifica  *gloria  :  Hic  ett  FUiut  meus 
dilectuty  in  quo  mihi  comptacui.  Ct  (idelissimus  at- 
que  huiuillimus  servus  ille  Joannes,  qui  baptizari  a 
Domino,  quam  Dominum  baptizare  magis  adoptavit 

**  [AL,  opiavit| ,  et  ipsum  bapiizare  Doroinum  ,  ct 
apertis  suae  mentis  oculis  descendentem  super  eum 
Spiritum  pra  caeteris  mortalibus  videre  promcruit. 
Yerum  quia  breviler  ista  praeliba viraus ,  latius  jain 
cuncta  expositurt  ipsum  sacrae  lectioois  videanios 
exordium. 

Tunc  venity  inquit,  Jetus  a  Galilcea  in  JorJanem  ad 
Joannem,  ut  bapizaretur  ab  eo.  Venit  Filius  Dei 
baptizari  ab  homine,  non  anxia  necessilate  abluendi 
alicujus  sui  peccaii  qui  peccatom  non  fecit  ollum, 
nec  inventus  est  dolus  in  ore  ejus ,  sed  pia  dispeu- 
satione  abluendi  omnis  nosiri  conlagionem  peccati ,. 
qui  in  multis  oflendimus  omnes,  et  si  dixerimus  quia 
peccatum  non  habemtis,  nos  ipsos  seducimus,  et 

D  veritas  in  nobis  non  esl.  Veuit  baptizari  in  aqois 
ipsarom  conditor  aquarum  ut  nobis  qui  in  iniquiia- 
tibus  concepti ,  et  in  delictis  sumus  generaii ,  se- 
cundae  nativiiatis  ,  qu  e  per  aquam  et  spiriium  ce- 
lebratur,  appelendum  insinuaret  mysierium.  Digna- 
tus  est  lavari  aquis  Jordanicis,  qui  erat  mundiis  a 
sordibus  cunctis,  ut  ad  diluendas  nostrorum  sordes 
scelerum  omnium  flueuta  sanctificaret  aquarum.  Sed. 
quia  humillimam  Domini  dispensationem  ex  lecitone 
evangelica  cognovimus,  etiam  servi  humilliroam 
obedilionem  sollicila  intentione  videatnus.  Sequitur  : 
Jeannet  autem  prohibebal  eum ,  dicens :  Ego  a  te 
debco  baptixari,  et  tu  venit  ad  me  ?  Cxpavit  illum  ad 
se  vcnisse  ut  baptizaretur  aqua  ,  cui  nulla  inerat 
qnae  baptismo  tergeretur  ciUpa  ,  imo  qui  pcr  suk 
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graiiam  Spiritus  eonctam  credentibos  munal  tolleret  A  qui  prima  coneeptione  Spiritu  sancto  pleous  semper 


culparo.  Unde  reete  inteiiigitur  quod  hie  dicit  Joan- 
nes ,  Ego  a  te  debto  baptitari,  boc  esse  quod  apud 
evangelistam  Joannein  illo  ad  se  venieate  dixissenar* 
ratur :  Ecce  Agnus  Dei,  ecce  qui  toltit  peecata  mundi 
(Joan.  i.)  Ab  illo  enira  debemos  omnes  baptixari  qui 
ad  boc  venit  in  mundum  ut  peccaia  tolleret  mundi. 
Ab  illo  debuit  ipse  Joannes  baptizari ,  id  est  a  pec- 
cati  originalis  contagione  mundari ,  qui  quamvis 
nullus  |A/.,  nullo]  inter  natos  mulierum  major  [Al.t 
minor] ,  tamen  quasi  nalus  ex  muliere  culpae  naevo 
non  carebat.  Ideoque  cum  caeteris  mulierum  natis 
ab  eo  qui  nattts  ex  virgine  Deus  in  carne  apparoit » 
opus  liabebat  ablui.  Quonhm  ergo  scriptum  est : 
Quid  etl  homo  ut  immacutatus  sit,  et  ut  mundus  ap- 


exstitit?  Nobis  ergo,  fratres  charissimi,  nobis  sunt 
baec  celebrata  mysterisu  Quia  enim  nobis  Dominos 
sacrosanoio  sui  corporis  intinctu  bapthmi  lavacrum 
dedicavit,  nobis  quoque  post  acceptum  bapiisma  ceeli 
aditum  patere,  et  Spiritum  sanctum  dari  monstravit. 
JSt  congrua  multum  distantia,  quia  primus  Adam  ab 
immundo  spiritu  deceplua  per  ^erpentem ,  gaadia 
regni  coalestis  amisit;  secundus  Adam  a  Spiritu 
sancto  per  columbam  glorificatus  ejusdem  regoi 
limina  reseravit ,  fiaramamque  vibrantem  ,  qua  in- 
gres8iun  paradisi  expulso  Adam  primo  Cnerub  custos 
interclusit.  Secundus  Adam  bodierna  die  per  aquam 
lavacri  renascentis  exstingui  debere  monstravit,  ut 
unde  ilie  cum  sua  conjuge  ab  boste  victus  exiit,  ibi 


pareat  naius  ex  muliere  (Jobf  xv)  ?  jure  timuit  bomo  D  iste  cum  sanctorum  Ecclesia ,  sponsa  videlicei  sua, 


quamvis  sanctus,  natus  tamen  ex  muliere,  et  ob  id 
a  culpae  macula  non  immunis  baptizare  Dominum  , 
quem  ex  virgin*  natum  novcrat,  nollatn  prorsos 
habere  maculam  culpae.  SeJ  quia  vera  humiiitas 
ipsa  est  quam  obedienlia  comes  non  deserit,  qood 
prius  officiura  expavit  bumiliter  implevit.  Nam 
sequi  ur : 

Respondens  autem  Jesus  dixit  ei :  Sine  modo ,  sie 
enim  decet  nos  adimplere  omnem  justitiam :  tune  dimi- 
$H  eunu  M  est,  luuc  demum  dimisit,  tunc  consensit, 
tunc  passus  est  eum  a  se  baplizari,  cum  tali  ordine 
cogimvisset  omnem  justitiam  dehere  compleri.  Sine 
nrndo,  inquii,  sine  me  modo,  ut  jtissi,  a  le  baptizari 


de  hoste  victor  rediret ,  imo  potiora  redemptis  a 
peceato  vitae  immortalis  munera  pater  futuri  saeculi 
princeps  pacis  donaret,  quae  praesentis  nostri  saeculi 
pater  princeps  discordi»  venundatus  sub  peceato 
sua  cum  stirpe  perdidit ;  quia  nimirum  vita  illa  bea- 
lissima ,  quam  deseruit  Adam  ,  quamvis  iocom- 
parabili  loce  et  pace  sublimis  ab  omnium  curarum 
stimulantium  nube  sereoa  crebra  Dei  et  angelorum 
fuerit  visione  et  allocutione  glorificata,  in  terra 
tamen  hujus  erat  locis  constituta  terrenis,  quamvis 
nullo  labore  qoaftsitis  alenda  fruclibus  :  at  haec  qoam 
Christus  tribuit  in  coelorum  est  arce  vita  perennis 
non  crebra,  sed  e  [A/.  om.  e]  continoa  divinae  con- 


in  aqtia,  et  lu  postmodum  a  me  quod  quarris,  bapli-  -,  lemplationis  luce  refecta.  Prima  bominis  vila  beaia 


zaberis  in  spirilu.  Sic  enim  decet  nos  praerogare 
exempltim  impiendae  omnis  justitiae ,  ut  videlicet 
discant  ftdcles  neminem  posse  hominem  absque  unda 
baptismatis  perfecte  justum  existere,  et  esse  omnibus 
qtiamvis  innocenter  et  jusle  viventibus  necessarium 
vivificae  regenerationU  officium,  cum  nie  qui  Spiritus 
sancti  opere  conceptus  et  nalus  [Al.  add.,  sum] 
cognoverint  secund»  nativitalis  subiisse,  vei  potius 
mihi  [A/.,  sibi]  consecra?se  lavacrum.  At  [AL,  ui] 
iiiiIU  personarum  majorum  contemnat  ab  bumilibus 
meis  in  remissionem  peccatorum  baptixari,  cum 
meminerit  Dominum,  qui  in  Spiritu  sancto  baptizans 
pecc-Jta  dimittere  solet,  suum  baptizandum  in  aqua 
submisisse  servi  tnanibus  caput.  Sequitur  : 


ita  fuit  immortalis,  ut  posset  in  ea  homo  non  mori, 
si  se  a  pecc.iti  seductione  cautus  servaret;  secunda 
vero  ita  fiet  immortalis ,  ut  non  possit  in  ea  homo 
mori ,  nec  ulla  peccati  pulsantis  setluciione  tcntari. 
Bene  autem  Spiritus  reconciliator  in  eolumba ,  quae 
mulium  simplex  est  avis,  apparuit,  ut  et  suae  videli- 
cet  naturae  simpiicitatem  per  hujus  speciem  animalis 
ostenderet.  Spiritus  enim  sanctus  disciplinae  eflugiet 
liclum ,  ut  eum  ln  quem  deseendit  mansuetum  mi- 
temque  ac  misericordiae  supernae  praeconem  mini- 
strumque  doceret  mundo  esse  fulurum;  simul  et 
omnes  qoi  sua  gralia  essent  renovandi,  simplices  ac 
mundi  corde  [A/.,  misericordes]  admoneret  ingredi, 
Juxta  quod  scriptum  est :  Sentite  de  Domino  in  boni- 


Baplixatus  autem  Jesuu  eonfestim  ascendit  de  aqua:  p  tute,  et  in  simplicitate  cordis  qumite  illum.  Quoniam 


ei  eeee  aperti  sunt  ei  cosli  t  et  vidit  Sphritum  Dei 
descendentem  sicut  cotumbam ,  et  venientem  super  se. 
Et  hoc  ad  impletionem  omnis  justitiae  pertinet  quod 
baptizato  Domiuo  aperti  sunt  ei  coeli,  et  Spiritos 
descendit  soper  eum  ,"  ut  binc  nimirum  fides  nostra 
eonfirmetur,  per  mysterium  sacri  baptismatis  ape- 
riri  nobis  introilum  patriae  coelestis,  et  sancti  Spi- 
ritus  gratia  ministrari.  Numquid  enim  credi  decet 
Doroino  ttinc  primum  coelestia  patuisse  secreia,  cnm 
recia  fides  habeat  non  minus  tempore  qtio  cum 
hnminibus  conversatos  esi,  quam  et  post  el  antea  in 
sinu  Patris  mansisse,  et  sedem  tenuisse  coelestem  ? 
Aut  a  iricesimo  aelalis  suae  [Al.  om.  suae]  anno , 
quando  baptizatus  cst,  Spiritus  sancli  dona  percepit 


in  malevotam  animam  non  introibit  sapientia,  nec 
fiabilabit  in  corpore  subdito  peecatis  (Sap.  i).  Hiucest 
quod  Simon,  qui  in  felle  amaritudinis  et  obligatione 
iniquitatis  permanere  consensit ,  partem  sortemque 
in  boc  Spiritu  babere  nequivit.  Illo  enim  spiritu 
plenus  erat  qui  in  serpeiite  hominibus  apparendo, 
qoia  ipse  malitiae  et  insidiarom  peste  infectus  esset 
corda  diligenter  edocuit.  Sed  descendente  snper  Do* 
miuum  Spiritu,  videamus  quid  sequitur : 

Et  ecce  vox  de  cotlis  dicens :  Hic  est  Filhu  meue 
ditectusy  in  quo  mihi  complacui.  Filius  Dei  baptizalur 
in  liomine,  Spiritus  Dei  descendit  in  columba,  Pater 
Deus  in  voce  sanctae  et  iodividuae  Trinitatis  in  ba- 
ptismi  deciaratur  mysteriom  [A/. ,  mysterio].  Et  re- 
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cte,  ut  qoi  sacramentorom  suoruro  dispeusaloribos  A  accendamos  fomitem  viliororo.  Fiammeos  naraqae 


erat  prseceptoros  docere  omnes  genies,  ct  baptisare 
eos  [  A/.f  eas]  in  nomine  Patris,  et  Filii,  et  Spiriius 
saneti ,  priinns  ipse  suo  in  bapiismate  totam  perso- 
naliler  panderet  adesse  Trinitatem.  Quod  ait  vox  pa- 
lema  ,  hic  est  Filius  meus  dilectus ,  in  quo  mihi  bene 
campiacui,  ad  coroparationem  terreni  hominis  dicit, 
in  otio  peccante  quodammodo  sibi  displicuisse  Deus 
eondil<>r  tnsiiiuat,  curo  ait :  Pamitet  me  hominem  \e- 
eiue  ifi  ierra  (Cen.  vi.).  Poeuilenlia  quidem  in  Deum 
nulla  cailil,  sed  nostro  more  loquens ,  qui  compungi 
pceiiitentia  solerous,  quando  conlra  votum  nostra 
opera  verti  videmus.  Poenitere  se  dixit  bominero  fe- 
eisse  in  terra ,  qnem  a  rectitudine  suae  factune  pec- 
eando  degenerare  [  ALf  deviare  ]  conspexit.  In  Filio 


gladius  qualiscunque  ille  est,  qui  paradisi  ostia  ser- 
vat,  singnlis  qtiibuscunque  [ALf  quibusque]  Adelium 
fonte  baptismatis  exstinclus  est,  et  ut  redire  possit 
bomo  ablatus,  infldelibus  autem  manet  semper  im- 
mobilis.  Sed  el  falsis  [  AL ,  hlso  ]  flilelibus  vocalis 
quidem,  sed  non  eleclis,  dum  post  baptisma  se  cri- 
minibus  Unplicare  non  metuunt,  quasi  post  exstin- 
ctionem  idem  ignis  reaccenditur ;  ne  mereantur  in- 
trare  regnum,  quod  flcto  corde  ac  duplici  requirunt, 
serpentino  potius  dente  fraudulenti  quam  simptici 
oculo  cblumbini ,  quem  in  Ecclesia  sua  multum  se 
diligere  Dominus  ostendit,  qui  in  arooris  Gantico  ait : 
Ecee  tu  pulchra  e$9  amiea  meaf  ecce  tu  pulchra :  oculi 
tui  coUmbarum  (Cant.  i).  Uudc  quia  nobis  ad  discen- 


autem  suo  unigenito  sibi  singulariler  complacuit ,  B  dam  Deo  placitam  simpliciutem  columbae  forma  pro 


quia  bunc  boroinem  quem  induerat  a  peccato  immu- 
nein  servare  cognovit.  Et  in  hac  quoque  voce  Patris, 
s:cut  et  in  raeterii  baptizati  Domini  mysteriis,  omnis 
juttitia;  declaratnr  implelio.  Coaet  rnus  enim  el  con- 
ftobsiaiiiiatis  Patri  Filius,  dcscendente  super  enm 
Spiritu,  qui  sit  bominibus  inlimatur,  nt  per  boc  di- 
scant  homines  per  graliam  se  baptismatis  accepto 
Spiritu  sancto  de  filiis  diaboli  in  Dei  fllios  [Al.  add. 
tej  posse  taosfeni,  sicut  Apostolus  edocel,  fldelibus 
ita  Joqueus  :  Accepistis  Spirilum  adoptionis  /Uiorumf 
in  quo  clamamus,  Abha  pater  (Itom.  vm).  Et  evange- 
lista  Joannes :  Quolquot,  inquil,  receperunt  eumf  dedit 
€i$  potestatem  fitios  Dei  fieri,  his  qui  eredunt  in  nomine 


ponitur,  diligentius  ejus  naturam  videamus,  ut  per 
singuia  innocentiae  ejus  exempla,  vilae  nobis  emen- 
datioris  instituta  suraamus.  Ilaec  a  malitia  fellis  pror- 
sus  aliena  est.  Et  nos  igitur  a  malitiae  felle  alieue- 
mur,  omnisque  amaritudo,  et  ira,  et  indignatio  lol- 
latur  a  nobis  cum  omni  malitia.  Ita  [  Al.  om.  Ita  ] 
nulliim  ore  vel  unguibus  1 1  dit,  nec  minimas  quidem 
musculas,  vel  vermiculos,  quibus  minores  pene  om- 
nes  aviculx  se  suosque  pullos  nutriunl,  inqtiirit.  Vi- 
deatnus  nos  [AL  om.  nos]  ne  dentes  nosiri  sint  arina 
et  sagittae  ,  ne  mordentes  et  comedenles  invicem , 
consumamur  ab  invicem.  Contineamus  manusa  ra- 
pinis  :  qui  furabatur,  jam  non  furetur.  Magis  aulem 


ejus  (Joan.i).  His  de  hapiismo  nostri  Salvatnris,  fra-  r  laborel  operando  manibus  suis  quod  bonum  est,  ut 

|M«    Jtn<k.>a_>_'.««ki        itMtnl     •  «.«<«    <l<ka>«.«Sl  _—.._.__. _.__. __>..  •  I_        ^—     n.nAAl     linllA      .»•  !>•*••■       «—..—  .«*«•«»•  I  «.  t  ___>       _v._>£_..a!  %3  .  __       _  a. 


tres  rbaris«imi,  proot  ipse  donavit,  commemoralis, 
ad  nosipsos  revertamur,  et  quia  [Al.f  utique]  humi- 
litalem  obedientiamque  baptistaB  siroul  et  baptizati 
aodivimns,  per  humilem  obedientiam  baptisma  quod 
soscepimus  servare  cnremus,  mundantes  nos  ob  omni 
inqainaroenio  carnis  et  spiritus,  perflcientes  sancti- 
fleationem  in  timore  Dei.  Humiliter  ergo  ejus  sub- 
eooda  et  servanda  mysteria  eis  qui  necdum  in  his 
sunt  inttiati  suadearoua,  et  quotquot  per  gradum 
sacerdotalero  ad  dispensanda  illorum  surous  sacra- 
inenta  promoli,  homiliter  injunctuni  nobis  implearous 
offleium.  Studeamos  omnes  solliciti ,  ut  januam  pa- 
triac  c&Jestis,  quae  nobis  est  divinis  patefacu  royste- 
riis,  bumanis  ipsi  nobis  non  intercludamus  illecebris, 


habeat  unde  tribuat  necessitatero  paiienti.  Nam  et 
columba  saepe  alienos  quasi  suos  fertur  alere  pullos. 
Ipsa  terrae  fruciibus  et  semine  pascitur.  Audiamus 
Aposiolum :  Bonum  est  non  mandueare  carnem,  et  non 
bibere  vinum  (Rom.  xiv).  Et  apostolus  Petrus :  Mini- 
$traUf  inquit,  in  fide  vestra  vbrtutem,  in  virtute  autem 
$cientiamf  in  scienlia  autem  abstinentiamf  in  abstinentia 
autem  patientiamf  in  patientia  autem  pietatem,  in  pie* 
tateautem  amorem  fraternitatis  (H  Petr.  i).  Gemiluro, 
pro  cantu  habet.  Miseri  simus,  et  lugeamus,  et  plo- 
remus  coram  Doroino  qui  fecit  nos.  Risus  noster  ir> 
luctnro  convcrtatur,  et  gaudiuro  in  mcerorem.  Beati 
enim  lugentes,  qooniam  ipsi  consolabunlur.  Super 
aquas  sedere  consuevit,  ut  venturi  raptum  accipiiris» 


Netme  enim  frustra  Dominum  apud  evangelistam  rj  praevisa  in  aquis  umbra  declinet.  Et  nos  mondi  simus, 

Lucam  po*t  baptisma  orasse,  et  sic  coelo  aperto  Spi- 

ritom  ac  vocero  Patris  venisse  comroemorator ,  qoi 

eliam  iribus  consonantibus  evangelistis  baptizatus , 

mox  j«»jonium  quadraginta  dierom  solitarius  exercuit ; 

sed  nos  profecto  docuit,  nosque  suo  informavit  ex- 

emplo,  ut  post  acceptam  in  baptismo  remissionem 

peecatorum,  vigiliis,  jejuniis,  orationibus  caeterisque 

Spiritos  fructibus  operam  demus,  ne  nobis  torpen- 

tibos  minusque  solticitis  immundus  spiritus,  qui  de 

corde  nostro  expulsus  in  [AL  om.  inj  baptismo  fuerat, 

redeat,  nosque  spiritualtbus  divitiis  vacuos  iuve- 

niens,  septemplici  peste  deprimat  et  sint  novissima 

nosira  pejora  prioribus.  Caveamus  seduli,  ne  ignem 

tobis  ipsi,  qui  vitae  iter  occludat,  nostrorum  crebro 


ac  mundati  Scripturarum  fluemis  seduli  assidere 
curemus,  quarum  speculis  edocti  dignoscere  et  pra> 
cavere  valeamus  insidias  bostis  aniiqui.  Tales  quippe 
amat  Ecclesia,  sponsa  videlicet  Christi,  qua?  in  amo- 
ris  [  AL ,  amatoris  ]  sui  laudibus  eantat :  Oculi  ejus 
sicut  columbce  ,  qua  lacte  sunt  lota,  el  resident  juxta 
fluenta  plenissima.  Nidificare  solet  in  foraminihiis 
petrae,  in  caverna  maceriae.  Petra  Cbristus  est,  cujus 
in  croce  clavis  manus,  latus  est  lancea  perforaturo , 
unde  continuo  sanguis  et  aqua,  nostrae  videlicet  san- 
ctificationis  et  ablulioitis  mysterium,  exivit.  Maceria 
ejos  est  virtos  coadonau  sanctorum  ,  caverna  in  ea 
[  Al.  add.  macerie  ]  sinus  paternae  dilectionis ,  qno 
teneriores  fldeliutn  animos  duro  ad  fidei,  spei  et  di- 
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lecilonis  perfeciionera  nutriendos  suscipiunt ,  qnasi  A  geiii  lectio  recitata,  neque  opus  est  ul  in  ea  quid 


nidiflcaniibos  colurabis  in  se  locura  pandunt.  Ha3c 
ergoforttorumauxilia,  qui  adhuc  pnsilli  in  fide  su- 
mus,  humiliter  subeamns,  his  Dominicae  passionis 
aacr.imentissemper  sancliQcari  curerous.Talem  nam- 
que  omnium  nostrum  conversationem  Dominus  qur- 
rit,  talibus  intentam  studiis  uniuscujusque  nosiruin 
viiam  videre  desiderat,  tnlium  voce  suas  laudes  dc- 
cantari  ac  praedicari  gratulatur.  Surge,  inquit,  amiea 
mea,  speciosa  mea,  et  veni,  cotumba  mea%  in  [orami- 
nibus  petm%  in  caverna  maceriw.  Ostende  mihl  faciem 
tuamt  sonet  vox  tua  in  auribns  meis  (Cant.  n).  Haccde 
naiura  columbae  septem  virtutis  exempla  commemo- 
rasse  sufficiai.  Et  recte  fortasse,  quia  Spiritus  sancti, 
qui  iu  columba  descendit,  septiformis  est  gratia 


exponmdo  loquamur.  Describit  namqne  infaniiain 
poeriliamque  nostri  Redemploris,  qua  nostrae  parli- 
ceps  liumanitatis  dignatns  est  fleri :  commeraorat 
aeternitatem  divince  majestatis,  in  qua  Patri  mnnsit 
ac  tnanet  semper  aequalis ;  ut  videlicet  incarnationis 
ejus  humilitate  ad  memoriam  revocata,  et  ipsi  con- 
tra  omnium  vulnera  peccatorum  medicanientum  verse 
humililatis  curemus  exercere,  pio  semper  animo 
recolentes  quanlum  nos  pro  divino  amore,  quantum 
pronostrasaiuteoporteat  humiliari,  qui  lerra  sumus 
et  cinis,  si  tantum  summa  illa  potestas  pro  nobis 
humili.iri  non  rcspuit  ut  ad  suscipienda  nostrae  fra- 
gititalis  inflrma  desceuderet.  Item  audila,  credita 
et  confessa  divinitate  Domini  Salvaioris,  qua  Palri 
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Vcrum  ex  omnibns  quae  de  ejus  nalura  moraliler     et  Spiritui  sanclo  consubstantialis  semper  et  coaeler- 


interpretamla  humana  potcst  comperire  solertia , 
reslal  unum  quod  de  ejus  aclu  mystico  sacra  narrat 
historia.Cura  enim  Dorainus  in  flguram  futuri  baptis- 
matis  originalis  niundi  scelera  diluvii  aquis  abluerei, 
transacla  mundatione  scire  volens  Noe  qualiter  se 
facies  haberet  lerroe,  emisit  corvum,  qui  ad  arcam 
redire  coutempsii ,  siguiflcans  eds  qui  abluti  licet 
unda  baptismatis  nigerrimum  lamen  veteris  habilum 
hominis  emendalius  vivendo  deponere  negligunt,  et 
ne  sancti  Spirilus  unctione  renovari  mereantur,  sta» 
tim  ab  intima  catholicae  pacis  et  qnietis  uniiate, 
exteriora ,  id  est  saeculi  desideria ,  sequcndo  desci- 
scnnt.  Emisit  post  eum  columbam ;  al  illa  venit  ad 


nus  perseverat,  speremus  nos  pcr  htiiiiauitalis  ejus 
sacramenla  quibus  inibuii  sumus,  usque  ad  conlcm- 
plandam  divinilatis  cjusdem  gloriara  posse  perlin- 
gere,  quara  ipse  stiis  Adelibus  servis  fldeli  pielalc 
pollicelur,  diccns  :  Quihabet  mandala  mea.et  servat 
ea,  Hte  est  qui  diligil  me :  qui  autem  ditigil  me%  dili- 
getur  a  Patre  meo%  et  ego  diligam  eum,  el  manifestabo 
ei  meipsum  (Joan.  xiv).  Bleipsum,  inquit,  manifestabo, 
id  est,  tion  qualera  me  omnes  conspicere,  qualem 
eliara  infideles  videre  possunt  et  crucifigere,  sed 
qualem  in  decore  suo  regem  saecol<>rum  soli  videre 
possunt  oculi  mundi  sanctorum,  talem  me  ad  repeti- 
dendam  vicem  dileclionis  his  qui  me  diligunl,  04en- 


enm  vespere,  portans  ramum  olivae  viremibus  foliis,  n  dam.  Igitur  speremus  nos,  ut  dixiraus,  per  htimani 


in  ore  suo.  Animadveriitis  credo,  fralres ,  et  me  Io- 
quentem  vestro  inlellectu  praevenitis,  ramum  olivae 
virentibus  foliis  graliam  esse  Spiritus  sancti  vitae 
vcrbis  abundaotem:  dc  cujus  plenitudine  snper  Chri- 
stura  requiescente,  psalrans  ait :  Unxit  te  Dcus%  Deus 
tnust  oieo  lcetilice,  prce  consortibus  tuis  (Psalm.  xliv). 
De  cujus  dono  consoriibus  Christi  dato  loquilur 
Joannes :  Vos  unctionem  habetis  a  sancto ,  ei  nostis 
omnia  ( I  Joan.  n ).  Et  pulcherrima  cnmparatione 
umbra  veritatis  concinit.  Ramum  olivae  columba 
corporalis  ablulara  diluvii  aquis  detulit  in  arcain , 
Spirilus  sancins  in  specie  columbae  corporalis  bapti- 
xaliim  aqua  Jordanis  descendit  iu  Douiinum.  Nos 
qunqtic  Christi  el  Ecclesia  membra,  quos  non  solum 


tatis  ejtis  sacramenta  ad  videndaro  divinitatis  ppeciem 
posse  conscendere,  si  taraen  eadera  sacramenta  digno 
justitiae  et  sanctitatis  et  veritaiis  honore,  ut  accepi- 
mus,  illibata  servemus,  si  humanae  conversationis 
ejus  exempla,  si  doctrinae,  quam  per  bominem  no- 
bis  ministravit,  humiliter  dicta  sequamur.  Nam  qui 
humilitatis  ejus  vestigia  sequi  dedignatur,  qua  teme- 
ritale  sperat  se  ad  intuenda  claritatis  ejus  gaudia 
posse  peneirare?  Quod  ergo  Dominus  per  omnes 
annos  cum  parentibus  in  Pascha  Hierosolymam  ve- 
nit  humanx  nimirtim  est  humililatis  indicium.  Ho- 
miitis  est  namqne  ad  oflercnda  Deo  sacriflciorum 
spirituaiium  vota  concurrere,  el  auctorem  suum 
oraiionibus    lacrymisque   sibi    conciliare  profusis. 


homincs  qui  eranl  in  arca  cum  Noe,  sed  el  animaniia  D  Fecil  ergo  Domiuus  inler  homines  homo  natus  quod 

faciendum  hominibus  per  angelos  imperaverat  Deus. 
Scrvavit  ipsc  legein  quam  dedit,  ut  nobis  qui  puri 
bomines  sumus ,  servandum  per  omnia  quidquid 
Deus  jubet,  ostenderet.  Sequamur  igitur  iter  hu- 
manae  conversationis  ejus,  si  divinilatis  gloriam  de- 
lectamur  intueri,  si  optamtis  habitare  in  domo  ejus 
acterna,  in  coeiis  omnibus  diebus  vitae  nostra?,  si  ju- 
vat  videre  voluptalem  Domini,  et  protegi  a  templo 
sancto  ejus  (Psalm.  xxvi).  Et  nc  ulla  in  aeternum 
maloruro  aura  pulsemur,  meminerinius  pr.Tsentis 
Ecclesia?  domum  necessariis  prectim  mnndarum  fre- 
quentara  muneribus.  Quod  ipse  duodcnis  in  templo 
sedit  in  raedio  doclorum  audiens  cl  interrogans 
illos,  huraanx  est  hurailitatis  indicium,  imo  eliaiu 


quae  arca  continebat,  et  ipsa  quoque  ligna  ex  quibus 
eadem  facta  est  arca ,  figurant  posi  acceptum  undae 
regenerationis  lavacrum  :  per  unctionem  sacri  cbri- 
smatis  gratia  Spiritus  sancti  signamur ,  quaro  con- 
6ervare  in  nobis  intemeratam  dignetur  ipse  qui  dedit 
Jesus  Christus  Dominus  noster,  qui  vivit  et  regnat 
in  aeternura.  Amen. 

HOMILIA  XII. 

III    DOMINICA    PRIMl   POST   EPIPHANIAII. 

Li'C.  ii.  In  ilh  tempote  cum  factus  estel  Jesus  anno- 
rum  duodecim ,  ascendentibus  hilis  Hierosolymam 
secundum  cvnsuetuainem  diei  festi,  consummatis- 
que  diebns  cum  redirent,  remansit  puer  Jesus  in 
llierusalem,  elc. 
Aperta  cst  nobis,  (ralrcs  charissim»,  sancli  Evan- 
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exiiiiiumdiscendae  liumiliiaiisexemplum.  Dciquippe  A  rilu  :  Et  ego  rogabo  Patrem,  et  alium  Paraeteium 


▼irtus,  Dei  sapientia  aterna  quae  diviniliis  loquilur : 
Ego  sapientia  habito  in  consiiio,  et  eruditis  intersum 
cogitationibus.  Meum  est  eonsilium  et  eequitns,  mea 
est  prudewia,  mea  est  fortitudo,  per  me  reges  regnant, 
et  cunditores  legum  justa  decernunt.  Beatus  homo  qui 
audlt  me,  et  qui  vigilat  ad  fores  meas  quotidie,  et 
obsenat  ad  postes  ostii  mei  (Prov.  vm).  Ipsa  horaine 
induta  ad  aodiendos  liomines  advenire  dignata  est, 
ut  nimirum  hominibus,  quamvis  sumroo  ingenio  prae- 
ditis,  necessariam  discendi  verbi  formam  praroga- 
ret :  ne  si  qui  discipuli  veritatis  fieri  refugerent, 
roagistri  efflcereniur  erroris.  Et  bene  qui  juvenis 
erat  doctr.nae  subiturus  officium,  puerulus  adbuc 
seniores  audit  et  interrogal,  ut  videlicet  eorum  pro- 


dabii  vobisf  ut  maneat  vobiscum  in  eeternum,  Splritum 
veritalis,  qui  apud  vos  manebit,  et  in  vobis  erit  (Ibid.). 
Quia  videlicet  ejusdem  sanclae  Trini.aiis,  cujus  una 
alquc  indivisibi)  s  natura  divinitatis  esl,  tnansio  in 
cordibus  electorum  dispur  esse  non  potest.  Ergo  quod 
Domiiius  in  templo  sedens  dicit,  In  his  qum  Patris 
mei  sunt  oportet  me  esse,  declaratio  est  consempi- 
lernae  Deo  Patri  potestatis  et  gloriae.  Quod  auiem 
rediens  Nazareib  erat  subditus  parenlibus,  buroanae 
est  verilalis  indicium,  simulque  liumilitalis  exetn- 
plum.  In  ea  uamque  natura  subditus  erai  liominibus, 
in  qua  uiinor  est  Patre.  Unde  el  ipse  dicil :  Vado 
ad  Patrem,  quia  Pater  major  me  est :  in  qua  etiam 
minoratus  est  paulo  minus  ab  angelis  (Joan.  xiv).  ln 


vida  dispensatione  compescat  audaciam,  qui  non  *  Hla  auiem  in  qua  ipse  et  Paier  unuin  sunl, 


solum  indocti,  sed  etiam  impunes  ad  docendum 
prorumpere  magis,  quam  ad  discendum  volunt 
suboiitti.  Sequaraur  iter  ejus  bumaiiitJtis,  si  nos 
mansio  divime  delectat  visionis,  meuiores  semper 
iliius  pracepti :  Audi,  fili  mi,  disciplinam  patris  tui, 
et  ne  dimittas  iegem  matris  tuee,  ut  addatur  gratia 
sapiii  tuo,  et  torques  collo  tuo  (Prov.  1).  Per  auditum 
quippe  disciplinse  paternae  ac  pro  observamia  ma- 
teniae  legis  graiia  capiti  nostro,  et  colio  torques 
additur ;  quia  quanto  quis  diviuis  intentus  fuerit 
aiiscullare  praeceptis,  quanto  ea  quae  didicerit  in  uni- 
lale  matris  Ecclesiae  diligemius  observare  studuerit, 
tanto  et  nunc  dignius  ad  bouorem  praedicandi,  et  iu 
fuluro 

Cbrisio  sine  fine  regnand».  Verum  ne  quis  auiumet 
Domiuum  Salvatorem  ob  imperitiaB  necessiialem 
adiisse  audisseque  et  inlerrogassc  roagisiros,  videa- 
rous  quid  sequitur : 

Stupebant  autem  omnes  qui  tum  audiebant  super 
prudentta  et  responsis  ejus,  et  videntes  mirati  sunt. 
Qui  eniin  idem  verus  homo  et  verus  erat  Deus,  ad 
ostendendum  quia  bomo  eral,  boinines  magislros 
.  Inimiliier  audiebat,  et  ad  comprobandum  quia  Deus 
crat  eisdem  loquentibus  sublimiier  respondebat. 
Quod  malri  quaerenti  ac  dicenti : 

Fiti,  quid  fecisti  nobis  sic?  ecce  paler  tuus  et  ego 
dolentes  queerebamus  te.  Respondit:  Et  quid  estquod 
me  quarebatis?  An  nescicbatis  quta  tn  nis  quas  Patris 


in  qua 

doq  ex  tcmporevadit  ad  Palrem,  sed  semper  in 
ipso  esi,  omnia  per  ipsum  facta  sunt,  ct  ipse  est  anie 
omues.  Cujus  mullum  est  miranda  magnae  dispen- 
satio  pietalis,  qui  dum  parentes  suos  mysterium  di- 
vinae  suae  majestatis  uecdum  capcre  vidisset,  exbi- 
buit  eis  bumanae  subjectionem  bumiliutis,  ut  per 
banc  eos  paulatim  ad  agoitionem  divinilatis  insti- 
tueret.  Cum  euim  diiisset,  Quid  est  quod  me  qneere- 
batis?  an  neseiebatis  quia  in  his  quas  Patris  mei  sunt, 
oportet  me  esse?  et  ipsi  nou  iniellexerunt  verbum 
quod  iocutus  est  ad  illos,  sicut  evaugelisia  conse- 
quenter  insinuat : 
Descendit  cum  eis,  et  venit  Nazareth,  et  erat  subdi- 


sublimius  ascendet   ad    beatitudinem   cum  n  iut  illit-  ^icebat  ergo  arcanuiii  6uae  divinae  virtulis 

&in»  An«  ««„»«,1;   v . .. pareirtibus  bumaiiae  suae  fragilitatis,  inalri  suas  scii- 

cet  verae  suae  carnis,  et  castissimo  tuiori  eastitatis 
illius,  qui  per  id  lcmporis,  nec  dum  prola  a  luoe 
Evangelica,  ab  omnibus  pene  qui  eos  itosse  poterant, 
carnali  conjunctione  vir  ejus,  carnali  administraiioue 
patcr  aeslimabatur  simul  et  vocabatur  ips  us  Domiiii 
Salvatoris.  Dicebat,  inquam,  bis,  Quia  in  iis  quce  Pa- 
tris  mei  sunt,  oportet  me  esse.  Qui  cutn  arcem  tan  i 
mysierii  asceudere  intelligendo  non  possent,  tteque 
aliier  eum  in  iis  quae  vere  patris  ejus  essent  uiauere 
decernerenl,  nisi  ut  comprebemlere  nossent ,  de- 
sceudil  ipse  cum  ipsis  ad  inferiora  conversalionis 
eorum,  ccepilque  manere  in  bis  quae  illoruin  erant : 
et  erat  eis  pia  dispcnsatione  subjectus,  donec  profi- 
meisunt,  oportet  me  esse?  Diviiue  majeslatis  indi-  1)  ciente  buroilitaiisitiagi*terio,qiiaiitumomiiibuscrea- 

turis  esset  praefereitdus  agnoscerent.  Quid  pro  bis 
nostra  agat  superbia  obsecro  paucis  aitendamus. 
Certe  cum  ea,  quae  11011  aeternaliter  novimus,  sed  ju- 
vante  Domino  ex  tetnpore  didicimus,  arcana  Scri- 
pturarum,  simpliciores  quosque  fraires  loquen  ibus 
nobis  intelligere  non  posse  setitimus,  staiim  extolli 
consuescimus,  eisque  despeclis  de  nostra  nos  qtiasi 
singulari  ac  perplurima  erudilione  jactamus,  quasi 
non  sint  perplures  etiam  nobis  inulto  doctiores ;  ot 
qui  a  doctioribus  noiumus  despici ,  ips»  iudocliorcs 
nobis  despiccre,  imo  eiiam  irridere  gaudemus  :  ne- 
jque  reminisci  curamus,  quia  non  eis  qui  vel  myste- 
ria  fidei,  vel  sui  praecepta  conditoris  laniuin  medi- 
taudo  percipiuni,  sed  liis  potius  qui  ea  quae  discere 


cium  fuil,  de  qua  alibi  dicit :  Omnia  qua>cunque  habet 
Pater,  mea  $unt;  atque  ideo  rectissime  templum 
non  miuus  ad  se  quam  ad  Patretn  pertinere  lestalur. 
lnventus  quippe  in  templo  dicit  quia  in  his  qum 
Patris  mei  suntf  oportet  me  esu  :  quia  nimirum  quo- 
rom  una  est  majestas  et  gloria,  borum  etiam  una 
sedes  ac  domus  est ;  nec  solum  materialis  Dei  do- 
mus,  qfuae  ad  adorandum  eom  temporaliter  fieri  so- 
let,  sed  etiam  domus  intellectualis  quae  ad  laudan- 
dum  eum  in  aeiernum  construitur,  aeqoe  Patri  ac 
Filio,  itno  etiam  Spiriiui  sancto  consiat  esse  commu- 
nis.  Denique  idem  Dei  Filius ,  qui  de  se  nc  Palre 
dib-ctori  suo  promittit :  Veniemus  ad  eum,  et  man- 
sionem  apud  eum  faciemus  (Jeen,  xiv),  dicit  de  Spl- 
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poluenint  operando  eierceut,  regni  ccelestis  aditus 
pmei.  Insuper  etiam  scienti  bonum  facere,  el  non 
facienti,  peccaiuro  esi  illi.  El  sicut  Dominus  ipse  te- 
statur :  Omni  cum  mullum  datum  est,  multum  requiri- 
tur  ab  to  (Luc.  xn).  Ne  nos  ergo  scientia  inflet,  sed 
charitas  poiius  «diflcet :  sequamur  exemplum  appa- 
rentis  in  homine  Filii  Dei,  qui  eis  quos  se  ad  subli- 
mia  discenda  sequi  necdum  valere  conspexit,  seipsum 
benigna  liumilitaie  subjecit,  cujus  exemplo  imbutos 
eorom  animos  ccelesti  gralia  dignos  ccelestis  arcani 
redderet  esse  capaces. 

Et  mater,  inquil,  ejut  conservabat  omnia  verba  kcec 
conferens  m  corde  suo.  Omnia  quae  de  Doraino  vel  a 
Domino  dicta  sive  acia  cognoverat  mater  Virgo,  dili- 
gentios  in  corde  retinebat,  sollicile  concta  memoriae 
commendabat,  ut  cum  demum  tempus  praedicandx 
sive  scribendae  incarnationis  ejus  adveniret,  sufli- 
cienier  universa,  prout  essent  gesta,  posset  expli- 
care  qusreniibus.  Imttemar  et  uos,  fratres  mei, 
piam  Domiui  matrein,  ipsi  quoque  omnia  verba  et 
facta  Domini  ac  Salvatoris  noslri  fixo  in  corde  con- 
servando,  horum  meditatione  diurna  et  nocturna 
importunos  inanium  nocentiumque  cogitationum  re« 
pellamus  incursus  :  liorum  crebra  collaiione  et  nos 
et  proxiinos  nostros  a  fabulis  supervacuis  et  inale 
dulcoratis  detractionum  colloquiis  castigare  alque 
ad  divinse  frequeniiam  laudis  accendere  curemus.  Si 
enim,  fratres  cbarissimi,  in  fuluri  beaiitudine  sae- 
culi  babitare  in  domo  Domini,  ac  porpetuo  illum 
laudare  desideramus,  oportet  nimirum  et  in  hoc  sae- 
culo ,  quod  in  fuluro  qusramus,  sollicite  pnemon- 
siremus,  frequenlando  videlket  Ecclesiae  liuiina,  et 
non  soluin  in  ea  laudes  Domini  canendo,  sed  et  io 
omni  loco  dominationis  ejus  ea  qiue  ad  laudem  glo- 
riamque  conditoris  nostri  proficiani  verbis  pariter 
ac  faciis  ostendendo. 

Ei  Jesus,  inquit,  proficiebat  scientia,  eetate  et  gratia 
apud  Deum  et  homines.  Natura  verje  bumanilaiis  in- 
dicat,  in  qua  prolicere  ad  tempus  voluil,  qui  in  divi 
nilate  idcm  est,  et  anni  ejus  non  deficient.  Juxla 
liomiuU  quippe  iiaturam  proficiebat  sapientia,  non 
quidem  ipse  sapienlior  ex  tempore  existendo,  qui  a 
prima  concepiionis  hora  spirilu  sapieniis  plenus 
permanebat,  sed  eanidem  qua  plenus  erat  sapientiam 
caeteris  ex  tempore  paulatiui  demonstrando.  Juxia 
hominis  naluram  proficiebat  tttate,  quia  de  infanlia 
ad  pueritiam,  de  pueriiia  ad  juventuiem,  consueto 
hominibus  crescendi  ordine  pervenii.  Juxta  bominis 
naiuram  proficiebat  gratia,  non  ipse  per  acceesum 
temporis  accipiendo  quod  non  babebat,  sed  pandendo 
donum  gratias  quod  faabebat.  Et  bene  cum  dicium 
esset  quia  Jesui  proficiebat  sapientia,  a»tate  et  gra- 
tia,  adjunctum  est,  apud  Deum  et  homines;  quia 
quantum  proficiente  atate  bominibus  sapienti»  et 
giali»  qua»  sibi  inerant  dona  pateraciebat,  lantum 
eos  ad  laudem  Dei  palris  semper  excitare  curabat, 
per:>geiis  ipse  quod  cateris  agendum  praecepit :  Lu- 
ceat  lux  vestra  coram  hominibus,  ut  videant  opera 
vcstra  konat  e:  giorificent  Palrem  veslrum,  qui  in  c<c- 
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A  H*  est  (Matth.  v).  Atque  ideo  non  solom  apud  homi- 
nes  gratia  et  sapientia  proficere  dicitur,  in  quantum 
ipsi  ejus  sapientiam  grattamque  poiuere  cognoscere, 
sed  etiam  apud  Deum,  in  quautum  ad  ejus  laudem 
gloriaroque,  sapiemiam  ac  gratiam,  quam  in  eo  co- 
gnovere,  retulerunt :  cujus  beneficiis  ac  muneribus 
ssternis  srl  laus  et  gratiarum  aciio  in  omnia  saecula 
saeculorum.  Amen. 

HOMILIA  XIII. 

III  DOWWCA  SECCICDA  POST  EPIPHAMAtf. 

Joann.  ii.  In  illo  tempore  nuptiee  facta  sunt  in  Cana 
GaHlwce,  et  erat  mater  Jesu  tM,  etc. 

Quod  Dominus  noster  atque  Salvator  ad  nuptias 

vocains,  non  solum  venire,  sed  et  miraculum  ihi- 

dem,  quo  eonvivas  laetificaret,  facere  dignatus  esi, 

"exceptis  rcelestium  saeramentorum  liguris,  etiam 
juxia  lilieram  recie  lidem  credentium  confirmal. 
Porro  Tatiani  et  Marciani  caterorumque  qui  nuptiis 
detrahunt  perfidia  quam  sit  damnabilis  insinuat.  Si 
enim  toro  immaculato  et  nuptiis  debita  rasiitate  ce- 
lebratis  culpa  inesset,  nequaquam  Dominus  ad  bas 
venire,  nequaquam  eas  signorum  suorum  initiis  con- 
secrare  voluisset.  Nunc  autem,  qnia  bmia  est  casti- 
las  conjugalis,  melior  continenlia  vidualis,  optima 
perfectio  virginalis,  ad  comprobandam  omnium 
electionem  graduuro,  discernenduin  tamen  singulo- 
rum  meritum,  ex  intemerato  Maria?  virginis  uicro 
nasci  dignilatus  est,  a  prophetico  Annas  vidnae  ore 
mox  natus  benediciior,  a  nupiiarum  celebraiorihus 

q  jam  juvenis  invitalur,  et  hos  suac  prxsctitia  vir  utis 
honorat.  Sed  nunc  redeamus  ad  aliiorem  ccelesiium 
laslitiam  ligurarum.  Miracula  namque  facturus  in 
lerra  Dei  Filius  venit  ad  nupiias,  ut  ipsum  se  esse 
diceret  de  quo  sub  typo  solis  Psalmista  praecinuit : 
Et  ipse  tanquam  sponsus  pvocedens  de  thalamo  suof 
exsultavit  ut  gigas  ad  currendam  triam,  a  summo  coAo 
egreuio  ejus  (Psal.  xvni).  Qui  et  ipse  quodam  loco 
de  se  suisque  fidelibus  ait :  Nunqutd  possunt  fifii 
sponsi  lugere  quandiu  cum  itlis  est  sponsusf  Ve- 
niettt  autem  diest  cum  auferetur  ab  eis  sponsus,  et 
tunc  jejunabunt  (  Malth.  ix  ).  Quia  nimirum  iu- 
carnaiio  nosiri  Salvatoris  ex  quo  patribus  ciepit 
promitli,  muliis  est  sancloruin  lacryinis  et  luciu 
semper  exsuectata  donec  venireu  Similiter  ex  quo 

D  post  resurrectionem  asrendit  ad  Patrem,  omnis  san- 
clorum  spes  ad  ejus  pendet  reditum.  Solo  auiein  quo 
cum  hominibus  conversatus  est  tempore,  flere  ac 
lugere  nequiverunt,  quia  jam  secum  etiam  corpora- 
liler  eum  quem  spiritualiter  dilexerunt  habebant. 
Sponsos  ergo  Christus,  sponsa  ejus  est  Ecclesia,  filii 
sponsi  vel  nuptiarum  singuli  quique  fidelium  cjus 
sunt :  tempus  nnptiarum  est  teropus  illud  quando  per 
incarnationis  mysterium  sanctam  sibi  Ecclesiam  so- 
ciavit.  Non  igitur  casu,  sed  certi  gratia  mysterii, 
venit  ad  noptias  in  terra  carnali  inore  celebratas,  qui 
ad  copulandam  sibi  spirituali  amore  Ecclesiam  de 
coek)  descendil  ad  terram  :  cojus  quidem  tfolamus 
iiicorropltt  genitricis  uterus  fuit,  in  quo  Deus  hu- 
mana»  natura  conjuncius  est,  et  ex  quo  ad  sociandam 
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sibf  Ecclesiam  Unqaam  sponsus  processit.  Primus 


tinptiaram  locus  in  Judaea  exstrtit,  in  qua  Filius  Dei 
homo  fleri,  et  Ecclestam  sui  corporit  participatione 
eonsecrare,  suique  Spiritus  piguore  in  flde  confir- 
mare  dignatus  est  :  sed  vocatis  ad  fidem  geutibos, 
«sque  ad  flnes  orbis  terrae  eammdein  nuptiarum  vo- 
tiva  gaudia  pervenerunt.  Nec  vacat  a  mysterio  quod 
die  tertia ,  post  ea  qtun  superior  Evangelii  sermo 
descripserat ,  nuptiae  factae  referuntur,  sed  lertio 
lempore  saeculi  Domioum  ad  aptandam  sibi  Eccle- 
siam  fenisse  designat.  Primum  quippe  ssecoli  tem- 
pus  ante  legem  patriarcharum  ex«mplo,  secondum 
sub  lege  prophetarum  scriptis,  tertium  sub  gratia 
prseeoniis  evangelisiarum ,  quasi  tertii  diei  luce 
mundo  refulsit,  in  quo  Dominus  et  Saivator  nosier 
pro  redemptione  generis  humani  in  carne  natus  ap- 
paruiu  Sed  et  hoc  quod  in  Cana  Galilaeae,  id  est  in 
telo  transmigrationis  perpeiratae,  eaedem  nuptiae  fa- 
ctae  perhibentur,  typice  deuuntiai  eos  maxime  gratia 
Chrisii  dignos  existere  qui  zelo  fervere  piae  devo- 
tionis,  et  aemulari  charismata  inajora,  ac  de  vitiis 
ad  virtutes,  bona  operamlo,  de  terrenis  ad  aeterna 
norunt  sperando  et  amaudo  transmigrare.  Discum- 
beote  autem  ad  nuptias  Domino,  vinum  defecit,  ut 
vino  meliori  per  ipsum  mirabiii  ordine  facio,  ni»ni- 
festaretur  gloria  laiemis  in  homine  Dei,  et  creden- 
liura  in  eum  R*le*  aucia  proficeret.  Quod  si  myste- 
rium  quaerimus,  appareute  iu  carne  Domino,  meraca 
ilU  legaiis  seusus  suaviias  paulatim  coeperal  ob  car- 
nalem  Pharisae»ruui  iulerprcutionem,  a  prisea  sua 
vinme  deAcere,  qui  mox  ea  qnse  carnalia  videbaiilur 
mandata  ad  spiritualem  convertit  doctrinaro,  cun- 
ctamque  litteras  legalis  superficiem  evangelicae  coe- 
lestis  gratise  virlute  muiavii,  quod  est  viuuin  fecisse 
de  aqua.  Sed  priuio  studeauius  indagare  quid  sit 
cum  deflciente  vino  diceret  inater  Jesu  ad  eum  : 

Vinum  non  habent.  Respondit  :  Quid  mihi  el  libi 
e$tf  mutierf  noudmm  venk  kora  meu.  Neque  eniin 
roalrem  suam  inhonoraret,  qui  nobis  jubel  honorare 
patrem  et  matrem  :  aut  eam  sibi  esse  mairem  nega- 
ret,  ex  cujus  carue  virginea  carnem  soscipere  non 
despexii,  eliani  Apostolo  teste  qui  ait :  Qui  facM  e$l 
e%  ex  semine  David  secundum  carnem  (Hom.  i).  Quo- 
modo  ex  semiite  David  secundum  carnem,  si  non  ex 
corpore  Mari»  secundum  carnem,  quae  ex  semine 
David  descendit?  Sed  in  eo  quod  miracuium  facturus 
ait :  Quid  mihi  el  tibi  e$t%  mutier?  significat  se  divini- 
latis,  qua  luiraculnui  erat  patrandnm,  non  priucipium 
teoiporaliter  accepisse  de  inalre,  sed  aeternitatem 
seniper  habuisse  de  Patre.  Quid  mihi  et  tibi%  inquif, 
«jJ,  mulier?  cum  diviniias,  quam  ex  Patie  seiuper 
babui,  cum  tua  carne,  ex  qua  carnem  suscepi,  com- 
iDuoif  non  esu  Piondum  venit  kora  meo%  ut  fragilita- 
lem  sumptae  ex  te  humanitatis  moriendo  demon- 
strem  :  prius  est  ut  poteutiain  aeternas  deitatis  virtu- 
tes  operaudo  patefaciam.  Yeniet  autem  hora  ul  quid 
sibi  et  matri  cominune  esset  osieuderel,  cum  eain 
moritums  in  cruce  discipulo  virgini  virginem  com 
niendare  curavit.  Carais  namque  iofirma  perpelieus, 
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A  roatrem,  de  qua  haec  suscepit,  pie  cogniiam,  ei,  quem 
maxinie  dilgebat,  discipulo  commendavit,  qnam  di- 
vina  facturus  quasi  incognitam  se  nosse  dissiiDulat, 
quia  hanc  divinae  nativitaiis  aoctorem  non  esso  ro- 
cognoscil. 

Erant  autem  ibi  iapidem  ksjdrim  $ex  podtm  secun- 
dum  purificationem  Judmorum,  eapientet  singulm  mo> 
tretao  binas  vd  ternat.  Hydriae  vocintur  vasa  aqua- 
rum  receptui  narata :  Graece  enim  v$«/>  aqua  dieitor. 
Aqua  auiem  Scripturae  sacrae  scieutiaui  de>irnat, 
quae  suos  auditores  ei  a  peccaioium  sorde  abluere 
et  divinae  cognitionis  solei  fonte  potare.  Vasa  sex 
quibus  continebatur  aqua,  corda  devoia  sunt  saneto- 
rum,  quorum  perfectio  vitae  et  fidei  exemplum  rec  e 
vivendi  ac  credendi  proposiu  est  generi  humano  per 

B  sex  saecoli  labeniis  aetates,  id  est,  usque  ad  teinp  s 
Dominicae  passionis.  Et  bene  lapidea  sunt  vasa  :  quia 
fortia  sunt  praecordia  justorum,  ut  pote  illius  fide  et 
diieclione  solidata  lapidis  quem  vidii  Dauiel  praeci- 
sum  de  monte  sine  manibus,  factumque  in  raontcm 
magnum,  ei  implesse  omnem  terram,  ei  de  quo  dkit 
Zacharias  :  In  tapide  uno  septem  oculi  sunt  (Zack. 
111) ;  id  esl,  in  Chrisio  univeroitas  sciemiae  spirituaiis 
inhabitat  :  cijus  et  apostoius  Petrus  memiuit  ita 
dicens  :  Ad  quem  accedentes  lapidem  vivum,  ef  ipsi 
tanquam  lapides  vivi  eupermdificamini  (l  Petr.  n). 
Beue  secundum  purificaiiouem  Judaeorum  tantum 
pohiiae  sunt  hydriae,  quia  Judaeorum  lauium  p»pu!o 
lex  per  Moyseo  dau  esi.  Nam  gratia  Evangelii  et 
veritas  non  minus  genlibus  quam  Judaeis  per  Jesum 

C  Christum  facu  esi.  Capientes,  inquit,  tingutm  meire- 
tas  binas  et  ternas,  quia  Scripturae  saiicue  auctores  et 
ministri  prophelae,  modo  de  Patre  Untum  loquuuiur 
et  Filio,  ut  e*t  iilud  :  Omnia  in  eapientia  fecUti 
(Psatm.  cni).  Virtus  enim  Dei  in  sapieniia  Cbristus 
e»i :  modo  etiaui  Spiritus  sancli  faciunt  mentionem, 
juxta  illud  Psalmograplii :  Verbo  Domini  cmli  firmati 
$unt%  et  spirilu  ori$  eju$  omnis  virlut  ecrum  (Psatm. 
xxxii).  Verbum  Domiui  et  spiritum  toiam,  quae  unus 
est  Deus,  iutellige  Trinitatem.  Sed  quanium  inter 
aquam  el  vinum,  Unlum  disure  inier  sensum  illum 
quo  Scripturae  ante  adventum  Salvatoris  inteilige- 
bantur,  et  cum  quem  venieus  ipse  revelavit  apostoliSt 
eorumque  dbcipulis  perpetuo  sequenduui  reliquit.  Lt 

0  quidem  potuit  Dominus  vacuas  implere  bydrias  viuo9 
qui  in  exordio  humana:  creatiouis  cuncU  creavit  ex 
iiiltilu ;  sed  maluii  de  aqua  facere  vinum,  quo  typice 
docerel  non  se  ad  soivendum  iraprobandumque,  sed 

~  ad  impleudum  potius  legem  propheusque  veuisse, 
neque  alia  se  per  evangelicam  gratiam  facere  et  do- 
cere  quam  quae  legaiis  et  propheiica  Scriptura  eum 
facturuin  docuirumque  signaret.  Videanms  ergo, 
fratres,  sex  bydrias  Scripturarum  aqua  saluUri  re- 
pleus,  videamus  eamdem  aquam  in  suavissimum 
vini  odorem  gustumque  conversam.  ln  priiua  aeiate 
sxxuli  Abel  juslum  frater  iuvidens  occidit  :  et  oh 
noc  ipse  perpetua  martyrii  gloria  beatus,  eiiam  in 
evangeiicis  et  in  apostolicis  litteris  justitix  iaudem 
accepit,  et  fratricida  impius  aeterux  maledictionis  po> 
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nas  luii.  Quicunquc  liis  auditis  metuunt  cum  impiis  A  ril,  illorum  ob  perfidiam,  et  carnale  simul  imperium 


damnari,  cupienies  benedici  cum  piis,  omniuin  odio- 
rum  et  invidiae  foraileni  abjiciunt,  Deo  placere  per 
sacrificium  justiliae,  modestiac,  innocentiae  ac  palien- 
liae  curant,  vas  plenum  aqua  in  Scriplura  inveuiunt, 
unde  salubriter  abluti  potalique  gaudeaot.  Sed  si 
intellexerint  Gain  bomicidatn  Judaeoruro  esse  perll- 
diam,  occisionem  Abei  passionem  esse  Salvaloris, 
terram  quae  aperuit  os  suutn,  et  snscepit  ejus  san- 
guiuem  de  manu  Cain,  Ecclesiam  esse,  quae  effusum 
a  Judacis  Cbrisli  sanguineiu  in  mysteriuin  suae  reno- 
vatiotiis  accepit,  niinirum  aquam  in  vinum  niutatam 
repererunt,  quia  sacrae  dicta  legis  sacraiius  intelli- 
gtiut.  Secunda  aetale  saeculi  iucboante  deletus  est 
aquis  diluvii  mundus  ob  magniludinem  peccatorum 


et  spirituale  destructum,  Cbristi  autem  et  Ecclesia» 
regnum  scmper  esse  mansurum,  poculuro  utique  vini 
de  aqua  factum  sentiet;  quia  se  suamque  vitam  et 
regnuin,  sed  et  ipsum  regem  ibi  scriptum  legere 
novii,  ubi  prius  qnasi  de  aliis  veterem  legebat  liisto- 
riam.  Quinta  selate  saeculi  populus  peccans,  capti- 
vante  Nabuchodotiosor,  in  Dabyloniam  transmigrat : 
sed  post  septuaginta  annos  poeuitens  et  correctus, 
in  patriain  per  Jesum  sacerdotem  magnum  reduci- 
tur,  ubi  domum  Dei,  quae  incensa  est,  et  civitateui 
sanciain,  quae  destructa  est,  reaedificat.  Haec  legens 
sive  audicns  quisque  com  peccandi  meturo  corripit, 
et  ad  poBiiilendi  remcdium  confugit,  aqua  hydrjae 
purificantis  ablulus  est.  Si  vero  inlelligere  didcerit 


sed  solus  Noe  propter  juslitiam  est  cutn  domo  sua  B  llierusalem  et  templum  Dei  Ecclesiam  Cbristi,  Ba- 


liberalus  in  arca.  Hojus  plagae  audila  vastalione  bor- 
ribili,  paucorunique  liberalione  mirabili ,  quisquis 
emcndatius  viwre  cceperit,  liberari  desidetaiis  cum 
eleciis,  timens  exterminari  cum  reprobis,  bydriam 
profecto  aquae,  qua  mundaretur  vel  rciiceretur,  in- 
venit.  At  vero  cum  altius  respicere  coeperit,  et  in 
arca  Ecclesiam,  in  Noc  Christuro,  in  aqua  delente 
peccnlores  a.juam  baptismi,  quae  peccala  diluit,  in 
liomiuibus  vel  in  animalibus,  qua3  arca  continebat, 
ntultifariam  baplizatorum  differentiam,  in  coluinba, 
quae  post  diluvium  ramum  olivae  intulil  iu  arcat», 
uiictiouem  Spiiitus  sancti  qua  baptizati  imbuuntur, 
intellexerii,  vinum  profeclo  de  aqua  factum  miratur, 
quia  in  veteris  liistoria  facti  suam  ablutionem,  san- 
ctificationem,  ju*tificationem  propbetari  contempla- 
tur.  Tcrtia  actale  sacculi  Deus  tenlans  obedientiam 
Abrabae,  filium  unicuui  ejus  quem  diiigit  iit  holo- 
caustum  sibi  offerri  praecepit.  Non  diflert  Abraham 
faccre  quod  jubelur,  sed  pro  filio  immolatur  arics, 
ij.se  tamen  pro  obedienlise  virtute  eximia  perpetuae 
benediciionis  hxreditate  donalur.  Ecce  habes  hy- 
driam  lertiam.  Audens  enim  quanla  sit  urtus  obe- 
dientia»,  quanta  mercede  remuneretur,  et  ipse  obe- 
dieutiam  discere  alque  habere  salagis.  Quod  si 
immolatiouem  filit  unici  dilecti  passionetn  ejus  in- 
telligis,  de  quo  dicit  Paler  :  Hic  ett  Filius  metu 
dilectus,  in  quo  mihi  bene  complacui  (Matth.  m) ;  in 
qua  quia  divinilate  iropassibili   permanenie ,  sola 


bylouein  coiifusiouem  peccatorum,  Nabuchodonosor 
diabolum,  Jesum  sacerdoteui  magnum,  verum  aeter- 
numque  pontificem  esse  Jesum  Christum,  septuagiitta 
annos  bonorum  plenitudinem  operum,  quae  per  Spi- 
r.tus  sancti  dona  lar^iuntur,  videlicet  propier  deca- 
ioguiu  et  septiformera  ejusdein  Spirilus  gratiam , 
videriique  hoc  quotidie  fieri,  aliis  nimirum  a  diabolo 
de  Ecclesia  peccando  raplis,  aliis  gratia  Spiriius 
sancti  per  Cbristum  resipisceudo  ac  posnitendo  re- 
conciliatis,  vinum  de  aqua  factum  habet ;  quia  ad  sa 
perttnere  qu»  scripia  sunt  intelligens,  magno  mox 
compuuctionis  ardore ,  quasi  musto  incaiescena , 
quidquid  sibi  peccali  captivantis  inesse  deprebende- 
,  rit,  per  (iliristi  graliam  liberari  deposcit.  Sexta  in- 
choante  saoculi  aelate  Doininus  in  carne  apparens 
octava  die  nativilalis  juxla  legeui  circumcisus  est, 
tricesima  ct  tertia  post  haec  ad  templum  delatus, 
et  legalia  pro  eo  sunt  munera  oblaia.  Uacc  iniuentes 
ad  littcrain,  aperte  discitnus  quanta  nobis  diligentia 
sunt  evangelicae  fidei  subeunda  mysteria  ,  quando 
ipse  benediclionem  gratiae  afferens,  qui  legem  lilterae 
dedit,  veterum  primo  caeremouiarum  ritu  consecrari, 
quo  cuncta  divinitus  consecrai,  et  sic  nova  gratiae 
6acramenta  suscipere  simul  et  tradere  curavit.  Ecce 
hydria  sexta  ad  abluenda  peccati  conlagia,  ad  po- 
tanda  vitae  gaudia  inundiorem  caeieris  afferens  un- 
dam.  Veruin  si  in  octuvi  diei  circumcisione  bapttsma, 
quod  in  mysterium  Domiuicae  resurreciionis  a  pec- 


faumauilas  mortem  passa  est  et  dolorem,  quasi  filius  ^  catorum  nos  morte  redeiuit,  intelligens,  in  inductione 


offerlur,  sed  aries  maclatur.  Si  intelligis  benedictio- 
nem,  qnae  promissa  est  Abrahae,  in  te  de  gentibus 
credendis  munus  esse  compietum,  nimirum  tibi  de 
aqua  vinum  fecil,  quia  spiritualem  sensum,  cujus 
nova  fragrantia  inebriaris,  aperuit.  Quarl»  aetatis 
initiis  David  pro  saltite  regnuin  Israeliiicoe  gentis 
sorlitur,  humilis,  innocens  et  mitis,  exsui  pro  iilo 
eujus  injusia  diu  persecutione  cruciabatur.  Ecce 
hydria  quarta  fonte  salutari  repleia.  Quisqtiis  haec 
audiens  humilitati  atque  innocentiae  studere,  et  su- 
perbiam  coeperit  atque  iovidiam  suo  de  corde  repel- 
lere,  quasi  haustum  aqtiae  limpidissiinx,  quo  refi- 
ciatur,  invenit.  At  si  in  Saule  Judaeos  persequentes, 
iu  David  Chrislum  et  Ecclesiam  significari  cognove- 


iu  tcmplum  et  oblatione  hosliae  purificantis  figuratum 
cognoscis,  fideles  quosquc  de  baptisterio  ad  altare 
sanclum  ingredi,  ac  Dominici  corporis  et  sanguints 
victiina  singuiari  debere  consecrari,  vino  quid«in  de 
aqua  faclo,  et  quidem  moracissimo  donatus  es.  Porro 
si  circumcisionis  dieui  ad  generalem  liuma  i  generis 
resurrectionem,  quaudo  mortalis  propago  cessabtt, 
et  niort&lilas  tota  in  immortalitatem  mutabitur,  in- 
terpretaris  :  et  circumcisos  induci  in  teinpluin  cum 
hostiis  inlellexeris,  quando  post  resurrectionein  uui- 
versali  expleto  judicio  sancti  jam  incorruptibiles 
facli,  ad  contemplandam  perpetuo  speciem  divinan 
majestaiis  cum  bonorum  operum  muneribus  intra- 
bunt :  mirandum  profecto,  vinum  de  aaua  fleri  yidk* 
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bis,  cojus  condiioii  recie  protesteris  ei  dicas  :  Et  A  rum  qnae  immorulis  jam  per  resurrectionem  effectus. 


poculum  ttum  inebrians  quam  prceciarum  est !  Ergo 
Dominus  viuum  in  g  tudia  ntipliarum  imhi  de  uihilo 
facere  voluit,  sed  hydrias  sex  impleri  aqua  prxci- 
piens,  bane  niirabile  conve  iit  in  vtnuiii,  quia  sei 
mundi  aetates  sapicntise  salutaris  Lirgitate  donavit, 
quam  tamen  ipse  ve»iens  sublimioris  sensus  virlute 
feeundavit.  Nam  quae  carnales  carnalher  taniiim  sa- 
piebant,  ipse  spiriiualiter  sentieuda  reteravit.  Vuliis 
andire,  fratres,  qualiter  de  uqua  fecerit  vimim?Ap- 
paruit  post  resurrectionem  suam  duobus  discipulis 
ainhulantibus  in  via,  ibaiqtie  cum  illis,  et  iucipietis 
a  Moyse  et  omnibiis  prophetis,  interpretabatur  illis 
in  omnibus  Scripturis  quac  de  ipso  erant.  Yultis  ite- 
rom  audire  quotnodo  eodem  sunl  vino  inebriati? 


immortalis  viiac  studia  sola  scciantibus  oslenderet,  car- 
nalem  priuxet  qtia&i  iusipidam  nienlcm  eoruro  sapore 
tcientiai  ccelestis  imbuit.  Nam  et  priino  cot»si.«iens  in 
terra,  sui  Spirittts  munere  apernit  illis  scnsum,  ut  in- 
telligereni Scripiuras :  et postmodum  rais>o eodcmde 
ceplis  uiajoreni  superni  atuoris  sbnul  et  sapientiai 
spiritualis  flagrantiam  eoruin  cordibus  iufudii,  data 
iwsupcr  owuiiim  cogniti  >ne  lin^uarum,  quibus  uui* 
vcr^o  orbi  eam ,  quara  perceperanl ,  vit;c  gratiaui 
propiuare  sufficerent.  Ilas  ergo  Cbrisli  el  Ecclesia 
miplias,  fra.res  charissimi,  quai  et  tunc  uua  in  ci? itale 
figurabantur,  et  nuuc  universo  c«  lebrautur  iu  orbe 
lerraruiu,  tota  mcnte  diligamus,  bamii  gaudiis  coe- 
lestibus  iudefessa  bonorum  opertim  iuteutione  jun- 


Posimoduro  cognoscens  quis  esset  qui  eis  verbuin  B  K^mur.  Has  quia  per  Adein  vocati  intraviinus  m  mdo 


viiae  propinabat,  dicebant  ad  iuvicem  :  Nonne  eor  uo» 
tirum  ardens  erat  in  nobit,  cum  loqueretur  in  tia  et 
aperiret  nobit  Seripturas?  (Luc.  xxiv.) 

Iticit  ergo  Jesus  minittra :  lmplete  hydriat  aqui. 
Et  impteverunt  eat  utque  ad  tummum.  Quid  per  mi- 
iiistros  qui  hacc  jubeiiiar  ficcre,  nisi  Ctiristi  signan- 
iur  disripuii,  qui  iinpleveriinl  bydrias  aqua?  Non 
quidem  ipsi  prateritas  niundi  aetates  legalibus  ac 
I»opheiicis  implendo  scriplis,  sed  ipsi  intelligendo 
p;  udenier  et  apcriendo  fldeliter,  qtiia  Scriptura,  qua? 
a  prophetis  mioistraia  esi,  el  salubris  essel  ad  hau- 
slum  sapienti*  coslestis,  et  ad  operura  castigationcm 
uiilis.  Imp'everuit  autem  eai  usque  ad  sumraum, 


dikctionis  babitu,  celebrare  curemus,  nosirseque  ac- 
lionis  siinul  et  cogitaiionis  maculasante  diem  extremi 
discriminis  ipsi  sollicite  examioando  dilumniis;  ne 
forte  lunc  ingrediens  rex,  qui  suo  filio  nuptias  fecit, 
*i  viderit  n  >s  nuptialem  charitatis  vesiem  non  hatare, 
ejiciat  no*,  et  ligatis  a  bene  agcndi  facultate  pedibus 
uoslris  acmanibus  exteriures  mitial  iu  tenebras. 
Mandemus  fide  fortia  cordium  nostrotuin  vascuia  se- 
cundum  purificaliouem  prxceplorum  co3'e  tiiiin,  ini- 
pleamus  baec  aqua  scien  iafsalutaris,  sa.ru  Jccioui 
crebrius  alteudendo.  Hogenius  Doniiuuin  ut  ipsam 
quam  nobis  scienti»  gratiam  contulit  (ne  forte  inflet) 
charitatis  sua  fervore  calefaciai,  et  ad  superna  quav 


quia  recte  iutellexerunt  nullum  fuisse  tempus  sactrii  r  r.en<h  "**  ac ^sapientia  coi.vcriai,  quateuus  spiritua 

.        ..  ^*  lif*r   in*hria'i     nna«imu«  Al  infti    rum  PrAnhAf<k    m« 


a  sanctis  alienum  doctoribns,  qui  sive  verbis,  sive 
exeoiplis,  sive  etiaro  Scripturis  viaro  vita  morulibus 
pandereut. 

Et  dhit  eit :  ltef  et  kaurite  nunc,  et  ferU  arcliitri- 
dino.  Et  tuleruiit.  Architricliiius  aliquis  legis  peritus 
Hlius  teroporis  est,  forlasse  Nicoderous  vei  Gama- 
liel,  vel  discipulus  tunc  ejus  Saulus,  nuac  auiem 
anagisier  lotiui  Ecclesix  Paulus  apostolus.  Et  dom 
talibus  verbum  Evangeli  crediiur  quod  in  litiera  legis 
et  prophetiae  latebat  occulturo,  viuum  ulique  arcbi- 
tricliuo  de  aqua  factom  propinatur.  Unde  conve- 
nienter  perbibetur  quod  architrclinus  vocato  sponso 
dixerit : 

Omni»  komo  primum  bonwm  vinum  ponit,  $t  cum 


liter  inebriaii,  possimus  et  ipsi  cum  Propbeta  caa- 
tare  :  Potasti  nos  vino  eompunetionis  (Psalm.  lix). 
Sicque  fit  ut  nobis  quoque  bene  prolicientibus,  et  nune 
cx  parte  prout  capere  sufficimus,  et  in  futuro  perfecte 
Jesus  inauifesiei  gloriam  suam,  in  qna  vivii  et  reguat 
cum  patre  in  uniiaie  Spiritus  sancti  Deus,  per  oniiiia 
sa»cula  sorculorum.  Amen. 

IIOMILIA  XIV. 

l!f  DOMIMICA  TERTIA  POST  iaft>riUVIAM. 

Joak.  i,  Mattu.  iii,  Marc  i,  Luc.  iii.  ln  Vlo  tem~ 

pore  vidit  Joannet  Jes>tm  venientem  ad  *t,  et  ait : 

Ecce  Agnus  beif  ecce  qui  toUit  peccata  mundi9  etc. 

Joannes  Bapiisti,  et  praecursor  Domiui  Salvato- 

ris,  quero  diu  veuliirum  pfipulis  verlio  praedicave- 

rat,  ipsum  jam  veuiciiteiii  ad  se,  sicut  rx  lectione 


Uebriaii  fuerint,  tune  id  quod  deterius  est.  Tu  autem  0  sancti  Evangelii,  fralrc%  modo  cum  legerelur,  au- 


servasti  bonum  vmum  usque  adkue.  Quia  doetorum 
e*t  coguoscere  disUutiam  legis  et  Evangelii,  veri- 
utis  et  uinbra?»  cuuctisque  veteribus  iitstiiuiis,  cun- 
ctis  regni  terreui  promissis,  novaiu  evaugelic*  fi- 
dei  gratiaro,  ei  perpetua  coaleslis  patri»  doua  pro- 
fcrre. 

Uoc  fecU  initium  signomm  Jetus  in  Cana  GaliUtee, 
ft  mamifeuaoU  gtoriam  suam.  Maoifesiavit  hec  signo 
quia  ipse  esset  rex  gloria,  et  ideo  sponsut  Ecclesja;, 
qui  ut  hooio  communis  veniret  ad  nuptiai,  sed  quasi 
Dominus  cosli  et  ternn  elemenia  prout  voluisset, 
converteret.  Pulchra  auteui  rerum  convenientia,  qui 
iniik)  signorum  quae  morlalis  adhoc  mortalibus  erat 
ostcnsurus,  aquamconverlilin  vinuro :  ipse  iuitiosigno- 
Patrol.  XCIV. 


dbtis,  mox  digito  deniouslravil,  diicns  : 

Ecce  Agnus  Dei,  occe  qui  tollit  peecata  mundi. 
Ecce  Agnus  Dei,  ecce  inuocens  et  ab  omui  peccato 
iiiniiuiiis,  utpoie  qtri  os  quidero  de  ossibus  Adam,  et 
caro  [A/.,  rarnem]  de  carne  Adam,  sed  niillam  de 
carne  pecc:itrice  traxit  roaeulam  culpa?.  Ecco  qui 
lollit  peccata  inuudi,  ecce  qui  justus  inler  peccato- 
res,  roitis  inter  iinpiot ,  hoc  est,  quasi  agnus  inter 
lupos  apparens,  etiam  peccatores  et  impios  justifi- 
candi  habet  potestatem.  Quomodo  autem  peccata 
mundi  toll  it,  quo  ordioe  justiflcet  iiupios  aposlolus 
Peinii  oslHiidit,  qui  ait :  iVan  corruptibihbut  argento 
tel  auro  redempti  estis  de  vana  vettra  eonversatione  pa* 
ternw  tradilionis,  ted  pretioso  sanguine  quasi  Ag  i  <«• 
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contaminali  et  immacuiaii  Jesu  ChrUli  (/  Petr.  i).  El 
in  Apocatyp  i,  Jomnes  apooolus ,  cujus  est  boc 
Evaogel  uui :  Q*i  dilexit  *o#,  inquil,  et  lavit  nos  a 
peccatis  nostrs  in  sanguine  tuo  (Apoc.  i).  Noiu  solum 
autem  lavii  nos  a  peccatis  nostris  in  sanguiue  suo, 
quaudo  sanguincm  tuum  dedit  ia  cruce  pro  nobis, 
vel  qaando  uuu-<quisque  nostrum  my&terio  sacro- 
sanclcc  passioiiis  illius  baptismo  aqua  ablutus  esl, 
verom  ctiam  quotidie  tollit  peccata  mundi.  Lavat 
itaque  nos  a  peceatis  noslris  qnolidie  in  sanguine 
sqo,  cuin  ejusdem  beaiae  passionis  ad  altare  memo- 
ria  replicalur,  cum  panis  et  vini  creatura  in  sacra- 
mentum  c.trnis  et  sanguinis  ejus  ineffabili  Spiritus 
sanctiticatione  transfcrtur  :  sicque  corpus  et  san- 
guis  illius  non  inUdcltim  manibns  ad  perniciem 
ipsorum  funditur  et  occidilur,  sed  fidelium  ore  stiam 
sumilur  in  salulem.  Hujus  [A/.,  cujus]  recte  ligurnm 
agnus  in  lege  pascbalis  oslendit,  qui  semel  populum 
de  ittgypiia  servilute  liberans,  in  memoriam  ejus- 
detn  liberalionis,  per  omnes  annos  immolatione  sua 
populum  euindem  sanctittcare  solebat,  donec  veni- 
ret  ipse  cui  talis  bostia  testimonium  dabat,  oblatus- 
•que  Patri  pro  nobis  in  bostiam  odoremque  suaviia- 
ti$,  mysterium  suac  passionis  oblato  agno  m  creatu- 
Tam  pauis  vinique  transferret,  sacerdos  factus  in 
ajtevnum ,  secundnm  ordincm  Melcbisedecb.  Se- 
<juitur : 

Joannes  lettimonium  perhibens  de  Domino ,  Bie  est% 
inquit,  de  quodiii:  Post  me  venil  vhr  qui  ante  tne 
(aclus  est,  quia  prior  me  erat.  Post  me  venit  vir,  post 
me  natus  est  in  mundo,  posl  me  praedicare  inc  piet 
inuudo  qui  anie  me  factus  est ,  qui  me  polentia 
majeslatis  tanium  quantum  *  sol  luciferum,  licet  post 
apparens,  antecellit,  quia  prior  me  erat,  quia  In 
principio  erat  Verbum ,  et  Verbum  erat  apud  Deum, 
ttDeuserat  Verbum.  Pott  vic  vent  vir,  tem;us  hu- 
manae  nativitatis ,  quo  Joanne  poslerior  est,  intel- 
lige.  Qui  ante  me  factus  esl,  priinatum  regiae  polesta- 
tis,  quo  etiam  angelis  praesidel,  inlucrc.  Quia  prior 
meerat,  aelerniutem  divinae  majestatis,  qua  Patri 
t-st  aequalis ,  intellige.  Post  me  venil  vir  qui  ante  me 
factus  ettt  quia  prior  me  erat.  Post  me  vciu  huiitaui- 
tate,  qui  ideo  me  preceltit  dignitate ,  quia  prior  me 
eral  divinilate. 

El  ego  nesciebam  eum,  iuquit.  Cerium  csl  qtiia  scie- 
bat  Dominum  Joanues ,  cui  tesiimonium  perbibcre 
missus  est,  qutm  judicem  omniuin  venlurum  pradi- 
cabal,  dicens  :  Cujus  ventilabrum  in  mam  iua,  et  per- 
nundabit  aream  suam  (HaUh.  ui) ;  a  quo  Spiriium 
sanctum  dah  debere  lesubatur,  Ipu  vos  bapti%abit% 
mquiens,  Spirttu  tancto,  a  quo  seipsum  ablui  deside- 
rabat,  diceus  :  Ego  a  te  debea  bapiUari ,  et  tu  venis 
ad  me?  Quomodo  ergo  dicit :  Et  ego  nesciebam  eum, 
iiisi  quia  eum  quem  antea  noverat,  perfecttus  jam 
cuin  baplizaretur  agnovil?  Quem  mundi  Salvalorem 
et  Judicem  noverat,  bujus  polentiam  majesutis  altius 

•  •  Al.  :  taidum  quuninm  pnvcomm  judex ,  tautum 
auantum  tol,  tlc. 

*»  At. :  acceperit,  adeo  ut%  elc 
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X  Spirilu  sanc  o  su^cr  eum  descendentc  agnovit.  Ne- 
que  eniin  duhiundum  est  quia  beatus  Joannes  cum 
Spiritum  sanctuin  licel  corporali  specie  videre, 
ciiii»  vocem  Patr  s  licet  corpor.liler  sonanlem  nir- 
rois«cl  audire,  multum  ci  boc  visu  et  auditu  profe- 
ccrit,  multum  de  divinae  potestatis  excellentia  revo- 
latis  oculis  menlis  scientiae  cceleslis  acceperit  n  Dto, 
ut  b  ad  coroparationem  intelli^euliae  qua  iunc  illu- 
strari  cceperil,  ealenus  illum  quanlus  essel  ouinimo- 
dis  sibi  videretur  sgnorasse.  Qui  testimouiuro ,  in 
quod  inissus  est,  Domioo  diligenter  perbibens,  ad- 
jungil  : 

Sed  ul  mauifeitaretur  in  Israet ,  propterea  veni  $go 
in  aqua  baptizans.  Quod  est  aperte  dicere  :  Non  ideo 
veni  in  a<;ua  baptizans ,  quia  peccaU  mundi  baplj- 

K  zando  loll  re  possum,  sed  ul  eum  baptizando  ac 
prxdicandn  manifcslarem  populo  lsracl ,  qui  in  Soi- 
rilu  saneo  bapiiz\ns  ad  tollenda  pecrau  non  solum 
Isracl,  sed  lotius  mundi,  si  ci  credere  voluerinl , 
idoneus  esi.  Propterea  veni  ego  in  aqua  [A/.,  pceni- 
tcntiani]  baplizans,  ut  sic  baptizando  iili  viam  prae- 
pararen»  qui  baptiz.i.ret  in  remissionen  pcccatorum. 
Et  testimonium  perhibuit  Joannes,  dicens:  Quia  vidi 
Spiriium  dcscendentem  quasi  columbam  de  cxlo%  et 
man±il  tuper  eum.  Beue  in  colnmbse  specie  descendit 
super  Douiiuum  Spiritus,  ut  discant  udeles  non  aii- 
ter  «  ejus  Spirilu  se  p-»sse  impleri.nisi  simplices 
fucrint,  nisi  veram  cmn  fratribus  liabm*rint  pacem , 
quam  significant  oscula  columbarum.  Ilabent  autem 

P  oscula  et  corvi ,  sed  laniant ,  quod  columba  omnino 
non  facil :  significanles  eos  qui  toquuntur  pacf  m  cmu 
proximo  sno,  mali  autem  sunt  in  cordibus  i  oruin* 
Columbac  atilem  natura,  qu;t;  a  laniatu  inu.oceus  est, 
illis  innocentibiis  aptissime  rongruit  qui  pacvm  se- 
quuntur  cum  omnibus  et  saiiclimouiam  ,  solliciti 
servare  unilatcm  Spiritus  in  vinculo  pacis.  Atqne 
ideo  SpirUus  in  columba  descende  d»  nonsuam  t m- 
tumniodo,  vcl  ejus  in  quem  desc^idit  intiot  enti;  m 
simpiickatemque  designat,  sed  eorum  aeque  qoi  tet\- 
liuni  de  illo  in  bouilate ,  et  in  simpiiciute  rord.t 
qiiaeruol  illum.  Quoram  nnanimem  peta-em  ae  mait- 
siieludinem  spirituaii  gratia  douaUm ,  Dominus  ipse 
laudans  loquitur  :  Una  ett  coiumba  mea9  una  matri 
sucb  ,  electa  geuitrici  sttrn  (Cant.  vt).  Matn*m  quppe 

])  ac  genitricem  Ecclesia»  Sph-iius  graiiam  vocat.  qu.i 
inspirante  perccpit  ui  ipsa  quoque  po  sit  coli>iub*i 
recte  nuncuparj.  Denique  Hebraeo  sornione,  quo  Scri- 
ptitra  aancta  est  edita,  spiritos  genera  feutiniuo  ap- 
pellattir.  Proplor  quod  conveoieiiter  Ecclesia  hiii 
Cbristi  columba,  et  li^c  matri  ac  genitrici  suae  ele- 
cta  nomiuatur :  quia  nimirum  quod  in  unitato  fldei 
Christianae  multis  de  gentibns  congregatur,  qitod  co- 
iumbina  ad  invicem  pace  laeutur,  qyod  electiouis 
sorte  beatur,  non  suo  babet  meiito,  sed  dono  accepit 
graliffi  •pirttualis. 
Et  egot  inquit,  nesciebam  eum.  Subatidis  tam  sub- 

e  Al. :  uon  atiter  %e  membra  ejus  fieri9  non  alitet 
ejutf  eic. 
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tibter  qnam  Spirilom  m  eora  deseendenlem  ,  ee-  A  Paraetetut  non  veniet  ad  eot ;  si  autem  abiero,  m 

gnovi. 


Sed  qui  mitit  me  baptizare  in  aqna ,  i'le  mihi  dixil : 
Super  quem  videris  Spirimm  descendentem,  ei  manen* 
tem  supereum ,  hic  ttl  qui  baptizut  in  SphUu  tancto. 
Bapiizut  Bominus  in  Spiritn  sancto  per  Spiritos 
saucti  gratiam  peecata  dimiitendo.  Sive  enim  ipse 
nqna  aUqiios  diseiunlorom  suomm  priinus  bapliia- 
irerit,  per  quos  ad  cffiteros  fideles  haptismi  rivns  pro- 
flueret,  eosdem  eiiam  Spirim  hapt<zahat  peecala  illis 
relaxando,  et  Spiritus  dona  ministrando,  sive  fideles 
ejus  invocato  nomine  ipsius  aqua  hapiizenl  electos, 
et  ebrtsmaie  sacro  perungant  ,  e»sdeiu  nihilominus 
ipse  Spirita  saneto  bapiizat,  quia  nemo  pnnier  ipsum 
peccatorum  nexm  soivere,  aut  Spiritns  sancli  valet 


etm  ad  vet  (Joen.  xvi).  Quia  nimirum  una  esi  bi 
divinilate  substaniia,  insepmbilis  operatio  Patris , 
et  Filii,  et  ejusdem  Spiritus  sancti.  Nam  ei  de  ipso 
Spiritu ,  quod  sua  sponle  venial  ubt  velU ,  sua  pnte- 
state  nperetur  qua?  velit,  teslainr  Filius  ubi  ait,  qu  >d 
et  supra  memoravi :  Spiritut  ubi  vuit  tpirat.  Ilcec  /»m- 
tem  omniat  inqnit  Apnstolus,  operqlur  unus  cUqtic  idem 
Spiritut ,  dvidens  tinguUs  prot  vull  (/  Cor.  xi ).  II- 
c  rco  autem  super  eum,  in  quo  semper  innttehat, 
hapiizattun  Spiritus  descendere  ostendilur,  ut  cl 
liapiista  ipse  celsius  jam  qnem  pr.pd  ic.iret  [At.%  pne- 
d.reret],agnosceret,  et  eiedentihus  daret  indici<im 
nequaquam  se  nisi  baptizatos  aqua,  Spititus  cjosdem 
possc  bsptisma  mercri.  Qutfretidum   interca  quo- 


Inna  tribuere.  Undc  evangeJtst*  Joaunes  cnm  dixis-  &  modo  speciale  Filii  Dei  agnoscetidi  sgnum  fuerit, 
set :  Audiernnt  phariswi  quia  Jesus  pture*  discipulo* 
fack  et  baplixat  quam  Joannet.  protiiius  adjotixil: 
(quanquam  Jetus  non  bapiizaret,  sed  disripuli  ejut)% 
»perte  diceus  [At.y  docens]  quia  etsi  discipuli  Jesu 
tn  nomine  ejus  aqua  baptizanl,  ip*e  tamen  magis 
bapiizare  iut.  Ihgendus  esl  qui  peceata  dimittit. 
tiapiizal  qnoque  Doininus  in  Spiritu  sanrto  cum  per 
afflattonem  » jusdem  Spiritus  c«»rda  ftdetium  snoriim 
farvore  sui  [Al.,  sua*]  sive  fratenix*  cbarnaiis  accen- 
dit.  Charita%  eiim,  tnquit,  Dei  diffuta  etl  in  cordibut 
nottrit  pcr  Spiritum  tanctum9  q*i  datut  etl  nobi*.  Ba- 
pi.zat  in  Spirttu  sancto,  ciun  cmlibet  electorum  dat 
mantieslaiioQeni  S^iitut  ad  nttliutem^virtutes  opo- 


quod  super  enm  ilesccudcrit  et  manserit  Spiritus, 
cnm  etiam  discipuiis  ipse  promiitat,  dieens  :  Et  ego 
rogebo  Putrem,  et  atum  Paraclefvm  dubit  vobit,  ut 
maneal  vobitcum  in  astenwm ,  Spiriium  vrritati? 
(Joan.  iiv).  Et  paulo  po*t :  Quia  upud  vot  manebit, 
ei  in  vobit  erit.  Si  cnim  apud  servos  Oei  electus  ma- 
net,  et  in  illiseiil  Spirilu-,  quid  mngniesl  Filio  Dei 
qund  in  ipso  manere  Spiritus  asiru.inir?  Notandutnque 
quod  semper  in  Dotnino  insnserit  Spiritus  san- 
ctus,  in  sanctis  autem  iiomitiibtis,  quandiu  inortale 
corpus  gestaverini,  partim  manel  in  flcternum,  par- 
tim  rediiurtis  secedat.  Maiiet  quippe  apud  cos  ,  nt 
bmiis  insistant  actibus,   voluntariam   panperiatem 


rando  [4/.,  operandi].  De  quo  bapti>raaie  ascensurus  p  diligant ,  maiisuctudinem  conseqtinnMr,  pro  aterno 


ia  cselum,  dixUdiicipuU«  :  Vos  autem  baplizabimini 
iu  Spkitu  tancte  non  poti  mnttos  hos  dies  (Act.  i). 
Sed  ditigcntius  intuendiim  est  quia  cum  dixi  set : 
Super  quem  videritSpiritum  detcendentem ta4i\\\i\l,  El 
wtaneniem  tupereum;  in  sauclos  enim  ejus  Sptriius 
descendit.  Verum  quia  quandiu  sunl  in  corpore, 
p«-ccalo  carere  neqneunl ,  quia  coelestium  «ontem- 
ptationi  semper  oculum  mentis  intendere  non  suffi- 
eiuat,  sed  saepius  hunc  ad  lerrenaa  euratn  conversa- 
tionis  ioflecttmt ,  in  eorum  proeuldubio  cordibus 
SpiHius  aliquando  venit,  aliquando  recedil.  Uqde 
dielum  tst :  Spi*itut  ubi  vutt  tpirat,  et  tocem  ejut  au- 
dit%  ted  non  scis  unde  veniat,autqito  vadat  (Joan.  m). 
Yenit  quippe  :id  sanetos,  vadit  a  sanctis  Spiritns,  ut 


desiderio  Ingemt,  estiriant  el  siliant  juslitiam%  mi» 
sericordiam,  munditiam  cordis,  et  tranqiiiiliiatem 
pacis  ampiectantur  :  sed  et  pro  ohservatinne  jnstitias 
perseeutionem  paii  non  vereuitur,  cleemos>nisy 
oratinnibns  et  jjnniis,  caeterisque  Sptritit«  frudi- 
bus  insistere  desiderent.  Recedii  autem  ad  tcmpus, 
ne  semper  inflrmos  ciirandt,  mortnos  su$citan<iif 
a  dajmones  ejiciendi ,  vei  eliani  proplietamli  h». 
leant  facultatem.  M.inet  semrjer,  m  possim  babere 
virtutem  qua  mirabiliter  ipsi  vivant ;  veuit  ad  tem- 
pus,  ut  etiam  aliis  per  miraculorum  signa  quales 
sint  intus,  eflfulge ant. 

Et  ego  vidi,  inquit,  et  testimonium  perhibui ,  quia 
hic  est  Fitius  Dei.  Stipra  dixeral,  Post  me  venit  vir  qui 


quem  scroper  liabere  idouei  non  sunt,  ejus  per  tem-  ry  ante  me  fnctut  ctt,  nuitc  leslimonium  perhibet,  Quia 


pora  redeunlis  cnbra  luce  reficiantur.  In  solo  autetii 
mediaiore  Dci  el  bominum  bomine  Jesu  Gbristo  Spi- 
ritus  perpeioo  veraeiter  manet ,  in  quo  nec  sordid* 
eogitaiionis  maeulam ,  quam  refugeret ,  ullam  inve- 
nit.  Mansit  autem  totus  in  illo  n<m  ex  eo  solum  tem- 
pore  quo  hunc  Josmnes  super  eom  vidil  descenden- 
•em,  sed  e x  quo  bomo  fieri  incipiens  ejua  ministerio 
ei  opere  eonceptus  e*t.  Uude  etiam  potesuitem  dandi 
homiuibus  Spiritum  non  niinus  liabet  ipse  quam 
Pater,  ipso  attestante  qui  ait :  Paractetus  autem  Spi- 
ritms  tanclut,  quem  mittei  Pater  in  nomine  meo%  itte  vos 
docebit  omnia  (Joan.  xiv).  Et  in  alio  loco  qood  ipse 
h*m  miuai,  osteodit,  dkens :  S*  enim  non  abiero, 
s  Al   add.  hprosos  mudandi. 


hic  est  Filius  Deif  uhiusqne  nattir.e  vcritatem,  bu- 
mane  videlicel  et  divinac,  in  una  eademque  Cbristi 
persona  manifestc  designans.  Erubescat  Manlchaeus 
audiens,  Venit  vir;  coniicescat  Pholinus  audiens,  Utc 
ett  Filiut  Dei.  Andiant  mausueti  et  laeieniur,  quia 
venit  vir  post  Joannem  fortior  Joanne,  qui  baptizat 
in  S^iritn  sancto,  et  qtiia  hic  est  Filius  Dei.  Qnia 
enim  per  superbiam  recessimus  homines  a  Deo, 
fllius  Dei  per  tnisericordi  im  factus  ext  homo,  ut  idem 
ipse  et  per  divinitatem  Patri,  et  per  humaniiatem  con- 
grtieret  nobis :  per  bumaniiatem  similem  nobis  pro  no- 
bis  cum  boste  confligere,  per  diviniiatem  Patrt  con- 
substantialemad  imaginem  nos  Dei  et  similitudioem. 


7* 


BKDitt  VENfcRABILIS  OPP.  PABS  III.  —  PAR/GNETICA. 


80 


qmm  peccando  asnisimtis,  posset  digne  recreare :  A  stiUrtis  :  juxta  illud  viri  sapieittis  :  Quanto  magnus 


per  mortcm  noslrae  fragilttaiis  de&truere  eum  qui 
habebat  mortis  imperium,  el  per  impassibilem  sua> 
diviuiiatis  poleotiam  reconciliaret  nos  Deo  Patri, 
cum  quo  vivit  el  regnat  Deus  m  unitite  Spiritus 
saticti,  per  omnia  saecula  saBCulorum.  Amen. 

IIOMILIA  XV. 

I.N  PDRIFICATIOPTE  BEATJE    MARLE. 

Lt  c.  ii.  ln  ilto  tempore,  postquam  impleti  sunt  dies 
purgationis  Marix  secundum  legem  Moysi,  tulerunl 
Jesum9  etc. 

S<>leinititatem  nobis  hodiernx  celebritatis ,  quam 
quadrngesimo  dominicaa  nativiutis  die  debilis  vene- 
ramurofficiis,  maxiuie  ejusdem  Domini  Salf atoris  no- 
stri,sin»ui  et  intemeralxgenitricisejushuiniliuiede- 


*j,  tanto  humilia  le  in  omnibus  ( Eccti.  in). 

Ei  ut  darent,  iuquit,  hostiam  secundum  quod  di- 
cium  e*t  in  tege  Domini,  Par  turturum.aut  duos  pultoe 
columbarum.  Hostta  haec  pauperum  erat.  Praecepit 
quippe  Doiiiinus  in  lege  ut  qui  posset ,  agnum  pro 
filio  vel  fil;a,  simul  et  turlurem  sive  columbam  of- 
fercet ;  qui  vero  non  sufficeret  ad  offerendum  agnum, 
duos  jam  turtures,  vel  duos  columbae  pullos  offer- 
ret.  Ergo  Dominus  nostrse  per  omnia  memor  salulis, 
non  solum  liomo  fieri,cum  Deus  esset,  sed  etiani  cura 
dives  esset,  pauper  Geri  digtiatus  est  pro  nobis,  ut 
nos  sua  paupertate,  simul  et  humanitate  divitia- 
ruin,  et  divinitalis  suae  donaret  esse  participes.  Sed 
iibet  paulisper  intueri  cur  li«  maxime  voucres  in 


dicatum  sacraEvangelii  lectio designal,  exponenseos  B  bosiiam  Doinini  jubentur  oflerri.  Nam  et  Abraham 


qui  legi  nibil  debuerant ,  implendis  se  legalibus  per 
omnia  subdidisse  decretis.  Sicut  euim  modo  cum 
Evangelium  legeretur,  audivimus ,  Postquam  impteli 
sunt  diespurgaiionis  ejus  (videlicet  malris  illius)  sictin- 
dum  legem  Moysi,  tuterunt  illum  tn  Jerusalem,  ulsiste- 
reni  eum  Domino,  sicul  scriptum  est  iu  lege  Domini, 
quia  omne  masculinum  adaperiens  vulvam,  sanclttm 
Domino  vocabitur.  Praecepit  namque  lex  ut  mulier 
qua?  suscepto  scmine  peperisset  filium,  immunda 
essetseplem  diebus,  et  in  die  octavo  circumcideret 
puerum  [  Al. ,  iufantulum  ],  nomenque  aptaret  : 
deinde  ctiam  alios  trigiuta  tres  dies  ab  ingressu 
tenipli  ac  viri  toro  abstinerel ,  douec  quadragesimo 


palriarcba  tauto  ante  legem  tempore  lias  iu  bolo- 
caustum  Domino  legitur  obtultsse,  et  in  plerisque 
legis  cajremoniis,  qui  mundandus  esse',  per  bas  ju- 
bebalur  mundari.  Columba  ergo  simplicilatem,  luriur 
indicat  castitatem ;  quia  et  columba  simpliciutis,  et 
castitatis  amalor  est  turtur,  ila  ut  si  conjugem  casu 
perdiderit,  non  aliam  ullra  quacrere  curet.  Unde  in 
laudibus  Ecclesise  loquitur  Dominus  :  Pulchrce  sunt 
genm  tuast  sieul  turturis  (Cant.  1).  El  iterum  :  Ecce 
tu  putchra  est  amica  mea%  ecee  tu  putchra ,  ocuti  tui 
columbarum.  Genas  quippe  ut  [Ai.  om.  w]  lurturis 
babet,  qui  ab  omni  impudiciliae  peste  castum  se 
custodit  et  iinmunem ;  oculos  babct  coluiiibarum, 


naiivilatis  die  fiUum  cum  hostiis  ad  templum  Do-  ^  qui  nulli  nocere  desiderans,  etiam  iuimicos  simplici 


mini  deferret :  primogeuiium  autem  omnis  mascu 
lini  sexus  sanctum  Domino  vocari,  atque  ideo  munda 
quaeque  oflerri  Deo,  immunda  aulem  mundis  mu- 
tari,  vel  occidi,  et  [Ai.add.  omne]  primogenitum 
hominis  quiuque  siclis  aigenti  debere  redimi.  Si 
autem  feminam  peperisset  inuJier,  immunda  fieri 
jussa  est  quatuordecim  diebus,  et  sexaginla  sex  aliis 
diebus  a  templi  ingressu  suspendi,  donec  octogesimo 
naliviutis  die,  quae  dies  purgaiionis  ejus  vocabatur, 
illa  se  suamque  sobolem  hostiis  sanctificatura  ve- 
niret,  ac  sic  demum  ad  torum  vii  i  libera  redire  dc- 
beret.  Inlueamur,  fralres  cbarissimi,  diligentius  ver- 
ba  legis  quae  proposuimus,  et  videbimus  apcrlissime 
quatu  bealissima  Dei  genitrix ,  el  perpelua  virgo 


awore  contuetur.  Sed  utraque  avis  memorata,  quia 
gemitum  pro  canlu  edere  solet,  sauciorum  in  hoe 
sasculo  designat  ploralum,  de  quo  Dominua  memo- 
rat,  dicens :  Amen,  amen,  dico  vobit ,  quia  plorabitie 
et  flebitii  vos,  mundus  auum  gaudebit :  vos  autem 
conlristabimini,  sed  tristUia  vestra  vertetur  in  gaudium 
(Joan.  xyi).  Et  rursus  :  Beati  lugeutes  [Al.,  qui  /«• 
geni],  quoniamipsi  consolabuntur  (Matlh.  v).  Merito 
ergo  turtur  et  columba  Domino  offeruntur  in  ho- 
stiam  :  quia  nimirum  simplex  et  pudica  lidelium  cou- 
versatio  gratum  est  illi  sacrificium  justiiia* :  quia  qui 
laborat  in  gemitn  suo,  qui  lacrymia  stratmu  suum 
singulas  per  nocies  abluit,  acceptissimam  [AL  add. 
prorsus]  Deo  vieUmam  macut.  Gum  vero  utraque 


Maria,  siinui  cum  Filio  quem  genuit,  ab  omni  fuerit  0  avis  isU  propter  consuetudinem  gemendi  prasente* 


legis  ^subjectione  liberritna.  Cum  enim  dicat  lex, 
mulierem  qux  suscepto  semine  peperisset,  immun- 
ilam  decerni,  ct  per  longa  lempora  simul  cum  prole 
quam  genuisset  oblatis  victimis  debere  mundari , 
patet  profecto  quia  illaiu  quae  sine  virilis  susceptione 
semiuis  virgo  peperit,  una  cum  Filio  qui  natus  est 
-ei,  netiueimmundam  desrribat,  neque  per  liostias  salu- 
lares  doceal  esse  mundandam.Sed  sicutDominus  ac 
Saivator  noster,  qui  diviniutis  legem  dedit,  apparens 
iu  homine,  fieri  voluit  sub  iege,  ut  eos  qui  sub  lege 
irant,  redimeret,  ut  adoptionem  filiorum  recipere- 
mus;  iUetiam  beau  genitrix  illius,  quae  singulari 
priviiegio  supra  legem  fuit,  j)ro  ostendendo  umeo 
hnmiliutis  exeropio,  legalibus  subdi  non  refugit  in- 


sanctorum  lucius  et  desideria  superua  desiguet,  hoe 
Umen  differunt  quod  turtur  solivagus,  columba  au- 
tem  gregatim  gemere  consuevii;  et  ob  id  isu  se- 
creus  orationum  lacrymas,  illa  publicon  Ecclesiss 
conveittus  insinuat.  Bene  autem  puer  Jesus  primo 
circumciditur,  ac  sic  interposilis  diehus  Uierosoly- 
mam  cum  bostia  defertur,  quia  et  ipse  jam  juveuia 
prius  omnem  carnia  corruptionem  moriendo  aut  re- 
surgeudo  calcavit,  ac  deinde  imerpositis  diebus  cum 
ipsa  carne  jam  iminortali,  quam  pro  noatra  salute 
hostiam  Deo  fecerat,  ad  gaudia  tupernaa  civiutis 
4iscendit.  Et  unusquisque  nostrum  prius  aqua  baptismt 
a  peocaiis  omnibus,  quasi  vera  circumcisione  purga- 
tur,  ac  sic  proficiente  gratia  uov«  lucis,  ad  alurt 
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sanctum  salotarl  bostia  Dominici  corporis  el  sangui-  A  flxum  morientemqno  videre,  quem  licet  resurrectu- 

mm  a  mortequasi  Deura  nultatenus  ambigebat,  ta- 

men  qnasi  sua  ecarne-procreatum  mori  pavidadolcbat. 

Vt  revelentnr  ex  multit  cordibus  cogitatienet.  Ante 

incarnationem  Dominicam  velatne  erant  cogiutiones 


nis  consecrandos  ingreditnr.  Nain  et  ipsa  singulari- 
ter  simplex  etcasia  nostrt  Salvatoris  htimanitas,quae 
obiata  est  Deo  Patri  pro  nobis,  non  incongrue  per 
immolationem  columbse  sive  turturis  potest  flgurali- 
ter  expriroi.  Sed  et  omnis  in  flne  mttndi  Ecciesia 
primo  commoni  resurrectione  cunctam  terren® 
labem  mortaliiatis  et  corrnptionis  exoet,  ae  deinceps 
io  regnum  ceslestis  Uierusalem  bonortim  vietimis 
operom  Domino  cmmendaia  transferetur.  Qtiod 
autein  Simeon  et  Anna,  provectae  videlicet  aelatis  vir 
et  feraina,  devoiis  confessiontim  officiis  Dominum, 
quem  corpore  parvum  vident,  sed  magnum  divinitate 
intellignnt,  excipiiint,  illnm  profecto  poptili  Judaco- 
rum  synagogam   figtirale    denumiant  ,   quac 


multorum,  nec  late  patebat  quis  acternoram  amore 
flagraret,  quis  coelestibus  bonis  temporalia  mente 
praferrct :  sed  nato  coeli  rege  in  terra  confestim 
pins  qtiisque  gaudebat,  Uerodes  aittem  turbatus  est, 
et  omnis  Hierosolyma  cum  illo.  Praedicante  et  mira- 
cula  facientc,  omnes  lurbae  et  timebant,  et  glorifl- 
cabant  Deum  larael :  Pharis&i  autem  et  Scribae  di- 
cta  »c  facta  ejtis  salntaria  rabido  ore  carpebanl. 
Passo  in  cruee  impii  Irctitia  stnlta,  pii  tristitia  justa 
replebantur ;  sed  resurgente  a  morluis,  et  ascen- 


incarnationis  ejus  eispectatione  fatigata,  promptis-  **  dente  in  coeium  liorum  laetitia  moerore,  iliorum  est 


sime  [Al.9  prompiis]  illtim  moxv  ut  advenit,  et  pta- 
mm  ulnis  actionum,  et  fidei  non  fictae  vocibus  exal- 
tare  ac  magnificare  stndttit,  acclamans  illi  et  di- 
reis  :  Dirige  me  in  vcrittite  tua>  ei  doce  me9  qnia  tu 
e$  Dem  *ifoafor[Ai.,salut:iris]  meut9 et  te  tustinui ioto 
die  (Ptalm.  xsiv).  Sed  et  hoc  dicendum  quia  merito 
utrrque  sexu*  ei  gratulabtindns  occurrerit ,  qni 
utrtwque  rcriemptnr  apparebat.  Magno  sane  me- 
to,  fratresmei»  attdienda  sunt  verba  quihus  idem 
Simcon  de  Domino  prophetans  matrcm  ejus  allo- 
quHur  : 

Fscce  potitus  ett  hic  in  ruinam  et  resurrectionem 
multorvm  in  hrael,  et  in  tignum  cui  contradicetur. 
Et  tuam  ipsiut  animam  pertrantibit  gladus,  ut  reve-  p 
kntur  ex  multit  cordibus  cogitationet.  Desideranter 
namque  multtim  auditur,  qnod  positus  dicilur  Do- 
minus  in  resurrectionem  multorum,  qttia  sicut  in 
Adam  omnes  moriunlur,  ita  et  in  Christo  omnes  vi- 
vificabuutur;  quia  et  ipse  dicit  :  Ego  tum  resurre- 
ctio  et  vita,  qui  credil  in  me%  etiam  ti  mortuut  fuerit, 
rtef :  et  omnis  qui  vivit  el  credit  in  met  non  morie- 
tur  in  mternum  (Joan.  xi).  Sed  non  minus  terribilitcr 
sonat  quod  prarmittitur,  Ecce  potitut  eti  hic  in  rui* 
mam.  Infelix  namque  satis  est.  qui  aguiia  resurreclio- 
nis  gloria  dcterius  cadit,  qui  visa  luce  veritatis  gra- 
vioribus  peccatorum  nebulis  obcaecalur.  Unde  cu- 
randum  nobis  summopere  est  ut  recta  quae  cognovi- 
mas,  operando  semper  exercere  meminerimus,  ne 


moestitia  gaudio  mutata  perenni :  sicque  juxta  pro- 
phetiam  beati  Simeonis  apparente  in  carne  Domino, 
revelatae  sunt  ex  multis  cordibus  cogitationes.  Non 
hanc  autem  disparium  revelaiio  cogitationum  tunc 
snlum  acta  in  Judasa,  sed  nunc  etiain  [A/.,  et  non 
etiam  ntinc]  apud  nos  credenda  est  aclittri.  Et 
tiunc  enim  Domino  apparente  revelanttir  ex  mtiltis 
cordibus  cogitationes,  cum  lecto  vel  pradicato  ver- 
bo  salutis,  alii  audientium  iibenter  auscultant,  gau- 
dentes  perficere  actu  quae  auditu  didicerint;  alii, 
fastidientes  quae  audiunt,  non  haec  agendo  pairare, 
sed  his  potius  insultando  nittinlur  contraire.  (Jnde 
oportet,  fratres,  ulquoties  verbutn  d  ictrinaa  coelestis 
aliquid  contrarium  a  duris  [Al.t  nostris]  auditoribtts 
pati  senserirous^  imitemur  tristiliam  cordts  corum 
qut  passim  in  carne  Dei  verbum  diguo  dolore  com- 
passionis  tenebant :  quoties  vero  idem  verbtun  in 
auditorum  fldelium  mente  per  dileclionem  restir- 
gere,  atque  ad  gloriam  conditoris  nostri  per  b«>na 
opcra  proficere  viderimus,  gaudeamus  cum  eis  qtii 
Ghristtim  resurrexisse  a  mortuis  atque  ad  coelos 
ascendere  votis  aspexere  felicibus.  Sane  qtioniam 
castas,  simptices  ct  gemebundas  aves  Domino  oflerri 
constievisse  cognovimus,  quibus  nostra  sobrietas, 
simpltcitas  et  compunctio  cordis  auctori  nostro  sem- 
per  offerenda  signat  \Al.f  signatur],  oportet  iutueri 
diligentius  :  quia  non  frustra  dtio  turtures,  aut  duo 
pulli  cotumb.T,  ct  unus  ex  his  pro  peccato,  alter  iu 


de  nobis  dicatur  iilud  apostoli  Petri  :  Quia  meliut  jy  holocatisium   offerri  debere  praecipitur.    Duo  sunt 


erat  eit  viem  veritatit  non  agnotcere,  quam  pott  agni- 
ticnem  retrortum  converti  ab  eo  quod  traditum  ett  illit 
*aneto  mandato. 

Et  in  tignum9  inquit,  cui  contradicetur.  Signo  Do- 
mtnicaB  crucis  multi  sa?pe  Judaeorum  exterius,  moUi 
contradix«*re  gentilium;  multi,  quod  cl  gravns, 
falsi  fratres  hoe  interius  professionis  superficie  se- 
qnantnr,  sed  se  [Al.  om.  se]  veritate  pravap.  aclionis 
nimiom  persequuntur,  dicentes  se  nosse  Deum,  fa- 
ctis  autem  negames. 

Et  tuam  iptiut  animam  pertrantibit  gladint.  Gla- 
dum  appeliat  aflectum  [4/.,  eflectum]  Dominicne 
paA-ionis  et  morlis  in  cruce,  qui  Mariic  auimain  per- 
traosivit  :  quia  nou  sine  accrbo  dolore  potuit  cruci« 


namque  gcnera  compunctionis,  qttibus  semeiipsos 
Domino  Adeles  in  ara  cordis  immolant :  quia  nimi- 
rtim,  sicut  ex  Patrum  diclis  accepimns,  Deum  siliens 
anima  prius  limore  compungitur,  postea  amore, 
Prius  enim  se<e  in  lacrymis  afficit,  quia  dum  malo- 
rum  snortim  recolit,  pro  liis  perpeti  supplicia  aeierna 
penimescit,  quod  est  unum  turturem  sive  pullum 
cottimbs  pro  peccatis  oflerre ;  at  dnm  longa  moeco- 
ris  anxietate  fueril  formido  consutnpta,  quaedam 
jam  de  pnesumptione  veniae  securitss  nascitur,  et  in 
ainorem  coelestium  gaudiorum  auimus  inflammattir. 
Et  qtii  prius  flebit  ne  ducerciur  ad  supplicium,  post- 
modttui  flere  amarissime  incipit,  quia  ditfertur  a  re- 
gno,  quod  est  de  altero  turture  sivc  pullo  columbino 
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bolocaustum  facere :  bolocausuro  namque  toium 
iftcensbm  diciiur.  Ei  boJocaustum  se  ipse  Domino 
facit  qui,  spretis  omnibus  terrenis,  solo  supenicc 
beaitimdin»  dcsiderio  aestuare,  solam  bahc  per  lu- 
cttu*  ac  lacrymat  quaerere  dulce  babet.  Contempla- 
tur  eteuini  mens,  qui  sint  illi  angelorum  cbori,  quae 
ipsa  soeietas  beatorum  spiriluum,  quae  msjestas 
aeterhae  visionis  Dci,  et  amplius  plangit,  quia  a  [AL 
om.  a]  boiiis  perennibus  deest,  quarn  flebat  prius, 
cnm  mala  seierna  meiuebat.  Utramque  autem  nostrao 
compunetionis  bostiam  graianttT  aecipere  dignetur, 
qui  et  pro  peccato  lugentibus  aique  afflictis  clemen- 
ter  errata  dimitlil  f  et  pro  ingressu  vitae  ccelestis 
toia  mentis  iutentione  ferventes  aeternae  sua*  visio- 
nis  luce  reficit  Jesus  Christus  Doroiuus  noster,  qui 
vivit  et  regnat  cum  Patre  in  unitate  Spiritus  sancti 
Deus,  per  omuia  ssecula  saeculorum.  Amen. 
HONILIA  XVI. 

l!t   QDADR4GESIMA. 

Joam.  v.  Erat  diet  ftttut  Judaorum,  et  atcendit 
Jetut  Uiero$olymam. 

Duo  pariter  miracula  humanae  sanationis  bodierna 
nobis  sancti  Evangelii  leclio  tradit;  unum  invisibi- 
liter  per  angelleam  administraitonem,  allerum  per 
Dominieam  prtesentiani  visibiliter  eibibitam :  sed 
utriusque  nobi*  buiu  breviter  expmienda  mysteria, 
ne  prolixse  lectionis  prolixa  qiioque  expl.matio 
cuiquam  forte  gravisevistat.  Probatica  piscina  qu;c 
qoinqoe  porticibus  ciugebaiur,  populua  est  Judaeo- 
rum,  legis  uiidiquo  custodia,  ne  peecare  debcat, 
munitos.  Recle  eteuim  lex  quae  quinque  libris  Moysi 
descripia  esl  quinnrio  numero  flguratur  :  recle  po- 
pulus  qui  in  quibustlam  mundiliam  vitse  servare,  in 
quibusdam  vero  solebat  imroundorum  splrituum  ten- 
tameutis  agitari,  per  aquatu  signatur  piscinar,  quae 
nunc  placida  ventis  slare,  nunc  eis  irruentibus  tur- 
bari  consueveral.  fct  bene  piicina  eadem  probatica 
vocatur.  Probaion  quippe  Graece  oves  dicuuiur  : 
qula  niiniruiii  in  illo  populo  qui  dicere  Doinino  nos- 
sent :  Not  autem  populut  tuut  et  ovet  gregii  tui  con- 
(itebimur  tibiin  tcecula  (Ptal.  lxxvih).  Vulgo  autem 
probatica,  id  estpeeualis  piscina  ferlur  appeltata, 
qnod  in  ea  sacerdotes  hostias  lavare  cousuevei  int. 
Multhudo  languenlium  quse  in  memoratis  porticibus 
jacel  a',  eorum  catervas  significal  qui  legis  veiba  au- 
dieme*,  suis  se  banc  viribus  itnplere  non  posse  do- 
iebani,  atque  ideo  Dominicae  auxilium  graiiae  totis 
animae  afleciibus  impldrabant.  Caeci  eraut,  qui  nec- 
dum  perfectum  fidei  lumen  babebanl ;  claudi,  qui 
bona  quae  noverant  operaudi  gressibus  implere  ne- 
quibant;  aridi,  qui  quamlibet  oeulum  scieniiae  ha- 
bentes,  pinguedine  tamen  spei  et  dilectionis  egebant. 
Tales  in  quinque  porticibus  jacebatit,  sed  non  nisi 
\n  piscina  angelo  venienie  sauabantur,  quia  per  le- 
gem  eognitio  peecati,  gratia  autem  remissionis  non- 
uisi  per  Jesum  Cbristum  faeta  est.  Hunc  designat 
angelus  qui  mvisibiliier  descendens  in  piscinam  ad 
suggerendam  vim  sanandi  movebat  aquam.  Descen- 
dit  enim  carne  indutus  magni  consilii  angeius,  id 
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A  a»t  paternaa  vohmtatis  twittiue  In  pepulam  jud^o- 
rum,  et  movit  peeeatores  factts  ac  dectriua  sua, 
ut  occideretur  ipae  qui  sua  morte  cerporali  non  so- 
Ititn  spiritualiter  languentes  sanare,  sed  et  moriuog 
vivilicare  suftteeret.  Moius  ergo  aquse  passionem 
Domini  quae  inota  turbataque  Judaeorum  gente  facla 
esl  insinuai.  Et  quia  pereaindem  pasaiouem  redein- 
pti  suut  eredenles  a  malediclo  legis,  quasi  desccn- 
dentes  in  aquam  ptscino  turbatam  sanabantur  qui 
eatenus  jacuerant  in  porticibus  segroti.  Legis  siqui- 
dem  littera,  qu&  nesctentes  quid  agendum,  quid  vi- 
tandum  esset  edocuit,  nec  tamen  edoctos  ut  sua  de- 
creta  complerentur  adjuvit,  quasi  eductosdetedibiis 
ignorantias  prioris  in  porticibus  suis  contiuebat,  uec 
sanabat  languidos.  Cratia  autem  Evangelii  qttae  p«*r 

B  fidem  ac  mysterium  Domiuicse  passionis  sanat  omnes 
languores  iniquitalum  nostrarum,  a  *quibus  in  lege 
Moysi  non  potuimus  justificari,  quasi  ejeelos  de  por- 
ticibus  legis  tegrotos  in  aquam  piscinae  turbidam  im- 
miltk,  ul  sanari  possint  :  quia  a  pnccatis  quoe  lex 
ostenderat  per  aquatn  baptismatis  abhiit,  testante 
Apoetolo,  qoia  qukunqtie  baptiaaii  sumus  in  Cbristo 
Jesu,  in  morte  ipsius  baptizati  sumus.  Contepuki 
enim  tumut  eum  illo  per  baptitmnm  in  mortem,  ut 
quomodo  turrexit  Chrittut  a  mortuit  per  gloriam  pa~ 
trit,  ita  et  not  in  novitate  vilcc  ambulemut  (Rom.  vi). 
Bene  autem  dicitur  quia  qui  primus  descendisset  post 
motum  aquae  sanus  flebat  a  quocunque  languore  de- 
tineretur,   quia   unus   Domiuus,  una  fides,  unum 

G  baptisina,  unus  Deus :  et  qui  in  tiuitale  catboliea 
Cbristi  mysteriis  imbuitur  6anus  fit  a  quocunque 
peccatorum  languore  detineatur  :  quisquis  autem  ab 
unitate  discrepat,  salutem  quas  ab  uuo  est,  consequi 
non  valet. 

Ila?c  de  primo  evangeliea  leetionis  miraculo  quod 
Duminus  dedit  loeuti,  nune  de  secundo  quod  ipse  de- 
derit  fraterniiati  veslrae  loquamur :  in  §uo  etiam  ipso 
unus  eommendatur  sanatus,  non  quia  omnipotentis 
pielas  Saivatoris  omnes  quos  ibi  languentee  invenit 
sanare  nequiverit,  sed  ut  doeeret  praeter  unitateni 
catholicse  fidei  nullum  cuilibet  patere  locum  salutis. 
Erat  autem  quidam  homo  ibi9  inquit,  triginta  et 
octo  annot  habent  in  inprmitate  tua.  Homo  isie  mal- 
lorum  infirmiute  detentus  annorum  significat  pecea- 

D  torem  quemlibet  enormi  scelerom  magnitudine  vel 
numerositate  depressum,  eujus  signifieando  reatui 
eiiam  modus  temporis  quo  iste  boguebat  congruit. 
Nam  duodequadraginta  annos  habebat  in  infirmitate. 
Quadragenarius  autem  numerus  qui  denario  quater 
ducto  conficitur  pro  perfectione  rectae  conversationis 
solet  in  Scripturis  accipi ;  quia  quisquis  perfectsa 
conversaiionis  opera  egerit,  legis  profecto  decalogum 
per  quatuor  S.  Evangelii  libros  implet :  a  qua  nimi- 
rum  perfectione  duo  minus  babet,  qui  a  Dei  et 
proximi  dilectione,  quam  legis  pariter  et  Evangelii 
scriptura  commendat,  vaeuus  incedit.  Quod  etiam 
Dominus  mystice  sanans  infirmum  docuit,  cum  ait  : 
Surge,  tolle  grabatum  tuum  el  ambula.  Surge  com 
dicitur,  vitiorum  tnrporem  in  quibus  diu  languebas 
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exctn>,  ct  ad  exereitium  vrrtotum  quibus  perpetno  A  onere  ad  visionem  debere  sui  properare  Condiiori*. 


*«lvfris,  erigere.  Tolle  grabatum  inm  :  porta  dili 
gens  proximum  tuu'i>,  patientrr  pjtis  itifirmn  toln- 
raod<»,  qni  te  adhuc  tentationum  fasce  depies  um 
diu  paiieoterque  sustinuit.  AUer  enim  alterius  onera 
portate,  ci  tie  adimplebitit  legem  Christi  {Gal.  vi). 
Et  steut  atibi  dicit  :  Supporlnnlet  mvicem  in  chari* 
tate%  totliciti  servare  unilatem  Spiritus  in  vineulo  pa- 
eis  {Ephe*4  tv).  Ambuta  autem  :  toto  corde,  tota 
anJota,  lola  virtute  Deutn  dilige  :  et  nt  ad  ejus  visio- 
nem  pertingere  inerearis,  quotidianis  bonorum  ope- 
nim  passibus  de  virttiie  in  virtutem  progredere,  nec 
rratrem,  quem  snfTerendo  ducas,  ob  amorem  ejns  ad 
qtiem  pergis  dcserens,  nec  ob  fratris  ainorem  ab  illo 
qitffirendo  cum  quo  manere  desideras  inlentionero 


Quod  autem  is  qui  snnatus  est  Jesum  non  in  tuiba 
adliuc  positus,  sed  post  in  lemplo  rogno^cit,  mystice 
nos  instruil  ut  si  vere  Gonditoris  noslri  gratiam 
c«gnoscere,  si  ejus  amore  conflnnari.  si  ad  ejus 
vi.  ionem  pervenire  desideramu«,  fugiamus  sollioiie 
titrbam  nonsolum  nos  turbantiiini  cogitattonnm  affe- 
ctuumque  pravorum,  vcrum  etiam  h<>niinum  neqttniii 
qtii  nostRC  sinceritat  s  possiut  impedire  propofcitum, 
vel  malum  videticet  excmptum  suum  moiislraudo,  vel 
bona  opera  noslra  deridendo,  aut  eliam  prohibcndo. 
Gonfugiamus  settuli  ad  domum  orationis,  ubi  secrela 
llberlateDominum  iuvocanle>,  et  de  perceptis  ab  eo 
beneficiis  gratias  agamus,  etdc  percipiendis  bumili  de- 
votione  precemur:  imoetiam  lemplum  Dei  sanctum, 


recti  incessns  avertens ;  sed  ut  perfecle  possis  sitl-  B  m  quovenire  et  mansionem  facero  dignetur,  exislere 


vari,  Surge,  loUe  grabafum  tuum  el  ambula,  id  est , 
relinqoe  peccata  pristina,  necessitatibiis  fratrum  snc- 
curre,  et  in  universis  qn*  agis  vide  ne  in  hoc  ssc» 
cul »  nteittent  ligas,  sed  ad  videndam  faciem  tui  fc* 
«tines  Redemptorls.  Surge  bona  operando,  porta  gra- 
l«ttuin  ditigendo  proximom,  et  ambtila  exspectando 
beatam  spem  et  adventum  gloriaa  magni  Dei.  Sed 
mira  perfldomm  demeniia,  qni  ad  tatn  inopinatam 
dtu  langoentis  sanationem  credere  ac  spiritualiter 
aanari  debnerani,  e  conira  scandalizantur,  et  salvato 
pariter  ae  Salvatori  calumnias  struunt  :  salvato 
quidem,  qnia  aabbato  grabatum  tulerit;  Salvatori 
antem,  qnia  sabbato  et  illum  salvari ,  et  grabatum 
toili  prxceperit,  qunsi  melius  ipsi  de  eabbato  quim 
unta  divinitatis  potentia  nosset; 

Dicebanl  erga  Judwi  ilti  quitanatut  fuerat  :  Sabba- 
tum  ett%  nan  licei  tibi  tollere  grabatum  tuum.  Lilte^ 
ram  legis  stolte  defendebant,  ignorando  dispensatio- 
i»em  ejits  qni  legis  qunn  tam  edicta  per  servum  de- 
cernens,  m-ne  ipse  adventens  eamdem  legem  gratia 
tnutare  disposuit,  ut  qtiod  juxta  lilteram  diu  carna- 
les  carnaliter  observabanl,  deinceps  spirituales  spi- 
riiualiter  observandum  cognoscerent.  Sabbato  qnippe 
rarnalv,  qund  juxta  litteramcnstodiebatnr,  populus 
ab  omui  opere  serviti  die  sepiima  vacare  prteceplus 
est;  spiriiuale  autem  sabbatum  est  in  luce  gratix 
spirilualis,  qnaB  septiformis  accipitur,  non  una,  sed 
omni  die,  nos  ab  omni  inquietudine  vitiorum  manere 


Curemus,  audienies  ab  Apostolo,  quia  corpora  vestra 
templum  est  Spirilut  sancti  qui  in  vobit  est  (l  Cor.  vi). 
Inter  qti;e  diiigentius  intue.ndum,  fratres  mei,  quod 
inveniens  in  templo  quem  sanaverat  Domiuus,  ail 
illi  :  Eccetanut  factut  ett  jam  noli  peccare%  ne  dete- 
rius  tibi  aliquid  contingal.  QuibuS  verhis  aperle  mon- 
stratur  quia  propter  peccata  Iangueb.it,  uec  tiisi  di- 
missis  eisdem  poteral  sanari :  sed  qui  forisab  inflr- 
mitate,  ipse  etiam  intus  saivavit  a  scelere  :  unde  et 
caute  pnemonuil  ne  amplius  peccando  gravioris  sibi 
sentenliam  damnationte  contraheret :  quod  non  ila 
seiiticndum  esl,  qwa  i  omnis  qui  inflrmalur  ob  pec- 
cat»  infinneiur ;  quinqucetenim  modisin  ScriptmU 
r  infirmitas  corporalis  data  reperilur  :  peccatorilMts 
'  videlicet,  ut  vel  corrigautur  per  poenitemiam,  vel  >i 
corrigi  non  merentur,  etiam  in  hac  vita  qualiter  rcter- 
nn  morte  damnandi  siut  appareat ;  jtislis  vero,  ut 
vcl  majorem  pat'tentia3  paimam  percipiant,  vel  inflr- 
mitatibus  admoniti  humilius  juslitiu:  inerituin  ser- 
vent.  Plerisque  aotem  ob  hoc  aliquuties  inlirmitas 
d.-unr  carnis,  ul  in  eorum  sanalione  vel  Domini  Sai- 
vatoris  vel  sanctorum  ejus  latius  gloria,  vel  nlrius- 
que  pate  cat.  Naro  quod  peccalores  ob  quaorenilam 
mentis  incolumitateminfirmitaie  plectantur  corporis, 
testatur  hodierna  lectio,  ubi  sanattis  qui  languebat 
audivit  :  Ecce  sanusfactus  est  jam  noli  peccare,  ne 
deterius  tibi  aliquid  contingat :  testatur  et  illa  in  qua 
sanuido  paraiytico  Domintts  ait :  Confide,  /!/i,  remit- 


feriatos.   Si  enim  juxta  vorem  Dominicam,  omnis  jj  tuntur  tibi  peccata  tua.  Quod  hi  qui  grav  oribus  snnt 


qvi  fadt  peceatum  tervus  est  peccati%  patet  liquido 
quia  peceala  rerte  opcra  servilia  inlelliguntur,  a  qtii- 
l»t»s  quasi  in  die  septima  in  perceplione  graliae  spi- 
riiualis  itumunes  incedere  jnhemur  :  nec  solum  a 
pravis  conlinere,  sed  et  bonis  insis««  re  factis.  Quod 
in  bac  qtioqne  lectione  Dominus  typice  ostpndit, 
cum  eum  qui  duodequadraginta  annos  latiguebat,  in 
die  sabbaii  non  solimi  stirgere,  veriun  etiam  graba- 
lnm  rollere  et  ambnlare  pr.xcepit  :  videlicet  insi- 
noans  eos  qui  longo  vi:iorum  Innguore  tabescunt, 
et  Dei  ac  proximi  dilec  tionis  inanes,  quasi  a  per- 
fecia  virtutum  suinma  duo  minus  liabent,  jam  per 
d'<num  sancti  Spiritus  a  vitiis  poss^  resurgere, 
eonunque  discusso  torpore,  cuni  fratcrn»  dilcctionis 


tlagitiis  involuti,  neque  ad  veniam  pervemre  nieren- 
mr,  aliquoties  etiam  in  prresenti  initium  sempiterme 
d«innatioais  accipiant,  pcena  prodit  llerodis  regrs, 
qui  ob  reatum  btasphemiae  ante  oculos  viventtum 
consiimptus  a  vermibus  exspiravit,  illo  utique  post 
monem  properans,  ttbi  vermis  ejus  bon  moreretur, 
et  iguisejusnon  exstingueretur.  Qnodjusti  ad  am- 
ptificandam  palienlirp  suae  palmam  doloribus  afflcim- 
tur  corporeis,  beati  Job  indicat  historia,  cui  cum 
tittllus  esset  similis  super  terram,  pcenais  corporis 
quas  adversarius  immanis  graviores  potcrai  excogt- 
tare,  non  pro  diluendis  reatlbus,  sed  pro  angendts 
merith  mira  consiantiae  viriute  sopcravit.  Quod 
ilem  justi  ob  custodiam  humilitatis  discipHn»  ferian> 
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tur  acfritudine,  ostendit  Apostolus  qui  alt :  Et  ne  A     Pater  meutt  inqutt,  utque  modo  operatur,  et  qo 


magnitudo  rerelationum  extollat  mef  datut  ett  mihi  $ti- 
mutut  carnit  meee  angeiut  Satanoi  qui  me  eolaphitet 
(11  Cor.  iii)  Undeiterum  dicit :  Libenter  gtoriabor 
in  infirmilatibut  meit9  utinhabitet  inme  virtu$  Chritti 
(Ibid.  9).  Qood  ob  oslendendam  Conditoris  aancto- 
rnmque  ejus  gloriam  nonuulli  saepe  languescant, 
ipse  manifestat,  qui  de  cacco  nalo  sciscitantibus  di- 
scipulis  ait :  Neque  hie  peecavit9  neque  parentet  ejut  ut 
ewcut  natceretur9  $cd  ut  manifettentur  opera  Dei  in  illo 
(Joan.  u).  Et  de  Lazaro  languente  sororibus,  lnfir- 
mitat9  inquit,  hatc  non  ett  ad  mortem9  $ed  pro  gloria 
Dei9  ul  gtorificetur  Filiut  Dei  per  eam  (Joan.  n).  Ye- 
rum  qnia  nobis  utrum  propter  augenda  merita  bona, 
an  propter  mala  minoranda  puniamur  incertum  est» 


operor.  Quod  non  ita  dictum  est,  quasi  Patre  eitenos 
operante,  ipse  tune  post  Patrem  operari  iueiperet ; 
sed  ita  potius  qtiia  ab  initio  ereaturariim  Patre  sem* 
per  operante,  ipse  eadem  opera  com  eo  pariter  sem- 
per  opereiur.  Ut  enim  scias  Deum  Patrem  non  pri- 
mis  tanlum  sex  diebus,  sed  usque  modo  operari, 
lege  illud  ad  prophetam  :  Priutquam  te  formarem  in 
utero  novi  te  (Jerem.  i).  Et  in  Psalmo  :  Qui  finxit 
tingillatim  corda  eorum  (P$al.  xxxm).  Et  alibi  :  Qui 
operit  cozlumnubibut,  et  parat  terra  ptuviam,  qui  pro- 
ducit  tn  montlbut  fenum  (P$aL  cilvii),  et  caetera  uu- 
jusmodi.  Notandum  quippeqiiod  non  praeteriti  lem- 
poris  f erbum  posuit  dicens :  Qui  operuit,  et  paravit, 
et  produxit :  sed  prasentis,  operit,  parat,  produeit,  ut 


ctirandum  summopcre  est  ut  quoties  molestia  cor-  B  quotidie  Patrem  operari  demonstraret,  nec  minus  sab- 


porali  pulsamur,  ad  discutienda  protinus  mentis  no- 
strae  inicrna  redeamus,  et  qnidquid  in  nobis  contra 
voltintaiem  auctoris  nosiri  egisse  reperimus,  digna 
poenilentiae  casiigatione  mundemus;  necprius  cor- 
pori  medelam  quaeramus  quam  nos  ad  interioris  ho- 
minis  puritatem  pervenisse  cognoverimus,  ne  forte 
exterius  adhibitae  curalioni  carnis  obsiet  lalens  in- 
trinsecus  va'etudo mentis.  Discnrous  fligellis pii  con- 
ditoris  humiliier  substerni,  arbiirantes  miiins  pati 
quam  meremur,  semper  illius  fententioe  memores, 
quia  beatut  homo  qui  corripitur  a  Domino  (Job  v).  Et 
ipse  in  Apocalypsi,  Ego9  inquii,  quot  amo  arguo  et 
cattigo  (Apoc.  m). 


bato,  quam  caeleris  diebus.  I)t  Filium  pariter  cuncta 
operari  non  dubites,  recole  illnd  Psalmisfe :  Dixii,  e4 
venil  eynomia  et  tcyniphet.  Dixit9  et  venit  locutta  etbru* 
chut.  Dixii9  et  ttetit  tptrilut  proceltat  (Ptal.  cv).  Si 
enim  ipse  dixit  et  facta  sunt,  per  verbum  utique  fecit. 
Verbum  autem  Patris  Filius  est,  de  quo  Joannes  ait : 
Omnia  per  iptum  facla  tunt  (Joan.  i).  Ilem  Psslmistft 
cum  non  solum  primordialem  mundi  creationem,  seJ 
et  quotidianam  creaturae  gubernationem  ad  laudem 
Creatoris  referret,  ait  inter  crtera  :  Omnia  in  ta- 
pientia  fecitti  (P$aL  civ).  Si  autem  Cbristum  Dei  vir- 
tutem  et  Dei  sapientiam  recte  coniitemur,  et  omnia 
in  sapientia  fecit  ac  regit  Deus,  constat  nimirum 


Longaevo  autem  languenli  interius  exteriusque  sa-  n  quia  Pater  usque  modo  operatur,  operatur  et  Filius 


nato,  eodem  et  a  Aagellis  apertae  castigationis  et  a 
peccatfo  quibus  bac  roerebatur  erepto,  Judaei  e  con- 
ira  male  intus  languidi  jam  deterius  a?grotare  inct- 
piunt,  persequendn  videliret  Jesum,  quia  haec  faceret 
iti  sabhato.  Persequebanliir  aotem  eum,  quasi  legis 
auctortatem  simul  et  divinae  operalionis  exempla 
secuii :  quia  et  Dominus  sex  diebus  mundi  perfecta 
creatione,  scptimo  requieverit  ab  omnibus  operibus 
snis,  et  populum  sex  d  ebus  operari,  septimo  vacare 
pneceperit,  non  intelligentes  quia  carnalia  legis  de- 
creta  paulalim  erant  spirituali  interpretatione  mu- 
tanda,  apparente  illo  qui  non  tautum  legislator,  sed 
et  Anis  legis  est  Cbristus  ad  jusliliam  omni  credeuli  : 
neque  animadvertentcs  quia  conditor  in  die  septima 


Ergo  Pater  meu$9  inquit,  non  ttx  $otum9  ut  putalit, 
diebut  priut  operatut  ett :  verum  utque  modo  opera- 
tur  (Joan.  v),  non  novum  creaturae  geuus  insiitiiendo, 
sed  quae  in  principio  creaverat,  ne  deficiant,  propa- 
gando.  Et  ego  operor9  subauditur  ueque  inodo,  cum 
ea  cuncta  disponens,regens,  accumulans,  ac  si  aperte 
dicat :  Quid  mihi  invidetis?  Cur  me  vitnpemtis,  c.Tci 
legislalores,  quod  in  forma  bominis  sabbaio  salutem 
unius  hominis  operatus  sum,  qui  in  natura  divinit.iiis 
una  cnm  Deo  Patre  totum  genus  humanum,  imo  totam 
mundi  machinam,  et  cnncta  visibilia  el  invisibilia  quie- 
tus  semper  operor?  Scd  ipsi  talis  ac  tanti  mysterii  mi- 
nuscapaces,  proplereamagisquaerebant  eum  interfice- 
re,  quia  non  solum  solvebat  sabbatum,  sed  ct  palrem 


non  ab  opere  mundanae  gubernationis  et  annuae,  «* guum  dcebat  Deum,  xqualem  se  faciens  Deo.  In  eo 

,    .  — ..■• . •..!«, :.*.*:»  .*.i      maxime  dolebanl,  quia  his  qui  verum  ex  infirmitate 

carnis  hominem  cognoverant;  verum  se  Dei  fllium 


iino  quotidianae  rerum  creatarum  substitutionis,  sed 
i  nova  creaturarum  institutione  cessavit ;  sed  nec 
tnaximum  illud  sabbati  mysterium  cognoscentes,  quo 
vel  i|«e  Dominus  sexta  feria  crucifixus  operatusque 
salotem  noslram  in  medio  terrae,  id  est,  carnis  quam 
assumpserat,  septima  requieturus  erat  in  sepulcro, 
donec  ocuva  resurgeret,  vel  quo  sancti  illius  post 
sex  bujus  saeculi  sctates  in  quibus  bona  operando  la- 
borant,  septimam  quie  is  animarum  in  alia  vita  per- 
cipkint,  donec  in  octava  resurrectionis  corporum 
qooque  incorruptibilium  receptione  donentur.Verum 
indoctis  legis  defensoribus  quid  ipse  gratiae  simul  et 
legis  auctor  respondeat,  qua  cervicem  eorum  ralionis 
virtute  frangat  audiamus. 


credi  voluisset,  id  est,  non  gratia  adopt  itum  ut  cxte- 
ros  sancto*,  quibus  loquitur  Propheta  :  EgodixiiDH 
ettit,  el  filii  excetti  omnet  (Ptat.  lxxxii)  ;  sed-natura 
Patri  per  omnia  aeqtialem,  illum  videlicet  de  quo 
Pater  ipse  loqnilur  in  aspectu  filiis  suis,  id  est,  pro- 
pbetis,  gralia  videlicet  adoptatis  in  filios.  Ipse  iuvo- 
cavit  me  :  Pater  meut  et  tu%  Deut  meut  et  sutceptor 
talulit  meos.  Et  ego  primogenitum  ponam  itlum  ex- 
cettum  pree  regibut  terres  (Ptat.  lxxxix).  Intelligebanl 
enim  inlerfcctores  Christi  Judaei,  quod  confessores 
nominis  Christi  iutelligere  nequcuut  Ariani  in  eo 
quod  ait  Chrislus  :  Pater  meut  utque  modo  nperutur% 
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€i  eg*  operor  (Joan.  v),  aeqnalem  se  Deo  Patri  prae- 
dicasse,  quia  quonim  uoa  eademque  operatio,  eorum 
esset  aequalis  et  roajesus.  Verum  ad  unum  flnem 
utrornmque  tendit  impietas,  quornm  uni  quid  dice- 
ret  Domioos  inlelligenles,  vera  enm  dixisse  nega- 
bant :  alleri  vera  quidem  de  se  Dominum  lestatum 
jfateutur,  sed  in  his  sensum  veritatis  sequi  et  com- 
preheiidere  detrectant :  qnorum  finem  teterrimum 
ut  viUre  queamus,  necesse  est,  Iraires  charissimi, 
m  et  verba  noslri  Salvaioris  verilaie  plena  credamus, 
et  haec  recte  intelligere  curemus,  insuper  in  his  spem 
nostrs  salolis  omnem  ponere  studeamus.  Gredamus 
veraciter  se  esse  Patri  sequalem  potesute,  gloria, 
«lemuie,  ei  regno,  praedicasse :  et  hene  agendo 
saugamus  ad  unam  ulritisque  visionem  pervenire : 
de  q»a  roganti  Pbilippo  ac  dicenli :  Dominet  o$tende 
nobis  Patrem%  el  suf/icii  nobi$  (Joan.  xiv),  respondit 
ipso  Dominus  dicens  :  Qui  videl  me%  videt  et  Patrem 
mtum.  Nutandum  sane  quod  dictom  est  arqualem  se 
faciens  Deo,  a  Judaeorum  persona  diclum,  qtii  puta- 
hant  Dominum  Jesum  praedicando  se  facere  quod 
noQ  esset,  et  non  veraciter  intimare  quid  esset.  Nos 
autem,  (raires,  qui  fidei  catholicae  sacramentis  et 
doetrina  sumus  imbuti,  credamus  et  confiteamur  Do- 
minom  noslrum  Jesum  Christum  et  in  hnmaniute 
nobis  factum  natura  aequalem,  et  in  divinitate  Patri 
mansisse  semper  aeqsalem.  Neque  in  utralibet  na- 
tura  se  ferisse  fingendo  quod  non  erat ;  sed  in  utra- 
que  monstrasse  veraciter  praedicando  quod  erat ,  qni 
nosad  videndam  perpetuo  gloriam  suae  m»jesiaiis 
introducere  digneiur,  in  qua  vivit  et  regnat  una  cum 
Patre  et  Spirito  sancto  Deus  per  omnia  saecula  sae- 
euKorum.  Amen. 

IIOMILIA  XVII. 

PO«T  TBE(  PHANIAM. 

Joui.  i.  ln  illo  Umpore  voluit  Jesut  exire  in  Galiloeam, 
et  invenU  Philippum,  et  dieit  illi  Jesu$9  Seqnere  me. 

Audivimus  ex  lectione  Evangeiii ,  fratres  cbaris- 
simi,  benignam  Redemploris  nosiri  graliam,  quia 
aon  solum  nos  misericorditer  ad  se  sequendum  vo- 
tare,  sed  et  venienles  grate  su«cipere ,  atque  ad  co- 
gnoscendam  diviniiatis  sua?  clariiatem  pie  consuevit 
provehere.  Audivimus  devotam  discipulorum  fidem, 
ehariuiem  et  operationem,  qnibus  nimirum  tribus 
vitae  rcelestis  virtutibus  lola  praesentis  Ecclesiae  per- 
fectio  consistit,  quia  et  sine  fide  impossibile  est  pla- 
eere  D.*o,  et  Ades  sine  operibus  oiiosa  est;  el  qui- 
buslibet  quis  sil  prauliius  virtotibus,  qttanta(ibet  fide 
profecerii,  si  cli»ritatem  non  hahuerit,  nihil  illi  pro- 
desi.  Quod  euim  vocantent  se  Jestim  Pbilippus  non 
laninm  ipse  seqniiur,  vernm  etiain  Natlianaeli  se- 
qiicndum  praedicat,  flaVs  profeeto  est  quae  per  dile- 
ciionem  o|>erator  :  fides  videlicet,  quia  in  Jesum  cre- 
dere  tion  disiulit,  quem  Christuin  esse  cognovit  : 
opus  anlem  dileciionis,  quia  qiiantum  diligeret  qtiem 
eognovit,  m  )X  eequendo  patefecii;  qnmtum  etiam 
proximi  amore  flagrarct,  eiilem  evangelizando  perdo- 
cuii.  Ipse  qnoqtie  proximos  ejus  Nathatiael  quantuin 
rurae  ac  dileeiionis  erga  magistruin  veritatis  haberet 
ottendit.  Ad  quem  mox  vocatus  vcuire  nou  lardavit. 
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A  quantumejus  magnitudinem  fidei  perfectlone  caperet 
intimavit :  qnem  continuo  Filium  Dei  et  regem  Is- 
rael,  id  est  Christum,  aperla  voce  coufessus  est. 
Verum  quia  ista  breviter  praelibavimti*,  libet  ab 
exordio  repetentes  totam  evangelicae  lectionis  seriein 
latius  scrutando  percurrere. 

Voiuil  Jesus,  inqnit,  exire  in  Galilceam,  et  invenii 
Philippum,  et  dicit  eit  Sequere  me.  Jam  palet  ex  su- 
perioribus  unde  voluerit  Jesus  exire  in  Galilasam, 
videlicet  a  Jud.?a,  ubi  erat  Joannes  bapiizans,  et 
tesiimonium  illi  perhibens  quod  esset  agnus  Dei. 
Ducs  ex  diseipulis  suis  ad  eum  seqiiendiim  provoca- 
vil,  e  quibus  uuus  Andreas  ad  illnm  etiain  fralrem 
Pelrura  adduxif.  Patet  juxta  sensum  spiriiualem,  et 
erebra  expositione  vestrae  fraternitati  jam  cogniimn 

B  est  quid  sit  Dominum  sequi.  Sequiiur  namque  Do- 
minum,  qui  imitatiir  :  sequitur  Dominum,  qui  quan- 
tum  fragilitas  humana  patitor  ea  qnae  in  homine 
monstravit  Filius  Dei ,  humiliutis  exempla  non  dcs- 
erit :  sequitur,  qni  socius  passionum  existendo,  ad 
eonsortium  resorrectionis  ejus  et  a?censionis  pertin- 
gere  sedulus  exoptat.  Sed  non  sine  certi  ratione 
mysterii  refertnr  quod  diclurus  Philippo  Jesus  Sc- 
quere  me,  voluit  exire  in  Galilacam.  Galilaca  namque 
transmigratio  facta  dicittir,  profectum  fidelium  desi- 
gnans,  quo  vel  de  vitiis  ad  virlulnm  celsitudinem 
Iransmigrare ,  vel  in  ipsius  viriutibtis  patilatiin  pro- 
ficere,  ac  de  minoribtis  ad  majora  qnolidie  stibire 
eentendunt ,  qtio  usque  de  hac  valle  lacrymarnm  ad 

p  arcem  bwiiiaecoelestis  Domino  auxiliante  perveniant. 
In  eo  autem  qnod  revelationem  sonat,  ipsam  viiae 
aeternae  beatiiudinem,  pro  qua  in  praetenti  laboiant 
insinuans,  cnjus  utramqtie  interpretalionein  noinitiis 
PsalmisU  uiio  versiculo  compreheitdit,  tibi  ait  :  Am- 
bulabunl  de  virtute  in  virlutem,  videbitur  Deus  deorum 
iii  Sion  (Psal.  lxxxhi).  II.tc  nainquc  visio  de  qua 
dicit  Aposiolus  :  ft'os  antem  revelata  facie  gtoriam 
Domini  speculantes ,  in  eamdem  imaginem  transforma- 
mur  a  gloria  in  gloriam  tanquam  a  Domini  Spirtu 
(II  Cor.  m).  Bene  ergo  voc.Uurus  ad  sequeiidum  se 
discipulum  voluit  exire  in  Galilaeam,  id  est,  in  trans- 
migialionem  factam  sive  revelalionem  ,  ut  videlicet 
sicul  ipse,  leste  E vangelio,  proficiebal  aetate  et  sapien- 
lia  et  gratia  apud  Deum  et  hoiniues,  sicut  passus  est 

D  el  resurrexil,  et  iu  iulravit  in  gloriam  suam;  sic 
etiam  suos  sequaces  ostenderct  proficere  virtuiibus, 
ac  per  passiones  transitorias  ad  aeternorum  dona 
gaud  orum  transmigrare  debere. 

Erat  autem  Philippus  a  Bethsaida  civiiate  Andrece 
et  Petri.  Non  est  ptitandus  evangelisia  fortuim  et 
absque  ralione  mystica  nomen  civiuiis  de  qua  esset 
Philippus  el  quod  eidetn  Andreae  quoque  el  Petri 
essel  voluisse  monstrare  :  sed  per  nomen  civiutis 
typice  qualis  lunc  animo  Philippus,  qualis  officio 
esset  fiituriis,  qtialis  etiam  Petrus  et  Andreas  oslen- 
deret  curasse.  B  tbsaida  quippe  domtis  vetiatorum 
dicitur,  et  venatores  ulique  eraiu  qui  audiebant  a 
Domino  :  Venite  posl  me  et  faciam  vos  fieri  piscatores 
hominnm  (Matth.  tv)  :  Yenator  et  Ule  qui  et  anle- 
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qttam  ad  pra?dicationis  ofllcium  ordinnrelur  a  Dd-  A  potest  atiquid  boni  esse?  Ac  sl  aperle  dicat :  Potest 

fleri  nt  a  civil  ite  tanti  nnmini*  aliquid  suninise  gra- 


mino,  quantum  capiendls  ad  vitim  anrmabus  essel 
intcntus,  iuu%  sponte  prsedicaudo  monstravit.  Inve- 
nil  eiiim  Nathanael,  et  dicit  ei :  Quem  scripsit  Uogses 
in  lege  et  prophelce  invenimus,  Jesum  a  Nazareth. 
ViJeamiis  quaiiltim  rete  fidei,  quam  capacibus  de- 
voiac  pnedicationis  maculis  intextum  invemo  frairi 
circumdct :  quem  ad  aeiernam  cupil  providus  ca- 
ptore  sa!utem.  Illum  dicit  inventum  quem  Moyses  et 
prophet»  venturuin  suis  scriptis  signaverinl ,  ut  eo 
cunctis  scquentibus  iiitelligatur,  quod  ipse  sit  cujus 
adventui  praeconando  universa  teierum  scripta  ser- 
vierinl.  Ideo  nuncupat,  quod  nomen  Christi  futurum 
prophetarum  nracula  cofHSinebant.  Dlcit  namqiie  Ha- 
bacnc  per  gratiam  ejus  salvati  desiderans,  Ego  autem 
in  Domino  gteriabor,  gaudebo  in  Deo  Jesu  mo  ( tia- 
bae.  iii  ).  Sed  et  Zar.hurias  lentationis  in  qua  diabo- 
Imn  vicil  mentionem  f;»ciens,  et  ostendit,  inqoit,  mifii 
Jesum  sacerdotem  magnum ,  et  stabal  cotam  angeto 
Domini,  et  Satan  stabat  a  dextris  ejus,  ut  adversarelur 
ei  (Zach.  m).  Item  Jacob  patriarJia  mysterium  in> 
carnationis  ejus  a  lunge  salutaiis,  et  exspectans,  S»- 
Intare  tnum,  inquil,  exspectabo,  Domine  (Gen.  xlviu), 
Quod  eiiim  llebraice  Jesu ,  Laiine  dicitur  Salutaris 
sive  Salvator.  Itetn  Psalmista  aclernam  ejus  visionem 
uMellum  populo  pnmiuens,  dicit  ex  persona  Dei  Pa- 
tris  :  Longitudine  dio  um  replebo  eum ,  et  ottendttm 
illi  Saiutare  meum  (P»al.  xc).  Simeon  quoque  ve- 
nerabiiis  ille  senex  ac  Novi  Testamenti  propheta, 
rum  eum 

magnum  divinitate  mente  ^entiret,  eodem  spiritu  in- 
strticlus,  ita  gratias  egit :  Nune  dimitte  servum  tuum, 
Domine,  sicundum  verbum  tuum  in  pace,  quia  videruni 
vcuti  mei  Salulare  tuum  (Luc.  n).  Filium  Josepli  ap- 
pellal,  non  ut  buiic  ex  conjunctione  maris  et  fciniiiMs 
iinliiiii  as^everet,  quem  de  virgiue  iiascituruin  in  pro- 
plietis  didiceiat;  sed  (!>•  domo  ac  famiiia  David  uude 
noverat  Joseph  ortiiui,  bccumlum  vaticinia  propheta- 
ruui  eum  venisse  docerct.  Neq  >e  enim  mirandum  si 
Philippus  eum  filium  Juscph  quem  intemeratse  geni- 
iricis  illius  virum  noverat  vocet,  cum  ipsa  genilrix 
uiicmerata  semper  virgo  consuetudinem  vulgi  s  - 
(|iieii9,  sic  locuta  legatur  :  Fili,  quid  fecisti  nobis  sic  f 
V.cct  paier  tuut  et  ego  dolentet  qucerebamus  te  (Luc.  nj. 


tiae  nobls  orialur?  Vel  ipse  videlicet  mundi  Salvator 
Dominus  qul  singulariter  sanctus  est,  innocens,  im- 
pollmus,  segregatus  a  peccatoribus,  quiqoe  loquitur 
in  Canticis  canticorum,  Eyo  floscampi  et  tilium  con- 
vallium;  et  de  quo  propbeta,  exiet,  inquit,  tirga  de 
radiceJesse  (Eta.  u),  et  Nazarxus,  id  est  flos  de  ra- 
dice  ejus,  ascendet,  vel  certe  aliquis  doctor  eximhis 
qui  florem  nobis  virtutum  munditiam.jue  sanclitatis 
praedicare  sit  niissos.  Possurnus  bunc  locum  et  ita* 
recte  intelligere,  quod  dicentc  Philippo,  quem  tcri- 
psit  Hogset  in  lege  el  prophetce  invenimus  J esum  (Hium 
Joteph  a  Nazareth,  Naihanael  bene  iniellexerit,  mi- 
ratus  slt  autem  quomodo  a  Nazareth  Christum  ve- 
*  uisse  dixeflt,  quem  de  domo  David  et  de  Uctlileem 
civitate,  ubi  erat  David,  venturum  prophetae  cane- 
bant;  ideoque  aduiirando  responderit  a  Sazareth; 
sed  continuo  remini^ceus  qtiatitum  eiiam  vorabulnm 
Nazjreih  mysieriis  Chrlsii  congrusret,  cauie  asseit- 
serit  praidicanti,  potest,  Inqnii,  ntiquid  boni  etse? 
Utrique  sensui  potest  convenire  qu«d  s**quit»r  : 

Dicit  ei  Philipput  :  Veni  et  vide.  Ipsum  namque 
venire  et  videre  monebat,  ul  si  quid  ei  ad  verba 
praedicautis  ambibui  in  corde  reseclisset,  to!um  hoc 
visio  et  allocutio  prjesens  ejus  quem  prxdicabat 
abstergeret.  Nec  d  sttilil  pius  nudilor  prj  dieatum 
sibi  lumen  veritatis  sollicitc  quxrendo  ac  pie  pul- 
sa:i<!o,  ut  percipere  mereretur  insisiere  :  unde  mox 
parvum  corpore  in  manibus  acciperet,  sed  c  Dominus  saliare  in  bouis  desidorium  ejusaccelerans, 


snltituria  ejus  cccpla  provida  iaudalione  remtinerat, 
ul  bunc  paublim  ad  alliora  quxrenda  simul  et  ca* 
pieuda  provehat. 

Vidit  namque  eum  venieniem  ad  se;  et  dixit  de  eo  : 
Ecce  vere  Israelita  in  quo  dolHs  non  est.  Uhi  uotan- 
diiui  q-o  I  laudaus  huminein  qui  novit  cord »  Detis, 
non  eiim  absque  peccato,  sed  absque  dolo  exstitisse 
confirmal.  Non  est  enim  bomo  justus  in  terra  qui 
faciat  bonum  et  non  peccet :  mulli  autem  sine  dolo 
inces^Use,  id  est  simplici  et  mundo  corde  convcr- 
sati  esse  legunlur  :  imo  cuncti  fideles  taiiter  vivere 
docenttir,  dicente  Scriplura,  Sentile  de  Domino  in 
bonitate,  ei  in  simplicitate  cordit  quwriteillum(Sap.  i). 
Ci  ipse  Dominus  :  Estote,  inqnii,  prudentet  ticut 
Addit  ct  patriam  a  Nazareth,  ut  ipsum  esse  signaret  fj  serpentes,  et  simpttccs  sicut  cotumbx  (Sfatlh.  x).  Talis 


de  quo  lcgerant  in  prophetis  quoniam  Naz  raeus  vo- 
c,»b  tur.  Non  ergo  iniroin  si  mox  ad  consensum  cre- 
ikudi  ac  veuiendi  ad  Chrhtum  captavit  Philippus 
Naihanael,  cui  tantos  undique  verilatis  casses  prai- 
tendii ,  quem  scripsit  Moyses  in  lege,  et  propheta,  in- 
venimus  Jesnm  fitium  Joseph  a  Nuzareth  (Joan.  \). 
Neqne  immerito  Bethsairfa ,  id  est  domo  venatorun. , 
oriuuduft  asseriiur,  qtii  tautam  Deo  dileclae  venatio- 
nis  curam  pariter  et  giaiiam  aceepi>se  monstraiur. 
Narn  sequitur: 

Et  dixit  ei  Nathanael :  A  Nazareth  potett  aliqnit 
boni  esse?  Nazareth  muuditiae,  siveflosejus,  atit  se- 
paraia  interpretatur.  Anuuens  ergo  verbis  evangeli- 
Btutis  sibi  Philippi  Nalhauacl,  A  Nazareth,  inquit, 


erat  exemplar  patientiae  Job,  de  quo  scriptmn  est : 
Erat  antem  vir  ille  timplex  et  reCut  (Job  i).  Talis 
Jacob  patriarcha,  de  quo  dictum  esl :  Jacob  autem 
vir  simplex  habitnbat  in  tabernaculis  (Gen.  xxv) ;  qut 
quoniam  puritaie  conscientiae  simplicis  Deum  videre 
ineruit,  eliam  Israel,  id  esl  vir  videns  Deum,  appel- 
latus  esl.  Talis  iste  Nathanael  quera  Dominus  ob  pa- 
riliiatein  innoxije  conversationis,  ejusdem  patriarcbae 
ineritis  simul  el  nomine  dignum  ducit,  Eccet  in- 
quieus,  ver$  hraelita,  in  quo  dolus  non  c*t(Joan.  t). 
Eece  qui  vcre  a  palriarcha  Deum  videnle  geuus  du- 
cit,  cui  sicut  et  ipsi  patriarchac  doli  duplicitas  nulla 
inesse  probatur.  0  quam  pulcbrum  auspicium  ve 
ntcuti  ad  Dcum  et  videre  illuin  cupieoti !  Ecce  vcre 
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hrueiita  in  que  dolut  non  ttt.  Beati  munde  corde,  A  necdum  eleotioiiis  su»  «raliiu»  cogAoscenles,  quasi 


^nonhmifti  Dettm  vidcbunt  (Matth.  v).  Et  liie  videre 
Deam  deskterans,  non  ab  alio,  sed  ab  ipso  7111  scru- 
tatnr  rotm  et  corda  Deo,  mundus  corde  laudatur  el 
fsraehta,  boc  esl  a  Tiro  Denm  videntc  generatus 
jstruiiur.  O  qtiim  magna  nob  s  quoque,  qui  de  gen- 
ttbus  ad  fldem  venimus,  iu  hac  sententia  nostri  4to- 
deoiptoris  spes  aperitur  salotis!  Si  enhn  vere  Israe- 
liia  esi  qui  doli  neseius  incedit,  |am  perdidere  Judoi 
nomen  Israeliiarum,  quauivis  carnaliter  tiati  de  Israel 
quotquot  doloso  corde  a  simplicilate  patriarchae  sui 
degeueravcrunl,  el  asciti  sumus  ipsi  in  semen  Israe- 
litarum,  qui  quamlibet  aliis  de  nationibus  genus 
caruis  habentes,  fide  umen  veritatis  et  mundilia 
menlis   ae  corporis  vesiigia  sequiinur  Israel  juxta 


sub  flcu  constitutum,  nec  se  jani  videniem  Doiniuus 
videi  Nalhanael.  Novit  euiin  Dominusqiii  suni  ejus; 
quorum  salvationi  ipsura  quoque  nomen  Natbauael 
aptissime  convenit.  Natbao:tel  namque  donum  Dei 
iiiterprclalur,  et  nisi  d*no  Dei  quisque  vocatus,  nun- 
quatn  reatuiu  prim^  transgressionis,  ntinquaui  male 
blaiiUieulia  algescenlium  qu»lidie  peccatnruin  um- 
bracula  evadit,  nunqnain  salvandus  veuirc  meretur 
ad  Cbristum.  Unde  dicit  Apostolus  :  Cratia  enim 
talvati  ettit  per  fidem.  Et  hocnon  ex  vobit,  ted  Deido- 
num  ett9  non  ex  opeributf  ut  ne  quit  glorietur  (Ephet.  11). 
Sequitur  : 

Retpondit  Jetut,  et  dixit  ei :  Quia  dixi  tibi :  Vidi  te 
tub  ficu,  credit.  Majut  hit  videbit.  Quid  sil  majus  de 


ilkd  Apostoli  t  Nvn  enim  omnet  qui  tx  Itraet%  hi  tunt  ™  quo  dieil,  ipse  subsequenter  aperit  fuluram  credeii- 


Jtrmetitcc.  Neque  quia  temen  tunt  Abrahas%  omnet  /S/ti, 
ted  in  Itaac  vocobitur  tibi  temen  (liom.  ix),  id  est, 
iftou  qui  filii  carnis,  bi  filii  Dei ;  sed  qui  fiiii  suui 
jnepromissiouis  aestimaulur  in  seraine.  Se<uilur  : 

Dicit  «t  Natkanael  :  Vnde  me  notti?  Retpondit 
Jetut  et  dixii  ei :  Priutquam  te  Philipput  oocaret  cum 
ettet  tub  fcu,  vidi  le.  Retpondit  ei  Nathanael,  el  ait : 
Itabbi*  tu  et  fitiut  De*\  tu  et  rex  ItraeL  Quia  cogno- 
vii  Natbanael  vidisse  et  nosse  Dominum  quae  alio  in 
loco  gerereotur,  id  est  quomodo  et  ubi  vocalus  sit  a 
Pbilippo,  eum  ipse  ibi  corporaliter  nou  esset,  divi- 
iub  bic  majeslatis  intuitum  considerans,  proliiius 
non  solum  Rabbi,  id  est  magistrum,  sed  et  Fi- 


tibus  spondendo  aperlionem  regni  coelestis,  et  pra> 
dicaudam  mundo  ulrainque  unius  suac  naturam  per- 
sonae,  quod  revcra  multo  excelleniius  cst  arcauuoi, 
quam  quod  nos  iu  peccati  adliuc  uiubra  pooitus  a  se 
illuminaudos  praevidit.  Majus  est  enim  quod  nos  sal- 
vaios  gratia  suae  cognitionis  iinbuit,  quod  coeli  tiobis 
gaudia  paodit,  quod  praedicatores  sua  fidei  in  mundo 
dispers  t,  quam  quod  ims  saivandos  potentia  su» 
innjcslatis  anle  sxcula  pwscivit. 

Ainentatnen%\i\(\u\\%  dicovobis,  videbitit  catlum  apcr- 
tum  et  angclot  Dei  atcendente*  et  descendentet  tupra 
Fitium  hominit.  Jam  coinpleium  ceruiiuu*  prouiissi 
bujusefiectum  :  vidiraus  eteuiin  coilum  aperltim,  quia 


Dei  ac  regein  Israel,  id  est  Christum  confessus  ~  poslquam  ccelum  Deus  bomo  penclravit,  etiam  nobis 


«st.  Et  libet  intueri  quam  prudens  laudanli  Domiuo 
confessio  respondet  servi.  Ille  vere  bunc  Itraelitam, 
id  est  virura  qui  Deutn  videre  posset,  eo  quod  do- 
fom  minime  babet,  astruiit ;  iste  eum  non  niagi- 
strum  taniummodo  qui  utilia  prseciperet,veruui  eiiam 
flliom  Dei  qoi  cceleslia  dona  tribueret,  et  regem 
Israei,  id  est  populi  Deutn  videutis,  religiosa  dcvo- 
lione  faielur,  ut  bac  confessione  suum  quoque  bunc 
regem,  et  se  ejus  regni  militem  signilicet.  Poiest  ait* 
tem  brec  Domini  scnieiilKi,  qua  dixit  ^e  Naihanae', 
priusquam  vocaretur  a  Pbilippo  cuin  esset  suh  licu, 
vidisse.  super  electionem  spiriiualis  Isr.iei,  id  esi 
populi  Cbri  t<ani,  myslico  intelligi,  queiu  Do.i>inus 
ne:duu«  se  videnlem,  necdum  per  apostolos  cjus  ad 


in  nomine  ejus  credeniibus  supernie  pairiae  patefa- 
ctum  cognosciiuus  ingressum.  Videuins  angelos  Doi 
ascendentes  et  desceudeutes  supra  Filiuiu  boiniitis, 
quia  praedicatores  shik  los  noviinus  sublimitateni  ch* 
viuitatis  Chrisii  sinml  e|  humanitalis  ejus  inlirma 
nui.tiare.  Ascendunt  supra  Filiuin  hominis  ange'i, 
cuin  docent  doctores  quit  in  principio  erat  \erbum% 
et  Verbutn  erat  apud  Deum  %  et  Deut  eral  Verbum 
(Joan.  1).  Deacendniit  super  Filiuiu  bominis  angeli, 
cuni  adjunguiit  iidem  quia  Verbum  caro  factum  ettt 
et  habitavit  in  nobit.  Nc  jtie  imraerilo  pr^diealores 
sancti  lypice  angeli  vocnlur,  quihus  consuete  deri- 
vatum  ab  angelis  nomen  evange  istarum  conccdiiur, 
ut  sicul  hi  nuntii ,  ita  et  illi  proi>ter  idem  suutniaj 


hiiei  graiiam  vocalum,  sed  sub  tegmine  adhuc  pec-  [)  praedicationis  oflicium  boni  nuntii  rogiiominentur. 


caii  prementis  abdilum  misericorditer  videre  digna- 
lus  e»t,  Puulo  altestante,  qui  ail :  Qui  benedixit  not 
im  omni  benediclione  tptriiuali  in  ceelettibut  in  Chriito, 
ticut  etegit  not  in  ipso  anle  mundi  conttitutionem,  ut 
ettemut  tancti  et  immaculati  in  contpectu  ejut  in 
ckmritate  (Eptu  1).  Et  quiilem  fici  arhor  aiiquando  in 
fecripturis  dulcediuem  siipernju  dilectionis  ins  nuat, 
unde  scriptum  est  :  Qui  tervat  ficum,  comedit  (ru- 
ctum  ejut;  et  qui  custot  ett  Domini  iui,  glorificabitur 
(Pror.  xxvii) ;  sed  qnia  primi  pareutes  noslri,  reatu 
pravaii&ilionis  confusi,  de  fici  sihi  foli.s  succiucto- 
ria  fecerunt,  \  otcst  arbor  fici  nu  incongrue  inale 
dulcoratam  generi  bumano  consuetudiuein  pcccandi 
si^nare,   ^uh  qua   positos  clcctos  suos  adlmc,  sed 


£t  notandum  quod  Dominus  seipsum  Filium  bominis 
nuncupat,  Nathanael  eumdem  Fil.uin  Dei  prsedicat. 
Cui  simile  est  quod  apud  alios  evangelistas  ipse  di- 
scipulos  iuterrogat,  quem  eum  dicaut  csse  bomines 
Filium  bominis;  responditque  Petrns  :  Tu  et  Clirittut 
Filiut  Dei  vlvi  (Matth.  ivi).  El  quidetn  juslo  dispcn- 
sationis  moderamine  acluni  est,  ut  cum  utraque 
ejusdem  mediatoris  Dei  et  Domini  nostri  vcl  ab  ipso 
Douiino,  vel  ah  homiue  puro  esset  conunemorauda 
suhslaiitia,  Deus  bomo  fragilitaiem  assuniptue  a  se 
huuianilalis,  purtis  homo  virtutcni  aetornii  in  eo  di- 
v'.niiatU  aslruerrt;  ipse  suam  huniiliiatem,  ille  ejus 
fatereuir  aliitudiiiem.  Nolniduni  etiam  quoJ  Domi- 
uus  qui  h<a  um  Nalhaiiaei  vere  Israelitatu  iiuncu- 
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pat,  in  hoe  quoque  vcrho  quod  ait,  Vidtbiti*  ccelum  A  statis  ftdelibus  revelare  dignalus  est 


ad  qoorum 


apertum.  et  angetot  Dei  a$cendente$  tl  dctcendcntet 

supra  Filinm  hominit  (Joati.  i),  vislonem  Jacob  pa- 

triarchrc  qui  per  benedictionem  vocatus  ett  Israel  ad 

memoriam  reducit.  Is  namque  cum  volens  in  quo- 

dam  loco  requiescere  l;ipidem  capiti  suo  subposuis- 

set,  vidil  in  somnis  scalam  stantem  super  terram,  et 

cacumen  illius  tangens  coebim  ;  angelos  quoque  Dei 

ascendenles  ct  descendcnles  per  eam,  et  Dominum 

innixiim  scalae,  dlccniem  sibi,  Ego  $um  Deus  Abraham 

patrit  tui,  et  Deus  liaac;  surgensque  raane,  et  debito 

cum  pavore  landes  Domino  reddens,  tulit  lapidem 

ipsum,  et  erexil  in  titulum  fundens  oeum  desuper. 

Ilujus  ergo  loci  Dominus  facit  mentionem,  ct  de  se 

ac  suis  fidelibus  figuratum  manifestissime  testatur. 

Scala  quippe  quam  vidit  Ecclesia  est,  nativiiatem  de  ™ 

terra ,  sed  conversalionem  habens  in  coelis ,    per 

quam  ascendunt  et  descendunt  angeli,  cum  evangeli- 

stae  nunc  petfcctis  auditoribus  stipereminentia  divi- 

nitalis  ejus  arcana,  nunc  rndibus  adhuc  huraanitatis 

ejns  inOrma  d  nuntiant.  Vel  certe  ascendunt  cum  ipsi 

ad  coelestia  contemplanda  menie  transeunt.  Descen- 

dunl  vero  cum  auditores  suog  qualiior  in  terris  vi- 

vere  debeanl  Instruunt.  Lapis  sub  capite  Jacob  Do- 

roinus  estf  in  quo  tanto  magis  omui  intentione  debe- 

mus  innili,  quanto  nobis  certum  liquet  quia  sine  ipso 

nihil  facere  possumus.  Unxil  lapidem  Jacob  et  erexit 

in  titulum,  quia  vcrus  Israclita  intelligit  Redemptorem 

nostrum  unctum  a  Patre  oleo  iaetitiae  prae  consorli- 

bus  suis;  a  qua  unctionc,  id  est  chrismate,  Christus  r 

nomen  accipit,  cujus  mysterium  Incarnationis  no- 

strae  profecto  est  tiiulus  redemptionis.  Et  bene  cura 

lapis  in  lerra  uugitur  atque  in  tithlum  erigitur,  Do- 

minus  in  coelo  revelatur ,    quia  nimirum  ipse  in 

tempore  apparuit  inter  hotnines  homo,  qui  aeternus 

permanet  apud  Pairem  Deus;   qui  morte  devicta 

ascendit  super  coetas  coelorum  ad  orientem,  ipse  in 

titulum  nostrae  salvationis  manet  nobiscuro  omnibus 

diebus  usque  ad  consummationem  saeculi,  corpus 

quidem  assumptum  de  terra  coelo  transferens,  sed 

praesentia  divinitatis,  terram  pariter  comp'ectens  et 

coelos.  Igitur  Dominus  vetcrem  nobis  exponens  hi- 

storiam  in  Israel  simplicitatem  populi  fidelis,  cujus 

mcmbrum  erat  Nathanael,  figuratam  demonstrat ;  in 

lapide  super  quem  angeli  ascendebaut  et  descende-  ty  demque  est  glorae  cum  Patre  verus  homo,  per  omnia 


perfectam  cogniiionem,  quae  est  sola  horainis  viia 
beata,  tanto  tunc  ttihlimius  ascendemus,  quanto 
nunc  iHSlaiilius  de  terre  iis  ad  coeicstia  transmigrart, 
ac  per  gradus  vtrtuiutn  proficere  curamus,  adjuvante 
ip<>o  qui  bononim  desideria  ascendere,  provehere, 
et  coronaro  cnnsuevil,  Jesu  Christo  Domino  nostro, 
qui  vivit  el  rcgnat  cum  Patre  in  unitate  Spiritttt 
sancti  Deus  per  omnia  sacula  saeculorum.  Amen. 

IIOMILIA  XVIII. 

IN  DOMXICA  8ECUNDA  QUADRAGSSIU«. 

Mattu.  xvii,  Marc.  ix,  Luc.  ix.  ln  Wo  tempore 
astump$U  Jesut  Petrum  et  Jaobum  et  Joannem 
fratrem  ejut  et  duxit  illot  in  montem  exceltum 
deortumf  et  trantfiguratut  ett  ante  eot,  etc. 

Quia  Dominus  ac  Redemptor  noster  electos  suos 
per  hujus  viine  labores  ad  illam,  quac  laborem  nescit, 
vitam  futurae  beatitudinis  introducere  disposuit , 
modo  per  Evangetium  suum  sudores  ceriaminum 
temporaliiim,  modoaeternorum  descrihit  palmam  pra> 
miorum  :  ut  aodilis  videlicel  agonum  necessilatibus 
ineminerinl  sibi  requiem  in  hac  vita  nequaquam 
esse  petendam ;  audita  rnrsum  dulcedine  futurae 
reiributionis  levius  ferant  mala  transeuniia,  quae 
bdnis  speraverint  remuneranda  perpetuis.  Cum  enim 
siias  stiorumque  passioues  paulo  sup<Tius  cnmmemo- 
rasset,  confestim  ea  quae  modo  cum  lcgeretur,  au- 
divimus,  adjuuxit  dicens  : 

Filiut  enim  hominit  venturut  ett  in  gtoria  Patrh 
svi  cum  angelit  $uitt  et  tune  reddet  unicuiqae  tccun- 
dum  opera  ejus.  Ubiaplissime[A/ ,  apertissime]  diem 
extremi  designal  examinis,  quaudo  in  potesiale  ma- 
gna  et  majesiale  veniet  judicaturus  de  mttudo,  qui 
quondam  in  hnmilitate  etahjectioiie  venerat  judican- 
dusa  mundo,  quando  cum  judiciaria  dislrictionequae- 
ret  opcrum  perfectionem  abeis  quibus  miseiicordiae 
[ALt  misericordi]  largilate  praerogaverit  suorum  gra- 
tiam  munerum,  quando  reddens  singulis  secundum 
opera  eorum,  eleclos  in  regnum  Patris  sui  perdu- 
c  -t,  reprobos  autein  cum  diabolo  in  ignem  rejic*et 
sempiternum.  Et  pulcdre  dicitur  quia  Fitiut  hominit 
venturut  ett  in  gtoria  Palrit  sttt.  Filius  quippe  boininis 
in  gloria  Dci  Patris  venlurus  esi ,  quia  qui  iu  hominis 
natura  minor  est  Patre,  ipse  in  divinitale  unius  ejus- 


bant,  se  significatum  revelat,  cujus  utramque  natu- 
ram  vicissim  magistri  spirituales  annuntiant.  Nam 
quasi  lapidem  ungil  Israel  oleo,  cum  coufitetur  Na- 
thanael  quomodo  unxit  Jesum  Detis  Sptritu  sancto 
cl  virlule  dicens,  Rabbi,  tu  et  Filius  Dei,  tu  e$  rex 
Itrael  (Joan.  i).  Patet  jam,  exposita  leciione  sancti 
Evangelii,  fratres  mei,  quod  non  sine  ralione  magni 
iuysterii  in  capiie  ipsius  praedictum  sit  quia  volueril 
Jesus  exire  in  Galilaeam,  ac  deinde  subjunctum  quo- 
modo  vei  Philippura  ipse  vocaverii,  vel  vocatum  ab 
eo  Nathanael  susceperit.  ac  luce  verilntis  instruxerit. 
Galihea  namqne,  111  diximus,  Jransfigtiratio  facta 
vel  Revelatio  inlerpretatur.  Et  recic  in  Galil.tatn 
voluissc  cxire  diclus  cst,  cnm  sacrimenla  surc  maje- 


vcrus  existens  et  Deus.  Merito  autem  laetificat  pios, 
mciito  terret  conlumaces,  quod  sequitur.  Et  tunc 
reddet  unicuique  tecundum  opera  eju$  :  quia  qui  nunc 
bona  operantes  pressuris  malorum  af/Iiguntur  iniquis, 
Irtanti  nimirum  animo  tempus  exspectant  illud, 
qiiando  per  judicem  justum  non  solum  ab  injustorum 
liberenlur  injuriis,  sed  et  justitiae  ac  patientiae  suae 
men  edem  percipiaut.  Qui  vero  male  vivenies  patien- 
tinm  judicis  negligentiam  putant,  juste  [AL  justa) 
sero  poenitentesaeternaedamnniiotiis  sentenlia  feriun- 
tur.  Concinit  huie  evaugclica?  sententiae  quod  ail 
Psalmista  :  Miscricordiam  e'  Jndicinm  cantabo  tibi9 
Domine  (Ptaln.  c  ).  Primo  quippe  misericordiam, 
ac  dcinde  judictum  se  cantare  pcrhibct  :  quia  nimi  - 
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rum  Dominus  ,  quod  prinio  suo  auVetito  dispositnm 
uobis  benigne  coniulit ,  boc  in  sccundo  districtus 
ciigct.  Scd  perversus  quisque  qui  misericordiain 
largientis  centemnit,  jure  judicium  discutientis  Do- 
mini  pertimescit.  At  qui  graliam  misericordiae  grate 
se  xneroinil  suscepisse  ,  gaudens  ulique  judicii  dis- 
erireen  eispectat ,  ideoque  libera  modulatione  suo 
judiei  misericordiam  el  jodicium  cantat.  Yeruin 
qoia  ioeerluni  est  omnibus  tempus  universalis  judi- 
cii,  incerta  singulis  sui  exitus  hora,  ei  poterat  ionga 
videri  praesens  afflictio  nescientibus  quando  requies 
promissa  veniret ,  voluit  pius  magister  aliquilius  di- 
sciputorum  suorum  adbuc  in  terra  degeuiifbus  aeter- 
nae  repromiSMOiiis  gaudia  pracinonstrare  :  qnatenus 
ct  ipsi  qui  vidissent,  et  omnes  qui  audire  possint, 
levius  adversa  prxsenlia  tolerarcnt,  reducto  ssepius 
ad  mentem  futurae  rciributionis  munere  quod  ex- 
spectarent.  Unde  sequitur  : 

Amen  dico  vobist  sunt  quidam  de  hic  stantibus ,  qui 
nom  gusiabunt  mortem ,  donec  videant  Filium  hominis 
uenientem  in  regno  suo.  Venicniem  qtiippe  in  regno 
suo  viderunl  discipuli ,  quia  in  ea  claritaie  viderunt 
fulgenteiii  in  monle  ,  in  qua  peracto  judicio  ab  om- 
nibus  sanctis  in  rcgno  suo  videbilur.  Scd  quod  mor- 
Ules  adbuc  el  corporales  discipulorum  oculi  stiff  rre 
nequiveruol ,  luiic  per  resurrectionem  jam  facta  iu- 
corroptibilis  potenter  tueri  sufficiet  omnis  Ecclesia 
sanctorum ,  de  qua  scriplum  est :  Regem  in  decore 
suovidebunt  oculi  ejus  (Isa.  xxxm). 

Et  poii  sex  dies  attumpsit  Jesus  Petrum  et  Jaco- 
bumf  et  Joannem  fralrem  ejus ,  et  ducil  illos  in  mon- 
lem  excelsum.  Ostcn*urus  gloriam  suam  discipulis, 
in  montem  eos  ducit  excelsum,  ut  doceat  omnes  qui 
baoc  videre  desidcrant,  non  in  iitliiuis  jacere  vo- 
luptatibus  ,  non  illecebris  servire  eamalihus ,  non 
eupidiiatibus  adliaerescere  terrenis ,  bed  seternorum 
amore  ad  superna  sempcr  erigi  :  angelicas  mundi- 
tiae,  pietatis  ,  pacis  ,  diieciionis ,  et  justiiiac  viiain, 
quantum  mortalibus  pcssibde  est ,  semper  imitari 
debere  juxta  eum  qui  dixit :  Nostra  autem  conversa- 
tio  in  ccelis  est ,  unde  etiam  Salvatorem  exspeciamus 
JetumChristum  Dominum  nostrum  (Phitipp.  111).  Os- 
tenstirus  gloriam  suae  majestalis,  in  nionlem  di- 
scipulos  ducit ,  ut  discaut  ipsi ,  dibcant  onines  qui 
hane  videre  sitiuut ,  non  eam  sibi  in  hujus  saeculi 
profundo ,  sed  in  reguo  supentae  beatitiidiuis  essc 
quaerendam.  Et  bene  cum  diceret,  quia  ducit  illos 
in  montem  excelsum  ,  addidil  seorsum  :  quia  justi 
et  nunc  cum  pravorum  vieinia  premuntur ,  animo 
timen  sunt  toto  atque  inlentione  fidei  sepaiaii  ab 
illis,  et  in  futuro  funditus  seorsum  abducunlur  ab  ei«, 
cum  abscondeteos  in  abscondito  vultus  sui  •  contur- 
luiione  bominum,  protcget  eos  in  labernaculo  suo  a 
contradictione  linguarum.  Quod  autem  post  dies  sex  cx 
qoo  proroisit  discipulis  ,  clarilatem  suse  visionis 
ostendit ,  sigoificat  sanctos  in  die  judicii  regnum 
percepturos  quod  eis  proinisit  qui  non  mentitur 
Deus  ante  tempora  ssccularia.  Tempora  quippe  sa> 
cularia  sex  getatibus  constaol,  quibus  completis  ao- 
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A  dient  ipso  dicente  :  Venile,  beneJicti  Patris  m«t,  pos- 
sidete  paratim  vobit  regnum  a  conttil  tione  mundi 
(Matth.  xxv).  Possunt  dies  sex  pmmissae  Dominicae 
visionis  el  gloriae  boiiorum  perfe  lionc  [.4/.  perfec- 
tiouein]  operum  designari  [.4/.  designarej,  siue  qui- 
bus  ad  contemplandam  conditoris  sui  m&jeslateni 
quisque  aliqu.d  agere  valet,  pervenire  uon  vaieU 
Quia  enim  Dominus  sex  diebus  rerum  creaturam  for- 
mavit ,  septima  requievil  ab  operibus  suis ,  recte  per 
ses  dies  opera  boua  quibus  ad  requiem  pcrvenire  de- 
bcamus ,  expiimuiilur.  El  quia  qui  Deum  v.dere,  qui 
ad  gioriam  beatae  rcsurreciionis  pertingere  concu- 
piscil ,  debet  agere  boua  quae  novii,  recte  posl  dies 
*ex   gloriam   sui  regni,  quam  spopondit  discipulis 

Salvalor ,  ostendil.    Sequitur  : 
i> 

Et  trans/iguratus  est  anle  eos ,  et  resplenduit  facies 

ejus  sicutsol :  vesdmenta  autem  ejus  facta  sunt  albu 

s.cut  nix.  Tran  figuralus  est  ante  di»cipulos  Domi- 

nus  ,  et  sui  corporis  gloriam,   qua  per  resiirrectio- 

ncm  eral  illustramliis,  significat,  elelectorum  om- 

nium    quantx    elaribais   post  resiirrectionem  sint 

corpora  futura,  manifestat.  Nam  etde  bis  alibi  dicil : 

Tunc  justi  fulgebunt  sicul  sol  in  regno  Potris  eorum 

(Uath.  xm),  et  liic  in  exemplum  fulurae  clarifica- 

tionis  ipsius  resplenduit  facies  ejus  sicut  sol.  Non  quia 

Domini  et  sauctorum  ejus  gcqualis  possit  esse  <  lari- 

tas  el  gioria ,  cum  ct  de  iisdem  sanciis  dicat  Apo- 

stolus  :  Stella  autem  a  stella  differt  in  clariL.te,  sic 

et  resurrectio  mortuorum  (l  Cor.  xv) :  sed  quia  nibil 

p  sole  clarius  videre  novimus,  non  solum  Domini,  seil 
et  sanctorum  in  resurrectionis  gloria  so'is  aspectui 
comparatur,  quia  clarius  sole  aliquid  uude  exem- 
plum  daretur  bominilius ,  miuime  potuit  inveniri. 
llanc  autem  glotificam  Domiuici  corpods  majesu- 
tem,  banc  sauciorum  corporum  claritatem  nullus  io 
judicio  reproborum  videre  pulaudus  est.  Taulum 
vidcbunt  in  quem  translhcrunt,  et  plangent  se  su- 
pcr  eum  «mnes  tribus  terra?.  At  cum  pcracto  judi- 
cio  suLlati  fueriul  impii ,  ne  videaut  gloriam  Dei, 
tunc  justi  ad  contemplandam  perpetuo  gloriam  re- 
gni  ejus ,  ct  ipsi  pro  moduio  suo  incorruptionis  luce 
traiisfignrati  intrabtint :  unde  dicit  Aposlolus  :  Qui 
reformabit  corpus  humililatis  nostrm,  coffignratum 
corpori  claritatis  sua  (Philip.  m).  Si  aulem  quatrit 

D  aliquis  quid  vestimenla  Domini,  quae  facta  sunt  alba 
sicut  nix,  typice  dcsignant  [AL  designenl],  possu- 
rous  recie  intelligere  sanctorum  ejus  Ecclesiam  per 
bsec  esse  monstratam,  de  quibus  Isaias  ait :  Omnibus 
his  velut  ornamento  vestieris  (Isa.  xlix)  :  et  Aposto- 
lus  :  Quotquot  enimf  inquit,  in  Chritto  baptitali  estis, 
Chrittum  induistis  (Gulai.  ni).  Qui  in  tempore  re- 
surrectionis  f  Al.  add.  ab  ]  omni  labe  iniquitatis  si- 
mul  et  ab  omni  mortalilatis  obscurilate  castificantur. 
Unde  pulcbre  de  vestimeutis  Domini  dicit  evange- 
lista  Marcus :  Quia  facta  sunt  splendida  eandidaque 
nimis  velut  nix,  qualia  fulto  super  terram  non  potett 
eandida  facere  (  Marc.  ix) ;  quia  qtiod  omnibus  patet, 
ncmo  est  qui  sine  corruptione  ac  dolore  vivere  pos- 
*it  super  lcrram.  Quod  omnibus  sapientibus  patet, 
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Itcet  bacretici  contradicanl.  Nemo  est  quisine  attactu  A  describens,  iuter  alia  dicit :  Et  templum  ncn  vidi 


alictiju*  percali  vif  ere  poasil  snper  terram.  Sed  quod 
fullo,  id  est ,  doctor  animanim  sive  mundator  ali- 
quis  sui  corporis  exiraius  *uper  terram  non  potest, 
Domintis  faciet  in  ccelo  emundans  Ecctesiam  [  Al. 
rndd.,  vestem]  videlicet  suam  ab  omnibus  inquina- 
menlis  carnis  cl  spiritus,  insuperet  aeterna  carnis  ac 
spiriius  beatitndiite  ac  luce  reliciens.  Sequitur  : 

Et  ecce  apparuil  itlis  Mey$e$  et  Etias  eum  eo  /a- 
quentes.  Quales  apparuerint,  et  quid  locuti  suni 
cum  eo  t  Luras  manifestius  scribit ,  dieens :  Erant 
nntcm  Moyses  el  Etlas  vi$i  in  maje$taie ,  et  dicebant 
exceuum  ejus ,  quem  ccmpleiurus  erat  in  Jeru$alem 
(Lvc.  i\)  Moyses  ergo  et  Elias  qui  locuti  snnt  cum 
Domioo  in  montft,  et  passionem  ejus  ac  resurreclio- 


in  eaf  Dominus  enim  onmipot$n$  temptum  Miu$  mt  et 
Agnus  (Apoc.  xn).  Sed  bene  noyerat  quid  dicerel, 
eum  ail :  Domine ,  bonum  e$t  nobi$  kic  eue%  quia  ro 
vcra  solum  bominis  bonum  intrare  in  gaudinm  Do- 
mini  sui,  ct  huic  contemplando  in  sternum  assUtere. 
Unde  merito  uibil  unquam  vcri  boni  habuitse  pu- 
landus  est ,  etii  reniu  suo  exigente  contingit  nuii- 
qnafii  aui  faciein  vidcre  f.reatoris.  Quod  si  beatus 
iVtnw  gtoriOcatam  Christi  htunaMitatein  co»tempfa- 
fus  tanto  afficitur  g.mdio,  ul  ntillatcnus  ab  ejus  in- 
tnitu  velk  secerni,  quid  pntaiMis,  fratres  charissi- 
mi ,  esse  healiludinis ,  qui  diviuilalis  ejus  aliiiudi- 
nem  videre  nierueriiiit  ?  Et  si  cum  duobua  lanium 
sanctis,  Moyse  videlicet  et  Elia,  transflgutatam  \AL9 


item  dicebani,  oracnla  legis  et  prophetiae  designant,  B  traiisiignrali]  iu  monte  hominis  Christi  speciem  vi- 


qu»  in  Domiiio  completa  et  nunc  doctis  qmbusque 
patent ,  et  ele<  tis  omnibus  in  futuro  manifestius  pa- 
lebunt.  Qui  bcne  visi  in  majestate  dictintor,  quta 
tunc  aperlius  videbitttr,  quando  [AL ,  quanta]  veri- 
talis  digniiaie  omnis  divinorum  eloquiorum  ,  n»ii 
soliio»  aensus ,  sed  et  sermo  fuerit  probtus  :  quam- 
vis  in  Moyse  et  M  a  omnes  qui  cum  Domhio  regna- 
turi  sunt  recte  inlelligi  possunt.  In  Moyse  quidem 
qui  morluus  ac  sepultns  esl ,  hi  qni  in  judicio  rc- 
auseitandi  a  morie  ;  in  Elia  vero ,  qui  necdum  mor- 
tis  debitum  solvit ,  hi  qoi  in  adveutu  judicis  vivi 
inveniendi  sunt  in  carne.  Qui  utriqtte  pariter  iu  ttno 
eodemque  momento  rapti  in  nuhibus  ohviam  Do- 
nino  in  aere  mox  peracto  judicio  ad  vitam  indu- 


dere  bouum  maximum  duxit,  qui  sermo  eipU^are, 
quis  f>ei*sus  valet  comprebenderc ,  quauta  siui  gau- 
dia  justorum  <  -11111  accesserint  ad  Sion  montcm,  et  ad 
civitutem  Dei  viventis  Jerusalem ,  et  multornm 
millium  angelorum  frequcntiam ,  ipmuquc  civitatis 
rjii^den»  artilicem  et  conditorem  Deum  non  per  $pe- 
culum  et  in  annjtnaie  $icut  nunc,  $cd  facie  ad  fae  em 
eonspexerint  ?  De  qua  visione  dieit  ip  e  Petrus,  lo- 
quens  de  Domiuo  lidelibus  :  ln  quem  nune  qnoque 
non  tidentes  credeti$%  quem  cum  videritis,  ersultabiti$ 
Imtiia  inenarrabili  et  giorificata  (1  Petr.  1).  Sequitur : 
Adhuc  eo  Ibquente,  ecce  nube$  lucida  obumbravii 
eo$ ,  et  ecce  vox  de  nube  dicens  :  llic  e$l  Fitius  meu$ 
di!ectu$ ,  tfi  quo  mihi  bene  complacui ,  ipcum  avdite. 


cunlur  an<riiam.  Quibus  apte  convenit  quod  Mnyses  ^  Quia  labetuacula  facere  qu&rebant,  obteclu  locidte 


et  Elias  in  majestate  fuisse  visi  perhihentur ;  per 
excellentiam  namque  majestatis  iusigne  muneris  quo 
aunt  coronandi ,  monstratur.  Bene  convenit  et  boc 
quod  excessum  cjrs,  quem  completurus  erat  in 
Jerusalem  ,  dixisse  memorantur  :  qtiia  nimirum 
unica  iaudis  materia  fidelibus  suis  fll  passio  redem- 
ptoris  :  qui  quanio  magis  meruerint  ejus  se  gr-itia 
esse  redemptos,  tanto  su«  reparationis  °  memoriam 
devoto  semper  in  pectore  versaut,  devota  confes- 
sioi.e  testantur.  Verum  qnia  cum  [AL,  quo]  amplins 
]uisqoe  vilae  coelesiis  duicedinem  deguslat ,  eo  am- 
plitts  fastidit  omuia  qoae  placebant  in  inflmis,  me- 
rito  Pctrus,  visa  Dotniiii  et  sanctorum  ejtismajeslale, 


imtiis  admoncnitir  in  illa  vitae  coelestis  habitatione 
domos  non  esse  necessarias ,  ubl  omnia  Dominus 
apterna  suar  lucis  obtimbratione  protegii.  Qui  enim 
populum  pcr  deserta  gradientem,  nec  per  diem  sol , 
nec  luua  ureret  per  noctem ,  quadraginia  anr.os  ex- 
pandit  iiubem  in  protectionem  eorum,  quanio  magis 
ifihahitantes  in  labernaculo  regni  ccelestis  in  saecuta 
f  anclarum  \eIamenlo  proteget  alarum  ?  Scimus  enim 
dorente  Apostolo:  Quia  $i  te?re*tri$  domus  nostra 
hujus  hubitatiunis  di$$olvatur9  quod  cedificationem  ex 
Deo  habemus ,  domum  non  manufactam  wternam  in 
coelis  (II  Cor.  x).  Qttia  vero  respleiidcntem  Filii  ho- 
ininis  f:i<  iem  cernerc  de.siderahaut ,  adfuit  Pater  iu 


repeole  cunct»  qtiae  itovcral  terrrna  obliviscitur,  «%  voce ,  dfcens  euindeiu  esse  Filium  suum  dilectum , 

in  quo  sibi  bcne  complacui^set :  ul  discereitl  ah 
humanitaiis  ejus  gloria  quam  videbant ,  ad  divini- 
tatis  qua  srqualis  esl  illi  contemplaiidatii  suspiraie 
praeseitliam.  Qtiod  aulem  ait  vox  pntema  dc  Filio, 
//1  quo  mihi  bene  complacuit  hoc  est  quod  ejus  Filius 
al  hi  leslatur  :  Et  qui  me  misil ,  mccum  est :  et  non 
retiquit  me  $olum%  quia  ego  qua*  placita  $unt  ei ,  (a* 
cio  semper  ( Joan.  vni ).  Et  quod  adjunxit ,  Ipsum 
audite,  admonuit  eum  esse  de  quo  Moyses  idem  po- 
pulum  cui  legcm  dedil,  pra?monebal:  Quia  prophe- 
tam  vobis  $u$citabit  Dominus  Deu$  vester  de  fratribus 
vestris ,  tanquam  me  iptum  audieti$  juxta  omnia  quaj- 


Solis  iis  qtiae  vidit  perpctuo  delectatur  adhurere, 
diceiis  : 

Domine ,  bonum  est  nos  hie  es$e9  $i  vis  ,  faciamus 
hie  tria  tubernacuta ,  tibi  unum ,  Bloysi  unum ,  et 
Etice  utium.  Et  quidcm  bealus  Petrus,  sicul  alius 
evangelista  leslatur  (  Luc.  1%) ,  nesciebal  quid  dice- 
rcl,  in  co  quod  ccelesti  conversatione  tabemacula 
faricnda  putavit.  In  illa  namque  cORlestis  vit&  gloria 
('omus  nccessaria  non  erit ,  ubi  divinae  contempla- 
lionis  Ince  omnia  |>acificaiite,  aura  adversilatis  ali- 
eujus  limenda  nulla  remanebit ,  testante  apostolo 
Jo^anne,  qui  cjttsdem  supernae  civitatis  claritatem 


■  Al.,  Quanto  magi$  meminerint  absque  gratia  illius  se  $aivari  nequhi$$e,  Imilo  mnjorem  etjutdm  grati* 
memcriam,  elc. 


m  .    SECT.  I.  HOMIUJS.  — 

cunque  tocutus  [uerit  vobi$  (Deut.  xvm).  Neque  euiin 
Moys'11  el  El  am ,  id  esl  legem  et  propbetas ,  audiri 
vetat,  sed  omnibiis  bis  audiii  ni»  Filii,  qui  legem 
aut  propbctas  venii  adimplere,  pra  ferendain  iusi- 
Huat ,  cunelisque  Yeteris  Instrumenii  typis  et  aeaig- 
matibus  tocem  evangclicse  veritatis  anteponendam 
mliu  at.  El  qnidem  pia  dispensaiione  fiMes  discipu- 
loi  iiiii  ,  ne  crucilixo  Domino  litubel ,  sulidatur,  duro 
iminiiie  nle  crucis  arliculo  el  bumaiiitas  ejus,  qtiali- 
ter  per  resurreclioiiein  sil  sublimanda  coelesli  luce 
motisiralur  :  cl  quia  coxlernufr  sil  in  diviniiaie  Pa- 
Iri  Filitis,  ccelesti  ejuedem  Patris  voce  probatur, 
qtiaieuus  adveniente  bora  passionis  tninits  moiien- 
tein  dolerenl ,  qnem  posl  mortem  mox  glorifican- 
dum  in  bcinine,  in  divinilate  aulera  scmper  a  Deo 
Patre  glorificnturo  memiuisseni.  Verum  discipuli 
quasi  carnales  adbuc  [Al.t  add.  ei]  subsiantiae  fra- 
gilis  audita  Dei  voce,  limentes  in  facb  m  ceriderunf. 
Doiuinu»  atttem  quasl  pius  per  omnia  magis'cr,  ver- 
bo  siniul  eos  el  laclu  consolalur  el  erigil. 

Et  dcscendentibut,  inquit,  illis  de  mcnte,  nractpit 
Jesut ,  dictns  :  Xemini  dixeritis  visionem ,  donec  Filius 
kominis  a  utortuis  resurgat*  Visionem  ostensae  suce 
iuajeMaib  ad  tempus  l.«ceri  prxcepil,  ne  si  palam 
vulgarctur  tn  populos,  aul  dispeusationein  pasMonis 
iltius  iidoui  populi  priucipibus  repugnando  iin- 
pedirent,  d  sic  humang  saluiis  tffeclns,  qui  |er 
sanguiuem  ejus  erat  futnrus,  reiardaremr ;  aul  cerle 
bi  qui  eauidem  vibionetn  audientes  credidissejii, 
viso  crucis  opprobrio  scaijdalizareulur.  Opporlunius 
autem  completa  passioue,  resurrectiooc  et  asccn- 
sione  ejus  in  coeluin ,  repldis  Spiritu  sauclo  aposto- 
lis  pra?dicaia  estf  quatenus  omnes  qui  saciamcniis 
ejus  iurtiari  volui^scnt,  non  solum  eflectum  resurre- 
ciionis  cre<lere,  sed  eiiam  ntodum  ejusdem  resur- 
rectionis  ab  bis  qui  videbanl  [At.,  videram],  poluis 
senl  cdlsctre,  ncc  tton  et  tftemiiaiem  divinae  nali- 
vitatis,  quani  a  Palre  audi<rant,  cunciis  pariter 
credendam  amaudamquc  pr;i  dicareut.  Exposita  igi- 
tur  lccfione  Duminicx  transliguraiioi.is,  ad  nostran», 
fratres  charissimi,  con  cieuii.nn  revcrtamur,  el  >i 
Domini  gloriam  videre  deleclat,  transitis  carualibus 
desideriis,  subeamus  in  monteui  \iituium.  Si  ad  ve- 
stimenia  Domini  candidissima  periinere  volumus , 
mundemus  nos  ab  omni  inijuinameuto  carnis  et  spi- 
ritus,  perflcientes  sauciiflcalioiiem  in  lintore  Dei.  Si 
vocem  Dei  Patris  audirc ,  si  consubslanlialis  ejus 
Filii  majestatem  desideramus  iutueri,  sludeamus 
solliciii  perversa  et  inuiilia  morlalium  vcrba  decli- 
nare;  studeamus  a  supervacuis  saeculi  fallentis  ocu- 
los  averlere  spectaculis ,  qualenus  resurreclionis  no- 
strae  gloria  coruscanle ,  ei  ipsi  quidem  quae  modo 
nequimus,  magnalia  nostri  conditoris  videre  simul 
ci  dicere  mereamur,  prxstanle  ipso  qui  vivit  et  re- 
gnai  cum  Patre  in  uniuie  Spiritus  sancti  Deus,  etc. 
Amcn. 
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A  nOMILUXX. 

IX  DOMINICA  SEtUNDi  QUADHAQE  IIH- . 

BIatth.  w  ,  Ltc.  xix  ,  Marc.  vii   In  illo  tenpore 

egressut  Je  us  si-cenit  in  pnrtes  Tyri  et  Sidotth.  Ei 

ecce  mu  ier  Chanano?a  a  finibns  illis  egressu,  clama- 

vit,  dicens  ei  :  Misererg  mei,  Domint,  fili  Davxd  : 

fiiia  mea  male  a  dmmonio  vexatur,  etc. 

.   Ia  lectione  sancti  Evaugclii,  quac  [Ai  add.  nol»is] 

u.odo  leciaest,  fralres  churissimi,  audivitnus  (nagit.MM 

mulieris  fldem,  palientiam,  consianliam  ei  humiliia- 

lem.  Cujus  [At.  add.  eo]  magis  esl  adanranda  mentis 

devolio,  qua  [A/.,  quo]  ipsa  qnidem  uipote  geutilis 

a  divinoruin  eloquiorum  (uuditus  erat  segregata  do- 

clriuis,  neclameu  illis  qu;e  [Al.t  quas]  eadem  eloquia 

pracdicant,  sil  privnia  \ irtulilms.  Habebal  [4/.,  babel] 

nairquc  inagnam  fldci  pcrfeclionem,  qux  pieia'ein 

"  Salvatoris  implorans  aii  : 

Miserere  mei%  Domine,  fili  David.  Cuin  enim  eum- 
dem  Dominum  fllium  David  appellat,  profecto  patei 
quia  verum  bunc  hominem,  verum  credil  el  Dcum. 
Cum  pro  filia  rogans,  non  iilam  secum  adducit,  non 
Domiiimn  ad  eam  veuire  precalur,  cousiat  ajenis- 
suiie  quod  eum  verbo  salulein  posse  dare  conlidit, 
c  jus  prxscniiatn  corporis  nullain  requiril.  Sed  [AL 
add.  ei]  in  hoc  quod  eum  posl  multas  lacrymas 
tandem  jTOttrala  adoral,  dicens  :  Domine>  adjuva  me9 
nequaqitatn  se  de  ejus  divina  majestaie  atnbiguam 
docei,  cujus  adorandam  ut  Dei  didicil  esse  p  lenliam. 
llabe:  patienike  virlutem  non  exiguam,  quae  Dontino 
ad  primam  petitionem  ejus  nou  rcspondenie  verbuin, 
p  nequaquam  a  piccibus  cessa-,  sed  ampliori  instanlia 
auxilium,  quod  eceperat,  pieialis  ejus  implorat.  Res- 
pondere  autem  ei  diflerl  Dominus,  non  qtiia  miseri- 
cors  medicus  miserorum  prcccs  dcspicit,  de  qtio  ve- 
racissime  scriptum  cst :  Desiderium  pauperum  exaur 
divil  Dominus  (Psalm.  ix),  sed  ul  pcrseveraoliam 
mulierls  nobis  scmper  im  tabilem  demonstrct,  qua? 
quo  magis  conlemplu  videbatur  a  Domino,  eo  arden- 
litis  cce,'iis  inslabat  [.\/.,  perstabal  in]  precibus. 
Respondere  diflerf,  ut  di^cipulorum  quoque  suorura 
misericordes  animos  ( ;ui  quasi  boniincsad  clamorem 
mulieris  ptiblice  eos  perset;uentis  crubescebant)  ad 
postiiiaudum  simul  cuni  ea  provocarei.  Nam  ipse 
lemperamculttm  misericordiae  sux  noverat,  qul 
omnia  in  nv  nsura,  cl  m:mero  cl  pondere  disposuit 
D  [Al.y  disponii].  Hespondcrc  itistulil,  nc  d  >rclur  oica- 
sio  Judxis  citliunniandi,  qtiod  gemiles  in  docendo 
vel  sandndo  prtiulil  [Al.%  prxiulcrii],  ideo  [AL, 
itieoqtic]  ipsi  fldem  ejtis  suscipere  jtisle  recusaverini. 
Dl  boc  esl  quod  ait  : 

Non  sum  mitsus  nisi  ad  oves  qua>  perierunt  domut 
Itrael.  Quia  per  se  ipse  solus  docebat  Judaeos,  qui 
per  suos  discipulos  eliam  gentibus  ad  fldei  graiiam 
vocavit,  de  quibus  alibi  dicil :  El  alias  oves  habeo% 
quce  non  tunt  ex  hoc  ovili,  et  illat  oportel  me  adducere, 
eC  vocem  meam  audient9  et  fiet  unum  ovile,  el  unus 
pastor  (Joan.  x).  Ilinc  est  quod  unam  per  se  in  cor- 
poregentitem  sanaturus  puellam,  non  hoc,  aniequara 
probala  omnibus  incomparabili  fide  matris  perflcit. 
Ilabet  autein  cadem  mater  etiam  constantfc  et  bumi- 
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litaiis  iosigne  praedpuum,  quae  canibus  compaiala  n  A  Judaismo  profecisset,  postea  vocalus  ln  Erclesia  Dei 


Domino,  nec  sic  quidem  ab  instantia  precandi  desi- 
stit,  vela  sperando  pietatis  munerementcm  revecat, 
sed  suscepiam  libenter  complexala  contumeliam,  non 
soluin  canibtis  se  similem  non  negat,  sed  et  catellis 
6cipsa  aequiparandam  adjungit,  prudentique  argu- 
iuenio  Domini  sententiam  conflrmat,  nec  coeplae  a  se 
tamcn  peiiiionis  improbitate  quiescit.  Conflrmat 
numque  senleniiam  Domini,  cui  dicenli : 

flon  est  bonum  sumere  panem  fUiorum ,  el  mittere 
canibus,  respondit  :  Etiam,  Domine.  Id  est,  veraciter 
ut  asseris,  ita  est :  quia  non  cst  bouuin  sumere  sa- 
lutem  ptebis  [Al.%  plebi]  hrael  coelitus  desiiuaiam,  et 
dare  eara  geniibus ;  sed  cum  addii : 

Piam  et  catelli  edunl  de  micis  qucc  cadunt  de  mensa 
dominorum  tuorum.  Prudentissinie  demonstrat  quan- 
laui  humilitaiem,  quantam  intus  gerat  pectoris  con- 
stanliam ,  qu.c  indigna  quidem  sil  iutegris  Domini 
docirinis[A/.,  Dominicaj  doctrinae],  quibus  [A/.,  quaj 
JuJaei  iilebanlur  epulis  reflci,  sed  quantulacunque 
ei  a  Domino  forel  impartita  gralia,  banc  sibi  ad  sa- 
lut<im  proficere  posse  putaverii.  Unde  recte  a  pio 
Salvalore,  qui  preces  illius  uon  superba  dedigna- 
tione,  sed  dispcnsaiione  provida  ad  lempus  distulit, 
andire  meruit : 

O  mulier,  magna  e$t  fides  tua,  fiat  libi  sicut  vis. 
Magnam  quippe  satis  babebat  fldcin,  quae  uec  pro- 
pbetarum  amiqua,  ncc  recentia  ipsius  Domini  mira- 
cula,  praEcepla  vel  promissa  cognosccns,  insuper  a 
Domino  loties  conlempta  persevrrat  in  precibus  :  et 


profccit  ulira  coselaneos  suos.  Filia  daemoniosa,  pro 
qua  postnlat,  auima  quaelibel  est  in  Eccksia,  nia- 
liguorum  spirituum  magis  deceptionibus  quam  con- 
ditoris  sui  mancipau  praeceptis :  pro  qua  necesse 
est  raater  Ecclesia  Dominum  sollicite  interpellet,  ul 
quam  ipsa  foris  monendo,  obsecraudn,  iucrepaudo 
corrigere  non  valet,  ille  intcrius  aspiraudo  corrigal, 
atque  »b  errorum  tenebr is  conversam,  ad  aguitio- 
nem  verae  lucis  eserceal  [Al.%  excitel].  Verutnetiain 
si  ad  primas  rogautis  Ecclesto  lacrymas  Doniinus 
respondere,  id  est,  postiilalam  errantibus  sospilaiein 
inentis  dare  disiulcrit,  ncc  sic  quidem  a  peiendo, 
qua?rendo,  pulsando  desistendum  est,  ueque  impe- 
trandi  subeunda  est  desperatio  :  scd  tanta  potius 
B  pcrseverandum  instantia,  tain  obstinato  frequcutau- 
dus  clamore  Salvator,  tantum  eiiam  sanctoruni  ejus 
iuler  litanias  appetenda  suffragia,  doncc  et  ipsi  de 
ccelis  Domiuo  pro  audieuda  supplicent  Ecclesia.  Sic- 
que  lit  ut  si  meiitem  ab  iuteiitione  proposila  m»n 
mulavcrit,  nequaquain  fruclu  peiilionis  fraudeiu^ ; 
sed  sive  pro  sua  fragilitate  quis,  seu  pro  aliis  intcr- 
venerit,  desiderato  potiatur  effectu.  Naiu  el&i  quis 
nostrum  conscieuiiaiu  habet  «varitiae,  elationis,  vauae 
gloriae,  indignationis,  iracuudiae  vel  invidiae,  caete- 
rorurove  vitiorura  sordc  pollutam,  filiam  profecto 
habet  male  a  dxmouio  vexatam,  pro  cujus  sana* 
tione  supplex  ad  Dominum  currat :  quia  nimirum  df 
corde  cogitaiiouein  progenitam  diabolica  tolerat  arie 
deraentatam,  cujus  emendatiouem  a  pio  couditore 


qiem  faina  tantum  vulgante  didicerat  Salvalorem,      crebris,  imo  conlinuis  debeat  flagitare  lamenlis  et 


rogando  pulsare  non  omitlit.  Propter  quod  et  ma- 
guuui  suae  postuiationis  consequilur  effectum,  cum 
Domino  dicentc,  Fiat  libi  sicul  vis,  sanata  est  Ulia 
ejus  ex  illa  bora.  Merito  autcm  hapc  mulier,  natura 
quidem  genlilis,  sed  conle  coiistans  et  credula,  con- 
gregatae  de  gentibus  Ecclesisc  fidem  devotionemque 
significat,  quem  [AL,  quam]  expulsi  dc  Judaea  prae- 
dicatores  sancti,  vcrbo  simul  et  mysteriis  gratiae 
coelestis  inibuerunt.  Relegaiuus  namqne  supcriorem 
sancli  Evaugetii  iectioneiu,  el  invenicmus  quia  ve- 
nientes  ab  Jerosolyrois  Scriba?  et  Pbarisaei ,  gra- 
vissimis  Domiiium  et  discipulos  ejus  perfidiae  suae 
puisavere  tumultibus,  quos  ipse  mox  digua  iuve* 


prccibus.  Si  quis  bona  quae  gessit,  forte  perjurii, 
furti,  blaspbemiae,  detractionis,  rixae,  vel  etiam  cor- 
poralis  immunditiae,  caeterorumve  bujusmodi  peste 
fcedavil,  liiiam  babet  immundi  spiritus  fnriis  agita- 
tam,  quia  videlicet  actionem  quain  bene  laboraudo 
ediderat,  jam  diaboli  fraudibus  serviendo  stulte  dis- 
perdidit.  Ideoque  necesse  est  cum  reatum  suum 
cognoverit,  mox  ad  preces  hcryinasque  confugiat, 
saiictoriim  crebris  intcrcessionibus  auxilia  qu  •  rat, 
qui  pro  [Al.  add.  auimae]  ejus  salute  rogautes  Do- 
miiio  dicatit :  Precamur9  Domine9  miserator  et  mise- 
ricors,  patiens  et  multce  miserationis  (Psalm.  lixxv), 
dimitte  eam,  quia  elamat  posl  nos  :  dimitte  rcatitm, 


ctione  coerciios  reliquit.  Et  egressus  inde9  secessit  in  D  et  doua  graliam,  noslrum  [A/.,  qui  sanctoruai]  iu- 


partes  Tgri  et  Sidonis.  Ubi  iuanifeste  pranfiguratur 
qtiod  post  passionem  restirrectionemque  suam  Do- 
tniiius  in  praeclicatoribiis  suis,  Judacorum  perlida 
corda  relicturos,  et  in  paitcs  gentiiiin  cxterarum 
csset  seccssurus.  Tyrus  quippe  cl  Sidon,  qux  civi- 
lates  fuere  gcmilium,  monumenta  doctrina?  ac  vitae 
gentiiis  in  quibus  stulli  confiJuul,  iiidicant.  Unde 
bene  inulier,  quae  Dominum  creduia  prccalur,  a  fi- 
nibus  illis  egressa  perbibetur,  quia  nisi  priscae  con- 
versationis  babilacola  vaua  reliquisset ,  ad  Cliristi 
[A/.,  Clirislum]  Ecclesiam  [Al.9  Ecclesia]  nunquatn 
veniret;  nisi  antiqui  dogmata  anatbematizasset  er- 
roris,  uequaquam  novam  fidei  gratiam  suscipere 
potset  [Ai.t  nosset].  Unde  beaius  Paulus  cuin  in 


timo  affectu  quaerit  pronus  suffragium.  Necesse  esf 
debila  submissos  biuiiilitite»  non  jam  se  ovium  Is- 
raeliticarum,  id  est,  inundarum  consonio  dignum 
ju.iicet  anhnaiuin,  sed  potius  eum  coiuparandiim, 
et  caelcstibus  iudignum  arbitretur  esse  inuiienbus* 
Ncc  (amcn  dcsperaudo  a  precandi  quiescat  iiiNtauib, 
sed  indubitata  menle  de  largitoris  siimmi  bonit  ite 
confidat :  qui  i  qui  dc  latrone  confessorem,  de  pe  s<!- 
cutore  apostolum,  de  puldicano  evangelistam ,  de 
lapidibus  potiiit  faccre  filios  Abrabae,  ipse  cliam  c*- 
nem  impiidentissinium  couvertere  Israelilicam  possit 
iti  ovem  :  cui  merito  donatae  castitatis  ctiam  %ita» 
aeteruae  pascua  largiatur,  id  est,  peccatorem  couver  - 
suin  a  via  sua  m.ila  justum  facerc  dignetur,  quein 


ioj  sect.  i.  nomuj:. 

nterito  bon*  actionis  ad  regniim  coelesle  perducat.  A 
Vidensque  Dominus  lanlum  fidei  nostrae  ardorem, 
tam  pertinacem  orandi  perseverantiam,  tandem  mi- 
serebtlur,  ei  nobls  quoque  sicut  volumus  fieri ,  con- 
cedel :  ut  videlicet  expulsis  vitiosarum  tumullibus 
cogitationum ,  dimissis  peccatorum  nexibus,  et  pura 
nobis  serenitas  menlis,  et  perfectio  boni  redintegre- 
tur  operis.  Notandum  intcrea  quod  basc  orandi  per- 
tinacia  ita  solum  meretur  esse  fructifera,  si  quod 
ore  precamur,  boc  eiiam  mente  meditemur,  neqne 
alio  clamore  labiorum  quam  cogitationum  scindalnr 
intuitus.  Sunt  enim  qui  intrantes  ecclesiam  mullis 
psalmodiam  vel  orationem  sermonibus  perlegant  [4*., 
perlongmt],  sed  alibi  corde  intendentes  [A/.,  inien- 
dendo],  tiec  ipsi  quid  dicant  rccolunt :  ore  quidem 
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Joan  vni.  In  ilto  tempore  pervenil  Jesus  in  montcm 
Oliveti,  etdiluculo  iterum  vcnit  in  templum9  el  om- 
nis  populus  venit  ad  eum,  et  sedens  docebat  eo$. 

Prasentem  sancti  Evangelii  lectionem  tanlo  in- 
tenlius  considerare,  fratres  charissimi,  debemus  nc 
semper  reminisci,  qtianto  maximam  nobis  commen- 
dat  gratiam  nosiri  Conditoris.  Ecce  enim,  ut  audivi- 
mus,  oblatam  sibi  ab  impiis  accusntoribus  mulierem 
peccatricem,  non  juxta  legis  praeceptum  lapidare, 
sed  ipsos  accusntores  primo  semelipsos  consideraie, 
et  sic  in  peccantem  sententiam  dare  prsecepit,  ut  ex 
considerationc  propriae  frigilitaiis,  qualiter  aliis  mi- 
sereri  debuisseni,  agnoscerent.  Sed  quia  tnoris  esse 


orantes,  sed  mente  foris  vagantes,  omni  se  orationis  B  solet  Scriplurarum  ut  aliquando  a  slalu  lemporis, 


frnctu  privant  [A/.,  privantes] :  putantes  a  Deo  pre- 
rem  exaudiri,  quam  nec  ipsi,  qui  fuiidunt,  audiunt, 
qui>d  anliqui  hostis  instinctu  lieri,  nemo  esl  qui  ani- 
madvertere  nequeat.  Sciens  enim  utilitatem  orandi, 
et  invidens  horainibos  gratiam  impetrandi,  immittit 
bontinibus  raultimoda  cogitalionum  levium,  et  ali- 
quando  etiam  turpittm  nocentiumque  phantasmaia, 
«raibus  oraliooem  impediat,  adeo  ut  nonnunquam 
tales  tantoaque  dwcurrentium  cogitatioiram  fluctus 
prostrati  tn  oralione  loieremus,  qualcs  nec  in  lecto 
resaptiii  jaceates  tolerare  noverimus.  Unde  necesse 
est,  fratres  charissimi,  nt  agnitam  diaboJt  curemus 
soperare  malitiam ;  et  ipsi  videlicet  animum  ab  bu- 
jutmodi  nebulis  quas  itostis  aspergere  gaudet,  in 
quantom  possumus  servando  [A/.,  serenando],  et  pii 
defensoris  perpetuum  flagitando  praesidium,  qni  po- 
tens  est  qttamvis  indignis  peccaloribus  [A/.,  preca- 
tortbus]  et  pure  orandi  et  pcrfecte  impetrandi  con- 
cedere  gratiam.  Multum  auiem  juvat  orationis  nuritas 
[A/.,  puritalem],  si  in  omni  loco  vel  lempore  nos  ab 
aeiibos  temperamus  illicitis;  si  semper  ab  otiosis 
senuoctaationibus  audilum  pariter  castigemus  et  lin- 
guatu ;  si  in  lege  Dei  ambuiare,  et  testimonia  ejus 
assaescamus  toto  corde  scrntari.  Quaecunqne  enim 
satpius  agere,  loqui  vel  audire  solerons,  eadem  ne- 
eesse  est  saepius  ad  animum  quasi  solitam  propriam- 
qne  recurranl  ad  sedem;  et  sieut  volutabra  sues  pa- 
lustria,  columbae  limpida  aolent  frequentare  floenia, 


aliquando  a  statu  loci,  aliquando  ab  ulroque  qualia 

sint  posl  narranda  6ignilicent,  relaturus  evangclista 

temperatam  lcgis  districtionem  misericordia  Redem- 

ptoris,  praemisit  quia  Jesus  perrexit  in  montem  Oli- 

veti,  cl  diluculo  iterum  venit  in  (emplum.  Mons 

qnippe  Oliveti  sublimitatem  Deminicac   pietatis  et 

misericordiae  designat,  quia  Grarce  oleos  iuiscricor- 

dia,  olivetum  vocatur  oleon,  et  ipsa  unctio  olei  fes- 

sis  ac  dolentibus  membris  sotel  afferrc  lcvamen.  Sed 

et  boc  quod  oleum  et  virtule  ac  ptiritate  praceminet, 

ct  quemcunque  ei  liquorem  supcrfundere  volueris, 

conlestira  bunc  transcendere  eique  superferri  con- 

suevit,  grattam  niisericordiae  coelesiis  non  inconvc- 

,  ntenler  insinual,  de  qua  scriptum  est,  Suavis  Domi 

1  nn$  nnivertit,  il  miserativnet  ejut  tuper  omniu  opera 

ejns  ( Ptal.  cxliv).  Teuipus  quoque  diluculi  eiorttun 

ejusdem  gratiae,  qtia,  remota  legis  umbra,  lux  evan- 

gelicae  veritatis  erat  revelanda  demonstrat.  Pergit 

ergo  Jesus  in  monlem  Oliveti ,  ut  arcem  misericor- 

dlae  in  se  conslare  denuntiet ;  venit  iterum  diluctilo 

in  templum,  ut  camdem  misericordiam  cum  inci- 

piente  Novi  Testamenti  lumine  fldelibus,  templo  vi- 

delicel  suo  pandendam  praebendamque  significei. 

Et  omnis,  inquit,  popnlut  venit  ad  eum$  et  sedens 
docebai  eos.  Sessio  Domini  humilitalem  incarnatio- 
nis  ejus,  pro  qua  nobis  misercri  dignalus  est .  insi- 
tiuat ;  unde  etiam  nobis  prscipilur :  Surgite  pottquam 
sederitit  (Ptat.  cxxvi),  ac  si  apcrte  dicatur  :  Non 


ita  cogitationes/impurae  mentem  immundam  pertur-  p  ante  sed  posteaquam  vera  vos  humilitate  castigavc- 


bant,  casiam  spirituales  sanclificant.  Sane  si  ad 
exempluui  Chananae»  mulieris,  in  oraudo  persia- 
mus,  fixique  manerous,  aderit  gralia  Condiioris  no- 
stri,  quae  cuncia  in  nobis  errata  corrigat,  immunda 
sanctificet,  turbulenta  serenet.  Fidelis  namque  et 
justus  est,  ul  remittat  nobis  peccaia  noatra,  et  mun- 
det  nos  ab  otnni  iniquitale,  si  ad  illum  sedula  meniis 
voce  clameraus,  qui  vivil  ct  rcgnat  ctnn  Palre  in 
uniiate  Spiritus  sancti  Deus,  per  onttiia  saecula  sas- 
culorum.  Aroeu. 


Patbol.  XCIV, 


ritis,  prseroium  supernae  exaltationis  vos  accepturos 
sperate.  Bene  autem  dicitur,  quia  cum  sedens  docc- 
ret  Jesus,  omnis  populus  venit  ad  eum  :  quia  post- 
quam  humilitate  suae  incarnationis  proximus  homi- 
nuin  factus  est,  libentius  est  a  multis  ejus  sermo 
receptus :  a  mullis,  inqnam,  est  ejus  sermo  receptus, 
namque  a  pluribus  est  superba  impielate  conieui- 
ptus.  Audierunt  namque  mansueti  et  laetati  sunt, 
magnificanies  Dominum  cum  Psalmista,  et  exalian- 
tes  nomen  ejus  ad  invicem.  Audierunt  invidi,  et  dis- 
soluti  sunt,  nec  compuncti  sunt;  lentaverunt  etim  et 
deriscrunt ,  derisum  striderunl  in  eutti  deutibiis 
suis.  Denique  tentantes  adduxerunt  mulierem  in 
aJulterio  deprehcnsam,  inlerrogantes  quid  de  ea  fieri 
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juberel ;  quooiam  Moyses  lalem  lapidare  mandave- 
rit,  ui  si  el  ipse  hanc  lapfdandam  deeei  neret,  deri- 
derenl  eum  quasi  misericordise,  quam  semper  docc- 
ret,  oblitum ;  si  lapidari  veiaret,  stridereni  in  eum 
deutibus  suis,  el  quasi  fautorem  scelerum  legisque 
conlrarium  velul  mcrito  damnarent.  Sed  absii  ut 
lerrena  stullitia  quid  dicerel  invenirel,  el  coelesti 
sapientiae  quid  responderet  deficerel.  Absit  nt  im- 
pietas  caeca  soli  justiiioe  ne  mundo  luceret  obsi- 
ateret. 

Jesus  auttm  inclinans  se  deorsum ,  digito  scribebat 
m  terra.  Per  incliualionem  Jesu  humilitas,  per  di- 
gitum  qui  articuiorum  couiposilione  flexibiiis  est, 
sublililas  discretionis  exprimitur ;  porro  per  terram 
cor  Iiuiuanuiu,  quod  vel  bonarum  vel  actiouum 
malaruui  solet  reddere  fruclus,  osteuditur.  Postula- 
tus  ergo  Domiuus  judicare  de  peccatrice,  uon  statim 
dal  judicium,  sed  prius  inclinans  se  deursum  digito 
ttcribil  in  terra,  ac  sic  demum  quia  obuixe  rogalur 
judKat :  nos  videlicet,  uos  typice  insiiluens,  utcum 
qualibet  proximorum  errata  conspiciinus,  non  ha;c 
amea  reprebendendo  judicemus  quam  ad  conscien- 
uam  nostram  huiniliter  reversi  digito  eam  discretio- 
kis  solerter  exsculpamus»  et  quid  in  ea  Condilori 
placeat,  quidvo  displiceat,  sedula  eiaminatione  diri- 
inniiius,  juxta  illud  Apostoli,  Fratret,  etsi  prwoccu- 
palus  [uerit  homo  in  aliquo  deliclo,  vos  qui  spirilumles 
thitSy  insiruite  hujusmodi  in  spiritu  mansuctudnvt 
ejus,  considerans  te  ipsum  ve  et  tu  tenteris  (GaL  vi). 

Cum  autem  pcrseverarent  interrogantes  eum9  erexit 
se,  et  dixil  eis  :  Qui  sine  peccato  est  vestrum,  primus 
in  Ulum  lapidem  tnittat.  Quia  binc  et  inde  Domino 
Scribae  et  Pbarisaei  tendebaut  laqueos  insidiarum, 
putanteseum  vel  immisericordcm  futuruni  in  judi- 
cando,  vel  injustum  :  praevidens  ille  dolos,  quasi  AJa 
transit  araneas,  et  judicium  justiiiae  per  omnia,  et 
mansuetudinem  -pietalis  ostendens  :  completumque 
esl  in  eis  illud  Psalmistae  quod  diximus,  quia  disso- 
lutisunl9  nec  compuncli  sunl  (Psal.  xxxiv).  Dtwluii 
sunt,  uamque  ne  Dominoui  insiuiis  concluderent ; 
nec  compuncti  sunt9  ut  eum  dilectionis  sequerenlur 
officiis.  Vis  enim  audire  lemperaniiam  mi&ereudi? 
qui  tine  peccaio  est  vestrum.  Yis  iterum  audire  justi- 
tiam  judicandi?  primus  in  illam  iapidem  mittat.  Si 
Moyscs,  inquit,  maudavii  vobis  mulierem  bujusinodi 
lapidare,  videte  quia  uon  boc  peccatores,  sed  justos 
facere  praecepit.  Primo  vos  ipsi  justitiam  legis  iin- 
plete,  et  sic  iuuocentes  manibus  et  mundo  corde  ad 
lapidandam  ream  concumlc.  Primo  spiritualia  legis 
edicta  fidem,  misericordiam,  elcharitaiem  perficite, 
et  sic  ad  carnalia  judicauda  diverliie. 

Dato  autem  judicio9  Dominus  iterum  se  inclinans 
ecribebal  in  terra.  Ct  quidem  juxta  inoreiu  consue- 
tudiais  bumaiue  polest  intelligi  quod  ideo  Dominus 
coram  teutatoribus  iinprobis  inclinari  et  scribere  in 
terra  voiuerit,  ut  aiio  vtiltum  iutcndens,  liberum  eis 
darelcxirearbilrium,  quos  sua  responsione  percus- 
sos  ciiius  cxituros,  quaui  piura  intcrrogaturos  esse 
|>raevj»bi»t. 


PAIIS  III.  —  PAMiNLTftA.  I<* 

A  Denique  audientes  unus  post  unum  exibant  incipien- 
tesa  senioribus.  Sed  figurate  nos  admonet  in  eo  qui  I 
anle  datam  et  post  datam  sentenliam  inclinans  so 
scribil  in  terra,  et  ut  priusquam  peccaiitetn  proxi- 
mum  corripiamus,  el  postquam  debitx  casiigationis 
illi  ministerium  reddiderimus  nos  ipsos  digna  huini- 
litatis  investigatione  perpendamus,  ne  forte  aut  eis- 
dem  quas  iu  ipsis  reprehendimus,  aut  aliis  quibus- 
libet  simus  facinoribus  irretiti.  Evenit  enim  saepe  ut 
qui,  verbi  gratia,  bomicidam  publice  peccauleiii  ju- 
dicant,  pejus  odiorum  malura  quo  ipsi  in  secreto 
depopulantur  non  seutiant ;  qui  fornicatorem  accu- 
saut,  pestem  superbiae,  qua  ipsi  de  sua  castil.ue 
extolluntur,  iguorent;  qui  ebriosum  condemneut, 
virus  iuvidwe  quo  exeduutur  ipsi  non  videant.  Quid 

B  ergo  nobis  iu  bujusmodi  periculis  remedii,  quid 
restat  salutis  ?  nisi  ul  cum  peccantem  conspicimns 
alium,  mox  incliuemur  deorsum,  id  est,  quam  de- 
jecti  ex  nostrae  condifcione  fragilitatis  simus,  si  non 
ih>8  divina  pietas  sustentet,  buiiiililer  inspiciamus. 
Digito  sci  ibainus  in  lerra,  id  est  discriinine  solerti 
peusemus,  au  cum  beato  Job  dicere  possimus,  nejue 
enim  rcprebendit  uos  cor  nostrum  iu  omni  vita  uoslra 
(Job.  xxvn );  et  meminerimns  seduli  quia  si  repre- 
Lenderii  nos  cor  nostrum ,  major  est  Deus  corde 
nostio,  et  novit  omuia.  Possumus  autem  ol  ita  recte 
intelligere  quod  veniam  peccatrici  datnrus,  digito 
Dominus  in  terra  scribere  voiuerit,  ut  ipsuiu  sc  esse 
monstraret  qui  legis  decalogum  suo  digito,  id  est, 
Spiritus  sancti  opere,  quondam  scripsit  ki  lapide. 

C  Et  bene  lex  iu  lapide  scripta  est,  quae  ad  edomanda 
duri  el  contumacis  popuii  praecordia  dabatur.  fiene 
in  terra  scripsie  Domiwis,  gratiam  remtssionis  dt- 
turus  contritis  et  bumilibus  corde,  qui  fructum  ferre 
possent  salutis.  Bene  inclinans  se  deorsnm  digito 
scribit  iu  lerra,  qui  quondam  sublimein  se  osteudens 
in  monte  digito  scribebat  in  lapide9  quia  per  buini- 
liationem  susceptae  buinaoilalis  ,  Spiritum  graliae 
fructiferis  fidelium  cordibus  infudit,  qui  excelsus  in 
angelo  apparens,  duris  dura  quondam  deditmandata 
populis.  Bene  qui  iiicltnatus  scribil  in  terra,  erectus 
niisericordijR  verba  deprom.t,  quia  quod  per  bu- 
manae  infirmitatis  societatem  promisit,  per  divinai 
virtutem  potentiae  bomiuibus  donum  pietatis  iiu- 

D  peadit. 

Erigent,  ioqurt,  se  Jeeut,  dixit  ei :  Mulier,  ubi  sunt 
qui  te  accusabant  f  Nemo  te  condemnavit  ?  Qucc  dixit : 
Nemo,  Domine.  Nemo  condemuare  ausus  est  pecca- 
tricem,  quia  in  se  singuli  cernere  coBperant  quod 
magis  damnanduin  cognoscerent.  Sed  qui  nccusan- 
tium  turbam  prolaio  justitiae  pondere  fugavit,  vi- 
deamns  accusatam  quanlo  misericordioe  munere  sub- 
levet.  Sequiiur : 

Dixit  autem  Jesus :  Nec  ego  te  condemnabo9  vade  el 
amplius  jam  noli  peccare.  Implela  est  lioc  loco  sen- 
tentia  Psainiograpbi,  qui  iu  Douiiui  laudibus  canit : 
Prospere  procede  et  regna,  propter  veritatem  et  man- 
sutiudinem  tt  justitiam ,  et  deducet  te  mirabUittr 
dextra  lia  ( Psat.  xliv  ).  Propter  veritatcm  quippc 
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wgn.il,  qnia  viam  veritalis  mundo  praedieando  ca-  A  gloriam  capilis,  mcmbra  quae  ad  hoc  pcrtlncre  pos- 
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tervis  credentium  regni  sui  gloriam  diiatat.  Propler 
luaitsuetudinem  et  justiiiam  reguat,  quia  plares  ideo 
*e  wgrio  subjiciunl  illius,  quod  eum  mansuettim  in 
hberandis  a  peccato  poenilentil>us,el  justuin  in  dam- 
nandis  pro  peccaro  conttimacibns  esse  cognoscunt : 
raansuetom  in  largienda  graiia  fldei  et  viriutum  cop- 
leslium,  justum  in  reddenda  mercede  pnrpetua  pro 
fidei  et  ccelestium  certamine  virtutum.  Deduxil  eum 
miramlitcr  dexira  sua,  quia  babitans  in  homine  Deus 
mirabilern  eum  in  oinnihtis  qn«  faceret  et  doceret 
nstendit;  seii  insidias  quas  astuti  hostes  excogiiare 
poterarti,  mirnbili  priidculia  semper  duceniem  mon- 
stravit.  Nec  ego  te,  inquit,  condemnabo.  Vade,  ei  am- 
plins  jam  noli  peccare.  Quoniam  misericors  et  pius 
est  el  justitiam  diligit,  ne  amplius  pecccl  interdicit. 

Yerum  qtiia  poterant  dubilare  aliqui  an  pr»sset  Je- 

sus,  quem  verum  hominem  noverant,  dimittere  pec- 

caia,  dignatur  ipse  apertius  qui   divinilus   valeat 

ostendere.  Post  repuisam  namque  tentatorum  ne^ui- 

tiam,  post  solutam  pecealri*  is  culpam,  iterutn  loqui- 

tur  eis  diren* : 

Ego  sum  tux  mundi,  qui  sequitur  me  non  ambulat  tn 

ttnebris  ;  sed  habebit  lumen  vitm.  Ubi  inauifeste  do- 

cel,  non  solum  qua  auctoritale  mulieri  peccata  dimi- 

serit;  sed  quid  efam  flguraUter  expresseril  ipseper- 

gendo  in  montem   Otiveti  ,    quid  diluculo  ileriitn 

veuiendo   in  lemplum  ,    quid  digilo  scribendo  in 

terra  :  arcem  videlicel  se  esse  misericordiarum,  ct 

Deum  totius  consolationis,  pr.rconem  simul  et  largi- 

torem  liicis   indeficientis,   legis  pariler  iatorem  et 

gratiae.  Ego  iwm,  inquit,  lux  mundi.  Ac  si  aperte  di- 

cal ;  Ego  sum  iux  vera,  quee  Uluminat  omnem  hominem 

venUntemin  mundum:  ego  sot  justitia?  qui  limenlibus 

Peum  orior,  etsi  nube  carnis  ad  tempus  videor  teg:. 

Tegor  enim  nube  carnis,  non  nl  abscondar  quaeren- 

tibus,  sed  ut  temperer  inOrmis.  Sanent  oculos  inen- 

tis,  ude  pnriflcent  corda  sua,  ut  meipsum  mereanlur 

iutueri  :  Bealienim  mundo  corde,  quoniam  ipti  Deum 

widebunt  (Mallh.  v). 

Qui  sequitur  me  non  ambulabit  in  tenebrit,  sed  habe- 

bit  lumen  w(«.  Qui  nteis  modo  jussis  et  exemplis  ob- 

sequitur,  11011  tiiuebit  in  fuluro  lenebras  damnationis, 

sed  lucem  potius  vila»,  ubi  mtnquam  prorsus  moria- 

lur,  habebii.  Scquamur  igitur,  fratres,  modo  luceni  jy  tempore  sacrosanctne  resurrectionis   iliius  inlerius 


sent  qualiter  conversari  debcant  osletiderct.  Remini- 
scamur  quia  ipse  dilucuio  venil  in  temp!tnn,  atque 
inler  docendum  peccatricem  solvit  a  crimine,  ct  stu- 
dearntts  ipsi  templum  existere  nosiri  Comfiloris,  slu- 
deamus  discussis  viiiorum  tenebris  in  luce  proficcre 
virlulum,  quatenus  ctiam  nostra  praecordia  visitare 
Dominus,  nos  coelestibus  instrucre  discipliuis,  et 
quidquid  in  nobis  sordidum  repercrit  protiuus  emuu- 
dare  dignetur,  qui  vivii  et  rcgnal  cmn  Paire  in 
unitaie  Spiiilus  saucti  Deus  por  omnia  s;ecula  ssccu- 
lorum. 

HOMILIA  XXI 

IN  QUAI  RAGESIMA. 

.lo\N.  vi,  Luc.  h,Marc.  vi,  Mattii.  xix.  In  ilh  tem- 
poie  ubiit  Jesus  trans  mure  Galitaw,  'jt<ot  et>  T  be- 
riadis.  Et  sequebatur  eum  multiiudo  magnu,  quia 
viderant  signa  t\uce  faciebat  super  his,  qui  injinna- 
bantur,  etc. 

Qtii  signa  et  miractiia  Dominl  ac  Salvatoiis  recte, 
cuiu  lcgunt  vel  audiunt,  accipiu.it,  \\m  taui  iu  bts 
quid  foris  slupeant  attendunt,  quam  quid  bunim 
exemplo  intus  agere,  quid  in  his  mysiicum  perpen- 
dere  debcant  inspiciunt.  Ecce  enim  ap^ropiii(|iiaiile 
Pascba,  die  feslo  Judacorum,  sequentem  se  multilu- 
dinem  Dominus  verbo  saluiis  pariler  et  oj  e  curatio- 
niscrigebat.  Nam  sicut  alius  cvaugelista  scribit,  lo- 
quebaturillis  de  regno  Dei,etcos  qui  cura  indigcbant 
sanabat,  eadcmque  docirina  et  sanatioue  complet.% 
paucis  de  cibariis  abundantissime  refecit.  Ct  noa 
ergo,  fratres  cbarissimi,  hujus  exemplo  facti  propin- 
quante  Pascba  die  festo  nostre  redemptioiiis,  ad- 
juuctafratrumcalerva  Dotninumtoto  corde^equamur, 
quoque  actionum  itinere  ingressus  sil  diligentissime 
contemplemur,  ut  vestigla  ejusscqui  roereamur.  Qui 
enim  dicit,  se  in  Christo  manere,  debet  sicut  ilio 
ambulavil  et  ipse  ambulare.  Quidquid  in  nobis  inipe- 
ritiae  nocenlis  ine  se  deprehenderimus,  crebra  verbi 
itlius  auditione  tergamus,  etquidquid  vilii  tentantis 
morbi,  videlicet  spiritualis.nos  iulerius  vaslare  scn- 
serimus,  solilae  pietatis  illius  munere  poslulemus 
emundari.  Sed  etsi  ci  unilos  nos  coebslis  vitas  dul- 
cedine  con^pexerimus,  ejus  graliam  flagitemus:  ut 
necessariai  nos  compunctionis  et  cacter^rum  virtu* 
tnm   spiritualiura  donis  satiare  diguelur,  quatetnu 


juslitix  lide  qu«  per  dilectionem  operaiur,  ut  eam 
tunc  consequi  mereamur  specie,  quie  dilectionis  me- 
riiuni  etremuneret  et  addat,  ipso  attestant^,  qui  ait: 
Qhi  autem  diligit  mey  diligetur  a  Patre  meo9  et  ego  di- 
Ugamemn,  et  manifeslabo  ei  meipsum  (Joan.  xiv).  Ve~ 
niamus  lota  mentis  inlentione  ad  eum  qui  in  invisi- 
bili  monte  Oliveti  locum  habet :  unxlt  enim  eum  Deus, 
Dens  ejus9  oleo  lanitia  prce  consoriibus  ejus,  tit  et  nos 
eoD*ortes  ejusdem  su»  unclionis,  id  est  grati»  spiri- 
tualis  dignelur  facere  participes.  Qttod  nou  tamen 
aliter  quatn  diligendo  jusliliam  et  odiendo  iniquita- 
teiu  adipisci  merebirour.  Nam  et  de  ipso  psalmus  qui 
Laec  loqniiur  pnemisil:  DUexisli  justitiam  et  odistl 
iniquitatem  (Ptat.  xuv),  ul  prsedieottdo  videlicet 


exteriusque  decenter  ornati,  sacrameuta  noslrnc  sa- 
lutis  puro  corpore  simul  et  corde  sumamus.  Verum 
quia  breviter  ista  praclibavimus,  libct  diSigenlius  to- 
tam  sacra;  seriem  leclionis  intueri,  et  quidquid  in  er 
mysticum  indagare  valeamus,  vcstra3  paudere  cltal 
riati.  . 

Abiit  Jesus  trans  mare  Galitwce,  (juod  est  Tiberiadis. 
Primo  dicendum,  juxta  bistoriam,  quia  mare  Gali- 
lsc.r,  quod  multis  pro  diversitate  circumjaccntiuiu 
regionum  vocabulis  distiuguitur ,  illis  tautum  in  lo- 
cis  Tiberiadis  vocatur ,  ubi  Tiberiadem  civitatem 
aquis,  ut  aiunt,  calidis  satubrem  ab  occidenle  prx- 
monstrat  babitationem.  Siquidem  interfluente  Jor- 
dane,  duodevigimi  passuum  mill.bus  in  longum,  ct 
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quinque  extendilur  in  laiutn.  Mystice   aulem  mare  A  praeparal,  ut  carnis  videlicct  foncupiscentias  rneuiis 


turbida  ac  tumenlia  hujus  snectili  volumina  signifi- 
cal,  in  quihus  pravi  quilibet  injusle  delectati,  quasi 
profundis  diditi  pisces  mentem  ad  superna  gaudia 
non  inlendtint.  Uude  bene  idem  mare  Galilacac ,  id 
est,  rota  cognominatur ;  quia  nimirum  amor  \Al.  la 
bor]  labentis  saeculi  quasi  in  verliginem  corda  mittit, 
quae  ad  perennis  viiae  desideria  erigi  non  permittit. 
Dequibus  Psalmisla  :ln  circuitu,  inquit,  impii  ambu- 
lani{P$alm.  xi).  Sed  abeuntem  trans  niare  GalilacB 
Jesum  muliitudo  maxima  sequebatur,  quae  doctrinae 
sanationis  et  refectionis  ah  eo  ccelestis  summa  mu- 
nera  perciperet,  quia  priusquam  Dominus  in  carne 
appareret,  sola  Hlum  gens  Judaea  sequebatur,  cre- 
dendo;  poslquam  vero  per  incarnalionis  suae  dispen- 


sublimiinle  transcendanl ,  infirma  roundi  desideria 
prospera  pariler  et  adversa  coelesti  spe  et  amnre  c«»n- 
culcent  :  etsi  necdum  anima  vel  carne  ad  supei  »a 
valeant  pertingere,  quia  boc  nimirum  in  futuro 
promillilur,  quidquid  tamen  carnales  qtiasi  alium 
complecti  conspiciuni,  comparatione  aeternorum  qua- 
si  nihilum  despiciant ;  juila  exemplum  illiusqui  vi- 
dens  imperium  Buperexaltatum  et  elevatum  super 
cedros  Libani,  transiil  temporalia  contemplando,  et 
quasi  non  esse  videbat  quem  cito  tollendum  praevi- 
debat.  Quod  sublevasse  oculos  Jesus,  et  venientem 
ad  se  multitudinem  vidisse  perhibetur,  divinae  pie- 
tatis  iudicium  est ,  quia  videlicet  cunctis  ad  se  ve- 
nire  quaerentibus  [M.f  currentibus]  gratia  misericor- 


sationem  fluclus  vitae  corruptibilis  adiii,  calcavit  et  B  diae  ccelestis  occurrere  consuevit.   Et  ne  quaerendo 

errare  possint,  lucem  sni  Spiritus  aperire  quaerenti- 
bus  solitus  est.  Nam  quod  oculi  Jesu  dona  Spiriius 
ejus  mystice  designent,  testatiir  in  Apocalypsi  Joan- 
nes,  qui  figurate  loqtiens  de  illo:  Et  vidi,  inquit, 
Agnum  staniem  tanquam  oceisum,  hobentem  cornna 
septem,  et  oculos  septem,  qui  sunt  $eptem  $piriiu$  Dei 
mis$i  in  omnem  terram  (Apoc,  v).  Quod  tentans 
Philippum  Dominus,  Unde,  inquit,  ememns  panes  ut 
mandueent  hit  provida  nlique  dispensalione  facit,  uoti 
ul  ipse  quae  uon  noverat  discat ,  sed  ul  Pbilippus 
tarditalem  suae  fidei,  quam  in  magistro  sciente  ipse 
nesciebal,  tentatus  agnoscat,  et  miraculo  facto  ca*ti~ 


irausiii,  maxima  mox  eum  mullitudo  credenlium 
secuta  est  nationum ,  fpiritualiter  instrui,  sanari  ac 
satiari  desiderans,  et  cum  PsalmisU  deprecans : 
Dominef  ad  te  confugi,  doce  me  (acere  voluntatem 
tuam ;  et :  Mherere  mei9  Domine%  quoniam  infirmu$ 
sum  ;  sana  met  Domine,  quoniam  conturbata  $unt  o$$a 
mea  (P$alm.  1,  n).  El  iterum  de  percipiendis  ab  eo 
vilae  perpetuae  alimenlis  conftsa  :  Dominu$f  inquii, 
pascil  ww,  et  nihil  mihi  deerit,  in  loco  pascum  ibi  me 
collocavit  (Palm.  xxin).  Quod  aulem  subiensin  mon- 
lem  Jesus  ibi  sedebat  cum  discipulis  suis,  sed  ve- 
nicnie  ad  ettm  multitudine  descendit,  atque  baec  in 
inferioribus  [Al.  superioribus]  refecit  quae  in  supe 


—    j -.  8et-  Neque  enim  dubiiare  debuerat  praesente  rerum 

rioribus  [Al.,  inferioribus]  paulo  ante  curaverat,  ne-     creatore,  qui  educit  panem  de  terra,  et  vino  laeliflcat 
quaquam  fi  ustra  factum  credaraus,  sed  ad  signiflcan-      cor  hominis ,  paucorum  denai 


dum  myslice  quia  doclrinam  et  charismau  sua 
Dominus  juxla  pcrcipientium  capaciutem  distribuii, 
infirmis  quidem  adhuc  mentibus  ac  parvulis  spiritu 
simpiiciora  credens  sacramenta,  celsioribus  aulem 
quibusque  et  perfectioribus  sensu  secreliora  suae 
majestalis  arcana  reserans,  arctiora  devotae  conver- 
salionis  ilinera  suggerens,  el  altiora  praemiorum 
ccelestium  dona  promittens.  Denique  cuidara  fccisci- 
tanii  quid  facieus  vium  aeternam  possiderei,  quasi 
inferius  adhuc  posito  communia  suae  dona  largiutls 
hnpendit  dicens  :  Non  occide$9  non  mozchaberi$%  non 
fwtum  facies,  non  falsum  testimonium  dice$9  honora 
patrem  tuum  et  matrem.  .Cui  postinodum  majora  quae 


paucorum  denariorum  panea  sufflcere 
turbarum  millibus  non  paucis,  ut  nnusquisqtie  &uffl- 
cienter  acciperet,  et  jam  saturatus  abiret.  Quinque 
aulem  panes,  quibus  multitudinem  populi  saturavit, 
quinque  sunt  libri  Moysi,  quibus  spiriiuali  intelleciu 
patefactis,  et  abundantiore  jam  sensu  mulliplicaiis, 
auditorum  fidelium  quotidie  corda  reficii.  Qui  bcne 
hordeacei  fuisse  referuntur,  propter  nimirum  auste- 
riora  legis  edicU ,  et  tegumenu  lilterae  grossioris, 
quae  interiorem  spiritualis  sensus  qnasi  medullam 
celabanl  fA/.,  eelant].  Duo  autem  pisces  quos  addi« 
dit,  psalmistarum  non  inconvenienter  et  prophe- 
tarum  scripU  signtficant ,  quorum  unum  canendo, 
alterum  colloquendo  suis  auditoribus  futura  Christi 


reuti,  et  velut  ad  moniem  virtutum  asceudere  cu-  p  et  Ecclesiae  sacramenU  narrabant.   Et  bene  per 


pienti,  Si  vis,  inquit,  perfectu$  e$se$  vadet  vende 
omnia  quce  habes,  et  da  pauperibus,  et  habebi$  the$au- 
rum  in  coslo,  et  veni  sequere  me.  Cujus  i)is<retionem 
inoderaminis  uon  soiuin  per  se  Dominus  in  carne 
docens  exhibuit  ,  verum  nunc  quoque  per  verbi  sui 
ministros  exhibere  non  cessat.  Unde  dc  eisdein  stib 
uiuus  boni  servi  persona  lestatur,  quia  dare  debeant 
c«mscrvis  in  tempore  tritici  mensuram,  id  esl,  pro 
captti  audientium  opportune  et  mensurate  verbi  da- 
pes  suggerere.  Quod  veroappropinquantePascha  Do- 
minus  turhas  docet,  sanat  et  reficit,  possumus  ila 
mystice  interpreUri,  quia  Pascha  Irausilus  dicitur, 
et  quoscunque  Dmninus  interna  munerum  suuruiii 
buaviialc  recuperat,  ad  salubrem  profecto  transHum 


aquatiiia  animantia  figuramur  illius  aevi  pra^cones, 
in  quo  populus  fidelium  sine  aquis  baptismi  vivere 
nullatenus  posset.  Puer  qui  quinque  panes  et  duos 
pisces  habuit,  nec  Umen  eos  esurientibus  lurhis 
distribuit,  sed  Domino  distribuendos  obtulii,  populus 
est  Judaeorum  litierali  sensu  puerilis,  qui  Scriptura- 
rum  dicu  clausa  secum  tenuit,  qtiae  tamen  Dominus 
in  carne  apparens  accepit,  et  quid  intus  haberent 
militatis  ac  dulcedinis  ostendit ,  quam  miiltiplici 
Spirilus  gratia  f  quae  pauca  ac  despecta  videbantur, 
evtiberarciit ,  patefecit ,  et  haec  per  apostolo»  suoa 
aposlolttrumqiie  successores  cunctis  nationibus  mi- 
nistrando  porrcxit.  Unde  bene  aMi  referuni  evan* 
.elistae  quia  panes  et  pisces  Dominus  distip-ilis , 
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discfpirii  aitlem  ministravcrunt  lurbis.  Cum  enim 
mysleriiim  [AL,  minisierium]  huroanas  salulis  ini- 
lium  ecepisset  enarrari  per  Dominum  ab  eis  qui  au- 
dierunt,  in  nobis  couflrinaium  est.  Quinque  siqnidem 
panes  et  duos  pisces  fregit  et  dislribiiil  discipulis 
suis ,  quando  aperuil  illis  sensum ,  «t  intelligerent 
oinnia  qiiae  scripta  essent  in  lege  Moysi  et  prophetis 
et  Psalmis  de  ipso.  DiscipuJi  apposuerunt  turbis  r 
quando  profecti  praedieaverunt  ubique ,  Domino  co- 
operante  ei  sermonem  conlirmanie  sequenlibus  si- 
gnis.  Fenunt  in  quo  discumbens  turba  reflcitur, 
concupiscentia  carnis  intelligitur,  quam  calcare  et 
premere  debet  omnis ,  qui  spiritualibus  alimentis 
saiiari  de*iderat.  Omnis  enim  earo  (enum ,  et  omnis 
gloria  eju$  tanquam  flo$  fenu  Discurabat  ergo  super 
fenum  ut  florein  feni  conterat,  id  est,  casiiget  cor- 
pus  ftuum  ,  et  servituli  subjiciat ,  veluptates  carnis 
edomet,  luxuriae  Auxa  restringal  quisquis  panis  vi?i 
rnpit  suavitate  refici ;  quisquis  supernae  gratiae  da- 
pibus  renovari  amat,  ne  inflraa  vetustate  deficiai , 
caveal.  Quinque  millia  viri  •  qui  manducaverunt, 
perfectionem  eorum  qui  verbo  viiae  reficiuntur,  insi- 
nuant.  Yirorum  quippe  nomine  solent  in  Scripluris 
perfectiores  quique  figurari ,  quos  feminea  mollities 
nulla  corrompit ,  quales  cupit  eos  esse  qoibus  dicit 
Apostolus:  Vigilate,  stale  in  fide,  virilUer  agite  $4 
confortamini  (/  Cou  xvi).  Millenarius  autem  nume- 
rus,  ultra  quem  nulla  nostra  computatio  succrescit, 
pleuitudinem  rerum  de  quibus  agitur  indicare  con- 
suevit ;  quinario  vero  numero  quinque  notissimi 
corporis  nosiri  sensus  exprimunlur,  visus  videlicet, 
audilus,  olfaclos,  gustus  et  tactus.  Iii  quibus  singu- 
lis  quicuoque  [Al.  add.  viriliter]  agere  et  confortari 
satagunt,  sobrie  et  pie  et  juste  vivendo,  ut  coelesiis 
sapientue  mereaniur  dulcedine  recreari,  bi  nimirum 
quinque  miiiibus  virorum ,  quos  Dominus  mysticis 
dapibus  satiavit,  figurantur.  Nec  praetereundum  quod 
refecturos  multitudinero  gratias  egit.  Egit  quippe 
graiias ,  ut  et  nos  doceret  de  perceptis  coelesiibus 
\AL9  ceeliiu*]  muneribus  gratias  semper  agere,  et 
ipse  qoantum  de  nostris  profeciibus  gratuletur,  de 
nostra  spiritnali  refectione  gaudeat  intimaret.  Vultis 
enim  nosse,  fralres,  quantum  noslrae  congaudeat 
saluti  t  Narral  evangeiista  Lucas  dedisse  eum  disci- 
poiis  potestatem  calcandi  supra  omnem  virtutem 
inimici,  eoromque  nomina  scripta  esse  [Al.  om.  esse] 
iudicasse  in  coeiis ,  et  statim  infert ,  In  ipsa  hora 
extuliavit  in  Spiritu  sancto,  el  dixit :  Confileor  tibi , 
Pater,  Domine  cosli  et  terrce,  quia  abscondisli  hmc  a 
sapienlibus  et  prudentibue ,  et  revelasti  ea  parvulis. 
Claret  ergo  qoia  saluti  ac  vitae  fidelium  congratu- 
letor,  qui  Patrem  gratias  agendo  collaudat,  quod  ea 
quae  superbientibus  abscondit,  humilibus  spiritu  se- 
creu  reveUverit.  Quod  autem  salurata  mullitudine 
jussit  discipulos  colligere  quae  superaverant  frag- 
raeota  ne  perirent,  boc  signat  profecto  quia  pleraque 
sonl  arcana  diviuorum  eloquiorum  qune  vulgi  sensus 
uon  capit,  nonnulla  quae  pcr  se  quidem  minus  docti 
•  Iia  clit.  Rasil.  ct  ross. 


LIB.  I.  HOM.  GENUIN/E.  fll 

A  assequi  nequeunt ,  sed  a  doctioribus  expo*ita  mox 
intelligere  queunt.  Ha?c  ergo  necesse  est  ut  qui  va- 
lent  diligentius  scrulando  coltigant ,  et  ad  eruditio- 
nem  minorum  suorum  dicto  vel  scripto  faciant  per- 
venire,  ne  atimenta  verbi  iilorum  desidia  pereant, 
plebibusque  tollanlur,  qui  haec  Domino  donante  in- 
terpreiando  coitigere  norunt.  Coilegerunt,  inquit,  ei 
impleverunt  duodecim  cophinos  fragmentorum.  Quia 
duodenario  numero  soiet  perfecliotiis  cujuslibet 
summa  figurari ,  recte  per  duodecim  cophinos  frag- 
menlorum  plenos  omnis  spiritualium  doctorum  cbo- 
rus  exprimitur,  qui  obscura  Scripturaruin,  quae  per 
se  turbae  nequeunt ,  et  meditando  coliigere ,  et 
meditata  et  mandata  iitteris  suo  pariter  et  turbarum 
usui  conservare  jubentur.  Hoe  ipsi  fecere  apostoli 

B  el  evangelislae ,  non  pauca  legis  et  prophetarum 
dicta  myslica  suis  interpretalione  adtlita  inserendo 
opuscuiis.  Hoc  sequaces  eorum  Ecclesiae  tolo  orbe 
magisiri ,  etiam  integros  nonnulli  ulriusque  Testa- 
menli  libros  diligentiori  explanatione  discutieudo  : 
qui  quamvis  bominibus  despecti ,  coelestis  lamen 
gratiae  sunt  pane  fecundi.  Nam  serviiia  cophinis 
solent  opera  fieri.  Unde  de  populo ,  qui  in  luto 
quondam  ac  lateribus  serviebant  in  jEgypto,  dicit 
Psalmista :  Manu$  ejus  in  cophino  servierunt  (Psal. 
lxxx).  llii  ergo  homines  cum  vidissent,  quod  fecerat 
signum ,  dicebant :  Quia  hie  esl  vere  propheta  qui 
veniurus  est  in  mundum.  Recte  quidem  dicebant 
Dominum  propbetam  roagnum ,  magme  salutis  prae- 
conem  jam  mundo  futurum.  Nam  et  ipse  propbetam 

**  se  vocare  dignatur,  ubi  ail :  Quia  non  eapit  perire 
prophetam  extra  Uierusalem.  Sed  necdum  plena  fide 
proficiebant,  qui  bunc  etiam  Dominum  dicere  nescie- 
bant.  Ergo  iili  videntes  signum  quod  fecerat  Jesus, 
dicebant :  Quia  hic  est  vere  propheta  qui  venturm  est 
in  mundum.  Nos  certiori  cognitione  veritatis  et  fidei 
videntes  mundum,  quem  fecit  Jesus,  et  signa  quibus 
itluin  replevit,  dicamus  :  Quia  hic  est  vere  mediator 
Dei  et  hoiiiinum,  qui  implet  muudum  divinitate,  et 
mundus  per  ipsum  factus  est,  qui  in  propria  venit, 
genus  humanum  quaerere  et  salvare,  quod  perierat , 
ac  recreare  mundum ,  quemfecerat,  qui  cum  suis 
fidetibus  per  praesenliam  divinitatis  est  in  mundo 
oinnibus  diebus  usque  ad  consummationem  saeculi , 
qui  in  consummatione  saeculi  per  humanitatem  ven  - 
turus  est  ia  mundum,  ut  reddat  singulis  secundum 
opera  eorum :  impios  quidem  et  peccatores  aeternum 
projiciens  in  ignem,  justos  autem  in  vitam  introdu- 
cens  aeternam ,  in  qua  vivit  euui  Palre  in  uuilaie 
Spiritus  sancti  Deus,  per  omnia  saecula  saeculorutu. 
Ainen. 

HOMILIA  XXII 

IN  FERIA  SECUKDA  QUADRAGESIBLC. 

Joan.  ii.  ln  illo  tempore  descendit  Jesus  Caphamanm 
ipse%  et  mater  ejus,  et  fratres  eius%  et 
ei  ibi  remanserunt  non  muttis  atebus. 


ipse%  et  mater  eju$9  et  fratres  eius,  et  discipuli  ejus, 
"'\  ate' 

Solet  movere  quosdam  quod  in  exordio  lectionis 
hojus  evangelicae  dicium  esl,  quia  dcscendeme  Ca- 
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puarnnom  D»mino,  non  solnm  mater  et  discipnli,  A  augmentalione  texentes,  nec  (imcntes  ex  eo  districti 


aed  cl  fratres  cjus  scculi  sunt  eum.  Nec  defuerunt 
lueretici  qui  Joseph  virtini  bealae  semper  virginis 
Marix  ptifarent  ex  alia  uxoie  gennisse  eos  quos  fra- 
tres  Doniini  Scriptura  appellat.  Alii  majori  perlidia 
hos  enm  ex  ipsa  Maria  post  natum  Dominum  gene- 
rasse  putarunt.  Sed  nos,  fialres  cliarissimi,  absqtie 
titltus  scrupulo  qusesiiouis  scire  et  confiteri  onortei, 
non  taiitum  beatam  Det  Genitricem,  sed  et  beatissi- 
inuiii  castttatis  ejus  testem  atque  custodem  Joseph 
ab  nmtii  prorsus  actione  conjugali  mansisse  fempef 
uninunein;  uec  natos,  sed  cognatos  eortim,  tnore 
Scripimis  usitato,  fratres  sororesvc  Salvatoris  vo- 
raii.  Detiique  Abraltam  boc  modo  loqnitur  ad  Lot: 
Ne  qn<e$o  $it  jurgium  inier  me  et  te,  el  pa$tore$  meos 


judicis  examinnlione  damuari.  Nam  bis  quidem  in 
sancto  Evangelio  legimus  qu»»d  veniens  in  templo 
Domitius  hujusmodi  negotiatores  ejeceril,  nunc  vl- 
delicel,  id  est  tertio  ante  passionem  suam  anno,  si- 
cut  ex  Evangelii  seqnentibus  scriptis  agnoscimus, 
et  ipso  quo  pnssus  est  a»no,  cum  ante  quinque  dies 
Pascbne  sedens  asino  Hierosolymam  venisset.  Sed 
hoc  idem  eum  in  templo,  sancta?  Ecclesia?  examine 
quolidiauae  visitatioriis  agere,  omnis  qui  recte  sapit 
intelligit :  nnde  multum  tremeuda  sttnt  bnpc,  dilectis- 
fiimi,  et  digno  expavescenda  timore,  sedulaque  pra»* 
cavendum  industria,  ue  veniens  improvisus  perver- 
sum  quid  in  nobis  unde  merito  (lagellari  ac  de  eccle- 
sia  ejici  debeamus  inveniat :  et  maxime  in  illa  qua» 


ctpahtous  tuos;  fratres  enim  $umu6.  Et  Laban  ad  Ja-  B  specialiter  domus  orationis  vocatur  ob«ervandutn, 

ne  quid  ineptum  geramus,  ne  cum  Corinthiis  au- 
diamus  abAposlnlo,  nunquid  domo$  non  habeti$  ad 
agenda  vet  toquenda  temporalia,  aul  ecctesiam  Dei 
contemnitis?  Et  a  propheta  cutn  Judaeis  :  Dilectus 
meut  in  domo  mea  fecit  scetera  mutta  (Jerem.  xt). 
Et  quidem  gaudendniit  est  quia  rpsi  suintis  in  bapti- 
smo  templum  Dei  facti,  teste  Apostoio  qui  ait :  Tem- 
plum  enim  sanctum  e$t,  quod  e$li$  vos  (/  Cor.  m). 
lpsi  civitas  regis  magni,  de  qua  canitur :  Fundamenta 
ejus  in  montibu*  sanctis  (Ihalm.  lxxxvii),  id  esl  fun- 
damenta  Ecclesiw  in  soliditate  lidei  aposlolorutn  el 
prophetarum ;  sed  nimis  tremendum,  quia  pracmisit 
Apostolus  dicens  :  Si  quis  autem  templum  Dei  viola- 
verit,  disperdet  i  lutn  Deu$  (1  Cor.  m).  El  ipse  Judex 


i-ob  :  Num  quia  frater  meus  e$ ,  gratis  servies  mihi  ? 
(Gen.  xxix.)  El  quidem  constat  quia  Lot  filins  Aran 
Iratris  Abraham  el  Jacob  sit  lilius  Rebeccae  sororis 
Laban,  sed  propter  cognaiionem  sunt  fralres  nuncu- 
imti.  Ilac  ergo  regula  in  Scripturis  «anclis,  ut  dixi, 
freqnentissima  ,  etiam  cognatos  Mari»  vel  Joseph 
fratres  Domini  appellatos  oponet  inlelligi.  Quod  au- 
tem  propinquante  Pascha  Jesus  ascendit  Uierosoly- 
tuam,  nobis  profecto  dat  exempluin  qtianta  animi 
vigilantia  Dominicis  suhjici  debeamus  imperiis,  cum 
ipse  in  hominis  inflrmitate  apparens,  eadem  qti.TR  ex 
diviiiitatts  auctoritate  staluil  decrela  custodiai.  Ne 
enim  pntarent  servi  absqtte  crebris  orationum  bono- 
rwnque  actnum  viclimis  vel  flagella  evadere,  vel 


rainia  se  posse  percipere,  et  ipse  intcr  servos  ad      juslus,  disperdam,  inquit,  de  civitate  Domini  qui  ope- 


orandum  immolandumi|tie  Dei  Filius  ascendit :  qui 
>en?ens  Hierosolymam  qnid  ibi  gerentes  invencrit, 
quid  iludem  ipse  gesseril  videamus. 

Et  invenity  inquil,  in  tempto  vendente$  boves  et  ove$f 
et  columba$%  et  nummutarios  $edentes.  Et  cum  feci$$et 
quasi  flagellum  de  fw\iculi$%  onnes ejecit  de  templo, 
bove$  quoque  et  oves,  el  nummulariorum  effudit  o?s,  et 
men$as  $ubvertit.  Boves,  oves,  et  colmnb.e  ad  hoc 
emebantur  ut  oflerrentur  in  tcmplo.  Nummuiarii  ad 
boc  sedebant  ad  mensas,  ut  inter  einptores  vcndilo- 
resque  hostiarutn  prompta  esset  pecuuix  taxatio. 
\idebantur  ergo  licite  vendi  in  tempto  qua3  ad  hoc 
einebantnr  ut  oflerrenlur  in  eodem  templo  Domino; 
sed  nolens  ipse  Domiuus  aliquid  in  domo  sua  ler- 
rmac  negotiationis,  nec  ejus  qnidem  qua:  honesla 
putarelur  exhiberi,  disptilit  negoliatorcs  iujusios,  et 
foras  omnes  simnt  cnm  his  qiue  ne^oiialianlur  ejecil. 
Quidcrgo,  fratreH  mei,quid  puiatis  faceret  Dominu«, 
si  rixis  dissidentes,  ?i  fabulis  vacanles,  si  risu  disso- 
lulos,  vd  alio  qnoiibet  scelere  reperiret  irretilos, 
qui  hostias  qtise  sibi  iinmolarentur  emenies  iu  tem- 
plo  vidii,  el  eiirninare  festinavit?  Ilaic  propier  illos 
diximus  qui  ecclcsiam  iugrcsst  non  solum  inl^tuio- 
ncm  orandi  negligunl,  veruin  ctiam  ea  |>ro  quibus 
orare  debtterant  augent,  insuper  et  arguenies  se  pro 
hojusmodi  siultilia  conviciis  odiisque  vcl  eliani  de 
liactiotiibus  iuscquiinlur  :  addentes  videlicct  peccala 
pcccaiis,  ci  quasi  funem  longissimum  incauta  eorum 


rantur  iniquitatem  (P$alm.  c).  Gaudendura,  quia  in 
nobis  Paschae  solemnitas  celebratur,  cum  de  vitiis 
ad  viriutes  transire  satagimus.  Pascha  quippe  trans- 
ilus  diciiur.  Gaudendurn  quia  Domtnus  nostra  pe- 
ciora,  civitatem  videlicet  suam  visiure,  quia  idem 

'  Pascha  nostr^  bon«  actionis  prassentia  suae  pieiatts 
illustrate  dignatur,  sed  limendum  satis  ne  nos  in  ci- 
vitate  sua  alind  quam  ipse  diligil  agentes  inveniat, 
et  ipse  se  nobis  qualetti  nou  diligimus  districtus  red- 
ditor  ostendat,  ne  nos  in  lemplo  nninmularios,  ne 
venditores  boum,  ovittm,  columbarumve  reperiens 
damnet.  Boves  quippe  doctrinam  vitac  coelesiis,  oves 
opera  munditire  el  pielatis,  coiutnbx  Spiritus  sancti 

■>  dona  designant,  quia  nimirum  boum  juvamine  solet 
ager  exerceri.  Ager  autem  est  Domiui  cor  coelesti 
exculium  doctrina,  et  suscipiendis  verbi  Dei  praepa- 
ralum  riie  seminibus.  Oves  innocentes  sua  vellera 
vesiiendis  hoiuinibus  pra?stanl.  Spirilus  super  Do- 
minuin  in  cnlumhw  specie  dcscendit.  Vcndunt  autem 
boves,  qtii  vcrbuni  Evangelii  non  divino  amore,  sed 
terreni  qmrstus  intuitu  audienlibus  impendtint,  qua- 
les  repreliendil  Apostolus  quia  Christum  annuntia- 
rcnt  non  sincere.  Vendunt  oves,  qui  liumanae  gratia 
landis  opera  pietatis  exercent,  de  quibns  Doiuinus 
ail :  quia  receperunl  mercedem  suam  (Matth.  vi).  Yen- 
duut  coltiuibas,  qui  acceplam  Spiritus  gratiam,  noti 
gralis ,  tit  praeccpiuu!  est,  sed  ad  pramium  dant, 
qui  itnpositionem  manu>  qua  S;»iiilus  accipitnr,  elsi 
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oon  ad  qusstum  pecuniae,  td  vulgi  taineti  favorem  A  vator  ej»xii  impios  de  templo.  Zelemus  et  nos,  fratres 


tribuunt,  qui  sacros  ordines  non  ad  vitae  meritttm, 
aed  ad  graliam  largiuntur.  Nummos  muiuo  dant  in 
templo,  qui  non  simulate  coelestibus ,  sed  aperte 
terrenis  rebus  in  Ccclesia  deserviunt,  sua  quaerenies 
non  quae  Jesu  Christi.  Verum  bujusmodi  operarios 
fraudulentos  qme  merces  maneat  ostendit  Doroinus, 
cum  facto  de  funieulis  Ihgello,  omnes  ejecit  de  tem- 
plo.  Ejiciuntur  enim  de  parte  sortis  sanctorum,  qui 
interpositi  vei  ficte  bona  vel  aperte  faciunt  mala 
opera.  Oves  quoque  et  boves  ejecit,  quia  talium 
vitam  pariter  et  doctrinaro  osiendit  esse  reprobam. 
Futiiculi  quibus  flagellando  impios  de  templo  expu- 
lit,  crementa  sunt  actionum  malarum,  de  quibus 
materia  damnandi  reprobos  districto  judiei  datur: 
binc  etiam  dicit  Isaias  :  Vm  qui  trahitis  iniquitatem  in  B 
funicuiisvanitatis  (Isa.f  v).  Ct  in  Proverbiis  Salomon : 
iniquilates,  inquit,  sua  capiunt  imphun,  et  funibut 
peceatorum  tmorum  constringitur  (Prw.  v).  Qui  enim 
peccata  peccatis  pro  quibus  acrius  damnetur  accu- 
niulat,  quasi  funiculos  quibus  ligetur  ac  flagelletur 
paulaiim  augendo  prolongat.  Nummularioruui  quo- 
que  quos  expulsat  effudit  aes,  et  mensas  subvertit, 
quia  damnatis  in  ftne  reprobis  etiam  ipsariim  quas 
dilexere  rerum  tollet  figunm,  juita  quod  scriptum 
est :  Et  mundus  transivil  et  concupitcentia  ejut. 

Et  eh  qui  columbat  vendebant  dixit :  Auferte  itta 
kincf  et  nolite  facere  domum  Patrit  mei  domum  neqo~ 
tiationit.  Venditionem  columbarum  de  lemplo  aoferri 
praccepit,  quia  gratiam  Spiritus  qui  gralig  aceepit 


charissiroi,  domum  Dei,  etquanlum  possumus,  ne 
quid  in  ea  pravum  geratur  insistamus.  Si  viderimu» 
fratrem  qui  ad  domum  Dei  periinet  superbia  tumi- 
dum,si  detractionibus  assuetum,  ebrieuti  servieutem, 
luxuria  enervatum  ,  si  iracundia  turbidum  ,  si  alio 
cuiquam  vitio  sobstrattim ,  sludeamus  in  quatitiHit 
facultas  suppetit  castigare ,  polluta  ac  perversa  cor- 
rigere,  et  si  quid  de  talibus  emendare  nequimus,  nott 
sine  acerrimo  mentis  sustinete  dolore,  et  maxime  in 
ipsa  domo  orationis,  ubi  corpus  Domini  consecratnr, 
ubi  angelorum  praesentia  sempcr  adesse  non  dubi- 
talur  ,  ne  quid  inepluin  Aal ,  ne  quid  quod  nostram 
fraternamve  orationem  itnpediat,  totis  viribuaid  aga< 
mus.  Sequilur : 

Retponderunt  ergo  Judcci,  et  dixerunt  ei :  Quod  tu 
gnum  ottendit  nobit  quia  hmc  facit  ?  Retpondk  Jcsus, 
et  dixit  eit :  Solvite  lemplum  hoc  ,  et  in  tribus  diebus 
excitabo  iltud.  De  quo  templo  dtceret  Cvangelista  , 
post  aperuit,  videlicet  de  templo*  corporis  stii,  qood 
ab  illis  passione  solotum  ipse  post  triduum  excitavit 
de  morte.  Quia  ergo  signum  quaerebant  a  Domino , 
qnare  soliu  commercia  projtcere  debuerit  e  templo, 
respoudit  ideo  se  reetissime  impios  exterminare  de 
templo,  quia  ipsutn  templum  significaverit  templutn 
corporis  sui,  in  quo  nulla  esset  prorsus  alicujus  ma- 
cula  peccati.  Neque  imtnerito  typicuin  purgaverit  a 
aceieribus  templum,  qui  verum  Dei  teiupluin  ab  ho- 
minibus  morte  solutiim  divinae  potenlia  majesutis 
exciure  posset  a  mortuis. 


, _.__  __„  _ __ ^_.  _. — „ r„       „ r 

gratis  debel  dare  :  unde  Simon  Magus  ille  qui  hanc         Dixerunt  ergo  JudaH  :  Quadraglnta  et  tex  annit  mdi- 


pecunia  emere  voluil,  ut  majore  pretio  venderet,  au- 
divit :  Pecunia  tua  tecum  tii  in  perditionet  non  est  tibi 
pars,  neque  $ors  in  termone  hoc.  NoUndum  autem  quod 
uoo  aoli  venditores  sunt  columbarum,  et  domum  Dei 
faciunt  domum  negotlationia,  qui  sacros  ordines  lar- 
giendo  pretium  pecuniae  vei  laudis  vel  etiam  bonoria 
inquininU  Verum  hi  quoque  qui  gradum  vel  gratiam 
in  Ccclesia  spiritualem,  quam  Domino  largicnte  per- 
cepere ,  non  simplici  intenlione,  sed  cujuslibet  hu- 
manae  causa  retributionis  exercent,  contra  illud  apo- 
stoli  Pelri :  Qui  loquitur,  quati  sermones  Dei;qui 
ministrat9  tanquam  exvirtute  quam  adminutral  Deus% 
ut  in  omnibus  honorificetur  Deus  per  Jesum  Chrislum 


ficalum  est  hoc  templumf  et  lu  tribus  diebut  excitabis 
illud  ?  Quomodo  intellexerunt,  iu  responderuut :  sed 
ne  nos  quoque  spiritualem  Domini  sermonem  carna- 
liter  sentiremus  ,  Crangelisu  consequentcr  de  quo 
templo  loqoeretur  exposuil:  Quod  autem  aiunt  teiu- 
plum  quadraginta  et  sex  annis  aedificatuin,  non  pri- 
mam,  sed  secundam  illius  adificationem  signifioant. 
Primus  enim  Salomon  templum  in  maxima  regni  sui 
paee  citisaimo  sepiem  annorum  opere  perfecit,  quod 
de»tructum  a  Chaldais  post  septu*ginU.  annos  ad 
juasionem  Cyri  Persae,  relaxau  captivitate,  reaedifl- 
cari  coeptum  est :  sed  ttlii  transmigraiionis  opus  quod 
sub  principibus  Zorobabel  et  Jesu  faciebant,  proptec 


(f  Pet.  iv).  Quicunque  ergo  Ules  sunt,  si  nolunt  ve-  -*  impugnationem  gentium  vicinarum  ante  quadraginu 
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itienle  Doiniuo  de  Ccclesia  auferri,  auferant  isia  do 
suis  actibus,  ne  faciant  domum  Dei  donium  negoiia- 
lionis.  Nec  praetereundum  quia  sollicite  nobis  Scri- 
plura  utramque  Salvatoris  nostii  naturam,  et  hiuna- 
nam  videlicet  commeudat  et  divinain.  Ul  eniin  verus 
Dei  Filius  intelligatur ,  audiamus  quod  ipse  dtcit: 
Nolhte  facere  Somum  Patrit  mei  domum  negotiationis. 
Aperte  n-mqne  se  Filium  Doi  Pattis  Ostendii ,  qui 
lemplum  Dei  doinum  P.itris  sui  cof*uominat.  Ct  rur- 
suui  ut  verus  Filius  homiuis  sentiatur,  r^cohtnus 
quod  in  hujus  capite  lectionis  de^cendens  in  Caphar- 
naum,  matrem  babuisse  perhibetur.  Sequitur : 

hecordati  vero  sunt  discipuli  ejus,  quia  scriptum  est: 
7tht$  domus  tum  comedit  me.  Zclo  domus  Patris  Sai- 


et  sex  annos  iraplere  nequiverunt.  Qui  etiam  nume- 
rus  annortim  perfectioui  Dominici  corporis  aptissiuie 
congruit.  Tradunt  etenim  naturalium  scriptores  re- 
rum  fonnain  corporis  humani  tot  dierum  spalio  per- 
fici ,  quia  videlicet  primis  sex  a  conceptionis  diebus 
lactis  habeat  siinilitudinera ;  sequentibus  novem  cou- 
vertatur  in  sanguinero,  deiude  duodecim  solidetur ; 
reliquis  decem  et  octo  formetur  usque  ad  perfecta 
lineameuta  omnium  membrorum ;  et  hinc  reliquo  jam 
tempore  usqne  ad  tempus  partus  magnitudine  au- 
geatur.  Sex  autem  et  novem  et  duodecim  et  deceui 
et  octo  quadraginu  quinque  faciunt,  quibos  si  adje* 
cerimus  unum,  id  est  ipsum  diem  quo  discretum  per 
membra  corpus  crementum  sumere  iocipit,  tot  niiui- 


119  BEDifi  VENERABILIS  OPP.  PAIIS  III.  —  PAR.ENETICA.  U*0 

luta  dics  in  aedincatione  corporis  Domini,  quot  in  A  tudmis  ,  qua  exutas  corooribus  fruuntur  animaejo- 


fabrica  teinpli  anno*  inveniiuus.  Et  qoia  templum 
illud  mannfactum  saerosanetam  Dorotoi  earncm  quam 
ex  Vrrgine  sumpsit,  ut  ex  boc  loco  discimus,  figura- 
bat ;  quia  «que  eorpus  ejus  quod  est  Ecclesia  ,  quia 
Miiiuscujusqiie  ftdeliom  corpus  animaroque  designa- 
bat,  ut  In  plerisque  Scripturarum  locb  invenhnus , 
libet  aliqua  de  templi  ipsius  factura  eommemorare , 
quibus  vestra  fraternilae  quomodo  omnia  quae  de  eo 
scripta  sunt  Cbristo  et  Ecclesiae  convcnianl  agnoscal. 
Couversom  stabal  ad  orientem,  habens  ostium  con- 
tra  orium  solis,  qui  statim  exortos  cuncta  ejus  ime- 
riora  suo  Jubare  perfunderet.  Et  Eeclesia  sancta  to- 
tam  mentis  intentionem  ad  illius  dirigit  gratiam,  de 
quo  Zacnarias  ail :  Visilavit  not  orient  ex  alto  itlumi» 


storum.  Sed  et  de  illa  viia  receptis  in  resurrectione 
corporibus  ,  usque  ad  supernaiu  pcrpeluae  felicttatis 
gloriain  ejusdein  Domtnieat  passionis  fide  prsevta 
traBsimus ;  de  qua  nimirum  gloria  dicit  Isaias :  In 
leria  $ua  dupticia  potsidebunt,  laHith  tempitema  erit 
eit  (ha.  lxi)  ,  id  esl ,  in  terra  viventium,  qu»  sola 
sanctorum  terra  est ,  carnis  simul  et  anhnae  felicis 
gaudia  *terna  percipient.  luferior  ergo  domus  prae- 
sentem  sanctorum  conversationem  significat,  supc- 
rior  requiem  animarum  quae  post  banc  vitam  perci- 
pitur,  soprema  gloriam  resurrectionis  quae  nullo  un- 
quam  fine  uiutabitor;  ostium  lateris  medii,  quod  in 
parte  domus  dextrae  positnm  iter  ad  superiora  pao- 
debat ,  fides  est  passionis  Cbristi ,  chjiis  dextrum 


nare  hti  qui  in  tenebrit  et  in  umbra  mortit  tedent  *>  Utus  foratom  in  cruce  uobis  emanavit  sacraitienta, 

(Luc.  i).Memerqoe  semper  promissi  ipsius  quo  dicit, 

Dilata  oe  tuumf  ei  ego  adimplebo  illud  (Ptal.  lxxx)  ; 

lacta  respondet :  0$  meum  aperui  et  attrasi  spirilum , 

auia  mandala  tua  detiderabam  (Psal.  cxviu) ;  quod 

est  dicere :  Devotionem  cordis  mei  aperui,  et  lucem 

tui  spiritus  baurire  promerui,  quia  non  alia  in  mundo 

'juam  observationem  inandatorum  tuortim  observare 

didici.  Foris  albo  lapide  constructum  parebat,  tntus 

laquearia,  parieles,  pavimentum,  trabes,  ostia,  et 

quidquid  erat  vasorom  aurum  tegebat  obrisum.  Et 

Ecclesia  foris  quidem  omnibus  fbrtitudinem  pcrfectae 

ltiotistrat  actionis ;  sed  soli  qui  lianc  pie  conside- 

rando  intrnre  didicerint,  quot  animse  virtutibus  prae- 

inineal  interius,  quanta  in  singolis  bis  cbaritatis  luce  - 

flagret  inlelligunl.  Ipsse  auri  laminac  cedrinis  sunt 

tabulis  affixae  vel  abiegnts,  vel  certede  liguis  oliva- 

rum  paratis  :  quce  omuia  ligna  esse  egregie  constat. 

El  fulgor  Dominieae  dileetionis  per  memoriam  sacra- 

tissimat  passionis  ipsius,  quae  pretioso  crucis  ligno 

consummata  est,  lidelium  cordibus,  ne  labatur  im- 

prirailur.  Templtim  ipsuin  velamento  medii  parietis 

discretuni  est,  doinusque  exterior  sanctuarium,  iute- 

rior  autem  ubi  arca  le^tamenti  posita  erat,  sanctiim 

sanetorum  vocabatur.  Et  Ecclesia  partim  in  terris 

peregrinatur  a  Domino,  partim  coin  Dumino  regnat 

in  coelis.  Medius  namque  paries  ipsum  iulelligilur 

coelum,  arca  testanienii  Dominus  ,  qui  solus  pater- 

norutn  couscios  arcanoruin,  cceli  interna  penelravii. 


quibus  imbuti  ad  ccelestis  vitae  gandia  possiiuos 
ascendere.  Septem  annis  et  totidem  inensibus  prima 
templi  stroctora  perfecta  est,  octavo  autem  anno,  et 
octavo  mense  ex  qoo  aediQcari  coepit ,  dedicalionis 
solemnitas  seeuta  est;  et  Ecclesia  per  totum  praesens 
saeculum ,  quod  septeni  diebus  volvitur  ,  spiritualia 
suorum  sumere  non  desiuit  incrementa  membroruta 
usque  ad  lempora  futurae  resurreclinuis  aeterna  , 
quando  cutn  pacifico  rege  festa  su»  dedicationis  in- 
troibit.  Nain  quia  Dominus  octava  die  ,  id  est  post 
septimara  sabbati ,  a  morte  surrexit,  merito  hic  nu- 
werus  etiam  nostrat  resurrectioiiis  futura  gaudia  de- 
signat. 

Ilaec  de  factura  pauca  ex  pluribus  commemorasse 
snfliciat,  ut  quam  cuncta  spiriluali  intelleclu  reful- 
geant  clarius  appareat.  Sed  finituri  sermonem  re- 
deamus  ad  Domiui  senteutiam  ,  qua  quaerentibus 
8ignum  Judaeis  dicit :  Solvite  lempiam  /lor,  el  in  tri- 
bus  diebus  excitabo  illud  (Joan.  u),  agamusque  gra- 
tias  misericordix  ejus,  qui  mysleriuui  sua?  passionis 
et  exciralionis  a  morluis,  quod  tenlantibus  se  infide- 
libus  clauso  sermone  proposuit ,  nobis  jam  iti  se 
credenlibus  clara  luce  reseravil.  El  quia  jaui  prope 
est  teinpus  quo  solulionera  ejusdem  templi  venera- 
bilis  quae  facta  est  a  perfidis,  simul  el  excitationeui, 
quam  ipse  terlia  die,  sicut  ipse  promisit,  mirabiliter 
exhibuil,  annua  solemnitale  celebrare  desideramus, 
mundernus  templa  corporum  cordiumvc  noslrorum, 


Ascensus  qui  in  6uperiorein  et  tertiam  domum  duce-  jy  ut  Spiritus  Dei  babilare  diguetur  in  uobis,  et  juxta 

bat  per  viscera  meridiani  parielis  quasi  invisibili      quod  Apostolus  admonet,  abjectis  operibm  tenebrarum 

gressu  faclus  est,  ila  ut  initium  tantum  ejusdem 

asceiistis  ab  orientali  angolo  memorali  p»rielis  appa- 

reret ,  profrctum  vero  ascensionis  ipsius  solus  qui 

scanderetnosset,cujusScriptiiraita  meminil:  Ostium 

autem  laleris  medii  in  parte  etai  domus  dextrce,  et  pcr 

cothlenm  ascendebant  in  medium  catnacu'um  et  a  me- 

dio  in  tertium  ( I  lieg.  vi ).  Passo  iu  cruce  Domiuov 

unus  inilituin  lancea  latus  ejus  aperuit ,  et  contiiiuo 

exivil  sanguis  et  aqua.  Hac  est  aqua  baplismi  qua 

abluimur,  et  hic  sanguis  calicis  Domini  quo  sanctifi- 

camur.  Per  liaec  sancti  mysteria  lateris  merito  invi- 

sibilis  lidei  aseendimus  de  prarsenli  Ecclesiae  vita, 

qua»  peregrinatur  in  terris,  in  vitam  supernx  beati- 


induamus  not  arma  lucis,  sicul  in  die  honeste  ambule- 
must  non  in  comessationibus  et  ebrietatibus^  non  in 
cubilibus  el  impudichiitt  non  in  conlentione  et  cemula- 
tione,  sed  induamus  nos  Dominum  Jetum  Christum 
(Rom.  xm),  qui  cum  Patrc  et  Spiritu  sancto  vi- 
vit  et  regnat  Deus  aute  oinuia  s*cula  saeculorum. 
AmVn. 

HOMILIA  XXIII. 

13  DOMIHICA  PALMAROM. 

&Uttii.  xii,  Marc.  xi,  Luc.  xiv  ,  Joan.  xii.  /n  r//o 
tempore  cnm  appropinquasset  Jesus  llterosotymis,  et 
venisset  Bethphage  ad  montem  OHveti,  tuuc  misit 
duos  de  discipulit  suit  dicens  eis :  lic  in  castettum , 
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quod  conira  vos  est9  et  ttatim  invenietis  asinam  alliga- 
tam  el  vullum  eum  ea9  solvite  el  adducile  mihi9  etc. 

Mediator  Dei  et  hominum,  homo  Christtts  Jesus, 
qui  pro  humani  generis  salule  passurus  de  coelo  de- 
scenderal  ad  terras,  approptnqtiante  hora  p»ssio- 
nis  ,  appropinquare  voluit  loco  pissionis  ,  ut 
eliam  per  hoc  claresceret  quia  non  inviius  sed 
sponte  pateretur.  In  asino  venire,  et  a  turbis  rei 
appellari  et  latidari  voluil,  ul  etiam  per  hoc  erudi- 
tus  quisquc  agnosceret  [A/.,  cognoaceret]  ipsum  esse 
Chrtsttim,  qitem  sic  illo  vetiturum  prophetia  olim 
premispa  signaverat.  Ante  quinque  dies  paschae  ve- 
nire  vohiit,  sicut  ex  Joannis  Gvangelio  didicimus,  ut 
eliam  per  hoc  ostenderet  se  esse  Agnum  immacula- 
tum  qui  peccata  tolleret  mundi.  Agnus  quippe  pa- 
schalis  cnjns  immolatione  populus  Israel  est  abJSgy- 
pila  servitute  liheratug,  ante  quinque  dies  paschse, 
hl  est  quarta  decima  luna,  ad  vesperatn  jussus  est 
fmmobri :  significans  eum  qui  nos  suo  sanguine  re- 
dempturus  anle  quinque  dies  paschc,  id  est,  lio- 
dierno  die  m;>gno  praecedentium  sequentiumqiie  po- 
pulorum  gaudio  ac  laodatione  [A/.,  ad  lnudationem] 
deductns,  venit  in  lemplum  Dei,  et  erat  quotidie  do- 
c  nsin<o.  Quinta  demuin  peracta  die,  ubi  veteris 
•  paschae  sacrameiita  hacienus  obsnrvata  consumma- 
vit,  ac  nova  deinceps  observnnda  discipulis  sacra- 
menta  contradidit,  egressus  iu  mnntem  Oliveti,  len- 
tus  est  a  Judaeis,  et  mane  crucifixus,  ipsa  nos  die  a 
dxmoniaca  dominatione  redemit,  qua  antiqtius  ille 
Hebraeorum  populus  immolatione  agni  jugtim  ^Egy- 
ptiae  servitutis  abjecit.  Ergo  Dominus  instar  agni 
paschalis  ante  quinque  dies,  quam  pati  inciperet, 
locom  passinnis  adiit,  ut  se  insiHuaret  esse  illum  de 
qno  prsedhit  Isaias :  Sicut  ovis  ad  occisionem  duce- 
tur9  et  quasi  agnus  coram  tondente  se  obmutescetf  et 
non  aperiet  os  suum  (Isa.9  lhi).  Et  paulo  superius  : 
ipse  autem  vulneratus  est  propter  iniquitates  nostras, 
et  livore  ejus  sanati  sumus.  Sed  invidnrum  corda  prin- 
cipum  in  cunctis,  qnae  provide  gessit,  eum  persequi 
i|uam  iu  eum  credere  maluerunt,  et  multum  miseri 
vilx  auctorem  inorli  potius  darc,  quam  per  eum  ipsi 
vivilicari  studebant.  Venitn  nos  perfidorum  csecitate 
declinata  enrum  magis  exempla  qui  fideliter  Domi- 
iitim  lamlavere,  sejuamur,  et  iter  ejus  my&licum 
mystica,  ut  decet,  inlerpretatione  scrutemur.  Asina 
et  pulus  ejus,  qnibus  sedens  Ilierosolymam  venit, 
ulriu«quc  populi,  Judaci  videlicet  ct  gentilis,  simpli- 
cia  corda  designant,  quibtis  ille  praesidens  qnseque 
a  noxia  libertale  suo  frenans  imperio  ad  visionem 
snpernne  pacis  perducit.  Hierosnlyma  etenim  visio 
pacis  iuterpreiatur.  Et  bene  cum  ad  montem  Oliveti 
venissel  Dominos,  disciputos  qui  haec  animalia  ad- 
ducereut,  misil :  quia  non  nostris  ad  etim  meriiis, 
sed  sota  ipsius  gralia  largiente,  pervenimus,  Joanne 
attestante,  qui  ait :  Et  in  hoc  charitas  est9  tion  quasi 
nos  dileximus  Deum,  sed  quia  ipse  prior  ditexit  nos 
(1  Juan.  iv).  Mons  itatnque  Oliveti  ceMtudincm  Do- 
iniuicu:  dileclionis,  qua  uos  misericorditcr  illustraro 
a«:  salvare  dignatus  cst,  iusiuuat ;  non  solum  qui  olei 


A  natura  Iucis  ministra  esl ,  et  labortim  dolorttmque 
solatnen,  verum  etiam  quia  cunctis  quibus  imntisce- 
tur,  soiet  excellere  liquoribus.  Et  Apostolus  de 
charitate  locuturtis :  Adhuc,  inquii,  excetlentiorem 
vobis  viam  demonstro  (/  Cor.  xn).  Ad  inonteiu  igilur 
Oliveti  veniens  Domitius,  asinos  sibi  qitibus  Iliero- 
«olymam  pelat,  praecepit  exhiberi,  figiirate  siguifi- 
cans  hoc  quod  alibi  dicit  aperte  :  Quia  sic  Deus  dU 
lexit  mwidum,  ul  Filium  suum  unigenitum  darelt  ut 
omnis  qui  credit  in  iptum  non  pereat,  sed  habeat  vilam 
aternam  (Jonn.  111).  Duos  ad  exhibenda  sibi  jumenta 
misit  discipulos,  ut  significaret  iu  iitrtimqne  popu- 
Inm,  circumcisionis  videlicet  el  prseptitii,  praedica- 
tores  esse  destinandos.  Vel  cerle  duos  misit,  ut  eos- 
dem  praedicatores  doctrina  simul  et  operatione  per- 
fec  tos  esse  moneret :  ne  vel  erroris  verba  indocti  ve- 
ritati  miscerent,  vel  ea  quae  recte docuissent  perverse 
vivendo  negarent. 

Invenietis,  inquit,  asinam  aUiqatam  et  puflum  cum 
ea,  solvite  et  adducite  mihi.  Pullom  quoque  nlligntwn 
fuisse  alii  evangelislne  testautiir.  Dterqtie  eniui  po- 
pulus  fnnibus  peccntomm  erat  circumplexo^,  ct  so- 
lutione  divina  opus  habehat ;  iste  lege  quam  acce- 
per.it  male  uleodo,  ille  nuiiqitam  accipiendo  peccn- 
v«rat.  Undc  bene  dicit  Aposloltis :  Qni.-i  non  cst  dt- 
stinctio  :  omnes  enim  peccaverunl  el  eqent  gloria  Dei, 
justificati  per  gratiam  ipsius  gratis.  Et  polchre  alii 
tres  evangelists  ,  qui  gentibus  scripserunt ,  pullum 
soltimniodo  Domino  addtictum  memornnt.  Mallhpus 

q  autem  evangelista,  qui  ex  llebraeis  el  Ilebroeo  ser- 
mone  scripstl  Evangeliutn,  etiam  asinae  facil  men- 
tionem,  provida  utraque  dispensatione,  ul  quorutn 
salutem  scribendo  qunesierunt ,  hos  salvandos  a 
Domino  mystice  docerent  esse  figuratos  [Al.f  fusuros]. 
Et  si  quis  vobis,  inquit,  aliquid  dixeritt  dicite  quia 
Dominus  his  opus  habet,  et  confestim  dimittet  eos.  Kt 
doctoribus  pr&cipitur,  ulsi  quid  eis  obstiterit  adver- 
sitatis,  st  quis  prohibuerit  peccatores  a  laqueis  dia- 
boli  solvi,  et  per  confessionem  fidei  Domino  addtici, 
non  tamen  prjcdicando  desistaut,  sed  constanter  in- 
sinuent  quia  Dominus  ad  nedificandatu  Ecclesiam  ta- 
lib?is  opus  habet.  Quamvis  enitn  s%vus  sit  persecu- 
tor  et  immanis ,  non  potest  eorum  obsislere  salva- 
tioni  quos  novit  Dominus,   quia  sinl  ejus  quos  ad 

D  vitain  praeordiuavit  aeternam.  Adliibelttr  autem  huic 
facto  prophet»  testimonium,  ut  appareat  Dominum 
quidem  in  omuibus  quae  de  ipso  eranl  scripta  coin- 
plesse,  sed  invidia  csecatos  Scribas  et  Pharisatos  ea 
qtiae  ipsi  legebant  intclligere  neqtiivisse. 

D\cile%  filim  Sion,Eccerex  tuus  venit  tibi  mansuetus9 
sedens  super  asinam  et  pntlum  (ilium  subjugalis.  Filia 
Sion  Ecclesia  esl  fidelium,  pertinens  ad  snpernam 
Jerus.ilem,  quns  eslmater  omniutn  nostrutn,  cujns 
pnrtio  lunc  non  minima  erat  in  popnlo  Israel  regem 
habens  mansuelnm :  quia  non  terrena  immitibus, 
sed  mansuelis  ccelestia  regna  dare  consuevii  dicens  : 
Discite  a  me,  quia  mitis  sum  et  humitis  corde,  et  inve- 
nietis  requicm  animabus  vestris  (Matth.  xi).  De  qui- 
bus  Psahnista  :  3Iansue!it  inquit,  posudebuni  terram9 
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et  deleclabuntnr  in  muttitudwe  pacis  (Psalm.  xxxvi). 
Rex  vero  mausuetiis  mansuctis ,  id  cst  humiliius 
ordts  lerram  pacis  tribuit,  quos  iu  terra  belli  et 
thbulationum  quondam  rex  impius,  id  cst  diabolus, 
superbiae  vulnere  stravit.  Sedenst  inquit  (hai.  lxu), 
super  asinam  el  pullum  filium  snbjugalis,  quia  re- 
quiescit  in  corde  humilium  et  quietoruin  et  Iremcn- 
lium  verba  ejus,  sive  eorum  qui  in  synagoga  jugum 
logis  trahere  novcriiut :  seu  illorum  qui  gentili  ditt 
libertate  cflrenes,  ejusdem  synagogw  iuslanlia  ad 
fiJei  et  veriiati»  suiii  gratiam  eonversi. 

Adducentes  aulem  a$inam  et  pullum  di&cipuli,  im- 
posuerunt  super  eos  vestimenta  sua,  et  Deminum  de- 
super  sedere  fecerunt.  Vestimenta  discipulorum  opera 
siiul  justilto,  Psalmista  lesle,  qui  ait :  Sacerdotes 
tuiinduantur  justitiam  [\\.t  justitia\.  (Psalm.  cxxxl) 
Asinos  quos  nudos  inveniunt  disciptili,  suis  sler- 
nunt  vestimenlis,  et  Ua  desuper  Dominutn  impo- 
nunt,  cum  prapdicatores  sancti  quoslibet  a  sanciita- 
tift  habitu  vacuos  inveniunt,  hosque  virtuium  suarum 
exemplis  ad  suscipiendam  (idem  et  dilectionem  stii 
condiloris  imbuunt.  Non  enim  midam  Dominus  asi- 
uam,  uon  nudum  voluit  ascendere  pullnm,  quia  sive 
Judaeus  sive  gentilis ,  nisi  sanciorum  fuerit  diclis 
«rnatus  el  actift ,  non  potest  Pominum  Itabere  re- 
ctorem,  sed  regnat  potius  pcccamm  in  mortali  ejus 
corpore  ad  obediendum  concupiscentiis  ejus. 

Plurima  autem  turba  slraverunt  veslimenta  sna  in 
via.  Plurima  h*c  lurba  innumerabilem  martyriiin 
designat  exercilum,  qui  corpora  sua,  animarum  vi- 
delicet  tegumenta,  pro  Domino  dubanl,  quo  sequen- 
tibus  clcctis  pianiorem  recie  viveudi  caliein  face- 
icnl :  ne  qui  videlicet  dubilarent  ibi  pedem  bonae 
actionis  ponere  in  pace,  ubi  non  paucos  viderem  in 
bello  praecessiftse  martyrii. 

Alii  autem  cwdebanl  ramos  de  arboribu*,  et  sterne- 
bant  in  via.  Rami  arborum  dicla  sunt  Patrum  prae- 
cedentium  exempla.  Cl  quisquis  in  exemplum  rccte 
credendi  sive  opwandi  quid  prophelae,  quid  aposlo- 
li,  quidve  caeleri  sancti  dixeruut  seu  fecerunt,  pan* 
dil :  ramos  profecto  de  arboribus  caedit,  quibus  iter 
asini  Oominum  portantis  complanet,  quia  scntentias 
de  sanctorum  libris  excerpit,  per  quas  simplicium 
Christi  corda  ne  in  via  veritatis  errent,  acdificet. 

Turba?  autem,  qua  prwcedebant  el  qua  seqnebantnr, 
clamabant  dicentcs :  llosanna  filio  David !  Una  cadcm* 
que  coufessionis  el  laudntiouis  voce  Dominnm,  qui 
pwihant  et  qui  sequuntur  exaliaut :  quia  una  nimi- 
rum  fules  esl  eoruin  qui  ante  incarnationem  Domi- 
nicam,  et  qui  pnstea  fuere  probati,  quamvis  sacra- 
uienta  habueriut  pro  temporuin  ratione  dispsuia, 
Petro  atteslanlc,  qui  ait :  Sed  per  gratiam  Domini 
Jesu  credimus  salvari  quemadmodum  et  illi  (Act.  xv). 
Qtiod  autem  aiunt,  Hosanna  filio  David,  hoc  est 
quod  in  psalmo  legitur  :  Domini  est  salus,  el  super 
populum  tuum  benediclio  tua  (Psalm.  m),  Imc  csl, 
quod  in  magnae  dcvotione  laudis  in  Apoca'ypsi  sau- 
ctorum  clioitis  resonal :  Salus  Deu  ncslro,  qni  sedit 
super  ihronum,  et  Agno  (Apcc.  vn). 
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A  Benedictus  qui  vtnU  in  ndmine  Domini.  In  noiiiiiie 
Domiui,  in  noroine  Dei  Patris  significal,  quod  ipser 
alibi  Jodaeis  non  credentibus  dicit :  Ego  veni  in  no- 
mine  Patris  mei,  et  non  recepistis  me ;  si  olius  veniei 
in  nomine  suot  Ulum  recipieiis  (Joan.  v).  Venit  eniin 
Cbristus  in  nomine  Dei  Pitris,  quia  in  omnibus  quac 
gessit  el  dixit  Palrem  glorificare  et  glorificandum 
hoininibus  praedicare  curavit.  Veniet  Antichristus  iu 
nomine  suo,  qui  cum  sit  homo  omniuru  nequisfti- 
iuus  et  diabolo  comite  plenus,  non  [AL  om.  non]  de- 
dignabitur  se  Filbim  Dei  cognominari :  adversatur 
enim  et  extollitur  super  omne  quod  dicitur  Deus, 
aut  quod  coliltir.  Assumunt  aulem  versieulum  laudis 
turbae  de  psalmo  cenlesimo  deeimo  septimo,  quem 
de  Domino  cantatum  uemo  qui  dubiteu  Unde  puf- 
chre  de  ipso  in  eodem  psalmo  prsemittitur :  Lapidem 
quem  reprobaverunt  wdificantes,  kic  factus  esl  in  caput 
anguli ;  ouia  videlicet  Chrislus,  quem  reprobaverunl 
Judaei  aedificanteft  suarum  decreta  Iraditionuro,  faclus 
est  iu  munimentum  utriusque  populi  credentis,  Ju- 
daei  scilicet  et  gentiiis.  Quod  enim  in  psalmo  lapift 
anguiaris  vocatur  Christus,  hoc  est  utique  quod  in 
Evangelio  praecedentium  sequcnliumque  collaudatitr 
voce  turbarum.  Quod  autem  in  eisdem  laudis  prosc- 
cutione  subjungilur,  Hosanna,  id  est,  salus  sive. 
salvifica  in  altissimis,  perspicue  docet  advenlum  Do- 
mioi  in  carne,  non  solum  humani  gencris  in  terra, 
sed  et  angelorum  in  coalis  esse  salutem  :  quia  duui 
noft  redempti  ad  superna  perducimur,  eorum  pro- 

r  fecto  numeruft,  qui  Satana  cadenle  erat  miuoralus, 
impletur.  Ilic  enjm  Paulus  ait  instaurari  omnia  in 
Cbristo,  qua»  in  coelis  et  quae  in  terra  sunl  in  ipso 
(Ephes.  i).  Recte  igitur  Uosauna  in  allissimis  ir» 
ejuft  laudem  canitur,  cujus  tota  incarnationis  dis- 
pensaiio  pro  implenda  gloria '  palriae  coelestis  ade- 
ral.  Proinde  necesse  est,  fratres  mei,  ut  aJ  promis- 
sam  nobis  patriam  tota  menlis  devotione  tendamus» 
eemper  recordauteft  quia,  elsi  angusta  est  via  qua 
ingrediiiiur,  beata  est  mansio  ad  quam  festinamus. 
Fclicius  quippe  est  per  asperum  iter  ad  regnum, 
qunm  per  amoenum  planuroque  ad  supplicium  duci. 
Felicius  est  continentta  carnis  temporali  gaudium 
perenne  mejreri,  quam  pro  lascivia  parvi  temporis 
«lernam  lucrare  vindicum.  Ecce  jejuniuin  qttadra- 

D  gesimale,  Domino  auxiliante,  jam  phtrima  ex  p  «rte 
complevimus,  teslis  est  unicuique  conscicntia  sua; 
quia  quanto  dislrictius  se  sanctis  his  diebus  Domino 
mancipasse  meminit,  lanto  amplius  gaudeus  sanctum 
Dominicae  resurrectionis  tempus  exspectat.  At  si 
quem  forle  adhuc  conscicntia  minus  perfecte  casti- 
gata  accusat,  nulti  dubium  quin  pavidus  ac  treraens 
tantae  solemnitatis  prastolatur  advenlum.  Nec  ta- 
men  hic  talis  de  salute  diffidal,  n*  aliqua  suorum 
numerositate  vel  enormitate  scelerum  confusus,  ba- 
rathrum  desperatione  incidat,  juxta  illud  Salomonis: 
impius  cum  veneril  in  profundum  malorumf  contem- 
net  (Prov.  xvm)  :  sed  sollicite  perpendat,  quia  si 
tempus  anuuae  festivitatis,  qua  de  aucloris  nostri 
rcsurrectiouc  Ijclamur,  tauto  vcl  gandio  castos,  vel 
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impuros  metu  et  confusione  afficitur,  multo  magis  A  munduin  ad  esum  agni  veoire  oporteret :  et  ipsi  qui 


iit  tempore  districli  examinis,  quando  generalis  om- 
niutn  resurrectio  celebratur,  ei  jam  audita  judicis 
senientia,  hos  conscienlia  munda  excusans  laetificat, 
iilos  uoxia  accusans  in  perpetuum  damnai.  Quicun- 
que  ergo,  fralres  dilectissimi,  continentiae  carnis  ar- 
mis  accincti  ab  iuilio  jam  quadragesimali  [At.9 
Quadragesimae]  cum  lenlaiore  superbo  ceriare  cce- 
perunt,  vidcaut  cauie  ne  cocpla  deserant,  prius- 
qiiam  bosle  prostrato  ministeriis  donenlur  angelicis. 
Qni  vero  bactenus  armaiura  vii  lutuin  se  non  induil, 
vel  bodie  incipiat,  hudle  cum  lurbis  illis  fidelibus 
fldei  opera  assumat,  imploret  pietatem  ejus  qui  in 
noinine  Palris  adveniens  betiedictionem  mundo  at- 
tulil,  \A1.9  add.  et]  llosanna  in  allissimis  procla- 


sanctiflcandi  ad  templum  ascenderant,  sordidiores 
jam  de  conspiralione  eflundendi  sanguinis  descende- 
bant.  Guremus  solerter  [At.9  sollicile],  quia  paschas 
nostri  tempus  appropiat.  In  [AL,  Ui]  illo  jam  ve- 
nienle  sanctificati  ad  altare  Dominicuro  accedamiis, 
non  agni  carnes  comesuri,  sed  nostri  Redemploris 
myster.a  sancta  sumpturi.  Mundemus  nos  ab  omni 
inquinamento  carnis  et  spiritus,  perficieules  sancli- 
ficaiionem  in  limore  Dei.  Nemo  domum  oralionis 
converlat  in  speluncam  latronnm,  nemo  membris 
Christi  mortis  laqueos  substernat,  nemo  inauetis  ad- 
buc  in  morle  ad  accipienda  vilse  mysteria  praesumat 
accedere  :  qui  enim  non  diligit,  manet  in  morte.  Dili- 
gamus  Christum  in  seipso,  diligamus  in  membris 


mans,  salvari  se  superna  in  patria  flagitel.  Sternat  B  ejus.quacramus  Doniinum,etvivetaiiima  nostra,qua- 


|A/.,  sternet]  vestimeuta  sua  in  via,  id  est,  membra 

sui  corporis  humiliet  in  praesenii,  ut  exaltet  Deus  in 

futuro,  memor  illius  Davidici  quia  exaultabunt  ossa 

humiliata.  ftamos  de  arboribus  caeriat,  et  sibi  sternat 

in  via#  id  est,  sanctorum  scripta  sedulus  ad  memo- 

riam  revocet,  quibus  stautes  ne  cadant  roborant, 

lapsos  ne  diutius  jaceant  horiantur,  resurgentes  ut 

virtmibus  exerceantur  instruunt,  exercitatos  virtu- 

libus  pnemia  in  ccelis  ut  sperent,  erigunt :  sicque 

[.4/.,  bisque]  gressus  suae  actionis,  ne  in  lapidem  of- 

Tensionis  et  pelram  scandali  oflcndant,  praemuniat, 

ac  sic  etiam  ipse  cum  ca?teris  lidelibus  redemploris 

Mii  vestigia  sequatur,  passionisqoe  ac  resurrectionis 

ijus  mysteria  digua  mentis  puritatc  venerelur,  qui  r 

[.1/.,  quae]  eleclis  omnibus  membris  videlicet  suis 

i.i  remedium  vuluerum  simul  et  ccelestium  gaudio- 

Miui  pignus  dare  dignalus  esl  Jesus  Cbristus  Domi- 

iius  noster,  qni  vivit  et  regnat  cum  Patre  in  unitate 

Spiritus  sancli  Deus  per  omnia  SJtcula  sasculrrum. 

Amen. 

IIOMILIA  XXIV. 

\y   FERIA  SECUNDA  POST   DOMIMCAtf   PALMARUM. 

Ioan.  xii.  In  illo  tempore  ante  sex  dies  paschw  venil 
Jetut  Betlvmiam,  ubi  fuerut  Lazarus  mortuut,  quem 
tuscitavit  Jesue,  elc. 

Moria  esse  priidenlium  solet,  non  solum  ex  eis, 
qnas  reete  apprebenderint  [AL9  ac  prudenter],  ve- 
rum  etiam  ex  iilis  quae  aliter  gesta  seu  dicla  cogno- 
verint,  prudentiae  discere  virlutem:  haec  nimirnm  ut 


ramus  autem  eum,  non  sicot  itnpii  ad  occidendum, 
sed  ut  fldeles  ad  perpeiuo  fruendum.  Qua^rebant,  Iih 
quit,  Jesum,  el  colloquebaniur  adinvicem  in  templo 
staules.  Quid  putatis,  quia  non  venitad  diem  festum  t 
Quaerebanl  enim  Juda*i  Jesum,  sed  inale :  qu.Trebant 
euin  ut  venientem  ad  diem  fesluin  interficerent. 
Quaeramus  autem  nos  illum  stantem  in  templo  Dei,  et 
perseveranies  unaiiimiter  in  oratione,  el  colloqtiamur 
adinvicem  psalmls,  hymuis,  canticis  spiritualibus,  in 
gratia  postulanles  ipsiim,  ut  venire  ad  diem  fesmm 
nosirum,  et  sua  nos  praesemia  iilustrare,  sua  ipse 
nobis  dona  sanctificare  dignetur. 

Dederant  aulem  pontificet  et  Pharitwi  mandatum9 
ut  si  quis  cognoverit  ubi  sil9  indicet,  ui  apprehendant 
eum.  Demus  et  nos  invicem  mandatum,  fratrea  mei, 
ui  si  quis  cognoverit  in  cujus  corde  fratris  uberiora 
sint  viscera  misericordias,  major  humilitas,  benigui- 
tas,  modestia,  potentia,  caeterarumque  abundautior 
copia  virtiilum,  priesenlis  videlicet  indicia  Chrisli, 
iudicetcoufesiim  ubi  sit  talis,  ut  vestigia  Christiqua 
apud  eum  suut  inventa  ttdeliler  imitando  tenet- 
mus.  Sciens  autem  Dominus  conspirasse  de  se  oc- 
cidendo  Judams ,  non  fugit  insidiantiuin  manus , 
sed  certus  de  gloria  resurrectionis  primo  venit  Be- 
thaniam ,  proximam  llierosolymis  civitatem ,  ubi 
Lazarum  suscitaverat  a  mortuis,  deinde  etiam  Hio- 
nxolymam,  ubi  ipse  patereiur  et  resurgeret  a  mor- 
tuis  :  Mierosolymam   quidem ,    ut   ipse  ibi   more- 


imilentur  sequendo ,    illa  ne  incurrant  devita.ido.  D  ^etur ;    Detbaniani  vero.   «t  siiscitatio  Laxari  cmi- 


Quod  nos,  fratres  dilectissimi ,  in  hodierna  sanci 
Evangeiii  lcctione  facere  tatio  cogit,  iioii  lanltim  vi- 
tielicet  devotionem  amatortim  Chrisli  ad  exemptum 
tliscere  virtulis,  sed  [AL  add.  ei]  perfidiam  considc- 
rare,  et  consideralam  cilius  decbnare  persequentium. 
Sequamur  enim  necesse  cst  illarum  prudentiam  femi- 
narum  quas  tanta  fide  et  dilectione  Domitio  adliae- 
sisse  eognovimus;  fugiamtis  in»ipientiam  pontificum 
ct  Pharisjfeorino,  qui  sapieutiain  Dei  circumvcniro 
insidiis et  iuterlicere  qumrebant ;  caveamus  deinen- 
liatii  eortim  qui  sanctificandi  propter  pasclia  Hiero- 
solyinam  ascenderant,  sed  obliti  sanctiflcalionis,  in 
i^a  domo  orationis  de  Salvatoris  ncce  tractabant. 
Iiuminebat  pascba,  quo  sanctilicatum  qucmquc  ac 


cloruiu  ineinoriae  arctius  imprimeretur,  et  magig 
magisque  confunderentur,  atque  iuexcusalules  con- 
viiiccreiitur  impii  principes,  qui  occidere  non  time- 
reni  eum  qui  suschare  possit  a  mortuis,  et  nec  bene- 
ficiis  suscitaiionis  provocati,  nec  divina  suscitantls 
virlute  pcrterriti,  animos  ab  iujusu  caede  retrabe- 
reul.  Et  ne  dicerent  maclitnatores  calumniartim , 
phantaslice  suscilalum  fuisse  l^azarum,  facu  ibi  Do- 
mino  coena,  et  ipse  uuus  erat  ex  discurobentibus  cuui 
eo,  nt  dum  vivenlem,  loqueniem,  eputaniem,  cuiu 
suis  familiaritercouversantem  viderenl  sive  aodireiu, 
vel  suscilaulis  poteutiam  agnoscerenl,  et  acciperent 
graliam,  vel  obdurato  corde  nolentes  veriiati  a<- 
quiesccre,  iucurrcrcul  pociiam.  Myi>l?ce  atilem  cus.ia 
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haer,  Dominica,  ubi  Martha  ministrabat,  et  Lazarus 
imer  alios  discumbebat,  fides  est  Eccleaiae  quae  per 
dilectionem  operatur :  unde  alibi  Dominus  de  cre- 
dituris  in  se  populis  dicit  ad  discipulos  :  Ego  ribum 
habeo  tnanducare,  quem  vos  nescitis  (Joan.  iv).  El  hoc 
exponens  adjunxit :  Meus  cibus  estt  ut  faciam  votun- 
tatem  ejus  qui  misil  me>  ut  perficiam  opus  ejus.  In  qua 
coena  Martlia  ministrat,  cum  anima  quaeque  lidelis 
opcram  Domino  suae  devotionis  impendit ;  Lazarus 
vero  unus  fit  ex  discumbentibus  cum  Domitio,  cum 
eliam  ii  qui  post  peccatoruai  mortem  resuscitati  ad 
justhiain  sunt,  una  com  eis  qui  in  sua  permansere 
justhia,  de  praesentia  veritatis  exsultant,  poenilentes 
simul  cum  innocentibus  coelestis  gratias  muneribus 
aluntur.  Ct  bene  eadem  coena  in  Ueihania  celebratur, 
quai  est  civiias  in  latere  montis  Oliveti,  et  interpreta- 
tur  doruus  obedientia.  Domus  namque  obedientiae 
Eeclesia  est,  quae  fideliler  Domini  jussis  obtempe- 
rat :  et  ipsa  esi  civiias,  quae  super  montem  miseri- 
cordisc  coustituta,  nunqnam  potest  abtcondi,  ipsaqtie 
de  sui  iateie  consiructa  ReJemptoris,  id  est,  aqua 
ablutionis  et  sanguine  saiiciiHcatioitis,  quae  de  ipsius 
latere  pro  se  morientis  exiere,  itnbuta  est :  ubi  etiam 
altera  soror  Lazari  Maria  in  magnae  indicium  dile- 
ctionis,  sicul  sequentia  monstrant  evangelicae  lectio- 
nis,  accepit  libram  unguenli  nardi  pistici  preliosi,  et 
unxit  pedes  Jesu,  el  extersit  capillis  suis  podes  ejus. 
Quo  facto  noii  soltun  suae  dat  indicium  devotionis, 
sed  et  aliarum  fidelium  Deo  animarum  signat  pietatis 
ebsequium.  Sed  prius  notandum  quod,  sicut  narran- 
tibus  Matthseo  el  Marco  didicimus,  non  solum  pedes 
Domini  Maria,  sed  et  caput  nardo  perfudit.  Nec  dubi- 
tandum  est  quin  et  ipsa  sit  mulier,  quac,  sicut  evan- 
gelisla  Lucas  refert  (Luc.  vn),  qtiondam  peccatrix  ad 
Dontinuni  ctim  alabastro  venit  unguenli,  et  stans  re- 
tro  secus  pedes  ejus%  lacrymis  ccepil  rigare  pedes  ejus, 
et  capillis  capiti  sui  tergebat,  et  oscutabatur  pedes  ejus, 
et  unguento  ungebat.  Eadem  ergo  est  mulier,  &ed  ibi 
pedes  solum  Domini  prona  ungiiebat,  et  hoc  inter 
poeniientine  lacrymas,  hic  aulem  [At.  add.  inter]  gau- 
dia  jusue  operationis  et  pedes  iuigere,  et  ad  caput 
quoque  ungendmn  uon  dubilavit  erigi.  Ibi  qtiippe 
rudiineiita  poenitentium,  hic  justiliam  perfectarum 
designat  animarura,  unde  recte  tunc  inenstira  un- 
giienti  non  dicitur,  nunc  autem  iibra  fuisse  perhibe- 
tur.  Quid  uamque  per  libram  uiigtienti,  uisi  perfeclio 
jusiiti»  exprimitur?  Tuuc  qtiale  fuerit  tinguentum 
tacetur,  iiuiic  quia  nardi  pistiti,  id  esl  fidelis  neque 
extraneis  speciebus  adulterati,  sed  preliosi  ftieril  in- 
dicatur,  ut  perlectse  fidei  el  actionis  qua»  sil  castitas 
intiiiietur.  Percaput  autem  Domini  quod  unxit  Ma- 
ria,  sublimitas  divinitatis  ejtis,  per  pedes  hurailitas 
iucarnationis  exprimitur.  Ct  pedes  ungimns  ejus, 
cum  mysterium  susceptre  incarnationis  debita  laude 
prfdicamus ;  caput  uiigiuitisv  cum  excelleutiam  divi- 
nitatis  digna  verbi  opinione  veneramur.  yuid  enim 
per  unguenttim,  nisi  bonus  odor  opinionis  insiuua- 
ttir?  Paulo  attestantc,  qui  ait  :  Deo  autem  gratias, 
nm  umper  triumphat  w*  in  Christo  Jesu,  et  odorcm 


PARS  III.  —  PARiENCTICAi  «2g 

A  notitice  sum  manifestat  per  nos  in  omni  loco  (li  C>„ 
11).  Polest  qnoqiie  per  captit  Domiui  [At.  odd.  ipse] 
mediator  Dei  el  homtutim,  qtii  est  caput  Ccclesia», 
recte  significari ;  per  pedes  autem  uhiuia  quaelibet 
membra  ejus  non  inconvenienter  intelligi,  de  quibos 
in  fine  dicturus  est :  Quandiu  fecistis  uni  de  his  (ra- 
tribus  meisminimis,  mihifecistis  (Matth.  xxv).  Et  ca- 
put  ungimus  Domfni,  cum  divinitatis  [Al.  ndd.  pari- 
teret  huraanitatis]  ejus  gloriatn  digna  fidei,  spei,  cha- 
rilatis  dulcedine  complectimur,  cum  laudem  nominis 
ejus  bene  vivendo  dilatamus.  Pedes  ungimus  Domi- 
ni,  cum  pauperes  ejus  verbo  consolationis  ne  despe- 
rare  in  pressuris  debeant,  refovemus.  Eosdem  capil- 
lis  nostris  extergimus,  cum  de  rebus  quae  nobis  su- 
perfltiunlegentium  necesshati  communicamus :  fitque 

B  de  nobis  quod  sequitur : 

Et  domus  impleta  est  ex  odore  unguentL  Quia  pro 
modulo  nostro  mundus  impletur[Al.,  implebitur]  ex 
opinione  devotionis,  qua  Detim  et  proximuni  simplici 
ptiroque  corde  venerari  ac  diligere  probamur :  fitquo 
quod  in  atnoris  Canlico  sponsa  glorialur,  dum  esset 
rex  in  accubitu  suo,  nardus  mea  dedit  odorem  suum. 
Ubi  apene  quid  Maria  semel  fecerit,  lypice  anlem 
quid  omnis  Ecclesia,  quid  auima  quseque  perfecta 
semper  facial,  ostenditur. 

Dixit  ergo  unus  ex  disciputis  ejus  Judas  Iscariotes, 
qui  erat  eum  traditnrus  :  Quare  hoc  unguentum  non 
vendidit  [Yulg.,  veniit]  trecentis  denariis,  et  datum  esl 
egenis  ?  Vae  itnpio  tradilori,  vae  complicibtis  uequili» 
ejus,  etiam  nunc  membra  Cbristi  per»equentibusv 
qui  famatn  virtutis,  quatn  ipsi  habere  non  inereulur, 
proximis,  qui  lianc  habeut,  invidere  non  cessant  t 
Et  quidem  putare  possemus  Judam  cura  pauperutn 
bsc  fuisse  locutum,  sed  prodit  mentem  illius  testis 
verax,  qui  ait : 

Dixit  autem  hoc9  non  quia  de  egents  pertinebat  ad 
eumt  sed  quia  fur  erat9  et  loculos  habens,  ea  qum  mit- 
tebantur,  exportabal  [Yulg.,  portabat].  Non  ergo  lunc 
Judas  periit,  quando  pecunia  corruptus  Dominum 
prodidit,  sed  jam  perdilus  Doininum  sequebalur,  qui 
iocuios  habens  Dominicos,  ea  qu*  mittebantur  in  iis 
non  solum  in  ejus  ministerio  porlare,  sed  etiamfurto 
exportare  solebat.  Videns  enim  Dominus  c<>r  Judae 
cupidiutis  jam  sorde  pollutum,  praevidens  pejoris 

j^  proditionis  sorde  polluendum,  couimisit  ejus  ttdei 
quidquid  habebat  in  sacculis,  eumque  de  his  quae 
vellet  facere,  permisit,  ut  vel  coliati  lionoris,  vel 
habilae  memoria  pecuniai  menlem  ab  ipsius  vendi- 
tione  revocaret.  Verum  quia  semper  avarus  eget, 
neque  unquam  beueficiorum  perfidus  meniinil,  im- 
pius  a  furto  pecunije  quun  porlabat  pervenit  ad  tra- 
ditionem  Douiiui  qut  commendabat. 

Dixit  ergo  Jesus  :  Sine  illam,  ut  in  diem  sepuiturm 
mem  servel  illud.  Quasi  iiinocenter  interroganti  Juda* 
Dominus  simpliciter  et  inansuete,  quo  ministeriuni 
Mariae  perlineret,  exposuit :  quia  ipse  videiicel  mo- 
riturus,  et  ad  sepelienduin  aromatibus  essel  ungeu- 
du^.  Ideoque  Mariae,  cui  ad  unctionein  inoriui  cor- 
poris  ejus,  quamvis  multutn  desideranti  perveujre 
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ttma  liceret,  donatnm  stt  vivenli  adhuc  impendere  A 

obseqvium,  quod   post  morlem  celeri  resurrectione 

praventa  nequiret :  unde  bene  Marcus  Doininum  de 

illa  dixisse  tesutur  :  Quod  habuit,  hmc  fecit  :  pro> 

vtnit  uugere  eorpus  meum  in  s  puhuram  (Marc.  xiv)% 

Quod  esi  aperte  dicere  :  Quia  o.orpus  menm  jam 

defuncti  tangere  non  poterit,  soluni  qnod  nunc  po- 

tuit,  fecit,  jnaevenil  vivum  adhuc  funerandi  oflicio 

donare. 

Pauperes  enim  semper  habetis  vobiscum,  me  autem 
nm  semper  habetis.  ttt  hic  magnae  moderamiue  pa- 
lientiae  Dominus  non  Jtidnm  arguit  avaritia?,,  et  non 
pauperutu  gratia  de  pectmia  ioqui,  sed  ex  ratione 
deuionstrat  non  esse  ctilpandos  eos  qui  ei  inier  bo- 
mines  conversanti  de  facultalibus  stiis  ministrarent, 
inm  tam  parvo  tempore  ipse  apud  Ecclesiam  corpo- 
raliter  inansurus,  pauperes  autem,  quibus  eleemo- 
sjua  fieri  posset,  fn  ea  semper  essent  habendi. 

Cognovit  ergo  turba  multa  ex  Judans  quia  iltic  esset, 
et  venerunt  non  propter  Jesum  tantum,  sed  ut  Lazarum 
viderenl,  quem  suscitavit  a  mortuis.  Cuiiositas  hos, 
non  charitas,  adduxit  ad  Jesum.  Sed  nos  versa  vice, 
fratres  charissimi,  si  cognoscimus  ubi  Jesus  est,  ubi 
mansionem  facit ,  ubi  Bethaniam,  id  est,  domum 
animx  obedientis  in  qua  habilet,  invenit,  veuiamus 
itluc  contemplatione,  non  propter  homiiieni  laiilom, 
quem  a  morte  animac  suscitaium  spiritualiter  vivere 
donavit,  sed  111  bonam  bomtnis  vitam  imilando  per 
hoc  ad   vUionem   Jesu  pertingere  mereamur :  quia 
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DOUINI. 

Joann.  xui.  Ante  diem  festum  Paschv%  sciens  Jesus 
qnia  venit  hora  ejus  ut  transeat  ex  hoc  mundo  ud 
Patrem,  cum  dilexisset  suos  qui  eraut  in  mnndo% 
in  finem  dilexit  eos.  Et  ccena  facta,  cum  diabolus 
jam  mhisset  in  cor,  ul  traUeret  eum  Judas  Svnonis 
Iscarioia,  etc. 

Scripiurus  evangelista  Joannes  memorabile  illud 

Domiiii  myslerium,  quo  discipulis  in  Pascha,  prius- 

quam  ad  passionem  iret,  pedes  lavare  dignaius  esl, 

primo  ipsum  nomen  Pascha;,  quid  mystice  signilica- 

ret  aperire  curavit,  ila  incipiens  :  Ante  diem  festum 

Paschas,  sciens  Jesus  quia  venil  hora  ejus,  ut  transeat 

ex   hoc  mundo  ad  Patrem,  cum  dilexisset  suos  qui 

erant  in  mundo,  in  finem  dilexit  eos.  P;«seha  quippe 

transitus  interpretatur,  nomen  ex  eo  vetus  habeus 

quod  trnnsierit  in  eo  Dominus  per  jEgyplum,  pcrcu- 

tiens  primogenita  jfigypli,  el  filios  Israel  liberans,  et 

quod  ipsi  lilii  Israel  transieriut  illa  nocte  de  i£gy- 

ptia  servitute,  ut  venirent  ad  terram  promissae  oliin 

hacreditalis  el  pacis.  Mystice  autem  siguiftcans  quoil 

in  eo  Dominus   transilurus  esset  ex  hoc  mundo  ad 

Palrem,  et  quod  ejus  exemplo  fideles  abjectis  lem- 

poralibus  desideriis,  abjecta  vitiorom  servitule,  con- 

tinuis  virlutuiu  studiis  transire  debeant  ad  promis- 

sionem  patriae  coelestis.  Quomodo  aulem  transierit 

Jcsus  ex  hoc  mundo  ad  Patretn,  pulchro  sermone 

desigual  Joannes  evaugelista ,  cum  dicil  :Cum  di- 

lexisset  suos  qui  eranl  in  mundo,  in  finem  dilexil  eos, 


pro  certo  cognovimus  ubi  Jesus  e*t.  Resurrexil  enim  ~  id  est  in  tanlum  dilcxit,  ut  ipsa  dilectione  vitatn  ad 


post  morlem,  et  ascendit  in  coelum,  ibi  habet  inan 
gionera  perpetuam.  Ipsa  est  vera  Bethania,  civitas 
sciiicet  cudestis,  quam  nullus  valet  nisi  obediens 
inirare.  Sludeamus  igitur  venire  illuc  internis  cor- 
dis  affeclibus  •,  suspiremus  itluc  ipsuro  domus  iilius 
conditorem ,  petamus  omues,  petamus  singuli,  ut 
iiihabttemus  in  domo  ejus  omnibus  diebus  viue  nos- 
trae,  non  ut  Lazaruin  ibi  videamus  quem  suscitavit 
a  niortuis,  scd  ut  ipsi  cum  Lazaro  et  caeteris  sanctis 
resuscitati  a  mortuis ,  videamus  voluntatem  Domini, 
et  protegamur  a  templo  sancto  ejus. 

CogUaverunt  autem  prineipes  sacerdotum  ,  ut 
[Al.add.  et\Latarum  interficerent  :  quiamulti  propter 
illum  abibant  ex  Judmis,  et  credebant  in  Jesum.  0 


lcmpus  fmirel  corporalem,  mox  de  morte  ad  vitnni, 
de  hoc  mundo  Iransiturus  ad  Palrem.  Majorem  nam- 
que  hac  dilectionem  nemo  habet,  ut  onimam  suam  qnis 
ponat  pro  amicis  suis.  Unde  recte  ulerque  transiiu*, 
et  legalis  videlicet  el  evangelicus,  sanguiue  conse- 
cratus  est.  Ille  agui  paschalis,  iste  ejus  de  quo  dicit 
Apostolus  :  Etenim  pascha  nostrum  immolatus  est 
Christus  (1  Cor.  v).  Iste  sanguine  fuso  in  cruce,  ille 
in  crucis  modum  medio  liinine,  et  superlumiuari 
mediis  asperso  in  postihus, 

Et  ccena,  inquit,  facta,  cum  diabolus  jam  misisset  in 
cor  ut  traderet  eum  Judas  Simonis  Iscarioice,  sciens 
quia  omnia  dedit  ei  Pater  in  manus,  et  quia  a  Deo 
exivit,  et  ad  Deum  vadit,  surgit  a  cctna%  et  ponit  te&ii- 


csea  caecorum  versutia,  occidere  velle  suscitatum,  D  mentasua.  Locuturusde  maxima  humilitaje  assumpiae 


quasi  non  possit  suscitare  occisum,  qui  poterat  de- 
functum  !  Et  quidem  se  utrumque  posse  docuit,  qui 
et  Lazarom  defunctum,  et  seipsum  suscitavil  occi- 
sum.  Sed  nos,  fratres,  relicla  malitia  perfidorum, 
seqnamur  devotionem  fidelium,  abeamus  ab  impio- 
rom  contubernio,  non  sedeamos  in  consilio  vanitatis, 
et  eum  iniqua  gerentibus  non  intremns  ;  credamus 
iit  eum  qui  non  tantum  corpos,  sed  et  animam  salvat 
a  morte,  servemusque  operando  quod  credimus,  ut 
credentes  vitam  aeternani  habeamus  in  nomine  ejus, 
qui  cum  Patre  et  Spiritu  sancto  vivit  et  regnat  Deus 
per  omnia  sscula  ssecolorum,  Amen. 

•  Al.  :  totis  animi  viribus  tendamus  illuc* 


humanitatis  prius  cotnmemorat  aelernitatem  diviujE 
polestatis,  ut  et  ipsum  verum  Deum  hominemquc 
demonstret,  et  ut  nos  illius  pracepti  admoneat,  ut 
quanto  magni  sumus,  bumiliemur  iu  omnibus.  Ilomo 
namque  erat  verus,  qui  bominum  pedes  langere  ac 
lavare ,  per  hominem  tradi ,  atque  ab  hominibus  po- 
terat  crucifigi :  Deus  erat  verus,  cui  omnia  dedit  Pa- 
ter  in  manus,  quia  a  Deo  exivit,  et  ad  Deum  rediit. 
Sciehat  ergo  Dominus  quia  diabolus  jam  miser.it  in 
corde  Judae,  ut  traderel  eum,  sciebal  quia  omnia 
dedit  ei  Paler  in  manus  :  inter  qua3  omnia  et  ipsuni 
traditorem ,  et  eos  quibus  tradendus  erat,  et  niortem 
quam  erat  passurus,  ut  de  his  omnibus  quaj  vellet, 
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facercl,  maltimque  eorura  sua  polentia  converleret  A  dimilti,  non  ambigo.  Sed  fcrvido  amatori  quid  ro- 


in  bonum.  Sciebat  quia  per  humilitatem  inrarnalionis 
a  Deo  exivii,  et  pcr  victoriam  rcMirrectionis  ad  Peum 
erai  rc  lilurus ,  nec  Detmi  cum  inde  exirei ,  nec  nos 
deserens  cum  rcdiret.  Scicbat  quidem  omnia  liapc,  et 
tameii  in  magtia»  sua?  indicium  rielatis,  in  magnre 
tiostra*  exemplum  liumililatis  surgil  a  copna,  et  pouit 
vesliirieuta  sun,  lavit  pedes  discipulorum,  non  Dei 
Douiioi,  sed  homiuis  servi  implens  officium,  ut  ejus 
<)uo(|ue  pedes  humililer  ablueret,  cujus  manus  in  sua 
tradiiione  noverat  procacilcr  esse  polluendas.  Quod 
si  ahiori  indagine  inysterium  hoc  huinillimum  noslri 
Salvatoris  pertraclare  deleclat,  coena  ha«c  sacrosan- 
cta,  in  qua  cutn  discipulis  rectibuit  Domintis,  lcmpns 
significal  univcrsum ,  quo  corporaliter  in  Eccle^ia 


spondeat  Dowinus,  quomodo  Iiunc  ad  iiilelligentiaui 
mystieae  lavationis  paulaticn  provocet,  audiauius. 

Qui  lotus  est ,  inquit,  non  indiget ,  nisi  ul  pedes  la- 
tet ,  sed  ett  mundus  totus.  Mauifeste  denuntiat  quod 
Javatio  pcdum  illa  lemissionem  quidem  peccalorum 
designarei ,  non  tamen  ea  quae  semel  in  hapiismate 
dalur,  sed  illa  polius  qua  qnotidiani  fideliom  reatus, 
sine  quiWtis  in  hac  vita  non  vivil,  qiiotidiana  ej  s 
gratia  mundantur.  Pedes  namqtic,  qtiibus  incede  les 
lerram  tangimus,  idcoque  eos  a  cont»gio  pulv.rs, 
sicut  reliquuin  corpus,  iminunes  custodire  nequi- 
mus,  ipsatu  terreme  inbabitaiionis  necessitatem  de- 
signaul,  qua  in  quantum  quotidie  desides  nos  ei  ne- 
gligenies  afficimur,  in  tanlum  etiain  ut  magni  qitique 


demoralus,  el  dapibus  verbi  salutaris  ac  miraculo-  B  et  summx  conversalionis  viri  •  ccelesti ,  (juani 


rum  sunruin  dulcedine  eunctos  longe  lateque  pavil, 

ct  ipse  audieutium  fide  ac  dilectione  pastus  esl :  quia 

quolquot  ad  graliam  veritalis  couvertit,  per  hos  ni- 

inirum  corporis  sui ,  quod  est  Ecclesia ,  quasi  inore 

vcsceniitim  fecil  augmeiilum.  Surrexil  autem  a  ccena, 

et  posuit  vestimenta  sua ,  quando  temporaliter  cum 

hominihus  amplius  conversari  desistens,  membra 

ior( oris  assumpti  deposuit  in  crtice.  Arcepto  linteo 

precinxil  se,  quando  accepto  a  Patre  mnudato  pa- 

liendi,  pro  nohis   iu   ipso  passiouis  ciercitio  sua 

membra  circumdedit.  Solct  nauique  per  linleum, 

quod  multifario  tormentorum  labnre  conficitur,  af- 

ffictio  passionnm  figurari.  Et  Dominus  pnnens  vesli- 

menla  liuteo  prxcingitur,  ut  siguificct  se  habitom  p 

corporis,  quem  induit,  non  sine  pressura  dolorum, 

sed  longa  crucis  tribulaiione  deponere.  Misil  aquam 

in  pelvim,  et  coepil  lavare  pedes  discipuloium,  et 

extergere  linteo  quo  erat  precinctug,  quando  de- 

functus  in  cruce  aquam  uua  cum  sanguiue  de  (atere 

8uo  profundit  iu  lerram ,  quibus  credentium  opera 

mundaret,  eademque  opera  non  solum  passionis  sa- 

cramentis  sarictilicare,  sed  etiam  ejusdem  exemplis 

confirmare  diguaius  est.  Quod  autein,  incboata  pe- 

dum  lavatiotie,  dicittir,  Venit  ergo  ad  Simonem  Pe- 

trum ,  non  ila  intelligendum  est ,  quasi  post  aliquos 

nd  illum  veneril,  sed  quia  ab  illo  qui  primus  apo- 

stolorum  erai,  cceperit,  ei  ille  tale  ministerium,  quia 

mystcrium  nesciebat ,   nnn  fi  ustra  horruerit.  Quod 

eliam  quilibet  eorum  acttirus  fuisse  non  dubiialur,  si  j)  sua,  ct  cum  recubuissei,  iterum  aperuit  verbo  mini- 


ina- 
xime  diligunt,  contemplalione  revocaniur,  ut  si  d- 
xerimus ,  Quia  peccatum  non  habemus ,  nos  ips-t 
seducamus,  et  veritas  non  sit  in  nobis  (I  Joan.  i).  Qui 
ergo  lotus  esl,  non  indiget  nisi  ut  pedes  lav.  t,  sed 
est  muudus  lotus ;  quia  qui  ablutu*  est  fonle  haptis- 
inatis  in  remis-ionem  omnium  peccatoruui,  nm  in- 
digel  rursus,  imo  iioii  polest  eodcm  modo  ablui,  fed 
qtiotidiana  lanluro  mundauae  ronversation  s  cont  gia 
neces^e  habet,  quotidiana  sui  Redempl  >ris  indul- 
gentia  tergantur.  Esl  enim  tolo  actionum  suaruin 
corpore  mundus,  exceptis  dtintaxat  iis  quao  tnenti 
nece&silaie  cnr®  leinporalis  adbscseruni,  ob  quoruin 
quotidianam  sordidationem  skuul  et  emundationem 
quolidie  dicimus  oranles,  Et  dimltte  nobis  debita  no- 
slra  sicut  el  nos  dimittimus  debitoribus  nostris  (Matth. 
vt,  Luc.  xi).  Veruin  haec  de  apostolis  eorumque  si- 
milibus  dicta  sunt  :  Beati  videiicet  et  immaculati,  qui 
timentes  Dominum  ambulant  in  viis  ejus  (Psal.  cxix  . 
Al,  nns,  qui,  divini  sa»pe  timoris  obliti,  iter  laevnm 
incedimus,  non  illa  levi  et  quotidiana  orationum  so* 
leuinitate  possumus  ab  erraluum  nostrorum  sorde 
liberari,  sed  major  neccsse  est  inquinaiio  majori 
oratiouiim ,  vigiliarum  vel  jejuniorum ,  lacrymarum 
atque  eleeraosyuaruni  exercitio  purgetur;  ipso  niini- 
r;un  inlerius  vestigia  cordis  nostri  mundame,  qui 
sodens  iu  dextra  Dei  per  assuinpta?  habitum  htimani- 
tatis  quotidie  interpellat  pro  nobis.  Postquam  vero 
lavit  pedes  discipulorum  Dominus,  accepit  veslimenta 


uon  illa  lerreretur  seiileulia ,  qua  Pelro  dictum  est 

Si  non  lavero  tef  non  habebis  partem  mecum.  Ubi 
aperle  mnnslratur  quud  liaec  pediim  lavaiio  spiritua- 
lem  carnis  et  animae  purificaiioiieru ,  siue  qua  ad 
consortium  Chrisii  pervenire  non  polesi,  insinual. 
Unde  Petrus  ha?c  audicns,  soliio  inox  amoris  divini 
fervore  correplus,  respondil, 

Dominct  non  tanium  pedet  meos,  sed  et  manus  et  ca- 
put.  Ac  si  aperte  dicat :  Quia,  jam  te  docente  intel- 
ligo,  quod  Iivando  pedes  meos  errata  mea  te  mun- 
dare  significas,  uou  soluui  pedes ,  sed  et  manus  et 
caput  tibi  lavandum  offero ;  quia  non  solum  incessu, 
sed  eiiam  aciu ,  visu  quoque,  audilu ,  gustu ,  oifactu 
et  tactu,  multa  nie  commiuere,  quae  a  te  debeant 


slerium  lavatiouis,  qund  eis  paulo  au!e  facto  necdnra 
scieutibus  exhibuerat.  Quia  posiquam  paliendo  in 
crtice  lavacium  nobis  remissionis  consecravit,  acce- 
pit  membra  jam  immortalia  quac  mortalia  posuerat ; 
ac  cum  post  resurrectionem  apparuisset  discipulis, 
ac  familiariter  cum  eis  esset  etiam  in  convescendo 
per  dies  quadraginla  conversatus,  exposuit  eis  uiili- 
tatein  suas  pas^toois,  cujus  eatenus,  quia  virlutem 
inyslicam  nesciebaul,  evenlum  satis  timebant  (Act.  i). 
Si  ergo,  inquit,  lavi  vestros  pedesf  Dominus  et  ma- 
gister,  et  vos  debetis  alter  alterius  lavare  pedes.  Qtuc 
videiicet  seutenlia  et  ad*  litteram  et  ad  mysticuin 
sensum  recte  accipi,  et  devote  debet  impleri :  ad 
lilteram  quidem ,  ut  per  charitaiem  serviamus  invi- 
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cem,  non  solum  in  lavando  pedes  fratrum,  scd  cliam 
in  quibuslibet  eorum  necessitatibus  adjuvandis ;  ad 
mysticum  vero  intelleclum ,  ui  sicui  Dominus  nobis 
peccata  poenitenlibus  dimiltere  consuevit  y  ita  eliam 
iios  peccaniibus  in  nos  fratribus  dimitlere  festinemus 
(Matth.  viv  Marc.  xi).  Sicut  iile  lavit  nos  a  peccalis 
nostris  interpellaudo  Patrem  pro  nobis,  ita  et  nos,  si 
-scimus  fratrem  nostrum  peccare  peccatum  iioii  ad 
morlem,  petamus  ut  delur  ei  vita  peccanti  non  ad 
•mortem  (/  Joan.  v).  Et  sicut  Jacobus  apostolus  ad- 
monet,  Confiteamur  alterutrum  peccata  nostra,  et  ore- 
mus  pro  invicem,  ut  saivemur  (Jac.  x)  :  sicut  ille  pro 
nobis  animam  stiam  posuit,  sic  ct  nos  instante  tein- 
I  oris  articulo  pro  fratribus  animas  ponamus  {/  Joan. 
Hl).  Sequitur, 

Amen  dico  vobis,  non  est  servus  major  domino  tuoy 
neque  apostotus  major  eo  qui  misit  iilum.  lloc  kleo 
dixit  qoia  laverat  pedes  servorum  suorum  Domtnuf, 
«t  ipsequi  misit  eorum  quos  misit.  Apostolus  Grece, 
Latine  dicitur  missus,  ut  ostenderet  ea  quae  eicelsus 
Xecit  humiliter,  multe  magis  humilibus  et  infirmis  Iiu- 
militer  esse  facienda.  Sed  ut  lioc  in  leco  spiriiuatis 
iuleliectus  commoneret,  quia  si  ipse  qui  peccatum 
iK>n  fecil,  nec  intentus  est  dolus  in  treejus  (I  Pet.  u, 
Jsa.  lui),  intcrpellat  pro  nostris  eicessibus,  miiUo 
magis  ipsi  debeamus  orare  pro  invicem.  Sed  etsi 
jiimitiit  nobis  iile  cui  non  habemus  quod  dimittamus, 
mullo  magis  oportet  nos  allerulrum  dimiltero  nobss 
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JV  de.bila  nostra.  Quod  ipsum  Apostolus  quoque  pncci- 

piens,  aif,  Estote  auiem  invicem  benigni,  mi*ericorde$9 

donantes  invicem%  sicul  et  Deus  in  Chmto  donavit  vo- 

bis  (Eph.  tv). 

Si  hcec,  iiii|uit,  irttis,  beati  eritis  si  feccritls  ea.  Sa- 
luiaris  Iiscc  mutuui  no<tri  Salvatoris,  et  sedulo  eat 
cogil  nda  sententia,  quia  beaii  erimus  sciendo  cce- 
lesiia  praecepta,  si  tamen  ea  quas  novimu<  operando 
sectemur.  Qui  enim  cognita  ejus  mandata  servare 
negligil  beatus  esse  non  valet;  qui  haec  vel  c<guo- 
scere  conlemuif,  mullo  longius  a  Leatorum  sorte 
secioditur.  Congrtiit  his  Psalmista,  qui  mortaliuni 
corda  perpendens,  reque  omnes  beatitudinem  amare, 
sed  paucos  ubi  est  quaerere  conspiciens,  ipse  qu«  sit 
maxitna  in  hac  vita  hominis  beaiiiudo  manifesle 
B  proteslatus  est,  dicens,  Beati  immacuiati  in  via9  qui 
ambulant  in  lege  Domini  (Psal.  ciii).  Ct  ne  puiare- 
tur  ha»c  vta  immaculatoruin  ac  beatorum  ab  imperitis 
p.issim  et  ruilibus  posse  comprehendi,  consequenter 
adjuniit  el  ait,  Beati  qui  scrutaniur  testimonia  ejus; 
in  toto  corde  exquirunt  eum.  Quapropter,  charissimi, 
rogemus  ejus  cleinentiam,  qui  mandavit  mandata  sua 
cusiodiri  nimis,  ut  dirigjt  ipse  vias  noslras  ad  custo- 
diendas  juslillcationes  suas,  ipse  post  custodiara 
mandaiorum  suorum  ad  beatitudinetn  nos  su;e  per- 
pctutt  visionis  indticat  Jesus  Chrislus  Dominus  tio- 
ster,  qui  vivit  et  regnat  cum  Patre  in  unitate  Spirllus 
sancti  per  omnia  saecula  ssculorum.  Amen. 


MBER  SECUNDUS. 

HOMILIyE  1TEM  GENDIN.E. 


IlOMiLIA  PRIMA. 

IN     VIGILIA     PASCII4. 

Uatth.  xxviii.  Marc.  ivi.  Luc.  ixiv.  Joan.  ii.  /n 
Ulo  tempore%  vespere  autem  Sabbati  qum  lucescit  in 
ffrima  Sabbali,  venit  Maria  Magdalenaf  et  altera 
Maria  videre  sepulcrum.  Et  ecce  terramotus  factus 
esl  magnus.  Angelus  enim  Domini  descendit  de  ccelo, 
et  aecedensrevoivit  lapidem,  etsedebat  super  eum,  etc. 

Yigilias  nobis  hujtis  sacratissimse  noclis,  sicut  ex 
tectione  evangelica  audivimns,  fralres  charissimi, 
resurrectio  Domini  ac  S;ilvatoris  nostri  dedicavit. 
Juste  etenim  hanc  pro  ejus  amore  vigiliis  celebra» 
mus  et  hymnis,  qui  pro  nostro  amore  in  ea  dormire 
in  mortein,  ac  de  morte  voluit  exciiari ;  nam  sicut 
Apostolns  ait :  Mortuus  est  propler  delicta  nostraf  et 
resurrexit  propter  justificalionem  nostram  (Rom.  iv). 
Quod  ipso  quoque  statum  temporis  quod  vel  mortuus 
est  in  cruce,  vel  a  morluis  restirreiit,  ostendit. 
Circa  horam  quippe  nnnam,  cum  inclinila  jam  esset 
atl  vesperam  dies,  et  tepefactus  a  meridUno  fervore 
radius  solis ,  mysteritim  victoriosissimas  passionis 
consummavit  evidenler  se  insinuans  propter  aufe- 
renda  scelera,  quibus  a  divina  luce  et  dileclione  in 
hujus  mortem  peregrinationis  incidimus,  crucis  su- 
bisse  palibulum.  Surreiit  mane  prima  Sabbali,  qune 
ntiric  dies  Domiuica  vocatur,  manifeste  docens  se 


C  nos  a  morle  animx  resuscilaturum,  et  in  lucem  per- 
petuae  feficitatis  esse  perducturum.  Sed  et  aliud 
nobis  memorabile  mysterium  tempore  suae  pass'onis, 
sepuliurai  et  resurreclionis  intiiuare  curavil.  Sexu 
quippe  feria  cruciflius  est,  Sabbato  quievit  iu  se- 
pulcro,  Dominica  resurrexit  a  mortuis,  signiQcans 
electis  suis  per  scx  hujus  sxculi  setates,  inler  peri- 
cula  persecutionum  bonis  operibus  insudanduni.  In 
alia  autem  vila  quasi  iu  Sabbato  perpetuo  requiem 
animarum  sperandam  :  porro  in  die  judicii  quasi  iu 
die  Dominica,  corporum  quoque  immorlalium  rece- 
ptionem  esse  celebrandam,  in  quibus  deinceps  anima 
superno  gaudio  sine  fine  fruautur.  Quod  autem  in 
lectione  evangelica  dictum  est,  quia  sanciae  mulieres 
vespere  Sabbati,  quaj  lucescil  iu  prima  Sabbali,  ve- 

D  nerinl  [A/.,  veneruntj  videre  sepulcrum,  ita  iuiellt- 
gendum  est :  quia  vespere  quidem  vcnire  coeperint 
|A/.,  cosperunt],  sed  lucescente  mane  in  primam 
Sabbati  ad  sepulcrum  pervenerunt,  id  est,  vespere 
aroinata  paraverunt,  quibus  corpus  Domini  ungere 
desiderabant,  scd  parata  vespere  aromata  mane  ad 
sepulcrum  detulerint  [AL,  detulerunt].  Quod  Mat- 
th.i  us  quiiieui  brevilatis  causa  obscurius  posuit,  sed 
alii  evangelista?  quo  ordiue  sit  factum  evideutius 
osiendunl.  Sepulto  oamque  seita  feria  Domino,  re- 
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verse  a  monumento  mulieres  paraverunt  aromaln  ei 
uiignenia  quandiu  operari  licebat,  el  Sabbato  qui- 
clctti  siluerunt  secundum  mandatum ,  sicut  Lucag 
apcrte  desiguat.  Ciim  autem  transisset  Sabbatnm, 
vesperaque  advenienle  tempiis  operandi  redisset , 
innx  prompte  ad  devotionem  emerunl ,  quae  minus 
paraveraul  aromata,  sicut  Marcus  commemorat ,  ut 
venieotes  ungerent  eutn,  et  valde  mane  una  Sabba- 
torum  veuiunt  |.4/.,  venerunt|  ad  inonumentum. 
Qnwrendum  anteni  cnr  noctem  Dominicae  resurre- 
ctionis  evaugeltsia  describens  ait : 

Vespere  aulem  Sabbaii,  qnee  lucescit  in  prima  Sab<> 
bati.  Ctim  consueius  ordo  leinporum  babeat,  vespc- 
ram  niagis  tenebrescere  in  noctem,  quam  in  diem 
lucescere.  Sed  mysiice  loquens  evangelista  quan- 
lum  dignitalis  baec  sacralissima  nox  de  gloria  de- 
victae  mortis  accepil  [.4/.,  acceperit],  insinuare  sltt- 
duit,  dum  e jut  exordinm  qtio  devotae  Christo  feminae 
in  obsequium  iliius  vigilare  ccepertint,  in  sequentem 
jam  diem  lucescere  perbibuit.  Nam  Dominus  auctor 
et  ordinator  tempomm,  qui  in  ultima  noctis  bujus 
parle  surrexit,  totam  eam  nimirum  ejusdem  resnr- 
rectionis  luce  festivam  reddidit  et  coruscam.  Siqoi- 
dem  ab  exordio  mundanae  creationis  tisque  buc,  ita 
temporum  cttrsns  distinguebatur ,  ut  dies  noctem 
prjpcederet,  jtixta  ordinem  videlicet  prima?  condi- 
lionis.  Hac  autem  nocte  per  mysterium  resurrectio- 
nis  Domini  temporum  ordo  mutatus  est.  Nam  quia 
nocte  resurrexit  a  mortuis,  die  vero  sequenti  ejtts- 
dem  resurrectionis  eftectum  discipulis  ostendit,  ac 
participato  cum  eis  convivio,  veritatem  virtutis  ejus 
mirantibus  sitnui  et  gaudentibus  astruxit,  reciissitne 
nox  illa  sequentis  diei  conjuncta  est  luci ,  ac  si 
[A/.,  sicl  tempornm  ordo  statutus  est,  ut  dies  noclem 
sequalur.  Et  qttidem  aptissime  quondam  diem  se- 
quebaiur  nox,  quia  bomo  a  luce  paradisi  peccando 
lapsus,  iu  bujus  saeculi  tenebras  aerumnasque  deci- 
dit;  aptissime  nunc  dies  sequilur  noclem,  quando 
per  fidem  resurreclionis  a  peccati  tenebris  et  umbra 
mortis  ad  lncem  vitae  Cbristo  largiente  reducimur. 
Quaproptcr  necesse  est,  fratres  charissimi,  ut  quia 
|A/.,qui)  noclem  hanc  praecipuam  gralia  Dominicae 
resurrectionis  illuslralam  cognovimus ,  ipsi  quoque 
sollicile  curemus,  ne  qua  ejus  particula  nostro  in 
corde  tenebrescat,  sed  tota  lucescat  in  diem,  et  nunc 
videlicet  nobis  vigilias  ejus  digne  devotione  iaudis 
agetitibus,  et  cotnpletis  qnoque  vigiliis  sobria  ac  pura 
conscientia,  diei  Dotninici  paschalia  festa  expectan- 
libus. 

Venit,  inqnit,  Maria  Magdalena,  el  allera  Maria 
tidere  seputcrum,  Dnae  uuius  nominis  ejusdemque 
amoris  ac  devotionis  feminac,  quae  Dominicum  vene- 
runt  invisere  scpulcrum,  dtias  (idelinm  plebes,  Ju- 
daicarn,  sdlicet,  et  gentilem  designant,  quse  una 
alque  indissiroili  studio  passionem  rcsurrectionem- 
que  sui  Redempioris  quacunque  ejns  Ecclesia  per 
orbetn  diflusa  est  celebrare  desiderant.  Quod  atiiem 
terremotus,  restirgente  Domino  de  sepulcro  sictit 
eiiani  moriente  in  crucc,  factus  cst  magnus,  signifi- 
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A  cat  terreua  prius  corda  et  coelesii  spe  dejecla  per 
fidem  passionis  ac  resurrectionis  ejus  concutietula 
ad  poenitentiam,  ac  saluberrimo  pavore  permota,  ad 
vitam  sublimanda  perpetuam.  Quod  angelus  advenit, 
obsequinm  servituiis  suae  quod  Domino  debuil,  ex- 
solvit.  Quia  eniro  Cbrislus  Deus  et  homo  est,  inter 
acta  liumanitatis  ejus  semper  angelorum  minisleria 
Deo  debiia  non  desiiut,  sicut  inquisita  sancii  Evan- 
geiii  copiosissime  probat  hisloria.  Revoivil  autein 
lapidem,  non  til  egressuro  Domino  januam  pandat, 
sed  ut  egressus  ejus  jam  facti  praestet  hominibus 
indicium.  Qui  enim  mortalis  adhuc  clauso  virgiuis 
utero  potuit  nascendo  mundum  ingredi,  ipse  absque 
ulla  dubietate  jam  factus  immonalis,  clanso  licet 
sepulcro,  potuit  resurgendo  exirc  de  miiudo.   Nec 

*»  pw.tereundura  quare  testis  Dominicae  resnrrectionis 
angelus  sedens  apparuerit,  cum  is  qni  nativitalis 
ejus  mundo  gattdium  evangelixahat,  juxia  pastores 
stetisse  legatur.  Stare  quipne  pugnantis  est,  sedere 
autem  [Al.  oro.  atitem]  regnanlis.  Et  recte  stans  ap- 
paruit  angelus  qtii  adventum  Domini  in  mundo  prae- 
dicabat,  ut  etiam  stando  signaret,  quia  i*  quem  pr.v- 
dicabat,  ad  debellandum  mundi  principem  venirct. 
Recte  praeco  resurrectionis  ejus  sedisse  inemoratur, 
ut  etiam  sedendo  figuraret  eum  superato  tnortis 
auciore,  sedem  regni  jam  conscendisse  perpemi.  De 
qua  ipse  paulo  post  discipulis  apparens  ait  :  Data  exi 
mihi  omnis  potestas  in  ccelo  et  in  terra  (Matth.  xxviii). 
Et  Evangelista  Marcus  :  Et  Dominus  qmdem  Jesus, 
inquit,  postquam  locutus  est  eis9  auumptus  est  in  cce- 

L  /n«i,  et  sedet  [AL,  sedil]  a  dextris  Dei  (Marc.  xvi). 
Scdebat  atitem  super  lapidem  revoluttim,  quo  ostium 
monumenti  claudebattir,  ut  claustra  inferorum  stta 
illura  virtule  dejecisse  ac  superasse  doceret,  quate- 
ntis  omnes  quos  ibi  suos  invenisset  ad  paradisj  lu- 
cem  requiemque  sublevaret,  juxta  illud  prophfiicum  : 
Tu  quoque  in  sanguine  testamenti  eduxisti  vinetos 
[Al.  add.  tnos]  de  laeu,  in  quo  non  est  aqua  (Zach.  ix). 
Erat  [AL  add.  autem]  aspectus  ejus  sicut  (ulgur%  ei 
vestimenta  ejus  sicut  nix.  Ul  ipso  qtioque  habitu  et 
vnltu  stgnificaret,  quia  is,  cujus  glorlam  resurreciio- 
nis  itumiabat,  et  terribilis  ad  damnandum  reprobos, 
et  benignus  esset  ac  blandus  ad  consolandum  ele- 
ctos.  In  fulgure  etenim  lerror  timoris,  in  nive  atttem 

p  blandimentum  candoris  exprimitur.  In  cujus  indi- 
cium  divinae  discretionis  ipse  quoque  angelus  appa- 
rel,  et  custodes  sepulcri  impios  timorc  perterret 
[A/.,  perterruit],  ac  morliioruin  instar  lerrae  pro- 
siernit,  et  visiiatrices  ejusdem  sepulcri  piissimas 
benigna  consolatione  refovet,  ac  ne  paveant  con- 
fortat.  Insuper  etiam  familiari  affatu  prior  ipse, 
quia  sciret  eos  Jesum  quaerere,  dicit,  et  quia  jam 
surrexit  addit,  mox  etiam  ipsas  honorifico  ac  lae- 
tissimo  subditas  ministerio  gaudium  resurrectiouis 
ejus  evangelizare  praecipit.  Et  quam  felices  femitiae, 
quac  angelico  dociae  oraculo  triumphum  resurrectio- 
nis  mundo  annuntiare  meruerunt ,  atque  mortis , 
quam  Eva  serpentino  seducta  aOatu  conlraxit,  itnpe- 
rium  praedicare  dirufum.  Quanto  feliriores  atiima* 
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virorum  parhcf  cl  feminarnm,  qnotquot  in  die  ju- 
dicii  percussis  pavore  ac  digna  ultinne  reprobis, 
ipsas  coelesti  gratia  adjutac  triumpbare  de  morte,  ei 
gaudium  beatae  resurrectionis  intrare  merncrint. 
Currentibus  autem  eis  evangelizare  discipnlis  occur- 
rit  Jesns,  easque  salutat,  oslentfens  se  omnibus  iter 
▼irtutum  iochoantibus  9  ut  ad  salutem  perpeiu  im 
[Al.  om.  perpetuam]  pervenire  qoeanf,  adjuvando 
occnrrere. 

lttce  autem  accesserunl  et  tenuerunt  pcdes  ejus.  Vi- 
4eamu«,  fratres,  in  Domino  resurgente  a  mortuis 
verilalem  nostrae  carnis,  videamus  gloriam  novar»  in- 
corrupiionis.  Superlus  quippe  lectum  est  quia  clauso 
surreiit  monumento  :  nunc  autem  legitor  quia  mu- 
Heres  tenirerunt  pedes  ejus,  et  adoravertmt  eom. 
Surrexil  enim  clauso  ostio  tnotoumenti,  el  exiit,  ut 
immortale  jam  factum  doceret  esse  corpns,  qnod  1n 
monomento  cfauaum  fueral  morluum.  Tenendas 
muiieribus  prabuit  plantas,  ut  veram  se  habere  ]AL, 
ostendere]  earnem,  quae  a  mortalibus  tangi  posset 
(A/.t  possit]  intimaret. 

Ite,  inqnil,  nnnliale  fratribns  otrifi,  ut  eant  in  Gali- 
faam,  ibi  me  tndebunt.  0  mira  pietas  Salvaloris,  mira 
benignilas  1  Quos  ante  passionem  discipulos,  et  ali- 
quando  etiam  servos  tocare  consueveral,  bos  post 
resorrectfonem  fratres  appellat,  \it  et  ejusdem  80 
tnimairitatis,  qnam  ot  ante  babuerat,  babitum  resur- 
gendo  resumpsisse  monstraret,  et  illos  quoque  ad 
promerendam  sperandamque  in  stia  carne  coronam 
immortalitatis  qna  ipse  jam  praeeminebat  erigerct. 
Sarie  quod  se  in  Galilxa  videndum  a  discipulis  prae- 
dixit,  et  sicot  sequentia  sancti  Evangelii  declaranl, 
exbiboit  etiam  in  boc  mystice,  et  veritatem  suae  re- 
surrectionis  et  nostrae  profectum  vitae  spiritualis  in- 
stnoat.  Galilaea  quippe  transrotgratio  facla  inierprcta- 
tor.  Et  bene  in  Galilaea  videtur  a  discipulis,  qui  jam 
do  morte  ad  vitam,  de  corruptione  ad  incorruptio- 
nem,  de  pcena  transmigraverat  ad  gloriam,  ut  victo* 
riam  resurrectioiiis  non  solum  ostensione  corporis  et 
exbortatione  sermonis,  sed  nomine  quoque  loci  in 
qoo  appareret  et  loqueretur  commendaret.  Sed  et 
ipsi  gaodio  rtsorreetionis  ejus  ita  solum  tunc  frui 
▼alemos,  si  nunc  de  corruptela  vitiorum  ad  virtutum 
opera  transmigrare  satagimus.  Unde  curandum  sum- 
mopere  eat,  fratres  mei,  ut  quia  resurreciionis  Do 
mini  et  Salvaloris  nostri  tempus  agnovimits,  quia 
ejos  solemnia  celebramus ,  continuis  bonorum  ope- 
nim  profoctibus  ad  contemplandam  ejus  celsitudmem 
transmigremus,  qnia  nostrae  resurrectionis  tempus 
ignoramos,  quod  tamen  futurum  nullo  modo  ambl- 
gimos,  etomniquidem,etin  hac  prnecipua  nocte,  solli* 
citas  pro  ejus  exspectatione  vigillas  agamus.  Obse- 
eremns  misericordiam  illius,  qui  susceptam  pro  nobis 
hnoiiliter  mortem  mox  sublimiter  superavit,  ut 
noatras  nos  tempore  resurrectionis  de  morte  ad  vl- 
tam  trsnsmigrare  concedat.  Rogemus  eum  qui  pa-cha 
nostrum  immolatos  est  Christns,  ut  et  incboata  pa* 
scbalis  gandii  aolemnia  nos  digne  peragere,  et  pcr 
haee  contingeread  gand  a  praestet  aeterna.  Inter  haec 
Patbol.  XCIV. 
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A  vero  notandum  quod  hojus  sacratissim.T  noctis  ac 
reriemptionis  nostrae,  quam  colimns,  solemnitas  jaro 
olint  est  in  antiquo  Dei  populo  mystice  designati. 
Cum  enim  idem  populus  diu  fmVel  iEgyptia  servi- 
tule  gravatus,  nec  eum  dimittere  velleut  iEgyptii  nd 
liberum  sui  Conditoris  exire  servitium,  tandem  pra*- 
cepit  ei  Dominus  in  celebratione  paschae  immolare 
agnum,  ejusque  carncs  hac  nocte  assare  et  edere,  ot 
ex  ejus  sanguine,  qui  esset  effusus  in  limine,  posiem 
domorum  suanim  utrumque  ac  superiiminare  perun- 
gere,  atque  intus  paralum  ac  vigilaotem,  boram 
«i«  redemptionis  exspectarc  :  quod  dum  faceret, 
ecce  noctis  bujus  medio  Dominus  adveuiens,  pereus- 
sis  iEgyptiorum  primogenitis ,  liberavit  populum 
suum  a  pondere  longae  *ervitulis,  alquc  ad  terrain 

B  promissse  olim  patriae  perdaiii,  jubens  eum  hane 
noctem  in  memoriam  suae  salvationis  omuibtis  annis 
immolatione  agnf  pascbalis  agere  soleranem.  0«* 
profeclo  redemptio  populi  illius  spiritualis  nostrai 
redemptionis,  quae  resurgeute  a  morluis  Domino 
hac  nocte  compteta  est,  typum  gessit,  sicut  eiiam 
carnales  ejusdem  populi  oppressores  iEgyplii  diriora 
nequitiae  spiritualis  arma  designant,  quibus  subje- 
ctum  sibi  genus  humanum  impia  daninaiioO^  preme- 
bat.  Serf  veniens  Agnus  immaculaius  dignalus  est 
immolari  pro  nobis,  dedit  sanguinem  snum  nostr* 
salutis  pretium ,  qui,  morte  ad  teinpus  soscepla , 
moriis  imperiuni  perpeiuo  damnavfl,  miraiidoqne  ac 
desMerabill  spectacttlo  agnus  intiocenter  occisus , 
leonisqul  occiderat  vires  potenter  attiivit.  Agnus 

**  qui  tollit  percata  mundi,  leonem  qui  iniulil  peccata 
mundo  confregit  :  Agnu>,  qui  nos  sua3  Cirnis  ei 
sanguinis  libatntne  ne  pereamus  relicii,  leonein  qui 
nos  rugiens  circuii,  et  quem  de  nobis  pcrdat  inqui- 
rit,  intcrftcit  Agnus,  qui  suas  morlis  signutn  froni- 
bus  nostris  ad  decutieuda  tela  morliferi  hosiis  iiti- 
posuit.  Nam  et  ideo  sanguis  agni  legalis  in  limine 
superliminiri  et  utroque  poste  domorum  in  quibus 
edebatur  jussus  est  poni ,  ut  eliam  quadripattita 
sanguinis  disliuctio  quadrifidum  dominica?  passionis 
vexillum,  quo  nus  signati  liberamur  exprimerei,  de- 
jecil  adversarium  nostraB  hbertatis  et  pacis,  qui  in- 
sidiatur  nobis  in  occullo,  sicut  leo  in  cubili  suo. 
Sicuti  ergo  nocie  hac  immolato  agno  in  iOgypto, 

jj  signatis  ejus  sangnine  domibus  fidelium,  comestis 
ejtis  carnibus  venit  Dominus  repente,  et  eos  qui 
mysterii  coalestis  exones  manebant  puniens,  e  con- 
tra  populum  quem  sacramentis  salutaribus  imbutum 
vidil,  redemit :  ita  nimirum  Dominus  ac  Rederoptor 
noster  cum  suum  pro  n  bis  corpus  el  sangiiiueni 
bostiam  1'atri  obtulisset,  subvcrtit  potentiam  diaboli, 
elsatellitum  ejus,  spirilnum,  videlicet,  immundo- 
rum,  audaciam  commnuit.  Disjecit  elaustra  iuferui, 
electos  qui  ibidem  quamvis  in  tranquiliitaiis  sinu 
tenebantur  eruit,  et  bac  ipsa  nocte  resurgens  a  mor- 
tois  ad  ccelesiis  regril  gaudia  reduxit,  impleta  pro- 
phetia  quae  dixit  [Psal.  lxvii)  :  Aseendens  in  altum 
eaptiwm  duxil  captivhatem),  \ALf  om.  hcec  omnia]  nec 
»ustos  sotum  quos  apod  inferos  itivenit,  ahsiulit,  ve- 
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ruin  etiam  eis  f A/.,  eos]  quos  in  carnc  adhuc  posiios  A  quando-  ei  desideranti  pedes  ejus  aroplecti  [Al.  com- 


suos  esse  cognovfl,  necnon  et  nobis,  quos  in  se  cre- 
dituros  in  fiue  temporura  previdit,  remedium  salmis 
morte  sua  ac  resurrectione  procuravit.  Nobis  eiiam 
autequam  crearemur  spiritualem  vitae  alimoniam  qua 
recrearernur  [AL9  recreamur]  sacravit,  signuin  vi- 
ctoriae  quo  ab  bostium  insidiis  muniremur  paravit, 
vitse  perennis  iter  quod  sequamnr  aperuit.  Unde  el 
ipsi  merito  nocte  bac  redemptionis  nostrae  memores, 
vigiliis  Deo  dignis  instainus  et  precibus  leclionihus- 
que  divinis,  quac  datrc  m»bis  graliae  munera  narra-ut, 
audicndis  operam  damus,  novam  adoptionis  plebetn 
spiriluaus  iEgypti  Domino  subtractan,  uni  vero  Do- 
mino  fonle  regenerationis  sacrarausj/missarum  so- 
lemnia  celebramus,  corpus  sacrosanctuui  et  pretio- 
sum  Agni  nostri  sanguinem,  quo  a  peecalis  redempli 
sumus,  denuo  Deo  in  profectum  nostrse  salulis  im- 
inolamus.iEt  quia  de  resurrectioiiis  dominicas  simul 
et  ereptionis  nosira  mysteriis  annua  solerauitate 
lselamur,  studeamus,  charissimi,  Imcc  cadem  myste* 
ria  interno  mentis  amore  complecti,  hxc  vivendo 
semper  tenere,  bxc  quasi  munda  animalia  nunc  oris 
locutione  ruminanda,  nuuc  cordis  pcnetraiibus  rc- 
traclanda  servemus,  et  ante  omnia  talibus  vilam 
ducere  curemus  aclibus,  quibus  mislrae  quoque  re- 
surrcctionis  eventum  laetantes  nereamur  aspieere, 
ut  cuin  tuba  novissima  totum  genus  bumaoum  exci- 
tans  ad  tribunal  justi  judicis  advocaverit,  nos  a  sorte 
reproborum  secernal,  signum  ejusdem  judicis  no- 


plecli\  dictnm  esl :  Noli  me  tangere,  nondum  enm 
atcendi  ad  Pairem  meum  [Joan.  xx).  Deinde  duabus  a 
monunieiito  currenlibus  nuntiare  discipulis  qua>  ab 
augeiis  de  perfeeta  ejus  resurrectione  did  cerant,de 
quibus  scriptum  est  :  Quia.  accesteruntf  et  tenuerunt 
pedet  eju$t  el  adoraveranl  eum  (Matlh.  xxvm).  Appa- 
ruitipsodieadvesperascenteduobusettoiibiisincastel- 
lum  Emaus  [.4/..  Einmaus],  qui  eum  ad  bosptlium  vo- 
cantesinpanis  fractione  cognovenmt;  appuruilet  Pe- 
tro  (Luc.  xxiv).  Quod  si  cvangelista  quaudo  vel  ubi  U- 
ctum  sit,  minime  designaverit,  taineii  qtiia  factuni 
sit  non  tacet,  scribens  quiacumpraefaiiduodtscipult» 
eognilo  Domino  in  Einaus,  stalkn  redissent  tlie- 
rusalem,  invenerunt  congrega^os  undecim,eteos  qu» 
cnm  ipsis  eranl,  dicenles:  Quiasurrexit  Boraiuusve- 
rct  el  apparuit  Simoni.  Ac  deinde  subjungil :  Etipti 
narrabant  qu«  gesta  eiant  iu  via,  et  quomodo  co- 
gnoveruot  euin  in  fraclione  panis.  Statimque  annectit 
quintam  ejus  apparilionein,  de  qua  modo  cum  [AU 
udd.  Evangelium]  legereturaudivhnus,  iiaincipiens  : 
Dum  hcec  aulem  loquuwur,  Jetut  stetit  in  nudio- 
eorum,  el  dicil  [Ai.,  dixit\  eit :  Pax  vobis,  ego  swwr 
notite  timere.  Ubi  primo  notandun»  et  diligenter  me- 
roorix  eommendaodum  esl,  quod  de  se  ioqueniibu» 
discipulis  Dominus  astare  in  roedio,  et  praesentian» 
sua*  visionis  revelare  dignatus  est.  Ifoc  est  enimquod 
tidelibus  cunclis  alibi  promisit,  dicens  :  Ubi  sunt 
duo  vel  tres  congrcgaii  in  nomine  meof  ibi  sum  in  medio 


stri,  quo  sacramur,  a  peena  negligentium  secernant  r  ebrum  (Matth.  xvm).  Ad  conlirmandara  namque  udei 

.......  f  v«  .  , 


vigilia*  quibus  adventum  ejus  exspeetamus,  eisque 
digna  ultione  multatis  ipsc  nos  ad  mansionem  su» 
pernae  pacis,  quam  ante  saecula  promisit,  inducat, 
qui  vivil  et  regnat  cum  Patre  in  unitate  Spiritus 
sancti  Deus  per  omnia  saecula  saeculorum.  Amen. 

IIOMILIA  II. 

W  VIG  LIA  PASCHiC. 

Luc.  xxiv.  Joan.  xx.  In  illo  tempore,  steiit  Jesus  in 
medio  ditcipulorum  suorum,  et  dicit  eis  :  Pax  vobti, 
ege  >tim,  nolite  liniere,  ete. 

Gloriam  suac  rcsurrectienis  Dominus  et  Redem- 
ptor  noster  paulatim  discipulis  et  [Al.  om.  ei}  per  in- 
cremenium  temporis  ostendit,  quia  nimirum  tanta 
erat  virlus  miraculi,  ut  banc  repcnte  lotam  eapere 


nostne  constauiiam,  quod  seinper  agii  praesenli» 
divinx  pietatis,  aliquando  etiam  pracsenlia  voluit 
corporaiis  ostendere  visionis.  Nam  etde  nobisquam- 
vis  porro  infra  apostolorum  pedes  pcentibus  boe 
ip&um  ejus  misericordia  fieri  contidere  debeotus, 
ipsum,  videlicet,  esse  in  medio  nostri,  quolie^cun- 
que  convenientes  in  nomine  iliiu*  congregamur.  No- 
men  qu  ppe  illius  Jesus,  id  est,  Salvator  est.  £t  eum> 
deacquisiiione  perpetuas  salutis  locuturi  convenimus, 
constat  nimirum  quia  in  noinlne  Jesu  eongregamur. 
Nec  dubitare  fas  cst  de  bis  qua3  ipse  amat  conferen- 
tibus  uobie  eum  esse  prxseniein,  et  tanto  utiquc 
verius,  quantoea  quoe  ore  proferiious  perfeetiori  corde 
retinemus.  Deinde  videudum  quod  apparens  Salvator 


fragilia  mortalium  pectora  non  possent.  Consulens  0  discipulis  pacis  statim  eis  gaudia  maodal,  id  ipsu» 


igitur  ipse  inibccillitali  quseremium,  primo  venienti- 
bus  ad  monumenlum  ei  feiniuis  suo  amore  ferventi- 
bus  et  viris,  revolutum  lapidem,  ct  abiato  su^  cor- 
pore  liuteamina*  quibus  invotuium  erat,  soi»  posita 
monstravii :  deiude  curiosius  ioquireniibus  leminis, 
et  de  eo  quod  invenerant  meute  consiernatis  ange- 
lorum  visionem  ostendit,  qui  illum  resurrexisse  cer- 
ta  manifestationepatefacerent,  aesic  pracurrenie  fa- 
iua  patrai»  resurrectbnis,  tandem  ipse  DomiMis  vir- 
mium  et  rex  gloria?  apparens,  quanta  potentia  mor- 
tein  quam  ad  boraro  gtistavem  devicissel,  aperuiu 
Et  quidem  quantum  et  evangelitae  serie  leclioiiis  in- 
«enirous ,  quinquies  ipsa  qtia  resurrexit  die,  visus  est 
koroinibussritDallaTi»  Magdalence  ad  monumentum, 


eelebrata  immortalitatis  glorki  ilcrans,  qnod  ad  paa- 
sionem  iturus  mortis  quasi  pigutts  eis  ^peciale  salu- 
tis  accurate  commendaverat  dicens  :  Pacem  relimfum 
tobis,  pacem  meam  do  vobis  (Joan.  xjy).  Cujus  gra- 
tiam  muneris  eo  qnoque  nato  vui  m»x  pastoribti» 
angeli  praedicabant  laudantes  Deum,  et  dk^ntet : 
Cloria  in  excelsis  Deo9  et  in  terra  pax  kmuinibu*  ba— 
nte  voluntatis  (Luc.  u),  quia  niaiirum  te|a  Eederopto- 
ris  nostri  in  earne  dispeitsatio  ,  snundi  est  reconei- 
Ibtio.  Ad  boc  quippe  incaruatns,  ad  hoc  pasaus,  ad 
hoc  est  resusckatus  a  mortuis,  ut  nes  qui  peecando» 
iram  Dei  incklimusr  ipse  receticiliaado  ad  Dei  pteeoi 
rcduceret.  Dnde  recteet  a  projhela  Pater  fiMuri s«- 
cur^PiincepspaciSynominatur^/foi.u).  Et  Apostoiu» 
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de  eo  scribcns  his  qui  ex  geniibus  crediderant,  ait :  A  sionis  indiciis  estendere  discipulk  possei,  cerle  [ii.> 


El  pemVita  evangelhavit  paeem  vobis  qui  ionge  furttitt 
ei  pacem  hit  qui  prope9  quoniam  per  iptum  habemut 
aecHsum  ambo  in  um  spiritu  ad  Patrem  (Ephet.  h). 
Appsrente  auiem  sibi  Domino,  conturbaii  el  con- 
territi  discipuli,  existimabant  se  spiritnni  videre. 
Agnoscentes  quidem  Domintim  esse  qui  apparuit, 
sed  putames  quia  non  in  corporis  eum>  sed  in  spiri- 
tus  sui  substanlia  vidernnt  [Al.f  Tiderent  ],  id  est, 
quia  non  corpus  ipsios  quod  defunctura  et  sepultum 
noverant,  jam  resusriiatum  a  morte  conspicerent, 
sed  spiritmn  potius  qoeni*  relicto  corpore,  in  manus 
patris  comroendaverat,  pra  oculis  haberent.  Sed 
hunc  eoniro  errorein  simui  et  paYorem,  quo  ad  no* 
vam  iocognitafnque  visionem  fueratit  perculsi ,  beni-. 


certse]  utique  dispensaiionis  gratia  passioois  in  eo 
maluit  indicia  reservare.  Primo,  vtdelicet,  ut  disci- 
puli,  qui  haec  videbanl,  maniCeste  possent  digno* 
scere  non  spiriium  sine  cnrpore,  sed  corpusesse 
spirituaie  qnod  videbani,  certamque  fidem  peract» 
resurrecttonis  ejos,  certam  spera  futurae  omnium 
hominum  resurrectionis  nrando  praedicareut.  Deinde* 
ut  ipse  Dominus  et  Deus  noster  Jesus  Christus,  qui 
in  numilitate  [AL,  bumaniiatej  Patrem  interpellat 
pro  nobis,  ostensis  vulnerum  suorum  cicatricibus, 
quantum  pro  humana  salute  laboraverit,  ei  perpetue 
demonstret,  miroque  et  ineffabili  nobis  ordine  eum 
qui  nil  unquam  potest  oblifisci,  <pii  semper  misererf 
paratus  est,  absque  intermissione  admoneat  [AL^ 


gua[A/.,benigue]  magister  piissimus  gratia  conso-  Bcommoneat]  quam  congme  [A/.,  ju*le]  hominibus 


iauoniscl  ndmonluouis  abslergere  curavii. 

Quid^  inqtrfens»  tufbali  atit,  et  eogitationet  atcen» 
dunt  in  eorda  vettra?  Videte  manut  meat  et  pedet,  quia 
tgo  ipte  tum.  Non  autem  sine  causa  manus  suas  po- 
tius  ac  pedes,  quam  vultum  quem  aeque  noveraut, 
eos  videre  ac  recognoscere  jubet,  sed  ut,  visis  cla- 
vorum  signis  quibus  cruci  eral  aCftxus,  non  solum 
corpos  esse  quod  videbnnt,  sed  ut  ipsum  Domini 
sui  corpusquod  crucifixum  noveranl  intelligere  pos- 
sent.  Unde  bene  ioanncs,  dominicx  apparitionis 
meraoriam  faciens,  latus  quoque  suum,  quod  a  mi- 
liie  fuerat  vulneratum,   discipulis  eum  ostendisse 


misereatur,  quorum  particeps  natura,  doloris  et 
passionis  ipse  Dei  Filius  effectus  sit,  pro  quibusipse 
confligen»,  mortis  iroperium  moriendo  prostravii. 
Tertio,  ut  omnes  etecti  perpetua  beatitudine  sus- 
cepti,  videntes  in  Deo  ac  Domino  suo  slgna  passio- 
nis,  nunquam  illi  gratias  agere  desistant,  per  cujos 
mortem  se  vivere  cognoscunt,  sicque  fieri  valeat 
quod  voce  lotius  Ecclesiae  cantat  propheta  in  Psal- 
mis :  Misericordiat  Domini  [ALt  tuas,  Domine]  inee&er* 
num  tantabo  (Ptal.  lxxxvui)  .  Ad  extremum  ut  eiiam 
reprobi  in  judicio  signa  ejusdem  passionis  aspicianu 
sicut  scriptum  est :  Videbunt  in  quem  trantfixerunt 

perbibet,  ut  quo  plura  nolissima  passionis  ac  sos-     <'•"■•««>.«  » jastissimc  damnandos  in.ellig.nt. 

t*pt*  mortis  indicia  cognoscerent,  eo  cer.iori  pa-  C  T„S°  ."!.  !„q.l„!'  ^l^^!'!-!"4!!!!^8^!1 

iratae  jam  resurreciionis  ac  dirulae  mortis  fide  gau 


derent.  Qui  ut  illos  per  omnia  de  fide  resurrectionis 
certos  redderet,  non  tantum  oculis  intuendum,  sed 
ftttrectandum  quoque  manibus  corpus,  quod  immor- 
tale  illis  ostendebat,  exhibuit  dicens : 

Patpate  et  tidete,  quia  tpMtut  caruem  ei  otta  non 
habet,  tieut  me  videtit  habere.  Quatenus  gloriam  re- 
surreetionis  pr*dfcaturi,  modum  quoque  nobis  re- 
sosdtati  corporis  qualis  esset  sperandus  absque  omni 
valerent  ambiguitate  monstrare.  Unde  cum  magna 
fidocia  beatus  Joannes  aposlolus  auditores  suos  ad 
sequenda  fldei  et  verilatis,  quam  didklt,  arcana 
provocat  dicens :  Quod  fuit  ab  inilio,  quod  audivimut 


illi  qui  vel  suscepta  ejus  mysteria  pro  nibilo  con- 
temnunt,  vel  sibi  oblata  nunquam  suscipere  cora- 
runi,  vel  etiam  majore  impietale  in  eos  qui  soscepe- 
ranl  odiis  ac  persecationibus  exstinguere  aut  corrum- 
pere  iaborant.  Non  ergo  fallit  [AL  add.  nos]  fides 
resurrectionis  Christi,  non  decipit  nos  spes  resur- 
rectionis  nostrae,  quia  Deus  Pater  et  Dominum  susci- 
tavit,  et  nos  suscitabit  per  virtutem  suam  (Rom.  viu). 
Et  sicut  alibi  idem  Apostolus  ait :  Quod  si  spiritus 
ejut,  inquit  [AL  om.  inquit],  qui  tutcitavit  Jetum 
a  mortuit,  habitat  in  vobit9  qui  tutcitavit  Jetunt 
Christum  a  mortuit ,  vivificabit  et  morialia  cor- 
pora  vettra  per  inhabitantem  Spiritum  ejut  in  vobit 
(Rom.  vui).  Quod  de  eieciis  specialiter  dictum  con» 


et  vidimus  oeutit  nostris,  quod  perspeximus,  et  manut  j)  sial,  quoniaro  quidero  omnes  resurgemus,  non  au- 


uottrm  tentaverunt  de  Verbo  vitae  (t  Joan.  n).  Solent 
autem  genliles  boc  in  loco  simplicitati  fidei  noslra 
deceptionum  laqueos  tendere  dicendo  :  Qua  temeri- 
tate  confiditis  quia  Cbristus  quem  colilis  vestra  de 
pulvere  corpora  possit  incorrupta  reducere,  qul  nec 
suorum  volnerum,  quae  in  cruce  suscepit,  potuit 
ctentrices  obducere,  sed  resoscilftto,  ut  dicitis,  suo 
corpore  a  mortois,  signn  adnoc  mortis  inesse  non 
eeiavit?  QuibuS  respondemos,  quia  Christus»  cum 
omnipotens  sit  Deus,  et  nostra,  ut  promisit,  corpora 
de  cormptiono  ad  incorruptionero,  do  morte  ad  vi- 
um,  de  terr»  puivere  cosiestem  aoscitavit  ad  glo- 
riain,  et  suum  quod  noriendo  exueral  corpus  quale 
voUil  rtvocavit  ad  vitam.  Quod  cun  abolitis  pas- 


tem  omnes  immutabimur,  sed  soli  qui  nunc  spiritus 
sancti  inhabitatione  reguntur,  tunc  in  satern»  vita 
beatitudine  [AL9  beatitudinem]  mojori  ejusdem  [AL% 
etiam]  spiritus  gratia  sublevantur.  Igitur  Dominus, 
ad  confirmandam  resurrectionis  fidem,  se  ipsom 
vivum  discipulis  prabuit,  verba  exhortationis  attulit, 
vesligis  passionis  non  solum  iotuenda,  sed  et  pal- 
panda  demonstraviu  Sed  infirroa  adhuc  eorum  prae* 
cordto  noviutem  tantx  potentiae  capere  nequeont , 
magisque  mirari  prsa  gaudio  quod  videbant,  quam 
credere  quod  docebantur  incipiunt.  Verum  Dominus 
ne  quid  in  eorom  mente  resideret  ambigui,  somptis 
etiam  epoiis,  comedit  coram  eis,  ut  si  visibos  ocolo- 
runi|  si  suorom  tactibus  non  crederenl  digitorum, 
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vel  alimentorum  carnaiium  perceptione  carnem  esse  A  sionis  ic  resurreclionis  suae  reddere  Jesistit  [A/.t 
qne  apparuil  cognosccreni.  Qua  in  re,  tratres  \Al.  •    destilit].  Nam  sequitor  : 


add.  charissimi},  cavenda  esl  harresis  ttulta  Cerin- 
ihiauorum,  ne  quis  videlicet  pueriliter  desipiens 
acstimet  vel  Mediatoris  Dei  el  Domini  nostri  corpus 
excitatum  a  mortuis,  susteotaculo  eguisse  ciborum, 
\cl  nostra  post  resurrectionem  corpora  in  viia  et 
conversatioite  spirituali  escis  reficienda  carnalibus , 
ubi  divinae  conlemplatio  clarilaiis  esurire  el  sitire, 
skcut  et  bonorum  caHerorum  penuriam  pati  nullate- 
uus  siuit.  Unde  ardentissirous  viiae  illius  amator  de 
siia  certus  devolione,  Deo  spe  lxtabundus  ioquitur : 
Eijo  autem  cum  jusiitia  apparebo  in  conspeclu  tuo, 
satiabor  dum  manifestabilur  gioria  tua  (Psat.  xvi). 
Et  Phitippus  eodem  fervens  aroore  :  Domine,  inquit, 
oriende  nobit  Patrem ,  ei  tufficit  nobit  (Joan.  xiv). 
SimpKciter  itaque  et  pie  aentiendum  est  resusciia- 
tuir.  a  morte,  et  immorlale  jam  factura  cerpus  domi- 
nicum,  nullam  quidem  neoessiutem,  auamea  facuW 
utem  Jiabuisse  vescendi ;  ideoque  ubi  opportunilas 
probandae  subsiantiie  naturalU  exigebat,  cibis  esse 
refcclum,  qui  nimirum  cibi  nullum  sagiuae  adjumen- 
tum,  ul  mortalium  corporibus  solent,  illi  pracbuerinl, 
sed  quomodo  in  ignem  missa  aqua,  ita  mox  comesti 
spiriluali  ejus  sint  virtute  absumpii.  Sed  et  nostra 
post  resurrectionem  corpora  coelesti  gloria  praedita, 
credendum  cst  ad  quidquid  voluerint  agendum  esse 
poientia,  ad  perveniendum  ubicuuque  libuerit  esse 
promptissima ;   sed  quia   tunc   nulla  manducandi 


El  dixil  illU  :  Quoniam  tie  teriptum  etty  et  tie 
oporlebat  Chrittum  patif  et  returqere  a  mortuit  dia 
tertia,  ei  prtedicari  in  nomine  ejut  pamitentiam  et  r«- 
mitnonem  peccalorum  in  omnet  grntet.  Ideo  autem 
Christum  pati  et  resurgere  oporieeat  a  morluis,  quia 
impossibile  crat  mundum  salvari  nisi  Deus  homo 
veniret,  qui  in  bominis  habiiu  apparens,  et  homines 
quae  essent  divina  inslrueret,  et  mortem  ut  bomo 
suscipiens  divina  virtute  revinceret,  sicqne  in  se 
credentes,  el  ad  contemplum  subeundae  mortis  ac- 
cenderet,  el  certitudine  sperandae  resurrectionis  ae 
vitae  perpetis  animaret.  Quo  enim  aptius  eiemplo 
poteranl  homines  ad  iidem  participandc  glmiae,  el 
B  promerend*  vitae  immortalis  erigi,  qoam  cum  ipsum 
Deim  cognoscerent  [At.9  agnoscerent]  bumanitatis 
ac  mortalilatis  suae  facium  [A/.f  add.  fuissc]  parti- 
cipem  ?  Quo  efficacius  ordine  ad  toleranda  pro  soa 
salule  adversa  quaeque  provocareniur,  quam  cum 
auctorem  suom  didicissent  proeorum  [At. ,  ipsorum] 
solute  [At.  add.  et]  innumera  ab  impiis  gencra  pro- 
brorum,  et  ipsam  mortis  subiisse  sententiamt  Qua 
ratione  congruentius  spem  resurrcciionis  acciperent, 
quam  cum  ejus  se  sacramentis  ablutos  et  sanctifica- 
tos,  ejus  corpori  adunaios  esse  m«  minissenl,  qui,  pro 
ipsis  morte  guslata,  ciiius  exemplura  resurgendi  a 
morte  praeberet?  Oporlebat  itaque  pati  Chrhtum,  et 
resurgere  a  mortuis  die  tertia,  et  praedicari,  inquit. 


necessitas  vel  utililas  aliunde  potest  iocurrere  [Al.  c  in  nomine  ejus  pcenitentiam,  et  remissionem  [A/, 


inferri},  nullatenus  immortale  saeculum  cibis  moria- 
libus  esse  fruiiurum,  ubi  filiis  resurrectionis  non 
aliud  esca  et  polus  quam  vita  et  salus,  gaudium,  pax, 
et  omnia  bona,  quam  illud  nimirum  sit  quod  in 
psatmo  caniiur  :  Beati  qui  kabilant  in  domo  tua9 
Domine,  in  twcuia  swcutorum  [Ai.f  saeculum  sxculi] 
taudabunt  te  (Ptat.  lxxxiii).  Et  ilerum  :  Videbitur 
Deut  deorum  in  Sion  (lbid.).  Unde  et  Apostolus  illtus 
caccuti  arcana  scribens  [A/.f  describens],  ait:  Quando 
erit  Deut  omnia  in  omnibus  (/  Cor.  xv).  Expleta  aulem 
refcctione  Domiuus  adhuc  exbortatioois  mooita  sub- 
junxit,  dicens : 

Huec  tunt  tterba  quce  locutus  tum  ad  roi,  cum  ad- 
huc  ettem  vobitcum.  Id  est,  cum  mortali  adhuc  et 
passibili  carne  vestri  essem  similis. 

Quoniam  necette  ett  impteri  omnia  qua  tcripta  tunt 
in  ieqe  Moysi  et  Prophetit  et  Ptatmit  de  me.  Omnem 
Magister  veritatis  toliit  scrupulum  simulationis,  un- 
dique  veritatis  jura  confirmat.  \idetur,  palpatur, 
reficilur,  senno  exhoriationis  per  singula  proebetur, 
el  ne  soium  ejus  testimonium  minus  sufficere  puta- 
relur,  etiam  Moysi  et  prophetarum  auctoriias,  qui 
ejus  incarnationem,  passionem  et  resurreetionem 
suis  prae^ignaverunt  scriptis,  ad  medium  produci- 
tur.  Ne  vero  ad  intelligenda  horum  mystica  dicia, 
urdi  forte  rcmanerenl,  sensum  quoque  iiiis  quo  haec 
intelligere  posseot  aperuit :  quo  facto,  nil  ultra 
priscse  dubietatis  in  eoruro  mente  residere  permi- 
lit.  nec  tamen  [A/.,  tunc]  illis  adbuc  ruliouem  pas- 


add.  peccatorum]  in  omnes  genles.  Qui  [4/.,  quiaj 
nienirum  ordo  crat  necessarius,  ut  prius  pro  salute 
roundi  sanguis  funderetur  Chi  isti,  posiqiiam  [Al. 
om.  postquam]  per  [At.  add,  quem]  cjus  resurre- 
ct.onem  et  ascensionem  patefieret  hominibus  coele- 
stis  janua  regni;  et  sic  demum  milterentur  qui  cun- 
ctis  per  orbem  naiionibus  verbum  vitae  praedicarent, 
ac  sacramenta  fidei,  quibus  salvari  atque  ad  gaudia 
supernae  patriae  posseut  aitingere,  ministrarent9.co- 
operauie  ipso  Mediatore  Dei  cl  bominum,  houiioe 
Jesu  Cbrisio,  qui  vivit  et  regnat  com  Patre  in  uni- 
tate  Spiriius  ^aucti  Deus,  per  omnia  sxcula  sacculo- 
rum.  Amen. 

UOMILIA  III. 

IN     FERIA    SEXTA    IMTER     OCTAVAH    PASCH__. 

Matth.  xxvin.  ln  itto  lempore   undecim  ditcipuli 

abierunt  in  GaMceam,  in  montem  ubi  conttuuerat 

Htit  Jetut.  Et  videntet  eum  adoruverunt,  ete. 

Evangelica  lectio,  fratres  cbarissimi,  qoam  modo 

audivimus,  et  juxU  litteram  gaudio  plena  reful- 

gtt,  quia  triumphum   Redempioris  nostri ,  simul 

et  redemptionia  nostrae  dooa  plano  sermone  descri- 

bit.  Et  si  hanc  enudeatius  penractare  velimus,  gra- 

tiorem  in  littera  fructum  spkitualit  seusus  inditum 

esse   comperimus.  Sermo  etenim  Dei,  aromatum 

roore,  quo  subtilius  quasi  lerendo  et  cernendo  dis- 

cutitur,  eo  majorem  inlernae  suae  virtulis  fragran- 

tiam  [Al.t  flagraotiam]  reddit.  Pianum  namque  eat 

et  dulce  ad  audiendum  piis,  quod  : 

Diteipuli  abierunt  in  Galilmam  in  montem  ubi  con- 
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ttituerat  iilit  Jetut,  et  videntet  eum  adoraverunt.  Sed  A  ger,8|  et  in  qua  resurgendo  a  mortuis,  gloria  et  Ao- 


n»n  vacat  [Al.  add.  a]  mysterio,  quod  Domiuus  iu 
GaliUea  pest  resurrectionem,  vel  quod  in  raouie  di- 
scipulift  apparuil.  In  monte  eienim  apparuit,  ut  si- 
guificaret  quia  corpus,  quod  de  communi  generis 
terra  nascendo  susceperat,  resurgendo  jam  super 
lerreoa  omnia  suWevatum  cmlesti  vinuie  induerit. 
ln  monte  apparuit,  ut  admooerel  fideles,  si  illic  cel- 
situdinem  resurrectionis  ejus  cupiunt  videre,  hic  ab 
infimis  cupiditatibus  ad  superna  studeanl  desideria 
traasire.  Noraen  vero  Galilaeas  quid  mysterii  saluta- 
ris  contineat,  crebra  Patrum  exposilione  noiissimum 
esL  Sed  non  ab  re  est  saepius  verbo  [A/.,  verbum} 
repetere,  quod  semper  necesse  est  animo  retinere. 
Galibea  quippe  transmigralio  facla,  vel  revelatio,  di 


n$re  coronatut  ett,  el  conttitutut  tuper  opera  manuum 
Patrit,  omniaque  tubjecta  tub  pedibut  ejus  (Ptat. 
vm).  Literque  [A/.,  inter  qux)  omnia  eliam  mors 
ipsa,  quse  ei  ad  tetnpus  praevalere  visa  est,  ejus  pe- 
dibus  substrata  csl.  Quod  ergo  Psalmisia  de  Domino 
resurgenle  a  inorluis  ait  Patri :  Omnia  tubjeeitti  tub 
pedibut  ejut,  noc  esl  utique  quod  resurgens  ipse  Do- 
niinus  ait  discipulis  : 

Data  ett  mihi  omnit  potettat  in  cctlo  et  in  terra. 
Et  quidem  etiam  priusquara  a  morte  resurgerel,  no- 
verant  angelicae  in  coelo  virlutcs  jure  [Al.  add.  se] 
subditas  homini,  quem  a  suo  Condilore  specialiter 
assumplum  esse  videbant;  sed  caeci  in  terra  liomines 
dedignabantur  ci  subjici ,   quein   communi    secura 


ciiur.  Utraqueauiem[A/.,enim1interpretationommis  °  mortalilate   cognoveranl   indutum.    Contemnebant 


ad  unum  finem  respicit.  Siquidem  supra  legimus 
dixisse  angelum  mulieribus :  Itet  dicite  ditcipulit 
ejut  qnia  turrexit%  et  ecce  prajcedet  vot  io  Gali- 
ftram,  ibi  eum  videbilit.  Et  nunc,  evangelista  nar- 
raute,  cognovimus  quia 

Abierunt  ditcipuli  in  GalilcBam,  el  videntet  eum 
mdoravcrunt.  Quid  esl  ergo  quod  Dominus  Jesus 
pxaecedii  discipulos  in  Galilaeam,  ut  videatur  ab  eis, 
sequuuiur  illi  etvidenles  euin  adorant,  nisi  quia 
turrexit  Chrittut  a  mortuis,  primiiim  dormienlium 
(I  Cor.  xv)?  Sequuulur  aulein  bi  qui  sunt  Cbristi, 
ct  ipsi  in  suo  erdine  ad  viiam  de  morte  transmi- 
grant,  ibique  eum  videotes  adorant,  quia  [A/.,  quem] 


ejus  viruuem  in  roiraculis  intelligere  divinam,  cui 
iuiiriniiaiem.  in  passionibus  inesse  cernebanl  hutna- 
nam.  Propter  quod  benigne  Mediator  ipse  Dei  et 
lioninum,  etiam  homioibus  in  terra  notuui  fieri  vo- 
lens  quia  dala  sit  ei  omnis  potestas  in  coelo  et  in 
terra,  quatenus  et  ipsis  [Al.9  ipsi]  cum  angdis  in 
coelo  vitam  possenl  babere  perennem,  inisit  docloves 
qui  cunclis  per  orbem  nationibus  verbum  viiae-  prae- 
dicarent. 

Matth.  ult.  Marc.  xvi.  Euntet)  inquit,  docci* 
omnet  gentet,  baptixantot  eot  it»  nomine  Palrit,et  Fi7ii, 
et  Spintus.  sancti,  docenlet  eot  servare  omnia  qux- 
cunque  mandavi  vobit.  Rectissimus  autem  ordo  pras 


in  spccie  suae  divinitalis  contemplanles  siue  fine     dlcandi  et  modernis  quoque  pcaedicatoribus  Ecclesia 
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rollaudanL  Cui  visioni  congruit  illad,  quod  Galilaea 
etiam  revelatxo  interpretatur.  Tunc  etenim  revelala 
facie%  sicut  Apostolus  testalur,  gloriam  Domini  tpe*> 
culantet,  in.  eamdem  imaginem  trantlormamurt  qui- 
cunque  modo  revelamus  ad  eum  viam  nostram, 
ejusque  vesligia  fide  seqniinur  non  ficta. 

Et  videntett  inquit,  eum  adoraverunt ;  quidajn  au- 
tem  dubitaverunt.  Si  quaerimus  unde  dubitaverint, 
qui  videnies  Doininum  adoraverunt,  nulla  magis 
causa  occurrit,  quam  ea  cujus  Lucas  meminil  cum 
ipso  rcsurrectiotiis  suie  die  discipulis  eum  appa- 
ruisse  narraret,  conturbati  vero  [Al.  add.  inquit]  et 
conterriti  esittimabant  te  spiritum  videre  (Luc.  xviv). 
Yidentes  eigo"  Doininum  cognoscunt,  et  quia  bunc 


diligentissime  sectaudus,  ol  primo  quidem  doceatuc 
auditor,  deinde  fidei  «acramentis  imbuatur,  deinde 
servandis  Domini  mandaiis  ex  tempore  liberJus  in- 
strualur.  Quia  neque  indocius  quisque  et  ignarus 
Christianae  fidei  potest  ejusdem  fiJei  sacramentis 
ablui ,  neque  lavacro  baptismi  a  peccatis  emundari 
sulficit,  si  non  post  baplisma  studeal  quisque  bo- 
nis  operibus  insistere.  Prius  ergo  docere  gentes, 
id  est,  scienlia  veriiaiis  instruere,  ac  sic  baptiiare 
praecipit,  quia  et :  Sine  fide  impotsibile  est  placcre 
Deo  (Hebr.  xi) ;  et :  Nisi  quit  renatut  fueril  e%  aqua. 
et  Spiritu  tancto,  non  polett  introire  in  regnum  Dei 
(Joan.  m).  Ad  exiremum  vero  subjungit : 
Docenlet  eot  tzrvare  omnia  qucecunque  mandavi  vo- 


Deum  esse  didicerani,  dimissis  in  terram  vullibns  j.  bis.  Quia  sicut  corpus  sine  spiritu  mortuum  est,  ita 

et  fides  sine  operibus  mortua  est.  Quania  aulem 
merces  piae  conversationis,  quale  pignus  fu^ur^  bea- 
titudinis  eiam  in  praesenti  fidelibus  [ Al.>  fideles] 
maneat,  subsequeuler  insinuai,  dicens  : 

Et  ecce  ego  vobitcum  tum  omnibut  diebut  utque  ad 
consummationem  tosculi.  Libet  autem  conferre  huic 
lestimonia  quod  Marcus  ait  :  Et  Dominus  quidem 
pottquam  tocutut  ett  eis,  atsumptut  est  in  ccelumf  et 
tedet  a  dextrit  Dei  (Marc.  xvi).  Quia  enim  ipse  Deus 
et  homo  est,  assumplus  esl  in  coelum  humaniute, 
quam  de  terra  susceperat;  manet  cum  sanciis  ia 
lerra  divinitate,  qua  terraro  pariter  implet  el  cce- 
lum :  manet  auteiu  omnibus  diebus  usque  ad  con- 
summationem  sacculi.  Ex  quo  intelligiiur,  quod  us- 


adurant.  Scd  inerat  mentibus  eorum  non  conlem- 
nenda  dubietas,  quia  se  non  corpus  in  quo  passus 
est  resuscitatum,  sed  spiritum,  quem  liuita  passione 
tradidit,  solum  videre  putabanl.  Unde  confesiim 
MagUter  pius  et  eos  qui  jam  crediderunl  in  fide 
confortat,  el  illos  qui  adhuc  dubitaverunt  ad  fidei 
gratiam  ronvocat,  omnibus,  scilicel,  iniimans,  ad 
quanlam  gloria;  magnificeutiam  assumpta  pro  ho- 
minibus  et  morti  data  bumanitas  resurgeudo  per- 
venerit. 

Data  ett  mihi%  inquit,  omnit  potettat  in  ccelo  et  in 
urra.  Non  enim  hoc  [A/.,  haec]  de  coaeterna  Patri 
divinitate,  sed  de  assumpta  loquitur  humanitate, 
quam  suscipiendo  minoratus  est  paulo  minus  ab  au- 
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que  ad  finem  sasculi  non  sunt  defuluri  in  mundo,  A  tiare  disciputis  quae  ibi  compererant,  occurrens  ap« 


qui  divina  mansione  et  inJiabilatioue  sint  digni.  Nec 
dubitaadum  eos  post  hujus  saeculi  cettamina  manere 
cum  Christo.  in  regno,  qui  in  sacuto  certantes  Chri- 
stum  in  sui  eordis  bospiMo  meruerunt  habere  man- 
sorem.  Notandum  iaterea  quod  praesens  ubiqua  di- 
vkia  ftlajesus  aliter  electis  suis,  aliier  adesl  reprobis. 
Adest  euim  reprobis  potentia  natur»  ineomprelien- 
sibilis,  qua  omnia  cognoscit  novissiraa  et  aniiqua, 
intelligit  cogitationea  a  longe,  et  omnes  vias  stngu- 
lorum  prsvidet.  Adesl  electis  gratia  pke  proteetio- 
nis,  qua  illos  specialiter  per  prssentia  doaa  vel  fta- 
gella  quasi  filios  pater  erudit,  atque  ad  possessio« 
nem  fuitiras  kaerediiatis  erudieudo  provehit  (Ptal. 
ciixvin).  Adest  electis,  ut  scriptom  est :  Juxta  est 


parult;  tertio,  Simoni  Pctro;  quarto,  Cleophas  [A/., 
Cleopae]  et  socio  ejus,  cum  quibus  ipse  gradiens  in 
Eraaus,  ibidem  iu  pauis  fractione  cognitus  est.  Qui 
moi  reversi  Hierosolymam ,  invenerunt  discipulos 
loquenles  :  Quia  turrexit  Dominu$  vere,  et  apparuil 
Simoni.  Nam  pleniua  alibi  quando  Simoni  apparue- 
rii,  non  legilur.  Quinto,  apparuit  eis  in  eodem  loco 
januis  clausis,  ubi  non  erat  [A/.,  aberat}  Thomas. 
Seito,  post  dies  octo,  quando  erat  cum  eis  et  Tlio- 
mas.  Septimo,  piscantibus  ad  mare  Tiberiadis.  Oc- 
tavo,  in  inonte  Galilaca?,  quod  hodierna  lectione  au» 
divimus.  Nono,  recumbentibiisillisundecim  apparnit,. 
die  quo  ascendit  in  coelum.  Decimo,  vLderunt  eunt 
ipsa  die  non  }am  in  lerra  positum,  sed  elevatum  irv 


Dominut  hi$  qui  tribulato  sunt  cordc,  tt  humiUt  $pi-  ™  aera,  caelosque  pe?entem  dicentibus  sibi  angelis :  Sie 


%itu  talvakit  (Ptal.  ixnv).  Adest  reprobts,  ut  pne- 
missum  est :  Vuitut  autem  Domini  tuptr  facienlet 
mata,  ut  perdat  de  terra  memoriam  eorum  (Ihid.). 
Unde  necesse  est  ut  semper  in  operibus  nequam 
paveant  mali,  quoruro  etiam  cogitationes  singutae 
couspeclui  dislricti  judicis  patent,  semper  in  ope- 
raiione  juslitia?  et  in  his  quae  propter  justitiam  pa- 
tiuntnr  gaudeant  booi,  quibus  Deum  diligentibut 
omnia  cooperanlur  in  benum  (Ronu  vih),  ct  in  qua- 
cunque  tribulaticne  positis  ntinquam  e}us  pietas 
abest,  cui  canitur  ia  psalmo  :  Tibi  enim  dereiictut  ett 
vaaper,  pupiilo  lu  erit  adjulor.  Contere  brachium  pec- 
catorit  tt  maiigni  (Ptal.  i.x).  Quam  pietatis  su.e  prae- 
sentiam  non  tantum  noMs  verbo  promisit,  sed  et  ~ 
evidentibus  designavit  indiciis,  eum  posl  rcsurre- 
rtionein  suam  disclnuiis  saepius,  usque  ad  diem  quo 
coelos  petiit,  apparuit,eorumquc  animos  admonendo, 
tacrepando,  Spiritus  sancti  donum  tribuendo,  robo- 
vavit.  E  quibus  quidcm  apparitionibus  decem  solum- 
modo  in  cvangelislarum  scriptis  invenimus,  sed 
plures  fuisse  docet  Apostolus,  dkens  :  Et  returrexit 
tertia  die  tecundum  Scripturatt  tt  vitut  ett  Cephce,  et 
poti  hcec  undecim.  Deinde  vhut  ett  plut  quam  quingen- 
ti$  fratribut  timul,  deinde  vitut  ett  Jacobo-,  d  inde 
apottoUt  omnibut ;  novittime  autem  omnium,  tanquam 
abortivo,  vitut  ett  et  mihi  (t  Cor.  iv ).  Quibus 
euim  locis  vel  tcmpoiibus  factae  sint  visiones  quas 
commemorat  ignoramus  :  tanlum  sciinus  quia  quod 


veniet  quemadmodum  vidittit  eum  euntem  in  ccclum, 
(Marc.  xvi ;  Joan.  n ;  Matth.  iiviu;  huc.  mv; 
Joan.  ii  ;  Joan.  m;  Mattk.  iivui;  Marc.  ivi, 
Act.  i ;  Marc.  ivi.) 

Ilac  ergo  frequentia  corporalis  suaa  manifestalionis 
ostendere  voluit  Dominus,  ut  diximus,  in  omni  loca 
sc  bonorurn  desideriis  divinitus  esse  prassentem.  Ap- 
paruit  namque  ad  moniimentum  lugentibus  (Marc.  ivi; 
Joan.  xx) ;  aderit  ct  nobis  absenliae  ejus  recor- 
datione  salubriter  contristatis.  Occurrit  revenenti- 
bus  a  monumento,  ut  agnita  resurrectionis  gaudia, 
praedicarent  (Matih.  iivhl);  aderil  ct  nobis,  dura 
bona  qu*  novimus  proiimis  Udeliter  atiDuntiare  gau-. 
demus.  Apparuil  in  fractione  panis  his  qui  se  pere- 
grinum  esse  putantes  ad  hospiiium  vocaverunl  (Lucx 
mv) ;  aderil  et  nobis  cum  peregrinis  el  pauperibus, 
qn;i*cunque  possumus,  bona  bbenler  impendiinus. 
Aderit  el  nobis  in  fractione  panis,  cum  sacramenla 
cbrporis  cjus,  videlicel,  panis  vivi  [A/.  oin.  vivi],  casta- 
ac  simpiici  canscientia  sumimus.  Apparuit  in  abdito 
de  sua  resurrecliono  loquentibus;  adest  ct  nobis 
modo  ejus  douo  idein  ageniibus.  Aderit  n»bis  semper 
cum,  ab  externls  [A/.,  extrinsecus]  operibus  ad  tem- 
pus  vacanles,  de  ejtis  gratia  iociiluri  convenimus 
(Joan,  \).  Apftaruit,  cum  Toribiis  clausis  Uitus  Judnco- 
rum  metu  rosiderenl  (loan.  n).  Apparuil  cum  mi- 
noralo  eoJem  metu  apertis  eum  gressibus  in  montis. 
vertice  [A/.,  veriicem]  qua^rerenl  (Act.  i).  Adfuit 


sibi  novissimc  visum  esse  Dominutn  confirmat,  post  D  quondam  confortaturus  suo  Spiritu  Ecclesiam,  cum. 


ascensionem  ejus  factum  est,  vel  qnando  illum  de 
coelo  alloquens  de  persecutore  doctorem  ecclesi® 
fecit  (Act.  \x) ;  vel  quando  in  paradisum  et  lerlium 
coclum  raptus  audivit  arcana  verba  quae  non  licebat 
hoiniui  loqui  (/  Cor.  xn),  Et,  sicut  alibi  dicit  Mysie- 
riu;ii  Evangelii ,  quod  ab  homine  non  aecepit,  per 
levelalionem  Jesu  Christi  didicit  (Galat.  i).  Decies 
vero  visutn,  ut  diiimus,  post  resurreclionem  Domi- 
uum  Evangeliorum  nobis  et  Actuum  apostoiorum 
prodit  liistoria,  ubi  ipso  resurrectionis  suas  die  quin- 
quies  appaTuisse  legitur. 

Primo  quidem  Mariae  Magdalena3  flenti  ad  monu- 
iitentum;  deinde,  eidem  Maria?,  et  alleri  ejusdem 
AOtninis  feminae,  regredientibus  a  monumento  nun- 


ab  infidelibus  premeretuf.  Ad  [A/.,  prem.  el  ad|  pu- 
blicum  venire  ac  dilatari  prohiboretwr.  Adest  eidem 
et  nunc  rum  inclinatoad  fidem  culmine  regali  tcrror 
quievit  persecutionSs,ctomnisrnundi  sublimitas  apo- 
giolicis  est  subdita  vestigiis.  Apparuit  piseanlibua 
(Joan.  xxi),  eisque  [A/.,  eosque]  apparens  divinii 
adjuvil  benefieiis  :  aderii  et  nobis,  cuin  necessaria 
vila*  temporalis  recta  iiitentione  curamu>,  justisqtie 
nostris  laboribus  subsidium  suae  pielatis  adjungil 
[A/.,subjuniit}.  Apparuit  recumbenlibus(Marc.ivi), 
aderit  el  nobis,  cum,  juita  Aposloli  roonita,  s.ve 
manducamus,  sive  bibimus,  sive  aliud  quid  agauitu 
[A/.,  agimtis],  omnia  in  gloriam  [A/.,  gloria]  Dei 
facirous  (/  Cor.  x).  Apparuil  primo  iu  Judxa  (Act,  i), 
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tleindc  in  Gatilaea,  posl  Iiaec  rursum  in  Judaca  die  quo 
ascendit  in  coeluin.  Aderat  Ecclesia?,  cum  primo 
solius  Judae»  tenuinis  dauderctur,  adest  modo,  cuin 
Judaeis  ob  culpam  perfldiae  derelictis  transmigravit 
ad  gentes.  Aderit  in  futuro,  cum  ante  finem  saeculi 
iwrerteiwr  ad  Judxaro,  et,  sicul  Apostolus  aii,  in- 
treute  geotiam  multitudiue,  sic  omnis  Isracl  satvus 
erit  iRom.  xi).  Novissime  UHs  apparuit  ascendens  in 
eoetom  (Aet.  i).  Aderit  et  nobis,  ut  eum  posl  mor- 
irm  sequi  mereamur  ad  cobIos,  si  anie  morlem  eum 
i»  Ueibaniam  unde  ascendit,  id  est,  in  domum  obe- 
«lientiae,  seqni  curarotss  (Mare.  xvi).  Ipse  etenim  coa- 
los  [Al.f  coelum]  ascensurus  Beihaniam  venit,  quia, 
sieut  Apostolus  all,  Factus  tti  ob$dien$  usque  ad  mor- 
f*m,  morlem  autem  crucU,  propter  quod  et  Deus  iltum 
exalknit  (Philipp.  n).  Venimus  ibidem  et  nos,  si 
qood  ille  monel  agimus,  qnod  promisit  intendimus. 
Esto%  ait  [Al.%  aulem],  fideiis  u$que  ad  morttm,  et 
dabo  ti'i  coronam  vilce  (Apoc.  n).  Filqne,  ipsius  gra- 
lia  largiente,  ut  qui  nobiscum  usque  ad  vilae  bujus 
termiuum  manet,  post  hanc  nos  vitam  ad  videnda 
tecum  vitJB  coelestis  pramia  sublevel,  in  qua  vivit 
et  regnat  cum  Paire,  Deus,  in  unitale  Spiriius  sau- 
eti,  per  omnia  saecula  sacculorum.  Amen. 
IIOMILIA  IV». 

1NFRA   OCTAVAS   PASCH.C. 

Loc.  xnv.  /n  illo  tempore.  Vna  Sabbati  valde  dilu- 
culo  venerunt  mulieres  ad  monumentum  portantes 
qua*  paraverant  aromata,  et  invenerunt  lapidem  re> 
tolutum  a  monumento,  el  ingressce  non  invenerunt 
corpus  Domini  Jesu. 

Aperla  nobis  est,  fratres,  de  resurreclione  Domini 
et  Salvatoris  nosiri  lectio  recitata ;  neque  exponendo 
laborare  opos  est,  ubi  iioiissima  fidei  nostrae  mystc- 
ria  evangelicis  replicantur  oraculis,  scd  brevitcr 
oportet  intimare  quae  nobis  sint  ex  ejus  lectionis 
imitatione  facienda. 

I/ita,  inquil,  Sabbati  vatde  diluculo  venerunt  mu- 
liere$  ad  monumentnm.  Una  Sabbati  priroa  est  dies 
poet  diem  Sabbaii,  quam  nunc  ob  reverenliam  Do- 
rainicx  resurrectionis  Dominicam  vocare  solcmus. 
Sie  entm  secunda  Sabbati,  terlia  Sabbnti,  cl  caetcri 
ex  ordioe  dies  in  Scriplura  sacra  nomcn  a  numei  o 
sortiuntur.  Idipsum  autem  significat,  ubi  una  Sab- 
batonim  legitur,  unam,  videlicei,  sive  primam  diem 
post  Sabbatorum,  boc  est,  requietionum  diem  os- 
tendens.  Quod  autem  roulieres  Dominum  quxsi- 
torx  valde  diluculo  venerunt  ad  monumentum,  ma- 
gnam  sui  amoris  erga  illum  devolionem  demonslrant, 
ad  cujus  obsequium  mox  ut  noctis  umbra  discessit, 
ut  luee  apparente  facultas  eundi  dabatur,  festinare 
eootenduiit.  Sed  et  nobis  typicuni  prabent  exem- 
plum,  Bt  sl  Dominum  invenire,  si  angelorum  desi- 
deramus  prxsentia  confortari,  abjiciamus  opera  le- 
ncbrarum,  et  induamns  nos  arma  lucis,  sicui  in  die 
boneste  ambolemus.  Decet  autem  nos  sicutoperum 
bonorum  luce  fulgidos,  ita  etiam  spiritoaliuro  ora- 
tionum gratia  refertos  qu irere  Dominum.  Unde  bene 
miilieres  quae  ad  monumentum  vcnerunl,  aromala 

•  Tbes .  Anecd.  Martcu.,  tom.  V,  hom.  8. 
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A  quae  paraverant  secum  portasse  refertmtur.  Aromata 
etenim  noslrarum  voces  sunl  orationum,  quibus  de- 
sideria  cordis  uoslrt  Doraino  commendamus,  atte- 
siante  apostolo  Joanne,  qui  mundissima  saactorum 
pracordia  mystice  describens  ,  habebant ,  inquit , 
phialas  aureas  plenos  odoramentorum,  quce  $unt  ora- 
tiones  sanctorum  (Apoc.  v).  Quae  enim  Graece  aro- 
mala,  Latine  odoramenta  vocantur.  Diluculo  igitur 
aromala  ad  monumentum  Domini  ferimus,  cum  me- 
mores  passionis  ac  roortis  quam  pro  nobis  suscepit, 
et  actionum  bonarum  proximis  foris  luccm  roon- 
stramus,  et  suavilate  purae  compunciionis  intus  in 
«orde  fervemus  :  quod  et  omnibus  boris,  et  tunc 
inaxime  fieri  oportet,  cum  ecclesiam  oraturi  ingro  • 
dimur,  cum  appropiamus  aliari  Dominici  corporis  et 

B  sanguinis  mystcria  sumpluri.  Si  enim  muiieres  lauia  J 
cura  corpus  Domini  morluum  quaerebaoi,  quanto 
magis  nos  convenit,  qui  eum  resurrexisse  a  morte, 
qui  ad  coelos  ascendisse,  qui  potentia  divinae  ma« 
jeslatis  ubique  prsesentem  cognovimus,  cum  omni 
revcrenlia  ejus  aslare  conspectibus,  ejus  mysteria 
celcbrare  ?  Bene  autem  dicilur :  Portantes  quce  para* 
verant  aromata.  Aromata  namque  quae  ad  obaequium 
Domini  portemus  prius  parasse,  est  ad  eum  cor  ante 
lempus  orationis  a  supervacuis  expurgare  cogita- 
tionibus,  ul  in  ipso  lempore  orandi  nibil  sordium 
mente  recipere,  nibil  rcrum  labentitim  cogitare, 
nulla  praeter  ea  quae  precamur,  et  ipsum  cui  sup- 
plicamus  memioisse  noverimus ,  juxta  exemplum 

r  cjus  qui  ait :  Paratum  cor  meum,  Deusy  paralum  cor 
meum;  cantabo,  tt  psalmumdicam  Domino  (Psal.  cvn). 
Nam  qui  ad  orandum  ecclesias  ingressus  iuier  verba 
obsecraiionis  consueludinem  superfluae  cogitatiouis 
ab  animo  repellere  negligit,  quasi  Deum  quaereus, 
minus  parala  securo  aromala  detulit. 

Inveneruni  autem  mulieres  lapidem  revotutum  a 
monumento,  et  ingressoe  non  invenerunt  corpus  Domini 
Jesu.  Notum  juxta  bistoriam  est,  narrante  eyange- 
lista  Malthaeo,  quia  descendens  de  coelo  angelu; 
revolvit  lapidem  ab  ostio  monumenti,  non  quidero 
ut  exeunli  Domino  viam  faceret,  sed  ut  ipertus  va- 
cuusque  monumenli  locus  bomjnibus  eum  resur- 
rexisse  proderei.  Myslice  autera  revolutio  lapidis 
sacramentorum  est  revelatio  divinorum,  quae  quon- 

D  dam  litlera  legis  claudebantur  occulta.  Lex  eniiu 
in  iapide  scripla  est.  Etenim  et  nobis  siugulis  cum 
fidem  Dominicae  passionis  et  resurrectionis  agnovn 
mus,  monuraentum  profecta  iliiua,  quod  clausum 
fuerat,  apertum  est.  lngredimur  el  ipsi  raonumen- 
lum,  nec  corpus  Domini  invenimus,  cum  ordinem 
incaruationis  ac  passionis  illius  sedulo  corde  retra- 
ctantes,  resurrexisse  ilUinx  a  mortuis,  ueque  ullra 
in  carne  mortaii  videndum  ease  recoiiinus.  At  vero 
Judaeisac  pagauis,  qui  moctera  quidem  Redempio- 
ris  nostri  quara  credunt  irridenl,  triumpbum  verae 
resurrectionis  ejus  prorsua  credere  recusanl,  quasi, 
clausum  lapide  adbuc  monumentum  permanel,  nec 
valeut  ingredi,   ut  ccrnenles  ablatum  resurgend^ 
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corpus  Domini  resipiscnnt,  quia  durilia  sujc  iufideli-  A  morantur.  Sedere  quippe  in  throno  regis  est  stare 


latis  repellontur  tie  inimadvertant  quia  nou  potest 
in  terris  inveniri  mortuus,  qui,  dcstiucto  mortis 
aditu,  jam  crjetorum  aha  pcnetravit.  Hoc  quoque 
quod  muliercs  non  invento  corpore  Domini  mente 
consternabuntur,  nos  congruit  imiiari.  Meminisse 
eieniiii  coi.iinue  debemus ,  quia  corpus  Doinini 
uostri  in  lerris  invenirc  nequimtis  ;  et  co  raagig  hu* 
miliari,  qim  nos  ron^lat  de  prrifundis  clamare  ad 
eum  qui  liabitat  in  coe'o,  eo  amplius  menie  consier- 
na-i,  quo  n«»s  vi.lemus  longe  adliuc  peregrinari  ab 
illo  itt  cnjtis  suliim  prrcsentia  beate  vivere  vale- 
iiiiis,  omniquc  nisu  viriutis  agere,  ut  magis  pere- 
grinari  a  sasculo  el  prxsentes  esse  mereamtir  ad 
illuni.  Moes  is  autem  de  ablaio  corpore  Jesu    mulie- 


ad  aram  pomificis.  Quia  igitur  Redemptor  nosler 
Rex  nobis  pariter  et  Sacerdos  fieri  dignatus  e>t ;  Sa- 
cerdos,  videlicet,  ut  nos  a  peccalis  bosiia  suac  pas- 
sionis  einundet ;  Rex,  ut  regnum  nobis  pereune  tri- 
bual,  apparenl  angeli  sedentes,  qui  resurrectionis 
ejus  gloriam  iiuiiiiant,  ut  bunc  significenl  sedein 
rcgni  oeleslis  devicia  morte  peliisse ;  appareot  et 
slantes,  ut  enm  in  secreto  Patris  eliam  pro  nobis 
quasi  poiilificem  interpellare  demonsireni ,  juxia 
quod  de  illo  luquens  Apostolus  ait :  Qui  est  ad  dexte- 
ram  Deif  qui  etiam  interpellai  pro  nobis  (Rom.  vm). 

Dixerunt  angeli  mulieribus  :  Quid  qua?ritis  viven- 
tem  cum  mortuis?  Non  etl  hic%  $ed  turrexil.  Qttod 
aperle  est  dicere  :  Quid  qujeritis  in  tumuJo,  qui  lo- 


ribus  apparuerunl  angcli,  qui  iilis,  palefacta  ejusre-  "  cus  est  proprie  mortuoruro,  euin  qui  ad  vitam  jani 


surrectione,  consolationis  remedia  fcrrcnt  :  quod 
nunc  quoque  invisibiliter  nobiscum  agi  minime  du- 
hitare  oportet,  cnm  de  longitudine  prxsentis  inco- 
latusy  ac  de  abscntia  nosiri  Conditoris  salubriler 
olQicli,  repente  supernorum  civlum  qu33  sinl  gnudia 
.%'ierna  rccolimus.  ac  recordata  illorum  bealiludine, 
in  qua  eliam  nos  futuros  speramus,  exsilii  quam  pa- 
tiinur  aerumnam  ievius  ferre  incipimus ;  et  quo  re- 
>  nrgens  a  morte  Redemptor  noster  ascendit ;  illo 
nos  quoqoe  quos  rediuicre  dignatus  est,  se<|ui  posse 
rnnfidimiis.  Nec  latet  ai.gelos  crcbro  electis  invisi- 
bili  adesse  prrseniia,  ut  eos  vel  ab  liosiis  callidi 
dcfendant  insMiis,  vel  majori  coelcstis  desiderii  gra- 
tia  sustolltnt,  Apostolo  atiestante,  qui  ail :  Pionne 
omnts  administralorii  $unt  $pirilu$  in  ministerium 
whsi  propter  eos  qui    hcereditatem    capient  salulit 


surrexit  a  mortuis?  Recordainini  qualiler  locutut 
est  vobis,  cmu  adbuc  in  Galihea  esset  dicens  :  Quia 
oporlet  Filium  hominis  tradi  in  manut  peccatorum  ho* 
mtfiiim,  et  crucifigi,  et  die  tertia  resurgere  {Luc.  xxiv% 
Plana  sunt  haec  verba  angelorum  et  ciinclis  noia  fl* 
delibus,  utpole  sine  quorum  scienlia  nulI.Ueuus  pos- 
suut  esse  fideles.  Sed  est  quod  in  illis  frateruiuieiii 
vesiram  una  nobiscum  admonere  debeamus,  ul, 
juxta  quod  angeli  prsecipiunt,  recordeumr  saepius,  ac 
6olliciia  mente  versemus,  quia  Filius  Dei  homiiH* 
fieri  diguatus  est  fiitus,  ul  nos  in  se  credentes  Dei 
faeeret  hlios.  Traditus  est  in  manus  homiuum  pec  • 
catorum,  ot  nos  a  consortio  bominum  rxccaioruni 
segrcgaret,  simul  a  spiriiuum  malignoruiu  potestate 
liberaret.  Crucifixus  die  lerlia  resurrexit,  ut  nubU. 
virtutein  pro  se  patiendi,  et  speiu  in  se  resurgendi, 


t   (Hebr.  i)  ?  Maxiroe  tamen   angelici  nobis   spirilas     ac  secum  vivendi  donarel.  U*c  dominicae  dispcnsa- 

i  adesse  credeudi  sunt,  cum  divinis  specialiter  man-      tiouis  arcana  ct  semper  nos  animo  decet  relinere,  et 

1  cipamur  obseqoiis,  id  esl,  eum  ecclesiam  ingressi     intentius  soliio  ubi  beatissimae  passionis  sacraraeuu 

\vcl  lecironibus  sacris  aurem  accominodamns,  vel  )  conficiuntur,  ubi  mors  Salvatoris  nostti  quam  citis- 

upsaltnodfce  operam  danius,  vel  oraiioni  incumbimus,  :  sima  resurrectionis  virtuie  in  aeternuiu  conculcavit» 

ycl  etiam  missarum  solemuia  celebramus.  Uude  ino-  '   mysticis  in  altari  renovatur  officiis.  Nec  siue  discus- 


Het  Aposlorus  mulieres  in  ccclesia  velamen  habere 
super  caput  propier  angelos.  Et  propbeta  ait :  /n 
conspectu  anyelorum  pt  Uam  tibi  (Psal.  cxxxvn).  Nec 
dubiure  Iket  tibi  corp»ris  el  sanguinis  Dominici 
inysteria  geruntur,  •  supern  rum  civium  adesse  con- 
Ycutus,  qui  montimentuui  quo  corpus  ipsum  venera- 


*ione  praeiereuiidum  quare  Domiuus  ac  Redemplor 
iioster  tcrtia  die  resuigere,  boc  est,  duabus  noctibut 
et  una  die  voluit  iu  sepulcro  qtiiescere  :  si  juidein 
sexia  Sabbati,  qua  passus  esl,  sero  positus  est  in  1110- 
nuincnio ,  inane  prima  Sabbati  surrexit,  Duabus 
ctcuim  moi  tibus  ualura  bumanu  lcnebatur  obuoxia. 


bile  posilum  fuerat,  et  unde  resurgendo  absccssera(«  f)  a»"»*,  videlicet,  el  carnis  :  animac  quideui,  propter 

peccatuni;  carnis  vero,  propter  puium  peccatL 
Mors  namque  animx  est  ctim  propter  peccatum 
suum  desei  itur  a  Deo  qui  est  vita  ejus ;  mors  corpo- 
ris  cuin  per  judicium  diviuum  desehtur  ab  anima, 
qua?  esl  vita  illius.  Sicut  etiam  resurrectio  auims  esi, 
abjecta  labe  peccati,  in  se  recipere  Deuin ;  ita  resur- 
rectio  est  carnis  toluta  pcena  corrnptionis  in  se  reci- 
pere  animam.  Uis  itaque  duabus  mortibus  a  piiino 
parente  generis  noslri  teuebamur  obuoxii ;  sed  veuit 
Mediator  Dei  et  bominuin  bomo  Cbrislus  Jesus  :sus- 
cepit  unaiu  misericorditer,  et  juste  utramquc  dam- 


lam  sedulis  scmnt  excubiis.  Unde  siudcndum  so- 
I.  rier,  fratrcs  mei,  ut  cuni  ecclesiam  vel  ad  divinaB 
latidis  debiia  solvendi,  vel  ad  ngenda  missnrum  so- 
lemnia  intramiK,  semper  angeltcas  prxsemiae  me- 
mores,  cum  timoe  ac  veneratione  cotnpeteitli  coe- 
le>le  compleamus  olficinm  in  ex^mpnm  fcminarum 
Deo  devotarum,  quas  apparenlibiis  nd  monumenium 
Kiigclis  timuis-e,  ae  vultum  declina$se  narranlur  in 
terram.  Nolaudum  vero  quidnam  sit  quud  in  bic 
le« iioue  angeli  sectis  mulieres  sleiisse  perbibentnr, 
qui  aptid  alios  evangelistas  sedentes  eas  alloqui  me- 

•  Sic  Cbrysoslomus,  lib.  vi  de  Sacerdotio,  cap.  4  : 
P,r  id  tempus  tt  nngdi  tacerdoti  assident....  et  tocus 
altari  vicinut  in  illiut  honorem  qui  immolatur  ange- 


torum  choris  plenut  est. 
Prat.  Spiril.,  cap.  iiW. 


Vidc  Joannein  Maschu;n, 


I»  SECT.  I.  HOMILIjE.  - 

navit.  Soli  namqae  carne  mortuus,  tola  carue 
serrexit,  quia  animae  soae  vium,  qoam  poenitendo 
reciperet,  nunquam  peccando  aroisit,  ut  et  omne  ge- 
nus  bumanum  in  judicio  de  morte  carnis  surrectu- 
rum,  exemplo  suae  resurreciionis  ostenderet,  et  om- 
nea  electos  anle  judicium  de  morte  animaesuscitandt  s 
•acramento  ejusdem  suae  resurrectionis  iniimarei. 
Qtii  ergo  sua  simpla  morte  duplam  nostram  destru- 
xit,  reete  duabus  nociibus  et  uua  inter  has  die  in  mo- 
numenio  jacuit,  ut  per  ipsum  qnoque  lempus  su» 
•epulturae  signaret  quia  tenebras  nostrse  duplae  mor- 
lis  suae  sirople  monis  luce  discuieret. 

Regressse  autem  mulieres  a  monmmento,  nuntiave- 
runt  apostolis  qum  ibi  viderant,  vet  ab  angelis  audie- 
rant.  Quod  diviiiae  pteUtis  actum  dispensatione 
eognoscitur,  ut  a  sexu  femineo  priinae  praevaricatio- 
nis  tolleretur  opprobrium.  Ecce  enim  roortem,  quain 
una  mulier  mundo  a  diabolo  seducta  inlulerai,  plures 
ab  angeHs  cdoctae  ]am  deslructam  pnedicant.  Una 
egrediens  a  ccelestibus  gaudiis  *  iter  aperuit ;  mulli 
egredientea  de  exsilio  praesenti  ad  patriam  superoam 
repetendi  januam  jam  reseratam  astruunt.  Sed  quia 
non  immerito  movet  eos  qui  simplicia  tantum  menu- 
nienta  norunt  quomodo  factum  fuerit  monumentum 
illud  doroinicum,  ut  tot  bomines  una  cum  angeiis 
caperel,  opporlunum  putamus  simpliciler  cbaritati 
vestne  quae  de  illo  comperimus  explicare,  juxta  re- 
lationem  illorum  b  qui  nostra  aeute  Hierosolymis 
fuerunt,  quaeque  ibi  viderunt  redeuntes  nobis  scripta 
reliquerunt.  Domus  igitur  •  rotunda  eral,  excisa  in 
pelra,  unlae  ahitudinis,  ut  qui  in  medio  staret  manu 
culmeo  ungere  posset.  Habebat  autem  introitum  ab 
Orieute,  cui  lapis  ille  magnus,  de  quo  Evangelia 
narraot,  appositus  est.  Hanc  ingredientibus  erat  a 
dexieris  ille  locus  qui  spccialiler  dominici  corporia 
leceptoi  paratus  est,  septem  quidem  pedum  longus, 
trium  vero  mensura  palmorum  reliquo  pavjmento 
emiuentior,  qui  non  vulgarium  roore  sepulcrorum 
desnper,  aed  a  latere  meridiano  per  lotum  factus  est 
patulus,  unde  corpus  poaset  imponi.  Et  hoc  est  quod 
evangelisu  Bfareus  aii,  quia  introeuntes  in  monumen- 
tum  mulieres  viderunt  juvenem  sedeutem  a  dexlris, 
quia  nimirum  angelus  qui  ad  loeum  doroinici  corpo- 
ris  aedebat  intramibus  erat  a  dextris,  sed  et  ipse  ei- 
dem  loco  sepulcri  dexter  6edebat.  Cuncta  autem  bsec 
roatinaau  et  non  ab  invicem  eranl  separata,  ut  pote 
in  una  eademque  peira  excisa.  Talem  quidem  domi- 
nici  mooumenti  primo  positionem  fuisse  percepimus. 
At  oouc  traduut  ecclesiam  ibi  esse  rotundam  exiuiii 
operia,  triplici  pariete  dUtinctam,  in  cujns  medio  sit 
mouumentum,  et  boc  deforis  mannorum  cruslis  ns- 
que  ad  summa  culminis  lecta ;  ipsum  vero  culmen 
auro  vestiiuiu  auream  crucem  gestare  non  modicam, 
cujus  ad  Orientem  ecclesiae  Golgotbaua  est  ecclesia, 
quae  iuter  alia  oruamenU  uli  loco  congrua  crucem 

*  Videtur  osse  legendum  iter  morti$  aperuil. 

b  Scilicei,  Arculli  episcopi  Galli,  cujus  narratio- 
nes,  saerorumque  locoruui  tfescriptiones  liiterarutu 
iuoiionieiitis  mandavit  Adamnanus  abbas  Scotus,  cu- 
|ua  opua  editum  babe3  apud  Mabiltonium ,  sacculo  m 


LIB.  II.  HOM.  GENUINi€.  fU 

A  argenteam  babet  pergrandem  in  loco  quo  Dominus 
cruciflgi  pro  nostra  est  salute  dignatus;  pendente 
magno  pbaro  desuper,  id  est  «rea  rola  cura  lampa- 
dilrtis,  quae  ipsam  crucem  debita  Incis  vcneratione 
coronem.  Sed  et  biijiis  ad  OrienUlem  plagam  ecclesiae 
proxima  est  ecclesia  Con»Untiniana,  quae  alio  nomiite 
Martyrium  vocalur ;  ubi  crux  Dom  ni  ab  Helena  Cou  • 
sUntini  maire  reperU  e>t,  et  ob  id  ipse  ibidem  er- 
ctesiam  magnifico  ac  regio  cultu  c<  n>iruxii.  Ilis  dc 
sanctorum  situ  locorum,  prout  dicere  pmuimiiH  ex- 
planatis,  libet  intueri  adimpletam  esse  proplutiam 
Isaiae,  quam  de  sepulttira  ac  reaurreclioue  dotninica 
siroul  et  de  nostra  fide  ac  salute  praedixit :  ln  iie 
illa  radix  Jetse  qui  stat  in  signum  populorum,  ipsum 
genles  deprecabunturt  et  erit  sepulcrum  ejut  gioriosum 
B  (I$ui.  xi,  40).  Radix  quippe  Jesse  Doininus  esi,  naiua 
quidem  ex  stirpe  Jesse  aeeundum  bumanitatem,  sed 
conditor  ipsius  Jesse  secundum  divinitatem,  qui  stat 
in  signum  populorumt  quia  signum  salutis  quo  credeo- 
lium  populi  a  callidi  boslis  maliiia  muniunlur,  ip- 
sius  est  passione  sacratum.  lpsum  genles  deprccabun- 
tur,  quia  non  solum  Judaeos,  sed  et  oos  qni  de 
Anibus  terrae  ad  eum  clamare  noscimur,  gratia  sus 
visiutionis  advocavit.  Et  est  sepulcrum  ejus  gloriosum, 
quia  locum  in  quo  regnum  mortis  diruii,  palmae  ne- 
rennis  indiciis  memorabilem  servavit.  Qnapropier, 
dilectissimi,  tou  ad  ipsum  mente  conversi  deprece- 
mur,  ut  nos  signo  suae  protectionis  ab  hostium  liberet 
insidiis,  ipse  nos  et  redemptionis  nostrae  sacramenU 
digne  celebrare  et  ad  bealae  resurrectionis  tribuqt 
gaudia  pervenire  Jesus  Cbristus  Dominus  noster,  qui 
vivit  et  regnat  cum  Patre  in  uniute  Spiritua  sancti 
Deus  per  ooiuia  saecuia  saeculoruiu.  Amen. 

HOMILIA  V. 

l!f    DOXMICA   SECIUIDA    FOST  OCTAVAS    PASCHA. 

Joan.  xvi.  Jn  itlo  tempore%  dixh  Jesus  disdpulis  $uh: 

Modicum  el  jam  non  videbitis  me%  e%  iterum  modi- 

cum  et  videbitis  mi,  quia  vado  ad  Patremf  etc. 

Laeta  Domini  et  Salvatoris  nostri  prtunissa,  fra- 

tres  charissimi,  laeto  cordis  audiiu  percipere  debe- 

mus,  sedulaque  intentioue  persistere,  quatenus  ad 

barc  contingere  mercamur.  Quid  est  enim  quod  me- 

rito  ketius  audiatur  quam  perveniri  posse  ad  gau- 

dium  quod  nunquam  possit  auferri  ?  Notaudum  au- 

H  tem  quod  tota  lectionis  bujus  evangelicae  series  illis 

conveuit  qui  eam  praesentes  audierunt  a  Domino : 

pars  autem  illius  etiam  uobis,  qui  posl  passionem  et 

resurrectionem  dominicam  ad  tideui  venimus,  aplis- 

sime  congruit.  Quod  ergo  ail : 

Modicum  et...  ad  patrem.  Ad  illos  specialiter 
pertinet,  qui  ejus  discipulatui  praedicantis  in  carne 
adbaesere,  ei  posl  trisiitiam  passiouis  visa  resurre- 
ctioue  el  ascensione  ejus  laetificari  meruerunt.  N^in 
quia  bxc  illa  qua  tradebatur  nocte  loculus  est,  mo- 
dicum  erat,  id  est,  ejusdem  noctis  et  diei  sequeotis 

Bened.,  part.  i,  p.  502,  ubi  dominici  sepulcri  figun 
delineata  repneseiitatur.  ldein  opus  corapeodio  rede- 
git  ipse  Beda  in  libello  de  Locls  sanciis. 
<  Ita  fere  loquitur  Beda  lib.  de  Locissjnctis,  cap.  2, 
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lempus  ueque  ad  boram  qua  illum  non  vidcre  inci-  A  vcrtelur  in  gaudiutn,  cum  Ihiiio  agone  ritae  hujus 


perent.  Teittus  enini  nocte  illa  i  Judaeis,  ei  in  cra 
stinuro  crucifixus,  cum  sero  factum  esset  depositus 
est  de  cruce,  el  inlra  septa  sepulcri  ab  humanis  so 
elusus  obtuiibus.  Ei  iierum  modicnm  erat,  uiqtie 
dum  illum  viderent  ;4*e>urrexit  eoim  a  morluis  die 
lerlia,  el  apparuit  eis  in  raultis  argumentis  per  dies 
quedraginta.  Quare  autem  modicum  esset  et  non 
vidcrent  eum,  et  iterum  modicum  et  videreni,  ao- 
uectit  causam,  dicens : 

Quia  vado  ad  Pairem.  Ac  si  aperte  dicat :  ldeo 
post  modicum  a  veslris  aspectibus  in  monuraenti 
ctaustrfr  abscondor,  et  ilerum  post  modicom,  de- 
structo  raoriis  imperio,  vobis  inluendus  appareo, 
quia  tempusest  ut,  expleta  dispensatione  assumpl* 


bravium  viias  perennis  accipiunt,  de  quo  dicitur  in 
psalmo  :  Qni  seminant  in  lacrymh,  in  gattdio  metent 
(Psal.  cjuy).  Fleutibu*  auiem  et  contrisiatiK  Odeli- 
bus,  mundus  gaudet,  quia  jure  in  prsetentibus  qua- 
lecunque  gaudium  babent,  qui  alierius  vitae,  vel 
nulla  esse  gaudia  sperant,  vel  se  ad  hxc  periingcie 
posse  desperant«  Quod  tamen  spectaliter  de  persc- 
cutoribus  fidei  Cbrislianae  polesl  inteltigi,  quia  cru- 
ciatis  occisisque  marivribus,  ad  lempus  se  praeva- 
luisse  gaudebant.  Sed  non  post  multuro  illis  in  oc- 
culto  coronatis,  ipsi  poenas  perfidias  suae  simul  et 
bomicidii  .subibant  aetentas.  Quibus  divina  iucrepa- 
tione  recle  dickur  pcr  prophetara .:  Ecce.  serti  mei 
lcetabunlur,  vos  autem  confundemini.  Ecce  servi  md 


inortal.tatis  cum  resurrectionis  triuropho,  jara  re-  B  exsultabunt  in  lmtitia9  vos  autem  clamabilis  prm  do- 


veriar  ad  Patrcm.  Polcst  et  aliler  intelligi  quod  aii : 
Modicum  ei  jam  non  videbitis  me,  et  iterum  modi* 
cum  et  videbitis  me.  Modioum  quippt  lempus  fulu- 
rum  eral,  quo  eum  non  viderent,  illud,  scilicet,  iri- 
duum  quo  erat  quieturus  in  monumento.  Et  iterum 
modieum  erat  futurum  quo  viderent  eum,  Mli,  vide- 
licei,  dics  quadraginta,  in  quibus  eis  post  passionem 
suaro  saepius  usque  ad  tempus  ascensionis  apparuiL 
Quod  autem  subjumit : 

Quia  vado  ad  Patrem.  Juxta  bunc  sensum,  ad  il- 
md  specialiter  respicit  quod  premisil :  Et  iterum 
modkum9  et  videbitk  me.  Ac  si  aperte  diceret: 
Propterea  me  resuscitalum  a  morluis  modico  lem- 


lore  cordi$  vestri,  et  prm  eontritione  spirltus  uhtlabUis* 
(Isai.  liih).  Sequitur  :-    . 

Mulier  cum  parit,  tmtitiam  habett  quia  venit  hora 
ejus*  Mulierem  dicit  sanctam  Ecclesiam,  viduliccl, 
propter  fecundilatem  bouorum  operuro,  et  quia  spi- 
i  iiuales  Deo  filios  gignere  nunquam  desinii.  De  qua 
et  *libi  dicitur  :  Simile  est  rsgnum  cmlorum  fer* 
mentorquod  acceptum  muiier  abscondit  in  farinm  sata 
tria,  donec  ftrmentaretur  totum  (Matth.  xiu;  Luc. 
xm).  Mulier  quippe  fermemum  accepit,  cuoi  Eccle- 
sia  vim  supernae  dilectionis  ct  fidei,  Domino  lar* 
giente,  consecuta  est,  Abscondit  Iiqc  in  farinae  sata 
iria,  donec  fermentaretur  toiuin,  curo  Asia?,  Euro» 
pa\  et  Africae  parlibu*  verbum  ▼itae  miuistravit. 


pore  videbilis,  quis  non  scmper  in  terra  corporaliter  r 

mansurus,  sed  per  bumanrtaiem  quam  aisumpsi  jam  L  donecomt.es  lerrarum  terroini  regni  ccelesiis  aroore 


sum  aseensurus  in  ccelum.  llaec  quidem  verba  Do- 
mini,  ut  dixUnus,  illis  specialiter  qui  ejus  resurre- 
ctionem  videre  potuerunt  conveniunt.  Quod  vero  il- 
lis  quaerenLibus  exponendo  subjnngit : 

Amen%  amen  dico  vobis  quia  plorabitis  et  flebitis  vos, 
mundus  autem  gaudebit.  Vos  autem  contristabimini9 
sed  tristilia  vestra  vertetur  m  gaudium.  Et  ipsorum, 
et  lotius  Ecclesias  slalui  congruit.  Plorabant  quippe 
et  fiebant  amatores  Gbrisli  cum  illum  comprebendi 
ali  hostibus,  ligari,  ad  concilium  duci,  damnari,  fla- 
gellari,  derisui  huberi,  ad  ultimum  crucifigi,  lan- 
ceari,  et  sepeliri  vidcrent.  Gaudebant  mundi  amato- 
res,  quos  ob  infimas  cogitationes   mundum  vocat 


Aagrareiit.  Ad  hujus  roulieris  roembra  se  perlinere 
signtibat,  qiiiy  recedeniibus  quibusdam  a  castitate  fi- 
dei,  tristis  aiebat :  Filioli  mei9  qnos  Uerum  parlurh, 
donec  formetur  Christus  in  vobis  (Galat.  iv).  Ad  bujus 
se  membra  pertinere  testantur,  qui  coeleslibus  desi- 
deriis  aceensi,'  in  Conditoris  sui  laude  proclama* 
bant :  A  timore  tuot  Domine,  concepimus  H  parturi- 
vimus,  et  peperimus  tpiritum  (Isai  jxvi).  Ilaec  muiiar 
tum  parity  tristitiam  habet9  quia  venil  hora  ejus.  Cum 
autem  pepererU  puerum,  jam  non  meminU  preuurm 
propter  gaudium,  quia  natus  esi  homo  in  mumdum. 
Quia  nimirum  saneta  Ecclesia  quandiu  in  niundo 
spiritualium  virtutum  profectibus  insistit,  nonquam 


Dominus,  cum  mone  turpissima  condemnarent  il-  p  mundi  tentaiionibus  excrceri  desistit;  at  cum,  devi- 


lum,  qui  gravis  erat  eis  eliam  ad  videndum.  Contri- 
siabanlur  discipuli  posilo  in  morte  Domino,  sed, 
agiiita  ejos  rewurreclioue,  tristitia  illorum  versa  est 
in  gaudium  :  visa  ascensionis  pocentia,  jam  majori 
gaudio  sublevati  laudabant  el  benedicebanl  Domi- 
num,  ul  Lucas  evangclista  lestatur  (Lue.  xxiv). 
Sed  et  cunctis  fidelibus  hjc  sermo  Domini  convenit, 
qui  per  lacrymas  pressurasque  praesentes  ad  gaudia 
arterna  pervenire  contendunt.  Qui  merilo  in  prav 
penli  plorant,  flent,  et  tristes  suut,  quia  necdum 
valent  vldere  quein  diligunt.  Quia  quandhi  sunt  in 
corpore,  peregrfnari  se  a  sua  patria  et  regno  cogno- 
scunt,  quia  per  labores  et  certamina  ad  coronam  sibi 
pcrvenieudum  esse  non  dubitant.  Quorum  tristitia 


cto  laborum  certaroine,  ad  palmam  pervenerit,  Jam 
non  memiuit  pressurne  praecedentis  proptcr  gaudium 
per<  eplae  retribulionis  :  Non  sunt  enim  cmdigna 
passinnes  hujus  temporis  ad  superventuram  gloriam, 
qum  TLtelabitur  in  nobis  (Rom.  vm). 

Non  meminit9  inquit,  pressurm  propter  gaudium, 
quia  natus  est  homo  in  mundum.  Sicut  enim  mulier 
nato  in  hunc  mundum  bomine  latlalur,  ila  Ecclesia 
nato  in  vitam  futuraro  fidelium  populo,  digna  exsul- 
tatione  repletur,  pro  qua  ejus  nativitate  multum  la- 
borans  el  gemens,  in  praesenli  quasi  parturiens  do- 
let.  Nec  novum  debet  cuiquam  videri  si  natus  dica- 
tur,  qui  ex  bac  vita  migraverit.  Quomodo  enim 
cousuete  nasci  dicitur,  cum  quis  de  ulero  matris 


m 


SECT.  I.  HOM.LIjE.  -  LtB.  II.  HQU.  GENUINJ;. 


138 


procedens  banc  in  lacem  egreditor,  ita  etiam  rectis-  A  nobis  oslendet  in  futuro,  qui  quonthm  vos  videre, 


sime  poiest  natus  appellari,  qui  solutus  a  f  incolis 
tarnis  ad  lucem  sublimator  seternam.  Unde  mos 
•btinoit  ecclesiasiicus  ut  dies  beatovum  martyrum, 
sive  confesaorum  Cbristi,  qulbus  de  saecula  trans- 
icrunt,  oalales  vocitemus,  eorumque  solemnia  non 
ftmebria»  sed  natalitia,  dicantur.  Seqniiur  Dominos 
exponcns  fipse  paradigmay  q/iod  de  muliere  propo- 
suit: 

Et  vot  igitur  nune  quidem  trittitiam  habetit ,  iterum 
auttm  videbo  votf  et  gaudebit  cor  vottrum,  et  gaudium 
vetrmm  nemo  tollet  a  vobit.  Quod  de  ipsis  quidem 
discipulis  faeile  intelligituv,  quia  trisliliam  baboe* 
runt  passo  ae  sepulto  Domino;  sed,  peracta  resurre- 
ctionh  gloria,  gavisi  suut  vwo  Domino.  Et  gaudium 


idem  fidei  sux  nobis  sgnitionem  largiri  dignatus  est. 
Videbit  ut  coronet,  qui  quondam  vidit  ut  vocaret. 
Videbit  et  gaudebit  cor  nostrum,  et  gaudium  no- 
strum  nemo  tollet  a  nobis,  quia  baec  est  vera  et 
uuica  merces  eoruu*,  qui  secundum  Deum  contri- 
stantur  de  perpetua  ejus  vi>innc  gaudere.  Quam 
profecto  mercedem  promUit  ipse  sublimiter  cum  nit : 
Beali  mundo  eorde,  quoniam  ipti  Deum  videbunt 
(Matth.  v).  Quam  desiderabat  ardenter  Psalmisu 
cum  dicebat :  SUirit  anima  mea  ad  te  Deum  vivum, 
quando  veniam  et  apparebo  anle  faciem  Dei  (Psal.  xli). 
Quam  se  Apostolus  eum  suis  similibus  accepturum 
esse  gratulatur,  qui  certaminum  suorum  conscius 
conftdentcr  protestatur,  dicens :  Videmut  nune  per 


eorum  aemo  lollit  ab  eis ,   quia  etsi  postmodum  B  tpcculum  in  amigmate,  tune  autem  facie  ad  faciem 


perseeutiones  pro  Christi  nomine  ac  tormenta  passi 
suni,  spe  tamen  resurrectioois  el  visionis  illius  ac- 
censi,  libenter  qosque  adv ersa  ferebant :  inio  omne 
gaudiom  existimabant  eum  in  lenUliones  varias  in- 
ciderenu  Denique  casi  a  principibus  sacerdolum, 
ut  scriptom  est,  Ibant  gaudentet  a  contpectu  concilii, 
quoniam  digni  habiti  tuni  pra  nomine  letu  eontume*^ 
(lam  pati  (Act.  v).  Gaudium  eorum  nemo  tollit  ab 
eis,  quia  talia  patieado  pro-  Cbristo  meruerunt  re- 
gnare  sine  ftne  eum  Cbristo.  Sed  et  omitis  Ecclesia 
per  bujus  vil»  labore*  el  angustias,  ad  aueroa  cce- 
lestium  tendit  prsemia  gaudiorum,  attestante  Apo- 
Stolo  :  Quia  per  multat  ttibulationet  oporiel  uos  ta- 
Wme  t»  rcgnum  Dei  (Act.  xiv).  Quod  aotem  ait : 

iterum  videbo  ro#,  et  gaudebit  cor  vettrum.  Videbo 
vos,  dixit :  eripiam  vos  ab  adversariis,  coronabo  vos 
victores,  me  vos  decertantes  semper  vidisse  pro- 
babo.  Quando  enim  non  videret  soos  maxime  pres- 
soris  drcumveotos,  cum  quibus  se  ipse  omnibus 
diebos  saeculi  manere  promisitt  Sed  nrioriemibiis 
inter  tormenta  fldelibos,  arbitrabantur  eos  tortores 
divino  carere  prasidio,  diceutes  :  Vbi  ett  Deue  eo- 
%mm  (Ptal.  cxm)  ?  Unde  quidam  ex  bis  cireumseptns 
acruionis  aiebat :  Vide,  Domine,  affHctionem  meam, 
quoniam  crecttit  ett  inimcut  meut  (Ptal.  lxxvhi). 
Quod  e>t  aperte  dicere :  Quouiam  inimieus  inse- 
quens  ccrvicem  superbia  conlra  tuos  bumiles  attol- 
lit,  tuo  nos  aoxilio,  Condilor  omnipotens,  sobleva, 


(/  Cor.  xui),  Quam  nos  quoqoe  el  fldeliter  quaerere, 
et  veraciter  apprebeodere  donec  ipse  ceri&ntium 
aoxilialor,  et  vincentium  remunerator,  Jesu?  Cliri  • 
stus  Dominus  noster,  qui  vivit  et  regnat  cum  Patre 
in  unitate  Spiritus  saiicti,  Deus  per  orauia  sxcula 
saculorum.  Amen. 

HOMILIA  VI. 

III  TERTIA  D0M1WICA  POST  SA3CCTOU    FASCU4. 

Joakmis  xvi.  Inilio  iempore,  dixit  Jttns  ditcipulit 
tuis :  Vado  ad  eum  qui  me  misit,  et  nemo  ex  vobit 
interrogat  me  :  Quo  vadit?  Sed  quia  hcec  locutut 
sum  vobis,  tristitia  implevit  eor  vestrum ,  etc. 

Sicut  ex  lcctione  evangelica,  fratres  chaiissimi, 
audivimus,  Dominus  ac  Redemptor  noster,  fmmi- 
q  nente  suae  passionis  artieuio,  discipulis  et  gtbriam 
ascensionis ,  qua  ipse  post  mortem  et  resurreciio- 
nem  erat  clariflcandus,  et  adventum  Spiritus  sancti» 
quo  1111  erant  illustrandi,  palefecil,  quatenus  inslante 
bora  passionis  ejusdem,  minue  pro  illius  roorte  do- 
lerent,  quem  post  mortem  ad  coelos  sublevanduia 
non  dubitarent ;  minus  de  sua  desolalione  trepida^ 
rent,  quos,  abeunte  licet  Domino,  Spiritds  sancti 
gratia  consolandos  esse  sperarcnt. 

Vado,  inquit,  ad  eum  qui  me  mitit,  et  nemo  ex  vobis 
interrogut  me  :  Quo  vadit  t  Ac  si  aperte  dicat :  Re~ 
verlor  ascendendo  ad  eum,  qui  me  incarnari  coftsti- 
tuit,  et  tanta  tamque  manifeiia  erlt  cjnsdem  ascerv- 
sionis  claritas,  ut  nemini  vestrum  opus  sit  interro- 
gare  quo  vadam,  videntibus  cunctis  quia  ad  cceloa 


le  victis  ae  repulsis  bostibus  nosiros  semper  agones  D  ^^  Beiie  aulem  cum  de  ascensione  8ua  dixU 


vidisse,  libi  bos  placuisse,  comproba.  Videt  itaque 
elcctos  post  tristitiam  Domious.  cum  eorum  pa- 
tientiam  damnato  impugnatore  remunerat.  Potest  et 
ita  intelligi  quod  ait :  llerum  autem  videbo  vos,  quasi 
dkeret :  Uerum  vobis  videntibus  appareo,  quo  modo 
dixil  Abrabat :  Nune  eognovi  quod  timeas  Dominum 
(Gen.  xsit),  pro  eo  ut  diceret :  Nune  cognoseepe  to» 
inines  feci  quod  tinseas  Deum,  qui  bactenus  oeecie* 
bant,  quod  apud  me  semper  habui  certum.  fti  ergo, 
diarjssiini,  salubri  tristitia  nunc  afftcimur,  si  juxta 
bortamenta  Apostoli:  spe  gaudentet,  in  tribuiathne 
exhiimut  patlentet  (Rom.  xn),  si  nosira  errata,  si 
miterias  proximorum  debita  lameiitalione  deflemu^, 
videbit  nos  iterum  Dominus,  id  est,  videndum  se 


set :  Vado  ad  eum  qui  me  raisil,  addidit  :  Kt  nemo 
ex  vobitinterrogat  me  :  Quo  vadit?  Supcrlus  namque 
cum  de  sua  passione  protestaretur,  dicens  :  Quo  ego 
vado%  vot  uon  potettit  venire ,  interrogavit  eum  Pe- 
trus,  et  ait :  Bominc%  quo  vadk  ?  Responsumque  est 
ei  :  Qua  ego  vado,  non  potes  me  modo  tequi%  tequeris 
autem  postea.  Quia  niinirum  passionis  mortisque 
ejus  mysterium  necdum  intelligere ,  necdum  pote- 
rant  imitari ;  majestatem  vero  ascensionis  staf  im  ut 
videre  cognoverunt,  totisque  animi  votis  ot  seqol 
mererentur,  optabant. 

Sed  quia  hatc  locutut  tum  vobit,  hitlitia  hupkvit 
eorvettrum.  Sciebat  Deminos  ipse  quid  bac  sua 
verba  in  discipulorum  cordibos  agerent ,  quu  vi- 
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delicet,  tnstitiani  magis  de  abcessu,  quo  eos  deie- 
reret ,  quaro  de  ascensu  quo  Patrem  peleret ,  lae- 
titiaifj  genertrent.  Unde  benigne  consolando  sub- 
junxit : 

Sed  ego  veritalem  dico  vobit ,  ExpedU  vobit  ut  ego 
vadam.  Kxpedil  ut  formi  servi  vestris  subtrahatur 
asp«  ciilms»  quaieuus  amor  divinitatis  arctins  vestris 
iMligaur  iurnhliu>.  Expedit  ut  uoiam  vobis  formato 
co3o  mforaui,  qiiatenus  msijori  pro  lioc  desiderio 
filluc  xuspiretis,  sicque,  sospeusis  ad  superna  cordi- 
bus  vostris,  ad  accipienda  jam  Spiritus  sancti  duna 
capaces  fiatis. 

Si  enim  non  abicro,  Paracletut  non  veniet  ad  vot; 
ti  autem  abiero,  miltam  eum  ad  vos.  Non  quia  non 
poterat  ipse  in  terra  positus  dare  Spiritum  discipu- 
lis,  baec  loquitur,  cum  aperte  legatur  quia  post  re- 
Mirrettionem  appnrens  eis  insufflavil  et  dixit  eis  : 
AecipUe  Spiritum  sancium  (Joan.  xx).  Sed  quia  ipso 
in  lerra  posito ,  et  corporali:er  conversante  cum 
eis,  non  valebant  illi  erigere  menlem  ad  sitieuda 
munera  gratiae  coelestis ;  ascendente  auieni  ipso  ad 
coelos,  et  illi  pariier  omne  desiderium  suu*i  illo 
transferebant,  juxta  hoc  quod  alibi  aud  erunt :  Vbi 
enim  etl  thetaurut  tuus,  ibi  et  eor  tuum  ei  il  (Matt. 
vi ).  Ideoque  capaces  Spintus  jam  facti  erani,  nou 
nltra  de  morte  cjus  contristaii,  sed  de  promissiouis 
ejus  munere  laetaii,  Luca  attcstante  qui  ait  :  Et  fu- 
ctum  ett  dum  benediceret  illit,  recestil  ab  eitf  et  fere- 
batur  in  caelum.  Et  ipti  adorantet  reyretsi  tunt  tn 
Hierutalem  cum  gaudio  magno%  et  erant  temper  in 
tmplo  laudantet  et  benedicentet  Denm  (Luc.  xxiv). 
Patet  auieni,  nec  laboriosa  expositione  indigei,  cur 
eumdem  Spiritum  paracletum,  idest,  consolaiorcm 
cognominet,  quia  nimirum  corda  discipuloruin,  quas 
rccessus  ipsius  mcBsta  reddidisset,  bujus  consolare- 
tur  et  recrearet  adveulus.  Sed  et  singulis  quibusque 
lidelium  vel  de  peccaii  perpetratione  moerentibus, 
vel  communi  bujus  sacculi  afflictione  laborantibus, 
dum  spem  vetiiae  et  misericordiae  coelestis  inspirat, 
profecioabangore  tristitiae  raentem  illustniido  suble- 
vat.  Quia  vero  Spiritus  eidera  menti ,  quam  replet, 
non  solum  vim  divinae  charitatis  infundil  interius, 
verumetiam,carnati  timore  depulsoy  ad  increpandam 
pravitatero  malorum  foris  fiduciam  praestat ,  recte 
subdiiur : 

El  cum  venerit  ilte,  arguet  mundum  de  peecato  ,  el 
de  justiiia,  ei  de  judicio.  Claret  namqne  quod  ipse 
Filius  Dei  Dominus  noster  Jesus  Christus,  cum 
essel  in  mundo,  arguebat  mundum ,  id  est,  secta- 
tores  mundi,  de  peccato  tuae  incrediililalis ;  argue- 
bat  de  justitia,  quia,  videlicet ,  jusliiiam  fidelium 
nollent  imitari ;  arguebat  de  judicio,  videlicet,  quare 
diabolum,  qui  jam  judicatus  ac  damuatus  erai,  se- 
querentur.  Sed  noo  siue  causa  Spiritum  cum  vene- 
rit  boc  idem  dicit  acturum,  quia  profecto  per  bujus 
Inspirationem  corroborandus  erat  animus  discipulo- 
rum,  ne  mundum,  qui  contra  se  fremebat,  arguere 
timereoi.  Exponeus  ergo  scntentiam  suim  Dominus, 
tdjunxji  : 


PAftS  III.  —  PAUiCNETIGA.  Itt 

A  De  peecats  quidem%  quia  non  credit  in  me.  Pecca- 
catum  incredulitatis  quasi  speciaie  posuit,  quia  sic- 
ut  iides  origo  virtutwn,  ita  solidamentuin  est  vitro- 
rum  in  incredutiiate  persistere,  Domino  larribiliter 
atiestanie,  qui  dicit  :  Qui  autem  non  credit  jam  ju- 
dicatut  est9  quia  non  credit  in  nomine  unigeniti  Filii 
Dei  (Joan.  m).  Atcontra  juttutex  fide  vivit. 

De  juttitia  vero,  quia  ad  Patrem  vado,  et  jam  nont 
videbitit  me.  Juslitia  discipulorum  Cbristi  confessio 
erat,  quod  Dominum,  quem  veruiu  bominem  cerne- 
bant,  veruin  quoque  Dei  Filiuin  esse  crediderunt ;  et 
qucm  sibi  corporaliier  abiatum  noveraot,  cerlo  sero,- 
ptr  amore  colcbanl.  Justitia  caelerorum  fideliunv 
id  esl,  eorum  qui  Dominura  in  earne  nou  viderunt^ 
b»c  est,  quod  eum  quero  corporaii  inluitu  nunquam 

*  viderunt,  Dcum  et  homioem  verum  corde  credunL 
ac  diligunt.  De  qua  profecto  juslitia  fidei  arguuntur 
infideles,  cur  ipsi,  videlicet ,  cum  similiter  verbunv 
vitaj  audicriut,  noluertuit  credere  ad  justiiiam.  Ne- 
que  enim  uequitia  malorum  ex  sua  solum  fortitudi- 
ne,  veruin  eli.mi  ex  comparalione  rectorum,  quam  sil 
damnanda  monslratur.  Hinc  eteuim  scriplum  est  :. 
Probata  autem  virlut  eorripit  intipientet  (Sap.  i).. 
Arguit  ergo  muiidum  Spiriius  sauctus  de  peccatou 
suo,  quia  non  crediderit  »n  Christum ;  irguR  el  de> 
justitia  credentiura,  quia  exemplum  eorum  sequi 
noluerint,  qui  bunc  ad  ratrem  ascendisse,  neqaa 
ullra  corporaliter  in  terris  conversalurum  esse,  sere- 
banl,  nec  tamen  ab  ejus  dilectione  poteranl  «11* 

P  ratione  separari ;  boc  est  enim  qnod  ail :  Quia  aa\ 
Patrem  vado%  et  jam  non  videbilit  me.  Non  videbitis 
me  posiquam  ascendero,  qualein  nuuc  videre  so- 
letis,carue  moriali  et  corrupiibili  ciicumdatura ,. 
sed  in  majestate  ad  judicium  venieiilem,  el  peracto. 
judicio  in  majore  gloria  sanctis  ipparentem.  Se- 
quitur  : 

Dejudicio  autem,  qnia  princept  mundi  hujut  judi» 
calut  est.  Principem  mundi  diabolum  dicit,  quia 
piincipatur  eis  qui  ordioe  perverso  mundum  potius 
quam  mundi  Conditorem  diligunt.  Qui  judicalus  est 
a  Domino,  qui  ait  :  Videbam  Satanam  sicut  fulgur  de 
cmlo  cadeniem  (Lue.  x).  Judicaius  est  ab  eo,  cmn  et 
ipse  dasmonia  ejiceret,etdiscipulis  daret  potestaiem 
calcandi  super  omnem  virtutem   inimici.  Arguitur 

£  itaque  mundus  de  judicio,  quo  diabolus  est  judicatus, 
quaudo  homiues  ne  Dei  voluntali  resistere  praesu- 
roant,  exemplo  damnati  propler  superbiam  terrentur 
archangeti.  Arguit  mundum  Spiriius  sancius  de  ju- 
dicio,  quo  princeps  mundi  judicatuscst»cumltKtuens 
in  spiritu  sancto  Judas  apostoJns  ad  corrtgendaur^ 
bominum  pravorum  nequiliam  poBnam  superbien- 
tium  commemorat  angelorum  dicens  :  Angelos  vero, 
qui  non  servaverunt  suum  principatum,  sed  relique- 
runt  suum  domicilium,  in  judicium  magnt  diei  vin< 
culis  aeteruis  sub  caiigine  reservavit.  Sequitur  : 

Adhuc  mutta  habeo  vobit  dicere%  ted  non  potestit 
portare  modo.  Cum  autem  venerit  ille  Spiritut  verita* 
fti,  docebit  vot  omnem  veritatem.  Cerlura  esl  quidem» 
quia,  veuiente  desuper  Spiritu ,  apostoli  inajoren 
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mttllo  scientiam  veritatis  quam  carnales  eatenus  po- 
tuere  conseculi  sunl,  majori  desiderto  certandi  pro 
veritate  succensi  sunl.  Non  lamen  putandum  est  in 
rrac  vita  qnempiam  omnem  veritatem  posse  com- 
prehefidere,  cum  haee  fidei  nostrae  merces  in  alia  sit 
vila  promissa,  ipsa  veiitate  dicente  :  Bmc  ett  aulem 
vita  ouerua,  ut  eognetcant  te  tolum  verum  Deum ,  et 
quem  misitti  Jesum  Cktmum  (Joan.  xvn).  El  alibi 
ad  Judacos  :  Si  manteritit  in  verbo  meof  uere  dissi- 
puti  mei  eritis,  et  eognoseetit  veritatem  (Joan.  vm). 
Unde  et  Apostolus,  qui  ad  tertium  coalum  ra- 
ptos  andivit  arcana  verba  qo»  non  licebat  homini 
toqvi :  Kx  parte,  inqoit ,  cognotcimust  et  ex  parte 
propketamus  (I  Cor.  xw).  Intelligenduro  est  ergo 
qnod  ait  de  Spirilu  :  Docebil  vot  omnem  veriiatem, 
«roasi  dieeret :  Diffundet  in  cordibus  veslris  chari- 
tatem,  cujus  magisterio  intus  edocti  proflciatis  de 
virtete  io  virtutem ,  dignique  efftciamini  pervenire 
ad  vitaro,  in  qua  vobis  aelerna  clarilas  snmma?  ve- 
fttatis  et  vera  sobtimitatis,  id  est,  contempratio 
veslri  Conditoris  appareai. 

Non  e atin  toquetur  a  semetipso,  ted  quacunque  om- 
^tiet  loquetur.  Non  loqoUor  Spiritus  a  semetipso,  id 
-est,  aine  Patris  et  Filii  communione,  neque  enim 
<divisus  ac  a  se  partitus  est  Spiritus,  sed  qusctinque 
«ediet  loquetur ;  audiet  videlicet  per  unitatem  sub- 
«taniia?,  et  proprietatem  scienti».  Non  loqoitur  a 
sesnetipso ,  quia  non  est  a  semetipso.  Pater  quippe 
eolus,  de  alio  non  est,  Nam  et  Filtus  de  Paire  na- 
iusesi,  et  Spiritus  sanctus  de  Patre  procedit.  Ab 
tpso  aulem  audlet  Spiritus,  a  quo  procedit,  quia  non 
«jrt  a  seipso,  sed  ab  illo  a  quo  procedit.  A  quo  illt 
e^t  essenlia,  ab  illo  mique  ei  scientia.  Ab  illo  igitur 
audienlia,  quod  nihil  est  alhid  quam  scientia.  Quod 
vero  adjttnxit : 

Et  qum  futura  tunt  annuntiabit  vobis.  Constat  in- 
numeros  fldelium  per  donom  sancli  Spiritus  prae- 
aosse  ae  pradixisse  ventura.  Sed  quia  sunt  nonnalli 
qoi,  Spiriius  gralia;  pleni,  inlirmos  curant,  mortuos 
aoscitant,  daemonibus  iroperanf,  moltis  virtotibos 
eoroscant,  ipsi  angelieam  in  terris  vitam  gerunt, 
nec  tamen  quae  sibi  sint  ventura  Spiritus  ejusdem 
revelatione  cogaoscunt.  Potest  hic  Domini  sermo 
etiam  sic  accipi,  qoia  Spiritns  adveniens  quas  ven- 
tura  sont  nobis  annuotiat,  cum  gaudia  nnbis  patrix 
ecalestis  ad  memoriam  redocit ,  cum  festa  illa  su- 
-perns  civitatis  per  donnm  nobis  suae  aspirationis 
innotescit.  Yentura  nobis  annontiat,  cum  nos  a  de- 
leetattone  praesentium  abstrahens,  promissi  in  coelis 
regni  desideriis  inflammat. 

JIU  me  ciarifieabit9  quia  de  meo  accipiett  et  annun- 
tsmbii  uobit.  Spirilus  clariflcavit  Christum,  quia  per 
eunt  tanta  cbarilas  in  cordibus  discipulorum  ac- 
eensa  est,  ni,  abjecto  timore  carnali,  effectum  re- 
sttrrectioiits  ejus  consiantes  praedicarent,  a  quo  lem- 
pere  passionis  pavidi  fugerunt.  Unde  scriptum  est: 
Ei  repieti  tunt  ornnet  Spiritu  taneto  ,  et  toquebantur 
verbum  Dm  eum  fiduda  (Aet.  iv).  Spirilus  clariflca- 
vit  Cbristom,  eom  impleti  g ratia  spiritoali  doctore* 
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A  sancti  tot  el  tanta  miracula  in  nomine  Christi  fece- 
runt,  quibus  orbem  totum  ad  fldem  Gliri>ti  conver- 
terent,  tot  ac  tanta  pro  Christi  nomiiie  passionum 
certaniina  pertulemnt,  donec  ipsa  etiam  stip«*rbo- 
nim  colla  persecutorum  suavissimo  Christi  jn^o  suh- 
milterent.  Spiritus  clariflcatChristum,  cnin  sua  nns 
inspiraiione  ad  diligendam  ejus  visionem  acct*mlit, 
cum  illum  Patri  in  divinitate  sequalein  e>se  credeu- 
dum  fidelium  cordibus  intimat. 

Quia  de  roeo,  inquit,  accipiet,  et  onnuntiabit  lobis. 
De  Patre  accipit  Spiritus  sanctus  undt?  accipu  ?t 
Filius,  quia  in  bac  trinitate  de  Patre  iiatus  est  Fi- 
lius,  de  Patre  proeedit  Spiritu*  sanctus.  Qui  auiem 
de  nutta  natus  sh,  de  nullo  procedm,  Paier  e^t  so- 
ius.  Omnia  qumcunque  habet  Pater,  mea  sunt ;  pro  - 

B  pterea  dixi  quia  de  meo  accipiet  et  ammntiabit  vobis. 
De  his  dixit  qose  ad  ipsam  Patris  divimtatem  per- 
tinent,  in  qutbus.illi  est  seqoalis,  onmia  qu«  habet 
Paler  babendo.  Ne.|ue  enim  Spiritus  sanctus  de 
crealura  quae  Patri  est  subjecia  et  F»lio  erai  acce- 
pturus,  quod  ait :  De  meo  accipietf  sed  utiqiie  de 
Patre  de  quo  procedit  Spirilu*,  de  quo  natus  est  et 
Filius.  Sed  quia,  donatite  Doniino,  lecliou^m  sancii 
Evangelii,  Patrnm  vestigia  sequeiites,  enoneinlo 
transcurrimus,  restat  vestram  fraernitatem,  cbaris- 
simi,  mecum  pariter  admouere,  ul  ejus  meinoriam 
sollicila  semper  inteniione  serveinus,  ejus  suaviia- 
tein  et  devoto  pectore  scruteuiur,  et  ca^to  saepius 
ore  ruminemus.  Quid  enim  prodest  ad  audiendum 
Dei  verbum  convenire,  et  explelo  audiiu  ad  inania 
mox  et  saecularia  coitoquia  vel  acta  converli?  Reco- 
lamus  ergo  juxta  quoJ  cadeui  admonet  leciio,  quia 
Dominiis  noster,  expleta  passione,  rediitad  Palrtin 
a  quo  missus  est,  nec  Palretn,  cum  ad  nos  veuiret, 
nec  nos  deserens,  cum  rediret.  Illuc  ejus  vestigia 
toto  memis  nisu  sectemur,  et  ut  illo  perveuire,  et 
illius  regni  jantiam  mereamur  intrare,  perpenda- 
mtis  magnopere  quibus  actionum  gresstbo*  in  terra 
degens  incesserit.  Qui  enim  dicit  se  in  Christo  ma- 
ncre,  debet  sicut  ipsc  ambulavit  et  ipse  ambulare. 
Certe  ipse  per  agones  passionum  ad  coronam  per- 
venil  gloriae  ;  merito  ergo  intimatur  et  nobis  quia 
per  mullas  tribulationes  oportet  nos  inlrare  in  re- 
gnum  Dei.  Unde  et  apostolos  reirus,  obsessus  fer- 

•v  vore  tentationum,  quibusdam  fratribus  consobns 
aiebat  :  Notite  paveret  quasi  novi  aiquid  contin§at9 
ted  communicantes  Chtisli  passionibus  gaudete,  ut  et 
jn  rewelatione  glorios  ejus  gaudeatis  exsultantes  (/  PeU 
iv).  Revocemus  ad  mentem  quia  gratiam  Sprritus 
discipulis  et  se  missurum  esse  promisit,  et  misit ;  et 
curemus  omni  vigilantia  ne  eogitationibus  illeeebro* 
sis  contristemus  Spiritum  sanctom  Dei,  in  qno  si- 

.«  gnati  snmus  in  diem  rcdemptionis.  Sic  enim  t criptum 
est :  Spiritut  sanclus  discipiinoj  efugiet  ficlum ,  et 
auferet  te  a  eogitaHonibut ,  qum  tunt  tiue  inteileetu 
(Sap.  i) :  onde  provide  Psalmista,  cum  bujus  spiri- 
tus  accendi  desiderio  flagraret,  prius  cordis  mondi 
bospititim,  in  quo  hmtc  recipere  posset,  et  sic  de- 
num  unti  bospiiis  ingressum  qusrebat   Cor  imkm- 
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dum,  inquii,  crea  inmef  /><**,  et  tpiritum  rectum  iii- 
nova  in  vttceribut  mei$  (P$aL  l).  Prius  quippe  cor 
mundum  in  se  crcari,  ac  deinde  gpirilum  rectura  *m 
suis  visceribus  precabatur  innovari,  quia  ulfque  scie- 
bai  spii iunu  rectum  in  corde  pollulo  sedem  habere 
non  posse.  Retinearaus  sedolo  corde  quia  idem  Spi- 
riius  arguii  niiinrium  de  peccato,  et  de  Justili*,  et 
de  judicio.  Csveamus  ne  ima  qtiserendo  ad  mundum 
pertiueamus,  quia  mundustransibit,  et  coocupisceir- 
lia  ejus.  Qu«  sursum  sunt  quttramost  qnae  sursum 
auitt  sapiamus,  ubl  Chrtsius  est  in  dextera  Dei  se- 
dens.  CenversaUonem  nostram  cum  Apostolo  ha- 
beamus  m  coeKs,  et  ne  de  peccaio  increduliutis  ar- 
guaiuur,  exerceamos  operaudo  qupd  eredrmtrsr  fidet 
euim  tine  operjbus  otiosa  est.  Ne  ex  eomparatrone 
justnmm,  quos  imKari  «otaerimus,  acrius  jndice- 
mur,  solerti  animo  memorcmus  quod  de  coniem- 
ptoiibus  sus  gratiae  Dominns  ail :  ftegina  Austti 
$urget  in  judicio  cum  generatione  isia,  et  condnnnabit 
eamy  quia  venit  a  finibut  terrm  audire  tapientiam  Sa*> 
lomoni$9  el  *cce  plue  nuam  Salomon  Itic  (Lnc.  xi)*  Ne 
ctitu  pitiudi  priiicij  e  damfiemur,  resistamus  illi  for- 
tes  in  lide,  et  fngiet  a  iiofois.  Loquanmr  veritatein  m 
corde  nostro,  nec  faciaroos  dolum  in  tiogii*  nostra, 
ut  Spiiitus  veritatis  magis  magisque  ditfundendo 
cbariutetn  in  cordibus  nostris,  ducal  nos  ad  agni* 
tionem  omnis  veriutis»  Htijtis  Spiritus  gratiam  kt 
cuuctis  actibus  nostris,  chariasimi,  bojti*  precemur 
auxilium,  dicamus  singuli  Doroino,  dicamus  omnes ; 
Spirit»t  tiu$  bonu$  deducet  me  in  terram  recianu  Sic* 
que  fll  ut  qui  Apostohis  supei  veniens  ea  quae  ven- 
lura  erant  annumiavii ,  nostris  quoque  iDentibus 
venturs  vilae  gaudia  patefrciat,  nos  ad  baec  inqni- 
renda  benignus  mcendat,  cooperante  ip*o  qui  bune 
et  polliceri  suis  fideiibus,  et  dare  consuevii  Je»u 
CI»ri>to  Domiuo  nostro,  qui  vivit  et  regnat  cuui  Pa- 
ire  in  unilate  ejusdem  Spuritus  sancti  Deus  per  om? 
nia  ssecula  saeculonun.  Amen, 

IIOMILIA  VII. 

IN  QUARTA  DOMUIICA  POST  SAHCTIIM  PASCOA. 

Joan.  xvi.  /n  illo  tempore  dixit  J<  $u$  ditcipul  i  vtis : 
Amen,  amen  dico  vobis,  $i'quid  petieriii$  Patr,m  in 
nominemeo,  dabkvobie.  Vtquemodo  nun  petittie 
quidquam  in  nomine  meo%  etc. 

Polest  movere  inftrmos  audilores  qtiomodo  in  ca- 
pite  tectionis  bujus  evangelieae  discipulis  Salvator 
promitut:  Amen,  amen,  dico  vobit,  $i  qmid,  inqniens» 
petkrlut  Patrem  in  nominemeoy  dabUvobit,cum  non 
solum  noslri  similes  mulu  quia  Patrem  io  Chruti  no- 
mine  videntur  petere  non  accipiant,  verum  eliam 
ipse  aposloUis  Paulus  lertlo  Dominum  rogaverit»  ut  a 
m  attgelus  Satanc,  a  quo  tribulabatur,  abseederet, 
nec  impetrare  potuerit.  Sed  bijus  motio  qu<estionis 
antiqua  jam  Patrum  explanatione  reserata  est,  qw 
veractter  mtellexerunt  illos  solum  in  noraine  Salva- 
toris  petere,  qui  ea  qua  ad  salutem  perpetuam  perti«- 
nenl  petunt ;  ideoque  apostolum  non  iii  nomine  Sal- 
vaioris  petisse  aiont,  ot  tentatione  careret,  qoam  ob 
ousiodiam  bumilHa\is  accepera^quiasihaccaruissel» 
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A  saivus  esse  non  posset»  ipso  affirmaote  cum  ail :  Na 
maanitudo  tevelatimnm  extotlat  me,  datus  ett  mihi 
*timulMcarni$  mea  angeltu  Satana?^  qui  nu  colaplii- 
ztt  (11  Or.  xn).  Quotrescunque  ergo  netentes  nen 
exaudimur^  ideo  flt,  quia  vel  cootra  auxilium  noslrm 
sahitis  |M'timus,  ac  propcerea  a  niiserrcorde  Patre 
fceneHcii  gralia  nobis  otred  mepte  petiimjs  negatur, 
qaod  eidem  apostolo  Pauto  contigisse  probatur,  cui 
ter  petenli  respousum  est :  Snfficit  tibi  gratia  meaf 
mm  vhlut  in  infirmHate  perficitur;  vel  utilia  qutdem, 
el  qua»  ad  veram  salutem  respiciant  pctrmus,sed  ipsi 
male  vivendo  audilum  a  nobls  justi  Jadicisaverlimos, 
mcidentes  in  illud  Salomonis:  Qmi  avertit  awrem 
tuam  ne  audiat  legem,  oratio  eju$  trh  ewtecrabilie ;  veJ 
dum  pro  peecantibus  q^busdam,  ui  resipiscant,  ora* 
B  naus,  et  si  salubriier  petimus,  atqoe  ex  nostronterit* 
^Bgni  sumus  audKii,  ipsorinn  lamen  perversiuis  ne 
impetremua  obsistit.  Fit  eiiam  alrqonndoutsaiotaria 
prorsus  el  predbos  solKcitis,  et  devotis  qoseramus 
actiombus,  nec  lamen  statim  obtSneamni  qn»  peti- 
mus,  sed  in  fulunrm  petilionis  nostrst  difleratur  effe> 
ctus»  sicut  enm  gentbus  flexis  qnotidie  ragamus  Pa- 
trem,  dicentes :  Adveniat  regnum  Unlm,  idem  tamen 
regiram  non  mox  oratione  ftnfra,  sed  tempore  con* 
gruo  sumos  accepturi.  Quod  pia  provisione  tmstri 
CondHoris  eonstat  actilari,  ot,  videlicet,  desideria 
nosir»  devotionis  dilatione  crescant,  et  incremenio 
quotidiano  magis  magisqtm  provecla,  Undem  perfe» 
ctius  capiant  gaudia  quae  requirunt.  inter  qmae  notar.» 
_  dum  quia  cum  pro  peccantifous  oramus,  et  si  eorum 
**  salvationem  impetrare  nequimus,  nequaquam  Umen 
fructo  precis  nestrae  privanmr,  qu»  etsi  illi  digni 
flon  sunt  salvari,  nos  tamen  amoris  qoem  iiiis  ioa- 
liendimus  mercede  donabimur,  sicqne  in  tali  pe» 
litione  implebitur  nobis  ilU  Domini  promi6Sio,  qu* 
ait: 

Si  qwd  petieritie  Pmimn  in  mmine  meo%  dabit  re* 
bi$.  Imuendum  enim  quia  non  ait  simpliciter  dabit, 
sed  dabit%  inquit,  vobit,  quia  etsi  non  eis  pro  qoibus 
petimus  dabit,  nobis  Umen,  cum  pro  •fiorem  errn* 
tibus  misericordiier  intervenimus>  prsmium  noeirm 
benignitatis  restitnet.  Seqoitor : 

Utque  ntodo  non  pelilit  quidquam  m  nomme  metK 
Non  petierunl  eatenus  in  nomine  Salvatorh,  qom 
p  duro  ipsum  Saivatorem  visibili  pra^sentia  complecte»- 
rentur,  minus  ad  invisibiiia  saiulis  dona  mentis  intoi- 
tom  erexerani*  Sed  et  nostra  fragilius  Patrem  pe> 
tens  non  in  nomine  Jesu,  id  est,  Salvatoris  petii9 
dum  conira  rationem  s«»  petit  sabrtis,  noo  ot  apo- 
stolorum  sitnplicitas  eorporali  viso  soi  SaJvatoris  e4 
aelernm  saiulis  petiiione  sit  retardau,  sed  obstaeulo 
propriae  cupiditalis  ab  intuitu  dominicse  voiunUtis 
impediu.  Quid  autem  pi  incipaliter  pelenduni,  ac 
sine  ulla  dubieute  eis  qui  fideliter  in  peteodo  persti- 
terunt  sit  parandum  a  Patre,  Dominus  subdeodo 
roauifestat,  dieens  5 

Petite  el  accipielit  «I  gaudium  uUrum  $k  ptenum. 
Ordo  qoippesensos  esl:  Peiite  ot  gaudium  vestratn 
ait  plenuux,  et  accipietia.  Pkmmi  ergo  gnudium  bot» 
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tltudinem  perpetnae  pacis  appetlat.  Nam  ut  taceamus  A  corporum  iti  qtiibus  pro  Domino  certavere,  veirire 


de  gaudio  reproborum,  quo  sibi  luctum  mercantur 
artemum,  babent  sancti  etiam  in  prasenti  gaudium 
de  spe  coelestium  bonorum,  cum  pro  Domino  terrenis 
exercentur  adversis :  babent  gaudium  cum  amore 
frateruitatis  suadcnte,  discunt  gaudere  cum  gauden- 
libus,  et  flere  cum  flentibus.  Sed  non  est  plennm 
gaudium  quod  fletu  variante  miscetur.  Plenum  quippe 
gaudium  fil,  ubi,  nemine  flente,  cum  solis  dalur 
gaudere  gaudentibus.  Ait  Itaque: 

PetiU  et  aeeipietis,  nt  qaudtum  vettrnm  sit  plenum. 
Ac  si  patenter  dicat:  Non  fluxa  saecuti  gaudia,  quae 
et  moerore  semper  mist»,  etcertosunt  flne  obnoxiay 
sed  illud  singulare  gaudium  a  Patre  peiite,  cojus 
plenitudo  itullo  cojuslibet  Inquietudinis  attactu  mi* 


desiderant.  Unde  et  Joannes  ait:  Vidi  tub  altere 
Dei  antmat  interfeclornm  propter  verbum  Dei9et  propter 
testimonium  quod  habebant  [Apoc.  vi).  Et  clamabant 
voce  magna  dicentes :  (Jsquequo,  Domine,  sanctus  et 
verust  nun  judicas  et  vindicas  sanguinem  nostrum  de 
his  qui  habitant  in  terra  ?  Ubi  conliuuo  subinfertur ; 
Et  datas  sunt  illis  singutce  stolce  aibm%  et  diclum  esl 
illit  ut  requiescerent  tempus  adhuc  modicum,  donee 
implerentur  conservi  eorum ,  et  fratres  eorum.  Siugolas 
quippe  sfolas  albas  nunc  habent  animae,  cum  sola 
sua  feliciiate  fruuntur;  biuas  tunc  accipient  cum,  tm- 
pleto  in  flue  numero  fratrum,  corporum  quo<jue  im- 
mortatrum  receptione  Ixtantur.       % 

Et  non  dico  vobis  quia  ego  rogabo  Patrem  de  vobis. 


nuitur,  aeternitas  nullo  unquam  termino  dissofvitur.  B  Quia  enim  Dominus  noster  Jesus  Christus,  et  Deus 


Si  enim  perstiterilis  in  petendo,  procul  dubio  quae 
pclitis  accipietis.  De  cujus  plenitudtne  gaudii  Petrus 
fidelibns  scribit,  dtcens :  Credentes  autem  extultabitis 
Imtitia  inenarrabiU  et  giorificata,  reportantet  finem  fidel 
vettrct  salutem  animatum  vestrarum  (/  Petr.  n).  Pe- 
lere  inlem  kujusmodi  gaudium  est,  non  verbis  tan* 
tnmmodo  patriae  ccelestis  introitum  flagiiare,  sed  et 
dlgna  operatione  pro  ejtts  perceptione  certare.  Neqtte 
enim  quidpiam  utilitatis  affert  bene  oraudo  snperna 
quscrert,  qui  non  desistit  perverse  vivendo  infimis 
impli&iri. 

Hcte  /n  proverbiit  locutus  sum  vobis.  Venit  hora, 
cum  jam  non  in  proverbiis  loquar  vob%st  sed  paiam  de 


et  homo  esl,  modo  summa  deitatis,  raodo  buoiani- 
tatis  bumilia  lpqucndo  designat.  Quod  enim  dkit 
non  rogaturum  se  Patrem,  de  discipulis  propter  con- 
Substantialem  Patri  diviniiatis  suae  poteiitiam  d  cit, 
in  qua  non  Patrem  ipse  rogare,  sed  rogalam  cuin  Pa- 
tre  consuevil  donare.  Quod  vero  Petro  ait  i  Eg~q 
autem  rogavi  pro  tet  ut  non  deficiat  fides  tua  (Luc. 
22);  et  de  illo  Joannes  :  Advocatum,  inquit,  habemut 
apud  Patrem,  Jesum  Ckristum  justum  (/  Joan.  n); 
propter  dispensaiionem  dictum  est  assumptx  huina.- 
niutis,  cujus  cum  triunipbum  Patris  ostendit  oculis, 
pro  nostra  iiifirmitate  propitius  interveuit.  Potest  et 
lta  non  inconvenienter  accipi  quod  ait :  Et  non  dico 


Patre  annuntiabo  vobis.  lllam  nimirum  horam  signi-  r  vobis,  quia  ego  rogabo  Patrem  de  vobis%  quia  non  de 


ficat,  qua  eis,  peracta  sua  passione  ac  resurrectione, 
Spiritus  sancti  eratgratiam  daturus.Tunc  etenim  spi- 
ritualiter  intus  instrucli,  spirituaii  dilectione  suc- 
censi,  quo  perfeclius  omnia  quae  de  agnitione  divini- 
utis  morufibus  erant  capienda,  ceperant,  eo  ardeniius 
sola  quae  ad  ejus  visionem  promerendam  juvaretil, 
petere  ac  dcaiderare  curarenL  lioc  est  enim  quod 
sobjunxit: 

llio  die  in  nomine  meo  petetit.  Possumus  horam 
quam  pollicetur  in  futora  vita  intelligere,  in  qua  pa- 
lam  de  Patre  annuntiat,  id  est,  palam  Patrem  osten* 
det  eleeiis,  quando,  sicut  Apostolns  ait:  Videbimut 
enm  facie  ad  faeiem  (/  Cor.  xiu).  De  qua  annuntia- 
tione  dicil  et  Joannes  :  Charitsimi,  nunc  filii  Dei  tu- 


praesenti  rogot  sed  de  futuro  lcmpore  posutt  rogabo, 
quod,  sanctis  in  interna  pace  recepiis,  non  opus  sit 
jam  aliquid  rogari  de  illis,  quia  nimirum  tanta  bea- 
littiditie  donati  sunl,  qux  amplior  esse  non  potesi. 

Ipse  enim  Pater  amat  vos$  qnia  vot  me  amatti$f  et 
credidittit  quia  a  Deo  exivi.  Non  ita  iiite|ligeudumestv 
quasi  amor  et  credulitas  discipulorum  praecesserit 
amorem  quo  illos  Pater  aniaret,  meritumque  buma- 
num  prius  sit  muneribus  gratiae  coeleslis,  eum  aper- 
tissime  dicat  Apostolus  :  Aut  quit  prior  dedit  iilit  et 
retribuetur  ei?  Quoniam  ex  ipsp,  et  per  iptumt  et  in 
ipso  smtt  omnia  (Rom.  xi);  sed  ita  potius,  quia  Pater 
illos  gratuito  amore  praevenerit,  atque  ad  amandum 
credendumque  Filium  amando  sustuleril,  et  quia  ipsi 


must  et  nondum  apparuit  quid  erimut.  Scimut  enim  D  agnitam  lilii  dilectionem  ac  fidem  pio  et  sollicito 


quiat  cum  apparueritt  similes  ei  erimust  vidcbimut  enim 
eum  tieuti  ett  (1  Joan.  m).  Ubi  veraciler  in  nomine 
Jeso  petunt  electi,  dum  pro  nostra  fmgililate  inter" 
cedunt,  quatenus  ad  suae  salvationis  sortem  pertio- 
gamusy  a  qua  adbuc  inter  insidias  hostium  peregri- 
namur  in  terris,  quam  sanqtorum  petitionem  aptissime 
in  die'  fulura  promisit :  lllo,  inquiens,  die  in  nomine 
meo  peietxu  In  die  elenim  petunt,  quia  non  in  tene,- 
bris  pressorarum,  ut  nostra  in  praesenti,  scd  in  luce 
semj  Hemae  pacis,  et  gloriae  bealorum  spirituum  pro 
nonis  imercessio  funditur.  Possunt  autem  idem  spi- 
ritos  electorum  in  illa  coelesti  etvitate  positi,  etiam 
pro  seipsis  in  nomine  Salvatoris  pelere  itilelligi,  quia, 
vi^elictt,  tempos  universali;  judicii  etresurreclionis 


corde  servaverint»  majoribus  eos-  donis  pateniae  di- 
lectionis  esse  remuneratos*  Non  autem  arbitrandum 
quia  Pater  sine  Filio  et  Spiritu  saneto  amaro,  vel 
amoris  possit  munera  dare.  Nee  rursus  ceslimandum 
quia  Filius  sine  Patre  et  Spiritu  saneto  valeit  wnari 
vel  credi.  Quod  ergo  ait :  Jfpte  enim  Pater  amat  vosf 
inielligendum  est  una  cum  Filio  et  Spiritu  sancto 
amare,  quos  amore  dignos  judicat.  Et  qtiod  adjun- 
xit :  quia  vos  me  a$nastitt  eadem  ratione  sentiendmn 
est,  quia  quicunque  Filium  recte  amat,  kunc  cum 
Patre  el  amborum  Spiritu  amat,  quia  qoorum  fnse- 
parabilis  est  natura  divinhatis,  horom  una  eadem* 
que  sunt  dona  virtntis. 
Exivi  a  Paire.  et  veni  jji  mundum.  Iterum  relinquo 
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rnundum.ttvadoad  Patrem.  Ex\\'\luP*lre  et  venit  A  banc  ad  perpelranda  viiia  iHiciunt,  quam  a  bonis 


in  mundum,  quia  mundo  visibilis  apparuit  in  bu- 
roanilate,  qtu  eral  in^isibilis  apud  Palrem  in  divi- 
nilaie.  Exivit  a  Patre,  qnia  non  in  ea  forma  qua 
a-qualis  cst  Palri,  sed  in  assumpta  creatura  minor 
api  aruit,  ICt  venit  in  mundum,  quia  in  forma  servi 
quam  accepit,  eliam  mundi  lrojus  amaloribtis  se  vi- 
deudtiin  prabuit.  lierum  reliquit  mundum,  et  rediit 
ad  Pairemt  quia  ab  aspectu  ainalorum  roundi  quod 
videraut  abstulit,  el  se  amatoribus  snis  «qualem 
Pairi  esse  credendum  docuit.  Reliquit  mnndum,  et 
rediit  ad  Patrem^  quia  humanitatcm  qiiam  induit 
per  ascensionem  ad  invisibilia  perduxit.  Haec  quidem 
verba  Domini  mysiica,  et  sicut  ipse  testatur,  in 


quac  cogitare  debuit  impediunt,  velnti  est  cum  phan- 
tasmata  rerum,  quae  aliquando  supervacue  gesta  vel 
dicta  novimus,  ad  meraoriam  redticimus :  quaruin 
crebra  retraciatio,  quasi  importuna  niuscarum  im- 
probitas,  cordis  ocutos  circtimvolare  ac  spirilualem 
ejus  aciem  inquietare  magis  quam  excatcare  con- 
suevit.  A  cunctis  autem  liis  cogitalionum  nequam 
generibus  casligari,  monuit  Salomon  cum  dicil : 
Omni  custodia  serva  tor  luum,  quoniam  tx  ipso  vita 
procedit  (Prov*  iv).  Cujus  moniia  sequentes  agamus 
solliciti,  ut  si  quid  consensu  perpetrandi  facinoris  iu 
animo  deliquimus,  cito  hoc  confessione  et  diguis 
pconitentiae  fructibus  abstergamus.  Si  delectatione 

noxiam  delectatio» 


proverbiis  sunt  dicta;  sed  discipuii  quibus  diceban-     peccandi  nos  tentari  senscrimus 
tur  adeo  carnales  adhuc  erant,  ut  eomm  profon-  B  nem  crebris  precibus  ac  lacrymis,  crebra  araar.tu* 

dinis  perpetuae  recordatione  pellamus;  et  si  nos 


ditttem  minime  capercnt,  et  non  solum  arcana  di 
ctoram,  sed  nec  ipsam  ignorantiam  suam  intellige- 
rent,  putantes  simpliciler  et  dilncide  prolata,  quae 
non  inidligentibas  proverbia  eraut.  Unde  continuo 
rcsponderunl : 

Etce  nunc  palam  loquerls,  et  ptovtrbium  nuttum  dh- 
cis.  Palam  igitur  eum  loqui  autumabant,  cujus  my- 
sieria  dictorom  necdum  comprehendere  valebanU 
Qnod  autem  adjungitur : 

Nunc  scimus  quia  scis  omnia,  el  non  opus  ett  ttbi 
Ut  quis  te  mterroget.  In  hoc  credimus  quia  a  Deo  eshti, 
aperte  osiendunl  quia  loqtiens  ad  eos  Dominus  de 
bis  maxime  dispulabat  quae  illos  delectabat  audire, 


solos  ad  hanc  propulsandam  sufficere  non  posse 
viderimus,  fratrum  quaeramus  auxilia,  ut  quod  no» 
stris  viribus  nequivimus,  illorum  consilio  et  inter- 
cessioae  sumamus.  Multum  enim  vaUt  deprecatk 
jusU  assidua;  et,  sicut  idem  praemisil,  oraiio  fidei 
salvabit  infirmum,  ef  ailevhbit  eum  Dominus,  et  si  tft 
peccatis  sit,  dimittentur  et.  Quia  supervacuis  cngita- 
tionibus  ad  inlegrum  carere  non  valemus,  has  iu 
quantum  possumus,  immissione  bonarum  cogitatio* 
num,  el  maxime  frequenti  Scripturarum  meditation* 
fugemns ,  juxta  exempium  Psalmistae,  qui  dieit : 
Quomodo  dilexi  Ugem  tuam,  Demine,  tota  die  tned:* 


et  qtra  illi  Intcrrogare  Tolebant,  basc  ipsa  prasve-  ^  tatio  mea  esl  (Psal.  cxvui).  Petamus  supernam  clc* 
_. •- ..i. iu-~u~.  wj-a~  mA.:iA  sn..m  <»«;»      tneiiiiam,  quod  est  vere  in  nomine  Salvatoris  pe- 


niens  eis  uitro  proferebal.  Unde  merito  illum  scire 
omnia  quasi  Deum,  et  quasi  Dei  Filium  a  Deo  ve- 
nisse  credunt  et  confitcntur.  Apertum  namque  divi- 
nitatis  indicium  est,  cogitaiionum  nosse  «ecreta, 
Salomone  affirmante,  qui  Deo  supplicans  ait :  Tu 
enim  sotus  nosti  corda  omnium  fiiorum  hominum  (I 
Reg.  viu  ).  Unde  ctiam  Hiercmias  ait  :  Tu  autemf 
Domine   Sabaoth ,   qui  judicas  juste,  et  prcbas  re- 
nes  et  cor  (Jerem.   xi).   Neque   hxc  transeunier 
aut  negligenter  commemoranda,  sed  solcrtcr  invi- 
gilandum  est,  fratres  mei,  ut  non  verba  tanlum,  el 
opera  nostra,  sed  ipsa  quoque  cordium  secreta  di- 
vinis  aspectibus  digua  reddamus.  Non  in  lemplo 
nostri  pectoris  odiorum  flamma,  non  invidiae  rubigo 
resideat,  non  inde  turpis  vel  contumeliosi  sermonis  p 
radix  oriatur,  non  ihi  roeditatio  facti  uocentis  in- 
nascatur :  memores  simus  dominicse  comminationis, 
q»«  dicitur :  Ego  enim  opera  et  cogitationes  eorum 
venio  ut  congregem  (Isai.  lxvi).  Et  expulsis  vitiorum 
ruderibus,  talem  cordis  nostri  paremus  mansionem, 
cojus  ipse  dgnetur  inesse  mansor,  qui  ejus  inevita- 
bilis  iospector  et  judex  est.  Sciendum  autem  quia 
tripltx  est  modtis  cogilationum  nequam  :  unus  ea- 
rum  quae  deliberatione,  et  proposito  peccandi  men- 
lem  contaminant;  alius   earnm  qoae  deleciatione 
quidem  peccati  mentem  perturbant,  nec  tamen  hanc 
ad  peccandi  consensum  pertrahunt ;  tertius  earum 
quae  naturali  motu  mentem  percurrentes,  non  tamen 


tere,  ut  et  cordis  munditiara,  et  boni  operis  praestd 
cfflcaciam,  et  ante  omnia  illam  sedula  meute  reco* 
iamus  horam,  illam  citius  venire  optcmus,  in  qua 
non  jam  per  Scripturas  loquatur  nobis  Dominus, 
sed  palam  de  Patre  annuntiet  nobis,  cum  quo  vivit 
et  regnat  Deus  in  unitate  Sjirilus  saucli,  per  omnia 
saecula  sacculorum.  Amen. 

HOMILIAVHI*. 

IN  LITANIA   MAJORB. 

Lvc.  xt.  In  itlo  tempore  dixit  Jesus  discipulis  suis .' 
Petitt,  et  dabitur  tobis;  qumite,  et  invemetit: 
pulsate ,  el  aperietur  vobis.  Omnis  enim  qui  peffl 
accipit ,  et  qui  quwrit  invenit,  et  pulsauti  apctic- 
lnr,  etc. 

Dominus  et  redemptor  noster  ad  coelestls  regni 
gnudia  nos  pervenire  desiderans,  et  nos  eadem  gati- 
dia  a  se  petere  docuit, et  nobis petentbus  se  hac 
dnturum  esse  proroisit.  Petite,  inquit,  el  dabiiur  vo- 
bis ;  quanite,  el  invenietis ;  pulsate9  et  apetietur  vobis. 
Quae  nobis  sunt  verba  Domini  noslri ,  fiaires  cba- 
rissimi ,  roagnopere  ac  loto  corde  pensanda ,  qnia, 
videJicel ,  regnum  coelorum  non  otiosis  et  vacan- 
tibos ,  sed  petentibus,  quacrentibus,  pulsanlibus  dan- 
dum  ,   inveuiendum  et  aperiendum ,  esse  testatur. 
Petenda  est  ergo  janua  regni  orando ,  quaerenda  re- 
c le  vivendo,  pulsanda  perseverando.  Non  enim  suf- 
ficit  verbo  tantumraodo  rogare,  si  non  etiam  quaa- 

•  Tlies.  nov.  Anccd.  Marien.,  tom.  V,  bom.  9« 
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sierifnus  diligentius,  et  qua  itor  jtoltts  sit  vivendnm  A  per  apostolum  Jacobuin  :  Confitem'ni  atterutrnm  pec* 


m  digni  simus  impelrare  quae  poscimus ,  ipso  atte- 
sianic  qui  ait  :  A'ott  omnis  qni  dicit  mihi :  Domine% 
Domine,  intrabit  in  regnum  cmtorum ;  ted  qui  jacU 
notuntatcm  Patrit  mei  qui  m  cmtit  ett ,  ipte  intrabit  in 
rognum  cmlorum  (Matth.  tii).  Noii  aliqnid  prodest 
hooa  incnoasse,  si  iiou  qufeque  ttudeat  ea  qu:e  bene 
incboaverat  u*que  ad  finem  firina  perdncrre ;  quin 
iiiiO  melius  eral  non  cognoscere  viam  jtistiiiae,  quam 
|)osl  aguiiiouem  rclror>uin  couverti ;  utide  necesse 
esi,  fnttres  imi ,  ut  peiamus  seduli ,  siue  intermis- 
s4one  orenius ,  et  procidamtis  ante  Domimsm,  plore- 
inus  coram  Domino,  qui  fecit  nos.  Ct  ut  exaudiri 
inereamur,  videamus  solliciie  qualiier  nos  vitere 
velif,qoid  nos  facere  jusserit  qui  fecit  nos.  Qtuera- 


cata  retlra,  et  orate  pro  iuvicem  ut  talvemini  (Jac.  ?). 
Ipse  rog  *ri  ui  praestet  admonel,  qui  animos  inopum 
ad  se  rogandum  largus  donatorerigit,  Omnit.  inquiens, 
^iii  petit  acdpit,  el  qui  qumrit  invenit,  el  pnttanii  ape- 
rietur.  Non  ergo  dub  t.Jiulum  quod  petenies  accipi- 
mus,  quzrrentes  invenimus,  pulsantibus  nobis  aperie- 
lur,  quia  nimiruin  fallere  non  potuit  Verilas  qua 
promioit.  Scd  boc  est  vigilantins  iitiuendum,  quii 
non  omnes  qui  coram  Iruninibus  orare  viderttur,  in 
censpeclu  «terni  arbiiri  vpetere,  vel  qucrere,  vel 
coelestis  regni  aditum  pulsare  probanlur.  Nequeenim 
rropbeta  diceret :  Prope  eti  Dominut  omnibut  iittfo- 
cantibut  eum  in  veritate  (Ptal.  cxliv),  si  non  aliquos 
invocare  Domintim,  sed  non  inveritile,  cognosceret. 


inus  Dominum  el  contirmemur,  qtixrainus  faciem  *  Invocanl  quippe  Dominuro  in  veritate,  qui  inboc 

quod  orando  dicuut  vivendo  non  contradicunl ;  in- 
vocant  Dominum  in  veritate^  qui  suas  ei  preces 
oblaturi  priino  jussa  illius  implere  saUgunt,  qui 
dicturi  ei  in  oratione :  Et  dimitte  nobit  debiia  nottra, 
ticut  et  not  dimUthnut  debitoribut  notirit  (Uatth.vi), 
illttd  fjus  iiiandaluroiropleveruntquoddicit :  Etcum 
tta'iiit  ad  orandum%  remilliie  ti  quid  habetit  adrertut 
aliquem ,  nl  et  Pater  tetier,  qui  in  cmlit  ettt  dimitlai 
tobit  peccata  vettra  (Marc.  11) ;  unde  de  talibus  apto 
Propheta  subjurigit :  Votuntatem  timeutium  te  faciet, 
et  orationet  eorum  exaudiei ,  et  tatvot  faciet  eot 
(Ptat.  cxliv).  JIU  Uaquein  veriute  Dominum  invo- 
cant,  qui  eum  timere  comprobaiitur.  Uoraui  ipse9 
cum  clamaverint,  orationes  exaudiet.  Horum,  r.uiu 


rjus  semper ;  et  ut  bunc  invenire  et  videre  merea- 
mur,  muudemus  4ios  ab  omni  inquinamenlo  carnis 
«t  spiritus,  quia  nonnisi  casto  corpore  in  riieresur- 
rectionis  ad  coelos  sublevari,  nomtisi  inundo  corde 
gloriam  valent  divjnae  MajesUtis  inlueri.  Pulsemus 
n  iufaiigabili  desiderio  acternae  bealitudinis  aures 
|»ii  Condnoris,  nec  dcficiamus  a  cceptis  priusquam, 
it.o  aperiente,  de  carcere  mortk  Imjus  eripi  ac  por- 
tam  mereamur  patri^e  coplesiis  ingredL  Nemo  sibi 
de  uinoceniia  biamliatur,  nullus  suis  actibus  quasi 
qui  roisericordia  justi  judicis  non  egeat  a  precibus 
eesset ;  quin  potius,  etiam  cum  se  aliquid  boni  quis 
egissc  cognoverit,  quia  qua  boc  districtione  judice- 
tur  ignorai,  tremens  cum  Propheta  proclamet :  Ne 


intret  in  judicium  cum  terva  tuo%  quia  non  juttifica-      aJ  se  suspiraverint  pia  devotione,  perficit.  Hos,  cura 


nitur  in  contpectu  tuo  omnit  vivent  (Ptat.  cslu).  Et 
com  beato  Job  :  Si  juttificare  me  voiuero9  0$  meum 
cAndtmnabii  me;  ti  innocenUm  ottenderof  pravum 
me  comprobahU  (Job.  1%).  Memor  illius  scmper  apo- 
UoJici  seraonisf  quia  ti  confiteamur  peccata  no* 
stra^  fidelit  et  juttut  etl%  ut  remitlat  nobit  peccata  wo- 
stra,  at  emundet  not  ab  omni  iniquilate.  Si  dixerimut 
qnoniam  non  peccavimut%  mendacem  facimut  eum  ,  *t 
reibum  ejut  non  ett  in  nobit  (I  Joan.  1).  Neque  rur- 
*n*  quispiaiiL}  cocsideraU  peccalorum  suorum  qitali- 
late ,  seu  quaniitate ,  ab  appetenda  venia  mentem 
«iesperando  revocet.  Neminem  visa  suoruin  putre- 
dine  vulnerum  ,  sui   magnitudo  languoris  a  salute 


ei  bac  vita  Iransierinu  adsalutemsuntolletaeternam, 
At  contra  sunt  qui  Deum,  seJ  non  iu  veriute  invo- 
tant;  quos  redarguens  Jacobus  ait :  Petitit  et  non 
aedpiiit,  eo  quod  male  pJatit  (Jac.  iv).  Male  namquo 
petunt,  qui  porseverantes  in  peccatis  pro  eisdem 
peccatis,  quae  ipsi  minime  dimittunt,  ul  sibi  a  Do- 
mino  dimiuamur,  iinprudenter  exorant,  quales  ipse 
per  Isaian  reprobat  dicens  :  Et  cum  extenderitit 
tnanut  vettrat,  averlam  ecuiot  meot  a  vobit ;  et  cum 
muUiplicaverkit  oratumem,  non  esoudiam :  manut  enim 
vettrm  tanauine  plenm  tunt  (Itci.  1).  Quibtis  adhuc 
ronsulendo  qua  oratione  poKS<»nt  iropetrare  quas  po* 
scereut  ostendit  cum   subdidit  :  Lavemini%  mnndi 


«luaerendareirabat.  Magnam  praebeat  obtineudie  sani-  p  ettote,  auferte  malmn  cogitationum  vettrarum  ab  ocu 


uitis  fiduciam  quod  ipseConditornostermedicus  nobis 
Aeri,  ipsead  nos  venire  in  carne,  ipse  infirmiutes  no- 
siras  suscipere  ut  sanaret ,  dolores  nostros  ut  aufer- 
ret ,  portare  dignatus  est.  Ipse  suum  sanguinem  pro 
nobis  fodii,  pro  viia  noslra  mortem  obtulit,  ipse  magis 
peccamiuin  admissis  pcenitentia*  remedia  ostendil» 
dicens  per  prxrursorem  suum  :  Geniminaviperarum, 
qwu  attendit  vobit  fugere  a  vtntura  ira?  Facite  ergo 
fructut  dignot  pmnitentlm  (Luc.  111).  Et  paulo  post : 
Qui  habet%  inquit,  duat  tunicat,  del  non  habenti  ;etqui 
hubet  etcat,  timiliter  (aciat  (Luc.  111).  Ipse  levioribus 
ijiiotidianisqiie  nostris  erraiibus,  siue  quibus  bacc 
nta  transigi  non  potest,  quotidiana  confessiouis  et 
iatercessionis  mutujB  medicamcnla  concessit,  dkens 

Patrol.XCIV.  ^   - 


/i<  meit  (Ibid.).  Male  petiint  qui  vocem  Doroini  ju- 
bvntis  veuire,  audire  obtemperando  contemnunt; 
et  nihilominus  Dominuro  suam  vocem  sopplicantium 
exaudire  miserando  deposcunt :  quos  ipse  repellens 
in  Cvangelio  loquilur :  Quid  autem  tocatit  me%  Do- 
mine,  Domine%  et  non  facitit  qum  dico(Luc.  vi).  De 
quibus  et  Salomon  in  Proverbiis  :  Qui  dectinat,  in- 
qnit,  aurem  tuam  ne  audiat  legem%  oratio  ejut  erit 
extecrabilit  (Prov.  xxvni).  ftlale  petunt,  quia  non 
superuae  merced  8  intuitu,  sed  ad  exemplum  Pnari- 
sxorum  bumanae  gratia  laudis  longis  incubanl  prtei* 
bus,  de  quibus  ipse  tcstis  ei  judex  terribilis  terribi- 
liter  protesutur  quia  reeeperunt  mercedem  suam/ 
Male  petunt  et  ipsi  qoi  terrena  magis  in  orattotit 
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qiiam  coelestia  bona  rci|itirtint,  qtiorum  preces  Apo- 
stolus  in  ipsa,  de  qoa  toqtiimur  sententh,  specialiter 
reprehendil.  Cum  enim  dixisset :  Petitist  et  non  ac- 
cipitis,  eo  quod  male  petatis,  adjunxit  continuo,  uiin 
coucuphcentih  vestris  insumatis  (Jac.iv).  Nequeau- 
icm  prohibenlur  cives  palriae  coelestis  in  lorra  pere- 
grmante*  pro  pace  temporum,  prosalutecorpormn, 
pro  ubcriate  frugnm,  pro  screnitalc  aurarum,  pro 
cxtoris  viiae  hujus  necessariis  Dominum  peiere,  si 
tantum  haec  minimc  pctantur,  et  si  ob  hoc  solum- 
modo  petantur,  ut,  abundmte  vialico  in  praesenti, 
lihcrius  ad  futura  doua  tendatur  :  sed  quia  stint  qui 
temporalem  quieteiii  et  prosperilatem  a  suoCr^atore 
-teqtiirunt,  non  quidem  ut  eidem  devotioribus  auiniis 
obediant,  sed  ut  ah:  ndantius  commessationibus  el 
librieiatibus  vaccnt,  111  securius  et  licentius  suis  con- 
cupfccenliis,  suae  camis  scrviant  illecebris,  merito 
tales  male  peiere  dicuntur.  Verum  quod  omnes  hu- 
jusmodi  pelitiones,  eo  quod  male  petunt,  acciperc 
oon  mcrentur,  sttideamus  nos,  dilectissimi,  et  benc 
petere,  ei  digni  ad  obiinenda  qtise  petimusexisiere  : 
quod  ita  flt,  si  ea  quae  Doininus  jussit  orando  quxri- 
nms,  et  quales  nos  ipse  (ieri  docuit,  tales  ad  oran- 
dum  procedimus,  et  inteuti  in  precibus  donec  im- 
petremus  insistimtis.  Si  aulem  scire  cupimus  quae 
ipse  uos  peicrevetit,  audiamusnosillud  evangelicum: 
Quvrite  primum  rcgnum  Dei  etjustitiamejus,  el  hcec 
omnia  adjicienlur  vobis  (Malth.  vi).  Regnum  autem 
Dei  ct  justitiam  e jus  qu »  rcre  est  et  coelesiis  pairiu? 
-dona  desiderare,  et  qnibus  jtisiilino  meritis  ad  haec 
pervenire  debeatur  indesinenler  inquirere,  ne  si  a 
via  fortc  qn»  iltuc  ducit  oberremus,  pervenire  quo 
nilimur  mlnime  queamus.  Quod  *i  verba  Domini  et 
Salvatoris  nostri  qoibus  nos  de  exemplo  terreni  pa- 
rentis  ad  rogandum  Deum  Patrem  hortatur,  diligen- 
ter  inspicimus,  citius  agnoscimus  quas  sit  justiiia, 
inaxime  qtia3  iter  nobis  coeleslis  regni  aperiat.  Quis9 
inquit,  ex  vobis  patrem  petit  panem,  nunquid  lapidem 
dabii  illi?  eut  si  piscemt  nunquid  pro  pisce  serpentem 
dabit  ilit  t  aut  si  petierit  ovumt  nunquid  porriget  illi 
scorpionemt  Aperla  elenim  esl  comparalio  hacc  et 
cunctis  audientibus  ad  intelligendum  facillima,  quia 
si  homo  quilibel  mortalis  ac  fragilis  et  peccati  adhuc 
carne  gravatus  petentibus  seliliis,  quosdiligit,  qua3 
l)ona  habet,  quamvis  terrena  et  fragilia  dnre  non 
der.egat;  multo  magis  Pater  coelestis  petitoribus 
vuis,  suo  timore  ct  aroore  praeditis,  non  defectiva  in 
ccelis  bona  largitur.  Juxta  lypicam  intelligentiam, 
panis  dileclionem  significat,  quia  sicul  il'e  principa- 
lis  est  cibus,  ita  ut  sine  eo  mensa  inops  esse  videa- 
lur,  ita  dilectio  principalis  est  virtus,  ita  ut  sineilla 
virtntes  reliquas  spiritales  virtutes  esse  videri  ne- 
queant,  quia  nimirum  'quidquid  boni  agitur  in  sofa 
dilectione  perficilur;  unde  dicit  Apostolus  quia  si 
ISuguis  hominum  loqueretur  et  angelorum,  et  si  ha- 
buerit  prophetiam,  et  noscet  mysieria  omnia  et  om- 
iiem  scientiam,  et  si  habuerit  omnem  fldcm,  ita  ut 
montes  transferret,  et  si  distribueret  omnes  factiltates 
suas  iii  cibos  pauperuro,  el  si  traderet  corpus  suum, 
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A  i(a  tit  arderet,  charitatem  autem  non  haberet,  nibil 
illi  prod«st  (/  Cor.  iiu).  Charitas  vera  est,  qoa  et 
Deura  ex  toto  corde,  tota  anima,  tota  virtule,  et 
proximum  tanqtiam  nos  diligere  pracipimur.  Nec 
lantum  proximis  et  amicis,  verum  eiiara  inimicis 
perfecius  quisque  beneficium  dileclionis  impendere 
debet,  Domiuo  dicente  :  Diligite  inimicot  vestrot, 
benefacite  his  qui  oderunt  vot.  Orate  pro  pertequenti- 
bus  et  calumniantibns  vost  ut  sitit  filii  Patrisvettri  qui 
in  ccetis  cst  (Math.  v).  In  pisce  attlem  fides  non  fieta 
exprimitur.  Quomodo  euim  piscis  sub  tegmento 
aquarnm  nasciiur,  vivil,  el  alitur;  sic  elfides  quae 
in  Deum  est,  qua3  allerius  vilxgaudia  perlamenta 
praescntia  (letusque  requirit,  invisibiliier  iu  corde 
gigniiur,  invisibili  gratia  Spiritus  per  aquam  haptis- 

R  matis  consccr.nur,  invisibili  auxilio  divinae  pmie- 
clionis  ne  deticiat  iiulriiur,  invisibiliuin  praemiormii 
intuitu  qtixque  vaiet  bona  «peralur,  memor  illios 
apostnlici  quia  eaqua  videntur  temporalia  sunt9  quce 
autetn  non  videnlur  o?terna  sunt(ll  Cor.  lv).  Possunius 
et  in  hoc  dicere,  quia  piscis  in  eo  fideitypumteneai, 
quod  sicul  illecebris  [F.,  inquietisj  maris  fluctibus 
luiiditor,  nec  perimitur,  ita  fides  firma,  quanlislibet 
adversantis  mundi  pressuris  impugnetur,  inconvulsa 
persistat,  imo  etiam  de  certamine  gluriosior  eiistat, 
adjuvante  illo  qui  inis»is  ad  praedicanJa  ejusdem  II- 
dei  dona  discipulis  ait :  In  mundo  pressuram  habebi- 
iis9  sed  confidite,  ego  vici  mundum  (Joan.  xvi).  Porro 
per  ovum  spei  nosirae  certitudo  figuratur,  quia  in 
ovo  nondum  fetus  cernitur,  sed  futurae  avis  fetus 
sperattir ;  et  fideles  quique  nondum  in  praesenti  su- 
pernae  patri»  gtoriam,  quam  creduut,  intuenlur,  sed 
futuram  sperando  prjesiolanlur.  Unde  dicil  Aposto- 
lus  :  Si  autem  quod  non  videmus  speramus,  per  pa- 
tientiam  exspectamus  (Rom.  vm).  V.&c  igitur  sunt, 
fratres  charissiini,  bona  quaeprincipalitera  Deo  pe- 
lere,  h&c  justilia  regni  quam  anle  omnia  qoaerere 
debeimus,  fides,  videlicel,  spes,  charitas,  quia  sicut 
scriptum  est  :  Justus  ex  fide  vivit  (Rom.  i).  Sperantes 
aulem  in  Domino  mitericordia  circumdabit  (Psal.xiu), 
et  :  Pleniludo  (egis  est  dileciio  ((lo%.  xtti).  Omitu 
enim  lex  in  uno  sermone  impletur :  Diliges  proximum 
tnum  sicut  teipsum  (Gal.  v).  Et  iterum  :  Dilectio  pro- 
ximi  matum  non  operatur  (/  Cor.  xm).  Nou  est  autem 

q  metuendum  nesi  gratiam  dilectionis  a  Domino  pia  de- 
votione  quseramus,  si  inlimo  ex  corde  dicatnus :  Pancm 
noslrum  quoHdianum  da  nobit  hodie  (Luc.  xi) ;  Hlorum 
cor  nostrum  rigore  odiorum  constringi  perroiitat.llunc 
etenim  rigorem  per  duritiara  lapidis  insinuat,  cum  di- 
ck:  Quit  autem  ex  vobis  patrem  petit  panem,  nunquid 
lapidem  dabit  itti  t  (Luc.  xvii.)  Non  est  formidandum 
ne  si  fortitudinem  fidei  eontra  hostis  anliqui  lei»U- 
menta  pieccmur,  loto  ex  corde  dicentei :  Domine9 
auge  nobis  fidem ,  ille  nos  infidelitatis  sinat  interire 
venenis.  Jure  enim  nomine  serpentis  vims  infideli- 
laiis,  quod  per  ipsum  generi  bumano  aspersum  est, 
exprlmiior,  cum  dicilur :  Aut  tx  piscem  petit,  nun- 
quid  pro  pisce  serpentem  dabit  tili  t  Non  est  timen- 
dum  ne  si  spem  bonorum  coelestium ,  per  quam  prse- 
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sentia  adversa  siraul  et  prospera  contemnere  possi-  A  mundum  unde  sii  non  babet.  Cum  in  operibiu  bonis 


mus,  a  Domino  postulemus ;  Ule  auditom  avenat  et 
iios  desperatione  futurorum  retro  respicere,  id  est, 
ea  quae  reliquirous  pathtur  lahentis  sseculi  cotnmo- 
da  vtrentia  requlrere.  Recte  tiamque  immtiutio  boui 
proposiii  nociva ,  et  concupisceutia  carnalis  rcpeti- 
lio,  veneno  scorpionis,  quod  retro  esi,  quod  in  cauda 
gestat ,  comparatur,  cum  diciiur  :  Aut  $1  pclierit 
mum ,  nunquid  porriget  ei  tcorpionem  t  Haec  itaque 
petamus  a  Domino,  fratres,  ut,  scilicet,  alimentuin 
nobis  purx  chariutis,  sincerae  fidei ,  ccrlae  spei  tri- 
buat,  ut  duriiiam  odiorum,  ut  perfidiae  virus,  et  acu- 
leum  nobis  desperationis  qul  ad  vitam  caducain  re- 
trahere  solet  auferal,  et  absque  ulla  dubietate  quod 
petimus  accipiemus.  Aitenim  veridica  voce  Joannes 


nrofecium  coueupisccAS  diiistet  :  Domine,  ud  te 
confugi,  doce  mt  facere  volautalem  tuam  (P$al.  r.xui)9 
staiim  quo  tiunc  ordin*  conseqni  deberet  ostendit 
cum  dicit :  Spiritue  twt$  bonut  deducat  nu  in  vimn 
reefam,  cujus  vestigiis  juxu  modulam  nostrua»,  fra- 
tres  cbarfssimi,  adhcrentes,  peumus  Deum  Pairem, 
ut  Splritus  sui  gratia  nos  in  viam  rectae  fidei ,  quae 
per  dilectionem  opcraiur,  iadacat.  Et  ut  optata  me- 
reamnr  obtiuere,  taliter  vivero  studeamus,  ne  Uutu 
Patre  simus  indigni,  quin  potius  mysierium  regene- 
rationis  quo  in  baptismate  filii  Dei  sumua  electi» 
illibato  scntper  corpore  pariier  et  mente  servemvs. 
Certum  nnmque  est,  quasi  summi  Fatrfs  maudaia 
sectainur,  remunerabit  nos  baereditate  sempiterna 


apostolus  ,  quia  quodcunque  petierimus  secundum  B  benedietionis ,  quam  nobis  ante  ssecula  paravit,  per 

voluntatcm  ejus,  andit  nos;  sed  et  ipse  Domiuus 

certaui  nobis   liduciain   dat  impetrandi  qux  recte 

petimus ,  cum  subjungit :  Si  ergo  vo$  cum  $ili$  mali, 

nostit  bona  dala  dare  filiis  vettri$f  qnanto  magi$  Pater 

tester  de  cm'o  dabit  tpiritum  bonum  petenlibut  $e  ? 

Matos  aotem  discipulos  vocat,  qui  utique,  quanlum 

atl  liumauum  judicium  spectat ,  boni  erant,  qura  ni* 

mirum  nemo  est  qui  in  hac  vi  a  a  cunctis  vateat 

immunis  esse  deliclis,  Saloinone  attestante  qui  ait : 

Quia  non  e$t  homo  ju$tu$  in  lerra  qui  faciai  bonum  et 

non  peccei  (Eccle.  vu).  Unde  providens  qui  gravhbus 

peccauiium  rea  ibus  grandiora  poenitcndi  medica- 

mcnta  demonstrat,  ipse  quoiidianos  electornm  erra- 


Jesuin  Cbristtim  Dominum  nostrum  qui  cum  to  vi- 
vit  et  regnat  Deus  in  unilate  Spiritus  sancti  per 
omnia  saecula  saeculonint.  Aincn. 

IIOMILIA  IX. 

IN  ASCENStOinS  DOMim. 

Ltc.  xxiv.  In  itto  lempore  dixii  Je$u$  ditcipuRt  suh  : 
Hcec  $unt  verba  quee  toeutue  eum  ad  vo$  eum  adhme 
e$tem  vobiscum*  quoniam  uece$$e  e$t  impieri  omnia 
quce  uripta  tutit  in  lege  Moy$i  et  prophelie  et  p$al- 
mi$  de  me. 

Ascensurus  in  coelum  Dominus  primo  diseipolos 
de  mysterio  suae  fidei  dJigcnier  instruere  curavit»  ut 
Unto  certius  banc  mundo  praedicarent ,  quanto  eam 
et  ab  Ipso  veritaiis  ore  percepissent,  et  propbeiarum 


tus,  qui  verbo  maxime  vclcogitatu  contingnnt,  quo-     orejamdudum  praesiguatam  fuisse  cognoscerent.  Ap- 


iidianis  oratiomim  studiis  docet  debere  curare  :  quos 
inter  alia  sic  orarc  proccipil :  Et  dimitte  nobi$  debita 
uoUra,  ticut  et  no*  dimittimu$  debitoribut  no$t.\$ 
(Matih.  vi ).  Vel  certe  maios  appellat  discipulos, 
quia  in  comparalione  divina  bonitatis  omnis  crea- 
lura  mala  esse  prol»atur.,dicenle  Domino  :  Semo  fto- 
nu$  nisi  unu$  Deu$  {31arc.  x),  cuin  tamen  participa- 
tione  ejusdem  bonitatis  diviuae  raiionabilis  creaiuia 
bona  fieri  posse  cognoscitur ;  unde  el  Dominus  pia 
promissione  tesUlur,  quia  Pater  de  coelo  dabit  $piri- 
tum  bonum  petenlibut  $e  {Luc.  xi) ;  ut  profeclo  osten- 
dat,  qula  qui  seipsis  mali  sunl,  per  acceptam  Spiri- 
tus  gralUm  boni  po$snnl  cflici.  S|riritum  bonum 
peientibus  dandum  a  Patre  pollicetur,   quia  sive 


parens  enim  post  resorreciionis  triumpbum ,  ju<u 
boc  quod  modo,  cum  Evangelium  legeretur,  audivi- 
mus :  Hac  $unt,  inqoit,  verbi  quB  tocutue  $um  ad 
vot  cum  e$tem  vobitcum,  i  I  esi,  cnm  shnile  vob  s  &4- 
huc  corpus  corruptffbile  ac  ntonale  gesurem,  quo- 
niam  neteste  eet  impieri  emnia  qum  etripta  $unt  iu  tene 
Moyti  et  prophetit  et  p$aimh  de  me.  fmpleta  in  «e  di- 
cit  sacramenu  qua?  Moy«es ,  prophetae  et  psatmiiia 
pracdicavernrrt :  tinde  Kquido  patet  quia  una  est  Ec« 
clesia  in  omnibus  sanctis  ejui,  eadem  Ides  electorum 
oinnium,  pnecedcntium  videlicet  et  subsequeutiuai 
cnrnalem  ejns  adventum,  quia  nimirum  sieut  nos  per 
fldem  transacta?  incarnationrs,  paasionis  ae  reaur- 
rectionis  iltius  salvamur,  IU  et  llli  futuram  fpsam 


fidem ,  spem ,  charilatem  ,  sive  alia  qutslibet  bona  j)  incarnationem,  passionem  ac  resurrectionem  certi^- 


cslestia  desideramus  adipisci ,  non  aliter  nobls 
hsc  quam  pcr  sancti  SpirHus  dnottm  trlbuuntur. 
1linc  est  enim  quod  idem  Spiritits  in  Isaia  Spiritus 
sapientiae  et  inte.Iectus,  Spirilus  consttii  et  fortitu- 
dinis  ,  Spiritus  scienthect  pietatis,  Spirkus  timoris 
Domini  ,  et  in  alio  loco  Spiritus  dtlectioniB  et  pa- 
cis,  Spiritus  gratia  et  precum  nominatitr,  quia  ni- 
inirum  quidquid  boni  veraeiter  babetiMfs  t  quidquid 
bene  agimus  9  hoe  eodem  Spfritti  largleoie  |iOrcipi- 
in us  :  quod  iutelligens  Propbeia,  cutn  cordis  mundi- 
Uam  quxrerei  dicefis :  Cor  mundum  crea  in  me9  Deu$t 
continuo  subjunxit :  Spiritum  reetum  innova  in  ri- 
ueribut  met$  (Psuf.  l),  quia  sl  non  interiora  nostra 
Spirttus  Domini   rrctus  impleverit,    cor  in  nobis 


sime  credeoies,  per  eumdem  tftae  auctorem  aalvari 
sperabant :  quod  bene  duo  tiri  iHi  qui  botrum  de 
terra  repromissionls  ad  populum  in  deaerto  exspe- 
ctantem  Hi  vecte  porubam,  iminoant  (Num.  iui). 
Dotrus  quippe  vecti  impositus  Dorotnu»  eat  in  eruee 
exaltaiut ,  qui  dicit :  Ego  $um  vt Jts  vera  (Jorm.  xv). 
Et  alibi  noculuin  vini  diseipulis  porrigens  :  Hie  e$t 
ealiXy  inqnit,  novum  teetamentum  (n  meo  $anguwet 
quod  pro  *obi$  fundetut  (Lue.  ixti).  De  quo  ei  Ee- 
clesia  :  Botrue  Cypri,  inqnii,  ditectut  meu$  mini  (Gant. 
i).  Porunt  autem  botrum  iu  vecte  doo  vtri,  ner  quem 
populo  uberutem  terrae  reproinissionia  astruiut, 
quia  praedkatores  utriusq»»e  tcatamentt,  qul  t^oriaui 
patri*  cftlestis  Domitio  revelaitte  dtdicemnt,  iidtm 
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q'unm  coelesiia  bona  rcquirunt,  qtiorum  prcces  Apo-  A  ita  ul  arderet,  chariiatem  autem  non  haberei,  nibil 


slolus  in  ipsa,  <le  qua  loqoimur  sentenih,  specialiter 
reprehendit.  Cum  enim  dixissel :  Peiilis,  et  non  ac- 
cipitis,  eo  quod  maie  petalis,  adjunxit  continuo,  uiin 
coucupiseentiis  vestris  insumalis  (Jac.  iv).  Neque  au- 
n-m  prohtbentur  cives  patriae  coelestis  in  torra  pere- 
grmantes  pro  pace  temporum,  prosalutecorpurum, 
pro  ubcriate  frugtim,  pro  serenitate  aurarum,  pro 
cirteris  viiae  hujus  necessariis  Dominum  petere,  si 
tantum  haec  miuiuie  pctantur,  et  si  ob  hoc  soltim- 
modo  petantur,  ui,  ahtindmte  vialico  in  praesenli, 
Hherius  :id  fulura  dona  tendatur  :  sed  quia  stint  qui 
(emporaiem  qtiietem  ct  prosperitatem  a  suoCn»atore 
•tequirunl,  non  quidem  ut  ctdem  devolioribus  animis 
«bcdiant,  scd  ut  ah:  ndantiu*  commessationibus  et 
ebrielaiibus  vacent,  til  secnrius  et  licentius  suis  con- 
copiscenliis,  suae  caruis  scrvianl  illecebris,  merito 
lales  male  petere  dicuniur.  Verum  quod  omnes  hu- 
jusmodi  petitiones,  eo  quod  male  petunt,  acciperc 
non  mcrenlur,  sttideamus  nos ,  dilectissimi,  et  bene 
pctere,  cl  digni  ad  obtinenda  qtise  pelimus  existere  : 
quod  ita  flt,  si  ea  qitse  Dominus  jussit  orando  quaeri- 
fnus,  et  qtiales  nos  ipse  (ieri  docuit,  tales  ad  oran- 
dum  procedimus,  et  inteuti  in  precibus  donec  im- 
petremus  insistimus.  Si  aulem  scire  cupimus  quae 
ipse  uos  peierevetit,  audiamusnosiilud  evangelicum: 
Quasrite  primum  rcgnum  Dei  etjuslitiamejus,  el  hoec 
omuia  adjicientur  vobit  (Matth.  w).  Regnum  autem 
Dei  et  justitiam  ejus  qtnrcre  est  el  ccelesiis  pairiae 
-dona  desiderare,  et  qnibus  justiti»  meritis  ad  haec 
pervenire  debealur  indesinenler  inquirere,  ne  si  a 
via  fortc  quae  illuc  ducit  oberremus,  pervenire  quo 
nitimur  minime  queanuis.  Quod  *i  verha  Domini  et 
Salvatoris  nostri  qoibus  nos  de  exemplo  lerreni  pa- 
jenlis  ad  rogandum  Deum  Patrem  hortaiur,  diligen- 
ter  inspicimus,  citius  agnoscimus  quaj  sil  justilia, 
roaxime  qtiae  iter  nobis  ccelestis  regni  aperiat.  Qui$> 
inquft,  ex  vobis  patrem  petit  panem,  nunquid  tapidem 
4abil  illi?  aut  $i  piscem9  nunquid  pro  pitce  serpentem 
dabit  illi  ?  aul  si  petierit  ovumf  nunquid  porrigel  illi 
scorptonem?  Aperla  eteuim  est  comparntio  Iixl*  et 
cuuctis  audientibus  ad  intelligendum  facilliuia,  quia 
si  horno  quilibet  morialis  ac  fragilis  et  peccaii  ndhuc 
carne  gravatus  petentibus  se  liliis,  quos  diligit,  quae 


illi  prodest  (/  Cor.  xw).  Charitas  vera  est,  qut  «t 
Deura  ex  toto  corde,  tota  anima,  tota  virtute,  et 
proximum  lanquam  nos  diligere  procipimur.  Nec 
tantum  proximis  et  amicis,  verum  eiiam  inhnicis 
perfectus  quisque  beneficium  dilectionFs  impendere 
debet,  Doiuiuo  dicente  :  Diligite  inimicot  ve$tros9 
benefacite  hit  qui  oderunt  vot.  Orate  pro  pertequenti- 
but  et  calumniantibus  vos9  ut  titis  filii  Palrisvettri  qui 
in  coelis  cst  (Math.  v).  In  pisce  aulem  fides  non  ficta 
expriiiiilur.  Quomodo  enim  piscis  sub  tegmento 
aquarum  nnsritur,  vivii,  et  alitur ;  sic  et fides  quae 
in  Deuui  esl,  qtiae  alterius  vitse  gaudia  perlamenta 
prascntia  (lelusque  requirit,  invisibiliter  in  corde 
gignitur,  invisibili  gratia  Spiritus  per  aquam  haptis- 
B  malis  eonsccraiur,  jnvisibili  auxilio  divinae  prote- 
ctiouis  ne  deficiat  uulriiur,  invisibiliuin  praemiorum 
intuitu  quacque  valel  bona  «>peratur,  mcmor  i(1it>s 
apostniici  quia  ea  qua*  videntur  temporalia  sunl9  qua* 
autem  non  videntur  crterna  tunt  (I I  Cor.  iv).  Possumus 
et  in  hoc  diceru,  quia  piscis  in  eo  fideitypurateneai, 
qued  sieut  illecebris  [F.,  inquietisj  maris  Quctibus 
tuitditur,  nec  perimitur,  ita  fides  firma,  quanlislibet 
adversantis  mundi  pressuris  impugnetur,  inconvulsa 
persistat,  imo  etiam  de  certamine  gluriosior  existat, 
adjuvante  ilio  qui  mis»is  ad  praedicanda  ejusdem  II- 
det  dona  discipulis  ait :  In  mundo  pretsuram  habebi- 
tis9  sed  confidite,  ego  vici  mundum  (Jom.  xvi).  Porro 
per  ovum  spei  nosirae  certttudo  figuratur,  quia  in 

Covo  nondum  fetus  cernitur,  sed  futurae  avis  fetus 
speratur ;  et  fideles  quique  nondum  in  praesenii  su- 
pernae  patri»  gtoriam,  quam  credunt,  inluentur,  sed 
futuram  sperando  prdestolantur.  Unde  dicit  Aposto- 
lus  :  Si  autem  quod  non  videmus  speramus.  per  pa- 
tteutiam  exspectamus  (Rom.  vm).  t'cec  igitur  sunt, 
fratres  eharissimi,  bona  quaeprincipalitera  Deo  pe- 
tere,  foec  justitia  regni  quam  ante  omnia  quaerere 
debeimus,  fldes,  videlicet,  spes,  charitas,  quis sicui 
scripluDt  est  :  Justus  ex  fide  vivit  (Rom.  i).  Sperantes 
autem  in  Domino  misericordia  circumdabit  (Ptaf.xxxi), 
et  :  Ptenitudo  iegis  est  dileciio  (Ro%,  xm).  Omnis 
enim  tex  in  uno  sermone  impletur:  Diliges  proximum 
luum  sicut  teipsum  (Gal.  v).  Et  iterum  :  Dilectio  pro- 
ximi  matum  non  operatur  (I  Cor.  xiu).  Nou  <$t  autem 


l>ona  habet,  quamvis  lerrena  et  fragilia  dare  non  ^  metuendumnesigratiamdilectionisa  Domino  pia  de- 

denegut;  multo  raagis  Pater   cceiestis  petitoribus 

>tiis,  suo  limore  ct  aroore  praedilis,  non  defecliva  in 

coelis  bona  largilur.  Juxta  typicam  intelligentiam, 

panis  dileclionem  significat,  quia  sicut  il'e  principa- 

lis  est  cibus,  ita  ut  sine  eo  mensa  inops  esse  videa- 

tur,  ita  dileciio  principalis  est  virtus,  ita  ut  sineilla 

virtutes  reliquae  spiritales  viritnes  esse  videri  ne- 

queant,  qtiia  nimirum  'quidquid  boni  agitur  in  soia 

dileclione   perficitur;   unde   dicit  Apostolus  quia  si 

iinguis  hominum  loqueretur  et  angelorum,  et  si  ha- 

buerit  prophetiam,  et  noscet  mysteria  omnia  et  om- 

nem  scientiam,  et  si  habuerit  omnem  Adcm,  ita  ut 

wnnics  transferret,  et  si  distribueret  omnes  factiltates 

suas  iu  cibos  pauperum,  et  si  traderet  corpus  suum, 


votione  quaeramus,  si  intimo  ex  corde  dicamus :  Pancm 
noslnm  quotidianum  da  nobis  hodie  (Luc.  xi) ;  Hlorum 
cor  nostrum  rigore  odiorum  constringi  permittat.llunc 
eienfm  rigorem  perduritiam  lapidis  insinuat,  cum  di- 
cit:  Quls  autem  ex  vobis  patrem  petit  pancm,  nunquid 
lapidem  dabit  ilti  ?  (Luc.  xvii.)  Non  esi  fomiidandum 
ne  si  fortitudinem  fidei  contra  bostis  antiqui  tenla- 
menta  piecemur,  toto  ex  corde  dicentes :  Domine9 
auge  nobis  fidem ,  ille  nos  infidelitatis  sinat  inter ire 
venenis.  Jure  enim  nomine  serpcntis  virusinfideli- 
tatis,  quod  per  ipsum  generi  bumano  aspersum  esi, 
eiprimiiur,  cum  dicilur:  Aut  si  piscem  pclit,nun- 
quid  pro  pisce  serpentem  dabit  Mi  ?  Non  est  limen- 
dum  ne  si  ?pcm  bonorom  coelestium ,  per  quam  prse« 
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aentia  adversa  simui  et  prospera  contemnere  possi- 
mus,  a  Doroino  postulemus ;  ille  auditom  avertat  et 
nos  desperatione  futurorum  retro  respicere,  id  est, 
ea  quae  reliquinjus  pattatur  labentis  saeculi  commo- 
da  vtrentta  requlrere.  Recte  tiamque  immtilatio  botii 
propositi  nociva ,  et  concupiscenliae  carnalis  rcpeti- 
tio,  veneno  scorpionis,  quod  retro  est,  quod  in  cauda 
gestat ,  comparatur,  cum  diciiur  :  Aut  tl  petierit 
ovum ,  nunquid  porriget  ei  icorpionem  f  Haec  itaque 
petamus  a  Domlno,  fratres,  ul,  scilicet,  alimentum 
uobis  purac  charitatis,  sincerae  fldei ,  ccrtae  spei  tri- 
buat,  ut  diiriliam  odiorum,  ut  perfidiae  virus,  et  acu- 
leum  nobis  dcsperationis  qul  ad  vitain  caducam  re- 
trabere  solet  auferal,  et  absque  ulla  dubietate  quod 
petimus  accipiemus.  Aitenim  veridica  voce  Joannes 
apostolus ,  quia  quodcuuque  petierimus  secundum 
Toluntatem  ejus,  audit  nos;  sed  et  ipse  Dominus 
certam  nobis  liduciain  dat  impelrandi  quae  recte 
petimus ,  cuin  subjungit :  Si  ergo  vos  cum  titit  mali, 
nottit  bona  data  dare  filiis  veslris,  quanto  magit  Paler 
vester  de  cm'o  dabit  spiritum  bonum  pelentibut  te  t 
Malos  aotem  discipulos  vocat,  qui  utique,  tjoantum 
atl  bumanum  judicium  spectat ,  boni  erant,  quta  nl- 
mirum  nemo  esl  qui  in  bac  vi  a  a  cunetis  vateat 
immunis  esse  delictis,  Salomone  attestante  qui  ait : 
Quia  non  ett  homo  juttus  in  terra  qui  faciai  bonum  et 
non  peccet  (tccle.  vu).  Unde  providens  qui  gravHws 
peccaulium  rea  ibus  grandiora  pcenitendi  medica- 
rocnta  demonstrat,  ipse  quoiidianos  electoriun  erra- 
tns,  qui  verbo  maxime  vcl  cogitatu  conlingnnt,  quo- 
lidionis  oratioiium  sludiis  docet  debere  curare :  quos 
Inler  alia  sic  orarc  praccipil :  Ei  dimitte  nobit  debita 
nostra,  ticut  et  uot  dimittimut  debitoribut  nott.it 
(Matth.  vi ).  Vel  certe  maios  appetfal  discipulos, 
quia  in  coinparatione  divinae  bonitalis  omnis  cfea- 
tura  mala  esse  pro!>alur.,dicente  Domino  :  Nemo  bo~ 
nus  nisi  unut  Deut  (Blarc.  x),  cunt  tamen  participa- 
lione  ejusdem  bonitalis  diviuae  raiionabilis  creaiura 
bona  fieri  posse  cognoschur ;  unde  el  Domititis  pia 
promissione  lestatur,  qnia  Pater  de  ccelo  dabil  tpiri- 
tum  bonum  petenlibut  te  (Luc.  xi) ;  ut  profeclo  osten- 
dat,  quia  qui  seipsis  mali  suitt,  per  acceptam  Spiri- 
tus  graliam  boni  possunl  eflici.  Spiritum  bonum 
petentibus  dandum  a  Patre  pollicetur ,  quia  sive 
fidem ,  spem  ,  charitatem  ,  sive  alia  qualibet  bona 
ccelestia  desideramus  adipisci ,  non  aliter  nobls 
baec  quam  prr  sancti  Spiritos  donum  irrouontor. 
Ilinc  est  enim  quod  idem  Spirims  in  Isaia  Sptritus 
sapientiae  et  inte  teeius,  Sptrilus  constfii  et  fortitu- 
dinis  ,  Spiritus  scietnheet  pietatis,  Spiritos  timorte 
Domini  ,  et  in  a)k>  loco  Spiritus  (Rlectionis  et  pa- 
cis,  Spiritus  gratiae  et  precum  nominatttr,  quia  ni- 
mirum  quidquid  boni  veractier  habeimfs  f  qnidquid 
b*ne  agimus,  hoe  eotfem  Sprrltu  largleote  percipi- 
mus :  qnod  .utelligens  Propheta,  cum  cordis  mundi- 
liam  quaererel  dicens :  Cor  mundum  erea  in  me,  Deut, 
continoo  subjunxit :  Spiritum  rectum  innova  in  ri- 
tembut  meit  (Ptttt.  l),  quin  ai  nOn  interiora  uostra 
Spiritus  Domini   rrctus  implcvent,    cor  in  nobis 


LIB.  II.  HOM.  GBNUltMS.  m 

A  raundum  onde  sit  non  btbet.  Cum  in  operibus  fconis 
profecium  conctipiscens  diiisset  :  Bomine,  u4  $e 
confugi,  doee  mt  facere  voltmtaiem  tmtm  (Ptat.  r.tui), 
staiim  quo  btHic  ordine  eonaequi  deberet  oatendit 
cum  dkit :  Spiritut  tuut  bonut  dtducet  me  m  vimn 
rectam,  cujus  vestigiis  juita  raodtritim  nostrus»,  /ra- 
tres  cfaarissimi,  adhsrentes,  potamus  Deum  Pairem, 
ut  Spiritus  sui  gratia  nos  in  viam  rectae  fldei , 
per  dilectionem  operatur,  indacat.  Et  ut  optota 
rearaur  obtiuere,  taliter  vivere  studeamus,  ne 
Patresimus  indigni,  quin  potius  mysterium  regene- 
rationis  qoo  in  baptismate  filii  Dei  sumus  electi, 
illibato  scmper  corpore  pariier  et  mente  servemas. 
Certuin  namque  est,  quasi  stimmi  Patrfs  mandata 
seciamur,  remunerabit  nos  baereditate  sempiternas 

B  benedictionis ,  quam  nobis  ante  saecula  paravit,  per 
Jesum  Cbristum  Dominum  nostrum  qui  cum  to  vi- 
vit  et  regnat  Deus  in  untlnte  Spiritus  sancti  per 
omnia  saecula  sa3Culorum.  Amcn. 

IIOMILIA  IX. 

IX  ASCENS10R1S  DOMINI. 

Lic.  xxiv.  ln  illo  tempore  dixit  Jetut  ditcipuRt  suh  : 
Hcec  sunt  verba  qme  ioeutut  tum  ad  vot  emm  adhuc 
tttem  vobitcum*  quoniam  necette  ett  impleri  omnia 
qum  tcripta  suut  in  lege  Moyti  et  prophetit  el  psal- 
mit  de  me 

Ascensurtis  in  coelum  Dominus  primo  discipolos 
de  mysterio  suae  fidei  diligcnier  instruere  curavlt,  ut 
tanlocertius  banc  mundo  praedicarenl ,  quanto  eam 
et  ab  Ipso  veriiatis  ore  percepissent,  et  prophetamm 

-,  ore  jaiiidudum  praesignatam  fuissecognoscereni.  Ap- 
parens  enim  posl  resorrectionis  iriumphum ,  ytxa 
boc  quod  modo,  cum  Evangelium  legeretur,  aadivi- 
mus  :  Ho?c  sunt,  inqnil,  verba  qum  iocutut  tmn  ad 
vos  cum  etsem  vobiscum,  i  I  est,  cum  siinile  vob  e  a4- 
huc  corpus  corrtfptibile  ac  mortale  gestarem,  que- 
niam  necette  ett  impieri  omnia  qum  tetipta  tum  iu  leg* 
Muuti  et  prophetit  et  ptalrnh  de  me.  Impleta  in  se  di« 
cit  sacramenta  qua?  Moyses ,  prophetae  et  psatoffsia 
praedicaverunt :  unde  Kqtiido  patet  qtria  nna  est  Eo* 
clesia  in  omnibnssanctis  ejui,  eadem  Ides  electorum 
outnium,  prnecedcntium  videlicet  et  subseqaentlwa 
cnrnalem  ejus  adventum,  quia  nimrrum  aieut  nos  per 
lidem  transaciai  incarnationts,  passtonis  ae  reatar» 
rectionis  illius  salvamur,  ita  et  illi  futuram  ipsam 

D  incarnationem,  passionem  ac  resurrectionem  certi^- 
sime  credentes,  per  eumdem  tftae  auclorem  aalvari 
sperabant :  quod  bene  duo  tiri  illi  qui  botrom  de 
terra  repromissionis  ad  populum  in  deserto  exspe- 
etantem  in  vecte  portabant,  insinuant  (Num.  xm). 
Dotrus  quippe  vecti  impositos  Domtmis  eat  lo  croee 
exaltattis,  qui  dicit :  Ego  tum  trith  vera  (Jom.  xv). 
Et  alibi  poculum  vini  diseipalis  porrigens  :  ttie  ctt 
ealix,  inqait,  novum  tettamentum  in  meo  tanguwe, 
quod  pro  vobit  fundetur  (Lue.  xxti).  De  quo  et  Ee- 
clesia  :  Botrut  Cupri,  inquii,  dilectut  meut  mihi  (Cant. 
i).  Portant  autem  botrum  iu  vecte  thio  vtrl,  ner  quem 
|iopulo  uberlatem  terrae  repromtssionia  astruant, 
qaia  prssdieatores  utriuaq^te  teatamenti,  qul  gtorhtm 
patriae  co?lestis  DominO  revelante  didiceront,  ildem 


BEDjK  VENERABILIS  OPP.  TABS  M.  -  PARANETltiA. 


r« 


petsioni*  illius  arcaiwm  populis  iulimare  nou  cessant,  A  Hieruealem,  et  jndieabU  gente$9  et  arguet  popuios  nm/> 


quo  per  lioc  coujici  possit  quanu  fidelibus  praemia 
sii  dalurus  in  ccelis,  qui  pro  illoruui  salule  Filium 
suuin  unigenitum  passuruio  reisit  ad  terra*.  Quod  au- 
tem  duo  portanies  botrum  simiiiter  quidem  eum  por- 
lere,  sed  non  smiiliter  valebant  iiitu«Ti,  hoc  nimirvm 
sjgirificat,  quod  Salvator  ipse  discipulis  suae  visionis 
gratia  glorifieatis  ail :  Beati  oculi  qui  vident  qum  vo$ 
xidetit.  Dico  enim  vobitt  quia  muUi  prophetm  et  reget 
voiuerunt  videre  qum  vot  videiit9  et  non  uderunt,£t  au- 
dtre  qum  auditit ,  et  non  audierunt  (  bloith.  sm). 
Yel  ccrte  iliud  quod  uiiuni  eumdenique  Domiuicas 
crucis  truimpliura  |*rius  propnetae  ei  Moyses  quam 
apo&toli  novcranl  et  praedicabant ;  sed  prophetae 
aiiquolies  boc  figuratis  velatisque  sermouibus  ;  apo- 


to$  (Itai.  ti).  Bene  autem  praedicatio  posnitentiae  et 
remissionis  peccatorura,  qoae  in  gentes  idololatras  ct 
variis  pollutas  sceleribus  erat  evangelizanda,  ab  Hie  • 
rosolymis  sumit  initium,  ne  ullus  sciiicet,  suorum 
magiiitudine  facinorum  perlerritus,  de  impetranda 
venia,  si  dignum  purnitenliae  fiuctura  faceret,  dobit  •- 
ret*  quando  etiam  Jlierosolymitis,  qui  Filium  Dei 
biasphemavere  et  crucilixere  indullum  esse  constaret.  ^ 

Vot  autem,  inquit,  e$li$  tetiet  horum ;  el  ego  mhto 
promittum  Patrit  meiin  vot.  Promissum  Patris  gra- 
liam  dicil  Spiritus  sancti,  de  quo  in  Evangelio  Joan- 
nis  inulta  iliis  ante  pissionem  suam  locutus  est,  ex 
quibus  est  illud  :  Cum  autem  venerit  P..racletut,quem 
ego  mittam  vobit  a  Patre%  Spirilum  verilatis,  qui  a 


fttoii  auteui  apostoloruraque  successores,  patefacta  **  Palre  procedit,  Ule  Jettimonium  perhibebit  de  me,  et 

luce  Evaugfhi.  semper  aperte  praedicabant,  ita  ut  " 

ruoc  omnis  populus  Chrisiianus  scire  et  confileri  dc- 
beat  fidem  quam  eo  icmpore  pauci  admodum  et  per 
iectiores  quique  noverant,  quamvis  omnis  populus 
ttiara  tunc  ejusdein  mysteria  fidei  in  iegalibus  cera?- 
inoniis  typice  poi  tarel ;  unde  hic  dicitur  quia  Domi- 
nus,  cunsuiumatis  incarnatiouis  suae  sacramentis, 
aperuil  discti  ulis  suis  sensum  ut  inteiiigerenl  Scri- 
irturas.  Aperuit  discipulis  sensnm.  ut  ea  qu«  ob- 
acure  prophetae  dherunt,  ipsi  palam  inteligere,  at- 
que  iutelligenda  credentibns  tradere  possent.  Ape- 
*uit  iiiis  sensum  ut  iuteliigtTmt,  quia  quwcunque  ille 
in  carne  gesstt  vei  docuit,  I  aec  eadera  eum  prophet» 
acturum  docturumque  esse  pra»dixerant. 


vot  testimonium  perhibebitit  {Joan.  xv).  Et  in  Actibns 

Ap^stolorum  :  Prcecepit  ei$  ab  Hierotolymtt  ne  dit- 

ccdtrenty  ted  extpectarent  promittionem  Palrti,  quam 

audistis,  inquit,  p  r  o$  meum  9  quia  Jonnnet  quidem 

baptizavit  aqua9  vot  aulem  baptizabimini  Spiritu  sancto 

non  pottmultot  hot  diet  (Act.  i).  De  cujus  promissi 

exspectaiioue  bic  quoque  tubiufertur  cum  dicitur  : 

¥0$  autem  tedele  in  civitate  quoadutque  induamini 

virtute  ex  alto.  Yirtuteiu  auiem  eis   ex  alto  super- 

venturara  pollicetur,  quia  quainvis  ct  antea  Spiritum 

sanctum  habueriat,  plenius  tamen  bunc,  illo  ad  coe- 

los  ascendente,  perceperuut.  Nam  et  ante  passionem 

e jut  per  Spiritus  sancti  potcntiam  mulu  daeroonia 

r  ejiciebant,  multos  sanabant  aegrotos,  verbum  vitae 

quibus  valuere  praedicabant,  et  ipso  resurgente  a 

mi  rtuit  specialius  sunt  ejusdem  Splritus  gratia  re- 

creali,  quando  sicut  Joaunes  scribit  :  Imufflavit  et 

dixit  eit :  AccipUe  Spiritum  tanctum :  quorum  remite- 

ritit  peccataf  remittuniur  ei$  (Joan.  xx).  Sed  maj  »ri 

ejus  virtute  sunt  ex  alto  induti,  cum  post  deccm 

dies  Assumplioiiis  Dominicae,  hunc  iu  linguis  igneis 

susreprrunt,  et  tanta  pereum  sunt  fiducia  fortiludinis 

infiammuti,  ut  nullis  priiicipuiu  tertoribus,  quin  om- 

nibus  in  nomine  Jesu  loqiieieiitur,  po  sent  prohiberi. 

Eduxit  auiem  eo$  foras  in  Bethaniam,  et  elcvalit 

manibut  $ui$  benedixit  eis.   Quia  Rederoplor  noslcr 

in  carue  apparuit,   ut  peccata  tolleret,  merituui 

priniae  maledictionis  auferret,  luerediutem  credon- 


Et  dixU  ei$  :  Quoniam  $ic  $criptum  e$t%  et  tic  opor- 
tebal  pai  IhriUum,  et  re$urgtre  a  mortuit  die  tertia, 
€#  prmdicari  in  nomine  ejut  pmnitentiam  et  remittionem 
peccatorum  in  omnet  gentet,  incipientibut  ab  Hieroeo- 
igma.  Nomen  Christi  et  ante  passionem  resurrectio 
4temque  illius  jam  olim  prophe^rum,  ut  dixiraus, 
patrumque  fides  ooverat,  Petro  attesunte,  qui  de 
tiisdem  loquews  ait  z  Sed  per  gratiam  Jetu  cre- 
dimussalvari  quemadmodum  et  iiti  (Act.  xv).  Peracta 
autem  passione  s»c  resurreciione,  sed  el  ascensioue 
ejus  ad  ccelos,  e^usdem  nomnis  illius  lides  11011  so- 
4um  posteris  eorum,  geuti  videlicet  Juda^ae,  latius 
apertiusque  praedicatur,  sed  et  exteris  na.ionibus 
«adem  iuperna  miseratioue  revelatur.  ldeo  ergo 
Christum  venirein  -carne,  pati,  ac  resurgere  opor-  \)  ^^  perpetuae  benedictiouis  donnret.  recte  cuncta 


tebat,  quia  genus  humanum  aiiter  ad  viiain  institui, 
.a  morte  redimi,  ad  spem  resurrectionis  informari, 
quaw  per  ipbius  prapseuliam,.  passionem,  el  resurre- 
ciione.i»,  ininiine  valebat.  Beneautem  praedicalio  poa- 
-uiteiitia?  ^et  remissionis  peccatorum  111  coufesstone 
nointnisCbnstiabllierosolymisiiicipil,  ut  ubi  doclrin* 
et  virlutura  ejus  niaguificentia,  ubl  pa>sionis  triuin- 
phus,  ubi  resurrectionis  et  ascensionis  sunt  gaudia 
petfecU,  ibi  prima.fidei  illius  radix  ederetur,  primus 
<£cclesiae  nascentis  quasi  magos  cujusdain  vineae  sur- 
-culus  planuretur  :  qua  perinde,  multiplicato  verbi 
gsrraine,  in  lotam  mundi  latitudinam  doctrinae  suae 
palmites  extenderet,  completo  l*ai«  vaiicinio  quo 
dixil  quia  de  Sion  exibU  Ux,  et  mrbum  Domini  de 


quae  111  mundo  gessit,  in  verba  beuedictionis  conclu- 
sit,  ostendens  seipsum  esse  de  quo  dictum  est: 
Etenim  benedictionem  dabit  qui  legem  dedit  (P$al. 
lxxxi).  Et  bene  eos  quibus  beneJicerct,  in  Betha- 
niam ,  qwe  domu$  obedientim  interpretatur,  eduxit, 
quia  uimirum  contemptus  et  supetbia  maltdictio- 
nera,  obedientia  meruit  benedictionem.  Nam  et  ipse 
Dominus,  ut  amissam  beoedictioois  gratiam  miifdo 
restitueret,  factus  est  obedieus  Patri  usque  ad  mor- 
tem,  et  solis  eis,  qu\  in  sancu  Ecclesia  divinis  stu- 
dent  obtemperare  praeceptis,  benedictio  vitae  coeles- 
tis  lribuilur.  Nec  praetereundum  est  quod  Betbania 
ia  latere  montis  Oliveti  posiu  narratur.  Sicut  enim 
BeUiania  obedientem  Domini  mandatis  Ecclesiam, 
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iu  mofts  Oliveti  ipsam  Kedemptoris  nostri  pprso- 
nm  multum  decenter  exprimit,  qui  in  carne  appa- 
rens,  et  altitudine  dignitatis,  et  spirilmilis  grala 
virtmis,  omnes  qui  puri  homiiics  suni  gancios  ante- 
cellit ;  unde  et  illi  canitur  in  Psalinis,  quia  un.xit  te 
Deut  Dev$  tuu$  oteo  loetitir  prm  consortlbut  ltti$  (Psal. 
xuv).  Et  ipse,  sicut  ei»am  pr.Tscs  sancli  Kvangelii 
lectio  tesutur,  ejusdem  saticia  unctionis  munus  suis 
consortibus,  hoc  est  fidelibus  prnmisit,  nec  multo 
post  tcm?ore,  sictil  novimus,  quod  promtserat  misit. 
Si  am>m  qtiem  dflectat  audire  quomodo  domu* 
ohedieuiia\  id  ost,  Kc.  Ie*ia  sancla  in  ejusdem  moti- 
lis  Oliveti  sit  latere  construcla,  legamus  Evangciiuiii 
Joanuis,  uhi,  passione  ejus  iu  cruce  complcta,  tiuus 
milituiu  l.iuc<*a  latus  ejus  aperuit,  et  coiitiutio  exivil 
sanguts  ct  aqua.  Haec  sunt  etenim  sacramenta  quibus 
Kcclesia  in  Cbri>to  nascitur  et  nutrrttir :  aqua,  vi- 
delicet,  baptismatis,  qua  abluitur  a  peccatis,  et  san- 
gtiis  caliris  Dorainicr,  quo  conflrmatur  in  douis.  Quas 
quia  Spiritus  quoqne  sancti  chrismate,  ut  perfici 
valeat  in  die  redemptionis,  signalur,  recte  mons  in 
cujus  htere  civitas  sancta  sita  est,  in  quo  benedi- 
ctlonis  gratia  datnr,  mons  Olivarum  vocatur. 

Et  factum  ett,  inqnit,  dum  benediceret  illit,  recettit 
ab  eity  et  ferebatur  in  cmlum.  Notandum  quod,  bene- 
dietione  discipulis  d»U,  Salvator  ascendit  ad  ccelos, 
simulqne  memoriae  commendandum  qood  sicut  in 
Aciibns  eorum  legimus,  Ipsis  asceusum  ejus  aspc- 
ciantibns  apparentes  angeli  dixerunt  :  Sic  veniet 
quemadmodum  viditth  eum  euntem  in  cmtum  (Act.  i), 
atqtie  omni  insUntia  laborahdutn,  ut  sicut  in  eadem 
carnis  forma  ac  siibstantia  qua  ascendit  Dominus  ad 
judicandum  descendet,  sic  etiam  qui  benedicens  »po- 
stolis  ahiit,  benedictione  sua  nos,  cum  redierit, 
digno*  efficiat,  eorumque  in  sorte  collocel,  quihtis 
ad  dcxtram  slantihus  diclurus  est :  Venite,  benedkti 
Patri$  mei,  percipiie  regnum  (Malth.  xxv). 

Et  ip$%  adorantet  regretsi  tunl  in  Bieru$alem  cum 
tjaudio  tnogno,  et  erant  temper  in  templo,  laudantes  et 
benedicentet  Deum.  Et  seinper»  et  in  hoc  maxime 
loco,  fraires  charissimi,  meminisse  nos  decet  ser- 
monis  Domini,  quo  discipulos  glorificans,  sicut  paulo 
soperius  retulimus  :  Beati,  iuquit,  oculi  qui  videni 
qum  vot  videtit  (Matth.  xin).  Qiik  eieiihn  dicere,  quis 
digne  valeat  cogitare  quam  beata  eonipunctione  ocu- 
los  ad  terrani  deflexerinl,  quihus  ipsum  quem  adora- 
bant  coeli  Regem  ,  devicta  mortaliute  quam  assum- 
pserat  ad  palernae  claritalfs  soliiim  jam  redire  con- 
spexerint!  quam  dulces  laciymas,  qu:inla  spe  ac 
lartiiia  ferventes,  pio  ingressu  patriae  coelestis  fude- 
rint,  qtio  Deum  ac  Dominum  suum  parlem  sti.u  na- 
turae  jam  ferrecernebant !"  Meritoergo  tali  spectaculo 
refecti,  postquam  adoraveruut  in  loco  uhi  stetcruut 
pedes  ejus,  postquam  vcstigia  qu.e  novissime  a  fixit 
lacrymls  rigavere  profusis,  confesiim  rediere  Hiero- 
s^lymam,  ubi  adventum  saucti  Spirilus  exspeciare 

*  Hic  Beda  respicere  videlur  ad  illa  heati  Paulmi 
rt.Uiii  episcopi  verlia,  epn*t.  51,  ad  Sevcnim :  i  Mi- 
nim  vcro  inter  hac,  quod  in  babilica  Ascensioois.... 
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A  snnt  jusst,  et  ut  dtgni  promissis  coelestibus  existereot, 
erant  semper  in  templo  laudantes,  et  henedicente3 
Deum,  scientes  certissime  qtaia  illa8oiunim»doco:d.i 
Spirttus  sanetus  lnvisere  et  inhabitare  dignatnr,  qnx. 
locuin  orationis  frequentantia,  qu.*e  landi  et  bejied;- 
eti«>ni  divime  viderit  esse  dedita.  Unde  iu  Actihus 
apostolorum  legitur  de  ipsis  :  Hi  omnet  erant  perte- 
rerantet  unanimiler  in  orntione  (Act.  i).  Quod  nohis 
est  testimomum  opuris  apostulici  solerter  imitandum, 
videlict-t,  tu  qui  coblestia  promissa  habemns,  qui  pro 
bis  accipiendis  sedulo  supplicare  pneuptutur ,  et 
ornnes  ad  orandum  conveiiiamus,  etin  oratione  per- 
sistamns,  et  iinanimi  Dotiiinmii  devotione  prece  i>ur. 
Nec  diihita>iduin  est  quoj  sic  nobis  or.ntibus  pius 
Comlitor  auditiim  accommodare,  et  Spiriius  sui  gra- 

B  tiam  nostris  quoque  cordibus  infumlere  dignabilur*, 
quod  nostros  qtioque  beatos  faciet  oculos,  etsi  iioji 
tit  apostolorttm,  qui  coinmorantem  in  mundo  Domi 
imm,  qui  docentem  et  miracula  facientem,  qui  post 
triumphutn  mortis  resurrexisse  atque  ad  coelos  re- 
deuntem  videre  merucrunt ;  certe  ut  eorum  de  qui- 
bus  Tbom®  apostolo  dicit :  Quia  viditti  mey  crediditli; 
beati  qui  non  videunt  el  crediderunt  (Joan.  xxvm). 
Cunctis  eteniiu  irolemibus,  sive  illis  qui  incarna- 
tiouis  ejus  tempora  nasceudo  prsecesserunt,  sive  his 
qui  cum  in  carne  viderunl,  sive  nobis  qui  post  ejus 
aseensioncm  credimns,  communis  est  illa  piissima 
e;us  repromissio  qua  dicit  :  Beati  mundo  cordet  qua- 
niam  ipti  Deum  videbunt  (Matth.  v). 

p  Haec  de  lectione  Evangelii,  prout  potuiutas,  expo- 
nendo  transcorrimus;  sed  quia  in  eaJem  leclione 
apertumdiS'  ipulissensumad  inielligeiidumScripiuras 
audivimus,  lihet  de  ipsis  prophetaruui  scripturis  alr- 
qua  ad  memoriam  reJucere,  gaudiumque  evangeiicas 
solemnitatis  etiam  prophclica?  assertionis  accumulare 
ac  condiie  prajconiis.  Loquitur  ergo  de  hac  solemtii- 
tale  Psalmisla  :  Atcendit  Deut  in  jubilaiione  :  Domi- 
nu$  in  voce  tubm  (P$aL  xi.vi).  Ascendit  quippe  in 
jubilaiione,  quia  («etatilibus  de  sublevationis  ejus 
gloria  discipulis,  codum  petit.  Ascendit  et  in  voco 
tub;cf  quia  prxconanttbus  angelis  reditum  ejus  ad 
judicandos  vivos  et  mortuos,  se«lem  regni  coelcstis 
adi.t.  Qualiier  autem  Deus  ascenderit,  qui  sempcr 
ubique  pricsens  de  loco  sd  locum  mutalnlis  uoti  est, 

D  idem  alibi  teslatur  diccns  :  Qui  ponit  nubem  ascen* 
tum,  quiambulat  tuper  omnes  pennat  ventorum  (Psat. 
cin).  Nubem  namque  dicit  subsUuli.iin  humatijc  fra- 
giliatis  qua  se  Sol  justitix  ut  ab  bominibus  feni 
posset  inJjil.  Unde  dicit  Isaias  :  Ecce  Dominut 
atcendet  tuper  nubm  levem,  et  ingredielttr  /Egyptnm, 
et  commovebuntur  timuiacra  AHgypti  a  facie  ejut  (l$ai. 
xix).  Super  tiubein  quippe  levem  Domintis  ascendit, 
ut  ingressus  yfigyptum  ejus  simulacra  subverteret, 
qnia  Yerbum  caro  factum  ettt  et  nabitavit  in  nobit 
(Joan.  r),  quia  immuue  ab  omni  sor.le  iniquiutis  cor. 
pus  ^ssumpsit,  iiiquomundumiiigrediens/tdololalriae 

iinpressam  divinorum  pedum  veneralionem  areua 
couservai,  ut  vere  dici  possit :  Adoramut  in  ioce  uOi 
ttelcrnnt  pedes  ejut,  i 
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riuun  destrueret,  nigrieqae  ac  teaebrosie  go&tiUnm 
cordibus  verum  diviniutis  IwMn  aperircl.  Per  natu- 
m  Itumanas  nubani  de  lecoid  lecm»  vemre  dignatiu 
ett  qui  loco  noo  claodiutr  :  m  hae  irrisiones,  ei  fia- 
pella,  et  mortem  quoque  voloit  paii  qui  impa&sibitis 
semper  in  divioiute  permanet ;  per  banc  resurrectie- 
nis  virlute  eoronaum  ascendit  in  coeluoi  qui  poientia 
divinitaiis  coelum  implet  et  terram.  Uaiic  supcr  pen- 
naa  veatorum  evexii,  cum  aastimptam  de  terris  ixm 
soluro  super  univcrsa  aeris  bnjtis  spaiia,  setl  ctiatu 
aeiherisallitudioem  sustollens,  hi  majesutis  paiernas 
dextra  collocavit.  De  bac  assumptae  humaiiiuti*.  glo- 
iia  eiiam  Amoa  ait :  Qui  ardificat  in  cattum  ascensto- 
nem  suam%  et  promlssionem  suam  super  terrsm  fundit 
{Amos  ix).  In  r <e  um  quippe  asccnsiooem  auam  aedi- 
flcavit  qui  bumauam  sibi  earnem  et  animara,  in  qua 
ccelum  subire  pos>et,  ipse  rreavit.  Promissionem 
vero  suam  super  tcrram  fudit,  quia,  misso  desuper 
Spiriiu,  omnes  teriarum  finea  gratia  suaefidei,  ut 
promiserai,,  implevit :  eujus  gratiam  proroissionis 
PsalroisU  ei  lenturam  Ui  Spiritu  praevidens,  et  ch 
lius  venire  desiderans,  ait :  Exattare  supet  eeetoss 
Dcui>  et  super  onmem  tetram  yloria  tua  (PsaU  lvi). 
Ilbi  aperie  significat  quia  pritwquam  Redempior 
nestert  as&umpu  mortali  earne,  mortia  regnum  di« 
rueret,  uotus  tanlum  in  Judaea  erat  Deus,  in  Israel 
magnum  nomen  ejus.  Al  ubi  resurgens  a  mortuis 
codU  alta  Deua  horaa  pei  etravit,  toto  pm  terrarum 
orbe  nominis  ejus  gloria  praedicatur  et  creditur. 

Nee  verbis  aolummodo  propheiaa,  verum  eiiam 
gtstis  ejusdem  Doraioicae  a^eensionia  praedicavere 
myaterium.  Nam  et  sepiimtts  ab  Adam  Enocb  traosJa- 
|«*  de  mnndo,  et  Elia*  Ui  ccelum  suWevatus  aerium, 
ascensuro  super  eoelos  Dmuine  le6timonium  praebue- 
rtuit.  Kt  quidem  Enocb  in  eo  qnod  septimus  ab  Adara 
progcuilus  esi  liguravii  Doiniiium,  non  c«nsueto 
mortalis  aaturae  ordine,  aed  Spiriius  sancU  potentia 
toneinieodvm  eV  nasciturum,  Spirilus  sancii  graiiaro 
ontnent,  quae  septiformis  a  propheU  describitur,  iu 
CO  siugolarUeff  i  equieturam,  ipsum  in  Spiritu  sancto 
baptizaturum,  et  ejusdem  Si  irilus  dona  credentibus 
esae  dalurum.  Ia  eo  autem  quod  treceotis  sexaginU 
quiaque  annig  prUisquam  ttaiisferretur  apud  hemi- 
nes  vixil,  qui  eat  nuroeres  dierum  aimi  solaris,  ejus 
fuluram  in  came  coaversationem  designavii ,  qui 
aacenaurua  ad  ccelos  uaicam  se  mundi  Iqcem  esse 
raonstravit.  Ego  sum,  Laquieus,  luxmundi;  qui  sequi- 
tur  me  non  ambulat  in  lenebris,  scd  habebit  lumen  vitte 
(Joan.  vut).  Uude  a  PropbeJa  aol  mystice  vocatur, 
quia  ipae  nimirum  cuncias  muadi  partes  a  solis  Ortu 
usque  ad  Occasum»  ab  Aquilone  usque  ad  Meridicm, 
gratia  fidei  et  veritatis  Ulustrare  dignalus  est.  Pono 
hoc  quod  Enoch,  qui  translaius  est  Dedicalio,  inier- 
preutur,  significai  eiun  qui  reaurgens  a  mortuis 
aaceudU  iu  eielum,  et  uunc  ad  coosecranda  corda 
fideljum  pignus  sui  Syiritus  dare,  et  in  futuro  perfe- 
cUm  ex  omni  parte  Eccle^iam  in  gaudio  resurre- 
ctionis  et  perpetuae  soiemnkalis  inducere  dignalur. 

•  Pliniiverba  suut  b;cc,  lib.  v  Hist.  natur.,  c.  15, 
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A  At  vero  Ebas  abondantiore  miraculo  figuram  hu- 
>ua  Dominicae  festrvitatk  prartulit.  Cum  eniin  rasUjrat 
lempus  quo  toilcretur  de-mundo,  venil  ad  Jordanem 
cum  discipuio  Eliseo,  el  invoJuto  pallio  auo  percusaU 
aquas:qti«  divisae  siuu,  et  transierunt  ambo  per 
sicciim,  dixilque  ad  Eliseum:  Pouula  quid  vis  ut  fa- 
ciam  tibi  antequam  tollar  a  te.  At  itle:  Qbsecro,  inquit, 
vt  fiat  dupiex  smritus  tuus  in  tne(IV  Re§.  u).  Cmn 
iiuedeuies  sermocinarentur,  ecce  curru  igneo  re- 
peute  raptus,  Elias,  ut  Scriplura  ait,  ascendit  quasi 
usque  in  ccelum.  Qua  adjeciione  siguificatur  quod 
Elias  non  in  ipsum  cmltim  ut  Dominus  noster,  sed  i.i 
alta  tanturo  aeris  hujus  sublcvatus  est,  ac  deinde  in- 
visibiliter  ad  paradisi  gaudia  relaius.  Levavitque 
Eliseus  pallium  Eliae  qupd  ccciderat  ei.  Et  venicns 

B  ad  Jordanem  percussiteo  aquas,  aique  invocato  Deo 
Eliae,  divisit  et  iransiit.  Noiel  ergo  dilectio  vcstra, 
fraires  mei,  quaiu  ordinate  ligura  concinat  veritali. 
Venit  Elias  ad  Jordanem,  et  exutus  pailio  suo  per- 
cussil  aquas  ac  divirit.  Veuit  Dominus  ad  fluvium 
morlis,  quo  genus  humanum  mergi  consueverat ,  et 
esuena  se  ad  tempus  habiiu  carnis  quam  assumpse- 
rat,  mortein  moriendo  percussit,  ae  vitae  nobis  iter 
resurgendo  patefecit.  Recte  eienim  pcr  Jordanetn 
fluxus  iiQstrae  mortalitatis  ac  defectus  exprimitur» 
quiael  Jordanis  Latine  Deacensus  corum  dicilur,  et 
ipse  fluvtus  in  mare  Moriuum  infiuens  •  laudabilea 
suas  ibi  perdit  aquas.  Transit  aulem  Elias  diviso 
amne  per  sicctim,  transit  et  Eliscus,  qu  a  resurgens 

_  a  monuis  Salvator  fidelibus  suis  quoque  spera  resur- 
geudi  tribuil.Transiio  Jordane,  Eiias  dedit  optionem 
Eliseo  posiulaudi  quae  vellet;  et  Domiuus,  impleta 
resurrectionis  gloiia,  ^  lenius  discipuloruin  ^ensibua 
inseruit  quod  ct  anlea  promisit :  Qu  a  q uodcunque 
petieritis  in  nomine  meo,  hoc  (uciam  (Joan.  xv).  Pe- 
liit  Eliseus  ut  fieret  spirilus  E\m  duplcx  in  se,  et 
edocti  a  Domino  discipuli  promissara  Spiritus  graitam 
accipere  deskUrabant:  quam  non  uui  tauium  genti 
Judaeae,  quam  ipse  pracsens  io  carne  docuit,  sed  ct 
cunctis  per  orbrra  nationibus  praedicare  suflicerent. 
Annon  duplicem  Spirilus  sui  graliam  pollicebatur, 
cum  ail :  Qui  eredil  in  met  opera  qum  ego  facio  el  ipse 
(aciet,  et  mafora  horum  faciet  (Joatu  xiv)  1  Sermoci- 
nantibus   fcha  et  Eliseo  subito  currusel  equi  igoei 

P  rapucruut  Eliam  quasi  usque  ad  ca  lum:  qui  profecto 
cuxius  et  cqui  angelicx  sunt  inielligeud.e  virtutes, 
de  quibua  scrjpium  estiQtu  facit  angelossuos  spiritus, 
et  ministros  suos  ignem  urenlem  (PsaL  cxin).  Horura 
namque  Eiias  subsidio,  utpote  bomo  purus,  quo  a 
terra  tolli  posset  egebai,  et  Dominus  cum  apostolia 
colloqueus  subito  videnlibus  illiselevatus  est, eisi  non 
angelico  fultus  auxilio,  angelico  Umen  comiutus  ob- 
sequio,  vereque  assumptus  est  in  coelum,  angelis 
quoque  ad  ipsum  atlestantibus,  qui  illis  dixerunt: 
Hic  Je$us  qui  assumplus  esl  a  vobis  in  crnlum  (Acl.  t). 
Sublevalus  ad  ccelum,  Elias  dimisit  Eltseo  pailium  quo 
erat  indulus.  Ascendens  in  coelum,  Dominus  sacra-  > 
itienta  humaniutis  assumptae  discipulis,  imo  omni   ( 

qtiem  vide,  si  lubeU 


I    ' 
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Eeclesiae,  quibus  ssnetificaretur  et  in  virtute  di^c-lA  dicit  procedere,  ut  aliaiu  Patris,  aliam  esse  suam 
ctionis  calefierel,  reikjuit.  Assuinens  Elisens  palliuml  personam  designel,  aique  ul  [AL  om.  ut]  in  eadem 
Klitt  percusstt  eo  aquas  Jordanis,  et  nl»i  invocavft  i  distinctione  pcisonannn  ttnam  csse  operationeui,  ac 
Detim  Eliae,  divisa  sunl,  et  transiit.  AssompseruntY  voJwitatein  suam  cum  Patris  volunlale  et  operalio- 
apostoli,  assumpsit  instiluta  per  eos  Ecclesia  sacra-f  ne  denuntiel.  Cumenhn  ejusdem  Spiritus  gratia  da- 
menta  sui  Redemptoris,  quibus  spirilualiler  erudita,  )  tur  hominihus,  miititur  profecto  Spirilus  a  Paire^ 
aMutn,  et  consecrata ;  ipsa  quoque,  invocato  nomiue 
Dei  Patris,  impetiim  mortis  superare,  ejosque  obsla- 
culo  coiitempto,  ad  vitam  transire  didicit  sempi- 
ternam. 

Hanc  ergo  Dominicte  ascensionis  gloriam,  fraires 
cbarissimi,  quae  prius  prophetarum  et  dietia  signa- 
balnr  et  gestis,  et  post  in  ipsoMedi.itore  nostro  com- 
pleta  cst,  tota  devotione  veneremur,  et  ipsi  quoque 
ul  e jos  vcstigia  seqei,  aiqtte  ad  coelos  mureamur  as 


mitlitureta  FJio;  proccdit  a  Patre,  procediteta 
Filio,  qu  a  et  ejus  iiiUmo  ipsa  processio  esl  qua  ex 
Palre  procedu  ct  Filio.  Vcuit  el  sua  spoule,  quia  sic- 
ul  coxqualis  cst  Pairi  ei  Filio,  ita  caindeiii  hahel 
voiuiitatem  cum  Patre  et  Filio  communem.  Spirilus 
enim  ubi  vult  spiral  (Joan.  m).  Et  sicul  Apostolus* 
eoumeralis  douis  ccele-tibus,  ait :  llwc  autem  emnia 
opcratur  unus  alque  idem  Spirilus,  dkidcns  singulis 
prout  vull  (I  Cor.  xn).  Adveuie:!S  aulem  Spiriitts 
cendere,  iiitertm  salubriier  humiliemur  in  lerra,  mc- ^  tesliiiioiiiuin  perhihuil  de  Domino,  quia  dUcipuly-. 


tnores  semper  quia,  sicvt  Salomon  ait ,  Superbum 
tequitur  iynotuinia,  et  humilem  spiritu  sequitur  gloria 
{Pro*.  xxix).  Eece  in  asecnsioiie  rtedemptoris  nostri, 
qno  nosira  sit  omnis  intentio  dirigenda  didicimus; 
ecee,  asrendenie  ad  coelos  Mediatore  Dei  et  honri- 
tnim,  patefactam  hommibos  coetestis  patri»  jantram 
engnov.mus.  Ad  hnjos  ergo  patriae  perpetuam  felii  ria- 
tem  omni  stodio  festineimis.  In  bac  quia  needum 
corjiore  possumus,  desiderio  seinper  et  meiite  ver- 
seflDue.  Juxla  voeem  egregii  praedicaioris,  qnae  sur- 
sirm  sunt  quaeramus,  ubr  Christu*  est  io  dextra  Dei 
sedens,  qti»  sursum  sunt  sapiamus,  non  qiwe  super 
terram.  Ouaeraiiius  iltum  el  conftrmemnr  sne  inven- 


rum  cordibus  \AL  add.  pro  Deo]  qppiraus,  oiuiiia  qtuc 
de  illo  erant  scienJa  mo  talihus,  dara  illis  luce  rc- 
velavit :  quod  videlicet  asqtialis  cl  cousubsiau  iali* 
erat  Patri  ante  sxcola,  quod  consubsiautialis  no!>is 
factus  cst  in  line  sxculorum,  quod  de  Viri«inc  uatus 
sinc  peccalo  vitilin  mttndo,  quod  quaudo  voluit  et 
qua  \oluit  niorie  transivitdc  tnundo,  quod  vcracil«r 
rcsurgeudo  moriem  deslruxit,  quod  \AL  om.  quod^ 
veram  in  qua  passus  el  resurrexit  carnein  ad  coe- 
los  ascendcudo  levavil  atque  in  patertiic  glorix'  dex- 
tera  c  nstituit,  qtiod  omnia  propbeiarum  scripta  illt 
testiiiHHtiuHi  perhihetu,  quod  confessio  nomiuis  ejus 
ns«rue  ad  ftnes  erat  i  ropugand»   lerrarum,   caetera- 


nonis.  O^Kramos  faciem  ejtts  ^emper,  ut  cuur  ipse  p  que  fideiiliius   mysicriu  Spirilus  sancli  testimonio 


qm  piaeidus  asceudit  terribi  is  reilierit,  nos  paratos 
inveniat,  quos  seum  ad  fe^ta  superne  civitatis  in- 
irodo;  a&  Jesus  Cbristus  Dominus  noster,  qui  vivit  et 
rei;natcum  Palrein  nnitate  Spiritns  saucii  per  om- 
tiia  saecnfa  sa?cu'orum.  Ame». 

IIOMILIA  X. 

I»  OOMLMC4  POVT  ASCE.NSHKNEM  DOMIM. 

Joan.n.  xv.  /n  illo  tempou  dixil  Je$us  discipulU  suit  : 
Cuin  venerit  Paracletus,  quem  eqo  mittam  vobis  a 
Patre,  Spiritum  veriialis,  qui  a  Patre  piocedil,  ille 
Ifttimonium  perhibebit  de  met  etc. 

Ex  mnltis  sancti  Evangelii  locis  invenimus  quia 
discipalr  ame  adventum  Spiritus  saneti  int.ius  cajia- 
ces  erant  ad  intelligenda  arcana  divinw  subiimilatis, 


sunt  reserata  discipulis.  Neque  illis  laniuinmodo,  sed 
et  omtiihus  qui  per  verbum  eoruni  credunt  in  Domi- 
nuni,  quidquid  recto  sapiunl,  cjubdein  Spiritus  est 
munere  concessuiv.  Ille  ergof  inquii,  testimonium 
perhibebit  de  met  ei  vo»  tettimonium  perkibebilis,  quia 
quae  Spiiilu  iutus  doeeule  peiceperunt,  baec  ahje- 
cio  tiinnre  pristino  foris  loqueudo  et  aliis  iniuistra- 
baut.  Ipse  namque  Spiritus  corua  eorum  et  scientia 
verltalis  iihistravii,  et  ad  docenda  qu*  nossent  cui- 
mine  virtutis  erexit  :  unde  recte  apud  Isaiam  :  Spi- 
rilus  idem  fortiludinU  et  uiemice  nuncupatw  (l*a.  xi). 
Est  enkn  Spiritus  scienlia,  quia  per  ipsutn  quas  reclo 
agere,  vel  etiam  cogitare  debeamus,  agnoscimus ;  cst 
et  fonitudinis,  quia  etiam  per  ipsum,  ui  qu^  bcnc 
inmos  fortes  ad  toieraoda  adversa  buntan»  praviia-  rj  novimus  operemur,  accipiinus,  ne  adversitale  aliquu 
tia,  sed  e»  adveniente  Spirrtu  cuin  augmenlo  divinx     a  bonts  quae  cepimus  repellamur. 


cognilioiHS,  daCa  est  etiam  comtanlia  vineendm  bn- 
manae  perseeutkMtts.  Unde  illis  Doroinica  proinissio- 
wc  nune  diciiur  : 

Cum  veneril  Paratletui,  quem  ego  miUam  vobis  a 
Patre,  SpirUum  veritatist  qui  a  Paire  procedit,  ille 
ieetmemimm  perkibebit  de  me.  Et  vo$  testimonium  per- 
uibebins.  Notandum  autem  iniprimis  quod  Dominus 
Spiritum  veritatis,  et  a  se  miltendum  esse  testatur, 
et  enmdem  mox  a  Patre  procedere  subjungit,  non 
quia  idem  Spirhus  aliter  a  Patre  prticedit  quam  a 
Filto  mittitor,  aut  alio  tetnpore  a  Patre  procedit  [>i/. 
•iit.  qtiam  a  PiRo. . .  procedit],  quam  cmn  a  Filio 
mittitor,  sed  ideo  Filius  eura  a  se  mitti,  ct  a  Patre 


£f  vos,  inquil,  tettrmonium  perhibebitis  quia  ab  ini- 
tio  mecum  eeis.  Nam  [Al. ,  Cuin]  data  Spiiitus  gra- 
tia  etiam  boc  fiduciam  discipuiorum  ju.it  quod 
ab  inttio  erant  cum  Doniioo ,  ideoque  quaj  apud 
iilunt  viderunl  et  audierunt,  ahsque  ulia  ambi- 
guitate  pratdicare  vaiebant.  Unde  bene  Petrus 
abum  pro  Juda  ordinare  volens  apostolum,  nou 
btuic  neophytum,  sed  probalum  ex  teinpore  cu- 
ravit  eiigere  dicens  :  Oportet  ergo  ex  hu  viris*  qni 
nobiscum  congregati  sunl  in  omni  tempore  quo  intra* 
vit  et  exivit  inter  no$  Dominus  Jesu$t  ttstem.  returre- 
ctionh  ejus  noBiuum  fieri  unum  ex  iUis  (Aci.  i).  Uiuc 
ipse  gemibus  €brisium  evangelixans,   confidcmer 


m  BED*E  VENERABILIS  OPP-  PARS  Ml.  —  PAR£NETICA.  Jftft 

aiebat  :  Uunc  Deus  tnuitavit  tertia  rfie,  et  dedH  eum  A  J>antur.  Unde  etiam  idem  Joannes  verilatem  divirtae 

manifestum  fieri  non  omnr  poputo,  ted  testibus  prvor-  /tinitalia  insinuans,  ait :  0>unis  qui  negai  Filium,  ncc 

dinatis  a  Deo%  nobis  qui  manducavimus  et  bibimus  rum  i  Patrem  habei  ;  qui  eonfitetur  Filium,  ei  Pairem  A«- 

ilio  pofquam  resurrexit  a  mortvis  (Act.  x).  Sed  quia  7^<(/  Joan.  11).  El  iterum  :  Et  emnis  qui  diligiteum 

r rescr  nlibus  clectorum  meritis  stalim  crescere  solet  *  qui  genuitr  ditigit  eum  qui  natue  est  exeo(l  Joan.  v). 

amiqui  hosiis  invidra,  qoavel  perseipsnnr  latenter,  (  Veruro  quie  discipuli,  qui  Patrem  bene  noverant  et 


vel  per  bomines  suas  maliguitati  subdilos  patenter9 
incboata  pietatis  germina  conatnr  obruere,  recte 
Domitius  promissa  discipulis  praedicandi  flducia  per- 
secuiionem  quoqne  eorutn  qui  eidem  praedicationi 
resisterent  pariter  exorturaro  ostendit  cum  sub- 
di.lt : 

Hac  locutus  sum  vobist  ut  non  tcandathemini.  Abs- 
quesynagogis  facient  vos.  Curavit  namque  pins  ma- 
gister  futnr»  discipulis  pravornm  bella  praedicere, 


Filium,  moUa  pro  ejusdem  sciemiae  defensione  ac 
propalatione  fuerani  passuri,  provida  Dominus  aoV 
monitione  subjungit  : 

Sed  hmc  loculus  sum  vobis,  ut  cum  venerilhora  eo~ 
rum,  remmiscamini  quia  ego  dixi  tobis.  Magnopere 
pensanduf»  est,  qood  sit,  E§o  dixi  woii,  ego  qni  pro 
vestra  vita  ac  saluie  moriturus  snm,  qui  vos  meo* 
aanguine  redemptnrus,  qui  vos  in  tribulaiione  senv 
per  adjutnrus,  qui  aeterna  vobis  p*aemia  post  tri- 


quo  minosbacceosvenieniiaposseiiloiTendere,  quia      bulatiauein  daturus  sum.  Magnum  quppe  certanli 


tolent  iiimh-um  letius  ferri  adversa  qnae  possunt 
ante  praenosci.  Nam  qoae  imparato  ac  non  praevi- 
denti  animo  mala  mgeruntur ,  gravius  hunc  snepe  arb 
integritatis  sua.  statu  dejiciunt.  linde  benc  Salomon 
admonet  djccns  :  Fiti,  aecedens-  ad  servitutem  Dei, 
sta  in  juetitia  et  timore  Domini,  et  prcepara  animam 
luam  ad  Untationem.  Non  snlum  vero  discipulos  Sal- 
vator  a  contribulium  societate  pellendos,  sed  ab  eis 
eUam  mortis  pericuh  passuros  fuisse  praemoitmt. 
Nam  aequHiir : 

Sed  vtnit  hora  ut  ornnis  qui  interficit  vos,  arbUretur 
obsequium  se  prcestare  Deo.  Arbitrabantur  aulem  ob- 
sequitim  se  Dco  praestare  Jud&i  in  eoquod  ministros 


bus  levamen,  magnam  consolationis  gratiam  prse- 
stat,  quandollle  certamina  eadem  futura  predixisse 
reminiscitur,  qui  et  milites  suos  ne  vinci  potsenl 
adjuvare,  et  ne  incassum  vincant  immortalem  post 
praelia  solet  repeodere  palmam.  Qni  enim  hic  ho- 
ram  persecutionis  [At.t  iniquorum  persecutionem  ] 
venturam  pracmonuit,  ipse  paulo  post  iaeadem  per- 
sectttione  suum  fidelrbus  auxiliimi  poi^eiur»  dicens, 
/n  mundo  pressuram  habtbitis;  sed  eonfidite:  e§o  vici 
mundum;  ipse  alibi  legttime  certantibus  coronam 
vitac  repromittit,  dicens  :  BeaU  qui  fersecut.onem  pa- 
tiuntur  propter  justitiam ,  quoniam  ipsornm  est  r«- 
gnum  coelorum  ( Matth.  v  ).   Haec  de  evangelica  le- 


Novi  Teatamenti  odiis  insequebantur  et  mortibus  :  n  ^ione,  fratres  charissimi,  breviier  explanando  trans- 


quia,  sicut  Hlis  testimonium  perhibet  Apostolus, 
jEmutationem  Dei  habentt  sed  non  secundum  scien- 
tiam(Rom.  x).  Et  de  seipso  [4/.,  se  ipsej  loquitur  : 
Et  ego  quidem  existinmeram  me  adversus  nomen  Jesu 
Natareni  debere  mutta  contraria  agerc,  quod  el  feei 
ttierosolnmi*  (Act.  ixvi).  Prsedictis  ergo  pressuris 
adversautium  repente  quaai  consolans  discipulos  ad- 
junxit : 

Sed  eenit  hora  ut  omnis  qui  interfieit  vos ,  arbitre- 
tur  obsequium  se  prcestare  Deo.  Ac  si  aperte  dicat : 
Bella  quidem  Iribuiaiionum  a  coniribulibus  vestris 
esiis  paasuri ,  sed  eo  telerabilius  baec  suscipke,  quo 
non  tam  odio  vestri ,  quam  divinae  legis  aemulatione 
vobis  ingcrentur.  Cujus  memor  admonitionis  beatus 


eurrimus,  mirc  libet  de  ipsa ,  quam  eolimus,  Quin- 
quagesima*  solomnitate  sttbtilius  aliqtiid  loqui.  Sicut 
cnim  imminentibus  soleinniis  pascbalibus  Quadra* 
gesimam  jejuniorum  observantia  celeliravimus,  sie 
eisdem  peractis,  Quinquagesimaro  non  sine  certi 
causa  mysterii  festa  devotione  agimus.  Nam  quia 
sancta  Ecclesia  in  quibusdam  suis  membris  adluic 
pro  n  lerna  requie  laborat  in  terris,  in  quibusdam 
vero  omni  finito  labore  cum  Chrsto  jant  regnat  in 
cselis,  iii  memoriajn  utriiisqnc  viue  constiiuere  pa- 
tres  noslri  gemina  haec  congruae  religionissolemnia, 
Qiiadragestmam  videlicet  aftlictionis  et  jejuniorum, 
instante  jam  Dominica}  resurrectionis  tempore,  gau- 
diisqiie  paschalibus ,   ut  per  eam  nobis  s&pius  ad 


mariyr  Stepbanus,  flexis  genibus  pro  bis  qui  se  inter-  D  memoriam  revocarent :  quia  per  labores  et  conti- 


ficiebant,  pia  voce  supplicabat,  dicens  :  Domine,  ne 
statuas  ittis  hoc  peceatum  (  Act.  vn).  Arbitrabantur 
ergo  lcgis  aemtilalores  obsequinm  se  praesiare  Deo, 
dum  prasconibus  graiiae  ueecs  inferrent  :  sed  fruslra 
legem  qux  per  famulum  data  esi,  defenduni,  qui 
gratiam  quam  ipse  Filins  olfert,  aecipere  renuunt. 
Incassum  se  Deo  Patri  plarere  aestimant,  qui  Dei 
Filium  contemnerCj  imo  etiam  persequi  ac  blaspbe- 
roare  laborant.  Undo  recte  ^ubjungiiur  : 

Kt  hcec  facient  vobts,  quia  non  noverunt  Patrem% 
neque  me.  Quia  enim  Filius  in  Patre,  et  Pat<*r  est  in 
Filio,  et  qul  videt  Filium ,  videt  et  Patrem  (Joan. 
xiv).  patet  profecto  quod  quicunque  Filii  crcdulitati 
«vbsiinata  mente  resistont,  nec  Patrem  nosse  pro- 


nentiam ,  per  vigilias  et  orationes,  et  per  caeiera, 
qu®  Anosiolus  comroemorat  (  //  Cer.  vi ) ,  arma 
justiliae ,  ad  vit»  iminortalis  praemia  debeamus 
atlingere.  Porro  Quinquagesimam  ab  ipso  Donii- 
nicae  resurreetionis  die  inchoare,  et  gaudiis  po- 
tius  hudibusque  diviuis ,  quam  jejiiniis  volue- 
runt  esse  relehrem ,  quatenu^  annuis  ejus  festis 
dulcius  admoneremur,  desiderium  nostram  ad  obii- 
nenda  festa,  qnae  non  sunt  aunua  sed  continna ,  non 
terrena  sed  coeles<ia  ,  semper  acrendere  fixuinqne 
lenere,  quia  non  in  tempore  roortalitaits  hujus,  sed 
in  acternilate  fulurac  incorrupiionis  vera  nobis  quae- 
renda  felicius,  vera  est  invenienda  soletnnitas,  ubi, 
cessantibns  cunclis  languoribus,  tota  in  Dei  visione  ac 
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laude  vila  geriur.  JusU  hoc  quod  PropheU  corde  A  rumff  qood  in  hujus  eisilii  peregrinatione,  sicut  ex 


pariter  et  carne  in  Deum  vivum  eisultans,  aiebait 
Deati  aui  kabitant  in  domo  tua ,  Domine ;  in  nccula 
smculorum  laudabunl  le  (Psal.  lixxii;).  Unde  merito* 
Quinquagesiinne  diebus  in  merooriam  liujus  nostrae, 
quietissimae  ac  felicissiinae  aclionis  rrebrius  ac  fesii- 
vius  Alleluia  canere  solemus.  Alleluia  namque  He- 
I  raeus  sermo  est,  et  mterpretatur  Latine :  Laudate 
Dominum.  Denique  in  psalmts  ubi  nos  canimus  Lnu- 
Uaie  Dominuro,  pro  boc  verbo  apud  Hebrxos  scmper 
Alleluiacanitur:  quod  evangelUia  Joannes  in  Apo- 
calypsi  sua  ( Cap.  iii  )  coslestium  agmina  virtutum 
camantia  se  audisse  perbibet.  Sed  et  venerabilis  pa- 
ler  Tobias  ei  visione  angelica  inielligens  qualis  su- 
pernorum  civium  gtoria ,  quanu  ipsius  llierusalem 


parto  iiovimos,  el  ci  parte  propheurous,  iia  etiam 
ei  parle  Dominum  laudamus,  dicentes  cuin  PropbeU : 
Quomodo  canlabimus  canticum  Domini  interra  alienat 
(P*al.  cmvi.)  Cum  vero  nostram  pa<riam,terrara 
scilicct  viveiitiuni,  domumqiie  regni  coelestis  nobis 
olim  a  Domino  repromis  am  intrare  meruerimus, 
tunc  ul  illum  et  rerfecie  intueri ,  sic  ctiam  perfecte 
valebimuslaudare,  juila  illui  Psalmisae :  Et  inten%- 
plo  eju$  omnes  dicent  aloriam  (P$al.  xxsviii).  Unde 
et  alibi  dieit:  Cctli  enarrant  gloriam  Dft.Ccelusqiiippe 
ccelestis  patriae  cives  appellai.  Etquidem  terrigeoae 
gloriam  Dei  narrare  possuni,  non  autem  banc  euar- 
rare  nisi  cceli  cives  suffirfuol,  qui  quo  banc  vicinius 
videnl,  eo  certius  valent  eloqui.  Ulram»|uc  sane  baac 


ccelestis  sit  claritas,  haec  mystica  voce  dicebat :  Ex  &  solemnitatem,  scilicet  et  Quadragesimx  et  Quinqua.- 

lapide  pretioso  et  mundo  omnes  piatew  ejus  $ternenturf 

ef  per  vicos  ejus  Atteluia  cantabitur  (Tob.  im).   Re- 

ctissime  autem  et  pulcherrime  generalis  sanctae  Ec- 

clesiae  mos  inolevit ,  ut  hoc  divinae  laudationis  car- 

men,  propter  reverenliam  primae  auctoriutis,  a  cun- 

ctis  per  orbem  fldelibus  Hebraea  voce  cantetur.  Quod 

ideo  fit  ut  per  talis  consonaniiam  devotionis  admo- 

neatur  Ecclesia  quia  et  nunc  in  una  lidei  confessione 

ac  dilt  ciione  Cbristi  con>istere  debeat,  et  ad  illam  in 

futuro  patriam   festinarc,  in  qua  uulla  diversiias 

meniium,  nulla  est  dissonantia  lingunrum.  Nam  quo- 

roodo  in  Hierosolymi*  quondaro  moltitudiiiis  creden- 

tium  in  Dominuro  erat  cor  unuin  et  auiroa  una ,  et 

erant  illis  omnia  conimtinia,  ita  in  illa  summae  pacis 

visione  roultitudinis  videniium  Deum,  erit  cor  unum 

et  auiina  una  ,  videlicet  diligendi  ac  laudandi  eum  , 

cujus  se  gratia  viderint  esse  salvatos :  el  ibi  veraciler 

erunt  omuibus  omnia  communin,  quia  sicut  Aposto- 

los  ait,  Erit  Deus  omuh  in  omnibus  (/  Cor.  iv).  In  cujus 

lypum  temporis  ac  laudabundae  nostrae  quietis,  ultimi 

eidem  psalmi,  qui  specialitcr  in  Domiui  laudem  ca- 

numrr,  Alleluia  titnlo  pracnoUnlur.  Sep  ima  quippe 

dies  Sabbati,  id  est  requiei,  per  legem  vocari  et  ha- 

beri  praecepta  est.  Et  apie  liber  psalmorum  post 

lanta  (oelestiom  praeceptoruiu  instiiuta  ,  tnl  arcano- 

rum  spiriiualiiim  mysteria  decantata,  Inuias  saluber- 

rimae  coiifessi<;nis  ac  deprecaiionis  liumillinix  voces 

editas,  semper  AHeluiu  liiulis  finilur:  quia  quidquid 

iu  bac  vita  honi geriinus,  quilqnid  in  obsequitim  Re-  i 


demptoris  noslri  liugu:i  eisuiunte  proferimus,  quid- 
quid  pro  aeternae  patriae  desiderio  cogiUmus,  ctincta 
baec  nimirum  ea  uobis  mercede  recompensantur,  ut 
iu  requie  sempiterna  el  audire  vocem  laudis  ejus,  et 
ipsi  cum  sanctis  eum  benedicere,  gloriam  regni  ejus 
dicere,  el  polentiam  virtutis  ejus  loqui  merearour. 
Idcirco  auiem  plures  magistri  Ecclesia;  decanUlio- 
nem  Alleluia  tempore  Quadragesimae  iutermittendam 
esse  sanseruut,  quanivis  in  Ecclesia  nunquam  a  di- 
vina  laode  cessatur ,  sed  aliis  vcrbis  quue  id  ipstnn 
perfecte  significant,  ejus  quolidie  dona  canuntur,  ut 
nova  ejus  repetitio  majorem  grati<>remqtie  pascliali- 
lios  solemniis  honorificenliatn  reddal  el  splcndorein. 
Sed  el  boc  iu  eo  mysieriitm  ma&iinc  de*ignarc  volue- 


gesimae,  non  quorumlibet  bominum,  sed  ipsius  Do- 
mini  ac  Salvatoris  nostri  prima  nobis  samil  aucto- 
ritas :  Quadragesimam  videlicet,  in  eo  quod  quadra- 
ginta  diebus  et  quadraginU  noctibus  jejunavil  in 
deserto ,  vicUque  tentaloris  versutia ,  minislcriis 
fruebatur  angelicis :  ubi  suo  nos  informavii  exemplo, 
quia  per  macerationero  camis  adversarii  8piritualis\ 
macbinas  eviure,  et  ad  ang.  lorum  debeamns  perye- 
nire  consorlium.  Porro  Quinquagesima  nubis  gaudia 
in  eo  servanda  monstravit,  qnod  post  resurreclioiiein 
seipsum  discipulis  vivum  in  roultis  argumentis  per 
dies  quadraginta  praebuit,  apparens  eis ,  et  loquens 
de  regno  Dei  et  convescens,  ut  in  eorura  Actibus  lc- 
,  gimus ,  quia  illos  suse  frequentia  visitaiionis  lacU- 
1  bundum  boc  tempus  babere  fecit  ac  feslivum.  Sed  et 
in  coelum  ascendens  nequaquatn  eis  priscx  sux  prac- 
seutiae  dulcedinem  abstulit,  sed  camdem  potins  pro- 
misso  Spiritus  sancii  cbarismate  cumulavit.  Denique 
cum  promitteret  eos  Spiritu  sancto  baptixandos  post 
dies  non  multos ,  eisque  bcnedicens  ascenderet  ac 
ferretur  in  coelum,  quadragesimo  utique  die  su*  re- 
surrectionis,  moi  illi  adorantes  regressisuntin  Hicru- 
salem  cum  gaudio  magno,  et  erant  semper  in  templo 
laudantes  et  benedicenles  Deum.  Hoc  qimque  nobis 
gaudio,  ac  laude,  et  benedictione  coelesli,  qua  Spiritus 
sancli  praestotabantur  adventum  usque  ad  diem  quin- 
quagesimuin,  quem  Graeci  Pentecosien  appellanl,  so- 
ieronitatis  bujus  laelitiatn  dociierunt  esse  pmtelan- 
(  dam.  lnter  bacc  vero  solertius  intuendum  ,  fratres 
cbarissiiui,  quod  Dominus  hac  quadrajinla  [4/.,  Qn.i- 
dragesima?]  dierum  couversaiionc  cum  diicipuiis,  non 
solum  futuri  saeculi  gaudia,  quae  cum  illo  sumus  ba- 
bituri  praesigna vit ,  verum  etiam  ineOabilein  circa 
nos  suae  pieUtis  ostendit  affectum,  q»ii,  deposiu  jatn 
inlirmiute  corporis,  iuio  jam  [AL  om.  jam]  finita, 
et  per  resurrectionis  virtutem  in  ccelestem  gloriatn 
commuuta,  dignatur  Umen  adbuc  discipuloruro  in- 
teresse  convivio,  ut  eos  socios  habere  possit  in  ccelo, 
ul  praecepu,  quibus  ad  regnum  Dei  pervenianl,  vi- 
vatius  ipsa  familiaritate  commendet.  Quid  enira, 
fralres  mei,  quid  sibi  vult  burum  conjunctio  verbo- 
i  nm,  qua  dicitur,  t  Apparens  cis  et  loqiiens  de  regtio 
Dei,  ct  convc*cetis,  i  nisi  qnia  patenter  osiendittir 
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quod  ob  lioc  niaxime  eonvlclui  sociabatur  eorum  cam  A  cilur.  Quod  enlm  ad  septem  septimanas  motm  ad- 


de  regno  Dei  loquoreur,  tii  terreuas  inter  eos  sti- 
mens  epolas,  quibtis  coeleste  corpus  suum  [Al.  om. 
suum]  monnrabnt,  aretius  eos  vinculis  suae  chari- 
tatis  obfrgarct,  atque  itlius  temporis  memoria  robo- 
raret,  de  qno  eis  ante  passioncm  suain  promiltendo 
pnrdixerat :  Et  ego  dispono  vobis,  sicut   dhposuit 
mihi  Pater  meus  regnum,  ut  edatis  et  bibalis  super 
mensam  meam  in  regno  meo  (Lue.  xxn).  Herito  ergo 
sacrosanclis  diebns  bis  nos  qitoque  majoribns  epulis 
atque  hymnis  coelestibus  vacanus,  ob  reverentiam 
nimirum  Dnminteae  re<urreciionis,  ob  memoriam  Do- 
mini  cutn  discipulis  siinut  romedenlis,  et  a  ob  spem 
futnrsc  noslrae  quietis  ac  vitae  immortalis.  Sed  et 
genu  in  orationo  minime  jnxta  morem  fleciimus,  quia 
pro  certo  genuum  inflexio  paeniieotix  et  lucius  iu- 
dieium  est.  Quod  etiam  in  omnibus  Dominicis  diebtis 
observandum  propter  cjusdem   resurrectionis ,  vel 
Dominicae  vel  nostra  sacramenta  patres  instituerunt. 
De  sacrantento  aul«m  quiiiquagenarii  vel  quadrage- 
narii  nnmeri  rmiltipliciler  a  Patribus  disputatum  est. 
Sed  quia  nos  in  longiim  duxitnus  sermonem,  breviter 
modo  fraternilaii  vestrae  dicere  sat  est  quod  recte 
jejuniorum  cacremoniae  quadragenario  dierum  nu- 
mero  observanrtir,  ut  sciticet  per  lioc   insinuetur 
quod  toto  btijits  viiae  tempore  pro  acrernac  vitae  per- 
repiione  labnrarc  debeamus.  Qtialer  enim  deni  qoa- 
draginia  sunt,  et  vita  prrsens  congrue  qnaternario 
numero  ftguralur,  vel  quia  quntuor  annufs  tempori 


diiur,  id  est,  ipsa  dies  Domiuica  Pentec  >stes,  qua 
Spiritnm  sancium  accepit  Ecclesia  primitiva,  ct  ita 
quinquagenarius  numerus  perfecle  completur,  ipsum 
•judicii  et  resurreclionis  omnium  tempus  ostendit, 
quando  saiictarnm  requies  animarum,  quae  nunc  in 
itla  vita  gerilur,  eliam  corporutn  immcrtalium  re- 
ceptinne  geminabitur,  et  ille  Apostoli  sermo  adim- 
plfbitur  :  Quod  si  Spiritus  ejus  qui  suscitavil  Jesum 
a  mor/Mis,  habitat  in  vobis,  qui  suscitavit  Jesum  Chri- 
stum  a  mortuis,  convlvi/icabil  [Al.,  vivificabit]  et  mor- 
tatia  corpora  vettra,  per  inhabitanlem  Spiritum  ejus 
in  vobis  (ttom.  vm).  Verum  hoc  quoque  quod  nou 
stalini  peracta  die  qoinquagesima  genu  ad  adoratidutn 
curvamus,  sed  et  illa  adlioc  septimana  [At.  om.  se- 
B  primana]  siantes  DomiHO  suppiicamus,  el  quamvis 
inlermissa  repetemes  jejunia,  tamen  Alleluia  quoti- 
die  personimus,  ncmo  absque  discreione  apta  et 
congrua  ratione  mysterii  puiet  actitari.  Quia  euim 
Spiritus  sancti  sepliformis  e>t  gratia,  jtire  solemnitas 
adventos  ejus  per  septem  dies  laode  hymnorutu 
debtta,  simul  et  missarum  cclebraionc  colitur.  Quia 
enim  \AL  om.  enimj  tempore  Peniecostes  Ecclesia 
toto  orbe  novos  semper  Deo  popnlos  per  aquam  re- 
generationis  aggregare  consuevii,  merito  saluti  eo- 
rum  congaudentes,  quousqu?  atl.h  inlminttir  stotis, 
et  niiorem  puriftcatae  mentis  splendorc  liabitus  prae- 
monstrant,  hymnum  Deo  devotae  htidis  oflerimus, 
juxia  praeceptum  ipsius  piissioji  Pastnrh  ac  Kedem- 


bus  tota  variatnr,  vel  quia  mundus  ipse  in  quo  vi-      ptoris  nostri,  quo  ail :  Congratulam'ni  mihi,  quia  in- 
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vimus  quatuor  elementis  subsistit,  videlicel  igne, 
acre,  aqtta  et  terra.  Futurac  antem  vitae  beatilttdo 
denario  numero  non  inconvenienter  exprhnitur.  Flinc 
est  enim  quod  Dominus  operarios  vineae  denario 
renumeraros  esse  perhibet.  Operarir  quippe  vtaeae 
cnltores  stmt  saiictae  Ecclesiae.  Denarius  autem  vitae 
ccelestis  pcrfectionem  designat,  in  qua  gloriam  Dei, 
summi  videlicet  regis,  speculantes,  in  eamdem  ima- 
ginero  transforaiamur,  non  solum  in  eo  \At.  ©m.  in 
eo]  qnod  regis  imaginem  habet  et  inscriptionem, 
veruin  eiiam  in  eo  qood  decem  obotts,  qui  perfectus 
est  numerus,  constat,  onde  et  nomen  accepit.  Recte 
ergo  quadragenario,  boc  est  quater  denario  dierum 
nomero,  jejttnnim  annue  celebramus,  ut  per  hoc 


vem  ovem  meam  quas  perierat  (Luc.  xvj.  Mcriio  erpo 
nuiic  [Al.9  etiam  tunc]  slantes  oramns,  ob  signili- 
canliam  videlicet  liberalionis  eirumdem,  qttia  per 
donum  Spirilus  sancti  de  morte  auimae  ad  vilatn 
resuscitari  ac  resurgere  meruerunt ;  cujus  donanto 
gratia,  eliara  carnis  immortalitate  nos  in  novissimo 
die  vestiendos,  atpie  ad  gaudia  beatae  resurrectionis 
perdticendos  esse  speramus,  juxta  hoc  quoJ  paulo 
ame  Apostolo  teste  docuimus.  Quod  vero  iuier  hacc 
jejuniorum  castigatio  repeiitur,  de  ipsorum  aposlo- 
lorum  exemplo  sumptam  credere  debemus,  qui  ac- 
ceplo  Spiritu,  quo  perfectius  uova  coeleslium  bono- 
rum  suavitale  fruebantur,  eo  altius  mentem  a  me- 
moria  deliciarum  abslulere  terrestrium.  Jam  enim 


Bpecialms  admoneatur,  quia  quandiu   vivrmus  in  ^  advenerat  leropus  Hlud  de  quo  Dominus  prrdixit, 


inundo,  pro  coelestium  pneroiorum  adoptione  semper 
laborare  debeamus.  Recte  etiam  quinquagenario 
dierum  numero  statum  fntorac  nostra.  beatitndinis  in 
imagine  [Al.f  et  imaginetn]  veneramur,  jejunia  vi- 
delicet  relaxando,  Alleiuia  canendo,  stantes  orando, 
quae  sunt  aptissima  perpetuae  quietis,  resurrectionis 
et  laudis  prsesagia.  Septies  enim  septem  quadraginta 
novem  faoiunt.  Et  qnidem  per  septem  sacpe  requiem 
designari  loce  clarius  esl.  Septem  vero  septies  ducia 
ejusdem  requiei  perfectionem  insinoant,  quae  nullo 
onquam  flne  claudltur,  nulla  labe  maculatur,  sed 
obi  dies  judicii  universalis  ac  resorrcctionis  adve- 
nerit,  ampliori  corporum  receptorum  gratia  perfl- 

AI.,  dominici  conviclus  cum  discipulte,  simul. 


quia  discipuli  ipso  secum  conversante  jejunare  11011 
possent ,  ablato  autem  eo  jejunarent.  Nam  cuui  in- 
terrogarent  eum  discipuli  Joannis,  dicentes :  Quare 
nos  et  Phariswi  jejunamus  frequenterf  discipuii  autem 
tui  non  jejunant  ?  ait  illis  :  Nunquid  possunt  /ilii 
sponsi  lugere,  quandiu  cum  illis  est  spontus  t  Venient 
autem  dies9  cum  auferetur  ab  e;s  spomus9  et  tunc  je- 
junabunt.  Quia  ergo  et  ante  passionem  et  post  re- 
snrrectionem  Dominicam  propter  ipsius  Domini  prae- 
sentiam  lugere  ac  jejunare  nequiverant,  constat 
profeclo  quia  post  ablationem  ejus  spomaneis  sese 
subdidere  jejuniis.  Namque  ubi  sancti  Sjdr  tus  sunt 
acceptione  recreati,  sicot  a  coeteris  mundial.bus  ille- 


4W  8ECT.  1.  HOUILIiE.  —  LI8.  II.  HOM.  G&NUINJ;.  f!)U 

c-ebris*  %'t  et  ob  epnlarum  appetitu  mentem  prorsus  A  eelebramus  adven<um  9  debemus  ipsi  enngruere  so- 


aterterant :  animae  poiins  quam  cornoris  alimonia 
gaudenles,  et  pr»  memoria  patrias  coelestis  oratio  • 
nibus  ac  lacrymis  insistentes  salubribus.  Denique 
Luca  referento,  cognovimus  de  illis  tribus  millibus 
viroram,  qui  ipso  die  Pentrcostes,  Petro  pnedicante, 
credideruni,  quaro  parcoviiiu  contenfi  fuerint,  quam 
sobriam  coelestcroque  in  terris  egerint  vitam.  Erantt 
inquit,  perseverantes  in  doctrinm  apostolorum,  et  com* 
mnncaOone  fraetionk  pnuis,  ei  orationibus  (Act.  n). 
tii  pnulo  pnst  :  Quotidie  quoque  perdurantes  unani* 
mher  ia  templo,  et  frongentes  circa  domos  panem, 
sumebant  cibum  eum  exsuttatione  et  simpticitate  cor- 
dis.  collaudanles  Deum,  et  cactera  bojosmodi.  Ad 
quoruin  noa  exempluro,  vitam  moresque  solerter 


lemniiali  qnam  colimus.  Hoc  etenini  erdine  tanlum 
[A/.,  tant*]  feetivitatis  hujus  digne  gaudia  celebra- 
mus,  si  nos  quoque  Domino  opiluJaate  aptos  red- 
diderimus  v  ad  quos  Spirilus  sanetus  advenire ,  et 
in  quibus  habitare  dignetur.  Ea  autem  solummodtt 
ratione  adventu  et  illustratione  sancti  Spiritus  apii 
existimus,  si  et  cerda  noslra  divino  amore  repleta, 
el  corpora  sinl  DomUucis  mancipata  praecepli*.  Uinle 
in  exorJio  lectionis  bvjus  Evangelicae  discipulis 
Salvator  [A/.,  Veri<aa]  ait. 

Si  dUigilis  me,  mandata  mea  tervaie.  Et  ego  ro- 
gabo  Patrem ,  et  alium  Paraclelum  dabit  vobis.  Pa- 
racletus  quippe  consolator  lnterpretatiir.  El  Spiritus 
sanctus  recte  Paracletus  vocatur,  quia  corda  fldc- 


aptare  necesse  est,  quia  perfectum  vilsa  magisteritua  B  iiunl|  ne  jn(er  ()Ujus  gxculi  adverta  d«  ficiant ,  coele- 

slis  vitae  desideriis  sublevat  ac  reficil.  Unde  in  Acti- 
bus  aposlolorum,  crescente  sancla  Rcclesia,  dicitur  : 
Et  mdificabalur  ambutans  in  timore  Domini ,  et  ccnso- 
tatione  saneti  Spiritus  replebatur  (Act.  ix).  Quod  ergo 
ait ,  Si  diligitis  met  mandata  mea  servate.  Et  ego  ro- 
gabo  Patremf  et  alium  Paractetum  dabit  vobis,  \n  ipsis 
quidem  discipulis,  quos  eum  vere  dilexisse,  vere 
mandatis  ejus  obediisse  non  dubitatur  [.4/.,  qui  euin 
...  dubitaniur],  hodierna  die  completum  esl,  quarido 
illis  in  coenaculo  orantibus9  repente  Spitilus  sanctus 
ki  igneis  linguis  apparuit,  eosque  et  in  ore  per  di* 
versitatem  linguaruin  doeuit ,  ei  in  corde  per  amo- 
ris  sui  cousohlionem  roboravii.  Uabebant  autem  et 


cst9  EccJesiae  primitivae  sempe*  actus  imitari,  illam- 
que  aedificii  spirilualh  normam  ad  finem  usque  ser- 
vare  quam  ab  ipsis  apostolis  in  fundamento  fldei 
liquet  essc  proposiiam.  Nt»c  dtibitattdun  quia  que* 
rum  nonc  vestigia  sequimitr,  ad  eorum  m  fuiuio 
sumus  pracmia  [ALt  vestigia]  perventuri.  Et  quMem, 
fratres  mei,  pulcberrimam  etiam  iu  praesenti  feturai 
bealttudinis  figuram  gerimus,  de  qua  modo  aliqttanla 
perslrinximus :  sed  ila  uohis  viv«uduro  cst  ut  qust 
exteriu*  in  imagine  coirous»  aute  intmii  arbitri 
oculos  venci  core  servemus.  Perseveremus  ergo 
et  no9  in  iloctrina  sancioruni,  ul  [Ai.f  etj  videlieet 
discendo,  et  operihus  exercende  quoe  doceni,  ora- 


tionibns  incumbamus  assiduis,  Dominici  panis  com-  c  prius  Paraclelum  9  ipsum  videlicet  Daminum 

uiunione  digiu  satagamus  esislere,  unanimiier  m        ^A *~: ' — 

ecclesia  boris  \  ersistamus  canonicit,  panem  indigenti 
proximo,  vel  quidquid  \alemiig  pi»  censotatioiHt 
porrigamus  [Al.  add.  affecu],  et  ila  cihum  corpori 
iiululgeamus,  ut  memoria  \ivi  panis  potius  inentrs 
Intima  la-lificet,  simplicitatem  cordis  in  oranibus 
tcneamus,  quod  cst  sol»  iiitentione  supemae  rerri- 
butionis  bona  eperari  :  et  ow>d  pnesentia  festa 
fnaxime  decet,  hvmnum  dmwe  laud»  consona  voce 
aimal  et  mente  personemus.  Sie  cnira  solvmmodo 
Deo  nostro  jucnmhi  fit  laudatio,  si  quod  ore  cani- 
Hfttta,  neii  impugnamus  opere  :  si  cum  lahiis  Alleluia 
proferimus,  a  Urpi  et  maligna  cogHalione  pracordia 
c«sta  §estamos.  Ea  tamen  ratione  suavis  erit  ei 
U«4alio  aostra,  si  non  in  rebus  caducis  et  inftmis,  p  lalem  mandatoruin  ejus  [At. ,  munda]  observatione 


secum 

in  carne  commorantem ,  cujus  el  miraculorum  dul- 
cedine,  ct  ope  praedicationis ,  ne  inlidelium  persc- 
cutione  scandalizari  possent,  erigi  et  conforlari 
solebant.  Verum  quia  itle  post  resurreclionein  as- 
cendens  in  coelum  eos  corporaliier  deseruit,  qnihus 
tamen  divinae  prnesenlia  majestalis  nunquam  abfuit, 
recte  de  hoc  Paraclelo,  id  est ,  Spiritu  sancio  sub- 
junxit  : 

Ut  maneat  vobtscum  in  aternum.  1n  aeternum  nam- 
qtie  maiiet  ctun  sanctis,  quos  et  in  hac  vita  semper 
invisibilher  intus  illustral,  et  in  futuro  ad  contem- 
plniidnm  perpetuo  speciem  sus  m:ijestatis  introdu* 
cit.  Sed  etnos,  fratres  charissimi,  si  Ghristuni 
perfecte  diligimus ,  ita  ul  ejusdcm  dilectionls  veri- 


sed  delectemur  m  Dommo.  Quod  ipse  praestare  di- 
gnetur,  qui  tanla  nobis  laosque  praeclara  beneficiorum 
ptgnora  per  paschalia  sacramenta  praprogavit  lesos 
Chrisios  Dommus  noster,  qwi  vivit  et  regnat  ciim 
PatTA  in  MitM  Spiritus  aancti  Deus  per  omnia  sao- 
coi*  acculoruio.  Amen. 

HOMILIA  XI. 

IN   VIGILIA   PEXTECOSTES. 

Joapix.  xiv.  ln  itto  tempore  dixit  Jesus  discipuns  suis  : 
Si  dihqitis  me ,  mandata  mea  servate.  Et  ergo  ro- 
gabo  P*lremt  el  otiunx  ParacleUsm  dabit  vobis,  ut 
mnneat  vobiscum  in  otternum%  Spiritum  veritatis  f 
quem  mundus  non  potest  accipere :  «uia  non  videt 
eum ,  nec  scit  eum  ,  etc. 

Qtira  sanctt  Spiritus  hodic ,  fratres  charissimi , 


probemus,  rog.ibil  etiam  pro  nohis  Patretn  ,  et  alium 
Paracletum  dabit  nobis  Pater.  Rogabit  Patfem  per 
humaiiitatem  ,  qui  dabil  cum  Palre  per  divinitatem. 
Neque  euim  putaudum  est  quia  anie  passionem  suam 
Unlummodo  |ro  Ecclesia  rogaverit,  et  non  etiaiu 
nunc  post  ascensionem  roget ,  cum  dic  i  de  illo 
Apostoius  :  Qui  est  ad  dexieram  Dei ,  qui  etiam  in- 
terpettat  pro  nobis  (  Rom.  vin  ).  Ilabemus  autem  et 
nos  Paracletum,  Dominum  noslrum  Jesnin  Chri- 
stum,  quem  etsi  corporaliter  videre  nequimus,  ea 
tamcn  quae  in  corpore  gessit  et  docuit ,  in  Evange- 
liis  scripta  tenemus.  Et  si  his  audiendis,  legendis , 
invicem  conferendis ,  corde  et  opere  conservandis 
curam  impendimus,  constat  nimirum  quod  arumnas 
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s*culi  facHlime,  quasi  Dou.ino  nobiscum  perpetuo  A  cawsa  rlloram  de  gente  non  sancta  tit  discreta  de- 
commorante  ac  nos  consolante  ,  vincamua.  Si  ergo 


hunc  Paracletum  dihgimus  t  ejusque  roandata  scr- 
vamus,  rog.«bK  Palrem,  et  aliuro;  Paracletum  dabit 
iiobis,  id  ett,  Spiritus  sui  gratiam  nostri*  cordihus 
clemcnter  infundel ,  quae  nos  inter  adversa  praesen- 
tis  exsilii ,  patrise  coelcstis  exspeclatione  laHrflcet , 
ila  ut  cum  Propheta  possimus  dicere :  Seeundum 
mutlkudincm  dolorum  nuorum  in  corde  meo  parade- 
ses  (id  est  consolationes )  tua ,  Domine,  Iwtificave- 
runi  anhnam  meam  (  Psat.  xciu  ).  Atium  ergo  ,  iu- 
quit,  Paracietum  dabitvobfr,  nt  maneal  vobiscum  in 
aternum.  Et  addklit : 

Spiritum  veritatis,  quem  mnndus  non  potetl  acci- 


numiat. 

Adhuc  modkum,  etmundus  me  jam  non  videt.  Vos 
autem  videtis  me ,  quia  e§o  vivo ,  et  ros  vioetis.  Nam 
quia  hac  ad  passionem  iturus  loqoebattir,  roodicom 
erat  usque  ad  tempus  expleta*  passionts ,  cx  quo  il- 
lum  reprobi  miiiquam  videre  valebant.  Soli  etenim 
ju*ti  qui  morte  ilrius  erant  contristati ,  gaudiom  rc- 
turrectionis  videre  meruerunt.  At  qni  visa  morte 
ej«is  exsultthaiit,  nequaquam  ipsi  visa  ejus  resnrre- 
ctiotie  laHari,  sed  audita  couturbari  ac  dolere  proitt 
decebat ,  habebant. 

Vos  autem  videtis  me ,  inquit ,  quia  ego-  rtVo,  et  vos 
vvetis.  Ego  vho  pncsentis  temporis  verbo  posuil,  et 
vo$  vivetis  futuri,  quia  nimirum  in  proximo  esse  cer- 


oere.  Mimdum  autcm  nope  al  liomiiics  iiiundi  liujus  r     »  .    .,  .  „  .1.. 

perc.  miiiiuuhi  uu^ih    Fl  *  j      v  nebat  .  jj^y^  qliag|  pra5Cntem  nommabat  horam, 

amori  deditos,  sicut  e  coiitra  sancti  qui  cotlesii 
dcsiderio  flagrant  cceli  recle  vocanlnr,  dicente  I*sal- 
mista  :  El  annuntiabnnt  coeli  juslitiam  ejus  popuio 
qui  nascetur  (  Psal.  xxi ) ,  quod  est  dicere  :  Ct  an- 
nuntiabunt  excelsi  mente,  voce,  actione,  doctorei 
jnstitiam  ejus  populo ,  qui  ad  fidein  veuiendo  miper 
in  illo  nasci  desiderat.  Quisquis  igiiur  consolatio- 
neni  foris  in  mundi  rcbus  inquirit ,  hic  divinae  con- 
sojationis  munere  intus  reformari  non  valet.  Quis- 
quis  infimis  deleclationibus  inbiat,  non  potest  acci- 
pcre  Spiritum  veritatis.  Fugit  enim  Spiritus  veritalis 
cor  quod  vanitali  subdiitim  cernit,  solosque  hos 
quos  mandata  veritalis  per  diiectionem  operari  con- 
spicit,  advcntus  6ui  luce  reficil.  Unde  bene  cum  di- 
cerct,  Quem  munius  non  polest  accipere,  mox  ad-  C 
didit  dicens  : 

Quia  non  vidit  eum ,  nec  scit  eum.  Vo$  autem  eo 
gnoscetis  eum ,  quia  apud  vo$  manebit ,  et  jit  vobis  erit. 
Domintim  nsmque  Salvatorem  ,  et  infldeles  ante  pas- 
sionem  in  rarne  viderunt,  sed  quia  Dei  Filius  esset, 
quia  Paracietus  a  Deo  missus  in  mundum ,  non  nisi 
tidrles  scire  potuerunt.  Spiritum  autem  sancttim 
neque  oculis  videre  infidelet,  neque  animo  vale- 
bant  coguoscere ,  quia  non  indutus  humanitate  dis- 
cipulis  apparuit ,  sed  ita  ad  eos  venire,  ita  apud  eos 
inaluit  manere ,  ut  in  ipsis  eorum  cordibus  gratissi- 
mam  sibi  sedem  consecraret.  Hoc  est  entm  quod 
ait,  Vos  autem  cognoscetis  eom,  qui  apud  vos  ma- 
nebit ,  et  in  vobis  erit.  Qui  autem  invisibiliter  in 
hac  vila  manel  cum  electis ,  invisibiliter  utiqtie  eis  D 
gratiam  suae  cognitionis  exbibet. 

Non  relinquam  vo$  orphanos,  veniam  ad  vo$.  Vi- 
debatnr  in  fidelibus ,  quia  mdriens  cruce  Domintis 
discipulos  relinqueret  orpbanos  :  s?d  noo  reliquil 
orpbanos ,  quibus  et  prsbuit  seipsum  [  Al.  om.  se- 
ipsum  ]  vivum  post  paKsionem  suam  in  muhis  argu- 
fneittis ,  rer  dics  quadraginta  apparens  eis  l  AL  om. 
apparen<  eisj,  et  p»st  dies  decem  assumpiionis  suae, 
hoc  est  hoilierna  die,  Spirilus  sancti  illos  de  copIo 
charismate  donavit.  Ubi  ipsum  Christum  ad  eos 
veiiissis  nullus  ambigit ,  qui  inseparabilcm  sanctae 
Triniiaiis  naturani,  virtuiem  et  opcratione.i  esse 
coguovit.  Quod  ipstim  latius  exsequens,  quantum 


in  qua  ipse,  morte  destrucla,  in  aetcmam  resurgeret 
vium  :  iHorum  vero  vita  n  in  futurum  noverat  esse 
diflerendam,  qoos  et  usque  ad  prapfiuitum  monii  su.-c 
tempus  singulos  pro  Ingressu  vit.i?  perennis  agoni- 
zari,  et  usque  ad  finem  saeculi  resurrectionein  sui 
corporis  exspeclare  oportebai.  Ait  ergo  :  Adhuc  mo- 
dicum ,  ef  mundus  me  jam  non  videt :  vos  autem  vide* 
ti$  me,  quia  ego  vivot  et  vos  vivelis.  Ac  si  aperte  di- 
cat :  Adhuc  modicom ,  et  mundi  ajnalores  me  mor- 
talem  ultra  videre  desistunt,  resurgentem  vcro  a 
mortuis  cernere  neqneunt :  quia  illam  nesciunt  vitam» 
cujus  soli  amatores  gloriam  meae  resurrectionis  me- 
rentur  intoeri.  Vos  autem  ideo  me  p«st  hucc  videre 
valetis,  quia  et  ego  vivo  resuscitatus  a  ntortui«,  et 
vos  digni  estis  meae  rcsurrectionis  exemplo  confor- 
tari,  qui  et  ipsi  [A/.,  qtita  ips  ]  ad  perpetuam  vium, 
tt  bcatne  resurreciionis  cstis  gaudia  vetiluri. 

/n  ilto  die  vo$  cognosceiis  quia  ego  in  Patre  meo*  et 
90$  in  me%  et  ego  in  vobis.  Noverant  etiam  tunc  apo- 
sloli  Christiim  essc  in  Palre  per  unitatem  individiwe 
divinitatis,  noverant  $e  esse  in  Christo  per  susce- 
ptioncm  Adei  el  sacramenlorum  ejus,  noverant  in  se 
esne  Cliristum  per  dilectionem  et  ohservantiam  man- 
dalorum  ejus.  Dixit  enitn  eis  ipse  :  Si  qui$  diUgit  mt, 
sermonem  meum  servabit ,  et  Pater  meus  ditiget  eum  9 
el  ad  eum  veniemu%,  et  mansionem  apudeum  faciemus. 
Ila*c  utique  et  tnnc  imhuli  a  Christo  noverant  apo- 
stoli,  et  iiiioc  apostolicis  imbuta  IttterU,  novit  omnit 
Kcclesia  Clni^ti.  S  d  in  illo  nimirum  die  q»o  vera- 
citer  vivere  inciptunt ,  longe  menns  ea  jo>ti  cogno- 
scui*t,  hoc  csl,  in  die  resurrectonis,  quando  eo  per- 
fectius  cuncu  qua3  scienda  tunt  sciunt,  qtio  ipsum 
tcientix  fontem  viciniut  tine  ftne  contpkiunU  Quod 
etiam  de  quibusdom  perfectioribus  sanc tk,  et  ante 
tempus  resiirrectionis  fieri  dubiuin  n«»n  est ,  illis  vi- 
delicet,  qui  fiducia  bonorum  operum  dicere  cum 
Apostolo  [.4/.,  Paulo]  valenl :  Cupio  dissolvi,  et  esse 
cum  Christo  :  mihi  enim  vivere  Chrislus  est ,  et  moti 
lucrum  (Philipp.  1).  II «c  quideiu  omnia  Dominus 
quati  apottolit  tpecialiter  dicere  videlur,  sed  no 
puUremus  eum  ilkis  solummodo,  et  non  etiam  nohis, 
si  illorum  exempla  sct|tieremur,  beatitudincm  divin» 
cogoitionis  polliceri,  gencralem  post  hacc  senientum 
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sufeiniulii,  ei  oiuuibns  se  dlligeutibus  eadcm  stue  A  iuiprinieiidam  pulcberriious  sauctse  EcclesU  mot 


vbui  nis  el  cogultionis  praemia  promittil,  diaeus  : 

Qui  habet  mandaia  men,  el  servat  eat  ille  est  qui  di- 
ligit  me.  Qui  autem  diligit  me,  diligetur  a  Patre  meo : 
ei  ega  diligam  eumt  ei  manifestabo  ei  meipsum.  11  bi 
oraui  intentione  cousiderandum  quta  Chrislum  vere 
dilig«re  esl  uon  ipsam  dileclionem  labiis  profiieri, 
sed  niandata  Christi,  quse  discendo  habemus,  ope- 
rando  servare.  Unde  et  Joannes  adraonens,  ail :  Fi- 
tioli  meit  non  diligamut  vcrbo  neque  lingua,  sed  opere 
ei  veritate  {II  Joan.  m).  Omui  gaudio  amplectemlum 
est  nobis  [.4/.  om.  nobis],  quia  merces  verse  nosir» 
dilectionis  illa  erit  qua  esse  major  nulla  potcril ,  nos 
scilicel  a  Patre  et  Filio  diligi,  nobis  contemplandam 
perpetuo  Filii  Dei  gtoriam  revelari.  Non  autcm  du- 


inolevii,  ut  annis  singuUs  in  ea  baptismatis  mysteria 
celebrentur,  ablutisque  fonie  salutari  credentibus, 
supervetiiemi  Spiritu  sancto  templum  venerabile 
paretur.  Ac  per  hoc  non  solum  veieris  facti  recor- 
datio,  verum  eiiam  in  novos  adoplionis  filios  novus 
in  ea  Spiritus  sancti  celebrelur  adventus.  Attendal 
ergo  charitas  vesira ,  fratres  mei ,  qualiter  l»uic  no- 
sirae  iestivitaii  legalis  festi  lypus  et  flgura  concinat. 
Liberaii  du  JSgyptiaca  servitute  filit  Israel ,  per  iin- 
mulationeiu  agni  paschalis  exierunl  in  desertum ,  ot 
vmirent  ad  tcrram  repromissionis ,  pervenerunlque 
ad  montem  Sinai ;  et  dcscendens  Dominus  in  igne  su- 
per  monteui,  comitante  60uitu  buocin»,  tonilruisacful- 
goribus,  quinquagesimo  die  peracti  Paschae,  legis  de- 


bitandum  quia  quibus  gloria  Filti  revelabitur,  eisriem  B  calogum  eis  apcria  voce  disposuit,  atque  in  memoriaui 


quoque  Patris  et  Spiriius  sancti  liceat  adesse  con- 
spectui,  quia  quorum  una  est  divinitas,  una  utique 
et  inseparabilis  visio  est.  Ilinc  etenim  dicit :  Qui  me 
vidett  videt  et  Patrem  {Joan.  xiv).  Ct  notandum  quia 
eum  praesenlis  temporis  \erbo  diceret :  Quiautem  di- 
Ugii  me :  adjecit  de  fuluro,  diligetur  a  Patre  meo ;  et 
ego  ditigam  eum,  et  manifestabo  ei  meipsum.  Diligit 
namque  etiatn  nunc  dilectores  suos  cum  Patre  Filius, 
sed  nunc  diligit  ad  boc  ut  recte  vivant  per  fideiu 
[ALt  ex  fide]  quae  per  dilectionem  operatur ;  tunc  ad 
hoc  diligit  ut  pervenlaiil  ad  visionem  veritatis,  quain 
per  fidem  gosiaveraui ,  et  |  ro  qua  ad  mortem  usqoe 
certaverani.  Non  autem  frustra  ctim  additameiuo 
ait:  El  manifesubo  ei  meipsnm.  Se  enim  cunciis  h«- 


dalas  legi>  slaiuii,  eodem  die  per  annos  singulos  sacri- 
ficium  sibi  novum  de  frugibus  ejusdem  anni,  panes  vi- 
delicei  priiiiitiarum  duos  ad  altare  deferri.  Quae  autetn 
sii  agni  paschalis  immolalio,  qu.c  2Egyptiac.1t  ser- 
vituiis  ahsolutio,  cunctis  le^entibus  li<juei,  quia  vi- 
delicet  Pascha  nostrum  immolatus  est  Chiistust  et  ipse 
verus  est  aguus,  qui  abstulit  peccala  mundi,  q  ti  sui 
sauguiiiis  preiio  nos  a  peccatorum  servitute  redemit, 
soae  resunectionis  exempln  nobis  spem  viuc  et  per- 
peltiae  liberlaiis  osieudit.  Quinquagesimo  vero  die 
post  occi*ioiieui  agni  data  est  iei,  descenden:e  Do- 
mino  su|  er  moutem  in  igne,  et  quinquagesima  aeque 
die  post  resum  ctionem  nostri  Redemptoris,  quas 
est  hodie,  dala  esl  graiia  Spiritus  sancti  disciputis 


inibos ,  seipsum  vero  solis  manifestabit  electis.  ^  in  cosnaculo  constiiuiis,  qux,  appareuie  for  s  igne 


Nam  et  reprobi  in  judicio  Christum  videbunt ,  sed, 
afcot  scriplum  est ,  videbunt  m  quem  transfixerunt 
{Joan.  xix),  soli  autem  regem  in  decore  suo  videhuut 
oeoli  jostorom,  fieali  eniin  mundo  corde,  quoniani 
ipsi  Deum  videbont.  Ilacc  de  lectioue  evangel  ca, 
fraternitati  veslrac,  cbarissimi,  proul  Dominus  dcdii, 
eiponendo  diiimus.  Yidetur  autem  opportuuuui  de 
aeleronitate  adhoc  hodierna  [A/.f  ordiue]  breviter  aii- 
qoa  disserere.  Imprimis  auiem  scienduro  est  quod 
bsec  soiemniias  non  evangelicis  tantum  conseerata 
cttarismatibus,  verum  etiam  jam  oliin  legalibus  proe- 
signata  est  mysteriis,  ac  Domino  jubente,  per  amues 
annos  sacris  ohservata  oaremouiis.  Hodierna  etenim 


visibili ,  invisibililer  «oium  prctora  luce  scienlias 
irradiavit,  ac  incxsiinguibili  charitais  ardore  suc- 
cendit.  Ct  hic  autem  altitudo  coenaculi,  et  ibi  cacu- 
men  montis,  sublimitatein  praeceptorum  et  donorum 
indicat  coele^Uum  ;  et  quia  nemo  infimis  adhuc  de- 
sideriis  iiihxrens»  vel  divinis  obtemperare  manda- 
ti«,  vel  sup^rnis  possit  dignus  exislere  donis,  sed 
hic  in  majoris  signum  perfeclionis  omnes  qui  acci- 
piebant  Spiriiuin,  in  coenacuio  eranl  posili;  illle  ad 
designanda  infirmorum  corda  audiiorum  ,  popuhis 
quidem  omnis  infra  inontem  stabat,  at  pauci  senio- 
rum  montis  pariem  conscenderant.  Sdus  autem 
Moyses  in  ipsum  ejus  verticem,  uhi  in  igne  el  cali- 


die,  ut  novimu<,  positis  in  coenaculo  discipulis,  factus  rj  gine  divina  majestas  prafulgebal,  ascendit ;  quia, 


est  repente  de  coelo  sonus,  et  Spiritus  sanctus  in  vi- 
sioue  ignia  apparens,  scientiam  illis  oniuium  liugua- 
rum  iradidit.  Facta  autem  hac  voce,  conveoere  viri 
religiosi,  qui  de  diversis  nationibus  llierosolyinam 
fMsclialU  fesliviiaiis  gratia  couQnxerant ,  siupebant- 
qiie  o  irantes,  quoniam  audiebal  unusqttisqiie  lingua 
otia  i.los  loquentes  magnalia  Dei.  Cxponeniibus  au- 
teni  discipulis  quia  Spiritus  sancti  esset  gratia,  quam 
cemebam,  oiim  quidem  voce  prophelarum  promissa, 
tunc  auteui  Christi  munere  missa,  crediderunt  ex  eis 
tria  millia  \iromm,  et  bapt>zati  acceperunt  etiam 
ipei  donnm  Spiritus  sancti.  Hxc  est  diei  hujus  annoa 
cclebrius,  haec  grathe  cmlestis  semper  grata  festivi- 
us.  Ob  hujos  memoriam  fldelium  cordiboa  arctius 


nimirum,  alliora  el  intima  1«  gis  arcana  perfecliorea 
,  solum  capere  el  servare  noveruiu :  populus  vero  car- 
nalis  littcra;  superlicic  contentn^,  qtiasi  esterius  et 
infra  positus  verbi  cuelestis  astabant  auditui ;  al  nunc 
data  laiius  gralia  ^ancti  Spiriius,  ad  inielhgenda  su- 
blimiiissiuiiiletiiiipienda  perfeclius  saucli  Cvangelii 
dicta  tidetlum  corda  suhlevantur.  Ibi  inter  flaminaa 
iguiuin  et  micantia  fulgura,  fragor  quo  jue  lonhruo- 
rum,  et  clangnr  sonabat  buccinab,  hic  cum  ignearum 
visione  linguaruui  souitus  paritcr  de  coelo  tauquain 
spirttiis  vehementis  adveuit.  Sed  cum  in  utraque 
datione,  el  legis  videlicet  et  gratisE,  forb  audirelur 
soii itus,  hic  tamen  ampliori  miraculo  cum  auditn  so- 
nitos  adfuit  virtus  doni  coelestis»  qose  iotus  sine  so- 
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nltu  discipulorum  corda  doccret.  Ibi,  auditis  tegah* 
Lus  edictis,  respomlet  omnis  pOpulus  una  voce,  di- 
centes  :  Omnia  verba  qu<e  toculus  est  Dominus,  ei 
audiemut  el  fnclemus  (Exod.  xix).  Hic  accepta  iilu- 
stratrone  Sjnririrs  nascemis  Ecclcsi»,  ccstus  omnioin 
nntfonum  linguis  Dei  magnatia  loquebatur,  cerie 
ulfnne  discrettonis  gralia  :  quia  legls  observalio  uni 
tantum  genli  Judea*  data  sil,  verbum  tero  Efange- 
lii  cunclis  perorbem  gentibus  pnedicandum,  cunclo- 
rum  linguk  populoruro  Christianx  fldei  essent  prae  - 
conia  dieenda,  impleta  propbetia  qu«  dicit :  A  tolis 
ortu  mque  ad  eccatum  laudabile  nomen  Domini, 
exceisus  super  omnes  gentes  Dominus  (Psal.  cxn). 
Sed  ei  boe  quod  in  f  enerationem  accepts  legis  om- 
tiibus  annis  sacriflcium  novum  Domino  Dei  Pente- 
eostes  offerri  jussum  est,  in  tiostra  quoquc  fcstifiiate 
fpiriluaiiter  agi  ex  accepta  gralia»  tcmpore  nunqtram 
desiil.  Novum  quippe  in  ea  sacritic.um  oflerl  Eccle- 
sia,  cum  sabbato  iucipienlis  sanclse  Penleeostes, 
nofum  adoptionis  populum  per  bapiisma  Domino 
oonsecrat  rilu  vere  dccentissimo,  sictil  etstipra  mo- 
nuimus,  ul  non  solum  popttlis  Christ  anis  feieris 
facti  memoria  innovelur,  scd  et  in  novam  renato- 
rum  soho'em,  nova  Paracleii  a  Patre  missio  cele- 
bretur.  Novum  io  ea  sacrificium  Domino  ipsi  quoque 
apostoli,  mox  acccpto  dono  Spirims  obtulemnt, 
cum  efangelixautes  bis  qni  convenerant,  plurimos 
converterunt  ad  fldem,  et  lios  fonte  baptismatis  re- 
nalos,  ac  Spiritus  graiia  sanctiflcatos  vivas  utique 
Novi  Tcstamemi  primitias  ad  communionem  Domi- 
nici  altaris  obiuleruni.  Rene  autem  duo  panes  pri- 
rmtiarnm  de  novis  frugilms  jut  ebanttir  ofTerri,  qtiia 
nimintm  Ecclesia  de  tnroque  populo,  Judaenrum 
snlicet  et  getitiwn  cotligit,  q:tos  ii»  n«»vam  sui  Rc- 
deitipiors  faiiiiliam  conscciel.  Inler  hsec  vero  so- 
ierler  intuendtim  est  quod  non  sine  magno  mystcrio 
qtiinquagetiarius  numerus  in  daiione  vel  legis  vel 
gratie  ob«crvutns  est.  Nain  quinquageslflta  die 
Paschx,  et  itla  in  monte  populo  dala,  et  haec  disci- 
pulis  in  coenaculo  im*sa  esi.  Sed  boc  nimirum  n«- 
mero  perpetuilas  ftiturae  quietis  ostenditur,  tn  quo 
rccte  vel  legis  decawgus  maudatur,  vtl  Spiritus 
sancti  gralia  datur  beminibus,  nt  aperte  monstrare- 
lor  qui»  quictinque  divin*  legis  juasa,  juf  anie  Spiri- 
tus  gratia,  perticittni,  ad  veram  profecto  requiem 
leodunl.  Quia  euim  quinquagcsiittus  annus  in  lege 
Jubilanis,  id  est,  dituiltens  tive  mutalus  appellari 
ju*stis  esi,  in  q-.io  populus  ab  omni  operatione  quie- 
ceret,  omuitim  debita  laxareniur,  servi  iiberi  redi- 
rent,  nnnus  ipse  inajoribus  solemuiis  ac  laudibus 
divinis  eminentior  caetcris  existerel,  merito  per  liunc 
nunierum  illa  suramae  pacis  trarquillitas  indicatur, 
quando,  sicul  Aposlolus  ait  :  Canente  novissima  tuba 
morlui  resurgeni  ,  el  nos  immuiabimur  in  gloriam 
(1  Cor.  xv) ;  ubi  cessantibus  hujus  sseculi  laboribus 
et  «runtnis,  dimissis  omnium  culpartim  debiiis,  in 
sola  divime  visionis  conlemplatione  cuuctus  electo- 
rtim  poptilus  in  a?ternum  gatidebit,  impleto  illo  desi- 
derabiii  Doniini  ac  Salvaloris  noslri  raaadalo,  V«- 
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A  ea'e  et  videte  quoniam  ego  sum  Deus.  Ad  qoam  pro- 
fecto  vacationem  el  visionem  incommiitabilis  Verila- 
tis,  qtiia  non  nisi  per  observantiam  praeceptorum 
coelestium  ac  Spirilus  sancti  donum  perting ittir , 
recte  el  legem  decaiogi,  et  ejusdem  Sptritus  gratiam 
in  eo  dieruro  numero  qui  requiem  designaret,  dari 
decebal.  Neque  boc  prsoterenndum  quod  ideo  nume- 
rus  quinquagenarius  signiflcationi  intema  quietis 
aptatur,  quia  ex  septem  septimanis  et  monade  per- 
(!•  itur.  Sex  quippe  diebus  in  lege  popubis  operari, 
scpiima  quiescere ;  tex  annis  arare  et  mettrt,  sepli- 
mo  jussus  est  cessare,  quia  et  Domfoiis  sex  diebtie 
mundi  ornalum  perfecerit,  septimo  ab  opere  stio 
cessaverlt.  Quibus  omnibus  myslice  admonemur 
quod  hi  qni  in  hoc  s»ouk>,  quod  tex  xiaiibus  con- 
^  stat,  bonis  operrbus  pro  Domino  inslanl,  in  Sabba  - 
tum  in  foluro,  td  est,  in  reqniem  a  Domino  in  tu- 
euntur  aeternam.  Qood  autem  sepiein  dies  vel  anwl 
septies  dncuntur,  inultiplicem  ejusdem  rcqtiiei  abtin- 
dantiam  designanl,  in  qua  prtemium  il'tid  sublime 
datur  electis ,  de  quo  Apostolus  ait :  Quvd  oculms  um 
vidit,  nec  aurh  auihU%  nec  in  cor  hominis  aseendit^ 
gna  prayaravit  Deus  ditigentibus  se  (l  Cor.  n)  Cujtis 
prsemii  eo^nitlonem  quia  in  eor  bominis,  id  es\  lw- 
niana  adbuc  sapientis,  ascendere  nou  posse  testatur, 
aperit  subsequenter  unde  hoc  dtligentihus  Deum 
possit  oslendi :  Nobis  «mlem,  inqnit,  revilavit  Deus 
per  Smrkum  suum.  Per  Spirimm  ergo  revetttur 
primii  magnitudo  pcrennis,  quia  dum  insc  cofda 
qux  implet  appetitu  Invisibilium  infltnnsat,  eadeni 
bona  invisibilia  quam  sint  prKclara,  qutra  ierrenis 
omnibna  praeferenda,  mamfestat.  Unde  beae  ejutdetn 
Spiritus  gratia  aeptiforroit  a  propheta  describitnr, 
quia  nimiram  et  per  ejtis  kispiralionem  ad  re^niem 
perfenitur,  ct  in  ejus  piena  percepliojit  ae  visioM 
reqttict  vera  possidetur.  Porro  ipaa  diea  veJ  smnv6 
quinquagesimos,  qui  septem  seplnnanis  superett,  tt 
majore  prae  eapteris  erat  solemnttato  venerabiiis, 
tempus  fttlur»  resurreciionis  indicai,  in  quo  illa  rt- 
quies  qtia  nunc  animae  fruuntur  dectorum,  corpo- 
rum  quoque  receptorum  gloria  cumnlabitur.  Ubi 
aollicitius  induendum  est,  fratres  mei,  quia  Spiritat 
sancius  non  solum  in  futuro  perfeetam,  std  et  in 
praesenti  maximam  justis  quietem  tribuit,  cum  eorum 
mentes  coBlesti  igne  charitas  accendit.  Dicit  namqne 
Apostolus  :  Spes  autem  non  confundit%  quia  ckuritsvs 
Dei  diffusa  esl  in  cordibus  noslris  per  SpirUum  san- 
ctum,  qui  datus  est.nobis  (Hom.  v).  Ct  hxc  est  vera, 
imo  luec  cst  sola  iu  bac  viia  reqtiiea  animarum,  di- 
vina  dilectione  repleri,  ape  superna?  retributionis 
prosptra  rouodi  aimul  et  adversa  contemnere,  ter- 
rena  a  se  desideria  ftindittis  ex^tirpare,  concupisceo- 
tiia  renuntiare  sabculartbug,  Dlalis  pro  Christo  con— 
tumtliis  et  persccutionibus  gaudere,  et  cum  Apostolo 
dicere  posse :  Et  gloriamur  m  spe  glorxm  filiorum 
Dei ;  non  solum  autero,  sed  et  gloriamur  in  tribula- 
tionibus.  Nam  qui  in  rerum  mundanarum  delectatio- 
nibua  et  opulentia  se  requtesccre  posse  confidii, 
fallitur,  etenim  et  crebcrrimis  cjusdem  mundi  pcr- 
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Uirbationibus,  ct  ipso  fine  coovincitur  quin  super  A  lucet ,  quanto  consiai  quia  sine  bujus  luce  fideles 
arenam  fundamentum  suae  quietis  posueril.  At  qui 
cunque  sancto  afttali  Spirilu,  suavissimum  iilud  Do- 


minicae  dilectiouis  jugum  super  se  ievaverint,  atque 
exemplo  illius  miies  e»se  et  huniilos  corde  didice- 
rint,  nonnulia  etiam  in  prscsenli  fulurae  quieiis  ima- 
gine  fruunliir,  dum  a  conlurbatiou?  hominuui  s;rcu- 
larium  lota  meute  secreti,  vultuiu  sui  couditoris 
semper  reminisci  gaudent,  atque  ad  perfceiam  rjus 
contemplatiouem  perlingere  sitiunt,  diccrttes  sibi 
cnm  apostolo  Joaone  :  Scimus  quia  citm  apparurrit, 
similes  ei  erimus ,  videbimus  enim  eum  sicuti  est 
(1  Joan.  iu).  Ad  cujus  pramium visionis  si  peivenire 
desideramus,  oporlel,  fratres  charissimi,  ut  hujus 
evangclicu»  lectionis  perpetuo  memores,  a  mundi 


esse  ncqueunl.  Quis  elenim  sine  lavacro  regetnra- 
tionis  remissiouem  peccatorum  consequt,  et  regnuin 
valet  inlrare  ccelorum  ?  Sed  Nicodemus,  qui  nocte 
vcnit  ad  Dominum  ,  necdum  lucis  mysteria  capere 
noveral.  Na»n  et  nox  in  qua  veuit,  ipsam  ejus  qua 
premebatur  ignorantiam  designat.  Necdnm  euim 
corum  numero  sociatus  erat,  de  [Al.  om.  de]  quihus 
ait  Apostolus  :  Fuittis  aliquando  tenebrce%  nunc  autem 
lux  in  Domino  (Ephes.  v);  sed  inter  eos  potius  re- 
maucbai,  quihtis  loquiiur  Isaias  :  Surge,  iUumi»are9 
lheruta\emt  quia  venil  lumen  tuum,  et  gloria  Domni 
super  te  orta  esl  (Isa.  lx). 

Hespondit  Nicodemus :  Quomodo  potest  homo  nasci% 
cum  sit  senex  ?  Nunquid  potesl  in  ventrem  matris  suas 


nos  illecebris  immunes  exhibeamus,  quatenus  ad  B  iierato  introire  et  nasci  ?  Qtiia  euim  secuudrc  nativi- 


percipiendam  Spiritus  sancti  gratiam,  quam  mu.idus 
non  potest  accipere,  digni  existere  valeamus.  Dili 
gamus  Cbristum,  ejusque  mandata  quae  hubemus  in- 
cipiendo,  scrvemus  perseverando.  Fit  eniin  justa 
mcrcede,  ut  illum  diligendo  diligi  amplius  meieamur 
a  Patre,  sed  et  ipse  majorem  diiectionis  suac  gratiam 
praeslarc  dignahitur  in  fulurum.  Dat  enim  uunc  di- 
ligeodo  nos,  ut  credentes  speremus  in  eum  :  tunc 

.  aulem  ut  videamus  enin  facie  ad  faciem  ;  manifesta- 
bilque  setjisum  nobis,  boc  est  in  claritate  quam  ha- 
buit  priusquain  mundus  esset  apud  Patrem,  cum 

.  quo  vivit  et  regnat  Deus  iu  uuilate  Spiriius  sancli, 
per  omnia  sxcula  saeculorum.  Amen. 

IIOHILIA  XII. 

1N   OCTAVA   PKNTECOSTE9. 

Joan.  in.  In  Ulo  tempore  erat  homo  ex  Pharisceis, 
Nkodemus  nomine,  princeps  Judwoium,  etc. 

Sicut  ex  lectione  saacti  Evangelii,  fratrcs  charis- 
simi,  audistis,  princeps  Judaeoruni  venil  ad  Domi- 
tmm  nuctf,  ctipiens  sccreta  ejus  ailocutione  plenius 
dt&cere  mysteria  fidei,  cujus  aperta  oslcnsione  si- 
gnorum  aliquateous  jam  rudimenla  perceperat.  Qui 
qttoniam  prudenter  ea  quae  ab  iilo  lieri  videhat ,  in- 
lelligere  curavit,  subtiiiter  [/!/.,  sublimiter]  ea  qua* 
ab  illo  quaerebat  invesligare  promeruit. 

Rabbit  Itiquit,  scimus  quia  a  Deo  venisti  maghter. 
Nemo  enim  polesi  ha?c  signa  (acere  quw  lu  (acis ,  n:si 
fuerit  Deus  cum  eo.  A  Deo  iglur  Jisuui  veuisse  ad 
magisteriuni  cceleste  mundo  adhibendum  confesstis 


tatis  adhuc  nescius  pcr>everabat ,  de  salute  auiein 
sua  jam  sollicitus  exsiiternl,  nrcessario  de  una  qttam 
noverat  ualivitate,  an  possel  iterari,  vei  qtto  ordine 
regencratio  posset  impteri,  qunrebat,  ne  hujus  ex- 
pers  remanendo,  vitae  coeleslis  parliceps  esse  ncqui- 
rct.  Notandum  aulem  quia  quod  de  carnali  dixit , 
hoc  etiam  de  spiriluali  est  gcneralbne  seniiendum, 
neqtiaquam  videlicet  eam  postquam  semel  expleta 
fuerit ,  po.vse  repeti.  Sive  enira  hxreticus ,  sive 
schismaticus,  sive  facinorosus  quisque  iu  confessione 
sanctae  Trinilatis  baptizet ,  non  valei  ille  qui  ita 
baptizalus  est  a  bonis  catbolicis  rebaptizari,  ne  con- 
fessio  vel  invocatio  tanti  nominis  videatur  annullari. 
Et  quia  Nicodemus  ad  primam  Domini  responsionein 
C  sollicilus,  quomodo  sit  intelligenda  diligenter  inqui- 
ril,  merelur  jam  plenius  disccre[A/.,  planius  instrui], 
et  quia  secunda  nativitas  non  carnalis,  sed  splritualis 
sit,  audire. 

Hespondit  namque  illi  Jesus  :  Amen,  amen  dico  tibif 
nisi  quis  renatus  fuerit  ex  aqua  et  Spiritu  sanclo,  non 
pole&t  imroire  in  regnum  Dei.  Cujtis  nativitalis  mo- 
dum  snbsequenler  exponens  ,  prorsusque  a  carnali 
distingueus,  ait : 

Quod  natum  est  ex  carne,  caro  est  :  et  quvd  natum 
est  ex  $piritu9  spirilus  est.  Natura  s;>irilus  invisibilis, 
carnis  visibilis  esl;  atque  ideo  carnalis  gcneratio 
visibiliter  adminislralur  visibilibus  incrementis  :  qui 
in  carne  nasi  itur,  per  aetatum  momenta  proficit,  spi* 
rittialis  aulem  regeneratio  tota  invisihiliter  agiiur. 


esi ,   Deum  cum  illo  fuis>e  [At.t  dum  cutn  illo  e  m  ™  Natn  videiur  quidem  baptizandus  in  fontem  desc  n- 

futsse]   miraculis   prodentibus  inteliexit  ,  necdtnn 

tameti  ip«um  Dcuiu  csse  cognovit.   Sed  quia  qucm 

magistrum  noverat  \eritalis,  siudiose  doceudusadiit, 

merito  ad  agnilionem  diviniiaiis  ejus  perfecte  doctus 

subiit,  merito  utriusqtie  nativitatis  ejus,  divinae  sci- 

licet  ei  liumanae  ,  sed  el  passionis  atque  ascensioais 

ipsius  arcaua  percepit :  neciion  eli.nn  roodum  [Al. 

om.  modum]  secunda?  generationis ,  et  ingressum 

regni  coelestis,  aliaque  perplura  doctrinae  evatigelica* 

sacrameuta,  Domitto  revelante,  didicit. 

Hespondit  Jesus,  et  dixit  ei :  Amen  amen  dico  tibit 
tiisi  quis  nalus  (ucril  denuo,  non  potesi  videre  regnum 
Vei.  Quaj  senteiitia  tauto  apertius  cunctis  Udelibus 


d(  re,  videtur  aquis  iutingi,  videlur  de  aqtiis  a-ceu- 
dere;  quid  autem  in  illo  lavacruni  regener.itionis 
egerit,  miuime  potest  videri.  Sola  hoc  fideiiuin  novit 
pietas  quia  peccator  in  fontem  descemlil,  sed  purili- 
catus  ascendil  :  filius  mortis  desceudit ,  sed  filius 
resurreciionis  ascendit;  filitts  pra3varic:itionis  de- 
scendit,  sed  filius  recouciliationis  ascendit;  lilius 
ir;e  descendil,  sed  filius  misericordiae  asccndit ;  filius 
diaboli  descendit,  sed  fitius  Dei  ascendii.  Soia  baec 
Ecclesia  maler  quae  generat  novit :  cjeteruni  oculis 
inspicientium  [AL,  insipieiitium]  videtur  lalis  exire 
de  fonte  qualis  intravii,  totumque  ludus  esse  quod 
agitur.  Unde  iu  fine  videulcs  gloriam  sauctorum  di- 
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cent  gementes  tn  tormeiilis  :  Hi  sunt  quos  atiquando  A  exottari  oportet  Filium  hominis.  ftleritq  autem  quae- 


habuimus  in  derisum,  el  in  simUiiudinem  proverbii 
[Vulg.t  improperii]  (Sap.  v).  Quomoilo  ergo  compu- 
tati  sii nt  inier  filios  Dei?  Et  aposlolus  Joannes  : 
Charhsimi,  inquit,  nune  filii  Dei  sumus,  el  nondum 
apparuil  quid  erimus  (I  Joan.  m).  Qnod  crgo  natum 
est  ex  Spiriiu,  spiriios  esl :  qnia  qui  ex  aqua  et  Spi- 
ritu  regencratur,  iuvisibiliter  in  novum  liominem 
mulator,  et  de  carnali  efficilur  spiritualis.  Qui  ideo 
recte  non  solum  spiritualis,  sed  eliam  spiritus  voca- 
tur,  quia  mciii  substanlia  spiritus  invisibilis  est  no- 
stris  aspect  bus,  ita  is  qui  per  graiiam  Dei  renovatur 
invisibiliter,  fll  spirilualis  ct  Deifilius,  cum  visibiliter 
omnibus  caro  et  Fi  ius  boininis  appareat.  Sequitur  : 
Non  mireris  quia  dixi  tibi,  Oporlel  vos  nasci  denuo. 


rilur,  quomodo  dicatur  Filius  hominis  vel  desceiidisni 
de  ccelo,  vel  eD  teinpore  quo  baec  loqnebatur  in  t«rra 
jaui  ftiisse  in  coelo.  Nota  est  namque  cnnfessio  ftdei  c*- 
lliolica?,  quia  descendens  de  ccelo  Filius  Dei,  Filintu 
liominis  iu  utero  virginali  suscepit,  eumque  com- 
pleu  dispensatione  passioi.is  suae  resuscitavit  a  mor- 
tuis,  et  assumpsit  in  caslum.  Nou  ergo  caro  Christi 
descendit  de  coelo,  neque  ante  lempua  ascensionis 
erat  in  coelo.  Et  qua  ratione  dicitur,  uemo  ascemlit 
in  coelum  [At.f  om.  nem.  asc.  in  c.j  nisi  qui  descen- 
dit  de  ccelo,  Filius  hominis,  qui  est  in  coelo,  nisi  qufa 
ona  Christi  persona  est  in  duabus  existens  naturis  ? 
Atque  ideo  Filius  hoininis  recte  dicilur  et  descen- 
disse  de  coelo,  et  ante  passionem  fuisse  in  coelo. 


Spiritus  ubi  vuli  spirat,  et  vocem  ejus  audis  :  sed  non  B  quia  quod  in  sua  natura  babere  non  potuit,  boc  iti 


scis  unde  veniat,  aut  quo  vadai.  Sic  _.{  omnis  qui  na- 
tusest  ex  spliiu.  Spiritus  ubi  vult  spirut,  quia  ipse 
liabet  ln  polestate  illuin  f.4/.  om.  illum]  cujus  cor 
gralia  .ua_  visilationis  iltustret.  Et  vocem  ejus  audis, 
cum  te  prasente  loquitur  is  qui  Spiiitu  sancto  ie- 
ptetus  est,  sed  non  scis  unde  veniat,  cl  quo  vadai  : 
quia  etiamsi  te  pra>euie  quempiam  Spiri  us  ad  ho- 
ram  impleve.it,  non  polcs  videre  quomodo  iu  eum 
inlraverit,  vel  quomodo  rcdierit,  qui  natura  est  in- 
visibilis.  Sic  est  oninis  qui  nalus  est  ex  Spirilu.  Et 
ipse  cnim  invisib  I  ler  agente  Spirilu  incipit  esse 
quod  non  erat,  ita  ut  ii  fideles  nesciant  unde  veniat, 
aut  quo  vadat,  id  est ,  quia  a  gralia  regeneratibuis 
venit  in  adopiionem  filiorum  Dei,  et  vadit  in  per- 


Filio  Dei  a  qu*>  assumptus  est,  habuii  :  sicut  propter 
eamdem  unius  Chri>ti  peisonam  quae  ex  duabus  eral 
[A/.,  exslat]  naturis,  Apostolus  ait  :  Vos  Spiritus 
sanctus  posuit  episcopos  regere  Ecciesiam  Dei,  qsum 
acquisivit  sanguinesuo  (Acl.  xx).  Neque  cnim  Deus  in 
sua  substantia,  sed  in  homine  assumpto  sanguinem 
quein  pro  Ecclesia  fuuderet,  babuit.  Klinc  eliam  Psal- 
mista  dicit :  Ascendit  Deus  in  jubilatione  (Ptat.  xlvi). 
Quomodo  cnim  Deus  nisi  in  homine  assumpto  ascen- 
deret,  qui  in  suae  natura  majestatis  semper  nbique 
praesens  adest?  Sed  et  boc  quaerendum  qnomodo 
dittiim  sit :  Et  nemo  aseendit  in  coslum,  nisi  qui  de- 
scendii  de  caslo,  cuin  omnes  elecii  veracitcr  confi- 
daut  ascensuros  se  in  cceluin,  promittente  sibi  Do- 
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cepiiouem  regni  coelestis.  Quacrenie  autem  adbuc      mino,  Quia  ubi  ego  sum,  Utbe  el  tmuister  meus  erU 


Nicodemo  quoinodo  possint  fleri,  subjungit  Doiniuus 
dic*  ns  : 

Tu  es  magitler  in  Israel,  et  hwc  ignoras .  Non  quasi 
insultare  volen*  <  i  qui  magister  vocetur,  cum  sii 
ignarus  saurauieiiloi  um  ccelestium,  sed  ad  humilitalis 
illuin  viam  provocans,  sine  qua  janua  cceleslis  non 
potesl  inveniri. 

Si  terrena  dixi  vobis,  et  non  creditis,  quomodo,  si 
dixero  vobis  ccelestia,  credetis  ?  Terrena  itlis  dixit,  ul 
in  superiori  lectione  invenimus,  cum  de  passione  ac 
resurrectione  sui  corporis,  quod  de  terra  assumpse- 
rat,  loqueretur  dicens  :  Svtvite  templum  hoc%  et  in 
tribus  diebus  excitabo  illud  (Joan.  n).  Non  tamen 


(Joan.  xu).  Cujis  tamen  nodum  quxsiionis  apcrtis- 
sima  ratio  solvit,  quia  videlicet  mediaior  Dei  et 
hominum  homo  Christus  Jesns  electorum  omninm 
caput  est  :  itemque  «mnes  electi  ejusdero  capitis 
membra  sunt,  dicente  Aposloto  :  Et  ipsum  dedit  __i- 
put  supra  omnem  Ecclesiam  (Ephes.  i);  et  rursom  : 
Vos  enim  estis  corpus  Chrhti,  et  membra  de  membro 
(I  Cor.  xn).  flemo  ergo  ascendit  in  cmlum,  nisi  qui 
descendit  de  co3lotFitiushominis,quiest  in  cotlo%  quodest 
aperte  dicerc :  Nemo  asccndit  in  ccelum,  nisi  Cbristus 
in  corpore  suo,  quod  e.t  Ecclesia,  qui  in  seipso  qui- 
dem  primum  cerneinibus  apostolis  eminentioriboa 
nimirum  membris  suis  aseendii,  et  exiude  in  electis 


crcdebant  vrrbo  quod  dixit,  sed  ne  hoc  quidem  in-  0  8uil  quotidie  ascendens  se  colligit  in  coeluin.  Ilinc 

telligere  vaiebanl,  quia  non  de  aiio  quidem  quaiu  de 

teinplo  corporis  sui  diceret.  Qui  ergo  terrena  audien- 

les  non  capiebant,  quanto  niinus  ad  coelestia,  id  est, 

divin»  generaiionis  c.ipieuda    mysleria  sufticiunt ! 

Addit  autem  adbtic  Doininus  et  de  co_!eslibus  sacra- 

mentis,  et  de  lerrenis  instruere  cum,  quem  videt 

sapienier  ac  diligenter    his    quas  audit   inlendere. 

Coelesiis  namque  esi  ascensio  ejig  ad  vitam  sempi- 

lernam,  terrena  vero  exal;_iio  ejus  ad  mortem  tem- 

poralem.  Dicit  ergo  de  co_lestibus  : 

Et  nemo  a*cendit  in  ccelum,  nisi  qui  de  coslo  dncen- 
dilt  Filius  hominis,  qui  est  in  coclo.  Subjuogit  vero  de 
terrenis  : 

Et  sicut  Moyes  exattavit  serpentsm  in  deserto,  ita 


est  eoim  quod  ipsum  corpus  ejus  inter  adversa  prx- 
sentis  sspculi  deprebensum  gloriatur  et  dicit :  Nunc 
autetn  exaltavit  eaput  meum  super  inimieos  meos 
(Psal.  xwi)  ,  ac  si  aperie  dicat  :  Qui  occisum  a 
Ju_4  is  Christum,  capul  videlicet  meum  suscitavit  a 
niurtuis,  ac  frusira  is  omuibus  iiiiinicoruin  insidiis 
sublevavit  in  coelum,  spero  me  etiaiu  de  pr_.seiuibus 
periculis  eruens  uieo  capiti  jungat  in  regno.  Quia 
ergo  nemo  ascendit  in  ccelumf  nisi  qui  descendst  de 
ccelo,  quisquis  in  coelum  asceudere  desiderat,  ei  qui 
descendit  de  coelo  \Al.  add.  de  vera],  fidei  dilectio- 
nisque  unitale  conjungat ,  aperie  intelligens  quia 
millo  alio  ordine,  nisi  per  eum  qui  descendit  de 
ccelo,  polcst  ascendcrc  iu  coelum;  unde  aliaa  ipse 
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tlieti  :  Nmo  venU  ad  Patrem,  tiisiper  me  (Joan.  xiv).  A  non  solum  perditieaeai  evadit  poenaram,  seJ  et  vi- 


Hste  Ideo  Nicedemo  ei  cunetis  dicuntar  caiecbome- 
afe,  at  discant  ejus  membr.i*  reaaseendo  ioeorporari 
per  quem  potsioi  aseendere  in  regaum  Dd.  Et  qaia 
aacensio  vel  ingressus  regoi  cselorum  oea  potest 
fteri  absque  Ade  ei  sacrameiitis  DomJoicae  passioais, 
recte  subjungiiur  : 

Et  sicut  Mouses  exoitavit  serpeutem  m  deserto.  Ua 
exaUari  oparut  Filium  kominis  :  ut  oumk  qui  cradil 
tn  iptum9  non  pereat,  sed  kakeat  vitam  aJktmam.  Ma- 
gna  magisterii  ccelesii*  arte  Dominus  magislrum  le~ 
gis  Mosaicae  ad  spirituajem  legis  ejusdem  seotum 
inducit,  recordaas  histariae  voteris,  et  hanc  in  ligu- 
ram  sujb  passionis  atque  humanae  salf ationis  factam 
edisserens.  Narral  quippe  libcr  Numereruui  quia 


perdpit  aeternam.  fit  hoc  [AL9  homo]  iuter 
ftguram  distat  et  Teritatem,  qoia  per  IHam  vita  pro- 
letabatur  eorporis,  ner  hane  viu  donatur  sine  rtnc 
mansura.  Sed  cnrandum  soterter  esl  ut  quod  hitel- 
iectos  bene  sentii,  operatio  condlgna  peruViat,  qua* 
teiuB  confessio  rectc  nosine  fidei  pie  et  sobrie  con* 
versando  ad  perceptionem  promissae  nobis  viiae 
meroator  attlngere.  Vemm  qula  haee  de  f  i'io  hemi- 
nis  dttuntur  qui  exaliari  ia  cruce,  et  mortem  potuit 
pati,  ne  putaret  Nieodemos  Fiium  tantum  hominis 
esso  eom  a  qao  viu  esset  exspectanda  perpetua, 
etiravii  ei  Dominus  eiiam  diviniutis  suae  patefacere 
sacramenlum,  unumqoe  et  eumdeni  Filhiin  Dei  el 
Filium  hominls  mundi  ostendere  Salvatorem.  Nam 


perlacsus  io  eremo  populus  Israel  iuaeris  longi  ac  *  sequiiur :  Sie  eiHm  ditexit  Deut  mundum9  ut  FUium 

laboris,  murmaraverint  contra  Dominont  ei  Moysen, 

ideoqne  Domioas  immiserii  ia  illam  ignitos  serpen- 

ics  :  ad  quorum  plagas  ei  mortes  pforiraorum,  eom 

clamarent  ad  Moysen,  ei  iile  orarel  pro  eis,  jussit 

emu  Dominus  froere  &orpentem  aeneom,  ei  ponere 

pro  sigoo  :  Qui  percussus^  inquit,  aspexerk  in  eum9 

vivet9  el  iia  fecturo  est.  Plagae  igKur  serpentiom  igni- 

torum  veuena  suul  et  inceoiiva  viiiorum,  qate  am- 

uuun  quam  taoguut  spirUuali  morte  perimunt.  fcl 

bene  munmiraas  ceoira  Donrinuin  popolus  serpen- 

tium  morsibus  steruebaiur ,  ut  ex  ordioo  AageUi 

exterioris  aguosceret  quaatam  inias  perniciem  mur- 

maraudo pairreiur.  Exaluiio  autem  serpeniis  aanei 


suum  unigenitum  daret9  ut  omnis  qui  erealt  m  eum9 
non  pereat,  ted  kakeat  vitam  csternam  (Joan.  111).  Unde 
notandom  eat  quod  eadem  de  Filio  Dei  unigenito 
rephcai,  qu  c  de  FHio  homiiiis  in  cruce  exakato  prav 
miserat,  dicons  :  Vt  omnis  qui  eredit  in  eum.  non 
pereat,  ted  kakeat  vitam  mternam.  Quht  profecto  idein 
RedemptAr  et  Gonditor  noster  Filius  Dei  aute  sxcula 
exislene,  Filius  hominis  lactus  est  in  flue  s:nculoruiu, 
uiqui  per  divinHatis  suae  polentiain  nos  creaverat,  ad 
perfruendam  vitm  beatiiudiuem  perenuis,  ipse  per 
fragiliutem  humaniutis  nostrae^  nos  restauraret*  ad 
recipiend:im  quam  perdidimus  ritam,  unde  nobis 
satagendum  est,  fraircs  cbarissiini,  ut  divinis  bene- 


quem  dum  percussi  aspicereut,  sauabantur,  passio  _  ftciis  vicero  rependenles,  diligaiuns  toto  corde,  toia 


oosiri  Redemptoris  ekt  in  cruce,  in  cujus  solum  Ade 
regnum  monis  ei  peccati  superaiur.  Recte  etenim 
per  serpentes  peecsia  quje  aoimam  simul  et  corpus 
ad  ioteritum  Irabuni,  exprimuniur,  non  solum  qsia 
iguiti  „  quia  viruleoii ,  qoia  ad  perimendum  sunt 
astuii,  verum  eiiam  quia  per  serpeniem  primi  pt- 
reotes  nostri  ad  peccandom  persoasi  ac  de  immor- 
lalibus  suni  peccando  mortales  ofloeti.  Reete  per 
serpentem  aeneum  Dommus  ostenditur,  quia  venil  in 
simUitudine  carnis  pec^ali,  quia  aieut  aeneus  serpens 
effigtem  quidem  igniiis  aerpeniibus  simUem ,  sed 
nuihim  prorsus  in  sois  membris  habuit  ardorem  ve- 
neninoceaii*,  quin  poiius  percussos  a  serpentibas 
sua  exaltatione  sanabai :  sic  niroirum,  sic  Redemptor 


anima,  lota  rirtute,  Deum  Patrem,  qui  nos  tanto  amo- 
re  prlordilexit,  ui  proprio  suo  Filio  nonparcerel,sed 
pronobisomniboslraderet  ilhim.  DiligamosipsumFi- 
lium,  qui  cum  in  forma  Dei  etset,  nostrae  libertatis  ei 
viiae  gratia  (ormam  tervi  accepH,  factutque  e*t  obc- 
dient  Patri  [Al.  om.  Patri]  utque  ad  morlem,  mortem 
mutem  erudt ;  et  sicut  de  eo  dicit  Joannes  apostolus  : 
Qui  dilesit  not,  et  lavh  not  a  peccatis  nottrit  in  tan- 
gmine  tuo  (Apoc.  i).  DiKgamus  sanctum  ejusdem  Pa- 
iris  el  FiKi  Spiritum,  eujus  gratia  renati,  cujus  un- 
ctione  signati  somus  in  die  redemptionis,  qui  uki 
oult  tpiratt  ei  ubkunqne  spirat,  coniinuo  flainmam 
ejusdem  divlnse  dilectionis  accendit.  Gredamus  ipsum 
Patrem,  et  Filium  et  Spiritum  sanctum  unum  esse 


bumani  generis  non  carnem  peceaii,  eed  eirotHtudi-  p  Deom  et  Dominum  nostrum,  ac  debitis  laudibus  ex- 
nem  indoit  carnis  peccaii,  in  qua  mortem  crocis  pa- 
iieado  credenies  io  se  ab  omni  peecato  ei  ab  ipsa 
etiam  morte  liberaret.  Sicut  ergo  Mvoset  exaltavit 
ttxpenUm  in  daterto,  ita%  iaquitc  oportet  exmUari  Fi- 
lium  hominis,  qoia  skut.il ii  qui  exaltatom  pro  signo 
serpentem  aeoeum  aspiciebaot,  sanabaaior  ad  tem* 
pus  a  corporaii  roorto  et  plaga  qaam  serpeniium 
morsus  iniulerat,  iu  ot  qui  mysteriuw  Dominicae 
passionis  credendo,  confttendo,  siaeeriier  imiundo 
aspiciout,  salvaoior  in  perpeioum  ah  omni  morie 
ojoam  peccaodo  io  aoimo  pariter  ot  carno  coniraxe- 
raut;  uode  rocie  subjuogitur  :  Ut  omnh  quicredit  m 
ipso9  non  peroatt  ud  kakeat  tritam  mternam.  Cujus  qoi- 
deui  vorbi  patel  seoaus,  qoja  qui  credit  in  Chrisium, 
Patool.  XCIV. 


altemus  uemen  ejus  tnvicem,  cui  est  gloria,  impe- 
rium  et  potesias,  etc. 

IIOMILIA  XIII. 

1N   VICIUA  SANCTI    JOANNIS  BAPTISTiE. 

Luc.  i.  Fttil  in  diebu$  Herodis  regit  Judoeot  sacerdot 
qmdam,  nomine  Zackariat9  etc. 

Veniurus  in  carne  Dominus  ei  Redemptor  nosier 

mukos  dtspensaiionis  soae  tesies  praemisii  et  nuntios, 

qui  diversis  temporibus  diversis  Israeliticae  plebis 

iribubus  orti,  noo  diversa  flde,  sed  uno  eodemqoo 

per  omoia  senao,  ejusdem  incarnationis  mysteriuui 

propbeuodo  praecinerent.  Horom  uhimns  et  quasi 

Ihnes  quidam  legis  ei  Evangelii,  figuras  et  veritatis 

Joannes  apponiii,  Domioo  aitestante  qui  ait :  Lex 
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et  ytophet(v  utaue  ad  Joannem,  ex  eo  regnum  Dei 
evcmgelizatur  (Matlh.  xi).  Unde  eliam  plus  quani 
prophcia  dictus  est,  quia  quem  caeteri  a  looge  pro- 
phelando  solum  prscdixerant,  ille  et  primo  venlurum 
prophctaudo  signavit,  el  mox  venientem  ostcndendo 
tuonstravil.  Qui  certe  gralia  dispensationis  nou  so- 
lum  justis,  sed  et  de  ponlificali  vtirpe  orlis  pareoti- 
bus  natus  asserilur* 

Fuit  enim  saeerdos9  sicut  ez  lectione  evangelica 
audivimus ,  nomine  Zacharias ,  de  vice  Abia ,  et 
uxor  illi  de  filiabus  Aaron,  et  nomen  eju$  Elisu- 
belh.  Erant  autem  justi  amba  anie  Dominum.  Jusiis 
quippe  pareniibus  est  genilus,  ut  co  confidenlius 
jusiitke  pnrcepla  populis  darei,  quo  haec  ipse  noti 
quasi  novilia  didicisset,  sed  velut  bscreditario  jure 
a  progenitoribus  accepta  servaret.  De  sacerdotali 
prosapia  oriusesi,  ut  eo  polentius  imilationem  sacer- 
dotii  praeconaretur,  quo  ipsuro  ad  sacerdotale  ge- 
nuspertinerc  claresceret.  Rederoptoretenim  noster  in 
carne  apparens,  sicut  rex  nobis  fiuri  dignatus  est 
regnum  iceleste  tribueudo,  ita  etiam  pontifex  factus 
est  setnetipsuro  pro  nobis  oflerendo  Deo  bostiam 
iii  odorem  6uavitatis.  Unde  scriptum  est :  Juravit 
Dominus  el  non  pmnitebit  ettm  (  Psalm.  cix ),  tu 
es  sacerdos  in  aternum  secundum  ordinem  Melchise- 
dech  (Gen.  xiv).  Mekhisedecli  quippe,  ut  legimus, 
sacerdos  Dei  suromi,  longe  legalis  sacerdoiii  tein- 
pora  pracessit,  oflerens  Deo  panem  et  vinum.  Et 
ideo  Kedemptor  no*ier  sacerdos  esse  dicitur  secun- 
dutn  ordiuein  Melchisedecb,  quia  abiatis  viclimis  le- 
galibus,  idein  sucrificii  genus  in  mysterium  sui  cor- 
poris  et  sauguinis  in  Novo  Testamento  oiTereiido 
itistiluit.  Quis  ergo  congrueutius  translalionem  lega- 
lis,  ul  subsiiiiitioncm  evangelici  sacerdotii,  quam 
summi  juxta  legem  sacerdolis  filius  propbetaret? 
Qui  cum  et  ipse  summus  sacerdos  secundum  legem 
existere  videretur  posse,  maluit  docenie  intrinsecus 
incominulabili  ratione  verilalis  novi  sacerdoti*  prae- 
co,  quain  successor  et  baeres  existere  veteris.  Ma- 
lu.t  doclus  in  spiritu  vocatis  in  desertum  populis 
Novi  Testamenti  sacrameuu  praedicare,  quam  ad  se 
venientibus  in  templum,  gloriosissimo  UIo  tunc  lem- 
poris  sacerdotii  veteris  officio  praeesse.  Praetulit 
longam  solitudinis  sitiin  el  esuriem  continuis  bosiia- 
rum  solemniis,  pilis  camelorum  ct  cinctui  zenas  pel- 
licea»,  auro  lextas  poniificum  postpoauit  stolas.  Ut 
quid  euitn  haec,  fratres  mei,  nisi  ut  is  qui  merito 
ju^tiiiae  perfectioris  auctoritatem  sibi  praedicandi 
asciverat,  ipse  etiam  neglecto  ordine  [A/.,  neglectu, 
om.  ordine]  paterni  pontificaius  ostenderet  quia  non 
dubie  melioris  pontificatus  pracco  el  praccursor  exi- 
steretT  Si  vero  fraternitatem  vestram  audire  delectat 
quis  sit  Abia,  de  cujus  vice  Zacbarias  genus  duxisse 
perliihemr,  bic  lemporibus  David  regis  summus  eral 
sacerdos.  Siquidem  jubente  Domino  per  Movsen, 
primo  unus  iu  lege  ponlifex  Aaron  est  constitutus, 
post  cujus  niortcm.  Eleazar  filius  ejus  sacerdolium 
suscepit.  Et  boc  quoque  mortuo,  Pbinees  filius  ejus 
sacerdotii  successor  exstilit,  et  sic  usque  ad  lempora 
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A  David  per  anuos  circiter  qttadringenlos  septosginta, 
unus  post  unum  exsiilere  ponliJicatus  haeredes.  At 
vero  David  eum  magito  fervens  siudio  reHgionis 
templum  Domino  condere  desiderasset,  Dominus 
auiem  m»gis  boc  per  flliiim  ejus  Salomonem  vellet 
impleri,  nibilominus  ipse  Davrd  omuia  quae  aJ  fulu- 
raui  ejusdem  templi  construciionein  vel  reverentiam 
pertinerent,  soHicitus  pra?parare  curavit.  Uude  etiain 
cantores  statuit  qui  tempore  saerificii  quotidie  psal- 
mos  cum  melodia  resonarent,  atque  animos  populi 
circumstantU  ad  memoriam  amoremque  coelestiutn, 
non  soium  sublinutate  verborum  quae  dicebantur, 
sed  etiam  suavitate  sonorum  qua  dieebantur,  crige- 
rent.  Yoleusqne  ul  crescente  cultu  et  magnificentia 
lempli,  decus  quoque  miuisterii  illius  et  ministran- 

D  tium  cresceret  coelus,  convocavit  omnera  progeniein 
filiorum  Aaron,  et  eos  videlicet  qui  de  Eleaxar,  et 
illos  qui  de  Iibamar  slirpe  descenderanf,  divisilque 
bos  iu  partes  vi^inti  qualuor,  ac  de  bis  singulis  sin- 
gulos  poniifices  eligens,  casteros  qui  in  partibus  eratit 
sacerdoiii  minoris,  qui  nunc  presbyieratus  vocatar, 
otficio  fungi  prajcepil,  ea  videlicet  provisionetit  duui 
quilibet  pontificum  viia  decederet,  quicunque  in 
ejus  parte  optimus  putaretur,  et  in  pontificatu  suc- 
cederet.  Quas  videlicet  partes  taliter  ordinavit  ut 
singuli  ponlifices  cum  subjectis  sibi  sacerdotibus, 
per  ociouos  dies,  boc  esi  a  sabbato  usque  ad  sabba- 
tum  [Al.  om.  b.  e.  a  a.  u.  ad  s.],  ministrarent.  Et 
cum  orones  gradu  sacerdotali  essent  aequales,  unus 
tanium  [A/.,  tamen]  in  eis  qui  dignior  videreiur, 

^  speciali  revereniia  ac  potestate  praeeniinens,  sutnmi 
sacerdolis  nomen  baberet.  Qui  autem  ordo  partiu» 
earuiiidcm  servari  deberet,  missa  coratn  David  rege 
et  principibus  familiarum  sacerdotaliom,  et  Leviu- 
rum  sorte  qu&rebalur.  In  quarum  distributione  sor- 
tium,  Abia,  detujus  vieeet  genereZacharias  oritur, 
octavo  loco  positus  invenitur.  Et  recte  praeco  Novi 
Tesumenti,  in  quo  gloria  resurrectiouts  muodo  de- 
claratur,  ioco  octavse  sortis  oascitur  :  quia  et  Do- 
minus  noster  una  sabbati,  quc  est  a  die  conditionis 
octava,  resurrexit  a  mortuis,  et  nobis  post  sex  tw- 
jus  sseculi  autes,  ac  sepiimam  quieiis  auimarum, 
qua3  est  in  alia  vita,  octava  jam  stas  perpetua*  re- 
surrectionis.  in  fine  prouiittitur. 

D  Erani  autem  justi  ambo  ante  Deumt  tncedentes  in 
omnibus  tnmdatis  et  justijicationibus  Dommi  sine  qu+ 
rela.  Saepe  contingitut  bi  qui  j»m  perfectl  bominum 
aestimatione  judicantur,  adbuc  iu  oculis  interni  ar> 
bitri,  minus  aliquid  perfectionis  habeant ;  et  rursus 
evenire  solet  ut  nonnulli  quibusdam  virtutum  ope- 
ribus  immoderatius  studendo,  dum  sine  scientia 
Deo  placere  appetunt,  proximorum  oculos  offendant. 
A  qua  utraque  reprebensione  pareiites  beati  Joan- 
nis  immunes  esse  declarantur,  de  quibus  cutn  di- 
ctum  esset,  Erant  autem  justi  ambo,  continuo  sub- 
nectitur,  ante  Deum;  et  cum  adjonctum  esset,  In 
tedenies  in  omnibus  mandatis  et  justificathnibus  Do- 
mini$  mox  infertur,  sine  querela.  Ac  si  aperte  dica- 
tort  Adeo  se  in  actibus  pariter  et  cogitationibns  sch 
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drcnmspeete  agebaot,  ul  ei  divinis  obtotibns  in  oc- 
culto,  el  humano  foris  judicio  plaeerent,  jhxU  ilhid 
Apostoli :  Protndemut  enim  bona  non  toium  coram 
bto9  ted  eiiam  eontm  hominibut  (II  Cor.  vm). 

Et  non  eral  iUit  fitius,  eo  quod  estet  Eliaabeth  ste- 
riUs,  et  ambo  procetsitsent  in  diebus  suk.  Divinitus 
est  procuraturo  ut  sterili  maire  ei  utroque  parente 
proveetioris  aetatis  Joannes  naseeretur,  quatenus 
etiam  ipso  orlus  ejus  miraculo  pateseeret  virum 
roagsue  virtutis  futurum  esse  qui  nascebatur,  obi 
desinente  omni  lascivia  concupiscentia  carnalis 
constaret  quia  nulla  in  conceptione  causa  voluptaiis, 
sed  sola  cogitata  sit  spiritualis  graiia  prolis.  Sic 
Isaac  filius  promissionis,  qui  in  figuram  Redempto- 
ris  nostri  facias  est  obediens  patri  usque  ad  mor- 
temy  de  veterants  parentibus  et  steriii  din  matre 
natns  est :  sic  iacob  et  Joseph  patriarchae,  sic  Sam- 
aon  fortissimus  ducum,  et  propheiarum  eximius 
Samuel  steriles  diu  eorpore,  sed  fecundas  semper 
virtotibus  habnere  genitrices,  ut  miraculo  nativkatts, 
natorom  dignitas  nosceretor,  et  probarentnr  su- 
blimes  in  vita  futuri,  qni  in  ipso  vitae  exorto  condi- 
tionis  buman-e  jnra  transeenderent ;  quod  vero  se- 
quitur : 

Factmm  e$t  autem%  eum  tacerdotio  fnngeretur  Za- 
chariat  in  ordine  vicit  anle  Deum,  tecnndum  consue- 
tudmem  taeerdotU,  torte  exiit  ut  incentum  poneret,  in~ 
grettut  in  temptum  Domini.  Claret  qutdem  omnibus 
qoia  jam  redeunte  ex  ordine  septimana  vicis  stia?, 
quae  ei  de  vice  Abia  contigerat,  templum  ministra- 
lorus  intravit  ;  sed  forte  aliquibus  obscurnm  est, 
quia  Scriptura  tacere  videtur  quo  hsec  sint  anni  tem. 
pore  gesta.  Quibus  intimandum  quia  nec  hoc  Scri- 
ptura  praetermisit,  sed  ex  eo  quod  addidit  latenter 
innuit; 

Et  omnit.  inquiens,  muitUudo  erat  poputi  orans 
forit  hora  btcenti.  Una  etenim  tantummodo  per  an- 
num  soiemnius  erat,  in  qua  pontiftce  ad  prandum 
Sancta  sanctorum  intrante,  nullum  prorsus  horai- 
num  intra  fores  templi  remanere  liceret,  sed  omnes 
tetnpore  ohiationis  exterius  juberentur  orare.  Ilacc 
autem  erat  staiuu  solemnius  septimo  a  Pascba  [AL, 
Paschse]  mense,  decima  die  mensis,  quae  dies  pro- 
pitiationis  sive  expiationis  vocabMur,  qnia  videli- 
cet  oblatis  in  altari  holocausti  victimis,  sanguis  in 
Sancta  sanctorum  ad  eipiandum  inferebatur.  Nec 
soluin  sanguis  ihi  aspergebatur,  sed  et  thymiama 
adolebatur,  quod  in  praesenti  ieclione  Zacharias  fe- 
cisse  memoratur.  Dicit  ergo  de  bac  solemniute  D  >- 
tninus  Moysi :  Mente  ttptimo,  decima  die  mensit  affli- 
getit  animat  vettrat,  nutlumque  facietit  oput  (Levit. 
xvi).  Expiabit  autem  pontifex  sanctuarium,  et  taber> 
tmcutum  testhnenii,  atque  attare,  sacerdotet  quoque 
et  univertum  populum :  eritque  hoc  vobit  tegitmum 
semmternum,  ut  oretis  pro  filiis  Israel,  et  pro  cun- 
ctis  peccatis  eorum  semei  in  anno.  Et  paulo  superius, 
ctmt  rituni  ejusdem  expiationis  duceret,  ait  inter 
alia :  Xultns  hominum  sit  in  tabernacuto ,  quando 
pontifex  wgreditur  sanetuarium,  ut  rogei  protc,  et 
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A  pro  doma  tua  ,  et  pro  universo  cmiu  Itrael,  dontc 
egrediatur  (Ibid.).  Longum  est  de  singuiis  bujus  diet 
cseremoniis  Scriptttrae  testimonia  ponere,  lotigius 
multo  singula  sufficienter,  quomodo  nunc  spirituali- 
ter  m  Ecclesia  agantur,  exponere.  Unde  noc  maxime 
libet  vestrae  fraterniutis  auribus  intimare»  quam 
convenienter  electum  sit  tempus,  in  quo  pracursoris 
Domini  iiativius,  et  virtus  futura  nuntiaretur.  Sep- 
tiraus  quippe  mensis,  et  decima  hujus  dies  sacratis- 
simo  huic  oraculo  dedicatur,  quia  nimirum  ille  na- 
sciturus  praedicabatur  qui  consummationcm  obser- 
vantiae  legalis,  et  evangelicae  graiiae  pradicaret  ini- 
lium  :  quia  ortus  monstrabatur  iliius,  qui  primos 
omnium  et  venire,  et  jam  adesse  ostenderet  DomU 
num  salvatorem,  de  quo  scriptum  est :  Finit  enim 
**  legit  Chrittut  ad  juttitiam  omni  credenti  (Hom.  x). 
Nani  et  septenario  propter  sabbatum«  et  denario 
numero  propter  decalogum,  legts  adimpletio  recte 
figuratur.  Dies  haec  propitiationis  erat  et  expiatio- 
nis,  in  qua  popnlus  omnis  ab  operibus  vacare,  et 
per  orationes  atque  abstinentiam  affligi  et  castigari 
praeceptus  est.  Quod  beati  Joannis  et  viiae  et  prapdn 
cationi  multum  congroit,  qni  et  ipse  a  mundanis 
vacans  operibus,  coeleslibus  solum  studiis  ac  desi- 
deriis  animum  dabat,  et  convenienles  ad  se  turbas 
a  malis  operibus  abstinere,  ac  per  poeniientiani 
fidemque  expiari,  et  Ghristo  consecrari  docebat : 
quia  tempus  jam  divinae  propitiationis  insuret,  iu 
quo  cunctis  pie  quaerentihus  regni  ccelestis  pateret 
r  ingressus.  Quod  autem  hac  die  pontifex  saneiuarium 
'  et  tabernaculum  testimonii,  atqoe  alure,  sacerdotes 
quoque  et  unWersutn  populutn  expiare  jussus  est, 
Joannes  ipse  quis  sit  iste  pontifex,  quae  haec  espia- 
tio  mauifestat,  cum  illo  vtniente  ad  bapti*roum 
suum  loquilur,  dicens :  Ecce  Agnut  Dei,  ecce  qui 
totlit  peccata  mundi  (Joan.  i).  Qoae  videlicet  expia- 
tio  semel  in  anno  celebrari  statuta  est,  quia,  sicut 
Apostolus  ait,  Christus  semel  oblatus  ett  ad  muUo- 
rum  exhaurienda  peccata,  tecundo  tine  peccato  appa- 
r:bit  extpectantibUt  se  m  satutem  (Hebr.  ix).  Quod 
autem  pontifice  ad  roganduro  ingredieme  sanctua- 
rium,  ncmini  hominum  in  tabernacuto  esse  licehat 
donec  exiret,  infirmiutem  sanctae  Ecclesiae  de- 
signat,  qiiae  pro  fide  ejus  pati  necdum  erat  idonea . 
q  Qood  in  i|>98  patefaclum  esl  apostolis  qui,  inchoau 
eadem  passione  illius,  omnes  reHcto  eo  fogerom. 
Egretliebatur  autem  expleta  expiatione  pontifex,  ut 
et  aliis  ubernaculum  iutrandi  facultas  daretur,  quia 
perfecto  ?uae  sacriflcio  passionis,  apparuit  discipulis 
Cbristus  :  et  data  Spiritus  sancti  grata,  ad  ofTeren- 
das  Deo  hostias  non  solum  devotione  [Al.t  devntij 
operis  et  orationis,  sed  et  proprii  sanguinis,  eornui 
qooque  corda  roboravit.  Haec  de  observantia  festi- 
viutis  legalis  latius  exposuimus,  ut  agnosceret  cha- 
rius  vestra  quam  congruenter  in  ea  nova  grattae 
praeconia  sumpserint  exordium,  in  qua  laui  multi- 
pliciter  opus  ejusdem  gratiae  et  totius  mundi  rcdomp- 
tio  significabalur. 
Apparuit  autem  oranti  Zachartas  angtlHS,  ttans  a 


/% 
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dextris  attnrit  mccnti.  Qoo  noUndum  qued  wn  se-  A  »«o  nombie  sigoavit.  Meritoqoe  in  ejos  oetivflate 


luin  virujle  sermonom  quos  [Ai.,  quos  vosj  proioJit, 
verutn  etiam  sutu  lemporis,  et  toci  situ  m  qao  ap- 
paruii,  gratiae  quam  evangelisare  veaerat,  tcstimo- 
nium  perbibet.  Tempore  quippe  obletionis  tacerdo- 
tti  apparait,  ut  verum  se  aeternumque  poniificem 
reram  pro  mundi  saluie  uosUam  venturam  praedi- 
care  sujnareu  Siabat  juxta  altare  incensi,  ut  Novi 
tesumenti  praeeonem  se  venisse  doeeret.  Duo  nam- 
que  altaria  erant  in  lemplo,  quae  duo  Testamenla 
signant  in  fioclesia.  Primum  altare  liolocausU  aere 
cooperiuro,  et  aote  fores  lempli  ad  offerendas  victi- 
itias  et  sacrificia  positum,  quod  carnales  Yeteris 
Teslameoti  cultores  signilicat.  Deinde  altare  iocensi 
auro  tectum,  prope  osiium  Sancti  sanciorum,  ad 


multis  eseuliaiidam  praedkiiar,  per  quem  suae  rege- 
nerationis  mundo  aucier  osUoditer. 

Erit  etiim  magnut  ooram  Domino.  Notandum  qood 
idem  laudif  prcconium  Joanoi  ab  angeio  quod  ab 
evangeJisu  parentibus  fertur  iUius.  Et  ilii  eoim  justi 
ante  Deum,  et  hie  coram  Domino  magnus  esse  per- 
nibetur.  Qoem  maguus  autem  coram  DomM»  fotrit, 
inse  qoi  solus  virtoiem  magnitodinis  ejos  ot  donavit 
et  novtt,  DomkMis  insinuet,  dieens  :  Non  turrexit 
ituer  natot  muRerum  major  Joanne  Buptista  (Mattk. 
xt).  Sed  et  angelus  multifariam  ejos  conam  Domino 
mag niiudinem  subsequenter  esposuit : 

Et  smam,  inquiens,  et  siceram  non  bibti,  et  Spkritu 
tancto  repiebitur  adhue  ex  utero  mmtm  sico,  et  multos 


adolenda  thymiamata  eralstaiutum,  quod  interiorem  B  filiorum  Israel  comertet  ad  Dominum  Deum  ipsormu. 


perfeciioremque  Novi  Testamenti  et  cultorum  illius 
graUam  designat.  Stabat  etiam  a  destris  ejusdem 
aHaris,  ot  nou  lerrenu  et  infima,  sed  gaudia  coe- 
lesiis  et  sempiterna:  beaiiiudiuis ,  qttae  per  des- 
train  soleul  figurari,  Itomiuibus  se  promiltere  raon- 
atraret :  illis  roaxiroe  qni  per  eordis  sui  munditiam 
ipsi  altare  aoreum  efftci,  qui  prope  ingressum  regni 
(-oelcstis  sedula  cogiutione  assistere,  qoi  oromata 
orationuro  per  igoem  amoris  Deo  incendere,  qui  di- 
ccre  possunt  cum  Propbeta :  Dihgatur  oratio  mea 
sicut  incensum  in  eontpeetu  tuo  (Ptalm.  csl).  Qood 
aiHeni  ait  Zacbariae : 

Quia  exaudita  ett  deprecatio  tua%  el  uxor  tua  Elita- 
betk  pariet  lUfi  fitium,  non  est  arbitrandum  quod 


Siquidem  in  ee  qood  ilium  a  vinoet  sicera,  id  est 
ab  omni  quod  inebriare  potest»  coosioeotiaai  aabi- 
torum  asseruit,  paienter  indkavH,  quia  ob  omnibus 
viUis  et  mundi  illecebris,  quae  sutttoi  mentis  soleut 
avertere  [AiM  evertere],  futuri»  esset  immtiois; 
in  eo  autem  quod  illum  adbuc  es  oter*  matris  Spi- 
ritu  aaneto  replendum  ease  memoravit,  profecto  quia 
natus  in  tnundum,  cunctis  virlutum  fructibus  esset 
clarificaodus  osteudiL  Quidenun  viventi  et  conver- 
santi  inter  bejoiiies  potecat  deesse  virtulis,  qoi  atei 
01  bomo  io  iniqukaiibus  coneeptus  est,  eooira  moreiu 
tamen  uuroanae  oonditionis  non  in  delicUs  eum  prae- 
varicationis,  sed  in  gratia  remissionis  mater  sua  pe- 
perit?  Neque  euim  dubitandum  est  quia  Spuritos 


pontifex,qui  pro  populo  oraiurus  iniraverat,  mutato     sanctus  qui  eum  replevit  etiam  a  peccatis  omnibus 


repente  animo,  pro  privaiis  negotiis  coeperit  rogare, 
inasiine  pro  liberis,  a  quorum  generatiobe  in  tan- 
tum  bomo  senes  ac  decrepitus  spem  totam  avene- 
rat,  ut  neque  angelo  promittente  crederet  nasci  sibi 
lUinm  posse.  Sed  boc  certissime  sciendum  quia  pro 
populi  salvaUoue  rogabat,  quem  et  masimo  pecca- 
torum  languore  vesatum ,  et  insuper  alienigenae 
regis  dominio  prestum  noverat.  Unde  angelico 
oraculo  et  se  esauditom  cognovit  a  Domino ,  et 
quo  ordine  salos  quam  quxrebat  esset  adventura 
didicit :  quia  videlicet  uasceretur  sibi  filius  qui 
propbeu  et  doctor  esimius  esisiens,  eumdem  po- 
pukm  ad  viam  veritatis  spemque  promerendae  sa- 


absohil.  Consut  quippe  verid.ca  Patrum  senieotia 
quia  lege  non  stringitur  SpirUus  sancli  donunn  Et 
propterea  qui  Cornelium  et  domum  ejus  ante  per- 
ceptionem  baptismi  sua  gratia  consecravit,  ipse  uti- 
que  Joannera  non  soluut  ante  circumcisionem,  sed 
et  ante  nativitaiem  ejusdem  gratiae  munere  perfudU, 
iia  ut  officium  suae  praecursionis  Domine  adbue  in 
utero  posiius ,  quia  loquendo  nondum  polerat,  jam 
gratulando  praeberet,  quaudo  sicut  sequentia  sancii 
Evangelii  testantur  9  intrante  beau  Dei  geniirice,  et 
saluUnte  Elizabctb ,  essuluvit  in  gaudio  inians  iu 
utero  ejus.  Sed  et  in  eo  quod  iiium  muitos  filioruoi 
Israel  ad  Dominum  Deuro  ipsorum  convecsuruin  as- 


lutis  converteret,  et  mos  sequeretur  ipse  Salva-  «yseverai,  maniteste  angelus  quam  magnu*  coram 


tor,  qui  ei  [At.  om.  eij  regni  coelesUs  dona  [A/.,  gau- 
dia]  praestaret. 

Et  voeabitf  inquit,  nomen  ejut  Joannet,  et  erit  tibi 
gaudium  et  extuttatio,  et  multi  tn  nativitate  ejut  gau- 
debunt.  llajnm  laudis  est  et  virtutis  indicium,  quo- 
ties  in  Scripturis  bomiuibus  a  Deo  nomen  imponiiur 
vel  muutur.  Bene  autein  praecursor  Redemptoris 
nostri  Joannes  vocaii  jubetur,  Joannes  quippe  Do- 
soini  gratia,  aive  in  quo  est  gratia,  dicitur,  quia  et 
ipse  specialem  prae  caeteris  sancUs  ejusdem  praecor- 
aionis  gratiam  accopii ,  et  inaodium  eateous  mundo 
coalesUs  ingressus  grauam  praedicare  advenil.  Qui 
ergo  et  gratia  plenus  esslitit,  et  caeieris  Dei  gratiam 
evatigelizavii,  recte  praecooium  gratiae  ipso  etiam 


Domino  esset  fulurus  indicat,  quera  optijmo  genere 
conversandi  vium  peracturum  esse  declarat.  Qujb 
enim  inter  bomines  sublimior,  el  J)eo  graUor  mio 
conversaUo  potest,  quam  eorum  qui  se  castigaut 
[Al.f  abdicant]  a  viiiis,  qui  virtutum  studiis  animuui 
subjugant,  iosuper  eUam  alios  quotidiano  eserciiio 
ad  auctoris  sui  graUam  studeut  convertere,  et  crebra 
animarum  fidebum  acquisiiiooe  gaudium  sempcr  pa- 
triae  cudestis  augere? 

Et  ipte  pracedet  ante  iUum  in  tpiritu  et  virtute  EHw* 
Joaones  in  spiritu  et  virtute  Eliae  Dominum  praece- 
dere  dicitur,  quia  sicut  Elias  in  magna  virlute  spiri- 
tus  secundum  eju&adventum  praeveniet,  ita  Joauues 
non  minore  spirilus  potentia  praeditus  pneveuit  pri- 
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moa.  Sieot  ilie  pneeartor  futoru  «st  jndicia,  iu  A  ronet  «u>rium  qui  vivit  et  regnai  curo  Paire  ki  uni- 


late  pnecursor  facius  est  Kedemptoris.  Nec  solum 
adveotus  ordine,  sed  doctrinae  quoque  similitudine 
Joannes  in  spiritu  et  virtute  Eliao  Dominum  prae- 
cessit.  Nara  sicut  de  Joaooe  angelus  subjnngit. 

Vt  convertat  earda  patrum  m  filios,  et  incredibiles  ad 
prudentiam  ju$torum.  Ita  et  Dominus  perprophetam 
noo  dbparem  de  Elian  praedicatione  sententiam  pro- 
tolit,  dScens  :  Ecce  ego  mittam  vobis  Eliam  prophe- 
tam%  antequamvenial  die$  Domini  magnu$  el  horribilis, 
uicomertul  [Al. ,  et  convertet]  eorda  patrumad  filios, 
et  corfitiorum  ad  patree  eorum  (Malach.  iv).Unum  igi- 
lur  atque  idem  utriusque  opus  est,  fidem  sciliceiatqito 
intellectum,  quemhabuere  palres,  filiorura  mentibus 


late  Spiritus  sancti  Deus,  etc. 

HOMILIA  XIV, 

IN  W ATIVITATB  8ANCTI  JOANNIS  BAPTISTiB . 

Loc.  I.  In  itlo  tempore,  Etixabeth  imptetum  est  tem- 

pu$  pariendi,  et  peperit  fitium.  Et  audierunt  vieini 

eteognati  ejm.qnia  magnificavit  Dominus  misericor. 

dtam  $uam  cum  illa,  et  congratulabantur  ei,  etc. 

Praecurseris  Domini  nativitas  sicut  saeralissiraa  le- 

ctioois  evangelicae  prodit  historia,  multamiraculorura 

sublimitale  refulget :  quia  nimirum  decebat  ut  ille 

quo  major  inter  natos  mnlierum  nemo  surrexit,  ma- 

jore  prae  caeteris  sanctis  in  fpso  mox  ortu  virtutum 

jttbara  clareseeret.  Senes  ac  diu  infecundi  parentes 


praedicando  infundere,  Nam  patres  et  justi  appellan-  g  ^0110  nftbili8sim»  proiis  eisultant,  ipsi  pairi  quem 
lur  veteres  sancti,  de  quibus  Salvator  ait  discipulis  :  «ncedulUas  mutum  reddidetat,  ad  salulandum  novae 
-•*-•-  *     praeconem  gratiae  os  et  lingua  reseratur.  Nec  solum 

facultaa  Deuro  benedicendi  restituitur,  sed  de  eo 
etiam  prophelandi  virtus  augetiuv  Excitati  faroa  factt 
omnes  vicini  admiratione  ac  metu  percelluntur,  om- 
nium  qui  audiere,  circumquaque  ad  adventum  novi 
prophetae  corda  praeparantur.  Unde  mortto  sancla 
per  orbem  Eeclesia,  quae  lot  beatorum  martyrum  vi- 
ctorias,  quibus  ingressum  rcgni  coelestia  meruere 
frequentat,  hujus  tanlummodo  post  Doraiuum  etiam 
nativHatis  diem  celebrare  consuevit.  Quod  mtllatenus 
sine  evangeiica  auctoritate  ia  consuetudinem  venisse 
credendum  e>t:  sed  attentius  inimo  recondeudum 
quia  sicut  nato  Domino  pastoribus  apparens  angclus 


Multi  prophetm  et  justi  eupierunt  videre  qumvo$  vide- 
tit,  et  non  viderunt.  Filii  vero  et  incredibiles  illius  aevi 
bomines,qtio  vel  Elias  pradicaturus  est,  vel  Joannes 
praedicabat,  vocantur.  Convertit  autem  Joannes  corda 
patrumin  filios,quia  sapientiam  quam  babueruntpa- 
tres  Cbristum  credenles  ac  desiderantes  in  carne  veni- 
re,transfuditin  filiosdocendoeoscredere  et  gaudere, 
Christum  in  carne  venisse.  Convertit  incredibiles  ad 
prodentiam  justorum,  quia  eos  qoos  slne  fide  Chri- 
sti  invenit  de  operibus  legis  frustra  gloriantes,  docuit 
credere  in  Christum,  ejusque  se  gratiae  tota  inlen- 
tione  submiitere,  ac  praecedentium  justorum  imi- 
tari  prudentiaro,  qui  et  legem  perficere  diligentis 
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sime  studebant  ,  et  nibilominus  in  gratia  Domini  C  ait:  Ecce  evangelizo  vobis  gaudium  magnum,  quod  erit 
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Jesu,  non  autem  in  operum  suorum  justitia,  salu- 
tera  sperare  didicerant.  Hinc  namque  unus  ex  eis 
dicit,  Jusiusautcm  exfidevivit;  unde  ct  apertesub- 
jungitur  : 

Parare  Domino  plebem  perfectam.  Haec  etenim 
puleberrima  Dominicae  plebis  perfectio  est,  quam  el 
Joannes  suo  tempore  praedicando  parabat,  et  nanc  Do- 
Qiiuos  ipse  donando  per  orbem  latius  adimplet,  cum 
nos  evangelicis  et  verbis  instituti  el  imbuli  mysteriis 
camdera  fidem  ac  diiectionem  babere  discimus,  quam 
legalibus  praeceptis  edocti  patrcs  liabuisse  proban- 
tor.  Hoc  perfectissimum  sanciae  Ecclesiae  decus  esi, 
cum  ad  eadem  quae  illos  intrasse  constat  supernae 


omni  populo,  quia  natus  est  vobis  hodie  Satvatort  qui 
o$i  Christus  Dominus:  ita  eliaro  angelus  nasciiuruin 
ZflcbaHae  praedieans  Joannem,  Et  erti,  inquit,  gau- 
dium  tibi  et  exsultatio ,  el  multi  in  nathitate  ejus  gau- 
debunt.  Erit  enim  magnus  coratn  Domino.  Jure  igitur 
utriusque  nativitas  fesla  devotione  celebratur,  sed  in 
illius  tanquam  in  Cbristi  Domini,  lanquam  in  Salva- 
toris  mundi,  tanquam  in  Filii  Dei  omnipotenlis,  tan- 
quam  in  solis  justitiae  nativitaie,  omni  populo  gau- 
dium  evangelnatur.  In  luijus  autem  tanquam  in 
praecursoris  Domini,  ia  servi  Dei  exiinii,  io  lucernau 
ardentis  et  lucenlis  exortu  multi  gavisuri  [At.  add. 
esse]  raemoraotur.  Iste  magnus  coram  Domiiio  esse 
narratur :  de  iilo  Propbeta  testatur :  Quoniam  maynus 


pacis  gaodia  suspiramas,  alqoe  ut  hce  etiam  nos  fi  Dommu  tl  laudabilis  nimis,  tt  magnitudinu  eju*  non 


intrare  mereamur,  cosleftem  in  terris  exereere  vitam 
contendimus,  cum  eorum  exeniplo  nulla  quae  faci- 
mus  vel  percipimus  bona  nostris  meritis  ascribimus, 
•ed  ad  auctoris  nosiri  per  omnia  gratiam  respieimus. 
De  quo  illorum  quoque  testimoniis  edocemur,  quia 
ipse  est  Deus,  ipse  fecil  nos  et  non  ipsi  nos,  non 
solura  scilicet  ul  bomines  simus,  verum  etiam  ut 
sancti  et  beati  bomines  simus.  Cujus  dona  gratiae  ai 
puro  semper  et  infatigabili  corde  sectamur  ,  ipse 
fuxUeorumdeni  patrum  promissa  propitiua  sit  omni- 
bos  iniquitatibus  nostris,  ipse  satiet  in  bonis  desi- 
derium  nostrum ,  ipse  non  in  operibus  justitiae  quae 
ex  nobis  babere  potuimus,  sed  m  miseralione  et 
miseficordia  quam  ipse  donavit,  nos  in  vitatu  co- 


erit  fink  (Psalm.  xlvii).  Iste,  peccatorum  consortia 
declinans,  ab  otnni  quod  inebriari  [Al.9  inebriare] 
potest  abstinebat ;  ille  inler  peccatores  conversatus 
peccati  omnis  immunis  permansit.  Ilic  adhuc  ex 
utero  matris  Spirilu  sancto  repletus  est,  in  illo  hahi- 
tat  omnis  pienitudo  divinitatis  corporalher ,  quam 
[>*/., qui]  donoaui  Spiritus  sedem  sibi  uteri  virginalis 
inquo  carnem  susciperet,  ipse consecravit.  hemul- 
tos  OUorum  Israel  ad  Dominum  suo  teropore  praedi- 
cando  convertit ;  ille  multos  quotidie  de  universis 
per  orbem  nationibua  ad  suara  fidem  el  charitatcm 
interius  illuatrando  converlere  non  de^istit.  Ilic  in 
spirilu  el  virtuleEliae  praecessit  ante  illuui,ul  plebetn 
ejus  aqua  baplizans  ad  suscipicndum  eum,  ubi  appa- 
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reret,  ducerei  esse  perfeclam ;  liuie  successit  ille  in 
spirilu  ei  viriute  Dei  Patris,  ut  plebem  suam  Spiritu 
sancto  et  igni  baptixans  ad  videndam  faciem  Patris 
sui  donaret  esse  perfectam.  Joanne  nato  congralula- 
banlur  vicini  el  cognati  genttrici  illius,  quia  magni- 
ficavit  Doininus  misericordiam  suam  cum  illa ;  Do- 
raino  autem  nato  congratulabantur  Ecclesiae,  quia 
veuit  tempus  miserandi  ejus,  spiritus  auge!ici  qui 
sunt  vicini  ejus  et  cognati,  cives  videlicet  ejusdem 
patriae  ccelestis,  quam  et  ipsa  exspectat  \At.t  ipsi 
exspectant]  qui  bymnum  gloriae  Deo  canendo  quid 
Hla  per  orbem  esset  actura,  priores  ipsi  de  coelis  ad- 
mouebant.  Recte  igitur  naiivitas  celebraiur  illius  qui 
tatis  potentia  maguitudinis  Dominicis  propinquabal 
operibus.  Rccte  ortus  illius  solemnitas  colitur,  cujus 
tanta  est  vitae  subUmitas,  ut  quidquid  illo  sublimius 
esi,  boc  jam  bominis  naturam  transcendere  dubiuro 
non  sii.  Siquidem  Dominus  cum  majorem  eo  nemi- 
nem  iu  natls  mulierum  esse  dixisset,  mox  subdidit 
dicens,  Qui  autem  minor  e$t  in  regno  ccelorum,  major 
ett  ilto,  seipsum  videlicet  insinuans,  qui  humana  na- 
livitate  posterior  Joanne,  sed  coelestis  regni  esset 
apice  praestantior.  Nec  vacal  a  mysterio  quod  Joan- 
nis  nativitas  cum  dies  decrescere,  Domini  autem 
euni  dies  crescere  inchoant  [AL$  inchoat],  facta  me- 
uioratur.  Ilujus  etenim  secretum  distantioe  revelat 
ipse  Joaunes,  qui  cum  prae  raagoitudine  virtutum 
Christus  crederetur  a  turbis,  Dominus  autem  prae  in- 
Armitate  carnis  a  quibusdam  non  Cbristus,  sed  esse 
propheia  putarelur,  lllum,  inquit,  opcrtei  cretcere, 
me  autem  minui.  Crevil  quippe  Dominus,  quia  per 
totum  orbem  fidelibus  quod  Christus  esset,  qui  pro- 
pheta  credebatur,  innotuit.  Decrevil  ac  minoratus 
est  Joannes,  quia  qui  Cbristus  aestimabatur,  quod 
noii  Christus  ipse,  sed  praeco  Christi  esset  apparuit. 
ldeoque  jure  nato  Joanne  lux  diurna  minorari  inci- 
pit,cujus  fama  divinitatis  desilura9et  baptismus  [A/., 
baptismum]  in  brevi  erat  llnem  accepturus  [.4/.,  ac- 
cepturum].  Jure  etiam  nascente  Domino  abbreviata 
dies  ad  incrementum  luniinis  redit  [AL9  rediii],  quia 
ilte  nitnirum  apparuit  qui  lucem  suae  cognitionis, 
quam  prius  solet  [Al.,  sola]  Judaca,  et  lioc  ex  parte 
liabebal,  cunctis  gentibus  aperirei,  suae  calorem  di- 
lectionis  in  totam  mundi  lalitudinem  diffunderet. 
floiandum  autem  quod  haec  eadem  beati  Joannis  na- 
tivitas  nonnullam  habel  siiuilitudinem  adventus  Do- 
minici,  et  gratiae  quam  praedicare  venbbat.  Nain  et 
congruum  valde  e»t  ut  cui  omnes  prophetae  priores  et 
patriarcha?,  vel  nascendo,  vel  moriendo,  vel  vivendo, 
vel  praedicando  testimonium  perbibueruHt ,  bunc 
tnulto  amplius  prsecursor  suus,  qui  plus  quam  pro- 
pheta  exsiitit,  nou  tanium  in  vita  et  passione,  sed  in 
ipsa  quoque  sua  nativiiate  designet.  Quid  est  euim 
quod  veteranis  parentibus  natus  est  Joannes,  nisi 
quia  illius  mox  sccutura  nalivitas  signabatur,  qui 
spiritualia  Novi  Testamenti  proferens  arcana,  carna- 
lem  legis  et  sacerdotii  vetcris  observaiitiam  jam  ter- 
minandam  esse  doceret?  Quod  eniui  anliqitalur  et 
freuescit,  prope  intcritum  est.  Quid  quod  mulo  paire, 
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A  prlncipe  videlicet  tunc  sacerdotum,  ortus  est  prav 
cursor  Domiiii,nJsi  quia,  ipso  apparenle  Domino,  lin- 
gua  jam  sacerdotii  veteris  magna  ex  parte  a  doctrina 
sensus  spiritualis  obmuiuerat,  solam  litterae  eusto- 
diam  curautibus  ac  docentibus  scribis  et  legisperitis, 
imo  et  ipsam  litteram  plerisque  in  locis  per  suas 
tradiiiones  corrumpentibus,  juxta  quod  eis  Dominus 
in  Evangeiio  sacpius  iinproperare  probatur?  Et  quid 
quod  diu  sterili  genitrice  nascitur,  nisi  quia  Iexf  quae 
auxiiio  sacerdotalis  officii  spiritualem  Deo  sobolem 
gignere  jussa  est,  neminem  ad  perfcctum  adduxit, 
quia  nimirum  suis  cultoribus  regni  coelesiis  januas 
aperire  non  potuil?  Sed  factus  sub  lege  auctor  ipse 
legis  sterilitatis  opprobrium  legi  abslutit,  qui  bane 
spirituaiiier  intelligendam  monstravit,  el  supernae 

B  beatitudinis  gratiam,  quae  in  Evangelio  nunc  aper- 
t  ssime  lucet,  in  ea  jam  olim  praefiguratam  et  quasi 
conccptam  fuisse  docuit 

Et  faetum  ett ,  inquit ,  in  die  octavo  ,  venerunt  cir- 
eumcidere  puerumf  et  vocabant  eum  uomine  pairiseju* 
Zachariam.  Et  retpondent  mater  ejut  dixit,  Nequa- 
quam ,  ted  vocabitur  Joannes.  Joannes  inierpretatur 
Domini  graiia,  sive  In  quo  est  gratia.  Quo  nouiine 
et  toiam  evangelicae  dispensationis  graiiam  quam 
praedicat,  et  ipsum  specialiter  Dominum  signat,  per 
quem  eadem  gratia  mundo  donata  est.  Qui  vero  natura 
puerum  patris  Zachariae  nomine  magis  quam  Joannem 
vocandum  esse  decernebaiit ,  eos  profecto  figurant 
qui,  Domiuo  nova  gratias  munera  declarante,  cupercut 
eum  potius  consueta  saeerdoiii  veteris  edicta  praedi- 

**  care.  Unde  bene  Zacbarias  Memor  Domini  interpre- 
tatur,  quia  videlicet  memoriam  anliquae  observationis, 
quae  utique  a  Domino  data  est,  figurate  denuntiat. 
Conteiidebaut  ergo  de  nomine  nati  propbeiae  hi  qui 
convenerant;  et  Zacbariam  hunc  vocari  satagebaot : 
at  conlra  mater  verbis,  et  pater  scriptis,  quia  Jeannes 
magis  appellandus  est,  astruebant.  Quia  fuere  non- 
nulli  coelestium  sacramentorum  minus  periti ,  qui  in 
primordiis  Evangelii  coruscantis  carnaiia  adhuc  le- 
galis  sacerdotii  statuta  simul  observanda  esse  deeer- 
nerent ,  quos  profecto  ipsa  legis  doctrina  de  susci» 
pienda  gratia  Christi ,  quasi  Elixabeth  de  uomina 

-  Joannis  viva  voce  conflrmat  dicendo  per  legisialoreiH ; 
Propkeiam  vobit  tutcitabil  Deut  vetter  de  fralribut  ee- 

0  Urit;  lanquam  meiptum  audielis,  juxta  omnia  qumcuH~ 
que  tocutut  fueril  vobit  ( Deut.  xvm  ).  Ipsum  quoque 
legale  sacerdotiuiu  lacitis  caerem»niaruiu  suaruin 
lypis,  quasi  inulis  litterarum  iiguris,  Zacharias  eideto 
gratiae  nascenli  testimonium  perhibet,  quia  nibil 
prorsus  in  omuibus  sacerdotii  veleris  observalioiii- 
bus  actum  vel  dictum  esse  credendum  est,  quod  non 
Evangelii  gratiain,  si  recte  inteliigatur,  expresserit. 
Quod  autem  deciarato  postmodum  et  confirmato  no- 
inine  Joannis  apertum  est  os  Zacbariae,  et  loquebatur 
bencdicens  Deum,  paiet  ulique  quia  manifestata  per 
apostolos  gralia  Novi  Teslamenti,  mulia  etiam  turba 
sacerdotuui  obediebat  lidei ,  relictaque  taciturnitate 
nociva,  ad  cunlitenda  ,  laudanda  et  praedicanda  sui 
dona  Redemptoris  se  devota  submitiebal.  £t  quidero 
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ki  die  ctrcumcisionis  Joannis ,  quando  ei  nomcn  ac- 
cepii: 

Fuctue  est  timor  super  omnee  vieinot  eorum,  et  tnper 
emnks  monlanaJudatm  divuigabantur  omnia  verba  hme. 
Porro  in  temporeDominica?  resurrectioois,  ubi  mifso 
desuper  Spiritu  gtorh  nominis  ejus  per  apostolos 
mondo  innotnit ,  Umor  oontinuo  saluberrimus  non 
soiom  Judaorura  qui  erant  vicini  vel  situ  videiic*  t 
loci,  tcI  scientia  legts,  sed  et  exterarum  usque  ad 
Ones  terrae  gentium  corda  concussit.  Nec  tanlum 
montana  cuncta  Judaeae,  verum  etiam  omnia  mundaui 
regni  mundanaeque  sapienliae  culmina  virtulis  ejus 
fama  transcendtl ,  ita  ul  relicla  ubique  culiura  ac 
vita  priori  ad  percipieuda  fidei  illius  sacramenta  coo- 
fluerent.  Recte  eteuini  circumcisionis  dies  [At. ,  cir- 
cuiucisioj  Dorainic.e  resurrectionis  imaginem  prefert, 
quia  et  baec  octava  die,  buc  est  post  sabbstum,  facta 
est ;  et  sicut  illa  a  reatu  perpeluae  mortis  absolvere 
solebat,  ita  isu  perfectam  vilaB  immorulis  novitatem 
et  io  auctore  nostro  exbibuit,  el  in  nobis  speraudam 
moostravit.  Quod  vero  inter  haec  Zacharias  implelur 
Spiritu  sancto ,  ac  de  Redemptore  nostro  simul  et 
nostra  rederoptione  propheUt,  significat  mystice  quia 
multi  de  stirpe  saccrdotali,  qui  a  confessione  Christi 
diutios  ora  coniinuerant,  postmodum  per  susceptio- 
nem  fidei  illius  Spiritus  sancti  virtuie  rcplendi,  dono, 
propbetiae  sublimandi,  et  magislerii  pasloralis  officio 
popolts  essent  praeferendi.  Quamvi*  eadem  acceptione 
ipirttus  et  prophetia  Zachariae  boc  quoque  convenien- 
ter  figurari  credendum  est,  quia  tuoc  inslaret  tempus 
qoofidelibus  panderetur  omnes  legalis  sacerdotii  ritus 
et  carremonias  spirituali  intus  scientia  et  propheticia 
exuberare  mysteriis,  qtue  mediatoris  Dei  et  hominuw 
uominis  Jesu  Cbristi  vel  dispensatione  \Al. ,  dispeu- 
sationi]  temporariaevelaeternaediviniiati  testimoniutn 
ferrent ,  juxta  quod  ipse  Judaeorura  duritiam  incre- 
pans,  dicii :  Si  credereiis  Moysi,  crederelis  forsitdn  et 
mihi.  De  me  enim  ille  scripsit  (Joan.  v).  Quid  autem 
propheians,  et  bcnedicens  Deum- Zacharias  dixerit, 
audiamus. 

Benedictut  Dominus  Deus  Israet ,  quia  visilavtt  et 
fecil  redemplionem  plebis  suas.  In  quibus  profecto  ver- 
bis  notaudutn  quia  beatus  Zacharias  quod  incboatum 
ei  proxiiue  fulurum  in  spiritu  praeviderat,  propfaetico 
mure  quasi  jam  factum  esse  narrabat.  Visitavit  enim 
nos  apparens  in  carne  Dominus ,  quasi  longius  a  se 
recedcntes,  quos  in  peccalis  positos  quaerere  et  jusli- 
ficare  curavit.  Visilavit  quasi  medicus  aegrolos,  qui 
ut  iuveteratum  superhiae  nostrae  languoreiu  sanarel, 
novum  nobis  suae  humiliutis  exemplutn  adbibuit. 
Fecit  redemptionem  plebis  suac,  qui  nos  veuundatos 
sufe  peccato,  et  antiqui  boslis  servitio  addictos,  dato 
sui  sanguiuis  pretio  liberavit.  Unde  benigue  nos  hor- 
latnr  Apostolus,  dicens  :  Empti  estis  pretio  tnagno, 
gtorificate  et  portate  Deum  in  corpore  vestro  (/  Cor.  vi). 
1'lebis  autem  suae  dicit ,  noh  ulique  quam  veniens 
plebem  suam  reperit ,  sed  quam  visitando  et  redi- 
ui<  ndo  suam  fecil.  Vultis  etenim  audire,  fratres  uiei, 
qualem  in\  eacrii  eam,  qualem  reddiderit.  Finis  can- 
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A  tici  bujus,  quod  ob  ootitiam  simul  ei  prolixitatem 
sui  totum  charilati  vestrae  recensere  et  explauare 
longum  duximus,  aperte  denuntiat,  dicens,: 

Visitavit  nos  ariene  ex  aito,  iUuminare  his  qui  in  lc- 
nebris  et  m  umbra  mortis  sedent ,  ad  dirigendo*  pedes 
nosiros  in  viam  pacis*  Invenit  ergo  nos  sedeutes  iu 
tenebris  et  iu  umbra  mortis,  boc  est,  longa  pecca- 
torum  et  igoorantiae  caecitate  depressos,  atque  bostis 
antiqui  fraude  deceptos  obsessosque  erroribus.  Ip&e 
eienim  recte  mors  et  mendaciura,  sicut  e  contra  Do- 
minns  veritas  vocaiur  et  vita.  Attulit  autem  nobis 
verara  cognitionis  suae  lucem  ,  excJusisque  erroruui 
tenebris  certum  nobis  iter  palriae  ccelesits  aperuk : 
direxit  grcssus  operum  nostroruni,  quaieuus  per 
viam  vcriuti»,  quam  monstravit  incedere ,  atque  ad 
B  mausiooera  perpetuae  pacis  possimus  intrare,  quam 
promisit.  Haec  igitur  doua,  fratres  charissirai,  supernae 
boniutis,  baec  acternorum  donorum  promissa  nabeu- 
tes,  benedicamus  et  nos  Dominuro  in  omni  tempore, 
quia  visitavit  et  fecit  redemptionem  plebis  suae.  Sen> 
per  laus  ejus  in  ore  nostro  versetur,  semper  e]us  et 
roemoriam  retineamus ,  et  in  invicem  annuntiemus 
virtutes  [A/.  add.  ejus],  qui  de  tenebris  nos  vocavit 
iu  aduiirabile  lumen  suum.  Ejos  continue  Oagitemus 
auxiliuui,  ul  lucem  scienliae  quam  coutulil  ju  nobis 
ipse  conservet,  atque  ad  perfectum  usque  diein  per- 
ducat.  Et  ut  digni  simus  exaudiri  precantes,  ahjicia- 
mus  ipsi  opera  tenebrarum ,  et  induamus  nos  arma 
lucis.  Sic  etenim  supplicantes  coocite  quae  desidera- 
mus  accipimui,  quia  nimirum  verba  divin»  orationis 
adjuvat  manus  piae  operationis.  El  quia  beati  prae- 
cursoris  hodie  naUlitia  celebratnus,  oporiet  ut  quem 
salutia  aeternae  praecooem  suscepimus ,  bunc  etiam 
nostrae  orationis  adjutorem  quaeramus ;  ipsum  iiaque 
inlercedendo  rogemus  impetrare,  ut  ad  eum  cui  te- 
stimontum  perhibuit,  lucem,  vium  et  veritatem  per- 
venire  mereamur  Jesum  Cbristum  Dominum  nostrum 
qui  vivitet  regnal  cum  Falre  in  uniUteSpiritussan- 
cti,  etc. 

IIOMILIA  XV. 

Ilf  YIGlLli  BBAT0RUH  APOSTOLORUM  PETR!  RT  PAII.I. 

JoiN.  xxi.  In  illo  tempore  dixit  Jesus  Petro  :  Simon 
Joannis,  diligis  me  plus  his  ?  etc. 

D  Virtutem  nobis  perfectae  dilectionis  praesens  sancti 
Evangelii  leclio  commendat.  Perfecu  etenim  dilectio 
esl,  qua  Deum  ex  toto  cordc,  tota  anima,  tota  viriute, 
proximum  autem  tanquam  no&metipsos  diligere  ju- 
bemur.  Et  neutra  haruui  dilectio  sine  altera  vaiel 
esse  perfecu,  quia  nec  Deus  vere  sine  proximo,  ucc 
sine  Deo  vere  potest  proximus  amari.  Unde  Domi- 
uus  toties  iiiterrogato  Petro,  an  se  diligeret ,  et  ilio 
respondente,  quod  eum  ipso  teste  diligeret,  adjun- 
gebat  per  siogula ,  iU  concludens  :  Pasce  oves>  meas, 
sive  [Al.  add.  Pasce]  agnos  meos.  Ac  si  aperte  dice- 

,  ret :  Haec  soia  et  vera  est  probatio  iuiegri  in  Deom 
amoris,  si  erga  fratres  studueris  curam  solliciii  exer- 
cere  laboris.  Nam  quicunque  fratri  opus  pietatis 
quod  vaiel  impendorc  ucgiigii ,  minus  justo  se  Con- 
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ditorem  diligere  estendk ,  coj*s  mawdatum  in  s«* 
stentanda  preximi  neeesskate  eontemnit.  Qun  pro- 
fecto  charitas  v  qneuhim  sine  divmn  gf  atia  inepira- 
cionhr  minhne  poaait  haberi ,  totke  qaxMlammodo 
Dominos  msmuat ,  qui  Petrom  de  illa  inierrogane, 
Sinronem  eom  Joannis,  qued  nusqoain  afcaa,  cogno- 
inhtat.  Simon,  inquit,  Joanxh,  diiigtt  me  piut  hit  t 
Ubi  qttanwis  shnpifciler  mentte  facla  terreni  parpa- 
tls  e]ua  possif  intelligi ,  non  tamen  ab  re  est  si  qnis 
nomiae  Joannis  domum  supcrnae  generationis  my- 
styce  indieatum  vefit  aecipere ,  de  qm>  apostolus 
Joannes  admonendo  tttlatur :  Charitsimi ,  ditigamus 
inrheem  9  quoniam  chatkas  ox  Deo  ett ;  et  omnh  qui 
ditrqif  e*  Deo  naius  ett,  et  cognouii  Deum  (I  Joatt. 
iy).  Sknon  namque  Obediens  ,  Joannes  dieitur  Dei 
gratta.  Et  prbpterea  recle  primns  apostoiorum,  cora 
de  emore  soo  requirKur,  Simon  Joaniris ,  id  est, 
Obediens  Dei  graiia)  f  A*.,  gratia]  vocatiir,  ut  liquhto 
cunctie  ostendatur  noc  qnod  majore  prae  c&terhy 
obedtentnv  tommr  jitssmebsequirar,  quodardenitori 
Hhim  eharitate  amplect itnr,  non  humani  merttS,  sed 
mtmerie  ease  divini.  Uride  ct  apostolos  Paulas  ea- 
dem  gratia  conforlatas  aiebat  :  Quh  charitat  Dei 
diffuta  ett  in  cordibut  nottrh ,  pet  Spiritum  tanetum 
quidatut  estnomt(Rom.  v).  Qni  ergo  caeleris  Oa- 
grantme  Dotriimim  amarg  probatur,  fimis  Joannis 
cognominatur,  quia  nimirmn  virtus  ejusdem  amoris 
now  irisi  per  graffeKi  Spiriias  percrpttur.  Qui  la* 
men  ipse  (noiandnrn^  quam  eauie  ei  ciftumspecte 
teettmenium  reddat  mio  amatori.enm»  ftomfno  scis- 
ritnnte  an  se  plns  afiis  diKgeret,  mttrest  ausus  re- 
spendere ,  Tn  scis  quta  amo  le  phis  liis,  sed  tempe- 
rata  ac  sitnplici  vecc,  Etiam,  inqnit,  Domtnef  tu  tcis 
quia  amo  te.  Qned  est  aperte  dieete :  Seh>  qutdem, 
qoia  ipae  le,  ut  m  meHus  nosti,  intogvo  corde  di- 
Hgo :  quaoinn>  vero  te  alii  dikgant ,-  mihi  qtridem 
ignotuni ,  sed  tibi  omnia  sunt  neta.  Cujut  cameta 
responsionia  nostrse  profecte  est  instttntio  locutie* 
nis  simul  et  cogilationis ,  ul  videlicct  ejus  elempkv 
diseamus  minus  de  nestrs  conscicnliae  puritate  prac- 
sumere ,  minus  temere  de  fratern.-D  conscicntiae  oc- 
cultis  jndicare,  in  dubiis  maximc  rebus,  el  [Al.  om. 
et]  qnsqua  imentione  vel  uecessiiate  gerantur,  in- 
spicere  nequimus.  Nam  de  apertis  frairum  erratibus, 
non  solum  poiestatem,  sed  et  prxceptnm  jtidieandi 
ut  corrigantor  babemus,  dicente  Doinina :  Si  pecca- 
verit  frater  tuut ,  increpa  illum :  et  si  pcenitenliam 
egerit ,  dimitte  ilti  (Matlh.  xvm).  Ambigua  autem 
eoruin  gesta,  et  quae  in  quamlibet  partem  interpre- 
lari  nossunt ,  divino  |»otius  examine  reservare  jube- 
mur.  Dicit  namque  Apostolus :  Nutiie  anle  temput 
judieare,  quoadutque  veniat  Dominut,  qui  el  ittumina- 
bit  abtcondita  lenebrarum ,  et  manifettabit  contitia 
cordium  (I  Cor.  iv).  Siquidem  et  hpse  Pelrtis  idcirco 
se  in  bac  Dominica  interrogationc  cautius  respon- 
dendo  cohibebat,  quia  meminit  se  pridem  imininente 
ejus  passione  plus  sibi  constantix  tribuisse  quara 
habcret,  spondendo  videlicet  se  esse  paratum  ei  in 
earcercm  et  in  mortem  ire  cum  illo,  quinecdum  erat 
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A  idonena  inatante  perkulo  aaltem  coaflteri  quia  noaset 
illuro  vel  quia  fuisset  aliquando  cnm  illo.  luslmctns 
ergo  pericuie  priore  cautiua  toqui  eun>  Dnmifio^  quem 
bene  didkerat  bumana3  ensacientostaitttmmelHis  noa- 
aequam  ipsase  conscientia  ullatenu»  nosaesufflceret. 
De  fraterni  quidem  cordis  occoltk  nil  prorsua  audet 
deflnire;  de  sui  antem  amoris  tntegritate  non  stttmei 
soHua ,  sed  et  ipsius  qoi  interrogabat  Domim  testi- 
monium  pandit  etSam  tnquiena  :  Domine,  tm  tcit  quia 
amo  te.  Oquam  felii,  et  pura  conscientia,  quat  Gon- 
ditori  sno,  cujns  nuda  oculis  et  aperta  omnia  novit, 
dicere  non  metok,  Dotiitne,  tu  teis  quia  tmo  te  !  Quaur 
casta  el  sancta  ankna ,  qua  et  suam  cogitationem 
Domino  patere  non  dubitat ,  et  se  nil  aliud  qnam  ea 
quae  Dominua  approbat  eogitare  non  ignorai !  Umle 

*  bene  in  Apocalypai  sanctorum  corda  phialis  aoreis 
comparantur,  dicente  Joanne:  Et  habebant  tinguU 

'  citharat ,  et  phiatat  mtreas  ptenat  odoramentorum, 
qum  tunt  orationet  sanoorum.  Citbaraa  quippe  aureas 
habent  elecli,  quia  omnia  eorum  sermo,  omne  qood 
de  iilorom  actibns  ad  notitiam  proximorum  fama 
vnlgante  personuerit ,  pura  dilectionis  luee  ruiiloni 
apparet.  Ptriatas  quoqne  habent  anreas,  quac  sont 
vasa  patula  amplitudine  diffnsa,  qnia  eorda  sua  qno 
verius  solo  ejnsdem  dileetionis  sentiont  igne  splen- 
descere,  eo  latius  htec  rfivmis  gandent  pandere  con- 
spectibus.  Unde  recte  subjongitur :  Ptensts  odora- 
mentorum ,  qucc  sunt  orationes  tanclorum.  Phialas 
namque  aureae  odoramentorum  pleuitudine  redun- 

p  dant ,  cum  rafgtda  charitate  justorum  pra?cordia, 
virtutum  qnoque  Spiritnaliom  opinione  pmximis  in- 
notescunt.  Et  pulchre  rpse  qui  haac  videbat  Joannes 
Interpretando  subdfdit,  Quw  tuni  orationet  tancto- 
runu  Odoramenta  etenim  phialarum  sunl  oratkmes 
sandoram ,  qtiia  quidquid  boni  operantur  aot  di- 
choi,  qui  simplki  itttentione  Deo  deserviunt ,  totum 
hoe  profecto  vicem  proeis  orationis  adimplet,  quan- 
do  devotiotiem  mentis  eonim  divinis  commendat 
aspeetthus»  Neqne  aliter  vero  apostoliciim  ilkid  pnt- 
.  ceptum  quo  ait :  Sine  intermittione  orate ,  perflcere 
vateamus  [At.t  vaiemus],  nisi  omnes  aetus,  sermo- 
nes,  eogitatus,  ipsa  etiam  silentia  nostra  ita  Domino 
donante  dirigamus,  ut  aingula  ha?c  cnm  limoris  illius 
respectu  temperentnr,  cuncta  perpetua)  nostrae  sa- 

0  luti  proficua[A/.,  perspicua]  reddantur.  Provida 
autem  pietate  Dommus ,  tertio  Petrttm  an  ae  diligat 
interrogat,  ul  ipsa  trina  confessione  vincula  quae 
tlhim  ter  negando  Itgaverant,  absolvat :  et  quottes 
territus  ejus  passione,  quod  eum  nosset,  negarerat, 
toties  ejus  resurreetione  recreatus ,  quod  illum  toto 
amet  eorde  testetur.  Provida  dispensatione  tertio 
confitenti  amorem,  tertio  aeque  pascendaa  attas  oves 
commendat ,  quia  decebat  ut  quoties  in  pastoris  fide 
titubaverat,  tolies  cum  renovata  fide  pastoris  tnein- 
bra  quoque  cjusdem  pastoris  jubeatur  curare.  Quod 
cnim  hic  dicit  ei ,  Patce  oves  meat ;  hoc  est  uii(|'ie 
quod  ci  ante  passionem  apcrtius  dixcral :  Egoau* 
tcm  rogavi  pro  tet  ut  non  deficiat  fidet  tua  :  et  tu  ali- 
quando  convertut,  confirma  fratrct  tuot  (Luc,  xtii). 
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Pascere  ergo  oves  Christi  esi  credentes  Cbrfsto,  ne 
a  flde  deficiant,  confirmare,  et  nt  in  fide  magis  ma- 
giaqne  proflcianl  instanter  operam  dare.  Quamvis 
solertius  iniuendoni  quod  eadem  pastio  gregis  Do- 
minici  non  uniformi,  sed  multimoda  est  sollicitudine 
gerenda.  Nam  et  terrena  subsidia  necesse  est  ut 
sobdilis  rector  ne  desint  diligenter  praevideat ,  et 
exeropla  virtutis  simul  cum  verbo  predicationis  eis- 
dem  sollicitus  impendat;  et  si  qnos  aut  spiritualibus, 
aut  etiam  comrounibus  eorum  commodis  adversan- 
tes  deprehenderit ,  horum  violentix  quantum  valet 
obsistat :  ipsos  quoque  cum  forte  erraverfut  subje- 
ctos,  juxta  Psalmista?  vocem  :  Corripiat  justus  in 
misericordia  et  increpet,  neque  oleo  noxla  consen- 
sionis  eorum  corda  demuleeat  (P$alm.  cxl).  El  hoc 
enim  ad  pfi  pastoris  offtchim  pertinet.  Nara  qui  sub- 
ditorum  errata  corrfgere,  et  vulnera  in  eis  peccato- 
rum  in  quantum  sufficit  curare  neglexerit,  fnter 
pastores  ovilium  [AL,  ovium]  Christi  qua  fronte  se 
aunumerare  prasumitT  Sed  et  hoc  pastori  est  fixo 
corde  tenendum  ut  eos  quibus  prseest  non  quasi  suos 
proprios,  sed  ut  Domini  sui  gregem  tractare  memi- 
nerit,  juxu  illud  quod  Petro  dicilur :  Si  diligit  me9 
patce  ovet  mtat  (Joan.  xxi).  Meas ,  inquit ,  npn  tuas. 
Meas  tibi  oves  comroendalas  scito,  et  has  quasi  meas 
regere,  si  me  perfecte  amas,  recole :  ut  meam  vide- 
iket  in  eis  gloriam,  meum  dbminium,  mea  lucra,  non 
toa  propria  quseras.  Sunt  enim  qui  oves  Christi  non 
amore  Cnrfsii,  sed  su*  velgloria?,  vel  dominationis, 
vel  qoaestus  gratia  pascunt.  Quorum  multiiudi- 
nem  dolens  apostohrs  Paufus,  ait  Philippensibus : 
Spero  autem  in  Domino  Jetu  Thnotheum  me  cilo 
mittere  ad  vott  ut  et  ego  bono  animo  tim%  cognilit  quw 
circa  90t  tuni.  Neminem  enim  habeo  tam  unanimem, 
qul  ttncera  a/fectione  pro  vobit  totlicitut  tit.  Omnet 
cnimquce  tua  tunt  qucerunt,  non  qua  Jetu  Chrizti 
(Philipp.  n).  Dnde  Dominus  in  Evangelio  tales  non 
pastores,  sed  mercenarios  potius  vocat  dicens,  quia, 
lupo  veniente,  mercenarius  fugit,  quia  mercenarius 
est,  et  ooo  pertinet  ad  eum  de  ovibus  (Joan.  x).  Veri 
autem  pastoris,  et  cui  sincera  est  cura  de  ovibus  evi- 
dens  ac  speciale  indicium  est,  cum  quisquis  [Al.t 
quisque]  non  solum  commodis  omnibus  vitae  tempo- 
ralis  carere,  sed  ipsam  quoque  vitam  pro  grege  Cliri- 
sti  ponere  iu  promptu  habet.  Unde  nunc  ipse  post- 
quam  pascendas  oves  suas  Petro,  hoc  est,  plebes  do- 
ccndas  gubernaudasque,  commisit,  subsequenter  ad- 
didit,  dicens  ;  Amen,  amen  dico  tibi,  cum  tttet  junior9 
rfngebat  te9  et  ambulabas  ubi  voitbat :  cum  autem  te- 
tmerit,  extendet  manut  tuat,  el  aliut  te  cinyet,  et  du- 
o*  quo  tu  non  vit  (Joan.  xxi).  In  extensione  etenim 
manuuni  posilionem  membrdrum  ejus,  qua  cruci 
erai  aptandos,  insiuuat ;  in  cinctione  alterius,  impo- 
sitiouern  vinculorum  quibus  a  perseculione  [A/.,  per- 
secutore]  arcendus  crat,  exprimil;  in  ductu  quo  nol- 
lei,  ipsam  mortis  ac  passionts  acerbiiatem  indicat, 
quaui  corporalis  ejus  infirmiias  horrebat,  cujus  aui- 
uii  firmitas  spiritualis  etiara  adversa  pro  Domino  lae- 
latiatur  cuncta  sufferrc,   Neque  cuim    volumatcm 
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A  suaro,  srtvofoMoleiti  qawet«Vf)«s  fo»  mfak  eom. 
Christi.  Pnemissa  igif«r  Dominus  otlom  suaran  pa- 
stfone,  adjongit  mot  efcfent  primo  pastsruo*  [AJ„ 
pastori]  etiam  pnsirionis  ooai  torampbooj.  Exten- 
det%  inquiens,  rnmttts  Arrt,  et  aitut  H  cmgot  et 
ducet  quo  tu  non  tht.  Ac  sfi  patenlir  dicat :  Qoorta 
me  cbarilate  diligas,  hittc  Hquido  probeftfe,  eom 
pro  parvotorum  meorom  vita  osqoe  ad  nortem 
eertando  pervenerfs;  et  ot  illi  in  cerpore  possiut 
pariter  et  inente  salvarf,  fpse  tormenta  eofporis 
omnia  qme  adversarium  Infligere  tibet  forti  meotis 
constantia  toleraveris.  Qnod  ipse  qnoqoe  evangelista 
subsequenter  insinnat  cum  ait : 

Hnc  autem  dixit ,  tignificant  qua  morte  clarifUmu- 
rut  etut  Deum.  Clariflcavfitquippe  Petrns  morie  sua 

**  Deum,  quando  hoc  indicio  cundis  quantum  Detie 
esset  colendus  amandusque  monstravit,  dom  ipse 
data  optione  mallet  crucis  subfre  tonnentum  qoam 
a  coeleslis  verbi  prsedicatione  cessare;  Qoi  notamlom 
quod  non  solum  morte,  sed  et  vita  sua  et  passionfbos 
qoae  mortein  prsecesserant,  Deom  clariflcavft.  Ctarf- 
ficavit  namque  vila  Deonr,  qui  per  ornnia  quae  gessH 
non  suam  propriam,  sed  Condhoris  sni  voiuniatein 
lautlesque  quaerebat.  Clarificavft  et  passionibul  queto 
a  propositis  soperni  amoris  obsequiis  nulla  perse- 
quentium  valuit  revocare  pressura.  Verum  quia  cuni 
memoria  beati  Petri  etiara  coaposloli  ejus  Patifi  ho- 
die  natalitia  celebramos,  videamus,  fratres  cbarissi- 
mi,  otrom  et  ipse  vc4  vita,  vel  passionibusv  ^el 
morte clarificaverit Deum.  ClariftcaTit  otfqoeet ipse. 

^  Testatur  enbn  Locas  evangolista,  qoi  librom  Acumm 
apostolorum  maxima  ex  parte,  agones  ipsius  et  te- 
bores  pro  Christo  describendo-  complevH, :  testator 
hoc  et  ipse  qoi  opus  scriptorum  soorom  quod  qua- 
tuordecim  Bpistolis  conclusit,  solo,  ut  ita  dixerim, 
Christi  odore  respersit.  Quidquid  enfm  ftri  legeris, 
aut  fidefi  arcana  revemt ,  aut  bonomm  opermn  fro- 
ctus  ostemlit,  auf  coelestis  regni  gaudra  promittH , 
aut  quod  [Al.,  quid]  ipse  triboiationom  hic  pradt- 
cans  sostinuerit  pandit,  aut  qood  [ALf  qoid]  hiter 
tribulationes  divinae  consolalionis  acceperit,  refert ; 
autgeuerali  exhortalione,  quod  omnibus  qui  pie 
volunt  vivere  in  Chrlsto,  persecutiones  deesse  non 
possunt,  insinuat.  Testatur  qmintuin  vita  sua  Deom 

rt  clarificaverit,  cum  in  vinculis  posttu^,  et  appropin- 
quans  passioni,  Timotheo  per  Epfstolam  exemplom 
sui  operis  proponit,  dreens  :  Bonum  certamen  certaoi, 
curtum  contummavi,  fidemtervavi  {II  Tim.  iv).  Moo^ 
stravit  qtiafi  morte  clarificaturos  esset  Deotn  cum 
praemi&H,  Ego  enim  jam  immolert  et  temput  retoiu- 
tiomt  mew  inttdt.  0  qoom  pretfo>a  in  conspecra 
Domini  mors  sancti  iflios,  qufi  apertissime  noverat, 
qoi  libera  voce  praedixerat ,  se  occfdi  pro  Domino, 
non  aliod  esse  qoam  gratlssfmam  Deo  mondissi- 
mamque  hostiam  offerri.  Clarificavit  crgo  et  Paulus 
Deum,  clarificaverunt  et  caueri  aposioli,  qora  et  ipsfi 
puro  corde  Chrislum  diligebant,  ipsi  sincera  inten- 
tione  oves  Christi  curabant,  Quod  enim  Petro  dicimn 
est ,  Patce  ovcs  mcat ,  omnibus  utique  dictum  est9 
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dilorem  olligere  esteedk ,  em>s  matniaftuai  in  s*h 
stentanda  preximi  neeesstote  eontemnit.  Qum  pre~ 
feoio  charitas ,  qneoiam  sme  divirae  gratia  inspira- 
cronhr  miufme  poasit  haberi ,  larite  e«odamroodo 
Bominos  msmuat ,  qoi  Pefrom  de  iWa  inierrogans, 
Simonem  eom  Joannis,  qwed  nueqoain  aliasi  cogno- 
mmal.  Simoh,  inquit,  JomnniO,  dUigh  me  piut  hit  t 
Ubi  qttamtis  sftnptrciter  mentie  faeta  lerreni  parpa- 
l)s  e]o§  possif  inielligi,  non  tamen  ab  re  est  si  quia 
nemine  Joannis  domum  supwne  generationis  my- 
siyce  indieatum  vefit  accipere ,  de  qm>  apostolos 
Joannes  admonendo  toslatur :  Charktmi ,  ditigamut 
intietm,  quommm  eharUas  ex  Deo  e$t;  etomnhqui 
ditrpf  es  Deo  nalut  «I,  et  cognouH  Demm  (I  Joan. 
iy).  Smton  namque  Obediens ,  Joannes  dieitur  Dei 
gratt*.  Et  propterea  recle  primns  apostoiorum,  con 
de  amore  see  reqoirruir,  Simon  Joaniris ,  id  est, 
Obediens  Deigratis  [ALf  graria]  voeatur,  ut  liqutdo» 
conctis  ostendaiur  hoc  qood  majore  prae  ca&teris 
obedfentfff  itommr  jitssmebsequilur,  quodardenitori 
Hhini  eltaritate  amplectrtur,  uon  homani  meriii,  sed 
nmneris  esse  divini.  Unde  ct  apostolus  Paulas  ea- 
dem  gratia  confortatas  aiebat  :  Quh  ckaritat  Dei 
diffuta  ett  in  cordibut  nottrit  ,  per  Spiritum  $anctum 
qui  matut  e$$  nobit  (Rom.  v).  Qni  ergo  caeieris  fla- 
grantma  Deiriiitum  amarg  probatur,  fifitis  Joannis 
cognominator,  quia  nimirmn  virtus  ejasdem  amoris 
noiif  nisi  per  graffem  Spiriias  percipttur*  Qui  la* 
men  ipse  (noimdo»>  quam  eaute  et  cireumepecto 
teettmenium  reddat  suo  amatori,eom>  Demifio  scis- 
rHanle  an  se  ploe  afiU  difigeret,  neireftt  ausus  re- 
spendere ,  Tu  scis  quto  amo  le  ptus  liis,  sed  tempe- 
rata  ac  siinplki  voce,  Efrai*,  ioqoit,  Domme,  tu  $cit 
quia  amo  fr .  Quetf  est  aperte  dieere :  Scto  qoidem9 
qoia  'rpae  te,  ut  u»  melius  noftti,  integvo  corde  di- 
Hgo :  qoaotom  vero  te  aHi  diWgant  i  mihi  qoidem 
ignottim  ,  sed  tibi  omnia  sdnt  neta.  Cojot  caoieta 
responsiooi*  nostrse  profecto  est  institotio  locntio* 
nis  simul  et  cogilationis ,  ut  videlicct  ejus  exempto* 
discamus  minus  de  nestra  eonscicntiae  puritate  pra>- 
sumere ,  roinus  temere  de  fraternro  conscicntiae  oc- 
cullis  jndicare,  in  dubiis  maximc  rebus,.el  [AL  om. 
et  ]  quae  qua  intentione  vel  necessti&te  gerantur,  in- 
spicere  nequimus.  Nam  de  apertis  fratrum  erratibus, 
non  solum  potestatem,  secf  et  prxceptum  jndieandi 
ut  corrigsnlur  babetnus,  dicente  Domina :  Si  pecca- 
terit  fratcr  tuu$ ,  increpa  illum :  et  $i  pamitentiam 
egeril ,  dimitte  itti  (Maith.  xviti).  Ambigus  aotem 
eoruin  gesta,  et  quae  in  quamlibet  partem  iuterpre- 
lari  possunt ,  divino  potius  examine  reservare  jube- 
inur.  Dicit  namque  Apostolus :  Notiie  ante  tempus 
judicarty  auoadutque  veniat  Dominu$t  qui  et  itlumina- 
bit  ab$condita  tenebrarum ,  et  manifeztabit  contilia 
cordium  (I  Cor.  iv).  Siquidem  et  rpse  Petrus  idcirco 
se  in  bac  Dominica  interrogatione  cautius  respon- 
dendo  cohibebat,  quia  meminit  se  pridem  imininente 
ejus  passione  plus  sibi  constantiac  tribuisse  quara 
liabcret,  spondendo  videlicel  se  esse  paralum  et  in 
carccrcm  et  in  mortem  ire  curoillo,  quinecdum  erat 
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A  idooeos  insunte  perkulo  eakem  eofiflteri  quia  noasei 
illuro  vel  quia  fuisset  aliquando  cum  illo.  lustructus 
ergo  pericuio  priore  catMitia  loqui  eum  Domirift,  qoem 
bene  didicerat  humane  eooacientoaiatummeliiis  uoa- 
aequam  ipsasecooscientia  ullaienua  nossesufQeeret. 
De  fraterni  quidem  cordis  occoiiis  nil  prorsua  audet 
deflnire;  de  aui  autem  amoris  integritate  non  suimet 
soHus,  sed  et  ipsiusqui  interrogabat  Donlim  testi- 
moniom  pandit  etSam  inquiens  :  Domint,  tm  $cit  qmim 
amo  te.  Oquam  felix,  et  pora  conscientia,  quat  Gon- 
ditori  sno,  cojna  nuda  oculis  et  aperta  omnia  iiovit, 
dicere  non  metok,  Domtfie,  iu  $cit  qmia  mmo  te  !  Qnani 
casta  el  sancta  ankna ,  qua  et  suam  cogiutionem 
Domino  patere  non  dubitat ,  et  se  ntl  alind  qoam  ea 
qu«  Dominus  approbat  eogitare  non  ignorai !  Umle 

*  bene  in  Apocalypsi  sanctorum  corda  phialia  aoreis 
comparantur,  dicente  Joanne:  Et  habebant  tinguti 

'  ciiharas ,  et  phiatat  aureat  pienao  odoramenlorum, 
qmm  tunt  erationes  eanctorum.  Githaras  quippe  aureas 
habeot  etecli,  quia  omma  eorom  sermo,  omne  quod 
de  illorum  actibus  ad  notiriam  proximorum  fama 
▼ulgante  personueril ,  purne  diiectionis  luee  mlilum 
apparel.  Phiataa  quoqne  babent  aureas,  qoae  sunt 
vasa  patqla  amptitudine  diffnsa,  quia  eerda  sua  quo 
verius  solo  e|osdem  dilectionis  sentiont  igne  spten- 
descere,  eo  latiua  ha?c  dhrmis  gandent  pandere  con- 
spectibus.  Unde  recte  snbjoagitor :  Flenmt  odora- 
mentorum ,  qum  sunt  orationtt  tanctormm.  Piiialas 
namque  aurem  odoramentorum  pieuitodine  redon- 

^dant,  cum  rafgtda  charitate  justorum  praecordia, 
virtutum  qnoque  sptritoaKom  opinione  proximis  in- 
notescunt.  Et  pulchre  ipse  qui  haec  videbat  Joannes 
mterpretando  subdfdit,  Quw  tunt  orationet  $ancto- 
rum.  Odoramenta  etenim  phralartim  sonl  oratioties 
sandorum ,  qnia  quidquid  boni  operanlur  aut  di- 
conf,  qui  simplrei  mtentione  Deo  deserviunt ,  tottim 
hoe  profecto  vicem  proeis  orationis  adimpiet,  qoan- 
do  devotionein  mentis  eorum  divinis  commendat 
aspeetibus»  Neqne  aliter  vero  apostolieum  illud  pra:- 
.  ceptum  quo  ait :  Sine  intermi$$ione  orate ,  perficere 
vateamus  f  A/.,  vaiemus],  nisi  omnes  aclus,  sermo- 
nes,  fogitatos,  ips*  eliam  silentia  noslra  ita  Domino 
donante  dirigamos,  ot  aingola  ha?c  cnm  limoris  illius 
respeclu  temperentor,  cuncta  perpetuao  nostrae  sa- 

p  luti  profietia  [  AL,  perspicua]  reddantur.  ProvhJa 
aotem  pietate  Dommus ,  tertio  Petmm  an  ae  diligat 
inlerrogat,  ul  ipsa  trina  confessione  vincula  quae 
Hhim  ler  negando  ligaveranl,  absolvat :  et  quoties 
territus  ejus  passione,  quod  eom  nosset ,  negaverat, 
toties  ejus  resurrectione  recreatus,  quod  illum  loto 
amet  eorde  lestetur.  Provida  dispensatione  lerU'o 
confitenti  amorem,  tertio  aeque  pascendas  suas  oves 
commendat ,  quia  decebat  ut  quoties  in  pastoris  fide 
titubaverat,  toties  cum  renovata  fide  pastoris  mein- 
bra  quoque  cjnsdem  pastoris  jubeatur  curare.  Qmxl 
cnim  hic  dicit  ei ,  Pa$ce  ove$  mea$  ;  hoc csl  iiii|»m 
quod  ci  anle  passionem  apertius  dixerat :  Egoau- 
tem  rogavi  pro  le,  ut  non  deficiat  fides  tua  :  et  tu  aH- 
quando  convcr$us,  confirma  fratre$  tuo$  (Luc.  xxii)» 
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Pascere  ergo  oves  Cbristi  esi  credentes  Cnrfsto,  ne 
a  fide  deficiant,  confirmare,  et  itt  in  ftde  magis  ma- 
gisqne  proficianl  insianier  operam  dare.  Quamvis 
solertius  intuenduro  quod  eadem  pastlo  gregis  Do- 
minici  non  uniformi,  sed  multimoda  est  sollicitudine 
gerenda.  Nam  et  terrena  subsidia  necesse  est  ut 
snbdilis  recior  ne  desint  diligenter  pravideat ,  et 
eieuipia  Tirtutis  simul  cum  verbo  predicatronis  eis- 
dem  sollicitus  impeodat;  et  si  quos  aut  spiritualibus, 
aut  etiam  comrounibus  eorum  eommodis  adversan- 
les  deprebenderit ,  borum  violentiaj  quantum  valel 
obsistat :  ipsos  quoque  cum  forte  erra?erfm  subje- 
CI06,  juxta  Psalmistas  vocem  :  Corripial  juslus  in 
mtsericordia  el  iucrepet,  neque  oleo  noxlc  consen- 
sionis  eorum  corda  deroulceat  (Ptalm.  cxl).  Et  boc 
enim  ad  pfi  pastoris  offichim  pertinet.  Naro  qtii  sub- 
dftorum  errala  corrigere,  et  vulnera  in  eis  peccaio- 
rum  iu  quanlum  sufficit  curare  neglexeril,  inler 
pastores  ovilium  [AL9  ovium]  Christi  qua  fronte  se 
annumerare  prxsumitT  Sed  et  hoc  pastori  est  fixo 
corde  tenendom  ut  eos  quibus  prsesl  non  quasi  suos 
proprioe,  sed  ut  Domini  sui  gregem  tractare  memi- 
nerit,  joxta  illud  quod  Petro  dicilur :  51  diligis  me9 
pa$ce  oves  msas  (Joan.  xxi).  Meas,  inquit,  npn  tuas. 
Heas  tibi  oves  commendatas  scilo,  et  has  qnasi  meas 
regere,  si  me  perfecte  aroas,  recole :  ut  meara  vide- 
iicetin  eisgloriam,  meum  dominiuro.mea  lucra,  non 
loa  propria  quseras.  Sunt  enim  qui  oves  Cbristi  non 
amore  Cfarisii,  sed  suae  velgloriae,  vel  dominaiionis, 
vel  quxstus  gratia  pascunl.  Quorum  niultiludi- 
nem  doiens  apostohrs  Paulus,  ail  Philippensibus : 
Spero  autem  m  Dotmno  Jesu  Thnotheum  me  cito 
mttere  ad  vos,  ut  et  ego  bono  animo  simf  cogliitis  quw 
eirca  vos  suni.  Neminem  enim  habeo  tam  unanimem, 
qui  sxncera  a/feetione  pro  vobis  sollicitus  sit.  Omnes 
cnimqua  sua  sunl  quarunt,  non  quce  Jesu  Christi 
(Philipp.  n).  Unde  Dominus  in  Evangelio  lales  non 
pastores,  sed  mercenarios  potius  vocal  dicens,  quia, 
lupo  veniente,  mercenarius  fugit,  quia  mercenarius 
est,  et  non  pertinet  ad  eum  de  ovibus  (Joan.  x).  Veri 
auiem  pastoris,  el  cui  sincera  est  cura  de  ovibus  evi- 
dens  ac  speciale  indicium  est,  cum  quisquis  [ALf 
quisque]  non  solum  commodis  omnibus  viiae  lempo- 
ralis  carere,  sed  ipsam  quoque  vitam  pro  grege  Cliri- 
sti  ponere  in  promptu  babet.  Unde  nunc  ipse  posi- 
quam  pascendas  oves  suas  Petro,  hoc  est,  plebes  do- 
cendas  gubernaudasque,  commisil,  subsequenler  ad- 
didil,  dicens  :  Amen,  amen  dico  tibi9  cum  esses  junior, 
cingebas  tef  et  ambulabas  ubi  votebas :  eum  autem  se* 
uueris,  exlendes  manus  tuas,  et  atius  te  cinget,  et  </u- 
ut  quo  tu  non  vis  (Joan.  xxi).  In  exleusione  eienim 
manuum  posilionem  membrdrum  ejus,  qua  cruci 
erai  aptandus,  insinuat ;  in  ciuctione  allerius,  impo- 
sitiotiera  vinculorum  quibus  a  perseculiooe  [A/.,  per- 
secutore]  arcendus  erat,  exprimii;  in  ductu  quo  nol- 
lei,  ipsam  mortis  ac  passionis  acerbiiatem  imlical, 
quaui  corporalb  ejus  infirmilas  borrebat,  cujus  ani- 
mi  firmitas  spirilualis  etiara  adversa  pro  Domino  I»- 
tatiaiur  cuncta  sufferrc.  Neque  cuim    volumatem 
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A  suaro,  sed*  voicmtafem  qawcaat  #jo»  qut  ariskeom. 
Cbristi.  Pnemrssa  igiter  Dominas  etfom  susrom  pa- 
strone,  adjungit  mox  efcfent  primo  pasfsrua»  [A/., 
pastori]  etiam  p*89tami*  soai  tvrampbum.  Ex***- 
des  f  inquiens,  tmntttt  Ar**,  et  aitus  te  ctsujei  ei 
dueet  quo  tu  non  vb.  Ac  si  pateni*r  dicai :  Qaoota 
me  charilate  diligas,  hmc  liquido  probefcia,  eom 
pro  parvuiorum  meorora  Tita  usque  ad  nortem 
certando  perveneris;  et  ui  ilK  in  cerpore  possiut 
pariter  et  inente  salvarf ,  tpse  tormenta  eorperla 
orania  qtne  adversarium  infligere  tibet  forll  mentis 
constantia  toleraveris.  Qnod  ipse  quoque  erangelieta 
subsequenter  insinnat  cum  ait : 

Uoc  autem  dixit ,  signifieans  qua  morte  clarifUatn- 
rus  esut  Deum.  Clarlflcavitquippe  Petrus  morte  sua 

^  Deum,  quando  hoc  indicio  cunctis  quanlum  Deus 
esset  colendus  amandusque  monstravit,  dom  ipse 
data  optione  mallel  crucis  sublre  tonnentum  quam 
a  coeleslis  verbi  praedicatione  cessare.  Qoi  notamlom 
qood  non  solum  morte,  sed  et  vita  sua  et  psssioirtbus 
qua3  mortein  precesserant,  Deom  clariflcavic.  Glarf- 
ficavii  namque  vila  Deum,  qui  per  oirnirtquae  gesait 
non  suam  propriam,  sed  CondHoris  sni  voluniatem 
laudesque  quserebat.  Clarlflcavit  et  passionibul  quera 
a  propositis  superni  amoris  obsequiis  nulla  perse- 
quentium  valitit  revocare  pressura.  Verum  quia  cuni 
memoria  beaii  Petri  eliara  coaposloli  ejus  Pauii  lio- 
die  natalitia  celebramus,  videamus,  fratres  cbarissi- 
mi,  utrum  et  ipse  vcl  vUa,  vtl  passionibusv  ^el 
morte clarificaverit Deum.  Oariflcarit  utfqoeet ipee. 

^  Testatur  enkm  Locas  evangalisia,  qoi  libm»  Aeumm 
apostolorum  maxima  ex  parte,  agones  ipsius  et  ra- 
bores  pro  Christo  describendo-  complevH, :  teatatur 
boc  et  ipse  qui  opus  scriptorum  snorom  quod  qua- 
tuordecim  Bpislolis  conclusit,  solo,  ut  ila  dixerim, 
Christi  odore  respcrsft.  Quidquid  enim  MM  iegeris, 
aut  fidei  arcana  reretat ,  ant  bonomm  opermn  fro- 
ctus  osiendii,  aut  coelestis  regni  gaudm  promiitH , 
aut  quod  [AL9  qnid]  ipse  (ribnlationum  hic  prxdn 
cans  sustiuuerit  pandit,  aul  qood  [A/.,  qoid]  iuier 
tribulaiiones  divinae  consolalionis  acceperit,  referl ; 
autgenerali  exborutione,  quod  omnibus  qui  pio 
volunt  vivere  in  Christo,  persecuiiones  deesse  non 
possunl,  insinual.  Testalur  qoantum  vita  sua  Deum 

n  clarificaverit,  cum  in  vinculis  posttuf,  et  appropin- 
quans  passioui,  Timolheo  per  Epistoiam  exemplmn 
sui  operis  proponit,  dreens  :  Bonum  certamen  certam\ 
cursum  consummavit  fidem  servavi  [II  Tim.  iv).  Motu 
stravit  quati  morte  clarificaturus  esset  Deom  cem 
prxmisit,  Ego  enim  jam  irnmoterf  et  tempus  resolu- 
tionis  mect  inslat.  0  quam  pretio?a  in  conspectu 
Domini  mors  sancti  iflios,  qui  aperlissime  noverat, 
qni  libera  voce  praediseral ,  se  occidi  pro  Domino, 
non  aliud  esso  quam  graiissimam  Deo  mundissi- 
mamque  hostiam  offerri.  Clarificavit  crgo  et  Paulus 
Deum,  clarificaverunt  ct  e»teri  aposioli,  qura  et  ipsi 
puro  corde  Christum  diligebaut,  ipsi  sincera  ioten- 
lione  oves  Chrisii  curabant.  Quod  euim  Peiro  diciom 
est ,  Pasce  oves  meas ,  omnibus  utique  dictum  esl. 
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Hoc  namque  eranl  dteri  apostoli  qood  f  oit  Peirus» 
sed  primatoa  Petro  daUir,  ut  uailas  Ecciesiae  com- 
meudetur.  Pastores  sunt  emnes ,  sed  grex  unus 
osteoditur,  qui  et  ab  apostolis  omaibus  tunc  unani- 
mi  eoosensiono  pascebalur,  et  deinceps  a  successori* 
Ims  eorum  communi  cura  pascitur :  qoorum  pluri- 
mi  Conditorem  suum  morie,  emnes  autew  vila  sua 
cbrHteare  probantur,  Non  solum  autein  maxiraa  illa 
Eecleshe  luminaria,  sed  et'  reliqua  electorum  turba, 
vet  viveodo,  vel  morieudo  Deum  suo  quique  tempo- 
re  clarificaL  Quorum  vestigia  nos  quoque,  fralres 
mei,  nosiro  tempore  sequi  oportet,  et  vitae  vide- 
licet  nostrae  ordinem  ad  esetnpla  bonorum  diri- 
getido,  el  in  proposiia  vitae  rectitudine  ad  ntorteas 
usque  persislendo,  ut  socii  conversationis  eorum 
existeutes,  socii  etiam  remunerationis  mereamur 
effici.  Hoc  autem  ila  perficieraus,  si  juxla  hujus 
sacratissimae  lectionis  lenorem,  et  Redcmptorem 
uostrum  debito  affectu  complectimur,  et  erga  proxi- 
tuorom  salutem  fraterna  sollicitudine  vigilamus , 
iuso  opitulante  qui  baec  et  nos  facere  jubet,  et  se 
facta  remunerare  pollicetur,  Jesu  Christo  Domino 
nostro  qui  vivit  et  regnat  cum  Palre  in  uniiatc  Spi- 
ritns  sancti  Deos ,  per  omnia  saccula  sxculorum. 
Amen. 

HOMILIA  XVI. 
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mattu.  xvi,  mabc.  vin,  luc.  ix.  Jn  itlo  tempore  w- 
nil  Jetut  in  partet  Conarem  Philippi,  ei  interro- 
gavk  ditcipulot  tuot,  dicen$  :  Qum  dicunt  hominet 
ette  FUium  hominit  t  etc. 

Lectio  sancti  Evangelii»  quam  modo,  fratres*  au- 
distis,  tanto  intentius  cogitanda,  ac  siue  oblivione 
esi  jugiter  relineuda,  quanto  consiat  quia  magnam 
nobis  fidei  perfectionem  commendat,  magnum  ejus- 
dem  perfectae  fidei  contra  omnia  lentamenia  robar 
aeque  demonstrat.  Sieuim  seire  volumus  quomodo  in 
Christum  credi  oporteat,  quid  lucidiuseo  quod  ait  ad 
eum  Peirus,  Tu  et  Chrittut  FUiut  Dei  vivi.  Rursus, 
si  audire  delectat  quantum  haec  fides  valeal ,  quid 
apertius  eo  quod  ait  Dominus  de  Ecclesia  quae  super 
eum  asdificanda  erat,  Et  portm  inferi  non  prcevalebunt 
advertut  eam  t  Scd  baec  suis  in  locis  plenius  expo- 
neutur.  Nunc  autem  revertentes  ad  explanandam  ex 
ordine  leetionem  Dominicam,  primo  videamus  de  lo- 
co  in  quo  habiia  memoratur. 

Vtm\  \n>}Wlt  Jesut  in  partet  Cmtarem  Philippi.  Phi- 
Kppus,  utLucas  tesUtur  (Cap.  ni),crat  te|rarcualturiae 
et  Traconitidis  regionis.  Hicergo  statuens  civitatem 
in  loco  ubi  Jerdaoisad  radices  oritur  Libani  montis, 
et  est  terminus  Judaeae  contra  septentrionem,  appel- 
tavil  eam  CaBsaream  Philippi,  in  memoriam  vidclicet 
sui  nominis,  pariterque  booorem  Tiberii  Caesaris, 
sub  quo  ipse  regoabat. 

Jn  cujut  partet  venient  Jetut,  interrogabat  ditcipu- 
lo$  tuot  dicent :  Quem  dicunt  hominet  ette  Filium 
hominit  t  Non  autem  quasi  nesctens  sentenliam  de 
se,  vei  discipulorum,  vel  exlraneorum  inquirii,  sed 
ideo  discipulos  quid  de  se  sentiant  interrogat,  ut 
confessionem    reclae  fidci  illorum   digua  mercede 
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Aremuoeret.  Nam  sicut  interrogatis  generaliter  omnt- 
bus  Petrus  respondit  unus  pro  omnibus,  ita  quod 
Petro  Dominus  respondit,  in  Peiro  omnibus  respon- 
dit.  Ideo  quid  alii  de  se  sentianl  inquiril,  ut  exposilis 
primo  sententiis  erraniiuin  ,  discipuli  probarentur 
veriiatem  sua:  confessionis  non  de  opinione  vulgata, 
sed  de  ipso  percepis? e  Dominicae  revelalionis  arcano. 
Quem,  inquil,  dicunt  hominet  ette  Filium  hominit  t 
Pulchre  homines  appellat  eos  qui  de  Filio  hominis 
taiilum  loqui  noverant,  quia  divinitalis  ejus  arcana 
nesciebant.  Nam  qui  diviuitatis  ejus  mysteria  cape- 
re  noruut,  merito  supra  bomines  esse  dicuntur, 
Apostoloatlestante,qui  ait:  Quod  oculut  nonvidit,  nec 
aurit  audivit,  nec  in  cor  hominit  atcendil,  qum  prmpa- 
remt  Deut  difyenlibut  te  ( /  Cor.  n  ;  Jta.   lxiv  ). 

&  Qui  cw  haec  de  hominibus  [A/.,  bominis  ],  boc  esi, 
humana  solom  sapientiirjs  [  A/.,  sapientis  ]  corde  , 
aure  et  oculo  ■rsemitteret,  mox  de  se  ac  de  suis 
similibus,  qui  generalem  bumanitatis  scientiam  trans- 
cenderant,  adjecit :  Nobit  autem  revelavit  Deut  per 
tpiritum  tuum  ( Jbid. ).  Cui  simile  est  quod  bic  Do- 
minus ,  cum  inlerrogasset  discipuios  quem  eum  di- 
cereut  homines  esse ,  et  illi  diversas  diversorum 
opiniones  praemisissent,  dicit  illis  : 

Vot  autem  quem  me  este  dicilis  t  Quasi  ab  hoininom 
generalitate  illos  sequestrans,  et  deos  ac  Dei  filios 
per  adoptionem  factos  insinuans ,  juxta  illud  Psai- 
mistae  :  Ego  dixi,  dii  ettitf  et  filii  excelti  omnet 
(PtoJ.  LXXXI). 
Retpondent  Simon  Petrut,  dixit :  Tu  et  Chrittut 

C  FUiut  Dei  vivi.  Deum  vivura  appeilat  ad  distinctio- 
nem  falsorum  deorum,  quos  vario  delusa  errore 
gentilitas,  vel  de  morluis  sibi  bominibus  instiiuit, 
vel  majore  dementia  de  insensibili  materia  quos 
adoraret,  creavit,  de  qualibus  canitur  in  Psalmo  : 
Simulacra  gentium  aryentum  el  aurum9  opera  ma- 
nuum  hominum.  Ot  habent  et  non  loquentur,  etc. 
(Ptal.  cxv).  Notel  autein  dilectio  veslra  qtiain  mi- 
randa  dislinctione  sit  factutu  ut  ctim  de  utraque 
ejusdem  Domiui  et  Salvatoris  noslri  natura  ab  ipso 
Domino  et  a  fideli  ejus  discipuio  esset  proferenda 
senlentia,  Domiuus  ipse  bumtlitatem  asstimptje  huma- 
nitalis  profilealur,  discipulus  excellenliam  diviuae 
aeteruitatis  ostendit.  Dominus  de  se  quod  minus  est, 

U  discipulus  de  Domino  intimal  quod  majus  est.  Do- 
minus  de  se  quod  faclus  est  propter  nos,  discipulus 
declaral  de  Domino  quia  ipse  est  qui  fecit  nos.  Sic 
et  in  Evangelio  Dominus  multo  crebrius  se  Filium 
hominis  quam  Filium  Dei  appellare  consuevit  ut  nos 
admoneat  dispensationis  quam  pro  nobis  suscepiL 
Sednos  necesse  est  lanto  humilius  divinitalis  ejus 
alta  venerari,  quanto  illuin  meminiinus  pro  nostra 
exallatione  ad  humanitatis  iufirma  descendisse.  Si 
enim  inter  sacramenla  incarnalioois  ejus  qutbus 
redempti  sumus,  poientiain  divinitatis  qua  creatt  sti- 
mus,  pia  semper  mente  recolimus,  fit  ut  ipsi  quoquo 
cuin  Petro  superna  beatiiudiuis  mercede  doneuiur. 
Nam  confitenteillo  Christum  Filium  Dei  vivi,  vitfea- 
inus  quid  scquitur : 
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Bespondens  autem  Jesus9  dixit  :  Beatus  es9  Simon 
Bar  Jona.  Coostal  ergo  quia  post  veram  Christi  con- 
fessiouem,  vera  beatitudiois  praemia  reslant.  Sed  in- 
ttteamar  atlente,  quale  quaotumve  sit  nomen  illud, 
qoo  [AL9  quod]  perfectum  sui  nominis  confessorem 
glorificat :  ut  hiijus  etiam  oos  veraciler  eum  confi- 
lendo  merearaur  esse  consort<s.  Beatus  es9  inquit, 
Simon  Bar  Jona.  Bar  Jona  Syriace,  Laline  dicitur 
filius  colurabae.  Filius  :«olem  columbx  recle  vocatur 
apostolos  Petrus,  quia  videlicet  columba  multuin 
simplex  est  animal,  et  ipse  prudenti  ac  pia  simplici- 
lateDominum  sequebalur,  memorillius  praecepti  quod 
eom  suis  condiscipulis  ab  eodem  magistro  simplicita* 
tis  ac  veritatis  accepit :  Estote  prudentes  sicut  urptn- 
tes,  ei  simplices  skut  columbm  (Matth.  i).  Yel  certe, 
quli  Spiriios  sanclos  super  Dominum  in  colombae 
speeie  desceodit9  recte  filius  columbse  nuncupatur, 
qui  spirituali  gratia  plenus  exstitisse  monstratur.  Et 
justa  laude  dilectorem  confessoremque  suum  Domi- 
nus  remunerat,  cum  eum  sancti  Spiritus  filium  esse 
testatur  a  quo  ipse  Filius  Dei  vlvi  asseveratur,  qtiam- 
?is  boc  ipsum  multum  dissimiliter  fieri  nullus  fide- 
liom  dubitat.  Doininus  eoim  Chrislus  Filius  Dei  per 
naturam,  Petrus,  sicut  et  caeteri  electi,  filius  est 
sancti  Spiritus  per  gratiam.  Cbristus  Filius  Dei  vivi, 
quia  de  ipso  natus  est ;  Pelrus  fllius  Spiritus  sancti, 
quia  de  ipso  renatus  est.  Christus  filius  Dei  ante 
lempora,  ipse  est  enim  Dei  virlus  et  Dei  sapientia 
quoe  dicit  :  Dominus  possedil  tne  ab  inhio  viarum 
suarum9  antequam  quidquam  faceret  a  principio 
(Prov.  viu).  Petrus  filius  Spiritus  saocti  ex  eo  tem- 
pore  quo  ab  ipso  illuminatus  gratiam  divinae  cogni- 
lioois  accepit.  Et  quia  una  voluntas,  eadem  est  ope- 
ratio  saoctae  Triniiatis»  rccte  cum  dixisset,  Beatus  es9 
Simon  Bar  Jona9  id  est,  filius  graliae  spiritualis, 
protinus  adjunxit : 

Quia  caro  et  sangih  non  revelavit  dblt  sed  Pater 
wuus  qui  m  cmlis  est.  Pater  quippe  Ulio  colurobs  reve- 
mvit,  quja  una  est  gratia  Patris  et  Spirilus  sancli, 
eadein  quoque  et  Filii,  quod  facillimis  sacrae  Scri- 
pfurae  probabitur  exemplis.  Dicit  namque  de  Patre 
Apostolus :  Misit  Deus  Spiritum  Filii  sui  in  corda  no* 
$tra  (Cal.  iv).  Dicit  ipse  Filius  de  Spiritu  sancto  : 
Cum  autem  vtnerit  Paracletus9  quem  ego  mittam  vobis 
a  Patre  (Joan.  xv).  Dicit  de  Spiritu  sancto  Aposiolos : 
Hmc  autem  omnia  operatur  unus  aique  idem  Spiritus9 
dbndens  singulis  prout  vult  (!  Cor.  xii).  Pater  ergo 
roittii  Spirilum,  Filius  miliit  Spirilum  :  Spiritus  ipse 
obi  vult,  spirat :  quia  profecto  ut  diximus,  uua  cst 
voluntas  et  operatio  Patris,  et  Filii,  et  Spiritus 
sancti.  Et  propterea  couvenienter  dicitur  quia  Pater 
qui  io  coelis  est  revelaveril  Filio  columbx  mjsterium 
titlei,  quod  ei  caro  et  sanguis  revelare  nequibat.  Caro 
autem  el  sanguis  recte  ioteliiguutur  bomines  sapien* 
lia  carnis  iuflati ,  columbinse  simplicitatis  nescii , 
Kleoque  a  sapientia  Spiritus  omnimodis  aversi.  De 
quibus  sopra  dictum  esl,  quia  Clirislum  non  inlelii- 
gerites,  alii  Joannem  Baptistam,  alii  autem  Eliam, 
»!Ji  vero  Jeremiam,  aut  unum  ex  prophetis  [Al.  udd. 
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A  eumj  esse  dicerent ;  de  qualibus  dicil  Apostolus :  Car- 
nalis  autem  homo  non  percipit  ea  quce  sunt  Spiritus 
Dei  (t  Cor.  u).  Sequitur : 

Et  ego  dico  tibi  quia  tu  es  Petrus,  et  super  kanc  pe- 
tram  wdificabo  Eccle$iam  meam.  Tetros  qui  Simou 
antea  dicebatur,  ob  fortitudinem  fidei  et  confessionis 
suae  constantiaro,  a  Doroino  Petri  nomen  accepit, 
quia  videticet  ifli  firma  ac  tenaci  mente  adlirsit  de 
quo  scriptum  est :  Petra  autem  eratChristut  (1  Cor.  x). 
Et  supra  hanc  pctram,  id  est  super  Dominum  Salva- 
lorein,  qui  fldeli  suo  cognltori,  amatorf,  confessori 
partieipium  sui  nominis  donavit,  ut  videtfcet  a  petra 
Petrus  vocaretur  :  supra  quam  [AL  om.  supra  quamj 
aedificatur  Ecclesia,  quia  non  nisl  per  fidem  et  dilec- 
tionem  Cbristi,  per  susceptionem  sacratnentorum 

B  Cbristi,  per  observantiam  mandatoruni  Chrisli,  ad 
sortem  elecioruro  et  aeternam  pertingitur  vitam , 
Apostolo  attestante,  qut  ait :  Fundamentum  enim  aliud 
nemo  potest  ponere  prceter  id  quod  positum  est,  quod 
est  Chmtus  Jesus  (//  Cor.  iu).? 

Ei  porla  inferi  non  prcevalebunt  adversus  eam.  Porla* 
inferi  doctrinae  sunt  nequam,  quae  seduccndo  iiupru* 
deotes  ad  ioferos  trabuot.  Porlae  quoque  iuferi  et 
tormenta  et  blandimenla  sunt  persecutorum ,  quae 
infirmos  quosque  deterreodo  vel  emolliendo  a  stabi- 
Utate  fidei  introitum  eis  aeteroae  mortis  aperiuot.  Sed 
et  prava  fidelium  [A/.,  infidelium]  opera  ineptaque 
colloquia  portae-  utique  sunt  iuferi ,  in  quantum  suis 
vel  fautoribus  vel  sequacibus  iter  perditionis  osten- 
dunt.  Naro  et  /ides  si  non  habeat  opera9  mortua  est  m 

C  umetipsa  (Jucob.  n);  et  :  Corrumpunt  bonosmores 
colloqnia  mala  (I  Cor.  xv).  Multae  sunl  iUque  poriae 
iuferi,  sed  baruro  nutla  Ecclesiae  quae  supra  petratu 
fundata  est,  praevalet,  quia  qni  fidem  Christi  intiino 
cordis  amore  perceperit,  omne  quidquid  exterius 
periculi  tentantis  ingruerit,  facillime  conlemnit.  At 
quicunque  credentium  fidem  vel  opere  vel  oegatione 
depravatus  prodiderit,  non  hic  supra  petram  Domiuo 
cooperante  domum  suae  professionis  aedificasse,  sed 
juxta  alterius  loci  parabolam  (Matth.  vu),  super  are- 
nam  sine  fundamento  posuisse  credeodus  est,  hoc 
est,  oon  simplici  ac  vera  intentione  Cbristum  sequi, 
sed  terrenam  qiumlibet  fragilemque  ob  causain  ua- 
bitum  praetendisse  Christiani.  Sequitur  . 

n  Et  tibi  dabo  claves  regni  ceelorum.  Qui  regem  coelo* 
rum  majori  prae  caeteris  devolione  coufessus  est, 
merito  prae  caeleris  ipse  coliatis  clavibus  regoi  coe- 
lestis  donatus  est,  ut  constaret  omnibus  quia  ab^qoo 
ea  coofessione  ct  fide  regnum  coeloruw  uullus.  posset 
intrare.  Qaves  aulem  regui  cosloruui  ipsam  discer- 
nendi  scientiam  poteotiamque  nomiuat,  qua  diguos 
recipere  in  regnum ,  iudiguos  secJudere  deberet  a 
regno.  Unde  manifeste  sobjungit : 

Et  quodcuuque  liaavsris  super  lerram,  erit  tigatum  et 
in  ccelis  :  et  quodcwiqua  solvcris  supar  terram9  erit  so- 
lutum  et  in  calis.  Quae  solvendi  atque  ligandi  poies* 
tas,  quamvis  soli  Petro  videatur  a  Domino  data, 
absque  ulla  tamen  dubietate  uoscenduiu  eal  quia  ot 
caeteris  apostolis  datur  ipso  teste  qui  post  passionis 
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rcsurrectionisqoe  soae  triumphum,  appareos  eis  in- 
sufllavit,  ec  diiit  eis  [Al.t  omoibus]  :  Accimte  Spiri- 
tum  sancium.  Quorum  remisentis  peccala,  remiUuntur 
eU  :  et  quorum  retinuerUis,  relenta  $unt  (Joan.  xx). 
Necnon  eiiam  nunc  in  episcopis  ac  presbyteris  omni 
Ecclesiae  offlcium  idem  committitwv  ut  videUcet  agni- 
tis  peccantiurn  causis,  quoscuoque  humiles  ac  vere 
puenitentes  aspexerit,  hos  jam  a  limore  pcrpetuae 
mortis  miserans  absolvat;  quos  vero  in  peccatis  quae 
dgerint  persislere  cognoveril,  illos  perennibus  stip- 
pliciis  obligandos  insinuet.  Unde  alias  Domiuos  de 
:orreplo  semel  et  iterum,  ac  teriio,  sed  non  pceui- 
.enle  fratre  praecipit,  dicens  :  Si  autem  Ecclesiam  non 
tudierit,  sit  tibi  sicul  ethnicus  et  pubiicanus  (Matth. 
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A  graiiam,  virlutum  filii  columbae  vocabimur,  congau- 
densqoe  ipse  spiritoalibus  aniro»  nostne  profecli- 
bus  dicel :  Quam  pulchra  es,  amica  mea!  quam  pul- 
chra  cst  ocuii  tui  columbarum  (Cant.  iv) !  Sicque  fit 
ut  nobis  supra  petram  fidei,  aurum,  argentum ,  to- 
pides  pretiosos,  hoc  est  perfecta  viriuium  opera  con- 
struenltbits,  nil  tribulaiionum  ignis  detrimeuti  affe- 
rat,  nulli  tenlationum  turbines  pravaleant :  q*tn  po- 
tius  adversitatibus  probati,  accipiamus  coronam  vitae 
quam  ipse  nubis  ante  saecula  promisit ,  qui  vivit  et 
regnal  Deus  cum  Patrc  in  unitate  Spiritus  sancti, 
peromuia  ssecula  sxculorom.  Ameu. 

HOMILIA  XVII. 

IN  NATALE  SAKCTt  BBMBDICTI  EMSCOP». 


iviii).  Et  ne  leve  qoisquam  putaret  Ecclesiae  judicio      .  .  __  t     .,, 

.  .      .....        a-      u     a         j-     nli-vmr.  xix,  Luc.  xviii,  Mabc.  x.  In  illo  tempore 

ttndemnan  ,  mox  tembiUter  adjuoxit :  Amen  dtco  »     ^  g  .^  Peirug  ^  >Jtium  .  Eec£  nM  reiiaJntum 

jobis,  qucecunque  Ugaveritis  super  terram,  erunt  /i- 

fata  et  in  ccelo  :  et  quacunque  solveiUis  super  ter* 

oiti,  erunt  soluta  el  in  cotlo.  Oinnf  igitur  electorum 

i.cclesiae  juxta  modum  culparum  vel  poenitentiae  li- 

;andi  acsolvendi  datur  auctoritas.  Sed  ideo  beatus 

t*etrus  qui  Christum  vera  flde  coufessus ,  vero  est 

jinore  secutus,  specialiter  claves  regni  ccelorum  et 

principatum  judteiariae  poleslatis  acccpit ,  ut  omnes 

per  orbem  credenles  intelligant  quia  quicnnque  ab 

onilate  fidei  vel  societaiis  illius  quolibct  modo  semet- 

ipsos  segrcgant,  tales  uec  viuculis  peccaiorum  ab- 

solvi,  nec  januam  possint  regni  couleslis  ingredi. 

Unde  nos  necesse  est  tota  intentione,  fratres  charis~ 

simi,  et  flrfei  quam  docuit ,  sacramenta  dis<  ere ,  et      . 

congruentia  fidei  opera  demonstrare.  Necesse  est  C  tias  calcare,  et  non  baec  pro  aeterna  adipiscenda 


Ecce  nos  reiiquinnto 

omnia,  et  seculi  sumus  le_  Quid  ergo   erit  no- 

bisf  etc. 

Audiens  a  Doroino  Petrus  quia  dives  difCcile  in- 
traret  in  regnum  coelorum,  sciensque  secum  suis 
condiscipulis  ad  integrum  mundi  fallentts  sprevissc 
delicias,  voluit  agnoscero  quid  vel  ipsi,  vei  caeteri 
mundi  conlemptores  pro  majore  menlis  vsrtute  ma- 
joris  praemii  spcrare  debercut.  Et  respoodens  Do- 
mino  ait : 

Ecce  nos  reliquimus  omnia,  et  seeuti  sumus  le.  Ubi 
solerter  intuendum  quod  non  solum  se  omnia  reli- 
quisse,  sed  et  Doroinum  sequi  gloriatur  :  quia  stul- 
tum  profecto  esi,  juxta  Platouem  el  Diogeuem.  et 
quosdam  alios  pliilosophos,  vitae  quidem  hujus  divi- 


omni  vigilantia  roultiptices  subtilesque  portarum  iu- 
feri  cavere  insidias,  quatenus  juxta  Psalmislae  vo- 
cem,  de  his  adjuvanle  Domiuo  eripi ,  atque  ad  an- 
nunUaodas  ejus  laudes ,  porlas  filiae  Sion  ,  noc  est 
gaudia  supernae  crvitatis  mereamur  intrare.  Necsuf- 
ficere  nobis  ad  salutem  arbilremur,  si  turbis  negli- 
gentium,  vel  quorumiibet  indoctorum  fide  vel  actibus 
adaequamur ,  qoibus  iu  liueris  sacris  unica  est  cre- 
dendi  pariter  et  vivendi  regula  praescripta  ;  sed  qucn 
liescunqoe  nobis  erramium  ingeruntur  exempla,  nos 
confestim  avertentes  oculos  mentis  nostrae  oe  videant 
vanilatem,  magis  quid  veritas  ipsa  decernit ,  sedulo 
corde  scrutemur ,  sequentes  exempltfm  beali  Petri 
qui,  spretis  errantiom  seclis,  verae  fidci  arcanum 
quod  cogneverat,  indubia  oris  confessione  protulit, 
insuperabiK  cordis  cura  scrvavit.  Nam  de  fidocia 
confetsionis  hoc  loco  cognovimtrs,  de  virtute  autem 
unk»  in  Ghristum  dttectionis  ipse  ahbi  testator ,  qoi 
cmn  discederent  ab  eo  quidam  discipulorum  ejus , 
dfeeretque  ille  ad  duodecim  :  Nunqnid  et  vos  vuitis 
abtre?  respondit  ei  Petras,  dicens  :  Dominc,  ad  quem 
ibimusf  Verba  vkee  mternm  habesf  el  nos  cognovimus 
et  credidmus  quia  tu  es  Christut  FUius  Dei  (Joan.  vi). 
Uojoe  ergo,  fratres  mei,  pro  modulo  nostro  exemplom 
*i  buitari  satagimus,  et  nos  cnm  illo  beaii  et  appeltari 
et  esse  vaiebtmos  :  nobis  quoque  Simonis ,  hoc  est 
obedientis  Christo,  oomen  congruet,  nosque  propter 
simolieitatem  fidei  non  fictae,  acccptamquc  a  Domino 


vila,  sed  pro  itiani  agere  mortalium  loude  captanda : 
stultum  praescntes  labores  ultrq,  absque  spe  futura 
subire  quietis  et  pacis.  Perfectus  autem  ille  est  qui 
abiens  vendit  omnia  quac  habet,  ei  dat  paoperibus, 
ac  veniens  sequiiur  Ghristum.  Ilabebit  enim  thesau- 
rum  non  deficieuiem  in  coelis.  Unde  bene  inlerro- 
gaule  Petro,  dixit  talibos  Jesus : 

Amen  dico  vobis9  quod  vos  qui  secuti  estis  mef  in 
regeneratione  cum  sederit  FUius  hominis  in  sede  maje- 
statis  sug$  stdcbitis  ei  vos  super  sedes  duodecim%  ju~ 
dkantes  duodecim  ttibus  IsraeL  In  hac  quippe  vita 
pro  ejus  nomine  laborantes,  in  alia  praemium  spc- 
rare  docuit,  id  est  in  regeneratione,  cum  videlicet 
in  vilam  immortalem  fuerimus  resurgendo  regene- 
ratl,  qui  in  vitam  caducam  morlaliter  eramus  genitL 
Et  justa  prorsus  relributio  ul  qui  hic  pro  Chrisco 
bumanae  gloriam  celsitudinis  neglexerunt,  illic  a 
Christo  judices  gloriflcati  singulariter  cum  eo  buma- 
nae  eonversationis  assideant;  et  qui  a  seqnendis 
ejus  vestigiis  nulla  ratione  poterant  avelli,  usque  ad 
fastigium  judiciariae  poieslatis  illum  sequeodo  per- 
veniant.  Nemo  autem  putet  duodecim  lanlum  apo- 
stolos,  quia  pro  Juda  praevaricante  Mattbtas  electua 
f  sl,  totic  esse  judicaturos,  sicut  nec  duodecim  sol« 
sunt  tribus  Israel  judicandae.  Alioquin  tribus  Levi, 
quae  tertia  decima  csl,  injudicata  recedit ;  et  Pauluo 
qui  tertius  decimus  est  apostolus,  quia  pro  Jutla 
praevaricantc  Mattbias  elcctus  est,  judicatuli  soite 
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privabttor,  ew*  ipse  dieat :  NmcMu  qmniam  anmUt 
jmHemmmm  t  qummy  mton  tweummaf  (I  Car*  vi.) 
Sdendom  namqne  eet,  omnes  qoi  ad  eiempUim 
apostolorom  sna  reliqoeront  omnia,  ei  secoti  sunt 
Cbrislora,  jodices  cum  oo  venturos,  sicul  otiam 
omne  mertalfem  genut  esse  }odicaudum.  Quia  enun 
duodenario  ssepe  numereselei  in  Seripturis  univer- 
sitas  designari ,  per  doodeeim  sedes  apostoktmm 
wnnium  numerosiias  judicantlum,  et  per  doodecim 
tribvs  Israel  universiias  eorom  <r«ii  judicandi  snnt, 
ostenditor.  Unde  notandum  quod  doo  suot  ordines 
eleetorom  in  judicio  foturi  :  nmu  jodicantiom  eum 
Domino,  de  quibos  hoe  loco  memorat,  qoi  relique- 
runt  omnia,  et  secoti  sont  iNom ;  alius  judfeatorum 
a  Domino  qui  non  quidem  omnia  sua  pariier  rett- 
queront,  sed  de  bis  tamen  qoae  babebant  qnotidta- 
nts  dare  eleemosynas  Christi  pauperibus  curabant. 
Unde  et  audituri  sunt  In  jodicie :  Venite,  benedicti 
Patrit  mei  ,  pomidete  pretparatwm  vobit  regnum  a 
eonttitutione  mundi.  Eturivi  enim,  el  dedittit  mihi 
manducare;  tiffot,  el  dedittit  mihi  bibere  (Matth. 
xxv),  et  caetera,  qoorom  et  in  superioribus  bujus  le- 
ctionis  Dominns  roeminit,  com  ptintipe  quodam 
ioterrogante,  qoid  boni  faciendo  vilam  possideret 
acternam  [A/.,  possit  habere  perpetoam] :  Si  vit,  in- 
quit,  ad  vitam  ingredi,  terva  mandata.  Non  homici- 
dium  faciet,  non  furtum  [Al.,  non  ddutterabit,  non 
faeiet  fftrium],  non  faltum  tettimonium  ditet  :vel 
honora  patrem  et  matremf  et  diliget  proximum  tuum 
ticut  teiptum  (Matth.  xix).  Crgo  qni  inandata  Do- 
mini  servat,  ad  vitam  ingreditur  aelernam  :  qui  au- 
tem  non  so?um  mandata  servat,  verum  etiam  eonsi- 
liuro  Domini,  quod  pro  [Al.9  de]  conteranendis  divi- 
tiis  mundi  a  [A/.,  ac]  luxibus  triboit,  sequiiur,  non 
tantum  vitara  ipse  perciyiet,  sed  etiam  de  vHa  alio- 
rum  cum  Domino  judicabif:  atque  ita  flfut  in  jndt- 
cio,  ut  diximus,  duo  sint  ordines  bonorum.  Sed  et 
reproborum  duos  ibi  futuros  ordines  Domino  nar- 
rante  comperimos :  unum  eorum  qm  fidei  Christia- 
nae  mysteriis  initiati,  opera  fidei  exercere  contem- 
ount,  quibos  [Al.  add.  dicendum]  in  jotficio  testa- 
lur :  Ditcedite  a  me  maledieti  in  ignem  <eternum%  qui 
praparatut  ett  diabolo  et  angelit  ejut.  Eturivi  enimf 
tt  non  dedittit  mihi  manducare,  et  caeiera  (Matth. 
xxv).  Alterum  eorum  qui  fidem  et  mysteria  Christi 
vel  nunquam  suscepere,  vel  susceptam  per  aposta- 
tiam  deseruere,  de  quibus  dicit :  Qui  autemnon  cre- 
4if ,  jam  judkatut  ett,  quia  non  credit  in  nomine  uni- 
geniti  Filii  Dei  (Joan.  m).  Qui  quoniam  nec  verbo 
teous  Christum  colere  voluerunt,  -nec  verba  saltem 
ejos  quibut  coarguaulnr  [Al.  add.  in]  judicio,  mo- 
rentur  audire .  sed  ad  boc  tantom  veniunt  in  judi- 
eiura,  ot  cum  eis  qui  judicantnr  peccatoribus,  in 
damnationem  mittantur  aeternara.  Yerom  bis  cum 
limore  et  pavore  debite  [A/.,  debiio]  paulispef  com- 
niemoratis,  ad  laetissima  potius  Domioi  et  Salvatoris 
nostri  promissa  eonvertamus  audiium.  Ytyeamus 
qeae  taotae  gratias  [Al.t  videamusque  quaotae  gralia] 
pietatis,  oon  aeteroae  untommodo  vitae  pracmia  tuis 
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Asequaeibos,  aed  ct  jwKsenlis  munera    poiliceiur 


Et  ommt,  jnquit,  qui  reUquerit  domumf  vel  fra- 
tret%  aut  tororet,  aut  patrem,  aut  matrem,  aut  uxo- 
rem,  aut  /E/tos,  aut  agrot  propter  nomen  meum9  uu- 
tuptum  accipict  et  vitam  aternam  pouidebtt.  Qui 
euim  terrenis  affectibos  sive  possessiouibus  pro 
Ckrisli  dtscipulatu  renuntiaverii,  quo  plus  io  ejus 
amorom  [A/.,  amore]  profecerit,  eo  pJurai  iuveniel 
qu\  se  interno  suscipere  affectu,  et  suis  gaudeant 
susteuiare  substaottis :  <jus  uimirum  professionibus 
vitxque  consortes,  qui  se  pro  Gbxblo  pauperem  fa- 
etum  io  sois  domibus  agrisque  recipere,  et  niajore 
4>rorsus  quam  uxor,  parens,  frater,  aut  filius  carna- 
lis  devotiono  cbaritatis  refovere  delectentur.  Ceittu- 

^  pluui  nam4ue  quod  aii,  non  nuiuerum  aiminJtium  in 
XAristo,  et  aervientium  pro  Cbristo  fidelibus,  sed 
oniversitatem  perlectioiiemqoe  qua  per  cliaritauoi 
invieem  serviunt,  osiendiiur.  Cmjus  rei  et  in  nobis 
ipsis,  fratres  cbarissimi,  s»pe  exomplum  suinpsi- 
mus,  eum  alicubi  pro  rerum  necessiiate  digredien- 
tes  cnneu  nobis  monasteriorum  babitacula,  quasi 
propria,  patore  cogoovimos,  cupctos  In  nostrum  ob- 
sequium  siocerissima  devotiooe  pronos  aspeximus, 
et  maxime  in  beatas  roeroorix  Patre  nostro  beato 
Benedicto ,  cojos  bodie  venerandam  assumptioiiis 
diem  deliita  solemnltate  rocoUmus,  totum  lectionis 
bo>us  tenorem  videmus  perJectissirae  compleri.  De- 
relictis  ewim  omnibus  secntus  est  Cbristum,  quando 

r  sprelis  eis  quie  in  monasterio  regali  acquisierat  vel 
acquirere  valebai,  cuiu  esset  nobiiis  natu,  ad  bea>» 
torum  apcsiolorum  limlna  [Al.  odd.  Romam]  pere* 
gvinaturos  advolavit,  ut  quia  rudis  adbuc  in  getite 
Auglorum  fides  et  Ecclesiaruni  institutio  florebat,  Ibi 
potius  perfectam  vivendi  formam  sumeret  ubi  per 
tnmmot  Chrisli  apostolos  totius  Ecclesiae  caput  emi- 
net  eiUuium.  Ibi  ergo  eruditus  in  Cbristo,  illis  iu 
partibus  attonaus»  ibi  ost  roouasterialibus  imbutus 
in^tituljis  :  ibidem  totum  vitae  sux  tempus  erat  exa- 
cturus,  si  non  apostolica  Domini  papae  probibuisset 
[Al.,  probiberet]  auctoritas,  qui  eum  propter  ducen- 
dum  in  [At.  om.  in]  Drttauniaro  sanctae  recordatio- 
nis  archiepiscopum  Tbeodorum  in  patriam  redire 
praecepil.  Nec  loogo  post  tempore  etiam  reges  [A/., 

D  per  reges]  saeculi,  cognito  virtutum  ejus  studio,  lo- 
com  eis  [A/.,  ei ;  «/.,  ejus]  construendi  monasterii 
non  ab  aliqua  minorum  personarum  ablatoro,  sed  de 
suis  propriis  douatum  dare  [A/.  om.  dare]  curabant. 
<iuem  ille  acceptum  moz  perfectissime  juxta  regu- 
larero  disciplinaro  iuterius  exteriusque  instituit,  non 
pro  suo  captu  decreta  nobis  statuens,  sed  antiquo- 
rum  statuu  certissima  monasteriorum,  quae  in  pe- 
regrinatione  didieerat,  sibi  suisque  observanda  pro- 
ponens.  Nec  cuilibet  ve^trum,  fratresf  grave  debet 
videri,  si  nota  ioqoamur,  sed  delectabile  potius 
acstimare,  quia  vera  loquimur,  quaudo  Patris  nostri 
spiritualia  gesta  narramus,  cui  manifesto  miraculo 
Domuius,  quod  fldelibus  suis  promisit,  adimplevit : 
quia  omnis  qui  reliquerit  domiim,  vel  fratres,  aui 
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sorores,  aut  ^atrem,  aot  matrem.  aut  oxotem,  aot  4  toiiea  mari  traosiit»  nuoquam,  ut  est  coBSuetodiuis 


filioa,  ajt  agros  propter  nomen  meom,  cenfuptam 
accipiet  in  lioc  tempore,  ct  in  saecoto  fature  vttam 
«ternam.  Reliquit  quippe  cognatos,  qoando  patriam 
deseniii :  accepit  vero  eentoplum,  quia  non  solom 
a  cunctis  in  iiac  terra  pro  virtotum  iodnstria  meviu 
veneraiione  babitus  est,  sed  et  in  Galfia  atque  Ita- 
lia,  Romae  atque  in  maris  insulis,  ab  omnibus  qui 
cuui  nosse  potuertmt  dilectus,  adeo  nt  ipae  papa 
aposlolrcos  ad  profeclum  monaMerii  liujua  quod  II- 
luni  nuper  fundasse  gnudeb.it,  Joannem  illi  abbatem 
ntque  arehirantorem  Romana;  Ecclesiae,  aicot  cba- 
ritas  vestra  bene  meminit,  in  Britanniam  a  Roma 
deducendtmt  prscstarCt,  pcr  qu»m  idem  monaste- 
rium  morem    canendi  ac  ministrandi  canonicoai 


qoibosdam,  vacooa  et  itjoUlis  rediit,  aed  oime  libre- 
ruui  eopiam  taoctorum,  nunc  reliquiarom  beatorom 
marivrom  Chritti,  maous  veoerabile  detulit,  ntmc 
arcbiiectos  eeciesi»  fabricandae,  nune  viirifaciores 
od  fenesiras  ejus  decorandas  ae  mooiendas,  uunc 
caniandi,  et  m  ecclesia  per  iotum  annom  niini- 
atraodi  secum  magistros  addnxit,  nonc  episiolam 
prifiiegii  a  domino  papa  missam,  qua  tioslra  liber- 
tas  ab  omni  extrinseca  incursione  lutaretur,  appor- 
Uvit,  nonc  picturas  sanctarom  hisioriarum,  quaa 
noo  ad  ornatoro  aoiummodo  ecclesiae,  verum  etiam 
•d  iustructionera  intoentium  proponerenior,  advexit, 
videlicet  ut  qui  litieraruin  lectione  non  possent 
onera  Domini  el  Salfatoris  nostri,  per  ipsaruto  coo- 


juxta  ritum  sanctae  Romanae  atque  apostolicae  Eccle-  **  toilom  discereot  imagioom.  Qui  in  bis  el  in  hojus- 


siae  percipcret.  ReHquit  domos  et  agros  qoes  ba- 
tmerat,  pro  Christo,  de  [AL9  a]  quo  agrimi  semper 
virentis  paradisfi,  et  domum  non  manofactam,  sed 
a».tern»m  in  coelis  se  accipere  speraba!.  Reliquit  oxo- 
rem  et  fllios,  non  qnidem  uxorem  acceptam,  el  tf- 
lios  ex  e.i  carne  natos,  sed  uiorem  prorsus  acci- 
pere,  ex  qua  filios  babere  posset,  castiutis  amore 
cotitempslt,  malens  ad  illa  centom  qoadraginia  qua- 
tuor  iiiillia.electorum  perlinere,  qui  caiKant  canti- 
cnm  novum  aoie  aedem  Dei  et  Agni,  qwod  nemo 
potest  dicere  nisi  illt :  Hi  enim  tunt  qui  eum  mulie- 
ribut  non  tunt  coinquinati9  et  tequuntur  Agnum  quo- 
cnnque  abierit  (Apoc.  xiv).  Et  accepit  centuplum, 
quando  non  io  bis  sol»mmodo,  sed  ct  in  transmari- 
nis  eom  partibus  plurimi  in  domos  soas  recipere 
viantem,  suorum  fructibua  agrornm  reficere  deside- 
rabant,  quando  matronae  perplnres  illi,  quando  viri 
Deo  devoti  pro  animi  constantis  exceilentia,  noo  mi- 
nori  quam  coojugibus  aut  parentibos  propriis,  dile- 
ctionis  instantia  serviebant.  Aecepit  centtiplum  do- 
mo8  et  agros,  qoando  loca  baee  in  qniboa  monasteria 
constroeret,  adeptua  est.  Uxorem  si  dimisisset  pro 
Cbristo  et  hoc  centoplom  accipcrel,  quia  nimirom 
ceniuplnm  majus  esset  tunc  meritum  cliariutia  io- 
tercoutincntes  propter  fructom  spirilus,  quam  inter 
lascivientes  quondam  propter  desiderinm  carnis. 
Filios,  quos  carnaliter  habere  despexit,  centuptam 
aceipere  meruit  spirituales.  Centenarius  quippe  nu- 


modi  rebus  ideo  lam  plora  laborare  stoduit,  ne  no- 
bis  sic  laborandi  remaneret  necessitas :  ideo  loties 
transmarina  loca  adiit,  ol  nos  omiubus  scienlise  sa- 
lutaris  dapibus  abundantes,  intra  mouusterii  claustra 
quiescere,  et  com  secura  libertate  Christo  servire 
queamus.  Qoi  etiam  cum  corporis  intirmiute  cor- 
riperetur  premereiorque  acerbius,  semper  inter 
Deo  debilas  gratiarum  actionea  de  monasteriorum 
quas  didicerat  docueratqoe  regulis  servandis,  sem- 
per  de  ecclesiasticis  observationibus,  quas  per  om- 
nes  eivitates  et  maxime  Romae  viderat,  semper  de 
locis  saoctis,  quae  se  lustrasse  juvenem  meminit, 
loqui  et  iterare  delectabile.  habebai.  Sic  loogis  vir- 
,  tutum  studiis  exerciutns,  longo  inauper  animo  sem- 
'  per  [A/.,  aunosa?]  infirmiutis  martyrio  excoctus, 
post  centupla  gratiae  praesentis  monera  ad  vium 
transivit  a:ternam.  Unde  necesse  est,  fratres  charis- 
simi,  ut  taoquam  boni  filii  et  unto  parente  digni, 
exempla  ac  praecepu  illius  in  omnibus  servare  cu- 
remus,  neqoe  ulla  nos  a  vestigiis  tanti  duetoris  [A/., 
doctoris]  sequendis  snimae  vel  carnis  iilecebra  re- 
voeet;  quateoos  et  ipsi  qui  earnales  affectus  sub- 
sUotiamque  reliquiiuus  terrenam,  qui  oxores  du- 
cere  ac  filios  carnaliter  procreare  angelicse  conver- 
sationis  amore  fastidivimus,  augeseente  spiritoalium 
virtotom  merito,  et  io  praesenti  centuplum  accipere 
de  socieute  sanctorum,  et  in  saeculo  venturo  vitatu 
possidere  uiereamor  aeiernam,  praestante  gratia  Re- 


merus,  ut  saepe  dictum  est,  perfectionem  figurate  rt  demptoris  noetri,  qoi  vivit  et  regnat  cum  Patre  io 


significat.  Nos  namque  sumus  filii  ejns,  quos  in  hanc 
monachicae  devotionis  domum  pius  provisor  induxit : 
iitrs  sumus  filii  cjus  [Al.  om.  ejus],  si  iier  virtutum 
ejus  imiundo  tenemus;  nos  sumus  fiiii  cjos,  quos 
divcrsis  carnaliier  editos  parentibus  in  unain  san- 
ctae  professionis  familiam  spiritualiter  fecit  aggre- 
gari ;  nos  sumus  fitii  ejus,  si  non  a  semiu  regulari, 
quam  docuit,  torpendo  deOeciiinus.  Memininius 
natnque,  fratres,  qui  illum  nosse  potuimus ;  didicere 
crebro  auditu,  quos  post  obitum  illius  in  nostrae 
fraternitatis  consortium  pieus  soperna  congregavit, 
quia  quandiu  sospes  erat  corporc,  pro  gloria  san- 
cuc  Dei  Ecclesiap,  et  maxime  pro  hujus  monasterii 
pace,  honore  et  quiete  aemper  iaborare  perstabat : 


uuitate  Spiritos  sancti  Deus  per  oinnia  saecola  i 
culorum.  Amen. 

IIOMILIA  XVIIL 

IN  NATALE  SANCTI   JaCOBI   AIH>STOLI. 

Matto.  xx,  Marc.  x.  /n  Uh  tempore  accetui  nd 
Jaum  mater  /itiorum  Zebedan  cum  /S/tti  sois  ado- 
rant ,  et  petent  aliquid  ab  eo ,  eic. 

Dominus  Jesus  <;urisius  coiiditor  ac  redemptor 
noster,  vulnera  supcrbiju  nostr*  sanare  desideraos, 
et  ipse  cum  in  fonna  Dei  esset,  forma  bomiuis  as- 
sumpta,  humiliavit  semeiipsum,  factos  obediona 
usque  ad  mortem :  et  nos  quoque ,  si  culmen  verae 
soblimiutis  coosceodere  volumus,  iter  bumiliuti» 


K9 

airipere  praejnooet;  nos,  

conimus,  et  adveraa  qoaeque  praeseutis  sa*«Ji,  et 
ipsam  quoque  roortem  paiiemer  ferre  prsteepit. 
PromisU  nobis  dona  gloria?,  sed  pnemteit  eerta- 
mina  puguae.  Dixit  promitiena :  Erit  m$ru$  ueetra 
magnafet  critis  filii  Altiuimi  (  Luc.  vi );  sed  prae- 
dixit  jubens,  Diligite  mimicas  ve$tros9  benefacite,  [Al. 
add.  ei\  mutuum  daie,  nihil  inde  speranUs.  Ita  igilur 
pnemia  pollicetur  electis,  utet  digna  prsemiis  nie- 
riu  prasmonstret :  sie  vium  donat  sternaro,  ui  ner 
augusum  porum  f  et  arctam  viam  ad  hanc  perve- 
niendum  esse  decernat ;  unde  ait  .•  Contendite  inirare 
per  angustam  portam  (Lnc.  x»n).  Comentione  etenim 
non  parva  opus  est,  si  quis  ad  alu  velit  ascendere. 
Nam  emn  lanto  sudore  verticea  monirara  subeamus, 
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veram  vium  videre  A  fortitudiucro  [AL,  roriitudine]  ac  tiabtliuiem  [  Ai. 


sUbiJHale]  idei  impugnabilis  vocabulum  Pelri  uie- 
rult,  iu  et  isti  Boanerges,  hoc  est  filii  touitrui , 
voearentur :  quia  videlicet  et  vocem  Patris  auper 
Domiuum  in  monte  clarificatum  una  com  Peiro  au- 
dirent,  et  plura  aliis  discipulis  mysteriurum  se- 
cnU  cogooscerent :  quodqoe  ad  rem  plurirawn 
peninebai ,  se  iniegro  corde  Domino  adbaerere ,  et 
maxima  illum  dilectione  sentiebant  amplecti.  Ideo- 
que  non  discredebant  Oeri  posse  et  circa  eum  vici- 
nius  ipsi  in  regno  sederent,  praesertiui  cum  vide- 
rcm  Joanoero  pro  singulari  puritate  inentis  et  cor- 
poris  tanto  amore  habitum,  ut  in  coena  in  sinu 
ipsius  recumberei.  Sed  quid  eis  digniutem  sedium 
qu&rentibus   ipse  cogniior   meritorum  ac  sedium 
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quantmn  necetse  est  conari  ut  conversaiionem  in  B  distributor  responderit ,  audiumus, 


ecelis  babere  et  in  moate  sancto  Domini ,  de  quo  ca- 
nit  PsalmisU ,  merearoor  quiescere.  Unde  etiam  in 
bodierna  Evangelii  sancti  lectione  eum  filii  Zebedaei 
ab  eo  sedes  regni  peterent,  confestim  illos  ad  bi- 
bendum  calicem  suum,  boc  est,  ad  hniUndum  pas- 
sionis  suae  agonem  revocat,  ut  meminisseot  quia 
emleatium  suroroa  peiere  non  nisi  per  abjeeia  et 
aspera  Urrestrium  debereni. 

Accessti,  inqult,  ad  eummater  filiorum  Zebedmi 
cmm  filiis  suis  adoraiu ,  el  petens  aliquid  ab  eo.  Qui 
dixit  ei :  Quid  vis?  AU  illi:  Die  ut  sedeant  hi  dtto  /f- 
lu  mri,  unus  ad  dextram  tuam9  et  unus  ad  sinislram 
m  reano  tuo.  Nemo  autem  aestimet  matrem  baec  pro 
ttiis  absque  iilorum  consensu  ac  voto  petisse  f  sed 


Respondsns  antem  Je$u$ ,  dixit :  Nescitis  qnid  pe- 
tati$  t  Nesciebant  etenim  quid  peterent,  qui  in  regno 
coelestis  patriae  quemquam  ad  sinisiram  Cbristi  ses- 
surum  esse  putabaut,  cum  in  illa  discretione  no- 
vissiroi  examinis  omnes  electi  ad  dextram  summi 
regis  ac  jodkis  legantur  esse  staluendi*  Nil  quippe 
sinisirum  viu  illa ,  nil  babet  felicitas  aelerna  repro- 
bum ,  nil  pax  sempiterna  recipit  caducum.  Simstra 
autem  Christi  cum  in  bono  accipitur.  prsesens  san- 
clae  Ecclesiae  viu  intelligilur,  unde  scriptum  est : 
Longiludo  dierum  in  dextra  eju$ ,  in  $ini$tra  eju$  «'• 
vtiice  et  gloria  (Proverb.  m).  Loogitudo  quippe  dierum 
in  dextra,  sapientia  videlicet  nostri  Redemptoris 
est ,  quia  in  illa  supernae  habiuiionis  patria  electis. 


polius  intelligat  unanimi  omniom  consilio  eorum      et  angelis ,  et  hominibus ,  lux  indefectiva  donatur. 


foisee  disposiiom  ut  per  matrem  quam  maxime  dile- 
curu  Dommo  noverant,  sutim  itli  desiderium  disei- 
puli  pateCacerent.  Unde  h«c  referens  evangelista 
Mareus,  tacito  matria  inurveotu ,  discipulorum  vero 
soliimroodo9  quorum  cordls  appetitum  sciebat,  facit 
meniioeem.  Et  accedunt,  inqoit,  ad  eum  Jacobus  et 
loannee,  fiiH  Zebedcei,  dicente*:  Magi$ter9  volumut  ut 
auodamque  petierimus,  facia*  nobis.  Al  ille  dixit  ei$: 
Quid  vulti»  ut  (Bciam  vobi$  t  Ei  dixerunt :  Da  nobis 
ut  unu$  ad  dextram  iuam ,  et  aUu$  ad  $mi$tram  $e- 
$Uamu$  in  gloria  tua  (  Jferc.  x ).  Illos  ergo  Untum 
accedere  [AL,  aacendere]  ad  Dominum,  et  eum  ro- 
gare  assertt,  quorum  voluntatem  iu  rogando  potio- 
rem  eonspicii ,  et  quorom  horutu  matrem  ad  ro- 
gaudum  uovit  esae  commonium  [  Al.9  commoUm  ]. 
Credendum  est  aulem  quod  illa  maxiroe  causa,  vel 
moliebrem  matris  affeetum,  vel  carnales  adliuc  dis- 
cipolorum  animoa  ad  bsec  postulanda  conciuveril , 
quia  memroiaaent  aermonis  Domini ,  quem  ait :  Cum 
sedtrit  Filius  hominis  in  $ede  majestaiis  $umt  sedebitis 
et  $0$  super  sedes  duodecim  judicanles  duodecim  (ri- 
bu$  ]$ra$l(Mauh.  xix),  uossentque  se  inur  disci- 
polos  speeialiua  a  Domino  diligi ,  se  speciaiius  eum 
beato  Pelro  conscios  sjepe  factos  arcanorum ,  quae 
ignorarentcaeieri,  quod  rrequens  sancti  Evangelii 
texius  indicat.  Hinc  eat  enim  quod  ipsis  quoque , 
quomodo  Petro,  novum  ab  illo  nomen  imponitur,  ut 
aicut  iUe  qui  priua  Simon  dicebaiur,  per  [AL,  pro] 


In  sinistra  iliius  diviiiae  et  gloria ,  quia  et  in  hujus 
exsilio  peregrinationis  divitiis  virtutum  et  gloria 
lidei,  donec  ad  seterna  perveniamus,  reficimur.  De 
qua  videlicet  gloria  dicit  Aposiolus :  Et  gloriamur  in 
$pe  glorim  filiorum  Dd :  non  tolum  autem,  $ed  et  glo- 
riamur  in  tribulalionibus  ( Rom.  v  ).  De  quibus  item 
divitiis :  Quia  in  omnibus,  inquit,  divtiu  facti  e$ti$ 
in  illo ,  in  omni  verbo  et  tu  omni  scientia  ( 1  Cor.  i ). 
Nesciebant  quid  peterent,  quia  autumabant  humano 
arbitrio  praeelegi  [1/.,  prselegi]  posse ,  quibus  quis- 
que  sedibus  in  fuiuro,  qua  retributione  donetur.  Et 
potius  Dominum  precabantur  ut  fiduciam  et  gloriam 
spei  quam  babebant  usque  ad  finem  firmum  bene 
n  merendo  perducerent ,  scientes  quia  quidquid  boni 
ngereni,  ipse  insestimabili  mercede  remuneraret.  Et 
qiiidem  laude  digna  est  pia  simplicius  eorum ,  qui 
liducia  devotrn  mentis  sedere  in  rcgno  circa  Domi- 
num  poscebmt,  sed  muito  dignius  laudabitur  pru- 
dens  humilitas  ejus ,  qui  conscientia  [AL ,  consciua] 
proprise  fragiliuiis  aiebat ,  Elegi  abjecius  e$$$  in  do- 
mo  Dei  mei  magis,  quam  habilare  in  tabernaculie  pec- 
catorum.  Nesciebant  quid  peterent ,  qui  sublimiu- 
teui  potius  praemiorum  a  Domino,  quam  operum 
perfectiooem  quaerebant.  Sed  coelestis  eos  magister 
quid  primo  quaerendum  esset  insinuans ,  revocat  ad 
viam  laboris  qua  ad  bravium  pertiogere  possint  re- 
tr^mitiwiis. 
Pote$U$9  inquit,  bibere  calicem  quem  ego  bibtiurue 


ni  BEDAE  VENEBAWUS  OPP.  PARS  III.  —  rARiGNETICA. 

stMM  ?  Calieem  unm  dicil  auoaritudiiiem  oosoiofiis ,  A  «**«  igoews  ftitorerem,  qoi 

qoae  mldetiom  aeerbiuu  ercbro  jostis  offiertor. 

Nam  hanc  qoisqeis  homUiUr,  patienter,  gaudeoter 

pro  Christo  sosoipU,  merke  com  illo  sebttmiter 

reguabit.  Quia  ergo  Olii  Zebedasi  dwn  illotedere 

desiderabant,  admonet  eos  primo  pesiionis  auae  se- 

qui  exempte ,  et  ita  demum  apure  [AJ.,  opUre]  ma- 

jestatts  cuuneo  appetere.  Qucro  vivendi  ordinem 

eooctis  fidelibns  sequendum  docet  Apostohis  ,  di- 

cens :  Si  enim  comptantati  faeti  tumut  smuiitudini 

mortit  tjutt  smmi  ttiam  et  resurrutionu  eiu$  crimu$ 

(Rom.  *i). 

Dicunt  iiii :  Postumut.  llenlem  qoidem  devotie- 
nemque  suara,  qualis  in  pnesenti  crat,  simpliciter 
Domino  pandebant,  dum  se  calicem  «jus  bibere 
posse  tesUbantor:  qoi  umen  quanlae  mirmilatts  B  cundum  camem  eubeo,  vos  petieodo  estis  secetori 
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iii  aeterniute  dlvioae 
poieotittomiHa  uovit  anteqeom  flant.  Ct  quia  HU  ln 
preetbus  homaukatts  «jus,  petias  qeant  diviniutis 
memoriam  prjetelit,  poetulans  sedem  ffltis  a  deitris 
ejns  et*Httstris,  qui  m  habitu  oorporeo  deitram  ba- 
butt  elsioisirem,  sed  in  divina  majesUU  neila  mein- 
brorom  est  compositione  fermttus,  consequenter  et 
ipse  Ueiuinipaftsibilis  gloria  deiutis  memoriain  pas- 
sionis,  qeam  bumanitits  erat  susceptoros,  in  mediwn 
protulit,  alque  banc  disciputis  imUandam  proposuit, 
cum  devotam  eorum  sponsionem  sua  «tiam  attesu- 
lione  coofiffmossct,  dicens  s  Calkern  quidem  memn  bibe- 
Utt  ttdert  eMttmaddextraMsneametsimttram,  non  ttt 
meum  dme  »0*4$,  $td  quibm  patamm  est  u  Patre  meo. 
Ac  si  aperte  dicerot :  Passionem  quidem  quam  sc- 


adbuc  essent9  postmodum  patenter  ostendebant, 
dum  advenlenie  tempore  quo  ipse  Domimis  eumdem 
calicetn  biberet,  etiam  ttli  cum  ccteris  discipuKs 
ojtiB  relicto  [  At.  add.  eo  ]  fttgeront.  Sed  nee  diu 
metus  idem  bihendi  caltcis  euruui  corda  premebat, 
quin  potius  qui  psssuro  Domiuo  fugeront*  eo  resor- 
gente  ocius  redieruut:  et  quia  passionis  turbkie 
lerrenie  trepidaverunt  \ALt  tropidaveraot],  fulgenle 
resurrectioeis  ejus  triompbo  confirmati  [  AL9  ca- 
Migati  ]  sont :  atque  accepta  sancti  Spiritus  gratia 
tirmum  de  reKquo  pecius  ad  bibendum  Domkii 
caiieem  tenebant,  qom  ad  patiendum  moriewtom- 
que  pro  ilio  jam  invincibiles  esse  cceperunt,  im- 


sed  non  est  meum  secundom  ipsam  in  qoa  patior 
bumaom  fragiliiatts  subetaniiam,  donorum  ccetestiutn 
.vobis  munera  daro,  qoas  digois  qoibosqoe  ad  perci- 
piendum  sunt  a  Patre  parau,  me  parker  com  iHo 
in  diviniute  cum  ifclo  parante  ae  dante,  quia  omnia 
quacoeque  iale  feeerit ,  b*c  et  tpse  per  drvinititem 
[iW.,  per  divin*  unitatem  pot.]  poteothn  similiter 
facio.  Quia  vero  iidem  filii  Zebed«i  promptom  gere- 
bant  juumofifi  ad  bibendom  calicein*  Dommi ,  conaut 
eos  oum  caeteris  apostolis  dignUatem  sediuin,  qoaiti 
quaerebanu  aecepisse  :  non  tamen  [A/.,  Untum]  ea 
distmcUone  qoa  [AI.f  quamj  petebant,  ut  nnus  a 
dexiris  in  regno  ejus,  aher  sederet  a  sinistris,  scd 


pleu  ejus  promissione  qua  diiit  eos  calicem  suoui  -  J«xl«  ***  ^l^  **P»*m**,  *mbo  pnus  ad  sini- 

. .. ^ • —  ^  stram  ejus  ad  tempus,ambo  nonc  ad  deitram  ejus 

sedere  perpetuo    meroeront.   A   siniatris    quippe 


esse  bibituros.  Nam  sequitor. 

Ait  tilis :  Catktm  auidtm  mtum  bibeth,  tedere  auttm 
ad  dtxtram  mtam  tt  smisiram,  non  ett  mtum  dart 
aofrtt,  ttd  quibut  paratum  ett  a  Patrt  mee.  Sedct  ad 
deitram  Salvatoris,  qni  iii  superna  beatiiudiue  de 
praescnti  ejus  visione  laeiatur;  sedet  ad  siiiistram, 
qui  m  bac  peregrinatione  sanctae  ejus  Ecclesi»  sacer- 
douli  regkoine  praesidel.  Sed  kituendum  solerthis 
quomodo  se  petentibus  discipulis  dicat  verax  magi- 
s(er,  Non  ett  mtum  da  t  vobis,  ted  quieus  paratum 
ttt  a  Patrt  mtot  cum  alibi  dixeril  ipse :  Omnta  mmi 
tradita  tunt  a  Patrt  meo  (Matih.  n),  ideoque  constet 
quia  quaecunque  Pater  dederit,  vel  paraverit  dona 


Christi  Siedebant,  com  regendis  in  bae  vha  fide- 
lium  populis  aposiolico  jure  praesiderent,  iilo  nimi- 
rum  io  rego0,  de  qoo  ipee  ait :  Rtgnum  Dti  intra 
vot  ett  (Luc.  xvu).  Sedent  a  dextris  [Ai.  add.  ejns] 
mjuic  in  ilb,  qoae  mortem  oesck,  viu,  judieos  mundi 
cum  illo,  utramqoe  baoc  sedem  ikis  ipso  Filio  ctwn 
P«itre  parante.  Neque  eoim  largitio  dooorom  in  eis 
scparari  polest,  in  qnibus  unkas  naturat  semper  hi- 
separabilis  manet,  eodem  FUio  mtesunte  qoj  ait : 
Ego  tt  Paier  unum  tumut  (Joau.  \).  Neque  enim  boc 
sine  cott^ideratione  transeundmn  quomodo  dixerit 
Doinious  indifferenier  fiUos  Zebedaei  calicem  suuin 


fidelibus,  haec  eadem  una  cum  eo  Filium  parare  sive 

dare.  Nam  et  rursum  dicit  de  Patre  Dominus  :  Qu#-  D  bibllur08. cum  uoverimus  uoum  ex  bis,  Jacobum  sci- 

eunque  entm  itlt  (tctrit,  hmc  tt  FHiut  thnUittr  facit     ,icel.  P«  «fwlonem  sangttinU  vkam  finkse;  ahom 


\Joan.  v).  Si  ergo  omnia  quarcunque  Pater  fecerit, 
b»c  et  FiKus  similitcr  facit,  qoomodo  dicit  Filius, 
lion  ttt  meum  dare  vobi$,  $td  quibut  paratum  ett  a 
Patrt  mtot  nisi  quia  idem  FUiuset  Deus  et  homoest? 
Ideoque  per  Evangelium  suum  aliquando  ex  voce  di- 
vuiae  majestatis,  quae  aequalis  est  Patri,  aliquando  ex 
voce  loquitur  humanae  assumptionis,  qua  aequalis 
factus  est  nobis.  In  hac  autem  lectione  quia  humili- 
Utis  formam  erat  prsebiturus  hooiiiiibus,  concu 
maiime  ex  assompti  [A/«,  assompu]  hominis  uatura 
loquitur.  Nom  et  in  principiis,  ot  mater  ad  eum  cum 
filils  petitura  advcnit,  quaesivit  ad  ea  quid  vellet,  hi- 
terrogana  quasi  bomo,  qoesi  neseios  occoHorum, 


vero,  id  esi,  Joamiem,  in  pace  Eccteiiaa  quievisse. 
Nam  de  Jacobi  martyrio  Lucas  aperte  tesUtur,  qoia 
misit  Herodes  res  manus,  ul  affligeret  qoosdam  de 
ecclesia,  occidit  [At.  add.  autem]  Jaeobom  Joannia 
fratrem  gUulio.  De  cojns  passione  otiain  hUeria  ec- 
clesUslica  (Euteb.  u,  9)  reui  quamdam  digviatn  me- 
uioria  refert.  Quandoquidem ,  ioqoii,  et  ei  [Al.t  is] 
qui  obtulerat  eum  judiei  ad  martyriufn,  Jocobum 
scilicei,  motus  eiiam  ipse  confessus  est  se  esse  Chri- 
sUaoum,  docU  suot,  inquit,  ombo  parker  ad  suopli- 
tium.  Et  dum  ducerentur  in  via,  rogavit  Jaeobuua 
dare  smi  reioissiooem.  At  iUe  paromper  ddiberans, 
Pax  tibi,  huwU,  et  oaeuhHos  est  eom.  £t  iu  ambo 
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siroul  capile  pleii  sunt.  Porro  de  Joanne  narranl  A 
historiaa  fideles  quia  eum  sciret  sibi  supervenissc 
diem  recessus  sui,  convocatis  discipulis  suis  in  Ephe- 
so,  per  mulu  signorum  experimenta  promens  Chri- 
slumv  descenderit  in  defossum  sepulturae  suae  locum, 
et  facia  oraiione  positus  sit  ad  patres  soos,  tam 
exiraneus  a  dolore  monis,  quam  a  corruptione  car- 
nis  inveniiur  nlletius.  Qnomodo  ergo  calicem  Do- 
mini  bibere  dictus  est ,  de  quo  constat  quia  ne- 
qnaqoam  per  mortem  passionis  de  eorpore  ei- 
ivil;  nisi  quta  duobus  modis  idem  calix  bibilur, 
uno  videlicet  cum  a  persecutore  illata  mors  pat  en- 
ter  suscipiiur ;  alio,  cum  mens  ad  pvssionem  prom- 
pta  babetur,  cum  vila  martyrio  digna  geritur?  Nam 
et  Joannes  ipse  quoniam  [Al.f  quam]  sit  paratus  ad 
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I10.M1LIA  XIX. 

IN  DOMINICA  XII  P0ST  PENTEORTEN. 

Mabci  vii.  In  iflo  tempore,  exient  Jevit  de  finibu* 

Tyri,  venit  per  Sidonem  ud  mare  Galilecae  inter 

mediot  fxnet  Decapoleot.  El  reliqua. 

Surdus  ille  et  mutus ,  quem  mirabiliter  curatum  a 

Dominomodo  cum  EvangeKum  legerelur,  audivimus, 

genus  designat  humanum ,  in   his  qui  ab  erroro 

diabolicae  deceptionis  divina  merentur  graiia  liberari. 

Obsurduit  namque  homo  ab  aodiendo  vitse  verbo, 

postquam  mortifera  serpentis  verba  contra  D<um 

tumidus  audivit  :  mulus  a  laude  Conditoris  effeclus 

est,  ex   quo  cum    seduclore   colloquium    babere 

prxsumpsit.  Et  merito  ctausit  aures  ab  audenda  inter 

angelos  laude  Creatoris ,  quas  ad  audiendam  ejusdem 

Creatoris  vituperationem  sermonibus  hostis  incautus 


potandum  pro  Domino  morlis  calicem  docuit,  quando  B  aperutt.  Merilo  clausit  os  a  praedican  la  cum  angelis 

laude  Creatoris,  quod  velut  ad  meliorandom  ejusdem 
opus  Creatoris,  cibi  vetiti  praevaricatione  superbus 
implevit.  Et  heu  miser  geueris  huroani  defectus ! 
quod  in  radice  vitiosum  germinavit,  viiiosius  mulio 
dilatari  coepil  in  propagine  ramorum,  iia  ut  venieute 
in  carne  Domino,  exceptis  paucis  de  Judaea  fidelibus, 
totus  pene  niundus  ab  agnitione  et  coofessime 
veritalis  surdus  erraret  et  mutus  !  Sed  ubi  abundavil 
peccatum,  tuperabundavit  et  gratia.  Venit  namque 
Dominus  ad  mare  Galilxae,  ubi  noverat  aegrotare 
queiu  sanarei*  Veuit  suae  gratia  pielatis  ad  tumenlia, 
turbida  et  iitstabilia  gentium  corda,  in  quibus  noverat 
esse  qui  ad  suam  gratiam  pertinerent.  Et  bene  iuier 
medios  fines    Decapoleos  ad   mare  Gjililaeae ,  uU 


cum  caeleris  apostolis,  sicut  in  Actibus  eorum  legi- 
mus,  carcerem  ct  verbera  gaudenti  animo  tolerabai, 
quando  propter  verbum  Dci  et  testimonium  Jesu  in 
Patbmos  insulam  exsilio  relegatus  est,  quando,  sicut 
bistoria  ecclesiastica  narrat,  a  Domitiano  principe 
missus  est  in  ferventis  olei  dolium,  de  quo  tamen 
propitio  Domino  lam  sospes  et  mundus  exstitit  [Al.f 
etivit],  quam  foerat  mente  et  vita  castisgimus  :  et  in 
exsilium  ab  eodem  missus  [AL ,  exsilio  perstante 
ipso],  quo  magis  humano  solatio  destitutus  esse  vi- 
debatur,  eo  ampliori  supernorum  civium  meruit  fre- 
quentia  consolari.  Unde  ipse  quoqtie  veractter  cali- 
cem  Domini  cum  fratre  Jacobo,  qui  occisus  est  gladio, 
bibisse  intelligitur,  quia  qui  tanu  pro  veritate  susti 


nuit,  quam  promptus  etiam  ipsam  mortem  si  offer-  ^  aegrotum  sanaret ,  venisse  perhibetur,  qua  relicio 


retur,  excipcret  oslendit.  Scd  et  nos,  fratres  charis- 
simi,  etiamsi  nil  tale  perpetiamur,  si  non  vincula, 
non  verbera,  non  carceres,  non  supplicia  corporis 
alia,  non  ullam  hominum  persecutionem,  propter 
justitiam  toleremus,  calicem  tamen  saluiaris  acci- 
pere,  et  martyrii  r>a)mnm  obtinere  valemtis,  si  casti- 
gare  corpus  nostrum  et  servituii  subjicere  curamus, 
si  in  spiriiu  bumilitatis  et  animo  conlriio  Domino 
supplicare  assuescimus,  si  illatas  a  proxtmo  contu- 
melias  placida  roente  sucipere  satagimus,  si  et  e<>a 
qui  nos  odio  babent,  qui  injurias  nobis  iuferunl,  di- 
tigere,  his  bene  facere,  pro  horum  vita  et  sospitate 
studemus  exorare,  si  cum  virtute  patientiae  bonorum 
quoque  operum  fructibus  adornari  contendiinus.  Ta- 
liter  enim  conservantibus  nobis,  et  corpora  nostra, 
juxta  Apostoli  vocem,  hostiam  viventem,  sanctam, 
Deo  placeniem  exbibeniibus,  Domino  largiente  dabi- 
tur,  ut  communi  cum  eis  qui  membra  sua  in  moriem 
pro  Cbristo  dederunt  gloria  remuneremur:  quia  sic- 
tit  nrnrs  illorum ,  sic  el  vita  nostra  pretiosa  fit  in 
consprclu  Domini,  diruplisque  vinculis  carnis,  et 
ipsi  atria  supemae  civttaiis  imrare,  atque  iuler  cho- 
ros  beaiorum  marlyrum  vota  gratiarum  Redemptori 
jiostro  reddere  inerebimur,  qui  vivit  et  rvgnat  cum 
Pairein  unitate  Spintus  sancti  Deus per  omnia  saecula 
saet  ulormn.  Amen 


Patrol.  XCiV. 


obperfidiam  populo,  qui  decalogi  maudata  acceperat* 
exteras  venit  ad  gentes,  u/,  sicut  Joannes  ait,  filiot 
Dei  qui  erant  dtiperii,  congregaret  in  unum. 

Et  adducunt ,  inquit ,  ei  turdum  et  mutum ,  H 
deprecantur  eumf  ut  imponal  illi  manum.  Quia  ipse 
surdus  Salvatorem  agnoscere,  mutus  rogare  nequibat, 
adducunt  eum  amici,  et  pro  ejus  salute  Domioo 
supplicant.  Sic  nimirum,  sic  in  spirituali  necesse  est 
curatione  geratur,  ut  si  quis  bumana  induslria  ad 
auditum  confessionemque  verilaiis  conveni  non 
potest,  divinae  pietatis  offerator  aspectibus,  alque 
ad  sanandum  eum  supernae  manus  flagitetur  auxilium. 
Nec  tardat  coelestis  misericordia  medici,  si  inteuta 
pprecanlum  noo  baesitat»  nec  deficit  oralio,  uode 
statim  sobinfertur : 

Quia  apprehendent  agrotum  Jesut  deturba$eor$um% 
mitit  digitot  tuot  in  auriculat  ejut,  et  esspuent  tetigit 
linguam  ejus.  Digitos  quippe  surdo  [  Al.t  surdis  ]  in 
auriculas  miltit  ut  audiat  [  Al.%  audi»nt  ],  cum  per 
dona  gratiae  spiritoatis  diu  non  credentes  ad  audttom 
sui  verbi  convertit.  Exspuens,  linguam  muti,  utloqui 
vaieai,  tangit,  cum  per  ministeriom  praedicationis 
rationem  fidei ,  quam  confiteri  debeat,  prxstat. 
Per  digitos  namque  Domini  Spiritus  sancti  dona 
signilicari  et  ipse  docel  dicens  :  Si  ego  in  digito  Dei 
ejicio  dmmonia  ( Luc.  xi ) ;  quod  alius  evangelista 
manifestius  ponit,  Siego  in  Spiritu  Dei  ejicioammouet 
(  Matth.  xii ) ;  et  Psalmisla  ubi  ait  :  Quoniim  videbo 
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cuztot  opera  digitorum  tuorum  (  Psat.  vm  ),  id  est,  A 
videbo  sanctos  non  suae  merito  virtutis,  sed  lui 
mutiere  spiritus  a  terrenis  suspensos,  et  coele4i 
faclos  conversatiooe  sublimes.  Sputum  quoque 
capitis  et  oris  Domini  verbum  est  Evangelii,  quod 
ex  invisibili  diviniutis  arcano  sumptum,  visibilUer 
routido  ut  sanari  posset,  ministrare  dignatus  est. 
Nouodum  sane  quod  Dominus,  priusquam  auriculas 
linguamqne  sonandi  taugeret  aegroti,  apprehendens 
euus.seorsuro  doxii  e  turba.  Prima  namque  saiutis 
spe*  est ,  quemlibei  assuetos  viiiorum  tumultus 
turbasque  deserere,  et  sic  ad  suscipieuda  sanitatis 
iLunera  buroiliter  caput  inclinare.  Neque  uilatenus 
salvari  posse  [Al.  om.t  posse)  puUndus  esi,  quandiu 
quis  inordinaus  moribus  adhaerere ,  supervacuis 
verbii  deleclari ,  turbulentis  cogiutiooibus  non  B 
limet  devastari  [Ai.,  devasuri,  ut].  At  qui  miserante 
et  adjuvanle  jam  DomJno  turbadam  priscae  eonver- 
sationis  vitam  mutavit,  qui  inspirationcra  divinae 
gratke  corde  concepit,  qui  verbo  doctrinae  coelestis 
coufesMonem  verae  didicit  fidei,  restai  ut  coofestim 
opuu  sauitatis  gaudia  consequatur.  Onde  bene 
postquam  de  turba  segregat  infirmum  Dominus, 
postquam  mittit  digitos  in  auriculas,  postquam  sputo 
ungit  linguam  illius,  cpniinuo  [AL  om.  conlinuo] 
subfertur : 

Sutpicientin  coslum  ingemuitt  et  ait  illi,  Ephpheta9 
quod  ett  adaperire :  et  ttatim  apertce  tuttt  auret  ejut9 
et  tolutum  ett  mncutum  linguoe  ejut.  Et  recte  sanatu* 
rus  aegrotum  Dominus  suspicit  in  ccelum  et  frnge-  q 
muit,  ut  ubi  nobis  speratida  salus,  et  qua  compun- 
ctionis  vel  lacrymarum  sit  devotione  quaerenda,  ac 
petenda  significet.  Snspiciens  in  coelum  ingemuit, 
quia  nos  quos  ad  coelestia  possidenda  creavit,  longe 
in  terrestria  dejectos  esse  doluit.  Suspiciens  ir>  coe- 
lum  ragemuit,  ui  nobis  qni  %  coelestibiis  gaudiis  per 
terreoa  oblectamenu  diseessimus ,  ad  baee  per  ge- 
roitus  el  suspiria  insinuaret  esse  redeundum.  Quod 
aotem  ait  EphpbeU,  td  esi,  adaperire,  propter  aures 
dicit  saaandas,  quae  surdius  dituWia  clauserat,  sed 
ad  audiendum  jaia  uctes  patefeeit  ipsius ;  unde  credo 
inos  iocrebuerit  Ecdetia,  ut  saeerdotes  illius  his 
quos  percipiendis  bapiismi  sacraroemfc  praeparant 
pritts  inter  canera  conseerationts  eiordia  de  saliva 
orts  sui  nares  tangant  et  autes,  dicentes  Epbpheu :  rj 
Per  [  Al.  om.  pcr  ]  salivam  quidem  oris  sui,  gusium 
quo  initiandi  sunt  supernae  sapienliae  designantes ; 
per  uctum  vero  narium,  ut,  abjeetis  delecutioatbue 
noxiis,  solum  Cliristi  seroper  ampleetantur  odorem, 
4e  quo  dicit  Apostokis  ;  Ckritii  bomut  odor  tumue 
J)eo  in  omni  ioco  ( 11  Cor.  n),  et  «t  memmerint  se 
jmta  exemplum  beati  Job,  Donec  superest  balitusin 
eis,  ct  spiritus  Dei  in  naribos  eorum,  non  loqui  ini- 
quitatem  labiis,  nee  liagua  mendaciura  mediuri  de- 
4>»:re.  Porro  per  tactum  aurium,  ut  rejicto  audtau 
Imgiue  nequam,  audiantverba  Cbrisii  et,faciantea, 
tiroilea  vko  prudenti  qui  sedificawt  demnm  stiam 
supra  petrauu  Et  unusquisque  nostram,  fratres  eba- 
rissiwi,  qui  baptisroa  Cinisti  rite  susceph,  hoc  or* 
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dine  consecraiu*  est.  Otnnes  quidem  qui  sahuare 
lavacrum  vel  proximo  boc  pascbae  tempore ,  vel  ab- 
quando  aiiaa  rite  suscepturi  sunt,  ipso  suol  ordine 
consecrandi.  Unde  multum  necesse  esl  ui  qued  Do- 
minus  in  nobis  propitius  abluere  et  sanctificare  di- 
gnatus  est,  ipsi  passim  contaminare ,  et  pro  nibito 
profanare  timeamus.  Sed  etsi  qui  in  coenum  nequiita 
sordidantis  incidimus,  festinemus  rursam  lacrjma- 
rum  et  poenitentiai  fonte  mundari.  Renovemus  a«- 
rium  puritatem ,  quam  nobis  auditu  fidei  divinitus 
eonstat  fuisse  collaum^  eatentes  illud  ApostoK, 
quod  qiubusdam  exprobrans,  ait :  Etaveriuuequidem 
auditum  mertent ,  ad  fabulat  autem  convntentur 
(II  Tim.  iv).  Cobibeamus  linguam  a  malo,  qoas  eon- 
fessione  fidei  sanctificau  est ;  timeamus  in  ipsa,  itt 
[  Al.  om.  in  ]  ejiia  benedicimus  Deum,  et  Patrem, 
maledkere  homines,  qui  ad  imaginem  Dei  facti  sont. 
Qui  enim  puut  se  religiosum  esse,  non  refrcnans 
liuguam  suaro,  hujus  vaia  est  religio.  Eece  enim 
dkitur  quia  apertae  suut  aures  ejus ,  et  solutum  est 
vinculum  lingua>  ejus,  et  loquebatur  recle.  Qui  ergo 
recte  loqui  baptismatis  nostrl  tempore  didicimus, 
corde  credendo  ad  justitiam,  ore  autem  eonfesete- 
nem  faciendo  ad  saiutem,  curandntn  summopere  est 
ne  post  baptisma  ad  injusta  elnoxia  verba  decline- 
mus.  Si  enim,  ipso  judice  attestante,  omne  verbum 
otiosum  qiod  locuti  fuerioi  boraines,  reddent  ratio- 
nem  de  eo  in  die  judieii,  quid  putamus  fieri  de  illis, 
qui  non  solum  otiosa,  sed  et  criminosa  loquuntur, 
qui  impudicitiae,  jacUntitt,  blasphemi^,  et  quod 
maxime  miseros  libet  detractionum  sermonibus  ser- 
vire  non  ttment,  qui  proferunt  mendacia,  testes 
fallaces,  qui  seminant  inter  fratres  discordias?  Nou 
8olum  autem  a  malis  auree  linguamque  satis  eet 
castigare  loquelis,  si  non  etiam  justa  Psalmistam 
inclinemus  aurem  noslram  in  verba  ( A/.,  verbo] 
oris  Dei,  si  non  os  nostrum  loquatur  sapienriam,  et 
meditatio  cordis  nostri  prudentiam.  Sed  et  cunctoe 
simul  interioris  exteriorisque  bominis  nosiri  senses, 
quia  cuncti  in  bapttsmo  abluti  sunt,  oportet  mnndoi 
ae  benis  operibus  senremus  [  Al.  add.  insuper  ]  sem- 
per  oruatos.  Curato  autem  surdo  etmuto,  videamus 
quid  sequitur : 

Et  pratcepit,  inquit,  illh,  ne  eui  dicerent.  Quanto 
autem  eit  prcecipiebat%  tanto  magit  plut  pmdicabanu 
et  eo  ampliut  admirabantur  dicentet  :  Bene  omnia 
fecit,  et  turdot  fecit  audire,  et  mulot  toqui.  Quare, 
fratres  cliarissimi ,  baec  acU  credamus  ?  Nunqnid 
nam  [  A/.,  non  ]  aestimandum  est  quod  unigenitus 
Dci  Filius  signum  faciens ,  et  abscondi  boc  voluerit, 
et  contra  voluntatem  illius  sit  patefactum  in  turbas, 
nec  potuerit  silentio  signum  tegere  si  vellet  quod 
potuit  facere  cum  voluit  f  An  forte  nobis  exemplum 
dare  voluit,  ut  virtutum  opera  facientes ,  vitium 
jacuntiae  per  omnia  gloriamque  vitemus  bumanam, 
ne  bona  nostra  actio  per  inanem  vulgi  favorem  su- 
pemae  retributionis  munere  privetur.  Et  umen  scia- 
mus  opera  nostra,  si  digna  imitatione  sont,  ntiliate- 
nus  posse  cclari,  sed  ad  utiliutem  fratern»  corre- 
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tionis  ipso  dispenstnte  patefleri,  qui  dicit  :  Non  po-  A  pravitaiis  exeroplo  ad  observantiam  summae  virlults 
test  civitas  abscondi  super  montem  posita  (  Hatth.  v  ).      accendat. 


Ei  alibi :  Qmoniom  quce  in  tenebris  dixistis,  in  lumine 
dicentur  (Luc.  xn).  Et  rcvcra  ila  omnimode,  ita  in- 
lelligenda  est  dominici  dispensalio  praftcepti.  Qtiod 
non  ita  taroen  dictutu  quis  cstifttet ,  qnasi  boua  fa- 
cicntet  fraternos  cavere  debeamus  aspecius,  cum 
Dominus  d»cat  :  Luceat  lux  vestra  coram  hominibus, 
«I  videant  opera  vestra  bona  ( Matth.  v) ;  scd  nt  per 
operaqoe  fiatribus  ostendimus,  non  iaudein  ab  il- 
lis,  sed  profectum  quaeramus,  boc  est  enim  qubd 
eequitur  :  Et  alorificcnt  Patrem  vestrum ,  qui  in  ccelis 
esl.  Nain  qui  ea  inteniione  bona  ostendunt  oper«i, 
ut  ipsi  soluni  laudeniur,  non  autem  ut  laudanies  in 
booo  proficiant,  neque  ut  Pater,  qui  incoelisesi,glo- 
rificetur,  lales  sunt  niiiiirum  illa  terribili  increpa- 
tione  plectendi,  qua  dicitur  :  Amen,  amen  dico  vo- 
bis%  receperunt  mercedem  suam  (Matth.  vi).  Sed  et 
hoc  dicendum  quia  si  illi  viriutes  dominicas  tacere 
nequeunl,  qui  laccndi  praeceptum  acceperunt,  multo 
amplius  sit  nobis  divinae  gratiae  prieconiis  semper 
insistendum ,  q*it  quotidianis  invicem  nos  verbis  ac 
ccelestibus  alimoniis  reficere  praecipiranr,  dicenle 
apostoio  Joanne  :  Qui  audit  dicatt  Veni  (Apoc.  *xu), 
id  est,  qoi  gratiam  superna?  aspirationis  mente  con- 
cepit,  qui  verbum  exhortalionis,  quo  utiliter  proil- 
mum  confortare  valeai,  dicit,  nequaquam  quod  uovit 
silentio  abscondai,  scd  seipsum  protintts  fralribus 
aperiendo  communicei.  Si  eiiim  ea  qnae  novimus 
benigne  proximis  dicere  bona  non  negligimus,  aderit 
ille  in  quo  sunt  omnes  thesauri  sapientioi  et  scienlia  C 
absconditi  (Coios.  xx),  et  quod  nunc  ex  parte  cogno- 
vimus,  ad  perfectom  nobis  lumen  veritatis  iutlmare 
dignabiiur  Jesus  Christus,  Dominus  noster,  unigeni- 
Ins  Pairis,  qui  cum  eo  vivit  et  regnat  in  tinitate  Spi- 
ritus  sancti  Deus  per  omnia  saecula  sjeculorum. 
Amen. 

H0M1LIA  XX. 

1N  DECOLLATIONE  SAffCTI  JOANNIS  BAPTISTiE. 

Hatto.  xiv,  Marc.  vi,  Luc.  ix.  ln  Ulo  tempore,  au- 
divit  Herodes  tetrarcha  famam  Je$u,  et  ait  pveris 
s*m  ;  Uk  est  Joamtes  Baptista,  eic. 

Natalem,  fratres  ebarissimi,  beati  Joannis  diem 
eelebrantes,  oporlet  ut  non  solum  constantiam  pas- 
8ionis  illiuS  phi  devotioue  recolamus,  sed  et  eorum 


Andivit  ergo  Herodes  tetrarcha  famamJesu,  etait 
pueris  suis  :  Hic  est  Joannes  Baptista,  ipsesurrexit  a 
mortuis,  et  ideo  virtutes  operantur  in  eo.  Qui  bene  in- 
teilexit  morluum  posse  hominem  resuscitari  ad  vitam,  ' 
bene  de  resurrectionis  gloria  scnsil,  qui  ju  tos  p<»st 
resurrectionem  majoris  potentiae  quos  |A/.,  quam] 
mortalis  fragilitas  capit,  futuros  esse  perspexit :  se  I 
misere  dcsipuit,  qui  quod  de  homine  puro  sponte 
credere  potuit,  hoc  de  Deo  homine  eredere  tot  mira- 
culis  atteslantibus,  taotis  praedicatorum  praeconiis 
consonantibus,  utilla  ratione  consensit.  Quare  hoc, 
fratres  chartssiini,  nisi  ut  nos  aperte  intellqpmus, 
non  incredibile  resurrectionis  miraculuin,  sed  pra- 
vorum  animos  a  credendi  gratia  peccatis  obstantibus 
esse  pracpeditos,  majoresque  illi  gratias  refernmus, 
qui  nostrU  cordibus,  abiato  erroris  velamine,  lucein 
veritatis  aperire  dignatus  est. 

Uerodes  enim  lennit  Joannem,  et  atligavU  eum9  et 
posuit  in  carcerem,  proptcr  Uerodiadem  uxotem  fra- 
trissui.  Dicebatenimilli  J  oannes  :  Non  licet  tibihabere 
eam.  Impletum  tidemus  in  Joanne  quod  de  illo  ange- 
lus  Zacbariae  priusquam  nascerelur,  pradixit  :  quha 
prxcederet  anie  Dominum  in  spiritn  et  virtuteEHae. 
Ambo  namque  contiwnter  viventes,  ambo  habitu 
inculti,  ambo  in  solitudine  degentes,  amuo  praccones 
veritatis,  ambo  regis  et  reginoe  per*ecutioifem  pru- 
pter  justitiam  perpessi  sunt :  ille  Acbab  et  Jezabel, 
iste  Herodis  et  ilerodiadis.  Ille  ne  ab  impiis  occide- 
retur,  igneo  curru  cst  raptus  in  coelum ;  iste  ne  ab 
iinpiis  vincerelur,  perfeclo  marl  yrii  ceriatnine  spiritti 
coelestia  regna  petivit,  angelorum  urique  subvectus 
auxilio,  de  quibus  scriplum  esl  :  Currtts  Dei  deeem 
millia  multiplex  millia  latantium ,  Dominns  in  iliis 
(Ptal.  Lxvni).  Lt  iietum  :  Qui  facit  angeios  suot 
sphritus,  etministros  tuos  ignem  ureniem  (Psal.  ciii). 
Sed  qumrit  forte  aliquis  quis  sit  iste  llerodes,  quive 
frater  ejus,  quas  etiam  llerodias,  de  quibus  sermo 
iste?  Herodes  iste  qui  et  Joannem  decollavit,  et  in 
pnssionetn  Redemploris  nostri  Pilato  assensnm  prae- 
buit,  Alius  eet  Herodis  illius  sub  quo  Dommus  iiatos 
est  :  qui  cum  post  nativitatem  doniinicam  paneo 
tempore  regnaret,  sicut  evangelica  teslatnr  historia, 
a  qnibos  passos  est  mal.tiam  nobis  in  arma  vertamus  D  Arclielans  ejus  filius  successil  in  regnum  ;  qtio  cum 


salutis.  Tunc  etenim  Scripturis  sanctis  uiililer  ani- 
miim  intendimm,  cum  non  soluin  in  eis  virtutes  ac 
praemia  justortim,  verum  etiam  vilia,  vindictamque 
reproborutn  ad  inciiaiuentum  nobis  bene  agendi 
propouimus.  H"C  siquidem  et  ipsius  Domini  docetnur 
exempio,  qui  ut  humanae  superbto  cervicem  frangat, 
ac  snbiittie  nohis  humililatis  jugum  imponat,  non 
6ii2  tantutn  humilitatis  formam  quam  seqtiamur, 
inshmat  dicens  :  Discite  a  me,  quia  milis  srnn,  et  hu- 
ntiiis  cotde  (Matth.  xt),  sed  eliaui  angelicac  superbiae 
drjectionem,  quain  caveamus  ad  memoriam  nobis 
revocat,  dieens  :  Videbam  Satanam  quasi  fulgur  de 
cado  cadenttm  (Lue.  x),  quatenus  non  solo  [AL,  non 
sohimT  utn  soae  ditinae  bonltatis,  sed  et  djrrooniacae 


viz  decem  annis  potiretur,  accusantibus  insolentiain 
ejus  Judaeis  (Matth.  n),  pulsus  est  regno  ab  Augusto 
ac  perpetuo  damnalus  exsilio.  Dcin  le  Augustus,  ut 
regni  Judaici  ininueret  potentiam,  divi>a  in  quatuor 
partes  provincia,  qnaiuor  fratres  Arcbelai  eidem  re- 
gendae  pra  fecit,  qui  singuli  a  principatu  quarlae  par- 
tis  Grseeo  sernione  sunt  tetrarchae  vocati.  E  quibus 
Pbilippus  Herodiadem,  filiam  Arethae  regis  Arabum, 
accepit  uxorem ,  quam  idem  Arellia  posimoduni 
ablatam  ah  eo  dedit  Herodi,  eo  quod  ipse  esset  nia- 
joris  potestatis  et  famae,  faetumque  est  adulterium 
publicum.  S  cut  perfidis  causa  est  pereundi,  ita  fi- 
delissimo  prxconi  nosirae  redemptionis  materia 
triumphandi ,  qui  prohibcndo  regis  injusti  scelera, 


W) 


BEDiE  VENE  RABILIS  OPP.  PAHS  III.  —  PAIUBNETICA. 


S40 


morte  quiJem  injusta  rocrnit  plecti,  sed  post  morlis  A  necessitate  pejerandum  nobis,  quam  pro  vitando  per- 


goslutn  a  rcge  justiliae  cui  teslimonium  perhibebut, 
justnin  vila»  perennis  coronani  accepit.  Dicebatergo 
illi  Joannes : 

:Von  licel  tibi  habere  eam.  Et  volens,  inqnit,  Wum 
accidere,  timuit  populum,  quia  ticut  prophetam  cum 
habebant.  Non  populus  tanlum,  sed  ipse  etiam  Hero- 
des  Joannem  sicut  propbetam  habebat,  testeevange- 
lisla  Marco,  qui  dicit :  Heroda  enim  metuebat  Joan* 
nem9  $cien$  eumvirum  juslum  etsanctum, et custodiebat 
eutn  (Marc.  vi).  Et  audito  eo  multa  facicbat,  et  libeu- 
ler  eum  audiebat.  Sed  vicit  amor  mulieris,  eumque 
in  illmii  quem  sanclum  esse  novcral  ctjusluinmauus 
mittere  coegit.  Qui  quouiam  noluil  cobibere  luxu- 
riam,  ad  liomicidii  reatum  prolapsus  est,  minusque 


jurio  in  aliud  crimeu  gravius  esse  divcrtenJum : 
Dcnique  juravit  David  per  Dominum  occidere  Nabal 
virum  stullum  et  impium,  atque  oronia  quae  ad  illum 
pertinent  deinoliri  .  sed  ad  primam  intercessionein 
Abigail  femiuae  prudeotis,  inox  remisil  minas,  revo- 
cavil  ensem  in  vaginam,  neque  aliquid  culpae  se  tali 
pcrjurio  contraiisse  doluit  (/  lleg.  xxv).  Juravit 
Iherodes  dare  saltatrici  quodcunque  posiulassel  ab 
eo,  et  ne  perjurus  diceretur  a  convivis,  ipsum  con- 
vivium  sanguiue  polluit,  dum  prophetae  mortein 
sallationis  praemium  fecit.  Non  solum  [Al.t  add. 
autem]  in  jurando»  sed  io  omni  quod  agimus,  baec 
cst  moderatio  solertius  observauda,  ut  si  lalem  forte 
lapsum  versuti  hostis  inciderimus  insidiis,  ex  quo 


iili  peccauim  majoris  erat  causa  peccali :  cui  dislri-  B  sine  aliquo  peccali  contagio  surgere  non  possiuius. 


cto  Dei  judicio  contigil  ut  propter  appetitum  adul- 
terae  quam  detestandam  sciebat,  sanguincm  funderet 
propbetae,  quem  Deo  acceptum  esse  cognoverat.  Ilaec 
nanique  est  illa  divini  dispensatio  exaniiuis,  dequa 
dicitur  :  Qui  nocet9  noceat  adhuc  :  et  qui  in  sordibu$ 
estt  tordetcat  adhuc  (Apoc.  xxn).  At  contra  quod  se- 
quilur,  Et  sanctus  $anctificetur  adhuc9  ad  beati  Jo.in- 
nit  persouam  couveoienter  aptatur,  qui  sanctus 
existeus  sanctiftcabatur  adiiuc,  dutn  pcr  oflicium 
evangelizandi  ad  martyrii  palmaro  pervenit. 

Die  autem  nalalis  Herodis  taltavit  filia  Herodiadi$ 
in  mediOy  et  placuit  Herodi.  Unde  cum  juramento  pol- 
ticitiis  est  ei  dare  quodcunque  poslulastet  ab  eo.  Tria 
pariter  impiorum  sceiera  audivimus  :  celebrationem 


illum  polius  evadeudi  aditum  petamus  in  quo  miuug 
periculi  nos  perpesstiros  esse  cernimus :  juxta  exem- 
plum  eorura  qui  hosiiiibusclausi  rauris,dtimevadere 
desiderant ,  sed  porlarum  omnium  accessum  sibi 
interdictum  considerant,  ibi  necesse  est  desiliendi 
locum  eligant  ubi  muro  cxisleute  breviore  minimuin 
periculi  cadentes  incurrant.  Sequitur  : 

At  illa>  prcemonita  a  matre  $uat  Da  mihl,  lnquitt  hic 
tn  disco  caput  Joannis  Baptistce  :  et  conlristalus  etl 
rex.  Tristitia  regis  non  absolutio  est,  sed  confessio 
sceleris.  Haec  etenim  est  superni  justitia  judicii,  ut 
pleruuique  reprobi  etagnoscant  se,  et  fateantur 
errasse,  certamqne  erroris  sui  poenitudinem  geranl. 


pariter  impiorum  scelera  audivimus  :  ceiebraiionem      ,iec  lameu  aD  errore  quiescanl ,  quatenus  eadem 
u&Uis  infaustam,  sahationem  puellae  lasciv:im,  jura-  **  confes^ione  ac  pcenitentia  conlra  se  ipsi  testimonium 


mentum  regis  temerarium,  quibus  singulis  oportet 
nos,  ne  talia  geramus,  instrui.  Non  enim  festisdiem 
nostri  natalis  in  uiemoriam  revocare,  non  ulium 
tempus  iilecebris  iudulgere  cnrualibus,  sed  diem 
potius  exitus  uostri  debemus  lacrymis,  precibus, 
crebrisque  pracvenlrejejuniis,  bincetenim  vir  sapiens 
adinonel,  dicens  :  In  omnibus  operibus  tuismemorare 
novissima  tua,  et  in  osternum  non  peccabit  (Ecc/i.vii). 
Sed  uec  inembra  nostra  qnae  jam  Domino  consecrata 
sunt,  tusibus  alque  ineptis  dare  motibus  decet.  Dicit 
namque  Apostolus  :  Netcitit  quoniam  corpora  ve$tra 
membra  tunlChristi  (/  Cor.  vi)?  Tollens  ergo  mem- 
brw  Christi ,  faciam  membra  meretricis  ?  Absit. 
AJnde  et  abbi  obsecrat  per  misericordiam  Dei,  ut  p  q„x  el  antea  facere ,  si  excusabiliter  possel,  dis- 


ipsn 
deut  :  quia  non  nescii  delinquunt,  dum  a  peccato 
quod  culpant  prohibere  [AL,  prohiberi]  detrectant, 
eoqne  jusliu*  pereantquo  foveam  perditionis  quam 
praevidere  valuerant  declinare  neglexerant  [Al.,  ne- 
glexerunt].  Talis  quippe  est  tristilia  Uerodis,  qual.s 
poenitenlia  Pharaonis  et  Judae  :  quorum  quisque 
facinora  sua  postquam  accusante  conscientia  invitun 
prodidit,  vecors  augmentavit.  Itaque  Uerodes  caput 
Joannis  petilus,  tristitiam  quidem  practeudebal  iu 
vultu,  qua  se  ipse  damnaret,  ostendendo  cunctis 
liquide  quia  insontem  et  sanctum  noverat  quem  erat 
neci  daturus.  Verum  si  diligenlius  cor  nefandam 
inspicimus,  laetab.itur  occuite  quod  ea  petebantur 


•exhibeamus  cor()ora  uostra  bostiam  viveutem,  san- 

«lam,  Deo  placentem.  Quantum  vero  lemeritatem 

-jurandi  vitare  debeamus,  et  ipse  in  Evangelio  Domi- 

iius  (Matth.  v),  et  Jacobus  in  Epistola  sua  docet, 

dicens  :  Ante  omnia  autem,  [ralret  mei,  nolitejurare 

veque  per  cmlum,  neque  per  terram,  neque  aliud  quod- 

cnnqiie  juramettum.  Sit aulem  termo  vester, E$l e$t, 

Non  non%  ut  non  $ub  judicio  decidatit  (Jacob.  v);  illo 

viiiclirct  judicio  sub  quo  decidit  Herodes,  ut  vel 

pejerare,  vel  ob  perjurium  cavendum  aliud  necesse 

haberet  patrare  flagitium.    At  si  alijuid  incaulius 

forte  nos  jurasse  contigerit,  quod  observatum  scili- 

cct  pcjorem  vergat  in  exitum,  libere  ilhid  consilio 

talubriorc  niutaudum  noverimus,  oc  mngis  instanle 


pouebat.  Qui  si  capul  Herodiadis  peteretur,  nulli 
dubium  quouiam  illuddare  veracitertristis  abnuerei. 
Propter  juramentum  aut$mt  el  eo$quipariterrecum- 
bebantyju$sit  dari :  mititquey  et  decollavit  Joannem  in 
ca  cere,  et  allatum  ett  caput  ejus  in  disco.  Indignum 
qnidem  natati  suo  rex  speoaculum  praebuit,  qui 
convocatis  ad  epulas  principibus,  tribunis  acducibus 
genlis,  spectandum  iu  disco  capul  occisi  protulit. 
lndignique  convivoe,  an  [Al.t  ac]  potius  invitatori 
suo  condigni,  e  quibus  nullus  inventus  eslqui  bo- 
minem  iuter  festa  discumbeniiuin  puniii,  qui  ab 
adulteris  justum,  qui  judicein  a  reis  capitc  plecti 
vetarel :  praesertim  cum  rex  assumpta  specie  tnav 
stitiae,  coactum  se  hoc  fucere  proteslarclur,  essetq-ie 
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npporlunum  quod  horlatu  convivanlium  a  promisso  A  credendum  scripto  in  cruce  titulo,  nstanfes  Ilebr^i, 


scelere  revocari  deherel,  si  non  illum  liaec  de  indus 
iria  prastroxisse  cognoscerent,  imo  ipsos  quoquc 
par  ejusdem  sccleris  amor  irreiiret.  Sed  dignam 
Mipernis  aspeclibus  virlutem  sui  certaminis  beatus 
praecursor  dominioe  nativitalis ,  pr.i-dicalionis  et 
inortis  ostendit,  qui  -ul  Scriptura'  ait :  Et  ti  coram 
hominibus  tormenta  pastus  e$tt  tpes  illiut  immortali- 
taiepiena  ett  (Sap.  ni).  Cujus  diem  natalis  merito 
festa  celebriiate  repetimus,  quem  ipse  propria  pas- 
sione  nobis  sotemnem  reddidit,  quem  roseo  san- 
guiriis  sui  fulgore  decoravil  :  merito  memoriam  il- 
lius  cum  spirituati  gaudio  veneramor,  qui  testimo- 
niuui  quod  [At.  add.  pro]  Domiuo  perhibuit,  marlyrii 
signaculo  conclusit.   Neqne  enim  dubilandum  est 


Grrcci  ei  Romani  legebanl,  ut  videlicel  ejus  impe- 
rium  appareret  per  onines  gentes  esse  di-atandtitn. 
Quas  cuncia  Apostolus  breviter  ima  sent»*ntia  com- 
plectitur,  dicens  :  Factus  est  obediens  usque  ad  mor» 
!»»•«,  mortem  autem  cruch.  Propter  quod  el  Dcus  il- 
ium  exaltavit,  et  donavit  illi  noincn  quod  est  super 
onine  nomen,  ut  in  nomine  Jesu  omue  genu  flecla- 
tur,  coelestium,  lerrestrium,  et  infcrorum  :  et  omni* 
lingua  contlteatur  quia  Dominus  Jesus  Chrislus  in 
gloria  est  Dei  Patris.  Decollalo  autem  Joat.nc,  el  aU 
lalo  capite  ejus  in  disco,  sequilor  : 

El  datum  ett  puella>,  et  delulit  matri  $um.  Et  acce- 
dentet  discipuli  ejus,  tulerunt  corput  ejus,  elsepelierunt 
illud.  El  boc  ad  roinorationem  praecursoris  Domini 


quia  bealus  Joannes  pro  Redemptoris  nostri,  quem  B  perlinet,  quod  corpus  ejus  sepulturae  absque  capite 


praecurrebat,  testiinonio,  carcerem  et  vincula  susti- 
nuit,  pro  ipso  et  animam  posuit :  cui  non  est  diclura 
a  perseculore  ut  Christum  neg  iret,  sed  ut  veritatem 
reticeret,  et  lamen  pro  Christo  occubuit.  Quia  enim 
Christu*  ipse  ail :  Ego  $um  veritat  (Joan.  xiv),  ideo 
utique  pro  Chrisio,  quia  pro  veritate  sangiiinem  fu- 
dit  :  et  cui  nascituro,  prxdicaturo,  baptizaturo, 
prius  n  iscendo,  prxdicando  ac  baptizando  testimo- 
nium  perhibebat,  bunc  etiam  passurum  prior  ipse 
patiendo  signavit.  Quorum  lnmeii  passiones  diverso 
ordine  consummari,  cerla  supernae  provisionis  dis- 
peusatione  gesium  est  :  ut  videlicet  Redemptor 
nosler  extra  porlam  civitalis  cuncto  assistente  po- 


datur.  Namque  ut  in  ecclcsiaslicis  invenimus  bistoriis 
(Joscph.,  Ant.t  xviii,  10;  Eu$.  i,  43),  corpns  ejns  tn 
civiiate  Samaria,  qua?  nunc  Sebasle  vocatur,  captit 
antem  in  Hierosolytnis  bumalum  est :  decollalus  vero 
est  in  castello  quodam  Arabiae  quod  Macberunta  no- 
ininant.  1n  quibus  videlicet  historiis  boc  quoque  re- 
perimus  quod  capul  ejus  sanctissimum,  lougo  post 
decollationem  lempore,  ab  ipso  revelalum  sit  duohus 
monacbis  Orientalibus,  qui  oraiionis  gratia  venerant 
Hierosolymam,  atque  iude  in  E«less:im  [A/.,  Emes- 
sam]  Phoenicise  civitalem  perlatum ,  debito  fidelium 
.  sit  bonore  frequentatum.  At  vero  os  a  ejos,  tempore 
procedente,  de  Samaria  Ilierosolymam  translata,  ac 


pulo,  sublevarelur  io  crucem ;  prrecursor  vero  eju3  -  mox   Alexandriam  missa,   nunc   ibidem  in  ecclc- 


coUeclis  in  domum  convivii  magistratibus  atque  opti 
matibus  plebis,  mhso  lantum  spiculatore,  in  abdito 
carceris,  capite  truncaretur.  Et  quidem  congruum 
videbatur  ut  myslerium  domrnica?  crucis  crucifixus 
pnrflguraret  Juannes ;  sed  quia  idem  Joannes  tesii- 
monium  Domino  perbibens  aiebat  :  Wum  oporlet 
cretcere,  me  aulem  minuif  hoc  est,  illum  quem  pro- 
pbetam  magnum  esse  tniramiui,  Chrislum  Dominum, 
ac  Deum  verum  oporlet  intelligi ,  me  auleiu  quem 
Cbrisiuin  esse  arbitramini,  non  Christum ,  sed  esse 
propbetum  Cliristi  patebit  [Al.  add.  et],  disparem 
utriu^ue  qualilatem  ,  dispar  modus  passionis  insi- 
nuat ,  non  in  carnificum  potesiaie  conslitutus,  sed 
coelesli  ratione  provisus  Quia  enimiterum  dicitidem 


sia  qu«  nominis  ipsius  est  honore  consecrala,  ser- 
vantur.  Quod  divina  provideniia  constat  actum,  ut 
scilicet  per  plura  loca  deporlalis  beati  martyris 
reliquiis  plura  virtutum  signa  fierent,  phiresque  pcr 
tnemoriam  doctrinae  et  vitse  illius  ad  ftiem  ac  dile- 
cliunem  ejus  quem  pradicabat,  confluereut.  Inler 
haec  sane  considerandum  est,  et  atteutius  memoritt 
commendandum  quomodo  omnipotens  Dcus  electns 
dilectosque  suos  famulos,  quos  ad  vitam  regnum  jue 
pr.Tdestinavil  aeiernum,  in  tautum  in  hac  viia  pravo- 
rum  palitur  persecutione  conteri,  tot  ac  lantis  poe- 
narum  morliumque  generibus  consumi,  qiialenus  per- 
spectis  perfectorum  virorum  passionibus,  ininus  do 
liis  quaB  nobis  fone  adversa  contigerinl,  doteamus, 


Joaunes  :  Qui  ett  de  terra%  de  terra  ett ,  et  deterra  p  ac  potins  discamus  omne  gaudium  existimare,  cum 


loquitur :  qui  autem  de  ccelo  venit%  tuper  omnet  est 
(Ibid.),  praefatam  minorationcm  ejus  qui  de  lerra 
est,  decoilatio  iila  in  carcere  et  in  obscuro  patrata 
capitis  ablatio  designaf.  Porro  cremenium  ejus  qni 
de  coelo  venit,  et  supra  omnes  est,  illa  in  cruce  exal- 
tatio  quae  sub  divo  et  omnt  speclante  popuio  facta 
est,  aperte  denuntiat.  Exaltatus  quippe  in  cruce,  ca- 
put  erectum  ad  coelos  tenuit,  manus  super  terras  ad 
aquilonem  letendit  et  austrum  ,  ut  et  coeli  se  esse 
Domiiium,  et  universam  lerram  omuesque  potestates 
aereas  suae  ditioni  subditas  ipso  etiam  corporis  situ 
figuraret.  lofima  crucis  ipsius  lerrae  abdita  penetra- 
bant,ut  inferorum  regnum  passione  illius  iranslixum 
fcc  dcstructum  esse  signarelur.   Rege  u  bunc  e >se 


in  tentaliones  varias  inciderimus  :  memoria  retinen- 
tes  quia  quein  diligit  Dominus,  casligat;  flagellatau- 
tem  omnem  lilium  quem  recipit.  Nam  etsi  principali 
sententia  constat  quia  in  multis  oflendimus  omnes, 
quis  tamen  noslrum  dicere  audeat  hcattim  Joaunem 
in  actu,  vel  dicto,  vel  liabitu,  vel  victu  peccasse  ? 
ctijus  austeritatem  indumenti,  cujcs  pnrcimoniani 
alimenti  evangelica  lau<Iat  historia,  cnjus  omne  quod 
loquitur,  aut  verilali  tt>stinionium  red  lil,  aut  eos  qui 
contradicunt  redarguit,  ctijus  opera  jusiiti:e  etincu 
qni  non  amabant  venerationi  habebant?  Quk  in  o  s 
[A/.,  ejns]  pnecordiis  peccnto  poterat  esse  locus, 
quae  [Al.,  qnem]  et  atite  nativitaicm  Spiritus  sancti 
consecravit  advenlu*  ?  Quando  salicai  bunianac  cou~ 
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versationis  inluiiu  valuit  a  virlutis  via  vel  ad  modi- 
cutii  deflecti,  qui  totam  ab  ineunte  pueriiia  viiam 
solitarius  peregit?  Et  tameii  talis  ac  lanius  vir  prae- 
scntis  viise  terminum  posi  longam  vinculorum  affli- 
ctionera  sangumis  effusionem|  Ai.,  effusione)  susce- 
pji.  llle  qui  libertalem  supernae  pacis  evangelizabat, 
ab  iropiis  in  vincula  conjicitur;  clauditur  obscuritate 
carceris,  qui  venit  testimouium  perliibere  de  lumine  : 
quique  ab  ip*a  luce,  quae  Ch/istus  est,  lucerna  ar- 
tlens  et  lucens  appellari  meruit,  quo  in  natis  njulie- 
rum  major  nemo  est,  ad  petitionera  raulierum  lur- 
pissimarum  capite  pleclitur  :  et  ipse  proprio  cnjore 
baptixalqr,  cui  redemptorem  mundi  baplizare,  cui 
vocem  Patris  super  ilium  audire,  cui  Spiritus  sancli 
gratiara  in  eum  descendentis  videre  donatum  est. 
Sed  non  erat  grave,  iroo  leve  ac  desiderabile  erat 
laHbus  tormenta  pro  verilate  temporalia  perpeti, 
quae  perpetuis  noverant  remuneranda  g  ludiis.  Opta- 
bile  babebat  mortem  quae  natura?  necessitate  inevila- 
bjlis  irorainebat,  confesso  Christi  nomine  cu;ra  palma 
viU£  perennis  excipere.  Unde  bene  dicit  Apostolus : 
Quia  vobit  donatum  est  a  Chrhlo,  non  $olum  ut  in  eo 
credati$t  $ed  eliam  ut  pro  itlo  patxamxni  (Philip.  1). 
Qui  ideo  donum  esse  dicit  Chrlsti,  ut  pro  illo  pa- 
tiantur  electi,  quia  sicut  idem  dicit :  Non  sunt  con- 
dignw  pauionet  hujus  temporis  ad  tuperventuram  glo- 
riam  qnaj  revelabitur  in  nobti  (Uorn^  vui).  Gum  crgo 
tara  eximios  regni  ccelesiis  itaeredes  lauta  in  hujus 
exsilio  raortalitatis  pali  viderimus  quid  nobis  inter 
li«C,  fraires  cbarissimi,  restat  agendum,  nisi  ut  lanto 
magis  bumiiiemur  io  coospectu  pii  Conditoris  et  Re- 
deinptoris  nostri,  quanlo  nos  patenter  aniraadverti- 
mus  eos,  nec  ?it«  imitatione  sequi  posse,  nec  morlis! 
llaque  juxta  vocem  primi  pastoris,  humilierour  sub 
potenli  manu  Dei,  ut  nos  exaltet  in  tempore  visita- 
lionis  :  humiliemur  cum  Joanue,  jejuneinus  el  obse- 
crationes  faciamus  assiduas  :  exsuliemus  minui  co- 
ram  bomiuibus,  exerceamur  et  deticiat  paulisper 
spiritus  noster  utique  [  A/.,  spiritus,  noster  utique], 
ld  est  carualis  et  superbus,  qui  solebat  iuflari,  ut 
bonae  actionis  perfectibus  ante  ilium  crescere,  et  cum 
illo  exaltari  valeamus,  qui  de  coalo  ad  terras  venire 
dignatus  est,  ut  nos  qui  de  terra  sumus  sublevaret 
ad  carios  Jesus  Chrislus  Dominus  nosier,  qui  vivit 
ct  regnat  cum  Patre  in  unitate  Spiritus  saucti  Deus, 
per  omnia  saecula  saeculorum.  Amen. 
HOMILIA  XXI. 
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Joan.  x.  Jn  illo  tempote%  faela  $unt  encam:a  in  Riero- 
solymis,  el  hienu  eral,  et  ambulabat  Je$u$intemplo, 
f/t  portieu  Salomonis,  etc 

Audivimus  ex  lectione  evangelica,  fratres  charis- 
simi,  quia  facta  gunt  enca?nia  in  Hierosolymis.  En- 
camia  autem  vocabantur  solemnia  dedicationis  tera- 
pli,  quae  populus  Dei  ex  aniiqua  Patrum  traditione 
per  annos  singulos  celebrare  cousueverat.  Quorum 
vcstigia  nos  hodie  juxta  morem  Cbrisiiani  orbis  se- 
quentes,  annuam  dedicationis  ecclesi»  nogtr»  diem 
divinis  laudibus  et  vigiliis  studuinius  agere  solemnem. 
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A  Et  hanc  nos  feslivitatem  eo  majore  devotfane  cele- 
brare  oportet,  quo  eam  Redemplori  nostro  gratissi- 
mam  esse  cognovimus,  adeo  ut  in  illa  ipse  lempluui 
ingredi,  et  sermonem  facere  ad  populum,  ac  div.ni- 
tatis  suae  sacramenta  pandere  dignatus  sit. 

Facta  $unt,  inquit,  enccenia  in  Hierosolymis,  et  hiems 
erat,  et  ambulqbat  Je$u$  in  templo,  in  porttcu  Salomo- 
ni$.  Si  ergo  voluit  in  teitiplo  ambulare,  iu  quo  earo 
et  sanguis  brutorum  atiimalium  ofTereUalur,  multo 
magis  nostrara  orationis  donium,  uhj  caruis  ipsius  ac 
sanguinis  sacramenta  celebranlur,  visitare  g.-fudebit. 
Si  pcrambuUre  non  desr.exit  porticum.,  in  qtio  rex 
quondani  mortalisac  terrenus,  quamvis  potentissiuius 
et  sapieniissimus,  ad  orandum  stare  solebat,  quanto 
magis  penetra,Sia  cordium  iiostrorum  invisere  atque 

8  illustraxe  desiderat,  si  tamen  ea,  porticum  esse  Salo- 
mouis,  boc  est,  si  ea  timorent  suum  quod  est  iuitiwa 
sapienti»  babere  perspexerit!  Nequeenim  pqtandum 
est  quia  domus  sQlummodo,  ad  quani  [A{.%  in  qua]  ad 
orandum,  vel  ad  mysteria  celebranda  coovenimus, 
templum  sit  pomini,  et  non  i|isi  qui  in  noroine  Do- 
mini  convenimus,  multo  ampJius  templum  ejus  et 
appellemur,  et  simus,  cum  manifeste  dicat  Apostolus : 
Vos  enim  e$ti$  templum  Dei  vivi  (II  Cor.  vi),  sicut  dicil 
D4us%  InhabUabo  in  ei$,  et  iuterillot  ambulabo  (Lecit. 
xxvi).  Si  ergo  tewipluip  Dei  sumus,  curemus  solerter, 
et  bonis  actibus  salagainus,  ul  in  eodem  suo  templo 
saepius  ipse  et  venire,  et  mansionem  facoredignetur. 
Caveamus  hiemis  exemplum,  ne,  videlicet,  corda  nor 

p  stra  Domiuus  adveniens  a  charitaus  ardore  torpcutia 
reperiat,  et  ideo  ea  citius  aversatus  reliuquat.  Qitd 
eniro  pertiuuit  ad  Evangelisum  hiemis  lempus  com- 
memorare,  nisi  quia  duritiam  perfldix  Juddeoruiu  per 
asperitatem  auranim  voluil  desiguare  brumaiium ;  et 
quia  plurimis  eorum  quos  tunc  in  teinplo  invenit, 
congruebat  sermo  quem  dixit  :  Quoniam  abundavU 
[Al.,  abundabii]  iniquitas,  refrigescet  charita$  multo- 
rum  (Uatth.  xxiv)?  Siculeliaui  »ubse  |uenter  aperte 
denunliai,  dicens : 

Circnmdederunt  ergo  eum  Judcel ,  e\  dicebant : 
Quousque  animam  nosiram  tollit  ?  Si  tu  e$  Christus^ 
dic  nobis  pulam.  Non  enim  ht-c  verilatem  Hd  i  quae- 
rendo,  sed  illi  quein  interrogaba.it  insidiando,  et 
calumniam  struendo  dicebant.  Cbristum  namque, 

0  quem  iides  orthodoxa  verum  Deum,  verum  confite- 
tur  et  hominem,  iili  purum  tantummodo  homineiu 
futurum,  non  autem  et  D,  uin  esse  credebant :  me- 
inores,  videlicet,  quia  de  humaniiate  iliius  juravit 
Dominus  David  de  frudu  ventris  ejus  sedere  super 
sedem  suam  ;  sed  obiiti  quod  ipse  de  divinitate  sua 
per  eumdem  David  ceciuil  dicens :  Dominu$  dixit  ad 
me:  Filiut  meus  e$  tu  (P$al.  u).  Credcbant  ergo 
Cbristum  de  stirpe  David  nascitururn,  et  regem  cas- 
teri3  omnibus  excellentioiem  esse  veuturum  ;  qua 
etiam  dementia  posteri  eoruin  usque  in  pra3scn> 
tempus,  et  donec  Antichristum  pro  Christo  su*ci- 
piant,  errare  non  cessant.  El  si  se  Dominus  Jesus 
Cbristum  esse  respouderet,  cogitabant  euin  iradero 
poiestati  prassidis  puniendum,  quasi  cotitra  Augu- 
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illicitum  sihi  iisnrparet  impetium.  A  luam,  vocemChristi  necesse  est  non  solum  audiendo 


M5 

tUNn  reptignans, 
Sed  ip*e  nostrs  saluli  consutens,  prepte*  quos  liasc 
scribeoda  eraut,  fta  responsum  temperavit  suum, 
ut  et  ealomniatorum  ora  conctuderet,  et  quia  Cliri- 
stus  esi  Adetibus  aperta  voce  proderet.  llli  enim  de 
liomine  Cliristo  quaerehant ,  ipse  autem  divinitalis 
suae  qua  «quatis  est  Pati,  palarn  roysteria  narrai. 
Circumdemus  ergoet  nos  eom,  charissimi,  non  sic- 
ut  Judxi  insidiis  appetendo,  sed  ut  fidelissima  do- 
mus  ejes  piacidara  illi  lu  nobis  sedem  parando,  de 
quibus  nierito  dicator:  Sanctificavit  tabernaculum 
suum  Attissimusy  Dent  m  medio  ejut  non  commovcbi- 
tur  (PtoJ.xLf).  Petamus  eum  non  ui  illi  insaniendo, 
[At.  add.t  qul  dicunt:  )  Quousque  animamnotramtot- 
iUt  si  tu  ct  Chrittut,  dic  nobit  palam  (quid  enim 


et  credendo,  sed  ei  benc  vivendo  se<ma<ur.  Qmul 
amem  se  oves  suas  cognoscerc  dicH,  eligere  utiqm*, 
rt  ad  regnum  coeleste  praedcsitnare  significat.  Umle 
Satomon  ait :  Viat  qum  a  dexlrit  tunt,  novit  Duini- 
nus  (Prov.  iv).  Et  e  conlrario  de  reprobis  Aposto- 
lus:  Quiautem  ignoral ,  Inquit,  ignorabitur  (l  Cor. 
xrt).  Putchre  autem  de  Itis  qui  audirent  vocem  ejus, 
el  sequerintur,  ait :  Et  ego  vilam  mternam  do  eitt  et 
non  peribunt  m  a-ternum  (Sap.  m).  Yisi  sunt  natn.juo 
marryres  oculis  insipienlium  mori,*vtsi  sunt  perirt* , 
eum  inorialem  yiiam  dtversis  pcsnarurn  generibus 
subacti  amiiterent :  scd  non  peribant  in  ajternunt, 
non  videbant  mortein  in  aeternuin  :  qul  mox  solnti 
carcere  caruis,  debita  suo  cerUmini  pracmia  sorliutt- 


vesanius  quam  ut  Magistrnm  veriiatis  ideo  sibi  ani-  B  Uir ;  de  quibus  adhue  aoerte  subditur 


mam  tolleret,  quacrerent  [ALt  tollere  quererentur], 
quia  non  eis  incredulis  et  contradiceiitibus  aperte 
sua?  majestatis  arcana  rcseravit) ;  sed,  ut  Scripiura 
adroonet,  sentiendo  de  illo  in  bonitate  et  [At.  add.t 
m]  simplicitate  cordis  querendo  illum  ;  quoniam  in- 
venitur  ab  his  qoi  non  tentant  eum,  apparet  autem 
illis  qui  fldem  habent  in  illura.  Dicamus  el  suppli- 
ees,  quia  tu  es  Cbristus,  te  Pilium  unigenilnm  Dei, 
Patri  et  Spiritui  sancio  coanemum  esse,  et  consub- 
atantialem  in  divinitae  [AL  add.t  le]  nosirft  sub- 
stantias  part  tipem,  ex  tcmpore  factum  esse  cogno- 
timus,  da  ut  quod  interim  pia  fide  vcneramur,  plena 
m  faturo  visione  speeitlemur.  Haec  e«t  etenim  unica 
aninta?  nostra  salus  et  viia,  tuom  perpetuum  vultum, 


Pion  rapiet  eas  quisquam  de  manu  mea.  Nitebantur 
quippe  perseculores  impii  npere  pios  Chrisii  con* 
fessores  de  manu  ejus,  quando  vel  eos  ad  negattdatn 
tidem  tormeniis  cogebant,  ut  auiinas  e  »rum  alieuas 
redderent  a  Christo,  vel  a  morientibus  vkii  nihilo- 
miuus  exanima  eorum  corpora,  aut  in  aquas  dissol- 
venda,  aut  in  ignem  comburenda,  jactubant,  ut  quasi 
Christo  resuscitandi  ea  facultaiem  tollerent.  Scd 
nemo  rapiebat  eas  de  manu  ejus,  cui  sicui  ipse  alibi 
ait :  Omnia  mihi  tradita  tunt  a  Palre  (Matlh.  xi), 
qnia  et  certantes  ut  vincant  adjuvat,  et  victores  ut 
perpetuo  regnent  coronat,  et  eisdein  etiam  carncm 
iii  qua  cerUverunt,  Immortalem  suo  lempore  reddet. 
Quibus  verbis  eoruin  quoque  temeritatem,  qui  sibi 


toam  eernere  lueem.  Nec  dubiiandum  quia  rogantes  **  Uqueos  mortis  parabant  redarguit :  mauifeste  insi- 


esaudiet  nos,  quando  quod  ipse  praecepit  rogamus  : 
qttod  dare  ipse  desiderat,  intenta  mente  poscimus. 
Qvomodo  enhn  pie  supplicantibus  famulis  negare 
credendas  est  bona  [ALt  dona],  quae  etiam  rebclfibus 
uhra  qnarn  peiebani,  aperire  non  renuit?  Qui-cum 
illun  an  homo,  an  Christus  esset,  iuterrogarenl, 
ipse  noa  bominem  lantum,  sed  etiam  Deum  Chri- 
atom,  et  Dei  Filium  se  esse  non  tacuii.  Respondii 
eoim  eis,  dieens : 

Loquot  vobist  et  non  creditis.  Opera  qum  ego  facio 
ln  nomine  Patris  meit  hmc  testimonium  perhibent  de 
me.  Sed  vos  non  creditit,  quia  non  estit  ex  ovibus 
meis.  Qui  ergo  se  in  nomine  Patris  opera  sua  facere 


nuans  quia  stuliissiine  de  ejus  perditiooe  dolis  age- 
renl,  qui  vilam  dare  nosset  immortaiem,  cni  nemo 
raperet  aliqtiem  de  his  quos  suos  esse  ante  saecula 
pramosset.  Sed  ne  bxc  loquendo  suam  videreiur 
gloriam  qtixrcre,  totam  suam  polentiam  ad  Patris 
gloriam  refert,  cum  subjungit : 

Pater  meus  quod  dedit  mihit  nutjus  omnibas  ett. 
M.ijus  autem  omnibns  quod  Mediatori  Dei  et  hotni- 
num  homini  Jesn  Christo  Pater  dedii,  hoc  est,  ut  sit 
onigenitus  ejus  filius  in  nullo  gignenti ,  vel  naiura 
dissiinitis,  vel  virtute  inferior ,  vel  tempore  poste- 
rii»r.  Quain  viJelicet  ae  jualitalem  ipse  Doroiuus  iu 
divinilate  hahuit ,  priusquam  mundus  esset  apud 


tesutur,  profecto  quia  Fitius  Dei  sii,  credendus  in-  |>  Patrein,  nec  [Al.t  ipsej  iu  buraanitate  ex  lempore  iu- 
gfnuat.  Sed  itli  duplici  r  atu  lenenlur  obnoxii,  qui      carnat.onis  accepit. 


nec  verbis  quae  loculus  est,  nec  factis,  quibns  veri- 
Utem  ve»bororo  astruebat,  a<l  fldem  poterant  invi- 
uri.  Meritoque  ex  ovibus  ejus  non  esse  dicuntur, 
quia  non  ovina  simplicitaie  pastorem  bonum  sequi, 
avd  ferina  potius  rabie  satagebant  persequi.  Verum, 
qoia  sunt  nonnulli,  qui  fldem  verbo  lenus  servanl, 
et  babitu  ovium  belluina  corda  pranexunt,  stibse- 
quenter  ipse  pastor,  quae  ovium  suarum  vita,  qua3 
sit  merces  edocet : 

Owet  mem  vocem  meam  audtunt,  et  ego  agnosco  eat, 
tt  sequuntur  met  et  ego  vitam  mternam  do  eis,  et  non 
pcribtmt  m  cctcrnum.  Quicunque  ergo  aetemum  de- 
clioare  interitum,  ac  viiam  desiderat  viderc  pcrpe- 


Et  nemo  potest  rapere  de  manu  Patris  mei.  Supra 
de  ovibus  suis  dicit:  Non  rapiet  eas  quisquam  de 
manu  mea ;  ei  uuoc  subjungit :  Et  nemo  potesX  rapere 
de  manu  Patris  mei ;  aperte  dans  intelligi  unaui  atque 
indissiinilem  esse  inanuro,  hoc  est,  virtulem  suam 
et  Patris,  atque  ideo  Christutn  se  ibre  [Al.t  esse] 
credcudum,  qui  non  sicut  caeteri  sanclificaius  per 
gratiam  ex  tempore,  sed  verus  semper  exstiterit  Dei 
Fitius.  Quod  eiiam  sequenti  seutentia  luce  darius 
aperii,  dicens : 

Ego  et  Pater  unum  sumus.  (Jnum,  inquit,  suntus, 
una  nobis  subslantia,  una  diviitilas,  una  aelerniias, 
perfccta  aequalitas,  dissimititudo  utilla.  Quibus  piv- 
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Cecto  verbis  non  praesentem  solummodo  Judaeorum 
quaesiionem,  quia  au  ipse  essei  Chrislus  inlerroga- 
banl,  explicavit ;  sed  eliaro  hncretieorum  perfidiam, 
quam  futuram  praevidit,  quantum  sit  eisecranda 
monstravit.  Fotinus[Af.,  Photinus]  enim  dicil:  Cbri- 
slus  hemo  est  tantum,  Deus  non  est.  Al  cum  ipse 
dical :  Ego  et  Paier  unutn  sumus  ;  manifeste  patet 
quia  uuuni  cum  Deo  Patre  substantialiler  homo  pu- 
rtis  esse  non  potest.  Et  quia  Chrisius  idem  quod 
Pater  esi,  eavenda  haeresis  Fotini,  qui  hunc  credi 
Deum  probibet.  Arius  autem :  Chrislus,  inquit,  fa- 
ctus  a  Deo,  non  ex  Deo  natus  est ;  et  ideo  roinor 
Patre  credendus  est.  Cui  contradicens  ipse  :  Ego, 
luquit ,  el  Pater  unum  $umut.  Quis  enim  non  facile 
videril  quia  oulta  creatura  unum  cum  illo  qui  otn- 
nia  creavil  naturaliter  existere  possit  ?  El  quia  na- 
turaliter  Christus  unum  cum  Patre  es»,  damnanda 
est  Arii  pervicacia,  qui  illum  creaturam  affirmat. 
Porro  Sabellius  :  Non  sunt,  inquit,  dttae  personae 
Patris  et  Filii  confitendae ,  sed  ipse  Pater  quando 
vull,  Pater  est ;  quando  vult,  Filius  est ;  quando  vult, 
Spiritus  sanctus  est,  ipse  tamen  unus  est.  Quem  me- 
morata  sententia  Filius  ipse  condemnat.  Constat  enim 
quia  ego  et  Pater  de  una  persoua  dici  non  potuit, 
sumus  de  uno  dici  non  congruit.  Quapropler  etiam 
Sabellii  errore  cum  caeteris  abjecto,  sequenda  nobis 
est  apostolica  beati  Petri  fides,  qua  Dominuro  con- 
fessus  ait :  Tu  es  Christus,  Filius  Dei  vivi  (Matlh. 
xvi).  Haec  de  lectione  evangelica,  prout  Domiuus 
donavit,  explanando  trauscurrimus  ,  sed  libet  ad- 
buc  de  encaeniorum  solemnilate,  quam  et  tunc  Hie- 
rosolymitx,  et  nos  hodie  celebramus ,  frateruitati 
vestrje  latius  disserere.  Hoc  autem  in  primis  notan- 
dum  est,  quod  encaenia,  quae  in  lectione  evangelica 
facta  cognovimus,  non  ad  primam  dedicationem 
templi,  sed  ad  ultimam  pertinent,  quod  ex  eo  faciie 
colligitur,  quia  bieme  facla  referuntur.  Prima  siqui- 
dem  ejus  dedicatio  a  Salomone,  tempore  autumni ; 
inedia  a  Zorobabel,  et  a  Jesu  sacerdote,  tempore  ve- 
ris ;  ultima  a  Juda  Machabaeo ,  tempore  hiemis  est 
facta,  quando  specialiter  constiluium  esse  legitur, 
ut  eadem  dedicatio  per  omnes  annos  in  memoriaro 
6oleronihus  revocaretur  ofliciis,  juxta  quod  ad  tem- 
pus  doroinicae  incarnalionis  observatum  fuisse,  modo 
cum  legeretur  Evangelium,  audivimus.  Haec  autem 
fuit  eausa  secundae  et  tertiae  dedicationis,  quia  Sa- 
lotnoo  quidem  templi  opus,  quod  Domino  Deo  con- 
didit,  septem  annis  perfecit ;  octavo  autem  anno, 
boc  est,  decima  die  mensis  septimi,  qui  a  nobis 
October  appellatur,  in  magtia  regni  gloria  dedica- 
vit :  qnae,  videlicel ,  dies  et  antea  per  legem  erot 
elatuta  solemnis,  ita  ut  in  ea  tabernaculum  omne 
per  singulos  annos  majoribus  hostiis  expiari  debe- 
ret.  Denique  Zacharias  pater  beati  Joannis  Bapti- 
stae,  eisdem  expiatiouibus  ad  altare  deserviens,  ad- 
veniente  angelo  de  dominicae  mysterio  nativitatis 
gaudioque  humanae  salvationis  instruitur.  Sed  tem- 
ylum  hoc  posl  annos  quadringentos  triginta  incen- 


A  derunt  Chaldaei,  et,  Hierosolytnorum  urbe  destructa, 
populum  Israel  in  Babylontam  adduxere  captivum  : 
qui  post  annos  septunginta ,  regnantibus  Persis,  in 
patriam  remissus,  rursusque  aedificatum  est  tetn- 
plum  per  annos  quadraginta  sex,  et  tcrtia  die  mcn- 
sis  duodecimi,  quem  nos  Hartium  vocamus ,  opus 
ad  (inem  usque  perducturo.  Cui,  videlicet,  tune 
operi  praefuerunt  doces  plebis  strenuissimi,  ul  ditU 
mus,  ZorobabeL  de  regio  geoere,  et  Jesus  sacerdos 
magnus  ;  sed  et  prophelae  Aggaeus  et  Zacharias  ad- 
juvantes  eos,  atque  adversus  insidias  hostium  opus 
impedienlium  cor  populi  roborantes.  Inde  post  ao- 
nos  fere  trecentos  et  quinqoaginta  sex,  rexGraBco- 
rum  oefandissimus  Antiocbus,  fraude  capta  Hierusa- 
lem,  templum  idem  sordibus  idolorum  profanavii, 

B  auferens  inde  et  confringens  aliare  Domini  aureum, 
mensam  propositionis,  candelabrum  luminis,  et  cae- 
tera  templi  vasa  aurea,  quae  iuveuire  potuit ;  sed  et 
in  templo  Jovis  simulacrum  statuens,  populutnque 
tormentis  ad  sacrificanduui  idolis  cogens.  Qua  per- 
secuiione  multi  de  popuio  pro  divinx  legis  custodta 
trucidati  sunt,  inter  quos  et  mater  illa  aeptem  filio- 
rum  merilo  famosa  nobilissimam  pro  Domino  cum 
sobole  martyrii  meruit  coronam.  Sed  Judas  Macha- 
baus  cum  de  genere  esset  sacerdotali  (//  Mac.  vn)t 
collecto  exercitu  Justorum  adversus  Antiochi  duces, 
arma  arripiens,  eosque  de  Judaea  expellens  (/  Jf oc. 
iv)  persecutioni  gravissimae  finem  imposuil,  ac  tero- 
plum  ab  idolorum  imaginibus  emundans ,  nova  rur- 
sus  altaria,  et  caetera  vasa,  vel  ornamenta  faciensr 

^  atque  in  templo  imponens  dedicavit  ea  simul  cum 
teroploquod  purificavit,  et  renovavit  vicesima  quinU 
die  mensis  noni,  qui  apud  nos  vocatur  Dcceuiber, 
et  ad  hiemem  pertinere  nulli  dubium  constat ;  sta- 
tuitque  decrelum,  ut  praediximus,  annis  singtilis  dieoi 
Encaeniororo,  id  est,  innovationis  dedicationis  tetn- 
pli  festa  devotione  celebrari.  Quae  profecto  omnia, 
sicut  Apostolus  docet,  in  figura  facta  $unt  nostri 
(/  Cor.  x),  et  propter  nos  utique  scripta,  ideoque 
nobis  solertius  spiritali  ratione  disculienda.  Salo- 
mon  quippe  rex,  qui  inlerpretatur  paci/icus,  ipsum 
Itedemptorem  nostrum  lypice  designat,  de  quo  Isaias 
ait :  Multipiieabitur  ejus  imperiumt  et  paeis  non  erit 
finis  (Isai.  ix).  Templum  quod  aediticavit,  catholica 

»x  ejus  Ecclesia  esi,  quam  de  universis  per  orbem  cre- 
dentibus,  quasi  de  vivis  lapidibus  in  unam  suae  fidei 
et  charitatis  compaginein  aggregat.  Quod  autem 
septem  annis  aedificatum  est  templum  significat; 
quia  per  totum  hujus  saeculi  lempus,  quod  septem 
diebus  volvitur,  sanctae  structura  ecclesiae  crescere 
nunquam  desinil.  Quod  autem  octavo  anno  dedica- 
tum  est,  et  celeberrima  illa  ac  maxinia  solemnitas 
a  Salomone  rege  cunctis  filiis  israel  tempore  com- 
pletae  dedicationis  exhibita,  insinuat  myslice  quia, 
perfecto  in  fine  mundi  numero  electorum,  diu  dcsi- 
deratae  iromortalitatis  est  futura  festivitas  ;  et  per- 
acto  universalis  resurrectionis  miracula,  mox  omucft 
qui  ad  pacifici  Regis  verissimi  Salomonis  regnum 
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pertinent,  «terna  curo  Deo  gaudia  patnae  ccelestis 
intrabunt  • 

IIOMILIA  XXII. 

1N  NATALK   SAlfCTI  MATTH£t  APOSTOLI. 

Matth.  ix.  Marc.  ii.  Luc«  v.  In  Ulo  tempore,  eum 
tran$iret  Je$us\  vidil  hominem  iedentem  in  telonio, 
Mattheeum  nomine,  et  ait  Uli :  Sequere  me.  Et  $ur- 
gen$  $eculu$  e$t  eumt  etc. 

Legimus,  Apostolo  dicente  :  Quia  omnes  peccave- 
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A  runt  et  egent  gteria  Dei%  justificati  gratis  per  gratiam 
ipsius.  Qui  et  itenim  in.Tstiroabilem  ejusdcm  graliae 
magniludinem  commendans,  ait  :  Ubi  autem  abun- 
daiil  peecatum,  superabundavit  et  gratia  (Rom.  v) ; 
quia  nimirum  quanto  graviorem  Dominus  in  e!ect*s 
suis  peccaiorum  languorem  curavit,  tauto  ampliorem 
cunctis  gratiae  medentis  polentiam  monstravit.  Unde 
et  ex  lectione  evangelica  audivimus  quia  sedenteui 


*  flic  terminatur  ed.  Basi1.,nec  tamen  certnm  lia- 
bui  an  nou  Beda  hic  finem  homitiae  ipse  fecisset. 
Inter  Leetiones,  quas  e  Codicibus  excerpsi,  hoc  qtiod 
sequitur  fragmentum  ( Ex  Cod.  m$.  Bibtioth.  Arsenatis 
Pari$.%  uec.  x)  finem  bomiliae  in  dedicatione  Ecclesiae 
juslum  imponit. 

c  Nam  quia  Dominus  noster  octava  die,  id  esl,  post 
septimam  Sabbati  resuscitari  a  morte  voluit,  recte  B 
numerus  octonarius  uostrae  qtioque  resurrectionis 
festa  ventura  designat.  Quod  tempiura  ab  hoslibus 
incensum  rnrstim,  Domino  iniserante,  construitur , 
quod  ab  idololatriis  coinquinati  denuo  supernae  pie- 
talis  auxilio  mundalur,  varios  sanctae  Ecclesiae  itisi- 
nuat  eventus,  qu.e  nunc  infidelium  persecutione  pre- 
mitnr,  ininc,  a  persecotionibus  reddita  liberior,  tran- 
quilla  Domino  servitute  famulatur;  nunc  in  quibusdam 
suis  merabris,  hostis  antiqui  periclitatur  insidiis, 
nunc,  instanle  solertia  doctorum  Itdelium,  quos  ad 
tioram  perdere  videbattir,  per  poenitentiam  jain  ca- 
siigatns  reci.if.  Quod  vero  templum  secundo  qua- 
draginia  et  sex  anuis  aediflcalum  est ,  ad  significatio- 
wm  dominici  corporis  quod  de  virg  ne  assumpsit, 
snecialiter  respicit,  de  quo  ipse  Judacis  :  Solvile,  in- 
qiiit ,  temptum  hoc%  et  in  tribu$  diebus  excilabo  illud; 
quia  vid.  Iicet  soluium  passione  corpus  suum  ipse  die 
teriia  resuscitawt  ad  vitain.  Ferunt  siquideui  quia 
corpus  borninis  quadragesimo  sexto  die  post  conce-  C 
ptionis  initiom  in  membrorum  distinctione  fonnalur ; 
aique  idco  non  casu  gestura,  sed  divinitus  procura- 
lum  e*l,  ui  eo  annorum  nuinero  templum  aedificare- 
lur,  quo  dieruin  numerocorpus  doininicmn ,  quod  pur 
templum  figurabatur,  in  utero  virginali  perlici  opor- 
lebat.  Quod  autem  Encaenia  per  oinnes  annos  cele- 
brare  sancitum  est,  lioc  profecto  nos  admonet,  ut 
memoriam  et  dominicae  resurrectionis ,  quam  jam 
Jaciam  crediiuus,  et  noslrac,  quam  futuram  speramu*, 
semper  animo  relineamus,  taliterque  nos  agamus,  ut 
non  ad  judicium,  sed  sicut  Dotninus  his  qui  bona 
egerint  promisit,  resurgere  inereamur  ad  vitam.  Nec 
siue  discussione  praelereundura,  quod  dedicans  tem- 
plum  Salomoo  ubi  complevit  preces,  descendit  ignis 
e  coelo,  el  devoravit  holorausta  et  victitnas.  Holo- 
causta  namque  et  victimae  veri  Salomouis  nos  sitmus, 
bolocausta  et  Victimaesummi  Regis  omneselecti  eju* 
snnt,  de  quibus  ait  apostolus  Petrus  quia  et  Chri&tus 
semel  pro  peccatis  nostris  morluus  e»l,  justus  pro  rj 
injustis,  ul  nos  offerret  Deo  mortiiicatos  carue,  vivi- 
ficaios  autem  spiritu  ( l  Petr,  iu ).  Ignis  autem  coe- 
lestis  fervor  est  eximije  dilectionis,  qua  supernas  ci* 
ves  patriae  et  in  sua  allerulrum  beatrtudine,  et  in  sui 
Conditoris  conspecta  claritate  semper  ardere  lauan- 
lur.  Hinc  est  quod  qtisedatn  coeiestium  virtutum 
agtnina ,  quae  ex  singulari  propinqtiilate  Conditoris 
sui  incomparabili  ardent  amore,  speciali  notnine  se- 
rapbin,  id  est,  ardentes  vel  incendentes,  vocanlur. 
Completa  auleui  dedicatione  templi,  ignis  e  ccelo  de- 
scendeus  oblatas*Doinino  hostias  devorat,  quia,  ex- 
pleto  tempore  noslrae  resurrectionis,  cum  inlroierinl 
in  gaudium  Domini  sui  fiJeles  servi ,  flagrantia  veri 
amoris,  quo  nuuc  angelicae  virtutes  inflammantur, 
eoruin  quoquc  mentes  visa  specie  sui  ReJemptoris 
absorbet.  Qua  quidem  face  dilectionis  etiain  nunc 
pliiruiios  electorum  in  superna  illa  civitate  plene 
ubsorplos  esse  non  dubium  est ;  sed  lutic  nimiruiti 
boc  iuulio  perfectius  adimplebitur,  cuui  rccepta  sua 


carne  immortali,  receplis  in  eamdem  beatittidinem 
conservis  suis  el  fratribus  cunciis,  quos  adhuc  in 
terris  cerlare  conspiciunt ,  uon  habcbunt  ultra  quo 
intuilum  cogitationis  foras  vel  ad  modicum  mitlant, 
babentes  secum  intus  Deum  de  cujus  visione  sem- 
piterna  gaudeant ,  bahentes  et  proxitnos  quorum  fe- 
licilale  setnpiterna  congaudeant.  Ubi  iltud  primum 
el  inaximum  Domini  mandatum  ad  inlegrum  perficie- 
tur,  ad  cujos  pcrfectionein  in  !»ac  vita  jus'i  pro  suis 
quoque  viribus  accingtinlur :  Diliges  Dominnm  Deum 
tuum  ex  toto  corde  tuot  et  ex  tota  animu  tua%  et  in  toia 
mente  tuaf  el  dUiyes  proximum  luum  sicut  teipsum% 
quia  quo  vicinius  prresenlem  Domini  vultum  ceruunt, 
eo  ardenlius  ejus  dilcctioni  se  totos  impendunt.  Quo 
proximos  suos  omnes  esse  electos  ac  Deo  dilectos 
agnoscuut .  quo  corda  iliorum  non  miuus  quam  su.i 
sincero  amore  refecta  perspiciunt ,  eo  illos  ipsi  non 
ininus  quam  seip^os  amare  deleclantur.  Sed  et  hoc 
nolanduin  quia,  exposita  dedicatione  ac  festivitito 
subsecuta ,  ua  Scriptura  conclusit  :  Et  dimisit  Salo- 
mon  populost  qui  benedicentes  regi  profecii  sunt  in  <a- 
bernacvla  sua  Imantes  et  alacri  corde  super  omnibus 
bonis  qute  fecerat  David  servo  suo  Dominus  et  Israel 
populo  suo.  Dimiltet  enim ,  peracto  resurreciioms 
munere,  Dominus  electos  suos  i<i  aeierna  labernacul;i 
laclantes,  non  eos  utique  ulterius  a  stia  praeseniia  re- 
movens ,  sed  a  discrimine  judicii  quod  in  aere  futu- 
rum  Apostolo  docente  novimus  in  habitalionem  pa- 
triae  coeiestis  immitleus,  ut  pro  suis  quique  nierilis 
protnissain  regni  sedem  percipiant.  U««od  eni.m  itic 
popuii  in  tabernacula  sua  profecti  esse  dicuotur,  hoc 
est  profecto  quod  iu  Evangelio  Dominus  ail :  Multcc 
mansiones  in  domo  Patris  mei  sunt.  Bene  autera  di- 
citur,  quia  benedicentes  regi  profecii  sunt  in  tabcr- 
nacula  sua,  quia  haec  est  nimirum  sota  actio  quieiis- 
siina  ac  felicissima  civitim  supernorum  hymnos  gra- 
tiarum  suo  dicere  conditori;  hinc  enim  scriplum  est : 
Beati  qui  habilant  in  domo  tua ,  in  sceculum  sascuti 
laudabunt  te ;  binc  idein  propheta  ultitnos  septetu 
psalinos  in  laudis  divinae  suavitate  complevit.  l*oi  ro 
octavum  ante  fluem  Psalterii  de  victoria  pugnae  qua 
ffigantem  slraverat,  Dominum  benediceudo  co«fecii. 
Ubi  aperte  indicat  quia  omnesqui  hic  ma  igui  liosiis 
cerlamina  superant ,  illic  in  requie  vcra  latidem  sui 
Redeiuploris  et  adjutoris  dcamant.  Benedicente* , 
inquit ,  regi ,  profecti  sunt  in  tabernacula  sua  lcelante* 
et  alacri  corde  super  omnibus  bonis  quce  feceral  Domi- 
nus  David  servo  $uo,  et  Israel  populo  suo.  Laetantes 
quippe  justi  super  bonis  qu;e  a  Doiniuo  accipiunt, 
tabernacula  introeunl  ccelesiium  iiiansionum ,  qtiia 
quamvis  graves  bujus  siculi ,  quamvis  longi  fuerint 
labores,  breve  niiuiruin  videtur  et  leve  totum  quid- 
quid  a:tcrna  beaibudine  fiiiilur.  Unde  oportel ,  clia- 
rissimi,  ut  in  aedilicaiioue  domus  Dei  uiiusquisquc 
n  islruin  exliorlamJo,  obsecrando,  increpaudo,  ip^e 
piis  aciibus  desudando,  quanlum  valel,  insistat;  ue, 
si  queinpiam  rex  cuele>tis  nunc  desidem  in  opeie  sui 
tcmpli  coiispe\erit,  hunc  in  leuipore  dedicaiiouis 
inaguae  su^  bolcmuilalis  reddat  exsortem,  Situga* 
inus  iiiuttio  cliaritats  auxiiio,  ut  oinnes  tios  al.cri 
corde  el  indefes»03  in  operibus  qu.e  ipse  praccepit 
invetiiens,  oinues  ad  prajuiia  quae  proaii^it  pcrpetu.u 
visionis  inlrodiic.il  Jesus  Cliristus  D.iiiiiiuis  noster, 
qui  vivil  et  reguat  cuin  Patre  Deu^  in  unilate  SpiiituA 
sancii»  per  oinuia  sjecula  scuculoruiu.  A/ttcu. » Gtujti.. 
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ta  telouio  Mattbaeum,  ac  teraporaiibus  curis  ioten-  A  Sequere  roe.  Sequere  antem  dixit  imiiare.  Sequcrt 


tura,  repente  niseratos  Dominu»  vocavit,  et  de  pu- 
Uicano  jueturo,  de  telonario  diacipulum  fecii :  quem 
etiam  proficieotibua  ejttftdem  gratiae  incremeulis,  de 
eorouiuni  diacipulorum  numero  ad  apoiolalus  gradum 
promovit9  nec  aolum  praedicandi,  verum  etiam  seri- 
btodi  Evangelium  illi  ministerium  coramish,  ut  qui 
ouram  terresirium  omiserat  negotiorum,  cceiestiunt 
talentorum  dispensator  esse  inciperet.  Quod  ob  id 
Utique  providentia  superna  fieri  disposuit*  ut  nullum 
enormitas  peceatorum  suorum9  nullum  numerosiias 
•celerutn,  a  aperanda  venia  revocaret,  com  hunc 
tantis  ttiuttdi  nexibus  absolutum,  tam  cojlestem  fa- 
ctum  conspiceret,  ut,  communicato  cum  augelicia 
spiritibua  vocabulo,  evangelista  tiotnmaretur  et  esset. 


dixh  non  tam  incessu  pedutn,  quatn  eiecutione  nio- 
rum.  Qui  enim  dicit  se  in  Cliristo  manere,  debet  sie- 
ut  iile  arobulavh ,  et  ipse  ambulare  :  quod  est  non 
ambire  terrena,  non  caduca  lucra  sectari,  fugere 
honores,  confemptum  mundi  omnem  pro  coelesti  glo- 
ria  libenter  amplecti,  cunctis  prodesse,  amare,  in- 
juriaa  nulli  inferre,  at  sibi  illatas  patienler  suuVm, 
sed  et  inferentibus  a  Domino  veuiam  postulare, 
nonnunquam  [ALt  nunnjam]  suani,  sed  Conditoris 
semper  gloriam  quaerere,  quotquot  vslet  aecum  ad 
amorem  sopernorum  erigere.  Ilaec  est  hujusmodi 
gerere,  Christi  est  vestigia  sequi. 

Et  surgens,  inquit,  $ecutu$  est  eum.  Non  est  roi- 
randura  quod  publicanus  ad  primam  jnbentis  Domini 
Vidit,  inquit,  Jesus  hominem  udentem  in  telonio,  B  vocem  terrena  qoae  curabat  lucra  reliqnerit,  opibos- 


Matthamm  nomine,  et  ait  Uli :  Sequere  me.  Vidit  au* 
tem  noo  tam  corporei  iutuitus,  quam  interna  mtse* 
raiionis  aspeclibus,  quibus  et  Petrutn  negantem  ut 
xeatum  suum  cognoscere  ac  deflere  posset,  respicere 
dignatua  est :  quibua  populum  suum  J&gyptia  servt- 
tute  depressum,  ut  eriperet  aspexit,  dicens  ad  Moy- 
Sen  :  Videns  vidi  afflietionem  populi  mei,  qui  est  in 
jEgypto,  et  §emitum  ejut  audivi,  el  deuendi  liberare 
eum  (Exod.  iit).  Vidit  ergo  houiinem  et  miseratus 
est  eum  qui,  bumanis  lantum  studiis  dedhus,  nec- 
dutu  angelico  nomine  digous  exsiiterat.  Vidit  seden* 
tem  in  lelonio,  pertiiiaci,  videlicet,  *niroo  terapora* 
lilms  lucris  inhiantem,  Mattbaeum,  inquit,  nomine. 


que  neglectis,  illius  comitattti,  quem  oil  divitiarum 
babere  cernebat,  adbaeserit.  Ipse  enim  Doininus,  qui 
eum  foris  verbo  vocavit,  intus  invisibili  instinctu  trt 
aequeretur  edocuit,  infundens  menti  illius  luinen 
gratiae  spiritualis,  qua  iiitelligeret,  quia  is  a  lempo- 
ralibus  vocabat  f  A/.,  vacabat]  in  terris,  incorroptt- 
biles  in  coelis  dare  tbesauros  valeret.  Surgent,  in- 
quit,  secutut  e$t  eum.  Surrexit,  ut  sequeretur;  dimi- 
ait  eaduca  quae  gerebat,  ut  consequeretur  anerna, 
ad  quae  illum  veritas  invitabat,  quale  est  illud  Ephes. 
v  [ALt  Isaiae]  :  Surge,  qui  dortnit%  et  exsurge  a  mor- 
tuitt  et  Uluminabit  te  Christus. 
Et  (aetum  est  ditcumbente  eo  in  domo,  etee  [  Al. 


Matihaus  Hebraice,  Latitte  dicitur  donatus  :  quod      add#  muM  j  publicani  ei  peecatori9  V€miente$  diuum- 


profecto  nomen  illi  apte  congruit  qui  tantum  gratias 
supernae  munus  accepit.  Nec  prxtereundum  est  quod 
idem  Matthaeits  erat  binomius,  nam  et  Levi  vocaba- 
tur,  quod  etiam  nomen  eidem  gratic,  qua  donatua 
est,  testimonium  perhibet.  Interpretatur  enim  addi- 
tu$,  sive  attumptus,  significans  quia  assumptus  est 
per  electiooem  a  Domino,  et  additua  ad  numentm 
gradus  apostoliei.  Hoe  autem  illum  nomine  Marctta 
et  Lueas  in  bac  electione  magis  appellare  voluerunl, 
tie  consortem  operis  evangelici  de  prisca  eoaversa- 
lione  palam  notabilem  redderent.  At  vero  ubi  ad 
descrihendiim  duodecim  apostolorum  catalogum  per- 
venerunt,  tacito  Levi  vocabulo,  Mattbasum  illutn 
aperte  nnncupaverunt.  Porro  ipse  Maubajus,  juita 


bebant  eum  Jetu  et  discipulis  ejut.  Unius  publicani 
conversio  multis  exemplum  poenitentiae  ac  indujgen- 
tiae  publicanis  et  peecatoribus  tribuit.  Non  enim  da- 
bitandum  quia  publicani  ac  peccatores  esse  deaie- 
rant,  qui  cum  Jesu  et  discipulis  ejus  discumbebant ; 
nee  ai  in  peccatia  perseverare  decernerent,  ei  qui 
sine  peccato  est,  ooitvesci  auderent.  Publicani  quippe 
vocantur,  qui  vel  publice  sceleribus  foedantur,  vel 
publicis  implicantur  negotiis,  quae  sine  peccato  aut 
vix  aut  nuHatenus  valent  administrari.  Et  pulcbro 
satis  prasagio,  qui  Apostolos  et  doctor  gentium  erat 
futurus,  in  priraa  sua  conversione  peccaitiiuin  post  se 
gregem  irahit  ad  salotem,  ofBeiumqoe  evangeiixandi9 
qtiod  proficiente  merito  virtmum  erat  eipleturu*,  a 


boc  quod  scriptum  est,  justus  prior  accnsator  est  sui9  ^  priniis  jam  fidei  suae  rudimentis  incipiu  Neque  cnim 


venil  amicus  ejus  et  tnvestigavit  eum,  vulgato  se 
iiomine  vocat,  cum  de  telonio  vocatum  narrat.  Sed 
et  in  decalogo  [A/.,  catalogo]  apostolorum  eum  ad- 
ditamento  sc  publicanuiu  cognominal.  Thoma$9  in- 
quit,  et  Matthanu  publicamu,  quatenus  majorem  per 
hoc  publicanw  et  peecatoribus  adipiscendaa  salutis 
confidentiam  prxbeat.  Quam  docendi  formulam  Pau- 
lus  quoque  secutus,  ait  :  Quia  Christus  Jesus  venit  in 
hunc  munium  peccatores  talvos  faeere%  quorum  primus 
ego  sum.  Sed  ideo  mUericordiam  consecutus  sum,  tii 
tn  mc  primo  ottcnderel  Chrittus  Je$u$  omnem  patien- 
tiam  9  ad  exemplum  eorum  qui  credituri  sunt  itti  iu 
vitam  mternam  (I  Thn.  t).  Vidit  ergo  Jcsus  publica- 
nuai,  et  quia  miseraodo  alque  eligcndo  vidit,  ait  illi9 


aolun  qui  fratrem  verbo  erudit,  aed  eiian;  qui  exem- 
plo  ad  meliora  convertit,  ministerium  gerit  doctoris. 
Denique  iidem  publicani  noo  tunc  solummodo  cutn 
Domiuo  discumbebant,  verum  et  deinrep<9  abjectis 
saecularibus  negotiis,  ad  imitalionem  Mattbxi  illutn 
sequi  gaudebant,  teste  evangelista  Marco9  qui  dicit : 
Muiti  pubikani  et  peccatore*  diuumbebaiU  cum  Jesu 
et  discipulis  eju$  (Marc.  n).  Erant  enim  inulti  qui  et 
seqiiebanttir  eum.  Notandum  autem  quod  Lucas  h:ec 
referens  dieit  quia  Dominus  in  domo  ejusdem  Mul- 
tbaei  cum  publicanis  discubuerit,  et  quia  ipse  couvi- 
viutn  itli  magnum  p.iraverit.  Qui  quidem  Matth&us, 
quantum  ad  generale  judicium  respicit,  congruam 
beneficiis  ccelest.bus  viceui  repeodit,  ut  a  quo  pe- 
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reanii  bona  sperabat,  illi  sua  temporalia  coromoda- 
rei,  euuaque  corporalibus  epulis  reficeret,  quo  ipse 
donanie  gustum  spiritualis  acceperat  suavilatia. 
Porro  si  alliore  intellectu,  qu»  gestt  sunt  indagare 
cupimus,  non  lanlum  in  domosua  lerreairi  convivinm 
Domino  corporale  exhibujt,  sed  multo  graiius  illi  coiw 
vjviuni  in  domo  peciorjs  sui  per  fidem  ac  dilectionem 
paravit,  ipso  atlesttnle  qiii  ait :  Ecee  ego  sto  ai  os? 
ttum,  ei  pulso  (ApQc.  m),  Si  quis  audierit  vocem 
meam,  et  aperuerii  januam,  jntrabo  ad  iliuro,  et 
coenabo  cwn  illo,  et  ipse  mecum.  Stat  quippc  ad  ns- 
lium  Dorainus  et  pulsat,  cum  memoriam  suae  volun- 
laiis  vel  per  os  docenris  bominis,  vei  per  suam  intus 
inspirationem  nostro  cordi  infundit.  Audiia  autem 
voce  ejus,  janua.m  a\  recipiatur  aperimus,  quando 
iliius  sive  secretis  sive  apertisadmonitionibus  libeo- 
ler  assensum  praebemus,  et  his  perficiendis  qnae  fa- 
cienda  cognovimus  operam  damus.  Intrat  vero,  ut 
et  ille  nobiscum,  et  pos  cum  i(lo  coenemus,  quia  in 
cordibus  electorum  per  amoris  sui  gratiam  inhahiial, 
ut  et  ea  semper  luce  su»  praesenliae  reficiat,  quate- 
nus  ad  superna  desideria  magis  magisque  proflciant, 
et  studiis  eorum  cmlestibus  quasi  gratissimis  dapi- 
bus  ipse  paseatur.  Sequitur  : 

Etvidentet  Phari$an\%  dicebantd\%cipu\i$  ejus  :  Qua~ 
re  cum  peceatoribue  tt  pubticanii  mandueal  Magister 
westerf  Duplici  errore  lenebaniur  Pharisaei,  cum  ma- 
ajisiro  veritaiis  de  susceplione  peccaterum  detrahe- 
^aal  [Al.t  derogabant]  :  quia  etsejustos  arbitrahan- 
tur,  qui  superbiae  fastu  a  justitia  longe  discesserant; 
et  eos  criniinahantur  injustos,  qui  resipiscendo  a 
percatis  noq  parum  jam  justiiiae  propinquabant.  In- 
vidia  namque  fraternae  salutis  ohcaecali  recotebant, 
qoia  pubJicanus  erat  Aflatthxus,  publicaui  et  pecca- 
tores  eraot  muhi  alii ,  qni  cum  Domino  discumhe- 
banl,  sed  meminisse  noiebanl  quia  idem  Malthaeus, 
sicut  Lucas  scribit,  relictis  omnihus  quae  gerebat, 
secuius  eU  eum.  Sed  e|  alii  puhlicani  ac  peccaiores. 
e>o  animo  cum  iilo  dfccunibebant,  quod  illi  deinceps 
^dbaerere  disponebanl.  Errabant  ergo  Pbarisaei,  qui 
uec  ajiena,  nec  sua,  saltem  corda  noverant.  Sed  qul 
novjt  occuita  cordis,  qui  venii  quaerere  et  salviim 
feeere  quod  perierat,  et  eos,  quos  jam  poen'tenles 
susceperat,  amplius  in  fide  conforut,  et  eos  quos 
ajdbuc  superbos  tolerat  el  iaipios,  ad  bumiiiuuis  gra- 
tiam  acpietalis  provocat;  uam  sequitur: 

[Al.  add. :  At  Je*us  audiensait :]  Non  eti  opus  valen- 
fttos  medico,  sed  mafe  habenlibut.  lu  eo  eteniiu  quod 
ixtale  babemibu*  medicum  se  adveuisse  testajur,  au-« 
gei  speui  obtiuendaB  sanitalis  et  vitae  eis  qui,  de  pec- 
caioruin  suorutu  languore  turbali,  Salvatoris  ac  vi- 
vilicatoris  roa,gis,le<  iuro  jam  sequi  cceperaut.  In  eo 
autmn  quod  valenlibus  non  opus  esse  medico  dicit, 
iHorum  temeritatem  redarguit  qui ,  de  sua  justitia 
praesuraentes,  gmiiae  ccelestis  auxilium  quaerere  de- 
IrecUbant.  Quis  namque  justus  esse  polerit,  ut  di- 
vina  opitulatione  non  egeat,  cum  ille,  quo  in  nalis 
mulierum  major  neroo  est,  de  se  Joa,nncs  aperlissi- 
oie  dical :  Non  poUst  homo  a  se  acciperc  quidquam, 
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A  niit  6  datum  (uerit  de  costo  (Joan*  111)  T  Dum  vero 
$ubjungit  : 

Euntes  autem  discite  qw4  ast ;  Miserieordiam  volo, 
ei  non  sacrifieiumt  lisdem  Pharisaeis  de  falsa  ju6li- 
tia  lumentibns  etiam  consilium  correctionis  osien- 
dit.  Admonel  namque  tos  ut  per  opera  misericor** 
diae  sjhimet  ipsis  supernae  misericordiaa  praesidia 
conquiraut,  el,  non  contemplis  pauperum  necessir 
tntihus,  per  oblationem  so  sacrillciorum  Dominum 
placare  confidant.  Proposuit  autem  eis  testtuioniuui 
de  pr<  pheta,  el  boc  ilios  eunies  di^cere  jussit :  eun* 
tes  videlicet  a  temerilaie  stultae  viluperationis,  ad 
diligentiorem  Scripturae  sanct»  meditationeui,  ut 
qui  eum  peccatores  auscipientem  contra  Scriptura- 
rum  decrcta  faeere  calumniabantur,  ipsi  se  poiius 

B  inielligereot,  quae  essent  Dei  praecepia  nescisse,  vel 
agniu  noa  fecisse.  Qui  enim  quotidianis  in  templo 
ohJaiioaibns  instantts,  nu  la  delinquenlihus  eompas* 
sjone  miserabantur,  patet  profecto  quia  contra  seriuo* 
«em  propheticuin  sacrificium  poiius  quam  niiseri- 
cordiam  quaerebant.  At  vero  Dominut,  qui,  sicut 
scriptum  est,  pertratuivit  benefaciendo  et  sanando 
omnes  opprtsto*  a  diaboh,  et  quoiies  temphim  intra- 
vit,  magis  verbo  [A/. ,  inibi]  languenles  curare9  ern* 
dire  nescios,  coniuinaces  redarguero,  vel  etiam  fo- 
ras  deturbare,  quam  viclimas  studuit  offerre,  liquet 
utique  quia  voluntal;s  divinae,  quam  propheU  mone- 
bat,  jussaperfeci»,  misericordiae,  scilicet,  opus  eise- 
quendo,  et  non  sacrificittm  eelebrando.   Qui  etiam 

r  reprehensoribcs  suis  quare  com  publicanis  et  pecca- 
torihus  manducaret,  ralionem  reddcre  noa  despeiit, 
ut  vel  sic  eos  a  supcrvacua  murmuratione  cohihe- 
teir  atque  ad  sequenda  suaj  pieutis  dona  provoca- 
ret.  Non  euim,  inquit,  veni  voeare  justos,  sed  pecca- 
tores.  Ideirco  ii/ilur  peccatorum  convivia  fi  equenta- 
bat,  ut  insid  atores  suos  docendo  coelestes  iuviUrc^ 
ad  epulas.  ^ed  movel  forte  aliquem  quomodo  Dom*h 
niis  dixerit  non  se  veaisse  ad  jusios,  sed  magis  a6 
peccatores  vocsndos,  cum  ciuictis  legenlibus  constei 
quodeliam  iltas  fuosaecundom  Mosaicae  legis  insti- 
tuU  jusios  invenit,  ad  evaogetica  perfe^tionis  oul- 
meu  pltiriuvos  vocavit.  $i  eniro  solos  peccatorra,  ei 
non  etiam  juatos  vocaret,  nequaquAtH  Nath  mael  dis- 
cipulatus  iUiua  eonsors  exislerel,  quem  ad  se  primo 

ft venienleei  tajita latde dignum  puUvit,  ut  diceret : 
Bcee  vere  Istaelila,  tu  quo  dolus  non  $$t.  Si  non  ju- 
8U>s  vocerei,  Petumel  Andrcam  in  apostolalus  ar  ce 
uon  haberet,  qui  qaanto  amore  juslitine  flagraverint, 
docuerunt  oum  ad  lestimoniuni  prapcursoris  conti- 
nuo  Domiaum  videre  et  audire  gavisi  sunt.  Quotuo- 
do  ergo  aon  veuil  vocare  |usios,  sed  peccatores,  nisi 
quia,  sicut  Luoas  haec  referens  apertius  dicit,  Aun 
veni  vocaxe  jutlos,  std  peccatores  m  paniteniinm 
(Luc.  v)  ?  Omnes  namque  electos  ad  regnum  cceleste 
Dominus  vocai,  sed  illos  sokiui  ad  poenileatiain  vo- 
cat,  quos  peccaiisgravioribus  involutos  iiivenii.  Qoos 
verojuslitiae  operUww  deditos  reperit,  non  eos  skI 
jwcniteiitiaiu  prjeleritx  conversationis,  aed  ad  pro- 
fectum  niagis  vitse  pcrfectioris  inviut.  Vocat  pecca- 
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tores,  ui  per  peenitentiam  corrigantnr ;  vocat  justos, 
ut  niagis  magisque  justificeniur.  Quamvis  et  ita  re- 
cte  possit  intelligi  quod  ait :  Non  veni  voeare  ju$to$t 
ted  peccatore$t  quia  non  illos  vocaverit  qui,  suam 
fu$titiam  votenie$  comtituere,  juttitice  Dei  non  sunt 
subjecti,  sed  eos  potius  qui  fragiliiaiis^  su«  conscii 
uon  erubescunt  pnfiieri,  qtiia  in  multi$  offendimus 
omne$.  Si  quos  autem  et  de  illis  qui  fallaciter  suut 
justi  correcio*  vocat  ad  veniam,  eiiam  in  illis  imple- 
bitur  ejus  serrao,  quia  non  venerit  vocare  jostos,  sed 
peccatores,  id  est,  non  elalos,  sed  liumiles;  non  de 
sua  justitia  inflatos,  sed  ei  qui  justificat  impium  de- 
voia  mcnle  substratos.  Nam  et  lales  ubi  converlun- 
tur,  nrqua<|uam  se  justos,  sed  peccatores  necesse 
est  sincero  corde  lesteniur.  Libet  autera  meminisse, 
fratres  charissimi,  ad  quantam  Dominus  arcem  ju- 
sti  ue  Matthaeum,  quem  de  publicaiiis  actibus  elegit, 
ut  spem  rcmissionis  peccatoribus  ampliaret,  advexe- 
rit  Qualis  namque  sit  factus,  ipse  apostolorum  nu- 
merus  cui  insertus  csl,  docet :  docet  et  ipsa  gens 
ifithiopum,  qmtm  dj  finibus  lerrae  ullimis  ad  sanclae 
Ecclesiae  socieiatem  praedicando  cwivertit,  ahluiam- 
que  foine  haplismatis,  de  fusca  formosam  reddidii, 
quia  viliorum  nigredinem  exuit,  ac  virlutum  decora- 
vit  oruatu  :  docet  ipsura  Evangelium,  in  quo  scri- 
beudo  Novi  Tesiamenii  consecravit  eiordium,  cui 
speciali  privilegio  donatum  est  ut  dominicae  incarua- 
lioois  mysteris,  quae  cuncli  a  saculo  prophetae  futu- 
ra  pracinebant,  ipse  primus  omnium  jam  facta  de- 
scripserit,  etcredentibus  legenda  trausmiserit.  Quod, 
videlicet,  Evangelium  ad  aedifican  )am  fidem  Eccle- 
si;t;  primitivae,  qnae  ex  Hehraeorum  maxime  populo 
collecta  esi,  Hebraeo  sermoue  composuit.  Dilal.ua 
autem  per  orbem  Ecclesia,  et  Graecis  ac  Barbaris  in 
eju  dem  fidei  uniatem  conflueniibus ,  curaverunt 
praesules  fidelium,  ut  idem  etiam  [Al.  add.  in]  Grae- 
cutn,  Lalinumque  tr»n>ferretur  eloqnium  :  quomo- 
do  etiam  Marci,  Lu«*ac  ei  Joannis  Evangelia,  quae 
deinceps  Graeca  lingua  ediderunt,  mox  in  Laiinum 
transfudere  sermouem,  quaienus  haec  omnes  per  or- 
bem  nationes  lcgere  tt  intelligere  possent.  Testatur 
et  Ezechiel  propheta,  quantum  idem  Matthaeus  inter 
praecipua  ganciae  Ecclesiae  membra  efftilserit,  dum 
sul)  figura  quatuor  animalium  admirabiles  omuiuin 
Evangelisiarum  virtutes,  quas  cealesti  vrsione  didi- 
cerai,  plenissimo  serinone  describit.  Sed  et  Joannes 
Apostolus,  qui  erat  unus  ex  eis,  et  ipse  visione  do- 
ctus  spirituali,  inter  prima  ecclesiae  sacramenta  eo- 
rumdem  evaugelistarum  facit  meiitiouem.  Tanlae 
quippe  erant  dignitatis  illi  qui  Redemptoris  nostri 
facia  ct  dicta  scribendo  memoriae  tradiderunt,  ut 
non  solum  prophelico,  sed  et  apostolico  es^ent  te- 
siimonio  (ouimendandi.  Tanije  erant  dignitatis,  ut 
ulriusque  Testamenti  Scriptura  eis  merito  lestimo- 
itiuin  darel,  eoruinque  gloriam  coeli  cives  non  anle 
exortum  tanttimmodo  eorum,  verum  eliam  post  iti- 
dtoaium  vel  expletum  sanrtissimi  mnnus  operis,  ho- 
minibus  ad  memoriam  rcfrrret,  el quanti  apud  D.nra 
babeantur  osteodereni.  Multa  ergo  de  illis  Ezechiel, 
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A  mn'uf  eximius  ipsorum  commemoravit  Joannes;  se<l 
nos  iu  praesenti,  quia  sermo  claudendus  esi,  ununi 
Joam  is  lesiimonium  commemorare  sufficiat :  Et 
cum  darent,  inqnit,  quatuor  animalia  gtoriam  et  ho- 
norem,  et  benedictionem  sedenti  suyer  tiironum,  viven- 
ti  in  $<ecula  $ccculorum ,  procidebant  viginti  qualuor 
seniores  ante  sedentem  in  throno,  et  adorabant  tiven- 
tem  in  srcula  scecutorum,  et  mittebani  coronas  suas 
ante  thronum.  Oportet  namque  ut  quoties  Regis  aeter- 
ni  magniUceutiam  in  sanctis  Evangeliorum  libris 
praedicari  cognoverimus ,  procidamus  humiles  antc 
illius  misericordiam,  et  devotis  precibus  imploremus, 
ct  quidquid  boni  operis  habere  passumus ,  non  r.o- 
slris  hoc  mcriiis,  sed  ejus  gratiae  semper  tribuamus 
qui  sedens  in  throno  Patris  una  cum  Spiiitu  sancto 
B  vivii  et  regnat  Deus  per  omnia  saecula  saeculorutii* 
Amen. 

HOMILIA  XXIII. 

IN   NATALE   SANCTI   ANDRBA   APOSTOLI 

Joa*.  i.  In  illo  tempore9  stabat  Joannes,  et  ex  di$ci- 
puli$  eju$  duo  ;  et  respiciens  Jesum  ambutantem . 
dicit  :  Ecce  Agnut  Dei :  et  audierunl  eum  duo 
disciputi  loquentemt  et  $ecuti  sunt  Jesum.  Convenu* 
autem  Je$u$t  et  videns  eos  $eouente$  $e9  dixit  eis  : 
Quid  quwriiis  ?  Qui  dixerunt  ei :  Rubbi,  quod  dici- 
tur  inUrpretatum  Magister,  ubi  habitas  ?  etc. 

Tanta  ac  talis  est  divinae  Scripturae  sublimitas,  ut 
non  solum  verba,  qme  a  sanctis  vel  ab  ipso  Domino 

£  dicta  referuntur,  sed  etiam  circumstantia  rerum  , 
quae  simpliciter  posita  videntur,  spiritualibus  siut 
plena  mysteriis.  Ecce  enim,  narranle  evangelista , 
fratres  charissimi,  audivimus,  quia  ttabal  Juanne$9 
ei  discipuli  e}us  duo,  et  respiciens  Jesum  ambulan- 
tcm,  dicil :  Ecce  Agnus  Dei,  statimque  cognovimiH, 
ituo  jain  notum  ad  memoriam  revocavimus,  qunre 
Je^titn  praecursor  suus  Agnum  Dei  vocavcril ;  quia, 
vidilicel ,  ettm  prae  caeteris  morlalibus  singulariter 
innocentem,  hoc  e>t,  ab  omni  peccato  mundum  no- 
vit,  qu  a  nos  sanguine  suo  redempturum  (quia  dona 
sui  velleris  sponte  largiturum,  ex  quo  vestem  nobis 
nupiialein  facere  possimus,  id  est,  exempla  vivendi 
uobis  relicturum )  praevidil ,  quibus  in  dilectiou ; 
calefieri  deberemus.  Iloc  est  ergo  testimouium  pra3- 

p  ctirsoris  Domini ,  quia  facile  palet  fldelibus  cuni 
amoris  inlimi  fomitem  audientium  cordibus  infundit. 
Sed  non  est  pulaudum  quia  sine  certi  ralione  myste» 
rii  hoc  relaturus  evangelisla  praemiserit,  stetisse 
Joannem  cum  discipulis,  Jesum  vero  ambulasse  ,  et 
illo  utique  ambutasse,  ubi  sequentibus  se  discipulis 
Joannis  mansionem  in  qua  habitabat  ostenderet ; 
c.Tleraqoe  hujusmodi,  quae  sequentia  leclionis  evan- 
gelicae  coinmeniorant,  si  enucleatius  discutialur,  in- 
veniemus  coelestibus  redundare  mysteriis.  Stabat 
eiiim  Joannes%  et  retpexit  Jesum,  qtiia  in  magno  jain 
culmiue  perfectionis  animi  gressum  fixerai ,  unde 
jure  celsitudinem  divinae  Majestatis  merereitir  iu- 
tueri.  Stabat,  quia  illara  virtutum  arcem  coiiscen- 
derat,  a  qua  nullis  tentationum  possct  iinprobitatibus 
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dfjici.  Slnbantcum  illoetdiseipuli,quiamagisierium  A  utique  nos,  ut  quoties  incarnationis  ejus  transituni 
ejus  corde  sequebantur  immobili. 


Et  respiciens,  inquit,  Jesum  ambulanlem,  dicti : 
Eece  Agnus  Dei.  Ambulatio  Jesu  dispensationem 
incarnationis,  qtia  ad  n<»s  venire ,  ac  nobis  exempla 
vivendi  praebere,  dignatus  est,  insinuat ;  sicul  man- 
6io  ejus  xternitaiem  diviuitatis  f  in  qua  seroper  est 
Patri  aequalis,  aplissime  designal.  Respiciens  ergo 
Jesum  ambulantem  Joannes  dicil :  Ecce  Agnus  Dei , 
quia  videns  eum  inter  homines  conversanlem ,  pro- 
feclumque  illis  vila*  coelesiis  el  factis  demonstrantem, 
et  verbis  aperle  pronunliabat,  quia  non  ipse,  ul  pu- 
tabant,  sed  ille  essei ,  qui  ad  redemptioneiu  generis 
bomani  a  Deo  Palre  missus  essel  in  mundum,  ille 
qui  formam  innocetniae  et  palientiae  in  se  credentibus 


ad  mentem  redttciinus ,  sollicito  semper  eum  cnrde 
rogemus ,  ut  habilaiioncm  nobis  aeiernae  suae  man- 
sionis ,  qune  est  apud  Patrem  *  osiendere  digneiur, 
dicenles  cum  Moyse  :  Domine,  ostende  nobis  yloriam 
tnam  (Exod.  xxxn  ).  Quia  autem  ipse  discipulos  ve- 
nire,  el  ubi  maneret  videre  praecipit,  virtutum  pro- 
feclo  sludium,  quibus  ad  aeterna  gaudia  perveuiarous, 
subcundum  nobis  osiendit.  Venire  etenim  post  Jesum 
est,  ut  mansionem  ejus  videre  possimus,  bonis  ope- 
ribos  quae  ipse  praemonstravil  insistere,  horumque 
quolidianis  profectibus  ad  celsiludinem  divinae  visio- 
nis  attingere. 

Venerunt,  inquit,  et  viderunt  ubi  maneret ,  et  apud 
eum  manserunt  die  Ulo :  hora  autem  erat  quasi  decima. 


R 

esset  dalums  ,  de  quo  io  carne  venluro  praecinens  °  Quia  lex  in  decem  preceptis  data  est ,  solei  iu  de 


propheta  dicehal :  Sicut  ovis  ad  occisionem  ducelur, 
et  sicut  agnus  coram  tondente  se  sine  voce  sic  ob- 
mutescet  (tsai.  lui).  Et  iterum :  Ipse  autem  vutne- 
ratus  est  propter  peccata  nostra,  et  livore  ejus  sanati 
sumus. 

Et  audierunt  eum  duo  discipuli  loquentem ,  et  se- 
euti  sunt  Jesum.  Tesiimonium  peihibenie  Joanne, 
quia  Jcsus  esset  \gm\&  Dei,  seculi  sunt  illum  duo 
discipuli,  magis  desideranles  ab  ipso  Jesu,  quam  a 
prscursore  illius  verburo  gratiae  percipere,  quo  el 
ipsi  mererentur  in  agnoruni  Dei  sorte  computari. 
Bene  aulem  duo  discipuli  6unl  inventi ,  qui  Domi- 
num  priuii  sequerentur ,    ul   etiara  mysiice  dejj- 


nario  numero  peifectio  legis  indic;»ri.  Bene  ergo 
decima  hora  venerunl  discipuli ,  ut  mansionem  Jesu 
videreiil,  quia  nimirum  necesse  est ,  ul  qui  Deum 
videre  desiderai,  Dei  se  inandaiis  humiliter  subdat ; 
quiqi>c  luce  divinac  contemplationis  postmodum  frui 
appetit,  prius,  adjuvanle  Domino,  decalogum  legis 
per  opera  lucis,  quasi  decem  horas  diei  sole  illu- 
strante,  compleal.  El  illi  quidem  die  illo  manenlcs 
apud  Dominum ,  felicissima  veritatis  speculatione 
vesperam  exspectabant.  At  vero  omnes  electi  post 
operum  bonorum  perfectionem ,  post  impleta  legis 
Dei  praecepta,  perpetuum  et  nulli  (ini  obnoxium  diein 
sunt  cum  illo  acluri,  illum,  videlicet,  quem  videre 


gnarent   omnes    qui    illum    perfecie   sequerentur,  p  desiderans  propheta  cantabat :  Quia  metior  est  diet 
gemiua  dilectione  devotos  esse  debere  ,    hoc  est ,      una  in  atriis  tuis  super  millia. 


et  ejusdem  sui  Redemptoris  et  fratrum  simul  amore 
flagrantes. 

Conversus  autem  Jesus%  et  videns  eos  sequentes  te» 
dicit  eis  :  Quid  quwritis  ?  Non  potuit  ignorare  Do- 
roinus,  quid  sequenles  se  discipuli  Joannis  quaere- 
rent,  sed  in  eo  quod  ad  iilos  se  sequemes  converti- 
tur,  quod  ipse  prior  quid  qnaererent  inlerrogat,  quod 
dat  cis  fiduciam  qttapque  [Al.t  quaccunque]  vellenl 
rogandi ,  manifeste  innoiuit,  quantum  bonis  nostris 
studiis  (ielecielur,  qtiam  libenler  itcr  veritatis  in- 
choantibus  ipse  auxiiium  lalurus  occurrat. 

Qui  dixeruut  ei:  Rafrbi,  quod  dicitur  interpreta- 
tatum  Magister,  ubi  habitas?  Nolebanl  transilorie 


Erat  autem  Andreas,  frater  Simonis  Pelri%  nnus  ex 
duobus  qui  audierant  a  Joanne,  et  secuti  (uerant  evm. 
Invenit  hic  primum  fratrem  suum  Simonent,  et  dicit  ei : 
Invenimus  Messiamy  quod  est  interpretatum  Cdristos. 
Et  adduxit  eum  ad  Jesum.  Andreas  Domintim  quem 
inveuil,  etiam  fratri  Simoni  sequendum  evangelizai, 
qtiia  hoc  est  vere  Dominum  invenire,  vera  [Al.y  verej 
illius  dilectione  fervcre,  fratcrnae  quoque  salutis 
ciiram  gerere.  Ille  enim  perfecte  Conditoris  sui  du- 
catum  sequiiur,  qtii  etiam  proximi,  quantum  valei , 
habere  comitatuin  nititur.  Invenimus,  inquit,  Mes* 
siarn,  quod  est  interpretatum  Cmiistus.  Messias  idem 
esl  quod  Christus;  sed  Messias  Hebraeosermone, 


magisterio  veritatis  perfrui,  sed  mansionem  potius,  D  Christus  dicitur  Graeco,  Latine  autem  unetus  inler- 


in  qua  h  ibitaret ,  inquirebant ;  qualenus  el  lunc 
liberius  in  secrelo  verbis  illius  imbui ,  el  exinde 
saepius  enm  possent  visitare  plenius  instruendi. 
Unde  et  ipse,  quia  illos  bene  peteutes,  quaerentes, 
pulsantes  vidii,  libens  eis  secretarium  sui  resera- 
vii  arcani ,  eosque  introducens  verilalis  evangelicae 
rudimentis ,  quae  desiderabant  illustravit.  Nam  se- 
qxitnr : 

Dicil  eis:  Venite  et  videte.  Sial  mque  subjtingitur : 
Venerunt  et  viderunt  ubi  maneret ,  et  apud  cum  man* 
serunt  die  itla.  Quod  si  altiore  sensu  libel  inspicere, 
quid  nobis  agendum  insinuenl  discipuli  in  eo  quod 
ad  Domioum  qnidem  ambulantem  venerunt ;  sed 
iocnrn  continuo  ubi  habitarct  inquircbant,  admonenl 


pretatur.  Unde  et  chrisma  Graece ,  Laline  unctio 
dicitur.  Christus  autem,  id  esl,  vnctus,  appellalur 
Dominus,  quia,  sicut  Pelrus  ait,  Unxit  eum  Deus 
Spiritu  sancto  et  virtute  (Act.  x).  Unde  etiam  Psal- 
inisia  in  ejus  laude  loquilur :  Unxit  te.Deus,  Deus 
tuusf  oieo  latitire  proe  consortibus  tuis  (Psal.  xliv). 
Consortes  autein  ejus  nos  vocat,  qui  ad  accipiendam 
Spiritus  sancti  gratiam  in  baplismo  eltam  chrismate 
visibilh  perungimur,  el  a  Christi  nomine  Christiani 
vocamur.  Sed  ille  prae  consortibus  unctus  esl ,  cui, 
sicul  Joannes  Baptista  testalur,  non  ad  mensurarn 
dat  Deus  spiriium,  sed  omnia  dedil  in  manu  ejus. 
Nam  de  consortibus  ejusdem  unctionis  dicit  Apostu» 
lus :  Unkuiqne  autem  nostrum  data  e$t  gratia  secun- 
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dum  tnenturam  donattonts  Chritti  (Bphes.  iv).  Yoca- 
banlur  autem  Cbristi,  el  sacerdoles  in  lege  el  reges, 
in  figuram  nimirum  ejusdem  viri  [Al.,  veri]  regis, 
et  pontiftcis  inagni ,  Domini  ac  Salvatoris,  in  cujus 
typo  etiam  materiali  litiiebantur  oleo.  Non  soluin  au- 
tein  illi ,  sed  et  nostri  temporis  fideles,  ut  a  Christo 
Cliristiaui ,  ita  etiam  ab  ipsa  sacri  chrismatis  un- 
ciione,  et  ab  ipsa  Spiritus  sancti  gratla,  qua  conse- 
cranlur,  Christi  recle  nuncupantur,  proplieta  teste 
qui  ait :  Exitti  in  taltttem  populi  luit  ut  salvot  faciat 
chrittos  luot  (Habac.  111).  Exiit  quippe  in  salutein 
populi  tui ,  ul  salvos  faciat  [A/.,  faceret]  «hristos 
6uos ,  qui  propter  not  hommes ,  et  propler  nottram 
satutem  descendii  de  cotfis,  et  incarnatus  est ,  ul  [A/. 
add.  nos  ] .  spirituali  gratia  perunctos  ac  sana- 
tos  suis  ancti  nominis  donaret  esse  participea.  Se- 
quitur : 

Intuitus  autem  eum  Jesus,  dixit :  Tu  $t  Simon  filius 
Joanna.  Intuitus  est  Simonem  Jesus,  non  exterioribus 
soluin  oculis,  sed  et  interno  divinitatis  intuitu,  juxta 
illud  beaii  Samueli» :  Homo  videt  in  facie,  Deus  autem 
intuetur  cor  (I  Reg.  xvi).  Vidit  cordis  ejua  simplicila- 
tem,  vidit  animi  subliraiutero,  cujua  merito  cunctae 
asset  praferendus  Ecclesi».  Vidit  quia,  vocante  An- 
drea,  forvente  ad  se  amore  pervolaverit;  ideoque  ve- 
ntentem  mox  familiari  aflatur  eloqnio  :  Tu  es,  iu- 
quien»,  Simon  filiut  Joanna,  Nec  magnum  est  Domino 
vocabHhim  cujualibet  hoininis  vel  palris  cjus  dicere, 
qtii  omnium  sanctorum  nomina  scripta  lenet  in  coefo ; 
sed  positurus  discipolo  nomen  meriti  sublimioris, 
ditatorus  vocabulo  [A/.,  dalurus  vocabulum],  quod 
totius  Ecclesko  prasuli  congraeret ,  priroo  voluit 
ostendere  quia  quod  a  parentibus  acceperat  nomen 
etiam  ipsnro  significatione  virtmis  non  careref.  Si- 
mon  ergo  obediens  Joanna  dicitur  Dontini  gratia.  Tu 
e$  Simon  filittt  Jeanna,  tu  es  obediens  filins  gratiaer 
Dei.  Et  merito  ille  obedietnie  nemine  censeiur»  qui 
et  prius,  invitante  Andrea,  mox  Dominnm*  viilere  eu« 
ravit ;  et  postmodnm  cum  ipse  Deuiinus  eum  ad  di- 
scipulatum  vocaret,  stalim  cnm  eodem  Andrea,  quent 
pariter  vocavii,  relictis  relibus  quorum  nsit  vivebat, 
eum  sequi  nondisiulit.  Unde  et  Andreae  qtroque  nonreit 
veraai  mentis  ejus  imaginem  pwfert.  Andreat  nam- 
qie  Grapce,  Latine  dicilur  vh-His.  Et  illi  [A/.,  ille] 
libenter  Dominum  vel  ad  praedicationem  Joannis, 
vel  ad  ipsias  Domini  jnssionem  sequendo  ad  eorum- 
se  sortem  pertinere  docef,  qui  temporalia  quae  pos- 
sident  fertiter  aeternorwn  amore  cnntemnunt :  qui 
credentes  videre  bona  homini  in  tsrra  viventium, 
donec  h«e  pereipiant,  eispectare  Domrnum  cnm 
P*aJmi«ta,  et  viriliter  agere,  ae  cor  seem  confortare 
eonlendtmu  Quod  autem  Sknon  fltius  fuit  Joanna,  id 
e*l,  gratue  Dei,  aperte  demonsirat ,  quia  quidquid 
devola*  obeditionis  Domino  impendit,  quidqoid  rae* 
rito  obedieniia»  prxmti  pereimis  a*  Domkio  rece,>it, 
totiiw  hoe  nknirum  prasveniente  se  gratia  supern» 
pietatis,  m  babere  nestet,  aecepii.  Eeee  autfistis, 
fraires  ckarissimi,  quare  prfcmjs  Apootoiorim  prine 
Sttuoo  dklus,  quo  myslerio  aHios  sk  loanna ;  resiat 
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A  perscrutari  quid  arcani  contineat  nomen ,  quo  eucti 
denuo  Salvator  appellavit. 

Tu9  inquit,  vocaberis  Cephas,  quod  interpretatur 
Petrus.  Neque  vero  Petri  vocabuto,  quasi  Hebroo 
vel  Syro,  aliam  interprelationem  quaerere  opnrtet, 
sed  pro  certo  nosce  qtiia  idein  Graece  et  Latine  Pe- 
trus  quod  Syriace  Cephat  significat,  et  fn  utraqne 
lingua  nomen  a  petra  derivatum  est.  Yocalur  autem 
Petrus  ob  (irmitatero  fidei ;  vocatur  Petrus  ob  invin- 
cibile  robur  mentis;  vocatur  Petrus,  quia  illi  soli- 
dissimae  petrae,  de  qua  Apnstolus  ait :  Petra  autem 
erat  Christus  (/  Cor.  x) ,  unica  devolione  adhaesit. 
flinc  est  enim,  qund  eadero  petra,  videlicel  Christus, 
cum  interrogaret  discipulos  suos  quem  eum  dieerent 
esse,  ac  Petrus  resp  nderet,  dicens  :  Tu  es  Christusf 

B  Filius  Dei  vivi  (Matlh.  xvi),  coutinuo  puram  ejus 
confessionem  juxta  titriusque  nominis  significanthni 
digna  remunerationc  donavit ;  sed  etipsa  Petri  appel- 
latio  quid  in  se  sacramenti  gestaret  aperuit.  Primo 
namque  ait  de  Simone  :  Beatut  etf  Simon  Barjona, 
quia  caro  et  sanguis  non  revelavii  tibi9  <ed  Pa'er  meus, 
qui  in  coelis  est ;  ac  deinde  subjunxit  de  Petro  :  Ei 
ego  dico  tibit  quia  tu  es  Petrusf  et  snpn  hanc  petram 
cedificabo  Eccletiam  meam.  Tu  es,  inquit,  Petrus%  et 
supir  hanc  petram  ced  ficabo  Ecclesiam  meam ;  tu  es 
Petrus,  et  super  hanc  petram,  a  qua  tu  noinen  acce»  i- 
sti,  boc  est,  snper  meipsum,  cedificabo  Ecclesiam 
meam ;  super  banc  fidei  perfectionem,  quam  tu  con* 
fessus  es,  cedificabo  Ecclesiam  meam,  a  cujus  socie- 
tate  confessionis  quisque  [At.,  quisquis]  deviaver.l, 

^  quamvis  sibi  magna  videatur  agere,  ad  aedificium 
Ecclesias  meae  non  pertinet.  Peirus  igiiur  a  firma 
petra,  videlicet  Cbristo,  quem  ardenter  amavit,  no- 
aaen  accepit.  Christus  etenim  vocatur  petra,  quia  in- 
expugnabile  ad  se  cunfugiemibos  praesidium  iribuit, 
qnonram  sperantes  in  se  ab  antiqui  bostis  iusidiis 
nninitos  reddit  et  tutos.  Nec  praetereundum  est  quod 
ob  hoc  quoque  Dominus  petra  vocatur,  quia  spiri- 
toaliuni  nobts  diarismatum  fluenta  miuistrat,  quia 
saerosancta  nos  sui  sangninis  commuuione  purifi- 
cat.  Quod  facilius  intelligitor,  et  jucundius  forle  re- 
tiiinbilur,  si  ad  memoriam  revocetur,  qua3  sit  ju\U 
bisioriam  petra  de  qua  Apostolos  inystice  qnra  Chri- 
stum  signtucaret  exponit  (i  Cor.  x).  Liberaius  naiu- 
qne  [Al.t  add.  de]  i€gyptia  servitute  populus,  per 
mare  Rubrum  venit  in  desertum,  in  quo  per  aunos 
xl,  donec  ad  terram  repromissionis  veniret,  iter 
agebat.  Quid  quodam  leinpore  faine  ac  s.ti  fatigatus, 
in  eremn  clamavit  ad  Moysen.  At  Dominus,  orante 
M<»yse,  srcut  scripmm  esl,  pluit  illis  manni,  inan- 
ducare  panem  cosli  dedit  eis.  Rursus  quoque  p  aec  - 
pit  Moysi,  ut  percuteret  virga  peiram.  Qtiod  dum 
faceret,  exiit  aqua,  et  bibit  populus.  Uude  dicit  [ALt 
dicitur]  in  Psalmis  :  Quoniam  pereussit  petram,  et 
fiuxermt  aquce  (Psai.  lxxvyi).  Nos  ergo,  fratres  cba* 
rhsiini ,  nes  suutus  popuius  Dei ,  quia  [A/.,  qut] 
^yptise  serviintis  jngum  ner  mare  Rnbr.im  hbcrati 
evaaimus,  quia  [A4.f  qui}  per  aqnam  bapthmi  remia- 
sienem  peccatorum,  quay  nos  premebant,  accepimoa. 


861  SECT.  I.  IIOMILI^.  -  LIB.  II.  nOM.  GENU!N.«.  m 

gno8rendam  divimtatis  suac  daritaiem  pie  consuevit 


citaie  eremi,  promissum  nobis  patriae  ccelesiis  ex- 

spectamos  ingressum,  in  qua,  videlicet,  eremo  sili 

periclitamur,  et  fcrae  spiriluali  deflcimus,  si  noo 

Kedemptoris  noslri  nos  dona  coufirment,  si  non  in- 

camaiioois  ejus  sacramenta  renovet  [A/.,  renovcm]. 

Ipse  est  enim  manna  quae  nos  vicln  coelesti,  ne  i'n  hu- 

jns  saeculi  itiuere  deflciamus,  recreai ;   ipse  petra, 

quae  spiritualibus  nos  donis  inebriat,  quae  iigno  cru- 

cis  percussa,  pocnlum  nobis  vitae  suo  de  latere  ma- 

navit.  Uude  dicit  in  Evangelio  :  Ego  tum  panis  vitat. 

Qui  venit  ad  me,  non  eturiet;  et  qui  eredil  in  me%  non 

nliet  unquam  (Joan.  vi).  Et  congruenti  satis  flgura- 

roro  ordine  primo  poputus  per  mare  salvatus  esi, 

tc  sk  ad  cibum  mannae  alque  ad  petram  mysiici  po- 


provebere.  Audivimus  devolam  discipulortim  fldem, 
cliaritaiem  et  operationem,  quibus  nimirum  iribus 
▼ieae  coelesiis  vinmibus  tota  praesentis  Ecclesiae  per- 
fectio  consisiit.  quia  et  >ine  flde  impossibile  est  pla- 
cere  Deo,  et  fldes  sine  operibus  otiosa  e*t ;  et  qui- 
buslibet  quis  sit  praeditus  virtuiibus,  quantalibet  flde 
profeceril,  si  char*tatem  non  habueril,  nihil  jlli  pro- 
d<-st.  Qnod  enim  vocantem  se  Jesum  Pb  lippus  non 
tanium  ipse  sequitur,  verum  etiam  Nathauaeli  se- 
quendum  praedical,  fldes  profecto  est  quae  per  dile- 
ctivmem  operaiur;  fides,  videlicet,  quia  in  Jesti.n 
credere  non  distulit,  quem  Ghnstum  esse  cognovit: 
opus  autem  dilcctionls,  quia  quantum  diligerei  qoem 


■>..  ^:,       •  , .       J        F     »    y     "mcm  u,ICCI,°»ra»  qui»  quantum  d  hgeret  quera 


rationis  abluit,  ac  deinde  ad  participationem  sacri 
aliaris,  ubi  Redemptoris  nostri  carni  ac  sanguini 
communicemus,  transroiltit.  Haec  de  mysierio  petrae 
•piritualis,  a  qua  primus  pastor  Ecdesi*  nomen  ac- 
cepit,  et  in  qua  totius  sanctae  Ecclesiae  fabrica  im- 
inobiiis  et  inconcussa  pcrsisiil,  et  per  quam  ipsa  Ec- 
ciesia  nascitur  ac  nuiritur,  latius  exponendo  dicere 
libuit,  quia  soleut  arclius  multo  et  aliquaiido  dulcius 
inhaerere  cordibus  audientium  ea  quae,  figuraruin 
aotiquiiate  praemissa,  sic  demum  nova  spiritualiter 
explaiialione  dilucidautur,  quam  quae  sine  uilis  fi^u- 
rarum  exeuiplis  simplici  tautum  narratione  credenda 
▼el  agenda  mmentur.  Cureinus  aulem,  fratres  cha- 
rissimi,  ut  hujus  petrae  praesidio  semper  adhaercntes 


-— .  -  -v-  f*»~  Fr*8,u,«  semper  aaiiaercntes      videiicet,  s  Judaa,  ubi  erat  Joannes  baptizans,  e 
ntilia  Jabcnuuii^rerumcoi.trarietate  terrente,  nulla  °  testimonium  ill.  perhibens  quod  <*set  Agnus  Dei 


proximi  amore  flagraret,  eidem  evangelizando  per- 
docuit.  Ipse  quoque  proximus  ejus  Nathanael  quan- 
luin  curae  ac  dileclionis  erga  magistrom  veritatis  lia- 
beret  ostendit.  Ad  qtiem  mox  vocatus  venire  non 
tardavif,  quantum  ejus  m.ignitudinem  fldei  perfe- 
clione  caperet  inlimavrt :  quem  continuo  Filium  Oei 
et  Regein  lsrael,  id  est,  Christum,  apertu  voce  con- 
fessus  esl.  Vertim  quia  ista  breviier  praelibavrmus, 
libet  ab  exordio  repeientes  lotam  evangelicae  lectio- 
nis  seriem  latius  scrutando  percurrere. 

Voluil  Jetut,  inquit,  exhe  in  Galila>am9  et  invenit 
Philippum,  et  dicit  ei :  Sequere  me.  Jarn  pnlet  ex  su- 
perioribus  unde  voluerit  Jesus  exire  in  G.ilifa».»m, 
videlicet,  a  Jodxa,  ubi  erat  Joannes  baptizans,  el 


blandiente  serenitaie,  a  fidei  firmiiaie  divellamur. 
tteglectis  deliciis  lemporalibus,  sola  nos  in  praesenti 
Uedemptoris  nostri  dona  cu^Iesiia  delectem,  soia  iu- 
ter  aerumnas  sacuii  spes  visionis  iJlius  consoJetur. 
BecoUmus  seduli  egregium  David  propbetae  et  regis 
exemplum,  qui  cum  in  tantis  regui  afflueniiis,  hono- 
rtbus  ac  divitiis,  nulium  animae  suaa  solatiuia  po>sct 
invenire,  tandem  ad  superna  desideria,  erectoineu- 
lis  iutuitu,  memor  fuit  Dei,  et  delectaius  est  (P$al. 
lxxvi).  Utque  ad  eamdem  ejus  visionem  perveuire 
mereamur,  obstacula  vitiorum,  quae  hauc  impedire 
«oient ,  satagamus  a  nostro  et  corpore  et  rotote. 
exdudcre.  Neque  eniin  ad  eum  uisi  rectis  operum 


Duos  ex  discipulis  suis  ad  enm  sequendum  provoca- 
vit,  e  quibus  unus  Audreas  ad  illum  etiam  fratrem 
Petrum  adduut.  Patet  juxta  sensum  spiritaalem,  et 
crebra  expositione  vesirae  fraterniiaii  jam  cognaum 
cst  quid  sit  Dominum  sequi.  Sequilur  namque  Do- 
minum,  qui  imitaiur;  sequiiur  Dominum,  qui,  quan- 
tum  fragilitas  linmana  patitur,  ea  quae  in  bomine 
monstravit  F.lius  Dei  humilitatis  exempla  non  dese- 
rit ;  sequitur,  qui,  socius  passionum  existendo,  ad 
consortium  resurrectionis  cjus  et  ascensionis  pertin- 
gere  sedtilos  exoptai.  SeJ  non  sine  certi  ratione  my- 
slerii  rtferttir  quod  dicturus  Philippo  Jesus  Sequereme% 
voluil  exire  in  Galilaeam.  Galilaea  namquc  trantmigratio 


gresstbus  pervenilur»  neque  faciesejus  rauoda  lusi  jvfar/a  dicitur,  profectum  fidelium  de>ignan%  quo  vel 
a  raundis  corde  videtur.  Remi  nut*~*  «...^^ ».       a~  „s.:^  ~a  -s—. i^....J? .    _  _       . 


a  rauodis  corde  videlur.  Beaii  auiem  mundo  cordef 
quoniam  ipri  Demm  videbunt  (Matth.  v).  Quod  ipse 
nobis  praestare  dignetur,  qui  proinitiere  diguatus  est 
iesus  Chris  os,  Deus  et  Dominos  noster,  qui  vivit  et 
regnat  cam  Patre  in  unitate  Spirilus  sancti  per 
omnia  sxcura  saecuforum.  Amen. 

HOMILIA  XXIV. 

Ioah.  i.  7»  i//o  tempore,  voluit  Jetut  exire  in  Co/t- 
teoni,  $t  mvetnt  Pkitippum,  et  dicit  HliJttm:  Se- 
querewu. 

Aodivimu»  ex  lectione  Evangelii,  frntres  charis- 
simi,  beoignam  Rederoptoris  nostri  gratiam,  quia 
doo  so.iinj  nos  misericorditer  ad  se  sequcndum  vo- 


de  vitiis  ad  virtulum  celsiiudinem  Iransmigrare,  ¥rl 

in  ipsius  virtutibus  paulatim  proflcere,  ac  de  tnioe- 

ribus  ad  majora  quotidie  sobire  contenduot,  q»a- 

usque  de  hac  vaile  lacrymarum  ad  aree 

coelesti»,  Domiuo  auxiliante,  perveniaat. 

tem  quod  revelationem  sonat,  ipsaai  «fsa 

beatitudinem,  pro  qua  in  praesentf  I 

cujut  utramque  interpretati 

uoo  versiculo  compreheBd-i* 

de  virtute  in  virtutem, 

(Peat.  Lxxxiit).    fiatc 

Apostolus  :  Nom 

$pecuUmtetf  « 

gloria  in g'ormm  amwaa»  *  &■■  Sor*.*  *  / 
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dum  tnenturam  donattonis  Christi  (Ephet.  iv).  Yoca- 
banlur  autem  Cbristi,  ei  sacerdotes  in  lege  et  reges, 
in  figoram  nimirura  ejusdem  viri  [.41.,  veri]  regis, 
el  pontiftcis  ntagiii ,  Domini  ac  Salvatoris»  in  cujus 
typo  etiam  materiali  liniebanttir  oleo.  Non  solum  au- 
lein  illi ,  sed  et  nostri  temporis  fideles,  ut  a  Christo 
Chrisiiani ,  ita  eliam  ab  ipsa  sacri  chrismatis  un- 
ctione,  et  ab  ipsa  Spiritus  sancti  fcratia,  qua  couse- 
crantur,  Christi  recte  nuncupantur,  propheta  teste 
qui  ait :  Exitli  in  talutem  populi  itii,  ut  salvot  facias 
chriuot  tuot  (Habac.  m).  Exiit  quippe  in  salutein 
populi  lui ,  ut  salvos  faciat  [Al.t  faceret]  «bristos 
6uos ,  qui  propter  not  hominet ,  et  propler  nottram 
talutem  descendit  de  emlis,  ei  incarnatut  e$t9  ot  [Al. 
add.  nos  ] .  spirituali  gratia  perunctos  ac  sana- 
tos  suis  aucti  noininis  donaret  esse  participes.  Se- 
quitur : 

lntuitus  autem  eum  Jesus,  dmt :  Tu  $s  Simon  filius 
Joanna.  Iniuitus  est  Simonem  Jesus,  non  exterioribus 
solum  oeulis,  sed  et  interno  divinitatis  intuitu,  juxta 
illud  beatt  Samuelia :  Hnmo  videt  in  facie,  Deus  autem 
intuttnr  cor  (I  Reg.  xvi).  Vidit  cordis  ejus  simplicita* 
tem,  vidit  animi  sublimitatero,  cujue  merito  cunctae 
esset  praeferendus  Ecelesi».  Vidit  quia,  vocante  An- 
drea,  fervenie  ad  se  amore  pervolaverit;  ideoque  ve- 
ntentem  mox  familiarl  aflatur  eloqnio  :  Tu  et,  in- 
qtiien»,  Simon  filiut  Jaanna.  Nec  magnum  est  Domino 
vocabttfani  cujualibet  homriiis  vel  patris  cjus  dicere, 
qni  omnium  sanctorum  nomina  scripta  lenet  in  coefo ; 
aed  positurus  disciptilo  nomen  meriti  sublimioris, 
ditaturus  vocabulo  [Al.t  daturus  vocabutum],  quod 
totius  Ecclesto  praesuli  congreeret ,  priroo  voluit 
ostendere  quia  quod  a  parentihus  acceperat  nomen 
etiam  ipsnro  significntione  virtnti*  nor»  careret.  Si- 
mon  ergo  obediens  Joanua  dicitur  Dontini  gratia.  Tu 
es  Siman  filius  Jeannat  tu  es  obediens  filiiis  gratiae 
Dei.  Et  merito  ille  obedietHie  nomine  ceirsetur,  qui 
et  prius,  iuvttante  Andrea,  mox  Dominnm  videre  eu« 
ra?k ;  et  postmodnm  eum  ipse  Deminus  eum  ad  di- 
scipulatmn  vocaret,  statim  cnm  eodeni  Andrea,  quent 
pariter  vocavii,  relictis  retibus  quorum  nsit  vivebat, 
eutn  sequi  nondtstulil.  Unde  et  Andreae  qtroquc  ttorrreir 
verant  tueniis  ejtis  imaginem  pwfert.  Andreat  nam- 
qie  Crarce,  Latine  dicilur  vkHis.  Et  illt  [Al.,  ille] 
libenler  Dominum  vel  ad  praedtcatkmem  Joannis, 
vel  ad  ipsies  Dontmi  jnssionem  seqoendo  ad  eorunt 
se  sorteat  pertinere  docet,  qui  lemporalia  quae  pos- 
aident  fertiter  aeternoruin  amore  contemnunt :  qui 
credentes  videre  bona  homini  in  tsrra  viventium, 
donec  h«e  pereipbnt,  eispectare  Dorarnum  cnm 
P*aimi«ta,  et  viriliter  agere,  ae  cor  stHim  confortare 
eontendtmu  Quod  autem  Swnon  fllws  fuil  Joauna,  id 
estt,  graliae  Dei,  aperte  demonstrat ,  quia  quidqttid 
devuta*  obeditionis  Donrino  impendit,  qutdquid  rae> 
rito  obedieniiat  pracmii  perennis  »  Domino  rece,>tt, 
temin  hoc  nknirum  prasveniente  se  gralia  superne 
pietaiis,  m  habere  pesset,  aecepit.  Eeee  aedistSs, 
fraires  charissimt,  quare  prWmjs  Apoaloiorini  priee 
Sttuoo  dktat,  quo  mysterio  ftrios  *k  Joanna ;  reslat 
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A  perscrutari  quid  arcani  contineat  nomen ,  quo  eunt 
denuo  Salvator  appellavit. 

Tu,  inquit,  vocaberis  Cephas,  quod  interptetatur 
Petrus.  Neque  vero  Petri  vocabuTo,  qtiasi  Hebrceo 
vel  Syro,  aliam  interpretationem  quaerere  opnrtet, 
sed  pro  certo  nosce  quia  idetn  Graece  et  Latine  Pe- 
trus  quod  Syriace  Cephat  significat,  et  in  utraque 
lingua  nomen  a  petra  derivatum  est.  Yocatur  autetti 
Petrus  ob  firrnitatem  fidei ;  vocatur  Petrus  ob  inviti- 
cibile  robur  mentis ;  vocattir  Petrtts,  quia  illi  soli- 
dissima  petraB,  de  qua  Apostolus  ait :  Petra  autem 
eral  Chrittus  (I  Cor.  x) ,  unica  devotione  adhaesit. 
flinc  est  eoim,  quod  eadem  petra,  videlicet  Christus, 
cum  interrogaret  discipulos  suos  quem  eum  dicerent 
esse,  ac  Petrus  resp  nderet,  diceus  :  Tu  es  Christus, 
B  FiUus  Dei  vivi  (Mallh.  xvi),  continuo  puram  ejus 
confessionem  juxta  titriusque  nominis  sigiiificanil^in 
digna  remunerationc  donavit ;  sed  et  ipsa  Petri  appei- 
latio  quid  in  se  sacramenti  gestaret  aperuit.  Primo 
namque  ait  de  Simone  :  Beatut  es,  Simon  Barjona9 
quia  caro  el  tanyuit  non  revelavit  tibit  %ed  Pa'er  meusf 
qui  in  ccetit  est ;  ac  deinde  subjunxit  de  Petro  :  Ef 
ego  dieo  tibit  quia  tu  es  Petrus%  et  super  hanc  petram 
eedificabo  Ecdetiam  meam.  Tu  es,  inqnit,  Petrus,  et 
super  hanc  petram  ced  ficabo  Ecclesiam  meam;  tu  es 
Petrus,  et  super  hanc  petram,  a  qua  tu  notnen  accet>i- 
sti,  boc  est,  snper  meipsum,  cedificabo  Ecclesiam 
meam ;  super  banc  fidei  perfectionem,  qtiam  tu  con- 
fcssus  es,  cedificabo  Ecclesiam  meam,  a  cujus  socie- 
tate  confessionis  quisque  [Al.%  quisquis]  deviaver.l, 
G  quamvis  sibi  magna  videatur  agere,  ad  aedificium 
Bcclesta3  mea3  non  pertinet.  Peirus  igitur  a  firmt 
pelra,  videlicet  Cbristo,  quem  ardenter  auiavit,  no- 
nten  accepit.  Christus  etenim  vocatur  petra,  quia  in- 
expugrrabtle  ad  se  confugientibos  praesidrom  iribuit, 
qoonram  sperantes  in  se  ab  antiqui  hostis  insidiis 
nninttoa  reddit  et  tutoe.  Nec  practerenndum  est  qtiod 
eb  hoc  quoque  Deminus  petra  vocatur,  quia  spiri- 
toaliun)  nobts  charismatum  fluenta  mitiistral,  qttia 
saerosancta  nos  sui  sangninis  communione  purifi- 
cat.  Quod  facilius  intelligitor,  et  jucundius  forie  re- 
tinnbitur,  si  ad  memoriam  revocetur,  qua3  sit  ju\ta 
bistoriani  peira  de  qua  Apostolns  inystice  qnh  Chri- 
stum  sigutficaret  exponit  (i  Cor.  x).  Liberatus  nam- 
qne  [Al.t  add.  de]  i€gyptia  servitute  populos,  per 
mare  Rubrum  venit  iu  desertum,  in  quo  per  amios 
xl,  donec  ad  terram  repromissionis  veniret,  iter 
agebat.  Quid  qnodam  lenipore  fame  ac  s.ti  fatigatus, 
in  eremn  clamavit  ad  Moysen.  At  Doniinus,  orante 
Moyse,  srcut  scriptttm  est,  pluit  illis  manni,  tnan- 
ducare  panem  coeli  dedit  eis.  Rtrrsus  quoque  p  a?c  - 
pit  Moysi,  ut  percuteret  virga  perram.  Quod  dum 
faceret,  exiit  aqua,  et  bibit  populus.  Undc  dicit  [At.9 
dicitur]  in  Psalmis  :  Quoniam  percussit  petram,  et 
fiuxarunt  aqme  (Psat.  lxxvh).  Nos  ergo,  fratres  cba- 
rrssiini ,  nes  sumus  popuius  Dei ,  quia  [Al.9  qui] 
iEvyptiae  aervittttis  jngum  ner  mare  Robr.jm  libcrati 
evasimus,  qtiia  [Ai.f  qui}  per  aqnam  bapthiui  remia- 
sronem  peccatorum,  quaa  nos  premebanty  accepiuias. 
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nos  qtii  loter  aeromnas  vitae  praesentis,  qoasi  in  sic- 
ei'ate  eremi,  promissum  nobis  patriae  ccelestis  ex- 
spectamos  ingressum,  in  qua,  videlicet,  eremo  siti 
periclitainur,  et  forae  spirituali  deficimns,  si  non 
Kedemptoris  nostri  nos  dona  coufirment,  si  non  in- 
caruationis  ejus  sacramenta  renovet  [Al.f  tenovcnt]. 
tpse  estenira  mannaqoae  nos  victu  coelesti,  nein  hu- 
jns  saeculi  itinere  deftciamus,  recreat ;  ipse  petra, 
quae  spiritualibus  nos  donis  inebriat,  qua?  ligno  cru- 
cis  percussa,  poculum  nobis  vitae  suo  de  latere  ma- 
navil.  Unde  dicit  in  Evangelio  :  Ego  tum  panit  vitct. 
Qui  venit  ad  me,  non  eturiet ;  et  qui  credit  in  me,  non 
ntiet  unquam  (Joan.  vi).  Et  congruenti  satis  figura- 
rum  ordiue  primo  poputns  per  mare  salvatus  est, 
te  sic  ad  cibom  mannae  alque  ad  petram  mystici  po- 
lus  pervenit,  qnia  primum  quidem  aqoa  nos  regene- 
rationb  abluit,  ac  deinde  ad  participationem  sacri 
attaris,  ubi  Redemptoris  nostri  carni  ac  sanguini 
communicemus,  transmittit.  Haec  de  mysterio  petras 
tpiritualis,  a  qua  primus  pastor  Ecctesise  nomen  ac- 
cepit,  et  in  qua  totius  tanctae  Ecclesiae  fabrica  iin- 
mobilis  et  inconcusst  pcrsistit,  et  per  quatn  ipsa  Ec- 
clesia  nascitur  ac  nutritur,  latius  exponendo  dicere 
libuit,  quia  soleut  arctius  multo  et  aliquando  dulcius 
inhaerere  cordibus  audientium  ea  quae,  figuraruin 
antiquiiate  premissa,  sic  demum  nova  spiritualiter 
explaualioiie  dilucidantur,  quam  quae  sine  ullis  finu- 
rarum  exemplis  simplici  tantum  narratione  credenda 
vel  ageuda  mmentur.  Cureinus  aulem,  fratres  clia- 
rissimi,  ut  liujus  petrae  praesidio  semper  adhaercntes 
nulla  labcntium  rerum  contrarietate  terrente,  nulla 
blandiente  serenitate,  a  lidei  firmhate  divellauiur. 
Neglectis  deliciis  temporalibus,  sola  nos  in  praesenti 
Itedemptoris  nostri  dona  c^lestia  delectent,  sola  in- 
ter  aeruninas  saculi  spes  visionis  iilius  consoietur, 
Recolamus  seduli  egregium  David  prophetae  et  rfgit 
exemplum,  qui  cum  iu  lantis  regui  affluentiis,  bono- 
ribus  ac  divitiis,  nullum  animae  suaa  solatiuiu  po.ssct 
invenire,  landem  ad  superna  desideria,  erecta  inen- 
lis  iutuitu,  memor  fuit  Oei9  et  deleciaius  ett  {P$al. 
lxxvi).  Utque  ad  eamdem  ejus  viaionem  perveuice 
mereamur,  obstacula  vitiorum,  quae  hauc  impedire 
aolent ,  satagamut  a  nostro  el  corpore  ei  roeute. 
excludere.  Neque  eniui  ad  eum  uisi  rectis  operum 
gressibus  pervenilur,  neque  fucies  ejus  munda  nisi 
a  mundis  corde  videtur.  Beati  autem  mundo  cerdet 
quoniam  ipti  Deum  videbunt  (Matth.  v).  Quod  ipte 
ttobit  praestare  dignetur,  qui  promittere  dignalus  esl 
Jetut  Chris  us,  Deus  et  Dominot  nosler,  qui  vivit  et 
regnat  com  Palre  in  unitate  Spiriius  tancti  per 
omoia  taecula  saeculorum.  Amen. 

flOMLlA  XXIV. 

Joan.  I.  ln  illo  tempore,  voluit  ietut  exire  in  GaH- 
feam,  et  mveitk  Pkilippum,  et  dicit  Hli  Jetue :  Se- 
amereuum 

Aodivimus  ex  lectione  Evangelii,  fmtres  charis- 
simi,  beoignam  Redemptorit  nostri  gratiam,  qnia 
ooo  solnm  oot  misericurditer  ad  se  sequcndum  vo- 
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A  care,  sed  et  venienies  ^rate  suscipere,  atqoe  ad  co- 
gnosrendam  divinitatis  suae  claritaiem  pie  consuevit 
provehere.  Audivimus  devolam  discipulortim  fidem, 
charitatem  et  operalionem,  quibus  nimirum  tribus 
vitae  coelesiis  virtutibus  tota  praesenlis  Ecclesise  per- 
fectio  consistit.  quia  et  >ine  flde  impossibile  est  pla- 
cere  Deo,  et  fldes  sine  0|»eribiis  otiosa  e*t ;  el  qui- 
bustibet  quis  sit  praeditus  virtutibus,  quanttlibet  flde 
profecerit,  si  charitatem  non  habueril,  nihil  illi  pro- 
dcst.  Qnod  enim  vocantem  se  Jesum  Ph  lippus  non 
tantum  ipse  sequitur,  verum  etiam  Nathanaeli  se- 
mtendum  praedical,  fldes  profecto  est  quae  per  dile- 
ctLmem  operaiur;  fides,  videlicet,  quia  in  Jesuin 
credere  non  distulit,  quem  Chnstum  esse  coguovit: 
opus  autem  dilectionis,  quia  quantum  diligerel  quem 

B  cognovit,  mox  seqnendo  patefecit ;  qutntum  eiiam 
proxitui  amore  flagraret,  eidem  evangelizando  per- 
docuit.  Ipse  quoque  proximus  ejus  Nalhanael  quan- 
tmn  curae  ac  dileclionis  erga  magistrom  veritatis  lia- 
berel  ostendit.  Ad  qoein  mox  vocalus  venire  non 
tardavii,  quantum  ejus  m:ignitudinem  fldei  perfe- 
ctione  caperet  iiitimavrt :  quem  continuo  Filiuin  Oei 
et  Regem  Israel,  id  est,  Christum,  apert.i  voce  con- 
fessus  est.  Vertim  quia  ista  breviter  pnelibavimus9 
libet  ab  exordio  repeientes  totam  evaugelicao  lcclio- 
nis  seriem  latius  scrutando  percurrere. 

Votuit  Jetut,  inquit,  exire  in  Galilceam,  et  intenit 
Philippum,  et  dicit  ei :  Sequere  me.  Jam  palet  ex  su- 
perioribus  unde  volueril  Jesus  exire  in  Galifeam, 
videlicet,  a  Judx*a,  ubi  erat  Joannes  baplizans,  et 

^  testimonium  illi  perhibens  quod  esset  Agnus  Oei. 
Duos  ex  discipulis  suis  ad  eum  sequeudum  provoca- 
vit,  e  quibus  unus  Audreas  ad  illum  etiam  fratrem 
Petrum  addutit.  Patet  juxta  scnsum  spiritealem,  et 
crebra  expositione  vesirae  fraternitati  jam  cognaum 
est  quid  tit  Dominum  sequi.  Sequilur  namqtie  Do- 
minum,  qui  imitatur;  sequitur  Dominum,  qui,  quan- 
tum  fragililas  hnmana  palitur,  ea  quae  in  bomiite 
monstravit  F.lius  Dei  humilitatit  exempla  non  dete- 
rit ;  sequilur,  qui,  sociut  passionum  exisiendo,  ad 
consortiuin  resurrectionis  ejus  et  ascensionis  pertin- 
gere  sedtilus  exoptat.  Sed  non  sine  cerli  ratione  my- 
slerii  n  fertnr  quod  dicturus  Philippo  Jesus  Sequeremef 
voluit  exire  inGalilaeam.  Galilaea  namquc  trantmigratio 

jifacta  dicitur,  profectum  fidefium  de  ignan«,  quo  vet 
de  vitiis  ad  virlutum  celsitudinem  transmigrare,  vel 
in  ipsius  virtutibus  paulatim  proficere,  ac  de  micio- 
ribus  ad  majora  quotidie  subire  conlendunt,  quo- 
usque  de  bac  valle  lacrymarum  ad  arcem  Ixtitia 
coelesti»,  Domino  tuxilianle,  perveniant.  In  eo  au- 
tein  qood  revelationem  tonat,  ipsam  vttae  aeterna 
beatitudinem,  pro  qua  in  praesenlr  laborant  insimiant, 
cujus  utramque  interpretationem  nominis  Ptalinitta 
uno  versiculo  comprehendit,  ubi  ait  :  Ambuiabmnt 
de  virtuie  in  virtutem,  videbitur  Deut  deorum  in  Sron 
(Ptat.  Lxxxnt).  Hac  namqoe  visfo  de  quar  dicit 
Apostolus  :  No$  autem  revelaia  facie  qioriam  Domini 
tpecutanUt,  in  eamdem  imaginem  ttantfermamur  o 
gloria  in  g'oriam  tanquam  a  Domini  Spiruu  (II  Corm 
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in;.  Bene  ergo  vocaiurus  ad  sequendnm  se  disci- 
puium  volnit  exire  in  Galilxarn,  id  est,  in  transmi- 
grattonem  faciam,  sive  revelationem,  ut,  videlicet, 
sicut  ipse,  lesie  Evangelio,  proficiebat  actate  et  sa- 
pientia  et  gratia  apud  Deuin  et  homines,  sicut  passus 
cst  et  resurrexil,  cl  tta  intravit  in  gloriam  suam ; 
sic  etiam  suos  sequaces  osteuderet  proficere  virtuti- 
bus ,  ac  per  passiones  transilorias  ad  aeternorum 
dona  gaudiorum  transraigrare  deberc. 

Erat  aulem  Philipput  a  Bethsaida  civitate  Andrece 
et  Petri.  Non  est  pulandus  evangelista  fortuitu  et 
absque  ratione  mystica  nomen  civitatis  de  qua  esset 
Philippus,  et  quod  eadem  Andreae  quoque  et  Petri 
esset  voluisse  monstrare;  sed  per  nomen  civita- 
tis  typice  qualis  tunc  animo  Pbilippus,  qualis  of- 
flcio  esset  futurus,  qualis  ctiam  Petrus  et  AnJreas 
ostenderet  curasse.  Betbsaida  quippe  domus  venalo- 
rum  diciiur,  et  venalores  utique  erant  qui  audie- 
bant  a  Domino  :  Venite  pott  mef  et  faciam  vos  ficri 
piscatoret  hominum  (Matth.  iv).  Venator  el  ille  qui 
et  anteqtiam  ad  prxdicationis  officiuin  ordinaretur 
a  Domino,  quanlmn  capiendis  ad  vilam  animabus 
e>sel  inlenius,  mox  sponle  pradicando  raonstravit. 
Invenit  enim  Nathanael,  et  dicil  ei :  Quem  scriptit 
Moyses  in  legef  et  prophetos,  invenimusJesumaNaxa- 
reth.  Videamus  quantum  rele  fldei,  quam  capacibtis 
devolrc  pr.edicationis  maculis  inlextum  invento  fra- 
tri  circumdet,  qtiem  ad  aetcrnam  cupit  providns 
captare  salulem.  Illum  dicit  inventum  quem  Moyses 
et  prophetae  venturum  suis  scriplis  signaverint,  ul 
eo  cunctis  sequentibus  intelligatur,  quod  ipse  sit 
cujus  adventui  prxconando  universa  veterum  scri- 
pta  servierini.  Ideo  nuncupat,  quod  nomen  Christi 
futurum  prophetarum  oracula  concinebant.  Dicit 
nainque  llabacuc  per  grattam  ejus  snlvari  deside- 
rans :  Ego  autem  in  Domino  gloriabor,  gaudebo  in 
Deo  Jesu  meo  (Habac.  m).  Sed  et  Zacbarias  lenta- 
tionis  in  qua  diabolum  vicit  mentionem  faciens  :  Et 
ostendit,  inqttil,  mihi  Jesum  sacerdotem  magnum,  et 
stabat  coram  angelo  Domini,  el  Satan  stabat  a  dextrit 
ejus,  ut  adversaretur  ei  (Zach.  m).  Iiein  Jacob  pa- 
triarcha  mysterium  Incarnationis  ejus  a  longe  salu- 
tans,  et  exspecians  :  Salutare  tuumf  inquit,  ex*pe- 
ctabo,  Domine  (Gen.  xlviii).  Quod  enim  hebraice 
Jesuf  Latine  diciiur  Salutaris,  sive  Salvator.  Item 
Psalmista  aeternam  ejus  visionem  fidelium  populo 
promiltens,  dicit  ex  persona  Dei  Patris  :  Longitu- 
dine  dierum  replebo  eum,  ei  ostendam  illi  Salutare 
meum  (Psal.  xc).  Simeon  quoque  venerabilis  ille  se- 
nex  ac  Novi  Testamenti  propheta,  cum  eum  parvum 
cbrpore  in  manibus  acciperet,  sed  magnum  divini- 
tate  mente  sentiret,  eodem  Spiritu  inslrucius,  ita 
gratias  egil :  Nunc  dimitte  servum  tuum,  Domine, 
ucundum  verbum  tuum9  in  pace,  quia  viderunt  oculi 
mei  Salutare  luum  (Luc.  u).  Filium  Josepb  appel- 
lat,  non  ut  hunc  ex  conjunctione  icaris  et  fcminac 
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A  natum  asseveret,  qtiem  de  Virgine  nascilurum  in 
propbetis  didicerat,  sed  de  domo  ac  familia  Davtd 
unde  noverat  Joseph  ortum,  sectindum  vaticinia 
prophetarum  enm  venisse  doceret.  Neque  enim  nii- 
randum  si  Philippus  eum  filium  Joseph  quem  inle- 
meratae  genitricis  illius  virum  noverat  vocet,  cum 
ipsa  genitrix  intemerata  sempcr  Virgo,  consuetudi- 
nem  vulgi  sequens,  sic  locuta  legalur  :  Fili,  quid 
fecisti  nobis  sicf  Ecce  pater  tuus  el  ego  dotentes  qum- 
rebamus  te  (Luc.  u).  Addit  et  palriam  a  Nazarelb,  nt 
ipsum  esse  signaret  de  quo  legerant  iu  propbetis  : 
Quoniam  Natarams  vocabitur.  Non  ergo  mirum  si 
mox  ad  consensum  credendi  ac  veniendi  ad  Christum 
caplavil  Philippus  Nathanael,  cui  tantos  undique  ve- 
rilatis  casses  praHendil:  quem  scripsil  Moyses  in 
B  legef  el  propheloe,  invenimus  Jesum  (ilium  Joseph  a 
Naxareth.  Neque  immerito  Bethsaida,  id  est,  domo 
venaiorum  oriundus  asserilur,  qui  laniam  Deo  dile- 
ctae  venationis  curam  pariter  et  graiiam  acceptsse 
roonstratur.  Nam  sequitur : 

Et  dixit  ei  Nalhanael :  A  Naxareth  potest  aliquid 
boni  esse.  Nazareth  munditia,  sive  flot  ejus,  aut  se 
parata,  interprelatur.  Anuuens  ergo  verbis  evange- 
lisanlis  sibi  Philippi  Nalbanael :  *  A  Naxareih,  in- 
quit,  potest  aliquid  boni  esse.  Ac  si  aperte  dicat : 
Potest  fieri  ul  a  civitate  lanti  nominis  aliqnid  sum- 
mae  gratiae  nobis  oriatur.  Vel  ipse,  videlicei,  mundi 
Salvalor  Dominus  qui  singulariter  sanctus  est,  in- 
nocens,  impoilutus,  segregatus  a  peccaloribus,  qui- 

G  quo  loquitur  in  Camicis  canticorum  :  Ego  flos  campi 
et  lilium  convallium  (Cant.  u) ;  et  de  quo  propbeta  : 
Exiet,  inquit,  virga  de  radice  Jesse,  et  Nazareeus,  id 
esi,  flos  de  radice  ejus,  ascendet  (Isai.  xi),  vel  certe 
aliquis  doctor  eximius,  qui  florem  nobis  virluiuru 
muiidiiiamque  sanctitatis  praedicare  sil  missus.  Pos- 
sumus  hunc  locum  et  iia  recte  intelligere,  quod,  di- 
cente  Philippo :  quen  scripsit  Mogus  in  lege,  et  pro- 
phetce,  invenimus  Jesum,  filium  Jouph  a  Naxareth, 
Nathanael  bene  intellexerit,  miratus  sit  autem  quo- 
modo  a  Nazareth  Christum  venisse  dixerit,  quem  de 
domo  David  et  de  Bethlehem  civitate,  ubi  erat  Da- 
vid,  venturum  prophetae  canebanl;  ideoque  admi- 
rando  responderit  a  Naxartth ;  sed  coniinuo  remi- 
niscens  quantum  etiam  vocabulum  Nazareth  myste- 

D  riis  Chrisli  congrueret,  caute  assenserit  pracdicanti : 
polett,  inquit,  aliquid  boni  me.  Ulrique  sensui  po- 
tesl  convenire  quod  sequitur  : 

Dicit  et  Philippus :  Veni  et  vide.  Ipsum  namque 
venire  et  videre  monebat,  ut  si  quid  ei  ad  verba 
praedicantis  ambigui  in  corde  resedisset,  totum  boc 
visio  et  allocutio  pnesens  ejus  quem  praedicabat  abs* 
tergeret.  Nec  dislulil  pius  auditor  praedicatum  sibl 
Itimen  veritatis  sollicite  quaerendo  ac  pie  pulsando, 
ul  percipere  mereretur  insistere ;  unde  mox  Dorai- 
nus  saiiare  in  bonis  desiderium  ejus  accelerans,  sa* 


•  Haec  verba,  a  Naxareth    potest  aliquid  boni  essef  non  modo  inlerrogaUvo,  sed  affirroativo  modo,  a  Na- 
thanael  prolata  bic  intclligit  Beda. 
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lutaria  e]us  coepla  provida  laudaiione  remunerat,  ui  A  sed  et  Filium  Dei  ac  Regem  Israel,  iJ  est  Ghristtnn 


hune  paulatim  ad  alliora  quaerenda  simul  et  ca 
picnda  proveh.it. 

Vidii  namque  eum  venieniem  ad  te%  ei  dixit  de  e§  : 
Ecce  vere  Itraetita  in  quo  dolut  non  est.  Ubi  nolan- 
dmn  quod  laudans  hominem  qui  novit  corda  Deus, 
non  eum  absque  peccalo,  sed  absque  dolo  exsiitisse 
confirmat.  Non  eit  eniin  homo  justus  tn  lerra  qui 
faciat  bonum  et  non  peccet :  multi  aulem  sine  dolo 
incessisse,  id  est,  simplici  et  mundo  corde  conver- 
sati  esse  lcguntur;  imo  cuncti  Qdeles  laliter  vivere 
docenlur,  dicente  Scriplura  :  Sentite  de  Domino  in 
bonitate,  et  in  timplicitaie  cordis  qnmiie  itlum 
iSap.  1).  Etipse  Dominus:  Estote9  inquil,  prudentes 
ticut  terpen<es,  et  timplicet  ticnt  cotumbce  (Matth.  x). 


coitfessus  est.  Et  libet  imueri  quam  prudens  laudantl 
Domino  confes»io  respondet  servi.  llle  vere  hutic 
Israelilam,  id  cst,  viium  qui  Deum  videre  posset, 
eo  quod  dolum  minime  hahei,  astruxit;  iste  eum 
non  magistrutu  taniumraodo  qui  utilia  praeciperet, 
veruin  etiam  Filium  Dei  qni  coelestia  dona  tribueret, 
et  Rcgem  Israel,  kl  est,  popnli  Deum  videnlis  reli  • 
giosa  devotione  faletur,  ut  hac  confessione  suuin 
quoquehuuc  Regem,  et  seejus  regui  militem  aigni- 
ficel.  Potest  aiitem  ha?c  Dom  ni  senteniin,  ima  dixit 
se  Nathanacl,  pritisquam  vocaretur  a  Philippo  cum 
esset  sub  ficu,  vidisse,  super  electionem  spiritualis 
l»rael,  id  est,  populi  Ghristiani  mystice  intelligi, 
quem  Doihmius  necdnm   se  videntrm,  necdum  per 


Talis  eral  exemplar  patientiae  Job,  de  quo  scripttitn  B  aposlolos  e]us  ad  fldei  gratiam  vocatum,  sed  sub 

est :  Erat  autem  vir  ilte  simptex  et  rectut  (Job  i).  Ta- 

lis  Jacob  patriarcha,  de  quo  dictum  est :  Jacob  autem 

tJir  timplex  habilubat  in  tabernacutis  (Gen.  xxv);  qui 

quouiam  puriiale  conscienliae  simplicis  Deum  videre 

meruit,  etiam  hrael,  id  esl  vir  videns  Deum  appel» 

lalus  est.  Talis  iste  Natbanael  qnem  Dominus,  ob 

parilitatem   innoxto  coiiversationis ,    ejusdera   pa- 

Iriarchse  meritis  timul  et  nomine  diguum  ducit : 

Ecce,  inquieus,  vere  Itraetita,  in  quo  dolut  ncn  ett 

{Joan.  1).  Ecce  qui  vere  a  patriarcha  Deum  videme 

gentis  ducit,  cui  sicul  et  ipsi  palrurchoj  doli  duplici- 

tis  nulla  ine-se  probatur.  0  quam  pulchrum  auspi- 

cium  venienti   ad  Deum   et  vitlere  illum  eupienti  : 

Ecce  vere  ltraelita  in  quo  dolut  non  ett.  Beati  mundo 

corde,  quoniam  ipti  Deumvidebunt  (Matth.  v)!  Et  hic 

videre  Deum  desiderans,  non  ah  alio,  sed  ab  ipso 

qui  scrulatur  renes  et  corda  Deo,4  mttndus  corde 

laudatur  et  Israelita,  boc  est,  a  viro  Deum  vidente 

generalus  astruitur.  0  quam  magna  nobis  qtioque, 

qui  de  gentibus  ad  fidem  venimus,  in  hac  sententia 

nosiri  Redemploris  spes  aperilur  salutis!   Si  enim 

vere  Israetita  est  qui  doli  nescius  iucedit,  jam  per- 

didere  Judaei  nomen  Israelitarum,  quamvis  carnali- 

ter  nali  de  Israel  quolquot  doloso  corde  a  simplici- 

tate  palmrchie  sui  degeneraverunt,  et  asciti  sumus 

ipsi  in  semen  Uraelitaruin,   qui  qnamlibet  aliis  de 

n  «tionibus  genus  carnis  habentes,  fide  larnen  verita- 

lis  U  mundilia  mentis  ac  corporis  vesligia  sequimur 

lsraei,  juxta  illud  Apostoli  :  Non  enim  omnet  qui  * 

ex  ltrael,  hi  tunt  ltraelila.  Neque  quia  temen  tunt 

Abrahce,  omntt  filii,  ted  in  lsaac  vocabitur  tibi  temen 

(Rom.  ix,  6),  id  esi,  nnn  qtii  filii  carnis,  hi  ftlii  Dei; 

sed  qui  filii  sunt  repromissionis  enstiinantur  in  se- 

mine.  Sequitur  : 

Dicit  ei  Nathanaet  :  Vnde  me  nosti  ?  Retpondit  Je- 
tut  et  dixlt  ei  :  Pnusquam  te  Philipput  vocaret  cum 
ettet  tnb  ficu,  vidi  te.  Respondit  ei  Nalhanaet,  et 
ail :  Rabbi,  tu  et  Filiut  Dei9  tu  et  rex  lsraet.  Qnia 
cognovit  Nathaoael  vidisse  et  nosse  Dominum  quae 
aliti  iu  toco  gereicnlur,  id  est,  quomodo  et  ubi  vo- 
caius  sit  a  Philippo,  cum  ipse  ibi  corporaliter  non 
e**et,  divinac  bic  majestatis  iutuitum  considerans, 
pmtlno'  cum  no^n  solum  Rahbi.  id  est   magistrum, 

Patb  l.  XCIV. 


legraine  adliuc  peccati  prememis  abdtum  miserieor- 
dker  videre  dignatus  est,  Paulo  attestante,  qui  ait : 
Qui  benedixit  not  in  omni  benedictione  tpirituati  in 
coelettibut  tn  Chrkto,  sicut  elegit  not  in  ipto  ante 
mundi  censtilkttonem,  ut  etsemus  tancli  et  immacu- 
lati  in  contpectu  ejut  in  charitate  (Ephes.  i).  Et  qui- 
dem  (lci  arbor  aliquando  in  Scripiuris  dulcediuei» 
supernae  «Kleetionis  insinual,  unde  scriptum  e>t  : 
Qui  tervat  ficum\  comedit  fructum  ejut;  ei  qui  cu4ot 
ett  Domini  sui,  glorificabitur  (Prov.  xxvn) ;  scd  qui;i 
primi  parentes  nosiri,  reatu  prevaricationis  confosi, 
de  lici  sibi  foliis  succinctoria  fecenint,  potest  arbor 
fici  non  incongrue  male  dulcoratim  generi  humauo 
constietudinem  peccandi  signare,  sub  qua  positos 
electos  suos  adhuc,  sed  necdtim  eiectronis  soae  gr.i- 
tiam  cognoscentes,  quasi  sub  ficu  constilulum,  nec 
se  jam  videutem  Dominus  videt  Natbanael.  Novit 
enim  Dominus  qui  sunt  ejus;  quoruin  satvalioni 
ipsum  quoque  nomen  Nathanael  aptUsime  conveuit. 
Nalhanael  nam|tie  donum  Dei  interpretatur,  el  nisi 
dono  Dei  quisque  vocalus,  nunquam  reatum  pri  u» 
transgressionis,  minquam  male  blandientiaalgesceu- 
lium  quolidie  peccatorum  timhracula  evadit,  hun- 
quam  salvandus  venife  meretur  ad  Christum ;  uude 
d'Cil  Apostolus  :  Cratia  enim  sitvati  eslit  per  fidem 
(Ephe*.  i).  Et  hoc  non  ex  vobis,  sed  Dei  dontim 
est,  non  ex  operibus,  ut  ne  qtiis  gtorietur.  Sequi  - 
tur  : 

Retpondit  Jetut%  et  dixit  ei :  Quia  dixi  lihi :  Vidi 
te  tub  ficu,  credit.  Majut  hit  videbis.  Quid  sil  majus 
de  quo  dicii,  ipse  stibsef)iienter  aperit,  futuram  cre- 
dentibus  spoudentlo  apertionem  regni  coelestis,  et 
prsedicandam  mundo  utramque  unius  suas  naturam 
person»,  quod  revera  multo  excellentius  est  arca- 
num,  quam  quod  nos  in  pecca  i  adhoc  umbra  posi- 
tos  a  se  illmninaiidos  pracvidit.  Majus  est  enim  quod 
nos  salvalos  gralia  sune  cognilionis  imbuit,  quod 
coeli  nobis  gaudia  pandit,  qtiod  praedicatores  suae  d- 
dei  in  mundo  dispersii,  quam  qtiod  nos  salvandos 
potentia  su&  majestiilis  ante  s.-erula  pncscivil. 

Amen  amen%  inquit,  dico  vobis,  videbiHs  coetum 
apertum  et  angelot  Dei  attendentet  et  descendenies 
tupra  Fitum  haminis.  Jam  completum    cernhnus 
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piwtiissi  luijus  eflectum ;  vuiimosetenim  ccrlumapcr-  A  supereminenfia  divinitatis  ojus  arcan.i9  nonc  rudibug 


tutn,  quia  postquam  cwlum  Deus  homo  penetravit, 
eliain  nobis  in  nomine  eju*  credentibus  supernae  p:i- 
triA  pntefaclum  cognoscimus  ingressum»  Videmus 
angelo*  Dei  asoendentes  etdescendentesFopra  Filimn 
hommis,  quk*  pradicatores  sanctos  novtmus  subli- 
mitaietn  divinitfrlis  Christi  simul  el  iiumanitalis 
ejus  infirma  nuntiare.  Ascendunl  supra  Filium 
tnmiinis  angeli,cum  docentdoctoresqiiia  ln  principio 
erat  Verbum,  et  Verbum  erat  apud  Deum,  et  Deu$  eral 
Verbum  (Joan*  1).  Descendunt  super  Filium  homiuis 
angeii,  cuin  adjungunt  ikiem  quia  Vcrbum  earo  [a~ 
clum  e$t%  et  habitavit  in  nobis.  Neque  iinmerito  prae- 
dicatore*  saucti  typice  angeli  vocantur,  qnibus  con- 
j-uete  derivatum  ab  angelis  nomen  evangelistarum 


adhuc  bumanitatis  ejus  infinna  denuntiant.  Vel  certe 
ascendunt  cum  ipsi  ad  coelestia  contemplanda  nieiiie 
transeunt.  Descendunt  vero  cum  anditores  soos  qua* 
liter  in  terris  vivere  debeant  instruunl.  Lapis  sub 
capite  Jacob  Dominusest,  in  quo  tanto  magis  omni 
intentione  debemus  iunitl,  qnanto  nobis  certum  ii- 
quet,  quia  siue  ipso  nihil  facere  possumus.  Unxit 
lapidem  Jacob  et  erexit  in  titulum ,  quia  verus 
Israelita  intelligit  Redemptorem  no&lrum  unctum  a 
Patre  oleo  laetitia»  pr.e  consortibus  suis  :  a  qua 
nnctione,  id  est,  chrismate,  Christus  nomen  accipit, 
cujus  mysterium  Incarnationis  nostrae  profectoest 
titulus  redemplionU.  El  bene  cmn  lapis  in  terra 
unghur,  atque  in  titulum  erigitor,  Dominus  in  coelo 


conceditur,  ut  sicut  hi   nuntii,  ita  ei  illi  propter  B  revelatur,  quia  nimirum  ipse  in  leropore  apparuit 


ideui  summac  praulicalionis  offlcium  boni  uuuiii  co- 
gnoinmeritur.  Et  notandum  quod  Dominus  seiptnm 
FiUuui  hominis  nuneopat,  Nathauael  eurodem  Filium 
Dei  pr&dical.  Cui  simile  est  quod  apud  alios  evan- 
gelislas  ipse  discipules  inlerrogat,  quem  eum  dieant 
esse  boniines  Filium  bominis;  respouriitque  Petms  : 
7  ti  e$  Chri$tu$  Filiu$  Dd  vivi  (Matlh.  xvi).  Et  quidem 
justo  dispensationis  modeiamine  actum  est  ot  eum 
utraqtie  ejusdetn  mediatoris  Dei  et  Domini  nostri 
vcl  ab  ipso  Domino,  vet  ab  homine  puro  esset  com- 
iiieraoraiida  substantia,  Deus  bomo  fragilitatem  ag- 
sumplse  a  se  bumaiittatis,  purus  bomo  virtuiem  atter- 
nasineo  diviuitaiis  asirueret;  ipse  suam  huroilttaiem, 
ille  ejus  fateretur  altiiudinero.  Notandum  etiam  quod 


inter  bomiues  homo,  qui  aeternus  permanet  aputl 
Patrem  Deus  :  qui  morte  devicta  ascendit  super  cae- 
los  coelorum  ad  Orientem,  ipse  in  titulum  nostraa 
salvationis  maoet  nobiscum  omnibus  diebus  usque 
ad  cemtnmmalionem  saeculi,  corpus  quidem  assum- 
ptum  de  terra  coelo  transferens,  sed  praesentia  divi- 
nitatrs  terram  pariter  complectens  et  coelos.  Igitur 
Domlnus  veterem  nobis  exponens  historiam  in 
Israel  simplicitatem  populi  fidelis ,  cujus  memhrum 
eiat  Nathanael,  figuratam  demoustrat;  in  lapide 
super  quem  airgeli  nscendebant  et  descendebant,  se 
siguiHcatum  revelat,  ciijus  utramque  naturam  vicis- 
sim  magistri  spirituales  annuntiant.  Nam  quasi  la- 
pidem  ungit  Israel  oleo,  cum  confllelur  Nathanael 


Dominus  qui  beatum  Natbanael  vere  lsraelitam  nun  C  quoinodo  unxit  Jesum  Deus  Spiritu  sancto  et  virtute 


cupat,  in  hoc  quoque  verbo  quod  ait :  VidebitU  cce- 
lum  apertumfet  angelos  Dei  a$cendente$  et  deuenden- 
te$  iupra  Filium  horninU  (Joan.  i) ,  visionem  Jaceb 
patriarchae  qui  per  benediciioiiem  vocalus  est  Israel 
ad  memoriam  reducit.  Is  namque  cum  volens  in 
quodam  loco  requiescere,  lapidem  capiti  suo  subpo- 
suisset ,  vidit  in  somnis  scalam  stantem  super  ter- 
ram,  et  cacumen  illius  tangens  coelum»:  angelos 
quoque  Dei  ascendentes  el  descendeiites  per  eam  et 
Dominum  innixuro  scahe ,  dicenlem  sibi :  Ego  $um 
Dev$  Abraham  palri$  tuit  et  Deu$  haae;  surgensque 
iiiane  et  debito  cum  pavore  laudes  Doiuino  reddens, 
lulit  lapidem  ipsum ,  et  erexit  in  titulura  fundens 
oleum  desuper.  Hujus  erga  loci  Doroinus  fecit  men- 


dicens  :  linbbi,  tu  e$  Filins  Dei ,  lu  et  Rex  hrael 
(Joan.  i).  Patet  jam  exposita  leciioue  sancti  Evange- 
lii,  frarres  roei,  quod  non  sine  ratioue  magni  raysiertt 
in  capite  ipsius  praedictum  sit,  quia  voluerit  Jesus 
exire  in  Galilaeam,  ac  deinde  subjunclum  quomodo 
vel  Philippum  ipse  vocaverit,  vel  vocatum  ab  eo 
Nathanael  susceperit,  ac  lure  veritatis  instruxerit. 
Galilaea  namque,  ut  diximus,  trantfiguratio  faeta  vel 
reoelatio  interpretatur.  Et  recte  in  Galilacain  voluisse 
exire  dictus  esi,  eum  sacramenta  su®  majestatis 
fidelibus  revelare  dignatus  esl :  ad  qiiorum  perfectam 
cognitionem,  quae  est  sola  hominis  vita  beata,  tamo 
tunc  sublimius  ascendemus,  quanto  nunc  instamius 
de  terrenis  ad  coelestia  transmigrare,  ac  per  gradas 


tionem,  el  de  seac  suis  fidelibus  figuratum  mani-  D  virtutum  proficere  euramns,   adjuvante  ipso  qut 
festissime  testatur.  Scala  qoippe  quam  vidit ,  Ec-     bonorum  desideria  ascendere,  provehere ,  et  coro 
clesia  esi,  nativitalem  de  lerra,  sed  conversalionem      nare  consuevti,  Jesu  Christo  Domino  nostro,  qui  vi- 
habens  in  coelis,  per  quam  ascendunl  et  descendonl     vh  et  regnat  cum  Patre  in  uuitate  Spiritus  sauctt 
angeli,  cum  evangelistae  nunc  perfectis  auditoribus      Deus  per  omnia  sjccula  saeculorum.  Amen  *. 

•  Sk  desiuit  Codei  posterior :  Explicit  homeliarum  tiber  tecundus  Bedce  pre$byterit  numero  24. 


LIBER  TERTIUS.  -  HOMILIjE  SUBDITITLE. 


HOMILIA  PKIMA. 

IN  SOIIIMJCA  PailfA  POST  THIHITATKIi. 

Luc.  xvi.  In  ilio  tempore,  dixit  Je$u$  di$ciputi$  $ui$  pa- 
rabulam  hanc  :  Homo  qnidam  erat  dive $ ,  et  indueba- 


tur  pnrpura  et  by$$o  ,  el  epulabatur  quolidie  $pten 
dide,  etc. 

Purpuram  regii  habitus  esse  cclorem  marinis  e 
couchyliis  tinctam,  nemo  fere  qoi  dubitel.  Nam  con« 


SCCT.  I.  UOMILIifi.  —  LIB.  Hl.  HOM.  SUDDITITIii:. 


«3 


chylia  ferro  tircumcisa  lacrymas  purpnrei  ooloris  A  ituam  divitis  jacere  permisit,  ut  et  dives  impms 


qmbus  lana  tingatnr  emitiunl.  Byssum  vero  genus 
est  quoddam  lihi  iiimiuin  candidi  et  nobilissimi,  quod 
Crrei  w«ic«w  vocatit.  Admonuerat  ergo  Domtnus 
snpra  facere  amicos  de  mammona  iniquitatis,  qui  cimh 
ab  hac  viia  defecerimus,  recipiant  nos  in  scterna  ta- 
bernacula ,  quod  audienies  Pbarisaei  deridebanl. 
Verum  Ule  qu»  proposuerat,  eiemplis  astnnms, 
ostendii  ideo  divitem  purmjratum  irremediabiiiier 
apud  inferos  lortum,  quia  pauperem  Lazarum,  a  quo 
in  viiae  labernacuta  recipi  posset,  aroicum  sibi  faeere 
neglexeraU  Nonnulli  autem  puiant  pracepta  veteris 
Testamenti  districtiora  esse  quam  novi,  sed  bi  iiimi- 
ruro  improvida  consideratione  falluntur.  In  illo  enim 
non  lenacia,  sed  rapina  multatur,  ibi  re*  injuste 
subbia  reslitutione  quadrupli  punilnr ;  bic  autmu  di- 
ves  iste  non  abstulisse  alieua  reprelienditur,  sed  pro- 
pria  non  dcdisse ;  nec  dicitur  quod  ? i  quetni»iain  op- 
pressit,  sed  quia  in  acceptis  rebus  se  exlulit.  Iline 


demnationis  sibi  angeret  ultionero,  el  teotaie*  |t*«~ 
per  cresceret  ad  remuneraiionem, 

Factum  e$t  autem  ut  moreretur  m$ndicus%  ei  porla- 
retur  ab  angeUe  in  tinum  Abraha.  Mortuus  eet  autem 
dive$%  et  sepultus  est  in  inferno.  Sinus  Abrakam  re- 
quies  est  beatorum  pauperum,  qtiorttm  est  regttum 
coelorum.quo  post  hanc  viUm  recipiuntur.  Sepultura 
inferni  pronarum  profunditas,qu*  supcrbos  et  immi- 
sericordes  post  liauc  vium  vorat. 

Eievans  autem  oculot  suot  eum  e$$$t  in  tormenti$% 
videbal  Abraham  a  lonae,  et  La%atum  in  sinu  ejus ;  $t 
ipse  clamans,  dixit :  Pater  Abraham,  miserere  meif  et 
mitte  Latarum  ut  intingat  extremum  digiti  sni  in 
aquam,  et  refrigeret  tmguam  meamy  quia  erucior  in 
hae  flamma.  0  quauta  esi  subtilitas  judiciorum  hi  i,  o 
qitaai  districte  agilur  bonmum  acttiutn  ntaiorumqite 
relrtbutio  !  Certe  stipertus  dieium  esl  quia  in  hae  vita 
Laia>  us  cadentes  micas  de  raensa  divitis  quaarebat. 


ergo,  hinc  sttmitiopere  colligendum  est,  qua  pcena  JJ  et  uemo  illt  dabat;  nunc  de  supplicio<liviii*dichur, 


multandus  sil,  qui  aliena  diripit,  si  in'erni  damn 
tione  percutiuir,  qui  propria  nt»n  largilur.  El  sunt 
ttoiinulli  qui  cullum  suDlilium  pretioaarumque  ve- 
siiuui  non  putanl  esse  peccalum  :  quod  si  vtdelicei 
culpa  iioo  esset,neqtiai|uam  sermo  Dei  tam  vigdanter 
exprimeret,  quod  dives  qui  torqneiur  apud  inferos, 
bysso  et  purpura  induius  fuisset.  Nemo  quippe  ve- 
stitnenta  praecipoa  uisi  ad  inaneui  gloriam  quasril,  vi- 
deltcet,  ul  honorabilior  caMeris  esse  videatur.  Quam 
eulpam  possumus  melius  ex  diverso  eolligere,  quia 
si  abjectio  vilis  iitduinenti  virtus  ooo  esset,  evauge- 
li&ta  vigilaitter  de  Joanne  non  diceret  :  Erat  indutue 
pitis  camelorum  (Matih.  111;  Marc.  i;  Luc.  m ;  Joan. 
i>.  Sed  notanduin  nobis  magnopere  est,  in  ore  veri- 
taiisde  soperbo  diviie,etde»uiuili  paupere,  quanius 
sil  ordo  narralionis.  Ecceetiim  dicitur :  Momo  quidam 
erat  dive$+  et  protinus  subjungiitir  : 


quia  de  extremo  digiti  Laxari  Oesiillari  aquam  iti  os 
stiuin  concupi»cit.  Qui  ergo  mensae  suae  vel  uiimnia 
dare  noluii,  in  inlerno  posiius  usque  ad  miuiina 
quaeren<la  pervenit.  Sed  notajidtitH  valde  est  quid  sk 
quod  dives,  in  igne  positus,  lingiiam  suam  refngeratri 
petiu  Moftqoippe  est  aacri  eloquii,  Ut  aiiquaiido  alitid 
dtcat,  sed  ex  eodetn  dictoaliud  ionuai.  Superius  au> 
tein  huuo  superbuui  divitem  Dominus  non  loquatita  i 
vacantem  dixerat,  sed  soperflue  convivanteiu.  Neque 
hunc  de  loquacitate  narravit,  sed  eum  eiatione  et 
tenacia  de  edacitate  neccasse.  Sed  quia  abondire  in 
couviviis  lo  luacilas  solet,  is  qui  hie  male  convivatn» 
dicitur,  apud  iuferoa  gravtus  in  liugua  ardere  perhi» 
betur.  Sed  cum  gravi  valde  pavore  peusanJum  e«c 
hoc  quod  aeqiiitur : 

Et  dixit  itli  Abraham:  A'tii,  recordare%  quia  racapUsi 
bona  wt  vita  tua%  et  Lasurus  simiiiier  mala ;  mme  au- 
tem  hic  con$olaturf  tu  vero  eruciark.  Ecce  eniro  dum 


El  erat  quiaam  mendicus,  nomine  Lazarus.  Certe 
in  populo  plus  solent  nomiua  divitum  quam  paupe-  p  dnitur:  Recemnti  bona  in  vita  tua%  indicatur  ei  dtite 
rutn  hciri.  Quid  est  ergo  quod  Domiuus  de  paupere  **  iste  buni  aliquid  habuikse,  ex  qtio  io  h;tc  viu  bona 


ei  diviie  verbum  faciens,  nomeii  pattperis  dicit,  et 
notnen  divitis  non  dictt,  uisi  qtiod  Deus  bumiles 
novii  atque  approbat,  et  superbos  ignoiat?  Uude 
ct  quibusdam  de  miraculorum  virtute  superbienlibos 
iu  hne  dicturus  est  :  Nesdo  vos  unde  titis ;  discediie 
a  rnt,  omnes  operaru  imquitatis  (Luc.  xut ;  Matth.  vu). 
At  C4iinra  Moysi  dicitur  :  Novi  te  ex  uomine  tuo 
{Exod.  xxxiii).  Ait  et  go  de  divite  :  Momo  quidam ; 
aa  de  paitperc  :  Egenus  nomine  La%aru$.  Ac  si  aperte 
Uicat :  Pauperem  iMimilem  scio,  superbutn  divilem 
itescio ;  itlum  c«igniiuiu  per  approbationeiu  babeo, 
butic  per  judtciutn  reprobalitmis  ignoro. 

Qui  jacebat  ud  januam  ejus  uUeribus  plenus,  cu- 
pient  saturari  de  micis  quce  cudebant  de  men>a  divais. 
Sed  et  canes  veniebant,  et  tingebant  ulara  ejut.  Pieuiis 
utceribus  mendicu*  Laxaius  aiitejanuas  dtvitis  jacet, 
qua  de  re  una  Duiiiinus  dtio  judicia  explevit.  Ha- 
boisset  eniui  forta^^e  aliquain  excusatiuuem  dives, 


reciperet.  hursumque  dum  de  Laxaro  diciiur  quii 
recepit  rnata,  profecio  moiistraluret  L^zarum  hahuise 
inalum  aliquod  quod  purgaretur.  Se<i  mala  Laxari 
purgavit  igtiis  inopiae,  ei  bona  divitis  reiiHiueravii 
ieliciias  transetiniis  viiae. 

Et  m  hit  omnibut  inter  vot  et  na$  chaot  magnum 
firmatum  est9ut  hi  qui  volunt  hine  irantire  ad  tw,  non 
po$sint9  neque  inde  huc  transmeare.  Qua  in  re  vahle 
qttaureiiduiu  «»t  quomodo  dicatur  :  Mi  qui  votunt  ad 
vus  transire  non  po$$int.  Quod  enim  bi  <jui  iu  iumrno 
suiii  ad  beaiorum  bortem  iransire  cupiunl,  diibiuo» 
iioo  est ;  qui  vero  jam  in  beaiitudmis  sortem  btts- 
eepti  bunl,  quo  pacto  dicitur  t|uia  tratwire  aJ  eo* 
qui  in  infcmo  cruciauiur  volu  a?  Sed  bicut  tran^ire 
reprobi  ad  electos  cupiunt,  id  est,  a  supplicioruiu 
suorum  alfliciioue  migrare,  iut  ad  afflicios  atque  iu 
uirmeiilis  positos  iransire  justoruin  e*t,  mente  ir«s 
per  iiiisericordiam,  eosque  veile  liberare.  Sed  qui  \o- 


ai  Laxarus  pauper  et  ulcerobus  aitie  ejus  jauuam  uoii  0  liiiu  dc  beatorum  sede  ad  afllictos  mqtte  itt  toriueu 


jacuisset,  ti  remotus  fuissct,  si  ejus  inopia  non  essel 
uculis  iuiporiuna ;  rursusbi  longeesset  dives  ab  oculis 
ttlceroai  pauperis,  niuiorem  tolerasset  teiitaiionem 
pauper  in  auiuio.  Sed  dum  egeiium  ei  ulceratum 
aute  jaiiuam  diwiis  ci  deliciis  alBuentis  posuii,  iu 
uua  eademque  re,  ex  visione  pauperis  uon  inisc- 
reitii  diviii  cuinuiunt  daninationis  itnulit,  et  rursum 
ex  visione  diviiis  tentaium  quotidic  pauperem  proba- 
vit.  Uii  cerle  poterat  ad  pusuam  sufiicere  paupertas* 
eiiamsi  sanus  luisset ;  rursuiu  suflecisset  aegntudo, 
eiiamst  substdiuin  adesset.  Sed  ui  probaretur  am- 
plius  pauper,  simul  buuc  ei  paupenas  el  acgriiudo 
labf ftcii,  atque  insuper  videbat  procedeutHm  diviteui 
ol»equeutibus  cuoeis  fulciri,  et  se  iu  iutiruiiute  et 
icopia  a  uuilo  visitari.  Maui  quia  itetno  ei  ad  visi- 
iaiKiam  atkrat,  testanlur  caues  qui  iibeuter  vulnera 
litigebani.  fcx  uua  ergo  re  oiunipotens  Deus  duo 
jouicta  exbibua,  duui  Laxarum  pauperem  attte  ja- 


tis  posilos  trausire  non  possuni,  quia  juslorum  anim  v. 
quamvis  in  suae  naluras  bon  t-iie  misericontiam  ha- 
beanl,  jam  ttitic  aucicris  sui  justitiaB  cuujuaciae  lanti 
rectitudme  coiisiringuntur,  ut  nuila  ad  reprobos 
compassione  moveautur.  Sed  poslquam  ardenti  di- . 
vjti  de  se  spes  loilitur,  ejus  auimus  ad  propmquos 
quos  reiiquerat  recurrit,  quia  reproboruitt  uieu^eiu 
pcena  sua  quaudoque  inu  i.iter  erudii  ad  cbaritalem, 
ut  jam  lunc  eliam  auo»  spintaliter  diligaoi,  qui  luc 
dum  ^ieccaia  diligeieut,  uec  se  auubaul,  uude  uunc 
sequiittr : 

Et  ait :  Rogo  te  ergo,  Pater,  ut  miuas  eum  in  <fo» 
mum  pairis  mei:  habeo  enm  quinque  \ratre$%  ut  te$U-' 
iur  Utts,  ne  et  ;psi  veniant  in  toeum  hunc  tormentarum. 
Qua  iu  re  uotaudutn  est,  ardeoti  dtviii  quama  *! 
supplicium  cumulanlur.  Ad  pcenam  namque  »uani  ei 
et  coguitio  servalur  et  inemuria.  Cogooscit  eniui  La- 
laruiu  queiu  despexii,  fratruin  quoque  suorum  uie- 
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ininit  quo*  reVuinit.  Perfecla  quippe  ei  uhio  de  pau-  A  Mrum  ut  intingat  extremum  digiti  $ui  in  aquam,  et 


pere  non  essei  ,  si  Iiuiic  in  i  elriliniioiie  uon  cognosceret; 
et  perfecta  poena  in  igne  iioii  esset,  si  non  hoc  quod 
ipse  patitur  etiam  snis  limcret.  Ut  ergo  peccalores 
mnplius  in  snpplicio  punianlur,  eteorum  videntglo- 
riam  qooH  conlemp*erunt,  ei  de  illorum  eliam  poena 
torquentur,  qoos  iniiiililer  amaverunt.  CrenVndum 
vero  est  quod  ante  retributionem  extremi  judicii  in- 
justi  in  rcquie  nuosdam  jnslos  conspiciuiil,  ut  eos  vi- 
dentcs  in  gaudia  non  solum  de  suo  supplicio,  sed 
eiiam  de  illorum  bono  crucientnr.  Justi  vproinlor- 
inentis  seatper  iiilueniur  injtistos,  ul  liinc  eorum 
gau  U'tni  crescat,  quia  inalutn  conspiciunt,  quod  ini- 
sericorditer  ev:«spruntf  tautoqtie  majores  ereptori 
suogratias  referant,  qu»mo  evideniius  vidcnl  in  aliis 
qti.d  ipsi  perpeti,  si  essenl  neglecli,  poiuermii,  quia 
qni  Cieatoris  sui  claritatem  vident»  niliil  in  creatura 
ngiiurqnod  videre  non  possint. 

Et  ak  itli  Abraham:  llabent  Mosen  et  Propheat, 


refrigerel  hnguam  meum%  quia  crucior  in  hac  flamma. 
Inndelis  populus  verba  legis  iu  ore  ten.iil,  quae  opere 
servare  contempsit.  Ibi  ergo  aniplins  aroVhit,  uiri  &> 
oatendit  «cirequod  f.tc*-re  noluii.  Ab  extremodigiiise 
Umji  desiderat,  quia  xiernU  snppiiciis  datus  opt*t 
operaiione  juslorum  vel  uliima  participari.  Cui  re- 
spondetur  quod  in  hac  vita  bona  receperit,  qoa 
oinoe  suum  gaudimn,  felicitatem  transitoriam  puta- 
vil.  Ilabere  hic  iterum  pos&uut  et  justi  bona,  nee 
Umen  ha*c  in  recompensaiicne  recipeie,  quia  duiH 
meliora,  id  est,  xlerna  appetuut,  eorum  tutiicio  quae- 
libet  boua  adfuerinl,  cum  saticlis  desideriis  :i*stu»nt, 
bona  miiiime  videntur.  Inter  ha?c vero  noiaiidum  es* 
quod  ei  dicitur:  Mementot  ftli.  Ecce  eciim  Abnhaui 
lilium  vocat,  quem  tameii  a  tormento  non  liberai, 
quoniain  hujus  iufidelis  populi  pnecedentes  patre» 
lideles,  quia  multos-a  sua  lide  deviasse  consideram, 
eos  nulla  compassione  a  lormentis  eiipiun»,  quosta- 


audiant  illos.  Sed  qui  veiba  despexerat,  haec  audire  g  men  per  carnem   lilios  recognoscunt.  In  tormentis 


iion  posse  suos  sequaces  lestimabat.  (jnde  el  rcspon- 
dit  dives : 

Noh,  pater  Abrnham,ted  si  quis  ex  mortuis  ierit  ad 
eos%  pwnitentium  agcnt.  Cui  mox  veraci  sententia  dt- 
eilur: 

Si  Mosen  et  Prophetas  non  audiunt,  neque  ti  qnis 
exmortuisturrexerit,  c redent.  Quia  nimirum  qui  verba 
legi»  despiciunt,  redeniptoris  praecepta  qui  ex  mur- 
tuis  surrexit,  qtianlo  subliliora  sunt,  tanto  haec  difli- 
eilitis  inipfabuiit:  Et  nimii  ttm  eoustat,  quia  cujus  ini- 
plere  dicta  rcniiuni,  ei  procul  dubio  eredere  recu- 
snnt.  Quem  vero  jnxta  allegoriam  dives  iste  qui 
iuduebatur  pnrpura  el  bysso,  et  epulabatur  quotidie 
^plendide,  nisi  Judaicum  poptilom  signilicat?  qui  cul- 
tum  vitae  exierius  babuit,  qui  accepne  legis  deiicii*  ad 
nitorem  usus  cst,  non  ad  utilitatem.  Quem  autciii 
Lazanis  Hlc<*ribus  plenus.nisi  gentilem  populum  Kgu- 
raliier  exprimit:  quiduin,  conversus  ad  Deum,  pec- 

eata  sua  «onfiteri  non  erubtiil,  huic  vulnus  in  cute  r  — - -— © — 

fiiil.  In  cntis  quippe  vulnere  virns  a  visceribus  tra-  **  fueratnon  peivenii 

Iniur,   et  foma  erumpit.  Quid  est  erpo  peccatorum 

oonfessio,  niai  qtiscdatn  vidueruui  ruplio?  quia  pec- 

cati  virus  saluhriter  apertttir  in  conessioue,  quod 

pesiifere  latebat  iu  nienle.  Sed  Lazarus  viilneratns 

cupiebat  saiurari  de  micis,  qua  cadfbant  de  mensa  di- 

N'rs,  et  nemo  itti  dabut,  quia  geutileni  qtiemque  ad 

cogniiionem  legis   admillcre  supeibus  ille  populu^ 

despiciobai,  qui  «Jum  docirinam  legis  non  ad  charila- 

tem  habuit,  sed  ad  dutinnem,  quasi  de  acceptis  opi- 

bus  tuuiuil,  et  quia  ei  verba  delluebant  de  scientin, 

quasi  micje  cadebanl  de  mensa.   Al   contra  jacentis 

pauperis  vulnera  lingebaiit  canes.  Nouiiunquam  so- 

leul  in  sacio  eloquio  per  canes  p^adicalores  intel- 

ligi.  Canum  elenim  lingua  vulnus  dtim  lingit,  curat, 

ipiia  1 1  dtictores  sancti  dum  in  confessioue  peccatt 

uo>tri   nos   iusliuuiit,  quutti  vuliitis  inentis  per  lin* 

guam  tanguul ;  et  quia  nos  loquendo  a  peccalis  eii- 

piin.t,  quasi  Utngendo  vuluera  ad  salntem  reducunt.        ...  .,.._ 

Umle  et  beue  Lazarus  adjutns  interpretatur,    quia  D  mus  sicut  jaindndum   Paulus  ie>iaiur,  diceus:  No$ 


aiiiem  dnes  posilus,  qtiiuque  fratres  habere  6e  per- 
hlbet,  quia  supeibus  idem  Judaicus  p^pultis qut  ex 
magna  jain  parte  damtialus  est,  sequaces  suos  qnos 
snper  terram  reliquit,  quinque  sensibus  corporis  dc- 
ditus  novit.  Quinario  ergo  nuinero  fratres  quos  teli- 
quer.it  exprimil,  quia  eos  ad  spiritalem  iiilelligen- 
liam  non  asurgere,  in  infeuio  positus  geinii.  Petit 
ut  ad  eos  L^zarus  mittatur,  cui  quod  Moseu  «-t  Pro- 
phetas  habeaut,  dicitur.  Scd  :»it  quod  iioii  creduni, 
N,ti  quis  ex  mortuis  resurrexerit,  cui  protinus  rcspon- 
delur :  Si  Mosen  et  Prophetas  non  Ludtunt,  neque  &t 
quis  a  mortuis  returrectritt  credeht  ei.  Certe  de  Mo*e 
veritas  dicit :  >i  credtrelis  Mosi,  crtderetit  niique  et 
mihi,  de  me  enim  ille  scripsit  (Joan  v).  Impletur  eigo 
quod  per  Abrahae  res|miisioneui  dicitur:  Ex  mortuis 
emm  Dontinus  resurrexitt  sed  Judaicus  p<»pulus  qui^ 
Mosi  credere  uoluii,  ei  etiam  qui  reaurrexit  ex  mor- 
tuis  credere  coniempsit;  cumqtie  Mo^i  \erbaspirit  - 
liter  iuieiligere  renutt,  ad  eum  de  quo  Moses  loculus 


IIOMILIA  II. 

IN  U-MINICA  SECtNOA  POST  Tttl.NITATEM. 

Lic.  xiv.  Matth.  xxii.  ln  ilto  tempore,  dixit  Jesus 
d.icipulit  hws  siuutiiudinem  hanc :  Homo  quidam 
(ccit  cctnam  magnam,  et  vocavil  muliot.  tit  rcliqua. 

Quis  esl  iste  homo,  ntsi  ille  de  qtio  per  prophetam 
dicitur:  Et  homo  ett,  et  quis  cognoscit  eum?  Qui  fccii 
cmnam  magnam,  quia  *atieiateiu  nobis  iutenix  dul- 
cediuis  pra^paravit.  Qui  vocat  mu/foi,  sed  pauei  ve- 
niunt.  Qtiia  iionnunquam  ipsi  qui  ei  pcr  (idein  sub- 
jecti  sunt ,  %ieriio  ejus  couvivio  male  vivendo 
coMiradicunt. 

Et  muii  servum  suum  hora  carnot  dicere  invitatis  ut 
venirent,  quia  jam  parata  sunt  omnia.  Quid  bora 
<0Bii:e  nm  hnU  esi  tnuiuli?  in  quo  niinirum  nos  su- 


ipsi  huncad  ereptionem  juvani,  qui  ejusvulnera  per 
liugux  correpiiotiem  curunt.  Contigit  vero  ut  nterque 
moreretur :  dives  qui  induebatur  purpnra  et  bysso,  se 
puitus  m  inferno ;  in  sinu  vero  Abrahae  Lazarus  ab  an- 
getis  ductus  ett.  Quid  Abrahu3  sinu  ,  nisi  sfcretam 
icqurem  signilicat  PatrisY  de  qua  Veritas:  Multi,  in- 
qoii,  venient  ab  Oriente  et  Occidcnte,  et  recumbent 
cum  Abraham,  et  Isaac  et  Jacob  in  regno  cosfomm, 
fitii  autem  regni  hujus  ejicientur  in  tenebras  exteriores 
(Maith.  vin ;  Luc.  xtn).  Qui  euim  pnrpura  indutus 
dicitur,  recte  tilius  regui  vot-alor.  Qui  de  iongiiiquo 
ad  videnduin  Lazannn  oculos  levai,  quia  dum  per 
damualmnis  suae  supplicia  inlideles  in  imo  sunt, 
fideles  quosiuje  antddiem  extremi  judicii  super  sein 
reqtrie  attenduut,  quorum  post  gaudia  contemplari 
Miillaieiius  possuut.  Longevero  est  quod  coiispiciunt, 
•iui»  iHuc  per  merituui  uou  nuiuguiii.  In  lingu.i  au- 
leuiauipliub  ardcie  osleadilur,  cum  dicii :  MiUc  La- 


tumut,  in  quos  fines  tascuiorum  deoenerunt  (1  Cor.x). 
Si  ergo  jatu  liora  coeuae  est  cum  vocaiuur,  tauto  mi- 
iius  debemus  exeusare  convivio  Dei,  quanlo  proplo- 
quasse  jam  cernimus  finem  saculi.  Idcirco  au  eni 
hoc  convivium  Dei  non  prandium,  scd  ccena  nomi- 
uatur,  quia  post  prandium  cwna  resiai,  po>t  coenam 
vero  eonvivium  nullum  restai.  Et  quia  aetemum  Oei 
convivium  uobis  in  extreino  pnfiparabitur,  reclu n 
fuit  ul  hoc  non  prandiuiii,  sed  coena  vocaretiir.  Se<! 
quis  per  hunc  servum  qut  a  patrefamilias  ad  iuvilan- 
dum  mittitur,  nisi  praedicatorum  ordo  signatur  1  Ad 
repetleudum  aulem  fastidium  iiostrum  jam  paraia  suul 
ouinia,  quia  ad  abstergendum  mentis  no*tr«  tepo- 
rem  in  ccena  Dei  llle  nobis  singularis  agnus  occisus 
est,  qui  tulit  peccata  mundi. 

Et  cceperunt  twiut  emnes  excutare.  Offert  Deus 
quod  rogari  deboii,  non  rogatu^  dare  vult  qnod  vix 
spcrari  poletai.  Qttia  digimretur  lorgiri  posiuUms, 
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comeronitur  vero  paratns,  delic  ta*  refectioitts  anenue  A  Ho*  ilaque  eligit  qtios  despicit  mundus,  quia  plertiui- 


denuntiat,el  lainen  simttl  omnes  excusaiit.Seddieunt 
aliqui,Excttsare  noluuius;  ad  illtid  etiim  supernae  re- 
feclionis  cooviviuin  et  voeari  et  pervenire  gratula- 
Hiur.  Qui  veruin  profeclo  dicunt,  si  non  ptus  terrena 
quam  coelesiia  diligum,  si  non  amplius  rebus  corpnra- 
libus  quam  spiritualihus  occupamur.  Unde  liic  quoque 
ppsa  excnsanliuai  causa  subjungitur,  cum  protinus 
subinfertur  : 

Primus  dixit  ei :  Villam  emit  ei  necetse  habeo  exire 
ei  videre  ittam :  rogo  tet  habe  me  excusatum.  Quid  per 
villaro  nisi  terrena  substantia  drsignaltir?  Exit  ergo 
videre  villam,  qui  soia  exteriora  cogital  prupter  sub- 
siannain. 

Et  alter  dixit :  Juga  boum  emi  quinque  et  eo  pro- 
bare  itla;  rogo  tet  kube  me  excu$atum.  Quid  in  quinque 
jugis  boum,  uisi  quinque  corporis  seusus  accipimus? 
qui  recie  quoque  jugu  vocali  suut,  quia  in  utroque 
sensti  geiMnanttir.  Qui  videlicet  corporales  sensus, 
quia  coinprebendere  nesciunt  ititerna,  sed  sola  exte- 
riora  cognoscunl,  et  deserentes  inlima,  ea  qus  extra 
suut,  taugunt,  recto  per  eos  curiositas  designatur. 
Grave  naiuque  curiosilatis  esl  viiium,  quae  dum  cu- 
ju>libet  uiemem  ad  investigandam  vitam  proximi 
ext*-rius  ducil,  semper  ei  sua  intima  abscoudit. 
Pruptcr  boc  namque  et  de  eisdem  quinque  jugis 
Ikmiii)  dicilur,  Eo  probtre  illa,  quia,  videlicel,  ali- 
quando  pertinere  probatio  ad  curiositatem  solel. 
Sed  iioianduin  qu«d  et  is  qui  propter  viilam ,  rt 
is  qui  propter  probanda  juga  boum,  a  ccena  sui 
inviutoris  excusat ,  verba  bumiiitatis  permiscet , 
diceos: 

tiogo  tet  habe  me  excusatum.  D.im  enim  dicit  rogot 
ct  tamen  venire  contemnit,  Imrailiias  sonat  in  voce, 
superbia  in  aciione.  Et  ecce  boc  djudicat  pravus 
quUque  cum  audil,  nec  lamen  ea  qoae  dijudic.it  y 
agere  desisiit.  Nam  dtun  cuilibet  perverse  agenti  di- 
cimus  :  Convertere,  Deum  sequeret  mundum  retinque, 
ubi  bunc  nisi  ad  dominicaiu  cceiian  vocamus?  Sed 


que  ipsa  despectio  bominem  revocal  ad  seiuetipsuui. 
Pauperes  et  debiles,  cxci  ei  claudi  vocanlur,  et  ve- 
niunl,  quia  infirmi  quique  atque  in  lioc  muudo  de- 
specti,  plerumque  tanlo  celerius  vocetu  Dei  audiunr, 
quanio  et  in  boc  mnudo  non  babcnt  ubi  delectentur. 
Se>l,  tluclis  ad  coenain  pauperibus,  quid  pucr  subjun- 
gai  audiainus: 

Dominet  [actum  e$t  ut  iinperasti,  et  adhnc  locus  $$t. 
Mulii  tales  a.l  domiiiicam  ctenaiu  ex  Jud;ea  collecti 
sum,  sed  multitudo  qu«e  ex  l»raeliti<'0  pepulo  credi- 
dit,  locum  superni  couvivji  nou  implevil.  Intravit 
jaui  frrqueulia  Jud;eoriiui,  sed  adliuo  locus  vacat  in 
ivguo,  ubi  sustipi  debeal  numerositasgentium.  Unde 
el  eiiiem  servo  dicitur: 

Exi  in  vias  et  $epe$t  el  compelle  intraret  ut  imptea- 
tur  domut  mea.  €um  de  vicis  et  plateis  ad  ccenam 
Dominus  invitat,  illum  videlicei  popiilum  designat, 
(  qui  lenere  legem  sub  urbana  conversatioue  noverat. 
'  Cum  vero  couvivas  suos  colligi  ex  viis  el  sepibus 
prxcipii,  mmirtim  agreslem  populum  colligere,  id 
esi,  gentilcm  qu&rit.  Notandum  vero  quod  in  bac 
iuvilatione  tertia  nou  dieitur  invita,  sed  compelle  in- 
trare.  Nam  snut  nonnulli  qui  bona  lacienda  inlclli- 
gunt,  sed  haec  facere  desistunt.  His,  ut  snperius 
dixinius,  plerumque  contingit  ut  eos  io  carnalibus 
desideriis  stiis  niundi  hujus  adversilas  feriat.  S.cpe 
iiauniue  aut  louga  aegrittidine  tabescunt,  aut  afflicii 
i.ijuriis  concidnut,  aut  percussi  gravioribus  daiouis 
affliguntur,  seque  ipsos  in  suis  desideriis  rcprehen- 
deutes  ad  Domintun  corda  converiuut.  Qui  ergo 
bujus  mundi  adversitatibus  fracti,  ad  Dei  amoreni 
redeunt,  atque  a  praesenti»  vil  e  desideriis  corrigun- 
tur,  quid  isti  nisi  compelluntur  ut  inlreut?  Sed  valde 
e^i  iremeiida  sententia,  quje  protinus  stibinrenur. 
Ait  eniiu : 

Dico  autem  vobis,  quod  nemo  virorum  itlorum  qux 
vocaii  sunl  gustabit  coenam  meatn,  Lcce  per  se  vocat. 


cum  respondet:  Ora  pro  me%  quia  peccaior  sum,  hoc  C  per  angelos  vocat,  per  paires  vocat,   |>er  propbetas 


(acere  non  possum,  quid  aliud  agil  nisi  rogat  et 
exctisat?  dicens  na inque  Peccater  sum,  bumilitalem 
iiisinuat;  subjungens  auiem  Convertinon  possum,  su- 
perbiam  demonstrat. 

Et  alius  dixit :  Uxorem  duxi9  ei  ideo  non  possum 
uuire.  Quid  per  uxorem,  nisi  voluplas  carnis  accipi- 
tur?  Nain  quamvis  bonum  sit  coiijugium,  alque  ad 
propagsindam  j-obolem  providentia  diviua  constitu- 
lum,  noiinulli  tamen  non  per  boc  fecundilatem  prolis, 
sed  desiderla  expetunt  volupiatis;  et  ideo  per  rem 
justam  signilican  potest  nou  incougrue  res  iufusta. 
Ad  ccenam  nos  ergo  aeterni  convivii  summus  pater- 
lamilias  invitat,  sed  duui  liunc  terrena  cura  occupat, 
illtim  alieui  actus  sagax  cogiiaiio  devastat,  alienus 
e  tain  inenlem  voitiptas  carua  \>  iuqoinat,  lastidiosus 
quisque  ad  atteriue  viia'  epulas  non  fesliu  it. 

Et  revcnus  servust  nuniiavit  hac  domino  suo.  Tunc 
iratus  pater(amUiast  dixil  servo  suo :  Exi  cito  inpla- 
teas  et  vicos  cmtait$%  ei  pauperet  ac  debitest  et  cmcos  D  est,  mox  pcenitenliuin  cobors  imus  admissa  descri 


vocat,  per  aposlolos  vocat,  per  pastores  vocat,  ple- 
rumque  per  miractila  vocat,  plerumque  per  fligella 
vocat ,  aliquando  per  hujus  mundi  prospera  vocn, 
ali  |uando  per  adversa  ;  ueuio  conteinnal,  ue  duui 
vocatus  excusat,  cuui  voluenl  inirare,  11011  valeat. 

IIOMILIA  III. 

IX   DOIIINICA  TERTIA   POST   TRINITATF.M. 

Luc.  xv.  uatth.  xviu.  /n  illo  tempore  ,  erani  ap- 
propinqnantet  ad  Jetum  publieani  et  peccatore$t  nf 
audirenl  itlum,  et  murmurabant  Pharismi  et  scnbw, 
dicentes :  Quia  hic  pcccatorcs  recipitt  et  manducut 
cum  Uli$t  eic. 

Quia  non  solum  justus  peccare  per  innrliam,  sed 
et  peccator  per  solertiam  resipiscere  potest,  post- 
quam  sal  infatuatum  foras  initti  debere  narratum 


et  daudos  iniroduc.  Ecce  qui  Urrenae  substantius  plus 
justo  incubai,  venire  ad  domiiiicam  ccenam  recnsat; 
qui  labori  curiositatis  itisudai,  praeparata  vitae  ali- 
menla  fastidit;  qui  camalibus  desideriis  inhaeret, 
spirualis  convivii  eputas  respuit.  Quia  ergo  wnire  su- 
perbi  renuuiit,  pauperes  eli^tinltir.  Ctir  boc?  quia, 
ju\la  1'auii  vocem,  lifirma  mundi  etigil  Deust  ut 
ionfundat  (ortia  (l  Cor.  i).  Fauperes  autem  et  debiles 
dicuntur,  qui  judicio  suo  apud  semelipsos  infirnii 
auut.  Naui  pauperes  et  qnasi  lortes  stint,  qui  et  po- 
siti  in  paupertale  superbinnt;  c«ci  vero  sunt,  qui 
fiullum  ingcnii  lumen  liabenl ;  claudi  quoque  qui 
rectot  gres>us  in  operaiione  non  bal>eiit.  Sed  dum 
iuoruiii  vitia  in  membrorum  debilitate  siguau:ur , 
prefeclo  liquel  quia  sicul  illi  peccatores  fueruut  qui 
vocaii  venire  uoluerunt,  ita  hi  quoque  peccalores 
suut,  qui  iuvitantnr  etveuiunt;  sed  peccaiores  su- 
perbi  respuuntur,  et  peccatores  humiles  eliguntur. 


bitur,  qui  ad  audiendum  Dei  verburo  appropinquaiw 
tes,  non  solum  ad  coiloquenduui,  sed  ctiam  ad  con- 
vcscendnm  reccpli  sunt.  Qnod  videnles  Piiarisai , 
dedignati  sunt ,  quia  vera  justitia  compassioneui 
habet,  et  falsa  jiistiiia  dedigualionem  ,  quaiuvis  et 
jtisti  soleam  recte  peccaioribus  indiguaii.  Sed  aliud 
est  quod  agitur  typo  superbiaa,  atiud  quod  zelo  disci- 
pliua*.  Sed  qui  acgri  eraut  ,  ita  ul  aigros  se  esse 
ncscirent,  qualenus  quod  eranl  agnoscerent ,  coa- 
lesiis  eos  medicus  blandis  fomentis  curat,  betiignuiii 
paradigma  objicii  ,  el  in  eorum  corde  vuluens  tu- 
morem  premit.  Ait  uamque  : 

Quis  ex  vobis  homo ,  qui  habel  centum  ove$t  ei  si 
perdideril  unani  ex  illist  nonne  dimiltit  nonaginta 
novem  in  deserto  ,  et  .vadit  ad  iiiam  quas  perierat , 
donec  inveniat  illam  ?  Ecce  mira  dispeosatione  pie- 
tatis  simiiiludinem  veritas  dedil,  quaiti  et  in  se  ipse 
bomo  recogoosccrct  et  tamcu  ha?c  spccialiier   ad 
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ipsiuii  auctorem  liominnm  pertinerel.  Quia  enim 
centenar.us  ntnnerus  est  perfectus  ,  ipse  centum 
oves  hahuit ,  ctira  aiigelorum  substantiam  et  homi- 
mim  creavii.  Sed  nna  ovis  ttinc  periil,  quaudo  pec- 
cando  hotno  pascua  viias  dereliquil :  dimisit  auteui 
nonaginia  novem  ov«*s  iti  deserto  ,  qnin  iltos 
summos  angelorum  choros  reliquit  in  ccelo.  Cur 
atitem  coeluin  desertum  vocatur,  uisi  quod  deserttini 
dicitur  dercliciiun?  Tuuc  autein  ccelum  homo  de- 
Mruit ,  cum  peccavit.  lu  deserto  autem  nonaginta 
nevem  oves  rettianseraut,  quatido  in  terra  Doininus 
unam  quserebat,  qtiia  rationabitis  creatune  nmnerus, 
angeiorum  videlieet  et  humiuum,  quse  ad  videndum 
Deutn  comlita  ftierat,  pereunte  homine  eral  immi- 
*uiu>,  et  ut  perferta  suinma  e»ium  integraretur  in 
cu?lof  liomo  t  erditus  qurrebatur  in  terra. 

Ei  cum  invenerit  itium,  imponit  in  humeros  suos 
gaudens.  Ovem  111  liumeris  sui*  impesuit,  oaio,  hu- 
tnanam  naturam  suscipiens ,  peccata  nostra  ipse  por- 
tavil. 

Et  reniens  domum  convocat  amicos  ei  vicinos,  dicens 
illis :  Congratutamini  mihi,  quia  inveid  ovem  meamf 
qww  perierat.  lnvenU  ove  ad  domum  rediil,  qukt 
pastor  nosler,  reparato  homine ,  ad  regnutu  coeleste 
rediit.  Ibt  amicos  et  vicinos  invenit,  illos  videlicet 
aiigelorum  cboro*  qui  aroici  ej«s  suai,  quia  voiun- 
talem  cjus  couiinue  ta  sua  stabilitate  coslodiunt : 
viciui  quoque  ejtis  sunt  ,  qui  dariute  visionis  illius 
sua  assiduitate  perfruuutur.  Et  noUndum  quod  ihni 
dicat  Congratulamini  ovi  inveotae ,  sed  miAi,  qtiia, 
videlicei,  ejus  esl  gaudiuiu  vita  nostra,  et  cum  nos 
ad  coelom  raducimur ,  soiemiiiuiera  Ixtiitas  Hlius 
iuipleinus. 

Dieo  vobu  quod  ita  gaudmm  erit  in  catio  super  uno 
peccatore  pomitentiam  agente  ,  quam  super  nonaginta 
novem  justis,  qui  non  indigent  posniteniia.  Plus  de 
comersis  peccatoribus  9  quam  de  stanlibus  justis 
gaudiuui  eril  in  ccbIo  ,  quia  plerumque  hi  qui  nullis 
se  opptessos  peccatorum  mohitihus  sciunt,  stant 
•quideiu  in  via  justithe ,  nulla  illicita  perpetraut ,  sed 
tatnen  ad  coelestetn  patriatn  auxie  uo*i  auhelant , 
lauteque  sibi  in  rebus  licitis  usum  pranbent,  quanto 
se  perpetrasse  illicita  nulla  iuemineruiit ;  et  pie- 
runique  pigri  remanent  ad  excrcenda  bona  pra?ci- 
pua,  quia  valde  securi  sunt  quod  nulla  counuiseriut 
inaut  graviora.  At  coutra  noiinunquain  hi  qui  se 
aliqua  iilicita  egisse  memineruiit,  ex  ipso  suo  doiore 
couipuucti,  inardesctiui  ad  amoreui  Dei,  seseque  in 
inagnis  virtutibus  exercent.  Majus  ergo  de  peccatore 
converso,  quam  de  stanle  justo  gaud.um  fit  in  ccelo  , 
quia  et  dux  in  praeiio  plus  eum  militetn  diligit ,  qui 
post  fugam  reversns  hostem  fortiter  premil  *  quam 
iHom  qui  nunquam  terga  praebuii ,  et  nuin|uam  ali- 
quid  fortiter  ftcit.  Sed  iuter  haec  scieudum  esi  quia 
smit  plerique  justi  iu  quorum  vita  tantum  est  gau- 
dium,  ut  eis  quaelibet  reccatorum  poeoilentia  prae- 
poni  nuHalenus  possit.  N»m  multi  et  nutloruin  sibi 
malurum  sunt  cousrii,  et  tamen  in  tanti  ardoris  af- 
itctonc  se  exennil  ac  si  pcccatis  omnibus  angus- 
letitur,  cuncta  etiam  licita  respuunl ,  &d  despectom 
mutidi  subtimiter  acciiiguntur ,  IsmentiH  gaudenl,  iu 
cunctis  semetipsos  humiliant,  et  sicut  iioniiulli  pec- 
cataoperuiii,sicipsipecciiU  cogitatiouum  deplorant. 
liiuc  ergo  eoltigendutn  est  quanlum  Oeo  gaudium 
faciat,  quando  humil  ter  plangit  jusius,  si  facit  in 
coeio  gaiidium  ,  quaiido  tioc  quud  male  gessil  per 
poenHeiiiUtii  damtiat  injuslus. 

Aui  qum  mutier  habens  drachmas  decem,  si  perdi- 
derU  draehmam  unam  ,  nonne  accendit  tucernam ,  el 
eurw  domumt  et  quamt  ditigtnler  donec  inveniat  f 
Qui  sigiiatur  per  pastorem,  ipse  et  per  mulierem. 
Ipse  euim  Deus,  ipse  el  Dei  sapientia.  Et  quia  ima^o 
c^primitur  in  drachma  ,  mulier  draclimam  perdidit, 
quando  tiomo  qui  condittis  ad  iuiagineui  Dei  fuerat 
piCcando  a  siinilitudine  sui  Conditoris  recessit. 
Sed  accendit  mtilier  lucernam  ,  quia  sapicutia  Dci 
apparuit  iu  huinaoiute  :  lucerna  quippe  luiueu  in 


A  testa  est,  ItMVtt  vero  in  tesu  est  divinitas  in  earne. 
Accetisa  autera  luceraa  everiit  domuin,  quit  mox  ut 
ejus  divinius  per  carnera  ciaruil ,  omnis  se  nostra 
conscientia  coacussit.  Domns  namqtie  evertilur,  cum 
cousideratione  reatus  sui  hnmana  eonseientia  pertur- 
batur.  Cversa  vero  domo  inveniiur  drachma,  quia 
dum  perttirbaturconscientia  heaainis ,  reparatnr  hi 
bomiHC  similiiudo  Condiloris. 

Et  cum  invenerit,eonvocat  amicas  et  vicinasf  dicens  : 
Congratutamini  mihi,  quia  inweni  drackmam%  quam 
perdideram.  Quae  amtce  ,  vel  vicinx,  nisi  illns  po- 
testates  sunt  coeleues  jaw  sunerius  dictae  ?  qu«  unto 
aupern»  sapientise  juxu  sutit,  qtianto  ei  per  gratiam 
coiitimioe  visionis  appropinqnaiit.  Sed  intuendum 
ctir  ista  muiier  decetu  drachmas  habuisse  perhibe- 
tur.  Angelonnn  quippe  et  hominum  naturam  ad 
cognosceiidiini  se  Domiuus  condidit,  quam  dum  cou- 
sistere  ad  aierniittem  voluit,  eam  procul  dubio  ad 
similimdinem  suam  creavk.  Decem  vero  drachmaa 

g  habuit  uiulier,  quia  novem  sunt  ordiiies  angelorum  ; 
sed  ut  coiiipleretur  eiectorum  numerus,  homo  de- 
citnus  creatus  est,  qui  a  Conditore  suo  nec  post 
culpam  periit,  quia  hune  asterna  Sapienlia,  per  car- 
nem  miraculis  toruscaas,  ex  himiue  testa  reua- 
ravit. 

Ita  dico  vobi$%gaueUum  erit  corem  anyetie  Dei  trnper 
uno  peccatore  pmnitentiam  agente.  PuBmtentiam  agere 
est  et  perpetrau  mala  plangere ,  et  piangetida  non 
perpetrare.  Nam  qui  sic  alia  deptorat ,  ut  lameti  alh> 
commitut,  adliuc  posnitentiem  agere  aot  ignorat , 
aut  dissimulat.  Quid  enim  protlest  si  peecata  quis 
lovurix  defleat,  et  tamen  adhuc  avarili;e  a*stiuu* 
anhelet?  Aut  quid  prodest  si  irae  cidpas  jam  lugeat , 
et  tamen  adhuc  invidic  facihus  ubescai  ?  sed  minus 
est  valde  quod  dicimus,  ut  qui  peccata  deplorat,  plo* 
rauda  minime  commituu  Nam  cogiutidum  sumino- 
pere  est  ut  qui  se  illicita  meminit  commisisse  ,  a 
quibusdam  etiam  liciiis  studeat  ahstinere ,  quatenus 

p  per  hoc  Conditori  suo  satisfaciat,  ut  qui  commisit 

**  prohibiu,  sibimetipsi  abscindere  debeat  etiam  com- 
missa. 

HOMILIA  IV 

IN   DOMINICA  QOARTA.  POST  TRINITATEM. 

Luc.  vi.  In  itto  temporef  dixit  Jesus  disciputis  suis  : 
NolUejudieare%  et  non  iudicabinuni.  Nvlile  condem- 
nare,  et  non  condemnahiinmi,  etc. 

Iloc  loco  nibil  aliud  nobis  proecipi  exietimo ,  nist 
ul  ua  facta  quae  dubium  esl  quo  animo  iiant  in  me- 
liorem  partciu  inUrpretemur.  Qued  euim  scriptutu 
eat :  Ex  fructibus  eorum  cognoscetis  eos  (Matth.  vii), 
de  mauifestis  dictum  est ,  qu»  non  possunt  footio 
aniiiio  lieri,  sicuti  sunt  stapra,  vel  blasphemia),  vel 
furta,  vel  ebrieus,  et  si  qua  sunt  talia,  de  quibus 
nobis  judicare  perraittitur.  De  genereautem  eiborutn, 
quia  possunt  bono  animo  et  simpliei  corde  sine  vitiu 
,.  coiicupiscenti»  quicunque  humaui  eibi  indifferenter 
"  suini,  probibct  Apostolus  judicari  eos  qui  carmbus 
vescebantur  ,  et  vinuni  biliebant ,  ab  eis  qui  &e  ab 
hujusiiiodi  alimenlis  temperabaiit.  Qui  manducat , 
iuquit,  uon  manducantem  non  stemat  (Hom.  xiv) ;  et 
qui  nou  maudueal ,  iiianducantein  uon  judtcet.  Ad 
iioc  pertinet  etiam  illud,  quod  alio  loco  dicit :  Notiie 
unle  tempu*  quidquam  judicare ,  quoadueque  veniat 
Dominus  et  iltuminet  abscondita  tenebrarum ,  et  ma- 
nifestabit  cogitationes  cordis  (1  Cor.  iv).  Sunl  ergo 
qu;edam  lacta  media  ,  qua  ignoremus  quo  animo 
liani,  quaset  bono  et  uiaio  lieri  possunt,  de  quHnis 
leiiierariuiu  est  judicare,  maxime  ul  coudemneinus. 
Ilorum  aiitein  veniet  temuus  ut  judieealur  9  cum 
Doiniuus  illuminalHt  abscondiu  tenebraram,  et  ma- 
nifestabit  cogitationes  cerdis.  Duo  sunt  autem  in 
quibus  temerarium  judicium  cavere  debemus,  ctmt 
incenum  est  quo  aiumo  quidque  factum  sit,  vel 
cuin  iiicertnm  csi  quabs  (uturus  sit,  qui  nunc  vcl 
malus  vci  buaus  app«rel. 
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D'tmkthe,etdim\tten\ini;  date,  et  dabitur  vobis.  Di- 
miuere  nos  itijurias,  dare  benefMa  jubet,  ul  el  no- 
bis  peccata  diroittantnr,  e  t  vila  detur  atferna.  Qua 
f*ententia  brevi,  sed  eximia,  Ctincia  quse  latissime  de 
eonversaudo  cum  inimicis  mandaverat,  compreheu- 
dendo  conclodit : 

Memuram  bonam%  eonfertam  et  eoagitatam  et  super- 
efftuentem  dabunt  in  sinumvestntm.  Huic  simile  est 
qnod  alibi  dicit  :  Vt  et  ipsi  recipiant  vos  in  ceternu 
Htvernacula  (Luc,  xvi).  Non  enim  paupercs  ipsi,  sed 
Christus  mercedem  his  qui  eleemosynam  facere , 
reddtturus  esc.  Quam  lamen  rn  sinum  dare  dicuiitur, 
qnia  promerendffi  illtus  occasionetn  del>ere,  cum  vel 
egentes  misere,  vel  improbe  saevienles,  fortiorum 
«nnt  et  tolerati  patientia,  ei  neneficientia  sustenlati, 
et  ad  ipstm  atiqnoties  fliletn  dutci  gratia  provocati. 

Emdem  qnippe  mensura  qua  menst  fueritis9  remetie- 
tmr  vobis.  Et  Apostolns  ad  eleemosytiam  Corinthios 
bortans,  inter  alia  dieit :  Hoc  autem  dieo9  qui  paree 
aemiiMf,  parce  ei  m  tet.  El  qui  seminat  in  benedidtio- 
nhSus9  de  benedictionibus  et  meiet.  (II  Cor.  ix).  Poiest 
avtem  el  de  omnibus  qu.e  mente,  manu,  lingiia  geri- 
«tut  accipi :  Quia  tu  reddes  singulis,  Inquit,  secun- 
drnrn  opera  eonan  (PsaL  lxi). 

Dieebat  autem  illis  et  simHtiudinem  :  Nunquid 
peieet  eetene  iwcum  dueeref  nonne  ambo  in  foveam 
<adent  t  Senstre  linju  ce  aententke  pendet  ex  supe* 
noribns,  ebi  dc  damla  eleemosyna  et  injuria  dimii- 
fenda  praacipitnr.  Si  le,  inquit,  tra  contra  violenlum, 
«t  contra  pelemem  philargyria  csecaverk,  minqiud 
toa  oiente  vliiata  viiium  ejns  curare  poteris  ?  Aut 
ttle  tolus  qui  injoriam  fecit ,  et  non  tu  eliam  qm 
iem  neociebas  ,  reus  deputaberis?  At  si  mitem  te 
tranqutllique  peetoris  ejus  improbitas  invenerit,  et 
illead  pOBiiiientiam  movebitur,  el  tu  paliemice  prae- 
niio  donaberis,  quia  c*cum  videnie  oculo,  boc  est , 
corde  sereno,  ducere  curabis  ad  luinen. 

Non  est  discipulus  super  magistrum ;  perfeciut  au- 
tem  omnis  eril9  si  i>ii  sicut  magister  ejus.  Si  magisler, 
ifut  utiqoe,  quasl  Deu*,  potuit  nou  suas  ultum  tre 
injitnas,  sed  ipsos  matuit  rnsecutores  patiendo  red- 
tfere  miuores,  eamdem  necesse  est  discipuli,  qui 
fmri  boraines  stmt,  regulam  perfectiouis  sequantur. 

Quid  autem  vides  festucamin oeulo  fratris  tuit  trabem 
aut.m  quw  in  ocuio  tuo  estt  non  considerasf  Ct  hoc 
ad  superiora  respicit,  ubi  cxcum  a  <a?co  duci,  id est, 
peicantem  a peccatore casligari non possepramoiiuit. 
Molti  enimsuperbia,vel  odio,  philargyria,vel  avaritia, 
vel  alioquolibet  crimine  praxenti,  levia  liaec  aul  nulia 
Judicantes,  acerrime  corripituii  eos,  quos  subita  vi- 
deriut  ita  turbatos,  oculum  mentis  a  solito  puritalis 
statu  quasi  festuca  irruenle  mutasse  ;  atque  imnie- 
niores  domiuici  prxcepti  quo  ait :  Nolite  condemnare, 
et  non  eondemnabitmni ,  uiagis  amant  viluperare  et 
daiuiiare,  quam  emendare  atque  corrigere. 

Et  qnomodo  poles  dicere  jratri  tuo :  Frater,  sin$ 
ejiciam  festucam  de  ocuio  tuo ,  ipse  in  oculo  tuo  tra- 
bem  non  videns  ?  llsec  cum  fratre  agis,  si  (  verbi 
gratta)  quod  ira  ille  peccavit,  lu  odio  rcprehendis. 
Quantmn  aulein  inter  feslucam  ei  trahem,  quasi  lau- 
tum  inter  irain  distat  atque  odium.  Odium  est  euira 
ira  irrveiCrata,  quasi  qua:  vetustate  ipsa  lantum  ac- 
ce|ierit ,  ut  merito  appelletur  trabes.  Fieri  autein 
potest,  ut  ^i  irascans  honiiui,  velis  eumcorrigi ;  si 
autem  oderis  hominem,  non  potes  euin  velle  corri- 
gere.  Cl  ideo  impossibile  diciiur  ut  festucam  fratrU 
oculo  demat,  qui  »uo  trabem  geslat  iu  oculo. 

Hu\.oerita  ,  ejice  primum  trabem  de  oculo  tuo  ,  et 
tnnc  pertpicirs  ut  educas  festucam  de oculo (ratrs tuL 
Id  est,  prtmo  abs  te  expelle  odiuin  ,  et  deinccps  po- 
terb  jam  euro  quem  diligis  emendare.  Et  est  vere 
inultuiii  caveiidum  et  molestum  by|H»criiarum  ,  id 
e»'t  simulatoriun  genus,  qui  ctun  omuium  vitiorum 
leciisationes  ,  odio  et  livore  suscipiant  ,  etiam  con- 
Miltores  vtderi  &e  volunt.  Et  ideo  pie  cauteque  vigi- 
landum  est,  ulcum  aliqucm  rcprehendere  vel  objur< 
gaxe  uecessius  cocperit,  primo  cogitemus  mruin  ule 


A  sil  viilum,  quod  nunquam  habuimus,  vel  quo  jaiu 
caruimus.  Ct  si  nunquam  habuimus  ,  cogiteuius  ,  et 
nos  hominesesse9et  habere  potuisse.  Si  vero  habuitout 
et  habemus,  tangal  memoriam  communis  infirmitas, 
ut  illam  reprehensioiiem  aut  objurgationem  noa 
odiuro,  sed  misericordiam,  praicedai,  ut  sive  ad  cor- 
r  'ctionem  ejus,  propter  qucm  id  facimus,  sive  ad 
perversiouem  valuerit  (nam  incertus  est  extttts)  nos 
lamen  de  simplicitale  oculi  nostri  securi  simus.  Si 
auiem  cogitantes  nosraetipsos  invenerimus  in  eo  este 
viiio,  in  quo  est  ille  quem  repreuandere  parabamus, 
non  repr«*heiidamus  neqtte  objtirgenms,  sed  tameo 
congemiscamus ,  et  non  itlum  ad  obtempcraudum 
nobis,  sed  ad  pariierronanduui  invitemus.  Raro  ergo 
et  magna  necessitate  objurgaiiones  adhibead»  suiit, 
ita  tamen  ul  etiam  in  his  ipsis  non  nobis,  sed  Deo , 
ut  Kerviamus  instemus;  ipse  etum  est  fiuis,  ut  nibit 
duplici  conle  (aciamus  ,  auferenies  trabem  de  oculo 
nostroiiividentias,  vel  maliii»,  vel  siraulatioius,  ut 

K  videamus  ejiccre  festucam  de  oculo  fratris. 

IIOMILU  V. 

IN  MMUMC4  QUIMTA  POST   TRISUTATtM. 

Luc.W.  iii  itio  tempore,  eum  turbeemutrent  ad  Jesum 
ul  audirent  verbum  Dei9  et  ipse  stabut  stcus  stagnum 
Genesaretk9  etc. 

Stagnum  Genesaretb  ufcin  dicunt  esae  qtiad  mare 
Calil iae,  vel  iuare  Tiberiodis ;  sed  mare 4»aiilajaj  ab 
adjacente  provincia  dictuni,  mare  Tiberiadis  a  nroxi- 
tua  civitale,  qua  olim  Cbeuueretb  vocata,  sed  ab 
llerode  tetrarcha  instaurata ,  U\  bonorem  Til>erii 
Caesaris  Tiberias  est  appellau.  Porro  Genesas  a  iaci 
ipsius  natura,  qua  crigpaotibus  aquis  de  seinso  sibi 
excitare  aurain  perhibetur,  Graeco  vocabuio.  quaai 
generans  sibi  auram  dicilur.  Neque  euim  iu  stagnt> 
iiiorem  steruitur  aqua,  bed  frequentibus  auris  «pi- 
rantibus  agitattir,  liaustu  dulcis  el  ad  potandum  ha- 
q  bilts.  Sed  Hebrxie  iingo.c  consueiudine  omnis  aqua^ 
rum  congregatio,  sive  dulcis ,  sive  salsa ,  mare 
nunctipaiur.  Qui  l.icus  inteifluente  Jordaue  ceiMum 
quadragiuta  stadiis  in  iongiiudmera,  et  quadraginta 
exteud.tur  iu  latitudinem.  Quia  ergo  slignum  sive 
inare  pru;seiis  saeculum  designat,  Dominus  secus 
mare  stat  posUmam  vitaj  labenusmortaliiatem  deviu- 
cens,  in  ea  qua  passus  est  carne  siaoiliutem  perpe- 
luie  quietis  adiit.  Turbarum  cuoventtts  ad  eum,  gen- 
tium  in  iide  concurrentium  typus  est,  de  qutbus 
Isaias :  Et  fluent9  inquit,  ad  eum  omnes  genses,  et 
ibunt  popult  muttit  ei  dicent :  Venite  ot  ascendamus 
ad  monlem  Domini  (Isai.  n), 

Et  vidit  duas  naves  stantes  secus  slagnum.  Dua  mv- 
ves  secus  stagnura  posiue  circuiucisioiieui  et  pr»- 
pulium  liguraiu  :  quas  beue  Jesus  vidisse  perbibetur, 
quia  in  utroque  populo  novit  Doiniou»  qui  sunt  ejus, 
eoriimque  cor  a  fluciibus  saiculi  hujus  ad  fumras 
viije  iranquillitaiem  quasi  a  I  sobdiiatem  Jktons 
videndo,  boc  e&l,  unaericorditer  visilauoo  pr»- 
D  velut. 

Piscatores  autem  descenderant9  et  lavabant  reUa. 
Ptscatores  sunt  Ecclesi*  dociores,  qui  nos  reto  ti- 
dei  compreheusos,  el  de  prolundo  ad  lumen  eUtos, 
quasi  pisces  lntori,  sic  lerrai  viventium  advehunt. 
Uaasi  enim  quasdam  rttia  piacauliuin  sunt  cempleia 
pra3dicantium  dictiones,  qu.c  eos  quos  ceperiul  in 
lide  iiou  amittant :  unde  et  retia  quasi  reimentia 
suut  vocata.  Sed  baec  retia  modo  iaxantur  in  captu- 
ram,  modo  iuta  plicaulur,  quia  non  omne  tempus  est 
habile  doclriiix,  sed  nuuc  cxereuda  lingua  doctori, 
nunc  suimet  cura  gerenda. 

Ascendens  autem  in  unam  ncvemt  qum  erat  Simo- 
nis9  rogavtt  eum  a  terra  reducere  pusitlum.  Et  sedens^ 
docebat  de  navicula  turbas.  Navis  Simonis  est  fctcle- 
sia  pnmitiva,  de  qua  Paulus  ait :  Qui  enim  operedne 
est  Petro  in  upostolatum  circumcisionis,  operatue  etf 
et  iui/ii  inter  gentes  (C9lat.  u).  licoc  uua  dicta,  quia 
multitudinis  credenlium  erjt  cur  unum  et  aninia  una 


279 


DEbA  VENERAIHLIS  OPP.  PARS  III.  —  PARiENETICA. 


m 


(Act.  iv).  Dequa  docebal  turbas,  qttia  de  auctoriute  A  lem.  ut  peccatis  turharum  eommoti,  quod  quasi  se- 


£ccle«iae  docet  usque  hodic  gentes 

Ui  eessavit  auiem  hqui,  dixit  ad  Simonem  :  Duc  in 
attum,  ei  taxate  reiia  vettra  in  capturam.  Quod  priino 
rojtavil  Simonem  navem  a  terra  reducere  pusillum, 
rgitilieat  temperate  iitendum  verbo  ad  ttirbas,  ut 
nec  lerreua  eis  pr.rcipiantur,  nec  sic  a  terrenis  in 
profunda  sacramentonnn  recedatnr,  ut  ea  penitus 
imn  intelligatit,  vel  prius  in  proximis  regionibus 
gentibus  pracdicntidum,  ut  quod  dicit  item  Pelr», 
Duc  tit  attum,  et  taiate  retia  ve$tra  m  capturamf  ad 
remotiores  gentes  quibus  postea  pracdicaium  est  per- 
lineat. 

Et  re$pondent  Simon,  dixit  itti :  Pro?ceptor%  per  to- 
tam  noctem  taborantes,  mlvl  cepimus,  in  vcrbo  autem 
tuo  taxabo  rete.  Niri  Dominus  a*dificaverit  domumt  in 
vanum  laborant  qui  cedificant  eam  (Psal.  cxxvi)  :  uisi 
Doininus  cor  illustraverit  auditoruin ,  doctor  in  nocte 
laborat;  nisi  in  verbo  gratiae  stipernae  laxata  fuerint 
instrumenta  disput  uionum ,  frustra  vocis  suae  prae- 
dicaior  jacHluni  inittil.  Quia  fides  populorum  non 
sapientia  vcrbi  coinposiii,  sed  divinae  vocaiionis  mtt- 
nere  provenit. 

Et  cum  koc  feci$$entt  conctu$erunt  piicium  multitu- 
dinem  copiosam.  Rumpebatur  uutem  r.  u  eorum.  Pr» 
uiultitudine  pisciuui  rete  riimpebatur,  quia  nunc  ad 
eonfessionem  fidei  etiam  cum  electis  reprobi  tanti 
intrant,  qui  ipsam  quoque  Ecclesiam  ba?resibus  scin- 
dant.  liumpiiurautem  rete,  sed  pon  labitur  piscis, 
quia  suos  Domiuus  etiatu  inter  |iersequentium  scan- 
dala  servat. 

Et  annuerunt  $ocii$%  qui  eranl  in  alia  navif  ut  veni- 
rent  et  adjuvarent  eos.  Aha  navis,  ut  praedixiimis, 
t'i  Eedesia  de  gentibus,  quae  et  ipsa,  non  suffi- 
i  iente  nna  navicula,  pisctbus  iinpletur  electi*  :  quia 
iM>vit  Dominus  qiu  sunt  ejus,  et  apud  ipsum  certus 
est  suorum  nnmerns  elecioriiin  (//  Tim.  n).  Duinque 
tot  in  Judt»a  credituros  non  invenil,  quot  ad  fidern 
viiamqiie  praedeslinatos  novit  aeiernam,  quasi  aliae  r 
nav  s  receptacula  pbcibus  quaerens  suis,  corda  quo-  ** 
que  gentimii  lidei  graiia  replet.  El  bene  rupto  rete 
soeia  navis  advocaiur,  quouiam  ame  Judas  proditor, 
nnte  Simon  Magus  plsces  nequissimi  capti  suot,  aute 
Ananias  et  Sai  hira  fldei  rete  subdole  teutabant  in- 
grcdi  (Act.  v  et  vui)  :  aote,  tit  Joannes  leslatiir, 
multi  di$ciputorum  eju$  abierunt  retro,  et  jam  non 
cum  illo  ambulabant  (Joan.  vi) :  ac  deinde  baraabas 
et  Paufus  ad  geutiuin  sunt  apostolatum  segregati 
(Act.  xni). 

Et  venerunt,  et  impteverunt  amba*  naviculas,  ita  ut 
pene  mergerenlur.  Harum  impltlio  navium  tisque  in 
flnem  saeculi  crescii :  sed  quod  impleise  merguutur, 
hoc  est,  in  subversione  premuntur  (uon  eiiini  sub- 
ineisar,  sed  lainen  sunl  periclitatae),  Apostolus  ex- 
ponil,  dicens  :  In  novi$$imi$  diebut  erunt  tempora 
pericutosa,  ei  erunl  homines  $eip$o$  amante$t  etc. 
[11  Tim.  m).  Nam  mergi  naves,  est  houiiues  in  *ae- 
ctiliim,  ex  quo  elati  prr  fidom  fuerant,  niormn  pra 


curius  tranquilliusque  vivaut,  muuas  ecclesiasticum 
deseraut. 

Et  ait  ad  Simonem  Je$u$  :  Noli  timere.  ConforUt 
Dominuj  timorem  camalium,  animosqtie  iragiliutn 
consolando  erigit,  ne  qu^s  vel  de  stiae  conscieutia 
citlpae  treroens,  vel  de  ahorum  innocentia  stupens, 
sanctitatis  iter  formidet  aggredi.  Quod  autem  se- 
quitur  : 

Ex  hoc  jam  homine$  eri$  capien$.  Ad  ipsiiro  Pe- 
iniin  specialiter  pertinet.  Rxponit  enim  ei  Domitnui 
quid  bapc  capiora  piscium  signilicet,  quod  videlicei 
ipse  sicut  nunc  per  relia  pisces,  sic  aliquando  |ver 
verba  sit  capturus  homiues  :  totusque  facti  hojus 
ordo  quid  in  Ecclesia,  ctijus  ipse  typum  tenei,-  quo- 
tidie  geratur  osiendai.  Quod  vero  subjungitur, 

Et  subductis  ad  terram  navibus,  relicti$  omnibust  secuti 
$unt  eum.  Potesl  siguiflcare  flnem  temporis  quo  ab 
liujusmodi  salo,  qui  Christo  inhaeserint,  peniius  re- 
g  cessnri  sunl.  Sciendtnu  est  autem  hauc  eamdeni 
non  esse  leciionem,  qua  Matthaeus  et  Marcus  bin  s 
de  navictilU  piscatores,  primo  Petruin  et  Andream, 
deinde  filios  Zebedafi  a  Domino  narrant  esse  voca- 
tos  (Mattk.  iv,  Marc.  i).  Non  enim  eos  Lucas  nunc 
a  Domino  vocatos,  sed  tantuin  Pelro  fuisse  pradi- 
ctum  quod  homines  esset  capturus,  insinuat.  Qtioil 
nou  ita  dictum  est,  quasi  jam  pisces  nunquam  essci 
capturus,  iiain  ct  post  resurrectionem  Domiui  legi- 
inus  eos  esse  piscaios.  Unde  datur  intelligi,  eos  anl 
capturam  piscium  ex  inorc  remeasse,  ut  postea 
li»ret,  quod  Matthjeus  et  Marcus  narrant ,  quand« 
eos  bmos  vocavit  (Joan.  xxi).  Tunc  euim  non  sub- 
ductis  ad  lerr&m  navibus  tanquam  cura  redeuodl, 
sed  ita  eum  secuti  sunt,  lanquam  vocautem  ac  ]tw 
benteiu  ut  sequerentur. 

IIOMILIA  VI. 


12«  DOMINtCA  SEPTIMA  POST  TRIMTATEH. 

Marc  viii,  Mattb.  xv.  In  itto  tempore*  cum  multa 
turba  euet  cutn  Je$u ,  nec  haberent  quod  manduca* 
reut%  convocati$  di$c>puli$,  ail  Uti$  :  Misereor  $uper 
lurbam,  qui  ecce  jam  triduo  sustinent  me  ,  nec  ha~ 
bent  quod  manducem,  etc, 

In  hac  lectione  considcranda  est  iu  uno  eodem- 
que  Redemptoie  nostro  distincla  opcratio  divinitatis 
et  humanitatis  :  atque  error  Euiychetig,  qui  unam 
tantum  in  Christo  operalionem  dogmatizare  praesu- 
mit,  procul  a  Christianis  finibus  expellendus.  Quis 
cnim  uon  videal  hoc  quod  super  liirbain  inisereiur 
Dominus,  ne  vel  inedia  vel  viae  longioris  labore  de- 
flciat,  affecium  esse  et  compassionem  humanae  fra- 
gilitalis  ?  Quod  vero  de  seplem  panibus  et  pisciculi* 
paucis  qualuor  homiuum  millia  saiuravit,  divinai 
opus  esse  viriutis  ?  Mystice  anlem  hoc  miraculo  de- 
signalur  quod  viam  s;fculi  pnesentis  aliier  iocolu- 
mes  transire  nequimus,  nisi  nos  gratia  lledeinploris 


vita:e  relabi.  Quales  et  ipse  Petrus  adbuc  in  iutir-  D  nostri  alimento  verbi  sui  reficial.  Iloc  vero  typico 


iuitaie  posilus ,    h(C  loco  deinonstrat.    Unde  se- 
qiiitur: 

Quod  cum  videret  Simon  Petru$%  procidit  ad 
gcjin*  Jesu,  dicens :  Exi  a  me,  quia  homo  peccalor 
ium,  Domine.  Qui.-t  caniales  quiqtte  in  Ecclesia  re- 
giioeii  spirililiuiii,  in  quibus  maxime  Oirisli  |ierson;i 
«ininet,  a  se  quo*Jammodo  repelluni.  Non  enim  boc 
v<»ce  lingtiae  dicnni  boois  miiiistris  Dei,  ut  eos  a  se 
repeilaul,  sed  voce  morum  et  actuum  suorum  sua- 
dent  a  se  recedi,  ne  per  bonos  reganlur,  el  eo  vehe- 
ineutius  quo  deferuiu  eis  honorem,  et  tatneu  f.iclis 
suis  a  se  recedeie  a«lmonent,  ut  lionoriflceniiain 
cortiin  siguilicaverit  Petrus  cadens  ad  pedes  Do- 
tiimi,  mores  autcm  io  eo  quod  ait :  Exi  a  me9  Domme. 
quia  peccator  homo  $um.  Quod  tameo  quia  iiou  fecit 
Dofiiiniis.  non  cnin  recessit  ab  tis,  sed  eos  subdti* 
ctts  navihus  ad  liitus  (>erduxit,  siguilicat  in  bonis 
ei  spir  talibus  viris  non  cssc  oporterc  hauc  voluuu- 


iuter  hanc  refeclionem  et  illam  quiuque  panuni  ac 
Juorum  piscium  dislat,  quod  ibi  litiera  Veieris  In- 
strumenti  spiriuli  gratia  plena  esse  >ignata  est,  hic 
aiiiem  uovi  veritas  ac  gratia  Tesiameiiii  fldelibtu» 
ministranda  monstrata  est.  Saoe  ulraque  refectio  iu 
iiioittc  celebrata  est,  ut  aliorum  Cvangelishruiu 
narralio  declarat :  quia  utriusque  Scriptora  Testa- 
inenti  recte  iutellecta  aliitudinein  nobis  ccelesiium 
et  pratceptorum  niandat  et  praemiorum  :  utraque 
altiiudinem  Christi,  qui  est  mons  domus  Domiui,  iu 
vertice  inontiiiin  cousona  voce  praedicat  (Malth.  i). 
Qui  enim  aedificaiam  super  se  civitatein  sive  domuni 
Domini,  id  est  Kcclesiam,  iu  allum  bonoruin  extollit 
operum,  et  cunciis  inanifestaui  geuiibtis  exhibet9 
ipse  baucab  iiitimis  delectationibus  abstraclam  paoe 
toeli  relicil,  atque  ad  appeiiium  supernae  suavitatis 
dato  pignoic  cibi  spiritalis  accendit. 
Misercor,  inqiiit*  super  turbam  :  quia  acc  4am  lv\- 
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duo  smtinent  me,  nec  liabent  quod  manducenl.  Ei  si  A  dabai  ditcipulis  suit   ut  apponerenl,  et  apposuerunt 


dimUero  eo$  jejunos  in  domum  $uamf  de/icient  in  via 
Quare  tritluo  luiba  Dominum  siislinuerit,  Mattha>u8 
exponit  plenius,  qui  ait  :  Et  ascendens  in  montem% 
sedebat  ibi.  Et  accesserunt  ad  eum  turb<e  muim  ha- 
bentes  secum  mutos,  ccecos,  claudos%  debiles,  et  alios 
tJtn/fos,  et  projecerunt  eos  ad  pedes  ejus,  et  curavit 
eos  [Matth.  xv).  Turba  ergo  iriduo  Dominutn  propter 
sanationem  inflrmorum  suorom  suslinet,  cum  elecii 
qoique  litle  sanclae  Trinitatis  lucidi  Domino  pro 
suis  suornmque  peccalis,  anirose  videlicet  languori- 
bos,  perseviranti  instantia  sunplicant.  Item  tnrba 
triduo  Dominum  sustiuet,  quando  mullitudo  licle- 
liuro  peccaia  quae  perpetravii,  per  poenitentiam  de- 
elinans  ad  Dominutn  se  in  opere,  in  locmione  at- 
q«e  in  cogitatione  convertit.  Quos  dimitiere  jejunos 
iii  domum  soam  Domiuus  non  vult,  ne  deficiant  in 
vm,  quia  videlicet  conversi  peccaiores  in  pra?senlis 
vit»  via  deflciunt,  si  in  sua  conscienlia  sine  doctri- 


turbm.  Dominus  accipiens  panes  dabat  discipulis,  ut 
ip<i  acceptos  turbae  apponerent :  quia  spiritalis  dona 
scientiae  tribuens  apostolis,  per  eorom  ininisterimn 
voluii  Ecclesiae  stiae  per  orbem  vitae  cibaria  distri- 
bui.  Quod  autein  fregit  panes  qtios  discipulis  daret, 
apertionem  de>ignat  sacramenlorum,  quibus  ad  per- 
petuam  salutem  nutriendus  erat  mondus.  Gum  enirn 
ait  ipse  Dominus,  Et  nemo  novit  Filium,  nisi  Pater  : 
neque  Patrem  quis  novit  ,  nisi  Filius  ,  et  cui  voluerit 
Filius  revelare  (Luc.  x),  quid  nisi  panem  vilae  nobis 
per  se  aperieudum  demonstravil,  et  cujus  interiora 
cernenda  per  nos  ipsos  penetrare  nequivimus  ?  Cui 
contra  propheta  misenbilem  qnorumdam  famem  de- 
plorans,  aiebat :  Parvuli  petierunt  panem,  nec  erat 
qui  frangeret  eis  (Thren.  iv).  Quod  esi  aliis  verbis 
dicere  :  Indocti  quaesierunt  pabulum  verbi  Dei,  quo 
ad  virtutem  bon«  operaiionis  convalescerent  refici, 
nec  erat,inagtstrisdeflciefitibtis,  qui  eisScripturarum 


n»  saucttt  pabulo  dimitiantur.  Ne  ergo  lassentur  in  3  arcana  patefaceret,  eosque  ad  viam  vcritatis  itisti- 


hujus  peregrinationis  itinere,  pascendi  sunt  sacra 
admonitiotie.  Valde  autem  pensanda  est  pia  senten- 
tia,  qua3  processll  ex  ore  Veritatis,  qua  dicitur  : 

Qkidam  enim  ex  eis  de  longe  venerunt.  Est  euim 
qni  aihil  fraudis  et  nihil  carnaiis  corrnptionis  exper- 
tus  ad  omnipotentis  Dei  servitium  festinavit.  Isie  de 
longinquo  non  venit,  quia  per  incorruptionem  et 
fonoeentiam  proxiinus  fuit.  Alius  nulla  impu<licitia, 
nullis  flagitiis  inquinatus,  solutn  autem  coujiigitiro 
eipertus,  ad  minisierium  spiritale  conversus  esu 
Neque  isle  venit  e  longinquo,  quia  usus  conjunctione 
concessa  per  illiciia  non  erravit.  Alii  vero  post  car- 
nis  flagitii,  alii  post  fatsa  tesiimonia,  atii  post  facta 
fnrta,  alii  post  illaias  injurias  et  violeutias,  alii  posl 
perpetrala  hoinicidia  ad  poenitenliamredeunl,  atque 
ad  omnipotentis  Dei  servitium  convertumur:  hi  vitle- 
licet  ad  Dominum  de  longinquo  veniuni.  Quanto  enim 
quisqne  plus  in  pravoopere  erravit,  taulo  abomnipo- 
teme  Domno  longius  recessit.  Dentur  ergo  alimenia  q 
eis  eiiam  qui  de  louginquo  veniunt,  quia  conversis 
peccatoribus  doclrin;e  sanct;e  cibi  prxbendi  sunt  ut 
iu  Deum  vires  reparent  quas  in  flagiiiis  amiscrunt. 
Item  Judaei  t|iiicunque  111  Cbristo  cred  derunt,  de 
prope  ad  illum  venerunt,  quia  legis  et  proplietartim 
erant  liueris  edocti  de  illo.  Credentes  vero  ex  gen- 
tibus  de  longe  utiqoe  veneruut  ad  Chrislum,  quia 
nullis  paginarutn  sanctarum  monumenlis  de  ejus 
erant  fide  praemoniti. 

Et  interrogavit  eos  :  Quot  panes  habetis  ?  Qui  dixe- 
rftjiJ,  Septem.  Bene  septein  panes  in  mysterio  Novi 
Testamenti  ponuntur,  in  quo  septiformis  gratia  Spi- 
ritus  sancti  plenius  fidelibus  cunctis  et  credeuda 
revelatur  et  credila  datur.  Neqtie  hordeacei  fuisse 
produntur,  sicut  iili  quiuque  de  quibus  sunt  quinque 
homiuum  utillia  saiuraia,  ne  iterum  sicut  in  lege 
viule  animae  alimentum  corporalibtis  sacramentis 


tueret.  Acceptis  auteni  ad  frangendum  panibus,  Do~ 
minus  gratias  agitt  ut  et  ipse  quantuni  de  salute  ge- 
neris  humant  congaudeat ,  ostendat  ,  et  nos  ad 
agendas  semper  Deo  gratias  infortnel,  cum  vel  ter- 
reno  pane  carnem,  vel  auimam  coelesli  &uperua  gra- 
tia  largienle  relicimus. 

El  nabebant  pisciculos  paucos,  et  ipsos  benedixit , 
et  jussit  apponi.  Si  iu  panibus  septem  Scripmra  Novi 
Testanienii  designaturv  in  cujus  lectione  per  gratiam 
sancli  Spiritus  intemas  mcmium  epulas  inveniuius, 
quid  iu  pisciculis  quos  benedicens  pariter  Dominus 
turbm  jussit  apponi,  nisi  sanctos  accipimus  illius  tem- 
poris  quo  eadem  esl  condila  Scriptura,  vel  quorum 
ipsa  Scriptura  fldem,  vitam ,  et  passione*  continet  ? 
Qtii  de  turbulentis  hujus  saecuii  fluclibus  erepti ,  ac 
divina  benedictione  consecrati ,  refectioncm  nobis 
internam,  ne  htijus  mundi  transeuntis  excursu  deti- 
ciamus,  exemplo  suae  vel  vitjc  prasbuere  vel  inoriis. 

Et  manducaverunt%  et  saturati  sunt.  Manducant  de 
panibus  Doinini  ac  piscibus,  et  saturamur,  qui  au- 
dienles  v«rba  Dei9 etexempla  intuente*, ad  profeclum 
vit;e  correctionis  per  hxc  excitari  atque  assur«ere 
festinant.  Qtiibusapte  congrujl  iilud  Psalmisiic,  Edent 
pauperes ,  et  saturabunlur ,  et  laudabunt  Dominum  ; 
qui  requirent  eum,  vivet  cor  eorum  in  soeculum  sasculi 
(Psal.  xxi).  Quod  est  aperte  dicere :  Audient  humi- 
les  verbtim  Dei,  et  facient,  et  ad  laudem  nou  suam9 
sed  supemi  largitoris  cuncta  que  beue  gerunt  refe- 
reut.  Ondc  merito  ad  viiam  intt  rioris  hoiniuis  x»ter- 
nam,  utpoie  pane  vita  saturati,  pervenient.  Cui  con- 
tra  tardisaudilohbus  per  prophetam  exprobraltir  : 
ManducasitSy  et  non  estis  salurali  (Agg.  1).  Mandiicaut 
namque,  et  non  saturantur,  <|ui  paiiem  verbi  Dei 
audiendo  degustaut,  sed  11011  faciendo  qu;e  audiunt , 
niliil  ex  his  inlernx  dulcedinis  ,  quo  cor  ipsorum 
continnelur,  in  ventrem  meinoriie  recipiunt. 

Et  sustulerunl  quod  $uperaverat  de  fragmentis  se- 


obtegeretur.  Uordei  enim  medulla  leuacissima  palea 

legitur.  n  piem  sportas.  Quod  lurbis  saluritatis  huperat,  apo 

Et  pracepit  turbce  discumbere  super  terram.  Supra  u  stoli  sustollunt,  et  septeiu  sportas  impleut,  quia  suni 


in  relectitne  quinque  panuin  turba  super  fenuin  vi- 
ride  discumbebat ,  nunc  ubi  septeui  panibus  relt- 
ciendaest,  supra  lerram  discuiiihere  pr*cipllur, 
•iuja  per  ^cripturam  legis  carnis  desideria  caic;ire 
ei  coniprimere  jubemur.  Omnis  enim  caro  [enum,  et 
vmnit  ytoria  ejus  tanquam  fhs  feni  (Isa.  xl).  In  Novo 
autem  Testamento  ipsam  quoque  terram  ac  faculta- 
tes  temp»rales  derelinqiieie  praicipiinur.  Vel  certe 
quia  uious  in  quo  turba  dominicis  panibus  relicieba- 
tor,  aiiiiudineiii ,  ut  supta  diximtis,  Kedctnpioris 
nostri  signiflcat,  ibi  super  fcnum,  hic  snper  terram 
lebcitur.  Ibi  enitn  celsitudo  Chiisti  propter  carnales 
lioiiniies  et  Hierusaleui  lerrenaiii  carnali  spe  et  de* 
atierio  tegitur;  hic  autem,  remola  omni  cupiditale 
cania.1',  couvivas  Novi  Testamenti  spei  perin  «iicniis 
linuaiiieiituin  tanquam  ipsius  monlis  solidiias,  nullo 
l  ut>  iiitefposiio,  coniinebat. 

El  accipiens  septem  panes ,  gralias  agens,  fregit,  el 


sunt 
alliora  perfectionis  prajcepta  vel  potuis  exhorta- 
menta  et  consilia,  quas  generalis  (idelium  miiliitudo 
iie«|tiit  servando  et  inipleudo  atlingere.  Quorum 
cxseculio  illos  proprie  respicit,  qui  uiajore  sancti 
Spiritus  gratia  pleni  generalem  populi  Dei  conver- 
sationem  mentis  atque  operis  sublimiiate  transceu- 
dunt,  qualibus  dicilur  :  ^t  vis  perfectus  e$se%  vadet 
vende  omnia  quce  habes  (Matth.  xix).  Unde  hene 
sporiae,  qutbus  domiiiicorum  sunt  condita  fragtnenta 
ciborum,  propter  septiforinem  Spirittis  gratiam  se- 
pieni  fuisse  memoranttir.  Nam  quia  spirta;  junco  et 
palmarum  foliis  soleut  coutexi,  uierilo  in  sanctorum 
signilicatione  ponuntur.  Juncus  qttippe  super  aquas 
msci  <  onsuevit,  palma  vero  viclricetn  omat  tnauum. 
El  junccis  vasis  recte  cotn.iarantur  clecti,  cum  ra- 
dicem  cordis,  ne  forte  ab  attiore.  alerniialis  arescat, 
in  ipsn  vii;c  fonle  collocant.  Assimilantur  et  eis-  qu;e 
dc  palmarum  sunt  foSiis  contexla,  cum  iudefecXivaui 
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aicruae  relributioois  memoriam  piiro  in  corde  reii- 
neul.  El  bene  lurba,  quamvis  reliquias  dominici 
pnndii  non  caperei,  manducasse  Umen  et  saturaia 
csse  narratur  :  quia  sunl  nounulli  qui  etsi  omnia  sua 
relinquere  nequeunt,  neque  explere  hoc  quod  de 
virginibus  diciiur,  Qui  pole*t  capere  capiat  (Matth. 
xix),  caMeraque  hujiismodi :  taineii  esurienles  el  si- 
liemes  jiistitiam  saiuraniur,  cnm  audiendo  mandata 
legis  Dei  nd  viiam  perveniunt  aeternaiti  (Matth.  v). 

Eranl  aulem  qui  manducaverunt  quasi  qualuor  mit- 
liaf  el  dimisit  eos.  Beue  qiiatuor  inillia,  ut  ipso 
ciinin  niunero  doceret  evangelicis  se  pastos  esse  ci- 
bariis. 

IJOMILIA  VII. 

Ifl  DOVIMCA   OCTAVA  POST  TRINITATEV. 

Lcc  vi,  Matth.  vii.  ln  illo  lempore,  dixit  Jesus  di- 
tcipulit  suU  :  Aitendiu  a  fatsit  prophetit,  qui  ve- 
uiuni  ad  vot  in  vesiimeniis  oviunt,  inirintecut  snnt 
autem  lupi  rapaces.  iVoit  esi  enim  arbor  bona,  qua 
facil  fruclui  maios,  etc. 

Crnitra  hypocriiam  qua  coepenrt  Christus  Jesus 
Satvator  noster,  exsequitur.  Si  veram,  inquit,  et 
non  Oclaoi  vis  habere  justitiam,  quae  verbis  osten- 
tas  etiam  factis  compensare  curato,  ut  bona  exi- 
stens  arbor,  bonis  orueris  et  fi  uctihus.  Quia  etsi  se 
ffttigat  hypocrita,  non  est  bonus  qui  facil  opera  mala : 
etsi  reprehendat  iusoutem,  non  ideo  malus  est  qui 
facit  ouera  bona. 

Vnaquwque  enhn  arbor  de  frwtu  suo  cognoscitur. 
Qui  sit  fructos,  qno  mah  bonave  dignosci  debeat 
arbor,  Aposlolus  ostendit,  direns  :  Mawfesta  autem 
snnt  opera  carnis,  quoe  sunt  fornicatio,  immunditia, 
luxwria,  idotorum  servitus,  veneficia,  inimicilict,  con- 
tenttonet,  amuiationet,  ira,  rixxe,  distentiones,  hos- 
retet,  invidice,  homicidia%  ebrietatet,  comessationest 
ei  hit  timilia  qum  puvdico  vobis  sicut  prwdixi :  quo- 
niam  qui  tatia  agunt,  regnum  Dei  non  consequentur. 
Fntctut  autem  tpiritus  est  charitas,  gaudium,  pax, 
tonganimitat,  bonitis,  benignitat,  fidet,  mode±tia% 
tontinentia(Gatat.  v).  Canerum  eleemosyoa,  vel  ora- 
tit»,  vel  jejunrum,  fructus  quidem  est  proprie  bono- 
rrmi,  ted  iionnunquam  siuiulate  etiam  usurpalus  a 
nialis,  de  quibtis  Dominus  lit :  Quia  receperunt  mer- 
eedem  suam  (Matth.  \\).  Et  alibi  :  Attendite  a  falsit 
prophetit9  qut  veniunt  ad  vo%  in  vettimentit  ovium,  in- 
trinsecut  autem  tunt  tupi  rapacet  (Matth.  vu).  Sed 
non  ideo  debent  oves  odisse  ve*timeiituin  suom, 
quod  plerumque  illo  se  occullanl  -lupi,  dum  aliud 
osienlant  ad  decipieiidum,  atiud  exeiunl  ad  deprx»- 
daitdum  vel  interficienduin  eos  qui  sub  isto  vestitu 
ovino  lupos  videre  non  possunt.  Hic  ergo  non  est 
fructus  de  quo  cognosci  arborem  inonet,  sed  ilie 
qoi  est  supra  monstratus. 

Neque  enim  de  tpinis  colligunt  /fcw,  neque  de  rubo 
tnndemiant  uvam.  Spiuas  reor  et  rubum  sasculi  curas 
et  punctiones  esse  vitiorum,  de  quibus  peccanti  ho- 
mini  dictum  est :  Terra  tua  tpinas  et  tributos  germi- 
uabit  tibi  (Gen.  111).  Ficus  vero  et  uvam  dulcedinein 
conversationis  novse,  quaro  Domiuus  in  nobis  esu- 
ru,  et  fervorem  dilectiouis  qui  laetilicat  eor  hominis 
de  quibus  Evangelio  coruscaute  vox  turtnrit  in  terra 
ionge  lutcque  retonabat,  ficut  protutii  grossos  suos, 
vineie  florentes  dederunt  odorem  (Cant.  il).  Non  au- 
lem  de  spinis  licus,  uon  uva  de  rubo  colligiiur,  quia 
uieus  adbuc  veieris  hominis  consuetudiue  depressa 
simulare  poiesl,  sed  fructus  novi  homiuis  ferre  non 
poiesi.  Quod  si  quis  objicere  voluerit  ac  dicere  quod 
et  Moyses  de  rubo  vindeiniaril  uvam,  quando  t  co- 
gnaio  gentili  consilium  utile  suscepit  (Exod.  xvm) : 
et  de  spinis  collegerint  licus  bi,  quibus  dictum  est 
de  Pharisxis,  Quw  dicunt  jacile,  qua  autcm  [aci.int, 
fucere  nolile  (Matth.  ixu:),  sciat  quia  sicut  verai 
iioniiunquaui  paimes  sepi  involuta  recumbit,  por- 
tansque  frucium  spina  non  suum  usibus  servat  hu- 
uiauis  :  sic  dicia  vel  acta  maloruiu,  si  quando  bouis 


A  prosunt,  non  hoc  ipsi  faciunt  mali,  sed  ftt  de  illis> 
superuo  profidenle  consilio. 

Bonus  homo  de  bono  thesauro  cordis  sui  ptofert 
bonum,  et  malus  homo  de  mato  profert  mutum.  Idetn 
lliesau/os  cordis  quod  radix  esl  arboris,  et  quod 
de  corde  profertur,  idem  est  quod  arboris  frurtus. 
Qui  ergo  thesaurum  in  eonle  palieiiti»  perfectique 
habet  amorisr  optiinos  nimirum  fruclus  effun  letis, 
diligit  inimicum,  benefaeit  odieuti,  benedicit  male- 
dicenli,  orat  pro  caluinuianle,  perculienli  se  vel 
despolianti  nou  reluclator,  omni  peienti  iribuit,  sua 
ablata  non  repetit,  non  judtcare,  non  coudeuinare 
desiderat,  erranlein  patienier  aiiiaiilerque  corrigit, 
et  ca^lera  quje  supra  Salvator  edocu>t  (Luc.  vi).  At 
qui  nequam  thesaurum  corde  servatt  odil  amicum9 
maiedtcit  dUigenti,  matedicii  benedicenli  (Matth.  v), 
et  cuMera  qnj»  dominicus  sermo  redarguii,  bono 
tbesauro  contraha  peragil.  Qui  ne  sibi  frustra  blau- 
diietur,  ex  eo  quod  sequitur  : 

g  Ex  abundanlia  enim  cordis  os  toquitur.  Quast  n«Ki 
fructus  arboris,  sed  folia,  hoc  est  verba  solum,  el 
non  magis  opera,  vel  veri  Chrisiiani,  vel  hypocra» 
quj*rantur,  consequenter  Dominus  adiungit : 

Quid  autem  vocatit  me,  Domine9  Domtne,  et  non 
facttit  quw  dico?  Ac  si  aliis  verbis  ita  diceret :  Quid 
lolia  recUe  confessioois  vos  germinare  jactalis,  q  i 
nullos  operis  boui  fructus  ostendilis?  Utide  Aposto- 
lus  pretiobuin  a  vili  separalurus :  hoc  estf  bonuiu 
tliesaurum  a  mato,  bouam  arborem  a  niala,  perfe- 
ctutii  boui  inagistri  discipuluiu  ab  hvpocriia,  ducem 
videntem  a  oeco  secreiurus,  ait :  Veniam  aultm  ad 
tos,  si  Dominut  voluerit,  et  cognuscam  non  termonem 
eorum  qui  inftaii  tunt9  sed  virtutem  (1  Cor.  tv|.  Non 
vniiii  iu  seruioue  est  reguuiu  Dei,  sed  in  virtute. 
Per  oris  ergo  locuiioiiem  Dominus  utiiversa  qu«e 
vel  actu,  vei  falu,  vel  co^itaiu  de  corde  proferiuiu*. 
iusiuuat,  quae  inagis  quain  homiiiibus  dicta  nuda  et 
aperta  sunt  oculis  ejus.  Nam  et  nioris  est  Scriptu- 

p  raium,  verbu  pro  rebus  ponere,  unde  Psalmista  : 

^  Die,  inuuit,  aninut  mm :  Salut  tua  ego  tum  (Psal. 
xxxiv,  Itatas  xxxix,  et  i  V  iieg.  xx),  et  Eiccluas, 
Non  fuit  verbum,  quod  non  onenderim  eit.  Qui  uti  - 
que  rerum,  et  nou  verbomm  Chaldaeis  revelarat 
arcaua.  Itemque  Apostolus»  El  nemo  dicil  Donunum 
Jetum,  ntit  i*  Spiritu  tanclo  (/  Cor.  xu) :  pio  eo  ut 
diccret,  Nejno  Dominuiu  Jesum  inieileetu  oeniii, 
nenio  volunuue  ampiectiuir,  uisi  per  gratiam  Spi- 
i  iius  sancti. 

^  HOMILIA  VIII. 

IN  DOMWICA  NOflA  fOST  TftlNITATEM. 

Luc.  xvi.  f  n  itto  temvore,  dixil  Jetut  disciputit  tuit 
parabolam  hanc  :  tiomo  quidam  erat  divett  qui  ha* 
bebat  villtcum,  et  hic  dijfamatut  ett  apud  itlum, 
quati  dissipasset  bona  iptius.  Et  vocavit  illum,  et 
ait  ilti :  Quid  hoc  audio  dt  tet  Hedde  rationem  vil- 
licationit  tua.  Jam  enim  non  poteris  viltlcare.  Ait 
autem  vttticut  intra  te  :  Quid  faciam,  quia  dominus 
D  meus  aufert  a  me  vitticationem  ?  Fodete  nvn  vateo% 
mendicare  erubetco.  Scio  quid  faciam,  ut  cum  amo- 
tu*  luero  a  vitlicatione,  recipiant  me  in  domou 
tuat,  etc. 

Iu  viliico  hoc  quem  dominus  ejiciebat  de  villica- 
lu,  el  laudavit  eum  quod  iu  futiirum  sibi  prospexe- 
rii,  non  omuia  debemus  ad  imitandum  sumere.  Non 
eniin  aut  Domino  nostro  faciendaest  in  aliquo  Iraus, 
ut  de  ipsa  fraude  eleemosynas  faciamus  ;  aut  eos  a 
quibus  recipi  volumus  in  tabernacula  aelerna,  tan- 
quam  debitores  Dei  et  Domini  nostri  fas  est  iutellU 
gi,  cum  justi  et  sancti  signiftcentur  hoc  loeo,  qui 
eos  introducaut  in  labemacula  acterna,  qut  neces- 
silatibus  suis  terrena  bona  coinmunicaveriiit.  De 
quibus  etiam  dicit,  Quod  si  quit  alicui  eorum  caticem 
aquas  frigida  dederii  tantum  in  nomine  ditcipuU%  non 
perdet  mercedem  suam  (Matth.  x).  Sed  etiain  e  con- 
trario  dicumur  isue  similiiudines,  ut  inielligamus 
si  laudari  potuit  ille  a  doiuiuo,  cui  fraudem  faciebat» 
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qnanto  amplius  ptooeanl  Doraino  Deo,  qui  aeco*dum  A 
ejus  pneceptnra  illa  opera  faciunt.  Sicut  eiiam  de 
jndice  iniquitatis  qui  interpellabatur  a  vklua,  com- 
parationem  duxit  ad  judicein  Deum,  cui  nulia  ex 
parte  judex  iniquus  conferendus  esl,  villiei  saue  vo- 
cabolo  discimn*  eog,  qui  pecunias  habent,  non  jani 
domiuog  sua»,sed  alieti»  potiusrei  dispensatores  esse 
puiantlos.  Uui  si  juxta  hujus  servi  exempluin  sedulo 
Jhiicndae  villicationis  ac  rationis  reddeud»  tempus 
prapviderint,  faeile  lerrenorom  omnium  delectatione 
simul  et  dtlectione  nudaii,  plus  sibi  de  amicis  conque- 
reudis  in  futuro,quam  divitiis  in  praesenti  colligendis 
prospicerecurabunt.Qui  mulia  secumanxius  pertra- 
rtaudo,  Quid  faciamf  inquil,  fodere  non  valeo,  mtndi- 
care  erubesco.  Ablata  quiupe  villicatione,  fodere  non 
valemus,  quia  fitiita  bac  vita  in  qua  taiilum  licet  ope- 
rari,  nequaquara  ulira  bonae  conversationis  fructum 
Hgone  devotse  compmictionis  licet  inquirere.  Mendi- 
care,confusionis  esl.illoscilicet  pessimo  genere  men- 
dtcamii,  quo  virgines  illae  falu.-e  mendicasse  refertiutur,  g 
quae,  ingruente  temporenuptiaruui,  oieo  virtutum  de- 
hcienie,  sapientibus  dixerunt :  Daie  nobis  de  oleo  ve- 
stro,  quia  lampades  nottrce  exstinguuntur  (Matih. 
xxv),  et  de  quo  Salouton  ait,  Propler  frigut  piger 
arure  noluit :  mendicabU  ergo  cettale,  et  non  dabiur 
« (Prov.  xx). 

Convoeatis  itaque  singulis  debiloribut  domini  tui% 
dicebat  primo :  Quantum  debes  domino  meof  At  iile 
d  xit,  Centum  cados  olei.  Dixitque  i//t,  Accipe  cautio- 
nem  tuam,  el  sede  cito%  scribe  quinquaginia.  Deinde 
ulU  dixit :  Tu  vero  auantum  debes  f  Qui  ait%  Centum 
eeros  trittci.  Ait  ith%  Accipe  litteras  tuas,  et  scribe 
ectoginta.  Cadus  Graeca  amphora  est,  continens  ur- 
nas  ires,  corus  vero  modios  triginta  complectitur. 
^uod  autem  de  centum  cadis  olei  quinquagiiita  scribi 
fecit  a  debtlore,  et  de  centtiui  cotis  tritici  octuginta, 
ad  nibil  aliud  valere  arbitror,  nisi  ut  ea  qua?  Mini- 
liter  in  sacerdoies  atque  in  levilas  Judaeus  quisque 
operaiur,  in  Cbristi  Ectiesia  abuudet  justitia  ejus,  ~, 
siiper  Scnbarum  et*  Pharisaorum,  ut  cum  illi  de-  ^ 
chtias  darent,  isti  dimidias,  dent  sicut  non  de  fru- 
cirbus,  sed  de  ipsis  bouis  suis  fecit  Zachacus  (Luc. 
xix):aut  certe  duplicet  decimas  ut  duas  decimas 
dando  superet  impendia  Judaeorum.  Nisi  forte  quis 
sinipliciter  accipieudum  putet,  quod  omnis  qui  in- 
digemiam  ctijuslibet  pauperis  sanctorum,  vel  ex  dimi- 
dia,  vel  certe  ex  qiiinta  parte,  quantuui  viginti,  vel 
quinqoaginta  ad  centum  suni,  alleviaveni,  certa 
auae  misericordias  sii  mercede  donandus. 

Et  laudatit  Dominus  vilticum  iniquilatist  quia  pru- 
denter  fecisset.  Quia  fiiii  hujus  taiculi  prudentiores 
fitiis  tucis  in  generatione  sua  sunt.  Audiaiu  sapieuies 
nujus  sar.coh,  ut  stultain  sapieutiain  deserere,  et 
sapieiiiein  Dei  stuhitiam  discere  queant,  quanti  eo- 
ruui  sapienliarn  divina  aequitas  aesliniaverit,  quos 
iHMt  vere  prudenles,  sed  iu  generatioue  sua  prudeu- 
les  es>e  commeiiiorat,  juxta  hoc  quod  alibi  dicilur  : 
rV,  qui  sapientes  eslis  iv  ocutis  vestris  et  coram  vobis- 
metrptit  prudentes  (Isaiaf  v).  Necnon  el  amatores  D 
aeterfMe  vrta?  Clios  lucis  appeliando,  non  aliud  eos 
qui  »apientes  sunt  ut  faciant  mala,  bene  autem  fa- 
cere  nescierutit,  quam  fllios  arguit  esse  teuebrarum. 
FHU  autem  tucis  et  filii  hujus  smculi  vocantur(Jer.  iv), 
qnotnodo  lilii  regui  et  tibi  perditiums.  Cujus  euim 
qubqtie  agit  opera,  ejus  cogiiouiiuatur  et  lilius. 

Et  ego  vobis  dico,  Facite  vobis  amicos  de  mammona 
ixiquitatis  :  ul ,  cum  defeceritist  reeipiant  vos  in  anerna 
tabemaeuta.  Mamnioiiani  iniquitatis  ob  boc  appellat 
i  lawi  pecuniam  quam  possidemus  ad  teutpus,  quia 
uiamuiotia  divitiae  ititerpretantur.  Nec  sunl  istse  di- 
vitiae  nlsi  tniiruis,  qni  in  eis  constituunt  spetn  atque 
copiaui  beatitudinis  su*.  A  justis  vero  cum  haec  pos- 
s.deutur,  est  quidem  ista  pecunia,  sed  nou  sunt  illis 
diviiiab  nisi  ccelestes  et  spiritales,  quibus  indigeu- 
Uam  6*am  spiritaliter  supplentes,  exclusa  egestate 
miserije,  beatitudinis  copia  ditabuntur.  Si  autem  hi 
•l«i  pnebenl  eieemosjnamy  dc  iniquo  luauiruona  fa- 


CMint  sibi  amicos,  a  quibus  in  atenia  laberttaciila 
recipiantur,  quanto  magis  hi  qwi  apiritales  torgiun* 
lur  epulas,  qui  dant  conservis  cibaria  in  tempore 
su<»,  ceriissiiua  debent  spe  summc  retributt«ctis 
erigi? 

Qui  fidells  est  in  wunimo,  et  in  majore  fideUs  est . 
et  qui  in  modico  iniquus  est%  et  in  majore  iuiquus  eM. 
Siiui  qui  viscera  pietatis  et  opera  nmericordia?,  quae 
proximis  debentur,  ignorautes  ,  merilo  tamen  se 
ea«titatis,  vigitiarum,  longae  oratiouis,  pleruE  fiJei, 
jejuniurum,  caeierannnque  virtutum  quae  Dei  dile- 
ctio  ^gnere  solet,  veraciter  fideles  existimaot :  sed 
ipsojudice  atlestante,  qui  (idelis  est  in  miniino, 
id  est,  in  pecunia  cum  paupere  participanda,  et  in 
majore  fidelis  est,  iilo  videlicet  actu,  quo  specia- 
liiar  adliasrere  Creatori,  et  unum  cum  eo  spiritus 
efttci  desiderat.  At  qui  temporalia  quae  possidet, 
recte  dispensare  dissimulat,  a^ternorum  sibi  gloriam 
de  qua  tumet  evacuat.  Qui  enim  non  dibgit  fratrem 
suum  quem%  videt%  Deumy  quem  non  videt,  quomodo 
potest  diligere(l  Joan.  iv)?  Ct  sicut  tdem  dieit,  Qui 
hibuerit  subsiantiam  mundi,  et  viderit  fralrem  *;m*n 
necesse  habere,  et  clauserit  viscera  sua  ab  eo>,  quomodo 
charitas  Dei  manet  in  eo  (Joan.  m)  ? 

Si  ergo  in  ituquo  mammone  fidele»  non  fuistist 
quod  vestrum  est9  quis  credit  vobisf  De  ioiquo  maui- 
mone  quod  divitias  malorum  significet,  supra  expla- 
naium  est.  Quarum  mentionera  Salvaior  faciens 
alibi  dicit,  Quia  faUacia  dimtiarum  suffocat  vtrbnm 
(Matth.  xxiii).  Yeras  autem  divitias  vel  ipsa  «temas 
vii»  gaudia,  de  qutbus  scriptum  est,  qu«  divitiuB 
baireditaiis  ejus  iu  sauciin,  vei  virlututu  spirfUlium, 
quibus  ad  vitam  |>erveniiur,  copiam  signifioH,  de 
quibus  dicit  Isaias  :  Dhuice  saiuiu,  sapkntia  et  ecien» 
tia :  timor  Domini,  ipte  thesaurut  ejus  (Jsm.  exxih). 

Et  si  in  utieno  fideles  non  fuistis,  quod  vestrum  «tl, 
quis  dabit  vobis  f  Alieuai  stifit  a  nobis  Ktijus  sxeuli 
laciillates,  id  est,  exlra  naturam  sitae.  Nihil  eniin 
iiilitUmus  in  hunc  mundum,  haud  dubium  quia  nec 
auferre  quid  possuuius.  Nottra  autem  possessiot  re- 
gnum  costorum  :  nostra  vila  Christus  est  :  nosiree  opes 
sunt  spiritalium  operum  fructus  (l  Tim.  vi),  de  qui- 
bus  Salomon  ait  :  Hedemptio  animw  viri%  propriat 
divitice  ejus  (Prov.  xm).  Arguit  ergo  Pharis  cos  frau- 
dis  et  avariiiae,  qui  quouiam  in  facollaiibus  siis  li- 
deles  non  fuerunt,  comuiunia  Conditoris  buim  pri- 
vatiiu  babere  malentes,  uec  Christum  accipere  me- 
rueruut,  quem  publicanus  ille,  cujus  paulo  ante 
roemiui,  Zachxus,  ut  acquirere  posset,  dimidiam 
parlem  bonoruui  suoruiu  obtulit  (Luc.  xix). 

HOMILIA  IX. 

IN   DOM  NIC4   DKCIMA   POST  TftnHTATItf. 

Luc.  xix,  Matth.  xxiv,  Marc.  xui.  Jn  illo  tempore, 
cum  appropinquattet  Jesus  Hierusalem,  videns  ct- 
vitatem  flevil  super  illam,  dicens :  Quia  si  coqnovis- 
ses  et  fu,  et  quidem  in  hac  die  tua  quce  ad  pacem 
tibi ,  nunc  autem  abscondita  suni  ab  ocuiis  tuit. 
Quia  veniet  diet  in  te ,  et  circumdabunt  te  inimici 
tui  valio%  et  circumdabunt  let  et  coangustabunt  te 
undique,  etc. 

Quod  flente  Domino  illa  Ilierosolymorum  subversio 
describaiur,  quae  a  Vespasiano  et  Tito  Boiumis 
principibus  facta  est,  nullus  qui  historiam  eversionis 
eju»dein  legit.  igtiorat.  Sed  quasrenduni  prios  est  quid 
sit  quod  dicitur : 

Videns  civitalem,  fievii  super  illam  dicens :  Quia  si 
cognovisses  et  tu.  Flevit  etenim  pius  Kedeuipior  rui- 
nam  perfidae  civitati»,  quam  ipsa  sibi  civitas  non 
cognoscebat  esse  venturam.  Cui  a  ftente  Domino 
recte  dicitur,  Quia  si  eegnovisses  et  Jm,  subaudis  tte- 
veras,  qiue  modo,  quia  nescis  quod  imminet,  exsul- 
tas;  onde  et  subdiiur  : 

Et  quidem  in  hae  die  t*a  qucs  ad  paeem  tibi.  Cum 
euini  carnis  voluptaiibus  se  daret,  veotura  roala 
nou  prospiceret,  in  die  sna  quuc  ad  pacem  el  es*o 
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poteranl,  habcbat.  Cur  vero  bona  prasentia  ad  pa- 
ccm  habuerit,  manifestatur  cnm  suhdUur  : 

Nvhc  autem  abtcondita  tunt  ab  oculis  tuit.  Si  enim 
cordis  ejus  ocnlis  mata  quae  imminerent  abscondita 
non  essent ,  heta  in  praesenlibus  prosperis  non  ftris- 
set.  Cwjus  mox  etiam  pcena  quae  de  Romanis,  sicut 
praedixi,  principibus  imminebai,  adjuncta  est,  cum 
dicitur : 

Quia  venient  dies  in  te%  el  circumdabunt  te  inimici  tui 
rallo,  et  circumdabunt  f«,  et  coanguslabunt  te  undique% 
et  ad  terram  protlement  le%  et  filiot  tuo$  qui  in  tt 
tunt.  Hoc  quoque  quod  additur : 

Et  non  relinquent  in  te  lapidem  tuper  lapidem. 
Etiam  ipsa  jam  ejusdem  civitaiis  transmigratio 
testatur,  quia  dum  nunc  in  eo  loco  constructa  e*i, 
ubi  extra  portam  Dominus  cruciflxus  fuerat,  prior 
illa  llierusalem  funditiis  est  eversa  :  cui  ex  qua 
cuipa  eversionis  suae  poena  fucrit  illata,  subjun- 
gitur : 

Eo  qttod  non  eognovmt  temput  vititationis  tuos. 
Creator  quippe  omnium  per  incnrnationis  myslerium 
banc  visitare  dijrnntus  est,  sed  ips»  timoris  el  amo- 
ris  illius  recnrdata  non  est.  Unrie  eliam  per  prophe- 
t»m  increpitione  cordis  htimnni  aves  caeli  ad  lesli- 
moniura  deducuntur.  cnui  riicitur  :  Mitvut  in  ccelo  co- 
gnovit  temput  tuum,  turtur,  et  hirundo  et  ciconia  cutto- 
dierunt  temput  advenlut  tni,  populut  autem  meut  non 
eognovit  jmdicium  Dmmi  (Jer.  vm). 

Et  ingrettut  in  tcmplum,  ceepit  ejicere  vendentet  in 
iUo  et  ementes,  dicem  ittit,  Scriptum  est :  Quia  domus 
mea  domus  oraiionis  est.  Qui  euarrnvit  mala  veutnra, 
et  protinus  teniplutn  ingressus  est,  ut  de  illo  ven- 
'  dentes  et  ementes  ejiceret,  profeclo  innoluit  quia 
ruina  populi  maxime  ex  culpa  sacerdotum  fuit.  Ever- 
Monem  quippe  describens,  seri  venrienies  et  ementes 
iii  templo  feriens.  in  ipso  effectu  sui  operis  ostendit 
umle  radix  prodit  perditionis. 

Vot  autem  frciktit  illam  tpeluncam  latronum.  Qui 
ad  accipienria  munera  in  t<*mplo  rrsidchant,  profecto 
quia  qnibusdam  tion  daulihus,  laesioues  exquirerent, 
dubium  tion  erat.  Domus  ergo  orationis  spelunca 
lalronum  facta  fnerat,  quia  ad  hoc  in  lemplo  assi- 
stere  noverant,  ut  aut  non  riantes  munera  sturierent 
corporalher  persequi,  aut  dantes  spirilaliter  necare. 
Quia  vero  Redemptor  nosier  prj»riicaiiouis  verba  ncc 
indignis  el  iugralis  subtrabit,  po>tquam  disciplinae 
vigorem  ejiciendo  perversos  leuuit,  donum  mox  gra- 
ti;i*  ostendit ;  nam  subditur  : 

Et  erat  docent  quolidie  in  tempto.  Ilaec  juxta  hislo- 
riam  breviter  tractando  trauscurrimus,  nunc  eadem 
niorali  intellectu  discutienda  repetnmus.  Virieus  ci- 
vitatem,  flevit  snper  illam  dicens,  Quia  ti  cognovisses 
tx  tu.  Hoc  semel  egit,  cum  perituram  civitalem  esse 
nuntiavit :  boc  quotiriie  Redemptor  nosier  per  ele- 
ctos  suos  agere  nullatenus  ce^sat,  cum  quosdam  ex 
bona  vita  ad  mores  reprobos  pervenisse  considerat. 
Plaagitenim  eos,  qui  nesdunl  cur  platigantur,  quia, 
juxia  Salomonis  verba,  Lrtantur  cum  malefeccrint% 
et  exsultant  in  rebut  pessimis  (Prov.  u).  Qui  si  dam- 
nationem  suam,  qu»  eis  imminet,  aguovissent,  seuiet- 
ipsos  cum  lacrymis  delictoruin  plangerent.  Et  quidem 
in  hae  die  tua  quce  ad  pacem  tibi.  Suam  hic  riiem  ba- 
bet  anima  pcrversa,  quae  transitorio  gaudet  in  tem- 
pore,  cui  ea  qu.-c  adsuul,  ad  pacem  simt :  quia  dum 
ex ■  rebua  lemporalibus  l.etator,  dum  honoribns  ex- 
tollitur,  dum  in  carnis  voluntate  resolvitur,  dum 
nulla i  venturae  poense  formidiue  lerretur,  pacem  babel 
in  die  sua  quae  prave  daiiuiaiionis  suas  scandalum 
die  babebit  aiiena.  Ibi  enim  affligenda  est,  ubi  jiMi 
la;tabunlur.  Nanc  autem  abtcondita  tunt  ab  oculit 
tuis.  Perversa  anima  rebus  praescmibus  rieriiti,  iu 
terreiiis  voluptatibus  re^oluu,  abscoudit  sibi  mala 
Bequentia.quia  prasvidere  futura  refugit,  quae  prasseu- 
tem  Ircliliam  perlurbent :  clumque  in  pr.i  sentis  vitas 
obleclatione  sed^serit,  quid  aliud  quam  clausis  ocu- 
b>  ad  iguem  vadit  ?  Quia  venient  dies  tn  te,  et  cir- 


A  cumdabunt  te  inimici  tui  vallo.  Qui  unqnam  sunt  !m- 
tnanne  animne  majores  iniinici  quam  malfgni  suiritus? 
qni  hanc  a  corpore  exeuntein  obsident,  quam  in  car- 
nis  amorepositain  dnceptoriis  delectationibus  fovent. 
Quaiii  vallo  circumdant,  quia  ante  mentis  ejus  oculos 
reduclis  iniquitatibus  quas  perpetravit,  hanc  ad  sn- 
cietatem  sune  damnatiouis  trabentes  coarctant.  Et 
circumda^unt  te,  et  eoanguttabunt  te  undique.  Maligni 
spiritus  uudique  animam  coangustant,  quanrio  ei  non 
solum  operis,  verum  etiam  locmionis  atque  insupcr 
cogitationis  iniquitates  replicint,  tit  quae  prius  se 
per  multa  riilatavil  in  scelere,  ad  extremum  de  om- 
nibus  angiistetur  in  retribntione.  Et  ad  terram  con- 
tternent  fe,  et  filios  tuot  qui  in  te  tunt.  Tunc  auirtia 
per  coguitionem  reatus  sui  ari  terratn  consternitur, 
caro  qumn  viiam  suam  creriidit,  redire  ad  puiverem 
urgelur.  Tunc  in  morle  fllii  illius  cadtint,  cum  cogi- 
tationes  illicitae  qure  modo  ex  illa  prodeuut,  iu  ex- 
trema  vitae  ultione  dissipaittur,  sietit  scriptmn  est : 

B  In  die  illa  peribunt  omnet  cogitaiionet  et>rnm  (Psal. 
cxlv).  Qnae  scilicet  dur:e  cogitationes  intellgi  eliun 
per  lapiduin  significaiionein  valent,  riaui  sequitur  : 
Et  non  relinquenl  in  te  tapidem  super  tapidem.  Per- 
versn  etenim  mens  cuiu  perversai  cogitatioui  adbuc 
perversiorem  adjicit,  quid  aliud  quam  lapidem  super 
lapidem  ponit  ?  Sed  in  destructa  civitale  super  hpi- 
dem  lapis  non  relinquitur,  quia  cuin  ad  ultionem 
suam  anima  deducitur,  omnis  ab  illa  co^itationutn 
soarum  coustruclio  dissipatur.  Eo  quod  non  cognove- 
ris  tempus  visitationis  tuo?,perversam  quoque  animaro 
omnipotens  Deusmodis  mullisvisilarer.onsuevit.Naui 
assidue  hanc  visilnt  praecepto,  aliquando  aniem  flagel- 
lo,  aliquaudo  vero  miracnlo,  ut  et  vera  qui  nesciebat, 
audiat,et  tum  adltuc  superbiens  atque  contemnens,  aut 
dolore  compuncia  redeit,  aut  bcneliciis  devicta,  ma- 
lum  quod  fecit  erubescat.  Scd  quia  visitationis  suae 
tempus  niiniine  cognoscii,illisin  extremo  vite  inimi- 
cis  traditur,  cum  quibus  in  aeterno  judicio  dainnatio- 
'iiis  suae  societate  colligatur.  Et  ingretsus  t/i  templum9 

C  coepit  ejicere  vendenles  in,illo,  et  ementet.  Sicut  templuui 
l>ei  iu  civitate  est,  ita  iu  plcbe  Adeli  vita  religioso- 
rum.  Et  sa-pe  nonnulli  religionis  habituui  suiniint9 
sed  dum  sacrorum  ordiuum Tocum  percipiunt,  sauct^j 
religionis  ofticium,  commerciuin  terrenae  negotiatio- 
nis  tribuunt.  Vendenies  quippe  in  templo  sunt,  qui 
boc  quod  quibusriain  jure  competit,  ad  praeuiiuui 
largiuntur.  Justiiiam  eniin  vendere  est,  banc  pro 
praemii  acceptione  servire.  Ementes  vero  in  teinplu 
suut,  qui  dum  lioc  per&olvere  proximo  quod  justani 
est  nolunt.  duinque  rein  jure  dcbiiam  facere  cou- 
teinnuut,  dato  patronis  pra?tnio,  einunt  peccatutu. 
Qiiibus  benc  riicilur,  Domut  mea  domus  orationu 
cst;  vot  autem  fecistit  eam  tpcluncam  latronum.  Quia 
dum  nounutiquam  perversi  bomines  locuiu  religio- 
nis  tenent,  ibi  mahtiae  sux  gladiis  occiduut,  ubi 
vivificare  proximos  oratiouis  suie  iutercessionc  de- 
buerunt.  Templum  quoque  et  domus  Dei  est  ip*a 
mens  aique  conscieiilia  fldelium,  qui  si  quaudo  in 

D  Itesione  proximi  perversas  cogitationes  profert,  quasi 
in  spelunca  lalrones  resident :  et  simpliciter  gra- 
dientes  interficiuut,  quando  in  eos  qui  in  uullo  rei 
sunt,  lacsionis  gladios  deligunt.  Meus  enim  fldelium. 
non  jnm  domu!»  oraliouis,  sed  spelunca  latronis  est, 
quando, relicia  inioceuti*  et  siinplicilale  sanciitalis, 
illud  conatur  agere,  uude  valeat  proximis  nocere. 
Sed  quia  coulra  perversa  haec  omnia,  verbis  Redeiu- 
ptoris  uostri  per  sacms  paginas  indesiuenter  instrut- 
mur,  nuuc  usque  boc  agitur  quod  facium  fuisse  per- 
hibetur  cum  dicitur  : 

Et  erat  docent  quotidie  in  templo.  Cum  enim  men- 
tem  fidelium  ad  cavenda  mata  subtiliter  erudit,  quo- 
tidie  Veritas  in  templo  docet. 

Principes  autem  sacerdotum  et  scribee,  et  prindpes 
plebis  qucerebant  iltum  perdere,  non  invenkbanl  quid 
facerent  itli.  Vel  quia  quoiiriie  docebat  in  lemplo,  vej 
quia  lalrones  ejecerul  de  templo,  vel  quia  veniens 
illo  quasi  Ucx  ci  Dotuiuu.s,  a  tania  crcdentiuui  tuiba 
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laudem  hymni  cocleslis  accepit,  invidi  principes  eum  A 
perdere  qiiaercbant. 

Omnit  enim  populus  suspensus  erut  audiens  iiium. 
Ddohus  tnodis  poiesl  iutelligi,  quia,  vel  liiitemes 
p<iptili  tumoltum,  non  inveniebant  quid  facerent Jesu, 
qnem  perdere  disposueront :  vel  ideo  Jesum  per- 
dere  qua?rebant,  quia,  suo  magisterio  neglecto,  plu- 
res  ad  eum  audiendttm  confluere  cernei  ant.  Libel 
iuterea  paucis  intueri  quam  polchre  legalis  umhra 
Paschae,  nostro  vero  Pa»ch;c,  iu  quo  immolatus  esl 
Chrisltis,  non  tanlum  myslerii,  sed  et  temporisr;i- 
tione  concordel.  Decima,  inquil,  die  mensis  piimi, 
tollat  unntquitque  agnum  per  famiitat  domut  tutp. 
Juxta  quem  ritum  loiletis  et  ha>dumf  el  servabitis  eum 
usque.  ad  quartum  decimum  diem  ejusdem  mensis 
(Exod.  xti).  Decima  etrm  die  mensis  primi,  id  cst, 
ante  quinque  dies  Paschse,  sicut  Joannes  evangelista 
teslatur,  egredient  omnis  populus  in  moniem  Oliva- 
ratm,  lutit  inde  Dominum  (Joan.  xn).  Qui  agnus  est, 
quia  venit  ut  peccata  tolleret,  et  peccatum  in  eo  non  |> 
est  (Joan.  t) :  Ir.pdtis,  quia  peccati  insiinulattis  est 
Apnum  domi  itilulerutit,  qui  gaudentes  canebanl, 
Benedictus  qui  venit  Rex  in  nomine  Domini  (Luc.  xix) : 
faxdom,  qui  contra  zelantes  aiebant :  Magister,  iu- 
crepa  discipulos  tuos  (Ibid.).  Agnum,  populus  omtiis 
qui  suspensus  er;it,  audien*  illum  :  hasduiu,  princi- 
pes  qui  eutn  perdere  cupiebant.  Quinque  autem  dies 
ante  Pascha,  id  est,  a  decima  luna  usque  ad  quartain 
decimam,  agnum  sive  hasdum  immolaturi  servabant. 
Quia  licei  eliaui  tuuc  ejus  sanguinem  sitireiit,  nemo 
tamen  in  eum  misit  iiianus,  quia  necduin  venerat 
hora  ejns.  Agnum  servabant,  qui  libenter  ejus  dictis 
auscultabant ;  hxduiu,  qui  iusidiantes  quaerebaut 
capere  aliquid  ex  ore  ejus  ut  accusareut  cum.  At 
vero  quarta  decima  die  completa,  id  est,  dcclinata 
in  vesperam,  postquam  corporis  et  sangninis  suis 
celebrand.1  discipulissacramentacoiitradidil,  veni»*ii- 
tibus  qui  etiin  comprelieiisum  vincirent,  camit  im- 
pleri  quod  sequiiur  :  Et  immolabit  eum  omnis  multi-  , 
tudo  fitiorum  lsrael  ad  vesperam  (Exod.  xn).  Sta-  " 
bant  euim  juxta  crucem  Jesu  nou  soluin  inipii  qui 
niortem  ejus  dcriderent,  sed  etiam  saucti  qui  lu- 
gereut  (Joan.  xix). 

HOMILIA  X. 

M  DOMINICA   UNDECIMA   P08T  TBINITATE*. 

Luc.  xvhi.  ln  illo  tempore,  dixit  Jesus  ad  quosdamf 
qui  in  se  confidebant  tanquam  justi,  et  aspcrnaban- 
lur  caeteros,  parabotam  istam  :  Duo  homines  ascen- 
derunt  in  tempium,  ut  orarenl :  unus  phariscsust 
alter  pubiicanus,  etc. 

Quia  parabolam  Doroinus  qua  semper  orare  et 
tioti  delicere  docebat ,  ila  comcIumI  ,  ut  dicerei, 
veniente  judice,  diflicile  fidem  iu  lerra  repei  iendam, 
»te  quis  sibi  forte  de  supervacna  fldei  cogniiione,  vcl 
eiiam  confessione  blandirettir,  mox  allera  juncin 
parabola  diligenlius  osteudil  a  Deo  fldei  nun  verba  D 
examinauda,  sed  opera  :  iutcr  qux  nimirum  opera 
tfiaxime  regnat  humiiiia*.  Unde  et  supra  cum  lidcni 
graiio  sinapis  miuuto  quiilcm,  sed  ex  coutritioue 
flagraoti  compararet,  quRBi  exj>onendo  subjunxit : 
Cum  feceritis  omnia  quce  prascepta  sunt  vobis,  dicte, 
Servi  inuiiles  sumus  (Luc.  xvii).  Cui  contra  superbi 
cum  nequaquam  omma,  sed  modicum  quid  eorum ' 
quse  praecep  a  sunt  faciant,  tion  soluin  inox  de  sua 
[ustitia  pracsummit,  sed  et  inflrmos  quosque  despi- 
ciunl,  atque  ideo  quasi  flde  vacui,  cuin  oraveruii, 
uoq  exaudiunlur. 

Duo  homines  ascenderunt  in  lemplum  ut  orarent : 
mnus  Phirisamt,  et  alter  pubiicanus.  Publicautis  liu- 
BHliter  orans,  ad  illa  pnefatae  viduae,  hoc  est  Eecle- 
«i»,  meuibra  periinel,  de  quibus  supra  diciiur : 
J)eus  autem  non  (aciet  tindkiam  electorum  suorum 
clamMiitium  ad  te  (Luc.  xviu).  Pharisanis  aiitem  me- 
riu  j  uUcs,  ai  ea  dc  qutbus  terribiiis  in  couclu- 
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sione  senlentia  suhdilur  :  Verumtamen  Filiut  Uomi- 
nis  veniens,  putas  inveniet  fidem  in  terra? 

Phatismus  stans,  hmc  apud  se  orabat :  Deus,  graiias 
ago  tibi,  quia  non  snm  sicnt  cteteri  hominum,  rautoras, 
injustU  adulteriy  velut  etiam  hic  publicanus.  Quiluor 
sunt  species  quibus  omnis  lumor  arrogantium  de- 
inonstratur,  cum  bonum  aut  a  semetipsis  Itabere  s^ 
a?siimant,  aut  si  sibi  datuin  desuper  credunt,  pro 
suis  se  hoc  accepisse  meritis  puiaut ;  aul  certe  cuui 
jaetant  se  habere  quod  non  habent ;  aul  despectts 
caeteris,  singulai  iter  vidori  aptietunt  habere  quo  I 
habent.  Quia  Pliarisxus  istae  jactantto  peste  labo- 
rasse  deprelienditur,  qui  idcirco  de  templo  absqu^ 
jnstilicatione  descendit,  qnia  honorum  op^rum  me 
rita  sibi  quasi  singulariier  Iribuens,  oranti  publicauo 
se  pnvmlit. 

Jejuno  bis  in  sabbato,  decimas  do  omnium  quce  po<» 
sideo.  EzhcIi  el  propbeta  de  o>tensi*  Hhi  coeli  ani- 
nialibtts  scribit  :  Et  totum  corpus  plenum  ocutis%  in 
circuitu  ipsorum  quaiuor  (Etech.  i).  Corpora  quippo 
aiiimalium  idcirco  plena  oculis  describuntur,  quia 
sanctorum  aciio  ab  omui  parte  cireumspecta  est, 
liona  desiderabiliter  providens,  mala  solerter  c^- 
vens.  Sed  nos  saspe  dum  aliis  rebus  intendimus,  flt 
tit  alia  iiegtigaiiius ;  et  ttbi  negligimus,  ibi  prociil  dti- 
bio  oculiiin  non  habemus.  N»m  ecce  Pharis^us  ad 
exhibeudam  ahsiineotiam,  ad  imuendend;tiit  miser.- 
cordiam,  ad  relercndas  Deo  gratias  ocu  uin  babtie- 
rat,  sed  ad  huinihiatis  ciislodiam  nou  haliehat.  fct 
quid  prodest  quod  contra  hostium  insidias  pene  lou 
civitas  caute  custoditur,  si  uiiimi  foramen  apertum 
telinquitiir  undeab  hoslibtis  intretur? 

Ei  publicanus  a  longe  stans,  notebat  nec  ocuios  ad 
caHum  levare,  sed  percutiebat  pectus  suum,  dicens : 
Deus  propitius  esto  mihi  petcatori.  Dico  vobist  descen • 
dil  hic  jusuficatus  in  domum  suam  ab  Uto.  Quantim 
venke  liduciam  digne  poaoitentibus  praebei,  q«iol 
publicanus  qui  reatuin  suac  nequiiiae  pcrfeclec^- 
novit,  flevii,  coniessus  est,  et  si  ioju&t*is  ad  Um- 
plum  venit,  Justiflcatus  a  templo  rediii.  Typfce  au- 
tem  Pharisasus  Juda3ornni  est  populus,  qui  justiftca- 
lionibus  legis  extollit  inerita  sua  ;  pubhcanus  vero 
genlilis  est,  qui  longe  a  Dco  positus,  confltetur  pec- 
cata  sua.  Quoruni  su|ierbieiido  uous  recessit  humi- 
liatus,  aller  lainentahdo  appropiuquare  meruit  exat- 
tatus. 

Quia  omnis  qui  se  exaltat,  humiliabitur ;  et  qui  se 
humiliatf  exaliabitur.  Et  de  ulroque  populo  priefato, 
et  de  omni  superbo  vel  hittnili  recte  potest  intelligi, 
sicut  et  illud  quod  alibi  legiinus  :  Anie  ruinam  exaita- 
tur  cor9  et  ante  gloriam  huiniliatur  (Prov.  15  et  l(i). 
Quapropter  et  de  verbis  elati  Pharisasi  quibus  hurai- 
bari  meruil,  po*stimus  ex  diverso  foruiam  btimiltia- 
tis  qtia  siiblimeuiur  assumere  :  ut  sicut  ille  conside- 
ratis  et  pejormn  vitiis  et  suis  virtutibus  est  elatus 
ad  ruinaiii,  ita  nos  nou  tioslra  solum  pigritia,  sed 
et  meliorniii  virtutibus  iuspectis  humilieniur  ad  glo- 
riam,  qttatentts  unusquisque  nostruui  haec  apud  se 
supplev  ac  submissus  obsecret :  Deus  omnipoteus, 
miserere  supplici  tuo,  quia  non  sum  sicut  imiuuteri 
servi  tui,  coutemptu  saecoli  sublimes,  justitiw  nie- 
rito  gloriosi,  casiitatis  laude  angelici,  velut  ctiain 
multi  illoruin,  qui  post  flagitia  pubbca  poeiiitendo 
libi  meruerunt  esse  devoti.  Qui  etiant  si  quid  bout 
tna  gratia  largtente  fecero,  quo  flue  hoc  faciam, 
quave  a  te  distiictione  pensetur,  iguuro. 

HOMILIA  XI. 

IN  DOMINICA  DUODECIMA   POST  TRINITATEM. 

Marc  vii.  /n  illo  tempore*  exiens  Jesus  de  finibus 

Tgrx%  venit  per  Sidonem  ad  mare  Galitaai  inter 

medios  fines  Decapoleos,  etc. 

Surdus  ille  et  mutus,  quem  mirabititer  curatum  a 

Domino  modo  cuin   E\angelium  lcgeretur,  audivt- 

iuiis,  genus  designal  humantim,  iu  his  qui  ab  erroro 

dinuolicie  deceptiouis  divina  mereiitur  gratia  libe- 

rari.  Obsurduit  namque  homo  ab   audiendo  ftU 
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verbo,  pofttquam  mortifera  serpentift  verba  rontra 
Deum  tumidui  audivil  :  muius  a  laude  Conditortft 
effectus  est,  ex  quo  cum  seductore  colloquium  ha- 
bere  praesumpsit.  Et  merito  clausit  aures  ab  au- 
diendu  inter  angelos  iaude  Creatoris,  quas  ad  audien- 
dam  ejusdem  Creatoris  viiuperaiionein  serrao* 
nibus  hostis  ineautus  aperuii,  Merito  clausit  os 
a  pvraticanda  cum  angelis  taude  Creatoris,  qood 
velut  sd  meliorauduttt  ejutdem  opus  Creaioris,  cibi 
vetiii  pravaricatione  superbu*  implevii.  Et  beu  «i- 
ser  generia  humaui  defectus  5  qtiod  in  radice  vitio- 
ftiiiu  germinavit,  viliosiuft  uiulto  dilatari  coepit  in 
propagioe  ramorum,  ita  ut  veniente  in  carne  Do- 
nmio,  esceptis  paucia  de  Judaea  fidelibus,  totus  pene 
inuuduft  ab  agnilione  et  confessione  verilntis  surdua 
erraret  et  niiitus.  Sed  ubi  abundavit  peccatum,  tuper- 
abundavit  et  gratia  (liom.  v).  Veuil  nanique  Doiuinus 
ad  inare  Gahueie,  ubi  uoveral  aegrotare  quem  sana- 
ret.  Venit  eua  gratia  pietatis  ad  tumentia,  turbida, 
et  in&tabilia  geiitium  conia,  iw  quibus  noverat  eaae 
qui  ad  suarn  gratiam  periiuerent.  Et  bene  inler  me- 
dios  fiues  Decapoleos  ad  nutre  Galibea»,  ubi  asgro- 
tuin  sanaret,  venisse  perhibetur,  (|uia,  reliclo  ob 
perfidiam  populo,  qui  decalogi  iuandata  acceperat, 
«•xteras  veuit  ad  genles,  ui,  sicul  Joaniieft  ait,  FUio$ 
Deiquiewani  ditperti,  congrrgorei  in  unum  {Joan.  n). 

fii  addmcmtt,  tuuuit,  ei  turdum  et  mutum.  el  de- 
preemntur  emn,  ui  imponat  illi  manum.  Quia  ipse 
surdus  Salvatorem  agooscere,  inutuft  rogare  ncqui- 
bat,  addueuut.  euin  anitet,  el  pro  ejus  salute  Douiino 
aupplicaut.  Sic  nimiruiB,  sic  in  ftpiritali  iieecs«e  e*t 
curatione  geraiur,  ut  si  quis  bumaua  iiidufttria  ad 
audiiunt  coufessionemque  verkatis  eouverti  noa  po- 
tesi,  divinas  |iietatis  offeratur  aapectibus,  atque  a4 
tanaudum  euui  ftuperua:  inanus  flagitelur  amilium. 
Nec  tardat  ccelestis  miserieerdia  medici,  si  uiLeuia 
precantuin  uon  hiesitai,  nec  deficil  oratio.  Uude 
statim  subiitfertur  : 

Quta  apprekendent  ccgrotum  Jetut  de  turba  teor- 
sum,  mitit  digitot  tuot  in  auricuiat  ejus,  et  extpuent 
teiigti  linguam  ejut.  Digitos  quippe  surdo  iu  auriculas 
muui,  u*  audiat,  cum  per  dona  gratiat  spiritalis  diu 
nou  credenteft  ad  audilum  sui  verbi  convertii.  Ei- 
apueaft,  linguaui  muti  ut  loqui  valeat,  langit,  tura 
per  iiiiiiisterium  pradicationift  rationem  lidei,  quaui 
conliteri  debeai,  prastat.  Per  digitos  nainque  Doiu<ni 
Spiritua  ftaucti  dona  signilicari  et  ipse  docet  diceus  : 
Si  ego  in  digito  Dei  ejtcio  dmmonia  [Luc.  n) ;  quod 
alius  evaugelttta  nianifestius  ponit :  Si  ego  in  tpirilu 
l)*i  ejiao  deemonet  (Malth.  xu);  et  Psalmisia,  ubi 
ail :  Quoniam  videbo  coelot  opera  digitorum  luorum 
(PtaU  vui),  id  est,  videbo  sanctos  uoii  suae  merito 
virtutis,  sed  tui  muneie  spiritus  a  terratis  ftuspeusos, 
et  cailesti  facios  couversatioue  subliuies.  Sputum 
Ujuoque  capius  et  oris  Domiui  verbuiu  est  Evaugelii, 
ipiod  ei  invibibili  diviuitaiis  arcauo  sumptuiu,  visi- 
luliier  utuudo,  ui  aanari  posset,  miuistrare  Uignaius 
ost.  NotaiMJuui  saue  quod  Doiiiuius  priusquam  auri- 
«ulaa  iiiiguauiqtie  sanaitdi  taugeret  asgroti,  appre- 
nendene  eum  teoitum  duxit  e  turba.  lnma  uaotque 
aalutis  apes  est,  queuiiibet  assuetos  vitioriim  tiunuituft 
turbasi|ue  deserere  et  sic  ad  suscipienJa  sauitaiift 
munera  bumiliter  caput  iiiclinare.  Weque  uliaieuus 
balvari  putaudus  est,  quandiu  quis  inoruiiiaiis  mori- 
bus  adhurere,  supervacuis  verbis  delecturi,  turbu- 
leutis  cogilatiombus  uou  timet  devastari,ut  qui, 
miserante  et  adjuvante  Doiuiuo,  turbidaui  pnscae 
conversationU  vitani  mutavit,  qui  iiispiralioneui  di- 
viiias  graliai  corde  coucepit,  qui  verbo  docirutae  ro> 
leatift  conlesftionem  vene  ddicit  lidei,  resut  ul con 
IVatiui  eptata  sanitaiis  gaudia  cousequatur.  (Jnde 
beue  postquam  de  turba  segregat  iufinnuin  Douiiuui», 
postquam  mitut  digiios  in  aunculas,  postquaui  sputo 
Uugit  linguam  iilius,  subinfertur : 

busnicient  in  coUum  ingemuit,  et  ait  illi :  Ephpheta, 
quod  eti  adaperire;  et  ttatim  apertot  eunt  auret  ejut, 
ti  tulutum  iti  vinculum  linguas  ejut.  Et  recu  saita- 


4  tunift  spgrotum  Bominus  ftuspicit  ia  emlum  et  inge- 
ninit,  ut  ubi  uobis  sperauda  salus,  et  qua  eompuii- 
ctionis  vel  laerymanim  sH  devotione  quairenda,  ac 
peieada  sigaificei.  Su»pieien$  in  cmlum  ingemutt,  quia 
itos  qiios  ad  coatestia  possidends  creavit,  longe  in 
terrestria  dejectos  esse  doluit.  Sutpcient  in  ceslmn 
ingemuit,  ut  nobis  qui  a  cmlestibus  gaudiis  per  lur- 
reua  obleetameuta  diftcessiious,  ad  liaoc  per  gemitua 
ei  suspiria  insinuaret  esse  redeundum.  Quod  autem 
ait  Ephpketa,  id  n/,  adaperire,  propter  aures  dkil 
sanandas,  qtias  surdiias  diutina  clauserat,  sed  ad 
audiendum  jam  tactus  patefecit  ipsiua.  (Jnde  credo 
mos  inerebuerit  Kcclesioe,  ut  sacerdotes  illiiis  hui 
qii<>s  percipieudia  bapiiftmi  sacramentift  pr.-eparamv 
prius  iitler  caetera  coiisecratioiiis  eiordia  de  saiiva 
oris  sui  uares  taugant  et  aures,  dicetites  Epltphet*. 
Per  saiivam  quidein  oris  sui,  gustuin  quo  tutiiandi 
suni  8tiperna3  &apientia)  designaut;  per  tactum  vera 
nanum,  ut,  abjeciis  delectatiouibuft  uoiiis,  solum 
Cbristi  semper  atupluctautur  odorem,  de  quo  tlicii 

"  Apostoltis :  Ckritti  bouut  odor  tutnut  Deo  in  om><i 
toco  (//  Cer.  u),  et  ut  uieminerint  se  jtisia  eiein,'lutu 
b<ati  Job,  Donec  tuperett  halitut  iti  ets,  et  tpirtius 
Det  in  narikut  eorum%  non  lo^ui  iniquitatem  labtit+ 
nec  iingua  meudacium  meditari  debere  (Job.  ixv  i). 
Porro  per  tactum  aurimii,  ut,  relicto  auditu  liogtue 
ne«|uaoi,  audiaul  verba  Cbrisii  et  faciant  ea,  siiniles 
viro  prudenti,  qui  aedittcavit  domum  suam  supra 
pelram  (Matth.  vu).  Et  unusquUque  nostrum,  fratre» 
cbarissiiuit  qui  baplisma  Cliristi  rite  suscepit,  boc 
ordiue  C4Hisecralus  est.  Omnes  quidero  qui  saluUre 
lavacrum  vei  proiimo  boc  pascba;  lempore,  vel  ali* 
quaudo  alias  rite  susiepturi  suut,  ipso  sunt  ordiue 
cousecraudu  Uude  inuitum  neces  e  est  ut  quod 
DoBunos  in  mbs  propitiu»  abluere  et  sauctificare 
dignatua  esi9  ips*  passitn  contamiiiare»  et  pro  nihilo 
profanare  limeamus.  Sedeisi  qut  io  cosnum  uequiliae 
ftordidaiilis  iucidimus,  festiuemua  rursum  lacryma- 
rum  et  posuitentiai  fouie  mundari.  Heuovemm  auriutn 

C  nitritatem,  quam  nobis  atiditu  lidei  diviuuua  cousui 
ruisse  collaiaui,  cavejiieft  illud  Apostoli ,  quod  <t«i- 
bu^dam  eiprobraus,  ait :  Et  a  ueritate  quidem  audk~ 
tum  averteut,  ad  fabulat  autem  coneerttntur  (II  Cor. 
iv).  Cobibeauius  linguam  a  malo,  quui  coufe  sioue 
fidei  sauctificata  est,  timeamut  in  ipta  qua  benedici- 
mut  Deum9  ei  Patrem  matedicere  homin*tf  qui  ad 
imaginem  Dei  facii  tunl  (Jac.  w).  Qut  enim  putat  te 
religiotum  este  non  refrenant  Unguam  tuam ,  hujue 
vanu  etl  religio  (Jac.x).  Ecce  eiiim  dicitur  quia 
apert*  suut  aures  ejus,  et  solutuu»  est  vincutum 
linguae  ejus,  et  loquebatur  recle.  Qui  ergo  recte 
loqui  baptisniatis  nostri  tempore  dicimus,  corde  cre- 
dendo  ad  juttitiam,  ore  autem  confettionem  faciendo 
ad  talutem  (tiom.  i),  curaudum  suuiiuopere  est,  ne 
post  baplisuia  ad  iiijusta  et  uoiia  verba  decituemus. 
Si  eniiu,  ipso  judice  atlesUute,  omne  verbum  otiotum 
quod  locuti  fuerint  hominet,  reddent  rationem  de  eo 
in  diejudicii  (Matth.  ikii),  quid  pulamus  lleri  de  illis 

D  qut  iioii  soluui  otiosa,  sed  et  crimiiiosu  loquonlur, 
qui  impudiciuas,  jactaiiiias,  blasplieiniie ,  et  quod 
maiime  mimis  libet  dctiactionis  sermouibus  servire 
noii  timent,  qui  proferuut  meiidacia,  tettet  (atlaces% 
qui  temmant  itUer  patret  ditcordiat  (Prov.  v|)?  Mon 
soluui  auleui  a  malis  auies  liuguamque  satis  est  ea- 
siigare  loquelis,  si  non  etiaiu,  juiu  PsalmiftUm , 
inclinemut  aurem  nottram  in  verbo  orit  />fi,  ti  non  oa 
nottrum  loquatur  tapientiam.  et  mediiatio  cordit  nottri 
prudentiam  (Psal.  lmwi).  Sed  et  cunctos  ftimui  in- 
terioris  eiteriorisque  homiuis  nostri  sensuft,  qui 
cuucti  in  baptisino  abluti  suut,  oportet  mundos  ae 
bonis  operibus  servemus  iusuuer  seinper  ornatoa. 
Curato  autem  surdo  et  muio,  videamus  quid  fte- 
quitur  : 

Et  pracepit,  inquil,  illit,  ne  cui  dicerent.  Quanto 
autem  eit  pratcipicbut,  tanto  mogit  piut  pruedicubunt% 
tt  eo  amptiut  admirabuhlur,  dicentet :  Bene  omnia  /V- 
at9  et  turdot  fecit  andire,  et  mntot  loqui.  Q  mc9 
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fratre*  charistimi,  h.Tt  acta  credamus?  Nunquid  non 
aesliNiandum  esf,  i»uod  untgenitii*  Dei  Filhis  sigrwm 
faeiens,  el  abscondi  hoe  voluerii,  et  conira  volun- 
liiein  illios  sit  patefactum  tu  turbas,  nec  poiuerit 
silentio  signum  tegere  si  vellet,  quod  poiuit  faeere 
cujb  Toluil?  An  forte  nobis  exetnplum  dare  voluit, 
ut  Tirtutum  opera  facientes,  vitium  jacuntiae  per 
omnia  gloriaraque  vitemus  humanam,  ne  boua  no- 
stra  aelio  per  inanem  vulgi  favorem  superiKB  retri- 
butionis  munere  prrvetur?  £t  iimen  sciamus  opera 
nosira  si  digua  imitatione  sunt,  nullatenus  posse 
celari,  sed  ad  utilitaiem  fraterna  correctioiiis  ipso 
dispensante  paiefteri,  qui  dicit:  Non  potest  eivitas 
abscondi  super  moniem  posita  (hlatth.  v).  El  alibi : 
Quonam  quas  in  tenebrk  dixi$tis9  in  iumine  dkentur 
(Luc.  xn).  Ct  revera  ita  omnimode,  ila  intelligenda 
est  dominici  dispensatio  praecepti.  Quod  nou  iu  u- 
men  dictum  quis  aestiniet,  quasi  bona  facientes  fra- 
ternos  cavere  debeamus  aspectns,  cum  Dominus  di- 
cat  :  Lnceal  tux  vettra  eoram  hominibu$%  ut  videant 
opera  vestra  bona  (Uatth.  v);  sed  ut  per  opera  quui 
fratribus  oslendiiuus,  non  laudem  ab  illis,  sed  pro- 
feetum  quscramus,  boc  esl  enim  quod  sequitur :  Et 
glorificent  Patrem  vestrum,  qui  in  cmlis  est.  Nam  qui 
ea  inteutioue  bona  ostenduiu  opera,  ut  ipsi  soluui 
laudentur,  non  autem  ut  laudautes  in  bono  proti- 
ciant,  neque  ut  Pater  qui  in  coelis  est  gloriticetur, 
lales  suut  nimirum  illa  terribili  tncrepatione  ple- 
ctendi,  qua  dicitur  :  Amen,  amen,  dico  vobis,  recepe* 
runt  merceJem  suam  (Matth.  vj).  Sed  et  boc  diceu- 
duni,  quia  si  illi  virtutes  dominicas  tacere  nequeunt, 
quj  ueendi  praeceptum  acceperunt,  mullo  amplius 
sif  uobis  diviiue  grati»  praeconiis  semper  insisten- 
dum,  qui  quoiidiauis  iuvicem  nos  verbis  ac  coelesti- 
bus  alimoniis  relicere  praecipimur,  dicente  aposiolo 
Joanne  :  Qui  audit,  dical,  veni  (Apoc.  xxu),  id  est, 
qui  gratiain  superiiae  aspiratiouis  inente  concepit, 
qui  verbum  exborutionis,  quo  utiliter  proiimum 
confortare  vsleat,  dicit,  nequaquam  quod  novitsi- 
lentio  abscoudai,  sed  «eipsutu  protiuus  fratribus 
aperiendo  communicet.  Si  eniin  ea  qua  novimus 
benigue  proximis  dicere  bona  non  negligimus,  aderit 
ilte  in  quo  sunt  omnes  thesauri  sapientice  et  scientia? 
ubuondxti  (Colou.  n),  et  quod  nunc  ex  parte  cu- 
gnovimus,  ad  perfectum  nobis  lumen  verilatis  inti- 
uiare  dignabilur  Jesus  Christus,  Domiuus  noster,  uni- 
genitus  pairis,  qui  ciiin  eo  vivit  et  regnat  iu  uintale 
Spiritus  sansti  Deus  per  omnia  saecuia  saeculoruut. 

HOMILIA  XII. 

111  DOMISICA  DECUf  A  TERTIA  P0ST  TRUflTATBM. 

Luc.  x.  Matth.  xv.  ln  Ulo  tempore,  dixit  Jesus  disci- 
stuHs  tuit :  Beati  oeuU  qui  vident  qum  vot  vide- 
iis,  eic. 

Noo  ocoli  Scribarum  et  Pharisaeorum,  qui  corpus 
tinium  Domini  videre,  sed  illi  beati  oculi,  qui  ejus 
aossunt  cognoscere  sacramenta,  de  quibus  dicitur  : 
£f  revetastiea  parvulit  (Lue.x).  Beati  oculi  par- 
*olorum,  quibus  et  se  et  Patrem  Filius  revelare 
esgnatur. 

Dieo  enim  vobis  quod  mutti  propheta  et  reget  vo- 
biermni  videre  qum  vos  videtit,  et  non  viderunt,  el  au- 
dire  quce  audttit*  et  non  audierunt.  Abraham  ex&ut- 
tmvit  ul  videret  diem  Chrisli,  et  vidit  et  gavius  rst 
iJoan.vm).  Isaias  quoqiie  (lsai.  vi)  et  Micheas  (111 
Keg.  xxn)  et  mutii  alii  propheiae  viderunt  gioriam 
Domtni,  quae  et  propterea  videntet  sunt  appellati. 
Sed  hi  omnes  a  longe  aspicientes,  et  saluUiites  per 
»pecalum,  et  in  aenigniate  viderunt.  Apostoli  autem 
inprassentiarum  habentes  Dominum ,  convescen- 
tes<|ue  ei,  et  quaecunque  voluissenl  iiiterrogando 
discenles.  nequaquam  per  angelos,  aut  varias  visio- 
nom  species  opus  habebant  doceri.  Quos  vero  Lucas 
mmUos  prophetas  et  reges  dicit,  Matthaeus  aperlius 
nropiutat  et  juttos  appellat  (Maith.  xm).  Ipsi  sunt 
cniin  reges  niagni,  quia  teiitaiionuui  suarura  motibus 


A  non  eonsentiendo  suecuuibere,  sed  regendo  praeetse 
noveruiii. 

Et  ecce  auidnm  ferjisperitu*  surrexit  tentans  eum  et 
dicens :  Magitter,  quid  faciendo  vitam  aHernam  pos- 
sidebo  t  Legisperilus  qui  de  vita  seterna  Dominum 
tentans  interrogat,  oce:»sionem,  ut  reor,  tenUudi'de 
ipsis  Domini  sermouihns  scripsit,  ubi  ail :  Caudete 
amtem  quod  nomina  vestra  scripta  sunt  in  catlis  (Luc. 
x).  Sed  ipsa  sua  tenlatione  declarat  qnam  vera  s  t 
illa  Domiui  eonfessio  qua  Patri  loquitnr  :  Quod  abt- 
eonditti  hme  a  sapientibus  et  prudenttbns,  et  revetatti 
ea  parvulit  (lbid.). 

At  ilte  dixit  ad  eum :  In  lege  quid  teriptum  e*t  ? 
Quomodo  legit?  Ute  retpondent,  dixit :  DHieet  Oo- 
miitfim  Deum  tuum  ex  toto  corde  tuo,  e*  ex  tota  anima 
tua,  et  ex  omnibus  viribus  tuis9  et  ex  omni  menie  tuat 
et  proximum  tuum  sicut  teiptum  (Deut.  vi).  Duin  le- 
gisperito  respondet,  perfecltim  nohis  Salvator  ker 
vitdu  ccelestis  ostendtt;  cui  primo  de  dilectione  Dei 

g  et  proximi  legis  script  i  proponenti,  dicit : 

Heeto  retpondisti;  hoe  fac%  et  vises.  Deimle  post 
inducum  parabolain  respojidenti  illum  fuisse  proxi- 
muiu  vulnerato,  qui  fecit  misericordtam  in  illum, 
adjicil  :  Vade9  et  tu  fac  timiliter;  id  est,  tali  mise* 
ricordiae  studio  proximum  luum  neeesse  babentmn, 
diiigere  et  sustenUre  memento  :  apertissime  decta- 
rans  solain  esse  dileclionein,  et  ipsam  noi»  verbo 
tenus  ostenutam,  sed  operis  exsecutimie  probatara, 
qu*  perpetuam  dueit  ad  vitam. 

llte  autem  votent  juslifUare  seiptum,  sHxit  ad  Je- 
sum  :  Et  quis  est  meus  pruximus?  Quania  inanis  glo- 
ri«  dementia!  LegUpentus,  ob  vuisji  favereiu  ea- 
pundum,  quo  sapienter  respon  lisse  jacuretur,  pri- 
niuin  se  legis  laletur  ignorare  mandatum,  vere, 
juxia  Salvaturis  sententiam,  sapiens  et  prudens  iu 
lege;  sed  quia  non  bumiliari  eum  parvulis  Cbrtsti, 
sed  seipsum  ju»tificare  desiderat,  beatot  oculot  co- 
tumbarum  innoumim  tacte  lotarum  (Cant.  v),  quibus 

p  Christi  arc.ma  videre  posset,  accipere  recusans.  Cui 

^*  profecto  Dotniuus  ita  responsuin  temperavit  suum, 
ut  omuein  qui  misericordiam  laceret,  cuihbet  proxi- 
inuuj  doceret;  et  tameu  haec  eadein  parabola  specia- 
liter  ipsum  Dei  Filium,  qui  nobis  per  humaniuteMi 
proxisuus  fieri  diguatus  est,  designaret.  Neque  enim 
ita  proximum,  quein  sicut  nos  dihgere  jubemur,  su- 
per  Chnsto  interpreuri  debemus,  ut  inoralia  unauas 
fi  aterniutis  instiiuu  sub  allegori»  regulis  eilenuare, 
ei  auferre  conemur. 

Suspiciens  autenx  Jeiws,  dtxtt :  Uomo  qnidam  ab 
Hierotolymit  descendebat  in  Jericho.  Ilomo  iste  Adam 
intelligiuir  in  geuere  humauo :  llierusalem  civiias 
pai  is  illa  coalestis,  a  cujus  beatitudine  lapsus  in  banc 
lnoruleui  uiiseraiuque  viuui  devenit,  quam  beue 
Jcricho,  quas  luna  iuierpreUiur,  signihe*t,  varits, 
videhcet,  uelectuum  laboribus  erroribusque  semper 
iucertaui. 

tt  incidit  in  tatrones.  Latroues  diabolum  et  au- 
gelos  ejus  intellige  in  quos  quia  desceodebai,  inci- 

DcJit.  Nam  nisi  prius  iutuinesceret,  foris  teouuis 
um  fiiciie  uon  caderet.  Vera  est  enim  saus  seuteu- 
tia,  quae  dicit :  Ante  ruinam  enim  exattatur  eor  (Pror. 
xvi). 

Qui  etiam  despoGaverunt  eum.  Gloria,  videlicet, 
iminorutiutis  ot  innoceutias  vesie  privaruot.  H;ec 
est  euiiti  priina  siola,  quus  juxia  aham  pa<aoolam 
luxuriosus  iihus  per  poeiiiteutiain  rediens  omatur 
(Luc.  xv),  et  qua  protoplasti  amissa  cognoverunt  esse 
se  nudos,  tuiuca&que  pelliceas  naturae  moruiis  iuduti 
sunt  (Gen.  iu). 

Et  ptagis  impositis,  abierunt  semivivo  retieto.  Plague 
peccata  suut,  quibus  .naturje  huiuaox  iinegriutem 
violando,  seuiinarium  quoddam,  ut  iu  dicaro,  au- 
gendae  mortis  fessis  iudidere  visceribus.  Abterunt 
autem  non  ab  insid.is  aliquatenus  censaodo,  sed  ea- 
rumdem  insidiarum  fraudes  occuiundo.  Semivivum  . 
reliquerunt ,  quia  beatitudineui  vitae  iinmorulb 
exuere,  sed  nou  sensum  raliouis  aboleie  vuiueront. 
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Ex  qua  enim  parle  sapere  ct  cognoscere  Deum  potest,  A 
vivtis  est  horoo;  ex  qna  vero  peccatis  contabescit, 
et  iuiseria  deficii,  inorluus  idein  leihiferoque  est 
vulnere  foedaiiis. 

Accidit  autem  ut  sacerdos  quidam  descenderet  ea> 
dem  via,  el  vito  illo  praterivil.  Similiter  ei  Levita,  cum 
estet  tecus  locttm  et  viderel  eum,  tran&iit.  Sacerdos 
el  Levila,  qui  viso  saucio  traiislcrum,  sacerdotiura 
ei  ininisierium  Veieris  Tesiaiiieuti  esl,  uUi  per  legis 
decreta  inundi  languentis  vulnera  tnonsiran  lanluin, 
non  amem  curari  poterant :  quia  impossibile  erat,  ut 
Aposiolus  ait,  sangume  vitulorum  el  agnorum  tt  hir- 
eOrum  auferri  peccata  (Uebr.x). 

Samaiitanus  aulem  quidam9  iler  tramiens,  venit  *e- 
eut  eum:  et  vident  eum^  misericordia  moius  esL  Sa- 
iuaritanus,  qui  interpretatiir  custos,  Dominum  sigui- 
fieal,  cui  rectissime  Propheia,  ne  hos  latroues  posset 
incurrere,  sopplicat :  Custodi  me%  iuquiens*a  laqueo 
quem  statuerunt  mihi%  et  a  scandatis  operuntibus  ini- 
quitatem  (Psai.  cxl).  Qui  propter  nos  lioiniues  et 
propter  nostraiu  saluiem  descendens  de  coelo,  vius 
prasentis  iier  arriptiit,  et  venit  secus  eum  qui  vulne- 
ril  u*  tabescebat  inflictis,  id  esl,  simililudinem  homi- 
num  factus,  et  habilu  inventus  ut  homo  (Phitip.  n), 
compassioiiis  nostrae  susceptionc  (Initiinus,  et  mise  • 
ri»  ordise  faclus  est  consolatione  vicinus. 

Et  appropians  alUgavil  vulnera  ejus,  infundens  oleum 
et  ttfittiti.  Peccala  quse  in  liominibus  invenit,  redar- 
guendo  cohibuil ,  spem  veni»  poenitentibus,  terro- 
rem  poenae  peccantibits  incutiens.  Alligat  enim  vul- 
ner  i ,  dum  pracinit:  Painiteniiam  agite  (Matth.  111) ; 
iiifundit  olemn ,  riom  addit :  Appropinquabit  enim  re- 
gnum  ccelorum  ( lbid.) ,  iniundit  et  vinum  ,  dum  di- 
«it :  Omtiit  arbor  quce  non  facit  fiuctum  bonum  exci- 
dciur,  et  in  ignem  mvtetur  (Ibid.). 

t.t  hnponens  illum  in  jumentum  suum9  duxit  in  stn- 
buttmi ,  et  curam  ejus  eait.  Jmiientum  ejus  est  caro  , 
iu  qoa  ad  nos  venire  dijgnatus  esl ;  in  quo  saucium 

imposuit,  quia  peecata  nostra  ipse  portavit  in  cor-  r  magno  clamore  Ghristuin  interpellent.  Onde  et  apte 
pore  siio  super  lignum  (/  Pelr.  u) ;  et,  juxia  aliam  ^  6ubjungitur  : 
parnbolam ,  inventam  quaj  erraverat  oveiu  humeris 
suis  impositam  reportavit  ad  gregem  (Luc.  xv).  Ita- 
qne  inipoui  jumenio,  est  in  ipsam  iocarnationem 


Quis  horum  trium  videtur  tibi  proximus  fuisse  Wi , 
qui  incidit  in  latrones?  At  ilte  dixit :  Qui  fecit  miseri- 
cordiam  in  illum.  Juxta  lilteram  ntauifesta  est  Oo- 
niini  sententia,  nullum  nobis  aniplm*  qnam  qui  mi- 
sereatnr  esse  proximum ,  si  Hierosolyniitae  civi  itmi 
sacerdos,  non  Levita  ex  eaderh  geute,  imo  in  ea- 
dem  urbe  nati  et  nutrili ,  sed  extera  gentis  accola  , 
quia  magis  misertug  est,  factus  est  proximus.  Sa- 
cratiore  atttein  inlelleclii,  quoniain  neino  magis  pro- 
ximus  quam  qui  vulnera  noslra  curavit ,  diligamus 
eum ,  quasi  Doininnm  Deuin  nosirum  ;  diligamus 
quast  proximum  ;  nihil  enim  lam  proximum,  qu>in 
caput  membris :  diligamus  etiam  eurn  qui  imitator 
est  Christi.  Hoc  est  enim  quod  seqmlur. 

El  ait  ilti  Jesus  :  Vade,  et  tu  fac  similiter.  \d  e*t , 
nt  vere  te  proxiinum  sicut  teipsum  dihgere  mani 
festes,  quidquid  vales  in  ejus  vel  corporali ,  vel  spi- 
riluali ,  necessilate  sublevanda  devotus  operare. 

IIOMILIA  XIII. 

IN   DOMIMCA   DECIMA  QUARTA   P0ST   TRINITATEM 

Luc.  xvii.  In  illo  tempore,  dum  iret  Jesus  in  Hiern- 
salem,  transibat  per  mediam  Samariam.  El  cum 
ingredereiur  quoddam  castetlum,  oecurrerunt  ei 
decem  viri  leprosi ,  etc. 

Leprosi  non  absurde  intell;gi  possunt,  qui  scien- 
tiam  verae  fidei  non  habpiites  varias  doclrinas  pro- 
fitenlur  erroris.  Non  enim  vel  ahscond  int  imperi- 
tiam  suam ,  sed  pro  summa  peritia  profcrunt  in  lu- 
cem ,  et  jaclantiam  sermonis  osienlant.  Nulla  porro 
falsa  doctrina  esl ,  quae  non  aliqua  vera  ititermis- 
cear.  Vera  ergo  falsis  inordinaie  permista  in  una  dis- 
putatione  vel  narratione  hominis,  lanquam  in  unius 
corporis  colore  apparentia,  significant  lepram  tan- 
quam  veris  falsisque  colorum  locis  humana  corpora 
variantem  atque  inaculantem.  Hi  autem  tam  vitaudi 
suut  Ecclesi» ,  ut,  si  fieri  poiest,  longius  remoti, 


Lhristi  credere ,  rjusque  mysteriis  initiari ,  simul  et 
ab  liostis  incursione  tutari.  Stabulutn  autein  est  Ec- 
clesia  praj^ens,  ubi  reliciuntur  viatores,  de  peregri- 
natione  liac  in  aeternam  patriam  redeunles.  Et  bene 
jumento  impositum  duxit  in  stabulum,  quia  nemo 
iiisi  baptizatus,  nisi  corpori  Christi  aduuatus,  Eccle- 
hMin  imrabit. 

Et  aitero  die  protutit  duo%  denarios,  et  dedit  ttabu- 
tarto,  et  ait :  Curam  illius  habe.  Altera  dies  est  post 
Dnmini  resurrectiouein.  CSain  et  anle  quidetn  per 
Evangelii  sui^graliam  illuniinaverat  his  qui  in  lene- 
l»ris  et  in  umbra  moriis  sedebaut  (  Luc.  1),  sed 
polior  resurrectione  celebrata  perpeluse  lucis  splen- 
dor  efTulsil.  Duo  denarii  suut  duo  Ttstatnenia ,  in 
qmbus  aeterni  regis  iiomeii  et  imago  conliiietur.  Fi- 


Qui  nteterunt  a  longe  et  tevaverunl  vocem9  dicenles: 
Jesu  prceceptor,  miserere  nostri.  El  bene  ut  salven- 
tur,  Jesum  preceptorem  nomiitaut.  Quia  enim  in 
ejn*  verbls  se  errasse  significanl,  bunc  salvaudi  hu- 
miliier  proeceptorem  vocaut :  cumque  ad  cognilio- 
nem  praecepioris  redeunt,  mox  ad  formam  salutii 
recurrunt.  Nam  sequitur : 

Quos  ut  vidil,  dixit:  lte%  ostendite  90S  sacerdotibu*. 
Et  factum  est  dum  irent,  munduti  sunt.  Nullum  Domi- 
nus  eorum  quibus  haec  corporalia  benelicia  praestitit 
invenitur  misisse  ad  sacerdotes  nisi  l^prosos,  qui»  % 
videlicet ,  sacerdolium  Jud^eorum  figura  erat  futurt 
sacerdotii  rcgalis,  quod  e^t  in  Ecelesia,  quo  coose- 
crauliir  omues  perlinentes  ad  corpus  Christi  suuiuii 
et  veri  principis  sacerdotum.  Et  quisquis  vel  hacre- 
tica  pravitaie,  vel  superstitione  genlili,  vel  Judaica 
perlidia,  vel  eliam  schismate  fratertio,  quasi  vario 
colore  per  Domini  gratiain  caruerit ,  necesse  est  ad 


tifs  enim  legis  Chnstus  (Rom.  x).  Qui  allera  die  pro-  D  Ecdestam  veniat,  coloremque  tidei  verum  quem  ac- 


lati  dautur  stabulario,  qnit  tunc  aymil  itiis  sensum% 
tit  inteitigerent  Scripturas  (.Luc.xxis).  Altera  die 
stabularius  denarios  ,  quorum  pretio  vulneraium 
cmaret,  accepit,  quia  Spiritus  sanctus  advenieus 
docuit  apostolos  oinnein  veriiatem  (Joan.  xvi) ,  quo 
gentibus  erudiendis  iustare,  atque  Evaitgeliuiu  picc- 
dicare  sufficerent. 

Et  quodcunque  supererogaveris ,  ego  cum  rediero 
reddam  tibu  Supererogat  stabularius  i|UOd  in  duobus 
denariis  non  accepit ,  cum  dicit  Aposioius  :  De  virgi- 
nibus  autem  prcecepium  Domiui  non  habeo ,  consilium 
autem  do  (1  Cor.  vn).  Iteinque:  Et  Dominut  ordinavit 
his  qui  Evangetium  annuntiant  de  Evungetio  vivere 
sed  non  usi  sumus  hac  pwestate  (/  Cor.  ix),  ne  quem 
vnurii  graveiemus.  Cui  rediens  quod  prpmiserai  de- 
bnor  reddet,  quia  veuieus  in  judicio  Dmiiitius  dicit : 
Quia  super  pauca  fuitti  fidetit ,  super  mtttia  te  con- 
sutuam.  Intra  in  gaudium  Domini  tut  (Matth.  xxv). 


ceperit,  ostendat.  Otera  vero  vitia  tanquam  valeiu- 
diuis  et  quasi  iuembrorum  aniinae  atque  sensuum  , 
\er  seipsum  iuterius  in  conscientia  et  intellectu  Do- 
iniiius  sanat  el  corrigit.  Denique  et  Paulus  voce  Do- 
mini  audita :  Quid  me  persequeris  ?  El  :  Ego  sum  Jetut 
quem  tu  persequeris  (  Act.  n  ) ,  ad  Aiiaiiaui  tainen 
missus  est ,  ut  illo  sacerdoiio  quod  iu  Lcelesia  cou- 
stilutum  est  sacramenium  doctrinse  fliei  perciperel, 
et  verus  ejus  approbaretur  color ;  uon  quia  non 
potest  per  seipsuni  Doininus  omnia  lacere  (nam  quis 
al  us  tixc  facit  etiam  in  Ecclesia  ? ),  sed  ut  ipsa  so- 
cietas  congregatorum  (idcliutn  approhando  in  invi  - 
cem  atque  communic.uido  verae  lidei  doctrinatu ,  m 
ouiuibus  qua;  dicuntur  verbis,  tel  signantur  sacra- 
nieutis,  lauquain  un;<m  speciem  veri  coloris  obJuca. 
Cornelius  eliam  cum  et  eleemosynae  ejus  accepta , 
et  preces  cjus  audiice  illi  ab  angelo  ntinlientur,  prn- 
pter  doctrin»  tamen  sacrawentorurtrque  tmiutcin 
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nd  Petrnm  jubelnr  millere,  tnnquam  i!!i  et  suis  di-  A  gnovissent  Deum%  non  ut  Dcnm  magnificaverunt ,  aut 


cereiur  :  Ue ,  oitendite  vos  sacerdotibus  ;  nam  et  cum 
irmty  mnndaii  snnt  (Act.  x).  Jam  enira  ad  eos  vene- 
rat  Petrus,  sed  tamcn  ipsi  nondnm  accepto  bapti- 
stnatis  sacramento,  nondum  spiriiualiter  ad  sarenfo- 
tes  pervenerant,  et  lamen  infnsione  Spiriius  sancii , 
et  admiratione  linguarum,  corum  mundatio  decla- 
rata  est. 

Umts  antem  ex  illis ,  ut  vidit  quia  mundatus  est , 
regressns  est  cum  magna  voce  magnificans  Deum  ,  et 
eecidit  in  facicm  ante  pedes  ejus  gratias  agens.  Unus 
i*te  mui  magnificans  Deum  regressus  est ,  unius  Ec- 
cle>i.T  devotam  Christo  humilitatem  signiflcat :  qui 
bene  cadens  ante  pedes  Domini  graiias  egil.  llle 
enim  vere  Deogratias  a;it,  qui,  repressis  prasum- 
ptionis  suas  cog  tntionibus,  qiiam  in  semetipso  in- 
firmus  sit  hmtiiliter  videt,  qui  nihil  sihi  virtutis  tri- 
buit ,  qiii  b«na  quas  agit  esse  de  misericordia  Con- 
ditoris  agnosrii.  Unde  et  recle  suhjuiigitur  : 


gratias  egerunt  (Rom.  i).  Quod  eiiitii  dicit  eos  Demti 
cognovisse ,  ostendit  quidem  a  lepra  fuisse  mtind.»- 
tos,  sed  tamen  statim  accusat  ingrato*. 

Et  ail  illi :  Surae ,  vade ;  fides  tua  te  salcum  fedt. 
Qui  devotus  ante  Dominum  cecidit,  surgere  et  ire 
pnecipaur ;  quia  qui  inflrmitatem  suara  subtiliier  co- 
gnoscens  humiliter  jacel,  per  divini  verbi  consola- 
tionem  surgere  ad  fortia  opera,  et  cresceulibus  quo- 
lidie  merilis  ad  perfeetiora  pas>im  proficere  jubetur. 
Si  auleiii  fides  salvum  fecil  euin  quem  ad  agendas 
Salvatori  et  euiundalori  suo  graiias  iuclinavit,  ergo 
perfldia  perdidit  c>s ,  qui  de  acceptis  beneficiis  Deo 
gloriam  dare  ueglexerunt.  Quapropter  et  h&c  leciiu 
superiori  ea  rattone  conjmigitur,  quod  ibi  (idera  per 
hutnilitalera  augeri  debere  parabola  data  decerni- 
tur ;  hic  aulera  nianilcMius  ipsis  rebus  ostcnditiir, 
non  fldei  tnntutn  agnitam  ralionera ,  sed  exsecuiam 
fitlei  operaiionera  esse,  q-iaj  salvu:u  facial  creden- 


Et  hk  erat  Samaritanus.  Simaritanus  quippe  in-  jj  tem ,  delque  gloriam  Patri  qui  est  in  Coelis.  Auien 
lerpretatur  custos.  Quo  nomine  ille  populus  aptis- 
sime  significatur,  qui  gratias  agendo  ei  a  quo  acce- 
pit,  tribuit  omne  quod  accepit,  quodammodo  <an- 
tons  illud  de  p«almo  :  Fortitudinem  meam  ad  te  cu- 
stodiam,  qnia  fu,  Deus,su$ceptor  meus  es,  Dens  meus, 
misericordia  ejus  prceveniet  me  (  Psal.  lviii  ).  Cadit 
autem  in  faciem  ,  quia  ex  malis  qu#  se  perpctrasse 
meminit  enibescit ;  ibi  enim  cadit  homo,  ubi  con- 
funditur.  Unde  et  Paulus  qtiasi  quibusdara  in  facie 
jacen:ihtis   dicehat :   Quem  ergo  frucium   h.,buistis 
tunc  im  illis,  in  qttibus  nunc  erubesciiis  (  Rom.  vi )  ? 
At  contra  de  ascensione  equi,  id  est,  de  oo  qui  m 
hiijus  mundi  gloria  elatus  est ,  dicilur :  Ut  cadat 
ascensor  ejus  retro  (Gen.  xlix  ).  ftursumque  de  per- 
secutorihus  Domim  scriptum  est :  Abierunt  retror- 
sum  et  ceciderunt  in  terram  (Joan.  xviu  ).  Quid  est 
hoc ,  quod  elecii  in  faciem ,  et  rcprobi  retrorsum 
cadunt ,  nisi  quod  omnis  qui  po^t  se  cadit ,  ibi  pro- 
tn\  duhio  cadit  ubi  non  videt ;  qui  vero  anle  se  ce- 
cidetit,  ibi  «ecidit  ubi  videt?  Iniqui  crgo  quia  in  in- 
vtsibilibtis  cadunt,  post  se  cadere  dicuntur,  qui*  ibi 
corrutint  nbi  quid  eos  tuuc  seqtiaiur,  modo  videre 
non  possimt.  Justi  vero  qaia  istis  visibilibus  semet- 
ipsos  spetite  dejiciunt,  ut  in  invisibihbus  crigantur, 
quasi  in  faciem  cadunt,  quia  timore  compuucti  vi- 
dentes  bumiliantur. ' 

Respondens  autem  Jesus  dixit :  Nonne  decem  mun- 
dati  sunl,  et  novem  ttbi  sunt  ?  Unum  si  addatur  ad 
novem ,  quaedam  effigies  unitatis  implelur  ;  quo  flt 
tanta  complexio,  ut  ultra  uon  progrediatur  nume- 
rus ,  nisi  rursus  nd  enum  redealur,  et  hsec  per  iufi- 
nitatem  numeri  regula  cuslodiatur.  Novem  iiaque 
indigent  ono ,  ul  qtiadam  unitatis  forma  coagulen- 
tur,  et  decem  sint :  uitum  autem  non  eis  indiget ,  ut 
ciisiodiat  uuilatem.  Quamobrem  ul  unus  ille  qui 
gratias  egii ,  unie»  Ecclesiae  significatione  approb.i  • 
tus  atque  laudatus  est ,  ita  ilii  novem  qui  graius 
non  egenuil  reprobi   effecli,   a  consorlio  unilaiis 


IIOMILIA  XIT. 

IN  OOHINtCA  DLCIUA  QUI.NTA  POST  TRINITATEM. 

Luc.  xvi,  Matth.  vi.  In  Ulo  tempore,  dixit  Jesns  di- 
scipulis  suis :  Nemo  servus  potest  duobus  dom  nis 
scrvire,  elc. 

Quia  non  valet  simtil  transitoria  el  aiierna  d)U- 
gcre.  Si  enim  xterniiaiein  diligiiuus ,  cuuc.a  teiupo- 
raha  in  usu,  non  in  afleclu  possidem  .s. 

Aul  enim  unum  odiet ,  et  alterum  diliget ;  aul  uni  y 
adttwrcbit ,  et  atterum  contemnet.  tl;ec  verba  diligeu- 
ter  consideranda  suut.  Nam  qui  sint  duo  doiuini 
consequenler  exponil ,  dicens  : 

Son  potestis  Deo  servire  et  mammonas.  Audiat  hoc 
avarus,  audial  qui  cciiictur  vocahulo  Chrisiiano, 
noii  posse  siniul  mamnioiie,  hoc  est,  diviliis  Chri- 
,  sto  jue  serviri.  El  tamcu  non  dixit :  Qui  hahet  di- 
'  vitias ,  sed  :  Qui  servit  diviiis.  Q  ti  euim  divitiaruui 
servus  esl,  divitias  custod>t  ut  scrvus.  Qui  autein 
servitutis  excussil  jugutu ,  distribuit  eas  ui  domiuus. 
Scd  qui  servii  mamuioiiai,  illi  uiique  servit,  qui, 
rebus  istis  tcrrenis  merilo  suae  perver^iiaiis  pra> 
positus,  princeps  hujus  seculi  a  Domino  dicitur 
(Joan.  xi v).  Ergo  aut  unum  odiett  aut  alterum  diliget9 
ut  fieri  debet  :  odiet,  scilicet,  diabolum,  diliget 
Deurn.  Aut  uni  adbaerebit»  et  alterum  coiiieuuiet : 
adhaerebii,  scilicel,  diabolo,  cuui  quasi  ejui  pius- 
mia  teuiporalia  sectatur  ;  contemuet  autem  Deum  , 
non  dixit  odiet,  sed  sicul  solent  minas  ejus  posLpo- 
uere  cupiditatibus  suis,  qui  de  bonit.iie  ejus  ad  iin- 
puuitatem  sihi  blandiuntur.  Quibus  per  Salomoiicm 
dicitur  :  FjU ,  ne  adjicias  peccalum  super  pec.utum , 
ct  dicas :  Miseratio  Dei  magna  est  (Ecclt.  v). 

Audiebant  auient  omnia  hcvc  Pltariswi ,  qut  erant 
avari ,  et  deridebant  illum.  Monebat  quiii»  m  Doiuiuus 
Scrihas  et  Pharisaeos  nou  supe.be  sapere,  uon  dc 


exclusi  sunt.   Ideoque  lales  in  itovenano  nunicto  D  sua  justilia  prjcsuineie,  sed  ei  pcccaiores  pubiica- 


lanquain  iuiperfecli  remanebunt.  Et  merito  eos  Sal- 
▼aior  qtiasi  ignoto*  ubi  sttut  inquirit :  scire  enim 
Dei  eligere ,  uesdre  reprobare  est. 

Xon  est  invenlus  qui  rediret ,  et  daret  gloriam  Deo, 
nisi  hic  alienigenu.  Secundunt  corpus  quidem  faciic 
est  videre  posse  hominem  non  habere  lepram,  et 
tamen  aniini  esse  uon  boni  :  secuudum  signiflcatio- 
netn  autero  hnjus  miraculi ,  cuiiturb.il  considerau- 
letn ,  quomodo  mtuidus  d  ci  possit  ingratus.  Sfd 
jam  facie  est  etiam  illud  videre,  fleri  posse  ut 
«jui^que  in  Ccclesia  societale  doctrinam  iiilegraui 
verainque  assequatur,  el  omnia  secunduin  calholicae 
regulaiu  diweral,  distingual  a  Creatore  creaturain, 
eaque  manifestetur  varietate  mendaciorum  tanqiiain 
lepra  caruisse,  et  tameu  ingralus  sit  Deo  et  Doiiiino 
mundaiori  suo,  quia,elalus  superbia,grniiariiin  ageu- 
ilarum  pia  humililate  uon  sternitur,  similisque  efii- 
citur  eis  de  quibus  dicit  Apostolus  :  Qui  cum  co- 
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i.osque  recipeie  poen  tenles,  el  sua  qujc  furle  iuci- 
dcreni  eleemosynis  peccala  ledimeic;  sed  ilii  prae- 
fepiorciu  misericordia? ,  huinthlaib  et  parciuionia? 
dna>  maxiine  dendcbaut  ob  cau^as.  Quia  ,  scilicet, 
vel  niinus  milia,  ueque  unquam  facienda  quasi  uo- 
xius  imperaret ;  vel  cerle  utilia  ,  sed  a  se  jain  facta 
superlluus  iugereret. 

El  ait  illis :  Vos  estis  qui  justificatis  vos  coram  Ito- 
minibus ,  Deus  autjm  nuvit  corda  vestra.  Quid  quod 
honmtibus  atium  est ,  abommaiio  esl  apud  Deun.  Ja- 
stiucaut  se  coram  hominibus,  qui  peccatores  qui- 
deui  quasi  infinnos  desperalosque  cotiteuiuuiit ,  se 
autein  ipsos  quasi  peifectos  in  aiunibus  cuuci.eque 
fragilitatis  experies  elceuio^yuaruni  remcdio  opus 
Inibere  uon  credunt.  Sel  ba-c  noxn  tuuioris  altitudo 
qiiaio  tit  jusie  damiinmta  ,  videt  ille  qui  iltuminabit 
absiondita  tenebrarum ,  et  mjtiifestubtt  consilta  cor- 
dinm  (l  Cor.  iv). 

JO 
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IIOMlLrATCV. 

IM  DOMIMCA  DECIVA  SEXTA   P«ST  TRINITATEM. 

Luc.  *H.  /»  Wo  temporc,  itmt  Jesut  in  civitatem  qute 
tocatur  Naim ,  el  ibanl  cum  ilto  ditcipuli  ejus ,  et 
-turba  cepiota ,  etc. 

Naim  civilas  est  Galilae»  in  secundo  milliaiio 
Thabor  monlis,  contra  Meridtem,  juxta  Endor,  qui 
e st  vicus  grandis  in  quarto  milliarto  ejusdem  montis 
ad  Meridiem. 

El  ibant  cum  Ulo  disciputi  ejus ,  tt  turba  ccpiosa. 
Cum  autem  appropinquaret  portm  civitatis%  ecce 
de[unctus  efferebatur  fitius  unicutmatrit  suce.  Delun- 
ctus  liic  qui  extra  porlam  civitatis  muliis  esl  intiten- 
libus  elalus,  significal  liominem  4eihaii  criminutii 
funere  soporatum ,  eamdemque  "msuper  animx  mor- 
tcri  non  cordis  adlmc  cobili  tegemem ,  sed  ad  mul- 
torum  noliiiam  per  locutionis  operisve  indicium 
quasi  per  sh»  civilatis  ostia  propalantem.  Qui  bcne 


A  genli  fuueris  bajuli  slelTunt,  qnia  superm  formr- 
dinejudicii  attracta  conscienlia,  el  carnalium  sa*pe 
alfliieutiam  voluptaium,  et  injuste  laudantium  tur- 
hain  coercens,  ad  seip-am  revenitur,  vocanlique  s*J 
viiam  festina,  respoudoi  Salvatori.  Onde  recte  se- 
quiiur : 

Et  ail :  Adotescens,  tibi  dico,  Surge.  Et  resedit  qui 
erat  morluusy  et  ccepit  /07111,  et  dedit  illum  matri  suv. 
Residet  quippe  qui  eral  nioriuus,  cum  interna  coni- 
punciione  reviviscit  p  crator;  incipit  loqui,  cutn 
reducis  indicia  vitas  cuiu  tis  qui  peccaium  luierant, 
ostend.t :  redditur  matri,  cum  per  sacerdotalis  de- 
crela  judicii  communione  sociatur  Ecclesic 

Accepil  autem  omnes  tmor%  et  magni/icabant  Deum, 
dkentes  :  Quia  propheta  magnus  tuirexit  in  nobit* 
Quaoto  desperatior  animne  mors  ad  vitam  revocatur, 
tanto  plures  eodem  coiriguntur  exemplo.  Vide  Davhl 
prophetam,  vide  apostulttm  Petrum,  quoruin  quo 
gradus  altior,  eo  casus  gravior ;  quo  aulem  gravior 


lilius  unicus  malri  sux  fuisse  perhtbetur,  qtiia  licel  ^  casus,  eo  pietas  erigentis  gratior  :  qno  vero  gratior 


emuliis  collecia  personis  iiua  sit  perfecta et  imma- 
rulala  virgo  maier  Ecctesia ,  singuli  quique  tamen 
fldelium  uiiivcrsalis  se  Ecclesiae  iilros  rectissime  fa- 
tentur.  ^aui  el  etec  us  quilibet,  quattdo  ad  lidem 
imbuitur,  lilius  est  ;  quaudo  alios  imbuk ,  maler. 
Annon  matenio  erga  parvulos  agebat  afleciu ,  qui 
ait :  Filioli  meif  quos  iterum  parturio.donec  ferme  ur 
Chri$tus  in  vobis  (Gal.  iv )?  Porlam  civitatis  qua  de- 
fiiucius  effereb:itiir,  puio  aliquem  de  sensibus  es*e 
corporeis.  Qui  euim  seminat  inter  fratrefdistordias, 
qui  iniquitatem  in  excelsum  loquhur  (Prov.  vi ;  P*at. 
lxii),  per  oris  portam  extrahitur  moriuus.  Qui  vi- 
derit  muliercm  ad  concupiscendam  tam  (  Mattk.  v  ) , 
per  oculorum  portam  b\xx  monis  indicia  proferi. 
Qui  fabnlis  otiosis,  ob-cenisve  carminibus,  vei  de- 
tractionibus  aurem  libetiter  a;  erit,  hauc  auimac  su;e 
porum  mortis  efficit,  cxterosque  qui  non  servnt 
sensu6,  mortis  sibi  ipse  reddit  aditus.  Obsecro,  D.i- 
mine  Jesu ,  cuuct»s  nicae  civitatis  portas  jusiiiix» 
facias,  ut  iugressus  in  eas  confiiear  nt»mini  luo , 
iuapqne  majestati  cum  ininislris  «Bleslibus  eam 
crebrius  invisenti,  non  feior  elati  cadaveris  <c- 
cnrrat,  sed  occupet  salus  muros  illius,  et  ponas 
ejus  laudatio. 

Et  hat  vidua  erat%  et  lurba  civilalis  multa  cum  ilta. 
Viduam  esse  Ecdesiam,  omnis  aniina  qu.t  sponsi 
Dominique  sui  se  m  rte  redemptam  meminit,  agno- 
scil.  Divmio  autem  uutu  nuilta  Domiuiiui  tu  b:»t  moll.i 
viduam  comilabatur,  ut  \iso  tanto  miraeiiio  uiullt 
testes,  tuiilti  Dei  fiereni  laudalores. 

Qunmcwnnidisset  Uominus%  misericordia  metussuper 
+amtdixit  illi:  Noti  ftere.  Desiste,  iiiquil,  <|ua>i  mor- 
luum  lleie  quem  mox  resurgere  videbis.  Uhi  myslice 
Novati  dogma  confunditur,  qui  de  suu  muiiditi;i  su- 
perbe  gloriatus,  humilem  poeiiitentum  ii.uiidaiioueni 
evacuare  conatur,  veramque  iuatrem  Ecclesiam  de 
jiatorum  suorum  spiritali  exstmcione  ploraoleni, 
spe  ^iiac   ledonaud.-e  negat   consolari  debere.   Et 


in  eis  Domini  pieias  app^iruit,  co  certior  ciincti» 
poeuitentibus  spes  salut  s  apparmt,  ul  jure  omnes 
qui  audiuot,  dicanl : 

Quia  Deus  vhitav  t  plebem  suam.  Non  tantummmlo 
verbiim  suum  semel  Incorporando,  sed  etiam  noblra 
liuc  ut  su^citari  debeamus,  semper  in  corda  nwl- 
tcudo. 

HiMILIA  XVI. 

IN  DOMIMCA  SEPTIUA   DECIMA  POST   TRIHITATEM. 

Li  c.  xiv.  ln  itto  temp  re%  cum  intraret  Jesus  in  do~ 

111  mjh    cujusdam    ptincipis    Pharisitorum  Sabbato 

mauducare  panem,  et  i\>$i  observabait  eum.  Et  ecce 

homo  quidam  hydropicut  erat  ante  illum,  etc. 

Ilydropis  morbus  ab  aquoso  humore  vocabulum 

truh  1  :  Gra?ce  euim  £3&>p  aqua  vocatur.  En  anleni 

bumor  subcutaneus  de  vitio  vesiee  natus,  cum  m- 

flaiioue  lurgente  et  auhelitu  fetido :  propriumque  esi 

liydropici,  quanio  magis  abundai  luimore  inordinat«>. 

:  lauto  amplius  silirc.  Et  ideo  recte  comparatur  <*i 

qiiem  fluxus  camaliuiu  voliiptatum  exuberaus  aggi  a  • 

vat ;  comparaiur  diviii  avaro,  qui  quaiito  est  copio- 

sior  diviliis,  quibus  non  bene  utitur,  taiilo  ardentiu* 

taia  concupiscit. 

Et  respondent  Jesus  dixil  ad  leauperitos  et  Phari- 
t(Cos  :  Ltcet  Sabbata  curare  t  At  tlli  tacuerunt.  Quoti 
diciUr  lespo.dis  e  Jesus,  ad  boc  respicit  quoJ  pias- 
missuiii  e^t :  Ei  tpsi  observabant  eum.  Dominus  enin» 
novit  cngitatione>  heminum  (Psai.  xcm).  Sed  meriio 
imerrogaii  lacent ,  qui  contra  se  dictum  quidqui.1 
dixerim,  vhJeut.  Nam  si  licet  Sabbato  curare,  quare 
Salvaiorem  au  curet  observaut?  si  non  licet,  quare 
ipsi  Sabbato  pecora  curant. 

Ipse  vero  apprehentum  sanavit  ac  dimitit.  Provida 
dispcnsalioiie  Dominus  ante  legisperitos  ei  Pliari- 
sjeoi  bydropicuui  curat,  et  mox  contra  avaritia  n 
disputai,  ut  vidclicet  per  bnjus  a?griludinein  cor|M^ 
ris,  in  illis  exprimeretur  aegritiwh»  cordis.  Deniqiw 


pulchre    evangelista  Dominum    prius   misericordia  j)  poit  iuulla  disputatiouis  ejus  borUmenta,  siibjunctmii 

------   ~    4    «,: : est  :  Audiebaut  auie.u  omnia  h»c  Pharisa^i ,  qui 

erant  avari,  et  de,  idebant  illura  (Lue.  xvl).  Hydr«»- 
picus  quipje  quo  amplius  biberit,  amplius  sitit.  Ki 
omiiis  avarus  sitim  imiliiplicat,  qui  cum  ea  quae  ap- 
petit  adeptus  fuenl,  ad  expetenda  alia  amptiiM 
anbelat. 

Et  retpondens  ad  ittos  dixit :  Cujus  ve$trum  asbtu* 
aul  bos  in  puteum  cadit,  et  non  conimuo  extrahet  it  um 
die  Sabbati?  Sic  ob.servatoies  sui  PbarisaBOS  conviu- 
cil,  ut  cosdem  eiiaui  avarittai  condemueu  hi  vos,  iu- 
quit,  iu  Sabbato  asinuiu,  aut  boveiu,  aul  aliud  qu.al- 
libet  auinial  iu  puteum  decidens  eripcre  festinaiis, 
11011  auimali,  sed  vestras  avariti*  cousulentes,  quanui 
magis  ego  hominem,  qui  uiulto  melior  est  pecoic, 
debeo  liberare?  Congi  uenterque  hydropicum  aui- 
mali  qitod  cecidit  iu  puteuiu  comparavit  :  humoie 
tiiim  laborabat.  Sicul  illam  mulierem  quam  deceiu 
et  octo  auuis  alligatam  dixerat,  et  ab  eadem  alli^a- 


motum  esse  su;>er  matrem,  ac  :4c  liliuin  suscitare 
testatur,  ut  in  uno  uubis  exempluin  imitaudae  pieta- 
4is  oslenderei,  in  altero  fidem  miraudx  potestatis 
aslrueret. 

Et  aecetsit,  et  tetigit  locutum.  Hi  aulem  ijtti  poria- 
bant^  tteierunt.  Loculus  in  quo  iuortuiis  elleriur, 
male  secura  desperati  peccatoris  coiiscientia  est. 
Qui  vero  sepcliendum  portaut,  vel  immuuda  de^i- 
deria,  quu:  hoiiiinem  rapiunt  111  interilinn,  vel  le- 
nucioia  blaiidientiuin  sunt  venenata  socioium,  qu;u 
l>eccaU  nimirum  dum  favonbus  tollunt,  accu.iul.nil, 
iieccanlesqiie  couteinptu  quasi  aggei  e  lerru?  obruunt. 
De  quibus  alibi  dicitur  :  IMmiite  mortues  sepelire 
mortuos  suot  (Matth.  vm).  Monuos  quippe  mortui 
sepeliuut,  cmn  peccatores  quique  sui  siiuiles  alios 
nocivo  lavore  demulceut,  congeslaque  pessima:  adu- 
latiouis  mole,  et  ne  qua  ahqtiando  spe  resurgendi 
potiautur,  opprjuunt.   Doiniuo  ergo  loculuui   tau- 
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ti"tie  snlvebal,  comparavit  jomento  quod  solvitur  A 
iii  nd  aquam  dticalur  (Luc.  im).  Et  bene  uiroque 
loco  bovem  posuit  et  asinum,  quia  sive  sapienles 
quosqtie  et  hebeles,  sive,  ut  supra  dictum  e>l,  ulrum- 
qne  populiim  eos  signiflcare  sentiamus,  enm  videli- 
ret  riijus  cervicem  jugum  legis  atiri\it,  atque  eum 
qiiem  quilibet  seductor  reperit,  quasi  brntum  ani- 
tnal,  et  nulla  raiione  renitens,  quo  voluit  errore 
sobtraxit,  omnes  Salvator  adveniens,  Satarue  vin- 
culum  adstrictosf  omnes  in  imo  concupiscenliae  puteo 
demersos  invenit.  N»n  est  enim  distinctio,  omnet 
enim  peccaverunt,  et  egent  gloria  Dei9  justi/icati  gralii 
frr  gratiam  ip$iu$,  per.  redemptionem,  quce  e$t  in 
ChritlO  Jesu  (Rom.  m). 

Dicebai  autem  et  ad  invilatos  parabolam,  intenden* 
qaomedo  primos  accubitut  eligereni ,  dicens  ad  ilio$ : 
Cum  invitatus  (uerit  ad  nuptiasf  non  discumbas  in 
primo  toco.  Aperta  quidem  ad  litteram  est  hrc  ad- 
mooitio  Salvatoris,  docens  humitiiaieui  non  solum 
apod  Deum,  sed  etiam  apud  homines  esse  lau.labi-  ]) 
lem  :  sed  quoniam  hanc  evaugelista  non  frustra  pa- 
rabolam  vocat,  breviter  intuendum  quid  eliam  my- 
siice  siguet.  Nuptias  appeltari  Cbrisii  et  Eccleswe 
conjunetioiiem  multis  loci*  appareu  El  quihus  uiiiun 
est :  tiunquidpossunt  filii  nuptiarum,  quandiu  spon- 
$u$  cum  itUs  *f/,  jejunare  (Marc.  n)?  Aliud  :  Simite 
factum  e$l  regnum  coelorum  homini,  qui  fecit  nuptiue 
(&0  $uo9  et  misit  servos  suos  vacare  invitatos  ad  nu- 
ptias  (Matth.  iiu).  Has  ergo  nupiias  quisquis  iovi- 
tatos  adierit,  id  est,  Ecclesi*  se  iitembris  fidei  gratia 
eotijunxerit,  non  di  cumbal  in  primo  loeo,  hoc  e-*i, 
iion  se  de  meriiis  gloriando,  quasi  cacleris  suhlimior 
eilollat.  El  quidetn  studeat  juxia  alterius  loci  para- 
bolain  (Matth.  xxu)  veste  nuptiali  vestiuu,  hoc  e  t 
virtutum  fulgore  coruscus  apparere,  sed  ipsartini 
habitum  virlulum  loco  devoiae  humiliiatis  adoruet. 

Ne  forte  honoratior  te  $it  invitatus  ab  eot  et  veniens 
is  qui  te  et  itlum  vocavit9  dicat  tbi  :  Da  huic  locum9 
tt  tunc  incipias  cum  rubore  novi$$imum  locum  tenere.  r> 
llonoraiiori  post  iuviiaio  locum  dat  ille  qui  de  louga? 
$>u&  conversationis  ronfideniia  sectirior  factus,  eita 
iilor um  qui  se  in  Christo  secuti  sunt  agilitate  praeilor. 
£t  cum  rubore  novissimmn  tenet,  quaudo  de  ahis 
nieliota  cognoscens,  quidquid  de  sua  operaiione  cei- 
sutn  sentiehat,  bumiliat  dicens  cum  Propbeta  :  Egen$ 
sum  ego9  et  tu  laboribus  a  juventule  mea9  exaltatus 
autem  humiliatus  sum  et  confusus  (Psal.  liixvii). 

Sed  cum  vocatus  fueri$9  vade9  et  recumbe  in  novi$- 
timo  loco.  Quanto  magnut  e$,  inquit,  humitia  te  in 
•mnibus  (Ecct.  m).  fct  P*almista  giorialiir  :  Uumilta- 
tus  sum  usque  tuaque,  Domine,  vivifica  me  secundum 
verbum  tuum  (Psat.  cxvm).  Manife*te  signiticaus  iti 
se  a  Domino  posse  vivilicari,  si  de  suis  ipse  vinuii- 
bus  bumil  a  seniirel. 

Ut  cum  veneril  qui  te  invilavit,  dicat  tibi :  Amice9 
ascende  tuperius.  Veniens  Dominus  quem  huniilem 
luveuerit,  ainici  iioinine  heatificans,  superius  ascen- 
dere  praecipiet.  Quicunque  eniin  humiliaverit  se  sic-  n 
ut  parvulus,  hic  est  major  in  reguo  ccel»»rum  (Matth.  ™ 
lvui). 

Tunc  erit  tibi  qloria  coram  simul  discumbentibus. 
Pulchre  dicitur  :  Tunc  erit  nhi  gloria,  ne  nunc  quu> 
rere  incipias  quod  tihi  servatur  m  finc;  quia,  sicut 
Saloftto»  ait,  Ucereditas  ad  quam  festinatur  in  princi- 
pto,  in  uovmimo  benedtoione  careiil  (Prov.  ix).  Po- 
test  auleui  et  iu  hac  vuu  iutelligi,  qui  in  novissimo 
loco  recutiihens  iuvenaur  Uouiino  veniente  subli- 
matiis  :  quia  quuiidie  Dotninus  suas  nu^iias  intrai, 
quotidie  raoret,  sedes,  babitus  convivatitium  dijudi- 
cat,  et  superbob  de^piciens  bumilibus  s*pe  lanta  sui 
Spiritus  muuera  piKstat,  ut  eos  uierito  siuiul  dis- 
eumbeiaiiim ,  boc  est  in  fide  quiescentium  ccetus 
unauiina  admirattone  glorificet,  stupensque  in  au- 
ctoria  sui  laudatioueui  prosiliat  dicens  :  Mihi  aulem 
nimis  honorificati  sunt  amici  tui,  Deu$,  nimis  confor* 
taius  esi  principatus  eorum  (Psal.  cxxxviu). 

Umia  omnis  gui  te  exaltat,  humiliabitur  :  et  qui  se 


humilial.  exaltabitur.  Et  ex  h.ic  concltHione  mtnife- 
sie  claret,  praecedenlcm  Domini  sermonem  typice 
intelligenduin.  Neque  enim  inox  omnis  qui  $t  coram 
bominibus  exaltat,  humiliabitur,  aut  qui  se  in  con- 
spectu  hominum  humlial,  exaliabitur  ah  eis;  sed  e 
contrario  nonnunquam  qui  se  vel  in  apice  digniutis, 
vel  in  alia  qualibet  acquirenda  gloria  suhlevat , 
usque  in  finem  exaltari  non  ce>sai.  Similiter  et  hu« 
milis  quilibet  ac  verecundus  in  sua  qua  conlenuis 
estusque  ad  vilae  tertrinum  medioerilaie  perseverat. 
Et  ideo  quia  juxla  Veriialis  seuteiiiiam,  omnis  qui 
6e  incaute  de  tueritis  allevat,  hutniliahitur  a  Do- 
mino,  et  qut  provide  se  de  bene  factis  humilial,  ex- 
altahitur  ab  eo,  in  eumdem  procul  dubio  sensum 
pr.e missus  sermo  Redetnptnris,  quo  primos  in  nu- 
ptiis  accubiius  quaeri  \eint,  eougruit. 

Dicebat  autem  et  ei  qui  se  invitaverat  :  Cum  facs 
prandium  aut  coznam,  noli  vocare  nmicos  tuos,  neyne 

{'ratre$  tuo$,  neque  cojnato$t  neque  vicinos  divites. 
■Valres,  amicos,  et  riivites,  alteruirum  convivia  ce* 
lehrare,  non  qtiasi  scelus  interdicit,  se*l  sicut  cjelera 
necessitatis  humannc  cominercia,  uhi  et  peccatores 
peccatoribus  fenerantur,  ut  recipiant  a?quali.i,  ad 
promerenda  vitae  cceleslis  prxinia  uil  valeie  ostcndil. 
Denique  suhjungit : 

Ne  forte  et  ipsi  rehmtent ,  et  fiat  tibi  retributio. 
Non  ait,  et  fiat  tibi  peccatum,  se»l  et  fiat,  inquit,  tibi 
retributio.  Cui  simile  est  qund  alihi  dicit :  Et  $i  bcnc> 
feceritis  iis  qui  robis  benefaciunt  (Luc.  vi),  quie  vohis 
e>t  graiia?  Neque  hic  dicit,  Peccaiuui  est  vobis;  sed, 
Quae  vobis  est  gralia  ?  SiquMem  et  peccat  »res  hoe 
faciunl.  Quamvis  sunt  qune  lam  mtitua  fratrum,  ami- 
corum,  cognaiorum  vicinorumqtie  divitum  convivia, 
quae  non  soluin  in  prsesenti  retribulioniin,  sed  et 
damnaiionein  percipiunt  iti  fuluro  :  denique  ab  Apo- 
stolo  inter  opera  lenebrarum  aduuinerannir.  Sicut 
tit  diet  inquit,  honeste  ambuiemu%%  non  in  comessatio- 
nibus,  et  ebrietatibus  (liom.  xm).  Come**ationes 
quippe  sunt  luxuriosa  couvivia,  quae  aut  coilatione 
omnium  celebrautur,  aut  vicibus  solent  a  c  >utuber- 
nalihus  exhiberi,  ut  neinuiem  pudeat  inhoneste  ali- 
quid  dicere  aut  facere  :  qtiia  ad  hoc  couvemtur  ut 
loeda  illic  geraniiir  copia  vini,  et  incitetur  libidinis 
diversa  voluplas. 

Sed  cum  facis  convivium9  voca  pauperes,  debiles, 
claudos9  ccecos,  et  beatus  erisf  quia  non  hubent  retri- 
buere  tibi  :  retribuetur  enim  tibi  in  resurrectione 
justorum.  Resut  rectionem  justorum  didt,  qui  etsi 
oiunes  resurgant,  eoruui  laineii  uon  immerilo  quasi 
propria  cognoiiiiuaiurt  qui  in  hac  se  beatos  nou  du- 
bitant  esse  futuros.  Ergo  qtii  pauperes  ad  couvivium 
vocat,  in  futuro  prasmium  p-Tcipiei;  qui  amicos* 
fratres  et  divites  vocac,  recipu  m  rce  lem  Mtaoi.  Sed 
ei  si  hoc  propier  Deum  facit  iu  eiemplum  lihortiin 
beati  Job,  sicut  caetera  fralerii.e  dilectionis  officia, 
ipse  qui  jussil,  remunerat.  Qui  gtilosos  ac  luxuriosoa 
propter  lasciviam  iovilal,  paiu  iu  futuro  plectetur 
acterna. 

Hcec  cum  audinet  quidam  de  simul  discumbentibu$9 
dixit  ei :  Beatus  qui  manducab  t  panem  in  regno  Dei. 
Panis  qui  mauducatur  iu  rcguo  Dei,  nou  juxta  Cc- 
rintlium  corporalis  inteliigeinliis  est  cihus,  aed  iile 
utique  qui  ait  :  Ego  sum  panis  vivu$9  qui  de  coslo  de- 
scendi.  Si  quis  manducaverit  ex  hoc  pane9  vivet  in 
aternum;  id  esl,  si  quis  meat  incarn  itionis  saqra- 
memo  perfece  incorporatus  m»x  divinas  majestatis 
visiuue  frui  meruerit,  bic  perpetua  vii.ne  immortaiis 
beatitudine  gaudebit. 

HOMILIA  XVII. 

IX  DOMINICA  DBCIMA  OCTAVA  POST  TBIMITATBM. 

Mauc  iii,  Luc.  x  et  iit  Matth.  xxii.  ln  ilio  tempore9 
accessit  unus  de  $cribit  tt  interrOjUvit  Jetum  quod 
essel  primum  mandatum. 

Duae  erant  baereses  iu  Judaeis,  ui.a  Pbarisa^orum, 
et  altera  8adducaeorum.    Pbansaei  tradiiiouum  ot 
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c.hservationum,  qttns  illi  d«Mitero«is  vo  ant,  josiiiiam  A  bensum  Knmannc  iradunt  p  lest  •!/'.  Ex  qun  inieiligi- 


piaVerebant,  itnde  ci  divhi  vocabanlur  a  populo 
Saddiica>i  aulem,  qni  inlerpretaiilur  ju$!i%  el  ipsi 
vindirahaul  sibi  quod  non  erant.  Prioribus  et  cot  po- 
ris  et  nnima»  resurreciionem  crcdcutibus  confidenti- 
bus,|iie.  et  nn^elos,  et  spiritus  seqtientes,  juxla  Acla 
apostolorum  (Cap.  x\m)  omnia  deuegahanl. 

Et  accessil  unus  de  scribis,  qui  au  tierat  illos  con- 
quire^tes,  et  videns  quoniam  bene  illis  responderit,  in~ 
trrroqavit  eum  quod  esset  primum  omnium  mandatum. 
Jesus  a>ttem  retpondit  ei  qnod  primum  omnium  manda- 
luin  est :  Audi%  Isrnet%  l)ominu$  Deus  tuu$%  Deus  unus  cst. 
Et  diliye*  Dominum  Deum  tuum  ex  toto  corde  tuo ,  et 
ex  tota  anima  tua.et  ex  tota mcnte  tun,  et  ex  tota  vxrtute 
tua{Dent.  vi).  Hoc  est  primum  mandatum.  Secundum 
autem  simite  est  illi :  Diliges  proximum  tuum  tanquan. 
teipsum.  Prirn  iti  omnimn  et  maximum  mandaniui 
dieit,  boc  osl,  quod  anle  omnia  deheamus  intimo  io 
corde  siiwnli,  quasi  unicum  pietntis  fiiudameuinm 


nms,    venena   invidi.e  posse  quidem   superari,  SimI 
diffnile  couqiiiescere. 

Et  respondens  Je$u$  dicebat,  dorens  in  temple  : 
Quomodo  dicunt  scribai  Christum  FiUum  David  esse  f 
Ipse  enim  diat  in  Spintu  sancto  :  Dtxit  Dominus  Do~ 
mino  meo%  Sede  a  dexlris  meis.  Donee  ponam  iwmicos 
tno$  srabellum  pedum  tuorum  {P$al.  cx).  Ip$e  enim 
David  dicit  eum  Dominum,  et  unde  est  fiiiu$  ejus  f  In- 
leirogatio  Jesu  nobis  prohYii  usque  hodi*  contra 
i  dneos.  Et  bi  euiiii  qui  cotifltcitttir  Cbnstuin  esse 
vcuiuriim,  bominem  simplbent  cl  sancttf:u  virum 
asseruui  de  geuere  David.  Inlerrogpiiius  ergo  eos 
dncii  a  Doniinn,  si  simpiex  est  bomo, ei  tameu  filius 
David  f  quomudo  vocet  eum  David  Dominum  suum, 
iion  erroris  incerlo,  uec  propria  voluutate,  sed  in 
Spirttu  saucto.  Non  auteui  repreheiduntur  qoia 
David  fiiitun  dicunt,  sed  qma  Filium  Dei  eu.n  esse 
uori  it» dunl.  Squidem  ipse  et  Domious   David  eslt 


locare.    Quod  apertitis  in  coticlusione  dcmon»travit,  **  Deus  nnie  tnupora  manendo,  et  lilius  David  appa 

nnrvi   oii  •  **  riilf    hnmift     in    loirtnniia   finA   n<i&i>oiuiii      ffctiiiit    •iiiIAui 


ctun  ait: 

Majus  horum  aliud  mandatum  non  est.  Primtim 
ergn  omoiiim  ct  maxhttiifii  mandatttm  esl,  cogniiio 
aique  confessio  «tivinse  uniitis  euui  « x^ecuto  ;e 
boua?  oper.itionis.  Rona  antcm  operalio  in  dilcctitme 
Dei  el  proiimi  porficiiur,  quain  breviter  aliis  verbis 
cnimneudat  Aposiolus,  dicens  :  In  Christo  ewm  Jem 
neqne  circumcisio  aliquid  valet,  neqne  prvputium,  sed 
fides  quw  per  dileaionem  operatur  (Gat.  v). 

Et  ait  itli  $criba :  Bene%  magister,  in  veritate  dixhti 
quia  unus  esl  Deu$f  et  non  csl  alius  prarter  eum  :  et  ui 
ditigatur  ex  toto  cordet  et  ex  toto  inlellectu,  et  ex  tota 
auimat  et  ex  lota  fortitudine9  et  dttigere  pronmnm 
tanquam  seip$umt  mnjus  est  omnibns  hotocau$tomati$ 
et  *acrificii$.  Oslenditur  ex  bac  rcspousione  scriha?, 
gravem  s»pe  inter  scribas  et  Pharisaeos  qo;estionein 
esse  versatain ,  quod  esset  nvmdatum  primum  sive 
inaxinnim  divinae  legis,  qtiibnsdam  vidcliret  hosiias 
et  sacrificia  laudaiitibns,  aliis  vero  majore  auctori- 


ruit  homo  in  temporis  fiite  nascendo.  Quod  autem 
a  Patre  subjiciuntiir  ei  inimici,  iion  inlirmitaiein 
Filii,  setl  uuiiaiem  naturaj,  qua  iu  altero  alter  ope- 
rattir  ,  siguilicat.  Num  et  r  ilius  suhjic.it  iiiimicos 
Patri,  q.iit  Pairem  clarificat  super  ieiT.uu. 

IIOMILIA  XVIII. 

IN    DOMINICA    DKCIUA    NONA   POST   TRINITaTEH. 

Mauc.  ii,  Matth.  ix,  Luc.  v.  In  illo  tempore,  inlra- 
vl  Je*m  iteium  Caphurnaum  post  dies  octo%  et  au- 
ditum  ett  quod  in  domo  esset.  Et  convenerunt  multi9 
tta  ut  non  caperel  neque  ad  jan,iam%  etc. 

Salvalor  omo  tim  Dominus  salmari  omnia  lustrat 
iticcssti.  Et  niirtc  iu  dcserlis,  tiuiic  in  civilate,  nune 
ad  tuare  doctriua?  cudosiis  et  virtutuui  dona  turbis 
miiiistral,  ntiuc  iu  moacsolu*  orat,  nunc  laboraoles 
iu  mari  ne  penrc  debeaot,  adjuvat.  Ubi  jue  inuuera 
salmis  imptTiit ,  ut  oiiines  gradus  ac  conditioues  ad 


iate  lidei  et  dileciionis  opera  prapferenlibus,  eo  quod  ^4  suam  graiiam  periin  re  demoiistrei.   Juvta  mysii 


plurimi  Patrum  ante  legem  absque  omni  victimai  uni 
et  sacrificiomm  consueiudme  ex  lide  tantuui,  qu:u 
}ier  dilectionem  opentur,  placereni  Deo,  summique 
apud  ipsum  loci  babereuttir  :  uemo  autein  unquani 
al>sqiie  lide  et  dileciione  per  holocatista  solum,  et 
sacrificiu  Deo  placuisse  iuvenireiiir.  Iu  qua  senten- 
tia  scrtha  isie  etiain  se  fuisse  declaravit. 

Jesus  autem  videns  quod  sapienter  respmdissei, 
dixit  illt  :  Non  es  tonge  a  regno  Uei.  Mon  longe  fuit  a 
regno  Dei,  quia  senieuliac  illius ,  quas  Novi  Testa- 
iitenti  et  evangelicac  perfectioois  e^t  piopria,  faotor 
exstilisse  probatus  est.  Uiide  solertius  quaereudum 
uuomodo  dieat  Mailbxus  (Cap.  xxii),  quod  scnba 
bic,  stve  legis  doctor  {ut  ipse  appeliat)  lentans  Do- 
minuro  de  mandato  primo  stve  maximo  inlerroga- 
verif,  quem  secundum  huno  evaugelistam  Dominus 
non  jonge  esse  a  regno  Dei  asseverat,  cum  constet 
eos  qni  tentando  sapienliam  quaerunt,  banc  iuveuire 
non  posse  :  Idt-oqiie  nec  regm  coelestis,  quae  sapien- 
l\b  s  solum  panditur,  appropinquarc  januae.  Dicit 
euiin  Sctiptura  :  tt  in  simplicitate  cordit  quo?rite 
iltum  ;  ■qnoviam  invenitur  ab  ii$  qui  non  tenlant  illum 
(Sap.  i).  fsisi  forie  dicainus  quod  tentaturus  quidem 
Dominum  adierit,  sed  audito  ejus  rcspetiso  cnne- 
ptus^  mox  ad  p.etatis  gratiam  redieril ;  et  queui 
prius  u^ntando  decipiendum  pulabat,  postinodum 
amplectendo  sequeuduin  esse  cognoverit.  Aut  certe 
ipsaui  teutatioiiem  noo  accipiaiitus  malam,  tanquain 
decipere  voeulis  iiiimicum;  sedcautaui  poiius,  lan- 
quaiu  experiri  amplius  voleutis  iguotuin.  Nequeenim 
Irustra  seriptum  est,  Qui  fucile  credn,  tevis  est  cor-de, 
<et  minorabuur  (EccL  nx). 

Et  nema  jam  audebat  eum  interrogare.  Pbarisaei  et 
Sadducaci,  et  cateri  priucipes  Jud;eorum,  qua^renies 
occa?iouem  calumniae ,  et  verbum  aliquod  invcmre 
q uod  pateret  hi»i«lits  :  quia  iu  bermonib::s  confutati 
»unt,  ultra  nou  in.errogant,scd  aperlissimc  compte- 


cum  vero  intelle<  tum  po>t  lacium  in  civitate  miracu- 
lum,  seced  t  indesettum,  ibique  conveitientes  ad  se 
uirbas  benigna  pietate  stiscipit,  ut  ostendat  se  ma- 
gis  quietam  ,  et  a  sjsvnU  curis  remotam  diligete 
vitam,  alijue  ob  hujus  appehttim  se  sanandis  curam 
adhibere  corporibus.  fct  qmde.n  more  liumano  quasi 
Ireqiientiam  se  qtinerentioiii  declinans,  nolebat  ma- 
nifesle  iu  civitatem  introire.  Sed  allegorice  docebat, 
quia  tumultuosus  carnalium  mentibus  aperlam  sui 
inaiiifestatiouem  ventas  noti  exbibei,  sed  quoscun- 
que  ab  illecebris  rerum  leinporalium  viderit  esse 
di^cretos,  iis  suuruiii  lucem  donorum  largius  infun- 
dit.  Verum  quia  nec  caniales  superna  pietas  desei  it, 
quin  eliam  lis  graii.un  suae  visitationis,  per  quam  et 
ipst  spiritales  eflici  \aleant,  indulget,  post  deserlutn 
Domitius  io  civitatein  redii,  multisque  eodem  con- 
veiiientibus  loquitur  vcrbuiu,  ac  sanato  paralytico 
plui  ihus  «iccasionein  interuae  sanalionis  quas  est  iu 
D  lide  thbuit.  Quod  vero  doceute  Domino  iti  dou.o  tam 
iuulii  coovcneruut,  ut  non  caperet  neqtte  ad  januaui, 
nostram  proprie  t»alvaiionem ,  qui  de  geutibus  ad 
lidem  veuimus,  designat  :  quia  prajdicauie  iu  J«itla-a 
Domino,  necduui  iutrare  ad  audieudum  vaiuitnus. 
Ad  quos  tameii,  etsi  foris  positos,  verba  sua!  do- 
ctriuae  fecit  perve.iire ,  quia  nos  ipse  per  sanctoruiu 
ora  pradicatorum  collegit,  el  quamvis  exlra  Syu- 
agogam  in  qua  ipse  praedicabal  inventos,  Evangelii 
sui  fecii  e>sc  pariicipes. 

Ei  veneiunt  (erentcs  ad  eum  paralyticum9qui  a  qua- 
tuor  portabutur.  Curalio  paralyt.ci  bujds  salvatio- 
neiu  desiguat  auimae,  post  diuturuam  illecebraj  car- 
ualis  inertram  ad  Cbristuin  suspirautis,  qui  priuio 
omnium  iuinistris  qui  euiu  subleveut,  et  Christo  af- 
feraut ,  id  est ,  bouis  doctoribus  qui  spem  saiiatto- 
ms  opemque  iiiiercessiouis  suggerant,  iudiget  Qui 
bene  quatuor  fuisse  referuntur,  si\c  quia  quauior 
sancti  Evangelii  libris  omnium  pracdicantium  virtusa 
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munis  sermo  firmattir;  seu  quia  quaiuor  sunl  virlu- 
les,  quibus  ad  promerendam  sospitatem  Gdticia  men- 
lis  erigitur,  de  quibus  in  aeternne  sapientiae  laude 
ilicitur  :  Sobrietatem  enim  et  napientiam  docel,  et  ju$- 
tiiam  et  virtuiem ,  quibnt  utiliu*  nihil  e$l  in  vita  ho- 
minibut  (Sap.  viu) ;  quas  nonnulli  diversis  homiui- 
Ihis  prudentiam,  fortitudinetn,  temperantiam  et  jus- 
•i<iani  nuncupant.  Et  cum  non  possent  offerre  emn 
iili  prae  lurba,  nudaverunl  tectum  ubi  erat.  Deside- 
rant  paratyticum  Christo  offerre,  ?ed  turha  interpo- 
sita  ab  omni  parte  intercitidunttir,  quia  sxpe  anima 
\mt  infimi  corporis  desidiain  ad  Deum  resipiscens, 
suterna*que  gratiae  remedio  cupiens  innovari,  pri- 
scae  consiieliidiuis  ohstaculo  retardatur.  Sepe  inter 
ipsas  oraliouis  secrelae  dttlcedines,  et  quasi  suave 
cum  Domino  cottoquiutn ,  turbi  cogiiationum  inler- 
veniens  aciem  inentis  ne  Chrtslus  videatur  impedil. 
Et  quid  inter  hic  agendum?  Non  utique  infimis  ei- 
lerius  q  ;a  turbse  tiunulttianlur  remanendtim,  sed  te- 
eium  domus  in  qtia  Christus  docet  ascendendum  : 
id  est,sacrse  Scriplur»  soblimitas  est  appetenda,  lei- 
que  Domtni  cum  Psalmista  die  noctuqne  med  tanda 
[P$at.  i).  In  quo  enim  corrigit  junior  viain  suam  ? 
ln  euilodiendo,  inquil ,  $ermones  tuot  (P$al.  c  vm) . 
Kt  patefacienles  sulimiserunt  grabatuin  in  quo  para- 
lyticus  jacebat.  Patefacio  teclo,  aeger  anle  J«*suin 
Mibmittllur  :  qua  reseratis  mysteriis  Scripturarum 
ad  notitiam  Christi  perveniltir,  hoc  est,  ad  ejus  hu- 
niiUtatem  fidei  pielate  de*cenditur.  Ei  bene  domus 
Jesu,  juxta  alterius  Evangelist^narratiouem  (Lhc.v), 
legulis  esse  conlecta  reperitur  ,  quia  sub  conlempii- 
)>Ui  litlerarum  velamine  si  adsit,  qui  reseret  divina, 
spiritalis  gratise  virtus  invenietur.  Denudatio  eienim 
tegularum  in  domo  Jesu  apertio  est  in  vilitate  lit- 
lerae  sensus  spiritalis ,  ei  arcanorum  coclestium. 
Uuod  autem  cum  grabato  deponitur  infirmus,  signi- 
ficat  ab  liomine  in  ista  adbuc  carne  constituto  Chri- 
Mum  debcre  cognosci.  Cuin  vidisset  autem  Jestis 
fidem  illorum,  ait  paratytico  :  Fili,  dimittuntur  tibi 
peccata.  Curaturus  hominem  a  paratysi  Dominus 
priino  peccatorum  vincula  dissolvit ,  ut  osteuderet 
cum  ob  neius  culnarnm  arltitim  dissolutione  fuisse 
damnatum,  nec  nisi  his  relaxatis  membrorum  posse 
rccuperatione  sanari.  Sic  el  illi  paralytico  qui  juita 
pr  «halicam  piscinam  diu  motutn  aqmr  frustra  pnc- 
t*tolabatur,  sanalo  a  Domino  dicitur  :  Ecce  sanus  fa~ 
dus  c$,jam  noli  peccare,  ne  deteriu$tibialiquid  contin- 
gat  (Joan.  vi).  Fili ,  inquit,  dimittuntur  tibi  pecca.a. 
0  mira  bumilitas !  despectum  et  dehilem  lotisque 
membromm  compaginibus  dissolutum  filium  vocai, 
quem  sacerdotes  non  dignarenltir  attingere.  Aut 
rerie  Deo  filium,  quia  dimitluntur  ei  peccala  sua. 
Intiiendum  sane  qtianti  propria  cujusque  fides  apud 
Deum  valeat,  ubi  tanli  valuit  aliena  til  totus  h«»mo 
lepenie,  hoc  est  eilerius  interiusqtie  jam  salvatus 
cxsurgeret ,  alioruinque  inerilo  alits  laxareultir  cr- 
rata. 

Erant  autem  illic  quidam  de  scrihis  sedentes  et  cogi- 
t.mtes  in  cordibus  suis:  Quid  hie  $icl>uuilur?  Blusphe- 
nuu.  Qui$  polesl  dimiuere  peccata,  nisi  $olu$  Deu$  ? 
Veruni  dicunt  scribas  qttod  nemo  diuiitteie  pcccata 
nisi  Deus  potesl ,  qui  per  eos  qtioque  diiuiuit  qui- 
bus  dimittendi  tribuit  potestalem.  Et  ideo  Christtis 
vere  Deus  esse  probatur ,  quia  dimittere  peccaia 
quasiDeus  polest :  verutn  Deo  testimouiuin  reddnui, 
sed  personam  Chrisli  negando  falluntur.  Errant  iia- 
qoe  Judaei,  qui  cum  Christum  et  Deum  esse,  et  pec- 
caia  dimittere  posse  credant,  Jcsum  tamen  Chrisium 
esse  non  credunt.  Sed  multo  demeuiius  errattt 
Ariani,  qui  cum  Jesum  et  Chrislutn  esse,  et  peccota 
posse  dimiltere ,  Evangclii  verbis  devicii ,  negare 
noo  audeanl,  nihilominus'  Uetim  ncgare  non  li- 
nient.  At  ipse  perfidos  salvare  desideraus,  et  occul- 
torum  cognilioue  et  virtute  operum  Dcum  se  es^c 
niatiifestat.  Nam  sequitur  : 

Quo  ilalim  cognito,  Jc$u$  $piri:u  tuo  jiiia  sic  cogita- 
rtnt  inter$e9  dictl  iliis  ;  Quid  i$ta  cogilatis  in  cordibu$ 


A  ve$tri$?  Ostendit  se  Deum,  qu.  potesi  cordis  occtilia 
cogno^cere,  et  qtiodammodo  tacens  loquittir  •  Kndeiu 
majestate  et  potentia  qua  cogttationos  vestras  in- 
Ineor,  p  ^ssum  et  honiinihtts  delicla  dimillere.  Kx 
vobis  intellig>ttir  qnid  paralytictis  ^onseqoainr.  i)iiU\ 
esl  faciliusdicere  paralytic  *,  Dimltunlur  tibi  peccata, 
an  dtcere  :  Surge,  et  tolle  grabatum  tuum%  et  nm- 
bula?  Inter  dicereet  facere  mtilta  distautia  est.  Ulrum 
8iut  piralytico  pt*ccata  ditnissa,  soltis  noverat  qui 
ditnittehat.  Surge  atitetn  et  ambula,  tatn  iltc  qoi 
surxebat ,  quam  ii  qtii  stirgentem  videbant ,  ap- 
probare  poterant.  Fit  ergo  carnale  stgntiTii  m  pro. 
betur  spirilale ,  quanquam  ejusdetn  virtutis  sit ,  et 
cornor.s  et  anim:e  vitia  dimittere.  Et  datur  nohis 
inlelligetiiia  nropter  peccata  plerasque  evenire  cor* 
portnn  dehilitales.  Et  idcirco  for^an  prius  pcccaia 
dimiituntur  ,  tit,  causis  dehilitalis  ahlalis  ,  saui- 
tas  reslituatur.  Quinque  siquidem  sttnt  differe.ilijs 
causarum,  pro  quibu»  in  hac  vita  molesliis  corpora- 

g  libus  atQigimur.  Aut  enim  ad  merita  aiigcuda  per 
patienliain  justi  corporis  infirmitate  gravamtir,  ut 
btiati  patres  Job  ct  Tobias  ,  et  innumcn  martyres  in 
uiroqueTestamento.  Aut  »d  cuslodiam  virlutiiiu  per- 
cepiarmn,  ne  superbia  tentante  dispereant,  sicut 
apostolus  Paulus,  cui  ne  magnittidine  revelaiionmn 
extolleretur,  datus  est  stimulus  camis  sttx  angelus 
Satauae  qui  eum  colaphizaret  (II  Cor.  xi).  Aut  ad  in- 
telligenda  etcorrigenda  peccata  nostra,  sicut  Maria 
soror  Aaron  in  ereino  ob  verba  temerit  »lis  ct  super- 
biaa  lepra  percussa  est  (iVuni.  xn).  Vet  sicut  paraiy  • 
ticus  de  quo  tractainus,  qui  non  nisi  dimissU  primo 
peccatis  poluitab  infirmitate  curari.  Autad  gtoriam 
Dei  salvantis,  siveper  seipsum,  sive  pcr  f.imulos  suos, 
sicot  ca3cu$  natus  in  Evangelio  (Joan.  ix),  qui  neqae 
ipse  pe<  cavit,  neque  pareutes  ejus,  sed  ut  mauif^sia- 
rcnttir  opera  Dei  in  illo  :  sicut  Lazarus.  cujus  inlir- 
tnitas  non  fuit  ad  morlem,  sed  pro  gloria  D/i,  ut 
gloriticaretur  Filius  Dei  per  eam  (Joan.w).  Aul  ad  in- 

q  choationem  damuationis  aetcrnae  ,  quod  reprohorum 

u  est  et  propriom  :  sicut  Antiocbus  et  llerodes,  qui 
utrique  suo  tempore  adversum  Detim  repugnanies 
(//  Mach.  ix  ;  Act.  xn),  quod  toimeniorutn  in  ge- 
benna  perpeluo  passuri  essent,  prajsentium  afllictio- 
num  miseria  cunctis  ostendebant.  Quibus  congruit 
iilud  prophetae  :  Et  duplici  contritione  contere  eo$ 
(Jer.  xvu),  ttnde  necesseesl  iu  omnibus  qn.e  tempo- 
raliter  adversa  palimur,  cum  humiltlate  Domino 
gratias  agatnus,  et  infirmitatis  noslrae  conscii  de  c.»l- 
laiis  nobis  remediis  gratulemur.  Necesse  est  ut  ad 
c  nscientiam  nosiram  reversi  solerter  opera  nostra 
siinul  el  cogitaliones  exploremus,  et  quidqtiid  nos 
peccasse  deprehendimus,  digua  castignione  purge- 
mu  ,  quidquid  de  his  qtinc  nos  recte  fccisse  crcdaba- 
nius,  vitio  in  nobis  elationis  perisse  comperimus,  et 
boc  humili  satisfaciione  casli^etnus  :  lnc enitu  no- 
bis  sa^pius  fii  causa  flagellortuu.  Cujlerum  iunocenies 
et  justos  ob  augiuenta  prxmiorum  flagell  iri,  pei- 
fectorura  est  donum  speciale  virorum ;  verheribus 

D  autem  temporalibus  ad  aterna  lonnenta  compelli, 
impoenitentium  est  poena  reproborum. 

Ut  autem  $cialh  quia  poteslaetn  habet  Filiu$  homi- 
fits  in  terra  dimit:endi  peccata,  ait  paralytico:  Tibidico 
$nrgef  tolle  grabatum  tuum,  et  vnde  in  domum  tuan. 
Si  et  Deus  esl  juxia  Psalmistam  (Psaf.  cn)  qui  quan- 
luin  distat  orieus  ah  occasu,  elongavit  a  iiobts  ini- 
qnitates  nostras,  et  Filius  hominis  potestatem  habet 
in  lerr  i  dimitlendi  peccaia  :  ergo  idem  et  ipse  Dc.its 
ct  Filius  homiois  cst,  ut  et  hoino  Christus  per  d  v.- 
mtatis  su%  poleutiam  pcccata  dimitlere  possil,  el 
idem  Deus  Christus  per  hiimaiiitatis  sujc  fragilitaiem 
pro  peccatorihus  mori.  Spirilaliter  antein  de  gra- 
hato  surgerc,  esl  animara  *t  a  (arnalibus  desideriis 
tibi  acgra  jacebat,  abstruhere.  Crabatuiu  vero  lullcie, 
c>t  ipsamquoque  carncin  per  cotiiiueaitiae  frena  cor- 
reptaui,  spe  coelestium  pra2tnioruiti  a  deliciis  se-ro- 
garc  lcrreuis.  Sublato  atticm  grabbalo  doiuutu  irc, 
ud  paiadisum  rcdire  cs:.  ilju:  cieuim  vera  estdouiui 
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uostra,  qn»  boininem  primi  suscepit,  non  jure 
atuissa,  sed  fraude  Undem  restituta  i»er  eum  qui 
fraudulent"  hosli  niliil  d  buit.  Aliter  sanus  qui  lain 
gnerat  «iomum,  reportat  grabatum,  cum  anima  re- 
inissione  accepta  peccatorum,  ad  internam  sui  custo- 
diam  cum  ipso  se  corpore  refert,  nequid  post  veniam 
unde  iterum  juste  feriamr,  admiUat. 

Et  stalim  itte  surrexit ,  et  sublato  grabato,  abiit  co- 
ram  omnibut,  ita  ut  mirarentur  omnes,  et  honorifica- 
renl  Deum ,  dicenles  :  Quia  nunquam  sic  vidimut. 
Quam  miranda  divinae  potenlia?  virtus,  ubi  nulla 
tempori»  iuierveiiieiile  morula,  jussuSalvaloris  salut 
fcstiua  oomilatur  !  Merito  qui  adfuerantv  damnatis 
blaspuemiae  jaculis,  :id  lau<lera  taiitac  majestatis  atu* 
peutia  coida  convertuut. 

IIOMILIA  XIX. 

11«   DOXIMCA   VICKSIMA    TEHTIA    rosT     TMN1TATKM. 

Matth.  x\ii(  Marc  xii,  Luc  xx.  ln  illo  tempore, 
miterunt  1'harinvi  intidiatores  qui  se  jmtos  simU' 
tareut ,  ut  caperent  Jetum  in  sermotie ,  et  traderent 
tllum  priuciputui  et  potestali  pratsidis,  etr. 

Quaerentes  Dominum  comprebendere  principet 
sacerdotum  et  scribae  timuerunt  populum,  aique 
ideo  quod  per  se  non  poterant  prarsidis  manibus 
elficere  tentabant ,  ut  veliu  ipsi  a  morte  ejus  vide- 
rentur  unmuiies.  Nuper  enim  sub  Ga?sare  Augnsto 
Jud;ra  subjecu  Romanis,  qunndo  in  toto  orbe  est 
celebrata  descriptio ,  stipeudiaria  facta  fuerat :  et 
erat  in  populo  magna  seditio,  dicentibus  aliis  pro 
securilaieet  quiele,  qua  Rmnani  pro  omnibus  mili- 
tarent,  debere  tributa  peisolvi.  Pharisaeis  vero  qui 
sibi  applaudebant  jtistitiam.  e  conlrario  nitentibus, 
iioq  debere  pnpulum  Dei  qui  decimas  solveret  s  et 
priuiitiva  daret,  et  cxJera  quae  in  leje  scripta  siint 

iExod.  xxii  ;  Deut.  xu),  liiimauis  legibus  subjacere. 
iujus  stditionis  adeo  foiues  invaluit,  ut  postDomini 
passionem  insiste  itibus  *il>i  Romanis  ,  patriam  , 
gentem  et  regnmn,  nobilc  illud  cuin  sua  religione 
templum,  imo  ipsam  lucem  perdere,  quam  tri- 
buta  pendere  maluerint.  hl  ioterrogaveruDt  illum, 
dicentes : 

Jiagister,  scimus  quia  recte  dicis  a  et  doces ;  et  non 
aecipis  penouam,  sed  in  verilaU  viam  Dei  doces.  Licet 
uobit  tributum  dare  Caxari,  an  non  t  Blanda  et  frau- 
duenta  interrogatio  illuc  provocat  respondentern , 
ut  magis  peuin  quam  Caesarem  limeat,  et  dicat  non 
debere  tribuia  solvi,  ui  statim  atidientes  ministri 
prsesidis,  qui  juxta  alios  evaneelisias  (M atth.  xxu; 
Marc.  xn)adluisse  leguntur,  teditionis  contra  Roma- 
nos  principem  teueant. 

Considerans  autem  dolum  illorum,  dixit  ad  eos  : 
Quid  ma  tentatis  ?  Ostendite  mihi  denarium ,  cujus 
kabei  imaginem  et  inscriptionem  t  Sapientia  semper 
sapienter  agil,  ut  suis  potissimum  tentatores  sermo* 
uibus  confuienlur.  Qstendite  mihi,  iuquit,  dena- 
rium.  Hoe  est  genus  nummi  quod  pro  decem  nuin- 
tnis  imputahatur,  et  babebat  imagiuero  Caesaris. 
Qui  autem  putaut  interrogationem  Salvatoxis  igno- 
rantiam  esse,  et  non  dispensationem ,  discant  ex 
praesenti  loco  quod  utique  potuerit  scire  Jesus 
cujus  imago  esset  in  numiuo,  sed  interrogat,  ut  ad 
termonem  eorum  competenler  res|M>ndeat. 

Hespondentety  dixerunt,  Cmaris.  Et  ait  tllis  :  Red- 
dfta  ergo  qum  Cmsaris  sunt ,  tceturi  :  et  quce  Dei  sunt, 
Deo.  ue^arem  mn  putemus  Augustum ,  sed  Tibe- 
rium  signiflcari,  prWignum  ejns,  qui  iu  loco  succes- 
herat  vilrici,  sub  quo  et  passus  est  Dominus.  OunifS 
auteni  reges  Romaui  a  prirooCaio  Caesare,  qui  impe- 
rium  arriptierat,  (&sares  appellati  sunt.  Porro  qu  d 
ait :  fteoldite  qua  sunt  Casaris,  Catari,  nummum,  in- 
lHMum  et  pecuniaui,  et  qua  sunt  Deit  Deo,  decimas, 
primiiias ,  oblationes  ac  victimas  senliaraus.  Quo- 
modo  ipse  et  reddit  tributa  pro  se  et  Petro,  et  Deo 
reddit  quae  Dei  sunt,  Pairis  faciens  voiuutaiem 
{Wtt  h.  xvn).  Aliter  :  Reddite  quce  Casaris  sunt9  C«a> 


A  tari ;  et  quxe  Dei  sunl,  Deo.  Quemadinodum  C.-rsar  a 
vobis  exigit  impressionein  iutaginis  suae,  sic  et  Deus 
ut  quemadmodum  illi  redditur  iiiimmus ,  sic  De* 
auiina  lumine  vultus  ejus  illii*traia  atque  signata. 
Uude  Psalmista  :  Signitum  est.  inquit,  in  tiobis  lumen 
vultut  Itii,  Domine  (Ptal.  i*).  lioc  quippe  lumen  e&t 
totum  bominis.,  et  verum  bonmn  quod  noti  oculia, 
sed  inente  conspiritur.  Signatum  auiem  dixit  in 
nobis,  tanquam  denarius  signaiur  regis  imagine. 
Homo  enim  facius  e  l  ad  imagiuem  et  similitudi- 
nera  Dei  (Cen.  i).  quain  peccando  coiriipil.  Bonuin 
ergo  ejus  est  verum  atque  aetemum,  si  rcnasceudo 
signetur* 

Et  non  potuerunt  verbum  ejus  reprehendere  coram 

plebe;  et  mirati  in  responsis  ejus,  tacuerunt.  Qui  cr<*- 

dere  dehu*rant  ad  tantam  sapientiam,  mirati  sunt 

quod  calliditas  eorum  insidiandi  non  invenisset  locuuu 

HOMILK  XX. 

IN  DOMIHICA  MGESIMA  QUARTA  POST  TMNITATEM. 

"  Matth.  ix,  Marc  v,  Luc.  vm.  /n  ilto  lempore,  eum 
transcendisset  Jesus  in  navi  rursnm  irans  fretum% 
convenit  turba  multa  ad  eum.  Et  tenit  quidam  de 
archisynagogis ,  nomine  Jairus*  et  videnst  procidii 
ad  pedes  ejus,  et  deprecabatur  eum  muUum,  etc. 

Iu  hac  lectione  ubi  arcliisvnagogus  salvare  Hliam 
peit  suam,  sed,  pergente  ad  domutn  ejus  Domino, 
pra;occupans  hemorrhoissa  mulier  pra?ripit  sanila- 
tem,  ac  deinde  filia  arcfii^yuagogi  ad  optatam  per» 
veint  santtalero,  imo  de  morte  revocala  est  ad  vitam, 
salnsostcuditur  generisliumaui,quae  Dominoincarne 
veniente  ila  dispensaia  est,  ut  primo  aliqui  tx  Israel 
ad  Udem  venirent,  deinde  pienitudo  gentium  intraret% 
et  sic  omnit  Israet  salvus  jierei  (Hom.  xi).  Quis  ergo 
archisjnagogus  iste,  qui  ad  Dominum  pro  filia  ro- 
gaturus  advenit,  melius  quam  ipse  Moyses  intelli- 
gilur?  Dude  bene  Jairus  idem  illuminans,  sive  iltu- 
minatus,  vocalur,  qui  accepit  verba  vitic  dare  nobis, 
r  et  per  ha?c  cacteros  illuminat,  et  ipse  a  Spiritu  san- 
^  cto,  quo  vitalia  monita  scribere  vel  docere  posset, 
illuminatus  cst.  Qui  videns  Jesum  procidit  ad  pedes 
ejus,  quia  praevidens  in  spiritu  venturum  in  came 
Doroiiium,  humili  corde  se  eius  potentiae  subdidit, 
quem  ita  circa  finem  saeculi  horaiuem  incarnandum 
esse  cognovit,  ut  aeternum  ante  omne  saeculum 
Deum  existere  non  dubitaret.  Si  enim  caput  Cbristi 
Deus  (/  Cor.  xi) ,  pedes  ejus  quid  aptius  quam  as- 
sumpta  humanitas,  qua  terram  noslrae  raorlalitaiia 
tetigit,  accipiendi  stint?  Et  procidere  archisynago- 
gum  ad  pedes  Jesu,  est  legislatorem  cum  tota  pro- 
genie  patrum  Mediatorem  Dei  et  homiuum  longe  sibi 
digniiatis  gloria  praeferenduni  esse  cognosceret  et 
confiteri  cum  Apostolo,  quia  quod  infirmum  est  Dei 
fortius  est  hominibut  (l  Cor.  i). 

Et  deprecabatur  eum  muttum  diceat :  Quoniam  fitia 
mea  in  extremis  ett ,  veni,  impone  manus  super  eam, 
ut  satva  sit,  et  vivat.  Iii  fivangelio  Lucau  ita  scriptum 
est :  Quia  fitia  unica  erat  i//i,  fere  annorum  duodecim, 
D  et  ha*c  moriebatur  (Luc.  vui).  Filia  ergo  archisyn- 
agogi,  ipsa  est  synap,oga,  quae  sola  legaii  institutione 
composita,  quasi  unica  Moysi  naia  erai.  El  haec  velut 
duo  decimo  aetatis  anno,  hoc  est,  teiupore  pubertatis 
appropinquante,  moriebatur,  quia  n  biliier  a  pro- 
phetis  educata,  postquam  ad  intclligibiles  auiios 
pervenerat,  postquam  spiriialem  Deo  sobolem  geue- 
rare  debebat,  subito  erruruin  languoie  consiernau, 
spiriulis  vitae  vias  ingredi  desperabiliier  omisit ;  et 
si  non  a  Cbriato  succurrereiur,  horrendam  per  oiuuia 
corruisset  in  mortero. 

Et  abiit  cum  iilot  et  sequebatur  eum  turba  multa,  ei 
comprimebant  itlum.  Ad  puellan  pergens  sanatidaru 
D  minus  a  turba  comprimitur,  quia  getiti  Judaue 
saluUria  monits  praebens,  quibus  aegram  vitiis  eju« 
conscienliam  erigeret,  noxia  carnalium  popuiorum 
e>t  consuetudine  gravatus. 

Et  mutier  qum  erat  in  proftuvio  sanguink  duodecim 
annisf  etc.  Ilulier  sanguine  flueus,  sed  a  IHimiuq 
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enraU,  Ecclesia  eti  congregata  de  gentibus,  quae  in- 
cenilo  carnaltom  detecutionum  notluU  fluxn,  atqoe 
»  coelu  jam  fnerat  segregata  fidelinm,  sed  dum  ver- 
tmm  Dei  Judaeam  salvare  decerneret,  illa  paratam 
jatn  promissainqtie  aliis  praeripuit  spe  certa  salutem. 
NoUndumque  qnod  et  archisvnagogi  duodennis  sit 
fiiia,  et  mulier  baec  ab  annis  duodecim  sanguine 
fluxerit,  hoc  est,  eodem  quo  baec  nau  sit  tempore 
illa  coeperit  infirmari.  Una  enim  pene  eademque  sae- 
culi  hujus  aetate,  et  Synagoga  in  patriarchis  nasci,  et 
gentium  exterarum  natio  per  orbem  coepil  idololatriae 
sanie  foedari.  Nam  et  fluxus  sanguinis  bifariam,  hoe 
est,  et  super  idololatriae  pollutione,  et  super  iis  quse 
carnisac  sanguinis  delectatione  geruntur,  potest  recte 
inlelligi. 

Et  fuerat  mutta  perpesta  a  compluribus  medicis,  et 
erogaverat  omnia  sua,  nee  quidquam  profecerat,  sed 
magis  deieriut  habebat.  Medicos,  sive  falsos  intellige 
iheologos,  sive  pbilosophos  legumque  doctores  sie- 
eulariom,  qui  mulU  de  virlutibus  viliisque  subtilis- 
sime  dispuianles,  utilia  vivendi  credendique  instituta 
se  mortalibus  dare  promittebant,  seu  cerie  ipsos 
sptritus  immundos,  qui  velut  hominibus  consuleudo, 
se*e  pro  Deo  cotendos  ingerebant.  Qtiibus  certa  iin 
audiendis  gentilitas  quanlo  magis  naturalis  imlustriae 
vires  expenderat,  tanto  minus  potuit  ab  iniquiutis 
suae sorde  purgari.  Sed  haec  ubi  populum  Judjorum 
aegroUsse,  vcrumque  de  coelo  cognovit  adesse  me- 
dicuin,  coepit  et  ipsa  la»gu<>ris  sui  sperare  pariter  et 
inqiiirere  remedium. 

Cum  audisset  de  Jesu,  venit  in  turba  retro,  et  tetigit 
vestimentum  ejus.  Dieebat  enim  :  Quia  si  tetigero  ve- 
stimentum  eju%%  sntva  ero.  Ei  confestim  siccatus  est 
fons  sanguinis  ejus.  Yenit,  et  Dominum  tangit  Kc- 
clesia,  cum  ei  per  fidei  veritatem  appropinquat.  Ve- 
nii  autem  retro,  sive  juxta  id  quod  ipse  nit :  Si  qnis 
mi/it  ministrat,  me  sequatur  (Joan.  xh).  Et  alibi  pr.e- 
eipitur  :  Post  Dominum  Deum  tuun  ambulabis  (IV 
lieg.  xiii).  Sive  quia  pnrsentem  iu  carne  Domintim 
non  videus,  peraclis  jam  sacramentis  incarnationis 
illius,  ad  fidei  et  agnitionis  ejus  gratiam  pervenit. 
Sicque  dum  parlicipatione  sacrameiitorum  ejus  sal- 
vari  a  peccatis  meruit,  quasi  ucm  vcsiimentoruui 
ejus  fontem  sui  sangoinis  siccavit.  Fons  quippe  san- 
guinis  est  origo  peccati.  Cujusque  fons  sanguiuis  est 
immund»  primorditim  cogitationis,  ex  quo  peccatum 
oinne  nascitur.  Sed  Dominus  cum  verbis  evangelicis 
non  solum  opera  et  verba  mala  compescere,  sed  el 
cogiutiouum  nequam  radicem  exstirpare  curavit, 
cum  ba?c  utraque  sacramentis  evangelicis  emundari 
dooavit,  quasi  virtutem  exsiccandi  fontis  obsceui  suis 
vestimentis  indidit. 

Et  stathm  Jesus  cognoscens  in  semetipso  virtutem 
qsue  exierat  de  *o,  conversus  ad  turbam  aiebat :  Quia 
tetigii  vestimenta  mea?  Non  ut  ipse  quae  nesciat  do- 
ceatur  inlerrogat,  sed  ut  virtus  quam  hene  noverat, 
imo  quam  ipse  dederat,  in  muliere  declararetur,  et 
decbrau  agniUque  virtute  tidui,  multi  ad  salutem 
perveniant. 

Et  dicebant  ei  disciputi  sui :  Vides  turbam  compri- 
mentem  le,  zt  dicis  quis  me  tetigli?  Quem  turba  pas- 
sim  comiians  compriuiil,  una  credula  inulier  Doini- 
num  Ungit,  quia  qui  diversis  inordinate  glomera- 
tium  (sic)  haeresibus,  sive  perversis  moribus  gra  vatur, 
solo  catholicae  Ecclesiae  fideliter  corde  veneratur  *• 
Nani  sicut  quidam  videntes  non  vident,  et  audientes 
non  audiunt,  iu  etiam  tangentes  non  tangunt,  qui 
non  simplici,  sed  dubio,  vel  simulalo,  corde  Chri- 
stum  Ungunt.  Unde  cuidam  amanti  qujdcin,  sed 
nonduin  plene  credenti,  dicil  ipse  :  Noli  me  tangere, 
nondum  enim  ascendi  ad  Patrem  meum  (Joan.  xx), 
aperte  dicens  quid  sit  ipsuin  veraciter  tangere,  Patri9 
scilicet,  aequalem  credere. 

Et  cireumspiciebat  videre  eam  quas  hoc  fecerat.  Non 
uhlitist  itur  filioruiti  suorum  Dominus,  nec  in  se  spe- 

"  Lucus  tueiidosus. 


A  rantes  intiicri  desistit,  sed  omnef  qtfFsalvari  me- 
rentur,  suo  dignos  inttiitu  ac  miseratlone  jndirat. 
Iste  aulem  pauper  clnmavit,  et  Dommus  estaudtvit 
enm  (Psal.  xxxin). 

Mulier  aulem  timens  et  tremens,  sciens  qmd  faclum 
estet  in  *e,  venit  et  procidit  ante  eum,  et  dixit  ei  om~ 
nem  veritatem.  Ecce  quo  interrogatio  Dominr  tende- 
bat,  uf,  videlicet. confiienle  palain  mulere  verilateiu 
siia3  diutinae  infirmilalis,  subitie  credulitatis,  di* 
vinae  propitiaiiouis ,  ac  donatae  sibi  sanalionis,  ef 
ipsa  certius  confirmaretur  in  fide.  et  piuribus  sa- 
lutis  et  viiae  pr:eberetur  exemplum.  Deuique  se- 
quitur : 

Itle  autem  dixit :  Filia,  fides  tua  te  salvam  fecit% 
vnde  in  pacey  et  esto  sana  a  plaga  tua.  ldeo  filja,  quia 
fides  tua  te  satvam  fecit.  Nec  dixit  Fides  lua  te  salvam 
faciura  esl,  «ed  salvam  (ecit.  In  eo  enim  quod  credi- 
disti,  jam  s«lva  facta  es. 

Acihuc  eo  loqtienie,  veniunt  ad  archisgnagogum  di» 

rj  centes :  Quia  ftHa  tua  mortua  ettt  quid  u'tra  vexas 
Magistrum?  Sanata  a  profluvio  sanguinis  tnuliere, 

1  mox  filia  arcltisynagogi  morlun  nuiitiaiur,  quia  dum 
Ecclesia  a  viiiorum  labe  mundata,  et  oli  fidei  mcri- 
tutn  filia  est  cognominata,  contiuuo  Synagoga  per- 
fidiae  siiniil  et  iuvidiae  luctti  soluta  e  t.  Perfi  liae  qui- 
detn,  quia  in  Chrislo  credere  noluii;  invidiae  vero, 
.  quia  Ecclesiam  credere  doluit.  Scripiuin  namqiie  esi 
Sn  Actibus  apostotorum  :  Sequenti  aut?m  Sabbato 
pene  universa  civitat  convenit  audire  verbum  Domini. 
Videntes  autem  turbat  Judmi%  repleti  nuni  zelo>  et 
contradicebant  his  quce  a  Pauto  dicebantur%  maledi- 
centes  (Act.  xtu).  Et  quod  aiebant  nuniii  archisyn- 
igogo,  Quid  ulira  vexas  Magistrum  ?  por  e-»s  hodieque 
dicitur  qoia  adeo  destilutuin  Synai;og  e  statum  vi- 
dent,  ut  resUnrari  posse  non  cred.int;  ideoque  pro 
resu  cilalione  illius  supplican  lu  n  esse  non  .tsu- 
ment.  Sedquaeimpossibiliasuntaptidhomines,  possi- 
bilia  suni  apud  Detim  (Marc.  t) ;  unde  ap'e  se  iiiitur: 

_      Jesus  autem  verbo  quod  dicebaiur  auditot  ait  archi- 

C  synagogo :  Noli  timere,  tantummodo  crede.  Archisvn- 
agogus  coetus  doctormn  lcgis  accipilor,  de  quo  Do- 
minus  ait :  Super  cathedrnm  Moysi  sederunt  Scriba  et 
Phariscsi  (Matih.  xxm).  Qui  si  credere  ipse  volueril, 
etiam  subjecU  ei  Synagoga  salva  erit. 

Etveniuntin  domum  archisynagofji ,  et  vident  tu- 
multumt  et  flentes  et  ejulantes  mutium.  Et  ta?tenturt 
inquit,  omnes  q<ii  sperant  in  /i,  m  celernum  exsulta- 
bunt  et  inhabitabis  in  eis  (Psal.  v).  Quia  vero  Syu- 
a  :o£a  laetitiam  hanc  doniinicae  inliabitationis  merito 
infidelitatis  amisit,  quasi  inter  fientes  et  ejulantes 
iiiortua  jacet.  Nec  tamen  superna  pictas  funditus 
eam  interire  patilur,  quin  potius  circa  finem  siculi 
rcliquias  ejus,  secuudum  electionem  graiiae,  saluli  et 
vitne  restituet.  Unde  apte  subjtingitur  : 

Et  ingressut  ait  ittis :  Quit  turbamini,  et  ploratisf 
Puella  non  est  mortua,  sed  dormit.  Ilominibus  mortua, 
qui  siiscaare  nequiverant;  Deo  dorroiebat,  in  cujus 
dispositio  e  el  aoima  recepta  vivebat,  et  caro  susck- 

D  Uuda  quiescebat.  Unde  mos  Christianus  obiiiiuil  ut 
mortui  qui  resurrecturi  esse  non  ilubitaniur,  dor- 
mienles  vocentur,  sicut  Apostolus :  Nolumus,  inquit, 
vos  ignorare,  fratres,  de  dormientibus,  ut  non  contri- 
stemini  sicut  et  cmteri  qui  spem  non  habeni  ( /  Thes. 
iv).  Sed  et  in  parte  allegori.e  cuin  anima  qum  pec- 
caverit  ipsa  moriatur  (Ezech.  xvm),  Umen  ea  q  »atu 
Dominus  resuscitandam  atque  aa  vium  aieruatn 
praevidit  esse  venturam ,  nobis  quidem  inortuu 
fuisse,  sed  ei  obdormivisse  dici  non  incongrue  i>oi«st. 
Et  irrxdebant  eum.  Ipse  vero,  ejectis  omnibus,  ot~ 
sumit  patrem  et  matrem  puellce,  etc.  Quia  verhum 
resuscitantis  irridere,  quam  credcre  malebant,  me- 
rito  foras  excludunlur,  ul  pote  indigui  qut  potentiam 
resuscitantis  ac  resurgeutis  mysterium  videreni. 
Item  foras  turba  ejicitur,  ut  puella  suscitetur,  quia 
si  non  prius  a  secreth»  ibus  cordis  expellitur  impor- 
ttina  sasculariura  multitudo  curarum,  atiitna  quae 
iutrinsecus  jacet  mortua,  uon  resurgei.  Nam  dum  so 


7>\\ 


BfcDjG  YCNFJIAGILIS  OPP.  PARS  I!!.  —  PARiENETlCA. 


513 


per  innumeras  tcrenorum  desideriorum  cogiiatinne 
«tpargit,  ad  consideiationem  sni  s«se  nu  laienus  col- 

Et  lenent  manum  pucllce,  ait  illi :  Tabitha,  cumi% 
quod  est  interpreiaium  :  Puella,  libi  dico,  fURGE. 
Quxrat  diligens  lector,  quare  verax  evangelista 
dictum  Salvatoris  expnnens,  interposuerit  de  suo 
Tibi  dico,  cum  iu  Syro  scrmone  quem  postiit,  non 
plus  ni  dicliim  quatn  Vuella,  surge.  Nisi  forte  pro- 
pter  exprim<  ndam  vim  dominicae  jussionis,  hoc 
agcndom  pulavil,  magis  seusum  loquentis,  quain 
ipsa  verha  suis  curans  inlimare  Iectoribus.  N.un  et 
familiare  consiai  csse  evangelisiis  atque  aposlolis, 
cutn  de  Veieri  Testamento  teslimonia  assumimi, 
magis  sensnm  prophelieum  poneie  curare,  quaui 
verha.  Teneus  autem  manuin  puclhc  Dcminus,  susci- 
tavit  eam,  quia  uisi  prius  nitindatae  fuerint  inaitus 
Jmlaeoruin.  qux  sanguiue  plensc  sunt,  Synagoga  eo- 
rum  morliia  non  consurget 

Et  conf  tim  surrexit  pvella,  et  ambulabat.  Bene 
surrexit,  et  an  bulabat.  Quemcunque  enim  peccatis 
mortuum  supernx  mauus  miserationis  resuscilalura 
tctigerit,  nou  solum  a  sordibus  et  veterno  sceleruiu 
exsurgere,  sed  ct  iu  honis  continuo  prolicere  del>et 
operibus,  vidclicel,  jtixta  Psalmistain,  ingrediens 
siue  maeu!a ,  et  opera  cxerceus  justitkje  ( Psat. 
xiv). 

Et  obstupuemnt  stupore  maximo.  El  pracepit  illis 
rehementer,  ut  nemo  id  sciret ;  et  justit  dare  illi  man- 
ducare.  Ad  teslimouiura  quidem  vera;  resuscitatiouis 
dari  puelhe  manducare  prac<*pit,  ne  nou  veritas, 
sed  phantasma  quod  ai  parehat  ah  increduli?  pula- 
rettir.  Sed  eisi  quis  a  spiritali  morie  stirrexerh, 
coelesti  necesse  est  mox  pane  salietur,  et  divini , 
scilicet,  vcrbi  et  sacrosancli  aliaris  paiiiceps  eff  cius. 
Nam,  juxta  moralem  iiitellecium,  trcs  illi  mortui 
quos  Saivat  r  in  corporihus  suscitavit  tria  geoeia 
resnrrectionis  animarum  siguificant.  Siquidem  n<»n- 
nulli  consensum  inalx  dclectuioni  prxbendo  lalenle 
tantum  cogitatione  peccati  sibi  monem  ronsciscunt. 
Sed  tales  se  vivificare  significans  Salvator,  resusci- 
ttvit  filiam  archisyHagogi  nondtim  foras  elatam,  sed 
in  domo  inortuam,  quasi  vitium  secreto  in  corde 
tegeniem.  Alii  non  soliim  noxiae  delectationi  consen- 
tiendo,sed  et  ipsum  malnm,  quo  deledantur  exempla 
inorttium  suuin  quasi  extra  porias  eflerunt.  Ct  hos 
se  si  pc&niieaui  lesuscitare  demoustrans,  suscitavit 
juvencm  fllium  viduac  extra  portas  civitatis  elaium, 
et  reddidit  matri  snse,  quia  resipiscentem  a  pcccati 
tenebris  animam  unitati  restituii  Ectleske.  Quidam 
vero  nou  solum  cogitando,  vel  faciendo,  illicita,  sed 
el  ipsa  peccandi  consuctudine  se  qutsi  sepelieudo 
corrumpunt.  Verum  ncc  a<!  hos  erigendos  minor  fit 
▼irtuseigratinSalvaloris,st  intnenailsintcogit.il>'  ncs 
sollicilae,  qu*  super  corumsalutc  veiul  ricvuixChr.sto 
sorores  invigilent.  Naui  ad  hoc  iniimaudum  rcsusci- 
tavit  Lazarum  quatnor  riies  in  iiionttmculo  hab  n- 
tem,  et,  sorore  ittestanle,  jain  felent<*m  (Joan.  \\)t 
quia  nimirum  pessim i  noxios  ncius  solet  lama  co- 
miiari.  Notandum  autetn  quod  q-ianto  gravieraniin» 
mors  ingrueril,  tanlo  acrius  necessc  est ,  nt  rcsur- 
gere  merealur,  poeuitentis  fervor  insistat.  Njiii  le- 
viores  et  quotidi  «m  eriattis  'evioris  popnitciitia»  pos- 
sunt  rcmedio  cur.iri.  Quod  occulte  volens  ostendere 
Dominus  jacentem  in  coiiclavi  mortuam,  facillima  ac 
hrcvissima  voce  resuscitat  dicen< :  PueUa%  inrge. 
Qujui  etiam  oh  faci  ilatein  re>u  cil m  li  jaiu  mor- 
tuam  fuisse  uegaveral  Delatum  autem  foras  juvenein 
moriuiim,  plurihus,  ut  reviviscere  deheai,  dictis  cor* 
roborat,  ciuu  ait:  Juvcnis,  tibi  dico9  surge.  Quairi- 
dn.iiius  vero  mortuus,  ut  longa  praementis  sepulcri 
clausl-a  evadere  possel,  fremuit  spiritu  Jesus,  tur- 
havit  seipsum,  hcrymas  ludit,  rursuui  fremuit,  ac 
magna  voce  clamavit:  Laiarc,  vmi  foras.  Cl  sic  tau- 
dcui  qui  erat  desperatu8,  discusso  tenebrarun  (>on- 
dere,  vitae  lucique  re.lditur.  Sed  et  hoc  tiotandum, 
quod  quia  puhlica  no\a  pnUlico  cget  remcdio,  levia 


A  auiem  perrala  leviori  et  secreta  queiint  poeuiteiiiia 
deleri,  puella  jn  domo  jncens  paucis  arbitris  exsur- 
git,  ei  dcmque  vehementer  ut  neinini  id  manirestenl 
prccipiuir.  Jtneiiis  extra  poriain,  turbi  multa  co- 
miiante  atque  intuente,  suscitatur  :  Lazarus  de  mo- 
nnmento  vocatus  in  Unium  populis  imiotuil,  ut  ob 
eorum  qui  videre  lesiimoniora  plurim:e  Domino 
iurl»;c  cum  palmis  occurrerent,  et  mulii  propter  il- 
luin  abirent  cx  Judais,  et  crederent  in  Jesum. 
Qnariiim  vero  morlnum  nuntiantediscipulo  Do  ninun 
audivit;  sed  quia  qui  pro  ejus  excitalione  preca- 
rentur  vivi  defuerant  :  Dimitte,  inquil,  ut  mortui 
scpeliant  morluos  suos  (Matth.  vm),  id  esl,  mali  im- 
los  noxiis  laudibus  gravent,  et  qnia  non  adest  jtisttis 
qui  corripiat  in  misericordia,  oleuro  peccaloris  iui- 
pingoet  caput  eorum  (Psal.  cxl). 

IIOMILIA  XXI. 

IN  SEPTEUBIIIS  FBRI4  QUARTA  QUATUOR  TEMPORUM. 

"  Marc.  ix,  Matth.  xvii,  Luc.  ix.  In  Ulo  tempore,  re* 
spondens  unus  de  turba  dixit  ad  Jesnm:  Matister% 
attuli  ftlium  meum  ad  te,  haben  cm  spintum  mu- 
!«■«,  etc. 

Narratur  in  prxcedenti  sancti  hujus  CvanRclii  ca- 
piiulo  quia,  veniens  ad  discipulos  suos ,  Dominus 
vidit  turbam  mnltam  circa  eos,  et  Scribas  couqui- 
remes  cum  illis.  Cl  confestiin  omnis  populus  viJens 
eum  stupefactus  est ,  et  expaverunt,  et  occurrentes 
saltiUhaut  eum.  Notanda  est  in  omnibus  locis  di- 
sianlii  mentis  Scribarum  et  turbne.  Crat  autem  cum 
discipulis  turba,  erant  et  Scribae,  sed,  advenienta 
D.unino,  mox  omnis  ttirba  s:upefacU  expavit,  rum- 
que  salutans  occurrit :  Scrihse  nihil  devoiiouis,fidei9 
humilitatis  et  reverenli*  ei  exbibuisse  iiarrantur. 
Quid  autein  cum  discipulis  Domini  turbac  sive  Scribaa 
«onquirerent,  Cvangelisia  noti  dicit.  Potest  vero,  ni 
fallor,  aple  inlelligi  de  hoc  qua?stionem  fuisse  moiam, 
p  quare  ipsi  cuin  essent  discipuli  Salvatoris,  salvaie 
^  damoniacum,  qui  in  medio  eral  posiius,  non  pos- 
sent ,  quod  ex  sequenlibus  Cvaogelii  verbis  potest 
conjici,  dum  dicitur : 

Et  interrogavit  eot:  Quidin.er  vos  conquiritis?  Et 
respondcns  unus  de  turba  dixit :  Magister,  attuli  fUium 
menm  ad  te%  habentem  spiritum  mutumt  qui  ubicunque 
eum  apprelienlerit,  allidit  eumt  et  spumat  et  stridet 
dentibus  et  arescit.  Et  dixi  disiiputis  tuis  ut  ejicerent 
ittumt  et  nun  potuerunt,  Nolandum  autem  quod  sem- 
pcr  loca  rebns  congruunt.  Iu  monle  Dominus  oral, 
trausformatiir,  discipnlis  arcana  su;e  inajestatis  ape- 
rii ;  in  inferiora  descendens  lurb.e  occuisu  cxcipitur» 
miseroruui  fletu  pulsatur ;  sursum  discipulis  mysteria 
regni  reseral ,  deorsum  turbis  pcccala  iiifidelilatia 
exprobrat ;  sursum  Patrisvocem  iis  qui  sequi  se  pu- 
lcranl  pandii,  deorsum  spiiitus  malos  ab  his  qui  ve- 
x:ib:miur  expellit.  Qui  ctiatn  nunc  pro  qualitate  me- 
rilorum  aliis  ascendere,  aliis  vero  non  desistit  de- 
n  sceudcre.  Natn  carnales  adhoc  et  incipientes,  quasi 
^  iina  petcnsconforini,d<»cel,castigat;  perlectos  autetn, 
q  torum  conversatio  in  <  a»li-  cst,  suhlimius  extol  etidi» 
glorilicat,  liberius  de  incruis  in^tiuii,  el  saepe  qua:  a 
turbis  ne  amtiri  qui  em  valraui  dm  et.  Djcmon  acutu 
aulem  htinc  quetn  descen.leus  de  moutV  DonnnuS 
saoavit,  Marcus  q  ideui  >unlum  mutumque,  M;it- 
thap.tis  veto  lunaiicutii  fu  sse  conimemoiat  (MaUh. 
xvu  ).  Significat  auiem  eos  de  qitihus  scripium  est: 
Stultus  ul  luna  mulalur  (Eccti,  xxvit).  Qni  nunquam 
in  eodein  statu  permaueotes,  nunc  ad  Iijcc  ,  nunc  ad 
illa,  vilia  mutati,  crescunt  atque  decrescu.nl.  Qui  imiti 
suntiion  coufiieudo  fidera,  sttrdi,  nec  ipsum  aliqua- 
tenus  veritatis  audiendo  seruioncni.  Spumaut  aiitem, 
cum  sltiltitia  tabescuni.  StultoruHi  namque  et  lau- 
gucutiiim  atque  hehctuin  est  spumas  salivarum  ex 
ore  dimiliere.  Strideut  denlihus,  cum  iracuudtae  fu- 
rore  flammesctini.  Arescuut  cnm  otio  it»rpenie  lan- 
guescunt,  et  r.ulla  virlutis  indu^tria  roufnrtati,  enci- 
Mter  vtvuni.  QuoJ  autem  ait :  Ll  di\i  distipuiis  tuis 
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«lcjicercntillumct  non  poluerunijaienterapnstolos  A  r^cdtim   perfecte  crediderat,  simnl  ct  credebat  et 

tccusat,  cum  impossibilitas  curandi  interdum  non  ad      : J  ' • 

imbecillitatem  curantium,  sed  »d  eorum  qui  corandi 
sunt,  fldem  referatur,  dicente  Domino  :  Fiat  tibi  $e- 
cundum  fidem  tuam  (Matth.  ix). 

Qui  re$ponden$  m,  dixit :  0  generatio  incredula  , 
qunndiu  apud  vo$  ero?  quandiu  vo$  patiar?  Non  quo 
taedio  superatus  sit  mansnettis  ac  mitis,  qui  non  ape- 
rmit  sicul  aynut  coram  tondente  o$  suum  ( Isai.  liii  ) , 
1  nec  in  verba  furoris  erupit ;  sed  quo  in  simililudinem 
niedici ,  si  aRgroium  videat  conlra  sua  praecepta  se 
gerere,  dicat :  Usqueqno  accedam  domum  luam?  quo- 
nsqueartis  meae  perdam  industriam,  me  aliud  juheute 
te,  et  te  alitid  perpetrante  ?  In  tantum  autem  non  e  t 
ir.ius  bomini,  sed  vitio,  et  per  iinum  hominem  Ju- 
daros  nrguit  intidelitatis,  ut  stalim  intuleril : 

A/ferte  iltum  ad  me.  Et  atlulerunl,  inqnit,  enm.  Et 
cum  vidistet  illum.  ttaiim  spirilus  conturbavit  enw,  et 
etisusin  terram  volutabatur  $puntan$.  AHatum  Domino 


i>  credtilus  erat. 

Et  cum  videret  Je$u$  concnrrmtem  turbam,  commi- 
na'ut  e$t  $piritui  immundo,  dicens  illi:  Surde  et  mute 
tpiritut,  ego  tibiprivcipio.  exi  ab  eo,  et  omptius  nt  in- 
troeat  in  eum.  Comminatio  Domini  divlui  esl  virtu* 
imperii.  Non  aulem  puero  qui  vim  patiehatur,  sed 
dsemoni  qui  inferebat  comminatus  cst.  Quia  qui  pec- 
canlem  emendare  desidcral,  viiium  utique  increpan- 
do  el  evsecrando  dehet  exterminnre,  sed  hominem 
amando  refovere.  Bene  autem  Dominus,  qui  spiritum 
itnmundiim  pellit  ab  homrne  ,  simul  ne  amplius  in 
eum  ingrediatur  imperat.  Quia  ilte  veraciler  a  dae- 
motiiaca  dominalione  liheratur ,  qui  ad  peccata  a 
qttiiius  semcl  poeniiendo  roundatus  est ,  vitat  raale 
vivpndo  reverti. 

Exclamant,  et  multum  ditcerpens  eum%  exiit  ab  eo. 
Etiiuriis  ab  homine  spiritns  immundus  discerpit  eum, 
ac  furenli  clamore  lerruit  intuentes.  Quia  pleruinque 


piiernm  spiritusconturbat  et  elidit,  quia  saepe  dum  g  diabolus  dum  de  conle  expellitur ,  acriores  in  eo 


converti  ad  Diminum  post  peccata  conamtir,  majn 
rihus  novisqtie  antiqui  hoatis  pulsamur  insidiis.  Quod 
ob  id  utique  callidus  facit  adversarius,  ut  vcl  odiiun 
virtutis  inrutiat,  vel  expulsionis  suae  viudicet  inju- 
riam.  Ilinc  e  t  enim  ( tit  de  snecie  frauseamus  ad 
genus  )  quod  E<clesi:e  sanctae  pnmordiis  tot  gravis- 
sitna  inferehat  certamina  p  rsecutionum ,  quot  suo 
rcgiiodolehatsiihitoanimarum  illata  fuisse  dispendia. 
Ei  interrogavit  pntrem  ejnt :  Quantum  tetnporis  e$t, 
ex  quo  hoc  ei  accidit  ?  At  itle  ait :  Ab  infantia,  et  fre- 
qnentcr  eum  et  in  ignem  et  in  aquas  mhit,  ut  eum  per- 
deret.  Ernbescat  joliaiius ,  qui  dicrre  attdet  omnes 
homines  absque  ulla  peccati  contagione  nasci  in  carne 
lanquam  innocentes  per  omnia,  tanquam  fuit  Adam 
quando  creatus  est.  Quid  enim  habuit  iste  puer ,  ut 
ah  infanth  daemonio  vexaretur  acerbissimo,  si  non 
ullo  originalis  peccati  vinculo  ienehatur,quemconstat 
nulltim  adhuc  proprium  potuisse  babere  peccatum  ? 


tentntiones  generat,  quam  prius  excilaverat  quando 
lioc  quielus  possidebat. 

Ei  factut  e$t  ticul  mortuus,  ita  ul  multi  direrent  quia 
mortuut  e$t.  Jetut  autem  tenent  manum  eju$  elevavit 
illum,  et  surrexit.  Quem  hostis  iropius  jam  fugere 
compulsus  stravit,  ac  morttio  similem  reddidit,  hunc 
pius  Salvator  miti  suae  dexterae  tactu  levavit.  Qtii 
sicut  veruro  se  esse  Deum  poleutia  salvandi  docuit, 
ita  etiam  veram  se  habuisse  carnis  naiu  am  more 
tactus  bumani  declaravit.  Negat  nainqne  ManichsBtis 
insanus  veraciter  eum  carne  indutum  fuisse,  sed  ipse 
cum  tot  languentes  suo  tactii  erexit,  mundavit,  illu- 
minavit,  haeresim  illius  et  aiuejuam  uataesset  dam- 
navit. 

Et  cum  iniroitset  in  domum,  discipuli  eju$  $ecreto 
interroqabaM  eum :  Quare  no$  non  pntuimut  ejicere 
eum  ?  Et  dixit  illit :  II oc  qenut  dmmoniarum  in  nulto 
potett  exire,  niti  in  oratione  el  jejwio.  Dum  docet 


Confiteatur  catholicus,  quia  nemo  immunis  a  noxa  q  apostolos  quomodo  daemon  nequissimus  debeat  ex 

prirox  praevaricationis  nascitur  ,    et  invocet  gratiam      — nt    :—:..-:.  -^  -.:» —     ...    »«:i:— •   — —>-: 

l>t»i,  qna  liberflurde  corpore  mortis  per  Jestim  Chri- 
stuiu  Dominutn  nostrum.  Iutelligat  scriba  docius  in 
regno  ccelortim,  iu  hoc  daeumniaco  a  D<unino  curato 
salvationem  omnium  fidelium  esne  designatam,  qui 
originnlis  culpae  reatu  veniunt  in  mundum ,  nec  nisi 
uiiias  Redemploris  Jesu  Christi  fide  sunt  et  gratia 
salvandi.  Quod  aiitem  dictum  est,  frequenler  eum  et 
in  ignem  et  in  aquas  misit,  maxiina  humanae  vecor- 
diae  facinora  dcbignat.  Ignis  namque  ardor  ad  fervo- 
rem  iracundiae  referendus  est ,  aqua  ad  volupiaies 
carnis,  quae  dissolvere  mentem  per  delicias  solent. 
Vel  certe  in  ignem  ferlur  daemoniacus  quo  adulte- 
ramium  corda  succensa  sunt,  et  in  aquas  quae  soleot 
exstinguere  charitatem. 

Sed  ti  quid  pole$y  adjuva  no$f  misertut  notlri.  Jesus 
mutem  ait  itli :  Si  potes  credere,  omna  potsibilia  cre- 
denti.  Aptum  Domiuus  respon*um  reddit  peieuti. 
Ipse  enim  ait:  Si  quid  polesl,  adjuva  nos.  I£t  Doininus :  n 
Si  potestis,  inquit,  credere  possuin  \os  inisertus  ad-  *^ 
juvare ,  quia  lides  non  ficta  omnia  quae  salubriter 
petit  impetrare  ineretur.  Cui  contra  leprosus,  qui 
liJeliter  clamabai :  Domine,  ti  vis,  potet  me  mundare, 
congruuiii  suae  litlei  accepit  resj  ousum  :  Yotoy  mun- 
dare  (Matlh.  vm). 

Et  contmuo  exclamant  paler  pueri ,  cum  tacrymit 
aiebat :  Credo,  Uomuie,  adjuva  incredulitatem  meum. 
Ncroo  rej  euie  summus,  sed  iu  boua  couversaiione  a 
minimis  quisqtie  inchoat,  utad  niagna  pervcnial.  Alia 
ii;mique  sunt  virlutis  exordia,  aliud  profecius,  aliud 
|tr<>fectio.  Si  eniin  el  in  ipsa  lides  ad  perfectiouein 
suaon  non  q.iibusdam  g<adibus  ducerelur,  iste  inter- 
rogatus  ati  crederet  uou  rcsponderet :  Credo,  Domine, 
udjuva  mcredutitatem  meum.  Si  euiin  credebjt,  cur 
mcredulilaU'!!»  dicebat  ?  Si  ve;o  jiicredulitatem  li;i- 
bcre  se  uovcrai,  quom  do  credehat  ?  Sed  quia  per 
occultatn  iuspiraiijn«:m  gratiae  meritorum  suorum 
^tadiba»  fides  crcici',  uuo  eudemqtie  tcinpore  is  «jui 


pelli,  onines  instituit  ad  vit.m,  ut,  scilicct,  noveri- 
miis  gravissima  quaeqiie  vel  immuisdorutn  spirimnm 
vel  bominum  tenlamenia  jcjuniis  et  <>ra  innihus  esse 
superauda,  iram  quoque  Doni  ni,  cuui  in  ultioiiem 
nostrorum  scelerum  fuerit  accensa,  hoc  remedio  sin- 
gulari  posse  placari.  Jejunium  autem  generale  est 
iion  solum  ab  escis,  sed  a  cunctis  illecebris  absti- 
nere  carnalibus ;  imo  ab  omnibus  viiiorum  coutinere 
passionibus.  Sic  et  oratio  generalis  uon  in  verbis  so- 
I u m  est  qinhus  divinam  clememiam  invocamus,  veruin 
etiam  in  omnibns  quae  in  obsequium  uoslri  conditotis 
fidei  devolione  gerimus,  tesle  Apostulo,  qui  ait .  Sem- 
per  gaudente$9  tine  intermistione  erate  (  /  Thcss.  v  )• 
Quoniodo  enim  quis  omnihus  horis  aique  niomentis 
siue  inlermissione  Deurn  potest  invocare  sermonihus? 
Sed  tuuc  sine  intermissione  oramus ,  cum  ea  solnm 
opera  gerimus ,  quae  nos  pietati  nostri  coininendent 
auctoris.  Quo  nimirum  jejunio,  et  qui  oratione,  ju- 
vanie  Domino ,  cunctas  antiqui  hostis  debeliabimus 
ac  propulsahimus  iusidias. 

IIOMILIA  XXII. 

KN  FEUIA  SEXTA  QUaTUHI  TEMPURUM. 

Ltc.  xvin.  ln  itlo  tempore,  dicebat  Jesut  paraboltm 
hancad  di$cipulo$  tuos:  Judex  quidam  erai  m  qua- 
dam  avitate,  qui  Deum  non  timebot^  et  homin:m  non 
reverebutur.  Vidua  autem  qnadam  erat  in  civiiale 
ilta,  et  veniebal  ad  eum  dicent :  Viniica  me  de  ad- 
yersario  meo,  et  nolebat  per  multum  iemput.  Po$t 
hcec  autem  dixit  intra  te:  Ei  $i  Deum  non  limeo,  nec 
hominem  revereo\'%  iamen  quia  molesta  esl  mhi  hmc 
vidunf  vindicubo  illam,  ne  in  novi$*imo  veniens  $ug- 
giilet  me,  etc. 

Parabolas  Dominus  aut  sectiiiduin  similitiidinetn 
aliquain  pouit ,  sicut  de  bomine  qui  habebat  d-ios 
li  io>,  majurcm  in  agro  sihi  propiiiqii:inteiii,  miuoreiii 
aalem  iu  longinquo  luxurianteui  (  Luc.  xv) ,  aut  cx 
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ip-a  dissimilitudine  aliqnid  probat ,  veluti  <*s»  illud  : 
Qttod  ti  fenum  agri  quod  hodie  ettt  ei  crat  in  clibanum 
mitlitur,  Deut  $ic  v  ttit.  quanto  magit  vot  modiccc  fidei 
(Jfa/tn.  vi ;  Luc.  xn)  ?  Ilaque  illud  »u|>eniis  genus  liis 
verbis  adjungi  potest,  Sicut  illud ,  ita  ei  Wud.  Iloc 
auiein  pusterius,  his  verhis  :  Si  iUud .  quanto  maii* 
itiud?  Aut  ti  illud,  quanto  minus  illud?  Sed  alicubi 
ob  curet  alicubi  aperte  ista  ponuntur.  Hic  ergo  ini- 
quus  judex  non  cx  sitnilitudiue  adliibitus  est.  Non 
enim  ullo  modo  ille  iujusttis  judex  personam  Dei  al- 
legorlce  susiinet,  sed  tamen  quantnm  Dcns,  uui  bonus 
etjiistus,curetdeprecnnies  se,  btiic  conjici  Douiinua 
voluit,  quod  nec  iujustus  liomo  eos  qui  illum  a^siduh 
precibus  tendunt,  vel  propter  tsdium  devitanduin 
potest  contemnere.  Nam  hoc  est  quod  ail :  Ne  venient 
tuggitlet  me.  Ipsa  vero  vidua  potesl  habere  similitu- 
ilintm  Ecclesiae,  quod  desolata  videtur  donec  veuiat 
Dniniiius ,  qui  tamen  in  secreto  etiam  nuuc  curaro 
ejus  geril. 

Aii  nntem  Dominut :  Audite  qud  judex  iniquitatit 
dicit.  Deut  autem  non  faciet  Hndictam  eleclorm  tuo~ 
rum  clamantium  ad  te  die  ac  nocte,  et  patientiam  ha- 
bebit  in  iltit?  Dico  vobitquia  cito  faciet  vindictam  Mo- 
tuhi.  Si  qnem  mnvet  cur  electi  Dei  se  vindicari  de- 
precenliir ,  quod  etiam  in  Apocalyt  si  Joaiinis  de 
mariyribus  dicitur  (Apoc.  vi),  cum  apertissiine  ino- 
neamur,  ut  pro  nostris  inimicis  ei  persecutori- 
bus  oremus  (  Malth.  v,  vi;  Luc.  vi),  inielligendum 
est  cam  vindictam  esse  jusioriim  ,  ut  omnes  mali 
pereant.  Pereunt  auiem  duobus  modis ,  aut  conver- 
sione  ad  jusiitim,  aut  atnissa  per  suppliciuui  poic- 
state,  qua  nunc  adversns  bonos,  quandiu  boc  ipsum 
Imnis  expedit  vel  temporaliler  aliquid  valeni.  0ueni 
flnem  justi  ciiiii  venire  desiderant,  quamvis  pro  ini- 
niicis  snis  orent,  lamen  non  absurde  vindictara  desi- 
derare  dicuntur 

Vtrumtamen  Filiut  hominit  veniens  putat  inveniet 
fidem  in  terra?  (Juamvis  omnipotensCondiior  semper 
electos  suos  ad  se  clamanles  sit  viudicare  paratus, 
ln  die  tamen  judicii  quod  trementi  est  corde  retineu- 
dum,  cum  idem  Conditor  in  forma  Filii  homiuis  appa- 
ruerit,  latita  erh  raritas  electoruin  ,  ut  no  1  tam  ob 
clamorem  Adelium  injuste  damriatoruni ,  quam 
ob  eorum  torporem  juste  damnatorum  totus  jam 
mundi  sit  aceleranda  ruina.  Quod  autetn  Domi- 
nus  quasl  dubitative  dicit  :  Putat  inveniet  fidem  f 
non  duhitat ,  sed  arguit.  Verho  quipne  dubitatinnis 
increpatur  inlidelitas  ,  non  opinatnr  divinita*.  Nara 
et  iios  aliquando  de  rebus  quas  cerlas  habemus  in- 
crepaiive  verbum  dubitationis  ponimns  ,  cum  corde 
nou  dubiteinu*.  Velut  si  indigneris  servo  tuo ,  et  di- 
cas:  Contemnis  me,  considera  ,  forsitan  Dominus 
fuus  siiiii.  r.t  Apostolus  ad  quosdain  contemptores 
suos  :  Puto  autem ,  inquit ,  quod  et  ego  tpiritum  Dei 
ftabeo  (l  Cot.  vn).  Qui  dicit  putot  dubilare  videtur; 
fed  ille  increpabat,  uon  dub  labat.  Ita  ergo  et-Domi- 
nus  scit  quidem  omnia,  per  quem  facta  sunt  omnia, 
et  tamen dubiiando  increpit  iuhMelitiiii  corda. 

HOMILIA  XXIII. 
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Luc.  xni,  Mattu.  xxi,  Marc.  xi.  In  illo  tcmvore,  di- 
cebat  JetHt  turbit  timilitudincm  hanc  :  Arborem  fici 
habebat  quidam  plantatam  in  vinea  suat  el  venit  quce- 
tens  fructum  in  illa9  et  non  invenit,  eic. 

Potest  quidem  hac  arbor  fici  generis  humani  de- 
signare  naturam,  quae  bene  plantata,  hoc  esi,  ad  au- 
ctoris  aui  similitudinem  creau  est.  Sed  Deo  quaerente 
per  triennium  frucium  d  »re  negavit,  ouia  tnte  legem, 
sub  lege,  sub  gralia  obedire  despexit.  Verum  si  ad 
superiora  respexeris,  animadvertes  eam  etsi  genera- 
liter  otnniura ,  specialiter  tamen  Synagogae  typum 
portare.  Nain  cum  pnemissa  illa  lerribili  tremendaque 
sententia:  Si  non  pomitentiam  egeriti$9  omnet  timul 
peribitk  (Luc.  xm) ,  mox  de  infecunda  atque  eradi- 
canda  a.rbore  parabolam  subjungtt4  apertHsiiite  dqcel 


A  e*s  quibus  loquebatiir  instar  infrucluos*  fici,  si  non 
poBuituerint,  esse  succidendos.  VUiea  ergo  Dommi 
Sabaoth,  domut  Itrael  ett  (Jtai.  v),  ui  lsai.T  cantico 
dncemur ;  Syuagoga  aulem  in  eadem  domo  coudiia, 
fi  i  esl  arbor  iu  viuea.  SeJ  qui  vineam  suam  permisit 
a  viat'*ribus  deripi,  hic  etiain  ficnm  jussit  excidi. 

El  venit  qumrent  fructum  in  t//a,  et  non  invenit.  Ipse 
qui  Synagogam  per  Moyi»eii  inslituit ,  Dominus  in 
c»rne  naius  apparuit,  et  crebrius  iu  Synagoga  doceus, 
frucium  fidei  quxsivit,  sed  in  Pharisaeorum  mente 
non  iuvenii. 

Dixit  autem  ad  culiorem  vinea? :  Ecce  anni  tret  tuntf 
ex  quo  venio  qucerent  fructum  in  ficulnea  hact  et  non 
invenio.  Per  cultorem  vinee  aposfol«rum  doctoruin- 
queordo  exprimitur,  quorum  precibns  ac  moniiis 
:issidua  plebi  Dei  cura  suggeritur.  His  etenim  Domi- 
nus  saepissime  de  infructuosa  Juda?orum  gente  que- 
rebatur,  quod  per  tres  anno*  suue  visiiatiouis ,  hoc 
est,  in  legalibus  edictis,  in  propheticis  contestatio- 
U  nibus,  et  in  ipsa  coruscantis  Cvangelii  gratia  negli- 
gens  exstiterit. 

Succide  ergo  illam ,  ut  quid  etiam  terram  oc:upat  ? 
Non  ab  apostolis,  sed  a  Roinanis  gens  Juda?a  succisa, 
et  a  terra  repromissionis  ejecti  est.  Sed  tuccide,  in- 
quil,  i//om,  succisiouis  ei  veniura;  cladem  poeniien- 
tiam  suadeudo  propone.  Quae  justo  judicio  terram 
cum  re^no  perdidit,  pro  cujus  amore  coali  cives  per- 
sequi ,  ipsumque  cosli  et  lerne  regem  occidere  non 
metuit,  dicens  per  suos  poniilices  et  pharissos  :  Si 
dimittimut  eum ,  tic  omnet  credent  in  eum ,  el  venient 
Romani,  et  tollent  nottrum  et  locum  et  gentem  (Joan.  xi). 
Polest  eiiam  per  terram  sterili  ficu  occupatam  Ju- 
daicx  plebis  mrba  figurari,  qu*  noxia  pr^posiiorum 
umbra  ne  veriiatis  lumen  recipere  postet  pressa ,  et 
ne  supern»  dilectiouis  sole  calefieret ,  exemplo  est 
eorum  pravitatis  "iinpedila ,  jnxta  quod  ei>dein  alibi 
S»lvaior  :  \a>,  iiiqmt ,  vobit%  Scribw  et  PharitaH  /»y- 
pocriia,  qui  clauditit  r<  gnum  caetorum  unie  haminet. 
r  Vot  enim  n  n  imratit.  ncc  inlroe.  met  t niit  imrare 
^  {Matth.  x\iu). 

At  ille  retpondent,  dixit  illi :  Domine%  dimitte  illam 
et  hoc  anno  utque  dum  fodiam  circa  illam.  Vox  npo- 
siolormii  est,  qui  post  pas»iuuem  Domini  pro  Jud;eis 
sumiuopere  precabantur,  ne  ab  impOBHiieiiiihus  do- 
minicae  crucis  ultio  peteretur.  Vtque  dum  fodiam,  in- 
quit,  circa  illam,  id  est,  radicem  infrucluos.i»  menlis 
ligone  bis  acul*  invectionis  humilem,et  prausenlium, 
videlicet,  pressuraium ,  et  horroreiu  perpeUia*  dam- 
natiouis  incutiens.  Omuis  quippe  fossa  in  iino  esi.  Et 
niniirum  increpatio  duin  fiienlem  sibi  demonsirnt, 
bumitiat. 

Et  mittam  ttercora.  Id  est,  malorom,  quac  fecit 
aboininat.onein  ad  animum  reducam,  et  conipunctio- 
nis  graliam,  quasi  de  putredine  stercorise\s»isciiem. 

Et  ti  quidem  fecerit  fructum ;  sin  autem,  in  futurum 
tuccidet  eam.  Lum  diceret  :  Et  si  quidem  fecerit 
fructum ,  non  subjunxit  aliqnid  ,  sed  suspendit  sen* 
teniiain ;  cum  vero  adderei  Sin  autem ,  continuo  ju* 
D  diciiim  ventune  damnatiouis  adnexint  dicens  :  In  (u- 
turum  tuccidet  eam,  quia,  videlicel,  multo  proclivio- 
rem  ad  negandum,  quam  ad  cotiliiendum  Deuiu 
Syuag.igam  videbat.  Unde  et  alibi  rebus  eaindem 
figuram ,  quani  hic  verbis  agens ,  infecundam  Ocum 
aiemae  sterilitalis  malediciione  damnavii,  ostendens, 
videlicet,  eam  etsi  foditnt  apostoli  corripiendo,  etsi 
stercus  advehant  peccata  improperaudo,  iiulla  lamen 
paenitemi»  fruge  cumubmdnm,  sed  disirictas  bipenuis 
severiia  e  tolleudaui  (Matth.  xxi;  Marc.  xi). 

Erai  autem  docent  in  tunagoga  eorum  Sabbatit.  El 
ecce  iitu/fcr,  quce  habebat  rpiriium  infirmitatit  annit 
decem  et  octo.  Dicta  de  ficu  par;»bola,  Dominus  in 
synagoga  docuisse  narratur,  ui ,  videlicet ,  intimeiur 
iioii  alio  parabolain  tendere,  sed  boc  esse  fructum 
in  liculnea  quaerere,  et  non  invenire,  verbura  Syn- 
agogs  commodare,  nec  recipi.  Quam  lamen  ne  tojtam 
funditus  ob  culpam  sterilitatis  exstirpandam  putares, 
sed  reliquias  per  electiouein  gratiu  scires  esse  sal* 
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vamlas,  moi  ibidem  Ecclcsiae  primitivp  sanatio  sub 
incurvae  mulieris  specie  sutoe<|uitur  quae  benc  de- 
c«'m  et  ocio  annis  fuitcurvata,  qni  numerus  ternario 
seiies  ducto  perttcitur,  qnia,  videlicet,  eam  quae  in 
tesiimonio  legis,  in  vaticinio  prophetiae,  et  in  reve- 
laiione  graliae,  per  infirma  opera  langueret,  osiondif. 
Senaritis  enim  numems,  in  quo  mundi  est  creatura 
perfrcta ,  opernm  perffctionem  significat.  Tria  vero 
sunt,  ot  dixi ,  lempora  Dominieae  visitationis,  in  qui- 
bus  Judaea ,  quia  terrena  magis  quam  ccelestia  nove- 
rat  operari ,  qu  »si  decem  et  octo  annis  a  sux  inentis 
erat  rect  tudine  curvau. 

Et  erat  inclinata ,  nec  omnino  poterat  tunum  retpi- 
eere.  Quia  teirena  sapiens,  infirma  requirens,  cuele- 
stia  cogiure  nondum  sciebat,  audiens  per  prophe- 
tam  :  Si  votueritit  et  audierilis  me,  bona  ternv  man- 
ducabitit  {hai.  i).  Cni contra  membris  Ecclesie  «1ic.it 
Ap<  stolns  :  Quce  turtum  tunt  tapite,  non  quaj  tuper 
terram  (Co!o*t.  111). 

Quam  eum  viditset  Jesut%  vocaml  ad  tet  et  ait  itli  . 
Muiier,  dhnitta  et  ab  infirniitate  tua.  Et  imposnit  Ul\ 
manut%  et  confetiim  erecta  ett ,  el  glorificubat  Deum, 
Vidil  praedestinaudo  per  gratiam,  vocavit  illustrando 
per  docirinam,  imposuit  manus  spiritalibu*  donis 
adjuvando,  erexit  a<l  glorificaudum  Deura ,  in  operi- 
bus  bonis  usque  in  linem  firmam  provebendo.  Quo*% 
inquil,  prrdesiinavit ,  hot  et  vocavit;  el  quot  rocaiit, 
hot  et  juttificavit ;  quot  autem  juttificavit9  ULt  et  ma 
gniftcavit. 

Betpondent  autem  architynagogus,  indignaut  quia 
Subbato  cnraset  Jesut,  dicebat  turbm  :  Sex  dies  tunt 
in  qutbut  oportet  operuri ,  in  his  ergo  venite  et  cura 
mtfii.  et  non  in  die  Sabbati  (Exod.  xxv).  Sabbaio 
curavii  Jesus,  osien  <ens  jam  es>e  tempus  ut  §e<  uii- 
dum  prophetiam  Caniici  caniicorum  «spiraret  dies, 
et  removereniur  umhrae  (Cant.  u).  Sed  nesciebat  ar- 
chisynagogus,  vel  hoc  vel  illud  multo  excelleniius 
sarrameiituni ,  quod  Sabbato  curando  Dominus  inti- 
ro:»bat,  quia,  scilicet,  post  sex  saeculi  hujus  aelales 
perpetua  viiae  immortalis  erat  gaudia  daturus.  In  cu- 
)iis  ligurara  Moses  Sabbato  non  a  bona,  sed  a  servili, 
hoc  est,  noxia  pracepit  actioce  feriandum  :  illud 
uiique  tempus  pretigoraiis ,  quo  sxcularia  nostra 
opera,  non  autrm  religiosa,  hoc  est,  Deum  laudandi 
acia  cessarent.  Fallitur  ergo  et  fallit  archisynagogus, 
quia  lex  in  Sabhato  non  hominem  curare,  sed  ooera 
lene,  hoc  esi,  peccaiis  gravari  prohibuit. 

Retpondent  autem  ad  Ulum  Dominut,  dixit :  Hypo- 
crite,  unutquitque  vettrum  Sabbato  non  ttdvit  bovem 
tunm  aut  atinum  a  prcetepio,  et  ducit  adaquare  ?  In- 
lideliiaiis  quidem  arguit  prinripes  Synagog  i»,  et  ine- 
nio  hypocritarum ,  id  est ,  simulalorum  iiomiue  110- 
ut,  quos  cum  magistri  plebimn  videri  appeterent, 
bominis  sanationeui  pecoris  cuiae  postponere  nnn 
puderei.  Sed  altiori  sensu  bovis  et  asini  vocabulo 
Judxum  Grxcumque  significat.  De  quorum  vocatione 
scriptura  est :  Bot  cognovit  pottettorem  t;umy  et  asi- 
nut  prectepe  Domini  tui  (ltaL  i).  Qui  uterqoe  pecc.ti 
vinctilis  absolutif,  sitim  aesturaque  roundi  hujus  do- 
minici  fontis  haustu  deposuit. 

Hanc  autem  filiam  Abrahm,  quam  aUigavit  Satanat 
ecce  deeem  et  octo  annit$  non  oporluit  solvt  a  vinculo  itt* 
die  Sabbati?  Filia  Abraliae  est  anima  quaeque  fidelis, 
fllia  Abrabae  Ecclesia  de  utroque  populo  ad  lidti 
uuiiatein  collecia,  quae  tempore  legis  et  dominicab 
resurreciiouis  impleio  per  gratiam  Spiriius  sancti 
septiformem  vincula  longae  capiivitutis  erupit.  Nam 
et  lioc  inodo  fortasse  mysterium  Sahbati  decennjue 
ei  ocio  anuorum  potest  uon  iiicoiivenieiiter  intelligi. 
Idrm  est  ergu  mysticc  bovem  vel  asitium  solut  •«  a 
praesepio  poium  agi,  quod  est  fiiiam  Abrahae  a  vin- 
eulo  noxiae  iiiclinaiionis  crigi ,  Erclesiam ,  videliitei, 
ex  Judxis  gentibosquecongregaiam,  laqueis  peccato* 
nim  per  aquam  bapti^matis  absolvi,  atque  ad  cce- 
lestia  sper.mda  subiimari.  Nutandum  sane  quod  iu- 
faodissima  b&resis  ex  eo  quod  Dominus  ait  mulierem 
a||if alam  a  Sftana ,  conamr  astruere  corporuin  hu- 


A  manorum  vitia  non  ad  Deum  auctorem,  setl  potius 
ad  diabolum  pertinere,  quasi  diabolus  cum  habeat 
semper  cupidiiatein  nocendi,  nocere  cuiquam  possii, 
nisi  abOinuipotente  acceperit  potestatem.  Nain  quid 
aliud  non  solum  in  lihro  beati  Job,  quem  mentorau 
haeresis  cum  cacleris  veieris  insirumenti  libris,  et  cunt 
ipso  Deo  qui  dedir,  quasi  ma!i«no  raundo  p>  iucipe 
ve>anu8  exsiilTlai.sed  etiam  in  Evangelio  drclaratur, 
ubi  daemonia  nec  iu  porcos  irent,  nisi  hoc  illis  ipse 
concederet  (Marc.  v),  sicut  et  supra  docuimus. 

Et  cum  hac  diceret ,  erubetcebant  omnet  advertarii 
ejut ,  et  omnit  poputus  gaudebat  in  universit  qum  glo- 
riote  fiebant  ab  eo  Qui  de  dictis  Salvatoris  erube- 
scunt,  iiciilueae  sterili  se  jure  comparandot  osien- 
dunt.  Qui  gaudent  de  miraculis  ejus,  ad  filiam 
Ahrah^  Deuui  de  sua  erectione  glorilicamem ,  hoc 
est,  ad  Ecclesiaiu  lidei  pietate  se  pertinere  de^braot. 

IIOMILIA  XXIV. 

B  1N   DOMINICA  PRIMA    ADVKHTOS. 

Luc.  xix,  Matth.  xxi,  Marc.  xi.  In  illo  tempure,  cum 
uppropinquattet  Jetut  ad  Bethphage  et  Bethaniam, 
ad  montem  qui  vocatur  Oliveti,  misit  duot  ditcipulos 
tuot,  dkent :  Ite  in  cattellum  quod  contra  vot  ett9 
in  quod  introeuntet  invenietit  pullum  atime  alliga- 
tnm>  cui  nemo  unquam  hominum  tedit,  tolvitc  illum, 
et  adducite.  Et  ti  quit  vot  interrogaverit,  quare  tol- 
vtiis,  tic  dicetit  ei :  Quia  Dominut  operam  ejus  de- 
tiderat,  eic. 

Beihphage  erat  viculus  sacenloium  in  monte  Oli- 
veti :  BethauU  quoque  villula  sive  civitat  in  latere 
niontis  ejusdem,  quasi  stadiis  quindecim  ab  Hieru- 
salem,  sicut  Joannes  evangelisia  muiifesut,  ubi 
Lazarus  est  suscitatus  a  morlnis,  cujus  et  mooumen- 
Mm  Ecclesia  nunc  ibiJem  consiructa  demonstr.it* 
Betbphage  autem  domut  buccw,  Bethania  domut  obe- 
diewiie,  diciiur.  Quas  Hierosolyma  venturus  Salvaior 
p  pr.esentiae  suae  dignatione  sublimavit,  quia  raultos 
ante  passionem  siiam  docendo,  dunis  piae  confessio* 
nis  et  obedi«*ntiae  spiritalis  implevit.  Qnae  pulchre 
civitates  in  mome  Oliveli  posifce  refcruntur,  hoc 
esi,  in  ipso  Dommo,  qui  nos  unctione  spiriialium 
charismaiuin,  et  scientiac  pieUtisque  luce  refovet. 
Unde  ciiiii  alibi  dic<  ret :  !Son  potest  civilat  abtcondi 
tupra  montem  potitat  coiilinuo  subjecit :  Neque  ac^ 
eendunl  lucernam9  et  ponunt  eam  tub  modio  (Matth. 
v;  Luc.  \i).  Quia  idem  mous  Oliveti,  id  est,  suin- 
o. us  spirii.lium  di^tributor  graiiarum,  qut  civiia- 
tem  suam  ut  emineat  exaltal,  hunc  quoque  oleo 
exsultaiioiiis,  ut  lucere  possii,  infiammau  Et  quia 
idem  liiineu  sub  inodio  poni  noluit,  misit  discipulos 
in  castellum  quod  contra  eos  eral,  id  cst,  d>clores 
qui  in<iocta  ac  barbara  lotius  orbis  lillora,  quasi 
conira  positi  casieili  iucenia  evangelizando  penetra- 
verem,  destinare  curavil.  Becte  autem  duo  mittun- 
tur,  propter  scieutiam  veriutin  et  munditiam  ope^ 
n  ris,  !>eu  propter  geminae  dileciiouii,  Dei  videlicet  ct 
u  proximi  sacnmeutuin,  loto  orbe  praedicandum, 
In  quod  introeuntet  invenietit  pullum  aeince  uttiya- 
lum,  ctti  nemo  unquam  hominum  tedit :  totvite  illumt 
et  udducite.  El  ti  quit  vot  interrogaverit,  quare  tolvi- 
l»,  tic  dicetit  ei :  Quia  Dominut  operam  ejut  detide- 
rat.  Introeuiites  munduiii  praelicatoics  niveneruiit 
populum  iiatioiiuiu  perlidia:  vimulis  irretituin.  Fu^ 
uictilis  eami  peccalorum  suorum  uuusquisque  con- 
strictus  erat,  nec  solnni  natioiiuni,  sed  et  Judaeo-p 
rum,  omnet  enim  pcccavaunt,  et  egent  gloria  Dcf 
(Hom.  111).  Umle  bene  apud  Alaithxuin  asina  quo- 
que  ciiui  pullo  alligata  reperiiur.  Asina  quippe,  quae 
subjugalis  fuil,et  edomita  jugum  Irgis  traxerat,  syin 
agogam  signilicat ;  pullus  asinac  lascivus  et  liber, 
popuhun  u;>tionum  demonstrat,  cui  tiemo  uuquaiu 
huuiinuin  insedit,  id  est,  neiuo  rationabilium  docto- 
rum  Ireiium  correpiionis,  quo  vel  liiiguam  a  uialo 
cohibcre,  vel  in  arcum  vitas  viam  ire  cogereiiir  \ 
neioo  indumenta  saluiis,  quibus  tpiritaliter  calefiq 
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rei,  utilit  suadendo  contulerat.  Sederct  namqne  illi 
liomo,  si  qui,*ratione  utens,  ejus  stufta  deprimendo 
oorrigeret.  Unde  non  immeriio  possunt  duo  discipuii 
»d  exbibenda  Doniino  animalia  destinati,  jtixia  para- 
bolae  superioris  exempluro,  duo  praedicatorum  ordi- 
nes,  unus  in  gentes,  aher  in  circumcistonem  dire- 
ctus  inielligi.  Et  uotaiiduin,  quod  tres  evangelistae, 
quiGranco  sermone  scripsere,  pullum  tantummodo 
commeinorant ;  Mailha?us  vero  solns,  qui  Hebraeis 
Hebraoque  suum  evangeltum  descripsit  eloqnio , 
asioam  quoque  solnlam  el  Domino  referi  adductam, 
utejusdemetiam  gentis  Hebraea?,  si  poenituerit,  non 
desperandam  monslret  esse  salulem.  Sotvite,  inquil, 
et  adducite  (Matth.  xxi).  Qucccunrjue  enim  solverHis 
super  tcrram,  erunt  soluta  et  in  cmlis  (Joan.  xx). 

Abierunt  autem  qui  missi  erant,  et  invenerunt,  sicut 
dixit  illis,  stantem  pultum.  Marcns  scribil  pullura 
anle  januam  foris  in  bivio  inventum.  Janua  autem 
ipse  est  qui  ait :  Ego  *um  janua  ovium,  per  me  si 
qttis  introierit,  salvabilur ;  el  ingredietur  et  egredieiur, 
et  pascua  inveniet  (Joan.  x).  Quibus  vitae  pascnis  iste 
pullus,  id  est,  populus  gentium  carebat,  quando  ad- 
buc  extra  banc  januarn  in  bivio  ligatus  stabat.  Et 
recte  in  bivio,  quia  non  unam  certus  vitae,  fideique 
vitam  tenrbat,  scd  idures  dubiosque  sectarum  cal- 
les  sequebatur  erroueus,  de  quibus  apte  subjun- 
gitnr : 

Sohentibus  autem  itlis  pullum,  dixerunt  domini  ejus 
ad  illos :  Qui  solvitis  pultum  ?  Muftos  quippe  habebat 
dominos,  qui  uon  uno  dogra&ti  et  superstilioni  dedi- 
tns,  sed  pro  libilu  iinmundorum  spiriluuin  ad  varios 
diversosque  iniser,  raptabalur  errores,  ad  simulacra 
tnuU  prout  ducebatur  incedens  (1  Cor.  xn).  Denique 
vcrnacnla  quadam  Scriplurae  consuetudine  com- 
mune  e>se  dicitur,  quod  innnundum  esl,  sicul  ei  ad 
Pcirum  vox  de  coeln  dicit :  Quod  Deus  mundavit,  tu 
commune  ne  dixeris  (Act.  x).  Quia  qui  sanclus  est, 
telius  Dei  est,  et  cum  nullo  ei  commuuis  est ;  qui 
autem  peccator  est  et  immundus,  multorum  esi. 
Multi  enim  damones  possideul  eum,  et  ideo  coin- 
munis  appellatur. 

At  itti  dixerunt :  Quia  Dominus  eum  necessarium 
habet,  el  duxerunt  illum  ad  Jesum.  Qui  solvendo 
jiullo  c<>nlradixerant,  audilo  Domini  nomine  quie- 
scunl,  quia  magistri  errorum,  qui  venientibus  ad  aa- 
lutem  geniium  docioribus  obsistebanl,  ealenus  suas 
lenebias  defendere,  donec  miraculis  attestantibus 
veri  possessoris  ac  Domini  virtus  emicuit.  Al  posl- 
quain  lidei  dominicae  potestas  apparuit,  cedentibus 
passim  adversariorum  querelis,  liber  credentiuiu 
ccetus,  qui  Deum  corde  portet,  adducitur. 

Et  jactantet  vtstimenta  sua  supra  pullumt  imposue- 
runt  Jetum.  Vestimenla  apostolorum,  vel  doctrina 
▼irlutum,  vel  edisseriio  Scripturarum,  vel  certe  cc- 
rlfsiasticoriim  dogmatum  varieiates  inlelligi  pos- 
smil,  quibns  illi  corda  homiuum  anle  nuda  et  Iri- 
gida,  quo  Christo  sessore  digna  liaut,  operiuut. 

Eunie  autem  ilto  subtternebant  vestimenta  sva  m 
via.  Portante  Doininutn  asino,  discipuli  vestimeuta 
in  via  sternunt.  Quia  proprii  se  corporis  exeuntes 
amictu,  viam  simpliciofibus  Dei  faraulis  suo  san- 
giiine  parant,  ut,  videlicet,  inoffenso  gressu  menlis 
llierosolyma,  quo  Jesus  ducil,  incedant.  Jesus  enim 
asello  insidens  llierusalem  tendit,  quando  vel  unius- 
cujusque  fidclis  animam  regens,  videlicel,  jumen- 
tum  suum  ad  pacis  iniimae  visionem  ducit;  vel  eliam 
rum  sanciac  Ecclrsiae  universaliter  piscsidet,  cam- 
qiie  in  supernae  pacis  deside>iuin  accendit.  Quia 
vero  juxla  alios  evangelistas  non  discipuli  tantum, 
se.l  et  plurimi  de  turba  stemeliaiit  vestiinenta  sua  iu 
via,  possunt  per  eos  etiam  hi  designari  qui,  cxempla 
martyium  secuii,  cor|K>ra  sua  per  abstinetiliam  edo- 
mant,  ut  Domino  iter  ad  imntciti  parent,  vel  exem- 
pla  boua  sequentibos  praeb*  ant. 

Et  cum  appropinquaret  jam  ad  descensum  montis 
O/.w/f,  cmperunt  omnes  tnrbas  dcscendeniium  gauden- 
t  $  lattdare  Deum  voce  magna.  Desceiitlcnte  de  iiionle 


A  Olivarnm  Domino ,  gatidentes  laudantesque  lurb;e 
simut  et  ipsae  descetiduni.  Quia  bumiltaio  sua  sponle 
mistTicordia?  auctore,  necesse  est  eos  qui  misericor- 
dia  pjiiriinum  indigent ,  humilitniis  ejus  vestigia 
quanium  praevalent  imitari.  Necesse  csl,  inquam,  nos 
inluentes  quomo  lo  Jesus  de  monie  Olivelt  oVcendit, 
id  est,  cum  in  forma  Dei  tsset  humiliavit  semetiptum, 
fictus  obediens  utqne  ad  mortemf  mortem  autem  cru- 
cis  (Phitip.  n),  humiliemur  et  ipsi  sub  potenti  manu 
ejiis,  ul  exalt  >ri  mereamur  in  tempore  visitationis. 

Super  omnibus  quas  viderant  virttttibus  dicentes  : 
Benedi  tus  qui  venit  Rex  in  nomine  Domini.  Mtiltas 
quidem  virtmes  Domini  viderant,  sed  maximc  La- 
ziiri  r«fsuscilationem,  quae  ntiper  facla  erat,  stupe- 

%  banl :  teslimouium  perbibente  lurba,  quae  erat  cum 
eo,  quando  illum  vocavit  de  tnontimento  et  suscita- 
vit  a  moriuis  (Joan.  xu).  Nam  ei  propterea  obviam 
venif  ei  lurba  qui.i  audieruni  eum  lecisse  h  >c  signum. 
Notandum  est  euim  non  nunc  primum  venienlem  de 

g  Galil:ea  Salvatorem,  id  esi,  anle  quinque  dies  Pasctuc 
Hierusalem  adisse,  sed  anno  prxterito  mense  sepli- 
mo  ilhc  ad  diem  festum  Scenopegiae  venisse,  sictit 
Joanues  memorat,  et  exinde  sex  meusibiis  continnis, 
hoc  esi,  usque  ad  diem  Paschae  quo  passus  est,  modo 
Hierosolyuus  signa  fecisse,  el  docuisse,  modo  mon- 
lem  Olivarum  ascendisse,  modo  Jud:ea  expulsuin 
trans  Jordanem  abisse,  inodo  in  civitate  deseni,  quae 
dicitur  Effrem,  mansisse  cum  discipulis,  nunquam 
tamen  id  temporis  Galilaeam  fuisse  reversum  (Joan. 
vni,  x,  xi).  Superomnibus  ergo,  qoas  eum  tanto  tem- 
pore  fccisse  viderant,  virtutibus,  turbae  Deum  lau- 
daut,  dicentes  : 

Benediclus  qui  venit  Rex  in  nomine  Domini,  pax  in 
coclo  et  gloria  in  excelsis.  Beuedictus  autem  qui  venil 
Rex  in  nomine  Domiui,  sic  potius  accipiendum  est, 
ut  in  nomine  Domini,  in  nomine  Dei  Patris  iutelliga- 
tur :  quamvis  possit  mtelligi  etiam  in  nomine  suo 
quia  et  ipse  Dominus  est.  UnBe  alibi  scripturo  est : 

p  Huit  Dominus  a  Domino  (Gen.  xix).  Sed  verba  ejus 

^  iuelius  nostrum  dirigunt  intellectum  qui  ait :  Ego 
veni  in  nomine  Patris  mei,  el  non  suscepistis  me  : 
atiut  veniel  in  nomine  suo,  hunc  sntcipietis  (Joan.  \). 
Ilumilitalis  eniin  magisier  est  Cniisius,  qui  kumiliavit 
semetipsum,  factus  obediens  usque  ad  mortetn  (Philip. 
n).  Non  itaque  amitlit  divinilaiem,  quaudo  nos  docel 
liumilitatein.  Non  autem  Rex  Israel  Christus  ad  exi- 
gcndum  tribulum ,  vel  ferro  exen  ilum  armandum, 
nostesquc  visibiliter  debellandos,  sed  Rex  Israelquod 
nicnies  rcgal,  quod  in  aetenium  consulat,  quod  iu 
rcgiium  ccelorum  credentes,  sperautes,  ainante>que 
perdiicat.  Dei  ergo  Filius  aequalis  Patri,  Verbum  per 
qiiod  ficia  suni  oronia.  Quod  rex  cs>e  voluit  Israel, 
dignatio  esi,  non  promotio,  miseratiouis  iudicium 
c>t,  uon  polcstatis  augmeiiiiiin.  Qui  cniin  appellatus 
est  iii  tcrra  Uex  Judaeoruin,  in  coeliscsi  Dominus  ange- 
lonim.Vcruiii  quiaCliristus  in  carue  loiius  inundi  pro- 
pihatio,  et  lioiiiinum  vidclicet  ct  angelorum,  illuxit, 

n  pulchre  sibi  iiiviccm  in  cjus  laude  dispcnsationis  coe- 

11  lcbtia  simul  et  tcncna  concinunt.  Quo  euiin  nasceute 
cocleslinin  vinutum  agmina  Deum  laiidantia  decan- 
tanl :  Gloria  in  excclsis  Deoy  et  in  terra  pax  homini- 
but,  eo  de  mnndi  principe  triumpbaiiiro  ,  moxqiie  se 
ccelis  reddituro,  inoriales  viceui  laudis  feponunl. 
Pax  in  coelo,  ct  gloria  iu  excelsis. 

HOMILIA  XXV. 

IN  DOMINICA  SECONDA  IN  ADVRNTU  DONINI. 

Luc.  xxi, Matth. xxiv,  Maiic.  xhi  lu  itio temt ore%dixit 
Jesus  discipulis  tuis  :  Erunt  signa  in  sole  et  lun* 
et  stetlis .  et  in  terris  prestura  gmtium  prai  confw 
sione  sonitus  maris  et  fluctHum,  r.tc. 

Sicut  Dominus  in  sequentibns  intimat,  apparcnte 
umver^ali  judicio  coclum  et  terra  transibunt,  et  siyut 
in  Joannis  Apocalypsi  legimus,  mare  jam  non  era 
(Apoc.  vxi),mcriio  eoileui  incumbente  judicio.smii  us 
inaris  et  Quctuum  coiifundiiur,  tersarum  orbi»  pie- 
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tnentihus  se  invicem  colonis  inficitur,  maxima  coeli  A 
luuiiiiaria  percussis  horrore  novo  ndiis  Inrbatam 
laciem  vebnt.  El  quomodo  impolsae  ad  rasum  arbo- 
res  fragoris  iitoiiisqne  sui  praemittere  solenl  indicia, 
sic  lennino  appropianie  quasi  p.ivemia  nulaoi  :»c 
iremunl  elementa.  fcrgo  quod  ail  Matlhaeits :  Sol  ob- 
scurabitur9  et  luna  non  dabit  lumen  tuum,  et  stellas 
cadent  de  ccelo  (M'4th.  xxiv),  ipsam  judicii  prapscn- 
tiam  s  gnilicat,  quando,  apparente  verae  gloria  lueis, 
omnia  mundi  lumina  tetiebris  umhrisque  comparau- 
lur.  Quod  vero  dicit  Lucas  :  Erunt  signa  in  sole%  et 
luna  et  sieUist  praecursores  vicini  ejusdem  judicii 
quasi  uuutios  iudicat.  L  quihus  e>l  iilud  prophetae  : 
Sol  vertetur  iit  lenebratt  et  luna  in  sanguinemt  ante* 
quam  vcniet  dtet  Domini  magnus  et  manifestns  {Joel. 
II).  Item  quod  Lucas  ait :  hl  in  terris  pressura  gen- 
tium  (Act.  n),  ipsum  esse  r«  or  quod  Aiuicurisii  lem- 
pora  describens  Matthacus  dicit :  Erit  enim  tune  iri- 
bulatio  mayna9  quatis  non  fuit  ab  initio  mundi  usque 
modot  neque  fiet  (Matth.  xwv).  Quod  auteni  Lucas  n 
subjiingit  pr,v  confusione  sonitus  maris  et  flucioum, 
pi;cco  esl  illius  quod  inler  caetera  muiabilia  fseculi, 
joannes  mare  hab.turuin  consp^xit(.4poc.  vm). 

Aretcentibus  hominibus  pm  timore  et  exspectationet 
qum  supervenient  universo  orbit  nam  virtutes  ccelorum 
movebuntur.  Credo  ipsuui  judicis  advetilum  hac  sen- 
teuiia  designari,  quando  juxta  alterius  loci  parabo- 
h\u  (Matth.  xxix)omnes.hocest,et  prudentesctfatuae 
virgines  insolito  clamore  suscitatae  Jampa.les  oruani, 
id  csf,  sua  secum  opera  nuineraii',  pro  quibu*  maxi- 
uio  cuin  timore  jam  jamque  iiistauiem  ajlerni  disi  ri- 
niiuis  exspectant  eventum.  Nam  eaienus  ab.^que  ullo 
timore  judicis  universus  pene  orhis  aclurus  esi  , 
Apostolo  atlestante,  qui  ait  :  Cnm  enim  dixerint  Pax 
ei  ucuritasy  tunc  repenlinus  eis  superveniet  inUrilus 
(I  Thest.  v).  Tu.ic  itaque  supervenienle  univer»o 
orhi  tiiuore  et  exspeclatione  districti  examinis,  multi 
qui  in  hoc  inuudo  florere  videbansur,  cum  se  in  tine 
siue  fructu  couspexerint,  arescent.  Tunc  fides  qoai  p 
nne  openbus  virucrat,  proliante  *e  justi  judicis  igne  '  * 
uiarcescei.  Nee  mirum  lioinlnes,  hoc  est,  vd  n.nura 
vcl  sensu  terrestres,  ad  ejus  judicium  lurhari,  cujus 
aspectum  et  ipsae  coelorum  virtiites,  boc  est,  ange- 
hcae  trement  potestates,  beatoquoque  Job  alteslan- 
te,  qui  ait  :  Lolumnce  coeli  contremiscuntt  el  pavent  ad 
nutum  ejus  (Jub  xx).  Quid  eigofaciunl  labuke,  quaudo 
tremiiiit  columnae?  Quid  viigula  dcseui  patitur, 
cum  cedrus  paradisi  concutitur? 

Et  tunc  videbunt  Fitium  hominis  venientem  in  nue 
eum  potestate  magna  et  majestale.  In  potcsiate  el  ma- 
jestate  visuri  sunt,  qucm  iu  humilitale  posiluin  au- 
dire  noluerunt,  ut  virtutem  ejus  tanto  tunc  distri- 
ctius  seniiaiu,  qu.mto  nunc  cervicem  cordis  ad  ejus 
paticntiam  iioii  inci.nanl.  Sed  quia  hasc  contra  ie- 
prohos  dicta  sunt,  niox  ad  electorum  consolalioueui 
verba  vertuntur,  uam  suhdilur  : 

Hit  autem  fieri  incipientibus,  respicite  et  levale  ca- 
pita  vesira9  quoniam  appropinquat  redemplio  vestra. 
Cum  plagat»,  in  |uit,  muiidi  cteluescinit,  cuin  lerror  0 
judicii  virtulibus  comtnotis  osteudiiur,  lev>iie  vos  ca- 
pitat  id  est,  exhilarate  corda  :  quia  dum  liiutor  inuii- 
dus,  cui  amici  nou  eslis,  prope  lii  iedeuipiio  quam 
quaesistis.  In  Scriplura  eteiiim  sacra  saepe  caput  pro 
uiente  ponilur  :  quia  sicut  capite  reguntur  meinbra, 
ita  cogitationes  mcute  oi*poiiuntur.  Levare  itaque 
capila,  est  nteiites  noslras  ad  gaudia  pairiae  coelc.*tis 
cngere.  Quod  aiitem  ca!cari  mundus  ac  despici  de- 
beai,  provida  Dorainus  comparatione  maiiilestai. 
Nani  seiuilur : 

Et  dixit  illis  simxlitudinem  :  Videte  ficu'neam ,  et 
omnes  arbores  cum  producum  jam  exse  [rucium,  scitis 
quoniam  prope  est  cestas  :  ita  et  ios  cum  viderttis  hxc 
/j.  ri,  scitote  quoniam  prope  est  regnum  Dei.  Aperte 
ergo  docct  qui.i  sicut  ex  liuciu  ^rborum  venlura 
jslas  agnoscittir,  it.i  ex  ruiua  iuundi  prope  csse co- 
giioscitur  reguuiti  Dei.  Quibua  profccto  verbis  ostcu- 
ditur  quia  Iruclus  iiiundt  ruina  est ,  ad  hoc  euim 


crescit  ut  cadat.  ad  hnc  germinat  ut  quaecttnque  ger- 
niiuavcrit  cl  idibus  coiismnat.  Br-ne  autem  regnuin 
Dei  aestnti  coiiiparaiur,  quia  tuuc  moeroris  nostri  nu- 
hila  transeuui,  et  viiae  dies  aeterui  solis  claritate  ful- 
gesciini.  Quae  o>niiia  cum  inagna  certitudine  conlir- 
iuaiitiir,  cuin  sententtn  suhjungiiur  qiia  dicitur  : 

Amen  dico  vobis,  qnia  non  pmteribit  generatio  hmc, 
donec  omnia  fiant.  Muliuni  quippe  commendat  Dotni- 
nus,  quod  ita  pronuntiat  :  quodammodo  (si  dici  fas 
est)  jnratio  ejus  est,  Amen  dico  vobis.  Amen  enitu  in- 
terpretatur  verum,  et  lamen  non  est  interpretatum, 
cum  poluisset  dici,  Veruni  dico  vohis  :  nec  Groecus 
hoc  iuterpres  ausus  est  lacere,  nec  Latinus.  Sic  inan- 
sit,  iioii  est  inlerpelatuin,  ut  honorem  haberet  ve- 
lamento  secreli,  non  ul  esset  uegatum,  sed  ne  vile- 
sceiet  nudatum.  Igitur  veriim  dico  vobis,  Verilas  di- 
cit,  qu&  ulique  etsi  non  diceret,  memiri  omnino  non 
pos^et.  Tannn  commendat ,  inculcal ,  dormientes 
quodammodo  excitat,  inlenlos  facit,  eoittenini  tiou 
vult,  Amen%  inquiens,  dico  vobis,  quia  non  pmteribit 
generatio  hcec,  don  c  omnia  fiant*  Geneiationem  au- 
teui  aut  omne  homiuum  genus  dicit,  aut  spec>aliter 
Judaeorum. 

Ccelum  et  isrra  transibunt,  verba  autem  mea  non 
iransibunt.  Coelum  quod  Iransihit  non  .vtheremn  sive 
siderenm,  sed  aeremn,  a  quo  et  aves  coeli  et  nubila 
coeli  cognominanlur,  inlellig-re  debemus,  Petro  at- 
testante,  qui  dicit :  Quod  cceli  erant  prius  et  terra  de 
aqua  ,  ef  per  aquam  contistens  verbo  Dci,  per  qum 
ille  tune  mundus  aqua  inundatus  periit.  Cceii  autem 
qui  nunc  sunt  et  terra.  eodem  verbo  reposti  sunt  igni  re- 
servaii  in  die  judicii ,  et  perditionis  hominum  im- 
piorum(UPetr.  m) ;  aperte  docens  qnia  non  alii  caeli 
sunt  igne  perituri,  quam  qui  aqtt  t  perditi,  hoc  est, 
inania  haec  et  ntibilosa  ventosi  aeris  spatia.  Neque 
eitim  aqua  diluvii ,  quae  quindecim  tantum  cubilis 
inontium  cacumina  iranscendit  (Genes.  vn) ,  ultra 
acris  aetlierisque  conlinia  pervenisse  credenda  est. 
Quocunque  autem  pervenire  potuit,  eo  niminnn, 
juxta  praefatatn  beati  Petri  senteiiliam,  et  ignis  judi- 
cii  pervenict.  Si  aut -m  ccelum  et  terra  tmntibnnt, 
inovere  potest  quoinodo  dical  Eccle-iastes  :  Genera- 
lio  advenit,  terra  vero  inceternum  stat  {Eccles.  i).  Sed 
apena  raiione  coelum  et  t<rra  per  eam  quain  uunc 
habenl  imaginem,  trauseuni,  atiameu  per  esse^tiam 
sine  flne  subsistunt.  Proeterit  enim  figura  hujus  mundi 
(1  Cor.  vii).  Et  ad  Joannem  angelus  :  Eiit,  in  |Uil, 
ccelum  novum  et  terra  nova  (Apoc.  xxi).  Qua?  quide.n 
non  alta  condcnsa  sunt,  sed  haec  ipsa  lenovanlur. 
( oeltim  igimr  el  terra  et  iransibil  et  erit,  quia  et  ab 
ea  quam  ntinc  habet  sicciem,  per  ignem  tergelur, et 
lauieii  iu  sua  semper  natura  sjrvabiiur.  llnde  per 
ISalniistiin  dicitur  :  Mutabis  eay  et  mutabunlur  (Psal. 
ci).  Quam  quidem  ultimam  commulationeiii  suaiu 
ip>is  nobis  nunc  vicissitudinihus  uuntimt,  quihus 
iiOdtris  usibus  indesinenter  alternant.  Nam  terra  a 
sua  specie  hiemali  aridiiate  delicit,  veruali  humoro 
viri  .escil :  coelum  quotidie  caligine  noctis  obducilur, 
et  diurno  claritaie  renovatur.  Uinc  ergo,  binc  flJehs 
quisque  colligal,  et  interire  hoec,  el  tamen  per  iimo- 
vatiouem  relici,  quae  constat  nunc  a^sidue,  velut  ex 
dcfectu  reparari. 

HOMILIA  XXVI. 

1N   DOMIMCA  TEBTIA  IN  ADVENTU  DOMINI. 

Luc.  vii,  Mattu.  xi.  /n  itlo  tempore,  convocavit  duos 
de  discipulis  suisJoannes,  et  misit  eos  ad  Dominum, 
dicens  :  Tu  es  qui  venturus  est  an  alium  exspecta- 
mus  ?  etc. 

Non  simplici  corde,  ut  opinor,  sed  invidia  stimu- 
lati  discipuli  Joannis  et  Cbrisli  viriutes  et  miracula 
narrant.  Nam  et  alibi  ita  apud  eum  que*ti  esse  pro- 
duiilur :  Kabbi,  qui  erat  tecuni  traus  Jordanem,  cui^e- 
stimonium  perhibuisti,  ecce  hic  baptizat,  et  otnnu  vc~ 
niunt  ad  eum.  Quibus  luuc  respondit  Joannes  :  Quia 
non  potest  homo  aceipere  quidquamt  nisi  fuerit  ei  da- 
tum  de  cceto,  etc.  (Juan.  m),  quibus  et  se  purura  ho- 
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minem,  et  Christnm  Dei  Filium  essc  manifesie  de- 
clarai.  Verum,  quia  mansit  invidia,  livorqne  nequi- 
bat  expelli,  quid  pro  cia  corrigendis  opliinns  magisier 
iidlmc  egerit,  altende. 

Et  convocavit  duos  de  discipulis  suis  Joannes%  et 
tnisit  eos  ad  Dominum.  dicens :  Tu  et  q»i  venturus  es% 
an  olium  esspectamus?  Vtdeiicet  ut  per  hanc  saltem 
n  casionem  videndo  signa  quae  faciebat,  crvderent 
iu  eum,  et  magistrum  inlTrogantes  sihi  dicerent. 
Ergo  n<  n  ail :  Tu  es  qui  venitti ;  sed,  Tu  et  qui  ventu- 
rutetfEi  estscnsus  :  Manda  mihi,  quia  interficien- 
dus  al>  Herode,  et  ad  iuferua  descensurus  sum,  utruui 
ic.  ct  inferis  debeam  uuntiare,  qui  uumiavi  superis : 
an  non  couveniat  Filio  Dei  ul  gustet  mortera,  et  alium 
ad  u.tc  saeramenla  missnrus  es.  - 

Jn  ipta  autem  hora  curavit  multos  a  lauguoribus  el 
plagit,  et  spi<  itibut  matit%  ei  ccecit  multis  donavit  »i- 
itim.  Joannes  interrogaverai  per  discipulos :  7'ai  e% 
qui  venturus  et%  an  aiium  extpectamus  ?  Cbristus  si- 
gna  deiiionstral,  non  ad  ea  respoudens  quae  interro- 
gatus  fueril,  sed  ad  scandalum  nuntiorum. 

Euntet,  inquit,  renuntiate  Joanni  qum  vidittit  et  au- 
dittit.  Quia  cccci  vident%  claudi  ambulant,  leprosi  mun- 
duniur,  *urdi  audiunt%  mortui  resurgunt ,  et%  quod  his 
non  minus  t*J,  pauperet  eicngedumtur.  Vel  paupcres 
fpiritu,  vel  cerie  opibus  patiperes,  ut  uulla  imer 
nobiles  et  fcnobiles,  inter  divites  et  egenos,  in  |»r;c- 
dicatione  distautia  sit.  Il#.c  magistri  rigorem,  h»*c 
praeceploris  comprobant  veritatem ,  quamlo  omnis 
apud  eum  qui  salvari  potesi,  xqualis  ot.  Quod  autem 
ait: 

Et  beatut  est%  qwcunque  non  fuerii  tcandalizaiut  in 
me.  Et  nuniios  Joanuis,  qui  eum  esse  Cbristum  uou 
<  rediderant,  a  perfidiae  scandalo  castigat,  et  eidfiu 
Jo.iimi  quod  quserehat,  exp»nit :  quia  Deus  salvos  fa- 
ciendi%  et  Domini  exitut  mortit  (Psal.  i.xvu).  Visis 
cuiiii  tot  signis  lamisque  virtutibus,  non  scandalitari 
quisquam  potuii,  sed  admirari.  Sed  inuMelium  mens 
nrave  in  illo  scandalum  perluln,  c»m  eum  et  po>t 
tot  miracula  morienlem  vidil.  Quid  esl  ergo  diecre, 
Beatus  etl  qui  non  fuerit  scandalimtut  tit  me%  nisi 
aperta  voce  abjectiouem  mortis  suae  hiimilitaleinqiie 
signare?  Ac  si  patenler  dical,  Miia  quideiu  facio,  >ed 
abjecia  perpeti  non  dedignor.  Quia  ergo  inorit  mlo 
te  subsequor,  cavendum  valde  est  hominibus,  ne  in 
iuc  inoriem  despiciant  qui  signa  venerantur. 

Et  cum  ditcettittent  nuniii  Joannis%  coepit  dicere  de 
Jounnead  turbat.  Quia  turba  circumstans  inlerro^a- 
tionis  mvsterium  nesciebat,  et  putabat  Joanueui  du- 
bitare  de  Cbnsto,  quem  ipsuin  nionsiraverai,  ut 
inlelligerent  Joannem  non  sibi  inierrogasse ,  sed 
discipulis  suis,  dignis  eura  laudibus  accumulat. 

Quid  existis  in  desertum?  Videre  arundinem  vento 
moteri?  Quod  videlicet  non  asserendo,  sed  uegando 
intulit.  Aruiidinem  quippe,  uiox  ut  atira  conligerit, 
in  partem  fleciit.  Et  quid  per  arundinem  nisi  carna- 
lis  tnimusdesignatur?  qui  mox  favore  vd  delraclione 
tangilur,  in  partem  quamlibet  incliuaiur.  Si  eniin  ab 
humanoore  aura  favoris  flageris  (sic)%  bilarescit,  ex- 
tollitur,  totumque  se  quasi  ad  gratiam  inflectit ;  sed 
si  inde  venlus  detractionis  eruperit,  unde  laudis  aura 
veniebat,  mox  bunc  quasi  m  partem  alteram  ad  vim 
furoris  incliuat.  Sed  arundo  vento  agitata  Joaunes 
non  erat :  quia  hunc  nec  blandum  gratia,  nec  cujus- 
libet  ira  asperum  faciebat,  uec  prospera  liuuc  eri- 
gere,  nec  adversa  novei  unt  iuclinare, 

Sed  quid  existis  videre  fUominem  mollibus  veslimentis 
indutum?  Ecce  qui  in  vetle  pretiosa  sunt  et  deliciit,  in 
domibut  regum  sunt.  Camelorum  etenim  piiis  vestilus 
Joanni*  fuisse  describitur.  Non  ergo  coele>li,  iinjiiii, 
sed  lerreno  regno  miliunt  hi  qui  pro  Deo  perpeti 
aspera  fugiunt,  sed  solis  exterioribus  dedui,  praesen- 
tis  viue  mollitiem  et  delecutiouem  quaerunt.  Nemo 
ergo  existimet  in  luxu  atque  siudio  vestium  peccatiim 
deesse  :  quia  si  boc  culpa  non  esset,  uullo  modo 
Joanneui  Dotninus  de  vestimeiiti  sui  asperitate  lau- 
dasset.  Quamvis  boc  quod  Joaunes  non  esse  vestitus 


A  mollibus  dicitur,  per  significationem  intelligi  aliter 
polest.  Mollilius  enim  vesiitus  non  fuii,  quia  vitam 
rMCcantium  non  blandimemis  fovit,  sed  vigore asper» 
inveclioiii*  increpavit  dicens  :  Genimina  viperarum. 
quit  vobit  demonstravit  fugere  a  veniura  hra{MaUk.  111)? 
Sed  quid  existis  videre?  prophetam?  utique  dico  vo- 
&f«,  et  plus  quam  prophetam.  Prophelx  quippe  inini- 
sierium  e;»t  venmra  dicerc,  iioii  etiam  demonstrare. 
Joamies  ergo  plus  quam  propheta  est,  qui  eum  quem 
pra*currendo  propbetaverat,  etiam  ostendendo  nun- 
tiab^i. 

Hic  ett  de  quo  scriptum  est :  Eue  mitto  angelum 
meum  ante  faciem  iuamt  qui  preeparabit  viam  luam 
ante  te  (Malach.  111).  Quod  Cnece  angelus,  hoc  La- 
tine  niimius  dicitur.  Bfcte  erg»,  qui  nuntiare  sui>er- 
nuin  jmlicem  iinttitur,  angeliis  vocatur,  ut  dignittteiii 
servel  in  nomme  quaui  explet  operatione.  Alluin 
quippe  iiomeii  esi,  sed  vita  noinine  inferior  nou  est. 
Sed  el  onines  qui  sacerdotii  nomine  censentur,  an- 

B  geli  vocantur,  propheta  attestante,  qui  ait :  Labia  *a- 
cerdotis  custodiunt  scientiam%  et  legem  requirent  es 
ore  ejut%  quia  angelut  Domini  exercituum  esl  (Ma'*ch. 
li ).  Nec  non  iiuusqiiisque  lldelium  in  quantutn  sufli- 
cit.  in  quantum  gratiam  sutiernse  aspiratiouis  aciipit, 
si  a  pravitate  proxiinum  revocat,  si  exuorlari  ad  beno 
operandum  curat,  si  aeterntnn  regnuui,  vel  suppli- 
cium  errami  denuntiat,  cum  verba  sanciae  anoun- 
tiationis  impendit,  profccto  angelus  existit. 

UOMILIA  XXVII. 

IN  FEBIA  QUARTA  QUATUOIl  TEMPOEUM. 

Luc.  i.  in  illo  tempore%  in  mente  sexto  missus  esl  ange- 
lus  GabrLl  a  D,o  in  civitatem  Galilaa,  cui  nomen 
Xazaretfi,  ad  virginem  detpontatam  viro%  cui  nomen 
erat  Jotepht  de  domo  Duvid,  et  nomen  virginis  Ma- 
ria,  etc. 

Angeli  idcirco  privatls  nominibus  censentur,  ut 
r  signetur  per  voc;ibuta  eliaro  in  operatioue  quid  va- 
^  leam.  Neque  etenim  in  illa  sancta  civiiate ,  quam  tle 
visione  oiunipotentis  Dei  plena  scientia  perfecit,  id- 
circo  propiia  nomina  sortiuntur,  ne  eoruui  person;e 
hine  noin.niljus  sciri  uon  possint :  sed  cum  ad  nos 
a'iquid  ministratiiri  veuiunt,  apud  nos  etiain  noniiua 
a  mioisteriis  tr.ihunt.  Ad  Mariara  ergo  virgioem 
Cabriel  mittiiur,  qui  Dei  fortitudo  nominatur.  lllut 
quippe  nuntiare  veniebai,  qui  ad  debeilaudas  aere.«s 
potestates  humilis  apparere  dignatus  est.  De  quo  per 
1'salmistam  dicitur  :  Dominus  fortis  et  pvlens%  Du- 
niinus  poiens  in  prwio  (Psat.  xxm).  Et  rursuiu  : 
Dominus  virtutum  ipse  est  liex  glorix.  Per  Dei  ergo 
fortitudinem  nunliandus  erat,  qui  virtulum  Domiuus 
et  potens  in  pra*lio,  contra  potestates  aereas  ad  bella 
veniebat.  Mensein  auiem  sextum  Martium  intellige, 
cujus  vicesimo  el  qu  nto  uie  Dominus  iioster  etcou- 
ceptus  traditur  et  pas^us,  sicut  ei  vicesiuio  quinto 
die  uiensis  Decembris  uatus.  Quod  si  vel  hoc  <tie  (ut 
iionuulli  arbitr.uitur)  aequinoctium  veruale,  vel  illo 
D  solstitium  brumale  Ueri  credamus,  convenit  utique 
cum  lucis  iucreinenio  concip^  vel  uasci  eum,  qui  i/- 
luminat  omnem  hominem  venientem  in  mundum  (Joan. 
i).  At  si  quis  ante  dominica  nativitatis  et  couceptio- 
nis  tempus  lucem  vei  crescere,  vel  tenebras  superare 
convicerit,  dicimus  et  nos  quia  el  Joanues  tuuc  aute 
facieui  adventus  ejus  regnum  coelorum  evangeiiza- 
bat :  et  nunc  quoque  pnedicatoribus  imperatur,  lter 
facite  ei  qui  atcendit  tuper  occatum  (Ptalm.  lxi).  Cur 
autem  Joaunes  circa  aequinoctiuin  autuiunale  conce- 
ptus,  circa  solstitium  a?stivum  sit  natus,  docet  ipse 
qui  vel  ex  sua,  vel  ex  Yeteris  Testamenti  (ut  multi 
autumaiit)  persoua  loquitur  :  Itlum  oporiet  crescete% 
me  autem  mtnui  (Jvan.  i). 

Ad  virginem  despontatam  viro9  cui  nomen  erat  io- 
sefm,  de  domo  David,  et  nomen  virgims  Maria.  Mullas 
ot>  causas  Salvaior  non  de  simplici  virgine,  sed  de 
sponsa  voluit  uasci.  Primo  videlicei,  ut  per  genera- 
tionem  Joseph,  cujus  Maria  cognata  erat,  Itkrix 


325 


SECT.  I.  HOMILLE.  —  LIB.  1,1.  HOM.  SLBDITITLE. 


586 


quoauena*ccreturorign.  Neque  enim  moris  estScri-  A  poralis  regni  gubernacola  prsebuerunl,  ipse  perpe- 


ptarae  feininarum  genealoginm  texer*».  Nam  et  de 
ulroi  ue  |M^lest  intelligi  qimd  dir.itur  de  domo  David. 
Ifc-ihile.  ue  velut  aduliera  lapidarelur  a  Judxis,  ma- 
ifus  aliquos  de  suo  ortti  quam  de  pudore  dubitare 
paremis,  simul  et  virginibns  impudicis  occasionem 
taiens,  ne  matrem  quoque  S.ilvatoris  dicereni  falsis 
snspicioiiibus  infamaiam.  Tertio,  ut  in  £)gyplum 
fugiens,  et  inde  rediens  haberet  solaiiuin  viri,  qui 
Imegerrimae  virginilatis  custos  pariler  ac  tesiis  exi- 
strret.  Quarto,  ne  partus  cjus  diabolo  paieret,  qui 
si  emn  de  virgine  natura  cognosceret,  forsitan  quasi 
raeteris  bominibiis  eminentiorem  morti  tradere  liine- 
M.  Maria  aute  m  Hebraice  stella  maris,  Syriacc  vero 
riomina  vocatur.  Ct  roerito,  quia  el  tolius  mnndi  Do- 
mimim,  etlucem  s.-eculis  meru  t  generare  perenrtem. 
Et  ingressus  angelut  ad  eam  dixit:Ave9  gralia  plena, 
Dominut  tecum,  et  benedicta  tu  in  mulieribus.  Bene 
grat  a  plena  vocatur,  qu»  niinirum  gratiam,  quam 


tuum  vocaret  ad  rfgniim  quod  eis  paratum  e»t  ab 
origine  mundi. 

El  regnabit  in  domo  Jacob  in  oetemum,  et  regni  ejus 
non  erit  finit.  Ct  Isaias  ait  :  Multiplicabitur  ejut  im- 
perium,  et  paci$  non  erit  finit.  Supe>  tolium  David  et 
super  regnum  ejus  sedebit,  ut  confirmet  illud  ei  corro- 
boret  in  judicio  et  juttitia  (Ita.  ix).  Non  dixit  in  ac- 
quisittone  glori;i\  gazaruuique  terrestrium,  uon  in 
victoria  getitium  pliirunarum  urbiiiuiqiie  debelhitione 
superbaruin,  sed  in  judicio  et  juslitia.  Per  haec  enim 
regiium  Cbristi  et  in  singulis  qmbusque  fidelibus,  el 
in  uuiversa  per  orbem  luullipiicatur  pariter  et  c«»n- 
flrmatur  Ccclesia.  Domum  namque  Jacob  toiam  fcc- 
clesiam  dicil,  qti33  vel  de  bona  radice  nala,  vel  cum 
oleaster  essei,  meriio  tainen  fidei  in  boiiam  est  iu- 
serta  olivam  (Rom.  xi).  Quam  post  triuinphiim  pas- 
sionis  alloquens  Salvator  ait :  Qui  timetit  Dominum% 
laudate  eum ;  univertum  temen  Jacob%  magnificate  eum 


nolla  alia  meriieral,  assequitur,  ut  ipsum  vidclicet  ft  (Ptal.  xxi).  Non  autem  ideo  futuri  lemporis  verbis 


gratiae  concipiat  et  generel  auctorem, 

Qua?  cum  andittet%  turbata  ett  in  sermone  ejus%  et 
cogitabal  qualis  ettet  itta  salutatio.  Disce  virginem 
moribus,  disce  virginem  verecundia ,  disce  virginem 
oraculo,  disce  niysterlo.  Trepidare  virginum  est,  et 
ad  omnes  viri  ii>gre»sus  pavere,  omnes  viri  aflatus 
vereri.  Dlscant  mulicres  proposiium  pudoris  imitari. 
Solt  in  penetralihus,  qiiam  iiemo  virorum  videret, 
solus  angelus  repeiirei,  sola  siue  coinite ,  sola  sine 
tesle,  ne  quo  degeneri  depravaretur  affectu,  ab  an- 
geio  aalutatur.  Disce,  virgo,  verborum  vitare  lasci- 
viam.  Maria  etiam  salulationem  angell  verebatnr. 
Erat  tamen  cogitans,  inquit,  qualis  essel  haec  salutatio. 
Et  kfeo  eum  verecundi»,  quia  pavebat  cum  pruden- 
tia,  quia  benedictionis  novam  fonnulam  mirabatur 
quae  nuaquam  lecla  est,  nusquam  ante  comperta. 

Et  ait  angelus  ei  :  Ne  timeas,  Maria%  invenhti  enim 
gratiam  apud  Deum.  Quam  cum  salulatione  insolita, 


magnus  exstitiiriis  Jesus  Filius  Altissimi  vocandus, 
sceptrum  David  accepturus,  et  in  domo  Jacoh  r<- 
gnaturus  asseritur  :  quia  juxta  quod  hirretici  sa- 
piunt,  aique  a  veritate  desipiuni,  Christus  aote  Ma- 
riam  non  fuerit,  sed  quod  bomo  assumplus  in  Deu  u, 
clarilicntus  est  ea  claritate  qua:u  Verbum  Dei  habuit 
priusquam  mundus  esset  apud  Patrem  :  boc  est,  u| 
idem  Filii  nomen,  eamdem  Christi  personam,  humo 
cum  Deo  pienus  gratia  et  veritate  (Joan.  xvn)  sorti- 
retur. 

Dixit  autem  Maria  ad  angelum  :  Quomodo  fiet  fs- 
tud,  quoniam  virum  non  cognosco?  Proposiium  suaa 
mentis  reverenter  exposuit,  vitam  videlicet  virgina- 
lem  se  ducere  decrevisic.  Qujb  quia  prinia  femiua. 
rum  tante  se  virluti  maucipare  curavit,  jure  singu- 
lari  prae  cxieiis  feminis  beatitate  meruit  excehtre. 
Quomodot  inquit,  fiet  istud?  Noii  ait,  unde  hoc  sciain, 
sed  quomodo  fiet,  inquit,  quoniam  virum  nun  coyno- 


utpotequa»  ei  soli  servabatur,  vidert-t  tuibatam,  r  scof  Ordineui  videlicet  obsequii  cui  subdatur  inqui- 
quasi  familiarius  notain  vocaus  ex  noiuine,  ne  ti-  ^  rens,  non  tutem  signum  eui  credat  flagit 


niere  debeat  jubet.  Ct  quia  ^ratia  pleuam  vocave- 
ral,  eamdem  gratiam  et  astruit  plenius,  et  uberius 
expJicat,  dicens  : 

Ecce  concipies  in  utero%  paries  filiumf  et  vocabis 
nomen  ejus  Jesum.  Jesos  stlvator  sive  salutaris  irtler- 
preiatur  :  cujus  sacrainenlum  nominis  alloquens  J<>- 
seph  angelus  exposnit :  lpsc  enim,  iuqiiieus,  taleum 
faciet  populum  suum  a  peccatis  eorum  (  Matth.  xi). 
Non  ait  populiun  Israel,  sed  populuiu  siium,  boc  est, 
in  imitatem  fldei  ex  praeputio  el  circumrisi  ne  vo- 
ciium,  quibus  ex  diversa  parte  cuiigregatis  fieret 
unut  pattor  et  unum  ovile  (  Joan.  s  ). 

Bic  erit  maguus,  et  Filius  A  tUsimi  vocabitur.  Et 
dabit  illi  Dominut  Deut  tedem  Davld  patris  ejus. 
Dit  tutu  est  et  de  Joanne  quod  erit  magnus ,  scd  ille 
quasi  liomo  magnus,  bic  quasi  Deus  m  gnus.  Iile 
eniin  magnuH  coram  Domino,  hicautem  erit  magnus, 
inquii,   et  Filius  Altittimi  vocabitur.   Idem  ergo  Fi- 


ans.  Neque 
enim  decebat  electam  generando  Deo  "virgineni  au- 
biim  dilfidentia,  sed  prudentia  cautam  existere,  quia 
nec  facile  poterat  bomo  nosse  mysterium  quod  in 
Deo  manebat  a  taeculis  absconditum.  Quia  crgo  lege- 
rai,  Ecce  virgo  in  utero  habebit  et  pariet  filium  (tta. 
vu) ,  srd  quomodo  id  fieri  posset  non  legerat,  me- 
rito  credula  iis  quaa  legeral,  sciscitatur  ab  augelo 
quod  in  propbela  iioii  invenit. 

Et  retpondens  angelus  dixit  ei :  Spiritus  sanctus 
superveniet  in  te%  et  yiitus  AUittimi  obumbrabit  ubi. 
Non  virili,  inquit,  quod  non  cognoscis  semine ,  sed 
Spiritus  sancti,  quo  impleris  opere  coucipies.  tr  t 
in  te  conceptio,  libido  non  erit.  Concupiscentije  nou 
erit  a?stus9  ubi  umbrtm  faciet  Spiritus  sanctus.  Ve- 
rum  in  eo  quod  ait :  Et  virtus  Altittimi  obumbrabit 
tibi,  potesl  etiam  incarnati  Salvatoi  ia  ulraque  natura 
designari.  Umbra  quippe  a  lumine  solei  et  corpoie 
formari.  Etcui  obumbratur,  luuiine  quideio  vei  co- 


iius  Altittimi,  qui  in  utero  virgiuali  conceptuset  ua-  D  lore  solis,  quantum  suflicit  reficilur;  sed  ipse  solis 


tus  est.  ldem  hoiuo  in  lempore  cr.  atus  ex  iiMtre, 
qui  Deus  est  anie  tempora  natus  ex  Palre.  Si  auteui 
idem  bomo  qui  Deus  est,  omittat  Nesioiiti*  bomitiem 
tanium  dicere  ex  Yirgine  natum,  et  hunc  a  Yerbo 
Dei  non  in  untalc  m  personae,  sed  in  societaiem  in- 
separabilem  esse  receptum.  Ahoquin  non  unum 
Cbristuro  veruni  Deum  et  hoininem,  sed  duos  (<|Uod 
dici  nefas  est )  asserere,  ac  per  hoc  non  trinitatem, 
sed  quaternitatem  praedicare  convinciiur.  Catiiolica 
aotem  fldes,  skut  uiiumquemlibet  hoimneiii  carnem 
elauimain,  ita  hominem  et  Yerbum  uniiui  Christum 
lecii-^ime  coufitelur,  juxta  quod  et  aogeli  \en>a 
Mgniucant,  qua?  dandaui  illi  sedem  David  patris 
ejus  asseveraut.  Qui  enim  eumdem  ip^um  patriiu 
babere  David,  quem  Filium  Altissimi  vocari  pronun- 
tiat,  io  duabus  uiique  uaturis  unam  Christi  perM)* 
nain  demonstral.  Accepit  autein  sedem  David,  ut  ni- 
imruro  gentem  cui  David  quondam  et  filii  ejus  lem* 


ardor  ne  ferri  uequeat,  inlerposiu  vel  nubecula  levi, 
vel  quolibet  alio  corpore  temperatur.  Beata)  itaque 
Virgini,  quia  quasi  pura  homo  oronem  pleoitudinem 
diviuitatis  corporaliter  capere  nequibat,  virtut  M- 
tissimi  ohumbra? it,  id  est,  incorporea  lux  divinitatia 
corpus  in  ea  suscepit  humanitatis.  De  qua  pulcbre 
propheta  :  Ecce  Dominus  ,  inquit ,  ascendet  super 
nubem  levem,  et  ingredietur  jEggptum  (  Isai.  xix  ). 
Quod  e»t  dicere:  Ccce  Yerbum  Dei  Patii  coaeteinuu», 
lumeiique  de  lumine  ante  saecula  natum,  carnem  in 
fine  sarculoium  atque  animam  nullo  peccali  uondere 
gra\ata  suscipiet,  et  de  utero  virginali  tanquam  tpon- 
susde  thulumotuof  procedetin  mundum(Ptat.  xviuj. 
ldeoaue  et  quod  natcetur  ex  te  tanctum,  vocabitur 
Ftliut  Dci.  Ad  distinclioneui  nostrae  sanctitatis,  Je- 
sus  siugulariter  sanctus  nasciturus  asseritur.  Nos 
quippe  etsi  sancti  elficimur,  uon  tameu  oascimur  , 
quia  ipsa  uaiura  corruptibilis  cooditione  constriu- 
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gitnur,  tit  merilo  cum  Propheta  gemenies  singuli  di- 
lainus  :  Ecce  enimininiquitntibusconceptut  tumt  et  in 
delictit  peperil  mt  mater  mea  (Ptal.  l  ).  Ille  autem 
gnlus  veraciter  saitctus  est  qui  ut  ipsam  conditionem 
naturae  corruptibilis  vincerel,  ex  commixtionc  c;ir- 
ualis  copnl»  concepius  non  est.  Sanctumy  inquit, 
vocabitur  F.lius  Dei.  Quid  liic  dicis,  Nestoriane,  qui 
beatara  Mariam  Dei  negans  es*e  genilricein,  aperlam 
niteris  impugnare  veritalem  ?*Erce  Deum  dixit  §11- 
perventurum  ,  Dei  Fiiiuro  nasciturum.  Quomodo 
ergo  aut  Dci  Filius  Deus  non  est;  aul  quae  Deuin 
edidit,  quoinodo  Gcotoxoc»  id  est,  Dei  geuitrix  non 
esse  polest  ? 

El  ecce  Etitabeth  cognata  tua  et  ipta  conceph  filium 
in  tenectute  tua.  Et  hic  mentit  textut  esl  illi,  quce  vo- 
catur  «liri/is,  quia  non  erii  impottibile  apnd  Deum 
omne  verbum.  Ne  virgo  se  parcre  po^se  diltidat,  ac- 
cipit  exetnplum  sterilis  auus  pat  iturae,  ut  «liscai  om- 
nia  Deo  possibilia,  etiam  quac  naturse  ordine  vMen- 
lur  esse  contraria.  Si  quem  vero  mnvet  <ju  umdo 
bealae  Mariac  cognatam  dicat  Elisabeiti,  cum  lirec  dc 
domo  David,  illa  de  liliabus  Aarou  oii^iueiu  duxerit 
animadvertat  proavos  earuni  iuvicem  liberis  nuptuin 
traditis  utrainque  tribum  poluisse  cunjungerc.  Cui 
si  tiac  expositio  foitcnou  suflecerit  comenliosiu.* 
insisienti,  quasi  hoc  contra  interdictum  legis  fieri 
nequiverit,  legat  Exodura,  ubi  scriptuiu  est :  Accepit 
aulem  Aaron  uxorem  Etitabeth  fitiam  Aminadab,  to- 
rorem  Naaton.  quce  peperit  ei  Nadab,  et  Abiud ,  et 
Eleatar,  et  Ithamar  (bxod.  vi) ;  videatque  ante  edi- 
ctum  legis  superua  protisione  sacerdntalem  regali 
juncum  jam  fuisse  progeniem,  ut  videlicet  Dominus 
Jesus  Christus,  qui  secuodum  carnem  verus  Rex  et 
sacerdos  erat  futurus,  ip»am  qnoque  carneiu  de 
iilraque,  David  scilicet  et  Aarou  siirpc  susciperet. 
CJnde  et  in  bac  utraque  tribu  cbrisma  per  legcin 
raysticum  celebrabatur,  Gbristi  uimirum  nomiiiis 
pariter  el  generationis  praenuntium.  Et  ipse  David 
domum  Dei  ingredicns  panem  sauctum  ct  gladium 
quasi  Rex  et  sacerdosaccepit,  illum  videlicet  de  suo 
temine  venturum  praefigurans ,  qui  et  pro  nostra  li- 
bertate  regis  jure  pugnaret,  et  pro  nostra  abbolu- 
tione  paneui  suae  carms  offcrret. 

Dixit  autem  Maria :  Ecce  ancila  Domini,  fiat  mihi 
tecundum  verbum  tuum.  Quanta  cuui  dev<  tione  hu- 
tnitiias,  quae  et  angeli  proinissum  optat  impleri,  et 
seipsam,  qua?  mater  eligitur,  ancillam  nuncupat, 
aperlissime  insinuaus  quam  uil  sibi  meriti  vindicet 
in  eo  quod  Domini  jussts  obsecumiet.  Eiat,  inquit, 
sine  viri  oemine  couceptus  iu  virgiue,  iiascatur  de 
Spinlu  saucto  integra  carne  sauctuin,  quod  uascetur 
de  boinine  inatre  siue  homine  patre,  vocelur  Dei 
Filius. 

IIOMILIA  XXVIII. 

IX  FERU  SEXTA  QUATUOR  TGMPORUM. 

/tt  illo  tempcre,  exturgent  Maria  abiit  in  montana 
cum  fettinutione  in  civitatem  Juda,  et  intravit  domum 
Zacharai,  et  talutavit  Elhabeth.  Et  fnctum  est,  ut 
uudivit  talutaiionem  Marice  Elisabeth,  exsultavit  w- 
funt  in  utero  ejut.  Et  repteta  etl  Spiritu  taneto  Eli- 
tabeih,  et  exctumavit  voce  magna  ei  dixtt :  Benedieta 
tu  inter  mutieres,  et  beuediciut  fructut  ventrit  tui.  Et 
unde  hoc  mihi,  ut  veniat  mater  Domini  mei  ad  me  t 
Ecee  enim  ut  facta  est  vox  talutatiottit  tuce  auribut 
meitt  etc. 

AccepiuVirgiiiis  consensu  mox  an-i  Ius  coelestia  re- 
petit,  illa  petit  montana.  Fettinat  invisere  Elisabetli, 
iion  quasl  incredula  de  oraculo,  vel  dubia  de  exem- 
plo,  sed  ut  Iseta  pro  voto,  religiosa  pro  officio.  Ty- 
picum  pariler  exemplum  tribuens  quod  onmis  auima 
quseverbum  Dei  meme  couceperit ,  virtiiuim  statim 
celsa  cacumina  grcssu  conscendat  amnris,  quatenus 
civitaiem  Juda,  id  est,  confessiouis  et  laudis  arcem 
peneirare,  et  usque  ad  perfectionem  fidei,  spei  et 
cbaritatis  quasi  tribus  in  ea  mensibus  valeal  com- 
morari. 


A  El  intravit  in  domum  Zacharhe,  et  taluiavit  Elita- 
beih.  Disce  virgo  humHiiatem  M.iri»,  nt  et  corpore 
casla  et  pectore  possis  esse  devota.  Visitat  junior 
Feniorem,  salutat  virgo  uxorem.  Decet  euim,  ut  quo 
castior  Virgo,  eo  sit  humilior,  et  senioribus  deferens 
habitum  castitatis  pra?conio  commendet  h:imilitaiis. 
Aliter,  Maria  ad  Elisnbeth,  Dominus  venit  ad  Joati- 
nem  ;  lixc  ul  Spiritu  saucto  repleatur,  illius  ut  b;i- 
ptisma  ccnsecretur,  majorumque  bumiliatio,  miuo- 
rum  est  utique  exaltatio.  Denique  sequitur  : 

El  factum  est  ut  audivit  talutationem  Marim  Elita- 
betht  extultavit  infant  in  ulero  ejut,  et  repteta  ett  Spi- 
ritu  tancto  Elitabeth.  Vide  disliuctionem,  singulo- 
rumque  verborum  proprietatcs.  Vocem  prior  Elisa- 
belh  audivit,  sed  Joannes  prior  gratiam  sensit.  Ill.i 
naturae  ordine  audivit,  iste  exsultavit  ratione  my- 
sterii.  Illa  Mariae  9  iste  Doinini  sensit  adventum. 
Istie  gratiam  toquuntur,  illi  intusoperantur,  pieta- 
tisque  mysterium   inaternis  adoriitnlur  profectibus, 

p  dup!icique  miraculo  propbeiant  maires  spiritu  par- 
vulorum.  Kxsultavit  infans,  etrvpletn  materest,  non 
prius  mater  repleta  quam  filiu^,  sel  cum  filius  esset 
re,»letus  Spiriiu  santto,  replevit  et  matrem. 

Et  exr.lamavit  voce  mayna,  et  dixit :  Benedicta  tu 
inter  mulieres,  el  benediciut  fructttt  ventrit  lui.  No- 
tauduin  quod  prscmis>a  dc  Cliristo  prophetia  non  re- 
riiui  tautum  miraculis,  sed  et  verborum  proprietuc 
co  <  pletur.  Iste  est  eiiin  fructus,  qui  David  patriar- 
cba:  sub  jurejurando  promittilur.  De  fructu  venirit 
tui  ponam  tuper  tedem  meam  (PtaL  cxxxi).  Siinul- 
que  iuiuendum  quod  oadem  voce  Maria  ab  Klisabeih 

2ua  a  Gabriele,  benedicitur,  quateniis  et  angelis  el 
ominibus  veiicranda  ,  et  cunctis  inerito  feminis 
prxferenda  monstreiur. 

Et  unde  hoc  mihi  ut  veniat  mater  Domini  mei  ad 

me  ?  Non  quasi  nescia  perquirit,  quod  nimirum  san- 

cti  Spiritus  esse  cognoscit,  se,  videlicet,  a  matre 

Domiui  ad  pignoris  sui  profectuiu  salulan  ;  sed  mi- 

r  raculi  novitate  perculsa,  uon  hoc  sui  meriti,  sed  mu- 

**  neris  fatetur  esse  divini. 

Ecce  enim  ut  facta  ett  vox  tatutationit  tuce  in  auri- 
but  meit,  exsuitavit  in  gaudio  infant  in  utero  meo. 
Erubcscebat  Elisabeth  onus  parenlis,  quandiu  ne- 
sciebat  inysterium  religionis.  Sed  qua*  occultabat  se 
quia  conceperat  fiiium,  jactare  se  rutpit,  quia  gene- 
rabat  propbetaui.  Et  quae  ante  erubescebat,  benedi- 
cii ;  ei  qiia?  dubitabat  ante,  firmatur.  Ecce  enim,  in- 
quit,  ut  yox  talutalionit  tuas  facta  ett  in  auribus  meis, 
exsuliacii  gaudio  iufant  in  utero  m  o.  Itaque  tnagna 
voce  clamavit,  ubi  Doinini  sensit  ndveMum,  quia  re- 
ligiosum  credidit  partum.  Nulla  euiui  c»usa  erat  pu- 
doris,  ubi  prophela  ortus,  dnlx  nou  afTeclaUe  Adeui 
geueraiionis  ascisceret. 

Et  beata  quce  credidit,  quoniam  perficicntur  ea  quce 
dicta  tunt  ei  a  Domino.  Vides  uon  dubiiasseMariam, 
sed  credidisse,  el  ideo  fruclura  fidei  coiiscciilaiu. 
Beata,  inquitt  quce  credidit.  Et  vere  bt-ata  quae  sacer- 
dpte  prxslantior;  cum  enim  sacerdos  negas$etv 
D  virgo  correxit  errorem.  Nec  mirum  si  Doininus  re- 
dettipturus  mundiim  operaiionem  suara  inclinavit  a 
matrc,  ut  per  quam  salus  omnibus  parabatur,  eadeui 
prima  fructum  salutis  hauriret  ex  pignore.  Pariter- 
que  iiotandum  quanta  Eiisabctli  aiiiiniim  gratia  Ma- 
ria  intrante  ditavit,  quein  simul  de  pra?ieriio,  pra^- 
senti  aique  futuro,  per  prophetiaB  spiritum  illustra- 
vit ;  dicens  enim  :  Beata  quce  crediditti,  aperte  indi- 
cat  qnia  verba  augeli  qua3  dicta  ad  Mariaiu  fn^rani, 
per  spiritum  agnuvit :  aique  subjungens  Perficientur 
ea  quw  dicta  tunt  tibi  a  Domino,  q.iu:  eliam  eam  in 
fmuro  sequeren  ur  praevidit.  M  *  rem  veroDominisut 
noininans,  quia  Redeuipiorem  humani  geueris  in 
uiero  portaret  intellexit. 

Et  ait  Maria  :  Magnificat  anima  mea  Dominum.  Et 
exiultavit  tpiritut  meus  in  Deo  salutari  meo.  Tanio. 
inquit,  me  Doiniuus  tamque  iuaiidito  inunere  suUli- 
niavit,  quod  tion  ullo  lingua?  ollicio  explicari,  seJ 
ipso  vix  iiitiiui  pectoris  affectu  vaieat  comprcbcndi : 
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et id«o  totas  animae tires  in  agendis  griiiarum  lau- 
tlibiis  oflfero,  toiutn  in  contemplanda  magnitudiue 
ejos  cui  non  est  fiuis,  quidquid  vivo,  sentio,  dis- 
cerno,  gr»tu)auter  impendo,  Quia  et  ejusdem  Jesu, 
id  esi,  salularis  spirilus  meus  aeterna  diviniute  lae- 
latnr,  cujus  mea  caro  temporali  con<*eptione  fetalur. 
Cui  simile  est  illud  Psalmistae :  Anima  autem  mea 
extuUavit  in  Domino,  et  delectabatur  tuper  talulari 
ejut  (PtaL  xxxiv).  El  ip3e  enim  Patreiu  Filiumq  .e 
pari  vcncrabaiur  amore. 

Quia  retpeait  humititatem  anciltcB  tumf  ecre  enim  ex 
hoc  bealam  me  dicent  omnet  generationts.  Cujus  hu- 
uiiliias  respicitur,  recte  beau  ab  ouiuibus  cognomi- 
nanda  gratulatur,  sicul  e  contrario,  cujns  superbia 
ilespecta  condemnatur  Ev«,  id  est,  vee,  sive  calami- 
tntit,  nomine  muliata  tahescil,  Decebat  euim  ul si<ul 
per  superbiam  primae  nostra:  parentis  raors  in  mun- 
dum  intravit,  ita  denuo  per  humiliUletn  Marise,  vilao 
imroilus  panderetur. 


Suscepit  hracl  puerum  tuum  memorari  misericor- 
dice.  Pulchre  puerum  Doinini  appellat  Israel,  qui  ab 
eo  sit  ad  salvaudum  susceptiis  :  obedientem,  videli-r 
cet,  el  humileui,  juxt»  quod  Osec  dicil ;  Quia  puer 
Itrael,  et  dilexi  eum  (Otee  xi).  Nam  qui  contemnit 
humiliari,  nou  pot<*st  uiique  salvari,  nec  dicere  cum 
Propltela  :  Ecce  enim  Deut  ndjuvat  me,  et  Dominut 
tutceptor  ett  animce  mece  (Ptal.  xxxm).  Quicunque 
autem  liumiliaverit  te  ticut  parvutus9  hic  ett  major  in 
regno  ccelorum  (Matth.  xvm). 

Sicvt  locutus  ett  ad  patres  nosfrot  Abrahamf  et  te* 
mini  ejut  in  ta?cula.  Semen  Abrahae  non  ca*  nale,  sed 
spirituale  significal,  id  est,  non  eju*  lantum  carne 
progenitos,  sed  sivein  cireumcisione,  seu  in  prxpu- 
tio  fidei  illius  vestigia  secntos.  Nam  in  prrcpulio  po* 
situs  ipse  credidit,  reputaiumqtie  est  ei  ad  justiiiam, 
Atque  ejusdem  fidei  signaculuro  circumcisionem  ac- 
cepit,  ut  sic  utriusque  populi  pater  ficret  per  fideni, 
justa  quod  Apostolus  ad  Romanos  plenissime  disse- 
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nomen  ejut.  Ad  iniiium  carmitiis  respicil,  ubi  dictum 
esl :  Magnificat  anima  mea  Donvnum.  Solet  quippe 
anima  illa  cui  Dominus  magna  facere  dignatur, 
dignis  eum  praeconiis  roagnificare,  et  ad  consortes 
riusoVm  voti  ac  propositi  potesl  cobortando  dicere : 
Magnificale  Dominum  mecum,  et  exaltemut  nomen 
ejut  t/i  invicem  (Ptul.  xxxm).  Nam  qui  Dominuin, 
quem  cognovit,  quaiitum  in  se  est  magnificare,  et 
nomenejMssancliUcare  coiiiempserit,  minimut  vocabi-, 
tur  in  regno  coziorum  (Matth.  v).  Sauctuiii  aulein  no- 
rocn  ejus  vocatur,  quia  singularis  culmine  poieniiae 
transcendit  omnem  creaturam,  atque  ab  universis 
quae  fecit,  lon^e  segregttur.  Quod  Graca  locutione 
melius  imelligitur,  ui  qua  insum  verbttm,  quod  dici- 
tur  oytov,  qtiasi  extra  lerram  esso  significat :  cujus 
etiam  nos  imitatione  pro  modulo  nostro  segregari 
prxripiuitir  ab  omnibus,  qui  non  sunt  sancti,  nec 
Iten  dedicaii,  dicente  Doinino  :  Sancti  eslote,  quia  et 
ego  tanctnt  tum  (Levit.  xi ;  i  Petr.  i).  Quicunque  n 
enim  se  consecr.iverii,  meriio  exlra  terrara  ct  extra 
mundum  videbiiur.  Poiest  enim  et  ipse  dicere :  Su- 
per  terram  ambulantes  conversationem  iu  coelis  ba- 
bemus  (Phitipp.  \\\). 

Et  mitericordia  ejut  in  progenies  ct  progeniet  li- 
mentibut  eum.  A  specialibus  se  donis  ad  generalia 
Dei  jtidicia  convert«*ns,  loiius  htimani  generis  staitim 
descr,bitr  et  quid  supcrbi,  quid  bumiles  mereantur, 
ijuid  filii  Ada*.  per  liberum  arbilrium,  quid  fihi  Dei 
tliit  per  gratiam,  allernis  versibus  explicat.  Non 
ergo%  inquit,  soli  mihi  fecit  magna  qui  polent  ett^ 
sed  el  in  omni  geule  et  progeuie,  qui  timel  euui,  et 
operatur  justiiinm,  acceptus  esl  iili. 

Fecit  potenliam  in  brachio  tuot  ditpertit  tuperbot 
menle  cordit  tni  (Act.  x).  In  bracbio  suo,  in  ipso 
Pei  Filio  significat ,  non  quod  Deus  Paler  Qgura  do- 
terminetur  carnis  humanae,  eique  Filius  laiiqinm 
roe robrum  corporis  huereat,  sed  quia  omnia  per  ipsum 
facu  sunt,  ideo  brachium  Domini  dictus  e»t.  Sicut 
enim  tumn  brachium,  per  quod  operaris,  sic  Dei 
brachium  dictum  est  ejus  verbum,  qui»  per  verbum 
operuus  est  mundum  (Joan.  i).  Cur  enim  homo 
br.icliiuui,  ut  aliquid  opereiurextendil,  uisi  qnla  non 
continuo  lil  quod  dixerit  ?  Si  autem  tanta  potesute 
pnevaleret,  ut  sine  ullo  niolu  c»rporis  sui  quod  dice- 
ret  ficret.  bracbium  ejus  verbum  ejus  esset.  Cmn 
ergo  audivimus  brachium  Dei  Patri*  esse  Deum  Fi- 
lium,  non  nobis  obstrepat  consuetudo  carnalis,  sed, 
quantum  illo  donanie  possumus,  Dei  virtulem  et 
sapienliam  cogiteinus,  per  quam  facta  sunt  omnia. 

Depotnit  potentet  de  tede ,  et  exaltavit  humilet. 
Etmrieniet  implevit  bonit,  et  divitet  dimitit  inanet. 
Quod  dixit,  in  brachio  tuot  et  quod  prxmisit,  in  pro- 
geniet  et  progeniet ,  bis  quoque  <iro  xotvou  per  sin- 
gula  comuiala  est  annectendum  versiculis,  quia,  vi- 
itelicet,  per  omnet  sseculi  generaliones  ct  perire  su- 
|icrbi,  et  humiles  exajuri,  pia  juslaque  divinae  po- 
temis  dbpensaiione  non  cessant. 
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ejut  in  swcula  promittut  (tiom.  tv) ;  hoc  esi,  filiis 
promissionis,  quibus  dicilur :  Si  autem  vot  Chrittif 
ergo  Abraha?  temen  estit  (Galat.  m),  secunduni 
promissionem  h;credes.  Bene  auiem  vel  Domiui 
vel  Joannis  exorlum  matres  propheundo  pr&ve- 
niunt,  ut  sicut  peccatum  a  mnlieribus  coepit ,  iu 
etiam  bona  a  mulieribus  incipi.mt;  elquoc  per  unius 
deceptionem  periit,  duabus  certatim  prxconantibus 
mundo  vita  reddatur  (Gen.  m). 

HOMILIA  XXIJ. 

IN  SABB.VT0  QUITUOR  TKMPOItUlf. 

Luc.  iii.  Anno  quintodecimo  imperii  Tiberii  Cassaritf 
procurante  Pontio  Pifato  Judceam  :  tetrarcha  auleni 
GalitafceHerode,  Philippoautm  fratreejut  tetrarcha 
Iturim  et  Traconit  dit  regionit,  et  Lgtania  Abilinaf 
tetrarcha.  Et  reliqua. 

Ilcrodes  Philippus  et  Lysanias,  qui  cum  Pilalo 
proe^ide  Komauo  Jud^am  regebant,  filii  sunt  llero* 
dis  illius  sub  quo  Dominus  iiatus  est,  inter  quos  et 
ipsniu  llerodem  Archelaus  frater  eorutn  decem  an- 
nis  regnavit,  qui  a  Judxis,  ob  intolerabilem  animi 
ferocilalem  apud  Augustum  criminattis,  aeterno  apud 
Yieimam  dispenit  ex>ilio.  Uegnum  vero  Jud&oe  quo 
miiius  validum  fierel,  idem  Augustus  per  tetrarchiia 
disciudare  curavit.  Porro  Pilatus  duodecimo  aono 
Tiberii  Ocsaris  in  Judaeam  iuissus ,  procurationeiq 
gcntis  suscepit,  atque  inibi  jer  decein  continuox 
aunos  usque  ad  ipsum  peue  finem  Tiberii  perdu- 
ravit. 

Sub  principibus  sacerdotum  Anna  et  Caipha,  factum 
eslverbum  Domi  .t  tuper  J oannem  Zackuriee  /Uium  in 
deterto.  Ambo  quidem,  incipiente  prxdicalionem 
Joanne,  id  est,  Auiias  et  Caipbas,  priucipes  fuere 
sacerdotum  ;  sed  Annas  illtitn  annuin,  Caiphas  vero 
etim  quo  Dominus  crucem  ascendit,  administrabat, 
n  etquidem  tribusaliis  in  medio  pontificatu  perfunctis, 
u  verum  his  maxime  qui  ad  Domini  passionem  pertine- 
rent,  abevangelisu  commemoratis.  Legalibus  nain- 
que  ttinc  praeceptis  vi  et  ambilione  cessauiii»iis,  nulli 
jiontificatusbonor  vitae  vel  generis  inerito  reddebatur, 
sed  ftomana  potestate  aliis,  nutic  item  aliis  snmma 
8acerdolii  praesubatur.  Denique  Josepnus  refert  iq 
hunc  modum  dicen^ :  c  Ya!erius  Gratus  Anna  sa  • 
cerdotio  deturbato,  Ismaelem  pontiliccm  designavit 
filium  Baffi.  Sed  et  hunc  non  multo  post  objiciens, 
Eleazarum,  Anani;e  pontificis  filium,  ponificalui  sub- 
rogavit.  iost  annum  vero  etiam  hunc  arcet  offi- 
cio,  et  Simoni  cuidam  Canysi  filio  pontificatus  tra- 
didit  ininislerium.  Quo  non  implius  et  ipse  quam 
uuitis  anni  spatio  perfuuctus,  Josephuro,  cui  el  Cai- 
phas  nomen  fuii,  accepit  sitccessorem  (Lib.  xiu,  c. 
4),  i  ac  per  hoc  omne  temptis  quo  Doiuinus  noster 
in  terris  docuisse  describilur,  intra  quadricnnii  spa- 
tia  coarcutur.  lu  quo  quattior  istie  quas  Josephus 
memorat  sqccessiones  poniiucum  describuntur ,  yj$ 
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per  annos  singulos  miuisiratx.  Quia  ergo  Joannes 
illum  pradicate  veniebat,  qui  et  ex  Judaja  qunsdam, 
ct  inulios  ex  gentibus  redempturus  erat,  per  regeui 
genliuni  et  priucipes  Jnd&oriim  pra?dicationis  ejus 
irmpora  designaniur.  Quia  aulem  gentilitas  colli- 
ecnda  erat,  et  Judjca  pro  cutpa  pei  lidiie  dispergendt, 
ipsa  quoque  dcscriptio  terreui  principatus  osteudit, 

3uoniam  et  in  Komuia  republi* a  unus  prxfuisse 
escribitnr,  et  in  Judscx  regno  per  quartam  partem 
plurimi  principabautur.  Voce  enim  noslri  Redem- 
ptoris  dicitur :  Umne  regnum  in  seipso  dimum,  de- 
solabitur  (Luc.  xi).  Liquet  crgo  qimd  ad  finein  regni 
Juda-a  prrvenerat,  quae  lot  rcgibusdivisa  sobjacebal. 
Apie  quoque  non  solum  quibus  regibus,  sed  quibus 
etiam  sacerdotibus  actum  sit  deinonstratur.  Ut  quia 
illum  Joannes  Uaptista  pr.-cdicaret,  qui  simul  rex  el 
sacerdos  existerei,  Lticas  evangelista  pr.i  dicationii 
ejus  tcmpora  per  reg<:tim  et  sacerdotium  desi- 
guavit. 

Et  venit  in  omnem  regionem  Jordanis ,  prcedicans 
bapthmumpanitentiwinremisiion  mpeccaiorum.  Cun- 
ctis  Jegetitibus  liquet,  quia  Joaunes  bapiismum  poe- 
nilentise  nou  solum  praedicavii,  verum  etiam  qnibus- 
dain  dedit,  sed  tameu  baplismum  suum  in  reuiissio- 
nem  pcccatorum  dare  non  poiuil.  Remissio  eteuiui 
percatortim  in  solo  nobis  baptisino  Cbristi  tribiiilur. 
Notandum  iiaque  quod  dicitur :  Prccdicans  baptismum 
pamiteiticein  remissionem  pecculorum  :  quouiam  ba- 
ptismuiu  quod  peccla  solverel,  quia  daro  nou  pole- 
rat,  pra?dicabat.  Ut  sicut  incarnatum  Yerbiim  Patris 
praecurrebat  verbo  prxdicationis ,  ita  b.iptismum 
poenilentia',  quo  peccata  solvuntur,  pnrcurieret  suo 
bapiisroate,  quo  peccata  solvi  non  possunl. 

Sicut  scriptum  est  in  libro  smnotwm  Uaire  pro- 
jhcta  :  Vox  clawuulis  in  deserto  :  turate  vu.m  Uo 
minl,  rectas  facite  semitas  ejus  (Isai.  xl).  lisdem  vero 
Joanues  Haptisla,  requisiius  quis  essel,  rcspondil : 
Ego  vox  clamantis  in  deseito  (Luc.  m) ;  qui  ideo  \ox 
a  propbeta  vocatus  esl,  qui.i  Verbuui  pra.'ibat,  qui 
etiam  iii  deserlo  clamat,  quia  derrlictae  ac  destiima» 
Judxae  solalium  redemplioiiis  aiimmiiat  (Isai.  xl). 
Quid  iiuittm  clamaiet,  apenlur  (ttui  subdmir  :  iu- 
rale  viam  Domini,  rectas  facite  semitasejus.  Omi.is  qui 
fidem  reclam  et  boua  o|>era  | rudtcat,  quid  aliud 
qtiam  vrnienii  Domino  ad  corda  audiemiuiu  viam 
parat?  Ut  bac  vis  gratiae  penetret,  ellmiieii  ventatis 
illustret,  ut  rectas  L)eo  semitas  laciut  (Ibid.)t  dum 
mundas  in  ai.imo  cogitatioues  per  sermoueiu  bome 
pritdicaiioni*  formal. 

Omnis  vallis  implebitur,  et  vmnit  mons  et  collis  hu- 
miliabitnr.  Quid  lK)c  loco  vallium  uoiuine  nisi  hunii- 
les  ;  quid  nioiiiiuiu  et  colliuin,  nisi  superbi  liomines 
desigunntur  ?  In  :»dvcnlii  igiiur  Ucdeiupioris  vailts 
implelsr,  montes  vero  et  colles  liuimliaii  sunl  qui;», 
juxta  ejus  vcccm  :  Omnis  qui  se  eialtat  humthabitur, 
et  omnis  uui  se  humiliat  exaltabitur  (Luc.  xiv  ;  xviu  ; 
Matth.  xxiii).  Vallis  el» -iiiiii  nupleta  crescit,  moiis 
aulcm  et  coliis  humilialus  decrescit,  quia  riimirunt 
iii  lide  Mediatoiis  l)ei  et  lionninmi  bomihis  Jesn 
Cbristi,  et  genlilitas  pleniiudniem  gra.i;c  acccpit,  et 
Judaca  per  eriorem  peifldia3  boc  unde  tuiuebat  per- 
didit. 

Et  erunt  prava  in  directa,  et  aspera  in  vias  planas. 
Prava  in  duecta  fiunt,  cum  iiialoruru  Corda  perju- 
stitiam  detona  ad  juslitise  regulam  dii  iguntur ;  et 
aspcra  in  vius  planas  iinmutatitur,  cum  immites  atque 
iracundae  metius  per  iiilubiouem  bupernaj  giatiae  ad 
leuiialein  mansuetuditiis  tedeunt.  Qiiando  enim  ver- 
buui  veiitatis  ab  iracuuda  uienie  iioii  recipitur, 
quasi  asperitas  itiueris  gressum  pergeiuis  repellit. 
Sed  cum  mens  iracuuda  per  acceptam  mansuetudi- 
nis  gratiam  correpiionis  vel  exborlatioirs  veiburn 
recipii,  ibi  planaiu  viam  pnedicator  inveuil,  ubi  prius 
pro  asperitaie  iiinehs  pergere,  id  est,  prajditaiionis 
grssuui  pouere  non  valebat. 

Et  vidcbit  omuis  caro  satutare  Dei.  Quia  omnis 
cio  at-cipitur  omiiis  botno,  salutaie  Dei,   videliccl, 


A  Christum,  in  hac  viia  oninis  bomo  xulere  non  potuit 
(Isai.  xl).  Ulii  ergo  in  l»ac  senteotia  propbeta  pro- 
pbetiae  ociilmn,  ui-i  ad  exlremi  judioi  diem  lendit? 
(Jbi  ciuii,  aperlis  ccelis,  niinistrantibus  augelis,  coa- 
sedenlibus  apostolis,  in  scde  majestatis  suaj  Cbrisiiis 
apparuerit,  omnes  liunc  el  electi  et  reprobi  pariter 
videbuut,  ut  el  jusii  dc  niunere  retributionis  sine 
fitie  gMideant,  et  injusti  in  ultione  snpplicii  in  per- 
peluum  gemant  (Maith.  xtx  ;  Luc.  xxii;. 

IIOMILIA  XXX. 

IN  DnMlN  CA  QUARTA  AUVKNTLS  DOMMI. 

Joan.  i,  Luc.  iit.  In  itto  tempore  miserunt  Judei 
ab  Uierosolymis  sacerdotes  et  leviias  ad  Joannem, 
ut  interiogarent  eum :  Tu  quis  es?  et  confessus  est, 
et  non  negavit,  etc. 

Existimanie  populo ,  et  cogitantibus  omnibus  in 
cordibns  suis  de  Joanne,  ne  forte  ipseesset  Ciiristus, 

»  respondit  Joaiuies,  dicens  oiuinbus.   Quomodo  re^- 

0  pondit  eis  qui  exhtimabant  de  illo  ,  et  secreto  in 
corde,  quia  Cbristus  esset,  cogitabant,  nisi  quia  non 
solum  cogilabant,  sed  etiam,  sicut  alius  Evangelisla 
declarat,  missis  ad  eum  sacerdolibus  ac  Levius ,  au 
es^et  Christus,  inquirebant  (Joan.  i).  Unde  patet  Ju- 
daeis  lunc  fuisse  notissiinuin  secundum  Scripluras 
incarnationis  dominicaa  tempus  adesse.  Sed  roira 
csecitas,  quod  in  Joanne  sponte  credebaiit ,  Itoc  in 
Salvatore  tantis  siguis  ac  virlulibus  approbato ,  et 
ipso  etiam  Joanne  attesiante  uon  credere. 

Ego  quidem  aqua  baptuo  vos ,  veniet  autem  forthr 
me,  cnpts  non  sum  dignus  solvere  coriigiam  calciameu- 
torum  cjus  Joanncs  uon  spiiiiu,  sed  aqua  liapiizat . 
quia  peccata  solvere  non  valeus,  baplizatorutn  coi  - 
pora  per  aquam  lavat,  sed  mentem  per  veniam  non 
lavat.  Ctir  ergo  baptizat,  qui  peccata  per  baptisma 
non  relax.il?  uisi  ul,  praecursionis  su£  ordinem  ser- 
vans,  qui  nasciluruiu  nascendo  praevenerat,  baptiza- 
lnrum  quoque  Doniinum  baplizaudo  prxveuiret;  ei 

C  qui  praedicando  factus  est  pnecursor  Cbristi,  bapti- 
zaudo  etiain  pracursor  ejus  lieret  imitatione  sacra- 
mcitii.  Mus  aulem  apud  veteies  fuii,  ut  si  quis  eam 
qua;  sibi  competeret,  accipere  uxorem  nollet,  ille  ei 
caiceamentum  soverct  9  qui  ad  hanc  sponsus  jure 
propinquiiatis  veuirei.  Quid  igitur  inter  Iiouiines 
Ciirisius,  uisi  sanctue  Ecciesiae  ^ponsusapparuit?  De 
quo  et  idem  Joannes  dicit :  Qui  habet  sponsam  spon- 
sus  eU  (Joan.  3).  Sed  quia  Joannem  hommesCluis- 
tum  esse  ptitaverunt,  quod  idera  Joanues  negal, 
recie  se  indignum  esse  ad  solveudum  corrigiam  eius 
calcramenti  deuuntiat.  Ac  si  apene  dicat :  Ego  ke- 
dimptoris  vestigia  denudare  non  valeo%  quia  sponsi  no- 
iuen  niibi  immeritus  non  tisurpo,  quod  tamen  intel- 
ligi  *  t  aliter  potest.  Quis  enim  nesciat,  quod  calcea- 
ineula  ex  mortuis  aiiiiiialibns  tlant  ?  Incarnatus  vero 
Doiiiiiius  veniens  quasi  calcealus  apparuit,  qui  in  di- 
viuitale  sua  morticina  nostras  corruptioms  assum* 
psit.  Sed  hujus   incarnatiouis  mysterium   buiiiamis 

0  uculus  penetrare  i.on  sulhcit.  Invesligari  eniro  nul- 
latcnus  potesl,  quomodo  cor(>ora(ur  Verbum  ,  quo- 
oodo  suinuitis  vivilicator  Spiritus  intra  uteruin  ma- 
tris  animalur,  quomodo  is  qui  initium  non  habel,  ei 
<  xistit  et  concipiiur.  Corngia  ergo  calceauienti,  est 
iigalura  mysteni.  Joannes  itaque  solvere  corngiain 
cab  eameiui  ejus  uon  valet,  quia  iucarnaiionis  uiyste- 
liuiit  nec  ipse  iuvestigare  ttullicil,  qut  banc  per  pro- 
pheii  e  spiriluui  agnovit. 

Ipse  vos  baptizabit  in  Spiritu  sancto  et  igni.  Uoc 
esi,  etpurgatioiiesanctilicatioiiis,et  probatioue  tribu- 
latiouis.  Pote.^t  auleui  idetn  Spiritus  sancti  etiam  no- 
uiiiie  ignis  sigiiillcalus  iuteiligi,  quia  et  incendit  per 
amorem,  et  per  sapieutiam  corda  quas  replet,  iliuuii- 
nat.  Citde  et  illi  quibus  dicliim  est :  Quia  Joannes 
qutdem  baplizuvit  aqua ,  vos  aulem  baptizabimini  in 
Spmtu  sancto  [Act.  i) ,  idem  baplisma  Spiritut  iu 
igtiis  visione  peicipiunt.  Sunlqui  itaexponunt,quod 
iii  pruiscuti  iu   spiritu,  ei  in  fuluro  baptizentur  iu 
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ijiiii,  ul,  videiicel,  sicnt  nunc  in  remissionem  otnnium 
pecramrum,  ex  aqoa  el  Spiritu  renascimur,  i.a  et 
tuuc  de  levibus  quihusdam  peccaiis  qu  e  lunc  nobis 
euntibus  adhaBserint ,  purgutorii  igms  anie  uliiiiiuin 
juUiciutn  baptismate  pennurideniur  ,  dicemc  Apos- 
lolo :  Si  quis  supercedificacerit  super  hoc  fundamen- 
tum  eurum,  argentum,  lapides  pretiosos,  tignn,  fenum, 
stipulam,  uniuscujusque  opus  quale  sitf  ignis  proba- 
tot.Si  eujus  epus  manserit  quod  supcrcedi/icavit,  mer- 
cedem  accipiet ;  si  cujus  opus  arserit ,  detrimenlum 
patietur.  Ipse  autem  salvus  erity  sic  lamen  quasi  per 
ignem  (I  Cor.  111).  Quod  quaravis  el  de  igne  tribuia- 
tionis  iu  hac  uobis  vita  adhibilo  possit  imelligi  ,  ta- 
inen  si  quis  hoc  de  igue  futura  purgatiuiis  accipiat, 
peusaiidum  sotlicite  est  quia  illuin  dixit  posse  |>er 
ignein  salvari,  non  qui  super  fundamentum  Chrisli , 
ferrum,  oss  vet  plumbum  wdificat,  id  est,  peccata  ma- 
jora  et  durior.i,  atque  tunc  jam  insolubilia,  sed  /i- 
gnum,  fenum9  stipulam,  id  esi,  peccala  minima  alque 
ievissima,  qu;e  ignis  facile  coiismnat.  Iloc  tniucn 
scieiidum  e>t,  quod  illic  sahem  de  tniniinis  nil  quis- 
que  purgationis  obiinebit,  nisi  buni»  hoc  aclibus  in 
hac  adbuc  vita  positus,  ul  iilic  oblineat,  promeiea- 
lur. 

Cujus  rentilabrum  in  manu  ejus^  et  purgabit  aream 
suam.  Ver  ventilabrum,  id  est  ,  paleam  ,  discreiio 
justi  examinis,  per  areain  vero  prxsens  ttcclesia  li- 
guratur,  in  qua  procul  dubio,  quod  lugubre  satis  est, 
mulH  suni  vocali,  pauci  vero  electi  (Mauh.  xxj.  Pauca 
grana  supernis  recipienda  mansioiiibtis  111  compara- 
tione  lolioi  um,  quas  flaraiuis  sunl  maiicipaiida  per- 
petuis  (ilaiih.  xm).  Cujus  areu?  purgatio  et  nunc  vi- 
ritim  geriiur ,  cuin  quisqtie  perversus  vei  ob  niani- 
festa  peccata  de  fccclcsia  s:icerdolaii  castigatione  reji- 
citur,  vel  ob  occulta  post  niortem  diviua  districiiono 
damiiatiir ;  et  uuivers jliler  in  fi  ue  perlicielur,  quando 
tnittet  Filius  hominis  angelos  suos,  el  cottigent  de  rc- 
yno  ejus  omnia  scandata  (Ibid.).  Yemilabruui  itaque 
Doiuiiius  iu  iriaiiu,  id  est,  judicii  discrimeu  habei  in 
poteslate,  qnia  Pati-r  iioii  judicat  quemquam,  sed  ju- 
dicium  omne  dedit  Fitio  (Joan.  v). 

Et  congregabit  triticum  in  horreum  suum,  paleas  au- 
tem  comburet  igne  inexsiinguibili.  El  ipse  Dominus 
pa  abolam  botn  semiuis,cui  superseuiinavii  inimicus 
lioiuo  zizauia,  ita  terminavit  ut  diceret :  Et  m  lem- 
pore  messis  dtcam  mestoribus  meis  :  Colligile  primum 
zizaniu,  et  altigate  ea  fasctcutos  ad  comburendum,  tri  ■ 
licum  autem  congregate  in  horreum  meum  (Matth.  xiu), 
niiniruui  docens  impios  et  peccatores  geheiiuae  igni 
iradendos  ,  sai.ctos  vero  coelesti  gloria  corooandos. 
Yeruiu  hoc  inter  paleas  et  z.zania  distat,  quia  paleae 
uon  alio  quam  triltcum  seuiine  prodeunt ,  qiiamvis  a 
radicis  bouaHiobihtatedcgenereiit.  Zizania  auicm  non 
Sruetus  soluui  merito  discrepaut ,  sed  ct  diversa 
pror»us  origine  procreantur.  Quia  paleae  sunt  illi, 
qui  ejusdem  cum  eleciis  fidei  mysieriis  imbuuii- 
iur,  sed  ab  eorum  solida  perfeciioue  vel  operuai 
levitate,  vel  perfidias  vacuiiaie  liisseutiuut.  Zizauia 
xero,  qui  ne  audire  quidem  fldei  verba  dignautur , 
ideoque  a  bouorum  sorte,  et  opere  sunul  et  prolc^- 
sione  seceriiuiuur.  Et  ita  in  agro  muudi  istiu»  uuus 
elcctoiuin,  et  duo  hunt  fructus  reproburum  ,  quia  et 
omnia  quas  iuimicus  seminat,  flaniiuis  obnoxia  sunt 
[Ibid.),  et,  quod  e^tgravius,  plurimaex  bis  quas  bo- 
nus  sator  jacit,  aut  a  volalilibus  rapta,  uuisoleare- 
facta,  aut  spiuis  suffocata,  aut  cerie  in  paleas  versa 
ilepercuiit,  solum  autem  de  terra  boua  creatum  ,  et 
patientia  Ui^na  probalum  triiicum,  electorum  cosles- 
tis  vitae  recoudetur  111  horreum  (Mar.  iv;  Luc.  viu). 
Uuoiuodo  juxta  aham  parabolam,  non  so;um  pisces, 
qui  apostolicae  fldei  retia  dcclinani,  imis  peccaiorum 
obscuri  resident  in  uuihs,  verutn  mulli  ad  hllus  us- 
que  discretionis  exiremu;  iuter  bouos  atiracli ,  tunc 
ob  suae  nequiliae  noxaui  ,  exteriores  mitti  mereniur 
in  teuebras  (Matth.  xm).  Ignem  autem  gelienux  bi- 
laria  raiioue  iucxstiuguibilcm  vocal,  id  e»l  ,  quia 
neque  ille  peipetuo  possti  exsiingui.  nequc  eos  quos 


A  rruciat  unquain  exstiucturus,  sed  immortali  (ut  ita 
dixerim)  sil  morle  plexurus,  ad  distiiictionem,  vide- 
licet,  illius  sacratissiini  ignis ,  quo  electos  Christi 
haptizandos  esse  prxmiserat.  De  quo  el  Psalmista  : 
Igne  nos  examinasti,  ait,  sicut  igne  examinatur  argen- 
tum.  Va  paulu  post :  !Son  hasimus  in  aternum,  sed 
transivimus,  inquit,  per  iqncm  et  aquam  ,  et  induxiM 
nos  in  refrigerium.  Introiboin  domum  tnam  in  liolo- 
caustis  (Vsut.  l.w),  id  esl,  devntis  pressuraiuui  an- 
goribus  in  graliarum  aciioue  regui  tui  ccelesiis  atria 
penetrabo  :  quae  uobis  largiatur  oinnipnemis  Dej 
I\ilris  Fihas.  Amcii.  , 

IIOMILIA  XXXI.    J  \ 

1N    GALLI  CANTU  NATALIS  DUUINI. 

Luc.£  ii.  //i  illo  tempore  eiiil  edictum  a  Cwsart 
Augusto,  ut  descnberetur  universus  orbis,  etc. 
Audivimus  ex  lectione  evangelica,  fratres  charis- 

R  simi,  quia  nascituro  in  mundum  Kedenptore  mundi, 

D  Deo  et  Doiniuo  nosiro  Jesu  Chnsto,  exiit  ediclum  a 
Ca-sare  Augusto,  qui  tunc  mmidaui  regni  apicem  te- 
nebat,  ut  mundus  describerelur  uuiversus.  Quod  uon 
casu  contigisse  putandum  est,  sed  cerlissima  dispen- 
satioiie  ejusdcm  nostri  Hedemptoris  inielligendum 
esse  provisum.  Ipse  etenim  Mediator  Dei  et  hoiui- 
iiuin,  bicut  matrem  sibi  diviuiius  quara  voluit  proi- 
yidit,  de  qua  nasceretur  quando  vellet,  humauitiis  ; 
iu  etiam  tempora  nativilatis,  quae  voluil  elegit;  imo 
ipse  ea  qualia  voluitesse  donavit,  talii,  videlicet,  in 
quibus  topiio  turbiuc  bellorum,  nova  pacis  insoJitu» 
iranquillitas  tolum  coutegerct  orbcm.  Quod  enim 
inajus  in  bac  vita  poiuit  esse  pacis  iudicium,  quam 
;»b  uno  loniine  orbem  descnbi  uuiversuin,  alque 
unius  ceusus  numismate  concludi?  Mairem  quippe 
elegit  virginem,  quia  uoii  aliter  Dei  Filiuin  nasci  in 
carne,  quam  de  iuiemerata  genilrice,  dccebal.  Tem- 
pus  quaiido  nascei eiur  suminae  pacis  elegit,  quia  haso 
iiimirum  ei  nascendi  iu  muudo  causa  fuit,  ut  genus 

G  huiiianum  ad  supcrna^  pacis  dona  reduceret.  Hinc 
eteuiui  sciiptum  esl :  Ipse  est  pax  noslra,  qui  feca 
utraque  unum  (Ephes.  n),  id  est,  qui  de  angelis  et  ho  • 
niiuibus  uuaiu  Dei  domum  pius  mediator  et  recon- 
ciliator  iiistituit.  Pacis  [At.  add.  ergo]  tcmporibus 
natus  est  Domiuus  nosler,  ut  eiiam  statu  temporis 
ipsum  esse  se  doceret,  de  quo  premissa  propheia 
[4/.,  propbeiia]  diccbal :  Mutliplicabiturejus  impc- 
rm/n,  ct  pacis  non  erit  finis.  U.  de  bene  idem  propiie- 
ta  alias  cum  incarnaiionem  illius  ac  no^lras  redem- 
ptionis  sacrameiiia  inystico  serinone  descripsissetv 
dicens  :  Et  erit  in  novissimis  diebus  prceparatus  mons 
domus  Domini  in  vertice  montium,  et  elevabitur  super 
cottes,  et  fiuent  ud  eum  omnes  ge.aes  :  sereniutom 
quoque  pacis,  quae  tmic  esset  fuiura,  mamlesie  de- 
siguavit,  subjiciens  :  Et  conflabuut  yladios  suos  iu 
vomeres9  et  tanceas  suas  in  (alces.  ISon  tevabit  gens 
contra  yentem  gladium,  nec  exercebuntur  utira  ad  prce- 
tium.  Propter  quod  et  mox  exhortando  subjouxil ; 

0  Domus  Jacob,  venitet  et  ambulemus  in  lumine  Uomini. 
Prxmisit  ergo  tempora  pacis,  et  sic  apparens  iu 
carue  ipse  auctor  pacis  et  icmp«»rum  cunUilor,  pri- 
mo  douiui  Jacob,  id  est,  plebi  Uraelilicae,  deinde 
cuuctis  gentibus  ad  se  confluemibus,  jauuaiu  lucis 
aperuit,  et  pacis  aeieruaj  gaudia  prjedicaviu  Ncc 
piuHcreuuduiu  i^uod  ejusdem  pactsterrena  \Ai. ,  ler- 
rcmej  seiemtas  uato  regi  ccelesti,  nou  solum  testi- 
luomuin  gratiae  perhibuii,  sed  et  obsequium  impeu- 
dit,  qaia  praedicaioribus  veibi  ilhus  peiagrandi  or- 
bem  lacuiuiein  tribuit,  et  ubicun.jue  velieiu  Evan  • 
geiii  gratiam  disseminaiidi.  QuoU  lieri  ni.nuue  pos- 
set,  si  uoii  uno  totus  orbis  regeretur  imperio.  Sed 
ct  iusa  lotiusorbis  descnptio,  qiue  a  terreno  rege 
facii  ineiiioraiur,  coelesiis  opera  regis  inanileste  de- 
siguat;  qui  ;ul  hoc  uiuiirum  «ipparu.t  iu  mitnUo,  ut 
U,-  cunctis  perorbcm  hationfiius  ciectos  iu  uuitatcm 
liJci  suc  colligeret,  ac  iioutLi.i  coruui,  sicut  ipse 
promidit,  iu  acteruum  scriberot  Li  ccelo.  lloc  quoque 
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qtiod  ad  ediclum  Augusti  ibant  omnes,  nt  profiteren- 
tur,  singuli  in  suam  civitatem,  in  nostri  regis  est 
nobis  servitio  tpiriiualiter  ageiidum.  Nostra  quippe 
civilas  sancla  fccclesia  csl,  quae  parlim  adhuc  pere- 
griualur  a  Domino  in  terris,  partiin  jam  cum  Domi- 
tio  regnat  in  coclis,  et  post  fluem  hujus  saeculi  per- 
lecta,  in  aeternum  tota  cum  illo  regnabit.  lu  bauc 
ergo  civitatem  debemus  omnesire,  iittllum  a  lam  sa- 
lubri  itinere  oportet  excusart.  Omnes  nos  necesse 
est  nnto  regi  debimm  pendere  censum,  hocest,  et  in 
unitate  nunc  Ecclesiae  pncsenlis  jussis  oblemperare 
divinis,  et  ad  ingressum  patriae  coelcstis  iufatigabiii 
bonorum  operum  cursu  | roperare.  Dabatur  autem 
in  professione  census  denarius,  qui  dccein  numino- 
riim  in  se  |>ondus  habebal,  Caesaris  imagiuem  con- 
tinens  ctnomen.  Quod  nos  quoquc  Kpiritualiter  opor- 
ict  imitari ;  solvimus  enim  regi  nostro  denanuin, 
cum  decem  praecepla  legis  lllius  implere  satagimus. 
In  quo,  videlicet,  denario  nomen  ejnsdem  regis  no- 
stri  conscriptum  gestamus,  cum  in  cunctis  actibus 
hostris  ineminerimu*  nos  a  Christo  Chrislianos  vo- 
cari,  et  dignitatem  nomiuis  ipsius  intemeratam  in 
nobis  conservare  cnrainus.  Imagiuem  quoque  «Jus 
in  eodem  denario  bonae  iiostraecoiiversattonhexpri- 
mere  debemus,  illam  utique,  quain  ipse  docui ,  ui- 
cens  :  Sancti  eslote,  qu.a  el  ego  tanctus  tum9  Dominut 
Deut  vester  (Levit.  xtx).  llaec  est  namque  imago  Dei, 
ad  quam  in  primo  homine  conditi  suiuus,  ut,  videli- 
cet,  pariicipalioiie  divinae  saitctitatis  perpetuo  sautli 
essemus.  Hiuc  ctenim  Psalmisla  ail :  Signatum  est  tu- 
per  not  lumen  vultut  tui,  Domine(Ptal.  iv).  Sed  quia 
hoc  lunien  divini  vulms  h«»mo  peccando  amisit,  placuit 
Deo  humani  vultus  habitum  in  carne  nasceudo  jissu- 
mere,  quo  nos  doceret  iu  spiriiu  debere  renasci  : 
placuit  in  simiutudine  caruis  peccati  sine  peccalo 
apparere,  ut  nos  emundaret  ab  omni  peceato,  el 
claritatem  in  nobis  suae  ref  >rmarel  imagiuis. 

Atcendit  autem,  in  |Uii,  el  Josepli  a  Galtlasa  de  civi- 
tate  Notarcth,  in  Judceam,  civitutem  David,  quas  voca- 
tur  BelhleUem,  eo  qu<d  esset  de  domo  el  famiiiu  Davidf 
ut  pro/iteretur  cum  Maria  detponsata  tibi  uxore  pra- 
gnante.  Divinilus  constat  esse  procuratum,  ut  ad 
suam  quisquc  civitalem  pergens  ibi  censum  prolitere- 
tur,  quatenus  hoc  eilicto  generali  parentes  nostri 
Salvatoris  de  Nazareth  in  Dethlebem  venire  coniin- 
geret,  sicque  ad  complenda  valicinia  prophetarum 
utra  civitas  iiicarnationis  ejus  insiguireiur  arcanis; 
una,  videlicet,  conceptiouis,  akera  nativiutis  hono- 
re  praefulgeus.  Testatur  namque  l*aias  propbeta, 
quod  Kedemptoreiii  nosirum  iu  Nazareth  concipi  o- 
porteret,  cum  dicil :  Egredietur  virga  de  radice  Jetset 
et  Nazarceut  de  radice  ejus  ascendet  (Isai.  n).  luler- 
prelatur  autem  Nazaraeus  flot  sive  mundut.  Quo  vo- 
cabulo  incarnatus  pro  nobis  Dei  Filius  rccte  potuit 
cognominari ,  quia  et  ipse  mundam  vitiis  omnibus 
naturam  suscepit  hominis,  et  in  se  crcdentibus  cun- 
ctis  fons  spiritualium  fructuuin  otigoque  processit, 
quibuS  recte  ac  beate  viveinli  et  monstravit  exempla, 
et  dona  concessit.  Egreasa  est  ergo  virga  de  radice 
Jesse,  el  Nazaraeus  de  radice  cjus  ascendit,  quia  in- 
lemerata  virgo  Mar.a  de  stirpe  David  ona  est,  de  cu- 
jus  carne  Dominus  in  civitale  Nazareth  veruatem 
cnrnis  sine  inquiuamento  carnis  assumpsit.  Quod  ve- 
ro  iti  Bethleliem  esset  nascilurus,  hoc  quoquc  pro- 
pheticis  designalur  oraculis,  ciiin  dicilur  utt  tut  De- 
tklehem  Ephrata,  parvula  et  in  millibut  Judat  ex  le 
enim  egredtelur  qui  tit  dominator  in  Itrael  (Matth. 
n).  Qut  bcne  in  Uethleheui  uatus  esse  dicilur,  non 
soiutn  propter  judicium  regii  stemmalis,  quia  D  vid 
inde  fuit,  sed  et  propter  nomeii  ipsum,  quia  Ikthle- 
hein  duinus  panis  interprelatur.  Ipse  uamque  ail : 
Ego  tuni  panis  vivus  qui  de  ccelo  detcendi  (Joan.  vi). 
Quia  ergo  pi  opterea  de  coelo  ad  lerram  descendit,  ut 
iiobis  vita?  coeleslis  alimoniam  donaret,  uosque  aeter- 
ii»  dulcediuis  munere  satiaret,  inerito  locus  in  quo 
nascitur  domus  panit  vocaiur.  Est  el  alia  ratio  su- 
peruae  dispotilionis ,  qua  Doiuinus  noslcr  uon  in  ea 


A  qua  conccptus  erat  civilatc,  sed  in  alia  nasceretur, 
ul,  videlicet,  ei  hoc  inimicos  insidiaotes  facihus  na- 
livilatis  ejus  Conscii  vel  niiuistri  devitareut.  Praevi- 
debat  quippe  quod  eum  mox  naluro  llerodes  perse- 
qui  atque  ad  mortem  quaerere  inciperct;  et  propter- 
ea  t*ic  nativitatis  cjus  myslerium  voluit  io  civitate 
David  peragi,  ut  paren:es  ejus  non  ibi  domum,  noo 
posses^ionem  haberent,  red  tantiimmodo  timpore 
nativilatis  ipsius  illo  novilii  adventarent,  hospites 
mnnerent,  statimque,  completa  eadem  naliviiate,  ac 
declaratis  signis  coelesiibus  qti:i»  ei  testiinonium  dare 
[Al.  om.  darej  decebat  [/1/. ,  dicebanl],  in  i£gyptuni 
cum  ipso  secederent.  Sic  eien  m  factum  est  ut  uon 
soluin  eum  dum  quaererel  llerodes,  miniiue  rejeri- 
ret,  sed  nec  ullam  coguatos  cjus  vexandi  occagio- 
iicm  haberet,  cujus  parentes  qui  essent  explorare 
iion  poterat.  Nec  praetereunda  silcntio  maxiina  Con- 
ditoris  et  RedemptorU  nosiri  diguatio,  qui  non  so- 
lum  incarnari  pio  nobis,  sed  et  eo  tempore  voluit 

d  incarnah,  quo  mox  naius  professione  census  ascri* 
beretur.  luduit  euim  cirueiu,  ut  uos  virtule  spiriius 
indueret ;  descendit  de  coelo  ad  terras,  ut  nos  de 
lerris  elevaret  ad  coelum  :  solvit  tributum  Caesari, 
ut  uobis  perpetuae  iibortatis  gratiam  donaret;  servn 
vit  Dei  Filius  in  homine  rcgi,  qui  divina^  servitutit 
ignorabat  obsequium,  ut  nobis  per  hoc  etiam  humi- 
litatis  formam  tiibueret,  iiisinuans,  videlicet,  quan- 
tum  per  charitatem  servire  debcamus  invicem,  cum 
ipse  non  despexerit  ei  qui  verae  charitatis  erai  nes- 
cius  impendere  servitium.  Ubi  hoc  quoque  suo  prae- 
monstravit  exemplo ,  quod  posimodum  principis 
apostolorum  erat  verbo  ducturus :  Snbditi,  in  juit, 
eslote  omni  creaturae  humanee  proyler  Deum%  tive  regi 
quati  prcecellenti,  tive  ducibut  lanquum  ab  eo  mistit 
(liom.  xiu  ;  1  Petr.  n). 

Factum  ett  aulemf  tnquit,  cum  est  nt  ibi,  im^leti 
$unt  diet  ut  pareret.  Et  peperit  fitium  suum  prnnoge- 
nitum.  Primogenitum  vocat  Dominuin,  uon  quia  cre- 
dendum  sil  beatam   Dei  Genitricem  alios  post  eutu 

^  peperisse  filios,  quatn  perpetua  castitate  una  cum 
yiio  suo  Joseph  coustat  e^se  memorabilem,  sed  oh> 
id  eum  rccte  primogeuitum  api>eli»tv  quia,  sicut 
Joannes  ail :  Quoiquoi  auiem  eum  receperunt,  dedil 
e.s  potestatem  filiot  Dti  fieri.  Iu  quib.:s  liliis  tpsejure 
piiiiiatuin  tenet,  qui  et  auteqiiam  uasceretur  in  car- 
ne  Dei  Fiiius,  absque  initio  natus  exstiterat.  Descen* 
dit  autem  ad  len  as,  faclus  est  nosir.e  particeps  na- 
turae,  targitus  est  nobis  suai  participium  gratia?,  ut 
sicut  Apostolus  ait,  Sit  ipse  primogenitut  in  multU 
frairibus  (Hom.  vni). 

Et  panmt  eum%  inquii,  involvit,  et  rectinavit  eum  in 
prcesepio,  quia  non  erat  ei  locus  in  diverturio.  Ei  hic 
iulueiitla  cst,  fraires  charissinii,  niagna  Redemptoris 
nosiii  dignat.o,  hic  ex  tolis  medull.s  cordis  uuicui- 
que  iiostium  cum  propheta  dicendum  :  Quid  rctri- 
budm  Domino  pro  omnibut  qum  retribuit  miht  t  (Psal. 
cxv ).  lile  tnim  cui  veraciter  canutius  :  Magnut  Do- 
minus  et  luudubilis  nimitt  et  magnitudinit  ejut  non  est 

D  finis,  parvulus  uatus  est  nobis,  ut  uos  renasceodo 
de  parvulis  n.agnos,  hoc  est,  de  peccatoribus  facerel 
justos.  Qui  ad  dextram  Patrissedet  in  coeio,  locoegebal 
iii  diversorio,  ut  nobis  copiam  feliciuui  mansioiium 
in  doino  Patris  sui  donarel.  Qui  oiunem  creaturam 
sive  in  toelis  invisibileui,  sive  visibilem  in  hoc  mun- 
do,  multifariis  induil  oruatibus,  quiiu  sua  majesta- 
le ,  sicut  de  eo  Propheta  dicil,  Amictut  tumine  ticut 
vestimento  (Ptal.  cm),  ipse  in  a6sumptione  noslrae 
fragilitatis  exiguis  contegitur  paonis,  ut  primam  no- 
bis  stolam  restituat,  id  esl,  ad  gratiam  uos  nnmor- 
lalitatis,  quam  in  primo  pareute  amisimus  [A/.,  ac- 
cepimusj ,  miseratus  reducal.  Ille  per  quem  oiimia 
facta  suut,  manus  pedesque  suos,  iiuo  Ioiuhi  corpus 
quod  iuduit,  cunis  involvi  dsposuit ,  ut  uianus  no- 
stras  in  bono  opere  prouiptas  redderet,  pedes  no- 
stros  iu  viam  pacis  dtrigeret,  cuucta  corporis  nostri 
membra  divinis  inanciparet  obscquiis.  Illo  queui  coe- 
lum  ct  cusii  coeloi  um  nou  capiuut ,  parvi  praesepis 
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angustia  eonlinetur,  ut  amplitndinem  nobis  supenia- 
rum  sedium  tribueret.  Et  quadatn  pracipui  graiia 
tacramenti  in  praesepio  sibl  sedem  elegit,  ubi  anirn  i- 
lia  solent  ad  vescendum  convenire.  Insiuuavit  e  »im 
jam  tunc,  quia  fideles  omnes  in  sacrosanrla  aliaris 
mensa  ejusdem  incarnationis  suae  niysieriis  esset  re- 
fecturus  :  indicaviteliam,  quia  cum  [A/.  om.  cnmj 
eonctos  sibi  humiliter  obsequentes  internae  suavita- 
tis  soleaf  gralia  recreare,  de  quibus  bene  per  pro- 
phetam  dicitur  :  Bos  cognovit  potsessorem  suum ,  ei 
otmut  prmsepe  domini  tui  (hai.  i).  In  bove  eteoiui 
designat  populum  Judaeorum,  qui  jngiim  legis  por- 
tare,  et  ejtis  consueverat  verba  rumiuare;  in  asino 
auiem  exprimit  populum  genuum,  qui  sordibus  ido- 
tolatria  semper  manebat  vnmundus.  Ei  [AL,  Ex]  qno 
eiroque  populo  plurimi  ad  Evaugelii  graliam  conver- 
si,  et  possessorem  a  quo  rreati  sunt  cognoverunt, 
et  coelestihus  ejus  quaerenanl  alimoniis  ad  perpeluam 
cre*cere  salutem.  Quorutn  primilias  ei  consecralas 
accipiinus  iu  pasioibus  illis  inento  venerandis  qui 
natum  eum  priini,  an?elo  nuniiante,  videre  et  prae- 
d  care  merueruut ;  et  in  magis  qui  ad  ejus  cunabula 
deOiiente  cuin  niuueribus  et  precihus,  stella  duce, 
Tenenini.  Ili  namque  de  Jud.tis  ad  Domintim,  illi 
venore  de  gemilibus.Verum  de  magis  diesancto  Epi- 
phaniae  ipso  ad  quem  venere,  Doinino  propitianie, 
plenius  audieuius,  interim  de  pastoribus,  qnj  priini 
ad  eura  venientes  prior.s  populi  fideles  desiguatit, 
qua?  sintgesta  videamns.  Sequilur  : 

Eipattotet  erant  in  rcjione  eadem  vigilantes,  et 
cuttodietttes  vigilias  noctis  super  gregem  tuum.  Kt  ecce% 
angelus  Domini  stetit  juxta  iUos9  et  clarhas  Domtni 
circumfulsit  illos.  Apte  aulem  salis  boc  siipcrna  est 
providentia  dispositum,  ut,  nascente  Domino,  p.ihto- 
res  in  vicinia  civitatis  ejusdem  vigilarent,  suosque 
gregisa  liroore  nocturno  vigilando  protegerent.Opor- 
cebat  namque  ul  cum  magnus  p  istor  ovium,  hoc  est, 
animarura  nuiriior  tidelitiui  in  tnundo  natus  est , 
lestimonium  ejus  naiiviiaii  vigilantes  super  gregem 
suuin  pastoresdareiil.  Ipse  est  cuiiii  qui  aii:  Oves  mcm 
vocem  meam  audiunt%  et  ego  cognosco  eas%  et  sequun- 
tur  me%  ettgo  vitam  mttrnam  do  eis  {Joan.  i).  Nain  et 
fuiurum  jam  tunc  erat,  nt  per  orbein  universuin 
eJecti  pastores,  id  esi,  praedicatores  sancti,  milteren- 
tur,  qui  ad  ovile  dominicum,  videlicet ,  sanctam  Ec- 
clcsiam  ,  populos  credentium  cogerent  :  quorum 
primo,  hoc  est,  beaio  Peiro,  cum  se  Domiuum 
ainare  profiteretur,  idem  Dominus  ac  princeps  pasto- 
nim  ad  comprobandum  eumdem  amorem  prcrcepit, 
diccns  :  Pasce  oves  meas  (Joan.  xxi).  Quia  nimiruin 
solos  ille  conditorem  perlecle  diligil,  qui  et  proxi- 
inis  cttram  pui  amoris  imnendit. 

Et  eccef  inquit ,  anuelut  Domini  stetit  juxta  itlos, 
et  clnritas  Det  circumfulsit  iUot%  et  timuerunt  timore 
magno.  Quid  est  quod,  apparente  angelo,  divhiae  quo- 
q»ie  claritatis  eos  spleudor  circumdedit ,  quod  nun- 
qoam  in  tota  Testamenti  Veteris  serie  reperimus, 
cnm  tam  innumeris  vicibus  angeli  prophetis  et  ju- 
siis  apparuerunt,  uusquam  eos  fulgore  divinae  lucis 
liomiues  circumdedisse  legimus,  nisi  quod  boc  pri- 
vifegium  recte  bujus  temporis  dignitati  servaium 
est?  Cum  enim  vera  Inx  mundi  nascebatur  in  mun- 
do ,  dignum  profecto  fuit  ul  praeco  nativiiatis  illius 
eii;im  carporales  hominum  visus  oovitate  coelesiis 
perfunderet  lucis.  Dicit  namque  de  illius  nativiiate 
Propheta  :  Kxortum  est  in  tenebris  litmen  rectis  corde 
(P$al.  cxn).  El  quasi  qua?reremus  qood  esset  luiuen 
de  quo  dicerel,  contiiiuo  subdit :  Mtsericors9  et  mi 
swator  el  justus  Dominus  (Ibid.).  Cum  ergo  miseri- 
cors  et  justus  Conditor  ac  Hedemptor  generis  bu- 
m»ni  mundum  gloria  novae  nativiiatis  illustrare  di- 
gnatus  est,  decebat  oranimodis  ut  ipsam  eiiam  iu 
qta  natus  est  regionem  claritas  lucis  novae  comple- 
ret.  Apparens  ergo  cum  claritate  quid  angelus 
pafttoribus  dicat  audiamos : 

Mo'ite  timere.  Kcce  enim  evangeliso  vobis  gaudium 
wagnum,  quod  erit  omni  populo.  Vere  gaudium  ma- 


A  guum,  quia  gaudiiim  coeleste,  gaudium  aeternum, 
gaudium  qit 'd  imlla  trhtilia  inierveniente  Itirha- 
tur,  quo  cum  solis  civibus  coelestis  patrise  frui  do- 
natur. 

Quod  erit  omni  populo.  Non  omni  populo  Juda?o- 
rum,  ueque  oinni  populo  gentium,  s>d  omni  poptiln 
credeniium.  qui  vel  de  Jud;ris  vel  de  genlibus  orbis 
tolius  ad  unam  C'iristi  confessionem  aggregatur,  ab 
una  eademque  mysieriorum  Christi  perceptione 
Chrisiianus  vocatur,  de  qtio  dicit  Propheta  :  Povu- 
lus  qui  ambulabat  in  tenebm,  vidit  lucem  magnam 
(Isai.  ix). 

Quia  natns  est  vobis  hodh  Sahator%  qui  est  Christut 
DominuSt  in  civitate  David.  Bene  dixit  Uodie  na'.us 
ett.  Non  diiit,  llac  not  tc,  quia,  videlicet,  cuin  luc<» 
ccelesti  apparuil,  qui  diem  nattim  evan^elizaltai  bis 
qii  vigilias  noctis  ageb^nt,  illum,  videlicet,  de  quo 
Psahnisia  pr;n»inii,  tliceus :  Bene  nuntiate  diem  ex  die 
salutare  ejus  (Psal.  xcv).  Saluiaris  quippe  Dei,  id  e^t, 

g  Dominus  Jesus,  dics  est  ex  die,  quia  qui  temporali- 
ter  in  civitate  David  bomoex  virgine  matreapparuit, 
ipse  ante  otnnia  tempora  non  localiter  lumen  de 
liiniiiie,  Deus  verus  de  Deo  vero  nalus  est.  Quia  ergo 
habilaniibus  nobis  in  regione  umbrse  uioriis  lux  orta 
esi  vit:e ,  apte  nuutius  orius  ejusdem  dicit  Quia 
natus  est  nobis  hodie  Salvator,  ut,  hoc  quoque  vertio 
admonili,  seinper  recordeuiur  quia  nox  prxcessit 
antiqtia^  c.-ecitaiis,  dies  auiem  appropiuquavit  acler- 
nae  s  «luiis  ;  et  ipsi  abjiciamus  operi  lenebrarum,  et 
ut  lilii  lucis  nmbulenius.  Fruclus  enim  tucs  ttt%  sicui 
idem  apostolus  ait ,  in  omni  justitia,  et  bonitate  et 
sanctitate  (Ephes.  v). 

Et  hoc  vobis  signum  :  invenieiis  infantem  pannis 
invotulum,  et  positum  in  prauepio.  Iloc  nobis  sigoura 
nati  in  carne  Salvatoris  semper  animo  retinere  con- 
decel,  ut  semper  ejus  beneliciis  gratias  rependere 
bene  vivendo  discamus,  quia  ita  voiuit  babitum  110- 
stra3  fragilitaiis  assumere,   ut   paupenatis  quoquo 

r  generalis  statum  non  refugeret.  Est  eoiin  indicium 
assumpiae  inllrmitatis,  quod  infans  et  pannis  invo- 
lutus  est ;  et  paupertalis ,  quod  non  in  stratu,  sed  in 
praesepio,  positus  inveniiur.  Misericordias  ergo  Do- 
mioi  in  aeternum  cantemus,  quia  ut  nos  perpetuo 
beate  vivamus,  ipse  abjectionis  ac  mortalitalis  no- 
strae  socius  fleri  non  abnuil.  Annuntianle  autem 
angelo  uno  gaudium  dominice  nativitatis  ,  repeute 
multitudo  miliiie  ccelestis  adfuit,  qu*  eidem  nato 
Domiiio  obsequiuin  sua».  d^votiouis  redderet  :  et 
quem  in  coelo  semper  glorilicare  consueverat,  nunc 
solita  hymnorum  laude  apparente  [AL%  apparentemj 
iu  terra  concelebraret.  Ubi  nos  quoque  sua  laudationo 
coeli  cives  instiluunt  qualiter  hujtis  sacratissima: 
solemnitatis  gaudia  celebrare,  quantas  verbo  Dei 
laudes  dicere  debeamus,  quod  in  ea  caro  factum  est, 
et  habitavit  in  nobis  [Joan.  i),  ut  nos  ad  suas  gloriae 
vUtonem  sublevarct,  nobis  participium  gr.U lae  et 
veriiatis,  quia  ipsum  plenum  esl,  douaret.  Laudant 

•v  ergo  Deum,  et  dicunt : 

u  Gioria  in  aitissimis  Deo,  et  in  teira  pas  hominibus 
bonm  voluntalis.  Et  aperte  |A/.,  aptej  gloriam  Deo 
dicmii,  pacem  praedicanl  bominibus,  quia  illum  ,  in 
cujus  nativitate  laetantur  ,  Mediatorem  Dei  et  homi  - 
num,  hoc  est,  Deum  esse  verum  et  hnminem  noruut. 
Gloriam  iu  excelsis  Deo  cantani,  quia  jam  venisse 
tempus  illud  exsultant,  quo  mundus,  abjeciis  diis, 
qui  ab  hominibus  facti  sunt,  Cond.torem  snum,  qui 
est  in  ojBlis,  cognosceret.  Pacem  optant  hominibus. 

'  quia  quos  ejectos  prius  ab  aeterna  feliciiate  menio 
peccati  despexerant,  j  im  nunc  redimeote  Domioo  iu 
ejusdem  supernse  habitalionis  gaudiis  secum  fuiuros 
intelligunt.  Pacem  hominibus  mandant,  quos  in  coe- 
lesti  Jerusalem,  hoc  est,  iu  visione  perpetuae  pacis, 
socios  habere  desiderant,  ut  ipsos  quoque  homines 
adinoueant  per  observantiain  pacis  ad  sntim  debere 
pervenire  consortium.  Et  bene  cum  dicerent :  Et  in 
lerra  pax  hominibus%  adjungunt  bonm  voluntatis*  quia 
cum  illis  societatem  pacis  angelici  sptritus  liatiero 
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festinant,  quorum  mentihus  puntatem  bonaevolunla- 
lii  inesse  con  iderant.  Illos  secum  post  absolulionem 
carnis  ad  contemplatiouem  verae  pacis  suhvehere 
Irctantur,  quos  in  carne  coiumorantes  omnia  quae 
:»gunt  aut  loquuntur  de  radice  bonae  voltintatis  pro- 
ferreconspiciont.  Tales  namque  el  si  infirmitas  fone 
aliquando  vel  ignorantia,  a  perficiendo  [.4/.,  perfi- 
cienda]  ea  quam  cupiunt,  bona  aciione  retardat . 
anie  interni  tamen  arbiiri  oculos  intcgrttas ,  quam 
corde  tcnent,  bonae  voluniatis  excusat.  Bona  autem 
voiuntas  est  Conditorem  nostrum  ex  toto  corde,  tota 
anima,  tota  virtute  ,  diligere  et  proxiraos  lanquam 
nos  ipsft*,  atque  ejusdem  dilectionis  in  nobis  vigorcra 
indiciis  quibus  valemus  piae  actionfc  ostendere.  Quod 
cum  omnibus  boris  nc  momeniis  facere  debeamos, 
qnanto  magis  cum  nativitatem  Domini  ac  Salvatoris 
nostii,  vel  anuua  fes»ti\itaie colimos,  vcl frequentiori 
devotionerccolimus,  in  qua  specialiterangelicaexhor- 
tatione  docemur  dona  ei  bonae  voluntatis  ofTerre  ,  in 
qua  cives  patriae  coclesiis  eidem  bouae  votuntati  nos- 
trse  coiisortium  suae  pacis  promiltunt,  in  qua  ipsi 
quoque  etimdem  hyinnum  angeiici  concentus  Deo 
dicere  solemus.  Sii  igitur  nobia,  fratrcs  charissimi, 
commttnis  ista  soletnnitas,  sit  terrestribus  cum  coe- 
lesiious  nec  tantuni  ista  so  emniias  ,  sed  et  omnis 
nostra  conversatio  sit  supcriiorum  ci\imn  apta  con- 
*onio.  Mediiemur  interim  in  via  quod  habere  d»»si- 
deramus  in  patria,  coucordemus  etiam  uos  [Al., 
nunc,  in]  quantum  valemus,  vilae  ilK  mundissima; 
beaiorum  spirituum ,  cui  tunc  associari  speramus 
'  Al.  add.  iul  interna  puritaie  mutuac  dileclionis;  si 
Al.  om.  si]  divinae  laudaiionis  dona,  quibus  in  fu- 
luro  vacare  cupimus,  eiiam  in  praesenti  secteinur, 
discamus  cum  Aposlolo  dicere  :  Nottra  conrer- 
tatio  in  ccelis  est  (Philipp.  in),  ut  hoc  qu»que, 
i|tiod  seqiiiinr,  cum  fidttcia  possimus  addere  :  Unde 
etiam  Salvatorem  extpeciamut  Dominu.n  nottrum  Je- 
sumChriAum.  Illi  namque  Salvaiorcjn  ad  judicium 
venienlem  cuin  gaudio  exspectant,  qui  se  ad  »j»is  vo 
hu  tatem  coelestem  in  terris  vilun  rgissememiiiertint. 
Oat  aiuetu  eliaui  (ragilibus  uobis  ac  minus  pcrfeciis 
uuigiinm  spetn  percipiendae  salutis  ipse  C<  inliior  et 
Sahator  noster,  qui  pro  nostra  ronfirmatione  fragi- 
lis  appurens,  inox  ore  consono  uiilitiae  coelestis  bonae 
nosirae  voluiilali  dona  suae  prrpeluac  pacis  promisit 
Jesus  Christus  Deus  et  Domiuus  noster  ,  qui  vivit  et 
regnat  cum  Patre  in  tinitate  S|  irilus  sancli,  per  oro- 
nia  saccula  sseculorum.  Amen. 

IIOHILIA  XXXU. 

IN  DOMINICA  ISFRA  CCTAVAM  NATALIS  D0UI.M. 

LiC  ii.  In  ilio  tempore  rrat  Jotepfi  et  Maria  mater 
Jesuf  mirunles  super  hit ,  qux  dicebantur  de  illot 
rlc. 

'  Evange-ista  Lucas  patrem  Salvatoris  appellat  Jo- 
s  pli,  noii  quo  vere  juxta  photinianos  pater  fueril 
« jus,  sed  quo  ad  famam  Mariac  conservandatn  pater 
sitabomnihus  acstinntus.  Neque  eniin  oblitus  evan- 
gelisia,  quod  c.nn  de  Spiritu  sancto  contepisse  et 
virginem  peperisse  narrarit,  sed  opinionem  vulgi  ex- 
primens,  quae  vera  historiae  lex  est  ,  patrem  Joseph 
nuncupat  Christi.  Quamvis  et  eo  modo  pater  illius 
valeat  dici,  quo  et  vir  Maiiae  recte  intelligitur  sme 
tommistione  carnis  ipsa  ccpulalioue  coujugii,  multo, 
tidehcei,  conjunctius,  quatn  siesset  aliuone  adopta- 
ni8.  Ncque  enim  propterea  non  erat  appellamtos  Jo- 
seph  pater  Christi ,  quia  nemo  cum  concuinbendo 
penuerat ,  quandoquidero  recte  pater  etiain  ejus, 
quem  nou  cx  sua  conjuge  procrcaium  alicubi  adop* 
tasset. 

Ei  dixit  ad  Mariam  matrem  ejas  :  Ecee  potitus  ttt 
hic  in  ruinam ,  et  in  resuirectionem  multorum  in 
Israel ,  et  in  tignum  cui  contradicetur.  Bene  in  resur- 
rectioneni,  ania  luinen  esi,  quia  glori»  plcbis  Israel, 
quia  dicit :  Ego  sum  resurrectio  et  vila,  qni  credit  in 
me9  eliam  ti  mortuus  fuerit9  vivet  el  omnis  qu  vivit   t 
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A  credit  in  me9  non  mortetnr  in  <eternum{Joan.  xi).  Qho- 
modo  autem  in  ruinatn,  ni*i  qu*a  et  lapis  offensionis 
esi,  et  petra  scaudali  (Isai.  vm)?  i«l  esi,  minae,  his  qtii 
ofTenduut  verbnm,  nec  credunt,  de  quibns  ipse  di- 
cit :  Si  non  venietem  et  locutut  fuissem  eit%  peecatum 
non  haherent;  tntnc  autem  etcusationem  non  habenl 
de  peccato  suo  (Joan.  xv).  Qui  nou  in  seipso  lautmn, 
sed  iu  suis  quoque  pracdicaniibus  in  ruiuam  positns 
esi,  resurrectionemque  muhorum,  t»slante  Apostolo 
qui  ait  :  Chritti  bonus  odor  tunms  Deo  ,  in  hit  oui 
salvi  fiunt,  et  in  hit  qui  pereunt  (I  Cor.  n).  Qui  eniiu 
praedicante  Aposlolo,  verbum  quod  audit  amaudo 
sequitur,  bono  odore  resurgit  cl  salvatur ;  qui  odiendo 
iuscqtiitur,  eodem  ipso  oddre  bono  corruit  et  mori- 
tnr.  Sipnum  autein  cui  contradicetur,  fidem  domi- 
nicae  crucis  accipe  ,  de  qtia  apostolo  Paulo  dicunt 
Jud;ci :  Nam  de  secta  hac  notum  ett  nobit,  quud  nfrt- 
aue  ei  contradicitur  (Act.  xxviii).  El  Apostolus  ipse  : 
Nos  enim.  inquii,  pmdicamut  Chrislum  erucifixum , 

rj  Judmt  quidem  scandalum  ,  §entibut  autem  stultitiam 
(ICor.  i). 

Et  tu.  m  ipsius  animam  pertrantibit  gladius.  NulKi 
docet  historia  heatam  M  >mm  ex  hac  vila  ^ladti  oc- 
cisione  migrasse,  praesertim  cum  non  amma  ,  sed 
corpus  ferro  soleat  in:erfici.  Unde  restat  intelligi 
gladium  illum  de  quo  dicitur :  Et  gtadius  est  in  lalms 
eorum  (Psal.  xxxviu),  hoc  esi  ,  dolorem  Dominic»; 
passionis  ejus  animnm  pertrausisse.  Quae  etsi  Chri- 
sium  ut  pote  Dei  Filium  sponic  propria  mori ,  mor- 
temque  ipsam  non  duhitaret  e$se  deviclurum,  ut  sua 
t.mien  carne  procreatum  ,  non  sine  doloris  affectu 
potuit  videre  crucifigi.  Nam  et  ferrum,  quod  animam 
Joseph  pertransisse  canitnr  ,  nulium  melius  quaui 
dura  tribuUtio  memis  inielligitur. 

Ut  revelentur  ex  multis  cordibus  cogitationes.  Incer- 
tutn  erat  quondatn  qtii  Judaeorum  gratiam  Christi , 
qu  m  venturam  utique  noverant,  recipere,  qui  autem 
respucre  mallcm.  Ac  ejus  nativilate  audita,  reveiatis 

P  mox  cordiiim  cogilationibiis  ,  llerodes  res  lurbatus 
ett,  et  omnis  llierosolyma  cum  illu  (Matth.  n).  Paslo- 
rex  coiti  timore  et  gnudio  Deo  laudem  resonant,  bo- 
minibus  pacis  nunlium  pandunt  (Luc.  n).  Ejus  do- 
ctriua  ct  virluie  diiTamati,  alii  ad  eum  quasi  ma- 
gistriim  veritalis  confluunt,  alii  ab  eo  quasi  seductore 
refogiuni.  Ejus  signo  crucis  erecto  ,  hi  quasi  ju^te 
niorti  daium  blasphemautes  irrident,  illi  quasi  viia* 
auctorem  mori  acriter  doleni.  Sed  et  usque  hodie,  et 
usque  aJ  consumtnationem  sa*culi  praesentis,  Ecclesiae 
aniroain  gladius  durissimae  tribulationis  perlransire 
non  cessat,  cutn  signo  fidei  ab  imorohi^  c  oilradici , 
cmn  audito  Dei  verbo  multoscum  Christo  resurgere, 
scd  plures  a  credulilale  ruere  geiuebunda  pertractat, 
cum  revelatis  multorum  cordium  cogiiationibus,  ubi 
opiimum  Evangelii  semen,  ibi  zizania  viiiorum  ,  vel 
plus  justo  pracvalere,  vel  irtiaiu  ,  qtiod  diciu  grave 
cst,  sola  gernnnare  ac  reguare  compicii. 

Et  eral  Anna  prophelissa  filia  Phanuel  de  triba 

H  Aser :  hwc  processerat  in  diebut  multit,  et  vixerat  cum 

"  viro  tuo  annit  septem  a .  virginitate  sua.  Et  hctc  vidua 
usque  ad  annos  octoginta  quatuory  qum  non  discedebat 
de  templo,  jcjuniit  el  obsecrationibus  serviens  nocte  ac 
die.  Juxla  lusioriam  devotas  conversationis  et  vene- 
randae  pariter  autatis  ,  dignaque  per  omnia  quae 
Domiuo  incarnato  testimoiiium  ferret  Anna  fuisse 
docetur.  Juxia  intellecium  vero  mysticum,  qoia  Ec- 
clesiam  signilicat,  quae  in  praeseoti  qua  i  sponsi  do- 
minique  sui  est  morte  viduata ,  numerus  eiiatu  an- 
norum  viduitatis  ejus  tempus  Ecclesioe  desiguit,  quo 
incorpore  constitula  pere^rinatur  a  Domino,  maguae- 
que  devoiionis  affectu  coeles>is  templi  iiitiina  servans, 
quotidianum  illtun  Doinioi  praesloi.ilur  adveutum  , 
de  quo  dicit :  Yeniemus  et  mansionem  apud  eum  fa- 
ciemus.  Sepiies  quippe  duodcui  octoginla  quatuor 
faciuMt.  Et  sepiem  quidem  tid  hnju*  satculi  cursuui, 
qui  diebus  septeiu  volvilur,  duodecim  vero  ad  per- 
lectiouem  doctrinae  aposiolicae  peitinent.  ldcoque 
&ive  uuivcrsalis  Ecclcsia,  seu  qujlibet  auima  Hdeli^ 
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SKCT.  I.  HOMILI_f_.  —  LIB.  III.  HOM.  SUBDITITI_£. 

IIOMILIA  XXXIrT. 

IN   DOMIMICA   TBRTIA   POST  EPIPHAMAM 

vf  Marc.  i,  Matth.  viii.   In  illo  tempore  t 


qtiac  lotum  vilae  soae  tempus  aposiolicis  mancipare  A 
cural  institnlis  quasi  sepiem  pcr  duodecim  multipli- 
care,  et  lypicis  ocloginla  quatuor  annis  Domino  ser- 
vire  laodator ,  sicul  eliam  lempus  septein  aunorum, 
quo  cum  viro  suo  manserat,  dominicae  incaniationis 
tenipori  decentissime  congruit.  Seplenario  namque, 
ut  diii,  numero  perfeciio  solet  temporis  indicari  9 
sed  ibi  propter  dominicae  privilegium  majestatis,  quo 
in  carne  versatus  docuil,  simplex  septem  anuorum  est 
uumerus  expressus ;  hic  ob  apostolic_e  culmen  digui- 
tatis  seplem  anni  per  duodecim  multiplicantur.  Ar- 
ridet  auiein  Ecclesix  mysteriis,  quod  Anna  et  gratia 
ejus  interprelatur,  et  filia  esl  Phanuel,  qui  facies  Dci 
dicitur,  cum  Psalmographo  decanlaus  :  Signatum  est 
tuper  nos  lumen  vulius  tui,  Domine  (Psal.  iv).  Et  de 
iribo  Aser,  hoc  est,  beati,  descendii  ,  qui  iuicr  pa- 
triarchas  duodecim  ordine  nascendi  est  octavus,  de 
qoo  numero  quia  Novo  TesUiueuto  sit  sacer,  crebrius 
est  inculcatum. 

Et  hcec  ip*a  superveniens  confitebatur  Domino,  et  lo- 
quebaurde  illo  omnibusqui  exspectabant  redemptionem 
Jerusalem.  Prophetavit  Simeon,  prophetaverat  co- 
pulata  conjugio,  propheiaverat  virgo  ,  debuit  etiam 
vidua,  nealiquaaut  professio  deessct  aut  sexus.  Et 
ideo  Anna  et  stipendiis  viduitatis  et  inoribus  talis  in- 
ducitur,  ut  digna  plaiie  fuisse  credatur,  quaj  Re- 
dempiorem  omniiim  venisse  nuntiaret. 

Et  ut  perfecerunt  omnia  secundum  legem  Domini, 
rcversi  sunt  in  Galtlatam  in  civitatem  suam  Nazareth. 
Prxtermisit  hoc  loco  Lucas  quac  a  Mauhaeo  saiis  ex- 
posiu  novcrat  (Matth.  n),  Dominum,  videlicel,  posl 
baec,  ne  ab  Herode  nccandus  inveniretur  ,  in  JSgy- 
ptum  a  pareniibus  esse  delatum,  defunctoque  llerode 
sio  deinum  in  Galilxam  reversum  t  Nazareth  civita- 
lem  suain  inhabilare  coepisse.  Solenl  eniin  evange- 
lisisc  singuli  sic  omitlere  qu  idam,  quae  vel  ab  aliis 
corameinorata  viderint,  vel  ab  aliis  commemo- 
raoda  in  spiriiu  prseviderint,  ut  coiitinualae  suse  nar- 
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Luc.  y,  MA«t.  i,  matth.  vni.  m  uto  tempore  t  et 
faetum  estt  cum  esset  Jetus  in  una  civitatum  et  ecce 
vir  plenus  lepra ,  et  videns  Jesum  et  procidens  in 
faciem  rogavit  eum,  dicens :  Domine,  si  vis.  potes 
me  mundare,  etc. 

Bcne  ubi  leprosus  mundatur,  cerlus  non  expri- 
mitur  locus,  ut  osiendatur  non  uiium  popnlum  spe- 
ciaiis  alicujus  civitaiis,  sed  omnium  populos  fuisse 
sanatos.  Et  quia  Domiiiusait:  Nonveni  solvere  legem 
sed  adimplere(Matth.  v),  ilte  qui  excludebalur  a  Jege' 
purgari  se  Domini  polestale  pr;esumeus,  non  ex  lege 
sed  supra  legem  esse  gratiam  judicabat,  que  leprosi 
maculam  possil  abluere.  Yerum  ul  in  Domino  po- 
tesiatis  auctoritas,  iU  in  illo  fidei  consiaritia  decla- 
ratur.  Ille  in  faciem  procidit,  quod  huiuiliuiis  est 
et  pudiris,  ut  unusquisque  de  suae  viiae  maculis  eru- 
3  bescat.  Sed  confessionem  verecundia  non  repressiL 
osteudit  vulnus,  remedium  posiulavit ;  et  ipsa  reli- 
gionis  el  fidei  pleua  confessio  esl :  Si  vist  inquil, 
potes  me  mundare.  In  voluntate  Domini  iribuit  po- 
testatem,  de  voluntate  auiem  Domini  non  quasi  pie- 
tatis  iucredulus  dubiuvit,  sed  quasi  colluvionis  suaa 
conscius  non  praesurnpsit. 

Et  extendens  manum  tetigh  illum  dicens :  Volo, 
mundare.  Et  confestim  lepra  discessit  ab  illo.  Nihil 
medium  est  iuter  opus  Dei  atqtie  praeceptum  ,  quia 
in  praecepto  est  opus.  Denique  dixit  et  facta  sunt 
(Psal.  cxlvhi).  Vides  igilur  qtiod  dubilari  non  po- 
test,  quia  voiuntas  Dei  polestas  est.  Si  ergo  voluntas 
ejus  potestas  est,  qui  unius  volunutis  asserunt,  unius 
uiique  asseruul  poteslatis.  luque  quasi  habens  po- 
testalem  sanaudi,  et  iubendi  auctoritatem,  operandi 
lesiimoniuin  non  refugit.  Voio  enim  dicil  propler 
Photinum ,  imperat  propter  Arium  ,  tangit  propter 
Manichaeum.  El  lex  quidem  langi  leprosos  prohibet* 
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ranua  in  spiruu  prsevidennt,  ut  coutiiiualx  suae  nar-  Manicnaeum.  t_i  lex  quidem  langi  leprosos  prohibet- 
rationis  seriequasi  nulla  praeiermisisse  videantur.  p  sed  qui  Dominus  legis  est,  non  obsequitur  iegi,  sed 
Quae  Umen  ,   alterius  cvaucelisix  con.iderata  Scri-  **  leaem  facit.  Mon  er«o  ideo  teii_ii .  uiiia  sin«  i_^i.. 


Quae  Unen  ,  alterius  evaiigelistae  con.iderata  Scri- 
ptura,  quo  loco  traosiliu  fuerint,  diligeus  lector  in- 
veoiat. 

Puerautem  crescebat ,  et  confortabatur  plenus  $a- 
ptenlia,  et  gratia  Dei  erat  in  illo.  Notanda  distinctio 
verborum,  quia  Doniinus  Jesus  Chrisius  in  eo  quod 
puer  erai,  id  e^t,  hubiium  humanae  fragilitatis  iudue- 
rai,  crescere  et  confoitari  habehat.  lu  eo  vero  quod 
etiam  Verbum  Dei  et  Deus  aeternus  erat,  nec  confor- 
tari  indigebat,  nec  habebat  augeii.  Unde  reilissime 
ptenus  sapientia  perhibelur  et  graiia  (Cotoss.  n).  ba- 
pientia  quidem,  quia  iu  ipso  nabilat  omnis  pleuiludo 
divimutis  corporaliier,  gratia  auieui,  qua  eidem  Me- 
dialori  Dei  et  hominum,  honiiui  Jesu  Christo  magna 
graua  donaium  est,  ui  ex  quo  homo  lieri  coepisset , 
perfei  tus  essel  ei  Deus.  Cni  simile  est  quod  Joaones 
scribit ,  euin  ptenum  gratia  et  veritate  (Joan.  i) , 
eanidem  ipso  diviuiutis  excelleutiam  vei  itatis  quam 
Lucas  sapienliae  noiuine  coromeiidaus. 

Et  ibant  parentes  ejut  per  omnes  annos  Jerusalem, 
m  dte  solemni  Paschce.  Vides  hunc  evangelistam  iu- 
ter  animalia  quatuor  noo  frusira  vilulo  comparalum 
(Lzech.  i),  qui,  quasi  ho.tiis  depuiatnni  auiiual,  circa 
teinplum  maximc  et  Uierosolyma  narrationis  sua. 
uiversaiuriiicessu.  Siquidem  iu  principiis  sacerdo- 
lem  collocat  ad  arara  oraniem,  populi  muJtitudiuein 
lempli  »ist«t  in  atrii^,  Mariam  uiox  Domino  coucepio 
llierosulyina  mittil ,  doiitum  poutilicis  iutrouiitiil , 
ibi  et  Bapiistim  natum  referl,  et  Dominum  post  na- 
tmiaiem  continuo  cum  hobtia  iransfeil ,  euiudem 
«lo  smgulis  annis  cum  parenlibus  ducil,  et  duoden- 
neiu  in  lemplo  doctorum  choiis  iuserit.  II bi  iuter  aliu 
aapieutibus  stupeuda  «li.it :  Quia  in  his  qum  Patris 
met  sunt  oportet  me  esse.  El  post  caet.ra  ulia  lau- 
ciaiites  Deuiu  m  templo  di.cipulos  iu  Evancclii  sui 
Aneroiicludit. 


legem  facit.  Mon  ergo  ideo  letigit ,  quia  sine  tactu 
mundare  non  poteral,  sed  ut  probarei  quia  subjectus 
non  eral  lcgi ,  nec  conugiuui  tiinebat  ot  homines, 
sed  quia  conUminari  uon  polerat,  qui  alios  libera- 
hat,  lepra  tactu  Douiini  fugaretur,  qu_3  solebat  con- 
Uiuinare  Ungentem.  Siinulque  illud  mirabile,  quod 
eo  sanavit  genere  quo  fuerat  obsccraius.  Si  vist  poles 
me  mundare.  Volo,  iuquil,  mundare.  Uabes  voiunu- 
lem,  habes  etiam  pietaiis  afftclum. 

Et  ipse  prcecepU  Wi  ut  nemini  diceret.  Quare  prae- 
cipitur  nemini  dicere,  msi  ut  doceret  nou  vulgauda 
nostia  beneficia,  sed  preinenda?  ut  non  solum  a 
mercede  absiineautus  pecuniae,  sed  etiam  gratiae. 

Sed  vudc,  ostende  te  sacerdotit  et  offer  pro  emunda- 
tione  tua  sicut  prcecepit  Moyses  in  testimonium  iltis 
(Levit.  xiv).  Osiendere  se  sacerdoti  jubetur.  ut  in- 
telligeiet  sacerdos  eum  non  legis  ordine,  sed  gratia 
D.i  supia  legem  esse  curatmn.  Ofierre  auteiu  sacri- 
ficiiim  ,  ul  oslenderet  Dominus  quia  legem  non  soi 
D  veret,  sed  impleret ;  qui  secundum  legem  gradien. 
supra  legem  sanarel  eos ,  quos  remedia  legii»  nou 
sauaveraiit.  El  beue  addidit  in  testimoniuin  ilis, 
h'C  esi,  si  Deo  ciedant,  si  impietatis  lepra  discedat. 
Quod  si  quein  inovet ,  quoioodo  Douiiiius  Alosaicum 
videatur  approbare  sacnficium,  cuui  id  uuo  receperit 
Eccloia,  meminerit  iiondum  esse  ccepisse  sacrifi- 
cium  sancium  sanctorum ,  quod  corpus  ejus  est. 
Nondum  enim  obtuleiat  iu  passioue  holocaustum 
suum.  Nou  aucm  oportebat  auferri  signiGcantia 
saci  ilici »  ,  priusquam  itlud  quod  significabalur  , 
conlirmatum  esset  contesiatione  apostoiorum  prai- 
dicanlium  et  fide  credcnlium  popuiorum.  Quia  vero 
typice  vir  i.te  |  eccalis  ianguidum  designat  genus 
humanum,  recte  non  solum  leprosus,  sed  et  plenus 
lepra  describttur  :  Omnes  enim  peccaverunt,  et  egent 
gloria  Dei  (llom.  ni),  illam,  scilicet,  ut  extema  mauu 
Salvatoiis,  hoc  est,  i.icarualo  Dei  verbo,  humanam- 
que  conlingeiile  naturam  ab  enoris  piisci  farietate 
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tiiundentur,  possinlqne  cum  apostolis  aodire  :  Jam  A 
vos  mundi  esiis  propter  sermonem  quem  locutus  $um 
tobit  (Joan.  xv) ;  et  qtii  diutius  abominabiles  a  po- 
pu!i  Dei  eranl  castris  secreti,  jam  aliquando  templo 
reddi ,  el  sacerdoti  queant  offerri ,  illi  utique  cui  di- 
cilur :  Tu  es  sacerdos  in  mternum  (Psal.  cix).  Ati- 
dientes  ab  Apostolo  :  templum  enim  bei  sanctum  4stt 
tjuod  ettit  vos  (1  Cor.  ui).  Ufleranlque  pro  emunda- 
tione  sua  sicul  praecepit  Moyses ,  id  est ,  exhibeant 
corpora  sua  hostiam  viventem,  sanclam,  Deo  placentem 
(Rom.  111).  Verum  merito  qtiapritur  quidnain  sit  quod 
Dominus  nonnulla  qu*  gessit  abscondi  jussil,  et  nec 
ad  horam  poiuerunt  abscundi.  Nunquid  enim  unige- 
hilus  Filius  Patri  et  Spiritui  sanclo  coaeiernus  hac 
in  re  velle  habuit ,  quod  implere  non  potuit?  Sed 
notandum  quod  Redemptor  nosier  per  mortale  cor- 
pus  omne  quod  egit ,  hoc  nobis  in  cxemplo  arlionis 
prxbult.  Miraculum  namque  faciens  et  taceri  jnssii, 
el  tameu  laceri  non  potuil,  ut,  videlic  et,  eiecti  ejns, 
exempla  doctrinx  illius  sequentes ,  in  magnis  qune  $ 
faciunt  latere  quidem  iu  voluntate  habeanl,  sed,  ut 
prosint  aliis,  prodantur  invili*  quatenus  et  maguas 
humilitatis  sit ,  quod  sua  opera  taceri  appetuut ,  et 
hiagnae  sublimitatis  sil ,  quod  eorum  opera  laceri 
non  possunt.  Non  ergo  Dominus  voluit  quidquam 
ficri  el  niiuime  potuit ,  sed  quid  velle  ejus  luembra 
debeant,  quidve  de  eis  etiam  nolentibus  flat,  doclrinac 
Inagisterio  cxcmplum  dedil. 

ItOMlLIA  XXXIV. 

M   DOUIMCA   QUARTA    PdST   EPIPHANUM. 

Ltc.  viii  ,  Matth.  viii  ,  Marc  iv.  ln  Ulo  lemporet 
(actum  est  unu  diernm,  et  Jesus  ascendit  in  navku- 
lamt  et  discipuli  ejust  eic. 

In  hac  naugatinne  Dominus  uframque  unius  ejus- 
demqtie  persona?  naturam  dignalur  ostendcre,  dum 
i*  qui  ut  homo  dormit  in  navi ,  furorem  maris  ut 
Dcus  verbo  coerccl.  Porro  julia  allegoriam  mare  r 
sive  stagnum,  quod  cum  suis  transire  desiderat, 
tenebrosus  amarusque  saeculi  pracsenlis  accipiiur 
festus.  Navicula  auiem  quam  ascendunt,  nulla  melius 
quam  Dnmmicae  passionis  intelligitur  arbor ;  rujng 
beneflcio  quique  fideles  adjuti  emensis  niuudi  flucii- 
bns  habitationem  pntriae  ccelestis  quasi  stabilitatem 
seruri  littoris  obiiueiit.  Quod  aulem  ipse  in  uiiam 
iiaviculam  cum  discipulis  Salvator  ascendit ,  alibi 
quid  significet  aperit*  cum  praenuntiato  suae  passionis 
resurrectionisque  my»terio  inox  diccbat  ad  omnes  : 
Si  quis  vult  post  me  venire,  abneget  seipsum,  et  tollat 
crueem  suam  quotidie,  et  sequatur  me  (Luc.  ix;  Matih. 
x ;  Marc.  vm). 

Navigantibus  aulem  Ulis  obdormivil.  Quia  calcan- 
tibus  saecultim  fidelibus ,  futurique  regui  quietem 
nnimo  medit.mtibus,  et  vel  secundo  Spirilus  sancti 
flatu ,  vel  proprii  rCmigio  conalus  iiifidos  mundi 
factus  ccrtatim  post  lerga  jactantibus  tcmpus  subito 
dominic.i»  passionis  advenit.  Unde  bene  Marcus  hoc  n 
imniinente  noi-tis  tempoie  geslum  fuisse  perhibet  " 
(Marc.  iv),  ut  veri  sol  s  occubitum  non  sola  bo- 
ntiui  dormitio,  s  d  et  ipsa  decedentis  lucis  hora 
aignificel. 

Et  descendit  proedla  venti  in  stagnum^  et  comple- 
bantur  et  periclitabantur.  Domiiio  puppiin  crucis,  qua 
somnuui  inoriis  carperet  ascendentc,  fluctus  blas- 
phemantium  persecul««ruin  dacmouicis  exciiati  pro- 
rellis  assiirgunl,  qnibus  lamen  non  ipsius  palientia 
lurbatur,  sed  discipuloruin  imbecillilas  concutilur» 
tiepidat,  |  criclilatur. 

Accedentes  autem  suscitaverunt  eum>  dicentes  :  Prw-> 
ceptor,  perimus.  Suscitaut  Doniinum  discipuli,  ue  eo 
doriuicnie  fluctuum  feritate  dispereant ;  quia  cujus 
tnortem  viderant ,  roaximis  votis  lesurreclioiit* m 
quxrebant,  ne  si  diutius  ipse  morte  carms  sopirc- 
tur,  eorum  mens  spirilali  in  |ierpetuuui  morle  peii* 
rel.  Uude  liene  seqnitur  : 

At  ille  surtjvnt  incrrpavit   vetttum  ct  tempcstalcm 


aquce  :  et  cessavit,  et  facta  est  tranquillitat.  Yenlmn 
qnippe  surgfns  increpavit,  qtiia  resurrectioiie  cele- 
hrata  diaboli  superhia«ii  stravit,  dnm  per  morteni 
desirmit  eum  qui  habebat  mortis  imperium.  Tem- 
peslatem  quoque  aquae  surgens  cessare  feclt,  quia 
vesanam  /udaeorum  rabiem  ,  quae  eapttt  quatieus 
<  lamaverat  :  Si  Fitius  Dei  estt  descendat  nunc  de 
cruce%  et  credimus  ei  (  Matth.  xxvii,  Marc.  xvi,  Luc. 
xxnt),  de  sepulcro  surgendo  labefecit.  Ubi  juxta 
litteram  notandum  qilod  omnes  creaturae  seniiant 
Creatorem.  Qnibus  enim  increpitur  et  imperatur, 
senliuut  imperant^m :  noo  errore  haereticorum,  qui 
oiuiiia  ptitaiil  animanlia,  sed  majestate  Conditoris, 
qna*  apud  nos  insensibiLa,  illi  seusibilia  sunl. 

Dixit  autem  illis  :  Ubi  est  fides  veslra?  Rerte  ar- 
guuntur,  qui  prasente  Chrislo  timebant,  cum  utiqtie 
qui  ei  adlia?serii,  perire  non  possil.  Cui  simile  est 
quod  post  mortis  somnum  d.scipulis  appareus,  ex+ 
probratit  incredulitatem  illorum,  et  duritiam  cordis, 
quia  iis  qui  xiderant  eum  resurrexisse,  non  credide- 
runt  (  Marc.  xvi  ).  Itemque  dixit  a*l  eos  :  O  stuttl 
et  tardi  corde  ad  credendum  in  omnibus  quce  tocutl 
sunt  propheim.  Nonne  hcec  oporiuit  pati  Chrisium,  et 
ita  intrare  in  gtoriam  suam  ?  (  Luc.  xxiv.  )  Acsi  pef 
metaphoram  navigii  diceret,  Nonne  oportuit  Cliri- 
stuiii  soporari,  undis  iiavem  in  qua  quiescebat  liinC 
inde  verrentibus,  et  iia  sedalis  exlempto  tumidis 
gtirgitum  cumulis  divinitatis  suae  cunciis  patefacere 
poientiam  ? 

Qui  timentes  mirati  sunt,  dicentes  ad  invicem  :  Quis 
putas  hic  est?  quia  et  veniis  imperat  et  marit  et  obe~ 
diunl  ei.  Matlh«rus  ita  scribit  :  Porro  homines  mirati 
sunt,  dicentes  :  Quatis  est  hic ?  eic.  (Matth.  viu).  Nou 
ergo  discipuli,  sed  nautae  et  caeieri  qui  in  navi  erant, 
niirabanliir.  Sin  autem  quis  conienliose  volueril, 
eos  qui  mirabantur  fuisse  discipulos,  recle  respon- 
debimus  homines  appellatos,  qui  necdum  poientiam 
tioveranl  Salvatoris.  Et  nos  quoque  siuguli  cuui 
signo  dominicae  crucis  imbuti  saeculum  relinquere 
disponimus,  navem  quoque  cum  Jesu  conscendimus, 
stagnum  iransfreiare  conamur.  Sed  qui  non  dormi- 
lavtl ,    neque    obdormiet   cusiodiens    semper    Israel 

iPsal.  cxx ),  nohis  tamen  saepe  navigantibus,  quasi 
nter  ipquoris  fremitus  obdonnit,  quando  crebre- 
scente  Inter  medios  virtulum  nisus,  vel  imtnundorura 
spirituum,  vel  hominum  pravoruin,  vel  ipso  nostra- 
rum  cogitaiionum  impetu  fidei  splendor  obtenebre- 
scit,  spei  celsitudo  conUbescit,  amoris  flamma  re- 
frigescit.  Verum  inter  hujusmodi  procellas»  ad  illtim 
necesse  est  ^ubernatorem  curramus,  itlum  seduli 
excitemus  qui  non  serviat,  sed  imperet  ventis.  Moi 
tempestates  compescet,  refundet  tranquillitatem, 
portum  salulis  indulgebiu  Libel  inter  haec  paucis 
discussa  apostolici  oavigii  varietate,  qualiter  bonos 
suuui  secretum  juvel,  malorumve  permixtio  turbet, 
intueri.  Ecce  euim.  ut  a  perfectioribus  inchoeinus, 
post  celebrata  dorainicce  resurreclionis  solemnia, 
septem  elecli  discipuli  navem  piscaluri  ascctidunt : 
et  quia  non  longe  a  terra  perpetuae  quietis,  sed 
quasi  cubitis  duceutis  aberaut ,  hoc  est,  lantum 
niundo  animum,  quantum  geniina  dilectio  poscebat, 
apposiieraui,  quia  se  Tetrus  negoliis  saecularibus 
exoerat,  jaiu  Doioimiiti  iu  litiore  inortalilatis  siantem 
cernere,  jam  cum  illo  cpulari»  jam  mane  supernas 
lucis  aspirante  mystico,  iiiagoorum  piscium  iiumero 
sua  relia  impiela,  nec  tamen  rupta  suscipere,  atqoe 
iuliiiiis  saeculi  flucnbus  cxtrahcre  merentur.  Alibi 
Petrus,  ut  supra  legitur,  jubeiile  Domino  retia  laxat 
in  captur&m ,  pisciumque  compiehendit  iniiltitudinetu 
copiosam  (  Luck  v  )  :  sed  quia  ipse  fragilis  adhuc 
auimi  fuerat,  iia  ut  Christo  tremens  diceret  :  Exi  a 
me>  quia  homo  peccator  sumt  Dominet  et  retia  tunc 
rupta  sunt%  et  si  non  socii  aajuvu$senl$  nates  ctiam 
mersa?  subsiderent.  Iiein  in  hoc  loco  discipuli  cum 
Domino  navem  conscendunt,  roare  adeuut;  sed  quia 
intererat  et  Judas,  et  Dominus  in  puppi,  qua  sedet» 
erat  gubenianti,  dorroisse,  et  veutus  pontu$que  dc- 
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foris  sxvi*se  peruihentur.  Nam  etsi  multa  illic  dis- 
cipulorum  merita  navigabant,  luuc  adhuc  eam  ner- 
fldia  proditoris  agitabal:  el  qui  suis  meriiis  firmi 
fuere,  lurbabanlur  alienis.  Itcm  Paulus  cnm  fiatri- 
bus  Hierosolymara  navigans,  et  diem  Pentecosten 
ibi,  Spiritusque  sancii  gaudia  celebrate  feslinaiis, 
recto  cursu  cunctt  peragrat  (Act.xx).  Porro  ab  llie- 
rosolymls  Roraam  rclegatus  (Act.  xxvn  ) ;  qtiia  cura 
Infidelibus  iter  agit,  mare  luril,  venii  refragantur, 
imber  immiuet,  frigora  fatigant,  aslra  obnuhilatif, 
lerra  negatur,  triticum  in  mare  jaciatnr,  navis  ar- 
mamenta  tolluntur  :  ipsa  postremo  navis  arenis  illisa 
dissotviltir ,  nautas  quain  non  agtiosniht  terram 
nando  pelunt  :  et  qui  saeculi  undas  oneraii  cupidi- 
tatibus  subierant,  eod**m  adversante  sa?culo  vix  irudi 
evadunt,  juxla  quod  idein  Apostolusait  :  Ipseautem 
satvus  erit9  sic  tamen  quasi  per  ignem  (  /  Cor.  ni ). 

HOMILIA  XXXV. 

1N  DOMINICA  6EXAGESIM.C. 

Lic.  vin,  Matth.  xiii,  Marc.  iv.  /n  illotempore%  cum 
turba  purima  convtniret ,  ti  de  cioitalibus  propera- 
rent  ad  Jesttm ,  dtxit  per  simiiitudinem  :  Exiit  qui 
eeminat  seminare  semen  suum.  Et  dum  seminatt 
ttliud  eecUit  secus  viam%  et  concutcatum  e«/,  el  vo- 
lucres  cwli  comederunt  illud,  elc. 

Ilanc  parabolam  Domintts  ideo  per  seipsnm  expo- 
nere  dignatus  e*t,  ut  flgurate  se  loqui  iiiuotesceret, 
rerumque  si^nificjtiones  in  eis  etiam  quae  per  se- 
raelipsuin  noluil  explanare,  doceret  esse  qoaerendas. 
Sed  quia  semen  qtiod  verbuin  Dei  sit*  terramque 
variain  quod  diversum  cor  auditorum  significet,  ipse 
Doniinus  apcruit,  satorein  quem  nobis  qu  rrenduin 
reliquil,  nullum  melius  quaui  Filiuin  Dei  intelligere 
possumus.  Qui  exiit  seminare  semen  suum%  quia  de 
sinu  Patris,  quo  creatura  non  erat  accessus  egre- 
dient,  ad  boc  venit  iu  mutidum,  ut  tesiini  >niura 
perhiberet  verit.il!  (Joo/t.  xviu,  Matth.  xin,  Marc.tv). 
Unde  bene  juxta  evangelisias  alios  hanc  parabolain 
dicturus,  de  domo  exisse,  mare  adisse,  navem  <:on« 
scendisse  perliibeiur  :  ipsum  nimirum  situ  corporis 
quod  prove*su  sennonis  insinuans» 

Et  dum  seminal,  aliud  cecidil  secu$  viam,  et  con- 
culcatum  est%  et  votucres  cceti  comederunt  illud.  Quae 
Domiuus  exposuit,  pia  Gde  suscipienda  sunt :  quac 
autem  tacita  nostrae  iiitclligentix  dereliquit,  i»er- 
stringenda  sunl  breviter.  Seinen  quod  secus  viain 
cecidit,  duplici  laesnra  disperiit,  et  a  vianlibns  sci- 
licet  conculcatum,  et  a  volucribtis  rapnnu.  Via  est 
ergo  cor  sedulo  malarum  cogiiationum  transiiu  au 
tritum  atque  arefaclum,  ne  verbi  semeii  excipcre  ac 
germinare  sufliciat.  Alque  ideo  quid<|uid  boni  semU 
nis  viciiiia  talis  viac  coutingit,  pessinias  cogit.uionis 
meatu  conculcatum  a  da?uionibus  eripitur,  qui  volu* 
cres  coeli,  sive  quia  ccelestis  spiritalisque  siul  na- 
lurae,  seu  quia  per  aera  voiitant,  appeltantur. 

Et  aMud  cecidil  super  petram%  et  natum  aruil%  quia 
non  habebat  humorem.  Petraiu  liic  recle  dicit  durum 
et  indomiium  cor,  ac  nullo  verae  fldei  vomere  pene- 
iraiuro.  lloc  est  autem  humor  ad  radicein  seminis, 
quod  juxta  aliam  parabolam  oleum  ad  lampades 
virginum  nutriendas  (  MaUh.  xxv  ),  id  esl,  anior  el 
perseverantia  virtutis. 

Et  aliud  cecidit  in  terram  bonam,  et  ortum  fecit 
frmcium  centuplum.  Fructum  centuplum,  fructum 
perfectum  dictt  :  nam  denarius  numerus  pro  per- 
feciione  semper  accipitur,  quia  in  decem  praecepiis 
legis  custodia  contiuetur.  Activa  eiiiin  et  coiiteni- 
plaiiva  vita  simul  in  decalogi  mandatis  conjuncta 
esi,  quia  in  eo  et  amor  Dei,  et  amor  servari  proximi 
jubetur.  Amor  quippe  Dei  adcoiiteniplativani,  amor 
vero  proximi  pertinet  ad  activam.  Denarius  autem 
iMjmerus  per  st-metipsum  multiplicatus,  in  cenlena- 
rium  surgit.  Unde  recte  per  centeiiariuiu  magna 
perfectio  de>ignatur,  sicut  de  illo  qui  sua  pro  Domino 
lerrena  relinquil,  dicilur  :  Ccntuptum  aicipiet,  et 


A  vitam  a^ternan  possidebit  (Maith.  xix  ).  Quia  qaiiquis 
pro  Dei  nomine  temporalia  atque  terrena  conteinnit, 
el  hic  perfeclionem  menlis  recipit,  nt  jam  ea  nou 
appetat  qu;e  contemnit,  et  tn  sequenti  ssdcuIo  ad 
aeteniam  vitje  gloriam  pervenit.  Terra  ergo  bona 
fruclu  cenltiplo  fecundatur,  quando  cor  docile  vir- 
tutum  spiritalium  perfectioue  donatur. 

Ucec  dicens  ctamabat  :  Qui  habet  aures  andiendi, 
audiat.  Quoiiei  ba3C  admonitiiiucula,  vel  iu  Evange- 
lio  (  Act.  ii  ),  vel  in  Apocalypsi  Joannis  interponitur, 
myslicutn  esse  qtiod  dicilur,  quaerendumque  a  iiobis 
intemius  ostenditur. 

Interrognbant  autem  eum  discipuli  ejusy  quce  esset 
ha?c  parabola.  Nemo  pulet  liuiia  tnox  parabola , 
discipul  s  liaec  interrogasse  Salvatorem  :  sed ,  ut 
Marcus  ait  :  Cum  esset  singularis,  interrogaverunt  eum 
ii  qui  cum  eo  erant  duodtcim,  parabolam  (  Marc.  iv  ). 
Et  dicebat  eis  :  Vobis  datum  est  nosu  mysterium 
regni  Dei,  ccsteris  autem  in  parabolis,  ut  videntes  nnn 

g  videanl,  et  audientes  non  inlelligant.  Marcus  ita  dicit : 
////*  autem  qui  foris  snnt,  in  paraboiis  omnia  fiunt. 
Ideoque  et  nos  cum  discipulis  Cbristi  inlremus  in 
sanctuarium  Dei,  ut  intelligamus  novissima  mysle- 
riorum  regni  Dei.  Nani  qtii  appropinquant  pedibus 
ejus,  accipient  de  doctrina  illius,  dicentes  cuin  Psal- 
Diista  :  llevela  ocutos  noslros,  et  considerabimus  mi- 
rabilia  de  lege  tuA  (  Psal.  cxvui  ).  Recte  itaquc  in 
parabolis  audiunt  et  iu  ncuiguiate,  qui  elausis  seu- 
sibus  cordis,  ueque  imrare,  neque  curant  cogno- 
scere  veritatem ,  oblili  dominicas  praeceptionis,  Qui 
habet  aures  audiendi,  audiat. 

Qui  uutem  secus  viam  ,  sunt  qui  audiunt :  deinde 
venit  diabolus ,  el  tollit  verbum  de  eorde  eorum,  ne 
credentes  sahi  fianu  De  hoc  seuiine  Marcus  ( C*p. 
lv  )  ita  scribit :  Ui  autem  tunt  qui  circa  viam  ubi 
seminatur  verbum,  et  cum  audierint,  confesthn  venit 
Satanas  et  aufert.  Malthseus  ita  :  Omnis  qui  audit 
verbum  regni%  et  non  intetligil,   tenit  malus  et  rapit 

p  (  Matth.  xiii  ).  Cx  quo  manifesto  docetur,  eos  circa 

^  viam  seminalos,  qui  verbum  quod  audiuut  null  i  lide, 
nullo  intellectu,  nulla  saliem  tentanle  utililatis  oc- 
casioue  percipere  dignautur.  Porro  super  petrosa  et 
iu  spmis,  ul  Domiuus  exponit,  seiiiinaBiur  hi  qui 
auditi  quidein  verbt  et  utilitatem  prtibant,  ei  desi- 
derium  gustant,  sed  ne  ad  id  quod  probant  perve- 
niani,  hiijtis  vil.c  eos  vel  adversa  terreudo,  vel  pro- 
spera  blandieudo,  rclaidaiit.  Contra  qtix  utraque 
damna  semen  quod  accep*rat,  tutari  curabat,  qtit 
ail :  Per  arma  justitias  a  dextris  et  a  siuistris,  per 
ghriam  et  ignobilitatcm,  per  infamiam  et  bonam  fa- 
mam,  ut  seduc  ores  et  veraces  (  //  Cor.  vi  ).  Ilis  ergo 
tribus  lerrae  geueribns  scito  omnes  qui  vt-rbum  uoii 
faciunt,  esse  designatos ;  a  quibus  omnibus,  qui  se- 
men  acceptmn  serva»,  terra  bona  est  ;  excipiuuitir 
sane  Judaji  et  geutiles ,  qui  ne  audire  qtiidem  me- 
rentur. 

Quod  autem  in  spinas  cecidit%  hi  sunt  qui  audieruntf 
et  a  soUicitudinibus ,  el  dmliis ,  et  voluptatibus  vitce 

D  euntes  suffocantur%  et  non  referunt  fructum.  Miruiu 
quoiimdo  Doiniuus  spinas  divilias  in.erpretatus  sii, 
citin  ilke  poguunt,  istaj  delectent.  Et  tamen  spinaa 
sunt,  quia  cogilationuin  suarum  puuctionibus  mcii- 
tem  laceraut ,  et  coin  us«|tie  ad  peccatum  pertra- 
hunt,  quasi  inflicto  vulnere  crueutaiiU  Quas  bei.d 
hoc  in  loco,  alio  evangelista  testanle  (  Matth.  xm  ), 
nequaquam  Dominus  divitias,  sed  fallaces  divitias 
appellat.  Fallaces  eitiui  suni,  quae  nobiscum  dtu 
pennanere  non  possuul.  Fallaces  sunt,  qu.e  inrntis 
no»tra  inopiain  non  expellunt.  Sol»  autem  divitia 
venc  sunt,  qua?nosdivites  viriutibus  faciunt.  Noian- 
dumveroest  quod  exponens  Dominus  dir it,  Quia  sol« 
licitudines  et  voluptaiessuflbcant.  Suflocint  eoun,  quia 
imporlunis  cogitationibus  suis  gutlur  nentis  straugu- 
lant,  et  dum  bonum  desiderium  intrare  ad  cor  iioii 
sinunt,  quasi  aditum  flatus  viialis  necaol.  Notandum 
etiam  qtiod  duo  sunt  quae  divitiis  jungit,  sollicitudi- 
nes  vidciicct  ct  voluptatcs.  Quia  profecto  et  pcrcw* 
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ram  mentem  opprimunt,  el  per  aflluentiam  resol- 
vunt.  Ite  enim  cotitraria  posse  sores  suos  et  afflictos 
et  lubricos  faciunt.  Sed  quia  voluptas  convcnire  cum 
afflctione  non  potest,  alto  quidem  tempore  per 
<  ustodhe  suae  sollicitudinem  afflipont,  atque  alio  per 
abnndantiain  a*.  voiuptates  emolliunt. 

Quod  autem  in  bonam  terram,  hi  tunt  qni  in  eorde 
bono  et  optimo  audienles  verbum  retinent,  et  fructum 
afferunt  in  patientia.  Bona  terra,  ul  praedixiintis, 
iiinnibus  tribus  icrne  nequam  varietatibus  conlraria 
facit,  et  libenter  videlicet  semen  verbi  suscipiendo, 
et  quod  suscipit  intcr  adversa  et  prospera  patienier 
ad  froctus  usque  tempora  servando.  Aliter,  bona 
terra  fructum  pcr  palientiam  reddit,  quia  scilicel 
nnlla  sunt  bona  quo»  agimus,  si  non  aequanimiter 
proximnrum  mala  toleramus.  Qoanto  enim  qtiisquc 
altius  profecerit,  tanto  in  hoc  mundo  invenit  quod 
durius  portet ;  quia  dum  a  prasenti  sxcuio  mcntis 
nostnc  dilectio  deflcit,  ejusdem  sxculi  adversiia* 
crescil.  (linc  csl  enim  quod  plerosque  cernimus  et 
bona  agere,  et  tameu  sub  gravi  tribulationum  fjsce 
desudare  :  sed  juxia  vocein  Domini,  frucrum  per 
patientiain  reddtinl,  quia  cum  liumililer  flagella 
suscipiuni,  post  flagella  ad  reqoiem  stibltuiiter  sus- 
cipiunttir.  Qtiod  vero  secundum  Mattliaeum  dicitur  : 
El  fruetum  affert,  et  facil  aliud  quidem  centum,  aliud 
ttutem  sexaginta,  porro  aliud  triginta  (  Malth.  xui ) ; 
triginla  referunlur  ad  nuptias.  Nam  et  ipsa  digitorutn 
cmijunctio,  quasi  molli  osculo  se  complexaus  et 
lufelerans,  maritum  pingit  et  conjugem.  Sexaginta  ad 
viduas,  eo  quod  in  angustia  et  tribolatione  sint 
positae ,  unde  et  in  superiore  digito  deprimuicur. 
Quantoque  major  est  difflcultas  expertae  quondam 
volup  alis  illectbris  abslinere  ,  tanto  majus  et  prae- 
miuin.  Porro  centesiinus  nuinerus  ( quxso,  ditUen- 
ter,  lector,  aitende )  a  sinislra  trausfertur  ad  dexte- 
ram ,  el  iisdein  quidem  digitis ,  sed  non  eadem 
manu,  quibus  in  lacva  manu  nupue  significanlur,  et 
vkJuac,  circuliiin  faciens  exprimit  virgiuitatis  coro- 
nam.  Aiitcr,  fructum  tricesimum  verbum  profert, 
quod  fldeni  sancUe  Tritiitatis  aediflcal ,  sexagesimum, 
quod  operis  perfectionem  docel,  quia  sex  dies  sunl, 
in  quibus  opottet  operari  ( Exod.  xxiii  ) ;  centesi- 
tnum ,  quod  ad  dexteram  regni  vilam  pradicat 
a-lernain. 

IIOMIIJA  XXXVI. 

III  DOMIMCA  QUMQUAGESW*. 

Luc.  xviii,  Mattii.  xx,  Marc.  x.  In  illo  tempore%  as- 
tumpsit  Je$us  duodecim%  et  ait  Htis  :  Ecce  ascendi- 
mus  Ilierosolymam,  et  consummabuntur  omnia  quaf 
scripta  tunt  per  prophetas  de  Filio  hominis.  Trade- 
tur  enim  gentibus,  et  illudetur,  et  flagellabiiurf  et 
eonspuetur ,  et  postquam  flagellaverint  t  occtdent 
eum%  et  die  tertia  resurgel.  El  ipsi  nihil  horum  in- 
lellexerunt.  Erat  auU  m  verbum  istud  absconditum 
ub  eit.  et  non  inteiligebant  quce  dicebantur.  Factum 
esi  autem  cum  appropinquaret  Hiericho,  cascus  qui- 
dam  sedebat  secus  viam  mendtcanst  etc. 

1'raevidens  Salvalor  ex  passione  stia  discipulortim 
animos  pnrturbandos  ,  eis  longc  anle  et  ejusdem 
passioiiis  pcenam,  el  resiirreciionis  sux  gloriam  prae- 
dicit,  ut  cum  inorienlem ,  sicut  praediclum  esset, 
cernerent,  etiam  resurreciurtitn  non  dubiiarent.  Prae- 
videns  etiam  quosdam  haereticos  iu  Ecclesia  futuros, 
qui  Cliristum  dicerent  l«*gi  prophetisqne  docuisse 
contraria,  aliumque  Veteris  Testamenti,  atquealiuin 
Novi  Deum  esse  credendum,  ostendit  proplietaruui 
praesagia  non  alio  magis  quam  ad  suae  dispensatio- 
uis,  quain  pro  nobis  temporarie  soscepit ,  inteudisse 
inyslerium,  adeo  ut  consuinmaiio  sit  propheti;e  suae 
passionis,  et  posteriori*  glorias  celebrati  perfectio. 
Necnon  et  paganorura  dementiam,  qua  ejus  crucem 
derident,  aperiistime  cmrfutat,  quando  proximae 
suse  passiouis  et  tenipiis  ,  quasi  futurorum  praescius 
o*iendit,  el  locum  qua*i  in»rtis  intrepidus  adiil. 

Et  ipsi  nikil  horum  mclUxerunt.  Et  crat  vcrbum 


A  i*tud  absconditum  ah  eis%  el  non  inteUiaebant  qurn  di- 
cebantur.  Legiinus  iti  Cvangelio  secundum  Joannem, 
dic^nie  Domiuo  :  Si  exaltatus  fuero  &  lerra9  emni* 
trakam  ad  meipsum  (Joan.  xn  ),  respondisse  tur- 
bam,  atque  dixisse ;  Nos  audivmus  ex  leget  quia 
Christut  manet  in  ceternum.  Et  qnomodo  tu  dicis, 
Oportet  exaltari  Filium  bominis?  Quid  est  ergo  quod 
discipuli  loties  sibi  replicitum  doinin>cae  passionis 
arc:inum  intelligere  nequeuni,  et  Judaei  ad  unmii 
verbum  et  tam  obscure  nositum,  ut  lioc  exposilione 
digniim  evangelista  ducat.  Hoc  autem  dicebat%  in- 
quii,  signi/icans  qua  morte  esset  moriturus;  mox  quia 
crucis  exnltatio  si^niticetur ,  iulelligunt ,  nisi  quia 
discipuli,  cujus  viiam  maxime  videre  desiderabant, 
ejus  mortem  audire  uou  poterant.  Quein  non  solum 
hominein  iunoceutem,  sed  et  Deum  verum  sciebant, 
bunc  iiullaieims  mori  vel  posse  putabant.  Et  qui» 
per  parabolas  eum  sxpe  loquentem  audire  consueve- 
rant,  quoties  aliquid  de  sua  passioue  dicebat,  boc 

£  non  ita  ut  sonabat,  intelligenduin,  sed,  amore  dic- 
tante,  ad  aliud  quid  ailegorice  referendum  esse  cre- 
debant.  Judapi  vero,  quia  in  cjus  necem  conspirave- 
rant,  quidquid  de  sua  passioue  vel  cruce  loqiieba- 
tur,  intelligebaiit.  Iloc  enim  loquebatur,  qnod  ipsi 
suiiiinopere  et  fieri  optabant,  et  perficere  satage- 
bant ;  sicque  iniro  et  inusilalo  modo  ideoi  subeundue 
crucis  sacramentum,  quod  fidelibus  araor  abscondil^ 
infidelibus  invidia  pandit. 

Factum  est  auten  cum  appropinquaret  Hiericho, 
ccecus  quidam  sedebai  secus  viam  mendicans ;  et  cnm 
audiret  turbnm  prcetereuntem ,  interrogabtt  quid  hoe 
euet.  bixerunt  autem  ei,  quod  Jesus  Nuzarems  trans- 
iret.  Cecus  iste  per  allegoriam  genus  huinanum 
significat,  quod  in  parenle  priino  a  paradi»i  gaudiis 
expuisuin,elaritaiein  superna?  lucis  ignorans,  dainna- 
liouis  su£  tenebras  patitur ;  sed  cutnlliericho  appro- 
pinquare  Jesus  dicitur,  cecus  illuminatur.  Hierichn 
qiiippe  interprelatur  luna ;  luna  atitem  in  sacro  elo- 

p  quio  pro  delectu  ponitur  carnis9quiadum  menstruis 

{j  momeniis  decrescit ,  defeetum  nosfrae  mortalitatis 
desiguat.  Duui  igitur  couditor  nosler  appropinquat 
Hiericiio,  caecus  ad  linneii  redit,  quia  dum  Diviuttas 
defectuui  uostnc  carnis  suscipii,  humanum  genus 
luinen,  quod  amiserat,  recipit.  Qui  videlicet  c^cus 
recteet  juxta  viam  sedere,  et  mcudicans  esse  descri- 
bitur.  Ipsa  cniin  veritas  dicit :  Egosum  via  (Joan.  xiv). 
Ergo  qui  seiermc  lucis  ci.iritatein  uescii,  caecus  est; 
sed  si  jam  iu  Redfniplorem  credil,  juxla  viaui  sedet. 
Si  aiitem  jam  credit,  sed  ut  arteniaui  lucem  recipiat 
rogare  dissiiimlat,  atque  a  piecibus  cessal,  cakcus 
quideni  juxla  viaui  sedet,  sed  miiiime  mendicai;  si 
vero  credit  et  exorat,  et  juxta  viaiu  sedet  oecus,  et 
mendicat. 

Et  etamavit%  dicent ;  Jetu  fili  David%  miserere  met. 
Et  qui  praibant,  increpabant  eum%  ut  laceret.  Ipse  vero 
multo  mugis  clamabut%  Fili  David ,  miserere  mei.  Quul 
isti  desiguaui,  qui  Josuin  venientem  prj?cedunt,  uisi 
desiderioi iiiii  cnrnalium  turbas   tumullusque   viuo- 

D  ruin ;  qui  pi  iusquain  Jesus  ad  cor  nostrum  veniat, 
leiiUiiouibiis  suis  cogitationem  nostrain  dissip.mt, 
et  voccs  cordis  in  oratione  porlurbant?  Saepe  nanique 
dmn  con\erii  ad  Deuin  post  perpetrata  vitia  volu- 
inns,  dum  coutra  b.*»»c  eadeui  exorare  vitia,  qnx  per- 
petraviiuus,  conamur,  occurrunt  cordi  phantasmaU 
peccatorum  quse  feci  uus,  inentis  nosirje  aciem  re- 
verberani ,  conftiiidnnt  animum,  et  vocem  nostraa 
depreca;ioii»s»  pivmunt.  Sed  qtiein  turbt  iucrepat  nl 
taceat,  magis  ar.  magis  chmat,  quia  quann»  graviori 
tumiillu  cogitaiioimiii  carnaliiiin  pieuiunur,  tanto 
oraiioni  insistere  ardentius  debeinos. 

Slans  autemJesus9jus$itilluinadduci  ad  se.  Ecee 
stat ,  qui  ante  transibat,  quia  cum  adliuc  turba» 
pliantasiiiatuin  in  oratione  paiimur ,  Jesmn  aiiquate- 
iius  iranseuntem  sentimus.  Cum  vero  oralioni  velm- 
meuter  insistimus  stat  Jesus  et  iucem  restituit,  quia 
Detis  in  corde  figitur,  et  lux  aiuissa  rcpaiatur. 

Et  cum  appropmtfuassct,  mterroyavit  illuin,  dicent  : 
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Quid libi  vit  fad.imf  At  iltedixit :  Domine*ut  videnm. 
Nnnquid  qni  lumen  rcdilere  poterat  quid  vellet  c  ecin 
ign<*rabat?  Sed  peli  vult  hocqnod  ei  nos  petere,  et 
xeconcedere  pramoscit.  Importone  nainqoe  ad  ora- 
lionem  nos  admonct,  et  latnen  dlcit  :  Scit  namque 
Paier  retler  qnd  oput  tit  vobit%antequam  petatis  eum 
(Malth.  vi).  Ad  lioc  ergo  requtrit,  ut  petatur ;  a«l  lioc 
requirit,  m  cor  ad  orationem  excitet.  llude  et  cnecus 
proiinus  adjungit :  Domine,  ut  videam.  Ecce  caecos  a 
Itomino  non  aurnm,  sed  lucein  qua»rit,  parvipendit 
extr*  lucem  aliquid  quaerere.  Quia  etsi  cspciis  habere 
qnodlibet  potest,  sine  luce  non  potest  videre  quo.l 
habet.  Imitemur  ergo  eum,  quem  et  corpore  audivi- 
mus  et  mente  salvatum,  non  falsas  divitias ,  non 
lerrena  dons,  non  fugitivos  honores  a  Domino,  sed 
lucem  qtiseramus  :  illatn,  videlicet,  lurem,  qtiain  vi- 
dere  cum  solis  angelis  possumus,  qiiatii  nec  intliii:ti 
*ichoaf,  ncc  flois  angostat;  ad  quam  proteclo  lucem 
via  fldes  est.  Uiide  recle  et  illumiiiando  c-eco  proti- 
nu<  subjungitiir : 

Et  Jetut  dixit  itli :  Rctp;ce.  fidet  tua  te  talvum  fecit. 
Rt  confettim  vidittet  teqwebatur  i'lum%  magwftcant 
Deum.  Videt  et  sequilur,  qui  bonuin  quod  inlelligir, 
«peratur ;  videt  autem,  sed  non  sequitur,  qui  bontitn 
quidein  inlelligit,  sed  bona  opcrari  conteinuit ;  Jesum 
enim  sequitur,  qui  iinitatur.  Ilinc  nauique  dicit  :  Si 
quis  mihi  ministrat,  me  sequalur  (Joan.  xxn).  Consi- 
deremos  ergo  qua  graditur,  ut  sequi  mereainur; 
ticqoe  fit  ut  non  solum  nostra  vita  in  Deum  proficiat, 
sed  bac  ipsa  nostra  cottversatio  ad  laudein  Dei  et 
aliog  aecendat.  Unde  il!ic  subditur  : 

El  omnit  piebt  ut  vidit%  dedit  laudent  Deo.  Dedit 
enim  plebs  laudem  Deo,  iioii  solum  pro  iinpetraio 
iiitiiiere  lucis,  sed  et  pro  ineritu  Odei  impeinniM. 
Dedit  laiidem  Deo,  quia  et  Jesum  vidit  misericorditer 
ac  potenter  lucem  res.ituisse  roganli,  et  obslinatrc 
Mei  ciamorrm,  quae  jnsie  qu.Tsierit,  mox  tonsequi 
posse  cognovit.  Uiide  noiatidum,  qira  Doininus  in 
earne  apparens,  oinnia  quas  verbis  docuit, 
firoiavit.  Qui  enim  notiis  pracepil  :  Sic  luceat 
vevra  coram  hominibut,  ut  videant  opera  vestra  bona% 
ei  glorificent  patrem  vettrum  qui  in  catlit  ett  (Matth.  v), 
et  ipse  in  uuiver.»is  qu»  cujpil  focere  et  docere 
[Act.  i),  noo  suara  ab  houiinibus,  scd  paliis  glorinm 
quxrebat. 

HOMILIA  XXXYU. 

IN  DIE  ClftERUtf. 

luc  xii,  mattb.  vi.  Lectio  sancti  evangelii  tecundum 
Lucam.  In  illo  tempore,  dixit  Jetut  ditci.utis  suis  : 
Facite  vobis  tacculos  qui  non  veteratcunt%  thetaurum 
non  deficientem  in  caUitf  quo  fur  non  appropriat, 
neque  tinea  corrumpit.  (Jbi  enim  thesaurut  vetter, 
ibi  et  cor  vestrum  erit.  Sint  lumbi  rettri  prcectncli% 
et  lucernw  ard  nies  in  manibut  vettrit,  etc. 

Nou  boc  pr.Tcepium  csse  putaudum  est,  ut  nil 
pecunine  reservetur  a  sa»ci  s,  vel  suis,  scilicet,  vcl 
paoperum  iisibus  suggerendae,  cuni  et  ipse  Dominus, 
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A  q-ios  PsalmUta  redargfiens,  ait :  QHon;an  Deut  diui- 
pat  otta  hominum  sibi  placettium  (Psal.  lii).  Ossa 
enim  virtmum  robur  appellat. 

Ubi  enim  thetaurus  vetter  c*t%  ibi  et  cor  vestrum  erif. 
Iloc  non  solum  de  pecnnia,  sed  et  de  cunctis  pos« 
sessionibus  sentiendnm  est.  Gulost  deus  veuter  est. 
Ibi  ergo  habet  cor,  nhi  el  tbesau  um.  Luxuriosi 
thesauri  epulae  stint;  bscivi ,  ludicra;  amatoris,  li- 
bido.  Huic  servil  uuusquisque  a  qtio  vincitur. 

IIOMILIA  XXXVIII. 

IV   FERU   QUI.VTA   PO*T   DIEV   Cl.tERUV. 

Luc.  vii%  Matni.  viii.  ln  illo  tcnpore.  intmvii  Jetus 
CapharnaAin.  Centurioais  autem  cajusdam  tervut, 
etc. 

Cum  autem  impfetset  omtia  verba  sua  in  auret  ple- 
bit,  intravit  Caphamaum.  Hic  intelligenduin  est,  cum 
imptesset  quidem  omnia  verba  sna  in  aure<*  plebis, 
g  intrasse  Christum  Capbarnaum ,  hoc  est,  qtiii  nou 
ante  quam  h«c  verba  terminassct  intravtt,  sed  non 
esse  expressum  post  qiiantom  temporis  intervallum, 
cum  istos  sermones  terminasset,  inlraverit  Caphar- 
naum.  Ipso  quippe  iotervallo  leprosus  ille  mnndauis 
est,  quem  loco  suo  Malthaeus  iuterponit  (Matth.  vui), 
iste  autem  antea  praoccupat. 

Centurionis  autem  cujutdam  servus  male  habent 
eral  moriturut%  qui  illi  erat  pretiotut.  Q.iaerit  forte 
aliquis,  vel  pius,  ut  inveniaL;  vel  impiu*,  ut  repre- 
liendat ,  qua  ratione  evangeiisla  servuin  ,  q  li  non 
mortuns,  sed  samius  sliliiiifertur,  dixerit  esse  inori- 
turum.  Cui  breviter  resi»oud<*iidu:ii,  qui »  revera  erat 
inoriturus ,  si  non  Dortiini  sui  lide  deprecautis  ,  et 
Christi  pietate  misereutis  fnissel  rcdditus  vitae.  Sic 
et  Ezechias  rex ,  juxta  quemdam  iiatura  buuianae 
moduin,  erat  inoriturus,  cnm  veracis  proplietas  ver- 
bis  audivil :  Ditpoue  domui  lum%  qula  morieris  tu ,  et 
non  vivet  (Isai.  xxxviu),  sed  occulto  divinje  provi- 
r,  dentise  judicio,  quse  onuiia  in  mensura  el  numero  et 
u  pondere  disposuit  (Sap.  xi),  qiiiiideciui  adhuc  aono- 
rum  vitam  lacrymis  precibusque  nicturus. 

El  cum  audissel  de  Jesu,  miut  ad  eum  tenioret  Ju- 
da?orum%  rogans  eum  ut  venirel  et  salvaret  servum  ejus. 
Superiia  dispensatione  factuui  est  ut  scnores  Ju- 
daeorum  inittereutur  ad  Djuiiiioin,  hisque  astantibus 
qui  laugiierat  smareiur,  quo  inexcus.ibil6«  forenl  si 
cre<lene viro geutili  nou  crederent.  Vcruin  qua?ritur 
quooiodo  couveniat  qtiod  Lucas  centurioiiem  nuntios 
misisse,  Mailheus  autein  ip^uui  accessisse,  narral  ad 
Doiiiinuiii  ?  Sed  pie  qusereutibus  lacile  patel  quod 
Maitliaius  breviiatis  causa  dixerit  ipsum  accessisse, 
cujus  desiderium  et  voluntas  ad  Dominum  veraciter 
aliis  licet  defereulibus  esi  pcrlata ,  myslice  etiam 
nobis  comiiieiidans  b«»c,  quod  scnptum  ti\ :  Accedite 
ad  eum ,  et  illuminamini  (PtaL  xxmi).  Nmi  quia 
lidein  ceuturioiiis  qua  vere  acceditur  ad  Jesum,  ipse 
ita  laudavit  ul  diceret :  Non  inveni  tantam  fidem  in 
ItraeL  ipsuni  potius  accessisse  ad  Cbristuui  dicere 


cvji  ministrabant  angeli,  lauien  ad  inforinandam  Ec-  D  voluit  prudens  evangelista,  quam  illos  perquos  verba 


elesiam  suam  loculos  habuisse  legatur,  et  a  fldelibus 
otdata  conservans,  et  Miorum  necessitalibus  aliisque 
indigentibus  iribuens;  sed  ne  Deo  propter  ista  scr- 
Tijtur,  et  ub  iuopiae  tiinoreui  jus.itia  deseratur. 

Thetaurum  non  deficientem  in  ccelit,  quo  fur  non 
appropiat,  neque  tinea  corrumpit.  Sive  simpliciier 
aecifiendum,  qiiod  pecunia  servaia  deficiat ,  vel , 
videiicet,a  fure  tbesauris  erepia,  vel  in  tbesauris  ipsa 
Stti  fragilnate  foedata ;  data  autem  pro  Christo  pe- 
renneni  misericor  li*  fruclura  conferat  in  co^lis.  Seu 
eerte  iia  inteltigendum,  quod  thesaurus  boni  operis 
•i  commodi  terreslris  occasione  condatur,  ficile 
eorruptus  intereat;  al  si  coelesti  solum  intentione 
cofigeratur,  iion  eUerius  boioiuuin  lavore,  non  intus 
ioauis  glori*  valcat  labe  maeulari.  Fur  enim  deforis 
rapii,  tiuea  scindit  interius  :  Piir  abstulit  divitias 
eorutn,  de  qu.bus  Dominus  ait :  Receperunt  merce- 
eUm  suam  (Math.  vt).  Tiuea  corrupit  vcstcs  eorum 


sua  uiiserat.  Porro  aulem  Lucas  ideo  t>>iuui  <|U'nud- 
modutii  gestum  sil  aperuit,  ut  ex  fioc  iutelligere  co- 
gereuur,  queinadinoduiii  acce^isse  dixerii  alius  , 
qui  ineiiliri  uou  potuil.  Sicut  eniin  illa  mulier  q«i^c 
fluium  sauguiuis  piuebalnr  (  Marc.  v;  Matth.  ix  ; 
Luc.  vin),  quamvis  fiinbriain  vesti  nemi  ejui  lenue- 
rit ,  magis  tauien  quia  credidit ,  teti^it  D  huiiiuiii  , 
quam  iltae  turbas  a  quibus  premebalur ;  iia  ct  cen- 
turio  quo  magts  credidit,  e »  oijgi»  accessa  ad  Do- 
ininum. 

Uiligit  enim  gente  n  nostram  ,  et  tynagogim  ipte 
afdifieavit  nobit.  Qui  aeJilicauiu  sibi  a  ceiiturione 
narraut  synagogaui,  evidonter  osieiidunt  qma  sicut 
nos  ICccleiiaui ,  sic  eiiain  i  li  syiiagog.iui  uou  cou- 
ventuin  sobunino«io  fidelium,  sed  et  locuin  qu»  coo- 
vciiiebaat,  smt  at»|>ellai-e  >oliti,  juxta  quod  et  supra 
docuiiuus. 

Jettt  autem  ibat  cum  iilit.  M  igna  Do  niui  sublimi- 
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las,  qui  selo  verbo  curarc  valehat ;  sed  nwi  minor 
liumiliias,  qni  aervum  dignatns  est  visitare  languen- 
tem.  Namqtiasi  potens  el  benignus  et  rogatus  salvare 
pergehat ,  et  itineris  medio  rogaius  dkto  salvavit , 
ne  videlicel  ob  impoteutiam  virium  ,  et  non  ol> 
luimilitatis  exemplum  corporaliter  ir<*  putaretur. 
Alibi  ad  sanandum  reguli  fllium  venire  noluit ,  ue 
divitias  lionorasse  viderelur  (Joan.  iv) ;  liic  ne  con- 
ditionem  sprevisse  servilem,  ad  cenlurionis  famul»im 
mox  ire  consensit. 

Et  cnm  jam  non  \o\ge  etset  a  dotno,  misit  ad  eum 
ceuturio  amicot  dicent :  Dominet  noli  vetari.  Non  enim 
tum  dignut  ut  tub  tectum  meum  intret.  Propter  vit  e 
geniilis  conscientiam  ,  gravari  se  magts  dignaiione 
puiavit  Domitii,  quain  juvari,  nec  posse  hahcte  lios- 
pilem  Clirisniiii  t  rujns  etsi  fide  praetlitus  ,  noiidtim 
tameo  erat  sacraineulis  imbtaus.  SeJ  quia  quii  no- 
stra  inflrmitas  non  prnesuinii  %  divina  graiia  dare 
novit ,  et  alius  centurio  qui  sicut  el  iste  credentein 
<'x  pcntibus  popiilutn  praflgurat ,  magnae  fldei  rl 
jiistitiae  merito  Spiritus  sancti  douuin  priusquam 
baptizaretur  acrepit,  ct  iste  necdum  catecbizatus  et 
fidem  stiam  laudari  a  Domino,  et  famulum  salvari, 
promeniit.  De  quo  pulclire  per  allegoriam  dicitur 
quia  Jesiim  iion  longe  liaberet  a  domo,  tametsi  sub 
teclum  stium  tnvitare  non  atideret,  quia  prope  timen- 
tibut  eum  saiutare  ipsiut  (Ptit.  lxxxiv).  El  qui  natu- 
rab  lege  recte  uiiiur,  quo  bona  quae  novit  operatur, 
eo  illi  qni  vere  bonus  est  appropiat.  Al  qni  errori 
gentilitatis  etiam  crimina  jnnxerunt,  bis  aplari  po- 
le  t  quod  confluei.tilius  ad  se  turbis  alibi  Dominus 
ait :  Quidam  enim  ex  his  de  longe  venerunl  (Marc. 

Vlll). 

Propter  quod  et  meiptum  non  tum  dignum  arbitra- 
tut  ut  renirem  ad  te.  fct  uos  qni  de  genlibus  credi- 
nnis,  non  ipsi  ad  D  »minnm  venire  possomus,  quem 
nunc  in  came  viderc  neqtiaquatu  valemus;  sed  qui- 
oimqiie  passiones  nostr»  seriitutis  agnovimus  ad 
residenlem  in  dexiera  Patris  jam  pcr  fidetn  nccedcre 
dehemus,  jatn  seniores  Jud.-voitim  miitere,  boc  est, 
summos  Ecclesia?  viros,  qui  nos  ad  Dominura  prae- 
cesserunt ,  suppliciier  obsecrando.  patronos  acqui- 
rcre,  qui  nobis  lestimonium  reddcntes  quotl  dtlina- 
mns  Ecclesiain,  et,  quanttim  in  nobis  est,  aediflcare 
curemus,  pro  nosiris  apud  Dominum  nostrorumque 
peccatis  iniercedaut. 

Sed  dic  verbo.  et  tanabitur  puer  meut.  Magna  fldes 
renturionis ,  qua  verbi  opus  in  Christo  confileiur, 
e\  nostrae  sanationis  accommoila  mysteriis ,  qui  etsi 
noveranius  Srcuiidum  caruem  Christum  ,  sed  jam 
lamc  non  novimos. 

Nam  et  cgo  homo  tum  tub  potestate  conttitutut% 
habens  tub  me  militet.  llominem  se  et  poiestali,  vel 
tribiuii,  vel  prajsidis,  snbditum  dicit,  imperare  tamen 
posse  minoribus,  ut  subaudiatur  eum  mullo  magis 
qui  Deus  sit,  ct  super  omnia  potens,  innumeram  vir- 
tutis  angelicje,  quae  ad  imperata  obtemperct,  babere 
inilitiam. 

Etdico  huict  Vade.etvadit ;  et  atii,Venitetvenit;  et 
terto  meo9  Fachoc,  et  facit.  Yultostendere  Doiniuum 
quoque  uon  per  adveutum  tantuin  corporis,  sed  per 
angelorum  ministeria  posse  iiitplere  quod  vellet. 
Repellendae  eiiim  eiant  vel  inflt  mitates  corporum, 
vel  fortitudines  conlraria;,  quibtis  homo  ad  debilila- 
tem  saepe  conceditur,  el  verbo  Domini  et  ministeriis 
angeloriim.  Aiitcr  :  milites  et  servi,  qui  centurioui 
obediunt,  yirtutes  suut  uaturales,  quarum  non  mi- 
nimam  copiain  iiiulii  ad  Doininiiin  venientes  secum 
deferunt.  De  quibus  in  Gornelii  centurionis  laude 
dicitur  :  Quia  erat  virjuttut  et  timens  Deum  cum  omni 
domo  tua,  facient  eleemotynat  multat  ptebi,  et  depre- 
cant  Deum  semper(Act.  x). 

Quo  audito ,  Jesus  miratus  est.  Miratus  et  quod 
vi«lit  ceniurioiiem  suaui  inelligere  tnajestatem.  Sed 
quis  in  illo  fecerat  ipsaui  fidetn  vel  intelligeniiaiu, 
msi  ipse  qui  eam  inirabttur ?  Quod  si  el  alius  eam 
lccisset ,  «|uiJ  uiirarclur  qui  prjescius  crat  ?  Notau- 


A  dum  ergo,  quia  quod  miralur  Dominus,  nobis  nn- 
randum  esse  signilicat,  quibus  adliuc  opus  est  sic 
moneri.  Omiies  enim  tales  moius  cum  de  Deo  di- 
cuuliir,  :ion  perttirbati  aiiimi  signa  suul,  sed  docen- 
tis  magislri. 

Et  conversus  seqnentibus  se  tnrbit  dixit :  Amtn  f 
dico  vobit,  nec  in  Jsrael  tantam  fidem  inveni.  Non  de 
oimiibus  reiro  patriarctiis  et  propbetis,  sed  de  prae- 
senlis  aevi  loquilur  bominibus.  Quibus  ideo  ceutii- 
nonis  fldes  antefertur,  quia  iili  legis  prophetaruinque 
mouitis  edocti ,  hic  autem  nemine  doceute  spoute 
credid  t. 

Et  reversi  qui  misti  fuerant  domum.  invenerunt  ter- 
vum  qui  tanguerat%  tanum.  Probatur  fld^s  Domini, 
ct  servi  sauitas  roborattir.  Poiest  erg<>  Domiui  me- 
ritum  etiam  famulis  suffragari,  nou  sotum  fldei  me- 
rilo,  sed  ctiatn  studio  disciplin.e.  Plenius  saue  li;cc 
cxplical  Maltlup.us,  t|uod  dicenie  Domiuo  ceuturioni  : 
Vade  et  ticut  crediditti  fial  tibi,  sunatut  tit  puer  e% 

D  illa  hora  (Matth.  vui) ;  sed  beato  Lucae  mons  est  v 
qua3  plena  viderit  ab  aliis  evangelistis  exposita  bre- 
viare,  vel  etiain  de  industria  prjeierire ;  quae  vero 
ab  t*is  omissa  vel  lireviler  cognoverit  attacta,  dilu- 
cidare  solertius.  Mystice,  ut  dixi,  centurio,  cujus 
fides  Israeli  pruefertur,  electos  nimirum  ex  geutibus 
ostendil,  qui,  quasi  centenario  milite  slipali,  virtu- 
tum  spirilalium  sunl  perfeclione  sublimes,  nibilque 
a  Domino  lerreuum,  sed  sola  aeterna?  salutis  gaudia 
sibi  suisque  requirunt.  Numerus  enira  cemenarius, 
qui  de  laeva  translcrtur  ad  dexteram,  iu  co&lestis 
vitR  signtflcaione  poui  consuevit.  Unde  est  quod 
arca  Noe  cenluin  annis  fabricatnr  (Gen.  vi),  Abrauam 
centenarius  tilium  promissionis  accepit  (Gen.  xvn), 
sevit  Isaac,  et  inveuit  iu  ipso  amio  ceutoplum  (Gen. 
xxvi),  alritiui  taberna«uli  cenlum  cubiios  longum 
cst  (Exod.  xxvu),  iu  cenloimo  psalmo  misericordia 
el  judicium  Domino  cautatur  (PsaU  c),  et  caetera 
hujusmodi.  Taiis  ergo  inei  ili  viri  pro  bis  nccesse 

q  est  Domino  supplicent ,  qui  adbue  spiritu  sei  vitutis 
in  timore  premuutur,  quatenus  eis  paulatim  ad  su- 
biimiora  provectis,  perlecu  ditectio  foras  niitiai 
timorem  (/  Joan.  iv). 

HOMILIA  XXXIX. 

IN  PERU  SEXTA   POST  DIEM  CINEBUH. 

Loc  vi,  Matth.  v.  In  ill>  tempore  dixii  Jesus  disci- 

pnlis  tuis  :  Diliyile  inimtcot  vestrot ;  benefacite  hit 
qui  vot  oderunt.  etc. 

Quia  dixerat  supra  quid  ab  inimit 'h  pati  possitit, 
n  inc  qualiter  ipsi  cuui  eisdem  inimicis  agere  de- 
beaut,  ostendit.  Multi  aulem  putant  sufficere  virtuti- 
bus,  non  odisse  inimicos;  caeterum  «liligere  p!us 
praicipi  quam  humana  natura  patiatur  non  videnles, 
<inia  et  Moyses,  Saiuuel  ei  Stepiianus  pro  iiiimicis 
orabant  (Lxod.  17;  1  II  g.  12;  Act.  vu),  et  monuos 
David  plaimi  ioiuiicos  (//  Rey.  i).  Neque  euim  Da- 
minus  impo^sibiha,  sed  perfecta  juberet :  Non  defi- 
U  cientes  ergo  dum  tempus  est ,  operemur  bonum  ad 
omufs,  maxtme  autem  ad  domesticot  fidei  (Gutat.  vi). 

Benedicite  maUdicenlibut  vobis,  oraie  procalum- 
niantibut  vobts.  Et  luec  se.  suique  siinihs,  egisse 
tes:atur  ApOatolus  qui  ait :  Malediciinur,  et  benedici- 
mus;  blasphemamur,  et  obsecramus  (I  Cor.  iv).  Sed 
bic  merito  movet  quoiuodo  huic  praeceplo  Domiul 
non  sit  adversum,  quod  et  in  propbetis  inveniuutur 
muliae  imprecatione^  adversus  inimicos,  quae  malo- 
dictioues  ptitantur,  siculi  est  illud  :  Fiat  mensa  eorum 
coram  ipsis  in  taqueum  (Psut.  lxvii.),  et  caetera  qua; 
ibi  dicuntur.  Et  Joannes  Aposttdus  ail  :  Qui  sclt  fra- 
tre»n  suum  peccare  peceatum  non  ad  mortem,  pttat  et 
dabitur  ei  vita  peccanti  non  ad  mortem.  Est  ptccatum  ad 
mortem ,  non  pro  ilto  dico  ut  roget  quis  (I  Joan.  v). 
Ubi  priino  videnduiii  quia  propbetae  per  imprecaii*»- 
nein  quid  esset  futurum,  cecineruut,  non  optantis 
voto,  sed  spiritu  praevideulis  :  qoi  niaiime  soleui 
fi^ura  iinprccantis   futura  prasdicere ,  sicut  fujura 
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prarerilt  tempo-isea  qnne  vetitura  eranl  cecinerunt;  A 
ilemdn  in  apostoli  verbis  inlelligendum  esse  quos- 
<fam  fratres  pro  quibus  orare  nobis  praecipitnr,  cum 
Dominus  eiiam  pro  persecutoribus  nostris  orare  nos 
jnlieal  (Matth.  v ;  Luc.  vi).  Qnae  solvi  qunestio  non 
potesf,  nisi  fnteamur  esse  aliqua  peccata  in  fratri- 
bus  iiiimiconnn  persecmione  graviora.  Fratres  au- 
lem  Christianos  significari,  multis  divinamm  Scri- 
pturarum  documeniis  probari  polest.  Peccatum  ergo, 
fratres,  ad  mortrm  puto  esse,  cum  po*l  agnitionem 
Dei,  per  gratiam  Domini  nosiri  Jesti  Cliristi  quisque 
oppugnat  fraternitatem,  et  adversus  ipsam  gratiam 
qua  reconciliatus  est  Deo,  invidentiae  facious  ag  ta- 
lur.  Peccalum  autem  nou  ad  mortein  esi,  si  quis- 
quara  non  amorem  a  fratre  non  alienaverit,  sed  offi- 
cia  fraiernitatis  debiia  per  aiiquam  infirmiuitem 
animi  non  exhibuerit.  Quapropier  et  Dominus  in 
cruce  ait  :  Patert  ignohce  itlist  quia  nesciunl  quid  fa- 
ciunt  (Lmc.  xxiii;  Act.  vn).  Notidum  enim  grati;e 
Spiritus  sancti,  participes  ficti,  socieiatem  sanctae  fj 
fraternilatis  inierant.  Ct  B.  Stephanus  orat  pro  eis 
a  quibus  lapidaiur,  quia  nondum  Christo  credide- 
rant,  neque  adversns  illam  communem  graliam  di- 
micabant.  Et  Apostoltis  Panlns  propterea ,  credo, 
non  orat  pro  Alexandro  (//  Tim.  iv),  quia  j:im  frater 
erat,  et  ad  moriem,  id  est,  invidentiain ,  fraternita- 
tem  oppugnaudo  peccaverat.  Pro  his  autem  qui  non 
abniperant  aroorem,  sed  limore  succubuerant,  orat 
ut  eis  tgnoscatur.  Sic  enim  dicit :  Alexander  cerariut 
multm  mala  mihi  ostendilt  reddel  ilii  Dominus  tecun- 
dum  opera  illiutt  quem  et  tu  evita.  Valde  enim  restitit 
uostris  termombut.  Deinde  yubjungit  pro  quibus  orat, 
ila  dicens  :  /n  prima  mea  defensione  nemo  mihi  adfuit, 
sed  omnes  me  dereiiquerunt ,  non  iltit  imputetur.  Ista 
differentia  peccatoruui  Julam  tiadeiitem  a  Petro  ne- 
gante  disliuguil. 

Si  quit  te  percutit  in  maxillam,  prtebe  el  alteram. 
Non  ait :  Cuin  qui  te  percutit ,  noli  tu  percutcre, 
quauqoam  hoc  etiam  niaguum  praceptum  sit,  sed  n 
ail :  Para  te  adhuc  percuti.  Quod  ad  misericordiam 
pertinere  hi  maxiiue  senlitint,  qui  eis  quos  inulium 
dihgunt  tanquam  filris  vel  quibuslibet  dilectissiinis 
suis  a*grotatilibtis  serviunt,  vel  parvulis,  vel  phrene- 
ticis,  a  qoibus  multa  saepe  paliuniur,  elsi  eoruin  sa- 
los  id  exigal,  prabent  se  eiiain  ut  plura  patianlur, 
donec  vel  aetatis,  vel  morbi  infirmitas  transeat. 
Quos  ergo  Dominus  medicus  animarum  curaudis 
proximis  instruebat,  quid  eos  aliud  docere  posset, 
nisi  iit  eorum,  quorum  saluti  consulere  vellent,  iui- 
becillitales  aequo  animo  tolerarent  ?  Omnis  namque 
improbitas  ex  iinbecillitate  aninti  veuit,  quia  nihil 
innoceutius  est  eo  qui  in  virtute  perfectus  est.  Multi 
aatem  alteram  oiaxillam  praebcre  noverunl,  diligere 
vero  illum  a  quo  feriumur  iguorant.  Al  vero  ipse 
Domiuus,  qui  utique  uraecepta  quae  docuit  primus  im- 
pievit,  percutienti  se  in  maxillam  ministro  sacerdotis 
non  praebuil  alteram ,  sed  insuper  dixil:  Si  male 
locutus  sum,  testimonium  perhibe  de  mato;  ti  autem 
bemet  quid  me  cmdist  (Joan.  xvm).  Non  tanieii  ideo  ** 
paratus  corde  uon  fuit,  non  solum  in  alteram  ina- 
ulUm  caedi  pro  salute  uuiuium,  sed  etiam  toto  cor- 
pore  cruciligi. 

Etabeo  qui  aufert  tibi  vettimenlumt  etiam  tunicam 
noli  prohibere.  Quod  de  vesiimeuto  el  tunica  dicluin 
est,  nou  in  eis  solis,  sed  in  omnibus  faciendum  est, 
qctae  aliquo  jure  temporaliter  nostra  esse  dicimus. 
bi  cnim  boc  de  necessariis  imperalum  est,  quanto 
mnjps  superflua  coutemnere  couvenit. 

Omni  autem  petenti  tet  tribue.  Omni  pelenti,  inquit, 
non  omnia  peteiiti,  ut  id  des  quod  d  »re  honeste  el 
jnste  potes.  Quid  si  enim  pe<  uuiain  petal,  quia  inno- 
cetiten  eonetur  opprimere?  Quid  si  postremo  stu- 
prum  petat?  Sed,  ne  inulta  persequar,  quae  sunt  in- 
Mmerabilia,  id  profecto  dandutn  est,  quod  nec  tibi 
nec  alteri  tioceal,  quantum  sciri  aul  crcdi  ab  homtne 
poiest.  Et  cui  juste  negaveris  quod  petit,  judicanda 
bl  ip«  justith,  ut  uon  eam  luanem  dioiittas.  lu 


ouini  petenli  te  iribnes,  qtiamvis  non  semper  ul  quod 
petit  Inbue^.  Kt  aliquando  melius  aliqnid  tribues, 
cutn  petentem  injust»  correxeris. 

Et  qni  aufert  quce  tua  sunt,  ne  repeUt.  De  vesfc, 
domo,  fuiido,  jumento,  et  generaliter  ouini  pecunia 
dicit.  Uirum  autem  et  de  servis  accipiendum  sit, 
niagna  quaestio  est ;  non  enim  "Christianum  oponet 
8ic  possidere  servmn,  quomodo  equum  ntit  urgentutn. 
Quanquam  lieri  possit  ul  majore  pretio  valeat  cqutis 
quam  servtis,  et  mullo  magis  aliquid  aureum  vel  ar- 
genleum.  Sed  ille  servus  si  rectius  et  honestius,  et 
ad  Deum  colendum  accommodatius  abs  te  domino 
educaiur  aut  regilur,  quam  ab  illo  po;est  qui  eum 
cupit  auferre,  nescio  ulrutn  qtiisquatn  dicere  audeat 
ut  vestimentum  eum  debere  contemni.  Iloiuinem 
namqiie  homo  tnnqunm  seipsum  diligere  debel,  cui 
ab  omniuui  Doutino  eliatn  ut  inimicos  dilig.it  impc- 
ratur. 

Et  prout  vultit  ut  facianl  vobit  hominet,  et  vot  (a- 
eite  illit  simiiier.  Qt*>u  charitat  patient  ett9  benigna 
ett  (I  Cor.  xin),  n<>n  t.nttum  injurias  inimiri  fortis- 
sitnc  suuert,  sed  amici  quoqtie  gratiam  benignissime 
praevenit.  Natn  redamare  amantem,  cunctos  natura 
docuit;  non  amantem  vero  beueflciis  ad  amor^m 
cogere  Christi  solnm  doctrina  perfectos  instituit; 
qui  cutn  nos  priores  prout  nobis  fieri  velimus  aliis  fa- 
cere  julieret  (Luc,  vt;  Tob.  iv;  Matth.  vn),  eiitndem 
tnox  sensum  lalius  asti  uendo  (irmavit ,  dicens : 

Et  si  diligitit  t  ot  qui  vot  ditigunl%  quas  vobis  ett  gra- 
tia?  Nam  et  peccatoret  diiigentet  te  diligunt,  etc. 
Si  eti;im  peccatores,  publicaiii  et  ethnici,  erga  dile- 
ctores  suos  natura  duce  norunt  esse  benefici,  quan* 
tum  vos,  inqtitt,  quibus  ul  gradus  professionis  exi- 
inior,  ita  cura  necesse  est  sit  virtutis  uberior,  latio- 
ris  sinu  dilectionis  amplecli  debeiis  eliain  11011  aman- 
tes?  Unde  quaesitu  dignnm  vidctur,  quomodo  cum 
Dotuinus  eos  qui  diligeutcs  se  solum  diligunt,  bcn-- 
facientibus  sibi  benefaciunt,  amicis  feneramur,  non 
modo  perfectam  uon  habere  charitatem,  veriiiii  pec- 
catorilius  ar^quiparari  lestettir,  ille  pectoris  dosuinui 
recubitor  fipistolam  de  Dei  et  pruximi  dilectione 
consummans,  uon  uspiam  inimicos  monuerit  esse 
diligemfos,  sod  absolute  dixerit  :  Quia  ti  diligamut 
imicem ,  Deut  in  nobit  manel.  et  charitat  Dei  in  nobit 
perfecta  ett  (1  Joan.  iv).  Quod  si  quem  movot,  sciat 
eum  11011  de  inimicoruin  ainore  tacuisse,  sed  et  illos 
fratrum  nomine  comprehendisse,  fratretnque  amoris 
iutuilu  diligi,  et  pro  eis  praecepisse  orari,  scilicet  ut 
non  semper  inimici  remaneaui,  sed  resipiseant  a  dia- 
boti  laqueis,  nobisque  germano  fcedere  socientur. 
Nec  durum  videatur  quod  nondum  credentes,  pro- 
pter  spem  latnen  credendi  fralres  appetlari  posse  di- 
cimus.  N  un  idein  Joannes  eos  etiam  filios  Dei  voci- 
lare  legiiur  :  Quia  Jetutt  inquit,  moriturut  erat  pro 
genle,  et  non  tnntum  pro  gewe,  ted  ut  fitiot  Dei  qui 
erant  dixperti,  congregaret  in  unum  (Joan.  xi).  Quati- 
diu  eiiim  dispersi,  nonduiu  fitii  sunt  Dei,  sed  conve- 
nieuJo  in  uiium,  jam  efficiuutur  filii. 

IIOMILIA  XL. 

SABr.ATO  POST  CINERUM   DIEM. 

Marc.  vi,  Matth.  xiv.  /;i  illo  temporef  cum  tero  ettet 
(nctnm,  erat  navit  in  medio  muritt  et  Jetut  tolut 
in  terra,  etc. 

Lnbor  discipulorum  m  remigando,  et  contrarius 
eis  ventus,  labores  sauctx  Ccclesiae  varios  designat, 
quae  inter  undas  saecuit  adversantis,  et  immundoruui 
flatus  spirituum  ad  quielem  pairiae  coeleslis  nuasi  ad 
fidam  littoris  staiionetn  pervenire  conatur.  Ubi  be- 
ne  dicitur  :  Quia  navit  erat  in  medio  mort,  et  ipteto* 
tut  in  terrat  qtiia  nonnunquam  Ccclesia  tnnlis  genti- 
lium  pressuris  non  solum  affiicta,  sed  et  fcedata  est, 
ut  si  lieri  posset,  Kedemptor  ipsius  eam  prorsus  de- 
seruisse  ad  tempus  videretur.  Unde  est  illa  vox  ejus, 
iuier  undas  procellasque  tenlatioiium  vertentium 
deprehensae»  atque  auxilium  protectionis  illius  gcme- 
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buudo  clamore  quaerenlis  :  Ut  quid,  Domine*  recessi  A  mina  non  operient  U  :  cum  ambulaveris  in  iqne,  ttcn 


stilonge?  Detpicis  in  opporlunitutibus,  in  tribulatione 
(Psatm.  ix ).  Q"$  pariier  vocem  inimici  persejueniis 
cxponit,  in  sequentibus  psalini  subjiciens :  Dixit 
enim  in  eorde  suo,  Oblitus  est  Deus,  avertit  (aciem 
suam  ne  videat  usque  in  pnem.  Veruin  ille  nou  obli- 
viscitur  orationem  paupenim,  neque  avertil  facicm 
snam  a  speranlibus  in  se:  quin  potius  el  cerlaules 
cuni  hostibus  ul  vincam  adjuvat,  et  victores  iu  aeter- 
num  coronnt.  Unde  hic  quoque  aperle  dicitur  :  Quia 
vidit  eos  taborantes  in  remigando.  Videtquippe  D<>- 
ininus  laboranles  in  mari,  quamvis  ipse  positus  in 
terra  :  quia  etsi  ad  lioram  diflerre  vide.itur  auxilium 
tribulatis  iinpeudere,  iiihilomiiius  eos  ne  in  tribu* 
lationibusdeficiaut,su£  respectu  pietatiseorroborat, 
et  aliquando  etiam  manifesto  adjutorio  victisadver- 
shatihus,  quasi  calcatis  sedaiisque  fluctuum  voluini- 
nibus,  liberat,  sicut  hic  quoque  subsequentcr  iusi- 
iiuatur,  cum  diciiur : 

Et  circa  quarlam  vigiliam  noctis  venit  ad  eos%  am- 
bulans  luper  mare.  Stationes  et  vigiliae  militares  in 
terna  horarum  spatia  dividunlur.  Ouando  ergo  dicit, 
quarla  vigilia  noctis  venisse  ad  eos  Dominum,  osten- 
dil  tota  uocte  periclilatos,  et  extremo  noctis  tempore 
cis  auxilium  prabitum.  Laborabaut  ergo  toto  noctis 
opacae  tempore,  sed  diluctilo  appropinquatile,  et 
lucifero  solis  dieique  exortuin  piomitteute,  venit 
Oominus,  etsuperainbulans  tumida  freti  lerga  com- 
primit :  quia  cum  pressuris  obsita  fragiliias  humana 
pusillitatem  virium  suarum  considerat,  nihil  erga  se 
alind  quam  tenebras  angiMiaruui,  et  atslus  cernit 
hoslium  confligenlium.Cum  vero  meiitem  ad  superui 
lumen  prasidii,  etperpetuae  doua  retributionis  erexe- 
rit,  quasi  inter  uinbras  noctis  repenle  ortum  luciferi 
conspicit,  qui  diem  proximum  nunllet.  Lucifer  nam* 
que  cum  pturimum  tres  horas  noctis,  id  est,  tolam 
vigiliam  inatuiinam,  illuminare  perhibeliir.  Aderit- 
que  Doiuinus  qui  sopitis  lenUtiouuin  periculis,  p!e- 
nam  liberalis  fiduciain  suae  protectiouis  attribuat.  « 
Sequiiur :  u 

Et  volebal  prmterire  eos.  At  illi  ui  viderunt  eum 
svper  mate  ambulantem,  putaverunt  phantasma  esse, 
el  exctamaverunt.  Omnes  enim  eum  viderunt%  et  con- 
turbati  tunt.  Adhuc  haeretici  putant  phanlasma  fuisse 
Dominum,  nec  veram  assumpsisse  carnem  de  Vir- 
ginc.  Denique  Theodortis  Pharanitanus  quondant 
episcopus,  iia  scripsil,  corporale  pondus  non  habuisse 
secundum  carnein  Dominum,  sed  absque  pondere  et 
corpore  super  mare  deambulasse.  Al  cotilra  fldes  ca- 
thulica,  et  poudus.6ecundum  cainem  habere  eum 
pra?dicat,  et  ouus  corporeum,  et  cum  pondere  atque 
onere  corporali  inccdere  super  aquas  non  iufusis 
pedibus.  Nara  Dionysius  egregius  inter  ecclesiasticos 
bxriptores,  in  opusculis  de  divinis  Nominibus  hoc 
modo  ioquitur  :  lgnoramus  enim  qualiter  de  virgineis 
sanquinibus  alia  tege  prmter  naturalem  formabatur, 
et  quafiter  non  infusis  pedibus  corporale  pondus  haben- 
libus  et  materiate  onus,  deambulabat  in  humidam  et 


combureris,  et  flamma  non  ardehit  in  te  (Isai.  xliiij. 
Unde  hic  quoque  recle  suiijuiigiiur  : 

Et  statim  lecutus  ett  cum  eis.  et  dixit  illis :  Confi- 
dite,  ego  sumf  nolite  limere.  Et  ascendit  ad  illos  in 
navim>  et  cessavit  venius.  Prima  trepidautiuin  et  pe— 
ricliiaiilium  suhventio  est,  incussum  cordibus  expel- 
lere  timorem  ;  secuuda ,  tempestatum  furias  sua» 
pr.Tseuliae  virtule  c«>mpescere.  Nec  mirandum  si 
asceudente  iu  naviculam  Doinino  veotus  cessavit. 
ln  quocunque  eniin  corde  Deus  per  gratiam  sui 
adest  ainoris,  mox  universa  viiionfm  et  adversaniis 
niuudi,  sive  spirituuiu  malignoruin  bella  compressa 
quiescunt. 

Et  plus  magis  intra  se  stupebant.  Non  enim  intelle- 
xerant  de  panibus  :  eral  euim  eor  illorum  obcwcatum. 
Domiuus  quidein  et  in  miracuio  panum,  quod  esaet 
condilor  rerum  osiendit :  et  in  aiubulaudo  super  im- 
das,  quod  haberet  corpus  ab  omni  peccatoruin  gra- 
D  vediue  libemm,  edocuit;  ci  iu  plac^ndo  venlos,  un- 
darumque  rahiem  sedaudo,  qund  elementis  domina- 
relur,  monstravit :  sed  carnales  adhuc  discipuli 
necdum  hunc  Deum  e>se  coguoscunt.  Et  quideiu 
vrtulum  inagiiitudinem  stupehaot,  necdum  tamen 
in  eo  verilaleui  diviuae  inajesUtis  coguoscere  vale- 
bant. 

Cumque  egressi  essent  de  navi%  continuo  cognovenmt 
eum  :  et  percutrente»  universam  rtgiontm  iUam,  ccrpe- 
runt  in  grabans  eos  qui  se  male  habebant  cinumferre, 
ubi  uudiebant  eum  esse.  Coguoverunl  euni  rutnore, 
uon  facie :  vei  certe  pro  sigaorura  magnitudine  que 
patrabat  iu  populis,  etiaiu  plurimis  vultu  notus  erat. 
Et  vide  quania  lides  sit  bominuiii  terrae  Genexareth, 
ut  uon  prajseiitium  tantum  salute  contenti  sim,  sed 
iiiiiluut  *d  alias  per  circuitum  civiules,  quo  oiunes 
currant  ad  medicum. 

El  quocunque  introibat  in  vicost  vel  in  villas,  *ut 
in  civitatest  in  p.ateis  ponebant  infirmos :  et  deprecaban- 
tur  eum,  ut  vet  fimbriam  vestimenU  ejus  tangereni : 
et  quotquot  tangebant  eumf  sulvi  flebant.  Qut  mali  se 
hahtfiit,  non  tangaut  corpus  Jesu,  neque  totum  ve- 
siiuieuiuin  ejuhf  sed  extremam.  liuibriam ;  et  qui- 
cuuque  tetigeriul,  sanahuntur.  Fiuihriam  vesiimenii 
cjus,  miiiimum  mandalum  iuteilige :  quod  qui  trans- 
gressus  fuerit,  miuus  vocabitur  iu  regno  coelorum , 
\el  assumptionem  carnis,  per  quam  venimus  ad  Ver- 
bum  Dei,  et  illius  postea  fruimur  majtstate  (Mat» 
th.  v.) 

HOMILIA  XLI. 

1N  DOMINIC.V   PRIIIA  QUADRlGESlll.C. 

Lcc.  iv,  Mattu.  iv,  Marc.  i.  ln  illotempore9regressu$ 
Jesus  aJordane9  et  agebatur  in  spiritu  in  deser- 
to%  etc. 

Jesus  autem  plenus  Spiritu  sancto  regressus  esl  ab 
Jordane,  et  agebatur  in  spiritu  in  desertum  diebus 
quadraginta,  et  tentabatur  a  diabolo.  Ilaec  bapiuwto 
Domiuo  confeslim  facta,  MatlbaMis  Marcusque  desi- 


instabilem  substantiam.  Quomodo  autem  volebat  Do-  D  gnant.  Quoruiu  uuus,  descripto  ejus  baplismaie,  mox 


ininus  cos  praeterire  t.nquam  alienos,  ad  quos  de 
periculo  naufragii  liberandos  advcneial,  nisi  ut  ad 
hurain  turbati  et  paventes,  sed  continuo  liberati, 
amplius  ereptiouis  suae  uiiraculuui  stupercnt,  ac 
majores  ereptori  suo  gratias  referreul  T  Quia  et  in 
teuipeslatibus  passionuni,  quae  pro  constantia  lidei 
a  pertidis  iogeruiitur,  talis  nonnunquam  provisio 
divinitus  osteuditur.  Saepe  enim  iu  fideles  in  tribu- 
latione  positos  superna  pietas  descruisse  visa  est, 
ut  quasi  laborantes  in  mari  discipuios  pruterire  Je- 
sus  voiuisse  putaretur.  Unde  est  et  illud  iu  Psalmi- 
sia  Ecciesi»,  in  marlyrii  certamine  desuduutis  : 
Quare  mei  oblilus  es  ?  Quare  me  repulisti  ?  et  quare 
tristis  incedo,  dum  affligit  me  inimicus  ?  Dum  confrin- 
guntur  omnia  ossa  meat  elc.  (Psal.  xli).  Sed  dicuut 
niimici  terrentes,  Ubi  est  Deus  corum  ?  quasi  naufra- 
giuui  Cessis  uiiintanles  aposlolis.  Dicit  ipse  D»  us 
eoruiu  :  Cum  trsinsieris  per  nqmt,  lecum  erof  et  /7u- 


ita  subjiiuxit  :  Tunc  Jesus  duetus  est  in  desertum  a 
spiritu,  ut  tentaretur  a  diaboto  (Uutth.  iv).  Aiter  ita  : 
tll  statim  spiritus  expulit  eum  in  de*ertum,  et  erat  ibi 
quadraginta  diebus  et  quadraginla  noctibus,  et  ientaba- 
tur  a  Satana  (Mare.  i).  Verum  ue  cui  veniret  in  du- 
bium,  a  quo  eum  spiritu  duclum  s  ve  expulsum  di- 
cerenl  in  desertum,  consulte  Lucas  primo  posuit 
quia  Jesus  plenus  Spiritu  saucto  regressus  e»t  ab 
Jordane  :  ac  deiude  iiituiit,  Agebatur  in  spiriiu  in 
desertum  :  ne  quid  coutra  eum  valuisse  spiiitus  t»u- 
laretur  immundus  qui  plenus  Sp.ritu  saocto  quo  vo- 
lebat  gradiendo,  quaique  volebat  agebat.  Namet  infra 
ubi  manifeste  a  diabolo  assuuiptus  sive  statutus  as» 
seritur,  non  ejus  i.nbecillilas,  sed  inimici  superbi., 
qui  volunlaleiii  Salvaloris  necessitatem  putat,  ar- 
guilur.  Nun  ergo  virtute  spiritus  uiali  Jesus  agitur  111 
dcsertum,  sed  \oluiuate  sui  spiritu*  boni  locuin 
ceriatniuii,   quo  advcrsarium  steruat,  de  victoria 
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rerlus  ingredilnr.  Ubi  ni>bis  pariter  ordinem  reete  A 
conversandi  praemonstrai,  ul  post  acceptam  videlicet 
in  bsptismo  remissionem  pecc;'toriim,  Spiritnsqiie 
sancti  graiiam,  arctius  conira  novas  aittiqui  hostis 
insidias  aecingi.  menle  s.venlum  deserere,  et  quasi 
manna  deserii  soia  aelcruae  vit;«  gaudia  discamus 
esiirire. 

Et  nihii  manducavit  in  illis  diebns  :  et  consummatis 
Htis,  fsuriil.  Qtiadragesima  jejmiiorum  habel  aucto- 
rhaicm,  et  iit  veteribtis  libris  cx  jcjunio  Moysi  et 
Eliac  (Exod.  xxxiv,  II  Reg.  xix),  etcx  Evangelio, 
qiiia  loiidem  diebus  Dominus  jejunavit,  dem<»tistrans 
Kvangelium  non  dissentire  a  lege  ei  prophetis.  In 
persona  qoippe  Moysi  lex,  in  persona  Eliae  prophelae 
accipiuntur  :  mier  quos  in  monle  gloriosus  apparuit, 
ut  evidentius  emineret  quod  de  illo  dicil  Aposlolus  : 
Testhnonium  habens  a  lege  et  prophetis  (Act.  xxvni). 
In  qua  amem  panc  anni  congrtienlios  observaiio 
Quadrageaimae  constitucrettir  ,  nisi  cotifinis  atqtie 
contigna  dominice  passionis,  quia  iu  ea  signtlicamr  R 
bapc  vita  laboriusa cui  opus  estcontiuentia  ut  ab  insius 
mundi  amicitia  jejuneiur.  Aliter,  jejnnuvit  Domiuus 
cum  tenlarelur  ante  morlem,  cibo  adhuc  indigens. 
Manducavit  auiem  ct  bibit  cum  gloiiiicaretur  post 
resurreciionem,  jam  cibo  non  indigens.  Hic  enim  o*- 
lendebat  in  se  laborem  uostrum,  illic  aulcrainnobts 
suam  cobsolationem,  quadragenis  diebus  utrumque 
definicns.  Quo  numero  quadragesima  hujus  saeculi 
signiflcare  videiur  excursus  in  his  qui  vocantur  per 
graliani  ad  eum,  qui  non  venit  legem  solvere,  sed 
adimplere  (Matth.  v).  Dccem  nninque  prsecepta  sunt 
legis  jam  gialia  Chrisii  diflusa  per  mundum,  etqua- 
dripanitus  est  muntlus  ,  et  decem  qiiadruplicata 
quadraginta  faciunt.  Quoniam  qui  redempti  sunt  a 
DominOy  de  regionibus  congregavit  eost  ab  oriente  et 
occidente,  et  aquilone  et  mari  (Psal.  cm).  Jejtinans 
iiaque  quadraginia  diebus  aute  moriem  cantis  velut 
clamabal  :  Abstinete  vos  a  desideriis  hujus  tceculi 
(I  Petr.  n).  Manducans  auiem  et  bibens  quadragiuta  n 
dicbus  post  resurreciionem  carnis  velut  clamabat  : 
Ecce  ego  robhcum  sum  usque  ad  consummationem 
sweuli  (Matth.  xxvm,  /  Cor.  ix).  Jejunium  quippe  est 
in  tribulatione  certamiiiis,  quoniam  qui  in  agone  esl, 
ab  omnibus  abstiuens  est :  cibus  autem  in  spe  p:tcis9 
quae  perfecta  non  eril,  nisi  cum  corpus  nostrum, 
cujus  exspectamus  redemplionem,  iuducrit  immor- 
talitalem,  quod  nondum  adipiscendo  gloriamur,  sed 
sperando  jnm  pasctmur.  Utrumque  Apostolus  simul 
nns  agere  ostendit,  dtcens  :  Spe  goudmtes,  in  tribu- 
lattone  patientes  (Hom  xu).  Tanquam  iltud  esset  in 
cibo,  lioc  in  jejunio.  Simul  enim  cuin  viam  Domini 
carpimus,  et  a  vanitate  presentis  saeculi  jejuuamiis, 
et  foturi  promissione  reliciniur,  hic  uon  appoiientes 
eort  illic  pascentes  sursum  cor.  Quod  aulem  Douunus 
consommatis  jejunii  diebus  esuriit,  cum  de  Moyse 
vel  Elia  jejunantibus  nibil  tale  sit  scriplom,  ideo 
facttim  e»t  ne  ab  eo  tentando  pavens  hostis  aufuge- 
ret,  quera  cum  lot  tignis  ccelestibus  prarconatiun,  _ 
totu  eiiam  viris  excelleutissioiis  in  abstinend<»  vide-  -" 
ret  aequatum.  Esoriit  enim  humilis  Deus  homo,  ne 
iniiuico  imiotescat  subliniis  bomo  Deus. 

Dixit  autem  Uli  diabolut :  Si  Fitius  Dei  es%  die  /a- 
pidi  huic  ut  patiis  fiat.  Anliquus  hostis  Hedemplorem 
buinani  geueris,  debellatorem  suum,  in  mundum 
venisiecognovit.Undeei  per  obsessum  hoitiiiiem  dixit: 
Quid  nobis  et  libi,  Fili  Dei?  Venitti  huc  ante  tempus 
torquere  nos?  (Matth.  vui.)Qui  tamen  priuscum  hunc 
passibilem  cernerei,cuui  poase  uiortalia  perpeti  huma- 
miatia  videiet,  onme  quod  de  ejus  divinitate  suspi- 
caius  e*i,  ei  fastu  suae  superbue  in  dubium  venit. 
Milnl  quippe  nisi  superbum  sapiens,  duni  csse  huuc 
huimieio  conspicil,  Dcutn  esse  dubitavit ;  unde  ad 
lcmationuui  se  arguineiua  couverlii,  sed  noo  sicut 
ikm,  qui  puti  hoiiiines  sumus,  irrueute  sa»pe  tenla- 
tione  concuiimur,  ita  Redemptoris  nosiri  anima 
leuuiionis  est  necessitate  turbata.  Hostis  namque 
no&ter  etsi  in  e&celsuui  momem  euui  penuissus  as- 


sumosit,  si  daturtim  seregna  mtindi  perhibtiit,  si 
qoasi  iti  punem  venendos  lapides  octendit,  menlein 
tamen  Mediaioris  Dei  ct  hominum  temaiione  qtias- 
sate  non  valuit.  Sic  enim  dignaius  cst  h.ec  exterius 
cuncia  susi  ipere,  ut  lainen  ej«is  mens  iulcrius  divi- 
nitati  sna?  ioha?ren<  inconcussa  permaneret.  Qui  et 
si  quando  turbntus  snirim  infreinuisse  dicitur 
(Joan.  xi),  ipse  divinilus  disponebat  qtiantum  ipse 
bumaititus  ttirbareiiir. 

Et  respondit  ad  Ulu(nJcsus:Scriptumest(Deut.vin) 
quia  non  in  pane  solo  vivit  homof  sed  in  omni  verbo 
Dei.  ldeo  sic  respoudit  Doininns,  quia  propositum  ei 
erat  humilitaie  diabolnm  vincere,  non  p  >tentia.  Si- 
mulque  animadvertenduin  qiod  nisi  jejunare  cca- 
pisset  Dominus,  tenianli  occasionon  fuiss^tdiabolo, 
sectmdom  illud  :  Fi/t,  accedens  ad  serviiutem  Dei, 
prvpara  animam  tuamad  tentationem  (Eccle$.i\).S\!<\ 
el  ipsa  responsio  S;»lvaloris  hominem  ftiisseindicat, 
qtii  lentatiis  esl :  Non  in  pane  solo  vivit  homo,  sed  in 
omni  verbo  Dei.  Si  quis  ergo  non  vescitur  verboDei, 
iste  nou  vivil.  Aliter,  hostis  nosier  adhuc  in  hac  v  U 
nos  positos,  quanto  magis  nos  sibi  rebellare  conspi- 
cit,  tanto  aiuplius  expugnare  contendit;  eosenim 
pulsare  uegligit  quos  quieto  jtire  possldere  sc  ^entil. 
Contra  nos  vero  eo  vehementius  incitatnr,  quo  ex 
corde  nostro  quasi  ex  jure  propri.*e  habitationisex- 
pelliior.  Hoc  enlin  in  seipso  Domious  sub  quadam 
dispensatione  figuravit,  qui  diabolum  non  nisi  post 
baptisma  se  tentare  pertnisit,  nl  signuin  nobis  quod- 
datn  fulurc  conversaiionis  inniieret,  quod  membra 
ejus  postquam  ad  Dciim  proticereul,  tunc  acri  ros 
len  ationuin  insidias  tolerarent. 

Et  duxil  illum  diabohs,  et  ostendit  illi  omnia  regna 
orbis  terra?9  in  momento  temporis.  Cum  d  icttts  a  dia- 
bolo  Detis  homo  narralur,  mens  refngil,  huinin.n 
hoc  audirc  aures  expivesctmt  :  cui  taineti  no(ic>se 
incredibilia  ista  cogniscimus,  si  in  illoet  alia  raclu 
pens;imus.  Cerle  iiiiquoni:n  omnlum  diabolns  caput 
est,  et  hujus  capitis  mcuibra  suutomnes  iuiqui.  Qui.l 
er^o  mirum  si  se  permisil  ab  illo  in  monieui  duci, 
qui  se  pertulit  ctiam  a  mentbris  illius  crucifigi  ?  Non 
est  ergo  indignum  Redemptori  nostro,  quod  lent  «n 
voltiit,  qui  venerat  occidi.  Justum  quippe  eral  ut 
sic  temationes  nosiras  stiis  temaiionibus  vloceret, 
sicut  inorlem  nostram  venerat  sua  morte  superare. 
Beue  atitem  in  moniento  teuiporis  saecularia  et  tera- 
poralia  monstrantur.  Non  enim  lam  conspectus 
celeritas  indicatur,  quatn  caducae  fragilitas  potesta- 
lis  expritnitur.  In  m  tmenio  eniiti  cuncta  illa  praeter- 
eunt,  et  sacpe  honor  saeculi  abiit  antequam  venerit. 
Quid  eniin  sae«  uli  polcst  esse  diulurnum,  cum  ipsa 
diuturna  non  sint  sa?cula  ? 

Et  ait  ei :  Tibi  dabo  potestatem  hanc  universam,  et 
gloriam  illorum,  quia  mihi  tradita  sunt,  et  cui  volo  do 
illa  :  tu  ergo  procidens  si  adoraveris  coram  me,  erunt 
tua  omnia.  Arrogaus  et  superbus  etiani  boc  de  ja- 
cttntia  loquiuir,  non  quod  in  toio  inundo  habeat 
potestatein,  ut  possit  omnia  regna  dare  diabolus, 
cum  sciamus  plerosque  sanctos  viros  a  Deo  reges 
faclos.  S»,  inqui' ,  proddens  adoraveris  coram  me.  firgo 
qui  adoraiurus  esi  diabolum,  ante  corruit. 

Et  respondrtu  Jesus  dixit  Uli  :  Scriplum  est  :  Do- 
minum  Deum  tuum  adorabis,  <  t  illi  soli  tervies  (Deut. 
vi,  x).  Dicens  diabolus  Salvatori  :  Si  procidens  ddo- 
raveris  me,  e  contrario  audit  quod  ipse  inagis  adorare 
eum  debeat  Dominutu  et  Deuin  suuiu.  Quxrit  forte 
aiiqms  quomodo  conveniat  quod  hic  praecipiiur  l)o- 
miiio  soli  ^ervtendum,  Apostoli  verbo,  qui  dicit :  Sed 
per  charilatem  servite  invicem  (Galal.  v).  Sed  huic  fa- 
cile  Grsecae  iinguae,  ex  qua  Scriptura  translata  cst, 
origo  saiisfacit,  iu  qua  servitus  duobus  inodis  ac  diver- 
sasignilicationesoletappellari.  DiCitur  eniin  Ixrpsia, 
dicitur  el  bovltia.  Sed  dulia  imelligitur  servitus  com- 
iiiuiiis,  hoc  est,  sive  Deo,  sive  bomini,  sive  cnilibel 
reruin  natura  exhibita ;  a  qua  eiiam  servus,  id  esi, 
SoOAOf,  Grasce  noineu  accipit.  Latna  autem  vocatur 
^ervitus  illa,  quae  soli  diviuitatis  cultui  debita,  neque 
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nuncupantur  hi  qui  vota,  preces  el  sacrificia,  qtias 
uni  Deo  debuemnl,  idotls  iinpeiidunl.  Jubemur  ergo 
per  charitatem  servire  invicem,  quod  esi  Grace  6w- 
Xtuiiv,  jubeuiur  uiii  Deo  servire,  quod  est  Grapce 
W«v!tv.  Unde  dicimr  :  Et  iUi  soli  scrvies,  quod  est 
Gra-ce  W««W«c  Et  iiernm  :  Nos  enim  sumus  ctr- 
cumcisio,  Spiritni  Dei  servimles  (Philip.  iu),  quod  est 
in  Graeco  >«t/jivovt«c. 

Et  duxit  tllum  in  Jerusalem9  et  statuit  eum  super 
pinnam  tempti.  Ut  quem  gula  vel  avariiia  stiperare 
non  poterat,  teniet  et  vana  gloria,  st  f«»rte  illum  vel 
ipsa  viclorix  su»  jactnntia  dejicere  queat. 

Et  dixit  illi :  Si  Filius  Dei  es9  mittete  hinc  deorsum. 
In  omnihus  tenUtionibus  hoc  agit  diabolus,  ut  imeU 
ligat  si  Filins  Dei  sit ;  sed  Dominus  sic  responsionem 
lemperat,  tit  eum  relinquat  anibiguum.  Mitte  te  deor- 
sum.  Vox  diaboli  qua  semper  omnes  deorsum  cadere 
desiderat.  Mitte  le,  inquil :  persuadere  potest,  prsc- 
cipitare  non  potest.  m 

Scriptum  esl  enim  quod  angelis  suts  mandavit  de  te9 
ut  conservent  te,  et  quia  in  manibus  lollent  te%  ne  forte 
offendas  ad  lapidem  pedem  tuum  {Psal.  xc).  Hoc  in 
nonagesimo  psalmo  hgiinus.  Yeruin  ibi  non  de  Chri- 
hlo,  sed  de \iro  sancio  prophetia  est.  Male  ergo  inter- 
pretatur  Scripturas  diabolus.  Cerle  si  vere  de  Salva- 
tore  scriptum  noverat,  debuerat  illud  dicere,  quod  in 
eodem  psalrao  conlra  se  se.|uitur  :  Super  aspidem  et 
basUiscum  ambutabis,  et  conculcabis  Uonem  et  draco- 
nem.  De  angelomm  auxilio  quasi  ad  infirmum  loqui- 
tur,  de  stii  conculcaiione  quasi  tergiversator  lacel. 

Et  respondens  Jesus,  ait  ilii :  Dictum  est :  Non  ten- 
tabis  Dominum  Deum  tuum  (Deut.  vi).  Falsas  de  Scri- 
litnris  diaboli  sagiltas  veris  Scripturarum  frangit 
clypeis.  Et  notandmn  quod  necessaria  testimonia  de 
Deuteronomio  tanlum  protulerit,  til  secundtt  legis 
sacramenia  monstraret.  Non  tentabis,  inquit,  Domi- 
num  Deum  tuum.  Suggerebatur  enim  tanquam  homi- 


Et  in  evangelica  parabola  tribus  solum  reprobi  ne- 
gotiis  ab  aeternae  vitae  dapibus  excluduotur.  Primus. 
inquit,  dicit :  Villam  emi,  et  necesse  habeo  exire^  et 
videre  iltam.  Et  alter  dixit  :  Ju§a  boum  emi  quinque, 
et  eo  prokare  illa  (Luc.  xiv).  Et  alius  dixit  :  Uxorem 
duxi9  iieo  non  possum  venire.  Uxoris  qtiippe  appetitus 
sictit  et  gul  i  ad  concupiscentiaiii  carnis  perlinet.Vil- 
lae  emptin  qure  avaritia  non  caret,  ad  superbiam  vitaa 
respicit.  Probatio  quinque  jugorum,  id  est,  corpora- 
litim  rerum  curiosilas,  quae  est  vana  gloria,  ad  con- 
cupiscenliam  refertur  oculorum.  Nam  per  ocnlos 
inaxime  curiositas  praevalet.  El  his  quidem  Domious 
quasi  forlior  facie  ad  faciem  tenUtur ;  nos  vero  cumet 
ipsi,percepto  baptismategraiiaSpiritus,  eremnm  yir- 
tutum  adimus,  cumjejuniuui  quadragesimale  suscipi- 
mus,  id  est,  abiilecebris  saecularibt'6  toto  vitae  nostrae 
tcmpore  continere  disponimus,  vel  taciiis  appetiinur 
insidiis,  vel  aliqtiando  etiam  proximi  ore  puUaraur.  Qui 
n  cum  blandiens  dicil :  Homo  fortis  es9  manducaet  bibe9  et 
similis  mane9  videndum  est  ne  nobis  serpentis  anti- 
qui  nescius  venena  prouiuel,  diceiidumque  :  Non  m 
vanesolovivit  homot  sedin  omni  verbo  Dei  (Deut.  viii), 
Veruin  multi,  coucupisceutia  carnis  devicu,  raox 
avariiia  pulsantur,  et  aliquoties  etiam  superantur, 
adeo  ut  pro  oblatis  muneribus  diabolum  adorare  non 
inetuant.  Quorum  ubi  plurimi  continentiam  iaudant, 
majores  etiam  personae  honorant,  dona  tribuaut,  lit 
ut  voluputum  victores  pbilargyria  vinca.tur;  et 
crescente  per  tempus  insania,  divites  quosque,  quos 
per  aperta  facinora  dacmone  plenos  agnoscutit,  uon 
inodo  non  exsecrentur  et  arguaut,  sed  ei  flexa  cer- 
vice  adorent  et  suspiciant.  Uude  dicil  Apostolas  s*a- 
ritiam  esse  simulacrorum  serviiutem  (Cctoss.  ni), 
Qui  si  et  hanc  Salvatoris  exemplo  triumidiariut,  Do« 
miuum  videlicet  Deum  suum  adorando,  et  pro  aeler* 
nis  gaudiis  illi  soli  serviendo,  aderit  et  tertia  vanas 
gloriae  veslts,  quae  vitiorum  prscedentium  victores 


ni,  ul  signo  aliquo  exploraret  ipse  quantus  esset,  id  c  dc  8uis  viribus  e*l?llal»  ui  W**1  ln  ^irtutuin  culmine 


est,  quam  mullum  apud  Deum  posset,  quod  viiiose 
lit  cutn  fit.  Pertinet  namque  ad  sanam  doctrinam, 
quando  habet  quod  faciat  homo,  non  leulare  Domi* 
mim  Deum  suum.  Nequeenim  et  ipse  Salvator  non 
poterat  lueri  discipulos  suos,  quibus  tunc  ait  :  Si 
vos  persecuti  (uerint  in  una  civitaie^  (ugite  in  aliam 
(Maith.  % ;  Joan.  x).  Cujus  rei  prior  exemplum  prac- 
buit ;  nam  cum  potestatem  haberet  ponendi  animam 
ttiatn,  nec  eam  poneret  nisi  cum  vellet,  iu  iEgyptum 
lamen  iufans  portantibus  parentibus  fugit  (Matth.  n). 
Et  ad  diem  festuin  non  evidenter,  sed  latenter  asceu- 
dit  (Joan.  vu),  cum  alias  palam  loqueretur  Judaeis 
irascentibus,  et  de  inimicissimo  animo  audienlibus, 
nec  tamen  valentibus  in  eum  miuere  manus,  quia 
nondum  venerat  hora  ejus  (Ibid).  Quia  ergo  palam 
docendo  et  arguendo,  et  tamen  inimicorum  rabiem  va- 
lere  in  se  aliquid  non  sinendo  Dei  demonstrabat 
poiesiatein,  idem  tamen  fugieudo  et  latendo  hominis 
mstruebal  inftrmitatem,  ne  Deum   teniare  audeat,  ^  netis  Christus,  ame  mmidi  constitutionem  praeeleg< 
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positos  ulterius  se  jam  cadere  non  posse  pracsomat, 
Et  hoc  plane  curiosis  oculis  Deum  teutare  est,  de 
suis  quempiain  meritis  gloriari ;  contra  hoc  quod  li- 
dem  discipulis  augens,  ait :  Cum  ftcerith  omnia  quce 
prcpcepta  sunt  vobis,  dicite :  Servi  inutiles  sumus9  qum 
debuimus  (acere9  fecimust  (Luc.  xvu).  Qui  cum  alibi 

}iraeciperet  ne  justiiuitii  nostram  coram  homiuibus 
aciaiiiiis,  in  ejusdem  deUnilione  jejunium  Unlum, 
eleemosynam  aique  orationem  subjunxit  (Matth.  vi) : 
triplici,  scilicet,  h  »s«is  telo  totidem  arma  defensionis 
opponens,  ut  jejunio  concupiscentia  carnis,  eleeino- 
synis  avaritta,  precibus  jaciantia  pellatur  meritorum. 
HOMILIA  XLII. 

IN  FEBU  TERTIA  VMU&  HEBDOMADIS   QPADRAGESIMJS. 

Hatth.  xxi.  ln  illo  tempore,  cum  intrasset  Jesus  Hie- 
rosolymam,  commota  est  universitas,  etc. 
Dominus  et  Deus,  auctor  et  reparator  humani  ge- 


quando  habel  quod  facial,  ut  quod  cavere  oportet 
evadal. 

Et  consummala  omni  lentatione,  diabolus  recessit 
ab  itlo  usque  ad  tempus.  Vides  ipsum  diabolum  non 
Phse  in  siudio  pertiuacem,  cedrre  verae  solere  virtuti, 
Et  6i  invidere  non  desinat,  lamen  instare  formidat, 
quia  frequenter  refugil  triumphari.  Audito  itaque  Dei 
nomine,  recessil*  imiuit,  usque  adtempus.  Postea 
enitn  uon  tentaturus,  sed  apene  pugnaturus  adveuiu 
Quamvis  sscpe  antiquus  hoatis  postquam  menli  no- 
Ktra  teutatioiium  certamen  iiillixerit,  ab  ipso  suo 
certamine  ad  tempus  recedil,  non  ut  illaijj  malititfs 
finem  prabeat,  sed  ut  corda  quae per quieiem secuia 
reddideril,  repeute  rediens  facilius  inopiuatus  irrum- 
paL  Nolandum  autem  quod,  tribus  solum  tenutoris 
fraudibus  eipositis,  omnem  teniationem  dicit  esse 
consummatam,  quia,  videlicet,  his  omnium  vitiorum 
origines  amplectuntur  et  fontes,  Joanue  alteuante, 
qui  ait :  Quia  omne  quoi  in  mundo  est,  concupnceniia 


rat  cum  Patre,  et  quando,  et  ubi  pateretur  pro  salute 
hominum.  impleta  ergo  hujus  temporis  plenitudine, 
instaute  jam  passione,  appropinquare  voluit  loco 
passiouis»  ubi  inveniri  possei  ab  his  per  quos  eadem 
passio  erat  cetebranda,  ne  quasi  refugiens  mortein 
aestimaretur.  Non  enim  metuebat  rooitem,  sed  po- 
testute  impersbat  morli,  Ail  ergo  evangelista  : 

Quia  cum  intrasset  Jesus  Hierosotymamf  commota 
ett  universa  cmtas9  dicens  :  Quis  est  hic?  Ad  iugres- 
sum  Salvatoris  commota  est  civitas,  admirata  est 
populi  frequentia,  iguorans  Domini  inlrantis  virtutem 
atque  potenliam.  Siniile  quid  et  iu  ejus  asceit&toite 
de  angeiis  legimus,  qui  dum  triumphali  pompa  as- 
cendcntem  cernerenl,  et  carnem  jam  glorificaum  ad 
ccelos  veheutem,  adunrantes  dicebant :  Quis  est  iste 
rex  glorict?  Notandum  vero  quod  ante  sex  PascbaB, 
sicut  ahus  Evangelista  dicit,  venitDominusBetbaniain, 
ubi  Lazarum  suscitaverat,  atque  (q  crastmura  asino 
sedens,  turbisdivinas  luudes  acclaiuautibus  Hieroso» 
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iymam  ingressus  est,  quod  olim  in  pa-chali  agno  A  *»ec  aperte  eis  duplicatam  pecuniam  exigere  poteranf, 

-myslice  fuit  prxsignatum.  Scriptum  namque  est  iu      — »^i*«»^— ••   —-*..-  «is*.«  f—..j —   ... -.- 

lege :  Decimadie  mensis  primi  toital  unusquisqueaguum 
per  (umiliat  et  domot  suas,  el  urvabilis  eum  usque  ad 
■quartum  decimum  diem  mensis  hujus,  immolabitque 
emn  omnis  multitudo  filiorum  Israet  usque  ad  vespe- 
ram  (Exod.  111).  Ergo  sciendum  hanc  de  Paschali 
agno  propheliam,  Dominus  Jesus  decima  die  priiui, 
hoc  est,  ante  quinque  dies  Pasch»,  civitaiem  Hiero- 
sotymam  ingressus,  conjuranle  adversus  se  seniorum 
priocipumque  concilio,  prxstolabatur  horam  qua  pro 
mundi  salute  Deo  Patri  se  in  odorem  suaviiaus  hos- 
tiam  oflerret. 

Populi  autem  dicebant  :  Hic  est  Jesus  a  Nazareth 
qwopheta.  Superbis  Judeis  quienam  esset,  qui  cum 
Unta  gloria  civitatem  inlrabat,  interrozantibus,  sim- 
plex  lurba  quod  noverat,  fatebatur.  Hictst,  inquit, 
Jesus  propheta.  Propbetam  appellahant,  quia  erra- 
bant ,   et  qtiid  dicerent  ignorabant.  Nescielianl  eniin 


excogitaverunt  rursus  aliam  fraudcm,  ut  pro  usuris 
recipereni  varias  species  muneniin ,  uvain  passam, 
videlicet,  ei  diversi  generis  poma,  ut  quod  in  nummo 
xioii  licebat,  in  bis  rebus  exigereut,  quae  nuuimts 
^uiuntur  :  bos  appellabaul  ipsi  preprio  sermonecol- 
lybistas,  qui  collubia,  id  est,  vilia  munuscula  da- 
bant,  quae  Grxce  tragemata,  Laline  bellaria  dicunlur. 
Istiusmodi  negntiationes  et  fraudes  cernens  Doininus 
in  domo  Patris  sui  fieri,  sicut  beatus  Joannes  dicit ; 
facto  flagello  de  resticulis,  iuoumeram  mtltitudiiiem 
de  lemplo  ejecit.  Attendant  istud  Ecclesi»  sacerdo- 
tes,  et  caveant  ne  domum  Dei  in  speluncam  latronum 
verunt.  Lairo  enim  est,  qui  lucra  de  regione  seeta- 
tur,  et  ex  cultu  sanctitalis  studet  occasioiii  negotia- 
tionis.  Proinde  metuendum  est  illis,  ne  sicut  iili  de 
templo  materiali  ejecti  sunt,  iia  isti  de  templo  spiri- 
tali  ejiciantur.  Quotidie  enim  Dominus  domum  Pa- 
liis  sui,  sanctam,  videlicet,  Ecclesiam,  intrat,  et 


eum  Deuin  aut  Dei  Filium  appellare,  sed  error  eo-  |j  occupatos  iucris  turpibus  ejicit,  atque  unius  crimi- 


rura  perfecta  scieniia  plenus  erat.  Nam  Moyses  de 
•eo  dixerat".  Prophetam  vobis  suscilabit  Dominus  de 
fratribus  vestris,  iUum  audietis  tanquam  me.  Et  ipse 
de  se  loquitur  :  Non  capit  perire  prophetam  etira 
Hierusatem  (Luc.  xjii).  Ita  vero  accipiendus  est  pro- 
pheta,  ut  sit  Dominus  prophetarum,  sicut  esi  rcx 
reguin,  et  Domimis  dominaiitium.    , 

Et  intravit  Jtsus  in  templum.  Quod  Dominus  in  ci- 
viutem  ingressus,  primo  templum  adiit,  formam  re- 
ligiof  ae  conversationis,  quam  sequi  debeainus,  oslen- 
4iu  Cuin  enim  oppidum  vel  castellum,  sive  aliqnem 
locura,  ubi  domus  oralionis  Deo  sit  consecrata,  in- 
gredimur,  prius  ad  itlum  feslinare  debemus,  et  post- 
^uam  nosperorationis  studia  Deo  commeiidaveritnus, 
aic  demum  ad  ea,  quse  necessitas  fragilis  vitai  exigit, 
peragenda  negotia  potius  accedarous. 

Et  cwpit  ejicere  vendentes  in  illo  et  ementes,  ci 
snensas  nummulariorum,  et  Mliedras  vendentium  co 


uis  bahere  vendentes  pariter  et  ementes.  Yendemes 
eoim  sunt,  qui  sacros  ordines  ad  prasmium  largiun- 
tur ;  ementes  vero,  qui  pro  justitia  pecuniam  tri- 
buunt,  et  dato  prctio  patronis  emunt  peecatum.  No- 
laiidum  vero  quod  dicitur  :  Mensas  uummuiariorum, 
£l  cathedras  vendenlium  columbas  evertit.  Quid  enim 
per  mensas  nuiuinulariorum,  uisi  alUria  iutelliguti- 
tur,  quss  per  avaritiam  malorum  sacerdotum  meina 
efliciuntur  nummulariorum?  quidveropercatb<;dras 
vendenlium  cotumbas,  nisi  mag«stralis  dignitas  iii 
Kccleaia  accipiiur,  quoe  et  ipsa  cum  aJ  lucra  de- 
llexerii,adnihiiumredigitur?Qutdveropercolumbn<t 
nisi  Spiritus  sanctus  accipitur,  qui  super  Dominum 
baptizamm  in  columlKB  specie  apparuit?  Qui  autem 
suntqui  coiumbas  vendunt,  uisi  hi  quiSpiritum  sau- 
ctum  per  manus  imposiiionem  ad  praemium  iribuuui? 
Sed  Dominus  catbedras  vendentium  columbas  ever- 
tk,  quia   talium  sacerdotium  destruit.  Quicunque 


iumbas  evertil.  Inter  omnia  miracula,  qua2  Dominus  r  ei)*m  episcopus  gratiam  Spiritus  sancti  vendiderii, 
in  mundo  corporaliter  gessit,  hoc  nrobcellenjissimum  G  etiamsi  non  in  couspectu  hoininuin  pontilicali  stota 


«t  maximum  est.  Plus  cnim  fuil  (ut  dicit  B.  Hiero 
uymus)  boc,  quod  unus  homo  inermis  multa  millia 
armatorum  de  teinplo  ejecit,  quam  quod  Lazarum 
quatriduanom  a  mortuis  *ufccilavit.  Fulgor  enim 
divimtatU  resplendebalin  aspectu  buinaniutis,  atque 
ideo  videntes  iusolitam  clariutein  iu  facie  bomiuis 
radiaoiem,  intuentes  terga  caedeuti  dabaut,  et  re- 
tisiere  non  audebant. 

Et  dkit  ei$%  Scriotum  tst :  Domus  m>a,  domus  ora- 
twnis  vocahitur.  Yos  autem  fecisiis  iltam  speiuncam 
iatronum.  Domus  ita  Dei  ad  boc  a  Saiomone  primum, 
el  postea  Jesu  sacerdote  et  Zorobabel  constructa  fue- 
rat,  non  qued  Deus  in  manufaetis  templis  babitet,  sed 
ut  ibi  notiien  ejus  invocetur  :  ibiqoe  devotae  plebis 
orationes  audiret,  vota  susciperet,  munera  et  obla- 
tiones  accepUrct.  Sed  illi  eam  speluucam  latrouum 
fecerant,  quia  ad  boc  in  templo  residebaut,  ut  aut 
non  dantes  munera  corporaliier  punirent,  aut  dantes 


fulgere  videatur,  jain  ante  Dei  oculos  sacerdotio  pri- 
vatus  est.  Ilinc  et  sacri  canones  simoniacam  haere«in 
auathematizant,  et  sacerdotio  privari  prxxipiuut  eos 
qui  pro  spiritali  gratia  impeusa  quosruiit  pretium. 
Moraliter:  Sicut  iiicivitate  templum  caeteris  xdiliciis 
prxemioet,  iu  iu  plebe  fldelium  viu  religiosoruin, 
Templum  ergo  Dei  est  ipsa  mens  nMeliuiii,  diceme 
Aposiolo  :  Vos  estis  templum  Dei,  et  Spiritus  sancius 
habitat  in  vobis.  Uaec  igitur  meus  fldelis,  si  relicta 
inuocentia  iu  lassiouem  proximi  pervcrsas  perfert 
cogiutiones,  spelu.ica  utique  latrouum  cflieilur?  nec 
jam  dorous  orationis  vocatur,  sed  latibulum  latro- 
uuiii.  Nam  illud  meditatur  agere,  uude  proximo  suo 
possit  nocere.  Non  ergo  sit in  domo  pecliris  uoslri 
negotiaiio,  non  emeniiuiu  vendeotiuiuque  co  inuer- 
cia,  ne  iratus  Jesus  intret,  et  flagelio  districlae  seve* 
liutis  puniat  concrelas  sordes  su«  mansioiiis. 
Et  auesserunt  ad  eum  cwci  et  etaudi  in  templo9  ei 


spiritaliter  necarent.  Legis  siquidem  prseceptum  erat,  D  curavit  eos.  Ejectis  indignis  et  prolanatoribus  templi, 


ut  ter  in  anno  convenirent  omues  ex  diversis  regni 
Judaici  partrbus,  ad  augustisbinium  et  sauctissimum 
in  orbe  templum,  iu  Pascha,  videlicet,  Pcnlecoste  et 
Sceuopegia ;  et  ejusdem  legis  prxcepium  erai,  ne 
vacui  in  coospectu  Domini  apparerem.  fcl  pleruuique 
c  ifitingehat  ut  qui  de  remotioribus  partibus  venie- 
bant,  non  haberent  quod  in  sacrilicio  Doiuini  oflfer- 
rt* nt,  quia  ad  longituduiem  itineris  secum  pecora  sua 
auMucere  non  valebaut.  Proinde  sacerdotes  nabebant 
pinguissima  aninialia,  qtiae  usus  sacrificii  exposcif, 
et  ea  non  habentibus  vendentes,  accepta  pecunia, 
lursns  empu  suscipiebant,  hoc  modo  prxdam  de 
«implici  populo  facientes.  Verum  eraut  quidatn  ita 
pauperes,  qui  etiam  sumptibus  et  victu  indigebant, 
ei  nou  solum  hosttas,  nec  eas  unde  emereut,  babe- 
baiat.  Ad  hoc  idem  sacerdotes  nummularios  in  tem- 
\Ao  statuerunt,  qni  mutuam  eis  sub  hac  occasione 
pectiuiain  dareut.  Sed  quia  lex  usuras  prohibuerat, 

Patbol.  XCIV. 


ca?cos  et  clautlos  mirabiliter  sanavt,  ut  per  boc  vir- 
tutis  suae,  suis  adversuriis  daret  judicium,  el  vocein 
se  laudaulium  puerorum,  Hosanna  in  exceisis  cla- 
niautiuin,  tali  lestiinonio  coulirmaret :  ostendens  ope- 
re  quod  illi  vocibus  coiisouabaut,  siiniil  eiiam  visa 
Christi  tanla  potentia  couveriereiitiir,  et  crederenl. 
Ideo  eoim  ilhs  cernentibiis  cxcos  illuniiuavit,  ut  illi 
fidei  luinen  reciperent;  ideo  claudos  direxit,  ut  isti 
claudicatiouem  uieutis  abjicerent,  et  meliores  pedes 
in  recu  operatione  habere  inciperent.  Videntes  au* 
teni  ptieros  clamantes  iu  templo  :  Hosannat  benedi- 
ctus  qui  tenit  in  nomine  Domini,  dixeruni  : 

Audis  quid  isti  dicunt  ?  Iudigne  ferentes ,  quod 
Chnsio  quasi  divinas  laudes,  et  qu.e  snli  Deo  conve- 
niuut,  acciamarenl.  Veruin  Dominus  ita  responsum 
suum  cx  omni  parte  pnemunivit,  et  quod  diceret, 
ita  temficravit,  ut  nec  caluiuniatoribus  insidiis  pate- 
ret,  vel  laudes  illas,  <nj;c  quasi  a  puerU  erranlibus 
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sihi  deferrentur,  abjiceret.  Non  eiHin  respondebat  A  e»  qtine  nusquam  fieri  licet  plus  coelestrs  irse  mereiH 
.  ?...  _    •:__  .__!___..     •».__  _:_ •    •„_..      |ur^  6j  jn  ggjii^ys  Deo  sacratis  aguntnr?  Yerum  quia 

Spirilus  sanctus  in  coiumba  super  Dominum  apparuit, 
recte  per  columbas  sancii  Spiritos  charismata  signan* 
tur.  Qui  aulem  sunl  in  templo  die  hodie,  qui  coluin- 
bas  vendunt,  nisi  qui  in  Ecclesia  pretium  Ue  imposi- 
tione  manus  accipiunt,  per  quam,  videlicet,  imposi- 
tionem  Spiritus  sanctus  ccelilus  daturf  Columba  ergo 
venditur,  quando  manus  impositio,  per  quam  Spiri- 
tas  sanctus  accipitur,  ad  pretium  praebetur.  Sed 
liedemptor  noster  cathedras  vcndentium  celumbas 
evertit,  quia  talium  negolialorura  sacerdotium  destruiu 
llinc  est  quod  sacri  canones  simoniacam  bxresim 
damnanl,  el  eos  sacerdotio  privari  prsecipiunt,  qui 
de  Jargicndis  ordinibus  pretium  quaerunl.  Cathedr* 
ergo  veudenlium  columbas  evertittir,  quia  ei  qui  spi- 
riUlctn  gratiaiu  venuudaut,  vel  ante  humanos,  ve4 
aiiie  Dei  oculos  sacerdotio  privanlur. 
Et  non  tinebat  ut  quitquam  transf  rret  vas  per  tem- 


quod  illi  audire  volebanl :  Itene  dtcuut  pueri,  juste 
(lo  mc  senlitHit.  Nec  rursus  ait :  Eranl  pueri,  dcbetis 
ignoscere  inscitiae ;  sed  respondil :  Audio,  sicqoe  vo- 
ces  ilionun  testiinonio  Psalmographi  couQrmavit  di- 
ceus  :  fiunqu  d  legistis  :  Ex  ore  infantium  et  lacten- 
lium  ptrfecisti  laudem  ?  Deus  enim  Pater  ex  ore  iu- 
r.ntium  et  lacteutium  laudem  perfecit,  quia  pcr  siin- 
plices  et  inuocentcs  filio  suo  testimonium  perhibutt, 
per  quod  ininiicos  suos  Judaeos  infestissimos  p*rse- 
culores,  evidenlissirae  confudil;  et  reliclis  illis, 
aluii  foras  in  Betbaniam,  quae  domut  otedientiw  iu- 
terprelatur.  Quoniam  primo  monstrabatur  quia  sy- 
migogam  erat  relicturus,  el  ad  domum  obedieuli;et 
lioc  est,  ad  Ecclesiatn  genlium  transilurus.  Siinul 
et  illud  intuendum,  quod  ita  pauper  erat,  ut  nec  tu- 
gurium  baberet;  ita  nuiii  adulabatur,  ut  in  tanta 
urbe,  lamque  populosa  a  nemine  reciperelur.  El  die 
ijuidem  iii  Uierusalem  prxdicabat,  sero  vcro  rever- 


tebattir  Betlianiam,  ubi  erat  amicus  ejus  Lazarus,  n  plum.  De  vasis  dicit  illis  quae  mercandi  gratia  infere 
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cum  Martha  et  Maria  sororibus.  Feiices  certe,  mol 
lumque  beati,  qui  Dominum  hospitem  habere  me- 
xuerunt,  cujus  pracsentia  tristitia  cuncta  movebatur, 
3alubria  jucundaque  omnia  providebantur.  Sed  ei 
illi  nihiiominus  felicissimi  summeque  beatissimi,  qut 
ita  se  ab  omni  malitia  castos  immttnesque  cusio- 
diunt,  ut  illos  Dominus  inhabitare,  et  apud  eos  ma- 
nere  dignetur.  Hoc  ergo  volis  sedulis,  hoc  sanciis 
desideriis  exposcamus,  ut  ita  in  nobis  universa  vitia, 
et  quidquid  lcedum,  quidquid  aspectibus  suis  esl  iu- 
dignuni,  expurgct,  sic  nos  virlutum  floribus  exornet, 
quaienus  penetralia  cordis  nostri  aptissimum  sibi 
iiabilaculura  efttcere  dignetur,  Dominus  et  Redem- 
ptor  noster  Jesus,  qui  cum  Deo  Patre  et  Spiritu 
sancio  vivit  el  regnat  per  omnia  ssecula  saecuiorum. 
Atnen. 

HOMILIA  XLIII. 

1N  EADEII  FERIA. 

Marc.  xi,  Mattd.  ix),  Luc.  xix,  Joan.  ii.  In  illo  C 

tcmpore9  cum  introisut  Jesus  in  templum,  cmpit 

ejicere  vendentes  et  emente$  in  templo. 

Quod  maledicendo  ficum  infructuosam  per  figurain 
fecit  Dominus,  hoc  idem  mox  apertius  ostendii  eji- 
ciendo  improbos  e  lempio.  Neque  euim  aliquid  pec- 
cavit  arbor,  quod  esuriente  Domioo  poma  noa  ba- 
buit,  quorum  necdum  tempus  advenerat ;  sed  pecca- 
^ere  sacerdoles,  qui  in  doino  Domini  negotia  saecu- 
laria  gerebant,  et  fructum  pietalis,  auem  debuerant, 
quemque  iu  eis  Dominus  esuriebat,  ierre  supersede- 
ranl.  Arefecit  Dominut  arborem  maledicto  (Matth.  xxi, 
Marc.  xi),  ut  homines  baec  videnies  sive  audiente», 
ntulto  magis  iulelligerent  sesedivino  condemnandos 
esse  judicio,  si  absque  operum  fructu  de  piausu  tan- 
tuin  sibi  religiosi  sermonis,  velut  de  sonilu  et  legu- 
mento  blandirentur  viridautium  foiiorum.  Veruui 
quia  non  iutellexerunt,  iu  ipsos  consequenter  distri- 

ctionem  meritas  ultionis  exercuit,  et  ejecit  commer-      w  feria  quarta  prim*  hebdo_iadis 
cia  rcrumhumanarumdedomoilla,inquadWinasDMAirTB.   Xll     Mm.   YIII|  Loc.  xi.  In  illo  tempors 
tantum  res  agi,  liosttaset  orationesDeooffem,  ver-         accesterum  --     .     -       ~    .. 

bum  Dei  legi,  audiri  et  decantari  prseceptum  eiai. 
El  quidem  credendum  esl  quia  ea  tantum  vendi  vel 
emi  tepereril  in  lempio,  quas  ad  minisierium  neces~ 
saria  essenl  ejusdem  templi,  juxta  hoc  quod  aiias 
lactuin  legimus ,  cum  idem  templum  ingrediens  inve- 
uit  in  eo  vendente*  et  ementes,  oves,  et  boves,  et  co  - 
lumbat  {Joan.  n).  Quia  nimirum  baec  omnia  oon  nisi 
ui  offerrentur  in  domo  Domini  eos  qui  de  longe  ve- 
iierant  ab  indigeuis  comparare  credendum  est.  Si 
ergo  Dominus  nec  ea  volebat  venundari  in  lempio, 
quem  In  templo  volebat  oHerri,  videlicet,  propler  stu- 
dium  avarlliae,  sive  (raudis,  quod  proprium  solet  ne- 
gotianlium  facinus,  quanta  putas  auimadver.iune 
puniret,  si  invemsset  ibi  aliquos  risui  vel  vaniloquio 
vacautes,  aul  alii  cuilibet  viiio  mancipalos?  Si  enim 
ea  quae  alibi  iibere  geri  poterant,  Dominus  iu  domo 
/sua  lcmporalia  uegotia  geriuon  paiitur.  quantoinagis 


bant.  Ca_tenim  absit  ut  vasa  Deo  dicata  Dominus 
ejiceret  de  lemplo,  vet  inlroferri  prohiberet  in  lem- 
plum ,  ubi  fuiuri  sui  exaroinis  insigue  prouteudit 
exempluin ;  sed  potius  immunda  et  profana  elimiuat 
vasa  de  tempio,  ac  ne  amplius  inferantur,  prohiueL, 
quando  non  solum  de  Ecclesia  omnes  repellil  ac  de- 
turbal  reprobos,  verum  etiam  ne  ujlra  ad  turbandam 
Ecciesiam  intrcut,  xterno  eos  verbere  eompescit.  Sed 
et  in  praesenti  baec  est  vera  domus  Domini,  id  e>lf 
cordis  lidelium  purificatio,  ut  non  tantum  peccata, 
qua.  ineranl,  divinilus  immissa  compuncliotoilat,  sed 
etiam  ue  basc  ultra  repetaut,  divina  in  eis  gratia  per- 
severans  adjuvet. 

tt  docebat,  dicens  eit  :  Nonne  tcripium  ett  :  Quia 
domut  meadomus  orationis  vocabitur  omnibus  gentibut  / 

Ilsai.  lvi.)  Omnibut,  inquil,  genttbnt,  uou  uui  geuit 
udaicae,  nec  iu  uno  Itierosolymx  urb  s  loco,  sed  iu 
tolo  orbe  terrarum,  et  nequaquam  taurorum  et  hir* 
corum  el  anetum,  sed  orationis. 

Vot  aulem  fecittit  eam  tpeluncum  latronum  (Je* 
rem.  vn).  Qui  ad  accipienda  muner»  in  templo  resi- 
debam,  profecto  quin  qutbusdam  non  dantibus  I.t- 
aiones  exquirercnt,  dubium  non  erai.  Doiuus  ergo 
oraiionis  speiunca  latronum  iacta  fueral,  quia  ad  hoc 
in  teniplo  assistere  uoverant,  aut  non  dautes  munera 
studerent  corporabter  persequi,  aut  danies  spirilaHter 
uecare.  Templum  quoque  et  domus  Dei,  esl  ipsa 
mens  alque  conscientia  fideliura,  quj.  si  quando  m 
laesione  proximi  perversas  cogttationes  proferl,  quasi 
in  spelunca  iatronum  restdeul.  Et  simpliciter  gra- 
dientes  iuierficiunt,  quando  in  eos  qui  in  nulio  rei 
suut  laesionis  gladios  defigunt.  Mens  enim  ttdelium 
non  jam  domus  ocationis,  sed  spelunea  latronum  est9 
quando,  relicta  iunocentia  ei  eirapliciiale  saoctitatis» 
Uiud  conatur  agere,  unde  vaieu  proximis  nocere. 

HOMIUA  XLIY. 

QDADKAGESIIML 

/n  illo  tempou 
accetserunt  ad  Jetum  Phariswi  et  Scribm,  dicemes ; 
Magistcr,  volumut  a  te  tignum  videre.  Qui  retpon- 
dent  aii  illis  :  Generatio  mala  ei  aduitera  tignum 
qumrit%  et  tignum  non  dabitur  eif  niti  tignum  Jonee 
prophctw.  Sicul  enim  fuit  Jonat  in  ventre  ceti  tribum 
diibut*t  tribut  nocttbus,  etc. 

Narratur  in  superioribus,  quomodo  Dorainus  ds-» 
moniacuiu,  qui  erat  csecus  el  mulus  triptici  miracuio 
sanaverat.  Sed.Scrib_e  et  Pbarisaei,  qui  ad  hoc  sem- 
per  Domino  adliaerebanl,  ut  illius  admiranda  opersa 
veinegarenl,  velsinistra  iuierpretationedepravareiit» 
ccepeiunt  biasphemanies  dicere  quod  in  Ueeixebub 
principe  ditmouiorum  ejiceret  daimooes.  Coutra  quo» 
cum  longa  Douiinus  disputatione  dtsseruisset ,  sicui 
nunc  evangelista  dicit,  respunderunt  quidam  de  Scrt- 
bis  diceutes  :  Magitter,  volumut  a  te  tignum  videtm 
jjMC>  xi).  Sic  in  sauatione  sigua  postulabaut,  «jua** 


SECT.  1.  HOMILIA.  —  UB.  111.  HOM.  SUBDITITtA. 


3*0 


illa  qtitt  viderant  non  revera  fuerint.  Mngtsirum  eiiam 
sub  dolo  appellabant,  cujus  doctrinae  aperia  malitia 
repugnahant.  Qnas  vero  signa,  vel  unde  postulaverint, 
alius  evangetista  apertius  .ostendit  dicens  :  Vdumut 
tignum  videre  de  ccelo  (Marc.  vin).  Volebat  igilur  nt 
vel  »n  morem  KlUe  ignem  descendere  praeciperet  de 
cmlo,  vel  etiam  in  similitudinem  Samuelis  aestivo 
lempore  faceret  mtigire  lonitrtia,  coruscare  fulgura, 
hnbres  mere  (IV  lleg.  1;  /  &eg.  xn) ;  Unquam  illa 
quae  Domiims  fecerat,  non  de  coelo  fuissent,  sed 
opera  potius  Beelzebub.  Sed  qui  ilia  catainniabaiiiur 
tjnae  prae  manibus  liabebant,  et  sine  utiliute  sua  vel 
fidei  fieri  sentiebant,  muito  magis  illa  caiumni  irentur, 
et  dieereni  haec  non  virtme  Gbrisli,  sed  variis  aeris 
passionibus  accidisse.  Fortassis  etiam  dicturi  erant, 
timiliur  magos  mulu  in  iEgypiosigna  fecisse  de  coelo 
\Esod.  vti).  Sunt  qui  dicunt  illos  peliisse  a  Domino, 
nt  manna  plueret  de  ccelo  (Exod.  xw),  quia secundum 
alium  evangelisttm  dixernnt :  Quod  tignum  ottendit 
nobit?  Patret  nottri  manna  manducaverunt  in  deterto 
iJoan.  vi).  Se/l  sive  boc  sive  iliud  petierint,  iiiten- 
tiooe  struendae  calumniae  absque  dubio  fecerunt.  Ve- 
rum  videamus  qaid  eis  Dominus  responderit. 

Qui  retpondentf  ail  illit :  Generalio  mala  et  adultera 
tignum  qumrit.  Egregie  satis  adulteram  vocat  genera- 
tionem  Jud*orum,  quia  legitimum  virum  dimi*crat, 
et,  juxta  Ezechielis  vaticinium,  muliis  se  amatoribus 
copnlaverat  (Exech.  xvi). 

Et  tignum,  inqoit,  non  dabitur  ei9  niti  tignum  Jonee 
prophetm  (Jonm  u).  Quia  enim  iili  signum  de  cceio 
temando  petierant,  respondit  eis  Dominus,  non  se 
signum  de  ccelo  eis  daturum,  quod  uidigni  erant  ac- 
«ipere,  sed  tale  quale  Jonas  uaufragus,  ct  ceto  sor- 
bente  voratus,  tamen  Dei  miseratione  liberatus,  et 
accepit  et  dedit.  Non  enim  roerebaniur  accipcre  si- 
gnum  diviniutis,  sed  bumanilatis:  passionis,  non 
glorificationis.  Discipulis  vero  suis  Dominus  signmu 
dedit  de  ccslo,  quia  cjus  alern»  diviniutis  glonam, 
et  prius  in  monte  irsmsliguratus,  ct  posi  in  cceluui 
escendendo  sublevatus  osteodiu 

Sicut  emm  fuil  Jonat  in  ventre  eeti  tribut  diebut  et 
tnbut  noctibut,  tic  erit  Filiut  hominit  in  eorde  terrm 
4ribut  diebut  et  trtbut  noctibut.  Manifeslissimum  est 
-ex  hoc  loco  Jonam  propbetam  typum  Daroini  Salva- 
toris  gesusse.  Jonas  namque  interpreutur  coiumbat 
«ive  dotens :  quae  nomina  uiique  competunt  iiedein- 
ptori,  super  quem  baptizatum  Spiritus  sanclus  In  spe- 
■cie  coiuinbedescendil  (Matth.  m;  Luc.  111 ;  Marc.  i). 
£t  de  quo  kaias  dicit  :  Vere  tangueret  nottrot  ipte 
4ulit9  el  doioret  nottrot  ipte  portavU  (Isai.  liii).  Jouas 
mUius  est  ad  praedicandura  Ninivae,  quas  interpreta- 
tur  tpeciota;  et  Salvalor  ad  salutem  genlMim  nibsus 
e*t,  ui,  iUis  ad  fldem  conversis,  sibi  aptaret  Eccle- 
siam,  quam  pretioso  saoguiue  muudaret,  et  de  turpi 
speciosam  faceret.  Piscis  namque,  qui  Jonam  voravit 
in  pelago  sisniQcat  mortem  quam  Dominus  pertulit 
in  mundo.  Jouas  in  venire  ceti  fuil  tribus  diebus  et 
tribus  noctibus,  sic  el  Ghrisius  iu  sepulcro  jacuit  tri- 
bus  diebus,  et  lotidem  ueciibus.  Kt  sicut  Jonas  in 
ventre  ceii  non  permansit,  sed  ejectus  est  in  aridam, 
iu  et  Salvatoris  nostri  anima  nou  est  relicu  in  infer- 
iio,  fMc  caro  ejut  vidit  corrupUonem  (Ptal.  xv),  sed 
per  gloriam  resurrectiouis  perduclus  est  ad  aridam 
immoruliuiis.  Quo  exemplo  declarat,  juxu  lilteram, 
Judaeos,  sicut  Niniviiae  quondam  fuerant  (Jonce  in), 
gravibus  peccatis  fuisse  obnoxios,  et  nisi  pcenitereiit 
oibversioni  proximos.  Verum  sicut  Ninivitis,  iu  quo- 
4|ue  adbuc  dari  Judaeis  tempus  poeniteniiae,  uec  eos 
«icbere  desperare,  si  veilent  po3iiiteiitiam  agere.  Ori- 
tur  hoc  loco  non  conleuinenda  quaestio,  quare  dica- 
tur.Duminus  trrbus  diebus  ti  tribus  noctibus  fuisse 
in  corde  terrae,  cum,  sicul  Evangeliuin  loquiiur, 
rarasceve  hora  sexu  sil  crucifixus,  et  circiter  koram 
fi0nam,  inclinaio  capitef  tmistr\ispiruum(Matth.  &xvu; 
Luc.  xxiu;  Marc.  xv;  Joqn.  xix),  Sabbato  iu  se- 
liulcro  (uiieverit ,  et  prima  Sabbati  valde  diluculo  a 
uiurtuis  surrcxent.  Scd  lioc  synecdocbicbii  uccipiea- 


A  dum  est,  a  parte,  videlicel,  totum.  Nam  si  partem 
Parasceve  cum  praeterita  noctc,  (jua  comprebensot 
est,  acciptas,  itemque  Sabbatum  niliilominus  cum 
sua  nocte,  ut  rursum  noctcm  Dominicam  cuai  eodem 
die  quo  illuoescente  surrexii,  invenies  profecto  inte- 
grum  induum  et  tres  nectes.  Sciendum  etiam  quod 
dupla  erit  mors  uostra  :  iu  anima.  videlicet,  et  cor- 
pore.  Domiui  vero  mors  simpla  fuit,  quia  peccatum, 
quod  cst  mors  animae,  non  admisit,  sicul  et  ejus  re- 
surrectio  simpla  exstitit.  Dominus  autem  triginta  ^ex 
horis  jacuit  in  sepulcro  :  uua,  videlicet,  die,  et  dua- 
bus  noctibus.  Duodecim  vero  borae  diei  ad  viginti 
quatuor  boras  duarum  noctium,  simplum  ad  duplum 
sunt;  el  duodecire  quidem  bor»  diiirnaa  simpto 
uiorli  noslri  Ucdemptoris  conveniunl  :  viginti  qua- 
luor  autem  horu)  nocturnac,  ad  duplam  nostram  con- 
sentiunt  morieni.  Magno  ergo  sacramento  una  die  et 
duabus  noctibus  jacuit  in  sepulcro,  quia  lucem  sim- 
plae  mortis  suae  tenebris  dupta  raortis  nostrao  ad- 

g  junxit.  Veniens  enim  ad  nos,  qui  in  morte  carnis  et 
spiritus  eramus,  unam  suam,  id  est,  carnis  morlem 
perlulrt,  el  duas  nestras  absolvit;  simplam  suam 
nostrae  duplac  contuiit,  el  duplam  noslram  subegit. 

Viri  Ninivitof  turgent  in  judicio  eum  generatione 
ittat  et  condemnabunt  eamf  quia  pasnitentiam  egerunl 
in  nrmdicatione  Jonm  (Jonm  m).  Gondemnabunt  Ni- 
niviiae  gentem  Judaeorum,  non  polesta  e,  sed  compa- 
ratione  correctionis  vitai ;  egerunt  enkn  poenitentijm 
in  praedicatiene  Joiia?,  quod  quia  Judaei  ad  prsedica- 
tionem  Domini  «on  fecerunt,  merito  illorum  compa- 
ralione  damnabuntur.  Et  ecce  p!us  quam  Jonas,  bic ; 
Jonas  enim  paucis  diebus  praedicavit,  Christus  tribua 
.semiannis;  Jonas  missus  est  ad  Assjrios,  qui  bar- 
bari  ct  increduli  erant,  Gbristus  ad  Judaeos,  qui  do- 
luestici  et  populus  Dei  esse  debueraut;  ille  exteris 
gentibus,  iste  civibus  locutus  est;  Jonas  tantum  voce 
praedicavil,  nihii  signorum  exbibuit.  Chri^tus  tot 
miracula  faciens  ubique  non  recipiebalur,  sed  centra 

q  Beeizebub  calumniam  sustinebat.  PUt  ergo  Jona  hic 
(Luc.  xi),  boc  est,  in  medio  veslruiu,  hic  cnim  loci 
adverbium  esu 

Regina  Auttri  turgel  injudicio  cum  generaUone  itta9 
et  condemnabit  eam,  quia  venit  a  /inibut  terrm  audire 
tapientium  Sulomonu.  Scriptura  libri  Keguin  fert 
quomodo  regiua  Saba,  gente  sua  el  imperii  digniuie 
relicU,  per  tol  difficulutes  itineris  veiieril  in  Ju- 
dacam»  volens  audire  sapienliam  Saleuiouis,  quodque 
mulu  munera  ei  obtuierit,  sed  plura  receperit  (/// 
lieg.  x ;  //  Par.  u).  Juste  ergo  Juda?os  in  judicio 
condemuabit,  quia  ipsa  a  finibus  terrae  requisivit 
eum,  quem  sapieutije  singularis  dono  uovcrjt  esse 
famosum;  Juda&i  vero  secum  habenles  Doiuiuum,  q.i 
e>t  virtus  el  sapientia  Patris ,  non  modo  eum  nou 
audiebant,  sed  blaspbemabant. 

liegina  Auttri,  iuquit,  turget  m  judicio  eum  gene- 
ratione  ista.  Patetex  boc  loco  una  bouorum  el  malo- 
rum  resurrectio,  cum  regiua  elecu  dkitur  resurre- 
ctura  cum  reprobis. 

x>  Et  ecce  plut  quam  Saiomon  hic.  Uoc  est,  iinpracseu- 
tiarum  inter  vos  conversatur,  qui  Satomoue  iucoiu- 
parabiiiler  praesumior  esu  Alystice  iu  Niuivitis 
pmuitentibus,  ei  eiecU  rcgiua  Austri  fides  £cclesias 
praedicatur,  et  israeli  praeiet  lur.  Saucu  eniiu  Eccie- 
sia  ex  duabus  partibus  cougregatur,  aliera  eorum  qui 
iton  peccaveruut,  altera  eorum  qui  peccaie  desic- 
runl. 

Cum  autem  immundut  tpiritut  ezierit  ab  hominep 
ambulat  per  loca  arida%  qumrent  requiem%  et  non  inve- 
nit.  Fotest  quidem  simpliciter  iutelitgi  quod  hoc 
Domiuus  ad  osleiidendum  disliiictiommi  suorum  ct 
Satanae  operum  adjunxent,  quia,  videlicel,  i»>se  poi- 
luta  muiidare  vcltt,  Sauius  vero  «sa  quu  mutidau 
fueiint  gravioribus  sordibus  qu.crat  atumiuare.  Ta- 
meu  etiaiu  potest  de  quoiibet  liasreiico  vel  schisma- 
tico,  sive  falso  calboiico  non  incouveuienter  accipi. 
liutiiuudus  namque  spiritus  exiit  ab  hoiuiue,  quaudo 
iu  bapiismo  per  conle>siouom  fidei  caihoiicx,  et 
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abrenunttationcm  mundanorum  aclunm  ab  liacrctico 
*el  sdiismMico  diaholus  e  greditur.  Ambulat  per  toca 
arida  et  matfttosa,  id  est,  circa  corda  sanctorum,  qure 
ab  humore  fluxae  cogitationis  purgata  sunt.  Quasrtns 
req&iem,  \d  est,  invesligans  si  quos  in  eis  nequitite 
suac  gressus  figcre  possit.  Sed  non  invenient,  qtiia  iii 
castis  et  mundis  meniibus  locuro  habere  non  potest, 
sed  solum  in  pravorum  cordibus  gratam  habet  quie- 
tem ;  binc  et  ad  Job  de  diabolo  Dominus  sub  specie 
'Leviathan  dicit :  Sub  umbra  dormit  in  secreto  calamif 
tft  locis  Immentibus  (Job.  iv),  quia  nimirum  in  tene- 
brosis  et  simulatricibus  consciemiis  quiescit,  et  las- 
civis  et  luxariosis  mentibus  deleclalur. 

Tunc  dicit  :  Revertar  ad  domum  meamt  unde  exivi. 
llnc  est,  Itequiram  haereticum,  quem  in  baptismo  di- 
misi.  Valde  autem  timendus  esl  bic  versiculus,  ne 
fnrte  culpa  quam  nobis  dimissam  credebamus  pejus 
nos  per  incuriam  vacantes  a  bonis  operibus  oppriinai. 

Et  veniens  invenit  scopis  mundatam  et  ornatam,  vel, 
secundum  alium  evangelistam,  scopis  mundatam,  va- 
taniem  el  ornalam.  Veniens  enim  malignus  spiritus 
domum,  id  est,  mentem  talis  homiuis,  tnvenil  scopis 
mundatam,  hoc  est,  graiia  bapiismatis  a  peccaiis 
originalibus  ablutam,  vacantem  a  bonis  operibus, 
«rnatam  simufatis  virtutibus. 

Tunc  vadit  et  assumit  sepiem  alios  spiritus  nequiores 
se%  et  ingressi  inhabitant  ibi.  Solet  septenarius  nume- 
rus  in  sacro  eioqoio  pro  uuiversitaie  accipi,  ouia 
omne  saeculi  lempus  per  septem  dies  volvitur.  Fer 
septem  igitur  alios  nequiores  spirilus,  universitas 
omnium  vitiorum  designatur.  Septem  ergo  nequio- 
res  spiriius  ingrediuntur ,  quia  quemcunque  post 
perceptani  in  baptismo  remissionem  peccatorum, 
hantica  pravilas  vel  saeculi  cupiditas  anipuerit, 
omiiitim  servuin  faeit  esse  vitiorum.  Unde  beue  spi- 
ritus  nequiores  dicuntur,  quia  talis  cum  septem  ca- 
pitalibus  vitiis  plenus  sit,  ipsas  tamen  virtutes  ha- 
Lere  simulat. 

Et  fiunt  novissima  hominis  illius  pejora  prioribus. 
■Quia  meiiits  erat  viam  veritatis  non  cognoscere9  quam 
post  agnitam  retrorsum  converti  (11  Petr.  n). 

Sic  erii  ef  generalioni  huic  pessimw.  Quibus  verbis 
aperte  ostenditur,  haec  similitudo  specialiler  ad  Ju- 
d.ros  pertinere.  Quod,  inquit,  specialiter  in  unoquo- 
libet  geri  solere  narravi ,  generaliter  iu  generatione 
Judacorum  fleri  non  desinit.  Immundus  namque  spi- 
ritus  exiit  a  Judaeis,  quando  in  monte  Siuai,  legem 
accipientes,  dixerunt :  Omnia  quee  prmcepH  Dominus 
Deus  notter,  faciemut,  et  obedientes  erimus  (Exod.  xix). 
Ambulavit  per  loca  arida  quajrens  requiem,  quia  ex- 
pulsus  a  Judseis  ambutavit  per  solitudines  gentium, 
quai  arebaut  aestu  vitiorum,  et  ninguedinem  Spiriius 
hancti  non  habehanl,  qua  inebriari  optabat  Psal- 
mista,  dicens  :  Sicut  adipe  et  pinguedine  repleaimr 
wiima  mea  (PsaL  lxii).  Quae  cuiii  postea  Dominum 
credidissent,  illo  non  invento  in  eis  loco  dixit : 

Revertar  in  domum  meam  unde  exivu  Hoc  est,  pos- 
sidebo  Judaeos,  quos  anie  dimiserara.  Et  veruens, 
•iuvenit  mundatam  scopis,  per  circurocUionem  va- 
cantcm,  boc  est,  coelesti  auxilio  desertam,  et  Chri- 
hium  hospitem  uon  habentem,  qui  dicit :  Relinquetur 
vobit  dumut  vestra  deserta  (Mattli.  xim);  oruatam 
fcuperstitiosis  tradilionibus,  et  bypocrisi  Pharisato- 
rum.  Kevertiiur  ad  eos  diabolus,  quia  lales  erant,  ct 
addtta  septenaria  omniuiu  daenionuni  pleuitudine, 
iiihabilal  pristinam  domum. 

Et  fiunt  novistima  hominis  illius  pejora  prhribus. 
Muito  eniru  deteriores  suut  nuuc  Judati  Christum  iu 
synagogis  suis  quotidie  blasphemantes,  quam  cssent 
oliiu  in  &gypto  idola  colenies.  Gravius  quippe  est 
4ioii  suscipere  eum  qui  veuerit ,  quaui  nou  credere 
veniuruin. 

Adhuc  eo  loquente  ad  turbas,  ecce  maier  ejus  et  fra- 
uet  ttabant  foris,  qucerentes  loqui  ti.  Occupato  in  ofil- 
cio  praedicationis  Domino,  stabant  foris  mater  et  fra- 
trcs  cjuj,  quaerentes  ei  loqui ,  cui  quidara  nuntiavit. 

Mtater,  ioquiens,  tuat  et  fratres  stant  foris  volentes 


A  loqui  tibi,  Non  simpliciter  isle  Domino  hoc  nuntiasse 
putandus  esi,  sed  sub  dolo  volens  experiri  ulrom 
operi  divino  affcctum  carnalium  praeferret  propin- 
quorum.  Unde  prudentissime  $e  matrem  nosse  dis- 
simulat,  ut  osiendat  se  potius  cegnoscere  et  amare 
eos  qtii  per  cognationem  spiritus  propinqui  sunt, 
quam  qui  per  cognationem  carnis;  unde  sequilur  : 

M  iUe  respondens,  dicenli  siifi  ait :  Qum  est  mater 
meaf  et  qui  sunl  fratres  mei?  Non  autem  Dominus 
maternae  pietatis  respuit  offlcium,  qui  per  legein 
prjecepit,  diceos  :  Honora  patrem  tuum,  et  matrem 
(Exod.  xx),  sed  Dei  Patris  ministeria  maternis  pru*- 
|:onit  aflectibus.  llinc  alibi  dicit :  Qui  amat  patrem  et 
matrem  super  met  nonesl  me  dignus  (Matth.  x).  N«c 
contemnit  fratres ,  sed  cognationi  carnis  opus  praefe- 
rcnduin  docet  esse  praedicationis.  Nemo  auiem  lurbe- 
tur  cum  audit  fratres ,  quia  fratres  Domini  in  Evan- 
gelio  vocantur  consobrini  ejus,  filii,  scilicet,  Marij; 
maierterau  ejus,  quae  fertur  fuisse  mater  Jacobi  mi- 

H  noris  et  Joseph  et  Judae ,  qtios  in  alio  EvangeKo  fra- 
tres  Domini  legimus  appellatos  (Marc.  vi).  Mysice 
^vero  mater  Domiui  synagoga  intelligitur  de  carne, 
cujus  edilus  est ;  fratres  autem  est  populus  Juduui- 
rum.  Salvatore  igitur  inlus  posito,  mater  ejus  et  fra- 
tres  ejus  stant  foris,  quia  dum  Jud^i  iu  Cbristuui 
credeie  nollent,  duui  ad  euui  qui  ad  illorum  salutem 
missus  fuerat,  intrare  per  fidem  negligerent,  turbo 
gentium  praeoccupans  ingressaest,  et  nunc  DomiiM 
sermonibus  fruiuir,  et  doctrina  iilis  furis  stantibus, 
el  circa  terrenam  legis  intelligentiam^  et  littera: 
custodiam  diversauiibus,  quique,  quantum  in  ipsis 
esl,  magis  Chrislum  ad  doceuda  carnalia  foris  co- 
gunt  exire,  quam  ipsi  ad  diseeuda  spiritaiia  voiunt 
inlrare. 

Et  extendens  manus  m4isdpuios  suos  dixit :  Ecce 
mater  mea  ei  fratres  mei.  Matreiu  et  fratres  dicit  apo- 
siolos,  impleiores  patemae  volonlatis,  qui  a  Deo  Pa- 
tre  ilium  missum  credebant ,  paranssimoque  auiuio 

p  -iniendebani.  Nec  negavit  mairem,  de  qua  carnem 

^  assumpserat,  sicut  insaniunt  Marciouistae  ei  Mani- 
cuasi,  qui  eum  dicuut  non  habuisse  verura  corpus* 
sed  pbauiasticum ;  scd  spirtiaiem  propioquitatein 
carnis  praetuiit  consanguinitati ,  ul  el  uos  doceret  ih 
causa  Dei  nuilum  de  aiTectione  carnis  recognoscere^ 
uude  adhuc  sequilur : 

Quicunque  fecerii  voluntatem  Palris  mei  qui  m  embe 
*st%  ipse  meus  fruter,  et  soror  et  mater  est.  Quod  Du- 
miuus  eum  qui  voluntatem  Patris  sui  fecerii,  fratrem 
et  sororem  vocat,  propter  utrumque  sexum  qui  ad 
fidem  colligitur,  11011  esl  mirum.  Valde  autem  mirun^ 
et  qiixsitu  dignum  est,  quomodo  etiam  mater  Domiiti 
dici  possit.  Nam  et  discipolos  fratres  dignatus  est 
appeliare  post  resurrectionem ,  ita  inquiens :  lu+ 
nuntiate  fratribus  meis  (MaUh.  xivw).  Qui  ergo  fra- 
ter  est  in  eo  credendo,  ei  Pairrs  volunutem  im- 
plendo,  quomodo  etiam  maier  lieri  possit,  investi- 
gandum  est.  Sed  sciendum  quia  sicut  quis  fraler 
Domiui  efficilur  in  euin  credendo,  ita  etiam  mater 

u  pracdicaudo.  Quasi  euiin  mater  Cbristi  quis  elicitur^ 
cum  per  ejus  praulicationera  amor  Domini  in  pro- 
ximi  mente  generatur.  Magna  dignalio,  inaestimabilis 
bonitas,  inenarrabilis  misericordia,  bomiuem,  qui 
servus  vocari  diguus  non  fueras,  fralrem  Domini  ap- 
pellari.  Quam  quia  ex  »quo  perpendere  oon  vale- 
iuus,  saltem  digue  venerari  satagamus,  ooniique 
iiidustria  laboreiuus ,  ne  aliqua  vitiorum^  fceditate 
degeneres ,  et  tanto  nomine  judicemur  indigul  :  dt- 
fendanius  nobis  inoribus  id  quod  nomine  vocamur, 
ne  non  iutelligeutes  honorem  divin»  filialionis,  com- 
paremur  jumeotis  insipientibus,  et  similes  iilis  siuius 
(Psal.  xlviii).  £t  ut  ea  quae  loquimur  ohtinere  me- 
reamur,  illius  semper  adjuioriuni  nobis  adesse  po- 
scamus,  qui  cum  esset  unicus  Filius  Dei,  propter 
nos  dignatus  est  esse  Filius  bominis  Jesus  Christu* 
Dominus  noster,  qui  cum  Palre  et  Spiritu  saucto  vi- 
vit  et  regnat  iu  sxcula  saecu.orum.  Anien.  j 
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Mabc.  ii,  Matth.  xvii,  Lcc.  ix.  ln  illo  tempote  as- 
sumpsit  Jesus  Petrum.  et  Jacobum  el  Joannem ,  et 
duxit  illos  in  montem  excelsum  seorsum  solost  et 
transfiguratus  est  coram  ipsist  elc. 

ln  Evangelto  Lucae  sic  scriptum  est :  Factnm  e  t 
autem  post  ha*c  verba  fere  dies  octo,  et  assumpsit  Pe- 
trumt  et  Jacobum  et  Joannem,  et  ascendit  in  montemt 
ut  oraret,  ete.  Octava  autem  die  Dominus  promissam 
flitnrae  beatitudinis  glcriam  dlscipulis  manifestat ,  ul 
H  osiensa  coHesits  vitnft  dutcedine,  cunctorom,  qni 
Iraec  audire  possint,  corda  rnfoveat,  el  octonario  die- 
nim  numero  verum  tempore  resurrectionis  gauditun 
doceat  esse  venturum.  Nam  et  ipse  octava  die,  id 
est ,  post  sextam  Sabbati  qua  crucem  ascendit ,  ac 
septimam  Sabbali  qua  in  gepuloro  quievit,  a  moriuts* 
resurrexit :  et  nos  post  sex  bujus  sneculi  actate*,  in 
qoibus  pro  Domino  pati  et  laborare  gaudemu*,  ac  R 
aeptimam  Sabbati  animarum,  quae  inlerim  in  alia 
vita  geritur,  octava  profeclo  xtate  re>urgeraus.  Nam 
quod  HatthTUs  Domiuum  Marcusqtie  post  sex  trans- 
flguralum  dicunt  dies  ( Matth.  xvu ;  Marc.  ix ),  ncc 
temporis  ordine,  nec  ratione  mysterii  discrepant  a 
Luca,  qui  octo  dies  dicii,  quia  illi  medios  tantum 
ponunt  dies,  unde  et  absolute  post  sex  dies  faclum 
eommemorant.  Ilic  primum  quo  bxc  Dominus  pro- 
misit ,  et  ultimum  quo  sua  promissa  complevit ,  al- 
jiingit;  ideoque  temperantius  fere  dies  octo  ponit.  Et 
ih  ratione  mjstica  illic  post  sex  mundi  aelates  sanctis 
ab  omni  laliore  quiescendiim ,  hic  vero  tempore 
octayo  designat  esse  resnrgendiim.  Unde  pulclire  et 
sextns  psalmtis  pro  ociava  scribitur,  cui  initium  est : 
9ominet  ne  in  furore  tuo  arquas  me%  quia  nimirum  per 
sex  xtates  quibus  operari  licet  precibus  esl  insUlen- 
t(um,  ne  in  octavo  relribulionis  tempore  a  judieo 
rorripiamur  irato.  Quod  ct  ipse  Dominus  voluit  lioc 
toco  nos  ostenso  soas  crationis  exemplo  docere,  de  {* 
quo  secundum  Lucam  dicilur :  Quia  ascendit  in  mon- 
remt  ut  orarel  (Luc.  ix).  In  montem  namque  oralurus 
et  transligurattirus  sic  aseendit ,  ut  osteudat  cos  qui 
fructuin  resitrrectionis  exspeclant ,  qui  regem  iu  de- 
eore  stio  videre  desideraut  ( Isai.  xxxm ),  niente  io 
excelsis  habitare,  et  coutinuis  prccibus  incumbere 
ilebere.  Tres  solummodo  discipulos  secum  ducil,  vel 
quia  multi  sunt  vocatif  pauci  vero  electi  ( Matth.  xx ) ; 
vel  quod  bi  qui  nunc  lidem  qua  iuibuti  sunt  sancue 
Trinitatis  incorrupta  menlo  servaverint,  tunc  seterna 
ejus  merenlur  visione  laeiari. 

Kt  transfiguratus  est ,  inquit ,  coram  ipsis ,  et  vesti- 
menta  ejusfacta  sunt  splendenliat  candida  nimit  veiut 
trix.  Transnguratiis  Salvator,  non  substantiam  verra 
earnis  amisit,  sed  gloriam  fuiurae,  vel  suae,  vel  110- 
strse,  resurrectionis  ostendit;  qui  qualis  lunc  aposlo- 
lis  apparuit,  talis  post  judicium  cunctis  apparebit 
electis.  Nam  in  ipso  teropore  judicandi  et  bonis  si- 
inul  et  malis  in  forma  servi  vidcbitiir,  ut  videlicet  n 
tmpii  quem  sprevere,  Judaei  quem  ncgavere ,  miJilei  u 
quem  crucifixere,  Pilatu*  Herodesque  quem  jud.ca- 
▼ere,  aueant  agnoscere  judicem,  Vestimenta  autem 
Domini,  recle  sancti  e|us  accipiuntur,  teste  Apostolor 
H»i  ait  :  Quicutique  ergo  m  Christo  baptizaii  estisr 
Lhristum  induistis  (Galat.  ni).  Quae,  videlicet,  vesli- 
menta  Domino  in  lerris  consistenle  despecta,  alio- 
rumque  similia  videbantur ;  sed  ipso  montem  petente, 
novo  candore  rcfulgcul ,  quia  nunc  quidcm  tilii  Dei 
suinus,  sed  nondum  apparuit  quid  crimus.  Scimus 
nutem  quia  cum  apparuerit,  similes  ei  erimus.  Vide- 
himus  enim  eum  sicuti  esl  (/  Joan.  w).  Unde  bene  de 
risdem  vestimentis  subditur  :  Qualia  fullo  super  ter- 
ram  non  potest  candida  (acere;  uam  quia  ille  boc  loco 
iutelligendu»  est  fullo,  quem  pcenitens  Psalmisu 
precatur  :  Amptiue  lava  me  ab  injnstitia  meat  et  a  de- 
licto  meo  munda  me  (Psat.  l),  non  potest  suis  fideli- 
bus  in  lerra  dare  claritatem,  qua*  eos  coiiser>ata 
luaiiei  in  ca*lis^ 
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Et  apparuit  illis  Elias  cum  Vtoyset  et  erant  loquen- 
tes  cum  Jesu.  Moyses  et  Elias,  qtiorum  unum  mor- 
tuum  [Deut.  xxxtv),  altertim  in  coelis  raptum  legimus 
(IV  Reg.  n),  visi  in  majestate  cum  Domino,  ut  Luc«& 
scribit,  fuluraro  in  il!o  omnium  sanctorum  gloriam 
siguiffcant,  qui,  videlicet,  tempore  judicii,  vet  vivi  \n 
carne  reperiendi,  vel  ab  olim  gnsiata  morte  resusci- 
tandi ,  et  pariler  sunt  regnaturi  cum  illo.  Attestante 
etcnim  Apostolo  :.  Mortui  qui  in  Chrislo  sunl,  rtsur- 
gent  primi;  deinde  nos  qui  vhimus,  qui  relinquimur, 
simul  rapiemur  cum  illis  obviam  Domino  in  aera,  el 
sic  semper  cnm  Domino  erimus  (1  Thess.  iv).  Aliier, 
Moyses  el  Elias,  boc  est,  legislator,  et  proplietarum 
cximius,  apparenl  et  loqunntur  cum  Domino  iu  carne 
veuiente,  ut  ostendant  ipsum  esse  qtiem  cuncta  legis 
et  prophetartim  oracula  promiserunt.  Apnarenl  ati* 
lem  non  in  infhnis,  sed  in  monte  cum  illo,  quia  ni- 
inirum  soii  ilii  qui  mente  terrena  desideria  traitscen- 
dtint,  majestatem  sanctae  Scripturx,  qnae  in  Doinino 
est  adimpleta,  perspiciunt.  Denique  ct  filii  Isracl  vi- 
dere  Moysen ,  sed  ad  Detim  in  montana  6ubetnileni 
seqni  non  merentur,  ad  se  qtioque  reversum  non  sine 
velamine  cernunt  (Exod.  xxnv).  Rliam  novere,  sed 
solis  tritimphum  ascendeutis  cum  filiis  prophetarum 
eoutemplatur  Elisxus  (IV  Reg.  n).  Quia  mtilti  pas- 
sim  Scripturae  verba  legimus,  sed  qumn  celsa  in 
Christi  mysteriis  splendeat,  perpatici  perfectiores  in- 
telligunt. 

El  respondens  Peirus  ait :  Rabbi,  bonum  est  nos  hic 
essetet  faciamus  tria  tabernacula,  tibi  tuium,  et  Moysi 
unum,  et  Etiae  unum.  Non  enim  sciebat  quid  diceret* 
erant  enim  timore  exterriti.  0  quanta  felicitas  visiout 
Deitai;s  inter  aug-lorum  clioros  adessel  perpetuo,  si 
tanium  trausfigiirata  Cluisli  hunianitas,  duoniiuque 
societas  suntoruin  ad  puuclum  vi>a  delectct,  uteos, 
ue  discedanl  etiam  obsequio,  Pelrus  sistere  velit ; 
qui  elsi,  pro  stupore  liumauue  frngilitatis,  nesciat 
quid  dicat,  insiii  tamen  sibi  dat  atfectus  indiciuin. 
Nesciebat  enim  quid  diceret ,  qui  oblilus  est  regnuia 
Dci  sanclis  a  Doinino,  non  alicubi  terrarum,  sed  in 
cuelis  esse  promissum.  Nec  recordatus  esl ,  se  suos- 
quc  coapostolos  morlali  adliuc  carne  circuiuseptos, 
iuimortalis  viia?  ^tatuin  subire  nou  posse,  cui  meute 
excesscrat  quod  in  domo  Palris,  quae  in  ccelis  cst, 
domus  manufacta  uecessaria  nou  sit.  Scd  el  usque 
ntinc  impetiti^e  notatur,  quisque  Lcgict  Propbetis  ct 
Evang>*liis  tria  taberuactila  lacere  cupit,  cum  Uxc 
adinvicem  nuilalenus  valeanl  scparari,  unum  habeu- 
tia  tabernaculum,  hoc  est,  fcccl  si.un  Dei. 

Et  facta  est  nubes  obumbrans  eos.  Qui  inatiriale^ 
taberuaculuui  qu.esivil,  uubis  accepit  obiiiubiacu- 
lum,  ul  discat  in  resurreclione  nou  tegmiiie  domo- 
rutn,  sed  Spiritus  sancti  gloria,  sanctos  esse  prole- 
gendos,  de  qua  Psaimisla  :  Filii  aulem  hominum  in 
protectione  alarum  tuarum  sperabunt  (Psal.  xxvi).  Et 
in  Apucalysi  sua  Joanncs  :  El  temptum,  iuquit,  uon 
vidi  in  ea.  Dominus  omnipolens  temptum  illius  est ,  er 
Agnus  (Apoc.  xxi). 

El  venit  vot  de  nube  dicens  :  Hic  cst  Filius  meus- 
chariisimust  audile  illum.  Quia  itiiprudetiter  iuterro- 
gaverant ,  propterea  rcsponsiniieiii  Duntiai  non  inc- 
reutur ;  sed  Palcr  respondet  pro  Filio,  ut  verbuni^ 
Domini  coniplerelur  :  Ego  testimonium  non  dieo  pra 
me%  sed  Pater  qui  me  ti/isii,  ipse  pro  me  dtcit  tesiimo- 
nium  (Joan.  vui).  Vox  quoque  de  cobIo  Palris  lo- 
quentis  auditur,  qtue  leslimouium  perliibeat  de  Filio, 
et  Petrum,  errore  sublato,  doceat  verilatem,  imo  iu 
Petro  cxteros  aposlolos.  Hk  eslt  inqut,  Fiiiut  meus 
charissimust  buic  (igendum  esl  tabernaculum,  buic  ob- 
teuiperandum.  Hic  est  Filius,  iili  servi  sunt  Moyses 
et  Eiias  :  debent  et  ipsi  vobiscum  in  penetroiibus 
cordis  sui  Domino  tabernaculura  prajparare.  Cuu- 
cordat  sane  hic  Evangelii  iocus  cum  verbis  ipsius 
Moysi,  quibus  incarnationi  Dominicas  testimonium 
ferens  atebal :  Prophelsm  vobis  suscitubU  Dominus 
Deus  vester  de  fratribus  veslris,  tanquam  meipsum  uu- 
dictiSp  juxla  omnia  qum  locutus  fuetA  wbu.  Eril  a*- 
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tem  omwt  anima  qitwcunqne  non  audierit  prophetam 
illiim,  exterminabitur  de  plebe  (Deut.  xvw;  Ac[,  m). 
Quem  ergo  Moyses,  cum  venerit  in  carne  audiendmn 
:il>  omni  anima  quae  salvari  velit,  praedixil,  hiinc  jam 
venientem  in  carne  Deus  Pater  audiendum  discipulis 
ostendit,  et  snum  esse  filium  ccelesii  voce  signavit. 
Et  quasi  manifeslius  fidem  adventus  ejus  illis  insi- 
iiuans  :  Hic  vir,  inquit,  hic  ett  Ule%.quem  Mogtes  iate 
vobit  tmpiut  in  mundo  nosciturum  promisit.  Ilujus  ver- 
Ihs  juxta  prrrcepmm  ipsius  Moysi  et  vos  ausctiltate, 
et  omnes  veri  amatores  auscultare  jubete.  Et  notan- 
dum  quod  sicut  Domino  in  Jordane  baptizato  (Matth. 
111 ;  Marc.  i),  sic  et  in  monte  clarificato  lotius  sancta» 
Trinitatis  mysterium  declaratur,  qula  nimirum  glo- 
riam  ejus,  quam  in  baptismo  credentes  confiterotir, 
in  rcsurreciione  videntes  collaudabimos.  Nec  fruslra 
Spiritus  sanctus  hic  in  HickJa  mthe,  ut  alhis  evange- 
lisia  eommemorat  (Luc.  iti),  illic  apparebat  in  co- 
lumba,  quia  qui  nunc  simpliei  corde  fidem,  quam 
l>ercepit,  servat,  tune  luce  apertae  visionis  quod 
«rediderat  contemplabilur,  ipsaque,  qua  illusirabi- 
tar,  in  perpetuum  gratia  protegetur. 

Et  statim  circumspicientes,  neminem  viderunt  am- 
piius  niti  Jetum  tantum  tecum.  Uhi  eoeptt  Filius  desi- 
gnari,  mox  servi  discesserunt,  ne  ad  illos  paterna 
voz  emissa  putaretur.  Aliter  :  Cum  Herel  vox  super 
filium,  inventus  est  ipsc  soltis  :  quia  cum  manifena- 
verit  scipsum  electis,  erit  Deus  omnia  in  omnibut 
(I  Cur.  xv),  imo  ipse  cum  suis  unus  per  omtiia  Cbri- 
*tus,  id  est,  caput  ctim  corpore  splendebii.  Propter 
ifuatn  unitateni  alibi  dicetat :  Et  nemo  ascendit  in 
itrlum,  niti  aui  detcendit  de  ca>lot  Filiut  hominis,  qui 
ett  in  cibIo  (Joan.  in). 

Et  detcendentibut  illk  de  monte  pracepit  illis  ne  ctti 
quce  vidUtenl  narrarent,  niti  cum  Filiut  hominit  a 
mortuit  returrexerit.  Fttluri  regni  prameditatio,  et 
gloria  trhimphaniis  deinonstraia  fuerat  in  inotitr». 
Non  vult  ergo  boc  in  popiriis  prcdicari,  ne  el  incre 
dibilc  esset  pro  rei  magnttudine,  et  post  lanlam  glo- 
riam  apud  rudes  uiiinies  sequens  crux  scaHd.ilum 
faceret. 

JiOMILU  XLYI. 

Ul   FERIA  TERTlA   POST    liOMINICAM   REWNISCERF. 

Lcc.  xx,  Matth  xxiii.   Marc    xu.   In  Uio  tempore 

dixit  Jetut  ditcipulit  tuit .  Attendite  a  Scribit,  qui 

volunt  ambutare  in  tlolit ,  et  amant  toJutationet  in 

foro%  et  primat  calhedrat  in  sgnagogis,  et  primos 

ditcubitut  in  conviviit,  eic. 

Ambnlare  in  stolis,  ctiltoribus  vestimenti*  indutos 

ad  publicum  procedere  sjguilical :  in  qtto  inler  oa>- 

tera  dives  Ule  qui  eoulabatur  quotidie  tplendide,  pec- 

casse  describitnr.  Notandum  auiem  quori  non  s»lu- 

lari  in  foro,  non  primos  sedere  vel  discumbere  vetal 

eos  quibus  boc  officii  ordine  compelit,  sed  eos  nimi- 

rmn  qui  baec  sive  babita,  seu  certe  non  babita,  in- 

debiie  amant,  a  fidelibtis  quibusque  quasi  reprobcs 

docel  esse  cavendos,  animum,  videlicet,  non  gra- 

dum,  jusla  districtione  redarguens»  Quatnvis  et  lioc 

cuJpa  nou  careat,  si  iidem  in  foro  liiibus  interesse* 

qui  io  catltedra  Moysi  Synagogae  magistri  desideraitt 

appellari.  Duplici  sane  ratione  a  vanas  glorhe  ctipidis 

attendere  jubcmur,  ne,  scilicet,  eorum  vel  simula- 

tione  seducamur,  aestimanles  bona  esse  qu»  faciunt ; 

vel  wmulatiotie  infiammemur,  frustra  gaudeules  in 

bonis  laudari  qu;e  Mmulant. 

Qui  devorant  domot  viduarum,  timulantet  longam 
oraiionemt  hi  accipient  damnationem  majorem.  Non 
tautum,  ait,  accipient  damnalionem ,  sed  adjunxit 
majorem,  ul  insinuet  etiain  illos  qui  in  angtilis  stan- 
les  orant  ut  videantur  ab  hominibus  (Matth.  vi), 
damnatiouein  mereri,  sed  eos  qui  baec  prolixius, 
«luasi  religiosiores,  agendo,  non  soluin  laudes  ab 
liominibus  9  sed  et  pecunias  qusrunt ,  prolixiori 
damiiatioBe  plectendo*.  Sunt  enim  qui,  se  justos  et 
raagni  apud  Deum  meriti  simulantes,  ab  infirmis 
quibushbet»  et  peccatorum  luorum  con^cientia  lur* 
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A  batis,  quasi  paironi  pro  eis  in  judicio  futuri,  pccu- 
nias  accipere  non  dubilanl;  et  cum  porrecta  manus 
pauperi  preccs  juvare  soleat,  illi  ob  boc  maxinie  irr 
proribus,  ut  p.iuperi  nummum  tollnnt,  pernoetant; 
oitibus  illa  Judae  malediclio  non  iinmerito  eongrnii, 
Cum  judicatur,  exeat  condemnatutf  et  oratio  ejut  fiat 
in  peccatum  (Ptal.  cviu).  Condemnatus  quippe  ctim 
jiidicatur  exit,  et  orationem  stiam  iu  peccatum  re- 
cipit,  qui  magns  nunc  aestimationis  apud  hominea 
liabitus,  in  diviuo  tunc  examine  non  solum  pro  aliia 
se  intervenire,  sed  nec  sua  sibi  merita  sufficere 
Iiosse  deprehendit,  imo  ipsarum,  quibus  huraanum 
judicium  fefellit,  precum  inter  criroina  posnas  luiu 

IIOMILU  XLVIL 

IN  FERU  SEXTA  POST  nOMISICAM. 

Ldc.  xx.  ln  Ulo  tempore  ccepit  Jexus  dicere  ad  plebem 
parabolam  hanc :  Homo  plantavit  vineam,  et  locavit 
eam  coionis ,  et  tpte  peregre  fuk  muttit  tempori- 
fj      but.  elc. 

Doceiite  Domino  populum  et  evangelizante,  con- 
venerttnt  priitcipes  sacerdotum  et  scriboe  cum  senia- 
ribus,  et  inlerrogaverunt,  tentantes  in  qua  potestae 
signa  faceret.  Quibus  sua  arie  superalis,  Dominus  quae 
coeperat  exsequitur,  siquidem  et  illis  atidientibus, 
plebem  magis  qtiod  verba  sua  libentius  audiat,  allo- 
qtiitur,  parabolam,  scificet,  inferens,  qua  et  illos  im- 
pietatis  argtiat,  et  ad  gentes  regnum  Dei  doccat  trans- 
iereudum.  Ifomo  ergo  qtii  plantavit  vineam,  ipse  estt 
qu> ,  juxta  aliam  parobalam  •  condoxit  operarios  in 
vineam  suam  (tfatth.  xx).  Vineu  enim  Domini  Sfl- 
bao  /i,  domut  hrael  ett  (Isai.y) ;  colonr,  ridem  stint 
opcrarii,  qui  ad  excolendam  vineam  hora  pr  ma,  ter- 
tia,  rexta  el  nona,  dictintur  esse  condticti.  Ipse  autem 
pi.Tegre  fuit ,  non  loci  mutatione ;  nam  Deus  nnde 
ahesse  potest,  qui  loqtiittir  :  Ccelum  et  terram  ego  im- 
plebo?  (Jerem.  xxui.)  £t  alibi  :  Kgo  Deut  appropin» 
qnant,  etnon  de  longinquo,  dicit  Dominut.  Sed  abire 
C  dicitur  a  vinen,  ut  vinitoribus  liberum  operandi  arbi- 
trinm  derelinquat.  Cui  simile  est,  quod  locatt  colo- 
rris  vinea  per  isniam  dicit :  Et  ixtpectavi  ut  faceret 
uvas,  et  fecit  labrutcat  (Isai.  v). 

Et  in  tempore  mitit  ad  culloret  tervum,  ut  de  fructu 
vineos  darenl  Uli.  Qui  castum  dimiterunt  eum  inanem. 
Dene  temptis  fructuuni  posuit,  non  proventuum.  Nul- 
lus  enim  fntcius  exstitit  Judaeoruu»,  uullas  hujiis  vi- 
neae  proventus,  timetsi  crebroac  soHicite  quxrereiur^ 
irtventus  est.  Servus  ergo,  qui  prhno  missus  est,  ipse 
legifer  Moyses  intelSigitur,  qui  quadraginta  annos 
&iutinuo8,~frucIum  aliquem  legis,  quam  dederat,  a 
ftilioribus  inqutrebat,  sed  caesum  etim  dimiserunt, 
inanem.  Et  irritaverunt  Moyten  in  castrit ,  ei  Aaron 
tanctum  Domini.  Et  vexatut  ett  Moytet  propter  eot% 
(piia  exacerbaverunt  spiritum  *;N!(P*a/.  cv).Qui  etipse 
scrvus,  qti*d  de  frttctu  vinet?  seutiat,  palnin  cariuine 
ileclarat  diceus  :  Ex  vinca  enim  Sodomorum  vitit  co- 
rum%et  propago  eorum  ex  Gomorrha.  Una  eorum  uva 
rj  fellis,  botrut  amaritudinit  iptit.  Furor  draconum  w- 
num  eorum%  et  furor  atpidum  intanabilit  (Deut.  xxxn). 

Et  addidit  alterum  servum  miltere.  Ilti  autem  hunc 
quoque  cmdentet ,  el  afficientes  contumeiia  dimuerunt 
inansm.  Servus  alter  David  prophetatn  regemque 
significat,  qui  post  Moysen  missus  est,  tit  colonos  vi- 
nea  ,  post  edicia  legalia ,  psalmodi*  modulatione  et 
dulcedine  cilharae  ad  exercitium  boni  operis  excita- 
ret.  Nam  et  ipse  David  quo  cor  populi  ad  superiia 
siHpetideret,  interilus  camalium  victiinarutn  l.iudes 
Domini  conlinu  is  suavi  melodia  decantari  cottsiiiuit. 
Sed  et  hunc  aflectum  conttimelia  dimiserunt  inuueni. 
Dicemea  enim  :  Qum  nobis  part  in  David,  aut  quas 
hatreditas  in  filio  Jtai  (U  Reg.  xx) ,  regtnun  simiil 
David  ignobili  stirpe,  et  religionem  iinpielate  muta- 
ront.  Attamen  ille  pro  bac  \ine.i,  qu»,  de  /Egypto 
translaia,  Palsstinae  montes  sua  umbra  .protexit  t  ne 
funditus  exslirpeiur,  exorat :  Domine  Deus  virtutum, 
convertc  nunc%  respicede  coilo.  et  vide%  ei  visita  vineam  ' 
itlam,  et  dirige  eam,  quam  plantavit  dextcra  tua  (Ptat. 
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ix xu).  Ubi  pariter  exponit  qui  stl  tiomo  ille  qui  A  sanctitatis  ad  capienda  mysfcr':  vtK>^  ]  vn  paratr, 


Hanc  vineant  planiavlt ,  Dominus  scilicet ,  Dens  vir- 
lutum. 

Ei  addidit  teriium  mittere%  qui  ei  itium  vuinerantet 
ejecerunt.  Tertium  servnm  prophelarum  cbornm  in- 
lellige,  qin  cnntinuis  atteslationibus  populum  conve- 
nerint,  et  quae  liuic  vineae  ventura  immiiierunt  mila 
praedixerint.  Sed  quem  prophetarum  non  $unt  perte- 
cuti  t  ei  octiderunt  eot  qui  prmnuntiabant  de  adventu 
jutii  {Act.  vn).  Ct  tii  autem  multa  de  liujus  vineac 
sterilitate  dixernnt,  sed  unius  Jeremiae  planctum  po- 
nere  sulllciat :  Ego  auiem,  inquit  y  planlati  te  vineam 
e4ectom9  omm  temen  verum.  Quomodo  ergoconverta 
et  in  pravum  vinea  aliena  t  (Jerem.  u.)  Pro  cujus  vioeae 
toitione,  ne,  videlicet,  in  ea,  sive  pro  ea,  fragilis  et 
infirmae  citoque  periturae  suavilatis  olus  nasceretur, 
Naboth  Jexraheliten  non  inodo  vulneratom ,  venim 
eiiam  legimns  exstinctum  (111  Reg.  xxi).  Cujus  etsi 
nullum  propheticum  dietum  accipimus ,  tamen  pro 


sed  malitiae  flammis  ad  agenda  qu»  dicebantur  ac- 
censl;  atque  ideo  qtiae  in  mente  lialmerant,  qnarnvis 
in  parabolis  dicta,  quasr  j;im  olim  meditati  cognn- 
scere  parati.  Ncgantibus  ergo  Judais  jiislum  fore 
scientiam  divinae  legis,  quam  ipsi  spernehant,  ad 
genies  transferri,  quid  Salvator  respoudeat,  inluere. 
llle  autem  atpicient  eos,  ait :  Quid  ett  ergo  hoc  quod 
tcriptum  ett :  Lapidem  quem  reprohaverunt  a?dificantet9 
hic  faclut  ett  in  caput  angulit  (Ptat.  cxvn.)  Quo- 
modo,  inquit,  implebitnr  haec  propbeiia,  quae  lapi- 
tlem  ab  aedilicantibus  reprobatum  in  caput  anguli 
dic.it  esse  ponendum,  nisi  quia  Ghristus  a  vobis  re- 
probaius  el  occisus,  credituris  esl  gentibus  praedi- 
candusT  ut  quasi  Iapis  angularis  duos  condens  in 
seinetipsum,  ex  utroque  populo  unam  sibi  fideliutn 
civitatem,  nniim  templum  sediflcet.  Eosdem  enim 
Synagoga  migistros,  quos  supra  colonos  dixerat, 
ntinc  aediflcantes  appellat,  quia  qui  subdilam  sibi 


pbeticum  factom,  quia  muitos  pro  hac  vinea,  futuros  g  plebem  ad  feremios  vitae  fructus  quasi  vineam  exco- 


martyres  proprio  sanguine  prophelavil.  His  sane  tri- 
bus  *ervorum  gradibu%  omnium  sub  lege  doctonim 
figuram  posse  comprcbendi,  Dominus  alibi  manife- 
tle  prodil  dicens  :  Quoniam  necette  eti  impieri  omnia 
quee  tcripia  tunl  in  lege  Moysi,  ei  Prophetit,  et  Ptal» 
mis  de  me  (Luc.  xxiv). 

Dixit  autem  Dominut  vinem :  Quid  faciam  t  Mittam 
Fittum  meum  ditectum;  fortitan9  cum  hunc  viderint 
terebuntur.  Quod  Dominus  vineae  dubitative,  et  non 
dcliberativo  modo  loqui  dicitur,  non  de  ignoranlia 
venit.  Quid  enim  nesciat  Dominus  vineae,  qui  hoc 
Joco  Deus  Pater  intelHgitur?  Sed  semper  ambigere 
dicitur  Deus,  ut  libera  volunlas  homini  reservelur. 

Quem  cum  vidittent  coioni,  cogitaverunt  intra  te9 
dicentet :  Hie  ett  liceres,  occidamut  illum,  ut  nottra  fiai 
havediiat.  Ilanifestis^ime  Domiiius  probat  Judaeorum 
principes  non  per  ignorantiam,  sed  per  invidemiam 
crucifixisse  Filmm  Dei.  Iiilellexeruiit  ciiim  bunc  csse 


lere,  ipsi  lianc  Deo  inhabitatore  dignam  quasi  domum 
construere  et  ornare  jubebantur.  Unde  et  Apostolit» 
fidelibus  scribens  ail :  Dei  agricultura,  Dei  adificatia 
ettit  (l  Cor.  m).  Sed  qui  vineae  Dei  fructum  negare 
quasi  agricolae  mali,  iidem  quasi  mali  caementarii  Do- 
rainf  Dei  lapidein  pretiosum  electum,  qui  vel  in 
fundamentis  in  angulo  ponendus  erat,  sublraherc, 
hoc  esl,  fldem  Christi  audiloribus  suis  conabanlur 
eripere.  Sed  illis  licet  nolentibus,  idem  lapis  caput 
anguli  (irmavit,  quia  de  utroque  populo  qnotqnol  illo 
volitit  sua  fide  conjunxit. 

Omnit  qui  ceciderit  tuper  illum  lapidem,  conquas- 
tabitur  :  tupra  quem  awem  ceciderit,  comminuet  Ulum. 
Aliud  est  oflendere  Clirisiuni  per  mata  opeia,  aliutf 
negare  per  impietatem.  Qui  peccatorest,  et  timeri 
illi  credil,  cadit  qnidem  super  hpiJem  et  conquas- 
satur,  sed  non  omnine  commtnuMur,  reservatur 
euim  per  sapientiam  ad  salotem.  Supra  quem  vero* 


cui  diclum  est :  Pottula  a  me,  ei  dabo  tili  gentet  has-  ^  ille  ceciderit,  lioc  cst,  cui  lapis  ipse  irruerit,  qui  efr 
-^:t~—.,..~~  id^i    ,.\    p,  ^..r««  ~..«*;  c;k;  y^  Cliristum  penttus  negaverit,  comminuet  eum,  ut  ne 

testa  quidem  remaneat,  in  qua  hauriaiur  aqune  pu- 
silium  (Itai.  xxx).  Sive  de  iis  dicit,  quod  cadunl  su- 
per  eum,  qui  ilium  inodo  contemnunt,  vel  injurii» 
alliciunt.  Ideo  nondum  penilus  iniereunt,  sed  lamen 
conquassantur,  ut  non  recti  ambulent.  Supra  quos 
aulem  cadit,  veniet  illis  desuper  in  judicio  cum  poena* 
perditionis.  Ideo  dixit :  Comminuei  eotf  ut  tint  impii 
tanquam  puivit  quem  projicii  vcnlut  a  facie  terrat 
(Ptal.  i). 

Et  quarebant  principet  tacerdotum  et  tcribce  mittere 
in  illum  manut  itta  hora,  et  timueruni  poputum.  Co- 
gnoverunt  enim  quod  ad  ipsot  dixerit  timititudinem 
utam.  Principes  sacerdotum  et  Scribae  qnasi  men- 
tientem  contra  se  Dominum  quserebant  interficere, 
sed  hoc  fidein  quacrendo ,  docebant  vera  esse  qme* 
docebat.  Ipse  quippe  est  haeres,  cujus  injustam  ne- 
cem  aiebat  esse  vindicandam.  llli  uequain  coloni. 


reditatem  tuam  (Psal.  n).  El  propterea  quasi  sibi 
consulentes  aiebant  :  Ecce  mundut  totut  post  eum 
nbit ;  et  ti  dimittimut  eum  irc,  omnet  credent  in  eum 
(Joan.  xn,  xi).  llaeredilas  ergo  Filii  Ecclesia  cst 
riinctis  ei  data  de  gentibus,  quam  non  moriens  illi 
1'ater  reliquit,  sed  ipse  sua  morte  inirabiliter  acqui- 
tivit,  quia  resurgendo  possedit.  Uanc  aulem  occiso 
eo  mali  colont  praeripere  moliebantur,  cum  crucifl- 
gentes  eum  Judaei  fidem.  quae  per  eum  est,  exstin- 
guere,  et  suam  magis,  quae  ex  lege  est,  jusiitiam 
praeferre,  ac  gentibus  imbuendis  conabantur  inse* 
rtre. 

Et  ejeeium  tttum  exira  vineam,  occiderunt.  Estra 
vineam  baeres  vineae  trucidatur,  quia  Jesus  nt  san- 
etificaret  per  suum  sanguinem  populum,  extra  por- 
lam  passus  est  (Hebr.  xm).  Sive  ejectus  extra  vi- 
neam  ei  occisus  est,  quia  prius  ab  incredulornm 
«orde  repulsus,  ac  deinde  cruci  addictus  est.  In  cu 


jus  figurain  Moyses  altare  bolocausti,  in  quo  victi-  n  qui  ab  occidendo  Dei  Filio  ad  modicum  quidem  ti 

inarum  sanguis  funderetur,  non  iutra  tabernaculum,  **  more  humano  retardari,  donec  veniret  hora  ejus, 

std  ad  ostium  posuit  (Exod.  xb) :  mystice  docens 

quia  et  Dominicae  crucis  altare  extra  Bierosolymo- 

pum  portam  ponenduin,  et  ipse  vera  JPatris  hostia 

Chhstus  »  domo  Judaeorum,  quam  aanctiflcaturus 

adieratr  non  intiuto  corde  recipiendus,  sed  foris  esset 

suo  cruore  tingendus.  Quod  vero  secnndum  Marcum 

mvuto  ordine  dicitur  :  Et  apprehendentet  eum  occi- 

derunty  et  ejecerunt  exira  vineam  (Marc.  xu),  notat 

eoa  pertinaciae,  qui  nec  cruciflxo  et  resuscitato  a 

mortuis  Domino  praedicantibus   apostolis    credcre 

voluerint,  sed  quasi  cadaver  vile  projecerunt.  Quia, 

qoantum  in  se  erat,  a  suis  eum  flnibus  exciudentes, 

gentihus  suscipiendum  dederunt. 

Quid  ergo  faciet  iltit  dominut  vinemt  Veniet  et 
perdet  colonot  ittott  et  dabit  vineam  atiit.  Quo  audito, 
dixerunt  illi  :  Abtit.  Contradixeruni  semeiitiae  Du- 
nitni,  quia  contra  suam  perfldiam  dictam  esse  co- 
gnuvcrunt.  Intelligebanl  enim  parabolam  non  inerito 


nunquam  veru  diviuo  amore  potuere  cohiberi.  Mo- 
rali  sane  intellectu  cuique  fidelium,  cum  mysterium 
baptismK  quod  exerceat  operando  committiiur, 
quast  vinea  quam  excolat  locatur.  Mittitur  servus 
unus,  alter  et  tertius,  qui  de  fructu  accipianl,  cum 
lex,  psalmodia,  proplietia ,  quaruiti  mouitionem 
bene  agendo  sequatur,  legitur.  Se»l  missus  servus 
contumeliis  aflectus  vel  caesus  ejicitor,  cum  sermo 
nuditus  vel  conteinnitur,  vel  quod  pejus  est,  etiatn» 
blasphematur.  Missum  insuper  haeredein  quaiitum  in 
?e  est  occidit,  qui  et  Filiuin  Dei  conculcaverii,  et 
Spiritui  gratiae,  quo  sanctificattis  est,  contumeliatn^ 
fecent.  Perdito  inalo  cultore,  vinea  dalutur  alien, 
i  um  dono  gratiae  quod  soperbus  sprevit ,  bumilis 
quisque  dtiauitur.  Sed  el  hoc  quod  principes  sacer- 
dotum  ot  Scribae  manum  mittere  quaerentes  in  Je- 
sum.  terrore  populi  retinentur,  quotioie  goritur  inr 
Eccksia,  cum  quilibet  solo  de  nomine  fcater  ea.u» 
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qnnm  non  rfilijrit,  ccclesiastfcae  Odei  ac  pacis  unila-  A 
lem  propler  cohabitanlium  frotrum  honorum  multi- 
ludinem  vel  erubescit  vel  timet  imptignnre.  Qui  ta- 
inen,  siotit  de  stultissima  nvitmt  slrutlnone  Dominns 
ait  :  Ctun  temput  fuerit,  in  altum  ala$  erigel  (Job. 
xxxix),  qnia  perseqnendo  Ecclesiam,  qimsi  Doinhiuui 
craci  addkere,  et  ostentui  gaudebil  habere. 

IIOMILIA  XLVIII. 

IN  SABftVTO  POST  DOII1NICAH   REMINffiCBttE. 

Lue.  xv.  ln  illo  tempore,  dtxil  Jetus  discipulit  tvit 
parabolam  hanc :  H  omo  quidam  kabuit  duot  fMoi, 
et  dixit  adotetcentior  ex  illit  patri  ;  Pater.  da  mihi 
portionenl  substanliw  quce  me  contingit.  Etdivisit  ittit 
tubttantiam,  etc. 

Murmurantibtis  de  peccaiorum  susceptione  Scribis 
et  Pbarisreis,  tres  ex  ordine  parabolasSalvator  posuit: 
duarbus  primis,  dequibus  disputalum  esl,  quanttim 
ipse  cnra  angelis  dc  posnitentum  salute  gaudeat  R 
tasintrans;  tcrtia  vero,  quoa  seqtiifur,  nonsnum  tan- 
fommodo  suorumque  gaudium  demonstrans,  sed  et 
mvidentium  murmur  reprehendens.  Ilomo  itaque.qui 
dnos  filios  habuisxe  dicittir,  Deus  Pater  intelligilur, 
doorum  videlicet  genitor  populorqm,  et  quasi  duarnm 
generis  bumani  stirpium  auctor  atque  creator.  Major 
en;m  Olius  eos  qtli  in  uniusDei  pcrmansere  culiura, 
minor  eos  qui  usque  ad  colenda  idola  Deum  dese- 
mere  signrOcat.  Pars  substaalia  quae  mrnorcno  filium 
contingit  ipse  senaus  in  homine  rationalis  est.  Vivere 
enim,  intelligere,  meminisse,  ingenio  alacri  excel. 
iere,  divinr  substantia  muneris  est :  quam  minor  II- 
lius  expetiit  a  patre,  cum  homo,  sun  potestate  de- 
leclatus,  per  liberum  sese  arbitrhim  regere,  atque 
Domino  qicn  snnt  exuere  conditoris.  Divisitqne  illis 
substantiam,  Odelibus,  scilicet,  suai  graiiac  pmiertio- 
■em  ,  quam  desiderabant  imparlieudo ;  infidelibiis 
vero  naioralrs  solum  ingenii,  tjuo  contenti  erant,  l>e- 
neOcium  concedendo.  p 

Et  non  pott  mullot  diet,  congregatit  omnibut,  ado* 
letcentior  fitiut  peregre  profectut  ett  m  regionem  lon- 
mnquam%  et  ibi  dissipaiit  tubttantiam  suam  vivendo 
tuxuriose.  Longe  profeclus  est,  non  locum  mutando, 
sed  aiihnum.  Quanto  enim  quisque  plus  in  pravo 
opere  deiinquit,  tanto  a  Dci  gratia  longius  recedit. 
Quod  non  post  multos  dies  dixit  factum,  ut,  congre- 
gaib  omnibus,  peregre  proOcisceretur  in  regionem 
longinquam,  quia  non  mulio  post  institntionem  ho- 
maui  generis  placuii  animac  pcr  iiberum  arbitrium 
ferre  secum  quamdam  velul  polenliam  naturx  sua\ 
et  deserere  eum  a  quo  condita  est,  pncsidens  viri- 
bussuis;  quas  vires  tanto  consumit  cilius,  quanto 
eum  deterit  a  quo  datae  sunt.  Itaque  hanc  vitam  pro- 
Uigain  vocat,  amantem  fundere  atqne  spatiari  nompis 
exteriorihus,  inlus  inanescentem  ,  cum  ea  quisque 
sequitur  quae  ab  illa  procedunt,  et  relinquit  eum  qui 
sibi  e*t  hiterior. 

Et  post  quam  omnia  dissipatset,  facta  ett  famet  tra- 
tida  tn  regione  Ula.  Umnia  qtue  dissipavil,  oruamenta  D 
naturxquac  consumpsit  significat;  fames  in  regione 
longinqua  iudigentia  verba  veritatis  est  in  oblivione 
Crealoris.  De  qua  dictum  est  in  prophetis  :  Quia 
ntktet  Dondnut  (amem  in  terra,  non  famem  panis,  ne- 
que  titim  aqurn,  ted  audiendi  verbum  Dei  (Amot  vui). 

Et  ipse  ccepit  egere;  et  abiitf  et  adhcesil  uni  civium 
regtonit  illiut.  Merito  egere  ccepit,  qui  lliesauros  sa- 
pieutiac  Dei ,  divitiarumqtie  coelestium  allitudinem 
dereliquit.  Unus  autem  civium  regionis  iliius,  cui 
«?geos  adhaesit,  ille  est  utique,  qui  conciipisceutiis 
ierrenis  merito  suv  perversitatis  prxpositus,  prin- 
eeps  hujas  mundi  a  Domino  vocatur  (Joan.  xiv).  Ct 
de  quo  Apostolus  :  Deut,  inquit,  hujut  sceculi  excascu- 
vit  mentet  infidelium  (i /  Cor.  i v). 

Et  mitit  Ulum  in  vtllant  tuamf  ut  patceret  porcot,  In 
villam  milti,  cst  substaniiae  ntundialis  cupiditate 
aubjugarif  de  qua  in  alia  parabola  quidam  spiritales 
epulas,  ad  quas  invitabatur,  fastidiens  dixit :  Viltam 


emi3  et  necetu  habeo  exire,  et  videre  illam  (Luc.  xiv), 
Porcos  vero  pascere,  est  ea  quibus  immundi  spriritus 
gnudeant  operari. 

Et  eupiebal  imvlere  ventrem  tunm  de  tiliquis  quae 
porci  mamiucabant.  Siliquae  qnibus  porcos  pascebat 
stint  doclrinje  saeculares  slerili  stiavitate  rcsonanles, 
de  quibus  laudes  idolorum  rabulartimqite  ad  deos 
gentium  vario  sei*moneatque  carminibtis  nercrepant, 
qtiibus  daemonia  delectantttr.  Unde  cuui  iste  saturari 
cnpiebat,  aliquid  solidum  et  rectum,  quod  ad  bealam 
vitara  pertineret,  invenire  voieliat  in  talibus,  et  non 
poterat.  lloc  est  enim  quod  ait : 

Et  nemo  illi  dabat.  In  se  autem  revertut.  Jam,  sciii- 
cet,  ab  eis  quae  forinsecus  frustra  Hliciunt  et  seduv 
cunt  in  conscientue  interiora  reduccm  Lciens  inten- 
tionem  suam. 

Dixit :  Quanti  mercenarii  patris  mei  abundant  pani- 
but,  ego  autem  hk  fame  pereo.  Unde  hoc  scirc  pote- 
rat,  in  quo  crat  tanla  oblivio  Dei,  sicut  in  omnihu» 
idololatris  fuR,  nisi  quia  ista  recogitatio  jam  rewpi- 
scentis  est,  cum  Evangelitim  prxdicaretur?  Merce- 
narii  ergo  patris  abundanl  panibus,  quia  qui  futuraj 
mercedis  intuilu  digna  operari  satagunt,  quotidianis 
supcrnac  gratiae  reiiciuntur  alimoniis.  Al  vero  tame 
pereunt,  qui,  extra  patris  aedes  positi,  ventrem  cu- 
piunt  implere  de  siliquis,  id  est,  qui  sine  Ade  viven- 
tes,  vitam  beatam  inanis  philosopnise  studiis  inquirunu 
Sicut  enim  panis,  qui  cor  hominis  conOrmnt  (Psal. 
ciu),  verbo  Det  quo  mentem  reOciat,  assimiaiatur,  ita 
siliqua,  quae  et  ipsa  intus  inanis,  foris  moilis  est,  efc 
corpus  non  reftcit.  sed  implet,  ut  sit  magis  oneri  quam 
usui,  saeculari  sapientiae  non  immerito  eomparaturr 
cujus  sermo  factindiaj  plausti  sonorus,  sed  virtute 
utilitatis  est  vacuus. 

Surgam  et  ibo  ad  patrem  meum,  et  dicam  illi :  Pater, 
peccavi  in  ccelum  et  coram  te.  Quam  niisericordenr 
piumque  noverat  pntrem,  qui  nec  offensus  a  filio  pa- 
tris  dedignetur  nudirc  vocabulum.  Surqam  ergo,  in- 
quit,  quia  me  jacere  cognovi ;  et  ibo,  quia  longe  re- 
eessi,  ad  patrem  meum,  quia  sub  principe  porcorum 
miserabHi  egestate  tabesco,  Peccavi  autem  in  coslumr 
coram  spiritibus  anpelicis  sanclisqtie  animabus,  iu 
quibus  sedes  est  Det,  significat ;  coram  te  vero,  in 
ipso  conscientiae  interioris  conclavi,  qua  Det  solius 
oculi  penetrare  valebant. 

Et  jam  non  tum  dignut  vocari  filiut  tuut.  Fac  me 
ticut  unum  de  mercenariit  tuit.  Ad  filii  quidem  affe- 
ctum,  qui  omnia  quae  patris  sunt  sua  esse  oon  am- 
bigat,  aspirare  nequaquam  praesumit,  sed  mercena- 
rii  statum  jam  pro  mercede  servilurus  desideral, 
Verum  ne  hunc  quidein  uisi  paterna  dignatione  se 
mercri  posse  testatur.  Ubi  sunt  ergo  Pelagianistaer 
quisua  se  virlute  salvari  posse  coufiduut,  contra 
apertissimam  veritatis  sententiam  qu»  ait :  Sine  me 
nihii  potettit  facere  (Joan.  xv)  ? 

Et  turgent  venit  ad  patrem  suum.  Venire  ad  pa- 
trem,  est  in  ficclesia  constittii  per  fideiu,  ubi  jam 
possit  esse  peccatorum  lfgitima  et  fructuosa  con- 
fessio. 

Cum  autem  adhue  longe  ettet.  Et  antequam  intel- 
ligeret  Deum,  sed  tamen  cum  jam  pie  quaereret. 

Vidit  iilum  pater  iptiut.  Impios  enim  et  superbos 
convenienier  non  videre  dicituit  tanquam  anle  ocu 
los  non  hatiere.  Ante  oculos  euim  haberi,  non  nis 
qui  diliguntur  dici  solent. 

Et  mitericordia  motut  ettf  et  occurrent  cecidit  tu* 
per  cotlum  ejut,  Non  enim  Pater  unlgenituiu  Filium 
deseruit,  in  quo  usque  ad  noslram  longinquam  etiam 
peregrinationein  cucurril  atque  descendit,  quia  Deut 
erat  in  Chritto%  mundum  reconciliant  tibi  (II  Cor.  v). 
Et  ipse  Dominus  ait :  Paterin  me  manent  ipee  fucii 
opera  tua  (Joan.  xiv)*  Quid  est  autem  cadere  super 
collum  ejtts,  uisi  incliuareet  humiiiare  in  amplejiuin 
ejus  brachium  suum  ?  Et  brachium  Domini  eui  reve- 
latum  ett  (Itai.  liii)?  quod  cst  ulique  Domiuus  110- 
ster  Jesus  Christus. 

Et  otcutatut  ctt  eum.  Consolari  verbo  gratiac  Dei 
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&fi  fpem  rndnlgentiac  peccatorum,  hoc  est,  post  lon-  A  passionis  sacramentom  et  ore  ad  emondationcm  per- 
_.  • . ■_._. « . ___:       cipitor,  et  corde  ad  imitationem  cogitatnr. 

Et  manducemus  et  epulemur,  quia  hic  filiut  meu$ 
mortuus  eratf  et  revixit ;  perierat,  et  invenius  ett.  Non 
solum  fllius,  qui  revixit,  et  inven>us  est,  verum  pa- 
ler  et  servi  illius  sacrosancti  vituli  qui  propter  filitnn 
ecctsus  erat  carne  refecti  epulaniur,  qtita  Patris  ci- 
bus  salus  est  nostra,  et  Palris  gaudium  nostrontm 
est  remissio  peccatorum.  Nec  tantum  Patris,  scd  et 
Filii  et  Spiritus  sancti,  qoia  sicut  una  in  diviniiuie 
voluntas  et  operalio.  ita  et  una  est  delectatio  sanctnc 
et  indi? iduas  Trinitatis.  Unde  beatus  Abraham  tres 
angelos  hospitio  recipiens  {Gen.  xvm),  vitulum  te- 
nerrimum  et  opliinum  occidisse,  eisque  cum  lacte, 
pane  et  bulyro,  epulandum  .legitur  oblulisse.  Quia 
qui  beatam  -rinilalem  rectae  devotionis  officiis  rcfi- 
cere,  id  est,  laelificari  desiderat,  mortem  quoque  de* 
bet  unigeniti  Filii  Dei  in  carne,  quae  est  una  in  ea- 
dem  Trinitate  persona  piae  conressionis  sinceritate 


pa  iunera  remeantem  a  Patre  mererl  osculum  chari- 
talis. 

Dixitque  ei  filius ;  Pater,  peccavi  in  ccetum  et  coram 
te ;  jam  non  sum  dignus  voeari  fitiue  tuus.  Incipit 
jnm  peccata  constituius  in  Ecclesia  confiteri,  nec 
dicit  omnia  qnae  dicturum  se  esse  promiserat,  sed 
nsque  ad  illud :  Non  sum  dignus  vocari  fiiius  tuus.  Hoc 
euim  vult  fieri  per  gratiam,  quod  se  indignum  esse 
pcr  rnerita  faietur.  Non  addidit  quod  in  illa  medita- 
tinne  dixerat :  Fac  me  sicut  unum  de  mercenariis 
tnis.  Com  enim  panem  non  haberet,  vet  mercenarfus 
esse  copiebat,  quod  post  osculum  patris  generosis- 
simejam  dedignatur.  Intelligit  natnque  inter  fllium, 
mercenarhim  etservum,  non  minimam  esse  distan- 
(trvra  :  aervum,  videlicet,  esse  eum  qui  adhuc  meiu 
gehenns,  sive  praesentium  legum  a  vitiis  temperat  ; 
mercenarinm,  qni,  spe  atque  desiderio  regni  coelo- 
rum,  filium,  affectu  boni  ipsios  atque  amore  virtu- 


tnm.  In  quarum  virtutum  trium   consnmmatione,  n  celebrare.  Et  noUndum  quod  MUe  stola  prima,  aute 


b<*atos  Aposlolus  omnem  salutis  summam  conclu 
Hwna,  Nunc,  inqnit,  manet  fides,  spes%  charitas.  tria 
k<tcy  major  autem  his  charitas  (1  Cor.  xm).  Fides 
aimque  est,  quae,  futuri  judicii  ac  suppliciorum  me- 
lu,  Tittorum  facit  contagia  declinare ;  spes,  qude, 
mentem  nostram  de  praesentibos  avocans,  universas 
eorporis  voluptates  coelestium  praemiorum  exspeeta- 
lione  contemnit ;  charilas,  qnae  nos  ad  mortem 
t  hrfsti  et  spiritalium  virtutum  fructum  mentis  ar- 
dore  succedens,  (juidquid  illis  contrarium  est,  toto 
fecit  odio  detestan.  Unde  prodigus  iste  postquam  in 
semeiipsum  reversus,  dirae  famis  supplicia  formida- 
bat,  vclut  jam  servus  effectus,  eiiam  mercenarii 
statum  de  mercede  jam  cogitans  concupiscil.  Sed 
enm  pater  occurrens,  non  contentus  minora  conce- 
dere,  utroque  gradu  sine  dilatione  transcurso,  pri- 
atin»  filiorum  restitoit  dignilati ;  nec  jam  de  mer- 
eede  conductoris,  scd  de  bxrcdilate  fecit  cogitare 
parentis 


Dixit  autem  pater  ad  servos  suos :  Cito  proferte  ^  ('*£*•  *) 


annulus,  ante  oalceainenia  praestantor,  et  sic  deinde 
vitulus  immolatur,  quia  nisi  spem  quisque  primne 
immortalitatis  induent,  nisi  annulo  fidei  opera  prae  - 
munierit,  niai  ipsam  fidem  pie  confltendo  praedica- 
verit,  non  potest  sacramentis  inteiesse  coelestibus. 

Et  emperunt  epulari.  Istae  epulae  atque  ffestivitas 
nunc  celebrantur,  per  orbem  terrarum  Ecdesia  di- 
latata  atqoe  diffusa.  Vitulus  enim  ille  in  corpore  et 
sanguine  Domiuico  et  otterlur  Palri,  et  pascit  totam 
domum. 

Erat  autem  filius  ejus  senior  m  agro.  Filius  senior, 
populus  Israel  est,  qui,  licet  in  longinqua  non  abie- 
rit,  non  tamen  domi,  sed  in  agro  dicitur  esae  mora- 
tus,  quia  populus  idem  neque  usque  ad  coleuda 
Creatorem  deseruit,  neque  legis,  quam  acceperat, 
interiora  penetravit,  sed,  litterae  solum  custodia 
contentus,  exteriora  inagia.et  tcrrena  operari  sirout 
et  sperare  solebat,  audiens  per  propbetam  :  Si  vo- 
lueritis   et   audierUts   me  f    bona    terrce    eomedelit 


stoiam  primam,  et  induite  illum.  Stola  priraa  est  ve 
stis  innocenliae,  quam  homo  bene  conditus  accepit, 
sed  male  persuasus  amisit,  quaudo  post  culpam  pra_- 
varicationis  cognovit  se  esse  nudum,  gloriaque  im- 
Bjortalitatis  perdita  pelliceum,  hoc  est,  mortale  sum- 
psit  indumenlom.  Servi  qui  eam  proferunt,  reconci- 
liationis  praedicaiores  sunt.  Proferunt  enim  stolam 
primam,  quaudo  mortales  terrenosque  homines  ita 
aublimandos  asseverant,  ut  non  solum  cives  angelo- 
rura,  sed  et  haeredes  Dei,  et  cohaeredes  sint  Ghristi 
luturi  {Rom.  vm). 

Et  date  annulum  in  manum  ejns,  et  ealceamenta  in 
pedes.  Annulus  est  vel  sincerae  fidei  signaculum, 
qua  cuncta  promissa  in  credentium  cordibits  cerla 
iinpressione  signantur,  vel  nuptiarum  pignus  illarum 
qmbus  Ecclesia  sponsatur.  Et  bene  annulus  in  ma- 
num  datur,  ut  per  opera  fides  clarescat,  et  per  fidem 
opera  firmentur.  Calceamenta  autem  in  pedes  ofli 


Et  cum  venbret  et  appropinquaret  domui,  audivit 
symphoniam  et  chorum.  Appropinquat  filiu.  domui, 
cum  populus  ille  in  quibuseunque  Israelttis  couside- 
rationibus  (nam  mutti  tales  inveoti  sunt  in  eis,  et 
soepe  iuvemuntur)  labore  servilis  operis  improbato, 
ex  iisdem  Scripturis  Ecclesiae  liberlatem  considerat. 
Audit  symphoniam  et  chorum,  scilicet,  spiritus  ple- 
uos  vocibus  consonis  Evangelmm  praedicare,  quibus 
dictum  est  :  Obsecro  vosf  (ratres,  ut  idipsum  dicatis 
omnes  { 1  Cor.  i )  et  concorditer ,  conversautium 
auimam  et  cor  unum  in  laudes  Dei. 

Et  vocavit  unum  de  urvit,  et  Uurrogavit  qum  hmc 
essent.  Idque  dixit  UtL  Voeat  unum  de  servis,  cum 
somit  ad  legendum  aiiquem  Prophetarom,  et  in  eo 
quaereas  quodammodo  interrogat,  unde  ista  festa  ia 
Ecclesia  celebrantur,  in  quibus  se  esse  non  videt. 
Heapondeat  ei  servus  patris  Propheia  : 

Fraler  tuus  venit%  et  occidit  paler  tuus  vituluin  m- 


cium  evangelixandi  denuntiant,  ut  cursua  mentis  ad  D  ginatum,  quia  saivum  Ulumrecepit.  ln  extremis  eaim 


coetestia  tendens,  a  terrenarum  cogitatione  rerum 
inviolata  aervetur  et  munda,  priorumque  munitns 
exemplis,  super  serpentes  et  scorpiones  securus  in- 
eedat.  Manus  igitur  et  pedes,  id  est,  opus  ornatur 
et  cursus ,  opus,  ut  recte  vivamus ;  cursus,  ut  ad 
a_ierna  gaudia  properemus.  Non  enxm  habemus  hic 
manentem  dvitatem,  ud  futuram  inquirimus  (Heb. 
aiti). 

Et  adducite  vitulum  saginatum,  et  occidite.  Vitolus 
aaginatus  ipse  item  Doiniuus  est,  sed  secuudum  car- 
iH;in.  Et  bene  saginatus,  quia  caro  ejus  adeo  est 
apiritaii  opima  virtute,  ut  pro  totins  mundi  salute 
sulficiat  io  odorem  suavitatis,  nidorem,  vtdelicet, 
immolationis  ad  Deoni  mittere,  et  pro  omnibus  exo- 
rare.  Adducere  autem  vitulum,  et  occidere,  est 
predicare  Cbristum,  et  mortcm  ejus  insinuare.  Tunc 
etenim  cuiqiie  nostrum  quasi  recens  occiditur,  cum 
credit  occi.um  j  tunc  caro  ejus  comeditur.  cum  ejus 


terra  fuit  frater  tuus,  sed  inde  major  exsuiutio  can- 
tantiom  Domino  canticum  novum,  quia  taut  ejus  ab 
extremis  terrce  (Isai.  xlii).  Et  propter  eum  qui  ab- 
sens  erat,  occisus  eat  ille  cui  dictum  est :  Et  hoto- 
cauttum  tuum  pingue  fiat  (Psai.  xix). 

Indignatus  est  atem,  et  noiebat  introire.  Pater 
ergo  iiiius  egressus  cwpit  rogare  iilum.  Indignatur 
etiam  ounc,  et  adhuc  non  vult  introire.  Cum  crgo 
pleuitudo  geiiiium  intraverit,  egredietur  opportuno 
tempore  pater  eju.,  oi  etiam  omnis  Israel  saivtrs 
fiat,  ex  cujus  parie  caccitaa  facta  est,  velut  absentia 
in  agrum,  donec  pleuitudo  lilii  miaoris  longe  iit 
kJoloiatria  gentium  constituti  redux  ad  manducan- 
dum  vitulum  intraret  (Rom.  xi).  Erit  enim  quando* 
que  aperta  vocatio  Judaeorum  in  salute  Evangelii, 
qoam  manifesutionem  vocationis  tanquam  egressom 
patris  appellat  ad  rogandum  majorem  flliom. 

At  iie  resfondtns  dixit  patri  suo ;  Ecce  tot  dnnk 
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tervh  tibi,  el  nununam   mnndatum  tuum    pmterii.  A  fllfos  lios  ad  titmmqne  populum,  sire  (ui  ./uihiisdafii 


Qnapt  ittir  quomorio  illc  populos  niinquam  manriatum 
Dei  praeterisse  dicttur;  seit  facile  illud  occurrlt,  ne- 
que  de  omni  mandaio  riicium  esse,  sed  de  uno  ma- 
ximc  necessario.  quo  nullnm  alium  Deum  coiere 
jussm  esi.  Nequeiste  fiiins  in  omnibus  Israelitis,  sed 
iii  liis  inlelligitur  liahcre  personam,  qni  nonquam  ab 
nno  Deo  ad  simulacra  conversi  snnt.  Qtiamvig  enim, 
fa  quam  in  agro  positus,  isle  filiiis  lerrena  desidera- 
ret,  ab  uno  tamen  Deo  isln  desiderabat  bona,  quod 
etiam  patris  ipsius  testimouio  coinprobatur,  cnm  di- 
rit :  Tu  mecum  e$  temper.  Non  enim  quasi  men- 
lientem  redarguit,  sed  secom  perseverantiam  ejus 
approbans,  ad  perfruitioncm  polioris  atque  jucundio- 
ris  exsullationis  inviut. 

ht  nunquam  deditti  mihi  hmdum,  ut  cum  amicit 
meis  epularer.  Pcccaior  profecto  haedi  nomine  signh 
ficari  solet,  sed  absit  tit  Anlichristum  intelligam. 
Multum  enim  absurdum  est  eum  ctfti  dicitur,  Tu  me- 


placct)  ad  duos  quoslibet  homines,  pa>nitcntcm,  vi- 
delicel,  et  justum,  velqui  sibi  justns  videatur,  referre 
volucris,  rongaudeat  major  fiater,  quia  frater  junior 
mortnut  erat,  et  revixit;  perieratf  et  inventut  e$t. 

IIOMILIA  XLIX. 

IN  DOMNICA    TF.ETU    QtUbRAGESIMC. 

Lcc.  xt,  Matth.  ix,  Marc.  iii.  ln  itlo  tempore  Jetut 
ejicient  dasmonium,  et  iltud  erat  mutumt  etc. 

Dcmoniacus  isle  apud  Matthaeum  non  solum  nn« 
lus,  sed  et  caecus  fuisse  narratur,  curatusque  dici- 
lur  a  Domioo,  ita  ut  loqueretur,  et  videret  {Mattk. 
ix).  Tria  ergo  signa  timul  in  uno  homine  perpelrau 
aunt :  caecus  videt,  mutus  loquitur,  po**essus  d*~ 
mone  liberalur.  Quod  et  tunc  quidem  caraaliter  fa- 
clum  est,  sed  et  quotidie  completur  in  converslone 
credentium,  ut,  cxpulso  primum  daemone,  fidei  lu- 


cum  et  semper,  boc  a  Patre  optasse,  ul  Anticbristo  B  men  wpiciant,  deinde  ad  laudes  Dei  lacentia  prius 
crederet.  Neque  omnino  in  eis  Jodaeorum,  qui  Anti-     ora  Uxentur. 


christo  crediiuri  suni,  isium  (ilium  fas  est  intelligi. 
Quotnodo  aotem  epulareter  ex  illo  haedo,  si  ipse  esl 
Anticbristus,  qui  non  ei  crederet  ?  Aul  si  hoc  esl 
epulari  ex  baedi  occisione,  qtiod  est  de  Anticbristi 
perditione  laelari,  quomodo  dicit  filius  quem  recipit 
pater  boc  sibi  non  fuisse  concessum,  cum  omne*  filji 
Dei  de  illius  adversarii  damnalione  lietaturi  sint  ? 
Nimiruro  ergo  ipsum  Dominum  sibi  negatum  ad  epo- 
landum  conqueritur,  dum  eum  peccatorem  putat. 
Cum  enira  hsedus  est  illi  gen»i,  id  esl,  cum  eum 
sabbalt  violatorem  et  profanatorem  legis  cxistimat, 
jucundari  epulis  ejus  non  meruit,  ut  quod  ait :  Nun- 
quam  dedisti  mihi  hcedum9  ut  cum  amtcit  meit  epula- 
ret%  lale  sit,  ac  si  diceret :  Eum  qui  mihi  hxdus 
videbatur,  nunquam  mihi  dedisti  ad  epulandmn,  eo 
ip*o  mihi  illum  ipsum  non  concedens,  quo  mihi 
liaedus  videbatur.  Quod  aulem  dicit  Cum  amicis  meis, 


Quidam  autem  ex  eit  dixerunt :  /n  Beetubub  prin- 
cipe  damoniorum  ejicit  damonia.  Non  haec  aliqui  de 
turba,  sed  Pharisaei  calumniabantur  et  Scrib.t»,  sicuc 
alii  evangelist»  testantur.  Turbis  quippe,  quae  mi- 
nus  eruditae  videbantur,  Domiui  semper  facta  mi- 
rantibus,  illi  contra  vel  negare  haec,  vel  quae  negare 
nequiverant  sinistra  interpretatione  pervertere,  la- 
borabanl,  quasi  non  haec  divinitatis,  sed  immundi 
spiritus  opera  fuisseni,  id  est,  Beelzebuti,  qui  Deu* 
est  Accaron  (/  V  Reg.  i).  Nam  Beel  quidem  ipse  est 
Baal,  Zehub  autein  musca  vocatur.  Nec  juxta  quae- 
dam  mendosa  exempl.iria,  /  litera,  vel  4,  in  Gne  eit 
nominis  legenda,  sed  b.  Beelzebub  erg  >  baal  inusca- 
rum,  id  esl,  vir  mutcarum,  sive  liabent  mutcat,  iu- 
terpretatur,  ob  sordes,  videlicei,  immolaiitii  cruo- 
ris,  ex  cujus  spurcissimo  ritu  vel  nomiue  principem 
daeinoniorum  cognominabanl. 


aut  ex  persona  principum  cnm  plcbe  inlelligitur,  n  ^1  aiii  tentantet,  tianum  de  ccelo  quarebant  ab  eo. 
aut  persona  populi  Hierosolyroitani  cum  cjcteris  po--  Va1  in  mAMm  c,5a|» ,ffMm  «*»  «ni»iimi  ^ni^  ^.»«;„_ 
pulis  Juda. 

Sed  pottquam  fitiut  tuuthic,  qui  devoravit  $ub- 
stantiam  suam  cum  merelricibut,  venitt  oecidisti  illi 
vitulum  taginatum.  Meretrices  sunt  gentilium  super- 
Mitiones,  cum  qnibus  substantiam  dissipare  est,  re- 
licio  uno  connubio  verbi  Dei,  cum  lurba  daemonum 
cupidiiate  turpissima  fornicari. 

At  ipse  dixit  itli :  Fiti,  tu  semper  mecum  es%  et  om~ 
nia  mea  tua  sunt.  Epuiari  autem  et  gaudere  oporte- 
bat,  quia  frater  tuus  hic  mortuus  erat,  et  revixit; 
perierat,  et  invenlus  est.  Quod  dicit  Et  omnia  mea 
tua  saifi,  non  putandum  est  ita  diclum,  qu.vi  non 
sint  et  fratris,  ut  tanquam  in  lerrena  ba_redilate  pa- 
tiaris  angustias.  Quomodo  possint  esse  omnia  majo- 
ris,  si  habet  ibi  junior  etiam  partem  suam  ?  Sic  eoiin 
a  perfeclis  et  perpurgalis,  ac  jam  immortalibus  filiis 
babeniur  orooia,  ut  sint  ei  omnium  singula,  et  om- 
nia  singulorom.  Ut  enim  cupiditas  nibii  sine  angu- 


Vel  in  morem  Eliae  ignem  de  sublimi  venire  cnpie- 
bant  (Ibid.)f  vel  in  similitudincin  Samuelis  tempore 
aestivo  mngire  tonitrua,  coruscare  fuigura,  imbrei 
ruere  (/  Reg.  xu),  quasi  non  possint  et  illa  calum- 
niari,  et  dicere  ex  occultis  et  variis  aeris  passionibus 
accidisse.  At  lu  qui  calumouris  ea  qu*  oculis  vidcsf 
manu  tenes,  uiihtaie  scntis,  quid  fecerisde  iisquae 
de  coelo  venerinl  ?  Utique  respondebis,  et  magos  in 
ifSgypto  multa  signa  fecisse  de  coelo  (Etod.  vu). 

Jpse  autem  ut  vidit  cogitationet  eorum ,  dixit 
eis :  Omne  regnum  in  seipsum  divisum  desolabitur%  et 
domus  supra  domum  cadet.  Non  ad  dicta,  sed  ad  co- 
gitata  respondlt,  ut  vel  sic  compellereiitur  credere 
poientiae  ejus,  qui  cordis  videbat  occulta.  Si  auiena 
omne  regnum  in  seipso  divisum  desolatur,  ergo  Patris, 
et  Filii  et  Spiritus  sancti  regnum  uon  est  divisum, 
quod  sine  ulla  conlradictione  non  aliquo  iinpuUu 
tfesolandum,  sed  aeterna  est  stabilitate  mansurum. 
Si  vero  sanctae  et  individuae  trinitatis  individuum. 


stia,  ita  nibil  cum  angustia  cbaritas  tenet.  Cum  ergo  D  imo  quia   individuum    manet    regnum  ,   desistant 


beatiutem  illam  obtinuerimus,  nostra  eruni  ad  vi- 
Yendum  superiora,  nostra  erunt  ad  convivendum 
«qualia,  nostra  ertint  ad  dominandum  inferiora.  Si 
quem  autem  movet  quomodo  Patri  supplicans  Veritas 
dicat :  Et  mea  omnia  tua  $unt9  et  tua  mea  (Joa*. 
xvii),  cui  siniillimum  videlur  sonare  quod  buic  filio 
dicitur  :  Et  omnia  mea  tua  sunt,  scial  unigeniti  Filii 
esse  omnia  qoae  Patrissunl,  per  bocquod  etiam  ipse 
Deus  esl,  et  de  Palre  nattis,  Patri  est  aequalis.  Nam 
et  illud  quod  de  Spinlu  sancto  loquens  ait :  Omnia 
qua  habet  Pater ,  mea  sunt.  Propterea  dixi  quia  de 
meo  accipiet,  et  annuntiabit  vobis  (Joan.  xvi),  de  bis 
dixit,  quae  ad  ipsani  Patris  periineai  divinitatem,  in 
quibus  illi  est  aequaJU  omnia,  qu*  habet  Pater  ba- 
bendo.  Neque  enim  Spiritus  sanctus  de  creatura, 
q»ae  Pairi  est  sobjecu,  et  Filio  erat  accepturna  quod 
att:  £>em<eacd9Mii9seduiiquedePalre,d6qooproce- 
Uii  Sjtfritus,  de  quo  natus  esi  et  filius.  Sive  iuque  duos 


Ariani  minorem  Patre  Filium,  minurein  Filio  san- 
cium  dicere  Spiritum,  quia  quorum  unuin  est  re- 
gnum,  horum  esl  el  una  m.ijestas. 

Si  autem  et  Satanas  in  seipso  divisus  est9  quomodo 
stabit  regnum  ipsius,  quia  dicitis  in  Beelsebub  ejicere 
me  dmmonia  ?  Uoc  dicens  ex  ipsorum  confessione 
yolebat  intelligi,  quod  in  euin  non  credendo  in  re- 
gno  diaboli  es»e  elegissenl,  qnod  ulique  adversum  se 
divisum  stare  iioii  possct.  Eligani  ergo  Pbarisaei 
quod  voluerint  :  si  Satanas  Satanam  rion  potest  eji- 
cere,  nihil  contra  Dmninum  quod  dicerenl  invenire 
potuerunt;  si  aulein  potcst,  multo  m.igis  sibi  prospi* 
ciant,  et  recedant  de  regno  ejus,  quod  adversum  se 
divisum  sure  non  potest.  lu  quo  aulein  Duminus 
Christus  ejiciat  daemones,  ne  dxmopiorum  princi- 
pein  existimenl,  atlendant  quod  se<|uitur  : 

Si  autem  ego  in  Beetzebub  ejicio  damoniay  filii  ve~ 
stri  in  quo  ejiciunt?  Ideo  ipsi  judicts  vetlri  ersmU 
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Dixit  hnc  utique  de  discipulid  suis  illius  popuii  (I- 
liis,  qni  certe  JUcipuVi  Dornini  Jesu  Christi  bene  aibi 
cnnscii  fnerant  nibil  se  malarum  ariium  a  bono  ma- 
gistro  ddicUse,  ut  in  principe  daemoniorum  ejice- 
rent  dxmones.  Ideo,  inquit,  ipsi  judices  erunt  vestri. 
fpsi,  itiquit,  ipsi  ignobilia  et  contemptibilia  hujus 
muodi,  in  quibus  non  artificiosa  malignitas,  sed  san- 
cta  simplicitas  meae  virtulis  apparet,  ipst  testes  mei 
jndices  erunt  vestri.  Aliter  Filio»  Judaeorum  exorci- 
stas  gentis  illius  ex  more  signiflcat,  qui  ad  invoca- 
tionem  ejiciebant  daemones.  Et  coarctat  eos  interro- 
gatione  prudenti,  ut  confiteantur  spiritus  sancti  esse 
opus.  Quod  si  expulsio,  inqoit,  daemonum  in  filiis 
vestris,  Deo,  non  daemonibus,  depntatur,  quare  in 
me  idem  opus  non  eamdem  habeat  cansamf  Ergo 
ipsi  vestri  jndices  erunl,  non  potestale,  sed  compa- 
ratione,  dum  illi  expulsionera  daemonom  Deo  assi- 
gnant,  vos  Beelzebub  principl  daemoniorum. 

Porro,  si  in  digito  Dei  eiicio  domonia,  profecto  per~ 
wenit  in  vot  regnum  Dei.  fste  est  digitus  quem  confl- 
tetitur  et  magi,  qui  contra  Moysen  et  Aaron  signa 
faeiebant,  dicentes  :  Digitut  Det  e$t  iste  (Exod.  vni), 
qno  et  tabulae  lapideae  scriptae  sunl  in  monie  Sina 
{Deut.  ix).  Igitur  manuset  brachium  Dei  Filius  est, 
et  digitns  ejus  Spirilus  sanctos,  Patris  et  Filii  et 
Spiritiis  sancti  ona  substantia  est.  Non  te  scanda- 
lizet  membrorum  inaequalitas,  cum  aedificet  unitas 
corporis.  Aliter,  Digitus  Dei  vocatur  Spiritus  san- 
ctus  propter  partitionem  donorum,  quae  in  eo  dan- 
mi  onicuique  propria,  sive  bominum,  sive  angelo- 
rom.  In  nollis  enim  membris  nostris  magis  apparet 
partitio  qoam  in  digitis.  Quod  autcm  dixit :  Pervenit 
in  vo*  regnum  Deit  regnum  Dei  nunc  dicit,  quo  dam- 
nantnr  nnpii,  et  a  fidelibus  de  peccatis  suis  poeni- 
tenliam  nunc  agentibus  secernunuir. 

Cum  fortit  armatut  cuttodit  atrium  tuum,  in  pace 
tunt  ea  quas  postidet*  Fortem  diabolum,  atrium  vero 
iilius  mundum,  qui  in  maligno  posltus  est,  appellat, 
in  quo  osqoe  ad  Salvatoris  adventom  male  pacuo 
potiebator  imperio,  quia  in  cordibus  infldeiiom  sine 
olla  contradictione  qtiiescebat.  Unde  et  alibi  prin- 
ceps  mondi  vocaiur,  dicente  Domino :  Venit  enim 
phncept  mundit  et  in  me  nihit  inveniet  (Joan.  xiv).  Et 
nertiro  ;  Nunc  princep*  mundi  ejicietur  forat  (Joan. 
xu).  De  qua  et  hic  ejectione  siibjungilur  : 

Si  autem  fortior  illo  tupervenient  vicerit  itrm,  uni- 
terta  arma  ejus  auferet,  in  quibut  confidebatt  et  spolia 
ijnt  iistribuet.  De  seipso  quippe  loquitur,  quod  non 
concordi  failax  operatione,  quemadmodum  calum- 
niabantur,  sed  fortiori  potentia  victor,  bomines  a 
daemonio  liberaret.  Arma  in  quibos  male  fortis  ille 
conftdebat  astutiae  doliqite  sunt  nequitiae  spiritalis, 
spolra  vero  ejus  ipsi  bomines  sunt  ab  eo  decepti. 
Quac  victor  Lbristus  distribuit,  quod  est  insigne 
tnumphantis ,  quia  capiham  ducens  captivitatem , 
dedit  dona  hominibut,  quotdam  quidem  apostotos4 
mtios  evangetistas,  hot  prophetatt  iilot  pastoret  ordi- 
nans  et  doctoret  (Ptat.  lxvii  ;  Ephes.  iv). 

Qui  non  est  mecum,  advertum  me  est;  et  qui  non 
eoltigit  mecum,  dispergit.  Non  putet  quisquain  de 
baeretkis  dictum  et  schismaticis,  quanquam  et  ita  ex 
soperfluo  possit  intelhgi ,  sed  ex  consequentibus 
textuque  sermonis  ad  diabolum  refertur,  et  quod 
doq  possint  opera  Salvatoris  Beelzebub  operibus 
comparari.  Ille  cupit  animas  hominum  tenere  capli- 
%itas,  Dominus  liberare;  ille  praedicat  idola  hic 
tmios  Dei  notltiam ;  ille  trahit  ad  vilia,  hic  ad  virtu- 
tem  revocai.  Quomodo  ergo  possunt  habere  concor- 
d>am  inter  se,  quorum  opera  divisa  sunt? 

Cum  imrxundas  tpiritut  exierit  de  hominef  peram- 
butai  per  toca  inaquota.  Quamvis  simpliciier  inteiiigi 
fwissit,  Dominom  baec  ad  distincttonem  suorum  et 
Sataoae  operum  adjunxisse,  quod,  scilicet,  ipse  setn- 
l>er  polluta  mundare,  Satanas  vero  mundata  gravio- 
ribus  festinet  attaminare  sordibus,  tamen  et  de  bae- 
retico  quolibct,  vel  schismatico,  vel  etiam  malo  ca- 
tbolico,  po*«st  non  incoiivcnienter  accipi.  Dc  quo 


A  tempore  baptismatis  spiritus  immundus,  qui  in  eo 
prins  habitaverat ,  ad  confessionem  catlioiicap  lide», 
abrenuntiationemque  mundanae  couversationfe  cji- 
ciatur,  locaque  inaquosa  peragret,  i<t  est,  corda  fi- 
dclium,  quae  a  mollilie  flux;»  cogilaiionis  expnrgata 
sint,  callidus  insidiator  exploret,  si  qtioq  ibi  forle* 
suae  nequitiae  gressus  figere  possit.  Sed  beue  di- 
cittir : 

Qumens  requiem,  et  non  inveniens.  Qtiia  casta* 
mentes  effugiens,  iu  solo  diabolus  corde  pravorum 
gratam  sibi  potest  invenire  quietem.  Unde  de  itlo 
Dominus  :  Sub  umbra,  inquit,  dormit  in  secrelo  ea* 
lami  el  tocis  humentibus  (Job  iv).  In  umbra,  videlicet, 
tenebrosas  conscientias,  in  calamo,  qui  foris  nitidns, 
intus  est  vacuus,  simulatrices,  in  locis  huroentibus, 
laseivas  mollesque  mentes  insinuans. 

Dicit :  Reverlar  in  domum  meam  unde  exivi.  Ti- 
mendos  est  iste  versiculus,  non  exnonendus,  ne 
culpa,  o/jam  in  nobis  exstinctam  credcbamus,  per 

g  incuriam  nos  vocantes  opprtmat. 

Et  cum  venerit,  invenit  scopis  mundatam.  ffoc  est, 
gratia  baplismatis  a  peccatorum  labe  castigatam, 
sed  nulla  boni  operis  industria  cumulatam.  Unde 
bene  Matthaeus  hanc  domum  vacantem,  scopis  mun- 
datam  atqne  ornalam  dicit  inventam  (Matth.  ix). 
Mundalam,  videlicet,  a  Titiis  pristinis  per  bapti- 
smum;  vacantem  a  bonis  actibus  per  negligentiam  ; 
ornatam  simulatis  virtutibus  per  bypocrisin. 

Et  tunc  vadit  et  atsumit  teptem  atiot  tpbritut  ne< 
quiores  tet  et  ingressi  habitant  ibi.  Per  septem  malos 
spiritus  universa  vitia  designat.  Quemcunque  enim 
post  baptisma  tive  pravitas  haeretica,  seu  mundana 
cupiditas,  arripuerit,  mox  omnium  prosternet  in 
ima  vitiorum.  Unde  recte  nequiores  tunc  eum  spiri- 
tus  dicnntur  ingressi,  quia  non  solum  babebit  illa 
septem  vitia,  quae  septem  spiritalibns  sunt  contraria 
virtutibus,  sed  et  per  bypocrisin  iosas  se  virtutes 
habere  simulabit. 

p      Et  sunt  novistima  hominis  iltiut  pejora  prioribut. 

u  Meliut  quippe  erat  ei  viam  veritatis  non  cognoscere% 
quam  post  agnitionem  retrorsum  converti  (II  Pet.  n). 
Quod  tn  Juda  traditore,  (Matth.  xxvi),  vel  Simone 
mago  (AcU  vm),  caeierisque  talibtis,  specialiter  le- 
gitnus  lmpletum.  Quod  autem  geueraliter  hacc  para- 
boia  tendat,  ipse  secuudum  Maithxiim  S»lvator  ex- 
posuit,  ubi  ea  terminata  mox  subdidit,  dicens  :  Sic 
erit  el  generationi  huic  pessima  (Matth.  ix),  id  esl, 
quod  de  uno  quolibet  specialiter  geri  solere  narravi, 
hoc  in  tota  generaliter  hujus  poptili  gente  geri  iion 
desinit.  Immundus  quippe  spiritus  exivit  a  Judttis, 
quando  acceperuut  legem ,  et  ambulavit  per  loca 
arida  quaerens  sibi  requiem  :  expulsus,  videlicet  a 
Judaeis  ambulavit  per  geutium  solitudines.  Quae  cum 
postea  Domino  credidissent,  ille,  non  invento  loeo 
m  nalionibus,  dixit :  Reverlar  ad  domum  meam  pri- 
stinam,  unde  exivi;  babebo  Judaeot,  quos  antedimi- 
seram.  Ei  veniens  invenit  vacantem,  scopis  mundatam» 
Vacabat  enim  templum  Judaeorum,  et  Christtim  ho- 

"  spitem  non  habebat  dicenlem  :  Dimittetur  vobis  do- 
mus  vestra  deterta  (Matth.  xxin).  Quia  igitur  Dei  et 
angelorum  praesidia  non  babebant,  et  ornati  erant 
superfluis  observationibos  pharisaeorom,  revertitur 
ad  eos  diabolus,  et  septeuario  sibi  nniuero  daemo- 
num  addilo,  habilat  pristinam  domom,  et  fiunt  po- 
steriora  illius  populi  pejora  prioribus.  Multo  enim 
ntinc  majore  daemonum  numero  possidentur  blasphe- 
mantes  iu  synagogis  suis  Christum  Jesum,  quam  in 
ittgypto  possessi  fuerant  ante  legis  notiiiaro,  quia 
aliud  estventurum  non  credere,  aliod  eom  non  sn- 
scepisse  qui  venerit.  Septenarium  autem  numerum 
adjunclum  diabolo,  vd  propter  Sabbatum  intellige, 
vei  propter  numerum  Spiritus  sancti,  ulquomodo 
in  Isaia  super  virgam  de  radice  Jesse,  et  florem, 
qui  de  radice  conscendit,  septem  spiritos  virtuiura 
descendisse  narrantur  (ltai.  xi),  ita  et  e  contrari* 
vitiorum  numeras  in  diabolo  consecraius  sit. 
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HOMILIA  L. 

1N  FEEIA    SECUKDA  POST    DOIUMCAM  OCUU. 
LuC  IV,  MATTH.  II,  M.4RC  VI,  JOAIt.  VI.    In  Ulo  .«*- 

pore  dixerunt  Phariswi  ad  Jetum :  Quanta  audivi- 

mus  facta  in  Capkarnaum ,   fac  et  hic  in  patria 

tuaf  etc. 

Refert  superius  evangelista,  quia  cnm  venisset 
Dominus  Nazareth,  et  in  synagoga  lectoris  functus 
officio,  ab  omnibus  intenta  et  studiosa  fuisset  inten- 
lione  auditus,  cunctique  mirarentur  in  verbis  gra- 
tiacf  quae  procedebant  de  ore  illius,  cceperunl  Pha- 
risnci  et  Scrihae  invidentes  dicere :  Nonne  hic  e$t  /i- 
tiut  JosipA?  Quanta  Nazarenorum  caecitas,  qui  eum 
quem  in  verbis  factisque  Ghristum  esse  cognoscunt, 
ob  generis  tantum  notitiam  contemnunt :  quorum 
tamen  error  salus  nostra  est,  et  haereticorum  cou- 
demnatio.  In  tantum  enim  cernebant  hominem  Je- 
sum  Christum,  ut  hunc  fllium  Joseph,  et  juxta  atios 
evangelislas  fabrum,  vel  fabri,  clamarent  filium. 
Inter  quae  intuendtim,  qunre  Christus  in  carnc  ap- 
parens  fabri  lilius,  imo  faber  appellari  voluerit.  Sa- 
noque  intellectn  senliendura,  quod  etiam  per  hoc  se 
ejusante  saecula  Filium  esscdocuerit,  qui  fabricitor 
omnium  in  principio  creavit  Deus  ctelum  el  terram 
(Gen.  i).  Nara  etsi  bumana  non  sunt  coraparauda 
divinis,  typus  tamen  intcaer  est,  auia  pater  Christi 
igni  operatur  et  spiritu.  Unde  et  ae  ipso,  tanqunni 
fabri  filio,  pnecorsor  ejus  ait :  lpte  vos  baptmbh  in 
Spiritu  tancio  et  igm  (Luc.  111),  qui  in  domo  roagna 
liujus  mundi  diversi  generis  vasa  fabricat ;  imo  vasa 
ir»  spiritus  igne  molliendo  in  misericordiag  vasa 
commuut  (Rom.  ix).  Unde  bene  Malachias,  cum  ex 
persona  Patris  diceret :  Ecce  mittam  angelum  meum, 
et  pr&parabit  viam  ante  faciem  meam.  Et  ttatim  veniel 
ad  tempium  sanctum  suum  dominator,  quem  vos  quce- 
ritis  (Ualac.  m) ;  post  pauca  subjunxit  atque  ait :  Et 
sedebit  conflans  et  emundans  argentum%  el  purgabit 


A  ctum.  Amabal  itaque  cives,  sed  ipsi  se  charitate  pa— 
tria  livore  privabant. 

Ait  autem :  Amen  dico  vobit,  quia  nemo  propheta 
acceptus  est  in  patria  sua.  Prophelam  dici  in  Scri- 
pturis  Dominum  Cbristum,  et  Moyses  est,  qui  ait : 
Prophetam  suscilabit  vobit  Deut  vester  de  fratribuo 
restris  tanquam  me  (Deul.  xvm).  Non  solum  atitem» 
ipsequi  caput  ei  Dominus  est  propbctarum,  sed  et 
Elias,  Jeremias,  caeterique  prophetae  minoris  in  pa- 
ttia  quara  in  exteris  civitatibus  babiti  sunt.  Quia 
propemodum  naturale  est  cives  semper  civibus  in- 
videre.  Non  enira  considerant  praasentia  viri  opera, 
sed  fragilem  recordantur  infantiam ,  quasi  non  et 
ipsi  per  eosdem  aetatis  gradus  ad  maturam  aetatem 
venerint. 

In  veritate  dico  vobis ,  muitce  viduar  erant  in  diebus 
Elias  in  lsrael ,  quando  clausum  est  eeetum  annis  tri- 
bus  et  mensibus  sex ,  cvm  facia  esset  fames  magna  w 
omni  terra ,  et  ad  nutlam  Hlarum  missus  est  Elias% 

Bni«t  in  Sarepla  Sidonis  ad  mutierem  viduam  (III 
Req.  xvu).  Non  ,  inquit,  hoc  quod  divina  fastidiosis 
civibus  beneficia  subtraho  prophetarum  gestis  ad- 
versatur,  quia  sicut ,  fame  quondam  omnem  terram 
prcmente,  neraoest  in  Judata  repertus  Eliae  digiius 
hbspitio ,  sed*exlerae  gentis  est  vidua  quaesita ,  qune 
ob  fldei  gratiam  a  tanto  propheta  visitari  deberet. 
Et  sicut  multis  ibidem  leprosis  Naaman  tantum  Sy- 
rua,  quia  devole  qoaesierat ,  ab  Elisaeo  propheta  eu- 
rari  promeruit ,  sic  et  vos  non  alia  quam  invidiae 
perfidiaeqtie  cattsa  soperno  munere  privabit.  Quorum 
si  facta  prophetarum  etiam  allegorice  discusseris, 
invenies  profecto  Dominum  in  patrise  suae,  a  qua 
receptus  non  est,  perfidia  superbiam  nolasse  Jmlaco- 
riiin.  Nomine  vero  Capharnaum,  quae  ager  consola- 
tionis  inlerprelatur,  gentium  praedicasse  salutem,  uhi 
majora  quotidie  signa  per  apostolos  apostolorumque 
successores,  non  tam  in  corporum ,  quam  in  anima- 
rum  sanatione  patrantur.    Igilur  jridua  ad  qnam 


pliosLeviy  ei  conflabit  eos  quasi  aurum  et  quasi  argen-  n  Elias  missus  est,  genlium  designat  Ecclesiani ,  quae. 


tum  (Ibid.).  Sed  hujus  sacramenti  Judaei  ignari,  di 
vinae  virtuiis  opera  prosapiae  carnalis  contempla- 
tione  despiciunt,  sicut  non  solum  ex  praecedentiUus 
ipsorum,  scd  etiam  ex  subsequentibus  Domini  ver- 
bjs  apparef,  cum  subditur : 

Et  ait  iltis  :  Vtique  dicitis  mihi  hanc  similitudinem, 
Aledice,  cura  teipsum.  Quanta  audivimus  facla  in  Ca- 
phatuaum,  (ac  et  hic  in  patria  tua.  Quorum  insana 
i>erfidia  sanam  licet  nescieus  fidem  conGletur,  quae 
Oominum  Christum  fabrum  cognomioat  et  medicum. 
Faher  est  enim  verus,  quia  oinnia  per  ipsum  facu 
sunt  (Joan.  i) ;  medicus  est,  quia  omnia  per  ipsum 
resuurata  sunt  in  coelis  et  in  terra  (Ephes.  i).  Et 
sicqt  de  se  ip^e  testatur,  non  habent  oput  sani  m_f- 
dicot  srd  malehabentes  (Luc.  v).  Et  quia  diximus  quo 
insirumemo  fabricandi,  dicamus  et  quo  utatur  ge- 
nerc  medicandi.  Pracieriens  vidit  caecum  a  naiivi- 
late,  ejspnit  in  terram ,  el  fecit  lutum  de  sputo,  li 


a  suo  dtoUusConditore  deserta,  populum  rectae  Udei 
ncscium,  quasi  pauperem  lilium  egena  stipe  nutrie- 
bal,  id  est,  verbo  fruclus  ex  parte  docebat,  donec 
adveniens  sermo  propheticus,  qui,  exsiccaio  vellere 
Israelis,  ut  pote  clausa  coeli  janua ,  fame  periclita- 
batur  in  !udaea9  pascerelur  ibi  siraul,  et  pasceret,  et 
recepius,  videlicet ,  a  credentibus  ,  et  reficiens  ipse 
crcdenes.  Unde  bene  haec  eadem  vidua  in  Sarepta 
Sidonis  dicitur  es>e  morata.  Sidon  quippe  venatia 
inutiiis,  Sarepta  vero  incendium  vel  angustia  pnnis 
interprelatur,  quia  ubi  abundavit  peccatum,  super- 
abundavit  gratia  (Rom.  v).  Ubi  rebus  supervacuis 
acquirendis  quasi  aucupandi  cura  impendebatur,  ubi 
dirae  sitis  incendium  panisque  spirilalis  aniea  fiebat 
angustia ,  ibi  farina  oleumque  ore  propbetico  bene- 
dicitur,  id  est ,  fructus  et  bilaritas  charitatis,  sive 
gratia  corporis  Dominici,  et  charismatas  unctio  inde- 
fcclivo  verbi  coeleslis  munere  fcecundatur.   Cujus 


nivitqus  super  oculos  ejus,  et  dixit  ei :  Yade  tava  in  n  hactenus  in  vasis  oleum  gaudii  spiritalis  et  bcncdi- 
natatoria  Siloe  (Matth.  ix ;  Joan.  ix),  quod  interpre-  u  ctionis  farina  non  deficit ,  cacteris  quae  non  credunt 

..  __.:..   _.  i^-:.    ~.  _._...:_  ..:.i^..-       gentibus,  inopia  panis  divini  mi.eris  et  venalui  de- 

dilis  inutili.  Nam  et  ipsa  pulcherrime  mysticuin  sibi 
prius  quam  moreretur  panem  faciura,  duo  seligua 
colligere  velle  testatur;  non  solo  ligni  nomine,  sed 
etiain  numero  lignorum  signum  crucis  exprimcus, 
quo  nobis  est  panis  vitae  praeparatus  aeternae. 

El  muiti  leprosi  erant  in  Israelsub  Elitoso  propketa, 
et  nemo  eorum  mundatus  est  nisi  Naaman  Syrus  (I  V 
lieg.  v).  Quia  nota  est  historia,  de  mysterio  necesse 
est  paucis  intimemus.  Et  Naamaii  er^o  iste  Syrus» 
qui  iuterpretatur  decor%  populum  demonstrat  natio  - 
num  quondam  perfidiae  scelertiinque  lepra  macolo- 
sum ,  sed  per  sacramentura  baplisipatis  ab  omni 
mentis  et  corporis  foediute  purgatum :  qui  capue 
consilio  puellae ,  hoc  est,  supernae  inspirationis  gra- 
tia,  quam  Jud.ris  conservare  uon  valentibus  geuies 
rapuere,  salutetn  spcrare  comroonitus  septies  lavart 
jubetur.  Quia  tiimiruiu  soluin  baplismi  genus,  quo4 


taiur  mts.ui.  Abiit  ergo  et  lavit,  et  venit  videus, 
Agnosce  igilur  magnae  modum  medicinae,  et  gaude, 
quia  per  banc  illuminari  meruisti.  Lutum  de  lerra, 
caro  Christi  est  sputum  de  ore,  div^nitas  ejus  est, 
quia  caput  Christi  Deus.  Sputum  luto  immisium, 
nos  illumimt  iu  oatatoria  Siloe  baplizatQS,  quia  Ver- 
bum  coro  factum  est%  et  habitavit  ia  nobis,  et  vidimus 
ghriaot  ejut  (Joan.  i),  quam  prius  tenebris  arcenti- 
Lais  comprebendere  uou  poteramus.  Per  fabrum 
ergo  Cliristum  creatus  es,  ut  esses:  per  raedicuin 
C|iristuip  recreatus  es,  ut  posl  vulnera  sanus  esses. 
Qui  ?b  irridentibus  quidem  civibns  seipsum  curare, 
hoc  esi,  in  sqa  patria  virtules  facere  inonetur,  sed 
nofl  otiose  ab  evangelisla  alio  excu^atur  (Marc.  vi), 
qwis  non  piOterat  ibi  yirtuiem  uliam  facere,  nisi 
paucos  infirmos  iropositis  manibus  cyravii.  Et  mira- 
bitur  propter  iccredulitatem  illorom,  ue  furiasse 
qiiis  viliorem  nobis  ficre  dcbcre  patriac  putarct  affe- 
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•fei  Spmtu  sancto  regenerat ,  salvat.  Unde  jure  caro  A  coelos  tendunt,  ima  petunt  inleros,  cornua  lerra 

ejospost  lavacrum ,  velut  caro  pueri  parvi,  appa-      *». .     . 

rnisse  memoratur,  sive  quia  ctmctos  in  Ghristo  ba- 
ptizatos,  in  utiam  parit  gratia  mater  infantiam,  seu 
magis  ille  sit  intelligendus  puer,  de  quodictum  est : 
Parrutus  natus  est  nobis ,  fHius  daiu$  esi  nobis  (Isai. 
-ix );  cujuscorpori  per  bapiismum  tota  credentium 
soboles  adunatur.  Et  ut  cuncta  bic  baptismi  gcires 
sacraroenta  pncmenstrata ,  in  quo  abremintiare  Sa- 
-tanae,  fidem  confiteri  praecipimur,  negat  se  Naaman 
ullra  diis  alienis  litaturum ,  soli  per  omnia  Demino 
«erviturus,  partem  quoque  lerrae  sanctae  secnm  lol- 
lere  gaudet,  quia  baptizutos  oportet  Dominici  quoque 
corporis  particfpalione  confirmari.  Meriio  rgitnr 
Naaman  ,  cujus  dum  aqua  corpus  abluitur,  fide  pe- 
clus  abluifur,  id  est,  populus  gentium  Judaeis  lepra 
contomaeiac  squalenttbus  antefertur.  Ilerito  vidua 
Sareptana ,  id  esl ,  Ecclesia  ligno  crucis  reftci  desi- 
der?ns  Jodaeis  fame  verbi  pereuntibus ,  pane  sacro- 
sancti  corporis  et  Yivifici  spirilus  unciione  recreatur.  » 
Probaturque  Dominus  non  ob  suam  impoteutiam 
civibus ,  sed  ob  eorum  invidentiam  virtutum  dona 
negasse.  Atque  hoc  eiemplo  totam  postremogen- 
tem,  non  quia  non  amaretur,  sed  quia  ipsa  se  amari 
non  amaret ,  ab  eo  derelictam  tloctoribus ,  scilicet, 
indc  ob  salvationem  gentium  toto  orbe  dispersis.  SeJ 
qood  Dominus  verbo  de  Jud^is ,  hoc  ipsi  de  se  Ju- 
-daei  facto  testantur.  Nam  sequitur  : 

Et  repteti  sunt  omnes  in  synagoga  ira  hcec  audien- 
tes>  et  surrexrrunt  et  ejecerunt  iltum  extra  civitalem. 
Sacrilegia  quippe  Judaeorum,  qu»  multo  ante  Domi- 
tios  pracnuntiaverat ,  per  Prophetam  dicens  :  Retri- 
buebant  multi  mata  pro  bonis  (Psut.  xxxiv),  in  Evan- 
gelio  docet  essecompleta.  Nam  cum  ipse  per  populos 
beneficia  diffunderet,  M  injurias  irropabant.  Nec 
tuirum  si  perdiderunt  salutem ,  qui  ejecerunt  de 
suis  finibus  Salvatorem.  Moralis  enim  Domiuus',  et 
qui  docuerit  exempto  sui  apjfctolos  soos  omnibus 
omnia  fieri,  nec  volentes  repudiat,  nec  invitos  alli-  ^* 
gat,  nec  ejicientibus  reluctatur,  nec  rogantibas 
cteest.  Sic  Gerasenos  aHbi ,  cum  virtutes  ejus  susii- 
nere  non  possent ,  quasi  inOrmos  et  ingratos  reli- 
quit  (Matth.  viii  ;  Marc.  v;  Luc.  viu).  Sitnul  inlellige 
non  ex  necessitate  fiiisse ,  sed  volantariam  corpons 
passionem ;  nec  captum  a  Judaeis,  sed  a  se  oblatum. 
Elenim  quaudo  vult  capitur,  quando  vult  labiiur, 
qaando  vult  suspenditur,  quando  vult  non  tenetur. 

Et  duxerunt ,  inqnit ,  iltum  usque  ad  supercMum 
montis,  supra  quem  civitas  ittorum  erat  axtificata ,  ul 
pracipitarent  eum.  Ipse  autem  transiens  per  medium 
Ulorum  ibat.  0  pejor  magisiro  discipulorum  hfere- 
dilas.  Diabolns  verbo  Dominum  tentat,  Judaei  facto : 
llle  dicit  :  Mitte  ie9  isti  adoriuntur  ut  mittant.  Et 
qnidem  Dominus  supercilium  monti*  praecipitandos 
ascenderat,  sed  per  medtum  illoruro,  mutata  subito 
vel  obstupefacta  furentium  mente,  descendit,  quos 
adbuc  sanare  quam  perdere  malebat ,  ut  cassata  vi- 


tegunt.  Vide  ergo  clementiaro  Salvatoris,  qui  uec 
jndignalione  commotus,  nec  scelere  oflensus,  nec 
injuria  violatus  Judaeam  deserit;  qoin^eliam  imme- 
nior  injuriae,  memor  clemenihe,  nunc  doVendo,  nunc 
liberando,  nuacsauando  in  fide  plebis  cortla  demul- 
cet. 

HOMILIA  LI. 

M  FERU  TERTIA  POST  DOHINICtM  OCULI. 

Luc.  xvii,  MiTTH.  xviii.  In  ilto  tempore,  dixit  Jesus 
ad  disciputos  suos :  Si  peccaverit  tn  le  frater  tuusy 
increpa  itlum;  ei  si  pcenitentidm  egeritt  dimitte  illt. 
Et  ti  septies  in  die  peccaverit  in  tet  et  septies  in  die 
conversus  fuerit  ad  te%  dicens  :  Poenitet  me,  dimirte 
itti.  El  dixerunt  aposloli  Domino :  Adauge  nobis 
fidem,  clc. 

1  Tale  quid  el  ia  Detiteronomio  legimus  :  Ne~  oderis 
fratrem  tuum  in  corde  tuo,  sed  pubtice  araue  eum  ne 
kabeas  super  iilo  peccwum  (Levit.  xix).  Quo  igitur 
ordine  scandala  declinare  et  vae  perpetuum  vitare 
possumtis  insinuat,  si  nos  videlicet  ipsos,  ne  quem 
laedainus,  ailendimus,  si  peccantem  zelo  justrtiae 
corripimus,  si  ex  corde  poeuiienii  misericordiaa  pie- 
tatisque  viscera  pandiinus.  Ubi  caute  intuendum  est 
quia  non  passim  peccanti  dimiiiere,  sed  poenitemiam 
agenti  dimittere  jubemur,  et  primo  quidem  peccan- 
tem  misericorditer  increpare,  ut  sit  cui  postmoduui 
habeamus  juste  diuiiitere.  Qui  ergo  fratrem  videns 
peccare  tacuerit,  non  minus  Domiuici  praecepti  trans- 

§re*sor  est,  quun  is  qui  eidem  poenitenti  veniam 
are  noluerit,  quia  qui  dixit :  Si  pasnituerit,  dimitte, 
praemisit :  Si  peccaverit,  increpa.  haque  renia  fralri 
post  increpationem  largienda  est ;  sed  ilii  utique 
qui  se  poenttendo  ab  errore  convertit,  ne  vel  diffici- 
lis  venia9  vel  remissa  sit  iudulgeutia. 

Etsi  sepliet  in  die  peccaveril  in  te,  et  septies  in  die 
ccnversus  fuerit  ad  te,  dicens :  Pmnitet  met  dimitte 
illi.  Septenario  numero  non  veniae  dandae  terminus 
ponitur,  sed  vel  omuia  peccata  dimittenia,  vel  sem- 
per  poenitenti  dfmittendum  praecipitur.  Solet  enitn 
saepe  per  septem  cujuscunqtie  ret  aut  temporis  uni- 
versilas  indicari.  Unde  quotl  in  psalmo  canitur : 
Septies  in  die  taudemdixi  tibi  (PsaL  cxvni),  nihii  est 
aliud  quam :  Semper  laus  ejus  in  ore  meo  (Psat. 
xxxni).  Nam  et  alibi  Petro  interrogami  quoties  pec- 
canti  in  se  fratri  dimittat,  an  usque  septies  ?  respon- 
dit  Dominus :  Non  dico  libi  usque  septies,  $e&  usque 
uptuagies  septies  (Matth.  xvm),  id  est,  quadringen- 
tis  nonaginu  vicibus,  ut  totles  peccanti  fratri  diutit- 
teret  in  die,  quoties  ille  peccare  non  posset.  Pec- 
canti  igftur  in  te  fratri,  si  poenitentiam  egerit  dimii- 
tendi  babes  potestatem,  imo  necessiutem,  ut  et  tibi 
poemtenti ,  ac  veniam  flagitanti  Pater,  qui  esi  in 


detttea  suae  coepta  nequitiae ,  a  poscenda  deinceps  n  coelis,  ignoscat.  At  si  increpatus  convertt,  et  por,nf- 
ejusmorte  desisterent.  Necdum  enim  venerat  bora  u  tentiam  agere  neglexerit ,  quid  super  hoc  veritatis 


passionis,  qtiae  non  quolibet  Sabbato,  sed  in  Pa- 
rasceve  Paschae  futura  exsliterat;  necdum  locum 
pj«sionis,  qui  non  in  Nazareth,  sed  llierosolymis 
hostiarum  sanguine  figurabatnr  adierat.  Sed  nec  hoc 
geims  mortis ,  qui  crucifigendus  a  sacculo  praecoua- 
L^iur  elegerat.  Non  igitur  a  Nazaraeis  praecipitari, 
non  ab  Hierosolymis  lapidari ,  uon  inter  pueros  Be- 
ttilehemitas  ab  Herode  perimi,  non  alia,  vel  alia, 
vel  alia,  voluit  morte  consummari.  Quod  enim  tali 
niorte  regiae  potestatis  judicium,  quo  ll.lelium  frons 
artnaretur  emineret  ?  sed  solum  crucis  exspectatum 
esi  vexillum,  cujus  figura  et  celerrimo  dcxterae  motu 
contra  maligtri  hostis  tentamenla  depingi ,  et  ipsa 
niullominus  figura  monarchiae  singularis  potuisset 
typus  haberi,  ut  quomodo  triomphum  crucis  expo- 
nens  Apostolus  ait:  In  riomine  Jesu  ottme  genu  flecta- 
tur  coelestium  et  terrestrium  et  infemorum  (Pltitipp. 
ii>.  Hoc  est  enlm  quod  ejusdem  crucis  cacumina  ad 


sententia  deeernat,  intuere :  Si  peccaverh  m  te  frater 
tuus ,  vade,  et  eorripe  eum,  et  caetera  usque  quo  ait : 
Si  autemet  Ecctesiam  nonaudierit,  $H  libt  sicut  elkni- 
eu$  et  pubticanus  (Matth.  xviu).  Et  meriio,  quia  sub 
nomine  fidelis  egit  opera  inlideiium.  Aiiter  sane  ve- 
niam  fratri  peteiiti,  altter  intmico  perseqneuti  dare 
jubemur.  Hinc,  videiicet,  ut  accepta  remissione 
peccati,  quo  nobis  insohtibus  nocuit,  socia  tiobis 
charitate  communicet ;  iilivero,  ut  cum  nobis  ma- 
lutn  vuit,  et  si  potest,  facit,  nos  semper  bonum  ve- 
limus,  factamusque  quod  possimus.  Neque  enlm  Da- 
vid  eutndem  veiiiae  modum  persecatoribus  auis  poeni- 
teutiae  remedio  privatis,  ouamvis  miserieorditer  eos 
iugens  prcstare  potttil  (/)  tteg.  i),  quem  fr.itribna 
salubri  compunctione  castigatis  Joseph  benevoie 
cognuscendus  exuibuil  (Gen.  l). 
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Mabc.  vii,  Matth.  xv.  ln  illo  tempore  conventunt  ad  ...*./ 

Jeittm  Pnarismi,  et  quidam  de  Scribis  venientes  ab 

Bierosolymis.  Et  cum  vidiueut  quosdam  ex  disci- 

puiis  ejus  communibus  manibus9  id  e$l ,  non  totis9 

manducare  panes9  vituperaverunt9  etc. 

0  quam  illa  confessio  Domini  ad  Palrem  :  Quia  ab- 
econdisti  hmc  a  sapientibus  et  prudentibu$9  et  revelasli 
ea  parvuiis !  (Matth.  xu)  Homines  terra  Genezareih, 
qui  minus  docli  videbantur,  non  solum  ipsi  veniunt, 
sed  suos  inflrmos  adducunt ;  imo  gestant  ad  Do- 
minum,  ut  vel  fimbriam  ejus ,  qua  salvari  queant, 
mereantur  contingere.  Ideoque  coufestim  merita  cu- 
pitae  salulis  mercede  poliunlur.  At  vero  Pharisaci  et 
Scribse,  qui  doctores  esse  populi  debuerant,  non  ad 
verbum  audiendum,  non  ad  quaerendam  mcdelam, 
sed  ad  movendas  solum  quaestionum  pugnas  ad  Do- 

minum  concurrunt ,  cosque  de  non  lotis  corporis  «  sunt,  ne  sacrilegii  critnen  iucurrerent.  Dcclinante*» 
manibus  vituperant,  in  quorum  operibus.  quae  pcr  —«■•*■«  ^..«n^h*..»  «i«..A  ;..  n^K««  ..■  Ai.ua;.. 
manus  sive  per  caetera  corporis  membra  fiunt,  nibit 
immunditiae  sordidantis  invenire  valebant,  cum  se 
magis  ipsos  culpare  debuerinl  qui  loias  aqua  manus 
nabentes  consciemiam  livore  pollutam  gestabant. 
Pharisaei  enim  ei  omnes  Judsef,  nisi  crebro  laverint 
manus,  non  manducant  (tenentes  traditionem  senio- 
rom)  et  a  foro  nisi  baptizentur,  non  comedunl.  Su- 
perstitiosa  est  bominum  traditio  semel  lotos  ad 
manducandum  panem  crebrius  lavare,  et  a  foro  nisi 
baptizenlur,  non  comedere.  Sed  necessaria  est  do- 
ctrina  veritatis,  quae  jubet  eos  qui  cum  pane  vitae 
descedeme  de  coelo  participare  desiderant  (Joan.  \i)f 
crebro  eleemosynarum ,  lacrymarum  ,  aliorumque 
justiliae  fruciuum  lavamento  sua  opera  purgare,  ut 
caslo  corde  et  corpore  coelestibus  valeant  commurti- 
care  mysteriis.  Necessarium  est  inquinamenu,  quae 
cx  temporalium  negotioram  curis  quisque  contraxe 


tum  jubemur  bovi  irituranti  os  nou  claudere  (Deuu 
xxt  ;  1  Cor.  iz),  ut  dignus  sit  operarius  mercede  sua 
(Luc.  x).  Vos  autem  dicitis:  Si  dixerit  homo  patri 
aut  matri  corban9  quod  est  donum  quodcunque  ex  me 
tibi  piofuerit.  Et  ultra  non  dimittis  eum  quidquam  /o- 
cerepatrisuoaut  matri9  elcaeiera  (Marc.  vn).  Praece- 
perat  Dominus  vei  imbecillitaies,  vel  aeutes,  vel 
penurias  pareutum  considerans ,  ut  lilii  honorarent 
etiam  in  vitae  necessariis  ministrandis  parentes  suos 
(Levi.  zx  ;  Deut.  v).  Hanc  providenlissimani  Dei  le- 
gem  volentes  Scribac  Pbarisaeiquesubverieie,  utim- 
pietatem  sub  nomine  pietatis  iuducerent,  docuerunt 
pessimos  filios,  ut  si  quis  ea  quae  pareutibus  offe- 
renda  sujiI,  Deo  vovere  voluerit,  qui  verus  est,  Pa- 
ter,  oblatio  Domini  praeponatur  parentum  muneri- 
bus.   Yel  ccrte  ipsi  parcutes,  quae  Deo  consecrata 


egesute  conficiebaut,  atque  ita  fiebat,  ut  obialio 
lioeroruin  sub  occasione  teuipli,  et  Dei  in  sacerdo* 
tum  lucra  cederet.  Haec  pessima  Pharisacoruui  cou- 
suetudo  de  tali  occasione  veniebat,  multos  habeiites 
obligatos  acre  alieuo ,  et  nolentes  sibi  credituiu  red- 
dere,  delegabanl  sacerdolibus,  ut  exacta  pecuuia  tui- 
uisteriis  templi  et  eorum  usibus  deserviret.  Polest 
autem  et  bunc  breviter  babere  sensum :  Munus  quod- 
cunque  ex  me  est>  tibi  proderit.  Compellitis,  inquit, 
filios  ut  dicant  paremibus  suis,  Quodcunque  douum 
obluturus  eram  Deo,  in  tuos  consumo  cibos,  tibique 
prodest,  o  pater  et  mater,  ut  i.li  timcntes  accipiauf, 
quod  Dco  videbaut  niaiicipalum ,  inopem  tnagU 
vellenl  vium  ducere ,  quam  comedere  de  conse- 
cratis. 

Ei  advocans  ilerum  turbam9  dicebat  iltis  :  Audite 
me  omnes  et  intelliyite.  fliliil  ett  exira  hominem  m- 
troiera  in  eum9  quod  possit  eum  coinquinare.  Sed  qum 


rit ,  subsequenti  bonarum  cogitalibnuin  et  actuum  r  de  homine  procedunt9  illa  sunt  qux  communicant  /io- 
permundet  iusUntia  ,  si  internae  refeclionis  cupit  ^  minem.  Yerbuui  conuuunicat ,  proprie  Scripiurarum 
epulis  perfrui.  Sed  pharisa?i  spiritalia  prophetaruui      est,  el  publico  sermone  teritur.  Populus  Judaeoruw 


verba  carnaliter  aecipientes,  quae  illi  de  cordis  et 
operis  castigatione  praecipiebant  dicenles  :  Lovammit 
mundi  eetote,  et  mundabimini  qui  fertis  va$a  Domini 
(lsai.  in ,  lii),  isti  de  corpore  soiummodo  lavando 
servabanl.  Frustra  autem  Pharisaei,  fruslra  omnes 
Judaei  lavant  roanus,  et  a  foro  baptizantur,  quandiu 
contemnuut  fonte  Salvatoris  ablui.  Iji  vauum  ba- 
ptismata  scrvaul  vasorum,  qui  cordium  suorum  et 
corporum  eluere  sordes  negligunt,  cum  eertum  sic 
Moysen  et  propbetas,  qui  vasa  populi  Dei  vel  aquis 
dilui,  vel  igne  purgari,  vei  oleo  saoctificari  quacun- 
que  ez  causa  jusserunl,  non  in  boc  materialium  re- 
rum  emundationem,  sed  mentium  potius  et  operuui 
castigationem  ac  sanctitaoniam »  alque  animaram 
nobis  mandare  salulem. 

Et  iuterrogabant  eum  Pharisan  et  bcribm :  Quare 
ditcipuii  tui  non  ambulant  juxta  traditwHem  seniorum, 


partem  Dei  esse  jacUus,  comtnunes  cibos  vocat  qui- 
bus  omnes  utuutur  homines  :  verbi  graiia,  suillam 
carnem,  iepores  et  istiustnodi  oslreas ,  aoimaiitia 
quae  uugulam  non  findunt,  uec  ruminaul,  nec  squa- 
utoaa  iu  piscibus  sunt  (Levit.  xi ;  Deut.  xu),  Unde  et 
in  Aclibus  apostoioruui  scriptum  est :  Quod  Deus 
sanctificavit,  tu  ne  commnne  dixeris  (Act.  x).  Com- 
muue  ergo  quod  caeteris  hoininibos  palet,  et  quasi 
nou  est  Ue  parte  Dei,  pru  immundo  appellatur.  Nihil 
e$t9  iuquil,  extra  hominem  introiens  in  eum  coiuqui- 
nare.  Sed  qum  de  homine  procedunt9  illa  sunl  qtm 
coinquinaid  hominem.  Uppouat  prudeus  iector,  et  di- 
cat :  Si  quod  intrat  in  os9  non  coinquinat  hominem 
(1  Cor.  viii),  quare  idolothytis  nou  vescimur?  £t 
Apostoius  scribit :  Non  potestis  caticem  Domini  bibe- 
re9  et  calicemdmmoniormi  (l  Cor.  x).  Sciendum  ergo 
quod  ipsa  quidem  cibaria  ,  ut  Dei  crealura,  per  se 


sed  communibus  manibus  manducant  panem  T  Mira  D  munda  sint,  sed  idulorum  ac  dttiuouuui  invocatio  ea 
Puarisaeoram  scribarumque  stultitia.  Dei  Fiiium  ar-      facit  imuiunda 


guunl,  quare  hoininum  tiaditiouea  et  praecepta  uon 
servei.  Manus  autem,  id  est,  opera,  uon  corporis 
utique  nianus,  ted  animae  lavandaj  sunt,  ut  fiat  iu 
iliis  verbum  Dei. 

Et  dicebat  illis :  Bene  irritum  facitis  prmceptum  Dei9 
ut  tradilionem  vestram  servetis.  Falsam  calumniam 
vera  responsione  confutat.  Cum,  inquit,  vos  propter 
iraditionem  hominum  prxcepla  Domini  iiegiigatis, 
quare  discipulos  meos  arguendos  creditis.  quo.l  se- 
iuuruui  jussa  parviuendaiii,  ut  Dei  sciia  custodiaut  ? 
Moyses  enim  divit :  ttonora  patrem  tuum  et  matrem 
tuam  :  et  qui  maledixerit  potri  aut  matri9  morte  moria- 
tur  (Exod.  zx  ;  Deut.  v  ;  Exod.  xxi ;  Levit.  xx).  Ho- 
nor  iii  Scriptuns  non  lantuui  in  saluutiombus  et 
olficiis  defereudis,  quaiitum  in  eleemosyna  ac  niu- 
neruin  coilatione  seiiiilur.  Uonora9  iuqu  tAposlolifs, 
vtduas,  qum  vere  vidum  sunt  (l  Ttm.  x),  llic  houor 


Et  cum  inlroisset  in  domum  a  turba9  interrogabant 
eum  disciputi  ejus  parabolam.  Et  ail  Ulis :  Sic  et  vos 
imprudcmes  estis?  Quod  aperte  dictum  luerat  et  pa- 
lebal  auditu,  Apostoii  perparabolam  dictum  putaut, 
et  iu  re  inauifesta  mysticam  quaeruut  iuieliigentiani, 
corripiuuturque  a  Domino,  quare  par-aboiice  dictutu 
putant,  quod  perspicue  locutus  est.  Ex  quo  animad- 
vertimus  vitiosum  es»e  audilorem,  qui  obscure  maui- 
lesta,  aut  mauireste  dicta  obscuie  veiit  intelligere. 
Nou  iuielbgius  quia  omue  extnnsecus  inlroiens  iu 
hominem  uoii  puiest  eum  comiuunicare,  quia  non 
iutrat  in  cor  ejus,  sed  iu  veiitrcm  et  in  sece&suiu 
emittitur  purgaiu  omue»  escasT  Oiunium  Evaugelio- 
ruin  loca  apud  haereticos  et  perversos  piena  sunt 
scandalis.  Et  ex  liac  seiitentioia  quidaui  caluinnian- 
tur,  quod  Dominus,  physicae  dispuUtiouis  ignarus, 
puu  t  omucs  Cibob  iu  ventrem  ire  et  iu  secc«su  d»gen. 
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cum  statint  uifusa.»  escae  per  artus  el  venas,  ac  rae-  A  omnique  semper  visu  nos  dcsideria  terrctta,  qiuisi 
'—-■-■---  ■•--•------• '    •        ** — .:-..; 1-  «\ et  velut  a  miiiulana  eo«- 

sub- 


«iultas  nervosque,  fundamur.  Unde  et  inultos  qui  vi- 
ti<>  stomachi  perpeieui  sustineant  vomiluin  ,  post 
ccenas  et  praudia  statiui  evomere  quod  ingesserint, 
ei  lamen  corpulenlos  esse,  quia  ad  primum  tacium 
liquidior  cibus  et  potus  per  membra  fundatur.  Sed 
itiusmodi  hoinines  dum  volunl  alterius  imperiiiam 
reprebendere,  ostendenl  suaui.  Quamvis  eniut  le- 
iiuissimus  bumor  et  liquens  esca,  cum  in  veois  ar- 
tubus  concocta  fuerit  et  digesta,  peroccultosmeatus 
corporis,  quos  Graeci  «re/9ou;  vocant,  ad  laferiora 
delabitur,  et  in  secessum  vadit.  DiceUat  autein  quo- 
niam  quaj  ex  bomine  exeuut ,  illa  communicaui  ho- 
minem.  Ab  intus  enim  de  corde  bominum  cogilatio- 
nes  malae  proceduut,  aduiteria,  fomicationes,  homi- 
cidia,  furta,  avarilise,  et  caelera,  De  corde,  fittpjtiit, 
«xeunt  cogilationes  malae.  Ergo  aitirase  principale 
non,  juxta  Platonem,  in  cerebro,  sed  ,  juxia  Chri- 
sium,  ia  corde  est.  Et  arguendi  ex  bacsenieniia,  qui 
cogiiationes  a  diabolo  iininilti  putanl,  ct  nou  ex  ] 
propria  nasci  volunlale  :  diabolus  adjuior  esse  et 
incenior  malarum  cogitationum  polest,  auclur  non 
potest.  Sin  autem,  semper  in  insidiis  positus,  levem 
cogitalionum  noslrarum  scintillam  suis  fomitibus 
inflainmarit ,  uon  debemus  opinari  eum  cordis 
quoque  occulta  riraari ,  sed  ex  corporis  habilu  et 
^cslibus  xstimare ,  quid  versemus  iutriiisccus. 
Verbi  gratia  :  Si  pulchratn  mulicrem  nos  crcbro  vi- 
derit  respicere ,  iuteliigit  cor  amoris  jaculo  vulue- 
raium. 

IIOMILIA  Llll. 

19    FEBI4   TERTIA  POST   DOUINICAM    PALMARCM. 

Jfifcc.  xiv,  Matth.  xxvi,  Luc.  xxn,  Joan.  xviii.  In 
Ulo  lempore  erat  autem  Pascha  et  azyma  el  post  *t- 
duum,  eic. 

Pascha,  qnod  Hebraice  dicilur  pbase,  non  a  pas- 
sioue,  ut  plcrique  arbitrantur,  sed  a  transitu  nouii- 
natur,  eo  quod  exlenninator  videns  sanguinem  iu 
foribus  lsraelitarum  pertransierit,  nec  i<ercusserit 
«os,  ve.  ipse  Dominus  praebeus  auxilium  populo  suo 
desuper  ambulaverit  (Exod.  xu).  Cujus  sacrainen- 
•Uioj  vocabuli  sublimius  exponens  evangelista  Joan- 
nes  ait  :  Anle  diem  autem  (estum  Paschie ,  sciens 
Jesut  quia  venit  hora  ejus,  ul  transeat  ex  hoe  mundo 
•ad  Patrem  ( Joan.  xiu ).  Ubi  inauileste  declarat, 
ideo  soleranitatis  bujus  diem  per  legein  mystice 
iransilum  esse  vocaium,  quod  agnus  Dei  qui  peccala 
Aiundi  tolleiet,  in  eo  de  boc  mundo  sive  ipse  trans- 
iturus,  slve  nos  salubri  transitu  quasi  de  iEgyptia 
.esset  serviluie  ducturus.  Hoc  tane  juxta  Veteris  lu- 
btrumenli  Scripturam  inter  Pascba  et  Azyma  distat, 
quod  Pascba  ipse  solus  dies  appeliatur  in  quo  agnus 
4»ccidebatur  ad  vesperam,  hoc  est,  quarta  decima 
luna  primi  mensis.  Quinta  decima  autem  luna , 
ouaudo  egressum  est  de  JSgypto,  succedebat  festi  - 
vitas Axyiuoruio,  qu«  septem  diebus,  id  est,  usque 
ad  ? igesimum  primum  diem  ejusdem  mensis,  ad  ve 


JSgypti  retinacula  fugere, 

versatione  secretatn  solitudinetn  iter  admouet 

ire  viriuium. 

Ei  qumebant  summi  sacerdotes  et  scribar,  quomoda 
eum  dolo  tenerent  et  occiderent.  Dicebant  ttutem :  Non  i« 
die  (esto ,  ne  (orle  lumuUus  fierel  in  populu.  Qui  dehue* 
rantpascba  vicino  parare  victimas,  levigare  leinpll  pa- 
rieies,  pavimenta  verrcre,  vasa  mundnre,  elsecuudum 
rituin  lcgis  purificari,  ut  esu  agui  disni  fierent,coiigre- 
gantur  iueuntes  consilium,  quomodo  occidant  Domi- 
num,  non  timentes  seditionem  ut  simplcx  sermo  de- 
monstrat,  sed  caveutes  ne  auxilio  populi  de  suis 
manibus  tollereiur. 

Et  cum  esset  Betlianice  in  domo  Simonis  leprosi%  et 
recumberet.  Passurus  pro  omni  mundo,  el  universas 
naliones  suo  sanguiue  redemplurus,  moralur  in  Be- 
thania  iu  domo  obedicnliu:,  quae  quondam  fuit  Si- 
monis  leprosi ;  non  quod  leprosus  illo  lempore  per- 
inaneret,  sed  quia  aute  leprosus,  postea  a  Salvatore 
muiidatus  esl,  nom.ne  pristino  permaneuie,  ul  vir- 
tus  curaulis  appareat.  Nara  el  in  calalogo  apost  >lo- 
rum  cum  pristino  vitio  et  ofticio  Matthaeus  publica- 
nus  appeilatur,  qui  certe  publicanus  esse  desierat 
(Muith.  x).  Quidam  Simonem  ieprosum  volunt  iu- 
telligere  pariem  populi,  qu.-e  crcdiderit  Domino,  et 
ab  eo  curaia  sil.  Simon  qucque  obediens  dicitur. 

Venil  mulier  habens  alabastrum  unguenti  nardi  spi- 
cati  preiioti,  etfracto  alabustro  effudit  super  caput 
ejus.  Muiier  istaMaria  erat  Magdateue,  soror  Lazari, 
quem  suscitavit  Jesus  a  moriuis,  ut  Joannes  aperte 
commemorat  (Joan.  xu),qui  boc  etiam  factuui  ante  sex 
dies  paschae  testatur,  pridie  quam  asino  sedeus,  cum 
palmis  ct  iiude  turbarum  Hierosolymain  vcniret. 
Ipsa  est  autem,  non  alia,  quae  qiiondam,  ut  Lucs 
scribit  (Luc.  vn),  peccatrix  adbuc  veniens,  pedes 
Domini  lacrymis  poenilentia?  rigavit,  et  unguento  pi» 
confessionis  iinivil;  et  quia  mullum  dilexit,  multo- 
,  rum  veniam  peccatorum  a  pio  judce  promeruit. 
1  Nunc  vero  justiflcata  el  familians  effecta  Doinino, 
non  tantum  pedes  ejus,  ut  idem  Joannes  narrat 
( Joan.  xii  ),  verum  etiam  caput ,  ut  Matihaeus 
Marcusque  perhibeut  ( Malth.  xxv;  Marc.  xiv),  oleo 
sancto  perfudit.  Cst  aulem  alaba»truin  genus  niar- 
moris  candidi,  variisque  maculis  iiilertincti,  quod 
ad  vasa  unguentaria  cavari  solet  eo  quod  optime 
servare  ea  incorrupta  dicatur.  Nascitur  circa  The- 
bas  /Egyptias,  et  Damascum  Syrioe  ca?leris  candi- 
dius,  probatissimum  vero  in  India  ;  uardus  vero  est 
frutex  aromatica,  gravi  ut  aiunt,  et  crassa  radice, 
sed  brevi  ac  nigra  fragilique  quamvis  pinguissinum 
redolente,  aut  cypressum,  aspero  sapore,  folio  parvo 
densoque,  cujus  cacumina  m  aristas  se  spargunt. 
Ideoque  gemina  dote  pigmentarii  nardi  spicas  ac  fo- 
lia  celebrant.  Et  hoc  est  quooVail  Marcus  :  Unguenti 
nardi  spicati  pretiosi,  quia,  videlicet ,  unguentum  il- 
lud,  quod  attulit  Maria  Domino,  non  solum  de  ra- 
dice  confectuni  nardi,  verum  etiam  quo  pretiosius 


speraui  est  .statuta   sotemnitas  (Exod.  xu).  Vemm  B  essel,  spicarum  quoque  et  foliorum  ejus  adjectione 

evangelisiae  indifferenter  et  diem  Azymorum  pro 

Pascha,  et  pro  diebus  Azymorum  Pascba  pooere 

sofcnt.   Dicit  enim  Marcus  :   Erat  autem  Pascha  et 

Azyma  post  biduum  (Murc.  xiv).  D.cit  Lucas  :  Dies 

festus  Azgmorum  qui  dicitur  Pascha  (Luc  xxu).  lleui 

Joaunes  :  Cum  primo  Azymorum  diey  id  esl,  quiuta 

decima  luua,  res  ageretur,  ait :  Et  ipsi  non  introie- 

runt  in  prcetoriumt  ut  non  contaminarenlur,  sed  man- 

siucarent  pascha  (Joan.  xvui).  Quod  ideo  fecere, 

quia  el  Paschae  dies  in  Azymis  pauibus  esi  celebrari 

praeceptus,  et  nos  quasi  pasclta  perpetuum  lacien- 

tes,    seinper  ex   boc  muiido  tntnsiie   praecipimur. 

Uho  quippe  die  agno  iniuiolato  ad  vesperam,  septem 

ex  ordine  dies  sequuntur  Azymorum,  qura  Cbristus 

Jcsu»  semel   pro  nobis  iu   plenitudine  temporum 

possos,  in  carue  per  totum  nobis  bujussaeculi  lem- 

pu*,  quotl  septem  diebus  agitur,  in  azymis  kincerita- 

ti*  et  vtriuttis  praecepit  es»e  viveuduui  (/  Cor.  v) 


odoris  ac  virtutis  iltius  erat  accumulata  gralia.  Fe- 
ceiunt  autem  de  nardo  physiologi  quod  principalissit 
in  unguentis ;  unde  meriio  unctiom  capiiis  ct  pcdum 
Domini  oblata  est.  Sunt  quidem  multa  ejus  genera, 
sed  omnia  herbas  pr33ler  iudicum  ,  quod  preliosius 
e^u  Mystice  autem  devotio  hxc  Marioe  Domino  mi- 
iiisirautis  fldem  ac  pietaiem  designat  Ecclesije  san- 
ciae,  quae  loquiiur  in  amotis  cantico,  dicens  :  Dum 
esset  rex  in  accubitu  ttco,  nardus  mea  dedU  odorem 
suum  (Cant.  i).  Quae  nimiium  verba,  et  semel  juxta 
liiteram  mambus  Mariw  com^levit,  et  quotidie  iu 
oiuiiibus  suis  membris  spiritaliter  implere  uou  desi- 
nii,  quae  toto  diffusa  orbe  glorianiur,  el  dicunl :  Deo 
autem  yrattas,  qui  semper  triumphat  nos  in  Christo 
Jesu%  et  odorem  noiitxm  suas  maiv(estat  per  nos  tit 
omni  loco9  quiaChristi  bonus  odor  sumus  Dto  (U  Kot. 
ii).  Qu<e  cum  potentiam  divinae  virlulis  ejus,  quas 
ilii  uua  cum  Patre  est,  digua  rcverentia  conttteiur^ 
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laudal  et  prsedical,  caput  profeclo  illius  unguento 
perfundit  pretioso.  Cum  vero  assumpt*  mystena 
humanitatis  aeque  digna  reierentia  suspicit,  in  pedes 
utique  Domini  unguentum  nardi  pisticum,  id  est,  fi- 
dele  acvcruin  perfundit,  quia  iilam  ejus  naluram 
qua  terrani  contingere,  hocest,  inter  bomines  con- 
versari  dignatus  est,  pia  praedicatione  commendat, 
ac  devoiis  veiieratur  obsequiis. 

Erant  autem  quidam  indigne  ferentes  intra  semet- 
ipsos,  et  dicentes:  Ut  quid  perditio  ista  unguenti  facta 
est?  Poterat  enim  unauentum  istud  venundari  plus 
quam  trecentit  denariis,  el  dari  pauperibus.  Marcus 
quoque  h#c,  quomodo  el  Matlhxus,  synecdochic£9 
Joquitur,  plnralem,  videlicet,  numerum  pro  singu- 
hri  ponens.  Nam  Joannes  dislinctius  loqueus,  Jutlam 
hsec  locutum  esse  testatur  (Joan.  xn).  Et  hoc  gratia 
«wpiditatis,  eo  quod  fur  fuisset,  et,  loculos  babens, 
eaquae  mittebaniur  portar»  t.  Potesl  etiain  intelligi 
quod  etalii  discipuli  aiit  senserini  hoc,  aut  dixerint, 
aut  eis  Juda  dicente  persuasum  sit,  alque  omniuin 
voluntaicro  Matihrusei  Marcus  etiain  verbisexpres- 
serint ;  sed  Judas  propterea  dixeril  quia  fur  erat, 
caelcri  vero,  propler  pauperum  curam,  Joannem  au- 
tein  de  solo  illo  commemorare  voluisse,  cujus  ex  hac 
occasione  furandi  consuetudieem  credidit  intiniau- 
dam.  Quod  vero  sequitur  : 

Et  fremebant  in  cum,  nequaquam  de  bonis  ac 
diligemibus  Chrislum  apostolis  dictum  credideriin, 
sed  de  illo  potius  sub  numcro  pJurati,  qui  nec  Domiuo 
nec  discipulis  ejus  tidetiter  adbaesisse,  neque  paupe- 
rum  curam  habnisse  probatus  est. 

Jetus  autem  dixit :  Sinite  illam,  quid  illi  moletti 
tstis  ?  bonum  opus  operata  e%t  in  me.  Semper  enim 
pauperes  habetis  vobitcum,  et  cum  volueritis,  potcstis 
illit  benefacere,  me  autem  non  semper  habebitis.  Alia 
oboritur  quxsito,  quarc  Jesus  post  resurreclioueni 
dixerit  ad  discipulos :  Ecce  tgo  vobitcum  s um  usqut 
ad  consummationem  mundi  (Matth.  xxvm),  et  nuuc 
loquilur:  Me  autem  non  semper  habebkis.  Sed  iniiii 
videlur  in  boc  loco  de  pnescniia  dicere  corporall, 
quia  nequaquam  cum  cis  ita  luturus  sil  post  resurre- 
ctionem,  quomodo  uunc  in  c  mni  conviciu  et  familia- 
ritate.Cujusrei  memor  Apostolus  ait:  Etti  noveramus 
Jesum  Chrittum  secundum  tarncm%  sed  nunc  jam  non 
novimus  eum  (11  Cor.  v). 

Quod  habmt,  hccc  fecit:  pravenit  ungere  carpus 
meum  in  sepulturam.  Quod  vos  putatis  perdilionem 
esse  unguenti,  ofticium  sepulturic  est.  Nec  miruin  si 
oiihi  bonum  odorein  suae  lidei  dederil,  cum  ego  pro 
ea  fusurus  siui  sanguiuein  iiieum. 

Amen  dico  vocis ,  ubicunqut  protdicatum  \utrtt 
Evangriium  iitud  in  univertum  mundum,  et  quod  fecit 
hwc$  narrabitur  in  memoriam  ejut.  Attende  notiiiain 
futurorum,  quod.  passurus  post  dies  paucos  sciat 
Evangeiium  suum  toto  orbe  celebrandum.  Notandum 
auteni,  quod,  sicut  Maria  gloriam  adepta  est  toto 
orbc  quocunque  Ecciesia  sancta  diflusa  est,  de  obse- 
quio  quod  Doiniuo  pias  devotionis  exhibuit  ,  ita 
e  contrario  ille,  qui  ob&equio  ejus  detrahere  teme- 
raria  lingua  iton  limuit,  perlidiae  nola  longe  laleque 
iiifamatus,  et  Deo  simul  aique  hominibus  merito 
factus  estexosus.  Sed  Doimnus  boiium  laude  digua 
reiiiunerans,  futuras  impii  comuuielias  taccudo  pra> 
teriit. 

Et  Judas  lscariotes ,  unus  de  duodecim ,  abiil  ad 
summos  sacerdotes,  ut  proderel  eum  illis.  Infclix  Judas 
damnum,  quod  ex  effusiono  unguenii  se  fecisse  crc- 
debal,  vult  magistri  preiio  cuuipeusare,  uec  certaui 
jam  postulat  summam,  ut  hallem  lucrosa  videretur 
prodilio,  sed  quasi  viie  tradens  inancipium,  in  pote- 
staie  eiuemium  posuit,  quautum  velleut  dare.  Quod 
auieni  dixii:  Abiit  ad  tummot  sacerdotes,  ut  proderet 
eum  illis,  osl<  ndit  cuni  uon  a  principibus  invitatum, 
non  ulta  uecessilate  coiibtriciuui,  sed  sponte  propria 
sccltrakc  meutis  consiliuni. 

Qui  audtentes  gavisi  suiif,  ct  promiterunt  ei  pccuniam 
te  daturot,  El  queerebat  quomodo  itlum  opportune  ira- 


A  deret.  Mulli  hodie  Judae  scelus,  quod  Doininum  ac 
roagistrum  Deumque  suum  pecunia  vendiderit,  velut 
immane  et  nefarium  exliorrent,  nec  tamen  cavent. 
Nam  cum  pro  muneribus  falsum  coutra  qHeinlibei 
testimonium  dtcunt,  profecto  quia  veritatem  pro  pe- 
cunia  negant,  Deum  pecunia  vendunt.  Ipse  enim 
dixit :  Ego  sum  veritas  (Joan.  xiv).  Cum  societate  fra- 
ternilatis  aliqua  discordiae  pcste  coinroaculaut,  Do- 
minum  produnl,  quia  Deus  charitas  est  (1  Joan.  iv). 
Qui  ergo  charitatis  et  verilalis  jussa  -spernunt,  Deum 
ulique  qui  est  charitas  et  veritas,  produnt,  maxinte 
cum  noit  infirmitale  vel  ignorantia  peccanL,  sed  in 
siinilitudinem  Judae  quaerunt  opporlunitatem,  qua- 
litcr  arbitris  absentibus  mendacio  verilatem,  virui- 
tem  crimine  mutenl. 

Et  primo  die  Azymorum,  quando  pascha  immola- 
bant,  dicunt  ei  ditciputi :  Quo  vis  eamui,  et  puremus 
tibi  comedere  pa$cha?  Primum  diciu  Azymoruui, 
quartum   decimuin  primi  niensis  appetial,  quaudo, 

H  fermento  ahjccto,  pascha  immolare,  id  est,  agnuoi 
occidere  solebant  ad  vesneram  (Exod.  xn).  Quod 
exponens  Apo^tolus  ait:  Etenim  pascha  nosirum  itu- 
molatus  est  ChriUus  (1  Cer.  v).  Qui  licet  die  se- 
quenti,  hoc  est,  quinia  decima  sit  luna  crucifixus, 
iiac  tamen  nocte  qua  agnus  immolabatur,  ct  caruis 
sanguinisque  sui  discipulis  tradidil  mysteria  ce- 
lebranda  ,  el  a  Judxis  lentus  ac  ligatus  ipsius 
iinmolationis,  hoc  est,  passionis  suae  sacravit  exor- 
d*uin. 

Et  mittU  duos  ex  discipulis  suti,  et  dicit  e\t :  Ite  m 
#  civitatem,  et  occurret  vobis  homo  tagenam  aqum  baju- 
lant.  Indicium  quidem  pnesciae  divinitatis  est,  quia 
cuui  discipulis  loquens,  quid  alibi  futurum  sit,  no- 
vit.  Pulchre  autem  paraturis  pascba  discipulis,  bomo 
lageuam,  sive,  juxta  alium  evangelistam  (Luc.  xxu), 
amphoram  aquae  bajulans  occurrit,  ut  ostendaiur 
hujus  paschae  inysterium  pro  ablulione  perfecu 
muodi  totius  esse  celebrandum.  Aqua  quippe  lava- 

p  crum  gratije,  lagena  fragilitalem  designat  eorum  per 

^  quos  eadem  erat  gratia  mundo  ministranda.  Uade 
aiunt :  Habemus  autem  ihesaurum  itium  in  vasU  ftcU- 
libut  (//  Cor.  iv).  Parant  ergo  pascba  discipuli,  ubi 
aquae  infertur  lagena,  ut  adesse  tempus  iusinueut, 
quo  cuitoribus  veri  paschje  typicus  de  limine  ac 
poslibus  cruor  auferatur,  et  ad  lolienda  rnuudi  cri- 
uiina  vivifici  foutis  baptisma  consecretur. 

Sequimini  eum,  et  quocunaut  introieritf  diciie  4o- 
mino  domu*t  quia  magulcr  dicit:  Ubi  est  refeetio 
mea ,  ubi  paseha  cum  discipuiis  mtis  manductm  f 
Consulie  tam  aquaj  bajuli  quam  domini  doinus  sont 

{>raetermissa  vocabula,  ut  omnibus  verum  pascha  ce- 
ebrare  volenlibus,  bec  est,  Christi  sacramentis  im- 
bui,  eumque  stue  mentis  hospitio  suscipere  quairen- 
tibus  facuitas  daada  signetur. 

Et  ipse  vobis  demonstrabit  camaculum  grande  stra~ 
ittm,  et  ibi  parate  nobit%  etc.  Coenaculum  magnum  lex 
spiritalis  est,  quaj  de  angustiis  lilterae  egrediens,  io 
D  sublimi  loco  recipit  Salvatorem.  Nam  qui  adhuc  oc- 
cidentem  litteram  servaverit,  qut  non  aliud  in  agno 
quam  pecus  intellexerit,  iste  nimirum  miuus  pascha 
facit,  quia  majestatem  spiritus  in  verbis  Dci  compie- 
hendere  necdum  didicit.  Atqui  qui  aquae  bajulum, 
hoc  est,  gratia;  praeconem,  in  domum  Ecelesia:  fuerit 
sccutus,  hic  per  spiritum  illustrantem  superlicieui 
litteras  transcendendo  in  alto  mentis  soiario  Chrisio 
refectiouem  pra^parat,  quia  cuncta  vel  pascuje  sacra— 
inenta,  vel  caetera  legts  decreta,  ejus  esse  sacra- 
menta  cognoscit. 

Vespere  auletn  factot  venit  cum  duodeeim ;  et  dii- 
cumbentibut  eis  et  manducantibus,  ait  Jesus:  Amea 
dico  vobis  quia  unus  ex  vobis  mt  tradet,  qui  mandueat 
mecum.  Qui  de  passioiie  pracdixerat,  et  de  prodilore 
prxdicil,  dans  locum  poenitentiae,  utcum  intelle&is- 
set  sciri  cogitationes  suas  et  occulta  consilia,  poeni« 
teret  eum  iacii  sui.  Et  tamen  non  designat  specia- 
liter,  uc  inanifeste  coargutus  impudeutior  fieret. 
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MHth  critaeo  in  numero,   ui  agai  conscius  pcenl-  A 
teniiam. 

Ai  illi  cmperunt  contrittari,  ei  dieere  ei  singuiatim  : 
Nunqnid  ego  T  Et  eene  noverant  nndecim  apoeioli, 
quod  nibil  tale  contra  Djiniuuin  cogitarent,  sed  plus 
eredunt  magistro  quam  &ibi,  el  timentes  fragilitaletfl 
suant  tristes  inierrogabaiit  iie  peccato,  cujus  coo- 
scientiam  non  h  •brbaut. 

Qui  ait  illis  :  Vnus  ex  duodecim,  qui  intingit  mecnm 
mannm  in  catino.  O  mira  Domini  poientia!  primum 
diierat:  Vnu$  ex  vobis  me  tradett  persev erat  proditor 
in  tnalo,  manifesiius  argoit,  el  tamen  nomen  proprie 
non  designat.  Judas,  caeieris  contristatis  ei  retra- 
bentibus  mannm,  et  interdicentibus  cibos  ori  suov 
temerilaie  et  impudentia  ,  qua  magistrum  prodi- 
tnrus  erat,  etiam  manum  cum  magisiro  mitlit  in 
caiinum ,  ul  audacia  bonam  conscienliarn  inenli- 
reinr. 

Et  Filiui  qukUm  hominis  vadit  ticut  scriptnm  e$t  de 
eo:  V#r  autem  homini  illi,  per  quem  Filiut  kominit  tj 
tmdetnr  (Psal.  xl).  Nec  primo  nec  secundo  cor- 
reptus  a  pr  diiione  retrabit  pedem,  sed  palimtia  Do- 
oiiui  niilrit  impudeutiam  suam,  et  thetauritat  sibi  iram 
in  die  irm(Rom.  111).  Pcenam  praedicit,  ut  quem  pu- 
dor  n«»n  ricerat,  corrigant  denunt  ata  supplicia.  Sed 
et  bodie  quoque,  et  in  sempiternum  f  ae  illi  boinini, 
qui  ad  mensam  Doiniui  malignus  accedit,  qui  insi  • 
diis  menle  conditis,  qui  praecordiis  aliquo  scelere 
pollutis  mysteriorum  Chrisii  oblationibus  sacro- 
sanciis  participare  uon  metuit.  Et  ille  eniin  in  exew- 
pluni  Judas  Filium  buminis  trsdit,  non  quidem  Ju- 
dais  peccatoribus,  sed  tameu  peccatoribus  niembris, 
? idelicet,  suls,  qnibus  illud  inaeslimabile  et  inviola- 
bile  doininici  corporis  ac  tanguinis  sacramentum  te 
inerare  praesmnit.  Ille  Denm  vendit,  qui,  ejus  tiinore 
ab|ne  amore  neglecto,  terrena  pro  illo  et  caduca, 
imo  eiiam  crimino^a  diligere  et  curare  conviu- 
citur. 

Bonum  euei  «,  si  non  esset  natut  homo  ille.  Non  Q 
ideo  putaudus  esl  ante  fuisse  quam  nasceretur,  quia 
nulli  possit  esse  bene,  nisi  ei  qui  fuerii,  sed  simpli- 
citer  dictum  est,  multo  inelius  esse  nou  subsistcre 
quam  male  subsiblere. 

Et  ntanducantibus  i/Jtf,  accepit  Jetut  panemfet  bene* 
dictnt  fregtt,  et  dedii  tfs,  et  ait:  Sumite,  hoc  ett  eorput 
meum.  Fiuilis  pascliae  veteris  soieinniis,  quae  in  coiti- 
mrroorationero  aotiquse  deiEgypto  liberalionis  populi 
Del  agebantur,  transiit  ad  novum,  quod  in  suae  re-  f 
|  dc.»»|  tionis  memori.tin  Ecclesiain  frequeniare  folobat, 
«t,  f  idelicet,  pro  caroe  agui  ac  sangutne  sui  cor|»oris 
sangulnisque  sacramenium  tubstituerel,  ipsumque  se 
eaae  luottsirarei.  Cui  jnravit  Dominut  et  nm  peeni- 
tebu  eum^  7«  et  saeerdot  in  eeternmm  secundum  ordi- 
nem  MeUhnedech  (Ptal.  cix).  Fraogit  auiem  ipse 
panein,  quem  discipulis  porrigit,  ul  ostendai  corpont 
»oi  fraelionem  non  absque  sua  sponte  ac  procura- 
liene  venturam ;  sed,  sicut  alibi  dicit,  potestatem  s* 
habere  ponendi  animam  suam,  et  potestatem  se  habere  J) 
tl^rnm  sumendi  eam  (Joan.  x).  Uuem,  videlicel,  pa- 
ne»  certi  quoque  gratia  sacraiiienti  ,  priusquaiu 
frangcret  b^nedixit,  quia  naluram  bumanam  quain 
passurus  assumpsii,  iuse  una  cum  Paire  et  Spiritu 
sanc&o  graiia  difiuse  firtuiis  implevit.  Benedixit  pa- 
nem  et  (re$ity  quia  hominem  assumptuoi  ita  morii 
aubdere  dignatus  est,  ut  ei  divioac  imniortalii^tis 
Teraeiter  inesse  potentiam  demonsiraret ,  ideoque 
f  elociua  eum  a  morte  resuscitandum  esse  doceret. 

Et  accepto  calice,  gratias  agens,  dedit  eis}  et  bibe- 
mnt  ex  illo  omnet.  Cum  appropinquare  passioni  dici- 
iur,  accepto  pane  graiias  egisse  perbibetur.  Gratias 
itaque  agit,  qui  flagella  alieuae  iniquitatis  suscipit;  el 
qui  uiliil  dignum  percussioue  exlnbuil,  buniiliter  in 
percussione  benedicit,  ut  hinc,  videlicel,  ostendai 
quid  unusquisque  iu  flagello  culp  e  propriae  facere 
del>eaty  si  ipse  a^quatiimiier  flagella  culp*  portat 
alieiia,   ut  bic  osteodat  quid  in  correplioue  faciat 
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subdilus,  si,  in  flagello  posiias,  Patri  gratias  agit 
seqnalis. 

Fst  ait  illls :  Uie  esl  sanwiis  meus  nori  tmam*nti% 
mti  pro  muttis  effundetur.  Quia  panis  corpui  conAr- 
mai,  vinuin  vero  sanguinem  o|>erahir  in  carne,  Itic 
ad  corpus  Christi  mystice,  illud  referiur  ad  sangtii- 
nem.  Verum  quia  et  nos  in  Clirisio,  ei  in  nobis  Cbri  • 
slum  manere  oporlet,  vino  domiuici  calicis  aqua  nii- 
scetur,  attestante  enim  Joamie,  aqum  poputi  tunt 
(Apoe.  xvn).  Et  neque  aquam  solam,  neque  solum 
vinum,  sicut  nec  granum  irumenli  solum  siue  aqua) 
admisiione  et  confeciione,  in  pancm  cuipiam  lieet 
oflerre,  ne  talis  videlicei,  ohlatio  quasi  capni  a 
membrift  secernendnm  esse  signilicet,  el  vel  Cbri- 
stutn  sine  nostrae  redeinptionis  amore  pati  potuisse» 
vel  nos  sine  illius  passionts  salvari,  ac  Patri  oflerH 
posse  couflugat.  Quod  autera  dicii:  Hic  est  sanguis 
meus  novi  iestamenti%  ad  disiinctionem  respicit  v«*ie- 
ris  tesiainenli,  quod  bircorum  et  vitutorum  est  saH- 
guine  dedicatum,  dicente  inter  aspergendum  legisla- 
tore:  Uic  e*t  sanguit  testamenti,  quod  mandavU  ad 
vos  Deus  (Levit.  xvi;  Exod.  xxiv).  Neceste  esi  eni;n 
exemplaria  quidem  virorum  his  niundari,  ipsu  auteui 
coelesiia  melioribus  hosliis  qaam  istis  juxta  quod 
Apostolus  per  totam  ad  tlebraeos  epistolam,  inter  le- 
gem  dsiinguens  et  Evangelium,  pulcherrinia  exposi- 
tione  ac  plenaria  rationc  declarat  (Heir.  \x). 

Amen  dico  vobisf  quod  jam  non  bibam  de  g  nhnine 
vitis9  usque  in  diem  iltum,  cum  Utud  bibam  notum  in 
regno  Dei.  Vitem  sive  vioeam  Domini  appellaiam 
esse  Synagogam,  ei  omnis  sparsim  Scriptura,  et 
apertius  lestatur  Isaias  in  cautico  de  illo  cantiito: 
Vinea ,  inquieus ,  Domini  sabaoth ,  domns  Itraet  est 
(Isai.  v ) ,  de  qua  nimirum  vinea  Doinitius  multo 
teuipore  bibebat»  quamvi.s  pluribus  ramis  in  amari- 
tudiuem  viils  alietiae  conversis,  quia  tameisi  multis 
in  illa  plebe  exorbitamibusa  recio  fldei  itinerc,  noi 
deftiere  plurimi  toto  legis  tempore.  quorum  piis  co- 
ffitaiionibus  summisque  virtutibus  delectaretur  Dcus. 
Veruui  passo  in  carue  Dommo  ac  resurgente  a  mor- 
luis,  letnpus  fuil  ul  legalis  illa  et  figuralis  observaiio 
cess:«ret,  aique  ea  quae  secundiim  litteram  gereban- 
lur  in  spiritaiein  translaia  sensum,  melius  in  novo 
tesainento,  juvante  sancti  Spiritus  graiia,  lencren- 
tur.  Iturus  ergo  ad  passionero  Dtiminus  ait :  Jaui  noo 
bibani  de  geuimine  vitis,  usque  in  diem  illum,  cum 
illud  bibaui  novum  in  regno  Dci,  ac  si  aperie  dicat: 
Noo  ultra  carnalibus  Synagogae  cseremoniis  delecta- 
bor,  tn  quibus  etiam  ista  pabcbalis  agni  sacra  locum 
tenuere  praecipuuiu.  Aderii  enirn  teinpiis  meae  resur- 
reciionis,  aderit  dies  ille  cnm  ipse  in  regno  Dei 
positus,  id  est,  gloria  vitre  immorulis  sublimatus,  de 
salule  ejusdera  populi  fonie  gratiae  spiritalis  regeue- 
rati  novo  vobiscum  gaudio  perfuudar. 

Et  hgmno  dicto,  exierunt  in  montem  olivarum.  Hoc 
est  quod  iu  psalmo  legimus  :  Edent  pauperet  et  saiu- 
mbuntur9  et  laudabuni  Dominum  qui  requurunt  eum 
(Ptal.  xxi).  Poie»t  autem  byuinus  etiaui  ille iwielligi, 
queui  D  »minus,  secundiim  Joannem,  Palri  gratia* 
agena  decantabai,  in  qoo  et  pro  seipso  et  pr<»  disci- 
pulis,  et  pro  eis  qui  per  verba  eorum  credituri  eraui, 
eievatis  sursuiu  oculis,  precabalur  (Joan.  xvn).  El 
pulchre  discipulos  sacraineutis  sui  corporis  ac  san- 
goinis  imbuios,  ei  hymno  piae  intercessioolt  patri 
commendatos  iu  inoiiietn  educit  olivarum,  ul  lypico 
designel  nos  per  accepiiouem  sacmmeBiorum  suo- 
rtim,  perque  opem  sua?  intercessionis  ad  altiora  vir- 
tutum  dona  el  clurismata  sancli  Spiritus,  quibua  in 
corde  perungamur,  consceodere  debere. 

Et  ait  eis  Jesus  :  Omnes  scandalitabimini  in  nocia 
ista.  Praedicil  quod  passuri  suiit,  ul  cum  pissi  fue- 
ritit,  noti  desperent  salutem,  sed  agenies  pcBniteo* 
iiam  libereniur.  Et  signanter  addidit:  Jnnocteitia 
tcandatistabimini ,  quia  quomodo  qui  inebriantur , 
nocte  hiebrianiur,  sic  et  qui  scaudalum  patiuuior,  io 
nocte  et  iu  tcnebris  susiinent.  Nos  verodicamua: 
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fiox  prtetiTfti,  dies  autem  appropinquavit  (1  The$$.  r; 
ftom.  xm). 

Quia  tcriptHm  e$t :  Percutiam  pa$teremt  et  ditper- 
yentur  ove$.  Iloc  aliis  veibis  in  Zacbaria  propheta 
«criptum  esi,  et  ni  i  fallor,  ex  pe<sona  propheiae  ad 
l)eum  dicitur :  P*rcute pa$torem,  el  dispergentur  ove$ 
{Zach.  xhi).  Se*agesimo  quoquc  ociavo  psalmo,  qui 
totus  a  Domino  eanitur,  liuic  sensui  congruenle: 
^Qucniam  lu  percu$$hti>  ipei  pereeeuti  $unt.  Percuiilur 
•utem  pastor  bonos,  ut  ponat  animam  suam  pro  ovi- 
4his  sais,  et  de  multis  gregibus  eirorum  fiat  unus 
%rex  et-tiinis  pastor  (Jonn.  x). 

i*etr%$  autem  +it  et ;  Et$i  omnes  $candaii%ati  fue- 
vint,  $ed  non  ego.  Non  est  temeritas  nec  mendacium, 
aed  fldes  est  apestoli  Petri,  et  arUens  affecius  erga 
Domifium  Salvatorem. 

El  ait  Uli  Je$u$  :  Amen  dico  tibi,  quia  tu  hodie 
tn  nocte  hac%  priusquam  bi$  yatlus  vocem  dederit,  ter 
me  e$  negaturus.  Et  Pe  trus  de  ardore  Qdei  promitie- 
•bat,  et  Salvator  quasi  Deus  fulura  noverat.  Et  nota 
•quod  Petrus  in  nocte  uegei,  et  neget  tertio.  Post- 
<ruam  antem  gallus  ceciuit,  et  decrescentibus  tenebris 
vicina  lux  nuutiata  est,  conversus,  flevit  amare ,  temai 
negationis  sorde*  iacrymis  lavans.  Non  est  saue  ar- 
bitrandum  esse  contrarium  quod,  Marco  dicente : 
JPriu$quam  gallus  bis  vocem  dederit,  ter  me  e$  negatu- 
m,  c;rleri  evangelisUe  simpliciter  dixerunt :  Prius- 
quam  gallus  canlet%  ter  me  negabis.  Tota  enim  Petri 
xieiatio,  irina  negatio  est.  Iu  eadem  namque  per- 
«nauHit  negatione  animi  pro>>osiloque  tnendacii,  do- 
nec  admonitus  quid  ei  pracdictiuti  sit,  amaro  flelu  et 
«oidis  dolore  sanaretur.  Haec  :itiiem  tota,  id  est, 
irina  negatio,  si  post  primum  galli  cantum  inciperet, 
falsum  dixisse  videreottir  tres,  qui  dixerunl  dixis>e 
Doiiiiuum  quia  antequam  gallus  cnnlaret,  ler  eum 
Petrus  e^set  negaturus.  Ruisus,  si  totam  trinam  ne- 
gationemanie  peregiss  t,  quam  cairare  gallus  inci- 
j>eret,  superAuo  dixisse  Marcus  deprehenderetur  ex 
uersona  Doinini :  Amen  dico  libi,  quia  tu  in  nocie 
nact  priu$quam  gallus  bi$  vocem  dederit,  ter  me  nega- 
turuses.  Sed«qtiia  aute  primum  galli  cantum  coepta 
est  illa  trina  negatio,  aitenderunt  ilti  tres  non  quando 
eam  «ceinpleluriis  esset  Peirus^  sed  quanta  futura 
esset,  quandoque  coeptura,  id  esi,  quae  trina  anie 
gatli  rautum,  quautum  in  animo  ejus  et  ante  primum 
galli  canlum  tota  possit  inlelligi.  Quamvis  enim  ver- 
T>i6  tiegantis  ante  primiun  coepta ,  ame  secondum 
autetn  gaili  cantum  peracta  sil  tota  illa  trina  nega- 
tio,  tatnen  affectatione  animi  ct  timore  Petrt  ante 
primum  loia  «oncepta  est.  Nec  inierest  quamis  mo- 
raruni  inlervalHs  trina  -voce  nuntiata  sit,  cum  cor 
•ejus  etiam  aute  priinum  galli  cantmn  totam  possi- 
tleret,  lam  magna,  sciiicet,  formidine  imbibita,  ut 
posset  Dominum  non  solum  semel,  sed  iterum  et 
tenio  iuterrogatus  negare,  ut  rectius  diKgentiusque 
atteudentibus  quomodo  jam  meechaiu$  est  mutierem 
in  corde  $uo  t  aui  eam  videril  ad  concupucendum 
{Matth.  v),  sic  Petrus  quatidocunque  verbis  ederet 
timorem,  quem  taro  vchementein  auimo  concepe- 
rat,  ut  perdurare  posset  usque  ad  tertiam  Doiuini 
iiegatkmeni,  tota  trina  negatio  ei  tempori  deputanda 
«st,  quando  eum  trin*  negationi  sulliciens  timor 
invaeit. 

Ei  vemunt  in  frcedtum  cui  nomen  Getltsemani. 
Monstraiur  uaque  hodie  locus  Gethsemani,  in  quo 
Dominua  <oravit  ad  radtces  montis  CHiveti ,  nunc 
Eeclesia  desuper  atdificata.  Interpretatur  autem 
4*eibsemani  vallis  pinguium,  $ive  pinguedinum.  Quod 
^rero  non  solum  dicta  vel  opera  noslri  Salvaioris, 
verum  etiam  loca  et  tempora,  in  quibus  operatur  et 
loquitur,  mysticis  (ut  saepe  dictum  est)  sinl  pleua 
liguris.  cum  in  monte  oiat  Doiitiuus,  quasi  lacite 
oos  admonel,  sublimia  tantum  orando  mquiri,  et  pro 
•ccelestibus  bonis  supplicari  debero.  At  cuiu  in  valJe 
orat,  et  boc  in  valle  pinguium  sive  pinguediiiis , 
ipsius  aeque  iusinuai  nobis  bumiliutem  semper  in 
oralionibus,  el  intcrnte  pinguedioe  dilcctiouis  esse 


A  servandam,  ne  quis,  videlicet,  orans  Deum,  jackire 
sua  meriia  in  exemputm  Pharisxi  sup«-rbienii.4  au« 
deat,  quin  potius  humili  voce  ac  mente  procbiuet : 
Deu$  propitius  e$to  mUti  peccatori  (Luc.  xvm) ,  t»« 
ariduin  a  dileciione  proximi  cor  g^staus,  ad  placan* 
dam  sibi  Couditfiris  graiiam  genn  flectat,  juxia  eum 
qui  centutn  dtnaiios  fralri  quos  sibi  debebat,  dimit- 
tere  noleiis,  decein  inillia  talenta  sibi  a  Doinino 
frustra  precabatur  reroilli  (Matth.  xvrn),  ne  jejunium 
ab  amore  Cond.ioris  pectus  babens,  lemporalia  qttae- 
libet  poiius  a\  oratione  quam  ejus  visionem  reqvirat, 
adnumerandus  in  eis  de  quibus  ait  ipae  :  Quia  rece~ 
perunt  mercndem  $nam  [Matth.  vi).  ln  imo  quippe 
cogitationem  ponere,  quid  est  aliud,  quam  qtu*dam. 
aridiias  inentis?  Qui  auiem  intelleclu  coslestium  jam 
per  sancia  desideria  de  supernis  iutimse  delecuiio- 
nis  cibo  pascunlur,  quasi  largiori  alimento  pio- 
guescuut.  Hac  enim  pingueditie  saginari  psalmisia 
concupieral,  cum  diccbat :  Sicut  adipe  et  mngnedne 

jj  repleatur  anima  mea  (P$at.  l*ii).  Quantuiu  vcro  ad 
ipsam  dominica  passiouis  dispensationem  oeriinei, 
aute  appropians  morti  Domiuus  in  valle  pinguedi- 
ms  oravit,  quia  per  valleiu  hum  litatts  et  piuguedi- 
nem  cbantatis  pro  nobis  uiorlein  subiit :  tiumiliaeU 
enim  umetipsum,  factus  obediene  Patri  usque  ad  mor- 
tem  (Philipp.  n).  Et  majorem  hac  dilectionem  nemo 
habett  ut  animam  suam  ponat  quis  pro  amicis  $ui$ 
(Joan.  xv). 

Et  assumit  Petrum  et  Jaeobum  et  Joannem  $ecum, 
et  coepii  pavere  et  tcedere.  El  ait  iltis  :  Tristis  tst  ani- 
ma  mea  usque  ad  mor/em.Tiuiet  Cbristus ;  cum  Peirus 
non  linirat,  Christus  tiineU  Petrus  dicit :  Animam 
meam  pro  te  ponam  :  Chrislus  dicit  :  Anima  mea  tur- 
batur.  Utrumque  verum  est,  ct  plenum  utrnmque 
ratione.  Quia  et  ille  qui  est  iufeiior  non  limet;  et 
ille  qui  est  superior  gerit  timentis  affjctuui.  Ilie 
euiui  quasi  hoiuo,  vim  mortis  ignoral,  iste  auieui 
quasi  Deus  in  corpore  cons  iluius,  fragilitateui  carnts 

q  exponit,  ul  eorum  qui  sacrameutum  Incarnationis 
abjuraut  excluderetur  impielas.  Deniqtie  et  hoc 
dixit ,  et  Manichaeus  non  credidit ,  Yaientinus  ne- 
gavit,  M  «rcion  ph  uilasina  judicavii.  Eo  autem  usque 
homiuem,  quem  vehtaie  corporis  demonstrabat, 
aequabat  aflecui,  ut  diceret  :  Sed  tamen  non  sicut  ego 
volot$ed$icuttuvi$.  Suscepil  ergo  voluniateui  meam, 
suscej  It  tristitiam  meam.  Conlideuter  tri>litiaua  no- 
mino,  quia  crucem  prxdico.  Mea  est  voluntas  quam 
suam  dixil,  quia  ut  homo  suscepit  tristitbm  meain, 
ut  homo  iocutus  est :  Et  ideo  ait :  Nun  srcui  ego  volo, 
sed  sicut  tu  vi$.  Mea  est  irisiitia,  quam  nemo  su*ce- 
pit  affectu.  Ergo  pro  me  doluit ,  qui  pro  se  uibii  ua* 
huii  quod  doleret.  Et  sequestrata  detectatione  divi- 
nilatis  aiternai  t«edio  ine*  iufirmilaus  aflicitur.  Trisiis 
est,  iuquit,  anima  mea  usque  ad  mortem.  Non  propter 
niorteni  tristis  est  Dominus,  quia  eum  condilio  cor- 
poralis  affectus ,  non  formidi>  mortia  offendit.  Nam 
qui  corpus  suscepii,  oinnia  debuit  subire  qu*  cor- 

_  poiis  sunt,  ut  esunret,  sitirei,  angerelur,  coulrisu- 

*J  retur.  Divinitas  autein  commutari  per  bos  nescit 
afftctus. 

Sustinete  hic ,  et  vigilate.  Et  eum  processiuel 
pauluiunti  procidit  euper  terram.  Quod  prftcipk  : 
SusUnete  hic%  et  vigitatef  uon  a  soinao  prohibet, 
cujua  temptis  non  erat  imminente  discrimine ,  sed  a 
somno  intidelitatis  et  torpore  mentis,  Daio  autem  eis^ 
praecepto  tit  sustitierent  vigilarentque  secum,  pau- 
iulum  procedeus  ruit  in  faciem  suain,  et  humilitateni 
memis  habitu  carms  ostetidit. 

Et  orabat  ut,  $i  fieri  poise/,  transiret  ab  eo  hora,  et 
dixit  :  Abba  puter,  omnia  tibt  po*$ibtlia  $unt,  trunsfer 
calicem  hunc  a  me.  Quid  erai  ilia  vox,  nist  soinis  iu- 
(iriintalis  uo>tra3  ?  Multi  aobuc  iniiruii  contnstantur 
futura  morte,  sed  habonl  rectuiu  cor,  vitent  mor- 
teut  quatitum  possuut;  sed  si  non  possunt,  dicant 
quod  ipse  Dominus  non  propler  se,  s»e»i  ptopter  nos 
dixiu  Quid  enim  dixit?  Paltr,  si  fieri  potest,  transeat 
a  me  calix  iste  (Joan.  vi).  Ecce  haues  vulutitatem  hu- 
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manam  exnressaro.  Unde  jnm  reclum  cor  :  Sed  non 
quodego  volo,  ted  quodtu.  Non  veni%  inquit,  facere 
voluntatem  meum%  $ed  votuntatem  ejus  qui  mitit  me. 
Soans  voluntaiem  dixii,  qnam  tcmporaliter  sumpsit 
ex  virgine ;  voJuiitatem  vero  ejos,  qui  eum  roisit, 
eam,  videllcet,  signaus ,  quani  inleinporaliter  aster- 
ntts  babuit  cum  patre  eommuneiii.  Orat  transire 
calicem,  ut  ostendat  vere  quod  et  hoino  erat.  Re- 
miniscens  antem  et  propier  quod  missus  esi,  perfi- 
cit  dispensationem  ad  quam  imssus  esi,  et  claniai : 
Sed  non  quod  ego  volo%  ted  quod  tu.  Si  moritur  mors 
me  non  nioriente  sc  undum  caniem,  videlicet,  trans* 
eut%  aii.  calix  iste.  Veriiin  quia  non  aliter  lioe  fiet,ait: 
Non  qvod  ego  voto,  sed  quod  tu.  Quod  auiem,  Patrein 
iuvoratis,  duplici  noiniue  dieit  Abba  pater%  olriusiue 
popufi  illtitii,  et  Judrei,  scilicet ,  et  geulilis  Deum 
esseacSalvatnremo^tendil.  Idem  namqne  abba  quod 
et  pater  significat ;  sed  abba  Hebrcum,  pater  Graecum 
est  et  Laiiuuin.  Ut  ergo  utrumque  poputum  iu  eum 
creditiirum,  ab  utroque  eum  invocandumf  esse  dnce- 
ret,  utraque  lingua  eum  priinus  ipse  invocat.  Ipse 
esi  enim  boniis  pastor,  qui  animam  dando  pro  ovi- 
bus  suis  {Joan.  x),  unum  de  duobus  gregibus  ovile 
prrficit.  Ideo  utriusque  voce  gregis  auxilium  Palris 
flagitat,  ut  uos  utriqtie  exemplo  illius  informaii,  ubi 
adversa  imminere  senseriiuus,  uos  Pairetn  Deum, 
llebraei  Abba  invocanles,  una  fiilei  et  charitalis  de- 
vottoiie  pra*sidium  cceleste  qua*ramu*,  Unde  doctor 
eg regio*  formam  doceodi  a  Domino  suiuens,  ita  suus 
atloi|uitur  auditores  :  Accepistis  spititum  adoptionis 
filiorum,  m  quo  clamamus,  Abba  pater(fiom.  viii  ;  Gal. 
iv ).  Abba  iiiinirum  illi,  qui  de  lsraelitico  popu- 
lo ,  nos  Pater,  qui  de  gemibus  ad  lidem  Chrisii 
venimus. 

Et  venuns  invei.it  eot  dormientes,  et  ait  Petro  : 
Shnon%  dormis?  Non  potuisti  una  hora  vigilaref 
llle  qui  snpra  dixerat .  Ktiamsi  otnnes  scandalizali 
fu*  rint,  ego  nunquam  scandalizabor,  nu  *c  tristi  ijb 
ntagnitudine  somnuin  vincere  non  potest. 

Vigitate  et  oratet  ut  non  intretis  in  ientationem.  Itn- 
posgibtle  est  bunianam  animaro  non  tentari.  Unde  et 
in  oratione  Dominica  dteimus  :  Et  ne  nos  inducas  in 
tentmiionem  (Matlh.  vi),  quam  ferre  non  possumus, 
non  tenlatioiiem  penilus  refutanles,  sed  vires  susti- 
nendi  in  teiitattoiiitous  deprecanles.  Ergo  et  iu  prav 
sentiaram  non  ait  :  Vigitate  et  orate  ne  tentemini, 
sed  ne  wtrrtis  in  tentationem,  hoc  est,  ne  tematio 
vos  soperet  ultima ,  et  intra  suos  casses  tenpat. 
Veriri  gratia,  martyr,  qoi  pro  conlessione  Doinini 
sanguhiem  fudii,  teutatusquidein  est,  sed  leutatiouis 
retibus  non  est  ligatus ;  qui  autem  negat,  in  plagas 
tentationts  incurrit. 

Smritus  qnidem  promptus  est ,  caro  vero  infirma. 
Hoc  adver*um  temerarios  dictnm  est,  qui  quidquid 
erediderint,  putant  se  pnsse  cousequi.  Itaque  quan- 
tum  de  ardore  mentis  conlidimus,  tantuni  de  carnis 
fragiutate  timeamus;  sed  tamen,  juxta  Apostolum  : 
Spirilu  camis  opera  mortificemus  ( Rom.  viu).  Facit 
■ie  loeos  et  advetsus  Eutycbianos,  qui  dicunt  unam 
m  Mediatore  Dei  et  hominutu  Domino  ac  Salvatore 
■o*ir*  operationem,  unam  fuisse  voluntatem.  Cum 
eatim  dfeit  :  Spiritus  quidem  promptus  est,  atro  vero 
mfirmo,  duas  volntilaies  ostendit,  buroanam ,  vide- 
licot,  qu»  *>l  carnis,  et  divinam  qu»  est  deitatis. 
Ubi  humana  qnideni  propter  iulirmitatein  carnis 
reeusat  pas>ionem,  divina  autem  ejus  est  promptis- 
siuia  Quoniam  formidare  quidem  in  pass:one  bu- 
inanae  fragilitali»  est,  suscipere  ameiii  tli>p- nsa- 
tiouem,  passiouis  divinae  voluutalis  atque  virtu- 
tis  est. 

Et  iterum  abiens  oravit,  eumdem  sermonem  dicens. 
Et  revtrsut,  denuo  invenit  eos  dormientes.  Solus  orat 
pro  omnibus,  sicut  et  solus  patilur  pro  uniersis. 
tanguescebaut  autem  et  opprimebantur  apostolorum 
ocuH  negatione  viciua. 

Et  venit  tenio,  et  ait  itlis  :  Dormite  jam  et  requiesci- 
U.  Sufficit,  aeraJ  hor< ,  ecce  tradctur  Fiiius  iiominis 


A  in  ntanns  peccatorum.  Cum  dixissat  :  Dormite  jam  tt 
requiescite,  et  adjungerel ,  Sufficit,  *c  deinde  infet  • 
ret  :  Venithora%  ecce  tradetur  Filius  hominis,  eic, 
otique  iiitetligitur  post  illud,  quod  eis  dictum  esi, 
Dormite  el  rcquietcite,  siluisse  Domiiium  aliiqoantu- 
lum,  ut  hoe  lieret  quod  promi^erai,  et  t«.t»c  inttt- 
Hsse :  Ecce  appropinquat  hera%  sive  veitil  hora.  Ideo 
post  illa  verba  positum  est  Sufficit,  Id  est,  quod  re~ 
quievisiis  jam  sufficil.  Sed  quta  commemorata 
ipsa  non  est  interpositio  siteulii  Domini,  proptfrci 
coarctat  intellectum,  ut  illis  verbis  alia  pronumiatio 
requiratur. 

Sttrgiie,  eamust  ecce  qui  me  tratet  prope  est.  Post- 
quaiu  tertio  nraveiat,  et  apostoloriim  timoretn  se- 
qtiente  poenilentia  impetraverat  c  »rrt^etidum ,  se- 
curus  de  passione  sua  pergit  ad  persecutores,  ei 
iiltro  se  interficietidttm  pnebet,  «liciijue  discipnlis  : 
Surgile,  eamus%  ecce  qui  me  tradet  prope  est.  Noti 
nos  inveniaiit  quasi  tiinentes  et  retractantes,  ultro 
»  pergamus  ad  mortem,  ut  cotiOdeutiam  et  gaudium 
passuri  videant. 

Dederat  autem  traditor  ejus  signum  eis ,  dicens  : 
Quemcunque  otculatus  fuerot  ipse  est,  tenete  eumt  et 
duciie  caute.  Et  cum  veni  stt,  statim  accedens  ad  euvi 
ait  :  Ave,  Rabbi.  Et  oscutatus  est  eum.  Impudens  qtii- 
dein  et  scelerata  confidentia,  magistrum  vocare  ,  et 
OM-uiuin  ei  ingerere  qtem  tra.leuat.  Tamen  adluio 
aliquid  habet  de  verecuudia  discipuli,  cuui  ni»n 
eum  palam  tradidil  persecutorihus,  sed  per  signum 
osculi.  Suscepit  atitem  Dtiminu-  o^culum  traditoris, 
non  quo  simulare  nos  doceat.  sed  ne  pro:litioitem 
ftigcre  videatur,  simul  ct  illml  Davidicum  rom- 
plens :  Cum  hit  qui  odcrunt  pacemt  eram  p.icificus 
(Psat.  cxix). 

Unus  autem  quidam  de  circumstantibus  educens 
gladium%  pereussit  servum  summi  sarerdotis%  et  ampu- 
tavit  itli  auricutam.  Petrus  boc  fecit,  ul  Joannes 
evangelista  decl  irat  (Joan.  xvm) ,  eodem  nimirum 
mcutis  ardore  ,  quo  caeiera  feccrat.  Sciebat  eniui 
^  quo  modo  Phinees  puniendo  sacrilegos  mercedem 
jtislilis  et  sacerdotii  pereiiuis  acceperat  (  Sum. 
xsv).  Lucas  autem  addit,  quod  Dominus  tangens  «u- 
ricutam  servi  sanaverit  eum  (Luc.  sxu).  Nuuquam 
ergo  pietalis  suae  Domiuiis  obliviscitur,  .|ui  etiam 
hostes  suos  non  patilur  vulnerari.  lili  jtisto  morieto 
iuferunt,  ipse  persecutorum  vulnera  sanal,  my  liro 
doccns  etiam  eos,  qui  in  su.e  inortis  coiisensioite 
vuluus  animae  cootraxerant,  si  fructum  pceuiteuti u 
faccreot  dignom,  salutem  posse  meieri. 

Et  respondens  Jesus  ait  Ulis  :  Tanquam  ad  latronem 
exislis  eum  gtadiis  et  lignls  comprehendere  me ;  quoti  - 
die  eram  apud  vos  in  templo  docenst  et  non  me  te- 
nuistis.  Stultum  est,  iuquit ,  eiim  cum  gladiis  et 
fustibus  quicrere,  qui  uliro  se  vestris  tradat  maui- 
bns ,  et  iu  nocie  quasi  latitautem  el  vestros  oculos 
declinantem  pcr  prodiiorem  iuve.stigare,  qui  quo- 
tidie  in  leinpio  doceal.  Scd  ideo  adversum  ine  iu  te- 
nebris  eougregamini,  quia  poiestas  vestra  iu  tene- 
Dbris  esi. 

Tunc  discipuli  ejus  relinquentes  eum%  omnes  (uge- 
runt.  Iropletur  sermo  Doiniui  quein  dixerat ,  quod 
omnes  discipuli  scaiidalixaremur  in  iilo  iu  tpsi 
nocte.  Nam  etsi  lurba  permitteute  a<l  iietitioueni 
Domini  fugeruut,  ut  Joaimes  scribit  ( Joan.  xviii), 
pavoreui  tameu  ac  timiditatem  sux  mentis  ostftnde- 
bant,  quod  ad  fugoe  praisidium  prompt  ore>  quam  a<l 
fiductain  patiendi  cum  (Aristo  exstiteraut. 

Adolescens  aulem  quidjm  sequebilur  eumy  amictut 
sindone  super  nudo%  ei  tenuerunl  eum  Al  itlet  reticta 
sindone,  nudus  profugit  abeit.  Quod  ail,  Amictus  sn- 
done  super  nudot  subaudilur  corp.irc,  id  e  l,  cor- 
porc  super  nudo,  quia  noti  aliud  indtitnenli,  quam 
solatn  liabebat  sindouem.  Qtiis  aulem  fnerii  iste 
adolescens,  evangelista  iioii  dicii.  QmsT|tiis  veio 
fuit,  majorem  in  se  quam  in  cseieris  amorcni  Do- 
iiiiui  permansisse  coinprobat,  qui  iilts  jain  fugien- 
tibus,  ipse  donec  ai>  Uosiibus  coiuprebeaderctur, 
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vincitlo  charitatis  aslriclus,  eum  prosequi  non  omi-  A  factut  tum  ticut  uter  in  prwna.  juttifUationet  tua» 


sit,  quamvis  necdum  perfectam  habueiit  charitatem, 
quia  a  coroitatu  Salvatoris  vel  teiilu*  profugere  po- 
luil.  Quia  aicut  perfecta  charitat  foras  miitit  timorem 
II  Jom.  iv),  iia  titnor,  menteni  obsidens,  imperto- 
ctam  arguit  charitaiero.  Sed  ootandura  snlertius, 
quod  Ue  hoc  adolescente  scribens  evan*elista  non 
ait :  Q  *ia  fugil  a  corailatu  Domiui,  vel.:  Fugit  a  se- 
<!«»^d  >  Dominuin ;  sed  :  Hrj-ca ,  inquit,  sindooe, 
ututas  profngit  ab  eis.  Fugit  enim  ab  hostibus,  qno- 
rum  ci  praeseiUiaro  detestabatur  et  facta ;  nou  fugit 
a  Dumino  Salvaiore  ac  magistro  suo,  cujus  arnorem 
etiaui  corpere  absens  fixum  in  corde  servavit.  Neque 
aliquid  velat  intelligi  Joannem  btinc  fuisse  ado- 
lescentem  diiectum  prae  custerts  magistro  discipu- 
lutn.  Nam  et  iltam  eo  tempore  luisse  adolesceutem 
longapost  luec  iu  came  vita  ejus  indieio  est.  Potuit 
eoim  tieri  ut  ad  horam  tencnlium  roanibus  elansns, 
mox,  resumpto  iudumcnto ,  redierit,  et,  sub  aubia 


non  sum  obltius  (Ptal.  cxvm).  In  quibuscunque  a<i- 
tem  Oaminam  charitatis  turbida  vitiorum  flumiii:i 
ohroerunt,  audiunt  a  Domino :  Quoniam  abundavit 
iniquiiat,  rcfrigetcit  charitat  multorum  (Mmth.  xiv). 
Quo  frigore  torpens  a.l  horain  apostolus  Petru», 
quasi  prunis  miiiistrorum  Caiphae  calelieri  cupiebat, 
quia  leinpnratis  commodi  solatiuro  perlldorura  ku- 
cietate  quaerebat.  Sed  non  niora,  respectus  a  Do- 
mino  cum  ignem  pravorum  corpnre,  tum  iitfidelita- 
lem  in  corde  reliquil;  ac  posl  resurrectiouem  Do- 
mini  sancto  igni  recreatus,  funditus  excessura  trinac 
negatioiiis  trina  dilectiouis  confessione  purgaviu 
Tuuc  etenim  completa  iila  memorabili  pisoiuna 
captura,  cum  venisset  ad  Domiuum  cum  coudisci- 
puiis  suis,  prunas  positas,  et  piscem  superpositum, 
et  panem  mox  videns,  sui  cordis  arcana  pruuis  iu~ 
flammavit  amoris  (Joan*  xxi). 

Et  quidtm  surgentet  faltum  tettimonium  ferebant 


uoctis  luce,  sese  turbis  ducentium  Jesum,  quasi  unus  »  advertut  eum  dicentet :  Quoniam  not  audicimus  tum 


de  ipsis  immiscuerit,  donec  ad  atrium  pontificis,  cui 
crat  notus,  perveniret,  juxta  quod  in  suo  ipse  Evan- 
gelio  commemorat  (Joan.  xvui).  Sicut  autem  Petrus, 
qui  culpaui  nesatioiiis  poenitemiae  laciymis  abluil, 
et  confessione  Duminici  amoris  funditus  exstirpavit, 
recuperaiioneiu  ostendit  eorum  qui  in  martyrio  la  • 
imnlur,  ita  cateri  discipuli,  qui  articulum  compre- 
•hensionis  fugiendo  praevenerant,  cauteJam  fugiendi 
ilocent  eos  qui  se  miuus  idoneos  ad  toleranda  sup- 
nlicia  smtiunt,  quibus  tutius  est  multo  praesidia 
Jatebrarutn  petere,  quam  se  discrimini  certaminum 
exponere.  Ita  etiam  iste  adoiescens,  qui,  rejecta  siu- 
done ,  nudus  profugit  ab  impiis,  illorum  et  opus 
designat  et  auimum ;  qui  ut  securiores  ab  incur- 
sibus  hostium  fiam,  quidquid  in  hoc  mundo  possi- 
dere  videntur,  abjiciunt,  ac  nudi  potius  Domiuo  fa- 
iimlari,  quaiu  adhaerendo  mucidi  rebus  materiam 
teutandi ,  atque  a  Deo  revocandi  adversariis  dare 
«lidiceruiit.  Juxu  cxemplum  beati  Joseph,  qui,  reli 


dicentem,  ego  dittolvam  templum  hoc  manu  factutn, 
et  pott  triduum  aliud  non  manu  faclum  asdificabo 
(Joan.  ti).  Quomodo  faisi  testes  sunt,  si  ea  dicoiil 
quae  Dominutn  dixisse  legimus?  Sed  falsus  testis 
est,  qui  iioii  eodem  sensu  dicta  iotelligit  quo  dicun- 
tur.  Domintis  enim  dixerat  de  templo  corporis  sui, 
sed  et  in  ipsis  verbis  calomnialiir,  et  paucis  additii 
vel  muialis  quasi  justam  calumniain  facium,  Salva- 
tor  dixeral :  Solvite  lemplum  hoc ;  isti  CoinnwUiii, 
et  aiunl :  Ego  dittoivam  templum  koc  manu  fuctunu 
Vos,  inquit,  solvite,  non  ego,  quia  illictuin  est  nt 
ipsi  nobis  inferaut  [F.  inferamusj  uiortem.  Deinde  illi 
verlunt :  Et  potl  triduum  aliud  non  tnanu  facium 
eedificabo*  ut  proprie  de  lemplo  Judaico  uixisse  vi- 
deatur.  Doniinus  autem  ut  nsienderel  aniuial  vivum 
et  spiiaus  templum  dixerat :  Et  ego  in  triduo  tutci- 
tabo  iltud.   Aitud  est  xdiltcare,  aliud  suscitare. 

Et  exturgent  tummut  tacerdot  in  msdlum,  interro- 
gavit  Jesum  dicent :  Non  retpondes  quidquam  ad  < 


cto  in  manibus  adulterae  pallio,  foras  exsilivit,  ma-  C  qua?  tibi  objiciuntur  ab  hit?  lile  autem  tacebat,  et  itt- 


leus  Deo  nudus,  quain  indulus  cupiditatibus  inundi 
uieretrici  servire  (Gen.  xxxix). 

Et  adduxerum  Jetum  ad  tumnmm  tacerdotem.  Suin- 
iiium  s:icerdotem  Caipham  ^igniflcat,  qui  ( sicut 
«vaugclisla  Joauues  scribit)  erai  pontifex  anni  itlius, 
de  quo  conseutanea  lesutur  Josephus  ( Lib.  xvui 
Antiq.,  c.  -i),  quia  pontificatum  sibi  absque  mcrito 
diguilatis  emerit  a  principe  Romano.  Non  ergo  mi- 
rum  esl  si  iniqmis  Pontifex  ini«|ue  judicat. 

Pelrut  autem  a  longe  tecutut  ett  eum  utque  in  atrium 
tummi  taccrdotit.  Merito  a  lonce  sequebatur,  qui 
jam  proxiihe  eral  ncgaturus.  Neque  enim  negare 
posset,  si  Christo  proximus  adhaesisset.  Verum  iu 
hoc  maxima  nobis  est  aduiiratione  veneramtus,  quia 
iMuninum  iton  rcliquit  etiam  cum  timtret.  Quod 
enim  timet,  naiune  est;  quod  sequiiur,  devoiiouis; 
quod  negat,  obreptiouis ;  quod  poenitei,  fidei.  Aliier, 
quod  ad  passionem  eumdem  Domininn  a  longe  se- 
quitur  Petrus  ,  significabat  Ecclesiara  secuturam  D 
quidetn,  boc  esl,  imitaturam  passionem  Domiui,  sed 
longe  dilTeienier.  Ecdesia  euim  pro  se  patitur,  at 
flle  pro  Ecclesia. 

Et  tedebat  cum  minittrtt,  et  calefaciebai  $e  ad 
ignem.  Est  dilectionis  ignis,  est  et  cupiditatis.  De 
hoc  dicitur  :  Ignem  veni  mtttere  in  tcrramt  et  quid 
volo  nisi  ui  ardeat  (Luc.  xu)?  De  illo  autem  :  Omnet 
a  .utterantet,  velui  ciibanm  corda  eorum  (Ose.  vii). 
tsie  buper  credenles  in  coenaculo  Sion  descendeus, 
variis  linguis  eos  Dcum  laudare  docuit  (Act.  n);  ille 
in  utrio  Caiphae  instinctu  tnaligni  spiritus  accensus, 
aj  iiegaudum  ac  bla^phemandum  Dominum  noxias 
peitidorum  liuguas  armabat.  Quod  enim  intos  in 
domo  principis  sacerdotuiu  synodus  maligna  gere- 
bat,  hoc  igms  in  atno  foris  iuter  frigora  noctis  ma- 
tenaiiter  accensus  typice  praemoustrabat.  Quicun- 
que  ergo  vitiosum  noxiumque  in  se  exstinguit  iu- 
<.eiuJiuuj,  putest  dicere  cttm  Proptieta  Domiuo :  Quia 


hil  retpondit.  Ira  praceps  el  inipatieus  nou  inve- 
niens  calumniae  locum  excutii  de  sotio  pontificetu, 
ul  insaniain  menlis  molu  corporis  demonstraret. 
Quanto  plus  Jesus  tacebat  ad  iudignos  responsiooe 
sua  falsos  testes  et  sacerdotes  iuipios,  lauto  magis 
pontifex  furore ,  superatus  eimi  ad  respondendutn 
provocat,  ul  ex  qualibet  occa»ione  sermouis  locum 
itiveniat  accusandi.  Mhilomiuus  Jesus  tucet;  sciebal 
euim  quasi  Deus,  quidquid  respoudisset  lorqueaduA 
ad  calumniam. 

Hursum  tummut  tacerdot  interrogabat  eum,  et  dicit 
ei :  Tu  et  Chrittut  FUiut  Dei  bencdicti?  Jctut  aulem 
dixit  Uli :  Ego  tum.  tn  MatthjKO  scriptum  est  quod 
interrogantt  et  adjuranti  se  pontittci  si  esset  Chri- 
stus,  respondit :  Tic  dixitii  (ttath.  xxvi).  Pro  quo 
Marcus  posuit  :  Ego  tum,  ut  videiicet  ostenderel 
latitura  valere  qnod  ei  dicit  Jesus,  7«  dixitii%  quan- 
turo  si  diceret  Ego  tum. 

Et  videbitit  Ftlium  hominit  a  dexirit  ttdenUm  vir» 
luiit,  et  venientem  cum  nubibut  cceli.  Si  ergo  tibi  itt 
Christo,  o  Judaee,  pagane  et  haeretiee,  coutempiue, 
iufirmilas  et  crux  coutumeiia  est,  vide  quia  per  uaw 
Filius  boraiuis  ad  dexterain  Dei  Patris  sessurus,  et 
ex  partu  virginis  homo  natus  in  sua  cum  cmli  nu- 
bibus  est  majesute  venturus.  Linde  et  Aposiolus, 
cum  ci  ucis  abjecta  descripsisset,  diceus  quod  humi- 
liavit  temetiptum,  factut  obedient  utqut  ad  mortom* 
mortem  autem  crucit ,  adjuuxit  atque  ait :  Proptor 
quod  et  Deut  itlum  exalluvitt  ei  donavil  Uli  nomm 
quod  ett  tuper  omne  noment  ut  in  nomine  Jetu  omua 
gcnu  flectaiur  calettium,  terrettrium  et  infemorum,  et 
omuit  tingua  confiteatur  quia  Jetut  Ckrtstus  m  giorut 
ett  Dei  Patrit  (Phitipp.  n). 

Summut  auiem  sacerdos,  tcindcnt  vettimenta  tum, 
ait :  Quid  adhuc  desideramut  testet?  Audittit  btat- 
phemiam.  Quem  de  solio  saecrdotali  furor  excusse- 
rat,  eadem  rabies  ad  sciudendas  vestes  provocau 
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Scindit  ve  timenla  sua,  at  ostendat  Jadaeos  sacer- 
douleai  gloriam  perdidisse,  ct  vacuam  sedem  ha- 
b«*re  pmtittcis.  Sed  et  consuetudinis  judaicae  est, 
fiim  aliquid  blasphemiae  et  quasi  contra  Deum  au- 
dierint,  scindere  vestimenta  sua,  qnod  Paulum  quo- 
oue  et  Barnabam ,  quando  in  Lycaonia  deorum  cultu 
honorabantur,  fecisse  legiutus  (Act.  xivl;  Herodes 
autem  quia  non  dedit  honorem  Deo,  sed  acquievit 
immoderaio  favori  populi,  statim  ab  angelo  per- 
cussus  est  (Act.  xn).  Aliiore  autem  mysterio  factum 
est  ut  iu  passione  Domini  pontifex  Judaeorura  sua 
ipse  vesiimenia  disciderit,  cum  tunica  Domini  nec 
ab  insis,  qui  eum  crucifixere,  militibus  scindi  potue- 
riu  Figurabatur  enim  quod  sacerdotiom  Judaeorum 
pro  sceleribus  ipsorum  pontiticum  esset  scinden- 
dum,  et  a  su;e  statu  integritatis  omnimodis  solven- 
dum;  soliditas  veio  sanctae  universalis  Ecclesiae, 
quat  vestis  sni  redemptoris  solet  appeliari ,  nun- 
quam  valeat  disrumpi;  quin  potius  elsi  Judai,  si 
centiles,  si  baeretici,  si  mali  caibolici  humilitatera 
Douiiai  Salvatoii*  culeranant,  ejus  tameo  usque 
ad  coosumniaiionem  secuti  in  ilhs  quos  sors  ele- 
ciionis  inveoerit  inviolata  sit  pennansura  eastitas. 

Et  cceperunt  qnidam  eonspuere  eum,  et  velare  far 
ciem  ejus%  et  colaphis  eum  cadere,  el  dicere  ei :  Pro* 
phetita.  Et  ministri  alapis  eum  casdebant.  impleta 
e>t  boc  loco  prophetia,  quae  ait :  Dedi  maxUlas  meas 
alajriSi  et  faciem  meam  non  averii  a  confusione  *pu- 
torum  (Isai.  l).  Sed  qui  lunc  caesus  est  colapbis 
sive  alapis  Judaeorum,  caeditur  eliam  luuc  blaspbe- 
miU  falsoruro  Christiauorum ;  qui  tunc  consputus 
est  salivis  infiiieliuni,  nunc  usque  vesanis  nomine 
tenus  fidelium  exhonoratur  alque  irritatur  oppro- 
briis.  Velaverunt  auiem  faciem  ejus,  non  ut  eorum 
ille  scelera  non  videat,  sed  ut  a  se  ipsi,  sicut  quon- 
dam  Moysi  fecerunt  (Exod.  xxxiv),  gratiam  cogni- 
tiouis  ejus  abscoudant ;  si  inim  crederent  Moysi,  cre- 
derent  forsitan  et  Domino  (Joan.  v).  Quod  velamen- 
tum  usbue  hodie  mauet  super  cor  eorum  non  reve- 
laium  (//  Cor.  m),  nobis  autem  in  Ghristum  cre- 
dentibus  ablatum  est.  Neque  eniin  frustra  eo  ino- 
riente  velum  templi  scissum  est  mediutn,  et  ea  quae 
toto  legi*  tempore  latuerant,  et  abscondita  carnali 
israel  ftierant,  novi  testamenti  cullo»  ibus  sunt  pa- 
tefacta  sancla  sanctorum  arcana.  Quod  vero  dicunt 
ei :  Prophetiza,  el  juxta  alios  evangelistas  :  Prophe- 
tisa  quis  est  qui  te  percussit,  quast  in  contumeliam 
faeiunt  ejus,  qui  se  a  populis  propbetam  voluerit 
baberi.  Sed  ipso  dispensante,  quae  patitur  omnia 
pro  nobis  fiunt,  ut,  sicut  Petrus  hortatur  (/  Pet.  iv), 
Cbristo  in  carne  passo  nos  eadem  cogitatione  arme- 
mur,  atquead  toleranda  pro  uomine  ejus  irrisionum 
opprobria  pneparemur» 

Et  cum  esset  Petrus  in  atrio,  deortum  venit  una  ex 
ancUiis  summi  sacerdotis ;  et  cum  vidisset  Petrum  ca- 
tefacientem  se>  aspiciens  itlum,  ait :  Et  tu  cum  Jetu 
Nazareno  eras  ?  At  itle  neaavit,  dicens  :  Neque  scio, 
neque  novi  quid  dicas.  Quid  sibi  vult,  quod  prima 


m 

A  quiv  cum  sit,  negal  se  esse  Christianum.  Drimimis 
aiilem  non  ait  Petrd :  Discipnlum  meum  te  negabis, 
sed,  Me  negabis.  Negavit  erjjo  ipsum,  cum  se  nega- 
vit  ejus  esse  discipulum. 

Et  post  pusiltum  rursus  qut  astabantt  dicebant  Petro: 
Vere  tu  em  iliis  es.  Nam  et  Gaiilwus  es.  Non  quod  alia 
rmguaGalilaei,auam  Hierosolymitae  loquerentur,  qui 
otrique  fueriut  Hebraei,  sed  quod  uuaquaeque  provin- 
cia  et  regio  suas  habeai  proprietates,  ae  veroaculunv 
loquendi  sonum  vitare  noo  possit.  (Jnde,  in  A<  tibus 
apostolorom  cum  ii  quibus  Spiritus  sanctus  insede- 
rat  omnium  gentium  linguis  loquerentur,  inter  alios 
qui  de  diversis  mundi  pla^is  advenerant,  etiam  HK 
qui  babitabant  Jtidaeare  dixlsse  referuntur :  Nonne 
ecce  omnes  isti  qui  toquuntur  Gattlm  sunt?  Et  que- 
modo  nos  auuivimus  unusquisque  tinquam  nostram  in 
aua  nati  sumus  (Aet.  n)?  Et  Petrus  (ratribus  loqucns 
lii  Hiertisale.m  :  El  notum,  inquil,  factum  esi  omni» 
bus  habitantibus  in  Hierusalem  (Axt.  i),  ita  ut  appet» 

g  laretur  ager  ille  lingua  eorum  achaeldama.  Quare 
Jingua  eorum,  nisi  quia  idem  nomeu  aliier  ilti,  boc 
eat,  Hierosolymitae,  aliter  sonabam  Galilaei  ? 

llte  auiem  coepit  anathematitare,  jurare,  Quia  nescio 
hominem  istumf  quem  dicitis.  Et  statim  iterum  gallu* 
cantavit.  Solet  Scriptura  sicramenta  caasarum  per 
statum  designare  temporuin.  Unde  Pctrus  qtti  ine- 
dia  nocle  negavit,  ad  galli  cantum  pceiiituit.  Q*ti 
etiaui  post  re»urreciionem  Domini  diurna  sub  tuco 
illum  quem  tertio  negaverat,  tertio  aeque  se  anvire 
professus  est  (Joan%  xxi).  Quia  niuiirum  quod  in  te- 
nebris  obliviouis  erravit,  et  spcrat»  jam  lucis  ro- 
memoratione  correxit,  et  ejasdem  ver»  lucis  adeptav 
pneseutia  pleoe  lotum,  quidquid  mutaverat  erexit. 
Uunc  opiuor  gallum  aliquem  tioctoruin  intelligen- 
dnm,  qui  nos  jacentes  excitans,  et  somnolcntos 
increpans  dicat :  Evigilate,  justi ,  et  nolite  peccare 
(i  Cor.  xv). 
Et  recordatus  est  Petrus  verbi  quod  dixerat  ei  /*- 

p  sus  :  Priusquam  galtus  cantel  bist  ter  me  negabis%  ei 

**  ccspit  flere.  Quam  nociva  pravonmi  coll'»quia !  Pe- 
trus  ipse  inler  infideles  vel  hominem  se  nossc  ne- 
gavit,  quem  iuter  condiscipuios  iam  Dei  Filium  fuc- 
rat  confessus.  Sed  nec  in  atrio  C;iich»  reienius 
poterat  agere  poeniientiam.  Egreditur  foras,  ui  alii 
oariant  evangelislae  (Matth.  xxvi;  Marc.  xiv;  Luc. 
xxn),  quatenus  ab  iiupiorum  concilio  secretus,  sor- 
des  pavidae  negationis  liberis  fletibus  abluai. 

Et  confestim  concilium  facientes  mane  summi  sa- 
cerdotes  cum  senioribus  et  Scribist  et  unkerso  conct- 
liot  vincientes  Jesum  duxerunt,  et  iradiderunt  Pilato. 
Non  solum  ad  Pilaluni,  sed  etiam  ad  Herodeiu  dtt- 
ctus  est,  ut  uterqne  Domino  illuderet*  Kt  cerne  sol- 
licitudinem  sacerdotum  in  malo.  Tota  nocte  vigil.i* 
verunt,  ut  bomicidium  faeereni,  et  vinctum  tradi- 
derunl  Pilato.  Habebant  enim  bunc  morein,  utquem 
adjudicassent  morti,  ligatum  judici  traderenu  Atta- 
men  notaudum  quod  non  tunc  primom  ligaverunt 
eum,  sed  mox  comprebensum  nocte  in  liorto,  ut^ 


eam  prodit  ancilla,  cum  viri  utique  magis  eum  po-  D  joannes  declarat,  ligaveront^  et  sic  adduxeruut  euiu 
taerint  recognoscere  ?  nisi  utet  iste  sexus  peccasse     ad  Annam  priinum 


ln  uecem  Domini  videreiur,  et  iste  sexus  redimere 
tur  per  Domini  pasHonem.  Et  ideo  mulier  resur- 
rectionis  accipit  prinia  mysterium,  et  mandaia  cu- 
siodit,  ut  veterem  praevaricationis  aboleret  erro- 
rem. 

Et  exitit  foras  ante  atrium,  et  gmltus  cantavii.  De 
hoc  galii  cantu  caeteri  evange  istae  laceni,  non  la- 
nen  factuo  esse  negant,  sicut  et  multa  alia  alii  si- 
lentio  pranereuut,  quae  alii  narrant. 

Rursus  autem  cum  vidisut  ittum  ancilla,  cmpit  dl- 
tere  ctreumstantibus  :  Quia  hic  ex  illis  est.  At  ilte  ite- 
rum  ntgavit.  Non  baec  eadem,  quae  prius  accosabat, 
aneiila  esse  credenda  est.  Dicit  namoue  Matthaeos 
apertissime  :  Exeunte  itlo  januam,  vidit  eum  alia,  et 
•it  trs  qui  erant  ibi%  etc.  In  hac  autem  negatiooe 
Petri  discima*  non  solam  abnegari  Cbristnm  ab  eo 
qui  dicH  ettm  uou  esse  Cbristum,  sed  ab  ilio  etiam 


Et  intetrogavit  eum  Pitatus :  Tu  es  r,-x  Judawrum  t 
Pilato  mbil  aliud  criminis  interrogante,  ubi  utruiu 
rex  Judaeorum  sit,  arguuntur  bnpietatis  Judaei,  quod 
ne  falso  quidem  imenire  potuerint  quod  objicoreiit 
Salvatori. 

At  xlte  responden$f  ait  itt*:  Tu  dicU.  Sic  respenduY 
ut  et  verutu  diceret,  et  sermo  ejus  calurani*  mvt 
patcret.  Et  aitende  quod  Pilato,  qui  invitos  ferebat 
sententiam,  afiqua  iu  parte  responderit,  sacerdoti* 
bua  aoiem  ei  principibus  respondece  iMilucrit,  indi- 
gnosque  suo  sermone  judicaru. 

Pitatus  autem  rursus  interrogmvk  eunt,  sUeens  : 
Nun  respondes  quidquam  ?  vide  in  q  ontii  te  occusant. 
Jesus  uutem  amplius  nihil  respondit.  Etboicus  quidettt 
eat  qui  condemnat  Jesum,  sed  causam  refett  m  po- 
pulum  Jud*orunt :  Videinquantis  t$  accueant.  Je>u* 
autem  nibil  respondere  voiuit^  ne>  criiuea  diluei^^ 


405 


BEDifi  VENERABILIS  OPP.  PARS  III.  —  PAR  ENETICA. 


404 


duuitferetur  a  prrcside,  et  crucis  utililas  differretur.  A  coccinea.  Mystice  ergo  in  purpura  qun  iiuiutus  esi 


Pontifices  auiem  concitaverunl  turbam,  ut  magis 
Barrabam  dimitteret  eit.  Hseret  Judaeis  usque  bodie 
»ua  petitio,  quain  tanio  laborc  impeirarunL  Quod 
euiui,  dala  sibi  oplione,  pro  Jesu  latronem,  pro  Sal- 
valore  interfectorem ,  pro  datore  vitae  elegerunl 
ndeiiiptorem,  merito  salutem  perdidernnt,  et  vitam, 
et  lationiciis  sese  ac  seditionibus  in  tantutn  snlidi- 
dern.it,  ut  et  patriam  regniimque  suuni,  quod  plus 
Chrislo  amuvere,  perdid<*rinl ,  et  baclenus  eain 
quatti  veudidere,  sive  animae,  sive  corporis,  liberta- 
lem  recipere  ii*»ii  meruerint. 

Pilalus  autem  ilerum  respondens,  ait  iltis :  Quid 
ergo  vultis  ut  faciam  regi  Judaorum?  At  illt  iterum 
ciamaverunt :  Crucifige  eum.  Pilntus  vero  dieebat  eit : 
Quid  enim  mali  fecii?  Mullas  liherandi  Salvaloteui 
Pilaius.occasiones  d.dit.  Primu.n  lalwnem  justo 
confercus,  deinde  inferens  :  Quid  ergo  vultis  ut  fa- 
riain  rogi  Judawruiu?  Cuinque  respoiiderunl  Cruci- 
figatur,  iion  statim  ac..|uievit,  sed,  juxla  suggestio- 
nini  uxoris,  qur  mandaverit  ei,  m  Mailhaus  scri- 
bit :  Piihi!  tibi  el  juso  illi  (Matth.  xx\u\  ipse  quo- 
que  resp"inlens  :  Quid  entm,  ail,  mali  (ecit?  boc 
uicendo  Pilatus  absolvit  Je>um. 

At  ilii  magit  clamabant :  Crucifige  etim.  (Jt  impte- 
relur  quod  in  vigesimo  primo  psalmo  dixerat  :  Cir- 
cumdedrunt  me  canes  multi,  congregatio  mntignan- 
tium  obtedil  me;  et  ilkid  Jercinisc  :  Facta  ett  mihi 
hceieditas  mea  ticul  leo  in  silea,  dcderunt  snper  me 
vocem  tuam  (Jerem.  xxxu).  Uaia  quojue  in  bac  sen- 
tcdtia  congruente:  Et  exspectavi  ut  fa.erent  judicium, 
fecerunl  uutem  iniquitatem  et  non  ju$titiamt  ted  cla- 
morem  (Isai.  v). 

Pilatut  autem  volens  populo  salhfacere,  dimisU  illis 
Barrubam,  et  tradidit  Jesum  flageUit  ccesum,  ut  cru- 
cifiqerctur*  Jesus  aulem  flagellalus  non  ab  alio, 
quaia  ab  ipso  Pilato  intelligendns  est.  Scribil  nam- 
que  aperle  Joannes :  Clamaverunt  rurtum  omnes  di~ 
centes :  Non  hunc%  sed  Barrabam.  Erat  autem  Barra-  p 
bas  latro.  Tunc  ergo  appreltendit  Pilatus  Jesumf  et 
(tageltavit  (Joan.  xtx).  Ac  deinde  subjungit :  Et  mi- 
lites  plectenlcs  coronam  de  spinis,  imposuerunt  capiti 
ejut,  et  cxtera.  Quod  quidem  idco  tecisse,  atque 
ideo  credendus  est  militibus  eum  illudendum  tradi- 
disse,  utsatiati  poenis  el  oj  probi  iis  ejus  Juda?is  mor- 
teiu  ejus  ullra  silire  deaistereui.  IIoc  autem  factum 
est ,  ut  quia  scriptum  erat :  Multa  fiagella  peecato- 
rum  (Ptal.  xxxi),  illo  flagcilalo  nos  a  verberibus 
liberaremur,  dicenle  Scriptura :  Flagellum  non  ap- 
propinquabit  tabernaculo  tuo  (Psal.  xc). 

Milites  autem  duxerunl  eum  in  atrium  prce!orii%  et 
convocant  totam  cohortem,  et  induunt  eum  purpura, 
et  imponunt  ei  plectentes  spineam  coronam%  et  cxpe- 
runt  tatutare  eum  :  Avet  rex  Judasorum.  Milites  qui- 
dein,  quod  rex  Judaeorura  fueral  appellatus,  et  boc 
ci  Scribae  et  sacerdotes  crimeu  <  bjecerant,  quod  sibi 
In  populo  Lraclilico  usurparet  imperium,  illudentes 
hoc  faciunt,  ut  nudatum  prisiinis  veslibus  indtiant 


Dominus,  ipsa  ejus  caro  quam  rassi"nilms  objecit 
insinuatur,  de  qua  praemissa  dixerat  prophetia  : 
Quare  ergo  rubrum  est  indumentum  tuurn,  et  vesti- 
mentatua  qunsi  calcantium  in  torcutari  (Isai.  ixiii)? 
In  corona  vero,  quam  portabat,  spinea  nostroruin 
susceptio  peecatorum,  pro  qua  morlalis  fieri  digna- 
tus  est,  ugiendiiur,  juxta  quod  praecursor  ip^iut 
teslimoitium  ei  perhibens ,  ait :  Ecee  agnus  Dei  t 
ecce  qui  to'lit  peceata  mundi  (Joan.  i).  Namque  spi- 
nas  in  signiflcaiione  peccatorum  poui  solere  lesta- 
lur  ipse  Dorniuos,  qui  proloplasto  in  peccatum  pro- 
lapso  dicebat :  Terra  tua  spinaset  tribulos  germinabit 
tibi  (Gen.  m),  quod  esl  aperte  dicere  :  Conscientia 
tui  puuctones  libi  et  aculeos  vitiorum  pro  reare 
non  disisiet.  Quoil  veio  jixla  Efangelium  Lucae 
Doiiiinus  apud  llerodem  alba  veste  induiiur  (/>uc. 
xxiii),  in  c«i>teris  vero  evangeli>tis  a  miliiibus  Pilaii 
sub  coccineo,  sive  purpureo,  habitu  illusus  esse 
jj  perbibetur,  coliala  ulraque  narratione  iu  uuo  inno- 
centia  el  caslilas  assuinpta?  humaniialis ,  in  aliero 
autein  veritas  passionis,  per  quam  ad  gloriam  regni 
iinmortalis  esset  perventurus ,  expriinitur.  Sicut 
euim  purpura  colorem  sanguinis,  qui  pro  nobis  af- 
fusus  est,  imiiatur,  ita  et  habitus  regni  quod  posl 
passionem  intravit,  nobisque  intrandum  patefecit, 
insinuat.  Verum  qtiia  dixit  Apostolus  :  Quotquot 
enim  in  Christo  baptiiati  estis,  Chrittum  induistis  (Ga* 
lat.  iii);  et  Isaias  Domlno  de  electis  omuibus  :  tftt, 
inquit,  velut  ornamento  vestierit  (Itai.  xlix),  potest 
in  boc  utroque  Domini  habitu  mimicorum  quidem 
seutentia  prubroso,  sed  ipsius  Domini  electione  glo- 
riosissirao  oinuis  electorum  ejus  multitudo,  quae  in 
marlyres  venerandos  et  caeterara  fi  lelium  plebem 
disliiiguitur,  aplissime  desiguari.  Alba  etenim  veste 
iuduilur,  cum  munda  justorum  confessione  circum- 
datur;  purpura  sive  cocco  ve»titur,  cum  in  triumpho 
victoriosorum  martyrum  gloriaiur. 

Et  percutiebant  caput  ejus  arundine  ,  et  contpuebant 
irtm,  et  ponentet  aenua  adorabant  eum.  Haec  tunc 
fecere  mibtes  Pilati,  haec  usque  bodie  faciunt  basre- 
tici  el  pagani  roilites  ulique  diaboli.  Quia  enim  ca- 
put  Christi  Deus  (I.  Cor%  xi)  caput  ejus  perculiunt, 
qui  eum  Deura  esse  verum  denegant.  Ct  quia  per 
arundinem  Scriptura  solel  conlici ,  quasi  arundino 
caput  Chrisli  feriunt,  qui  divinitatis  illius  coolradi- 
centes,  errorem  suum  confirmare  auctoritate  sacrai 
Scriptora?  conamur.  Spuunl  in  faciem  ejus,  qui  ejus 
prasentiam  graliae  verbis  exsecrandis  ex  internae 
c«*eca3  mentis  msania  conceptis  respuunt,  el  Jesum 
Chrisium  in  carne  veni»se  deuegant.  Et  quidem 
milites  eurn  quasi  qui  Deuin  se  ipse  falso  dixisset, 
illudeutes  adorabant ;  sed  sunt  hodie,  quod  est 
gravioris  vesaniae,  qui  eum  certa  fide  ut  Deum  verum 
adoraul,  sed  perv.rsis  actibus  mox  verba  ejus  quasi 
fabulosa  despiciunt,  ac  promissa  regui  illius  lempo- 
ralibus  illecebris  longe  poslponunl. 
Et  educunt  illum,  w  crucifigennt  eum.  Et  angaria- 


purpura,  qua  reges  vetcres  ulebautur,  et  pro  diade-  ^  verunt  preetereuntem  quempiam  Stmonem  Cyrcneenm 


iuale  impouaut  ei  coronam  sp  neam,  pro  sceptro  re- 
gali  deut  calamuro ,  ut  Matthaiis  scribit  (Matth. 
xx\u),  et  adorenl  quasi  ngein.  Nos  au>em  omnia 
bax  intelligaiuus  mystice.  Quomodo  enirn  Caiphas 
dixit :  Op  irtet  unum  boniiiicui  uiori  pro  omnibus 
(/o«n.  xi  )•  oescieus  quid  diceret,  sic  el  isti  quod- 
cunqua  fecerunl,  licet  alia  mente  lecerint,  lameu 
itobis  qui  credirous,  sacraiiiema  iriboebant.  Notsu« 
ilum  autem  quod  pro  eo  quod  Marcus  ait,  Et  induunt 
eum  purpura  (Uare.  xv),  Maiih.i:us  iia  po>uii :  Et 
exuentes  cum  chlamydem  coccineam  circumdederunt  ei 
(Maith.  xxvu).  tbi  iutelligitur  quod  Mattbaeus  ait, 
Chlamydem  coccineam  circumdederunt  ei9  boc  Mar» 
cus  dixisse,  indutum  purpura.  Pro  regia  eniin  pur^ 
pura  cblamys  iila  cocciuea  ab  illudeutibus  adliibiia 
erui,et  est  rubra  quyedam  purpura,  cocco  sinullima. 
Potest  etiaui  fieri  ut  purpuratu  ciiam  Mareus  eom- 
t:ieuioraverit,  qitaiu  cliiauiys  babcb.it,  quamvis  feset 


venientem  de  villa,  patrem  Alexandri  et  Hufit  ut  tol- 
leret  crucem  ejus.  Magna  luuc  opiniouis  fuisse  Simon 
isle  videiur,  cumfiiii  quoque  ejus  quasi  jam  noli  oui- 
nibtis  desi^nentur  ex  nouiiue.  Sed  cav  nduni  ne 
cui  videatur  contrariuin  quod  Joaunes  scribit  ipsum 
Doiniuufu  sibi  crucem  porusse  (Joan  xtx),  caet^ri 
vero  evangelistae  biinc  Siraonem  Cvreuaeum  eaai 
baiulasse  referunt  (Matth.  xxvu;  Mare.  xv;Lnc. 
xxiu).  Primo  nainque  a  Domiuo  portata,  ac  deinde 
Simoni,  quem  exeuntes  forte  obvium  habucrujit, 
portanda  iraposita  est.  Et  boc  congruo  satis  ordine 
mysterii,  Quia  niiniruin  ipte  passus  est  pro  nobi*9  rc- 
linquen*  nobU  eicmplum,  ut  sequamur  vestigia  ejus 
(/.  Petr.  u).  tt  qitia  Simon  iste  nou  Hierosolymiia, 
Cyrenanis  esse  perbibetur  (Cyrene  enim  Liuyas  civi- 
tas  est,  ut  in  Actibus  aposioiorum  legimus  [Act.  tij), 
recte  per  eura  populi  geutiuiu  designajitur,  qui  qocu- 
dam  peregrini  et   hospites  lestamenlorum  ,   uuuc 
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obediendo  cives  sunt  et  domestici  Dei  (Rphes.  n), 
fl,  sicut  alibi  dkitur  :  Haredes  quidem  Dei,  cohvre» 
de$  autem  Chrisli  (Rom.  vm).  Unrieaple  Simon  obt- 
</w*j,  Cyrene  hceres  interprelatur.  Nec  prauereundum 
otiod  idem  Simon  de  villa  venis<e  refertur.  Villa  enim 
Grsce  pago$  diciiur.  Unde  paganos  appellamus  eos 
guos  a  civiiate  Dei  alieuos,  ei  quasi  tirbanae  conver- 
sauonU  videmus  esse  e*pertes.  Sed  de  pago  Simun 
egrediens,  crucem  |K>riat  pjst  Je  um,  cum  populus 
nationum,  pnganis  rilibus  dereliclis,  vesligia  Do- 
niinicae  passionis  obedientor  ampleclitur. 

Et  perducunt  illum  in  Golgolha  tocum,  quod  est 
interpretatum  calvama  locus.  Exlra  urbis  porlain 
loca  sunt  in  quibus  truncantttr  capita  damnalorum, 
et  calvariae,  id  est,  drcollatorum  sumpsere  noinen. 
Proplerea  auteui  ibi  cruciflxus  est  Dominus,  ut  ubi 
prius  eratarea  damnatorum,  erigereniur  vexilla  raar- 
tyrii :  et  quomodo  pro  nobis  maledictuin  crucis  factus 
est,  et  flagellatus,  i»l  cruciflxus,  sic  pro  omiiium  *a- 
lule  quasi  noxius  inter  noxios  cruciflgitur  (Galat.  111). 
Et  dabant  ei  bibere  murrhatum  vinum,  et  non  acce- 
pit.  Deus  loquitur  ad  Hierusalem  :  Ego  te  plantavi 
vineam  meam  veram,  quomodo  fticta  e$  in  amaritudi- 
uem  vitis  aliena  (Jerem.  u  ;  isai.  v)  f  Amara  vilis 
amarum  vinnm  fecit,  quod  propinat  Doiniuus  Jtssus, 
ut  impleatur  quod  scripium  est :  Dederunl  in  cibum 
mfum  />/,  et  in  siti  mea  potaverunt  me  aceto  (Psal. 
lviii).  Quod  auiem  dicitur  :  Et  non  accepil,  vel  se- 
c  nduin  Matlhxum  ,  catm  gustassel  noluit  bibere 
(Matth.  xx vii),  hoc  inditat  quod  gustaverit  quidetn 
pro  nobis  mortisamaritudinem,  sed  tertia  die  resur- 
r^xerit.  Quod  enim  ait  Marcus,  Non  accepitt  intelli- 
gitur  :  non  accepit  ut  biberet.  Gustavit  autem,  sicut 
M  Uihaeus  testis  est,  ul  quid  idem  M  uthaeus  ait,  No~ 
luit  bibere,  hoc  Marcus  diieril  Non  accepit,  lacuerit 
auiem  quod  gustiveril.  Sed  et  hoc  quod  ait  Marcus, 
Mgnhalum  vinum,  inleiligenduin  est  Matihttuin 
dixisse  cum  [eUe  mislum.  Fel  quippe  pro  amaritu- 
dine  posuit ,  et  myrrbatum  enim  viiiHm  araarssi- 
nium  eat ;  quanquam  fleri  possil  ul  et  felle  et  uiyr 
rba  vinum  amarissimum  redderelur. 

Et  crucifigenles  eum9  dimerunt  veslimenla  ejust 

mitietves  sortem  tuper  eis%  quis  quid  totleret.  Uaec 

Joaitnesevangelistapleniusexponii,  quod,  scilicet, 

luilites  caetera  in  qualuor  partes  juxta  suuin  nume- 

ruut  divideutes,  de  lunica,  quae  iuconsuiilis  erat 

desuper  contexta  per  totum,  sortem  miserint  (Joan. 

xix).  Quadripartila  aulem  vestis  Domint  qu;>dripar- 

titam  ejus  figuravit  Ecclesiam,  loto,  scilicet,  orbe, 

qui  quatuor  partibus  constat,  lerrarum  diffusam,  et 

omuibus  eisdem  pariibus  sequaliter,  id  est,  concor- 

diier,  distributam.  Tunica  vero  ilia  sortita  omnium 

partium  significat  unitatem,  quaa  cliaritatis  viuculo 

coniinelur.  Si  enim  charitas  juxia  Apostolum,  et 

supereiDineiiiiorera   habet    viam ,   et  supereminet 

acieotix,  et  super  omnia  praccepia  ett  (Ephes.  m), 

merito  veslis  qua  significatur  desuper  contexta  per- 

bibeiur.  In  sorte  autem  quid  nisi  gratia  Dei  cora- 

meodata  est  1  Sic  quippe  in  uno  ad  omnes  pervenit, 

eum  sors  omnibus  placuit,  quia  et  Dei  gratia  iu  unt- 

tate  ad  omnes  pervenit.  Et  cum  sors  mittitur,  non 

personae  cujuscunque  vel  meritis,  sed  occulto  Dei 

judicio  ceditur.  Et  quia,  sicutdicit  Apostolus,  Vetus 

tiomo  noster  simul  aftixus  est  cruci  eum  illo,  ui 

evacuetur  corpus  peccati,  ut  ultra  non  serviamug 

peccato  (Rom.  vu),  quaudiu  id  agunt  opera  nostra, 

ut  evacuetur  corpus  peccati,  et  quaudiu  exierior 

homo  corrumpitur,    ut  interior  renovetur   do  die 

iu  diem  (//  Cor.  iv),  tempus  est  crucis.  ilaec  sunt 

etiam  bona  opera  quidem,  tamen  adliuc  laboriosa, 

quorum   merces  requies  est.  Sed  ideo  dicitur,  spe 

Jtaudentes  (Rom.  xu),  ut  requiem  futurain  cum  hi- 
aritaie  in  laboribus  opereiuur.  Hanc  bUaritatem 
significat  crucis  laiitudo  in  transverso  iigno,  ubi 
figuotur  manus.  Per  manus  enim  opera  inteiligimus, 
per  latitudinem  hilaritatem  operanxie,  quia  tristiiia 
faeil  angustias.   Per  altitudiuem  autem,  cui  caput 


A  adjungiinr ,  exspectalio  reCrihutionis  de  stililimt 
jnslitia  De\,quireddet  vnkuiqne  secundam  opera  $ua 
(Matth.  %v\)%  his  quidem  secundum  tolerantiam  honi 
operis  gloriam  el  honorem  et  incorruptiouem  qnae- 
rentibus  vitam  anernam.  Itaque  etiam  longUitdo, 
qua  tolum  corpus  euenditur,  ipsam  toleranti  un 
si^niflcat,  nnde  longanimes  dicnntur  qui  tolerant. 
Trofunduin  autem  quod  terraa  infixum  esl,  seeretum 
sacramenti  pra^ligurat.  Record.iris,  nisi  fallor,  qtiod 
verba  Apostoli  in  isia  designatione  crncis  expediait~ 
tnr,  ubi  ait :  In  charitate  ratlicati  et  (undnti,  ui  poe- 
sitis  comprehendere  cum  omnibut  sanclis  qme  $U 
longitudoy  latitudo,  a'liludo%  et  profundum  (Ephes.m). 
Erat  antem  hora  tertia^  ei  crucifixerunt  eum.  Sunt 
qui  arbitrenttir  hora  quidem  tertia  Domtnum  cruci- 
fixum,  a  sexia  autem  bor.i  lenebras  faelas  usque  aoV 
nonam,  ut  consumpta?  intelligantur  tres  hone  ex  quo 
cruciflxus  esi,  usqne  ad  it>r*cbras  faetas.  Et  posset 
quidem  hoc  rectissime  intelligi,  nisi  Joannes  diceret 

B  Uora  quasi  sexta  Pilatum  sedisse  pro  tribuuali  in* 
loco  qui  dicitur  Lithostrotos  (Joan.  xix),  Hebraice 
autem  Gabbatha.  Sequitur  enim  :  Para&ceve  pasehar 
hora  qua<i  sexta,  et  dicii  Jud  i-is :  Ecce  rex  veter,e\c+ 
Si  ergo  hora  quasi  sexla  PWato  sedente  pro  tribu- 
nali,  traditus  est  cruciiigendus  Judaeis ,  quomodo 
hora  tertia  cruciflxus  esi,  sicut  verba  Marei  non  in~ 
lelligentes  quidam  putaverunt?  J:im  cene  dixeral 
Marcus :  Crucifigentet  eum  dhherunt  vestimenta  ejus. 
Si  ergo  ejus rei  gesin  tempus  voluit commeinorare^ 
sufliceret  dicere :  Erat  autem  hora  teptia;  ut  quiil 
adjuuxit,  Et  crucifixerunt  eumf  nisi  quia  voluil  aii- 
qnid  recapilulando  siguiflcare,  quod  qusesitum*  wve- 
niretur,  cum  Scriptura  ipsa  illis  lemporibus  legere- 
tur,  qnibus  uuiveisa^  Ecclesiae  nolum  erat  qua  hor» 
Dominus  ligno  suspeiisus  est ;  unde  possei  hu)us  vel 
error  corrigi  ,  vel  mendacium  refutari.  Se«l  quis> 
sciebat  a  inilitibus  Dominum  cruciflxum,  non  a  Ju- 
daeis.  occulte  Oalendere  voluil  eos  inagis  crucifixisse, 

p  qtii  clamaveruiit  ui  crucifigeretur,  qtiaui  illos  qut 

^  miuislerium  principi  suo  secunduin  suum  officiuui 
prabuerunt.  lutellipilur  ergo  fuisse  bora  tertia,  cunK 
clamaverunl  Judjei  ut  Dominus  crucifigeretur.  El 
veracissirae  demonstratur  lunc  eos  crucifixisse  quan- 
do  clamaverunt,  maxime  quia  nolebant  videri  se  hoe 
fecisse,  et  proplerea  eum  Pilato  (radiderant,  quod 
eorum  verba  satis  indicant  secundum  Joannem.  Quod 
ergo  maxime  videri  fecisse  nolebani,  boc  eos  bora 
tertia  fecisse  Marcus  ostendit,  verissime  indican» 
magis  fuisse  Domini  necatriccm  linguam  Juddcoruw 
quam  militum  manus. 

Et  erat  titulus  causw  ejus  imcriptus :  Rex  Judao- 
rum.  Tilnlus  positus  supra  crutem  ejus,  iu  quo 
scriptum  erat  Rex  Judceorum,  illud  osteiidit.  quod 
nec  occidendo  eflicere  potuerunt  ui  euin  regem  non 
baberent,  qui  eis  manifestissima  et  eminentissinia  • 
polesiale  secuiulum  sua  opera  redditurus  est»  Uude 
iii  psalmo  canitur :  Ego  autem  constilutus  sum  Rex 
ab  eo  super  Sion  montem  sanctum  ejus  (PsaU  u).  Quia 

D  apteetiam,  quoniam  Rex  simul  et  Ponlifex  est^cuw 
eximiam  Patri  su«  carnis  bosliam  in  allari  crueis 
offerret,  regis  quoque  qua  pnaditus  eruly  digwi* 
tatem  tilulo  pranendit,  ut  cunctis^  legere,  hoc  eat»  . 
audire  et  credere  volentibus  insinuaret  quod  per 
crucis  patibulum  non  perdiderit  suum*  sed  conttr- 
marit  polius  et  corroborarit  imperium» 

Et  cum  eo  crucifigunt  duos  laironesy  unutn  a  des- 
trk+el  alium  a  sinistris  ejus.  Lairones  qui  cum  Do- 
miuo  sunt  binc  inde  ciucifixi,  significanteos  qui  sub  ^ 
(ide  et  coufessioue  Cliristi  vel  agonem  martyrii,  vel 
qttttlibel  coiAinentise  arctioris  inslittita  subeunt.  Sed 
quicunque  haec  pro  seterna  soluni  coBlestique  gloria 
geriiut,  hi  profeclo  dexlri  latronis  merito  ac  fide 
designantur ;  at  qui  sive  humanae  laudis  iutuilu,  seu 
qualibet  minus  digna-intentione  mundo  abrenuntiant» 
non  immerito  blasphematorts  ae  sinistri  lairouia 
mentein  imilanlur  et  actus.  De  qualibet  dicit  Aposto» 
lus  :  Si  tradtdero  corpus  meum  ut  atdeamt  $i  dadara 
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ommtt  (anilatn  mtat  in  cibot  paupenm,  si  alia  plura  A  came,  scriptum  est  qttodaodieril  vocem  Domini  Dei 

...  _  A        ^t^l.tta  m   affc  aai  »ma>  f*\AAa«A      *■•!  Ja««A       AM*a  A  !«A       J>teiM>l*l8ih  «h.  ■mLa.I*  m«1m  !a*  m.^.  _a.  -J  Z  —  -.  __    J  —        _  _    __    _  .»  •      _• 


ant  pietaiia  opera  facere  aul  dona  grat<ae  spintalis 
■eeepis«e  videar,  charitatem  autem  non  habeam,  nihil 
mihi  prudnt  ( i  Cor.  im ).  Beati  autem  qui  gua 
propler  Dominum  et  propter  Evangelium  rclin- 
ifdiiiit  :  Beati  qui  persecutionem  patiuntur  propter 
ju<titiam  quoniam  ipsorum  estregnum  cceiorum  (Mattk. 
v ;  Luc.  vt). 

Similver  et  summi  sacerdotes  illudentes,  ad  atter- 
wrum  cum  scribis  dicebant :  Alios  saivos  (ecil,  teipsum 
non  potest  salvum  facere.  Etiam  noletiles  cnnfitenlur 
Scriba*  et  poniifices,  quod  ;»lios  salvos  fecerit.  lta- 
qne  vos  vestra  con<lemnat  senlentia  ;  qui  eniin 
alios  salvos  fecit,  uti<|iie  si  vellei,  seipsum  aalvare 
p«iterai. 

Christus  Hex  I&rntl  descendat  nunc  de  cruce,  ut 
vidcamus  et  credamus.  Frandulenta  promissio.  Quid 
eai  plus,  de  cruce  adliuc  vivenlem  descendere,  an  de 
sepucromortuuin resurgere? Surrexit,  et non  credi 


ambulantis  in  paradiso  ad  auram  post  meridieni 
(Cen.  m).  Poat  meridiem,  nempe  inclinatn  luce  fidei ; 
ad  auram  vero ,  refrigescente  fervore  cliarii»t«s. 
D.  ambulans  autem audiebalur,  quia  ab  liomine  pec- 
caute  recesserat.  Italionis  ergo,  imo  divin.e  pletatls 
orio  poscehat  ut  eodeni  temporis  articulo  quo  tanc 
Adae  prarvaricanti  occluserat,  nune  latroni  Dominos 
paBiiitenti  jauuain  paradi.i  reseraret ;  et  qua  hora 
primus  AJam  peccando  mortem  huic  muiido  inveie- 
ra»,  eadem  hora  secundus  Adain  mortem  niorieudo 
debtrueret  (/  Cor.  iv). 

Et  hora  nona  exctamavii  Jesusvocemagna,  dicens  : 
E/t\  <?/t,  tama  sabachthani,  quod  e*i  interpretatum  : 
Deus  mcfMs,  Deus  meus,  ut  quid  retiquisti  me  ?  Priu- 
ci|»io  vigesimi  primi  psalmt  usus  est;  illud  quoj  iu 
uicdio  vttrsiculi  leftMttir  :  Respice  in  mef  superfttium 
esi.  Legitur  euim  iti  HebraN),  Deusmeus,  Deusmeus, 
auare  me  dereiiquhti?  Nec  mireris  verborum  huiui- 


tis ;  ergo  etiamsi  de  cruce  dcscendcrit,  -imilrier  non  g  iitatein,  querimonias  derelkti,  cmn  formam  servi 


credftis. 

Etqui  cum  eo  crucifixi  erant,  conviciabantur  ei. 
Quomodoqui  cum  eo  crucifhi  erani,  conviciabantur 
ei  ?  Quandoqtiidem  unus  eorum  conviciatn*  est  se- 
cundiini  Lucae  testimonium  (Luc.  iim),  atieretcom- 
pescuit  eum,  et  in  Deum  credidtt?  nisi  iiitelligamua 
Mattbaeum  et  Marcum,  breviter  perstringemes  liutic 
locum,  pluralem  nomerum  |»ro  smgulari  pnsuiftse, 
aicut  in  Kpistola  ad  Hebraeos  legimu.^  pltiniliter  di- 
rlum  :  Ctauserunt  ora  leonum  (Uebr.  xi),  cum  solua 
Daniel  significari  intelligatur  (Dan.  vi).  fclt  jluralner 
dirtum  Secti  sunt,  cum  de  sola  Isaia  tradaltir.  Quid 
antem  usitaiius,  verbi  gralia,  quam  ul  «licat  aliquis: 
Li  matici  mibi  insultaut ,  clianiii  unus  innuiiet  ? 
Tunc  enim  essct  contrarium  quod  Lucas  de  uno  ma- 
nifestavit,  si  illi  dixissent  ambos  la:rones  convicia- 
tos  Domino,  cum  non  posset  sub  iiumero  plurali 
ouus  inlelligi.  Cum  vero  dicluni  est  latrones,  vel,  4701' 


acieus  scandaltim  crucis  videas.  Sicut  enitii  esurire 
et  siiire,  et  faiigari,  uon  erant  propria  divinitalis, 
sed  corporales  passiones,  iia  ut  quoJ  dicittir  :  Vt 
quid  me  dereliquisti,  corporalis  voci*  erat  proprtum, 
quia  solet  secundum  naturam  corpus  nullatenus  vellc 
a  sibi  conjuncia  vita  fraudari.  Licet  enim  et  ipse 
Saivaior  hoc  dicebal,  aed  proprie  oateudebat  corpo- 
ris  fragilitatem  niaiieus  vtrtus  et  sapienlia  Dei.  Ut 
homo  ergo  loquilur,  meos  circuinferens  mottis,  quonl 
in  periculis  positi  a  Deo  nos  dn^eri  putamus,  ut  hoino 
turbaiur,  ul  homo  flet,  ut  homo  crucifigilur. 

Et  auidam  de  circumstantibus  audientes ,  dkebam : 
Eue  ttiam  vocat.  Non  omnes,  sed  quidam ,  quos 
arbitror  mililes  fuisse  Itomauos ,  non  inteiligeuiea 
aeroionis  Hebraici  proprietatem,  aed  ei  eo  quod  dixit, 
EUt  e/t,  putanies  Kliam  ab  co  iuvocatum.  Sin  aoiem 
Jud;eos  qui  boc  diiennt,  int*-lltgere  vol  er.s ,  et  hoc 
more  sibi  aolito.  faciunt,  ut  Dumiuum  iiubecii  itate 


cum  90  crucifixi  erantt  nec  additmu  est  ambot  uoo  q  iufamenl,  qui  £liae  auiilimn  depreceiur, 


Si»lum  si  amlK)  fecissem,  posset  boc  dici,  sed  etiam 
quia  tiniis  boc  fecit,  polu.l  usitato  li  cutionis  modo 
per  pluralem  numenim  sigtiificari.  Quod  vero,  Luca 
tcstaute,  uitus  latro  Dominum  bi  ispbemat,  dic<  ns : 
J»  iu  es  Christus,  salvnm  fac  t  metipsum  et  nos  ;  alter 
vcro  iiluro  digna  ioveciiooe  redarguit,  et  Dominum 
ndeli  supplicatione  precatur,  dicens :  Domine%  me- 
tnento  mei  cum  veneris  in  regnum  iuum,  usque  hodie 
geri  in  Ecclesia  videmus, cum  mundanis  tacn  afflietio- 
uibus  veri  sitnul  et  falsi  Christiani,  illi  quidein  qui 
ficia  meiite  doniiiiicae  passionis  sacramenta  geslant, 
■d  praesemis  vilae  gaudia  cupiunt  iiberari  a  Domino. 
At  qui  siinplici  iiitenlione  ctim  Apostolo  non  glo- 
riantur,  nisi  in  cruce  Domini  nostri  (Galat.  vi),  ita 
potius  a  praesentibus  aerumnis  optant  erui,  ut  S|>iri- 
tont  suuin  iu  tnanns  sui  comineudent  auctoris,  una- 
que  ctim  ipso  regni  coeicstb  desiderent  esse  partici- 

Ks.  Unde  bene  ille,  qui  fide  dubia  Domtuum  preca- 
lur,  funditus  est  contemptus  a  Domino,  neqne  ulla 


Currens  autem  unut,  et  impiens  spongiam  aceto,  dr- 
cumponensgue  catamo,  potum  dabat  tt,  dicens :  Sine% 
videamus,  si  veniat  Etias  ad  deponendum  eum.  Quaui 
ob  Ciusam  Domino  aceiuin  sit  potui  datum,  Joannes 
osteudil  plenius,  dicens :  Postea  sciens  Jesus  quia 
jam  omnia  coosummata  sunt ,  ut  coiisummaretur 
Scriptura,  dicit :  Sitio.  Vas  autem  positum  erat  aceta 
pienum.  Uti  ergo  sponyiatn  plcnam  aceto,  hytsopo  ctr- 
cumponcnte$y  obtulerunt  ori  ejus  ( Joan.  xix  ).  Vidk 
ergo  quouiam  consummata  sunt  omnia  quae  oportebai 
ut  fierent,  antequam  acciperel  aceluni,  et  iraderet 
spirituin.  Aique  ut  hoc  etiam  t  oiisuuimaretur,  quod 
ait :  Et  in  siti  mea  potaverunt  me  aceto  {Psal.  liviii), 
Sitio,  inquit.  Tanquam  hoc  diceret :  Huc  muitus  fe- 
cistis,  daie  qnod  estis.  Judaei  quippe  ipsi  eraut  acetum 
degenerantes  a  vino  patriarcharum  et  prophelarum, 
tanquam  de  pleno  vase,  de  iniqiiitate  mundi  hujus 
impleio,  cor  habenies  velut  spon^iain  cavenio>i$ 
quodammodo  atque  tortuosis  latibulis  fraaduJeutam. 


*mhji,  iviiuitui  189\  cuniciii|iiub  a  mmuuo,  iioquc  una  R  quuuamuiuuv  «ni|uc  kuiiuvvois  laiiuuu»  ii4uuuicumih« 

responsione  dignus  babitus.  At  vero  preces  illius,  ^  Hyssopum ,   cui  circumposuerunt  spougiam  aceto 


qui  aneroam  a  se  salutem  qoaerebat,  pia  mox  Domi 
uus  exauditioue  suscipere  dignatus  est.  Quia  nimi- 
rum  quicunque  in  tribulatiouibus  positi  lemporalia 
tantum  a  Domiuo  solatia  requirunt,  temporalibos  se 
pariter  etaeternia  gaudiis  privam.  Qui  autem  vemci- 
l  r  bona  palrije  ccelestis  suspiraul,  ad  haec  absque 
olia  duldetate  Cbrislo  iuiserante  perveniunl. 

Et  facta  hora  sexta,  tenebtce  facta  sunt  pertotam 
terram  usque  in  horam  nonam.  Clarissimum  inundl 
Itimen  retraxit  radios,  neaut  pendenlem  videret  Do- 
uiinum,  aut  impii  biasphemantes  sua  luce  frueren- 
tur.  £t  notandum  quod  Duiiiiuus  sexta  hora,  hoc 
e*t,  receasuro  a  ceutro  mundi  aole  crucifixus  sit ; 
diluculo  aotem,  hoc  est,  oriente  jatn  sole.  resur- 
reciiouis  suae  mysterta  celebrarit.  Slatu  enim  lempo- 
ris  siguavit  quod  effectu  operis  eihibuit,  quia  mor- 
tuus  est  propter  peccata  nostra,  ei  rtsurrexit  proptar 
jusiifeoUonem  nostram(Rom.  iv).  Nam  et  Adam  pec- 


plenain,  quoniam  herba  es4  humilis,  et  pecius  purgat, 
ipsius  Christi  humidtaiein  congruenter  accipimus, 
quaiu  circumdederunt,  et  se  circumvenisse  puuve- 
runt.  (Jnde  illud  in  psalmo  :  Asptrges  me  hyttopo,  et 
mundabor  (Psut.  l).  Christi  namque  huoiilitate  uiun- 
damur,  9111«  nisi  humiliasset  semetipsum ,  factus  obe- 
diens  Patri  usque  ad  mortem  erucu  (Philipp.  11),  non 
uiiqtie  sanguis  ejus  hi  peccatorum  cetnisaionem,  boc 
est,  in  nostri  mundatioiiem  fuisset  effusus.  Per  arun- 
diuetii  vero,  cui  imposita  est  spongia,  Scriptura  aigni- 
ttcatur,  qnae  iniplebatur  lioe  facio.  Sicot  enim  lingua 
dicitur  vel  Graeca,  vel  Latina,  vel  alia  quaelibet  aooum 
significans,  qoi  lingua  promilur,  sie  aruodo  dici  po- 
test  littera  qu«  aruodine  scribilur.  Sed  signilicaniius 
sonos  vocis  humanae  usitaiissinte  dicimus  liuguas , 
Scriptoram  vero  arundioem  dici ,  quo  iuious  uska- 
tuin,  eo  magis  eat  royslice  figuratum. 
Jesus  auttm,  emissa  voce  magna  exphavtt.  Qoid  lutc 
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roce  roagna  dixertt  Dominus,  Lucas  aperte  designat, 
«Mrens:  Pater,  in  manus  tuas  commendo  sphitum 
meum ;  et  hmc%  inqnil,  dicens  expiravit  (Lue.  xxm). 
Quod  vero  scribil  Joamies,  quia  cum  uccepisset  Jesus 
ueetum,  dixity  Consummatum  est%  et%  inclinato  capite, 
tradidU  spiritum  ( ioan.  xtx  ),  imer  illud  qtiod  ait , 
Consummatum  est,  et  illud,  £l,  inctinato  capUe,  fr«- 
didii  smritum,  emissa  esl  vox  illa  magna,  quam  la- 
f uit  Joannes,  casteri  autem  tres  commemoraverunt. 

Ei  veium  templi  scissum  est  in  duo,  a  sursum  usque 
deorsum.  Scinditur  velum  templi,  ul  arca  testamenti 
etomnia  legis  sarramenta  ouje  tegebantur  appareant, 
atque  ad  populum  transeant  nationtim.  Ante  enim 
dictum  fuerat :  Notus  in  Judaa  Deus,  in  Israel  wfl- 
gnum  nomen  ejus  (Psal.  lxxv) ;  nuncauiem:  £t*-'~ 
tme  super  etelos  Deus,  et  suptr  omnem  terram,  inquit, 
gloria  iua  (Psal.  lvi).  El  in  Rvangclio  prius  dixit : 
In  uam  geniium  ne  abieritis  (Maitk.  x) ;  post  passio- 
nein  vero  suam  :  Euntes,  inquil,  doceicjomnes  gentes 
(Matth.  xxviu). 

Videns  autem  centurio,  qni  ex  adverso  stabat,  qma 
»c  clamans  expirasset,  ait:  Vere  homo  hic  Filius  Dei 
erat.  Manifesta  causa  miraculi  centiirionis  exponitnr, 
qood  videns  Dominum  sic  expira>si\  hoc  est,  spiriiuin 
emisisse,  dixeriurVe  homo  hic  Fitius  Dei  erai,  oul- 
lon  enim  babet  potestalem  emittendi  spirilom,  nisi 
qui  auimarum  conditor  est.  Ei  hoc  considerandum 
est,  qu«>d  centurio  ante  crurein  in  ipso  scandalo  pas- 
si»nis  vere  Dei  Filium  confiieatnr ,  et  Arius  in  Ec- 
clesia  praedicet  creaturam.  Unde  merito  per  ceniu- 
riojieni  fides  Ecclesi»  deHgnatnr,  quae,  velo  myste- 
riorum  coelesiiuin  per  raoriem  Dommi  reseraio,  <  i»n- 
tinno  Jesum  et  vere  juslum  homineiu,  et  vere  D<:i 
Filium  synagoga  tacenie  confirmai. 

Erant  autem  el  mulieres  de  longe  aspicientes,  inter 
quas  erat  Marii  Magdalene,  et  Maria  Jacubi  minorit, 
ei  Joseph  maler%  ei  Salome ;  el  cum  esset  in  Gaiiloca% 
seqvebantur  eumt  et  ministrabant  ei.  Jacobum  minorem 
dicit  Jacobum  Alphaei,  qui  et  fral<T  Doinini  diceb;i- 
turv  eo  quod  easet  filfas  Maria?  raalerler.r  Domini, 
cojus  in  Evangelio  suo  meminil  Joannes  dicens: 
Stabal  autem  juxta  crucem  Jesu  mater  ejus  ,  el  soror 
matris  ejus  Maria  Cleopli*  (Joan.  xix).  Mariam  autem 
Cleopbx  videlur  eam  dicere  a  pttre  sive  a  cogna- 
tione.  Vocabatur  vero  minor  Jai  obus  ad  dislinclio- 
nem  majoris  Jacobi,  videlicel,  filii  Zehedaei,  qui  inter 
primos  aposlolos  vocaius  est  et  electus  a  Dornioo. 
Cooauetudi  is  autem  Judaica;  fuit,  nec  ducebatur  iu 
culpam  more  gentis  antiquo,  ui  mulieres  de  sub- 
staniia  sua  victuui  atque  ve*titum  pra»ceptoribiis  mi- 
niatrarent ;  boc,  qua  scandalum  facere  poterat,  iu 
oationibus,  Paulus  abjeeisse  se  memorat :  Nunquid 
non  habemus  potestatem  sorares  mulieres  circumdu- 
cendi,  tkut  et  cmleri  Apostoli  (acium  (Rom.  xv ;  /  Cor. 
ix)  7  Mini-trabant  aulem  Domino  d*  substaotia  sua, 
ut  meteret  earum  carnalia,  cnjus  illae  meiebani  spi- 
ritaJia.  Won  quo  iudigeret  cibis  Domiuus  creatura- 
nun9  aed  ut  typum  ostenderei  inairistrorum ,  quod 
victu  atque  vestitu  ex  discirulis  deberent  esse  con- 
tenii.  Sed  videamus  quales  comiles  h^buerit,  Mariam, 
S4  Uicet,  Magdalenam,  a  qua  septem  dxmonia  ejece- 
rat,  et  Mariam  Jacobi,  et  Joseph  matrem  materteraiu 
suaro ,  et  alias  quas  in  csteris  Evaugeliis  iegimus 
(Marc.  xu:  Luc.  viu). 

Ei  cum  jam  sero  essei  (oclum,  quia  eral  Parasceve, 
ijuod  esi  ante  sabbatum9  venit  Joteph  ab  Arimathma 
twbitis  decurio.  Decurio  vocatur,  quod  sit  de  ordine 
curia*,  et  officium  curia  administret,  qui  eliam  cu- 
rialui  a  procurando  munera  civilia  soht  appeilari. 
Aritnathava  autem  ipsa  est  Rareathaim  civiias  filcaus 
et  Sasauelis  in  reaione  Thamnitica,  juxta  Diostiolim. 
Paiasceve  vcro  Grsce,  Latine  priparatio  dicitur. 
Quo  nomine  Juttei ,  qui  iuter  Gratcos  morabautur, 
sextaoi  Sabbati  appellabant,  eo  quod  in  illu  ea  quas 
roQttiei  aabbaii  ueeesaaiia  esseut,  pramarare  sole- 
reot,  juxta  boc  quod  de  iuauna  ououdam  pra>ceplu« 
tsjl :  Sexta  auUm  dU  coUigiUs  iupium,  etc.  ( Exod, 


A  xvi ).  Quia  rrgo  sexta  die  factus  est  homo.  et  tota 
est  mundi  ereatura  perfecta,  septima  auleiu  Conditor 
ab  opere  suo  requievit  (Gen.  n),  unde  et  hanc  Sab- 
batum,  hoc  est,  requiem  voluit  appellari,  recte  SaU 
vator  eadem  s«xia  die,  crucifixus,  humaoa?  restau- 
rationis  implevit  arcanum.  Ideoque  cum  acce|iis**»t 
acetum.  dixit :  <  ons*mmatuw  esly  hoc  est:  Sexur  diei, 
quod  pro  mundi  refectione  suseepi ,  jam  totum  est 
opus  expletum.  Sabbato  autem  in  s  pjilcro  requie- 
scens,  reaurrectionis ,  qn?e  octava  die  vemura  erat , 
e\spectabat  adventum.  Ubi  nostra  siinul  devotiouis 
ac  beainp  retributioiiis  praelucet  exeiiiplum,  quos  iu 
hae  quidem  seita  saeculi  Ktate  pro  D  inino  pati,  et 
velut  mundo  oecesse  est  cruciflgi.  In  seplima  vero 
aetau,  id  est,  cuin  lethi  quis  debituin  solvil,  corpora 
qiiidem  in  lumulis,  animas  autem  secreta  iu  pace 
ciiiii  Dnmino  tnanere,  et  post  bona  opoitet  ouera 
quiescere,  douec  octava  taudem  veniente  ajiate  etiam 
coroora  ipsa  resurrectiooe  xlorificata  cum  animabus 

H  biinul  in  corruptionem  aRlerna?  hsereditais  acripiant. 
Vcnii,  inquit,  Joseph  ab  Arimalhaa  nobilis  decurio% 
qui  et  ipse  erat  exspectans  regnum  Dei.  Et  audacter 
mtroivit  ad  Pilatum,  et  petiit  corpus  Jesu.  Magna  quir 
dem  Joseph  iste  diguitatis  ad  sseculum,  sed  majoris 
apud  Deum  merili  fuisse  laudatiir.  Talem  namque 
existere  decebal  eum  qui  corpus  Doinini  sepeliret  f 
qui  et  per  jusiiiiain  meritorum  lali  ministerio  digous 
esset,  et  per  uobililatein  poieutias  sa?cul»ris  facnlta- 
tem  posset  obtinere  minislraiidi.  Non  enim  quilibet 
i^ootus  aut  mediocris  ad  piaesidem  accedere  et  Cru- 
ciflxi  corpus  poterat  iinpeirare. 

Joseph  autem  mercatus  est  sindonem,  et  deponens 
eum  invotvit  sindone.  El  ex  simplici  tepultura  Domini 
amliitio  divitum  condemuatur,  qui  ne  iu  tuinulis  qui- 
dein  p  ssunl  carere  divitiis.  Possumus  autem  juxta 
intelligeniiain  spiritalem  hoc  sentire,  quod  corpus 
Doinim  non  auro,  non  gemmis  el  seri<o,  sed  lintea- 
miiie  puro  obvolvendum  sil,  quamiuain  et  hoc  higui- 

P  ficet,  t|uod  ille  in  sindone  muuda  involvat  Jesuiu, 

u  qui  pura  eum  meiite  suaceperil.  Hinc  Ecclesiae  iuoa 
obtiuuit,  ut  sacrificium  altaris  non  in  serico  neque  io 
pauuo  tincto ,  sed  in  liuo  urreno  celebretur ,  sicui 
cor^uis  est  Domiui  in  sindoue  m  nda  sepoltum,  juxta 
quod  iu  ges.is  pootificalibus  a  beato  papa  Silvestiu 
legirous  esse  suiutum*. 

Et  posuit  eum  in  monumento  quod  erat  excisum  de 
P*tra%  et  advotvit  tapidem  ad  oslium  monumenti.  De 
monuinento  Domini  ferunt,  qui  nostra  ctate  de  Je- 
rosolymis  in  Britanniam  veuere,  quod  domus  fuerit 
rotuuda  de  subjacente  rupe  excisa  tantse  aJUtudinis, 
ut  iutro  coosistens  homo  vix  manu  exteota  culmeu 
poasit  attiugtre,  qu«  habet  iniroitum  abOrieote,  cui 
lapis  ille  magoos  advolutus  aU|ue  impositus  est.  lo 
cujus  monumeuti  parte  Aquilonari  sepuJcruio  ipsum, 
boc  eat,  locus  Domioici  corporis  de  eadem  petra  la* 
ctus  est,  septem  babeus  pedes  longitudinis,  trium 
vero  palmarum  mensura  eanero  pavimeoto  aliiua 
emiuens.  Qui ,  videlicet ,  locus  non  desuper ,  sed  a 

D  latere  Meridiano  per  lotum  patulus  est,  uode  curpus 
inferebatur.  Color  autem  ejusdein  monumenti  ac  lo- 
culi  rubicundo  el  albo  dicilur  esse  pennistus. 

Maria  autem  Magdalanef  et  Maria  Joseph,  aswicie- 
bunt  ubi  poneretur.  In  Luca  legimus  quia  atabani  om- 
nes  noti  ep»  o  moge,  et  muheres  qoa  secotas  eraut 
eum  (Luc.  xxtn).  His  ergo  ootis  Jesu  post  deposituio 
ejus  corpus  ad  aua  remeaotibus,  solss  muAierea-qoa) 
arctins  amabaut,  funus  subseeuix ,  quomudo  pooe* 
retur  inspicere  curabant,  ui  ei  tempore  eoogruo  inu- 
nus  possent  devotionis  offerre.  Sed  et  hactenus  satv 
cta3  molieres  die  Paraaceves,  id  esi,  prssparatioiiis, 
idem  faciont,  cum  animae  humiles,  et  quo  majoris 
sibi  consci*  fragiliiatis,  eo  majori  Salvaloris  aniore 
lerventes,  possionis  ejus  vestigiis  io  boc  s*culo,  quo 
requiea  est  praBparaoda  fotura,  diiigenter  obsequun- 
tor,  et  si  forie  valeant  imiuri,  pia  curiositale,  quo 
ordioe  sit  eadem  passio  coaspleu  perpeuduoi. 


411 


BED.£  VENERABILIS  OPP.  PARS  III.  —  PAR£NETICA. 


41* 


HOMILIA  LIV. 

Matth.  viii.  /n  itlo  tempore  atcendens  Jesus  in  navi- 

cuiam%  secuti  suni  eum  disciputi  mtttti.   Et  ecce 

motus  magnut  faeiut  e$t  in  mari,  ita  ut  navicula 

operiretur  ftuctibut ;  ipte  vero  dormieoat.  Et  aeces- 

terunt,  et  tuscitaverunl  eum  ditciputi  ejutf  dicen* 

te$  :  Domine,  tatva  nos,  perimut%  elc. 

Ingrediente  Domino  in  naviculam,  seculi  sunl  eum 

discipuli  ejus  ;  non  iuibecilles  sed  firmi  et  stabiles 

in  fide,  mansueti  et  pii,  spernentes  mundum  ;   non 

duplici  conle,  ted  siroplici.    Hi  ergo  secuti  suni 

eum,  non  tanlum  gressus  ejus  sequenles,  sed  magis 

sanctiutem  comitantcs  et  justiiiam  ejus  consectan- 

tes. 

Et  ecce  tempettas  magna  facta  est  in  mari  ita  ut  na- 
vi%  operiretur  ftuctibut.  Cum  enim  multa  magna  et 
miranda  ostendisset  in  terra,  transiit  in  mare,  ut  et 
ibidem  adliuc  eicellentiora  opera  demonstraret, 
quatcnus  tcrrae  maris«|iie  Dominum  se  csse  cunctis 
ostenderet.  Fecit  turbari  mare,  commovit  venios, 
concitavit  fltictus.  Cur  lioc  ?  Ideo  ut  discipulos  mii- 
leret  in  limorem,  et  suum  aux  Itum  postuhrent, 
suamque  potcntiam  roguntibus  manifestaret.  Illa 
tcmpesUs  non  ex  sese  oboria  est,  sed  potestati  pa- 
mit  iuinerantis  ejus  qut  educit  ventos  de  thesauris 
suis,  qui  icrminum  mari  arenam  con«tltint.  Dixit 
enim  ei :  (Jsque  huc  venies  et  non  supcrgredieris, 
sed  in  lenietipso  confringenlur  ttuctus  lui  ?  Hujus 
ergo  jus-i»ue  et  prsecepto  orta  est  tempestas  in 
iitnri,  propter  occasiones  superius  memoratis.  Facta 
est  tempesias  inagna  etnonpusilla,  ut  inagnum  opus 
ei  imn  pusillum  ostenderetur :  quantoque  fluctus  nj- 
vtnilae  irruebant,  tanto  magis  timor  disc  pulos  con- 
lurbabat,  ut  |lus  niagis  desiderar.nl  ad  liberandmn 
se  inirabilia  Salvatoris.  Dominus  vero  doruiiehat. 
0  ies  mirabilis  et  stupenda!  is  qui  nunquam  obdor- 
nuit  dormit,  is  qui  ccelum  et  terram  gubcrnat  dormiiy 
i?  qui  non  donnilnequedormitai,  ipse  dormire  dicitur. 
Dormiebat  quidemcorpore, sed  vigilabatdcitite; dor- 
mtebat  corpore,  sed  conlurbabat  mare,  erigebatque 
fluctus,  et  apostolos  conterrebat,  suam  osten*urus 
poientiam  ;  dormiebat  corpore  sicuti  et  ad  puteum 
de  iliuere  lassus  vcl  fatigatus  sedebat,  demonstrans 
qnia  vere  humaniim  portabat  corpus,  quod  corru;»ti~ 
bile  induerat.  Ipso  corpore  dormicbat,  deitale  vero 
ftmcitabai  mare  et  ilerum  deplacabal.  Dormiebat 
iiaque  corpore  ut  apostolos  snscitaret  et  cvigilare 
f»«eret.  Pr.tcipne  autein  onmes  nos  nequaquam 
auimo  dormiamus,  ueve  intellectu  aut  prndeutia, 
sed  vigilare  in  omni  tempore,  et  jubflaie  Domino, 
ei  saluiem  ab  eo  postulare  studeatnus.  i^am  ipse 
qui  donniebal  corpore,  illud  sanctuin  verbum  dicit : 
Ego  dormio  et  cor  meum  vigilat  (Cant.  v,  2).  Ad 
quem accedentes  discipuli  susi  itabant eum  dicentes : 
Domtne,  salva  nos%  perimus.  Tanto  fuerant  metu  con- 
territi  et  pene  animo  alieni,  ul  irruerenl  in  eum,  et 
noii  inodeste,  aut  leniter  suggererenl,  sed  turbulen- 
ter  suscitarenl  eum  dicentes :  Domine,  salva  nos, 
perimus.  O  beati,  o  veraces  Dei  discipuli,  Dominum 
Salvatorem  vobiscum  habetis,  et  periculum  tiinetis ! 
Vua  vobiscom  est,  et  de  morte  soiticiti  estis  ;  maris 
turbatorem  trementes,  creatorem  ejoi  pnesentein 
lia  sosciiati8,  quasi  non  possit  dormiente  corpore 
flnctos  sedare  vel  mKigare.  Sed  qukt  respondent  hi 
dileciifsimi  discipuli  ?  Parvuli,  inouiunt,  sumus  ad- 
bnc  inlirni  et  nondum  robusti,  ideoqoe  timemos, 
ideoque  trepidsrmus  ;  necduin  vidimus  crucetn,  nec- 
duin  nos  confirmavit  passio  Domini  et  resurrectio, 
noii  ascensie  in  cuelis,  nec  missi  descensio  saucti 
Spiritus  Paracleti ;  propterea  fragililate  nuumus,  a 
Domino  increpalionem  pusillee  fidei  supportainus, 
loleramus  libenter,  voluntarie  sustinemus  ;  unde  et 
nuoc  dicente  Domino :  Quare  conturbati  estis,  pu- 
stllsefidei;  eur  non  habetis  ferliiudinem,  cur  non 
coiiiidentiam  et  flduciam  apud  vos  tenetis  ?  Et  si 
uiurs  irrveret,  noone  eam  debuistis  constaniissime 


A  susiinere  ?  Ad  ooine  eoiiu  qnidquld  evenerit  foni- 
ludo  necessaria  est,  ad  omue  periculum  vel  iribul»- 
tionem  usque  ad  aniio»  exituin.  Siuiititer  et  contra 
delicias,  et  divitias,  et  honor*  s  terreuos,  aniuii  for- 
titudo  tenenda  est,  ut  neque  extollaris,  o  liomo, 
neque  in  soperhiam  erigaris,  non  despicias  ininii- 
cos,  neqne  humiles  spernas  neque  oblivhcaris  Do- 
niinum,  neque  derelinquas  Croatorem,  nec  cxtsl:ts 
ingralus.  Si  ergo  in  necessitate  et  in  periculis  for- 
litudo  necessaria  est,  ut  virililer  cum  tide  toleres 
uuivcrsa,  multo  nrgis  conira  delicias,  ut  dictum 
fsl,  et  luxurias  fonitudo  necessaria  est,  ne  in  mu- 
scipulam  incidas  diaboli.  Quare  ergo  turbati  estis, 
ptisillx*  Gdei,  si  potentem  roe  super  terram  cognovi- 
sti^  ?  Quare  non  creditis  quod  et  in  mari  potens  sim? 
Si  Dcum  me  vere  esse  Crealorem  omnium  suscepi- 
stis,  quare  non  creditis  quod  ea  quae  a  me  facta  suut 
in  mea  liabeam  potestate?  quareergodubitas(is,tno- 
dirx  fidei  ?  Qui  pusillum  credil  arguetur,  et  qui  ni- 

U  hil  credil  contemnetur  ;  fragiles  in  hde  corripienlor, 
alicni  omnino  a  fide  punientur.  Tales  fueruut  Judaci 
el  pagani,  ideoque  in  malis  suls  evanuerunt.  Tatas 
etiara  haeretici,  ideoque  in  die  judicii  damnabun- 
tur. 

Tunc  surgens  imperavit  ventis  et  mari,  et  facta 
ett  tranauiUitas  magna.  Scriptum  fuit  :  Et  extur- 
rexit  tanquam  dormiens  Dominust  tanquam  potens 
crapulatus  a  vino.  Et  percussit  omnes  inimicos  suos, 
in  potteriora  (Psal.  lxxvii)  ;  et  nunc  surgeus  imperat 
ventis  et  iuari  sicut  Creator,  sicut  su  s  ut  potens,  ut 
Dominus  imperavit  ventis  el  mari  primitus  ante  «»i- 
scipulos,  ul  venientes  firmarentur  in  fide ;  et  poen- 
tia  Deitatis  occulla  imperabat  et  comminabatur  fi, 
magis  autem  regebat,  et  placabat  illod  secuodum 
quod  quidam  ait :  Polentia  mitigavit  mare.  Imperavit 
ergo  ventis,  et  mari,  et  facta  est  tranquiliiLns  magna. 
De  magno  vento  el  tempestale  raagna,  mari  comur* 
bao  et  lumenti,  facia  est  magna  tranquillitas.  Decet 

r  euiin  hunc  magnum  magna  et  miranda  fa<  ere ;  ideo- 

^  que  paulo  ante  magna  accinctus  potentia  magnilice 
conturbavit  profundum  maris  ;  et  nunc  iterum  in  eo 
ipso  ostendens  suae  magnificenliam  polestatis,  irao- 
quillitatem  magnam  fieri  jussit.  Haec  ideo  ut  nimium 
coitturbati  magnifice  exhilarati  laaurentur.  Dedii 
enim  per  haec  omnia  nobis  Dominus  figuram  et  do- 
ctrinae  imaginem,  ut  et  in  omni  coiiturbatione  et 
contumelia  teneamos  patientiam ,  stabiles  sitnus, 
fidem  noii  deseramus.  El  si  omnis  iste  mundos  tan- 
quam  mare  ebullial,  atque  in  furore  consurgat,  el  si 
omues  venti  et  verligines  dcmonum  undique  sc- 
viant,  et  si  omnis,  ut  diximus,  tempeslas  niaris,  id 
rs',  omnis  principatus  et  potestates  uiundi  conciten- 
tur,  et  iti  tumore  iracundiae  spument  aut  furiant  su- 
per  sanctos,  et  si  adhuc  usque  ad  ccelum  sese  ex- 
lollam,  ut  lempesutes  maris  malignantes  et  dolos  et 
fremitus  concitantes  adversom  aliquem  vestrum, 
nolite  timere,  nolite  turbari,  nolite  contremiscere, 
nolite  deficere.  Omnes  enim  quoiqnot  in  fidei  navi- 

D  cuia  cum  Domino  navigaiis,  omnes  enim  quotquot  m 
hac  nimium  sancue  Ecclesi»  navicula  cum  Domino 

Jtr  hunc  uudosum  supernautis  muudum,  et  si  ipse 
>ominus  dormiat,  pio  somoo  vestram  patientiaui  et 
tolerantiam  exspectans,  vel  impiorum  poBnitentiam 
et  conversionem  sustinens,  alacriter  accedite  ad 
eum,  orationihus  iostantes,  alque  cum  propheu  di- 
centes :  Exsurge,  quare  obdormis,  Domine  f  exsurgef 
et  ne  repeltas  nos  in  finem  (Psat.  iliii).  Et  ileruai : 
Exturge,  Domine,  adjuva  nos,  et  redime  not  propter 
nemen  tuum  (Ptat.  xxvi).  Et  ipse  surgens  increpat 
ventis,  his  aeris  daemonum  spiritibus.  Ipsi  eniin  ma- 
ris  teinpestates  commovent,  hoc  est  amaros  et  elatos 
concitant  fluctus  hujus  principes  mundi,  ad  perse- 
cutiones  sauclis  omnibus  iinmittendas,  ad  conlume- 
lias  fidelibus  ingerendas.  Omnibus  Dominus  incrc- 
pat,  et  comminator,  omnia  miligat,  facilque  train 
quitiitatem  magnam  circa  corpus  et  spiritvm,  pacem 
Ecclesfoe  et  sereniuutn  mundo.  Quomodo  namque 
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Ntpttis  consilia  infideliom  commnta  sunl  adversos  A 
veram  fldem  et  flrmam  Ecclesiam,  aliqooties  paga- 
ooniin,  aliquolies  hsereticornm,  quemadmodum  sae- 
pius  sicut  maris  fluctus  imiebmt  eomminamet  et 
eoiiteirentes  hujus  principes  mundi,  per  omnia  per- 
d«re  se  Ecclesia  fllios  arbitrantes;  sed  surgens 
Dominus  increpavit  dxmonum  venth»,  et  omnes 
evanescere  fecit  audaces  adversarios  fidei ,  ma- 
gnamqite  pacem  et  tranquillitatera  dedit  Ecclesi» 
soae. 

Ilomines  autem  111 1  in  navleula  mirati  sunt.  Qui 
homines  ?  scilicet,  hanc  habeuies  uavicularn.  Navi- 
culae  uoinine  ne  putes  liic  apostolos  signiflcaios. 
Nosquam  euim  invenimus  praeier  errorem  sic  cog- 
nomiuari  Domini  discipulos ;  sed  seinper  aut  apo- 
gtoli  aut  discipuli  nominantur.  Mirabantur  ergo  illi 
homines,  hi  qui  cum  illo  ambulabaut,  hi  quorutn 
erat  navicula,  illi  qui  in  eadem  navicula  sese  trans- 
igebaut ;  hi  mirabantnr.  El  adrairaiione  dignum 
fuit  mare  a  profundo  cominotuni  miiig»ri,  ejusque  n 
elalos  depiacari  floctus,  ventos  sitiemes  compe>ci. 
Mirabantur  eigo  dicentes  :  Qualis  e$t  i$tet  quia  venti 
et  mare  obediunt  e\  !  Non  interrogantes  dicunt :  Qua- 
lisest  eui  mare  el  venti  obediuul  ?  Qualis  esi  iste  ! 
hoc  est,  quantus,  quam  fortis,  quam  poiens,  quam 
inaguus !  Qualis  est  iste,  major  Moyse,  potentior 
Elia  !  Illi  enim  ambo,  quorum  uous  iigno  mare  per- 

coseo  cum  labore  discedit,  alius Jordanem 

pertransiit :  iste  vero  uno  verbo  mandat  illis  qui  non 
babent  verha,  et  obediunt  ei.  Hi  qui  non  babent 
auditum  obleuiperam ;  hi  qui  prudemiae  et  inteJle- 
ctus  expertes  sunt  inclinantur  jubenti ;  quibus  ne- 
que  loquela,  neque,  ui  diximus,  serino  est  olediunt, 
in  eadem  substantia  in  qua  suut,  et  sua  natur.i  mo- 
vemur,  et  jussioni' deservituit  ad  confu»ionein  mor- 
lalium,  ad  condemnalionem  corruptibiliura.  Jubet 
inari,  et  nou  contemnit ;  dicit  veutis  et  tempesiati- 
btis,  et  mox  compescuntur ;  jubet  omni  creaturae, 
ct  non  supergreditur  jussionem  ejus ;  et  uuum  ho- 
minum  genus,  et  unum  qnod  secuudum  simiiitudi-  C 
nem  Dei  honorificandum  est,  cui  verbum  el  pruden- 
tia  data  esl,  hi  soli  bomines  resistuni,  hi  tautuin 
inobedienles  sunt,  hi  soli  conlemniinl,  ideoque  et  bi 
poli  in  judicio  damnabuntor,  et  a  justiiia  punienlur 
vclut  deteriores  mullis  animalibus,  vel  his  qui  sine 
spiritu  et  anima  suut  in  isto  mundo.  Mirabaulur  ergo 
ilii  quia  mare  compescuit  et  venti  mitigati  suut.  Ad- 
miremur  et  nos  quando  benignitates  et  benevoleutias 
Odlendit  circa  nos  Dominus,  quando  de  periculis  nos 
saivare  dignatur,  quando  de  tumuliibus  nos  liberat, 
qumdo  ab  iuimicis  insequentibus  eruil  uus.  Mire- 
mur ,  et  mitantes  gratias  agamus,  gratiae  obaudia- 
mus,  obaudit  nies  timeamus,  timentes  diligamus,  ut 
aneriia?  Charitaiis  ab  eodem  baeredes  elficiamur. 
Mtrabanlur  diceutes,  Quali»  est  isle !  Sicut  homo  vi- 
detur,  et  sicui  Deus  potentiam  ostendit :  Sicut  unus 
cmriialium  putatur  esse,  et  super  omnia  carnalia 
magoa  osteudit  mirabilia  :  dormit  sicut  liomo,  et  im- 
perat  mari  et  ventis  sicut  Deus  ;  iu  navicula  sedet,  D 
et  otnnem  creaiuram  jussione  inclinat  ubi  vult  Jesus 
Chnstus  Doiiihius  noster,  qui  cuni  Deu  Patre  vivit 
et  regaat  iu  saecula  saeculoruin.  Aiueu. 

HOMILIA  LV. 

III  9ATALI  DIVJC  UAMJE  VIRGIMIS. 

matth.  i.  Inilium  sancti  Evaugelii  secundum  M<it~ 
tkeeum  :  Liber  generalionU  Jtsu  CkrisU,  fitii  Da*:dt 
filii  Abraham,  etc. 

Beatos  Matthxus  evangelisla ,  dilectissimi,  non 
immeriio  ioter  caetera  coelestium  secretoruin  anima- 
lia  faciehominisdescribitur(£zecA.i),  quia  longe  ab 
auiiqnis  pairibus  exordium  Evangelii  sumens,  luci- 
diuscsteris  genealogiam  Dominicae  humanitatis  pra> 
notavit.  At  sciendum  est  quia  burom  omnium  nouii- 
na  ailegorici  et  moralis  seusus  plene  in  se  conlineant 
iniellcctus,  Abraham  pater  muitarum  gentiumt  isaac 


yaudium ,  Jacob  supplantator,  Judas  confeuio  iuter- 
pretatur;  Phares  dtvisfo,  Zara  oriens,  Ksron  sagitiam 
videns,  Thamar  patma  dicilur ;  Aram  eiectus,  Amina- 
dab  popuius  $pontaneu$%  Naason  augur  fortis,  Sal- 
mon  sensibitis  accipitur;  Boos  tn  ipso  fdrtitudo, 
liaab  tata.  Obetb  serviens,  Rulh  fettinans  subaudiior ; 
Jesse  incendium.  David  manu  fortis ,  vel  desiderabi- 
ti$9  Salomoii  pacificus,  Urias  lux  mea  Deus,  Bethsa- 
bee  fitia  juramenti  subintelligitur;  Roboam  tatitudo 
populi,  Abia  patet  Dominus,  Asa  tottens,  Josaphat 
Dommus  /lu/rcavtrexprimititr;  Joram  excelsus,  Ozias 
robustus  Damini  dicilur ;  Joathan  perfectus,  Achas 
apprehendens  dicitur;  Kzechias  fortitndo  Domini  f 
Manasses  o''livhs'i$,  Amon  fidelis,  Jo«i  is  salus  D<)~ 
mtitMiiterpreiatnr ;  Jechonias  prceparalio  Domini  t 
SaUihie!  petiiio  mea  Deus ,  Zorobabel  iste  magitter, 
Abiud  patermeu*  iste  inlerpretaiur;  Kliacim  Deire- 
surrectio9  A/.or  ad.utus,  Sadoc  jnstus,  Joacliim  frater 
meus  subintelligitar;  E'iud  Dens  meus,  Klcaxar 
Deus  adjutor,  Mathan  donum,  Jacob  supptantaior 
exprimittir  :  Josepli  appositun,  sive  auctusf  Miria 
itluminatrix,  sive  stella  maris,  Jesus  satcator,  >ive 
salutaris ,  Cf»ri>tus  unctus  iuterpreiatur.  Igilur  per 
h.»s  patriarchas  Christos  Doniinus  nusier  veniens  in 
niundum,  horum  oiiiniora  iu  se  ipso  allegorice  gessit 
olficium,  et  in  eurum  interpretatione  nooiinum  no- 
siraui  salutetn  designavit.  In  Abraham  pater  est 
ouuiium  credentium,  in  quo,  jux\a  Apostaluin,  omnet 
ctamamus  :  Abba  pater  (Rbm.  vm).  Iu  lsaac  gaudium 
est  oinnium  lidelium,  de  quo  angelus  diiit  :  Ecce 
annuntio  vobis  gaudium  magnum  quod  erit  omni  po- 
pulo  (Luc.  u).  In  Jacob  supplantaior  e-,1,  quia  ipse 
subiiervavilelconirivitdiabolum,  vasiaioreiu  humani 
geueris,  et  vasa  ejus  diripuit  (Matth.  xn,  Luc.  xi). 
In  Juda  con!essio,  quia  ipse  dixit  :  Confiteor  tibt, 
Paier  cceti  et  terrce  (Matth.  xi).  In  Pbires  divisio, 
q  >ia  segregat  ove<>  »b  ha^dis,  id  esl,  bonos  a  malis, 
eiectos  a  reprob  s  ^Matth.  xxv).  In  Zara  oriens,  sicut 
sci  ipiiim  est :  Vimtavit  nos  oriens  ex  atto  (Luc.  ij. 
In  Thainar  paluia  victoriae,  sicul  ipse  duit :  Co/i/i- 
ditey  quia  ego  vici  mundum  (loan.  xvi).  In  Arain  elec- 
lus,  de  quo  Pater  loquitur  :  Ecce  puer  meus  quem 
elegi ,  eitctus  meus ,  dedi  super  eum  Spiritum  meum 
(isai.  xliii).  iu  Aminadab  populus  spoiilaneus ,  qui 
sponte  posuit  auimam  suam ,  ut  nos  efficeret  sibi  po- 
piilum  sponianeum,  Deoque  acceptabilem  [Joan.  x). 
Jn  Naason  augur,  id  est  propi.eta  fortis ,  cum  dicil : 
Cum  venerit  Filius  hominis  in  majestate  sua ,  tunc 
sedtbit  ut  judicel  orbem  lerrx  inaquitate  (Matth.  xxv; 
Psal.  xcv).  In  Salomone  sensibdis,  id  est  intellec- 
lualis,  de  quo  scripiuiu  est  :  Ipse  autem  ut  vidit  cogi- 
tationes  eorum  (Matth.  ix).  Et  iteruui  :  Dominus  no- 
vit  cogitationes  hominum  (Psat.  xcm).  Et :  Scrutans 
eorda  et  renes  Deu$  (Psat.  vn).  In  Boos  fonitudo  iu 
ipso  esi,  quia  a  neiuine  lorliiudinein  accepit,  de  quo 
dictum  est :  Dominus  fortis  et  potens ,  Dommus  po- 
Uns  in  prasiio(Psat.  xxur);  et  ipse  iu  Evangelio :  Om- 
nia  trahum  ad  meipsum  (Joan.  xu).  In  Rriab  latitudo 
poteuliae  ejus  exprimilur,  quem  totus  non  capit  or- 
bis,  etcujus  regni  non  erit  finis  (Uan.  vu;  Luc.  i). 
In  Obeth  ^erviens,  quia  imu  veuit  miuislrari,  sed 
iniiiislrare ,  formam  servi  accipieus  (Matth.  xx).  lu 
Ruth  festiuans  ad  salutem  nostrain ,  qui  festioanter 
vult  omnes  homines  $alvo$  fieri%  et  ad  agnitionem  veri* 
talis  venirt  (I  Tim.  n),  diceus  in  Evangelio  :  Pteiti- 
teiitiam  agite,  appropinquavit  enim  regnum  toslorum 

iMattk*  m).  In  Jesse  incendium  aguoscitur  ut  ait : 
§nem  vent  mittere  in  terram ,  et  quid  voto  nisi  ut  ar- 
deat  \Luc.  xii).'  El  sicul  Joanues  dicit  :  Ipse  vo$ 
bapttxabit  in  spiritu  et  igne  (Luc.  m).  lu  David  desi 
derabilis ,  171110  $peeio$us  erat  furma  pree  filiis  homi- 
num  (Psat.  xliv).  Iu  eodem  maiiu  fonis,  quando  lla- 
gelluin  de  funiculis  in  nianu  tenens,  in  meusam 
vendentium  et  ementium  multilHdineui  ejecit  de  lem- 
plo(Lti«.  xix,  Joan.  11);  vel  quando  diabolum  vicll, 
et  caiumniatoreui  nostrum  contiivil.  I11  Salomone 
pacificus ,  sicut  ipse  dixit  :  Pacsm  retinquo  vobis9 
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pacem  mesm  d$  vobU  (J**n.  xiv).  Et  Apostolat :  Ipu  A  vator  esi,  angelo  appoaente  qui  ail :  Ipu  emm  ealvum 
....____. __?___.  ...   ■„      r^kj  pQpxiHM  9Uum  a  peecatii  eorum  (Maltk.  i). 

Ideai  vero  Chrigtus,  id  est,  unctas  appellatus  est, 
quem  uuxit  Deus  Paier  in  buinanilate  oleo  laetiiiae 
(P$al.  xliv),  id  est,  unctione  Spiritos  saneti,  in  sa- 
eerdoten  et  regem  sempileraum,  quatenus  Chrisii;.- 
nos  ex  suo  nomine  vocatos  per  id  quod  Sslvator  esi, 
a  peccatis  salvaret :  per  i<|  quod  *acerdos  est ,  Deo 
Patri  recondliaret :  per  id  quod  rei  est,  in  regnuut 
sempilernum  collocarei.  Moraliier  bae  qunque  iu- 
terpretationes  nominuui  ad  nostrain  aediGcationem 
mullimodis  perlinere  noscuntur.  Sicut  Cbristus  ubi- 
que  noslrae  salalis  gerebat  cau_am,  iu  et  pairiar- 
charum  nomtna  nostruui  profectum  designant.  Iu 
Abraham,  ut  patres  siinus  m  iltarum  virtuium  ,  et 
haereditalis  iure  mulliplicalionem  bonorum  pO-»i- 
deauius.  In  l~aac,  ut  gaudium  habe.imus  iu  Doruino, 
et  non  in  mundo,  juiu  boc  quod  ipse  dnit :  Gaudete. 
quia  nomina  vettra  scripta  tunt  in  cmto  (Luc.x).  Eit 
teiu  humai.i  generisiu  maun  fobusU  liberavit,  et  f}JuiU  Aposlolum :  Gaudete  in  Domino  semper  (Phi- 


e$t  pax  nestra,  qui  facii  utraque  unmm  (Ephet.  h).  Iii 
Rethaabee  ftlios  juramenti,  de  quo  dictum  est :  Jura- 
vit  Dominus,  et  non  pmniubit  eum%  tu  ei  $acerdo$  in 
arterjnu*  (P$at.  cix).  Iu  Roboam  lalitudo  populi  esl, 
cum  dioit :  Muttiab  Oriente  et  Occidente  venient ,  et 
recumbent  cum  Abraham*  el  Itaac.  et  Jacob  in  regm 
emiorum  (Matth.  vm).  tn  Aliia  pater  Dominus,  qui 
ait :  No&te  vocare  vobis  patrem  in  terra ;  unu$  e$t 
enim  Pater  vetter,  qui  in  cctiit  est  (Matth.  xiui).  In 
Asa  lollens,  de  quo  Joannes  :  Ecce  agnus  Dei ,  ecee 
qui  tollil  peccata  mundi(Joan.  i).  In  Josaphai  judei, 
quia  ipse  est  j"dex  vivorum  et  mortuorum  (Act.  x), 
sicot  ipse  ait :  Pater  non  judicat  auemquam,  sed  omne 
judieium  dedH  Filio  (Joan.  v).  In  Joram  eiceJsus,  quia 
ipte  atcendit  super  omnes  cmto$%  ut  adimpleret  omnia 
(Ephes.  iv).  Et  ut  Psalmistadicit :  Excelsus  super  <wn- 
nes  gentes  Dominus ,  et  super  ctetos  aloria  ejus  (PsuL 
Ckii).  In  Oxia  robustus  Domini,  quia  Lpse  .apttviu 


in  alta  ccelorum  deduxit  (Psal.  lxvii  ;  Ephes.  iv). 
Iu  Joaihan  perfectus,  sicut  in  Evangelio  ait :  No$ 
enim  deeet  adimplere  omnem  justiliam  (Matth.  m).  tn 
Achas  apprehendens,  qui  cceluin  palmo  pondcravit, 
et  terram  pugillo  concludit  (Isau  il).  Iii  Ezecbia 
foriitudo  Douiiui,  quia,  juiLa  Aposiolum,  Chrutue 
Dei  viriut  e$l%  et  Dei  sapientia  (/  Cor.  1).  ln  Manasse 
obliviosus  iniquiiatis,  sicut  scnptum  est :  Ih  qua  die 
eonvenus  (uerit  peccator  ab  iniquitate  $ua ,  omnium 
iniquitatum  ejus  non  recordabor  (Exech.  ivm).  In 
Ainon  filelis,  juita  Paulum,  ut  misericors  fietet  ei 
fidelit  pontifex  ad  Dondnum  (Hebr.n);  et,  juxla 
Joaniiein ,  qui  e$t  te$ti$  fidelit  (Apoc.  m).  In  Osia 
salus  Domiiii,  quia  omni$  quicunque  invccaverit  nomen 
Dominif  $alvu$  erit  (Joel.  11).  In  Jecbouia  |>ra3;*aratio 
Domiui ,  qui  ait :  Si  abiero*  et  praparavero  vobi$  /o- 
cum  iJoan.  ivi).  In  S-Iaihiel  petitio  mea  Di-us,  qui 
ait :  Pater  sancte9  terva  eos  quos  dedisti  mihi  (Joan. 


lipp.  iv).  iu  Jacob,  ut  suppiantatores  sunus  vitiorunx 
nostrorum,  et  carnale  desiderium  vivaci  pede  a 
diaboli  putestate  calcemus.  In  Juda,  ut,  secundum 
Psalmistain,  prsveiiiamu.  faciem  Domini  in  conles- 
sione,  et  conuieamur  nomini  sancio  ejus(Psa/.  iciv; 
Psal.  ciu).  In  Pbares,  ut  dividamus  nos  ab  impiU, 
et  absirabamus  nos  ab  omni  fraire  ambulaole  ita- 
quiete,  et  iioii  coinmunicemus  operibus  ejus  malis 
(//  Thest.  111).  iu  Zara ,  ui  iucifcr  verus  oriatur  in 
cordibus  nostiis,  et  sol  justiiiae  splendeat  in  uubis 
ubique  (Sap.  v) ;  et  ut  luceat  lui  nostra  cor»m  bo- 
mimbus,  ut  videant  opera  m>stra  bona,  et  gloriliceut 
Patrem  nostrum  qui  in  cuslis  est  (Matth.  v).  |n 
Esron,  ut  sagilta.  simus  salutis  Doinini  (IV  Heg.  im), 
ut  dici  de  nobis  possit :  Sagitus  pottntit  acutie  (Ptul. 
cxu).  In  Tbamar,  ut  cuin  palma  vicioii,  pompa. 
diaboli,  et  concupiscentias  mundi  superemus  propier 
euxn  qui  d.Ieiit  nos  (/  Joan.  u).  In  Arara,  ul  simus 


xvn).  InZorobabel  magister  publicanorum  peccato-  q  genus  electuin,  rcgale  sacerdotium,  gens  .aucta, 


riuii,  ut  eos  _b  errore  viae  sua.  revocaret,  et  sic,  ut  ipse 
ait :  Nec  vocemini  magittri,  quia  magister  ve$ter  unus 
ett  Chri$tut(Matth.  iim).  In  Abiud  pater  meus:  quia 
ipse  est  Pater9  et  caput  omnium  credentium(Rom.vt). 
In  Eliacim  Domini  resurrectio ,  ut  ait :  Ego  $um 
resurrectio  et  vita%  qui  credit  in  mt,  non  morietur  in 
anernumf  $ed  ego  retuscitabo  eum  in  noviuimo  die 
(Joan.  xi),  In  Azor  adjuius ,  ut  ait :  Qui  me  misit 
mecum  e$t%  et  non  rehquit  me  solum  (Joan.  vin),  El 
itcruiu  :  Opera  qum  ego  facio.  a  meipso  non  facio,  sed 
Pater  qui  mecum  e$tf  ipse  facit  opera  (Joan.  xiv).  In 
Sa<loc  justus,  sicut  scriptura  est :  (Jt  sil  ipssjuttus, 
juttificuns  eo$  qui  ex  fide  Abrahm  sunt  (Rom.  m).  In 
Joachim  frater  meus,  ut  ail :  Si  quis  fecerit  volunta- 
tem  Patris  mei  qui  in  cmlit  e$t$  ip$e  meu$  frater%  et 
toror  et  mater  ett  (Matth.  xn).  Iu  Eliud  Deus  meus, 
quia  ipse  est  Deus  ei  substantia  Patris  anle  sacula 
genitus,  qui  in  patibulo  crucis  diiit :  //e/t,  h$li%  koc 
e$tt  Deu$  Deu$  meu$(Matth.  xxvu;  Psal.  xxi).  ln 


populus  acquisitiotiis,  et  anuuutiemus  virtules  ejus, 
qui  nos  de  tenebris  vocavit  in  admirabile  lumeii 
suum  (/  Petr.  u).  Iu  Aminadab,  ut  spoutaneus  Do* 
miiii  populus  simus,  in  xdificationem  corporis  Chri- 
sti  (Ephct.  iv).  In  Naason,  ut,  auguriis  gentium 
dereiictis,  diviuis  promissis  fidem  adhibeamus.  lu 
Salmon,  ut  ^eusibiles,  id  e_t,  intellectuaies  venutis 
Dei,  et  factores  inveniamur,  quia  n<>n  auditores  le- 
gis ,  sed  factores  justiiicabuntur  (Rom.  u ;  Jac.  i). 
In  Boos,  ut,  juita  Apostolum,  couiorteinur  in  Do- 
miuo,  et  io  poteutia  virtutis  ejus,  succincti  lumbos 
nosiros  in  veritate,  induti  lorica  jostilia»,  sumemes 
scutum  fidei,  et  galeam  salutis,  et  gladium  spiritus, 
quod  est  verbum  Dei  (Ephes.  tv).  In  Raab,  ut  laiura 
maitdatum  Domini  nimis  diligenter  observantes  (P$al. 
civih),  Dominum  Deum  ex  toto  corde,  tota  anima, 
tota  virtute  diligamus,  et  proiimum  sicut  nosmetip- 
sos  amplecumur  (Matth.  ixvi;  Deut.  vi).  Iu  Obeth, 
ut  serviamus  Domino  per  spiritum  timoris,  el  dile- 


Eleaxar  Deus  adjutor,  quia  ipse  e$t  adjutor  in  oppor-  v  ctione  sancU  (P$al.  n) ,  quatenus  rationabile  sit 


tunitatibus,  m  tribuiatione  IPsai.  ix),  et  proteclor 
omnium  sperantium  in  se  (Psal.  ivh).  In  Mathan 
donum,  quia  ipse  ascendens  in  altum  captivam  duxit 
eaptivitatemf  dedit  dona  homimbut;  et  quia  per  ipsum 
Pater  Deus  omnia  dona  perdonavit  (Psal.  livii; 
Ephe$.  iv).  ln  Jacob»  ut  supra  diiimus,  supplantator 
est  boilis  antiqui ,  qui  fideiibus  dedit  potesutem 
calcandi  super  serpentes  et  scorpiones,  et  super 
omnem  vinutem  iniroici  (Luc.  x).  Joseph  auclus, 
cui  dedit  Pater  gentes  in  h_ereditatem  suam ,  et  in 
possessionem  suam  termiuos  terrse  (P$al.  u) ;  vei 
aogmeniuni  viue  aeterna.  est,  sicut  ipse  diiil :  Ego 
*eni%  ut  vitam  habeant\  et  abundantiut  habeaat  (Joan.  x). 
In  sancu  et  perpetua  virjioe  Maria,  stelia  maria  ipse 
esl,  id  est,  lui  mundi,  sieut  ipse  ait :  Ego  $um  iux 
nundi  (Jvan.  viit).  Et  Joannes :  Erat  lux  vera,  qum 
iltuminat  omnem  hominem  venientem  in  hunc  mundum 
{Jean.  i).  ln  proprio  nomine  Jesu  saluuris,  vel  sai- 


obsequium  nostrum  (Rom.  xu),  et  accepUbile  fiat 
sacrificiuro  nostrum  (Dan.  m).  ln  Rutb,  ut  fesiinan- 
tes  ingredi  iu  illam  requiem,  id  est,  in  ccelestem 
Hierusalem,  dum  tempus  habemus,  opereinur  bo- 
num  ad  omnes  (Galai.  vi),  qoia  non  uabemus  hic 
maiientem  civiutein,  sed  futuram  iuquirimus  (Rebr. 
xiii).  In  Jesse,  ut  incensum  orationum  nostrarum  ia 
ara  cordis  nostri,  tn  spiritu  contribulato  Domino 
offerttmis,  cum  Psalmisu  dicentes :  Dirigatur,  Do- 
mine%  orath  mea  $icut  incensumin  compectu  tuo 
(Psat.  cil).  In  David,  ut  manu  fortes  comra  GoJiam 
spiritualem  puguante.  (/  Reg.  xvn),  et  eihiuentes 
corpora  uo.tra  bostiam  viveotem ,  sauciain ,  Deo 
placenlcm,  desiderabiie  templum  efttciamur  Spiritui 
saucto  (Rom.  xu).  In  Salomone,  ut  quantuui  ex  no- 
bis  est,  cum  omnibus  homiuibus  pacem  habeamus, 
illud  Domiuicuiii  iniendeutes  :  Beali  pacifici9quohiam 
filii  Dei  vocabuntur  (Matth  v).  lu  Betbsabee,  ut  jura- 
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menlumoronitnodiseiuuodiamos,  ne  perjurio  iaci-  A  cat :  Quare  tu  enarras  justiHas  meos,  «i  emmnm 

damusiu  la«weumdiaboli(lfa  M.v;  Jac.s).  In  Urta,  "   ~ 

ul  lux  iiostra  Dens  sil,  videlicet,  111  eura  seqoentes 

noo  amhnlemiis  in  lenebris  mortis,  sed  babeamus 

lumen  vita?  (Joan.  vin).  In  Robonm ,  ul  louge  Ule- 

que  per  orbem  terraruro  popolus  dispersus,  uniutem 

spiritos  in  vinculo  pacfsetchariiatis  babeamns,  nnum 

Deum,  unam  fidem,  unum  bapUstna  proftteamur 

(Ephes.  iv),  de  eorde  puro  et  cooscienlia  bona  ,  ei 

fide  non  ficta  (/  Tkn.  i).  In  Abia,  ut  cbaritatem  fra- 

temiiatis  invicem  diligentes  (Rom.  xn),  unum  patrem 

babeamus  Dominom  in  ccelis,  qui  nos  voluutarie  ge- 

nuit  verbo  veriiatis,  ui  simus  initium  aliquod  crea- 

turae  ejns  (Jac.  i),  et  benedictiooem  hxreditate  pos- 

sideamus,  et  gloriemur  in  spe  glorias  Glioruui  Dei 

(liom.  v).  In  Aaa  ,  ut   tollamus  membra  nostra  de 

lulo  et  sterquilinio  vitiorum,  ne  servianl  iiumnndiiias 

et  iniquitati  ad  iniquiutem,  sed  justitias  in  sauclitt- 

eaiionem  (Rom.  vi) ,  quia  non  vocavii  nos  Dens  in      ante  Deum,  incedentes  in  omnibus  mandaiii  et  jiisft- 

iromonditiam,  sed  in  sanciificaiionein  (/  The$.  iv).  jj  fUationibiu  Domini  $ine  querela(Luc.  i) ,  ut  eom 

In  Josaphat,  ot  recte  judicemus  omni  persona?,  sieul     justis  mereamur  andire  voeem  diceniis  :  Venite,  be~ 


teetamentum  memm  per  o$  tuum  ?  Tu  vero  odi$ti 
dUciplinam,  et  projeeisti  sermones  meos  retrorsum 
(Psat.  xlix).  In  Ahiud,  ut  sit  nobis  Deus  in  patrent, 
etnoe  illi  m  filios,  habenies  spiriium  ad<tptioniav 
tn  quo  damamus  Abba  pei*r  (Rom.  vm).  Si  autem 
filii  et  hmredes,  hmredes  qukUm  Deif  cohasredes  autem 
Christi  (Ihid.).  In  Eliacia»,  nt  resurgamus  a  tumuJie 
viiioruui  ad  celsitudinem  virtutom,  de  ierreuis  ad 
coelestia,  de  iuorle  ad  vitam,  de  Gaza  ad  Gulil&aro, 
id  esi ,  de  iitferno  ad  aiernam  transmigrationem, 
ubi  sancii  ibunt  de  vhrtute  in  virtutem,  donec  videbitw 
Deu$  Deorum  in  Sion  (Psal.  lxxxiii).  Iii  Axor,  ut 
adjuti  diviua  graiia ,  cuucta  nobis  adversanlia  pa- 
tienier  supporlemus,  et  Dominum  adjulorem  noslrum 
cuni  PsaliuisU  collaudemus  ;  Dominus  adjutor  et 
protector  meus9  et  in  ipso  speravit  cor  mewm,  et  adju- 
tus  sum  (Psal.  xxvii).  In  Sadoc,  ut  jusii  appareamus 


scripium  est:  Recte  judicate,  fitii  hominum  (Psal 
lvii)  ;  et  quodcunque  votumus  ul  faciant  nohis  ho- 
mines,  faciamus  et  illis  (Matih.  vu;  Tob.  iv);  siini- 
liter  sci-ntes,  quia  mensura  qua  mensi  fuerimus, 
remetietur  nobis  (Jfart.  iv;  Matth.  vu;  Luc.  vi).  ln 
J*ram  ,  nt  excelsi  vel  suhlinies  in  Domino  eflecti , 
qn^e  sursum  sunt  quarrunus,  ubi  Chrislus  est  »d 
dexteram  Dei  sedens;  qu.-e  siirsuin  sunt  sapiamus, 
non  qune  sti|>er  lerraui  (Cotoss.  m),  quoniam  omne 
dati.m  opthnum,  et  omne  donum  perfectum  desursum 
e$t,  de*cenden$  a  Patre  (uminum  (Jac.  i).  lu  Oiia,  ut 
Tobosti  in  Domino  effecti,  in  omnibus  persecutioni- 
bus  notUris,  et  tribulationibus  quas  suslinemus9 
exemplum  accipiamos  laboris  et  patienliae  pr«»phe- 
tas,  qui  locuii  sunt  in  nouiine  Domini  Jesn.  In 
Joathan ,  ot  perfeeti  simos,  sicut  et  Paier  noster 
eoelestis  perfectus  est  (Matth.  v);  in  omnrhus  nos 


nedicti  Patris  m«,  percipUe  regnum  quod  vobie  paratum 
est  a  constiiutione  mundi  (Matth.  xxv).  In  Joacbtut, 
ui  fraires  Jesu  Ghristi  mereamur  appeilari,  non  per 
cognationem  carnis ,  sed  per  unctionem  Spintus 
saucti ,  quem  effudit  in  nos  abunde  (Tit.  ni),  ui  fa- 
cieiues  voluntatem  ipsius  sobrie  et  juste  et  pie 
vivendo  in  boc  saeculo  (Tit.  u>,  ad  Patrem  suom,  ei 
Patrem  uostrum,  ad  Deum  suum,  et  Deum  nostrum 
ascendere  possimus  in  fo.uro  (Joan.  xx).  Iu  Elimi, 
ut  uullum  haheamus  Deuin ,  nisi  Domioum  Jeaum 
Christnm,  cui  omue  genu  flectitur,  et  omnis  lingua 
confiietur  (Phiiipp.  u),  et  ui  ipsi  soli  sacrificium 
laudis  immolemus,  et  vota  nostra  reddaraus  (Psul. 
xlix)  ,  ipsuroque  aoloro  adoremus ,  quem  oporlei 
adorari  in  spiritu  et  verilate  (Joan.  iv).  In  Eleaxar, 
ut  nullum  qua^ramiis  adjutorem,  nisi  Domiuum  Jc- 
suin  Ghristum ,  qui  potens  est  omnia  facere  super» 


ipsos  exemplnm  praebenies(ri(.  n),  etdocentes  omnem  n  abundanter  quam  petimus  aut  intelligimus  (Epkes.  m), 
l — : —  .„   — ..     _....  ..-_    ...  ._!.•_ et  ul  quodcmque  faeimus  in  verbo  aut  iu  opere y 

oninia  in  nomiiie  Dowini  faciamus  (Coloss.  m),  dt- 
centes  cum  Propheta :  Adjutorium  nostrum  in  nemtMe 
Domini,  qui  fecit  cxlum  et  terram  (Psal.  cxxm).  Ln 
Nathan,  ut  donum  supernae  gratiae,  spiritum,  scili- 
cet,  sapienliae  et  inteliecius.  spiritum  cons.hi  et  lor- 
tiuidinis,  spiriium  seientise  et  pietaiis,  spiritumque 
timons  Domini  retinentes,  discretionem  babeauius 
inier  bonum  et  malum,  quae  est  ma^er  omnium  vir- 
tutum  (Jsai.  xi).  ln  Jacob,  ut  suppJaoteious  a  nobia 
Xixania  viiiorum ,  et  planiemus  iu  nobis  aromaia 
virtutuin,  ui  sicui  cirinamouium  et  baisamum  aro- 
matixatis ,  et  quasi  tuyrrha  eleeta  odorem  domus 
(Eccli.  xx iv),  ei  phintali  in  domo  Domini,  floreauius 
iu  aeternum  anie  Dcum  (Psal.  xci).  In  Josepb ,  ui 
do  die  iu  diem,  virtuti  virlutem,  sanctificationi  s»n- 
ciificalionem  apponentes,  merito  et  numero  augea- 
mur,  et  in  ee  crescamus  in  salutem,  et  nt  per  sealmii 


hommsm  in  omni  sapieniia,  ut  exhibeamus  omnem 
honnnem  pierfectum  (Coloss.  i).  In  Achaz,  apprehen- 
damus  disciplinam,  ne  quando  irascatur  Dominus9  et 
pereamus  de  via  justa  (PsaL  n),  quae  Christus  est , 
qoi  dixit :  Ego  $um  via,  veritasf  et  vita  (Joan.  xiv). 
In  Ezechia,  ui  fories  Doniini  resistamus  adversario 
nosiro  diabolo,  qui  tanquam  leo  rugiens  circuit,  quce- 
ren$  quem  devoret  (1  Petr.  v);  non  in  nostra  virtute 
eonfidentes,  sed  Domini  fortitudinem  curo  propbeta 
coilaudanles :  Fertitudo  mea  et  laus  mea  bominn$t 
et  factue  est  mihi  in  salutem  [lsai.  xn).  ki  Manaste, 
ot  obliviosi  simus  injuriarum  nosirarom,et  ejus  [Leg. 
h\*]  qincontra  nos  aguni,propter  noroenDomini  igno- 
scamus,  ne  illud  maledictum  incorramus :  Dimitte  no- 
bi$  debita  nostra ,  sieut  et  nos  dimittimus  debitoribue 
nosiris  (Matth.  vi;  Lue.  xi).  In  Ammon ,  ui  Ndeles 
iu  ffde  radicati  et  fundati  (Colo$$.  n),  in  omnibua 
SHmamos  scutum  fidei ,  in  quo  possimus  omnia  tela 


nequisstini  ignea  exstinguere  (Ephes.  vi).  ln  Josia ,  ■%  i»  coelom  erectam  quoudie  de  gradu  jmI  ffradum 
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oi  salutem  Domini  et  aniinaram  semper  deposcamus, 
ne  obcaeeemur  in  infideiiiate,  ne  elaudieemus  in  viis 
mandatorum  ejus,  ne  surdi  ad  audiendum  verhnm 
Dei  efficiamur,  ne  moriamur  in  peccatis,  sed  ui 
salvemur  semper  ab  eo  qui  salvos  facit  sperantes  in 
se  (Psat.  xvi).  In  Jechonia ,  ut  preparati  simus  in 
adventn  Domini  secondo,  vigiltntes  et  oranles ,  ne 
isHremos  in  tenUtionem  (Maith.  xxvi),  sed  com  illis 
inirare  ad  nuptias  mereamur,  de  quibos  ipse  dicit : 
Keati  snnl  scrvi  ilii ,  quos  cum  venerii  Domiuus, 
invenerU  vigihntes  (Luc.  xu).  In  SalatbieJ,  quatenus 
pe  itio  nosira  ad  Deum  semper  dirigaturf  ut  giu- 
uiom  oostrum  sit  plenum  (Joan.  xvi),  non  hujus 
saatuii  moerore  perroistum ,  sed  inftnita  beaiitudiue 
sempiiernuiii;  et  hoc  in  nomine  Saivatoris,  ut  iin- 
peirare  possimus  q  iod  petirous.  In  Zorobabel ,  ut 
roagistri  simus  veritaiis,  probibenies  magisieria  ei 
cunlosiones  haereiicorum ,  et  quai  verbis  docemus, 
exempiis  comuieoderous,  ue  de  nobis  Douiiuoa  dt- 


ascendamus,  douec  spihtualiter  formeiur  Christos 
in  uobis  (Gulat.  iv).  In  sancta  et  perpetua  virgino 
Maria,qua3slella  uiaria  vel  illuminatrix  iiiterpreiaiur, 
ui  illuoiinatores  mundi,  id  est,  doctores  saneMB  Kc- 
cksia)  siinus,  et  iu  cordibus  credentium  lumen  fidei 
et  aiiMireui  Giirisii  per  doctrinam  veriuiis  et  exetn- 
pla  sanetiutis  oriri  faeiainus ,  ei  Deo  habiiaoulum 
prxparemus.  lu  Jeso  Domino  nostro,  ut  satvatorea 
animarum  nostraruiu  esse  valeamos,  manireate  de- 
claratur.  Quisquis  enim  in  lide,  spe  ei  charitate, 
vigiliis,  jejuniis  et  orationibus,  casiiiate,  sobrieute, 
eleemosynaruni  largitione  ,  dilectioneque  Dei  et 
proxiiui,  usque  in  ttneui  perseveraverit,  et  eonverii 
lecerii  peccatorein  ao  errore  vt»  simb  salvabit  ani- 
maui  ejus  a  morte,  el  operil  multitodineni  pecca- 
iorum  (Jac.  v).  lu  Curisto  anlem,  ut  iu  Cliristiani 
siiuusf  uuateuus  sicut  ille  ambulavit,  et  nos  atnbu- 
leciius  (i  Joan.  u);  et  sicut  ilte  pro  nobis  auimam 
auain  posuii,  ita  et  nos  pro  frairihus  nostria  animaa 
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deponamus  (I  Joan.  111);  et  sicnt  ipse  hornm  nomi-  A 
niim  iiiierpretauones  tn  se  n;«tur:ililer  gerebat ,  ita 
et  nos  in  omm*  activa  et  conlemplaiiva  vita  »pirita- 
lirer,  ut  dtctmn  est,  recolamns.  Ad  hoc  euim  Chri- 
stus  passus  est,  nobis  reliiiqnetis  exemplum,  ut  se- 
quamur  vestigia  ej»s  (i  Petr.  n) »  et  abnegemua 
nosmetipsos,  el  ioII:»mus  crocem  m>iram,  ei  seqtia- 
mur  ettra  (Luc.'\i),  perdwentem  nos  ad  gloriam 
sempiternam,  quain  octilus  hoii  vidit,  nec  auris  au- 
divit,  itec  in  cor  hoininis  ascendh,  quam  pneparavit 
Dcus  diligentibus  se.  Ipsi  houor,  laus  et  imperium 
per  inlinita  sascula  sseculorum.  Ameu. 

IIOMILl  V  LVI. 

IN   VIGILH5   DIVl   MATT1I£1   APOSTOLl. 

Luc.  V.  iiatth.  ix.  marc.  n.  In  ilto  tempor>\  vidii 
Jesut  pubticanum,  nomine  Levi,  tedentem  ad  teio» 
nium,  et  ail  illi,  Sequere  mey  etc. 

Idein  Levi  qui  Matthaeus  est ,  sed  Lucas  Marrtis-  g 
que  propter  verocundiain  et  honorem  evangeiisl;c  , 
noluerunt  nomen  p  nere  vulgatum.  Ipse  autem  Mat- 
thseus  juxta  illutl  quod  scnptum  e«t :  Juttut  aecuta- 
tor  tui  esl  (Prov.  xvm)  ,  iu  primordio  seruioiiis 
Matihaeum  se  el  publicanum  nominal ,  ut  osleudat 
legentibus  nullum  debere  conversum  de  salute  dif- 
ftdere,  cum  ipse  de  publicano  in  Aposioium ,  de  le- 
loniario  in  Kv<ngelisum  stt  repenle  inmatus. 

Et  reliciis  omnibut ,  surgent  tecntut  ett  eum.  lutel- 
lige.  s  Matlhams  quid  sit  veraciter  Domiiiuin  sequi  , 
relictis  oronibus,  sequilur.  Sequi  enim,  imitah  est. 
Ideoque  ut  pauperem  Ghristum,  non  tam  gressu  quain 
affeciu  conforlari  [Leg.  couseclari]  potuis&et,  reliquil 
propria,qui  rapere  sojebat  alieua,  peifectaque  nobis 
abrenuniiationis  saeculi  forroaro  tribuens,  non  solum 
lucra  reliquil  ve  ligalium ,  sed  et  pericnluin  con- 
teinpsii,  quod  evenire  poteral  a  principibus  sjrculi, 
qui*  vecttgaiiutii  raiiones  imperfectas  atque  iucoin- 

Kisilas  reliqueril.  Tanta  enim  cupiditate  sequendi 
omiuum  ductus  est,  ut  in  nullo  prorsus  hujns  vitas  ** 
respectiim  vel  cogilationem  sibimet  reservaverit , 
propter  qitod  jusia  mercede ,  dum  humana  sedulus 
negotia  deserit,  dominicorum  (idelis  dispen*ator 
roeruit  esse  talentoruin. 

Et  fecit  ei  convivium  magnum  Levi  in  domo  tua. 
Qui  domicilio  Christum  intcrito,  nuximii  delecu- 
tiontbus  exaberantium  pascitur  volupiaium.  luqne 
Dommtie  libenler  ingreditur,  et  ia  ejus  qui  credide- 
rit  reciimbit  affeclum.  Et  hoc  esl  bonorum  operuni 
spiritale  convivium,  quo  divet  popuius  eget,  pauper 
epuhtur. 

Et  erai  iurba  multa  publkanorum,  el  aliorum  ,  qui 
cum  illis  erant  ditcumbentes.  Viderunt  publicanum  a 
peccatisad  meliora  conversum,  locum  invenisse  poe- 
nitenti*,  et  ob  id  etiam  ipst  iiondesperatitsalaleiu. 

Et  murmurabant  Pharismi  et  Scribce  eorum%  dicen- 
iet  ad  discipuios  ejut  :  Quare  cum  publicanit  et  pec- 
caioribus  manducatit  et  bibitis  t  Coiivivamibus  cutii 
Domino  publicanis  ,  Pharisai  inurinuraute»  de  jeju-  D 
nio  gloriantur.  Ubi  primo  legis  et  graiiae  quanta  sit 
distanlia  declaratur,  quia  qui  legem  sequuntur  ,  je- 
junas  mentis  fsineiu  patiantur  wternam;  qui  vero 
verbum  in  inlertoribus  auimae  receperunl  aliinenti 
cu&lestis,  et  fbtitia  ubertate  recreati,  esurire  et  sitire 
non  poesinl.  Deinde  reliibuiionis  futurae  species  pra> 
Aguratur  ,  quando  epulaulibus  cuin  Cbristo  electis , 
perlidia  superborum  jejuua  torquebitnr  ,  quibus  di- 
citur  :  Ueretricet  et  publicani  prcecedent  vot  m 
rtgnum  Dei  (Matth.  xxi).  Quod  sil  per  Manhaei  ele- 
cuonem  fldes  gentium  ,  qu»  prius  mundi  lucris 
iuhiabaiit,  ^ed  nunc  cnrpus  Cliristi  sedula  devotione 
reliciuntnr,  exprimiiur,  profecto  superoliuiii  Phari- 
sa;oium,  Judioruin  invidiain,  qua  degeutium  saiute 
torquemur,  insiuuat. 

Et  rapondent  Jetuty  dixit  ad  illot :  Aoh  egent  qui 
§am  tunt  medtco,  ted  qui  male  habenU  Aan  veni  vo- 
tarejutiot,  *d  peccatoret  in  pomitentiam.  buggiliat 


Scribaa  et  Fhaiisaeos ,  qui  jusios  se  puumes,  pee  a* 
lorum  cousortia  declinah^ni.  Seipeum  namque  me- 
dicum  dicit,  qui  miro  medicandi  genere  vulneratut 
e$t  propter  iniquitaiet  nottrmt,  et  livore  ejut  tanali  «- 
mmt  (ftai.  liii;  /  Petr.  it).  Sanos  autem  et  justos 
appetlal  eoa  qui  ignorantet  Dei  juttitiam,  et  tuam  ve- 
ientet  consUtuere  ,  juttitim  Dei  nen  tunt  tubjecti 
(Hom.  x),  qui  tx  lege  praesttmeiiles  ttvangeJii  gratiam 
noii  quaeruut.  Porro  male  habemes ,  et  peccatores 
vocat  eos,  qui  suae  fragiliutis  conscientia  devicii  , 
nec  per  legem  justificari  posse  videntes,  Chiisii  se 
gratiac  poenitendo  submittunt.  Ubi  simul  ostendilnr 
quod  nou  in  pristiiiis  viiiis  permauenies ,  nt  ScribMe 
et  Pharisaei  murtnurabant,  sed  pceniteutiam  agenles 
Publicaui  venerinl  ad  Jesum  ;  et  ipse  quoque  Jesus 
couvivia  peccatorum,  ut  occasionem  haberet  doceu- 
di,  et  spirilales  invitatonhus  suis  prasberel  cibo*  , 
adire  dignatus  sit.  Denique  cum  frequenter  pergern 
ad  convivium  describaiur,  niliil  refertur  aliud  ni.4 
quid  ibi  feceril,  quid  docuerit,  et  ut  humiliUs  Do- 
mini  etindo  ad  peccatores,  et  poientia  doctriuae  ejus 
iu  poBnitentium  conversioue,  monstretur. 

IIOMILIA  LV!I. 

IN    DIE   ASSUMPTIONIS  MARl.C. 

Luc.  x  In  dlo  fempore,  intravit  Jesus  in  quoddam  ca- 
tieLum,  et  mulier  quwdam  Marthu  nomine ,  exce\*ii 
tum  in  domum  iwam,  t  tc. 

Duac  istse  Domino  dilect»  sorores  duas  vitas  spiri- 
tule^,  quibus  iu  j  rajsemi  saucu  exercetur  Ccclesia, 
deiuonstraot.  Martba  quideui  actualeiu,  qua  prox.mo 
iu  cliaruaie  sociamur,  Maria  vero  coiitempUtivam, 
qua  in  Dei  amoie  suspiramus.  Activa  enim  vila  e»t 
panem  esurieuti  tnbuere,  verbo  sapientiae  nesrien- 
lem  docere,  erraatem  corrigere,  ad  humilifaiis  viam 
superbieiitem  proximum  revocare,  inQrm^nlis  curam 
gerere,  quas  siugulis  quibusque  expediant,  dispen- 
sare,  et  commiSi»is  nobis,  qualiler  subsistere  valeaui, 
praevidcre.  Contemplativa  yero  viu  est,  charitaleui 
quidem  Dci  el  proximi  tota  tnente  retinere ,  sed  ab 
exteriori  actinue  qi.iescere,  soli  desiderio  conditoris 
inharere,  ut  uil  jain  agere  libeal,  sed,  calcatis  curis 
ouinibus  ad  videndain  fadeiti  sui  Creatoris  animus 
inardescat ,  ila  ut  jam  noverit  carnis  corruptibtiw 
pondus  cum  moerore  porUre,  toiisque  desideriis  ap- 
peiere ,  illia  hymnidicis  angeltiruni  ciioris  utieresse, 
admisceri  coelestibus  civibus,  de  aUcrua  ia  conapecifi 
Dei  corrupiionc  gaudere. 

Qum  eiiam  sedetu  ttcut  pedes  Domini,  audiebat  vtr~ 
bum  illiut.  MarUia  auiem  talagebai  circa  (reguent  mi- 
nUlerium.  ltoc  utrique  vilas  coiujruere,  nemo  qui 
dubileu  El  conteniplaiiva?  qiidem  uniiormis  perfe- 
ctio  esi,  exutain  inemeni  in  cunctis  liabeie  lerrems, 
eamque  quaulum  humana  imbecillius  sinit ,  uuire 
cum  Christo.  Activae  ver » ,  quam  frequens  sii  mini- 
slerium,  gemium  Magister  edocet  (  //  Cor.  xi,  xtt), 
qui  celfbernmis  Epistoiarum  diciis  suos  pro  Christo 
terra  marique  labores ,  sua  pericoU  cmnmemorat. 
In  quibus  eiiam  vibiones  et  reve alionei  Doniioi  c»m- 
meiidans,  uon  niinus  »e  in  apeculativa  viriute ,  qnml 
perpaucis  eit  imiuhile,  consummatiiin  fuisse  signi- 
itcai.  Unde  dicit :  Sive  enim  meniem  txcedimus  Ifo*, 
tive  tobrii  tumut  vobit  {II  Cor.  v^. 

Qttcc  ttetii,  ei  ait :  Domine,  nonetitibi  cwrmy  quod 
toror  mca  reiiquit  me  toiam  miaitirare?  Die  er§e 
ilii  utadjuvet  me.  Et  ikloiuin  persoua  loquitur,  qni, 
aahuc  divinue  comtemplatioue  ignari,  ^oium  quod 
didicere  fraternas  dilectiouis  opus  Deo  placituui  du- 
cuui,  ideoque  cuuctos  qui  Ciiristo  devoli  esse  velini 
huic  uiaucipandos  auiumaui.  Et  bene  Martha  stetisse, 
Maria  secus  pedes  Domini  sedisse  describitur ,  quia 
vittt  activa  lauorioso  desudal  in  cerumine,  contem- 
plativa  vero,  pacatis  vitiorum  luiiiulubus,  opiau  jaui 
iu  Christo  mentis  quieie  perfruitur. 

El  retpondent  dixtt  illi  Dominus :  Martha,  Martha  tol- 
Ucka  et  ei  turbaru  circa  plurima,  Porro  unum  ctt  nt~ 
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cessarium.  El  beatus  David  solum  li<  c  necessarium  A  mufieris  annuit,  no»  eam  tanlumraolo,  miae  Verbum 
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homini  es<e  uYtiuiens,  Deo  jugiier  inhaerere  desiderat, 
rilcens  :  MM  autem  adhcerere  Deo  bonum  est,  ponere 
in  Domino  Deo  spem  meam  (P$al.  lxxii).  Ei  alibi : 
Vnam  petii  a  Domino,  hanc  reqttiram ,  ut  inhubitem 
tn  4omo  Domini  omnibus  diebus  titm  m«r,  ut  videam 
tolunlatem  Domini ,  et  visitem  templum  sanctum  ejus 
(Psal.  xxvi).  Una ergo  et  sola  esl  theoria,  id  est,  con- 
teroplatio  Dci,  ctti  merfto  oinuia  jusiiflcatioumn  me- 
rita,  universa  virtutum  studia  postponuntur. 

Maria  optimam  partem  eleyit,  qum  non  auferetur  ab 
#«.  Ecce  pars  Marlha*  non  reprehenditur,  sed  Mari» 
laudatur.  Neque  euiro  bonam  partem  elegisse  Ma- 
riatn  dicit,  sed  opUmam,  ut  etiam  pais  Mai tit.i?  indi- 
caretur  Lxma.  Quare  auiem  pars  MariaB  st  optima, 
subinfertur  cnm  diciiur  :  Quw  nan  auferetur  ub  ea. 
Activa  etenim  vita  cuin  corpore  delicit.  Q>iscnim  in 
a?terna  patria  panem  esnrieuii  porrigat,  ubi  nemo 
esorit  ?  Quis  potum  tribuat  sitienti ,  ubi  uem  .  snit  ? 


«wini  r  uuis  poiuin  iriouai  suienti ,  ubi  nem*.  smt  ?  coiitemplantes  factem  Dei ,  laudes  ei  iu  perpetuum 
Quis  moriuum  sepeiiat,  ubi  nemo  moritur  ?  Cum  d  cantabunt;  qui  in  Trinitate  et  unitate  perfecta  regnat 
pratsenti  ergo  saeculo  via  aufenur  activa  :  cmiiein.      et  nermanet  l)eus  nernmni.i  a*pnla  ^puUr.im  a.?.«„ 
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Dei  corporaliler  generare  menierat,  sed  et  orhnes  qui 
idem  Verbum  spiritaliier  auditu  fidei  concipere,  et 
boni  operis  custodin  vel  in  suo,  vel  in  proximorura 
corde  parere,  el  quasi  alere  studuerint,  asseverans 
esse  beatos.  Qoia  et  eadem  Dei  genitrix  et  inde  qui- 
dem  beata,  quia  Verbi  mcarnandi  ministra  e,t  facta 
temporalis;  sed  inde  multo  beatior,  quia  ejusdem 
semper  amandi  custos  mancbat  aeterna.  Qua  sentea- 
lia  sapientes  Judaeoriim  clam  perculit,  qui  Verbum 
Dei  non  audire  et  custodire,  sed  negare  et  bfosphe- 
ntare  quarcb.int.  Uude  et  recte  dtcitur  :  Beati  aui 
audiunt  Verbum  Dei,  et  custodiunt  iUud;  quia  11011 
attditnres  legis,  juxta  Jacobl  apostoli  sententiam,  ju- 
stificabuntur  apud  Deum,  sed  factores  legis  (Jac.  i), 
de  que  et  psalmista  ait :  Beati  qui  cuslodiunt  judicium 
et  faciunt  justuias  in  omni  lempore  (PsaL  cv) ;  guia 
ilbs  uierces  iu  gloria  retribuelur  sempiterna ;  ubi 
coiitemplantes  faciem  Dei ,  laudes  ei  iu  perpetuum 


prstsenti  ergo  saecuio  viia  aufenur  activa  ;  coniem- 
ptaliva  autem  hic  incipitur,  ut  in  ccelesti  patria  per- 
iciatur.  Quia  amoris  ignis  qui  hic  ardcre  inctioat, 
curo  ipsum'  quem  amat  viderit,  in  amore  amplius 
ignescit.  Coutemplativa  ergo  vita  n.inime  aufertur, 
quia  sub.racta  praesentis  .aeculi  luce  perliciiur. 
IIOMILIA  LVIIL 

W   C0MMEM0RATIONE   DlVIN/E   VIRGH1I8   MARIjE,    DE 
EVANGELIO  I    I  EXTOLLENS    VOC   U   QLvEDA»   MULIER.  » 

Luc.  xi.  Factum  est  autem  cum  hccc  diceret,  e&ollens 
vocem  qucedam  mulier  de  turba  dixtt  illi :  Beatus 
uenter  qui  te  portavit  et  ubera  qum  s«xhli ,  elc. 
Ma^nx  devotionis  et  fiJei  hnec  mulicr  osteiiditur, 
quae  Scribis  et  Pbarisaeis  Dominuin  tentaniibu*  et 
blasphemantibus,  tauta  ejus  incarnaiionetu  pras  oin- 
nibus  sinceritate  cognoscit,  tanta  Hducia  coulitetiir, 
ut  et  prxsentiuin  procerum  calumniam,  et  futuiorum 
conlnndal  haereticorum  perlidiam.  Nam  sicut  tunc 
JuduBi  sancti  Spirilus  opera  blaspbemando  verum  C 
consubslaiilialemque  Patri  Dei  Fiiium  negabant,  sic 
ha.retici  postea  negando  Alariam  semper  virginem, 
sancti  Spiritus  operame  virtute  nascituro  ex  buiuanJs 
membris  itnigeimo  Deo  carnis  sux  materiam  miui- 
strasse,  verum  (onsubstantiaiemque  mutri  lilium 
boniinis  fateri  non  debere  dixerunt.  Sed  si  caro  Verbi 
Dei  secundum  carnem  ua.centis  a  carne  Virginis  ma- 
tris  pronuoliatur  extranea,  sine  causa  venter  qui  eam 
portasset,  ubera  qua*  lacussent,  beatiOcaniur.  Qua 
enim  consequentia  ejus  lacte  credatur  nutritus  ,  cu- 
jtn  seminc  negatur  esse  conceptus?  Curo  ex  unus 
ejosdemque  fontis  origiue  secundum  pbysicos  uier- 
que  liquor  emanare  probetur.  Nisi  forle  pulaoda  est 
virgo  seiiiemivam  suae  carnis  materiam  nutriendo  in 
carne  Dei  Filio  suggerere  potuisse,incarnaudo  autem 
quasi  majori  et  inusitato  miraculo  miuime  potuisse. 
Sed  huic  opinioni  obstat  Apostolus  dicens  :  Quia 
mwil  Deus  Filium  suum  factum  exmuliere,  factum 


snb  leqe  (Galat.  iv).  Neque  enlm  audiendi  sunl ,  qui  n 
legeiHiom  puiant,  uatum  ex  muliere,  factum  sub  lege, 
sed  factum  ex  muliere,  quia  conceptus  in  utero  vir- 
gmali,  earnem  non  de  niliilo,  non  aliuude,  sed  ma- 
teraa  traxit  ex  carne.  Alioquin  nec  vere  Filius  ho- 
miols  diceretur,  qui  originem  non  habexet  ex  htm 
aaine.  Et  nos  igitur  bis  coutra  Eutychen  dictis  extol- 
tamus  vocem  cum  Ecclesia  catholica,  cojus  haec  inulier 
lyptHiigessit,  extollamus  et  mentem  de  inedio  turba- 
rum ,  dicamusque  Salvatori :  Beatus  venter  qui  U  por- 
tavii  a  ubera  qum  suxistu  Yereenim  beata  pareus,  qua>, 
sicul  qoidam  ait  (Sedulius)  euixa  est  puerpera  regem! 

Qui  ccetom  lerramque  tenet  per  sa?cula,  cujus 
numen,  et  asteruo  cooiplecleos  omnia  gyro, 
lonperium  sine  lioe  raauet;  qua  veoire  beato 
Gaudia  malr.s  babeos  cum  virgioiiaiis  honore, 
Wec  priiuam  similcm  visa  est,  uec  habere  sequentem. 
At  ille  dixit :  Quinimo ,  beati  qui  audiunt  verbnm 
Dti,  et  custadiunt  iliud.  Pulchre  Saivator  auesutioui 


et  permanet  Deus  peromnia  saecula  s__cu(orum.  Amen. 
HOMILIA  LIX. 

DE  SANCTA  MARIA  VIRG1NE. 

Hodie,  fratres  charissiiiii,  celebramus  festivltatem 
sancte  Marice,  Dei  Cenilricis  quse  hodie  translala  cst 
in  cce  um  de  muiido,  ut  pro  nobis  orel  Filiuin,  quia 
niundus  delesus  esset,  nisi  per  preces  saiicluj  Mariai 
sustinealur.  Quia  legimus,  po_lt|uam  ccelos  asceudit 
ipsa,  as^idue  .  tal  coram  Dco,  oraiionem  pro  pecca- 
lis  nostris  effundens,  et  juslos  relinel  ne  cadaut,  pec- 
catores  confortat  ne  pereaut ;  diiigit  virgioes,  bi  in 
vera  virginitaie  consistant ;  custodil  viduas,  si  per- 
maneani  in  vera  viduilate.   Legimus  quid  fecii  erga 
clericum  quemdam,  qui  fuit  Koma.  de  nobili  geuere 
ortus :  pater  et  mater,  frater  et  soror  occideiant, 
solus  superstes,  multos  habebat  honnres,  multas 
possessiones,  capellamque  viiinam  domui  suas  iu 
honore  Beatas  Mariae  consecratam,  iti  qua  quolidio 
omnes  horas  saiiciae  Mariae  decantabat.  Paremes  au- 
tem  ejus  cceperunt  enm  omnes  slringere,  ut  duceret 
uxorein,  sed  noluit  per  longuin  tempus,  et  cum  con- 
sisterent  stringendo,  voiunlati  eorum  concessit.  D.  s- 
ponsaveruut  autem  ei  conjugem  de  melioribus  Ro- 
iii*.  Factuin  e_t  cum  dies  uuptiaruin  essei  coustitu- 
tus,  venerunt  parentes  ejus  cum  honore,  et  celebra- 
bant  nuptias  cum  Ixtitia,  sicut  usus  est.  IlJi  vero 
ascendenles  equos,  recordatus  cst  clericus  quod  bea- 
U  Maria  nunquam  dcreliquerat  eumf  asceudit  el  ip- 
se  cum  aliis,  ut  cuin  honore  adduceret  uxorein  ;  cutn 
rediisset,  cantabant  cymbaiis  et  citharis,  et  cxleris 
nislrumentis.  Ct  cJericus  recordans  quod  adhuc  uoii 
camaverat  nonam  de  sancta  Maria,  ait  miiitibus  : 
Prccparate  mensas,  et  ea  quae  prxparanda  suntsecuiH 
dum  ordinem  nuptiarOin,  et  ego  vadam  ad  ecclesiam 
catitare  nonam  de  sancta  Mana,  et  postea  reverur 
ad  vos.  At  il.'i  coeperunt  tristari  dicentes  :  Sic  faciunt 
alii  qui  conjugem  ducuut,  vadunt  cantare  maiutiuas  ? 
Postquam  il  e  aperuitosiium  ecclesiae,  viditeara  ple- 
nam  lumine  et  ardore  et  bealam  Mariam  sedentem 
ante  altare.   Et  terrore  perctissus  cecidit  in  terram 
quasi  mortuus;  ipsa  autein  \eniens,  tenuit  mairaio 
ejus,  et  ait :  Noli  timere,  ego  sum  amica  tui,  quam 
seinper  dilexisti  et  in  mente  habuisti,   nunc  autem 
me  dereliquisti  et  aliam  accepisti,  quare  hoc  fecisti? 
Noime  sutn  amica  tua?  Nonne  suiu  satis  pulchra? 
An  quaeris  aliam,  quae  habet  majorem  pulchritudi- 
nem  quam  ego?  Kl  ille  nimis  timens,  respondit : 
Quae  es,  Doiuina  mea,  non  tc  cognosco.  sed  te  video 
pulchram  et  tam  hone.iam,  ul  non  habealur  talis  m 
coe!o,  nam  odor  a  te  progre  Jiens  repiet  me,  iiuod  me 
credo  esse  in  paradiso.  Kespondit  Maria  :  l_go  suin 
beata  Maria,  mater  Christi,  tu  vero  milii  hactenus 
scryisti;  sed  cur,  me  derelicta,  aliam  despousasti  ? 
Noli  me  derelinquere  propter  mulierem  iuoriaieui  et 
parvo  teinpore  durabdem.IIoe  dictoeviinuitabocu- 
hs  ejus.  Ipse  vero  postquam  nonam  dixit,  redtit  ad 
pabtiuiu  io  quo  milites  eum  exspecubaat ,  et  coth 
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ttrincebeiu  ewm  dleere,  qoare  taauin  moran  fecin-  A  Uunen  ferma  obtin«nda  majorea  rt  pMwesaore»,  U 


eet ;  quibus  ille  ail :  Quicunque  de  parenlibus  meis 
ineam  ducat  uxorem,  quia  amptius  non  halieo  aliain, 
nisi  beatam  Mariam,  rui  di«*  ac  n«cte  aervire  deside- 
ro.  Sponsa  h.-vc  audien»,  tristia  et  dolens  ad  domum 
patris  rediil.  Clericus  vero  accessit  ad  beatum  Ze- 
phirum  papam,  qui  eo  tempore  erat,  quaereus  consi- 
l.um,  quid  (acere  debercl  ;  qni  prax  epit  ei  ut  omnia 
qiue  baherel  domvei  eccleaia»  in  qua  viaionein  vide- 
rat,  et  fieret  ibi  monachus,  etserviretihi  Den  et  beaue 
Mariae  omnibus  diebus  viur  suc,  quae  eiuu  de  laqueo 
dial>oli  liberavit.  Nunc  auiem,  fratres,  serviamus 
semper  tali  regitue,  qwe  n»n  derelinquit  sperautes 
in  se.  Cuni  diligat  orationes  saoctorum,  et  exaudiat, 
multo  magis  niairem  suam  exaudit  pro  peccatoribns 
eioraniem ;  et  ipse  iu  cruce  expansus  coinitteudavit 
eam  beato  Joanni  evangelista»,  ut  eam  cusiodiret  die 
acnocte,quamdiuessetiu  hoc  sa»ciilo.  Et  beatus  Joau- 
nesimplevit  quod  *ihic»miiteiidatoiitfuil.  Cum  appro- 
pinquasseiit  dies  ei  tempus,  in  quo  Dominus  caiu  vo- 
lidt  de  hoc  saculo  tollere,  ui  semper  viciua  anlc  fa- 
ciem  suam  oraret  pro  peccaioribns,  vocavit  eam  dicens: 
Veni  ad  me,  dilecta  mea,  spousa  mea,  maler  uira, 
temptis  est  ut  exaltem  te  super  oiiines  angelos  ei  ar- 
ehangelos,  ei  cancras  virtutes,  quae  sunt  in  coelo,  ei 
sis  in  conspectu  meo  semper  :  die  dominica  |>orta- 
bo  te  in  coelum.  At  illa  venitstatim,  iiunliaus  Joan- 
ni,  qtue  ei  Dominus  dixerat.  Tuuc  beatns  Joannes 
ait :  Oremus  pariter  ut  Dominus  itoster,  Filius  luus, 
transmittat  nobis  omncs  apostotos,  ut  serviant  tii»i. 
Illis  vero  orantibus,  ounes  apostoli  in  qualicuoque 
loco  orabant,  ranti  el  adducli  fuerunl  aute  ostiuni, 
ubi  eral  bea<a  Maria,  et  sieierunt  ciim  ea  usqoe  quo 
Pilins  ejus  assunipsit  eam  in  coelum ,  ubi  ntinc  stat 
in  conspectu  ejus,  non  cessans  pro  peccatoribus  exo- 
rare.  Toto  igiiur  alTcctu  confugiamus  ad  eam  venire, 
ui  p?r  suas  oratfones  ducal  nos  ad  illa  gaudia  ubi 
ipsa  manet  cum  Filio  sine  flue. 


Loc. 


HOMILIA  LX. 

1N  NATALI  DIVI  BARTHOLOMAI  APOSTOLI. 

xxii.  ln  illo  tempore,  facta  est  contentio  inter 


discipulos  Jtsu,   quis  eorum  videretur  eue 
jor,  eic. 

Sicut  bonis  esse  moris  solet,  iu  Scripitiris  semper 
exentpla  Patrum  praecedeiilium,  quibns  ad  ine'i  »ra 
proHciant,  quibus  aguiiis  de  sms  aciibus  liumilieii- 
tiir,  inquirere,  sic  e  contrario  reurobi,  si  quid  forie 
in  electis  reprehensibile  reperiuiit,  quani  suas  ex  eo 
neqoilias  obtectuii,  aut  pro  justo  defeusuri,  liben- 
tissime  solent  amplecti.  Ideoque  inuito  ardentiua 
legunl  quod  facta  e$i  contentio  inier  discipulo*  Christi 
qui$  eorum  videretur  eue  major,  quam  quod  multitudi- 
nh  crtientium  trat  cor  unum,  et  anima  una  (Act.  iv). 
Multo  recolunt  lenacius  quml  facla  est  disbensio  iuier 
Baniabam  et  Paulum,  iia  ut  discederent  ab  invicem 
(Act.%\)9  quam  \Supple  qnodj  idem  Pau.us  ait:Cio#i 


est  doetores  Eccle  ia%  non  minima  disrretione  opus 
babent,  ne.  videlicei,  regum  gentium  instar,  tlo- 
minari  sultjectis,  seqoe  an  eis  gaudeant  su|iervaeuia 
laudibns  attolii,  sed,  ad  exeraplum  Regis  a-terui, 
quasi  jiiniores  eis  quibus  regendis  prssunt  efflctan- 
ttir  ac  minislri.  Quia  nimirum  necessee>t  utsicnene 
agentibus  per  hiimililalein  sint  socii,  quatenus  con- 
tra  delinojuentitnn  vitia  per  xeluui  jusiiii«e  sint  erer.ii, 
ui  et  bouis  in  uullo  se  praeferant,  etcum  pravorum 
culpa  cxigil,  poie£taiemproiinu*sui  prioralus  agnu- 
scaut.  Neeiiim  prasideniisanimus  ad  elattonetn  po- 
tesialis  mi«  delectaiione  rapiatur,  rer.te  per  quem 
dam  sapietitem  dicitur  :  Ducem  te  con$lilueruta,  noik 
exlolti,  $ed  e$to  in  itlit  qua*i  unu*exilti»(Eccli  xxxn). 
Hinc  etiain  Petrus  ait :  /Von  dominantet  m  clerg^  $ed 
forma  (attiaregi  (i  Petr.  v).  Kl  Umen  mmuu^quam 
gravius  defiiiquiiur,  si  inier  perversos  plus  set|uali- 
ias  quam  di>cipiina  cusiodiatur.  Quia  euim  falsa 
H  pietate  superatus  ferire  ileli  delinqtientes  flltos  notuit , 
D  apud  districium  judlcein  serneiipsum  cum  flliii 
crudeii  damnalione  percussit  (/  Re§.  n).  Unde  ne- 
cesse  cst,  ut  rectorem  subditis  et  matrem  pieiaa  et 
pairem  exbibeai  disciplina.  Aique  inter  uaec  solliciu 
circumspeciione  provideudum,  ne  aul  disiriciio  ri- 
gida,  aul  pieias  sii  remissa. 

Nam  qui$  major  e*t>  qui  recumbit,  an  qmi  minUtrat? 
Nonne  qui  recumbit?  Ego  autem  in  medioveetrum  $um 
sicut  qui  minittrat.  Ad  verba  exhortationis  suimei 
adjungit  exempla,  quae  Joannes  Evangeli^ta  plenius 
Couimentorans,  inter  ejetera  scribii  :  Si  ego  tati 
ve§tro$  pedet  Dominm  et  Magi$ter%  et  *r$*  debeti$  alter 
alleriHt  tavare  ptdt>$(Jvan.  xiii):quainvisetiaiuverbo 
ministraudt  possiiii  oiunia  quae  Deus  iu  carne  gessii 
intelligi.  Nam  ei  ipsum  sui  san^ninis  tacrameulura 
in  miiiislramltim  nobfis  se  eflundere  signiticat,  cum 
dicii  :  ^tVur  FUiu$  hominis  non  venit  mini$trarit  $ed 
mini$trare,  H  dnre  animam  $uam  redemptionem  pro 
multii  [Matth.  xx);  et  hoc  qtioque  majoribus  ICccle- 
C  siae  pra*cipunm  miuisirandi  genus  imitandum  osleu- 
deus,  ut  non  solum  misericordiis  eleemosvna*,  do- 
ctrinae  salutuhs,  s|>triialis  exempii  ininistena  fratri- 
bus  imitendainus,  verum  etiam  sicut  ille  pro  uobis 
animam  suam  posuit.  iia  et  nos  pro  iuvicem  antmas 
ponere  dtscamus  (/  Joan.  m). 

Vo$  autem  e$ti$  qui  perman$i$:i$  mccum  in  lenta- 
tionibus  mei$.  Et  ego  dispono  vubis,  sicul  disposuit 
mihi  Pater  meu$%  regnum.  Nou  inchoa  io  pauenli«t 
sed  peiseverantia  cceiestis  regni  gloria  douatur,  quia 
nimiium  peiveveraniia,  qu;e  alio  iiomine  couslaoiia 
▼ocabir,  robur  quotldam  et  for.itudo  mentis,  cun- 
clarumque  (ui  ita  dixerim)  est  columna  virUHum  : 

Suc  cum  bene  recta  ct  lirina  coiisisut,  niuii  esi  cer- 
us,  nihil  luiius  lionis  monbus ;  quod  si  aliquo  de* 
jiciatur  impulsa  turbuie,  nou  sola  labitur,  ouinia 
eniui  prorsus  animi  bona  simul  curruum.  Sicut  ergo 
disposuit  Paier  Filio  regnum,  quem  facium  obedien- 


....  Icm  usque  ad  morlein,  morlem  autem  crucis,  exal- 

emm  stt  mer  vo$  zdus  et  contentio,  nonne  carnales  p  tavit  et  dmiavit  iili  nomen   quod  est  super  omne 
e$ti$ ?  nonne homines  estis  (/  Cor.  v)  ?  quasi  nobis  iuflr-      nomen  (Phitip.  u) ;  sic  el  Filius  idera  Dermanenlea 


miias  sanclorum  imilanda  proponatur,  et  non  ilud 
poiius  quia  convatuerunt  de  infirmilate/fortes  faeti  sunl 
iu  belto  (ttebr.  xi),  lioc  maxiiue  111  l<rcov  ubi  et  ipsa 
«ontenltonis  eorum  catisa  est  nobis  ii.coguita.  Neq.se 
eniin  credibile  esl  quia  jnxta  lioc  quod  alihi  prccipi* 
lur  :Contendite intrareperangustam  portam  (Luc.itu). 
bonore  _e  invicem  pneveniciido  certariiii  (Rom.ut). 
Veruiu  qualibet  ex  causa  coulenderint,  nos  potius 
non  carnales  adhuc  discipuli  quid  ges»erini9  sed 
sptriialis  Magister  quid  ju»_erit,  videamus. 

Vutt  uutem  ei$  :  Heges  yentium  dominantur  eorum, 
et  qui  potestatem  habent  super  oo$%  bencfici  vocuntur. 
yo$  Mem  nan  $k;  $ed  qui  major  esi  in  vobis  fiatsma 
iunior,  #  qui  pr*ce$$or  e*i,  $icut  minutrator.  Certan- 
libus  <le  pnoratu  distipulis,  pius  Magikier  eos  uon 
ioiiae  coiiteitiioiiis  arguit,  sed  f.umam  quam  seqoan- 
lur  butuilitaiis  modesu  rattuoe  de>cribil.   iu  qua 


secum  in  tentatioiiibus  s-teriium  ducet  in  regnum. 
Si  enim  comptantali  facts  $umu$  simiiitudini  mmtii 
ejus,  simut  el  rourrectionis  erimus  (liom.  vij ;  a  cu- 
jus  sublimitate  proiui-ai  Judas  n.f»  i»x  excipilur.  Nain 
et  antequam  liaec  Dominus  diceret,  exisse  ciedemius 
est,  qui  non  modo  permanerecumilloin  leutaihioibas 
sprev  it,  verutii  ipsos  lentatiouum  ejus  juvn  auciores. 
Excipiuntur  ei  illi  qui,  auditis  iiicompreheuaibilie 
sscraineuti  verbis,  abierunl  retro,  et  jam  n#n  cum 
iito  ambulabani  (Joan.  vi).  Non  enim  recedentes  a 
Doroino,  nisi  qootquot  pcenitendo  redieruut,  potuere 
salvari. 

Vt  edatis  et  bibatis  super  mensam  meam  in  regnoi 
Mensa  hasc  proposita  omuibus  sanctis  a<i  fruepduu. . 
cmlestis  est  glona  vitae,  cibus  potusque  ille  de  quo 
alias  dicitur  :  Deati  qui  esuriunt  et  tttiunt  juuittum, 
quoniam  ip$i  murabuntur  (Matih.  v),  Irueudo.  sci- 
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Hcei,  oltm  desiderato  ei  amato  gaudio  veri  ei  incon- 
cussi  boni. 

Et  sedeatis  $uper  thronos ,  jndkantet  duodecim 
tribus  hrael.  Hrc  esl  illa  quam  psalmus  eanit,  im- 
mutatio  deiteroB  Excelsi  (P$al.  lxxvi),  ul  qni  nunc 
buiniles  gaudent  ministrare  conservis,  tunc  super 
Domini  mensam  sublimes  vilas  perpelune  dapibus 
alantur;  qui  bic  in  temationibus  injiistejudicati  ctnn 
Domino  permauent,  illic  cum  eo  super  tentatores 
suos  justi  judices  veniatit ;  et  quanto  liuic  mundo 
magna  bumilitate  despecti  sunt,  tanto  nunc  acce- 
ptis  sedibus  majore  colmine  potestatis  etcrescant. 
Amen. 

IIOMILIA  LXI. 

M  DIE  SANCTO    PASCHjE. 

Ma*c.  xvi.  Matth.  xxviii.  Loc.  xxiv.  Joan.  xx. 
in  Ulo  tempore,  Maria  Magdalena  et  Maria  Ja- 
cobi  et  Salome  emerunt  aromata ,  «I  venientes 
uugerent  Je$um ,  etc. 

In  Evangelio  Lucu»  scriptom  est  qnod  revcrtentes 
»  monnmento  paraverunt  aromata  et  ungoenla  ,  et 
Sabbato  qnidem  siliierunt  secundum  mandatum. 
Mandalum  ergo  Iegis  erat  nt  Sabbali  silentium  a 
vespera  usnue  ad  vesperam  servaretur  (Deut.  v) ; 
ideoque  religinsae  mulieres,  sepulto  Domino,  quan- 
dio  licebat  operari.  id  est  usque  ad  sotis  occasum, 
in  nngnentis  praeparandis  erant  occupatsc,  nt  Lucas 
scribit  (Luc.  xnv).  Et  quia  tunc  prae  angusiia  tem- 
poris  opus  explere  nequibant,  festinaverunt  mox , 
transaeto  sabbato,  id  est,  occidente  sole,  ubi  ope- 
raudi  licentia  rem^averat,  emere  aromata,  sicut  Mar- 
cus  refert,  ut  venientes  mane  ungerent  corput  ejns. 
Neque  enim  vespere  Sabbati  praeoccnpatse  jam  noc~ 
lis  articulo,  monumentum  adire  valuerunt. 

Et  valde  mane  una  Sabbatorum  veniunt  ad  monu- 
mentum,  orto  jam  sole.  Prima  Sabbatorum  prima 
dies  est  a  die  Sabbatorum,  id  est,  requietionum, 
qnam  nune  diem  Dominicam  propter  resorrectionem 
Domini  Satvatoris  mos  ecclesiasticus  appellat.  Id  ip- 
som  autem  est,  cum  una  Sabbati,  sive  tina  Sabba- 
torum  legimus,  id  est,  una  dies  a  Sabbatorum  die, 
boe  esi,  requielionura ,  qnae  in  Sabbatis  ctistodie- 
bantor.  Sanctae  autem  mulieres  quae  Dominum  fue- 
rant  secutae,  cum  arotnatibus  ad  monumenlum  ve- 
uerunt,  et  ei  quera  venientem  dilexerant,  eiiam 
moriuo  studio  bumanitatis  obsequuntur.  Et  nos  ergo 
iu  eum  qui  est  mortuus  eredentes,  si  odore  virtu- 
tum  referli  cum  opinione  bonorum  operuin  Doini- 
mim  quaerimus,  ad  monumeiitum  profecto  illius  cura 
iromaiibus  veiiimus.  Quod  atitem  valde  mane  rou  - 
liercs  venerunt  ad  monumenlum  orto  jam  sole,  id 
est,  com  jam  coslum  ab  Oricntis  parte  albesceref, 
quod  noti  fit  utique  nisi  solis  orientis  viciuilate, 
juxta  bistoriam  quidem  magnus  quaerenrii  et  inve- 
niendi  Domiiium  fervor  charitatis  ostenditur  ;  juxta 
iniellectom  vero  mysticum  nobis  datur  exemplum, 
iUwninata  faeie  decussisque  viliorum  tenebris,  odo- 
rem  bonorum  opertim  Domino,  et  orationum  suavi- 
latem  oflerre. 

El  dicebani  ad  invicem  :  Qui$  revolvet  nobis  lapi* 
dem  ab  o$lio  monumenti?  Et  respicientes  viderunt  re- 
uolutum  lapidcm.  Erat  quippe  magnus  volde.  Quo- 
modo  iapis  per  angeliim  revolutus  sii,  Matthseos 
sufficienter  exponit  (Matth.  xxvitt).  Sed  revolulio 
lapidis  mystice  reserationem  sacramentorumCliristi9 
quae  velamine  litlerae  legalis  tegebantur,  insinuat. 
Lex  enim  in  lapide  scripta  est,  cujus  ablato  tegmhie, 
gloria  resurrectionis  ostensa,  el  abohtio  moriis  an- 
tiqoae,  ac  vita  nobis  speranda  perpetua  toto  coepit 
orbe  pratdicari. 

Ei  introeuntes  in  monumentum,  viderunt  juvenem 
sedeniem  sji  dexlris  coopertum  stola  candida,  et  06- 
ttupaeruni.  Introeuiiies  ab  oriente  in  d.imutn  illam 
rotundam,  qune  111  petra  est  excisa,  videruui  ange- 
lum  sedeiitem  ad  roertdianam  partem  loei  illius,  ubi 
positum  fueral  corpus  Jesu,  boc  enim  erat  in  dex- 

Patrol.  XCIV. 


A  tris.  Qnia  nimirum  eorpus  qnod  supinum  Jacens  ca- 
put  babebat  ad  occasum,  dexteram  neeesse  est  ha- 
beret  ad  austrum.  Scribit  autem  Malthaeus  quod  an- 
gelom  qui  revolvit  lapidem  ab  ostio  monomenti, 
primo  viderunl  supcr  ipsum  lapidem  sedenlem,  qui 
eas  intrare  in  locum  tibt  Doroinus  eral  positus  jussc- 
rit,  et  videre  quod  jam  resurrexisset  a  mortuis 
(Ibid.).  Scribit  Lucas  quod  intranles  in  monumen- 
tnmduos  augelos  inibi  stanles  iuvenerjnt(&tf£.  xxiv). 
lllae  ergo  mulieres  angeios  vident,  quae  cum  aroma- 
trbns  venerunt,  quia  videlicet  illae  mentes  supernes 
cives  aspiciunt,  quae  cum  virtutibus  ad  Deum  per 
sancla  desideria  proftciscunttir.  Nolandum  vero  110- 
bis  est,  quidnam  sit  quod  in  dextris  sedere  an- 
geius  cernitur.  Quid  namque  per  sinisiram,  ntsi 
vita  praesens?  Quiii  vero  per  dexteram,  nisi  perpe- 
tua  vita  signalur?  Unde  scriptum  est  :  Lrnva  ejus 
sub  capite  meoy  et  dexlera  illius  amplexabitur  *me 
(Cant.vm).  Sinislram  namque.Dei  Ecciesia,  prospe- 

jj  riutem  videlicel  vitae  praesenlis,  quasi  sub  capite 
posuit,  quam  intentione  summiamoris  premit;  dex- 
lera  vero  Dei  eam  amplectitur,  quia  sub  aeterna  ejus 
beaiiludine  tota  devotione  continetur.  Quia  igitur 
Redemptor  noster  jam  praesentis  vila?  corruptioneiu 
transierat,  recte  angelus  qtii  nuntiare  perennem  ejus 
viiatn  veuerat,  in  dextera  sedebat.  Qui  stola  caudida 
cooperlus  apparuit,  quia  festivitatis  noslrae  gaudia 
nuntiavit.  Candor  etenim  veslis  splendorem  nostras 
denuntiat  feslivilatis.  Nostrae  dicamus  an  suae!  Scd 
ut  fateamur  verius,  et  suae  dicamus,  et  nosirae.  Illa 
quippe  Redemptoris  nostri  resurrectio,  et  nostra  fo- 
stivitas  ftiit,  quia  nos  ad  immortalitalem  reduxit,  et 
angelomm  festivitas  exstilit,  quia  nos  revocando  ad 
coeleslia  eorum  numerum  implevit.  In  sua  ergo  ac 
nostra  festivitate  angelus  in  albis  vestibus  apparuit, 
quia  tios  per  resurrectionem  Dominicam  ad  superna 
reducimur,  coelestis  patriae  damna  reparantur.  Sei 
Jam  qui  venientes  feminas  affatur  audiamtts. 

r      Nolite  expavetcere  :  Jetum  quaritis   Natarenum 

^  crucifixumf  surrext,  non  ett  hict ecce  iocu$ubi  potuerunt 
eum.  Nolite,  inquit,  expavetcere.  Ac  si  aperte  dicat  : 
Paveant  ilii  qui  non  amaut  adventum  supernorum 
civium ;  pertimescaiit  qui  carnalibus  desideriis  pressi, 
ad  eorum  se  socielatem  pertiugere  posse  desperant. 
\os  autem  cur  pertiinesciiis,  quae  concives  vcstros 
videtis?  Unde  et  Maltliajus  angelum  apparuisse  de- 
scribens,  ait :  Erat  autem  aspectu$  ejus  sicut  futgurf 
et  vestimenta  ejussicut  nix  (Matth.  xxvitt).  ln  fulgure 
etenitn  terror  timohs  est,  in  nive  autem  blandiiueii- 
tum  candoris.  Quia  vero  omnipolens  Deus  et  terri- 
bilis  est  peccatoribus,  et  blandus  jttstis,  recte  lestis 
resurrectionis  ejus  augelus  et  in  fu  gure  vultus  et  in 
candore  habilus  demonstratur,  ut  de  ipsa  sua  spccie 
et  terreret  reprobos,  el  mulceret  pios. 

Jesum  quceritis  Nazarenum.  Jesus  Latino  eloquio 
$alutari$,  id  est,  Salvator,  inlerpreiatur.  Al  vero 
multi  hoc  nomine  dici  poterant  tunc,  non  lamen 
subslantialiler,  sed  nuncupalive.  Ideoque  locus  sub- 

D  jungitur,  ut  de  quo  Jesu  dictum  sit,  mauifestetur  : 
Nazarenum ;  el  causam  proliuus  subdil,  Crncifixum9 
atque  addidit  :  Returrerit,  non  est  hic.  Non  est  hic, 
dicilur,  per  prxseutiam  carnis,  qui  tamen  nusquam 
deerat  per  praesentiain  maje^tatis. 

Sed  ite,  dicite  discipulis  ejus  et  Petro,  quia  proecs- 
det  vos  in  Galilceam.  Quaereuduro  e<4  nobis  cur;  no- 
minatis  discipulis,  Petrus  designatttr  ex  uoroine. 
Sed  si  huuc  angelus  nominatim  non  exprimeret,  qui 
magistrum  negaverat,  venire  inter  diseipulos  non 
auderet.  Vocatur  ergo  ex  nomine,  ne  desperaret  ex 
negaiione.  Quaiu  re  con&iderandum  nobis  est,  cur 
omnipotens  Deus  eum  qoem  cuncue  Ecclesiae  pr«- 
ferri  disposueral  ancillae  vocein  pertimescere  et  se- 
ipsuin  ntgare  perntisit.  Quod  nimirum  inagnae 
actum  pieutis  dispensatione  cognoscunus,  ut  is  qui 
futurus  erai  pastor  EecleKiae  in  sua  culpa  disceret 
qualiter  aliis  roisercri  debuisset.  Prius  ttaque  euin 
osleiidtl  sibt,  et  tunc  prxposuit  caeteris,  ul  ex  sua 
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fiitirmitatc  cognosccrct  quam  miscricordiier  aliena 
iulirma  tolcrarel.  Beue  auleui  de  Redeniptore  uu- 
t>trn  dicilur  :  .  .. .       . 

Pucccdel  vo$  in  Galilaam,  ibi  eum  videbttit,  $tcut 
dixit  vobit.  Galilaea  namque  tiansmigralio  facU  iu- 
t<  rpreiatur.  Ja»n  quipne  Uedemptor  noster  a  pas- 
sioue  ad  resurreclionem,  a  morle  ad  vitam,  a  poena 
ad  gloriam,  a  corrupiione  ad  incorrupiionem  tran*- 
inigraverut.  Et  pritnum  post  resurrectionem  in  Ga- 
liiea  a  discipulis  videtur,  quia  resurrectionis  ejus 
gloriam  post  laeli  videbimus,  si  inodo  a  viiiis  ad  vir- 
tuluiu  ccUiludiuem  trausmigramus.  Qui  ergo  in  se- 
puxro  itunliatur,  in  transmigralione  ostenditur  , 
quia  is  qui  iu  mortilicalione  carnis  agnoscitur ,  in 
iraiismigratioue  meutis  videiur,  qut  cum  Patre  et 
Spirilu  saucto,  ctc 

HOMIUA  LXII. 

IN   FEBIA   SECUNDA  PASCUJI. 

Luc.  ifiv.  In  illo  lempore,  duo  ex  discipulit  Je$u  B  ^m^g  £ 

ibant  in  cattellum  quod   erat  in  epatio  stadiorum 

sexaginta  ab  Hierusalem,  nomine  Emmau$,  et  ip$i 

ioquebantur  ad  invicem  de  hi$  omnibu$  quw  accide- 

rant,  etc. 

Siadium  quo  Gneci,  auciore,  ut  dicunt,  Hercule, 
viarum  spat.a  iuensurant,  octava  est  pars  milliani, 
et  ideo  sexaginu  stadia  septem  millia  passuura  et 
quingenlos  signilicanl.  Quod  bene  spatiuiu  i  ineris 
cougruit  cis  qui  de  inoi  te  ac  sepultura  Salvatoris 
ceiii,  dubii  de  resurrectione  gradiebantur.  Nani  re- 
sui  reciioiietu  quae  post  seplimam  Sabbati  facta  est, 
octavo  nuiuero  conciuere  quis  ambiget?  Discipuli 
ergo  qui  de  Douiino  loquenies  incedebanl,  seituiu 
ccepli  ilineris  milliarium  coinpleverunl,  quia  illuui 
sine  querela  vivemcm  usque  ad  inortem,  quam  seila 
Sabbali  subiil,  pervenisse  dolebant.  Compieverunt 
ot  sepiimum,  quia  huuc  in  sepulcro  quievisse  nou 

dublubant.  Yerum  de  octavo  dimidium  tantum  per-      inierprelaiidi,  sed  gemina  nos  ipsos  bumtliandi  ne- 
cgerunt,  quia  gloriara  celebratae  jain  resurreclionis  C  cessttas  it  cuuibit,  qut  neque  iu  Scripluris  quantuiu 


dum  perfecte  credenies,  vei  solliciti  ne  iticiderem  iu 
manus  Judaeorniu  pcisequentiutn,  quia  nesiiebjut 
quis  esset  cum  quo  loquebaulur,  quod  veruui  ci  e- 
didere  celantes. 

El  quomodo  tradiderunt  eum  $umml  $acerdote$  et 
principee  noslri  in  duwnationem  mortie ,  el  crucifixe- 
runl  eum;  nos  autem  $perabamu$t  quia  ip$e  esut  rc- 
dempturu$  Lrael.  Merito  trisles  iucedebaol,  quia  et 
Seipsos  quodamniodo  arguebant  quod  iu  iilo  redein- 
ptiouem  speraverinl;  quem  jani  inortuuiii  viderant, 
uec  resurrecturum  credebanl,  el  maiime  dolebaut 
eum  siue  culpa  occisum,  quia  noveraut  iuuoceu- 
lem. 

Et  nunc  tuper  luec  omnia  terlia  die$  e$t  hodiet  quod 
hcec  facta  sunt.  Sed  et  mutiere$  qucedam  ex  notiris 
tetruerunt  no$9  qum  ante  lucem  fuerunt  ad  monumen- 
tum ;  et  non  mvento  corpore  ejus,  venerunt  dicente*  $e 
eiiam  visionem  angelornm  vidttse,  qui  dicunt  eum  w- 
uere.  Terruisse  dicuntur  inerito  eos,  quoi  um  nietiti- 
non  iiivento  corpore  dominico  mcesti- 
tiamqua  doiebaut  addere,  quam  deuuntiaU  per  an- 
gelos  ejus  resurrectione,  gaudium  quo  recreareutur 
videre  potueruut. 

Et  abierunt  quidam  ex  no$tri$  ad  monumeutum,  ei 
ha  invenerunl  ttcul  mutieres  dixcruut,  iptum  vero  non 
invenerunt.  Gum  ipse  Lucas,  supra,  Petruiu  dixerit 
cucurrisse  ad  mouuinentum,  el  nuiic  Cleopbain 
dixisse  ipse  retulerit  qtiod  quidam  eoruui  ieraut  ad 
monuineiitum  (Luc.  xxtv),  intelligitur  attestari  qund 
duo  ierint  ad  monuinentum,  sed  Petrum  solum 
pi  imo  commemoravit,  quia  illi  primitus  Maria  uun- 
liaver.t. 

Et  ipte  dixit  ad  eot :  0  ttulii  et  tardi  corde  od 
credendum  in  omnibus  quce  locuti  $uni  propheUe ! 
Nonne  hcec  oportuit  paU  Chrittum,  et  ita  inlrare  in 
gloriam  $uam  ?  Et  indpient  a  Moset  el  omnbut  pro- 
pketit,  inierpretabalur  iliis  in  omnibut  Scriplurit  qum 
de  tpto  erant.  IIoc  nobis  iu  Uho  nou  uiia  Scripluraiu 


itecduui  perfrcte  credebanl.  Emmaus  auiein  ipsa 
est  Nicopolis  civitas  insignis  Paixsiiuae,  quae  post 
expugnationem  Judaeae  sub  Marco  Aureiio  Aiilouino 
principe  rebtaurau,  cuin  sutu  mutavit  et  nomen. 

Et  factum  e$t  dum  (abularentur ,  et  ucum  qucere- 
rent,  et  ip$e  Jesu$  appropinquan$  ibat  cum  itlit.  Lo« 
quentes  de  se  Doiuinus  appropiuquans  comitatur,  ut 
et  lidem  suae  rtsurrectiouis  eorum  uieutibus  iucen- 
dal,  et  occuliae  praesemia  majesiatis  semper  se  quod 
yroniisit  implelurmn  desiguet ;  Ubi  enim  $unt  duo 
tel  tret  congregati  in  nomine  meo,  ibif  ait,  sum  in 
medio  eorum  (Maith.  xviu). 

Oculiuutem  iltorum  tenebantur,  neeum  agnosce- 
pent.  Et  ait  ud  illos  :  Qui  $unt  hi  termonet  quv$  con- 
fertit  ad  invicem  umbulantet,  et  e$tit  tritlet  ?  Apparuit 
qtiidem  Douiinus  discipulis,  sed  eis  speciem  quam 
recognoscereut  non  osteudit.  iloc  ergo  egit  Domi- 
nus  loris  iu  oculis  corporis,  quod  apud  ipsos  age 


oportet  cdocti,  neque  adimpienda quaj  discere  forte 

Roluimus,  quautum  decet,  sumus  iutenti.  fiaiu  si 
oses  et  omnes  propheUi  Ghristum  locuii  sunt,  ei 
bunc  per  angustiam  passiouis  iu  glonam  suam  iu- 
traturuin,  qua  ratione  se  gloriantur  esse  Ghristia- 
oos,  qui  jiixu  virium  suarum  modulum  ueque  Seri- 
pturas  qualiter  ad  Cbrisium  pertineant  invesligare, 
neque  ad  gioriam  quam  cum  Cbristo  habere  cupiuut 
per  passiones  tribulationum  desideraut  attingere  ? 

Et  appropinquaverunt  castello  quo  ibant ,  et  ipte  u 
finxit  t\>ngiu$  ire.  Et  coegeruni  iiluin  dicentet :  Mane 
nobUcum  ,  quoniam  adve$pera$cil ,  et  inciinata  t$t 
die$,  et  intravit  cum  illis.  ftiliil  simplex  Yerius 
per  dupiicitaicm  fecit,  sed  quod  dioiur,  finxti 
te  longiut  ire,  lalcin  se  eihibuit  discipulis  in  corpore, 
qualis  apud  illos  erat  in  mente.  Probandi  autem 
erant  si  bi  qui  euin,  eL>i  necdum  ut  Deum  dilige- 
reni,  saltem  ut  peregrinum  amare  potuissent.  Sed 


balur  intus  in  oculis  cordis.  ipsi  nauique  apud  se-  D  quia  esse  extranei  a  cbarilate  ,uon  poteranl  bi  cum 

_.  — »._..  ^.   ^..w:.«k ^:-  „..       quibus  Verilas  gradiebatur,  eum  ad  hospilium  quasi 

peregrintim  vocant.  Gur  aulem  dicimus  vocantt  cuin 
illic  scripturo  sil,  Et  coegerunt  illum?  E\  quo  ni- 
mirum  exeuipio  colligitur  quia  peregrini  iiun  soluin 
ad  hospiiiura  inviuudi  sunt,  sed  etiam  iraUendi. 

Et  factum  e$t  dum  recumberet  cum  iUi$f  accepit 
panem  et  benedixit,  ac  (regit,  el  porrigebat  iUi$9  H 
aperli  sunt  oculi  eorumt  et  cognoverunl  euni.  Quem 
in  Scnpturae  sacrae  exposiiiouc  non  cognovcruut,  ia 
panis  Iraciioiiecogiioscuut,  audiendo  practepU  IM 
illuuiinati  non  sunt,  faciendo  iiluiiiiuati  sunt,  quu 
scriptum  e>t  :  Non  auditoret  legitjusli  $unt  apmd 
Deum%  $ed  factore$  iegtt  juuificabuntur  (Rom.  n). 
Quisquis  ergo  vult  audiu  intelligere,  festiuet  ea  qnm 
jam  mtelligere  potuit  opere  implere.   • 

Et  ip$e  evanuil  ex  ocutis  eorum.  Et  dixerunt  ad  t«- 
vicem :  Nonne  cor  nottrum  ardens  erat  tn  nobit ,  dum 
loqtftretur  tn  viaf  el  aperirct  nobi$  Scripturas  ?  Igncm, 


melipsos  iutus  et  amabant  et  dubiubuit ;  eis  au- 
tem  Domiuus  foris  et  prcsens  aderat,  et  quis  es- 
*et  non  ostendebat.  De  se  ergo  loqucntibus  prae- 
senliam  eihibuit,  sed  dese  dubiUnttbus  cognitionis 
suas  speciem  abscondit. 

Et  retpondens  unu$t  cui  nomen  Cleophat,  dixit  ei : 
Tu  $otu$  peregrinut  in  Hieru$alem9  et  non  coqno- 
visli  qux  /tft  ta  sunl  in  illa  hi$  diebut  ?  Peregriutuu 
putabaut  eum,  cujus  vultum  non  agnoscebanl;  sed 
et  revera  peregriuus  erat  eis,  a  quorum  uaturae 
Jragiiitate,  percepU  jam  resurrectionis  ejus  gioi  ia, 
longe  disubat.  Peregrinus  erat  eis,  a  quorum  adhuc 
lide  utpole  resurrectiouis  ejus  uescia,  mauebat  ex* 
naneus. 

Quibut  ille  dixit:  QucefEt  dixerunt:  De  Je$u  Na%a- 
ramo,  qui  (uil  vir  propheta,  poteus  in  opere  et  w- 
mone  coram  Deo  et  omni  populo.  Prophelara  et  ma- 
guuui  faicntur,  Filmm  Dci  laceut,  vd,  scilicei,  uou- 
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inqtiil,  veni  millere  in  terram  ,  et  qnid  vofo  nhi  ut  nr- 
deat  (Lue.  xn).  Iguem  quippe  Doiuinus  in  terram 
misit,  cum  afflalu  Spiritus  sancti  cor  carnalium  in- 
cendil;  el  terra  ardet,  cum  cor  carnalitim  in  stiis 
prius  volitplatihus  frigidttm  relinquit  concupiscen- 
tins  pr»sentis  sxculi,  el  incenditur  ad  amorein  Dei. 
Xonne  cor  nostrum ,  inquitinl,  ardens  erat  in  nobis, 
dum  loqucretur  in  wa,  et  aperiret  nobis  Scripturas  ? 
Ex  audilo  quippe  sermone  iuardescit  animns ,  iot- 
poris  frigus  recedit,  lit  mens  in  stiperno  desiderio, 
anxia,  a  concupiscenliis  terrenis  aliena ;  am«»r  venis 
qui  hanc  repleverit,  in  fletibus  crucial ;  sed  dum  lali 
ardnre  cruciatiir,  ipsis  suis  crucialibus  pascitur,  au- 
dire  ei  libet  praecepta  cccle*lia,  el  quot  tnandalis  in- 
stniitiir,  quasi  tot  facibus  iuflammatur. 

Et  surgentes  eadem  hora  regressi  sunt  in  Hierutalem, 
et  invenerunt  congregatos  undecim%  et  eos  qui  cum  ipsis 
erant%  dicentet  :  Quod  surrexit  Dominus  vere,  et  ap- 
paruit  Simoni.  Jam  erat  fama  quod  resurreierat  Je- 
sus  ab  illis  mulieribus  faeta ,  et  a  Simone  Petro,  cui 
jam  apparuerat.  Hoc  enim  isti  duo  invenerunt  lo- 
nuentes,  ad  quos  in  llierusalem  venerunt.  Fieri  ita- 
que  potest  ut  timore  prius  in  via  noluerint  dicere 
quod  eum  audierant  resurrexisse,  qnaudo  tantum- 
modo  angelo*  dixeruut  visos  esse  multerihus.  Igno- 
rantes  enim  cuui  quo  loquerentur,  inerito  possent 
esse  solticiti ,  ne  quid  pa*sim  de  Christi  resurre- 
ctione  jacuntes  in  manus  inciderent  Jodttorom. 
Omnium  ergo  virorum  primo  Dommus  apparuisse 
intelligitur  Pctro,  ex  his  dunlaxai  omnibus  quos 
evangelista?  quatuor  et  Paulus  apostolus  commemo- 
raverunt.  Loquilur  enim  ad  Cot  inthios  de  Domido 
Paulus  :  Quia  sepultus  est,  et  quia  resurrexit  tertia  die 
ucundum  Scripturas,  et  quia  apparuit  Cephos,  el  post- 
ea  undecim  (I  Cor.  xv). 

Et  ipsi  narrabant  quce  gesta  erant  in  via,  et  quomodo 
cognoverunt  eum  in  fractione  pani$.  Praeter  hoc  quod 
pro  merito  meniis  eorum  adhuc  ignoranlis  quod 
oporlebat  Christum  mori  et  resurgere,  simile  aliquid 
eorum  oculi  passi  sunt  non  verilate  fallente,  sed 
ipsis  veritatem  pereipere  non  valentibus,  et  aliud 
quani  res  est  opinanlibus,  ccrti  etiam  mysterii  causa 
factum  est,  ut  eis  iit  illo  alia  ostenderelur  effigies, 
et  sic  eum  non  nisi  in  fractione  paois  agnoscerent, 
iie  quisquam  se  Chrislum  agnovissc  arhitrelur,  si 
ejus  corporis  particeps  uon  est,  id  esl,  Ecelesia», 
cujus  unitatem  in  sacramento  panis  cominendat  Apo- 
stolus  dicens  :  Unus  panis,  unum  corpus,  multi  $u~ 
mus,  ut  cum  eis  benedictum  panem  porrigeret,  ape- 
rirmtur  oculi  eorum,  el  ajjnoscerenl  eum.  Aperi- 
reiitur  utique  ad  ejus  cognitiouem,  remoto,  sciticet, 
impedimento  quo  tenebantur  ue  eum  agnoscerent. 
Non  autein  incongmeuter  accipiamus  hoc  impedi- 
nientum  iu  oculis  eorutu  a  Satana  fuisse ,  ne  agno- 
sceretur  Jesus,  sed  tamen  a  Christo  facta  est  per- 
missio  usque  ad  sacramentum  panis,  ut  unitate  cor- 
poris  ejus  parlicipata,  removeri  intelligatur  impedi- 
iueniuiii  iniinici,  ul  Chrislus  possit  aguosci,  qui  cuin 
Patre  et  Spiritu  saucto  vivit  et  reqnal  Dcus,  elc. 

HOMILIA   LXHI. 

1N  DIE   A8CENSIONIS  DOMINl. 

lUnc.  xvi.  Jn  illo  tempore,  novissime  recumbentibus 
undecim  discipulis,  apparuit  lUisJaus,  el  expro- 
bravit  incredulualem  tllurum,  et  duritiam  cordisf 
quia  his  qui  vMrant  eum  resurrexisse  non  credi- 
derunt,  etc. 

Quomodo  novissime,  qunsi  jam  ultra  eum  non  vi- 
clerint?  Novissiinum  quippe  iliud  est,  quo  Doniimtin 
apostoli  iu  terra  viderunl,  i|iiando  ascendit  in  ccelum, 
quod  factum  est  quadragesimo  die  post  ejus  resur- 
rectioaem.  Nunqutdnam  lunc  exprobraiurus  eral 
quod  uon  credidissent  eis  qui  eum  viderant  rcsur- 
rexisse,  quando  jam  et  ipsi  post  resurreclionem  lo- 
lies  eum  videraut  ?  Illud  ergo  accipiamus,  post  mut- 
tas  demonstratioucs  cjus,  quibus  per  dies  quadra- 


A  giula  discipulis  suis  prosenlatus  est,  eum  etiam 
uovissime  recuiubentibus  illis  undocim  apparuisse, 
id  estt  ipso  quadrag-simo  die ;  et,  quouiaut  jam  erat 
ab  eis  ascensurus  in  ccelum,  hoc  eis  ilio  die  maxiiue 
exprol>rare  voluisse,  quia  his  qui  vitlerant  eurn  re- 
surrexisse  non  credideranl ,  autequam  eum  ipsi  vi- 
dereut,  cum  utique  pt»sl  ascensionem  suam  prxdi- 
cantibiis  illis  Evangi4ium,  geutesque  non  videruui, 
fuerant  crediturse.  Posl  illaui  quippe  exprobratioiiem 
seculus,  ait  idem  Marcus  : 

El  dixil  eis  ;  Euntes  in  mundum  universum,  prmdi- 
cate  Evangeiium  omni  creaturee  :  qui  crediderii  et 
baptizatus  fuerit,  satvus  erit ;  qui  vero  non  crediderit, 
condemnabvur.  lloc  ergo  pr&dicaturi,  quouiam  qui 
non  credtderit  condtuunaoitur,  cum  id  utique  non 
crediderit  quod  non  vidit,  noone  ipsi  primitus  fue- 
tanl  olijurgan  li,  quod  antequam  Dominum  vidis- 
senl,  nott  credtderint  eis  quibus  Domiuus  apparuis- 
set?  Quod  verodixit  eis  : 

g  Euntes  in  mundum  universum,  pradicate  Evange- 
lium  omni  creaturcc.  Nunquid  saiictum  Evangelium 
vel  insensalis  rebus,  vel  hrutis  a  limalibus  fuerat 
pra3(licandum,  ut  de  eo  discipulis  dicatur  :  PiOtdicaie 
omni  creatura.  Sed  omnis  creaturx  nomine  potest 
omnis  natio  gentium  desiguari.  Aute  euiiu  dictum 
fuerat :  Jn  viam  gentium  ne  abieriiis;  nuue  au;eui  di- 
citur  :  Praidicate  omni  creatura,  ui,  scilicei,  prius  a 
JudaBa  apostolorum  repulsa  prtcdicatio,  tunc  nohis 
in  adjutoriuin  ficr<*t,  cum  hauc  illa  ad  daiunaiionis 
suae  lestimoniiiro  sttperba  repulisset. 

Qui  crtdiderh  et  baptizalus  fuerit,  satvus  erit ;  qui 
vero  non  crediderit,  condemnabitur.  Fortasse  uuus- 
quisque  apud  semetipsum  dictt :  Ego  jam  crediiii, 
salvus  ero.  Verum  dicit,  sj  lidem  operibus  tenet. 
Vera  etetiim  lides  est,  quse  in  hoc  quod  verbis  dicu, 
moribus  non  contradicit.  Ilinc  esl  euim  quod  de 
quibusdam  falsis  fidelibus  Paulus  dicit :  Qui  conft- 
tentur  se  nosse  Deum,  faciis  autem  neqani  (  Tit.  i  ). 

p  Hinc  Joannes  ait :  Qui  dicit  se  nosse  Beum,  et  man- 

**  data  ejus  non  custodn,  mendax  est  (  J  Joan.  u ).  Cum 
autem  dicattir  :  Qui  vero  non  crediderit,  condemna- 
biiurt  quid  hic  dicimus  de  parvulis,  qui  per  Ktaiem 
adhuc  credcre  uon  valeni ;  nam  de  majonbus  nulb 
quaistio  est.  In  Ecclesia  ergo  Salvatort  per  alios 
parvuli  credunt,  sicut  ex  aliis  ea  quaj  lilis  iu  bap- 
tistno  remiltuntur  peccata  traxeruot. 

Signa  autem  eos  qui  crediderint  hwc  sequentur  :  I* 
nomine  meo  dcemonia  ejicient,  linguis  loquemur  ttov.s, 
serpentes  tottent,  et  si  morttferum  quid  biberint,  non 
eis  nocebit :  super  agros  manus  imponent,  et  bene  hu- 
bebunt.  Nunquid  quia  ista  signa  uon  lacimus,  iut- 
trime  credimus  ?  Sed  haec  necessaria  iu  ciordio 
Ecclesise  fuerunt :  ut  enim  ad  lidem  cresceret,  uii- 
raiculis  fuerat  nutrienda.  Quia  et  nos  cuiu  arhusta 
planiainus,  tandiu  eis  aquam  fundinius,  quou»que  ca 
in  terra  convaluisse  videamus.  Al  si  semei  radicem 
fixerint,  iirigatio  cessabit.  Hinc  est  enim  quod  Pau- 
lus  dicit  :  Linguce  in  signum  sunl  non  fideltbus*  sed 

D  infidelibus  (  J  Cor,  xiv  ).  An  uon  habemus  de  his 
siguis  aique  virltitibus  qu.e  adhttc  subtilius  conside- 
rare  debeamus?  Sattcta  quippe  Ecclesia  quoiidie  spi- 
rilaliler  lacit  quod  tunc  per  apostolos  corporaliter 
faciebat.  Nam  sacerdotes  ejus  ciiin  per  exorcisim 
gratiam  manus  credentibus  iinponuiit,  et  habiiare 
tn.iligiios  spintus  in  eorum  meute  comradicunt , 
quid  altud  laciunl,  nisi  daemonia  ejiciunt?  El  (ideles 
quiijue  qui  jam  vitas  veteris  saecularia  verba  dereliu- 
quum,  sancta  autem  mysteria  hisonaiil,  Condiloris 
sui  laudes  ct  poteniiam,  qnaiiiuui  prujvalenl  narraiu, 
qnid  aliud  laciunt,  msi  novis  Imguis  loquuutur? 
U»ii  dum  bonis  suis  exhortatioiuhus  malitiam  de 
alieois  cordtbus  auleruiil,  serpentes  toilunt,  ct  dum 
pesiiferas  hua^ioues  audiunl,  sed  tamen  ad  operaiio- 
nem  pravam  miniiue  perlrahuntur,  mortilerum  qui- 
dem  est  quod  b.buut,  sed  nou  eis  uocebil,  qui  quo- 
lies  proximos  suos  in  bono  opere  infirroari  conspi- 
ciuut,  dum  eis  loia  virtute  coucurruut,  cl  exemplo 


r>i 


BEDjE  VENERABILIS  OPP.  PAHS  III.  —  PARjENETICA. 


43* 


snv  opcrationis  illornni  vitam  roboratit  qni  in  pro- 
pria  actione  litubant,  quid  aliud  faciunl,  nisi  super 
jegros  manus  imponuni,  ul  bene  habeant?  Quae  ni- 
mirum  miracula  lauio  majora  sunt,  quaulo  magis 
spiritaKa ;  tanto  majora  suut,  quanto  per  baec  non 
corpora,  sed  anima*  sutcilantur. 

Ei  Dominus  quidem  Jesus  postquam  tocutus  est  eist 
assumptus  est  in  ccelum,  et  sedel  a  dextris  Dei.  Coiim- 
derandnm  nobis  est  qtiid  est  quod  Marcus  ait :  Sedet 
a  dextris  Deif  et  Siephanus  dicit :  Video  coetos  aper- 
tos.  el  Filium  hominis  stantem  a  dextris  Dei(Acl.  vn). 
Quid  est  quod  Marcus  liunc  sedentem,  Steplianus 
vero  sutitem  se  videre  testatur  ?  Sed  scimus  quia 
Fcdere  judicaniis  esi,  stare  vcro  puguaniis  vel  adju- 
vaniis:  Quia  ergo  Itedemptor  noster  assunipttis  in 
roelutn,  et  niiiic  omnia  judicai,  et  ad  extremum  ju- 
dex  omnium  veniel,  liunc  post  assumpiionem  Mar- 
cus  sedere  describit,  quia  post  ascensionis  suae  glo- 
riam,  judex  in  line  \idebitur  :  Stephanus  vero  in 
toboris  certamine  posilus,  stantem  vidit,  quem  ad- 
jotorem  habuit,  quia  ut  iste  in  lerra  persecutornm 
infidelitaiem  vinceret,  pro  illo  de  ccelo  illius  gratia 
pognavil.  Sequittir  : 

Itli  autem  profecti  prcedicavcrunl  ubiquef  Domino 
eooperante,  et  sermonem  confirmante  sequentibus  si- 
gnis.  Quid  in  liis  cotisiderandum  est,  quid  niemorise 
commendandum,  nisi  quod  praeceptum  obedieotin, 
obedieittiam  vero  signa  secuta  snnt?  Inter  quac  no- 
tandum  quod  Evangelium  suum  Marcus  quanto  tar- 
dius  caeteris  itichoavit,  tanto  in  longiora  scribeudo 
lempora  porrexit.  Nam  neque  de  uativilate  ipsius 
Domiui  aut  prarcursoris  ejus ,  neque  de  infanlia  vel 
pneritia  utritislibet  eorum  aliqua  conimemorans , 
neque  de  nativitate  Salvatoris  allius  scribens,  ex- 
repto  quod  eum  in  capiie  Evangetii  sui  Filium  Dei 
uominat,  ab  initio  cvangelicae  praedicaiionis,  quod 
per  Joannem  factuin  est,  tcepit,  et  ad  illud  usque 
lempus  narrando  pervenii,  quo  apostoli  idem  Evan- 
gelii  verbum  totum  praedicando  disseminavere  per 
orliem.  Itcstal  sane  qoacstio  uon  minima,  quomodo 
seripse ril  idem  evangelista  angelum  dixisse  mulieri- 
bus  :  ltef  diciu  discipulis  ejus  et  Petro,  quia  prcecedet 
tos  in  Galilceam ,  ibi  eum  videbitis,  sicul  dixit  vobis 
{ Marc.  xvi  ),  nec  tamen  ibi  visum  a  dbcipulis  Do* 
miniiro,  in  ullo  post  biec  Evangelii  sui  loco  retule- 
rit.  El  quidem  MaithflRus  abisse  dUcipulos  dicit  in 
Galilaeam  (  Matth.  xxvm  ),  ibique  Doiuiuum  vidis>e 
et  adorasse,  et  prcteptmn  ab  eo  accepisse  eundi, 
tfocendi,  baptizaudi  oimies  gentes  iu  noniine  Patris, 
cl  Eilii,  et  Spiriius  sancti.  Atlaiuen,  inspetta  alio- 
rum  Scriptura  evangelisuruiu  (  Luc.  xuv ),  docet 
ewm  sanpius  antea  visum  discipulis,  iuaxime  ipsodie 
resurrectionis  ejus  in  Hierosolymis,  et  in  castello 
Eromaus.  Quare  ergo  specialiter  se  in  Galilaeam 
pra  eetstirum,  et  ibi  a  discipulis  videiidum  pra»dixit, 
cuin  ueque  ibi  soluni,  neque  ibi  priuiuui  fueril  visu»? 
Videamus  ergo  cujus  mysterii  gratta  secuuduin  Mal- 
tba»um  etMarcum  resurgens  ita  mandavent  :  Pr<r- 
cedam  vos  in  CaUlaam,  ibi  me  videbitis.  Quod  *tsi 
eompletum  est,  tameu  post  mulla  completum  est, 
€um  uiandatum  sic  sit  ( quanquam  siue  prxjudicio 
neeessitatis)  ul  aut  hoc  solum,  aut  huc  primuin  ex- 
spectaretur  iieri  debuisse.  Procul  dubio  ergo  quo- 
niam  vox  est  isla  non  evangelistae  narrantis  quod 
iti  factuin  sit,  sed  angeli  ex  mandato  Doiuini  et  ip- 
mus  Domini,  evangelislaj  aulem  nairanlis,  sed  ita  ab 
«ngelo  et  a  Doroiuo  dictum  sit,  prophetiae  dictum 
accipiendum  est.  Galilaea  uamque  inlerpreiatur  vel 
transmigratio,  vel  revelatio.  Prius  itaque  secunduin 
transroigrationis  signiflcationem,  quid  aliud  occurr.t 
intelligeuduro  :  Pracedet  vo$  in  Galilttam,  ibi  eum 
uidebitis,  ticut  dixit  vobis,  nisi  quia  Christi  gratia  do 
.populo  Urael  transniigralura  erat  ad  gentes,  quibus 
apostoli  praedicantes  Evan^elium  nullo  inodo  crode- 
xentur,  uisi  eis  ipse  Doniinus  viaiu  in  cordibus  lio- 
jiiiiiumpr;upararet?Et  hoc  iutelligimus,  prcccedet  vo$ 
iuGalilisam.  Quod  autcm  gaudcutes  uiirantur,  dis- 


A  ruptis  et  evictis  difficullatibus  aperiri  sibi  ostium  in 
Domino  per  illumiiiationeni  fidelium,  hoc  iutelligi- 
tur,  ibi  eum  videbitis,  id  esf,  ibi  membra  ejus  inve- 
nietis,  ibi  vivum  corpus  ejus  in  cis  qui  vos  sosce- 
perint  agnoscetis.  Secundum  illud  auiem  quod  Ga- 
lil«a  interpreiatur  revelaiio,  non  jaro  in  forma  servi 
intelligendum  est,  sed  iu  illa,  in  qua  aequalis  esl  Pa- 
tri,  quaro  promkit  apud  Joamiem  dilectoribus  tuis 
cum  diceret :  Ego  diligam  eumf  et  ostendam  Uli 
meipsum  (  Joan.  xiv  ).  Non  utique  secuudum  id  quod 
jaro  videbanl,  et  quod  eiiam  resurgens  curo  cicatri- 
cibus  non  soluro  videndum,  sed  etiam  laiigendum 
postmodtim  ostendit,  sed  secundum  illam  ineflabi- 
lero  lucem  qua  ittuminat  omnem  liominem  venientem 
in  hunc  mundum  (Joan.  i  ),  secundum  quam  lucet 
in  tenebris,  et  tenebm  eum  non  comprehenderunt.  II- 
luc  nos  praecessit,  unde  ad  nos  venieos  non  recessii, 
et  quo  iios  pra3cedeiis  non  deseruit.  Illa  erat  reve- 
latio  lanquara  vera  Galila^a,  cum  similes  ei  erimus, 

D  ibi  eum  videbimus  sicuti  est  (  1  Joan.  m  ).  Ipsa  erit 
eliam  beatior  traiismigralio  ex  isto  saeculo  iu  illam 
x*temitatem,  si  ejus  praecepta  sic  amplecumur,  ut 
ad  ejus  dexteram  aggre^an  mereaniur.  Tunc  eiiim 
ibunl  sinistri  in  coiubustioiiero  aeteruaro,  justi  auiem 
iti  vitaiu  aelernam  (Maith.  xxv).  iiinc  iliuc  traitsiui- 
grabuut,  et  ibi  eum  viJebuut,  quomodo  non  videut 
iiupii.  Tolleiur  enim  impius  ue  videal  clariiatem 
Domini,  ei  impii  luinen  uon  videbuot  (lsai.  xxvi). 
Hcec  est  autem  vita  ecterna,  ut  cognoscant  te  unum  w- 
rum  Deumt  et  quem  misuti  Jesum  Ckristum  ( Joan. 
xvti ),  sicnt  in  illa  sternitate  cognobcilur,  quo  suos 
peniucet  per  roruara  servi,  ut  eum  iiberi  conteut- 
plentur  per  forinam  Domini.  Quod  oobis  quoque 
praesUre  dignetur  Jesus  Cbristus,  qui  cum  Patre  ei 
Spirito  sancto  vivit  et  gloriatur  Deus  per  immorti- 
lia  baecula  sajculoruin.  Amen. 

HOMILIA  LXIV. 

p  IN  FCSTO  OIVI  JOANNIS  EVANGELIST* 

U  ANTE  Pi>RTAM  LATINAH. 

Matth.  xx.  Marc.  x.  In  ilio  tempore  acceduntaHJetum 
Jaeobus  et  Joannes  fUii  Zebcddri,  dicentes:  Magieter, 
voiumus  ut  quodcunque  peiierimus,  facias  nobi$9  etc. 

Ilattbapus  scribit  baec  matrero  filiorum  Zebedaei 
Dominum  poslulasse  pro  illis ;  sed  Marcus  ipsorum 
desideriuro  alque  consiliuui  voleus  aperire  legenu- 
bus,  ucel  de  interveiiiente  uiaire,  et  ipsos  ootius 
dicit  poslulare ,  quod  ipsorum  rogaiu  per  uiatreru 
noverat  esse  postulatum.  Denique  Donanus  secun- 
dum  utruinque  evan^elistaui,  uon  matri ,  sed  ipsis 
respondit : 

Nescitis  quid  petatis.Poteslis  bibere  caticem  quemego 
bibo  f  aut  baptismo  quo  ego  baptizort  baptixari  ?  At  iiti 
dixeruntei:  rossumus.  Nesciuui  quid  petant,  qui  sedeni 
gloiiie  a  Domiuo  quam  nondum  merebantur  iuqui- 
runt.  Jam  enini  deleciab.il  eos  culiuen  lionoris,  sed 
prius  viam  habebant  exercere  laboris;  desiderabant 
D  rernare  sublimiter  cuiu  Christo,  sed  prius  erat  pali 
buuiiHler  pro  Christo.  Noniine  enim  calicis  sive  ba- 
ptismi,  passiouem  desiguat  martyrii ,  qua  ei  ipsum, 
et  illos  decebal  consummaii.  (Jnde  et  atibi  de  sua 
passioue  loqtiiiur :  Baptimo  autem  habeo  baptizari% 
et  quomodo  coarctor  usque  dutn  perficiatur  (Luc.  xn)? 
Et  eidem  pasbioni  appropians  orabat,  diceus :  Pater, 
si  visf  transfer  calicem  istum  a  me  (Ibid.  xxvi). 

Jesus  aulem  ait  eis :  Calicem  quidem  quem  ego  bibot 
bibetis,  ct  baptismo  quo  ego  buptixor ,  baptixabimini. 
Quaeritur  quomodo  calicero  martyrii  Zebedaei  lilii, 
Jacobus,  videlicet,  et  Joaimes  biberiut,  autquoroodo 
baptii>mo  Domini  fuerint  baptizati,  cum  bcriptuia 
nairet  Jacobum  tantuin  apostolum  ab  Uerode  capite 
truncatuin  (Act.  xn),  Joanues  autem  propri.i  uioite 
vitam  fiuierit.  Sed  si  legamus  ecclesiasticas  bistorias, 
in  quibus  fcrtur  (Lib.  ni,  c.  10)  quia  et  ipse  propter 
inariyriuui  sit  missus  in  ferventis  olei  dolium,  el 
tude  ad  su^cipieudam  corotwm  Ckrisii  attileta  proces* 
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serlt,  siatimque  exsilio  relegatus  in  Pallimos  instilam 
sit.  videbimus  mnrlyrio  animum  non  deftiisse,  et 
liibisse  Joannem  calicem  confessionis,  qtiem  ct  tres 
poeri  in  camino  iguis  biberunt  (Dan.  m)f  licet  per- 
secutor  noo  fuderil  sanguinem.  Quod  autem  sub- 
jungit:  .... 

Sedere  aulem  ad  dexteram  meam%  tel  ad  nmstram, 
non  e$t  meum  dare  vobis,  ud  quibus  paratnm  e>t%  sic 
iutelligendum  est :  Regnum  coelorum  non  est  danlis, 
sed  accipientis.  Non  est  enim  personaruui  acceptio 
apud  Deum  (  Acl.  x  ) ,  sed  quicunque  talem  se  pr;e- 
buerit,  ut  regno  coelorum  dignus  sit ,  hic  accipiet 
quod  non  persoiue,  sed  vitas  paratum  esl.  Si  ilaque 
tales  estis  qui  consequamini  reguiim  coelorum,  qnod 
Pater  meus  triumphanlibus  et  victorilfus  pr.Tparavit, 
vos  quoque  accipietis  illud.  Item :  Non  est  meum  dare 
vobis,  $ed  qnibus  paratum  e$t.  Non  est  menm  dare 
superbis  (boc  enim  adbuc  eraui).  Sed  si  vultis  acci- 
pere  illud,  nolite  esse  quod  esth.  Aliis  paratum  est, 
et  vos  alii  estote ,  et  vobis  paratum  est.  Quid  est , 
alii  estote !  Prius  bumiliamini,  qui  jam  vultis  ex- 
allari. 

Et  audientes  deeemt  cceperunt  indignari  de  Jacobo 
et  Joanne.  Decem  apostoli  non  indignantur  matri 
liliorum  Zebedvi,  nec  ad  mulierem  audaciani  refemnt 
postulationis,  sed  ad  fllios,  qui,  ignoranles  mensurain 
suam,  iminodica  cupidiiale  cxarserunt.  Quibus  et 
Dominus  dixerat :  Nescitis  quid  petatis. 

Jesus  autem  vocans  eos%  ait  Ulis:  ScUts  quia  hi  qui 
xidentur  principari  gentibu$%  dominantur  ei«,  el  prro- 
cipes  eorum  potestatem  habent  ipsorum.  Non  ila  est 
nutem  im  vobi$t  eic.  Humilis  Magister  el  miiis,  nec 
cupidiiatis  immodicae  duos  arguit  postulautes  ,  nec 
«iecem  reliquos  indignationis  increpat  et  livoris ;  sed 
lale  ponit  exempluin,  quo  doceat  enm  majorem  esse 
qui  minor  fiterit,  et  illum  dominum  fieri  qui  omnium 
>enrua  sil.  Frustra  igitur  aut  i!li  imtnoderata  quae- 
sierant,  aut  isti  dolent  super  majornm  desiderio,  cum 
»d  aummitatem  virtutum  non  polentia,  sed  huuiili- 
tate  veniatur.  Denique  sui  proponit  cxemplum,  ut  si 
dicta  parvi  penderent ,  erubescerent  ad  opera.  Et 
dkit: 

Nam  et  Filius  hommis  nom  venit  ut  ministraretur 
«,  sed  ut  mini$traret%  et  daret  animam  suam  redem- 
ptionem  pro  multis.  Nota,  quod  crebro  diximus,  eum 
qui  ministraret  Filium  hominis  appellari,  et  dare 
aiiiinam  suam  redeinpiionem  pro  inultis ,  quaudo 
foMnain  servi  accepii,  ut  pro  muudo  sanguinein  fun- 
deret.  Et  non  dixit  dare  animam  suam  redeinptionem 
l>ro  omnibus,  sed  pro  umltis,  id  esl,  pro  eis,  qui 
credere  voluerunu  -  £  -  . 

HOMILIA  LXV.  -  T^  ^ 

IH  DEDICATIONE  ECCLESIA. 

Lcc.  vi.  Matth.  vii.  ln  illo  tempore  dixit  Jesus  disci- 
pulis  tuis:  Non  est  arbor  bona  quce  facit  fruvtus 
malo$%  neque  arbor  mala  faciens  fructum  lonum. 
Vnaquojque  enim  arbor  de  fructu  suo  cognoscitur. 
Neque  enim  de  $pini$  colligunt  ficust  neque  de  rubo 
vindemiant  uvamt  etc. 

Quia  proiitia  divinitate ,  fratres  cbaritsimi,  so- 
leninia  dedicationis  ecclesiae  celebramus ,  debcmus 
ipsi  congruere  solemnitati  quam  coliuius,  ut  sicut, 
ornatis  studiosius  ejusdem  ecclesia)  parietibus,  plu- 
ribus  acceneis  luminaribus  ,  amplificato  nuuiero  le- 
ctionum,  addiia  psalmorum  melodia,  Isetis  noctein 
vigiliis  ex  more  transegimus ,  ita  etiam  penetralia 
rordium  noslrorum  semper  necessariis  bonorum  ope- 
rum  decoretnus  ornatibus.  Semper  in  nobis  flamma 
divioae  pariter  et  fraternae  cliaritalis  augescat,  sem- 
per  in  sanctuario  pecioris  nostri  coelesthim  memoria 
praecrptorum,  et  angelicae  inodulatiouis  dulcedo  sau- 
cia  reaonei.  lii  svnt  enim  frtictus  bonue  arboris,  hic 
honi  thesaurus  cordis,  haec  fundamenta  sapientis  ar- 
chitecti,  quae  nobis  hodierna  sancti  Evangelii  lerlio 
touiuiendai,  nos  non  formaui  solumwodo,  sed  viriu- 


A  tem  potitis  habere  pielaiis.  Quod  etiam  mysticn  vc- 
teris  instrnmenli  nobis  hisioria  diligenter  insinwtt» 
qnando  vel  Moyses  labernacultim,  vel  lemplum  Do- 
m»no  Salomon,  in  sanclne  Ecclesiae  lypnm  condklit. 
Utraque  enim  domns  Ifrmiter  fuudata  esse  refertur : 
fahernaculum  quidem  ,  quia  compactos  de  tabulis 
babebat  parietes,  siipcr  bases  argenteas ,  templum 
auiem  super  Inpides  quadros  [.4/.  add.  in  fundamen-* 
tun]  supposilos.  Ligna  quoque  erant  imptHribHia,  e 
quibus  et  l:<bernaciiluni  omne  factum,  el  lempJum 
inlus  ornatnm,  ac  desnper  tecium  futgebat.  Aurum 
etiam  de  thesauro  bono  optimum  profereb»tur,  de 
quo  et  tabernaculi  parietes  iutus  et  foris  vestiti,  et 
templi  noii  tanium  parietes,  verum  etiam  laqtiea- 
ria,  trabes,  ostia,  postes  et  pavimenta  erant  coo- 
perta.  Sed  et  vasa  et  utensilia  domus  utriusque  cuncta 
pcne  aurea,  neque  haec  nisi  de  auro  purissimo  fieri 
licebat.  Fructus  etiam  arbomm  qui  in  domum  Do- 
mini  offerebantur ,  piirissimt  et  exquisiti  esse  jube- 

g  banlur,  hoc  est  vitis,  olivae,  thuns,  myrrhae,  vel 
stactis,  et  cseterarum  hujusmodi.  Quae  videlicet  cun- 
cla  spirilualiter  inlellecla ,  veram  n^str»  li.lei  el 
operationis  siucerilatein  denunliant.  D.imus  nainque 
utraque,  ut  diximus ,  universaiis  Ecclesie  Qguraui 
pnemonslrai.  Neque  incougruum  quis  arbitretur  quod 
duae  sunt  domus  Domini  in  mysterio  facta ,  cuiii 
unam  Cbristi  domum  esse  ecclesiam  nullu>  fidetis 
ambigai.  Duae  elenim  sunt  condita)  domus  ob  sigui- 
ficationem  utriusi|ue  populi ,  in  eamdem  fiJem  ven- 
turi,  Judaei,  scilicet,  et  gentilis.  Dnde  bene  tiberna^ 
culum  sola  plebs  Hebraea  condidit  in  eremo,  lempli 
autem  structuram  proselyti,  id  est,  advenc  de  gen- 
tibus  quotqtiot  in  poptilo  Isrnel  tunc  inveuiri  pote- 
rant,  devota  fide  compleverunt.  Scd  et  rex  potentis- 
simus  Tyri  conductus  a  Salomone,  commodatis  arti- 
ficibus  et  lignis  gratantissime  juvit ,  quia  nimtrum 
ante  incarnationem  dominicam  notus  tantum  in  Ju- 
daea  erat  Deus.  At  postquam  ille  in  ea  qua  nalus  et 

p  passus  est  carne,  resuscitatus  a  mortuis,  et  exaltatus 
est  super  ccelos  Deus,  continuo  super  omnem  lerrani 
nominis  ejus  gloria  refulsit ,  orbisque  universus  ad 
a?diOcauonem  domus  illius ,  accepta  ab  eo  promis- 
sione  donorum  ccelestiuin,  gaudens  occurrit.  Quid 
ergo  ipse  Conditor  et  Redemplor  nosler  de  constru- 
ctione  suae  domus,  qua  [Al.,  quae]  nos  sumus,  in  ea 

Siise  nobis  motlo  recitala  est  lectione  sancli  Evangelii 
icat,  audiamus. 

Non  est  arbor  bonat  qum  facit  /ructus  mntos :  neque 
arbor  mata  faciens  fructum  bonum.  Bonas  ergo  arbo- 
res,  et  bonos  harum  fructus  fu  constructiotiem  sive 
ministerium  sui  templi  rex  sapiens  quaerit.  At  vero 
malae  arboris  quis  sit  finis,  idem  alibi  docet,  dieens : 
Omni$  arbor%  qum  non  factt  fructum  bonum%  excidetur 
et  in  ignem  miitetur  (Matth.  m).  Arbores  nanique  ho* 
mincs,  fructus  aulem  dicit  opcra  ipsoruin.  Yultis  ei- 
enrm  nosse  qui  sint  arbores  [Al.%  arboris}  rnala?,  qui 
mali  [Al.%  malcej  fructus?  Apostolus  docet,  diceiif  : 
n  ilanife$ta  autem  sunt  opera  carmsy  qum  sunt  fornicatio, 
"  immunditia,  luxuria,  idotorum  $ervi'tu$t  veneficia,  it*i- 
nriciliojf  conientiones,  amiulalione$%  ira%  rixas,  dissen- 
sione$%  hatrete**  invidice,  homicidia,  ebrietates,  comes- 
satione*,  et  hi$  $imiUa  [Gatai.  v).  Vultis  audire  an  ar- 
bores  quse  tales  fructus  fecitint  ad  «terni  Keois  ttm- 
plum  coeleste  pertineant  ?  Subjungit  Apostotus,  di- 
ceus :  Qum  prmdico  vobi$f  $icut  prmdixi,  quoniam  qui 
talia  ayunt,  regnum  Dei  non  consequeniur.  Bonae  quo- 
aue  arboris  fructus  subsequenter  enuuterat,  diceiis : 
rrhdus  autem  spiritus  est  ch*ritas9  gaudium,  pas, 
patientia%  bmiitas,  bentgnitas,  fide$t  mansueludo,  eon- 
tinemia ,  de  quibus  et  alias  adnionens,  ait :  II t  fitii 
lucis  ambulate.  Fructus  enim  lucis  est  in  omni  bonitaie% 
et  ju$tilia%  et  verUate  (Ephe$.  v).  Qui  nimirum  fructus 
cuni  arboribus  e  quibus  proceduitt,  et  hic  ad  dotnuut 
lidei,  et  illic  ad  habiiatioiiein  supernae  beatitudinis 
veraciler  pertinent.  Audiatnus  denique  arborem  bo- 
nam  de  bonorum  fructuuin  proveulu  Ixlantein :  Ego 
autem  sicut  oliva  (ructifcra  in  domo  Deit  speravi  m 


4jo 


BF,Di£  VENERABILIS  OPP.  PARS  III.    —  PAItiENETlCA. 


r* 


mitcrkordia  Dei  mei  in  aternum,  ei  in  ta»culum  scrculi 
( PtaL  li).  Fructns  qntppe  olivae  lucidiim  est  opus 
mfcericordise,  el  idco  jure  in  misericordia  Dei  sperat 
in  lemplo  selernitatis,  qui  in  domo  D«*i  presenti  mi- 
serirordiae  graiia  re  splendet.  Jure  se  talis  ad  lemplum 
magni  Regis  pertinere  confidens,  alibi  dicil :  Ei  mt  • 
tericordia  lua  [Al.,  ejus\  subsequetur  me  omnibus  die- 
bus  vitce  mecs,  ut  inhabitem  in  domo  Domini  in  longi- 
tudine  dierum  (  Psal  xxn  ).  At  conlra  mala  arbor  vi- 
deamns  qttales  fruclus  ferat,  et  tales  ferre  ipsi  viie- 
mns.  Dieit  propheta  Jeremias :  Maledictut  homo  qui 
con/idit  in  homine,  ei  ponit  carnem  brachium  suum,  et 
n  Domino  recedit  cor  eius.  Erit  enim  quasi  myrica  tn 
deterto  (Jerem.  xvn).  Myrica  namque  est  infructuosa 
arbor  et  humilis,  gtislu  nimis  amara,  omnique  hu- 
roana  culltira  prorsus  indigna,  ac  propterea  fructifi- 
cans[A/.,  frnticaris]  in  deserto.Cui  meritocomparatur 
is  qui,  a  divino  timore  et  amore  recedens,  ab  bomi- 
nibus  regnnm  vel  divitias  sperat.  Qui  quantum  a  de- 
core  domus  Dei  sit  extorris  judicandus ,  propheta 
subdendo  manirestnt :  El  non  videhit  cum  venerit  bo- 
num,  ted  habitabit  in  deterto  in  ticcitate,  in  terra  tal- 
tuginit  et  inhabitabiti  (/6irf.).Nemo  ergo  sibi,  fralres 
mei,  in  occulto  male  vivens ,  de  favore  vufgi  quasi 
bonus  sit,  blandiaiur,  quia  etsi  folia  verborum  per- 
pulchra,  si  florem  fame  giguit  odoriferum,  non  est 
arhor  bona,  quae  facit  fructus  roalos.  Nemo ,  cum 
lecto  corde  bona  quan  valet  operatur,  de  sua  saluie 
desperct,  quia  non  est  arbor  mala,  qux  facit  fructum 
bofitim. 

Vnaqumqut  enim  arbor  de  fructu  tuo  cognotcitur. 
H;rc  cognitio  de  apertis  solummodo  vitiis  sive  virlu- 
tibus  accipienda  est,  qiialia  superius  ex  Apostoll  sen- 
lentia  commemoraviiuus.  Namque  sunt  nonnulla  quae 
quo  animo  gerantur,  iguoratur  a  proximis,  unde  et 
in  utramque  partcm  posstint  interpretari.  Sed  ambi- 
gua  quaeque  justius  ab  his  qui  bona  diligunt  inter- 
i  reianfur  in  bonum ,  ut  impleatur  illud  Apostoli : 
Nolite  ante  temput  judicare  (I  Cor.  iv). 

Neque  enhn  de  tpinis  colligunt  ficut,  nequt  de  rubo 
vindemiavt  uvam.  Sp  nae  et  rtibus,  plenae  aculeis  ar- 
hores,  jllorum  corda  designant  qui  vel  luxuriae,  in- 
vidiac,  concupi  cenli* ,  siimulis  ipsi  fttdantur ,  vel 
cene  iracumtiae ,  dctractionis,  odii ,  superbiae ,  et 
amariludinis  asperitatibus  [Al.y  Hsperitatis]  insuavee 
proximii  et  quasi  inlractabiles  existunt.  Ficus  aulem 
dulcem  regni  coelestis  memoriam  ,  uva  fragrantiam 
dominicae  oilectionis  significat.  Non  ergo  de  spinis 
colligunt  flcus,  neqtie  de  rubo  vindemiant  uvam, 
quia  quicunqne  adliuc*  vitiorum  aculeis  sordent,  ex- 
empla  [At.  exempli]  vel  doclrinam  virtutum  [A/.,  do- 
etrinae  virtuiemj  iuinislrare  proxiwis  nequaquam 
digne  praevalent. 

Bonu*  homo  de  bono  thesauro  cordit  sui  profert  60- 
wtiro,  et  nialus  homo  de  maio  thtsauro  cordit  tui  pro- 
fert  malum.  Thesaurus  cordis  intentio  est  cogiiatio* 
nis,  ex qua  provenliim operis internus arbiter  judcat. 
Uixle  fii  pleruinque  ul  minora  bona  nonnulli  tnajori 
ecelestis  gratiae  mercede  opereutur,  videlicet,  proptcr 
ititentionem  cordis  qua  majora  voloeraut  patrare 
hona  si  possent,  et  alii  majora  viriuiuiu  opera  osten- 
lantes,  ob  imuriam  cordis  lepidi  minora  a  Doiniuo 
pra?mia  sorlianiur.  Denique  opus  viduae,  qu;e  duos 
ntimnios  deiulit  ad  templom,  innumeris  divituin  do- 
nariis  ab  interno  cordium  scruiatore  pra*ferlur. 

Ex  abundantia  enim  cordis  ot  loquilur.  Humanum 
quippe  judictuin  saepe  fallit,  qitia  cor  proxtiui  nescit 
nisi  ex  ore  et  opere  pensare,  Dominus  auiem  ipsum 
opus  et  serniones  [Al.  add.,  oostrosj  ex  cordis  radice 
perpendit.  Ilhus  ergo  ex  abundantia  cordis  os  loqui- 
lur,  qtii  cx  qua  intentione  proinaiitur  verha ,  non 
ignorat.  Qu<»d  eiiam  subsequetiter  asimit,  manifesie 
ostendens  quia  locutio  bona  absque  ojeruin  atteata- 
tione  nibil  omuino  prosil. 

Quid  autem  vocatis  me  Dominet  Domine,  tt  non  fa* 
citit  quas  dico?  Dominum  nainqtie  vocare  boni  donum 
thesauri,  bon*  videtur  esse  fructus  arboris.  Omnis 


A  euitn  qnicunque  invocaverit  nomen  Domioi,  salvus 
erit.  Sed  si  is  qui  Invocat  nomen  Domini,  praecepiis 
Domini  perversc  vivendo  repugnal,  profecto  paiet 
quia  de  bono  cordis  tbesauro  prolatum  non  fuit  bo- 
nutn  quod  lingua  sonuit,  nec  talem  frucium  cmfes- 
sionis  fici  radix,  sed  spina?,  hoc  esl,  horrida  vitiis,  et 
non  mullitudine  dominicae  dilcctionis,  onusta  cou— 
scientia  procreavit.  Qua>  autem  sit  vera  fructiitim 
bonorum  malorumqtie  discretio,  Dominus  sub  alia 
fignra  subdendo  designal; 

Omnis  qui  vtnit  ad  me,  el  audit  sermonet  meos,  et 
facit  eot%  ottendam  vobit  cui  sitnitis  tit.  Similis  esl  ho- 
mini  adificanti  domum.  Homo  auiem  hic  domum  aedi- 
ficans,  ipse  est  mediator  Dei  et  hominum,  homo 
Cliristus  Jesns*  qui  dileciam  sibi  domum  sanctam,  vi- 
delicet,  Rcclesiatn,  in  qtia  perpetuo  manerct,  aedifi- 
care  et  consecrare  dignatus  est. 

Quifodit  in  altum,  et  posuil  fundamenta  tupra  pt- 
tram.  Quia  in  corde  suoriim  fidetiom  quidquid  ter- 

£  reuae  intentionis  invenit,  fundilus  exstirpare  studuit, 
quatenus  ejectis  priscae  consuetitdinis  ruderibus,  ac 
cogiiaiionibus  superfluis,  stahilem  in  eis  ipse  et  in- 
concussam  possit  habere  mansionem.  Ipse  est  enim 

}>etra,  stipra  quam  hujiismodi  domus  fundamenta  col- 
ocavit.  Nam  sicul  in  domo  aedificanda  nil  petrae, 
cui  fundamentum  iinponaiur,  antefertur,  ita  sancta 
Ecclesia  petram  suam,  videlicel  Christum,  imo  ha- 
bet  in  corde  recouditara;  neque  aliquid  fidei  illius 
ac  dilectioni  praejyonit,  adeo  ut  pro  bac  etiatn  mor- 
tem  pali  non  dubiiet;  cui  nimirutn  petrse  princeps 
Ecclesiae,  quia  finnissime  inhae>ii  [A/.,  adhaesit],  ab 
ea  nomen  accepit,  (juando  audivil,  Tu  et  Petrut,  et 
super  hanc  petram  adifiabo  Ecclettam  meam  (ilatth. 
xvi ). 

Inundatione  autem  facla,  illitum  est  flunten  domni 
illit  et  non  potuit  eam  movere ;  fundata  enim  erat  tu- 
pra  petram,  Patet  expositio,  qtiia  pulsaia  est  saepe 
pressuns  Ecclesia,  nec  dejecta.  Quod  si  qui  creden- 
q  tium  inale  vicii  ccssertint,  ad  hanc  utique  domum 
non  peninebant,  quia  si  supra  petram  fidei ,  et  non 
potius  super  arenam  perfidiae  vel  levitatis  fundaii 
consislerent,  lahefactari  prorsus  nunquam  valerent. 
Notandum  autem  quod  haec  inundatlo  tentationuin 
tribus  modis  Eccle^iam  impugnat.  Nam  vel  a  sua 
c  oncupiscentia  leniatur  quisqtie  abstractus  el  illectus, 
vel  lalsorum  fratrum  improbitatc  fatigatur,  vel  aptio- 
ribus  externoriun  appetilur  insidiis.  Quae  videlicei 
teniamenia  Dominus  alibi  portas  inferi  nuncupat,  et 
meriio,  quia  niiuirum  si  vicerinl,  in  seiernura  trabunt 
interituin.  Ei  tuper  hanc  petram%  inquil,  atdificabo 
Ecclesiam  meam,  et  porta?  inferi  non  pravatebunl  adver- 
tuteam  (Jbid.).  Etsi  ergo  pulsant,  non  tamen  dejiciunt 
Kcclesiam  Christi  porlae  dlaboli ;  etsi  irruii  inuudatio 
perfidiae,  nou  subiuil  domuin  fidei.  Quae  enim  adju- 
tori  suo  veraciter  dicere  polest  :  Dum  anxiarelur 
cor  meum,  in  petra  esaltasii  me,  non  dcbellatur  ab 
exlraneis,  quia  rabiem  persequentium  infidelium  cum 
..corona  martyrii  patiendo  superat;  non  corrtimpitur 
v  a  falsis  fratribus,  quia  et  haereticorum  dogmata  recte 
credendo  refuiat,  et  vitiosa  quorumdam  catoolicorum 
exempla  sobrie  et  jusle,  et  pie  vivendo  devitat;  non 
obcaecatur  fumo  propriae  cupidilatis,  quia  fervet  in- 
terius  solo  ardore  Dominic*  chariutis.  Huic  autem 
homini,  id  est,  Redemptori  nostro,  qui  ttcclesiam 
sibi  universalem  invincibili  mentis  fortitudine  copu- 
lavit,  pro  modulosuo  quiquesimilantur  eiecti,  quanda 
quod  ipse  iu  tota  Ecclesia  generaiiter  facit,  hoc  illi 
in  suis  sioguli  cordibus  agere  specialiter  curanL 
Natn  quasi  in  altuin  fodiendo,  suam  vigilanter  con- 
scieniiara  disculiunt,  ne  quid  in  ea  sordidum  laleat, 
solerter  inquirunt,  cunctas  a  fundo  cordis  superva- 
cuorum  cogitatuum  latebras  roanu  sedulae  discretio- 
nis  exhauriunt,  quatenus  firmain  quietamque  fidem 
pelras  illi  fortissimae,  hoc  est,  Christo  pneparent;  fit- 
que  ut  per  ejus  prcsentiam  insuperabiles  inter  saeculi 
torrentis  adversa  simul  el  prospera  blandieutis  per 
Uurent.  Ilaec,  adjuvantc  Douiino,  fralrcs  chanssimi. 
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de  evangelicrc  lectionis  expositione  transcurrimug,  A  bitos  euenU.  Prima  igitnr  domus  Uiginta  cubilis  in 


sed  videlur  congruum  solemniuti  qnam  colimus  de 
ardificatioue  lempli  aliqua  commemorare,  ei  quam 
decenter  ornatus  illiiis  Ecclesiae  significatinni  conve- 
nial,  indagare.  Narral  ergo  sacra  Scriptura  quia  prae- 
cepeht  Salomon,  ut  lollerent  lapides  grandes,  lapi- 
des  pretiosos  in  fundamenlum  lempli,  et  quadrarent 
eos.  Lapides  autem  grandes  et  pretiosi,  qui,  in  fun- 
damenio  locati,  totum  onus  lemplt  sibi  siiperimposi- 
tum  portant,  ezimios  sanctae  Ecclesiaa  doctores  insi- 
uuant,  grandes  niuiirum  excellentia  meritorum,  ptre- 
tiosos  claritate  signorum,  que  ab  ipso  Domino 
verbum  audientes  toUm  Ecclesi»  crescentis  fahri- 
cam  sua  prcdicatione  genuerunt.  Quando  enim  in 
Scripiuris  fuiid:imeola  plurali  numero  dicuntur,  vel 
praedicatores  sanctos,  vel  firmas  justorum  cogiutio- 
nes  signiiicant.  Unde  est  illud  P.<altnistae :  Funda- 
menta  ejus  in  montibus  sanctis  (PsaL  lxxxi).  At  cum 
singulari    numero    fundamentum    ponitor ,    ipsum 


allitudinem  surgit,  quia  praesens  Ecclesia  ad  viden- 
dam  sneciem  sanctae  Trinitatis  tota  intentione  stts- 
penditur  :  stiperior  domus  triginla  aeqne  cubitis  s* 
in  aitum  attoilit,  qtiia  solutae  corporibus  anints  per- 
fectorum,  usque  ad  diem  universalis  judicii,  ejus- 
dem  bealae  et  individuae  triuiutis  praesenti  visiono 
fruunlur.  Suprema  domut  bis  tricenis  alta  esl  cubi- 
tis,  quia  resuscitati  a  mortnis  omnes  elecii,  in  onn- 
templalione  ejusdem  sui  Conditoris,  qui  io  tribus 
personis  unus  est  Detis,  auerna  spiritus  simul  et 
carnis  immortaiitate  gaudebunt.  Factus  est  auiem 
medius  paries  in  lemplo  de  tabulatis  cedrinis  viginti 
cubilorum  alliludinis,  qui  divideret  oraculum,  id 
est,  Sanctum  sanctorum  a  priore  parte  templi,  lia- 
bebatque  oraculum  viginti  cubiios  longitudinU,  1 1 
viginti  cubttos  aliitudinis.  Porro  ipsum  lemplum  pro 
forihusoraculi  quadraginU  cubitortim  erat,  in  quo 
erant  mensae  et  candelabra  de  atiro  :  sed  et  altare 


saepius  auctorcm  bonorum  omnium  indi<  at,  de  quo  g  aureum  prope  ostium  tabernaeuli,  qualcnus  incenso 


Apostolos  ail :  Fundamenlum  enim  aliud  neuo  potest 
ponere%  prmter  id  quod  posttum  ettt  quod  esl  Christus 
Jetus  [l  Cor.  111)  el  de  uuo  rursus  ad  credentes  :  Sed 
e»tis%  inquit,  cive*  snnclorum,  et  domestici  Dei,  super- 
adificati  super  fundamentum  apostolorum  et  propketa- 
rum  (Ephes.  u).  In  hoc  ergo  fundatnento  lapides 
grandes  et  preiiosi,  qui  templum  omne  gestarent  stiut 
positi,  qu>a  por  ipsum  ad  propagandam  toto  orbe 
Ecclesiam,  ct  piius  patriarclue  et  propheiae,  ei  post- 
modtun  sum  apostoli  instrucii,  qui  quo  arctius  amori 
ejus  iithaerchant»  eo  fortius  sectatores  suos  iu  aedi- 
licio  coelesli  sustentabant.  Qtios,  videlicet,  lapides 
rex  quadrare  praecepit,  ut  magistros  Ecctesiae  com- 
positos  moribus,  et  iiomobiles  animo  esse  debere 
signarel.  Sicut  eniin  quadratum  quacunque  verliiur 
parte,  stal,  ita  nirairum  vila  perfectorum ,  quae  ad 
ventatis  lineam  soilicite  direcU  est,  nuliis  tentaiio- 
iinin  impulsibus  a  sua  novit  sUbiliiale  dejici.  Erat 
autein  lemplum  de  marmore  Pario,  qui  est  lapis  al- 
ous,  exstiuclum,  tit  candorem  ecclesiasticae  castita- 
tis  eiprimeret;  de  quo  in  amoris  Cantico  Dominus 
ait  :  Skut  lilium  inter  spinas,  tic  amica  mea  inter  /§- 
ias  (Cant.  u).  Uabebat  sexaginta  cubitos  in  longilu- 
dine,  et  viginii  cubitos  in  lalitudine,  et  triginta  cubt- 
tos  iti  altitudine.  Loitgitudo  erg  >  templi  lidem  sanclae 
Ecclesiac  designat,  per  quam  longaniiniler  tntcr  opera 
sua  bona  pravortim  adversa  tokrat ;  latitudo  charita- 
lem,  qua  ipe  intus  per  viscera  pietatisspaliaiur;  al- 
titudo  spem,  qua  propter  boua ,  quae  per  cbariutem 
operatur,  ccelesti  [A/.,  coelestisj  vit*  praeiuia  ex- 
specut.  Et  bene  longiludo  texaginla  est  cubitorum ; 
>enano  eniui  ntunero  bonorum  operum  solet  perfe- 
lio  designart,  quia  et  Dominus  unndi  ornalum  [A/., 
oruaineiitum]  sex  dicbus  perfecit,  et  sex  sunl  bujus 
sxcoli  a-iales,  in  quibus  sancla  Ecclesia  pro  aterna 
requie  piis  actibtis  instal  [AL9  iusiStit].  Bene  vi- 
guiti  stinl  cubiti  latiiudinis,  quia  geminuui  esi  prae- 


in  eo  thymiamate,  vapor  fumi  ascendens  apertret 
[A/.,  operirel]  oraculum  ubi  erat  arca  testamenti, 
super  quae  [A/.,  superque  eam]  erant  cherubin  glo- 
ri;e  obumbrantia  propitiatorium.  Prior  ergo  domus 
proesentis  Ecclesiaa  statum,  interior  vil;p  coelestis  in- 
gressum  designau  Unde  recte  in  priori  mensa  et 
candeiabra  suut  facta,  qtiii  nimirum  in  hac  vita, 
lumine  sanclarum  Scripturartim  et  sacramentorum 
ccelesiium  refeciione  opus  hahemus  ;  in  futuro  au- 
tem  lalibus  non  egemus  snbsidiis,  ubi  juxta  Psalmi- 
stse  vocem  quaecunque  apparuerint  cum  justitia,  sa- 
liabuntur  manifestata  gloria  Christi.  In  hac  qtioque 
vita  corda  justorum,  quasi  altare  inccnti  aureum, 
splendida  fulgenl  per  muuditiam  sanctitatis,  aroma- 
tibusreferu  desideriorum  spiritttalium  incendio  fl»- 
sjrantamoris  conlimii,  et  quasi  in  proxiino  ccelesiis 
iutroiius  positus  [A/.,  posiuj,  suavis^intim  sua 
orationis  vaporeui  juxta  Sancta  panctorum  superna 
emiltuul,  ubi  Chhstus  est  in  dextra  Doi  sedcns. 
Quem  apttssime  arca  hstamenti,  qnas  cmt  intra  ve- 
luui ,  designat,  iu  qua  urna  erat  atirea  habeus 
manna,  et  virga  Aaron  quae  frondtierat,  et  ubul.o 
lestamenti.  Ipsa  namque  arca  naturam  humaniut  s 
ejus,  urna  mannae  pleuitudinem  diviniiatis,  virga 
Aaron  poienliam  sacerdotii  ejus  inviolabileoi,  (abu- 
lae  lesiamenti  de^ignant,  quia  ipse  [A/.  add.  csi  qui] 
legem  dedii,  quijue  etiam  benediciiouem  his  qui  le- 
gem  faciutit,  dabit.  Bene  [AL  add.  auiein]  leinplu  o 
prae  foribus  oracttli  quadraginia  cubitorum  erat  lon- 
gitudiuis ,  quando  in  bac  adhuc  vita  jejuniis  et 
coiiiinentia  nos  castigari  opoitet,  ul  ad  intemae 
dulcedinis  saiietaiem  pervenire  mereamur.  Namque 
hoc  ntimero  castigationem  viue  pr.i:sentis  significare 
inleiligit  omuis  qui  quadragenariuin  Moysi,  vel  Elia^ 
vel  ipsins  Domiui  jejuniuui  recte  iuteiligere  novit. 
Bene  ipsum  oraculum,  iti  quo  arca  per  cberubiii 
gloriae  tegebatur,  viginti  cubitos  longitudinis,  latitu- 


ceptnm  cbariutis,  qua  E«  clesia  io  tribulalione  dila-      dinis  el  alttludinis  babebat,  qui  numerus  perfeclio- 
Utur,  quando  perfectus  quisque  et  conditorem  ex  ^  nem  ,   ut  diximus  ,    geminae  dilectiouis  iiisintiat , 


toto  conie,  tota  amma,  tota  virtuie,  et  proxutiuui 
Unquam  seipsum  diligere  probattir.  ttene  triginta  in 
altiiudiue  sunl  cubiti,  quia  omiiis  electorum  spes  ad 
visionem  sanci^  Trinitati3,  quaiitum  valet,  se  exer- 
cendo  et  purificaudo  prxparat.  Sex  igilur  ad  lidei 
longaiiiiiiiutem,  tria  ad  celsiiudinem  spei,  duo  per- 
tineiit  ad  latitudinem  amoris,  quibus  tribus  virtu- 
tuOi  insiguibus  totum  sanciae  Ecclesiae  sutum  con- 
bUt  perrrui  [A/.  pertici].  Quod  autem  per  denarium, 
qui  perfectus  est  nuincrus,  singula  baec  multiplican- 
lur,  multiplex  ejusde.u  |  erfectionis  aiigmentum  li- 
gtirate  denuntiatur.  ftotandum  sane  quod  triginla 
culnti  alttiudiiiis  iiou  usque  ad  supr^niuiii  lempli  fa- 
stigiutii,sed  ttsquead  laqnearia  peiiingebant;  ueinde 
ad  laqnearia  inedii  coenaculi  alii  iriginla  cubili  alti- 
tudiiiis  assurgebant.  Porro  terlium  ccenaculuui  quod 
sopererat  sexaginla  babebat  cubitos  iu  al!iludine,ac 
sic  omnis  alliiudo  domus  in  ccntum  vigiuti  erat  cu- 


quia  quidquidiu  hac  peregrinatioue  pro  Deogeritur, 
totum  lioc  in  iila  munsiooe  palriae  perennis,  ubi 
magndiceiitia  ejus  continua  beatorum  spiriluuin  !au- 
daiione  susollitur,  io  sola  dileclionis  ainptitndine 
perlicittir.  Erat  et  porticus  anie  templum  vig  uti 
cubiioruiti  iongitudiuis,  juxla  iiieiisuram  Jaiiludinis 
templi ,  et  deeem  cubilorum  laiitudinis,  h.ibcns 
oslium  coolra  osiium  templi  ab  orieule  :  qna?,  vide- 
lice!,  |  orticus  iilain  sanctae  Ecclesi»  plebem  desi- 
guat,  quae  dominice  iucarnationis  lempora  praeccs- 
sil,  nec  tam«m  ab  ejusdem  incarnationis  fide  vacua 
rumansit.  tloc  est  euim  ostium  porlicns,  coulr.t 
ostium  templi  esse  ad  ortum  solis,  ttilem  populi 
prioris  de  Cbristo  eamdein  esse  qtiae  sequentis,  eo- 
demque  gratiae  orieutis  luinine  cunctorum  fideliuui 
corda  illuslrari.  Unde  bene  iu  eadem  portiru  duc 
columnae  aereae,  maximi  el  mirandi  operis  circa 
ostium  templi  narrantur  es6c  statutae,  et  bis  tapi- 
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tella  qtiasi  opere  lilii  superimposita.  Columns  etiim  A  *udo,  ne  ad  voium  perveniret,  obftiterat.  Eadem 


stant  ante  ostiura  templi,  quia  adventum  Redempto- 
ris  nostri  qui  ait:  Ego  tum  oslium,  per  me  $i  aui$  in- 
troierit,  $atvabitur  (Joan.  x),  pnecesserunt  doctores 
egregii,  de  quaiibus  dicit  Apostolus:  Jacotoi*  et  Ce- 
phat  et  Joanne$,  qui  videbantur  columnw  e$$e%  qui 
eidem  adventui  eju$  lettimonium  perhiberent  (Ga- 
lat.  n).  Una  enitn  a  deitris  ostii,  alia  stabat  a  sini- 
slris,  qoia  el  populo  Israel,  qui  tunc  divina  flde  el 
rliaritate  calebat,  incarnationem  sui  Redemploris 
fuluram  praecinebant ;  et  tion  minus  genlibus,  qua 
adhuc  quasi  ad  Aquilonem  positae  perfidiae  frigore 
torpebant,  ejusdein  Redemptoris  iugressum  praedi- 
cabant  esse  pandendum.  Quod  vero  capitella  colum- 
narum  quasi  opere  lilii  fabricala  eranl,  sianilicat 
quia  tota  praedicationis  eorum  summa,  de  elarttaic 
perpeluaa  beatitudinU  insotiuit,  ejusque  videndam 
gloriam  suis  auditoribus  promisit,  qoi,  aoterous  ante 
saecula  Deus  eiislens,  liomo  factus  esl  in  fine  saecu 


nauiqne  turba  nniiae  consuetudini*,  quac  supra  cae- 
cuin  ciamantem  ne  lumen  petercl,  increpabat  (Luc. 
xviii  ;  Marc.  i),  etiam  suspicientem  Publicanum,  ne 
Jesum  videat,  tardat.  Sed  sicut  caecus  turbarum  vo- 
ces  magis  ae  inagis  clamando  devicit,  ita  pusillus, 
necesse  est  lurbae  nocentis  obstaculum  altiora  pe- 
tendo  traoscendat,  terrena  retinqual,  arborem  cru- 
eis  ascendat.  Sycomorus  namque,  quse  est  arbor 
feliis  moro  similis,  sed  allitudine  praestans,  unde  et 
a  Latinis  celsa  nuncupatur,  ficus  fatua  didtur.  Et 
eadem  dominica  crui,  quae  crcdentes  alit  ut  ficus, 
ab  incredulis  irridetur  ul  faiua.  No$  emm  prcedfca- 
tnus  Christum  crucifixum,  Judmt  quidem  $candaiumw 
geniibut  autem  $tuttitiam;  ip$i$  vero  voeath  JudaH$ 
atque  gentibus  Chrittum  Dei  virtutem  et  Dei  sapien- 
tiam  (/  Cor.  i).  Quam,  videlicet,  arborem  pusillus 
statura  Zachaeus,  quo  eialtari  possit,  ascendit,  dtitn 
quilibet  huniilis  et  propriae  conscins   infirmitatis, 


lorum.  ut  quasi  flos  lilii  iuterius  colorem  aurosum,  o  cotifidens  in  Domino,  proclamat :  Mihi  autem  abtit 


eiterius  liaberel  candidum.  Qttid  nainque  auri  rubor 
in  candore,  uisi  fulgor  est  divinitatis  in  homine  ? 
Quem,  videlicet,  hominem  el  prius  virtulibus  cla- 
rum  ostendit,  et  posl  iuortem  niveo  incorruptionis 
splendore  vestivit.  Ilaec  nos,  fratres  charissimi,  in 
praesenlis  festi  nostri  gaudium  de  structura  templi 
i>auca  ei  pluribus  frateruiiati  vestra*  eiposuisse  li- 
buit,  quatenus  et  miranda  terrestris  domus  Domini 
Cabrica  deleclaret  audilum,  et  haec  [Al.  add.  eadem] 
spiriiualitcr  intellecta  mentes  nostras  ardentius  ad 
aiuorem  supernac  habitaiionis  erigerel.  Diligamus 
crgo,  fralres  mei,  toto  corde  decorem  domtis  aeier- 
n:ey  quara  ei  Deo  habemtis  in  cobUs,  et  de  loco  ta- 
beruaculi  gloriae  ejus  sedulo  cogitare,  ac  nos  alteru- 
irum  admonere  curemus.  Unuin  ante  omnia  pela- 
wus  ab  eo,  et  hoc  iufatigabili  intentione  qttseramus, 
ut  inbabitare  merearaur  in  domo  ejus  oranibus  die- 
bus  vilae  nostrae,  hoc  est,  perenni  vita  ac  luce  feli- 


atoriari,  niti  in  cruce  Domini  nostriJetu  Chritti  (Ga- 
tat.  vi).  Ascensa  autem  sycomoro  transeuntem  prope 
Dominum  cernit,  quia  per  hanc  laudabilem  fatuita- 
lem,  etsi  necdum  ut  est  solide,  jam  tamen  raptum 
et  quasi  in  transitu  luci  sapieutiae  coelestis  iulendit. 
tt  cum  venietet  ad  locum,  tuspicient  Jetu$  vidit  H- 
lum.  Perambulans  Jericho  Salvator,  venil  ad  locum 
ubi  pracurrens  Zachaeus  sycomorum  couscenderal . 
quia  missis  per  mundum  sui  verhi  praeconibus,  in 
quibus  ipse  nimirum  ct  loquebatur  et  ibat,  venit  ad 
populum  nationum,  qui  passionis  ejus  fide  jam  su- 
blimis  eiistens,  etiain  divinitatis  ejus  ardebat  agnita 
facie  beari.  Sutpicient  vidit  illum,  quia  per  gratiam 
fidei  a  terreuis  cupiditatibus  elevatum,  turbisque  iu- 
fidelibus  pneemiuentein  elegit.  Vidcre  enim  Dei, 
eligere  vel  amare  est.  Unde  est  illud  :  Ocuii  Domini 
$uperju$to$  (Pw/.  xixtu).  Nam  et  nos  quae  amamus 
videre,  ab  his  quae  eisecramur,  intu.ium  festinainus 


ccs.  Non  autetn  spernit  neque  despicit  preces  pau-  ~  avertere.  Vidit  ergo  Jesus  videntem  se,  quia  elegit 

namm     /iimmlA   hnA  miAil  rltlicrit  inaa     nruPiiniiir  •  corl  *•*  AliffAiilAin  e«      aI   ftm»vil     onifintom     llnnc     einA  nrAi~ 


perum,  quando  hoc  quod  diligit  ipse,  precamur ;  sed 
clememer  eiaudiens  donabil  nos  videre  bona  sua  in 
terra  viventium  Christus  Jesus  Dominus  nostcr,  qui 
vivit  et  regnal  in  aevum  [Al.  add.  :  Cum  Paire  in 
unitate  Spiritus  sancti  Deus  per  omnia  saecula  s^e* 
cuJorum.  Anieu.  1 

HOMILIA  LIVI. 

IN  DEDICATIONE  ECCLESI.C. 

Lcc.  xix.  ln  Uto  tempore  ingrettut  Jetut  perambula- 
bat  Jericho.  Et  ecce  vir  nomine  Zaccha>u$f  et  hic 
princept  Pnbltcanorum,  et  ipse  divet,  et  quarebat 
videre  Jetum  qui$  et$et%  et  non  poterat  prce  turba. 
quia  ttatura  putiltut  eraU  Et  prcecurrent  atcendil 
in  arborem  $ycomorum9  ut  videret  illum,  quia  inxU 
erat  trantiturut,  etc. 

Qurn  imp§$$ibitia  tunt  apud  homine$f  pouibUia  $unt 


eligentein  se,  et  aroavit  amantem.  Hunc  sane  ordi- 
uem  proAciendi,  hoc  est,  per  tidem  Dominicx  in- 
carnationis  ad  cognilionem  diviniiatis  perveniendi, 
quasi  sycomorum  Jesu  faciem  specnlandi  doctor 
egregius  ostendit,  cum  ail :  Non  enim  judicavi  $cire 
me  atiquid  inter  vo$  niti  Chrittum  Je$um%  et  hunc  cr«- 
afixum  (/  Cor.  n).  Itemque  aliis  eiprobrans,  Facli 
ettit,  inquit,  quibut  lacte  oput  $it%  non  $otido  cibo 
(Hebr.  v) :  lac  infirma  temporariae  dispensationia, 
solidum  cibum  ardua  perpetuae  Majesutis,  appel- 
lans. 

Et  dixit  adeum :  Zaechcpe,  fetiinant  descende,  quia  Ao- 
die  m  domo  tua  oportet  me  manere.  Et  (etlinant  descendil 
et  excepit  itlum  gaudens.  Manebat  aliquando  Dominus 
in  domo  princlpis  Pharisaeorum,  hoc  est,  in  Judaeo- 
rum  synagoga  docebat;  sed  quia  non  baptizatum 
ante  prandium,  Sabbato  curaulem,  Publicanos  et 
peccatores  recipientem,  contra  avariliam  disputan- 

^ r r ,  ^_- w  wwm,ww     tem,  et  caetera  digna  Deo  gert-ntein,  lingtia  venenau 

apud  Deum.  Ecce  enim  camelus,  deposita  gihbi  sar-  "  carpebant,   pertaestis  eorum   facinora  discessit,   et 


cina,  per  foramen  aeus  transit  (Mattk.  x  ;  Marc.  i), 
boc  est,  dives  et  Pnblicanus,  relicto  onere  divkia- 
rum,  coniemplo  censu  fraudinm,  angustam  portam 
arctaroque  viam,  quse  ad  vitatn  ducU,  ascendit.  Qui 
mira  devotione  fidei  ad  videndum  Salvatorem,  quod 
uaturi  miniis  babueral,  ascensu  supplet  arboris;  al- 
que  ideo*Jusle,  quamvis  ipse  rogare  non  audeal, 
benedictionem  Domintcas  susceptionis  quam  destde- 
rabat  accipit.  Mystice  autem  Zachaeus,  qui  imerpre- 
tatur  justificatus,  credentem  ei  gentibus  populuin 
siguificat :  <jui  quanto  curis  saeculanbus  occupaiior, 
tauto  flagitiis  deprimentibus  erat  factus  humilior. 
Sed  ablutus  esl,  sed  sanctificatus,  sed  jusiificatus  in 
nomine  Domini  nostri  Jesu  Chrisii,  et  in  spiritu  Dei 
oostri  (/  Cor.  vi),  qui  intramem  Jericho  Salvato- 
rem  videre  quairebat,  sed  pra  turba  non  poterat. 
i)uia  gratiae  fidei,  quam  mondo  Salvator  aitulit, 
narticipare  cupiebat,  sed  .iuolila  vitiocum  coiisue- 


atifugit  dicens  :  Relinaueiur  vobit  domu$  vettra  de- 
teria  (Matth.  xxni).  Hodie  autem  in  domo  pusilli 
Zachaei  oportet  illtim  inancre,  hoc  cst,  novae  lucis 
gratia  coruscante  iu  humili  credentium  nalionutu 
corde  quiescere.  Quod  autem  descendere  de  syco- 
moro  Znclueus,  et  sic  in  domo  sua  Christo  maiisio- 
nem  praeparare  jubetur,  hoc  est  quod  Apostolus  ait : 
Quia  et  ti  cognovimus  tecundum  carnem  Chrittum, 
$ed  jam  nunc  non  novimus.  Et  $i  enim  mortuut  e$l  es 
infirmitate,  $ed  vivit  ex  virtute  Dei  (11  Cor.  v). 

Et  cum  viderent  omn?$,  murmurabant  dicentet  qttod 
ad  hominem  peccatorem  diverti$tet,  Manifestum  est 
Judaeos  semper  gentium  odisse  salutem.  Scriptum 
esl  enim  :  Sequenti  vero  Sabbato  pene  univerta  cioiia$ 
convenit  audire  verbum  Dei.  Vtdentes  autem  turba* 
Jndan\  repleti  tunt  zelot  et  coniradicebant  iit  quce  a 
Pauto  dicebantur  (Act.  xm).  Ct  alibi,  fideles  eliara 
fraires  advcrsus  apostoiorum  principcm  discepta- 
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hant  dicenles  :  Quare  introitti  ad  virot  prmputium 
Habentet,  el  manducasti  eum  illis  (Act.  xi)  ? 

Stant  autem  Zuchmut  dixit  ad  Ulum  :  Ecce  dimi- 
dium  bonorum  meerum,  Domine,  do  pauperibut;  et  si 
quid  atiquem  defraudavi,  reddo  quadruplum.  Aliis 
caluinnianlibus  hominem  peccaiorein,  ipse  Z  ichreus 
slans,  id  est,  in  ea  quam  coeperat  hdei  veritale  per- 
sistens,  non  solum  se  ex  peccalore  conversum,  sed 
eiiam  inter  perfectos  probal  esse  conversatum.  Di- 
cenle  eniin  Domino  :  Si  vit  perfectut  etse%  vude, 
vende  omnia  qum  habet%  el  da  pauperibus  (Matlh.  xix), 
quisquis  ante  conversionem  innocenter  vixii,  omuia 
conversus  potesl  dare  pauperibus.  At  qui  aliqua 
fraude  suslutit,  primo  hjec  iuxla  legem  reddere, 
deinde  quod  sibi  remanserit  debel  dare  pauperibus 
(Levit.  vi).  Ac  sic  et  ipse  qui  sibi  nil  relinet,  oui- 
nia  sua  dispergit,  dat  pauperibus,  jusiitia  eju$  m«- 
uet  in  tceculum  smcuti  (Ptal.  cxi).  Et  haec  esi  sa- 
pieng  illa  stullilia  quam  de  sycomoro  Publicanus 
quasi  fractura  viiae  legerat,  rapla,  videlicet,  reddere, 
propria  relinquere,  visibilia  contemnere,  pro  invisi- 
hilihits  eliam  mori  desiderare,  seipsum  abnegare,  et 
ejns  qui  necdum  videatur  Domiui  vesligia  sequi 
concopiscere. 

Ait  JetUM  ad  eum :  Quia  hodie  talut  domui  huic  fa- 
cta  etl,  eo  quod  et  ipse  filiut  sit  Abrahm.  Filius  Abra- 
hx  dicilur  Zachaeus,  non  quia  de  ejus  stirpe  gene- 
ralus,  sed  quia  ejus  est  fidem  imitatus,  ut  sicut  Abra- 
liaiu  terrain,  cognaiionero,  domumque  pateriiam,  ob 
►pem  fuiurae  haeredilatis,  Domiuo  jubente,  deseruit 
(Gen.  xn),  ita  et  ille,  quo  ihesauruin  in  coelis  ac- 
quireret,  bona  sua  pauperibus  partienda  relinquerel. 
Et  pulchre  dicit  Et  ip*e9  ut  non  solum  eos  qui  justi 
perseverant,  sed  ei  eos  qui  ab  injustitia  resipt- 
scunt  ad  fliios  proraissionis  pertinere  declareu  Ali- 
ler :  Salus  qua  oliiii  Judaeorum  doiiium  iraplebai, 
liodie  populo  nationum  illuxit,  eo  quod  ei  ipse  po- 
pulns  filius  sit  Abrahae  credendo  in  eum.  De  quo 
dicit  Apostolns  :  Si  autem  vot  Chritti,  ergo  Abrahm 
temen  ettit  (Galat.  111).  Ct  sicul  alibi  dicit :  Jpse 
Abraham  tii  pater  circumcuhnit  non  hit  tantum  qui 
tunt  ex  circumcitione,  ted  et  hit  qui  uetantur  vetti* 
§  a9  qum  eti  in  prmputio  fidei  palrit  nottri  Abrahm 
(Hom.  iv). 

Vettit  enim  Filiut  hominit  qumtere  et  satvare  quod 
perierai.  Iloc  e*l  quod  alibi  dicit :  Non  veni  vocare 
jttttot,  ted  peccatoret  (Malth.  ix).  Pius  sane  Magi- 
*ter,  qui  niurintiranlibus  turbis  sua  mysteria  non 
dediguetur  exponere,  adeo,  scihcet,  peccaiorom 
pcenitentiain  non  esse  rcspuendam  ut  ipse  Dei  Filius 
ob  lianc  maxinie  qu  i  rendam  sit  deslinatus  ad  ter- 
ras.  Qui  ul  pietatis  suas  itobis  dispensalionem  incul- 
cei,  saspissirae  se  Oliuin  hominis  appellat,  commen- 
dans  sollicite  nobis  quod  factus  est  benigne  pro 
nobis. 

HOIIILIA  LXVII. 

19  FESTO  DIVI    MICHAEM3. 

Mabc  ix.  Matth.  xviii.  ln  illo  tempore9accipient  Jetus 
puerum  ttatuit  eum  in  medio  eorumt  quem  cum 
eomplexut  ettetf  ait  illit :  Quisauis  unum  ex  hu- 
jutmodi  puerii  receperit  in  nomtne  meot  me  red- 
pit,  etc. 

Yideus  cogitaliones  discipulorum  Dominus,  curat 
desideriura  glorlae  humilitatis  couieutioiie  sanare, 
primatumque  non  esse  qtiaerendum,  el  prius  simplici 
buraililatis  commonel  imperio,  et  mox  puerilis  in- 
ijocentiae  docet  exemplo.  Quod  euim  ait :  Qnitifuit 
unum  ex  hujutmodi  puerit  receperil  in  nomine  meo, 
me  recipit,  vel  simpliciter  pauperes  Christi  ab  his 
qui  velint  esse  majores  pro  ejus  osteudil  honore 
recipiendos ;  vel  certe  malitia  parvulos  ipsos  ese 
suadet,  ul  instar  aetatis  parvulae  simplicilalem  sine 
arroganlia,  cbarilatem  sine  invidia,  devotionem  sine 
iracundia  conserveul.  Quod  autem  complectitur 
Dtieruiii,  sgnifical  humiles suo dignos  esse  coinplexu 
ac  dileciioner  ulesquc  cura  implevcrint  quod  prae- 


A  cepit  :  Ditcite  a  me%  quia  miht  tum  et  humitit  corde 
{Matth.  xi),  jure  posse  gloriari,  ac  dicere :  Lmva  ejut 
tub  eapite  meo%  et  dextera  ejut  amplexabitur  me  (Canl. 
n ).  Beue  autem  ctim  dixisset  :  Quitquit  unum  ex 
hujutmodi  puerit  receperit,  addidil  tit  nomine  meo, 
ui,  videlicet,  formim  virtutis,  quam  natura  dnce  puer 
observat,  ipsi  pro  nomine  Christi,  juvante  rationis 
inJustria,  sequautur.  Sed  quia  se  in  pueris  recipi 
docebnl,  videlicet,  quasi  caput  in  membris  suis,  ne 
putaretur  hoc  esse  soium  quod  vidcbatur,  adjunxit, 
atque  ait : 

Et  quicunque  me  sutceperit,  nnn  me  tutcipitf  sed 
eum  qui  me  mitit  (Luc.  ix).  Talem  se  utique  ac  lau- 
lum  credi  volens,  qualis  et  quantusest  Paler.  Usquc 
adeo  enim,  inquit,  niliil  disiat  inter  me  el  eum,  ut 
qui  me  receperit,  recipiat  cl  eum  qui  misit  me. 

Et  quitquit  tcandalixaverit  unum  ex  hit  putiilit 
credentibut  in  me.  bonum  ett  ei  magit  ti  circumdarelur 
mota  atinaria  coilo  ejut,  et  in  mare  mitteretur.  Quan- 

B  quam  haec  generalis  possit  esse  sententia  adversum 
oinues  qui  aliquem  scandalizant,  tamen  juxta  conse- 
quenliain  sermonis  etiam  contra  apostolos  dictum 
inlelligi  potest,  qui  iuter  se  disputantes,  quit  ettet 
itlorum  major,  videbantur  iuvicem  de  diqnitale  conten- 
dere  (Lne.  xxu ;  Matth.  xx).  Ktsi  in  hoc  vitio  perman- 
sisscnt,  polerant  eos  quos  ad  iidera  vocabant  per  suum 
scandalum  perdere,  dum  aposloios  viderenl  inter  se 
de  lionore  puguare.  Quod  aulem  dixit :  Bonum  ett  ei 
magit  ti  circumdaretur  mota  atinaria  collo  ejus,  sc- 
cundum  ritum  provinchc  loquitur,  quo  majortim  cri- 
minum  ista  apud  veteres  Judseos  poena  fuerii,  ut  in 
profundum  ligato  saxo  demergerentur.  El  revera 
melius  innoxiuin,  poena  quamvis  atrocissima  tempo- 
rali,  tamen  viiam  liiiire  corpoream,  quam  lxdendo 
fratrem  mortem  animac  mereri  perpetuam.  Recte 
autem  qui  scandalisari  potesi  pusillus  appellatur. 
Qui  enim  magnus  est,  quaecunque  viderit,  quaecunqne 
passus  fuerit,  non  declinai  a  fide ;  qui  autem  pusillns 

r  esl  animo  el  parvus,  occasiones  quarit  qnomodo 

^  scandalizetur.  Proplerea  denlque  oportet  nosmaxime 
iis  consulere,  qui  parvi  sunt  in  flde,  ne  occasione 
nostri  oflendantur,  el  reeedani  a  fide,  ac  decidanl  a 
•aluie.  Nolmdum  sane  qnod  in  nostro  bono  opere 
aliquando  cavendum  esl  scandalum  prox  mi,  ali- 
quando  vero  pro  nihilo  contemnendum.  lu  quantnm 
enim  sine  peccato  possumus  vitare  proximonnn 
scandalum.  debemus;  si  autem  de  veritate  scandaluni 
oritur,  utilius  perinittitur  scandalom  nasci,  qtnm 
veritas  relinquatur.  Item  p<r  molam  asinariam  sac- 
cularis  vitae  circuilns  ac  labor  exprimiiur,  et  per 
profundum  maris  extrema  damnalio  dcsignatur.  Qui 
ergo  ad  sauctiiatis  speciem  dedtictus,  vel  verbo  eae- 
leros  destruit,  vel  exemplo,  melius  profecto  eral  tit 
bunc  ad  mortein  sub  exteriori  hahitu  terrena  acta 
conslringerent,  quam  sacra  offlcia  in  culpa  caetcris 
imitabilem  demonstrarenL  Quia  nimirum  si  solns 
caderet,  utcunque  hunc  tolerabilior  inrerui  pceu» 
cruciaret. 

D  Et  ti  scandalixaverit  te  manus  tua,  abteinde  illam* 
Bonum  est  tibi  debilem  introire  in  vitam,  quam  duat 
manut  habentem  ire  in  gehennam  in  ignem  inexttin- 
guibilem.  Quia  supra  docuerat  ne  scandalizemus  eos 
qol  creduiii  in  euoi,  nunc  conseqnenter  admonel 
quantum  cavere  debeanius  eos  qui  scandalizare  nos, 
id  est,  veruo,  vel  exemplo  suo  ad  ruinam  peccali 
propellere  certant.  Manum  quippe  nostram  appellal 
necessarium  amicnm,  cujtis  opere  atque  auxilio  quo- 
ti  liauo  opus  habemus.Sed  talis  si  nos  lacdere  in  causa 
animae  voluerii,  excludendus  esl  a  nostra  societatev 
ne  si  cum  perdito  iu  hac  vita  parlein  habere  volue- 
rimus,  simul  iu  fulura  cum  illo  pereamus.  Quod  aulem 
subditur : 

(Jbi  vermit  eorum  non  morilur,  et  ignit  non  exttin- 
guetur  (Isai.  lxvi).  In  verine  putrediuem  geuenn.v, 
sicul  in  igne  ardorem  designat.  Sive  verniis  dicil 
seram  sceleruin  poenitudinem,  quae  nuuquain  in  lor« 
mcntis  conscientiam  afflictorum  mordere  ccs^abit^ 
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ul  tems  sit  poena  exstrinseens  saeviens,  vermis  dolor  A  dit,  nt  esse  charitas  possii)  binos  ad  prsedtcandum 
*  discipulos  Dominos  mtttit,  quatenus  hoc  nobis  taa- 

ius  innuat,  quia  qui  charitaiem  erga  alterom  non 
habel,  pracdieaiiouis  offlciuna  suscipere  nullatenus 


interius  accus  «ns* 

Et  ti  pet  tuns  scandalizal  tet  amputa  tllum.  Bormm 
est  tibi  claudum  inlroire  in  vitam  mlernam,  quam  duot 
pedes  habentem  milti  in  gehennam  ignit  inexstingui- 
bilis%  eic.  In  pe.ie,  sicut  et  in  manu  charos  inemeii- 
dabiles  docet  atienandos  a  nobis,  ne  per  immuitdi- 
liam  eorum,  quos  casiigare  nequimns,  et  ipsi  pollnti 
percamtis.  Sed  manus  propier  opus  necessarittm 
nobis,  pes  sunl  dicti  tales  propter  ministcriuiu  dis- 
cursuque  in  nostris  usibu*  accommodos. 

Qnod  ti  oculus  tuue  scandalizat  te9  ejice  eum.  Bonum 
ett  tibi  lutcum  introire  in  regnum  Dei.quam  duot 
oculot  habentem  mitti  in  gehennam  ignit.  In  oculo 
quoque  propter  scandalum  eruendo  iidcm  nostri 
carnaliter  amici,  soirilaliter  vero  adversarii  desl- 
gnantur.  Sed  com  nos  eorum  consoltu  ac  provisione 
opus  babemus,  ilii  vero  consilio  nos  pravo  decipere, 
alque  in  iter  erroris  deflectere  quasrunt,  penitus 


dcbet.  Bene  ante  dicilur,  quod  rmtU  eot  ante  faciem 
tuam  in  omnem  civitatem  et  tocum%  quo  erat  ipte  ven- 
turut.  Praedicatores  eniin  suos  Dominus  sequttitr, 
qnia  prsedicatio  praevenit,  et  tunc  ad  mentis  nostra 
habitactilum  Dominus  venit;  verba  exhorlalionts 
prcecurrunt .  atque  per  haec  veritas  in  menle  susci- 
pitur. 

Et  dicebat  itlit :  Mettin  quidem  multa,  operarii 
autem  pauci.  Rogate  ergo  Dominum  mtsts,  ut  mittat 
operarht  in  metsem  tuam.  Mettit  mutta  populornm 
signiftcal  muliitu.linem  :  operarii  paud,  pennriam 
magislrorum.  Isti  sunt  operarii,  de  quibus  Psalmisia 
loquitur  :  Qui  teminant  in  lacrynit,  in  gaudio  metent. 
Euntet  ibantet  flebant.  portante*  temina  ttta.  Ve- 
nieniet  autem  vmient  in  exsultatione%  portantet  ma- 


uobis  eorum   omittenda   est    socielas.  SeatidaJum  g  nipulot  suos  (PtaL  cxxv).   Et  ut  apertius  loqmr. 


quippe  senno  Gra-cus  esl,  quod  nos  oflendiculum, 
vel  ruinam  el  impactionetn  pedis  dicere  possumus. 
Quidam  scaiidalum  G  aece,  Latine  scrupulum,  di- 
cunl.  llle  ergo  scandalizal  fratrem,  qtti  ei  dicto  fa- 
rtove  tninus  reelo  occasionein  ruime  dederit.  Potesl 
et  simpticitrr  dici  :  Si  qnis  iia  iiecessarius  nobis 
videtur  es^e  ut  inanus,  prs  el  ocuius,  uiilis,  videli- 
«et,  atque  sollicitus  et  aculus  ad  persniciendum, 
scandalum  autem  uobis  facit.el  per  dissonaiitiam 
morum  nos  irahit  in  gebetiuam,  ne  sic  quidem  tem- 
poralibus  ejus  commodis  cum  periculo  anunarutn 
uostrarum  uli  ac  refoveri  debeuius. 

IJOMILIA  LXVIIU 

IN  FESTO  SANCTI  LUC*. 

Luc.  x.  /n  illo  tempore.  detignavit  Dominut  et  atiot 
teptuaginta  duos%  el  mitit  iltot  binot  ante  faciem 


metsit  multa  omnis  turba  credeniium  est,  operarii 
pauci%  apostoli  et  imitatores  eorum  qui  milluntur  ad 
messem. 

lte%  ecce  ego  mitto  vot  ticut  agnot  rnter  lupot. 
Lupos  Scribas  ei  Pharisaeos  vocat,  qui  sunl  clerici 
Judaeomm. 

Nolite  portare  tacculum,  newe  peram%  neque  cal- 
ceamenta,  et  neminem  per  viam  salutawriis.  Tauia 
prsedicalori  debet  in  Deo  esse  fiducia,  nt  pnesentis 
vi.aesiimptus  quamvis  non  praevideat,  tamen  sihi  bo* 
non  deesse  cerlissime  aciat,  ne  dom  mens  ejus  occu- 
patur  ad  lemporalia,  miniis  aliis  pnevideat  slerna. 
Cui  etiam  per  viam  neminem  saiuiare  eonceditur, 
ut  sub  quanta  festinatione  iter  pr  edi<  alionis  pergere 
debeat,  osiendatur.  Qna3  si  quis  verba  etiam  per  alle- 
goriam  velil  intelligi,  in  sacculo  pecunia  chwsa  esl ; 
pecouia  veroclausa  esl  sapientia  occitlta.  Qui  igjtur 
sapieniiae  verbum  habet,  f>ed  hoe  erogare  proximo 


tuam  in  omnemcmtatem  et  tocumt  quo  ipse  erat  C  J**1»»'.1'  V™  pecuniam  in  sacculo  ligatam  tenel 

^       r  M  Et  scnptum  esi :  Sapientta  abtcon4tta%  et  thesaumt 

abscondilut :  qum  utilitas  in  utrisque  (Eecli.  xx)  ?  Quid 
vero  per  peram,  nisi  open  sneculi?  et  quid  hoc  loeo 
per  calceamenu,  nisi  mortuorum  operum  excmpla 
signantur?  Qui  igitur  officium  prsedicationis  suscipil, 
dignum  non  esl  utonus  s«cularuimnegoUorum  porlet, 
ne  dum  hoc  ejus  colla  deprimit,  ad  praedicanda  eoe- 
lestia  non  as  urgat.  Nec  debet  slultorum  operam 
exempla  conspicere,  ne  sua  opera  qnasi  ex  mortois 
pellibus  credat  munire.  Otnuis  vero  qui  salutat  in  via, 
ex  occasione  saluiat  itineris,  non  ex  studio  obliuendae 
ejosdem  saluiis.  Qui  igitur  non  amore  «ternae  pa- 
tria?,  sed  praemiorum  ambitu  salutem  audientitNis 
praedicat,  quasi  in  iiinere  salutai,  quta  ex  ocea- 
sione,  el  uon  ex  intentione  salutem  audientibos  ex- 
optai. 

ln  quamcunque  domum  intraveritit,  primum  dicite  : 
Pax  huic  domui.  El  si  ibi  fuerit  filius  pacis%  requiescet 
super  illam  pax  vesira ;  sin  autcm%  ait  vos  revertetur. 


veniUruSy  etc. 

Sicut  diiodccim  apostolos  formam  episcoporum 
exhibere  simuict  praemonslrare.nemoestqui  dubiiet, 
sic  rt  hos  sepiuaginia  duos  figuram  presbyterorum, 
id  est,  ^ecundi  ordiuis  sacerdotum,  g«ssisse sciendum 
est,  tametsi  primis  Ecclesiae  teinp^irbu*,  ut  aposto- 
lica  scripmra  testis  est,  utrique  presbyteri,  utrique 
vocabanlur  ep  scopi :  quoriiin  unum  sapiemiae  ma- 
turitatem,  a  terum  industr>ain  curae  pastoralis  signi- 
licat  (Tit.i;  I  Tint.  m).  Bene  autem  septuaginla 
duo  miltuiitur,  sive  quia  totidem  mundi  gentibus 
Evangelium  prx»dicandum  erat,  ut  quomodo  duode- 
cim  trihus  Istael,  ita  et  hi  propter  exteras  geutes 
destinarentur  imbnendas;  seu  quod  ipso  praedican- 
tium  uumeio  totus  orhis  per  Evangt>lium  summae 
ct  invididuae  Trinitalis  illiislrandus  iiitimabalur,  sicut 
Folem  hunc  coustet  triduanum  suae  1«  cis  ambituiu 
niundo  per  sop>u:iginta  duas  horas  afilaie  solitum 
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Main  et  Dominus  ipse  se  diem,  suos  vero  apostolos  v  pax  q,l3e  Ru  ore  pr*dicatoris  offeitur,  aut  reqniescit 

lioras  appellat,  dicens  :  Nonne  duodecim  horee  sunl 

diei?  si  quis  ambulaverit  in  die%  non  offendit  (Joan. 

xi).  Et  in  Psalmis  praicipilur  bene  :  Kuntiate  diem 

de  die  saluiure  ejut  (Psal.  xcv),  boc  est,  lumen 

de  lumine,  Deutn  veruni  de  Deo  vcro.  Sed  et  multis 

fancta?  Sciipiuise   locis  per  tres   dics   mysterium 

Trinilalis  ostendiliir,  pr.TCipue  quia  Domiiius  tertia 

«iie  resuncxit  a  mot luis.  Sed  et  in  veteri  testamenlo 

populus  ad  moniein  Sinai  perveuieus,  die  tertia  le- 

jicm  accepit  (Exod.  xix).  Idem  fluvium   Jordaneiu, 

ijiio  baptismi  gralia  cummeudata  esl,  tertia  qtiam 

adieral  die,  transivit  (Josue  iu). 

Et  nmit  ilUs  binos  ante  faciem  suam  in  omnem 
civitatem  et  locum%  quo  erat  ipe  venturus  Quia  duo 
Minl  pracccpta  charitatis ,  Dci  videiicet  amor  et 
iroximi,  et  ininiis  quam  iuler  duos  haberi  charitas 
noii  pote  t  (ocnio  ciiim  proprie  ad  s.ipsum  hai>erc 
chariutciu  dic;tur9  sed  diieclionc  se  in  al.crum  tcu- 


in  domo,  si  in  ea  fuerit  filius  pacis,  ant  ad  eumdent 
pranlicatorem  reverlilur,  quia  aut  erit  quisque  pra- 
destinatus  ad  vitam,  et  cosleste  verbum  sequitur 
quod  audit,  aut  si  iitillus  andire  voluerit,  ipse  pra> 
dicalor  sine  frticlu  non  eht,  qnia  ad  eum  pax  re- 
vertitur,  quoniam  ei  a  Domino  pro  labore  sut  operis 
recompensattir.  F^cce  autem  qui  peram  et  saecuium 
p<irtari  prohibuit,  sumptus  et  aimenta  ex  eadeut 
prscilicitioiie  concedit,  nam  sequitur : 

lu  eadem  autem  domo  manete,  edentes  et  bibente* 
qum  apud  illos  sunt.  Si  pax  nostra  recipitur,  dignum 
e-l  ut  in  eadein  domo  inaneamus,  edente^»  c  bibentes 
quae  apud  iilos  sunt.  ut  ab  eis  terrena  stipendia 
cou  eauaiiiur,  quihus  prnsmia  pairine  cosle>tis  offori- 
miis.  Ondi;  eii.mi  Paulus  pro  minimo  Iij^c  ipsa  susch 
piens,  dicit  :  Si  nos  vobis  spiritatia  teminavimus^ 
magnum  est  ti  veslra  carnalia  metamns  (I  Cor.  IX ; 
liom.  xv)?  ct  no  audum  quod  subditur  : 
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Dignus  ett  enim  operarius  mercede  sua.  Quia  jam 
de  mercede  sunt  operis  ipsa  alimenta  sustentalionis, 
nt  bic  inerces  de  labore  praedicalionis  inclioetur, 
tfiias  illic  de  vehtatis  visione  perflciiur.  Qua  in  re 
c  >nsiderandum  est  (|uod  imi  nostro  operi  duac  mer- 
cedes  debeniur,  una  in  via,  altera  in  patria  :  una 
quae  nos  in  labore  suslentat,  alia  quae  nos  in  resur- 
reriione  renmnerat. 

El  in  quamcunque  cwitatem  intraveriiis,  el  tusceperint 
roi,  manducate  qucc  apponuntur  vobis,  etc  Descriplo 
diversa?  domus  hospilio,  quiJ  eliatn  in  civitatibus 
agere  debeant,  docel,  piis,  videlicet,  in  ourinibus 
cotnmunicare,  ab  impiorum  vero  per  omnia  societate 
secerni. 

ln  quamcunque  civitatem  intraveritisf  et  non  rece~ 
perinl  vos%  exeuntes  in  vlaleas  ejus%  dicite :  Etiam 
pnlverem  qui  adlnrsit  nobis  de  civitate  vettra,  exter- 
gimus  in  vot.  Aut  ad  contestalionein  laboris  terreni, 
<|uem  pro  iltis  inaniter  suscepissent,  aut  ut  osleode- 
rent  usque  adeo  se  ab  ipsis  niliil  terrenum  quaerere, 
ut  eliam  pulverem  de  terra  eorum  non  sibi  pate- 
rentur  adhaerere.  Aliter  :  Pedes  discipulorum  ipsurn 
opus  inressumque  pradicalionis  significant ;  pulvis 
vero  quo  aspergunlur,  terreme  levitas  est  cogitatio- 
nis :  a  qu  \  jpsi  eiiam  summi  doctores  immunes  esse 
nequeum,  ctun  pro  auditoribus  sollicilis  saltibhbus 
cuns  iucessanter  intendunt,  et  quasi  per  itiuera 
mundi  uno  vix  calcaueo  terrue  pulverem  leguut.  Qui 
crgo  receperinl  verbum,  ipsi  affliciiones  curasqtie 
doctorum,  qnas  pro  se  tolerabant,  in  argumemum 
sibi  vcrtunt  bumililatis.  Qui  vero  spreverinl  doclri- 
nam,  docentiiim  sibi  labores  et  pericula,  odiumjue 
solliciiudinuni  ad  leuimonium  damnatiouis  iuQe- 
ctunt.  El  ipse  esl  pulvis  qui  in  evangeiii  contempto- 
re>  extergi,  el  a  quo  per  bonos  auditores  evangelista- 
rmu  jubeiitur  pedes  ablui,  iino  per  ipsum  Salvatorem 
narranlur  abltili  (Joan.  xiii). 

pico  aulem  vobit,  quia  Sodomis  in  die  itla  remissms 
erit  quam  ilti  civitati.  Sodomita»  quidein  inler  tot 
caniis  anim&que  fl  gilia,  quibus  insatiabiliter  arde- 
I»m,  inliospitales  quoque,  Ezechiele  attesiante,  fue- 
nini;  sed  nulli  apud  eos  tales  hospiies  quales  apud 
Judeos  pmpliel  k,  quales  apostoli,  repertisuni  (Ezech. 
ivi).  Ki  Lot  quidem  asp  ctu  et  auditu  justus  erat, 
iuiu  aliquid  laineu  docuisse,  nulla  ibi  fecisse  signa 
perhibeltir.  Atque  idco  cui  muttum  datum  est,  multum 
tptxretur  ab  eo%  potentetque  poteuter  tormenta  patientur 
(II  Pei.  ii ;  Luc.  xn;  Sap.  vi). 

Vce  ubi9  Chorozain,  taz  tibi,  Belhsaida.  Cborozain, 
Bcth&aida  et  Capbarnaum,  Tiberias  quoque  quam 
Joannes  nominat,  civitales  sunt  Galilawe,  sitae  in 
liitore  laci  Genezaretli,  qui  Jordatie  fluente  effici- 
ntr,  ei  ab  evangelistis  etiam  mare  Galilxae,  vel  mare 
Tiberiadis,  apf  ellatur  (Joan.  vi;  Matlh.  iv).  Plangit 
ergo  Uominus  civitaies,  qn«  post  tanta  miracula 
atque  virtuies  non  poenituerinl,  pejoresqne  gemi- 
l*il»us,  qui  naturale  soluuimodo  jus  dissipabant  post 
uVscripix  legis  conteinptum,  FUium  quoque  Dei  con- 
eulcare,  gratiamque  ingratis  spernere  non  tiiuue- 
rtmu 

Quia  si  in  Tyro  et  Sidone  factoe  fuitsent  virtutes  quw 
iJt  vobis  factm  sunt ,  olim  in  cilicio  et  cinere  sedenles 
pmierent.  knpletum  videmus  hodie  dicium  Salva- 
loris,  quia,  scilicet,  Cborozain  et  fietbsaida,  pras* 
sente  Domino,  credere  nolueruiit.  Tyrus  autera  ac 
5idoti,  et  quondam  David  ac  Salomwii  amici  fuere 
(//  Rea.  ?;  111  Reg.  v),  et  post  evangelizantibus 
Christi  credidere  discipulis;  tanlaque  tidem  devo- 
liooe  siisceiverunt,  ut  Paulum  apostolum  Tyro  ab- 
euuiein  cuucii  cives  cutn  uxohbus  et  filiis  usque 
f<>ras  civitatem  prosequerenttir,  piilcherrimoque  spe- 
ciaculo  tania  hominuin  muliitudo  paucissimos  hos- 
piiei,  sed  Chrisli  pro  fide  cbariisimos  ad  naves 
usqee  vale  factura  deduceret  {Act.  xxi).  Se  I  quare 
nou  oliin  bis  qui  crcderc  potucrunt,  veruin  Judttis 
yut  credere  noliierunt,  sit  evangelizalum,  ipsius  cst 
Kirr,  cujus  universw  vtaz  misericordia  et  veritas  (Psal. 


A  xxiv).  Sane  qnod  Domlnus  ait  :  /n  cilicio  et  cinere 
sedentes  pamiterent,  in  cilicio  quod  de  pilis  caprarum 
contexitur,  asperam  peccati  pungentis  memoriarn, 
qua  in  die  judieii  sinistra  pars  est  indtienda  si- 
gnificat;  cinere  autcm  mortis  consideraiionem,  per 
quam  tota  liumani  generis  massa  in  pulverem  est 
re^ligenda,  demonstrat.  Porro  in  sessione  humilia- 
tionem  propriaa  conscientia;  desiguat,  de  qua  Psai- 
mista  :  Surgite  postquam  sederitis  (Psat.cxxn).  Quod 
est  dicere  :  Humiliamini  sub  potenti  manu  Dei ,  ut 
vos  exattet  in  tempore  visitationis  (1  Petr.  v). 

Et  /u,  Capharnaum%  usque  in  coelum  eialtata,  usque 
adinfernum  demergeris.  Duplex  in  hac  sententia  sen- 
sus  est,  vel  ideo  ad  infernum  demergeris,  quia  con- 
tra  praedicationem  meam  superbissime  restitisli ;  vel 
ideo,  auia  exahata  es  usque  ad  ccelum  meo  hospitio, 
ex  meis  signis  atque  virtutibus  tantum  habens  pri- 
vilegium,  majoribus  plecteris  suppliciis,  quia  bis 
qtioqtie  credere  noluisti.  Et  ne  qtiis  putaret  hanc  in- 
n  crepationem  illis  tantummodo  civitatibus,  vcl  perso- 
ns,  quae  Dominum  in  carne  videutes  spernebant,  et 
non  omnibus  qui  hodieqne  EvangeJii  verba  despi- 
ciunt,  convenire,  consequenter  adjunxit,  dtcens: 

Q*i  tot  audit9  me  audk;  et  qui  vos  spernit9  me 
spernit.  Ut  iu  audiendo  quisque  vet  spernendo  ttvati- 
gelii  pr;edicatore,  non  viles  quasque  personas,  sed 
Domintim  Salvatorem,  itno  ipsum  Palrem  spernere 
se  vel  audire  disceret.  Nam  sequitnr: 

Qui  autem  me  spernit ,  spernit  eum  qui  me  misit. 
Qtiia  pmcul  dubio  iu  discipulo  magister  aiiditur,  et 
in  fiiio  pater  honoratur.  Po»est  et  ita  intelligi  :  Qui 
vos  spernit,  me  spernit.  Q.ii  non  facit  misehcordiam 
uni  de  fratribus  meis  iuinimis,  nec  mihi  hcii  (Maith. 
xxv),  quia  et  ipse  pro  his  formam  servi  et  pauperis 
habilum  suscepi.  Qui  aulem  me  spernit  nolens  cre- 
dere  Deum  et  Filium  Dei  conctilcans,  spernit  euui 
qui  ine  misit,  quia  ego  el  Pater  unum  sumus  (Joan. 

*)• 
r  Reversi  sunt  autem  septuagin'a  duo  cum  gaudio,  rfi- 
**  centes  :  Domine,  etiam  dcemonia  tubjiciunlur  nobis  in 
nomine  tuo.  Bene  quidein  confessi  stint  deferoutes 
honorem  nomini  Christi,  sed  quia  infirma  adhuc  Ude 
gaulebanl  in  virtutibus,  vide  quid  aiidiunt: 

El  ait  Ulis  :  Videbam  Satanam  sicut  fulgur  de  coelo 
eadenlem.  Non  modo  video ,  sed  prius  videbara 
quando  corruit  :  quod  aulem  ait ,  Sicut  futgnr%  vel 
pnccipitem  de  superui  ad  ima  lapsuin  signilicat,  vel 
quia  dejectus,  adhuc  transfigurat  se  io  angelutn  lu- 
cis  (//  Cor.  xi).  Quia  ergo  discipulos  de  signorum 
operatione  vidit  elaios,  exempio  eos  terret,  atque* 
ad  humiliiatem  revocat  ejus  qui  primtis  super- 
bien.l  >  cecidit  (  Itai.  xiv ),  ut  qui  hunu  ob  super- 
biam  de  coelo  recordarentur  ejectum,  multo  magis- 
se  de  terra  cJitos ,  si  superbiehnt ,  huiuiliandos 
agnoscant. 

Ecce  dedi  vobit  potettalem  calcandi  supra  serpente* 
et  scorpiones9  et  supra  omnem  virtutem  inimici,  et  ni- 
hit  voois  nocebit.  floc  est  omue  genus  iintnundorum 
D  spirittiuinde  obsessis  corporibusejiciendi.  Quumvis  et 
ad  litteram  rectissime  possitaccipi.  Siquideui  et  Pati- 
lus  a  vipera  invasus,  nil  adversi  pjtitur  (Act.  xxvm); 
el  Joannes,  ut  histoha  tradit,  hausto  veneno,  noti 
lueditur.  Iloc  sane  inter  serpenies  qui  denle ,  et 
scorpiones  qui  cauda  noceut  distare  arbitror,  quouV 
serpentes  aperte  sxvientes,  scorpiones  clanculo  iu- 
sidiautes,  vel  homines,  vel  dxmoues,  signilicent; 
scrpcuies  qui  inchoandis  virtuiibus  venena  pravas 
persuasionis  objiciuntr  scorpiones  qui  consummatas 
virtutes  ad  finem  vitiare  contendunl. 

Verumtamen  in  hoc  nolile  gaudere,  quia  spirilus  vo- 
bis  subjiciutuur.  De  stibjeclione  spihtuum,  ciuii  caro 
sint,  gaudere  protiibentur,  quia  spihtus  ejicere,  si- 
cut  ct  virtutes  alias  facere,  interduin  uou  est  ejus 
merili  qui  operatur,  sed  iuvocalio  nomiui»  Cbristi 
hoc  agit  ad  condeuiiiatioiieui  cortim  qui  iuvocam, 
vel  ob  utilitalein  eoruin  qui  vidcit  et  audionl,  coii- 
ccdiiur,  ul,  licct  bomiucs  dcspiciant  ^i^na  Ucieutos, 
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tntnen  Dcum  honorent ,  ad  cnjus  invocationem  fiant 
tauta  miracuta.  Nam  et  in  Actihus  apostolorum  fllii 
Scevae  videbanltir  ejicere  daemones  (Act.  xix):  el 
Ju«!as  apostolus  cum  animo  prodiloris  mulla  signa 
imer  eaeteros  aposlolos  fecisse  narratur  (Matth.x; 
Marc.  vi ;  Lnc.  ix). 

ilaudp.it  aulem  quod  nominn  vettra  tcripta  tunt  in 
ccclis.  Si  Satanas,  inquit,  per  stiperhiam  coclt  sedem 
cuni  sociis  amisit,  non  oportet  vos  de  illorum  huml- 
liaiione,  sed  de  vestra  siibtiuialwne  gandere,  qisat»*- 
tius  tinde  illi  ruere  suhlevnti.  vos  humites  ascenda- 
tis.  Non  autcm  pueriliter  sapiendum,  qttasi  DeiH  ad 
remeditim  oblivionis  bonos  in  coelis,  malos  scrihat  in 
tcrris,  dicente  Jeremia  :  Vnhersi  qui  derelinquunt  le9 
confundantur,  recedentes  in  terra  tcribantur  (Jerem. 
xvii) ;  sed  satuhritcr  intelligendum,  quod  sive  ccele- 
stia  seu  torresiria  quis  opera  gesserit,  per  haec  quasi 
litteris  aduotaius,  apud  Dei  memoriain  sil  auternali- 
ter  adfixus. 

IIOMILIA  LXIX. 

1N  80LEMNITATE  OMNIUM  SANCTORUM. 

Luc.  vi.  Matth.  v.  in  illo  lempore  detcendent  Jetus 

cum  discipulit  de  monte,  stetit  in  loco  campestrit 

et  ttirba  discipulorum  ejut,  etc. 
.  Electurus  apostolos  Dominus,  in  monlana  subiit ; 
turhas  vero  docturus,  ad  cainpestria  redit,  quia  non 
iiisi  in  htimili  Chrislum  lurbne  videre  sufficiunt. 
Nam  hnec  est  norma  quam  seculus  Aposlolus  ail : 
iVoit  potui  vobis  loqui  quasi  tpiritalibut ,  sed  quati 
carnalibut.  Quati  parvulit  in  Chritto  lac  vobit  polum 
dedi%  uon  etcam  (1  Cor.  111).  Nondum  enim  poteralis, 
sed  ne  nunc  quidem  polestis.  Aposloli  aulem  ipsi, 
secundum  Matthaeum,  quasi  perfectiores,  et  in  raome 
et  aperto  Saivaloris  ore  docti  esse  narrantur  (Matth. 
v).  Ubi  si  qtii  diligenlius  ulrnmque  evangelistam 
velit  perscrtilari,  potest  intelligi  cum  in  monte  duo- 
decim  discipulos  elegil,  e  plurihus,  quos  et  apostn- 
los  nominavit,  quod  Matthaeus  praetermisit,  tunc  ii- 
tum  babuisse  sermotiem,  quem  Matlhaeus  iiiterpo* 
suit,  ct  Lucas  tacuit,  hoc  est,  iu  monte,  ac  deinde 
cum  descendisset,  in  loco  campestri  babuisse  alte- 
rum  similem,  de  quo  Mallhaeus  tacet,  Lucas  non 
tacet,  et  utrumque  sermonem  eodem  modo  esse  con- 
clusum. 

Ab  omni  Judcea  et  Merutalem,  et  maritima,  et  Tyri 
et  Sidonis,  eic.  Maritimam  muliitudinem  non  a  proxt- 
nio  mari  Galilaeae  (neque  enim  hoc  miraculi  loco 
poneret),  sed  a  mari  magnoreor  esse  cognominalam, 
iti  qua  etiam  Tyrus  et  Sidon  comprehendi  poteranl. 
Verum  qoia  gentium  civitates  sunt  Judaeis  quidem 
*orte  dala,  sed  non  ab  eis  possessae,  eo  quod  bostes 
cxlerminare  nequirent,  consulte  nominatim  ponun- 
tur,  ut  quanta  sit  fama  virtusqite  Salvaloris',  jnjime- 
mr,  quae  exteras  eiiam  ad  saniutem  doctrjnamque 
«apessendam  civitates  accersat.  Ubi  notandum  quia 
Dominus  eisi  venieiitibos  ad  se  gentilibos  misertus 
sit,  undeet  pnerum  centurionis  (Mmh.  viu)  et  Cha- 
ttaiia>a?  filiam  (Matth.  xv),  approbata  petenium  fide, 
curavit,  iion  tamen  eorum  civitates  inlrasse  reperi- 
tnr,  ne,  videlicet,  occasionem  querelae  Jud^is  calum- 
niantibus  *urgereret,  sed  perfectam  potius  sahiteni 
gentium  passionis  et  resurrectionis  sune  tempori  re- 
servaret.  Quo  imroineiite  tempore  genlilibus  eum  vi- 
<lere  quaerentibiis  ait :  Nisi  granum  frumenti  cadent 
in  terram  mortuum  fuerit,  ipsum  tolum  manet;  ti 
autem  mortuum  fueritt  muttum  fructum  affert  (Joan. 
xii). 

Et  omnit  turba  quosrebat  eum  tangere,  quia  virtut 
ue  ilto  exibat ,  et  tanabat  omnes.  Et  supra  leprosus, 
Domino  langene,  mundatur  (Luc.  v);  et  hic  omriis 
turba  quae  eutn  tangcre  potuit  spiritus  illius  virtute 
sanatur.  Tactus  ergo  Salvatoris,  opus  esl  salutis, 
quem  langere  est  fideliier  in  etim  credero,  a  quo 
tangi  est  ejus  muncre  lirmnri.  Sed  unusquisque  iu 
suo  setisii  abundat.  Turbae  quae  de  l«»nge  ad  audicu- 
dum  confluunt  discedentis  in  campum  Domini  cu- 


A  rantur  attactu.  Discipuli  qui  in  minorihus  jam  sunt 
instituti,  in  montis  cacumine  ad  majnra  provehun- 
tur  :  c  quibits  eliam  eliguutur,  qui  eum  iransfigura- 
tum  secreto  in  monte  speculentur  (Matth.  xv:i).  Unus 
prae  omnibus  quasi  sublimioris  sapientix  fonie  i«- 
ebriamlus  Magistri  recnmbit  in  pectnre  (Jonn  xn). 
Haroque  uspiatn  vcl  turhas  Dominum  ad  altiora  se- 
qui,  vel  qtiempiam  debilem  invenies  in  nionte  cu- 
rari;  sed  exstincta  fehre  lihidinum  ,  acceiisaque 
scientini  lure,  pedetentim  qnemque  ad  culmen  subire 
viriuium.  Nain  et  in  veteri  lestamento  Moysea  solus 
cum  Josue  mont^m  Dei  ascendens,  ad  regendum 
vulpus  in  campo,  douec  redirenl  Aaron  ordtnavil  et 
Hur  (Erod.  xxiv).  Aaron  quippe  qui  inierpretaior 
mons  fortitudinis,  singularem  Doininicfle  incarnalio- 
nis  excelleniiam;  flur  vero,  qui  ignis  dicitur,  donum 
sancii  Spiriius  iusinuat;  quia  plures  iu  Ecclesia  par- 
vuli,  eisi  comitari  ma^istros  nd  penelrauda  sommae 
divinitatls  arc.vta  nequetinl,  dominicae  tamcn  incar- 

£  naiionis  sacrainentis  redimi,  et  Spiritus  sancii  pos- 

15  sunt  ardore  s;gunri. 

El  ipse,  etevatit  oculU  in  Oiscipulot  tuost  dicebat : 
Beati  pauperes,  quia  vestrum  est  regnum  Dei.  fclsi  ge- 
neraliter  omnihus  loqiiilnr,  speciaiius  tamen  ocutos 
Salvator  in  discipulos  levat,  ut  his  qui  verbum  in- 
tenla  cordis  aure  percipiunl,  latius  saporis  intimi 
lumen  aperiat.  Cui  simile  est  quod  MaUhaeus  ait: 
Et  cum  sedisset,  accessernnt  ad  eum  ditcipuli  ejusy  et 
aperiens  o%  tuum  docebat  eos ,  dicens  :  Beaii  pauperet 
tpiritu  (Matth.  v).  Nam  quibus  os  in  moote  sedeus 
aperit,  ut  magna  suhlimiter  audianl,  in  eos  oculos 
stans  in  campo  dirigit,  ut  audila  patenter  intelligant. 
Beati  itaque  pauperes%  non  ulique  omnes,  sett  illi 
tanttimmodo  qtii  omne  praescutis  saeculi,  lameisi  al- 
tum  videalur,  pro  nihilo  culmen  ducunt.  Qui  merito 
regni  coMestis  perhibentur  munere  digui,  qnia  dele- 
ctalionis  humanae  probanlur  cupiditate  nudati.  Qua- 
lem  se  rex  David  pauperiem  stistinui«se  declarans, 
ait :  Ego  vero  egenut  et  pauper  tum  (Psal.  lxix).  £X 

C  alibi  non  modo  lerrestri.i,  sed  et  ipsa  pcr  DoinSnum 
super  cieiestia  parvipeudens,  diceusque  :  Quid  emm 
mihi  rettat  in  coslo,  et  a  tt  qutd  votui  tuper  terrmm 
(Ptal.  lxxii)  ?  Mox  ubi  spei  suse  fixisset  anchoran, 
sttbdendo  manif.sut :  Mihi  autem  adkmrere  Deo  bo- 
num  ettt  ponere  in  Domino  Deo  tpem  meam  (IM.). 
Alioquin  nonnulli  miserrima  conditione  paupertatts, 
et  hic  saeculi  gaudiis  ob  inopiam  rerum,  et  ibi  reguo 
Dei,  ob  meritorum  nequitiam,  carent. 

Beati  qui  nunc  esuritit$  taturabimini.  Qnid  esurtre 
beati,  quid  silire  debeant,  Matthzus  exponii,  vide- 
licet,  justitiam  (Matth.  v),  aperti^sime  nos  institiicns, 
nunquam  nos  satis  jtistos  aestimare  debere,  sed  quo- 
tidianum  justitiae  semper  amare,  imo  ardere  profe- 
clum.  Gujus  perfectam  saturitatem,  non  in  boe  sac- 
culo,  sed  in  futuro  posse  proveoire,  supeniornm 
desiderio  Psalmista  flagrans,  ostcndit,  qui  ait :  Kgo 
autem  cum  juttilia  apparebo  in  conspectu  rao,  saha- 
bor  dum  manifettabitur  gloria  tua  (Ptal.  xvi).  Poiest 

D  et  simpliciter  accipi :  Iteati  qui  nunc  esuritis,  qoi 
castigatis  corpus  vestrum,  el  serviluti  subjicilis,  qai 
in  fame  et  siti  verbo  operam  dalis,  quia  coelesti«ni 
iunc  gaudiorum  habebiiis  ubertate  perfrui. 

Beati  qui  nune  fletit,  quia  ridebitit.  Non  lempora- 
lhim  damna  comuiodorom,  s«d  virtuium  deirimesu 
spiritalium  qui  flent,  aeterna  beatitudine  consofeitMM- 
lur.  Ubi  non  nostra  solum,  sed  el  proximi  jubeoiiir 
comniissa  deflere.  Quetn  si  ut  nos  diligimus,  cunse- 
quenter  illius  et  profectu  nos  gratulari,  ei  desectu 
necesse  est  tribulari ;  nec  solum  trihulari,  verttm  ad 
lacrymas  usque  succ-ndi.  Sie  enim  Sainuel  et  Dav««l 
peccatum  Sauiis  et  interitum  lugent  (/  Rcg.  xvi,  // 
Beg.  i),  sic  peccatricem  ipse  Dominus  flevit  sitper 
civitatem  (Luc.  xix),  et,  moesiis  compassus  snroii- 
bus,  Laiarum,  qtiem  divina  erat  niajestate  restwcna 
turus,  hutnana  prius  tniseratioiie  deflebal  (Jmm.  xi); 
iiivstice  sigiiificaus  eos  qtii  peccati  morte  sofHttnmr. 
ut  revivtsccre  qucanl,  a  proxiuiis  esse  plangcndos. 
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Quod  autem  nunc  flenles  risuros  esse  promUtii,nou  A  iUndi  in  planitie  Domino  libenier  auscuiunt,  ml 


paeriliter  acciptendum  ,  sed,  Scripturuj  niore,  risus 
iiomine  meniis  exsulutio  et  affecius  quidam  laelior 
intellig^ndus  esi  esse  desgnalus.  Sicut  Sara  :  Bisum9 
iaquit,  fecil  mihi  Deus  (Gen.  x\i).  Et  in  Job  diclum 
est :  0*  amtem  veracium  replebitur  risu  (Job.  viii). 
Per  quae,  ul  dixi,  noniina  gaudium  anim»  figuralur 
mterius. 

Btaii  eritis  cum  vos  odetinl  homines,  et  eum  sepa- 
raverint  vos  ei  exprobraxerini.  Qui  propier  divitUs 
hsrediuiis  CbrisH  in  sanctis,  propter  paneiii  vit* 
aelernse,  proptcrque  spem  coelestiuro  gaudiorum,  fle- 
tus,  estincm  paiij  erlaieuique  pati  desiderat,  beatus 
e»l.  Mulio  atilem*heatior9  qui  bas  ioler  adver»a  vir- 
lules  serTare  non  trepidat  :  quia,  odianl  licet  homi- 
uts  rorde  nefando,  diiectum  cor  Cliristo  laedere  ne- 
queunt ;  separent,  et  synagoga  depellant,  Cliristtts 
jnveiiil  rt  conUrmat;  exprobrent  nometi  cruciiixi, 
ipse  conunortuos  sibi  conresusciut,  et  consedero 
facit  in  ccele>tibus. 

El  ejeeerint  nomen  veslrum  lanquam  malum  propter 
Filium  hominis.  Nomen  veslrum  quod  dicii,  nomen 
Christiatioram  signiticat,  quod  a  genlilibus  Judaeis- 
que  tzpissime  quauium  ad  ipsos  niemoriae  abrasum, 
el  ab  hominibus  esl  ejecium,  nulla  jain  cxistente 
caosa  odii,  nisi  propter  Filium  Hoiuiuis,  quia,  vidoli- 
cet,  nomen  Cbristi  credentes  suum  voluerint  facere 
eoguomen,  atque  ideo  nominis  summi  persecutores, 
b*t*inum  non  immerilo  nomine  notantur.  Beati,  iu- 
qiiii,  erilist  cum  vos  oderinl  homines9  docens  eos  ab 
bominibus  insecUndos ,  sed  ultra  bomines  esse 
beandos. 

Gamdete  in  itla  dief  el  cxsuitale;  ecce  enim  merces 
vesira  multa  est  in  caslo.  Non  boc  a  quolibet  patiente» 
sed  ab  eo  qui  superux  lautum  mercedis  iuiuitu  pa- 
litor  prsrceptum  potesl  impleri ,  ut ,  scilicei,  iuter 
odia  cordium,  iuter  probra  linguarum,  inter  ipsas 
perscqueiitium  manus,  aequali,  imu  Isctiori  adbuc, 
corde  verselur.  Nou  ad  boc  uostri  siiniles  valem 


hune  quaiidoque  in  monte  sedeutem  subtituiter 
aseendant.  Nam  quorum  adhuc  edomandis  instrueu- 
disque  eordibus  insistil,  boe  quani  suus,  qui  silus 
esl  laboranlis,  affalur;  quos  vero  lougo  siudii  spiri- 
talis  exercitio  promptos  jainque  dueiles  intenit,  liis 
liberute  ac  digniute  magistri  quasi  quietus  Salvator 
residens,  mysiica  qtueque  de  supernts  iutimat.  Qu* 
spiriulium  differentia  profoctuuiu  in  lsraeiilice  plebis 
est  habitu  pulcherrimis  expressa  (iguris,  ubi  vulgug 
omne  quibuslibet  vestibus  uteus,  in  quatuor  angulto 
palliorum  hyacinthinas  sibi  liuibrias  est  faeere  prae- 
ceptum;  sacerdotes  quatuor  baberc  Testes  loiidem 
mysticis  coloribus  mira  varielate  distincus;  pontili- 
ccs  et  ea  qu»  sacerdoles,  el  alia  quatuor  indumcnti 
genera  colorum  quidem  eorumdera ,  sed  sitbliuiioris 
gralia  Uignitatis,  et  auro  iuterluceiite  corusc»,  ci 
patriarcbarum  atque  tpsius  Domini  nomine  redimiu 
gesUre  (iVttiM.  xv).  Qui  per  singula  vel  exponere,  ?el 
n  solum  proponere,  proprii  induslriani  specut  operis. 
IIOMILIA  LXX. 

IN  EADEtf  SOLEM2UTATE  OMftltJM  SANCTORUM. 

Hodie,  dileclissirai,  omnium  sanctorum  sub  una 
solemnitalis  l&litia  celebramus  festiviutem,  quorum 
sucietate  ccelum  exsullat,  qu  »rum  patmciiiiis  terra 
laetatur,  triumpbis  Ecclesia  facu  coronaiur,  quorum 
t  onfessio  quanto  in  passione  fortior,  tanto  est  clarior 
in  bouore,  quia  dum  crevit  pugna,  crevitet  pugoati- 
tiura  gioria,  et  martyrii  iriumpbus  multipiici  passiu- 
num  genere  adornatur,  perque  graviora  lormeiiu 
graviora  fuere  et  pramiia,  dum  catholica  mater  Ec- 
clesia ,  quae  per  totum  orbem  longe  laieque  diffusa 
esi,  in  ipso  capite  suo  Chrislo  Jesu  edocU  est  contu- 
melias,  cruees  ct  monera,  non  timere,  magis  magis- 
que  roboraU,  non  resistendo,  sed  perferendo,  Uiii* 
versos  quos  agmine  inclyto  carcer  pcenalis  iuclusit, 
pari  et  situili  calore  vinutis,  ad  gerendum  ceruinen, 
gloriani  triumpbalem  inspiraviu  0  vere  beau  mater 


coruc   YenHJiur.   nou  au  nuc   uosiri   biuiues  vaie-in,  p  ©;"•—  ••  ...™|»««.w«.  .M«r.....—  *,.^.^wW-.  -.-»>.. 
sed  eomm  qui  ibant  gaudentes  a  conspectu  coucilii,  u  ^cclesia,  quam  sic  honor  divmae  dignatioms  illumi- 


emoniam  digni  habiti  sunt  pro  nomine  Jesu  contumeliam 
pati  (Act.  v).  Qui  ergo  uiiilla  in  terris  pro  Cbristo  sus« 
tmet  adversa,  mutu  in  coelis  a  Clirislo  rccipieidona. 
Ca-terum  quanta  ab  Elia  verboruin  jacula  falsi  susti- 
nucre  piopbela*,  quos  derideus  aiebat :  Clamate  voce 
uuijore,  deus  enim  cst  Baal,  et  forsitan  loquitur,  aut 
in  diveriorio  est ,  aut  in  itinere ,  aut  cerie  dormil ,  ut 
escitetur  (Itl  Reg.  xvni) !  Quautam  dcdere  stragem 
qui  octingiuti  siuiul  et  quinqiiagiuu  stint  interemptil 
teruin  quia  Baal  et  non  Cliristus  in  cau>a  erat,  nec 
irrisi  gaudebaut,  nec  occisi  palinam,  sed  poenam 
mrruere  perennem. 

Secmndum  hac  enim  faciebant  prophetis  patres  eo- 
rnm.  Beue  exemplo  adbortatus  est,  quia  vera  dicen- 
tes,  soleut  perscculioiuin  pati.  Nec  Uiiien  ideo  pro- 
pbetae  antiqui  t  more  perxecutioiiis  a  veritatis  prae- 
dicaii«>i»e  defeeeruiit.  NoUnduin  sane  quia  sicul  Mat- 
ttueus  per  oclo  quas  posuit  beatitudinrs ,  ocuvam 


nat,  quam  vincentium  gloriosus  martyrutn  sauguis 
exornat,  quam  inviolau  c<  nfessiouis  caudida  induit 
virginitas.  Floribus  ejus  uec  rosx  nec  IJia  desunt. 
Cerlent  nunc  charissnui  singuli,  ut  ad  urosque  ho- 
nores  amplissimam  accipiant  digniutem,  coronasvel 
de  virgmitaie  candidas,  vel  de  passions  purpurcas,  iu 
coeiestibus  caslris  pax  et  acies  habens  llores  suos, 
quibus  milites  Cbristi  coronantur.  Dei  enim  ineffabi- 
lis  et  immensa  bonitas,  etiam  hoc  prajvidit,  ut  Ubo- 
rum  quidem  tempus  et  agonis  non  exteuderei,  ue 
longum  facerel,  aul  aeternuui,  sed  breve,  et,  ul  iu, 
dicam,  momenuiieum,  ui  in  bac  brevi  et  exlgua  viia 
agooes  essent  et  iabores,  nulla  vero  quae  ajterna  esi, 
coiona  etprjemia  meritorum,  ut  labores  quidein  cito 
linirentur,  meritorum  vero  prxmta  stne  line  duia- 
rcni,  ul  post  hujus  tenebras  visuci  essenl  candidissi- 
mam  luceui.elaccepturi  majorem  passionum  cuncta- 
ruui  acerbiutibus  beatitudinem,  testante  boc  ideui 


«pei  uu»trse  perfectionem  ,  qnas  resurrectionis  gloria  D  Apostolo,  ubi  ait:  Non  sunt  condignas  passioneshujus 
■  temporis  ad  superventuram  gloriam  ,  quce  revelabitur 

in  nobis;  quam  laxo  sinu  de  praelio  revertentescivius 
coelestis  excipit,  de  hosto  prostrato  tropbxa  ferenti- 
bus  occurrii.  Cum  triumphatilibus  viris  et  feminae 
veniunt,  qui  cum  saeculo  sexum  quojue  vicerunt,  et, 
geiuinata  gloria  mihtiu»,  virgines  cum  pueris,teueros 
aunos  virtuttbus  transeuntes  ;  sed  ct  cxtera  lideliuui 
turba  aulae  perpetuas  regiani  inlravit,  qui  siucerita- 
tem  lidei  inconcussis  preceplorum  coelcstium  disci- 
plinis  unila  pace  observaverunt.  Ergo  agite  nuuc, 
fratri-s,  adgreUiamur  iter  vil«,  revertaiuur  ad  civiia- 
tem  calcsiem,  in  qua  scripti  suraus,  el  ctves  dccretl. 
Non  sunius  hospites,  sed  cives  sanctorum  et  dome- 
stici  Dei,  etiam  illius  hxredes,  colueredes  auiem 
tbristi:  hujusnobis  urbis  jaiiuasaperietfortiludu,  et 
flducia  latum  praebebit  iugressum.  Cousidereuius 
ergo  inclytam  urbis  illius  ieliciuteui,  iu  quantum 
con>idcrarc  posbibile  esl ;  ul  enim  vere  cst,  compre- 


dedicatur,  iusiuuat,  ila  Lucas  per  quatuor  virltites 
aBiplectitur  cardinales.  Beaii  eniin  paupere^,  qui  |»er 
lemperautiam  a  muudi  refreiMUitur  ill«  cel»ris.  Beali 
esurieuies,  qui,  sua  fame  com<uonitiv  esurientibus 
e>se  uiiseraudum,  et  ipsi  per  justitiatn  misereiitur 
ui  valeut.  Nam  eleemosynain  qua  Cbrislo  non  noslra 
duuauius9  sed  sua  reJdtmus ,  justiiiam  n  cte  dici  te- 
Matur  Psalmista,  qui  ait  :  Dtspersit,  dedit  pauperibus% 
justuia  ejus  manelinsceculum  saculi(Psut.  cxt).  Jusiilia 
cst  euim  qua  sua  cuique  Uribuitnus,  nemitii  quidquatn 
debenies,  nisi  ut  iuvicem  diligamus,  (Bom.  xtit). 
Besti  qui  per  prudentiam  iuter  bonum  Uignoscentes 
ciiuaium,  occidua  flere,  ct  ad  acterna  uoruiit  anbe- 
Ure.  Beaii  qui  per  fortiludinem  lidei  omnia  valenl 
molesu  tolerare.  Igilur  qui  necdum  cousummala3 
virujtis  arcem  couscciidere  valent,  generalis  iiiterini 
perfectionis  suut  beatitudine  perfovendi,  qtiatenus, 
a  bouis  pauiatim  ad  meliora  progressi9  dum  con&i- 
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hendere  nulios  sermo  sufficiel.  Dcitur  de  ea  in  quo-  \  leclet  nos  pervmirc  palmam.  Libcnter  ac  prompic 


dam  loco  sic,  quod  c  auiugiel  ibi  dolor,  el  tristilia  el 
gemitus.  Quid  hac  viia  bcatius,  ubi  noo  esl  pauper- 
latis  metus,  noa  a?gritiidinis  imbecillitas?  Nenio  Ia3- 
dettir,  ira>cetur  nemo ;  itemo  invidet,  cupiditas  niilla 
eiardcscit;  iiullufn  ibt  <(e«ideriuin  houoiis  ptilsat, 
uui  polestaiis  ambitio;  nullus  ibi  diaboli  melus,  111- 
Mvd:  damionum  nulla%UTior  gelieimae  procul;  mors 
iieque  cotporis  neque  anun*  ,  sed  immort;ilitatis 
munere  vita  jucunda ;  nulla  erit  lune  usquani  discor- 
dia,  sed  cuncta  consona,  cuueta  conveuientia,  quia 
uintiiuiu  erit  sanctorum  uua  concordia,  pai  cuncta  et 
laetitia  coutinet.  Tran  |iulla  suut  «innia  ei  quiela, 
jugi»  splendor,  imn  isle  qui  nunc  esi,  sed  tauiocla- 
lior,  quanto  lelicior,  quia  civitas  (ut  legitur)  illa  non 
egebit  lumine  solis,  sed  Domiuus  omuipotens  illunii- 
nabiteani,  ei  lucerna  ejus  est  Aguus.  Ibi  sancti  fulge- 
bunt  ut  stellae  in  perpeluas  aeternitates  ,  et  sicut 
spleudor  lirmamemi  qui   erudiuui    multos.    Qua- 


ceriemus  omues  in  agone  justitias,  Deo  et  Chriito 
spectaute  curtamus,  cl  qui  saeculo  el  muiido  majores 
esse  jain  coepiums,  cursuui  nostrum  nulla  saeculi  cu- 
piditate  lardemus.  Si  eipediios  si  celeres  in  huc 
operis  agone  currentes  dies  110$  ultimus  inveneiii, 
nusquam  Dominus  meriiis  uostris  deerit  remunerator. 
Qui  coronaiu  in  pcrsecutione  purpuream  pro  passione 
donabit,  ipse  in  pace  vincemibus  pro  justitioe  meritis 
dabit  et  candidam.  Nam  nec  Abrahaoi,  nec  Isaac, 
nec  Jacob  occisi  sunt,  et  tameii  lidei  et  justiiiac  me- 
ritis  honoraii,  inier  patriarclias  primi  esse  inerue- 
runt;  ad  quorum  congrejjagir  convivium,  quisquis 
lidelis,  et  justus  et  laudabilis,  iiivenilur.  Memores 
esse  debenius  voluntatcm,  non  nostram,  sed  Dei,  fa 
cere  debere,  quia  qui  fecerit  ejus  voluiitalem,  manei 
in  aelemum,  quomodo  el  ille  mauet  in  aeteinum. 
Quapropter,  charissimi,  mente  integra,  fide  firtu «, 
viriute  robusia,  charitate  perfecta,  parati  ad  omnem 


propter  noi  ibi  nulla,  iiullae  leuebrae,  concursus  nu-  R  voluntateui  Dei  simus,conservantesforliter  domiiiica 


bium  r.uilus,  nec  frigoris  aut  ardoris  aspentas  ulla ; 
bed  lalis  uu&dam  erit  rerum  temperies,  qualem  nec 
oculiis  vidit,  nec  auris  audivil,  uec  in  cur  bominis 
asceudit,  nisi  illoiuin  qui  ea  perfrui  digni  inveniun- 
tur,  quorum  nomitia  scripta  suul  in  liliro  vitas ;  qui 
et  laverunt  stolas  iit  sanguiue  agni ,  el  sunt  aute 
sedcm  Dei,  serviuntqne  ei  die  ac  uocte.  Mec  est  se- 
neclus  ibi,  nec  seuectuiis  iniseria,  dum  omnes  oc- 
currunt  iu  virum  pe<fectum,  in  mensuram  aetais 
plenitudiuis  Cbristi.  Verum  super  biec  oiniiia  est 
consociari  angelorum  et  archangeloruin  coetihus, 
ihrouis  etiam  et  douiinationibiis  ,  prmcipaiibus  et 
potestatibos  ,  omuiuiuque  coelestium  superuaruiu 
virtutum  coiitubermis  perlrui,  et  intueri  agmina 
sauciorum  splendidis  sideribu*  uiicanlia,  patriarcha- 
rum  fide  fulgeutia,  prophelarum  spe  Iteiantia,  apo- 
stolorum  in  duodecun  tribus  Israelorbem  judicantia, 
marlyrum  purpureis  vicioriae  coronis  lucentia,  vii- 
gintim  quoque  coruscantia  serta  gestautes  inspicere. 
De  rege  autein,  qui  horum  medius  residet  dicere, 
voi  uuila  sufliciet ;  effugil  euim  omnem  sennonein, 
atque  oinnem  sensum  liumauae  meutis  eicedit  decus 
illud,  illa  pulcbritudo,  illa  virtus,  illa  gtoria,  illa 
iiiagiiiticentia,  illa  majestas.  Ultra  enim  oiniicm  san- 
ctorum  est  gloriam  ipsius  iuaebtimabilem  adipisci 
couspectum,  et  spiendore  majesutis  ejus  irradiari. 
8ic  enini  quotidie  oporleret  nos  tonnenta  perferre, 
sic  ipsam  gebennam  parvo  tempore  tolerare,  ut 
Cbristum  videre  possimus  in  gloria  venieniem,  et 
saitclorum  numero  sociaii.  Noiuie  eral  diguuiu  paii 
omne  quod  iriste  est,  ut  tanii  botti  lanta»que  glorias 
participes  hab<Teiuur  ?  >  Qua>  erit  illa,  fratrcs  clia- 
rissiuti,  justorum  gloria,  quam  grandts  sanctorum 
laetitta,  cuin  unaqua*que  facies  lulgebit  ut  sol,  cum 
oidinibus  distinctis  populuiu  suum  Dominus  in 
rcgtium  Patris  sui  coeperit  receusere  ,  et  meritis 
alque  operibus  siitgulututii  pntinia  promissa  resti- 
luere;  pro  terreuis  coelebtia,  pro  temporahbus  seni 


maudala:  in  simplicitate  innocentiam,  in  cbarit.te 
concordiam;  modestiam  in  huinilitate,  diligentiam 
in  administratione ;  vigilantiam  in  adjuvattdis  labo- 
rautibus,  misericordiatii  in  fovendis  pauperibus ;  in 
defendeuda  veritate  constautiam,  in  disciplinx  seve- 
ritate  cettstiram,  ne  aliquid  ad  eiempluin  bonoruiu 
factorum  desil  in  nobis.  Haec  suntenim  vestigiaqux 
nobis  sancti  quique  revertentes  in  pairiam  relique* 
runi,  nt,  illorum  semilis  inlia3ientes,"seqoeremur  et 
gaudia.  Patriatn  quoque  nostr.im  paradisum  cum  illu 
computemus,  parenles  patriarcbas  jam  habere  coepi- 
mus,  quid  non  properamus  et  currimus,  ut  ptriaut 
nostratn  videre  ,  ut  parentes  salutare  possimus  ? 
Magnus  nos  illic  cbarorum  nuinerus  exspectat,  pa- 
reutum,  fratrum,  filiorumque  frequensnos  et<opu>a 
turba  desideral  (jain  de  sua  iucolumiiate  secura,  ad- 
huc  de  nostra  salute  sollicila) ;  ad  eorum  complexum 
et  conspectum  venire,  quauta  et  iliis  et  nobis  iu 
-,  commune  laetitia  est,  qualis  iltic  coelestiitm  voluptas 
*-■  conservorutn  socielate  exspectanliuin,  quam  sumiua 
et  perpetuafelicila»!  lllic  apostolorum  gloriosus  clio- 
rus,  illic  propbetarum  exsiiltautium  numerus  iusi- 
gnis,  ittic  martyrum  populus  iiiuumerabiiis  ob  ccrta- 
luinum  vici-Tiaui  coronatus,  iliic  clarissima  virg  nuin 
turba  laetalur,  illic  eliam  confessorum  forliiudo  Uu- 
datur.  Sed  et  illorutu  rerauneralioni  censcnlor,  qui, 
praecepta  dominica  servante^,  ad  coelestes  tbesauros 
terrena  patrimonia  traiistulerum.  Ad  bos  si  venire 
delectat,  avida  cupiditaie  properemus,  ut  cum  bis 
ciio  esse,  et  cito  ad  Christum  vemre  couiiugat: 
eum  per  bujus  itineris  ducem  habeamus  salutis  au- 
ctorem,  lucis  principem,  lastitiae  largitorem,  qui  vivit 
et  regnat  cum  Deo  Patre  omiiipotente  et  spiritu 
sancto. 

IIOMILIA  LIXL 

IH  EADEM  SOLRMNITATE  OMHIUII  SANCTORUM. 

Legiinusinecclesiasticis  historiis  quod  sanuiusbV 


pilerna,  pro    modicis  magna  pra-siare;  aduucere  D  nifactus,  qui  quartus  a  beato  Gregono  Itouianae  tir 

sanctos  iu  vUionem  paternae  gloriac,  el  lacere  iu  coe-        •       • 

lesttbus  conscdere,  ut  sit  Deus  omnia  111  omiiibus,  et 

aelerniiaiem  quam  amatoribus  proiuisit  suis,  et  im- 

morialitatem  largtri,  ad  quam  eos  sanguniis  sui  vi- 

vilicatioue  leparavit;  denuo  ad  paradiaum  rcducere* 

reguuui  coBlorum  fide  el  veritate  sua:  pollicuaiionis 

apenre.  Ila_x  ba:reaiil  lirmiler  sensibus  uostris,  baec 

iiitelligaiitur  plena  lide,  baec  corde  1010  diligauiur, 

li^ec  iiidesiiieutiuiii  operum  magnanimitate  acquirau- 

tur.  Res  po^ita  est  in  potestate  lacienlis,  quia  regnum 

axlorum  vim  paiitur.  Res  isia,o  homo,  id  ebt,regnum 

coeb  ste ,  attud   non   quaerit  pietiuiu  nisi  te  ip&uin ; 

tautuni  \alet,  qttauiiim  es  tu ;  te  da,  et  babebis  il- 

lam.  Quid  lurbaris  de  pretio?  Chnsios  seinetipsum 

tradidit,  ul  acquireret  te  regnum  Deo  Patri,  ita  et  tu 

leipsum  da,   ut  sis  regnum  ejus,  ac  non  reguet  pcc- 

«aiuni  iu  tuoriali  luo  corpore,  scd  spiritus  in  acqui- 

stlioiicm  vux.  Ad  lianc  igiiur  opeium  ealutatium  dc- 


bis  episcopatum  tenebat,  suis  pret  ibus  a  Phoca  Ca> 
sare  impelraret  douati  Ecclesiae  Uiristi  letiipluiu 
Romac,  qtiod  ab  anliquis  Paiuheon  ante  vocabaiur, 
quia  hoc  quasi  simulacrum  oitiniuttt  videretur  es>e 
deorum ;  iu  quo,  elimiuata  orani  spurcitia,  fecit  ec- 
ciesiam  .»anctas  Dei  gemlricis,  atque  omnium  ntarty* 
rum  Chrisli,  ut,  eiclusa  mulliltidine  d;einoiium , 
mullitudo  ibi  sauctorum  a  fidelibu^  iu  incinoria  ha- 
beretur;  et  plebs  ttniversa  in  capite  Kalemla  uin  Mo- 
veinbriuni,  sicut  in  die  natalis  Doiniui,  ad  ecclcsiam 
itt  bouore  omuiuiii  sanclortim  coiiseciatain  coii\eiu* 
ret ,  ilu  jue  uiissaruin  solemuilate  a  praesule  seibs 
apostolicae  celebrata,  omnibusque  rile  peraclis,  unns- 
quisque  iu  sua  cum  gaudio  remearet.  Li  bac  trgo 
consuctudine  i>aiictae  Romanae  Eccleaiac,  cres  ente 
religioue  Cbr>stiana ,  dccretum  est  ut  in  EccleMis 
Dci,  qiiic  per  oibem  terrarum  longe  laleque  cou 
strutiuiur,  uonor  ci  mcmoria  omnium  saitctorum,  iu 
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die  qua  pradiximus,  haberetor,  ut  <inidquiJ  humaoa 
fragititas  per  ignoraniam,  vel  ncgligenriain,  seu  per 
occupationem  rei  saemlaris,  in  solemnitate  sancto- 
rum  minus  plene  peregissel,  in  hac  observatione 
solveretur,  quatenus,  eorum  patrociniis  protecti,  ad 
soperna  populorum  gandia  pervenire  vaJeamus. 
Deata  Dei  genitrix,  et  semper  virgo  Maria,  templum 
Domini,  sacrurram  Spirilus  sancii,  virgo  anie  partum, 
▼irgo  in  parlu,  virgo  post  partum ,  prasemis  so- 
lemnilatis  diei,  eom  suis  virginibos,  expers  nullo 
inodo  credenda  esi,  quse  Dei  populum  faciendo  mone- 
bal  speniere  perituri  loxus  saeculi,  a  lenocinio  mor- 
talis  natura  deelinare ,  carois  pudiciliam  ,  cum 
virginitatis  honore,  intra  cordis  bospitalia  observare, 
eainque  omnium  virluium  reginam,  elfructum  saln- 
tis  perpettue:  sociam  quoque  esse  angelorum  suis 
afArmabat  eiemplis,  ita  ut  innumerabilis  uiriusque 
sexus  muUitudo  ejus  sequeretur  vestigia,  el,  reiictis 
iiuptiaruiu  copulationibus,  spretaque  liberorum  pro- 
pagine,  sponsoqui  in  ecelis  est,  perenni  menie,aclu, 
babiiu  et  gesto,  applicare  se  maluerunt ;  orationibus 
non  deficiendo  instantes,  jejuniis  adhaereotes,  vigi- 
lias  sacras  adamantes,  eleeinosynas  Sfctantes,  pau- 
peres  recreanies,  nudos  vesiienles,  inlirmos  visi- 
tante?,  in  tribulatione  gaudenles,  in  verlus  caliunniae 
vet  coiitumeliac  patientes ;  in  augwenio  suae  profe- 
clioais  humiles,  in  danino  rerum  lemporaliuni  Deo 
gratias  agentes.  llis  onmibus  et  his  simitibus  pro  de- 
siderio  regni  ccelestis,  et  propter  spem  Kterna»  re- 
nrauerationis,  ardentissimo  amore  indesineiiier  atque 
Itbenter  insisicntes,  sic  in  charitate  Dei  ac  proximo- 
rura  amore  perseverantes,  Deo  soli  viiam  flnire  gau- 
debani.  0  altitudo  dhitiarum  sapientice  el  scientice 
Dei,  quam  incomprehensibilia  sunt  judicia  ejus ,  ei 
investigabiles  tiv  ejus  !  Quis  enim  cognovit  sensum  Do> 
mtnt,  aul  quis  consiliurius  ejus  fuit,  aut  quis  prior 
dedit  ti/t,  el  retribuetur  ei  ?  quomodo  ex  ipso,  et  per 
ipsum9  et  iu  ipso  sunt  omnia  ?  ip*i  honor  et  gloria  in 
smcuia  tmculorum,  Amtn,  qui  superna  coeloruin  regna 
spiiitibus  angelicis  ad  laudem  et  gloriam,  alque  bo« 
norem  sui  iiominis  ac  majestaiis  in  perpetuum  iniro 
ordine  collocavii.  De  quibus  plura  loqui  pertimesci- 
mus,  quia  soli  Deo  scire  est  quomodo  vel  queinad- 
modom  eoruni  invisibilis  absque  contagione  seu  di- 
minutione  in  sua  sola  puriute  consistat  uatura.  Sed 
tameo  novem  we  angelorum  ordiues,  ad  Dei  judicia 
ae  ministeria  complenda,  testaute  sacro  eloquio, 
cogooYimus,  qoorum  principatus  atque  potesias  sub- 
tiliier  ac  miiabiliter  Omnipotentis  uutu  distinguiiur. 
Alii  ex  iliis  ad  nos  in  mundum  missi,  futura  pra?di- 
caudo,  perveniunt;  alii  ad  hoc  suui  constituti,  ul  per 
eos  signa  et  uiiracula  frequenlius  liant ;  alii  subieclis 
augelorum  spiridbus  presunt,  eisque  ad  explenda 
divina  mysleria  disponendo  principanlur;  alii  mira 
potentia  cacteris  praeeminenl,  pro  eo  quod  eis  ad 
obediendum  alia  augelorura  agmina  subjecta  suut ; 
alii  tama  Divinitatis  graiia  repleulur,  ut  in  eis  Domi- 
nus  sedeat,  et  per  eos  sua  judicia  deceruat;  alii 
lanlo  perfectiori  scientia  pleni  sunt,  quanto  cla- 
ritatem  Dei  vicinius  coniempJantur ;  alia  vero  ita  Deo 
coiijuncU  sunl  augeloium  agraina,  ut  inler  haec  et 
Deuin  nulli  alii  intersint,  et  lauto  magis  aruVnt 
amme,  quanu»  sublilius  claritatem  Diviniiatis  ejus 
aspiciunt.  Talibus,  ut  diximus,  a  primordio  iuxi- 
pieiuis  vitae  beaiorum  spirituum  disttnctionibus,  su- 
perna  cceloruin  regoa  a  Deo  Condiiore,  iu  perpeiuum 
mirabiiiter  collocata,  subsistuut.  Mos  ergo,  fratres 
cliarissiini ,  amiquorum  iueiiioriain  praci-edenttuiu 
Patruin,  quos  aute  legein  et  sub  lege,  Scriptuia 
sancta  demnnstrante,  cognovimus,  ad  lioc  lauiuui- 
modo  proferimus  ,  ul  lacilius  imelligere  v;ileatis 
quanta  vel  qualis  sit  hnjus  sacratis»im£  piajsentia 
diei,  quae  ciiiu  omnibus  nis  de  quibus  loquimur  sine 
fiue  constal  lionesta.  Nunc  vero  rcveriainur  ad  eos 
quos  unda  baptismalis,  et  elfusiosanguinis  Clirisli,ab 
erroie  pateriii  delicti,  a  squaiore  veiustx  gcnliliutis, 
in  uovo  Ustauiento,  j»crsgrauara  Sp.rttus  saucti, 


A  abluendo  purgavit ;  quorum  ociilt  tieaii ,  qui  Chri- 
stum  tu  carne  venieiitem  vi\le  e  meriierunt.  iluius 
tam  praxlara)  vistonis  Joanues  Bapiista,  qui  eo.lein 
angelo,  quo  Christus  denumiaiite  cooceptus  est,  in 
exordio  prxdicaiionis  aiqoe  baptismatis  primatum 
lenebal,  qui  Jesum  peccala  mundi  lollentem,  vi- 
dendo  agnovit,  ac  digito  demonstravit,  quo  iuter  na- 
tos  muiierum  uon  surrexit  major,  Cbristo  altestante» 
Qui  iiioii.o  praecursor  Domini ,  praeco  judicis ,  pr»- 
plieta  Aitisstrai,  nuiicupatur;  qui  iiondura  edilus, 
Christum  mundo  veuturum  propbetavit,  el  ad  re- 
deraptionem  aniraarura  ad  infeios  descendentem 
gloriosa  pnecucurrit  passione.  lluc  atbletae  bi 
eleclo  concordat  dtiodenus  aposlolorum   nutnerus, 

3uos  a  primis  miraculorutn  virtutibus,  ad  coroponen- 
ura  novae  fidei  fuudamentum,  erigeudumque  adliuc 
tenerae  statum  Ei-clesic  divina  Provideulia,  ex  omni- 
bus  quos  capiebat  mundus,  eiegtt,  ut  iu  oranein  ler- 
ram  sonus  eorura  praedicaliouis  exirei,  et  in  liues 

q  orbis  lerrae  eorura  verba  procederent.  Qui  veras  viti, 
id  est,Christo  tanquam  palmiles  adlu  rcn:es,quoruni 
fructus  in  sempiternum  perinanens  uon  marcescil: 
quibus  ip>e  Dominus  locutus  est  diceus :  Vos  estis  lux 
mundu  iVon  potesl  civiias abbcondisupra  montem  posita% 
neque  accendunt  lucernam,  et  ponunt  eam  sub  modio, 
sed  supra  candelabrum ,  u(  luceat  omnibus  qui  in  domo 
sunl.  Sic  luceat  tux  veslra  coram  hominibus,  ut  videant 
opera  vestra  bona%  et  glorificent  fatrem  vestrum,  qui  in 
cxlis  est.  fct  iteruin  :  Jam  non  dicum  vos  servos ,  sed 
amicos,  quia  servus  nescil  quid  faciat  duminus  ejus ; 
vos  autem  dLii  amicos,  quia  omnta  quwcunque  audivi 
a  Patre  meo  nota  \eci  vobis.  Ct  quodcunque  ligare  vo- 
luisseut  super  leiram,  ligatum  esse  et  in  ccelis;  et 
quodcunque  solverent  super  terram,  soiutmn  esse  iu 
coBlis  promisit.  Et  iteruin,  cum  veuisset  ad  jndican- 
dran  saeculuiu,  eos  super  sedes  duodecira  esse  sessu- 
ros,  et  secura  judicaturos  orbem  terraj  praedixerat. 
Talibus,   ut  credimus,  palronis  b«c  dies  subjecta 

1«  declaratur.  iiis  subjectura  est  tiiitmpliale  marlyruiii 

**  nonien,  qui  per  diversa  tormeutorum  genera  Christi 
passioiiera  nou  lacessamibus  pro:cordioi  um  raeiitibus 
iiiiitabantur.  Alii  ferro  perenipti,  alii  flarauiis  eiu  ti, 
aiii  flagris  verberali,  alii  veclibus  perforati,  alii  cro- 
ciati  paiibulo,  alii  pelagi  periculo  subjecti,  ahi  vivi 
decoriati,  alii  vinculis  maiit  ipati,  alii  liuguis  privaii, 
alii  lapidibus  obruti,  alii  frigore  afflicti,  alii  fame 
cruciati ;  alii  vero,  iruncatis  manibus,  sive  coeter.s 
caesis  raerabris,  specucuium  coiituineli»  in  populis 
midi  propter  notiien  Doraini  portaules.  Ui  sunt  tritiin- 
pbatores  et  amici  Dei,  qtti,  coiilemiieiiles  scelerato- 
rura  jussa  piincipum,  modo  coionantur  et  accipiuut 
palmas  laborum,  qui  fundati  eraiit  supra  firiuara  pe- 
Iram,  id  est,  Christum.  De  talibus  et  hujusinodi  Apo- 
stolus,  raente  coiupuuctus,  iiigeraiscens  ait  :  Sancti 
ludibria  et  verbera  experti ,  insuper  el  vincula  et  car- 
ceres.  Lapidali  sunlf  secti  suntf  tentati  suntt  in  occi- 
sione  gladii  morlui  sunt.  Circuierunt  in  vtelotisf  in 
pelhbus  caprinis,  egentes$  angustiati,  afllkti,  qnibus 

B  dignus  non  erat  mundus,  et  caetera.  Et  beaius  papa 
Gregorius,  iu  e\po>iiione  cujusdam  Evangelii,  de 
istiusraodi  bellaloribus  queriaioniara  faciendo : 
c  Ecce,  in<]uit,  electi  Dei  carnem  domanl,  spii  itum 
roborant,  dxnionibus  imperant,  virtutibus  coru- 
scant;  praeseniia  despiciuut,  ajiernam  patriam  cuin 
vocibus  moribusque  praidicant :  eara  ettain  raorieudo 
diliguul,  atque  ad  tllain  per  lormenta  pertinguuu 
Occtdi  possunl,  ei  flecti  nequeuiii;  et  si  corara  bo- 
mtmbus  lormeiita  passi  sunt,  spes  illorum  muioruli- 
tate  pleua  est ;  m  paucis  vexati,  in  urallis  bene  dis- 
poiieiitur;  quomodo  Deus  leutavit  eos,  et  iuveiiil 
tiJos  dignos  se.  Tamjuain  aurum  in  foruace  piobavit 
illos,  et  quasi  holocausta  hosiiam  accepit  ilios.  » 
Nunc  ers;o  raartyruiu  Cbristi  certamiua  atque  victo- 
rias  audivimus,  eis  nirairum  bunc  diem  tautum  cre- 
dimus  sanctilicatum,  qu.mtum  in  seraetipsis  ut  san- 
ctilicaretur  l.iborare  per  torraeuta  nou  cessavcie; 
Chridli  vcro  sacerdoiibus   atque  docturibus,  &ive 
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confessorfbus,  hujus  festivitatem  diei  non  ignoura  A     Et  mt  ad  illot :  Nikil  tuferitit  in  viat  nsque  virgam. 


esse  credimus,  qui  corda  fideliuro  spirilaliter  quasi 
imbribus  irrigant  coelesiibus,  ul  feliciler  proferre 
immarcescibilem  bonorum  operum  possint  fructum, 
<jui  ulenta  sibi  crediia  non  solum  reddere,  veruin 
etiam  cum  usura  sine  fraude  amplilicare  procura- 
veruiit ;  qui  bontim,  quod  per  graiiam  Spintus  san- 
cii  intelligendo  didicere,  non  sibimet  tantummodo 
prufuturuin,  sed  et  aliis  subjeciorum  mviitibus,  se- 
cimdum  Apostoli  praeceptuui,  arguendo,  obsecrando, 
increpando,  curamque  faciendo,  inserere  nilebati- 
tur.  Quomm  mens  lucidissiina ,  manus  vero  plenae 
sunt  niuirditia,  eo  quod  in  mensa  altaris  sacrosancu 
Cbristi  corporis  et  sauguinis  mysieria  celebranics, 
et  in  sui  cordis  penetralibus  luMiam  vivain  Deoque 
placentem,  id  est,  semetipsos  sitie  macula  atque 
adtuisiione  pravi  operis  ofiVrre  non  desislani ;  et  li- 
cet  persecutorum  .non  sensissenl  gladium,tamen  per 
vitae  merilum  Deo  digni  mariyrio  non  privantur, 


neque  peram%  neque  panem,  neque  pecumam,  neque 
duat  tunicat  kabealit.  Solet  qnaeri  qtiomodoMattbaeus 
et  Lucas  commemoraverint  dixisse  Dominum  disci- 
pulis  ul  nec  virgain  ferrenl,  cum  dicat  Marcus  :  Et 
prmcepit  eit  ne  quid  tallerent  in  via  uiti  virgam  /«*- 
lum.  Quod  iu  solvitur,  ut  intelligamus  sub  alia  ai- 

?;nificatione  dicum  virgam ,  qu*  secundum  Marciun 
erenda  esl,  et  sub  alia  illam,  quae  secundum  Mal- 
thaeum  et  Lucam  uon  est  ferenda ;  sicut  sub  alia  si- 
gniflcatione  iutelligiiur  tenutio,  de  qua  dictuin  esl» 
Deut  neminem  tentat  (Jac.  i),  et  sub  alia  de  qua  di- 
cium  est :  Tentat  vot  Dominut  Deut  vetter,  ut  teiat  ti 
diligitit  eum  (Deui.  xiii).  Illa  seductionis  est,  haec 
probationis.  Ulruroque  ergo  accipienduro  est,  a  Do- 
mino  apostolis  dictum,  et  ut  nec  virgam  ferreut,  et 
ut  non  nisi  virgam  ferrem.  Cum  euim  secnndum 
Mntlliaeum  diceret  eis  :  Nolite  pottidere  aurum  neque 
argentum,  el  csetera  (Matth.  x),  conlinuo  subjecit  : 


qnia  mariyrium  non  sola  sanguinis  effusioue,  sed  n  Dignut  ett  enim  operariut  tibo  tuo.  Utide  satis  oateu- 

_.— . : — .~ —    A.  ~.  „.,.:.*•  :^A  n^: ~       dU  cur  60S  baec  possidcre  ac  ferre  noluerit,  non 

quo  necessaria  non  sint  sustenutioni  bujus  viue, 
sed  quia  sic  eos  mitlebat ,  ut  eis  hsec  deberi  mon- 
straret  ab  illis  quibua  Evangelium  credentibits  an- 
nuntiarent.  Claroai  autem  naec  non  iu  prsecewsae 
Dominum  unquam  evangelistae  vivore  aliunde  non 
debeant,  quam  eis  praebentibus  annuniianl  Evange- 
lium  (alioquin  contra  boc  praeceptom  fecit  Aposiolus, 
qui  victum  de  manuum  soamm  laboribos  transige- 
bat,  *ne  ctiiqnam  gravis  essel  [1  Thett.  n|),  aed  po- 
tesiaiem  dedisse  in  qua  scirent  sibi  isU  deberi.  Cum 
aulem  a  Domino  aliqutd  imperatur,  nisi  fiai,  inobe- 
dientiae  culpa  esi;  cum  autem  potesus  daiur,  licet 
cuique  non  uti,  el  tanquam  de  suo  jure  cedere.  Hoc 
ergo  ordinans  Dominus  quod  eum  ordinasse  dicit 
Apostolus,  iis  quiEvangelium  annuntiant  deEvange- 
lio  vivere  (/  Cor.  ix),  illa  apostolis  lequebatur,  ut 


abstincntia  pcccatorum,  et  exercitalione  Dei  praece- 
ptorum  perOcilur.  Nos  ergo,  fratrea  charissiuii,  un- 
toruin  pairocinia  intercessorum,  de  qtiibus  locuti 
sumus,  tou  meniis  ititemione  quacramus,  ot  per 
temporalia  fesu  qua*  gerimus,  eorum  meritis  inter- 
cedentibus,  ad  aeterna  perveuire  valeamus.  Trans- 
ennt  cuncia  qtiae  temporaliter  fesU  celebrantur; 
et  ideo  euralo,  qui  bis  solemniiatibus  inlerestis,  ne 
ah  arterna  solemuiiate  separemini.  Quid  prodest  in- 
teresse  festis  hominum,  si  deesse  coniingat  festia 
angelotum?  Nolite  ergo  pensare  in  vobis  transitoria, 
quse  possidetis,  sed  considerate  quid  estis.  Ecce 
inundus,  qui  diligitur,  fugii.  Sancti  tsli,  quorum  ho- 
die  meuiionem  facimus,  florentem  mundum  mentis 
despectu  calcaveruut.  Tunc  enim  erat  vita  longa, 
salus  continua,  opulentia  in  rebus,  fecundius  in 
propagine,  tranqtiillitas  in  diuiutna  pace;  et  lamen 
cum  in  seipso  floreret,  jani  in  eorum  cordibus  mun- 


aecuri  non  possiderent  neque  portarent  huic  vite 
dus  aruerut.  Ecce  jauf  in  seipso  mundus  aruit,  et  r  necesaaria,  nec  magna ,  nec  minima.  Ideo  posuit 
adhuc  in  uostris  cordibus  florescit.  Ubique  desolalio,  **  Nec  viraam,  ostendeus  a  lidelibus  suis  omnia  deberi 


undique  percutimur,  undique  amaritudinibus  replc- 
mur,  et  umen  ca:ca  mente  carnales  concupiscen- 
lias,  ipsas  eius  amaritudii.es  amamus.  Fugientem 
sequiiuur,  lubenti  inbaeremus;  cum  ipso  labimur, 
quem  cadentem  tenemus.  Aliquaudo  nos  mundus 
retraxit  a  Deo,  nunc  Untis  plagis  plenus  est,  ut  ipse 
jam  n«s  mtindus  mittal  ad  Dominum.  Pensate  crgo 
quia  uul!a  suut  quae  temporaliter  curruni,  finis  enim 
lemporalium  ostendit  quia  nibil  sit  quod  transire 
potesl.  Casus  rerum  iudicat  quia  res  tratisiens  et 
tunc  prope  uihil  fuil,  cum  stare  videretur.  Hacc  Igi- 
tur  vobibcum  agite,  baec  in  uiente  sedula  cogiutione 
versate ;  etsi  adhuc  hic  teuemur  in  iiiliriuitate  cor- 
poris,  lamen  ad  eos  de  quibus  loquimur  tolo  corde 
tcndamus,  ut  cum  ipsis  postmodnm  in  aeterno  sxculo 
gaudere  mereamur,  per  eum  qui  vivit  et  regnat  in 
aaecula  saeculorum.  Aruen. 

IIOMILIA  LXXH. 

IM  DIE  SAKCTO  UKIfS  APOSTOU. 

Luc.  ix.  Matth.  x.  Mabc.  iii.  /n  j//o  tempore,  con- 
vocatit  letut  duodechn  apo$tolitt  dedit  iltit  vitu- 
tem  et  potetlatem  tuper  omnia  damonia,  et  ut  lan- 
guoret  curarent,  et  muil  illot  pwdicare  regnum  Deit 
et  tanare  infirmot%  etc 

Concessa  primtim  potesuu  signorum,  misit  pras- 
dicare  regnum  Dei,  ut  promissoruin  magnitudiui  at- 
testaretur  etiam  magnitudo  factorum,  lidemque  vel 
bia  daret  virtus  osiensa,  et  nova  facerent  quia  nova 
praedicareni.  Unde  uunc  quoque  cum  iidelium  nu- 
inerosiias  excrevit,  iutra  sancum  Ecclesiam  mtilti 
sunt,  qui  viUm  virtuium  lenent,  et  signa  virtntum 
noii  habent,  quia  frustra  iniraculum  foris  ostetidilur, 
si  deest  quod  inttis  operettir.  Nnm,  juxla  Magislri 
geiititim  vocem,  lingurn  in  tignumtunt  non  fidelibut. 
ted  wfidelibui  (I  Cor.  xiv). 


minisiris  suis,  nuila  superflua  requirentibus.  Ac  per 
hoc,  attcndo :  Dignut  ett  enim  operariut  cibo  tuof 
prorsus  aperuit  et  illustravit  unde  baec  omnia  loque- 
retur.  Hanc  ergo  potcautem  virgae  nomine  signittca- 
vit,  cum  dicit :  Ne  quid  tollcrent  in  via  ttist  vhrgam 
tantum,  ut  intclligaiur  quia  per  potesUiem  a  Domino 
accepum,  qwi  virgae  iiomine  significau  est,  etiant 
quae  non  poruntur  non  deerttni.  Hoc  et  de  duabus 
tunicis  intelligendum  eat,  ne  quisquam  eorum  praeler 
eam  quam  esset  indulus  aliam  porundam  puUret. 
sollieitus  ne  opus  esset,  cum  ex  illa  poiestate  posset 
accipere.  Quod  vero  secundum  Marcum  non  poruri 
vel  baberi  duas  tunicas,  sed  expressius  Indui  prohi- 
bei,  dicens  et  ne  iiiduereuiur  duabua  tunicis  (Jforc. 
111),  quid  eos  mouel,  nisi  non  duplicitcr,  sed  simpli* 
citer  ambulare?  Aliter,  in  duabua  lunieis  videtur 
mihi  duplex  osteudeie  vestiiiientum,  non  quo  i»  lo- 
cis  Scythiae,  ct  glaciali  nive  rigentibus,  uua  quis  tu- 
D  nica  debeat  esse  contentus,  sed  que  in  tuuica  vesti- 
menlum  iiitelligamus,  ne,  alio  vestiti,  aliud  nobts 
futttrorum  timore  servemus. 

Et  in  quamcunque  domum  intraveritit,  ibi  manete, 
et  inde  ne  exeatit.  Dat  constanttae  generale  manda- 
tum,  ut  hospitalis  necessitudinis  iura  custodiani, 
alienum  a  praedicalore  regni  coel^stis  astruens,  cur- 
sitare  per  domos,  et  inviolabilis  hospitii  jura  mu- 
tare.  Nec  otiose  sccundiiin  Matthaeum  domus,  quam 
ingrediantur  apostoli,  legenda  decernitur,  ut  mo- 
Undi  hospiiii  neces/Uudiutsqtie  violanda*  catisa  nou 
supttelal. 

Et  quicunque  non  receperint  roi,  exeuntet  de  ciri- 
tate  itla  etiam  pulverem  pedum  vettrorum  excutite  in 
tettimomumtuper  itlot.  Pulvisexcutiiur  de  pedibos  in 
testiinonium  laboris  sut,  quod  ingressi  sint  in  ci  vita- 
leui,  et  praedicatio  apostolica  ad  illos  usque  porve- 
nerii.  Sive  excutitur  ptilvis,  ut  nihilab  eisaccipiant, 
ue  ad  vrctutn  quidetu  mcessarium  qui  Evangeliuin 
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sprcverint;  allegorice  auiem  qui  verbo  humiliter  in-  A  aliqun,  et  in  praeceps  ruente.  El  in  lempli  constrn- 
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tendtuit,  si  qtiibtis  ul  hnmines  terrenae  levitatis  nne 
vis  ohsciiranlur,  per  en  mox  quae  recipiunl  evange- 
licae  pra»ilic;»lionis  vestigia  purganttir.  Qui  vero  per- 
fidia,  vel  ncgtigenlit,  vel  etiam  studio,  cnutemnunl, 
linruiii  viianda  commnnio,  fugienda  synagoga  cense- 
lnr;  ex«'iiiiendus  pedum  pulvis.  ne  gestis  manihus, 
et  putveri  comparandis ,  mentis  castae  vestigitim 
polSuaiur. 

Egreui  autem  circumtbaut  ptr  cattella  evangelizan- 
tet.  et  curantet  ubique.  Quid  evangelizarent,  vel  quo- 
nwdo  rurarenl  apostoli ,  Marcus  exponit  plenius. 
Prmdicabant ,  inquil.  ut  pmnitentiam  agerent,  et  nn- 
gebant  oteo  multo§  mqrotot,  et  tanabant  (Marc.  vi). 
Dicit  et  J.icobos  :  Infirmatur  qnh  in  vobit,  inducut 
presbytero*  Ecclesim  .  et  orent  tuper  ipsum ,  ungenft 
eum  oleo  in  nomine  Domini;  ei  si  in  peccatis  sif,  di- 
miltentur  ei  (Jac.  v).  Unde  patet  ab  ipsis  apostolis 
htinc  sstnclae  Ecclesiae  morem  esse  eoiilrAdintm,  ut 
poniificali  bt  nedioiione  consecrato  oleo  pernnganttir 
a^groii.  Prmdicobant  autem,  ut  pmnitentiam  agerent ; 
et  supr:i9  Misit  illot,  inquit,  evangelizare  regnnm  Dei. 
Qtiin,  videlicet,  utrumque,  juxta  Joannis  Baptistae, 
vel  ipsius  Salvaioris,  exemplum  praedicabant.  Pmni- 
tentiam  agitey  aopropinquabit  enim  regnum  emlorum 
(Matih.  in).  Regni  enim  roelorum  januis  propin- 
quare  est,  de  bis  quemque  quibus  ab  eo  discesserat 
poeniiere. 

IIOMILIA  LXXIH. 

IN   FESTO  MARTYMBI. 

Lcc.  xn.  In  i'lo  lempore,  dixit  Jesus  ditcipulit  suis ; 
Attendite  a  fermento  Pharitmorum%  quod  est  hypo- 
critu.  Nihit  enim  opertum  est  qnod  non  revctelur, 
neque  absconditum  quod  non  saatur.  Quoniam  qum 
in  tenebrit  dixistit  in  lumine  dicenlur9  et  quid  in 
aure  locuii  esiis  tn  cubiculit  prmdieabilur  in  tec- 
tit ,  ctc. 

Ad  hoc  fermentom  peninent  omnia  qtiae  recum 


ctioue  legimtis  :  Texl  quoque  domum  laquearibnt  ce- 
drinU,  el  mdificatit  tabulalum  super  omnem  domum, 
qninque  cubitis  altitudinis  (III  Heq.  vi).  Ergo  pncdi- 
cabilur  in  leciis,  cum  cunctis  audientibus  palatn  dv- 
celur : 

Dico  antem  vobis  amicit  meit9  ne  terreamini  ab  hit 
qui  occidunt  corput%  et  post  hmc  non  habent  nmpliut 
quid  fadant.  Si  persecutores  sanciortim  occisis  cor- 
poribus  nou  habent  ampliu*  qnod  contra  illos  agant, 
ergo  stipervactia  furinnt  insania,  qui  mortua  marty- 
rmn  membra  feris  avibiisque  discerpenda  projiciunt, 
vel  in  auras  extenuari,  vel  in  undas  soNi,  vel  per 
flammas  in  ciuerem  faciunl  redigi.  cum  neqnaquaui 
omnipotentia  Dei  quiu  ea  resuscitando  vivilicet  ob- 
sisiere  possini. 

Ostendam  autem  vobit  quem  timeatis.  Timete  eum 
qni  postquum  occiderit9  habei  potestatem  mitlere  in 
gehennam.  Ita  dico  vobit,  hunc  timete.  Qtiia  duo  sunt 
R  geitera  persecutorum,  unum  palara  saevientium,  al- 
leriim  ficte  fraiidule nterque  blandientium ,  contra 
utrtimque  nos  munire  atque  insliluere  voleus  Salva- 
lor,  et  snpra  ab  hypocrisi  Pharisaeorum  allendere, 
et  hic  a  carniflcum  caede  praecipit  non  timere,  quia, 
videlicet,  post  mortem  nec  borum  crtidelitas,  neo 
eorum  valeal  simulatio  durare;  Domino  potius  qtii 
semper  videit  placendum,  Dominum  qui  semper 
punire  vel  liberare  queat  esse  timendum. 

Nonne  quinque  patser>$  veneunt  dipondio?  St  unut 
ex  iliit  non  erit  in  oblivione  eoram  Deo.  Si  miuutis*i  • 
ma,  iuquit,  auimalia,  et  quae  quolibet  peraera  fertin- 
tur  volatilia,  Deus  oblivisci  non  potest,  vos  qui  ad 
imaginem  facti  estis  Creatoris ,  non  debetis  lerreri 
ab  iis  qui  occidunt  corpus,  quia  qui  irratiniiabilia 
gtibernat,  rationabilia  curare  non  desinil.  Dipondius 
qtio  quinque  passeres  veneunt,  id  est,  venduntur, 
gentis  est  ponderis  lcvissimi  ex  duobus  assbuscom- 
positi.  Qnaerit  fonasse  aliquis  quomndo  dicat  Apo- 


bens  apud  Pharisajum  superius  dispuiaverat  Domi-  C  «oliis :  Nunquid  d>  bobut  cura  etl  Deo  (I  Cor.  ix)? 


nns,  de  quo  et  Aposlolus  pr»cipit  :  Itaque  epulemur 
non  in  fermento  malitim  et  nequitim,  ted  in  azymit 
tinccritaht  (I  Cor.  v).  Nam  sicut  modirum  fermenti 
toiam  farinae  cui  injicitur  massam  corrumpit,  uni- 
versamque  u>ox  conspersionem  suo  sapore  corama- 
culat,  sic  uimirum  simulatio,  cujus  semel  antmum 
imbuerii,  tota  virtutum  sinceritate  et  veritate  frau- 
dabit. 

Nthil  autem  opertum  ett  quod  non  reveletur,  neque 
mbtconditum  qmod  non  teiatur.  Et  quomodo  in  prae- 
*enii  sacculo  multoriiiu  diu  latel  hypocrisis?  Ergo 
de  ftituro  tempore  intelligendum,  quando  judicabit 
Deus  occulta  hominum.  Nam  sicut  unus  amico- 
rnm  beati  Job  verissime  dixit :  Laus  impiorum  brevis 
est,  et  gaudmm  hypocritm  ad  inttar  puncti,  ti  atcen- 
tterit  utque  ad  cmlum  superbia  ejus>  et  caput  ejus  nubet 
ietigerit,  quasi  tterquilinium  in  fine  perdetur  {Job.  xx). 
Iu  line,  inquit,  perdetur,  qui  in  principio  florere  vi- 


cum  ulique  b  »8  passcre  pretiosior  exisiai.  Sed  aliud 
rura,  aliud  veroest  scleutia.  Denique  nuiturus  capil- 
lorum,  de  quo  conseifUeiiier  ait : 

Sed  et  capilli  capitit  vestri  omnet  numerati  suntt 
non  in  aciu  computationis,  sed  in  f.icult:ite  cogniiio- 
nis  accipilur.  Non  enim  sollicitam  Deus  ctirae  nume- 
rantis  intendii  excubiam ,  sed  cui  cogniia  sunt  om- 
nia,  quasi  numerata  suiu  oinnia.  liene  autem  nu- 
mcrala  dicuuttir,  quia  qii:e  volumus  servare ,  nome- 
ramus.  Ulii  immensam  Dei  erga  honines  ostendit 
providentiam,  et  inefTabilem  sig  al  aflecttim,  quod 
nil  nostrum  lateat  Deum,  et  parva  etiain  oliosaqtie 
dicta  ejus  scieniiam  non  fugiani.  Deridenl  inielligen- 
tiam  ecclesiasticam  in  hoc  loco,  qui  carnis  resur- 
rectionem  negaui,  quasi  nos  ipsam  lerrenam  maie- 
riam ,  quae  di^cedente  anima  fit  radaver,  ita  restir- 
rectione  reparandam  dicamus,  ut  ea  quae  dilabunlur, 
et  in  alias  atque  alias  aliarum  rerum  species  formas- 


dehator.  Esi  ergo  sensus  :  Attendite  ne  aemulemini  si-  D  que  vertuntur,  quatnvis  ad  corpus  redeant  unde  d 


mulatores,  quia  veniel  profecto  tempus  in  quo  et  ve 
stra  virtns  omnibus  et  eorum  reveletur  hypocri>is. 
Verutn  quod  sequitur : 

Quoniam  qum  tu  tenebris  dixisth  in  lumine  dicentur, 
et  quod  tn  aure  locuti  etlit  in  cubiculit  prmdicabitur  in 
ieeiit :  non  solum  in  futuro,  et  quando  cuncta  cor- 
dium  abscondita  profeienlur  ad  lucem,  sed  in  prae- 
Mnti  tempore  potest  congruenteraccipi,  quoniam  quae 
inter  lenebras  quondam  prebsurarum  carcerumque 
umbras  vel  locuti  vel  passi  sunt  apostoli,  nunc  cla- 
nlicau  j»er  orbem  fccclesia  leclis  eorum  Actibus  pu- 
blice  praetlicantur.  Sane  quod  ait,  Prmdicabitur  in  te- 
cti§9  juxta  roorem  provmciae  Palsestiitae  loquitur,  ubi 
noJent  in  leciis  residere;  non  euiin  tecta  nostro 
more  eulminib;is  sublimata,  sed  plano  schemate  fa* 
ciunl  aequaha.  Unde  lex  praecepit  ut  qui  novam  do- 
iitum  aedilicaret,  roururo  tecti  |>oneret  in  gyro  (Deut. 
ixu),    *e  funderclur  ibi  sangtiis  innoxius,  labeute 

PlTROL.   XCIV. 


lapsa  sunt,  ad  easdem  quoqtie  corporis  parteg  ubi 
fueruut  redire  uecesse  sit.  Alioqutn  si  capillis  capi- 
lU  redilquod  tam  crebra  ton^tira  delraxit,  siungui- 
bus  quod  loties  depressii  exsectio,  iminoderata  et 
indecens  cogiiantibus,  et  ideo  resurrectionem  caruis 
iion  crcdeniibus,  occurrit  informosilas.  Sed  qtietnad* 
modum  h  siatua  rujuslibet  soiubilis  metalli  aut  igne 
liquescerel,  ant  cooiereretnr  iu  pulverem,  aut  con- 
funderetur  in  massain ,  et  eam  veUel  anifex  rursus 
ex  iilius  roalertae  quantitate  reparare,  niitil  imeres- 
set  ad  ejus  integnuiem,  qu*  particula  m>teri;t*  cui 
roembro  statuae  redderetur,  dum  tauien  loium  ex  quo 
coustituia  fuerit  resumeret  :  ila  Deus  mirabiliter  at- 
que  ineff.ibililer  artifex  de  loto  quo  ciro  nostra  con* 
stiterai  earo  mirabili  el  iueffibili  cel-htue  restituet; 
nee  aliquidaitiuebit  ad  ejus  rcdintegraiionem  uiruiu 
capilli  ad  capillos  redeant ,  et  ungocs  ad  uugues,  an 
qttidquid  eorUtn  perierat  muictur  in  c»rncm,  elio 
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partes  alias  corporis  revocetur,  curante  artificis  pro- 
vklentia  ne  quid  indecens  liai. 

PioIUe  ergo  Umere ,  multis  passenbus  pluris  estis. 
Nou  plurea  estis  legendum  esi,  qtiod  ad  comparatio- 
nera  nuiueri  pertinet;  sed  p'uris  estis,  boc  est,  ina- 
joris  apud  Deuin  meritt ,  dtgiiililis  ei  aestimalioiiis, 
quam  imiumera  passeruiu  vel  corpora  vel  genera 
computamini. 

Dico  aulcm  vobis  :  Omnit  quicunque  confessus  fuerit 
me  coram  homin.bus,  el  Filius  homiais  confitebuur 
illum  coram  angelis  Dei.  Qud  autem  negaverit  me  to- 
ram  hominibus,  denegabitur  coram  angetis  Dei.  Kes- 
pkil  ad  superiora  ,  itbi  dicium  e»t  ouerta  quaelibet 
et  abscondifca  esse  revelanda,  concluueits  banc  reve- 
lutionem  non  in  vili.qtiolibet  conciliabulo,  sed  iu  cou- 
speclu  supctnae  civitalis  aeternique  Itegis  ac  Judicis 
agendam.  El  ne  cx  eo  quod  ail,  eos  qui  se  negave- 
riul  esse  denegandos  ,  uua  cuncloruin  ,  boc  est, 
eorum  qui  siudio  ,  ei  eorum  qui  iiilirmiiate  vel 
ignorautia  ncgant,  condilio  putaretur,  cuutinuo  sub- 
jecil : 

Et  omnis  qui  dicit  verbum  in  Filium  hominis,  re- 
mitteiur  illi ;  et  autem  qui  in  Spiritum  sanctum  blas- 
phemaverilf  non  remittetur.  Qui  scandalizatur  carue 
inca ,  me  bominetn  tauliini  arbilrans ,  quod  hliu* 
tim  fabri ,  el  fratres  babeain  Jacobum  ,  et  Jos  pli 
et  Judani  (Maith.  zui ;  Marc.  fi),  ei  bomo  vorator 
ac  vini  potalor  siin  (Matth.  xi),  lalis  opinio  a  blas- 
pbeiuia  quanquam  culpa  uon  careat  crroris,  taiucu 
habel  v»  niam  propler  corporis  utilitatem  ;  qui  au- 
tem  manifeste  intelligeos  opera  Dei,  cuiii  de  virtute 
negare  non  possit,  eadeiu  slitiiulalus  iuvidia,  ca- 
iuintiiatur,  et  Cbrisluin  Deique  Yerbum  ,  et  opera 
Spiriius  saucti  dicil  esse  Beelzebub  (Luc.  xt),  isti 
non  dimittetur,  ueque  in  praseuti  s.eculo,  neque  in 
fuiuro.  Non  quod  negeinus  et  ei,  si  poenileniiain 
agere  possil,  posse  dimitti  ab  eo  qui  vult  omnes  ho* 
mines  salvos  fieri,  et  ad  agnltionem  veritatis  vtiure 
(l  Tim.  u);  sed  quod  ipsi  Judici  et  largitori  veniae 
eredentes ,  qui  et  se  poenitentiam  semper  accentu- 
«rum ,  el  banc  blaspbeiuiain  nunquam  dicit  esse  re- 
iniltendam  ,  credainus  liuuc  blaspbemum  exigenti- 
J)us  inerilis,  sicut  nunquain  ad  remissionein,  ita  nec 
ad  ipsos  dtgnae  peeniteiitiae  fiuctus  esse  prrventu- 
ruro,  juxta  quod  Joannes  evangelista  de  quibu»dam 
blaspbemiae  suae  inerito  excaceatis  verissime  scrii»- 
-sit :  Propterea  non  poterant  credere  (Joan.  xti),  quia 
Uerum  dixit  Isaias  :  Eiccecavil  oculo*  eorumt  et  indu- 
ravit  cor  eorum,  ul  non  videant  oculis ,  et  intelligant 
jcurde*  et  convertantur  etsatum  illos  (Isai.  vi).Quidam 
saue  volunt  illum  dicere  verbum  ,  vel  blasphemare 
iu  Spirilum  sancluin,  qui  unitati  Ecdesiae  ubi  in 
Spiritu  sancto  lit  reinissio  peccatorum  ,  corde  im- 
paenitente  resistil,  diceutcs  unuin  esse  sufTugium, 
ne  sit  ii  reroissibilis  blasphemia ,  cor  impoenitens  c  i- 
veatur.  Quorum  inultis  sententia  nequaquam  (irina 
videlur,  quia  videlicel  quisquis  niiitali  Ecclesiae 
corde  impo3iiitenti  resistit ,  sive  ilie  Judaeus ,  stu 
gentilis,  stve  etiam  haereticus  sii,  potest  uti<|ue  re- 
iuissionem  habere  peccalorum  iu  Spiriiu  sancto,  si 
ad  uuitatem  Ecclesiae  corde  poenitemi  refugeriu 
Sed  dicuiii  :  Quanditt  cordeimpoeiiiieuti  quis  spiri- 
tui  grai:x  resistii,  tatidiu  nou  habet  remissionem.  At 
illi  objiciuut  b  »nc  conditionem  in  cunctis  constare 
criminibus.  Quomodo  enim  quaudiu  quis  fornicatio- 
neui,  idololatriain,  adulterium  ,  luasculoruiu  concu- 
bilum,  Turtutn,  cxieraque  flagitia  gesserit,  non  ha- 
bet  haereditatetn  in  reguo  Gbristi  et  Dei  (/  Cor.  vi) ; 
his  vero  criminibus  abdicalis,  potestablui,  sattcti 
flcari ,  justittcari  in  nomine  Domini  nostri  Jesu 
Cbristi,  et  iu  spirtlu  Dei  nostri;  ila,  inquil,  etiam 
impoenitens,  quaudiu  cor  itupoenilens  habuerit,  nou 
potest  habere  veniam;  mox  vero  ut  poeuituerit, 
couscqutiur  et  veniain,  nulloquc  discrimitie  itnpoeni- 
tentia  cajieris  obligatior  aut  irremissibilior  inveuiiur 
esstc  peccalis,  qti%  in  simi.litudinem  scelerutu  caete- 
roium  usque  ad   poenitcntiam  ruaucus,   mox  acia 


A  poeniientia  delebitur;  sola  autetn  blaspheniia  iu 
Spirii'iiii  sauctum  qua  quisque  in  simUituditiein 
diaboli  et  angelorum  ejus  coutra  conscientiaiii  6u.ini 
majestatem  Deilatis  oppuguare  non  trepidal,  non 
habet  remissioneni  in  aeteriium,  sed  reus  erit  aeterai 
delicti .  sicut  evange'ista  Marcus  evidenter  expontt, 
qui,  posito  boc  Domiiii  leslimotiio,  subjunxit  alque 
ait,  quoiiiatn  «licebaul  :  Immundum  spiritum  habet 
(Marc.  tti).  Nam  neque  bi  qui  Spinlum  s;nctuiii  non 
esse,  neque  qui  huuc  esse  quidem ,  sed  Deuni  non 
esse,  neque  qui  bunc  Deum  quidem  esse,  sed  Patre 
Filioque  miiiorem  creilunt  ct  coiiliienlur,  quia  non 
invidenlia  diabolica  ,  sed  huinana  ignorantia  docti 
faciuni,  hoc  irremissibilis  blaspheiiii:ecriiniiie  lenen- 
tur.  Qua;»rop(er  principes  Juduorum  propric ,  et 
quique  similis  invidi»  peste  corrupti  majestateui 
blaspheuiaol,  sine  liue  peribunt. 

1IUMILIA  LXXIV. 

3  IN  FEdTO   MAaTYRUM. 

lcc.  xxi.  ^atth.  x.  M4RC.  xui.  ln  Ulo  tempore, 
dixil  Jesus  discipulis  suis  :  Cum  audieritis  pralia* 
et  seditioneSy  nolite  terreri,  etc. 

Pensanda  sunt  verba  Rederoptoris  noslri,  per  qua» 
nos  aliud  imerius,  aliud  exierius  passurosdenuiunt. 
i^raelia  qoippe  ad  hostes  pertinenl ,  sediliones  ad 
cives.  Quae  utraque  a  lempore  dominicae  passionrs 
iu  populo  Judaeorum,  qui  sibi  pro  Salvatore  seditio- 
suiii  latrouein  elegit,  satis  superque  coustat  abun- 
dasse  (Marc.  xv).  Sed  his  prafcurreutibus  apo*toli 
ne  terreanlur,  ue  llierosolymam  Judjcamque  dese- 
rant ,  adiuoiienlur.  Quia ,  videli  et ,  iioii  stat*m 
finis  qui  in  quadragesimum  potius  differeudus  s»it 
aiintnn,  id  est,  desolatio  patrije  supremumque  ui  bis 
ac  templi  scquatur  excidiuiu. 

Tunc  dicebat  illis  :  Surget  gens  contra  gentem9  el 
regnum  adversus  regnum,  el  terrwmotus  magni  erunt 
per  loca ,  et  peslilentice,  et  fames.  Constat  ha?c  ante 
C  lineui  desolationis  templi,  hocesi,  t  mpore  Judaicus 
seditionis  ad  iitteraiii  ioutigisse.  !koie»l  auleo»  re^- 
num  contra  regnum,  el  pesuleuiia  eotuui  quoruici 
sermo  serpit  ut  cancer  (II  Tim.  n),  elfames  audietidi 
verbutu  Dei,  et  coiumotio  tuiiversa:  lerrx',  et  a  vera 
fitlo  separatio ,  etiaiu  iu  bxreticis  inleliigi ,  qui , 
conra  se  tnvicein  diuiicauics,  Ecclcsiu:  victoium 
lactnnt. 

Terrorcsque  de  ccelo,  et  &itna  magnu  erunt.  Et  hac 
lemp  re  eodeui  completa  quisquis  Jo>ephi  llisio- 
riam  legerit,  iuventet.  c  INani  et  slella  gladio  siniilis 
(ut  perlnbet)  per  annum  lotutn  supra  llierosolvuia 
pendens  iuiausto  trepidos  cives  puriento  lerrebat ; 
el  currus  itidem  equitesque  artiiati  per  aera  discur- 
rere,  ac  morem  bellantiuiu  iuutari  per  dies  quadra- 
gitita  sunl  visi.  SeJ  el  vilula  sacriliciis  admota  iuter 
iminolatiliuin  tuatius  euixa  est  agnam  (9Joseph.9 
de  bello  Jud.,  lib.  vn,  cap.  12).  >  Quo  auieui  hasc 
me<iio  contigeiiul  ,  prolmus  aubinlerlur,  cuui  di- 
D  citur  : 

Sed  ume  hoec  omnia  itijicient  vobis  manus  suas, 
et  periequentur  tradentes  tn  synagogas  et  custodius , 
trahenUs  ad  reges  et  prcesides  propter  nomen  meum. 
Ilajc  quip^e  Judaicae  genti  vel  sola,  vel  inaxima 
cau>a  exilii  fuerat ,  quia  post  Domini  Salvatons  oc- 
lisiouem,  nouiinis  (juoque  ejus  praecoues  simuj  et 
confessores  impia  crudeluate  vexavil. 

Continget  aulem  vobis  in  testimonium.  Testinio» 
niuin,  videlicet,  quorum,  nisi  eoruui,  qui  aut  perse- 
queiido  iuortes  ioierunt,  aul  videndo  iioii  imitantui  t 
Mors  quippe  justorum  bonts  in  adjuiorium  est,  ii»a— 
lis  in  tesiimoDium,  ul  inde  perversi  sine  excusatiouc 
pereant,  unde  elecli  exempium  capiuut  ut  vivauu 
Sed  audilis  tot  tenoribus  turbari  poteraot  inlinuo- 
rum  corda,  atque  ideo  cousolatio  adjungitur,  cun 
protinus  subinfertur : 

Ponite  ergo  in  cordibus  vestris  non  prmmeditart 
quemadmodum  retpondcatis,  Ego  enim  dabo  vobis  o« 
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et   $apientiam   cui  non   poterunt    resistere  et   con-  A  vocamnr.  Dicat  ergo  Verilas,  dical :  Si  qui$  vult  no$t 


tradicere  omnes  advtrsarii  vestri.  Ac  si  aperte 
memhris  suis  infirroitatibus  dical  :  Nolite  lerreri , 
noliie  pertimescere.  Vos  ad  ceriauieii  acceditis , 
sed  ego  prxlior ;  vos  veiba  editis,  sed  ego  suin  qui 
Joqunr. 

Trademini  autem  a  parenlibu* ,  et  fratribut,  el  cog- 
natis,  et  amicis,  et  morte  afficient  ex  tobis,  et  eritis 
odio  omnibus  prepier  nomen  ineum.  Minorein  dolorero 
inala  tngeruut,  quse  ab  extraneis  inferuiitiir  ;  plus 
vero  in  nobis  ea  tormenia  saeviunt,  quae  ab  illis  pa- 
limur  ,  de  quorum  menlibus  pr#suniebamus  ,  quia 
cmn  damno  corporis  mala  nos  cruciant  amissae  clia- 
ritatis.  Sed  quia  dura  sunt  qu*  praedicuntur  de  alflic- 
tione  morlis,  protinus  consolatio  subditur  de  gaudio 
resiirrectiouis,  cum  dicilur  : 

Et  capillus  de  capite  vestro  non  peribit.  Scimns  quia 
caro  iitcisa  dolet,  capillus  non  dolet  incisus.  Ait 
ergo  marlyribus  suis  :  Capillus  de  capitevestro  non 


me  ventre%  abneget  semettpsum.  Quia  nisi  quis  a  semet- 
ipso  deficiai,  ad  ettm  qui  supra  jpsum  est  non  appro- 
piuquat;  nec  valet  apprehendcre  quod  ultra  ipsum 
est,  si  nescieril  mactare  quod  est.  Sed  jam  qui  se  a 
vitiis  abnegat,  exquirend.e  ei  virlutes  sunt,  in  quibus 
crescat.  Nam  protintis  adjungiiur  : 

Et  tollat  crucem  suam  quotidie ,  et  seauatur  me. 
Duobus  eteiiim  modis  crux  tolliiur,  cum  aut  per  ab- 
siiiieuliam  arflcitur  corpus,  aut  per  compassioncm 
proximi  affligitur  aiiimus.  Pensemus  qualiter  ittroqutt 
modo  Paulus  crucein  Miam  (uleril ,  qui  dicebat  : 
Lastigo  corput  meum%  et  in  servitulem  redigo.  n$  forte 
atiis  pradicans,  ipse  reprobus  efficmr  (/  Cor.  xi) 
Ecce  in  afflictione  corporis  audivimus  criicem  carnia, 
nunc  in  compassioue  proximi  audiamu*crucein  men- 
lis.  Ait  :  Quis  infirmatur,  et  ego  non  infirmor?  qui$ 
$candalizatur ,  et  eao  non  uror  (I  Cor.  ix)?  Sed  in 
utraque   crucis    bajulalioue  notandum   qtiod  lianc 


pertbtt,  videhcet,  aperte  diceus  :  Cur  tiinetU  ne  pe-  u  et  quoiidie  tollere,  et  ea  sumpta  Dorainu.11  sequi  ju> 
reat  quod  incisum  dolet,  quando  et  illud  in  vobis      beinur.  ^ 

iierirc  nou  oolestauod  iucisum  11011  dolet?   Aliter  : 


perirc  non  polestquod  incisum  11011  dolet?  Aliter 
Captllus  de  capite  discipulortiin  Domini  nou  peribit, 
quia  11011  solum  fortia  quteque  gesta  vel  dicta  sanc- 
lorqm ,  de  qnibus  dicitur  :  Dominu$  custodit  omnia 
ossaeorum  (P$at.  xxxui),  sed  et  volatilis  (ut  iia  di- 
caui)  ae  tenuissima  cogilatienum  fldelium  superli- 
cies ,  quae  de  occulta  cordis  radice  ,  quasi  de  cere- 
fcro  caesaries,  exit,  apud  justum  Judicem  couservata 
digna  mercede  donabitur.  Unde  recte  Propbeia ,  ut 
bonorum  etiam  cogiiatuum  tiierila  Domiiio  quam  siut 
accepla  demonstret :  Et  relinuioe,  inquit ,  cogitutio- 
num  diem  feslum  agent  tibi  (P$al.  lxxv).  Unde  etiain 
Nazareni  in  lege  teinpore  consecratioms  comain  1111- 
trire  jubentur  (Num.  vi ;  Jud.  xiu),  et  novacula  super 
caput  Samuel  11011  ascendisse  perbibelur  (/  Reg.  1). 
At  contra  mulier  captiva,  ut  viro  Israelitx  nubere 
queat,  mundatus  a  lepra,  ut  Ecclesiae  communicare 
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Oui  enim  voluerh  anirnam  suam  satvam  facere, 
perdet  ittum.  Namqui  perdiderit  animam  suam  prop- 
terme,  salvam  faciel  illam.  S.c  dicitur  fi  leli :  Qui 
voluerit  animam  $uam  salvam  facere,  perdet  eam;  et 
qui  perdiderit  animam  propter  me%  sulvam  faciet  eam% 
ac  ai  agricolae  dicatur  :  Fruineiitiiin  si  «ervas ,  per- 
dis ;  si  seminas,  renovas.  Quis  eniin  nosciat,  quoil 
frumentuiu  cum  in  semine  mittitur,  perit  ab  oculis, 
iu  lerra  deficit?  Sed  unde  puirescit  iu  puivere,  mde 
viridesch  iu  renovatione.  Quia  vero  sancu  ficclesia 
aliud  tempus  liabei  persecutionis,  atque  aliud  pacis, 
Hederoptor  uosler  ipsa  ejus  tempora  desiguavit  in 
praeceptis.  Naia  persectitionis  4empore  ponenda  esi 
anima,  pacis  autem  tem|>ore  ea  quas  amplius  domi- 
uari  possunt  fraagenda  «uut  dasideria  terreaa.  Uide 
et  imiiic  dicitur  r 


.     .  9  j  UUid  «w»1  prtficit  homo,  $i  lueretnr  univenum  mun- 

inereaiur,   omues  sui  corporis   pilos  praecipiuntur  p  dum9  se  autem  ipsum  perdal,  et  detrimentum  sui 
eradcre  (Deut.  xxi;  Levit.  xiv),  quia,  videlicet,  om-  ^  faciat  ?  C*m  persecutio  ab  advereariis  deest,  valdo 
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nissap  eniHimcogitatio,  qu:e  bona  placens  etperfecta 
est,  salvatur  iu  perpetuum  ,  et  apud  Dominum  est 
uierces  ejus;  slullorum  vero  pravorumque  qu.isi 
Dei  aspectibus  indigna  radix,  operum  cogitatio  pjuni- 
temlo  debet  excidi  (Sap.  v). 

Et  in  palientia  vestra  p>  ssidebilis  animas  vestras. 
Idcirco  possessio  auimae  in  virtule  patieiitiae  pouitur, 
quia  radix  omnium  custosque  virtulum  patientia  est. 
Per  patientiam  vero  possideiuusaiiiniasnosiras,  quia 
duni  uobis  ipsis  douiuiari  discimus,  lioc  ipsum  inci- 
piiiius  possidere  quod  sumtis.  Sic  enim  couditi  mira- 
biliier  sumus,  ut  ratio  animam,  et  aiiima  possideat 
corpus ;  jus  vero  auiroaj  a  corporis  possessione  re- 
pellilur,  si  non  prius  anima  a  ratione  possidetnr. 
Custodem  igilur  conditionis  veslr*  patieirtiam  Do- 
ininus  esse  inoustravit,  qui  in  ipsa  nos  possidere  nos- 
metipsos  docuit.  Patieutia  autem  vera  est,  afieira 
inaia  «quaniaiiter  perpeti,  contra  eum  quoque  qui 
inala  irrogat  nullo  dolore  moveri.  Nam  qui  sic  pro- 
ximi  mala  porlat,  ul  tacitus  doleat,  et  tempus  dignae 
retributioiiis  quaerat,  patieutiam  non  exbibct,  sed 
osteudit. 

UOMILIA  LXXV. 

IN   FESTO  UNIDS  UARTTRIS. 

Lcc  ix.  Mattii.  x.  Marc.  viii.  Joan.  xn.  In  ilto 
tempore ,  dmt  Jesus  discipulis  sws  :  Si  quts  vuit 
pou  mt  venire,  abneget  $emettp$um%  et  toUat  crucem 
$unm  et  sequatur  me.  Qui  enim  voluerit  animam 
saam  aalvam  facere,  perdet  eam ;  qui  autt-vt  perdide- 
rit  anhnam  suam  propter  me  et  Eeangeiium,  salvam 
faciet  eam,  etc. 

Pujcbre  posuit  ad  omnes,  qnia  superiora  qux  ad 
fidem  dominicae  nativiiatts  vel  passionis  pertineut , 
cuui  solis  seorsum  discipulis  egil.  Tunc  autem  nos- 
metipsos  abnegamus,  cum  vitamus  quod  per  vetus- 
tateui  fuimus,  ct  ad  buc  nitiinur,  quo  per  uovitatem 


vigilautius  cor  custodienduin  est.  Nam  pacis  tem- 
pore,  quia  hcet  vivere,  libet  etiam  acnbire.  Plerum- 
que  autem  laiientia  cuncia  despictmus,  sed  lameu 
adbuc  bumaoae  verecundke  usu  orspecHmur,  ut  re- 
tttudtuem  quam  servamus  in  mente,  nondum  «xpri- 
mere  valeaoius  iu  voce.  Sed  buic  quoque  vulneri 
cougruuut  subjungitur  tuedicamentuin,  cum  Douiinus 
dicat : 

JVom  qui  me  trubueril,  et  mtos  sermonet,  nunc 
Fitiu$  homims  erubescet,  eum  venerit  in  majesiaie 
$ua ,  et  Putri$  et  sanctorum  angelorum.  Sed  ecce  uutic 
apud  se  bemines  dicunt :  Nos  jam  Domiaus  et  ser- 
raone*  ejus  nou  erubescimus,  quia  aperta  eum  voc* 
conttteinur ;  quibus  ego  respondeo,  quod  in  nac  ple- 
be  Cbristiana  sunt  nonnulti,  qui  Uirislum  idao  coit- 
fltentur,  quia  cnnctos  Christianos  esse  couspiciunt. 
Noit  ergo  ad  probatiotiem  tidei  vox  suflicit  profcs- 
sionis,  quam  defendit  a  verecundia  professio  genera- 
D  litatis.  Et  tamen  ubi  se  quisque  interroget,  ut  in  con- 
fe&sione  Cbristi  se  veraciter  probct.  Certe  enhn  per- 
secutiouis  tempore  erubeseere  poterant  fideles, 
substafitirs  nudari ,  de  dignrtatibus  xJejici ,  verberi- 
bus  affligi;  pacisautem  tempore,  quia  baee  a  nostris 
persecunonibus  desunt,  est  aliud  ubi  ostendamur  no- 
bis.  Veremur  sxpe  a  proximis  despici,  dedignamar 
injurias  verbi  lelerare;  si  contingai  jurginm  forusse 
cum  proximo,  erubescimus  priores  satt^lacere.  Cer 
quippe  carnale,  chim  hujus  vitaegloriam  quark,  hu- 
militatein  respuit. 

Dico  aulem  vobis  vere,  sunt  aiiqui  hic  stantes  qui 
non  gusiabunl  mortem  dontc  videant  rtgnum  Dei. 
liegiiutn  Dei  hoc  ioco  praesens  Ecclesia  vocatur,  ec 
quia  noniiulli  ex  discipulis  usque  adeo  in  corpore 
v»cluri  erant,  ut  ficclesiam  Dei  constructam  conspt- 
cereni,  et  contnt  muudi  hujus  groriam  erectam, 
cortsolatoria  promissione  nunc  dicttur  :  Sunt  quidutu 
dc  hic  stunlibu8  qui  non  gusiabunt  mortem  douee 
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vi  hjnis  sit  pcena  exstrinsccits  s&viens,  vermis  dolor 
interios  accus»ns. 

£l  si  pe$  tuus  seandaiizat  te9  ampvta  iltum.  Bonum 
t$t  tibi  claudum  introire  in  vitam  mternam%  quam  duo$ 
pedes  habentem  mitti  in  gehennam  igni$  inexttinqui- 
bilis,  eic.  In  pede,  sicut  et  in  manu  cb&ros  inemen- 
dabiles  docet  alienandos  a  nobis,  ne  per  iramundi- 
tiam  eorum,  quos  castigarc  nequimus,  et  ipsi  polluli 
percamus.  Sed  nianus  propter  opus  necessarium 
nobis,  pes  sunt  dicti  tales  propter  ministoriutu  dis- 
cursuque  iu  nostris  usibu<  accommodos. 

Quod  $i  oculu$  tuu$  tcandalizat  te,  ejice  eum.  Bonum 
e$t  tibi  luscum  introire  in  regnum  Deitquamduo$ 
oculos  habentem  mitti  in  gehennam  ignis.  In  oculo 
quoque  propter  scandalum  emendo  iidem  nosiri 
carnaliter  amici ,  soirilaliter  vero  adversarii  desi- 
gnanlur.  Sed  com  nos  eorum  consuliu  ac  proviaione 
opus  habeiniis,  illi  vero  cottsilio  nos  pravo  decipere, 
atque  in  iler  erroris  deflectere  qu&runt,  penitut 
nobis  eorum  omittenda  e*t  socielas.  Seaudatum 
quippe  sermo  Grrcus  est,  quod  nos  offendiculum, 
vel  ruinam  et  iuipactionein  pedis  dicere  possumus. 
Quidam  scandalum  G  aece,  Latine  scrupuluro,  di- 
cuui.  Ille  ergo  scandalizat  fratrem,  qui  et  dicto  fa- 
ctove  ininus  recto  occasiouem  ruinui  dederit.  Potesl 
et  simplicilcr  dici  :  Si  quis  iia  necessarius  nobis 
videtur  es*e  ut  manus,  prs  et  oculus,  uiiiis,  videli- 
<et,  aique  sollicitus  et  aculus  ad  persi»iciendum, 
scandalum  autem  nobis  facit,et  per  dissonaniiam 
moruin  nos  irabit  in  gehenuam,  ne  sic  quidem  tem- 
poralibus  ejus  commodis  cum  periculo  animarum 
uostrarum  uti  ac  refoveri  debeuius. 

IIOMILIA  LXVIII. 

Ut  FESTO  SA9CTI  LUCJE. 

Luc.  x.  /n  illo  tempore,  designavil  Dominus  et  alios 
septuaginta  duos,  et  misit  iltos  binos  anU  faeiem 
suam  in  omnem  civitaiem  et  locum,  quo  ipte  erat 
venturus,  elc. 

Sicut  duouYcim  apostolos  formam  episcoporum 
eihibere  simulcl  prasmonstrare.nemoestqui  dubiiel, 
sic  vt  hos  septuaginia  duos  figurani  presbyterorum, 
id  est,  t ecundi  ordinis  sacerdoium,  g<>s*i8se  sciendum 
est,  tametsi  primis  Ecclesiae  tempor.bu*,  ut  aposto- 
lica  scriptura  lesiis  est,  uirique  presbyleri,  utrique 
vocabaniur  ep  scopi :  qiiormn  unum  sapiemis  roa- 
turitatem,  a  terum  industnain  ctirae  pasloralis  signi- 
hVat  (Tit.i;  /  Titn.  m).  Beue  autem  septuaginta 
dno  mittuntur,  sive  quia  lolidem  mundi  gentibus 
Evangelium  pradicandum  erat,  tit  qiiomodo  duode- 
ciin  tiilms  Isiael,  ita  et  hi  propter  exteras  gentes 
destinarentiir  imbtiendas ;  s^u  quod  ipso  praedican- 
tium  numcio  toius  oibis  per  Evangetium  suniraae 
ct  invididuas  Trinilatis  illustrandus  iutimabaiur,  sicut 
folem  hunc  coustet  triduanum  suse  1«  cis  ambitura 
mundo  per  srpiuaginia  duas  horas  afilate  solilum. 
Main  et  Dominus  ipse  se  diem,  suos  vero  aposlolos 
horas  appellat,  diceus  :  Nonne  duodecim  horee  sunl 
diei?  ti  quis  ambulaveril  in  die,  non  offendU  (Joan. 
xi).  Et  in  P>almis  pracipilur  bene  :  fiunliate  diem 
de  die  salutare  ejvs  (Psal.  xcv),  hoc  csl,  lumen 
de  lumiue,  Deurn  verum  de  Deo  vero.  Sed  et  mullis 
faiicue  Scripiuiae  locis  per  tres  dics  mysterium 
Triuilatis  osleuditur,  pr.tcipue  qtiiu  Dotiiiiius  teriia 
die  resuncxit  a  murtuis.  Sed  et  in  veieri  testamento 
populus  ad  moniein  Sinai  perveuiens,  die  terlia  le- 
Hem  accepil  (Exod.  xtx).  Idem  fluvium  Jordanein, 
quo  baptismi  gralia  commeudaia  esl,  tertia  quaiu 
adierat  die,  trausivit  (Joiue  m). 

Et  misit  Uiv$  binos  ante  faciem  suam  in  omnem 
chitatem  el  locum,  quo  erat  ipe  venturus  Quia  duo 
Minl  pracccpia  charitntis ,  Dci  videlicet  ainor  et 
I  roxiini,  et  oinns  quam  iuler  duos  haberi  charitas 
iion  pnte  t  (uemo  eiiim  proprie  ad  s.  ipsuni  liabcrc 
charitatciu  dicaur,  sed  dilectione  se  in  alterum  tcu- 


A  ditv  ut  esse  charitas  possit)  binos  ad  prtedicandum 
discipulos  Dominos  mitiit,  quatenus  hoc  nobts  laci- 
lus  innual,  quia  qui  charitatem  erg=i  altemm  non 
hahei,  oraedicationis  officium  suscipere  niillatenus 
dcbet.  Bene  ante  dicilur,  quod  misit  eos  ante  faciem 
suam  in  omnem  civitatem  el  locum,  quo  eral  ipse  ven- 
turus.  Praedicatores  eniui  suos  Dominus  sequitur, 
qnia  pra*dieallo  praevenii,  et  lunc  ad  mentis  nostr* 
h.ibitaculum  Dominus  venit;  verba  exhortationis 
pnecurrunt ,  atque  per  haec  veritas  in  mentc  susci- 
pitur. 

Et  dicebat  illis  :  Mestin  quidem  multa ,  operarii 
antem  pauci.  Rogate  ergo  Dominum  m*ssis,  ut  mittat 
operarhs  in  messem  $uam.  Messis  multa  populornm 
significal  multiiudinem  :  operarii  pauci,  nennriam 
magistrorum.  Isti  suiit  operarii,  de  quibus  Psalmista 
loqnitur  :  Qtti  seminant  in  lacrymis,  in  gaudio  metent. 
Euntes  ibant  et  jlebant,  portantes  semina  sua.  Ve- 
nienlet  aulem  vmient  in  extullatione,  portantes  ma- 

B  nipulos  suot  (Psal.  cxxv).  Et  ut  apertins  loqmr, 
messis  mutta  omnis  lurba  credentium  est,  operatii 
pauci,  apostoli  et  imiutores  eorum  qui  mittuntur  ad 
messem. 

Ite,  ecce  ego  mitto  vos  sicut  agnos  inter  tupos. 
Lupos  Seribas  et  Pharisoeos  vocat,  qui  sunl  clertci 
Judoeorum. 

Nolite  portare  sacculum,  nenue  peram%  neque  cat- 
ceamenta,  et  neminem  per  viam  salutawriis.  Tauta 
praedicatori  debet  in  Deo  esse  flducia,  ul  pnesentis 
vita3Siimptus  quamvis  non  praevideat,  tamen  sifd  hog 
non  deesse  certissime  scial,  ne  dum  mens  ejus  occu- 
patur  ad  teroporalia,  minus  aliis  prnevideat  aeterna. 
Cui  etiam  per  viam  neminem  saluiare  eonceditur, 
ut  sub  quanta  festinatione  iter  pr.edi-ationis  pergere 
debeat,  ostendatnr.  Qttae  si  quis  verba  etiaui  per  alle- 
goriam  velit  iutelligi,  in  sacculo  pecuuia  clausa  est ; 
pecuuia  vero  elausa  est  sapientia  occulta.  Qui  igilur 
aapienliae  verbum  habet,  *ed  hoe  erogare  proximo 

r  negligil,  quasi  pecuniam  ki  sacculo  iigatam  tenel. 
Et  scriptum  est :  Sapientia  ab$condila,  et  thesaurus 
absconditut:  quat  utilitas  in  utrisque  (Eecti.  xx)?  Qoid 
vero  per  peram,  nisi  opera  saeculi?  et  quid  hoc  loeo 
per  calceamenta,  nisi  mortuorum  operum  excropla 
signantur?  Qui  igitur  offlcium  praedicationis  suscipit, 
dignum  non  est  utonussaeculariumnegotiorum  portet, 
ne  dum  hoc  ejus  colla  deprimit,  ad  praedicanda  cce- 
leslia  non  as  urgai.  Nee  debet  stuliorum  operom 
exempla  conspicere,  ne  sua  opera  qnasi  ex  morluis 
peliibus  credat  inunire.  Omuis  vero  qui  salutat  in  via, 
ex  occasione  saluiat  itineris,  non  ex  studio  obtinendae 
ejusdem  salutis.  Qui  igitur  non  ainore  aeternse  pa- 
triac,  sed  prsemiorum  ambitu  salutem  audientibos 
praedicat,  quasi  in  itinere  salutai,  quia  ex  occa- 
sione,  et  uon  ex  iutentione  salutem  audientibus  ex- 
optat. 

/n  quamcunque  domum  mlraverilU,  primum  dicite  : 
Pax  huic  domui.  Et  si  ibi  fuerit  filius  pacis%  requiescet 

_  super  illam  pax  vesira ;  sin  autem,  ad  vot  recertetur. 

y  Pax  quae  ab  ore  pnedicaloris  offettor,  aut  requiescit 
in  domo,  si  in  ea  fuerit  filius  pacis,  aul  ad  eumdem 
prjedicatorem  reverlitur,  quia  aut  erit  quisque  prae- 
destinntus  ad  vitam,  et  cuelestc  verbmn  sequitur 
quod  audil,  aut  si  nullns  audire  voluerit,  ipse  pra> 
dicator  sine  fructu  non  erit,  quia  ad  etim  pax  re- 
vertitur,  qtioniaiu  ei  a  Domino  pro  labore  6ui  operis 
recompensuiir.  I^cce  autem  qui  peraiu  et  sacctilum 
portari  prohibuit,  sumptus  et  a  imenla  ex  eadeui 
prxdicitioue  concedit,  iiam  sequitur : 

In  eadem  autem  domo  manete,  edentes  et  bibentes 
quw  apud  itlos  sunt.  Si  pax  nostra  recipittir,  dignutn 
e»l  ut  in  eadem  domo  maneamus,  edente^  Ct  bibenle* 
quae  apnd  illos  suntv  ut  ab  eis  terreua  stipendia 
con  euuamur,  quihin  prremia  pairi;e  co3le>lis  offori- 
iiiiis.  Uiideeiiaui  Paulus  pro  minimo  hjcc  ipsa  sosch- 
piens,  dicit  :  Si  nos  vobis  spiritaUa  $eminavimus% 
magnum  ett  ti  vestra  carnatia  metamns  (l  Cor.  ix  ; 
liom.  xv)?  ct  no  amium  quod  subdttur  : 
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Dvjnus  est  cnim  operarius  mercede  sua.  Qtiia  jam  A 
de  mercede  surn  operis  ipsa  alimenla  sustentalionis, 
ni  bic  merres  de  labore  prsedicationis  itichoetur, 
t|it»s  illic  de  veritatis  visione  perficitur.  Qua  in  re 
onsideranduin  est  quod  iml  noslro  operi  dune  mer- 
cedeg  deUeniur,  una  in  via,  altera  in  patria :  una 
rjux  nos  in  labore  susleniat,  alia  quae  nos  in  resur- 
reriione  reniunerat. 

El  in  quamcunque  chitatem  intraveritis,  el  susceperint 
rot,  manducate  qucc  apponuntur  vobis,  etc.  Descnplo 
diversas  domus  hospitio,  quid  etiam  in  civilatibus 
ajjere  debeant,  docel,  piis,  videlicet,  in  omnibus 
commanicare,  ab  impiortim  vero  per  omnia  societate 
6ecerni. 

ln  quamcunque  civitatem  intraverilis,  ei  non  rece- 
perint  vos%  exeuntes  in  vlateas  ejtist  dicite :  Etiam 
pulverem  qui  adluesit  nobis  de  civitate  vestra,  exter- 
gimut  in  vos.  Aul  ad  contesiatioiiem  laboris  lcrreni, 
quem  pro  illis  inaniter  suscepissenl,  aut  ut  osteode- 
rent  usque  adeo  se  ab  ipsis  niliil  terrenum  quasrere,  n 
ut  eliam  pulverem  de  terra  eorum  non  sili  pate- 
r<nlur  adhxrere.  Aliler  :  Pedes  discipulorum  ipsum 
opus  inressnmque  prxdicationis  significant ;  puivis 
vero  quo  nsperguntur,  terreme  levitas  cst  cogitaiio- 
ois :  a  qu  \  ipsi  eiiani  summi  dociores  immunes  esse 
oeqtieuiit,  euiii  pro  audiioribus  sollicitis  salubribus 
curis  iucessanter  intendtint,  et  quasi  per  iliuera 
mundi  uno  vix  calcaueo  terra  pulverem  legunl.  Qui 
ergo  rereperint  verbum,  ipsi  afOiciiones  curasque 
doctorum,  qnas  pro  se  tolerabant,  in  argiimeutum 
sibi  vertunl  humilitatis.  Qui  vero  spreverinl  doclri- 
nam,  docenlitim  sibi  labores  et  pericula,  odium  ]ue 
sulliciiudinum  ad  lettimonitim  damnationis  inQe- 
ciunt.  El  ip*e  est  pulvis  qui  in  evangelii  contempio- 
res  exlergi,  et  a  quo  per  bonos  audilores  evangelista- 
ruiu  jiibentur  oedes  ablui,  imo  per  ipsura  Salvatoreiu 
narrautur  abluti  (Joan.  xm). 

iJico  autem  vobit,  quia  Sodomis  in  die  Ula  remissius 
trit  quatn  illi  civitali.  Sodomit*  quidem  inler  tot  r 
canus  anhmeque  fl  gilia,  quibus  insatiabiliter  arde-  ^ 
haiit,  iniiospitales  quoque,  tizechiele  attestante,  fue- 
niiil;  sed  nulli  apud  eos  tales  hospiies  quales  apud 
iudf  os  propliet  k,  quales  apostoli,  repcrtisnnlf&KcA, 
xvi).  Kt  Lnt  qnidem  asp  'Ctu  et  auditu  juslus  erat, 
ihmi  aliquid  lameii  docuisse,  nulla  ibi  fecisse  signa. 
|>erhibeliir.  Atque  ideo  cui  multum  datum  est,  multum 
H*<ereturab  eo%  potentesque  potenter  tormenta  patientur 
(//  Pet.  ii ;  Luc.  xn ;  Sap.  vi). 

Vte  tibi,  Chorozain,  vce  libi,  Bethsaida.  Cborozain, 
Beihsaida  et  Capbarnaum,  Tiberias  quoquc  quam 
Joannes  noininat,  civitates  sunt  Galil»;»,  sitae  in 
lnlore  laci  Genezareth ,  qui  Jordane  fluenle  effici- 
lur,  et  ab  evangelislis  eliara  mare  Galilseae,  vel  mare 
Tiberiadis,  ap,  ellalur  (Joan.  vi;  Ualth.  iv).  Plangit 
ergo  Doroinus  civitates,  quae  post  tanta  miracula 
a«|ue  virtuies  non  poaniluerinl,  pejoresque  gemi- 
M>us,  qui  naturale  solummodo  jus  dissipabant  post 
aVscriptx  legis  coniemplum,  FUium  quoqueDei  cou- 
culcare,  gratiamque  ingratis  spernere  non  tiiuue-  " 
rmil, 

Quia  si  in  Tyro  et  Sidone  factee  (uitsent  virtutet  qwe 
in  vobis  factee  sunt ,  olim  in  ciliao  et  einere  sedentes 
p&tiurent.  impleiuai  videmus  bodie  dicliim  Salva- 
loris,  quia,  sciiicet,  Cborozain  et  Betbsaida,  pr*- 
seota  Domino,  credere  uolueruut.  Tyrus  autem  ac 
SidoM,  et  qtioudam  David  ac  Salomoni  amici  fuere 
(fi  Rey.  ?;  111  Reg  v),  et  post  evangeliiantibus 
Ciiristi  credidere  discipuiis;  tantaque  lidem  devo- 
tioue  susce|>eruiii,  ut  Paulum  apostolum  Tyro  ab- 
eumem  cuncii  cives  cum  uxoribus  et  fliiis  usque 
foras  civitatem  prosequerenlur,  puScherriinoque  spe- 
ciaculo  lanta  bomintim  muliitudo  paucissimos  lios- 
pilei,  sed  Chrisli  pro  fide  cbarissimos  ad  naves 
vsqoe  vale  factura  deducerei  (Act.  xxi).  Se  I  quare 
nou  olim  his  qtii  crcderc  potuerunt,  veruin  Juda>is 
«ni  credere  noliierunt,  sil  evangelizatum,  ipsitis  est 
4wref  cujus  universae  vhc  misericordia  et  veritas  (PsaU 


xxiv).  Sane  qnod  Dominus  ait  :  /it  cilieio  et  einere 
sedentes  pisniterent,  in  cilicio  quod  de  pilis  caprarura 
contexilur,  asperam  peccati  pungentis  memoriam, 
qua  in  die  judicii  sinistra  pars  est  indtienda  si- 
gnificat;  cinere  autcm  mortis  consideraiionein,  per 
quani  tota  liumani  gem^ris  massa  in  pulverem  est 
redigenda,  demonstrai.  Porro  in  sessione  humilia- 
lionem  propri»  conscienliae  designat,  de  qua  Psai- 
mista  :  Suryite  postquam  sederitis  (Ps/j/.cxxvi).  Quod 
est  dicere  :  Humiliamini  sub  potenli  manu  Dei ,  ul 
vos  exaltet  in  lempore  visitationis  (I  Petr.  v). 

Et  /u,  Capharnaum%  usque  in  coelum  exaltata,  usque 
adinfernum  demergeris.  Duplex  in  hac  senteutia  sen- 
sus  est,  vel  ideo  ad  infemum  demergeris,  quia  con- 
ira  praedicationem  meam  superbissime  restitisli ;  vel 
ideo,  miia  exaltata  es  usque  ad  coelum  roeo  hospitio, 
ex  meis  signis  atgue  virluiibus  tantum  habens  pri- 
vilegium,  utajoribus  plecieris  suppliciis,  quia  bis 
qtioque  credere  noluisti.  Et  ne  quis  putaret  hanc  m- 
crepationem  illis  tantummodo  civiutibus,  vcl  perso- 
ns,  quac  Dominum  in  carne  videutes  spernebant,  et 
non  omnibus  qui  hodieqtie  Kvangelii  verba  despi- 
ciunt,  convenire,  consequenier  adjunxit,  dicens: 

Qui  vot  audit,  me  audk;  et  qui  vos  spernit,  me 
spernit.  Ut  in  audiendo  quisque  vel  spemendo  Evan- 
geiii  pnedicatore,  non  viles  quasqtie  personas,  sed 
Dimiutim  Salvatorem,  imo  ipsum  Palrem  spernere 
se  vel  audire  disceret.  Nam  sequitur: 

Qui  autem  me  spernil ,  spernit  eum  qui  me  misit. 
Qtiia  procul  dubio  in  discipulo  magister  auditur,  et 
iu  lilio  pater  honoratur.  Po^est  et  iia  intelligi  :  Qui 
vos  spernit,  me  spernit.  Q.ii  non  facil  misericordiam 
uni  de  fratribus  meis  minimis,  nec  mihi  facit  (Matth. 
xxv),  quia  et  ipse  pro  his  formam  servi  et  pauperis 
habiltim  suscepi.  Qui  aulem  me  spernit  nolens  cre- 
dere  Demn  et  Filium  Dei  conctilcans,  spemit  euui 
qui  me  misit,  quia  ego  el  Pater  unum  sumus  (Joan. 

Reverst  sunt  aulem  septuagin'a  duo  cum  gaudio,  di- 
eentes  :  Domine,  etiam  damonia  subjieiuntur  nobis  in 
nomiue  tuo.  Uene  quidem  confessi  sunt  defereuies 
honorem  nomini  Christi,  sed  quia  inlirma  adhuc  fide 
gau  lebant  in  virlulibus,  vide  quid  atidiunl: 

El  ait  itlis  :  Videbam  Satanam  kicut  fulgur  de  coslo 
cadentem.  Non  modo  video ,  sed  prius  videbara 
quando  corruit  :  quod  autem  ait ,  Sicut  [ulgnr,  vel 
prxcipitem  de  superni  ad  ima  lapsuin  signiiicai,  vei 
quia  dejectus,  adhuc  transfigurat  6e  in  angelutn  lu- 
cis  (//  Cor.  xi).  Quia  ergo  discipulos  de  siguorum 
operatione  vidit  elaios,  exemplo  eos  terret,  aique- 
ad  huinilitalem  revocat  ejus  qui  primus  super- 
bien.l  >  cecidit  ( Isai.  xtv ),  ut  qui  hunc  ob  super- 
biam  de  coelo  recordarenlur  ejecium,  multo  magis- 
se  de  terra  eJitos ,  si  superbierint ,  humiliandos 
agnoscant. 

Ecce  dedi  vobit  potestatem  calcandi  supra  serpente* 
et  scorpiones,  et  supra  omnem  virtutem  inimici,  et  ni- 
liil  vobis  nocebit.  Hoc  esl  omue  genus  immundorura» 
spirittiuindeobsessiscorporibusejiciendi.  Quamvis  et 
ad  iitteram  rectissime  possitaccipu  Siquideiu  et  Pau- 
lus  a  vipera  invasus,  uil  adversi  patitur  (Act.  xxvm); 
et  Joannes,  ul  hisloria  tradit,  hausto  veneno,  non 
lueditur.  lloc  sane  inter  serpentes  qui  deute ,  et 
scorpiones  qui  cauda  noceut  distare  arbilror,  quouV 
serpemes  aperle  sjevienles,  scorpiones  clanculo  io- 
sidiantes,  vei  liomines,  vel  dxmoues,  significent; 
serpeiiles  qui  inchoandis  virtulibus  venena  pravje 
persuasionis  objiciunlr  scorpiones  qui  consuminatas 
virttites  ad  linem  vitiare  contendunt. 

Verumiamen  in  hoc  nolite  gaudere,  quia  spirilus  t>o- 
b\s  subjiciuntur.  De  subjectione  spiritutim,  cum  caro 
sint,  gaudere  prohibeutur,  quia  spiritus  epcere,  si- 
ctit  ct  virtules  ati.is  facere,  iiiterdum  uou  est  ejus 
meriti  qui  operatur,  sed  iuvocaiio  nominis  Cbristi 
hoc  agit  ad  condeiniiatioiieiii  eortim  qtii  'mvocam, 
vel  ob  utilitatem  eortiin  qni  vidcit  et  audiuut,  cun- 
coUilur,  ut;  licct  bomincs  dcspiciaut  ^i^ua  Ucicules, 
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timen  Denm  honorent ,  ad  cnjus  invocationem  fiant  A 
tnitta  miracuta.  Nam  et  in  Actihus  apostolorum  fllii 
Scev»  videhanttir  ejicere  daemones  (Act.  xix):  et 
Ju«las  apostolus  cum  animo  prodiloris  mnUa  signa 
ioter  rxteros  apostolos  fecisse  narratur  (Mattk.%; 
Mare.  vi ;  Lnc.  ix). 

Gaudele  autem  quod  nomina  vettra  tcripta  tunt  in 
ccctis.  Si  Satanas,  inquit,  per  superhiam  copli  sedem 
cuni  sociis  amisit,  non  oportet  vos  de  illorum  huml- 
lialione,  sed  de  vestra  subliitiati'>ne  gandere,  qnai*- 
iiiis  unde  illi  ruere  siiblevati.  vos  humiles  ascenda* 
tis.  Non  autcm  pneriliter  sapiendum,  qnasi  Deus  ad 
remeiliiim  ohlivionis  bonos  in  ccelis,  malos  scrihat  io 
tcrris,  dicente  Jeremia  :  Univerti  qui  derelinquunt  tet 
confundantur,  recedentet  in  terra  tcribanlur  (Jerem. 
xvii) ;  sed  saluhritcr  inlelligendum,  quod  sive  coele- 
siia  seu  tcrrestria  quis  opera  gesserit,  per  haec  quasi 
litieris  aduotatus,  apud  Dei  memoriain  sit  aternali- 
ter  adfixus. 

IIOMILIA  LXIX.  B 

1N   SOLENKITATE  ONNItJM  8ANCTOBOM. 

Lnc.  vi.  Matth.  v.  ln  illo  tempore  detcendent  Jetut 
cum  ditciputis  de  montef  ttetit  in  loco  campettrit 
et  turba  ditciputorum  ejutt  etc. 
.Electurus  apostolos  Dominus,  in  montana  subiit; 
turbas  vero  docturus,  ad  campestria  redii,  qnia  non 
nisi  in  humiii  Christum  turbne  videre  sufficiunt. 
Nam  ha»c  est  norma  qnam  secutus  Apostolus  ait : 
iVoit  potui  vobis  loqui  quasi  tpiritalibut ,  ted  quati 
carnaiibus.  Quasi  parvulit  in  Ckritto  lac  vobit  potum 
dedit  non  etcam  (1  Cor.  m).  Nondum  enim  poteratis, 
sed  ne  nunc  qnidem  polestis.  Apostoli  autem  ipsi, 
secundum  Matthaeum,  quasi  perfectlores,  et  in  mon'e 
et  aperto  Salvaloris  ore  docti  esse  narrantur  (Mattk. 
v).  Ubi  si  qni  diligenlius  utrumque  evangelistam 
velit  perscruiari,  potest  intelligi  cum  in  monie  duo- 
decim  discipulos  elegit,  e  piuribus,  quos  et  aposto- 
ios  nominavit,  quod  Matth&ns  praelermisil,  tunc  11- 
lum  habuisse  se  rmouem,  quem  Matthaeus  interpo*  C 
suit,  ct  Lucas  lacuit ,  hoc  esl,  iu  monte,  ac  deinde 
rum  descendisset,  in  ioco  campestri  babuisse  alte- 
rum  similem,  de  quo  Matlh#us  tacet9  Lucas  non 
lacet,  et  utrumque  sermonem  eodem  modo  esse  con- 
clusuin. 

Ab  omni  Jndrna  et  flierutaiemt  et  maritimat  et  Tyri 
et  Sidonitt  eic  Maritimam  muliitudinem  nona  proxi- 
iiio  mari  Galilaene  (neqne  enim  hoc  miraculi  ioco 
ponerei),  sed  a  mari  magnoreor  esse  cognominalam, 
iii  qua  eliam  Tyrus  et  Sidon  comprehendi  poterant. 
Vertim  quia  gentium  civitates  sunt  Judaeis  quidem 
*ortc  data,  sed  non  ab  eis  possessae,  eo  quod  hostes 
exterrainare  nequirent,  consulte  nominatim  ponun- 
tur,  ut  quanta  sit  fama  viriusque  Salvatoris',  jnjime- 
tur,  qua»  exteras  eiiam  ad  sanitatera  doctrjnamqoe 
<-apessendaiii  civitates  accersat.  Ubi  notandum  quia 
Dominus  eisi  venieinibiis  ad  se  genlilihus  misertus 
sii,  undeet  puerum  centurionis  (Mattk.  vm)  etCha- 
nana*«  flliam  (Matth.  xv),  approbata  petenium  flde,  D 
curavit,  noii  tamen  eorum  civitates  iotrasse  reperi- 
tur,  ne,  videlicet,  occasionem  quereke  Jud^is  calum- 
nianlibus  *urgereret,  sed  perfectam  potius  sahitem 
gentium  passiouis  et  resurreclionis  su.-e  tempori  re- 
servareL  Quo  iraroiiienle  teropore  gentllibus  eum  vi- 
dere  qusrentibus  ait :  Niti  granum  frumenti  cadent 
in  terram  mortuum  fuerit,  iptum  tolum  manet;  ti 
antem  mortuum  fueritt  multum  fructum  affert  (Joan. 

XII). 

Et  omnit  turba  quarebal  eum  tangere,  quia  virtut 
ue  ilto  exibat ,  et  tanabat  omnet.  Et  supra  leprosus, 
Domiiio  tangen  e,  mundatur  (Luc.  v);  et  hic  omnis 
turba  qmr  emn  tangere  potuit  spiritns  illius  viriute 
tatiatur.  Tactus  ergo  Salvaloris,  opus  esl  saltitls, 
queui  tangere  est  fideliier  in  eum  crederc,  a  quo 
tangi  est  ejus  munere  flrmari.  Sed  unusquisque  iu 
*uo  sensu  abundat.  Turbae  quae  de  longe  ad  audiett- 
dum  coufluunt  discedentis  in  campum  Oominl  cu- 


rantur  attactu.  Disciputi  qui  in  minorihus  jam  sunt 
instituti,  in  montis  cacumine  ad  majnra  provehuu- 
tur  :  e  quibns  eliam  eliguutur,  qui  eum  Iransfigura- 
tum  secreto  in  monte  speculeittur  (Matth.  xv:i).  Cims 
prae  omnibns  quasi  sublimiom  sapientix  fonte  iii- 
ebriandus  Magistri  recumbit  in  neciore  (Joan  xvi). 
Raroque  uspiam  vcl  turbas  Dominum  ad  alliora  sc- 
qni,  vel  qiieinpiam  ilebilem  inveuies  in  monte  cii- 
rnrt;  sed  exstincia  fehre  libidinum  ,  accensaque 
scientiie  luce,  pedeteniim  quemqtie  ad  culmen  sitbire 
vinutum.  Nain  el  in  veteri  lestamenlo  Moyses  solus 
cum  Josue  montem  Dei  ascendens,  ad  regendum 
vulgu^  iti  campo,  duuec  redirent  Aaron  ordinavil  et 
Hur  (Exod.  sxiv).  Aaron  qnippe  qui  inierpretator 
mont  fortitudiiiit,  siugularem  Dominic»  incarnatio- 
nis  excelleniiam;  llur  vero,  qui  ignit  dicittir,  donum 
sancti  Spirilus  insinual;  quia  plures  in  Ecclesia  par- 
vuli,  etsi  comitari  ma^istros  ad  penetranda  summae 
divlnitatis  arc.v.a  neqtieunl,  doiniuicx  lanien  iucar- 
natjonis  sacramentis  redimi,  et  Spiritus  sancti  pos- 
sunl  ardore  s;gnnri. 

Et  iptet  elevatit  oculU  in  dhcipulot  tuott  dicebat : 
Beati  pauperett  quia  vettrum  ett  recjnum  Dei.  £lsi  ge- 
neraliler  omnibus  loqiiitur,  specialius  lamen  oculos 
Salvaior  ln  discipulos  levat,  ut  bis  qui  verbnm  iu- 
tenla  cordis  aure  percipiunt,  latius  saporis  intimi 
lumen  aperiat.  Cui  simile  est  quod  Malthaeus  ait: 
Et  cum  teditset,  accetternnt  ad  eum  ditcipuli  eju$t  et 
aperient  o%  tuum  docebat  eot ,  dicens  :  Beati  pauperet 
tpiritu  (Matth.  v).  Nam  quibus  os  in  monie  sedeus 
aperil,  ut  magna  suhlimiter  audianl,  in  eos  oculos 
stans  in  campo  dirigit,  tit  audiia  patenter  inteliigant. 
Beati  itaqtie  pauperett  non  ulique  omnes,  sed  illi 
tantummodo  qui  omne  prxseiiti*  saeculi,  lametsi  al« 
tum  videatur,  pro  nihilo  culmen  ducunt.  Qui  merito 
regni  orlestis  perhibenlur  munere  digui,  qtiia  dele- 
ctationis  buman»  probantur  cupiditaie  nudati.  Qua- 
lem  se  rex  David  pauperiem  siistinni-se  declaraos, 
ait :  Ego  vtro  egenut  et  pauper  tum  (Psal.  lxix).  £t 
alibi  non  modo  lerrestrM,  sed  et  ipsa  pcr  Dominum 
super  ctelestia  parvipendens,  diceusque  :  Quid  emim 
miki  rettat  in  ccelot  et  a  te  quid  volui  tuper  terrmm 
(P*at.  lxxii)  ?  Mox  ubi  spei  sus  flxisset  anelioram, 
fiibdendo  manift*stat :  Mihi  aulem  adkmrere  Deo  6o- 
num  estt  ponere  in  Domino  Deo  spem  meam  (Ikid.). 
Alioquin  nonnulli  miserrima  condilione  paupertaiis, 
et  bic  saeculi  gaudiis  ob  iuopiam  rerom,  et  ibi  regoo 
Dei,  ob  meritorum  nequitiam,  carent. 

Beati  qui  nunc  eturititt  taturabhnini.  Quid  esnrire 
beati ,  quid  sitire  debeant ,  Matthaeus  exponii,  vide- 
licet,  justitiam  (Matth.  v),  aperti»sime  nos  iusiituctts, 
nunquam  nos  satis  jiistos  aestimare  debere,  sed  quo- 
tidianom  justitiie  semper  amare,  imo  ardere  profe- 
ctum.  Cujus  perfectaro  saturiiaiem,  non  in  boc  sae- 
culo,  sea  in  futuro  posse  provenire,  siipertiomm 
desiderio  Psalmista  flagrans,  ostcndit,  qui  ait :  Kgo 
autem  cum  juttitia  apparebo  in  conspectu  tuot  aatia- 
bvr  dum  manifettabitur  gloria  lua  (Psat.  xvi).  Potest 
et  simpliciter  accipi :  Heati  qui  ounc  esuritis,  qoi 
castigatis  corpus  vestrum,  et  servituti  subjicitis,  qui 
in  fame  et  siti  verbo  operam  datis,  quia  coslettivoi 
tunc  gaudiorum  habebitis  ubertate  perfrui. 

Beati  qui  nunc  /tetitt  quia  ridekitit.  Non  temojora- 
Ihira  damna  comuiodorum,  std  virtutnm  detrimenta 
spiritalium  qui  flent,  aeterna  beatitudine  consolaboo- 
tur.  Ubi  non  nostra  solum,  sed  et  proximi  jubenur 
commissa  deflere.  Quein  si  ut  nos  diiigimus,  cuose- 
quenter  illius  el  proiectu  nos  graiulari,  et  defecta 
necesse  est  tribulari ;  nec  solum  trihulari,  vertim  ad 
lacrymas  usque  succondi.  Sic  enim  Samuel  et  David 
peccatum  Saulis  et  interitum  lugenl  (/  Reg.  xvi,  // 
Beg.  i),  sic  peccairicem  ipse  Domiuus  flevit  super 
civitatem  (Luc.  xix),  et,  nioesiis  compassus  ecirori- . 
bus,  Lazarum,  qnem  divina  erat  majestate  reewctta 
turus,  humana  prius  miseratioue  deflebat  (Jomu.  u); 
mvstice  siguilicaiis  eos  qui  pectaii  morte  so|»ioiit«r, 
ut  revivisccre  queaut,  a  proximis  esse  pbngendos. 
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Qucd  aulem  nunc  flenles  risuros  esse  promittii,  non 
poeriliter  acciptenduin  ,  sed,  Scriptura  more,  risus 
iiinnine  meniis  exsultatio  et  affectus  quidam  laelior 
inleHig-ndus  est  esse  des  gnalus.  Sicul  Sara  :  Bisum9 
ioquit,  fecil  mihi  Deus  (Gen.  x\i).  Et  in  Job  diclum 
est :  04  autem  veracium  replebitur  risu  (Job.  viu). 
Per  quae,  ut  dixi,  nomina  gaudiuin  anim»  ftguratur 
mterius. 

Btmti  eritis  cum  vos  odetinl  homines,  ei  eum  sepa- 
raverint  w$  ei  exprobraverinl.  Qui  propier  divitias 
tereditaiis  Christ-i  in  sanctis,  propter  paneiu  vitaj 
aMeroae,  propterque  spein  coelestium  gaudiorum,  fle- 
tus,  esiiriein  pau,  eriateinque  pali  desiderat,  beaius 
esl.  Multo  autem*bealior,  qui  has  inter  adver»a  vir- 
lules  servare  non  trepidat  :  quia,  odiant  licet  homi- 
•nes  rorde  nefando,  dilectum  cor  Christo  laedere  ne- 
queunt ;  separeni,  et  synagoga  depellant,  Clirislus 
invenil  et  confirmal;  exprobrent  uomen  eruciflsi, 
ipse  conunortuos  sibi  eonresuscilat,  et  consedero 
facit  in  coele>libus. 

Et  ejecerini  nomen  vestrum  tanquam  malitm  propier 
Filhtm  hominis.  Nomen  veslrum  quod  dieii,  nomen 
Christiaiiorum  significat,  quod  a  genliiibiis  Judaeis- 
que  taepissime  quantuni  ad  ipsos  memoriae  abrasum, 
el  ab  uominibus  esl  ejectum,  nulla  jam  cxisiente 
caosa  odii,  nisi  propter  Filium  homini»,  quia,  videli- 
cet,  nomen  Cbristi  credenies  suum  voluerint  facere 
cogtiomen,  atque  ideo  nominis  summi  persecuiores, 
uoiniiiuni  non  immeriio  nomine  uotantur.  Beati,  in- 
quii,  eritis,  cum  vos  oderint  homines,  docens  eos  ab 
bominibus  iusectandos ,  sed  ultra  bomines  esse 
beandos. 

Caudete  in  illn  d\e%  et  exsultate;  ecce  enim  merces 
testra  multa  est  in  coclo.  Non  boc  a  quolibet  patienle, 
sed  ab  co  qui  supeiuae  lantum  mereedis  iniuitu  pa- 
titur  prarceptum  polest  impleri ,  ut ,  scilicei,  inter 
odia  cordiuin,  inter  probra  Jiiiguarum,  inter  ipsas 
perscqiienliuiii  manus,  aiquali,  imo  laeliori  adhuc, 
corde  vcrseliir.  Nou  ad  boc  nostri  siiuiles  vale.nt, 
*ed  eorum  qni  ibant  gaudentes  a  conspectu  concilii, 
quoniam  digni  habiti  sunt  pro  nomine  Jesu  coatumeliam 
pati  (Act.  \).  Qui  ergo  uiiilia  in  terris  pro  Cbristo  sus- 
tiuei  advcrsa,  mulla  iu  ccelis  a  Cliristo  rccipiet  dona. 
Ca-leruui  quanta  ab  Elia  verborum  jacula  falsi  susti- 
nuere  piopbela»,  quos  derideus  aiebat :  Clamate  voce 
majore,  deus  enim  cst  Baal9  et  forsitan  loquitur,  aut 
in  dhersorio  est9  aut  in  itinere,  aut  certe  dormit,  ut 
excitelur  (lll  Reg.  xvin) !  Quautatn  dedere  stragem 
qui  uctitigimi  simul  et  quinqnagiuia  sum  interempli! 
Verum  quia  Baal  et  non  Clirislus  in  cau»a  erat,  nec 
irrisi  gaudebaut,  ucc  occisi  paluiam,  sed  poenam 
mi-ruere  perenuem. 

Secundum  hmc  enim  faciebant  prophetis  patres  eo- 
rum.  Beue  exemplo  adborlatus  est,  quia  vera  dicen- 
les,  soleui  persecutionem  pati.  Nec  tameii  ideo  pro- 
pheiae  atiliqui  t  more  per*eculiouis  a  veritatis  prae- 
tjicaiioue  defeceniHi.  Nolanduin  sane  quia  sieut  Mat- 
Uueos  per  oclo  quas  posuil  beatiludims ,  octavam 
spei  uoatrae  perfectioiieui  ,  i|ii«  rcsurrectionis  gloria 
dedicatur,  iusiuuat,  ila  Lucas  per  qualuor  virlutes 
amplectitur  cardinales.  Beati  eniin  pauperes,  qui  per 
teniperaiitiuiii  a  niundi  refrenauiur  ihVcetiris.  Beati 
esurieules,  qui,  sua  fame  commoiuli,  esurieutibus 
e>se  miscraiidum,  et  ipsi  per  justiiiam  miserenlur 
ut  valent.  Nara  elcemosynain  qua  Cbristo  non  nostra 
liouamus,  sed  sua  reddimus ,  justiiiam  n  cte  dici  te- 
»ialur  Psaluiisia,  qui  ait  :  Dispersit,  dedit  paupeiibust 
jtutiiia  ejus  manelin  sceculum  sccculi  (Psul.  cxi).  Justitia 
est  enim  qua  sua  cuique  tribuimus,  iiemiui  quidquam 
debentes,  uisi  ut  invicem  diligamus,  (/tom.  xiu). 
Beati  qui  per  prudentiam  inier  bonuin  Uignoscemes 
et  maSuin,  occidua  flere,  et  ad  acterna  noruiil  anlie- 
lare.  Beati  qui  per  fortitudiuem  fidei  omnia  valent 
molesia  tolerare.  Igitur  qui  necdum  cousummalaB 
virtuiis  arcem  couscendere  valent,  generalis  inierim 
perfectionis  suut  beatitudine  perfovendi,  qualenus, 
a  bouis  paulatini  ad  uieliora  progressi,  duui  coiui- 


A  stendi  in  planilie  Domino  libenter  auscultant,  tni 
bunc  quandoque  in  monie  sedeuiem  suWituiier 
ascendaiit.  Nam  quorum  adhuc  edomandis  iuslrueu- 
disque  eordlbus  insistit,  hoc  quasi  suns,  qui  silus 
est  laborantis,  affatur;  quos  vero  lougo  sludii  spiri- 
talis  exercitio  promptos  jainque  doeiles  invenit,  l<i» 
liliertate  ac  dignitate  magistn  quasi  quielus  Salvator 
residens,  niystica  quaeque  de  supernis  inliinaL  Quae 
spiritalium  differentia  profectuum  in  Israelilice  plebis 
est  habitu  pulcherrimis  expressa  liguris,  ubi  vulgus 
omne  quibusliliet  vestibus  utens,  iu  quatuor  angulis 
palhorum  byacinthinas  sibi  flmbrias  esl  faeere  pne- 
ceptum;  sacerdotes  quatuor  haberc  vestes  totidem 
mysticis  coloribus  uiira  varietate  distinctas ;  nontili- 
Ccs  et  ea  quae  sacerdotes,  et  alia  quatuor  induineuii 
genera  culorum  quidem  eorumdem ,  sed  subliuiiui  is 
gratia  dignitatis,  et  auro  imeriuceute  corusca,  ei 
palriarcliarum  atque  ipsius  Domiui  nomine  redimila 
gestare  [Num.  xv).  Qux  per  singula  vel  expouere,  vel 

g  soiuin  proponere,  propiii  industriam  spectat  operis. 
IIOMILIA  LXX. 

1N  KADEtf  SOLEMNITATE  OMNIUM  SANCTORUM. 

Hodie,  dilectissimi ,  omnium  sanctorum  suh  una 
solemiiiutis  la3titia  celebramus  festivitateui,  quorum 
societate  coelum  exsuitat,  qu  »rum  putruciuiis  lerra 
la3t.uur,  triumpbis  Ecclesia  facta  coronaiur,  quorum 
«onfessio  quanto  in  passione  fortior,  tanto  est  clarior 
iu  houore,  quia  dum  crevit  pugna,  crevitet  pugoaii- 
tium  gloria,  ei  martyrii  triumphus  multiplici  passio* 
num  gcnere  adornatur,  perque  graviora  tormenia 
graviora  fuere  et  pracoiia,  dum  catholica  mater  Kc- 
ciesia ,  quae  per  lotum  orbem  longe  laleque  diffusa 
est,  iu  ipso  «apiie  suo  Christo  Jesu  edocta  est  contu- 
melias,  cruces  ct  monem,  non  timcre,  magis  magis- 
que  roborata,  non  resisteudo,  sed  perfereudo,  Uiii* 
versos  quos  agmine  inclyto  carcer  poBiialis  inclusit, 
pari  et  simili  calore  vinutis,  ad  gerendum  ceriamen, 
gluriam  triumpbalem  inspiravit.  0  vere  beata  mater 

C  Kcclesia,  quain  sic  houor  divinae  dignationis  illumi- 
nai,  quam  vincentium  gloriosus  martyrum  sanguis 
exornat,  quam  inviolala  confessiouis  caudida  iuduit 
virginitas.  Floribus  ejus  nec  rosac  nec  Llia  desiint. 
Certent  nunc  charissiiui  singuii,  ui  ad  urosque  ho- 
nores  amplissimam  accipiaut  dignilaiem,  coronas  vel 
de  virginitate  candidas,  vel  de  passioue  purpurcas,  iu 
coelestibus  castris  pax  ei  acies  habens  flores  suos, 
quibus  roilites  Cbristi  coronantur.  Dei  enim  ineffabi- 
iis  et  immensa  bonitas,  etiam  hoc  prajvidii,  ut  iabo- 
rum  quidein  tempus  et  agonis  non  exieuderet,  ue 
longuin  faceret,  aut  a-ternum,  sed  breve,  et,  ul  ita, 
dicam,  momentaueum,  ut  in  iiac  brevi  et  exlgua  viia 
agones  essent  et  labores,  milla  vero  quai  ajlerna  esi, 
corona  et  praeinia  nieritorum,  ut  labores  quidem  ciio 
linirentur,  meritorum  vero  prxmia  sine  flne  duia- 
rent,  ul  post  hujus  tenebras  visuci  essent  candidissi- 
mam  luceui,elaccepturi  majorem  passionum  cuncta- 
ruiu  acerbitatibus  beatitudinem ,  lestante  hoc  idem 

D  Apostolo,  ubi  ait:  iVoti  sunt  condigna:  passiones  hujus 
temporis  ad  supervenluram  gloriam  ,  quce  revelabitur 
in  nobis;  quam  laxo  sinu  de  praeiio  revertentescivitas 
coetestis  excipit,  de  hoslo  prostrato  tropbxa  ferenti- 
bus  occurrit.  Cum  triumphanlibus  viris  et  fewinae 
veniunt,  qui  cum  saeculo  sexum  quoque  vicerunt,  et, 
geininaia  gloria  militiap,  virgines  cuni  pueris,teneros 
annos  Virtutibus  transeunies  ;  sed  et  cxtera  lideiiuui 
turba  aulae  perpetuse  regiam  inlravit,  qui  sincerila- 
tem  (idei  incoucussis  prasceptorum  cceles»uum  disci- 
plinis  unita  pace  observaverunt.  Ergo  agite  nuuc, 
iratri-s,  adgrediainur  iler  vilae,  revei  tauiur  ad  civiia- 
tem  caiesiein,  in  qua  scripti  sumus,  ct  cives  deereii. 
Non  sunius  hospites,  sed  cives  sauctoruui  et  doinc- 
stici  Dei,  etiam  illius  haeredes,  coli^redes  auiem 
Lhristi:  hujusnobis  urbis  januasaperiel  furtitudo,  el 
fiducia  ialum  pnebebit  ingressum.  Cousideremus 
etgo  inclytam  urbis  illius  lelicitateui,  in  quautuin 
con>iderarc  posiibile  est ;  ut  enim  vere  cst,  compre- 
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hendere  nulios  sermo  sufficiet.  Dcitur  de  ca  iti  qno- 
daiti  loco  sic,  quod  c  aulugiet  ibi  dolor,  cl  triblilia  el 
gemitus.  Quid  hac  vita  beatiuf ,  ubi  non  est  patiper- 
taiis  meius,  nou  aegriiiidinis  imbecillitas?  Nemo  la?- 
detur,  im>cetur  neino;  ueiuo  iuvidet,  cupidius  iiulla 
exardescit;  iiultom  ibt  <e>idcnuih  liouotis  pulsat, 
uui  potesuiis  ambitio;  iiuilus  ibi  diaboli  melus,  in- 
Mdise  damionum  utillae,  terror  gelieiina:  procul ;  mors 
iieque  corporis  neque  auume  ,  sed  immori;>litalis 
iiiunerc  viujucunda;  nulla  erit  tune  usquam  discor* 
dia,  sed  cuncla  consona,  cuncta  coiivenienlia,  quia 
oinnium  erit  sancloruui  uiia  cuiicnrdia,  pax  cuncla  et 
laeiilia  contiitet.  Tran  |uilla  sui.t  imuia  et  quieu, 
jugU  splendor,  non  isle  qui  nunc  est,  sed  taiitocla- 
lior,  qnanto  lelicior,  quia  civitas  (ut  legiiur)  illa  non 
cgebit  iumine  solis,  sed  Domtiius  omiiipotens  illumi- 
nabiteam,  ei  lucerna  ejus  est  Agnus.  Ibi  saucti  fulge- 
buiit  ut  slellae  in  perpeluas  aeterniuies  ,  et  sicut 
spleudor  lirmamenti  qui  erudiuni  multos.  Qua- 
propter  noi  ibi  nulla,  nullae  teuebrae,  concursu*  nu- 
biiiin  i.ullus,  nec  Ingoris  aut  ardoris  aspenlas  ulla ; 
bed  talis  uuacdam  ent  rerum  tenipenes,  qualein  nec 
oculus  vidil,  nec  auns  audivit,  uec  in  cor  liominis 
asceudit,  nisi  illoruiu  qui  ea  perfrui  digui  inveniun- 
tur,  quorum  iiomina  scripla  sunt  in  libro  vitae ;  qui 
ct  laverunl  stolas  in  sanguiue  agni ,  et  sunt  aute 
sedcm  Dei,  serviuntqne  ei  die  ac  uocte.  Mec  est  se- 
ueclus  ibi,  nec  seneciutis  miseria,  duro  omnes  oc- 
currunt  in  virum  pe«  fectum ,  in  inensuram  aeta  is 
plenitudiuis  Cbristi.  Veruin  super  haec  omnia  est 
consociari  augeioruin  et  arcbaugeloruin  costihus, 
ihronis  etiam  et  dominalionibus  ,  pnticipaiibus  et 
potestatibus  ,  omniumque  coelestium  superiiarum 
virtutum  coutuberniis  perlrui,  et  iutueri  agmina 
sauciorum  splendidis  sidenbu*  micaiilia,  patriarcba- 
rum  fide  fulgeulia,  propheUrum  spe  laetamia,  apo- 
stolorum  in  duodecun  tribus  Israel  orbem  judicantia, 
martyrum  purpureis  vicioriai  coronis  lucentia,  vir- 
ginum  quoque  coruscautia  serta  gestatnes  inspicere. 
I)e  rege  autein,  qui  borum  medius  residet  dicere, 
vox  nuila  sufliciet;  effugit  enim  omnem  sermonein, 
atque  omuem  sensum  humauae  nieutis  excedil  decus 
illud,  illa  pulchritudo,  illa  virtus,  illa  gloria,  illa 
iuaguilicentia,  illa  majestas.  Lltra  enim  ouiuem  san- 
ciorum  esi  gloriam  ipsius  itiajhtimabileui  adipicci 
conspectum,  et  splendore  majestatis  ejus  irradiari. 
Sic  enim  quotidie  oporteret  uus  tormenu  perferre, 
sic  ipsam  gebermam  parvo  tempore  tolerare,  ut 
Cbristum  videre  possimus  in  gloria  veiiieniem,  et 
saiictorum  numero  sociaii.  Nonne  erat  digiium  pati 
omne  quod  triste  est,  ut  tanti  boni  tantaque  gloriae 
participes  uabmiuur  ?  i  Qua»  erit  illa,  fratrcs  cba- 
rissimi,  justorum  gloria,  quam  grandi*  sanctorum 
l&iiua,  cum  unaquaeque  facies  lulgebit  ut  sol,  cum 
oidinibus  distiiictis  populum  suum  Dominus  in 
rcguum  Pah  is  sui  coeperit  receusere  ,  et  mcriiis 
atque  operibus  singuloiuui  ptumiia  promissa  resti- 
luere;  pro  terreuis  coelestia,  pro  lemporalibus  sem- 
pilerna ,  pro  modicis  magita  prasiare;  ad.iucere 
sanctos  in  vUionem  pateruae  gloriac,  et  lacere  iu  coe- 
lestibus  couscdere,  ut  sit  Deus  omnia  111  omiiibiis,  et 
aeternitatem  quam  amatoribus  promisit  suis,  et  un- 
niortaliutem  largin,  ad  quam  eos  sauguiuis  sui  vi- 
vilicatione  leparavit;  denuo  ad  paradiaum  reducere, 
rcguuui  coelorum  fide  el  veritate  *>uae  poliicuaiiouis 
apenre.  ilaec  haereani  firmUer  sensibus  uosttis,  liaec 
intelligantur  plena  lide,  hacc  corde  toio  dihgamur, 
baec  indesineiiiiuiu  operum  iiingnanimitaie  acquiran- 
tur.  Hes  po»iia  est  iu  potestale  lacieotis,  quia  reynum 
cuelorum  vtm  patitur.  Res  i»ia,o  boino,  id  e*!,  regnum 
cobbste,  aliud  non  quaerit  pielium  nisi  le  ipauin ; 
tautum  \alet,  qiiantiim  es  lu ;  te  da,  et  babebis  il- 
laiu.  Quid  turbaris  de  pretio?  Christus  scmetipsuiu 
iradidit,  ut  acquii  eret  te  rcgiium  Deo  Patri,  ita  et  tu 
teipsum  da,  ut  sis  regnum  ejus,  ac  non  reguet  pec- 
caium  iu  iuoriah  tuo  corpore,  sed  spirims  in  acqui- 
Silioucm  \ux\  Ad  bauc  igiiur  opeium  byiuiaiiuni  de- 
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A  lectet  uos  perv.nirc  palmain.  Libenler  ac  prompte 
eeriemus  omiies  in  agone  justiliae,  Deo  et  Cbristo 
spectaute  curramus,  et  qui  saeculo  et  muudo  majores 
essejain  cifpimus,  cursuui  nostrum  uulla  saeculi  cu- 
pidilate  tardemiis.  Si  expediios  si  celeres  iu  liuc 
operis  ag»ne  currcntes  dies  no*  ultimus  invenet  ii, 
nusquam  Dominus  meritis  uoslris  deerit  remunerator. 
Qui  coronam  in  persecutionepurpuream  propassione 
donabitjpse  in  pace  viiicemibus  pro  justitioe  meritis 
dabil  et  candidam.  Nam  nec  Abrabam,  nec  Isaae, 
uec  Jacob  occisi  sunl,  ei  taiiien  lidei  et  justitiac  me- 
rilis  bonorati,  imer  jiatriarcbas  primi  esse  menie- 
runt;  ad  quorum  congrejjagir  convivium,  quisquis 
Odelis,  et  justus  el  laudabilis,  inveuitur.  Memores 
essedebemus  voluiilaiem,  non  uostram,  sed  Dei,  fa- 
cere  debere,  quia  qui  fecerit  ejus  voluuiatem,  maiiet 
in  aetemum,  quomodo  el  ille  mauet  in  aetemum. 
Quapropter,  charissimi,  mente  integra,  fide  firm  »f 
virtute  robusta,  charitate  perfecta,  parali  ad  omuem 

g  voluntatem  Dei  siuius,conservantes  fortiler  dominica 
mandata:  in  simplicitate  inn»centiam,  in  cbarit.te 
concordiam;  modestiam  in  huinilitate,  dili^entiaui 
in  adminislratione ;  vigilantiam  in  adjuvandis  labo- 
rautibus,  misericordiaiu  in  fovendis  pauperibus ;  in 
defendenda  veriute  consiantiam,  in  disciplinae  seve- 
ritate  censurain,  ne  aliquid  ad  exemplum  bonoruiu 
factorum  desit  in  nobis.  Haec  suul  enim  vestigia  quae 
nobis  sancti  qtiique  reverlenies  in  pairiam  reiique- 
runi,  ut,  illorum  semitis  iiiluereiiies/sequeremur  et 
gaudia.  Patriam  quoque  nostr.im  paradisum  cuin  illis 
computemus,  parenles  patriarcbas  jam  baberecoepi- 
nius,  quid  non  properamus  el  currimus,  ul  p.trum 
nostram  videre  ,  ut  parentes  saluUre  possimus  ? 
Magnus  nos  itlic  cbarorum  numerus  exspecut,  pa- 
reutum,  fratrum,  filiorumque  frequens  nos  et  ropiosa 
lurba  desiderat  (jam  de  sua  iucolumiuie  secura,  ad- 
hucde  nostra  saiute  sollicita) ;  ad  eorum  complexoiii 
et  conspectum  venire,  quanta  et  illis  et  nobis  in 

£  commune  laetitia  est,  qualis  iPic  coelestium  voluptas 

^  conservoruut  socieUte  exspecunlium,  quam  suiuma 
et  perpetua  felicita* !  Illic  apostolorum  gloriosus  cbo- 
rus,  illic  propbeiarum  exsuliantium  numerus  iusi- 
gnts,  iltic martyrum  popuus  inuumerabilis ob ceru- 
miniiin  victTiaui  coronatus,  itiic  clarissima  virg  num 
turba  laeutur,  illic  eliam  coiifessorum  fortitudo  Uu- 
dalur.  Sed  et  illorum  remuneralioni  censentur,  qui, 
praeccpta  dominica  servanies,  ad  coelestes  tliesauros 
terreua  patrimonia  traiibtuleruni.  Ad  bos  si  venire 
delectat,  avida  cupiditate  properemus,  ut  cum  bis 
cito  esse,  et  cito  ad  Christum  vemre  couiingat: 
eum  per  bujus  itineris  ducem  babeauius  saluiis  au- 
ctorem,  lucis  principcm,  luilitiae  largitorem,  qui  vivit 
et  regnat  cum  Deo  Patre  omnipolenlc  et  spiritu 
sancto. 

IIOMILIA  LXXI. 

IN  EADEM  SOLRMNITATE  OMNIUM  SAHCTORUM. 

Legimusinecclesiasticis  bistoriis  quod  sanciusBo- 
D  nifacius,  qui  quartus  a  beato  Gregono  Itoiiiaiias  ur- 
bis  episcopaiuni  tenebal,  suis  precibus  a  Phoca  Ca> 
sare  impelraret  donati  Ecclesiae  Lbristi  templuiu 
Roma",  qtiod  ab  antiquis  Paiitbeon  ante  vocaUatur, 
quia  boc  quasi  siinulacrunt  oinnium  videreiur  es>e 
deorum ;  iu  quo,  elimiuata  omni  spurcitia,  fecit  eo 
clesiam  ^anclae  Dei  gemtricis,  atque  omnium  uiarty* 
rum  Cbristi,  ut,  exclusa  mullitudine  d;einoiiuiu , 
mulliludo  ibi  sanctorum  a  fidelibu^  iu  tnemori:i  ba- 
beretur;  et  plebs  universa  in  c:>piie  Kalemla  uui  No- 
vembrium,  sicut  iu  die  naUlis  Doiniui,  ad  ecclcsiaiu 
in  bonore  omiiitnu  sauctoriim  con^cciaiam  coiivem- 
ret ,  ibi  jue  mibsaruiu  solemuilale  a  praesule  s«dts 
aposiolicaecelebrata,  omuibusque  rile  peractis,  un?is- 
quisque  in  sua  cum  gaudio  remearet.  Lx  hac  « rgo 
constictudine  ^auctae  (loinanae  Eccle^iae,  cres  ente 
religione  Cbrihiiana ,  decretum  est  ut  in  Eccle^us 
Dci,  qua*  per  oibem  tcrrarum  longe  lateque  con 
siruuutur,  bonor  ct  mcinorta  omnium  sancioruui,  in 
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die  qua  pradixtmus,  haberetur,  ut  quidquid  huroaoa 
fragitilas  per  igtioraniam,  vel  ncgligeutiam,  seu  per 
ocr upationem  rei  saecularis,  in  solenmitate  sancto- 
rum  niinus  plene  peregisset,  in  hac  observatione 
solveretur,  quatemis,  eorum  patroeinus  proiecti,  ad 
fmperna  populorum  gaudia  pervenire  valeamus. 
Beata  Dei  genilrix,  et  semper  virgo  Maria,  templum 
Domini,  sacnrium  Spirilus  sancti,  virgo  ante  partum, 
▼irgo  Iii  partu,  virgo  post  parlum ,  praesentis  so- 
lemnilatis  diei,  cum  suis  virginibus,  expers  nullo 
inodo  credenda  est,  quae  Dei  populum  faciendo  tnone- 
bat  spernere  perituri  loxus  saeculi,  a  lenoctoio  mor- 
talis  naturaa  declinare ,  carnis  pudiciiitm  ,  cum 
virginiialis  bonore,  intra  cordis  bospitalia  observare, 
eainque  omnium  virtutam  reginain,  etfructum  salu- 
tis  perpetvae:  sociam  quoque  esse  angelorura  suis 
afftrmabal  exempli»,  ita  ul  innumerabilis  utriusqtie 
sexus  multitudo  ejus  sequeretur  vestigia,  el,  relictis 
uuptiarum  copulationibus,  spretaque  Itberorum  pro- 
pagine,  sponso  qui  in  ccbHs  est,  pereiuii  mente,actu, 
liabitu  et  gestu,  applicare  se  maluerunt ;  orationibus 
non  deficiendo  insuntes,  jejuniis  adhaerentes,  vigi- 
lias  sacras  adamantes,  eleeinosynas  Sfciautes,  pau- 
peres  recreames,  nudos  vesiienles,  iitlirmos  visi- 
tante?,  in  tribulatione  gaudcntes,  in  verlus  calumniae 
vel  coutumeUas  patientea;  in  augutento  suae  profe- 
clionis  bumiles,  in  danino  rerum  temporaliuni  Deo 
gratias  agentes.  llis  omuibuS  et  bis  similibus  pro  de- 
aiderio  regni  cceiestis,  el  propter  spem  aeternae  re- 
mouerationis,  ardeutissimo  amore  indesineiiier  alque 
Itbenter  ittsisienies,  sic  in  charilate  Dei  ac  proximo- 
rum  amore  perseverantes,  Deo  soli  vitam  finire  gau- 
debant.  0  altitudo  dbritiarum  sapientice  et  tcienlia 
Dei,  qttam  ineomprehensibilia  suut  judicia  ejus  ,  el 
bnestigabiles  vim  ejus !  Quis  enim  cognovit  sensum  Do  • 
tNtfifv  aut  quis  consiliurius  ejus  fuit%  aut  quis  prior 
dedit  t/fi,  et  retribuetur  ei  f  quomodo  ex  iptof  et  per 
tpsiim,  et  iu  ipso  sunt  onmiu  ?  ipti  honor  et  gloria  m 
stecula  s&culorum,  /tin<n,  qui  superna  coeloruui  regua 
spiiilibus  angelicis  ad  laudem  et  gloriam,  aique  bo- 
norem  sui  itomiois  ac  majestatis  in  perpeiuum  iniro 
ordine  collocavit.  De  quibus  plura  loqui  i>ertime*ci- 
nius,  quia  soli  Deo  scire  est  quomodo  vel  quemad- 
modom  eorum  iuvisibiiis  absque  contagione  seu  di- 
minutione  in  sua  sola  pnrilate  consisiat  natura.  Sed 
tamen  novem  esse  angelorutn  ordines,  ad  Dei  judicia 
ae  ministeria  complenda,  testaute  sacro  eloquio, 
eognovimus,  quorum  principatus  atque  potestas  sub- 
tilaer  ac  mitabiliter  Omnipotentis  uutu  distinguitur. 
Alii  ex  tllis  ad  dos  in  mundum  niissi,  futura  prardi- 
caudo,  perveniunt;  aiii  ad  hoc  sunt  constituti,  ut  per 
eos  signa  et  miracula  frequentius  lianl ;  aiii  subiectis 
augelorum  spiritibus  praesunt,  eisque  ad  explenda 
divina  nysteria  disponendo  principanlur;  alti  mira 
potcutia  cacteris  praeemioent,  pro  eo  quod  eis  ad 
obediendum  alia  angelorum  agmina  subjecta  sunt ; 
alii  tama  Divinitatis  gratia  repleutur,  ut  in  eis  Domi- 
nus  sedeat,  et  per  eos  sua  judicia  decernat;  alii 
tanto  perfectiori  scienlia  pleni  suut,  quanlo  cla- 
ritatem  Dei  vicinius  conieiiipJanlur ;  alia  vero  ita  Deo 
conjuncta  sunt  angeloium  agraina,  ut  inler  baec  et 
Deuin  nulli  alii  intersint,  et  lanto  magis  ardent 
amoie,  quaiito  subtilius  clahtaiem  Diviniiatis  ejus 
aspiciunt.  Talibus,  ut  diximus,  a  primordio  inci- 
pieutis  vitae  bealoruiu  spiriluuiii  distiiiclionibus,  su- 
pcrna  coelorum  regna  a  Deo  Conditore,  iu  perpetuum 
mirabiiiter  collocata,  sub&istuui.  Nos  ergo,  fraires 
charissitni ,  antiquorum  iiieiuoriain  praecedemiuiu 
Pairuin,  quos  aute  legein  et  sub  lege,  Scriptura 
sancta  demoustrante,  coguovimus,  ad  hoc  tauiuui- 
modo  proferimus  ,  ut  lacilius  iutelligcre  valeatis 
quanta  vel  qualis  sit  hujiis  sacraiisiriiuae  piaesentia 
dtei,  quae  ctuti  omnibus  nis  de  quibus  ioquimur  sine 
fuie  constat  lionesta.  Nuuc  vero  rcvertaiuur  ad  to^ 
tjuos  uuda  baptismatis,  et  cifusio  sanguiuis  Christi,ab 
errore  paterni  delicti,  a  squaiore  vctusta:  gcntiliiatis, 
iu  iiovo  tcstaiueuio,  \>er  gratiam  Spjitus  saucli, 


A  abluemlo  purgavii ;  quoruin  oculi  l>eati ,  qui  Chri- 
stum  in  carne  venieiiieui  vide  e  merticrunt.  ilujus 
tam  pncclarae  visionis  Joannes  Baptista,  qui  eo.lcin 
angelo,  quo  Chrisius  denuutianle  conceptus  esi,  in 
eiordio  praedicaiionis  atque  baptismatis  primalum 
teuebat,  t|ui  Jeaum  peccata  mundi  tollenlem,  vi- 
dendo  agnovit,  ac  digito  demonstravit,  qu<i  inter  na- 
tos  mulierum  uon  surrexit  major,  Christo  aliesfaiite. 
Qui  nifls-i.o  praecursor  Doinini ,  prasco  judicis,  pro- 
pheia  Altissimi,  nuucupaiur;  qui  nonduin  editus, 
Christum  mundo  venturum  prophctavit,  et  ad  re- 
demptionera  animarum  ad  infoios  descendeutem 
gloriosa  praecucurrit  passione.  Iluc  alhletae  D«  i 
electo  concordat  duodenus  apostotorum  nutnerus, 

3uos  a  primis  miraculorum  virlutibus,  ad  compouen- 
um  novae  fidei  fuudamentum,  erigeudumque  adhuc 
tenerae  siatum  Ecclesue  diviua  Providenlta,  ex  omni- 
bus  quos  capiebat  mundus,  elegii,  ut  in  omuem  ter- 
ram  sonus  eoruin  praedicaliouis  exirei,  et  in  liues 

q  orbis  terrae  eorum  verba  procederent.  Qui  verae  viti, 
id  est,Christo  lauquam  palmites  adhaTeii:es,quoriiiu 
fructus  in  sempiternum  perinancns  non  marcocit: 
quibus  ip»e  Dominus  loculus  est  diceus :  Vos  estis  lux 
mundi.  ISon  potest  civitas  abtcondisupra  montem  posita% 
neque  accendunt  iucernamt  el  ponunt  eam  sub  modio9 
sed  supra  candelabrum ,  tu  luceat  omuibus  qui  iw  domo 
sunt,  Sic  luceat  iux  vestra  coram  hominibut,  ut  videant 
opera  vestra  bona,  et  glorificenl  Patrem  vestrum,  qui  in 
cxlis  est.  fci  iteruiu  :  Jam  non  dicum  vot  servos ,  sed 
amicos,  quia  servus  nescit  quid  (aciat  duminus  ejus ; 
vos  autem  diii  amicos,  quia  omnta  qucccunque  audivi 
a  Patre  meo  nota  feci  vobis.  Et  'quodcunque  ligare  vo- 
luissent  super  tei  ram ,  ligatuiu  esse  et  in  ccelis ;  et 
quodcunque  solvereut  super  terram,  solutum  esse  iu 
coelis  piomisiu  £t  iierum,  cum  veuisset  ad  judican- 
dum  saeculum,  cos  super  sedes  duodecim  esse  t»essu- 
ros,  et  secum  judicaturos  orbem  terrae  praedixerat. 
Taiibus,   ut  credimus,  patronis  h«c  dies  subjecta 

p  declaratur.  ilis  subjectum  est  triumphale  marlyrnni 

**  iiomen,  qui  per  diversa  tormeutoruiu  genera  Christt 
passionem  nou  lacessauiibus  prarcordioi  um  memibuH 
itiiilabantur.  Alii  ferro  perenipii,  alii  flaminis  exu  lif 
alii  flagns  verberali,  alii  vecubus  perforaii,  alii  cm- 
ciati  paiibulo,  alii  pelagi  periculo  subjecti,  alii  vivi 
decoriaii,  alii  vinculis  niaiiripati,  alii  liuguis  privali, 
alii  lapidibus  obruti,  alii  frigore  afflicii,  alii  fauie 
cruciati ;  alii  vero,  truncatis  manibus,  sive  caiiers 
caesis  membris,  spectaculum  contumelia:  in  populis 
uudi  propter  nomen  Domini  porlautes.  Ili  sunt  triiim- 
phatores  et  amici  Dei,  qui,  coniemiientes  scelerato- 
rum  jussa  pi  incipum,  modo  coronantur  et  accipiuut 
palmas  laborum,  qui  fundati  eraiit  supra  (irmaui  pe- 
tram,  id  est,  Chrislum.  De  utibus  et  hujusmodi  Apo- 
stolus,  ineule  compuuclus,  iiigemiscens  ait  :  Sancti 
ludibria  et  vabera  experti »  insuper  et  vincula  et  car- 
ceres.  Lapidati  tunl,  secti  sunt9  tentati  sunt,  in  occi- 
sione  yladii  mortui  tunl.  Circuierunt  in  melotis,  in 
pellibus  caprinis,  egentest  angustiati,  aflUcti,  quibus 

D  dignus  non  erat  mundust  et  caetera.  Et  beatus  papa 
Gregorius,  iu  expo>itione  cujusdam  fcvaogelii,  do 
isiiusinodi  bellatoribus  queriuioiiiam  facieudo : 
c  Ecce,  inquit,  electi  Dei  carnetu  domant,  spiritum 
roborant,  daemonibus  imperant,  virtutibus  coru- 
scant;  praesentia  despiciunt,  aeternam  patriam  cuin 
vocibus  moribusque  praedicant :  eam  etiain  morieudo 
diligunt,  atque  ad  illam  per  tormeola  pertinguut. 
Uccidi  possuni,  ei  nVcii  uequeuiit;  et  si  coram  ho- 
miuibus  tormeiiia  pas-si  sunt,  spes  iltorum  iuuioruli- 
tale  pleua  ei»t ;  in  paucis  vexau,  in  muilis  beue  dis- 
Doueiittir;  quomodo  Deus  tentavit  eos,  et  itiveitit 
illos  dignos  se.  Tan<|uaui  auruui  in  foniace  piobavit 
illos,  et  quasi  holocausta  hostiam  accepit  ilios.  » 
Nuuc  erpt  martyrutn  Christi  certauiiua  atque  victo- 
rias  audivimus,  eis  nimirum  hunc  dieui  tautuui  cre- 
dimus  sanctilicalum,  quanlum  in  semctipsis  ul  sau- 
Uilicaretur  laborare  per  lormeiila  nou  cessavere; 
Chrbli  vcro  saccrdoubtts   atque  docioribus,   wve 
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confessoribus,  hujus  festiviutem  diei  non  ignoum 
esse  credimos,  qui  corda  fidelium  spiritaliter  quasi 
imbribus  irrigant  caelestibus,  ot  feliciter  proferre 
inimarcescibilem  bonorum  operum  |iossinl  fructum, 
qui  ulenu  sibi  credita  non  solum  reddere,  verum 
etiam  cum  usora  sine  fraode  amplificare  procura- 
vcrunt ;  qui  boiium,  quod  per  gratiam  Spiritus  san- 
cii  inielligendo  didicere,  non  sibimet  tantumtnodo 
profuturom,  sed  et  aliis  subjeciorum  mvnlibus,  se- 
citndum  Apostoli  praeceptum,  argoendo,  obsecrando, 
iocrepando,  curamque  faciendo,  inserere  nitebau- 
tur.  Quorum  meiis  lucidissima ,  mauus  vero  plenae 
suut  muudilia,  eo  quod  in  mensa  altaris  sacrosancta 
Christi  corporis  et  sauguiiiis  mysteria  celebrantes, 
el  in  sui  cordis  penetralibus  bo>tiam  vivam  Deoque 
placentem,  id  cst,  semetipsos  sine  macula  atque 
admistione  pravi  operis  off  rre  non  desistant ;  et  li- 
cet  persecutorum  .non  sensisscnt  gladium,  tamen  per 
tita?  merilum  Deo  digni  martyrio  non  privantur, 
qnia  martyrium  non  sola  sanguiuis  effusioue,  sed 
abstincntia  pcccatorum,  et  eiercitatione  Dei  praece- 
ptorum  perficitur.  Nos  ergo,  fratres  cbarissimi,  tan- 
toruin  patrocinia  intcrcessorum,  de  quibus  locuti 
somus,  t«u  mentis  iutemione  quacramus,  ut  per 
temporalia  festa  qua»  gerimus,  eorum  meritis  inter- 
cedentibus,  ad  aeterna  pervenirc  valeamos.  Trans- 
eunt  cuncta  quae  teniponliier  festa  celebrantur; 
et  ideo  curate,  qui  bis  sotemnitalibus  interestis,  ne 
ab  aeterna  solemnitate  separemini.  Qoid  prodest  io- 
teresse  fcstis  hominum,  si  deease  cotiiinget  festif 
angeloium?  Nolite  ergo  pensare  in  vobis  transitoria, 
quae  possidetis,  sed  considerate  quid  estis.  Ecce 
mundus,  qui  diligilur,  fugit.  Sancti  isti,  quorum  ho- 
die  meutionem  facimus,  florentem  mundum  mentis 
despectu  calcaverunt.  Tunc  enim  erat  vrta  longa, 
salus  continun,  opulentia  in  rebus,  fecundilas  in 
propagine,  traitqoillitas  in  diutuma  pace;  ei  tamen 
cum  iu  seipso  floreret,  jain  in  eoruin  cordibus  mun- 
dus  aroerat.  Ecce  jam  in  seipso  mondos  aniit,  et 
adbuc  in  nostris  cordibus  florescit.  (Jbique  desolalio, 
undique  percutimur,  uudique  amaritudinibus  replc- 
mur,  et  tamen  cajca  mente  carnales  concupiscen- 
tias,  ipsas  eius  amaritudines  amamos.  Fugientem 
sequimur,  hibeuli  inbaeremus;  cum  ipso  labimur, 
quem  cadentem  lenemus.  Aliqnaudo  nos  mundus 
retraxit  a  Deo,  nunc  lantis  plagis  plenus  est,  ul  ipse 
jam  nos  mundus  mittat  ad  Dominum.  Pensate  crgo 
quia  nulia  kunt  quae  lemporaliter  currunt,  finis  enim 
temporalium  oslendit  quia  nihil  sil  quod  transire 
potest.  Casus  rerum  iudicat  quia  res  transiens  et 
tunc  prope  uihil  fuit,  cum  stare  videretur.  Hsec  igi- 
tur  vobiscum  agite,  haec  in  niente  sedula  cogitatione 
versate ;  etsi  adhuc  bie  tenemor  in  iiifirinitate  cor- 
poris,  tamen  ad  eos  de  quibus  loquimur  toto  corde 
tcndamu8,  ut  cum  ipsis  postmodum  in  aeterno  sseculo 
gaudere  mereamor,  per  eom  qoi  vivit  et  regnat  io 
saecola  saecolorum.  Amen. 

HOMILIA  LXXII. 

1M  DIE  SAKCTO  DKIVS  APOSTOLI. 

Luc.  ix.  Matth.  x.  Marc.  iii.  In  illo  temporet  con- 
vocalis  Jesus  duodechn  apo$tolist  dedit  illis  vitu- 
tem  et  poiesiatem  super  omnia  doemonia,  et  ut  lan- 
guores  curarenl,  et  muit  illos  pradicare  regnum  Dc4t 
et  sanare  infirmo$t  eic. 

Concessa  primum  potestate  signorum,  misit  prae- 
dicare  regnnm  Dei,  ut  promissorum  magnitudiui  at- 
testaretur  etiam  magnitudo  factorum,  fidemque  vel 
bis  daret  virlus  ostensa,  el  nova  facerent  quia  nova 
praedicarent.  Unde  uunc  quoque  cum  fidelium  no- 
inerositas  excrevit,  iutra  sanctam  Ecclesiam  inuhi 
aunt,  qui  vilam  virtuium  leneni,  et  signa  virtntum 
iioii  babent,  quia  frustra  iniraculum  foris  ostenditur, 
si  deest  quod  intus  operetur.  Nam,  juxla  Magistri 
geiiliiim  vocem,  linguee  in  signumsunt  non  fideiibus 
sed  inpdeiibus  (I  Cor.  xiv). 


A  Et  ait  ad  illos :  Nihil  tuteritis  in  v/a,  neque  virgum, 
neque  peramt  neque  panem,  neque  pecuniam,  neque 
duas  lunicas  habeatis.  Solet  quaeri  quomodo  Malthaeus 
et  Lucas  commemoraverinl  dixisse  Dominum  disci- 
polis  ut  nec  virgam  ferrenl,  cum  dicat  Marcus  :  Ei 
prmcepxi  eis  ne  quid  tollerenl  in  via  nisi  virgam  tan- 
fum.  Quod  ila  solvitur,  ut  intelligamus  sob  alia  si- 
gnificatione  dictaro  virgam ,  qu;e  secundum  Marcum 
ferenda  est,  et  sub  alia  illam,  quae  secuudum  Mat- 
thaeum  et  Lticam  non  est  ferenda ;  sicut  sub  alia  si- 
gniflcatione  intelligiiur  tenutio,  de  qua  dictum  est, 
Deus  neminem  tentat  (Jae.  i),  et  sub  alia  de  qua  di- 
ctum  est :  Tenlat  vos  Dominus  Deus  vestert  ut  seiat  si 
diliaitis  eum  (Deui.  xiu).  llia  seductionis  est,  haee 
probationis.  Utrumque  ergo  accipiendum  est,  a  Do- 
mino  apostolis  dictum,  et  ut  nec  virgam  ferreut,  et 
ut  non  nisi  virgam  ferrent.  Cum  euim  secundum 
Matlhaeum  diceret  eis  :  Nolite  possidere  aurum  neque 
argentum,  et  caetera  (Matth.  x),  continuo  subjecit  : 

^  Dtgnus  est  enim  operarius  tibo  suo.  Unde  satis  osten- 
dii  cur  eos  baec  possidere  ac  ferre  noloerii,  uon 
quo  necessaria  non  sint  sustentationi  bujus  vitae, 
se4  quia  sic  eos  miltebat,  ut  eis  haec  deberi  nion- 
straret  ab  illis  qoibuf  Evangelium  eredentibus  an- 
nuntiarent.  Clarum  autem  haec  non  ita  praeeepisse 
Dominum  tanquam  evangelistae  vivere  aliunde  non 
debeonl,  qoam  eis  praebentibus  annouiiant  Evaoge- 
liiim  (alioquin  contra  hoc  praeceptom  fecit  Aposiolus, 
qui  victum  de  manuiun  soamm  laboribus  transige- 
bat,  ne  cuiqoain  gravis  esset  [/  Tkess.  n|),  sed  po- 
tesiatem  dedisse  in  qua  scirent  sibi  ista  dt* beri.  Cuni 
aulem  a  Domino  aliquhJ  imperaiur,  nisi  fiat,  inobe- 
dieiHiae  cuipa  esl;  cum  autem  potestas  datur,  Ikei 
cnique  non  uti,  et  unqoam  de  soo  jure  cedere.  Hoc 
ergo  ordinans  Dominus  quod  eum  ordinasse  dicit 
Apostolus,  iis  qui  Evangeiium  annuntiant  de  Evange- 
Ik)  vivere  (1  Cor.  ix),  ilia  apostolis  lequebatur,  ot 
securi  non  possiderent  neque  portarent  huic  vit* 

r  necessaria,  nee  magui ,  nec  minima.  Ideo  posuit 

11  Nec  viraam,  ostendens  a  fidelibus  suis  omnia  deberi 
niinisiris  suis,  nuila  superflua  reqoirentibus.  Ac  per 
hoc,  atlcndo :  Dignus  est  enim  operarius  cibo  tw#, 
prorsos  aperuit  et  illustravit  unde  bxc  omnia  loqoe- 
retur.  llanc  ergo  potestatem  virgae  nomine  significa- 
vit,  cum  dicit :  Ne  quid  tollerent  in  via  ttisi  virgam 
tantum,  ut  intcllipaiur  quta  per  potestaiem  a  Dommo 
aeceptam,  quae  virg»  nomine  signiftcau  est,  etiam 
quae  nou  porUntur  non  deeruni.  Hoc  et  de  duabus 
luuicis  iutelligendum  est,  ne  qoisqoam  eorum  praeter 
eam  quam  esset  indutus  aliam  porundam  puuret. 
sotiickus  ne  opus  esset,  cum  ex  illa  potestaie  posset 
accipere.  Qood  vero  secondom  Marcom  non  poruri 
vel  baberi  doas  tonicas,  sed  expressios  indui  probt- 
bet,  dicens  et  ne  iiiduereutur  duabus  tonicis  (Marc. 
m),  qoid  eos  monet,  uisi  non  duplicilcr,  sed  simpli- 
citer  auibolare?  Aliter,  in  doabus  lunicis  videtor 
mihi  duplex  ostendeie  vcstiuienium,  non  quo  in  lo- 
cis  Scythiae,  cl  glaciali  nive  rigentibus,  una  quis  lu* 

D  nica  debeat  esse  contentus,  sed  quo  in  tuuica  vesti- 
menium  inteliigamus,  ne,  alio  vestiti,  aliud  nobif 
foturorum  limore  servemos. 

Et  in  quamcunque  domum  intraveritis,  ibi  manete, 
et  inde  ne  exeatis.  Dat  constantiae  generale  manda- 
tnm,  ut  hospiulis  necessitudinis  iura  cuslodiant, 
alienum  a  prasdicatore  regni  coekstis  astruens,  cur- 
sitare  per  donios,  el  iuviolabilis  hospilii  jura  mu- 
tare.  Nec  otiose  sccundimi  Matthaeum  domus,  qiiaut 
ingredianlur  apo6toli,  legeuda  decernitur,  ut  tno- 
Undi  hospitii  neces>itudiiiisque  violandae  causa  non 
suppetat. 

Et  quicunque  non  receperint  ros,  exeuntes  de  caw- 
tate  itla  etiam  pulverem  pedum  vestrorum  excutite  in 
testimonium  super  iltos.  Pulvisexcotiior  de  pedibos  in 
testiiiMjnium  labons  sui,  quod  ingressi  sir.t  in  civita- 
leui,  et  praedicatio  apostolica  ad  illos  usque  perve- 
nerit.  Sive  excutitnr  pulvis,  ui  nihil  ab  eis  accipiant, 
ue  ad  vrctum  quidetu  nccessarium  qui  Evangelium 
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soreverint;  a1lt»gorice  aiitem  qui  verbo  humiliter  in-  A  aliquo,  et  in  praeceps  ruente.  Et  in  lempli  conslrn 


lendiutt,  si  qiiibiis  nt  hnmines  terrerce  leviutis  nre 
vis  obscuranttir,  per  ea  mox  quae  recipitint  evange- 
licae  praedic^lionis  vesftgja  ptirganttir.  Qui  vero  per- 
fidia,  vel  negligenli  i,  vel  etiam  studio,  contemnunt, 
liorum  vitanda  commnnio,  fugienda  synagoga  cense- 
lur ;  exrtitiendus  pedtim  ptilvis.  ne  gestis  manihus, 
et  pnlveri  coraparandis ,  mentis  caslae  vestigium 
poHuaiur. 

Egressi  autem  circumibait  per  castetla  evnngelizan- 
tes.  et  curanles  ubique.  Quid  f  vangelizarenl,  vel  qno- 
moflo  rtirarent  apostoli  t  Marcus  exponit  pleiims. 
Prmdicabant ,  inquit,  ut  pmnitentiam  agcrent,  et  un- 
gebant  oleo  muttos  mqrotos%  et  tanabant  (Marc.  vi). 
Dicil  et  J.icohus  :  Infirmatur  qtiit  in  vobis,  inducat 
prtibyicro*  Ecctesim  .  et  orent  tuper  iptum ,  ungenWs 
eum  oteo  in  nomine  Domini ;  et  ti  in  peccatis  sit,  di- 
mtttentur  ei  (Jac.  v).  Unde  patet  ab  ipsis  apo^tolis 
iiunc  sancke  Ecclesrse  morem  esse  contMdiltim,  ut 
p»niificali  Ivnedictione  consecrato  oleo  perunganltir 
a?groii.  Prmdicobant  autemv  ut  pmnitentiam  agerent ; 
et  supr»,  Mitit  illos,  inqtiit,  evangelizare  regnum  Dei. 
Quin,  videlicet,  utrumque,  itixU  Joannis  Baptistae, 
vel  ipsins  Salvatoris,  exemplura  praedicabaut.  Pmni- 
lentiam  agitc,  avpropinquablt  enm  regnum  ccelorum 
(Matth.  111).  Regni  enim  roelorum  januis  propin- 
qnare  est,  de  bis  queuique  quibus  ab  eo  discesserat 
poenitere. 

IIOMILIA  LXXI11. 

III   FESTO   MARTIItlM. 

Ixc.  xil.  /ti  i'(o  tempore,  dixit  Jetut  discipulis  suis ; 
Atiendite  a  fermento  Pharismorum%  quod  est  hypo- 
crisii.  Nihil  enim  opertum  ett  qnod  non  reveletur, 
neaue  absconditum  quod  non  sciatur.  Qnoniam  quas 
in  tenebris  dixiuis  in  lumine  diccntur,  et  quid  tit 
aure  tocuti  ettis  in  cubiculis  prmdkabitur  in  tec- 
tis ,  ctc. 

Ad  hoc  fermentum  pertinent  omnia  quae  recnm 


ctione  legimtis  :  Text  quoque  domttm  laqucoribns  ce- 
drini*,  et  mdipcarit  tabulatum  super  omnem  domum, 
quinque  cubitis  altitudinis  (III  Heq.  vi).  Ergo  pnedi- 
cahittir  in  teciis,  cutn  cunctis  audienlibus  palam  dv- 
celur : 

Dico  autem  vobis  amicis  meis,  ne  terreamini  ab  his 
qui  oecidunt  corpus ,  et  post  hmc  non  habent  amplhts 
quid  faciant.  Si  nersecutores  sanciorum  occisis  cor- 
poribus  non  habent  ampliu*  qtiod  contra  illos  agant, 
ergo  supervaciia  furitint  insania,  qui  mortua  marty- 
rtnn  raembra  feris  avibusque  discerpenda  projiriuut, 
vel  in  atiras  exlenuari,  vel  in  undas  solvi,  vel  per 
flammas  in  einerem  faciunt  redigi.  cum  nequa<tuaui 
miinipotenli.*e  Dei  quiu  ea  resuscilando  vivillcet  ob- 
sistere  possint. 

Ostendam  autem  vobis  quem  timeatis.  Timete  eum 
qui  postqunm  occiderit,  habet  potestatem  mittere  in 
gehennam.  Jta  dico  vobis,  hunc  timele.  Quia  dtio  stint 
R  ge.nera  persecutorum,  unum  palara  saevientium,  al- 
lertiui  ficte  fratidulenterqtie  blandientium ,  contra 
iilrumque  nos  muntre  atque  instituere  volens  Salva- 
tor,  et  supra  ab  hypocrisi  Pliarisaeorum  attendere, 
et  hic  a  carnificum  caede  prseciptt  non  timere,  quia, 
videlicet,  post  mortem  nec  borum  crudelilas,  neo 
eorum  valeat  simulatio  durare;  Domino  potius  qtii 
semper  videit  placendum,  Domimim  qui  semper 
punire  vel  liberare  queat  esse  timendum. 

Nonne  quinque  passens  veneunt  dipondio?  Et  unus 
ex  iltis  non  erit  in  oblivione  coram  Deo.  Si  miuulissi- 
nia,  inquit,  auimalia,  et  quae  quolibet  peraera  fertm- 
tur  volatilia,  Deun  oblivi^ci  non  potest,  vos  qui  ad 
imaginero  facti  estis  Creatoris ,  non  debetis  lerreri 
ab  iis  qui  occidunt  corpus,  qtiia  qui  irralioiiabilia 
gtibernat,  rationabilia  curare  non  desinit.  Dipondius 
qtio  quinque  passeres  veneunt,  id  est,  venduntur, 
genus  esl  pouderis  lcvissimi  ex  dtiobus  ass  buscom- 
posili.  Qnsrit  fortasse  aliquis  quomodo  dicat  Apo- 


bens  apud  Pharisaeum  superius  disputaverat  Domi-  C  «olu*  :  Nunquid  ds  bobus  cura  est  Deo  (/  Cor  ix)? 


ntis,  de  qtio  et  Apostolus  pra?cipit :  Itaque  eputemur 
non  in  fermento  matitim  et  nequitim,  sed  in  azymis 
tinceriiahs  (/  Cor.  v).  Nam  sicut  modicum  ferroenti 
toiam  farinae  cui  injicitur  massam  corrumpit,  utii- 
versamque  mox  conspersionem  suo  sapore  corama- 
ctilat,  sic  uimirtim  simulatio,  cujus  semel  anhnuro 
imbuerii,  tota  virtutum  sinceritaie  et  veritate  frau- 
datiit. 

Nihil  autem  opertum  est  quod  non  reveletur,  neque 
absconditum  quod  non  sciatur.  Et  quomodo  in  prae- 
senti  sattulo  multortim  diu  latet  hypocrisis?  Ergo 
de  futuro  tempore  intelligenduro,  quando  judicabit 
Detis  occulta  hominum.  Nam  sicut  unus  amico- 
ruiii  beati  Job  verissime  dixit :  Laus  impiorum  brevis 
esl%  et  gaudmm  hgpocritm  ad  instar  puncti,  si  ascen- 
derit  usque  ad  cmtutn  superbia  ejus,  et  caput  ejus  nubes 
tetigerit,  qnati  sterquitinium  in  fine  perdetur  (Job.  xx). 
Iu  line,  inquit,  perdetur,  qui  iu  priucipio  florere  vi 


cum  utique  b  «s  passcre  pretiosior  exisiai.  Sed  alind 
rura,  aliud  veroest  scfciitia.  Deuiqtie  iiuiiktus  capil- 
lorum,  de  quo  consequenter  ail : 

Sed  et  capitli  capitis  vettri  omnes  numerati  suntt 
non  in  actu  computationis,  sed  iu  f  «cultite  cognitio- 
nis  accipitur.  Non  enim  sollicitam  Deus  curas  nume- 
ranlis  intendit  excubiam ,  sed  cui  coguiia  sunt  om- 
uia,  quasi  numerata  sunt  omnia.  Bene  autem  nu- 
iucrala  dicuutur,  quia  qu:e  volumus  servare ,  nume- 
ramus.  Ulii  immensam  Dei  erga  honiiies  ostendit 
providentiam,  et  ineffabilem  sig  >at  aiTeciiim.  qtiod 
nil  noslrum  laieat  Deuin,  et  parva  etiam  o|uis.»qiie 
dicta  ejus  scienliam  non  fiigiaut.  Derident  iotelligen- 
tiam  ecclesiasticara  in  hoc  loco,  qui  carnis  resur- 
recttonem  negant,  quasi  nos  ipsam  lerrenam  maie- 
riam ,  quae  dbcedente  anima  fit  cadaver,  ita  restir- 
rectione  repar»ndam  dicamus,  ut  ea  qu»  ddabuntur, 
et  in  alias  atque  alias  aliaruro  rerum  species  formas- 


tiebatur.  Est  ergo  sensus :  Attenditene  aemulemini  si-  D  que  verlunlur,  quamvis  ad  corpus  redeant  unde  di- 


mulatores,  quia  veuiet  profecto  tempus  in  quo  et  ve- 
stra  virtus  oinnibus  et  eorum  reveletur  hypocri>is. 
Verum  quod  sequilur : 

Quoniam  qnm  in  tenebris  dixislis  in  lumine  dicentur, 
et  quod  in  aure  locuti  estis  in  cubiculis  prmdicabitur  in 
tectis  :  non  solum  in  futuro,  et  quando  cuucta  cor- 
dium  abscondita  proferentur  ad  lucem,  sed  in  prae- 
senti  tempore  potest  congruenteraccipi,  quoniam  quse 
inter  tenebras  quondam  pre^surarum  carcerumque 
umbras  vel  locuti  vel  passi  sunt  aposloli,  uunc  cla- 
nficau  per  orbem  Ecclesia  lectis  eorum  Actibus  pu- 
btice  praBdicantur.  Sane  quod  ait,  Prmdicabitnr  in  le- 
ctit,  juxta  roorem  provmciae  Pal«stina3  loquitur,  ubi 
aolent  in  tectis  residere;  non  enim  tecta  nostro 
more  culmimbas  subliinau,  sed  plano  schemate  fa- 
ciunl  aequalia.  Uude  lex  pnecepil  ut  qui  novam  do- 
intim  aedilicaret,  roururo  tecti  poneret  in  gyro  (Deut. 
xxn),  we  funderelor  ibi  sangtiis  innoxius,  labente 

Patml.  XCIV. 


lapsa  suiit,  ad  easdem  quoque  corporis  partea  ubi 
fuerunt  redire  necesse  sit.  Alioquiu  si  capillis  capi- 
lis  redilquod  tam  crebra  tnn^tira  delraxit,  si  ungui- 
bus  quod  loties  depressit  exsectio,  iiumoderata  et 
indecens  cogitantibus,  el  ideo  n* surrectionem  caruis 
iioii  trcdenlibus,  ocourril  iiiformosiUs.  Sed  qneinad- 
modum  m  statua  cujtisliliet  solubilis  metalli  aut  igne 
liqtiesccret,  ant  contereretiir  in  pulverem,  aut  con- 
funderetur  in  massaro ,  et  eam  veliet  artifex  rursus 
ex  illius  materue  quantiute  reparare,  niiiil  imeres- 
set  ad  ejus  integriutem,  qu*  particula  m  ten.t*  cui 
roeinbro  sUtuae  reddereiur,  duin  tamen  totum  ex  quo 
consiituta  fuerit  resumeret  :  iu  Deus  mirabiiiter  at- 
que  inefhbiliter  artifex  de  loio  quo  caro  no^tra  con- 
stiterai  earo  mirabili  et  iocff.»bili  cel^ritJte  restituet; 
nec  aliquidattiuebit  ad  ejus  rcdintegrationem  utrum 
capilli  ad  capillos  redeant ,  et  ungues  ad  uogues,  an 
quidquid  eorum  peritrat  mutctur  in  cirncm,  etio 
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partes  alias  corporis  revocetur,  curanle  arlificis  pro- 
vklentia  ne  quid  indccens  liai. 

NolUc  ergo  timere  ,  multis  pusteribus  pluris  eslis. 
Non  plurea  estis  legendum  esi,  quod  ad  comparalio- 
uem  iiumeri  pertinei;  sed  p'uris  estis%  hoc  e«u,  ma- 
joris  apud  Deum  meriii ,  dignit  «lis  ei  aisiimalioiiis, 
quara  itmumera  passerum  vel  corpora  vel  geoera 
cempuiamini. 

Dico  autcm  vobis  :  Onmit  qukunque  confessus  fuerit 
me  coram  homin.bus,  el  Filius  hominis  confitebitur 
itlum  coram  angelis  Dei.  Qui  autem  negaverit  me  <o- 
ram  hominibut.  denegabilur  coram  angelit  Dei.  Kes- 
puit  ad  superiora ,  ubi  dicium  e»t  ooerta  quselibet 
et  abscondita  esse  revelanda,  concluuetis  baiie  reve- 
lalionem  non  in  vili.quohbel  coiiciljabulo,  sed  in  coit- 
speclu  supcmae  civitatis  seternique  liegis  ac  Judicis 
agendam.  Et  ne  cx  eo  quod  ait,  eos  <|ui  se  negave- 
rinl  esse  denegandos  ,  uua  cunelonun  ,  boc  est, 
eoruin  qui  studio  ,  et  eorum  qui  inlinuitate  vel 
igiioranlia  ucgant,  conditio  putaretur,  couliuuo  sub- 
jecit : 

Et  omnis  qui  dicit  verbum  in  FUium  hominis,  re- 
mittetur  illi ;  ei  autem  qui  in  Spiritum  sanctum  blas- 
phemaveril$  uon  remittetur.  Qui  scandalizauir  carue 
inca,  ine  hominem  taiittim  arbitraus,  quod  ithus 
tim  fabri ,  et  fratres  babeatn  Jacobum  ,  et  Jos  ph 
el  Judam  (Matth.  xm  ;  Marc.  vt),  et  bomo  «orator 
ac  vini  potator  sim  (Matih.  n),  lalis  opinio  a  blas- 
pbeiuia  quanquam  culpa  non  careat  erroris,  taiiicn 
habel  Vriiiam  propler  corporis  utiliiatem  ;  qui  au- 
tcm  mauifeste  inlelligeos  opera  Dei,  cuni  de  viruue 
negare  non  possit,  eadeui  stiuiolaiiis  iuvidia,  ca- 
luinniatur,  et  Christum  Deique  Yerbum  ,  et  opera 
Spiritus  saucti  dicit  esse  Beelzebub  (Luc.  xi),  isti 
non  dimilletur,  neque  in  praeseuti  stculo,  neque  in 
fuiuro.  JSon  quod  negeinus  el  ei,  si  pceoileiitiain 
agcre  possit,  posse  dimilti  ab  eo  qui  vult  omnes  ho- 
mines  salvos  fieri,  et  ad  agnltionem  veritatit  ven.re 
(/  Tim.  n);  sed  quod  ipsi  Judici  et  largitori  veuiae 
eredentes,  qui  et  se  poeuitentiam  semper  acceptu- 
jrum ,  el  bauc  blaspbemiam  iiunquam  dicit  esse  re- 
inittendam  ,  credainus  bunc  blaspbemum  exigenli- 
i)us  meriiis,  sicut  nunquain  ad  remissionetn,  iia  nec 
ad  ipsos  dignae  poenitentiae  fiucius  esse  p^rventu- 
ruro,  juxla  quod  Joaunes  evangelista  de  quibuMlam 
blaspheiniie  suae  merito  excaecatis  verissime  scrio- 
«it :  Proplerea  non  poterant  credere  (Joan.  xti),  quia 
Ueriim  dixit  Isaias  :  Exccecavit  oculot  eorum,  et  indu- 
ravit  cor  eorum,  ut  non  videant  oculis ,  el  mtelligant 
torde,  et  convertantur  etsaium  illos  (Isai.  vi).Quid.nn 
sane  volunl  illum  dicere  vcrbum  ,  vel  blasphemare 
in  Spiritum  sanctum,  qui  unitati  fccclesiae  ubi  in 
Spiritu  sancto  lii  reinissio  peccatorum  ,  corde  im- 
poenilenle  resistit,  dicentes  uuum  esse  suffugium, 
ue  sit  irremissibilis  blaspbemia ,  cor  impoeniiens  c:i- 
vealur.  Quorum  muliis  sententia  nequaquam  (irma 
videlur,  quia  videlicet  quisquis  uuitati  Ecclesije 
corde  impoenitenli  resistit ,  sive  ille  Judams ,  scu 
genlilis,  sive  etiam  baereticus  sii,  poicst  utiijue  re- 
iuissionem  babere  peccatorum  in  Spiriiu  sancto,  si 
ad  uuitalem  Ecclcsiae  corde  poeniteoii  refugerit* 
Sed  dicuni  :  Quamlu  corde  impoeiiiienli  quis  spiri- 
tui  grat!X  resisiii,  tandiu  nou  babet  remissionem.  At 
illi  objicimit  b.inc  conditionem  iu  cunctis  coustare 
criminibus.  Quomodo  enim  quaudiu  quis  fornicaiio- 
neni,  idololatriain,  adulterium  ,  niasculoruui  concu- 
bilum,  furtum,  cxtcraque  flagilia  gesserit,  non  ha- 
bel  hxreditatem  in  reguo  Gbrisli  et  Dci  (/  Cor.  vi) ; 
liis  vero  criuiiuibus  abdicalis ,  potest  ablui ,  saacti 
iicari ,  justiticari  in  nomine  Domini  nostri  Jesu 
Cbristi,  et  iu  spiritu  Dei  nostri;  ita,  inquit,  etiam 
impoeniteus,  quatidiu  cor  iuipoenitens  habuerit,  noii 
potesl  babere  vctiiain ;  mox  vcro  ut  poeiiiluerit9 
coasequiiur  et  veniam,  uulloque  discrimiue  iinpoeni- 
tentia  cajteris  ohligatior  aut  irremissibilior  inveuitur 
ess«  peccatis,  quae  in  simi.liiudincm  scelcruio  cxte- 
roium  usque  ad   poeiiitciitiam  maucus,   uiox  acia 


A  poenitentia  delebitur;  sola  autem  blasphemia  iu 
Spirifim  sauciuin  qoa  quisque  in  similitmlitiein 
diaboli  et  nngelorum  cjns  coutra  conscieotiam  su  nu 
majestaiem  Deilatis  oppugnare  non  trepidat,  non 
babet  rcmissionem  in  aeternuni,  sed  reus  erit  aeterni 
delicii ,  sicut  cvangeisla  Marcus  evidenler  exponil, 
qui,  posiio  boc  Doinini  teslimonio,  subjunxil  atque 
:»it,  quoniam  dicebaol  :  lmmundum  spiriium  hutet 
(Marc.  in).  Nam  neque  hi  qui  Spintum  s.inctiim  non 
esse,  neque  qui  huuc  esse  quidetn,  sed  Deum  non 
esse,  neque  qui  buuc  Deum  qoidem  esse,  sed  Patre 
Filioque  miuoreiii  credunt  cl  conftientur,  quia  non 
iuvidentia  diabolica  ,  sed  Iromana  ignorantia  ducti 
faciuni,  boc  irremissibilis  blasphemi.-e  ci  imine  teneo- 
tur.  Qua;»ropter  princtpes  Juduorom  propric,  et 
quique  similis  invidias  peste  corrupti  inajesiaieui 
blaspbeinaut,  sine  line  pcribunl. 

1IUM1LIA  LXXIV. 

g  IN  FEsTO   NAIITYRUM. 

l.cc.  xxi.  IViatth.  x.  M&rc.  xiii.  /n  Ulo  tempore, 
dixit  Jesus  disciputis  suis  :  Cum  audieritis  pratia, 
el  sedaionety  nolite  terrerit  etc. 

Pensanda  sunl  verfoa  Redemploris  nostri,  per  qua» 
nos  aliud  imerius,  aliud  exterius  passuros  deiiuiiii.it. 
Praelia  quippe  ad  hostes  pertincnl ,  seditiones  ad 
cives.  Quae  utraqoe  a  tempore  dominicai  passionhi 
iu  populo  Jud^orum,  qui  »ibi  pro  Salvatore  seditio- 
siiiii  latrouein  elegit,  salis  superque  coustat  abun- 
dasse  (Marc.  xv).  Sed  bis  praecurrciiiibos  apo^toli 
ne  lerreantur,  ue  Uierosolyuiam  Judu^aiuque  dese- 
raut ,  adiiioneiitur.  Quta ,  videli  el ,  11011  slat<m 
finiS  qui  in  quadragesimum  polius  differemtus  s»it 
auntiin,  id  est,  desoialio  patria:  supremumque  uibis 
ac  lempli  scquatur  excidium. 

Tunc  dicebat  itlis  :  Surget  gens  contra  gentem,  et 
regnum  adversus  regnum%  et  terrcemotus  magni  erunt 
per  loea ,  et  pestilentia;,  et  fames.  Constal  h&c  anle 
C  linem  desolationis  templi,  liocest,  tJinpore  Judaicu; 
sedilionis  ad  litteraui  toutigisse.  Potesl  auleoi  i e^- 
num  cootra  regouiii,  ei  pesuleotia  eoiuoi  quorutu 
sermo  terpit  ut  cancer  (II  Tim.  n),  etfames  audiendi 
verbum  Dei,  et  commotio  universa!  lcrrx*,  et  a  vera 
liilc  separatio,  eliaiu  iu  hu^reticis  intelligi,  qui, 
«on:ra  se  iiiviccm  diuiicaiites,  Ecclcsia;  vicioii<*iu 
faeionl. 

Tenorcsque  de  coelo,  et  si^na  magnu  erunt.  Et  hac 
temp  re  eodeiu  completa  quisquis  Jo^epbi  llisto- 
riaiu  legerii,  inveniet.  c  ^am  et  stelta  gladio  siunlis 
(ut  perhibet)  per  annum  toluin  supra  llierosolyuia 
pendens  iufausto  irepidos  cives  porteoto  terrcbai ; 
etcurrus  iiidem  equitesque  anuati  per  aera  discur- 
rere,  ac  murem  bellautium  ioutari  per  dies  quadra- 
giula  suut  visi.  Sed  et  vituta  sacriliciis  admoia  inter 
iuiinuiaiiiiuin  manus  enixa  est  agnam  ('Josepn., 
de  bello  Jud.,  lib.  vn,  cap.  11).  i  Quo  auteiu  Iiujc 
me/iio  conligei  iul  t  protmus  subiolertur,  cuoi  dt- 
D  citur  : 

Sed  anie  hwc  omnia  injicient  vobis  manus  suas, 
et  penequentur  tradentes  tfi  synagogas  et  cusiodius, 
trahentts  ad  reget  et  prmsides  propter  nomen  meum. 
tlaec  qutp*>e  Judaicae  geuti  vel  sola ,  vel  maxiiua 
cau>a  exitii  fuerat ,  quta  post  Domiui  Salvatons  cc- 
lisiooem,  iiomiois  quoque  ejus  praicoues  simu|  et 
coiife»sores  impia  crudeiitate  vexavit. 

Continget  autem  vobis  in  testimonium.  Testimo- 
niuin,  videlicet,  quorum,  nisi  eoruui,  qui  aut  perse- 
quendo  mortes  ioferuut,  aut  videndo  nou  imilaiitur? 
Mors  quippe  justorum  bonis  in  adjutorium  est,  ma- 
lis  in  tesiimonium,  ut  intie  perversi  sine  excusatioue 
pereant,  unde  elecli  exemplum  cupiunt  ut  vivaou 
Sed  auditis  tot  tenoribus  turbari  poterant  inftruio- 
rum  corda,  atque  ideo  cousolatio  adjungitur,  cum 
protinus  subinfertur : 

Ponite  ergo  in  cordibus  vestris  mou  prmmeditari 
quemadmodum  retpondcaiis.  Ego  euim  dabo  vobis  os 
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et  sapientiam  cui  non  poterunt  resistere  el  con- 
tiadicere  omne$  adversarii  veslri.  Ac  *i  aperte 
memhris  suU  inlirroitatibus  dical  :  Nolitc  lerreri , 
noliie  pertimescere.  Vos  ad  certameu  accediiij , 
sed  ego  praelior ;  vos  veiba  editis,  sed  ego  suin  qui 
Joquor. 

Trademini  auiem  a  parenlibus ,  et  fratribns,  el  cog- 
natis.  et  nmtcts,  el  motte  affkient  ex  vobis.  et  erilis 
odio  omnibus  propter  nomen  meum.  Minorem  dolorero 
inala  ingerunt,  quoe  ab  extraneis  inferuntor  ;  plus 
vero  in  nobis  ea  tormenta  saeviunl,  quae  ab  illis  pa- 
limur  ,  de  quorum  mentibus  prapsuniebamus  ,  qtiia 
cum  damno  corporis  mala  nos  crociaut  amissae  clia- 
ritatis.  Sed  quia  dura  sunt  quas  pracdicuniur  de  alflic- 
tioue  morlis,  protinus  consolatio  subditur  de  gaudio 
resiirrectioois,  cum  dicilur  : 

Et  capillus  de  capite  vestro  non  ptribil.  Scimus  quia 
caro  iucisa  dolet,  capillus  non  dolet  iucisus.  Ail 
ergo  marlyribus  suis  :  Capillus  de  capite  vtstro  non 
ptribit%  videlicet,  aperie  dicens  :  Cur  timetis  ne  pe- 
reat  quod  incisum  dolet,  quando  el  illud  in  vobis 
perirc  nou  potestquod  incisum  non  dolet?  Aliter  : 
Capillus  de  capiie  discipulorum  Domini  nou  peribit, 
quia  non  soluro  fortia  quseque  gesta  vel  dicta  sanc- 
loruro ,  de  qnibus  dicitur  :  Dominus  custodit  omnia 
ossaeorum  (Psal.  xxxui),  sed  et  volatilis  (ut  iia  di- 
caui)  ac  tenuissima  cogUationum  lidelium  superli- 
cles,  quae  de  occulta  cordis  radice  ,  quasi  de  cere- 
bro  caesaries,  exit,  apud  ju*tum  Judicem  couservata 
digna  mercede  donabitur.  Unde  recte  Propheta ,  ut 
bonorum  etiam  cogitatuum  tuerita  Domiiio  quam  siut 
accepla  demonstret :  Et  reliauice%  iuquit ,  cogilatio- 
num  diem  festum  agent  tibi  (Psal.  lxxv).  Unde  eiiam 
Nazareni  in  lege  tempore  coiisecratioms  coinam  nu- 
trire  jubentur  (Num.  vi ;  Jud.  xm),  el  novacula  super 
caput  Samuel  nou  ascendisse  perliibelur  (/  Rey.  i). 
At  contra  mulier  captiva,  ut  viro  Israelitae  nubere 
queat,  mundatus  a  lepra ,  ut  Ecclesiae  communicare 
luereatur,  omnes  sui  corporis  pilos  praecipiuntur 
eradere(0euf.  xxi;  Levit.  xiv),  quia,  videlicet,  om- 
uissap  eiiiiumcogitaiio,  qu:e  bona  placens  etperfecta 
est,  salvatur  in  perpetuum ,  et  apud  Doininum  cst 
uierces  ejus;  stulloruin  vero  pravoromque  qu.isi 
Dei  aspectibus  indigna  radix,  operum  cogilalio  pxni- 
teinlo  debet  excidi  (Sap.  v). 

Et  in  patientia  vestra  p  ssidebitis  animas  vestras. 
Idcirco  possessio  aniutae  in  virtute  patieutiae  pouitur, 
quia  radix  omnium  custosque  virtutum  patieulia  est. 
rer  patietuiam  vero  possideiuiisaoiniasnostras,  quia 
duni  uobis  ipsis  doumiari  discimus,  boc  ipsum  iuci- 
pimiis  possidere  quod  sumtis.  Sic  enim  conditi  mira- 
biliter  suinus,  ut  ratio  atiimam,  et  aniuia  possideat 
corpus ;  jns  vero  auimac  a  corporis  possessione  re- 
pellitur,  si  non  prius  anima  a  ratione  possidetur. 
Custodem  igilur  conditionis  vestrae  patieutiam  Do- 
iniuus  esse  inonstravit,  qui  in  ipsa  uos  possidere  nos- 
inctipsos  docuit.  Patienlia  autem  vera  est,  alieira 
mala  «quaniaiiter  perpeti,  coutra  eum  quoque  qui 
mala  irrogat  uulio  dolore  inoveri.  Nam  qui  sic  pro- 
ximi  mala  portat,  ut  tacitus  doleat,  et  tempus  dignae 
retributioiiis  quaerat,  patientiain  non  exbibct,  sed 
osteudit. 

IIOMILIA  LXXV. 
m  fcsto  umids  martyris. 
I.tic.  ii.  Mattu.  x.  Marc.  viii.  Joah.  xn.  In  iito 
tempore ,  dmt  Jesus  diseiputis  suis  :  Si  quis  vult 
posi  mt  venire,  abnegtt  stmtttp$um%  ei  toUat  crucem 
iMAnt  et  stqualur  me.  Qui  enim  volutrit  animam 
suam  eafvam  facert%  ptrdet  tam ;  qui  aut,-m  perdide- 
rit  anhnam  suam  propter  nu  tl  Evangeiium,  saivam 
fackt  tam%  etc. 

Pulchre  posuit  ad  omnes,  qnia  superioia  qux  ad 
fideut  dominicae  nativitatis  vel  patsionia  pertineut , 
cum  soiis  seorsuin  discipulis  egit.  Tuuc  autein  nos- 
metipsos  abuegainus,  cura  vitamus  quod  per  vetus- 
tateui  fuiuius,  ct  ad  buc  nitiinur,  quo  per  uovitatem 


A  vocamur.  Dicat  ergo  Verilas,  dicat :  Si  quis  vull  post 
me  venire%  abneget  semetipsum.  Quia  nisi  quis  a  seinet- 
ipso  deliciat,  ad  eum  qui  supra  ipsum  est  non  appro- 
pinquat;  nec  valet  apprehendere  quod  uhra  ipsum 
est,  si  nescieril  mactare  quod  est.  Sed  jam  qui  se  a 
vitiis  abnegat,exquirend:eei  virtutes  sunt,  in  quibus 
crescat.  Nam  protinus  adjungitur  : 

Et  tollat  crucem  suam  quotidie ,  et  sequatur  me. 
Duobus  eteiiim  modis  crux  tollitur,  cum  aut  per  ab- 
stiiienliam  nfficitur  corpus,  aut  per  compassioaeiii 
proximi  affligitur  aniuius.  Pensemus  qualiter  utroqutt 
modo  Paulus  crucem  suam  tulerit ,  qui  dicebat  : 
Castigo  corput  mcum,  tt  in  servitutem  redigo%  nt  fortt 
atiis  prcedicuns.  ipst  reprobus  efficmr  (!  Cor.  xi) 
Ecce  in  afflictione  corporis  audiviinus  cruceni  caruis, 
nunc  in  compassione  proximi  audiamuscrucem  nien- 
lis.  Ait  :  Quis  infinuatur ,  et  ego  non  infirmorf  quis 
scandalizatur ,  et  eao  non  uror  (I  Cor.  ix)?  Sed  in 
utraque  crucis    bajulatioue  notandum   qnod  hanc 

o  et  quotidie  tollere,  et  ea  sumpta  Doraiiiuui  sequi  iu- 
beinur. 

Qui  tnim  volutrit  animam  suam  salvam  facere% 
perdet  iltum.  Namqui  perdideril  animam  suam  prop- 
ter  met  salvam  facitt  illam.  Sc  dicitur  fi  leli :  Qui 
volutril  animam  suam  satvam  faeert ,  perdet  eam ;  et 
qui  perdidtrit  animam  propter  me.  salvam  faeitt  eam% 
ae  m  agricolae  dicatur  ;  Fruinenlinn  si  «ervas ,  per- 
dis ;  si  seminas,  renovas.  Quis  enim  nesciat,  quo^I 
frumentum  cum  in  setniue  mittilur,  perit  ab  oculis. 
iu  terra  defieit?  Sed  unde  puireseit  iu  puivere,  indo 
viridesch  in  renovatione.  Quia  vero  sancta  ficclesia 
aiiud  tempus  habet  persecutionis,  atque  aliud  pacis, 
Hedemptor  nosler  ipsa  ejus  tempora  designavit  iit 
praeceptis.  Nam  persecutionis  tempore  ponenda  est 
anima,  pacis  autem  tempore  ea  qu«  aiuplius  domi- 
uari  possutit  frangenda  «uut  desiJeria  lerreaa,  Uude 
et  immic  dicitnr  : 
^  Quid  tnim  proficit  homot  si  lucrelnr  univtrsum  mun- 
dum ,  st  autem  ipsum  perdat ,  tt  dttrimentum  sni 

l*  faciat  ?  Ginn  persecutio  ab  adversarm  deest,  valdo 
vigilantius  cor  custodiendum  est.  Nam  pacis  tem- 
pore,  quia  Iicet  vivere,  libet  etiam  acnbire.  Plerum- 
que  autem  labentia  cuncia  despicimus ,  sed  tameu 
adhuc  bumaux  verecuadiae  asu  prajptdtnmr,  ut  re-- 
titudttiem  quam  servamus  in  mente,  nondum  expri- 
mere  valeauius  io  voce.  Sed  huic  quoque  vulneri 
coogruuui  subjungitur  tnedicamentuiu,  ctim  Doniiuus 
dicat : 

Nam  qtri  mt  erubuerU.  et  meos  strmont*,  nunc 
Fitius  hominii  trubtsett%  eum  ventrit  in  majestatt 
sua ,  tt  Puiris  ei  sanctorum  angetorum.  Sed  ecce  iiunc 
apud  se  uomines  dtcunt :  Nos  jam  Doitnnus  et  ser- 
raones  ejos  non  eruliescimus,  quia  apena  eum  voce 
contttemur;  quibus  ego  respondeo,  quod  in  Ime  ple- 
be  Chrisiiana  sunt  nonnulii,  qui  Lhristum  ideo  cou- 
hientur,  qu!a  cunclos  Cbrislianos  esse  coiispiciuiit. 
Noit  ergo  ad  probatiouem  fidei  vox  suHicit  profcs- 
sionis,  quam  defeudit  a  verecundia  professio  genera- 

D  liiatis.  Et  tamen  ubi  se  quisque  interroget,  ut  in  con- 
fessione  Christi  se  veraciter  probet.  Certe  eniin  per- 
secutiouis  tempore  erubescere  poteraot  fideles, 
substamite  nudari ,  de  dignrtatibus  xlejici ,  verberi- 
bus  affligi;  pacisautem  tempore,  quia  haeea  nostris 
persecuiionihus  deeunt,  est  aliud  uhi  ostendamur  no- 
bis.  Vereiiiursaepe  a  proximis  despici,  dedignamer 
iojurias  verbi  tolerare ;  si  contiiigat  jurginm  forusse 
cuni  proximo,  erubescimus  priores  satislacere.  Cor 
quippe  carnale ,  dum  liujus  vitae  gloriam  quaerit»  hu- 
luiittatein  respuit. 

Dico  autem  vobis  vert,  sunt  aliqui  hic  stantes  qui 
non  gustabunt  morttm  donec  videant  regnum  Dei, 
Hegnuui  Dei  hoc  ioco  praesens  Ecclesia  vocalur,  ec 
quia  uoniiulii  ex  discipulis  usque  adeo  in  corpore 
v.cturi  erant,  ut  Ecclesiam  Dei  constructam  cottspt- 
cerent,  et  coutnt  mondi  hujus  gloriam  erectam, 
confolatoria  promissione  nunc  dicitur  :  Sunt  quidaiu 
dc  hic  stmtibus  qui  non  gustabutit  moitem  douee 
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vid  unl  r.  gnum  Dei.  Sed  cum  tanta  Dominus  «ub- 
eunda?  moriis  pnecepta  ederet,  qnid  neccssarium 
fuil  ut  ad  lianc  stibho  promissiouem  veoirel?  Nisi 
qtiia  discipulis  rudihus  eiiain  de  praeaenti  viia  aliqtiid 
proitiittenduni  fuit,  nt  possent  rob  islius  in  futura 
solidari,  quibus  videndum  reguum  Dei  proinittit  iu 
terra,  ut  lioc  ab  eis  Odelibus  in  coelo  pr&sumatur. 
Quod  si  regnum  Dei  in  bac  senientia  futuraiii  iu 
coelis  beaiitudinein  velimus  accipere,  et  boc  quidaiu 
de  astantibus non  post  multos  dics  in  monte  viderutti, 
scilicet,  ut  manentis  gaudii  comemplaiione,  tametsi 
raptiin  delibata,  modestitis  iusiaiitia  sasculi  trans  • 
euntis  adversa  lolerarent.  Decentissimo  sane  verbo 
sanctos  nioitem  gusiare  tesiatur,  a  quibus  uimirum 
mors  corpoiis  libando  guslatur,  vita  atiimae  possi 
dendo  teuetur. 

HOUILIA  LXXVl. 

IX  FEITO  UNICS  MARTYBIS. 

Luc.  xiv.  ln  itto  tempore%  dixit  Jesus  disaputis  sutt  : 
Si  qui$  venil  ad  me%  et  non  odit  patrem  suum%  et  ma> 
trem%  et  uxorem,  et  fitios,  et  fratres%  et  sorores, 
adhuc  aulem  et  animam  suam ,  non  potest  meus  esse 
discipulus,  ctc. 

Percontari  libet  quomodo  parentes  el  carnaliicr 
propinquos  praecipimur  o<li*se  ,  qui  jubemur  et  ini- 
micos  diligere.  Et  cerle  de  uxore  Veritas  dieii : 
Quod  Deus  conjunxit,  homo  non  separet  (Marc.  %).  El 
laulos  ait :  Viri%  diiigite  uxores  vesirat,  sicut  et  Chri- 
*tut  Ecclesiam  (Coloss,  11).  Ecce  discipulus  uxorem 
itiligendam  praecipit,  eum  magister  dical :  Qui  uxo- 
rem  non  odit%  non  potest  meus  use  discipmtus.  Nun- 
quid  altud  judex  nuntht,  aliud  praeco  clamat  ?  An 
simul  et  odU*e  possumus  et  diligere?  Si  viin  pr«- 
-e  pti  perpendimus,  utrumque  agere  pcr  discretio- 
«lein  valemus,  ul  eos  qui  uobis  carnis  cognatioue 
coujuncti  sunt  el  quo  proximos  novimus,  diligamus, 
•et  qoo  adversarios  in  via  Dei  patimur,  odieudo  et 
fugiendo  uesciamus.  Ul  aiilem  Dominus  demonslra- 
rel  Itoe  erga  proximcs  odium  non  de  iiiaflecikme 
procedere,  sed  de  cbarilaie,  addidit  protinus,  diceus  : 
Adhuc  autem  et  animam  suam.  Tune  etenim  bene 
nniroant  oosJram  odimus,  cuin  ejus  caroalibus  deti- 
4t*riis  uon  acqiitescimtis  ,  cum  ejus  appetitum  fran- 
jrjinus,  ejus  voluptaiibus  reluclaiuur.  Quae  ergocon- 
leinpta  ad  meliiis  duciiur,  quasi  per  odtum  amatur. 
fcic  sic-niiniiiuu  exiiibere  proximis  nostris  odii  dis- 
«retionem  debemus,  ut  in  eis  diligauius  quud  suut, 
«t  Jiahtamus  odio  quod  iu  Dei  nobis  itinere  obsi- 
stwtt.  Iloc  ipsum  vero  animae  odium  qualiter  exhi- 
ben  debeat,  subdendo  Verilas  roa  .ifesiat,  diceus  : 

Et  aui  non  bajuiat  cruccm  suaw,  et  venit  post  me, 
jioji  potetl  meus  esst  ditcipulus.  Crux  quippe  a  cru- 
4-iaiu  dicitur.  Et  duohu*  modis  crucem  Domitti  ba- 
juUtmis,  unde  per  abstifieiniam  camem  afficimtn, 
jtut  per  compassioueai  proximi  necessilatem  ilbus 
ji0*tram  putatnus.  Qui  euim  dolorom  exbibei  iu 
*4»eitd  becessilatf,  crucera  portai  in  uienle.  Scieu- 
«Mmii  vero  esi  qtiolt  aunt  nonoulU  qui  carois  absii- 
jteiiliaro  noo  pra  Deoysed  pro  inani  gloria,  exhibeiu ; 
el  aunt  pfcrique  qui  lompasaionem  pruximo  nuu  »pi- 
ritaliter,  sed  carnaliler,  impeiidunt,  ut  ei  nou  ad 
virtutein,  sed  quasi  miserando  ad  culpas  faveani.  Ili 
itaque  crucem  quidein  videutur  ferre,  sed  Dootiuutu 
nou  sequuntur.  Unde  et  recie  haec  eadem  Vcrius 
dicit :  Qui  non  bajulat  crucem  suam%  et  venitpott  met 
non  potest  meus  estc  disciputus.  Bajulare  eleuiin  cru- 
ceni,  ct  po^t  Ddiuiuum  ire,  esl  vei  carnis  absiinen- 
liam  vel  lompassioueni  proxiino  pro  studio  a;lern;c 
iuteiilioms  exhibere.  Nam  quisqui»  bajc  pio  tempu- 
rali  iutentione  exbibet,  crucem  quidem  bajulat,  sed 
-  ire  post  Duiuinum  recusat.  Quia  vero  sublimia  pru:- 
ccpia  data  stml,  protiniis  coiiiparatio  scdilicauda: 
sublimitHtis  adjungiiur,  cum  diciiur  : 

Q*it  enim  ex  vobis  volens  turrim  afdificare,  noune 
yrps  tedens  cowputat  sumptstt  aui  necestarii,  sunt  si 
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A  habeat  ad  perficiendum  ?  Omnc  quod  agimus,  pro?ve- 
nire  per  siudiuiii  comparaiionisdebemus.  Ecceeuim, 
jiixfa  V«r  lalis  vocein.qui  turrim  «dilicat,  priusardi* 
licii  siimntus  parat.  Si  igitnr  bumiiiiatis  turrim  cmi- 
stniere  cupimus,  prius  nos  pracpirare  ad  advrr»a 
hujus  s:ixuli  tlebemus.  Hoc  ^nim  iuter  terreuiirn  et 
ccelesie  aediliciuiii  disiat,quod  (erreiium  aedilicuini  ex- 
pfnsas  coHigendi»  con»truimr,  coeleste  autem  adili- 
cium  expensas  di>pergendo.  Ad  illuilsiimptuslaciiiiiis, 
nt  lion  habita  colligaiiitH ;  ad  istud  sumpius  facimus, 
si  et  babita  relinquamus.  Cousideraudum  vero  quod 
dicitur : 

Ne  posteaquam  posuerlt  fundamentum%  et  non  pote- 
rit  perficere,  omnes  qui  viderint  incipiant  iltudere  eit 
dicentes  :  Quia  hic  homo  ccepit  ceUificare%  et  non  po- 
tuit  consummare.  Quia,  juxta  Pauli  vocem,  spectacu- 
lum  facti  sumus  mundo%anaeliset  hominibus(lCor.\\). 
Ct  iu  omne  quod  agimuji  cousiderare  occultos  ad- 
versarios    nosiros   debcmus,   qui    semper   nostris 

B  operibus  iut  nduiil,  semperex  uostro  defectu  gratu- 
laniiir.  Quos  Propheta  iutueiis,  ait  :  Deus  meus%  in  te 
confidotnonerubescamt  neque  irrideant  memimni  mei 
(Psal.  xxiv).  lu  boms  enim  operibus  intemi ,  msi 
cuitra  maligiios  spiritus  solliciie  vigilemus,  ipson 
irrisores  patimur,  quos  ad  maliiiu  per»uasores  habe- 
mus.  Sed  quia  de  cons  ruendo  ae«tillcio  coni|iaratio 
dala  est,  iiuuc  ex  minon  ad  majus  sim.litudo  subdi- 
tur,  ui ex  rebus  miuimis majira  pen&eutur.  Naui se- 
qtmur : 

Aut  qnis  rex  tturus  committere  bellum  adcersum 
alium  regem,  non  sedens  priut  cogitat,  si  posset  cum 
decem  m.ttibus  occurrere  et,  «7111'  cum  viginti  miltibut 
venit  ad  se  t  Alioquin  adhuc  itlo  tonge  agentet  legatio- 
nem  mittent  rogat  ea  quce  pacis  sunt.  Kex  coiitra 
regem  ex  sequo  veuit  ad  praeliiiui,  et  laiucn  si  se 
perpeodit  uoii  posse  suflicere,  legaiioiiein  m.ltit,  et 
ea  quae  pacis  stint  postulat.  Qtubus  ergo  nos  lacry- 
mis  sperare  veniatn  debeiiiun ,  qm  iu  illo  treuienwo 

C  examiue  cum  Hege  uostro ex  aquo ad  judicium-uoti 
venimus,  quos  niuiirum  coudiio,  iuflnuitas  et  causa, 
inferiores  cxhibet?  SeJ  loitasse  jam  mali  operis 
culpas  ab>cidimus,  jam  prava  quaeque  exterius  de- 
cliuaviuius,  uunquid  ad  redd«*iidam  rationem  cogi- 
laiiouis  nu8trae  suflicimus  ?  Cum  duplo  ergo  exercitu 
couira  siuiplura  venit,  qui  nos  vix  in  solo  opcre  pnr- 
paratos  simul  de  opere  et  cogitatione  discuiit.  Kt 
ideo  dum  adhuc  longe  est,  legationero  miitauius, 
rogemus  ea  quu:  pacis  suni.  Longe  eiiim  esse  «Jici- 
lur,  quia  adbue  prasseus  per  judicium  nou  videtur. 
Miitauios  legationem  lacrymas  nostras  ,  mitiamus 
niisericordiae  opera ,  mactemus  111  ara  ejus  hostias 
placatioiits.  ILcc  est  nosira  legatio,  quae  Kegeiu  vc- 
iiientein  piacat. 

Sic  erao  omms  ex  vobis  qm  non  renuntiat  omnibus 
quw  pottidet  non  polett  meus  esse  disciputus.  Maui- 
lestisbirae  Douuuus  hac  conclusione  docet  quid  sit 
xdiGcare  turiiin,  vel  cuin  rege  tortiore  facere  pacem  : 
D  suum,  v.delicet,  esse  dtscipiilum.  Praeparare  autein 
sumptus  ad  perliciendam  turrim ,  el  mittere  lega- 
tionein  ad  impeirandam  pacein,  non  esse  al.ud  quam 
renuutiare  onmibus  quae  possidemus.  lnter  quae  om- 
nia  ei  ainor  proxiiiiorutii,  de  quo  prxdicium  t*s(,  et 
ipsa  aniina  nosti  a,  quam  quidam  pro  temporali  bac 
\iu  dictaui  )Hiiaiil,  iiiielligatur  utceise  est  :  quam 
sic  po^sidere  ad  tempus  oportet,  ut  11011  oos  iinpe- 
diat  ab  aaterna,  si  quis  eaiu  fueril  auferre  niiuatus. 
Distat  sane  inter  renuntiare  omnibus  et  reliuquere 
oumia.  Paucorum  enim  perlectorumque  est  reiinquere 
oimiia,  curas  muiidi  posi|ioiiere,  solis  desideriis  auer* 
nis  iuhiarc.  Cuuclorum  autem  lideiium  esi  reouniiare 
oiunibus  q  .;e  po^sideut,  hoc  est,sic  tenere  quae  muudi 
suiii,  ttt  tameii  per  ea  uon  teiieantur  iii  iuundo;  habere 
reui  temp»ralem  in  usu,aetemaiu  iu  desiderio;  sic  ler- 
reua  gcrcrc,  ut  taiuen  tott  inertie  ad  coslestia  teu* 
dant. 
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HOUILIA  LXXVII. 


H   PESTO  CONFESSORUM   PMUA. 

Ltc.  li.  Matth.  v.  Marc.  it.   /n  iUo  tempore,  dixlt 

Je*u%  dhciputis  sitis  :  Nemo  lucernam  accendit,  et  in 

nbscondilo  ponit,  neque  sub  motli»,  sed  supra  cande- 

lubrum,  ut  qui  inqrediuniur \  lumen  videant9  etc. 

D»>  *eipso  Domititts  hnec  loqitittir  nstenlens ,  etsi 

snpra  dixcrit  iiulluin  generationi  nequam,  nisi  si- 

giniin  Jonae  ri.uiduui,  neqonqiiain  lnneii   lucis  suae 

clariiaiem  fldelihus  occtiltunrinm.  Ip»e  quippe  Incer- 

nam  accendn,  qui  leslatn  linmanae  nnturae  flamma 

stiae  riivinitati*  implevit  :   quam  profecto  lucernam 

nec  credeutibiis  absconriere,  nec  modio  supponere, 

lioc  est,  snb  mensura  legis  incluriere,  vel  intra  unius 

Juria&e  gentis  tenninos  volnil  cohibere. 

Sed  supra  candelabrum,  inquit,  ut  qni  ingrediun'ur9 
tutuen  videant.  CanoVa'  rum  Ecclesiam  dicit,  cui  lu- 
cernam  surerpostiit,  quli  noMris  in  frontibus  fldem 
suae  incarnationis  afflxil',  ut  qni  Ecclesiam  fideliler  3 
ingredt  voluerint ,  lumen  veritatis  pnhm  queant  in- 
tueri.  Qna  seutentia  Jiid.rormn  quoque  proceres 
condemn.il,  qui  signa  qusrrentes  exterius,  apertam 
lucis  januam  noluerinl  intrare  credendo.  Denique 
praecipit  ne  opera  lanlummodo,  sed  el  cogitationes, 
et  ipsas  etiam  corriis  iiiteniiones  mundare  el  casti- 
g»re  meniinerint.  Nam  seqtiitur  : 

Lucerna  corporis  lui  est  oculus  tuus.  Corpus  qtiippe 
dicil  opera  quae  pnlam  cunctis  npparent;  sa?culum 
Ter»  ip*am  meiilis  intentionem,  qua  operatur,  et  de 
cnjns  m>  rito  eadem  opera  lucis  an  tciiebraruin  sint 
npera,  riiscernuntur,  sicut  ipse  consequenter  expo- 
stni,  diceos  : 

Si  oeulus  tuus  fuerii  simplex,  totum  corpus  tuum 
lucidum  erit ;  $i  autem  nequam  fueritt  etiam  corpus 
tttum  tenebrosum  erit.  Si,  iuqiiii,  pura  reciaque  in- 
teutione  qtue  piites  agere,  boua  studueris,  lucis  pro- 
fecto  *unt  opera  qua»  facis  ,  etiam  si  coram  homini- 
Imis  imp  rfeclion  s  aliquid  babere  vidennlur.  Quo-  r* 
niam  diligen  ibns  Deum  ontnia  cooperantur  in  bonum, 
kks  qui  secundum  propositum  vocati  sunt  sancti  (Rom. 
viii).  Si  auicm  perversa  est  iutetitio  qu;e  praecedii, 
pravum  est  otnne  opus  quod  setjuiiur,  quamvis  re- 
eruni  esse  \idealur. 

Vide  crgo  ne  lumen  quod  in  te  est  tenebrm  sint.  Iloc 
est,  ne  ipsa  cordis  iritentio  qtiae  luineii  est  animce, 
Titiorum  caligine  fuscetur,  sedula  disrrelione  per- 
pende.  JoxU  quod  alibi  praecipitur  :  Omni  custo- 
dia  serva  cor  tuum,  quoniam  ex  ipso  vita  procedit 
[Prov.  iv). 

Si  trgo  corpus  tuum  totum  lueidum  fuerit,  non  ha- 
bens  atiquum  partem  tenebrarum,  erit  lucidum  totum, 
et  sicul  lucerna  futgoris  lUuminabit  te.  Toimn  corpus 
iiosirnm  omnia  msira  npera  dicn,  quia  et  Apostolus 
nieinbra  noslra  uuiu-upai  quaedam  opera  quae  ioi- 
probai,  et  niortiUcanda  pracipit,  dicens  :  Mortificate 
ergo  tinmbra  vestraqnm  sunt  super  terramt  fvrnica- 
tiouem,  immunditiam ,  litridinem,  et  caetera  talia  n 
(Colos*.  111).  Si  igitur  ipse  bonum  bona  intentione  D 
pairaveri^,  nou  liabeus  iu  tua  conscieutia  aliqunm 
partrni  tei»ebios;e  ciigitaitonis,  etiamsi  conligerit  ali* 
qneni  proximorum  tua  bona  aciione  noceri,  Terbi 
gratia,  aut  de  pecmiia  quam  a  te  iudigeus  et  p<* tens 
a< Crpemt,  Incere  vel  patr  aliquid  mili,  aut  de  verbo 
exliortiiiouis  ,  quo  errauteiii  corngere  volebas  forie 
peruiciosiiis  errare,  tu  tainen  pro  tuo  siuiplici  ei  lu- 
cido  corde,  et  hic  et  in  futuro  lucis  gratia  doua- 
beris. 

IIOMILIA  LXXYlll. 

11«   FESTO  CONKE  S0RUM   SECU.NDA. 

Ltx  xii.  Matth.  xxiv.  Marc.  xv.   ln  illo  tempore% 

dixit  Jesus  discipulis  scis  :  Sint  lumbi  vestri  prm- 

cwcti,  et  lucernm  ardenles,  eic. 

Quia  inultos  ostender.it  Dominus  vel  in  toium  sn- 

rulo  stibdilos,   vel  s;ecularis  iniuilu  commodi  Do- 

miuo  seivieutes,  pidchrc  brcviterque  ^uos  doiet  et 


lunibos  pr.TCtngere,  propter  comine  .liam  ab  amore 
rerum  sseculariumqiie  et  lucertias  ardiMiies  babere, 
ul  boc  ipstim  v  ro  fine  et  recta  intentionc  faciani. 
Aliter  lumbos  pra?cingimus,  cum  carnis  Itixtiriam  ' 
per  continemiam  coarclamus;  lucernas  niiteni  nr- 
dentes  in  manibus  tenemus,  cum  per  bou.i  opera 
proximis  nostris  lucis  exeinpla  monstrainns.  Rt- 
demptori  ctenitn  nostro  unuui  siue  altero  placere 
nequaquam  po'est,  si  aut  is  qui  bona  agk  ndbuc 
luxtnitt  inqu  namenta  non  deserit,  aut  is  qui  casti- 
tate  pneeminet  necdum  se  per  bona  opera  exercet. 
Sed  et  si  utrumque  agittir,  restat  ut  quisque  illc  est, 
spe  ad  supernam  pntriam  tendal,  nequaqoam  se  m 
vitiis  pro  mundi  Imjus  bonesute  contineat,  sed  to- 
tain  spem  in  Redemptoris  sui  adventu  constituat. 
Unde  et  prolinus  subdit  : 

El  vos  similes  hominibus  etspettantibut  Dominum 
$uum<  quando  revertatur  a  nuptiis.  Ad  nuptias  quippe  ' 
Dominus  abiit,  quia  resurgens  a  morluis,  ascendens 
in  ccelum,  supernam  sibi  angelorum  mullitudiiiem 
noTiis  homo  copulavit  ;  qui  lunc  reTerlitur,  cem 
nobis  jam  per  jodicium  manifestatur.  Bene  autem  de 
servis  exspectantibus  sundittir  : 

(Jt  cum  veneril  et  puUaverit,  confeslim  aperiant  ei. 
Venil  quippe,  cum  ad  judicium  properat;  pulsai 
vero,  cum  jam  pcr  aegritudinis  molestias  esse  mor- 
tem  viciuam  designat.  Cui  confestim  aperiimis,  si 
hunc  cum  amore  suscipimus.  Aperire  etenim  judici 
pulsanti  non  vult,  qui  exire  de  corpore  trepidat,  et 
videre  euin  quem  conlempsisse  se  meininit  jtidicem 
formidat.  Qui  uuiem  de  sua  spe  et  operatioue  securus 
est,  pulsanti  confestitn  aperit,  quia  laeius  judicein 
sustinet ;  et  cum  tempus  propinquae  mortis  agnove- 
rit,  degloria  retnbutionis  hilarescit.  Unde  et  proli- 
nus  bubditur  : 

Beuti  servi  illit  quos  cum  venerll  Dominus,  invenerH 
vigilantes.  Vigilai,  qui  ad  aspectum  veri  luminis. 
meutis  oculos  apertos  tenet.  Vigilat,  qui  servat  ope~ 
rando  quod  credit.Vig.lal,  qui  a  se  torporis  et  negli* 
gentia  tenebras  repellit.  Hiuc  etenim  Paulus  dicil : 
Etigilate,  jusli,  et  nolite  peccare  (1  Cor.  xv).  Hinc  rur- 
sus  ail  :  Uora  esi  jom  nos  de  somno  surgere  (liom. 
xiu).  Sed  veuiens  Dominus  quid  vigilantibus  servis 
exhibeat,  audiamus  : 

Amen  dico  vvbis  quod  prmeinget  sef  et  faciet  ilios 
discumberc,  et  transiens  ministrabit  iliis.  Pratcingct  «*, 
id  esl,  ad  retribuiionem  praeparal ;  facil  illos  ducum- 
bere.  id  est,  aiierna  quiete  refoveri.  Discumbers 
quippe  iiostrum  in  regno  quiescere  est.  Unde  rursmu 
Doiiiinus  didt  :  Venient  el  ruumbent  cnm  Abru- 
ham%  et  Isaac  et  Jacob  (Matth.  viu).  Traiisiens  auteiu 
Domm  is  miiiistrat,  quia  lucis  suae  illuslratione  nos 
satiat.  Transit  vero  dictumesi,  de  judicio  ad  rcgoum 
redit.  Vel  certe  Dominus  uobis  post  judicium  traiisit, 
quia  ab  humauilalis  forma  in  divinitaiis  su;e  conteni- 
plationem  nos  elevat.  Et  traosire  ejus  est  111  clarita- 
tis  sujb  speculaiionem  nos  ducere,  cum  eum  quem 
in  bumaniuie  iu  judicio  cernimus,  etiam  in  divini- 
tate  post  jiidiciuiu  videmus. 

Et  si  venerit  in  secunda  vigilia,  et  si  in  terlia  vigilia 
renerii,  et  iia  invenerity  beati  sunt  servi  Uli.  Prima 
vigilia  priinaevum  tempus  est,  id  est,  pueriiia.  Se* 
ctinda,  addle^ceutia  vel  juventus^  quas  auctoritate 
saci  i  elot|iiii  unuui  sunt  diceutis  :  Lmtare,  juvenis,  in 
adolescentia  tua  (Eccle.  xi).  Tertia  autem,  senectus 
accipitur.  Qui  ergo  vigtlare  iu  prima  vigilia  noluit, 
custodiai  vel  seeuudam,  ut  qui  couverti  a  pravilati- 
bus  suis  in  pueritia  neglexit,  ad  vias  vitae  saltem  iu 
tempore  juvenlutis  evigtlet.  Et  qui  vigilare  in  se- 
cunda  vigilia  noiuil,  terli*  vigilij»  remedta  nmi  amU- 
tat,  ut  qui  et  in  juveutute  ad  vias  vitas  o<)ii 
eviajilat,  saltein  tn  senectute  resipiscat.  Ad  ex- 
cutiendaiu  vera  mentis  nostras  desidiam,  etiaju.exie* 
teriora  daitma  per  siiiiiliiudiueiii  deducuntur,  ut  per 
hsec  animus  ad  sui  custodiaui  susciteiur ,  uam 
dicitur : 


4*7 


UEDiG  VENERABILIS  OPP.  PAR8  Hl.  —  PAR^ENETIC*. 


46* 


Ifoc  aulem  seitote,  quoniam  si  sdret  paterfamilias 
qua  hora  fur  veniret,  vigitaret  utique,  et  non  sineret 
perfodi  domum  suam.  Ex  qua  pramissa  similitudine 
eiiain  exhortatio  subtnfertur,  cum  dicitur  : 

Et  vos  estote  parali.  quia  quahoranonputati*,  Filius 
hominis  veniet.  Neseicnte  enim  patrefamilias  fur  do- 
nium  perfodit,  quia  duin  a  sui  custodia  spiriuis  dor- 
mjt,  improvisa  mors  veniens  carnis  nostr»  habitacu- 
Imn  irrutupit,  ct  eum  quem  dominum  domus  in-  ene- 
ri.t  dorraiculera,  necat,  quia  cum  veniura  damna 
spirilus  roiniiue  pruvidel,  bnnc  mors  ad  supplitium 
nescienlem.  rapilr  Puri  autem  resisteret,  si  vigilaret, 
quia  advammn  judicis  qui  occulie  animain  rapit 
pracavens,  ei  poonitendaoccurieret,  ne  impoenitens 
periret.  iloram  vero  ulliinaiii  Dominus  noster  idcirco 
nobis  voluit  esse  incognitam  >  ut  semper  possit  csse 
suspecfa,  ul  dnm  illam  praevidere  non  possuraus,  ad 
ilbra  sine  itileriuissione  pr^paremtir. 

AU  autem  ei  Petrus  :  Domine,  ad  nos  dieis  hanc  pi« 
rabolam,  an  el  ad  omnes  ?  Dqo  quidein  Dominus  pra> 
missa,  parabola  iuoiwerai  :  et  se  videlicet  subito  ven- 
turum ,  et  ilios  eura  paratos  ex>pectarc  debere  :  sed 
de  quo  borum ,  an  de  uiroque  Peirus  inlerrogaverii, 
quUve  sibi  sociisque  suis  comparaveril,  cum  ak  :  M 
nos  dicis,  an  ei  ad  onmes  ?  non  facile  patei.  El  quidem 
in  eo  quod  ajt,  JVoi  et  omnes9  mn  alios  quam  vel 
aposlolws  apostojorumqiie  similes,  et  creieros  (ideies, 
vel  eos,  qui,  viritim  morient»  s,  quotidie  sui  judtcis 
advemu  volentes  nolcntesque  suscipiuut ,  it  eos  qui 
veniente  universali  judicio  vivi  sunt  in  carno  repe- 
nendi,  significare  pytajHlus  est.  Sed  mirtun  si  beatus 
Fetrus  duliitavii ,  vel  omnibus  qtix  velinl  subi  ie  el 
juste,  et  pie  viveuduin,  esspeeiantibus  beatam  s|ieni 
et  adveniuiu  gletia;  magni  i>ei  (Tit.  n),  qui  vult  oro- 
nes  homines  salvos  fieri  (1  Tim.  n),  vcl  inopinatiiin  et 
singulorum,  et  omnium,  et  magnorum  et  pusillorum, 
ct  fldelium  et  inlidcfiiim  futurum  esse  jiidicium. 
Unde  resiat  intelligi  bis  jatn  bene  coguiiis,  e;i  nutgis 
quae  nescire  fone  poterat  qussitum  digua  duxisse, 
vidclicet,  si  sublimia  iila  viUe  coslcstis  instituta,  qui- 
kus  po*ses*a  vendere,  sacculos  oui  non  vetcrasce- 
rent  facere,  tbesaurum  coclo  condere,  lumbis  prae- 
cinclls,  luceruisque  ardeulibus  vigilare,  el  Domiuuin 
exspectare  praeceper.it  #  »d  apostolos  solum  simtles- 
que  ill«»rum,  an  et  ad  omnes  qui  salvandi  sinl  perii- 
ueant.  tjui  sensus  esse  quarenlis  ex  ipsa,  ni  fallor, 
Dwmini  responsione  declaratur. 

Dixit  autem  Dominus :  Quis  putas  est  fidetis  dispen- 
sator  et  prudens ,  quem  constituit  dominus  super  fami- 
(iam  suam.  Respondens  ad  interrogaia  Salva  or, 
primo  docet  jodiciiim  cunciis  adfulurum,  singulos- 
que  juxta  meritum  operis  ac  sensus  sui  capacUatem, 
orarmia  vel  lormeiita  nacturos.  Deinde  quod  ma- 
xhne  quaesierat ,  gratiam  virtutum  quara  mundo  at- 
tuient,  a  siugulis,  qiiamum  possinl,  ostendit  esse 
^eciaudain.  Jgnem,  in  |iiit,  veni  mittere  in  terramt  et 
quid  votot  nisi  ut  accendutur  (Luc.  xn)?  Sane  quod 
ail,  Quis  putas  est,  dilHcultatem,  nou  unpossilHliia- 
lem  perliciendae  virtutis  insinuat,  quomodo  Psal- 
Utista  :  Quis  sapens,  el  custodiet  hccc (Psal. cvi) ?  non 
nejuinem,  seu  rarum  signilicat.  Nam  atibi  ideui  ver 
buni  iion  pro  difiicili,  sed  pro  impossibili  posuit  : 
Deus,  quis  simitis  erit  tibi?  id  esl,  nullus.  Tu  eiiim 
soIhs  atussimus  super  omnem  terram  (PsaL  lxxxii). 

Ut  det  ittis  in  tempore  tritici  mensuram.  Per  nien- 
surain  tritici  exprimitur  inodus  verbi.  Alta  eienim 
quaeque  debent  uiultis  audientibus  coutegi,  et  vix 
paucis  aperiri ,  ne  cum  anguato  eerdi  incapabile  aii- 
quid  tribuitur,  extra  fundaiur.  Uinc  Moyses  a  se- 
creto  Dei  exiens,  coruscnntem  faciem  coram  popuio 
veiat,  quia  mmirum  lurbis  ciaritaiis  iiuiuiae  arcaua 
non  iiioicat  (Exod.  xxxtv).  Pro  qualitate  igitur  au- 
dieuliuui  foriuari  debet  serroo  doctoruiu,  ut  et  ad 
sua  siuguiis  congruat,  et  lamen  a  comtuuuis  aedilica- 
lionis  arte  nunquain  recedai. 

Beutus  ilte  servus,  quem  cum  venerit  Dominusf  111- 
venerit  ita  facieniem.  Yere  dico  vobnquia  super  omnia, 


\  qum  possidst  consthuet  eanK.  <}<iant»  inter  bonos  au- 
ditores  et  bonos  doctores  meriiorum  distantia,  lanta 
est  et  pnpmionim.  Hos  enim  adveniens  cum  vigitantes 
invenerit,  faciet  discumbere,  ei  transiens  ministrabk  eis. 
lilos  autem  rum  verbi  annonam  familiac  sibi  creditn», 
fideliier  prodenterque  dispensantes  invenent,  supra 
omnia  qnre  possid^t  constiluet ,  id  est ,  snpra  omnia 
CGele^iis  regni  gandia,  non  ulique  ul  borum  soli  Do- 
minum  teceant,  sed  ut  eorum  abundaniius  ca^leris 
sanctis.a>teriia  possessione  fruantur.  Qui  enim  docti 
fneriut,  fulgebunt  quasi  splendor  firmamenti :  et  qui  ad 
jmiiiiam  erndiunt  mnttos,  quasi  stettw  in  perpetuas 
ceternilaUs  (Dan.  xn).  Et  Aposiolus  ait  :  Qui  bene 
prossuni  presbuteri,  duplici  honore  digni  habeanJur, 
maxime  qui  laborant  iu  verbo  et  doctriua  (/  Thn.  v). 
Quod  si  dixerit  servus  iite  in  corde  suo  :  Moram  fa- 
cit  Domhuu  meus  venire,  et  cceperit  percutere  pueros 
et  aneillas,  et  edcre  ei  bibere,  et  inebriari.  Sicul  in  imo 
fideli  dispensatore  totus  bouorum  rectorum  quomodo 

£vel  vivat,  vcl  reinuneretur  ordo  docctur;  sic  ct  in 
'  lioc  iiequissimo  servo  citnctorum  pr.vsulum  malorum 
damnandum  pariler  opus,  et  damnatio  narralur 
oeterna  ;  qui,  negiecto  Domini  timore,  non  modo  ipsi 
liuurhr  vacant,  sed  et  subdilos  injuriis  stiraiilant. 
Quaiuvis  et  typice  possit  inleiiigi  piteros  el  ancillas 
percutcre  eurda  infirmorum ,  nec  adbuc  Me,  spe  et 
ciiariuie  solidatorum,  osteuso  prav»  operationis  ant 
loculkiuis  exemplo  vitiare.  Edere  autetn,  bibere  et 
inebiiari,  cuuctis  facinoribus  et  saeculi  illecebris 
quu:  meniem  dementent,  et  errare  faciant  occupari. 
CSota  sane  inler  vitia  servi  mali  ascriptum,  quod  tar- 
dum  sui  Domini  redilum  ptitavcrit;  non  aulem  inter 
boui  virtutes  adnumeratum,  quod  bnnc  cinim  spera- 
verit ,  sert  tauium  quod  ad  juastonein  Domini  quan- 
docuuque  veniuri,  conservis  iu  tempore  tritici  ineu- 
suram  dederii,  boc  e*l,  vel  sermonis  divi,  vel 
exempli  sui  regulatu  moustraverit.  Quineiiam  qnos- 
dam  bonos  servos  le^iiuus  ab  Apostolo  castigatos, 

P  qtiod  tremenles  atqtie  auxii  crederent  instare  dieui 

^  Doinini,  quem  ipse  iiiopiuatum  proiuiserit  esse  veu- 
turum  (11  Thes.  n).  Unde  optimum  esse  probatur. 
quanquam  roagnopt*re ,  si  ILccat ,  cupiaiuus  scire 
quando  veniat  desideratus  cuuctis  genttbiui  ( Aggan 
11 ),  aequanimiler  lamen  nos  scire  qua3  scire  non  li- 
ceai ,  tauiuiii  in  exeiupluin  boni  servi  sive  prope  sen 
procul  sit,  paraios  ex^pectare,  et  diligere  adveniuin 
eju*. 

Veniet  dominus  serv{  iltius  in  die  qua  non  sperat,  et 
hora  qua  nescit ,  et  dividet  eum ,  partemque  ejus  cum 
infidetibus  pouet.  Dividet  eum  non  gladto  desecando, 
sed  a  lideiiuui  consortio  segregaudo ;  el  eis  qui  nun- 
quam  vet  ad  lidein  pertiuuerant  sociando,  quia  qui 
suorum  et  maxime  domesticorum  curam  non  habet, 
fidem  negavit,  et  est  infideti  deterior9  ut  Apostoius  ail 
(1  Tim.  v). 

llle  autem  servus  qui  cognotit  voluntalem  domini 
sui9  et  non  prmparavit,  et  non  fecit  secundum  votunta- 
lem  eju* ,  vapntabit  multis.  Multi  banc  seuientiaiii 

v  uiale  iutciligeiiies,  noiunt  scire  quid  facianl,  et  quasi 
minus  se  vapulaluros  exislimant,  si  iiesciaut  quid 
operari  debuerant.  Sed  aliud  est  nescisse,  aliud  est 
scire  noluisse.  Mcscit  namque,  qui  apprebeudere  vo- 
let  [vullj,  et  noii  \alet;  qui  autem  ul  uesciat  aureui  a 
voce  veiitatis  avertit,  iste.  non  ue&cieus ,  sed  coii- 
templor  addicilur. 

Qm  autem  non  cognovit,  et  fecil  digna  plagist  vapu- 
tabtt  paucis.  Omm  autem  cui  multu/n  datum  est^  mut- 
tum  quajretur  ab  eo;  el  cui  commendaverunl  mulium% 
ptus  petunt  ab  eo.  Quare  po*iquani  dixit,  Cui  multum 
autum  est ,  adjecit  :  Et  cui  commendaverunt  muitum  ? 
«ubaudis  cJivina  judicia.  Nisi  forie  per  boc  utrumque 
bdetiuui  ordiuem,  et  rectorum,  videlicei,  et  subdito- 
rum,  voluil  iutiinare,  quia  multum  sa*pe  datur  ctiam 
quibusque  privaits,  quibus  et  cognilio  Dominica  vo- 
luuuiis  ^  et  exsequendi  qwe  cognoscunt  lacultas  im- 
peiiauur.  lUilium  auiem  coiiuiiendatur  ei  cui  cuin 
5ua  saiute  domiuici  quoquc  gregis  pasceudi  cura 
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committtttir.  llaone  potentes  potenler  tormenta  pa-  A 
tiunlur,  et  fortioribus  fortior  instat  crucialio  {Sap.  vi), 
hoc  est,  majori  gratia  donatos,  si  reliquerint,  major 
vindicta  sequitur.  Milissima  aulem  omni  poena  crit 
e»rum  qui,  pnr.ter  pcccatum  quod  originaie  traxe- 
ruHi,  iiiillum  insuper  addidernni ,  et  in  caeieris  qui 
addiderunt  lanto  quisque  ibi  lolerabiliorem  hahehil 
damnalinneiit ,  quanto  hic  minorem  habuerii  iniqui  • 
taiem. 

IIOMILIA  LXXIX. 

IN  FE8TO  COKFES80RUM   TERTIA. 

Mabc.  x.  Matth.  xix.  Luc.  xvui.  In  itlo  tcmpore,  rfi- 

xit  Jesus  discipnlis  suit  ;  Facilius  esl  camclum  per 

foramen  acus  transire,  quam  divitem  intrare  in  r«- 

gnum  Dei,  etc. 

Si  facilius  e*t  cannL  m  mgentihas  memhris  eoor- 
inem  angustum  foramen  acus  penelrare,  quam  divi- 
tem  intrarc  in  rpgniini  Dei ,  nullus  ergo  dives  inlrn- 
bit  in  regnum  Dei.  Et  quomodo  vel  in  Evan?e»io  jj 
MaiiIkeus,  Zach.Tiis  el  Joseph  (Luc.  v;  Luc.  xu; 
Matth.  xxvn),  vtl  io  veteri  testamento  qui  pluriuii 
diviles  intraveruiil  in  rngnutn  Dei,  nisi  f<  rte  quia 
divitias  ve)  pro  nihilo  habere,  vel  ex  lolo  corde  re- 
linqiiere  Domino  inspirante  didicerunt?  Ntinquid 
eniin  David  iw  regui  diviliis  confidebal,  qui  et  de  se- 
metipso  canit  :  Quoniom  unicus  el  pauper  sum  ego 
(PtaL  xxiv)?  Et  alhs  hortaiur  :  DmticB,  si  affluant, 
nol  le  cor  apponere  {PsaL  lxi).  Credo  non  ausus  est 
dlcere  Notite  suscipcre.  Nunquid  Abrabain  Domiuo 
siibslanliam  prelulisse  credibile  est,  pro  quo  unicum 
ferire  non  dubiUvit  hroredem  (Gen.  xxn)?  Aliiore 
autetn  sensu  facilius  est  Christum  pali  pr>  dileciio- 
ribus  sarculi,  qoam  dilectores  saeculi  ad  Christiim 
posse  converti.  Cameli  enim  nomine  se  intelligi  vo- 
luil,  qui  sponie  humililatis  infirmitalis  nosira  onera 
sustulit.  In  quo  eniin  manifesliiia  intelligitur,  qoam 
iu  ipso  quod  scriptiim  est :  Quanto  magnus  es,  Amimi*- 
lia  te  in  omnibus  (Eccli.  m)?  Pcr  aeuin  autcin  pun-  _ 
ctiones  siguificat,  per  punctiones  dolorcs  in  passione  ** 
susceptos.  Foramen  ergo  acus  dicit  angustias  pas- 
sioitis,  qua  schsa  nostrx  quasi  vestimentu  natune 
qtiodammodo  resanire,  id  est,  retuperare  diguatus 
esi,  quateims  posc  lapsum  melius  nforoiati,  paudea- 
mus  ad  tfstiiuoniiiin  Aposloli  diceolis  :  Quicunque 
euim  in  Clirislo  baptizaii  estis,  Christum  induistis 
(Catai.  in) 

Qui  magis  udmirabantur$  dicentes  ad  semetipsos  : 
Et  quis  potebt  salvus  fieri  ?  Quo  pertinet  isia  respon- 
sio,  cum  incompuraliiliter  major  sil  turba  pauperum, 
quae  diviiibus  perditis  potuerit  salvari ,  nisi  quhi  in- 
leilexerunf  cunotos  qui  divitias  ainant9  ciiamsi  adi- 
pisri  nequeant,  in  divitum  uuinero  deputari  ? 

-  Et  intuens  illos  Jesus,  ait  :  Apud  homines  impossi- 
biie  e  t ,  sed  non  apud  Deum.  Omnia  enim  possibilia 
sunt  apud  Deum.  Nou  ita  accipiendum  est ,  quod  cu- 
pidi  el  superbi ,  qui  nomine  illius  divitis  significali 
sunt,  in  regnum  coelorum  sint  intraluri  cum  suis  cu- 
pidiiatibus  et  superbia ,  sed  possibile  est  Deo  ut  per  D 
verbuin  ejus,  sicut  etiam  factum  csse  ct  quuiiiiie 
fieii  videuius,  a  cupiditate  teinporalium  ad  cbarita- 
lem  aeteinorum,  eta  perniciosa  superbia  ad  buuiili- 
tateoi  aaluberrimain  convertantur. 

Cozpit  Petrus  ei  dicere  :  Ecce  nos  dimisimus  omnia$ 
ei  seculi  sumus  te.  Grandis  fiducia,  Peirus  piscator 
crai,  dives  non  fuerai,  cibos  raanu  el  arte  qna^rebat, 
et  taiuen  loquitur  confidenter  :  Dimisimus  omnia.  El 
quisa  non  sulftcit  lanium  dimitiere,  juugit  quod  per- 
feciom  est :  Et  secuti  sumus  <*,  feciuius  quod  jussisti; 
quid  ergo  nobis  dabis  prxmii  ? 

Respondens  Jesus,  att  :  Amen  dico  vobis,  nemo  est 
qui  rttiqutrit  domum,  aut  fratres,  aul  sorores.  aut  pa- 
trem ,  aut  matrem ,  aut  filios,  aut  agros,  propter  me  et 
propter  Evangtlium ,  qui  non  accipiat  centies  tantum , 
nunc  in  iempore  ioc  aomos,  et  fratres%  el  sororest  et 
matres,  el  filios.  et  ajros  eum  penecutionibus,  et  in 
sceculo  futuro  vitam  cctcrnam.  Quidam  ex  occasione 


liujuscemodi  sentenliae  Judatcam  mifle  annontm  fa< 
bulam  post  resurrectionem  joslormn  dogmalizant, 
quando  omnia  qu;e  propter  Deum  diinisimus  inohi* 
plici  nobis  sint  fcnore  reddenda ,  insuper  et  vita 
uterna  donanda.  Nec  vident  iuept',  quod  ctsi  in  cw- 
teris  dignn  sit  repromissio,  in  uxoribus  lamen  juxta 
alioa  Evangelisias  centenis  appareat  lurpitudo,  pras- 
sertim  cnm  Dominus  et  in  resurrectione  nubendtim 
non  esse  tcstetur  (Matth.  xxu),  et  ea  quae  dimissa 
fuerint,  propier  se  recipienda  in  boc  tempore  cum 
liersecutionibiis  asseverel ;  qnas  otique  persecutiones 
illi  Cbiliasiae,  sicut  et  csc:era  qu«>que  contraria  millo 
annis  suis  omniniodis  abesse  confirmant.  Sensus  ergd 
iste  est  :  Qui  propier  Evangelium  Christi  carnalia 
reliqnerit,  spiritalia  iiona  recipiet,  quae  comparatione 
et  mcrito  stii  ila  erunt,  quasi  parvo  ntimero  centena- 
rius  numerus  comparelur.  Quia  nimiruin  a  fralribus 
nlqiie  cons  »rtibus  propositi  sui,  qui  ei  spiritali  glu- 
tiuo  colligantur,  multo  gratiorem  etiam  in  bac  vita 
recipiet  cbaritatem.  Lege  Actus  apostoiorum,  quod 
multiludinis  credentium  erat  cor  unum,  el  anima  unaf 
et  erant  iltis  omnia  communiaf  nullusque  egens  erat  in- 
ter  eos  qui  sua  Douiino  reliquerant  (Act.  iv);  de  qui- 
bus  et  Apostolus  ait :  Tanquam  nihil  habentest  et  omr 
nia  possidentes  (II  Cor.  vi).  Potest  sane  hoc  quod  ail, 
Acctpiet  centies  tantum,  nunc  in  tempore  hoc  domos,  et 
fralres,  et  sorores,  et  matrest  et  fitios,  et  agros,  cum 
persecutionibus ,  per  significalioneni  altius  intelligi. 
Ceutenarius  quippe  numerus  de  lawa  iranslatus  in 
dexteram,  licet  eamdem  inflexu  digitorum  videatur 
tenere  figuram,  quam  habuerat  denarius  in  lanva,  ni« 
roiruin  tauien  quantilatis  magnitudine  supercrescit. 
Quia,  videlicet,  onmes  qui  propter  regnum  Dei  tem- 
poralia  spernunt ,  etiain  in  hac  vila  persecutionibus 
plenissima  ejusdem  regni  gaudium  (Ide  certa  degu- 
stani,  atque  in  exspectatione  patriae  coBlestis,  que 
jure  in  dextera  significatur,  omni  pariter  elec:orum 
sincerissime  diiectione  fruuntur.  Verum  qnia  mulii 
virtutum  studia  non  eadem  qua  incipiunt  intenlione 
pietalis  consiuumant,  sed  vel  accepto  virlutum  ainore 
lepescunt,  vel  ex  integro  ad  scelenim  voluubra  re- 
labontur,  terribilis  mox  seutentia  subinfertur. 

Mutti  autem  erunt  primi  noeissimi,  et  novissimt 
prinn.  Vide  eiiim  Judum  de  apostolo  in  apostatam 
versum,  ct  dicJo  quod  mulli  erunt  nrimi  novissimi 
(Joan.  vi ;  Luc.  xxm).  Vide  lalronem  in  cruce  factum 
coufessorein ,  eodemque  die  quo  pro  suis  crucifixu* 
ent  peccatis  gratia  fidei  cum  Cbristo  in  paradiso  gau* 
dentem ,  et  Uicito  quod  novissimi  erunt  primi.  Sed  et 
quotidie  videmus  multos  iu  laico  habilu  conslitutos» 
magnis  viiae  meriiis  excellere,  et  aliosa  prima  antatt 
spiritali  studk)  fervenles,  ad  extremum  olio  torpenie 
lassescere ,  alque  inerti  slullitia,  qnod  spiritu  cmpe- 
raiit,  carne  cousummare. 

II0M1LIA  LXXX. 

IN  FESTO  CONFESSORUM  QUARTA. 

Maiic.  xiii.  Matth.  xxiv.  Luc  xii.  In  ilto  tempore, 

dixit  Jesus  discipulis  suis  :  Videte,  vigilale,  et  oraU; 

nesciiis  enim  quando  tempus  sit,  eic. 

Perspicuc  ostendit  Dominus  quare  dixerit :  De  die 
autem  ilto,  vei  hora  nemo  scit ,  neque  angeli  in  cvelo, 
neque  Filius,  neque  Pater,  quia  non  expediat  scire 
aposiolis,  ut  pendulae  exspeclalionis  inceni  semper 
eum  credant  esse  venturum,  quero  iguorant  quando 
venturus  sil.  Et  non  dixit :  Quia  nescimus  quu  liora 
Doininus  venturus  sil ,  sed  :  Nesciiis.  Pr^inissoque 
paihsfamilias  exemplo,  cur  reticeat  consumiuatiouis 
diem,  manifestius  docel,  dicens  : 

Vigiiate  ergo  ,  nescitis  enim  quando  dominns  domus 
venial,  sero,  an  media  nocte9  an  galli  cantu,  an  maney 
ne  cum  veneril,  repente  inveniat  vos  dormientes.  Ilonio 
auicm  qui  peregre  profectus,  reliquit  doinum  suain, 
baud  dubium  quoniam  Clihstus  sit ,  qui ,  ad  Patieiu 
post  resurrecliouem  victor  asccndens,  Ecciesiam 
corporaliter  reliquit ,  quam  tamen  nlniquam  diviuai 
pr.csidio  prascntiie  de^tituil,  mancus  iu  ilia  omuttnf 
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diebus  usque  ad  consummationem  saculi.  Carnis 
eienim  locus  proprie  lerra  est ,  quac  ve  ut  ad  pere- 
*rina  ducta  esl,  cum  per  Redemptorem  nostrum  est 
in  coelocollata.  Dedilautem  servis  suispotesiaiem  cu- 
jusque  opcris,  quia  fidelibus  suis  concessa  sattcti 
Spiiitus  graiia,  faculiaiein  iribuil  bouis  opvribus 
serviendi  Janitori  quoque  praecepit  ut  vigilaret,  quia 
ordini  pasioruin  ac  recmruin  spiriialium ,  comuiissae 
sibi  Ecclesiae  curam  solerti  ob*ervantu  jubei  iin- 
pendere. 

Quod  auiem  vobit  dico,  omnibus  dico%  vigilate.  Non 
npostoli  tantum  el  successores  eorum ,  rectores  ni- 
mirum  Ecclesiaj,  sed  et  omnes  vigilare  pnecipimur. 
Univern  januas  cordiuin  nostrorum ,  ne  hostis  anti- 
qous  mala  suggereudo  irrumpat,  instanter  servare 
jubcrour,  ne  nos  dormienles  Dominus  veniens  iuve- 
niat ,  sedulo  singuli  pra?cavere  debemus.  Unusquis- 
que  eiiim  pro  se  reddel  rationem  Deo.  Vigilat  autem, 
qui  ad  aspectum  veri  luuiinis  meuiis  oculos  npertos 
lenet;  vigilat,  qui  servat  operanrio  quod  credit;  vi- 
gt)at,qui  ase  lorporis  et  uegligeiitiae  leuebras  repellit. 
Iliuc  eteitiin  Paulus  dicit  :  Evigilale,  jutti%  ei  nolite 
peccare  (11  Cor.  xv).  Iiiuc  ruisus  ail :  Uora  est  jum 
nos  de  somno  surgere  (Hom.  xm). 
IIOMILIA  LXXXI. 

M  DIE  FESTO  8ANC  fl  ANDREJS. 

Marc.  i.  Mattr.  iv.  Loc.  v.  In  Wo  tempore,  praHer- 
iens  Jesus  secus  mare  Galilcece,  vidit  Simonem 
et  Andream  fratrem  ejus%  mittentesretia  lu  mare,  etc. 
Isti  primi  vocati  sunl,  ut  Dominum  sequereniur. 
Pi»catores  et  illitterali  iniltunlur  ad  prsdicauduiu  , 
ne  fides  credeiitium  non  in  vinute  Dei,  sed  eloquen  • 
tia  atque  doctrina  putaretur.  Qtireri  aulem  poiest 
quomodo  binos  vocaverit  de  naviculis  piscalores, 
primo  Peirum  et  Andrcam,  deiude  progressus  pau- 
ltilum  alios  duos  filios  Zebe<la»i,  sicut  narrant  Mat- 
tbxus  et  Marcus,  curo  Lucas  dicat  ambas  eorum 
naviculas  impleas  magna  illa  captura  piscium,  so- 
ciosque  Petn  c«»iiuiieinoret  Jacobum  et  Joaunem 
filios  Zebedaei  vocatos  ad  adjuvandum,  cuin  retia 
pleua  extrabere  non  posseul,  simulque  iniratos  lan- 
tam  multitudinem  pisciuni  quae  capta  eral,  et  eum 
Petro  taiituin  dixuse  :  Noli  timere ,  ex  hoc  jam 
hominet  erit  capient  (  Luc.  v),  simul  eura  tamen, 
.subUuctis  ad  terram  navibus,  secutos  fuisse.  Uude 
•*.  iutelligendum  est,  boc  primo  esse  factuin,  quod 
Lutas  iusinuat,  nec  tunc  eos  a  Domino  vocatos, 
sod  tanium  Pelro  fuisse  predicluiii  quod  boinioes 
esset  capturus.  Quod  iioii  iia  dicium  esi,  quasi  jain 
pisces  iiuiiiii.aiii  esset  caplurus,  nam  et  post  resur- 
rectionem  Domini  leginius  esse  piscalos  (Joan.  xxi). 
Dictum  est  ergoqund  deinceps  capturus  esset  bomi- 
ues,  non  dictum  est  quod  jam  uou  esset  capturus 
piscrs.  Unde  datur  secundum  Lucam  intelligi,  eos 
ad  capturam  piscium  ex  inore  remeasse,  ut  postea 
fierel  quod  Matlliajus  et  Marcus  uarrant,  quando  eos 
Imhos  vocavit ,  et  ipse  jussit  ut  euin  sequerentur, 
primo  duobus  Petro  et  Andreae,  deinde  aliis  Zebed;t»i 
diiobus  filiis.  Tunc  enim  mou  subductis  ad  lerram  na- 
vibus  tanquam  cura  redeuudi,  sed  ita  eum  secuti  sunt, 
laiiquam  vocajiteui  ac  jubeutem  ut  sequereutur. 
IIOMILIA  LXXXII. 

Hl   DIE   FESTO  SANCTl  NICOLAI. 

•  CC  xtx.  In  illo  lempore,  dixit  Jetut  discipulis  suts 
parabotam  hanc  :  Uomo  quidam  nobilis  abiit  in 
rcgionem  tongtnquam,  accipere  sibi  regnum,  et  re- 
vei  ti%  etc. 

Quoniam  discipuli  supra  audila  Domiui  pa«sione 
vel  resuireciioue  Hierosolymis  iinplenda,  non  iu- 
tedigebaitt  qu&  dicebajitnr,  exisiiiuanles  contmuo 
legiium  Dei  esse  veulurum  :.  banc  eoi um  ignuraiiliani 
iliiinimaiis  oAiendit  se  primo  sui  regui  lideni  loto 
orbe  dispersuruin,  ac  sic  iu  fine  mundi  judiceia  om- 
iiiuni  sxculorum  Uegemque  veutnrum. 

Vhit  erge  :  Homo  quidam  nobiUt  abih  in  reginnem 


A  tonginquam  accipere  tibi  regnum,  et  revtrti.  Ilomo  no- 
bilts  il'e  est  cui  cxcus  supra  clamabat:  tili  David, 
miterere  mei.  Et  ven*enti  llierosolymam  concinebant : 
Hosunna  Alio  David,  benedictus  qui  venil  in  nomine 
Domini  (Matth.  xxi,  Marc.  xi,  Lucce  xix,  Joan.  xii), 
Rex  Israel.  Longiuqua  re.io  Eccle>ia  est  ex  geniibus, 
de  qua  eidem  komini  nobili  qui  loquitiir  :  Ego  autem 
conttitutut  sum  Rex  ab  eo%  dicitnr  a  Palre  :  Postula 
a  me>  et  dabo  f i"  i  gentes  hmreditatem  tuam*  et  potte*- 
tionem  tuam  terwanot  terrm  (Psal.  n).  Qnae  videlicet 
hareditis  ac  posses>io,  bifaria  ratione  regio  longin- 
qua  vocutur  :  vel  quia  a  (inibus  terrm  clamat  ad  Do- 
minum  (Psal.  lx),  vel  quia  longe  est  a  peccatoribus 
salus  (Psal.  cxvm).  El  cum  Deus  ubique  sit  pra*sensv 
louge  tamen  ab  eoruin  sensu  qui  idola  coluut,  Dcus 
verus  abest.  Sed  qui  erant  longe%  facti  sunt  prope  in 
sanauine  Chritti  (Ephes.  n). 

Vocatis  autem  servis  dedit  illit  decem  minas.  Dena- 
rius  uumerus  ad  legem  pertinet  propter  decaloxum. 

3  Vocat  igitur  paterfamilias  decem  servos,  qnia  elegit 
discipulos  per  litteram  legis  imbutos  :  d  it  eis  decem 
minas,  quia  dicta  legis  spiritaliter  intelligeudi  reve- 
lat.  Post  passioneiii  quippe  resurrectioneinque  suam 
aperuit  illit  tentum,  ut  intelligerent  Scripturas  (Luc. 
xlii).  Mina  namque,  quam  Graeci  mnan  vocaut,  cen- 
tmn  di  aclimis  appeudilur.  Et  omnis  Scriptur.e  s^rmo, 
quia  viiae  cceiesiis  perfectionem  suggerit,  quasi  uu- 
ineii  ceiiteuarii  pondere  fulgescil. 

El  ait  illit  :  Negotiamini  dum  venio.  Verba,  inquit, 
legis  ac  propbetarum  mystica  interpretatioiie  dis- 
cussa  populis  offerte,  atque  ab  eis  fidei  confessiouem, 
nioi uiuque  probit.tem  reciptte.  Juxta  quod  Psal- 
misu  suis  audiioribuspraeeipit,dicens  :  Sumite  ptal- 
fimm,  et  dale  tympanum  (Psat.  lxxx),  boc  est,  lau- 
dein  pr.rdicationis  iu  cordis  iiiteniione  percipile,  et 
devotiouem  opeiis  in  carnis  casligutione  adltibete. 
Tympanum  quippe  est  pellis  in  ligno  extenta;  pellit 
vero  iu  ligno  exienta  caro  est  nostra,  ad  exemplum 

p  domiuica*  crucis  afflicia. 

^  Civet  autem  ejus  oderant  eum ,  et  miterunl  lega- 
tionem  post  iltum,  dicentes  :  Nolumus  hunc  regnart 
super  nos.  Cives  impios  Judaeos  dicii,  de  quibus  alibi 
protesiatur  :  Nuuc  autem  et  viderunt,  et  oderunt 
et  me,  et  Patrem  meum  (Joan.  xv).  Qui  non  soluiu 
pr.ebeuteui  usque  ad  mortein  crucis  oderant,  sed 
eiiam  post  resurrectionem  ejus  iiiimiseru.it  persecu- 
tionnu  apostolis  et  pnedicalionem  regni  cueleali* 
spreveruut  (Act.  iv). 

Et  factum  etl  ut  rediret  acceplo  regno.  Significat 
tempiis  quando  iit  iiianifeslissima  et  euiinentissiiua 
clariiaie  veiitiirus  esl,  qui  eis  bumilis  apparuitcuin  di- 
cerei :  Regnum  meum  nonetldehocmundo  (Joan.  xviu). 
Ei  justit  vocari  servos%  quibus  dedit  pecunium,  ut 
sciret  quantum  quisque  negotiatus  esset.  Ut  tciret%  in- 
quil,  iion  eum  quid  lateal,  cui  veriRsiine  dictuui  est, 
Domine,  tu  omnia  tcit  [Joan.  xxi)  :  »ed  sciret  dicit, 
sc:rc  omnes  facerel.  Tunc  enini  oiunium  o|*era  el 
cogitatioues  palain   omnibus  ostenduntur,  quoinodo 

D  in  Deuierononiio  :  Tentut%  inqiiit,  vos  Dominus  Deus 
vester%  ut  sciat  si  diligitis  eum  (Deut.  xui),  lioc  est9 
s<  ire  faciat.  Neino  sane  aibitretur  eos  solummodo 
qiiibux  gratia  prsdicandi  data  est,  non  auiem  et  eos 
quilius  priedicatu:ii  est  ad  judicium,  lunc  esse  vocan- 
dos.  Ipsi  sunt  enim  pecuuia  quani  boni  servi  aci|ui- 
sicre  mercando ;  quin  etiaiu  sciat  eos  quoque,  quibus 
nuiiqiiain  est  pradicatuin,  ibidem  adcsse  daiuuan- 
dos,  ile  quib;is  infra  dicemus. 

Venit  autem  primus%  dicens  :  Domine%  mina  tua 
dicem  minas  acquitivit.  Priiuus  servus  ordo  doclo- 
roni  e*t  iu  circuiucisioiiein  iiiissorum,  qui  unan 
miiiaiii  negotiatiirus  accepit ,  quia  uiiuin  Domiiiuui, 
uuiim  lidem,  uiimn  baptisma,  uuum  Deuni  pracdicare 
missu*  est.  Sed  baec  eadeni  miua  decem  minas  ac- 
quisivit,  quia  populuui  sub  lege  constitutum  sibiiuet 
doceudo  sociavit. 

Et  ait  illi ;  Euge%  sene  bone%  qnia  in  modico  fuhtl 
fidetity  erit  potestatem  habens  tupra  decem  <miuus* 
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lu  luodico  servus  est  fldelis,  quia  non  adnlterat  ver-  A     Sciebas  ergo  quod  ego  austerus  homo  tttm,  tolleut 


bmit  Dei,  sed  scut  ex  Deo  coram  Deo  in  Chriato  lo- 
qifitur.  Quidqwd  enim  in  prattenti  perdpimut  dono- 
rum,  m  comparatione  futurorum  perpaucum  est  el 
modicum,  quia  ex  parte  cognoscimus,  et  ex  parte 
prophetamus  :  cum  autem  venerit  quod  perfectnm  esi9 
evaeuabilur  quod  ex  parte  est  (I  Cer.  iv;  II  Cor.  n; 
1  Cor.  iii).  Civitate*  aiitem  decem  sunt  animw  per 
legig  verbum  ad  gratiam  Evaugelii  venienles  quihus 
jure  tui»c  glotiAcaiidus  ille  prtponitur  qtii  eis  pe- 
cuniaiu  verlii  digne  Deo  connuodaverit.  Unde  quittam 
negoliator  egregius,  civiutes  quibus  pra»orat,  boc 
e«l,  annnas  quas  regendas  accepcrai,  alloquens  : 
Qtia*  esi%  ait,  spes  no*tra  aul  gandium,  autcorona  glo- 
rieef  Nonne  vot  ante  Dominum  Je*um  (I  Thess.  n)  T 

Et  aller  ventt.  dicens :  Domine,  mina  tua  fecit  quin- 
que  mhias.  Servus  iste  cmtus  est  eoriiin  qui  praeputio 
etangHizare  missi  snnl,  cui  Doiiiinus  ad  praedican  - 
duni  eunti,  unam  minam,  boc  est,  unam  eaindeinque 
lidein.  quse  el  circumcisioni  credita  et,  piae-titerat. 
Scd  liytrc  quiiique  minas  fecil,  quia  geoles  corporis 
sciitiniis  ame  uiancipatas  ud  Adei  evangelicj»  gra- 
tiam  co'<vertit. 

Et  huic  ait :  Et  tu  esto  supra  qninque  civi  ates.  Iloc 
est,  ex  earum  qtias  imbueras  auimarum  tide  et  cou- 
versiuiie,  magniis  siihlimisque  fulgeto.  De  qtiihus 
mystiee  dicit  lsa*as :  In  die  illa  erunt  quinque  civi- 
tales  tn  terra  JSgypti,  loquentes  tingua  Chanaan  (Itiii 
xis).  Quiuque  enim  civitates  in  tcrn  iEuy;»ti  quin- 
qne  Mint  corporis  sensus,  quibus  in  lioc  inuiido  uli- 
mur,  videticet  vistis,  auditus,  gustiis  olfiictus  et 
tacius.  Et  qui  videht  mulierem  ad  concupisccndam 
£..m,  qui  avertit  aures  tuus  ne  audiat  paupercnu  qui 
inebriatur  vino,  in  quo  est  luxwia,  qui  coronare  te 
gauriet  ro>it  antequam  marcetcant,  cvjus  sanguine 
plencc  tunt  monut,  et  dextera  replela  est  muneribus 
(Matti.  v ;  Tob.  iv ;  Sap  n  ;  Ephes.  v),  btijus  quiiiqoe 


quod  non  potni,  et  metens  qnod  non  teminavi :  el 
quare  non  rteditli  pecuniam  meatn  ad  mensam  f  Quod 
putaveral  se  pro  excusntione  dixi>se,  in  culpam  pro- 
priam  vertimr  Si,  inquil,  durum  ei  cruite'eui  *•**& 
me  noveras,  el  aliena  securi,  thique  nietere  ubi 
non  semitiaverim,  quare  nou  tibi  istiusniodi  cogitalio 
iucussk  liuioreiti,  ut  scires  me  mea  «iiligentitK  qu«- 
siturntn,  et  dares  peciiniam  nienm  sive  argenttim  ad 
mensam?  I  trumqiie  etttm  apyvpty  Grrcus  sernio  si- 
goificat.  Eloquia  Domini,  iuquit,  etoqniu  casta,  arg  n- 
tum  igne  examinainm  (PsaL  xi).  1'ecuiiia  ergo  et 
argeutuiii  praidicatio  Ev^ugelii  est,  et  sermo  divi- 
nus,  qui  dari  deluiit  ad  meiisam,  boc  est,  promptis 
paratisque  Hdeliuiit  cordibus  iulimari.  Ad  quam  vi- 
delicet  mensam,  id  esl,  auditoruin  meutem,  i>on 
alia  qitani  Dominica  est  defereoda  pecuoia.  ut  ointn* 
sermo  docentis  S  riptur^  seiisoui  sequattir  (/  Petr* 
iv).  Nam  quod  D  >minos  non  quaiulibel  pecuuiaui, 
H  sed  stiain  dicit  nummtilariis  esse  feiierandaui,  ex- 
ponit  Apostolus,  dicens  :  Si  quis  ioquitur  quasi  ter- 
munes  D*i. 

Et  ego  veniens%  cum  usuris  utique  exegistem  illnd  f 
Qoi  veibi  pecuuiam  a  doctore  percipit,  emitque  cre- 
deudo,  uece>se  est  eam  cum  iisoris  solvjt  oiieran- 
do ,  ut  qnod  auditu  didicit,  exsequatiir  et  acin.  Iu 
usura  quiji|>e  pecmiia  eiiam  non  data  lecipitur.  Yel 
certe  de  acccpto  verbi  leoore  usuras  solvit,  qui  ex  co 
qtHHl  aodit  etiam  alia  studet  iutelligere  quae  necdum 
ex  pwdicatnrio  ore  didicii. 

Et  aslantibut  dixit :  Auferte  ab  Ulo  minan%  ei  date 
ilti  qui  decem  mina<  habet.  Et  dixerunt  ei  ;  Domme% 
habei  decem  minas*  Itecle  amittit  collatam  graiiaiu, 
qiiam  prrdicaudo  aliis  conifimnicare  neglexit,  ut  ei 
augeator  «tui  iinle  laboravii.  Juxta  qtiod  ange?o 
Epbt^si  Ecclesi»  dicitur  :  Et  movebo  candehbruin 
tuum  de  ioco  tuo,  ni>i  pceuvcnliatn  egeris  (Apoc.  n). 
Et  ciim   regiuui   cbrisma,  quod   superbieodo  Sml 


II 

civitates  loqiiiiiiltir  lingtia  i£gypti,   itl  ent,  universi 

sen<us  faciuut  opera  lenebraruin.  i£gyptos  e»iu»  p  amisit,  Davfd  obediendo  proineruil:  Spiritus,  inquil 
teiiebras  sooat.  At  qui  obturat  aures  suas  ne  audiat  Domini  discessit  a  Saul,  etdirectut  etl  in  Divid  a  di 
sanguinem,  el  ctandil  oculot  suos  ne  videat  malum 
(Isa.  ixxm),  qui  gustat  el  videt  qnam  tvavit  est  Do- 
minus,  qui  castigat  corpus  suum9  et  tervituti  tubjicit 
(Psat.  xxv  et  xxxm),  qtii  putest  dicere  cum  Apostolo 
Cbristi,  bonut  odor  tumut  Deo  (II  Cor.  u),  hujus 
riviiates  loquuutur  lingoa  miilata,  quod  inierpreta- 
tur  (^banaao.  Kt  qui  eas  a  teoebris  docendo  coinmu- 
uverii,  recte  quiuque  civiutibus  prafici  mereatur, 
quia  iioii  de  suis  tantum,  sed  et  de  auditorum  suo- 
iuii>,  quo^  ad  lucem  vocavit,  profectibns  honoratur. 
Et  atter  venit,  dicens  :  Domine,  ecce  mina  tua% 
quam  habui  repotitam  in  tudario.  Timui  enim  te,  quia 
homo  austerus  et  :  lollit  quod  non  posuitti,  et  metit 
quod  non  tentinatti.  Servus  qui  negotiari  jtissus  ac- 
ce, tam  d-niiui  pecuniam  in  sudario  rcposuil,  os- 
tcudit  eos  qui  ad  praedicauduni  idouei,  pra*dicatiouis 
ofiiriiiio  jubente  Domiiio  per  Ecclesiam  vel  saltem 
siiscipiendum    vel  susceptuut   digne  gerere  detre 


die 
ilta  (I  Reg.  xvi),  ei  deinceps.  Quud  vero  ablata  a 
ne<;uam  servo  miiia,  ei  qoi  decem  iiiiuas  habebit 
dari  jussa  est,  mystice,  ut  reo%  iodicat,  imraule 
pleniltidiue  gentum  omuem  Israel  saivum  fuluniiu, 
et  tunc  abmidaiitiam  gratiae  spint  »lis,  quam  oiodo 
nos  tepenter  exercemus,  ilbus  populi  docioribas 
esse  conferendam  (Rom.  xi). 

Dico  autem  vobit  quia  omni  habeni  dabitur : ab  eo  nu* 
tem  qui  non  habetfet  quod  hibet,  auferetur  ab  eo.  ILcc 
ad  snperiora  sententia  respicit,  docens  et  illmn  posse 
amittere  iiiuuus  Dei,  qui  babens  non  babet,  i«l  est, 
non  utitur ;  et  in  eo  augeri  qui  babens  hahet,  boc 
est,  beneutitur.  Quas  gratiarmn  mutatio  quoniam 
in  hac  viu  geri  solet,  nouodum  quod  iltud  Domiui 
redeuntis  examen  etiam  nunc  ei  parte  celebiatuui, 
sed  ttinc  est  universaliter  iinpleiidum.  Quottdie 
nainque  accepto  a  Patre  regno  redit,  quia  peregri- 
nantis  in  terra  Ecclesi»  semper  sutum  conspicit : 


ciam.  Pecuniam  qtiippe  iu  sudario  ligare,  est  percepta  v  quotidie  in   Uoto  lldelium  servorum   numero  Ituic 

doua  sub  otio  leuti  toiporisabscondere.  Sunt  cnim 

hoimnes  bac  sibi  perversuate  blandieutes,  ul  dicant : 

Sufflcit   itt   de  se    unusquisqiie    rationem   reddal. 

Qu>d  opus  est  aliis  pra?dicaie,  ut   eiiam  de  ipsis 

rationem  reddere  quisque  cogatur,  cum  apud  Do- 

minum  etiam  illi  sint  inexcusabiles  quibus  lex  data 

non  est,  neque  auilito  Evangelio  dormierunt,  quia 

per  creaturam  poteranl  Creatorem  agnotcere  (Rom.  i)? 

Iloc  est  enim  quasi  inetere  ubi  non  seminavit,  id  est, 

eos  etiam  impietatis    reos  tenere,  quibus  veibum 

legis  aut  Evangelii  non  ministratum  esl.  Iloc  autein 

velmi  periculum  judicii  devitanles ,  pi^ro  languore  a 

verbi  mitiistratione  conquiescuni ,  et  boc  est  quasi 

iu  sudario  ligare  quod  acceperunt. 

Dicit  ei  :  De  ore  tuo  te  judicot  terve  nequam.  Ser- 
vug  neqoam  vocatur,  quia  et  piger  ac  deses  est  ad 
«xerieiidum  negotium,  et  protax  ac  superbus  ad 
aceutaudam  Dotnini  judiciuiu. 


pecuniam  uegotiaturo  commodat ,  in  altero  inoduni 
coiisummati  oi»eris  eiamin^lur  :  hunc  fldeliter  pru- 
denierque  laboraiitem  amplioris  gratiae  munere  di>- 
nal,  illum  desi.lias  molles  et  marcida  loxu  oiia 
sectantem,  et  eo  quod  dederat ,  privat.  Yerum  uoi- 
versali  maoifesuto  judicio,  quo  I  dictu  quoque  lerri- 
bile  est,  inulti  qui  ad  doceodum  videbamur  idouei, 
ob  negligenthe  sua?  noxam  inter  indoctcs  repuubun- 
lur.  At  alii  siopliciores  fraires,  et  elementoi  um  pe- 
nitus  ignari  ob  cooversatiouis  tamen  eximitt  d  votio- 
iiem  inter  aposlolicos  doctores  prasmia  suoiuia  per 
cipienl.  Qui  euim  recipt  prophetam  tn  nomiue  pr* 
pketee9  mercrdem  propketm  aecipiei  (  Uatth.  x). 

Verumtanun  inimicot  meot  Mo$,  qui  noluerunt  me 
regnare  tuper  sef  udducite  huc ,  ei  interficxie  ante  me. 
luipieuteui  Judaeorum  vel  omnium  reproborum  ad 
Chrislum  converti  nolentium  sigoiiicat  in  die  judicii 
punieudatu,  ut  per  duos  tidelc»  servos  uHiuso^u^ 
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nnpuli  doclores,  per  der.em  et  qtiinqne  minns  iidem  A  ei  babet  duos  fotites,  unum  nnmioe  Jor,  et  nJlcriiiii 


credentes  populi,  per  servum  nequam  mali  cniltoJici, 
per  tnimicos  qui  eum  stiper  se  regnare  noluertint, 
iuipietas  eorum  qui  vcrhum  fidei  aut  nuuquam  au- 
direaut  male  interpretnndo  cnrrumpere  mah»eruni ; 
per  messionem  ruris  non  seminali,  eorum  etiain 
quos  verhutn  Dei  nec  audire  couligii,  discossio  si- 
gnettir.  Quibus  quinque  persons  oiniie  genus  bu- 
iiianum  ,  quod  iu  die  judicii  fuiurum  est ,  expri- 
niilur. 

IIOMILIA  LXXXIII. 

IN  DIE  FESTO  SANCTI  STBPHA?II    PROTOXARTYRIS. 

Lrc.  «iii.  MATTn.  xxiii.  In  itto  tempore,  dicebat  Jesus 
turbis  Jndaforum  et  principibus  tacerdotum  :  Ecce 
ego  mitto  ad  ros  prophetan ,  et  sapimle*.  llierma* 
tem,  Hierusalem,  quas  occidis  prophetas,  et  lapidas 
cos  qui  mittuntur  ad  te,  eic. 
Hierusalem  non  saxaetadificia  civilatis,  sed  babi- 


Dan ,  qui  simul  misti  Jordanis  noinen  elficiUMt. 

Et  inlerrogabat  in  via  disciputos  suosy  diccrn  : 
Quem  me  dicunt  esse  homines?  Qui  responderunt  itli% 
dieades  ;  Alii  Joannem  Baptistam,  alti  Etiam ,  alii 
vero  quasi  uuum  de  propketis.  Pulehre  Dominus,  fi- 
dern  discipulorum  exploraiurus,  primo  hominum 
sentenliam  interrogat,  ne,  videlicet,  illorom  confes- 
sio  non  veritatis  agnilioue  probata,  sed  vulgi  vidca- 
tur  opinione  firmata,  nec  comperla  credere,  sed  in- 
•lar  llerodis  de  auditis  ha-sitare  putentur.  Umle  et 
Pelro  se  Christum  conlitenti  secundutn  Matthxutn, 
dicit :  Quia  caro  ei  sanguis  non  revelavit  tibi  (Matth. 
xvi) ;  hoc  est,  doi  trina  humana  fidei  te  veriiaiem 
iioq  docnit.  Pulchre  eiiam  qui  diveream  de  Domino 
senlentiam  ferunt,  hominum  nomine  notanlur.  Nacn 
qui  veriiatem  potenlioe  eju9  fideliter  ac  pia  meute 
cognoscttnt,  neiuai|iiam  hotnines ,  sed  dii  appellari 
merentur;  quales  fuisse  apostolos  secunda  sua  inter- 


tatores  vocat,  quam   patris  plangit  affectu,  sicut  et  g  rogatione  Douiinus  ostendit.  Nam  sequitur  : 


in  alio  loco  legiuuis,  quod  videns  eam  lleverii  (Lue. 
xix).  In  eo aulem  qtiod  dicii :  Quoliesvotui  congregar& 
jilifis  tuos9  omnes  retro  proptietas  a  se  missos  esse 
icslaliir.  Avis  quoque  simililudiiiem  congregatitift 
suli  pinnis  nidiitu  sutim,  in  caniico  Deuteroitomii 
legimus  :  Sicut  aquita  protegere  nidum  suum,  et  super 
putlos  suos  desiderabU  expandms  alas  suas  ,  suseepil 
eos  et  lutit  super  pinnas  $ua$(Deut.  xxxn).  r  t  pulchre 
qui  llerodem  de  sua  nece  tractantem  vulpVm  vo- 
«arat  (Luc.  xtn) ,  seipsum  avi  comparai.  Fraudti- 
leuia  enim  vulpes  ,  setnper  insidias  av.bus  lendere 
iion  cessai. 

Ecce  reliuquetur  vobis  domus  restra  des&ita.  I|*sam 
civitatcrn  quam  nidum  suum  vocaveral,  nutic  do- 
mtim  Juda>orum  appellal :  qua»  non  itntnerito  Do- 
iniui  auxilio  nudata,  stiae  dilioni  relinquilur,  quia 
noii  stdutii  avis  illius  oinnip-teniis  qumii  Mallhttiis 
gallijiaui  nunctipat  (Matth.  xxiii),  alis  prolegi  de- 


Tunc  dicit  ittis  :  Vos  vero  quem  me  dHtis  este?  At- 
teude  enim,  prudens  lcctor,  quod  ex  consequentibus 
textuque  sermonis,  ajwstoli  nequaquatu  homines, 
sed  dii  appellenlur.  Cuiii  enitn  dixisset  :  Quem  me 
dicunt  esse  homines,  sut>jecil :  Vos  vero  quem  me  dici- 
tis  esse?  III is  quia  homines  suiit,  humaua  opiuajiti- 
bus,  vos  qui  dii  estis,  quein  me  esse  existirautis? 

Hespondent  Petru*,  ait  :  Tu  es  Christus.  Licet  cjc- 
teri  apostoli  sciant,  Pelrus  lauien  rcspoudit  prae  &«- 
leri*.  Complexus  est  ilaque  oinnia,  qui  et  naiuraiu 
et  uoinen  expressil,  in  quo  suiuiua  virtutuin  est.  Et 
jam  ne  nos  de  generalioiie  Dei  dis&eramu*  qua?stio- 
nes,  cuiii  Paulus  indicaverit  nibil  se  $cire%  nisi  Chri- 
ttam  Jesum%  et  hunc  crucifixum  (I  Cor.  n),  Peirua 
nihil  amplius  quam  Chnslum  Dei  Filium  putaverit 
confiien  lum,  nos  et  qtiando  et  quomodo  natussit,  et 
quautus  sit,  human^  uiliriiiitalis  coatemplaiione  ri- 
maintir.  Fiuis  ergo  fidei  mea3  Cbrislus  esl,  fims  lidti 


*pexit,  sed  et  eamdem  avem  se  protegere  yolentem  c  Inca!  Dei  Filius  esl.  N»»n  lica  iniui  scire  generationis 

Vfllikinil*     ilAUAriiiiHikin       i.l     aaI       Il^prkrll   Al     l*lliktlk   /»ril_    ^*  • .        .     .  -  j.  « 

seriem,  non  licel  tauien  nescire  generatioms  fidetu. 
kt  comminatus  esl  ei$,  ne  eui  dicerent  de  iUo.  Et 
cospit  docere  ilto$,  quoniam  oporlel  Filmm  hominis 
tnutia  pali,  et  reprobari  a  senioribut,  et  a  summis  m- 
cerdotibus,  etc.  Idcirco  se  ante  pastionem  et  resur- 
rectionem  noluil  prjedicari,  ut,  coinpleto  postea  san- 

5;iiinis  sacramento,  opportuuius  apostolis  dicerel  : 
Cuntes  doceie  omnet  gente$%  bapti%ante$  eos  in  nomine 
Patris,  et  Fitii,  et  Spiritus  $andi  (Matth.  xxvm). 
Quia  n>n  prouesset  publice  praedicariy  et  ejus  vul- 
gari  in  populis  majesiaiem,  quem  post  pauliiium  fla- 
gcllatuin  visuri  sint,  et  crucifixuni,  multa  pati  a  se- 
nioribus  et  Scribis,  et  priucipibus  sacerd-tum.  Kt 
noUnduin,  quod  eum  qui  multa  pati,  el  occidi,  et 
resurgere  debeal,  Filiuin  bommis  appellat,  quia, 
passo  in  carne  Christo,  divmitas  iinpassibilis  uiansil. 

Et  apprehendens  eum  Petrus  ccepil  increpare  eum. 
Quomodo  iucrepaverit  eum,  Maiiiixus  expouit  aper- 


vulpibus  devorandain,  id  esl,  Herodi  ct  Pilato  rru- 
cifigendum  tradidit  Christutii.  N<c  mora  ,  vulpium 
earuindem  ,  hoc  est,  regnm  terrac,  et  ipsa  rapinao 
douaiur.  Occiso  enim  Doiuino,  venerunt  Itomani,  et 
quasi  iiidum  vacuum  diripieutes ,  tnleruiit  eorum 
locum,  genteui  el  regnuin. 

Dico  autem  vobis  quia  non  videhilis  me  dontc  w- 
niat  cum  dicetis  :  lienedictus  qui  venit  in  nomine  I)o» 
thini.  llac  qtiidem  lurbm  dixerunt  Domino  venleute 
;>d  llierusalem ;  sed  qnia  Lucas  non  dicit  quo  hinc 
;  bsccsserii  Doniintis,  ut  non  venirel  iiist  eo  tempore 
•juo  jain  illud  dicerettir  (perscverat  quippe  in  itiuere 
suo  douec  vcniat  llicrusaletu) ,  cogit  profecto  hoc 
tuystice  iiitelligi.  Ijoc  est,  de  illo  ejus  advenlu  quo 
in  claritaie  venltirus  est ,  maxime  cmn  Matshasus 
b:ic  Doroinum  post  decaniaias  ei  a  turba  laudes 
dixisse  lestetur.  Aliter  quod  dicit  hoc  esl  :  Nisi 
poeniteniiain  egeritis ,  et  confessi  fuerilis  ipsuui 
esse  me  de  quo  prophetas  cecinerunt  Filium  omni 


polenlis  Pauris,  uieam  faciem  non  videbith.  Ilabeut  D  ijus,  dicens  :  Et  assumens  eum  Petrus  ccepil  incre- 


Juda?i  datuni  stbi  tempus  poBiiiteniia?,  coiifiieantur 
beiiedictum  <|ui  .venit  in  noutine  Doniini,  et  Christi 
ora  couspicienl. 

IIOMILIA  LXXXIV. 

IN  DIE  FESTO  CATBEDRiG  SANCTl  PETRI. 

Marc  viij.  MATTn.  xvi.  Luc.  tx.  In  ilto  tempore% 
earessus  est  Jesust  et  disciputi  ejus,  in  casteUum 
Cccsarece  Phitippi%  ctc. 

Philippus  iste  est  frater  Herodis,  dequo  supra  dixi- 
mus,  teiiarcha  Ituraese  ct  Traconitidis  reuionis,  qui 
in  nonoreni  Tiberii  Caiaris  Cctareaui  Phiiippi,  qu» 
iiiiiic  Paneas  dicitur,  appellavit ;  et  est  in  provincia 
Phoenicis,  imilatus  llerodem  palrem,  qui  in  hoiiorem 
AngustiCabsaris  appellavit  Ca^are.mi,  qu.-c  pritis  Tur- 
ris  Slralonis  vocabalur,  et  ex  uomine  (ilije  ejtis  Li- 
tiyadem  irarw  Jordanetii  exstruxit.  Is*tc  locus  cst  C:e- 
*\tvx  PhiHppi,  ubi  Jordanis  ad  radiccs  01  ittir  Libani, 


pure  ittum  dicens  :  Absit  a  te%  Dominet  non  erit  tibi 
hoc  (ilaith.  xvi).  Saepe  dixiinus  nimii  ardoris  atque 
amoris  qtiain  iiiaxiuii  fuisse  Peirum  iu  Domiuuin 
halvntoreiu.  Quia  ergo  post  confessionem  suam  qua 
dixeral :  Tu  es  Chr.slus  F,tiu$  Dei  vivi,  et  prjemiuin 
Sulvaioris  qtio  audierai,  secunduin  Maitbjuuni  :  Bea- 
tus  esf  Simou  liarjona,  quia  caro  et  sanguis  non  reve- 
tavit  tibit  sed  Pater  meu$,  qui  in  cxtis  est$  repente 
audit  a  liouiiuo  oportere  cuui  ire  in  ilierosolyuiani, 
ibique  multa  pati  a  seiiionbus  et  Soribis,  et  princi- 
pibus  sacerdo  uin,  et  oc(idi,et  lerlb  die  resuigere, 
iioii  vult  de^trtii  coiife^sionetu  suatn,  ncc  pulat  lieri 
poss»e  ut  Dci  Filius  occidalor;  apprebendilque  euiii 
iu  aflecium  suum,  vel  separalim  ducit,iie  praesend- 
bus  ca!leris  condiscipulis  niagislrum  videatur  ar« 
guere.  Et  ccepit  increpare  iltum  amaulis  aflectu,  el 
oplatilis  diccre  :  Absit  a  tef  Domiue  :  vel,  ut  me'iu» 
Labeiur-iu  Gr«cco  :  Prounius  e»to  libit  Djmine,  non 


477 


SECT.  I.  HOMILliE.  -  LIB.  III.  UOM.  SUBDITITIJ:. 


478 


trit  istud;  bnc  est,  non  potest  fieri,  nec  recij  iwntati- 
res  meae  ut  Dei  Filins  occidendtis  sit. 

Qui  conversus,  et  videns  discipulos  skos,  commim- 
m  est  Petro>  dicens  :  Vade  pott  me,  saiana.  SaUnas 
interpreUlur  adversariu$,  sive  contrariut.  Quia  con- 
traria,  inquil,  loqueris  volontati  meae,  dehe*  adver- 
sarius  appellari.  Mulli  puiant  quod  nou  Petrns  eor- 
reptus  sit,  sed  adversarius  spiritus,  qui  hocc  dicere 
apostolo  sugeerebat.  Sed  raihi  error  aposiolicus,  et 
de  pielatis  affeciu  veniens,  nunquam  incenitvum  vi- 
debitur  diaboli.  Vade,  Satana,  diabolo  dicilur ;  Vade 
post  nse  Petrus  audit.  Vade  post  met  hoc  est,  sequere 
sentenfiam  meam.  Quoniam  non  sapis  quae  Dei  sunt, 
sed  qtwe  sont  hominum.  Mem  voluniatis  esi  et  Pa- 
l/is»  cujus  veni  facere  volnniaiein  (Joan.  vi),  ut  pro 
liominum  salute  inoriar;  tu  tuam  tanum  conside- 
rans  volunlatem,  non  vis  granum  tritici  »11  terram 
ladere,  ul  multos  fructus  afleral  (Joan.  xii). 

IIOMILIA  LXXXV. 

IN  DIE  FKRTO  SAKCTl  WIGBERTHI. 

Laudate  et  exsullate  in  Domino ,  dilectissimi  fra- 
ires ,  qui  devotit  menlihus  ad  sofcmnia  saucli  Wig- 
berthi  convenistis,  el  Dominuni  Jesum  Chrisitim 
itiiiltimndis  devolissime  laudibus  colJaudate,  qui 
uunqiiam  dereJinqntl  sperautes  in  se,sed  misiTi- 
corditer  nobis  in  hoc  iniserrimo  muudi  ergasiulo 
ronsliltiti*,  patronoa  pro  nolus  laudahiles  imerce- 
denduin  proouravil :  qitatcitus  per  hos  Christianae 
reiigionis  imbuti  ,  ferculisve  satiaii  cceh?s;ibus  , 
fpem  coeleslium  praemiorum  jaro  haberc  possiiniis , 
si  Mluc  corde  et  opere  sequamur.  Ipse  quoque  Do- 
minus  nosier  Jesus  Chrisius ,  omniumque  creator 
sanctus,  omnes  sanclos  condidit ,  et  nullus  nnquam 
l»er  se  fit  sanctus  absque  Dei  larga  providemia. 
hleo  quippe,  sicut  in  sacris  legtmus  Scripturis,  ab 
Aliel  protojnartyre.  nsque  nunc  glorificans  sancios 
et  eleclos  suos  salutiferis  in  hoc  mundo  rairaeulis, 
qui  mundialibus  non  fuerunt  comprehensi  illece- 
lu-U ,  sed  omni  quidem  conamine  mentis  et  corpo- 
ris  recte  cogitando,  atque  ab  omni  iniqniiate  se 
cooiinendo,  diabolieis  efficacissime  resistebant  sug- 
gesiionihus :  quapropter  divina  exubrrante  gratia 
consorles  et  b&redes  snnl  angelieis  i»  coelo  s«»di- 
mis,  ubi  nil  ulierius  desiderare  queanl,  sed  D.miini 
Jesu  Christi  insatiabiliter  visione  ae  coosortio  su- 
pernorum  civiuui  perfruantur.  Kt  ideo ,  fralres  cha- 
rissinii ,  assuinamus  nehis  divino  suffragio  arma  et 
exeoip'»  illorum ,  qui  per  imaginabilera  Dei  adJHva- 
miue  fidem  vicenmt  regna  transitoria ,  operali  sunt 
juslitiaiii ,  adepii  sunt  proniissioues  :  et  sicut  nam- 
que  Dominus  Jesus  CJtrisms  veridica  in  Kvangelio 
voce  prsedixil ,  Sic  lueeat  lux  vesra  coram  homini- 
bus ,  ut  videant  opera  vestra  boua ,  et  glorificent  /'*» 
trem  vesirum  qui  in  cmlis  e$t.  Paulus  sane  egregius 
prjedicator  prsemonoit,  ita  dicens  :  Non  habemus  htc 
numeniem  tn  cxnoso  mundo  dvitatem ,  sed  futuram 
bonis  operilus  inquirimus.  Quainobrem  namque  opor- 
tei  vos,  qui  sincerissiinam  apostolorum  fidem  tcne- 
tisv  nt  iu  omnibus  sagaci  aique  iitfaiigabili  mente, 
quaniiim  quiveriiis,  iilos  iiniiari  studeatis;  quia  si- 
cut  leginius  iu  sacris  paginis,  tantoque  acceusi  fue- 
nint  apo^loli  aniore  Chrisli ,  ut  nec  ullo  inodo  tnr- 
inentis  vel  minis  regiuu ,  necnoii  etiam  perseculio* 
nibus  inlidelium  ab  ilto  potuerunt  avelli :  sed  firina 
fide  et  opere  vel  indissolubili  charitate  unmimiler 
perseverantes,  donec  divina  ab  hoc  muudo  voca- 
tione  coelestia  scandere  meruerunt.  Quid  enim  di- 
ciimis  de  virgimbui,  quia  humauis  non  suffiiit  in- 
geniis ,  de  illU  aiiquid  pro  fragilitate  c:»rnif  condi- 
gnom  scribere,  vel  iiniiari :  quih.is  fuit  uua  fides, 
iiHiitutabilis  amor,  charitas  una :  eraique  illis  vir- 
giniias  carnis,  corpus  intacluin,  virgimtas  aniinre  , 
Bdes  incorrupta.  Et  ideo  vero ,  quia  fuerunt  piis  iu 
Cbrifto  Domino  studiis  adornane  ,  virluiuni  palm  is 
coronasque  dignis  acceperuni  in  tcelo  pracuuis.  De 
martyribus  quoque  quid  dicenduin   est9  qui  pauut- 


A  eulis  despccifcque  vestibns,  corpora  ad  Jormenla 
iradidemnl  terrestria,  quaienns  Demn  dominatorem 
omnium  habere,  et  cnm  illo  aiernaliter  regnare 
meruerinu  Respueriint  Qorigeros  hnjus  inundi  flo- 
res  cum  fallacibus  curis^  qu«  homines  insipienles 
commentis  suis  ludificani ,  lotisque  viribus  Domi- 
nmn  Christiim  dilexerunt :  ei  propter  hoc  iti  cosle- 
slihus  thalamis  rcgnat  cum  coufessorihus  (  et  quo- 
ruin  collegio  iste  Dei  famulus  est )  vel  etiam  omiii- 
bus  sancii-.  Legimus  in  diviuis  historiis  omn«s  di- 
versis  ah  bujus  mundi  calle  trihulationibus  coaleslia 
scandere :  de  quorum  scilicet  omniutn  sanctissiina 
vita  aliquid  nobis  imilanduin  est,  in  quantiim  Im- 
mana  suppetit  fragilitas,  (|ui  •  ad  imaginem  Dei  fa<  ti 
sumus,  sicui  et  illi  :  et  id*  o  siquidem  altithrono  l>eo 
n<»slras  impollutas  imagiues  reddere  debemus,  sicut 
alibi  dicit,  linago  Cxsaris  reddatnr  C:es:iri ,  imago 
Dei  reddatur  Deo  :  si  non  in  comparati  »ne  illorum 
luciilenlaiu  pro  sanciitale  babemus  vitam,  larwii 

n  qtiippe  in  desperationem  quae  perictilosa  est9cadere, 
Doiuini  adminiculo  non  debetnus ,  quia  universae  vi« 
Domini  misericordia  et  veritas  soo  finedistinct»suni. 
Eteitim  Omnipolentis  benigna  atqtieiueCfahilisvolun- 
tas,  uihilque  discernil,  nisi  illud  quod  justRMine 
convenil.  Nemo  vero  de  supra  memoratis  saoctis 
lam  doclus  fuil,  qui  sumina  non  iudiguerit  miseri- 
cordia  :  non  eniin  iia  ulli  divinoruin  bonorum  sulft- 
ciiini  auginenla,  ut  non  semper  amplius  supersit, 
quod  meiis  armata  diviuis  suffVagiis,  et  iutelligendniii 
desidcret ,  et  gereudum.  Qtiainobrein  ueino  de  ini- 
gnimdine  iniquitatiiin  suarum  de^peret,  sicut  aiibi 
dici' :  Nolo  mortem  peccatoris  ,  sed  ut  convertatur,  et 
vivut.  Sed  tanien  vulelicet  accelerand»  sunt  medic- 
naa  conver»aiiouis  [  Lege  oouversionisl  ad  Domiuom  , 
ne  leuipus  correciionis  atque  emendationis  pereat 
tarditate  atque  negligentia ,  quia  neuiini  nostrum 
uhiuia  dies  noia  est.  Ideoque  veridicis  Pauli  sen- 
tciiliis  aures  cordis  accouimodemus,  ubi  dicit :  Abji- 
ciamus  ergo  opera  tenebrarum ,  et  induantvs  nos  arma 

L*  lucii,  sic  ut  in  die  honesie  ambutemus.  Nulla  eniin 
Domiui  nostri  Jesu  Chnsii  onera  mi&ericordia  va- 
canl :  quando  hoiuini  el  indulgeniia  cousnlit,  et  ca- 
siigatioiie,  el  misericorditer  pruvidet  temporaletn 
austerilalem ,  ne  «leniaiu  juste  iuferat  ultionetn. 
1  ko  vero  neuio  in  hujus  vitas  itmere  t  »rpeal ,  ne  iu 
patria  amoBiiissiinum  perdat  locum  :  ideirco  qui 
Deum  bona  quujiii  voluutate ,  in  quo  est  suinmum 
bouoruui  omiiiuni,  cuncta  intra  se  b)tia  iierfect^quu 
conlinens  [F.  continet].  Nil  namqtie  aliud  quxrit, 
nisi  sempiiernum  in  ccslo  gaudimn.  QtiaMatnus  ergo 
Doininum,  sicut  iste  beatus  Dei  famulus  fecil,  et  prop- 
ter  boc  coram  Deoethoniinibus  honoraiur.  Quaeramus 
illum  armis  cum  quibus  eum  iuvenire  possimus  ; 
Deum  diiigendo,  proxiuaumque  ainanda,  eleemo- 
synam  daudo,  ecclesiain  conuntiis  oralionibus  fro- 
quenundo ,  armisque  semper  diabolicis  Domino  do« 
nante  reswiendo ,  quia  etiam  por  varios  casus  inor- 
lalis  vila,  quasi  muidi  orbiu  cocurrit.  Nemo  iu 

D  hac  vita  gaudia  habet  certa ,  sed  ab  inilio  mundi, 
usque  huc  multi  deviaverunt  per  ignorautiaiu  ,  qui  t 
inter  multa  lurbulenta  et  fallacia  Deuni  itosse  ei 
amare  difficile  est.  Propter  hoc  faciauins  sicut  pro* 
pheta  dicit  :  Qwerite  Dominum  dum  inveniri  potest , 
invocate  eum  dum  prope  est.  Deretinquat  impius  viam 
suam ,  et  vir  iniquus  cogitationes  suas ,  et  revertalur 
ad  Dominum ,  ei  mkerebitur  ejus.  Qtwei  iie  igitor  hu- 
num  sine  line  booum  ,  et  persislite  reperto  :  quta 
veiain  eliam  beatitodiuem  in  sumino  Deo  silam  esso 
necesise  est,  cui  contradici  ntilto  modo  potesi.  Ne- 
que  enim  fas  est  homiui  cuuctas  divin»  operjc  ma- 
chinas  vel  ingeiuo  comprehendere ,  vel  eiplicare 
sermoiie»  Vemet  tempus  quando  quae  nunc  specie 
geriinus ,  reruin  veritate  capiamus.  Ilaec  vero  stri- 
ciim  hreviierque  attiiigitiius :  cxterum  quid  felicius, 
quidve  s^hmrius,  quaiu  servire  Deo9  qui  munduin 
tautis  guberuacUliH  legit,  et  omnes  homiue*  vuli 
balvos  lieri ,  cl  i*d  aguinouem  vcntatis  venire  :  qua- 
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t^ntift  sane  cnm   generalis  advenerit  die<,   omnes  A 
l;rij  pro  b«»uis  operibus ,  et  Dei  suffragio  protecii, 
ateruain  b.-aiituduiein  una  cum  sanctis  suis  acci- 
peie  tncreainur. 

IIOMILIA  LXXXVI. 

IN  DIE  FESTO  8AACTI    WlGRBllTt   PECMNDA. 

Re^at  «gimr  adliuc  aliqnid  de  beato  Wigbertho 
brevi  sermone  narrare,  qni  tantis  iti  hoc  nuiitdo 
brueficits ,  ommbusque  Christicolis  claruit,  tit  me- 
riio  toltis  Clirisiianus  popttlus  siiinma  veneralione 
«1«  snteinnitate  illiis  gaudetl :  maxime  nanif|iie  nos, 
qtii  in  stittm  ;«pttd  Deum  patrocinlum  hic  et  in  fti- 
iuro  coiiHdittitts  Credimus  siqnidein  illuui  in  pnc- 
nenlia  Dontiiii  nosiri  Je-u  Christi  omnii  posse  im- 
pelrare,  de  qiibns  illum  piis  devotisque  poscit 
precihus,  dom  tauta  in  pnvseniia  poptili  miracula  , 
sicut  sa?pe  audistis ,  pro  ejus  laude  nobilitavit.  Vi- 
delis  ergo,  fratres  charissiini ,  qtianta  liumano  ge- 
neri  gloria  est,  Deum  dcvota  mente  sequi,  qui 
ininquaiii  in  triliulaliouibtis  derelinquit  sperauies  in  B 
se ,  sed  oinnes  qui  pro  amore  illius  florentem  de- 
spiciunt  mutidiim ,  anemis  io  coelo  gatidiis  honori- 
fice  Btibliinat ,  sicut  ipsa  Veriias  lestator,  dicens  : 
0<ii  autem  dil  git  me,  diligetur  a  Patre  meo,  et  ego 
diligam  eum,  et  manifestabo  ei  meipsum.  Paultis 
quoque  aposinlus  de  diligeniibus  Deum  dixil :  Quod 
ocuiua  non  vidt ,  nee  aurit  corporie  audivit ,  nec  in 
cor  tiominit  a$c?ndit ,  qnoe  prmparavit  D*u$  diliqen- 
t>but  $e.  Erat  qoippe  vir  iste  sancttts  Wigberttis, 
siciit  sara  faina  narrai,  omni  diguitate  prwciarus, 
corde  pro  Dei  atitore  l.rtiis,  moribus  semper  coin- 
posiius,  in  omni  opere  Dei  strenutig  ;  ejus  vero 
«e<reta  cmiversatio  in  vigiliis  et  oratioiiibus ,  vel 
eiiaiu  in  jejuniis,  in  sanctuale  vit»,  et  signorutu 
ost<  nsiooe  iulelligi  datur.  Cbariiaieio  siquidem  as- 
siduu*  lahor  o»temlit,  quein  qoolidie  pro  Christi 
nomine  stuainuit.  Semper  eniin  |>er  omnes  dies  vitas 
suae  in  divino  pmliciens  opere,  Deo  omnipotenti 
auabiiis  pro  eximiis  operibus ,  et  omni  popiilo  pla-  r 
cahilis.  AO  mfaulia  enim  cuncta  quae  babere  potuit, 
ad  pietaiis  opus  larxiflois  maitibu*  tribuens :  ut  Chri- 
sium  |  ro  nohis  facium  egenutn ,  egeus  ipse  seque- 
reiur.  Quis  eniiu  tam  loquax  in  liitgu»,  ut  sigillaiitn 
omnia  imrahilia  vel  heuelicia,  qu;e  per  illuin  Deu* 
operaiur,  assidu  s  explicare  valeat  verbis  ?  Non  eoiin 
de  crastim»  cog;Uis,  sed  semper  secundtim  Evan- 
geliuiii,  de  Dei  confideus  cleineniia,  onines  ad  >e 
venieiiies  «• ternis  pascebat  ft  rculis  :  nullutn ,  scili- 
cet ,  in  sua  despiciebat  angtistia ,  se  I  semper  divino 
innestos  reliciebat  solatuine ,  fralerno  suffullus  auto- 
re ;  ctinctisque  propier  Deum  prodesse  satagebnt , 
meiit«:,  videlicel,  et  corpore  ad  suhlimia  ertctui. 
Ilospes  et  iuops  iu  mundo  fuit ;  quamvis  nauique 
lerreuis  untriius  essel  usibus,  totisque  semper  viri- 
bus  coBhstia  tracubat,  quamobrem,  scilicet,  cuni 
Dotmno  jeqiibsiino,  uec  non  el  cuui  omnibtis  in 
cobIo  haliiiatoribus  a?iernaliter  coronatur,  uhi  nun- 
quaui  potest  gaudiis  fraudan ,  cni  Christus  ipse  est 
gauiliuui.  Idcirco  quippo  nos  quantuin  divina  suflfra-  D 
gantegiatia  poterimus,  iliumque  totis  viribus  imi- 
lari  siuiieaiuus,  ut  si  talia  iu  coelestibus  pramia- 
acquireie  non  poterimus,  saltein  aliqtto  iu  coel«* 
refngeiio  11011  privemur.  Habemus  ergo  arma  justi- 
li-ji ,  sictit  isie  Dei  laniulus  tenuit,  Deum  diligendo, 
proximumque  sine  siuiubiione  atiiaudo,  chariiatem 
«t  paceui  cum  omnihus  habeodo,  quia  Chrislian.u 
lieriectioiiis  e»t  pacificuin  esse  cuin  suis  iniiuicis, 
M>e  correciionis ,  uou  conseiihu  ma:igmutis ,  butni- 
lit;«tem  el  patienliam  corde  et  opere  nqtendendn , 
qnia  maliguus  spiriltis  superbus  hoininein  prunuiu 
»i»perbieuiem  deduxit  ad  inorieui,  tihristus  quoqiie 
hnuiilis  honiinem  nbodientfii»  reduxit  ad  vitam.  Si- 
n»us  uanique  pieiatis  et  Cbrisliana3  religionis  ama- 
lores,  uiisericordes,  ad  bontlm  opus  unamuies,  cou- 
cordiam  ,  quje  est  cuslos  virtutuin ,  (iruiiter  cuslo- 
diente>,  sicut  alihi  dicit  :  Cavete  ergo,  viri,  ne  sit 
iti  vestris  jncmibus  sententia  discors :  quod  sam- 


mus,  conjungat  nntis  amor,  quod  vitimus  et  intelli- 
gimtts,  nno  eodemqtie  constet  siudio.  Nil  tirmuiu 
est  di<sociahile ,  el  nil  est  in  hommibus  Deo  placi- 
inm  siue  pace,  nec  miinus  amplissimtim  ad  armi. 
Siiui!i't-r  eienim  e  cooiiario,  diviuis  armati  soiTra- 
giis,  fugainus  arma  diaholi,  id  eii ,  superbiam  ; 
oinnia  eiiitit  vitia  in  malis  operibus  tanMni  valetil  , 
sola  superbi»  in  perfectis  recti>qoe  faciis  cavcnda 
est,  quia  siue  dtihio  frangit  Deus  omnem  soperbum, 
et  semper  superbis  resisnt  Deus.  Postea  quoque 
loto  nisii  vel  nftecm  caveuda  est  ebrieas.  qtt«  esi 
radix  omniutn  mortalium  ad  peccanduui.  Inm,  vi- 
debcet,  fogimus,  quie  saepissime  siotiiacliaudo  in 
propriiun  cadii  lucium.  Luxuriam  et  avariiiam ,  Deo 
dooame ,  a  nobis  quasi  veoenum  expellimus ;  luxu- 
ria  vero  malesuada ,  mellisque  »apore  damnat  in 
piFiias  incorrigibiles.  Nil  iiatn  |oe  in  inoderno  tem- 
p«»re  ouine  geutis  liHmahtitn  taut  miserabiliter  de- 
vaslai,  quam  avarita.  Odiutu  ergo  et  iuvidiain  a 
nosiris  cmdibus  respuimus,  quia  oinnino  nou  con- 
decet  Chrisiianuin  nt  imagineui  Dei  iu  odio  habeat ; 
sed  tamen  in  inalis  odiinus  prorsus  malitiam ,  et 
diligimus  creaiuram.  Discordiain  quoque  et  fraudem 
divinis  munificeuiiis  adjuti  fugimus  ,  mlqiie  honi 
potesl  esse ,  tibi  fraus  et  disconiia  r**gnaut.  Putet 
autein  de  his  longius  ili>puure.  Ouiitlimus  inalas, 
Dommo  adj  ivaule,  syrenai,  quae  bomiiiuui  ineii- 
les  assuefaciunt  morbo,  non  liberanl :  tenemus  ilias 
virtutes ,  in  quibtis  esl  sola  sanilas ,  et  a*terna  fe- 
licitas.  ldeoqtie ,  dileciissimi  fratres ,  scitoie  quia  iu 
inaxima  egestate  suiit  divites  in  boc  mundo ,  jttsti- 
tijc  et  verilatis  opes  uoii  habetites  ;  qui  auem  aln- 
tbrouo  Domino  fideliter  servium ,  ea  bona  inveuiuni 
quas.  iiufalentis  perire  possuot ;  parva  eojin  sunc 
pra^seulis  saeculi  bona,  in  comparatume  fuiurortiut 
bonorum.  Potest  ergo  un  isqmsque  bomo  coactus 
dimitiere  temporalia  bona ,  titinquam  vero  nisi  per 
negligentiain  el  incuriam  perdil  asertia  :  quam- 
obrem  qtii  iriiiiupbale  Christi  signo  siguali  estis,  et 
Domiiio  opitulaute  vullu  ancipitein  superare  vi- 
Uin,  iu  qua  nil  est  al.tid,  nisi  seductio.ies  et  iufe- 
sialiones,  diligite  semper  moribos  et  operibtis, 
quod  verns  amator  Christus  jam  babet ;  ferveut 
enim  mundi  amatores  pro  damuis,  proque  peatiferis 
lucris  ;  idcirco  naimpie,  quia  inundtis  amaritudine  et 
c-isu  loius  plenus  est,  et  tluunl  gaudia  falsa.  Appropin- 
quate  Deo  bouis  operibus,  et  appropinqu  ibit  vobis ; 
quafrite  illum  non  licte ,  scd  veraciter,  et  invenieti$ 
itluin.  Nullui,  obsecro,  dubitet  in  fide,  nec  de  ve- 
niae  largitione  bj*siiet,  nec  de  i>iae  peutionis  effe- 
ctu  ,  quia  quanto  liducialius  et  benignius  Deum  de- 
precamur,  unio  citius  exaudiri  niereamur.  Fkles 
eniin  ouinibtis  bonis  abundat,  sicut  in  fivangelitt 
ipse  Salvator  ait :  Omni$  enim  qui  cum  fide  peiii , 
accipit :  et  qui  qucerit  invenit ,  et  puUanii  aperietnr ; 
et  il«;ruin  :  Omni  habenli  dabitur,  el  abundabit ;  ei 
aulem  qui  non  habet ,  ei  quod  habet  anferetur  ab  eo. 
Habemns  igitur  multa  in  divini>  pagiuulis  exempla  pa- 
truin  nostrorum  ;  habemus  etiani  ante  oculos  exem- 
pia  certissma ,  sicuti  hujus  santii  viri ,  cujus  bodte 
festivum  celebratnusdieiu,  qui  patram  cognaiioiiein- 
que ,  el  amicos  ssiculares,  ferveule  fide,  pio  amore 
Dei  densliquit,  tcrreua  coutempsit  cuiu  poinpa  icis 
laudihtis,  ut  coelestia  conquirerei.  Despiciamus  quo- 
que  D«Hiiiuo  suffraganle  tiiundum ,  et  amemus  cum 
prasceptis  ejtis  Creatorem  nostrum ,  quatentis  per 
prae&entia  boua  quae  agituus,  ad  g>udia  .elcrna  fe- 
liciiatis  petvenire  valeatnus,  pr.estauie  Domino  uo- 
siro  Jesu  Christo,  qui  patna  virtule  irinus  et  imus 
vivit  et  regual  in  sacuia  ssectiloruni.  Auieu. 
UOMILIA  LXXXVIi. 

IN  DIE  FESTO  SAMCTAC  sCDOLA>TIC/E    VIRGIMS. 

In  itlo  tempore ,  dixit  Je$u$  di$cipuli$  $ui$  parabolant 
hanc  :   Simtle  e$t  regnum  cmlorum  thtsuuro  ab- 
$conditot  etc. 
Leclivi  saucii  Kvaogelii,  fratres  charissimi,  quam 
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mixlo  vrstra  charitas  amlivit,  magniim  liumanis  meti-  A 
tilws  coeleste  palefecit  arcanum,  monslraus  itobis 
qutxJ  ip-e.  qui  comlilor  est  ootiiiuni  Dens,  ipse  eliain 
sil  oifetra  salutis  Itedempior.  Nam  dans  sa*pms  paia- 
txtlice  dt>ci|'iilis  a  turbis  seqiientibus  riociimetila  vir- 
tutuitt,  aliquand<»clausis  dabat  dogntala  dictis,  ui  pro- 
jtbfta  dicil  :  Aperiam  in  parabotis  o$  meum,  toquar 
vr$potitione$  ub  initio  taculi;  osteodeiis  quod  ipse  sit 
vera  »  ptenti  i  Patris,  per  quem  oinnia  creala  t-onsi- 
ilunl,  dicertte  Salomoue  :  Lyo  in  alti$$imi$inhabitabof 
$t  thronut  rreui  in  columna  nubi$,  Nain  patetieri  vo- 
leiis  quantuiu  liumaiiuin  sua  pietate  dilexerat  genus, 
pro  quo  cteitalis  suae  gloriam  exinaiiisceiis,  fonnain 
nostrac  condilionis  sumere  non  despexiu  Idcirco  mul- 
tis  (Iguraliter  modis  huinanam  biinilitudiiiem  sumpsil, 
ul  ipse  ait : 

Simile  e$t  regnum  cmlorum  homini  negotiatori%  quce- 

reuti  bona$  margarita$.  Oplandum  nobis  est  prinntns 

liumiii  prece,  ut  ille  qui  austim  loquendi  iioii  dene- 

gat,quique  proiuiiit  :  Aperi  o$  iuum%etego  adimple-  B 

to  iltud,  ip*c  niemis  noslr.c  ligatniiia  solveus,  ad  lo- 

quciiduiii  sos  graii:c  tribuat  iiicreiiiemuoi.  Inquiren- 

Uuui  nanique  pniinius  est,  quis  iste  neg"tiator  sit 

laiitus,  qui  iioii  aliud  uisi  bouas  niargarit.is  emere 

cupiens,  speciem  sibt  contuht  coelesiis  negotiaioris. 

Uuis  ciiim  isie?  quis  verus  esse  poerit,  qiiam  Chri- 

slus  Dei  Fiiius,  qui  cum  Deus  sit  tmniuiabdis,  for- 

maui  iiostrjeserviiutM  suscipere  nou  despexit,  ut  pro- 

pbeia  dicit :  llic  in  territ  vitut  e$t%  et  eum  hominibut 

conver$atu$  e$t.  Et  vidimu$  eum  non  habentem  $peci*m% 

nctfue  decorem,  bic  peoaia  itt>*tra  tuiit;  ei  qui  e>t 

»me  satcula  Deus,  negoliator  pro  nobis  factus  e*t  iu 

lne  saBculorum,  ut  qui  cuncta  bene  creaverat,  bu- 

manis  u*ibus  perdita  ceruens,   non  aliter  perlecte, 

nisi  suis  negotiis  nos  rep  «rare  providit.    Nam  qoan- 

lum  de  priiui  homiiiis  dainuo  doiuerit,  quod  parads- 

higaudu  amiiserit,  ipsa  vitae  nosirje  aprrte  reionci- 

baiio  momitrat,  quam  non  auro  terrac  veua  sublato, 

quod  Arafo  iniltit,  et  lndus,  quod  lures  etrodiunt  et  C 

/urantur,  sed  an.mani  suaiu  immaculalani  pro  nobis 

poneus   cbirographum   uosirae  moi  tis  desiruxii ;  et 

tantis  bumilitatibus  speciem  glori.c  su«  exiuauivit, 

ut  ftoti  solum  Filium  hoininis  »e  dicat,  cuiu  sii  per 

omiiia  Deus,  sed  etiam  ut  Psalmisia  dicit,  profitetor : 

Sum  vermi$,  et  non  homo,  oppwbrivm  huminum  et 

abjeetiu  plebi$.  Idcirco  non  selum  seiisibilium,  s«d 

etiare  in»eiisibiiiom  creaturariiin,  f.iriiiam  suae  divi- 

mtati»  voiuu  ccmparari.  Nam  uuuc  sol  justitiae,  nuuc 

augelut  lcstameuti,  nuuc  sponsus  procedens  de  tha- 

Umo,  nuiic  pastor  bonus,  nunc  ovis  sine  voce,  nunc 

agnus  innoieus,  nuuc  leo  de  tribu  Juda,  nunc  et  vi- 

iii  vera,  et  Jux  mundi,  lapis  angulans,  uec  nou  et 

vernti»,  et  ostium  dici  voluit ;  et  ut  Deo  p  tri   1109 

reconcilurel,  etiam  negoliator  est  ficius.  0  Doiiiine, 

qvis  hoc  dicere  auderet,  nisi  tu  dixisses,  qui  uuu- 

quam  lallei  is,  qui  ventas  vera  es,  qui  sapientia  per- 

lecia  es,  in  quo  nibil  pote>t  esse,  nisi  suuniiuui  bo- 

huui,  quotl  regnum  sil  simile  cmlorum  bomiui  nego-  n 

Uaiuri,  cuin  iliud   sit  sn.e  avaritiae  culpa,  bic  vero 

semper  ambhiosis  lucris  negotia  exercens,  ut  illud 

S^loiuonis  :  Maium  e$t,  maluin  esl,  dicit,  omni$  em- 

pf#r,  el  enm  rece$$eritf  iune  gloriabitur.   Et  hoc  re- 

spuens  P»almista  dicat :  Quia  non  cognovi  negotialio- 

ue$%  imtroibo  in  potenlia$  Domiui.  Cnin  et  uegotiato- 

rum  mo6  sil  cirtuiie  nundiuas,  fallere  mercatores 

incauios,  tlecipere  sacramenlis  siinplices,  vitius  euie- 

re,   chanus  veudere,  variis  decepliombus  multos 

^uhveriere,   et  quod  pejus  esl,  ut  Sapiemia  dicit : 

Letantui  9  enm  matefecerunt9  et  ex$ultanl  in  rtbu$  pe$- 

$mis.    fc*i    iltud  Psnliiiisix  :  \  erumtumen  vani  fitii 

kominum,  mendoces  filii  hominum  in  $iateri$,  ut  dtci- 

piunt  ipai  de  tamtate  $ua  in  idiptum.   Videamus  quid 

sequliur. 


Qucerenti  bona$  margarita$.  Verc,  ecce  rcgni  cajlo- 
riiin  boiius  negotiaior.  Naiu  uiide  dubitari  pnus  po- 
ler.it,  nunc  mens  facia  e-*t  cei ta.  Nuu  si  non  bouas 
qu;ereret  maigaritas,  regui  toeloruiii  inerraior  uon 
esset;  ubi  uullus  uisi  bouiis  invenilur,  ubi  nullus  in* 
trat,  ^tii  -pecuniam  $uam  dut  ad  u$uram%  et  munera 
accipit  $nper  innocentem.  S<  ruuindiim  nec  nou  esl, 
de  quo  regno  coelorum  Dominus  dixerit,  dunt  duo- 
bus  moilis  imelligi  potesl.  Nam  aliud  esl  ngnuiii 
coelorum,  de  qno  dicit  P^aimista  :  Ccelum  coili  Do- 
rnino,  terram  autem  dedit  filiit  hnminum.  Et  diiid  : 
Ccelum mihi $ede$  e$t,  te.ra  autem  scubeltam  pedum 
meorum.  Hoc  vero  a  diebus  Joanuis  Bapusta;  viin  fa- 
ciendo  poteril  oblinere,  quisquis  istius  re^m  tecerit 
jusiiiie  Iructus»  Aliud  namqueesi,  qood  saiic:^  Kc- 
ciesix  lypuiit  lenens,  botios  iualos(|Ue  uua  retinet 
cbaritale  :  justos,  ut  |»erlectos  mittat  ad  Clirisliuii, 
iiijustos,  pietatis  patieutia  ut  revocel  ad  salutetit. 
t^eite  isto  iu  regno  decem  virgiues  sum,  qninquesa- 
pienlesetquiiique  fatuie  :  ill*  buis  ia.iipadibus«»|.*iun 
babentes,  id  est,  saucti  Spiritus  dona ;  faiu.c  n  >n  ba- 
bendo,  aiienum  emere  inquirunt.  Iil.e  cuin  spouso 
itt  gaudium  iniraui,  isiae,  a  jauua  exciusa?,  boraui 
iti-que  tliem  sux*  sc  uut  salutis.  De  boc  veio  in  Kv.m- 
gelio  dicit  :  Mittit  angelot  $uo$%  et  colligent  de  regno 
eju*  omnia  scandala.  lu  boc  vero  eiiam  Noe  in  ai  ca 
iiiaiiens,  quae  est  sancla  bccleoia,  uiunda  el  iiuiiiuu- 
da  aiiimalia   nulrit.  Sequitur  : 

Inccnta  autem  una  pretiosa  margarita,  dedit  omnia 

$uu  et  tompar  v>t  itlum.  bcce  etiim  qui  uiiiltos  quje- 

reiitfi,  unaai  emii,  ut  in  Etaugelio  :  Mutti  $unt  uoca- 

(i,  pauci  vsro  etecti.  Utiaiiiconiparavit  eiiam,  et  pre- 

liosam ;  illam,  inquam,  dc  qua  iu   Canticis  cantico- 

rum  dicit :  (Jna  e$t  cotumba  mea%  perfecta  mea%  et  ma- 

cuta  non  est  in  ea.  Ecce  eiiim  qu*  luit  in  Kvaugelio 

margariu,  iiicaii|ico  eflicitur  coiumb;i ;  et  qux  ibi 

e»l  preiiosa,  bic  facta  est  perlecta.  Qu»a  sancta  Ke- 

clesia  iiiargarila  est   per  iiiaireiu   boiue  operaiiouist 

ut  Doiiiinus  dicit :  Sic  luceat  tux  ve$tra  coram  homi- 

mbu$%  ut  videa  .1  vestra  bonu  vpera%  et  tjlorificent  Pa- 

trem  vt$trtim%  qui  m  cceli$  ♦?*<.   tt  coluima  e>t   per 

simpliciiatis  naturam,  Domino  dicenie  :  E»toie  pro- 

deute$  $icut  terpentet,  et  timpticet  ticul  eolumbm.  Vc- 

re  pro  bac  ouiiiia  Cbnstus  dare  digoatus  esi  sua,  id 

cst,  aniuiaui  et  sangiiiiieni,  eisic  emere  il  aoi.  Haec 

est  haneta  foclesia  in   teiri*,  bxc  est  llurosaiein 

saucta  iu  coslis,  oruaia  omni  l.tptde  prttioio,  iu  cu- 

jus  ponis  Api>siotoiuin  noiuioa  et  margarita*  fulgeut, 

cujus  et  per  oinnes  vicos  au  u«nvrr>i-»  Aileluia  cani- 

tur ;  qua;  uon  ocuiaia  fenestris  so  ein  mquirit,  qui 

diurnis  fulget  in  boris,  ul  canas  Irugum  lat  tat  ari- 

stas,  et  vanis  tuta  depmgal  flonbus  arva,  et  nmic  eo 

accurrat  in  arcem  a,  nuiic  tenet  occiduas  umbias.  Nec 

illa  est  Hiei  u*aleiu  quain  Doniinus  vhlens  flevit  su- 

per   iliam,   cujus  et  ^empiteriias  prjedicat  ruinas, 

quaiuque  deva*tavit  tyrannus,  et  celsa  stravit  inceiua 

lerris,  sed  ilia  quae  vera  est  usio  pacis,  dequa  l'sal- 

mista  dicit :  Hcec  requtet  mea  in  utculum  tascuti ;  hie 

habitabo%  quouiam  praselegi  eum.  Nam  biijus  lumeu 

nou  solis  est  jaiu  dicii,  sed  illius  qui  nescit  oecasum» 

ubi  splendor  el  tciupium  Deus  est,  et  ngmis.  Sed  di- 

gnum  est  in  bi»  alinn  aliquid  explorare.  Nam  quid 

poiest  esse  verius,  quam  ut  isu  uiargarita  sit,  quae 

tauta   veuustate,  tanioque   nitore   p.acet,  ut  omnia 

tradantur  tjus  m  coiiiparalkMie?  forsitan  ista  est  bor- 

tus  conclusus,  fons  signatus,  porta  t*lau»a,  quam  pro- 

pbeta  intuens  dicit :  Porta  hatc  ciau$a  erii%  et  non  a- 

perietur%  et  vir  non  Irnnsitf  per  eam%  quia  Domiuus 

Deus  ingrosus  est  per  eam,  et  erit  elausa.  An  for- 

tassis  isla  est  de  qua  Psaiuiista  dicii :  A$titit  regina 

adextri$tui*inve$tku  demurato%  circumnmicta  vurie- 

lale.  Lt  quare  lioc?  quta  :  Concupivit  Kex  speciem 

tuam,  idcireo,  osia  mucuta  non  e$t  in  te.  Vere   luec 

e>t  reginn  lota  pulchra,   immaculata ;  idcirco   hanc 


•  Fortc  H'gendum  :  et  nune  eoam  ArcitnT  in  arcem,  ut  solis  ortUA  i^sius  ocjaiui  oppioalur.  Kcit. 
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elcgti  Dominus  in  hftreditatem  sil»i,  deqtia  eliam  A  »*  forle  tamttu*  oderit  te?  et  illud.   Met  mveui$tif  fiii 

camem  sumcre  non  despexil.  Et  videamus  cjtiid  sc-      — *    J '  —">-'  -L:     -  *--• • 

quitur  : 

A  dextris  stat  regina,  quia  vias  qtiae  a  dextns  sunt, 
novit  Dominus.  In  eestitu  deaurato,  cireumamkta  vo- 
rielate.  H«c  varietas  reginarum  est  cnhos,  qua  di- 
versitate  operum  praecellst  cutictis,  non  colere,  vel 
stamine,  quod  seres  inittit  foris,  sed  quio  viriulum 
operuni  fulgel  in  actu,  nec  pingitur  coloribus  fticis, 
nec  crores  arte  depietis.  sed  e>l  saori*  variatn  fign* 
lis.  Qnia  tlum  Ahcl  miinug,  dum  Abrahae  obedieiiiije 
flidem,  dum  Isaac  hosiiain,  dmn  Jacob  litulum  oleo 
unctum,  duiu  Josepli  ceruiitius  veMindatioiiem,  dtim 
Lot  hospitium,  dum  Melchisedech  «ocrHieium,  dtrtn 
David  stratum  eilicinum,  dum  Zacl»»  i  deciinas,  triura 
pueromm  eaiuinum,  nec  non  ei  prophetaruiu  vatiei- 
nia,  apostolortun  martyrumque  cruoris  ruborem, 
virginum  caudoris  ruborem,  confessonim  docunien- 
la  salutis,  quid  in    his  aliud,   ntsi  varietas   fulgel? 


twi,  comedequod  sufficil  tibit  ne  f<ile  satiatus  evomas 
illud.  Sie  sic  agant  nmnes  sorores,  non  densis  gres- 
sibos  fratrum  liinina  freqnenteni.  non  carnalia  hasia 
requirant,  non  ineptas  resoneul  fabnlas  :  non  munns 
deferani  tantum,  quod  tela  depingit,  vel  magistra 
manus  adornat :  non  olfactorinla,  non  variorum  pla- 
centas  saporum,  sed  cum  Scholastica  sacra  Benedi- 
cti  frairis  requirile  scholam  ,  tit  magis  cibo  caelesli 
quam  dono  terreno  satiati,  reverli  ud  propria  quea- 
tis.  Sequitur. 

Ad  quam  vir  Dei  non  longe  extra  januam  in  pos- 
sessione  monasterii  descendebat.  Quam  sancfus  v 
qunm  pudicus,  quam  discrettis  accessus  :  ut  fragilis 
«extis  non  lassescerel,  obvins  frater  occurrit ,  ne 
fone  labor  itineris  frangerel  mentis  devotionem  :  an 
iliicitiim  rernehai  ut  tauli  limen  coenobii  caleari  fe- 
inineo  pede  debuisset  ?  an  forsilan  saecolarimn  la- 
tratos  vitabat,  qui  bonos  monachorum  moreseanino 


llac  Paiiltts  varietale  micat  cuoi  dicit : </ut*  nos  se-  ->  iture  devaslant,  el  hoc  credaiit  iu  ilis  quod  snig 
parabit  a  cliaritate  Christi?  tribulatio^  an  angnstia,  an      malis   nctibus  agere  non   recusaut?   Et  si  hoc  de 


fames,  an  nuditas,  anpericulumt  et  illud  :  Ter  virgis 
c&sus  sum,  semel  iapidatus  *«m,  ter  naufragium  periu- 
li%  et  reliqua.  Et  Petrus  :  Obedire  oportel  Dto  magis 
quam  hominibus.  Ilac  deni<|ue  varieiale  opertim  aeler- 
iioruiu  omues  sancti  fulgeul,  utsul  m  regno  Palris  Dei. 
llis  breviter  praelibatis,  fratres  cbarissinii ,  qwa 
beatae  Scholasticae  nstalitia  colimus,  libet  de  ejus 
vitaj  meritis  aliquid  de  vita  beaiiss  mi  Benedicti  huie 
opusculo  introdiicere,  ut  quanisc  excellentiae  sancti- 
talis  fuerit,  sileulio  non  legatur.  Sed  primilus  om- 
nipotenti  Deo  preces  mittamus,  qui  omnia  in  sapien- 
tia  fecit,  ut  ipse  douare  digoetur,  quia  digiiatus  est 
dicere :  Qui  sitit,  veniat  et  bibat ,  el  :  De  tentre  ejus 
fluent  aquct  vwm%  ut  coepia  sic  digne  prosequamtir, 
ut  tantae  feslivitatis  pertineat -ad  fconorein,  et  vestiae 
charitati  pnebeal  increiiieRtum.  Soror  n  mqne  ejirs 
Scholaslica  oninipotcntt  Doiniuo  ab  ip«o  «ifamias 


lanto  Patre  sperare  illicilum  esset,  de  tenrrioribns 
discipulis  iuflato  gulture  crisparent  cachinnos.  Id- 
circo  non  in  sactilariura ,  sed  in  propriispossessieni- 
bus  descendebal  Pater  almilicus.  Sequitnr : 

Qundam  vero  die  venit  ex  more,  atqne  ad  eam 
cum  discipulis  venerabilis  ejtis  desceudit  frater.  Ex 
more  eniin  veuit,  quia  ex  boua  consueiudine  inootia 
appropinquabiit,  et  fide  non  fiVla.  Quam  sancltw 
accessus,  quam  sanctus  adventus,  qoam  pius  cursitt, 
qui  magis  ainore  inentis  currebatad  Cbrisiiim,q<iaiN 
devoiione  pedum  ad  fratrem,  imo  et  ad  Christom 
fratrem !  Naui  et  ipse  dicit,  Siquh  feceritvelunuuem 
Patris  mei  qui  in  cotlis  est,  ipse  meus  (rater*  smror  et 
mater  est.  Sed  quali  devotione  isla  ctirrat,  Psatoiista 
dicit,  Sicut  cervus  desiderat  ad  fontes  aquarum,  itm 
desiderat  anima  mea  ad  te  Deus.  Sed  quare  Psalniisla 


mctaphorice  cervi  proposuerit  mentionem ,  ut  ita 
lempore  dicata,  ad  eaw  semel  per  auuum  venire  currat  aniina  ad  Deum  ut  ccrvus  ad  fontem,  mm 
coMsueverat.  Primitus  quideni  viriuteni  tanti  -tiomi-  l*  vacua  mysteriis  manent.  Nunquid  solos  cervus  et 
nis  iuquiramus,  ut  *uo  decore  oraliodecurrat.  Scht»-  non  coluinlia,  turlur  et  passer  foniem  reqoirii?  Sed 
la^tica  enim  a  schola  derivatur,  quae  est  sapieutiae     aliier  cervus,  aliter  columba  ad  fontis  amiiem  re- 


iiulrix ;  ab  ipsa  autem  oiuuis  doctriua  saoientiae  snr- 
git,  ab  ipsa  virlutum  onuiium  uonna  coucrescit,  ct 
tota  virtus  animae  procax  lit  ad  discendom  bona  el 
oiala,  ut  recto  limite  currere  possit  viam  sakilis,  qua- 
liter  peritura  mundi  despkiat,  t  celeslia  semper  inan- 
sura  coucupiscat,  ne  oberrans  bonum  ducai  pro  ma- 
lo,  malum  pro  bono,  tenel«ras  pro  luce,  eiluocni  pro 
teuebris,  amarum  pro  dulci,  ei  dulee  pro  aroarro,  et 
disccruere  pussit,  qu»  virtus  sit  sptritus,  quas  <ar- 
nis,  ne  iudiscrele  cuncta  peragens,  ibi  boiHim  elige- 
re  sptret  ubi  tota  est  u»alitia)  uonna  :  ut  e*t  ilhid, 
Quinon  fuerit  discipuius  veritatis%  erit  magUter  erro- 
ris.  Sed  \ideamus  quis  bujus  lantac  sororis  possit 
csse  gerniaiius  per  omnia  Benedicius  noii  soJum  110- 
mine,  sed  et  opere ;  non  solum  iu  tcrris,  sed  eiiam 
in  cailis.  Ista  uon  philosophoruiu  scbola  scholastica 


currunt.  Iste  cursu  pedum,  isia  aerio  volatu  desceu- 
dit  :  iste  insecuius  frequenter  arte  venatorum  lassa- 
buudus  ctirrit  ad  aquam,  usee  vero  iidaiigata  aoliia 
accedil.  Quod  si  myslice  pensare  volumus,  iitvisibili* 
anima  vUibilis  auiiualis  iiabet  formam,  qua  uaoeunui 
fatigationis,  hic  pergit  wd  fontem  terrenum,  b*c  ad 
fontem  ccelestem ;  iste  fatigatus  vocibus  canum,  isia 
consccuia  spiritibus  mallgnis,  pro  quo  ad  fontem  il- 
lum  currendum  est,  qui  est  fons  vivus,  puieusdomus 
Jacob,  ex  quo  aquaj  vena  s»lienlk  ebuUit  io  vkam 
anteriiain.  Certe  tauta  soror  tali  lide  veuit  adfrairem. 
Nam  aliier  aeger,  aliier  sospes  ad  medieum  vadit : 
iste  ut  sauus  sanum  visitct,  isle  ut  laoKueiuefo  sauiis 
procuret.  Nam  el  ad  luinem  aliter  stliens  festinat, 
aliter  crauulatus  a  vino.  Uie  ut  liausto  refociiiei 
mentem,  ille  utreclo  ilinerc  ins>iiiens  pergai.  Somr 


facta,  seUChrisii,  mundi  ludibria  ab  infantia  fogiens,  D  vero  isia  in  taulo  fralre  aiulias  giatias  ceroens,  ta- 


caelestem  sibi  sponsum  apiavit ;  iste  vero  a  poerttias 
suae  tempore  abrupta  vitiorum,  et  iiiterarum  imm- 
danarum  Uouue  sludia  cerneus,  senili  corde  eom 
quein  in  ingre-su  mundi  posueral  retraxit  pedem. 
Quam  fi  lix  Nurbiae  tellus,  taies  qua3  mitiit  alumnos! 
Nain  Caitopica  regua  aurea  miilunl  tyrannos.  Tu 
Christo  proles  super  aethera  dignos.  0  leticta  tanue 
viscera  matris,  quae  tali  germiue  soboles  mundo  dc- 
dei  e,  id  est  beiiedictiouis  et  sapienti».  Vere  ista  est 
illa  lertilis  gleba,  quae  sumpto  semiao  aliud  cenle- 
simum,  aliud  sexagesimuiu  fructum  produxiL  Sed 
cur  seuiel  in  anno  saocta  soror  veniebas?  forsitan 
lougiludine  iiineris  a  tua  teuera  planta  formidabas? 
an  iuuiius  parabas  quod  ferres?  au  forsitan  lantum, 
et  seuiel  in  auao  fecundabat  bonus  frater  rore  verbi 
coelestis,  ut  msdefacu  mentium  prata  suflicerent  ad 
increnientum  salutis?  an  iu  nienie  haliebas  illud  Sa- 
lomouis,  Prohibe  pedem  tuum  de  domo  proximi  tui9 


pieuie  petle  infatigata  venil :  prius,  ut  saua  sanum 
visiiet ;  $equemer,  ul  aegram  non  corpore,  scd  ineme 
curel  dociimenlo  salulis  :  quia  nec  ipsa  astra  inunda 
sunt  in  couspectu  Dci,  et  secuuduui  Aposioluui,  nec 
infans  uiiitis  diei.  Sei|uitur  : 

Qui  touini  diein  in  Dei  laudibus  sacrisqueeolloquiis 
duceutes,  iiicumbetiiibus  jam  noctis  lenebris,  simul 
accepere  cibtim.  Beala  talis  visio  paientum,  t»rae 
ocuUs  haheutes  Doinini  pr.ccepluin,  PrVmum  queerite 
regnum  Dei9  et  justitiam  ejust  et  hacc  omnia  adjickn  • 
tur  vobis.  Beata  talia  fercula,  ubi  prius  ponitor  pauU 
angelorum  quain  bominum,  el  ubi  prius  lefocillatui 
iiiens  quani  venter.  Nam  hic  repouitur  cibus,  qui 
placere  possit  luensa:  icelesii ;  tbi  vero  esca  manel, 
quatn  indigcriei  corporis  miilii.  Lt  beatus  sertno, 
qtii  loto  diei  spatio  prolelalur  laude  diviua,  et  «|tii 
a  primo  lucis  ortu  usque  ad  occasuiii  ,  alternatiiu 
reciprocauiur  prasdicauitua  sacrubancta.  Sequuur. 
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Cumqoe  adlitic  ad  meusam  considerent,  cl  inter 
«acra  eolloquia  tardior  se  hor.t  pmtraherel,  eadem 
smciimonialis  feioina  soror  rjuscomrogahat  dicens : 
Qtia?so  te  ne  ista  nocte  me  de*eras,  ut  usque  uiane 
aliquid  de  coelcsiis  vilae  gaudiis  loqu.iuuir.  Ad  inen- 
sam  sedenl,  ciouin  sutmuii,  uuo  denle  chariiatis 
ruiitinant  panem,  el  colloquiasacra,  ut  unuui  esset 
06,  qoo  terrenum  panem  (rangerent  et  coelestem. 
Naui  vetiter  411611118  ciho,  mcns  eral  adliuc  jf juna 
verbo  sslutis  :  idoirce  quasi  famelica  rogat,  ut  di- 
viims  cibariis  mentein  saiiaret  perjucundus  ceeleslis 
nstfue  in  lucem,  ut  qui  fuerat  luce  diei  magisler, 
ieret  eliam  iuter  teuebras  doctor  berilis.  Sequi- 
tur. 

Cui  ilie  respoudit,  Quid  est,  quid  loqueris,  soror  ? 
maiiere  exlra  cellam  nullaleuus  possuni.  Ecce  per- 
coutalur  frater  sororem,  magister  discipulam,  sau- 
rius  sanctam,  quasi  non  scieus,  quid  dixerit  gurnr. 
Sed  ista  inqoisitio  magis  iiascentis  est,  quam  inler- 
rogautis,  duin  bene  Pater  audisset  quod  soror  roga- 
verit.  Tanquam  si  diceret,  Noa  bene  «st  boc  quod 
rogas,  ut  insoiitus  extra  cellain  maneaiii,  quod  iui- 
plere  miniine  possuitt.  0  sanclitatis  amalor,  quare 
germana?  denegas  quod  etiam  extraneis  pracbes?  sed 
lioc  religio  faciat,  non  causa  doloris.  Scis  Domini 
pwceptum,  Qui  diligit  palrem,  aut  matrem,  aui  fra- 
trem%  tel  sororem  plus  quam  mey  non  est  me  dujnus. 
lueoque  ad  assiiemm  recurris  orationi*  locum,  ubi 
magts  Deo  quam  sorori  solitus  es  adbarere.  Sed 
pra*>tMnenti  voee  d.ctmus,  Nunquid  non  Deushic  estf 
ubi  botta  soror  sacrimeirta  Dei  pcrquirit,  cuiii  ipse 
dicat,  Ubi  duo  vet  tres  congregati  fuerint  in  nomine 
meo,  itt  medio  eorum  sum  ?  Ecce  11011  rugat  ut  iongt 
te  teinpore  eernat  m«»re  parenluui,  sed  unius  nociis 
spatium  poscit,  qtio  prsbeas  colloquia  sacra.  Quam 
dure  atieiidi»,  saucte  fraier,  ppcces  sororis,  ob  lua* 
cansani  sacrae  religionis.  llla  bene  qu;eril,  ut  a  te 
liabeal ;  tu  siiniliter  ut  redeas ;  ill  •  fide,  tu  lide  : 
illa  amore  Dei,  tu  pariter  ut  illa  :  illa  ut  cuui  sorore 
in  pradicatione  teiupus  noctis  exsolvtis,  tu  ut  cum 
frslribos  solilas  D«>mino  referas  laudes.  Sed  qui*  e 
duobtis  meHus,  sequens  senteotia  monsirat.  Tanta 
vrro  erat  cueJi  setenitas  ut  uuila  in  aere  nubcs  ap- 
parerel.  Vere  nulla  nube6  esse  potuit,  ubi  erat  lux 
veta,  quce  illummnt  omnem  hominem  venienlemtn 
hunc  mundum.  Sequilur. 

Saitctimooialis  auieui  femina  cum  verba  fratris 
itegantis  audissit,  intertas  digilis  maiius  super  men* 
saiu  posuii,  el  capui  in  uiatiibus  omnipoleutein  Do- 
uiinuni  rogatura  deciiiiavit.  Dic,  virgo  beata,  cujus 
te  scbola  docuit,  quae  contra  ut.igigirum  sententiam 
projtoms  ?  Nuuquid  11011  diiit,  Perfutus  omnis  disci- 
puius  erit,  si  stt  sicut  magister  ejus?  et  in  Evangeho 
itiquit,  Nesciat  sinistra  tua  qnid  facht  dextera  tua  : 
et  tu  ambas  maiKJS  tiiuecM*  ?  et  illud,  Mittite  in  dtx- 
teram  natigii  retet  el  tu  utroque  latere  recte  im- 
tuergis  ?  llle  a  dexlris  oves  cotlocat,  lu  etiam  in  si- 
irisira  1  Psalmista  binc  a  dexlris  pouit  dicens,  Dicit 
Dominus  Domino  meo^  Sede  a  dextris  meu  :  nec  noti, 
Dextera  Domiui  fecit  mrtutem,  dextera  Domini  exat^ 
tavtt  me.  Et  in  Caiilico,  Dex  era  tna,  Domtne%  gtort- 
ficata  e$t  in  virlute,  elc.  fil  tu  ista  derogans,  non  so- 
luoi  manus  iinplectis,  sed  etiam  digitos  inseris  ? 
Dominus  dicit  in  Kvaogelio,  Tu  autem  cum  oraveris9 
intra  in  cubicutum  luum  et  clauso  ostio  ora  Patrem 
tuum  :  et  tu  ad  cosnaui  sedens,  ante  buiiiano»oculos 
preces  laciytnasque  TundU?  Sed  quam  laudauda 
sunt  tua  facta,  o  tanciissima  feminaruui !  Quid  tu  in 
Cuiielavi  facii,  quaudo  Uilia  patemi  ccelo  peragis  ? 
Nam  ideo  libi  una  est  dextra  lasvaque  pars,  quia 
fabrkaui  attendis  iilius  qui  nuliam  babet  «misiraiii ; 
ut  dicit  :  Vidit  Deus  cunctaquee  feceratf  eterantvalde 
bona.  Et  hi  Canlico  caiiticorum,  Lmva  eju$  sub cavite 
weo,  et  dextera  Ulius  amptexabitur  me.  fct  in  Htialin. : 
Munus  tua  (ecerunt  met  ptasmavere  me.  £t  illud  in 
Cantico :  Manus  meee  stiliarere  mgrrliam.  liac  quippe 
auctoriiate,  quam  pukhrae  tu«  inauus  compiexai 


A  consistunt,  super  quas  capul  reclnians,  iuihrem  ca;« 
liLus  iacryuiaiK  eiTii«li*.li.  SeJ  quod  capnt,  Aposio- 
lus  dicat,  Caput  mulieris  v/r,  capul  viri  Deus.  Nain 
cujus  viri,  nisi  illius,  unde  piophela  dicil,  Viroriens 
nomen  ejus?  Ecce  ille  qui  pro  salute  omuiuiu  iu 
cruce  iuciinato  capite  tra^lidii  spiritum,  suo  capite 
nuuc  tuas  declinavit  iu  palm.is,  ui  sui  myslerii,quod 
nieute  quosrebas  arcanum,  lihi  inaiiarel  ab  asiris  : 
quus  lantum  insertis  digitis  egisli  iiiiraculutu,  quid 
laceres,  si  palmas  exiendisscs  ad  preces  ?  Cuuique 
levarei  de  uiensa  capul,  tmlae  coiustationiset  toni- 
trui  virlus,  lantaque  iuundaiio  pluvhe  erupit,  11 
neque  ven.rabilis  benedictus,  neque  fratres  qui  cum 
ea  adcrant,  extra  loci  linien,  qtio  cousederanl,  pe- 
deinmoverepoiuissent.  Q  iaiii  nova  Hiiraculamundo, 
quaui  cunciis  laudanda  praecuiia  seclis  :  ubi  nulla 
erat  umbra  nubis,  aer  inloiiat  clauoribus  oumis  ,  et 
densa  louilrua  sonant,  ubi  uulius  erai  concussio 
venli.  Nam  unus  fous  oculoruin,  et  iiieusam  rigahat 

g  lacrymis,  et  xihcr  imbribus  arva.  Siet  nunc  sancta 
cbaritas  fixa,  steut  iinuiobiles  pedes  (raterni :  quoi 
soror  poscit,  non  deneget  dileciio  frairis;  da  voleus, 
iiolens,  |iernnx,  sacra  collojuia  Pater.  Ecce  isia 
prxceptum  Douiini  complet,  Petit  ut  accipiat,  qum- 
rit  ut  inveitiat,  pulsat  ut  aperiaiur  ei  Qtiid  petit,  ipsa 
dicat :  Ul  usque  mane  aiquid  de  cuelesiis  vitxgaudii^ 
loqtiamur.  Nam  ideo  descen.tisti  olivius,  ut  ista  dona 
proferres  :  periice  quod  coBpi^li.  Naui  non  initiopras- 
mium  exstaj,  sed  iu  liueoperum  bonorum.  Idcirco  e 
superis  fudit  Uouiiius  iinhrem,  ut  tu  uon  ^leneges 
pracilicaniinuin  auiueiii.  Vere  non  poscil  munus  ca- 
ducuin,  sed  r«-g.»i  cuBleatis  expeiit  iuirum.  Sequitur. 
SaneliinoiiiaUs  auieui  feiiiiua  capul  iti  tuambus  de- 
ciinans,  bcryin.iru«ii  fluvios  in  mensa  fuderat.  p<sr 
quo»  sereiiitatem  aeris  ad  pluviam  traxii :  nec  paulo 
tardius  post  orationem  iuundatio  illa  secuia  esi.  Sed 
lanta  fuit  canveuieiitia  oralionis  et  inuodatiouis,  ut 
de  mensa  capul  jam  cuin  tonitru  levaret,  quateuus 
uiiuiii   ideiuque  essel  inomeniuiu  et  levare  caput,  et 

G  pluviam  depouere.  Quain  biuus  D  us  Israel  recii^ 
corde,  quaui  pix  aiiimje  quaerent»  illum  ?  Ecce  qui 
scrutator  est  meinium,  et  cotda  omitiutii  ceniit,  qui 
per  Pdaiiiiist.nn  dicit,  lnvocabii  met  et  ego  cxaudiam 
eum  :  cum  ipao  sum  in  trib  tiatione.  Ecce  uon  disiuU, 
uon  multas  expedivil  preces,  sed  in  iclu  oculi,  ei 
puncto  cordis  peieuti  tribuit  donuui.  Nam  levato  tle 
manibus  capite,  uua  fuit  conveiiieutia  oratiouis  et 
inundationis.  Gaude  ct  tatare,  virorum  sauctissime, 
quia  ecce  tenes  quod  voluisli,  ecce  bahes  quod  ^eui- 
per  qujbsisu  :  ecce  miracuia  cemis  insiguia,  cobIo 
lerrasque  proba.a.  Vere  si  11011  itegasses  qued  expe- 
tebas,  11011  fueraui  signa  bu  uanis  oculis  naia,  qnx 
loio  seuiper  lnuudo  lectio  sacra  soou.  E<:ce  jaui 
SJiolastica}  uuuien  vii  luiutn  laude  coruscai,  ecce 
iliius  iniracuia  pleb>  saiicta  cougaudet,  ecce  quata 
cultasii  surculo  ccelesti  fructus  fert  signorum.  Se* 
quitur. 

Tunc  vir  Dei  iuier  corusces  touitrus  ;»tque  mgeu- 

1)  lis  pluviai  inundationeiu,  videus  se  aJ  uioiiasteritiut 
11011  posoe  remeare ,  coepit  conquen  cotitrtstauis, 
dicens,  Parcat  tibi  ouinipoteus  Deus,  soror,  quid  est 
quod  fecisti?  Quare  quieris,  vir  Dei,  quid  soror  le- 
cenl?  Nunquid  non  ceruisquid  ip»n  fecerit?iiHiiquid 
intii  vides  pluviji  guttas  ?  Nunqui  i  uon  au  lis  cou- 
crepames  mugilus  aetbens  ?  Nunqoid  non  sentis  mi- 
racula  coruscare,  sigua  fluere,  ruudaunua  domus 
coniremiscere,  et  dicis,  Quid  fecisti  ?  Nunquid  ipsa 
boc  fecii,  quod  magis  lua  sancta  negatio  fecit,  qu>a 
si  11011  uegasses,  miraculum  non  evouiret.  Hoc  Chri- 
stus  gessit  pieiaiis  ainaior.  Nam  petenli  Cbanaue» 
inulieri  preces  au.lire  dislulit,  ut  ejus  fidem  faeeret 
acut.ore.o,  ut  quajretiti  catello  micas,  lilii  daretur 
paius.  Sed  illa  ut  exiranea  a  linibus  lunc  veuit,  jaut 
11011  cxtrauea  a  consoriio  Cbristi :  isla  vero  acuna- 
bulis  Cnristo  dicaia,  cum  Maria  gloriosa  yirgine 
audire  ineruii,  Optimum  partem  elegit.  Et  quare, 
Patcr,  contristaius  dicis,   Parcat  tibi  omnipoteus 
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Deiis,  soror,  quid  est  qtiod  fecisti  ?  0  yir  Dei.  lihi  A  cies  esl,  dum  i«iler  bonos  et  malos  charius  esse 


liomitiiim  mentes  patescunl,  tihi  aer  nmnismata  fun- 
dit,  tibi  arida  dolia  oieum  manant,  libi  alta  profundi 
laci  ferrum  reducuut  ab  imot  ipsi  inferi  animam 
reddtmt,  el  nunc  qnasi  cotiirisiatus  nesciens  dicis, 
Quid  fecsti  1  0  p-Uer  heite,  si  fas  esl  dicere,  qtian- 
tum  fu»*rat  jnstius  dicere,  Parc.it  mihi  omnipotens 
Deu*,  qui  t  «as  bonas  non  audio  preces,  qti.-tm  dice- 
re,  Parcat  libi  omnipotens  Deus,  quid  est  quod  fe • 
cisii  ?  hoc  est  illud  S^loinonis  :  Argue  sapientem,  et 
ttiliqet  te.  Sequitur.  Cui  illa  rcspondit :  Ecce  le  ro- 
gavi,  et  audire  me  noluisti;  rogavi  Dominum  meum, 
et  adjnvii  me.  Subaudiatur :  Te  quidem  rogavi  ut 
fratrein,  sed  tu  ut  germauam  noluisti  audire.  Spera- 
ham  ut  meiite  baheres  viseera  mairis,  parlus  dolo- 
rem,  lacteas  mammas,  cunas  nutricis,  lavacra  obste- 
tricis ,  fascias  lemporales ,  quibus  infanlia  olim 
nutrivit  :  sed  tu  me  noluisti  audire,  ei  magis  lestina- 
bas  ad  fratres,  quos  libi  sola  cbaritas  Christi  facit 


possit,  et  inter  latrones  el  pios,  ut  est  illud  :  Perfe- 
cta  charitas  foras  mittit  timorem.  Certe  si  pcrfecta 
est  ista  qune  ioler  bonos  foras  mittit  timorem,  imper- 
fecla  nihilominus  fore  crediiur  qnse  inter  malos  ae 
superbos  nequitiae  concordiam  praesut.  Sic  in  pas- 
sione  Domini  Pilatus  Jesum  miltens  Herodi,  a  quo 
Jesus  ad  Pitatum  iterum  remissus,  atnici  facti  sont 
Herodes  et  Pilatns  in  ipsa  die.  nam  antea  iuimici 
eranl  ad  invicsm.  Sed  hsec  est  perfecta  charitas, 
quae  Deus  est,  quae  hic  plus  una  potuit  qtiam  ahera, 
de  qua  dicit  Apostolus  :  Charitas  Dei  diffusa  est  in 
eordibus  no$tris  per  Spiritum  sanctum  qai  datas  est 
nobis.  Seqnitur. 

Cumque  die  altero  eadem  venerabilis  femina  ad 
cellam  propriam  recessisset ,  vir  Dei  art  itionaste- 
riuni  rediit :  et  ecce  cutn  |»osi  triduum  in  cella  <  oo- 
sisteos,  elevatis  in  aera  oculis,  viditejusdeni  sororis 
snae  auitnam  de  ejus  corpore  egressam ,  iu  c<»luniU;e 


gerniatios,  q*jos,  eiiam   nescis  a  quo  limile  ad  tna  r  specie  coeli  secreu  penftrare.    Qtiatn  felices  sunt 


ciinabnla  hbs  mundus  transmiliat.  Idcirco  rogavi 
Domiiium  meum,  et  audivit  me.  Tu  non  allendebas, 
qnod  unus  paier  amhorum  conluht  membrn,  lu  non 
cemebas  nnam  nobis  mansionein  esse  Inler  uteri 
•epu ;  idcirco  ad  illum  Patrem  cucurri  qoi  nobis 
animam  dedit,  qui  lerreoa  tribuii,  et  coelrsiia  non 
denegavit :  Modo  ergo  si  potes,  egredere,  et  me  di- 
missa,  ad  mouasieriom  redi  (Modo  enim  pr&sentis 
est  temporis)  :  niodo  enim,  quando  tibi  omuipoteiis 
Deus  ilinera  clau>it  :  modo,  quando  aditum  eundi 
deneg»vit  :  modo  si  poies,  me  dimissa,  ad  monasie- 
rinm  redi.  Et  cur,  Pater,  frligaris  ?  nunquid  noii 
hic  est  monasierium  ubi  tu  es,  qui  caput  es  ouuiiuni 
nionasteriorum,ctdoctoromiiium  monachorum,  dutn 
uon  locus  hoinineio,  sed  ln»mo  sanct.ficcl  Jocum  ? 
Sia  nunc,  Paler  sanctUsime,  iuvitus,  ut  alterius 
cliei  sol  tibi  praebeal  gressus.  Scquitur.  Ipse  auiem 
exire  exira  tecium  uou  valens,  qiti  manere  spome 
noluit  in  loco,  maiMl  invito».  Qnam  multis  sanctis  r 
viris  f.icius  es,  vir  Dei,  cmnpar,  qui  inviti  fecerunt  ^ 
boitorum  facta.  Nam  J;»coh  iovilus  fratrem  fugit, 
qui  poslea  rediit  cusu  inultis  :  *ic  Joseph  invitus 
pergit  ad  sedem  ul  doclor  hercl  populo  Dei  :  sic 
Dauiel  vadil  Babylonicam  ad  artem,  ui  priinus  fieret 
Mpieutibus  cunctis  :  *ic  Saulus  invitus  faelos  esi  Pau- 
}u>,  ut  fieret  geiilium  predicator.  hleoque  lua  uoti 
requiescat  chariias,  sancle  vir,  stare  uiviius,  ut 
Chrisii  tribuat  documenta  salutis.  Scqnitur. 

Sicque  facluin  est  ut  nociem  totam  pervigilem  du- 
cerenl  aique  per  sacra  spirilalis  vitae  colloquia  t>e>e 
vicaria  relalioue  satiarent.  Ecce  nunc  nova  spiriialia 
gaudia  surgunt,  quia  negans  prius,  factus  est  iiunc 
aitribuior  coelesiis  :  et  coiloquiis  sacris  vica/ia  rela- 
lione  se  sauant,  qui  prius  erant  a  concordia  discor- 
des.  Quaiua  suni,  oiunipoteiis,  tua  inirabila,  Deus? 
nam  oiuiiia  proba  voluisti,  lecisti,  et  non  est  qui 
resistai  majesutis  poiebtati  tu  r.  Ideoque  laudant  le 
cceli,  aer,  terra,  inare,  et  cuncu  qoae  in  eis  sunt 


oculi ,  qui  aiiimas  possunt  contemplari  beatas.  qui 
carnali  iniuiiu  spiritalia  cernere  queunt  1  Isu  luui- 
naria  non  adjiueol  in  fundamioe  frontis,  sed  imus 
reiiitescont  ad  cordis  fenestras ;  de  quibus  dicit  : 
Qui  sunt  isti  qui  ut  nubes  volani,  el  sicut  cvlumbas  ad 
fenesras  sua*.  Ecce  jam,  Benedicte  Pater,  isu  cck- 
luinoa  ad  luas  jam  eordis  volat  fenestras,  ut  tu* 
soroiis  animam  per  eas  iransiens,  ad  ccelesiem  iilain 
deferat  portam  :  ul  illa  fierel  duclnx  anima  lantae, 
quai  fuit  avis  quondam  portatrix  ad  arcam  reddita 
pucis.  Quam  felii  aies  Uhbus  mysteriis  compu, 
qua;  nieruii  eiiam  super  Donnnum  Cbristum  Spiri- 
tum  sanctum  ferre.  IsU  frequeos  ohsequiis  instat 
regis  aeterni ,  isu  assuetis  peiinis  deargenutis  auro 
dorsa  refulgens ,  paradiso  nuoiia  defert.  De  hac  in 
Caniico  cmiicoruin  dicit :  Surge,  amica  mea  sponsa9 
et  veni :  columba  mea  in  foraminibus  petras,  in  cavernm 
macerkv.  Sequilur. 

Qui  tantae  ejus  gloria;  congaudens ,  omnipotenti 
Deo  io  hymnis  et  latidibns  «raii  «s  egii,  ejusque  ob»- 
lum  Irainhus.  denuntiavit.  Denuntiavit  enim  sanctus 
Paier  fralnhus,  quod  meruit  sacro  iutoiiu  cernere 
secrettim :  et  uhbus  congaudens  voiis,  omoipotenit 
Deo  gralias  egit,  quia  quam  ante  tridumii  rore  verbi 
coelestis  perfudr-rat ,  ad  aetherea  regna  ui  columbas 
spccie  scandere  cemit.  Sequiiur. 

Quos  etiam  protiuus  tiusit,  ut  ejus  corpus  ad  mo* 
nasterium  deferrent ,  atque  in  sepulcro  qtiod  sibi 
ipse  paraverat,  ponerent.  Quo  faclo  coniigit  ut  quo- 
rutti  mens  una  semper  iu  Doraino  fuerat,  eoruiu 
quoque  corpora  nec  sepuliura  separaret.  Ecce,  frj- 
tres,  inargarita  coeloti^  a  negotiatore  dudum  eiupu9 
aptatur  ccelesiibus  ornamentis ,  jani  iuter  lilia  can* 
dentia  pascens ,  seqoitor  Agouoi  quocunque  ierit. 
Ecce  in  paradiso  Douiini  ab  angelis  cotlocatur,  ecee 
in  lerris  iuonacboruiu  in.ioibus  aputur  iu  tuinulo 
fran  is,  ut  miiitus  quod  una  mater  c.oiittilit,  nec  cceli 
janua  nec  tenae  sepullura  separaret :  et  qaibu»  ona 


quia  seinper  ioitovas  signa,  et  inirahilia  toa,  ut  te  D  luit  semper  uiens  in  Chhsto,  una  esset  corporuiu 

totus  oibis  a^noscat  stiuui  esse  redeinptorem.  Da 

jam  pius  pio  Patri  Deocdiclo  iler  redeundi  ad  cellaui, 

sirmge  aerium  ainnein,  lolle  pluvia;  gutUs,  da  sere- 

niutis  solem,  ut  qui  hetus  acce>bit,  gauiiens  recedat : 

ui  simul  ejus  t-oror   valedicens  Iratri,  ad  propria 

revertatur,  ut  siinul  gaud«  ntes  et  exsuluntes  luo  de 

munere  ad  sua  tecta  vehantur.  Sequitur.   Quia  de 

tedixi  eum  voluisse  aliquid,  sed  iniiiime  potuisse  : 

quia  si  venerabilis  vtri  iiieuteni  aspiciinus,  duhiuin 

iioii  est  quod  eaiudeui  sereniuteni  voluerit  m  qua 

Oesceudemt  permanere.  Sed  contra  lioc  qui»d  voluil 

iu  virtme  omoipoteiitis  Dei  ex  femineo  |iectore  mi- 

raculuin  invenil.  Mec  mirum  qnod  plus  illo  fenrina, 

i\um  diu  fralrem  videre  cupiebat,  in  eodem  icinpore 

valuit;  quM  euim,  juxla  Joamii*  vocem,  Deus  cha- 

riias  est%  juslo  vahie  judieio  illa  plus  potoit  quse 

plua»  ao<avit.  Brevi  seriuoiie  de  his  disserendum  non 

est^  naiii  secuudum  graramalicos,  cUariiasmediasne- 


arca.  Ecce  reparau  sunt  tua  dainna ,  paradise.  bcce 
virgo  Dei  maiiu  loimata,  qiiam  ue  tuo  pestifer  hustis 
abstttlit  loco,  jam  redit  aa  culmina  cali,  jam  reco- 
gnoscit  sui  palmam  strtictoris  :  jam  qtiia  viUa  fuit, 
\ictrix  calcat  hostis  colla  mali^ui.  Dic  dic,  inleriu 
minisler,  dic,  tartaree  nules,  dic,  orci^eoum  geuus 
omnium  veuenorum  Iraode  repletum ,  quid  tihi  fecii 
plasma  sam  lissimum  Dei  ,  quiii  iibi  uocuit  leuiina 
beiie  formau?  Quave  causa  uUro  te  consilianus  iu- 
jecisii  ,  ul  uiaiidocaret  quod  luum  non  foit  ?  dic, 
pestifer  fur,  quia  noo  potuisti  rapere  p^rieoi  regni 
Dei ,  ideo  voiuisti  rapere  per  serpeniem  creaturatsi 
Dei,  imo  quaiis  Dumious,  talem  famulam  niiim.  Tu 
ser|>eus  lubncus ,  itle  serpens  tortuosus  ;  tu  omni 
dolore  plenits,  ille  omni  veneno ;  tu  mortis  cou>ilia 
dans,  ille  suis  orgauis  sibilans,  mortis  con»ilia  pro- 
pinat.  ^unquid  iioii  potuisii  in  paradiao  Dti  al.uU 
aiiimal  inveoire,  qnod  luis  votis  concordarel  v  uita 
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serpestem?  Verdnon.  TacaHtdtor  augeKs  sancti?,  A  mulieribus,  etret  primum  :  et  ordtnaveront  episco 

Ule  callMllor  animaoubiis  cunctis;  lu  bonus  in  ccelo  mM~'~M       — f  :        :j  L 

formatus  es,  spouie  malus  effectus  es,  ille  bonus  in 

paradiso  creatus  est ,  pe«-  le  reus  eleclus  esi.  Virgo 

Dei,  plasma  Dei,  femina  Dei,  bona  creata  est,  per  te 

etserpentem  illicita  gustando  effecU  est  peccairix. 

Quiri,  demens,  de  his  tibi  profuit?  Tu  libi  perpetuoj 

ignea  cumulasti,  ille  lerram  comedet  cunctis  diebus : 

tu  catenis  igneia  illtgatus  ,  ille  omniuni  ira  periiui- 

tur,  calcaneis  tunditur ,  verberibus  flageilatur.  V«, 

vae  per  omnia  vobis  !  Ecce  femiua  reparata  est  san- 

guUie  Cbristi ,  ecce  pro  amissione  terreui  paradisi, 

Hla  nuuc  cuimina  coeli  retiuet,  unde  pr&ceps  ruisti : 

versuin  est  fel  tuum  in  dulcedioera  mellis,  fraus 

maltgna  tua  mreparatioue^.reparationemloiiiniuui 

salutem [F.salulia]. Perforata  estmaxitlagutturis tui, 

neminero  mordcns,  nemioem  vorans  sine  Deo  volente ; 

etsiquem  voraveris.pielate  Dei  prssfocatus  cum  san- 

guine  ivjicies  illum,  el  de  visceribua  luis  abstrahel 


pum  Abidam,  qui  venerat  cora  eis;  avide  sequeban- 
tur  eum  inrba»,  et  eo  amplius  ducenti  viri  passiotiem 
receperunt  ipsi :  et  solemuitas  passiouis  eoium  ce 
lebratur  v  Calend.  Noverab.,  et  vivunt  iu  aeterna 
requie. 

HOfclLIA  LIIXIX. 

Ezecbiel  propheta  vidit  quamdam  arborem,  b*- 
benlem  quatuor  radices  circa  qoatuor  partes  muitdf 
extensas ,  in  qua  eraut  tresrami,  qui  penetrabant 
coelum ,  et  erant  ibi  septem  folia ;  in  medio  ejus 
erat  aol  et  hma  ,  et  duodecim  siell».  Per  quatuor 
radices  intelligimu*  quatuor  evangelistas.  Sicut  enim 
quatunr  radices  erant  circa  quatuor  partes  mundi 
extensm,  ita  praedicatio  qwatuor  evangelistarum  fuft 
exiensa.  Unde  David :  In  omnem  terram  exivit  tonut 
eorum,  etc.  Per  tres  ramos  ftdem  Trinitatis,  scilirei, 
Patris,  et  Filii,  et  Spiritus  sancti.   Per  septem  folia. 


illum  Deua.  Gaude  jaiu,  virgo  Dei ,  tantis  sublimata  g  intelligimua  aeptem  dona  Spiritus  sancti.   Un^e  Da 


triumpbia,  exhulta,Beiiedicle  Pater  sanctissime  Pa< 
trum,doctordoIcissime  doctorum,  quia  consummatis 
operibussanctis,  pariter  congaudetis  super  regna  po- 
lorum.  Intercedite  pro  vobis  commissis,  po6lulate  pro 
iiubia  affliclis,  rogate  pro  nostria  delictis,  poscite  Cbri- 
al  um  oon  aolum  pro  monachis  conunissis,  sed  etiam  pro 
veatria  ancillis,  ut  omnis  aetas,  oinnis  aexua ,  omnis 
ordo,  qui  vestris  praceplis  colla  submittunt ,  peri- 
tura  wundi  despiciaul,  gaudia  sHerna  concupiscant, 
regna  beata  appetant,  prospera  auimarum  et  corpo- 
rum  percipiant.  Nulla  djabolica  fraude  motestenlur, 
uullis  iucur»ionibus  malignorum  affligautur,  null.s- 
que  calamiiaiibus  annibilentur.  Euge,  Pater  beate, 
feve  precantibua ,  appone  aures  precibus  famulorum 
tuorum,  da  veuiam  poscenlibua ,  da  dona  quserenti- 
bua,  parce  peccanlibus  :  quia  tu  pastores,  noa  vero 
eves,  audt  balatua  ovium  tuarum ,  trabe  me  po»t  te, 
ut  veniamus  ad  te ,  ut  illic  vera  pascua  inveniamus 


vid  in  alio  loco :  Et  fotium  ejut  non  decidet.  Per  so- 
lem  in  medio  posrttim  ,  intelligiutus  Dominum  no* 
strum  Jestim  Christum ,  qui  dicilur  8ol  Justiti» : 
per  lunam  intelligirans  aanetam  Ecclesiam;  sicut 
luna  crescit  et  decreacit ,  sic  sancta  Ecclesia  crescit 
in  bonis  virtutibus,  et  decrescit  amittendo  eas.  Per 
duodecim  slellas ,  duodecim  apostoli  signillcantur. 
Sicut  lona  et  steltm  rccipiunt  splendorem  a  sole  ,  ita 
Ecdesta  et  apostoli  recipiunt  lurtieu  a  Cbristo,  et 
gratiam  Spiritos  sancti.  Per  arborem,  intelligimus 
Mariam  matren  Domlni,  de  qua  dicilor  :  Egredietur 
vhrga  4e  radiee  iette ,  et  flot  de  radice  ejut  atcendet. 
Sicut  aol  erat  positus  in  medh)  arboris,  ita  Chriatua 
fuit  poaiius  in  medio  utero  Virgiois;  elskulsol 
natciiur  in  oriente,  et  cadit  in  occidenlem,  et  gyrat 
orbem  terrarum,  ita  Dominus  noater  Jesus  Chriatua 
volutt  nasci  in  utero  virginis  :  et  quia  ut  Domini  est, 
ipse  est  verus  sol  justitiae,  et  vera  lux,  ut  ait  Joan- 


obi  aunt  vera  gaudia  sempitern».  Redde  Deo  talenta  _  nes :  llle  ett  vera  lux  qum  ittuminat  omnm  kominem 

camulata  de  nobia;  reporta  cum  usuris  credita  do-  ^  vementem  in  hunc  mundum.  Nos  eum  deprecemur, 

na  docirinarum,  meque  iudignuui  hujus  operisprae- 

aumptorem  ,  tuis  conjuoge  servulis  sacris,  ut  cum 

omoi  grege  commisso  praemia  viue  assequamur,  ut 

tibi  dicatur  a  Deo :  Euge,  teroe  kone  ei  fidelit,  quia 

tuper  pauca  fmtti  fidelit,  tupra  multa  te  contlituam : 

in$raf  cum  bis  omnibus  tibi  creditis  in  gaudium  Do* 

tmni  tui%  pr*stante  ipso  (jui  digoa  promittere  gaudia 

dignatus  e»t  suis  famulis ,  qui  vivil  et  tegnat  per 

cuucta  sacula  saeculorum.  Ainen. 

HOMILIA  LXXXVIII. 

DE  SIMONE  ET  JUDA. 

Simon  et  Judas  apostoli  Domini ,  ingressi  regio- 
nem  Persidia  pcr  voliiuiaiem  Dei,  iuveuerunt  duoa 
ma^os,  Zaroen  et  Arfaxat,  qui  fugeranl  a  facie  Mat- 
tbxi  apostoli  de  i£thiopia,  el  jam  amplius  non  po- 
teraut  loqui  propter  virtutem  apostolorum.  Tunc 
venit  coram  eis  Varradas,  dux  Badinomorum,  et  fe- 


ut  ille  dignetur  illominare  corda,  et  tenebras  vitio- 
ruin  abolere ,  ut  eo  dueente  ad  coMestem  pairiam 
penrenire  valeamus. 

IIOMILIA  XC. 

DE  SANCTO  BARTBOLOMjEO. 

Cum  venisaet  beatiis  liaribolonideus  tti  Indiam, 
introivit  in  templum  ubi  erat  daemon ,  nonibie  Asta- 
rot,  et  ccepit  manere  quasi  peregrinus.  De  boc  dice- 
bant  homines  Uiios  terr«,  quoJ  sanabat  omnes  m- 
firmos :  et  lunc  venerunt  ibi  mniti  de  longinquis 
regionibus ,  et  qosrere  eum  omnea  ut  eoa  sanaret. 
Ipae  vero  per  virtulem  saucti  Bartbelomxi  manebat 
iuutus.  Perrexerunl  bomines  ad  illam  civitateui,  ubi 
erat  alius  daemou  ,  et  iuterrogaverunt  eura ,  si  tcie- 
bat  quare  non  peterat  loqoi :  et  ait  illis  :  Ex  illa  ho- 
ra,  qua  ibi  fuit  ingressua  Bartbolomaeus  apostolws, 
ita  fuit  vester  deus  ligalus  igneia  catenis,  quod  non 


cit  eos  inquirere  suos  pontilices  ,  ut  dtcanl  exitum  D  potuit  loqui  necauspirare  ;  et  interrogaverunt  qnia 


belli ;  ei  ait  unus  ex  eis  :  Non  poasum  loqui.  Dixe- 
runt  apostoli  :  Nos  peniiillimus  eos  loqui ,  ut  tu  co- 
giiosca*  meudacia  tuorum  pontificum.  Veuerunt  et 
nuntiaveruiit  regi  quod  irct  ad  belluin  et  vincere- 
tur ;  sed  cum  servarent  illi  eum ,  apostoli  dixerunt, 
qnod  altera  die  bora  terlia  tui  nuniii  quos  inisisli, 
affereut  tibi  muuera ,  et  Grmabis  pacem ;  et  sic  fa- 
ctum  esl.  Pontifices  mala  contra  apostolos  feceraut, 
vi  serpeutes  per  incaiilalionem ,  et  apastoli  accepe- 
runt  eos  iu  pallia  ^ua,  et  jactaverunt  eos  contra 
poiiiiflces,  et  cmperunt  eos  comedere,  et  ipsi  coepe- 
raut  uiulare  quasi  lupi.  Rex  dicebatapostolia:  Per- 
mi tle  ebs  occidere;  respouderunt :  Nos  non  suiuua 
niissi  occfdere,  sed  vivificarc.  Et  dixerunt  serpenti- 
Lus  :  lo  noiniue  Domiiu  uostri  Jesu  Christi,  venenum 
fiuod  itifunditis,  auferie,  et  redite  ad  ioca  vestra ;  et 
fecerunt,  SeX  mCns»ibus  inoraii  sunt  ibi,  Mbaptiiati 
suitt  ab  els  »ex  mlllia  bominum,  exeeptis  pr.rvulis  ei 

Patbol.  XCIV. 


esaet  iate  Bartholomaeus :  respondit  daemon  Berith  : 
Amicus  Dei  omuipotentis  est ,  et  ideo  venit  ad  istani 
provinciam ,  ut  omnia  vana  idula  deatrual.  liespon- 
derunt  omuea ,  et  dixerant  ei :  Die  nobia  siguum  ut 
possimus  eum  eognoacere.  RespondH  dasmon  :  Ca- 
pilloa  babet  nigros,  caro  ejaa  caudida,  oeull  surit 
gNiides ,  nares  sequaies  et  direcua ,  aurea  coo;*ert« 
criue  capitis  ,  barba  prolixa  babeua  paoeoa  cmos. 
lu  corpore  ejua  squalis  statura  est,  uec  multuui 
longus,  nec  multum  brevis.  Vestitus  est  albo  pallio, 
et  siogulis  annia  habet  gemreat  purpureas :  xxvt  anui 
sunt,  nunquam  veierascutit  ejus  vestimenia  :  per 
dieiu  oral  centiea,  per  nocteoi  totres  :  vos  ejus  qtuv 
si  tuba,  ambulaut  cum  eo  angeli  Dei,  qui  non  aiuuui 
eum  fatigari  nec  esurire.  In  oam  nocte  tt  die  per- 
manet  I*tus  in  Deum ,  omtiia  providet  9  omui  iingua 
joquitur,  et  iutelligiL  Reversi  autem  hominas ,  «uim 
iiivenerunt  pradiesutem,  et  coguoverunt  euw,  et  v«- 
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mtquidam  hnmo  plenus  d.i»inorio,  clsmans  etdi-  A  ratorem,  et  noluit  adorare  idola,  sicut  imperator  et 


tit :  BartholnmsRe  aposlole  Dei,  inceadunt  me  ora 
tiones.  Et  nh  Apostolus :  Obmutesce,  diabole,  et  exi 
ab eo,  et  slaiim  exivil :  ad  ultimum  rcx  mmdavil 
eum  decollari.  Tunc  venerunt  innumerabiles  popu- 
li  ,  duodecim  civitatum ,  qui  per  eum  in  Deuui  cre- 
didenint,  ei  porlaverunt  corpus  ejus  cum  hymnis  et 
nim  omni  gloria  ,  et  fecerunt  ei  basilicam  mirae  ma- 
gnitudiiiis,  el  posueruut  in  ea  corpus  ejus.  Rex  vero 
xxx  depositionis  ejus  die  est  arreptus  a  daemonio, 
venit  ad  lumulum  sancti  Bartholomaei,  el  multi  pon- 
iilices  pleni  daemoniis  ,  et  conAiebaniur  apostoluur* 
Dei,  et  ita  fueruiit  morlui.  Ei  factus  est  timor  ma- 
gnus  snper  omnes  incredulos,  et  crediderunt  uoi~ 
versi,  ac  baptizaii  sunt  a  presbyteris,  quos  ordina- 
vit  sanctus  Bartholomaeus.  Facium  est  per  revela- 
iionem  aposioli  universo  populo  clamante,  et  omni 
clero  ordinaverunt  regem  episeopum.  Ordinatns  est 
rex  Apollonius  episcopus,  et  coepit  multa  signa  fa- 


praecepit,  jussit  ut  in  ipsa  bora  mitteretar  in  earce- 
rem,  usque  in  alium  diem.  Sed  sanctus  Laarentios, 
qni  suum  magistrum  sequebalur,  cum  vidit  illum 
milti  in  carcerem,  voluit  secum  ire,  et  ait :  Quo  pro- 
grederis  sine  lilio,  Paler?  quo,  sacerdos  sanete,  sine 
diacono  properas?  respondit  ei  Sixtus  :  Non  ego  te 
desero,  fili,  neque  derelinquo,  sed  voluntas  Dei  est 
ut  tti  sustineas  majore*  poeuas  pro  Dei  ftde.  Sed  nunc 
tibi  mando,  vade  et  accipe  thesauros  Ecclesiae,  quos 
ego  tibi  commendavi,  etda  pauperibus,  quia  postdies 
tres  me  sequeris.  Sanctus  Laurentius  cogitavit  statim 
quod  expendisaet  et  dedisset  pauperibus  thesauros, 
antequam  illa  nox  transisset,  suus  magisier  postea 
dimitteret  ire  secum  ad  martyrium,  et  propter  boe 
cito  accepit  thesauros  Ecclesitt,  et  exivit  foras  de 
civitate,  et  ascendit  in  montem  qui  vocalur  Celio,  in 
domum  unius  mulieris  bonae  Christianae,  quae  fuerat 
vidua  xxxn  annos,  cui  nomen  erat  Gyriaca  :  ibi  in- 


cere  in  nomine  Domini ,  el  sancii  Bartholoinaei ,  et  g  venit  sanctns  Laureniius  multos  Christianos  abscon- 
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permansit  in  cpiscopatu  viginii  annos ,  et  migravit 
ad  Dominum  per  iuiercessionem  sancti  Bartholo- 
maei :  nos  ita  suscipiat  Deus,  qui  vivit  et  regnat. 
HOMILIA  XCI. 

DE  SANCTO  LAUREiNTIO. 

Vinilt,  /i/ii,  audiie  me,  timorem  Domini  docebo  vo$. 
Mulium  debemus  diligere  Dominum  nostrum  Jesuro 
Christiim,  qui  per  Spiritum  sanctum  nosappellat,  et 
dicit  quod  veniamus  a«i  eum,  el  audiamus  suum  aer- 
monem.  Nam  ille  docebit,  quomodo  nos  timeamus  et 
;tmeu>u*  Dominum,  el  nequaquam  appellat  nos  hoini- 
nes,  vel  servos,  sed  suos  filios  :  qoia  dulcius  nos 
appellare  non  potest,  quam  nomine  lilii,  sicul  modo 
audistis  in  capite  Uujus  sermouis,  quod  dicit  Spiritus 
snnctus  per  os  David  :  0  vos  /f/ii,  vcniie  et  audile  met 
timorem  Domini  docebo  vo$;  ei  bene  dicit  Spiriius 
sanctus,  quod  ille  primitus  nos  timorem  docebit,  sicut 


ditos,  et  lavit  omnibus  pedes,  et  osculabatur,  dedit- 
que  unicuique  eorutn  de  thesauris  Eeclesiae.  Sed  illa 
vidua  Cyriaca  habebat  grandem  in.irmitatem  in  suo 
capite,  et  rogavit  sanctum  Laurentium  itt  ille  dignetur 
mauo  stia  langere  caput  ejus,  et  deprecari  ad  Domi- 
num  pro  ea.  Sed  sanctus  Laurentius  nequaquain  mul- 
tum  se  rogare  (sic),  sed  pleuus  misericordia,  posuit 
manum  super  caput  ejus,  et  Deus  sanavit  eain  pm 
amore  saneti  Laurentii.  Postea  exivit  inde  sanctus 
Laurentius,  et  ivil  in  alium  locum,  ubi  invenit  mul- 
tos  Christianos  abscottdiios,  et  lavit  pedes  eorum,  et 
osculabatur ;  et  erat  ibi  quidam  caecus,  nomine  Cer- 
centins,  quetn  sanctus  Laureiitius  per  virtutem  Dei 
itltiminavtt.  Sed  antequam  exiret  inde,  omnibua 
Chrislianis  dedil  de  thesauris  Ecclesi.-e,  ei  nihil  aliud 
fecii  nisi  quacrebat  pauperes,  distribuebat  tbesanros 
Ecclesiar,  quos  ille  portavit  secura,  et  mane  obviavit 

__ ,  saticto  Sixto,  quem  roinislri  imperaloris  ducebant  ad 

ipse  idem  dicitalio  locoinPsalmo:  lnitium  sapientice  r  decollandum,  et  ait  sancto  Sixto  :  Noli  roe,  sancie 
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timor  Domini.  Nec  aliqua  sapientia  valel  homini,  si 
Deum  nescit  timere  et  amare.  Sed  propter  huc  quod 
diabolus  decipit  homines  tribus  modis,  et  per  tres 
artes  facit  eum  facere  peccaia  omnia,  nobis  Domiuus 
praecepit  tres  virlutes  babere,  quibus  deleamus  artes 
iliaboli.  Sed  modo  debetis  scirc  quales  Hlae  tre*  artes 
diaboli,  per  quas  decipit  hom  ues,  scilicet  male  cogi- 
Uudo,  et  loqucndo,  et  operando  :  nec  uilum  pecca- 
tum  potest  e$se  facium  sine  his  tribus  artibus, 
qualecunque  siL  Nain  de  illis  peccatis,  quae  in  mente 
iion  ioveniuiitur  hominis,  nuilus  sacerdos  eum  potest 
absolvere,  nisi  ipse  conlitealur  ea9  et  nomiiiet.  Mo<io 
audiamus  illas  tres  virtutes,  quas  Domiiius  nobis 
pnecepil  babere  contra  tres  artes  diaboli ,  sicul 
Paulus  aposiolus  nobis  insinuat  dicens  :  Nunc  autem 
manent  fidce,  $p*$,  charila$f  tria  hatc.  Omnis  bomo 
debct  baberc  lidem,  et  spem  suam  imnere  in  Dto, 
quia  il.e  qui  spem  suam  non  ponit  in  Deo,  pejor  esl 
quara  iUe  homo  qui  adorat  iuola,  quia  ita  inveniiuus 


Paier,  derelinquere,  quia  thesauros  quos  roibi  de- 
disii,  jam  expendi.  Sauctus  Sixtus  ei  respondere  non 
potuit,  quia  ligatus  erat,  et  ministri  imperatoris  du- 
cehant  eum  ad  decollandum,  et  duos  sacerdoies 
sccuin,  Fidelissimum  et  Agapitem.  Tunc  milites 
imperatoris  ligaverunt  sanctum  Laurentium ,  et 
duxerunt  eum  ad  imperatorein ,  dicentes  quod  ille 
habebat  thesauros  sui  magistri,  qui  nunc  erat  decol- 
latus  :  et  ideo  ceperunt  emn,  et  adduxerunt  ad  eum. 
Tunc  ait  iniperator  illi,  ut  redderet  thesauros,  quos 
hatiebat  reconcjilos.  Cui  sanclus  Laurentius  non  res- 
pondil ;  uude  imperator  iratus,  dixit  Valeriano  prae- 
posito  suo  ut  eum  custodiret,  donec  euin  interrogasset. 
Valerianus  aulem  accipiens  emn,  tradidit  eum  villico 
suo  cuidam  ad  custodiendunt,  qui  custodiebat  omnes 
illos  quos  imperator,  vei  Valerianus  suus  praepositus 
faciebat  capere,  et  ille  villicus  vocabaiur  Ilippolytos. 
Sed  sanctus  Laurentiiis  quando  fuit  missus  in  custo- 
dia  Hippolyti,  inter  alios  carceratos  invenit  ibi  homi- 


scriplum  :  Majus  peccatum  esi  de  Dei  misericordia  D  nem  nomine  Lucilium,  el  non  erat  Cnristianus,  et 
doperare,  quam  idolis  saciificare  ;  sed  postquam  tantum  ploraverat  in  carcere  quod  caecus  faclus 
IiaLeoit  lideiu  et  spem  in  Deo,  oportet  ut  churiiate,m      fuerat :  et 


habeat,  quae  est  major  virlus  omnibus  aliis,  sicut 
dicit  apostolus  Pauius  :  Major  auiem  hi$  est  charitas; 
et  alibi  Joannes  apostolus  :  Deus  clwritas  est9  etc. 
S**d  charitas  parliia  esl  in  duas  partea,  scilicet  in 
«tdectioiieni  Dei  et  proxiuu.  Sed  i.sus  tres  virtutes 
bene  habuit  istepreiiosusmartyr  sanctus  Laurentius, 
uijus  nos  hodie  festum  coliiuus.  Iloc  invenimus  in 
legendo,  quod  saitctus  Laurenlius  fuit  levita  cujusdam 
eptscopi,  multum  sancti  viri,  qui  habebat  nomen 
bixtu^  et  lamen  diligebal  eum  sanctus  bixtus,  quod 
»»unquaiii  cantavit  luissam  sine  sancto  Laurentio  : 
thesauros  Lcclesiae  custodiebat,  et  sous  claviger 
erat.  Sedin  illo  tempore  Decius  Caesarf  qui  erat  pa- 
gauus  et  imperator  Uomae,  mandavit  suis  miitistris 
ut  capcrent  sanctum  Sixtum,  et  adducerent  ad  se. 
bed  quando  sanctus  Sixtus  luii  adducius  ante  impe- 


precabatur  sanclum  Laurentium,  ut  eum 
illuminaret  per  v.rtutem  Dei.  Cui  sanctus  Laurentius 
promisit,  ul  si  ille  crederet  in  Deum,  et  baptixaretur, 
in  ipj-a  hora  redderet  ei  lumen  suum.  llle  dixit  se 
semper  desiderasse  ut  baptizatus  tierel,  et  statim 
snuictus  Laurcittius  catecbizavit  eum,  et  benedixil 
aqii.im,  et  baptizavii  eom  iti  nomine  sanctx  Trinita- 
lis,  et  post  Deus  reddidit  ei  visum.  Similiter  faciebat 
omnibus  caecis  civitatis  :  et  sanctus  llippolylus,  qui 
eum  custodiebat,  cum  vidit  sanctum  Laureutium 
tales  virtules  lacere,  vertit  ad  eum,  dicena  ut  sibi 
redderet  thesauros,  propter  ^uos  captus  erat.  Cu;. 
sanctus  respondit  Laurentius  :  O  llippolyte,  si  credi- 
deris  in  Dominum  Jesum  Christum,  et  tliesauros  tibi 
ostendo,  et  promitto  vitam  seternam.  Hippolytua 
rcspoudit :  Si  facis  qtiod  proinittis,  vere  credam  io 
Dominum  Deum  luum  Jesum  Cliristum.  Uaptisatui 
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e»i  aaiem  a  bealo  Laureniio  ei  statim  illuminaius  cst 
a  Spirilu  sancto,  ita  quod  vidit  sanctas  animas  gau- 
dere  ia  coelo  ante  Deum  :  ei  hoc  videns  gandebat,  el 
precabalur  sanctum  Laurentium  ut  baptizaret  totam 
fam»liam  suam  :  el  baplizavit  ibi  sanctus  Lauremius 
boniines  ac  mulieres  vigiuli  et  novem  in  d<»mo 
lltppoiyti.  Tunc  Hippolytus  beato  Laurentio  ait  qiiod 
imperator  volebat  euin  videre;  et  ille  lespoudii : 
Anibuieiui»,  qtibi  mibi  ei  libt  gtoria  paratur.  Et  cum 
esseut  ambo  ante  Valerianuni  praepositum,  Valeria- 
nus  dixit  beato  Laurenlo  ut  redderet sibi  thesauros, 
antequam  duceret  eum  ad  imperalorem.  Sed  S.  Lau- 
rentius  dixit  ad  eum  ut  daret  sibi  induci;is  per  duos 
dies  vel  tres,  et  rcdderet  sibi  thesauros.  Tunc  Vale- 
rianus  dedil  ei  inducias  per  tres  dies,  ita  ut  semper 
esset  in  custodia  Hippolyli  :  nesciebal  enim  quod 
Htppolytus  csset  Chribtianns.  Tunc  Hippolytus  duxil 
saiicium  Laureittium  ad  suam  domuin,  el  Valeriauu* 
nuntiavit  imperatori  qood  sanctus  Laurenlius  promi- 
siasel  reddere  thes^ros  die  lertia.  Sed  istis  liibus 
diebus  sanctus  Laurenlius  nihil  aliud  fecil  quam  qu«- 
rebat  pauperes,  cacos,  claudos,  leprosos,  et  illos 
congregahat  in  doino  Hippolyti ;  et  lertia  die  cuui 
omnihus  pauperibus  et  Hippolyto  ad  palatiom  impe- 
ratoris  ivit,  quos  feci^stare  foras,  el  ipse  intravii  in 
palatiuin  ad  iinperaloreui  et  Valerianum.  Quem  ut 
vidil  imperator,  inlerrogavil  uhi  esscut  tbesauri, 
quos  ille  illa  die  dicebat  se  reddere.  Cui  ait  beatu* 
Laureolius  ut  exirel  foras,  misilque  omnes  pauperes, 
quos  adunaveral  ante  palatium,  et  dixit  imperatori  : 
lati  sunl  tbesauri  Ecclesiae  Dei,  et  de  islis  talibusquos 
vkles  perlecta  est  gloria  Dei,  sicut  ipse  dicit  in  Evan- 
gelio  :  Heuti  pauperet  spiritu,  quoniam  iptorum  etl 
regnum  ccelorum.  Imperator  autem  dixit  Valeriano 
quod  S.  Laureutius  hoc  per  ludibrium  fccisset,  et 
praecepit  ut  afferret  tormenta  crudelissima,  quibus 
eum  tormentaei;  et  ila  factum  est.  Deinde  iiupera- 
lor  Laurentio  dixil :  Laurenti  superbe,  uunc  adora 
tleos  nosiros,  quos  adoravimui  :  quod  si  non  feceris, 
omnia  ha?c  tonneuta  bac  nocte  expendam  in  te, 
uialaque  morte  morieris.  Cui  respondil  Latirentius 
quod  non  sacrificaret  ne<|ue  adoraret,  nisi  solum 
Deuin  vivum  et  verom  quem  semper  adoravit.  Tunc 
imperator  inagis  iratus,  mandavit  denudare,  et  euin 
flagellare  fortiter  cum  corrigiis  ininulis,  quae  habo 
baut  niammazas  in  capitibus.  Et  postquaiu  verbera- 
lus  fuit,  iinpera.or  jussit  ut  mitteretur  in  tormentuin 
umim,  quod  illi  appellabant  catasla,  ubi  oiuiiia 
membra  sua  erant  exlensa,  quod  non  potgrat  se  ino- 
vere  :  sed  per  voluittatem  Dei  quidam  probus  miles, 
uoioine  Romanus,  de  famitia  imperatoi  is,  vidit  ange- 
luu»  unum  in  specie  pulcherrimi  juvenis,  qui  stahat 
juxLa  S,  Laurentium,  et  sanabat  omnia  vuluera  ejus, 
et  tergebat  eum  uno  gausape,  et  dixit  ei :  Video  ante 
le  juveuem  pulcberrimum,  festina  me  baptizare  : 
alferens  labrum  cum  aqua,  misit  ante  pedes  ejus ;  et 
posiquam  baptizalus  fuit,  clamavit  coram  omnibus: 
Gnristinnus  ego  sum.  Imperator  autem  hoc  audiens, 
iralug  valde,  jussil  eum  decollari,  et  ila  marlyr 
faetos  est.  Post  Irac  imperalor  jnssit  apportare  le- 
ctum  ferreum  in  specie  craticulje,  uhi  solent  homines 
ptseea  tostire,  jussitque  ut  beatus  Laurentius  desuper 
extenderetnr,  et  carbones  subiermitterentur.  Post- 
quam  S.  Laurentius  ex  tina  parte  tostus  fuit,  dixit 
imperatori  :  Assatus  est,  jam  versa  et  manduca. 
I*e*>t  lioc  dictum,  angeli  susceperunt  animam  ejus,  et 
portaveront  in  coeluin.  Imperator  vero  dimisit  cor- 
pos  super  craticulam,  et  ivit  totus  conhjsus,  et  Cliri- 
atiam  qui  erant  in  civiiaie,  veuientes  levaverunt  euin 
de  craticula,  et  sepelierunt  in  mouumento.  Audivi- 
nius  qualiter  bealus  Laurenlius  pro  amore  Chrisli 
auscepit  martyrioiu,  sed  nihil  hoc  uobis  proftcit,  si 
inde  exemplum  bene  vivendi  non  accipiittus.  Unde 
Apostolus  dicit :  Si  fuerimut  toeii  eompattionumf  eri- 
mus  et  contolalionum  :  propterea  deprccemur  Deum, 
iw  per  intercessionem  saucti  Laurcntii,  del  nobis  sic 
btaui  ttiartyrem  itnitari,  ut  cum  illo  vitaiu  se<emam 


A  hahere  m  reamnr,  per  Domiiium  nostrum  Jesuiu 
Chrisiutn.  Amen. 

HOMILIA  Xr.ll. 

DE  SANCTO  JOANNE  EVANGELISTA. 

Ilndie,  fratres  charissimi,  celehramus  festum  sau- 
cti  Joannis  evangelistae,  non  quando  nanis  e«i  iu 
mundo,  sed  quando  reliquit  munduin.  Iste  est  fraler 
beaii  Jacobi,  cujus  in  Hispania  corpus  requiesci*. 
Isteest  filius  Zebedaei,  q*ii  pr  >pter  D«'um  reliquit  pa- 
trem  snutii  in  mari,  et  secoius  fuit  Ghristiim.  Mater 
autem  sancti  Joanuis  evangelistas  coasanguinea  fuit 
beata?  Maria?  virginis  :  et  fecit  ihi  vinum  Dominus  de 
aqiia,  et  sanctificavil  nuptias,  et  vocavii  Joannem  de 
nuptiis,  et  ipse  reliquit  conjugem,  et  secutus  est  eum  : 
et  propter  hoc  ainavit  eiim  Jesus  plus  omuibus  disci- 
puli<|  quia  traxit  eum  de  amore  mulieris,  et  castus 
nermansit.  Postca  vero  nocle  iila,  iu  qna  fuil  tradilu*, 
doimitavit  beatus  Joaitnes  in  sinu  illius,  et  vidit  se- 
n  creta  coelestia,  qux  postea  scripsil,  et  vocavit  Apo- 
°  calypsiin,  el  posiquam  iu  coBlum  ascendit,  beatus 
Joannes  praedicavitEphesi :  quod  audiens  Domitiauus 
rex,  inimicus  verilatis,  transivit  ad  Joannem,  et  fecit 
eum  ligatum  Komam  veuire  :  et  cuin  non  posset  eum 
separare  a  Chrislo,  mitlit  eum  in  doliuin  pleiium 
oleo  bullienti.  Sed  B.  Joannes  signans  se  signaculo 
crucis,  saous  et  hetus  exivit.  Quod  videns  Domitia- 
nus,  ligavit  iili  manus  a  tergo,  et  sic  cum  itijuria 
magna  fecit  eum  trabi  in  exsiliuro,  in  Pathmum  in- 
sulam.  Sed  Dei  voluntate  iu  ipso  auno  interfectus  est 
Domitianus,  et  sanctiH  Joannes  de  exsilio  veuit  :  et 
cnm  ibi  esset,  Drusianam  viduam  suscitavit.  Quod 
cum  audisset  Arisiodemus,  indignatus  est,  el  ait 
beato  Joauni  :  Si  vis  ut  credam  in  Deum  luum,  dab«» 
libi  venenuiii  bibere,  quod  cum  biberis,  si  mortuiu 
iion  fueris,  credam  :  sed  pr.us  dabo  illud  duohiM 
latronibus,  ut  cum  videris  eos  mortuos,  magis  liuteas, 
et  cesses  a  tna  iucreduiilate  :  qui  cum  essent  iiioriui 
_  corani  illo,  accepit  calicem  in  quo  erai  veneiium,  et 
^  armavit  seipsuin  signo  crucis,  el  bibit  toium  quod 
erat  iu  calice  :  et  postquam  bibil,  stetil  santis.  et 
suseiiavil  latrones,  qui  erant  mortui,  et  ipse  Aristo- 
demus  credidit  in  Jesum  Christtim  Postea  r.um  bea- 
lus  Joannes  habebal  annos  nonaginta  et  octo,  venil 
ad  euni  Domiuus  iesus  Christus  cum  discipulis  suis, 
et  ail  ei  :  Tempus  est,  chare  amice,  ut  sedeas  cuiu 
frutrihus  tuis  ad  mensam.  Domiuica  die  ad  me  ve- 
nies.  Tunc  bealus  Joannes  advocavit  ChrUtianos  qut 
erant  ibi,  scilicet  clericos  ac  laicos  ,  el  sachfleavit 
corpus  et  sanpuinetn  Domiiii,  et  dedit  eis,  rogans  ui 
permanerent  m  fide  quam  proroiserant :  et  Cum  boc 
fecieset,  intravit  ecclesiam,  quam  ipse  fecerat,  et 
per  totam  noctetn  docuit  omnes  in  fi<le  permanere  . 
etcum  aurora  appropinquasset,  praecepit  fove.uu  fieri 
juxta  alure,  et  intravit  in  eam,  et  subiio  venit  lux 
de  coelo,  et  descendil  Domiuus  ciini  utultitudine  an- 
geloruin,  et  accepit  eum  vivum,  et  portavit  in  cu?- 
lum,  et  sic  stat  coram  Deo  in  oratione  pro  nobis.  fct 
D  i«ieo,  fralres  charissimi,  si  volumus  ut  beatus  Jom- 
nes  oret  pro  nohis,  et  si  volumus  esse  participes  e«ut 
Istitix,  debemtts  nos  prasjiarare  iu  rjus  festiviiata 
cum  omni  humilitate,  et  aliis  virtutibus  :  deheiuus 
etiam  relinquere  in  uavi  Zebedaeum»  id  est  diaboluni 
in  hoc  inundo,  et  arabulare  post  Deum,  sicut  fecit 
beatus  Joauiies  ;  tit  sicul  nuii  gustavit  morlem,  ita  et 
ncs  per  ejus  sanctain  oialioneiu  possimu»  babere 
vilatu  «ternain.  Amen. 

HOMILIA  XCIII. 

DE  IflVENflONE  SANCTiG  CRUCIS 

Quomodo  invenla  fuit  sancta  crui,  scire  debemus* 
Fuil  in  tempore  Constautini  quidam  serpeus  qui 
comedebal  mullos  horoines  Romanoruin,  et  besiias  : 
venil  it  iqne  Constanlinus,  et  occidit  serpeutem,  et 
de  veneno  serpeutis  facius  est  leprosus.  Sui  hoiiiines 
coeperunt  quaerere  medicos  qui  sanarent  euui.  Ad 
uHiroum  venit  quidam  meUicus,  qui  dixil  ae  eum 
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sinare,  uncle  fuil  magnum  gaudium  iuler  Romanos. 
Dixitque  inedicos  ad  Constaniinuin  :  Qu:pre  unum 
dolium,  ci  congrcga  omues  pueros,  el  occide  eos,  et 
in  sanguine  iltorum  balueabis  te,  el  sanaberis.  El 
facium  esl  ita.  Congregali  sunl  anle  palaiium  regi* 
oiiincs  pueri,  el  exivit  rex,  et  vidil  pueros  cum  ma- 
iribus  suis  Qenlibtis,  ei  ail  :  Melius  esl  ut  ego  pe- 
reain,  quam  tot  hoinines  cuin  filiis;et  faciutn  e*l 
ita.  11 1&  vero  ro^antes  Deum  ui  daret  Consiantino 
salulem,  el  exaudita  est  oralio  mulierum.  Et  qua- 
dam  oocte  beatus  Petrus  ct  Paulus  venerunl  ad 
Consiaiitiiitim,  etdixerunt  ei  dum  dormiret :  0  Con  • 
staniiiic,  quxre  sancium  Silveslrum,  quia  ipse  mun 
dabit  te.  Maneautem  facto,  Coiistatitiuus  dixil  matri 
snae,  quomudo  Pelrus  et  Paulus  ei  dixerunt.  (Juo  au- 
dito  regina  gavisa  est,  et  quaesivit  sanctum  Silve- 
slrum,  et  dixit  ei  quomodo  suos  filius  eum  vidcre 
volebat.  Quo  audito  sanctus  Silvester,  accipiens  ba- 
culum,  ivit  ad  Coiistanlinutu ;  cui  ait  Constautinos : 
0  sancte  Silvesler  ex  Deo  benedicte,  qui  hodie  suam 
virtulein  iu  me  per  le  demonstrabit,  sana  me  :  cui 
Silvester  responttil :  Si  crrdideris  in  Filiutn  Virginis, 
sanitaieiii  accipies  :  cui  Constaitlinus  :  Amorem  Dei 
super  oinnia  diligo.  Tunc  satictus  Silvester  jussit 
ajtiam  deferri,  in  qua  baptizavit  eum,  et  sanus  factus 
est.  Iloc  facto,  Consiantinus  dixit  sancto  Silvestro  • 
Quid  vis  ut  dein  tibi  ?  cut  sanctus  Silvester  :  Nihil 
aliud  peto,  nisi  sauctorum  apostolorum  corpora ; 
quo  audito,  Constantinus  abslraxit  corpora  aposto- 
lorum  de  puteo,  et  statim  posuit  ea  in  optimo  loco 
cuiu  iiiaguo  gaudio  et  honore.  Post  ha-c  vocavit  suos 
milites,  dicens  sc  inare  transire  velle,  el  omniu  quae 
haberel  iu  hac  parle,  sancto  Pclro  daturum,  et  ita 
facluin  est.  Transivit  mare,  et  fecit  Constantinopo- 
Jim,  uude  Saraceni  cougregati  ibaut  eum  debeilari. 
Constanliiius  autein  hoc  audiens,  timuit  valde ;  sed 
angeius  Dumini  nocte  veniens,  iuquit  ei  :  Noli  li- 
iuere,  qtiia  dum  ingrederis  beilum,  \idebis  signum 
erucis  in  coelo,  et  facies  illud  iu  I.uirea,  et  securus 
iugre  lere  bellum,  el  habebis  vicloriam;  et  ita  facium 
t  si,  cl  occidil  multos  Saraceuos.  lluc  peracto,  imsit 
ad  Helenam  mairem  suam  llierosolymaui,  utquare- 
ret  crucein  Domini.  Cum  autem  uilravit  Hierosoly- 
main,  convocavii  omnes  Judaeos,  et  peiiit  crucem  : 
qui  dixerunt  se  nesiire.  Al  illa  ait :  Per  Deum,  qui 
ine  fecit,  itisi  eatn  reddelis,  vos  omnes  occidani.  Quo 
audito,  q«»a TLbam  iuducias,  et  concessit  usque  in 
riiem  sequentem.  Judsei  sciscitabaiilur  ad  invicem,  si 
quis  scirei  ubi  esset.  Tandem  unus,  noniine  Judas* 
iuquit :  Audivi  patrem  ineum  dicentem  quod  suus 
atavus  sibi  dixerat  ulii  Judaii  miserunt  eam.  Post 
hac  dixeruut  reginaj  quod  Judas  dixerat.  Reginn 
vero  retinuit  Judam  ,  el  alligavit  eum ,  donec  ipse 
Judas  oravit  ad  Deuin,  el  Deus  iudicavit  ei  ubi  sancia 
ciux  erat.  Fodemnt  aulem  lerram,  et  invenietitcs 
4i  es  cruces,  ue-cierunt  quae  essel  crux  Doniuii,  sed 
MiorluuS  ablatus  super  ci  ucem  lairnnum  non  movii ; 
(eriio  auleiii  super  cruceiu  Domini,  et  rcvixit,  et 
ita  invema  esl  saucta  crux.  Post  hxc  foderunt  iu 
eodem  loco,  et  iuvenerunt  clavos,  quos  lixrrunl  in 
iuanibus  el  pedibus  Domini,  el  unuin  ex  illis  dedit 
llelena  Conslaiitiiio,  quem  posuit  in  freuo  equi  sui, 
et  post  h$c  nou  fuit  vicius  in  bello.  Poslea  baptiza- 
vit  Judatii,  imponens  sibi  noineu  Quiracus,  et  con- 
stituil  illu  it  e|>iscopum  iu  Jerusafcm,  per  quem  Do- 
iiiiuus  diguatus  est  iiiulfi  feeere  iuiracula. 

nOMIMA   XCIY. 

i'B  8ANCTO  PETRO  ET  PAfLO. 

Felix  per  omnes  festum  muudi  eardiues  aposto- 
h  runi  Petri  et  Pauli  sacraiissiioi  prapoltet  alacriter, 
quos  Christo  alnio  consecravit  sankuiue,  Ecclesia- 
rumdeputavit  prinerpes.  Fratres  cbarissimi,  legi- 
dius  qood  festivitas  apostoloroni  Petri  et  Pauli  per 
quatuor  partes  mundi  declaratur,  id  esl,  ah  Oriente 
usque  in  Oecidentetu,  a  Septemrione  osque  in  Me- 
riu»tiu,  quia  hos  apoitolo*  eoastiutit  prioeipes  to- 


A  tins  mundi,  ct  dociores  Ecclesiarum,  quorum  alfet 
hodie  pro  Deo  fuit  decoilatus,  scilicet,  sanctus  Pau- 
lus;  alter  crucilixus,  sciiicet,  sanctus  Petros.  Itli 
sunt  dux  olivae  coram  Do  uino,  etc.  Hoc  dicit  quo<l 
apostoii  qui  hunc  diem  per  sanguinem  suuin  sibi 
consecraveruiit,  sunt  fioridi  anle  Deiim,  et  suaviter 
olenies  ut  duse  pulchrae  olivas;  et  ideo  suat  aequati 
ad  olivas,  quia  de  olivis  factum  est  oleum,  quod  si- 
gnilicat  in  saucta  Ecclesia  charilatem  et  miserieor- 
diain,  quibus  virlutibus  isti  pleui  exsiiterant :  pro- 
nler  boc  dicit  Scriptura  quod  hi  duo  fiunt  oUva;  ante 
Deum,  et  prxclara  duo  luininaria  el  duo  candelahra 
lnce  splendentia.  Umle  Dominus  in  Gvangelio  :  Vos 
t>*ti$  luxmundifei  sauctus  Augustinus :  c  Exuerel 
Deus  in  telra  caligine  mundum,  do<  triuc  ascendit 
lumeu  apostolice.  i  Isti  apostoli  solvunt  et  ligant 
vincula  nosirorum  apostolorum.  Unde  Seriptura  di- 
cit  quod  sicul  homo  missus  in  carcere,  ita  stringkur 
peccator  diaboli  ligaminibus,  et  ad  infernuni  dueitur. 

g  Ist  s  aposlolis  dedit  Dominus  poiestatem  ligandi  ae 
solvendi.  Si  volunius  illis  osieudere  no&tra  ligamina, 
et  contiteri  sacerdoiibus  peccata,  tunc  ieti  absol- 
vuut  nos  a  peccatis.  Unde  scripium  est :  Acctpug 
Spirilum  tanctum ;  quorum  remueriih  peccaia,  remih 
tumur  eii,  el  quorum  reintueniit,  relenta  tuni.  Sed 
solo  Petro  dedit  claves  paradisi,  quia  nullus  para* 
disum  intrabil,  si  illam  legem  quam  docoit,  teueru 
coiiteinpseriut.  Me  forie  nobis  lasdium  iucurr.it,  pne* 
termittendum  esl  de  sancto  Paulo  el  de  Petro  di- 
cendum.  In  lempore  illorum  eral  quidam  perverses 
K(»m«,  nomiiie  Simon  magus,  qui  fuerat  Curi^tia- 
nus  per  deprecationem  aposiolorum ;  seJ  posiea 
diaboluscor  ejus  intravit,  et  cogitare  eum  fecit, 
quomodo  posset  einere  de  apostolis  iliam  virtulem, 
qua  possel  facere  miracula  sicul  illi.  SanctiH  Petrus 
respondil  ei,  hoc  audiens,  quod  illa  virlus  erat  de 
Deo,  quam  illi  -habebant,  nec  homo  posset  euiere, 
\el  vendere,  et  hoinines  qui  illam  emere  putant, 

p  facii  suut  maledicii  et  separati   a  Deo.  Maledietio 

^  ista  primum  super  Sintonem  magum  venit ,  el 
super  illos  qui  bonorem  saucue  Ecclesias  venduai 
et  emunt.  In  alio  die  Simon  magus  rentiit  Cliri- 
siianiiatem,  et  adoravit  idolum,  et  apostaia  factos 
est,  id  est,  relrotractus.  Iste  iuimicus  Dei  tautam 
virtuleni  ex  parte  diaboli  habuit,  quod  per  in- 
cautattones  suas  faciebat  quaj  voleliat.  Elenim 
imperator  tam  amabat  eum,  <iuod  dicebai  eum  de- 
fendere  Koinatn  ab  omni  malo,  nec  aliquid  laciebal 
sine  ejus  Consilio.  Sed  quadaiu  die  Simon  magus  et 
Pelrus  contendebanl  coram  imperalore  de  mullis  re- 
bus,  et  Sinioii  super  oinnia  erat  victus;  et  dum  vi- 
dit  quod  nou  posset  vincere  Petrum,  iratus,  dixii  im- 
peratori  quod  sibi  erat  contrarius  Peirus,  necmagis 
vellet  slare  in  lerra,  sed  ascendere  in  coelum,  omiii 
plebe  videole.  Iinperator  autem  audieus  proumit 
illi,  si  ascenderet,  illa  bora  occiderel  apostolos. 
Plucuit  hic  seruio  Simoui,  cl  ait  Pctro  se  velle  altera 
d;e  ascendere  iit  ccelum.  Nocie  vero  illa  viii  ac  rou- 

D  lieres  quieraiitChriniiani  iu  civitale  veneruiitadsau- 
cluin,  roganlesut  proamore  Dei  clam  exiret  decivi- 
tate,  et  fugerct  aiibi.  Non  enim  babebant  opus  ot 
tam  cilo  moreretur,  sciebant  tamen  Hluin  pro  Deo 
vdle  inori ;  sed  nuilum  liabebaut  pastorem,  nec  ta- 
letn  consiliatorem.  Sanctus  Petrus  propter  aiuorenr 
iiiorum,  non  propter  metum,  exivit  clam  de  civitate 
soius,  et  dum  veuil  ad  porlam,  obviavit  Domino.  ec 
ail:  Doniine,  quo  vaclis?  Vado  iterum  cruciligi. 
Noc  dixit  Dominos,  quia  Judaci  prius  eum  crucittxe- 
ruot,  sed  modo  vciiiebat  Roinain,  ut  secundo  cuui 
Pelro  cruciligeretur,  quia  quautam  pcenani  sosttouii 
Peirus  iu  cruc6,  lanuui  seusit  Jesus  Christus.  Post- 
quam  Petrus  hoc  audivit,  intellexit  quod  nou  de 
seipso  dicebat,  $td  propter  boc,  (juia  tile  exivit  de 
Itotua,  volens  fugcre  ad  tociim,  ubi  vero  eom  iuve- 
nire  non  possit ;  et  ideo  rediit  in  civiiatem,  uuniiaus 
Christianis,  quomodo  obviavit  Christo  ad  poriam. 
Chrisliani  hoc  audicntes,  laodaveruol  0eou  io  mi- 
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»acuJis  sufs,  et  ampJius  enm  non  rogabant  exire,  A  riam,    per  Dominum   nostrum    Jesum    Cbrislum. 
qoia  cognoverunt  qtiod  voluntas  Dei  esset,  nt  mar-      Araen. 


tyrizaretur.  Altera  die  imperator  jussil  quod  Petrus 
st  Panlus,  et  oumis  populus  civitatts  ad  se  venirent, 
el  viderent  quomodo  Simon  magus  a«cenderet  in 
coeluw,  et  descenderei  aanus.  Postquam  adunati 
snnt,  Pniilus  ait  Petro  :  Donvne  magister,  qtii  prios 
erat  elertus  qnam  ego,  quem  magis  Deus  diligit,  et 
magistrum  constiiuit  homin.bus,  ego  procumbens 
precor  peum,  tu  vero  stans  quando  Simonem  vide- 
bis  volare,  conjura  diabolos,  qui  i!lum  leuent,  quod 
amptius  non  teneaot.  Itaque  saucto  Petro  stante,  et 
Paulo  ante  pedes  ejus  in  oratioiie  procu  obente,  Si- 
mon  lurrim  ascendit  magnam  omni  populo  videnle, 
ibi  inrantntiones  fecil,  et  ligavit  duas  alas  cruribus 
suis,  et  totidem  brachiis,  et  cospit  volare.  Sed  quia 
sanctus  Pelrus  sciebat  quod  quanlo  plus  ascenderet, 
lanto  magis  de  alto  caderet,  dimisit  eumbene  ascen- 
dere;et  qu-ndo  erat  in  allo,  ait  Paulo  :  Fraler,  leva 


HOMILIA  XCY. 

DE  NATiVlTATK  BOMINI. 

Appamit  benignitat  et  humanitat  Sahatoris  nottri  ■ 
Dei,  etc.  Benignitas  Domini  nostri  apparuil,  cum 
mundum  per  assumptam  humaniutem  redimere  ve- 
ntt,  quod  factum  est  ad  siraililtidinem  roris  vel  plu- 
vtae,  quia  stcut  lana  recipit  rorem  vel  pluviam,  el 
emittit  sine  corruptione  sui,  iia.et  virgo  Maria  rece- 
pit  Clinsttimr  i»  se,  et  emisit  fclegriute  virginiutis 
servata.  Unde  dictutp  est  :  Dekeendet  ticut  plapia  in 
vellut,  et  tieutttiUa  tlMpH  super  terram.  fct  aiibi : 
Aperiatur  terra,  id  est,  Virgo  MaKa,  ei  germinel  Sal- 
ratorem,  id  est,  Dominum  nodtrum  Jesum  Ctirisltim. 
Virgo  fiiit  ante  partum,  ctio  partu,  et  po$t  parium, 
ad  similitudinem  bonae  terree,  quae  etnittii  spicam 
ex  se.  Inspica  sunt  quaiuor  :  palea,  culmus,  arisu 


oculos  luos,  et  vide  :  videns  itaque  Pau'us,  quod  g  et  granum,  qua  in  Chajsto  bene  demonstrantur.  Pa- 


Siinon  posset  facere  quod  promiseral,  pro  timore 
rogaiut  Petrtim,  ut  conjuraret  diabolos  per  virtutem 
Dei,  oi  illi  dimitterent  eum.  Post  baec  Petrns  conju- 
ravit,  illi  vero  conjuraii  dimiserunl,  et  cadens  iu 
terram  crepnit  medius.  Thjic  sauclus  Paulus  et  om- 
nes  videnles  laudaverunt  Deum,  qui  lam  graude  ini- 
raculum  propler  amorem  beali  Pctri  operatus  est.  Im- 
perator  auteni  videus  SimonetnTnortuum.iracommo- 
tus,  jussit  Petrum  el  Paulum  ligari,  Paulumque  de- 
collari,  et  Pctrum  crucifigi.  Itaque  duro  Pelrus  ducc- 
retur  ad  crucem,  totus  populus  clamabal  quod  tota 
civitas  periret  si  Petrus  moreretur  ;  sed  Petrus  eos 
precabatur  ut  lacerenl,  et  tion  demrbarent  suam  pas- 
sionem,  quta  gloria  D  unini  sibi  parata  fuit.  Ct  posl- 
quam  venit  au  crucem,  rogavit  miuistros,  quod  non 
crufigerent  eumsicut  J:id;ei  criicilixerum,  sed  conver- 
tereot  illi  pedcs  sursum,  el  capuldeorsum,  cQtiia  non 
est  diguuin  me  pecc  ilorem  et  sei  vum  ad  siuiililudiiiein 


Jea  fuit  in  Cbristo  passibiTilas,  id  est,  ejus  mortali- 
tas,  culinus  est  integriUs  humanoe  carnis,  arista 
ejus  sanctissima  anima.  Granum  dicitur  esse  puritas 
divinilalis;  etsicut  ex  grano  efiicitur  bomo  exte- 
rior,  ita  ex  divinitate  Christus  homo  spiritualis  refi- 
cilur.  Cujus  Christi  Nativius  hodie,  fratres  cbaris- 
simi,  celebratur,  ut  per  ejus  mysierium  et  dignam 
cjus  participationein  a  potesute  diibdi  liberemur. 
Sed  notandum  e^t  quod  tres  missse  hodie  celebran- 
tur,  prima  in  nocte,  secunda  in  crepuscuio,  tertia  in 
clara  die.  Istas  tres  miss»  celebraniur  propter  tria 
tempora  quae  fuerunl  iu  hoc  saeculo  :  priinum  tein- 
pus  ante  tagem,  secundu.n  sub  leg;,  terlium  gratia.. 
Prima  missa  cant^tur  pro  iilis  m  obscura  noctc, 
qui  fueruut  in  primo  lempore  in  ouini  obscuriiale 
saeculi  sine  cognitione  Dei ;  secunda  caotalur  in  cre- 
posculo  pro  illis  qui  fuerunt  in  secundo  teinpore, 
qui  per  legein  daUm  et  propheUs   hahuerunl  Dei 


ejua  fuisse  cruc.thum,  qui  tolum  muudiim  fecit  de  r  cogoitioneni,  sed  nou  plenariam;  tcrtia  caniatur  in 
nihilo.  i  llli  vero  secunduin  rogationem  ejus  feceruut.  ^  clara  die  pro  illis 


Beatus  Pelrus  in  cruce  expansus  oravt  ad  Deuin,  et 
dixit :  Domine  Jesu  Christe,  gralias  nunc  reddo  tibi, 
qui  es  pastor  omnium  animarum  Christianarum ; 
oves  quas  mihi  tradidisti,  id  est,  animas,  tibi  com- 
mendo,  el  ilias  reddo  libi,  ul  custodias  eas  ab  omni 
malo,  ne  noceat  iliis  diabolus,  sed  partem  habcaut 
mccum  de  tua  gloria,  in  qua  vivis  et  regnas  sine 
fine.  Orones  juxta  crueem  stantf s,  et  hanc  oratione m 
audientes,  quam  Pelrus  pro  vivis  ac  defunciis  dixii, 
re^pouderunt  Amen.  Kt  post  orationem  emisit  spiri- 
tum?  animamque  sancti  angeli  portantes  ante  Deum 
in  coelum,  caiitaveruiil  Gloria  in  exceltit  Deo,  etc. 
Marcellus  autem  quidam  discipulus  sancti  Petri,  ac- 
cepit  corpus  aposloli,  et  iavit  illud  uli  nnguento, 
c|und  nuoquaro  posset  pulrescere,  et  poslea  misit 
illiid  io  moiiuiuenlo.  Sed  totus  populus  Romae  con- 
siliuin  inierunt  siinul,  ut  occiderent  Neronem,  quia 

occiderat  istosduos  apostdos  amicos  Dei.  lm|ierator  v     m-,  —  ^ ,,™. 

vero  hoc  cognoscens,  propter  melum  de  Roma  exi   ^  die  catcnas  quibus  ligaius  erat,  ob  graliaui  recupe 


qui  suut  iii  novo  tempore,  quibus 
plenaria  coguitio  Dei  facta  est.  Vel  tres  missae  cele- 
br.inlur  propler  tres  virtules,  scilicet,  spem,  fidem, 
chariiatcm.  Sed  ul  digne  hauc  festiviutein  celebrare 
possimos^  ille  nobis  snain  gratiam  praesl  »re  dtgne- 
tur,  qui  tom  Patre  et  Filio  regnat  per  oiunia  saecula 
sttculorums^  Amen. 

,    HOMILIA  XCVI. 

DB   VINCULIS  SANCTI   PETRl. 

MoUnduin  est,  fratres  charissimi,  qua  de  causa 
celehretur  festivitas  bancti  Petri  a  vinculis,  scihcct, 
Kalendis  Augusti.  Moc  enim  a  quibusdam  asseriiur. 
Dnx  Ro  nanorum,  noinine  Uuiriuus,  habebat  liliun 
gutturosam,  noimne  ttalbinam,  habebat<|ue  dux  ille 
beatum  Alexandrura  papam  in  carcere  clatisum  pro- 
pter  chrisiiauae  fidti  confessionem  ;  ipsa  vero  puella 
pergebat  saepis->ime  ad  carcereiu,  ubi  beatos  Alexaim 
uer  catenis  tenebatur  iigatus,  et  osculibatur  quoti- 


vit,  et  fugit  in  iusulas,  ubi  mortuus  faine  ei  frigore, 
et  a  lupis  et  leonibus  comestus  est,  animamque  ejus 
diaboli,  quibusseivivit,  ad  inferuuin  deportaverunt. 
Audistis,  fratres,qualem  passiouem  aposioli  sustinue- 
runl  proDeo,  et  solemnius  eorum  que  hodie colitur 
parnm  nobis  prodest,  siexemplum  Domini^F.Domi- 
no]  vivendiab eis  nonsumimus.  Undescriplura  dicil : 
Nibii  prodest  interesse  festis  homintim,  si  deesse 
cuutingal  festis  aiigelorum,  id  est,  nihil  proficit  fa- 
cere  feslum  inter  homines  in  hoc  saeculo,  si  non 
I>ossumus  facere  festuin  in  cubIo  cum  angelis,  qui 
Deum  laudant  die  ac  nocte ;  propterea  quia  Ules 
non  sumus,  ut  Deum  digue  laudare  possiinu^,  mun- 
demur  a  vitiis,  et  preceuiur  Deum,  ut  per  suam  mi- 
sericordiam,  et  preces  aposlolorum  Pelri  et  Pauli, 
det  nobis  ila  in  hoc  sacculo  vivere,  111  dum  aniin« 
€i  corporibus  exierini,  ad  illam  possint  venire  glo- 


randae  sanitalis.  Cui  beaius  Alexander  dixit :  ^oli, 
lilia,  oscuiari  Jias  cateuas,  sed  quxre  catenas  quibu* 
beaius  Petrus  ab  Herode  Jerusaleiu  vinclus  fuit,  et 
osculare  illa*,  et  recipies  saniutem.  Quae  puella  au- 
dieus,  narravit  patri  suo,  sicut  audivit  a  prefato 
papa.  Quod  audiens  pater  puellas  misit  HierosoJyinaui 
nuiiiios,  qui  perquirerent  carcerem  ubi  apostoius 
fuerat  ligatus,  et  inde  secum  afferrent  cateuas,  ei 
ila  factuin  e.sl ;  quas  ablatas  praefau  puella  deoscu- 
ians,  illico  recepit  sauiutem,  sicque  beatus  Aiexau- 
der  exiens  de  carcere  constituit  hanc  celebrari  fesii- 
ViUtem,  Ealendis  Augusti,  in  honorem  saucti  Petri, 
et  ejus  nomine  aedilicavit  eccesiara,  quas  diciiur 
Avincula,  in  qua  catena^  ejus  deosculabamur  a  po- 
pulo  devoto.  Merito  beati  Peiri  aposioli  priucipis 
apostoloiuui  nostris  iniirmiUtibus  plura  sanitatuin 
beneficia  pr«staatur9  largtenle  Domino. 
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HOMILIA  XCVH. 


BB    MAJORI    LITAfflA. 

Fralres  cliarissimi,  dignnm  est  ot  aodiatis  qna  de 
mosa  litanise  rogalionum  fuerant  inventae.  Teinnore 
Maoricii  imperatoris  erat  sanctus  Gregnrius  archi- 
diaconus  Romat,  et  papa  Pelagius;  et  in  illo  lem- 
l»ore  tanta?  ploviae  foeront,  ut  onitiia  flumina  trans- 
renderent  terminos  suos,  ita  ul  Tiberis  super  mu- 
ros  Romae  ascenderet.  Aqu»  autem9  qnae  ita  exuu- 
darant.  quidqoid  in  sllvis  serpentum  et  scorpionum 
i»ral  deportabant,  et  quidam  magnus  serpens  in  rao- 
dnm  trabis  venit  per  Tiberim.  quera  omnes  Romani 
Yiderunt.  At  postquam  coeperunt  siccari  flumina,  ei 
ardore  solis  ascendit  magnus  fetor  de  cadaveribos 
serpentom,  nt  quicanque  sentiebani  feiorem  veueni 
statim  moriebantur.  Et  fuit  magna  morlalitas  in 
iii  be  Roma,  ita  til  cum  sero  esset,  et  d  minuscum 
uxore  et  filiis  el  omni  familia  iret  dormilum,  mane 
oinnes  ferebantiir  ad  sepulturam  ;  et  insnp.  r  sagittae 
igneae  descendebant  de  coelo,  et  percutiebant  bomi 
nes,  el  statim  moriebantur.  El  primnni  percussit  Pe- 
fagium  papam,  et  mortuos  est ;  deindc  inulta  millia 
tali  morte  mortua  sunt.  Erat  ubique  dolor  el  loctos, 
quia  omni  die  et  hora  nihil  aliud  faciebant  Roinani, 
nisi  mortuos  sepeliebant.  Elegerunt  autem  Gi  ego- 
rium,  ut  esset  papa,  et  miserunt  Constantinopolim, 
ut  ita  assentiret.  Interea  dum  exspectabant  pr;cce- 
ptum  imperatoris,  et  mortalitas  rmgna  in  civitate 
erat,  vocavit  omnem  populum  Rom«num,  et  dixil 
eis  ut  agerent  poBsiitentiam  de  malefactis,  et  invoca- 
rent  misericordiam  Dei ;  et  staluit  septem  litanias, 
tit  omues  irent  simul  ad  sancium  Petrum.  Prima  li- 
lania  ommnm  clericorum,  secunda  abbalum  et  mo- 
iiacliorum,  tertia  sanctimonialium,  quaria  viduarum, 
qninta  conjugatorum,  sexta  omnium  piierorum,  septi  • 
iua  mulierum ;  et  ita,  secnndum  pracceptum  Gregorii, 
vcneruntad  secundum  [Leg.  sanctum]  Petrumeiomnes 
ciamantes  dixerunt :  Kyriefelei$ont  $ancle  Petre,  orat 
ctc,  et  subiio  ceciderunt  in  ecclesia  mortui  septua- 
gintn.  ettunc  remansit  mortalitas,  et  jejunaverunt 
die  illa  ln  p»ne  et  aqua,  et  prsecepit  omni  Ecclesia 
agere  lionc  diem  dicens:  Quicunque  huuc  diem  ce- 
hrbraverit,  non  morietur  in  illo  anno  morte  subita- 
nea.  Post  multum  tempus  fuit  magna  mortalilas  in 
civitate  Vienneusi.  Erat  antem  episcopus  civitaiis 
i.omine  Mamercus,  vir  sanctus  cl  bouus,  et  cum  fa- 
reret  baplisterium  in  vigilia  pascba?,  subito  descen- 
dit  ignis  de  coelo,  et  incendit  ecclesiam,  et  medieta- 
lem  civiiatis  :  et  mortalitas  hominum  ex  una  parte 
erat,  ex  altera  ignis,  qui  incendebat  omnes  villas  et 
castella.  Et  leones  et  lupi  intrabanl  vicos,  et  devo- 
rabant  bomines.  Tunc  instituit  sanctus  Mamercus 
tres  dies  ropationum,  ut  omtiis  populus  qui  erat  au- 
xilium  et  misericordiam  a  Deo  peteret,  et  ut  eos  de- 
fentleret  a  morte  subiianea  :  et  nos  precemur 
omnes  snncios  ut  pro  nobis  intercedant  ad  Deum,  ut 
dignetur  nobis  dare  remissionem  peceatorum,  et  cu- 
stodiat  corpora  et  auimas  noslras,  qui  vivit  et  re- 
gnat,  eom  Patre  et  Spirilu  sancto,  per  otnnia  aae- 
cula  saeculorum.  Amen. 

HOMILIA  XCYIII. 

AD    POPUL0M. 

Uomo  nalut  de  muliere,  brevi  vivens  tewpore :  el 
dum  vivi/,  multat  $uttinet  mi$eria$f  plut  amore  corpo- 
ri$  quam  animw.  Sed  anima  non  polest  mori ,  sed 
cmn  exit  de  corpore,  cito  moritur  corpus,  et  atite- 
quam  exeat  de  corpore,  magnum  sustinel  pavorem, 
quia  videt  ante  se  sanctum  Micliaelem,  qoi  exspectat 
eam,  et  prnpter  misera  agmina  tiroet  exire.  Vae  illis 
animabus  quas  diabolus  suscipit,  et  ligat  sub  laqtieo, 
quia  non  possunl  de  ejus  laqueo  eva.Jere,  nou  per 
eleemosynas  et  orationes  fidelitim.  Leginius  de  san- 
cto  Machario  quod  una  die  dum  pcrambulabal,  per- 
xcuii  in  desenum  locum  in  coemelerio  Jtuheorom, 
ei  iuvcjiit  canui  Jud;ci  roortui,  et  postquam   teligit 


A  illud  baculo,  ait,  Qoid  me  volvis?  Resjiondit  sanctu» 
Macliaritis  :  Dic  mibi  ubi  sunt  auimne  Jadaeorom? 
Respondit  capul  :  Puteus  esl  mirae  profunditatis, 
quautum  est  a  terra  usque  ad  coelum,  et  in  puteo  est 
aqna  frigida  super  omne  frigus,  et  ignis  calidior 
cunciis  ignibus,  et  fetor  intolerabilis,  fames  et  sitis, 
et  serpentes,  et  inter  dolores  jstos  stamus  et  crucia- 
mtir  nos  et  mulue  aniroae  Christianorum.  Et  ait  san- 
cius  Macliarius  :  Dic  mihi  si  babetis  ullam  requiem. 
Respondil  caput  :  Qoandiu  tu  sive  alter  ita  boaus 
missas  pro  mortuis  dicis,  quantum  durat  missa,  tan- 
tum  sumus  in  requie.  Et  post  haec  Macharius  lacry- 
mans  discessit,  orans  pro  animabus.  Et,  cltarissimi, 
oremus  Dominum  nostrum  Jestim  Chrstum  pro ani- 
mabus  omnium  fidetium  deftinctorum ,  cum  missis  et 
psalmis,  et  orationibus,  jejuuiis  el  eleemosyuis,  ut 
dimittat  eis  omnia  peccata  sua  per  soani  miseri- 
curdiam,  tribuatqne  eis  vitam  aeternam  :  et  nos  dum 
vivimus,  talia  facere,  et  sic  obedire  suae  jussioni  stu  • 

jj  dearaus,  ut  post  b;mc  vitam  mereamur  ingredi  in 
januas  paradisi,  quod  nobis  pra?stare  dignetur  Jeaoa 
Ciiristus. 

jIOMILIA  XCU. 

IN   DIE  CINERUM. 

Hudie,  fralres  charissimi,  in  pugnam  conlra  dia« 
bolum  intramus,  et  debemus  illum  vincere  per  totam 
Qiiadragesimam,  et  propter  boc  imponimus  hodie 
cineres  supercapita  nostra.  Anliqui  militescum  de- 
bebantiread  bellum,  fortiter  per  septem  dies  equos 
suos  pascebant  levibus  cibis ,  ut  plus  currere  pos- 
seni.  Iu  capiteseptem  dierom  ponebant  cineres  su- 
per  capiu  sua,  ut  Deus  omuipotens  daret  eis  victo- 
riam.  Et  nos,  fratres  charissimi,  pascarous  corpon 
nostra  levibus  cibis  his  diebus,  ut  veloces  possimus 
esse  conlra  autiquum  hostcm,  et  tit  Deus  det  nobia 
victoriuiii  de  inimico  nostro.  Et  in  alia  ligura  intel- 
ligitur  quod  recordari  dcbemus  nos  de  pulvere  esse 
p  factos,  et  in  Dulverem  reverti :  sicut  dixit  Deus  ad 
^  primum  boininem,  Terra  e$%  et  in  terram  ibit;  et 
otnnia  quac  sunt  nobis  transitoria  ,  nobia  vilescere 
debent,  quia  mundus  transibit  et  concupiscentia 
sua.  El  Jacobus  apostolus  nos  docet,  dicens  :  Fra- 
tre$%  nolite  ditigere  mundum ,  quia  qui  eum  ditigit, 
non  ett  charilat  in  eo.  Et  alia  flgura  est  quare  bo- 
die  portamus  cineres  :  Pater  de  coelis  veuit  ad  Jt>- 
nam  prophetam,  et  dixit  ei  :  Vade  in  Niniven  civi- 
tatem  magnamf  el  pradica  in  ea  quod  niti  dimuerit 
idota  quas  adcrat,  in  capite  quadraginta  dierum  tu$- 
mergetur.  Respoudil  Jonas  :  Domine  mi ,  netcio  civi- 
tatem;  el  Jonas  fugii  a  facie  Domini,  et  veniens  ad 
mare  intravit  navefn  cum  navigatoribus,  qui  vole- 
bant  transire  ad  aliam  provinciam ;  et  factuin  est 
dum  navigarenl,  orta  est  tempesias  inagna  in  inari, 
et  navis  cospit  perirc  :  et  navigantes  miseruut  sor- 
tem,  ei  cecidit  super  Jonam  :  et  jactaverunl  eum  i» 
mare,  et  cetus  degluiivit  eum,  ct  portavit  eum  10 
ventre  suo  iribus  diebus  et  tribus  noctibus,  donec 
D  veuit  in  Niniven,  et  eum  ibi  evomuit.  Ipse  autem 
exiens  de  ore  piscis,  nesciebat  ubi  esset,  et  perdide- 
rat  omnes  capillos  propier  piscis  caloreui,  et  quxst- 
vit  ab  hominibus  quae  terra  esset  illa,  et  dixerunt 
quia  Nmive  est.  Videns  ilaque  Junas  voluiitatem 
Dei,  imravit  civitalem,  el  pradicabat  dicens :  hi 
capite  quadraginta  dieruin  Ninive  subvertetur.  Pot»t- 
quam  rex  audivil  sermones  Jona?,  timore  percossui 
surrexit  de  solio  suo,  et  projecit  vestimenlum  rega- 
le,  et  vestivit  se  sacco,  et  conspersit  se  cinere,  et 
praecepit  jejuniura  fieri  per  totain  civitatem,  ot  ne« 
que  homines  ncque  pecora  gustarent  cibum  per  tres 
dies  :  et  vidit  Deus  quod  conversi  sunt  a  via  sua 
mala,  ei  misertus  esi  populi  sui.  Lt  nos,  fratres,  q»»i 
multuin  sunius  in  abyssum  mersi  propter  |ecc«ia 
nostra,  hodie  aspergimus  nos  cinere,  et  ut  Deus 
videat  bumilitateui  nostram ,  et  dimittat  peccau 
nustra  nobis,  et  habeat  misericordiam,  sicul  habuii 
de  Ninive.  Propterea,  fratrcs  *  cbarissimi,  bodie  |4 
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boralis  evomerc  peccata  veslra,  et  noliie  redire  ad  A  ditit  el :  Sta  longius,  ut  possis  sustinere  felorcm  ; 


vomitum  quasi  canis  qui  cum  plenus  est  ▼orait  mor« 
ticinam  carnem,  et  iterum  niamlucat :  sed  pugnemus 
cum  diabolo  his  quadraginta  diebus,  ut  m  die  re- 
surrectionis  cum  Domiuo  mereamur  habere  vitam 
cternam. 

HOMILIA  C. 

Dies  Dominicus,  dies  electus  est,  tn  quo  gaudenl 
angeli.  Interrogandum  est  quis  priinus  rogavit  ut 
animae  haberent  requiem  in  inferno,  et  responden- 
dum  est  quia  Paulus  apostolus  et  Micha  I  archan- 
gelus  rogaverunt  Dominum ,  quando  ex  inferno 
exieruni,  quia  Dominus  voluit  ut  Paulus  videret 
poenas  infcrni.  Vidit  autem  portas  arboreas,  igneas, 
et  peccatores  cruciatos  in  illis  arboribus :  et  a|ii 
pendebant  per  pedes,  alii  per  manus ,  alii  per  ca- 
pillos,  alii  per  colla,  alii  per  linguas,  alii  per  bra- 
chia.  Et  iterum  vidit  fornacem  ignisardentem  seplem 
flammis,  et  multi  puniebantur  in  eat  ei  septera  pla- 
gae  erant  in  circuitu  fornacis.  Prima  nix  ,  secunda 
glacies,  tertia  ignis,  quarta  sanguis,  quinta  serpen- 
tes ,  sexta  fulgur,  septima  feior.  £t  in  ipsa  fornace 
ponebantur  animae  peccatorum  quae  non  egerunt 
paenitentiam  iu  hoc  saeculo  :  ibi  crucianlur,  ei  reci- 
pit  unusquisque  secundum  opera  sua.  Alii  flent,  alii 
ululant,  alii  gemunt,  alii  ardent  et  desiderant  habere 
requiem,  sed  non  inveniunt ,  quia  animae  nunquam 
morieutur.  Timendus  autem  est  oobis  ille  locus,  in 
quo  est  dolor  sempiternus,  in  quo  gemitus,  in  quo 
tristitia  sine  gaudio,  in  quo  abundamia  lacrymarum 
propter  cruciationeiri  animariim,  in  quo  rota  ignea 
mille  viribus  :  iri  illo  die  ab  angdo  tartareo  in  una- 
qiiaqiie  vice  mille  stnima»  concremantur.  Postea 
vidu  flumen  horribi!e,in  quo  multae  besiiae  diaboli&e 
erant  quasi  pisces  in  medio  maris,  qu»  animas  pec- 
catoruin  devorant ;  et  desuper  illud  flumen  habetur 
pdns,  per  quem  transeunt  animae  justae  stne  dubita- 
tione,  et  aniina?  peccatorum  unaquaeque  secundum 
inerilum  suum  :  ibi  vidit  Paulus  inultas  animas  pec- 
catorum  demersas,  alteras  usque  ad  genua,  alteras 
usque  ad  umbilicuin,  alleras  ad  labia,  alteras  ad  su- 
percilia,  et  quolidie  perentiiter  cruciantur.  Ct  flevii 
Paulus,  et  suspiraus  iuterrogavit  qui  essent  demeisi 
ad  genua;  et  dixit  angelus  :  Hi  sunl  qui  detrahunt 
alienis  sermonibus  :  et  qui  ad  umbilicum,  hi  suot 
foniicatores  et  adulteri,  qui  non  suntrevcrsi  ad  poe- 
nitentiam ;  qui  vero  ad  labia,  hi  sunt  qui  intrantes 
ecclesiam ,  uon  audiunt  verbum  Domini  :  qui  ad 
supercilia,hisuiilqiiigaudent  demalilia  proximi  sui. 
Et  flens  Paulus  dixit :  Vae  his  quibus  praeparanlur 
tanlae  poense.  Et  vidit  alium  locum  tenebrosum,  ple- 
nuin  viris  et  muliehbus  comedenlibus  linguas  suas, 
et  dixit  ei  angelus  :  Hi  sunt  feneralores  pecuniai  utn, 
qui  usuras  recipiunt,  et  non  sunt  misericordes,  pro- 
pterea  sunt  in  hac  poena.  Et  vidit  alium  locum  in 
quo  erant  puellae  uigrae,  habentes  vcsiimenta  nigra, 
indulse  panuis  et  sulphure,  et  igne,  et  dracone,  et 


et  aperuit  os  ptitei,  et  surrexit  fetor  magnus  supe- 
rans  omnes  poenas ;  et  dixit  ei  angems  :  Qui  in  hunc 
puteum  mittuntur,  nunqiiam  de  eis  fiet  conversio  in 
conspectu  Dei  :  et  dixit  ei  Paulus  :  Qui  sunt  hi  qui 
mittuntur  in  euin?  Qui  non  credunt  Cliristtim.Filium 
Dei  venisse  in  carnem  :  et  qui  non  baptizanttir,  non 
communicaniur  corpori  Christi.  Et  vidit  in  alio  loco  ^ 
viros  ac  muhere*,  vermes  ac  serpentcs  comedentes  * 
eos,  et  erat  anima  super  animam ,  quasi  ovis  in 
ovili  :  profunditasque  iflius  loci,  quasi  exahantur 
coeli  a  terra  :  et  audivit  gemitum  suspirantium  quasi 
tonitrum  magnum,  et  post  hacc  vidit  inter  coelum  et 
lerram  animam  peccatoris,  ululantem  inler  septem 
diaholos,  ducentes  eam  eo  die  exeunlem  de  corpore, 
et  clamaverunt  angeli  contra  eam  dicentes  :  V*  tibi, 
misera  anima,  quid  fecisti  in  terra?contempsisti  man- 
data  Dei,  ncc  ulla  bona  fecisli  opera,  ideoque  eris 
posita  in  tenebras  exteriores,  ubi  erit  fletus  et  stri- 
£  dor  dentium.  Post  haec,  in  uno  momento  deduxe- 
runt  animam  angeli  de  eorpore  ad  coelum,  et  audivit 
vocero  millium  angelorum  laetantiuin  propter  eam, 
et  dicentium  :  0  anima  felicissima  ac  bcala,  laetare 
hodie,  quia  fecisti  voluntatem  Dei  :  ct  levaveruut 
eam  ante  Deum  quia  ipse  elegit  opera  sua  bona  ,  et 
posiea  sanctus  Michael  eam  collocavit  in  paradis», 
ubi  erant  sancti,  et  clamaverunt  cum  magna  laetiti» 
contra  animam  justam  :  et  clamor  factus  esl  qua*i 
coelum  et  terra  inovereniur  ;  et  clamaverunt  pecca^ 
tores  qui  eranl  in  poenis,  dicentes  :  Miserere  uosiri* 
Michael,  et  tu,  Pauie  dilectissime  Dei,  intereede  pro 
nobis  ad  Deum.  Et  ait  angelus  :  Nunc  fleie,  et  flebi- 
uiu8  vobiscum,  et  angeli  nobiscum  ,  ut  forte  mise- 
reatur  Deus,  et  det  aliquod  refi  igerium.  Audientes 
autem  ha±c  qui  erant  in  poenis,  exclam.iverunt  voce 
magna,  et  Michael  archao^elus  et  Paulus,  et  miSlia 
millium  angelorum  :  et  audilus  est  sonus  vocis 
eorum  in  quarto  coelo  dicentiura  :  Miserere,  Ghriste 
r  Fili  hominis  :  et  vidit  Paulus  coelum  raovcri,  et  Fi- 
L  lium  Dei  descendenlem  de  coelo,  habentem  diadema 
in  capite  suo.  Rursus  clamaverunt  qui  erant  in  infer- 
no,  una  voce  dicentes,  Miserere  nostri,  Fili  Excel- 
si.  Et  vox  Filii  audita  est ,  dicens  eis  desuper :  Ego 
pro  vobis  cruciGxus  fui,  lancea  perforatus ,  clavis 
fixus,  felle  et  aceto  potatus,  pro  vobis  raortuus.ut 
vos  viveretis  :  sed  vos  inendaces  fuislis,  avari,  in- 
vidi ,  superbi,  maleGci,  nec  ullum  bonum  fecisiis, 
nec  poenitentiam  accepistis,  sed  iniqtii  fuistis  iu  ouuii 
vita  vestra.  Post  haec  se  proslravit  Michael  et  Paulus 
et  angeii  millia  miliium  angelorum,  oranles  Dei  Fi- 
litim  ut  requiem  baberent  omnes  qui  erant  in  in- 
feruo.  Et  ait  Dominus  :  Propter  Micliaelem  ac  Pau- 
lum  et  angelos  meos,  el  maxime  pro  resurrectione 
in«a  concedo  vobis  requiein  ab  hora  nona  sabhati 
UH)iie  ad  horain  primam  feriae  secunda?.  Ex  ostiarius 
inferni,  qui  dicitur  Gerberiis  h  exttilit  caput  suum 
super  oiiuies  qui  erant  in  inferuo,  et  coutristatus  est 
valde.  Tuiic  ixtati  suut  oinnes  qui  erant  iu  pceuis, 


serpeiite&  et  viperas  circa  coila  babebant:  etquaitior  D  clamantes  una  voce :  Benedicimus  te,  lili  David,  qui 
angeli  increpantes  eas,  et   habebant  coruua   ignea,      dedisii  nobis  inisericordiam.  Nain  plus  prodest  nobis 

remedium  uuius  diei  ac  uoctis,  quam  totum  tcmptis 


.....         -       s     ---   |gnea. 

ei  want  111  circuilu  earum  dicentes:Agnnsiiie  quod 
egisiis  male.  Et  interrogavit  Paulus  qua  essent ;  et 
ait  augelus  ;  H«  sunt  qux  non  servaveruut  caslitatein 
ad  nuptias,  et  quae  maculaverunt  se  in  parentibus 
suis,  et  necaverunt  infantes  suus,  dantes  eos  bestiis 
iu  escam.  Et  post  baec  vidit  viros  ac  mulieres  super 
camelos,  et  roultos  fructus  habebant  ante  ilios,  et 
nou  poterant  sumere  ab  eis.  Dixit  itaque  angelus 
Paulo  :  Hi  sunt  qui  absolvunt  jejunium  ante  tempus. 
1M  vidil  in  alio  loco  senein  inter  quatuor  diabutos 
ploranrtem,  et  interrogavit  Paulus  quis  hic  esset ;  et 
angeius  :  iiic  est  negligens,  qui  non  custodit  legem 
Dei,  sed  avarus  fuit  et  dolosus,  et  superbus,  et  ideo 
susiinebit  poenas  innumeras,  usque  in  diem  judicii.  Et 
flevit  Paulus,  el  ait  angelus  ei :  Paule,  cur  fles  super 
liuinanum  genus?  nam  videbisadhucmajores  poanas ; 
et  osieudh  ei  puleum  signatum  septem  foribus,  e\ 


viUe  nostrs  quod  consumpsimus  super  terraui.  Et 
dixit  angelus  :  Qui  custodicrit  diem  Dotniuicum, 
habebit  partem  cum  angelis  Dei.  Et  interrogavii 
Paulus  ab  angelo  quot  essenl  poen»  in  inCerno  ?  el 
dixit  angelus,  poen*  sunt  centum  quadragintaqua- 
tuor  millia,  ac  si  essenl  centum  viri  elo  itieiues  ah 
initio  iiiuudi,  unusquisque  habeus  quatuor  linguas 
ferreis,  non  possent  cxleras  poeuas  inferni  nuuie- 
rare.  Mos  aulein»  fratres  chartssimi,  audientes  taiita 
tormenla  inferni ,  converlamur  ad  Doininuin  no- 
btrum,  ut  cuin  angeiis  ejus  vaieamus  reguare.      / 

HOMILIA  Gl. 

IN   REVELATIONE  SANCTI-MICHAELIS. 

Deus  volens  angelos  bonorari  in  terra,ab.homini* 
bus,  hanc  occasionem,  ut  iegimus,  priroam  ostcudit. 
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fM  antem  qu.Tdam  civttas  in  Apnlia  qu»  diciiur 
Siponms,  in  qua  erai  quidam  dives,  nomine  Garga- 
nus,  iiabens  armenta  mufia  boum  et  pecndum  in 
monle  vicinp,  qui  dicitur  Garganns.  Elrat  autem  qui- 
dam  taurus  nimi$  superbus,  qui  cnm  alii  boves  ad 
<lomnm  reverterentur,  ille  soltis  vagus  remansit  in 
nioule  :  qua<1am  vero  die  dominus  iratus,  quia  aliis 
revertenlibus  non  revertehatur  domum.  Hic  autem 
anprehendens[appreliendiij  arcumet  sagittas,  volens 
eum  occidere,  sed  volnnlalc  Dei  sagilta  acuia  rediit, 
et  eum  vulneravit  a  quo  fuit  missa.  Quod  videns  Gar- 
ganus,  valcle  limuit,  et  propius  accedere  voluit,  per  * 
gensqiie  ad  episcopum  suum  ,  narravit  ei  omnia 
quie  accideront.  Tunc  ponlifex  prudens  institiitt 
iriduanum  jejunium  poptilo,  et  orarent  ut  Dominus 
ostenderet  eis  quiu  esset ,  et  quid  significaret 
quod  iile  a  telo  suo  fuerat  vulneratu*.  Tertia  vero 
nocie  M.icbael  archangeln*  apparuit  pontifici,  di- 
rens  ei :  Scias  quia  voluntate  Dei  hoc  factum  est. 
Egosum  Michael  ptinceps  militiai  ccelestis,  et  lo- 
cnm  illum  jiiKta  qnem  taurus  stalcit ,  mihi  con- 
secravi,  ut  in  codem  loco  Cliristiani  invocent  auxi- 
lium,  et  sentiant.  Vade  ergo  el  tu  ct  omnis  popiiluis 
ad  speluncam  jnxta  quam  stabat  taurus,  et  intrate  iu 
cam,  et  videbitis  altare,  etsoper  altare  rnbicundum 
pallinm:  ibi  facile  orationes  vestras,  et  habete  me- 
moriam  iheam,  et  auxiliabor  vobis.  Andiens  baec 
episcopus  gavisus  est  valde,  et  mane  cum  populo 
ascendens  in  montein  Garganum,  intravit  in  spe- 
luncam ,  sicut  angelus  dixerat.  Haec  fuit  prima 
causa  qnod  memoria  angelorum  fuit  in  terra ;  ab 
hw  i i*iii pnre  usque  in  pwsens  sunt  ecclesiae  et 
festivtlates  eorum  ad  laudein  Dei,  qui  vivit,  ctc. 
IIOMiUA  Cll. 

AO  QUAMLIBET  DIIM. 

Pius  ct  misericors  Dominus  nos  pcr  prnphrtam 
Imrtalurad  compunclionem  cordis  et  paetnleiiLiiiu, 
dicens  :  Convertimini  ad  me  toto  cord>  w$'ro%  injeju- 
nio  et  ftetu  et  planclu ,  quia  nolo  mortem  peccatoris, 
%ed  vi,  gi$  ut  convertatur,  et  vivat.  Et  iterum  :  Noli 
tardare  converti  ad  Dominum ;  ne  di/feras  de  die  in 
dUm%  quia  nescis  quid  futura  parat  dies ;  cur  tardat 
converit  ad  Dominum  f  scilicet,  periculo  animae  tua?, 
quia  mors  non  tardnt ;  qtiod  si  invenerit  te  lardantem, 
ducet  ad  tormeuta,  quia  tn  peccator  conveni  dissi- 
ii  ulas,  et  non  metui*»  monem,  ne  ipsa  repeutina 
suhripiat  tibi  diem  conversionis.  Nonne  bomines  su- 
b>to  mnriuntur  ?  Si  bonum  est  peccata  dimitiere,  et 
ad  Deum  converti,  fac  cito.  Deus  promisit  remis- 
sioneui  |»eccatorum  ,  vivendi  non  promisit ;  ideo 
convertatur  unu*qnisqne  ad  Denm  citius,  et  derelin- 
qnat  Impitis  viam  suam  subito ;  cum  veuiet  dies 
ultima,  peribit  dilatio,  et  restabit  damnatio.  Si  pe- 
i  ire  non  vis,  redi  ad  Deom,  et  vives.  Nob  desperare 
ile  venia  |  eccatorum,  nec  de  longa  vila  cogitare. 
Couvertere  ergo  ad  pmnitentiam.  Cras ,  iuqules, 
convertam  .Quare  non  hodie?  D  ces :  Quiti  mali,  si 
cras  dicam?  Quid  mali,  si  hodiet  Forle  dices  :  Longa 
erit  vita  mca.  Dic  »m  :  8i  longa  esl  vita  ,  sit  bona  ; 
si  brevis,  ei  ipsa  sit  bona.  Non  vis  habere  longum 
prandium  et  matum,  et  vitam  longam  vis  habere  et 
uialatn.  Villam  eoiis,  bonam  desideras.  Uxorem  vis 
ducere,  bonam  qujeris.  Filios  tuos  vis  nasci  bonos, 
«iptimas  catigas  cmis,  el  non  vis  matas,  et  vitatn  vis 
malam  !  Quid  tibi  prodest  vita  tua,  quam  solam  vis 
innlam,  ut  inter  omnia  bona  lua  mnltis  sis  ?  N"  lar- 
«ies  converti  ad  Domiiiom,  et  ne  differas  de  die  iu  d  tem . 
Verba  Uei  sunt  h%c,  non  mea ;  nmi  a  me  audisti, 
sed  ego  tecum  audi<»  a  Domino.  Respondes  forte  : 
Cras  convertam.  U  vo\  cotvina.  Quisdedil  tibi  hauc 
secoritatem  ?  qui  indiilgeuiiaiu  remiltendi  promisit, 
craitiuum  dietn  dissimulandi  non  spopondit.  Corvus 
i.on  rediit  ad  arcaro,  columba  rediit.  Si  euim  limc 
vis  agere  pceuitentiam,  quando  non  potes,  peccaia 
•tiini>erunl  te,  tu  auteianon  illa.  Satis  alienus  est  a 
Me ,  qm  ad  agendam  pcenitentiam  tempus  exspe- 
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A  cut.  Metoendum.  est  ut  dum  sperat  misericordi  »m, 
incidat  in  jndicfum.  Qui  tempus  datum  negligit,  fru- 
stra  effimdit  preces  ad  Deum.  Festinet  unusqnisque 
ad  Deum,  dtim  potest,  quia,  dum  poies^,  valoerit 
oratio,  et  cum  tardare  voluerit,  non  pornerit.  Vigila, 
Clirisliane,  snb  misericordia  Dei,  pugna  cmn  dia- 
bolo,  quia  arma  Chrisli  tecum  hahes.  Deus  qui  jnbet 
te  pugnare,  cupit  tibi  dare  parsdisum,  si  bene  pu- 
gnaveris,  ubi  $unt  diviti.-e  tua?,  ubi  Christum  videJiis 
et  angelos,  et  homines  jnsios  fulgentes  sicot  sol,  nbi 
non  est  nox,  nec  fames,  nec  silis,  nec  ullut  dotor. 
Quid  vis,  homo  Cbristiane,  qui  te  non  emendas  ? 
nescis  quanta  et  qualfa  parata  sunt  in  inferno ,  ubi 
estfleius,  et  stridor  dentium,  ubi  flamma,  pediculi 
et  ranap,  et  vermes  non  moriuntur.  Ignis  qui  ibi  est 
non  exstinffuitur ;  ibi  sunt  tenebrr  et  mala,  nulla  lux 
ibi  est,  nulla  consolatio ;  ihi  esl  felor  quem  uullus 
sustinere  potest.  Considerate  diligentius  snperborum 
sepulcra  mortuorum,  et  agnoscite,  quia  nihil  in  e  « 

B  remansit  nisi  fletus  et  felor,  et  fimus  vermium.  O 
homo,  considera  vebementer  sepulcra,  et  dic :  V;n 
mihi  misero  peccatori !  Iste  dum  viiit  in  hoc  sxcnlo. 
sccutus  esl  luxuriam  et  fornicationem,  et  pceniten- 
tiam  non  egit,  ex  illo  misero  nihil  remanet,  nisi  fe- 
tor  amarus,  et  cum  impiis  cmciatur.  Vae  miserc 
peccatori,  timeo  ne  et  mihi  sic  contingat.  Tunc  cla- 
mavit  ille  mortnus  de  sepulcro :  Vide,  et  agnosce 
pulverem  meum,  et  reliuque  desiderium  mslum,  ne 
inecutn  crucierts  in  inferno.  Quod  lu  es  fui,  quod 
ego  sum  lu  eris.  0  bomodimitte  perjuria,  luxuriaiu, 
hemiddium,  fortum,  avaritiam,  et  alia  peccata, 
qu.e  dinumerarc  longum  e*t,  ut  in  inferno  non 
crncieris,  sed  habeas  glortam  cum  Deo  Paire, 
etc. 

HOMILIV  CUI. 

AD  QUAMLIBET  DIEM. 

Fratres  charissimi,  tempusest  transetindi  de  malo 
n  ad  bonum,  de  tcuebris  ad  lucem,  de  isto  iniiJelis* 
simo  saeculo  ad  saudia  sempiterna,  ut  non  compre- 
hendat  nos  illa  dies,  in  qua  Dominus  noster  Jesus 
Cbristus  adveniet  ponere  orbem  terrae  desertnm,  et 
peccatores  aeternis  cruciatibus  mancipare,  qui  nolue- 
ront  agere  pcenitentiam  de  peccatis  quac  egerunt.  In 
mendacio  est  magnum  crimen,  sicul  ait  Salomon : 
Os  quod  mentitur%  oceidit  animam.  Iracmidia  viri  jn* 
stitiam  Dei  uon  operatur,  et  cupiditas.  Undc  dicil 
Apostolus  :  fiadix  omnium  matorum  est  cupidilas9  et 
superbia,  perquam  ille  angelus  apostata  cecidit,  qui 
initium  viarum  Dei,  sicut  legitur  in  prophetia,  con- 
lempst.  Luciferqui  mane  onebatur,  cecidit.  Yiuuda 
est  superbia,  quc  vatuit  angelos  decipere;  quauto 
magis  bomines  valebit  decipere !  Et  invidia  est  no- 
bis  timeuda,  per  quaro  diabolus  primum  hominem 
decepit,  sicut  scriptum  est :  Per  invidiam  cruciiixus 
est  Christus  ;  et  ideo  qui  invidet  proximo,  CbrUltim 
criicifigit.  Videte  ut  semper  pavidi  et  solliciti  exspe- 
ctetis  iudicis  adventum,  ne  nos  iraparatos  inveni.n, 
"  quia  Apostolus  ait :  Dits  Domini  tanquam  fur  in  nocu 
veniet.  Vae  illts  quos  inveniet  dormientes  in  peccatis. 
Tunciiamqne  congregabuntur%  sicut  legitnr  uiKvange- 
lio,  ante  eum  omnet  genles,  et  cougregabit  oves,  sicut 
pasior  segregat  oees  suas  ab  hctdis  :  et  statuet  oves  a 
dextrit,  hcedot  autem  a  sinistris.  Tunc  dicet  rex  his  qui 
a  dexttis  ejus  erunt :  Venite%  benedicti  Patrit  mei% 
elc,  ubi  ntillus  dolor,  nec  tristitia  erit,  ubi  vox  iion 
invenitur  alia,  nisi  charitas  et  pax  et  laelitia  seuipi- 
terna  cum  omnibus  electis  Dei,  ttlii  uutlum  botuun 
deesse  poterit.  Tunc  respondebunt  jusii  dicentes  : 
Domine,  cur  tsntam  gtoriam,  et  tanta  bona  praepa- 
rasti  ?  Respondebit :  Pro  misericordia,  pro  fide,  et 
pietate  et  veritate,  et  caniera.  Domme,  quando  vi- 
disli  ista  bona  in  nobis  ?  Respondebii  Dominus : 
Amen  dico  vobis ,  quod  fecistis  uni  ex  minimis  meis 
fratribus,  mihi  fecisti$%  et  quod  fecistis  in  abscoo- 
dito,  ego  palam  vobis  reddam.  Tunc  dicet  Rex  bis 
qui  erunt  a  sinistris  ejus :  /te,  maiedicti%  in  ignev 
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mttrmm.  ejui  prarparaius  ttt  diabolo  ct  qvQtiit  eju$,  A  obviaverunt  tibi.  Haslit£s,conientiones,  has  rixts,  has 

^i  ^s  *-.„.  -,  ..^w«  ^..-..^    ~.   • -..•-       causas  auriierat  tertiasoror,  sciJicet,  Justita:  clamo- 

ribns  earora  accita  coepit  a  Veriiale  causam  quaerere, 
etVeritas  [Supple.  qu*]  non  pftteratnisi  vera  riicere, 
ait :  Isla,  inquit,  soror  nostra  Misericordia :  si  soror 
dici  debeal.  quae  nobis  non  consentit,  vult  ut  pater 
noster  miscreatur  illius  superbi  transgressoris ;  «4 
Justilia,  iuflato  vullu  Versans  tuopiiiaiura  corde  do- 
lorem,  sic  ait  ad  patrem  :  Nunquid  ego  suin  filia  tua 
Justilia  ?  Non  diceris  esse  jnstus?  Si  justus  fueris,  in 
transgressorem  justitiam  exercebis ;  si  justitiaui  nou 
exercueris,  justus  non  eris  ;  si  justus  non  eris,  roe 
Juslitiam  filiam  non  habebi*.  Ecce  Veritas  et  Justitia 
hincetjllinc,solaMiserieordia  etvirgomadente*  (sic). 
Uhima  ccelicolum  terras  Astraa  reliquil,  scilicet, 
Pax  fugit  in  regionem  longinquam.  Ubi  enim  est  lis 
et  contentio,  ibi  non  est  pax  ;  el  quanto  major  est 
contentio,  taolo  major  pacis  elongatio,  Pace  igilur 
amissa,  et  tribus  filiabus  in  gravi  dissensione  posi- 
etc.  Fuit  B  ll8«  Suid  focere'»  cui  p»rl«  tutius  cederet,  dtfflcillime 


ibi  erit  ftetus  et  ttridor  oUntmm,  et  laerym»  oculo- 
rum  ;  ubi  mors  optalur,  el  non  dalur ;  ubi  vermes 
noo  moriumur  et  ignis  non  eistinguettir ;  ubi  niiltum 
gatidium,  sed  tristitia  ;  uhi  nulla  requies,  ntsi  noana  ; 
nbiiiullus  anditus,  nisi  geroitus.  Tuuc  repondebunt 
et  ipsi  dicentes :  Domine,  cur  tamas  pcenas  nobis 
prsftparasii?  Pro  iniqujute  et  malignilale  vestra, 
dfcet  D«4ninus.  Itaque,  fratres,  rogo  vos,  ut  qui  in 
honis  operibus  sunt ,  perseverent  io  onmi  opere 
booo ;  qui  vero  reali  sunt,  cito  se  corrigant,  ante- 
quam  iilos  mor*  subitanea  inveniat.  Dum  ergo  tem- 
pos  babemus,  operemur  bonum  atl  omnes,  et  mala 
facere  cessetnus,  ut  ad  vitara  aeternam  pervenire 
valeaiaus. 

HOMILIA  CIV. 

AD  OflAMLHET  PIKM. 


Mitericordia  et  reritas  aanaverunt  tibi, 


qnidam  paterfaroilias,  ftex  potens,  qui  quatuor  filias 
habu  l,  quarura  una  vocabatur  Misericordia,  allera 
Veritas,  lertia  Justitia,  quarta  Pax  ;  de  quibus  di- 
etum  esl  :  Mitericordia  et  Veritas,  elc.  Habebat 
rtiain  quemdam  filiuiu  sapientissimum,  cui  nemo  in 
onmi  sapienlia  poterat  comparari :  babebat  etiam 
queindniu  famubim  servtun,  qtiem  exaltaverat,  quem 
multo  hooore  diuverai,  ut  pote  quem  ad  imaginem 
et  similitudinem  suam  fecerat,  et  nullo  aliquo  nie- 
rilo  pnecedente.  Dominus  vero,  uti  mos  est  bujus- 
modi  sapienlum  dominorum,  sapienter  voluit  mores 
coynoscere.  ei  explorare,  el  Gdem  famuli  sui,  utrum 
etset  fidelis  erga  se,  necne :  dedit  ei  leve  mandatum 
dicens :  Isiud  mandatom  m  custodieris,  ampliori  bo- 
nore  honoraberis  ;  si  non,  pessima  morte  morieris. 
Famulus,  sumpto  mandato  domini  sui.  haud  mora 
transgressus  est  iilud  inandatuni.  Quid  plura  Y  Quid 
verborum  vos  lacrymis  demorabor?  Deinde  trans- 
gressio  non  tamen  adfuit.  sed  causam  irausgressionis 
qoae&ivii  famulus  superbus,  rigidus,  contumeliosus, 
inflalus,  totam  culpani  retorsit  in  dominum  suutn. 
Cum  euim  dixit :  Mulier  quam  dedisti  mihi  $ociamf 
ip$m  me  dacepk,  totam  culpam  impegit  in  Anctorem. 
Domiuos  noM  tam  pro  trangresso  mandato,  quam 
pro  illaia  contumelia  oCfensus,  quatuor  vocavit  tor- 
lores  sopvissimos,  uni  illorum  prxcipiens  ut  euin  in- 
carceraret,  aiieri  ut  vivura  decollaret,  terlio  ut  eum 
jugularet,  quarto,  ut  eum  devoraret  crudeli  poeua. 
Post  b*c  cum  se  occasio  oflerret,  bos  quatuor  torto- 
res  propriis  nominibus  insinuabo.  Tortores  isti  sua 
savitia  studentes,  arreptum  miserum  omnibtis  p<B- 
nis  alficere  eoepemnu  llas  vero  famuli  poanasaudiens 
una  de  filiabuK  regis9  sciiicet,  Misericordia,  veloci 
cursu  currit  $4  carcerem,  et  introspiciens,  viilenstjue 
lainitlum  toctoribus  mancipatum,  poenis  aflecturo, 
non  potuit  non  misereri,  quia  misericordiae  pro 
prium  est  misereri.  Laceratis  ergo  vesttbus  et  com- 
plosis  Bianibus,  expansis  per  colla  capillis,  ululans 
et  clamans  recurrit  ad  patrem, 
pedes  paternos  coapit  simplici  et  geuiebunda  voce 
dicere  :  lleu  I  Pater  cbarissime,  nunquid  ego  sum 
filia  tua  Misericordia,  et  non  lu  diceris  misericors  ? 
Si  luiterieors  es,  faoiuii  iui  miserearis ;  et  si  famuli 
lui  non  misertus  fueris,  misericors  non  eris  ;  si  mi- 
sericors  non  fueris,  me  MUericordiam  non  babebis. 
Taliter  iUa  apud  pairem  argumentante,  adyeniisoror 
ejus  Verita^,  tt  cur  Mtsei  iqordia  Oeret,  quaBsivit  a 
patre;cui  pater  :  Ista,  inquit,  soror  tua  Misericordia 
voJl  m  ego  niiserear  illius  superbi  iransgies  oris, 
cui  poanam  iiHiixi.  Veritas  aotem  boc  audiens,  ad- 
modum  stomacluta,  torvisque  ocuiis  intuens  patrero, 
sie  ait :  Nunquid  ego  sum  (ilia  Veritas  ?  Monne  dice- 
ris  yerax  esse  ?  Nonne  verum  est,  quod  ei  poenaui 
tnjunxbli,  et  per  inortem  tormenta  proinisisti  ?  St 
verai  fueris,  veruro  persequeris  ;  si  veruni  persecu- 
tus  noti  (uerb,  verax  non  eris ;  si  verax  uon  fiieris, 
Ver itatem  nou  habebis.  Ecce  Miurkordia  et  Ventat 


ddiniebat.  Si  enim  Misericordi.ie  cederel,  Veritatein 
et  Justitiam  oflendere^t ;  si  Veritati  et  Jusjiliac  ce- 
derel,  Misericordiam  filiatn  non  haberet ;  et  tamen 
necesseerat  ut  misericors  esset,  et  justus  et  pacifi- 
cus  et  verax^Consilio  ergo  opus  erat.  A«ivocaiis  igi- 
tur  pater  lilium  sapiemissimum,  super  boc  negotio 
eum  consuluit :  cui  fi|ius :  CoramiUe  inilii,  paler, 
prassens  negotium  persequendum ,  et  ego  tibi  de 
transgressore  suroam  viudictain,  et  quatupr  filias 
tuas,  reducu  pace,  tibi  resiituam.  Cui  paler  ait : 
Magna  suni  quae  promtttis,  si  vocem  facia  sequan- 
lur.  Si  dictis  facta  prxstas,  faciam  quod  bortaris. 
Suscepto  igitur  mandato  regaii,  filius  suinpsit  secum 
Misericordum  sororem  suam,  et  saliens  in  roontibus, 
trausiliens  colles,  pervenit  ad  carcerem,  et  respi- 
c  ens  per  fenestras.  aspiciens  per  cancellos,  vidit  fa- 
niuluiu  iiicarceraluin,  praasenli  viu  privatum,  et  de- 
yoratum,  et  aplanta  pedi$  adverticetn  utque  non  erat 
in  eo  tanitas.  Vidit  illum  jugulaluin,  quia  per  ipsum 
mors  in  mtiudum  iiitravit.  Vidit  illum  devoratum, 
quia  ex  quo  homo  moritur,  vermibtis  esca  datttr.  £t 
quia  ouuc  se  oceasio  obtulit,  accipite  uomina  eorum 
qualuor  tortorura.  Primus  qui  eum  incarceravit,  car- 
cer  est  exsilium  praesentis  vita?,  de  qua  dictum  est : 
Meu  miai !  quia  incoialut  meu$  proiongatur*  Sccundus 
qui  euVn  decollavit,  miseria  est  inundi,  quae  nos  omnes 
poanis  et  muer.is  afficit;  tertius  qui  eum  jugulavit, 
iQors  est,  quae  nos  omnes  jugulal  et  occidit ;  auartus 
qui  eum  devoravit,  veruiis  est,  quia,  sicut  dixi,  ex 
quo  bomo  moritur,  vennes  ad  corrodendum  eum 
suscipiunt.  Quatuor  iuque  tortores  isti,  videlicel, 
bujus  exsilij  carcer,  et  uiiseria  mundi,  mors  et  ver- 
mis,  a  primo  bomine  usque  ad  novisfimum  per  to- 
Uin  succcssionem  pcanas  primi  transgressoris  exi- 
gunt.  Carcer  tero  nos  detinet,  id  est,  mtseria  mondi9 
quao  nobis  omnia  mala  iwferU  Mors  ».os  jugulat^ 
vermis  nos  rodit.  Videns  igitut  ttlius  bis  quatuor 
torioribus  famulum  suom  inancipatum,  iioii  potuit 
et  iugenicuiata  ante  D  non  misereri,  quia  Misericordiam  comitem  habuit, 
et  itnrostliens  in  carcerem  mortis,  mortem  suain  vi- 
cil,  et  alligalo  forti,  ejus  vasa  rapit,  et  spolia  di- 


stnbuit,  et  coplosa  pneda,  atcendent  in  altum,  capti- 
vitatem  duxtt  captivam,  donaque  dedit  hominibu$%  et 
fauiulum  duplicato  honore  in  patriam  reduxitiuduta 
stola  imrooruiiiatis.  lioc  videns  Htaericordia,  non 
babehat  ujide  conquereretur,  quia  vi>ilt  faraulum  du- 
plicato  honore  revcrsum,  stola  iinmorUliUti»  iudu- 
tuiii.  Verius  n»Hi  inveuie^ba^t  causas  querelae,  quia 
paier  fuerat  inventus  ycrax.  Jam  ottiues  fatnulus 
peatias  exsolveral.  Justitia  similuer  jam  uilitl  con- 
qtierebatur,  quia  in  tratisgressore  fuerat  jusiitii,  et 
sic  qui  perierat  reiuvenlus  est.  Yideus  igitur.  Pax 
sorores  suas  concordames,  reversa  est,  et  eas  p;»ci- 
licavtt.  Ecce  M itericordia  eJ  Verilas  obviaverunt  sibi: 
luttiliaed  Pax  otculalp  tunt.  Sic  igitur  per  media- 
torem  hominum  et  ansetorutii  pacificatus  et  recon- 
ciliatus est homo,  et  adovile  Dei  ovis  ceutesiiua re^ 
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Jucta  esl:  ad  quod  ovile  nos  perducat  Jesus  Chrbtus, 
eui  esl  honor  et  gloria  in  omne  aevum.  Amen. 

IIOMILIA  CV. 

III  DIB  PALMARUM. 

Cum  appropinquastet  Jetut  Hierototymam,  etvenitset 
Bethphage.  ad  montem  Otiveti ,  tune  misit  duos  dhci- 
pulos,  etc.  Iturante  arliculo  suae  passionis  Christus 
venii  Hierosalem,  propter  Adaru  qui  descenderat  a 
Jerusalem  in  Jericho,  et  inciderat  in  latrones  :  qui 
plngis  impositis  semivivus  relictus,  spoliatus  a  gra- 
iuitis,  vulneratus  in  naturalibus,  a  Samaritano  ctira- 
tiit  csi.  Adam  cecidil  a  Hierusalem  in  Jericho,  id  est, 
ab  immortalitate  in  monalitatem ,  qunndo  per  sug- 
gesrionem  Evae  de  pomo  vetito  spoliatus  a  gratuiiis, 
ld  esi,  a  virtutibus  anima» ;  et  vulneratus  in  natura- 
libus,  id  est,  in  menle  et  ratinne.  Adam  nos  veudidit 
per  gulam,  sed  non  poiuit  reparare  nos.  Propier 
Adain  ergo  Samariianus,  id  est,  Chrislus  venit  Hieru- 
salem,  voleus  reparate  nos.  Terrenum  quod  cccidernl 
de  manu  eju*.  Iste  est  ille  qui  seipsum  coxit  in  cli- 
bano  passionis  :  panis  vivus  effecttis,  panis  est  ange- 
lorum.  Hodie  Christus  Hierusalem  per  aureas  portas 
iiitravit,  et  occurrerunt  ei  pueri  Hebraeorum.  Alii 
ramos  jartabant  in  viam ,  alii  vestimenta.  Simililer 
fideles  bodiedebent  venire  in  llienisalem  per  aureas 

Imrtas,  et  debent  ramos  portare,  et  vestimenta  pro- 
icere  in  viam.  Per  aureas  portas  intrant  qui  corpo 
reos  sensus,  ne  pro  licitis  carpant  itlicita,  gladio  eir- 
cumcisionis  castigant .  Circutncidendt  sunt  oculi,  ne 
videant  vanitatem;  circttmcidend*  sunt  manus,  ne 
operentur  imtnus,  quo  Deus  vel  pMximus  offendatur : 
et  sic  de  caeteris  membns  Ipsacarocircumcidenda  est, 
qoae  mililat  adversus  animam.  Ramos  debenl  ttdeles 
portare,  id  est,  l>on:iopera,  quia  perbona  opera  praeve- 
nit  misericordia  judicium.  Opera  misericordi;c  sunt, 
vestire  nudos,  colligere  hospiles,  errantes  revocate, 
vtsiiare  infirmos,  consolari  senes,  coadunare  parvu- 
los,  »epelire  mortuos,  qtiod  iuvenitur  in  Tobia ;  ut 
lestatur  illud  Evangelii  :  Venile,  benedidi  Patris  mei 
(Uatth.  xxv,  34),  etcaetera.  Debetis,  charissimi,  vesti- 
inenla  in  viam  projicere,  id  est,  carnem  inorliuVare; 
quia  qui  semiuat  in  carne,  de  carne  melet  corruptio 
nem  :  qui  seminat  in  spiritu,  de  spiritu  mete:  vitam 
aelernam.  Debetis  sublrahere  veutri,  et  dare  paupe- 
ribus  :  sic  jejunium  vestrum  erit  ordinatum.  Si  haec 
fecerilis  hodie,  esiis  Hierosolymis ;  sed  si  in  peccato 
perseventis,  estis  in  Jericho.  Sed  i.l  perveniatis  iu 
Jlieru&tlem,  exoremtis  Dominum,  quae  tonstruitur  ex 
vivis  lapidibu* :  quod  ille  nobis  conced.it  qui  vivit  et 
legnat  Deus  per  omnia  sx^cula  saeculorura.  Anien. 
HOMILIA  CVl. 

IN  DOWNICA  DECIMA  TERTIA  P06T  THINITATEM. 

Luc.  x,  Matth.  xv.  ln  illo  tempore,  dixit  Jesus  disei- 
pulis  suis :  BeaA  oculi  qui  vident  qum  vos  videtis, 
etc. 

Non  oculi  scribarum  et  Pbarisaeorum,  qui  corpus 
tautum  Domini  videre,  *ed  illi  beaii  oculi,  qui  ejus 
possunt  cojjnoscere  sacramenta,  de  quibus  dicitur  : 
El  revetattt  ea  parvulis  (Lue.  %).  Beati  oculi  parvulo- 
rum,  quibus  et  se  et  Pairem  Filius  revelare  digna- 
tur. 

Dieo  enim  vohis  quod  multi  prophcta*  et  reges  volue- 
runt  videre  qucs  vos  videtis,  el  non  viderunt :  el  audire 
qux  audititt  el  non  audierunt.  Abraham  exsultavit  ut 
videret  diem  Christi ,  et  vidit  et  gavisus  est :  Isaias 
quoqtie  et  filicheas  et  mulii  alii  prophetae  viderunt 
gloriam  Domini,  qui  et  propterea  videutes  sunt  ap- 
pellati.  Sed  hi  omnes  a  longe  aspicieutes  et  saluian- 
tes,  per  speculum  et  in  aenigmate  viderunt.  Apostoli 
autem  in  praesentia  habentes  Domiuum,  convescen- 
tesque  ei,  et  quaecunque  voluissent  interrogaiido  di- 
scentes,  nequaquam  per  angelos  aut  varias  visionum 
species  opus  habebant  doceri.  Quos  vero  Lucas  inul- 
tos  propheus  et  rcges  dicit,  Mauhacus  apertius  pro- 


A  phetas  et  justos  appellat.  Ipsi  enim  sunl  reges  uiagni, 
quia  tentationum  suarum  molibus  non  consentiendo 
succumbere,  sed  regendo  praeesse  noverunt. 

El  ecce  quidam  tegit  perilus  surrexil  tentans  eum%  et 
dicens :  Maqister%  quid  faciendo  vilam  ceternam  potsi- 
debe?  Legis  peritus  qui  de  vita  aeterna  Dominuni  lcn- 
tans  interrogat,  occasionem,  ut  reor,  tentandi  de  ipsis 
Domini  sermonibus  sumpsit,  ubi  ait:  Gaudete  autem 
quod  nomina  vestra  scripta  sunt  in  calit  (Luc.  x).  Sed 
ip<a  sua  lentatione  declarat  quam  vera  sit  illa  D  >mini 
confessio  qua  Patri  Inquitur. :  Quod  abscondisti  hax 
a  sapientibus  et  prudentibut,  et  revelasti  ea  parvulis. 

At  ilte  dixit  ad  eum  :  In  lege  auid  tcnptum  est  ? 
quomodo  legit  ?  Ille  retpondens,  dtxit :  Diliget  Domi- 
num  Deum  tuum  ex  toto  eorde  tuoy  et  ex  tota  anima 
tua%  et  ex  omnibus  viribut  tuis,  et  ex  omni  mente  lua, 
et  proximum  tuum  sicut  teipsum.  Dum  legis  periio 
respondet,  peifecium  nobis  Salvator  iter  vitas  tusle- 
stis  osleudit :  cui  primo  de  dilectione  Dei  et  proximi 
B  legis  scripta  proponenti,  dicit : 

Becte  retponditti  :  hoc  fac,  et  vites.  Deinde  post 
inductain  parabolam  respondenti  illum  fuisse  proxi- 
mum  vulnerato,  qti  fecit  misericordiam  in  illum,  ad- 
jicit :  Vadc,  et  tu  fac  similiter;  id  est,  tali  misericor- 
diaesludio  proximum  iuum  necessehabeniem,diligere 
et  stistentare  memento  :  apertissimedeclarans,  snlam 
esse  dileclionem  misericordiam,  et  ipsam  non  verbo 
tenus  ostemaiam,  sed  operis  exsecutione  prob  tan, 
quae  perpetuam  dticat  ad  vilam. 

Itle  aulem%  volens  justi/icare  seipsum%  dixit  ad  Je- 
sum  :  El  quis  est  meus  proximus  ?  Quama  inanis  glo- 
r\.v.  dementia !  Icgis  perilus  ob  vulgi  favorem  capian- 
dum,  quo  sapienter  respondUse  jactareiur,  priniuitt 
se  le^is  fatelur  ignorare  mandalum ,  vere  juxta  Sal- 
vatoris  sententiam,  sapiens  el  prudens  in  lege,  sed 
quia  non  humiliari  cum  parvulis  Christi,  sed  seipsum 
jusiittcare  desiderat ,  beatos  oculos  columbarum  in- 
imceniiae  lacte  lotarum,  quibus  Christi  arcana  vitlere 
r  po-set,  accipere  recusans.  Cui  profecto  Dominus  ita 
"  responsum  temperavit  suum,  ut  omnem  qui  miseri- 
cordiam  faceret,  cuilibct  proximum  doceret :  et  ta- 
men  haec  eadem  parabola  specialiler  ipsum  Dei  Fi- 
lium ,  qui  nobis  per  humanitatem  proximus  fieri 
dignatus  est,  desiguaret.  Neque  eniin  ita  proximum, 
quem  sicut  nos  diligere  juberour,  super  Chrisio  in- 
terpretari  debemus,  ut  moralia  mutuae  fraternitatis 
instituta  sub  allegoriae  regulis  extenuare,  et  auferre 
conemur. 

Suspiciens  autem  Jcsus,  dixil  t  ttomo  quidam  ab 
Hierosotymis  deucndebat  in  ttiericho.  Homo  iste 
Adam  inlelligiiur  in  genere  humano  ;  Hierusalem, 
civitas  pacis  illa  cadestis,  a  cujus  beatitudine  lanaus 
in  hanc  mortalem  uiisrramque  vitam  devenit :  quaui 
bene  Hiericho,  quae  luua  interpretatur ,  signittcat, 
variis  videlicet  defectuum  laboribus  erroribus^ue 
semper  incertam. 

Et  incidit  in  tatronet.  Latrones  diabolum  et  ange- 
ios  ejus  iutellige,  in  quos  quia  desceudebat,  incidit; 
v  nam  nWi  prius  inms  intumesorei,  foris  tentatus  lam 
facile  non  caderei.  Vera  e»t  enim  satis  senteotia, 
quae  dicit :  Anie  ruinam  enim  exaitatur  cor  (Prov. 
xw). 

Qui  etiam  detpoHaverunt  eum.  Gloria  videticel  im- 
morlaliiatis  et  iunocenliae  veste  pnvarunt.  Ihec  est 
enim  prima  stola  qua  juxta  aliam  parabelam  luxu- 
riosus  filius  per  pceniteutiam  redieos  ornatur,  et  qua 
protoplasti  amissa  cognoverunt  esse  se  nudos,  tuui- 
casque  pelliceas  naturae  mortalis  induti  suni. 

Et  piagit  impositis%  abierunt  semivivo  relieto.  Plagae 
peccata  sudt,  quibus  naturae  humanae  iniegritatem 
violando,  seminarium  quoddam,  ut  ita  dicani,  an- 
gendje  mortis  fessis  indidere  visceribus.  Abierunl 
auiem  non  ab  iusidiis  aliquatenus  cessando,  sed  ea- 
ruindem  insidiarum  fraudes  occultaudo.  Semivivum 
reliquerunt  ,  quia  Ueatitudiuem  vitae  immortalts 
exuere,  sed  non  sensum  rationis  abolere  valueruui. 
Ex  qua  cnim  parte  sapere  et  cognoscere  Deum  po- 
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test,  vivtts  est  horoo ;  ex  qua  vero  peccatis  contabe-  A  conttiiuam.  lntra  in  gaudium  Domini  tui  (Matth. 
scit,  et  miseria  deftcit,  roorluus  idero  lethiferoque     xxiu). 


Quis  horum  trium  videtur  tibi  proxmu*  fuiste  illl 
qui  incidit  in  latrones?  At  Uie  dixii :  Qui  fecit  miseri- 
cordiam  in  illum.  Juxu  litleram  manifesta  est  Domini 
sentemia,  nulluni  nobis  amplius  eo  qui  misereatur 
esse  pmximum,  si  llierosolymitae  civi  non  sacerdos, 
noii  ievita  ex  eadem  gente,  nno  iu  eadem  urbe  n;iti 
et  nutriti,  sed  extera?  gentis  accola ,  qnia  inagis  mi- 
serlus  est,  factus  est  proximus.  Sacratiore  autem  in- 
telleclu,  qtioniam  nemo  magis  proximus  quam  qui 
vulnera  nostra  curavit,  diligamus  eum,  quasi  Do- 
minum  Deum  nostrum  :  diligamus  quasi  proximura  : 
niliil  enim  tain  proximum  quam  caput  membris  : 
dilig  imus  etiam  eum  qui  imitator  est  Christi.  Hoc  est 
eniiit  quod  sequitur  : 

Et  ait  illi  Jesus :  Vade  et  tu  fac  simUUer.  Id  est,  ut 
vere  te  proximum  sicut  teipsum  diligere  raauifestes, 
quidquid  vales  in  ejus  vel  corporali  vei  spirituali  ue- 


est  vulnere  foedatus. 

Aecidit  autem  ut  saurdot  quidam  de&cenderet  eadem 
rta,  et  viso  iUo  prmterivit.  Similiter  et  tevita,  eum 
tsstt  stcus  locum  et  videret  eum,  tramiit.  Sacerdos  et 
levita  qtii  viso  saucio  transierunt,  sacerdothim  et 
ministerium  Veteris  Testamenti  est,  ubi  per  legis  de- 
creta  mundi  languentis  vulnera  moustrari  lantum, 
non  autem  curari  poterant,  quia  impossibile  erai,  ut 
Apostolas  ait  {Hebr.  *),  sanguine  vituloruin  et  agno- 
rum  et  bireorum  auferri  peccata. 

SamarUanu*  autem  quidam  iter  faciens,  venit  tecut 
eum :  et  vident  eum,  mimicordia  motun  ett.  Saniari- 
l.inus,  qui  interpretaiur  custos,  Domiuum  signilicat, 
cui  rectissime  PropheU,  ne  hos  latrones  posset  in- 
currere,  supplicat :  Cuttodi  me,  inquien*,  a  laqueo 
quem  ttatuerunt  mihi,  et  a  scandalis  operantium  iniqui- 
tatem  (Ptulm.  cxl).  Qui  propter  nos  bomines.  et 

propter  nostram  salutem  descendens  de  ccelo,  vitae  B  cessitate  sublevanda  devotus  operare 
prsesentis  iter  arripuit,  et  venit  secus  eum  qui  vulne* 
ribus  tabescebat  fnfliciis  :  id  est,  in  similitudiiiem 
hominum  factus,  et  habilu  iuventus  ut  homo,  com- 
passionis  nosirse  susceptione  finitimus,  et  misericor- 
diae  factus  est  collatione  vicinus. 

Et  appropiant  alligavit  vulnera  ejut ,  infundent 
oleum  et  vinum.  Peccala  quae  in  boroinibus  invenit, 
redarguendo  cobibuit,  spein  veniae  poenitentibus,  ter- 
lorem  poenae  peccantibus  incutiens.  Alligat  enira 
vulncra,  dom  praecipil,  Poinitentiam  agile;  infundil 
oleum,  dum  addit,  Appropinquabit  enim  regnum  cm- 
torum ;  infuiidit  et  vinum,  dura  dicit,  Omnis  arbor 
qum  non  facit  fructum  bonum  excidelur,  et  in  ignem 
miiutur  (Matth.  m). 

Et  imponent  itlum  in  jumentum  suum,  duxit  in  *ta- 
bulum,  et  curam  ejut  egit.  Jumentum  ejus  e§t  caro, 
in  qua  ad  nos  vemre  dignatus  est :  in  quo  saucium 
imposuit,  quia  peccata  uostra  ipse  portavit  in  cor 


•  HOMILIA  CYIL 

Loc.  xv.  In  Ulo  tempore,  dixit  Jetut  disdpulis  suit 
parabolam  hanc :  Homo  quiiam  habuit  duot  filio*9  et 
dixit  adoletcentior  ex  Ulis  patri,  Da  mihi  portionem 
substantim  qum  me  coniingU ,  et  divitit  iUi*  subtlan- 
tiam,  etc 

Evangelica  lectione,  fratres  cbarissimi,  aodistis 
duorum  liliorum  parabolam  ;  sed  homo  iste,  qui  duos 
filios  habuisse  dicitur,  Detis  Pater  intelligitur,  duo- 
rum  videlicet  genitor  populorura  atque  crealor.  Ma- 
jor  enim  lilius  eos  qui  in  unios  Dei  cultura  pernia- 
nent  stgnificat,  minor  eos  qui  in  cultu.a  idolorura 
Dominum  deseruere.  Et  dixit  adolesccntior  ex  iilis 
patri  :  Pater%  da  mihi  portionem  substaniice  qum  me 
contingit ,  et  divitit  Ulit  tubttantiam ,  quam  subsUn- 
tiam  hic  cvangelicus  pater  dividit  fllio  spirituali,  nisi 


pore  suo  super  lignum;  et  juxu  aliam  parabolam  r  prudenliam,  et  iniellectum,  vel  etiam  liberUtem  ar- 
inventim  quae  erraverat  ovem,  humeris  suis  imposi-  bitrii,  quae  verae  et  perpetuae  sunt  opes  bene  utenti 
um  reporuvitad  gregem.  luque  imponi  jumento,         *  *•--•-*•-*  --*-  ■*— -  ■* — » — «•--• — « -— 


est  in  ip»am  incarnationem  Christi  credere,  ejusque 
tiiysteriis  initiari  9  simul  et  ab  bostium  iucursione 
tuiari.  Stabulum  autem  est  Ecclesia  praesens,  ubi 
reliciuntur  viatores ,  de  peregriiiatione  hac  in  »ter- 
nani  patriam  redeunles.  Et  bene  jumento  impositum 
duxit  in  subulum  ,  quia  nemo  nisi  baptizatus ,  nisi 
corpori  Cbristi  adunatus,  Ecclesiam  intrabit. 

Et  aUera  die  protuUt  duot  denariot,  et  dedit  ttabu- 
larw,  et  ait :  Curam  illius  habe.  Altera  dies  est  post 
Doinini  resurrectionem.  Nam  et  ante  quidem  per 
Evangelii  sui  gratiam  illuminaverat  his  qui  in  tene- 
bris  et  in  umbra  mortis  sedebant ,  sed  polior  resur 
rectione  celebrata  perpetuae  lucis  splendor  effulsit. 
Duo  denarii  sunt  duo  TesUmenU ,  in  quious  aetenii 
regis  nomen  et  imago  conlinetur.  Fiuis  enim  legis 
Cbristus.  Qui  altera  die  prolati  danlur  subul.mo, 
quia  tunc  aperuit  illis  sensum ,  ut  iutelligerent  Scri- 


ea?  Dividit  enim  Deus  Paler  hanc  ftiiis  suhstantiam, 
quia  in  prima  nativiute  aequaliter  cuuctis  ratio  na- 
sceutibus  datur,  sed  in  subsequenti  conversaiioue 
unusquisque  plus  aut  minus  hauc  hahere  subsUn- 
liam  lnveuitur,  dum  hanc  in  seinetipsis  per  inalam 
voluntatem  negligeutes  deserunt ,  dili^uies  aulem 
cuslodiunt  naturaje  rationis  bouum.  Alius  enim  me- 
mor  et  intelligens  Domini  creatoris  esse  ea  quae  ab 
eo  suropst?rat,  ita  ut  sunt,  Dei  Palris  esse  credcns, 
quasi  paterna  custodit.  Alius  autem  a  semelip»6  l»a?c 
esse ,  et  sua  existimans ,  sicut  propriae  pos^essioiiis 
liceutia  dispensaudis  abutilur,  et  cito  proQigau  fa- 
culuto  privatur,  unde  sequitur  :  Et  non  post  multos 
dies  congregatisomnibus.  adolescentior  Ulius  pere« 
gre  profectus  est  in  regionero  longinquam,  et  ibi  dis- 
sipavit  subsUiitiam  suara  vivendo  luxuriose.  Qui 
addil  longe  non  locum  inuUndo,  sed  aversioneio 
meutis  expressit,  quia  quanto  plus  quisque  in  pravo 


piuras.  Altera  die  stabularius  denarios,  quorum  pre-  D  opere  deliquil,  tauto  a  Dei  gralia  longius  recedit.  Et 
.; 1^^ _8.    _.._  o .:_: .|a^  _ui  oijijvjgeuu-  Deuin  Crentorem  suum,  bic  vere 

peregrinari  a  Deo  dicilur,  quia  mala  conversatio  iu 
saeculari  de>iderio  non  solum  peregiinum,  sed  et 
alieuum  Deo  homiuem  facit,  sicut  et  hi  qui  peregri- 
nos  se  faciunt,  non  cum  concupisceutiis  carnis  et 
desideriis  hujus  mundi  a  coelesii  reguo  exsulantur. 
Hac  ergo  peregrinatione  per  uiagiiam  iguoraniiam 
neregriuos  nos  luisse  sciens  beatus  Apostolus  dicit ; 
Y08 ,  qui  longe  aliquando  fuistis  a  Deo  per  incredu- 
lilalcm,  et  malam  couversatiouem  vestram.  nunc 
facti  ettit  prope  in  uanguine  Chritti  ab  aelernae  mortis 
erepli  interilu  {Ephct.  u).  Ntdite  vos  iterum  terrenis 
inliaerendo  dcsideriis  elongari  a  Dotnino,  cuin  adhuc 
eslis  prope  verae  Odei  coniessioiicin ,  perseverate  iu 


tio  vulneratum  curatet,  accepit,  quia  Spiritus  sau 
ctus  adveniens  docuil  apostoios  omnem  veriutcm , 
qua  genlibus  erudiendis  instare  atque  Evaiigeliuin 
piaedicare  su IficerenU 

Et  quodcunque  tvpererogaverit ,  ego  cum  rediero 
reddam  tibi.  Supererogat  subulai  ius  quod  iu  duobus 
deuariis  non  accepit,  cum  dicit  Aposlolus  :  De  virgi- 
nibut  autem  prmceptum  Domini  non  habeo  ,  contilium 
autem  do  (l  Lor.  vn).  Iiemque  :  El  Dominus  ordina- 
vit  hit  qui  Evangelium  annunlianl,  de  Evqngelio  vioe- 
re  :  ted  non  uti  tunmt  hac  potettatef  ne  quem  virum 
gravaremu*  (I  Cor.  ix).  Cui  rediens  quod  promiserat 
uebilor  reddet  quia  veuiens  in  judicio  Doroiuus  di- 
cit :  Quia  tuper  pauca  fuitti  fcdelit ,  tuper  muita  te 

•  llomilias  tres  quae  sequuntur  ex  Anecdoti*  liltc- 
rariu  Amadusii  excepimus.  Ediiae  vcro  luerunt  pri- 
muui  ex  Codieems.  sacculi  dccimi  tertii  c  bibliothe- 


ca  congregationis  Casinensis  Fiorentiae  a  Petro 
Aloysi»  Gallettio  Uoinano  abbate  Fontis  Vivi,  iii  agro 
Pjrmcnsi. 
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bnnoriim  operam  eshortatione ,  in  volqnlale  adhae- 
rentes  ei  omni  tempore,  quia  ipse  portionem  hceredi- 
taiis  suae,  id  e<t  gaudia  viue  aPternrc  daturus  est 
omnibus  invocantibus  etim  in  veritate  ,  td  esl ,  <\»\  in 
voluntate  ejns  se  custodire  contendunf.  Sequtiiir  : 
Et  postquam  omnia  dissipavit ,  facia  est  fames  vatida 
in  regione  itta,  el  ipte  ceepit  egere.  Et  abiil ,  et  adhm- 
sit  uni  civium  regionit  iltius ,  et  misit  ittum  in  vitlam 
suam,  ut  patceret  porcot,  et  cupiebat  imptere  ventrem 
suum  de  sitiquis  quat  porci  manducabant ,  et  nemo  ilti 
dnbnt.  Post<|uam  ergo  quis  pro  peccatis  suis  ob!ivi- 
tcitur  D»mint  sui  praeceptis,  et  ejus  voluntali  non  fa- 
mulatnr,  spiritualibus  destituhur  opibtis,  id  est  pru- 
denlia  et  intelleciu,  omnes  ornattts  animae  consumit. 
Porcos  pascere  dicilur,  boc  est  sordidas  et  immun- 
dns  I n  anlma  sua  enutrire  cogitationes,  escas  inutiles 
desiderare,  quae  niliil  corpori  proflciunt,  id  esi  car- 
uales  concupisceniiasadimplcre,  qnod  est  seduciio  et 
corrupiio  vilae  ,  quae  virtutem  animae  nullam  prae- 
stant,  sed  tolis  penitus  animam  bonis  privant 
eamqne  perimunt,  quibus  daemonia  semper  animas 
fldelium  decipere  at<iue  seducere  festinant.  Talis  igi- 
tur  meriloegeredicittir,quia  omnium  bonorum  ope- 
rum  firoeliret  meritis  est  des,titulus,  de  quo  subditur  : 
In  se  autem  retersus  dixit:  Surgam ,  et  ibo  ad  palrem 
meum,  e$  dicam  ei :  Pater,  peccavi  in  «us/um,  et  coram 
f *,  jam  non  sum.dignus  vocari  fitius  tuus%  fac  me  sicut 
unum  de  mtreenariis  lui*.  Quis  ergo  iste  fllius,  qui  in 
louginquam  regionem  peccando  a  Deo  elougatus, 
tmdem  poenitemia  motus,  redit  confitendo  ad  pa- 
trem,  nisi  Christiantis,  qui  se  libidine  ac  iuxiiria  per- 
diderat ,  et  elongavil  a  Deo,  probrosis  se  actibus  ac 
tota  foeditate  polluerat,  et  porcos  pavit ,  id  esl  dae- 
inoniomm  se  mancipavit  servitio,  qul  cum  se  in  tin  • 
clu  el  misericordia  Dei  recognoscit  omni  bono  de- 
st>ttilnm,  et  undique  iuopi  •  boni  operis  obsessum, 
revertitur  ad  indulgentiam  Patris ,  et  se  coram  an- 
gelis  Dei  in  coelo,  et  sanclis  Dei  peccasse,  el  se 
renm  esse  confltetur,  i.mploratur  m  sericordiam ,  ut 
indulgf  ntiam  recipiat  pecc  atorum  ?  Nos  ergo,  fratres 
charissimi,  coiivertumur  ad  Dominum  Deuui  nostrum, 
ela.amus  prarteritorum  poenilciitiam  peccatorum. 
Nulla  eniin  debemus  desperatione  deterreri ,  cum 
specialiter  banc  parabolaro  in  persona  poenitentis 
videamus  apiari,  ipso  Domino  manifestius  declaranie, 
et  dicente  :  Dico  vobis,  sic  erit  gaudium  in  coelis  coram 
angelis  Dei  super  uno  peccatore  pmnitentiam  agente 
(Luc.  xv).  Dedit  ergo  Dominus  poenitentitius  viam 
egressionis,  et  eos  qui  a  malis  suis  se  ad  prtstina 
bona  converlunt,  destinavK  in  sorte  justorum.  Igi- 
lur,  cbarissimi,  si  quis  inter  nos  graviutn  scelerum 
cogiiatione  maculatus  sit,  si  qtiis  sordidarum  voltin- 
tnuin  sit  peste  poilulus,  elpandat  mtsercordi  DdO 
suae  iniqutlatis  arcanum,  aperiat  interoae  praevarica- 
lionis  opericulum.  Nota  quidem  sunt  Deo  cunca  quae 
gerimus,  quae  elsi  non  dixerit  lingua ,  non  potest 
celare  conscicntia  ;  Patet  qnippe  ci  omne  qtiod  clati- 
sum  esi,  et  oculis  ejus  aperlum  est  quidquid  in  cogi- 
taiionibus  nostris  obstrtisum  videtur.  Ergo  cmn 
omnia  noverit,  non  quaertt  pro  ignorantia  confcssio- 
nem,  sed  pro  imsericorda  desideral  confiieri.et 
non  inv**nire.  H;*c  igitur  agno^cenles,  dilectissimi, 
onusquisque  serenum  per  offlcia  confessionis  insii- 
luat,  causamque  suam  semetipso  accusante  compo- 
nat,  dictet  in  se  sub  brevitaie  sententiam  ,  ut  Chri- 
sti  judieis  possit  vitare  iracundiam ;  quisquis  eniin 
ilhim  cupit  habcre  misericordem  ,  exerceat  in  se 
ipse  cpnsuram.  Totum  autem  quod  titnemus  flat 
veniabile,  si  in  vobis  inventa  fuerit  haec  plenitudo 
justitiae.  Ecce  Dominus  confessioiiis  nostrae  munus 
exspectat ,  et  cum  sit  nota  diviuis  oculis  bominura 
coitscientia,  vult  pofinitenti  ea ,  in  qua  est,  lacrymis 
sacriflciom  confessionis  oflerre.  Poenitentia,  inquam, 
est,  quae  sub  uno  actu  officia  diversa  compleclitur. 
llinc  eniin  publical  conflienlem ,  hiuc  reatuin  non 
deuegal,  unde  critncn  excusat.  Iliuc  objicil  proprla 
peccaia  peccanti ,  inde  indulgentiam  cihibct  confi- 


A  tenti.  0  magniflcum  boniialis  divinae  thesatirum  S 
0  singtitare  clementissimi  Jodicis  institutura  I  Gum 
apud  saeculi  Judicemconfessus  siatim  dirigitur  ad  po> 
nam,  apud  Dominum  conQtens  mox  pergit  ad  veniatn, 
cui  honor,  et  gloria  in  saecula  sseculorum.  Amen. 
IIOMILIA  CVIIL 

Jo\w.  ii.  Ju  ilto  tempore:  Propeerat  Pascha  Judtro- 
rum  ,  al  arcendit  Oierosolgmam  Jetus,  et  iuvenit  m 
templnm  veudenies  oves,  et  boves9  et  columbas.  ei 
nummularios  sedentes,  et  cwm  fecisset  quasi  flageltum 
de  funiculis,  omnes  ejecit  de  tempLo%  elc. 

Prae>entem  ^ancti  Evangelii  lectionem,  fralres  cha* 
rissiuii,  sollicita  intentione  oportet  considerare,  quia 
appropiuquanie  Pascha  Judaeorum,  Dominns  ascendit 
Hierosolymam,  nobis  profecto  dat  exemplnm,  qnanta 
animi  vigilaniia  dominicis  debeamus  subjici  imperiis, 
cum  ipse  Dei  Filius  eadem  quas  ex  divinitalhi  aucto- 
ritate  statuit,  decreta  custodivit.  Ne  enim  pula- 

g  rent  homines  absque  crebris  orationum  bonorumque 
actuum  sacrificiis  vel  supplicia  evadere,  vel  ad  gaudia 
wterna  posse  pertingere,  ipse  ad  oranduin,  ad  ado- 
randum  in  Hierusalem,  ad  immolandumque  Dei  Fiiius 
ascendit,  qui  venieus  llierosolymam,  quid  ibi  ges- 
serit,  audiamus :  Et  invenit  in  tempto  vendentes  bovest 
et  oves,  et  columbas,  et  nummularios  sedentet%  et  cum 
fecisset  auasi  flagellum  de  funiculis,  omnes  ejerit  de 
templo.  inter  omuia  signa  qure  fecit  Jesus,  hoc  vide- 
lur  esse  maximum  quod  unus  homo,  et  ipse  in  illo 
lempore  contemptibilts,  et  in  tanlum  vilis  apud  Ju- 
daeos,  ut  postea  cruciflgerent ,  principibus  eorum 
cernemibus,  lucra  sua  destrui  audiebat,  potuilque 
unius  flagelli  verbere  tantam  ejicere  multitudinem  , 
et  talia  facere  quae  infinittis  non  potuisset  facere  ex- 
ercitus.  Igneus  enim  fulgor  radiabat  ex  oculis  ejus, 
etdivinitaiis  ejus  majestas  lucebat  in  facie  ,  et  ideo 
manum  ei  non  audebant  injicere  principes.  Yideban- 
lur  enim  licite  vetidi  in  lemplo  quae  ad  hoc  emebantur 

q  nt  in  eodem  lemplo  offerrenttir  Domino  ;  sed  nolens 
ipse  Dominns  aliijuid  in  domo  sua  lerrenae  negojia- 
lionis  fleri,  ejecit  omnia  ipsosque  faciores  repulit. 
Quid  ergo  pulamus,  fratres  mei,  facere  Dominum,  vi 
nxantes,  si  otiosis  fabulis  vacantes ,  vel  alquolibft 
scelere  reperiret  occupatos,  qui  hostias,  qtiae  sU>i  iin- 
molabantur,  ementes  in  leiuplo  vidit,  et  eliminaro 
feslinavit  ?  llaec  omnia  propler  illos  dlcia  et  facta 
snnt  qui  ingrediuulur  eccleMam  non  sotum  inten- 
tione  orandi  negligenter,  vernm  etiam  ea  pro  quibus 
otare  debuerunl,  augent,  cum  viliis,  odfis,  delra 
ctionibusqtie  aiios  insequunlur,  addentes  videlicet 
peccata  peccitis,  nec  timentes  ex  eo  districti  Judic.is 
examinattone  damnari.  Unde  muttum  tremenda  sunt 
hac,  dilectissimi,  disjno  expavescenda  limore,  sedu- 
laque  praecavendum  induslria ,  ne  veniens  Dominus, 
quando  minime  cogitamus,  perversum  quid  in  uobis, 
unde  merito  flagellari  ac  de  ecclesia  ejici  debeamus, 
inveniai ;  et  ma\ime  in  ecclesia,  qua3  specialiter  do- 
mus  esl  orationis,  limendum  salis  est  ne  nos  aliud  in 

u  ea,  quam  ipse  diligit,  agentes  inveniat,  et  ipse  se 
nobis,  quale.ii  non  volumus,  distiic  tus  redditor  ostenr 
dal,  ne  nos  in  templo  suo  nummularios,  id  esl  ler- 
renis  rebus  et  concupiscentiis  hujus  mundi  servien- 
tes,  et  desideriis  irretitos  inveniat ,  ne  inter  sanctos 
posilos  aiiquid  ibidem  propter  vanam  mundi  gtoriam 
operari,  ne  flcte  bona  et  mala  aperte  facienies  repe- 
riens  damnet ,  ne  vendentes  btives,  id  est  verbum 
praedicalionis,  quod  impendimus,  non  divino  amore, 
sed  aeterui  quaestus  iutuitu  audientibus  luipertire,  ne 
vendentes  oves,  ut  supra  diximus,  humanae  laudis 
appe  itu  opera  exercere,  de  quibus  alibi  Duminus 
dicit  quia  receperunt  merctdem  suam  (Matth.  vt),  ne 
nos  vendentes  columbas  inveniens  damnet ,  id  est 
acceptam  Spiritus  sancti  gratiam  non  propter  gratis, 
ut  praeceptum  estt  sed  propter  pretium,  imposittouem 
quooue  manuuro,  vel  ordinationem  cujusquam,  qua 
Spiritus  sanctus  accipitur,  ctsi  non  ad  quitslum  pe- 
cuniae,  ad  vulgi  tamen  favorem  tribuerc.  Nutaudum 
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est  autem  quia  non  soli  venditores  suni  coltimbaruin,  A  et  tunc  quidem  carnaliter  facium  es»,  sed  el  quotidie 


64  domum  Dei  domum  negotiationis  facieuies,  qui 
sacros  ordiues  largiondo  pretium  iuquiruut ;  veruua 
etiam  br  qni  gradum,  velgratiam  in  Kcclesia  spiri-r 
Ulem,  quam  jDomino  largiente  percipiunt,  non  sim- 
plici  intentione,  sed  cujuslibel  causa  humanae  retri- 
butionis  eieicenl.  Quicunquc  ergo  tales  ^unt,  si  no- 
lunt,  veniente  Domino,  de  ecclesia  auferri,  auferaut 
isla  de  suis  actibus,  ue  faciant  domuin  Dei  domum 
negoiiationis,  unde  justain  in  fuiuro  sentient  vindi- 
ctam.  Sequitur:  liecordali  sunt  vero  ditciputi  ejus , 
quia  scriptum  e$t :  Zelut  dt>mus  tuas  comedit  me.  Zelo 
domus  Patris  Salvator  ejecit  impios  de  templo.  Ze- 
lemus  et  nos ,  fralres  charissimi ,  domum  Dei ,  et 
quantum  possumus  ,  ne  quid  in  ea  pravum  geralur, 
resisUmus.  Si  viderimus  fratrem,  qui  ad  domurti  Dei 
pertinel,  superbia  tumidum,  si  delractionibus  assue- 
tum,  si  ebrietati  servientem,  si  Itixuria  suppJautaium, 
si  iracundia  lurbidum  ,  si  alicuiquaiu  vitio  suhslra- 
tum,  atudeamus,  in  quantum  facultas  suppetii,  casti- 
gare  potlula,  ac  perversa  corrigere,  et  si  quid  de  la- 
libus  emendare  nequimus,  non  sine  acerrimo  mentis 
austinere  dolore,  etmaiiine  in  ipsa  domo  orntionis, 
ubi  corpus  Domiui  consecralu',  ubi  angeloruin  san- 
ctorum  pnesentia  semper  adesse  uon  dubiUtur,  ne 
quid  ineptum  fial,  ne  quid  quod  nostram  frateruamve 
orationem  impediat  totis  viribus  abigamus.  Sequitnr : 
Responderunt  ergo  Judtvi,  et  dixerunt  ei:  Quod  signum 
ostendis  nobis ,  quia  hoc  facis  ?  Hespondit  Jesus,  et 
dixit  tis :  Sotviie  templum  hoc,  et  in  tribus  diebus  ex- 
citabo  itlud.  De  quo  templo  diceret  Evangelista  posl 
aperuii,  vtdelicet  de  templo  corporis  sui ,  quod  illi 
destruebant  in  morte,  cum  euin  cruciligebaut,  seil 
ipse  die  tertio  a  mortuis  eicitavit.  Quia  ergo  sigi.um 
quaerebanta  Domiuo,  quare  solita  commercia  proji- 
ceret  de  templo,  respondit ,  ideo  secretissime  impiorj 
eilerminari  de  templo,  quia  ipsum  templuin  signiQ- 
caverit  tcmplum  corporis  sui,  iu  quo  nulla  tucrit 
macula  peccati,  neque  immerito  lapideum  porgavtt 


in  sancta  Ecclesia  geritur,  cum  per  satictos  pradica- 
tores  quis  ab  infideliute  converliiur  ad  fidem,  ut  ex- 
pulso  cl  abrenuntiato  diabolo ,  cui  anie  servrvit,  ad 
lidei  lumen  redit,  et  ad  agiiitiouem  superni  Creatoris 
venit,  ac  deinde  hudeui  Dei  jugiter  ex  Sfipso  pro- 
ferre  non  desinil,  et  aliis  verbum  veritatis,  quainiim 
valet,  atqtie  aeternae  salmis  gau.lia  annuiitiare  con- 
tendit.  Qiiidam  autem  dixeruut  :  In  Beelzebub  prin- 
cipe  dcemoniorvm  ejicit  dcemones.  Pharisaei,  et  omties 
siniul  iucreduli,  et  perversi  opera  Dei  cefumniaban- 
tur.  Quibos  ipse  Dominus  alibi  ail :  Vce  vobis  qui 
claudilis  regnum  coslorum ,  nec  ipti  intratit,  nec  alios 
per  invidiam  introire  permiltitit  (Matth.  ixm).  Sequi- 
tur  :  Et  alii  tmlaniet  signum  de  cmto  qumrebant.  Ipse 
autem,  ui  vidit  cogitatibnes  eoruin  ,  dnit  :  Omne  r«- 
.  gnum  in  se  ipto  divisum  dcsolabitur ,  ei  domus  supra 
domum  cadit.  Coghationes  homiuum  nemo  novit,  uiti 
solus  Deus.  Ideo  crgo  ,  quia  Judwi  credere  noluerunt 
H  in  Dominum  Jesum,  nos  ergo  emn  ex  fi  ie  diligamus, 
*  et  timesmus,  quia  per  ipsuiu  facia  suut  omnia,  et  ip*e 
cogiutiones  et  corda  omnium  nnvit,  et  ipse  reddet 
umcuique  secuudum  opera  sua.  ldeoque  non  ad  dicU 
Judaeorum,  sed  cogitationibus  eorum  respondit,  ut 
vel  sic  comiieilerentur  potentia  ejus,  quia  dixerunt  iu- 
tra  se,  eum  in  Beelzebub,id  est  111  poiestaie  principii 
daemouiorum,  non  in  putestate  Dei,  ejicere  d:f*mouia. 
Ostendit  enim  re^uum  suum  individumn  esse,  qui 
nbique  reguat,  cujus  regni  non  erit  fiuis.  Et  ideo  se 
in  buuc  mundmii  venisse,  ut  diaboli  regnum  destrue- 
rct,  et  portas  regni  coelestis  omuibus  credentibos, 
rl  per  opera  jusihiae  iutrare  volentibus  aperirei,  et 
h.s,  qtii  in  eo  spem  suam  figereut ,  aetenia  salulis 
gatidia  patefaceret.  Eos  autem  qui  in  diabolo  spem 
potius  qiiain  in  ejus  misericordia  ponrreut ,  divisos 
esse  a  beatornm  consortio,  et  ab  acternae  vitoe  gaudio 
expulsos  iunotuii.  Grave  igitur  scelas  est  opera  Dei 
diabolicas  credere  virtules.  Ideoque,  dileclissimi,  no- 
lite  diabolo  acquiescere  seducturi,  sed  poiius  Dei  in- 


eccleribus  teinplum,  qui  teinplum  corporis  sui,  quod  L*  basrentes  voluntati  |H>uite  m  eo  spem  vcsiram,  et  ipse 


verum  Dei  fuerat  templum,  ab  homiuibus  morie  so- 
lotum,  divinas  suae  Majesiatis  polemia  excitare  posset 
a  morte.  Quia  ergo  Jam  prope  eat  tempus  quo  solu- 
lionem  ejusdem  templi  venerabilis,  qua  facia  est  a 
perfidis  Judaeis,  el  exciiationem,  quam  ipse  tertia 
die,  sicut  promisit,  mirabiliter  eibibuit,  aunua  so- 
lemniute  celebrare  de^ideramus,  mundeinus  templa 
corporum  et  cordium  nostrorum,  ut  Spiritus  Dei 
babiure  dignetur  in  cordibus  nostris.  Et  juxu  quod 
Apostolus  admonet,  abjectis  operibus  tenebrarum  , 
iudoamus  nos  arma  lucis,  sicut  in  die  honeste  am- 
bulemus,  uon  in  comessationibus  et  ebrkutibus,  non 
iit  cubilibus  et  impudicitiis,  non  in  contentione  et 
aemuUtione ;  sed  induimini  Dominum  nostiuiu  Jesum 
Ctiristum,  qui  cum  Patre  et  Spiritu  sancto  vivit  et 
r«*gnat  Deus  aute  omnia  saecula  saiculorum.  Amen. 

UOMILIA  CIX. 
Luc.  ii.  Jn  Ulo  tempore,  erat  Jesut  ejkiens  damonium: 

iocutus  est  rntims,  et  admiratce  sunl  turba,  etc. 

Yirtutes  quidem  Dominl  nostri  Jesu  Ghiisti  factas 
esse  in  plebe  Judxorum  audivimus,  el  credimus,  sed 
miracula  quae  nunc  legebantur,  requiramus.  Erai,  in- 
quit  evangelisU ,  Jesut  ejieient  dwmonium ,  et  illud 
erat  mutum ,  et  cum  ejecitset  dcemonium ,  locutut  esi 
tiiiifiij,  et  admirutm  sunl  turbat.  Homo  iste  niulus  et 
caecus  incredulos  signilicat,  omnesque  malevolos,  qui 
mandau  Domini,  uec  operibus  facta ,  nolunt  ad  imi- 
landum  videre,  nec  aure  cordis  ad  iuteiligeudum  au- 
dire,  qui  vinculo  infideliutis  el  invidiae  in  lingua  li- 
gati,  ut  ipsa  audita  Dei  mandata  aliis  invident  dicere, 
et  aimuniiare  coiitemnuiit,  sive  qui  idola  muta  et 
surda  colunt,  caeci  et  muii  sunt ,  dicente  Psalmisu  : 
Simiies  itlit  fiani,  qui  faciunt  eat  et  omnu ,  qui  co?t/f- 
dunt  in  eis  (Psalm.  cxui).  Tria  igitur  signa  simul  in 
oao  nomine  isto  faeu  sunt:  aecus  illominatur,  et  mu- 
tua  ioquitur,  et  |>ossessus  a  daemone  libcratur,  quod 


vos  diriget  iu  omui  bono.  Inomuibus  igitur  angustiU 

ei  tribulatiouibus  vestris,  hi  omnibus  pressuris  quai- 

cunque  evt*nerint  in  hoc  mundo,  a  Doiniuo  beo  om^ 

nipoienle  qua»rite  misericordiam  et  indulgentiain. 

Quasrite  ejus  misericordiam  fide  recla,  cbaritate  sin- 

cera  eum  diligite ,  credentes ,  quidquid  iribulatiouis 

accideril,  vei  angustiae,  boc  pro  peccatfs  nostris  ma- 

xime  accidisse.  Confiteinini  peccata  vestra  Deo,  et 

sacerdotibus  ejus,  et  saucts  viris  in  Ecclesia,  et 

agite  poetiiieuiiam  de  oumibus  qu«  egistis ,  ilbcitis, 

efcemosynis  abluite  a  vobis  sordes  animarum  vestra- 

rum,  vocilerate  ad  Dotninum  puro  corde,  fide  sin- 

cera,  et  cbariiate  perfecla,  ponite  spem  vestram  sem- 

per  in  uiisericordia  ejus,  credentes  quia  quidquid  ab 

eo  fide  recta  et  sincera  petitU  accipielis.  Ipse  sutim 

paratus  est  sua  misericordia  in  -  mensa '  omnibus  se 

invocantibus,  in  veriute  indulgemiam,  et  refrigerium 

prasUre  sempiternura.  Noiite  vanis  daemoniorum  so- 

D  duci  erroribus,  loto  corde  diaboli  macbinamenu  de- 

spiciie.  Si  enitn  semel,  aot  bis,  aul  fbrte  ter,  qoa- 

terve  nequitias  quas  diabolus  in  vos  tentando  eonatur 

immittere,  toto  animo  et  toU  fide  coniemuitis ,  et  in 

eadem  cautela  semper  vigilare  contenditis,  ita  ipsum 

diaboium  Deus  a  vestra  infesutione  dignabilur  rc- 

pellere ,  ut  nunquam  vos  possit  sua  eallidiute  deci* 

pere.  Molite  ergo  seduci,  Iratres,  noiiie  al^bi  auxi- 

liuin  quatrere,  nisi  ad  Cbristum  Dominum  noslruiu. 

Moliteab  eo  lecedere,  et  a  vanis  el  inutilibus  prus- 

cantatoribus,  et  adiabolicisauguriisquairereremedia-, 

quia  quando  aliqua  necessiute,  vel  augustia,  aui 

etiam  tribulatione,  vel  intirmiute  corporis,  a  Domino 

fljgellamur,  ad  requiem,  et  ad  remcdium  sempiiernum 

vcamur.  Et  quomodo  ad  illum  pervenke  volotnUs, 

si  ab  illo  fiagella  patienter  atqoo  bumiliUr  non  so» 

stineinus?  Quapropter  suflferamus  palienler  emditio- 

nem  Patris  eoMestis,  ot  ad  pairiam  pervenire  merea 

mur  regui  seterm.  Haec,  diieciissimi ,-  tdeo  diciuius , 
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ui  ne  quis  ei  vobis  cum  aegrotatur,  vel  alia  qnacun-  A  serlcordiam  ,  de  illius  semper  in  quibuslibet  angu- 
que  pressura ,  vel  tritaitatione  patitur,  aliunde,  nisi  stiis  adjutorio  presutnamus.  Quia  percutit,  et  me- 
a  Domino  auiilia  quaerat,  vel  desideret  remedia,  quia  detor  ipse  vulneribos :  inAcit,  et  ipse  sanitatem  inferi 
ipse  solus  et  verus  est  medicus  animarum  nostrarum.  sempiternam,  cui  est  houor  et  gloria  per  ltuiuortalia 
lueo  ad  illius  toto  corde  et  tou  mente  tendamus  iui-     sacula  saeculorum.  Amen. 


VENERABILIS  BEDjE  OPERUM  PARjENETICORUM 

SECTIO  SECUNDA, 

IN  QUA  CONTINBNTUR  ASCETICA. 


LIBELLUS  PRECUM. 

(Thesaorus  Anecdolorum  Martenej. 

ADMOMTIO  PRMVIA. 


Btda  venerabilit  Homiliit  tubjictre  libet  libellum  B  toto  corde  meot  narrabo  omnla  mtrabilia  tua  (Peat. 

precum  ab  eo  compositum,  quem  eruimus  ex  veteri  Cor-  u,  2).  Et  iterum  :  Benedicam  Dominum  in  omm  tem- 

beiensi  codice  ante  anno$  octingentos  scripio,  atque  poret  temper  iau$  eju$  in  ore  meo  (Psal.  xxxiii,  2). 

adeo  ad  auctoris  ipsius  (elattm  proxime  accedwte.  Con-  Cl  iierum  :  Narrantes  laudet  Domini  et  virtuttt  ti 

ttat  pracipue  es  libri  Ptaimorum  verticulit,  quot  au-  mirabUia  ejusquai  fecit  (Ptal.  lxxvii,  4).  Itemque  : 

ctor  excerpsit  ex  S.  Hierongmi  versione  tecundum  He-  Annuntiate  inter  gtntet  gloriam  tjut,  in  omnibut  po- 

braicam  vttitatem;  in  qua  sanctus  doclor  versiculos  pulis  mirabilia  ejut.  Con/itemini  et  invocaU   nomen 

iptot  per  coia  et  commata  dittinrit  :  id  quod  a  Beda  ejut.  Annuntiate  inter  gentes  opera  tjut.  Cantate  et 

etiem  observatum  nobis  non  retinert  retigio  fuit.  Ex  hoe  psaUite  eit  narrate  omnia  mirabitia  tjut.  Memenlole 

autem  libro  colligere  postumus  qualis  prcetertim  fuerit  mirabilium  ejus  quce  fecit  (Psat.  ix,  12).  Quocirca 

orandi  modus  palribus  no$tri$t  qui  orationum  prmci-  reus  fiam  ,  si  conlileri  Domino  ejusque  rairabilia 

vuum  fontem  ex  Psalmorum  tibro  derivabanl.  Erunt  enarrare  cessem.  («)  Unius  elenim  oflicio  displicuere 

forte  qui  hae  teviora  existimabunt  :  verum  nihit  par-  novem.  Aggrediar  pro  viribus  de  pluribus  pauca,  de 

vipendendum  in  magnis  virist  apud  quos  vel  tevissima  maximis  modica,  de  innumerabilibus  miraculis  rae- 

magni  sunt  ponderis.  Porro  codieis  scriptor  Bedm  prat-  trico  carmine  contingere  aliqua,  auctoriute  scilicet 

fattonem  ad  calcem  libri  coltocaveratt  quam  nos  suo  sanctorum  Palrum  freius,  qui  mulla  in  laidibus  di- 

toco  restiluimus.  vinis  meirice  adplauserunt,  ex  quibus  praefulgidorum 

PRjEFATIO.  v  rorunj,  Hilani  videlicet  PieUvensis,  Sedulti  quoque 

ac  Juvenci  presbyterorum,  nec  non  et  Aratoris  Ro- 

Angelica  admonhioue  perdocemur  Deum  coeli  sem-  manae  Ecclesia  subdiaconi,  atqoe  Cldelini  et  Proaperi 

per  benedicere,  ejusque  mirabilia  attentins  enarrare,  ^  discurrens  virentia  prata,  paradisigenas  inde  su- 

Itaphaele  Tobi  et  suis  ila  perorante.  Benedicite,  iu-  iuens  comptis  floribus  lierbas,  quibusdam  floscuhs 

quit,  Deum  cceli,  et  coram  omnibus  viventibus  confite-  meae  imbecillitatis  pro  viribus  locis  et  suia  opportu- 

mim  illi  (Tob.  in,  6).  Et  post  pauca :  Vot  autemt  in-  nitatibus  imerpolatis,  banc  laniillam  inlexui  coro- 

quit,  btnedicite  Deum  et  enarrate  vmnia  mirabilia  fjus  nam  veruantem. 
(Ibid.  xx).  Ct  Psaluiista  :  Confitebor  tibit  Dominet  in 

INCIPIT  VENERABILIS  BEDjE  LIBELLUS  PRECUM. 

Ueatus  vir  qui  non  abiit  in  consilio  implormn,  0     Ei  exsullale  ei  in  tremore. 

et  iu  via  pcccatorum  non  sielil  Adorate  pure,  ne  forte  irascatur, 

et  in  cathedra  derisorum  non  sedit ;  Lt  pereatis  de  via. 

Sed  in  lege  Domini  fuit  volunias  ejus,  Niserere  mei,  et  exaudi  orationem  meam. 

Et  in  lege  ejus  roediubitur  die  ac  nocle.  Yerba  mea  auribus  percipo,Doiiiine. 

Fl  erit  tanquam  lignum  transplantatum  Intelltge  murmur  meum,  Kex  nietts 

juxta  rivulos  aquarum,  quod  fructum  Et  Deus  meus,  quia  le  deprecor. 

Suum  dahit  in  tempore  suo.  Domine  deduc  me  iu  justitia  tua  propter 

Et  foliuin  ejos  non  defluei,  insidiatores  meos.  Dirige  ante 

Et  omne  quod  fecerit  prosperabitur.  faciem  tuam  viam  meam. 

Nunc  ergo,reges,  intelligite,  Domine,  ne  in  furore  luo  arguas  inc. 

erudiuiiuijudices  lerrae.  ncque  in  ira  tua  corripias  me. 

Servite  Domiuo  in  limore,  Miserere  mei,  Domine,  quoniam  infirmus  suiti, 

la)  Hic  altudit  ad  decem  leprosos  a  Christo  sani-  placuit  Deo,  uovem  vero  beneficio  ingrati  dispJicue- 

lau  restitutos,  quortiu)  unus  tauturo  gratias  agens  ruiu. 


ti)  SECT.  II.  ASCETICA. 

Sana  tne,  Domine,  quoniam  coolurhata  sunt 
ossa  raea. 
Et  anima  mea  turbata  est  valde, 

et  tu,  Domine,  usquequo  ? 
Revertere,  Domine,  erue  animam  meam 

propter  misericordiam  tuam. 
Domine  Deus  meus,in  te  speravi,  salva  me 
ab  omnibus  persequeotibus,  et  libera  nie. 
Ne  forte  capiat  ul  leo  animam  mearo,  et 

laceret,  et  non  sit  qui  eripiat. 
Domine,  Dominator  noster,  quam  grande  est 

nomen  tuum  in  universa  terra ! 
Lstabor  et  gaudebo  in  te  : 

Caoam  nomini  tuo,  Altissime, 
Osquequo  eialtabitur  inimicus  meus 

super  me?  Convertere  ct  eiaudi  me, 

Domioe  Deus  meus. 
Inlumina  oculos  meos,  ne  unquam 

obdormiam  in  morle, 
Nequando  dicat  inimicus  meus, 

Pravalui  adversus  eum. 
Eisultabit  Jacob  et  lasUbitur  Israel, 

timentes  autem  Dominum  ' 

gloriflcat  Deus. 
Custodi  me,  Domine  Deus,  quoniam  speravi  in  te, 

Dicens  Deo,  Deus  meus  es  tu,  bene  mihi 

non  est  sine  te. 
Custodi  me  quasi  pupillam  intus  in  oculo, 

in  umbra  aiarum  tuarum  protege  me. 
Ego  auiem  in  jostitia  videbo  faciem  tuam. 
Diligam  te,  Domine,  fortitudo  mea, 

et  redemptor  meus. 
Ab  occultis  meis  munda  me,  Domine, 

et  ab  alienis  parce  servo  tuo. 
Nos  autem  nominis  Domini  Dei  oostri 

recordabimur. 
Exaltare,  Domine,  in  foniludine  tua, 

caniabimus  et  psallemus 

virtutes  luas. 
Tu  autem,  Domine,  ne  longe  sis  a  me,  foriitudo 

mea,  in  auxiiium  meum  festina, 
Eroe  a  gladio  animau  meam. 

Salva  me  ei  ore  leonis. 
Et  benignitas  et  misericordia  subse- 

qoentur  me  omnibus  diebus 

vitae  me». 
Et  accipiam  benedictionem  a  Domino. 

Ad  te,  Domine,  animam  meam  levabo. 
Vias  tuas,  Domine,  ostende  mibi,  et 

semitas  tuas  doce  me. 
Dedoe  me,  Domine,  iu  veritate  tua 

«t  doce  me,  qnia  tu  es  Deus 

Saivator  meus. 
Peccatorum  adolescentiae 

meae,  et  scelerum  meornm 

oo  memineris. 
Secundum  magnam  misericordiam 

tuam,  recordare  mei. 
Propter  nouien  luum  :   .  x 
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A     propitiare  iniquitati  meae, 
quoniam  grandis  est. 
Respice  in  me  et  miserere  mei. 

De  «utgustiis  meis  educ  me. 
Vide  humilitatem  roeam 
et  lnborem  meum,  et  porta 

omnia  peccata  mea. 
Custodi  animam  ineam,  redime  me, 

et  miserere  mei. 
Dominus  lui  mea,  etsalulare  meumt 

quem  timebo. 
Audi,  Domine,  vocem  te  invocantls; 

miserere  mei, 

et  exnudl  me. 
Ne  abscondas  faciem  tunm 
3     a  roe,  ne  declines  in  furora 

a  servo  luo. 
Auiiliuro  meuro  fuisti, 

ne  derelinqnas  me,  et  ne  dimittas 

roe,  Deus  salvator  roeus. 
Ostende  mihi,  Domine,  viam  tuam. 

Deduc  me  in  semita  recta, 

propter  insidiatores  meos. 
Ne  tradas  me,  Domine, 

animae  tribulantium  me. 
Ego  atitem  credo,  quod  videam  bona  Dominl 

in  lerra  viventium. 
Andi,  Domine,  deprecationero  meam, 

cum  clamavero  ad  je. 
Ne  tradas  me  cum  peccatoribus 
C     et  cum  operantibus  iniquitatem. 
Deus  fortitudo  mea  et  scutum. 

Adorate  Dominum  in  decore  sancto. 
Audi,  Domine,  et  miserereroei. 
Doroine,  esto  adjutor,  et  laudel  te 

gloria  mea,  et  non  laceat. 
Domine  Deus  meus,in  aeternum  confltebor  tibi. 
ln  te,  Domine,  speravi,  non  coiifundar  in  a  ternun 

in  tua  justitia  salva  me. 
lnclina  ad  me  aurcm  luam,  velociter 

eiaudi  me. 
Quia  fortitudo  mea  es.  In  manus  tuas 

commendabo  spiritum  meum.  In  manu  tua 

lempora  mea. 
Libera  me  de  manu  iniroicorum  meorum 
D     et  persequentium  me. 

Oslende  faciein  tuam  super  servum  luum. 
Beatui ,  cui  dimissa  est  iniquitas, 

et  absconditum  est  peccatum. 
Peccatum  meum  notnm  facio  tibi, 

et  iniquitatem  meam  non  abscondo. 
Tu  es  protectio  mea. 

Ab  hoste  custodies  me. 
Ecce  oculi  Domini  super  timentes  etini,  et  super 

eispectautes  misericordiam  ejus. 
Fiat  misericordia  tua,  Domine,  super  nos, 

sicut  speravimus  in  le. 
Benedicam  Dominum  in  omni  tempore, 

semper  laus  ejus  io  ore  meo. 
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M*gnificate  Doroinum  mecum, 

et  exaltemus  nomen  ejus  pariier. 
Quaesivi  Domiuuro,  ei  ex^udivit  mc%  * 

el  de  omnibus  angustiU  meis 

liberavii  ihe. 
Gustate  et  videte,  quoniain  bbnus  esi  Domi  ms. 

Beatus  vir  qui  sperat  iu  eo. 
Timete  Dominum,orones  sancli  ejus, 

Quoniam  noii  est  inopia  timeniibus  eum. 
Quareiitibos  autero  Dominum 

iioii  deerit  omne  bonum. 
Dominus  cuslodit  omnia  osna  eoruui, 

unum  ex  bis  non  confringetur. 
ttediraet  Domiuus  aniraas  servorum  soorum. 
Judica,  Domine,  adversarios  meos, 

pugna  contra  pugnantes  me. 
Apprehende  sculum  et  hastam, 

et  consurge  in  auxilium  roeiini, 

Dic  animae  meae,  Salus  tna  ego  suni. 
Animaautcm  mea  exsultabit  iu  Domino, 

Uetabitur  in  salute  tua. 
Confitebor  tibi  in  ecclesia  grandi, 

et  lingua  mea  meditabitur  justitiam 

tuam,  tota  die  laudein  tuam. 
Domine,  in  cmlo  misericordia  tin,Deus. 

Quam  pretlosa  misericordia  tua,Deus! 
Quoniam  lecum  esl  fons  vitae,  et  in  luraine  tuo 

videbiinus  lumen. 
Attrabe  roisericordiam  tuam  tcienlibus  te, 

et  justiliam  tuam  rectis  corde* 
Ne  veniatmibi  pessuperbiae, 

et  manus  impioruiu  nou  me 

commoveat. 
Puer  siquidem  fui,  et  non  vidi 

justum  derelictum. 
Quia  Dominus  diligit  judlcium,  et  non  dere- 

linquet  sanctos  suos.  In  aeternum  custoditi  suut , 

et  auxiliabitur  eis  Dominus. 
Domine,  ne  in  ira  tua  arguas  me, 

neque  in  furore  tuo  corripias  me. 
Te  enim  exspeclabaro,  Doroine,  tu  exaudies, 

Domine  Deus  meus  :  quia  sequebar  boiiuhi. 
Ne  derelinquas  me,  Domine  Dcus  meus, 

ne  elongeris  a  me. 
Festina  in  auxilium  meum,  Domine, 

Deus  salutis  meae. 
Pra  stolatio  mea  lu  es.  Ab  omnibus  iniqul» 

tatibus  meis  libera  me.  Opprobrium 

stulto  ne  ponas  me.  Tolle  a  me 

phgas  tuas. 
Exspecuns  exnpectavi  Dominum,  et  luclinatus  e-t, 

et  exaudivit  clamorem  nieum. 
Domine,ad  adjuvandum  me  festina,  gaudeant 

ct  laetentur  in  te  qui  quaerunt  te. 
Auxilium  meum  et  salutare  meum, 

Deus  tteus,  ne  moreHs. 
Ego  dixi,  Domine,  miserere  mef,  sana  ahimant 

meam,  quia  peccavi  tibi. 

Tuautem  Domioe.  mistrere  mei. 


PAltS  III.  -  PiCRENETlCA,  •JO 

A  Sicut  areola  praeparau  ad  irrigatio- 

nes  aquarum,  sic  aniina  mea  praepa* 

rau  est  ad  te,Deus« 
Judica  ine,  Deus,  et  discerne  caosam  meam 

a  gente  non  saiicta,  a  vrro  doloso 

et  iniquo  salva  me. 
Tu  enim  es  fortitudo  mea,  qitare 

projecisti  nie  ? 
Surg»»t  auxiliire  nobls,  tft  rfedime  rto* 

propter  misericordiam  tuat». 
Thronus  tuus,  Deus,  in  secolum  aeterndiit» 
Propterea  populi  confitebuntur  tibi 

in  saeculuro  et  in  aeternuih. 
Deus  noster,  spes  et  fortitudo,  ioxilium 

in  tribulationibus  invenius  es  val  dum. 
fe     Rex  magnus  super  omnem  terraro. 
Canite  Domino  nostro,  caoite,  canite,  regi 

nostro  cauite.    ' 
Quia  ipse  est  Deus  noster  tn  ssculum  et  tn  pefpetunm 

lpse  erit  lux  nostra  fn  monte. 
Yerumtamen  Deus  rediroet  aniniam  meara 

de  manu  inferi,  cum  assumpserit  nie. 
Fortis  Douiiuus  I)  jus  Tocutus  est :  Non  propicr 

victimas  arguam  le,  et  uolocauto- 

roata  toa  coram  me  sunt  semper. 
Non  accipiam  de  domo  lua  vitulum,  neque 

de  gregibus  hirros. 
Ifea  sunt  enim  omnia  animalia  ailvarom. 

Scio  omnes  aves  mootium,  et  universitai 

agri  roecirm  est. 
C  Si  esuriero,  non  dicam  tibi,  meus  est  enim 

orbis  lerrae,  et  plenitudo  ejusn 
Immola  Deo  laudem,  et  redde 

Altissitno  vota  tua. 
Et  invoca  me  in  ole  tHbnlalionr% 

liberabo  te,  et  gloriflcnbis  me. 
Qui  immolat  confessionem,  glociflrat  me, 

et  qui  ordinate  ambulai,  ostendam  ei 

salutare  meum. 
Miserere  mei,  Deus,  secUDdum  m»gnam 

mi^ericordiam  tuam. 
Juita  multiiudinem  misenitionum 

tuarum  dele  iniquitates  meas. 
Mullum  lava  me  ab  iniquiute  mea, 

et  a  peccato  nieo  munda  me. 
D     et  omncs  iniquiutes  meas  dele. 
Cor  niundum  crea  in  me,Deus,  et  spiritum 

stabilem  renova  iu  visceribo*  ineis. 
Ne  projicias  me  a  facie  tua,  et  Sphrittm  s  •iicforo 

tnum  ne  auferas  a  rae. 
Kedde  mihi  lauiti*m  Jeau  tui,  et  Spkittl 

potenti  confirma  me. 
Libera  me  de  sanguinibus,  Deus,  Deus  aalutis 

laudabit  lingua  mea  justitiam  luam. 
Domine,  labia  mea  aperies,  et  os  meuui  lo- 

nuntiabit  laudein  tuam. 
Sacrificium  Deo  sphritua  contribohUw,  corcoo- 

triiiimethumiliatum,  Deus,  non  desfrfcies. 
Iftiscricordia  Dei  tou  est  die. 
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Ego  sicut  oliva  Virena  ra  domo  Dei 

speravi  in  misericordia  Dei  in  sxcohim. 
ExsottabH  Jacob  el  totabitor  Israel. 
©eus,  in  nomine  tuo  salvum  me  fac,  et  in  for* 

tHodine  tua  uiciscere  me. 
Oeos,  exaudi  orationem  meam,  et  ne  despexeris 
deprecationem  raeam,  attende  mihi, 
et  eiaodi  me. 
Ego  aotem  fiduciam  habebo  toif  in  qoacunqMc 

dieierrrtus  fuere.  Ego  in  te  confidatn. 
Non  timeboqoid  faciat  mihl  caro; 

hoc  scto  qtiia  to  es  Deus  meus. 
Miserere  mei  Deus,  miserere  mei, 

quoniam  in  te  confidit  anima  mea* 
Et  in  ombra  alarum  tuarum  spero 

donec  transeant  insidi». 
Invocabo  Deum  aKisshnuro,  Deum 

ultorem  meom. 
Miuet  de  e«lo  et  saivabit  me 
vere  Deus  jndicans  in  terra. 
Eripe  mede  iniimeisineis,  Deus  roeus, 
et  a  resistentibus  mtfai  protege  roo. 
Fortitudinem  meam  ad  te  servabo, 
quoniaro  tu  Deua  etevator  meus,  Dei  mei 
misericordia  pr»veroet  me* 
Quoniam  factus  es  fortitudo  mea,  et  refu* 

gium  in  die  tribulationis  meae. 
Tibi  canlabo,  quoniam  Deus  adjutor  meus, 

fortitodo  mea,  Deus  meos9  misericordia  mea. 
Da  nobis  auxilium  in  tribulatione ; 
vana  est  e»im  sahis  ab  bomine. 
Jn  Deo  faciemus  virtutero,  et  ipse 

conculcabit  tribulantes  nos. 
Exaudi,  Deus,  laudationem  meam. 
De  novissimo  terrss  ad  te  clamabo, 

cum  triste  fuerit  cor  meum. 
€um  fortis  elevabitur  adversom  me, 
tu  eductor  meus  fuisti,  spes  mea, 
torris  munitissima  a  facie  judiciL 
Babitabo  in  tabernaculo  tuo  jogiter, 

sperabo  in  protectione  alarum  tuarum. 
Tu  enim  Deus,  exaedisti  orationem  meamt 

dedisti  haereditatem  tiraentibos  nomen  tuum. 
Misericordia  et  veritas  servabimt  le. 
Ab  ipso  enim  praestolatio  mea.  Ipse  est 
fortitudo  mea  et  salus  mea, 
susceptor  meus,  non  limebo. 
Deus,  fortitudo  roea  tu  es9  de  luce  consurgam 
ad  te,  anima  mca  (tw).  Desideravit 
te  caro  roea. 
Sie  in  uncto  apparui  tibi9  ot  vidcrem 
fortitodinem  tuam  et  gloriam  tuam. 
MeHor  est  mtsericordia  tua  qoam  viue  r 

labia  mea  laodabont  le» 
Sle  benedicam  tibi,  vita  mea.  In  noroiae 
too  levabe  manus  meas9  quia  foisti 
aoiillum  meom  :  in  umbra  alarum 
toarom  laodabo. 
Aodi.  Dens,  vocera  loqoeatis.  A  timore 

Patbol.  XCIV. 
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A     inimici  serva  vium  ineam. 
Audi  nos,  Deus  saivator  nosier,  spes 

omnium  finium  terraR. 
Omnis  terra  adoret  te,  et  canat 

tibi,  canat  notnini  tuo. 
ftenedicite,  populi,  Deo  nostro,  et  aoditam 

facite  vocem  laudis  ejus. 
Qui  posuit  aniroam  meara  ad  vitam. 
Benedictus  Dominos  qui  non  abstulit  oratio- 

nem  meam  et  misericordiam  suam  a  me. 
Oeus  misereatur  nostri,  et  benedicat  nos. 

Illustret  faciem  suam  super  nes. 

Benedicat  nobis^Deus. 
Eisurgat  Deus  et  dissipentor  inimici  ejus, 

et  fogiant  qni  oderunt  eum  a  facie  ejus. 
B  Justi  autem  I&tentur,  exsultent  in  con- 

apectu  Dei,  et  gaodeant  in  totitiam. 
Exaudi,  Domine,  qooniam  bena  esl  misericordi* 

toa,  secandum  multitudinem  miseratiomim 

tuarum  respice  ad  me. 
Et  ne  abscondaa  faciem  tuam  a  servo 

tuo  :  quoniam  tribulor,  cito  exaudi  me. 
Accede  ad  animam  meam,  et  redime  eam, 

propter  inimicos  libera  me. 

Salus  tua,  Deus  soscepit  rae. 
Deus,  ot  liberes  me,  ot  auxHieris  mihi, 

festina. 
Gaudeant  et  Isetentur  in  te  omnes 

qui  quxrunt  te. 
Ego  autem  egenus  et  paoper  sumv 
**     festina  pro  me. 
Auxilium  meum,  et  salvetor  metis, 

Domtne,  ne  morerts. 
ki  tet  Domiue,  speravi,  non  confundar 

in  aeternum,  in  tua  justitia  erue  roe, 

et  libera  me. 
Inclina  ad  me  aurem  tuaro,  et  salva  me. 
Dena  meus,  salva  me  de  mano  impii, 

de  mano  iniqui  et  nocentia  :  qoia  tu  es 

exspectatio  roea,  Domine. 
Deus,  ne  elongeris  a  me,  Deos  meu% 

in  aoxiliom  meom  festina. 
Erit  noroen  tuum  in  aternum.  BHra  solero 

perseverabit  nomen  tuum. 
Mihi  autem  propinquare  Deo  benoni  est, 
"     posoi  in  Domino  Deo  spero  mearo. 
Deus  autero  rex  roeus  ah  initio. 
Ne  tradas  bestiis  animam  erudilam 

lege  tua,  vitara  panperum  tuorum  ne  oWt- 

viscaris  in  perpetuum. 
Ego  autem  annuntiabo  in  sempttenMim, 

caniabo  Deo  Jacoh. 
Cum  surrexerit  ad  judkandim  Dees, 

ot  salvos  faciat  omnes  mitea  lerr*. 
Voce  mea  ad  Dominoro  claroavi,  vooa 

ad  Deom  et  exaudivit  roe. 
In  die  tribolatieuis  me»  Denm  exqoisivi 
Ipse  Tero  misericors  propitiabtter 

ioiquitati,  et  non  diHperdet. 
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N*  recorderis  veterum  no&trarum  iniqiiiutmn, 

ciio  (tccombeni  mlsericordias  tua% 

quia  alienuati  sumus  nimis. 
Auxitiare  nebis,  Deus  Jesus  noster,  propttr 

gforiam  noniinis  tui,  et  libera  nos, 

et  propiiiare  peccatis  nostris 

propter  noraeu  tuum. 
Suscita  forliludinem,  el  veni  ot  satvos 
'  facias  nos. 
Domine  exercituum,  converle  nos,  et  o#- 

tcnde  faciem  tuam,  et  salvi  erimus. 
Lnudate  Deum,  fortitudinem  uostram. 
Judicate,  pauperi  et  pupillo,  egeno 

et  inopi  juste  faeite. 
Salvate  inopem,  et  pauperem 

de  manu  impiorum  Irberate. 
Deus,  ne  taceas,  ne  silea?,  et  non  acquiescas, 

Deus,et  sciant  quia  nomen  tuum  est,  Deus  nosier. 
Tu  solus  excelsus  super  omnem  terram. 
Domine  Deus  exerciluum,  exaudi  orationem. 
Domine  exercituum,  beatus  homo  qui 

cunfldit  in  te. 
Converte  nos,  Dcus  Jesus  noster,  et  sotve  iram 

tuam  adversum  nos,  neli  in  ssternum 

irasci  nobis. 
Ostende  nobis,  Domine,  misericordiaro  tuain, 

ei  saluure  tuum  da  nobis. 
Inclina,  Doinine,  aurem  tuam,  ei  exaudi  uie  : 

quoniam  egenus  ei  pauper  sum  ego. 
Iliserere  mei,  Domine,  quoniam  ad  te  damabo 

tota  die ;  laetifica  animum  servi  tui, 

quia  ad  te  animam  meam  levo. 
tExaudi,  Domine,  Tocein  roeam,  et  ausculu  vocem 

deprecationum  mearum. 
Ju  dte  tribulatioois  invocabo  to, 

qooniam  exaudies  me. 
;Doce  me,  Doastoe,  viam  toam,  et  ambulem 

in  veriiate  tua. 
Unicum  fac  cor  meom,  ut  timeat  oomen  tuum 

in  sempiternum. 
Tu  autem,  Dominc,  misericors,  demens, 

respke  in  me,  et  miserere  mei. 

Da  fortitodinem  servo  luov  et  salva 

fllium  ancilbe  tu*. 
Fac  mecum  signum  m  bonitate,  ut  videant 

qui  oderunt  me,  ctconfundantur. 
Quia  tu,  Domine,  auxiliatus  es  mibi, 

et  consolalus  es  me. 
€i  cantabunt  quasi  in  cboris  oinoes 
*  fontes  mei  in  te. 
lngrediatur  anteteoratto  mee, 

ftnelioa  aurem  tuam  ad  laodationem  meam. 
Ego  aotem  ad  te,  Domtne,  tlamavi,  et  niane 

oratio  moa  pramniet  te. 
Confitebuntur  coeli  mirabilia  tua,  Domine, 
Misericordia  et  veritas  praeibont 

faciem  tuam. 
Appareat  apud  servos  tuos  opos  tuum, 

ot^loria  tua  super  filios  eorum. 
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A  Ei  sit  decor  Doinini  Dei  nostri  super  nes,  et  opiis 

irianuutri  nosrrarutn  confirma 
Tu  enim  es,  Domine,  spes  mea :  qnorriam  I»- 

liQcasti  me,  Doraine,  in  opere  tuo. 
Testimonia  tua  fidelia  facta  sunt 

nimis. 
Misericordia  tua,  Doroine,  sttstentabat  me. 
Venite,  adoremus,  et  curvemur, 

flectamus  genua  anle  faciem  Domini 

factoris  nostri ;  quia  ip*e  est  Dominus  Deus  noeter» 
Cloria  et  decor  ante  vultuin  ejus. 
Qui  diligitis  Dominum,  odite  matum. 

Gustodit  Dominus  animas  sanctorutn  S'!Orum- 

De  manu  impiorum  eruet  eos. 
Recordatns  est  misericordi»  suae. 
B  fiiattate  Dominum  Deum  nostrum. 
Servite  Domino  in  lctitia.  Ingredimini 

e6ram  eo  in  laude. 
Scitote  quoniam  Dominos  ipse  est  Deus.  Ip*e 

fecit  nos  et  nos  ipsitts  somus. 
Misericordiam  et  judicium  eaniabo  tibi,  Domftae» 

Psallam  et  erudiar  in  via  perfeeta 

quando  venies  ad  me. 
Domine,  exaudi  oralionem  meam, 

Et  ciamor  meus  ad  te  penreniat 
Non  abscondas  faciem  luam  a  me 

iu  die  tribulationis  mese,  incliu» 

ad  me  aurem  tuam. 
In  qtiacunque  die  invocavero  te, 

velociier  exaudi  me. 
G  Benedic,  anima  mea,  Doroino,  01  omnia 

interiora  mea  nomini  sanclo  ejus. 
Benedic,  anima  meav  Domino,  et  noti  obiivisd 

omnium  retributionum  ejus. 
Qui  propiiiatur  cunctis  iniquitatibus  *■ 

tuis,  et  sanat  omnes  languores  tuos. 
Qui  redimit  de  corruptione  vitam  tuam,  ' 

et  coronat  te  misericordia  et 

miserationibus. 
Benedic,  anima  inea,  Domino,  Domine  Deus  meus, 

magnificatus  es  nimis. 
Sit  gloria  Doinini  in  saculum  ssbcutf.  Latabitur 

Dominus  in  operibus  suis. 
Quserite  Dominum  et  virtutem  ejus. 

Quaerile  faciem  ejus  semper.  «      v 

D  Recordaroiui  mirabilium  quae  fecit.  4  - 

Deati  qui  custodiunt  jodicium,  et 

faciunt  justitiam  in  omni  tempore*  r 

Salva  nos,  Domkie  Deus,  ut  confiteamar 

nomini  saneio  tuo,  et  canamus  laudantes 

te.  Benedictus  Dominus  Deus  Israel. 
Confitemini  Domtno  quoniam  bonus,  qvotttam 
in  seternum 

misericordia  ejns. 
Confiteautur  Domino  misericordic  ejos, 

et  niirabilia  ejus  in  filios  bominnm. 
Quia  satiavit  animam  vacuam,  et  animam 

esurientem  implevit  bonis. 
Da  nobis  auxilium  in  tribulatione. 
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Vana  etl  enim  salus  ab  homine.  A 

In  Deo  erimus  fortes,  ct  ipse  superabft 

hostes  noslros. 

Tu  autem,  Domine,  fac  meeum  propter  ne- 
men  tuum, 

quoniam  bona  est  miserieordia  tua. 
Libera  me,  quoniam  egenus  et  paoper  sum. 
Adjuva  me9  Domine  Deus  raeos,  salvura  me 
fae  secundum 

miserieordiam  tuam. 
Dominare  in  medio  inimieorum  tuorurtK 
Confitebor  Domino  in  toto  corde.  Gloria 

et  decor  opus  ejus,  opus  manoom  ejus 

veritas  et  judichim. 
Beatus  vir  qui  timet  Dominum,  in  mandatis 

ejus  cupit  nimis.  B 

Sit  nomen  Domini  benediotum,  amodo 

usque  in  aeternum, 
Non  nobis,  Domine,  non  nobis  sed  nomini 

too  da  gloriam. 
Propter  misericordiam  el  veriiatem. 
Obsecro,  Domine,  ulva  animam  meam, 

et  nomen  Domini  Invocabo. 
€Ioriosa  in  conspectu  Doraini  mors  sanctorura 
ejns, 

et  verius  Dominiin  afiteraum. 
Dumine,  Deus  meas  es,  non  timebo  quid  faciat 

mibi  homo. 
Dominas  rnfhi  aniiliator»  et  ego  despieiam 

odicntes  me. 
Helius  est  sperare  in  Domino,  qoam  sperare  C 

in  prineipibos. 
Confitebor  tibi,  Domhte,  qooniam  oiaudisfti  me, 

et  factos  es  mihi  in  ealutem. 
Coofitebor  tibi  in  direetiene  cordit, 

cum  didicero  judicia  justilke  tuae. 

Ne  errare  rae/acias  a  mandatis  tuis. 
Revela  oculos  meos,  et  videbo 

mirabilia  in  lege  tua. 
"Viam  mendacii  aufer  a  mo, 

et  legem  toam  dona  mini. 
Jnclina  cor  meumad  4estimonia  toa 

et  non  ad  avaritiam. 
Inveniant  mibi  misericordiss  tu«, 

DonVme,  et  salus  tua  juxta  eioqoium  toum. 
fl«c  est  consolatio  mea  in  affliclione  B 

meat  quia  eloquium  4uum  vivificabit  «e. 
Misericordia  tua  completa  est. 

Praecepta  tua  doce  me. 
Anteqoam  audirere  ego  iguoravi* 
Bonos,  benettcus,  doce  me  praecepta  lua. 
Sit,  obseero,  misericordia  uia  io  cooao- 

htione  mea9  sicut  loeulus  es  servo  too. 
Seeondum  misericordiam  tuam  viviflea  roe, 

et  custodiam  testimooia  otis  tni. 
Nisi  quod  lex  tua  mcdiutio  raea, 

forte  peribsem  in  pressura  mea. 
Quam  dolce  guttori  eloqoium  tuom 

aupor  mel  ori  meot 


—  LIBELLUS  PRECUM. 

Voluntaria  oris  mei  complaceant  tibi,  Domne. 

Et  secundum  judicia  tua  doce  me.  ConOrm* 

me  sccundum  verbum  tuom,  et  vivam. 
Auxiliare  mihi,  et  salvus  ero. 
Fac  cum  servo  tuo  juxta  misericordiant 

tuam,  et  praecepta  toa  doce  me. 
Respice  ad  me,  el  misererc  mei, 

et  doce  me  precepta  tua. 
lustus  es,  Domine,  et  rcctum  judicium  innm, 
Vocem  meam  audi  juita  misericordi  *m  toam, 

secundum  judicium  tuum  vivifica  me. 
Vide  afflictionem  meam,  et  eripe  me. 

Juita  misericordiam  luam  vivilica  me. 
Pai  mulia  diligenlibus  legem  tuam , 

et  non  est  iilis  «candalum. 
Ingredialur  laus  mea  coram  t<\  Domiite, 

secundum  verbtim  tuum  doce  me. 
Veniat  deprecntio  roea  ante  voltom  tuom, 

secundum  eloquium  luum  libera  me. 
Domine,  libera  animam  meam  a  labio  mtndaeii 

et  a  lingua  dolnsa. 
Levavi  oculos  meos  in  raonies,  unde 

veniat  auiilium  mihi. 
Sit  bene  his  qoi  diligont  te~ 
Miserere  Bostri,  Domine,  miserere  nosrri. 
Auiilium  nostrom  in  nomine  Doroini,  qtii 

fecit  ccelum  et  lerram. 
BeneJac,  Domine,  bonis  el  reetis  eorde. 
Converte,  Domine,  captivitatem  nostram, 

sicut  rivum  in  austro. 
Nisi  Dominus  cuslodierit  civiiatero, 

fruslra  vigilant  qui  costodiunt  earo. 
Bealus  omnis  qui  4imcl  Dominom , 

qui  ambulat  in  viis  ejos. 
Benedictio  Domini  soper  noa. 
Domine,  eiaudi  orationem  meam, 
fiant  aures  tua  iniendentes 

ad  orationem  servi  tuL 
Domine,  non  est  eialtaium  eor  menm, 

neque  elati  sunt  ocoli  roeu 
fiaec  requies  mea  in  sempiternom. 
Quoniam  ibi  mandavit  Dominos  benedictienem, 

et  vilam  usque  in  saecuium. 
Qui  statis  in  domo  Domini, 
Laudale  Dominura,  quooiam  bonos  est  Dominus 
Confitemini  Deo  cosli,  quoniam  in  artemum 

misericordia  ejos. 
Beatus  homo  qni  timet  Domraum. 
Confitebor  tibi,  Uomine,  io  totoeerdei 
Doroine,  misericordia  toa  in  sternera. 

Opera  manoum  tuarum  ne  dimitta*. 
Si  ascendero  in  coBlum,  ibi  es  tu, 

si  jacoero  in  inferno,  ados. 
Eroe  me,  Domine,  ab  homine  oialo, 

a  viris  iniquis  serva  rae. 
Eiaodi  voeem  meam  clamantis  ad  te. 
Dirigatur  oratio  mea  sicot  inoensuin 

in  conspectu  too. 
Pone.  Domine,  cuModiara  ori  meo. 
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Serva  paupertatem  labioruro  meorum. 
Edtic  dc  carcere  animam  meani. 

ut  confiteatur  nomini  too. 
Domine,  exaudi  oralionem  meam. 
txaudi  me  in  justitia  tna,  et  non  veaias 

ad  judicandum  cum  aenro  tuo. 
Quia  non  jostiftcabitur  m  conspectu 

tuo  omnis  vivens. 
Fac  me  audire  mkericordiam  tuam. 

In  te  conftdo. 
Notam  fac  mibi  viam  in  qua  ambulo, 

quouiam  ad  te  levavi  animam  meam. 
Libera  me  de  inimfcis  mcis,  Domine  :  a  te 
proteclus  sum.  Doee  me  ut  faeiam 
voluntatrm  tuam,  quia  Deus  meus  es. 
Spiritus  tuus  bomis  deducet  me  in  terram 
rectam,  propter  uomen  tuum,  Doniine9 
miflcabis  me  in  justitia  tua. 
Ego  enim  sum  servus  tutts. 
Benedictus  Dominus  fortis  meus, 

misericordia  mea;  et  fortitudo  mea. 
Auxiliator  meus»  et  salvator  meus. 
ln  omni  die  benedicam  tibi.  Laudabo  nomen 

tuum  in  sempiternum  jugiier. 
Laudem  Domini  loquetur  os  meom,  ei  beoe- 
dicet  oronis  caro  nomiui  sancto  ejus 
in  aeternum  el  jugiter. 
Lauda,  anima  mea,  Domino.  Laudabo  Dominum 

in  vita  mea. 
Cantabo  Domino  quandiu  surn. 
Laudate  Dominum,  quoniam  bonum  est. 
Placeat  Domino  in  kis  qui  timent  eum , 

et  exspectant  miserieordiam  ejus. 
MitletVerbum  suum  etsolvet  iilam. 
Laudate  Dominum  de  cosJis,  laudate  eum 

in  excelsis. 
Laudate  eum,  omnes  angeii  ejos ;  laudate 

eum,  omnis  exercitos  ejus. 
Laudate  eum,  sol  et  luna ;  iaudate  eum, 

omnes  stellae  et  lomeu. 
Laudate  eum,  coeli  eeslorum,  et  aqo$  qwe 
snper  coalos  sunt,  laudent  nomen  Domini. 
Quia  ipse  mandavit  et  ereata  sunt. 
Laudate  Dominum,  reges  tcrr*  et  omnes  po- 

puli,  prlneipes  et  universi  judices  terrte, 
Juveneset  virgiues,  seues  eum  pueris 

laudent  nomen  DotninL 
Quoniam  subiime  nomsa  efus  eoHus. 
Cloria  ejus  fe  cmlo  el  ta  tern. 
Gt  exaltavit  corn»  populi  tnt. 

Laus  in  ousolbun  sancfts  ejos. 
Canttte  Domino  eamicum  nevum,  laua  ejus 

in  eongregatiooe  sanclerom. 
Exaluvii  mansoetos  In  Jeso, 
fixsuliabunt  sancti  in  gloria, 

laudabunt  in  eubilibua  suis. 
Eisoltatioaes  Dei  in  gutture  eorum. 
Omne  quod  spirat  laudet  Dominuro. 
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Ad  Dominnm  clamawam, 
Cum  tribubtiis  faeram, 
Et  exaudivit  Domimta 
Servum  suum  quantocius. 
Levavi  oculos  meos 
Statim  ad  montes  prisiinos, 
Unde  erit  AltUsiino 
Auxilium  a  Domino. 
Laetalua  sum  in  omnibus 
Qua  dixit  mibi  Dominns ; 
Ad  doroum  Domini  ibirous, 
In  qua  semper  maaeWmus* 
Ad  te  levavi  oculos, 
0  Deus  meus,  intornos, 
Quis  ea  in  coeli  culmine, 
Cum  angelorum  egmiue» 
Nisi  quia  Altissimus 
Erat  in  nobts  Dominus» 
Dicatisroel  omnibus 
Itiflrmiores  fuimus, 
Qot  eoofidttnt  in  Domino 
Dominalore  maximo, 
Ut  mons  Sion  perpetuu 
Non  movetur  ab  altquo. 
In  convertendo  Dominus 
Captivitatem  pretinu* 
Sion,  satis  in  omnibua 
Coueolati  nos  fuimus. 
Nisi  Dominus  a?dificaverit, 
Atque  nos  couserveverit, 
Vanum  est  opus  onuustn 
Domus  aedificantium. 
Dcati  filii  bominuro, 
Qui  suum  timent  DomUwm, 
Quique  in  via  angusta 
Fide  ambulant  robusta. 
Sa?pe  expugnaverunt  me, 
Nec  potuerunt  adversarii, 
Sed  cessaverunt  continuo 
Confortante  me  Domino. 
De  profundis  supplir  iter 
Clamavi  ac  fideliler, 
Ad  te ,  Deus  victoriat, 
Pater  perennis  gloria. 
Non  est  elatnm 
In  me  cor  meum 
Superbb,  ueque  fntoffcis 
Alto*  suiii  sensibu*. 
Btementeunti,  Domine, 
Deus  eoeli  de  vertice, 
Cui  astani  mifHum 
Millia  mktistrantium. 
Ecce  quam  bonuro  subiiroe, 
Et  quam  joeundum  utiqoe, 
Fratres  ki  unnm  vivere, 
Summaque  vita  sedere. 


i»  ftscr.  n. 

Kcee  nunc  oranee  Jamuli 
Stantes  io  domo  Domiui , 
Beoedicite  Dominum, 
Deum  dierum  oranium. 

Patrera  preeor  potentis, 
Principemqne  scieutiar, 
Ui  per  bos  ter  quinos  gradus 
Coelos  possim  eensceadere , 

Et  per  loca  setberia 
Yehar  ad  refrigeria  f 
Ut  mercar  pracmia 
Pos  idere  exiraia» 


—  AiCETICA.  —  LIBtLLUS  PKECUH.  5S0 

A     Adesio  lumen  vcruro,  Pater  omnipotens  Deus. 

Adestoy  lumen  de  lumine  et  Verbum  et  Filiui  Det, 
Deiis  omnipotens. 

Adesto,  sancte  Spiritus ,  Patris  ei  frilii  concordia, 
Deus  omnipotens. 

Adesto,  Deus  unus  omoipotens  Pater  et  Filius  ei 
Spiritus  sancius. 

Doce  fldem,  excita  spem,  inftinde  charjutein. 

Velle  mihi  adjacet,  sed  hoc  non  a  me,  sed  a  te. 

Mundum  et  terras  I  riquere,  et  coelum  petere. 

Sed  imbecilla  pluma  est  veile,  slne  sutmdio  tuo. 

Da  fidei  pennas  ut  volem  sursum  ad  le. 


.  _  ,  A  "anc  Mem  iu  te,  i»er  te,  de  te  confiteor. 

\     ORATIONES  TIIEi  BED*  VENERABILiS.  Te  unum  ii.  substanlia,  Trinitaiem  i«  personi. 

Oratio  prima.  confiteor. 

'  Liberator  animarum ,  niundi   ftedemptor,  Jesu  B     Te  semper  ide.n  esse,  vivere,  et  inteliigere  oon- 
CbrHte,  Deus  atlerne ,  rei  iinihorlalis,  supplico  ego     [iitor. 


peecatcrimmensam  ciememiam  tuam,ut  per  mag  nam 
tniacricordiam  tuam ,  ei  per  modulationem  psalmo- 
rum,  quam  ego  indignus  poccitor  decantavi,  li- 
beres  animam  meam  de  peccato.  Averte  eor  meum 
ab  omnibas  malis,  pravis  et  perlidis  cogitationibus, 
libera  corpos  meum  de  servituie  peccati,  repelle  a 
me  concupiscentiaro  carnalem,  eripe  me  de  omni  im- 
pedtmento  Satan»  et  roinistrorum  ejus  vtslbitium  et 
invisibilium,  infidelittm  tuorum  inimicorum  quaeren- 
liom  animam  meam.  Custodi  me  ab  his  et  ab  oroni- 
bus  malis,  Salvator  inundi,  qui  cum  Deo  Patre  et 
Spiriiu  sancto  vivis  et  regnas  ae  dominaris,  D«jus,  pcr 
infiniia  ftcenla  saeculerum.  Amen. 


Et  tres  unum,  et  unum  tres  cooiteor. 

Pater  et  Filius  et  Spiritus  sanctus.  0  beata  Trt- 
nitas» 

Deus ,  Dominus ,    Paraclitus.  0  beau  Triniu». 

Cbaritas,  gratia,  communicatio.  0  beata  Trinitas. 

Charitas  Deus  est,  gratia  Christus,  communicatio 
Spiritus  sanctus.  0  beata  Triuitas. 

Genitor,Oenitos,ftegenerans.  0  beata  Trinltss. 

Verum  lumen,  verum  ex  lumine,  vera  illuminatio. 
0  beata  Trinitas. 

lovisibilis  invisibiliter,  Visibilis  invisibiliter,  In~ 
tImImIU  vistbiliter;  0  beata  Trinitas. 

Fons,  Flunien,  Irrifcatio.  0  beMa  Trihiu*. 


Oratio  $ecund*.  G     Ab  Uno  omnia,  pcr  Unum  omni.i,  in   Uno  omoia. 

Domine  Deus  omnipotens,  adaperi  cor  meum,  et     0  beata  Triniias. 


aancti  Spiritus  gratia  illumina,  ad  petenda  ea  quse 
sunt  tuae  bene  placita  voluntati.  Dirige  cogiutiones 
meas  et  sensus  ad  meditanda  atque  tractanda,  quali- 
ter  dlgnts  moribus  et  aetibus.  coelestis  vitac  gaudla 
aeterna  merear.  Dispone  actus  meos  ad  mandata  tua, 
ut  ea  jogiter  opere  eomplere  stodearo,  ut  pro  bis 
eiiairi  (tratmi*  sedapiterna  percipiam. 

Oratio  tertia  po$t  fidem  catkolieam  : 
Quicunque  vult  salvus  esse. 
Doroine  Deua  nustcr,  credimus  in  le  Patrem,  et 
Ftliua»,  et  Spiritum  sanctum.  Neque  enim  dieertt 
VeriUi  :  if*,  bapebtate  genttt  i*  nomina  Patrit%  tt 
Filti,  et  Spiritut  lancrf,  nisi  Trinitas  esses;  nee  bapti-         Una  igitur  Pater ,  Aoroi  t  faraclitusque  sub* 
sori  nes  juberes,  Domioe  Deus,  in  ejus  nomine,  qot     stanlia  cst.  0  beata  Trinitas. 


A  quo,  per  quem  et  in  quo  omnia.  0  beata  Tri- 
nitas. 

Vivens  Vita,  Vita  a  Vivente,  Vivificator  Viven- 
tium.  0  beata  Trinitas. 

Uous  a  se,  Unus  ab  Uno,  Uout  *b  Ambotel.  0 
beata  trmius. 

Unus  a  se,  Unus  ab  altero,  Unus  ab  utroque.  0 
beata  Trinilas. 

Omne  autem,  Omne  «emper  in  tribos,  et  ettne 
Omne  aequaliter  in  singulis.  0  beata  Trinitas. 

Yerus  Pater,  veritas  Filius,  venus  Spiritut 
sanetus.  0  beau  Trinilas. 


son  est  Dominus  Deus.  Nec  diceretur  voee  divini, 
Audi,  ltraelt  Dominiu  Deu$  tuu$  Dominut  unu$  etlt 
nisi  Trinitaa  iu  esses,  ut  unus  Dominus  Deus  essetr 
et  nisi  tu  Deus  Pater  ipse  esses,  et  Filius  Verbum 
tuum  Jesus  Christus  ipse  esset ,  et  donum  vestruro 
Spiritus  sanctus,  non  legeremus  in  litteris  Veriutia : 
Mitit  Deut  Filium  tuum.  Nec  tu  Unigcnite  dfceres 
de  Spiritu  sancto  quem  mittit  Pater  iu  nomine  meo,  et 
quem  egomiilam  vobit  a  Patre.  Ad  banc  reguiaro  ftdei 
dirigens  intentionem  meam,  somma  origo  rerom,  et 
perfectissima  pulcliritudo  et  beatissima  delecUtiO. 
Ju  iaudem  Dei  oratio  pura. 
Adesto  miliii  una  spes  mea,  Domine  Deus  meus. 


Una  essentia,  una  virtu»,  ona  bonitaa  omwia. 
O  beaU  Trinius. 

Deus  beatiludo,  in  quo  et  a  quo  et  per  quem 
feeau  sunt  qu*euoque  beau  suni.  0  beau  Tri- 
nltas. 

Deus  vera  et  summa  viu ,  in  ^uo  et  a  quo  et 
perquem  vtvunt  quccunque  vere  sommeque  vi- 
vont  oinnia.  0  beaU  TriniUs. 

Deus  bonuro  et  pulchrum,  in  quo  et  a  qu>»  rt 
per  qnem  bona  et  pulcbra  sunt  qusecunque  boua 
et  puichra  sunt  omnia.  0  beata  Trinitas 

Deus  cui  nos  fldes  excitat,  spes  erigit,  cbtriut 
Jungit.  0  beau  TriuiUs^ 
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Dtjus  qut  pelere  jubcs  et  invenire  facis  el  pul- 
santtbus  aperis.  0  beaia  Trinitas. 

Deus  supia  quem  nihil ,  extra  quem  nibil,  sine 
qtio  nibil.  0  beau  Trinius» 

Deus  sub  quolotunt,  in  quo  tolum,  cum  quo 
foium.  0  beata  Trinitas. 

Te  iuvocamus,  ie  adoramus,  te  laudamus,  0 
beala  Triniias. 

Exaudi,  exaudi,  exaudi,  o  beata  Trinhas. 

Spes  nostra,  salus  nostra*  houor  noster.  0  beata 
Trinitas. 

Auge  in  nubis  fidem,  auge  spem,  auge  cbariia- 
lem.  0  beata  Trinitas. 

Liberancs,  salva  nos,  jusliOca  nos.  0  beata 
Trimtas. 

Miserere,  Domine,  quia  inisericordia  tua  libe- 
ravit  nos.  0  beata  Trinitas. 

Miserere,  Domine,  quia  misericoidia  tua  cre- 
dimus  in  te.  0  beata  Trinitas. 

Miserere,  Domine,  quia  misericordia  tua  cre- 
rfimus  le.  0  beata  Trinitas. 
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A     Miserere,  Domine,  quia  miserieordia  tua  spe- 
ramus  in  te.  0  beata  Triuitas. 

Miserere,  Domine,  quia  misericordia  tua  ama- 
mus  te.  0  beata  Trinitas. 

Te  adoramus  cuncti  tmimi  Beum  Palrem  et 
Filium  ,  sauetumque  Spiritum.  0  beau  Trinius. 

Da  peccatis  veniam ,  praesla  xieruam  vitam  9 
dona  pacem  et  gloriam.  0  beata  Trinitas. 

0  beau  et  benedicu  et  gtoriosa  Trinitas ,  Pa- 
ter  et  Filius  et  Spiritus  sanetus.  O  beata  Tri- 
nilas. 

0  beaU,  benedicU,  gloriosa  Unitas  Pater,  Filius, 
et  Spirilus  sanclus.  0  beaU  Trinius. 

0  vera,  summa,  sempiterna  Trinitas  Pater,  et 
Filius,  et  Spiritus  sanctus.  0  beata  Trinitai. 
B     0  vera ,  summa  ,  sempkerna  Unfeas ,   Pater , 
et    Filius^  et  Spiritus  saoctus.   O  beata  Triui- 
tas 

Miserere  nobis,  miserere  nobis,  miserere  no- 
bis.  0  beau  Triuitas. 

Ttbi  laus,  tibi  gtoria,  tibi  gratiarum  actio  in  sa> 
eola  sempiterna.  Amen. 


APPENDIL 

OPERA  ASCETICA  INTER  DUBIA  REPUTATA. 


DE  OFFICIIS  LIBELLUS, 

EX  QUORUMDAM  PATRIM  DICTIS  EXCEKPTUS. 


DE  DOMINICO  DIE. 

Boniinieum  diem  apostoli  ideo  religiosa  solemni- 
tate  colenduni  sanxerunl,  quia  in  eodem  Redemplor 
noster  resurreiit ;  quique  ideo  Domiuicus  appella- 
tur,  ul  in  eo  a  terrenis  operibus,  et  mundi  illecebris 
abstinentes,  tantum  (iivinis  cultibus  serviamus,  dan- 
tes,  scilicet,  diei  bujus  bonorem  et  rcverentiam, 
propter  resurrectionis  nostrse  spem,  quain  habui- 
nius  in  illa.  Nam  sicut  ipse  Dominus  Jesus  Cliristus 
etSalvator  noster,  tertiadie  resurreiit  a  mortuis, 
ita  et  dos  resurrecturos  in  novissimo  saeculo  tpera- 
mus.  Unde  etiam  Dominico  die  stantes  orauuis, 
quod  est  siguum  futurae  resurrectionis.  Hoc  agit 
universa  Ecclesia,  quae  in  peiegrinatione  mortalita- 
tis  inventa  est,  exspectaus  iu  tinein  s*culi,  quod  in 
Domini  nostri  Jesu  Chrisli  corpoic  prainoiisiratmn 
cst,  qui  est  primogenitus  a  mortuis.  Sahbato  autem 
priore  populo  in  otio  corporaliter  celebraudum,  ut 
ligura  esset  in  requiem ;  uude  et  Sabbatum  requies 
interpretatur.  Dies  autem  Dominicus  non  Judaeis, 
sed  Christianis  per  resurrectiouem  Doinini  declara- 
tus  est,  ei  ex  illo  ccepit  habere  festivitatem  suam. 
Ipse  e*t  eoim  dies  primus,  qui  post  septiroum  repe- 
ritur  ocuvus.  Unde  et  in  Ecclesiaste  a  duoruin  Te- 
siamentorum  significalione  dicitur  illi  septimus,  et 
illi  ocUvus.  Primum  enim  solum  celebrare  Sabba- 
tum  traditum  est,  quia  erat  antea  tequies  inortuo- 
rum,  resurreclio  auiem  nuilis  erat.  Qui  resurgens  a 
mortuis  jam  non  morielur,  mors  itli  vlira  non  domi- 
nabuvr.  Jatti  postquam  facU  est  talis  resurrectio  in 
«uipore  Domini,  ut  prxirel  in  capite  Ecclesi»,  quod 


C  corpus  Ecclesiae  speraret  in  fine,  dies  Dominfrtis 
idem  ocuvus,  qui  et  primus  in  festiviute  successit- 
Apparet  autem  bunc  diem  etiam  in  Scripturis  sauctis 
esse  solemnem.  Ipse  est  enim  dies  primns  saeeal** 
in  ipso  formata  sunt  elemeiiia  mundi,  in  ipso  creati 
sunt  angeli,  in  ipso  quoque  a  roortuis  resurrextt  De- 
minus,  tu  ipso  de  ccelis  super  apostolos  deseendit 
Spirttus  sanclus.  Manna  eodem  die  in  eremo  pri- 
mum  de  ceelo  dala  est.  Sic  enim  dicit  Dominus :  Stx 
diebus  colligilur  manna,  in  die  autem  seMo  duplum 
colligetis.  Sexta  enim  dies  est  Parasceve,  qui  ante 
Sabbatutn  pouitur.  Sabbatum  autem  septirous  dies  , 
quem  sequitur  Dnminicus,  in  quo  manna  primum  de 
coelo  veniu  Unde  intelligant  Judaei  jam  tunc  prae- 
latum  esse  Judaicum  Sabbatum  Dominica  nostra, 
jam  tunc  indicatum  quod  in  Sabbatum  ipsorura 
gratia  Dei  ad  eos  ntilia  descenderit,  sed  in  sanctam 
Dominicam  nostram  in  qua  pritnuin  eam  Dominus 
plult. 

D  Dfi  SEPTUAGESIMA,   SEXAGESIMA,  QUINQUA- 
GESIMA  ei  QUADIWGEblMA. 

Septuagesima  compuutur  secundum  litulationein 
sacramenurii  et  amipboiiarii  novein  bebtlpiiiadibuH 
aule  Pasclia  in  septimam  Sabbati.  Populus  Det  tn 
Dabyloue  detentus  est  captivus  septuagima  annis, 
qnibus  expletis,  reversus  est  Jerusalem.  Septuane* 
sunus  nunierus  ad  meuioriam  nobis  reducit  oiui;e 
lempus  prassentis  saeculi,  quo  alieni  sumus  a  eoelesli 
Jerusaleui.  Ideo  auctor  otficii  Sepluagfsimnm  posttU 
iu  officiis  iiodtris,  tit  hoc  tempore  a  deliciis  abs«i~ 
uendo»  osteiidcremus  iit  uostra  couversatioue,  qua« 
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iter  per  omne  tempus  saecttti  vivere  debeant,  qui  A  iila  die  Dominus  in  sepulero.  Atigustinus,  libro  d«- 


post  baptismum  peccatis  se  alienant  a  coelesti  Jeru 
silem.  Nam  qood  post  septuaginta  annos  popolug 
dc  captivitate  revertitur,  quts  non  Tident  post  evo- 
1uU  lempora,  quse  septenario  dierum  numero  trans- 
«urnmt,  etiam  nobis  idem  Ecclesiae  Dei  ad  illam 
eoelestem  Jerusalem  ex  hujus  saeculi  peregrinatione 
redeundum  t  Quapropter  AUeiuia  illo  temnore  non 
cantatur  apud  nos,  nec  Gloria  in  exceltis  Deo%  quia 
sont  cantica  cmlestia,  Dicit  eniin  Psalmus  :  Quo- 
wtodo  cmntabimut  eanticum  Domini  in  lerra  aiiena  t 
Sont  qui  primam  hebdotnadam  Septuagesimae  sine 
aliqno  articolo  novellae  conversation  s  docunt , 
«irepta  mutatione  Attetuia,  et  quibusdam  locis  Dal- 
maticarnm,  et  intermissione  Gioria  in  exceUis  Deo ; 
<»rseci  proximam  bebdomadam,  id  est,  Sexagesi- 
nam,  sanctificant  soo  jejunto.  Clerici  no*lri,  auc- 
lore  Telesphoro  papa,  sequentem,  id  est,  Qoioqua- 
gesimam,  qui  constiluit  septem  hebdomadaruin  je- 
jnnium  ante  Pascha.  Pneceptor  officii  nostri  am-  £ 
pliorem  mutationem  requirit,  quam  nos  agamos 
constitotione  officii  sui.  Ipsum  enim  jejunium  in» 
timavit  in  prima  or.Uione  missa?,  dicens  :  Ut  aui 
jmtte  pro  peecatie  noetrU  afftigimur.  Hie  enim  afflic- 
tionetn  sonau  In  introitu  quoque  dicit  :  Circumde- 
eierunt  uu  gemitut  mortis,  doloret  inferni.  Propter  boa 
dolores  non  possumns  Ixtari  et  securi  essc,  sed 
pra*parare  nos  ad  beilum,  ut  Apostolus  ait  :  Omnit 
ejni  in  agone  comendit,  ab  omnibut  te  abttineL  Dicit 
Amurosius  :  i  Ab  omuibus  quae  vitanda  eadein  tradit 
disciplina  cum  sciant  unum  coronandum,  quanto 
inaKis  observandum,  quibws  omnis  promissa  est  sa- 
losl  »  (Jodeautem  abstinere  debcamus,  qtii  bella- 
tori  snmns,  docet  Apostolus ,  dicens  •  Formcatio, 
et  owmit  immunditia,  aut  avaritia,  nec  nominelur  in 
uobiu 

Tetespbonis  papa,  nonus  post  b<*atum  Petrttm 
aposiohim,  in  sede  Romaua,  constituit  ut  per  sep  - 
tem  bebdomadas  abstinentiam  observarenl ,  quod 


ctmo  quinto  de  Civiiate  Dei :  i  Nomina,  inquit,  qu» 
gesta  narrantur,  atiquid  etiam  significare  putaixU 
sunl;  sed  propter  illa  quae  alkjuid  significant  etiatit 
illa  quae  niliil  significant  atiexuntur.  Non  aoium 
vomere  aratur,  sed  ul  boc  fieri  possit,  eliam  cactera 
arairi  membra  sunt  necessaria.  Nec  soli  nervi  ii« 
citharis  aptantur  ad  cantura,  sed  ot  apurl  possiut» 
insuol,  etc. » 

ITEM  ALITER, 

Quare  dieiior  Septoagesima,  cum  ab  ea  die  usque 
in  pascha  non  sint  plos  quam  seiaglnu  qnaiuor 
dies?  Consuetudo  est  Scriptorartim  divinarum,  ut 
omnis  numeros  ex  qoo  quamtibet  decadam  transie- 
rii,  ul  terlius  monadis  incurrat,  non  deputetur  idem 
numerus  praecedenti  decadi,  sed  ei  ad  quam  len- 
diu  Lege  iibrom  Genesis  in  genealogia  filioruw 
Noe. 

1TEM  ALITCR. 

Curdicitur  Septuagesima,  cum  ab  illa  die  usque  In 
Pascha  non  sint  septuagima  dies,  sed  sexaginta  qua- 
tuor?  Septuagesima  tendit  ad  Sabbatom  ante  octa- 
vas  Paschae,  qiiando  hi  qiti  in  vigilia  Pascbae  bapti» 
santur,  atba  vestitnenta  deponuut,  et  tunc  confir- 
mari  eos  oportet  ab  episcopo,  et  per  imposUionem 
manus  accipere  Spiritom  sandorn;  et-quia  sepiem 
dona  Spiritus  sancli  describuntur,  recte  qui  hanc 
accepturi  suot,  Septuagesimam  ante  celebrant.  Quod 
entm  septenarius  numerus  per  se,  hoc  idem  signifi- 
cat  per  denarium  muliiplicatus.  Sexngesima  tendit 
ad  medium  paschae,  id  est,  quartam  feriain  hebdo- 
madae  Paschalis.  Quinquagesima  tendit  ad  ipsunr 
diem  Pasch^,  Qttadragesima  ad  diem  coenae  Domini. 
Coinpttta  ergo  dieruin  numeriim,  qui  sunt  io  ab*tr* 
nentia  a  septuagesima  tisque  Quidragesimam,  el  in- 
venies  ter  senos,  id  est,  octodecim  dies,  exceptit 
Dominicis  diebus.  Quem  numerum  si  per  duplarem 
proportionem  dividas,  inveuies  in  tma  parle  sex,  in 


adbuc  molti  faciont.  Quod  tempus  tunc  duas  ob  C  *}ier*  duodecim;  sex  autetn  ad  doodecim  simpla 


causas  Quinqu:ige^imam  plactiitappelUri,  vel  quia  in 
ordinequinqua^esittius  numcrus  post  qondragcsimum 
coostat,  vel  quia  exinde  quinquaginta  dies  suut  in 
sanetam  resurrectionem  ;  ex  quibus  si  octo  Domi- 
nicos  dies  subtraxeris,  in  quihus  jejunium  non  licel 
•Uervare,  remaneut  qoadraainta  et  duo  dies.  Et  hi 
doo  dics  quinta  ei  septiina  feria,  qui  qiiadragena- 
rham  nomerum  excedum,  apud  quosdam  jejunio  de- 
ducuntor,  apod  qoosdam  in  refectioiie  propter  coe- 
nani  dontinic^Bi  et  sanctiim  Sabbatum  babentur. 
Postmodum  vero  Melchiades  papa,  natione  Afer, 
trigesimus  quartus  post  saoctum  Petrnm  constiiuit, 
ul  uemo  praesmnerot  in  prima  vel  quinta  feria  jeju- 
nare.  lo  priina  propier  Domiui  resurrectionem  ;  in 
quinta,  quia  «n  ea  Dnminus  ccenavit  cum  discipulis 
auis,  et  io  ea  ascendil  in  coelum.  Tunc  placuit  lide- 
iibas  ut  octo  bi-bdomadas  jejunio  cousecrarent,  et 
primam  Dominicam  Sexagesimam  nominarent,  nnn 
propter  seiagenariom  dierum  numerum,  sed  propter  rv 
usurn  loeutionts  nostrae,  quia  sicut  quadragenario 
quinquagesimus,  ita  quinqnagenario  sexagesiinus, 
e*  sexagenario  septuagesimus  coaptatur.  A  sexag«s- 
sisns  usque  Pa»cba,  octo  sunt  hebdoniadac ;  e  quihus 
siof  uJis  si  primam  et  ouiiitam  feriaiu  de  abstiuentia 
subcrabas,  ut  Melchiades  instiiuit,  et  ipsutn  diem 
Pasdiae,  quadraginta  tantum  dies  remanent  absti~ 
neiitiai,  ad  imiiationem  Domini  nostrl  Jesu  Cbrisli.. 
Septuagesima  ideo  a  fldelibus  fertur  celebrari,  ul  et 
decimas  dierum  Deo  reddere^etnibilorainus  primam 
et  quiutam  feriam  et  Sabbatum  possint  a  jejunio 
relaxarc.  k  sepiuagesimar  namque  in  Pancha,  novem 
susH  hebdomadW,quss  faciuntsexaginta  quatuor  dies. 
fcc  quibus  si  de  unaquaque  bebdomada  tres  praefa- 
tos  dies  subtraxeris  ad  saerum  diem  pascualem, 
triginu  sex  dies  in  decimatione  anni  jejunas.  llle  au- 
tem  qui  Sabbatuin  constituit  honoraoUum,  nou  pro- 
pier  Jegalia  ntaodau  hoc  fecit,  sed  quia  re|uievit 


duodecim  ad  sex,  dupla  proportio  esi.  Item  inter 
coenam  Domini  et  diem  Paschao  duo  sunt  dies,  et 
inter  Pascha  et  medium  Paschne,  quod  est  quaru 
feria,  duo  sunt  dies,  quo  tendit  Sexagesima  ;  et  ab 
ipso  die  usqne  Sabbatum,  quo  Septuagesima  perve- 
nit,  siuiililer  duo,  qui  sunt  simul  sex ;  quatuor  enim 
ad  dtio,  dup'um  est  ad  simplum.  Pracedentes  ergo 
numeri,  qui  sunt  in  ahstinentia,  significant  duplam 
mortem  nostram,  simpla  Cbristi  morte  esse  destru» 
ctam.  Nos  enim  in  anima  et  corpore  morti  eramus 
obnoxii,  Christus  autem  sua  corporali  morte,  et  ani- 
mae  et  corporis  mortem  exclusit.  Isti  autem  dies, 
quos  in  Domini  resurrectione  cnm  gaodio  et  laetitia 
cclebramos,  significant  resorrectionem,  quam  Chri- 
stus  duplam  sua  simpla  contulit.  Ipse  enim  sicot 
soio  corpore  mortuus  est,  ila  et  solo  corpore  resur- 
rexit;  nos  autem  et  in  anima  priroum  resuscitat, 
peccata  dimittendo,  et  in  futuro  etiam  corpora  reeu» 
scitaturus  est. 

DE  JEIUNJO  QUADRAGCSIMi£. 

Je|uniorum  tempora  secundum  Scripturas  sanctas, 
quatuor  sunt,  in  quibus  per  abstineutiain  et  lamen* 
lum  poenitentiae  Doroino  supplicandum  est ;  et  licet 
oranibus  diebus  orare  et  abstinere  conveniat,  his 
lameu  temporibus  amplius  jejuniis  et  poenitentiae 
servire  oporiet.  Primum  eiiim  jejunium  Quadragesi- 
maruin  est,  quod  a  veleribus  libris  coepit,  ex  jejuiiio 
Moysi  et  Elia,  et  ex  Evangelio,  quia  totidetn  diebns 
Di»niinu*  jejunavit,  demonstrans  Evaugeiium  non 
dissentire  a  lege  et  prophetis.  In  persotia  quippe 
Moysi  let,  in  persona  Kliae  prophetae  accipiuntur» 
Interquos  in  monte  Christus  gloriosus  apparuit,  ut 
evideutius  emineret,  quod  de  illo  dicit  apo*tolus 
Paulus  ad  Komaiios  tertio  capile  :  Tettimonmm  no- 
bent  a  tege  et  propktlit.  In  qua  ergo  p  »rto  anni  cou- 
gruentitis  obscrvatio  Quadragesima  9   nisi  condi.is» 
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atque  eontigot  dommiea  •asMenis,  qota  in  ea  signi  4  eiiJoB  eigne  crucis  signalis  frootibus  uostris,  a  pcr- 


ficatttr  h*c  vita  laboriosat  Cui  etiam  opjts  est  con 
tinetitia,  at  ab  Ipsius  mundi  illecebris  jejunemus, 
▼ivente  m  aolo  manna,  id  est,  omlestia  spiritualia- 
qne  praecepU.  Numero  aulem  quadragenario  vita 
isia  propterea  figuralur,  quia  denarius  est  perfectio 
beatiiudinis  nostrje.  Creatura  autem  septenario  flgu- 
ratnr  qiue  aderat  Creatori,  in  quo  declaratur  unitaa 
Trinitatis  per  universum  mundum  temporaiiter  an- 
nuntiata.  £t  quia  mundus  a  qualuor  ventis  detinea- 
tur,  et  a  qaatuor  elementis  eligitur,  et  a  quatuor 
annis  temporum  eibus  varialur,  decem  quaier  ducia 
in  quadraginta  cousummantur,  quo  numero  osten- 
ditur  ab  oinni  temporum  delectatione  abstinendum  ac 

fejunandum  csse,  et  caste  continenterque  vivendum ; 
icel  et  aliud  sacramenli  mysteriura  exprimiiur,  quo 

quadraginta  diebus  eadem  jejunia  celebrantur.  Lege 
enitn  Slosatca  generaliler  universo  populo  est  prae- 
cepium,  decimas  et  priinitias  offerri  Domino  Deo. 
Itaque  dum  in  bac  seoieniia  principia  voluntatum  g 
consummaiionesque  operum  nostrorum  referre  ad 
Dei  graliain  adinoneaiiiur,  in  suppuiatione  tamen, 
Quadragesim»,  summa  ista  legaliuro  deciraarura  ex  •  * 
pletur.  Totum  enim  anni  tetnpus  triginta  sex  dieruiu 
numero  deciinatur.  Subtractis  enim  a  Quadragesima 
diebus  Dominicis,  quibus  jejutua  resolvimtur,  Iris 
diebus  quasi  pro  totius  auni  decimis  ad  Ecclesiatu 
concurrimus ,  actuumque  nostruruiti  operaiionem 
Deo  in  bostiam  jubilationis  oflerimiis.  Cujus  quideut 
Quadiagesima?  legibus,  sicut  ait  uoster  Cassianus, 
quique  perfecli  sunt  non  tenenlur,  nec  exigui  huius 
canonis  iubjectione  contemi  sunt ;  quem  profecto  illis 
qui  per  toluin  anni  spatium  deliciis  et  negotiis  saecu- 
laribus  implicantur,  Ccclesiarum  principes  sUlue- 
ruut  ttt,  vel  bac  legali  quodammodo  necessitaie  coit- 
stricti,  liis  diebus  saltem  vacare  Domiuo  cogeren- 
tur,  ac  dierum  vitae  sua?,  quos  lotos  quasi  fructus 
quosdam  fuerant  voraturi,  velut  decimas  Doiuino 
dedicarent. 

ITCUUM  DG  JEJUNIO  QUADKAGCSIMjE. 

Congrua  autem  raiione  magbtri  Ccclesias  Quadra- 
gosimse  lempus  ante  Domini  passioneut  observau- 
•Jhiii  esse  btaluerunt,  ut  iutetligamus  quia  prassentis 
vitie  afllictio  iiumorialilatem  futuram  parit.  Ad  quam 
rerti  conttrniandam  ipse  Doininus,  qui  quadraginta 
diebus  anie  passionem  jejunavit,  quadragiuu  etiaiu 
post  resiirrectionem  cuin  discipulis  coiiversatus  est, 
utrumque  tempus  quadragiata  dierum  uuniero  com- 
plens,  ut  ostenderet  in  praesenti  viia  tempus  esae 
afflicuonis,  el  in  futuro  gaudii.  Cum  enim  quadra- 
giuta  diebus  ante  passionetn  jejuiiaret,  quasi  ciama- 
bat :  IVisi  pomitenliam  egeritit,  moriemini  in  peccatis 
vetlrit.  Et  Petrus  :  Abstinele  vos  a  carnalibus  dcside- 
rHs,  qum  miUtant  adversus  animam.  Cum  vero  post 
resurrecttonetn  cum  disciputis  conversareiur,  eorum 
corda  ixtiticans,  quasi  illud  gaudium  iueflabile  pro- 
mittebat,  de  quo  alibi  ait :  lterum  videbo  vost  et  gau- 
debit  cor  vettrum,  et  gaudium  vestrum  nemo  toltet  a 


dilione  hujus  sasculi,  tanquain  a  captiviuie  i£gypti 
liberainur.  Cujusquidem  diem  pascualis  resunectio- 
nis,  uon  solum  pro  eo  celebrainus,  quoJ  iu  eodein 
a  mortuis  resurrexit,  sed  etiaui  pro  aliis  sacranien~ 
tis  quae  per  eumdem  significautur.  Qui  euiui,  sicol 
dicit  Apostolus,  Mortuns  est  propter  delicta  nostra* 
el  resurrexit  propter  juttificationem  nestram,  transitus 
quidam  de  raorte  ad  vitaui,  in  illa  passione  Domini 
et  resurreclione  sacratus  est.  Nam  et  vocabuium 
ipsum,  quod  Pascba  dicitur,  non  Grsecum,  sed  Ue- 
braeum  est ;  nec  a  passtone,  quomodo  pascbin  Graece 
dicitur  pati,  sed  a  transitu  Hebraeo  verbo  Pascha 
appellatur :  quod  et  nuxime  evaugelisu  expressit, 
cum  celebraretur  a  Domino  pjscba  cum  discipulis 
suis  :  Cum  vidisset,  inquit,  Jesus  quia  venit  hora  ui 
transirei  de  mundo  ad  Patrem.  Transitus  ergo  de  oae 
vtta  mortali  iu  aliam  vitam  immortalem,  boc  est,  de 
morte  ad  vitam,  iu  passione  Domini  et  resurrectione 
commendatur.  Hic  traiisilus  a  nobis  inodo  agitur 
per  tidem,  qua  nobis  datur  in  remissionem  pecca* 
torum,  quaudo  consepeliiuur  cum  Cliristo  per  bap- 
tismoin,qiiasi  a  mortuis  transeuntes  de  pejoribus  ad 
melioni,  de  corporalibus  ad  spiritualia,  de  conver* 
satione  bujus  vilae  ad  spem  futuras  resurrectiouis 
glorias.  Pnipter  ipsum  ergo  inilium  iiovjb  viue,  ad 
quam  trausimus,  et  propter  ipsum  novum  Iiomineio, 
quem  juberaur  induere,  et  exuere  velerem,  expurgan- 
tes  velus  (ermentumf  ut  simus  nova  conspertiot  quo- 
modo  Pascha  nostrum  immolatus  ett  ChrUtus;  propter 
banc  ergo  vitaj  uovitalem  prtmus  mensis  ex  meusi- 
bus  auut  celebratiotii  buic  attributus  est ;  naui  ipse 
dicitur  meusis  novorum.  Quia  vero  iu  toto  tempore 
saeculi  nunc  tertium  teuipus  apparuit,  ideo  resurre- 
clio  Domiui  triduana  est.  Primum  euim  tempus 
ante  legem,  secundum  sub  lege,  tertium  sub  gratia. 
Ubi  jam  lnauifestaiuro  est  sacramentum,  quod  nnte 
erat  iu  propbetico  aeuigmaie  occultum.  Quod  vero 
anuiversarius  dies  pascbalis  non  ad  eumdem  redit 
C  auiu  diem,  boc  ut  propter  Domitticum  diem,  et  dect* 
mam  quariam  luuam. 

U  DE  PASCHA. 

Pascha  igilur  non  a  passione,  ut  quidain  potant, 
sed  a  trausitu  est  dictum.  £x  eo  vero  tempore  quo 
Domiuus,  per  ^gyptum  transiens,  primogeuiu 
jfigyptiorum  percubsit,  el  ttlios  Israel  liberavit, 
pascba  jussum  est  ceiebrari,  quod  Hebraiee  pkase% 
Latiue  iransitus  dicttur.  Primo  itleo  trauattus,  quia 
in  bac  die  transiit  Dominus  super  JCgyptum,  -A^gyp- 
tio^  vastans,  et  Israeliticom  poputum  liberattts. 
Deinde,  quia  ipsa  dies  iram»iens  exiermiuator  per 
regnum  Agyptioruin,  primogeuita  eorum  interfecit. 
Tertio,  quoniam  in  nac  celebritate  festiviutts  Ue- 
demptor  uoster  de  hoc  mundo  transivit  ad  Patreia, 
sicut  Joatmes  plenius  mamlestat  dicens :  Autt  diem 
festum  paschce,  sciens  Jesus  quia  venit  hara  ejust  ui 
tranteat  ex  hoc  mundo  ad  Patrem.  Quomodo  primutu 


vobit.  Cl  ilerum  :  Eccc  ego  vubitcum  sum  omnibus  D  jussum  e»t  celebrari,  iu  Cxodo  inveniri  potest,  eapi- 


diebus  utque  ad  consummationem  tattuli.  Jejunavit 
auieiu  non  solum  quadraginta  dieous,  sed  etiam  noc- 
tibus9  ut  si  prospera  blandiaulur,  qua:  siguilicaniur 
perdies,  sive  adversa  terreaut,  quaj  siguiticantur 
per  Bocies,  immobilis  perseveret  animus  cbristia- 
nus,  sicut  faciebat  ille  qui  dicebat ;  Per  arma  jutii- 
tim  a  dextrit  et  a  tinittrit,  per  gloriam  et  ignoiilita- 
tem%  per  infamiam  et  bonam  [amam,  u(  tcductores  et 
peraces9  sicut  qui  ignoti  et  coynili. 

RATIO  DC  PASCHA. 
Jam  vero  pascbale  sacratnentutu  ,  quod  nunc  in 
Salvatoris  nostri  mysterium  maiiifesiisstiiie  ceiebra- 
tur,  in  veteri  Teslamento  pritnum  ftguraliier  gestutn 
est,  quando,  agno  occiso,  Pasclia  celebravit  populus 
Dei  in  i£gypto.  Cujus  ttgura  in  veritate  compieta 
est  in  ClirUto,  qui  sicut  ovis  ad  imuolandum  duetus 
ed,  cujus  saugttine  illitis  postilus  uo^tris,  id  est, 


tulo  xxxvtu  Hoc  sane  juxta  vcieris  Instrumemi 
Scripturam  inter  paseha  et  azyma  dtstat,  quod  pa- 
Si  ha  ipse  solus  dies  appellatur,  in  quo  aguus  o<ci- 
deoatur  ad  vespei  um,  hoe  est  deeitiia  quarta  Juna 
primi  meusis  ;  quinu  decima  autem  iuua,  quaudo 
cgressum  est  de  i£gypto,  succedebat  festivtus  Azy~ 
moruiti,  qua  vn  Oiebus,  id  est,  usque  ad  11  dietu 
ejusdem  ad  vesperam  ea  statuta  soleumitas. 

III  DC  PASCilA. 

Amiotinum  P;tscha  est  auuiversarium  pascb*. 
Verbi  gmtia  :  prabtonuj  auuo,  vtt  Idus  Apnlis  fuit 
Pascha,  et  iu  praeseuti  auuo  in  jain  dictis  KaJ.»  Ui 
est,  vn  Klus  Apribs,  est  atiitoliuum  Pascbas,  quod 
fuit  iu  praHerao  anno.  iloc  solum  modo  de  Pascha 
ideo  agitur,  quod  b*c  sit  siiiguUris,  et  soiemuitiis 
soleiuiitutum. 
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DE  UTANIA  MAJORE. 


Romana  consuettido  iinum  diem,  id  est,  vn  Ka- 
leud.  Mati  interpouit,  quem  vocat  in  Lilinia  majore, 
non  in  jejunio.  Liiania  autem  Grnece,  Laline  depre- 
catio,  vel  rogatio  dicitur ;  inde  et  Rogaliones.  Potest 
eniro  serena  mens  et  aliena  a  volunlate  mala  pre- 
cari  Denm,  quamvis  mnnducel  sobrie.  Eo  enim  tem- 
pore,  Id  est,  vnKal.  Maii,  solent  inimici  commovere 
bella  adversus  vicina  regna.  Hoc  reor  caute  esse 
provlsom  ,  vel  quia  lunc  omnta  in  quodam  profectu 
sunt,  messes  pullubmt,  arborei  fnicms  ex  flore  pro- 
cedunt,  vineae  et  olivae  suis  arboribus  erumpunt, 
animalia  campos  tondent :  quoniam  neces«aria  baec 
tunt  nostris  osibns,  petendum  est  ut  a  Doniino  con- 
serventur.  Tres  autem  dies  Rogationum,  qui  cele- 
hrantur  ante  Ascensionem  Domitii  juxta  moretu 
Gaflicanae  Ecclesiae,  constituit  sanclus  Mamcrlus 
Viennensis  episcopus,  ob  incursionem  scilicet,  ma« 
hrtim  besliarnro,  quae  tunc  teroporis  gravissime  afii-  jj 
ciebant  populum  Dei.  Quae  consiietudo  apud  uos 
tisque  bodie  pro  diversis  calainitatibus  devoiisaime 
colitur. 

DE  PENTECOSTE. 

Initium  sane  et  causa  frstivitatis  Pentecostes 
paulo  Satius  repetenda  est.  Penlecostes  enim  dies 
binc  coeplt  exordium,  quando  Dei  vox  in  Sina  mome 
«lesuper  intonantis  audita  est,  et  lex  data  esl  Moyst. 
]n  novo  aulem  testainento  Peniecoste  ccepit  quando 
adventum  sancti  Spirilus,  quem  Cliristus  promisit, 
exnibuit,  quem  ait  non  esse  venturtim  nisi  ipse 
asrenderet  in  coelum.  Denique  dom  porlam  coeli 
Christus  inlrasset,  decem  diebus  iuterpositis.  intre- 
mitit  subito  orantibus  apostolis  locus,  et,  descendente 
Sptntu  sancto  snper  eos,  inflammali  sunt,  ita  ut  lin- 
tnis  omnium  gentium  loquerentur  Dei  magnalia. 
Ariventus  itaque  Spiritus  sancti  de  ccelo  super  apo- 


DE  JEJUNIO  PENTECOSTfiS. 
Secandum  jejoniom  est,  quod,  Juftta  eanones, 
post  Pemecosten  alia  die  inchoator,  fteconditm  quod 
et  Moyses  ait :  Initium  mensis  ordearii  facietis  vo~ 
bis  hebdomadas  vit.  Hoc  jejnnium  a  plerhqtte  ex 
auctoritate  Evangelii  post  Domini  ascensi»nem  couv- 
pletur,  testimonium  illud  dominicom  historiaiiter 
accipieutes,  ubi  dicit :  Nunquid  possunt  filii  sponsi 
Ingere,  quandiu  cum  itlis  est  sponsusf  Venient  autem 
dies,  eam  auferetur  ab  ei$  sponsus.ettuncjejunabunt. 
Post  resurrectionem  xl  illis  diebus  qoibus  ciim  dis- 
cipulis  postea  legitnr  cotiversattis,  non  oporter*:  nec 
jejnnare  nec  lugere,  quia  iu  hetitia  snmns.  Poslea 
vero  cum  tempus  illud  ef  pletur,  quo  Christus  advo- 
lans  ad  coeJos  prosentta  corporali  recessit,  tune  in- 
dicendom  jejuninm  est,  ut  per  cordis  htimilitatem  et 
abstinentiam  carnis  m«reamor  de  ccelis  promissum 
auscipere  Spirittnn  sanetum. 

DE  JEJUNIO  SEPTIMI  MENSIS. 

Tertium  jejunium  e*t,  quod  a  JudseiS  agebatur 
post  labernaeulorum  solemnititein,  quod  deeimo  die 
Septembris  mensis  Ecclesia  celebral.  Hoc  enim  pri- 
mum  in  lege  a  Domino  constituttim  est,  diccnte  ad 
Moysen  :  Loquere  filiis  Itraet  dicens :  Decimo  die 
mensis  septimi,  dies  exorationis  vocabitur.  Sanclus 
erit  vobis,  et  humiliabitis  animas  vestras  in  jejunio. 
Omnis  anima  quoscunque  se  non  humiiiaverit  in  ipso 
die  jejunio,  exterminabitur  depoputo  suo;  omnis  anima 
qum  feceril  opus  in  ipso  die  jejunii,  peribit  anima  Ula 
de  poputo  suo.  Quo  quidem  jejunio  usos  fuisse  anti- 
quos,  Esdro  liber  memtiiit.  Pottquam  redierunt9 
inquii,  filii  hrael  in  Jeru*atem,  el  fecerunt  ibi  tAem- 
nitatem  tabernacutorum  tcetitia  magna.  Dehinc  eon- 
venerunt  in  jejunio,  in  saccis,  et  humus  super  eos,  et 
tonfitebamur  peccaia  sua,  et  iniquitates  pairum  suo- 
nmi.  Et  consurreserunt  ad  standum,  et  legerunt  in 
votumine  tegis  Domini  Dei  sui  quater  in  die,  ei  quater 


stolns i  in .  yarietate  Imguarum  dilfusa,  solemnilatem  fi  confitebuntir,  et  adorabant  Dominum  Deum  suum. 

transmisitin  posteros,  eaque  de  causa  Penlecoste  **  Hoc  enim  meuse  ^^  golsecundum  comptitum 

incipit  minus  facere  de  die,  ei  nox  esse  major,  id 
est  xu  Kal.  Oclobris ,  qtiando  aequinoctium  est  : 
ideorjue  et  jejunium  liabetur  in  hoc  mense,  quia 
ostenditur  in  defec.ione  solis  et  noclis  augmedto 
viia  nostra  deficere  adveniente  morte,  qude  niors  ju> 
dicio  Dei,  et  resurrcctioue  pneparatur. 


relebratur,  et  dies  ipse  prmnde  iusignis  habeiur 
Concordat  autem  haec  festivitas  Evangelii  cum  festi- 
titate  legis.  IIIuc  euim  posteaquam  agnus  immola- 
tus  esf,  inlerpositis  l  diebus,  data  est  lex  Moysi 
acripta  digito  Dei :  hic  postquam  occisus  est  Chri- 
stos,  qui  tanqnam  ovis  ad  immolandum  ductus  est, 
celebratur  verum  pascha,  et  interposilis  l  diebus  da- 
tor  Spirttus  sanclus,  qtii  e>t  digitus  Dei  super  cxx 
ftiscipulos,  Mosaicfe  aelatis  numero  constitutos.  Si- 
quidem  et  Iwec  festivitas  et  aliud  oblinet  sacramen- 
tum.  Constat  enim  ex  vn  septimanarum.  Sed  die- 
rucn  quidem  septimanae  generaut  eamdem  Pente- 
eosten,  in  qua  peccali  At  remissio  per  Spiritum  san- 
ctom.  Annorum  vero  septimanae  quinqtiagesimum 
anaum  faciunt,  qui  apud  Hebraeos  Jubilaeus  nomina- 
turf  iu  quo  similiter  terrx  fil  remissio.  et  servorum 
libertas,  et  possessionum  restitulio,  quau  pretio  fue- 
raul  comparata.  Septem  eteuiiu  septies  multiplicati 


DE  JEJUiNIO  KALENDARUM  NOVEMBRIUM. 

Quartum  jejunium  Kaiendarum  Novembrimn  est» 
onod  divina  auctoritate  vel  iuitiaium  vel  instiiutuin 
Jeremi»  prophelae  testimonio  declaratur,  direnle  ad 
eum  Domino  :  Toile  volumen  libri,  et  scribes  inea 
omnia  verba  quce  tocuius  sum  tibi9  advertum  Israel  e$ 
Judam,  et  adversum  omnem  gentemf  si  forte  revertatur 
unusquisque  a  via  sua  pessima,  et  propitius  ero  iniqui- 
tali  eorum.  Yocavil  ergo  Jeremias  ibruch  Jiliyni  Ne- 
riae  et  scribit  Barucb  ex  ore  Jeremke  omnes  senno- 


■  «M*      VVIHVailiWI      WWt«lll     «ICIIIIH     OUIItlbfl   MIUIIIUIIV»»!  _.  .      .  .  .  ... 

quloquagenariumex8egelleranlnulnerumfa8sumpUD!!?.1,>?™f,ll•  qu0?  ^1  locutus  ad  eum  111  voluraine 
JiooadeT  quam  et  futuri  sxculi  prasumplara  esse,      *?^-  ^   pwcepit  Jerenuas  Baruch  d.cens  :  Ingre- 


majorum  auctoriias  tradit.  Fit  enim  ipsa  et  octava 
•einper  et  prima,  imo  ipaa  semper  est  una,  quae  est 
omnis  dies.  Necesse  est  enini  sabbalissimuiu  (sic) 
ammaruiu  populum  Dei  illuc  concurrere,  atque  ibi 
coinpleri,  ubi  datur  pars  bis  qui  octo  sicut  quidarn 
disaerens  Salomouis  dicla  sapienter  exposuit.  Id- 
citco  autem  totius  quinquagesimas  dies  posl  Domini 
resai  reciionem  resoluta  abstinentia  in  sola  laetitia 
eelebmntur,  propter  figuram  futuraa  resurreclionis , 
ubi  jam  non  labor,  sed  requies  erit,  el  laetiiia.  Ideo 
bis  diebus  nec  genua  flectuntur,  quia  sicut  quidam 
sapiens  att:  Inftexh  genuum,  pmnitentix  et  luctus  indi- 
cium  est.  Unde  etiam  per  oiunia  eamdem  in  illis  so- 
leiiinKateni  quam  die  Dominico  custodimus,  in  qua 
luajoris  nostri  nec  jejunium  ageudum  nec  genua  esse 
ftectenda  ob  refereutiain  duminics  resurrecliouis 
Ua4MleTtMit. 


dere  et  lege  de  volumine,  quod  scripsisti  ex  ore  meo% 
verba  Domini  audiente  poputo  in  domo  Domini%  in  die 
jejunii  legisf  si  forle  cadat  oratio  eorum  in  conspectu 
Domini;  ei  revertutur  unusquitque  a  via  suu  malat 
quoniam  magnus  furor  et  indiunatio,  quam  locutus  esi 
Dominns  adversus  poputum  ftuuc.  Et  fecit  Baruch  /i- 
lius  Pierioe  juxta  omnia  quce  prmceperat  Jeremias 
prophela,  legens  ex  voiumine  sermones  Domini  in  domo 
Dei.  Factum  est  in  metue  nono  pmdicaverunt  jejunium 
in  conspectn  omnis  populi  in  Jerusalem.  Ilac  ergo 
auctontaie  divime  Scnpiur*  Eccle>ia  raoreui  obti- 
nuir,  et  universale  jejunium  hac  obscrvalione  ceie- 
brat. 

DE  JEJUNIO  QUATUOR  TEMPORUM  FERIA 
QUARTA. 

Quaiuor  sunl  lempora  anoif  id  est,  ver,  acstas, 
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autnmnus  el  hicms.  H*c  tempera  solent  nos  perle-  A  nime  tribuereot.  Dhbolicas  etiara  strenas  et  ab  aitt* 

c™u sua  revecare  ab  araore  cbariutia.  In  qui-      —«-^ -  -'■•■  —■•»"»•  •  -~  —  -—« 

bus  oportel  nos  jejunare,  etiam  si  veiierit  mfra 
Pentecosten  ,  qtiando  celebratur  festivius  sepitformis 
Spiritus,  ut  illud  dominicuui :  Venient  autemdie$,in 
quibus  auferetur  ab  ei*  tponsus,  et  tunc  jejunabunt. 
De  liis  Augnsttnus  :  i  Quamvis  ordinatio  non  fl*t, 
necessarium  lamen  esl  nostrae  religioni,  quatuor 
lemporuro  jejonia  celebrare.  i  Deeodem  jejwiiodiett 
I_eo  papa,  iu  llomeliis  :  t  Ut  jejtinium  celebretur  in 
largione  sacrorum  ordinum,  sicul  Ecclesiae  priroiti- 
v®  iiios  oblinuiL.i  Ut  illud  :  Miui$trantibu$  illi$  Do- 
mino,  n  jejunantibui,  dixit  Sptrttus  $anctu$:  Separate 
tnihi  Pauium  et  Barnabam  in  opu$,  el  reliqua.  Iititc 
jtjunantee  el  orantee  impomntesque  eit  manu$t  dimise- 
runt  illo$.  Isto  die,  id  est,  otiArta  feria  legutitur  duse 
lectiones,  quoniam  bi  qui  ad  sacruro  ordinem  trans- 
etinl  debenl  admoneri  ut  habeant  notitiam  legis  et 
PropheUrum.  Quarta  eniin  aetate  lex  et  prophetia 


accipiebant,  et  ipsi  aliis  tradebant ;  nec  non  ettaut 
mensulas  plenas  ad  manducandum  lota  nocte  para- 
tas  habebant,  credentes  quod  Kaleodae  Jaiiuariae  per 
totum  annum  prwstare  potuissent.  Et  quia  his  atque 
aliis  miseriis  mundus  universusrepleluserat.ua- 
tuit  universalis  Ecclesia  jejunium  pubficum  in  isto 
die  fieri,  quatenus  his  calamiiatibus  auctor  vitas 
.flnem  imponeret.  Sed  quia,  Domino  largtente,  haec  a 
fldelibus  pro  nihilo  habentur,  licet  quaiitul_ecun- 
qtie  simililudines,  quod  absit,  adbuc  latcant  in  feris 
bominibits,  omni  tamen  conamine  prohibendse  suniv 
atque  pellendae.  Neque  enim  aliud  quidquam  novi  iti 
iisdem  Knlendis  pr  isumendum  est,  nisi  quod  et  in 
aliis  Kaleudis  mensium  exceplo  quod  octavae  Domi- 
nicae  cum  eximio  cullu  celebrentur,  ul  supra  praefi* 
xum  est.  Sed  neque  illud  reticendum,  quod  cum 
quadam  die  hae  superstitiones  diabolicae  Romae  age- 
rentur,  qtiidam  sanctus  Almachius,  cum  dicerel : 
Hodie  octavae  diei  Dominicae  sunt,  cessate  ab  bis 


vieucrunu  et  David  belliciosissimus,  qni  interpreta-  n  Hodie  octavae  diei  Dommicae  sunt,  cesaate  an  ms 
lur  inanu  fortis,  in  eadem  aeUte  Golialh,  id  esl,  bu-  D  superstitionibus  idolorum  ,  et   sacnficiis  polluiis, 

-•••••     jube nte  Alypio  urbis  praefecio,  bac  de  causa  inier- 
fectus  est. 

DE  TRIDUAMS  JEJUNIIS. 

Triduanis  atttem  diebus  jejunare  ,  de  eiemplo 
sumptum  est  NiniviUruni,  qui,  damualis  prUtutts 
viliis,  tolos  se  tribus  diehus  jejunio  ac  poeuitetitu» 
coululerant,  el  opcrti  saccis  Deuin  ad  umericordiaut 
provocaveruiu. 

DE  DIVERSORUM  DIERUM  AC  TiiMPORU* 
JEJUiNllS. 


milius  prostravit  superbiam.ContraquemGoliath,id 
est,diabolum  debent  in  humilitatedimicare,  quisacros 
ordines  provehuntur.  Quinta  feria  deesl  olficiutn  et 
missa,  ideo  debes  canure  de  Dominica  Peutecostes. 

DE  CALENDIS  JANUARU. 
Il;e  Kdendae  secundum  demeutiam  gentilium,  di- 
cendae  sunt  polius  caveadae,  (jnam  Kalendae.  £a  si- 
quidem  tempestate,  quando  judices  praeerant  filiis 
lsrael,  hoc  e&t,  ante  Sams»n,  fuit  quidani  princeps 
gentilium  in  Itilia  nomine  Janus,  a  quo  Januarios 
mensis  posfea  nunctipatus  est.  Hunc  vero  Janum 
imperiti  homines,  qui  Deum  non  cognoscebant , 
quasi  regem  metuebant,  et  pro  Deo  colere  illum 
cmperunt ,  dnasque  facies  iili  figuravere  propter 
Orientem  et  Occidentem;  nec  n<»n  et  quadrifron- 
tem  appellarunl,  id  est,  Janum  gemiutim,  propter 
quatuor  partes,  seu  qualuor  elementa  atque  tem- 


Praeter  hnec  autem  legitima  tempora  jejuniorum^ 
omniss<>xU  feria,  propler  passionem  Domiui.a  qui- 
busdam  jejunatur.  Sed  el  Sabbati  dies  a  plerisque 
propterea  quod  in  eo  Chnsius  jacuit  in  sepulcror 
jejunium  consecratum  babeiur,  scilicet,  ne  Judaei* 

^ ,..__,_._  ^  .    .      _  ,  exsultando    praestetur   qitod  Christus  sustulii  mo- 

pora  quYtuor.    Sed  ciitn  hoc  facerent,  monstrum  C  riendo.  Die  autem  Dominico  reficienduin   semper 


Koiius  forinabam,  quani  deum.  Unde  Numa  posl 
ioiuulum  primtim  meiisem  anui  volttii  uitqtiam 
bicipitis  dei  ue.i^em ,  respiciemem  transacti  anni 
linem,  fulurique  principia  ;  et  Januarium  vocalum, 
eo  quod  sit  linies  et  janua  auni.  Uude  imperiii  houii- 
iiet,  veJuii  deum  colenles,  diem  ipsuio  multis  spurci- 
liis  con  ecraverunt.  Quidain  inuubant  se  in  species 
inou.Mrosas,  inferarumque  habitus  transformabant. 
Aliqui,  in  fetnineo  gestu  iuutaii,  virilem  vultum  effe- 
minabaut.  Nec  ititinerito  virilem  foriitudinem  non 
babent,  qui  in  mulieris  liabitum  traitsierunt.  Aiqui 
fanaticis  auguriis  profanabantur,  per^trepehant  sal- 
lando  pedibus  tripudiamium  plausibus.  Nonnulli 
auguria  ita  observabaut,  ut  foctiin  dc  domo  sua,  vel 
aliud  quodcunque  beneliciuin  cuiquam  peteuii  mi- 


esse,  ut  resurrectionem  Chrisii  et  g  uuliuru  nosirum 
praedicemus,  praesertim  cum  apostoltca  fides  bane 
regulam  servet.  Post  pascha  autem  usque  ad  pente- 
cosien,  licet  traditio  Ecclesiarum  abstinentiae  riga- 
rem  prandiis  relaxaverit,  tamen  si  quis  monachoriim 
\el  clericorum  jejunare  cupiunt,  nou  sunt  prohl- 
bendi,  quia  et  Antonius  el  Paulus  et  caeteri  patres 
antiqui,  etiam  in  his  diehus  in  ercmo  leguntur  absil- 
nuisse,  neque  absolvi.se  abstinentiam,  nisi  tantum 
die  Pominico.  Quis  eniin  parcimoniam  non  laudet, 
jejunium  non  praedicet  ?  Jcjunium  euim  res  saucta, 
opus  ccelesle,  janua  regni,  forma  futuri.  Quod  qui 
saucte  agii,  Deo  jungilur,  alienatur  inundo,  spl- 
ritualis  clficitur.  Per  lioc  enim  prosternuuttir  vitia, 
huuiiiiatur  caro,  diaboli  teutameuu  viiicuutur* 


EXGERPTIONES  PATRUM  ,  COLLECTANEA , 

FLORES  EX  DIVERSIS ,   QILESTIONES  ET  PARABOL_£. 


Dic  nithi,  qit-eso,  qtiae  est  illa  niulier  quae  innu-  ry 
ineris  filiis  ubera  porrigii,  qn,v.  quanium  sueta  fue 
rii,tantum  inundat? Mulier  istaestS;ipientia.  Dic  mihi 
ubi  sit  aninia  bominis,  quando  dormiunt  homines? 
In  tribns  locis  :  aut  in  corde,  aut  in  sanguine,  aut 
in  cerebro.  Dic  mihi  quis  primus  finxit  litleram  ? 
Mercurius  Gigas.  Quid  priiuum  a  Deo  processii? 
Verbum  hoc,  Fiat  lux.  Qui  sutil  uati ,  et  non  sunt 
inoitui?  Enoch  et  Elias.  Dicniihi  quis  primus  ob- 
luiit  holocauslum  Deo?  Abel  agnum.  Dic  mihi  quae 
priiuum  luil  alma?  Maria,  soror  Aaron  :  vei  quae 
prima  vidua?  Dina  filia  Jacob.  Dic  inihi  quis  priinus 
excogiuvit  aratrnm  ?  Cbam ,  lilius  Noe  :  vel  quis 
plantavitvineam?  idem  Nt»e,  el  ipse  primns  ebrius 
futl.  Dic  tuibi  quis  primus  sacerdos  in  Veteri  Te- 


sUmento  fuit?  Melchisedech :  iu  Novo?  Petrtis,  et 
Jacobus  frater  Domini.  Quis  primus  fuit  diaconus  ? 
Siephantis.  Dic  mihi  qui  sunl  (ilii  qui  vindicaveruttt 
patrein  stium  in  titero  matris  sua_?  Filii  viperae.  Dc 
mihi  qtiae  est  terra  quam  non  vidil  sol  neque  venius, 
nisi  una  hora  diei ,  nec  antea,  nec  post«*a?  Terra 
per  quam  exiit  populus  Israel  in  mari  Rubro.  Dic 
ntihi  quis  primns  prophetavit?  Adam,  qtiando  dixit : 
tioc  nunc  o$  ex  ouibus  meis,  et  caro  de  came  mea. 

Omnis  homo  qui  in  dolore  |tositus  est,  memor  sil 
illitis  sententiae,  Ne  quid  nimis.  Vidi  ftlium  ctim 
matre  manducantem,  cujus  peltis  pendebat  iu  pa- 
riete.  Sedeo  super  equuui  non  uitum,  cujtis  matrem 
in  manu  teneo.  Qua.ro  barbarum  quem  invenire  noo 
po»suiu.  lu  aquiionari  parte  civitatis,  ubi  aqua  al- 
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tlitgit  partetem,  tolle  saxum  quadratum,  ibi  invenies 
baibarum. 

Dic  mibi  qusu  est  illa  res,  quae,  cum  augetur,  mi- 
n<»r  erit :  et  dum  minuitur,  augmentura  accipii? 
Nemo  in  Ecclesia  amplius  nocet,  quam  qui  nomen 
et  opiiiionem  sanclitatis  babet.  Cui  plus  creditur, 
plos  ab  eo  exigitur.  Potentes  potenter  tormenta  pa- 
liuntur,  sicut  per  prophetam  diciiur  :  Ducunt  in 
buuis  dies  suos,  et  in  puncto  ad  inferna  descendunt. 
Quatuor  daves  sunt :  sapientia  vel  industria  legendi, 
assiduitas  interrogandi,  honor  docloris,  contemptio 
faeoltatum.  Dic  quot  annos  vixit  primui  parens 
Adam  ?  Noningentos  triginta.  Qui  f unt  tres  amici  et 
inimici,  sine  quibus  vivere  nerao  potest?  Ignis,  aqua 
et  ferrum. 

Melius  est  ire  ad  domuro  luctus  quam  ad  domum 
convivii :  in  illa  enim  cunctorum  fiais  admonetur 
bominum,  et  vivens  cogitat  quid  futurus  sit.  Melius 
est  a  sapiente  corripi,  quam  stullorum  adulatione 
decipi.  Qeodcunque  potest  mauus  tua  facere,  in- 
stauter  operare,  quia  nec  opus,  nec  ratio,  necscien- 
lia,  nec  sapieatia  erunt  apud  inferos,  quo  tu  prope- 
ras.  Melior  est  patiens  viro  forti,  et  qui  dominatur 
auiuio  suo  expugnatore  urbium.  Ct  qui  justificat 
impiuro,  et  qui  condemnat  justum,  abominabilis 
uterque  apud  Dominum.  Sicut  urbs  patens,  et  abs- 
que  murorum  ambitu,  iia  vir  qui  non  potest  in  lo- 
quendo  cobibere  spiritum  suuin.  Dicit  piger,  Leama 
iu  via,  leo  in  itiueribus.  Sicut  ostium  vertitur  in 
cardine  suo,  ita  piger  in  lectulo  suo.  Abscondit  piger 
manus  sub  ascella  sua,  et  laborat  si  ad  os  suum  eas 
converterit.  Tria  sunt  insaturabilia,  et  qiiartum  quod 
nonquam  dicit,  Sufflcit :  infernus  et  os  vulvae,  et 
terra.  Aqua  non  saturatur  aqua :  ignis  vero  nunquam 
dicit,  Sufficit.  Altos  quippe  gurgites  fluminum  parvae 
sed  innumerae  replent  gutue  pluviaruni.  lmperiti 
sicut  loqui  nesciunt,  iia  taeere  non  possunt.  Mos 
cnim  qui  usu  longo  conflrmatus  fuerit,  non  parvo 
labore  vitaiur.  Valde  enim  durum  est  in  Veteri  Te- 
stamento  uova  medilari.  Si  non  vendis  quod  amas, 
non  emes  quod  desideras,  sacpe  euim  in  vili  saccuio 
fulget  aurum.  Sit  omuis  bomo  velox  ad  audiendum, 
tardus  ad  loquenduni.  Arena  maris,  pluviarum  gultae, 
dies  saeculi,  altitudo  cceli,  mullitudo  stell&ruitr,  pro- 
funditas  terrae,  el  imum  abyssi,  et  capilli  capitis, 
sive  piebs  homiuum  vel  juineutorum  :  hae  nou  nisi 
a  Deo  lantum  numeranda  sunt.  Per  tria  ordinaiur 
anima  :  per  cogitationem  bonam,  per  sermonein  re- 
cturo,  per  opus  justitiae.  Paulus  plantavil,  Apollo 
rigavit,  Dominus  incrementum  dedit.  ilabete  Chri- 
stum  iu  cordibus,  et  signum  ejus  in  frontibus.  Multos 
inimicos  babemus,  qui  cursum  nosirum  iuipedire 
festinant.  Armate  vos  semper  signaculo  crucisChri- 
sti,  quia  hoc  est  quod  timent  ac  fugiunt  duemones, 
signo  territi  Salvatoris  Domini  nostri  Jesu  Chrisli. 
Hagi  sunt,  qui  munera  Domino  dederunt :  primus 
fuisse  dicitur  Melcbior,  senex  et  canus,  barba  pro- 
iixa  el  capillis,  tunica  hyacintbina,  sagoque  mileuo, 
et  calceamentis  hyacintbiuo  et  albo  mixto  opere, 
pro  roitrario  variae  compositionis  indutus  :  aurum 
obtulil  regi  Domiuo.  Secuudus,  nomine  Caspar,  ju- 
venis  imberbis,  rubicundus,  mylenica  tunica,  sago 
rubeo,  calceamentis  byacintbiuis  veslitus  :  thure 
quasi  Deo  oblatione  digna,  Deum  bbnorabat.  Tertius, 
fuscus,  integre  barbatus,  Baltbasar  nomine,  babens 
luiiicaro  rubeam,  albo  vario,  calceameutis  milenicis 
amiclus :  per  royrrham  Filium  boininis  moriturum 
professus  est.  Umnia  autem  vestimenta  eorum  Sy- 
riaca  sunt.  Mundorum  namque  est  munda  contin- 
gere,  et  sanctorum  sancta  cognoscere.  ln  inalcvolam 
animam  non  iutrabit  sapientia,  ueque  iu  corpus  sub- 
ditum  peccatis. 

Quid  est  nialum?  Corruptio  boni.  Quid  est  mors? 
Absenlia  vilae.  Est  enim  vita  caruis  aniina,  viia 
anini»  Dominus.  Despicil  Deus,  si  quis  exsultel  in 
malis  alterius,  nam  pobuit  Deus  ordiueui  ut  terra 
ierviret  corpori,  corpus  aniniae}  anima  uicmi,  iuimis 


A  Deo.  Veteris  Testamenti  sunt   libti   qulnquaginia 

Suinque,  Novi  aotem  viginti  septem.  Est  avis  qnae- 
am  in  InJiae  partibus,  prope  sulis  ortum,  vigioti 
alas  babens,  cujus  voee  audita  omnes  souino  et  so- 
pore  sopiuntur;  cujus  vox  per  mille  nassus  auditur  : 
hujus  avis  magnae  vocabuluro  est  Goballus.  Esl  enhn 
l.i pis  in  mari  Oceano  tam  miri  decoris,  qui  aliquoties 
apparet,  aliquoties  vero  arenis  prawperittir.  Haec 
autem  avis,  cum  aviculam  geuuit  nimis  pulcbram  ac 
sonoram,  videns  iapidem  in  mari  sereno  die  radian- 
tem,  illius  desiderio  rapitur,  et  voiat  ut  capiateum; 
quae  dum  adhue  alas  extendit,  lapis  arenis  tegitur. 
£st  aulem  cetus  in  mari  magnus  valde,  qni  cum  vi- 
derit  Goballum  ad  iapidetn  voiantem,  statim  occurrit 
ad  nidum  bujus,  et  avicuias  auferens  devorat :  et 
veuiens  Goballus  in  aestu  nimis  recurrit  ad  nidum, 
quoddam  solatium  sui  laboris  putans  reperturu.n :  et 
inveniens  nidum  vaeuum,  septies  clamat,  ita  ut  non 
solum  ingentes  lacrymas  fundat,  sed  et  omnes  qui 

R  eam  audiunt  se  a  laerymis  cobibere  non  possiut. 

0  Tunc  seipsum  in  profundum  mergit,  et  moriiur.  Et 
tu  bomo  Goballus  babens  naturam  deeoram  nimis, 
quae  generat  sapieutiam  venustam.  Lapis  autem  in 
mari,  autor  diviliaruro  est,  quae  seducit  homtucm  : 
et  relieta  sapientia,  volat  ad  divitias  congregandas ; 
cetus  autem  in  mari  slultitia  est,  qui  aufert  sapien- 
tiam  simul  cum  diviliis.  Stuliitia  uascitur,  et  uomo 
perdit  sapientiam,  perdit  divitias,  et  infdlici  rapitur 
morte.  Unde  Gelflidius  ail :  Melior  est  sapientia  auro, 
et  consilium  pretiosius  argento,  et  pr«clarius  onini 
lapide  pretioso :  at  discipluia  praeeininentior  omni 
vestitu  gemmato.  Sapientia,  quae  de  fontis  aurei  li- 
quidissima  vena  prorumpit,  geinmis  omnibus,  va- 
ri.sque  margaritarum  generibus,  et  cunctis  pretiosior 
invenitur  gasis,  quae  suos  seciaiores  ad  auUin  cuv 
leslis  paradisi  deducit.  Melius  est  una  hora  vivere 
cum  sapientibus»  quam  viuum  bibere  cum  insipieu- 
tibus. 
Tres  principales  mansiones  coiistitiiit  Deus :  coe- 

G  luin,  et  terram,  et  infernuin  :  et  in  illis  tribus  tres 
phncipates  res.  in  coalo  consliluil  pacem  et  aeterui- 
tatem  ;  in  terra  autem  constituit  iidem  et  poeuiien» 
tiam,  et  remissionem  peccaioruui ;  in  iuf  mo  consti- 
tuit  timorem  et  aeternam  pcenain,  et  uuliam  reinis- 
sionem.  De  terra  autem,  quae  in  medio  posila  est, 
replebitur  ccelum  et  infenius.  Tria  remcdia  sunt : 
baptismus,  pcemteniia,  mailyrium.  Melior  est  in 
malefactis  bumilis  confusio,  quani  in  bonis  stiperba 
gloriatio.  Fides  intellectuin  aperii,  iufldeliias  claudit. 
Sicut  stellas  coelt  non  exstiuguit  nox,  sic  tideli  adhx- 
rentes  flrmauiento  sauctae  bcripturue  nou  obscurat 
roundana  iuiquitas. 

Dic  mihi  uomina  duorum  latronum  qui  cum  Jesu 
simul  crucifixi  sunl?  Matha  et  Joca.  Matha  creJidit, 
J«»ca  negavit  vitain,  mortem  elegit.  Dic  iniui  noineii 
illius  divitis  qui  loquilur  ad  Abrabam  ex  profuudi- 
dilate  inferni?  Dico  tibi,  Tantalus  est.  Dic  mihi  i.o- 
men  illius  militis  qui  punxit  latus  Domini   nostri 

n  Jesu  Christi  ?  Dico  tibi ,  Legorrius  dictus  est.  Dic 

u  mibi  quot  Patres  sunt  in  boc  sseculo?  Dico  tibi,  tres  : 
Pater  coelestis,  Pater  terrenus,  Pater  in  doctrina. 
Dic  uiihi  quot  sensus  hominis  sunt  ?  Dico  tibi,  de- 
cem  :  visus,  audilus,  guslus,  taclus,  odor,  sapor, 
aiuor,  treiuor,  inutatio  et  loculio.  Dic  mibi  quot 
viix  sanctis  leguntur?  Tres :  viu  praesens,  vita  in 
bonis  operibus,  el  vita  aeterna  fuiura.  Dic  mtbi  quot 
mortes  peccatoribus  reputaniur?  Mors  in  peccato, 
et  separatio  animae  et  corporis,  et  mors  pceu*.  Dic 
mihi  quot  geuera  sunt  baplismi?  Tna  :  primum  ba- 
ptismus  est,  quo  sordes  peccatoruin  per  regeuera- 
tionis  lavacruui  abluuntur;  secuiiduiu,  quo  quisque 
sanguiue  suo  per  marlyrium  baptixatur;  teniuiu, 
baptismus  lacrymarum.  Dic  mihi  qnaj  est  illa  res  quae 
cceluui  toiamque  terram  replevit,  silvas  et  surculos 
confriiigil,  omniaque  fundameuta  conculit :  sed  nec 
oculis  videri,  aut  tnanibtis  taugi  polest?  Dic  mihi 
tres  viclorias  ignis?  Prima  victoria,  in  qua  apparuit 
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Spiriint  sanctot;  secund*,  qmBdevavit  Ettom ;  ter- 
tft,  qu*  comboret  neccatores  et  lerram  in  die  jd- 
dicii.  IMc  mini  ires  vietorias  venti?Prima  victoria 
inflat,  et  non  videlur ;  serirnda  sanetiffcavit  nwn- 
dum  post  diloviuni ;  tertia  non  cotnbiireiur  In  dle 
judieii.  Dic  mihi,  utnim  alilu*  oortnm  qoam  ferra? 
Allior  terra,  qui  in  cceio  e*t,  Elias  el  Enoch.  Mulli 
apnd  homtfics  snni  reprohi*  apndjDeum  anlem  electi. 
Melior  est  qwi  ntinuitnr  sensu,  et  in  limore  Dei  esl, 
quam  qui  abundat  sensn,  el  trensgreditur  legem. 
Peceator  dominalur  in  tioc  saFetrio,  justus  auiem  rn 
regno  Dei.  Sunt  nonnoNi  qui  aHorum  cairsas  cernere 
folent,  etsuas  negiigunt,  semetipsos  non  aspiciunt 
in  pessima  conversatione.  Dic  mihi  qofc  prima  in- 
lerrogalio  fuit:  in  eorporene,  an  in  spiritu,  vel  in 
quo  ioco  ?  In  callida  sttggestione  serpenti*  ad  mulfe- 
rem,  quando  diiit  in  paradiso  :  Qnare  pracepit  vo- 
ftns  Deus  ut  non  comeieretis  de  ligno  hoc?  Sapienlia 
tine  eleqnentia  prodire  notest,  tialiitla  sine  elo- 
qoentta  destruit  multo*.  Die  mihi  unde  fugit  dies 
ante  noctem,  et  nox  uhi  currit,  et  in  quo  loco  uter- 
qite  requiescii?  In  sofe  requiescil  dies,  et  in  niibe 
nox.  Die  mthi  ubi  sedit  Deus,  qttando  creavlt  coe- 
lum  et  terram?  Super  pennas  ventorum.  Dum  cadit 
equus,  *ub  qao  s«nt  quatoor  pedes,  quanto  magts 
Itomo,  qui  una  lingua  loquitur,  potest  cadere,  neque 
•uam  reterare  sententiam,  dum  cecidit.  Valde  igno- 
miniostim  est,  si  twnc  quapr.it  discere,  eum  quastio- 
nem  detiet  enodare.  ftlodica  fuisti,  ftoma,  quando 
me  ereiisti,  sed  ntinor  eris,  quando  me  dejtcies. 
Quandiu  stat  Colisoeus,  stat  et  Iloma ;  qnando  cadet 
Colifiseus,  cadel  et  Rouia.  Quaitdo  cadst  Roma,  cad  t 
et  mondos.  Qtird  slas,  quid  stupes,  bos  Britannice? 
Sto,  stupeo,  ftimulum  quxro,  ut  pungam  bovem 
Gallicum.  Cogitationes  incas  stylo  alligo,  ne  obli- 
▼rone  fogiant :  sctutor  quasi  non  repotatus  ess»»mf 
quia  memorise  Itngna  labitur.  Tres  infeliees  in  lege 
leguntur  :  Qui  scit,  et  nou  docet ;  qui  docet,  et  non 
facit;  qui  nescit,  et  non  iuterrogat.  Tribus  modis 
flt  rex  :  eo  quod  frangit  tnimfcus,  et  quod  armat 
exercitum,  et  quod  exigit  tributum.  Paoperem  su- 
perbuin,  et  divitem  fal  acem,  et  senem  faiuum  odft 
anima  inea.  Carpere  et  detrahere  etiam  imperiti 
possunt. 

De  suramo  planus,  sed  non  ego  pftanns  in  imo 
Versor  utrumque  manu  diverso  et  munere  fungor : 
Aftera  pars  revocal,  quidquid  pars  altera  fecit. 
Sunt  mihi  smit  lacryime,  sed  non  est  eausa  de- 

[loris. 
Est  iter  ad  coelnm,  sed  me  gravis  impedtt  aer. 
Et  qui  me  genuit,  sine  me  nou  naseitur  ipse. 
Versicolor  Tugiens  coBlum,  terramque  relinquo  : 
Non  tethtre  locus  mihi,  non  in  parte  polorum  est : 
Eisifiom  nullus  modo  latn  crudele  veretur  : 
Sed  madidis  muudutn  faciam  frondescere  gutlis, 

8eiaginta  irgmae,  ae  oetoaginta  concubina?  et  ado- 
lescenioiarunt ,  quaruin  non  eral  numerus.  Surge, 
Aqotin,etveni,Auster,  perfla  bortum  meutn,  etfloent 
aromata  ilKos.  Sosurro  et  bilinguis  maledicti  sunt  a 
Deo,  moltom  enim  turbabunl  pacem  habentes.  Verus 
qui  vivit  in  vertice  regnans,  potens  iti  populo,  pius 
e*t  iii  solo,  mitis  in  mundo,  magnus  ubique.  Amico 
fldeti  nulla  est  comparatio.  Amirus  diu  quxritur, 
vii  fldelts  invenituf,  difflcite  servatur. 

Quot  sunt  flumitia  paradisi  ?  Quatuor  :  Pbison , 
Geon,  Tigris,  Euphrates;  lac,  mei,  vinum  et  oleum. 
AqoArt  mundi  quot  sttnt?  Duas :  sal  et  aqtta.  Ubi  est 
memoria?  In  sensu.  Ubi  est  sensus?  !n  cerebro.  Cui 
non  daltirsensus,nondatur  etcerebrum.  Dic  tresdies 
[Tias?]  investigabiles?  Lex  in  ntero  Moysi,  et  Jounnes 
in  utero  Elizabeth,  et  Christus  in  utero  Mariae.  Quis 
lapis  putcbrtor  et  durior  sole?  Lapis  qnem  repruba- 
verunt  aedfflcantes,  id  est  Christus. 

Quatuor  vitia  sunt  lectionis :  Canon  divinus,  in  quo 
njiratur  et  praedicatur  vita  futura;  bittorin,  in  qua 


narrantur  gestt  rerom ;  numerus,  In  quo  InteHigun- 
ttir  signafutttra.et  soiemnitates  divinaR;grammntiearr 
in  qtta  iniellttitttr  seientia  verborom.  Ecee  qoantum 
Joslitia  regis  m  ssctilo  vateat,  intnentHius  per-picue 
patet.  Pax  poptili  est  luiamentnmpalrisa:  imronniias* 
plebis,  munimentum  regis;  cura  languorum,  gau- 
dium  liominum;  temperies  aeris,  serenitas  maris; 
terrae  fecnnditas,  sofatiom  paoperum;  hocreditas  fl- 
liorum,  sibimeltpsi  speS  futur»  beatttttdints.  Qttid' 
enim  siolidius  fleri  potest,  si  mens  ad  perfectionem 
festinare  contendat,  quando  totius  corpofis  habittis 
senectute  eonfectus  ad  interitum  properat :  dtim 
octili  caligant,  auHs  graviter  audit,  eapilli  fluunir 
facies  in  pallorem  mntatur,  demes  lapsi  numero  mi- 
nuuntur.  cutis  arescit,  flatus  insuaviter  odorat,  pe- 
ctus  suffocatiir,  lussis  cachinnat,  genua  trepidanf, 
talos  et  pedes  tomor  inflat,  et  homo  interior  qur 
non  senescil,  his  omnibus  aggravatur  :  et  hxc  omnia 
jamque  mituram  domom  eorporis  cito  prununtianu 

0  Quid  enim  superest,  nisi  dum  hujus  vit^  defectos^ 
appropiat,  nibil  aliud  cogttare,  qu:tm  qucmodo  fo« 
inras  vitae  aditus  pro«tpcTe  comprehendatur.  Frequens- 
lectio,  et  quotidiana  medilatio  plus  iaborare  solet, 
quam  labor  corporis.  Doo  propneue,  quorum  alter 
propnetavk  post  mortem,  alter  vero  ante  nativitatem, 
sunt  Samuel  et  Joannes. 

Quid  est  qood  mater  me  gerrait,  et  mox  eadem 
gignelur  a  me?  Dic  mihi  quls  botno,  qui  non  natus 
est,  et  mortuus  est,  atque  in  utero  matria  soae  post 
mortem  baptizatns?  Est  Adam.  Quis  vir  mortons  bis, 
et  semel  naius?  Est  Lazarus,  quem  suscitavit  Jesus. 
Quis  bis  natus,  et  bis  mortuus?  Qnis  bomo  qui  mor- 
laus  est,  nec  sepultus,  nec  piitredinem  habuit  car- 
nis?  Quot  filios  babuit  Adam?  Trigiula  fliios,  et  tri* 
ginta  filias.  AHter.  Filiorutn  Adam  computatio,  ui 
alii  dicunt,  sexigima  duo;  et  flliarum  computaiio, 
quinquaginta  tres  suiit.  Quot  annos  vlxit  Abraham  1 
Centum  octoginta  quinqne.  Quis  primus  mortuum 

c  suscilavit?  Elias.  Ubi  eum  su^citavh?  In  Galgafa. 

^  Quot  genera  volucrum  pennata  sunt?  Triginta  so- 
ptem.  Qttot  sunt  genera  serpentium?  Triginta  sex. 
Qnis  primus  princeps  factus  fuit?  Ninus,  fllius  Beli. 
Quae  prima  civiias?  Nmive.  Quis  eam  aedificavit? 
Ninus.  Quis  priinus  imperator  faclus  est?  Saul.  Quot 
sutit  provincige  ?  Centum  et  triginta.  Quot  linguae? 
Sepluaginta  dune. 

Videte,  quaeso,  ordinem  bumanae  vitae  miser®  :  de 
lerra  euim  creatuses,  terrain  catcas,  in  terram  ibis, 
a  terra  resurges,  in  igne  probaberis,  judicium  ex- 
spectabts  «tertiuin :  post  haec  aut  supplicium  aut 
regnuin  possidebis.  Unusquisque  utrutn  pos^ideat, 
iticerius  est.  Duo  suut  cleeiuosynaruin  genera  : 
unum,  ut  esurientibus  porrigatur  buccelta;  aliud, 
ut  ignoranti  subministretur  doctrina.  Dispares  sutH 
in  regno  coeiorum,  propter  singulnrum  merita,  mafl- 
siones :  diversitas  enitn  operum  diversitatem  facit 
praemiorum.  Vir  sapiens  non  putat  se  mori,  sed  mi- 
grare;  nec  amicos  relinquere,  sed  mutarO.  Debot 

D  ante  esse  discipulus,  quisquis  doctor  esse  desiderat. 
Phttosophia  est  amor  quidam,  ac  inientio  sapientise, 
qua  fons  et  nutrii  est  omnisattis  ac  disctplinae.  Beno 
per  Salomoiiem  dicitur :  Ne  des  honorem  tuum  alie- 
nis,  et  anuos  tuos  crudeli :  ne  forte  impleantur  ei- 
tranei  viribus  tuis»  et  labores  tui  sinl  in  domo 
atiena :  et  gemas  in  novissimis,  quando  eonsumpseris 
carnes  et  corpus  tuum.  Lucerna  Domini  spiraculum 
botninis  est,  quae  investigat  omnia  secreta  ventris. 
Qul  offert  sacrilicium  ex  substantia  pauperis,  quast 
qui  victiniat  filium  suum  in  conspectu  patrH  sui  . 
humantim  eniiii  judieium  multis  corrumpttur  :  a«io- 
re,  odio,  tiutore  :  avaritia  soepe  judicum  integritas 
viofatur,  et  conlra  justiiiae  regulam  misericordia- 
decljnatur. 

Dic,quid  esi  aurum?  Mancipium  moriis.  Qtiid  esl 
argeututn?  Invidia»  loctts.  Quid  est  ferruin?  Oninis 
ariis  insirutueutuin.  Qui  sunt  qui  sani  a3grotant? 
Qui  aliena  negotia  curant.  Dic  qua  rationo  boiuo 
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laasus  doii  flt?  Lucrum  faciendo.  Dic  qoid  eu  lon-  A  ciis  dominie» :  fo  sepdere  veto  tnginU  horie  fuit. 


gissimuro  ?  Spes,  vel  cogttatio.  Quid  est  regi  et  mi- 
sero  commune?  Nssci  et  mori.  Quid  est  optimum  et 
nessimum?  Verbum.  Quid  est  quod  »lii  placet,  alii 
displicet?  Viu.  Non  omnes  episcopi  suni.  Attende 
Petrum,  sed  et  Judam  considera  :  Steplianum  el  Ni- 
colaum  respice,  'AvotoXjj  ,  ovfftr,  apxw,  pcrofAtytst, 
oriens,  occtdens,  aquilo,  meridies. 

Artiflcis  labor  est  falhces  ftngere  formas  : 
Condere  vivaces  tu  potes  omnipotens. 
Moltis  mortuus  est  roundus,  sed  illi  mortui  non 
sunl  muado.  Bona  dibguut  saeculi,  sed  minime  con- 
seqnnntur.  in  ntraque  vacui,  qui  fuiura  perdunt,  et 
pnrseiitia  non  acquirunt.  Scito  quod  in  novissiiuis 
diebos  instabunl  tempora  periculoia.  Sunt  homines 
te  aroantes,  non  Dei  gloriam,  sed  suatn  qu  erentes. 
Homo  bomini  reservat  iram,  et  a  Deo  quaerit  roede- 
lam  :  et  in  hominem  similem  sibi  non  babet  miseri- 


Quatuor  suul  principales  virtules  :  prudeolia,  justi* 
tia,  fortitudo,  temperai»tia.  Ante  omnem  creaiuraos 
muudi  creati  sunt  angeli,  et  ante  omnem  croationeu» 
angelorum  diabolus  formaius  est,  sicut  scripiuin 
est :  Ipse  principium  viaraui  Dei.  Bene  ambuletis,  ei 
sie  Deos  in  itinere  vestro,  et  angeios  ejus  cotniletur 
tos.  Dic  mibi  grados  vel  diOerentiai  rerum  quot 
sont?  Sei :  non  viventia,  viventia,  irrationabilia,  ra- 
tionabilia,  mortalia,  immonalia.  Novissimut  super 
omnia  Deus.  Sed  haec  omnia  ut  gradibos  crescnui , 
ita  tibi  qualiiate  naturae  proceUunt,  nam  arbot 
prasfertur  lapidi,  et  pecus  arbori,  et  bomo  pecori, 
et  angelus  homini ,  el  Deus  praeponitur  angeiis. 
Seroper  virtutes  sequitur  invidia.  F<riunl  fuigura 
snmmos  montes.  Nee  miraudum  esl  hoe  de  homini- 
bus,  cum  ipse  Dominus  lelo  et  invidia  Pliaris&onim 
sil  crocifixus.  Sola  miseria  caret  invidia,  quia  nemo 
invidet  misero.  Invidi*  siquidem  maculaui  de  sese 


cordiam.  Si  non  babet  misericordiain,  quis  exorabit  n  non  abluit,  qui  alteri  conferre  denegat,  quod 
prodeJictisiilius?  deiierit,  nou  amittit.  Obsequiuin  amicos,   veritas 

odiom  pa«jt. 
Cui  rei  sacerdoies  mali  similes  dicendi  sunt,  nisi 


Dic  mibi,  quot  modis  dicilur  omne  quod  dicitur  ? 
Quatuor  :  aut  bonum  bene,  aut  malum  male ;  aut 
bonum  male,  aul  nialum  bene.  Sex  diebus  rerum 
creaturam  formavii  Oeus.  Prima  die,  condidit  lucem ; 
secunda,  Urmamentum  coeli ;  tertia,  spociem  inari* 
et  lerrx  ;  quarta,  sidera  coeli ;  quinta,  pisces  et  vo- 
lucres;  sexu,  bestiasac  jumenla;  novissime,  ad  si- 
mililudinem  suam  printum  bominem  Adam.  Cur 
boroo  novis6ime  facius  est?Quia  majoris  bunoris 
est.  Ordinatis  omnibus  alque  benecouipositis,  opor- 
tebat  more  sponsi  (armari  liomiuem.  Sex  sunl  quae 
odit  Dominus,  et  septiumm  deiesutur  aniwa  ejus : 
ocnlos  sublimes,  lingnam  mendacem,  inanu*  effun- 
denles  innoxium  sanguinein,  cor  maehinans  cogim- 
liones pessimas,  pedes  v«Ioces  ad  currendum  in  ma- 
luro,  pVofcreniein  mendacia  tcstein  fallacein,  et  eum 
qui  seminat  inier  fralres  discordias.  Apostuli  Cbri- 
sti,  praedicalores  fidei,  et  doctores  geulium,  cenis 
Jocis  in  nr.undo  ad  prstdicandum  sorles  proprias  ac-  C 
ceperunt.  Petrus  namque  Bumam  accipit,  Andreas 
Acbaiaui,  Jacobus  Hispauiam ,  Tluonias  lmtiaui , 
Joannes  Asiam,  MaUbaeu*  Macedoniam,  Philippus 
Gailiam,  Banholoma?us  Lycaotiiain,  Simoo  Zelote* 
ifigyptum,  Malthias  Judsain,  Jacobus  fmter  Do- 
mini,  Hierosolymam.  Paulo  cum  caieris  apostobs 
nnJla  sors  propria  tradiiur,  quia  io  omnibus  genti» 
hns  luagister  et  prsdicator  eligilur. 

Octo  sunt  principalia  vitia  quae  htimannm  genus 
infesunt :  primum  gula,  secundum  fornicatio,  ler- 
tium  avaritia,  quartum  ira,  quintuui  trislitia,  seituin 
acedia,  id  est  otium  vel  fcvdium  cordis,  septimum 
vana  giori»,  octavum  superbia.  Non  amittas  antt- 
qiium  auiicum,  novus  enim  non  erit  ei  similis.  Moa- 
siro  simiUs  est  avaritia  senilis.  Q11&  sunt  tria  mula, 
qua  docent  sapientiam  io  corde  homiuis?  Est  mens, 
ocnius  et  litteia.  Dnodecim  abusiva  in  boc  sarculo 
swut :  hoc  esi,  sapiens  sine  operibus,  seuex  sine  re- 


aqu*j  bapti^matis,  quse  bapiixatt>rum  peecata  dUuil, 
ahos  ad  regna  cmlorura  mitiii,  et  ipsa  in  cloacam 
descendit.  Qui  obturat  aures  suas  ad  elamorem  pau- 
perum,  ipse  clamabit,  et  non  exaudietur.  Amicitia 
quae  desinere  potesi,  nunquam  vera  fuit.  Jn  boe 
quippe  mundo  Iramana  aniuia  quasi  navis  esi,  con- 
tra  ictum  fluminis  conscendenlis ;  uno  loco  nequa- 
quam  stare  permittiiur,  quii  ad  ima  relabitur,  ni^i 
ad  sumina  admitutur.  M.gor  est  cuJpa  manifeste 
quam  occulte  peccare  :  dupliciler  eniui  reus  est,  qui 
agit  et  docet ;  de  talibus  Isaias  ait :  fcl  peccata  sna 
sicut  Sodoma  prjedicaverunt.  Quid  pejus  est  domo 
ubi  femina  imperium  babel  in  virum.  Vtdi  ulium 
iiuer  quatuor  fontes  nuiritum  :  si  vivus  fuit,  disrupit 
moutes;si  mortuus  fuil,  ailigavit  vivos.  Vidi  bipe- 
dem  super  tripodem  sedeutera,  cecidit  bipes,  cor- 
ruit  inpe?.  Vidi  Olium  non  natum,  sed  ex  tribus 
personis  snsciiatum,  et  eum  uutritum,  donec  vivus 
vocaretur.  Vuli  mortuum  super  vivum  sedeuien,  et 
ex  risu  mortui  moriebatur  vivus.  Vidi  virginem  flen- 
tem  et  murmuranlem,  vi»  ejus  sunt  seinitas  vit«. 
Vidi  mulierem  cuin  sex  oculis,  cum  sexaginu  digi- 
gitis,  cuin  tnbus  bnguis,  cum  uno  ore  loquente. 

Sunt  mihi  sex  oculi,  totidem  simul  auribus  hausi : 
Sex  digitos  decies,  senos  in  corpore  ges;o,  , 

Ex  quibus  en  quatuor,  denis  de  carne  repulsis, 
Quinquies  at  tantum  videor  relinere  quaternos. 

Quod  laciium  vclis  esse,  nemini  dixeris :  a  quo 
enim  alio  silentium  exigis,  quod  libi  ipse  non  impe- 
rasii.  Qui  vult  corpus  suuin  dedicare  coutinentia*v 
habiure  cum  feoiinis  non  pracsumat.  Mulieruui  fre- 
quens  visus  molhficat  mentem,  et  bebeiat  seusum, 
el  sapientein  esse  non  patitur.  Mulierem  sapientein 


quis  inveniet  ?  mos  enim  muiierum  esi,  ut  iieminem 
Jigione,  adolesceus  sine  obedieutia,  dives  sine  elee-  f>de  longinquo  diligant ;   sed  prope  debet  esse  qui 
mosyua,  femina  sine  pudicitia,  domus  [doininus  ?]  sine      vull  feminis  se  reconciiare.  Sapiens  vir  cuucta^u  mu- 
w  tute,  christianusconteutiosus,pauper  superbos,  rei 
iviquus,  episcopus  negiigens,  plebs  sine  disciplma, 
pjopulus  sine  lege.  Per  luec  suffragatnr  justitia  Dei. 
Septem  siuit  quss  non  inveniuutur  in  hoc  mundo : 
vita  sine  morle,  juventus  sine  senectute,  lux  sioe 
tenebris,  gaudium  sine  iristitia,  pax  sine  discerdia, 
voJunias  sine  injuria,  regnum  sine  comuiuutiooe. 
Septem  vero  b«c  iuveniuntur  in  regno  coslorum. 
Noii  esse  desidiosns  et  piger,  sed  Ubora  manilms 
tuis,  ut  babeas  nude  tribuas  iudigeuli  et  pauperihue : 
tantuns  enim  expetitut  a  te,  quantuui  tiui  fuorit 
credi:um. 

Quxriiur  qua  nora  Dominns  surrexerii,  cum  qua- 
draginia  horis  in  morle  fuisset?  Juxta  Augustinum 
describitur :  Id  est  de  die  qua  erucifixus  esi  Doiui- 
tius,  quatoor  rcmanent  borae  :  duodecim  horoe  110- 
ctis  sabbatiy  duodecim  ipsius  sahb?.ti :  duodecim  110- 


lierem  respuit,  siuiius  vero  concupiscit  eam,  mise- 
rabUiterque  decipitur  ab  ea.  Cavete,  ftlioli  mei,  fe- 
minarom  species,  per  qoas  mors  ingredilur,  et  non 
parva  pernicies.  Dilectio  entm  fortis  est  ut  mors,  ea 
enim  eomparatur  igui.  Charius  omnia  suflert.  Per- 
fecu  cbarius  foras  mittit  timorem.  De  limore  Do- 
mini  nascitur  dHectio,  sicut  Apostolus  ait :  Si  iin- 
guis  bominum  loqoar  et  angeJorum,  et  st  nnverim 
roysteria  omnia,  et  onmem  seientiam,  et  si  nabuero 
omnem  iidero,  tu  tit  montes  iransferam  ;  et  si  di- 
mribaero  in  cibos  paoperum  omnes  faculutes  mea<, 
et  si  iradidero  corpus  meum  iia  ut  arUeam,  eharka- 
tem  autem  non  habeam;  uihil  mihi  prodest.  Qoam- 
vis  corpore  quis  et  spiritu  virgo  sit,  si  manibus,  aut 
oculis,  aut  auribus,  aut  lingua  peccei,  quomodo 
sanctus  dicendus  est  corpore  ?  Neque  eni  n  ubi  suf- 
licii  a  maJis  ottosum  es&e,  si  otiosus  lucris  s  bonis. 
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Noti  attendere  1n  Taciem  mulieris,  ne  te  scandaiizet 
vullus  ejns.  Nunquid  altigavit  «iuis  ignem  in  sinu 
•oo,  et  veslimenU  ejus  uon  ardeanl :  aul  ambulare 
snper  prunas  potesl,  et  iton  comhurentur  plantae 
ejns?  Iioc  enim  Satomon  de  famiiiariute  mulicrum 
dixit.  Contemnenda  est  avarilia,  quss  nobis  ideo  ini- 
qtm  lucra  procurat,  ut  nos  sttos  faeiat :  nostri  enim 
essemus,  si  illa  ttostra  non  esset.  Coniemnenda  est, 
inquam,  avaritia,  quse  velut  iguis,  quanto  plus  ac- 
cipit,  tanto  ampiius  quaerit.  Avarus  emm  inferoo 
simihs  esl,  quia  infernus  nunquam  dicil,  Sulficit ; 
iu  avarus  nunquam  satiabitur  atiro.  Sacerdos  ergo, 
si  pnedicationts  est  nescius,  quam  clamoris  vocem 
daturus  est  praeco  mutus?  Nmi  plus  sapere,  quam 
oportet  sapere  ad  sobrietalem.  Stecularia  igitur  ju- 
dicia  si  habuerttis,  coiitemptibiles  qui  sunt  in  Ec- 
clesia,  ilios  consliluile  ad  judicanduin  i  ut  ipsi  vide- 
licci  dispensalionibus  terrenis  iuserviani ,  quos 
rfotia  spihtalia  non  exornani.  Si  quis  praeoccupatus 
fuerK  in  aliquo  deltcto,  vos  qui  spiriluales  estis,  in- 
struite  liujusmodi  in  spirilu  mansuetudinis,  conside- 
rans  te  ip*uth.,  ne  et  tu  tenteris. 

Amicutn  secreto  admone,  et  paiam  landa.  Cito 
per  adversa  fraudulentus  patet  amicus;  nam  in  pro- 
speritai»  inceria  eat  amicitia  :  saepe  per  siroulatto- 
netn  amicitia  coliiur,  ut  qtii  non  potuit  aperte  deci- 
pere,  decipiat  Iraudulenter,  Amicitia  certe  nulla  vi 
excluditur,  nullo  tempore  abotetur  :  ubtcunque  se 
verteril  lempus,  illa  firmala  esl.  Rari  sunt  qui  us- 
que  in  finem  exisiant  cbari.  Nam  multos  a  cbaritale 
aut  adversitas  lemporis ,  aut  contentio  quaelibet 
actionis  avertet :  saepe  eliam  per  honorero  quorum- 
dam  mutanlur  et  mores :  et  quos  ante  glulinalos 
chariiate  habuerunt,  posiquam  ad  culmen  bonoris 
veniunt,  amicos  babere  despiciuut.  Memeulo  quod 
dicluin  est :  Melius  est  amicos  probatos  bene  ser- 
vare,  quam  frequenter  iguotos  quaerere,  et  notos 
amittere.  Stulius,  si  tacuerit,  sapiens  pulabitur. 
Laudel  te  os  alienum,  el  non  luum.  Omnis  piger 
propheta  esl.  Ne  dicas  amico  tuof  Vade,  et  rever- 
lare,  cras  dabo  tibi  :  Cum  salis  possis  dare.  Occa- 
iioites  quaerit,  qui  vult  recedere  ab  amico  suo.  0* 
justi,  vena  vitae.  Slultitia  coltigaU  est  in  corde 
pueri,  ei  virga  disciplinse  fugabit  eam.  Inliciuntur 
eoiin  membrana  coiore  purpureo,  aurum  hicescit : 
litteris,  gcmmis  vestiuntur  codices,  et  eorum  Cbri- 
sius  ante  fores  morietur.  Qui  amat  vina,  non  exse- 
cratur  crateras;  qui  nucleos,  non  puuniina;  qui 
setfeles,  noii  boves  :  qui  lac,  non  vaccas ;  qui  Deum, 
non  proximum ;  et  qui  amat  scientiam,  non  abbor- 
real  a  grammatica,  sine  qui  nemo  erudilus  aul  sa- 
pieits  esse  poierit.  Qua  rausa  sci  ibilur  :  In  die  illa 
imuzna  tribulationis  nemo  liherabitur,  nisi  Noe,  Da- 
nielet  Job.  In  his  tribus  sanctis  tria  genera  bomi- 
num  significari  videntur,  quae  liberanda  in  die  tri- 
bulationis  a  pericuhs  promitluntur.  In  Noe,  guber- 
natores  Ecclesiae  praefiguraiilur ;  in  Daniele,  sancti 
coniinentiam  secuntes;  in  Job,  conjugati  et  justi- 
tiam  dihgemes. 

Adam  vixit  annos  quindecim  in  paradiso,  Eva 
quaiuordecim,  aiii  dieunt  septem,  sine  uxure  qua- 
dragiiita  dies.  Die  sexto  manducavit  Adam  de  ligno 
scieotiae  boui  el  maii,  deciino  qtiinto  anno  aeutis 
suse.  Tria  vasa  sunt  iinguarum  :  Hebraeom,  Craecum, 
Laiinum.  Tres  enira  bae  linguae  in  titulo  crucis 
Cbristi  consecratae  sunt.  Prima  Hebraea,  propter  le- 
gein,  secunda  Craeca  propter  sapieniiaui  Craecorum, 
lertia  Latina  propter  regnutn  Koinanorum  :  et  ideo 
hac  tres  linguae  primalum  in  omnibus  linguis  obli- 
neiit :  nani  erat  scriptum  llebraice,  Craece,  Laiine  : 
Jesus  Nazanenus  rex  Judaeurutn.  Priuia  die  sepiem 
opera  fecit :  id  est,  materiam  informein,  angelos,  lu- 
cem,  ceelos  soperiores,  terram,  aquam  atque  aerem. 
Secuuda  die  lirmamentuin  soluin.  Tertia  die  qua- 
tuor  :  maria,  semiua,  sationes  alque  piantas.  QuarU 
die  tita  :  solcm,  lunam  el  stellas.  Quinu  die  Iria : 
puces  aquaruui,  reptilia  el  volaliiia.  SexU  dic  qua- 


A  tuor :  bestias,  pecudcs,  reptilia  lerrae,  et  hominem. 
Et  facta  suul  omnia  vigintt  duae  generationes  in  die- 
bus  sex  :  el  vicinti  duae  generaliones  sunt  ab  Adara 
usque  ad  Jacob,  ex  cujus  semlne  nascuntur  omues 
genteslsrael,  et  viKinii  duo  libri  Veteris  Testamenti 
usque  ad  Estber  :  el  viginti  doo  liltei  arum  sunt  ete- 
menU,  quibus  coasiat  divinaa  legis  doctrina. 

Virtutes  magnas  de  viribus  affero  parvis  : 
Pando  domus  clausas,  iterum  recludo  patentes : 
Servo  domum  domino,  sed  rursus  servor  ab  inso» 
Esl  domus  in  terris  clara  quae  voce  resuliat : 
Ipsa  domus  resonat  lacitos,  sed  non  sonat  hospes  : 
Ambo  Umen  currunt,  hospes  simul  et  domus  iitta, 
Unda  fui  auondam,  quod  me  cito  credo  foiuram, 
Nuuc  rigidi  coeli  duris  connexa  catenis  *. 
Nec  calcau  pati  possmn,  nec  nuda  teneri. 
Ccruere  me  nulli  possnnt,  nec  (irendere  pilmis, 
Argutum  crepituin  vocis  cito  pando  per  orbem, 
Viribus  horrisonis  valeo  confrmgere  quercus. 
B  Nam  superos  ego  pulso  polos,  ei  rura  peragro. 
Crede  mihi,  res  nulta  manet  sine  me  moderanie, 
Cl  frontem  faciemque  meam  lux  nnlla  videbit, 
Quis  nescii  diiione  mea  convexa  rouri. 
Alta  poli,  soiisque  jubar,  lunaeque  meatus. 
En  ego  non  vereor  rigidi  discrimina  ferri, 
Flammarum  neu  torre  cremor  :  sed  sanguine  capri 
Virtus  edomiti  mollescit  dura  rigoris. 
Sic  cruor  exsupcrat,  quem  ferrea  massa  pavescit. 

Primus  baptizavii  Moyses  in  nube  et  in  mari,  et 
in  typo,  eiin figura.  Habuilenim mare formaio bapii- 
smi,  nubes  vero  Spiritus  sancli,  manna  panis  vikc. 
Christus  namque  in  Spiritu  sancto  baptizavit.  Vidi 
unum  hosptiem  stantem  super  pedem,  corpus  «jus 
de  terra,  sanguls  ejus  de  eervisia.  Memenlo  semper 
qood  paradisi  colooum  mulier  de  possessione  sua 
jecit.  Tres  sunt  filiae  mentis :  Fides,  Spes,  Chariias. 
Ab  Adam  usque  ad  Christum  tria  isU  latuerunt  dac- 
p  mones  :  quod  Cbristus  ex  virgine  nalus,  passus  in 
"  cruce,  sepultus  in  terra,  vel  qui  descendit  ad  infe- 
ros.  Tribus  locis  in  Evangelio  legitur  Dominum  ira- 
tum  nocuisse  corporaliter.  Prima  vice  toturo  gregem 
mtsit  in  mare,  secunda  vice  ficulneam  malednii, 
tertia  vice  ejecit  vendentes  et  ementes  e  templo. 
Quis  prinius  dixit  Alleluia,  aut  in  quo  loco,  vel  pro 
qua  re  dictum  est  ?  Inter  Thabor  et  Hermon  dictaai 
est.  David  propbeta  dixil  Alleluia,  boc  est,  laus  Det. 
Augusliuus  dixit :  Af/e,  saeculum  [salvum  ?],  /u,  me  fac, 
io,  Domine.  Hieronymus  dixit :  AUe,  lau,  /u,  daie,  to, 
Dominum.  Gregorttts  :  Alle,  Pater,  /m,  Filius,  ia* 
Spiritus  sanctus.  Ambrosius  dixil :  Allet  lux ,  /*, 
viu,  ia9  salus  summi  Dei.  Sobrieus  serval  memo- 
riam,  actiit  sensum,  sincerat  menlem,  dirigit  vul- 
tum,  inlcgrat  pudorem,  mitigat  vilia,  figural  aciem  ; 
elinit  aures,  exonerat  cerebrum,  exprimit  linguaro, 
explical  sernionem,  nutrit  medullam,  confirmat  san- 
guinem,  procurat  veoas,  constringit  nervos,  con- 
lemnii  libidinem,  recreat  somnum,  propagat  sene- 
D  ciulem,  perhibet  mysierhim,  et  bominem  coesu- 
biliu 

Ebrieus  est  imbeciKius  prima,  obvolvit  memo- 
riam,  evacuat  sensum,  negligil  mentem,  confuodit 
intelleclum,  couciut  libidinem,  involvit  iinguam, 
impedit  sermonem,  corruinpit  sanguinem,  obiundic 
vismn,  perturbal  venas,  obturat  auditum,  infirmac 
nervos,  subvertit  senstim,  resolvit  viscera,  onerat 
cerebium,  debilitat  memoriam,  aufert  fortitudinem, 
fiagiut  somnum,  impedit  menstrua,  obtorat  ani- 
mum,  roaeulat  corpus,  et  bominem  suo  vitio  coin- 
quinat,  et  sine  honore  facit. 

Omnesvitae  hujus  tribulationes  aquis  comparan- 
lur  praetereuntibus  :  propierea  quia  si  quid  tribula- 
lionis  in  bac  vita  accessent,  non  stat,  sed  celeriter 
traitsit. 

Laus  vera  in  Dominum  depromitur  ore  precaotis,  » 
St  qux  voce  lluunt,  iutimu  cordis  babeul. 
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De  occultis  cordis  alieni  Umere  judicare  pecca-  A 
tum  est. 
Ex  operum  specie  clarebunt  intima  menlis, 

Quisve  hominis  menlem  spiritus  intus  alit. 
Semper  enini  sanciis  superest  quo  crescere  possint, 

Ai  perfectorum  gloria  principium  eu. 

Onines  qui  in  Christo  pie  volunt  vivere,  necesse 
est  ut  ab  iinpiis  atque  dissimilibus  paiiantur  oppro- 
bria,  illisque  Uispliceant.  Omnia  vitia  in  malefactis 
iamumm»do  valeut,  sola  superbia  eliam  in  recle  factis 
cavenda  est ;  nam  bonus  temporalibus  bonis  nec  cx- 
tollilur,  neque  maiis  frangitur : 
Terrac  autem  et  feni  breviter  florentis  amator, 

Seu  caret  Qptatis,  seu  fruitur,  miser  est. 
Magnum  peccatum  est  amor  iminoderatus  liabendi, 

J£l  plus  quam  vitae  sufflciai,  cuptens. 

Nulla  enim  lausest  contemnere  qund  adipisci  di- 
gne  non  valeas ;  et  nos  ticclesiastes  jubet  dare  par- 
tem  septimam  ,  partem  octavam  :  id  est ,  credere  B 
uiroque  Testamento.  Neminem  beaium  dicas  anio 
mortem ;  hoc  ideo  debet,  quia  quamliu  viviinus,  in 
certamine  sumus,  et  quandiu  in  ccrtamiue  sumus, 
nulla  est  victoria. 

Oronis  enim  quicunque  Deo  nil  feriile  milrir, 
Seu  slerilis  truncus  lignis  sequabitur  ustis. 

Justus  ut  palma  florebit : 

Frondes  semper  babent,  et  tanquam  Libana  cedrus 
Multiplicandi  suot,  et  verlice  sidera  tangent. 

Nam  sunt  qni  suos  errores  emendare  non  pos- 
aunt,  et  alios  reprebendere  conantur.  Sicut  nientiri 
non  potest  qui  non  loquitur,  sic  pejerare  non  potest 
qui  jurare  non  appetit.  Non  esl  cotitra  Dei  praecep- 
tum  jurare,  sed  dum  usnm  jurandi  facimus,  perjurii 
criroen  incurrimus.  Istis  fomitibus  quasi  quibusdam 
gradibus  coalescit  omne  peccatum.  Cogiiatio  uamque 
pravi  delectationem  parit,  delectatio  consensionem,  p 
consensio  actionem ,  actio  consuetudinem ,  consue-  ^ 
tudo  neccssilaiem.  Duin  unusquisque  divina  illumi- 
natione  praeveniiur,  statiin  molestiis  turpium  cogi- 
tationum  puUalur.  Qui  aut  nullius  ,  aut  rari  couscii 
sunl  delicti ,  aut  nunquam  aut  raro  terroribus  fati-* 
gantur  nocturnis.  Alta  etenim  quaeque  debent  muliis 
audientibus  contegi,  et  vix  paucis  aperiri.  Cum  gra- 
vi  enini  dolore  auiittuntur,  quae  cum  magno  aniore 
babemur  :  minus  autem  carendo  dolemus  quae  minus 
possidcndo  diligimus.  Dum  quisque  donum  aliquod 
accipit,  non  appetat  amplius  quain  quod  meruit,  ne 
dum  alierius  membri  oriicium  arripere  tentat,  id 
quod  meruit ,  perdat.  Carnis  curam  ne  fecerilis  in 
desideiiis  :  quae  ergo  in  desideriis  fleri  prohibenlur, 
priicul  dobio  in  necessitate  conceduntur.  Cum  vero 
ImgiuE  derogantium  corrigi  nequeuul,  aequauimiter 
suut  per  oninia  lolerandi.  Sjepe  vero  cum  de  vita 
proximorum  conquerimur,  muure  locum  conamur, 
aecretuin  vitae  remotioris  eligere,  videlicet  ignoran- 
les  quia  si  desit  spiritus ,  non  adjuvet  locus.  Tole-  D 
randi  sunt  ergo  ubique  proximi,  quia  Abel  lieri  non 
Talet  quem  Cain  malitia  non  exerceL  Yides  Scriptu- 
rain  tacram  saepius  de  aeterno  loqui ,  quae  de  pr»- 
seuti  solent  iutelligi.  Tesumenlum  ideo  dicitur, 
quia  idoneis  teslibus  utrinque  praefectis  scriptum 
est  atque  signatum.  Si  talia  sunt  peccata,  quae  quasi 
moriutun  ab  aluri  removent,  prius  agenda  pcemten- 
lia  est ,  ac  sic  deinde  hoc  salutiferum  roedicameu- 
tum  suscipiendum.  Qui  eniin  peccare  desiuit,  com- 
muuicare  non  desinat.  Conjugatis  autcm  absttnen- 
dutn  c*t  a  coilu  piurimis  diebus,  et  ontttoni  vacare, 
ac  sic  deinde  ad  corpns  Chnsti  accedere.  Matutina 
euim  luce  radiame  Domiuus  et  Salvator  ab  inferis 
resurrexil ,  quando  coepit  fidelibus  oriri  lux,  quae 
nioriente  Christo  occiderat  peccatoribus  :  siqtiidera 
et  eo  tempore  cunclis  spes  futurae  resurrectionis 
ereditur.  Valde  necesjarium  est  justum  in  hac  vita 
et  vitiis  teutari,  et  verberari  flageilo,  ut  dum  vitiis 


pulsatur,  de  virtutibus  non  superbiat.  TenUri  autem 
oportet  justtim,  sed  tentatione  plagaa,  non  temaiioue 
luxuriac.  Alii  datur  per  Spiritum  sermo  sapieniiae  in 
eodem  spiritu :  sunt  enim  quidaro  qui  per  donum 
graliae  et  ipsa  intelliguiit  qtrce  expoui  a  doctoribus 
non  audierunt  :  hi  videlicet  sermonem  sapiemiae 
pereeperunt.  Et  sunt  quidam  qui  per  semelipsos  in- 
teiligere  audiu  nequeunt ,  sed  ea  quae  in  exposttio- 
nibus  legerunt,  retinent :  adque  scienlias  qtias  didi- 
cerunt ,  perveniunt.  Unde  itaqne  i*ti  nisi  sitrmone 
scienuae  pleni  sunt?  Sicut  prsBwivit  Deus  boroinem 
peccaturum,  ita  et  praescivtt  qualiter  illum  per  suam 
gratiam  repararet ,  qui  suo  arbitrio  reperire  pottiis- 
set.  Mihi  vivereChristus  est,  et  mori  lucruin.  Omni- 
potenti  in  quantuiu  se  amore  conjunxerat ,  qui  sibi 
Titam  tantuinmodo  Christum  ,  et  moi  i  lucrum  esse 
depuubat.  Divinae  autem  virtutis  mysteria  qttaecom- 
prelicndi  non  possunt,  non  iirellectu  disculiendft 
6unt ,  sed  flde  veneranda.  Dic  ergo  si  nosii  gyrus 
cceli,  terrac  cardines ,  aquarum  abyssos,  ubi  flniuti- 
tur,  ubi  suspeusi  sunt  ?  Sdmus  atitem  quod  ex  ni- 
bilo  factura  sit ,  pendeat  in  niliilo.  Sed  si  est  aliquid 
quod  dicitur  nihilum ,  jam  nihil  non  est :  si  hoc 
nihii  est  nihilum  ,  nusquam  mundi  moles  dcpendet» 
nec  est  ubi  sit  quod  creatum  est  ut  sit :  quomodo 
ergo  nusquam  est  quod  novimus  quia  est  ?  Perpenda 
ergo  si  vales ,  quoiuodo  Rubrum  mare  virga  divi* 
•um  esi,  quomodo  ex  petrae  duritia  percussione  vir- 
gae  unda  emanavit,  quomodo  Aaronis  virga  sicca 
floruii,  quomodo  ex  ejus  genere  veniens  virgo  con- 
cepil,  quomodo  et  in  partu  virgo  permansit,  quomo- 
do  quathduanus  roortuus  ju&sione  suscitatus,  ligatia 
manibus  et  pedibus  de  sepulcro  exiit ,  qiiem  po>t 
mortem  solvi  Dominus  per  discipulos  jusait :  quo- 
modo  idem  Redemptor  in  vera  carne  aique  ossibus 
resurgenscl  nisis  ostiis  ad  discipulosintravit :  undeet 
in  ubemaculo  per  legem  duo  altaria  fieri  jubentur, 
unum  videlicet  exterius,  aliud  vero  imerius;  uuum 
in  atrio,  aliud  ante  arcam ;  unum  quod  aere  cooper- 
tum  est ,  aliud  quod  auro  vesiitum ,  atqui  in  aitari 
aureo  cremantur  caincs,  et  in  altari  aureo  incen- 
duntur  etiam  aromata.  Quare  hoc,  fratres  ciiaruai- 
mi ,  quod  foris  concrematur,  et  carnes  sunt  et  aro- 
mata,  lliec  quotidie  videmus  :  quae  duo  sunt  com- 
punctionis  genera  ,  cura  alii  adnuc  per  tiinoreoi 
plangunt ,  alii  vero  jam  se  per  amorem  lamentis 
afflciunt.  Spirituales  quippe  illi  patres  omues  in 
Deo  trinitateiii  esse  crediderunt,  iicet  de  eadem  tri- 
niiate  Patres  nunquam  aperte  locuti  suut.  Isaias 
namque  audivit  angelica  illa  agmina  in  ccelo  cla- 
mantia,  Sanctus ,  sanclus  ,  sancttts,  Dominus  Deus 
Zebaoth ;  ut  enim  Personarum  trinius  monslrara- 
tur,  tertio  sanctus  dicilur;  sed  nt  una  esse  substan- 
tia  trinitatis  appareat,  n«m  Doinini  Zebaoth ,  sed 
Domtnus  Zebaotb  esse  perhibetur.  Quod  David  t|Uo- 
que  simiiiter  sentiens  ait :  Benedicai  nos  Deus  Deus 
noster,  benedicat  nos  Deus  :  qui  cum  tertio  dixis- 
set  Dominum ,  ut  unum  hunc  esse  ostenderet ,  sub- 
didil :  Et  meluant  eum  omnes  flnes  lerrae.  Paulus 
quoque  loquitur,  diceus  :  Quonram  ex  ipso,  et  per 
ipsum ,  et  in  ipso  sunt  omnia.  Ex  ipso,  videlicet  ex 
Patre  ;  per  ipsum ,  per  Filium ;  in  ipso  autem  ,  in 
Spiriiu  sancto.  Cum  ergo  ipsum  tertio  dixissel,  ad- 
junxit ,  Ipsi  gloria  in  bsecuia  saecuiorum.  Qui  eniin 
non  dixit  ipsis,  sed  ipsi,  dicendo  ter,iusum  distraxir9 
et  persooas ;  et  sobjungendo  ipsi  gloria ,  non  divisit 
i ubstantiam.  Scio  bumiliari ,  scio  et  abundare  (ubi- 
qne  et  in  omnibua  instilutus  sumj  et  satiari  et  eeu- 
rire,  et  abundare,  et  penuriam  pati.  Omnia  possum 
in  eo  qui  me  confortat.  Nunquid  nam  fratres  ars  est 
aliqua,  humiiiari  et  abuudare,  satiari  et  esurire, 
abmidare  et  penuriam  paii ;  ut  pro  magno  se  ha- 
bere  ista  lantus  praedicator  iusinuet  ?  Ars  omnino, 
et  mira  discipiinae  scientia ,  quae  toto  nohia  cordif 
est  anuisu  discenda.  Quem  enim  penuria  sua  nou 
frangit,  a  gratiaruin  actione  non  retralut,  in  reiutn 
temporalium  desiderio  non  accendit,  scit  uuiuilian; 
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hoc  rnim  lctco  Aptftolits  hiimiliari  dieit ,  penuriaro  A  purpnra  ceu  mislam  lucem   trabcns,  qoem  amant 
.._..    __*  .  _       _._._____.     _-  ._  ______        aquilaR.  Beryilus,  nube  aurea  tegitur  :  el  sex  angu- 

Ins  habei,  tenenlem  manu  adurere  dicitur.  Smarag- 
dus,  quem  colore  purpureo,  liyacintlio  sirailein  po- 
le*tate  esse  diciint,  ei  ex  «o  Itinares  motus  excitart 
putant.  Sardonyx,  vilis  lapis,  nigri  coloris  esl,  aquie 
profundis  alitur.  Achaies  lapis  mieans  guitis  aureis, 
resisten*  scorpionibus  :  quique  iotra  os  receptos, 
sitiin  sedat. 


pali.  Nam  staiim  e  oonirario  sobjumit,  Scio  abun 
darc.  Qtii  enim  acceptis  rebus  non  exlollitnr,  qui 
eas  ad  osiim  vanae  gUrifle  noit  inior<inel,  qui  solus 
non  possidet  quod  accipit,  sed  boc  eum  indigcniibus 
misericorditer  dividit :  qui  acceptis  alimentis  non 
ad  ingiirgilaiionem  venlris  uiitur,  sed  ad  reparalio- 
iiein  virtutis  :  nec  plus  carni  tribuil,  quam  necessi- 
las  paiitur,  scitabundare.  Scitsatiari,  qui  alimento- 
rum  inopiain  siue  rourmuraiione  loleral;  et  qui  non 
necessiiate  victus  agil  aliquid ,  unde  anima  peccati 
laqueum  incurrat ,  scit  esurire.  Qiaem  ergo  nec  in 
abtindantia  superbia  elevat ,  nec  iu  necessitaie  cupi- 
dilas  irritat ,  novit  abundare,  novit  penuriaui  pati. 
Qui  eum  f  utiid  aubdvret :  Oiunia  |  ossum  :  ne  ela- 
tionis  verba  crederemus,  adjuuiit,  in  eo  qui  nie 
confbrtai.  Denarius  autein  numerus  per  semciipsuin 
tnultiplieatut  in  centenarium  surgii :  uude  recte 
quippe  per  cetHeitarium  magna  perfeciio  des  gnatur. 


DE  LUMINARTBUS  ECCLESI^. 
Yis  imnc  acriter,  mi  frater  Desideri,  ut  tibl  qnasl 
de  luminaribus  lirinamenti ,  qoae  tolo  muodo  reful- 
gent,  puttca  de  scripioribus,  qui  aobis  mului  de 
obscuritatibus,  quae  propter  carnalem  mentem  intel- 
ligentiam  impediiint,  ad  splendorem  considerationte 
spiritalem  proferre  potuerunf, ,  roanifcslissime  dicanif 
At  vereor  Susannae  Helciae  (iliie  in  me  sententia  ini- 
quo  judicio  presbylerorum  dicentis,  impleator,  Aa- 


steut  de  eleclis  dicitur :  Omnis  qui  relinquit  domum  R  gustiae  mihi  suiu  undique;  et  mihi  similiter  sunt  an 
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vel  fratres,  vei'sororesaui  pairero  et  ma>rem,  aiiI  fllios 
ei  agroa,  propter  nomen  meiim,  cenluplum  accipiet,  ei 
viiam  aeiernaronossidebit.  Nequeeteniui  sanctns  quis- 
qne  ideo  terrena  descrit,  ut  liaec  posaidere  in  hoc 
mondomultiplicius  possit;  qnia  quisquis  lerreno  stu- 
dio  terram  non  reltnquit,  sed  appetit;  nec  qui  iinam 
iHcorem  deserii,  eentum  accepiurus  esl.  Sed  per 
reirtenarium  numenim  perfeciio  designaiur,  poii- 
ouarn  etiam  viia  aeterna  promiuuur :  quod  aliqtHS 
Dei  noroine  lemporalia  atque  terrena  coutemnit , 
et  hic  perfeetionem  mentis  rccipil,  ut  jato  ea 
non  appetat,  quae  contemnit,  el  in  sequeoii  sae- 
culo  ad  aeicrnae  vit«  gtoriam  pervenit.  Centies  ita- 
qoe  recipH  quod  dedit,  qui  perfeciionU  spirituni 
oceipiens  ,  terrenis  non  indigens,  etiauisi  baec  noa 
babel.  Ille  enim  paupcr  est,  qni  eget  eo  quod  non 
habet,  nam  qui  non  babeus,  habere  non  appetit,  di- 
ves  est,  paupertas  qnippe  inopia  meotis  est,  non  ia 
quantitate  possessionis  :  iiam  cui  eum  paupertate 
bene  convenit,  non  est  pauper.  Languor  animae,  id  G 
est,  peccoiorum  iitfirmiias,  perniciosus  esl;  de  qua 
etiam  Apostolut  aii  :  Quis  tnliruiatur,  ei  ego  non 
nror,  nam  inthrmitatem  carnis  uiilem  esse,  idem 
Aposlolas  approbat,  dicens  :  Quando  iniirmor,  tunc 
potens  sttm.  Couleniiosorum  studium  non  pro  veri- 
laie,  ^ed  pro  appetilu  laudis  ceriai.  Omnes  pene  vir- 
tutes  corporis  mutaniur  in  senibus,  et  cresceiite  sola 
sapientia,  decrescunl  cattera). 

Maithacus  mel,  Marens  lac,  Lncas  vinam,  Joannea 
oleum,  Ecclesia  paradisum.  Maithaeus  arat,  Marcus 
seminat,  Lucjtsi  irrigai,  Joannes  incrementum  dat. 
Matthanis  homo,  Marcus  leo,  Lucas  vitulus,  Joannes 
aqtiila.  Mulue  mansiones  suul  in  domo  Patrig  mei 
pro  diversitaie  laborum.  Matthaeus  in  Judsea,  Marcus 
Romse,  Lucas  in  India,  Joannes  in  Asia.  Sicut  iot- 
possibile  venatori  jugnlare  aliquod  animal  trans 
moniem,  ita  impossibile  est  diabolo  jugulare  animas 
sanctorum  per  oraiiones  inolias-  Non  te  redimere 
potest  aliquis  posi  obilum  tutim,  si  tu  ipse  ie  redi- 
mere  non  vts.  INec  aliud  dicat  imperiius.  Non  labo* 
riosom  est  opus  scribendi,  trea  digiti  scribunt,  toiuin 
corpus  laborat. 

DE  DUODECIM  LAPIDIQUS. 
Chrysoikhus,  qnent  lapidem  lui  et  dies  celai,  iia 
ut  nocle  ijgtieus  sii,  in  die  autem  pallidus.  Sappbirus 
similis  gemmis,  sed  non  est  sex  angnLus ;  in  mari 
Rubro  mveniiur ,  radtis  percussos  aolis  ardeulem 
hilgorem  ex  se  emiuit.  Sardius  lapia  purpnreus  co- 
lore,  quem  iiment  serpentes  prae  fulgore,  ot  lerimU 
Asbesius  ex  ipso  sole  sanf uineo  colore  tinftiur,  fitteni 
aceensum  dteuitt  t xstingni  non  posse.  Ilyacimbus, 
quem  ferunt  qnod  sentiat  anraa  ei  serenitas  lempe- 
statum.  Carbuucukis  colore  ruleo ,  qitem  ocuii 
amant,  a  longe  splendorem  apirat,  et  prope  non  vi- 
detnr.  Cerdimios,  qui  habet  lulgorem  Mib  divo,  nam 
iu  domo  ceruleo  colore  est.  CUrysoprasus  ex  auro  et 


gustiae.  Sl  enim  voluero  aliquem  ex  bis  reprehen- 
dere ,  adversarios  atque  inimicilias  mibi  ubique  con- 
citabo ;  si  autem  noluero  quod  postnlasti,  nunqoam 
inveuies;  sed  unius  tamen  volunlatem  condemnare, 
quam  mullorum  concilium  transire  vel  despicere  me- 
lius  esse  videtur.  Quia  unusquisque  in  Scriptnrix 
sanctis  diligeuter  laud.iri  meruil;  sed  omnes  leniter 
leviterque  cum  omiii  amore  taugam,  ui  utrumque 
pacifice  impleam. 

Augustinus  episcopus  volans,  per  monttum  cul- 
mina  quasia(|uila,ea  quae  in  montium  radicibus  finnl, 
non  considerans,  muiu  coeU»rum  spaiio,  terrarum- 
que  siius,  et  aquarum  circulum  clare  sermone  pro- 
iiuutiat.  Qoi  enim  in  lignum  fruciuoaum  conscendere 
vuii,  paulatim  ad  superiora,  et  ibi  majora  poma  car- 
pere  fesiioat,  ramos  is  proximos  |»arvulis  relinquit : 
nos  auteat  parvuli  surons  inlirmique  ac  minores,  h 
inferiora  congregare  valuerimua ,  nobiscum  beue 
agitur. 

Ililariiis  episcopns  Romanorom,  loctfer  ecclesiah 
rum,  qurc  lucerua  et  prcliosus  lapis,  ad  quem  mor- 
talia  ascendunt,  pulchro  sermone  atireoque  ore  uni- 
versa  loquitur.  bi  enim  aliqua  secus  viam  eec>disse 
poiuissent ,  tamen  ab  eo  in  Scripturia  messts  magna 
exoria  est. 

Origcnes  Adamantius  alliora  ac  mnjora  cogilans, 
propriumque  ingenium  non  sufflcieus,  aliud  per 
ajiud  subnectit ;  et  cum  baec  nimio  mentis  ardore 
cogilasset ,  oneribus  majoribus  carricabat  se  :  et 
cum  sic  incedere  non  potuissei ,  ruina  magua  ilfuc 
devolutiis  ea,  et  ruina  ejus  par  fuit  doctrios  : 
et  quae  per  aliquas  seductiones  ineptas  multos  de 
via  recia  in  aliam  viam  |  erduxit ,  el  venenum 
ejus  quasi  liiiuiilis  vocibus  Syreiiarnm,  que  can- 
licis  pluribus  noccre  pou.il :  melioromnibus  in  bonis, 
p^jor  in  malis.  Alia  eniin  hnjns  dogmala  pulcbra  et 
ulilia,  alia  vero  secus  viam  seminata  sunt :  mulii 

n  tameu  alii  ejus  pessimi  discipuli  multa  venenosa  sub 

v  nomine  hujus  edidisse  viJeniur. 

Eusebtu^  Csesariensis ,  clavis  Scripiuramn ,  cos- 
tostfue  Nttvi  Testameoti  muliis  roajor  in  conscri- 
ptioue  esse  a  Grascia  commendatur.  Trta  sunt  prae- 
elara  quae  hoc  in  aperibus  ejus  vere  testantur  :  Ca- 
nones  quatoor-  Evangeiioruiu ,  et  decem  bistoria 
Kcclesiasikae,  quae  Novum  Testanieniu_m  namntatr 
qee  custodiunt ;  ei  cbronicon,  id  est,  tempprum  bre- 
viarium,  et  per  oronia  ejtis  vestigia,  quad  iterare  po- 
tuissei  nunquam  reperimus« 

Heliodorus  pater  domom  amplissimam  per  modi- 
cum  foramen  respiciens,  tentaus  qnne  ostia  condusa : 
clavemque  non  babens ,  vix  pauca  in  lucent  prodere 
valoit :  sed  quss  potuit  oarrare,  fideiiter  narravit. 

Ambrosius  frate,r  profundorum,  pinnae  raptus  el 
aeris  volucer,  quandiu  in  profopdum  ingredimr, 
fruciura  de  alto  capere  vidctur,  et  omnes  ejus  stu- 
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tentiac  fidei  el  Ecclesia  et  omnium  virlulum  firmae  A  bantpopulnm  verba  legis;modospiritualiier  leciores 


sunt  columnac 

Dardinus  quoque  mulias  qusestiones  arripens , 
per  meniis  astutiam,  nucemque  citra  iiucleum  non 
confringens,  multa  impossibilia  in  Scripturis  coin  II- 
dncia  loquitur. 

Paulino  visum  est  magister  fleri,  et  non  erai  ante 
discipnlus,  et  fructum  sine  radice  oriri  existimat,  fa- 
cereque  tenlavit.  Ideo  ejus  conscripliones  scriplore 
et  cbarta  non  indigent. 

Pelagius  apud  fideles  sermo  est  (sic),  de  qoo  etiam 
et  inihi  gravts  causa  deputationes  veroortun  pene  in 
toto  orbe  annontiata  est,  quas  omnes  Ecclesiaa  quasi 
lnpum  de  sylva  declinarent ,  auremn  colorem  super 
nigrum  venenum  componens,  fontera  dulcem  primi 
mellis  amarittidini  maliliae  commiscuit. 

Jovinianus  laeu  facie,  et  corde  aspero,  potu  dulcis- 
simo  felle  commisto,  mullos  potavil,  contrarias  sen- 
tentias  per  odii  oceasionem  Christianis  proferens 


sunt,  qui  de  moribus  tractant.  Exorcist»,  id  est,  ad- 
jurator ,  in  veteri  testaineiiio ,  iiabebat  potestatem 
iioponendi  manus,  eipellere  dxmonem  ab  bomine; 
inodo  vilia  per  oratiouem  debet  elTugare  ab  aoima. 
Acoiyllii  et  ceroferarii,  in  veteri  testamento  Inmen 
prapparabant;  modo  in  Ecclesia  lumen  veritatis  de- 
bent  praeparare  mentibus  fidelinm.  Subdiaconi,  sicut 
in  veteri  testamenlo,  iu  nunc  oblationes  a  presby- 
teris  suscipiunt  in  domo  Domini,  et  ipsa  vasa  corpo- 
ri&  et  sanguiuis  Domioi  diacouis  offeruni.  Diaconu* 
super  allare  ponit,  et  inde  recipit.  Levitae  in  veteri 
tqstamento  excubabaol  custodienies  universa,  quje 
pertinebant  ad  cultuni  tabernaculi,  servietite*  in  uii- 
niuerio;  in  novo  tesUmem.o  providebant  universa 
qu»  necessaria  erant  uiultiiudini ,  cor  unum  et 
aninum  uuam  habeuti.  Igitur  modo  custodientes  mt- 
nisterium  sibi  comraissum,  quaecunque  necessaria 
sunt  ad  coeleste  convivium,  disponunt  siiper  mensam 


composuit :  el  Hieronymum  quoque  maxime  in  om-  R  Domini,  et  signanl  manu.  Per  manus  et  discretiones 
tiiKtia  i»Kap;ftc,.m  «..;/!..*  A..««iiAn;K..o  ;»»..;*:.  «i«_  »  digilorum,  discreta  opera  Spirilus  sancti  siguittcao- 

tur.  Ipsi  exordium  suinpserunl  ab  ipso  Aaron ;  qui 
tunc  sacerdotes,  nunc  pre*byteri  nominantur ;  qui 
tunc  principes  sacerdotum,  nunc  episcopi  nuucupau- 
tur.  Presbytert  coosortes  suni  cum  episcopis  in  plu- 
ribus,  iu  paucis  vero  dissimiles.  Bacuium  habeft 
episcopus,  ut  subditos  regat»  infirmos  sustineai ;  an« 
nulum,  ut  sacramenta  Dei  non  omnibus  aperiat.  Pri- 
ipum  vestimentuin  liabet  ephod  lineum,  quod*iiiter- 
preialur  superhuraerale,  significans  vocis  custodiam, 
et  munditiam  bonorum  operum,  sub  quibus  oponet 
unumquemque.ordinari  ad  ministerium  Dei,  ut  ex  his 
cordis  ejus  et  fldei  sinceritas  coinprobetur.  Secun- 
dum  est  tunica  linea ,  qnae  Craece  poderis ,  Latine 
talaris  dicitur,  eo  quod  usque  ad  talos  desceudat. 
Hanc  Josephus  byssinam  vocat.  Constat  vero  ex 
bysso  et  iino,  ei  signilicat  coutinentiain.  Unde  et 
alibi  dicilur:  Estote  fideles  usquead  mortera.  Ter- 


nibus  Jaboriosum  assidue  quaestionibus  infinitis  afli 
cit  et  vexat. 

Julius  Africanus,  cojus  ▼esligiora  orones  Anstrales 
orfentales  diligenter  unanimiterque  in  Danielis  heb- 
domadibus  investigant,  universa  teroporum  spatia 
cum  omni  peritia  rigidoque  sermone  construxit,  et 
nulla  omniuro  quae  scripta  sunt  per  eum,  in  toto  orbe 
utiquam  data  est  coniradictio. 

Famonius  a  multis  culpabilis  oura  sententia,  for- 
tileroue  universa  difficilia  in  genere  conatus  e*t :  et 
quasi  tunc  undas  maris  navigare  non  poiest,  vel 
tunc  iropetum  torrentis  natare  non  potest ;  ita  cuncta 
qux  scripsit  contra  Scripturas  sanctas  constare  nou 
poierant.  ha  quasi  uinbra  secus  hominera  sunt. 

DE  SEPTEM  DONIS  SPiRITUS  SANCTI. 
Septem  dona  Spiritus  sancli,  quae  enumerat  Isaias. 
Spirilus  sapienliie,  quae  fuit  cum  Adam,  qui  primus 
propbetavit ,  et  nomen  omnis  creatunc 


-     .     u-»   i     o-  .  ..  nominavil,      tiuro  est  cingulum,  ne  tunica  ipsa  defluat,  etffressum 

qiiaeestsubco3lo.  Spintus  intellectus,  qui  fuit  cum  C  impediat.  Hoc  nimirum  custodiara  ilgiitoiV^ 

necessaria  est  sacerdoti,  ne  castitas  per  lunicam  si 


Noe,  qui  intellexit  bonuin  facere,  usquequo  meruit 
audire  verbum  Domini,  Fac  arcam  de  lignis.  Spiritus 
consilii  qui  full  cura  Abrabam,  qui  nihil  fecit  praeter 
consilium,  quod  dedtt  Dominus,  Exi  de  lerra  tua,  et 
de  cognatione  tua,  et  de  domo  patris  tui,  et  veni  in 
terraui  quam  libi  demonslravero.  Spiritus  foriiiudi- 
nif,  qui  fuit  cum  Isaac,  qui  sustinuii  injurias  gen- 
tium9  cum  qnibus  babiUvit  :  qni  scit  quod  dictum 
est  Abrabie,Tibi  dabo  terratn  liauc.  Spirilus scientiai, 
qui  futt  cum  Jacob,  cui  apparuit  Deus  in  visiooe,  in 
loco  qui  dicitur  bethell,  quando  fui|  apud  Laban ,  et 
apparuit  eif  quando  reversus  a  Labau,  et  congressus 
encuro  illo  Deus,  et  deinde  Israel  vocatus  est.  Spiri- 
tus  pietatis,  qui  f uit  cum  Moyse,  qui  dixit :  Si  non  di- 
roitiis  populo  buic  peccalum  Jioc,  dele  me  libro  tuo, 
quem  scrij  sisti.  Spiritus  timoris,  qui  fuit  cum  David, 
qui  dixit  :cNon  conlingalmihi  utmitUm  mauum  meam 
in  Cnristum  Douiini, »  cum  persecutus  est  Saul. 

DESEPTEMORDINIBUS. 

Cleros,  8or$t  id  esl,  pars,  dicitur.  Inde  duiiur 
elericui,  quia  pars  Domini  est,vel  Dominus  pars 
ejos.  Caput  nostrum  menlem  signilicat.  Capilli  cogi- 
lationes.  Superior  pars  capiiis  rasa  mentem  Dominum 
comemplantein  significat.  Superiorem  partein  ra- 
liimus,  cum  temporalem  cogitationem  ab  aniino  re- 
seeainus  ;  inferiorem  in  corona  aequamus,  cum  tem- 
poralia  necessario  cogitantes,concorditer  cumcorona 
disponimus.  Capilti  oculis  vel  auribus  non  supercre- 
scant,  id  est,  cogiutiones  temporales  auditum  vel 
visum  mentis  non  impediant.  Non  multum  est  curan- 
dum,  actores  coosueiudinem  nos  exquirere,  sed  pos- 
snmus  cousuetudines  ex  corona  ministrare.  Ostiarii 
in  veteri  tesumento  januas  templi  custodiebant , 
koscipientes  sanos  ,  ejieieotes  infirmos.  Modo  iu 
Ecelesiam  recipiunt  fideles,  ejiciunt  inttdeles.  Le- 
ctores  in  veteri  tesumento  aperte  et  distincte  dooe- 
PixnoL.  XCIV. 


gnificata  fiat  remissa,  et,  vento  elationis  et  frigore 
iniquitatis  patefacta,  cursum  bonorum  impedlat,  et  ad 
ultimum  sordibus  concupiscentiie  polluu  vilescac. 
Quartum  est  mappula,  id  est,  amapha,  quae,  ut  no- 
uien  ipsius  indicat,  manibus  tergendis  praebehatur. 
Oportebat  sacerdotem  mappulas  tetiere  manibus,  ut 
cum  eraendatione  mentis  opus  spontaneum  concor- 
det ,  et  digne  exerceaiur  officium ,  quod  pie  est  di- 
vino  munere  collatum.  Vel  sudarium  dicitur,  unde 
tergitur  sudor,  et  omne  huperfluum  corporis ;  in 
sinistra  pbrtetur  parte.  Significat  autem  studium 
inundanae  cogitationis,  qno  in  bac  viu  delectationes 
taidiaet  alia  superflua  mentis  exstinguimus.  Quintum 
est  orarium,  quod  quidam  stolam  vocant,  quod  est 
concessum.  Bene  etiara  oratioiHbusconvenhorariuin, 
conveniens  vestimentum  olficio.  Aperte  etenim  col- 
lum  siiuul  ei  pectus  legit  sacerdotis,  ut  spiritu  ipsius 
jvfruatur,  quidquid  ore  proferat,  tracutum  summas 
"  rationis  attendat,  ut  psallens  spiritu  psallat  et  inente, 
quia  cor  sapientis  erudiet  os  ejns,  ne  iinprovise  lo- 
quatur.  Sextuin  e»t  dalmatica,  a  provincia  Craeciae 
dicla,  id  est,  Dalmalia;  ipsa  habet  duas  lineas  reiro, 
et  duas  ante,  quia  vetus  et  novum  tesumentum  ruti- 
lant  dilectione  Dei  et  proximi,  hoc  est,  iuiinaculatuin 
esse  ad  Dominum,  fratreui  visiiare,peninetad  proxi- 
mum.  Triginu  fimbrias  babet  retro,  quadragiuta 
ante.  Singalae  lineae  altrinsecus  quindecira,  quod  li- 
nea  cbanutis,  in  veteri  lesUinento  et  novo  in  ptos- 
peris  et  adversis  qoindeciro  ex  se  ramos  prbdueii. 
quia  chariUs  ex  Deo  est,  patiens  est,  benigna  esi, 
iroo  aemulatur,  non  agit  perperam,  non  inflaiur,  non 
est  ambitiosa,  non  quaerit  qtue  sua  non  sunt,  non  ir- 
ritatur,  non  cogiut  malura,  non  gaudet  super  iniqui* 
Utem,  congaudet  autent  veritaii :  omnia  credit, 
omnia  sufTert,  omnia  sperai,  omma  sustinet.  Sinistrs* 
pars  habet  firabrias,  quia  aclualr»  viia  solliciu  est,et 
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turhatiir  erga  plurima.  Deitcra  oon  habet ;  cwtem-  A  panem  discipulis  stiis,  dicens:  Accipite  et  comelile 
plativa  vita  qnicla  est.  Largitas  nianicarnm  largum      lioc  est  corpus  meum. 


rfispeniiatnrem  EvangHii  sigtitflcai.  Casula  cireum 
datns  altitiiando  Kvaiigelitim  legil  diaconus,  uteipe- 
iHiiis  ad  Evaugelinm  possit  accedere ,  vel  mensam 
Doinini  praeparare.  Casula  aperia  est  iu  denera 
psrte,  nnde  pmittilur  bracliitim,  quia  auctorevange- 
lii,  qtiem  dcl>el  diacnntis  imitari,  in  deitro  latere 
lancea  perfossus  est.  Seplimum  est ,  quod  casulam 
vocant,  liane  Graeci  planetam  dicunl,  qnia  suprema 
mnuiiim  vesiimeniorom,  et  suo  muniniine  alia  teglt. 
Ilaiic  ergo  \estem  possumus  intelligere  charitaiem, 
t)e  qua  enumeratis  vtrtotum  vestiiueutis  Apostolus 
ail :  Super  autem  omnia  haec  cliaritatem  habentes, 
tffiod  est  vineulum  perfeetionis.  Simililer  casula 
opera  justuiae  stgnifieat,  tit  ilhid :  Sacerdotes  tui  in- 
duantiir  jttstitia.  Suppar  est  post  tergum,  inter  uume- 
ros  et  ante  pectus.  Post  humerum  pondus  boni  operis 
significal,  tibi  duplei  vesiimentum,  quia  sic  botia 
opera  delient  foris  ostendi,  ut  intus  coram  Deo  inie- 
l*ra  sint  in  peclore.Duplex,quiaineisulriimqiiedebet 
esse  doctrina  ad  homines,  et  veritas  inlerius.  Oponet 
dno  duplicia  conjnncta  sint,  quia  tuuc  bene  ministra- 
tur,  cutn  bonuui  opus,  ct  vera  doctrina  coiiveiiiunt. 
Induanl  qtioque  sacerdotes  pedes  sandaliis,  evange- 
lica  auctoritate  concessum,  quo  calceameuto  oec  pes 
tectin  est,  necnudtis  ad  terram:  dans  intelligi  utnee 
Evangdiiiiii  occultetur ,  nec  terrenis  cnmiuodis 
imiitaiur  ;  et  parlim  Evangeiium  debet  operiri , 
pariim  manifeslari,  ut  fldeles  inveuiant  doctrinam, 
et  conieinptores  non  iuveiiianl  materiam  blasphe- 

iHftmJ'. 

DE  QUINDECIM  SIGNIS. 

Oiundeclm  signa,  qiiindecim  dierum  anie  dieni  ju- 
dicii,  iuvenit  llieroiiymus  in  annalibus  Hebrseoritra. 
1'rima  die  eriget  se  tnare  in  altum  quadraginta  cubi- 
iis,  super  altitudities  montium,  et  erit  quasi  murus, 
et  amnes  timihter.  Secunda  die  descendent  usque 
ad  ima,  ita  ut  summitas  eorum  vii  conspici  possit. 
Tertia  die  erunt  in  sequalitate.  sicut  ab  eiordio. 
Quarta  die  pisces  et  oiuues  belluae  mariiiae,  et  con- 
gregabuntur  super  aquas,  et  dabuni  voces  et  gemitus, 
quaruni  signiftcationem  nemo  scit  nisi  Deus.  Quiiita 
ilie  arilebuui  ipsac  aquae  ab  ortu  suo  usque  ad  occa- 
suiii.  Sexta  die  oiuues  berbae,et  arbores  sanguineum 
rorem  dabunt.  Scptima  dieomnia  aedificia  destruen- 
tur.  Octava  die  debellabuut  petr»  adiuvicem  ,  et 
unaquaeqiie  in  tres  partes  se  dividet,  et  unaqiiaeque 
l»ars  collidet  adversus  aiteram.  Nona  die  ei  it  terrae 
inotus,  qualis  non  fuit  ab  initio  iiiiuidi.  Decima  die 
omucs  colles  el  valles  iu  plaiiitiem  converteutur,  et 
enl  aequalitas  lerrae.  Undecima  die  hominesexibunt 
de  cavernis  suis,  et  current  quasi  ainentes,  nec  pot«- 
rit  alter  respondere  alleri.  Duodcciiua  die cadent  stelLe 
*i  signa  de  coelo.  Decima  tertia  die  congregabuntur 
«itsa  defiinctorum,  et  eisurgent  usque  ad  sepulcrum. 
Decima  quarta  die  omues  bomines  morientur,  ut  si- 


^....-  .,«-...  w.^  w w-  ..-......„*  ...v..w...M.,  »»  «.-      Ul  leneDri^  ignoranitae,  uoc  esi.  111  peccato,ei  inos  a«t 

niul  reMirgaiitciim  inortuis.  Decima  qumta  4liea.de-  D  lumen  reducereot,  bonuuieisexeiiipluinmonstraudo. 


DE  SEPTEM  PECCATIS. 
Haec  sunt  peccata  Adae,  quae  et  originalta  sunt.  Pri- . 
mtim  peccatum  fuit  superhia,  quia  dilexit  eam  iu  sua 
poiesiaieplus  quam  Dei ;  secundum,  sacrilegium,  quia 
Deo  nou  credidit ;  tertium ,  homicidium,  quia  se- 
meiipsum  pcccando  occidit;  quarium,  fornicationem 
sp  rilaliier  habuit,  quia  iiitegritatem  memis  corrupit ; 
quiiitiiin,  forttim,  quia  cibum  prohibilum  atiigtl; 
seitum,  avaritia,  quia  plti?  quam  debtiit,  nppetivit; 
septimiiin,  guia,  quia  vetitum  fructum  comedit.  Ilaec 
sunt  quoque  vindictae  septem.  Prim  i,  malediciio  ejus 
terrae;  secuuda,  ejectio  de  paradiso;  tertia,  adventus 
in  terrara  vilein ;  quarta,  mors  lilii ;  quiula,  lahor ; 
snila,  mors  corporis ;  sepiimi,  d<sceusio  cjus  ad  in- 
fernuin;  el  quia  septies  peccavit,  septem  vindictas 
accepit.  Ila?c  sunt  septem  peccaia  Cain.  D^  septem 

p  peccatis  Cain  alii  varia  suspi^autur ;  et  primuin  as- 
seruut  fuisse  peccalttin,  qnod  non  recte  diviserit ;  se- 
cunduin ,  quod  invid^rit  fratri  stio ;  lertium,  quod 
diierit :  Egreitiainur  foras ;  quarium,  quod  interfe- 
cerit  eurri;  quintum  ,  quod  pTi»caciter  negaverit: 
Nescio  %  seilum,  qu«»d  setpsum  damnaverit :  Major 
est  iniquitas  mea  quam  ut  veniam  tn«*rear ;  sep!i- 
iiiuin,  quod  nec  damnalus  egerit  pceuiteiniam.  Sei 
suut  a3taies  mundi:  prima  ,  ab  Adam  usque  ad 
Noe  ;  secunda,  a  Noe  usque  ad  Abrabam;  tertia,  ab 
AbraJiain  usque  ad  Moysen ;  quarta,  a  Moyse  usque 
ad  David;  quinta,  a  David  usque  ad  Joannem  Baptis- 
laiu  ,  et  advenluin  Domini ;  sexta,  a  resurrectione 
Dotnini  usqiic  ad  linein  saecuh,  et  sic  iradunt  stt- 
niores,  quod  sei  millia  annis  mundus  a  Deo  umaipo 
lenti  censitus  fuisset.  Sex  aHaies  hominis  sutit.  Primi. 
infantia,8eptem  annos  tenet ;  secunda,  pueritia,  alios. 
sepem  anuos  lenet;  tertia,  adolescentia,  quae  qu:i- 
luurdecim  aunos  lenet ;  quarta,  juventus,  quie  vi^imi 

n  uuum  amium  tenet ;  quuila,  sene<tus,  quae  viginlt 
octo  amios  teuet;  sexia  dicitur  seuium,  ultiiua  aetis» 
vel  decrepitus,  quaj  nuilum  certuui  tenet  numeruiu 
annorutn. 

DE  QUATUOa  ORDINIBCS. 

Ccciderunt  coitiinuae  sustineules  atilam,  el  i  leo 
obruilur  »uU.  Domiiius  nosier  ieaus  Chrislus  fecit 
uiiam  aulaui,  id  est,  niunduin ;  et  hanc  aulaui  fecit  de 
qnatuor  rebus,  id  esl,  de  quatuor  eleiiieiiiis,  quo» 
suiil  i^nis,  aer,  lerra,  aqua ;  et  iu  hac  aula  fec  l  quu- 
tuor  augulos  ,  td  est ,  qu  itoor  pnrtes  iiiuiidi  , 
Orieiitcni,  Meridiem,  Occidemeiii  el  Sepleutrioiiem. 
Ad  i>iatu  anl.tni  susiiuendain  cniislituit  Diiitiiuus 
quatuor  coluiiiiias,  <|U.u  suslintierunt  aulatu  illam,  id 
esl,  qualiiorordines  hiiiuiiium  :  scilicci,  oraiotes,  de 
fensoies  meicjtore»,  lahoratores.  Oraiotes  auteui 
constitnil  Dominus  111  muiido  ad  hoc,  ut  proaliis  or- 
dinibus  orarcnt,  et  luccreiit  eis  per  uocieni,quisuiii 
in  lenebri-»  ignoranttae,  hoc  est9  iu  peccaio,et  illos  a«l 


bit  terra  usque  ad  iuferni  iiovissiina,  el  post  erit  dies 
judicii. 

DECRUCEDOMINI. 

Crui  Domiui  de  quatuor  lignis  facta  est,  quje  vo- 
r.aii<ur  cypressus ,  cedrus,  pinus ,  et  buius.  Sed 
buius  imii  fuil  iu  cruce,  nisi  ui»uU  de  illo  liguo  su- 
pra  froiitetu  Christi  fuit,  in  qua  couscripseruiit  Juda?t 
iuu'uni :  llic  est  liei  Judasorum.  Cypressus  fuit  in 
terra  usqueadtabulam,  cedrusin  transversuin,  pinus 
sursum.  Septem  sunl  gradus,  in  quibus  Cbrisius  ad- 
fuit.  Ostiarius  fuit,  quando  destruiit  ostia  inlerni,  et 
ligarvtt  diabolum;  lector  fuit,  quando  apemii  librum 
IsaU  prophetae,  iu  quo  invenit:  Sprilus  Domiui  su- 
per  me,  evan^eiizare  paiipcnbus  misit  me;  eiorcisu 
luit,  quando  ejecit  septem  daemonia  de  Maria  Magda- 
lcnc ;  acoly  tbus  luil,  etc. ;  subdiacouus  fuit,  «luando  |a  vit 
inles  disc  pulorum  suorum  ;  diaconus  fuit,  qtiando 
kcit  de  ai|ua  viiiutu  ;  preshyter  fuil,  quando  frcgii 


ei  bonam  praedicationein.  Ipsi  vero  nec  beue  vtvuni, 
nec  docent,  sed  suo  malo  eieniplo  populum  Dei  occi- 
dunt ;  de  his  dicitur :  Siellae  non  luiei  unt,  et  ideo  de 
ccelo  cecideruut,  el  sic  cecidit  ista  coiuuiua.  Defeu 
sores,  id  est,  miliies  coustittiit  ad  hoc,  ut  alios  tre<i 
ordines  defenderent;  ipsi  veio  cum  dehuisseiit  de- 
feudcre,  facli  suut  rapiores  de  rapina ;  ct  inde  se 
vesiiuul,  et  inde  pulant  facere  eieeuiosynas,  quae  ni- 
hil  prostuit  eis,  et  de  his  dicitur :  Defecerunt  in  va- 
nitate  dies  « oruui,  el  anni  eorum  cuiii  festmaione, 
et  ideo  ira  Dei  asceudit  s>np<T  eos,  el  sic  cecidii  isia 
coluinna.  Mercatores  consiituil,  ut  alios  tres  orduies 
ab  tn»pia  delendcreni,  m  de  Onenialiabuudaiili.-i  ie- 
plereut  Occideiitatem  inopiain;  et  e  couiraio,  «ie 
Meridiouali  abuudamia  replere  i  Septentrionaleiu 
inopiam:  ipsi  vero  populuio  dendent,  qtiia  frauditms 
et  perjuriis  oinne  quod  habei;l  Itura.  lur;  de  his  di- 
citur:  0«i  conliduiit  iu  viilutc  sua,  ctiujjiuiiitudiuu 
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divitianmi  snarum  gloriantur,  omnes  in  inferno  po-  A  (nm  ambo  nccurrenl  cum  lacrymis  niiserorum  :  in 


neotur,  et  ibi  mors  depascet  eos ;  el  sic  cecidit  ista 
eolumna.  Laboratores  consiituit,  tit  de  labore  eorum 
alii  tres  ordines  pascerentur.  Isti  vero  faciimt  bene 
boc,  ad  quod  constituli  sunt,  sicut  dicitor  in  ps  »Imo : 
Labores  manttum  ttiarum,  elc.f  quem  qui  mandu- 
cant,  beati  sunt.  Sed  ipsi  com  sic  possent  vivere 
juste,  de  proprio  labore  et  sudore,  et  inde  populum 
Dei  pascere,  et  sic  sustinere  aulain,  ne  omnino  cade- 
ret,  et  sic  pervenirent  ad  regnum  Dei ;  ipsi  vero  dc- 
viatido  cadunt,  quia  in  primis  auferunt  Domino  suo 
Jesu  Christo,  et  patri,  et  suae  matrt  Ecclesiw,  sua 
jura,  decimas  et  primitias,  et  est  miruni  quoinodo 
aodent  qoaerere  panem  ab  eo  cuisuuin  auferunt.cum 
dicitur :  Panem  nostrum  quolidiamimda  nobis  hodie. 
Iterum  invident  vicinis  suis  de  bonoribus,  de  campis, 
de  vineis ;  et  si  possuni,  subtrahiint  illi  unam  meiam, 
aut  muiant  termiiium ;  et  sic  cadit  ista  columna,  et 
sic  periK  pene  lotus  mundus,  nisi  ille  succurral,  qui 


ipsnm  creavit.  Fratres,quia  nos  non  possumus  agere  B  tremendodie, 


tremendo  die. 

Libri  danttir  in  medio,  et  erit  memontio  :  nb  an- 
gelis  recitantur  peccata  nostra  initio  congregata  :  in 
trem**ndo  die. 

Miserergo  quid  facio,  aut  qtiid  respondeho?  hoc 
quod  mibi  octultum  est,  meis  auribus  atidiam  :  111 
tremendo  die. 

Non  accipitnr  persona,  cessabunl  sacrifieia  :  non 
se  rediinent  divites,  qui  congregaverunt  peccata  :  in 
treinendo  die. 

0  qttales  re^es  potentes,  quibus  obediernnt  gen- 
tes,  ibi  stabunt  anie  llironuro,  cutn  inagno  fletu  ge- 
mentes  :  in  tremendo  die. 

Principes  sublimiores  ibi  anhelabunt  pro  ardore, 
non  esl  qui  faciat  ventnui  illis,  neque  qui  lergat  su- 
dorem  :  in  tremendo  die. 

Quam  amams  dies  ille,  de  quo  loqtiitur  Propheta, 
velox  nimis  et  timenda,  peccatoribus  tremenda  :  in 


hoe,  et  nos  Regeni  precemur,  Dominum  nostrum 
Jcsum  Christum,  ut  ipse  qui  fecit  inuudum  regat 
nos  et  mundum,  sic  ut  pos>imus  pervenire  ad  regna 
ccelorum,  ipao  adjuvante  qui  vivit  et  regnat  cum 
Patre  et  Spiritu  sancio,  per  omnia  saeeula  sasculoruiu. 
Aroeo. 

DE  EUCIIARISTIA  SUMENDA. 

Iit  miraculis  Bonifacii  papae  legimus  quod  Domi- 
niea  d*e  cantabal  inissam,  posl  missam  benedixit 
panem,  et  dtmi  coromunicabat  populum,  venit  untis 
filius  Judaei,  el  iutroivit  in  Kcclesiam,  et  accepit  pa- 
nein  de  manu  sancti  Bonifacii,  et  manducavit;  el 
statim  coepit  ardere,  et  clamare :  Sancte  Bonifaci, 
festiua  me  bapiizare ;  nam  panis  quem  indigne  ac- 
cepi  me  confundit ;  et  venit  clamor  usque  ad  Judaeos. 
Venit  paler  ejus  per  judicium  Judaeoruro,  et  com- 
plevit  de  lignis  et  spinis  unam  domum,  et  accendit 
ignem,  ei  fllinm  suum  intus  jactavit,  et  coepit  ire 
sanus  per  medias  flammas,  et  mater  aspiciens,  per  Q 
flammas  non  notuit  filium  suum  videre;  et  cuin 
inagno  clamore  coepisset  vocare  sanctam  Mariam,  ut 
liiiuro  i uum  sanarel,  et  jaciaverunt  eam  Judaei  in  me- 
dium  ignein.  Cum  hoe  audivil  beatus  Bonifacius,  ve- 
ntt  indutus  quasi  ad  niissam,  et  cuin  multis  Christia- 
nis  in  ignem  inlroivil,  et  inde  puerum  cum  matre 
sanos  eitraxit.  Depreeemur  Deum,  ut  sic  donet  no- 
bi*  suum  corpus  accipere,  ut  vitam  aeternam  roerea- 
mur  habere ,  per  Christum  Douiinum  uostrum. 
Amen. 

HYMNI  DE  DIE  JUDICII. 

A  prophetis  inquisivi  de  die  illa  judicii,  aut  si  longe 
aul  prope  esset:  bsec  signa  dedere  mibi:  In  tre- 
mendo  die* 

Deatos  martyres  Deus  fecit,  quorum  passionem 
auam  dedit,  ut  pro  iilo  paterentur,  et  pro  nobis  in- 
tervenirent:  in  iremendo  die. 

Cuin  erit  dissolutio  et  magua  tribolatio,  cessabunt  u 
pairocioia,  et  erit  consuininatto  :  in  treroendo  die.  ** 

Deus  ab  austro  apparebit ,  terribilis  adveniet  or- 
bem  pnnere  in  desertum,  et  vitidiciam  reiribuere  : 
in  tremendo  die. 

Exstinguetur  sol  et  luna,  stellac  cadent  in  terrain, 
eceloro  movebit  se  de  loco ,  et  plicabitur  ut  liber  : 
io  tremendo  die. 

Fondamenta  orbis  terrae  corruent  cum  iragrandi, 
moDtes  li<juesccni,  terra  inarescet  siuiul,  et  mare  sic- 
cabitur  :  in  tremendo  die. 

Gloriosus  apparebit  Cliristus ,  in  throno  sedebit 
judicare  suam  plebem,  cui  lcgein  ipse  dedit :  in  tre- 
mendo  die. 

Uoc  quod  dixit,  adimplebit,  angelus  tuba  cantabil, 
io  ietu  oculi  cum  audierunt  vocem  :  in  tremendo  die. 

Ibi  stabit  servus  malus ,  exspectans  cum  venerit 
Dominus  ejus;  bora  qua  non  sperat,  itiquirentur 
acta  ejus  :  in  tremendo  die. 

Kalumuia  superboruin ,  et  rapina  impiorura ,  ibi 


Ripijjus  patet  infernus,  tenehrosits  et  horrendus, 
aperiet  fauces  suas  nimiuui  insatiandas  :  in  tie- 
meiido  die. 

Semper  sit  sollicitudo  monente  Deo  nostro ,  110:1 
graventur  corda  nostra  iu  crapula  et  vino  :  in  tre- 
mendodie. 

Tanta  parentur  tormenia,  quanla  non  eupit  mens 
nostra  :  sed  ipse  locus  se  dcinoiistrai,  ubi  eiit  flettis 
frustra  :  in  tremendo  die. 

Uiiicus  lilius  jiidicans  nrbem,  Christum  qtti  non 
conlitentur,  ipsi  peributit  in  fine  :  in  tremendo  di*-. 

Xptaxov  ul  compleautiir  verba ,  ejus  fiant  pra- 
cepta,  brevianlur  dies  illi ,  eruut  ut  uua  hora  :  iu 
tremendo  die. 

Tiit  erunt  dies  ilii,  quando  venit  Duminus  in  ter- 
rain,  Deus  tu  libera  nos  ab  illa  aeterna  poena  :  in 
tremendo  die. 

Zabulo  immitteute  Eva  peccavit  serpente,  Dcus, 
tu  nos  libera  ab  illa  ira  aeterna  :  iu  tremeudo  die. 

Audax  est  vir  juvenis,  dum  fervel  caro  mobilis, 
audaciier  agis ,  perpera  tua  membra  coinquinas  * 
attende  bomo  quia  pulvises,  et  iu  pulvcrem  rever- 
teris. 

Dreve  est  tempus,  jnvenis,  considera  qtiod  mnrie* 
ris ;  venitque  dies  ultimus,  et  perdes  florein  opti- 
inum  :  atiende  homo. 

Carni  tuae  consenliens,  animam  tuam  decipis,  dum 
flectetis  ad  libidineui  mali,  deceptus  renianes  :  at- 
tende  horoo. 

Dentes  tui  fremilant ,  et  labia  exasperant,  et  liit- 
gtia  mala  generat,  tua  vita  trepidat :  altende  homo. 

Elevans  tuos  oculos,  ut  vanitatem  videas,  flecti- 
tur  mens  misera,  membra  ad  malum  erigis  :  attende 
homo. 

Fecisti  malum  consilium ,  et  oflendisti  niroium, 
quia  multuin  secutus  es  tumorem  ad  libidinem  :  at- 
tende  bomo. 

Gloriam  quseris  in  populo,  laudem  bumanam  dili- 
gis,  placere  Deo  non  cupis,  qui  te  de  coelo  respicit : 
attende  hoino. 

Honorem  transitorium  praesumpsisii  accipere,  sed 
major  pceoa  sequiiur,  cui  majora  creduntur  :  attende 
homo. 

In  terra  semper  aspids,  semper  de  terra  cogiUs, 
sed  hic  relinques  omnia ,  unde  supeibus  ambulas  : 
aitende  liomo. 

Karo  te  traxit  in  foveam,  vide  ne  male  pereas, 
festina  te  corrigere,  antequam  fiois  veniat :  atieiide 
bomo. 

Luge  modo,  dum  tempus  est,  ne  gemas  in  judicio, 
ubi  non  valet  gemitus,  nec  ulla  iotercessio  :  atteude 
bomo. 

Modo  labora  fortiter,  dom  es  in  isto  eorpore, 
emeuda  tuum  vitium,  ne  gemas  in  perpetuam  :  at- 
tende  homo. 

Noti  te  frangat  cupiditas,  nec  te  flectat  fragili- 
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us ,  et  nuli  cum  diabolo  participare  ampliui :  at- 
temle  liomo. 

O  si  ei  corde  inlelligas ,  quae  praecepia  legis  sunt, 
ui  ille  qui  adulteral ,  lapidibus  subjaceat  :  ailende 
bomo. 

Per  SaJvatorem  iterum  venit  magna  redemptio, 
ut  cuncia  quat  comoiiltuntur,  pceuitendo  remittan- 
tur  :  attende  homo. 

Quare  non  vis,  juvenis,  recurrere  ad  Dominum  : 
roga  ejuft  cleroeiitiam ,  ut  donet  iudulgentiam  :  at- 
tende  bomo. 

.  Itmupe  cordis  duritiam,  mentis  tui  roalitiam,  re- 
verlere  ad  Dominum,  antequain  finis  veniai ;  attende 
homo. 

Suscipit  Christus  poenitentiam,  el  donat  indulgeo- 
tiam,  ab  illa  vera  auima  ,  qua»  carnem  suam  roace- 


A  rat :  atlemta  homo. 

Terribilis  Christus  venil  ad  judicandum  s«culum, 
at  ipse  reddet  singulis  secundum  suam  operam  : 
attende  homo. 

Veniet  dies  judicii,  erit  fortis  districtio,  ubi  noo 
adjuvai  pater  filium,  nec  lilius  defeudit  patrem  :  at- 
lende  liomo. 

X/9c9toc  veuit  cum  angetig ,  et  inse  reddel  unicui- 
que,  singulis  secuuduin  sua  opera  :  aliendc  lntmo. 

Ttof  acquirit  gratiaui,  delet  peccati  maculas ;  bu- 
militas  el  charitas  ducit  ad  coelos  in  pairiam  :  at- 
tende  homo. 

Zelnm  habet  bonum  ac  optimum  qui  Deum  amat 
ac  proximum,  laetabitur  in  saeculum,  et  gaudet  iu  per- 
petuum  :  attende  homo ,  quia  de  lerra  factus  e>,  et 
in  terram  reverteris. 


SEX  FORMULjE  ORATIONIS. 


0RAT19  PRIMA. 
Reciorem  mundi  Christum  Regem  ez  virgine  na- 
tum ,  Dominum  precibus  peculiariter  et  aposlolos 
rogemus.  Petrus  mihi  apostolus  aperiai  januam  viur, 
et  Paulus  pra?dicator  geniium  iniroducat  in  coelum. 
Andreas  virtutem  tribuat  atite  tribunal  Christi.  Jaco- 
bus  atro  prostrato  agmine,  angelorum  me  siuibus 
tradat.  Joannes  cum  gratia  me  potet  ab  omnipotcn- 
lis  pectore.  Philippus  me  lampadibus  ornaium,  lae- 
ttiro  ad  Regem  perducat.  Thomas  mihi  organorum 
laudibus  in  aevnm  cantet  triumphalia  merita.  Barilio- 
lomaeus  me  mellifluis  mandet  alloquiis,  ubi  Angelo- 
rum  amator  agmina  deleclet  secuui.  Jacobus  mihi 
Alphxos  auream  reddat  corouam,  vnriisqtte  floribus 
gemmarum  in  fulgido  splrndescat  lumiue.  Siinon 
ntilii  monilia  tribuat  zeloies  sancta ,  uude  angelica 
celsitudo  adiiiirabilis  videbilnr  omnibus.  Judas  me 
t-onlessis  vocibus  ad  ineflabilem  paiieiniam  vehat, 
ubi  Trinitas  divina  ternis  adoratur  vocibus  :  Pairem 
et  Filium,  et  Spiriluro  uuo  ore  omnes  collaudant 
Dominum. 

ORATIO  II. 

0  Jesu  Nazarene,  Gli  Mariae,  reus  tibi  sum  regum 
Regi ,  cujus  regnutn  est  siue  flne.  Deus  Domine 
imus,  tibi  suro  rens  moilis ;  esto  mihi  nunc  paiiens, 
qui  es  fortis  et  poteus.  Adjuro  Dominum  verum , 
iinum  semper  el  trinum,  ut  adire  tantum  p-  ssim 
S.  Martinum.  Rogo  nunc  regem  repum,  qui  est  lu- 
iueii  divinuro,  tit  valeam  sanctuin  visitare  Marimum. 
Cbriste  Deus  deorum,  cujus  est  uuinen  mirum,  fac 
ine  lugere  sanum,  juxta  S.  Mariiiium.  Viam  dirige 
pjane,  o  Jesu  Nazarene,  ut  valeam  puro  ibi  peccaia 
flere.  Mihi  adjutorium  erit  per  natttragiuin,  Cbristi 
militis  miri  suffragium  Mariini.  Volo  te  visiiare;  fac 
ine  ad  te  venire,  qui  es  virtutis  lanlas,  o  mi  S.  Mar- 
tine.  0  S.  Martiue,  nuuc  intercede,  quneso,  pro  me 
dolente ;  male  labe  culparum  presso.  0  mi  sancte 
Marliue,  pro  me  nuuc  intercede,  ne  roe  continganl 
coro*  flammae  perennis  pcenae.  0  mi  sancie  Marune, 
tui bas  ccelorum  cbare,  ne  siin  parltceps  poena?,  milii 
auxiliare.  0  sancie  Manine,  inilii  auxiliare,  ut  fruar 
in  liue  vit.o  perenni  pane.Gloria  tlbi  pater.qui  es  fia- 
tcr  el  mater. 

ORATIO  111. 

Domitiaior  Domiuus  Deus  omnipotens,  qui  es  Tri- 
niiai  uua,  Pater  in  Filio,  et  Filitis  in  Palre,  cuin  Sni- 
ritu  sancto,  qui  es  semper  in  omiiibus,  et  eras  auie 
oiunia,  et  eris  per  omnia  Deus  benediclus  in  sa?cula. 
Commendo  animam  roeaoi  in  mauus  potaitias  tuae,ut 
custodias  eam  diebus  ac  noclibus,  horis  aique  mo- 
roeoiis,  miserere  mei  Deus  angelorum.  Dirige  me 
rex  archangeloruin9custodi  me  per  orationes  patiiar- 
charum,  per  merita  prophetariim,  per  sulfragia  apo- 
stoloruro,  per  victorias  mariyr  um,  per  lidem  confes- 
sorum,  qui  placuerunt  tibi  ab  initio  mundi.  Orel  pro 
me  sanctus  Abel,  qui  primus  coronalus  est  niartyrio. 
Mret  pro  ne  sanctus  Enoch,  qui  ambulavit  cum  Deo, 


U  el  iranslatus  est  a  mnndo.  Oret  pro  me  sanclus  Noer 
quem  Dominus  servavil  in  dlluviopropterjustitiaiti. 
Itoget  udelis  Abraham,  qui  f»rimus  credidit  Deo,  cut 
repuiata  est  Udes  ad  justitiam.  Intercedal  pro  me 
sonctus  Isaac,  qui  fuit  obediens  Patri  usqtie  ad  mor- 
tem,  in  exemplum  Domini  nostri  Jesu  Cliristi,  qui 
oblatus  esl  Dto  Palri  pro  salute  mundi.  Postulet  pro 
nie  felix  Jacob,  qui  vidit  angelos  Dei  venientes  in 
auxilium  sibi.  Oret  pro  me  sanctus  Moyses,  cum  quo 
locutus  esl  Dominus  facie  ad  faciero.  Subveniat  mihi 
sanctus  David,  quem  elegisti  secundum  cor  lutim, 
Doroine.  Deprecetur  pro  me  sanctu»  Elias  proplieia, 
quem  elegi^li  in  curru  igneo  iisque  a«l  icelum.  Oret 
pro  roe  sanctus  Eiisetu,  qui  suscitavit  mortuuiii 
posi  loortem.Orel  pro  mesanclus  Esaias,  cujus  labia 
mundata  sunt  igni  ccelesti.  Adsit  mibi  beatus  Hiere- 
mias,  quem  sanctilicasti  in  tilero  matris.Orei  pro  me 
sanctus  Ezechiel,  qui  vidil  visiones  mirabiles  Dei. 
Deprccelur  pro  meelecius  Daniel,  desiderabilis  Dei, 

r  qui  soivit  soronium  regis,  et  interpretatus  est,  et  bis 
liberalus  esl  de  lacu  leonnui :  et  tres  pueri  liberati  nb 
igue :  dttodecim  propheiae,  Ozeas,  Aroos,  Micheas, 
Joel,  Abilias,  Abacuc,  Jonas,  Nahuin,  Sophonias, 
Aggaeus,  Zacnarias,  Malacbias,Esdras.  Hos  orones  in- 
voco  in  auziliuro  meum.  Assistant  mihi  omnes  apo- 
sloli  Domini  nostri  Jesu  Cliristi,  Pelrus  et  Paulus, 
Joannes  et  Andreas:  tres  Jacobi,  Philippus,  Baittio- 

•  lomaeus,  Tliom^s  et  Matthsus,  Barnabas  et  Maithias, 
et  onines  roartvres  tui.Depelle  a  me,  Doiiiine9concu- 
piscentiain  guhe,  et  da  niiiii  virtiitein  abslinenli* ; 
fuga  a  me  spiritum  fornicationis,  et  da  mibi  ainorem 
cbariiatis ;  exslingue  cupiditaiem,  et  da  mihi  volunia- 
i  iam  paupenatem.  Cohibe  iracundiam  meam,  et  ac- 
cende  in  me  nimiam  suavilatem,  et  chariiatero  Dei  et 
proiimi.  Abscinde  a  me,  Domiiie,  tristiiiam  saeculi, 
el  auge  roihi  gaudiuro  spihtuale.  Depeile  a  me  ja- 
ciantiaro  menlis,  et  tribue  mibi  compunctioiieiu  cor- 
dis.  Minuc  superbiam  meatn,  et  perlice  in  me  humili- 
tatem  veram.  Indignus  egosum.et  infelix  homo,quis 

0  nie  liberabit  tie  corpore  mortis  bujus  peccaii,  msi 
gratia  Domini  nostri  Jesu  Chrisli ;  quia  peccator  ego 
sum,  et  innumerabilia  sunt  delicta  mea,  et  non  sum 
dignus  vocari  servus  tuus.  Suscita  iu  me  fletum,  mol- 
liflca  cor  meum  durum  et  lapideuui,  et  accende  in  me 
ignem  timoris  lui;  quiaegosum  ciuis  moriuus,  libera 
animam  meam  ab  omnibus  insidiis  iniiuici,  el  cou- 
serva  me  iu  tua  voluntale :  doce  roe  facere  volunta- 
tero  tuam,  quia  Deus  meuses  tu,iibi  houor  etglona, 
pcr  oninia,  etc. 

ORATIO  IV. 

Deus  meus,  et  Pa  er  meus,  rex  meus,  protector 
meus,  rounda  me  a  peccatis  meis,  et  ab  tniquitate 
mea  lava  nie,  Domiue,  et  salva  me ;  quouiam  iieccata 
multa  feci  coram  te.ct  nou  sum  diguus  vocari  servus 
tuus,  propter  iuiijuitates  meas,  quas  suut  innuuiene. 
v  Dimiue,  Domiue,  debita  mea,  quia  deprecor  cuiu 
omni  dtligentia,  et  intimo  cojtfif  amorc  :  suppbco 
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libi,  Doniine,immiiie  veramdilectionem  in  cor  meum,  A  r\m  nocere  possii.  Peccavi,  Domiue,  coram  ie  ei  co- 


ci  amorem  ccelesiem  in  sensuni  meuin,  ei  obtimltreiit 
roe  misericordias  tti«,  Domine  Deus ;  revoca  mihi  ad 
memoriam  agonem,  ul  niercar  videre  in  regno  coe- 
lesti,  ubi  Paier  regnat  cum  Filio  el  Spirilu  sanclo,  iu 
t&cula  saecuiorum.  Amen. 

OHATIO  Y. 
In  nomine  Patris,  et  Filii,  et  Spiritns  sancti:  Ga- 
hriel.esio  milii  lorica;  Micbael,  e*to  mihi  haltheus; 
Raphael,  esto  mihi  scutuin ;  Uriel,eslo  mihi  protector; 
Rumiel,  esto  mthi  defensor;  Paniel,esio  milu  sanitas; 
et  omnes  sancti  ac  martyres ,  deprecnr  ut  juvent  me 
apad  jtistum  judicem,  ut  dimittant  mihi  in  diejmlicii 
peccaia  inea,  in  nomine  Doinini  nostri  Jesu  Chrisii. 
Oro  vos  et  deprecor,  ut  me  in  orationibus  vestris 
dignemini  habere,  ul  nunquam  inimicus  vel  adversa- 


ram  angebs  luis;  fac  cum  servo  tuo  mUericordiaut 
tuam,  tibi,  Doinine,  justitia;  libi,  Domine,  ruisericor- 
dta.  Sana  me,  Domine,  et  sauabor,  quoniam  salu* 
niMji  iu  es,  el  veniat  oralio  mea  ad  lemphim  saucniiii 
tuiiin ;  libi  honor  ei  gloria,  per  omnia  saicula  s*cu- 
loruin.  Amen. 

ORATIO  VI. 
Aperi  mihi  pulsanti  j.intiam  vilae,  princeps  tenebra- 
rum  iioii  occurrat  inibi,  nec  veuiat  miiii  pes  superbins, 
et  inanus  extra  tea  a  tenon  comingal  me ;  sed  suecipe 
ine  secundum  verbum  timm,  et  perdtic  me  ad  e«»nvi- 
viuni  epiilarnm  tiianun,  ubi  epulantur  lecmn  omncs 
amici  tui.  Tu  es  Chrislus  Filius  Dei  vivi,  qui  ctim 
Patre  tuo  vivis  et  regnas  in  saecula  sseculornnt. 
Amen. 


DE  SEPTEM  VERBIS  CHRISTI  IN  CRUCE. 


ORATIO. 

Bfiiedicium  sit  dulce  nomen  Domini  Dei  nostrl 
Jesu  Chrisli,  et  dulcissimae  virginis  llari»  matris 
ejus  in  slerttnm  et  ultra.  Amen. 

Domine  Jesu  Christe  Fili  Dei  vivi,  qui  seplem 
verba  ullimo  vil»  luae  in  cruce  pendens  dixisti,  ut 
semper  iiia  sanclissima  verba  in  memoria  habea- 
mus,  rogo  le,  per  vinuiem  iliorurn  septem  verbo- 
rum,  ut  milii  parcas  et  indulgeas,  qtiidquid  peccavi 
et  comiuisi  per  septem  peccala  mortalia,  vel  ex  eis 
procfdentia,  scilicet  de  superbia,  avaritia,  lumria, 
invidia,  ira,  gula  et  acedia.  Domine  Jesu  Christe 
Fili  Dei  vivi,  sicut  tu  dixisli,  Pater%  ignosce  crucifi- 
gentibus  me,  fac  ut  ego  amore  luo  parcara  cunctis 
mihi  mala  facientibus ;  et  sicut  tu  dixisti  matri  luae, 
J/n/ier,  ecce  fiiius  tuus9  deinde  dixbti  discipulo  too, 
Ecce  mater  tua%  fac  ut  matri  tuae  me  sociel  amor 
tuus  et  charitas  vera :  et  sicut  tu  dixisti  latroni , 
Hodie  mecum  eris  in  paradiso,  fac  me  ita  vivum,  ui 
in  bora  inorlis  dicas  iinhi,  Hodie  mecum  eris  inpara- 
diso.  Et  sicut  dixisti,  Heli,  Ueli9  Lamma  Sabachtani9 


B  hoc  est,  Deus  meus%  Deus  meus%  ut  quid  dereiiquisti 
me%  fac  me  dicere  in  omni  tempore  angustiw  et  tri- 
btilatiouis  meae,  Pater  mi  Domine,  miserere  mihi  pec- 
catori,  rege  me  Rex  meus  et  Deus  meus,  qui  tuo 
proprio  sanguine  me  redemisti.  Et  sicut  tu  dixisli, 
sith9  scilieet  salutem  animarum  sanctarum  ,  qnae  in 
limbo  erant,  adventum  luom  exspectantium,  fac  ut 
ego  semper  sKiam  te  diligere,  fonlem  aqtue  vivenlis, 
fontem  aeternse  lucis,  et  ut  toto  corde  desiderem  le. 
£t  sicut  lu  dixisti,  Patcr,  in  manus  tuas  commende 
spiritum  meum9  fac  nt  ii»  hora  mortis  meae  perfecta 
et  libere  possim  dicere  tibi,  Pater%  in  manus  tuas, 
commendo  spiritum  meum.  Recipe  me  venientem  ad 
te,  quia  non  constituisii  certum  tempits  vita  mea$ , 
et  sieul  tu  dixisti,  Consummatum  est%  quod  significat 
et  dolores,  ^quos  pro  uobis  mtsetis  peccaioribus 
susceperas,  jain  liniri :  fac  ut  in  egressu  aninttt  inea 
audire  valeam  illam  dulcissimam  vocem  tuam,  Veiii 
auima  mea  dilecta,  quia  jam  disposui  penurias  tuas 
p  consummare  :  Veni  nt  mecum  conscendas  ctim  san- 
^  ctis  et  electis  meis  in  regno  meo  epulari,  jocundari, 
et  commorari  perinflnita  sccuia  sa^Culorum.  Amen. 


DE  MEDITATIONE  PASSIONIS  CHRISTI  PER  SEPTEM  DIEI  HORAS 

LIBELLUS. 


PRjEFATIO. 

Septies  in  die  laudem  dixi  tibi.  Rogasli  me,  ut 
allqueiucunque  modum  medilandi  in  passione  Dei 
monstrarem  tibi  Secuudum  septem  horas  diei,  qula 
soper  omnia  h;ec  dicebas  desiderare  te  ut  posses 
frequentem  habere  memoriam  ejus,  qui  pro  le  vo- 
luit  inulia  pati.  Idcirco  ejus  amore  et  adjutorio  sub- 
stili,  prout  brevius  el  melius  potui,  scripsi  quse  de- 
votissime  posiuiasti,  non  oninia  exponendo,  sed  mul- 
tas  langendo  rationes,  qnas  libi  exponendas  et  per-  ' 
liciendas  reliqui.  Anima  enim  coiitemplativa  et  spi- 
rilualis  de  paucis  extrahit  mulla,  et  anima  rudis  et 
carnatis  de  muliis  significat  pauca.  Quapropter  quo- 
qne  scias,  quod  si  bac  scieniia,  qu  e  super  omnes 
scientias  est  nobilissima  volueris  prolicere,  cum  ina- 
gno  siudio  oportet  te  abstinere  a  cibo  delicalo  et  potu 
immoder;iiovet  ad  nece^siiaiein  parcent  [F.  parcumj 
jus  sumcre  de  ulroqtie :  oportet  eliam  uia  multiloquio 
ca\eas  et  Irlitia  vana  et  inepta.  Non  enim  decet, 
qni  vuli  Cljristi  doiorem  sentite,  verbis  et  rebus  lu- 
soriis  ei  iu  gaudio  vauo  se  inulililer  occupare,  ut  bre- 
viter  dicam,  a  sollicitiidine  lemporali  et  delectatione 
carnali  s«  u  cousolatioiie  :  eiiam  oporiet  cum  multa 
diliggutia  cogilare ,  quod  non  c<»iiveuil  cousolalio 
camalts  et  coutemplatio  Dominicx  passiouis.  N^ces- 
rarium  etiam  esse,  ut  aliquando  ista  cogites  in  con- 
leiiiplaiione  tua,  ac  st  praesens  tum  temporis  fuisses, 
^uando  p^ssus  fuit.  Et  ita  le  habeas  in  dolcndo.  ac 


si  Dominum  tuum  coram  oculis  tuis  haberes  patien- 
tem,  et  ita  ipse  Dominus  prastens  erit,  et  accipiet 
tua  vota. 

MtDITATIO  COMPLETORII. 

Primo  igitur  a  complelorio  est  incipiendnm.  Com- 
pletorium  dici  potest,  quia  in  ipso  cursus  diei  eor*- 
pletur.  Similiter  Dominus  noster  Jesus  Christus,  com- 
pleio  cursu  praedicationis,  et  ccena  facta  cum  disci- 
pulis  sius,  de  qua  cuBita  et  de  sacratissimo  dono  sul 
corporis  et  sanguine  ibi  tradito  debes  frequemer  et 
devo  issime  cogitare.  Ccena  in  qua  illa  tani  singtila- 
riter  et  gloriosissime  celebrata,  et  lotis  discipulorura 
pedibus  et  facio  sermone  exivit  cum  discipulU  suis 
in  moniem  Oliveli,  ubi  capiendus  erat,  etab  amicis 
snis  separandiis9  quando  complendum  erat,  quod 
dixerat  propheta  :  Percutiam  pastorem%  et  disper- 
gentur  otes  gregis.  Secundo  hic  coglubis  qnaliter 
dixit  Dominus  discipulis  suis,  Surgite,  eamus  hinc; 
et  respondebis  ei  in  spirita,  Domine,  quo  ibimus  t  et 
ipse  tibi  in  spiriiu  respondebit :  Ibimus  ad  passio- 
nem  meam,  ibimus  ad  angustiam  meam,  et  ad  se- 
paratiooem  a  vobis,  coritoraliter  in  hoc  mundo.  El : 
Quicunque  volnerit  venire  post  mefabneget  semetipsum% 
ei  tollat  crucem  suam%  et  sequaiur  me.  Et  lu  respon- 
debis :  Ibo,  Domine,  et  ego  lecum,  et  seqnar  te  sicut 
ad  iiioriem,  sic  etiam  ad  vitam.  Doroine  Jesu,.no» 
sinas  me  a  tuo  laiere  separari.  Posiea  cogita,  quod 
dixit  discipulis  suis :  Dormitisf  viglfate  tl  orate>  ui 
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tton  intretis  in  tentalionem;  $pirilu$  qutdem  promptus  A  Joanni,  qui  etiam  prasens  erai :  0  Joannes,   qno- 


est%  earo  aittem  infirma  :  et  lu  respondehis  itenim 
Domino :  Oomine,  qui  mandasii  q  iod  vigilemus  et 
oremns,  tu  da  nobis  gratiam  ad  h#c  facieuda,  quia 
licet  spiritn  pronijli  sumus,  caro  aufem  inflrma  et 
tola  pigra  et  tota  somno,  cibo  et  potu  plena,  nec 
polest  sulinere  quod  vix  per  unam  horam  perfecte 
tecum  vigiltt,  tecnm  oret  ne  cadat  in  teniatioiiem. 
lta  poies  ipsum  Dominum  exorare.  Respice  etiam, 
qiialilcr  jacebanl  discipuli  dormientes,  et  qnalitcr 
ostendit  modum  orandi  in  gestu  rorp»ris  et  verbo 
pio,  et  per  aiigelnm  il»i  apparentem.  Dicitur  eniin 
quod  procidit  iu  faciem  suam  super  terram,  et  ora- 
vit  ibidem  dicens :  Pater,  $i  fieri  potest%  tramfer  ca- 
lieem  hunc  a  me.  Vemmlamen  non  sicut  ego  volo%  sed 
sicui  tu.  Et  ecce  apparuit  UU  angelns  de  ccelo  confor- 
tanx  eum%  et  in  agone  prolixius  orabat ,  el  factus  est 
sudor  ejus  tanquam  guttm  sanguinis  decidentes  infra. 
Noia  ergo  hic  omnia  verba  et  uiodum ;  ita  et  ludebes 


modo  stat  ita  Oomintis  et  magister  nosier  ?  Cogiia 
qualiter  dolebant  Peinis  ct  Joannes  h:rc  videntes, 
cogita  quando  dixit  Dominus  Jesus.  Judaeis,  Amen 
dico  vobi$%  videbitis  Filium  hominis  sedentem  ad  dez- 
Lram  Dei%  qualitcr  tunc  priuceps  sacerdo  um  scidit 
vestimenta  sna  dicens,  Btasphematit ;  et  qualiier 
tunc  omnes  fere  insimul  imierunt  qni  circuutsta- 
bant  super  Dorointim  tuum  Jestnn.  Alii  dabant  pal- 
inas  in  serenissimam  faciein  ejus,  alii  manu  versa 
perctitiebant  dulcissimnm  et  melliflnum  os  ejus,  alii 
iu  collum  ejus  sanclissimum.  alii  spnebant  in  faciem 
ejus  benigiiissimam ,  alii  evellebant  sanctiss  mam 
barbain  ejns,  alii  per  snos  capillos  venerabiles  ip- 
suin  trahebanl,  et  sicul  existimo  inter  pedes  calca- 
bant  Oominiim  luum»  et  Dominum  angelorum  male 
tractabant  sine  reyerentia.et  sine  aliqua  pietate.  Et 
sic  Jesus  exhibuit  seipsum  unicuique  pro  vobis.  Cum 
euim  essent  crudelissimi  et  sine  inisericordia. 


facere,  scilicet  cadens  in  faciemluam  :  non  retro  vi-  3  nia  mala  et  vituperia  quae  poterant,  faciebant  ei; 


deas,  sed  ea  quae  rogas  coram  te  babeas  et  teneas  in 
mente  non  retro,  uli  in  dicendo  et  cor  alibi  tenendo : 
et  quod  voluntas  pra»sens  sii,  et  quod  non  tepide, 
ued  cum  inaguo  labore  ores  et  dolore,  sicut  Deus 
fecit,  et  qnod  uon  parum,  sed  prolixe,  et  tunc  statini 
videbis,  qtiomodo  angelus  aderit,  qui  te  adjnvet  et 
ronlbriet,  et  oraiionem  tuaro  Deo  pwsentet.  Pro- 
pter  exemplura  omnium  nostrum  ille  angelus  appa- 
ruit,  confortsins  Dominum;  et  non  seinel,  sed  fre- 
quenter  est  orandum,  sicut  ipseostendit  per  trinam 
8uam  orationem  ;  et  tu  ora  pro  vivis,  pro  peccatori- 
but,  pro  le  et  amicis  tuis  et  commissis.  Considera 
ergo,  qui*  fuit  dolor  ille,  quando  discipuli  sui  devo- 
tiss>mi  abierunl,  quando  oponuil,  quod  a  magislro 
siio  diiecio  separarenlur,  0  quam  inviti,  0  quam  de- 
voii,  0  qunliter  plorante*,  0  quales  voces  et  clamo- 
res  et  suspiria  dantes,  sicut  orphani  recedebant : 
perpende  quod  recedenles  dicebant :  0  magister  bone 


alii  ut  placerent  majoribus,  qui  erant  immanissimL 
Quid  ergo  tu  focies,  si  haec  videris?  nunquid  proji- 
ceres  te  super  Dominum  tuum,  et  diceres  :  Nolite 
jain,  nolile  faeere  tantum  malum  Domino  meo?  Eoce 
ine,  faciie  mibi,  et  Domino  meo  tantas  injurias  non 
irrogetis.  Et  tunc  amplexareris  flexis  genibus  Domi- 
num  tuum,  et  magistrum  tuum,  et  susciperes  liben- 
ler  super  te  percnssiones.  Cogita  qualiier  Judsei 
Yiiduul  ad  dormienduin,  et  Dominus  tuus  dilecios 
relinquitur  ligatus.  Postea  fatigati  principes  Judaro* 
ruui,  et  miserti  sunt  iniquitatis,  et  csteri  vadunt  ad 
dormiendum,  et  Dominus  relinquiiur  ligalos  cura 
custodibus,  et  forlassis  peniius  in  uno  angule  domus 
separatus,  afOictus  nimio  fiigore  et  labore,  quia 
hyemt  erat,  el  maxime  noctes  longae  nimis.  Tu  ergo 
ibisad  eura,  eisedebis  ad  pedes,  dolens  et  lugens, 
et  tuuc  devolissiroe  osculaberis  inanus  et  pedes  ejus 
venerabiles,   et  vincula  illa  diversissima,  ei  dices 


et  dulcis  pater,  0  benigne  Domine,  quomodo  ita  se-  r»  0  Domine,  saliem  requiesc^t  caput  tuum  sanctissi- 
paramur  a  te,  quomodo,  pater  sancte,  fllii  tui  fu-      mum  super  humerum  memn,  ex  quo  te  non  nossum 


giuntate?  quo  ibimus,  Domine?  Hsec  et  multa  simi 
Jia  dicere  poterant.  0  quoties  respiciebant,  videntes 
qtialiter  Dominus  suus  ligatus  et  sine  honore  trahe- 
batur  :  0  quoiies  se  in  terram  projiciebant  et  ad  co> 
lum  clamabant !  Cogitare  potes,  si  Doniina  mater  sua 
ibi  fuissei,  quid  fecisset,  dic  in  corde  tuo  :  0  Domina 
inea,  quomodo  non  cogitas,  qualiter  liiius  tuus  di- 
lectissimus  vadit  :  0  Oomina,  quam  mala ,  qtiam 
amara  dies  crastina  erit  libi,  quando  audies  el  vide- 
i>is  tam  crudele  specUculum  :  0  Domine  Jesu,  qui 
<>mnia  potes  sustiuere,  quod  non  rumpaiur  prse  do- 
lore  cum  cogitat  te,  o  magister  bone,  agnus  inno- 
tens,  quomodo  ibas  inter  lupos  et  te  mordebant 
canes  pessimi,  et  non  clamabas,  sed  tanquam  xgnus 
innocens  ad  moriem  ibas.  Oicitur  enim,  quod  impo- 
suerunt  caienam  collo  tuo ,  et  quod  ligavertint  san- 
ctissimas  manus  luas ,  et  ctim  impeiu  lamitiam  con- 
tra  iaironem  secedentes,  et  te  percuiienies  duxerunt 


liberare.  Et  tunc  recommendabis  te  ei  devotissime, 
et  omnes  amicos  tuos,  et  totum  absque  dubio  con- 
cedei  tibi,  quidquid  rogaveris  et  petieris  ab  eo,  et 
dices  ei  quod  in  crasiiuum  nuntiabis  mairi  ei  dignis* 
simae,  et  sic  ad  pede^  ejus  sanctissimos  et  beatis<*imos, 
vel  juxla  peclus  <jus  gloriosissimuui  aliquantulum 
dormitabis  et  quiesces,  et  tum  dormire  potes  in  tali 
statu  videns  Oominum  tuum. 

MEDITATIO  HORiE  PRIM^. 
Hora  prima,  corde  doloroso  et  mcesto  meditaberia, 
qualiter  maue  facto  conveiieriut  Jmlaei  ad  cousilitun 
suum,  et  dticitur  ibi  afni<:tus  nimis  Dotninus  tuus  di- 
lectus  Jesus ;  cum  auiem  voltint  eum  de  donio  du- 
cere,  dicentes,  ut  aestimo  :  Surge,  surge,  Jesu ;  qufid 
facis,  dormis,  an  11011?  quia  priucipes  et  saceid«>tes 
mandant,  qnod  ducatis  ad  consilium,  ubi  le  exspe- 
ctant  cuin  populo,  volentes  te  dare  Pilato.Tu  auteio 


a<l  Annam,  ct  postea  ad  Caiph  mi,  ubi  erant  congre-  ^  cogites  ad  ha*c  te  esse  cuin  ipso  et  dices  :  ileu,  De- 


gail  principes  Judseorum,  et  te  ex^pectabant.  Hene 
rtiani  potes  cogitare  quam  male  eum  recei>eruut,  et 
eum  sine  honore  sedere  feceruni  forte  in  terr.i  vili- 
ler  coram  ipsis.  Et  lu  haec  omnia  in  spirilu  cogitabis 
et  videbis.  Hucusque  de  coinpletorio,  circa  quod 
multa  cogitabis. 

MEOITATIO  HORi£  MATUTINALIS. 
Hora  matutinali  exciuberis  a  somno  tuo  plenus 
lacryiuis  et  dolore  confectus,  propter  ea  qux»  post 
conipietorium  cogita^ti ,  et  tune  medilaberis  et  in 
s|tiriui  videbis,  qualiter  Oominus  tuos  sederit  inter 
iiiimtcos,  quia  derelicius  a  suis  discipulis  et  amicis. 
licie  rredo  quod  dices  :  O  Domine  Jesu,  qnomodo 
hcdes  ita  et  fctui  despectus,  et  lam  inhonoratus  ?  Ubi 
sunt  diseipuii  tui  et  amici  ?  0  unicum  bonum  meum, 
o  gaudium  singulare  meuin  et  consiliuiii  meum, 
quid  laciam,  ctun  le  videam  ita  stare  ?  Diccs  etiam 


intne  mi,  heti,  magisier  bone,  quia  jam  te  voluut 
tradere  morti  :  0  Oomiiie,  quam  crudeles,  quam  do- 
lorosi  rtiraores  :  0  Domine,  quam  lugubrem  visio- 
nem  videbit  mater  tua  dulcissima,  quaiiti  auiaros  ru- 
mores  atidiet,  tam  ipsa  quam  omues  qui  te  diligunt : 
0  Domine,  quid  miser  ego  faciam ;  ibo  tecum,  Do- 
mine,  vel  ibo  niintiare  Oomiiue  meae  dignissimae 
matri  tuae,  ut  veniat  ad  te.  Postea  videbU  quomodo 
imrat  afllictus  ei  iigalus.  Omiies  rcspiciuiit  iu  euni 
resnluiites  ei :  0  Jesu,  hic  es !  quornodo  si  propheu 
eras  non  providcbas  isia?  Talia  et  multa  similia  po- 
terant  ei  dicere  illi  maledicti.  Si  auteiu  aliain  viam 
volueris  teuere,  cogitabis  sic  :  aulies  sic  dici  quod 
Jesus  captus  tenetur  a  Juduns,  et  lunc  venieus  vide- 
bis  eum  ligatutu  cadeus  aute  ipsuin  et  ploraus,  et 
formans  verba  tui  doloris.  Postea  audies  ibi  faisa 
tesiiiuonia  conira  eum,  et  priucipem  sacerdotum  di- 
ceuiem  et  qutcrentem  :  Si  es  Cbristus  Filius  l>ci  be- 
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nedicti?  El  audie*  Dmninum  mansuetissime  respon- 
dentcm,  Tu  dixtii.  Kt  illud  verhum  quod  supradi- 
tinm  esl,  Amodo  vulcbitit  Filium  homini$9  etc.,  quam 
responsionem  ip»i  repoi:inies  blasphemiaro,  fecerant 
ut  aesiimo  sicut  prius  fecerant.  Considera  etiam  quo- 
modo  po*tea  duxerinl  euin  ad  Pilatum,  manibus  post 
lergum  ligatis  vel  ante,et,utdicilur,  calenara  incollo 
ejus,  qnffl  postea  ostendebatur  tn  Hierusalem  pere- 
^rinis  pro  tnagna  devotione,  quae  submtttebatur  in 
ea  colla,  et  propterea  in  hac  hora  convenit  |»opulus 
ad  confilendum  et  l.tudandum  Dominum,  quia  ipse 
esi  judex  vivorum  et  morliiorum,  quam  damnandi 
Jmkci  iu  bac  hora  perire  concesserunt. 

MEDITATIO  AD  TERTIAM. 
Hora  lertia  cogitahis  mflesttis  et  trislis,  qualiter 
ao.iis  lam  per  omnes  ptaleas  llieru&tlem,  quod  Do- 
ntinns  tutis  lenetur  captus,  et  quomodo  volunt  euni 
crucifigere.  Et  quomodo  audiens  haec  dolorosa  maier 
ducia  cum  insesiimabili  lamento  el  flelu  et  planctu  a 
senioribim  suis  quasi  mortua,  et  venit  ad  videndum 
filiura  suiiin  sic  afQictum,  sic  ligatoin,  sic  conspu- 
lnm,  et  omni  solaiio  et  auxilio  deslitutum,  a  discipu- 
lis  atque  omnibus  derelictum,  nec  se  in  aliquo  excu- 
samein  :  et  ipse  Jestis  videl  eam  in  terra  prostraiain 
ei  exanimeui,  et  sorores  et  alios  qui  secuin  venerant. 
Quis  pulas  dolor  fuit,  obsecro?utique  cogita  tantam, 
si  poles,  amaritudinein,  si  piam  babes  animam.  0 
bone  Jesti,  o  bone  Doinine,  ubique  et  semper  tibi  do- 
lor  multiplicabatur.  Dolorem  enim  raatns  tuas  libi 
renutabas  tunm.  Posiretno  mittitur  ad  tlerodeui,  et 
lit  concursus  populorum  magiius  sequentiiim  ipsmn. 
O  Domina,  qualiter  ibas,  vel  quis  te  juvabat  ire? 
Certe  exemptuin  eras  doloris  omnibus  ainaniibus 
Christuin.  Tu  aulem,  charissime,  cogiia  quam  liben- 
ter  jnvares  et  associares  eatn  sic  tristem  ei  moestain, 
et  postea  vide  qualiter  iuterrogabat  eutn  Herodei,  et 
non  vnli  ei  Dominus  loqui,  sed  siat  sicut  aguus  min- 
suetus  coram  eo  ligatus ;  et  quomodo  illusit  eum  lle- 
rodes  cuni  exercitu  suo,  et  reroisil  eura  ad  Pilaium. 
Posiea  cogita  quouiodo  habebat  illos  suos  pedes  sau- 
ctUsiinos  confraclos,  quia  cum  maxiina  fe»iitiaiioue 
duxerant  enin,  et  reduxerant :  nec  credas  quod  esset 
calceams,  quia  uec  ipse  nec  discipuli  ejus  calcea- 
mentis  utebainur.  Postea  cogita  qtialiter  reducltis  ad 
Pilalum  denudaiur  et  ligatur  ad  columnam,  et  quam 
imraanissime  flagellatur,  et  ejus  latus  candidissimum 
sanguine  ejus  roseo  rubricalur,  et  qualiter  iuipouiiur 
corona  spiuea  super  reverendissimutn  caput  ejus,  et 
sanguis  ejus  fluit  per  genas  ejus,  postea  circuuidalur 
pallio  rubeo,  et  ponitur  arundo  iu  manu  ejus  ad  de- 
risionem  et  confusionem,  et  sic  paratum  facit  euin 
Pilatus  exire  ad  Judjeos,  qtii  non  clamaut  intus  pro- 
pier  festutn;  et  tunc  clamaverunt  ilii  diaboli  fllii, 
ToUe%  tolle%  crucifige  eum.  Hacc  oinnia  possuut  te  ex- 
tiiare  ad  dolorem,  si  attente  et  spatiose  et  frequen- 
ter  cogiuveris,  et  tunc  exclamabis :  0  bone  Dorauie, 
quomodo  lii  denudaris,  qui  nudos  vesliresoles  :  quo- 
modo  tu  ligaris,  qui  iigaios  a  dasmuuibus  ab  iiifinui- 
utibus  detentos  liberas,  et  sic  per  singula  cogiia, 
qooraodo  ilectebant  genua  coram  eo,  et  percuiiebaut 
itaput  ejus  arundine,  et  dixerunt,  Ave  RexJudceorum. 
0  Deus  Paler,  qualiter  sustines  tantuin  opprobrium ; 
taiituin  viiuperium  Filio  tuo  dilecto  lieri  :  o  si  omni- 
hus  qui  ad  te  clamant  devote,  inisericors  es,  cur  Uo- 
mino  ineo  dilectissiuio  Filio  tuo  tain  crudelis  videris  ? 
Uuare  non  sustines  angelos  tuos  juvare  Dominura 
»uum?  ^uare  sic  vis  euiu  ab  bomioibus  impiis  pati 
tormenium  ?  0  Doroina,  quid  tu  faciebas  cuin  boc 
videbas?Quiddicebas,  ofoecro,  Doinina  imiica  animas 
meae  vel  putius  fac  sentire,  quia  non  possum  sicut 
desidero  seniire,  fac  nie  sentire  propter  araorem  di- 
leclissimi  Filii  tui,  ditecta  Domina  mea.  Taiideui  Pi- 
lauis  dedit  senlenliaiii  crudelissimara  ut  cruciflgere- 
tur.  Cogiu  quautum  clamaverunt  amici  rjus,  quando 
iliam  seiiieuiiara  audiverunt.  Deinde  ponuut  cruceiu 
b'»per  buraerus  ejus,  ut  portel  ipsatu.  Certe,  chans- 


A  sirae,  bene  faeeres  si  juvares  Dominuin  lutitn,  et  di- 
ceres  :  D.tte,  obsecro,  crueem  Domini  raet,  et  por- 
tabo  eam  :  o  Domina  mea,  credo  quod  tu  libenter 
porures  eam,  si  posses ;  o  quara  tristes,  qutin  do- 
leme9,  qnam  clamantes,  quam  plorantes  ibani  saw- 
ctae  mulieres,  sustinentes  Dominam  meam  niatrem 
ejus,  non  valentera  se  sostinere.  Ad  quas  conversus 
Domintis  Jesus  ait :  Fitim  Uierutaiem%  noliteflere  *»- 
per  me%  ted  tuper  vo$  et  filiot  tt$$tro$,  quonum  ecce 
venienl  diet  in  quibut  dicent :  Beatte  tlerilet  et  veniret 
qui  non  germinent,  et  ubera  qum  non  iactaverunt.  Tunc 
incipient  montibut  dieere%  Cadite  tuper  not :  et  colU- 
bu$,  Operite  not,  qnia  ti  viridiUgno  hozc  faciunt  [iiunt), 
ando  quid  fin  t  Certe,  Domine  Jesu,  verum  est,  quia 
si  tu  arbnr  sancta  lignuiii  fructuo»uin  et  benedictuui 
tantuin  paleris,  et  ramis  tuis  spoliaris,  quid  erit  de 
nobis  raiseris,  qui  suraus  iignuiu  siecura  et  aptum 
pro  igue  ? 

MEDITATIO  HORiO  SCXTJB. 

D  Hora  sexta  co^iubis  dolens  et  tristis  h*c  omni  i 
quao  dicara  tibi.  Cogua  quod  usque  ad  locum  Cilva- 
ria3  populus  clamans  venu,  el  tunc  ibi  videutibus 
omnibus,exspoliatur  suis  vestibus,  et  cum  luaxiintr 
doiore,  quia  vesiis  iuterior  adhxrebat  ei  fortiusr  pro- 
pter  sauguioetn  flagellalionis,  et  tunc  apparuit  cor- 
pus  ejus,tatn  eieganter  liguratura,  totura  crueoUtum. 
0  quantus  dolor  tibi  erat,  matcr  sattctissiuia,  cura 
aspiceres  isia.  Deiude  parau  crucedicuiit  ei,  Ascende, 
Jesu,  ascende.  0  quam  lioetil-T  asceudit,  o  quauio 
amore  ista  omnia  pro  nobis  sustinuit,  o  quanu  pa- 
tientia,  oquauta  mausueiudo !  0  Doiuine  sancte  Pa- 
ter,  quan  uiu  in  ipsius  obediemia  delecuberis !  Sic 
totus  iiuUiis  in  cruce  elevatur  et  extenditur.  Sed  uia- 
ter  ejus  aiuaittissiiua  velura  suum,  quo.i  babebat  in 
capite  fcuo,  posuit  circa  eum  pien  i  anxicuie,  et  in- 
Tolvit  locum  verecunJura.  0  quautas  voces  et  ulula- 
tus  tristes  audiuntur  ibi  ab  aiuicis  suis,  et  prccipue 

r  a  matre  ip>ius  moestissima,  quando  sic  crudeliter 

l*  elevalur,  extenditur,  et  toto  sacro  corpore  disteudt- 
tur  et  dissipatur.  fct  siaiira  cum  clavi  grossissimi 
imtniuuiitur,  sauguis  hicipit  manare,  et  per  cruceni 
flueie  usque  ad  lerrain.  Cousidera  qualiter  ipse  est 
exaitaius,  sicut  prasdixerat  :  Oportet  exaltari  Fitium 
homitus,  etc  Et  ticut  Mou$e$,  etc.  fit  qualiter  uiorde- 
bantur  a  serpeme  iuspicieuie  sanabantur  {tic)\  si<:  cou  • 
tra  uiorsuiu  et  tenutioneiu  diaboli  non  est  medicitia 
latu  bona,  sicut  iu  cruce  pro  uobis  passutu  aspicere. 
Videbis  etiaiu  Doraiuuin  Deuui  tuura  sUnieoi  super 
soliuiu  exceisum  et  paratutu  ad  judicauduiu,  ei  ideo 
duos  hom.nes  posuit  hiuc  inde  :  unus  salvaiup,  al- 
ter  dauuiatur.  Videbis  eiiaiu  Christum,  qui  est  pon- 
tifex  futurorura  bonorura  qualiter  extensis  inauibus 
coufert  hostiam  puram,  sc  hcct  carnera  suam  preiio- 
sara  pro  nobis  super  alure,  etc.  Videbis  etiaiu  ma- 
gistrtun  luura  quultier  sut  in  aito,  et  praklicat  ibi 
septeui  verba  in  ci  uce  pendeus  quje  brevjter  tibi  uo- 
tilico  :  et  ea  devote  pertracta. 

D  1.  Pnrao  dixit  pro  cruciflgeutibus:  Pater,  ignotce 
illi$f  quia  netciunl  quid  (aciuut,  sciiicet  bouuui  iuiui, 
et  uialuui  sibi  :  revera  iu  e»t,  quia  qut  mala  fiiot, 
uescit  quauura  incurrai  sibi,  et  quauuui  corouaia 
alteri. 

4.  Secundo  diiit  latrom  :  Hodiemecum  erit  u  pa- 
radito;  et.vere  tiudie.ei  quoudie  iu  accidit^  quia  qui 
devote  coufltetur  peccata  sua  el  beue,  bUuut  cuui 
Doraitio.  est  in  paradiso  petgratiam,  ei  postea  erit 
per  gloriam;  vei  esi  in  paradiso,  id  est  ra  quadam 
requie  et  securitate  couscieutia^  su». 

5.  Tertio  coiuraeudavit  uiatreui  solatio  destitu- 
Uin,  iiioasuin  et  quasi  morieutem  discipulo,  et  dUci- 
pulura  uia  n,  diceus:  Mulier,  ecce  filiut  tuut ;  deinde 
dixit  discipulo,  Ecce  mater  tua.  lu  liac  recoiiiineu- 
datione  noii  soluiu  intelligiinus  J«>aunera,  ted  toUiu 
Ctiristi  Ecciesiain ,  et  quaralibet  fidelem  atnuiaiu 
comraeudatam  beaus  Virgini,  ut  ipsa  nos  habcai  iu 

'  lilios  diligeudosi  et  bouuiu  uostruiu  procuraudo  uia- 
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rerno  affectn,  et  nos  liabeamns  in  matrem  dulcissi- 
inam  teuiper  Miandd,  ei  pott  Deum  honorando.  Unde 
licut  fuit  neces«aria  psssio  D*mini  ad  salvaiidum, 
ita  neeessaria  fttii  haec  recommeodaiio  ad  adjutoriimn 
nostrum,  el  propierea  secure  credendum  ett  ad  eam 
pro  qnacunqtie  necessitate  et  utilitate. 

4.  Quarto  loco  diiit :  Oeus  meu$%  Deut  meus,  ut 
quid  dereliquhti  mef  ut  osteuderet  magnitudinem 
mkb  pcena?.  Sic  enim  gravilfer  dolehat,  ac  si  nnn  flei 
FiliHt,  ted  iuimiriis  Dei  es-et.  Caro  Chrisli  adeo  d>-- 
relicia  esse  videhaiilr,  millum  refri^eri«nii  recipiens 
vel  jiivaroen,  el  tamen  pro  bono  nostro  ipsemet  to- 
luil  transire ,  et  sic  susiinebat  ul  nos  ali.juando  sno 
exeinplo  taliler  paiiamur,  ac  derelicti  videamur  a 
Deo ;  sive  quando  Dominus  nos  vull  probare,  vel  nos- 
inet  velimus  nobis  etiam  aliqua*  poenas  inferri,  ut 
sic  Domino  nostro  conformemur  in  poena,  ut  eidem 
postimus  conformari  in  gloria. 

5.  Quinio  dixit :  Sitio;  et  dederunt  ei  potum,  ace- 
tum  cumfelle  mistum,  sicut  praedixerat  propheta  di- 
cendo  :  Et  dederuni  ih  escam  meam  (et%  potaverunt 
nus  aceto.  Ecce  qualis  ccena  dabatur  Domino  nosfro, 
bora  eral  jam  ccenandi;  ted  prae  labore  et  dotore 
mui  petiit  aliud  pro  eoena  nec  potu,  et  ad  lilteram 
astimare  potes,  uuod  iuultum  sitiebat,  et  fiiKdiaboli 
dederuni  ei  fel  pro  cibo,  et  acetum  pro  potu.  O  irii- 
seri  nos,quid  faciemus,  quod  aliter  coenare  etpotare 
aliter  velimufc,  et  delicias  quvriinus  ?  Gerle  si  mille 
annis  viveret  homo,  et  quotidie  ntminaret  hi  pane 
et  aqua,  non  posset  sufficientcr  compensare  coenam 
iJlam  veraciser.  Qni  potest  capere,  capiat ;  quia  du- 
rus  est  hic  sermo  pro  carnaiibos ;  ei  ideo  non  sa- 
piunt,  id  est  non  sequuntur  cmn  sapore  quae  Dei 
soni,  et  amtttuiit  consolationes  inlernat. 

6*  Sexto  dia.il  :  Cowsnmnwtiim  est;  id  est,  omne 
oput  meum  quod  in  mnndo  debui  facere,  et  etiam 
otmiis  poena  et  oranis  pugna  cousummaia  et  perfecra 
tst,  tempos  quoque  quo  inter  homines  csse  debui  ad 
konorem  Dei  Patris  et  ad  ulflitaiem  fidelium  coiit- 
pletuui  est. 

MEDITATIO  IlORdS  NONjE. 

Uora  nona  cogitabis  mente  lugubri  et  devota,  si 
piaiii  habes  animam,  qualiter  Dominus  tuus  aman- 
lissiinus  et  ouini  gratiositale  acceplissimus  appro- 
piiiquaverit  niorti,  et  incipit  deprimere  oculos  et 
pallescere,  et  iucipit  inelinare  caput  versus  matrem 
siiaiu,  quasi  dans  ei  ultimum  ave :  ave  doioris  et 
oniuino  de*olationis,  quod  non  poterat  ore  et  verbo 
«xuriiiiere  prae  nimia  passione  et  inarstimabili  dolore, 


A  et  quasi  commeiidant  corpns  sutim  tam  eruleliler 
fossum  et  dissipatum,  qno  foctn  conclusit  dnens  ul- 
timuoi  verbum  et  seplimum  :  P  ter%  in  manus  tuas 
commendo  tpiriium  meum ;  et  Imc  dicens  exspiravjt. 
Nota  quod  Chrislus  post  moriem  etiani  sanguinem 
effudit,  idcirco  nt  pro  poena  qunm  honio  posl  mor- 
lem  meruit  satisfaceret,  et  eiiam  per  suum  sangui- 
nem  ipsam  poenam  breviaret.  Certe  satis  poles  intel- 
ligere  qnando  verbutn  dicendo  vidit  eum  mater  sua 
morientem,  et  se  derelinqui  in  mumlo  in  tanto  dolore 
et  anxietate,  clsmal  tandem,  si  loqni  p  tuit,  et  dicit : 
O  Fili  diileissime,  quid  facit  haec  misera  et  moesiis- 
sima,  cui  me  miseraui  coinmendatam  reiinquis,  fili 
mi  dulcissime?  Memento  mei  et  omnis  familiae  tuae, 
qtiam  sic  desotaiam  diinittis,  memento  omninm  qoi 
tibi  serviunt,  fili  mi ;  in  manus  tuas  et  Palris  tui 
commendo  me  ipsam  el  totam  familiam  tuam.  O  Pa- 
ter  saucie  Deus,  o  Pater,  in  marws  tuas  commendo 
lilium  meum,  imo  el  Dommum  meum,  iq  quantum 

g  possum,  et  non  in  quantnm  debeo ,  quia  non  nossam, 
quia  deficio  et  hoe  desidero  ante  filium  in  conspecttt 
luo  niori.  Talia  dicens,  et  sustinere  non  valens, 
sestimo,  corniit  in  faciem  suam  super  terram.  O  con- 
sidera  quanto  dolore  plorabant  omnes  amici  ejus 
quia  cl  bi,  qui  cum  ipso  nibil  habere  viilehantur, 
taiitum  dolebant,  sicut  Ceuturio  et  alii  qui  venerant 
ad  videndum,  percuiiebant  pectorasua,  revertebin- 
tur,  diceiites :  Vere  hic  homojuttus  erat,  et :  Vere  Fi- 
tiut  Dei  erat  iste.  Post  haec  septem  verba  pottumus 
facere  exclam  Uione*  noslr^s  mo<lo  tenendo  partem 
Domini  nostri  conlra  Juda*os,  modo  compatiendo 
Dotnino  nostro,  inmio  malri  ejus,  modp  nobis  mise- 
ris,  et  in  fine  cujuslibet  verbi  pro;dictorum,quaedixit 
In  cruce,  facere  orationem. 

WEDITATIO  IIOK/E  VESPERTIN^. 

Ilora  vespertina  venies  dcvoiis  gressihus  et  spi- 
ritualibiis  incessibus  ad  deponendum  Dominuin  de 
Q  ci  tice,  ad  ptangendum  illum  cum  matre  suai  bene- 
dicta,  etad  lavaudum  lacrymis  corpus  ejus  s^nctis- 
simiim,  sangufne  aspersum,  et  ad  ungendum  eunn  . 
ungueiitis  orationis,  et  ad  portandum  bracliiis  clia- 
ritativae  et  humilis  operatiouis,  et  ad  sepeiiendum 
citm  bonis  aromatibus,  et  bona  conversatione  et 
bonis  docirinis  et  exemplis  et  lamentlset  planetibus, 
et  cooperies  sub  pavimenio  conscienti^  tuae  amorU 
et  devotiouis,  ettedebis  ibi  juxta  emn  ad  monumeii* 
tum  ejutdem  Doinini  nostri  Jesu  Christi,  qui  vivil  et 
regnat  in  sjccula  saeculorunu  Ameu. 


DE  REMEDIIS  PECCATORUM. 


PRiEFATIO. 

De  remediis  peccatorom  paucissima  haec  qune  se- 
qnuntur,  ex  priorum  monlmentis  excerpsimus;  in 
qnihus  tamen  omnibus  non  auctoritate  censoris,  sed 
eonsilio  poiius  eompatientis  usl  sumus,  solerter  ad- 
monentes  doctum  quemque  sacerdotem  Christi,  ut 
ni  nnrversis  qo\*e  hic  adnotata  reperit,  sexum,  aeta- 
lem,  condhtonem,  statum^  personam,  cujusque  poe- 
nitentiam  agere  volentis,  ipsum  quoque  cor  poeni- 
tenlis  cnriose  discernat,  et  secundtfm  haec,  ut  sibi 
visum  fuerK,  singuhi  qtiaeque  jtiilicet.  Quibusdam 
namqiie  a  cibis  abslinendo,  nonnutiis  getiua  saepius 
fl  ciendo,  sive  in  cruce  stahdb,  aut  aliud  aliqufd 
hnjusmodi,  quod  ad  pufgationetri  peccatorum  perli- 
neat,  faciendo,  plurimfs  aniversa  haec  agendo,  sua 
nccesse  est  errata  corrigere,  quae  universa  in  exa- 
mine  discreti  debent  pendere  judicis. 

PUENITENTIALt  ANlMARUM. 

licmcdium  de  canbnibut  cathoticorum  patrum$  ab 
Agbeffo  archiepiscopo  excerptum. 

Instituiio  ilia  sancta,  qua  fiebat  in  diebus  patrmn 


nosiroram,  rectas  vtas  nunquam  desemrt,  qtii  insti- 
tuernnt  poenitentibusatqne  lugeniibtis  suas  passiones 
ad  vera  inedicameiita  ulutis,  quia  dlversitas  culpa- 
D  rum  diversitatem  facit  poeniientibus  medicamenium, 
vel  sicut  medici  corporum  diversa  medicamina  vet 
potiones  solent  facere  contra  diversitatem  infirmita- 
t«m,  vel  jndices  saecutarium  causarum.  Diversa  igi- 
tur  jndicia,  qni  boni  sunt  et  recii,pensant  et  tractant 
quomodo  recte  jodicem  imer  miseroset  divites,  inter 
causam  etciosam.  Qtianto  magis  igitur,o  sacerdotes 
Dei,  diversa  medicamenta  animarum  invisibllram 
hominibus  pensare  et  tractane  oporteat,  ne  per  stul- 
tum  medicum  vulnera  animarum  ffant  pejora,  pro- 
pbeta  dicente  :  Computruerunt  et  deterioraternni  ci- 
catricet  meoe  a  facie  insipienltx  mea.O  stulte  medice, 
noli  decipere  animam  tuam  el  iflius,  ne  duplrcem 
poenam  accipias  vel  septupla  vel  mfllenai.  Audi 
Christum  dicentem :  Si  cascus  cmcum  duxkritt  amba 
cadent  in  foveam.  Si  tu  non  coghas  judicium  meum, 
alter  homo  non  audit  neque  videt,  qui  me  judicet.  O 
non  intelligis  quia  Deus  jiidex  justus  et  fortis  videt  et 
audit#  et  m  palam  abscoudiu  deducit  et  reddtt  se- 
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cundum  opera;  eliiem  vere  smitiioiimilli  cxcoruro,  A  naclius  laicam,  ires  annos  paenileat.  Nla  n  et  lejriii- 
:m:i:...,i:-o  MaMAn.t a  «*a— mas  ferjag    sj  monac|lai|l  ,aiciH     „  a|||1J|g  poenj^af< 

ei  legilimas  ferias.  Ilfa  tres.  Si  usque  nd  generatom 
liiium,  annos  iv.  Si  ei  occiderinl,  vn  annos  ptcni- 
leat.  Si  quis  vacans  uxorem  allerius  polluit,  u  annos 
poeniieat.  Si  uxoratns  virginem,  simililer,  ita  m  pri- 
mo  honim  a  suaconiineat,si  ei  con>enserit,  alioquin 
addaiur  modus  puenitentiu?.  Si  iixomIus  uxorem  :i|- 
terius,  iii  aunos  poeniteat.  Primo  hornm  a  propria 
ciniseiitiente  abstineat.  Si  uxoratus  aucillain  suam, 
anuiiin  i  poeoiteat,  et  111  i|tiadragesiinas,  et  legii.  fer. 
tribus  meusibus  primis,  ot  a  sua  se  conlineat.  Illa  si 
inviia  passa  est,  xl  dies  pmnileat;  si  con^niieusf 
lii  qti.idragesim  «s,  et  legit.  fer.  Si  adolescens  soro- 
rem,  vn  annos  poeniie  a.  Si  malrein,  vn  annos,  el 
quandiu  vixerit,  notiqtiam  sine  continentia.  Si  Sodo- 
miiae,  annos  Vu;  si  in  consuebidine,  annos  vn.  Vel 
si  monachus,  ann.  vif.  Si  inter  feraora,  ni  quadrage- 
sunas.  Si  parvulus  vi  oppressus  lalia  patilur,  xl  dies 


canum  similitudine  currentium  ad  cadavera  moriuo- 
rum  vel  corvorum  volaoliiim,  qui  ad  sacerdotium 
vebuntur ,  qui  non  propler  Domittiim ,  sed  plus 
propter  honoremterrenmn  inhiantes  craci  divina  sa- 
pientia.  De  talibus  dixit  Gregorius  Nazianzeutis  : 
Timeo  hoc  quod  canes  assectantur  o/pcium  patturate, 
maxinie  cum  in  semetipsis  nihii  pastoralis  pr&parave- 
rint  disciplince.  Ezechiel  namqne  ait :  Vas  pastoribus 
Istael,  qui  pascebant  semetipsos,  tt  non  greqem  :  lac 
bibebant,  et  lanis  eorum  operiebantur,  et  quod  crassum 
fuit  manducabant^uod  fractum  fuit  non  atligabant,  elc. 
Iiem  Ez«chiel  ait :  Vce  sacerdotibus  qui  comedunt 
populi  mei  peccata%  h<>c  est,  slbi  eorum  sumetiles 
viciimas,  el  non  orantcs  pro  eis.  Comedentes  bostias 
et  nou  corripientes ;  qui  ubi  moriluros  homines  au- 
diont,  inde  gaudenlcs,  et  praparant  se  ad  pradam 
quasi  corvi  ad  cadavera  mortuorum.  Nunc  ergo,  fra- 
tres,  qui  voluerit  sacerdoialem   auctoritatem  acci 


pere,  in  primis  cogilet  propter  Deum»  et  praparet  jj  pceuiieal,  vel  psalmis  vel  couiinentia  casligelur.  Mu- 


arma  ejus  auleqnam  raauus  episcopf  larigat  caput,  id 
est,  Psalierium,  Lectidnariuui,  Anliphonarium,  Mis- 
sale,  Baptisterium,  Marlyrologium,  in  anno  circuli 
ad  pr.Tdolionem  cuiri  bonis  operibus  etcompiilum, 
cum  rydo,  hoc  est,  jus  sacerdotura  :  poslea  auteui 
suutn  Po*nileniiatem,  qui  hoc  Ordine  secumluin  au- 
ctoritatem  canonum  ordinalur,  ul  discretiones  oin- 
iiiti.n  causarum  investiget.  Primiltis  siiie  quibus 
rectum  jiidicium  non  potest  stare,  quia  scriptuiu  est: 
Ift  nulla  re  appareas  indUcrelus,  sed  distingue  qttid, 
ubi,  qiiauditi,  quando,  qualiler  debeas  facere.  Non 
omuibns  ergo  in  uiia  eadcmque  libra  pensandum 
esi,  licet  in  uno  constringanlur  vitio;  sed  discretio 
sit  unoquoque  eorum,  hoc  est,  inter  divitem  el  pau- 
perem,  liberum,  servum,  infintem,  pueruin,  juvo- 
nen»,  adolescemein,  a?tate  senem,  hebetem,  gnarum, 
laicum,  clericum,  monachum,  episcopum,  presbyie- 
mm,  diaconum,  subdiacoiiuin,  lectorem;   in  gradu 


lier  qualictinque  molimine,  aut  seipsam,  aut  cum 
allera  fornicaiis,  annos  m,  si  sanctimonialis  femina 
cuin  sanctimoniali  per  macbinam,  autios  vu  poeni- 
teat.  Qui  cum  pecude  peccat,  annum  i.  Si  monaclius 
est,  ii  ann.  Qui  sa^pe  fornicamur  laictts  cum  laica, 
in  annos  poaniteant,  et  qtianto  saepius  aul  n**gligen- 
tius,  tanto  magis  et  tempus  addai,  et  modum.  Qui 
diutius  fornicationi,  perjurio,  lalrociuiis,  cselerisque 
Aagitiis  servivit,  annos  vn  poeniteal.  Si  mater  cum 
iilio  suo  parvttlo  fornicationein  imitatur,  annos  iret  111 
quiidragesimas  ctun  h?git.  fer.  Pueri  si  invicem  ma- 
nibus  iiiquinanles,  dies  xl,  majores  vero  c.  Pueri 
sese  inter  femora  sordidantos,  dies  c  poenitemt.  Ma- 
jores,  tres  quadragesimas  ac  legil.  fer.  Parvulus  a 
mgore  puero  oppressus,  septimauam ;  st  consense- 
ril,  dies  xx.  Qui  complexti  feminaB  illecebroso,  vel 
osculo  potluitur,  dies  xxx  pteniteat.  Qui  coniaciu 
ejtis  inyerecundo  ad  carneui,  111  menses  pOBintea. 


vel  sine,  in  conjugio  vei  sine,  peregrinum,  virgiuem,  p  Puer  seipsum  volunlate  pollueus,  xxx  dies  prnite^t. 

feminain,  canonicam  vel  sanctiinonialein,  debilem,^  Juvenis  xl  qui  in   turpiioquio  polluilur  neglixens, 

v"  dies  poeniteat.  Qui  impugnatione  cogitatiinis  et 
natur»  inquiuatur  nolens,  per  iv  dies  quniquagenos 
psalmos  canat,  et  quarta  et  sexta  feria  jejunet  ad 
nonaiii  vefad  vesperam.  Qui  iu  ecclesia  cmisecratu 
utibunt,  qui  in  ecclesia  per  somnium  polluitur  111  dies 
poeniteat.  Uxoraiuscomineat  se  xl  dies  ante  Pasclia 
elNatale  Doinini,  et  omui  die  Domiuico,  el  quaria 
er  sexta  fena  a  conceptioue  nianifestaia,  us«|ue  post 
natuiii  soiiolera.  Vir  contiueatse  »b  uxore  111  nienaes. 
Uxor  post  natara  sobolem  abstiueat  se  ab  ecclesia, 
sf  lilius  est,  dies  txx,  si  lilia,  xl.  Sed  in  teuipore 
uiensirui  sauguinis,  nam  qui  tunc sumpserit,  xxx  dies 
poeniieai,  qui  septem  dies.  Si  quis  cuni  uxore  sua 
relro  nupaerit,  xl  dies  poeniteat,  quia  Sodomiticuiii 
scelus  est.  Pareiis  cujus  lilius  per  n  gligentiam  non 
baptizatus  obiit,  unum  aniiuni  poeuiteai,  et  nuiii|uain 
sine  aliqua  poeiiiteiilia.  Si  sacenlos,  ad  quera  perli- 
nebai,  vocatus  veuire  neglexerit,  ipse  damiiauonem 


infirmuui,  sanum.  De  qualitate  pecndum  vel  hoiui- 
nuiii,  continens  vel  incoiuinens,  voltuilale  vel  in 
casu,  iu  publico  vel  in  abscondito,  quasi  compun- 
ctione  emendat  necessilate  vel  in  voluntate,  loca  et 
tempora  collationum  conslituerunt  »ancti  apostoli. 
Deinde  sanctt  Patres,  et  sanctus  Penufius.  Deiude 
canones  sanctorum  Pairum,  deindealii  atquealii,  ut 
Hieronymtis  et  Aogustinus  et  Gregorius,  et  Theodo- 
rus.  fcx  quorum  o.uniiuii  ista  descripsimus  dictis  el 
6enteutiis  veraciier,  ut  salvi  sint  omnes  et  noti  pu- 
^iilaniines,  quia  potentes  potenter  tormetHa  patieniur. 
Itein  iu  Jesu  filii  Sirach  :  Injudicando  esto  miseri- 
cor$9  putillis  ut  pater,  et  pro  viro  matri  iUorum.  Item 
sanctus  Jacobus  dixit :  Judicium  sint  misericordia  erit 
t//t ,  qui  nun  facit  misericordiam ;  superexaitat  autem 
misericordia  judicium,  ut  idem  ipse  consequatur, 
ut  tanctus  Deuedictus,  hoc  est,  qtii  veram  poeuiten- 
tiain  laiiunt  in  jejunio  et  flelu,  in  eleemosyuis,  in 


oratiouilius  et  perpetrata  iieruui  noti  faciunt;  et  si  D  animx  judicio  episcopi  sui  castigetur.  Sed  in  omiii 


fai  ium,  taiiieii  iion  perseveraieut  in  eis,  quia  Deu* 
dixit :  Mulum  cogitasti,  ignovi;  malum  dixisti,  iguoni ; 
malum  [ecisti,  tgnovi ;  perseverare  in  mato,  non  ignosco. 
Ergo  qui  perseverant  in  inalo,  non  iguosce,  sed  judi- 
ca  jtidiciuin  districtum  secuudum  canoues,  ut  aiii 
liiiioreiu  habeaut. 

DE  FORNICATIONE. 

Adolescens  si  cum  virgine  peccaverit,  annum  unum 
poeinieat.  Si  semel  et  fortuito,  levietur,  et  tamen 
usqtie  ad  anuiim  plenuin.  Si  inlra  xx  aunos  pueMa 
ad<desceiis,  tres  quadragesiinas  et  ferias  legitimas. 
Si  pi  opter  hoc  peccalum  servitio  humano  addicti  suiil, 
xt  dt«rs.  Si  nilens  tanluin,  et  iioii  coinquinatus,  xx  dies 
pceiiiieat.  Si  vidua  obstuprata,  annum  totum,  et  dies 
jejnniorum  in  alterd;  si  usque  ad  generatum  filji, 
amios  duos  integros,  et  duos  alios  levius.  Si  et  occt- 
idcrint^  annos  trcs,  et  aiios  quatuor  ievius.  Si  mo- 


bus,  iicet  lidelibus,  ubi  forte  iuonturos  inveueriiit 
non  baptizatos,  imo  praeceptuui  est  anim.ts  eripere  a 
diabolo  per  baptisina,  id  est,  beiiedictam  siiiipliciier 
aqiiam  iu  iioiiinie  Doiniui,  baplizare  illos  in  iioiuine 
Patris  et  Filii  ct  Spiritus  satictt.  Intuiclo  autem  su- 
perfusos  uqua ;  tiude  oportet  eos  qui  possuul  lldeles, 
inonachoa  inaxiiiie,  et  scienliaiii  babere  Uaplizaiidi, 
ct  &i  lOugius  alicubi  eiieHut,  Euchahsliam  bemper 
sccum  babere.        '   ' 

PC  OCCISlOiSE. 

Qui  occiderit  monachum  ant  clericum,  arma  re- 
linqtiat,  et  Deo  serviat,  vel  vu  anuos  po*iiiteat.  Qui 
laicum,  odii  ineditatione,  vet  pUs*ideua\u  bujrediutis 
eius,annosiv.  Qoi  pro  viodicta  fratris,  tiuum  aiiuum. 
Et  in  sequentibus  u  annos,  tres  qtiadragesimas  ac  le- 
gitimas  ferias.  Qui  per  iram  subitam,  et  rixam,  ut 
anuos  poenitcal.  Qui  casu,  uuumanuu  u.  Qoi  in  b*llo> 


STI 
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inblico,  ilies  xl.  Qui  jubente  domiiio  suo  scrvus, 
!ii««s  xl.  Qui  liber  jubenie  majore  suo  innocentem, 
ariuiim  unum,  H  sequentes  duas  tres  qiiadragesimas, 
ei  lej?ii.  fer.  Qui  super  rixam  ictu  debilem  vel  defor- 
niem  Imminein  re  Idit,  impensas  in  medicos  et  ma- 
cul*  pretium  e«  opus  pjus,  donee  sanetur,  restituat, 
eulimidium  annum.  Si  vero  non  babet  unde  resti- 
tual  ha?c,  annum  integrum.  Qui  ad  fenendtim  hoini- 
nem  surrexerit,  volens  eum  occidere,  u  septniMiias 
pumheat.  Si  cierbus  fuit,  vu  in^nses.  Quod  et si 
vulneraverit.  dies  xl.  Si  clericus,  aimum  totum.  Sed 
ei  pecuniam  pro  modo  vulneris,  licet  lex  non  com- 
meudat,  cui  infl.xil,  tribual  ue  lawus  seandalnet. 
Mulier  partum  suum  anie  dies  xl  sponte  perdens, 
utium  auniim  pceniteat.  Si  vero  posl  xl  dies,  111  an- 
uns  pceuiteai.  Si  vero  postquam  uatus  fuit,  quasi 
liomicida.  Sed  distat  multum  uirum  paupercula  per 
diflicull  aein  nulriendi,  an  fornicaria,  causu  scelens 
celandi  facial.  Qui  perjurat  sciens  compulsus  a  do 


inino 

Qui  sciens  virtutein  juramenli         .     „ 

iu  inanu  episcopi  aut  presbyteri,  vel  alun,  vel  cruce 

oonsecrata,inann.  poeniteat.  Si  vero  in   cruce  non 

cunsecrata,  iinum  ainitiro  poeniteat.Si  autemin  manu 

houiiuis,  apud  Grascos  nibil  esl.Quisedncit  nescium 

perjurare,  pernoxio,  qui  et  postea  perjuriuin  suum 

cognovit,  uuum  annum  poeniteat. 

DE  IMMUNDA  CARNE. 

Qui  manducat  carnem  immundara  aul  dilaceratam 
a  besiiis,  xl  dies  poeuiteai.  Si  necessiuie  famis  co-  < 
genie,  mullo  levius.  Mus  si  cecident  in  liquorem,  tol- 
latur  inde,  el  aspergatur  liquor  ille  aqua   benedicla  ; 
si  vero  moriuus  sil,  abjicialur  totus  liquor,  nec  ab 
hominibus  sumatur,  sive  lac  sii,   sive  cereviaia,  vel 
aliqoid  hiijusmodi.  Quod  si  morluus  sii,  liquor  ille 
iu  quo  mus  vel  mustela  incidens  iuoriiur,  purgetur,  \ 
et  aspergalur  aqua  sancta,  et  sumalur  si  neccstius 
sit.  Si  avis  siercoraverit  in  queiucumque  liquorem,  . 
hiijiismodi  tollatur  siercus,  et  mundetur  cibus  aqua  ' 
beuedicla,  el  suiualur.  Qui  saiiguinem  nescius  rum 
%  saiiva  sorbet,  noii  ei  nocebit.  Qui  ra  uiducan>  proprio 
polluitur  inscius,  uou  ei  nocet.  Si  autem  scit,  pceni- 
tentiam  agat  juxta  modiim  pollutiuni-. 

DE  CAPITALIBUS  CIUMLNIBUS. 
Nunc  igiiur  capitalia  crimiiia  secundum  canones 
explicabo.  Primasuperbia,invidia,  lornit-atio,  inanis 
gloria,  ira  longo  tempore,  irislitia  saeculi,  avariiia, 
tentris  iugltivies.  Augustinus  adjecil  sacrilegiuui,  id 
cst,  sacrarum  rerum  furium,  et  boc  est  maximum 
ftirtum,  vel  idololatriis  servientem.  Id  est,  auspiciis, 
et  reliqua.  Deinde  aaulterinni,  falsuui  tesiimonfum, 
furium,  ra|<iua,  ebrietas  assidua,  idoloialria.  Molles, 
soduiuita:,  inaledici,  perjuri.  lsta  sunt  crgo  capitalia 
crimina.  Sanctus  Paulus  et  Augustinus  et  alii  sancti 
coiuputaverunt  pru  istis  lieri  oportere  eleemosynas 
largas,  et  longum  tenipus  jejunium  teneatur.  Id  esl, 


PABS  III.  —  PAH.ENETICA.  lm<z\ 

A  maledicus,  vel  his  similia,  qu*  enumerare  luugMm 
esi,  iii  aiin.  poeniteat.  Ileui  si  clericus  cuut  quadru- 
pede  fnrnicavent,  n  anuos  po3uiieat,  sui»diaconus 
tres,  diaconus  v,  presbyter  vu,  episcopus  x,  aun. 
pceniteat.  Qui  cum  matre  fornicaverit,  xv  annos  pce- 
niteat.  Si  cum  lilia,  vel  soro-e,  xii  annos  pceniieat. 
Qui  cuin  fraire  naiurdi  fornicaverit  per  coiniiiisti»- 
uem  carnis,  ab  mnni  carne  *e  ahsline.it,  xv  ainms 
poeiiiteat.  Si  clericus  veualiones  exercueru,  auuuai 
iiuuni  pce  iMcat,  diacoou*  duos,  presnyter  tres.  Si 
maiercum  liio  suo  parvulo  foruieaveril,  tres  amios 
abstineal  se  a  carn>\  ei  diem  uuum  iu  iiebdomade  ad 
vesueram  jejunet.  Si  presbyter,  vel  diaconus,  vel 
monacbus  uxorem  duxenl,  111  conscieutia  pnpuli  de- 
ponatur.  Si  adulterium  perpetraverii  cum  ea,  et  in 
conscieiilia  populi  devenit,  projiciatur  extra  Cccle- 
siam,  et  inler  laicos  poenite.a  qu.mdiu  vixehi.  Qui 
dnniserii  uxorem  suaiu  alteri  cmijugi,  vu  auuos  po3- 
niteat.  Si  clericus  hiiiiiicidiuin  lecent,  et  pn»xiinuin 
•ceniteai.  Cxsul  vu  poBiii- 


suo,  tres  qtiadragesimas  posniteal,  ac  legit.  ler.  »  suum  occideru,  x  amios  pce 
ciens  virtuiem  juramenti  vel  perjuri»,  perjurat      teat,  si  udu  ineduaiio  fu  i  Si  laicus  bom.cidium  lece 
licii»  vuiuicin  jui  v   4        r.  ritper  futortm,ei  meditalioiiem,  iv  ainiospceuiieal, 

vel  v,  vel  vii  annos  poeoiieat.  Si  per  rixmn  


iv  annos 
pocniteai.  Item  qui  iinmobnt  dasuiombus  in  magms, 
si  consuttuiio  esi,  x  annos  pceniteat.  In  nuuimia 
annum  unuin ;  auguriis  et  diviuationibu^,  v  amius 
pccuiieal.  Kmissores  tempesiatum,  vu  auuos  pceui- 
teant,  ut  poeuiteiitia  semper  isto  ordine  servata  sit 
ab  uuo  anno,  et  deinceps  de  quaticuuque  peccato.  Id 
est,  iu  unaquaque  bebduinade  tres  di -s  vino,  et  sin« 
medone,  came;  et  jejunel  usque  ad  vesperain,  et 
manducet  de  sicco  cibo  et  iu  quadrage&iiuas  seiuper 
de  sicco  cilio,  et  jejuuet  tres  dies  ad  nouaui,  et  ire* 
ad  vesperam,  et  in  diebus  Omiinicis,  et  in  iNaule 
Doniiui  quatuor  dies,  et  in  tpipbaniam  el  in  Pasciia, 
usque  in  Albas,  el  Ascensiouem  D.uiuui,  ei  Feute- 
costen  et  saucti  Micbael,  et  sanciaj  M.inae,  et  *ancti 
Joannis  Baplisinc,  et  duudecim  apustoloruiu,et  sancti 
Martini,  et  illius  sancli  festivitatem,  qui  in  illa  pro- 
viuciaest;  iu  his  pracdictisdiebus  faciat  chariiateu», 
sicut  sui  compares,  clerici,  sive  laici.  Ebneutera  et 
veutris  disteiisiuiiem  in  uuiuibus  caveaut.  Facuut 
quod  Apusiolus  dicit :  Sive  munducaiis,  $ive  bibuiis, 
vel  tfuidquid  facitis,  omnia  ad  ylonam  De%  (acue.  Tuuc 
ergo  digna  |  oenaeiiiia  est,  si  boc  impleatur. 

D£  CLEBICOKUM  PGEN1T£NTIA. 
Item  in  Cauoue  apostoiorum  indicatur  ut  episco- 
pus ,  presbyler,  diaconus ,  qui  in  furuicaiioue  aut 
perjtino  aut  furio  captus  est ,  deponatur,  iioii  u- 
iueu  cummunioue  privelur,  quia  uon  jutlicat  Deus 
bis  in  idipsuiii.  Si  quis  poutilex  fornicatiouem  fa- 
ciens,  naturjleiu  jtidicabit,  xn  atinos  puiiuteat;  per 
iiiutias  lacryinas  ct  eleemusyiias  veniam  a  Dounnti 
peut;  posuuii.  iu  vel  iv  levius.  Presbyter  cum  puella, 
lioti  prajUlo  monachi  voto,  ann.  iu  vel  iv  poemuat , 
iii  quadragesioias  et  quarias  et  sexus  ferias  semper 
de  siceo  cibo.  Si  cum  aticilla  Dei,  aut  cum  masculu. 


ut  alii  judicaiii,  pro  capiulibus,  id  est,  adulteris,  D  plus  addetur,  id  est  sepleiu  annos  poeniteat,  si  con- 


bouiicidis,  perjuris,  foruicariis  et  simllibus.  Laicus 
quatuor  annos  pceniteat;  ciericus  v,  subdiaconus  vi, 
uiacuiius  viu,  presbyter  x,  epUcopus  xu,  si  consue- 
luJu  trat. 

DE  MLNORIBUS  PECCATIS. 

Id  est,  furtuni,  falsum  lestimomum  et  similibus. 
Laici  uiuium  unutu,  clerici  u,  subdiaconus  tres,  dia- 
lonus  quatuor,  presbyter  v,  episcopus  vn,  anuos 
pceiuieaiit.  Item  Sodomitissicoiisuetudoeral,  episco- 
pus  xiv  anuos  pceiuteat,  presbyter  xn,  diaconus  x, 
subdiaconi  vm,  clerici  vu,  laici  v.  Moii;«cuus,  si  for- 
mcatiuiiem  facit  cum  anctlla  Dei,  tv  annos  pceiiiteat. 
Si  ciiiii  pueila,  vu  annos  poBniteat.  De  parricidis  vel 
Iratncidis,  quidam  vu,  quidam  xiv,  et  septeui. 

I)K  CUPIDITATE,  CififEUlSQUE  FLAGITIIS. 

Item  cupidus,  vel  avarus,  vel  ebriosus,  vel  super- 
bus,  vel  iuvidus,  vel  rapax.  vcl  iracundia  luiiga,  vci 


suetudo  esu  Similiter  diaconi,  si  inonachi  nou  suut, 
u  vel  iii  aiinos  poBiuteaui.  Sic  et  mouachus  sine  gra- 
du,  si  cum  puelU,  annos  iu.  Si  diacouus  vel  u*o- 
nacbi  sunt,  v,  \el  vu  anuos  pceiiiteat.  Mouachi  cuni 
gradu ,  vu  aunos  poeniteant  si  siue  volo ;  munacbi 
cuiii  puelia ,  ix  auuos,  veft  x  pceniteat.  Clericus  siue 
voto  moiiacni  furuicatus,  uiiuui  annum  pcemteat.  Si 
frequeuier,  u  aunos  pceuiteat.  Si  cuui  cauoiiica ,  u 
anuos  ;  Irequenter,  m.  Si  geuuerit  ttiium ,  plus  poe- 
niteat,  id  est,  iv  vel  v  aiiuus,  alii  dicunt  vn  exsul 
Uai.  Sic  et  virgo  sanctiinoiiialis  cuiii  iaicis  sme  gra- 
du,  si  clencua,  qui  canouici  suut,  unutii  aunum ; 
frequenter,  n.  In  gradu  autem  sicut  inoiiachus,  iul 
eal,  m  aiiuos.  Theudorus  dixit :  c  Monachus  lacicns 
foruicatioiieiii ,  et  nun  inveuit ,  unuiu  anuum  pceni  - 
leat,  et  diiuidium.  >  Item  iiionachus  lacieus  curu 
puella,  vi  aunos  poeuiieal.  Laicus  maculaiis  sc  cuui 
ancilla  Dci ,  aunos  n  poouiteai.  Si  gouuent  ex  ea  * 


SECT.  II.  —  ASCETICA  DUBIA. 
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111  ann.  pceniteai.  Si  sine  conjiigio  sont,  tres  qua-  A  diacomis,  lx,  presbyter  lxi  ,  episcopus  cenlum  de 

dngesimns.  Quidam  xl  dies  judicant,  Id  cst,  con-      "        °:  :  n *"~  """"*  ""'" 

sttetum.  lleni  Sndomiia  quidam ,  x ,  id  est ,  qui 
saepe  fecerit,  vel  in  gradn,  quidam  vii  annos,  qui- 
t!:tni  ann.  ut  moilis,  quidam  c  die<,  ul  pueri ;  viri 
inter  annos;  si  pueri,  duos  annos.  Qui  cum  necude 
peecaverit ,  vel  jumenio,  x  annos  pceniieat.  Qutdam 
vn,  quidam  111 ,  qtiidam  unum ,  quidam  cenlum  di«*s, 
ut  pneri.  Oportehai  discretionem  e«se  inier  qtialita- 
tem  pectidiim,  vel  lioiiiimtm ,  sicut  supra  diximus. 
Item  cpiscopns,  si cum qnadrupede  fornicaveril ,  vm 
aitnos  poeniteat ;  si  consuetudo,  x ,  presbyler  v, 
diaconus  m,  clericus  iu 

DE  JURAMENTO. 

Qui  juramenntm  feceril  in  ecclesia  ,  aut  in  Evan- 

IfHio ,  8«ve  in  reliquiis  SAnclnrum  ,   vu  ann.  pceni- 

leat.  Alii  xn  ann.  judicanl.  Sive  in  inann  eui^copi 

aot  presbyteri  vel  diaconi ,  sive  in  cruce  consecram. 


cem.  Si  hiflrmitalis  causa  septem  dies  unusqnisque 
sine  iiifiriniiatis  causa  sacriflcii  die  iv  dies.  Qnidam 
psalterium ,  quidam  bis  Dsaherimn  suum  sacrificii 
die  in  ignem  projecit,  vel  in  fltimine,  c  psalinos 
camet.  Si  canes  comedtinl  talem  vomitom,  c  die- 
bns,  si  srii ;  si  nou  scii ,  xl.  Qui  vero  in^briantur 
contra  prreceptum  Dornini ,  si  vnttim  sanctiiaiis  ha- 
benl,  hoc  esi,  ebrietas,  quando  siatum  m»*iitis  mu- 
tal,  ei  lingu»*  balbutiunl ,  et  ocnli  lurbaiitiir,  et 
verlign  erit,  et  vcnlris  dislensin,  ac  dolor  serpiitor, 
si  cleri.us  sit ,  iv  dies  poenit' at ,  inonacbus  xiv, 
diaconus  iv  hehdomades  presbyter  tv,  episcopus  v, 
praeUti  tres  siue  vino  et  carne. 

DE  EUCIIARISTIA 

Si  qnis  Fiicharislinm  negligentie  cau*a  perdi- 
derit ,  untim  anninu  pnenitcat,  111  qttailragesimas, 
seu  xl  dies  poeuileal.   Si  sacritichtm  in  lerra  ceci- 


iiniim  anntim  pceniteat.  Alii  tres  vel  iv  judicant.  Et  g  derit  causa  negligenli» ,  l  psalmo*  cantet.  Qtii  ne 


in  cruce  non  consecrata,  unum  anntim ,  vel  vn  men- 
ses ,  «t  aliis  ;  qui  autem  seduclus  ignoran* ,  et  po- 
stea  cognoscil,  i  ann.  pomileat,  vel  111  quadragesi- 
rnas,  vel  xl  dies  poeniieat.  Si  quis  coactu*  pro  qut- 
liliet  causa  necessitatis ,  m  quadragesimas,  alii  w, 
antttim  unnm ,  et  ex  e's  in  pane  et  aqua ,  ut  alii 
judicant.  ltem  perjuri  111  ann.  Qtti  suspicatur  pnus 
cpiam  jnramentum  ducatur,  et  lamen  jurat  per  con- 
sensum ,  ii  annos  poeniteai.  Si  quis  in  nianu  laici 
juraverit ,  apud  Graecos  nihil  est. 

DE  ABSTINENTIA  MULIERUM. 

Mulier  abstineat  se  a  viro  suo ,  quando  concepe- 
ril ,  aniequam  peperertt,  el  posl  nartum  xl  dies.  Qni 
aulent  nupserit  bis  diebns  x  dirs  poenileal,  vcl  xtx, 
Telxx.Qui  in  malrimonio sunt,  alMineanlse  111  qua- 
dragesimas,  et  in  Domitiica  nocte ,  et  in  Sabbato  el 
feria  quarta  el  tertia,  qui  legitime  suiti,  el  iii  nocies 


glexenl  sacriflcium ,  ut  vermes  io  eo  smt ,  tit  colo- 
rem  non  habeant,  saporemque,  xx  dies  po3iiiieat ,  vel 
xxx,  vel  xl,  «*t  in  igue  acceiideiur.  Ciuis  ejus  sub 
aliare  abscondaiur  ;  si  usqtie  ad  terram  ceciderii , 
iiniini  diem  pcenileat.  Si  -te.lia  ar«erit ,  altare  ceci- 
derit,  111  dies  pceuiieat.  Qui  in  Ecclesia  modicam 
partem  penlitleiit,  et  non  invenerii,  xx  dies  tceni- 
teat,  utioquoiine  ile  ps:«lmo<  xl  ean<et.  Qui  aiitem 
in  plebem  siiiiin  chrismalem  i>erdi(lerit,  et  non  inv«- 
nerit,  xl  dies  ptenite  l,  vel  111  qiiadra^simas.  Qui 
perfutlerit  caltcem  in  finem  solemnitalis,  xxx  dies 
poenileat. 

DE  DIVERSIS  CAUSIS. 

Qni  crealuram  perdiderit,  llins,  tabitlat  autscbe- 
dulam  sua*n,  sal  biMiedicluui ,  paoem  novum  conse- 
cr:Hom,  vel  aliquid  liuic  simi»e,  iv  di«*s  poeniieat. 
Qui  morticinnni   iuscitH   cometleril ,  xl  dit*s   poeni- 

^ , -,        „       #  teat.  Si  aoiem  sc?eus,  c  dies  poeusteat.  Qui   fraoda- 

abstineant  se  aiiteqtiatn  commtiniceiit.  Qui  io  Qua-  g  h|lll  comeilit,  el  «st  inops ,  vel  hebes,  iv  <lie-  p(B 
dragesima  ante  Pascba  cognoscit  uxorem  stiam,  et  nneai.  Saui  autem  et  iiilirmi  si  •riiini,  \l  dics  poj- 
nolml  abstinere ,  ttntim  annutn  poeniteat ,  vel  stitim      nitennl.  Qui  s:ej»e  facmnt,   iu  q*iad  agesim.,  vel 


prelium  reddat  ad  Ecclesiam,  vel  pauperibus  divhlai, 
▼el  xxvi  solidos  reddat.  Si  per  ebrietaiem  vel  aiiqua 
teansa  accesseril  sine  consueludine,  xl  dies  poeuiieat. 
Mulier  si  divinaiiones  feccrit,  vel  incantationes  dia- 
bolicas,  unum  annurn  poeoiteat ,  vel  tres  quadragesi- 
n»as,  vel  xl  dies,  juxla  qualilatem  culpae.  Multer  si 
aliquem  interfecerit ,  iniiianlein  matelicia  sua,  id 
*5l,  per  poculum,  atit  per  artem  aliqoam,  quatuor 
annos  pceoiteat.  Si  p»upercula,  quatuor  annos.  Mu- 
lier  si  occiderit  (ilium  snum  ner  homlcidiiim ,  xi 
anuos  poeniteat.  Si  vir  cum  muliere  sua  retro  nu- 
pserit,  poeniteat  quomodo  cmn  animalibos.  Id  est ,  si 
consuetudo  eril,  tres  annos  pueniteat.  Si  vero  inter- 
ea  nupserit,  et  consuetudo  crit,  septem  annos 
pceniteaU 

DE  AUGURUS  VEL  DIVINATIONIBUS. 

Augttria  vel  sortes,  qure  dicuniiir  falsa  sanctorum. 
vel  divinatiooibos  observare ,  vel  qtiartinicunqtie 
scripturariiio  inspcctione  ftitura  promittunt,  vei  vo- 
tum  voverit  in  nrborcm  v«  I  in  quamlibet  rem,  ex- 
cepta  Ecclesia,  si  clericus,  laici,  excommmiicen  - 
tur  ab  Ecclesia,  vrl  111  nnn  «s  clericus  poeiiiie:it, 
laici  ii ,  vel  i  •  et  dimidio.  Muiier  si  liliura  suum 
»upra  tectum  pouit,  vel  iu  fornacem,  pro  sanitate 
febritim,  v  annos  poenileat.  Nolite  cxercere,  «joaiido 
luna  obscuratur,  ui  chmoribus  nc  maleliciis  sacri- 
lego  usu  se  defeusare  posse  coniiduiit.  Caragios  et 
divinos  prccaniatores,  iaki  111  dies  sine  cervisia  vel 
vino  et  carne,  alii  xu  dies.  Si  tioYlis  laictis  sit,  qui 
pro  nequitia  inebriat  alterum ,  xl  dies  poeniteat.  Si 
vomituoi  facil  inlirmitatis  causa ,  siue  culpa  est. 

DE   EBRIETATE 

Si  per  ebrietaiem  vel  voracitatem  evomerit  Eu- 
cbaristiam ,  xl  dics  poetiitcal.  Clericu»,  mouacbus, 


aniitim.  Qui  comed  l  vel  liibit  iiitiiictiioi  »  familiari 

besiia,  id   «st,  cane,  vel  catto,  et  scit,  c  psahnos 

c»niet,  vel  unum  dit»m  j*junei.   Si  quis  tlederit  ali- 

cui  liquorem  .  in  qoa  mus  vei  oiu-ieli  morioa  iove- 

niuntur,  si  saecuUris,  iv  ilies  pceiiheat,  iu  «oenolnis 

ccc  psalmos  canlel   Qui  postea   uoverit  qood  taiem 

poium  bibeiit,  psalter  tim  c»tilt*t.   Si   qois  ^emico- 

cium  ctimederit  inscius,  111  dic*  pietM^at,  vel   psal- 

tenum  tratitel.  Sciens  auteui ,  iv  tlies  poe  liteal.  Pro 

niodico  furto  .  xxx  dit»s  poeniieat  in  xx  aoo. ,  pu.-ri 

x  aunorum  ;  aliquod  furimn  Tacienles,  iv  tlies  poeni- 

teani.  Si  quis  iotinxerit    niaiiuui  in  aliquo  cibo,  et 

non  iilooea  iuanu ,  c  palmadas  emeodeiiir.  Si  in  fa- 

nna  aut  in  aliquo  cibo  .sicco,  aui  in  ptilte  aui   lacte 

coagnlato   iiiiis   vel    inustela   mortiia    iiivenhmtur, 

quod  io  circiiilu  eju^  reinanserii ,  projicittiur  foras, 

n  et  qnod  reiiquuui  «st,  mauducetiir.   Iiem  qui  auiein 

uquod  impoeoiieotiale  scnptuiii  est  implere  poterit, 

botium  est;  oui  auiem  nou  p«»iest,  consi.iiim  d.tmos 

per  misericordiam  Dci ,  in   primilus  pro  uiio  die  iu 

pane  et  aqua    l  psalmos ,  genunecieotlo ,  aut  sioe 

flcxu  lxx  psalimis,  inira  ecclesam,  vrl  in  uiio  loco 

per  ordiitem  ps-.illat ;  et  pro  uoo  die  vab  ni  cc  ge- 

imuVxionrs,  vel  unus  deuarius  pro  die  valel .  el  Ires 

eieeoot&yuas  m  p.«uiere»  valent ;  quidaoi  dicutit  l 

percussiones ,   t  psalm.  pro  uno  die  vsilent.  Id  est, 

in  liifiue,  in  auiuinuo  et  in  verno,  c  percus>i«me.s , 

vel  psahn.,  et  in  aeslate,  cl  psaltiHfe,  vel  perctis^io- 

ncs.  liem  pro  uno  toense,  qu<>d  iu  pane  et  aqua  poe- 

nitere  debet  psaluios  in  geim  flexu ,  vel  siue  flexu , 

i,  dclxxx  ,  et  po-.ie»  oiunes  dies  reliciaiit  ad  sex- 

lam,  nisi  qtiarta  et  sexti  feria  jfjunet  ad  nonam.  A 

carne  et  vino  abslineai  se ,  alium  cibuin  postquam 

psalial ,  sumai.  In  n  auii.  reuiissinr  posniteotia  erit, 

de  Naiali  Domini  usqtie  iti  Epipbania,  et  iltos  pr» 

diclos  dies  qui  suprascnbuniur,  qui  impoBoitcuu^ 
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non  computantur.  Item  qui  non  potest  sic  agere  A  modo  suam  vel  eorum  auiroas  salvare  Tateat  i»  eru- 


poenitentiam ,  sicul  superius  diximus,  in  primo  anno 
erogct  in  eleemosyna  solidos  xxm  (  pro  uno  anno  in 
pane  et  aqua ,  donet  in  eleemosyna  solidos  xxn ,  et 
in  unaqtiaque  hebdomade  unum  diem  jejonet  ad 
nonam ,  ei  aliuni  ad  vesperam  ,  et  m  quad.  in  se- 
Ctindo  xx  solidos,  pro  tres  annos  xvm  solidos,  quod 
*tmt  i.x iv  solidi.  Polentes  hoiuines  proculpis  criini- 
nalilms  faciunt  ut  Zacchaeus  ail :  Dominc,  omnium 
bonorum  meorum  dimidium  do  pauperibus,  ei  si  quid 
aliquid  injusti  absluli ,  in  quadruplum  reddam ,  ei  de 
mancipiis  dimiltam  liberos,  etcaplivos  redimai,  eta 
quo  die  desinat  pcccare,  non  desinal  communicare , 
sicut  Apostolus  ait :  Qui  per  corpus  peccat9  per  corpus 
emendat ,  hoc  est ,  jejoniis  et  vigiliis  et  orationibus 
»d  Doraintim,  qui  conversus  foeril,  et  oinne  malum 
fecit,  in  tffiindenrium  sanguinem  iu  fnrto,  in  forni- 
calione,  in  mendacio  ef  juramento,  et  omnibus  ma- 
lis ;  et  postea  Deo  servire  vult  usque  in  Itnem,  iu 

et  ii  annos  poeniieai,  vel  qnomodo  sacerdos  judiceu      

Ipse  tamen  cogitet  de  medicamento  aoimarum,  quo-  B  non  sit. 


diendo,  m  docendo,  sanunt  sermonem,  quod  qni 
bene  ministrat,  bonum  gradum  sibi  adquirit  apud 
eum  qui  est  super  omnia  Deus  benediclus  in  tstcula 
svculorum.  Amen. 

ITEM  DE  PRETIO  ANNI  VEL  DIEI. 

Primo  anno  quidara  promiserunt  quaiuor  tridoa- 
nas  inlervenieme  uua  nocte.  Alii  aiunt ,  duodcim 
triduans  ,  hoe  est ,  semel  iu  uno  mense  tridtianas 
quid:im  dixerunt.  Quidain  verberibus  aut  in  vigiliis 
insistendo  qnatriduum  ;  alii  sic,  alii  vero  sic.  Pre- 
tium  auiem  diei ,  hoc  est  agapen ,  duobus  vel  tribus 
pauperibtis.  Alii  lotum  psalterium,  id  est,  in  aestate, 
in  hieine  vero,  et  in  verno,  vel  aulumno  quinquaginU 
psalmos ;  quidam  duodecim  plagas,  vel  percussiones, 
vel  plus  minos ,  vel  discernat  lempora.  Quidam  in 
labore  alieno  ,  vei  infleciendo  quadraginta  bis  desi» 
nat ,  quadraginla  ter  desinat ,  cxx  sexies  desinat , 
et  addetur  x  ,  secundo  xx  ,  superiori  xxx ,  si  labor 
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SECTIO  TERTIA, 

IN  QUA  CONTINENTUR  EJUS  CARMINA. 

VITA  METBICA  SANCTl  CUTHBEBTI  EPISCOPI  LINDISFABNENSIS. 


(Vabilloo.  Acta  sanct.  ord.  S.  Bened.) 

PROLOGUS  AD  JOANNEM  PRESBYXERUM. 

Domino  in  Domino  dominorum  dileclissimo  Joanni  presbytero  Beda  famulus  Cnristi  salutem. 

Dici  non  poest,  dileciissime  in  Cbristo  domine,  in  quantum  tua  ebaritate  afficiar,  tuaque  ($i  flen  posset) 
prapsentia  semper  ddecter,  tuaa  quoque  ssnct»  dulcedinit,  etiam  inter  longi  itineris  quod  inire  cupis  angn- 
sttas,  perenni  memoriae  stimulo  compungar.  Unde  tibi  vel  ad  memoriaro  mese  devotionls,  vel  ad  tuae  pere- 
grinalionis  levamentum,  beati  Cuthberti  episcopi,  qua3  nuper  versibus  edidi,  gesu  obtuli.  Absque  ulla  enim 
dubietate  confldo  quod  Unti  viri  comitatus  moltum  feliciuiis  conferat.  Nam  illius  et  mcereotem  dulcedo  con- 
solaiur  affabilis,  et  desidem  componclio  cordis  fervens  exciiat,  et  pericliUntem  intercesslo  firma  defeadit. 
Scire  autem  debes,  quod  nequaquam  omnia  gesU  illius  eiponere  potui ;  quotidie  namque  et  nova  per  reli- 
quias  ejus  aguntur,  et  vetera  noviter  ab  bis  qui  scire  poterant  indicantur.  E  quibus  unum  est,  quod  in  rae— 
ipso ,  sicut  jam  tibi  dixi,  per  linguae  curationem,  dum  miracula  ejus  canerera,  expertus  sum.  Si  vero  vita 
comcs  fuerif,  et  nostrae  disposilioni  superna  voluntas  favendo  annuerit,  spero  me  in  alio  opere  nonnulla  ex 
bis  quae  proHermiseram  memoriac  redditurum.  Obsecro  cum  ad  iimina  beatorum  apostoiorum,  Deo  prote- 
geuie,  perveneris,  pro  me  inlercedere  memineris. 


CAPUT  PRIMUM.  Prommium. 

Molu  suis  Domiuus  fulgescere  lumina  saeclis 
Donavit,  tetricas  liuiuanae  nociis  ul  timbras 
Lustraret  divina  poli  de  culmine  flnmma. 
Kt  licet  ipse  Deo  nalus  de  lumine  Cbrisius 
Lnx  sit  suinma  Deus ,  sanctos  quoqtie  jure  lucernae 
Ecclcsfo  rutilarededit,  quibus  igne  magistro 
Sensibus  instet  amor,  sarmonibus  aestuet  ardor, 
Multifidos  varium  lychnos  qui  sparsit  in  orbero, 
Utcunctiitn  nova  lux  fidei  face  fusa  sub  axem 
Omnia  sidereis  virtutibus  arva  replerel 

Rowa  Petri  Pauiique  jubar  mirau  gemeilum. 
Traudet  apostolicis  semper  victura  tropaeis. 


C  Ast  Asiae  lucero  verbis  serit  ore  Joannes, 
Hauserat  e  Domini  quae  pectore  mystica  rucut. 
Bartlioloinaeus  Eoa  volat  per  regna  triumphans, 
Indomitosque  armis  iingua  domal  inclytus  Indos. 
Tu  quoque  Niliacos  componens,  Marce,  furores, 
Sicca  evangelicis  satias  de  nubibus  arva. 
Africa  Cypriani  dictis  meritisque  refulget, 
Spernere  delicias  fuso  qui  sanguine  suastt. 
Pictavis  Hilario  multum  radiau  magistro, 
Disc utit  annorum  vera  jam  luce  tenebras. 
ConsUntinopolini  Chrysostomus  ille  Joannes. 
Aurato  niiida  lustrat  fulgore  loquclae. 
Nec  iam  orbis  contenU  sinu,  trans  acquora  lampas 
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Spargitur  clfulgens,  liujusque  Britannia  consors 
Temporibus  gt»nuit  fulgur  venerabile  nnstris, 
Aurea  qua  Cutlibertus  agcns  per  sidera  vitam, 
Scandere  celsa  suis  docuit  jam  passibus  Angfos 
llunc  virtutis  bouor  jam  priino  a  liinine  vilae, 
ifitheriuraque  decus  signis  comitatur  apertis. 
Cujus  cuncta  licet  nequeam,  tamen  iihima  maliiti 
Commemorans  operuin  vestigia  tangere  versu, 
Qnis  pateant  inlerna  sacrae  fnndamina  mentis. 
Tu,  rogo,  summe,  juva,  donorum  Spiritus  auclor  : 
Te  sine  nam  digne  fari  tua  gratia  nescit. 
Flammivomisque  soles  dare  qui  nova  famina  linguis, 
llimera  da  liuguae,  verbi  tua  dona  canentis. 

CAPUT  II.  Quomodo  puer  Dei  Cuthberlut  per  infantem 
tit  prcediclo  epitcopatu  admonitut. 

Alma  Deo cbari  primo  ccelestis  ab  avo 
Vita  micat,  famuli  lator  quem  muueris  alti 
Vera  vocat  Chrislus  speciall  ad  gaudia  dono, 
Aurivagasque  feri  pompas  contemnere  saecli, 
Corqae  polo  subilire  docet,  quem  denique  dulci 
Priroa  roagisterio  per  tempora  dirigit  aevi, 
Qttandoque  proveclum  sublimibus  inferat  astris. 
Fone  vago  gracilis  dum  gramine  luderet  sctas, 
Intererat  vacuis  slmul  indoles  alina  patastris, 
Subque  levi  aelas  sumpsil  luctamine  palmas. 
Sed  Domious  digno  pueritia  sensa  magisiro 
Correxit ;  lenero  nam  de  grege  parvulus  infans 
Viribus  admonuit  dublit  ne  fidere  mallet, 
Ei  festina  brevi  consumere  lempora  luxu  : 
Sed  aiabilem  Domini  mentem  llnnaret  amore. 

At  puer  infanlis  risit  sacra  Jamina  noleus, 
Octennis  Iriniuro  despeclus  babere  magisirum. 
Qui  gemit,  et  luctu  faciem  perfundil  amaro. 
Solvitur  in  lacrymas  luctus  cunclique  vicissim 
Unius  incertos  satagunt  abstergere  fletus  : 
Nec  valoere  tamen  solaiia  rapta  novari. 
Ilunc  pia  complexum  Cuilibertus  ad  oscula  mulcet, 
Obsecrans  siecare  genas,  depouere  Iuctus. 
Excipil  et  mceslo  justas  de  corde  querelas : 
Quid  te,  chare,  levi  subdis  per  inania  ludo, 
Quem  Deus  aetherio  sublimis  honore  sacravif, 
Pnrfieiens  populis,  eoeli  quibus  atria  pandas? 
lngenuum  stadio  nuhquid  concurrere  servis 
Fas  erit,  aut  viilgi  aiuisles  siinilabitur  aclis? 
Linque  tuis  ergo  tam  dissona  frivola  faclis , 
Devolusque  Deo  sacrum  conjungere  peclits. 

Haec  ait,  et  pueri  grahdacvum  in  pectore  sen&utn 
Spiritus  instituil  cuuctum  comes  almus  in  xvum. 
Nec  mirum,  iufantes  mysteria  pandere  CIiriMi , 
Lactentumque  sacer  repleat  si  viscera  flalus , 
Qui  facil  humanas  asinam  reboare  Soquelas. 

CAPUT  III.  Quomodo  genu  dolente  claudus  effectut 
sil,  et  angelo  mcdicanle  curalus. 

Parvulus  interea  subiti  discrimine  morbi 

Plectiiur,  atque  regtt  vestigia  languida  pino. 

Cuinque  die  quadam  sub  divo  fessa  locasset 

Membra  dolens  solus  mitis  puer,  ecce  repcnte 
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A  Venil  eques  niveo  venerandus  icgmine,  necnoo 
Gratia  cornipedi  similis,  recubumqiie  salutat, 
Obs.quium  sibi  ferre  rogans.  Cui  tatia  reddil : 
Obsequiis  nuuc  ipse  tuis  assisfere  promptus 
Vellem,  ni  diro  premerelur  compede  gressus. 
Nam  tumet  ecce  genu,  null.s  quod  cura  medeniuin 
Temporejam  inulto  valuit  mollirc  iagonU  *• 
Desilil  hospeg  equo,  palpat  genu  sedulus  aegrum, 
Sic  fatus  simHae  nilidam  cum  lacte  farinain- 

Olla  coquat  pariter  ferventi 

Uocque  istum  calido  sanandus  inungue  tumorem. 
Ilaec  memoraos  conscendit  equnm  quo  venerat,  ill«i 
Calle  domum  remeans.  Monitus  medicina  secuta  e*t, 
Agnovitqne  sacer  medicuin  venisse  superui 
Jodicis  a  solio  sumnio,  qni  munere  clausos 
B  Reslltuil  visus  piscis  de  felle  Tobia». 

CAPUT  IV.  Quomodo  veniis  oratione  mutatit ,  ratet 
in  Oceanum  delaptat  rttocaverit  ad  littus. 

Ilinc  sacra  majori  firmalus  robore  corda , 
Celsitlironum  didicit  precibus  pulsare  Tonantem. 
Est  locos  iusignis  fluvii  super  oslia  Tini, 
Eximio  jam  tunc  moiiachorum  examine  pollens: 
Qui  veherenl  dum  ligna  feri  per  terga  fluenti, 
Fluminis  et  venti  subito  feriuntur  ab  ictu. 
Quinqne  fuere  rates,  rapido  qUae  gurgiie  cuucl.t» 
Oceaui  cavum  pronae  labuntur  in  aequor. 
Jamque  oculis  abstracta  procul ,  velut  aliger  undis 
Mergulus  innaret,  paret  per  caerula  puppis. 

Egredilor  fratema  cohors,  et  poplite  flexo 
iEihera  suseipiunt,  vitaro,  pacemque  precantes. 
C  Servatur  sed  boc  [F.  hacj  puero  vicloria  »>  Iecto, 
Qui  tum  forte  aliae  jam  stabat  in  obice  ripae, 
VuJgus  et  innuuterum  grandisque  calerva  ridentum, 
Caudia  nam  reprobis  sunt  tristia  fala  probormn. 
Noxia,  qui  dixit,  linquamas  gaudia,  fratres 
Condoleamus  et  his  quos  verbera  iucesta  fatigmt ; 
Vei  Dominum  potius,  qoi  flabra  creavit  et  uudas, 
Oremus,  dignetur  iter  donare  salulis, 
Rustica  sed  justis  dissentit  tuiba  suadelis  ; 
llle  genu  flexo  vultu  mox  presseral  arva  : 
Mutantur  venti,  ratibusque  in  littora  jactis 
Erubuit  laetum  viso  pro  nuniine  vulgus, 
Glorificatque  Deum,  firmet  qui  vota  suorum. 

CAPUT  V.  Quomodo  cum  pnstoribus  positut  animnm 
sancti  /Edahi  episcopi  ad  cvlum  (erri  ab  anyetit 
atpexerit. 

Uaec  inter,  teneros  laeiis  dum  collibus  ajtuos 

Pasceret,  ecce  vigil  noeturnis  cemit  in  hymiiis, 

Ignea  sidereis  fulgescere  castra  maniplis, 

Atque  polis  sanctum  rutilae  per  gaudia  pompae 

Ferre  animam,  sociisqoe  sopor  quos  presserat  iniii  • 

Heu !  miseri  lento  premimur  qui  pectori  somno, 

Cernere  nec  vigllum  ccelestia  facta  meremur. 

Pervigil  en  modico  magnalia  tempbre  e  crevi 

Tanta  Dei ,  bifores  portae  reserautur  olympi, 

Indilur  xlheriac  feiix  qua  spiritus  aulae 

Angelicis  comitatus  ovans,  qni  sidera  flammis 


D 


•  Id  est  leporrons  :  nam  leporum  ossa  mcdcri  ti-         b  ld  «st,  ciccio. 
biarum  morbis  aiun|.  •  Id  est,  aspctfi. 
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Transit,  el  Aliillironum  gaudet  niodo  visere  liegem. 
Anlistes  fuit  iste  reor,  plebisve  sacraiae  , 
Summus  iu  arce  nitens.comitum  queiit  flammea  tantis 
Excipit  athra  choris,  lucisque  ad  lumina  vexit. 

Discite,  paslores,  vigili  tutamine  mamlris 
Insidias  noctis,  furvosque  cavere  leones, 
Vobis  ut  angelicae  pateant  saera  carmina  laudU, 
Betlileaque  Deum  cernatis  in  arce  potentein. 
Ilaec  memeraiis  trepidas  socio  sub  pectore  laudes 
Accendil,  miranda  fldes  rerum.  iEdanus  ille 
Tempore  decessit  Domini  orans  laetus  ad  aoiam. 

CAPUT  VI.  Quomodo  idem  AZdanus  tempeslalem  nau- 
tis  preedicens,  oleum  quo  mitigaretur  dederit. 

Gesta  sacerdolis  bujus  veneranda  per  orbem , 
Et  doctriua  niiei,  memori  narranda  relatu. 
Taugere  sed  breviter  exemplis  sufficit  unum. 

Presbyler  undisoni  quidam  vada  caerula  poiiti 
Scandere  jussus,  adit  supplex  oracula  vatis, 
Seque  suosque  rogans  precibus  tutaiier  aimi. 
Antesles  cui  celsus  ait :  Petis  aequor  tU  alium  , 
Obvius  adverso  insurget  Septenlrio  flatu  , 
Venti  sed  fremilus,  tempestatesque  sonoras 
Cbrismate  quod  dederim  promptim  lenire  memento. 
Uiiguine  tunc  sumpto  nautae  praepinguis  olivae , 
iEquora  consceiidunt,  velique  patentibus  alis 
Sukabat  media  puppis  seeura  profundum. 
Cmn  subito  gravis  instat  biems,  furii  undique  pontus, 
Tardaus  abreptae  vestigia  ccepta  carinse. 
Immtsso  lamkm  pinguis  medicamine  guttae, 
Mansuelacta  feros  componens  unda  tumores 
Pandit  iter  laetum.  Virtus  sic  una  gemello 
Effulget  radio ;  diclis  qui  tristibus  ante 
Terruerat,  prompto  relevat  solamine  moestos : 
Qnique  prophetali  prasfatur  inente  futura, 
Ipse  elemenu  suis  refrenat  lurbida  jussis. 

CAPUT  VII.  Quomodo  Cuthbertus,  iter  faciens,  cibum 
cabalio  indice  repererit.' 

Bursus  casla  Deo  Cuthbertus  peclora  plenus, 
Ingrediens  a  iliner,  pluvio  concludilur  Euro, 
Frigora  quaque  volans  percurrit  sidera  nimbus, 
Divertitqne  rigens  veleris  sub  lecta  tabernae, 
Condiderat  pecorum  qua  sola  per  avia  cuslos, 
Parieti  et  adneclit  quo  venerat  ipse  caballum. 
Exspectansque  udos  Dominum  componere  flalus. 
Divinis  boram  dum  sacrat  laudibus  almus, 
Cernit  equum  subito  ipsius  decerpere  morsu 
Tecta  casao,  fenique  fluunt  in  fasce  cadentis 
Mista  pio  juveni  summo  convivia  dono: 
Qualia  siccato  meruisti  gramine  quondam 
Flammeus  aetberias  vates  qui  scandis  ad  auras. 
Ergo  sacer  calidi  panis,  carnisque  superna 
Jam  dape  pastus  agit  grates,  positisque  procellis 
Carpit  iter  gaudens  Christo  comitauta  serenuin. 

»  ltiner  ac  iter  promiscue  hic  usurpat  Beda.  Plau- 
/«is  (Mercat.  act.  n,  sc.  2) ,  Lucrelius  (/«  vi),  Mani- 
lius  (Lib.  i),  aliique  veleres,  apud  Vossium,  m  Ety- 
mologico  memorati,  usurparunt.  Lege  Nonium  Mar- 
cellum  (De  mutata  Diclinatione\ 
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A  C.APUT  VIII.  Quomodo  angetum  ho$pitio  recipiem 
dum  panem  quwrit  ministrare  terrennm,  catlesti  ab 
eo  remunerari  meruerit. 

Hinc  majora  petcns  monacbis  Hrypensibus,  almus 
Corpore,  mente,  liabitu  factisque  adjungitur;  ei  mox 
Ponitur  bospilibus  famtilus,  justoque  libenter 
Subditus  obsequio,  celsae  de  moenibus  aulae 
Cernere  promeruit  gaudens,  et  pascere  civem. 
Hospitis  bic  babitum  medtae  sub  tempore  brumae 
Adveuit,  Vatisque  bumili  de  more  receptus, 
b  Aptos  abluilur  sacros,  quique  algida  blando 
Palmarum  acclinis  mulcet  vestigia  folu; 
Subnixusque  rogal  digneiur  ut  usque  morari, 
Defessus  lactis  dapibus  quo  membra  noveniur, 
Ne  frigusque  famesque  nivosaqoe  flabra  Decembri 

g  Ingeniinent  iliner  longo  sub  calle  rigenlis, 
Qui  matutinis  adveuerit  algidus  auris. 
Atque  reluctantem,  summi  per  regna  Tonanits 
Adjurans,  tandem  sistitque  famemque  repellit, 
Dtgredkur  cupiens  panem  deferre  calentero, 
•  Hesternae  quod  tantum  superessent  fragmina  ccene*. 
Convivam  rediens  quaerit,  sed  nulla  viantis 
Signa  pedum  niveo  quoquam  conspexit  in  arvo. 
Imeriora  petens  roseo  nidore  referta 
Bepperit  haec,  miruro  dictu!  pariterque  tuetur 
Tres  inibi  e  nitido  fulgentes  polline  panes, 
Talia  dum  pavido  Cutbbertus  pectore  fatur : 

Cerno  quidem,  aetheria  deseenderat  hospes  ab  auU, 
Cognatisque  levis  se  reddidit  aliger  astris, 
Pascere,  non  pasci  veniens,  et  fercula  portans, 

G  Qualia  non  surgunt  nostrae  de  germine  messis. 
Lilia  nec  candent,  nec  sic  rosa  fulgida  fragrat, 
Nostraque  mannifluo  speruuntur  meila  sapore. 
Non  baec  ergo  meus  losto  de  viscere  fornax, 
Sed,  paradise,  tuus  gignit  sacra  munera  fruclus. 
Nec  mirum  nostras  dives  quod  respuit  cscas, 
Perpetuum  vitae  fruitur  qui  pane  per  aevum. 

Nam  vir  mente  Deo  devotus,  et  ore  jocundus, 
Sanctificos  Patrum  Domsni  sub  laudilius  actus 
Commemorare  solens,  proprios  quoque  saepius  infert, 
Egerit  aetherio  tantum  quos  teste  triumphos. 

CAPUT  IX.  Quomodo  animalia  marisf  in  quo  pernos 
oraveraty  Uti  regresso  prcebuerint  obsequiumt  et  fra~ 
Ut  qui  hax  videbat9  prm  timore  tanguescens,  ejus  sit 
oratione  recreatus. 

D     Interea  juvenis  solitos  nocturnus  ad  bymnos 
Digreditur,  lento  quidam  quem  calle  secutus, 
Illius  incertos  stoduit  dignoscere  gressus. 
Ad  mare  deveniunt :  collo  tenus  inditus  undis 
Marmoreo  Cuthbertus,  agit  sub  carmine  noctetn, 
Egreditur  ponto,  genibusque  in  liltore  fixis, 
Expandit  geminas  supplex  ad  sidera  palmas. 
Tum  maris  ecce  duo  veniunt  aniinalia  fundo, 
'Vatis  et  ante  pedes  fulva  sternunlur  arena : 
Hinc  gelidas  d  villu,  flatuque  foventia  plantas, 

h  Forsan,  artus. 

«  Beda  pronuntiasse  videtur  sternm  pro  hes Urnm, 
eum  ad  modum  quo  quidam  Spania  pro  Hispania. 
a  Vitlis. 
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ytquoreum  lergunl  sancto  tle  corpore  frigus : 
Supplice  ium  nutu  sese  benedicier  orani. 
Qni  parens  votis,  verbo  dextraque  ministris 
Impendit  grates,  palriasque  remittit  ad  undas, 
Ac  ntaiutino  leciis  se  teinpore  reddit. 

Ilacc  comes  ut  vidit,  pcrculsus  corde  pavore, 
S  mianimcm  curvo  flatum  irahit  abditus  amro. 
At  revolula  dies  noctis  cum  pelleret  umbras, 
iEger  adest  vali  supplex,  genibusque  volutus 
Se  poscit  Domino  prece  commendare  proftisa, 
Iuciderit  mujstaro  subito  quod  pomlere  noctem. 
Niun  uostrum  e  speculht,  dixit,  tentando  Ialeuter 
Ltistrahas  itiner?  sed  nunc  donabilur  error 
Jam  tibi  poscenti,  retices  si  visa  quousque 
Decedam  mundo.  Summique  exempla  magistri 
Exsequilur,  misso  renovans  qui  lutnine  caeco 
Praecipit  auctorem  reducis  celare  salutis. 
Tom  prece  languorem  pellit,  culpamque  relaxau 
Inqne  dies  meritis  crescendi  summa  Tonantis 
Gratia  testis  adest :  pandunt  niiracula  mentem ; 
Jamque  propbelalis  slellanti  e  culmine  virtus 
Caudida  praerulilo  irradiat  praecordia  flatu. 
CAPUT  X.  Quomodo  nautis  tempestate  prmclusis  $e- 

renum  mare  ad  certum  diem  prcedixerit,  et  orando 

cibo$  impetraverit. 

Tictorum  interea  puppi  defertur  ad  oras, 
Sed  redueem  rigido  tardant  freta  clausa  Decembre. 
Cuinque  faines,  frigusque,  marisque  pericla  furenlis, 
Nubiia  cum  tonitrus,  cum  grando,  polique  micantes 
Exierno  trepidos  quaterent  sub  littore  uauias, 

Yenerat  alma  dies,  natus  qua  corpore  signis  , 

Euiiuit  Christus  coeloruut  gloria  terris. 
llie,  ut  erat  placidus ,  blando  sic  pectore  fattir  : 

Quid,  rogo,  lanta  tenel  nostras  iguavia  meiites, 
Tam  fera  qtiin  ullo  scindamus  vincula  nisu? 
Cernitis  aequoreo  cauescat  ut  aggere  tellus, 
Aer  aquas  manat,  glacies  mare,  nox  tegit  actliram  ; 
Corda  fame  labenl ,  hominumque  jtivamina  desuut. 
Ergo  Detim  restat  precibus  pulsare  supinis, 
Hubra  suis  quondam  pelagi  qui  limina  pandit, 
Nube  domum,  ninibo  panem  dat,  pocula  saxo , 
Noctis  el  borriferas  flamma  duce  disculit  umbras. 
Tauta  dies  prsesens  cujus  de  munere  dono 
Promeruit,  quaterna  magi  tliesaura  ferenles, 
Mortalem,  Regeinque,  Deumque  luentur  et  orant ; 
Quo  lavat  ipse  suo  Doininus  baptismate  mundum, 
Clausa  diu  reserans  credemibus  aethcra  saeclis ; 
Dulcia  quo  fonles  flagrant  de  gurgite  vina, 
Munere  deque  rubent  Domini  per  pocula  lymphae  : 
Sic  qnoque  nostra  Deo  remeant  duce  prosoera,  credo, 
lllum  si  rogitans  flrmet  fiducia  pectus. 

Ilaec  ubi  dicu,  freii  socios  sub  litlore  sisicns, 
Suerat  ubi  vigiles  supplex  jam  ducere  nocies, 
Ceu  decisa  videt  piscis  tria  viscera  frusta, 
Et  genibus  Dominum  posiiis  venerattis  adorat, 
Laudibus  accumulans  fldei  venerabile  donum. 
Tot  *  superant,  vates,  convivia  solibus,  inquil, 
Couditor  xquavit;  quibus  aclis,  aquora  p'acans 
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A  Navigero  patrium  nos  calle  redncet  ad  arvum. 
Tum  laribus  lorrent  epulas,  gratesque  g^rendo, 
Extubita  triduo  recreant  dape  coelilus  artus, 
Quae  uova  mellilo  teslantur  dona  sapore. 
Jamque  die  qtiarto  l^lis  cessantibtis  austris 
Blanda  salutiferum  capiunt  traits  anquora  portoin. 


CAPUT  XI.  Quomodo,  iter  faciens.  aqnila  minhtra, 
vinticum  et  percepturum  $e  e$$e  prmdixerit  et  perce» 
perit. 

Inde  sacerdoiis  meriioque  graduque  potitus 
Tendehat  populos  viiae  renovare  fluentis. 
Fone  viae  comiti,  sed  praescius  ipse  fiiinri, 
Fare  sodalis,  ail,  qtio  fercula  sumere  mens  sit? 
llaec  et  ego,  dixil,  dubio  stib  peciore  mecum  ; 
Prand  a  non  tnlimus  vasis  ,  donitis  bospita  uon  est, 
B  Jejnni  fessiqtie  itiner  complere  nequimns. 
Respondit  senior  :  Doinino  si  fid«Te  discas, 
Providet  ilie  dapes,  vateiu  qtii  pascere  corvo» 
Jussit.  Jam  aspectas  aquilam  vaga  flabra  secanlrin? 
Nos  valet  bac  etiam  Omnipotens  saiiare  ministra. 
Dumqtie  iler  inceptum  peragunt,  venere  stih  anniem, 
Et  volucrem  rubro  quae  celsa  sub  axe  volarat 
Marmoris  in  ripa  residere  tuentur.  At  allus, 
Cernis,  ail  vaiis,  nosiram  super  aequora  servam? 
Curre  rogo,  et  Doniintis  misit  quae  munera  defer. 
Attulit  at  piscem  ;  mediiim  secat,  sitque  minislraj 
Pane  famem  pellit,  firmaut  sua  peciora  pane. 
Utque  viam  superant  jussis  lymphisque  salutis 
Pandit  iter  populis,  coeli  per  regna  vocandis. 

p  CAPUT  XII.  Quomodo  prmdicam  populis  phantatt^ 
**      cum  subito  ignem  diaboti  et  pravoiderit  venturum,  tt 
venientem  exstinxerit. 

Tempore  non  aiio  pandens  coeleslia  terris, 
linpia  jam  pulchre  ludibria  prodidii  anguis. 
Namque  repente  sacris  immiscet  lalia  dictis  : 

Panduntur  quoties  vobis  mysteria  regni, 
Cor  decet  atlenium  sensusque  adliibere  benignos, 
Ne  vaga  pestiferi  laudat  [lasdal]  vos  aura  chelydri, 
Qui  sacra  perversus  conamina  verlere  nitens, 
Gaudet  vel  modica  lurbari  nube  fideles, 
Ut  nos  alloquio  Regis  visuque  stiperni 
Abducat  fallax  vilis  quasi  servulus  hoslis. 

II os  inier  monitus  vacuo  de  fomite  surgens 
Vicinas  rapit  ignis  edax  sine  viribus  aedes; 
Quaque  faces  volitant,  venttis  juvat,  it  fragor  astris, 
Exsilit  elusum  trepido  phantasniale  vulgus 
Festinum,  ignivomis  unda  succurrer«  teclis. 
Nescia  scd  fusis  fallaeia  cedere  lymphis, 
Ipsa  sui  levitate  perit,  patriasqtie  sub  utubras 
Pompa  redit,  vanitsqtie  vagis  dolus  abditur  nntris. 
Confusi  rediere  domum ;  veniamiine  precanles 
Exorant  proni  vatem,  fragitesque  superbi 
Se  gaudent  agnosse  dolos ;  ac  tela  lyranni 
S,.iriius  exslinxil,  sacri  qu;c  pracscia  virlus. 

CAPUT  XIII.    Quomodo  flammas   cujusdam  domus 
ardentis  oratione  restinxerit. 

Quin  etiam  veri  flammis  crepitanlibus  ignes 


•  !d  c«t,  supfirtunt. 


f» 


BED/E  VENEItABILIS  OPP.  PARS.  III.  —  PAMSNETICA.  BU 

A  Quae  facie  quamvis  absens,  sed  peclore  praesens 
Conteril,  el  foedo  Chrisli  domnm  ab  hospiie  mnndat. 
Internam  quid  eniin  coner  describere  vilam  ? 
Quam  dutcis  sermone,  gravisve  actibus,  et  quam 
Accensani  lacrymis  c  actiarit  ad  athera  menlem, 
Cum  decus  exlernum  pnri  sii  pectoris  index  ! 


Arida  diriperent  tecti  dum  culmina  qnondam, 
lncubuit  precibus  ventosque  laresque  retorqnens 
Voce  pericia  fugat,  juvenum  quae  dextra  nequibat» 
Nec  mirum  vali  fragilem  cessisse  caminum, 
Igniferis  Satanae  qui  spicula  torla  pharetris 
yElherio  suerat  umbone  relidere  Chrisii. 

CAPUT  XIV.  Qualiier  dcemonium  ab  uxore  cujusdam 
necdum  adveniens  ejecerit. 

Vir  venitad  procerem,trepidisque  precamina  sup- 

[plex 
Vncibtis  ingeminat.  Lethi  sub  limine  conjux 
Cliara  jacet,  jam  arlus  sensu  fugiente  rigescnnt; 
Vila  tremens  tantum  sub  pectore  fervet  anbelo. 
Milte,  precor,  Christi  modo  qui  mysteria  portet, 
Spiriius  ante  fugatquam  pallida  membra  relinquai. 
Dumque  parat  jam  •  vatis  iter  quem  mittat  in  islud 
(Tempore  namque  fuit  Lindisfarnensis  in  illo 
Praepositus  ccllae),  secreto  numine  discit 
Non  letki  commune  genus,  sed  daemonis  atri 
Saevitiam  misere  diris  incumbere  poenis. 
Se  magis  exhibuit,  subemit  iterf  ecce  repente 
Solvitur  in  lacrymas  duclor,  el  pectore  tristi 
Sedulus  horrescil  veniens,  ne  vatis  amatam 
Dilcctamque  diu  vesano  corda  fnrore 
Pressam  si  cernal,  priscae  su*picio  viu, 
Surgatt  et  anliqnam  laedat  nota  improba  famam. 
N^mque  minisleriis  assisiere  sedula  valis 
Consuerat,  bibulasque  aures  praebere  docenti. 
Ule  pio  tetricas  releval  soiamine  curas. 
Quld  gemis,  et  taciti  liquefaclus  ab  igne  camini 
Ablueris  trisli  jain  pecloris  indice  lympha  ? 
Anne  pulas  adeam  charae  cum  tecta  sodalis, 
llbm  posse  capi  nexu  bacchante  chelydri  ? 
Vinci  qui  crebris  solitus  confliclibus,  et  nunc 
Viclrici  lidei  gladio  superabitor  hoslis. 
Femina  quin  potius  venientibus  obvia  nobis 
Isras  excipiet  sanae  jam  mentis  liabenas. 
Dicta  fiunl :  venere  domum,  fugit  efferus  anguis, 
Occurrit  mulier  sospes,  dextraque  prehemlens 
Frena,  rogat  valem  descendere  adireque  tecta 
Dignetur  famula*,  pandens  nova  dona  salutis, 
Ejus  ad  adventum  fugiens  ut  cesserit b  hydros. 


CAPUT  XV.  Quoliter  anaehorwm  meditatust  apud 
Lindisfarnenses  monachos  vixerit. 

Talia  miranturo  fragili  ne  laude  supernne 
Coeleslisque  exsors  famae  foret,  abdiu  mavult 
Secreti  lustrare  Deo,  quo  teste  valeret 
Laudis  ab  human«e  iiber  munirier  aura, 
Cuinque  sui  primo  jussis  antistitis  actus 
Fratribus  exemplo  virtutis  pandere  callem. 
Fil  monacbis  socius,  quos  Lindisfarnea  glauci 
Insula  clara  inaris  refluis  circumluit  undis, 
Inque  brevi  qua  plura  nitens  per  signa  coruscus 
Erigit  iiuiumeros  pulsis  languoribus  aegros, 
Uostis  et  atra  crucls  rutilo  fugat  arma  tropaeo. 


CAPUT  XVI.  Qnalem  sibi  in  insula  Farne  pulsu  rfc- 
monibus  habitationem  fecerii. 

Tandem  Farue  petit  senior,  cupitisque  potltus 
Sedibus,  indigenas  patria  fugat  impiger  atroi* 
IHa  prius  nam  horrens  larvalibus  insula  flabris 
Arcebat  humana  minis  consortia  caecis. 
Quam  Domini  mox  servus  adit ;  cruce  territus  atrox 
Turbo  fugit  per  inane  vagi  quasi  porlio  fumi. 
llla  serena  tenens  pereunle  tyrannide  regna, 
B  Terrestri  aelberiam  sacer  aggere  condidit  urbem, 
Atque  humiles  celsis  statuit  sub  moenibus  a?des. 
E  quibus  astriferum  tantum  aspectare  cacumen 
Posset,  et  a  celso  secretus  Rege  tueri. 
Haec  et  ut  tn  cunclfs  divina  patesceret  almi 
Virlus,  missilibus  firmavit  momia  saxis, 
Vix  quae  bis  terni  cervice  subire  potentes, 
Ille  sed  asportans  muris  imponere  solus 
SutHceret,  summi  dextra  comitante  Tonantis. 

CAPUT  XVII.  Qualiler  precibus  aqnamdearida  pro- 
duxerit ,  qui  eiiam  bibendo  quondam  aquas  in  ti*a 
convertit. 

Fontis  inops  fueral  locus  hic,  sed  sanctus  ammmm 
Excutit  insolila  precibus  dulcedine  lympbam. 
C  Haec  sacri  media  Ctiihberli  nata  sub  aula 

Praebet  adhuc  cunclis  stiavem  polantibus  haus!iun. 
Nec  mirum  hoc  Domini  famulum  potuisse  mereii, 
Qui  quondam  saliente  sitim  dum  peileret  unda, 
In  raeracum  latices  valuit  convertere  nectar. 

CAPUT  XVIII.  Qualiter  a  messe  quam  sua  manu  *<?- 
verat  volucres  abegerit. 

Quique  suis  cupiens  victum  conqnirere  palmis, 
Incultam  pertenlat  huraum  proscindere  ferro, 
Et  sator  edomitis  anni  spem  credere  glebis. 
Dumque  seges  modico  de  semine  surgeret  ampla. 
Tempus  adest  messis,  rapidae  sed  forle  volucres 
Flavenies  praedare  seuis  nituntur  aristas. 
Talia  qui  piacidus  saevis  praedonibus  infit : 
D     Quid,  precor,  illicito  messem  contigKis  austi, 
Quae  vestro  sulcis  non  est  inserta  labore  ? 
Pauperies  an  vestra  me.im  transcendii,  ut  istud 
Incurvam  merito  falcem  mittatis  in  aequor? 
Quod  si  forte  Deus  jubet  bis  instare  rapinis, 
Non  veto;  sin  alias,  vos  finibus  indite  vestris. 

Diierat,  et  cessit  mox  plumea  turba,  nec  ultra 
Militis  audebat  Domini  jam  laederedjura, 
Quem  potius  dulci  pacis  quasi  foedere  nexu 
Unanimemque  sui  generis  redamabat  amicum. 
Nam  teneras  ceu  pastor  oves  hanc  ipse  gerebat. 


a  Sic  passim  Beda  vatts  in  recto  nsurpat,  etiatn  c  Al.,  levarit. 

ubi  non  cogit  metri  necessitas,  ut  infra,  cap.  17.  d  Forsan,  rura. 

*  Budrus. 
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CAPUT  XIX.   Quatiter  eorvi  noxam  quam  viro  Dei 
inlulerant ,  precibus  et  munere  purgarint. 

Discindunt  corvi  nigro  sub  crimine  pactum, 
Effringuntque  domus,  ruploque  e  culmine  culinos 
In  propriac  gaudenl  transferre  cubilia  prolis. 
Ilos  vaiis  cessare  monet;  sprelisque  suadelis, 
llospitium  fratrum  quid  (ait)  laceralis?  abiie, 
Ilujus  ei  extorres  patriae  duraie  per  aevum. 
Diierat ,  el  trisles  abeunt ,  triduoque  peracto 
Alier  adest  vati,  pedibusque  volutus  et  alis 
Lugubre  sparsis  veniam  reditumque  precalur. 
Patrata  qui  pace  redit,  sociumqiie  revisit. 
Tandem  ambo  veniunt  atacres,  adipeinque  suillam 
Secura  digna  ferunt  voti  dona,  unguine  cujus 
Calciamenta  pius  mollire  valeret,  et  exin 
Innocuo  condunt  illic  sua  lecla  paratu. 

Quid  fera  praeiumido  cervice  superbia  ferves? 
Cerne  viam  corvi,  et  caecum  depone  furorem, 
Qui  precibus  noxam  fletuque  et  munere  purgat. 
Nec  pudcat  vitae  volucruin  de  pectore  formani 
Suraere,  cum  mont  at  Sapientiar  :  Respice  calles 
Quos  formica  teral,  sen^umque  addisce  sagacem. 

CAPOT  XX.   QualiUr  ejus  necessitalibus  etiam  mare 
servierit. 

Quid  referam  arquoreas  justo  famularier  undas, 
Obsequiumque  illis  elemenla  impendere,  qui  se 
knperiis  subdunt  devota  mente  superuis . 
Namque  suis  casulam  structurus  ibi  usibus  aptam, 
Quam  *  bases  a  ponti  fulciret  parle,  rogabat 
Convcniens  operi  fratres  adducere  lignum. 
Qui  obliti  rediere,  maris  sed  proximus  aeslus 
Attulii ;  et,  mirum  dictu !  jam  limine  in  Ipso     r„. 
Quo  fuerat  corde  illius,  fundamina  lecti 
Pandere  deposuif,  kominumque  oblivia  pontus 
Increpat,  et  nautas  sua  concutit  unda  pudore. 

CAPUT  XXI.  Qtomodo  multis  ad  se  venientibus  mo- 
nita  dans  *alu.is,  jragiles  exposuerit  antiqui  hostis 
insidias. 

Fam.i  citat  mullos  vatis  pia  qnncrere  dicta, 
Et  bibulas  adbibere  sonis  coelestibus  aures, 
Quos  varia  cordis  fessos  a  clade  levaret. 
Hitis  al  ille  sacro  renovans  solamine  moeslos, 
Gaudia  summ:i  poli  cunctis  fluxosque  caduci 
Commemorat  Inxus  saecli,  variasqne  malignum 
Tendere  decipulas,  Doinini  qna  nndus  amore 
Labaiur  miseie  sensus;  sed  tela  fldei 
Perrumpant  vacuas  nullo  discrimine  fraudes. 

He  quoties,  inquit,  celsa  de  rupe  nefaudi 
Praecipitem  mittunt  I  qnoties  ad  peclora  saxa 
Acta  rotant!  nullo  noceor  sed  bostis  ab  iclu, 
Credite,  nec  Ispsil  summas  offensio  plantas, 
Nec  modicus  saltim  teligit  prsecordia  terror. 
Nec  quasi  summa  meae  stupeatis  culmina  vita?, 
Dlanditias  quod  ego  luxu  fallente  superbas 
Calce  tcrens,  Doinino  cupiam  secretus  adesse. 
Arclior  est  monacbi,  quac  semper  subdita  jussis 
Viia  sub  imperio  servit  devota  parendi, 

*  Al.,  basis. 
h  Superest. 
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A  Excubiasque,famemque,preces,manuumque  laborem, 
Ad  voium  gaudeut  proni  frenare  regeutis. 
Me  quorum  multos  vitx  per  culmiua  novi, 
Perque  prophetalis  radios  praeire  sopbia3, 
Boisilus  e  quibus  est  Mailrosi  gloria  coetus, 
Quem  totam  memini  quondam  rnihi  pandere  vitam, 
Quae  me  venturi  restabat  in  ordine  si»c'i, 
Dnius  el  solum  b  superal  scntemia  verbi, 
Quam  cuperem  nunquam,  facial  Deus  arbiter  orbis. 

Macc  sacer  aiebat  senior,  quia  praescius  ipsum 
PonliGcem  ahiloquo  pncdixeral  ore  futurum. 

CAPUT  XXII.  Prophetia  ejusdem  de  mta  Ecefridi 
regis9  et  episcopatu  suo. 

Cumque  ptum  cuncti  gauderent  vfeere  vatem, 
Ejus  et  oratu  cordis  componere  fluctus ; 
Ecce  alios  inter  signis  sublimibus  acta 
Regia  «  virgo  venit,  regis  quae  sponsa  perennis 
Virgineos,  paradise,  lui  sub  gaudia  regni 
Maier  casta  choros  generat,  vaiemque  precatur 
Dignetur  famulam  monitis  flrmare  sunernis. 
Annuit,  et,  pebgi  superalo  gurgite,  puppi, 
Progredilur,  dictisque  illaiu  duin  affalur  amicis 
Femineis  subito  rogiiat  sic  anxia  curis. 

Jam  clarel  meriti  te  prae  fulgore  nitentis 
Praescia  venturis  inlendere  luntina  saeclis. 
Dic.  ergo,  adjuro  summi  per  regna  Tonantis, 
Ecgfridus  imperium  quod  sit  recturus  in  aevuin  T 
Vera  cui  dubio  pandit  sermone  prophetes. 

Regna  vocas  iongaeva  viruni,  quae  quamlibet  annis 
q  Centenis  extenla,  brevi  claudemur  in  hora, 
Et  nihili  nnius  luxus  repulabiiur  anni, 
Mors  ubi  languentes  diffunditur  atra  per  artus. 

Quae  gemit,  et  lacrymis  praesagia  tristia  deflens, 
Quem,  rogo,  linquet,  ait,  regni  qui  sceptra  gubernet, 
Cum  fratre  et  nato  careal?  Cui  lalia  vatis  : 
Cernis  ut  hoc  pelagus  late  vaga  regmina  fundat? 
Forsan  et  haec  inter  Duminus  sibi  servat,  el  hujus 
Qui  regat  imperii  lectus  moderator  babenas, 
Ecgfridus  uique  tibi  fratris  nectatur  amore. 

Audet  adhuc  supplex  virgo  pulsare  prophetem : 
O  variis  horainum  ttnduntur  peciora  curisJ 
Pars  d  nancto  gaudet  mortalis  colmine  pompae. 
Pars  cupiens  gazas  luxu  populame  fugaces 
Pauperiem  nullo  deponit  fine  pereunem. 
D  Tu  licet  oblatum  mundi  contemnis  honorem, 
Vilibus  et  mavis  secretus  condier  anlris. 
Pontiflcis  summi  quamvis  poliundus  lionore, 
Quo  nil  nostra  geritmerito  sacratius  aetas. 
Non  ego,  respondit,  dignum  me  tanta  subire 
Culmina,  jam  fateor  Domini  sed  dextera  nullis 
Effugitur  coeli  terraeve  marisve  iatebris. 
Q'ii  si  tanta  gradus  jnbeat  me  pondera  fcrre. 
Credo  brevi  laset,  transacto  et  forle  duorum 
Curriculo  annorum  absolvar,  rursumque  aduuatis 
Gaudens  secretis  reddar.  Sed  tu  quoque  nostrum 
iElfleda  colioquium  perpes  reticere  meinento, 
Ahsolvar  donec  vinclis  el  carcere  carnis. 


«  Elfledis,  infra. 
*  Sic  anliqui,  rccte. 
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Nee  mora,  veriloqui  complentur  in  ordine  dicta. 
Ecclesise  jussis,  precibus,  lacrymisque  coactus, 
Vatis  et  ipse  genas  luciu  perfusus  amaro, 
Dulcibus  exlrahilur  latebris,  populisque  regendis 
Praeficitur,  modio  Uteat  ne  tecta  lucerna, 
Sed  jubar  a'ticomum  Domini  diffundat  in  aedem ; 
Ecclesiam  gemino  qui  rexil  episcopus  anno, 
Et  priecis  properavit  ovans  se  reddere  ■  lustris. 

Utque  satis  fieret  valisper  singula  dictis, 
Sol  magnum  explcvit  soiitis  sub  mensibus  annum, 
Pictorum  iitfesto  dum  concidii  Ecgfridus  ensc, 
Ct  nothus  in  regni b  frater  successit  hooorem, 
Scottoruui  qui  cum  versaius  c  in  iacola  terris 
Coelestem  in  tanto  spirabai  corde  sophiam. 
Nam  patrise  fines  et  dulcia  liquerat  arva, 
Sedulus  ut  Domini  mysteria  disceret  exsul. 
ilujus  nuac  Tyrio  venerabile  pignus  in  ostro 
Jure  daias  patrio  sceptri  jara  tractat  habenas. 
Utque  novus  Josia  fideque  animoque  magis  quam 
Annis  maturus,  nosirum  regit  inclylus  orbem. 

CAPUT  XXIII.  Quomodo  in  episcopatu  wnasticam 
non  deseruit  vitam. 

Ergo  sacerdolis  summi  fastigia  nactus, 
Mente  manu  fulget  Cuthbertua  et  ore  coruscus/ 
Comroissoaque  gregea  precibus  moiiitisque  tuetur. 
Paupertbus  qui  dives,  iuops  sibi,  blandus  amaris, 
lu  torbis  monachua ;  neque  eniin  vel  legmina  sucta, 
Arida  vel  eremi  muUri  fercuia  curat. 
Virlutuoi  titulis  auget  iniracula  mentis, 
Qua?  lyrico  liceat  cursim  coutingere  piectro, 
Ne  poiior  lasais  generet  fastidia  tersus. 
CAPUTXXIV.  Quomodo  uxorem  comitisper  pretby- 
terum  tuum  aqua  benedieta  tanavti. 

Doctor  ubique  pius  coelestia  doua  niiniatrans, 
Per  comiiis  tulit  arva  gradus,  quein  languida  conjux 
Trisubat  perpessa  luem  lethoqoe  propinquans. 
Alma  salutiferae  cui  vatis  munera  lympbse, 
Presbytero  famulantc,  dedit,  ubemque  removit : 
Moique  illi  obsequiom  prebebat  feinina  sosnes. 
CAPUT  XXV.  Quomodo  puellam  chrismate  perunclum 
a  doiure  capitis  laterisque  curavit. 

Tempore  non  alio  laterali  lacu  dolore 
Viruo  premebaiur,  capitisque  gravediuc  fessa, 
i£gra  diu  gemuit :  sacro  quam  chrismate  tinctaiii 
Antistea  rediviva  novat  per  duna  saluiis. 

CAPUT  XXVI.  Pane  a  viro  Dei  benediclo  sanatur  tit- 
firmus. 

Vir  paier  ipse  domus  morbo  depresaus  acerbo 
Cogit  amicorum  auprema  ad  fau  cobortes. 
Conveniuut  plures :  cui  forte  ibi  protulit  unus 
Quem  sibi  quondam  almi  doctoris  dextra  roganti 
Sacrarat  dederatque  pio  pro  munere  panem. 
lntingunt  lymphis  poundum,  suscipit  acger, 
Moxque  medelifero  morbi  cessere  aub  haustu, 
Laxatosque  aalus  rediviva  subintrat  in  arlus. 

•  ld  est,  antris. 
b  Aldfridus,  infrn. 
e  Pro  incota  in  terris. 

*  lierit  po*itum  pro  itinerit,  et  quidem  recte,  in- 
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A  CAPUT  XXVII.  Oblatum  in  itinere  juvenem  woritu- 
rum  oratione  revocavit  ad  vitam. 

Nam  commfssa  rigil  dum  lustral  ovilia  pastor, 
Ecce  d  iteris  medio  juvenis  torpentia  lecto 
Ilembra  ferunt,  apgre  suspiria  sasva  trahentes, 
Utiuejuvet  miserum  rogiunt.  Qui  proliiius  omnes 
Ejicit,  et  precibus  languentes  impiger  artus 
Erigitet  comilem  sociis  mirantibus  addit. 

CAPUT  XXVIII.  Tempore  mortalilatit  morienUm  pue~ 
rum  matri  tanum  rettituit. 

Tempore  quo  pestis  vasiabat  dira  Britannos, 
Dona  sacer  coelesiia  spargit  ubique  salutis. 
Ferre  videt  mmstum  nati  moriiura  parentem  : 
Funera  seminecis  compassus  ct  ipse  dolenti 
n  Basia  dat  puero,  matremque  affator  amarani : 
Linque  melum  lacrymasque,  puer  sanabittir  iate, 
Et  tua  tou  domus  mo>  tis  liac  sorte  carebit. 
Cujus  dicta  salus  puerique  domusqtie  secuta  esu 

CAPUT  XXIX.  Quod  omnia  aetta  itliut  enumeraH 
non  pottint. 

Dicere  quid  coner  quae  nullo  edicete  versu 
Sufflciam  T  Quolies  languorum  Ube  peresos 
Invalidosque  potens  jam  verbo  erexerit  artns, 
Quotque  focos  febris  sacra  represserit  unda , 
Qualiter  egestas  fontano  e  gurgite  lymphas 
Fecerit  in  laetum  vini  transire  saporem ! 
Spirituum  quolies  per  devia  fugerit  horror, 
Cutliberti  cousueU  miiiis  se  linqnere  fassus 
r  Pectora,  et  iguivoinas  baratbri  sub  cogier  unibrai, 
Absentisque  eliam  pcenis  se  plectier  atris ! 
Virlutesque  sacri  uuitiero  quid  prendere  certem 
TanU  prophetalis  quem  gratia  fulsit  honuris 
Jam  puroque  poli  qui  pervolat  aHliera  visn? 


CAPUT  XXX.  Interitum  Ecgfridi  et  mitiiu  ipsiu*. 
qwtm  prasdixerat  futurum,  in  spiritu  videt  ab- 
tentem. 

Pictorum  inierea  premeret  dum  regna  duello 
Ecgfridus,  atroces  misero  jam  liue  furores 
Cedere  mente  vigil  satis  prospexii ;  et  ora 
Perfusus  lacrymis,  suspiria  fundere  crebra 
Ingeminat,  nunc  arva  tremens  nunc  aethera  cernetis. 
Forsan,  aii,  noster  confecto  miles  agone 
..  Sortitur  Domino  decretum  judice  finem. 
Planius  bunc  rogitant  eveutum  dicere  pugn», 
AgniU  qui  (lubia  sic  celat  voce  pericia. 

Cerniie,  filioli,  novus  ut  slupor  aera  lurbat, 
Nam  Dojnini  secreu  latent  arcana,  nec  utlus 
Suflicii  Altithroni  vestigia  prendere  Regis. 
Non  multi  fluxere  dies,  cum  dira  nefandam 
Fama  necem  caneret  plebis  procerisque,  sub  illa 
Coufecum  mearens  qua  vatis  dixent  bora, 
Absentem  cernens  quam  creveral  ante  futuram» 
Rectoris  cum  virgo  rogans  perquireret  *vum. 

quit  Nonius  Marcellus  (De  mutata  deciinatione ). 
Quippe  cum  veteres  promisctie  usurparent  uer  ei 
itiner%  ex  noutis  sm  ra  ;  ab  xttr  formabant  iHna,  ao 
itiner  itinerts. 
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CAPUT  XXXI.  Quomodo  vir  Dei  Bereberkto 
choreim  M'.um  iltius  prwdixerit,  comitatumaue  it 
iius  u  Oomino  precibus  obtinucrit. 

Tunc  venit  flereberbtus,  erai  qui  nexus  amore 
Praecipuo  vaii,  illiusque  per  avia  celsa 
Edoctus  monitis  viiam  secretus  agebat ; 
Sed  cupieas  solitis  sacri  Urmarier  •  orsis. 
Qul  dum  sidereis  verbi  devota  vicissim 
Corda  rigaot  dapibus,  Cutbbertus  talia  jungit : 

Nunc  decet  hunc  epulis  et  Itngnas  ducere  festis, 
Frater  amate,  diem,  semper  quia  pectore  nexos 
Nos  Genitor  rerum  faeie  cenjunxit,  et  ante 
Visere  nos  iributt  letbi  quam  jure,  resolvi. 
Idcircoque  poli  callis  nunc  ore  peteudus. 
Toto  nunc  animo  pulsanda  est  janua  vit», 
Dum  licel  ctbereis  succendere  mutua  flammis 
Pectora.  Nam  properans  letbi  me  lempus  adurget. 

Ille  ubi  percepit  venerandi  dicta  propbetae, 
Corruit,  obsecrat,  mo3rei,  lacrymator,  et  infit : 
Me,  rogo,  ne  iinquas,  cbarique  memenio  sodalis, 
Aurea  ne  mtili  penetres  cum  limina  regni, 
Carnis  ego  tenear  solus  sub  carcere  clausu*  : 
Dignius  alta  poli  famulo  comitatus  adibis 
Regna  libeus;  ideo  supplex  deposce  Tonantem, 
13 1  parili  terris  premimur  qui  morlis  in  nmbra, 
JE.erux  pariter  lucis  migremus  ad  oras. 
Incubuit  precibua  vatis,  sociumque  gementem 
Exorat  siccare  genas,  deponere  fleios, 
Se  precis  audiiu,  Domino  miserante,  potilum 
Quid  iiiorer?  unius  aiubo  snb  lanee  diei 
Hecedunt  mundo,  Dominique  feruniur  ad  aulam. 
Longo  sed  lorrens  Herebertbus  membra  camino, 
Ignea  decoctum  Undem  super  astliera  flalum 
Emitit,  credo  flammis  ut  mundior  illis 
i£quaret  socium,  juncto  qui  sidera  passu 
Scaudenles,  juncta  mercede  fruuntur  in  aevum. 

CAPUT  XXXII.  Animam  cujusdam  qui  de  arbore  ca- 
dendo  moriuus  esif  ad  caslum  ferri  conspexit. 

Sederat  ad  mensas,  epulis  sed  pastus  Olympi, 
Yatis  ab  liumauis  subito  secernitur  escis, 
Concutit  ossa  pavor,  ireroefactaque  dextera  cuhruoi 
Linquit,  et  attonito  vibratur  corde  timore. 
j£lfleda  perquirit  quae  forte  assederat  illi, 
Korte  recens  veniat  tanti  quo  causa  tremoris. 
Veneral  angelicus,  respondit,  ab  sethere  cmlus, 
Deque  tui*  secum  praelecio  milite  castris 
Aurea  dulcisonis  remeabat  ad  astra  triumphis. 
Inquirit  nomen.  Cras  mystica,  diiit,  ad  altar 
Obtulero  cum  sacra  mihi,  nomenque  modusqtie 
Quo  petitastra,  tuis  pandetur  in  ordine  dictis. 
Quo  misso  festina  suos  corsore  per  omues 
Jam  tandem  mane  ediscil,  vatique  sacrandis 
Intento  voiis  precibusque,  renarrat  ad  aras, 
Frondiferi  quemdam  nemoris  dum  scanderet  afta, 
Caederel  ut  pecori  arboreo  de  pabula  couo, 
Deciduum  membris  animam  posuisse  solulis, 
llloque  bumanis  ablalum  in  tempore  rabus, 
Quo  saeer  SBtherias  raptum  cernebat  ad  auras. 
•  Id  est  dicHe. 


ACAPUT  XXXIII.  Poti  duosannos  eplscopatus  titam 
repetit  soiitariam. 

Ecclesiam  geraino  qui  postquam  sedulos  anuo 
Poiiiificis  de  jure  regit,  verbique  DuentU 
Vivida  prata  rigat,  tanti  veneraiidus  h<inori* 
Linquere  pcrstal  onus,  eremique  recluus  arena 
Malebat  Satanae  tetricis  pulsarier  armis, 
Qua  n  imperiii  vacuos  vulgi  captare  favorea. 
Desidiam  generat  quia  laus  blandita  clientum, 
Perpeluis  ac  lucta  beat  perfecta  corortis, 
Maxime  praesagio  admonitus  cum  spiritus  orsis 
Morlis  adesse  sibi  gauderet  tempus,  et  almam 
Secretus  cuperei  mentem  renovare ,  priusquam 
Fluctivagis  saecli  curis  defe>sus  obiret. 

n  CAPUT  XXXIV.  Languens  in  ipsa  insuta  corpus  suum 
D     poni  prcecepit,  simut  et  de  gtoria  poslkuma  comme- 
morans  itlius. 

Quem  dilecta  sacris  mox  reddidii  insula  muris, 
Taagitur  ingenti  sensim  pia  inembra  dolore  : 
Inque  dies  iustans  cum  iucresceret  ossibus  ardot, 
Dulcibus  egrediiur  caslris,  sociamque  catervam, 
Quae  fes>o  gaudehat  ovans  servire  parenti, 
Blandiloquis  studuit  creber  firmare  suadelis : 

Discite,  filioli»fragilis  retinacula  saecli 
Rumpere,  et  aeteroas  auimo  jam  condere  gaxas. 
In  dobio  pendet  contemptus  bonorque  caducus 
Stamiiic,  quo  discuiit  meritis  pia  pectora  justis 
flaudquaquam  volucri  sub  tempore  quaerere  laudem, 
Quo  nemo  latebras  clausi  vel  noscere  cordis 
q  Pravalei,  inveutis  vel  digna  rependere  gestis; 
Puro  sed  visu  porlam  speculantia  regni 
Quod  dabit  aeiheriae  dignis  liex  inclylus  aulse, 
Condere  oliviferis  malunl  sua  lumina  vasis. 
En  me  sidereas  aniino  spirasse  supino 
Jain  stupuistis  opes,  sed  pectoris  abdila  soli 
Claustra  palent  Dominn,  carnis  quae  pondere  rupto 
Incipient  certis  jam  credo  patescere  sigois. 
Sed,  precor,  insistens  pulsat  quia  litnina  leihum, 
Hos  ut  in  his  tumulo  mandetis  mcenibus  artus : 
Spero  licet  flabris  gelidisve  absumar  in  uodis, 
Obvius  in  puncio  Cbristo  venieute  resurgam. 

CAPUT  XXXV.  Graviora  se  dicit  inextremis  supe* 
rasse  certamina. 

Talia  dum  senior  socias  iteraret  in  aures, 
0  Praecipit  ad  tempus  b  remeaiit.  Qui  caerula  puppi 
Exsuperant,  fratrumque  trahentes  agmina  secum. 
Quinque  dies  postquam  clausi  fervenlibus  undis 
Tardarant,  tandem  redeunt,  ac  snpplice  fletu 
Impetrant  cbari  secum  geniioris  ut  artus 
Condere  j  im  liceat.  Vatis  quibus  ha»c  superaddit : 

Qui  cupit  altithronum  victor  conscendere  reguuni 
Turpiter  infecto  devitei  cedere  bello, 
Et  magis  extremi  nevi  supe ratus  agonis. 
Jam  prope  perceptis  fraudetur  ab  boste  corouis . 
Qui  lougo  nitens  vacuare  labore  fideles , 
Ulfmia  jam  majore  qnatil  sub  lempora  pulsu. 
Denique  me  crebris  priinaevo  a  flore  ncfaudos 

k  Al.,  redeant. 
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Insidiis  agitabat,  el  hac  modo  qtiinque  dierura 

Pugna  dolos  superat  transacii  temporis  omnes. 

Sed  facile  infandi,  Christo  duce,  tela  repressi, 

Cum  nec  parva  cibi  potusve  aliiuenta  darentur, 

Tabenti  licet  ista  loco  nec  membra  moverem. 

Vos  quoque  'celsa,  precor,  servetis  jura  rereones, 

Coelestis  Patrum  vobis  quae  regula  cavit, 

Ipsevelexiguis  fueram  quae  promere  dictis, 

Dum  sata  quae  proceres  summi  seruere  rigarem. 

Quamlibet  et  rapidis  assurgat  turbo  procellis, 

Omnia  ferte  fide,  regni  vi  quaerilur  aula. 

f  undatique  petra  gravibus  ne  cedite  nimbis  : 

Torrentum  furias,  Aquilones  temnite  saevos, 

Dhima  jamque  Patris  maueat  sententia  cordi. 

Expedit  islius  patriae  vos  liuquere  fines, 

Umite  quam  trepidos  mentem  defleclerc  ab  illo, 

Quem  sacra  divinis  depinxit  littera  charlis. 

Nec  quia  mutlorum  cineres  locus  isie  sepullet,         i 

Aurea  flagranti  petereut  qui  sidera  cursu, 

Vos  favor  aut  vacoae  tentet  vaga  gloria  laudis. 

IHinamineritisgaudent  snper  astra  coronis. 

Ilaud  aliter  nostris  siadio  nos  currere  plantis 

Convenit,  et  propriis  bravium  comprendere  palmis. 

Nec  loca  propter  homo  merito  venerabilis  exstai, 

8ed  locus  ob  homines  exstat  veuerabilis  almus. 

Meque  meae  rogito  nunc  Indrte  moenibus  urbis, 

Inslat  enim  tempus  carnis  quod  debita  solvam, 

CAPUT  XXXVI.  Quomodo  ministrum  suum  a  pro- 
/luvio  ventris  sanaverit. 
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A  Sanguine  munit  iter,  vultusque  ad  sidera  et  almas 
Sustollit  gaudens  palmas,  animamque  supernis 
Laudibus  intentam  laetantibus  indidit  astris. 

CAPUT  XXXVIII.  Quomodo  juxta  prophetiam  psatmi 
auem  eo  morienle  cantaverunt,  Lindisfarnenses  sini 
mpugtiati,  sed  Domino  juvane  protecli. 

Presbyter  egrediens  vaiis  pia  funera  moesti* 
Depromit  sociis,  tum  forle  canentibus  hymiram 
Hunc  querula  sub  laude  :  Deus  nos  alme  repellens 
Destruis  iratus,  salvascjue  misertus  ab  hosfe, 
Arva  rooves,  turbasque  potens,  et  territa  sanas 
Propinasque  luis  praetrrstia  musta  ;  sed  hostis 
Te  duce  bella  ruunt,  lu  noxia  eompriniis  aruia, 
Libera  ut  electi  poiianiur  luce  per  aevum. 
Indice  tura  flamma  Lindisfarnensibiis  illam 

B  C',a  vigil  e  speculis  |>ernox  servaverat  horam, 
iEtherias  pandunt  valein  penetrasse  sub  auras. 

^  Qim  jam  nocturnae  tum  forte  sub  ordine  laodis 
Ipsi  etiara  mirum  ejusdem  modulamine  psalmi 
Verbera  mo?8ia  sequi  Domini  pia  dona  eanebant. 
Nec  suspccta  diu  tardant  prsesagia,  nam  mox 
V  atis  honor ifico  mandaniur  ut  alma  sepulcro 
Altaris  dextro  sub  condita  marmore  membra  ; 
Ineistens  Aquilo,  niveis  cnnfisus  in  armis, 
llinc  atque  hinc  adeo  Lindisf  »rnaea  perosis 
Tecta  quatit  flabrls,  ut  nobilis  illa  parentum 
Progenies  fesso  titubaret  stamine  rerum. 
Cedere  jamque  loco  quam  evtrema  subire  pcricti 
Eligeret ;  nec  jam  longum  manet  ira,  sed  almam 


-,.......,  .  Eadberchtus  renovat  sedato  turbine  pacem, 

Talibus  attoniti  lacrymant  rogitantque  gementes,  r  ~.  .wMi.ii 

.  /  i      i  .  v  .  **  Dispersosque  sacrum  revocat  sub  ovile  bidentes  : 

Prescius  et  lyiico  resonabat  ulordine  psalinus, 


Saucia  secretis  eondat  ne  membra  latebris 
Sed  lethi  rt  vitae  confinia  summa  tenentem 
Fraterno  coram  relevet  solamine  flammam. 
Vel  sacra  suscipial  sallem  sub  tecta  ministrum, 
Qui  obsequio  fragites  procurct  sedulus  artus. 

Ilis  motus  vertil  dum  lumina  blanda  per  omnes, 
Aspiciens  fialrem  longa  cui  clade  gravato 
Tabida  marcebant  exhausto  viscere  membra  : 
llic,  si  vuitis,  ait,  subeal  mea  tecla,  mihique 
Labe  sub  hac  fesso  solamina  praestet  amoris. 
Qui  vatem  comitatus  adit  inox  limina  sacra 
Occurrens,  inopina  salus  compleclitur  aegrnm, 
Depulso  languore  sinus,  digiwmque  *  salutis 
Cedere  non  ausos  penetrare  sub  edita  morbos. 
Nec  mora  sospes  abit  qui  intraverat  seger,  et  illic 
Presbyterum  immittit  digne  Cuthbertus,  ut  illo 
Sidera  teste  petat,  quo  vitam  teste  regebat. 

CAPUT    XXXVII.    Percepto   viatico  ,  inter   verba 
oralionit  spirUum  reddidil. 

Jamque  soporata  torpebant  omnia  nocte, 
Excubiis  vigiles  premeret  dum  Farne  teuebras, 
Quaque  preces  resonant  modulis,  fremil  insula  psal- 

[mis ; 
Vatis  et  ipse  suse  praeguslans  gaudia  palma», 
i£thereis  expandil  ovans  sub  laudibus  umbras. 
Ast  ubi  flammicomos  ardescens  lucifer  ortus 
Anulit,  ecce  sacer  residens  antistes  ad  altar 
Pocula  deguslat  vilx,  Christique  supinum 

*  Supple  fuit. 


Poittificale  decus  plebisque  instaurat  honorem. 

CAPUT  XXXIX.  Quomodo  corpus  ipsitts  posl  undecim 
sit  annos  sine  corruptione  repertum. 

•     Conspicoique  sacer  solio  Patris  inditus  linpres, 
Undecimi  postquaro  cursum  transcenderat  anni, 
Complacnit  cineres  tumuli  de  sede  beati 
Elatos  coram  gremio  levis  inderet  arte. 
Sed  canit  ut  psalmus,  quia  mors  pretiosa  piorum 
Aute  Deum,  b  retinet  calicem  qui  h  «urire  salutis 
Contrepidant  celsi  tutati  nomine  Rogis. 
Rursus  et  ut  summo  resonat  lyra  mystica  caniu 
Nec  sanctum  dabis,  Alte,  luum  corrnpta  videre 
D  Aurea  lucifluae  pandis  cui  culmina  vitv, 
llumanis  divina  nitent  miracula  membris 
El  Domini  celso  fulget  quae  jure  potestas 
Paricipi  fidis  donalur  munere  servis. 
Inlemerata  sacro  promuntur  membra  sepulcro, 
Nescia  quara  noxaj  lam  dirae  iiumunia  labis. 
Nec  durum  ac  rigidum  saeva  seu  roorte  gravatum, 
Sed  veluli  placidum  capiunt  dum  pector*  somiium, 
Flexile  jam  lota  corpus  compage  videtur. 
Nec  rainor  eximiae  renitcbal  gratia  vestis 
Incorrupta  solo  sancti  quae  texerat  artus. 
Hanc  flndi  placuit  medium  pia  membra  reccptant, 
Scrvatur  mediuin  signi  mcmorabilis  iodex. 

A!..  retinent. 
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CAPUT  XL.  Quomodo  corput  Eadberii  episcopi  in  A  Servus  enira  eelsae  induerat  sacra  dona  medelac ; 


tumulo  viri  Dei  ponentes,  iarcophagum  illius  desu- 
per  poiuerunt. 

Eadberhtus  postquam  rerum  miracula  dignis 
Laudibus  extulerat,  versu  memorabar  ut  olim 
lllius  egregios  referens  antistitis  actus, 
Febribus  excoquitur,  placidumque  ad  sidera  flattim 
Eroittens,  patriaro  conscendit  corpore  sedem. 
Desuper  at  celsae  sptendor  coraponitur  arcae 
lmmorule  decus,  cohibens  quae  raartyris  almi 
Prafulgel  mirum  coelestibus  inclyU  signis. 
Morborura  fugiunt  labes,  furor  impius  alri 
Daemonis ;  assistit  vivensque  solebat  ut  ante 
Signorum  roonsirare  jubar,  modo  sic  quoque  passim 
Spargitur  et  functo*  virtus  miranda  per  artus. 

CAPUT  XLI.   Puer  damoniacus  humo  cui  lavacrum 
corporis  ejus  infutum  erat  in  aqua  mis$a  sanalur. 

Vir  quidam  nati  mfcere  qitem  c#ca  furore 
Daeinonis  ira  terens  saevas  effundere  voces 
Compulit,  et  proprios  consumere  morsibus  artus, 
Membra  per  almorum  rogitans  sacra  busta  ferebai, 
Pendere  nec  petiUm  sancti  voluere  salutem, 
Cuthberto  potior  virtus  ut  celsa  micaret. 
Tura  pueri  quidam  fletus  vagUumque  perhorrens 
Ad  Patris  auxiliura  fldus  concurrit  amati, 
Noverat  alma  sacri  functos  quae  laverat  artus 
Patroni  quondam,  terris  ubi  reddita  lympba  est. 
lnde  rapit  grandem  modico  de  a  rure  salutem, 
Immiscet  latici,  dictts  sacraverat  almis : 
Dat  potum  puero,  slridor  mox  cedit  amarus, 
Nec  mora  plena  salus  redit.  Ipse  superna  verenter 
Munera  collaudat,  laetoque  per  omnia  passu 
Cutbberti  cunctis  donum  venerabile  pandit. 

CAPUf  XLII.  JZgrotus  ad  tumulum  ejus  oraudo 
sanatur. 

Alier  roorbigeni  coosumptus  ab  igne  camiui 
Vix  famulis  inanibus  sanctam  deducitur  alti 
Martyris  ad  lumbam,  genu  ponens  ofcecrat  illis 
Eripiat  vinclis  tanti  vox  alma  patroni. 
Surgit  et,  aetherii  firmatus  munere  doni, 
Libera  sospitibus  ponit  vesligia  plantis, 
Perque  dies  priscae  recipit  jain  dona  salulis. 

CAPUT  XLUl.  Oculosquidam  languenles  orario  illius 
aitactus  sanavit. 

Tegmina  quin  etiam  consortia  corporis  almi 
Munere  partitipi  medica  virtute  redundanl. 
Lumiua  uam  cuidam  dolor  et  caligo  pererrans 
Dum  premeret,  sancti  accipiens  oraria  vatis 
tlis  orbes  Ungit  geminos,  reduceroque  saluti 
Mox  aperit  callero  venerand»  gratia  veslis. 
CAPUT  XLIV.  Paralylicus  calceamenlis  ejut  sanalur. 

Ast  alius  resoluia  gravi  cui  pondere  merobra 
Offlciis  jaeuere  suis  deserta,  cuique 
Irriu  longaevos  auxit  inedicina  dolores, 
CalceamenU  sacras  tandem  quae  Martyris  almi 
Vestierant  plantas  plantis  circumdedit  aegris. 
Mox  priinas  suavis  lenebras  roitescere  soinnus. 
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Fecit,  et  interno  firroatis  robore  nervis 
Palpiiat  atterno  laeU  inter  soronia  gressu, 
jEquore  deserti  ludunt  ceu  littore  pisces. 
Evigilans  baculo  redivivos  erigit  artus, 
Ac  matutinas  stando  persolvere  laudes 
Incipit,  et  prisco  solidatus  merobra  vigore 
Divinara  collaudat  opera,  justasque  Tonaoti 
Offert  sidereo  sanus  pro  munere  grates. 

CAPUT  XLV.  Quod  tegmine  parietis  ejus  Infirmi  cu» 
rentur. 

Nec  sanctura  aetherio  vacuatur  munere  tecium,    : 
Quo  sacer  astra  peteas  corpus  exsangue  reliquit. 
Nunc  quoque  sed  solitam  partitur  ubique  medelam> 
Aluque  roirenlur  proles  Davidica  templi. 
Tecu  sui,  gemmis  quoniam  steilantibus  aethram 
Equiparent,  fulvisque  raicent  redimiu  figuris. 
Plus  sed  ego  vatis  bumili  sub  domate  mirer 
Pelliculam,  sanctus  fragilem  qua  texerat  anglura, 
Ne  pluvia  aut  Boreae  penelrabile  frigus  adurens 
Inrueret  passim,  precibusque  ardentia  castis 
Corda  fatigaret ;  nee  me  sententia  fallit. 
Namque  opus  hoc  Saloraon  futvo  quod  feceral  auro, 
Chaldea  pelrarura  oblexit,  beu  l  flarama  ruinis» 
At  sacra  Cuthberli  appendit  quae  dextera  vela, 
Munera  Felgeldi  patulum  divlsa  per  orbem 
Latius  ingeniti  fundunt  medicamina  doni ; 
Clarescitque  chalybs  libyco  pretiosior  auro, 
Pellis  et  Eois  praecellit  fulgida  gemrais. 
q  Tertius  hic  proceris  servat  nunc  castra,  beatura 
Alta  secuturus  haeres  ad  regna  Parentenu 

CAPUT  XLVl.  Quanlum  CEdelwotdus  succetsor  viri 
Dei  viriuUs  sua$  celare  studuerit* 

Hos  nam  imer  medius  sociis  non  segnior  almis, 
.    OEdilwalde,  sacras  rexisti  providus  arees 
Quem  raro  proprias  aiunt  voluisse  coiquara 
Pandere  virtutes,  torvique  eraenU  cbelydri 
Tela  quibns  victor  confregerit  obvius  armis. 
Uude  manet  longuro  roemorabilis  illa  beatis 
Incaule  prolapsa  seroel  sententia  labris» 
Forte  saeer  fidam  monitis  coelestibus  aurem 
Dum  rigat,  accipit  bas  socio  de  pectore  voces : 
Quae,  rogo,  causa  tuo  toties  quod  ab  ore  fluentem 
Perrumpant  varienlque  silentia  crebra  loqnetam, 
D  Et  mediis  sUtuat  meUs  oblivio  dictis  7 
Cui  responsa  pios  paucis  iu  reddidit  heros : 
Iloc  te,  dulcis  amor,  fixo  memorique  pereonem 
Corde  tenere  decet,  studeat  nisi  quisque  bidenlum 
Funditus  altoquiis  avertere  sedulus  aures, 
Non  queat  stherias  inter  dare  verba  catenras, 
Pandere  nec  laetis  cceli  concentibus  aures. 

Dixerat,.  et  trepido  perculsus  corda  limore, 
Singultu  afficitur,  fervens  ac  pectora  pngnis 
Casu  ferit,  Underoque  gemens  ernropit  in  istim 
Perfusus  lacrymis  post  mcesu  silentia  vocem : 
Obsecro  te  supplex  suromi  per  sceptra  Tonantis 
Haec  cunctis  ut  dicU  tegas,  moribunda  quousque 


A  Id  esl,  ferra. 
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Memhra  solo  reddam,  gradiarque  in  calle  parentum. 
Sic  sua  snmnia  sacer  conclavibus  abdere  qnamvis 
Mallct,  ab  aeiherio  panduntur  miinera  tesie. 

At  pia  Cnihbertns  memoraus  ssepe  acta  priorum, 
ifltberia  sub  Inude  sui  quoquo  Cbristus  agonis 
l!t  fuerit  socius,  fuerat  subuectere  paucis. 
Sicqueduos  Tirio  jam  munere  spirims  idem 
Lusiravii  per  dona  viros,  atque  aetheris  ahi 
Tramiie  diviso  regnum  provexitad  unum. 

CAPUT  XLVIL  Qualiier  anachoreta  Felgetdus  ibidem 
sil  a  vultus  tumore  mundatus. 

Ergo  age,  Felgeldus  largitor  mnueris  almi 
Prima  salutiferi  ipse  capit  documenta  vigoris. 
Cui  pridem  facies  informi  tacta  tumore, 
Sqoalens,  al  rigido  dum  solus  i «1  abdilur  anlro, 
Latior  iitgenito  surgit  de  fomite  flamma, 
Atque  genas  maculis  livor  respergit  adurens. 
Qui  nova  pro  veleri  duiu  culmina  pangeret  aede, 
Illud  ovans  fesso  direpium  a  pariete  velum 
Partiri  doouil  fid«  spes  certa  salutis. 
Primaque  dum  lymphis  corrigia  tinguitur  almis, 
Pervia  cornigero  pateal  quo  semita  ferro, 
Bxsiliens  lasciva  sacro  de  gurgite  guila 
Lumina  respersit  sancii,  vuliuroque  rubentem. 

*LaU* 


PARS.  III.  —  PARANETICA.  W< 

A  iHe  citus  dextra  Jyinpbas  abslergere  cnraot 
Miratur  peslein  stupefactusabisse,  foresque 
Pandere  jam  reduci  snna  sub  fronte  medeto. 
Et  ne  forte  putet  mendum  me  dicere  qutsqnaro, 
Teste  Deo  dicam,  quia  presbyter  ista  ffdelis 
Pandebat  vaiis  fidam  cui  fatus  in  aiirem. 
Enf  inquii,  nosti  faciem  quia  presseril  olim 
Labis  •  acerba  mcam,  sed  jam  modo  gratia  tihristi 
Cutbberti  meritis  placavit  tristia  flagra. 
Mitte  manum,  et  tangens  me  dicere  vera  probato. 
Cl:iusus  namque  oculi  non  quibat  acumine  cerni, 
Focerat  el  priscam  morbo  ftigiente  salutem. 
Adfore  temporibus  persensit  ab  anhere  sanctus. 
Oraiio  Bedce  beati  presbyteri. 

Haec  tibi,  cunctorum  largitor  Christe  bonoram, 
Dona  tui  obtulimus  summo  de  munere  doni, 
Magnaque  pro  modicis  libantes  gaudia  dictis 
Sanctorutn  attigimus  cenamma  celsa  tuorum  : 
Sperautes  illis  exoratoribus,  ut  m, 
Sidereo  dignos  qui  justus  in  axe  coronas, 
Indignis  mitis  laxes  vel  debita  nobis. 
tlllima  sufQciunt  illius  in  aedibns  aulae 
Praemia,  qua  cunctos  tua  visio,  Christe,  beabit9 
Vita  manens  casiis  lumenque  salusque  per  aevura. 
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Quando  Christus ,  Deus  noster ,  natus  est  ex  Vir- 

fgine, 
Edictum  imperiale  per  mundum  insonuit, 
Qoatenus  totius  orbis  Aeret  descriplio  : 
Nimirum  quia  in  carne  luuc  ille  apparuit , 
Qni  in  coelo  universos  clecto*  ascriberet  • 
Quos  sacrs  commendavissel  lidei  professio. 
Quara  qui  digne  observarint,  cum  bonis  operibns  , 
Quae  sunt  velut  quidam  census  domino  amabiles, 
CiTilatis  deacribuntur  ccelestis  rounicipes. 
Quos  censtis  uterque  scxus,  omnis  setas  exhibet, 
Ut  testatnr  plurimoruin  martyrum  exercitus  : 
Non  soliiin  eonstans  ex  viris,  veruin  et  ex  feminis  ; 
Nec  *to  tantom  mature  subibant  martyrium , 
Sed  etmoltos  propter  Christuin  el  Udera  catholicam, 
Legimus  fuisse  passos  in  aetate  tenera  : 
Ex  quibus  sanctus  Justinus,  novennis  puerulus, 
Qualiter  per  passionem  migrarit  ad  Dominum , 
Sequens  leitus  demonstrabit  scire  cupientibus, 
Dum  crodelis  Bioeletianus  Romani  imperii  a 
Simul  cwm  Maximiano ,  teneret  monarchiain, 
Talis  est  in  Cbristianos  mota  persecutio, 
Ul  darentur  ad  pcenarum  universa  genera, 
Ubicunque  c<>mprehendi  aliquem  contingeret, 
Quem  hujus  professionis  obligaret  tilulus. 
Et  i.e  quisquam  potuisset  contutari  latebris  9 
Ubique  componebantur  boc  modo  insidiae , 
Quae  euntes  eompulissent  in  jus  idolatriae. 
Non  illis  eiuendi  quidquam  aut  vendendi  copiam. 

*  Duo  pedes  in  hoc  versu  abundant. 


G  Nec  ipsam  haurire  aquam  dabatur  licentia  9 
Antequam  ttiurificarent  deiestandis  idolis. 
Ea  tempeslate  fuit  quidam  praefeclus  in  Gallia  kf 
Perlidus,  ferox,  iinmiiis,  Christi  nomen  odiens, 
Ct  in  Chrfefianos  fureos,  Riciovanis  nomine; 
Quem  cum  supra  nominati  principes  dirigerent  % 
Ut  sanctos  persequeretur  positos  m  Gallia, 
Cupidus  csedis  sanctomm  protiuus  efflcitur. 
Ct  ingressus  ciTitatem,  Basilcam  nomine, 
Qua  suos  cursusin  Rhenum  infert  Ara  fluvius, 
Multos  ibi  Christianos  dimergi  praceperat. 
Sic  per  loca  universa  edictum  dat  impium, 
Ut  nullus  Cbristianorum  siueretur  vivere, 
Quibus  vitara  statuebat  per  tormenta  adimi. 
Crat  ea  tempestate  iu  Amisiodoro 

D  Quidam  vir  bonua  et  justus,  Mattbaeus  vocabulo, 
lllique  iustinianos  et  Justiuus  filii. 
Sed  Justiniauos  ortu  carnali  praecesserat : 
Justinus  vero  aetate  morum  anteierat, 
Per  vitam  immaculaiam  senectotem  indoeits. 
Qui  in  brevi  consonimatus,  longa  explet  tempora 
Meritorom  ejus  laude  manente  iu  saecula: 
Quia  placuisse  Deo  ejus  constat  anknam. 
llic  antequam  nascerelur,  frater  ejus  senior, 
Jam  dictus  Jostinianus,  capitur  ab  hostibtts, 
Atque  a  domo  paierna  longius  abducitur. 
Beatus  vero  Jostinus  mox  a  puerilia 
Rebus  animum  divinis  incessanter  dederat, 
Profecium  quotidianum  daute  Dei  gratia. 
b  Duo  pede*  in  hoc  versu  abundant 
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Qui  cum  polterel  virtutum  donis  spiritaliiim, 
Inter  caetera  boc  primum  illi  Deus  contulit, 
Ut  haberet  futnrorum  saepe  prsescientiam. 
Tum  per  revelationein  a  Deo  insiruitur 
De  fraterna  servitute,  et  de  ejus  domino, 
Qui  appcllahatur  Lupus,  Amhianis  habitans: 
Cnm  boc  illi  rerelatum  fuisset  a  Domino, 
Patri  sno  hoc  narrare  confestim  studuerat, 
Ad  redemptionem  fratris  hortans  iter  arripi ; 
Ad  quod  illi  pater  ejus  taliter  responderat : 
Ov  inquil,  Qli,  ignoro  qua  sit  eo  transitus, 
Kt  propter  boc  quid  agamus,  me  nescire  fateor. 
Tunc  sanctus  puer  Justinus  aniroo  accenditur, 
Aique  omnem  peragrabal  moi  Autisiodorum, 
Sicubi  reperiretur  dui  eis  itineris. 
Sed  cum  non  inventretur  qui  qucsitus  fuerat 
Reversus  puer  beatus,  boc  patri  annuntiat, 
Dicens  tamen  non  cessandnm  esse  ab  itinere. 
Nos,  inquit,  pergamus,  pater,  Cbristo  nobis  comite, 
Qni  non  siuet  nos  fraudari  nostro  desiderio, 
Quod  de  redimendo  fratre  habemus  in  animo. 
Sed  et  trmseundse  nobis  Christo  via  prseduce, 
tSiliil  nobis  adversatur,  nil  erit  eontrarium, 
Quin  ilbesi  ambulemus,  redeamus  sospites. 
Ad  bos  fllii  affatus,  ista  pater  reddidit: 
Possem,  ait,  ego  forsan,  o  fili  dulcissime, 
Sustinere  iter  tantum,  qui  sum  fretus  viribns. 
Tibi  antem  cum  sis  puer,  ut  non  possis  timeo, 
Ne  forte  teneriludo  la?sa  tui  corporis, 
Fatigatum  te  quod  abs  te  faciat  deflcere. 
Respondens  sanctus  Justinus,  patri  suo  retulit: 
Famulus,  ait,  sum  Christi,  in  quo  me  confidere, 
Et  ine  illi  commendare  semper  pater  noveris. 
Eamus  ergo  io  ejus  adorando  nomine, 
llli  totum  eommittentes  effectum  ilineris, 
Et  quod  illi  inde  placet,  sit  nobis  amabile. 
Adquievit  pater  istis  hortamentis  filii, 
Assumptisque  ad  boc  iter  sibi  necessariis, 
Proficisci  moi  cceperunt  de  Auiisiodoro. 
Et  cum  dies  declinare  coepisset  ad  vesperam, 
In  Milidonensi  castro  recepti  bospitio, 
Quieverunt  sub  ejusdem  ibi  noctis  spatio: 
Quibus  ad  portam  castelli  pauper  quidam  obviat, 
Oui  et  claudicabat  gressu,  et  visu  caruerat, 
Quem  atra  veiabal  fames,  pariter  et  nuditas: 
Cui  ut  innotescebat  Justini  prasentia, 
Mendicabat,  ut  donaret  ilii  eleemosynam, 
Quo  pene  extortam  fame  recrearet  animam. 
Tunc  beaius  puer  suo  genitori  suggerit 
Alimentum  fore  dandum  eidem  famelico, 
Obtentoque  a  patre  viclu  emendat  esuriem : 
lpse  vero  sua  sese  tunica  eispolians, 
Nuditatem  ejus  simul  operire  studuit, 
Geminum  prabens  egenti  laliier  auiilium. 
Tunc  adversus  illum  pater  moiusaliquatenus, 
Increpare  co?pit  eum,  quare  ita  fecerit, 
Kjusque  tam  pium  factum  vocabat  dispendiuro. 
Non,  inquit  sanctus  Justinus,  boc  voca  dispendium, 
■  Al.,  prtesagis. 
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A  Propter  quod  beaiitudo  nobis  repromitiiiurr 
Spiritu  sancto  dicente  per  David  psalinograpbum  : 
Felii  qui  super  egenum  Intendit,  et  pauperem, 
Quomodo  in  die  mala  Deos  euin  liberat. 
Sed  nec  ab  auditu  malo  timere  compellitttr. 
Mala  reprobis  est  dies  in  die  jiidicii, 
Cum  ad  a^ternum  damnantur  a  Deo  interitum, 
Arsuri  igne  xterno  una  cum  diabolo. 
A  malo  timent  auditu,  quibus  in  Judicio 
Voi  a  tribunali  Christi  sonat  terribiliter, 
Ite  a  me,  inaledicli,  in  ignem  perpetuum. 
In  hac  autem  die  mala,  qua  damnantur  impii, 
Liherari  promeretur,  qui  dat  eteemosynam, 
Ut  non  eum  ille  malus  auditus  perierrea : 
Sed  magis  dicatur  ei  ore  Christi  judicis 

B  Ut  accedat  regno  Dei,  propter  eleemosyuas 
Fratribus  quas  ipseChrisli  impendebat  mintmis. 
Vides,  inquit,  pater,  quanto  bono  compensabimus  , 
Dum  ei  liU  qu«e  nos  habemus  subvenimus  inopi, 
Et  idcirco  quod  mendico  datum  est  non  quasrere. 
Igitur  in  Milidone  noctu  requieverant , 
Facto  maue  iter  suum  protinus  accelerant, 
Et  Cbristo  eos  docente,  venerunt  Parisium, 
Ubi  a  quodam  eicepti  nomine  Hippotyto, 
lpsi  omnem  prodiderunt  causam  pro  qua  venerant, 
Scilicet,  quia  captivum  fratrem  suum  quaererenl, 
Proinde  satis  bumanus  flt  eis  Hippolytus, 
Et  cum  eos  refecisset,  in  pace  dimiserat, 
Ut  coeptum  iter  egissenl  cum  Dei  auiilio. 
Tunc  illi  profecii,  flumen  attiogebant  Iseram ; 

^  Et  dum  transire  per  illud  ipsos  oportuerit , 
Non  inveniebanl  illic  aliquam  navicutam. 
Quod  cum  moleste  tulisset  pater  sancti  pueri, 
Ipse  beatus  Justinus  demonstratum  coelitus 
Conturbato  genitori  protulit  praesagium. 
Quamvis,  ait ,  nunc  in  promptu  non  adsit  navigium, 
Non  est  taroen  amiandum  nobis  de  itinere : 
Quia  mihi  est  a  Cbristo  ostensum  solatium. 
Quidam  eniin  homo  nobis  cum  navi  appropiat, 
Cujus  nobis  impendetur  incunctanter  commodum , 
Ut  transire  valeamus  hunc  praesentem  fluvium. 
Cum  adhuc  puer  parenti  loqueretur  talia, 
Ecce  quidam  nauta  venit  cum  sua  navicula, 
Sicut  sanclus  prxdicebat  in  *  praesago  spiritu. 

I^  Tunc  accedentes  ad  illum  qui  cum  navi  venerat, 
Se  petebant  adjuvari  ut  trausirenl  fluvium, 
Navigationis  justum  offerentes  pretium. 
Nauta  igitur  petita  satis  prompte  annuit, 
Ipsis  vero  naulum  dare  debitum  volentibus , 
Nonaccipit  ille  quidquaro,  gratis  praesUnscominodum. 
Illi  autem  properantes,  Ambianos  veniont , 
Inquirunlque  domum  Lupi,  fratris  sui  doroini : 
Qua  moi  inventa,  ad  illum  preces  feront  suppKces. 
Quem  prior  sanctus  Justinus  bis  aflatur  vocibus : 
Venimus  ad  tuam,  aiens,  o  Lupe,  cteroentiam , 
Ut  captivum  fratrem  nostrum  reddas  nobis  Dberum. 
tompertum  est  eniro  nobis  ipsum  sub  te  degere. 
Et  ad  illum  rediinendum  nostram  substantiolam 
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Apportavimus  donandam  nmic  pro  lua  gratia.  A  Ulis  sicui  hortabator  profectis,  velociter 


wo 


Timc  Lupus  qui  essent  iHi  cceperat  inquirere , 
Didicitque  quod  fuissent  non  ficti  Christicolae, 
Et  quod  habitantes  essent  in  Aulisiodoro. 
Frater  autem,  aiunt,  uoster,  propter  quem  huc  veni- 

[mus, 
Et  queni  a  captivitate  conamur  redimere, 
Vocatur  Jiistiniauus,  tuusque  est  domesticus. 
Ego,  inquit  Lupus,  vohis  praebebo  hospitium, 
Et  (juos  habeo,  oslendam  omnes  meos  pueros, 
El  si  frater  vester  hic  est,  redimatur  pretio. 
Igitur  cum  domum  Lupi  introissenl  vespere, 
Demonstravit  eis  suos  duodecim  pueros, 
luter  quos  non  esl  invenius  ille  quem  quaesierant. 
Ueatns  vero  Justinus  oculos  circumferens, 
Vidil  quemdain  extra  ipsos  assistentem  puerum, 
Cujus  manibus  accensa  ferebatur  lampada. 
Ilic  erat  fraler  Jusiini  gloriosi  pueri, 
Capius  tamen  ame  «jns  naialis  exordium,  - 
Nunquam  ante  tempus  illud  ei  visus  fuerat. 
Deatus  vero  Juslinus,  plenus  saucto  Spiritu, 
Nullo  horoine  docente,  haclenus  incognitum 
Eumdeui  germanum  suum  aguovit  conlinuo. 
Eniravero  mens  sanclorum  dum  adhaeret  Domino, 
De  internis  et  occultis  ab  eo  iustruitur, 
Res  ignotas  edocetur  spiritu  prophetico. 
Ostendit  hoc  liber,  acta  narrans  apostolica, 
Ubi  legitur  frequenter  :  Dixit  sanctus  Spiritus 


Supervenerunt  ab  ipso  destinati  judice ; 
Qul  si  invenire  possent,  ipsos  comprehenderent. 
Et  cnm  non  inventrentur  qui  quaesiti  ftterant, 
Regressi  sunt  ad  praefectum  quos  illuc  direxerat, 
Narranles  qnod  jara  digressi  ab  hac  domo  fuerint. 
Tunc  praefectus  jubel  cito  equites  ut  quatuor 
Insequi  eos  studerent  cursu  velocissimo, 
Atque  ad  suum  tribunal  mox  eos  adducerent. 
Si  reniterentur  quidquam,  jussit  eos  perimi. 
Igitur  arreptis  equis,  insequuntur  propere 
Quo  sanctus  puer  Justinus  cum  suis  tetenderat. 
Locus  habetur  antiquus  Lopera  cognoinine, 
Ad  quem  cum  appropioquarent,  non  longe  abfuerant 
Ipsis  a  praefecto  missi  crudeles  caruifices. 
^  Tunc  Justinianus  sanctum  Justinum  alloquitor ; 
Opporlunitatem,  ait,  isthinc  eernis  adfore, 
Qua  aqua  po*sit  hnuriri,  et  nos  cibo  reflci. 
Si  placet,  consideamus  parum  panis  frangere, 
Atque  aquae  baustu  sitis  ardoretn  exstinguere, 
Sicque  postea  valemus  proflcisci  melius. 
Cui  beatus  Justinus,  jam  futura  pnesciens : 
Si  gustare,  inquit,  isthinc  aliquid  disponitis, 
Erit  vobis  hoc  omnino  faciendum  ciiius. 
Ecce  enim  appropinquant  huc  legati  judicis, 
Qui  nos,  si  valebunt,  dobent  judici  adducere, 
Et  ad  poenas  subeundas  eidem  couiradere. 
Vos  ergo,  precor,  si  vultis,  festiuate  refici; 
Ego  astans  speculabor,  aliquis  si  veuerit, 


1 

L 


Sive  Petro,  sive  Paulo,  seu  cuique  discipulo. 

Iloc  niodo  sanclus  Juslinus  fratrem  dum  agoosceret,  p  Qui  insidietur  nobis,  ex  mandito  judicis. 

Lupo  qui  eum  tenebat  confestim  hoc  prod«dit:  El  si  n»i*q"*»  ad  hoc  uobis  forte  superveoerit, 

Bleua,  inquiens,  est  frater,  qui  fert  manu  lampadam. 

Pro  hoc  redimendo  ad  te  pater  meus  venerat, 

Tu  nobis,  ul  promisisti,  hinc  esto  benevolus, 

Ut  germano  comitati  repetamus  propria. 

Ilis  auditis,  fraler  ejus  redditur  attonitus, 

Quod  ab  eo  nunqtiam  visus  taliier  sit  cognitos. 

Qui  adfuerant  miranlur  super  re  insolita. 

Gratulabantur  fideles,  gaudentes  in  Domino, 

Atque  pro  tanta  virtute  Deo  agunt  gratia>, 

Et  cum  laude  Chrisli  nomen  frequenter  ingemiuant. 

Erant  ibi  in  eodera  constituti  lempore, 

llomines  retiarii,  supra  dicti  judicis; 

Qui  ut  eos  Cbristianos  esse  recognoverant, 

Conciti  adnuntiarunt  illud  suo  domino, 

Si  quid  forte  voluisset  de  ipsis  praecipere, 

Juxla  leges  promulgatas  adversus  Chrislicolas. 

Tunc  misit  confestiro  judex  qui  eos  adducerent. 

Quos  si  noluissent  sequi,  jussil  claudi  carcere, 

Donec  opportune  possent  presentari  sibimet. 

lnlerim  Lupus,  qui  illos  suscepit  hospilio, 

Sub  ipsis  nocturnis  horis  eos  excitaverat, 

Et  abire  hortabatur  inde  anie  diluculum. 

Adfuerunt  sero,  inquit,  hic  prafecti  homines, 

Qui  ut  esse  Cbrislianos  vos  priinum  compererant, 

Nmitiare  hoc  praefecto  festini  abierunt. 

Fratrein  ergo  quem  quaesistis,  vobiscom  adducite, 

Redemptionis  a  vobis  pretium  non  exigam, 

Tantum  fugitote  isthinc  a  persecutoribus. 


Ego  eolloquar  cum  illo;  at  vos  ingredimiui, 
Et  in  praeseiitis  speluncae  antro  vos  abscondite. 
l<ta  prophetali  more  puer  sanctus  loquitur, 
Cum  ecce  moi  adimplentur  ipsius  eloquia, 
Quae  praeJixtt  de  transmissis  sibi  carnificibus. 
Etenim  inter  loquendum  apparebant  quatuor 
Quos  transmlserat  praefeclus  eos  comprehendere, 
Vel  si  hoc  non  potuissent,  tune  eos  occiderent. 
Quibus  visis,  se  in  antrtim  cjeteri  abripiunt; 
Beatus  vero  Justiiius  consistit  intrepidus 
Ad  martyrii  a  Christo  destinatus  gloriam. 
Ad  quem  mmisteriales  accedentes  juJicis, 
Sciscitaiitur  quis  fuisset,  quae  ejus  professio, 
0  Quive,  vel  ubi  fuissent,  quos  habebat  socios. 
Quibus  ille  referebat  omnia  per  ordinem, 
Ego,  inquiens,  Justinus  appellatus  nomiue, 
Christianum  me  habert  exsultans  proflteor: 
Et  quia  persecutores  hujus  estis  nominis, 
Ob  hoc  prodere  non  possum  meos  vobis  compares, 
Ne  propter  me  sobigantur  ad  pcenarum  genera. 
Nisi,  aiunt,  illos  nobis  citius  prodideris, 
Nostro  scias  juguUndum  te  jam  fore  gladio, 
Tam  quod  abnuis  haec  nobis,  quain  quod  es  Christi- 

[cola. 
Respondens  sanctus  Justinns,  dixit  earnificibus : 
Repromittit  quidem  sanctum  nobis  Evangetima 
Ut  qui  propter  Christum  suam  animam  perdiderit, 
In  vitam  rcternara  vere  eamdem  custodiat ; 
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Et  idcirco  poenas  pati  pro  illo  non  timeo, 
Dileclu  ejns  malens  mori  quam  offense  vivere. 
Quod  vero  julietis  a  me  prodi  meos  compares, 
Nibilomintis  boc  sancium  velal  Evangelium, 
Ipso  Domino  raonstranie  quod  lioc  nollet  fieri. 
Nam  qtiando  in  passione,  quam  pro  nobis  perlulit, 
Suos  ipse  est  exacius  prodere  discipulos, 
Minime  eorum  delalor  voluit  existere , 
Et  cnm  comprehenderetur  a  perstciitoribns, 
Praecepit  ut  sinerentur  abire  discipuli, 
Ne  quemquam,  ut  jam  prsedixit,  ex  eisdem  perderet. 
Nnnc  itaque  noveritis,  neutrum  me  *  facere. 
Ut  vel  Christi  nomen  sancium  metu  merfis  abnegem, 
Sociosve  meos  prodam  contra  Evangelium. 
Adversum  haec  doctunenta  irascuntur  nuntii, 
Mntiioqne  adliortntu  necem  sancto  praepnranl, 
Qnos  vel  parum  exspectare  vetat  iracundia. 
Ilaque  evaginalo  demum  unus  gladio, 
Amputavit  caput  ejus,  cxteris  bortantibns. 
Sic  cuin  gloria  et  laude  martyr  coelos  subiit, 
Duplici  proprietate  duplex  habens  bravium, 
Quod  et  in  confessione  Chrtsti  perduraverit, 
El  usqne  ad  morlem  suos  proximos  dilexeril: 
In  ipso  praeceptis  Cbristi  delectatus  dulcibus, 
Quod  nos  jassit  ante  illos  nibil  fore  timidos, 
Qui  occidunl  corpus  istud,  textum  venis  languidis. 
In  hoc  a  sancto  Joanne  suasus  apostolo, 
Qui,  sictit  Cbristus  pro  nobis  animam  posuerat, 
Sic  dicit  et  nos  debere  facere  pro  fratribus. 
Proinde,  ad  declarandum  quaniae  esset  gloriae, 
ldem  venerandus  mariyr  occisus  pro  Domino 
Gloriosum  demonstralur  prolinus  miraculum. 
Amputato  eniin  ejus  sacrosancto  capile, 
Corpus  truncum  boc  in  suis  manibus  accipiens, 
Ante  snimet  lictores  steterat  immobile : 
Cujus  mox  obstupefacti  lerrore  prodigii, 
Fugiunt  persecnlores,  non  ausi  subsistere , 
Cum  sanctum  viderent  tantnm  facere  miracolum. 
Parentes  vero  ipsius  egressi  de  latebris , 
Vident  sanctum  corpus  ejus  consisiens  immobile , 
Miratique  quod  abscisum  capnt  ferret  inanibus. 
Varia  in  meuie  versant  de  ejus  martyrio , 
Dum  talis  ei  gaudere  censuisset  gloria  , 
Et  rursum  flere  de  iilo  uatura  stiggereret : 
Maxime  tamen  de  illo  fiunt  inde  anxii, 
Qua  sepelienduin  esset  sacratum  corpusculum , 
Muluaque  inde  sibi  conferunt  colloquia. 
Qu^e  cum  agerent,  diversa  motione  animi 
Caput  beaii  Justini,  quod  gestabat  manibus, 
Mirum  dictu,  coepit  illos  absolute  alloqui, 
Et  doeens  de  sepultura  sui  eos  corporis : 
Euiites,  inquit,  ad  locum  qui  Lupera  dicitur , 
Atque  meum  sepelite  ibidem  corpusculum ; 
Matri  vcro  meae  captit  hoc  meum  advebile  , 
Ut  naturalein  affecturo  in  iliud  exhibeat , 
Et  amoris  mei  secum  istud  ptgnus  habeat : 
I{«a  vero  si  tenetur  mei  desiderio, 
Siudeat  in  paradiso  me  localum  subscqui, 
a  Syliaba  ad  inctrum  dcest.  Fortc  legenduin 


A  Ubi  animae  sanclorum  quiescunt  feliciter. 
Tunc  illi,  ut  sanctus  martyr  Justinus  praeceperat 
Condientes  corpns  ejtis,  ibi  sepelierant, 
Ubi  ipse  locum  ad  hoc  signavit  ex  nomiue; 
Caput  vero  ejus  matri  ipsius  attulerant : 
Quod  illa  gaudens  suscepit,  Deo  agens  gratias, 
Quia  innocentem  ejus  animam  asciverit : 
Tibi,  dicens,  Cbriste,  honor,  bus  et  jubilaiio, 
Quia  dignatus  es  istum  puerum  assomere, 
El  associare  tnis  beatis  martyribus. 
At  tu,  beate  Justine,  ftli  mi  dulcissime, 
Qtii  Christi  regnum  intrasti  cum  paluta  victoria?, 
Ibi  mei  memor  esto  in  tuis  suffragiis. 
H*c  ipsius  genitrice  orante  cum  lacrymis, 
Mox  resplenduit  lux  ingeus  stiper  babitaculum, 

B  ln  quo  sanctum  caput  ejtis  liabebatur  positum. 
Ha3c  autem  lux  circumquaque  cuncta  illustraverat, 
la  ut  admirarentur  qui  in  urbe  aderant: 
Erat  aulein  nox,  cum  istud  tieret  miraculum. 
In  illis  diebus  sedem  in  Autisiodoro 
Rexerat  episcopalem,  amator  vir  Doraini, 
Quem  divinorum  ornabant  munera  charismalum. 
Ilic  dum  coelitus  emissum  splendorem  conspicerct, 
Ire  ad  domum  Matthaei  jussit  tres  presbyteros, 
Qui  de  ipso  studiose  poriento  inquirerent. 
Qu  bus  omnia  Mallhaeus  retulit  per  ordineui, 
Ut  se  de  sancto  Jusiino  res  gesta  habuerat, 
Vel  de  passione  ejus,  vel  sepulto  corpore; 
Subjuugil  et  de  allato  matri  ejus  capite, 
Qualiterque  lux  de  ccelo  bora  uoctis  tertia 

C  Domum  ipsam  in  qua  erat  omnem  illustraverit. 
Hj  c  presbyteri  ad  suum  referunt  pontificem, 
Qui  adesse  omnem  clerum  protinus  praeceperat 
Graiias  Oinnipotenti  agunt  pro  miraculo. 
Denique  clarilicatur  hoc  factum  per  populum : 
Concurrunt  omnes  gaudentes,  martyrem  glorificant9 
Iino  Dominum,  qui  illum  sic  mirificaverat. 
Inierim,  jubente  sancto  amatore  priesule, 
Caput  sauctum  coHocatum  condigne  in  feretro 
Cum  honore  atque  bymnis  fertur  ad  ecclesiam, 
Et  in  loco  quein  paravil  sibimet  episcopus, 
Ibi  iilud  veneranler  recondi  providerat: 
Ubi  plura  mariyr  sauctus  pracstat  beneficia. 
Nam  ad  coniprubandain  cjus  cum  Deo  potentiam, 

n  Sacro  capiti  dum  diguas  celebrant  exsequias, 
Puella  quae  caeca  venit,  clare  videns  rediit; 
Quae  cum  esset  iu  aelate,  babens  annos  sedecim, 
luter  martyris  delatum  veniens  obsequium: 
Adjuva,  inquit,  beate  martyr  Chrisii,  adjuva, 
Ut  visum  diu  negattim  tuo  patrocinio, 
Dcmino  Christo  praeslante,  adipisci  merear, 
Quo  laudetur  nomen  ejus  in  tuo  martyrio. 
Dixit,  atque,  eorani  omni  populo,  continuo 
Resiituto,  ut  petebat,  oculorum  lumine, 
In  glorificalione  martyris  tripudiat. 
Iterum  plebs  omnis  gaudens  gratias  congeminat, 
Laudein  dicens  Saivatori  Jesu  Christo  Domitio, 
Cui  sit  bonor  et  potestas  per  actcrna  saecula.  Amen 

Neutrum  hoc  me  [acere. 
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Apportavimm;  donandam  nuiic  pro  lua  gratia.  A  lllis  sicut  hortabatur  profectis,  velociter 

Tuitc  Lupus  qui  essent  illi  cceperat  inquirere ,  Supervenerunt  ab  ipso  destinali  judice ; 

Didicitque  quod  fuisseut  non  ficti  Chrislicola?, 

Et  quod  habiiantes  essent  in  Autisiodoro. 

Frater  auiem,  aiunt,  uoster,  propter  quera  huc  veni- 

[mus, 
Et  quem  a  captiviiate  conamur  redimere, 


WO 


Vocatur  Jtistiniauus,  tuusque  est  domesticus. 
Ego,  inquil  Lupus,  vohis  praebebo  hospitium, 
Et  (juos  habeo,  ostcndam  omnes  meos  pueros, 
Et  si  frater  vester  hic  est,  redimntur  pretio. 
Igitur  cum  domum  Lupi  introissent  vespere, 
Demonstravit  eis  suos  dnodeciin  pueros, 
luter  quos  non  est  invenuis  ille  quem  quuesierant. 
Beatns  vero  Justinus  ocutos  circumferens, 
Vidit  quemdain  extra  ipsos  assistenlem  puerum, 
Cujns  manibus  accensa  ferebatur  lampada. 
Ilic  erat  frater  Justini  gloriosi  pueri, 
Captus  tamen  ame  rjns  natalis  exordium,  * 
Nunquam  ante  tempus  illud  ei  visus  fuerat. 
Beatus  vero  Justinus,  plenus  sancio  Spiritu, 
Nullo  horoine  docente,  hactenus  incognitum 
Eumdein  germanum  suum  aguovit  continuo. 
Enimvero  mens  sanctorum  dum  adhaeret  Domino, 
De  internis  et  occultis  ab  eo  instruitur, 
Res  ignotas  edocetur  spirilu  prophetico. 
Ostendit  hoc  liber,  acta  narrans  apostolica, 
Ubi  legitur  frequenter  :  Dixit  sanctus  Spirilus 


Qui  si  invenire  possent,  ipsos  comprehenderent. 
Et  cum  non  invenirentur  qui  quaesiti  foerant, 
Regressi  sunt  ad  praefectum  quos  illuc  direxerat, 
Narrantes  quod  jarn  digressi  ab  hac  domo  fuer.nl. 
Tunc  prsefectus  jobel  cito  equites  ut  quatuor 
Insequi  eos  stoderent  cursu  veloeissimo, 
Atque  ad  suum  tribtmal  mox  eos  adducerent. 
Si  reniterentur  quidquam,  jussit  eos  perimi. 
Igitur  arreptis  equis,  insequuufur  propere 
Quo  sanctus  puer  Jusiinus  cnm  suis  tetenderat. 
Locus  babetur  antiquus  Lupera  cognomine, 
Ad  quem  cum  appropiuquarent,  nou  longe  abfuerant 
Ipsis  a  pracfecto  missi  crudeles  caruillces. 
B  Tunc  Justinianus  sanetum  Justinum  alioquitur; 
Opporlunitatem,  ait,  istbinc  cernis  adfore, 
Qua  aqua  po*sit  h.iuriri,  et  nos cibo  reflci. 
Si  plaeet,  considearaus  parum  panis  frangere, 
Atque  aquse  haustu  sitis  ardorem  exstinguere, 
Sicque  postea  valemus  proflcisci  melios. 
Cui  beatus  Justinus,  jam  fulura  pwesciens : 
Si  gustare,  inquit,  isihinc  aliquid  disponitis, 
Erit  vobis  hoc  omnino  faciendum  cilius. 
Ecce  enim  appropinquant  hue  legati  judicis, 
Qui  nos,  si  valebunt,  debent  judici  adducere, 
Et  ad  pcenas  subeundas  eidem  coutradere. 
Vos  ergo,  preeor,  si  vultis,  festinate  reficl; 
Ego  astans  speculabor,  aliquis  si  venerit, 


Sive  Pelro,  sive  Paulo,  seu  cuique  discipulo. 

lloc  morio  sanctus  Justinus  fratrem  dura  agnosceret,  c  Qui  insidietur  nobi»,  ex  mandato  judicis. 

Lupo  qui  euin  lenebat  confestim  hoc  prod»dil:  Et  si  quisquam  ad  hoc  uobis  forte  superveoerit, 

Bleus,  inqiiiens,  est  frater,  qui  fert  manu  lampadara. 

Pro  hoc  redimeudo  ad  te  pater  meus  venerat, 

Tu  nobis,  ut  proroisisti,  hinc  esto  benevolus, 

Ut  germano  comilati  repetamus  propria. 

Ilis  auditis,  frater  ejus  redditur  attonitus, 

Quod  ab  eo  nuoquain  visus  laiiier  sit  cognitos. 

Qui  adfuerant  mirantur  super  re  insolita. 

Grauriabantur  fideles,  gaudentes  in  Domino, 

Atque  pro  tanta  virtute  Deo  agunt  gratia«, 

Et  cum  laude  Christi  nomen  frequenter  ingemiuanl. 

Erant  ibi  in  eodem  constituti  tempore, 

Homines  reliarii,  supra  dicii  judicis; 

Qui  ul  eos  Cbristianos  esse  rccognoveranl, 

Conciti  adnuntiarunt  illud  suo  domino, 

Si  quid  forte  voluisset  de  ipsis  prspcipere, 

Juxta  leges  promulgatas  adversus  Chrislicolas. 

Tunc  misit  confestim  judex  qui  eos  adducerent. 

Quos  si  noluissent  sequi,  jussil  claudi  carcere, 

Donec  opportune  possenl  praesentari  sibimet. 

luterim  Lupus,  qui  illos  suscepit  hospitio, 

Sub  ipsis  nocturnis  horis  eos  excitaverat, 

Et  abire  hortabatur  inde  ante  diluculum. 

Adfuerunt  sero,  inquit,  hic  prafecti  homines, 

Qui  ut  esse  Cbristianos  vos  priinum  compererant, 

Nuutiare  boc  prsefecto  festini  abierunt. 

Fratrem  ergo  quem  quxsistis,  vobiscum  adducite, 

Redemptionis  a  vobis  preliuin  non  exigam, 

Tantum  fugitote  isthinc  a  persecutoribus. 


Ego  colloquar  cum  illo;  al  vos  ingredimioi. 
Et  in  praeseiitis  speluncae  antro  vos  abscondite. 
Ista  prophelali  more  puer  sanctus  loquitur, 
Cum  ecce  moi  adimplentur  ipsius  eloquia, 
Quae  praedixtt  de  transmissis  sibi  carnificibus. 
Etenim  inter  loquendum  apparebant  quatuor 
Quos  iransmlserat  prxfectus  eos  compreneodere, 
Vel  si  hoc  non  potuissent,  tune  eos  occiderent. 
Quibus  visis,  se  in  antrum  c«tei  i  abripiunt ; 
Beatus  vero  Justiuiis  eonsistit  intrepidus 
Ad  martyrii  a  Christo  destinatus  gloriam. 
Ad  quem  uiinisteriales  accedentes  juJicis, 
Sciscilantiur  quis  fuisset,  quae  ejus  professio, 
•V  Quive,  vel  ubi  fuissent,  quos  habebat  socios. 
Quibus  ille  referebat  omnia  per  ordinem, 
Ego,  inquiens,  Justinus  appellatus  nomine, 
Christianum  me  baberi  exsultans  proflieor: 
Et  qnia  persecutores  hujus  estis  nominis, 
Ob  boc  prodere  non  possum  meos  vobis  compares, 
Ne  propter  me  subigantur  ad  pcenaruin  genera. 
Nisi,  aiunt,  illos  uobis  citius  prodideris, 
Nostro  scias  jugulandum  te  jam  fore  gladio, 
Tam  quod  abnuis  basc  nobis,  quain  quod  es  Christi- 

[cola. 
Respondens  sanctus  Justinus,  dixit  earnifieibus : 
Repromittit  quidem  sanctum  nobis  Evangelium 
Ut  qui  propter  Christum  suam  anlmam  perdiderit, 
In  vitam  xternara  vere  eamdera  custodiat ; 
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Et  idcirco  poenas  pati  pro  illo  non  timeo, 
Dileclu  ejus  malens  roori  quam  offense  vivere. 
Quod  vero  juhetis  a  me  prodi  meos  compares, 
Nihilominus  boc  sanctnm  vetat  Evangelinm, 
Ipso  Domino  monstrante  quod  boc  nollet  fleri. 
Nam  quando  in  passione,  quam  pro  nobis  perlulit, 
Suos  ipse  est  exacius  prodere  discipulos, 
Minime  eoruro  delator  voluit  existere, 
Et  cnm  comprehenderetur  a  perstcutoribus, 
Prascepit  ut  sinerentur  abire  discipuli, 
Ne  quemquam,  ut  jam  praedixit,  ex  eisdem  perderet. 
Nunc  iiaque  noveritis,  neutrum  me  d  facere. 
Ut  vel  Christi  nomen  sancium  metu  mertis  abnegero, 
Sociosve  meos  prodam  contra  Evangelinm. 
Adversum  bxc  documenU  irasctintur  nuntii, 
Muiiioque  adbortntu  necem  sancto  prseparaut, 
Qiios  vel  parum  exspeciare  vetat  iracundia. 
Iiaque  evaginalo  demum  unus  gladio, 
Amputavit  caput  ejus,  cxteris  bortaniibus. 
Sic  cuin  gloria  et  laude  martyr  coelos  subiit, 
Duplici  proprielate  duplex  habeos  braviutn, 
Quod  et  in  confessione  Christi  perduraverit, 
El  usque  ad  mortem  suos  proximos  dilexeril: 
In  ipso  praeceptis  Cbristi  deleciatus  dulcihus, 
Quod  nos  jossit  ante  illos  nibil  fore  timidos, 
Qui  occidunt  corpus  isluii,  textum  venis  languidis. 
ln  hoc  a  sancto  Joanne  suasus  aposlolo, 
Qoi,  sicut  Christus  pro  nobis  animam  posuerat, 
Sic  dicit  et  nos  debere  facere  pro  fralribus. 
Proinde,  ad  declarandum  quaniae  es<et  gloriae , 
ldem  venerandus  martyr  occisus  pro  Doinino 
Gloriosum  demonstratur  protinus  miraculum. 
Amputato  enim  ejus  sacrosancto  capile, 
Corpus  truncum  hoc  in  suis  manibus  accipiens, 
Ante  snimet  lictores  steterat  immobile : 
Cujus  mox  obstupefacti  terrore  prodigii  9 
Fugiunt  perseculores,  non  ausi  sufcistare , 
Cum  sanctum  viderent  tamnm  facere  miracuhim. 
Parentes  vero  ipsius  egressi  de  latebris , 
Vident  sanctum  corpus  ejus  consistens  immobile , 
Miratique  quod  abscisum  captit  ferret  manibus. 
Varia  in  meute  versant  de  ejus  mariyrio, 
Duro  talis  ei  gaudere  censuisset  gloria  , 
Et  rursum  flere  de  illo  natura  stiggereret : 
Maxime  tamen  de  illo  fiunt  inde  anxii, 
Qua  sepeliendum  esset  sacratum  corpusculum , 
Mutuaque  inde  sibi  conferunt  colloquia. 
Qiue  cum  agerent,  diversa  motione  animi 
Caput  beaii  Justini,  quod  gestabat  manibus, 
Mirum  dictu,  coepit  illos  absolute  alloqui, 
Et  doeens  de  sepultura  sui  eos  corporis : 
Eantes,  inquii,  ad  locum  qui  Lupera  dicitur , 
Atque  meum  sepelite  ibidero  corpusculum ; 
Matri  vcro  mex  caput  boc  meum  advebite  9 
Ut  naturalem  affectura  in  iliud  exhibeat , 
Et  amoris  mei  secum  islud  pignus  habeat : 
Ipsa  vero  si  tenetur  mei  desiderio, 
Studeat  in  paradiso  me  localum  subscqui, 
•  Syllaba  ad  mctt  uiu  dcest.  Fortc  legendutn 
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A  Ubi  ammae  sanclorum  quiescunt  feliciter. 
Tunc  illi,  ut  sanctus  martyr  Justinus  pra?ceperat 
Cnodientes  corpns  ejus,  ibi  sepelierant, 
Ubi  ipse  locum  ad  hoc  signavil  ex  nomine; 
Caput  vero  ejus  matri  ipsius  attulerant: 
Quod  illa  gaudens  suseepit,  Deo  agens  gratias, 
Quia  innocentem  ejus  animam  asciverit : 
Tibi,  dicens,  Cbriste,  honor,  bus  et  jubilatio, 
Quia  dignatus  es  istum  puerum  assumere, 
Et  associare  tuis  bealis  martyribus. 
Al  tu,  beate  Justine,  llli  mi  dulcissime, 
Qui  Christi  regnum  intrasti  cum  palma  victoriae, 
Ibi  mei  meinor  eslo  in  luis  suffragiis. 
H«c  ipsius  genitrice  orante  cum  lacrymis, 
Mox  resplenduit  iux  ingens  snper  babitaculum, 

B  In  quo  sanctum  caput  ejus  habebaiur  posiium. 
Ha3c  autem  lux  circumquaque  cuncta  illustraverat, 
1  a  ut  admirareiitur  qui  in  urbe  aderant: 
Erat  autem  nox,  cum  istud  tieret  miraculum. 
In  illis  diebus  sedem  in  Autisiodoro 
Rexerat  episcopalem,  amator  vir  Doraini, 
Quem  divinorum  ornabant  munera  charismatoin. 
liic  dum  coelitus  emissum  splendorem  conspicerci, 
Ire  ad  domum  Mattba)i  jussit  tres  preshyteros, 
Qui  de  ipso  sludiose  portento  inquirerent. 
Qu  bus  oinnia  Matthaeus  remlit  per  ordioeni, 
Ut  se  de  sancio  Justino  res  gesta  liabuerat, 
Vel  de  passione  ejus,  vel  sepulto  corpore ; 
Subjungit  et  de  allato  matri  ejus  capiie, 
Qualiierque  lux  de  ccelo  bora  uoctis  terlia 

C  Domum  ipsam  in  qua  erat  omnem  illustraveril. 
Uac  presbyieri  ad  suum  referunl pontificem, 
Qui  adesse  omiiem  clerura  protinus  praeceperat 
Gratias  Oinnipotenti  agunl  pro  miracuio. 
Deniqtie  clarilicatur  boc  factum  per  popuium : 
Concurrunt  omnes  gaudentes,  martyrem  glorifieant9 
Imo  Dominum,  qui  ilium  sic  mirificaverat. 
Inierim,  jubente  sancto  amatore  pnesule, 
Capul  bauctum  coNocatum  condigne  in  feretro 
Cum  bonore  atque  hymuis  fertur  ad  ecclesiaiu, 
Et  in  loco  quem  paravil  sibimet  episcopus, 
Ibi  iilud  veneranter  recondi  provideral: 
Ubi  plura  mariyr  sanctus  pracstat  benefieia. 
Nam  ad  comprubandain  cjus  cum  Deo  poteutiaro, 

n  Sacro  capiti  dura  diguas  celebrant  exseqnias, 
Puella  qua3  caeca  venil,  clare  videns  rediil ; 
Qux  cura  esset  in  aetale,  habens  annos  sedecim, 
Inter  martyris  delatum  veniens  obsequium : 
Adjuva,  inquit,  beate  martyr  Chrisli,  adjuva, 
Ut  visum  diu  negatum  tuo  patrocinio, 
Dcmino  Christo  prxslante,  adipisci  merear, 
Quo  laudetnr  nomen  ejus  in  tuo  martyrio. 
Dixit,  atque,  coram  omni  populo,  continuo 
Restituto,  ut  petebat,  oculorum  luinine, 
In  glorificatione  martyris  tripudiat. 
Iterum  plebs  omnis  gaudens  gratias  congeminat, 
Laudem  dicens  Salvatori  Jesu  Christo  Domiuo, 
Cui  sit  honor  el  potestas  per  actcrna  sxcula.  Amen 

Neutrum  hoc  me  [acere. 
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MARTYROLOGIUM  POETICUM. 


PUOLOGUS. 
Bissena  mensium  vertigine  volvitur  annus ; 
Septimanis  decies  quinis  simul  atque  duabus, 
a  Ter  cenlenis  bisque  trigenis  quinque  diebus. 
Qui  lernis  gaudet  b  divisis  siare  columnis ; 
Scilicet  Idibus  et  Nonis  simul  atque  Kalendis. 
«  Nam  quadris  c  msiat  Nonis  concurrere  menses 
Omnes,  eicepto  Marte  et  Maio,  sequitur  quos 
Julius,  October;  senis  soli  hi  moderantur. 
Septenis  patet  lios  pariter  flagitare  Kalendis, 
*  Octonisque  simul  pares  sunt  Idibus  omnes, 
Janus  et  Augustus  semper  raensisqne  December 
Volvunlur  denis  tantum  nouisque  Kalendis. 
Sexdenas  patet  hos  pariter  flagitare  Kalendas. 
At  contra  curruut  bis  •  Nonis  rite  f  quaiernis, 
i  Junius,  Aprilis,  Septeinber  et  ipse  November. 
Sedenis  h  Februus  cito  solus  ab  omnibus  errat. 
Bissenis  sic  namque  rotatnr  mensibus  annus, 
Per  Nonas,  Idus  decurrens  atque  Katendas, 
Festaque  quae  passim  sanctorum  inscripta  leguntur, 
Sub  certis  quae  sint  anni  celebranda  diebus. 

JANUARIUS. 

Primadies  Jani  esi  qna  circumciditur  Agnus, 
Octavas  Idus  colitur  Theopbania  Christi. 
Desertt  quartas  primus  capit  accola  Paulus. 
Sedecimas  Anionius  obtinet  atque  Kalendas. 
Tredecimasque  Sebastianus  lenuisse  refertur. 
Bissenas  meritis  mundo  fulgentibus  Agnes. 
Maityrio  undecimas  *  et  Anastasius  i  memorantur. 
k  Octavas  merito  gaudet  Conversio  Pauli. 

FEBRUARIUS. 

Prima  dies  Februi  est  jam  qua  patitur  Polycarpus. 
Et  quartas  Non»s  Christus  templo  oflerebatur. 
Nonarumque  l  dieni  festum  celebramus  Agatha?, 
Atque  Valentiui  sedenis  forte  Kalendis. 
Sic  Juliana  et  m  bisseptenas  ornat  honore. 
B  Et  Cephas  merito  octavis  tenuisse  cathedram, 
Ac  senas  meriti  Mathias  virtute  dicabat. 

MARTIU8. 

Ilinc  Idus  Mariis  quartas  Gregorius  ornat, 
Doctor  Apostolicus,  sanclorum  lumen,  et  astruin. 

(Deesl  versus,) 

Patricius  Doroini  servus  conscendit  ad  aulam, 
Cuthbertus  denas  tenuit  ternasque  Kalendas, 
Bissenis  sancius  post  °  quem  sequitur  Benedictus, 
Octavls  merito  gaudet  Conceptio  Christi. 

*  Al.,  tricenlis. 

*  Al.,  divisui. 

*  Al.,/am. 

*  Octonit...  flagitare  Kal.  Al.  oro.  quatuor  lios  ver- 

8U«. 

*  AL,  Nonm. 

*  Al.,  quaterni. 

*  AL,  Juliu%. 
h  Al.f  Februas. 
1  Al.  om  ei. 
i  AL,  memoratur. 
k  Al.  oin.  hunc  vcrsutk. 


A  APRILIS. 

Carniflces  nonis  Maiae  vincente  Kalendis. 
Alque  Georgius  hinc  evectus  ad  astra  volavit, 
Egbertus  digna  virtuinm  laude  eoruscns, 
Astriferum  octavis  veneranter  acsndit  Olympum. 
Quoque  die  presul  penetravit  Wilfridus  alma, 
Angelico  vectus  coelu  trans  culmiua  coeli : 
Septenis  major  mundo  LaHania  elareL 
Ecclesiae  quintis  Dedieatio  alma  colenda, 
Sanctis  et  Chrtsto  ciet  ssquam  in  ssscula  laudem. 
Wilfridus  ternis  superam  penetravit  in  aolatn, 
Tempore  posterior,  non  morum  flore  secundus. 

MAIU8. 

Jacobus  frater  Doinini  pius,  atque  Philippos 
Mirifico  Maias  venerantur  bonore  Kalendas. 
g  Sanctus  et  antistes  Nonas  volal  alma  Joannes 
Bis  btnis  sequiiur  Pancratis  Idibus  insons. 
Ter  quinis  Marcus  meruit  pulsare  Kaleodis. 

JUNIUS. 

Junius  in  p  mundo  Nonis  miratur  adeptum 
Et  <i  summi  Lantberti  animam  trans  sidera  verti. 
r  In  quosvis  quadris  Barnabam  Wibus  aequat. 
Gervasius  denis  patitur  ternisque  Kalendis. 
Prousius  simul  in  regnum  perenne  vocati : 

*  Et  Joannis  bis  quadris  Baptista  Kalendls. 
Natalis  pulchre  festi  plaudente  corona. 
Martyrio  et  Paulus  lenis  ovat  atque  Joannes. 
Doctores  Petrus  siroul  et  Paulus  teniis  scrvautur. 
Maxima  quos  palma  clarat  sibi  lumina  muodus. 

julius. 
n 

*  Martini  in  quartas  Nonas  Dedicatio  fulget. 

Julius  in  quadris  bis  gaudet  ferre  Kalendis 
Jacobum  u  fratremque  Joannis  more  coJeodum, 
Samaonem  quintaa  ceiebramus  ab  orbe  Kalendas, 
Sanctifieant  Abdo  et  Sennea  ternas  veaerando. 

AUGUSTUB. 

Machab&i  Augusti T  coronantur  mensis  ln  orto  : 
Sanctumque  et  Xystum  octavia  tenel  Idibus  aliuur». 
Bis  senis  victor  superat  Laurentius  bostes. 
Saucu  Dei  Genitrix  senas  ter  consiat  adire 
Angeiicos  vecla  inter  cootus  virgo  Kalendas. 
Inde  Timotheus  undecimas  tenet  ordine  digno, 

*  Atque  simul  martyr  sortitur  Symphoriaoua 
Octonas  sanctns  sortitur  BartholotmBus, 

D  Bis  binis  passus  colitur  Baptista  Joannes. 

1  Al.,  dierum. 
m  Al.,  septenis. 

*  Al.  om.  bunc  versum. 

0  Al.,  quem...  Benedictus. 
P  Al.,  Nonis  mundo. 
<\  Al.,  sumit  Thatberti. 
r  A\.9inquesuii. 

*  M.,euJoannis. 

1  Al.  om.  bunc  versum. 
tt  Al.  om.  que. 
▼  Al.,  eoronati. 

*  Atque....  Bartholomaui,  Al.  om.  hos  venus. 
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SEFTBMICR. 

Idus  Septembris  senas  dedicabal  honore, 
Quis  ineruil  nasci  felix  jam  virgo  Maria. 
Octavas  decimas  Corneliti*  inde  Kalendas 
Consecrat,  et  Cyprianus  siinul  ordine  digno. 
Eupbemia  at  senas  decimas  tenet  intemerata, 
Undecimas  capit  at  Matihaeus  docior  amcenns, 
Mauricins  tle<imas  martyr  cum  millibus  una, 
Quinas  sortitur  Cosmas  sibi  cum  Damiano. 
Micbaelis  lernas  templi  dedieatio  sacrat, 
Atque  bonus  pridie  micat  interpres  Jeronyinus. 

OCTOBER. 

Sexlas  Octobris  Nonis  Bosa  optat  hahere 
Soletnnes  lenis,  siitnmo  qui  gaudet  Olympo. 
Et  gemini  quiuis  Ewaldi  sorte  coluntur. 
Paulinus  senas  tenet  Idiis  jure  Magister, 
Oocior  ter  quinis  Lticas  succurre  Kalendis. 
Simonis  quinis  et  Judat  *oia  feramus. 

•  Al.,  rutibt. 
h  Al.,  meriti. 

*  Al.v  Oclavi. 
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A  NOVEMBER. 

Multiplici  •  rutilat  gemma  ceu  in  fronte  Noveraber 
Cunctorum  fulget  sanctorum  laude  decoris. 
Martinus  ternis  scandit  super  Idibus  astra. 
Quindenis  vitam  finivit  Tliecla  Kalendis. 
Cecilia  b  merito  decimis  ctim  laude  migravit. 
Clemeniis  lccti  veueramur  fesia  nnvenis. 
c  Octavis  Clirysogonns  ovat  vitalibus  arvis. 
Andreas  pridies  juste  veneratur  ab  orbe. 

DECEMBKR. 

Ter  decimas  Daciani  Ignatius  apque  Kaleudis. 
Bis  senis  coelutn  coepit  conscendere  Thoinas. 
Ociavis  uaius  Dominus  de  virgine  casta. 
Martyrio  Stephaous  septenis  alma  petivit, 
Bis  ternis  evangelicus  scriptor  penetravit 
B  Angelico  veclus  tutamine  virgo  Joaunes. 
Mariyrio  tenera  prosirantur  Millia  quinis, 
d  Silvestrum  pridias  celebramus  ab  orbe  •  co!onduni. 

d  Al.,  Silve$trem. 
•  Al.,  Kalendi*. 


HYMNI  TREDECIM. 


IIYMNUS  PRIMUS. 

De  ratione  temporum. 
Annos  solis  comineiur  qtiatuor  temporihus, 
Ac  deiude  adimpletur  duoderim  mensibus. 
QuinquaginU  et  duabus  currit  liebdomadibus, 
"Trecentenis  sexaginla  atque  quinque  diebus. 
Sed  excepu  quarta  parte  noctis  atquediei, 
€}uas  dierum  superesse  ccrnitur  seriei. 
Dequadrante  post  annorum  bis  binorum  lerminum, 
Calculantes  colligeudum  decreverunt  bisseitum. 
Hinc  annorum  diversantur  longa  latitudines 
Quoruui  quidam  embolismi,  quidam  fiunt  communes. 
llrevis  quippe  qul  vocatur  communis  Junaribus, 
Solis  semper  dtiodenis  terminatur  mensibus. 
Longus  autem  qui  omnino  embolismus  dicilur, 
Lanae  tribus  alque  decem  cursibus  colligitur, 
Brevioris  anoi  totus  terminatur  circulus, 
Trecenlenis  quinquaginU,  ac  quatuor  diebus. 
Longus  vero  lunse  annus  in  dierum  termino, 
Continetur  (recenteno,  octogeno,  quaierno. 
Uno  nempe  atque  decem  diehus  in  ordme, 
Ilrevis  annus  anni  solis  superalur  agmine. 
Novem  vero  embolismus  aique  decem  diebus, 
Pervidelur  anni  solis  eminere  cursibus. 
Ae  per  isum  sui  semper  incrementi  copiam, 
Breviorum  longiores  compensant  inopiain. 
Debinc  deceni  atqoe  novem  annorum  sutuitur. 
Tempus  certum  quo  lunaris  terminus  porrigitur, 
ln  quo  lunae  replicantur  cursu  quodam  subtili, 
Bis  centeni  terque  deni  semel  quini  circuli. 
Ilinc  et  inde  ut  exigit  perseveranda  ratio, 
Se  per  partes  dies  saltus  inierserit  spatio. 
Intra  qnoque  supra  dictum  babent  semper  spatium, 
Pies  solis  aique  lunae  aequum  pondus  partium. 
flujus  cycli  pars  vocalur  ogdoas  anterior, 


Ac  deinde  appellatur  bendecas  ulterior. 
Ogdoadi  deputantur  octo  anni  priores, 
Hendecade  reliquo  um  destiuatur  series. 
In  boc  cursu  fitiiit  anni  breviores  duodecies, 
Anni  vero  longiores  supputantur  septies, 

C  Talis  quippe  cum  annorum  circulus  extenditur, 
In  eumdem  lunae  cursum  circulus  reveriitur. 
Solis  vero  in  id  ipsum  non  recurrit  series, 
Donec  auni  revolvantur  octies  et  vigies. 
Adimpleto  sane  solis  suprascriplo  tempore, 
Reclinaiur  absque  ullo  resistenti  rancore. 
His  iUque  reciprocis  alternau  cursibus, 
Solis  lunae  diversantur  tempora  temporibus. 
Sed  ad  prima  post  annorum  recurrent  initia, 
Quiiigentorum  ac  triginu  alque  duum  spatia, 
In  bos  cyclo  per  concursum  cceli  luminarium, 
Maiiifesta  fiunt  festa  dierum  pasclialium. 
Qui  porrectus  per  exiensam  annorum  vertigineiu, 
lu  eaindem  (ut  prxdixi)  recurril  originem. 
Pasclia?  vero  longos,  breves,  intelleclu  varios, 

D  Hoc  excepto  mulii  plures  conscripserunt  circulos. 
Quos  dispono  praeterire  breviutis  gratia, 
Qnorum  nobis  uecnon  nou  numeri  peritia. 
Altum  coelum  qoi  creavit  lerras  atque  aequora, 
Doxa  regi  per  aelerna  Deo  soli' saecula.  Amen. 
HYMNUS  II. 
De  eelebritale  quatuor  lemporum. 
Temporibus  ce>  tis  excurrit  quattuor  annus. 
Explicat  et  menses  triplicatus  calculus  idein. 
Hinc  consut  temos  cotnplecU  singula  meuses 
Tempora,  qui  votiva  Deo  jejunia  prisci 
Instituere  patres  ternis  celebranda  diebus. 
Ilorum  roe  causas  absolvere,  chare,  petisti. 
Sed  magis  ex  aliis  te  talia  quaerere  vellein, 
Edere  multiplici  qui  istliscc  sennone  valereut. 
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Nam  milii  sermonis  nec  copia  suppeiit  uUa, 
Arcanum  neque  quid  sensus  scruiarier  istud. 
Alque  etiam  6i  quid  recti  garrire  videmur, 
Ridelur,  fastiditur,  spuilur,  laceratur. 
Unde  ego  decrevi  de  lalibus  esse  silendum. 
Non  ignota  lamen  perstat  snpientia  suinmi 
Judicis,  exacturus  erit  qui  credita  verbi 
Cum  lucro,  veniens  in  majesute,  talenta. 
Lucra  reportantes  penetrabunl  gaudia  regni. 
Servus  iners  tenebras  tradetur  in  exteriores. 
Id  reput&n?,  vereor  celare  quod  Omnipotentis 
Gratia  muUorum  largittir  ad  uiilitatem. 
Accipe  quapropter  prognosse  quod  insiituisti 
Quaerere,  et  tit  recie  diclum  sit,  sedulus  ora. 

Singnla  complecti  lernos  jam  tempora  menses, 
Faius  eram,  lernosque  dies  celebrare  per  unum. 
Quodque  cibi  potusque  snperfliiitate  recisa. 
Tres  igitur  menses  totidero  compone  diebus. 
Di  pro  mense  dies  uno  respondeat  unus. 
Non  primo  tamen  aut  exlremo  temporis  ista 
Mense  celebranlur,  medius  sed  ad  ista  dicalus. 
Hinc  sild  transactum  conglulinat  inde  sequentem 
Ut  circumpositos  vicino  nectare  perflet. 
Forsiiau  et  uienses  qui  sinl  et  tempora  quaeras. 
Talibus  officiis  quod  sanctio  prisca  relegat 
Tcinpora,  ver,  aestas,  aulumnus,  biemsque  vocantur. 

Temperiem  veris  sacrant  jejunia  Martis, 
Florigeroque  niteiil  veluti  vernanlia  sexlo. 
Junius  aesUlis  hac  cauma  refrigerat  unda. 
Temporis  incentiva  simul  carnisque  refrenans. 
Quo  potius  tructii  caeteris  quam  canet  aristts. 
Auiumnum  simili  September  opimat  amoeno 
Munere  quam  Bacclii  festo  Jucundior  isto. 
Fruge  monens  jam  coilecta  laudare  datorem. 
Uliimus  e  numero  nomen  sortitus  et  imbri. 
Mensit  eodem  liiberna  venustat  tempora  serto. 
Et  quanquam  rigidis  constringit  rura  pruinis, 
Greditur  hoc  certe  coelum  reserare  sereno. 
Terrigenasque  nionel  Christo  accusare  piatos. 
Iloc  etiam  coelnm  jucundo  rore  rigitum. 
Nubibus  almifluis  justum  distillat  in  arvis. 
Et  nulliim  brutis  fructum  parfenlibus  arvis 
Yiva  salutiferum  tellus  producit  *  bichyn. 
Et  licet  bis  auimam  dapibus  pinguescere  scimus 
Et  vitae  causa  liant  hxc  cuncta  futurae. 
Ncmo  lamen  cospium  poteris  percurrere  collero, 
Si  desint  alimenta  vioe,  sumptusque  laboris, 
Ncc  lamen  baec  aliunde  nisi  abs  auctore  petenda, 
Nec  vetat  haec  a  se  nos  poscere,  sic  lamen  isiis 
Utamur  roediis,  veris  ut  in  aethere  fruamur. 
Talibus  ergo  modis  animarum  commoda  primum 
Qtiaerantur  post  ha?c  praesentis  seria  vil*. 
Quis  sine  non  potis  humanurn  subsistere  corpus. 
III»  tamen  quibus  a  superis  non  b  impediamur. 
Ei  quia  lemporibiis  veniunt  boec  singula  certis, 
Tempojribus  quoque  largiior  laudandus  eisdem, 
Maxime  laus  quamvis  ejus  nuiiquam  reticenda. 

*  lloc  verlmm  ncc  iiitcll*gi  uec  corrigi  potcsl. 
t»  Al..  impcdiam. 
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A     Anni  principinm  ver,  principium  quoque  mundi. 
Semina  cunctarum  frugum  ver  trudit  ab  arvis, 
Frrjnde  nemus  vestil,  tellurem  floribus  ornat» 
Jain  la*tae  viUs  lurgeut  in  palmite  geminac. 
Tunc  armenU  mares  repetunt  et  gramina  toudent^ 
Usibus  haec  nostris  jusstt  servire  Creator. 
Serviai  ergo  Crealori  devotio  servi 
Cui  dedit  baec  anris  aeterna  daturus  in  astris. 
iEsUs  bella  ciet,  gentes  aesute  movenlur. 
His  ut  compressis  tranquilla  pace  fruamur, 
Liberiusque  Deo  secura  mente  vacemus. 
Ecclesiae  pietas  pro  naUs  sedula  poscit. 
Nubila  cuncu  fngans  aestas  mundumque  serenans, 
Prau  secat>  frumenu  recondil,  «  et  horrea  rumpii. 
Pro  quibus  auctori  grates  Cas  reddere  summaa. 

**     Autumnus  placidas  praetexit  coliibus  uvas* 
Visu  jucundas,  esu  tactuque  suaves. 
Quis  pressis  gratum  distillant  praela  liquorein. 
Arbore  poma  legit,  per  cellas  uua  reponit. 
Haec  teliure  ferente,  sed  Omnipotente  jubenle» 
Immeroores  Condiloris,  saeclique  futuri. 
Ct  quis  spes  uulla  post  baec  supera  aethera  restat, 
Poiibus  aique  cibis  dUtendanl  ilia  largis. 
Ilanc  sibi  pro  summo  repuumes  muneie  partem 
ChrisUcolas  agitare  decet  convivia  parca. 
Et  jugibus  votis  precibusque  instare  profusis, 
Supplicibusque  Patrem  rogiUre  precantibus  alraura. 
Adjuroenu  viae  ferat  haec,  non  praemia  ponat. 
Conferat  ista  solo  donec  borum  indiget  usus, 

p  Servet  al  illa  polo,  quibus  est  siue  oemo  beatus, 
Frigore  brumali  tandero  lelhire  rigente, 
Frugibus  exhausta,  nec  jaro  patiente  Ugonem. 
Nullus  honos  caropis,  florum  jam  nulla  d  venusUs, 
Torpenles  invitat  bieros  genialis  ad  ignem, 
Otia,  luxuriem,  potumque  ciburaque  suadens. 
Convenit  haec  precibus  parco  et  compescere  victu, 
IHecebras  carnis  casUgel  inedia  ventris. 
Temporibus  discreu  suis  jejunia  dixi, 
Rebus  ut  hoc  etiam  observatio  sancu  caducis, 
Conducat  carnis  dum  compede  necUumr  arcu 
Restat  adbuc  aliquid  sacratius  insinuandum. 
Ecclesi*  siquidem  haud  aliis  sacrare  ministros 
Mensibus  usus  babet,  necnon  et  soiibus  isdem, 
Ut  per  grau  Deo  jejunia  corde  piati, 

D  Dignius  assumant  aUaris  rouriia  sacri. 
Usus  at  iste  tamen,  non  humana  arte  repertus, 
Ecclesiae  proceres  illum  sacer  atque  senatus, 
Coetus  apostolicus  divioo  Pneumate  plenos. 
Instituit  sacrumque  dehinc  transmisit  habendum 
Paulua  apostolico  dudum  sacrandus  honore. 
Auspicki  uli  Barnabas  necne  dicatur. 

.    Nam  Scriptura  refert  verax  veraciter  illos, 
Cum  precibus  jejonasse  prius,  sic  ad  ista  vocatos 
Quosque  pari  roto  comiuu  caterva  piorum, 
Impositis  manibus,  doclores  misil  in  orbem. 
Spiritus  aetheria  veniens  quoque  sanclos  ab  aula 
Jejunos  quos  reperit  orantesque  replevil. 

c  Al.  om.  ct. 
*  Al.,  reiuttas. 
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Krgo  suis  simili  hunc  etiam  •  frttione  minisiris 
Ecclesi*  devoia  fides  exoplat  adesse. 
Uoc  sine  nempe  Deo  eondigne  nemo  ministral. 
Nee  placet  ulla  Deo  tali  non  igne  cremata 
Victima,  nec  aliier  gratum  sibi  spirat  odorem. 

In  re  lam  somma  nec  ipse  vacare  dierum, 
Mysierio  numeroque  coruscans  creditur  ordo. 
Quam  bene  per  ternos  jejunia  Chrisiicolarum, 
Solvuniur  soles,  trinura  qui  numen  et  uiium, 
Trinum  persnnis,  unum  deitaie  fatentur  : 
Nec  roinus  et  sacer  est  factis  in  lalibus  ordo. 
Quarlus  enim  sextusque  dies  ac  septimus  istis 
NounuIIa  ratione  sacris  reptitatur  agentiis, 
Sed  primosquaria  feriam  sexiaroque  vocantes, 
Sabbati  ab  antiqua  mutuamus  lege  vocamen, 
Mercurii  Venerisque  dies  hos  prisca  vocabat 
j£tas,  falsorum  venerans  portenia  deorum, 
Satorniqoe  patrem  quein  credidit  esse  deorum. 

Quarta  nempe  die  truculentus  proditor  olim 
Ascita  pactum  fecit  sibi  plebe  nefanda, 
Traderet  ut  Gliristum  quo  laetificavit  iniquos. 
Curo  gaudet  mundus  par  est  moerere  fideles. 
Itorsns  eis  gaudentibus  hos  moerere  necesse  est 
llac  devota  die  jejunel  concio  Christi. 
Qua  conspirat  iuiqua  cobors  in  sanguine  Christi 
Certent  hi  precibus,  cum  certant  fraudibus  illi. 

Condidit  in  sexto,  lapsumque  revexit  liomonem. 
Omnigena  hic  et  ibi  factor  pielate  redundans, 
Nec  vero  peccasse  die  fortassis  eodem, 
Ac  paradisiaca  propulsum  sede  negarim, 
Quo  roagis  ergo  die  frenanda  libido  ciborum, 
Quam  uece  quo  merita  est  punita  libido  ciborum, 
llac  quoque  moriificare  decet  lerrena  redeinptos 
Membra  die  qua  morte  Auctoris  viviiicantur. 

Septima  cum  precibus  jejunia  casta  reposcil, 
Hac  chorus  ille  sacratus  apostolici  ordiois  olim, 
Injosta  pro  morte  pii  lugendo  magistri, 
In  sacram  protelabat  jejunia  noctem, 
Pnestolando  resurgentem  ut  pradixerat  ipse, 
Floail  abhinc  mos  ecclesiasticus  iste  saluber, 
Sabbala  jejuoeot  Christi  per  singula  servi, 
Exspecienlque  suum  redeuntem  a  funere  Regem, 
Morte  triomphata  spoliis  Acherontis  onusium. 
Haec  de  sacrata  serie  dixisse  dierum 
Sofficial,  nunc  Ecclesiae  hanc  aptare  ministris.l 
Coilibet  bis  qui  altari  accedunt  sorte  diebus, 
Scx  hujus  saecli  discurrunt  ordine  certo 
iEtates,  quarnm  quaria  legem  atqne  prophetas 
Praedpoe  constat  viguisse,  scientia  quorum 
Allaris  semper  debet  comes  esse  minisiris. 
Providere  patres  hoc  ipsum  significare. 
Ofiicio  nam  et  ob  hoc  geminatur  lectio  sacris 
Iia  qoarta  semper  feria  per  teropora  cunctn. 

Sexta  aetate  Deus  hunc  venit  visere  mnndtim 
Factus  homo,  in quo concordant  lex  atque  piojhetx, 
Signat  hoc  una  die  legitnr  quac  lectio  sexto, 

»  Al.,  ratiene. 
b  AI.,  conjunctus. 
c  Al.,  #i  bene. 
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A  Septima  cum  senas  habeat,  tiiulat  duodeuas. 
Romana  quod  in  urbe  caput  quae  dicitur  orbis, 
Ob  populos  varii  sermonis  in  urbe  fluentes, 
Tum  Graeco  lum  Roroano  sermone  leguntur. 
Taliter  ex  senis  fieri  constat  ditodenas. 
Non  sensu  vario,  sed  tanluin  dispare  bombo. 
Hac  etiam  feria  benedieiio  pra^sulis  ore 
Conferlur,  Christi  formam  lenet  ipse  sacerdo*, 
Coettis  apostolicus  totidein  in  lectoribus  astat, 
Diirutideiis  variis  coelestia  dogmata  linguis. 
.Seplimusatque  dies,  divinuni  Pneuma,  figuras, 
Pueumatis  ipsius  seplenn  charismata  namque 
llnmoiiymns  Jesu  describii  ab  inde  propheta. 
Ergo  suos  Curistus  benedicens  ipe  ininistros, 
Muuere  corda  insignit  eomm  spirituali, 
B  Cur  lamen  boc  numero  signetur  Spiritus  alinos 
Dicere  nou  possunt  nostrae  jejunia  linguae. 
Sed  tamen  ipse  solet  rudentum  solvere  lingoas 
Humanas,  ut  rile  queant  proferre  loquelas. 
Omnia  quem  propria  collaudanl  voce  cieata, 
Qualiter  bic  igitur  apietur  calculus  illi, 
Ut  mihi  dignetur  reserare  fideliter  edatn. 
Ipse  stylum  tamen,  ipse  manum  regat,  oro,  loque- 

[lamque, 
Ut  se  digne  queat  noster  depromere  sermo 
Nollam  cerno  Umen  quem  dividat  heptadem  almam, 
Indivisa  manet,  partes  quia  respuit  xquas. 
Unanimes  quoque  reddit  eos  quos  Spiritus  implet. 
Vel  quia  septenis  discurruut  sacla  diebus. 
Spiritus  omnigena  monstratur  doie  replere, 
**  Majestate  sua  quos  dignos  jmlicai  esse. 
Sed  laudem  redeamus  ad  inlermissa  parumper, 
Dicamusque  dies  operi  cur  septima  tanto 
Maxime  deligitur,  vel  quid  numerus  velit  iste. 

Quattuor  atque  tribus  septem  constare  videmus, 
Quattuor  cx  totidem  corpus  compactum  eleineutis, 
Tres  animam  signant  triplici  ratioue  eluentem. 
Ast  animae  b  conjunctum  corpus  format  Iioinonem. 
Quattnor  ergo  tribus  lioiniuem  coeuniia  redduni, 
Sed  tria  de  superis  manantia  quattuor  imis. 
Quae  superis  veniunt  vegetanl  terrena  poienter, 
Tune  tamen  ista  e  bene  si  copula  nexa  cohaeret, 
Et  tria  couflciunt  septem  conjuncta  quaternis. 
Exterior  cum  homo,  etjnteriord  conjurat  amice, 
Et  mens  carnali,  vitiorum  peste  subacta, 
luiperat,  ac  luteum  subservit  ad  omnia  corpus, 
Hic  offerl  domiuo  libamina  graia  minister. 

Tres  eliam  fidei  praetendere  syinboia  possunt, 
Trinum  nempe  fatemur  el  unum  credere  nosmet, 
Trinum  personis  unum  deitate  perenni, 
Qualtuor  at  lolidem  virtutibus  astiputanlur, 
Quis  manet  insiguis  cujusquam  vila  fidelis, 
Qualtuor  ergo  manent  fleri  quid  debeat  atque 
Cultorem  exercent  fidei  ne  torpeat  otio, 
At  tria  propter  quid  faii.it  quodcunque  laborat, 
Quattuor  ergo  tribus,  tria  •  constat  egere  quaternU. 


*  Al.,  eumjurat  amiaz. 

•  Al.,  constant. 
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Nempe  fide  sine  nemo  placere  Deo  valet  unquam, 
Nec  placet  liunc  quisqui*  nudo  sermone  faietnr, 
Moriua  quippe  fides,  quam  non  comitabilur  actus, 
Sed  iriacognaiis  socienlur  jure  qoatenis, 
Alma  fides  operi  concordet,  opusque  hdei, 
Ut  post  in  summam  pulchra  compage  redacta, 
Septeiiam  pariant  per  saecla  futura  quietem, 
Septima  quippe  dies  reqtties  est  dicta  creaniis, 
llanc  sacri  semper  debent  optare  miuistri, 
Actibus  atque  fide  siispirent  semper  ad  isUm, 
Admontli  semper  numerorum  cardine  sacro. 

Dtbel  apostolici  quoque  dogmatis  esse  tninisier, 
II  >ud  expers  nuinero  quod  designatur  eodein 
Parihus  ille  suis  altenue  multiplicatis, 
C'  Imen  apostolici  duodenum  signal  bonori% 
Hve  qtntter  dicas  lernos,  ter  aive  quaternos, 
Trainite  diverso  callem  aggredieris  eumdem, 
Septimus  ergo  suis  duodenum  partibus  explet, 
Et  merito  •  modo  quo  septeua  cliarismala  moudo 
Excellenter  apostolicus  primum  edidit  ordo 
Ergo  dies  rebus  tantis  electa  gerendis, 
lloi  taiur  dignos  sese  pnebere  ministros, 
Doctrina  fidei  cuin  dote  spiriiuali. 

Fe>sa  camcena  jugem  festii-at  rumpere  finem, 
Pauca  reluctantem  revocant  sed  feria  vatem, 
Sabbati  adhuc  nosmet  non  contemnenda  juorautsr 
Oiia,  quae  cogunt  causas  eiponere  Untas, 
Cur  non  nos  aliis  liceat  sacrare  diebus, 
Error  quippe  novus  uostro  sub  climate  nuper 
Esortus  serpit,  cut  respoudere  coarctor  : 
Pont  ttcea  siquidem  nostri  qua  Christua  Averno 
Sitrrexit,  cclebrare  die  baec  solemnia  tenunt, 
Quis  si  nulla  foretquae  reddi  causa  valeret, 
Debuit  auctorata  patrum  satis  esse  vetustas , 
Sabbati  ad  ista  diem  quosmuniasemper  agenda, 
Delegasse  liquet,  vesperiiniini  quoque  tempus. 
Justum  quippe  ptitaverunt  baec  lemporis  bora. 
Sacerdos  iracuuda  quibus  pia  victima  constat, 
Tempore  quo  est  e  «dem  macuu  crucis  super  aram 
Victima,  quos  quia  jcjunos  baec  sacra  reposcunt. 
Non  sunt  bac  celebrauda  die  qua  viu  revixit, 
Jejunare  d  e  inos  ecclesiasticus  illo, 
Nain  perbibet  quouiam  turpe  est  rocerere  redem- 

fptot, 
Devicta  cum  surgit  eorum  morte  Redemptor, 
Vespere  jejnnos  igitur  cum  ulh  poscant. 
Pracfatoque  die  cuiquain  sit  ChrUticolaruui 
Jejunare  nefas,  alius  quaeratur  ad  isu , 
Aptior  ac  nullus  inihi  praecedente  videtur 
Sabbato,  in  boc  etenim  vigilantes  censeo  servos, 
Ac  sobrios  :  larga  quoque  dapsiliute  piatos, 
Viciorem  praestolari  de  scammale  Christum  , 
Ejus  in  occursu,  dignosque  parare  minisiros. 

Nec  illud  nos  praetereat,  quod  septiraus  istia 
Jure  dies  sacris  antiquo  est  raore  dicatus, 
Nam  gradibus  totidem  respondet  calculus  idem, 

•  Al.,  quomodo. 
4  Al.,  aui  propter. 
e  Al.,  el  alter  idem. 


A  Septem  quippe  gradu*  hi  svrtt  qtiae  hac  luce  sacran- 

[  tur , 
Qtios  quia  perlongtim  est  exponere  nomina  jantum, 
Dicemus  quoniam  fastidia  longa  cavemus, 
Claviger  et  lector,  exorcista,  acolythusque, 
Hypodiaconus,  et  leviu  et  presbyter  ipse, 

Pontificein  sane  11011  i$U  lege  teneri 
Dicimus,  hinc  etenim  fcsliva  luce  dicari, 
Iflaiime  qua  Chrislus  Ia?lo  surrexit  oportet, 
Cujus  in  Ecclesia  personam  feire  videlur, 
Hectius  ergo  die  quo  sublimabititr  iste, 
Quam  quo  sublimis  de  morte  revenitur  ille  : 
Ul  sic  Ecclesiae  relevet  nunc  isie  dolorem, 
Sicut  apostolicum  lunc  depulit  ille  timorem, 
Et  velut  ille  resurgens  exhilaravit  amicos, 
B  Sic  sibi  commissos  hic  nunc  soletnr  alinuttoa, 
Constatenim  quia  cum  decedit  epi»copus  isthtac, 
Abscessu  capitis  trist:iri  raembra  necesae  est , 
Cumque  reformatur  divina  sorte  Vicatus , 
Ecce  alacres  cuncti  posiio  moerore  resulUnt, 
Surgeiitem  velut  excipiant  de  funere  Cbrisium, 
b  Qnapropier  quisquis  oefuncti  in  sede  locatur, 
Uac  nobis  ratione  videtur  c  et  alter  et  idem. 

Nec  illud  ratione  reare  carere  dies  quod 
Primus  et  ocuvus  suffecto  praesuie  gaudet, 
Ordine  qui  octavus  perstat  aed  culmiue  primus, 
Septem  quippe  gradus  praefatos  scandat  oportat. 
Post  lanto  primatuf  sublimet  ut  honore. 
Ecce  lypum  quoque  fert  et  tn  hoc  antistet  leau , 
Non  tantum  quod  morle  die  bac  surrexerit  ille, 
G  Verum  idcirco  die  Christus  surrexit  in  isu, 
Ul  d  pateat  quia  principium  *il  finis  et  ipse, 
Ex  quo  cuucU  fluunt,  ad  eumdem  cmcta  recur» 

[runt, 
Primus  et  octavus,  quia  Conditor  at«|iie  Beator. 
Ipae  creavit  enim  ipse  octava  aetaie  beabit. 
Vos  rogo,  pastores,  subtiliter  inapicientcs 
In  quanto  vos  Cbristus  bonore  locarit,  at  ipsum 
Collatum  rursus  qtio  fasce  gravanl  bonor«m, 
Sic  gregis  este  caput,  sumrai  11 1  e  Pastoris  adessa 
Membra  queatis,  ut  ex  illis  non  vestr»,  sed  ejus 
Lucra  requirentes  ab  eodem  pascua  vitae 
Sumere  possitis ,  commissa  plebe  sequente, 
Non  vos  ira  truces  reddat,  non  gratia  mollea, 
j)  Quos  Christus  evocat  laeto,  vos  solvite  vinclo. 
Pascite  pane  gregem  Domini  nunc  spirituali, 
Augelico  vos  paue  frui  concedat  ut  ille, 
Exemplo  mage  quam  sermone  gerenda  jobeto, 
Tunc  recto  ad  vium  ducetis  calle  futuram , 
Si  factis  illam  moneatis  et  ore  petendam, 
Gallus  uti  propriis  semel  prius  excitat  alis, 
Sic  demum  aurorae  venienlis  prt cint  ortum, 
Sic  ad  agenda  manum  praesul  qu.e  dixent  ore, 
Exeral  ipse  prior,  mihi  tunc  audire  libebit, 
lluuus  ab  ore  manuque  palres  conlemuite,  qtiatso  ; 
Excaecanl  etiam  sapientes  xenia  crebra, 

d  AJ.,  pareat. 
•  Al.,  pailori. 
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Siraonis  exitium,  lepram  vitalc  Iezi, 
Callidus  iste  sacrum  sibi  Pneuma  putavit  erocnduni, 
Charius  infelix  quod  posset  vendere  multis, 
Qoodque  Deus  gratis  olfert,  vennle  putavit, 
Unde  miser  barathri  dimersus  ad  ima  profuitdi 
Truditur,  inferno  dum  praecipitatur  ab  al(o, 
Sidera  qui  levitate  pelens  in  Tartara  dcmens , 
Corruit  ablatis  nequiens  incidere  plantis, 
Dum  male  collatis  altum  petit  aethera  pennis. 
Alier  ei  ipse  paremmolilus  texere  fraudem, 
Indulum  larga  Domini  pietaie  salutem 
Accipio,  pretio  dum  gliscit  venderc  morbo, 
Quo  fuerat  qui  dignus  erat  relevatus  eodeiii ; 
Muliatur  tota  cum  posteritate  misellus. 
Haec  jifgiier  metuenda  patres  exempla  cavete, 
Munia  quis  imponatis  perpendite  sacra, 
Justis  ne  subducenles  tribuatis  iniquis , 
Saepe  recensentes  summus  qood  docior  alumne 
Praecipit,  ul  nulli  eilius  needumque  probato 
Imponendo  manus  pravis  communicei  aclis, 
Sic  et  vos  nisi  discussis  examine  longo 
Sacra  minisierii  committere  jura  cavete. 
Ne  inibi  succenseie,  precor,  patres  venerandi, 
Morbida  pastores  quod  ovis  praesumo  monere. 
Ssepius  Omnipotens  junioribus  abdiia  pandit, 
Lege  nec  arcutur  divinus  Spiritus  ulla , 
Consilium  domino  persaepe  dat  utile  servus 
Isu  per  excessum  de  praesulis  ordine  dieta 
Sufficiant,  Undem  redeamus  ad  intermissa. 
Dieendum  quid  velit  stbi  lectio  paucis. 
Septiiiius  iste  dies  sibimei  quaro  viudicai  onus, 
Quod  septem  requiem  designent  saepe  relatom, 
Ast  operi  senos  aptamus  convenienter, 
Hoc  etenitn  numero  bonus  omnia  condidit  Auctor, 
Saecula  discreverunt  senis  aeutibus  ista, 
In  quibua  assiduo  requies  sperauda  laboris, 
5ec  sane  series  est  contemnenda  totnorum  : 
Quattuor  ante  sacra  quam  consecratio  fiat ; 
QuinU  sub  arliculo  decurritur  ordinis  ipso ; 
SexU  diurna  manet,  solilo  quae  more  refertur. 
Quattuor  ore  gradus  monuit  1'salmista  cauoro , 
Praecipua  semper  benedicere  laude  Tonanlem, 
Israel  Aaronque  domum,  Levi  quoque,  necnon 
Et  quicunque  timent  Dominum  de  gentibus  illis. 
Israel  Hebraea  signat  de  ptebe  vocatos, 
Pontifices  sacros  Aaron  domus  inclyia  pandit, 
Expriroit  at  reliquos  Levi  domus  ampla  ministros, 
At  Dominum  metuens  vocilalur  caetera  plebes 
Omnis ;  iu  bis  autem  consistit  turba  ttdelis, 
Leetio  quod  signat  praecedens  rite  quaterna. 
ilae  quoque  muunlur  per  tempora  quattuor  aniii, 
Temporibusque  leguntur  eisdem  convenienies. 
Quinu  semper  eadem  reciutur  et  ordine  eodem ; 
Unde  liquet  quoniam  ad  tempos  non  ista  refertur. 
Ergo  viros  specUl  specialiter  isu  sscrandos, 
Ardentis  reserens  incendia  aaeva  camini, 
Quisjustos  bostis  perstabat  adurere  saevus. 
Slioguitur  baud  Umen  his  divini  fervor  amoris, 
A  quo  uulla  piot  revocal  stipulatio  mundi ; 
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A  Ei  quamvis  instanier  eos  trux  urgeat  hostis, 
Ignibus  assiduis  viliorum  fomite  pasiis, 
Quique  Deo  digni  existunt  illumque  precantur, 
Ipsius  auxilio  procul  ignea  tela  repellunt; 
Et  licet  ille  deis  cervicem  fleclere  falsis 
Suadeal,  ut  nunc  narratur  fecisse  tyrannua, 
Cogere  ad  istud  eos  nulla  ratione  potestur, 
Ut  quos  nulla  sibi  prosternit  dira  Cupido , 
Nec  sculptum  blanda  veneranlur  imagine  nummum. 
Ad  quod  signandum  mos  est  hac  in   prece  seuiper, 
Ex  illa  quae  est  edita,  post  illamque  refertur, 
Erectos  atque  siantes  orare  fideles, 
Necgenua  ad  terram  curat  deponere  quisquam, 
Cum  reliquisstiideant  lioc  preconante  ministro, 
Poplitibus  flexis  stratique  solo  tenus  omni 

B  Corpore  contrito  Dominum  quoque  corde  precari, 
Ut  pateatdLsUntia  quanla  sit  inler  eorum 
Illorumque  preces,  qui  nun.ina  filsa  verenturf 
Cum  prosterni  illi  dicuntur, sure  vount  bi. 
Sed  quia  fornacis  fit  mentio  semper  in  istis, 
Ordinibus  libetindignarequod  indequeamus 
Elicere,  baud  tam  crebra  iteratio  cassa   puUnda 

Nullus  ad  officium  divini  aeeedere  culius 
Rile  potest  quem  non  tentaiio  dira  probarit, 
Ilaec  non  immerito  flammis  signata  camini, 
Attesuiur  idem  Scripturae  pagiua  sicrae  : 
Vas  veluti  Samium  fornax  examinat  urens, 
Haud  aliter  justum  tenutio  purgat  acerba, 
^  Ncc  quod  elegit  Dominus  succumbere  norunt, 
C  Ipse  etenim  vires  in  se  fldemibus  addii, 
Qui  cum  viciores  fuerint  cerumiiiis,  ui  jam 
Ignibus  excelsum  valeant  iaudare  sopitis, 
Jucundumque  Deo  reboire  fideliter  hymnum. 
Rile  ministeriis  possunt  aptarier  almis, 
M unia  non  illis  aliter  committere  UnU 
Censeo,  ni  valida  veluti  fornace  probati, 
Permulus  discant  coelestia  adire  iaborosf 
Quatenus  aeterno  socientur  iu  aeiiiere  Regi , 
Cujus  bic  obsequiis  devoto  corde  miiiistrant, 
Quiquesuos  secum  fore  dixit  iu  arce  minisiros, 
Innuit  lioc  illis  semper  praemissa  camini, 
Mentio,  deinde  sequens  extinctis  ignibus  byinnutn, 
Hic  bene  certanies,  illic  canUre  quietos. 

Omnibus  erga  ilios  tgitur  jam  rite  peractis, 
Fulmine  roox  Paulus  illos  tonitru  excipit,  et  quu 
Siut  peragenda  debinc  bortansque  minansque  prae- 

[  fatur, 
El  recte  Testamentum  Vetus  ante  sacrandum, 
Inde  Novura  legitur  Domini  jam  in  sorte  redactis, 
Admoneanlur  uti  vitam  moresque  novare, 
Alque  novum  vetere  exuti  sectentur  homonem, 
in  sortem  quicunque  Dei  trausire  merentur. 
Ne<*  vacat  boe  Veteris  quod  primum  qolnque  le- 

[guntur 
Sexu  Novi,  sed  quinque  sacrandis,  sexU  sacraiis. 
iEiates  pressae  caligine  qtiinque  fuerunt, 
Sexu  novototum  vespersit  lumine  miindum. 
Et  quieunqno  sacris  Domino  miseraute  dicanlur 
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OfAclis,  lenebras  pellanl  erroris  aviti, 
Ad  lucemque  novam  studeant  migrare  necesse  est. 
Quinque  per  aalales  servili  quique  timore 
Per  servum  missa  serviebant  lege  Tonanli, 
In  seita  nati  jam  dicimur  Omnipotentis, 
Et  regale  genus,  regale  sacerdotiumque, 
Membra  Sacerdolis  summi  Hegisque  per  omnis. 
Participes  autem  existant  licet  bujus  honoris, 
Quique  Deum  concordi  mente  fatentur  et  ore, 
Precipue  tamen  hi  qui  participare  merentur 
Nominis  atque  sacerdolis  dicuntur  et  ipsi. 
Hi  velere  ac  servili  igitur  formidine  pulsa, 
Natorum  servire  magis  gratentur  amore, 
Sicque  sacerdotes  se  severissiroe  norint, 
Ne  tamen  binc  illos  elatio  pnlset  inanis, 
Quamque  graves  bumilesqne  ministeria  ista  reqni 

[rant. 
Qui  sequitur  presso  signal  modtilamine  tractus, 
Quod  talis  humilem  pandat  modulatio  mentem, 
Plurima  sunt  exempla  quidem,  sed  sufflcit  unum. 
Vindicat  huoc  semper  sibi  quadragesima  canttim 
Quo  Gbristi  populus  nullo  mage  tempore  semet 
StibiMitit,  jejunando  atque  precando  benignum  ; 
More  debine  solito  fiont  solemnia  missar. 
Cum  sibi  conveniaut  cuucla  haec  pulcliro  ordine  re- 

[rum. 
Judicioque  his  nemo  resistere  quiverit  aequo, 
Quantum  desipiat  liquida  ratione  patescit, 
Judicat  hnec  alio  quicunque  die  celebranda, 
lllo  quem  staiuere  Patres  temere  intermisso, 
Orficium  lioc  alius  cum  non  sibi  vindicet  ullus, 
Et  statuta  Pairum  nulla  ratione  priorum 
Vellere  conveniat,  Paulo  doclore  jnbente ; 
Angelus  excelso  veniens  si  fursan  Olytnpo, 
Kt  vobis  aliud  cupiens  imponere  dogma, 

Tentet  ab  hoc  fidei deflectere  calle, 

Quam  per  nos  Dominus  voluit  diffundere  mundo, 
Ac  si  blaspbemum  laribus  propellite  veslris, 
Nec  minus  boc  eliam  Scriptura  fatetur  avila  : 
Antiquos  fines  ne  transgrediare  pareutum. 

In  tumidum  fragili  cura  lintre  cucurrimus  aeqnor, 
Quae  ticet  illisa  scopulis,  quassata  procellis, 
iiittoris  optata  tandem  tellure  potiiur  : 
Nec  vero  mirum  discrimina  plura  tulisse, 
Intentata  prius  sulcavimus  aequora  cuiquam ; 
Nam  quos  R«»man»  euollil  facundia  lingu;e, 
Antiquis  trito  nituntur  tramite  cuncti, 
Scylleum  pelagus  Maro  remige  sulcat  Homero, 
Pindarico  vates  incedit  calle  Sabellus, 
Luciliuin  sequitur  satyne  mordacis  amator, 
Comicus  eximio  regitnr  doctore  Menandro, 
At  nostram  ductor  praecessit  nemo  Thaliam. 
ln  scabros  impegil  ob  boc  erronea  cautes, 
Sed  spiranle  Deo  Zephyris  feiicibus  acta  , 
Jam  portus  pleno  tandent  subit  bostia  velo. 
HYMNUS  III. 
De  variis  eomputi  regulis. 
Adventum  Domini  non  est  celebrare  Decembri, 
Post  ternas  nonns  neque  quintas  ante  Kalendas, 
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Nec  postseptenas  Maias  valet  esse  Kalendas 
Virgo  puerperio  dedit  anno  signa  secundo , 
Illius  magni  cycli  modo  bis  revolvit, 
Trigmtaque  duos  quingenlos  qui  tenet  annos, 
Virgo  puerperio  dedit  anno  signa  secundo, 
Illius  angelici  dantis  paschalia  cycli, 
Qui  constat  denis  annis  simul  alque  novenis, 
Octavus  decimus  fuit  el  tunc  teinporis  annus, 
Lunaris  cycli  prope  qni  par  versificali, 
Solaris  nonus  cycli  fuit  el  bisseuus, 
Tempore  praeterea  fuit  hoc  indictio  quarta, 
Quattuor  undenas  sol,  luna  lenebat  cpaclas, 
Lunaris  jam  vult  luna  cyclus  oriri, 
Annis  qui  denis  protendttur  atque  novenis, 
'  Cycli  solaris  fit  Martis  origo  Kalendis, 
Pagina  magniflui  quae  dicitur  area  cycli, 
Phcebes  et  Solis  cyclis  compacta  gemellis, 
Qui  sibi  septenos  quater  ad  spalium  capit  anuos 
Confert  centeuos  triginta  tresque  bissexlos, 
Triginlaque  dtios  quingentos  insunul  annos, 
Temporabis  duo  tot  jejunia  mensibus  in  tot 
Menses  temporibus,  jejuuia  mensibus  insunt, 
lli  sunt  September,  Mars,  Juniiis,  atque  December, 
Martius  a  feria  titulat  jejunia  quarta, 
Junius  hebdomadas  a  septem  bis  numeralis, 
Constat  certus  item  Septembri  terminus  idem , 
Nec  decimus  nonas  Jaui  notat  ante  Kalendas. 
Anno  solari  tribuunt  hac  arte  periti 
p  Ter  centum  spatium,  decles  sex,  quinque  diemm 
*  Quinquaginta  inde  hebdomadas  facies  geminasque* 
Concurrens  primus  manel  ille  superfluus  unus, 
Assumes  unum  sic  unumquemque  per  anuuiu, 
Quae  cubat  in  septem,  cautus  transcendere  legem  ♦ 
Succrescunl  gemini,  qnarto  ratione  bisexti. 

Anno  communi  stat  Paschae  tenninus  omni 
Sex  ascendendo  numeralis  bis  miuus  uno , 
Lunaris  tanto  quia  solari  minor  anno, 
Ultimus  est  annus  verumtamen  eicipiendus, 
Qui  saltus  lunae  bis  sex  capil  ex  ralioue, 
Embolismali  stat  pascbae  terminus  omnt 
Descensu  denis  nuraeratis  ;itqne  novenis. 
Solaris  tanto  quia  lunari  minor  anno, 
Sol  vult  xodiaci  signnm  per  quodque  morari, 
*v  Triginlaque  dies,  horasque  decem  mediamque, 
Conficis  inde  dics  lercetitenosdeciessex, 
Ter  quae  sol  signa  graditur  cuin  sint  duo  lena, 
Quinque  dies  denis  facis  ex  remanentibm  lioris, 
Quippe  dies  quaevis  lit  ab  horis  bis  duodenis, 
Nam  cum  nocte  diem  solidum  natura  dat  omnena, 
Ast  ex  dimidia  qnadrantem  conficis  hora, 
Una  dies  quarto  per  quem  succrescit  in  anno, 
Quae  repetit  senas  tibi  Mars  inserta  Kalendas, 

Annus  solaris  lunarem  vincit  epactis, 
Quas  dicunt  Gitece,  superaddimenta  Latine, 
Versibus  liaec  sese  volvunt  nasclialibus  nsque , 
Principiutn  primo  qurbus  eat  et  fiuis  in  imo, 
Quas  in  Septembris  debet  rauiare  Kalendis. 
Annus  communis  stat  meusibus  ex  duodenis, 
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Embolismalis  magis  uno  qnam  duodenis  v 
Unnsenim  mensis  concrescit  tunc  abepactis» 
Discretus  signis  est  zodiacus  duodenis, 
Ezstant  signerum  menses  tot  ad  instar  otnnium, 
TriginU  Phoebus  signornm  quodque  diebus , 
Aique  decem  semis  cessim  perlabitur  horis, 
Fiunt  inde  dies  tercenteni  decies  sex, 
Quos  inier  menses  bis  sez  dlsponere  deVs, 
Qninquedies  denis  facit  ex  remeantibus  horis , 
Quos  quia  disiribui  nequeunt,  debes  dare  Marti ; 
Cur  potius  Marli  ?  tribuit  quia  Romulus  illi , 
Menses  bis  quinque  statuens  qui  principe  Marte. 
Principe  cur  Marte?  coluit  quia  pro  geniiore. 
Ejos  successor  Nuina  binis  ezsiilit  auctor, 
Si  nuroerum  meusidare  vis,  raiione  sequenti : 
Sume  dies  mensis  :  numerum  quoque  junge  prioris, 
Divide  per  septem  numerum  sibi  dans  remanentenu 
Per  septem  quare  ?  quia  sic  bebdomada  siare 
Debet,  quos  junge  quibus  ezstat  non  aliunde, 
Si  Hbeat  scire  numerus  sibi  quid  velit  iste, 
Annos  per  septem  concurrentes  sibi  junges, 
Ut  capias  per  te  ferias,  ubi  quaeque  Kalendae, 
Fiet  enim  numerus,  vel  septem  vel  minus  aut  plus, 
Si  septemve  roinus  feriam  sic  dicito,  si  plus. 
Ablatis  septem,  numerum  sibi  da  remanentem 
Hos  da  Septembri,  Marti  quos  anie  dedisti. 
Ez  boc  incipiens,  quia  sic  iEgyptia  vult  gens, 
Si  numerum  roensi  dare  vis  ratione  sequenti  f 
Sume  dies  mensis  numerum  quoque  junge  prions, 
Quo  fncto  mensi  sua  vult  lunatio  demi. 

Ascribas  mensi  remanentia  pone  sequenii, 
Discas  si  nescis  quota  sit  lunatio  quaevis, 
Mensibus  est  luna  paribus  vigesima  nona, 
Crescit  in  imparibus  aelas  trigesima,  cujus 
Hoc  in  calalogo  mcnsurus  nuntiat  ordo. 

Si  libeat  scire  numeros  sibi  quid  velit  isie, 
Huic  numero  jungas  anni  praeseniis  epactas, 
Colligitur  numerus  trigima  vel  minus  aut  plus, 
Trigintave  minus  si  sint  tota  Cynihia,  si  plus, 
Triginta  demas  remanentibus  et  liquet  aetas, 
Sie  alii  meuses  mensi  respondet  in  horis, 
Per  Janus  mensi  decimo,  Februusque  Novembri  , 
Martius  Octobri,  par  est  September  Aprili. 
Maius  Sextili,  .par  Junius  est  libi,  Juli. 
Kcce  dies  nosti  quia  sit  praeseniia  Phoebi. 

Suut  duo  legitimi  umen  intervalla  diei. 
Unum  nocturnum  vocitant,  aliudque  diurnum 
llac  sunt  quippe  die  viginti  qualtuor  hone, 
Horarum  spatia  duodena  subindicat  hora, 
Jam  proprie  spatio  tria  subjunzere  diurno 
Mane  quidem ,  mediasque  diem  summam  prope  n<>- 

Sicut  mens  populi,  variatur  origo  diei,       [ctciu. 
Ez  ortu  Pbcebi  putat  nauc  Chaldaeus  oriri, 
Sed  gens  ifigypli,  putat  ortu  noctis  oriri, 
Nocte  putat  media  Romanus  ut  incboet  ipsa9 
Inde  solent  galli  cantare  futura  diei. 
Luz  quae  prima  fuit,  noctem  prsecedere  coepii, 
Adc  laetitiam  porteodens  ante  ruinam, 
Quam  beoe  formatns  cectdit  sub  nocte  reatus; 
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A  Nunc  seqiiitur  noctem  lux,  vincens  in  cruce  mortem, 
Kestituens  hominem  vitae  tenebras  patientem. 

Ordo  planetarum  variat  seriem  feriarum , 
Quippe  dies  a  diis  plactiit  vocitare  poetis. 
Tertia  Martis  erat,  Slilphonlis  quarta  manebat, 
lnde  Jovi  qnintam  tribuendo  vocant  Jovianam. 
Sezla  fuit  Veneris,  postrema  deum  genitoris, 
Has  diis  addebant  se  quis  consure  putabant, 
iuvit  temperiem  Jupiter  Cyllenius  artem, 
Pneumalesol  una  Marssanguine  corpore  luna, 
Vel  dedit  humorem,  Venus  ipsa  libidinis  ignem. 

Nostro  more  dles  feriae  sunt  nomen  habenles, 
A  fando  feriain  jam  credimus  esse  vocatnm 
Prima  dies  etenim  fuit  bujus  nominis  oliin, 
Qua  fas  esl  fari,  divina  simul  feriari, 
8  Vel  quod  flat  ait  Deus  omnia  quando  creavit. 

Hebdomadam  facimus  septem  constare  diebtis, 
Quam  solet  i£gyptus  tot  ad  annos  dicere  tempus. 
Profesti  festi  snnt  atque  dies  feriati , 
Preterea  fasti  dicli  sunt  atque  nefasti, 
Sunt  honriHum  festi,  causa  quaedam  profesti. 

Est  mensis  Grxcum,  de  lunae  nomine  tractum , 
Nomine  quis  luna?,  quia  menes  luna  Latine. 

Per  se  divisi  sunt  tempora  qualuor  anni, 
Quorum  nomina,  ver,  xstas,  autumnus,  hiemsque, 
Respiceret  Doream  vernali  lempore  Titan, 
Quod  nocles  tempus  solet  exaequare  diebus, 
Martis  in  octonis  eris  ejus  origo  Kalcndis, 
lo  nonaginta  durando  diebus  et  una. 
r     Cmn  calefit  Boreas  per  solem  mox  fit  et  aestas, 
4  Tempora  nociurna  breviat  spatiando  diurna, 
Junius  octonas  jubet  hanc  intrare  Kalendas, 
Iu  nonaginla  durando  diebus  et  una, 
iEstas  ez  igne  stat,  ver  et  ab  ariditate. 
Assolet  autumnus  noctes  aequare  diebus, 
Et  cupit  octonis  Septembris  adesse  Kaleudis, 
Perdurando  tribus  nonagintaque  diebus, 
Sic  ez  algore  stat  semper  et  ariditate. 

Reddit  hieins  fiigus  cum  sit  prope  sol  alienus, 
Cum  sunt  uocturna  proliza  minula  diurna, 
Quai  decimi  mensis  ordilur  in  octo  Kalendis, 
Tempore  denorum  novies  contenta  dierum, 
llaec  ez  algore  stat  semper  et  ariditaie. 

Annus  ad  ecclesiam  super  his  habet  allegoriam, 
D  Ecclesiae  designat  hiems  incommoditates, 
Tempestas  quando  lit  cum  glacie,  nive,  turbo, 
iEstas  est  fldei  neglectus  el  ullio  Christi. 
In  qua  doctrinac  siccanlur  ab  ariditale  : 
Ver  novitas  fldei  post  vini  nivis  et  glaciei. 
Nobis,  occisi  quo  pascha  lenebimus  agni, 
Cum  venit  autumnus  proventtim  fertilis  annus, 
Ccetibus  ecclesiam  sanctorum  dans  venerandam. 

Ver  tempus  dicunt  quo  semina  concta  virescunt, 
Cum  vites  gemmis  tellus  vestitur  ab  berbis, 
Est  seslas  lempus  quo  fervet  in  omnibus  .Tstus, 
Credimus  autumnum  de  tempestate  vocatum, 
Quando  cadunt  folia,  sunt  tempestivaque  cuncla, 
Fert  bemispliserio  cognomen  hiems  super  uno, 
Sol  quia  tunc  voWi  solet  in  spatio  breviori^ 
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Diciitir  haec  liruma  vel  qone  brevis  ett,  vel  ab  esca 
llinc  imbrumari  solet  ad  fastidia  vesci, 
Est  tamen  hibermim  spatium  pro  parte  vocatum, 
Vcrnum  composHum  veluti  dicas  hibernum, 
Ver,  aestas,  menses  aulumnos,  hiems  relinet  tres, 
Ex  quo  sunt  tantum  menses  discreta  secundum, 
Ver,  aestas  et  liiems  fii  adulta,  ne  praeceps 
Sic  esl  autumnus  novus  et  praeceps  et  adultus, 
Cmn  venil  autumnns  nimium  viget  undique  morbus , 
Aera  namque  calor  depravat  et  obvius  algor. 

Non  minime  passi  gentiles  ante  feriri, 
Contribuere  Jovi  qnasi  tempora  qualuor  anni 
Materia  vsrias,  non  forma  quattuor  urnas, 
Factas  argento,  ferro,  vitro,  quoque  plumbo, 
Ferl  risuin  crater  Jovis  hic  argenteus  et  ver, 
Ferreus  aestatem  Vutcani  gestat  et  ignem. 
Viireus  auiumnum  Junonis  et  ubera  largum. 
Vas  biemem  nlumbi  capil  inieritumque  Saiurni. 

Exortis  tenebris  nox  est  absentia  solis. 
Dieufit  philosophi  noctem  contingere  nasci. 
Vel  quod  vergentes  efflat  sol  languidus  igues, 
Vel  quia  qua  supra  in  terras  cogitur  infra, 
Nox  aptum  nomen  sumpsil  cum  visibus  obsit. 
Bolstitii  spatium,  solis  staiione  vocalum, 
Ipso  quod  stante  crcscunt,  noclesve  diesve, 
jEstivum  cancro,  brnmale  fii  in  capricorno, 
Ut  duo  solslilia,  duo  sunt  in  noctihus  aequa.  • 
Quod  noi  atque  dies  habet  borarum  parienles, 
Autumnale  libra,  vernale  responderat  Ammon. 

Est  mensis  primus,  vel  Jani  nomine  dictus, 
Olim  gentili  qui  more  Deus  fuit  anni, 
Vel  quod  janua  sis  per  quam  venit  annus  et  exil, 
Ex  ipso  frontem  nunc  appellamus  eumdero. 

Februus  est  Pluto,  mensis  Februarius  ex  quo, 
Nam  superis  ille  stetit  ad  sacra  manibus  iste. 

Martius  a  Marte  vel  debet  nomen  babere, 
Dicitur  aut  ideo  quia  jungit  plura  marito, 
Anni  principium  fuil  hic  mensisque  novorum. 

Dicitur  Aprilis  pro  jure  quod  est  aperilis, 
Quo  plantae  germen  redduiu  aniniautia  prolem. 
Rus  nive,  nube  polus,  quo  liber  turbine  pontus. 
Rus  redit  agricolis,  polus  asirologis,  mare  nautis. 

Est  Maia  Maius  Hermetis  matre  vocatus, 

llaec  embolismis  loca  sunl  ascripta  locandis. 
Deutrum  September  recipit  primumque  Deeember, 
Sextum  Sextilis  regio  quintumque  Novembris, 
Qnisque  suo  Nonas  permittit  babere  quaternas, 
Martis  trite  diem  Nonarum  sume  priorem. 
Ad  bine  ternas  Martis  cape  septime  Nonas, 

Prima  necat  Jaui,  nocet  astans  septima  fini , 
Quarta  necat  Februi,  nocet  astans  tertia  flni, 
Mars,  tua  frons  cuspis,  prope  finem  quarta  Qt  aspi*. 
Aprilis  decimam,  notat  undecimam  prope  caudam, 
Tertia  mors  Maii,sed  septima  proxima  flni, 
Jmiius  in  decimo  lerit  et  quindenus  ab  imo. 
Alter  ab  undecinio  nepa  Juli,  nonus  ab  illo, 
Augusti  primus  ferit  et  de  fine  secundus, 
Sut  Stptembris  acus  hinc  tertius  inde  deccnus. 
Octobris  stat  acus  hinc  tertius  inde  decenus , 
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K  Quinta  necat  capitis,  sed  tertia  fine  Novemhtis, 
Frontis  septenam  notat  uliimus  ordo  decenam. 

Anni  sextilis  disponilur  ordo  Decembris, 
Quartanis  Nonis  tribus  atque  bis  oclo  Kalendis 
Julius  esl  pariier  Mars  Maius,  et  ogdoas  imher 
In  sents  Nonis  septemque  decemque  Decemhris, 
Junius,  Aprilis,  Septembris  ilemque  Decembris. 
Quartanis  Nonis,  ter  qninqne  tribusque  Kalendis» 
Quartanis  Nonis  Februus  bis  et  oclo  Kalendis 
Concordant  menses  Octobris  Idibas  oroues, 
Ducunt  ergo  dies  triginta  bis  duo  menses, 
Viginti  Februus  flt  sotus  et  oeto  diebus. 
Qtiolihet  in  reliquo  quater  oclo  dies  minus  uno. 

Scire  volens  feriae  sint  cujus  quaeque  Kalendae, 
Ad  concurrentes  cotnponas  has  feriales. 
"  Janus  Maio  tres  dat,  Junius  hinc  Februo  sex. 
Scptem  Seplembri  decimus,  Mars  quinque  Novembn, 
Aprilis  tecum  defendit  Julius  unum. 
Quattuor  Augustus  capit,  October  duo  solus. 

Si  bene  perpendis  quota  conslat  tutia  Kalendis» 
Lunares  jactas  hos  instantes  ad  epactas, 
Quinos  September,  quinos  babet  ogdoas  iinber, 
Nonus  habet  septem,  decimo  praestabiteosdem 
Apriiis  Februo  deca  dal  Mars  tertia  Jano, 
Maius  in  undenis  est,  Junius  in  duodenis, 
Bis  septem  Sextilis  habet,  deca  Julius  et  tres. 

Tempus  liabens  aevi  speciem  dat  rnoiio  raandi. 
Conslans  prseteritis,  praesentibus  atque  fuluris, 
Dieitur  hanc  ob  rem  tempus,  quia  temperat  orbeoi, 
Ipsa  probat  ratio,  quia  triptex  temporis  ordo, 
c  Naturae  jussu  stans  aut  auctore  vel  jussu. 

Sol  et  luna  suum  duce  natura  facit  annum, 
Sol  per  quinque  dies,  ter  centenos  decies  sex, 
Unius  solidi  juncto  quadrante  diei, 
Per  lot  luna  dies  annis  communibus  ires, 
Si  tamen  hoc  spatium  tibi  sex  et  quinque  dierum, 
Crescis  ter  denis  embolisroalibus  annis. 

Mensis  ut  est  usus  fit  his  ter  quinque  dierum. 
At  tamen  bic  usus,  non  est  usus,  sed  abusus 
Cum  neque  luna  suum,  neque  sol  faciant  iia  cursum, 
Cursus  enim  lunae  salva  saltus  ratione, 
Fertur  ut  est  horis  minor  hoc  spatio  duodenis. 

Fitque  decem  semis  mora  solis  longior  horis. 
Diva  vel  humana  vis  est  auctoris  habenda. 
j.     Edicto  Domini  statuentis  jura  Moysi, 
Aufert  ruris  opus  Judaeo  septimos  annus, 
Rerum  mortalis  habita  gravitate  jiibemis. 

Romani  ludos  repetunt  post  quattuor  anno<. 
Ac  liosdem  quatuor  recipit  Febmarius  aunas. 

Tempus  inest  atomis,  momentis  atqoe  miuutis, 
Partibus,  ostentis,  punciis,  quadrantibus,  horis 
Atque  diebus  et  hebdomadis  et  mensibus,  anni% 
Et  lustris  aeque,  saaclis,  setatibus  atque. 

Atomus  in  nostra  sonat  indivisio  lingua, 
Quinque  manent  causa»,  solet  iu  quibus  atotr.us  esse, 
Sol  numerus,  tempus,  necnon  oratio  corpus, 
Atomusin  sole,  vult  floccus  pulveris  esse. 
Atomus  in  nomero,  monas  est  ejus  ongo. 
Atomus  in  lempus,  citus  est  oculi  velut  ictus. 
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Atomos  in  voce,  iUl  siogola  littera  per  se. 
Atomus  in  corpns,  coi  vix  aderit  color  ullos. 

Atomus  nstenti,  tota  portlo  debet  baberi ; 
Fit  ter  ceniena  sive  bis  duo,  bis  quadragena, 
Osientum  vere  decies  pars  seiia  fil  borae. 
llora  fit  ei  punctis  quinis,  bis  quinque  minutis 
Sei  habet  ostenta  decies,  partes  decapenu, 
Fii  ner  moneta  qualer,  boc  est  dena  serenta, 
Puuctos  pariicnHs  ternis,  geroinisque  minutis, 
Octo  momentis  siroul  ostentis  duodenis. 
fteddere  vult  unum  pars  bina  bemi,  roinutum, 
His  duo  moroenta  faciens  osteniaque  senaf 
Quatuor  ostenta  sont  ona  parte  retenta, 
Et  momenta  duo  geminae  partes  et  ab  ime, 
Momentom  solet  ostentum  dare  semis  et  unum, 
Sol  boram  punctis  dat  quinis  luna  quaternis. 

HYMNUS  IV.   De  univertit  Dei  operibut. 

Primo  Dcus  cceli  globum 
Molemque  terrae  condidit, 
Terram  sed  umbris  abdiuro 
Abyssus  alta  leierat : 
At  per  dies  aetatibus 
Labenlis  aevi  congruos 
Ornavit  orbem,  et  aelhera, 
Cuncuroque  mundi  machinam. 
Prima  Creator  saeculi 
Die  tenebras  effugans, 
Aquis  adbuc  absconditom 
LampavU  orbem  luraine. 
Lucis  bealae  gaudiis 
Mundi  rcplevit  incolas, 
£iaie  mox  altissimus 
Prima  Creator  saeculi 
Locatur  inler  caerula, 
Dei  secunda  maximus 
Poii  globus,  divisaque  est 
Utrinque  lympha  labilis. 
Primo  secundae  tempore 
iEtatis  arca  myslica, 
llinc  inde  concurrenlia 
Locatur  inter  caerula. 
Lucente  saecli  tertia 
Die,  fluens  sub  aetbere 
Abyssus  alta  subsidet, 
Virensque  paret  arida. 
Elecu  proles  Abrahae 
De  perfldoruin  fluctihus, 
jEute  florens  claruit 
Lucente  saecli  tertia, 
Quarta  jubar  sublimium 
Die  micabat  sideruin, 
Polo  soloque  fulgtdam 
Lucis  daturum  gratiaro. 
Hebraea  gens  Davidico 
Regno  refulsit  inclyta, 
jfitate  pandens  actuum 
QuarU  jubar  sublimium. 
Novom  genus  progignitur 
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Quinta  die  de  limpidis 
Nascens  aquis  natanlium 
Volautiumque  sub  polo. 
dState  quinu  in  Cbaldaea 
Poenam  loente  Judaea, 
Fidelium  de  perfidis 
Novum  genus  pro&ignitur 
Seiia  creatus  est  homo, 
Dei  Creatoris  sui 
Imaginem  qui  prafereni 
Semper  beatus  viveret. 
Summns  Creator  omniom, 
Per  quem  creatus  est  hoiiio, 
iEtate  Filius  Dei, 
SeiU  creatus  est  homo, 
Obdormienti  splendida 
Plasmatur  Adaa  fcemina, 
Os  illius  ex  ossibos, 
£x  carne  carnem  proferens. 
De  carne  Christo  propria, 
Et  sanguinis  mysterio 
Jam  sponsa  nata  cst  in  cruce 
Obdormienti  splendida. 
Post  facta  celsa  Conditer 
Die  quiescens  sepiima, 
Earo  vorari  in  saecula 
Et  esse  jubet  Sabbatum. 
iCtas  quietis  septima 
Post  boc  foturum  est  saecolom, 
Qoa  sabbatixat  cum  suis 
Post  facta  celsa  Conditor. 
OcUva  restat  ceteris 
iEutibus  soblimior, 
Cum  mortui  de  pristino 
Terrae  resurgent  aggere, 
Voltomqoe  Chrisii  perpetes 
Josti  vident  amabilero, 
Eruntque  sicut  angeli 
Coelesii  in  arce  fulgidi, 
Quam  nobis  ad  se  semitam 
Ostendit  ipse  praevius 
De  matre  natus  virgine 
Deus  Deique  Filius. 
Nam  morte  mortem  deatraens 

Sexta  subegit 

Quievit  ast  in  Sabbato, 
In  corde  terrae  conditos ; 
Vitaeqoe  prima  Snbbati 
Sorgendo  pandit  januara, 
Suisque  congaudentibus 
Ascendit  ad  thronum  Patris. 
Et  sex  in  bujus  saoculi 
iEutibus  nos  praecipit, 
Nostram  ferendo  jam  croeem 
Jos  omne  lethi  vincere. 
lntrabimos  post  omnia 
Devicta  mundi  praelis, 
Carnis  soloti  vinculi* 
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Vitae  pcrtnnis  Sabbatum.  A 

Sequctur  una  Sabbati 
Clandenda  nulto  termino, 
Cum  carnis  hnmortaiitas 
iEterna  nobis  redditur. 
Sic  carnis  aique  spiritus 
Bino  potiti  gaudio, 
Scandemus  ad  coelestfa 
Regni  perennis  moenfa. 
Quo  nos  venire  quaesumus, 
Concede,  sancta  Trinitas, 
Unumque  te  cognoscere 
Verum  Deum  per  saecuta. 
Gloria,  eit. 

HYMNUS  V.  De  Natali  Innocentium,  q 

Hymnum  canentes  martyrum 

Dicamus  Innocentiom, 

Quos  lerra  flentes  perdtdit, 

Gaudens  sed  aetbra  suscipit* 

Quorum  tueatur  angeli 

Vultum  patris  per  saecula, 

Ejusque  laudaut  gratiam» 

Hymnum  canentes  martyrum. 

Quos  rex  peremit  impius, 

Pius  sed  aoctor  colligii, 

Secum  beatos  collocans, 

In  luce  regni  perpetis.   ' 

Qui  mansiones  singulis 

Largitus  in  domo  patris* 

Donat  supernis  sedibus9 

Quos  rex  peremit  impius» 

Bimos  et  infra  parvulos 

Herodis  ira  perculil, 

Finesque  BotWeinitico* 

Sancto  respersit  sanguine . 

Praeclara  Christo  splenduit 

Mors  innocens  fldelium, 

Coelis  ferebant  angeli 

Bimos  et  infra  parvulos. 

Vox  in  Rama  percrebuit, 

Lamenta  laetus  maxioii, 

Racbel  snos  cum  lacrymis 

Perfusa  flevit  Glios. 

Gaudent  triumpho  perpeti,  p 

Tormenta  quique  vicerant, 

Quorum  gemens  ob  verbera 

Vox  in  Rama  percrebuit. 

Ne,  grex  pusille,  formides 

Dentes  leonis  perfidos, 

Pastor  bonus  nam  pascua 

Vobis  dabit  coelestia. 

Agnum  Dei  qui  candidum 

Mundo  sequeris  tramiie, 

Manu*  latronis  impias 

Ne,  grex  pusille,  formides. 

Absterget  omnem  lacrymam 

Vestris  Pater  de  vullibus. 

Mors  vobis  ultra  non  nocet 
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Vitae  recepiis  moenibus. 
Qui  seminant  in  lacrymis* 
•    Longo  metent  in  gaodio, 
Genis  lugentum  Condttor 
Absterget  omnem  lacrymam* 
O  quam  beata  civitas, 
ln  qua  Redemptor  nascitur, 
Natoque  prioine  martyrum 
lo  qua  dieantur  hostiae  1 
Nunquam  vocaris  parvuta 
.  In  -civitatum  niiliibus, 
Ex  qua  novua  dux  ortus  est» 
0  quam  be*ta  civitas  t 
Astant  nitentes  fulgidis 
Ejus  throao  nunc  vestibos, 
Stolas  suas  qui  laverant 
Agni  rubentes  sanguine. 
Qui  perpetis  pro  patriae 
Regno  gementes  fleverant, 
Laeli  Deo  cum  laudibus 
Astant  nitentes  futgidis. 
Gloria,  etc. 

HYMNUS  VI.  Dt  Atcentxone  /tomtNf. 

Hyninum  canamus  gloria», 
Hymni  novl  nunc  personent, 
Cbristus  novo  cum  tramiie 
Ad  Patrhi  ascendit  tlironom. 
Transit  triompho  gloriae 
Poli  potenter  cnlmina, 
Qui  morte  mortem  assumpserat, 
Derisus  a  niortalibus, 
Nam  diri  lethi  limina, 
Caecas  et  umbras  inferi 
Lustrans  sua  potentia 
Letbi  ligarat  principem, 
Et  quos  suos  in  actibos 
Fideque  lectos  noverat, 
Omnes  Averni  faucibus 
Salvavit  a  ferocibus. 
LaeUmque  vitae  januam 
Pandit  Redemptor  omnibua, 
Quos  lex  amara  corporia 
Vita  pios  privaverat. 
0  mira  rerum  clarilas ! 
Miranda  Salvatoris  est 
Virtus  gemella  graiia, 
Quae  regna  leihi  destruit  * 
Nam  plurimos  ab  inferi 
Portis  reduxit  spiritu, 
Mullos  et  ipso  corpore 
De  fauee  roortis  eruii. 
Surgenlis  ut  de  roortuis 
Cbristi  sonarent  gaudia, 
Binos  choros  paschalia 
Vita  nova  laeuntium. 
Binae  cohortes  aethera 
Chrislom  secota»  ascenderent, 
Sedesquo  ccelo  perpeies 
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lnler  lenerent  angelos. 
Ilonc  ergo  cuncli  consonit 
Diem  feramns  laudibus, 
Viclor  petit  quo  fulgidl 
Jesus  Olympi  januas, 
Quo  nobis  ipse  apud  Patrein, 
Toros  beatus  pnevius, 
Ac  mansiones  plurimas 
Paravit  auctor  setberis. 
Quo  toia  prscedentium 
A  ssscuio  fldeiium 
Caterva  ceeli  regiam 
Pandente  Christo  subiit. 
Erant  in  admirablii 
liegis  trhtmpbo  altitbroni 
CcbIus  simul  coelesiium, 
Tolum  petentes  agminuin. 
Apostoli  tum  mystico 
In  monte  stantes  chrismatis 
Cum  matre  ciaram  virgine 
Jesu  videbaot  gloriam. 
Ac  prosecuti  lumine 
Laeto,  petenlem  sidera 
L*tis  per  auras  cordibus, 
Duxere  regem  saeculi. 
Quos  alloquentes  angeii, 
Quid  astra  siantes  cernitis? 
Salvator  bic  est,  inquiunt, 
Jesus  triumpho  nobilis. 
A  vobis-  ad  ceslestia 
Qui  regna  nunc  assoropius  est,^ 
Veoturus  inde  sseoul* 
ln  fine  judex  omnium. 
Haec  dixerant,  et  non  mora  » 
Juncti  cboris  feHcibus, 
Cum  rege  regum  lucidi 
Portis  Olympi  approximant: 
£mista  tunc  vox  angeli : 
Portas,  ait,  nuttc  pandite, 
Et  introibk  perpetis 
Dux  pacis  et  Hex  gloriac. 
Respondifrhssc  ab  intimis 
Vox  urbis  aiuue  moenibus  : 
Quis  iste  rex  est  glorise, 
Intret  poli  qui  januas? 
Nos  semper  in  ccelestibus 
Cbristum  solemus  cernere, 
Et  ejus  una  cum  Patre 
Pari  beamur  glbria. 
At  praeco  magui  judicis : 
Dominus  potens  ei  fortis  est, 
Qui  stravit  atrum  io  praelia 
Mundi  triumpbaos  principem. 
Quapropter  elevaminiv 
Porlae  perennea  auheris, 
Introeat  Rex  gloriae 
Virtutis  atque  gratiae. 
Mirata  adbuc  caelestium 
RcQurit auU  civiuw  : 
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A  Quis,  ioquit,  est  Rex  gloriac, 

Rex.iste  tam  laudabilis? 
Ilerilis  atmox  bucciua 
Itespondit :  Aucior  omoium 
Altissimus  virtutum,  et  is 
Rex  ipse  fulgct  glorias. 
Dictis  quibus  rex  glorfre 
Cum  glorioso  milite, 
liigressus  est  in  aubere 
Sublime  regnonvgloriae. 
Qua  mansiones  singulis, 
Quos  de  profundis  inferi 
Abduxerat,  pro  congruis 
Douavit  almus  axiibus. 
Ac  ipse  cuncia  transiens 

B  Coeli  micantis  cuimina, 

Ad  dexteram  aedit  Patris 
Consempiterous  Filius. 
Veoturus  kide  in  gloria, 
Vivos  simul  cum  mortuis 
Dijudicare  pro  actibos, 
Justo  poteos  examioe. 
Quo  nos  precamur  tempore, 
Jesu  Redemptor  unice, 
Inter  tuos  in  aethere 
Servos  benignos  aggiega. 
Da  nobis  iliuc  sedula 
Devotione  tendere, 
Qua  te  sedere  cum  Patre 

-  In  arce  regni  credimus. 

Noslris  ibi  tum  cordibus, 
Tuo  repleti  Spiritu, 
Ostende  Patrem,  et  sufficif 
Haec  oobis  ooa  visio. 

IIYMNUS  VIL  /n  Saialem  $ancl*  Agnm. 
Illuxit  alma  saeculis 
Dies  beau  virgiuis, 
Quae  morte  victa  perpetis 
Vitse  recepit  gaudia. 
lotravit  Agnes  aureara 
Poli  triumphans  regiam, 
Agnique  juocta  dulcibos 
Coogratuiatur  ouptiis. 
H  t  Admisu  castis  virgioum 

In  arce  cooli  cottibus, 
Carmeo  oovum  Deo  Patri, 
Unaque  nato  personat. 
Jam  digna  uli  praemio, 
Qu»  fluxa  mundi  prospera, 
Pompasque  sacli  sordidas 
Amore  Chrisli  spreverat. 
Pulsau  nec  non  asperis 
Adversiiatum  spiculis, 
Fortis  fide  perseverat, 
Chrisio  aemel  quam  voverat. 
Ilostis  ferox  ab  artubus 
Tulit  pueliae  pallium, 
Stolam  sed  intus  pectoris 


m 


CS7 


BEDiE  VENERAWLIS  OPP.  PARS  111 


Aufcrre  nemo  quiverat. 
Qui  Christus  et  forinsecus 
Millii  poderein  virgini 
Hanc  veritatis  intimo 
Doeens  amictam  iinteo. 
loducta  in  aedera  sordium, 
A  sorde  martyr  libera  cst, 
Quin  de  loco  proslibuli 
Preeum  repente  fit  locus. 
Illuminatnr  coelitus 
Latebra  quondam  damonum, 
Pulsoque  letlii  principe 
Vitae  minister  cernitur. 
Probi  probant  magnalia, 
Deumque  honoraitt  mariyris, 
Illusor  ad  miraculi 
Mox  morte  digna  plectitur. 
Ab  inferi  quem  jannis 
Marlyr  beata  snsciians, 
Sic  per  Lares,  ac  ferreas 
Ad  astra  portas  pracvolal. 
Qua  Conditoris  gloriam 
Ceruit  sui  per  saecula 
Civis  et  inter  pMriae 
Ccelestis  hymnos  concinit , 
Gloria,  etc. 

HVMNUS  VIII.  De  Nativitate  S.  Joanni»  BaplUtaf. 

Praccursor  a'tus  Luminis, 
Et  prapco  Verbi  nascitur, 
Laelare,  cor  (idelium, 
Liicemque  gaudens  accipe. 
Mirauda  cujus  sxculi 
Nalivitns  per  angelum 
Innotuil  parentibus. 
Pia  fide  jam  prseditis, 
Sublime  cui  vocabnlum 
Joannes  ip»e  Gabriel 
Imponit,  el  clarissiiua 
Ipsius  acta  praecinit. 
Qui  matris  adhuc  parvulus 
Vulva  retentus,  spiritum 
Percepit  almus  gratiae, 
Testis  futurus  gratiae. 
Necdumque  natus  jam  dedit 
De  luce  testiinonium, 
Quod  natus  admirabili 
Complevit  ipse  in  gloria. 
Hic  plurimos  ex  Israel 
Chrisii  fidci  subdidil, 
Et  eorda  patrum  in  filios, 
Docens  supema,  transtulit. 
In  Eliae  qui  spiritu 
Venit  prophetae,  semitam 
Parare  Chnsto  ac  plebibus 
lier  saluttt  pandere 
Quo  feminaruin  in  filiis 
Propheta  major  nullos  est, 
Quin  ipse  miris  actibus 
Plus  quam  propheU  plaruit. 


-  PARiENETICA.'  CM 

Baptisma  poenitemiae 
Qui  praedicabal  ac  dedit, 
Turbasque  Jesu  gratue, 
llluminandas  obiulit. 
Ipsumque  Jesum  qui  omnia 
Sancto  lavans  in  spiritu 
Emundat,  in  Jordanici 
Tinxit  fluento  gurgitis. 
,      Et  baptizato  protinus 
AperU  vidit  aethera. 

Nobis  suo  baptismate 
Pandit  polique  regiam. 
Atque  in  coluroba  Spiritum 

Illura  super  descendere 

Vidil,  doli  qui  nescius 

Mentes  requirit  simplices. 

Audivit  et  vocem  Patris  : 

Dilectus  hic  est  Fiiius 

Asaeculo,  dixit,  meus, 

In  qoo  mihi  complacui. 

Edoctus  his  oraculis 

Baptista  Jesum  pnedicat 

Natum  Deiy  qui  in  Spiritu 

Sancto  fideles  abluau 

Quid  sermo  noster  ampliuir 

Hujus  canat  praeconia? 

De  quo  Patris  vox  Filio 

Oiim  locuta  praecinil : 

En  miilo,  dixit,  angelum, 

Tuam  paret  qui  seroium, 

Vultuque  praecurrat  tuum 

Solem  rubens  ut  Lucifer. 

HYMNUS  IX.  De  apostolit  Petro  ei  Pauto. 
Apostolorum  gloriam 
Hymnis  canamus  debitis, 
Volis  vacemus  annuis, 
Jesu,  fave  precaniibus , 
Bariona  Simon  Petrus, 
Et  Doctor  almus  gentium , 
Festiva  saeclis  gaudia 
Suo  dicarunt  sanguine. 
Conjunxit  hora  transitus 
Poli  peleotes  januam, 
Quos  una  semper  charitas 

Mundo  retentos  junxerat. 

Diversitates  gentium 

Errore  longo  dissonas, 

Ad  veritatis  gratiam 

Verbis  trabebant  consoots. 

Ecclesiae  princeps  sacer   * 

in  monte  Jesum  conspicit. 

Vocemque  Patris  igneo 

Audit  poli  de  vertice 

Fulgentis  ascendens  poli 

Tertia  Paulus  edita, 

Arcana  dixit,  alteri 

Proferre  nulli  quae  licet 

Gressus  Cephae  per  caerula 

Christi  juvantur  dextera9 
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Christus  suos,  ue  saeculi 
Demergat  aequor,  erigii. 
Ilujus  pericla  saeculr 
Vinci  fide  credentium 
Paulus  docet,  jam  naufragos 
Salvans  ab  undis  socios. 
Iinis  Simon  e  fluctibut 
Mundi  fideles  exlraheos 
Pisces  bonos  ut  liberet, 
Ad  lucis  effert  patriam. 
Castris  in  bujus  saecuti 
Manere  justos  incolas, 
Paulus  docet,  tentoria 
Teienda  castris  congru». 
Languore  fessos  transiens 
Simonis  umbra  subtevat, 
Mundat  leprae  contagium, 
Claudosque  gressu  rol>orat. 
Magister  altus  gentium, ' 
Alri  furores  spiritus, 
Cnnctumque  morbum  per  sua 
Fugat  potens  sudaria. 
Nox  claudit  ambos  carcere, 
Pleno  sed  aclhrse  lumine, 
Umbras  vident  et  vincula, 
Cbrisli  vident  qui  gloriain. 
Oppressa  letho  corpora 
Ad  lucis  auras  suschant, 
flostesque  justi  perfidos 
Abdunt  lenebris  infert. 
Praefulgido  stolas  suas 
Agni  cruore  laverant, 
Gustando  moriis  poculum, 
Mortis  triumpbant  principeinu 
Quantum  sequi  desideret 
Christi  Petrus  vestigia, 
Ad  quem  venire  non  timet 
Scalam  crucis  per  asperam. 
Regni  perennis  introit 
Pauhis  per  ensem  regiam, 
Nam  qui  Deum  timet  caput 
Ferro  libenter  dat  suum. 
Sic  principes  Ecclesiae, 
S>c  vera  inundi  lumina, 
Morlis  triumpbo  nobili 
Suinpsere  palmam  gloriae. 
Tropaea  quorum  insignia 
Jam  Roma  felix  continet» 
Quoruin  coronas  totius 
Orbis  celebrat  ambitus, 
Yox  erga  nosira  le  Deum, 
Te  corda  nostra  personent, 
Teque  in  tuis  mirabilem 
Collaudet  omne  saeculum. 
Christe,  precamur,  ut  quibus    • 
Laudes  ovantes  dicimus, 
tlorum  frui  uos  lucidis 
Dones  per  aevnra  aspectibus. 
llymnis  per  aetbram  ac  suavibus 


SECT.  III.  —  CARMINA. 
A 


B 
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Apostolorum  laudibus. 
Noster  chorus  hic  consonel 
Psalmis  canorus  dulcibus , 
Zona  Benignus  aurea 
Nos  cinge  castiinoniae , 
Ut  te  videntes  laudibus 
Tuis  vacemus  perpeies. 

IITMNUS  X.  D*  Pa$$ione  mncti  Joanuk  Baptut*. 

Praecessor  almus  gratiae, 
Et  veritatis  angelus, 
Lucerna  Cbristi,  et  perpetia 
Evangelista  Juminis. 
Propbetiae  praeconia, 
Quae  voce,  viia  et  actibus 
CanUverat,  haec  astruit 
Mortis  sacrae  signaculo. 
Nam  nasciturum  sacculis, 
Nascendo  quem  praeveoerat, 
Ac  baptixaturum  suo 
Monslraverat  baptismate. 
Hujusce  mortem  inuoxiam, 
Qua  viu  mundo  reddita  esi, 
Signat  sui  praesagio 
Daptista  martyr  sanguinis. 
Quem  vinculis  et  carcere 
Ferox  tyrannus  abdidit , 
Sed  nulla  laedunt  vincula, 
Quem  dona  cordis  sublevant. 
Christi  videt  qui  gloriam, 
Qui  spiritus  charisraaU , 
Non  bunc  tenebrae  carceris 
Non  poena  terret  corporis. 
Caput  libens  sanctissimum 
Jam  dissecandum  praebuit, 
Nec  perdidit  pius  caput, 
Verum  caput  cui  Christus  e»(. 
Exsultat  almi  spiritus 
Praeconis  artus  linquere, 
Praecurstonis  ut  sacrae, 
Sic  coepla  dona  compleat, 
Nam  quem  roaaens  in  corpore 
Ostenderat  viventibui, 
Hunc  mortuis  jam  roortuus, 
Christuin  venire  praedicat. 
Novo  stupescunt  iuferi 
Ereptionis  nuntio^ 
Gaudent  cnori  fideliunv 
Una  patrum  cum  plebibus. 
Justi  prophetae  et  marlyre*, 
Et  quique  Christum  a  saeculo 
Puris  amabant  cordibus, 
Piis  colebant  actibus. 
Cuncti  Joannis  dulcibus 
Laeti  fiunt  affatibus, 
Christumque  poscunt  ocius. 
Suot  \enire  ad  servulos. 
Praecursor  alrae,  dicito 
Quando  putas  adveniet, 
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Adventus  ille  qui  prope  est» 
Desceude,  Jesu,  et  eripe. 
Taudem  Redempior  paruit. 
Omnesque  in  unum  eongregans 
Tulit  pios  ab  inferis 
Polique  regnis  indirtit. 
Sic  praedicator  optiintis, 
Magnusque  Cbristura  praevius 
Posiquam  retentis  corpore, 
Postquam  canebat  inortuis. 
Ducenie  GlirUio  in  asthera 
Omiies  Odelium  choros» 
Cum  caeteris  perenma 
Imravit  rpse  in  gaudia. 

11YMNIS  XI.  In  tiatali  sanetm  Dei  Genilruiu 

Adesto,  Chrisle,  vocibus,. 
Iuesto  nostris  mentibus , 
Tna  benignos  dextera 
Clioros  canentum  protege. 
Qui  natus  es  de  Virgine, 
Nostrae  sahilis  gratia, 
Da  pura  nobis  pectora , 
Da  membra  casla  corporf*. 
Et  tu  beata  prae  oinnibus, 
Virgo  Maria,  femints, 
Dei  Genitnx  inclyta, 
Nostris  faveto  laudibiuK 
Pudica  cujus  viscera 
Sancto  dicala  Spirilu, 
Davidis  ortum  semine, 
Regem  ferebant  saeculi. 
Deata  cujiis  ubera 
Sumino  repteta  munero 
Terris  aiebant  unicam 
Terne  polique  gleriara, 
Festiva  legis  quae  sacri* 
Ad  alia  templi  liinina, 
Coelestis  aulae  Principem 
Ulnis  tuiisti  dulcibus. 
Cujus  ainu  jam  parvulunr 
Magi  videntes  conditum, 
Regem  Deumque  maximunt 
Yotis  precanturredditis. 
Christum  ferens  Memphitici\ 
Quae  sacra  vertis  numinis, 
Deumque  cernunt  exteri, 
Fugant  sui  quem  patria. 
Qoae  moesta  mundi  gaudium 
Cum  patre  Joseph  quaeritas* 
Summique  Patris  acdibus 
Ovans  sedentem  repperis. 
Cujus  rogatu  mysiicas 
Christus  sedens  ad  nuptias, 
Aquas  in  alma  transtuiii 
Vini  rubentis  pocutu. 
Cujus  pium  perlransiit 
Knsis  doloris  spirilum, 
Natum  tuo  de  corpore 
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Deum  mori  durn  cerncres 
Quam  filio  tonitrui, 
Crucis  tonans  de  vertice, 
Commendat  Auctor  aetheris. 
fJt  virgo  servet  virgfuein. 
*Nati  Deique  jam  lui, 
Quae  cernis  atmo  lumine, 
Post  dira  mortis  vincula, 
Resuscitati  gloriam. 
Lucem  poli  quae  conspicis, 
Adire  Patris  dexieram, 
Quam  prima  Patris  de  *int» 
Terras  adire  videras. 
SubKmis  rnter  splendida 
Apostotorum  sidera, 
Flamma,  sacrique  Spiritus 
lrapleta  laudes  concinis. 
Laudem  Deo  quam  supplices, 
Cliristo  canentes,  reddimus, 
Cbristi  Genitrix,  et  tua 
Commendet  intercessio. 
Ilymnos  sacrae  quos  Virgini, 
Matrique  castae  dicimus, 
Emmanuel,  tu  suscipe, 
Tuamque  plebem  libera. 

H YMNUS  XII.  In  Natati  sancti  Andrem. 

Nunc  Andreae  solemnia 
Laetis  canamus  vocibus, 
Apostolatus  gloriam 
Qui  ornat  triumpho  sanguiuis, 
Quera  piscibus  per  furbida 
Duro  rete  nectit  aequera» 
Chrisius  vocavit  cum  suis 
Ad  regna  cceli  fratribus. 
Misitque  late  gentibus  * 
Verbum  salutis  pandere, 
Ac  saeculi  de  floctibus 
Mentes  levare  creduias. 
Qui  mox  ftdei  lampade 
Dum  lustrat  oras  Graeciae* 
Deique  Christi  fulgidus, 
Erroris  umbras  effugat,. 
Achaeus  armis  appetit 
Dux  lucis  arma  tetricis, 
Miles  Dei  sed  fortiter 
llostis  repellit  impetum. 
Pandil  crucis  myslerin, 
Quae  dira  mortis  pristin» 
Solvit  potenter  vincula, 
Mnndoque  vitam  contulit. 
Agni  referl  el  hostiam, 
Qui  nos  ab  hoste  liberans, 
Vita  beat  trans  aetbera, 
Regnoque  secum  perpeti. 
Inclusus  atro  carcere 
Lucis  minister,  aurea 
Pacis  vias  ad  sidera 
Pandit  catervis  plebium. 
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Cfesus  ftagetlis  septies , 
Tormenta  risit  omnin, 
Septena  quam  replevernnt 
Jam  dona  sancti  Spiritos. 
Tandem  tevatus  in  crucem,, 
Terram  reliquit  sordidam, 
Mundisque  felix  passibus 
Poli  pelivit  januas. 
Excepit  alma  civitaj, 
Nostromqiie  maier  omniitm- 
Lxtata  Christi  martyrem, 
Apostolumque  maximura. 
Congaudet  omnis  civium 
Nobis  cborus  ccelestiuro, 
llagni  vtdens  perennia 
Nunc  Aodrea*  solemnia. 

HYMNUS  XIII.  In  eodem  (etto  ad  erucem  dicendus* 

Salve,  tropcum  gloria», 

Sarve  sacrum  victoriae 

Signum,  Deus  quo  perdHmt 

Mundum  redemit  mortuus. 

0  gloriosa  fulgidis 

Crox  emicas  virtutibus, 

Quam  Cbristus  ipse  proprii 

Membris  dicavit  corporis. 

Quondam  genus  mortalium  ,l 

Metu  premebas  pallido, 

At  nunc  reples  Adelium 

Amore  laeto  pectora. 

En  ludus  est  credentium  { 

Tuis  frui  comptexibus, 

Qua»  tanta  gignis  gaudia, 

Pandis  polique  januas 

Qua*  Conditoris  suavia 

Post  membra,  nobis  suavior 

Es  melle  facta  et  omnibus 

Praelala  mundi  bonoribus 

Te  nunc  adire  gratulor, 

Te  charitatis  brachiis 

Complector,  ad  coelestia 

Conscendo  per  te  gaudia. 

Sic  tu  libens  me  suseipe 

lltius  alma  servulum, 

Qui  me  redemit  per  luara 


HYMNI 

Magister  alttis  gbriam. 
Sic  fatur  Andreas  crucfe 
Erecta  cernens  cormia, 
Tradensque  vestem  militi, 
Levatur  in  vit*  arborem. 
Nec  cessai  altus  de  cruce 
Docere  turbam  astantium, 
Vitam  perennem  cum  Deo, 
Polique  regnuni  pandere. 
Quortim  flde  jam  fervida, 
Turbaeque  judex  territus, 
Se  pollicetur  nexibus 
llunc  mortis  atrae  solvere. 
At  Andreas  coeli  vias, 
Regemque  coeli,  ac  dulcium 
Frequeiiti  jam  couciviuin 
Coelesli  in  arce  conti  eus  : 
Jesu,  prccor,  dixit,  bone 
Magister,  isu  de  cruce, 
Me  nemo  vivum  in  corpore 
Vinclis  solutis  auferat, 
Prius  meum  quam  spiritom 
E  carne  raptum  assumpseris. 
In  patrisque  moenibus, 
Cui  milito,  locaveris. 
llaec  dixit,  et  coelestibus 
Emissa  lux  a  sedibus, 
Circumdedit  fortUsimum 
Christi  corusca  martyrem, 
Spleodorque  tole  clarior 
Coram  manendo  pluriroum, 
Quae  palma  vel  quae  gloria 
Crucem  sequatur  edocet 
Quin  ad  poli  mox  edita 
Keversus,  alti  spirittim 
Secum  refcrt  sposioli 
Nodis  solutum  corporis. 
Qna  cum  tuis  fidelibus 
Jesu  triumphi  carmina 
Victor  bealus  saeculi, 
Gaudens  in  aevura  personat. 
Qua  nobis  inter  agmina 
Sublimium  felicia, 
Da,  Christe,  6ortem  parvulis 
Hymnos  tihi  caneutibus. 
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lnter  florigeraa  fecundi  cespitis  berbas, 
Flamine  ventorum  resonantibus  undique  ramis, 
Arboris  wnbriferae  raoestu*  sub  legmine  solus 
Dnm  scdi,  subito  planctu  turbatus  aroaro, 
Carroini  prae  tristi  cecini  haec  lugubria  mente. 
Utpote  comroemorans  scelerum  comroissa  meorum, 
Et  maculas  vitae,  mortisque  inamabile  tempus, 
ludieiique  diem  norrendo  examioe  magnum, 
Perpetoamque  reis  districti  judicis  iram. 
Ki  genus  bumanum  discretis  sedibus  omoe, 
Caudia  sanctorum  necnon,  poenasque  maloruro. 


D  Haec  memorans  mecuro,  tacito  sub  murmore  dixi ; 
Nunc  rogo,  nunc  venae  fontes  aperite  calentes, 
Dumque  ego  percutiam  pugnis  rea  pectora,  vel  dnm 
Membra  solo  sternam,  meritosque  ciebo  dolores, 
Vos,  precor,  effusis  lacryinis  non  parcite  statim, 
Sed  moesturo  salsis  faciero  perfundite  guttis. 
Et  reserate  nefas  Cbristo  cum  voce  gementi* 
Nec  lateat  quidquam  culparum  cordis  in  antro. 
Omnia  quin  luci  verbis  reddantur  apertis, 
Pecloris  et  linguae,  carnis  vel  crimina  s;eva. 
Hxc  est  sola  salus  auimae  et  spes  certa  dolcuti, 
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Vulnera  cum  lacryniis  medico  reserare  saperno^ 
Qui  solet  allisos  sanare  ei  solvere  vinclos. 
Quassalos  nec  vultcalamos  infringere  deitra, 
Nec  lini  tepidos  undis  exsiinguere  fumos. 
Nonne  exempla  tibi  pendens  dabat  in  cruce  latro, 
Peccali  quanium  valeal  confessio  veraf 
Qui  fuit  usque  crucem  sceleralis  impius  aciis, 
Mortis  in  articulo  sed  verba  precantia  clamat, 
Et  solo  mcruit  fidei  sennone  salutem, 
Cum  Christo  et  portas  paradisi  intravit  apertas. 
Cur,  rogo,  mens,  tardas  medico  te  pandere  lotam  ? 
Yel  cur  lingua,  taces,  veniae  dum  terapus  habebis  ? 
Auribus  Omnipoiens  te  nunc  exatidil  apertis, 
llle  dies  veniet,  judex  dum  venerit  orbis, 
Debebis  qua  lu  rationem  reddere  de  te. 
Suadeo  praevenias  lacrymis  modo  judicis  iram. 
Quid  tu  in  sorde  jaces,  scelerum  caro  plena  piaclis  ? 
Cnr  lua  non  purgas  lacrymis  peccaia  profusis, 
Et  libi  non  oras  placidae  fomenla  medeke? 
Fletibus  nssiduis  est  dum  data  gratia  flendi, 
Poenituisse  jtivat  tibi  nunc  et  flere  salubre  est. 
jfiternus  fuerit  placidus  te  vindice  judex. 
N»*c  Deus  aiberius  bis  crimina  vindkat  ulli, 
Spernere  lu  noli  veniae  tibi  tempora  ccrla. 
Quanta  malis  mancanl  etiam  tormeola  memento, 
\el  quam  cclsitbronus  meluendus  ab  arce  polorum, 
Adveniet  judex,  mercedem  reddere  cunciis. 
Pr.vcurrent  ilium  vel  qualia  signa,  repeale 
Terra  tremct,  montesque  ruenl,  collesque  lique- 

[scent, 
Fl  mare  terribili  confundet  murmure  menles. 
Tristius  et  roelum  tenebiis  obducitur  atris. 
Astra  cadunt  rutilo  et  Titan  tenebrescit  in  ortu, 
Pallida  nocturnam  nec  praestat  iuna  lucernam, 
De  coelo  venient  et  signa  roinantia  moneui. 
Tum  snpenim  subito  veniet  comnioia  potestas, 
Cfleiibus  angelicis  regem  stipata  superuum. 
Hle  sedens  solio  fulget  suhlimis  in  allo, 
Ante  illum  rapimur,  col!ectis  undique  lurmis, 
Judicium  ut  capiat  geslorum  quisque  suorum. 
Sia  memor  illius,  qui  tum  pavor  ante  tribunal, 
Percutiet  siupidis  cuuctorum  corda  querelis. 
Duin  simul  innumeris  regem  comitata  polorum, 
Angelica  advenient  coelestibus  agmina  lurmis. 
Aique  omnes  pariter  bomines  cogentur  adesse  ; 
Qui  sunt,  qui  fuerant,  fuerint  vel  quique  futuri, 
Cunciaque  cunctorum  cunclis  arcana  patebunt. 
Quod  cory  lingua,manus,  tenebrosis  gessit  in  anlris, 
El  quod  nunc  aliquem  verccundans  scire  verelur 
Omnibus  in  patulo  pariler  tunc  scire  licebit. 
lnsuper  implelur  flammis  altricibus  aer9 
Ignis  ubique  suis  rupiis  regnabit  babenis. 
Ei  quo  nunc  aer  gremium  difTundit  inane, 
Ignea  tune  sonitus  perfundet  flamma  feroces» 
Festinans  scelerum  saevas  ulciscere  causas. 
Nec  vindex  ardor  cuiquam  tunc  parcere  curat, 
Sordibus  ablutus  veniat  nisi  ab  omnibus  illuc. 
Tnnc  tribus  et  populi  fericnt  rea  pectora  pugnis, 
Stabit  ulcr  iue  sitnul  stupidus,  pauperque  poiensque 
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A  El  miser  ct  dive*,  simili  dilione  timebunt  r 
FSuvius  ignivomus  miseros  torquebit  amare, 
Et  vermes  scelerura  mordebunt  inlima  cordis. 
Nullus  ibi  meriiis  confidit  judice  praesens, 
Siiigu'a  sed  nimius  percurrit  pectora  terror 
Et  stupet  attonito  simul  impia  turba  timore. 
Quid,  caro,  quid  facies,  illa  quid  flebUis  hora, 
Quae  modo  vae  misera  servire  libidine  gaudes, 
Luxuriae  ;ue  luae  stimulis  le  agilabis  acutis, 
Ignea  lu  libimet  cur  non  tormenta  timebis, 
Daemonibus  dudum  fueranlque  parata  malignis. 
Quae  superanl  sensus  cunctorum  et  dicta  viromtit» 
Nec  vox  ulla  valet  miseras  edicere  pcenas. 
Ignibus  aeiernae  nigris  loca  plena  gehennae, 
Frigora  mista  simul  ferventibus  algida  flatnmis. 

B  Nunc  oculos  nimio  flentes  ardore  camini, 
Nunc  iterum  nitnio  slridentes  frigore  dentes. 
Hi*  miseris  vicibus  miseri  volvuntur  in  aevuut, 
Obscuras  inler  picea  caligine  noctes. 
Vox  ubi  nulla  sonat,  durus  nisi  fletus  ubique, 
Non  nisi  tortorum  facies  ubi  cerniiur  ulla. 
Non  sentitur  ibi  quidquam  nisi  frigora,  flammar 
Fetor  et  ingenti  complel  pulredine  nares. 
Os  quoque  flammivom.  iugens  implebitur  igne» 
Et  vermes  lacerant  ignilis  dentibus  ossa. 
Insuper  et  pectus  curis  lorquelur  amaris, 
Cur  caro  luxurians  sibimet  sub  tempore  parvo- 
Alro  perpetuas  meruisset  carcere  pcanas 
Lucis  ubi  miseris  nuila  scintilla  relucet. 

p  Nec  pax,  nec  pietas,  imo  spes  nulla  quietis, 
Flentibus  arrident,  fugiunt  solaiia  cuncta. 
Auxilium  nullus  rebus  praestabit  amaris, 
Lseiilinefaciesjam  nulla  videbitur  illic. 
S»'d  dolor  et  gemilus,  siridor,  pavor  et  limor  hor- 

[rens, 
Ticdia,  tristiiiae,  trux,  indignatio,  languor. 
Errantesque  animae,  flammis  in  carcere  cx*co. 
Noxia  tunc  bujus  cessabutit  gaudia  saecli, 
Ebrielas,  epulac,  risus,  petulantia,  jocus, 
Dira  cupido,  tenax  Iiixiis,  scelerala  libido, 
Somnus  iners,  torporque  gravis,  desidia  pigra» 
lllicil  -t  quidquid  modo  deleclatio  carnis, 
Et  caeca  scelerum  mergit  vertigine  mentem. 
Tunc  caecis  merget  flammis  sine  fiue  misellos. 

n  Felix  o  nimium,  semperque  in  saecula  felix 
Qui  illas  effugiet  pcenarum  prospere  clades, 
Cum  sanclisque  simul  laetatur  in  omnia  saecla  f 
Conjunclus  Christo  coelestia  regna  tenebil. 
Nox  ubi  nulla  rapit  splendorem  lucis  amc*na\ 
Non  dolor  aut  gemitus  veuiet,  nec  fessa  senecius. 
Non  sitis,  esuries,  somnus  et  non  labor  ullus. 
Non  febris,  morbi,  clades,  non  frigora,  flatnma?, 
Taedia,  tristitiae,  curae,  tormenta,  rutnae, 
Fulmina,  nimbus,  hiems,  touilru,  nix,  graudo,  rn«- 

[cella, 
Angor,  pauperi.is,  ma-ror,  mors,  casits,  egeslas 
Sed  pax  et  pietis,  bonitas,  opolentfa  regnat, 
Caudia,  lattitiae,  virttis,  lux,  vita  perennis, 
Gloria,  laus,  rcquics,  honor  et  concordia  dulcis, 
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lnstiper  omne  bomim  cnnctis  Deus  ipse  ministrat. 
Semper  adest  praescns,  cunctos  fovet,  iuiplei,  ho- 

[norai 
Gtorificat,  servat,  veneralur,  diligfl,  ornat, 
Collocat  Altilhrono,  laetosque  in  sede  polorum, 
Pratmia  perpetuis  tradens  coelestia  donis. 
Angelicas  inter  turmas  sanctasque  cohortes. 
Vatidicis  junclos  patriarchis  atque  propheiis, 
loier  apostolicas  animis  laelanlibus  txces. 
Mque  inter  roseis  splcndentia  caslra  tritimphis, 
Candida  virgineo  simul  inter  agmioa  flore. 
Quae  trahit  alma  Dei  Genitrix,  pia  virgo  Maria, 
Fer  benedicia  Patris  fulgenti  regna  paralu, 
luter  et  Ecclesiae  sauclos,  natosque,  patresque 
lnter  et  aetherium  ccelesti  pace  senatum. 
Quid  rogo,  quid  duruin ,  sacclo  consetur  in  isto, 
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A  Utque  illas  inier  liceal  habiure  cohories, 
Sedibus  et  superum  semper  gaudere  beatis. 
lucolumem  inihi  le  Christi  cbarissima  proles, 
Protegat,  et  faciat  semper  sine  fine  beaiam, 
Meque  tuis  Cliristo  precibtis  commenda  benignis. 

[Precatio  ad  Deum.) 
Rex  Deus  immensi  quo  conslat  macbina  mundi, 
Quod  miser  imploro  per  Christum  te  pie  clemens  : 
Da  vigilem  sensum,  Rex  regum  cuncta  gubernans, 
Da,  precor,  ingenium,  da  mentis  lumen  honestum. 
Sit  mihi  recta  fides,  et  falsis  obvia  sectis, 
Sit  mihi  prseciptie  morum  correctio  praesens, 
Sim  cnarus,  humilis,  verax,  cum  tempore  prudens, 
Secreti  tacitus,  et  linguae  fulmine  caulus, 

B  Da  fiduni  socium ,  da  fixum  semper  aniicum. 


APPENDIX. 


CARMINA  DUBIA. 


HYMNCS  PRIMUS!  De  duodecim  tignit  zodiaci. 
Primus  adest  Aries,  obsctiro  lumine  labens, 
Proximat  intle  sequens  projecto  corpore  Taurus, 
Sic  gemini  fulgent  jactantes  orbibus  ignem, 
i£stifer  est  pandens  ferventia  sidera  C  mcri, 
Hunc  subler  fulgens  serpit  vis  torva  Leouis, 
Quem  rniilo  se  juilur  collucens  corpore  Virgo. 
Exin  projectac  claro  colluutiiie  Clielae, 
jpsas  coiisequitur  lucens  vis  magna  Nepoei, 
lude  Sagitiipolens  dcxlra  flexum  lenet  arcum, 
Pnst  hunc  cornifero  Capricornus  Ittmine  pergit, 
Humidus  at  lato  coilucel  Aquarius  orbe, 
Squammiferi  rectoque  nataiit  tunc  ordine  Pisces. 


HYMNUS  II.  De  atatibut. 

Ter  binos  deciesque  novem  super  exit  in  annos 
Justa  senescentum  quos  implet  vita  virorttui, 
Hos  novies  superat  vivendo  garrula  Cornix, 
Et  quater  egreditur  cornicis  saecula  Cervus, 
i£ripedem  cervttm  ter  vincil  Corvus  et  illum 
Multiplicat  novies  Phoenix  reparahilis  Ales  , 
Qiiem  nos  perpetuo  decies  pr.evertiimis  aevo 
Nymphae  llamadryades  quarum  longissima  vita  est 
1I;rc  cohihet  finis  vivacia  frela  niiimaiitum. 
Caelera  secreti  novit  Deus  arbiter  xvi. 


DIONYSIUS  DE  ANNIS. 


Atmi  Domini  noUntur  in  praesenli  Hnea,  C 

Cum  misertus  uiundi  Dorninus  ad  lollenda  crimina 
Natus  bomo  hic  processit,  natura  ferens  viscera, 

Ad  indictionem  inveniendam. 
Tres  appone  annis  Christi  pro  indiciionibus 
Regulares,  et  partire  per  quindenum  numerum, 
Absque  mora  tunc  videbis  quis  sit  ejus  nuinerus. 

Quando  Chritlut  natus  tit. 
Qtiarta  est  indictione  natus  Christus  Dominus; 
Ideo  tres  apponuntur  pro  indictiouibus, 
De  denis  duobus  Cbristi  de  annorum  ntimero. 

Ad  probandam  lncarnalionem. 
Ordines  indictionmn  divide  per  quindecim  , 
In  his  autem  regulares  adde  denos  el  duos, 
Praesens  aniii  apponaiur  indictio  lbidem. 
Ad  exhorlandum  lectorem. 
Cilciilnm  qui  lector  scire  studes  mente  strenua, 
Ordiues  indicttonum  aliac  sient  memoriae,  jj 

Quae  si  absint  anni  Christi  amittes  ignavia. 

Ad  epactat  lunce  inveniendat. 
Per  novenos  atque  denos  annos  Christi  divMe. 
tii  qnod  bis  superahtiodat  extende  per  undecim, 
Per  triginla  partiendo  epactas  reperies. 

Item  ut  eupra. 
Decennovenalem  Paschae  unum  lantum  subtrahe. 
Per  undenos  ampliabis,  per  triginta  divide, 
Epactam  ipsius  annt  protmus  invenies. 
Ad  epaclat  tolit  inveniendat. 
Pro  epactis  namque  solis  sume  annos  DominL 


llorum  quarlam  his  appone  annorum  qoi  fuei  int 
Regulares  adde  quater,  per  septenos  divide. 

Item  ut  tupra. 
Teueautem  nono  semper  Kalendas  Aprilium. 
^eria  quae  esse  constat  locus  concurrcutium, 
Crescuut  quibtis  111  diebus  per  septciium  iiumerum. 

De  cyclo  tolis  quem  gradum  teneat. 
Octo  annos  subtrabendo  pro  solari  clrculo, 
Per  vigenos  ct  octonos  reliquos  diviseris, 
Jnveuisse  te  gaudebis  sic  solarem  circuium. 

Ad  probandam  concurrentem. 
Circulum  et  hunc  solarem  divide  per  qtiaiuor, 
Tandem  quartam  ejus  partem  eidem  adjicio, 
Per  septenos  divideudo,  concurrens  invenitur. 

Ad  cyclum  lunce  inveniendum. 
Cyclus  lunae  quotus  exslat  si  sciie  desidcras, 
Duos  aimos  semper  deine  de  supremo  iimnero, 
Per  noveuos  sitnui  denos  divisus  reperitnr. 

Ad  cyclum  decimum  nonum  invenicndum. 
Annis  Christi  uuum  tanlum  ri(e  si  addideris, 
Per  novenos  atque  denos  pariler  diviseris , 
Deceiiitovalem  cycluin  ultiinum  reperies. 

De  loco  epactarum. 
Epactarum  locus  patet  faciiis  et  commodus, 
lii  uudecimo  Kaleudas  positus  Apnliiim, 
In  quo  iuua  cum  epacta  coaequatur  numerus. 

Item  de  quatuordecim  epactis. 
Quarta  deciina  epacta,  cum  tenclur  circuio, 
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QuarUm  decimam  undeno  Kalendas  Aprilium, 
CoinpuUre  lunam  cogit  lege  pairum  sanciium. 

Quando  epactw  cretcunt. 
Nam  epacta  cum  crescunl  ad  quindenura  numerum, 
Duodenaruni  Kalendarumque  itemque  Apriliuin, 
Quarum  decimam  tenebis  lunam  sine  dubio. 

De  paucioribus  epactis. 
Pauciores  jam  epactts  observata  regula, 
Crescere  per  dies  aine  usque  decimam  quartam, 
Ipsa  erit  quam  quaerebas  legalis  legitima. 

De  plnribut  epactis. 
Porro  plnres  si  dicunlur  ultra  quindenarium, 
Ipso  Dumero  ascende  usque  trigenariuin. 
Sic  ad  novam  inchoando  ad  paschalem  terminum. 

Regula  prima  mensis. 
Paacba  nosirum  primi  mensis  est  tenenda  regulat 
Chrisiiani  post  peracia  luna  decima  quarta, 
jEquinoclio  transcenso  in  die  Dominico. 

Quid  inter  Atyma  et  Paseha  distet. 

Inter  Azyma  et  Pascha  haec  est  differentia  : 
Pascba  dies  est  tenenda  luna  decima  quarta, 
Aiymorum  qui  aequuniur  sepiima  solemnitas. 

Quomodo  variatur  per  teptem  dies. 

Luna  paschae  variaiur  in  sepieno  numero , 
Die  quo  surrexit  Ghristus  ac  Salvator  omnium, 
A  quo  jure  nomen  sumpsit  sanctus  et  dominieus. 

De  communi  anno. 
Quatuor  et  trecentorum  quinquaginta  dierum ,    . 
liecipit  communis  annus  duodeciiu  mensibus  t 
Undecim  de  solis  cursu  remanente  diebus. 

Item. 
Niimerus  jaro  undenorum  hic  per  annos  singulos, 
Ad  quacrendam  lunam  semper  annualim  ponitur, 
Graeco  nauique  sortiuntur  epactae  vocabulo. 
De  Embolitmo. 

Fmbolismus  vero  decem  atque  novem  diebus, 
Cursum  solis  transcendendo  longior  efficilur, 
Habeus  quater  octoginu  et  trecentenos  diea. 
De  Ogdoade  et  Hendecade. 

Est  et  alia  praefati  circuli  divisio , 
In  qua  Ogdoas  annorum  Hendecasque  quaeritur, 
Qui  aequare  cursum  solis  atque  lunae  dicilur. 
De  luna  Januarii. 

In  Kalendis  si  requiris  lunam  Januarii, 

Gyclum  semper  tantum  lunae  exteode  per  undecim, 

Regularem  adde  unum  per  triginta  divide. 

Jtem  ut  supra. 

Cyclus  namque  memoratur  tribus  annis  uliimis, 
liepularem  non  apponas  unum  ut  in  caoieris , 
Quia  doo  sunt  ponendi  liis  cura  pervigili. 

In  quosigno  luna  versetur. 

Forte  luna  quo  verseiur  signo  si  quacsieris 
Ducta  quater  ejus  aeus  per  partes  concreverit , 
Per  triginta  partiendo  tunc  signa  reperies. 
Jtem. 

Est  in  media  vcl  prima  prompta  compuutio, 
Namque  alio  in  signo  quot  partes  habuerit , 
Tot  sequentibus  adjice,  vel  detrahe  omnibus. 

Quandiu  in  tigno  moretur. 
Unoquoque  signo  luna  tantum  binis  diebus, 
Seois  Loris  atque  besse  illustrare  dicitur, 
Sic  per  omnia  percurreus  ad  ipsum  revertitur. 

De  tribus  annis,  qut  non  obterventur. 
Porro  ocUvus  et  uiulenus  atque  nonus  decimus 
Generale  argumenium  conservare  nequeunt. 
Faciente  cmbolisuio  dum  in  bis  inseritur. 
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A  JJe  Maio  mente. 

Primo  igitur  de  tribus  annis  de  quo  diiimos, 
In  Maiarum  Kaleudarum  hac  consueta  regula. 
Tonc  ocuva  demonstratur  esse  et  vicesima. 
Item. 

Embolismus  quia  sane  Mariio  inseritur, 
Dumque  unius  dies  celebraiur  ablatio, 

10  viceoo  remanebit  et  aepteno  numero. 

De  Jutio  mense. 
Sjmili  itemque  tnodo  Kalendis  Julii, 
Sis  contentus  de  triginta  in  nonam  vicesimam. 
Kemanere  embolismi  facit  superfluitas. 

De  embolismis  uudecimi  anm. 
Anno  undeno  embolismo  in  quo  pridie 
Nonas  solet  in  Decembris  solito  accendere, 
Facit  eam  tuuc  rectdere  sic  muuto  ordine. 
Jtem. 
B  Ratio  namque  lunaris  in  Kalendis  Martii , 
Gum  viceua  siinul  nona  compuUre  soleat. 
Embolismus  Untum  tenet  ociavam  vicesimam. 

De  decimo  nono  anno. 
Anno  decimo  et  nono,  qui  est  borum  ultimus, 
Tertio  quia  Nouaruin  Marliarum  ponitur, 
Facit  Maias  in  Kalendis  hunc  supernum  numerum. 

De  sattu  luna. 
Julii  denique  mensis  in  die  trigesiro*, 
Saltus  lunae  est  tenendus  generali  ordine, 
Qui  per  denos  et  novenoa  solet  anoos  crescere. 

Unde  sallus  conficiatur. 
Horae  singul*  per  annum  uno  puncto  addilo, 
Nona  decuna  pars  puncli  consut  haec  ablatio. 
Fit  per  decem  novem  annos  diei  ablatio. 

Item. 
q  Cunclis  retro  anms  semper  apponunlur  undecim» 
II ic  epacta»  pro  cremento  numero  duodecimo. 
Trigenario  completo  nullam  did  placuiu 

Jtem. 
De  vigesima  et  nona  die  quippe  akera, 
CompuUre  cogit  primam  banc  ejus  velocius,. 
Transilire  diem  facit,  sic  ad  Nonatn  inchoas. 

Ad  probandam  tunam. 
Si  vis  ergo  lunam  scire  hoc  vel  illo  tempore, 
Sume  dies  Januarii  a  mensis  principio , 
Adde  aeUtern  Kalendarum  luoae  mensis  ipsius. 

Item. 
Per  novenos  quinquagenos  primo  si  partieris, 
Nihilominos  secundo  per  triginu  diviseris, 
Vere  lunam  quam  quaerebaa  facile  inveniet» 

Ad  probandam  feriam. 
ltem  suroe  dies  anni,  divide  persepties, 
D  Et  quot  ultra  septem  crescunt  habeto  memoria* 
llis  diclarum  Kaieudarum  feriae  annectere. 
Jlem. 

11  is  in  unum  adunatis  summam  com  collegeris» 
Et  septenis  item  suis  partibus  diviserls , 
Argumentum  quod  quserebas,  feriam  inveniea. 

De  cequinoctio. 
iEquinoctium  vernale  in  prima  vigesima 
Martii  tenere  debes,  quia  patrum  regula  , 
Observare  valde  monei  ratione  aedula. 
Aliud. 

Sic  iUque  et  September  coaequato  numero, 
Quia  esse  duo  anni  comprobantur  unius. 
Autuinnale  suum,  aller  servat  aequinoctium. 

De  ratione  duodecim  signorum. 
Mira  prorsus  paganorum  et  saeva  deroenlia , 
Qui  in  coeluni  translulerunt  taut  diversas  bestias 
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Ciidi  olympo  esse  consteut  angelororo  agmina 

llli  Uorom  radiare  dicunt  tnter  sidera  , 
Qui  in  bovem  versura  Jovem  fabulose  asseveiant* 
Ad  Italiam  transvexit  Agenoris  filiam. 

Habet  fides  Christiana  signorutn  memoriam , 
Primum  Agni  qui  in  ceetum  roajesute  fulgida, 
Regnat  unicus  cum  Paire  per  immensa  saecula. 

Igitur  non  torvus  fronte  nec  cervice  tumidus 
Nosier  taurus  est  puUndus  nominatus  optimus  , 
Dulcis,  blaodos,  atque  mitis ,  atque  suavis  viiulus. 

Ipsc  est  crgo  tenendus  saginatus  vitulus, 
Cujus  caro  immolau  in  crucis  paiibulo, 
llos  crore  suo  tulit  de  mortis  periculo. 

Hic  non  eessat  nos  hortari  pietate  sedula, 
Jogo  Cbrisii  sobmtttenti  exarare  vitia , 
Divinorum  praeceptorum  reporUre  scmina. 

Proseqoeniibos  horutur  tesumentum  getninis. 
Idolatriam  calcare  ,  solum  Dominom  quaerere , 
Avarittam  vitare  caocrum  incurabttem. 

Leo  noster  obdormivit.ut  in  morte  vincerel, 
Ideo  evigilavit  ut  possimus  surgere. 
Per  quem  juste  merebamur  a  poenis  eripi. 

Yirginis  hoe  sextum  signum  competenier  seqttitur» 
Sexu  mundi  jam  eute  venit  Dei  Filius, 
ifiquitaiU  libram  tenet,  jure  Deus  diciiur. 


A     Huic  puro  si  quis  corde  bene  roiuistraverit , 
Jam  securus  non  timebit  venenum  pestiferon  v 
Conculcare  jam  cum  planu  scorpionem  poterii. 

Scuto  fldei  protcctus  saevum  sagiturinm 
Deformatum  non  timebit,  cum  equinis  cruribus, 
Ipse  quoque  superabit  nefandum  diabolum. 

Capricornus  ac  deformis  vultu  despicabilis , 
Alios  ainentes  Tacit,  alios  sacrilegos, 
Homicidas,  furiosos,  alios  adulteros. 

Sed  bis  omnibus  conversis  atque  bene  flentibus, 
Tergere  de  fronte  solet  candidus  aquartus, 
Crimina  quaesponle  liunl  vel  instinclu  daemonum. 

Duo  pisces  qui  sequuntur  uno  sinu  editi , 
Duos  populos  Agurant,  vocatos  per  gratiam  , 
Baptismatis  uoda  lotos,  soii  fyfo  credere. 

Insanire  jam  Htorum  deSfoal  demeolia , 
Qui  in  ccelo  esse  credunt  aliqua  morulia , 
Cassa  spernant,  illa  credant  qune  Dei  Ecclesia. 

Auimalia  pusilia,  magna  et  reptilia , 
jj  Carnis  pondere  gravata  non  petunt  coelestia , 
Sed  cum  carne  borum  credunt  interire  aiiimas. 

Ubi  hominum  et  Dei  mediator  fuerit, 
Esse  ibi  eiectorum  credimus  et  animas, 
Haec  daturum  se  promisit  iiulniu  bonitas. 


MANFREDI  CARMINA. 


HB  ANNO  SOLAEI. 

Annus  solaris,  qui  magnus  ssepe  vocatur, 
Circuiius  solis  semei  est  per  xodiacuro. 

De  curtu  solit. 
Cursos  vigioti  coropletur  et  octo  per  annos. 

De  anno  tunari. 
Annus  lunaris  est  lunae  circuitus,  qui 
Nunc  est  communis ,  nunc  embolismus  habetur. 

Dt  cursu  luncs. 
Ast  ejos  cursus  tres  bisque  flt  oeto  per  annos, 
Ex  his  luminibus  nos  pertractare  duobus, 
Convenit,  et  nostris  ratiooibus  addere  sedem, 
Ut  super  haec  fuerint  quae  fundamenu  locaU, 
Obicibus  valeaot  nou  argumenta  refelli, 
Sed  primum  quiddam  volumus  reserare  quod  insut, 
Utile  quod  multum  nobis  insUre  videtur. 

DE  QUATUOR  TEMPORIBOS  ANNl. 

Ver,  csus,  autumnus ,  biems,  sunt  quatnor  anui 
Teoipora  quae  certo  nomero  divisa  patescunt, 
Cuique  dedit  teroos  sua  contemplatio  meobes. 

De  Vere. 
Martius,  Aprilis,  et  Maius,  Veris  habeotur. 

De  JEtwe. 
Jooios,  Augustus,  iEsutis  Julius,  adsunt. 

De  Autumno. 
Aotomoique  October,  Septemberque,  November. 
De  Hieme. 

Soot  hiemis  Janus,  Februarius  atque  December, 
lo  quorum  primo  Deus  imrouubilis  et  rex, 
Priocipiom  fecit  naturae  conditor  orbis, 
Atque  creaturis  flxit  primordia  cunctis, 
Coropleviiqoe  suum  quod  scribitur  esse  riiebus,    • 
Sex  opus  atque  ab  hac  septena  luce  quievtt. 
Altius  ergo  libet  hujus  secreu  aperire 
Dispositi,  documeoUque  iradere  postea  nati. 

DE  SEPTEM  DIEBUS  ET  NOMINIBOS  EORtiU. 

Principio  roundi  septem  Deus  ille  creator 
Instituit  cyclos,  quos  sphaerae  circulus  ambit, 
Singula  qui  flnxit  sub  certis  cursibus  astra, 
Nominibus  propriisqoe  pbilosophia  nouvit, 
Noinine  Saturni  primum,  Jovis  atque  secundum, 
Mars  sub  eis  correns,  et  sexto  Mercorius. 


Luna  qoidem  mioimo  decorrit  septima  ecelo, 
Quaeque  dies  astris  accepit  oomeo  ab  istis, 
hac  ratione  operique  nostro  competit  apte. 
Lux  cum  nocte  sua  viginti  quattuor  ooris 
Consui,et  aeteroum  deducit  ab  aethere  corsom, 
Nunc  a  Saturno  tu  connumerare  supremo, 
Incipe  pnst  illos  lunae  numerabis  et  orbem, 
Sic  in  clrcuitu  per  cunctos  catculus  ibit, 
Cui  numerus  primus  post  quaituor  atque  decem  bis 
G  Couvenit,  illius  assumit  nomen  habetque. 
De  die  Dominico. 
Ergo  prima  dies  vociuta  est  nomioe  solis. 

De  die  Veneris. 
Nunc  veri  solis,  qoi  nos  de  morte  redemit, 
Pars  oomeros  lunae  dat  nomen  inesse  secunda», 
Et  sic  quaeque  dies  accepit  nomen  ab  astris, 
Sed  nunc  flectamus  atqne  praemisimus  illa. 
Articulum  ofllcioque  siyli  promissa  canamus, 
Quaru  luce  Deus  duo  mundi  lumina  flnxit. 
De  Mercurio. 

Planetasque  alios,  stellas  et  sidera  cuncu, 
In  flrmamenlo  quibus  immuubile  cursus, 
Addidit  et  proprium  cnrstim  haud  excedere  jussit, 
Hic  est  ille  dies  iu  quo  sapientia  scripstt, 
iEqoales  horas  noctis  fieri  atque  diei, 
Et  cursum  solis  fuerit  sludio  rationis, 
_  Circuitus  ejus  cognovil  pervigil  annus, 
u  Ter  centum  beri  cum  sexagiuta  diebus, 
Quioqoe  superjectis  simul  et  consure  quadraiiie, 
Sed  cujusque  rei  quadrans  est  portio  quaru, 
Tres  vero  reliquae  dicuntur  nomine  dodrans , 
Uude  dies  isti  procedunt  vel  numerautur, 
Per  documenta  damus,  si  nosse  cupis,  manifesie* 

DB  CORSU  SOLIS  ET  ANNI,  ET  SIGNIS  EnRUM. 

Astrorum  cursus  et  luoae,  solis  et  orbem, 
Edidicit  primum  scripsitque  iEgyplia  nympbis, 
Tradidit  et  curas  liujus  morultuus  artis, 
Atque  itiner  solis  per  quod  deducitur  annus, 
Zodiacom  vociuns  signat  indagine  mira, 
Quam  bene  declarat  Macrobius  ille  sagan 
lugenio,  studioqiie  probo  docet  esse  laborem, 
Hunc  per  bisseoas  divisit  provida  partes, 
Partes  signa  vocans,  quae  couveniente  uoUvii. 

De  Ariete. 
Nomioe  oamque  aries,  coeli  pars  prima  Tocatur, 
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Seu  qood  praecipne  lioc  animal  prae  cornua  fervet, 
Ul  sol  fervoris  radiis  qoasi  cornibus  ipsam 
Concretam  glacie  ierr»m,  bruma?que  rigoretn 
Incipit  exercere,  et  semiuihus  reserare,  ^ 
8ive  qnod  hinc  Aries  dexiro  procumbit  in  armo, 
Sicui  ab  hoc  dexir.tm  sol  luslrat  lempore  partein 
Zodiaci,  suni  nainque  duo  hemisphseria  coeli. 
Ast  Aries  primi  c:iput,  est  e!  Libra  secuudi, 
El  spaiium  alterius  dimenstim  partibus  aequis, 
Circuit  atque  Aries  decuinbit  parte  sinistra. 

De  Tauro. 
Sed  Taun  nomen  parti  imposuere  secnndae, 
Sol  qtioniani  coeli  partes  dum  permeai  istas, 
Canescunl  fruges,  taurique  boiimqiie  labores, 
Fervidiot  ibus  et  terris  jam  falce  inetunlur. 

De  Geminis. 

Ast  alitid  signum  Gerainorum  nomine  dicunt, 
lu  snecie  cygni  Lrdam  decepit  adulter, 
Hic  oiiiis  ex  utero  peperit  fralresqoe  gemellos, 
lnqiie  vicem  fratrem  Pollticem  Castor  amavil, 
Mortalis  ftierai,  qui  morlem  matre  ferebat, 
lmmorlalis  erat,  qui  pro  patre  morte  carebat, 
Iltc  qiioni.1111  patrem  de  frntris  morte  recepit, 
Frateriiac  morti  de  vita  participavit, 
Participaiido  vices  sed  sidus  in  auhere  facti, 
Parte  quidem  cceli  :  sic  sol  dum  currit  in  i>ta 
Arbusta  et  fruges  solis  fervorihus  arent, 
Incipiuinque  mori  viiidi  quae  fronde  vigebant, 
Aique  per  acstatem  quasi  morma  s  cca  videiitur, 
Mundi  pars  habet  hic  zonae  vicina  perustae. 

De  Cancro. 
Atque  notant  quantum  sub  Cancri  nomine  signum, 
Kst  in  propatulo  sita  signilicatio  Cancri, 
Incedil  versus  ut  per  vestigia  cancer, 
Sic  dum  sol  nequit  hanc  cusli  transcendere  partom , 
Inferiora  petit  lustralo  solstilio,  s«  b 
Quarta  parie  ejus,  qua  priinum  conficit  orlum, 
Scribere,sed  tempus  noo  est  exsortibus  aptuui. 
D&Leone. 

Ac  quinlae  parti  nomen  posuere  Leouis, 
Hoc  animal  cunctis  pneslat  fervore  caloris, 
Cujus  membra  teuei  vigor  et  vis  parte  priori, 
Degeneralque  et  debilitai  sub  posteriori, 
Sic  magis  exurit  sol  quam  per  caetera  signa, 
Atqtie  suuni  robur  terris  diffundit  anhelis, 
Nec  non  extremis  sigui  sub  partibus  bujus, 
Miiigat  ardorem  duiuaial  debiliorem 
ln  lerram  positis,  quos  post  vestigia  liuquit. 

De  \irgine. 
Nomen  inest  sexto,  Virgo  pro  tempore  slgno, 
Terra  quod  efleta  quasi  virgo  femina  conslet, 
Atque  nihil  fruttus  isto  sub  sidere  gignat. 

De  Libra. 

Verotn  zodiaci  pars  seplima  Libra  vocatur, 
i£quales  proprio  cum  nomine  monstran.s 
Parte  sub  liac  cceli  noctis  fleri  atque  diei. 

Dt  Seorpione 

Scorpius  oetavo  noaoque  Sagittarius  fert 
Nonien,  et  binc  imbres  signant  el  grandinis  ictus. 

De  Capricorno. 

Ilinc  decimum  sphaerae  signum  vociiantCapricornum, 
Alla  petit  seinper  frondes  pascendo  capella, 
Sic  ex  adverso  rediens  sol  alta  requirit, 
SoUiitium  pars  quarta  facil,  solemque  remiuit. 

De  Aquario. 
Uudccimum  signum  cui  nomen  Aquarius  addunl. 

De  Piscibus. 
Atque  duodecimom  dicunt  ex  nomine  pisces  , 
Quod  nivibus  quod  cedat  aquis  hoc  lempore  lellus. 


A  De  bistexto. 

Ergo  per  ha*c  comemplautes  recurrere  solera, 

Hac  annum  fleri  design^iur  raiiooe, 

llorum  signoruro  sol  Itislrat,  quod|iie  diebus, 

Trigenis,  ac  dimidia  cutn  quinque  bis  hora, 

Hos  omnes  stunmam  lu  inutliplicabis  in  unam, 

De  ctmctis  signis  horas  mediam(|ue  reducens, 

lnvenies(|tie  dies  cum  sexaginta  irecentos. 

His  quoque  quinque  dies  hos  calculus  addet, 

Bi<  sen:c  mediap  nuiic  restaut  insuper  horae , 

Efflcies  seuas,  bas  si  c»lligeris  horas, 

Hae  junctse  quadraus  est  poriio  quarta  diei, 

El  tribus  est  cautum  quod  non  numerelur  in  annis, 

Asl  anno  quarto  qtiadranles  qualtiior  uuum 

Complent,  coosiiluuiilque  diern  sub  foribus  anni, 

llic  bissextilis  toius  vo>  abittir  annus , 

Constaus  trecenlis  sex  sexaginla  diebus. 

QUARB  DICATUB  BIS8EXTUS,  ET  QUABE  SIT  lNVENTOt, 

n  Quod  si  neglecium  fuerit,  producilur  error 
Tantus,  ut  «slivi  bruniali  lempore  roen>es 
Occurranl :  vice  versa  permtitenlur  ul  ipsi, 
llia  dies  igitur  tantus  videtur  ut  error, 
luseritiir  simul  ac  bissextus  jure  vocalur, 
Quod  numero  legitur,  bis  Marti  sexto  Kalendas, 
Hanc  concurrentum  sedem  dixere  Quirites , 
Nam  quotacuuque  dios  feria  nuineratur  in  ista  , 
Tot  concurreutes  alio  stimuniur  in  anno, 
Sed  bissextili  superaddita  suuiitur  anno. 

DE  NOMINIBUS  MENSIUM. 

El  quia  signorum  data  significatio  clarel  : 
Nunc  de  nomiiiibus  coneinur  scribere  mensom. 
Koma  polens  olim  cum  gemmis  pliibsophiae 
Venurcl,  cursum  totique  imponeret  orbi, 
Primum  bissenis  divisit  partihus  aniitiui , 
lncidit  liinc  el  cuique  vocabula  congrua  parli. 

De  Martio. 
q  Marlius  a  maribus  cujus  pars  prima  vocatur  9 
Quod  tunc  Juno  Jovem,  <|uod  leilus  postulet  iiubrem, 
Ll  fiat  praguatib,  et  fetibus  apta  tuiuescat. 

De  Aprili. 
Ast  alia  Aprilis  quoninm  naiura  aperitur, 
Dicitur  ad  flores,  fructus  et  gramina  cuncla. 

De  Maio. 
Tertia  majorum  Maius  de  parte  vocalur. 

De  Junio. 
Junius  in  quarta,  junioribus  est  vocitalus, 
Mamque  bipertiti  fuerant  de  more  Quirites  , 
Alque  senex  inajor  pars  constiltabat  in  urbe , 
Mililiamque  manus  juvenum  vinutc  regeuat, 
llinc  igitur  Maius  et  Junius  est  vocitatus. 

De  Julio. 
Julius  a  magno  sortitur  Caesare  nomen. 

De  Augusto. 
Nomen  ab  Augusto  mensi  imposuere  sequenti. 

DE  QUATUOR  ULTIMIS  MENSIBUS* 

Quattuor  hinc  alii  sumpserunt  nomen  ab  imbre.  « 

De  Septembri  et  Octobri. 
Primum  Quintilis  sunt  Sextibsque  vocati. 

De  Novembri  et  Decembri. 
Kt  numero  quantum  stint  primo  mense  rcmoti, 
Teroperiem  coeli  uumero  quoque  sigoittcaiites. 

De  Januario. 
A  Jano  meusis  Januarius,  uui  est  vocitalus, 
Frincipium  rvrum  Janum  feriata  vetustas 
Credidit,  alque  illuiu  menscui  miraia  dicavit» 
Qnapropier  meusis  Januarius  caput  anni. 

De  Februario. 
Postremae  parli  nomen  Februarius  induot, 
ISaio  febrtiare  quidem  dicunt  purgare  Latiiri, 
Mos  viguii  ulis  Romanis  civibu*  olim, 
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Anno  sub  quinlo  dum  censtis  fertur  ad  urbem, 
Moenia  cum  muris  tetupla  ei  lustiare  deorum, 
Sciiicet  istttia  mensis  sub  luce  secunda  , 
Dl  quasi  purgarent  delicli  exce*sibus  urbem , 
Et  venia  atque  salus  per  snpplica  isia  daretur, 
Dicere,  loslrare,  sic  el  purgare  solemus, 
Sic  et  mullnties  dicitur  quinqiiennia  lusira  , 
Sed  per  inaccessos  opus  est  uunc  tendere  sallus. 
Atque  itiuer  ccepium  vario  sermone  levare. 

DS  RECULARIBUS  FERIARUM  ,   EALENDARGM 
ET  Dl  BORUN  ORIGINE. 

Primum  nunc  igitur  videamus  redignlares, 
fjnde  proeedant,  et  eoruin  quae  sit  origo. 
Priroa  dies  mundi  describitur  illa  fuisse  , 
Qua  lucem  legimus  primum  luxisse  creatam  , 
tloc  est  Zodiaci  et  vervecis  portio  prima. 
A  prima  ergo  die  numerabimu«que  Kalendas 
illius  mensis,  de  qtio  cognoscere  quaeris, 
(Juosque  dies  post  h*c,  per  septeut  divide  cunctos, 
Hunc  Dumerum  quoniam  nunquam  transcendere  pos- 

[suni, 
Quodque  sopercrescit  pro  re»ligulare  tenehis, 
Si  minus  esl  ilidem  pro  rcdigularibus  adsit. 
Septem  si  fueriol  tot  mensibus  addilo  sepiera, 
£t  coiicurrentum  de  summa  sublrahe  scdein, 
Veneris  ad  Marti  postquain  noineraiido  Kaiendas, 
Et  sibi  qui  restanl  a.*cribere  quinque  niemento 
lila  dies  feria  visa  est  decurrere  prima, 
Dtim  Phoebus  cursum  iioiiduui  praefecerat  anni, 
Hic  prius  incepta  cnnctirrens  priuia  vocata  e&t, 
Couturiil  siqutdem  totum  copulata  per  auuuiii. 
Quare  reguiares  dicantur. 

Nunc  qua  concurrens  procedat  origine  prima, 
Addimus,  et  talis  qnid  siguet  copula  nobis. 
Quae  concurrenles  ideo  dictintur  aperte, 
Quod  pariter  totum  cum  redigularibos  anno, 
Curruni,  et  feriam  quola  sit  ventura  Kalendis, 
Signibcant,  et  fit  peir  solis  regula  cursum. 
Sume  dies  igitnr  qua  priinum  claruit  nrbi?, 
Lucc  novus,  cunctosque  simul  numerabis  ad  ipsutn. 
Usque  iocutn  sedes  quo  concurrentis  habetur. 
Quomodo  inveniuntur  regulares. 
Primus  concurrens. 
llos  quoque  prsecipimus,  per  eeptem  divide  soIu«% 
Qui  superesl  concurreutuni  signetur  orig»», 
Caetora  quae  sequitur  linc  ordine  eomperielur, 
Sicut  ab  hac  actum  est  anno  paitire  secundo, 
Haeqce  dua*  currunt  ilio  qui  trausit  iu  anno, 
Quodque  superfuerit,  um  superaddere  cures, 
Tertiaque  et  quarta  rebquis  sic  multiplicamur. 
Astanno  quinto,  quoniain  bissextus  liabetur, 
Quae  super  accrescunt  siinul  liac  in  setle  quiescuni, 
Dicta  sede  duae  feriae  nuiuerantur  in  unuu», 
Seitaque  pradictum  tenet  et  post  septima  cursum, 
Quodque  supergraditur  (ut  dicit  regula)  septem, 
lllud  sublatis,  concurrens  jure  teuetur. 

Quomodo  inveniatur  feria  per  regularem. 
Ilae  concurrentes  cum  praecedentibus  aoctae, 
Ostenduut  feriam  quou  sit  ventura  Kalenuis, 
Si  septem  fuerit  numero,  libi  septiina  llet ; 
Si  roinus  est,  totam  feriam  numerato  Kalendis, 
Si  sepiem  transit,  numero  deponito  septem. 

OE  UIVENTlOftB  CUJUSLIBET  DIEI   MENSIS,   PER  DIES 
MEN8IS. 

Et  li  per  lotum  mensem  cujusque  diei, 
Nosse  cupis  feriaro,  pratcedentis  quoque  mensis, 
Sume  dies  cuuctos,  sed  nec  numerabis  eamdc m, 
llisque  Kalendarum  feriam  superaddito  totam 
Si  septem  fuerinl  itidem,  tibi  septima  fiet, 
Si  minor  est  iilis  numerus,  tibi  jure  manebit, 
Si  septem  traosit,  numero  deponiio  seplem, 
Sdlicet,  siguetur  quod  ea  ratioue  teuetur. 


A  DB  REGULAMBUS  LUJUS,  ET  DE  EORUM  ORICINK. 

S-d  quia  circuittis  est  solis  carmine  scriptus, 
Nune  assignemus  lunaa  proposse  mealus, 
Ast  alios  primuin  paiid^miis  redigulares, 
Qui  subtcribuntur  ab  liuix  meii»ibus  istis. 

De  epactis. 
Lunae  circuilus,  lunaris  diciiur  annus. 
De  inventione  nulUe. 
Principium  cnjns,  qui  nunc  Septembrts  habvntn-, 
Mensis  adest,  veterum  quem  sicut  pagina  prodit. 
i£gypti  astrologi  primom  invenere  sagaces, 
Hi  >unt  scrutati  vigiles  secreta  polorum, 
Atque  m»gi«terium  quoruin  didicere  Latini, 
Gymnasiutiiqtie  artes  admirantes  initantur. 
Hi  quoque  pn»t  illos  describentes  sutiierunt, 
Sedem  epaciarnm  Septembris  sexlo  Kalendas 
H»c  coelo  iufixam  referunt  in  sede  creaum 
Lunam,  quod  nullo  lerris  fulgore  refulsit. 
B  llanc  quia  iiullius  nurueri  variaverat  «tas 
Luraiue,  iioii  valuit  penilus  tricesima  dici, 
Hinc  igitnr  Pboebeu  nnllo  splrndore  scientes, 
Nullas,  epactas  illuin  dixere  per  aunum. 
Asi  alia  priinum  terris  de  lumine  lumeii, 
Fuudens  luce  nova,  recie  est  tunc  prima  vocata, 
Et  quoniun  terris  illuxit  Itimine  pruiium, 
liic  prius  iucospta  e>t  numerari  quinto  Kilendis 
Et  quouiain  Octubrts  evenit  quinla  Kalendis. 
Nam  quotacunqtie  fuit  tuuc  luna,  quibusqueKalenilis, 
MensibiiH  his  toti  lem  scnbuntur  rediguUres, 
lsta  quidem  currit  per  cunctos  regula  menses. 

De  undecima  epacta. 
Undecimam  post  boc  anno  dtscere  seqoonti, 
bpactam  tota  e»t,  iiam  Phuebe  »ede  notata, 
Et  quota  sede  sua  cunclis  effulget  inanis. 
Epacta?  totidem  concurrunl  seinper  iu  ipsis. 

QUOD  EPACTA  ET  REGULARIS  DEBENT  IUKOI  AD  flf  VR- 
Q  McNOUM   iETATEM  LUN^. 

Epaciae  juncl»  cum  rediguUribus  isris, 
Piaesignant  quota  sit  Plicebe  fulsura  Kaleudis* 
llorum  si  nuuieriis  trigiuta  evenerit  inTra, 
Tota  manei  Pboebe,  sed  si  concreverit  ultra, 
lllis  sublaiis  adeiit  lihi  tola  Kalendis, 
Quot  reliqui  fuerini,  hoc  consiet  regula  cunctls. 
Quod  aslat  lunee  per  dies  mensis  inveniatur. 
Sed  si  per  totum  cupis  boc  cognoscere  mensem, 
Sume  dies  meusis  qui  prjecedunt  boilieriium, 
El  qtiotacunque  fuit  tuuc  ipsis  luna  Kalendis9 
lllius  iiumeruni  transaclis  adde  diebus. 
Horum  si  nuuierus  trigiuta  evenerit  infra^ 
Tota  maiiet  Phoabe,  sed  si  concreveru  uiira, 
lllis  sublatis  quot  restant  luta  teuetur, 
Sed  lameii  hoc  opus  est,  vigili  de  inente  nolare, 
Si  mensi  fuerit  inscripta  vicesima  noua. 
Deme  tot,  aetatem  reliqui  luns  tibi  pandent, 
n  Hoc  quoque  cur  liat  conabor  prodere  melriB. 

DE  AHMO  LUItARI. 

Zodiaci  signum  percurrit  quodque  duobus, 
Luna  diebns  sex  horis,  besse  uuius  borae, 
Quosque  dies  igitur  de  cunciis  coliige  signis, 
Et  juncti  pariter  viginti  quattuor  adsunt, 
Tresque  dies  potes  ex  horis  superaddere  senis, 
Et  quid  sit  besbis  miuc  hac  ratioue  fatebor, 
Si  tres  iu  partes  aliquid  tliviscris  sequas, 
Nomine  quaeque  triens  fertur,  cunctaeque  lenentes, 
Portio  si  fuent,  aliis  subtracta  duabus, 
Una,  duae  reliquae  dicuntur  nomine  besses, 
Bissibus  ex  his  sex  octo  suppleveris  horas, 
Hic  igitur  numero  Phoeben,  ambire  dierum, 
Totum  zodiacum  daret  dictisque  sub  or«s, 
Non  tantum  ad  solem  spatio  transire  sub  ipso, 
Signiferi  partes  quoniam  dum  pervolat  ipsa, 
Sol  totum  fenne  tendil  percurrere  sigutim, 
Ncc  valet  ascendi  Phoebe,  nec  prima  vocan, 
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Ni  sub  fratre  prius  fuerit,  ni  iransgrediattir, 
Ergo  dies  duo  praediclis  et  quattuor  horae 
Addantur,  quorum  spatio  Phoebum  ipsa  seqtietur* 
TransTolet  et  ftat  superno  luroine  prima, 
lioe  est  lunaris  suppletus  ad  omnia  mensis, 
Quero  nos  viginti  constare  novemque  diebus, 
lnsuper  et  scriptis  bissenas  promimus  horis, 
Namque  dies  horis  non  permanet  integer  istis, 
Et  quia  tum  diTiditur  in  mensibus  umis, 
Alierius  mensis  bissex  implebitur  boris, 
Praesertim  prkno  fuerit  cum  cardine  mundf, 
In  medta  succensa  die,  sed  mense  secundo, 
Nocte  alternatkn  media,  sic  inde  cucurrit, 
lli  cuncti  summam  menses  redigantur  in  unatu, 
Hinc  et  tercentum  cum  quinqeaginU  diebus 
Quattuoradjectis  annum  constare  fatemtir. 
liic  est  qtii  proprie  lunaris  dicitur  aniius. 

QUOD  UNA.  BPACTA  INTBNIATUR  PBB  ALIAM,  ADDENDO 
UNDECIM. 

Illtid  et  intuitu  nunc  contemplare  sagaci, 
Quod  damus,  et  memori  patefactum  mente  reponc. 
Hic  enacurum  series  et  origo  patebit, 
Suntduo  inaequales  tibi  quos  monstravimus  anni. 
Vincitur  undenis  lunaris  forma  diebus, 
llis  quia  lunaris  solis  superatur  ab  anno, 
Undenae  epactae  sumuntur  in  ordine  primo, 
Hinc  iHjmerus  cunctis  addatur  semper  in  annis 
Epactis  afflnis  prcecedentibus  annis, 
Quod  minus  aut  plus  est  triginta  ex  more  tenebis, 
Wius  epacus  anni  qui  lempore  traii*it, 
Octavas  decimas  epactas  ultimus  annus 
Continet,  bis  cum  praecedenlibtis  additur  unns, 
liic  qui  lunari  semper  subdiicitur  anno, 
Pbiloeopfai  saltum  quem  lunae  nomine  dicunt, 
De  quo  si  Deus  annuerit  tractabimtis  alte, 
Quos  si  conjungis  pariter  triginta  tenebis, 
Hae  sunt  epactae  quae  currunt  cardine  primo, 
lllius  cycli  retinent  quem  semper  Hebraei, 
Quas  niensum  jungis  si  redigularibus  ipsis, 
Pro  numero  lunae,  numero  subdticis  easdem, 
Et  ntnneras  lunam,  sicut  dam  rcdigulares, 
lllius  in  mensis  anni  cujusque  Kaleudis, 
llioc  etiam  qui  modo  epacUs  dicere  nullas. 

DB  ANNIS  BMB0L1SMAL1BU8  ET  COMMUMBUS. 

Nunc  ex  endibolismis  et  communibus  annis, 
Pertractare  necessarium  decernimus  istliic, 
Enueleatius  ut  lunae  sahum  reseremus. 
Divini  libri  tesutur  pagina  lunam,   < 
lnfixam  coelo  cursum  sub  sole  babuisse, 
In  quarU  feru  posium,  cursum  inde  tulisse, 
Atque  diequa  prima  fuit,  non  prima  refulsit, 
Ni  post  annos  inde  decenos  atque  novenos, 
Hic  lunae  cursus  est,  cyclus  jure  vocattis, 
Inde  velut  primum  per  eumdem  transmeat  orliem, 
Cojus  prima  caput  transit  lunatio  mundi, 
Qiiae  quartam  decimam  compleio  lumine  luuam 
AUuVil  in  Nonis,  qui  nunc  esl  mensis  Aprilis, 
Aptius  ul  Memphis  docuit,  potes  isU  videre, 
Regula  nam  quorum  cyclo  dissenlit  Hehraeo, 
Sed  propter  Fascha  varie  describimus  isla, 
Hinc  igitur  cyclus  est  uli  nomine  dicius, 
llinc  per  commnnes  annos  lit  et  endibolistnos, 
Qui  duo  praecedunt  conimunes  jure  vocaniur, 
Quod  fueriut  clausi  bissenis  mensibus  anno, 
Sed  raperaccrescens  vociutur  terlius  ille, 
Uiiusque  mensis,  hoc  est  lunatio  crevii, 
Inde  sequens  annus  primordia  sumpsit  ab  illa, 
Quae  quartam  decimam  prodit  lunatio  lunani, 
Post  boras  noclis  aequales  atque  diei, 
/n  qua  Pasclialis  a  prima  lerminus  adsit, 
Sive  1  ub  aequali  Untummodo  tempore  fiat, 
Unde  lit  ut  semper  sic  crescat  circulus  ille, 
Prarter  in  ogdoade,  quod  non  sit  et  hendecade  anno. 
t/uique  etenim  quorum  communem  pratulit  annum, 
llle  noubilior  quod  cyclo  constet  eodem, 


A  Dicitur  ocUtus  ex  Graeco  nomine  faclus. 

Hendecas  hic  quoniam  undecimos  post  ogdoadem  fit* 
Ad  numerum  quorum  facili  ralione  noubis, 
Endibolismales  sunt  anni  denique  septem, 
NonaginU  unus  etiam  menses  numerantur, 
Anni  communes  quos  signat  regula  bissex, 
Cenium  quadraginu  aliis  et  quattuor  addunt, 
Sunt  pariter  juncti  iriginta  et  quinqtie  ducenii 
Sed  promissa  tibi  nunc  diaserere  incipiainus, 
Mensibus  et  tunae  salttim  pandamus  ab  istis. 

DB  SALTTJ  LONJK. 

Signiferi  post  circuitum  cum  prima  Tocau  ett, 
Et  succensa  fuit  lunari  mense  peracto, 
Luna  duodecimam  ne&tum  perfecerat  horara, 
Restabantque  super  illi  quain  diximus  hor*, 
Ris  duo  momenta,  tnomentiqoe  et  uncia  et  unns, 
Tantum  atomos  quae  indiTidu»  est  tempnris  apte  : 
Quae  sic  augentur  per  cunctos  omnia  menses, 
_  Diminuant  unum  numero  lunaris  ut  anni, 
0  Cycli  fine  diem  jam  nunc  ratione  probemus, 
Qualiter  una  dies  ex  isiis  integra  crescat. 
Sed  quia  sunt  menses  IriginU  et  qninque  ducenii, 
lllos  pro  numero  momentorum  ante  relato, 
Quadrupeda  et  nonginla  et  quadraginU  Tidebis, 
Et  quoniam  punctis  horatn  coii*tare  quaternis 
Dicimus,  et  puncu  momentis  singula  denis, 
Per  quadraginu  cunctorum  divide  summam, 
liiTeniesque  horas  Tiginti  tres  medtamque, 
Alteri  sed  si  pars  bujus  supplebitur  horae, 
Quaeque  duodeciina  est  rerum  pars  uncia  dicU, 
Verum  momentum  nuroerus  duodenus  adimplet, 
Efficiunl  igitur  triginU  et  quinque  ducentae, 
Quinque  bis  atque  novem  momenia,  ipsis  iue  subsunt. 
Sepiem  quas  atomis  mensum  supplere  necesse  est, 

Suadraginta  atomis  septein  sitnul,  uncia  consUL 
x  atomis  igitur  iriginU  el  quinque  ducentis, 
Unciae  et  augenlur,  quas  quinque  decemque  noUTi, 
Quas  si  prasscriptis  seplem  conjunxeris  cque, 
C  Momentum  efficies  :  aliisque  addatur  ad  ipiuin, 
Quo  numerus  mediae  juncto  supplcbitur  horaj, 
Quae  si  Tigimi  tribus  est  medias  quoque  Tincu, 
Integer  ille  dies,  viginti  quaituor  boris 
Connciiur,  qui  sic  lunuris  saltus  habetur, 
In  nono  decimo  cycli  cum  Juliu^  anno, 
Debeat  ut  semper  ternis  numerare  ILalendis, 
Augusti  lunam  sibique  Ticesima  fiat, 
.   Hic  pratergressa  tricesima  Tocatur, 
Tertiaque  Augusti  numeratur  jure  Kalendis, 
Ast  epacurum  consut  ratione  secundi, 
Inde  tenet  cursum  per  cunctos  inviolatum. 

QUOT  UORIS  LUCBAT  LUNA. 

At  si  scire  cupis  quol  Phoebe  luceat  horis, 
Cremenio  lucis  punctos  adliibeto  quaternos, 
Noctibus  in  cunctis  a  prima  novimus  ipsam, 
Ad  quinum  decimam  quo  fiat  lumine  plena, 
Et  sexaginu  per  ponctos  fulgeat  ipsa, 
n  Et  facies  quinis  horam  consislere  punctis, 
u  Inveniesque  quoto  puncto  luna  luceat  hora, 
A  quinu  deciina  nuinero  deplebitur  us<|ue. 
Quo  lumen  perdat  siinul  et  trigesima  flat, 
Aique  quolis  itidem  punctis  luna  luceat  horis, 
Inveniesque  Phoebe  sed  nil  tricesima  lucet» 
Soli  subjecta  majori  lumine  rapta, 
Hanc  uorani  Graeci  vociuiit,  coitumque  Latini, 
Dicunt,  quod  pariter  conjunctim  currat  uterque, 
Eclipsim  solis  fieri  quo  Umpore  claret, 
Ast  ex  hoc  alibi  carmen  dicubitur  aptum. 

QOOD  SDPERIUS  DISTULIT  DB  ASTRIS,  NUNC    EXSfQCITt^. 

Nunc  de  signifero  quaedam  memorare  necesse, 
In  quo  sunt  flxa  tempus  variantia  signa, 
Sub  quo  planeiae  variant  per  tempora  cursum 
Orbis  xodiaci  sic  obliquatur  ab  Arcto, 
Ut  sit  zonarum  media  porreclus  ad  Austrutn, 
Quattubr  est  inter  xouas  hoc  sole  perusu, 
ln  medio  cujus  Ariea  et  Libra  residunt» 
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Il.rc  eiiam  mttndi  medio  duosigna  lociia, 
Opposiia  alque  sibi  cedeniia  traniiie  recto, 
Undique  circiieunl  quasi  dcspcranihi  lerrnm, 
Et  quasi  diamKro dirimunl aequalitcr ipsum 
Zodiacum,  cerlumque  vident  altriusecus  uiwm, 
AHernxque  caduiii,  allemalimque  resurgunt, 
Nam  diu  Libra  cadil,  Aries  consurgit  ab  orlu, 
Occidit  binc  Arics,  inde  orlu  Libra  resurgit , 
Sontduo  pwterea,  Cancer  simul  et  Capricoroii*, 
Cancer  signopim  sinnnins,  Capricornus  etunum  cst, 
Hic  duo  siini  iropica,  quse  conversiva  vocantur, 
Sol  quoniam  signis  positus  converlilur  islis. 
Ilic  eiiam  solis  porta»  dicuniur  utrinque, 
O.uod  soli  quartis  dum  currit  partibus  liorum , 
Ctaudiinraccessus,  signorumque  ultima  crescit, 
ln  quis  solstitia  a>tiva  el  brumalia  fliiut, 
Namque  duodecimus  certa  raiione  KalencJis, 
iEstivum  Julii  flunt  brumalia  Jani, 
Solis  solsliiium  statioiiH  nomine  dicunf, 
Nam  ut  stare  fides,  ut  quo  sit  lempore  solein, 
Sed  dnm  zodiaci  Pbccbo  pars  summa  vel  ima , 
Tangiiur  ex  atomo,  ccnsetur  nomine  tali, 

De  $oli$  ortu  atque  occe$u. 
Qoailuor  his  signis,  Ires  orttm  priitcipaJes 
Kium ;  eioiiens  duin  sol  decurrit  eisdem 
Panibus,  inquiris  tibi  quas  signavimus  ante : 
Ausirules  Capricorno,  el  Caucro  flt  borealis , 
Tertius  ac  medius  Libra,  ac  Vervccenotaiur, 
Caetera  lurba  paiei,  qimd  sigua  alterna  resigmint; 
llinc  igilurclare  poteris  pcr  cuncia  videre, 
lnsiarsi  splucrnc  coelestis  pinxeris  ilium, 
Nniura  monstrante  globuin  invigilarcs  ct  ipsi, 
Nam  coelum  zonis  inciu^i  quinque  vidcbis, 
Quarum  ex  natura  vis  frigoris  alque  caloris 
Ingeriiur  terris,  et  parles  temperal  orbis; 
Pcrspities  eliam  cur  nocies  siut  breviorcs, 
Solibns  acstivis  et  conira  sint  bieniales; 
Nociibus  inlottu  facili  jjbi  cuucla  pattbiim ; 
llinc  et  planetas  discerncs  tcndere  ad  ortum, 
litque  meent  signis  spbsera  nccincrat  ullus, 
jfctberis  obliqui,  sed  enim  iutervalla  pcrcrrcot, 
Et  lanlum  ipsius  per  sigua  meare  fcrunliir. 
Sed  de  sodiaco  satis  luec  qu;c  dicia  supcrsuui, 
Lclipsiin  solis  cl  iuna:  jam  reseremus. 

DE  ECLIPSI  SOLIS  ET  LU.NiE. 

Signifer  est  latns  bissenis  panibns  orbis, 
Pars  spaiium  est,  solis  qiiantum  coniplecti, 
Aut  ex  diamelro  cst  illius  mcia  quibusqiic, 
Solae  dnae  media»  luslraniur  Junx  i>cr  onmcs, 
Scamlil,  ct  a  Borca,  rursum  incliualiir  ad  austrum. 
Ilis  igitur  mundi  mcdio  cum  tcrra  diiabus , 
Subjaceal  sol,  snpra  alquc  inlia  luna  leratur, 
Kt  sit  supposita  fratri  iricesiiua  Plicubc, 
Objectu  luna?  ^olis  splcndorquc  ralurquc, 
Siibtrabilur  nobis  positis  duntaxat  iu  imis; 
At  si  pcr  parlcs  exorbitet  cxlcriorcs, 
Terra  quilms  non  est  subjecta ,  *cd  cxiima  constat, 
Non  ccUre  polest  solaria  lumina  iiobis, 
Inde  ost  quod  raro  defcclus  in  ordiuc  liat. 
Vemm  defcctus  alitcr  lunaris  habctur, 
llic  etenim  quamvis  pcr  pleni  lumina  tcmoer 
Fiat,  din;imili  taniiini  delicitur  rationc, 
Constat  enim  iiinaiu  proprium  lumcii  babcrn, 
Setl  splendere  modo  speculi  solc  irradiaiam, 
Partibus  oclo  licet  sub  magno  corporc  sohs, 
Vincatur  lellus,  111  mira  indagine  clarcl, 
Plena  tantum  partcs,  quoiiiaut  lcrtur  pcr  casdem, 
Aspectu  solis  Jraudatur  Imia  tenebris, 
Luget  et  iucedens  icrrarum  dainna  pcr  umbras 
Ac  super  aut  subtus  tetro  vehiiur  ainiciu, 
Ac  siiper  partes  exorbitet  cxleriores, 
Liiminis  accepti  dcirimenluui  ellugit  ipsa  : 
Nou  igitur  semper  privatur  lumine  Pboebe, 
llas  defcciivas  dicitur  de  ibeinaie  paries, 
Astrologi,  quod  fll  defectus  causa  utriusque. 
Patrol.  XCIV. 
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A  QUAKTUM  IX  UNAQUAQUE  DIE  ELONCETUR  LUNA  A  SOL*. 

Atsi  forte  animus  cupit  lioc  augere  labori, 
Partibus  ut  vere  noscas  quot  luua  recedeos , 
Sole  elongetur,  vel  qiiro  signa  mnretni*, 
lllius  aetatem  fuerit  qnot  «cunque  resttme, 
Multiplicaquequater,  rursum  nutnerumqne  ter  ipsum, 
Et  qoot  compereris,  tot  nosces  parlibus  illam 
Pbcebo  elongari,  simnl  illa  degere  parce , 
Ad  quam  venturus  lotidem  post  ipse  dics  sil, 
Nil  etenim  pai  tes  aliud  quam  diciimis  istas, 
Solis  progressus  per  signa  quibusque  diebus, 
Si  signum  quo  luna  die  decurrat  eodem, 
Nosce  velis  ex  praedictis  lot  partibus  addes, 
Soli  qiiat  restat,  ut  signi  compleat  ipse, 
lllud  iter  quo  degil,  et  inspice  cordc  capaci, 
Indc  dabis  partes  signis  triginta  quibu^que, 
Ordine  cni  desimt  in  eodem  noveris  iptatn, 
Si  non  ad  numerum  poterunt  procedere  lantum, 
Vel  si  completis  superest  quod  ab  ordinc  signis, 
B  Quo  I  solel  fleri  in  prima,  quod  sacp^  secuuda, 
Plioebe  cuin  sole  sigtio  decurrit  eodein, 
S.rpe  dies  nona,  vicesima  lerque  deccna, 
lloc  babet  et  signo  quod  sol  decurril  in  iJlo, 
Pbitosophique  dies  hos  interlunia  dtciuit, 
Quodque  renasceniein,  suntque  inler  delicientetn, 
llacieniis  ista  qmdem  suni  argumenia  dturua, 
Quac  tibi  coutulimus,  scd  ad  annua  jam  propercmus. 

DE  AXMS  A  PRINCIPIO  MUXDI 

Principio  mundi  suut  millia  quinque  Ircccoti, 
Kt  scxaginia  cimi  quattubr  insuper  anni, 
Praeccdente  larocn  sine  concurrentibus  uno, 
Virginis  ad  portuiu  neperitque  virgo  saJuteiii, 
lluiiiani  generis  gemtrix  liomiuisque  Deiquo, 
Virgo  beata  preccs  digneris  fundere  uato, 
Spiritus  adveuiat  meuti,  qui  vuit  ubi  spir^i, 
Qui  Patre  procedit,  quem  mittit  Filius  ejus, 
IJt  me  pcr  pclagus  labemem  dirigat  alluui, 
q  £t  manus  illius  ad  littus  vela  reducat. 
Ecce  peto,  quxro,  nictans  et  ad  ostia  pulso, 
Cujus  auxilio,  simul  et  inuniminc  freius, 
^taiem  miuidi  valcam  lalcs  csse  probare. 
Ex  divinorum  scripiis  viderc  iibrorum, 
Pbilosopbi  vigilcs  transisse  ab  origine  muudi, 
Annorum  spatiuui  incmorabile  tcmpus  ad  usque^ 
QuoSalvatoris  luit  incarnatio  facla, 
Millia  qtiiuquc  supcr  vcterum  quod  pagiua  prodil» 
Sed  ncc  qiiingcnlos  super  illa  luisse  fatcmur, 
Quod  plos  aut  mintis  cst,  liac  uosccs  traditionc. 
Maximus  illc  cyclus  qui  scmper  vcrtitur  annis 
Cardinc  qiiiiigcinis,  sjiiiuI  ct  trigima  duobus, 
Fcrtur  cycloruiii  coucordia  vcroduorum, 
Quod  Immk  ct  solis  cursus  concordal  in  ipsis, 
Explcti*  tantiim,  ncc  plcue  coovenit  anie, 
Inde  dies,  iiicnses,  borx,  lunxquc  Kalenda», 
Omnia  coiivciiitiiil»  sittiul  ct  post  pr:uia  recurrc, 
Si  decics  cyclum  tti  muliiplicavcris  ipsum, 
H  Vcrc  compcries  annortim  miliia  quijiquc, 
u  Atqtie  ireccutoriiin  &uuiiiiain,  iiumeruinquc  viccnuw, 
Addilur  bis,  qiiartus  ct  quadragcsimus  aunus 
Ordinc  jam  cycli,  dcscribuur  iste  secund  iy 
lloc  anuo  Cliristus  sacn  cstde  Virgiue  nalus, 
llinc  igitur  ccniis,  quod  millia  qnioquc  trecciiti, 
Kt  scxagima,  smit  quatuor  iosuper  anni, 
Prxccssttqne  unus  suic  concurrcntibus  annus, 
Undecies  autem  nou  innltiplicabis  cuindcm , 
Nam  superaccrescit  iiimium  quod  pagina  dicit, 
£t  super  adjcctos  annos  iudictio  lurbat, 
Alque  Evangelio  numero  ac  ratione  rcpugnaui, 
Krgo  per  liimc  cycluin  qui  transit  ordme  magiiuui, 
Cyilus,  cpactas,  adciant  qu^  tcmporcCbristi, 
Et  coticurrcuics  idco  prius  inveniainus , 
Ut  non  turbetur  doctrina  scquentibus  auni*. 

De  cycli*.  j 

Cycli  tres  nostro  scribendi  carmine  pcrstant 
Aulerior  qoibusesi,  rccolunt  qucm  semper  Hcbnei, 
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Cujus  principium  prima  est  Ittnatio  mnndi, 
Ast  epactanim  fuit  iu  Septembre  sectntdus, 
lltc  quoqtie  niuutur  pcr  ntenscs  ci  variatur. 
Tenius  est  cticms  solaris  nomine  solis, 
llitic  quoqtie  principium  Marti  sinluere  Kalend.v, 
Quartus  lunaris  referens  niliil  utililatis  ; 
Hinc  ciput  est  Jani,  cnm  pritna  est  lnn;i  Katatdis  : 
Ergo  si  primi  gliscis  cogtmscere  cycli, 
llle  quotus  Iransit  anntts  sub  icmpore  Chti»li, 
Hunc  numernm  sumas,  qui  mundi  a  cardine  rrepit, 
Perque  novemqne  decem  lotain  ejus  divide  smuiiiain, 
Et  septem  superant,  ftiit  ergo  septimtis  annus , 
Sic  ep:«ctarum  cyclus  manet  invenieiidus, 
Sed  tantum  epactas  quae  Christi  tempere  currtmt, 
lnvenies  aliter;  tiam  septem  qni  snperarunt 
Fine  per  undenuin  nitnterum  disleudere  debes, 
Ergo  et  septuaginta  vides  simul  affore  septem, 
Ho8  per  triginta  parliri  convenil  omnes, 
Atque  decem  sepiein  qui  restant  scribere  oportet 
Epacus  qtiae  currebant  sub  tempore  Christi, 
Ast  aliter  cyclus  solaris  comperietnr, 
Mojorem  numernm  qui  supra  scriptus  babetur, 
Divide  solerter  per  viginti  et  simtil  octo, 
Sed  lameit  ut  pritnmii  sine  concurrentibus  annis, 
Si  procul  et  sttntma  nunquam  numeretur  in  itu, 
Et  sextum  decimum  divisio  proferei  annum , 
-Sed  concurrentes  sic  prospicis  ipsitis  anni, 
Hic  idem  numerus  simul  ejus  portio  quarU, 
Addita  dividilur  per  septem,  ct  qttinque  supersunt ; 
Sed  tamen  bic  animo  nmtc  coutemplare  sag  »ci, 
Ut  nisi  completis  partem  non  vince  relictam, 
Indc  data  exactis  qnadrante  careiitibtrs  anitis, 
Uno  intcrmisso  quoniam  bissextus  habetur, 
Septima  concurrens  est  Marti  mcoepta  Kalendis. 
At  si  fert  animus  quoia  tuuc  indictio  transit, 
Noscere,  perfacili  verom  ratiotie  patebit. 
Per  partes  numcrum  qtiindenas  divide  dtctnm, 
Et  decimam  invenies  auno  iransire  snb  illo, 
Olim  cum  pene  Romnnt  gentibus  orbis, 
Oronibus  et  populis  viritrlibut  imperitarent , 
Veciigal  statuerc,  atque  indixere  tribata, 
Solveret  ut  quisque  iria  per  qumqtientiia  censuni 
i£raf  sed  in  primo,  simul  argentumque  seciurdo, 
Auriim  sic  etiatit  lustro  tribtiere  seqtterrli , 
Inde  velut  priinuoi  fuit  a  primo  repetittiin, 
Et  non  excedit  niimeruin  qni  praluit  ordo, 
Postquioum  decimam  rursuin  est  iudietio  priina. 

JLD  IKVENIENDUM  StttUUM  AKNOIUJM  DOMIIU. 

Annorum  Domini  ctipiens  cognoscere  summam, 
lloc  argumenium  vigilanli  peciore  conde, 
tSumniaui  cx  ordinibns  qui  sexaginia  novein  snm, 
Multiplica  per  quindecim,  et  imiuper  addito  quiuque, 
Hic  qui  reslabuot  ex  ordiue  leinpore  Christi, 
Addaturque  sirper  indictio  teinporis  uujus 
Convenit  lioc  et  te  -vigilanti  corde  nouie, 
Ut  cum  suppletus  fuerit  qui  nunc  meat  ordo, 
Alque  iterum  fuerit  indiciio  prima  resumpia, 
Ordlnibus  dictts  iinuni  superaddere  cures 
llic  post  quitidenos  addeiido  noveris  annos, 
i-emper  etordinibus  accrescat  calculus  istis. 
Ad  inveniendam  indiclionem. 

At  si  scire  velisqnota  nuuc  indictio  triiisit, 
Per  partes  nuuierum  quindenas  divide  dictuin ; 
Sicque  sub  Christo  transit  superaddiu  priinuin, 
Quodque  supercrescit  indictio  perraanet  anni , 
Et  quinum  deciinam  dicis  cum  nullus  abuudal. 
Nuuc  millesiintts  et  quinqtiagesimus  annus 
Est  etiam  decitna  quae  nuuc  indictio  transil; 
Currit  et  epacu  quaw  cycius  coutinet  anno, 
Priina  sub  undecimo  post  banc  duodena  sequetur, 
Cycli  solaris  anuum  teuet  ordo  secundum, 
Est  et  conctirrens  hoc  anno  inore  secunda, 
Ordiue  naro  cyvli  describiiur  isle  secundo. 
Ergo  si  prhni  gliscis  cognoscere  cycli, 
Nnnc  quotus  est  annus  qui  nostro  tempore  transit, 


A  Annoriim  Domini  numerum  islo  teinpore  sinne, 
Perqtie  novemque  dccem  totam  ejus  divide  sum- 

[  mant, 
Sed  tamcn  huic  ntimero  teptem  superaddere  cnres, 
Annus  cnim  totus  tran»ih.it  corpore  Chrisli 
Qtiodque  siiperfuerit  nnnnm  monstrabit  apcrie , 
Si  supcresi  nulltis,  is  cycli  est  ullimus  atintis. 
Si  qttse  nunc  ctirrunt  epnctas  noscere  gliscis  , 
Qiiod  superest  illis  stib  eodem  fine  dtrcinptis, 
Cura,  pcr  tiu<lenum  numertuii  distend^re  debet, 
Et  quotqtiot  fuerifit  sume,  trigiuta  recides, 
Prodit  et  epactas  iHis  quod  semper  abundat 
At  si  triginla  numerus  tibi  manserit  infra , 
llic  ideui  epacU  praesentis  habebilur  anni, 
Utiimtis  ast  aunus  non  hac  ratione  teueiur, 
lltiic  alia  epactas  concedil  regtita  nullas, 
Pro  saltu  lunae  tamen  huic  subjungitur  untis. 
Ast  aliter  cyclus  solaris  comperietur, 
Praedictum  numerum  quod  supra  scriptus  habetor, 

S  Divide  solerter  per  viginti  et  siinul  octo, 

Et  primum  tredecim  numero  super  addere  ctires, 
Tempore  qtiod  Christi  cycli  currebat  hic  anuus, 
Quodque  augmentatur  esl  annus  in  ordinc  loius, 
Ultimus  est  aunus  si  queiu  divisio  cludit. 
De  concurrentibm*. 

Si  concurrente-i  Domini  vis  uosse  per  anuos, 
Ex  toto  nurocro  deponere  convenit  mnim  , 
Qui  de  septeno  numero  solus  superab.u, 
Concurreiis  etenim  sub  Christo  septima  coepil ; 
Hinc  eiiam  post  hanc  fuit  nnno  prima  sequenij. 
Ex  qua  principiuin  nuineri  nos  sumimus  hujus. 
Illo  deposito  nec  seplem  scandimus  uhn, 
Hic idem  numerus,  siiiiul ejus  portio quirta 
Addita,  dividilur  per  septem,  el  more  frequeuti , 
Quod  superesl  illis  pro  concurrente  icnetur, 
Si  uibil  his  superat,  lunc  septima  jure  uolaiur. 

AO  WVBNIBNDOM  AfWtJM  B1SSBXTILBM. 

C  Utruin  bissextus  sit  qtimusve  anutis  ab  lllo, 
Nou  est  difficilis  labor  hoc  cognoscere  seroper. 
Divide  quot  fuerint  Domini  per  quattuor  atiuo* 
Esl  a  bissexio  lotum,  quot  flue  siipersiiul, 
Si  nibil  his  soperat  amio  est  bissextus  in  iflo. 

QUOD  CMDBCIM  EPACTA  IN  MORTIS  TEMPORB  CHRISTI 
COMCURRERUNT. 

Sed  nunc  errorem  reprimant  documenta  priorem, 
Atque  exsacroruin  dictis  Evangeliorum, 
Sic  afllrmetur  rntio,  quod  non  mtitiletur. 
Tempus  et  annorum  Chrisli  trigiuta  duortnii, 
Et  stmtil  undecimas  cpacus  lempore  mortis 
Currere,  non  alias  certa  ratione  probemui. 
Fidimus,  et  verum  esl,  Luca  oarrante,  relatum, 
Quod  baptizatus  Chrislus  discessit  ab  atiioe, 
lncipiens  erat  aimorum  triginu  palenter, 
Namque  dies  tredecim  de  triceno  fluiubant; 
Hiuc  posl  bapiismum  jejunia  sancU  peregit, 
D  Ae  sibi  tliscipulos  ann»  delegit  in  iilo; 
lliuc  alio  s:icrata  dies  efful^it  in  anno, 
Qua  bapticatum  vox  patris  magniicavit; 
Nuptias  tunc  factae  suiit  in  Cana  Galilasae, 
Discipulisque  suis  corain  primonlia  fecii, 
Signorum  doxamque  suani  dedit  hic  mauifestam ; 
Hic  Evangelio  describit  Pascha  Joamies, 
Prinium  et  commemorai  Christi  miracula  facta, 
Ac  posl  multa  quidem  subjungitPascba  secundo 
Scilicet,  boc  alio  quod  pertransivit  in  anno ; 
Inde  refert  iterum  memoranda  in  sa?cuia  namm, 
Aique  olidi  Laxari  producit  uiembra  sepnlero, 
Et  procedenteiii  Christo  frondesque  gereutem , 
Laudibus  ascribit  quae  prodiit  obvia  turbani ; 
Inde  pedes  Christus  ut  servus  disciputorum, 
Abluit  in  feria,  qua  Pascliae  terminus  insut ; 
Captus  el  in  hac  nocte  est  sub  plenae  lumine  Itmsc  , 
ln  quarta  captus,  decima  cruciuxus  in  illa, 
Q  *  quinta  decima  medio  descendit  ab  aie, 
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Atqne  die  Cbristi  erocifixo  sancta  nouiur ; 
Angelus  liic  Cbrisium  fentururo  nnntiat  ipsum, 
Do  solio  Palris  ad  matris  Virgtnis  atvum, 
Sumere  mortalem  pro  mundi  crimine  formam, 
Hac  quoqtte  deposuit  formam  cruce  solotam  ; 
Terti*  sancta  dies  surgentem  morie  revixit, 
Atque  immortalem  vitae  surgendo  reduxit, 
Atqne  dies  simili  mortalem  ntatre  refudit, 
Et  Teluti  epacu  decima  et  septena  recurrit, 
Qua  Clirisius  natus  de*ceudit  virginis  alvum, 
Sic  hac  luna  die  decima  et  septena  refuUit, 
Fulsit  et  Aprilis  vicesima  prima  Kalendts. 
Ilinc  igitur  clare  poteris  peracta  videre, 
llle  quod  undecimas  epactas  portitat  annis ; 
llinc  annis  viiara  Cliristi  triginta  duobos, 
Mensibus  atque  tribus,  recte  constare  faumur* 

DE  PASCHjC  TEBMINO. 

Terminus  esl  Paschx  vernali  lempore  lunae, 
Quarla  siraul  decima,  qnae  primo  mense  refulget. 
Qua  Doniinus  Pascba  fteri  praecepit  Hebraeis, 
llinc  igitur  memores  celebraut  hoc  tempore  Pascha, 
Alque  die  incipiuot  annorum  fe*ta  seque  ntt. 
Kt  quartam  decimam  nos  cxspectamns  eamdem, 
Nostrum  et  differimos  pro  relligione  Mib  ipsuin 
Pascha  diem  Domini,  quo  suuipsit  itomen  habetqoe, 
Quaque  salus  eunctis  facta  est  resurrectio  Chrisii, 
lnfestis  aliis  ad  corda  reducii  in  acu, 
Hac  non  facta  modo,  sed  quse  suni  line  futora, 
Temporis  baec  serie  priina  atque  octava  recurril, 
Prima  quod  bac  legitnus  lucein  luxisse  creatain* 
Orta  est,  quoniam  post  septem  proveuit  ipsa, 
Ipsa  die  quoniam  priiuum  praecessit  eadem  : 
ln  nostro  capite  surrectio,  sexque  peractis, 
i£latum  tribuit  vitaeque  laboribus  hujus. 
Septenaque  animarum  d  gnc  luce  quietis, 
Nostra  sumus  qui  ntembra  ejus  resurrectio  digna, 
Octava  aeute  ssecioruni  sit  perageuda* 
Cum  vocem  capitis  fuerit  qui  mortuus  omiiis, 
Audiet  et  tumulis  superacta  morte  resurget, 
Ergo  duodecimus  tum  teratmus  ipse  Kalendis, 
Aprdis,  quartodeciinas  sit  iu  usque  Kalenda» 
Maii,  quis  nou  inferius  nec  tongius  ipsc, 
fcsse  potest,  quacuuque  die  sit  lenitinus  horum 
Pascha  die  Doiuini  eelebralur  rite  sequenti, 
Hac  qninu  deeiina  mioquam  mioor  esse  valebit. 
rhuebe  nec  major  quam  sit  vicesiina  prima. 

DNDC  rROCfiUAT  TERMMUS  PA&CUA. 

Sed  si  nosse  diem  cupis,  in  quo  teriniiius  iste 
Procedat,  versus  iilos  vigiJanter  haiteto, 
VJuorum  primus  adest  a  nonis  coeptu*  Aprilis, 
Quod  primum  nonis  Pbeebe  plena  refuhit, 
Principiis  horutn  signatur  terminus  ille, 
lllorum  tines  deuionstraiil  redigulares, 
tlos  U*itur  jungas  cum  concurreiilibus  anii'f 
Et  feiiam  uosces,  veluti  tibi  Scripsiuius  anle, 
Qua  tibi  ciarescat  quem  quaeris  terminus  ille. 
At  si  deciderit  iucuti  quis  versus  babetur, 
Sicut  te  priiuum  docui  cognoscere  cydoui, 
Quis  currat  versus  Doinini  cognosce  per  aunos, 
Hunc  aliter  versum  quoque  te  reperire  docebo, 
Qui  proler  tritutn  tibi  Ultier  invenieUir  : 
lo  primo  articulo  sii  pollicis  ille  siuister 
Dispositus,  tum  deinde  alios  nutnerabis  et  omnes, 
Perque  mantss  summos  digitos  transibis  ad  ipsutn 
Pollicis  usque  locum  quo  principium  instituisti, 
Et  quicunque  dies  occurrit  rursus  eodeiu, 
Terminus  instabit,  per  et  huuc  cognosce  futurum, 
Perque  alios,  alios  pariter  discerue  supremos, 
Perquo  iocos  UuMim  quis  termhius  ipse  recurrit, 
Circueas  superadjecto  qui  in  tertia  et  uno, 
Si  cupis  illorum  cognoscere  redigulares ; 
In  prima  feria  tu  primatn  ponito  mundi, 
Atque  dies  ab  ea  cunctos  nuinerabts  ad  ipsura  : 
Usque  locutu  feriatim,  quo  tibi  teriiiiuus  insut, 
Aique quou  feria  reperrtur  terminus  ile, 
Tot  sibt  suhjungas,  quot  quaeris  redigulares. 


A  Uinc  alios  ncr  Paschalem  reperire  valebis, 
A  prima  mundi  Paschalis  lerminus  ipse, 
Aspeclu  memori,  quol  dislct  cerne  d^bus, 
A  nobis  decimtis  Februi  numerare  Kalendis, 
Expediet  totidem  quorom  sub  fine  patenii, 
Terminus  occurrit  quem  Septuagesima  moiistrat, 
Iloc  semper  decimam  Pboeben  in  fine  notabis, 
llsec  Februi  mensis  erit  et  cludetnr  in  ipso, 
Ast  Febrtii  nonas  itidem  numerare  secundis, 
Expedit,  atque  adde  quem  quadragesima  quarit, 
Termiuus,  hic  lunam  debes  numerare  secuudam. 
Haec  Marti  ntensis  erit,  el  cludetur  iu  ipso, 
Si  bisseUill  fnerit,  si  terminus  anno, 
Ultra  bissexlum  sub  nonis  iucipielur, 
Terminus  est  alius  quem  sancla  rogatio  quaerit, 
A  Maii  decimis  prxscripto  jure  Kalendis 
Quaeritur,  hunc  etiam  monstrat  vigesima  luna, 
Hic  Maii  roensis  erit  et  concludetur  in  ipso. 
At  Pentecostes  si  forte  requiritur  ipse, 

g  A  Maii  nonis  reperitur  rite  secundis, 
llunc  etiam  luna  desiguat  lempore  quaru, 
ll«c  Jolii  meosis  erii  et  clodetur  in  ipso, 
Sed  feria  quacunque  tibi  provenerit  ipse, 
Terminus  in  lucem  Domiui  differto  seqoentem, 
A  quo  nomeu  babet,  a  quo  surrectio  facta  est.. 

*E  CONTROVERSU  OGDOADIS,  ET  DE  EMBOLISMO. 

At  quoniam  primt  Ht  controversia  cycli, 

8U33  umen  tribus  est  annis,  et  saepe  qnibusdam, 
onlra  epactarum  seriem  lit,  luna  Kalendis, 
Endibolismalis  et  eam  lunatio  prodit, 
In  quibua  est  Nonis,  Idibus,  et  quibus  aiqoe  Kaleudis 
Ffat,  iu  extremo  referemus  carmine  aperte, 
Hanc  tenet  ocuvus,  undenus  et  ultimus  annua. 
Ogdoas  ectavus  est,  e  Graeco  noraine  factum, 
lloc  auno  epacu  decima  et  septena  recurril, 
Incipitur  Notiis  tum  Marii  iuna  sacuodis. 
Endibolismalis  post  bac  trigesima  Nonis, 

-  Desinil  Aprilis  non  ejtis  rite  secundas, 

**  lnde  sed  Aprilis  ejus  luaatio  Nonis 
Incipit,  et  Maii  nona  vigesima  ouinlis 
Desinil  in  Nonis,  in  cujus  luna  Kalendis 
Epacus  esse  cfrca  visjesima  septima  couaut ; 
lucipit  in  quartis  Mati  lunatio  Nonis, 
Desinit  in  quartis  Juuii  trigesima  Nonis, 
A>1  ternis  luna  Juuii  primordia  sumit, 
Desinit  in  Julii  vicesima  nona  Kalendis, 
Ast  epacUrum  nuutero  trige^ima  constat, 
Et  teuet  iiide  suum  per  tuuctos  regula  cursum, 
Inde  sub  undecimo  vigesima  permanet  auno, 
Epacta  et  Jani  Nonis  primordia  leruis, 
Eudiholismalis  anni  iniiatio  sumil : 
Cluditur  et  Februi  trigesima  quippe  Halendis, 
Incipiiur  quarti8  eUis  luuatio  Nonis, 
Ejus  B|arti  sextis  Nonis  vigesiina  noua, 
Auno  bissexti  Umen  hic  irigesima  cousUt. 
llic  circa  epactas  Marti  lit  luna  Kaleudis, 

n  hide  tenet  soliium  per  cunctos  regula  cdrsum; 

v  Ultimus  ocuvas  decimus  hiuc  continet  annus, 
Epacus  Marti,  el  Nonis  lunatio  leruis, 
Endibolismalis  hoc  anno  exordia  sumit ; 
Desinit  Aprilis  Nonis  trigesima  lernis, 
Luna  sed  Aprilis  Nouis  incospu  secundis, 
Incmptis  Nunis  Maii  vicesima  noua 
Claudilur,  ast  ejus  vicesima  nona  Kaleadis, 
Ex  epactaruiu  uuiiiero  fit  luna  patenter, 
lneipitur  quiuis  Maii  lunatio  Nonis, 
Dcsiuit  et  Juni  trigesima  luna  Kaleodis, 
Augusti  ct  quartis  Nunis  priiuordia  sutuit, 
Hoc  quoque  mense  facil  finem  vicesima  nona. 
Contra  epacurum  seriein  trigesima  cuin  sit, 
Cbiditur  bic  saltus  fieri,  ratiouo  probatur, 
Luuarique  dies  uuus  suhducilur  anno; 
Indo  sed  internis  Augusto  incespu  Ealeodis, 
Contra  opacurom  seriem  numeralur  iu  ipsis, 
lude  refert  cursum  per  cunctos  inviolatum. 
tliitc  Maufredus  avet,  jubel  et  requiescere  Piato, 
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Sed  jain,  Virgo  pia,  digneris  sanrta  Maria, 
Nequttiae  niores  vilacquc  levare  labores, 
llinc  fratres  socii  diguas  imparliie  grales. 
ln  fcslo  die  caniemus  digna  Mariae, 
Laudcin  dicamxs  illi  doxasnque  fcratnus  : 
Accessi  porlum,  quo  milii  cursus  erai. 


COMPUTATI J  AU  ANONVMO. 

Stfni  anni  ah  origine  niimdi,  sicni  in  Orosio  legi- 
tur,iisqtie  ad  iiativitalemCliristi,  qiiinque  roillia  cen- 
ium  nonaginla  novem.  Ab  orbe  cotidito  usque  ad 
iirbem  condilam,  anui  sunt  quatuor  millia  quatuor 
cciitum  quadraginta  scptem.  Ab  urbe  condiia  usque 
ad  nalivHatem  Cbristi,  anni  suut  sepiingenii  qum- 
quagiiita  duo  ;  sicque  flunt  anni  quinque  inillia  cen- 
nun  nonaginta  novem.  Eiinde  anni  Domini  soppo- 
-lanlur. 

DE  URBE  ROMA. 

Roma,  nrbs  in  Italia,  toiiis  quondam  orbis  do- 
mina,  a  couditoris  sui  liomuli  nemroe  sic  vocata : 
quam  propl<r  eximiaiu  virtutem pteriquc scHptorum 
quasi  sola  casct,  appellare  Urbcm  malebaul.  Quae 
•quidein,  ut  Orosius  iu  chronka  sua  oommemorat, 
post  amios  quatuor  millia  quadringentos  quadraginta 
septeiu ,  id  est ,  sepliiigcntrsiiiio  quinquagetimo 
secuudo  ante  iucarnaiioueui  Donuri  amia  ,  coodita 
est. 


A  Nohilibus  qooodam  fucras  constroeta  palroiii«, 

Subdita  uuoc  servis,  beu  male  Roma  rui*. 
Deseruere  lui  lanto  te  leuipore  reges, 

Cessii  et  ad  Grs&co>  nomen  honosque  luus. 
Consiaiiiuiopolis  floreo*,  nova  lt'nna  vocaiur, 

Mor.hus  et  muris  ttoraa  vetosta  cadis. 
Transit  et  imperiuin,  mansitque  puperbia  tecum. 

Cultu*  avaritia;  le  nimium  snperal. 
Vulgus  ab  extre*i>is  disiractum  partibus  orbis, 

Servorum  scrvi,  nuiic  libl  suwl  Domini. 
In  le  nohilium  rectnruin  uemo  remansit, 

Ingenuique  lui,  rura  Pelasga  colunt. 
Truncasli  vivos  cnmVli  funcre  saoctos, 

Vendere  ounc  boritin  mortua  nvembra  doh*s. 
Nain  uisi  te  merituui  Petri  Paulique  foverel, 

Teuipore  jaui  lougo  ltoma  misella  foret. 

DE  TREVERENSIUM  URBE. 

Nini  Semlramis  quae  taoio  conjuge  felix, 
D  Plurima  potsedit,  sed  plura  prioribn  addit. 
Non  conteola  suis,  nec  lolis  Jinibus  orbis, 
Expulil  a  patrio  privignum  Trebeta  regno. 
Prolugus  insiguem  uostram  nui  condidit  urbom, 
Treveris  hulc  noroeit  daiis,  oh  faetoris  ftmoreot. 
Ou»  caput  Europa  cognoseitur  antiquitate, 
Filiut  bujus  liero,  pairis  haeo  epigrammaia  p»»oo. 
Cujus  ad  inferias  hic  cum  Jove  liars  lenet  aras, 
Sidere  ooocordi  paxost  nou  dissocianti. 


EPIGRAMMA  DE  BEATO  JOANNE  ET  EJUS  APOCALYPSI. 


Exaul  ab  homano  dtim  pelliiur  orhe  Joaoues, 

Et  vetiius  Coici  e*i  cemere  regna  aoli, 
lotrai  ovans  c«li  Domino  dilectus  in  aulam, 

Kegis  el  aliithron!  gaudet  adesse  cboris. 
4lic  ubi  suhjectum  sacra  iumina  vertit  io  orbem, 

Currere  fluctivagas  eernit  ubique  rales, 
i.t  Rabel  ac  Solimam  mixlis  confligcre  caslrU  : 

llinc  atque  hinc  vicihus  lela  fugamque  eapi. 
Sed  mitem  sequilur  miles  qui  candidus  Agoum, 

Cum  ducc  percipiat  regna  beata  poli. 
Squammeiis  esl  anguis ,  per  Tartara  caeca  maniplos 


Subroergit  flammis,  peste  fameque  suos. 
Hujus  qo»  tides  studiumve  oroore  duelii, 

Ars  quae,  quaeve  phalanx,  pahna  vel  arma  forenf, 
Pandere  dum  cuperem,  veterura  sata  lati  peragraus, 

Excerpsi  caotpi*  germina  pauea  sacris, 
Copia  oo  polior  geoerel  fattidia  meneis , 

Convivam  aui  tenuem  lanta  parare  vetet. 
Nostra  tuis  ergo  sapiani  si  fercuia  lahris, 
G     Reg nauii  taodes  da  tupor  astra  Dco. 
Sin  alias,  animos  tauien  amplexalus  amicos, 

Quss  caoo  corripieus,  pumice  frange,  rogo. 


PARjENETICORUM  VENERABILIS  BEDiE  OPERUM 

SECTIO  QUARTA 

IN-OUA  CONTINENTUR  EJUS  EPlSTOLiE. 


EPISTOLA  PRIMA, 

AD  ALDlNnH   AtBATEM  *. 

(Giles,  Opera  fiedae,  lom.  I.) 
Desideratitsimo  et  rcverendisstmo  Patri  Albino, 
Beda  Christi  famutos,  satnicm. 

Gratantissime  susccpi  muuuscula  tuae  dileciionh, 
qux  per  venerahilem  fratrem  nosirum  Nothelmum 
presbyterum  miitere  dignsus  es,  et  maxlme  litteras, 

•  Albtnus  abhas ,  cui  veoerahilis  Deda  baoe  eph 
hlolam  direxii,  aucior  ipsi  fuit  atque  adjutor  scri- 
heud»  Anglorum  Utstori»,  uti  Beda  testatar  in 


J)  quibus  me  j;im  secunda  vire  m  ccclesiaslica  geniis 
nostrae  bisloria,  ad  quam  me  scribendani  jamduuiim 
iustigaveras,  crcber  adjuvare  atque  io^tituere  cu» 
rasti.  Propier  quod  et  ipse  tihi  rcctissimc  eamdem 
bistoriam,  mox  ut  consuromare  potui,  ad  trau&cri- 
hendum  remisi.  Sed  et  atiud,  quod  te  |iariiw  desi- 
derare  comperi,  volumeo  lihi  vicc  rcbruoeratlonis 
a?que  ad  traBScribendum  destinavi ,  videlicet,  iilud 
quod  de  structura  templi  Salomonis  alque  ailegorica 

epistola  ouncupaioria  ad  CeolwKum  regem.  Arbmns 
iste  atiua  est  ab  Alhino  Flacco  seo  Alcumo,  uno 
fere  saeculo  setate  superior;  abbas  vero  rn  Cantua» 
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pju*  intei  prctatiooe  oupcr  edUfi.  Teqoe,  aniemis- 
siiue  Pater ,  s uppiei  obsecro,  ui  pro  mea  fragiliteie 
cuiu  liis,  qui  teeuni  sunl,  famulis  Christi,  apud  pituo 
Juilicera  sedulus  iniercedere  meniinerb  :  sed  el  eot, 
ad  quns  oadem  nostra  opuscula  pervenke  feeerist 
lioc  idein  Cacere  monueris.  Bene  vale,  semper  auian- 
ttssiwe  inChristo  Pater  optime. 
EPISTOLA  II, 

M  ICCBBftCTOM  AlfTISTITE». 

(Saitb,  Opera  historica  Bedae.) 
Dileciissimo  ac  revereoiiesimoaotisUti  Eegbercto  «, 
Beda  femukis  Cnristi  sawlem. 

Meinini  le  hesierno  dixisse  anno,  cum  tecum  ali- 
quot  diebus  legendi  graiia  in  monaslerio  too  desio- 
rarer,  «ood  hoe  etiam  anuo  velles,  cum  in  eumdem 
devenires  locum,  me  quoque,  ob  cotnmuoe  legendi 
siudiiuu,  ad  luum  aceire  \Al.t  aecipere]  colloquioro. 
Quod  si  ita,  Deo  voleote,  posset  impleri,  non  opus 
esset  libi  b&c  pcr  litteras  scripta  dirigere,  cum  poe- 
sem  liberius  ore  ad  os  loqueus,  quoque  vellem  [  A/., 
velim  ],  sive  necessaria  ducerem,  secreu  libi  allo- 
eutione  suggerere.  Verum  quia  lioe  ue  ueret,.su- 
perveniens,  ul  nosti,  corporis  mei  valkode  prohi- 
buit :  agere  laoien  quod  potui,  erga  dilectiooem 
luam  fratenue  devotiouis  iotuitu,  coravi,  miiiendo 
videlicet  per  litteras  quod  corporaliter  veniendo  por 
collocoiionem  nequiveraro.  Preeorquo  te  per  Domi- 
num,  ne  barom  apiees  liuerarum  arrogantia  super- 
cilium  esse  suspiceris,  ted  obsequium  potius  bumili- 
taiis  ac  pietatis  veraciter  esse  cognoscas. 

Exhorlor  itaque  tuam,  dileclissime  in  Cbristo  Ait- 
ibtes,  sanctiiatem,  ut  gradum  sacrosancium  quem 
iibi  Auctor  graduum  et  spiritualium  laigitor  cha- 
rismatum  c<<mmitiere  dignatus  est,  sacrosaneta  oi 
f  U.  om.  ei}  operatione  et  docirioa  confirmare  me- 
iiiineris.  Neutia  eoim  ha?c  vinus  sioo  altira  rite 
potest  impleri :  Si  aut  is  qui  bene  vivit  doceadi  of- 
JieJnm  negligil,  aut  recte  docens  amistes  reciam 
esorcere  operatlonem  coniemnil.  Qui  autem  [  AL9 
Al  qui]  iHriimque  veraciter  agit,  profecto  talis  ser- 
vus  adventum  Domini  sui  gralulabundus  ex&peciat, 
sperana  se  cilius  audilurum  :  Euge,  serve  bone  et  fi- 
deH*%  quia  super  pauca  fuisti  fideli$f  supra  multa  te 
ametkuam  :  Intra  ia  gaudium  domiui  tui  (UaVk* 
txv  ).  Si  quis  vero,  quod  ahsif,  gradu  episcopatus 
arcepio,  nec  seipsum  a  malis  aciibus  beoe  vivendo, 
uee subditam sibi  plebem  cauigando,  vt*  I admonendo 
corrigere  curat :  quid  buic,  vcniente  Domino  bora 
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A  qua  non  sperai,  evenlurum  sit,  evangeiica  mauifeste 
senteotia  declarat,  qua  dicilur  ad  inutileiu  servum  : 
Ejicile  i n  tenebras  exUriorety  ibi  erit  fletut  et  stridor 
dentium  (  Ibid.  ). 

Ante  omnia  sane  tua  sanct»  poierukati  suadeo, 
ul  ab  otiosis  te  confaouiationibus,  obtrectatiooiooe, 
cttlerisqoe  lmgua?  indomitae  ceoiagiis  poutificali  dl- 
gnitate  coereeas  :  divtnis  autem  eloqaiis  ae  mediia- 
lionibus  Scripturarum  linguam  simul  et  menteoi  oc- 
cupes,  ct  maxime  legendis  beati  Paoli  apostoli  Ept- 
stolis  ad  Timotbeum  et  Tilum,  sed  et  verbis  sanctis- 
timi  pap»  Gregorii  quibus  de  vita  simul  et  vitits 
rectorum  sive  in  libro  HeguJa  Pasioralis  seo  iu 
boiniliis  Evangelii  mulium  curiose  disseruil,  ut  sit 
sermo  tuus  semper  sapientias  sale  condiius,  eiojfieit- 

B  tior  vulgari  locuiione ,  ac  divino  auditui  dignior  e!u- 
•escau  Sicut  enim  kkiecons  esi,  si  vasa  altaris  saero- 
saocia  vulgaribue  Hnquam  usious  ae  vilibue  prora- 
ncntur  ofuciis,  ita  perversttm  omni  modo  ac  miseiiMii 
est,  u  \i  qui  ad  conseeranda  in  alUri  Dominica  sa- 
cramenta  ordiualtis  esi,  nunc  quidem  eisdera  confi- 
ciendis  aacramentis  Domioo  famulalurus  as^btat, 
nuuc  egressus  Ecclesiam  ipso  ore  eisdemque  (.4/., 
eisque]  manibus  quibus  paulo  ante  sacra  Iractaverat, 
repente  frivola  loqui  vel  agere  Doiniuuni  oflensiirus 
incipiau 

Ad  ciistodieiidam  vero  lingua^  vel  operis  mumli- 
liam,  cum  lectione  divina,  etiam  societas  eorum  qui 
Christo  fideli  devolione  famulantur,  plurimum  juvat. 

~  Ut  si  quantlo  vel  lingua  lascivire,  vel  opentio  prava 
mihi  subrepere  coeperit,  mox  sociorum  fidelium 
manu  ne  cadere  valeam  sustenler.  Quod  cum  omui- 
bus  Dci  famulis  sibimet  ita  prospicere  utiliiinum 
[A/.,  utilissimum]  sit,  quanto  inagis  illi  gradui  qui 
oon  suiinet  lantummodo  curam  agere,  sed  etiam 
crga  commissam  sibi  Ecclesiam  necesse  habet  stu- 
dium  falutis  impendere ;  juxta  illum  qui  dixit :  Pr/ir- 
ter  ea  quce  extrintecus  sunt  instantia  mia  quotidiana, 
solticitudo  omnium  Ecclesiarum.  Quis  inftrmatur,  et 
ego  non  infirmor?  Quis  scandatixatur,  et  ego  non 
uror?  (II  Cor.  xii.)  Quod  non  ita  loqoor,  quasi  te 
aliter  facere  sciain,  sed  quia  de  quibusdam  episco- 
pis  fama  vulgatum  est,  quod  ipsi  ita  Christo  serviant, 
ut  nultos  secum  alicojus  religionis  aut  continemiaj 

U  viros  hal>eaut :  sed  polius  illos  qui  risui,  jocis,  fabu- 
lis,  comessationibus  el  ebrielatibus,  caererisqnc  vitao 
remissioris  [A/.,  remissioribus]  illecebris  subigantur 
[Al.t  subjiigantur],  et  qui  magis  quotidie  vcnirem 


riensi  monasierio  sancii  Petri.  Is  per  Nothelmum 
Londinensis  Ecclesis  presbyterum  Bedae  mnnuscula 
trantmisit,  vi  monumeina,  qu:e  Bed»  necessaria 
erant  i«  componenda  Anglorum  liisioria.  Il.rc  om- 
nia  conslant  ex  Bed»  pra;(alione  ad  Ceolwlfum. 
Porro  hanc  epistolam  ex  ins.  codice  Metiensis  mo- 
nnsierii  sancti  Arnulfl  eruit,  mihique  transmisit  vir 
reliftiosei  oVmiius  Plaeidus  Beuvillotiius,  ejusdem 
ioci  luro  subprior  :  quo  in  codice  hahelur  haec  epi- 
siol.i  cum  hac  inscriptione  :  Incipit  pratfatio  pret- 
buleri  ad  AUumum  abbatem.  Quod  argument«>  est 
snperiorem  epistolam  prwfationis  vice  iti  Auglicaiia 
Ucd^j  llistoria  fuis»e  aoposita-.n  a  scribis  iiouuullis, 


qui  Aibinum  hunc  enmdem  esse  cnm  Alciiino  puta- 
verunl.  Hic  observare  juverit  in  vulgala  Hedno  epi- 
siola  ad  Wichredum  de  aquinoctio  vemo  juxta  Anu- 
tolium,  apponi  exemplum  anui  dccclxxvi  ;  quo 
exemplo  addtictus  Baronius  Be*l*  aetatein  ullra  hnnc 
annuui  prorogavit.  Verum  in  veterrimo  hitjus  epi- 
stol;e  exemplari,  quod  in  bibliolheca  Lauhiensi  ae- 
servatur,  non  comparet  hoc  exemplum,  sine  dubio 
insertiiiii  a  librario,  qui  eo  amio  hanc  epistolam  de- 
scribehat,  (Mabill.  Vet.  Anattcia.) 

«  llic  factus  est  Ebor.  antistes  an.  752.  Scripta 
e»t  l»*c  ep  stoki  circa  hiilium  an.  731,  quo  Deda 
ubil. 
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dapibus  quam  mentem  sacrificiis  coetestrbus  paseant  A  tidoto  spirituali  contra  diaboli  venena  quae  illis  in- 


|.4/.f  parent].  Quos  tua  sancta  auctoritate  si  alicobi 
repereris  velim  corriga»,  moneasque  illos  tales  suae 
conversationis  diurnae  sive  uocturnae  testes  habere, 
qui  et  actione  Deo  digna  et  eifaortatione  congrua 
prodesse  popnfis,  ac  spirituale  ipsorum  antisihum 
opus  juvare  sufficiant,  Lege  enim  Actus  apostolorum, 
et  videbis,  referente  beato  Luca,  quales  secum  co- 
ntites  aposioli  Paulos  et  Barnabas  habuerint,  quid 
eiiam  ipsi,  ubicunque  devenissent,  operis  egerint. 
8tatim  itamqtie  ul  civitates  vel  synagogas  iugressi 
sunt,  verbnm  Dei  praedicare,  et  per  omnia  dissemi- 
nare  curabant,  Quod  etiam  tev  dilectissimmn  mihi 
caput,  sagacrter  copiam,  ubictinque  potes  implere. 
lu  boc  nanique  offlcium  a  Domiuo  efectus,  in  lioc 
consecratus  es  [A/.,  implere.  In  hoc  consecratus], 
ut  verbum  evangelizes  virtute  magna  [ALt  multa], 
praebente  tibi  anxilitim  ipso  Rege  virtutuui  Domino 
nostro  Jesu  Christo.  Quod  ita  lite  perficies  si  ubi- 
cunque  perveuetis,  mox  collectis  ad  le  ejusdem  loci 
iucolis,  verbum  illis  exhoriatiouis  exhibueris,  simul 
et  exemplum  vivendi  una  cum  omnibus  qui  tecum 
venerinl  quasi  coelcstis  militiac  ductor  ostenderis. 

El  quia  latiora  sunt  spatia  locorum  quae  ad  guber- 
nacula  tune  dioeccsis  pertinent,  quam  ut  solus  per 
nunia  discurrere,  el  in  singulis  viculis  atque  agel- 
lis  vcrbum  Dei  praedicare,  etism  anni  totius  emenso 
curriciilo,  sufficias;  necessarium  satis  est.  ut  plures 
tibi  sacri  nperls  adjutores  asciscas,  presbyteros  vi- 
dc'icet  ordinando,  atque  instituendo  doclores,  qui 
in  singulis  viculis  praedicando  Dei  verbo,  el  con- 
sccrandis  mystcrKs  coelesiibus,  ac  maxiine  pcr- 
agendis  sacri  baptismatis  offlciis,  ubi  opportuuitas 
ingruerit,  insisiaut.  (n  qua  videlicet  pracdicatione 
populis  exliibenda,  iioc  prae  caeteris  omni  instantia 
procurandum  arbiiror,  ut  fidem  catliolicaiu  quae 
apostolorum  Symbolo  continetur,  el  Dominicam 
orationem  quain  ?ancti  Evangelii  nos  Scriptura  edo- 
cet,  omiiium  qui  ad  luum  regiinen  perlineul,  memo- 
riae  ndicitus  infigere  cures.  Et  quidem  oinues  qtii 
Latinam  linguam  leciionis  usu  didicerunt,  etiain  haec 
optime  didicisse  certissiniiim  est  :  sed  idiotas,  boc 
esl,  eos  qui  propriac  lantum  linguae  nolitiam  habent, 
liaec  ipsa  sua  lingua  dicere,  ac  scdulo  d<  canlare  fa 


terdiu  vel  nocto  a*tu  maligno  objicere  posset,  prae- 
mtmiant.  Orationem  vero  Dominicam  ssepius  deran- 
tori  [AL>  cantari]  ipsa  etiam  nos  consuetutlo  sedulac 
deprecationis  ac  genuum  flexionis  docuit. 

Quod  st  haec  ul  soggerimus  in  regendis  pascen- 
disqtie  Cliristi  ovibos  tua  pastoralis  auctoritas  per- 
fecerit ,  dici  non  potest  quantum  tibi  aiipernae  mer- 
cedis  apud  Pastorem  pattorum  in  futuro  prtfpara- 
veris.  Quanto  enim  rariora  linjus  sacratissimi  operis 
)n  episcopts  nostras  gentis  exempla  reperis ,  lanto 
altiora  singularis  merili  praemia  [AL  om.  pramtia] 
recipies;  utpote  qui  populnm  Dei  per  crebram  Sym- 
boli  vel  Orationi*  sacr»  decantationem  ad  intelle- 
ctum,  amorem,  spem,  fidem  et  inquisiiionem  eo- 
5  rumdem  quae  derantantur  coslesttum  donorom ,  pa- 
terna  pietate  ae  sollfciludine  provoeatiim  accenderis. 
Sicut  e  conlrario  si  commissom  libi  a  Domino 
negotlum  minus  dHigenter  cnmpleveris,  pro  retett- 
tione  talenti  eum  servo  neqtiam  et  p'gro  partem  es 
receplnriis  iu  futuro  :  maxime  si  lemporalia  ab  iflis 
commoda  requirer*  atqne  accipere  praesumpseris, 
qoibus  mtlfa  coelestis  beneftcii  dona  rependere  pro- 
baveris.  Cum  enim  ftoniinus  miiiens  ad  evangefi- 
xnndiim  discipulos  \AL  om.  tfiseipofos]  dixisset : 
Euntet  etutem  prardicate,  direntet  qnta  appropinqwA 
reannm  catorum(MaUh.  x):  paulo  post  subjnnxil 
[A/.,  adjnnxfi],  dicens  :  Gratit  accepitth,  grath  date; 
Nolite  po$sidere  aurum ,  neqve  argentum  (Ibid.).  Si 
,  ergo  illos  gratis  Evsmgelium  predicare  jussit,  neque 
1  aurum  vel  argentum,  vel  aliqtrid  pectmia*  lemporalis 
ab  eis  quibus  prap.dicabant  arcipero  permisit :  qjiRI 
rogo  illis  qui  bis  contraria  genmt ,  perictrii  immt- 
neat  t 

Atlende  quid  gravissimi  sceleris  illi  commfserfnt 
qtii  et  terrena  ab  auditoribns  sufs  lucra  diltgentis- 
sime  requirere ,  et  pro  eorum  salute  «terna  nihrl 
omnino  praedicando,  vel  exhortando,  vel  increpando, 
laboris  impendere  contendunt  [A/.,  intendunt].  Sol- 
licite  atque  intentione  curiosa,  antistes  dilectissime, 
perpende.  Audivimus  enim,  et  fama  est,  quia  muhae 
villaft  ac  viculi  nostrae  gentis  in  montibus  sint  inac- 
cessis  ac  saitibus  dumosis  positl,  ubi  nunquam  mul- 
tis  transeuntibus  annis  sil  visus  antlstes,  qui  ibidefn 


cito.  Quod  non  solum  de  laicis,  id  est,  in  populari  0  aliquid  ministerii  aut  graiiae  coelestis  exhibuerit ; 

quorum  lamen  nec  wnus  qukfem  a  tributis  antistili 
rcddendis  esse  possit  itnmunis :  nec  solnm  talibus 
locis  desit  antistcs  qui  manus  iinposiUone  baplizatos 
conflrmet ,  verum  etiam  omnis  doctor  qui  eos  vel 
fidei  veritatem  vel  discrelionem  bona^  ac  malae 
actionis  edoceat,  absil.  Sieque  fit,  ut  episcoporum 
quidam  non  soltim  gratis  non  evangelixent  [<!/., 
quidcm  non  snlum  gratis  evangelizenl],  vel  manus 
fidelibus  impotiant;  vcrum  eliam,  quod  gravius  es(, 
accepta  ab  auditoribus  suis  pecunia,  quam  Domiuiis 
proiiibuit ,  opus  verbi  quod  Dominus  jussil  exercere 
conteinnant:  cum  Deo  dileetus  poniifex  Samuel , 
longe  afiter  fecisse  omni  popvlo  teste  legalur.  Iiaane 
conversatuSf  inquit,  coram  cobis  ab  adolescentia  mcM 


adhuc  vita  constilutis,  verum  eliam  de  clericis  sive 
inonachis  qui  Lattnae  suut  linguae  expertes  fieri 
oponel.  Sic  eniin  fit  ul  coetus  omuis  fideliuin  quo- 
inodo  fideli3  esse,  qua  se  lirmitale  credcndi  contra 
iiumundurum  spiriluum  certamina  munire  alque 
armare  debeat,  discatjsic,  ut  chorus  |A/.,  Fil  ut 
chorus]  oiimis  Deo  supplicantiiim  qnid  maxirne  a 
divina  clementia  quaeri  oporte^it,  agnoscat.  Proptcr 
quod  et  ipse  multis  saepe  sacerdot.bus  idiotis  bac 
iilraquc,  el  Symboium  vidclicet,  et  Dntuinicain  ora- 
tionem  in  linguam  Anglorum  Iranslatam  ohluli. 
Nam  et  sancius  anlistes  Ambrosius  boc  de  fide  lo- 
quens  admonet,  ul  verba  Syraboli  malutinis  sempe. 
boris  fideles  quique  decantent,  et  hoc  se  quasi  an- 
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usque  ad  diem  hanc9  ecce  prmsto  tum  ,  loquimini  de  A  \Al.%  liberins  possit].  Quis  enim  non  videal  quauto 


me  coram  Domino  et  eoram  Christo  ejust  utrum  bovem 
ulicujus  iulerim,  an  asinum,  *i  quempiam  catnmniatns 
sum%  si  oppressi  aiiquem*  si  de  manu  cujusquam  munus 
accepi :  et  contemnam  iltud  hodiet  resiitnamque  tobis. 
El  dixerunt ;  jVon  es  catumniatus  no*%  neque  oppres- 
sisii,  neque  tulisti  de  manu  alicujns  quippi  m  (/  Heg. 
m).  Cujus  itinoeentiai  ac  jusiilicc  nicrilo,  imer  pri- 
inos  populi  Dei  ducea  et  sacerdoies  aunumerari , 
alque  in  precibns  suis  snpertm  nudiiu  alque  alloquio 
dignus  cxistere  meiuit  ,  dicenie  Psalmographo  : 
Moyses  et  Aaron  in  sacerdotibus  ejus%  et  Samuel  inler 
eos  qui  invocant  nomen  ejns,  invocabant  Dominum  et 
ipu  exaudiebat  eos  :  in  columna  nubis  loquebatur  ad 
eos  (Psul.  xcviu). 

Si  aulein  aliquid  utilitatis  fidelibus  conferri  [.4/., 
conferrej  nianus  impositione  [A/.,  iniposiiioneinj , 
qua  Spiiiius  sauclus  accipitor,  credimus  et  confiie- 
mor,  constat  e  contrario  quod  haec  ipsa  ulilitas  eis 
quibus  inanus  impositio  defuerit,  abcst.  Cujus  nimi- 
ruin  privatio  boni  a  1  quos  ainplius  quam  ad  ipsos 
respicit  aniisihes ,  qui  illornm  se  promiltunt  esse 
prasufes  quihus  spirilalis  officimn  praesuJatus  cxlii- 
bere  aut  negligunl  aut  nequeunt?  Cujus  lolius  faci- 
noris  nutla  magis  quam  avaritia  causa  est.  Contra 
quam  disputans  Apostolus ,  in  quo  Cliristus  loque- 
battir,  aiebat :  lladix  omnium  malorum  eti  cumditas 
(/  Tim.  vi,  10).  El  rursum  :  Neque  avari ,  tnquil, 
regnum  Dei  possidebnnt  (/  Cor.  vi,  10).   Cum  enim 
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sil  melius  tam  euorme  pondus  ecclesiastici  regimini» 
in  plures,  qui  boc  disperiitum  facilius  ferant,  diviJt, 
quam  unuui  sub  fasce  quem  porlare  non  possitop- 
primi?  Nam  et  sanctus  papa  Gregorius,  cuni  de  fide 
nostra  gentis  quae  adliuc  futura  et  conservauda  erat 
in  Cbristo,  ad  beatissimuin  archirmbcopiim  Augusti- 
nuiii  missis  litieris  *  disputarel ,  duodecim  in  e  i 
episcopos,  pistquam  ad  uMem  venirent  [A/.,  vene- 
runi],  ordinandos  esse  decrevit ;  in  quibtis  Ebora,- 
ceusis  antistes,  accepto  a  sede  aposiolica  pallio, 
metropolitanus  esse  deberet.  Quem  pr  fecto  nume- 
rum  episcoporum  veliin  modo  tua  sancta  paieruitas, 
palrocinante  prxsfdio  piissiini  ac  Deo  dilecti  regis 
praefali,  solerter  iuiplere  contendat,  qiiateuus  abun- 
**  dante  nuinero  mngisirorum  ,  perfectins  Ecclesia 
Christi  in  bis  quae  ad  cultum  sacrae  religionis  perii- 
neul,  instiltiaiur.  Et  quidem  novimus  quia  per  incu- 
riam  reguni  pracedenlium ,  d»nationesque  stultis- 
simas  factum  est ,  ut  iioii  facile  locus  vacans  ubt 
sedes  episcopalis  nova  fieri  debeat ,  inveniri  [Al.„ 
invenire]  vale.it. 

Quapropter  commodum  duxerim,  habito  majori 
concifio  et  consensu  [A/.,  conscnsu,  edicto]  pontifi- 
cali  siiuul  et  regali,  edicto  prospiciator  locus  aliquis 
monasleriorum  ubi  sedes  episcopalis  fiat.  Et  ne  forie 
abbas  vel  monacbi  huic  decreto  contraii  e  ac  resistere 
tentaverint,  detur  illis  liceutia  ut  de  suis  ipsi  eligant 
euin  qui  episcopus  ordinelur,  et  adjaceniiuin  locorum 


anlisles  diclanle  ainore  pecunias  majorem   populi  r  H^o^tiot  ad  eauideni  dioecesim  pertineant,  una  cuui 

ipso  monasterio  curaui  gerat  episcopalem  :  aul  si 
forte  in  ipso  moiiasierio  qui  episcopus  ordinari  de- 
beat  inveniri  nequeat,  in  ipsorum  lameii  juxia  sia- 
tula  canouuin  pendeal  examine ,  qui  de  sua  dioscesi 
ordinetur  anlistes.  Quod  si  boc,  ila  ul  suggerimus, 
Doniinoadjuvaiite,  perfeceris,  faciliime  eiiam  [A/. 
om.  etiam],  ut  arbilramur,  boc  obiiuebis,  ul  jtuta 
decreia  sedis  apostolieae,  Ebonicensis  Ecclesia  me- 
ttopolilanum  possit  babere  poutificem.  Ac  si  opus 
esse  vismii  fuerii  ut  lali  raonaslerio,  causa  episco- 
palus  suscipiendi,  amplius  aliquid  locorum  ac  pos- 
sessionum  augeri  debeat ,  sunt  loca  inmimera ,  ut 
iiovimus  [A/.,  sunt  inuumera,  siylo  siuJtissimo ,  ut 
novimusl  omnes ,  in  monasteriorura  ascripta  voea- 


panem ,  quam  ulla  ratione  per  tottim  anni  spatium 
peragrare  prcdicando,  aut  circuire  valueril ,  in  no- 
men  sui  pncsulatus  assumpserit :  satis  exiliale  [Al.% 
exitiabile]  el  sibimetipsi ,  el  illis  quibus  falso  prae- 
sulis  nnmine  prelatus  est,  comprobatur  concinnare 
periculum. 

Ha*c  luae  sanctitati ,  dilectissime  antistes ,  paucis 
de  calaroitate  qwa  nostra  gens  iniserrime  laborat 
insinoans ,  obsecro  sedulus  ut  haec  qu»  perversis- 
sime  agi  conspicis  ,  quantum  vales  ad  reciaiu  vils 
normam  revocare  coniendas.  Ihbes  eniin,  ut  credo, 
promplissimum  lam  jusli  laboris  adjutorem  ,  regein 
vldelicet  Ceolwlfum,  qui  et  pro  iusita  sibi  dilectione 
religionis ,  quidquid  ad  regulam  pietatis  pertinet , 


tlrinaprotiuusiiiteiitioneadjiivnreciirabii.eimaxime  Dbul«»m,  sed  uibil  prorsua  monastic»  conversationis 


illa  qua?,  lu  cum  sis  pru;»iiit|iiiis  illius  amaiitissimus 
boua  coeperis,  ipse  ut  perficiautur  opitulabitur  \Al.f 
opiiulari  curabit].  ^uapropler  velim  solerter  illmn 
admoneas  ut  in  tliebus  vestris  statum  nostrx  gentis 
ecclesiasticum  in  melius  quain  bacienus  fuerat  in- 
staurare  curet  [A/.,  curetis].  Quod  non  alio  magis 
u»  mihi  videlur  potest  ordine  perfici,  quam  si  plures 
nostrae  genti  cousecrentur  antislites ,  exemplumque 
sequantini  legislatoris,  qui  cum  solus  jurgia  ac  pon* 
il«>s  Isradiiicoe  plebis  sustinere  non  pos^ei ,  elegit 
tibi  divino  adjntus  cotisilio ,  et  consecravit  septua- 
ginta  seuiores  quorum  ope  [A/«,  cnra]  atque  consilio 
fvA/.,  auxilio]  impositum  sibi  onns  ferre  levius  posset 


habeutia  :  e  qoibus  velim  aliqua  de  luxuria  ad  casti- 
lalem,  de  vauiuie  ad  temperamiain  [A/.,  veritaiem], 
de  intemperantia  venlris  et  gulac  ad  continenliam  et 
pietatem  cordis  synodica  auctoritate  transferaniur, 
atque  in  adjut*  rium  sedis  episcopalis  quae  nuper  or- 
dinari  [A/.,  ordiitare]  debeat,  assumantur. 

El  quia  bujusmodi  maxima  el  plurim  i  [A/.y  pluraj 
suut  loca  (|u;e,  ut  vulgo  dici  solet,  neque  Deo  neque 
bominibus  uiilia  ?unl,  quia  videlicet  neque  regulaiis 
secuudum  Deum  ibidem  viia  servatur,  neque  illa  mi- 
lites  sive  comites  sxcularinm  poteslatum  qui  gentem 
nostram  a  barbaris  defendant  possident :  si  quis  in 
eisdem  ipsis  locis  pro  necessitate  temporum  sedctn 


•  Hanc  epistolam  Gregorii  vide  iutcr  cjus  Opera  ,  Patrologi*  tom.  LXXVH,  col.  1200.  Edit. 


663  DEDiE  VENERABILIS  OPP. 

eplscopatus  conslituat  \AL,  constituere],  non  culpam 
praevaricationis  incurrcre,  sed  opus  virtulis  magis 
agero  probabitur.  Quomodo  enim  in  peccaium  repu- 
lari  potest,  si  injusta  principum  jndicia  recto  melio- 
rum  priiicipum  examine  corrigaiiiur :  ac  mendax 
slylus  scribarum  iniquorum  discreta  prudentium  sa- 
cerdotum  sententia  deleatur  ac  redigalur  in  nihilum, 
juxla  exemplum  sacrae  bistoriac,  qujc  tempora  He- 
gum  Judae  a  David  et  Salomoue  usque  ad  ultimum 
Zedecbiam  describens ,  nonnullos  qtiidem  in  eis  re- 
ligicsos,  sed  plures  reprobos  exstitisse  designat,  vi- 
cihusque  altemantibus  nunc  impios  bonorum  qui 
ante  se  fuerant  facta  reprobare,  nunc  e  contrario 
just08  impiorum  qui  se  praecesseranl  gesla  nociva, 
prout  justum  [Al.9  dignum]  erat,  juvante  se  Dei  Spi- 
ritu,  per  propbetas  sanctos  ac  sacerdotes  omni  in- 
8'antia  correxisse ;  juxla  illud  beati  Isaiae  prcrcipien- 
tis  atque  dicentis,  Dissolve  colligaiiones  violentarum 
commutationum.  Dimitle  confracios  in  remissionem,  et 
omnem  conuriptionem  iniquam  disrumpe  (Isa.  lviii). 
Quo  exemplo,  tuam  quoque  sanctilaten  decet  cum 
religioso  rege,  nostrae  gentis  irreligiosa  et  iniqua 
priorum  gesta  atque  scripta  convellere,  et  ea  qu;e 
nrovincim  nostrte,  sive  secundiim  Deum,  sive  secun- 
dum  saeculum  sint  utilia,  prospicere  :  ne  nnstris 
trmporibus  vel  religione  cessante,  amor  timorque 
internl  deseratur  iuspectoris ,  vel  rarescente  copia 
milifae  saecolaris,  absint  qui  flne*  nostros  a  barba- 
rica  iocursione  lueaniur.  Quod  enim  turpe  est  di- 
cere,  tot  sub  nomine  monasteriorum  loca  bi  qui 
monachicae  vitae  prorsus  sunt  experles  in  suam  di- 
tionem  acceperunt,  sicut  ipsi  melius  nostis,  ut  om- 
nino  desft  locus  ubi  filii  nobilium  aut  emeritorum 
militum  possessionem  accipere  possinl  :  ideoque 
vacantes  ac  sine  conjugio,  exacto  tempore  puberta- 
tis,  nullo  eontinenlias  proposito  perdurent,  atque 
banc  ob  rem  vel  patriam  suam  pro  qua  militare  de- 
buerant  trans  mare  abeuntes  relinquant ;  vel  majore 
scetere  atque  impudentia  ,  qui  propositum  castilatis 
noa  oabent ,  luxuriae  nc  fbrnicationi  deserviant ,  ne- 
qne  ab  ipsis  sacratis  Deo  virginibns  abstinrant. 

At  atti  graviore  adhuc  flagitio,  cum  sint  ipsi  laici 
et  noihtts  viiae  regolaris  vel  usu  exerciti  [A/.,  exer- 
citH],  vel  amore  praediti,  data  regibus  pecunia,  emunt 
sibi  sob  praeiextu  monasteriorum  consiruendorum 
territoria  in  quibus  sua  liberius  vacent  libidini ,  et 
bac  iosoper  io  jus  sibi  haereditarium  edictis  regali- 
bus  faciunt  ascribi ,  ipsas  quoqne  litteras  privilegio- 
rum  soortun  quasi  veraciter  Deo  dignas,  pontillcum, 
abbatum  et  potestatum  saeculi  obtinent  subscripiione 
conflrmari.  Sicque  usurpatis  sibi  agellulis  sive  vicis, 
liberi  exinde  a  divino  simul  et  bumano  servitio,  suis 
unlum  inibi  desideriis  laici  monachis  imperantes 
(leserrnint :  imo  non  monacbos  ibi  congregant ,  sed 
quescooque  ob  culpam  inobedientiae  veris  expulsos 

•  Aldfrid,  rex  Nordmhymbrorum ,  obiit  an.  705, 
cum  quo  anno  si  calculum  incipias,  invenictur  epi- 
siolam  hanc  fuisse  scriptam  eo  ip  o  anno  quo  Beda 
vita  ranctus  cst,  an.  sc.  731.  Ila  ut  haec  epistola  ba- 
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A  monastcriis  alicubi  fortc  oberrantes  Invenerint ,  aut 
evocare  monasteriis  ipsi  valuerint;  vel  certe  quos 
ipst  de  suis  satellitibus  ad  suseipiendam  tonsoram 
promissa  sibiobedieniia  monachlca  invitarequiverint. 
Hormn  distortis  cohortibus,  suas  quas  instruxere 
celtos  implent,  multumque  informi  atque  inaudito 
spectaculo,  iidem  ipsi  viri  modo  conjugis  ac  libero- 
rum  procreandorum  curam  gerunt,  roodo  exsurgen- 
les  de  cubilibus  quid  intra  sepla  monasteriorum  geri 
debeat,  sedula  inientione  pertractant.  Quin  etiam 
\AL,  enim]  suis  conjugibus  simili.imprudentia  con- 
struendis,  ut  ipsi  aiunt,  monasteriis  loca  conqoirunt, 
quae  pari  stultitia  cum  sint  luicae,  ramularum  se 
Gbristi  permiltunt  esse  rectrices  [AL,  rectores], 
Quibus  apte  convcnit  illud  vulgi  proverbium  :  quia 

B  vespae  favos  quidem  facere  cum  possint,  non  tameo 
io  his  mella,  sed  potius  venena  thesaurizent. 

Sic  per  annos  circiter  triginta  *,  boc  est ,  ex  quo 
Aldfrid  rex  humanis  rebus  ablatus  est,  proviocia 
nostra  vesano  illo  errore  dcmentaia  est,  ot  nullus 
pene  exinde  praefectorum  exstiterit  qui  non  hujus- 
modi  sibi  monaslerium  in  dlebus  suae  praefecturae 
comparaveril  [Al^  comparaverat],  suamque  simul 
•onjtigem  pari  reatu  nocivi  roercatus  astrinxerit 
[AL,  astrinxerat] :  ac  praevalente  pestima  consnetu- 
dine  minislri  quoqne  regis  ac  famuli  idem  facere  sa- 
t<geriut.  Alqtie  ila  ordine  perverso  innumeri  sint 
inveiiti,  qui  so  abbales  pariter  et  prafectos  sive  [AL, 
siniiil  et]  ministros  aut  famulos  regis  appellant,  qui 

q  ctsi  aliquid  vitac  monasterialis  ediscere  laici  non  ex- 
periendo,  sed  audiendo  potuerint,  a  persona  tamen 
illa  ac  professione  qnae  hanc  docere  debeat  [ALt  ha- 
beai],  sunt  fundilus  exsortes.  El  quidem  tales  re- 
pente,  ut  nosli ,  lonsuram  pro  suo  libitu  accipiont, 
sno  examine  de  laicis  non  monachi ,  sed  abbales  ef- 
flciunlur.  Sed  quia  prnefaiae  vinutis  nec  ootitiam  pro- 
bautur  habere  nec  studium,  quid  his  aliud  qttam 
evangelica  convenit  roaiedictio  illa,  qua  dicitur  :  Cm» 
cus  ti  cceco  ducatum  prcestet,  ambo  in  [oveam  caduntf 
(Matth.  xv.)  Quac  nimirum  caecitas  posset  aliquandn 
terminari,  ac  regulari  dhciplina  coliiberi,  et  dc  fiui- 
bos  sanctac  Ecclesta  cunctis  pontiflcali  ac  synodica 
auctoritate  procul  expelli,  si  non  ipsi  pomifices  ma- 
gis  hujusmodi  sceieribtis  opem  fcrre  aique  astipulari 

D  probarenlur :  qui  non  solummodo  hujusmodi  decreta 
injusla  justis  infringere  decretis  non  corant ,  vernm 
suis  poiius  subscriptionibiis  [ALt  pra?scriptionibus]9 
iit  pracfaii  sumus ,  conflrmare  satagunt :  eadem  ipsi 
phylargyria  dictante,  ad  conflrmandum  male  scripia, 
qua  emptores  ad  comparaudum  bujusmodi  monasle- 
ria  coacii. 

Multa  quidem  adbuc  tibi  possem  de  his  el  hujus- 
modi  praevaricatoribus  quibus  nostra  provincia  rai- 
serrime  vexatur,  bis  iuiimare  litteris,  si  oon  teipsum 
nossem  haec  eadem  cerlissime  cognovisse.  Nam  oe- 

beatur  tanqunm  Beda*  cygnea  cantio  :  ideoqoe  mi- 
rum  ooo  est  si  ooo  exstet  io  Indteolo  Operom  ub 
ipsomet  descripto. 
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que  haec  ila  scripsi ,  qua*i  certisf iine  [AL  om.  cer-  A 
tissime]  le  ea  quae  antea  nescires  essem  docturus, 
seti  ul  le  amica  eilionatione  commonerem ,  ea  quae 
optime  uoveras  errata  diligenli  prout  vales  instantia 
corrigere. 

El  jam  jamque  te  muitum  deprecor  atque  obteslor 
in  Domino,  ul  commissum  libi  gregem  sednius  ab 
irruenlium  luporum  improbilaie  tuearis  :  teque  non 
mercenarium,  sed  pastorem  constituium  esse  meini- 
neris,  qtii  amorein  summi  Pasloris  solerti  ovium 
ipsius  pasiione  demonstres,  proqne  eisdem  ovibus, 
si  ita  res  poposcerit ,  cum  beato  apostolorum  prin- 
cipe  animam  ponere  paratus  sis. 

Precor  sollicite  praecavcas,  ne  cum  idem  princeps 
apostolorum  caeterique  fiJelium  gregum  duces  in  die 
jndieii  maiimum  suae  pastoralis  curae  fruclum  Cbri-  B 
tto  obtulerint,  luarum  aliqua  pars  ovium  inter  haedos 
ad  sinistram  judicis  secerni,  atquc  in  aetcrnum  cum 
roaledictione  raereatur  ire  supplicium  :  Quin  potius 
ipse  lunc  eorum  numero  merearis  ascribi,  dc  quibus 
ait  Isaias  :  Ninimus  erit  inler  niille  [Al.,  in  mille]9  et 
parculus  inter  genlem  [Al.,  iit  gentem]  fortissimum 
(ls*.  li).  Tui  nanique  est  oflicii  diligentissime  pro- 
spicere  quid  in  singuils  monasleriis  tuac  parochLc 
recti ,  quid  perversi  geratur  :  ne  vcl  abbas  regula- 
ruin  inscius  aut  contemptor,  vel  abbatissa  minus 
digna  famuiorum  famularumve  Cbrisii  praeponatur 
exaruini ,  nec  rursum  praevisioni  spiritualium  magi- 
•irorum  contempirii  et  indisciplinata  contiimncium 
auditomm  turba  resultet ;  maiime  quia ,  si<  ul  vulgo 
fertur,  dicere  estis  solili  quod  non  ad  regum  curain, 
noo  ad  aliquoriim  saeculi  principum  rausam,  sed  ad 
vestrum  [A/.,  vestram]  tantummodo  antistitum  in- 
quisitionem  atque  eiamen,  quid  in  singulis  monasle- 
riis  agatur  perlineat ,  nisi  forte  in  monasicriis  quili- 
bel  in  ipsos  principes  peccasse  compnbetur.  Tui, 
inqaam ,  est  olftcii  pr  curare  ne  in  locis  Deo  coose- 
cr»t*s  diabokis  sibi  regnum  usurpet,  ne  pro  pace 
discordia,  pro  pfetate  jurgia,  pro  sobrietate  etrie- 
tts,  pro  ekaritate  et  castitate  foruicationes  et  bomi- 
cidia  sibi  sedem  vindicent :  nec  apud  te  inveniautur 
aliqui,  de  quibos  merito  qoaerator  ac  dksiur,  vidi 
impios  sepultos,  qui  cum  adviverent ,  in  toco  sancto 
erftnt,  et  laudabautur  in  civitale,  quasi  justorum 
[Al.9  boiiornm]  openim.  0 

Eorum  quoque  qui  in  populari  adhnc  vita  continen- 
tur  ftollicium  te  necesse  est  curam  gerere,  ut  sicul  in 
prtmordio  hujns  epistolae  premonuimus,  sufucientes 
eis  doctores  vitaa  salutaris  adhibere  inemineris,  et 
boe  eos  inter  alia  discere  facias,  qnibus  operibus 
maxime  Deo  placere,  a  quibus  se  debeant  qui  Deo 
placere  desiderant  abstinere  peccatis,  qua  cordis 
sinceritate  in  Deum  credere,  qua  divinam  demen- 
tiam  supplicantes  debeant  devot'oite  precari ,  quam 
frequenti  diligentia  signaculo  se  Domiiitae  crocis 
suaque  omnia  adversum  continuas  immundoniiii  spi- 
rituiiiu  insidias  ncccsse  habeant  munire,  quam  salu- 
taris  1-4/.,  salutare]  sit  omni  Christiauoriim  gencri 
quotidiana  Dominici  corporis  ac  sanguinis  perccptio, 
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juxta  quod  Ecclesiam  Cbristi  per  Itaiiam,  Galliam  , 
Africam ,  Greciam  ,  ae  totum  Orientem  soterter 
agere  nosti.  Quod  videticet  genus  religionis ,  ac  Deo 
devdae  sanctificationis  tam  longe  a  cunctis  pene  no- 
strae  proviuciae  laicis  per  incuriam  doecnttum  quasl 
prope  peregrintim  abesl ,  til  bi  qni  inter  [AL  add.  il- 
Ins]  religiosiores  esse  vidcntur,  non  nisi  in  Nalali 
Doinini  et  Epiphania  et  Pascba  sacrosanctis  mysteiiis 
communicare  praesttmaut ,  cum  sinl  innumeri  inno- 
centes  el  castissimse  conversaiionis  pueri  ac  puetlac , 
juvenes  et  virgincs,  senes  et  anus,  qui  absqne  tilto 
scrupulo  controversi:e ,  omni  die  Dominico ,  sive 
etinm  in  natalitiis  sanctorum  apostolorum,  sive  mar- 
lyruin,  quomodo  ipse  in  sancta  Romana  et  aposto- 
lica  Ecclesia  fieri  vldisti ,  mysteriis  coelestibos  com- 
municare  vateant.  Ipsi  etiam  conjugati ,  si  quis  sibi 
mensuram  continentia  ostendat,  et  virtutem  castita- 
tis  insinuet,  idem  et  licenter  possinl,  et  libenter  fa- 
cere  velinl. 

n.-rc  tibi,  sanclissime  antistes,  et  tuae  dilectionis 
intuitu  et  generalis  gratia  iitilitaiis  breviter  adnotare 
siudui,  multum  desiderans  mttltumque  exhortans  ut 
gentem  nostram  a  vetnstis  abstrahcre  cures  errori- 
bus,  et  ad  certiorem  et  directforem  vitae  callem  re- 
duceie  satagas.  Et  si  stint  aliqui  cujuslibet  gradus 
sive  ordinis  viri,  qui  bona  tua  coepta  relinere  atque 
impedire  conentur,  lu  tamen  propositum  sanctae  vir- 
lutis,  supernae  memor  retributionis,  ad  flrmnm  usque 
finem  perducere  conlendas.  Scio  namque  nonnullos 
huic  nostrac  exhorlationi  multum  contradicturos,  et 
maxime  e>s  qui  seipsos  illis* facinoribus  a  quibus  te 
prohibemus  esse  sentiunt  irretilos :  sed  meminisse 
te  dcccl  apostolicae  responsionis  :  Quia  obedire  opor- 
tet  Deo  magis  quam  kominibut  ( Act.  v ).  Mandatum 
quippc  esl  Dei :  Vendite  qua  poaidetis ,  et  daie  etee- 
mosynam(Luc.  xu).  Et:  Nisi  quis  renuntiaverit  onml- 
bus  qua  postidet,  non  potest  meus  esse  disdputus  (Luc. 
xiv).  Tradiiio  autem  moderna  quorumdam  est ,  qni 
se  Dei  famutos  esse  profiteniur,  non  solum  \Al.  cm. 
non  solutn]  possessa  non  vendere,  verum  etiatn  [Al.9 
iterum  et]  comparare  non  babita.  Qua  ergo  fronte 
andet  quisqnam  ad  servitium  Domiiii  accessums, 
vel  ca  qoa;  [.4/.,  eas  qnas]  in  saeculari  vita  babuerat 
retcotare,  vel  sub  praetexlu  vitae  sauctioris  illas  quas 
non  habuerat  congregare  divitias  :  cum  etiam  apo- 
stolica  sit  notissima  ccnsnra,  qiw  Ananiam  et  Sap- 
phiram  boc  facere  molientes  ,  non  ulto  pcenitenli» 
vel  satisfactionis  remedio  corrigere,  sed  ex  ipsa  sta- 
tim  mortis  ultricis  acceleravit  damnatione  puniri  ? 
Et  qnidem  illi  non  aliena  colligere,  sed  sua  incoograe 
retinere  maluerunl.  Undc  manifeste  patet  quam  longe 
absiiterit  ammus  apostoloruin  a  suscipiendis  pecu- 
niarum  acquisitionibus,  qui  sub  illa  proprie  rcguia 
Domino  scrvicbanl :  Beali  pouperes,  quia  vestrum  esi 
regnum  Dti  (Luc.  ?i);  et  e  contra,  partis  sinistraa 
proposito  nihiloniinus  instituebantur  exemplo  :  V* 
vobis  divitibut  qnia  habetis  eonsolationem  vestram  (itid.). 
An  forte  crrasse  ac  mendacium  scripsisse  putamu» 
Apostolum  f  cum  nos  admonens  dicebal :  Fratres, 
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nolite  eir«re;stauHiquesubiexuil:  Neque  avari,  neque  A  lam  et  spatiosam  viatn  incedere  noscuuliir.  euie  iu 


ebriosit  neque  rapaces  regnum  Dei  possidebunt  (l  Cor 
vi).  Et  ilerum:  Hoc  autem  scitotet  quod  omnis  forni- 
catort  aut  immundus,  aut  avarust  aul  rttpax,  quod  est 
idolorum  servitus%  non  habet  hareditatem  in  regno 
ChrisU  et  Dei  (Ephes.  v).  Cum  ergo  Apostolus  avari- 
tiam  et  rapacilatcm  idololatriam  mauifeste  coguo- 
minet,  quoiiiodo  putandum  est  eos  errasse  qui  vel 
subscriplioiii  avari  mercatu.%  rege  licet  imperanle, 
inanum  subiraxerim,  vel  ad  eradcndas  [.4/.  rad^n- 
das ;  al.t  erudiendas  ]  inuiilcs  scripturas  ac  subscri- 
ptioues  eorunr  manum  apposuerint? 

Et  quidem  miranda  est  lemeritas  stultorum ,  vel 
polius  deflenda  miseria  cxcorum ,  qui  cum  sine  ullo 
respectu  superui  timoris,  passim  ea  quae  [Al.f  timo 


ininimis  quidem  rebus  voluptati  suae  vel  corpons  vet 
animi,  causa  supernae  retribntionis  obsistere  vel  re- 
pngnare  curabant :  ni.si  forte  per  eleemosynas  ,  qcjas 
inter  coneiipiscentias  quotidianas  ac  deticias  paope- 
ribus  dare  videbantur,  criminibus  absolvi  posse  [AL9 
potuisse]  credendi  smit :  cum  manus  ipsa  et  coii* 
scientia  quae  munus  offerat  Deo,  munda  a  peccaus 
esse  dcbeat  et  absoluta,  aut  eerie  per  mysteria  sacro- 
sanciae  oblationis  ,  quibus  ipsi  dum  viverent  indlgni 
exstiteranl,  pcr  alios  jam  inortui  redimi  posse  spe- 
randi  6unl.  An  f«ne  illis  permodica  culpa  videtor 
esse  concupiscenii;*  ?  De  qua  pauto  lalius  dispulera. 
Ilaec  Balaam  virum  [Al. ,  II;«>c  virum]  propbetiae  spi 
rilu  plenissimnm  a  sorte  *an<torum  fecit  extorrem. 


ris,  ea  quotidie  qu;r]  aposloli  et  prophel;e  afOatu  B  Ac,ia"  comniunione  anaitiemaiis  polluit  ac  perdidit 


sancti  Spiritus  scripseruot,  rescindere  ac  nibili  pen 
deie  probaniur :  illud  e  conlra,  quod  ipsi  vcl  similes 
ipsorum  instinciii  avaritiae  vel  luxuriae  scripserunt, 
quasi  sauctum  ac  diviuitus  cautum  eradere  atque 
emmdare  forniidaiil,  iu  morem,  ni  fallor,  elbnico- 
rum,  qui  coutempio  Dei  cultu  ea  quae  ipsi  sibi  de 
corde  suo  fiuierunt  ae  feceriuil,  nuuiina  veneraiitur, 
tiinent,  coluut,  adorant  et  obsecranl,  Domuvca  illa 
insectatione  dign  sstmi  ,  qua  Pharisaeos  cum  suas 
deuteroses  legi  Dei  praepotienut,  redargnit,  dicens ; 
Quaro  et  vos  transyredimini  mandaium  Dei  proptir 
traditionem  vestram?  (Matth.  xv.)  Qui  si  eliam  cbartas 
prolttlerinl  in  defcnsi<*nem  coucupisceniiarum  sua 


Saul  regni  infulis  nud:ivil ,  Giezi  propheliae  mcritis 
privavit  ac  perpetuae  leprae  peste  cum  suo  semine 
fo?davit.  Judam  Iscariotem  de  apostolatus  gloria  de- 
posuit,  Anaiiiam  el  Sanpbiram  de  quibus  prediximus 
niouacborum  collegio  indiguog  etiam  corporis  morte 
mulctavit,  et,  ut  ad  superiora  veniarous  faaec  angelos 
a  coelo  dejecit ,  et  protoplaslos  a  paradiso  perpe  u» 
volupUtis  expulit:  Et  si  uosse  vis,  hic  est  ilSe  irieeps 
inferorum  canis,  cui  fabula  Cerberi  nomen  intfute» 
runt  [  ALt  impouunt] ,  a  cojus  rabidis  dentibw  nos 
pr  hib^ns  Joaaucs  Apostolus  ait:  Chariubmit  notiU 
diligere  mundum9  neque  ea  quoj  in  mundo  sunt.  Si  quh 
diligit  mundum,  non  est  eharitas  Patris  in  eo.  Qnoniam 


rum  ascriptas,  ac  nobiliuui  persoaarum  subscriptione  r  omne  auod  ln  mundo  **•  eoncupiscentia  carnis  estf  et 
«~„n-„>^.*„  . ... .... r\ •  • .•      **  i*AM/*Mnf«i*#nfiA  nr.iilnmm  ttt  luoerbia  vitee.  ouct  non 


eonflrmatas ;  tu  nuni|uam,  piecor,  Dominicae  sanctio- 
nis  obliviscaris,  in  qua  dicitur,  Omnis  plantatio  quam 
non  piantavit  Pater  meus  cxles  is  eradkabitur  (Ibid  ). 
Et  certe  a  te  discere  vellem,  sanctissime  antistcs, 
Domino  protesiante  ac  dicente  ,  Quia  tata  porla  et 
spatiosa  via  est  quce  ducit  ad  perditionemt  et  multi  sunt 
qui  intrant  per  eam  :  cum  angusta  porta  et  arcta  via  sit 
qum  ducit  ad  vilam  ,  el  pauci  sinl  qui  inveniant  eam 
(Matth.  vn);  quid  de  eorum  viia  vel  salute  aeterna 
couAdas,  qui  toto  vitaa  suas  icmpore  per  latam  por- 


concupiscentia  oculorum  et  superbia  vitos,  qum  non 
esl  ex  Patre,  sed.ex  mundo  est  (1  Joan.  n).  Il«c  con- 
tra  virus  avaritiae  breviter  sunt  dicta.  Caeterum  si  de 
ebrictate,  comessatione,  luxuria,  et  ca?teris  hojiis- 
modi  contagionibus  pari  ratione  iractare  votuerimus, 
epistolae  niodus  in  immensum  extenderetur. 

Gratia  te  "  summi  Pastoris  ad  pasiiouem  ovium 
suarum  salutiferam  perpetno  conservet  iReolumem, 
dileciissime  in  Christo  aniistes.  Araen  \ALt  amistes, 
ScripU  Non.  Nov.,  indiet.  5]. 


•  tlic  Ktgberct  fuit,  ut  scribit  Malms.  de  Regg.  I, 
3,  fraler  Eaduercti  regis  Nordanbymbrorum.  Isie  in 
infantia  a  patre  Eatae  in  monasterium  traditus  fuerat. 
Qui  pp>vectiori  aetale  cum  fratre  Ecgredo  Romam 
profecuis,  olaconatus  gradum  suseepit,  moriuoque 
ibi  ftatre  patrtam  reversus.  Sim,  Dun.  de  Dunelm. 
Eccl.  II,  3.  De  primo  anno  ejus  episcopalus  scripto* 
res  d  fferunt.  In  hac  vero  confusione  antius  732 , 
quem  comimiator  Bedx  Epilome^  eligil,  milii  maxi- 
mc  arridet ;  constat  eniin  ex  Alcuino  Ecgbercii  bu- 
jusdiscipulo  cum  pnesulem  fubse  ante  obitiim  Dedae; 
qui  proculdubio  defuiictus  csl  an.  734,  Alcuin.  de 
Pont.  Ebor.  apud  scripl.  xv ,  p.  726.  In  eodem  car- 
mine  etiam  hlem  Alcuinus  qui  Ecgberto  morieiiti 
adfuii,  et  quein  paulo  ante  mortem  diaconmu  c-n- 
secraverat,  ut  constat  ex  Vit;i  ejns  apud  Mabillon., 
in  parte  i  S9)C.  iv  ,  item  Sim.  Dun.  de  Gestis  regoui 
Angt.  et  lloveden  in  pr.  Aunal.  parte  scribunt  iiiiuc 
rexisse  E«  desiaot  muios  triginta  quatuor,  cumque  ex 
roiuMiiiui  historicoruin  coiisensti  obiit  766,  an.  igitur 
732  suscepit  episcopalum,  Uilfrido  juniore  pnstoralis 
curae  pondera  pouentc.  Primus  erat  Ebor.  episcopus 


post  Paulinum  qui  bonorem  pallii  aceepit,  A.  sc.  735, 

secundum  Chr.  Sax.  et  Bedae  Epitomen  et  Siin.  Don.; 

anno  posteriore  secuudum  Tho.  Suibs.  Hoc  eiiam 

..  ipso  anno  consecravit  ad  Candidam  Casafn  Fridwal- 

^  dum,  et  ad  llagustaldeii^eui  Ecclesiam,  unde  neseio 

Sui  Accam  expulerant,  FrMberclum.  Hic  omninm  /i- 
eralium  artium  armarium  fuit,  et  nobilissimam  Ehu- 
RACt  bibtiothecam  instituit.  Malms.  de  Pont.  m.  Scri- 
psit  autem  Dialogum  de  lustitutione  EccJesiaaiiea, 
opusculum  de  Jure  saeerdot^li,  et  opus  Poenitentialo 
libris  qtiatuor  distinctum.  Frustra  aliqui  hunc  et  euin 
qui  studuit  in  tlibernia  confundunt.  I>ie<  cj<is  etnor- 
tualU  fuit,  secuiidiiin  Chron.  Sax.,  13  Kal.  Decemb.; 
W5cun<luiii  Fiorentium  14  Ktal.  ejusdem  meusis.  la 
edilione  Wiraei  h*c  epistola  dicitur  scripta  Son.  No- 
vemb.  Indictione  tertia,  boc  cst  an.  735,  sed  punciom 
Imc  chrotioiogicuni  videtur  a  receniiore  manu  fuisse 
appositum.  Nam  demonstrari  potest  Bedam  defun- 
etmn  fuisse  an.  754,  vel  naltem  die  Ascensionis  atu 
733 :  sc.  ante  tempus  quod  hic  supponilur ;  et  ms. 
Merlon.  nullam  omnino  habet  temporis  notam. 
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AD  PLEGWIMJM  APOLOOETICA  , 

Eo  quod  innmularetur  a  quibusdam,  de  mtatibus  m- 
euli  non  recte  tentitte. 

[Ex  edittone  Giles,  et  alioe  sequentes  epislolae.] 

Fratri  dileclissimo  et  in  Christi  visceribus  booo- 
rando  Plegwioo,  Beda  in  Cbrisio  salutem. 

Veuii  ad  ine  aute  bidtituii  (rrater  amantissimc) 
nuuiius  tuae  sanctitatis,  qui  pacificae  quidem  saluta- 
tfoofe  a  te  laHissima  verba  detulit;  sed  hajc  tristi 
mox  adniistione  confudit,  addendo,  videiicet,  quod 
me  audires  a  lascivientibus  rusticis  inter  hxreticos 
per  pecola  decantari.  Exborrui,  fateor,  et  palleus 
pereanciabar,  cujus  uareseos  arguerer.  Respondit 
quia  iiegarem  in  setta  aetate  saeculi  Dominum  Sal-  B 
vaiorem  in  carne  venisse.  Percunctari  ergo  ccepi 
quoinodo  dicereiur;  utrum  quod  Dominus  non  ve- 
oiseet  in  earne,  cum  umen  sexia  esset  aetas ,  an 
qood  Domino  in  earne  veniente  necduin  eeita  setas 
venirct,  vel  certe  aetas  septima  jam  veuUset,  cum 
aperta  raitoue  sexta  aetas  non  nisi  ab  ejua  |0S- 
sit  iurarnatione  ccepisse.  Deprehendique,  aive  boc, 
sive  illod,  iwsiinularetar,  me  in  utroque  eansB  fidei 
ot  ccelesiastkaB  uoitatis  existere  eoosortem. 

Qoomodo  vel  Cbriatum  io  carnem  veoJsee  ne- 
gauts,  Cbristi  in  Eccleaia  potoiseem  esse  eacerdost 
veJ  qoa  consequenlia  evaugelicis  et  apostolicis  cre- 
dens  litteria9  sexta  illum  aetaie  saeculi  inearnatum 
esse  diaeredercm ;  cum  evangelista  ttattbaeus  in  eo- 
dem  libro  generationis  Jesu  Cltrieti,  noiissimis  tem-  C 
poruui  articulis  per  generalionea  denaa  et  quater- 
nat,  quatuor  ullimas  discernataetalesT  Primas  vero 
duas  apostolus  Petrus  lali  distinguit  indiculo  ;  ler- 
raro  pariier  ac  ccelos  diluvio  perditos,  atquo  aliot 
|iro  illia  asseverans  esse  repositos ;  ut  uon  tam  duas 
«tates  saeculi.  quam  duo  saecula,  si  uon  baresis  Va- 
lentiniaua  liroeretur,  pos>unt  nuncupari?  Cum  me 
igilur  discutiens  identkleiu  liberum  esse  cerne- 
rem,  cog  tare  sedulus  coepi  unde  h.*ec  in  me 
columnia  devoJveretur ;  tandeiuque  venit  iu  memo- 
riam  quod  cuidaiu  vestrum  nuper  opusculuin  meum 
de  Tempoiibus,  quod  aute  quiuquennium  edidi, 
ntoustrabam,  in  quo  anuoram  series  juxta  llebrai- 
eani  veritatcm,  ubi  LXX  interpretibue  louge  brevior  g 
habeiur,  crat  annotata,  ita  ut  usque  ad  adven- 
lum  Savatoris  in  carne  nec quinque  annorum  millia 
sint  completa.  Suadebamque  illi  (fraternae,  fateor, 
cuariiaiis  ct  ipsius  veritatis  intuitu)  ut  Sci iptura 
sacrae  po»l  Cbristianum  nobis  interprelem  transla- 
ue,  pot  usquam  Judaicis  iulerpretaiioiiilms  vel  cliro- 
iiograpboruin  imperitiae,  lidem  accommodare  disce- 
rel :  digito  osleudens  quod  Euaebius  iu  descriptione 
leiuporum,  neque  llebraicam  veritatem,  neque  LXX 
translatoruiu  per  omiiia  sit  Edilionem  seculus; 
quod  id  ipsum  et  bie  sciipto  facere  curabo.  Veruin 
quod  ipse  (quisquis  erat)  cni  bxc  suggesseram  fra- 
terni  atnoris  ofticiuin  vertit  in  odiuui  xuiulatioots, 
et  supernus  moderator  illi  justa    mercede  lucem 
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ettensse  veriiatts  in  tenebras  cofiveriit  caecat  faW- 
tatis. 

Ne  ergo  me  poies  (dilectissime)  post  notam  bae- 
reseos  ad  ioflciandi  malle  aubterfugere  praesidium, 
quam  doctorem  recipere  veritatis  :  audi  quae  in  K- 
bello  memorato  do  dStatibos  scripsi.  Postquam  enim 
de  momentis  et  horis,  de  die,  de  nocte,  de  bebdo- 
madibus  ot  menaibus,  de  anno  et  his  quae  ad  an- 
num  pertinent,  de  eirculo  deeennovennalt  et  ae» 
eidentibua  illi,  quantum  mihi  meisqtie  satis  erede- 
bam,  perstrinii,  ventum  erat  ut  aeqtie  de  aetatihua 
aliquid  abbreviaretur.  Sexto  decimo  ergo  capitulo 
tale  feet  primordium. 

Sex,  inquam,  aetatibns  mondi  tempora  distingnon- 
tnr.  Prima  aetaa,  ab  Adam  usqoe  ad  Noe,  eontinena 
generationee  deoem,  annos  vero  moclvi,  qoae  toia 
periit  diluvio,  sicut  infamiam  mergere  solet  oblivio. 
Secunda,  a  Noe  usqoe  ad  Aurauam,  generationos  si- 
miMter  complexa  deeem,  annos  autem  ccvcn,  quae 
in  yngoa  inventa  est,  id  est,  in  llebraea.  A  poeritia 
namque  ineipit  nome  lotmi  noase  post  infanttom , 
quae  el  nomen  inde  aecepit,  qtria  fari,  id  est,  loqoi 
1100  potost.  Terlia,  ab  Abraluust  oaqoe  ad  David , 
geoeratiooea  qoatoordecim,  annos  vero  coxut  foo* 
liweM.  Ei  quia  ab  adolesemlia  ineinii  bomo  potso 
gonerare,  MaUb«os  geoer.itionom  ex  Abrabam 
sompail  exordiom,  qni  eliam  Pator  gentiom  eonati* 
lotoa  e»t.  Quana,  a  Daviil  osque  ad  iraiitmigratio- 
nom  Babyloois  generationibua  aeqoe  joxta  Matikaeom 
quatuordecim,  annia  aotem  colxxiii  porrecta,  a  qoa 
regum  tempora  ccaperunt ;  juvenilis  enim  dignitaa 
regoo  est  babilis.  Quinta  deinde,  usque  ad  adventum 
Salvatoria  io  carne,  generationibus  et  ipsa  qoatuor- 
decim,  porro  amiis  olxxiix  extenta  :  in  qoa,  ot 
gravi  aenoetme  fessa,  malis  crebrioribus  plebs  lle- 
brsta  quaaaator.  Sexta,  qoae  none  agUor,  itolla  geoe- 
ratiooum  vel  temporom  serie  certa ;  sed,  ot  aetas  de- 
erepita,  ipaa  tolioa  sasculi  roorte  Anlenda. 

Hsse  in  praedicto  libello  de  iCtatibos  saecoli  prto- 
notando  commemomns,  atatim  aliud  eapituram  sab- 
nexui,  quo  corsns  et  ordo  totius  saeeoli  |»anderetur9 
iia  incboans.  Primaergoaetas  continetannos  joxta  He- 
braeosnacLvi,  joxU  Septooginta  interpreiea  mvccxlii. 
Adam,  annorom  cxxi,  genuit  Selb,  qoi  |  ro  Aiiel 
natos  esi.  Setb  aotem  9  annos  cv,  tseotiit  Enos,  et 
eaetera  usqoe  ad  diluviuoi.  Deiode  siibjunxi.  Secuoda 
aeias  continet  annoa  juxia  Hebraeos  ccxcit,  juxia 
LXX  interpretes  cmxlii,  vel  adjecto  Cainaii,  ul\xii. 
Sem,  amio  secuudo  post  diluvium,  genuit  Arpliaxad, 
a  quo  Chaldsci.  Arpbaxad  annos  niv,  genuit  Sc4n. 
Ilic  Septuaginta  interpretes,  quos  evangelUta  Lueas 
aeculus  e»t,  interposuere  Cainan,  qui  cutn  xxx  es- 
set  anuorum  genuerit  Sela.  Item,  de  tertia  setaie. 
Teitia9  inquam,  aelas  coniinet  annos  cuxlii.  Item 
ubi  ad  quartaui  ventiim  est.  Quarta,  mquaiiiy  aetaa 
coutiuet  annos  juxta  llebraeos  cdliiu;  LXX  inter- 
pretea  su  aojtciunt.  Cuiu  ergo  iu  excorsu  opcris,  ad 
nativiiaiem  usque  Dotuini  Salvatoris  pcrveuirein, 
ita  scripsi.  Octavianus  regnavit  annos  lvi.  Ilujus 
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anno  xmj,  Domtnus  nascilur  ,  contptetis  ab  Adam  A  inhaerere,  ac  pro  ipsis  (si  ita  res  poposcerii)  lil.en- 


annis  mmmcmlii,  jtixla  alios  mumumcxc  x. 

Ilaec  sunt  quae  juxla  ftclem  sacrae  btttorias  nrihi 
mcisque  frogantibus]  strictim  et  simpiititcr,  ut  cre- 
dkii  et  sensi ,  abbreviare  ctirsvi,  nequaquam  cbre- 
u<grapho  tam  erudtto  lanli«que  laudtbus  dignocon- 
tradicens ,  hi  bis  iliuitaxat  in  quibus  ipse  divinae 
Scrtpiurae  conlr.irius  non  est.  Qni  cum  in  ltbro 
*e|arXov^,  virgam  Origenis  periimescetts ,  gaiera* 
tiouem  Caioan  de  medki  tolleret,  et  Evangelio  Ln- 
cae  ei  LXX  pariier  iuterpreiibus  fidein  derogavit, 
eorumque  translutioni  cxxx  annos  erasit.  Cum  vero 
generationibus  ad  Hebraorum  libros  castigatis,  noo 
seque  numerum  annorum  juxta  eosdem  emendare 
curaret,  in  summa  su:c  coinputaiiotiis  illonim  se- 


ter  aniimin  ponere. 

Aud  ai  beatuin  llieronymum  ,  quod  non  Itebr.i  os 
sed  Gr.nccos  Codices  dicat  rsse  falsatos.  Cum  enint 
Vcrba  Dierum  interprelari  cogerelur,  ita  boc  opus 
causando  prsefatus  est.  Si  Septitaginta  interpretura 
pura,  et  ut  ab  eis  in  Gnrcnm  versa  est  Editio  per- 
maneret,  superflue  (mi  Cbromati,  episeoporum  $an- 
ctissime  atque  doctissiine)  impellere*,  nt  tibf  Hefrraea 
volumina  Latino  sermoue  transferrem*  Qttod  enim 
semel  aures  bominnm  occupaverai,  et  nascenlis 
Erctesiae  roboraverat  tidem  justum  erat  et  nostro 
silentio  comprobari.  Nunc  fero  cnm  pro  varietato 
regionnm  diversa  rerautur  exemplaria,  et  germana 
itla  anliquaqHe  Iranslaiio  coimpia  sit  atqoe  violata. 


tiem  ccxxxu  annis  excessit,  sicque  neutram  viam  '  nosiri  arbiirii  putas,  aitt  e  pluribus  jodicare  quid 


observans,  ipse  qua  voluit  tucessil. 

In  prima  quippe  et  secunda  aetate  nostris,  Ul  csi, 
de  llcbraeo  foute  transfusis,  Graecorumqne  Codkt- 
bus,  bojiisinodi  discrepanlia  inest,  quia  (sient  Hie- 
rooymtis,  sacr»  interpres  historia,  ui  libris  Hebrei- 
carum  Quaestionum  refert)  auleqnaai  gignater  qui 
gigni  memoraiur,  minus  vixisse  aptid  llebffjees  po* 
ler  inveoUur  ceultnu  aiinos  ;  sed  pesteaquam  esi  ge- 
nitus  idetn  ipsi  mintts  ceolum  quam  in  llebrasis 
iiiveuUintur  io  Graccts  :  aiquo  ita  uirobique  mnnori 
uiiivorsitas  consontu  Per  banc  atttem  corntpiiMtom 
Graecorum  Codkum  exorilur  illa  famoatesuna  quae- 
siio,  ubi  Matbusalem  xiv  annis  viitsse  posl  diktvittm 
computatnr ,  chiii  certom  sil  apud  Hebraeos  Codi- 
ces  eodem  anno  diluvii  euin  fuisse  defimctum. 

Quod  si  aliquis  dixerit  Hebraos  libros  postet  a 
Jodaeis  esse  fukatos,  eosque  dum  ttostr.s  ittvident 
atctorilatibus  sibi  abstulisse  veritatem,  audiaOOri- 
geuem  quid  in  septimo  [volumine]  exptanattoniitn 
Isaia»,  buic  respondit  qossttuitcuhr,  qood  nunooara 
Dominuset  Apo>toli,  qui  cistera  erimina  arguimt 
in  Scribis  et  Phari>aets ,  de  hoe  erimme,  quod  orai 
maximuro  v  retieuistent.  Audiat  Josepbum  histerio- 
giaplHim  Jud*orum,  qui  in  primo  tibro  %A/»x«<Woc 
adversus  Apionem  Grammaiicuin  seribens ,  aperte  et 
lucide  monstravit,  et  minorem  amtorum  nuwenttn 
esse  veraceto,  ot  noquaqnam  Scriptorain  sanctam  a 
Judttorum  gente  esse  fetsatam. 


verum  sit,  aut  novrnn  opus  in  veteri  opere  codere, 
et  c&tera,  quibus  etimdem  sonsum  latras  exseqeitur. 
Cujus  senteutiae  etiam  beattis  antistes  Aegostinut 
eonciiiit,  et  ipse  namqtie  cum  bujns  diserepaniaai 
eausaui,  neque  maliiiae  Judxorum,  neque  LXX  in- 
terpretum,  qoi  et  tpsi  Judari  erani,  errori  vel  inrt- 
dentia  voluissel  ascribere  (ne  quos  olibi  per  lxx 
cellulas  uno  divinttaiis  BpiiHu  repleverat,  bos  pat- 
sim  argueret  fatsitatis);  boc  invenit  ut  dkeret. 

Credibttius  ergo  quis  dixerit,  cum  primum  de 
Bildiotheca  Ptolemaei  describi  ista  ceeperunt,  tnnc 
aKquki  tale  fteri  potuisse  in  Codice  uno,  scilieei 
prtttittus  inde  descripto ,  unde  jam  lalius  emaoa- 
ret,  ubi  potuit  quidem  accidere  eiiam  scriptorts 
"  error.  Sed  boc  in  illa  qoaestione  de  vita  Mathusalem 
nott  absurdttm  est  suspieari.  Et  paulo  post :  Nom 
etinm  nunc  (inquit)  ubi  nmneri  non  faciefit  tttten- 
ioiii  ad  aliquid  quod  facile  posstt  intelltgi,  vel  qood 
appareal  utiliter  disci ,  ei  negligenter  de^rrbontur, 
ei  negtigettthis  emendantur.  Quis  enim  sibt  sestiaMt 
esse  discendum  quot  millia  bominom  tribos 
Israel  sigillatim  babere  potueruntt  quoniam  pro* 
desse  aliqttid  non  pulatur.  Item  post  aKquauta.  Sed 
quomodo  libet  tstud  acciptalur,  recte  fieri  notto 
modo  dubitaverim,  ul  eum  diversum  afiquid  in 
utrisque  Codicibus  inventtur,  quandoqntdem  ad  fl- 
dem  rerum  gestarnm  utramque  esse  non  potest  ve* 
rum ,  ei  lingna»  pothts  credaiur,  unde  est  in  atiam 


Neque  igitur  (inquiens)  innomera  apod  nos  ka-  ».  per  mterpretcs  facta  translatio.  Lege  Hbrum  de 
bentur  volumina  inier  se  htvtcem  diseordantia ;  sed  Civttate  Dei  xv: 
duo  tanlum  et  vtginti  suot  libri  qui  omnium  tem- 
porum  seriem  continent,  qui  et  jusie  creduntur  divi- 
ttitus  inspirali.  Ex  quibus  quinque  sunt  iibri  Moysi, 
contmenles  leges,  vitae  et  successionis  humane  pro- 
saplam  usque  ad  ipshis  Moysi  terminum  proten- 
dentes,  qui  pauto  uinus  ad  tria  millia  annorum  con- 
tioentiam  gerunt.  Et  post  pauca.  Rebus  tgitur  ipsis 
eonstat  quam  nos  venerabilitrr  utamur  Scripluris 
nostris.  Nam  cum  tot  saecttla  interccsserlnt ,  neque 
addere  quis  unquam ,  neqite  auferre,  aut  post  mn- 
tare  quid  ausus  e>t ;  sed  omntbus  gentis  nosine  ho» 
miuilms  instla  Itaec  qttod.tmmodo  aique  ingenita  fl* 
des  est,  credcre  baec  Dci  esse  consulta,  et  bis  jugiter 


t  Neqne  enim  ullo  modo  audiendi  sunt ,  qui  pn- 
tant  alitcr  annos  itlls  temporibus  computatos,  id 
est,  tante  brevitatis,  ut  unu*  annus  x  iilos  ha- 
bnisse  credatur,  i  tricenis  (  videlice; )  senisque  dtc- 
bus  terminatos  (argumento  utentes,  quod  apod 
plerosqiie  fcriptores  historiae  reperitnr,  Acamanas 
sex  ntenshtm ,  Areadas  trium,  JSgyptios  quatoor,  ha- 
buisse  annutu ,  et  ipsos  aliquando  etiam  Luuae  fioe 
annutn  suum  limitasse ) ,  qttoniam  hujtismodi  sen- 
sum  ipsa  Scriptura  palam  destruit.  Ubi  cum  juxta 
llebraeos  legatur  :  Vixilque  Adtm  vmh  cxxx,  et 
genuil  Seth  t  et  facti  »nM  die*  ASmm  poitqnam  gmmi 
Seth  ncec  anm ,  H  genuit  frfios  $l  fitias,  tt  fattxm  ett 
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omne  Umput  quod  vixit  Adam  anni  cu\nf  ct  mortuus  A  csse,  ei  justa  nescio  cujus  hseretici  hbram,  qoem 


est9  LXX  dixertmt  :  Et  vuit  Adam  ccxxx  annis  et 
genuit  Seth,  ei  (uetml  die$  ejus  postquam  genuit 
Selh  »cc  ejtwt ,  et  moriuus  e$t.  Et  facli  siml  oinnes 
dies  ejus ,  cnxxx  aoni ,  ei  caetera  in  hunc  moilum. 
Qmd  ciiim  !  Nuoquid  in  prima  parte  ciijosqne  ver- 
skuJi  breviores  aiiuos,  in  medio  raajores,  in  nne 
posueruni  seqnales  ?  quod  et  facere  erroris,  et  vel 
sospicari,  stultilke  esi. 

Hirantur  aliqui  quare  lanius  lamque  egregttts 
sancta*  inierpres  Seripturie  llieroiiymu* ,  de  quo 
dicum,  et  jure  dictuni  esi : 

Jerooyme,  imerpres  variw  donlsstme  linguls, 
Te  Belbleliein  celehrat,  «e  loius  persouai  orbls; 

naare  ( inquam )  noluei  il  ille ,  cum  lilirum  iransfer- 


me  puerum  inemini  aniiquo  siylo  descriplum  vi- 
disse,  diem  quidem  el  horara  judicii  nesciri,  annum 
vero  putes  ab  hominibus  posse  prxsciri,  eo  quod  Do- 
miiius  dixerit :  De  die  autem  illa  et  hora  neme  scit , 
non  autem  dixerit  de  anno  ;  et  cum  rursns  aier»l : 
Non  est  vestrum  nosse  tempora  vel  momeula ,  neque 
illicadjunxeritannos.  Ilicetenim  chron'»graphus  ba$- 
resiarchcs  asiruere  nikbatur  quod  ante  iucarnatio- 
nem  Oomini  quinquc  aunorum  tnillia  ct  quiogriiU 
iransierint ,  ac  deimie  ad  diem  usque  judicii  quin- 
genti  tamen  superessent ,  e  quibus  ccc  et  aliquol 
supra  praeterierant  tempore  quo  hsec  deliberabat. 
Uujus  numeri  suinmam  pai  tiin  de  Genesi ,  partim  de 
libre  Judicum  accumulans ,  sed  et  S.iroueli  et  Sauli 


rei  Chrouicortim ,  quod  verum  ab  Hebraeis  didice-  '  W*  quadragenos  annos  tribuens.  Argiimeutoque 


rat ,  hoe  etiam  tradere  Laiinis.  Quemcunque  autem 
noc  moverit ,  scire  debel  quia  sieut  ipse  in  eodem 
Temnorufn  libro  prafatos  est,  vel  mterpres  esse 
voJuii,  vol  novi  operis  conditor,  et  quia  forsan 
nolebat,  ubi  summa  necessilas  non  inerat,  insa- 
nieniium  in  se  tiltro  provoeare  rabiem,  siuguta- 
riier  posicris  boc  negoiii  relmquere ,  sicui  Eusto- 
cbiae  virgiui  quodani  loco  dicit,  radios  quidem  se 
ei  lkia  veile  parare,  alik  vero  curam  dimttlere 
lototidi.  Qoippe  qui  in  lam  neetssaria  divin»  Scri- 
pSorae  tnmalationo  peno  a  Latiuis  stnttil  ei  llebrais 
esi  laprdtbos  oppresaue.  Ab  llebrasis  quidem ,  quod 
eia  irridendi  Chrislianes  ei  calumniandi  pro  Coditf- 
bv»  mendosis  oceaaio  fbret  abiata,  a  Latinis  ao 


ute- 
batur,  quod  in  vinea  Dominica  novissimi  operarii 
«na  hora  fecerint ;  et  Joannes  apostolus  dixerit,  Fi- 
lioU,  novistima  hora  estt  quod  cum  hora  una  in  die, 
hoc  in  sex  millibus  annorum  quingenti  esse  anni 
debereul,  el  quod  superveniens  vespera  post  xu  b  »- 
ras  die  hoc,  expletis  annis  duodecies  quingentenis , 
id  esl,  sex  millibus,  aeterna  justi  judicis  retributio 
generet. 

Unde  el  ipse  saiia  doleo  (fateor)  et,  quantum  li- 
cet,  vel  amplius  irasci  so!eo  quoties  a  ruslicis  inter- 
rogor,  quot  de  ultimo  miliiario  saeculi  restent  anni ; 
atque  contra  ipse  ab  iliis  sciscitari  unde  iioverinl 
quod  unnc  uliimiun  agatur  milliarium ,  cum  Donii- 
iius  in  Evangelio  non  tempus  adventus  sui  propc 


tont,  qnod  ets  nova  cl  insolHa,  tametsi  racKora,      v«*  Procul  <***  testetur,  sed  nos  semper  acciuctis 


pro  ▼etcribus  mgererentur  ei  solitis.  Ita  ul  eiiam 
beatne  Augnstiuos  Ihteris  anticissima  charitate  per 
lot  maris  terrarumqoe  spatia  transimssis ,  baec  m- 
eerere  cnraret. 

De  vertendia  [  aotem  ]  in  Latinam  lingnam  cano- 
nicis  libris  lahorare  te  nolo ,  nisi  eo  modo  qiio  Job 
intorpraiatns  es,  ut  signis  adhibitis,  qoid  inler 
inam  et  LXX  quorum  est  gravissima  aoctoritas  iu- 
lerpretationem  distet,  appareau  Satis  autem  ne- 
queo  admirari  ai  aliquid  in  llebneis  exemplaribus 
invenitur  quod  inierpretes  illius  linguse  peritissimot 
fugerit.  Omilto  hic  LXX  ,  de  qnorum  vel  consHio 
▼ei  spirilos  majore  concordia  quam  si  nnns  homo 


iumbis  lucernisque  ardeniibus  vigilare  ac  se  exspe- 
ctare  donec  veniat  jubeal.  Animadverto  enim  quia 
cum  sarmonem  facieutes  ad  fratres  incidente  occa- 
sione  de  iEtatibus  sseculi  dispulamus ,  quidam  sim- 
pliciorum  sex  annorum  roillia  nos  praedicare  autu- 
mant.  Nec  defuere  qui  septem  anuorum  millibus 
saeculi  bujus  statum ,  qui  (et)  septem  diebus  volvi- 
lur,  termiiiaiidum  esse  pularent,  quos  sacpedictua 
doctor  Augustinus,  in  expositione  Psalini  sexti  ma- 
nifesta?  temeritatis  redarguil,  dicens  inter  alia  :  c  Si 
euim  post  septem  annorum  miilia  ille  dies  venrf  run 
esl,  omnis  homo  potesl  annis  computatis  »dventum 
cjus  addicere.  Ubi  erlt  crgo  quod  ncc  Filius  hoc 


essei,  non  andio  aliqnam  in  partem  cerlam  ferre  D  novil?  »  Quod  ul»q»e  ««ctuin  est  quia  per  Filium  h 


sententism,  nisi  quod  de  his  pneaninetttem  aucto- 
riiatem  in  hoc  mnnere  sine  controversia  triboendam 
existimo.  Wi  me  plus  movent ,  qui  cum  posteriores 
interpretarentnr,  et  serm<>imm  locuiionumque  He- 
braeoriim  viam  atque  regulas  mordacius  ( nt  fertur ) 
lenerent,  non  solum  inter  se  non  consenserunt ,  sed 
aeque  reiiquerunt  muha  qua;  tanto  poat  eroenda  ac 
prodenda,  remanerent.  Si  enim  obacora  sunt,  te 
quoqne  in  eis  falli  posae  creditur;  si  manife^a, 
iiloo  in  eis  fatli  potuisse  non  creditor. 

H*e  inter«*a  ,  cnm  de  Temporibos  ot  Annis  ser- 
mo  cst,  tnam  aknplicitatem  ( dileetissime  frater ) 
ndnaoneo ,  no ,  opiniono  vulgari  aoductns ,  quasi  sex 
nnnorom  miilia  speres  saeeolum  prasens  duraturum 


inines  hoc  non  discunt :  non  quod  apud  se  ipse  non 
noverit ,  secundum  iliam  loculionem  :  Tentat  rsi 
Dominus  Deus  vesier  ut  sciat ,  id  est ,  ul  acire  vos  ' 
faciat ;  et :  Exsurge,  Domine,  id  est,  fac  nos  ex*ur- 
gere.  Cum  ergo  ita  dhatur  neacire  filius  huuc  diem, 
non  quod  uesciat ,  sed  quod  nesctre  faciat  eos  qui- 
bus  hoc  non  expedit  scire,  id  est,  non  eis  hoc 
ostendat ,  quod  sibi  vult  nescio  qua  prasomptione , 
qnse  annis  compuutis  cerlissiraum  sperai  posl  se- 
ptem  anoorum  millia  diem  Domini. 

lUc  tibi  (duloiesimo  frater)  innocenti»  meae  pig- 
nora,  haa  amiese  charitaiis  iudices  mitto  litteras,  ne 
ine  ai  uitrerie  humanac  divinxve  scientia;  peniius  ex- 
perlem,  quin  potius  secundom  Scripturas  ac  scita 
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Palrttm,  fukHi  el  catholica  voce  proflleri  Doroinnm  A  decimo  Kalend.  April.  die  aunoiasse  perbibetur,  eiim 


ca.teri  iEgyptiorum  inagisiri  boe  magis  in  duode- 
ehno  Kalendarum  earumdem  &te  annoiandum  esse 
decernam.  Dicil  nainque  sancius  Proterius  Alexan- 
drinae  antistes  ecclesinr,  ad  beatissimum  papam  Leo- 
nem  scribens  de  pascha  :  c  Ct  manifeste  qutdem 
secundum  cursum  solis,  xxv  die  mensis  Famenotb, 
qui  etiam  xu  Kalendaram  Aprilium  aequinoctiom 
esse  coguoscitur.  Sed  non  oportet  ab  boc  aequinoclio 
primi  niensis  exordium  jnxta  cursum  lun*  prorsus 
affigere,  alroquin  per  omuia  solis  circulo  lunas  dis- 
rursus  coucordare  debueral. »  Dicit  et  sanctus  Cy- 
rillus  ejusdem  prarsul  Ecclesi» :  c  Sol  eniin  ipse 
quolidie  terra  marique  et  clauditur  in  flnedtei,  etin 
diei  iuitio  aperitur,  et  ftnit  sol  ctirsum  totius  anni, 
B  in  duodecimo  Kalendarum  Aprilis.  i  linde  te  mcrito, 
sicut  ei  caieros  movet  studiotos,  quomodo  Anato- 
lios,  emn  sil  et  ipse  eruditione  ac  genere  iEgvpties, 
quasi  eonlrarius  litieris  iEgypU  doctoribut,  scribat 
mquinocUom  idem  in  undecimo  Kaleudas  Apriie* 
occurrere  solerc.  c  Est  ergo,  inquiens,  in  prime  nooo 
iiutium  primi  tnensis,  quando  est  decem  et  ix  anno- 
rum  ctrculi  iniUum,  seeundum  iEgyptios  qukJeoi 
mensis  Fatnenoth  vigesimo  sexlo  die,  secondtini 
Macodooos  Disiri  mensis  xxti,  secundum  vero  Ko- 
manos  oodocimo  Kalendas  Apt  ilis,  io  qua  die  iooc- 
nitur  sol  non  aolum  consceodisse  primam  portos*, 
▼erum  etiam  qoadram  ]am  in  eadom  die  naoero,  hi 
est,  in  prima  ox  doodecim  parubos. »  llsee 
particula  prima,  vernale  est  equinocuum  et  ip 


Salvatorem  iii  sexta  gptaie  sarculi  cxirnem  pro  nobis 
assnmpsisse  mortaiem;  cursum  vero  sspculi  nullo 
(nobis)  certo  annorum  nnmero  deflnitum,  ipsius  so- 
htm  Judicis  cognitum  esse  scientiae.  Elsi  enim  iuilii 
qui*  dixerit :  Ecce  hic  ett  Chrittut,  aut  ecee  UliCi  id 
est,  hoc  vei  boc  tempore  futurus  ad  judicium  nequa- 
quam  audio,  neque  sector  illum  :  Scio  enim  quia 
ticui  fuigur  eoruscant  de  coslo  in  ea  quce  tub  coelo  tunt 
fulgel,  ita  erit  FUiut  hominit  in  die  tua.  Agnoscas 
etiam  qua  opinione  vulgus  in  sex  vel  septem  mil- 
lium  veneritaunorum,  etqua  ipse  atictoritale  asser- 
tionem  roeae  coinpniationis  astniam,  Hebraica,  vi- 
delicet,  veritale  per  Originem  prodita,  per  Hiero- 
nymuin  edila,  per  Augusiinum  laudata,  el  per  Joae- 
phum  conlirmata  ,  quibus  ego  in  rebus  lalibus  nul- 
los  itivenio  docliorcs.  Neque  autem  miraiidum,  lau- 
dabilem  viruni  Eusebium,  quamvis  iniro  sapiendi 
dicendique  ingenio  teslam  ferrumque  (nt  dieitui) 
conglutiuare  valerei,  non  valere  tamen  quod  non 
didicerat,  hoc  est ,  llebraeam  scire  linguam,  ctrjus 
timore  quasi  merito  reverendae  et  boc  quod  scie- 
liat  ipse  corrofiipere  non  Umuit  9  ot  supra  do- 
cuimus. 

Obsecro  aane  ut  bas  purgationis  mese  litteras  reli- 
gioso  ac  doctissimo  fratri  nottro  David  porrigas, 
quateous  eas  ille  coram  vciierabili  domino  ac  patro 
nostro,  Wilfrido,  scilicet,  antistite,  legere  possit,  ut 
qooniam  illo  praeseute  atque  audiente  insipientios 

sum  prtos  appetilus  conviciis,  ipso  etiam  nunc  ao-  w        ,     ^ mm 

diente  ac  dijodicatite,  qiiam  immeritus  eadem  con-  C  ^l  iniUum  mensium,  et  caput  circuli,  et  absoiotio 

vicia  sitn  perpessus  appareaL  Ipsom  quoque  David 

prae  caeteris  rogo,  ut,  jnxu  exemplum  sibi  cogno- 

minis  pueri,  furorem  spiriius  nequam  a  fratre  dosi- 

piente,  bortatione  sanorum  verborum,  quasi  dolci 

psalmodiae  modulatione,  sedulus  effugare  contendat. 

Quod  utique  in  ccena  illa  in  qua  me  poculo  ebrius 

culpare  studuit,  ille  qui  semet  potius  lectioni  inten- 

tus  inculpabtlem  facere  debuernt,  perficere  nequi- 

bat,  utpote  scnsns  et  seuiemia?  m&e  quam  laudabat 

necjlum  conscius.  Vere  eniin  dictum  est :  Qnio  st 

momorderit  terpent  in  silcniio,  non  ett  abundantia 

incantatori.  Araeii. 

EPISTOLA  IV, 

AD  WICREDAM, 

De  Pdtcha  celebratione ,   tive  de  cequinoctio  vernati 
juxta  Anatolium. 

Reverendissimo  ac  sanciissimo  fratri  Wicredos 
presbytero,  lieda,  optabilem  iu  Domino  salutem. 

Libenter  accepi  liileras  tuae  benignitaiis»  aman- 
tissime  in  Cbristo  frater,  et  capitula  quae  rogasti 
promptus  describere,  ac  tibi  dirigere  acceleravi,  me- 
mor  faniiliarrtatis  ac  dtilcedinis,  qua,  cum  illo  ad- 
venirein,  me  suscepisii.  Sed  et  quaRsUonem  ilbm  nte- 
rito  famosam  de  historia  ecclesiasttca,  super  qua  ine 
interrogasU  prarsentem,  et  cni  tnnc  breviter  ot  po- 
loi  respondi,  niinc  >atius  etiam  lilteris  explanaro 
studui,  hoc  est,  de  acquiuoctio  vcruo,  quod  in  libro 
prafaio  Anatolius  anttstes  tevcrendissiinus,  iu  un- 


D 


cursus  steilarum,  quae  planetae,  id  est,  vagse 
tur,  ac  finis  duodecimae  pariiculae,  ot  toiius  circoii 
terminus.  Sed  facillima  ratioue  posse  credo  doceti, 
non  eum  caeteris  iEgypti  et  orientis  praecoptoribos 
in  hoc  ease  cotiirarium.  Facit  euim  ratio  qoadrauUs 
(quem  bissextum  vocant),  ul  tol  apquinocUalem  soi 
cursus  locum  in  siguifero  circulo,  nunc  in  primo 
exortu  suo,  tiunc  in  meridie,  ntinc  in  occasu,  noiic 
media  nocte  comprehendat,  et  quotiea  mano  vd 
meridie  fieri  «quiiiocUuin  conligerti,  ad  duodoctmuna 
Kalendarum  Aprilium ;  quoties  aulem  vesperi,  vol 
media  nocte,  ad  undecimuin  Kalendarum  eanuudent 
diem  perlinel.  Absque  eoim  conlr^dicliooe  oox  ooa* 
nts  ex  quo  Dominus  a  morluis  resurroxit,  sequeoiis 
diei  temporibus  anteponitur,  nou  autom  praecodemis 
apponitur.  Dnde  consulte  Anatolius  non  votat  in  un~ 
deciraum,  sed  anie  undecimum  Kalendaram  Aprt* 
lium  pascba  celebrari,  nam  post  illa  quse  posuiotos 
ejus  verba  continuo  subjuugit :  Et  ideo  noo  poruoa 
deliuquere  dicimus  eos  qui  ante  iuiUum  boc  novi 
ouni  Pascba  putant  esse  celebranduui.  Non  erg«»  iu 
lioc  initio  iu  qua  aequiuoctium  esse  dicit,  sed  outo 
lioc  iniUum  novi  aooi  Paseba  probibet  colobrari, 
cum  ipse  in  eodein  libro  diligenter  ex  anUquorutu 
pariter  et  novorum  Patrom  scriptis  affirmet,  ome 
tranaceosum  aequinocUi  pascba  agi  nou  posto*  Ipoe 
enim  sibi  testis  erat  quod  scribens  non  ptima  oedis 
ae«|uinoclialis  Umpora,  scd  ultima  sigiuvit,  uoc  est. 
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ea  a  quibtts  Pasehac  celebrationem  incipere  posse  A 
noverat.  Cum  enim  secundo  vcl  leriio  auno  post 
bissextum  paschae  dies  Domiuicus  in  undecimo  Ka- 
lendamm  Aprilium  occurrerit  [A/.,  incurrerit],  con- 
sial  nimirom,  quod  cnm  aequinoctio  Paschae  tempus 
Inchoatur.  Cujus  cseremonia»  partes  celebrantur 
ejusdem  prima  noctis  [A/.,  prima  n.  e.  parle  celeb.], 
quamvis  illa  medianle,  vcl  eliam  inchoanle  perfici 
aeqtiinoctium  nullus  ambigit,  eo  quod  profecto  [A/.t 
eoque  perfecto]  Dominicae  ipsam  resurrectionis  rite 
celebrari  horam,  qtiai  dilnculo  facta  est  [A/. ,  resurr., 
q.  d.  f.  e,  rite  e.  h.].  Et  ut  pntenter  animadvertas 
qood  Anatolios  vespcrtiuniii  specialiter  aequinoctium 
teribat  [A/.,  describat] ,  a  quo  Pascha  incipere  po- 
tesl,  quodqne  ad  duodecimura  Kalendarum  Aprilium 
regulariter  respiciat  [A/.,  re»picit|,  atiende  quid  in  B 
seqoemibus  ei  aiiliqoortim  senteutia  Patrum  auno- 
tal  [A/.,  adnectat].  Ctim  eniin  sint  duo  [A/.  add.,  in- 
quit]  acquiuactia  verts  et  autumni  aequis  spatiis  di  - 
recnpla,  et  decimo  quarlo  die  primi  mensis  sit  sta- 
toia  selemnitas  post  vesperain,  quando  luna  soli 
apposita  e  regione  deprebendaur,  sicut  etiaui  oculis 
probare  licel,  invenitur  utiqtie  vernalis  aequinoctii 
partem  sol  obtineas,  loua  vero  e  contrario  aulunv» 
naiis. 

Qoid  ergo  mirandum  si  in  xi  Kalendaram  Apri* 
lium  atquinectium  fieri  dkat,  cum  de  illa  loqui  se 
nora  deelaret,  quando  occidente  ad  vesperam  sole9 
rana  e  eentrario  tuoin  attollit  cxorium  [A/.  om.  ex* 
ortoaa  ].  Ubi  pariter  iNtuenduui  quod  a*quinoetia 
veris  et  automni  aequis  spatiis  dixit  esse  dirempta. 
Ei  indc  coMigeadom  quod  ab  rquiiioctio  ad  aequi- 
nociiom  dimidiumanni  fA/.,  dimidiain  anni  partem] 
computare  debeamos,  atque  automiiale  duodecimo 
[AJ.9  decimo  tertio]  Kalendarum  Octobris  aanoiare, 
centum,  videlicet,  et  octoginta  duobtis  [Ai.om.  duobus] 
diebos  a  vernali  diseretum.  Quod  esse  verissimum 
etiam  borologtca  docet  inspeciio,  niaxime  cum  hanc 
aequtssimam  anni  inter  aequinoctiorum  [Ai.t  aequi- 
uoctiaruro]  diremptionem  autiquissirai  et  erudttis- 
skrii  doetoris  Aristobuli  verbis  astruat,  qui  fuit  unus 
ex  illk  LXl  iliusiribus  Scriptur»  sacrae  interpreti- 
bus.  Quod  auiem  idem  ait  Anatolius,  lu  qua  die  iu- 
veeitur  sol,  iion  solum  conscendisse  primam  partem, 
veruin  eiiam  quartam  [A/.,  quadram]  jam  habere  iti  D 
ea  die,  id  esl,  in  prima  ex  duodecim  partibus,  xu 
partes  xn  signa  horoscopi  nominat,  quac  triceuis 
diebus  et  paucis  insuper  horis  solem  singula  tenent. 
Unde  et  Maro  de  iisdem  dicit : 

Jdcireo  cerlfci  Oimensom  pariibas  orbem , 
Per  duodeua  regit  munUi  sol  aureus  nstra, 

Quarum,  videlicei,  partium  prima  juxia  naturam  a 
loci  [AJ.,  loco]  aequinoctii  vernalis  incipit.  [A/.  add. ; 
Unde  recte  subdit  Anatol.]  Haec  aotem  prima  ex 
duodecim  vernale  est  a:quiuoctiui»,  quia  niinirum 
partis  [Al.  add.  particulaj  ejusdeni  initium,  sclicet, 
ubi  sol  primo  positus  est,  ip*um  tenet  acquiooctimn, 
recte  praemitiii  solem  in  ea  -die  nou  solum  ceusceii- 
disse  primam  parteui,  veruiu  eii.im  qoadram  j.«m  in 
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ea  die  baberc,  quia  quoties  aeqtiinoctiale  tempus 
juxta  rationem  pracfatam  in  undecimo  Kalendarum 
Aprilium  incidit,  toties  in  ipso  temporis  moniento 
illa  quarta  pars  diei,  quae  annuaiiin  accrescere  solet, 
sccundum  naturam  perfeeta  esse  dignoscitur.  Nnn 
cuin  duodeciino  Kalendarum  earumdein  die  coiiiingit 
xqtiinoctitim,  tum  in  ipso  aeqtie  die,  et  in  ipsa  sequi- 
nttftiali  hora  quadrans  idem  naturaliter  expletor. 
Ideo  aotem  addimus  natvralifer,  qoia  ennsueludinis 
est  humanoe ,  variis  imjni  temporibtis  anni  prout 
coilibet  generi  [Ai.t  genti]  placuii  insorere.  Naturalis 
vero  est  raiionis  m  eomptetione  circuli  soiaHs  a«l- 
jid,  qoam  [A/.,  qood  etiam]  Cyrillus  signavit  in  ea, 
qoani  ul  [A/.,  el]  supra  proj>osuimus  seutentia,  di- 
cens  :  Et  Unit  sol  cursuni  toiius  anni  iu  doodeeimo 
Kalendarum  Apriliom.  Et  ne  quis  forte  conteudat 
in  hac  Anatolii  senlentia,  hoe  qtiod  ipse  sensit  nos 
inielligere  non  poluisse,  libet  paucis  anneetere  quai 
de  ibdem  parlihus  ct  aequinoctio  vir  doctissimus 
Victor  Capuana  urbis  antistes  describebat  [  A/  , 
scribat]  :  c  Coelesiis,  inquil,  circulus,  per  quein  sol 
et  luna  et  stell*,  qu*  planelae  appellantnr,  conlra 
impetum  tolius  coeli  proprio  motu  feruntur,  p<*r 
duodecim  partes,  Judicio  est  sapientiae  distrfbotus. 
Quibus  peractis  ccclxv  [hoe  est,  trecentesimo  sexa- 
geslmo  quinto]  die,  qno  loto  tempore  annus  exple- 
tur,  dum  sol  reietierit  circuii  sopradicti  priotae 
partis  initiiiin,  oriiur  anni  principium,  qood  ftt  a 
duodecimo  Kalendarum  Apriliom  die  osqoe  ad  uo- 
decimum.  Sappe  euim  vespere,  interdum  nocte,  non- 
nonqoam  ipsa  Kalendaruin  xi  [A/.,  xi  Kal.]  ApriHum 
die  provenire  deprebenditur.  Vicesima  qouita  igitor 
aut  sexta  die  Martii  mensis  secundum  Alexandrkios, 
boc  est,  juxta  Latinos  duodecimo  vel  undedmo  Ka« 
lendarum  Aprilium  die  fit,  juxta  soiis  cursom  primi 
mensis  initiom.  Ne  qois  autem  nos  inconstantiae  volit 
arguere,  quod  veiut  sub  ambigoo  fluctuantes  diem 
primi  mensis  minime  deliniamns,  hnjtismodi  objor- 
gator  aut  potius  inqnisitor  sciat  quod  solertissima 
ifigyptiorum  investigatio  et  admodum  sobtilissima  a 
septima  diei  hora,  borain  primam  alterius  diei  docet 
incipere,  et  cum  sit  xxv  dies  Mariii  inensis,  xu  [A/., 
xi]  Kalendarum  Aprilium,  si  vespere  ejusdem  diei 
sol  spatium  primae  partis  Hlu>tret,  jam  xxvi  [A/., 
xxvi  ]  dies  ascribitur,  ex  ifigyoiia&i  ut  diximus 
traditione  subtili,  et  sine  dubiiatione  probabilt.  »  Ct 
post  pauca  :  Igitur  luua,  inquit,  si  xiv  reperitur,  sole 
in  prima  parte  sui  circuli  cousiiiiilo  [A/.  :  Luna,  in- 
quit,  xiv,  hoe  est,  pleno  lutuine  in  prima  parte  soi 
circull  constitutoj,  jure  primi  mensis  ascribitur.  Si 
vero  prius  xiv  luna  [A/.  om.  lunaj  boc  [A/.  add.  est] 
pleno  lumine  oibis  effulserit,  quam  sol  meiiioratam 
priinam  partem  circuli  sui  contigerit,  XII  (A/Mxn| 
mensis  esse  reperittir  vel  [A/.  om.  reperitur  velj  re- 
putabitur.  Ei  [A/.  add.  ideo]  qtioties  ita  contigit 
[A/.,  conliiigit),  solemnitas  Pasch»  dilTerlur,  »d  a!- 
terum  pleniiuiHum,  miod  evenire  neccsse  est  adhuc 
sole  in  prima  parte  de  duodecim  circult  pnrtibus 
constimto.  i 
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lltfc  de  verbifi  beati  Yictoris  assumere  placutt,  A  luna  erravcrinl  qui  Ircs  dies  amliderui.i  anic  a-qui- 


quateuus  seiii>iiiia  sancti  Pairis  Anatolii,  qua:  ct  in 
ipsius  opere  paschali,  ct  in  hismria  ecclesiastica 
plerisqne  obsrura  est ,  per  cjus  libi  dicta  clarior 
reddcretur.  Sed  ueqtie  lioc  prstercunilum ,  q»o«l 
sunt  qui  contcndiinl  Analolium  iu  hac  sentcntia  ne- 
quaquam  undeciiuum  ,  scd  oclavum  Kalcudaruiu 
Apriliuro  diem  posuisse,  diccntes  Eusebium,  cuni 
hanc  senleniiam  in  liistoria  cccicsiasiica  poucret, 
dicin  pro  die  mutasse,  ct  quod  caetera  beuo  ac  pbiio- 
sophice  posiia  videret  \A1.9  videritj,  uno  verbo  cor- 
ri^ere  voluisse,  quod  iu  ea  tuinus  perfeetc  dictuui 
conspexerii,  ne  illum,  videlicet,  quem  laudare  pro- 
pesuerat  [ALt  di8po§uerai|,  palam  notabilein  roon- 
strarei,  si  ejus  pura  verba,  ct  ut  |A/.,  ut  et|  ipse 


noclium,  in  qtiibus  pasclia  iiumolari  possc  dcliniuul, 
quod  ccrtum  \At.  add.  est|  ouiuiuiodis  \AL  add. 
ctiam|  putari  absurduin.  Quilms  rcsnoudcndum,  quia 
Anatolius  potucit  uossc  pluriiuos  \AL  add.  corum| 
qul  sic  vel  sic  Je  pascba  sen&eriui,  nec  uuten  ad 
nostraiii  notitiam  pc rvcncrinl.  Et  e  coutra  qiueren- 
dum  ab  cis  quomodo  in  ipso  libello  sit  .scriptum  : 
Est  ergo  in  primo  anuo  initium  primi  ineusis,  quod 
cst  novcmdccim  annoruin  circuU  iniiium,  sccumium 
ifegyptiosquidctn  inciisislMiajnenotli  xxvn  |  A/.,xxvi| 
die, jiixtaMacQdouc*vcroI>istritiieii$isxxii|4/ , xsvij. 
Sccundum  Homanos  vero  Martis  |A/„  Maitii|  tneti&i* 
xxv  |  A/.,  xxvi|  dic,  id  e*l  vin  fcileudas  Aprilis,  cttm 
xxvt  dies  iiicusisittgypiiorum  IUuiiei)Oili,ctxxiidies 


scripserat,  suis  inderet  liistoriis.  Sed  inirum  si  Eu-  H  meusis  Maccdouum  Oistri  uoti  sii  vm  Kalcitdaruni 


sebius,  lam  circuinspectus  scrmone  ct  sensu  scnptor, 
in  lanium  laudis  alioruin  potuit  e>sc  cupidus,  ul 
eoruui  scripturis  deflagrans  |A/.,  scripla  dcfloransj, 
ea  qux  non  dixerant  illos  dixissc  finxcrit,  nec  fontu- 
daret  argui,  postquam  lcctores  sui  intcgra  corum 
opusciila  perscrutareutur,  atqnc  qurc  ipsc  ilc  bis 
assumpserat,  aliter  in  suis  auctotibus  posita  oflfen- 
disseut.  Mirum  si  Yiciorem,  cujus  dicla  posuinjus, 
virum  scque  eruditionis  cxiuii.c  talis  inipostura  la- 
luit,  qui  in  alio  onere  seribens  dc  pascha,  haac 
eamdem  sententiam  Auatnlii  de  historia  ecclesia- 
stiea,  quasi  jure  laudabilem  ac  memorabilem  atsu- 
mena,  ubi  opporlunum  rebaiur  inseruit,  el  ipse 
tmdeeimum  in  ea  non  ocUivutn  Kalejtdarum  A|wri- 
lium  scribeos  diem.  Sed  ct  biouysius  cognoutcuio 
Esigutis,  tiienlia  praccipuus^  niirum  quate  vel  ipsc 
in  episioJis  suis  paschtilibus  AaaiotH  suflragium  dc 
hklorla  rcclesiastica  flagitaret »  si  cjus  ibi  di<ta 
sciret  falsaia,  qoeni  ut  Gra*c*  cliam  linjiuae  pcritis- 
sinjuin,  qualiter  bx*c  sint  primo  cdita,  latere  uon 
potuit.  Ait  enim  sic  :  «  Sed  quia  mensis  hic  undc 
sumat  exordinm,  vel  ubi  lerminetur,  cvidentcr  in 
Moysi  scripiis  non  coHigitor  :  pncfati  vencrabilis 
[A/.,  veaerabile*]  cccxvm  pontiflces  autiqui  moris 
ohservantiain,  et  exinde  a  sancto  Moy*e  iraditam, 
skut  in  septimo  l.bro  eeclesiasiicas  hist'»ria  lertur 
[A/.,  referlur]  solertius  investigantes,  a  viii  lduum 
Martiarum  usque  in  diem  Nonarum  Aprilium  naiam 


Apnlium,  sed  i\  \At.9  xi|  Kaleud.  April.  Notinc  ve- 
risiinillimum  apparet  quaiu  »u  l,ils.U3  sciitcntia,  uhi 
;psc  qui  viii  kaleud.  pro  \\  |,W.,  \t\  K.ilond.  April. 
mutavit9  oblitus  cst  ctiaui  y^g>|niorum  vcl  Cm.co« 
rum  uiensium  statum  mutare  Scd  his  quae  inmus 
uota  eranj  niancre  pcrmisais  ut  lueruut  \ALf  f«e- 
raiit),  iliud  solumiiiodo  quod  suis  sibiqite  visibile trat 
.mutavit.  Quid  sanc  horum  sit  vcnus,  illt  potius  qa\ 
Anatoliutn  Cra:cum  lcgunt  \ALt  dicuntj  v.dcam. 

Yerum  sivc  Kuscbius  hattc  |  A/.,  unaw]  scntenrjam 
seu  alius  quiiibct  totuiu  ipsuiu  liucllum  a  suo  siatu 
mutavcrit  [AL%  translcit|,  constat  absque  uHa  d«- 
bieute,  quamvis  plurima  vertcrtl  |A/.,  quamvis  plu- 
(  rima  vctcrum  turba  couhTjnei),  «quinectium  edava 
'  Kaleudarum  Aprilnim  dte  ucquaq«am  |iesse  repe- 
riri.  Quotl  [AL  add.  et|  iit  cunspcciaoiie  horelegica 
cl  nperta  ratione  probabilur.  Hegula  tutm  teuel 
ecdcsiaslicx  obseivationis  [AL9  cousecraitoeis],  qux 
et  cdiciis  Patruui  priorum  et  clarius  eat  Niemno 
probata  concilio,  ut  pasclia  dies  bommicus  ab  xi 
Kaleudarum  Aprilium  usque  ia  vu  Kalendarum  Maia- 
rum  diem  quaeratur.  Item  calhoHca  iosttlutienis 
regula  pnicipit ut  antc  vernalis  a?qui4toctii  transeeu- 
sum  pascha  non  celcbrclttr.  Qui  erge  vm  Ka'enda- 
rum  Aprilium  putat  essc  vquinoctium,  necesse  est 
idem  aut  |.4/.,  ut|  ante  scquinoctiuin  paselia  cde- 
brari  licitum  dicat,  aul  auie  vn  Kalendamiii  diem 
pascba  celcbrari  liciium  \AL  om.  dical,  a.  a.  vn  Kal. 


I  maro  faeere  dixernut  priiui  ntensis  inilium,  ct  a  **  d.  p.  c.  lic.]  negct.  Ipsum  qitoque  pascha  quod  Do 


duodecimo  Kalendarum  Apriltum  usque  ad  xiv  Ka 
lcnd.  Maii  lunam  xiv  solertins  inquireodam.  i  Ilaque 
verisimile  videlur,  Eusebium  quidem  quod  in  Graeca 
auetoritaie  invenerat,  fideliicr  suis  iudidisse  bisto- 
riis.  ipsum  vero  libellum  Anaiolii  postmodum  in 
aliquibus  Latinorum  exemplaribus  csse  corruptum, 
eornm  nimirum  frande  qui,  paschoe  verum  tcmpus 
jgnoranti  s,  crrorem  suuni  tanti  Patris  auctoriiatc 
xUfendero  ge>iirem. 

Sed  quxruut  \AL,  qinran:]  illi  qui  Eusebium 
magis  unam  eniendasse  sententiam ,  qnam  alios 
queslibet  toium  Anatolii  putaiti  infalsasse  [A/.,  iu- 
lalsarc]  libelkim,  quomodo  in  illo  libello  sit  scriptnm. 
Sed  quid  mirum  si  in  undccima  [ALt  vigesima  priina] 


minus  pridie  quam  paieretur  eum  discimilis  recit, 
aui  nona  Kalendarum  Aprilium  die  uon  raisse,  aut 
ante  sequinoctium  fuisse  confirinet.  [AL  mdd.  :  Bei»e 
vale  semper  in  DominoT  dileeUssJme  Pater.] 

Primo  anno  circuli  decemnovenalis  xxx  est  luna 
in  xi  Kalendarum  Apriliom,  eodeinque  anno  luna 
xiv  quinia  die  Kalendarum  Apriiiuro,  id  est,  Nonas 
Apriles  :  jungeque  ad  xxx  et  sume  regulares  niensis 
Aprilis,  e»  anuo  quo  xiv  luna  Aprilem  incurrai.  Eo 
vero  quo  mense  Marlis  lona  xiv  iiicurrrt,  tarde  Mar- 
tis  regulares  triginta  sex.  Ex  epaclis  uiijue  agnoscis 
facillime,  ulrum  in  Martium  an  in  Aprilem  Juna  de- 
cima  quarta  eveniat.  Si  enitn  plus  xv  aut  minus  v 
cpaclis  habes,  Aprili  luna  xiv  commitalur.    Tene 
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crgo  regulares  in  Aprili  trigesima  quinia ,  ei  sub-  A 
trahe  epacias  semper  ejus  anni,  et  quod  remanserit, 
ipsa  est  dies  lunse  decima  quana,  utputa  lenio  anno 
circuli  deceinnovenalis  xxu  erunt  epactae,  iol!e  xxu 
de  xxxv  et  remanent  xiu  tertia  decima  die  mensis 
Aprilis,  id  est,  Idus  Aprilis  luna  decima  quaria  oc- 
currit.  Si  vero  feriam  quaeras  xiv  lunae,  adde  con- 
currentes  anni  illius  numero,  qui  reliclus  est,  uiputa 
isiis  tredecim  qui  in  praesenti  sunt,  in  Aprili  quoque 
regulares  vu.  Ilaec  omnia  collige  ei  postea  divide  per 
septenarium,  et  quod  remanserit  ipsa  esi  feria  lunae 
deciraa  quarta,  et  sic  facillirne  ad  diem  Dominicum 
pervenies.  Mense  autem  Mariis  lene  regulares  tri- 
ginla  sex,  subtrabe  epactas  anni  illius,  verbi  gratia, 
secuudo  anni  circuli  decemnovenalis  undecimo  fiunt 
nv  die  mensis  ejusdem,  xiv  luna  aderit,  id  est,  B 
octavo  Kalendarum  Aprilium.  Si  vero  feriam  ejusdem 
diei  reqoiras,  adde  numero  praescripio  concurrentes 
anni  illius  et  regulares  quatuor  in  Martio.  iis  quoque 
in  unum  oilectis  partitoque  per  septenarium,  et 
quod  remanserit  ipse  est  dies  lunae  deciroa  quarta, 
si  nibil  remanserit,  vn  feria  est.  Igitur  si  detracUs 
epactis  trigiiita,  remanent  tamen  quodcunque  fuper- 
esi,  ipse  est  dies  mensis,  in  quo  xiv,  lunara  reperies, 
ui  eo  anno  quo  quatuor  epaciae  tiunt,  absuroe  iv  de 
xxxv  et  remanent  iriginia  unuro.  Tolle  xxx  et  re- 
manent  i.  Prima  die  mensis  xiv  luna  occurrit,  id 
est,  Kalendas  Apriles.  Si  deductis  epaciis  xxx  lan- 
tum  remanent  xiv  die  roensis  luna  xiv  evenit,  quod 
semel  iutra  xix  accidit  annos,  quando  vi  epact» 
iscribuntur,  et  m  Kalendarum  Aprilium  xiv  luna  C 
provenit.  Ut  te  exemplis  ad  inveniendam  instruam 
feriam,  qua  xiv  occorrat  luua,  utputa  anno  prxsenti 
Dominkae  incarnationis  dcclxxvi,  sume  epacias  hu- 
jus  anni  xxvi,  delractisque  ejusdem  xxxv  regularibus 
et  remanetii  ix  et  ecce  ix  die  mensis  xiv  luna  erit, 
id  est,  ▼  Idus  April.  Junge  etiam  concurrentes  anni 
prssentis,  id  esi,  i  ad  ix  et  flunt  x,  et  his  adde  vn  et 
fiunt  xvii,  hos  partire  per  vn  bis  vn,  xiv  et  rema- 
nenl  m,  tenia  feria  erit  luna  xiv,  iv  xv,  v  xvi,  vi 
xvn,  vu  xviii,  i  xix,  qui  est  dies  paschae,  v  Idus 
April.  xiv  luua,  iv  Idus  xv,  m  Idus  xvi,  n  Idus  xvn, 
ldus  xv  iv  xvin,  Kalendas  Maias  xix.  Secundo  anno, 
post  hunc  vn,  quia  plus  v  sunt,  et  minus  xv,  ad 
Martium  pertinet  xiv  luna,  quara  sic  requires.  Surne  n 
regulares  Marlis  mensis  xxxvi,  detrabe  ab  eis  vn,  et 
remanent  xxix  vicesimo  nono  Martis  mensis,  id  est, 
i?  Kalendarum  April.  decima  quarta  libi  luna  oc- 
currit.  Ad  inveniendam  feriam,  sume  easdem  xxix 
et  adde  eis  concurrenies  anni  illius,  id  esi,  n,  fiunt 
xxxi.  In  bis  quoque  adjice  regulares  quatuor,  eterit 
oronis  sumroa  xxxv,  partire  per  vn.  Quinquies  enim 
mfiuni  xxxv  ei  nihil  reroanet,  quia  septiroa  feria 
crit  luna  deciroa  quarta  quano  Kalend.  April.,  ei 
xv  tert.0  Kalend.  April.  Inse  est  dies  dominicus  Pa- 
«cha?,  etiain  per  singulos  circuli  decemnovenaies  an- 
nos.  Seraper  his  regularibus  et  hac  ratione  annuis  epa- 
curum  detraciis  diebus,  deciroaro  quartam  siue 
«rrore  reperies  lunaro,  et  illis  regularibus  concur- 
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rente  numero  praescripto  junctis.  Feriam  quoque 
decimam  quarUm  lunae  reperies,  et  sic  computatis 
feriis,  quae  supersunt  septimanae  illius,  lunae  quoque 
etatem  crescentis  singuiis  appone  diebus,  et  tutn  si- 
mul  locum  lunae,  et  actaiem  cerlissime  invenies. 

Hac,  dilecle  comes,  proprio  argomenta  labore 
Descnuii  tibimet.  tu  dic  quo  muuere  raecum 
Lertares  bodie,  dum  Ulia  do  tibi  fewus. 

Fragmenlum. 

APPENDIX  1D   EPISTOLAM   PRiBuEDENTEH. 

Etutrratio  dodrantn  el  vmmcice  in  partibut  horarum 
per  qua*  lunarit  luminis  ra  io  computaiur  apud  $cn- 
ptores. 

Unius  semper  horas  dodranle  et  semuncia  trans- 
missa,  id  est,  diviso  unius  hone  spatio,  in  viginti 
quatuor  semuncias.  quia  tot  suot  semunci»  in  Jibra 
plena,  iterumque  divide  viginii  quatuor  in  quatuor, 
hoc  est  quater  sex,  et  ter  vi  dodraus  dicitur,  seinel 
vero  quadrans,  et  hoc  est  qaae  ait  unius  horae  do- 
dranie,  id  est,  tribus  partibus  x  et  octo  semunciis. 
Quod  vero  et  semiuncia  sex  reliquarum  seiuiuncia- 
rum,  ad  quadrantem  pertinentium,  unam  voivit  ad- 
jungi  dodranti,  ut  essent  XIX  seu.iuncias,  quo  xstus 
Oceani  quotidie  tardius  veniret,  tardiusque  rcce- 
deret. 

De  ordinatione  Feriarum  Pascfiatium  per  TheophUum 
epucopum  Lasarensem  ac  reliruorum  enisconorum 
eynodum.  r      r 

Post  resurrectionem  vcl  ascensionem  Doroini  Sal- 
vatoris,  Apostoli  quomodo  pascha  deberent  obser- 
vare,  nibil  ordinare  poluerunt,  quia  dispersi  erant 
per  universum  mundum,  ad  praedicandum  occupati. 
Sed  quacunque  die  decima  quana  luna  mense  Martio 
fuisset,  pascha  celebrabaut.  Post  transitum  ergo  de 
boc  muudo  omnium  apostolorum,  per  singulas  pro- 
tincias  diversa  lenebant  jejunia.  Nam  Galli  quacun- 
que  die  octavo  Kalendarum  Aprilium  fuisset,  quando 
Christi  resurrectio  tradebaiur,  semper  pascha  cele- 
brabani,  in  Italia  vero  alii  xx  dies  jejunabant,  alii 
septem.  Orientales  vero,  sicut  apostolos  viderunt,  ut 
supradiclum  est,  decima  quarta  luna,  meuse  Martis 
pascha  tenebaut.  Cum  ergo  hae  lales  observationes 
per  singulas  provincias  lenerentur,  unde  mceror  erat 
sacerdotibus,  eo  quod  a  quibus  una  iides  recte  tene- 
batur,  eorum  dissentireut  jejunia.  Tunc  papa  Victor, 
Roroanacque  urbis  episcopus  direxit  auctoritorem  ad 
Theopliilura  Cssariensis  Paiestinaeque  antistitem,  ut 
quomodo  pascba  recto  jure  a  cunctis  catholicis  ce- 
lebrareiur  ecclesiis,  inibi  fieret  ordinalio,  ubi  Domi- 
nus  et  salvator  mundi  fuerat  in  carne  versatus. 
Percepta  iiaque  auctoriiate,  praedictus  episcopus 
non  solum  de  sua  provincia,  sed  etiam  de  diversis 
regionibus  omnes  episcopos  evocavit.  Ubi  cum  illa 
iiiultitudo  sacerdotum  coovenit,  tunc  Tbeophilus 
episcopus  protulit  auctoritatem  ad  se  missam  Victo- 
r!s  papae,  et  quid  sibi  operis  fuisset  iujunctutu 
ostendit.  Tunc  pariter  omnes  dixeruut  episcopi: 

22 
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NU  pnus  quomodo  muudus  faerit  a  priocipio  inve-  A  populum  :  Sit  vobis  observatus  dus  primu*  el  nomui 


stigatus,  nibil  poiest  de  observanlia  paschae  salubri 
ter  ordioari.  Dixerunt  ergo  episcopi :  Quein  credi 
mus  factum  fuisse  in  muudo  primum,  nisi  Doroini- 
cum  diem  ?  Tlieophilus  episcopus  dixit  :  Probate 
quod  dicitis.  Responderuul  episcopi  :  Sccundum 
Scriplurae  aucloriiatcm,  factum  est  vespere  et  mane 
dics  primus 

Deindesecundus,  tertius,  quarlus,  quiutus,  scxtus, 
scplimus.  In  quo  septimo  requievit  Dcus  ab  omnibus 
operibus  suis,  quera  diem  Sabbatum  appeliavit.  Ergo 
cum  novissimum  diera  signet  Sabbatum,  quis  potcsl 
esse  primus,  nisi  Dominicus  dies  ?  Theopbilus  cpi- 
scopus  dixit :  Ecce  de  die  Dcminico,  quia  primus  sil 
probastis,  de  tempore  enim  quid  dicitis  ?  Quatuor 


mtis.  Quinta  illa  benediclio  est,  ut  in  cxvii  pgalmo 
dicit :  Circumdederunt  me  stcut  apcst  et  exarsermnt 
sicut  iynis  in  spinis.  De  resurrectione  autcm  Domini 
dicit :  Hccc  est  dies  quam  fectt  Dominus,  exsultemns 
et  iwtemur  in  ea,  usque  ad  cornu  aitaris.  Sexta  illi 
benedictio  est,  quod  in  ipsa  Dominus  resurrexit.  Vi- 
des  ergo  quia  dies  resurrectionis  Dominicus  singula- 
riter  in  Pascha  leneri  possit.  Theophilus  dicit :  De 
tempore  autem  ad  Moysen  mandatum  est  a  Deo  : 
Ilic  mensis  erit  vobis  initium  mensiuin,  Pascba  fa- 
cite  in  eo.  Omnes  ergo  triginta  dics  a  Domino  con- 
secrati  sunt.  Episcopi  diierant :  Jam  superius  dedi- 
mus  responsum,  principium  mundi  esee  a?quinoctium 
octavo  Kalendaruro  Aprilium.  Et  ab  octavo  Kalenda- 


enim  mundi  lempora  accipiuntur  :  Yer,  aestas,  au-  B  rum  Aprilium  usqoe  in  octavum  Kalendas  Maias,  le- 


lumnus,  hiems.  Quod  ergo  tempus  primum  factum 
in  mundo  ?  Episcopi  responderunt :  Yernum.  Tbeo- 
philus  episcopus  dixit :  Probate  quod  dicitis.  Et  iili 
responderunt ,  Scriptum  cst  :  Germinel  terra  feni 
herbam  secundum  genus  suum  et  Ifgnum  fruclife- 
rum,  ferens  fructum  suum.  Haec  autem  temporibus 
veris  accipitur.  Theophilus  episcopus  dixil :  In  quo 
loco  caput  mundi  esse  creditis?  In  principio  tempo- 
ris,  an  in  medio  terapore,  aut  in  fine?  Episcopi  re- 
sponderunt :  In  a^quinoctio  oclavo  Kalendarum  Apri- 
lium.  Theophilus  episcopus  dixit  :  Probate  quod 
dicitis.  Et  illi  responderuot :  Scriplum  est  quia  fecit 
Deus  lucem  et  vocavit  Deus  lucem  diem,  et  fecit 
Deus  tenebras,  et  vocavit  tenebras  noctem,  et  divislt 


gimus  esse  consecratos.  Tbeophilus  dixit :  Ecce  im- 
pium  non  est  ut  passro  Dominica,  tantum  sacra- 
menti  mysterium,  extra  limitem  excludatur?  Passus 
namque  Dominusab  undecimo  Kalendarum  Aprilium, 
qua  nocie  a  Judaeis  traditus  est,  et  a  septimo  Kalen- 
darum  resurrexit,  quomodo  ergo  tres  dies  extra 
terroinom  excludantur  ?  Omues  episcopi  dixerunt : 
Nulla  ratione  fieri  debct,  ut  tantum  sacramentum 
extra  limitem  excludatur,  sed  hi  tres  dies  intra  ter- 
miuum  inducautur,  et  de  subter  retrahere  constito- 
turo  est.  Ergo  in  illa  synodo  ab  undecimo  Kalenda- 
rum  Aprilium  usque  in  undecimo  Kalendarum  Maia- 
rum,  Pascha  debent  servare,  et  nec  ante  nec  postea 
cuicunque  constiiutum  limitem  transgredi  liceat. 


~ ,  ^. , „  w         

inter  lucem  el  tenebras  aequas  partes.  Tbeophilus  u  Simiiitcr  et  de  luna  prseceptum  divinum  teneatur. 


dixit :  Ecce  de  die  vel  tempore  probastis,  de  luna 
quid  vobis  videtur?  Utrum  crescenlem  acjample- 
nam,  an  imminutam  a  Deo  fuisse  consecrataro. 
Episcopi  responderunt  :  Plenam.  Et  ille :  Probate 
quod  dicitis.  Responderunl :  Et  fecit  duo  iuminaria 
magna,  et  posuit  ea  in  firmamento  coeli  itt  luceant 
super  terram.  Luminare  majus  in  inchoationem 
dici,  luminare  minus  in  inchoationem  noctis,  non 
poterat  aliter  nisi  esset  plena.  Nunc  ergo  mvestiga- 
vimus  quomodo  in  principio  faclus  fuerit  mundus, 
id  est,  die  Doroinico.  \erno  tempore  in  «qoinoctio, 
quod  est  octavo  Kalendarum  Aprilium,  luna  plena 
per  ipsum  tantummodo  lempus  et  elemenla  resur- 
gunt.  Theophilus  dixit :  Nunc  igitur  agendum  est  de  . 
ordinatione,  quomodo  debeamus  pascha  tenere. 
Episcopi  dixerunt :  Nunquid  potest  dies  Dominicus 
practeriri,  ut  io  eo  Pascha  minime  celebretur,  qui 
tot  et  talibus  benediclionibus  sanctificatus  est? 
Tlieophilus  dixit :  Dicite  ergo  quibus  et  quaiibus  be- 
nedictionibus  eum  esse  sanctificatum  asseritis,  ut 
scribcre  possimus.  Episcopi  dixeruut  :  Prima  illi 
benediuio  eat,  quia  in  ipso  tenebra  suot  remot*, 
et  lux  apparuit.  Secunda  est  illi  benedictio,  quod  de 
terra  >Egypti  velut  de  teuebris  peccatorum  quasi  per 
foutem  baptismi  per  mare  Rubrum  populus  fuisset 
liberatus.  Tertia  ilii  benedictio  est,  quia  in  eodem 
die  ccelestis  cibus  manna  hominibus  datus  est. 
Quaru  illa  benedictio  cst,  qua  Moyscs  mandat  ad 


Maudatum  est  per  Moysen  :  Sit  vobis  observatum  a 
decima  quarta  iuna  usque  xxi.  Has  ergo  septem  iu- 
nas  siniliter  in  Pascha  tenendo  coustat  fuisse,  con- 
secrata  sunt.  Quando  ergo  fit  intra  suum  liraitem  ab 
undecimo  Kalendarum  aprilium  usque  in  unde- 
cimo  Kalendarum  Maiarum,  dies  dominicus,  et 
luna  ex  illis  octava  sanctificata,  Pascha  oobis  visum 
est  celebrare.  Omnis  paschalis  ltuia  cujuscunque 
«tatis  est,  si  detrahis  ab  ea  septem,  fiet  tibi  astas 
lunae,  quae  fit  in  initio  quadragesimae.  Verbi  gratia  : 
Si  decima  quinta  luna  esl  paschalis,  tolle  de  quinde- 
oim  duodecim,  et  remanent  centum  et  undecim. 
Tertia  est  luna  in  initio  quadragebim»,  eo  anno  quo 
decima  quinta  luna  est  die  Dominico  Paschae,  et  c«- 
tera  simililer.  Memento  quod  anno  bissextili  lunae 
Februarii  mensis  triginta  dies,  et  tamen  luna  Martti 
mensis  triginta  dies  habeat,  sicut  semper  habct,  ne 
paschalis  lunae  ratio  vacillet. 

EPISTOLA  V, 

AD  ACCAM. 

De  principio  Gcnesis. 

Dilectissimo  ac  Reverendissimo  abbati  Aceae,  uu- 
millimus  famulorum  Chri^ti  Beda,  salutem  ! 

De  principio  libri  Genesis  in  quo  mundi  hujus  crea- 
tio  descripta  est,  multi  multa  dixere,  mulia  posteris 
ingenii  sui  monfmeuta  reliquere,  sed  praecipue, 
quanlum  nostra  pusillitas  ediscere  potuit,  Basiliut 
Csesariensis,  quem  Eustathius  interpres  de  Graeco 
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fecil  es*e  Latinum,  Ambrosius  Mcdiolanensis,  Au- 
gustinus  llipponensis  cp*scopus,  quorum  primus  15- 
bris  novem,  secundus,  ▼esligia  ejus  scquens,  libris 
sex,  terlius  libris  xn  et  rursum  aliis  duobus  specia- 
liler  adversum  Manichxos  descriptis,  prolixa  legcn- 
libus  doclrinae  saluiaris  flnenta  manarunt,  completo 
in  eis  promissoYeritatis  quo  dicebat:  Qui  creditin  mi, 
sicut  ait  Scriptura,  flumina  de  ventre  ejus  fluent  aqum 
vivw.  E  quibus  Augustinus  etiam  in  libris  Confessio- 
num  suarum,  in  libris  quoque  quos  contra  adversa- 
rium  legis  et  prophetarum  cximic  composuit,  sed  et 
in  aliis  sparsim  opusculis  suis  nonnullam  ejusdem 
primordialis  creaturac  memoriam ,  cum  expositione 
congrua  fecil.  Verum  quia  bxc  tam  copiosa,  tam 
tunt  alta  ut  vix,  nlsi  a  locupletioribus,  tol  volumina 
tcquiri,  vix  tam  profunda  nisi  ab  eruditioribus  va- 
leant  perscrutari,  placuii  vestra^  sanclitati  id  nobis 
offlcii  injungere,  ut  de  omnibus  liis  velut  de  amoe- 
nissimis  laie  floreutis  paradisi  campis,  quae  tnfirmo- 
rum  viderentur  necessilati  sufficere  decerperemus. 
Nec  seguior  inexsequendo,  quae  jubere  es  dignatus 
exstiti,  qiiin  potius  statim  perspectis  Patrum  volu- 
minibus,  collegi  ex  his,  ac  duobos  in  libellis  dis* 
tinxi,  (ju«  rudem  adhuc  possent  instruere  lectorem, 
utiibns  eruditus  ad  altiorem  disceret  fortioremque 
uiajorum  ascendere  lectionem.  In  quo  opere  sensum 
per  omnia  memoratorum,  aliorumque  a»que  cathoti- 
corum  Patrum,  nunc  ipsis  eorum,  nunc,  breviandi 
causa,  meis  sermonibus,  nunc  lacilis  eorum  vocabu- 
lis,  nunc  commemoralis  prout  opportunitas  locorum 
dictabat,  ponere  studehara.  Produxique  opus  usque 
dum  ejectns  Adam  de  paradiso  voiuptatis,  exsilium 
vitae  temporalis  intravit :  aliqoa  etiam  de  sequcnti- 
bus  sacrs  historise,  si  Deus  voluerit,  auxilio  veslrae 
inlercessionis  comitante  scriplurus,  dumprimoli- 
brum  sancti  Esdne  prophetae  ac  sacerdoiis,  in  qno 
Cbristi  et  Ecclesiae  sacramenta  sub  figura  solutse 
longne  captivitatis ,  restaurati  templi,  reaedificatae 
sanclx  civltatis,  reductorum  in  Jerosolymam  vaso- 
rom  quae  abducta,  rescriptse  legis  Dei  quae  incensa 
fuerat,  castigali  ab  nxoribus  alienis  populi  et  uno 
corde  atque  aniraa  in  Dci  scrvitium  conversi,  ut  pro- 
pheta  simul  et  bistoricus  conscripsit,  parumpcr  per- 
Bcrntatus  fuero,  et  aliqua  ex  bis  quae  commemoravi 
sacramentis  apertiora  studiosls  Deo  favente  reddi- 
dero.  Bene  vale  ,  semper  amantissirae  antistes,  no- 
stri  memor  in  Domino  : 

EPI8TOLA  VI. 

AD  EtWDEtf  ACCAM 

De  templo  Satomonis. 
Hortatur  nos  Vas  electionis,  et  Magister  gentium, 
ad  lectionem  divinorum  eloquiorum,  veridica  voce 
contestans,  quia  qutecunque  tcripla  sunt,  ad  noslram 
doctrinam  scripta  sunt,  ut  per  pntientiam  et  consola- 
tionem  Scriptvrarum,  spem  habeamus.  Ubi  optiine  ad 
obtinendam  spem  coelestium  bonorum ,  patientiam 
nobis  habendam ,  et  consolationem  Scripturarom 
insplciendam  esse  declarat.  Patientiaro  videlicet, 
ut  ea  quae  occurrerinl  adrersa,  uiente  humili  ac  sub- 
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A  missa,  quasi  n  justn  jndicc,  et  pio  patre  irrogata 
flagella  tolcremus,  sive  ad  virtuliun  gloriam,  aug- 
mentumque  meriiorum,  si  justi  et  innocentes  feri- 
mur,  seu  ad  correctionein  morum,  si  viliis  implica- 
mur.  Consolationem  vero  Scripturarum,  ut  harum 
crebra  meditalione  ad  memori.im  revocemus,  quan- 
tum  illi  summi  Patres,  et  pracclara  Ecclesiae  lumina 
tenebrosae  afflictionis  sappe  in  vita  preseuti  pertule* 
rint,  quantum  in  futura  vita  gloriae  cum  divino  me- 
rito  pietaiis  et  palienlie  perceperint,  qunntum  etiam 
in  liac  vita  apud  fldeles  omnes  indefcctivae  l.iudis  et 
claritatis  reliquerint,  dicente  Scriptura  :  Memoria 
justi  cum  taudibu*  (Prov.  x).  Et  iterum :  Corpora 
sanctorum  in  pace  sepulta  suntt  et  nominc  eornm  rt- 
vent  in  generationes  et  generationes  (Eccli.  xliv).   Et 

"  apostolus  Jacobus  :  Ecce  beatipcamus,  inquil,  eos  qui 
sustinuerunt.  Sufferentiam  Job  aud  stis%  et  ftnem  Bo- 
mini  vidistis  (Jac.  v).  Non  autem  frustra  commemo- 
ratis  justorum  pretsuris  addidit :  Et  finem  Domink 
vidisits,  qt.ia  neque  iile  hinc  sine  flagello  exiii,  qui 
bic  sine  vitio  vixit ;  quique  ad  sanandos  infirmos, 
mortuosque  suscitandos  apparuit  io  mundo,  ipse,  ad 
pncmonstrandum  nobis  exemplum  paiienliae,  per 
infirmilatem  morts  voluit  redire  de  mundo.  Unde 
Psalmista  cum  dixisset :  Deus  noster  Deus  salvos  /a- 
ciendi  (Psal.  lxvh),  mox  admirando  vel  potius  ob- 
stupescendosubjunxit:  Et  DominiDomini  exitusmortis. 
Itaque  per  patienttam  et  consolationem  Scri^tura- 
rurn  spem  haberaus,  etiam  n«»s  consolandi  post  no- 
strarum  afflictiones  pressurarura,  cum  et  ipsi  in  tri« 

c  bolatione  patientes  exstiterimus,  et  eorum  actus  ad 
mentem  reduxerimus ,  qui  nos  et  merito  justiiise 
longe  praeccsserunt,  el  longe  majora  nobis  adversi- 
utum  certamina  tolerarunt.  Ii:i  etenim  proptcr 
jnstitiam  qua  excellenter  cminebant,  persecutiones 
ssepe  patiebantur  injustontra,  qnatenus  com  ope- 
rntione  justitue  coronam  insuperabilispalientiae  per- 
ciperent,  et  insuper  cunctis  se  sequentibus,  gloriosa 
perseveramia  sua  vestigia  praefixa  relinquereut.  Nos 
autem  saepius  misericordia  et  provisione  Conditoris 
noslri  pro  nostris  casiigamur  erratib  is,  ut  salubri 
compunctione  ad  conscientiam  nostram  redeuntes, 
puniamus  soliicite  lacrymis  diluentibus  quod  illece- 
bris  fallentibus  ae  negligentiis  admisiutus ;  sicque, 

-.  juvante  Doiuino,  corrccli  ad  spem  vita?,  ad  iltorum 
qui  innocentes  afflicti  sunt  mereamur  pertinere  con- 
sortium.  Nam  et  bic  in  consolatiooe  Scripturarum 
invenimus,  quia  benedixit  Dominus  omnes  timen- 
tes  se,  pusillos  cum  majoribns,  multasque  nnbis  in 
domo  Patris  sui  mansiones  esse  declaravit.  Quarom 
nunc  consolatione  et  te,  dilectUsime  aiitistiinm, 
pnesentes  rernm  temporalium  angores  quotidie  alle- 
viare,  atque  ad  videnda  bona  Domini  in  terra  viven- 
tium  sublimiter  animari,  non  ambigo,  utpote  abun- 
dantem  non  tantum  divinarum  paginis  Utterarum, 
sed  et  piis  earum  expositionihus,  ouas  veneranda 
Patrnm  nobis  Scriptura  reliqnit.  Verum  quia  nova 
quemque  notmunquam  amplius  delectant,  visum  mihi 
est  opuscuiuui  quod  de  factura  teinpli  Dei  seqtieus 
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condideram  tuae  sanctilati  percurrendum  miltere. 
Cujus  lectioni  intenlus,  quanto  plura  Christi  et  Ec- 
clesiae  sacramenta  antiquis  indiia  paginis  inveneris» 
quanto  ampliora  ibi  Dei  dona,  sive  in  pracsenti  no- 
his  data,  seu  in  futuro  promissa  perspexeris,  lanto 
leviora  credo,  et  minus  curanda  omniuro  labeulium 
rerum,  et  adversa  judicabis  el  prospera,  jyxta  exem- 
plum  beati  Joannis,  qui  ab  imperatore  nefando 
intra  angustias  unius  parvissimse  lelegaius  insula?, 
confeslim  a  pio  Conditore,  per  spiritum  est,  ad  con- 
templanda  infinitn  illa  coelestium  inansionum  arcana, 
introductus ;  et  ubi  puiatus  est  a  deceptis  hosiibus 
amicorum  hominum  auxilio  ac  societate  destitui,  ibi 
amicorum  angelorum  meruil  aspectu  atque  colloquio 


4D  ACCAM  EPISCOPUM, 

In  expotilionem  Evangelii  secundum  Marcum. 

Expositionem  Evangeiii  secundum  Marcum,  opi- 
lulanie  ipsa  evangelica  graiia,  scripluri,  primo  quae 
fueril  eidem  Blarco  causa  Evangelii  scribendi,  brevi- 
ter  insinuandum  esse  censuimus. 

Cum  Rowanae  urbi  clarum  veri  Dei  lumen  prsedt- 
cante  baato  Petro  apostolo  fuisset  exortum,  adeo 
sermo  veritatis  universorum  mentes  placito  illustra- 
bat  auditu,  ut  quoiidie  audieniibus  eum  nulla  un- 
quam  satietas  fieret.  Unde  neque  auditio  sola  eis 
suflecit,  sed  Marcuin  discipulum  ejus  omnibus  pre- 
cibus  obsecrantes  oranl,  ot  ea  quae  ille  verbo  pra- 
dicabat,  ad  perpeluam  eoram  commonitionemhaben- 


perfrui.  A  quibus  edoctus,  eo  magis  magisque  ille-  '  dam  Scripturae  traderet,  quo  domi  forisque  in  hu- 


cebras  saeculi  et  amaritudines  didicit  esse  spernen- 
das,  quo  sublimius  illa  speculabatur,  quae  pro  ma- 
gnitudine  atque  aeterniiaie  sui  longe  amplius  vel  me- 
tuenda  constat  esse,  vel  amanda.  Bene  valens  sem- 
per9  dileclissime,  pro  nobis  inlercede. 
EPISTOLA  VII, 

4D  NOTHELMCM  PRESBYTERUM. 

De  xxx  Quwttionibus. 
Dilectissimo  fratri  Nothelmo  Beda,  salutem  1 
Quae  de  libro  Rpgum  diiucidanda  libi,  frater  dile- 
ctissime,  misisti,  statim,  prout  potui9  Domino  ju- 
vante,  explicare  curavi,  ea  duntaxat  dislinctione,  oi 
xxx  ex  his  propositiones,  quae  graviores  forle  vide- 
banlur,  brevibus  distinctas  capitulis ,  quo  facilius 
{M)ssent  inveniri,  boc  tibi  volumine  comprehende- 
rem.  Caetera  vero  quae  commistim  annotasti  nomina 
vel  verba,  quae  facilius  ac  brevius  solvi  polerant,  in 
aliis  schedulis  seorsum  collecta,  simul  luae  fraterni- 
uti  transmitterem.  Quamvis  ipse  noveram,  plurima 
iu  eodem  libro  muito  obscuriora,  quam  ea  esse  quae 
a  me  qiiaerenda  judicasti.  Sed  et  hoc  non  ignorabam, 
saepius  fieri  solere  ut  is  qui  obscuriora  forte  non- 
imlla  jam  bene  intellexerat,  qui  videlicel  haec  in 
tractatibus  magoorum  auctorum  sufQcienter  expla- 
nata  repererat,  ipse  adhuc  in  quibusdam  facilioribus 
sensu  incertus  perseveret,  ac  dubius,  quae  ilii  for- 
tasse  qui  profundiora  tractabant,  quaesitu  digna  non 
ducebanl.  Fit  etiam  ul  non  omnia  quae  a  Patribus 


jusmodi  verbi  meditationibus  permanerent.  Nec 
prius  ab  obsecrando  desistunt,  quam  quae  oraverant 
impetrarent.  Petrus  vero,  ut  per  Spiritum  sancium 
religioso  se  spoiiatum  comperit  furto,  delecutus  est; 
et  iidem  eorum  devotionemque  per  naecconsiderans, 
factum  couflrmavit,  et  in  perpetuum  iegendam  Scrt- 
pturam  Ecclesiis  tradidit. 

Clemens  in  sexto  Dispositionom  libro  haec  ita  gesU 
esse  describit.  Cui  simile  dat  lestimonium  etiam  Hie- 
rapolites  episcopus,  nomine  Papias,  qui  et  hoc  dicit, 
quod  Petrus  in  prima  Epislola  sua,  quam  de  urbe 
Roma  scripsit,  meniinerit  Marci,  in  qua  tropice  Ro- 
mam  Babyloniam  nomiuarit,  com  dicit :  SaluUt  vos 
,  ea  Ecclesia,  quae  in  Babylone  eiecu  est,  et  Marcus 
1  fiiius  meus. 

Assumpto  itaque  Evangelio  quod  ipse  confecerat, 
perrexit  in  ^gyptum,  et  primum  Alexandriae  Chri- 
stum  annuntians,  coustiluit  Ecclesiam  Unta  doclrina, 
et  vitae  continentia,  ut  omnes  secutores  Christi  ad 
exemplum  sui  cogeret. 

Denique  Philo,  disertissimus  Judaeorum,  videns 
Alexandriae  primam  Ecclesiam  adhoc  Judaizantem, 
quasi  in  laudem  gentis  suae  librum  super  eorum  con- 
versatione  scripsit.  Et  quomodo  Lucas  enarrat  Jero- 
solymae  credentes  omnia  liabuisse  communia ,  sic  et 
ilie  quod  Alexandriae  sub  Marco  fieri  dociore  cerne- 
bat,  memorias  tradidit. 

Traduut  autem  hunc  natione  Israelitica,  et  sacerdo- 


scripta  sunt,  ab  omnibus  possint  haberi,  et  ignoren-  p  tali  ortum  prosapia,  ac  post  passiooem  ac  resurre- 


tur  qnaesliones  Scripturarum  a  legentibus  ;  nonquod 
doctoribus  expositae  non  sint,  sed  quod  ipsae  earum 
quaestiones  vel  non  habeantur,  vel  habere  non  in- 
telligantor  quaerentibus ;  sicut  tn  plurimis  eorum, 
quorum  a  me  responsa  et  petisti  et  accepisti,  con- 
stat  esse  factitatum.  In  quibus  videlieet  responsis, 
qui  tuis  petitionibus  vestigia  Patrum  sequens,  satis- 
tacere  studui,  precor  ut  vicemdebiUm  nostrae  devo- 
tioni  reddens^  pro  sospiiate  nostra  et  cordis  et 
corporis,  una  cum  Cratribusqui  illis  in  locis  vobis- 
cnm  Domino  deserviunt,  intercedere  meinineris.  Sed 
et  si  quid  de  his  quae  scripsi  aplius  forte  alicubi, 
quod  faciliime  contingere  potuit,  expositum  inveneris, 
ttobis  quoque  ocius  hoc  desiinare  non  graveris. 


ctionem  Domini  salvatoris  ad  praedicationem  aposto- 
lorum  evangelica  fide  ac  sacramenlis  imbutum,  atque 
ex  eorum  fuisse  numero  de  quibus  scribit  Lucas 
quia  muha  etiam  lurba  sacerdotum  obediebat  fidei. 
Quapropter,  otpote  legalibus  inslitulus  edictis,  opii- 
mum  per  omnia  vivendi  ordinem  genti,quam  ad  fidem 
vocabat  praemonstravit.  Sed  et  canouicam  Paschaa 
observantiam,  quae  nniversis  Christi  Ecclesiis  foret 
imitabilis,  osUndit. 

In  cujus  Evangclium  tuo,  diiectissime  aotistilum 
Acca,  necnon  et  aliorum  fratrum  plurium  commoui- 
tus  horutu,  prout  Dominus  dedit,  scripturi,  maxtme 
quae  in  Patrum  venerabiliuni  exemplis  iuvenimus , 
binc  inde  collecu  ponere  curabimus.  Sed  et  nonnulla 
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propria  ad  imitalionem  sensus  eorum,  ubi  opportu-  A  opuscula  transcripiione  digna  duxerint ,  memoratt 


nuin  videbitur ,  interponeraiis.  Lecloremque  supplex 
obsecro,  otsi  naec  nostra  opuseula  transeriptione  di- 
gna  duxerit ,  annolationem  nominum  eorum  quae 
sopra  in  margine  apposita  sunt,  diligens  scriptura 
conservei,  quomodo  in  expositione  E?angelii  beati 
Lneae ,  quam  ante  annos  plurimos ,  auxiiiante  Dei 
gratia,  composuimus,  eonstat  esse  faclitatum.  Oran- 
lem  pro  nobis  sanciitatem  tuam  coeleslis  semper 
gratia  protegal.  Sed  et  hoc  anle  omnia  cunctos  qul 
h«c  forle  lecturi  sunt  deprecor  in  Domino,  ul  pro 
mels  et  corporis  et  animi  fragilitatibus  ,  apud  pium 
judicem  inlercessores  exislere  dignentur. 
EPISTOLA  IX, 

1D    ACCAM. 

De  Evangelio  Lucce. 

Domino  beatissimo  el  niminm  desideranlissimo 
Accae  episcopo  Beda  humilis  presbyter,  in  Domino 
aetorno  salutem ! 

Mira  vere  esl,  el  vera  mire ,  doctoris  egregii  sen- 
lenlia,  qoia  eharilas  omnia  credil,  omnia  sperat.  Dalis 
nainque  ad  roe  episiolis ,  ut  aliqua  tibi  scribam  ro- 
gare  le  dicis,  et  inier  rogandum,  necdumque  meae 
consensionis  accepto  responso,  quaesilis  adhuc  opu- 
sculis  quasi  jam  acquisitis  ac  perfecle  consummalis 
pnefationis  signaculum  condis.  Nondum  fundamine 
jacto,  non  allata  saltem  materia,  ipse  quasi  completo 
jam  lanti  laboris  aedificio ,  claves  quibus  introilus 
muniatur  dirigis,  ut  pudeal  non  cilo  subire  opus  quod 
tito  subeundum,  citius  explendum  fides  amica  prae- 
sumat.  Non  hcec  certe  alia  quam  indubitata  mutui 
Gducia  facil  amoris,  quae  de  amieo  pectore  (ut  diclum 
est)  omnia  duniaxat  quac  fieri  possunt  credil ,  omnia 
speral.  (3nde  et  ego  mox  lectis  tuae  dulcissimae  san- 
ctitalis  paginulis  injuncti  me  operis  labori  snpposui, 
in  quo  (ut  innumera  roonasticae  servilutis  retinacula 
praeleream)  ipse  mihi  diclalor  simul  notarius  el  li- 
brarius  exislerem.  Aggregalisque  hinc  inde  quasi 
insignissimis  ac  dignissimis  lanti  muneris  artificibus, 
opusculis  Palrum,  quid  beatus  Ambrosius,  quid  Au- 
guslinus,  quid  denique  Gregorius  vigilantissimus 
(juxia  suum  nomen)  iiostraB  genlis  apostoius,  quid 
llteronymus  sacrae  interpres  historiae,  quid  caeteri 
Palres  in  beali  Lucae  verbis  senserint,  quid  dixerint, 


quoque  nominum  signa,  ut  iu  nostro  excmplari  re- 
periunt,afllgerememinerint.  Nonnulla  eliam  qtiae  (ui 
verbis  tuae  sanctitatis  loquar)  mihi  auctor  lucis  ape- 
ruil,  proprii  sodoris  indicia,  ubi  opportunum  vide- 
baiur,  annexui.  Qui  in  legis  divinae  roeditatione  etsi 
non  (ulipse  scripsisti)  dies  noctesque  pervigilesduce  e 
sufficio,  non  parum  lamen  studii  inc  in  Scripturis  iiit- 
pendisse  nondubilo,  etea  solum  quae  mihiauctor  lucts 
aperire  dignntus  est,  non  in  hoc  tanlum  opusculo, 
sed  in  omni  prorsus  lectione  potuisse  videre,  id  est, 
recte  seniiendo  dignoscere.  Quod  vero  ais  inovere 
quosdam  quare  in  Apocalypsis  nova  int  rpretatione 
Maltbacum  leoni,Marcum  homini  assignaiim,  inlueri 
debuerant  quicunque  illi  sunl  quos  hoc  movet,  quod 

"  non  boc  mea  nova,  sed  antiqua  patrum  explanalione 
traditum  dixi.  Neque  enim  mihi  a  meipso  ita  visum ; 
sed  ita  a  beato  Augustino  expositum  fuisse  memo- 
ravi,  el  paucis  eliam  unde  boc  affirmaret  adjunxi. 
Gujus  noo  ab  re  est  si  ipsa  quoque  verba  poueutes, 
qtiid  de  evangelistis  vel  typis  eorum  animalibus  sen- 
serit  oslendamus,  quibus  et  illud  nostrum  opus  ab 
injusta  vitoperatione  salvetur,  el  hoc  praeposila  tanli 
doctoris  auctoriiate  firmetur.  Cum  ergo  multa  pul- 
chre  et  eximie  de  evangelistis  in  libro  de  Consensa 
eorum  primo  praemisisset,  jungitinler  coetcra  dicens : 
Et  quamvis  singuli  suum  quemdam  narrandi  ordineut 
lenuisse  videantor,  non  lamen  unusquisque  eorum 
velut  alterius  praecedentis  ignarus  voluisse  scribere 

r  reperitur,  vel  ignorata  praetermisisso  quas  scripsisse 
alius  invenitur,  sed  sicut  unicuique  inspiratum  est» 
non  superfluam  cooperationem  sui  laboris  ad}unxih 
Nam  Matthaeus  suscepisse  inlelligilur  incarualionem- 
Domini  secundum  stirpem  regiam,et  pleraque  secun- 
dum  bominura  praesentem  vitam  facta  et  dicla  ejus. 
Marcus  enim  subsecutus  tanquam  pedissequus  el  bre- 
viator  ejus  videtur.  Cum  solo  quippe  Joanne  nihil 
dixit,  solas  ipse  perpauca,  cum  solo  Luca  pauciora, 
cum  Matlhaeo  vero  plurima,  et  multa  pene  loiideiu  at- 
que  ipse  verbis  sive  cuin  solo  sive  cum  caeteris  con- 
sonante.  Lucas  autetn  circa  sacerdotalem  Domtnistir- 
pero  atque  personam  magis  occupatus  apparet.  Nam  el 
ad  ipsum  David  non  regium  stemma  secutus  asceodit^ 
sed  per  eos  qui  reges  non  fueruut,  exit  ad  Natnan  fU 


diligentius  iospicere  sategi ;  mandatumque  coniinuo  D  lium  David,qui  ncc  ipse  rex  fuil.Non  sieut  Matthaeus, 


schedulis,  ut  jussisli ,  vel  ipsis  eorum  syllabis,  vel 
cerle  meis,  breviaudi  causa,  sermonibus,  ut  videba- 
tur,  edidi.  Quorum  quia  operosum  erat  vocabula  in- 
terserere  per  singula,etquid  a  quo  auctore  sit  dictum 
nominatim  ostendere,  commodum  duxi  eminus  e 
Ulere  primas  nominum  litleras  imprimere,  perque 
bas  viritira  ubi  cujusque  Patrum  incipiat,  ubi  sermo 
quem  transluli  desinal,intimare,solliciius  peromnia, 
ne  uiajorom  dicta  furari,  et  haec  quasi  mea  propria 
coinponere  dicat  *. 

Muliumque  obaecro,  et  per  Dominum  legentes  ob- 
ttfstor,  ut  si  qut  forte  nostra  haec  qualiacunque  sant 


qui  per  Saiomonem  regem  descendens  Ojeieros  etiam 
rege*  ex  ordine  persecutus  est,  servans  in  eis  (d* 
quo  p03tea  loquimur)  myslicum  numerum.  Dominu* 
enim  Jesus  Christus,  unus  verus  res  et  unus  verus^ 
sacerdos,  iiiud  ad  regendos  nos,  hoc  ad  expiandos, 
has  duas  personas  apud  Palres  singiilaliin  commen- 
datas  suam  figuram  egisse  deciaravit.  EU  pauln  post : 
Secundum  bominem  quippe  Chrisius  (inquii)  et  rex 
et  sacerdos  effectus  esi.  Cui  dedit  Deus  sedem  David 
patris  sui  ul,  regni  eju9  non  esset  finis,  et  essel  a4 
inlerpeHandum  pio  nobis  mediator  Det  el  hominon> 
homo  Chrislus  Jcsus.  Non  autem  habuit  taiiqnatui 


•  Haee  signa,  inspectis  inultis  exemplaribus  sane  quam  vctustis,  in  nuUo   (unde  dnlemus)    rcperire  po- 
tulmus.  Gu.ks. 
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brevialorem  conjuncium  Lucas,  sicut  Harcum  Mat-  A  carnem  portantibus  tradidit.   At  vero  Joanoet  supra 


tliaeus,  et  hoc  forie  non  sine  aliquo  sacramenio,  quia 
rcguin  est  non  esse  sine  comitum  obsequio.  Uude 
ille  qui  regiam  personam  Cliristi  narrandam  susce- 
pcrat,  babuit  sibi  lanquam  comitem  adjunctum  qtii 
sua  vesligiaquodammodosequereiur.Sacerdos  autera 
quoniam  in  sancta  sanclorumsolus  intrabat,  propterea 
Lucas  (cujus  circa  sacerdolium  Christi  erat  inlen- 
tio)  non  habuit  tanquam  socium  subsequentem,  qui 
suam  narrationem  quodammodo  breviaret.  Tres  tamen 
isli  evangelUiae  in  his  rebus  maxime  diversali  sunt, 
quas  Cbrislus  per  humanam  carnem  lemporaliterges- 
sit.  Porro  autem  Joannes  ipsam  maxime  divitiitatem 
Domini  qua  Patri  est  aequalis,  intendit,  eamque  prae- 
cipue  sno  Evangelio  quantum  inier  horoines  sufficere 
credidit,  eommendare  curavit.  Ilaque  longe  a  tribus  ™ 


nubila  infirmitatis  humanae  velulaquila  volat,  etluceiu 
incommutabilis  veritatis  acutissimis  ilque  firmissimif 
oculis  cordis  intuetur.  Ilaec  beati  Augustini  pauca  de 
pluribus  excerpta  testimonia  ail  repePendam  querulo- 
rum  calumniam  epistolae  pnefationis  inserui,  qtiaa  et 
prisco  nostrooperi  (ut  diclum  est)  tutelam  defensionis 
exhibeant,  et  praeseuti  signaculum  oon  iguobile  prae- 
figant.  Orantem  pro  nobis  sanctam  paternitatem  ve- 
stram  gratia  snperni  adjutoris  conservare  atque  ad 
defeusionem  Ecclesiae  suae  sanctae  semper  corrobo* 
rare  dignetur. 

EPISTOLA  X, 

AD   ACCAU. 

De  exposilione  Actunnu 
Domino  in  Cbrislo  desideratissimo  et  vere  beatis- 


istis  superios  fertur,  ita  ut  hos  videas  quodammodo 
in  lerra  cum  Christo  bomine  conversari,  illum  auiem 
transcendisse  nebulam  qua  tegitur  omnis  lerra,  et 
pervenisse  ad  liquidum  coelum,  unde  acie  mentis  acu- 
tissuna  atque  firmissima  videret  in  principio  verbom 
Domini  apud  Deum ,  per  quod  facta  sunt  omnia,  et 
ipsum  agnosceret  carnein  factum  ut  babitaret  in  110- 
bis.  Item  post  aliquanta  :  Unde  inibi  videnlur,  in- 
qnit,  qui  ex  Apocalypsi  illa  quatuor  animalia  ad  in- 
telligenrios  quatuor  evangelistas  interpretaii  sunt, 
probabilius  aliquid  atteodisse  illi    qui    leonem  in 
Matthaeo,  boininem  i»  Mjtco,  vilulum  in  Luca,aqui- 
lam  ia  Joanne  intellexerunt,  quani  illi  qui  bonti- 
nem  Matih.io,  aquilam  Marco,  leonem  Joanni  tri- 
buerunt.    De  principiis  enim    librorum  quamdam 
conjecturam  capere  voluerunt,  non  de  tota  inleniione 
evaogtflisurum  ,  quae   magis  fuerat  perscrutanda. 
Multoenim  congruentius  ille  qui  regiam  Christi  per- 
sonam  maxime  commendavit,  per  leonem  significa- 
tus  aecipitur.  Unde  et  tn  Apoealypsi  cum  ipsa  tribu 
regia  leo  commemoratus  est,  ubi  dictum  est :  Vicit 
leo  de  tribu  Juda.  Secundum  Matthaeum  eniin  et  magi 
narrantur  venisse  ab  Oriente  ad  regcm  quarenduin, 
et  adorandmn,  qui  eis  per  slellam  natus  apparuit,  et 
ipse  rex  llerodes  regem  Christum  formidat  infan- 
lem,  atque  ut  eum  possit  occidere  tot  parvulos  necat. 
Quod  autem  per  vitulum  Lucas  significatus  sit  pro- 
pter  maximam  victimam  sacerdotis,  neutri  dubitave- 


simo  Accae  episcopo,  Beda,  perpetuam  in  Domiuo 
salutem. 

Accepi  creberrimas  beatitodinis  tuae  litteras,  qui- 

bus  me  cominonere  dignatus  es ,  ne  mentis  acumen 

inerti  otio  torpere  et  obdonnire  permittam,  sed  me- 

diiandis  scrutat.disque  quotidie  Scripturii  vigil  atqite 

indefessus  iusislam,  et  post  expositionem  Apocaly- 

pseos  sancti  evangelisiae  Joannis,  quam  fratris  uostri 

Eusebii  rogatu  tribus  libris  complexam,  mox  tibi 

transeribendam  de&iinavi ,  iii»expIanationcm  quoque 

beati  evangetistae  Lucse,  juxta  vestigia  Patmm,  qnao- 

tum  valeam  sudoris  ini|vcndam.  Quod  quia  facerenec- 

dum  potui,  et  operis,  videlicet,  immensitate  perterri- 

tus,  et  obstrepenlium  causarum  (quas  tu  meliusnosti) 

necessitale  prxpedilus,  ne  tamen  tuae  postulationis 

contemneretur  auctoritas ,  quod  interim  potui ,  feci. 

Misi  enim  opusculum  in  Actus  apostolorum ,  q«o<l 

aote  non  muitos  dies  editum,  et  velocissime  qoaotum 

tempus  dederat ,  ne  tua  sacrosancta  voluntas  impe- 

diretur,  emendatum  membranulis  indideram.  Ubi  ea 

quae  vel  mystice  gesta  vel  obscurius  dicta  videban  - 

tur,  prout  potui  dilucidare  tentavi.  ln  quo  me  opu$- 

culo  cum  alii  plurimi  fidei  catholicae  scriplores,  tum 

maxime  juvit  Arator  sanctas  Romanae  Ecclesix  sub- 

diaconus,  qui  ipsum  ex  ordine  libruin  heroico  car- 

inine  percun  ens ,  nonnullos  in  eodem  metro  alle- 

goiiaa  flores  admiscuit  :  occasionem  inihi  tribuens, 

vel  alia  ex  his  olligendi ,  vel  eadem  planius  expo- 


runt.  Ibi  enim  a  sacerdote  Zacharia  incipit  sermo  n  nendi.  Actus  igitur  aposloiorum  (ut  beatus  Hierony 


oarrantis.  Ibi  cognatio  Mariae  et  Elisabeth  comme- 
moratur.  Ibi  sacramenta  primi  sacerdotii  in  infante 
Cliristo  impleta  oarrautur.  Et  quaecunque  alia  pos- 
sunt  diiigenler  adverti,  quibus  appareat  Lucas  inten- 
tionem  circa  personam  sacerdotis  habuisse.  Marcus 
vero  qui  neque  stirpem  regiam  neque  sacerdotalem 
vel  eognationem  vel  consecrationem  oarrare  volu  it, 
et  tameo  io  eis  versatus  ostenditur  qu.e  homo  Chri- 
stus  operalus  esi,  tantum  hominis  figuram  in  illis 
quatuor  aniraalibus  significasse  videtur.  Ilaec  autem 
animalia  tria,  sive  leo,  sive  homo ,  sive  viluius,  in 
terra  gradionlur.  Unde  isti  tres  evangelistas  in  his 
maxime  occupati  sunt  quae  Christus  in  carne  opera- 
tus  est,  et  qujc  prxcepta  mortalis  vilx  exercendae 


mus  ait)  nudam  quidem  sonare  videntur  historiam, 
et  nasceutis  Ecclesiae  infantiam  texere ;  sed  si  nove- 
rimus  eoruui  scripiorem  Lucam  esse  medicum,  cnjus 
lausest  in  Evangelio,  animadvertimus  pariter  omnia 
verha  illius  auiinae  languentis  esse  medicinam.  E 
quibns  nos  aliqua  juxta  modulum  nostr;e  parvilalis 
exposiluri,  primo  admotiere  curabimus  ipsum  evange- 
lislam  Lucam,  ut  dictum  est,  juxta  tradilionem  vele- 
rum  Ecclesue  tractalorum,  mcdicinae  ariis  fuisse  pe- 
ritissimum,  et  magisGraecas  lilleras  scivisse  quam  He- 
braeas.  Unde  sermo  ejus  tam  in  Evangelio  quam  in 
Actibus  apostolorum,  comptiorest,  et  saccularium  re- 
doieteloqueutiam,magisque  testitnoniisGraecis  utiiur 
quam  Ifebrxts.  Exquoaccidit,quodmaximemiror,  et 


m  SECT.  IV.  - 

propter  ingenii  tarditatem  veheinen:issimo  stupore 
percuisus  nescio  pnrscrulari,  qua  raiione  cuin  in  Ue- 
braica  veritale  a  diluvio  usque  ad  Abraham  decem 
geuerationes  inveniantur,  ipse  Lucas  qui  Spirilu  san- 
cto  calamum  regente  nullatenus  falsum  scribere  po- 
tuit,uudecirogenerationes  juxtasepluaginla  lnterpre- 
tes  adjecto  Cainam,  in  Evangelio  ponere  maluerit. 
ldeo  aulem  in  Evangelii  prooemio  dicit  sibi  vistun  esse 
ex  ordine  diligenter  scribere,  quoiiiam  hoc  multi  co- 
naii  sunt.  Sed  eos  debeinus  accipere,  quorum  in  Ec- 
clesia  mulia  exstat  auctoritas,  quia  id  quod  conati 
sunt,  impiere  minime  potueruni.  Isteauiem  non  so- 
luro  usque  ad  resurreciionem  assuniptionemque  Do- 
mini  perduxit  narrationem  suam,  ut  in  quatuor  au- 
ctoribus  evangelicae  Scriplurae  dignum  suo  labore  ha- 
beret  locum,  verum  etiam  deinceps  quae  per  apostolos 
gesta  sunt,  quae  suflicere  credidit  ad  aediflcandam 
fidem  legenlium  vel  audienlium,  iia  scripsit,  ut  solus 
ejus  liber  flde  dignus  haberetur  in  Ecclesia  de  apo- 
stolorum  Aclibus  uarranlis,  reprobatis  omnibus  qui 
non  ea  flde  qua  oportuil  facta  dictaque  apostolorum 
scribcre  ausi  sunt.  Eo  quippe  tempore  scripserunt 
Marcus  et  Lucas,  quo  non  solum  ab  Ecclesia  Christi, 
verumetiamab  ipsisadhuc  in  carue  manenlibus  apo- 
stolis  probari  potuerunt.  Nam  De.uini  nutu  gereba- 
lur  ut  non  solum  aposioli  qui  viderant,  sed  et  disci- 
puli  qui  audiiu  didicerant,  facta  Christi  dictaque 
conscribereni,  quatenus  sequentibus  Ecclesiae  docto- 
ribus  ea  quae  non  viderant  praedicandi  scribendique 
Odutia  pariter  et  auctoritas  prxbereiur.  Actus  vero 
apostolorum,  el  praecipue  beati  Pauli,  cujus  indivi- 
duus  in  peregrinando  comes  exstiiit  beatus  Lucas, 
sicut  videbat  ipse,  composuit.  Quorum  contextus 
oinnis,  quantum  ex  aliorum  bistoriis  animadver- 
tere  potuimus,  coutinel  annos  viginti  octo,  id  est, 
Tiberii  Caesaris  annos  sex ,  Caii  annos  quatuor, 
CJaodii  annos  qualuoidecim.  Cujus  principis  Pelrus 
apostolusRoroam  venit,  et  in  quarto  anno  fame  facta, 
octavo  auno  sunt  Judaei  Ruma  cxpulsi.  ltem  Neronis 
quatuor  annos ,  quorum  duos  extremos  beatus  Pau- 
lus  Romat  in  libera  mansit  custodia.  Ex  quo  iu- 
lelligimus  in  eadem  urbe  librum  esse  compositum. 
liemque,  ut  per  Judaeorum  quoque  reges  eadem  tem- 
pora  discernam ,  llerodes  ,  Philippus ,  et  Lysanias 
Tetrarchae  praefuerunt  annis  sex;  Herodes  rex  quiet 
Agrippa  qui  Cacsaraeae  periit,  annos  septem ;  Agrippa 
filius  ejus,  sub  quo  Paulus  Romam  missns  esl,  annos 
quindecim.  Cujus  re^tant  usque  ad  subversionem  Je- 
rnsolymorum  anni  duodecim.  Haec  distinctius  exse- 
cutus  sum,  ut  cum  ejusdem  libelli  revolvas  liisto- 
riam,  quid  sub  qno  tempore  gestum  sit  cvidenter 
agnoscere  possis.  Misi  auiem  et  exp!anaiiunculam 
epistolas  beatissimi  evangelistae  Joannis,cujus  inaxi- 
mam  partem  ex  liomiliis  sancti  Auguslini  latissima 
^uavitate  diffusis  compendiosus  breviator  excerpsi. 
Nonnulla  vero  in  calce  etiam  proprio  sudore  sub- 
lexui.  ln  quo  utroquc  opere  si  quid  utililalis  inve- 
neris,  Dci  donis  ascribe.  Si  quid  supcrfiui,  me«  fra- 
Kiliiati  compatere.  Intcrccdentctn  pro  nobis  bcalitu- 
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A  dinem  vestram  Dominus  omuipotens   ad  regimen 
Ecclesiae  perneiuo  conservel  incolumem. 

EPISTOLA  XI. 

Prtefatio  de  lielractatione  Actuum. 

Scimus  eximinm  doctorem  ac  poiitificem  Augusti- 
num,  cum  esset  senior,  libros  Retracialionum  in 
qua?dam  sua  opuscula,  quae  juvenis  condiderat,  fc- 
cisse,  ui  quae  ex  tempore  meiius,  crebro  ex  lectionis 
usu  ac  munere  supern;e  largilalis  didicerat,  non  ut 
de  prisca  confusus  imperitia,  sed  ul  de  suo  magis 
profectu  gavisus  monimentis  inderet  litterarum,  ac 
posteris  legenda  relinqueret.  Cujus  industriam  nobis 
quoque  pro  modulo  nostro  placuit  imitari,  ut  post 
expositionem  Acluum  apostolorum,  qoam  ante  annos 
plures  rogatu  venerabilis  episcopi  Acca?,  quanta  va- 
luimus  solerlia,  conscripsimus,  nunc  in  idem  volu- 
men  brevem  reiractationis  libellum  condamus,  stu- 
dio  maxime  vel  addendi  qua?  minu^  dicia,  vel  emen- 
dandi  quae  secus  quam  placuit  dicta  videbanlur.  In 
quo  etiam  quaedam  quac  in  Graeco  sive  aliler,  seu  plus 
aut  minus  posila  vidimus,  breviler  commemorare  cu- 
ravimus.  Quae  utrum  negligentia  intcrprelis  omissa 
vel  aliter  dicla,  an  incuria  librariorum  sint  depravata 
sive  relicla,  nondum  scire  poiuimus.  Namque  Grsc- 
cum  exeinplar  fuisse  falsatum,  suspicari  non  audeo ; 
unde  lectorem  admoneo,  ut  h  cc  ubicunque  feceri- 
mus,  gratia  eruditionis  legat,  non  iu  suo  tamen  vo- 
lumiue  velut  emendatos  interserat,  nisi  forte  ea  in 
Latiuo  Codice  suae  edilionis  anti.juitus  sic  interpre- 
p  tata  repererit.  Nam  et  Hieronymus  pleraqoe  testi- 
monia  Yeteris  Instrumenti  ,  ul  Hebraica  veritas 
habet,  edocet ;  ncc  lameu  Iiaec  ita  in  nostris  Codici- 
bus  aot  ipse  intcrpretari,  aut  nos  emendare  voluit. 
Yerbi  gralia  :  Non  aspiciam  hominem  ultra>  et  habita* 
torem,  quievit  generalio  mea ;  et :  Erit  sepulcrum  ejus 
gloriosum;  et  :  A  jinibus  terrw  laudes  audhimus;  et  : 
Omnis  qui  oeeiderit  Cain ,  septuplum  punietur  :  dieit 
in  Hebraeo  hiberi :  Septem  vindictas  absolvel;  et  :  Ab 
alis  terrx;  el :  Requies  ejus  gloriota;  et :  Habitatorem 
quietis,  generatio  mea  ablata  uf,quae  sicapud  Hebraeos 
baberi  lectorem  voluil,  eruditiouis  soluramodo,  non 
auleni  emendandi  gratia,  nosse. 

EPISTOLA   XII, 

AD  EUSEBHJM. 

Dilectissimo  fratri  Eusebio  Beda  salutem. 

Apocalypsis  sancli  Joannis,  in  qua  bella  et  incen 
dia  inteslina  Ecclesiae  suae  Deus  verbis  figurisquo 
revelare  diguatus  est ,  septem  mibi  (frater  Eusebi) 
videtur  esse  divisa  periocbis. 

In  quarum  prima,  post  prxfationem  copiosam,  ad 
roborandam  fidem  fragilium,  ac  Domini  passiones, 
et  posteriores  glorias  enumeratas,  similem  Filio  ho- 
niiiiis  Ecclesia  cernit  indutum  :  qui  commemoraiii 
bis  quae  specialiter  in  septem  Asiae  gesta  vel  gerenda 
siul  Ecclesiis  luctas  describit  et  palmas.  Ubi  sexto 
loco  consulio  subjiciendos  Ecciesiae  Judaeos ,  et 
lentatiouem  orbis  uuivcrsi  fuluram ,  seque  promisit 
cito  esse  venturum  :  scptimo  autem  tepidam  pouii 
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Laodiceam  :  FUias  enim  hominis  veniens,  putas  inve-  A  ligentes  Pelagiani,  vel  eonaiderant  suatn  baeresim, 


niet  fidem  in  terra  ? 

In  secunda  aolem  periocbt ,  descriptis  in  scde 
Dei  quatuor  animalibus,  et  viginti  quatuor  senioribus, 
agnum  videt ,  apertis  septera  libri  signati  sigillis, 
c  nflictus  et  iriumpbos  Ecclesiae  reserare  fuluros. 
Ubi  juxta  consucludinem  libri  isiius,  usque  ad  sex- 
lum  numerum  ordinem  cusiodit;  et  prasiermisso 
septimo  recapitulat ,  ac  duas  narrationes,  quasi  or- 
dinem  secutus,  septimo  concludit.  Sed  et  ipsa  reca- 
pitulatio  pro  locis  intclligenda  esl.  Aliquando  enim 
ab  origine  passionis,  aliquando  a  medio  tempore, 
aliquando  de  sola  ipsa  novissiroa  pressura,  aut  non 
multo  ante  dicturus  recapitulat.  lliud  tamen  fixum 
servai,  ut  a  sexto  recapitulet 


vel  auxerunt. 

Quarta  est>de  specie  et  genere.  Species  enim  pan 
est;  genus  aulem  lolum  ,  cujus  ea  pars  est.  Sicul 
unaquaeque  civitas,  pars  est  totius  provinciae,  et 
unaquaeque  provincia,  pars  est  totius  orbis.  Unde  et 
in  notitiam  vulgi  verba  isia  venerunt,  ut  etiam  idiotae 
intelligant  quid  specialiler,  quid  generaliter  fn  quo- 
cunque  pneceplo  imperiali  sit  constitutum.  Fit  boc 
etiam  de  homiuibus ,  sicut  ea  quae  de  Salomone  di- 
cunlur,  excedunt  ejus  modum,  et  potius  ad  Christom 
et  Ecclesiam,  cujus  ille  pars  est,  relata  clarescunt. 
Nec  species  semper  exceditur.  Saepe  enim  talia  di- 
cuntur,  quae  vel  ei  quoque ,  vel  ei  forlasse  tantum- 
inodo  apertissime  congruant.    Sed  cum  a  specie 


Tertia  vero  periocha  ,  sub  specie  septem  ange-  B  transitur  ad  genus,  quasi  adhuc  de  specie  loquentc 


lorum  tuba  canentium ,  varios  Ecclesiae  describit 
eventus. 

Quarta,  sub  figura  mulieris  parturientis ,  et  dra- 
conis  eam  persequentis ,  ejusdem  Ecclesias  labores 
et  victorias  aperit ,  et  utrique  militiae  pracmia  digna 
rependiu  Ubi  sepiem  quoque  angelorum  dtcta  com- 
memorantur,  et  facta,  et  ipsi  non  pariter,  ut  supra. 
Hunc  enim  mystica  solertia  numerum  pene  ubique 
servat ,  cum  et  moris  sit  ejusdem  Joannis,  in  Evan- 
geiiis  quoque  el  Epislolis  nihil  tepide  et  breviier 
dicere. 

Quinta  autem  periocha  per  septem  angelos  septem 
plagis  novissimis  terram  perfudil 


Scriptura,  ibi  vigilare  debet  lectoris  intentio. 

Quintam  ponit  regulam,  quam  de  temporibw  nnn- 
cupal.  Potest  autem  (ut  mihi  videtur)  etiam  de  nu- 
meris  appellari.  Hanc  tropo  synecdocbe  vel  legitimis 
uumeris  vigere  dicil.  Tropus  synecdoche  est  aut  a 
parte  totum,  aut  a  loto  parlem.  Quo  locutionis  modo 
eliam  illa  de  resurrectione  Clirisli  solvitur  quaslio, 
pars  enim  novissima  diei  quo  passtis  est ,  nisi  pro 
tota  die  accipiatur,  id  est,  adjuncta  etiam  nocte  prae- 
terita;  et  nox  in  cujus  parte  ultima  resurrexit,  uisi 
lotus  dies  accipiatur,  adjuncto,  sciiicet,  illucescenle 
die  Dominico ,  nou  possuni  esse  tres  dies  et  tres 
noctes,  quibus  se  in  corde  terrae  praedixit  futurum. 


Sexta  damnationcm  merelricis  magnae,  fd  esl,  im-  r  Legiiimos  autem  numeros  dicil :  quos  eminentiui 
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pix  civilatis. 

Septima,  ornatum  uxoris  agni,  sanctam,  videlicet, 
Jerusalem  de  cmlo  a  Deo  descendentem  ostendit. 

Septem  quoque  regulas  Tychonii ,  viri  inter  suos 
eradilissiiui,  quibus  ad  inlelligendas  Scripluras  stu- 
diosi  plurimum  adjuvantur,  breviter  commemoran- 
das  putavi.  Harum  prima  de  Domino  et  ejus  corpore 
est,  quando  a  capite  ad  corpus  vel  a  corpore  trans- 
itur  ad  caput ,  et  tamen  ab  una  eademque  persona 
non  receditur.  Una  enim  persona  loquitur  dicens  : 
Sicut  spouso  imposuit  mibi  mitram,  el  sicul  sponsam 
ornavit  me  ornamento ;  et  lamen  quid  horum  capiti, 
quid  corpori,  id  est,  quid  Chrislo,  quid  Ecclesiae 
conveuial,  uiique  intelligeudum  est. 

Secunda  est  de  corpore  Domini  bipertito,  vel 
potius  de  Domini  corpore  vero  atque  simtilato ,  ut 
sanclo  Augustino  magis  appellari  placuit.  Dicit  eoim 
Ecclesia  :  Fusca  sum  et  speciosa  sum;  sed  utrumque 
se  esse  dixil,  propter  communionem  sacramentorum, 
et  propter  lemporaneam  commistionem  intra  una 
retia  piscium  bonorum  et  malorum.  Tabernacula 
quippe  Cedar  ad  Ismaelem  pertinent,  quia  non  erit 
lioeres  cum  filio  liberae. 

Tertia  est  de  promissis  et  lege ,  quae  alio  modo, 
de  spiritu  et  litiera,  vel  de  gratia  et  mandato  potest 
appellari.  Haec  sancto  Augustino  magna  qusstio 
inagis  quam  regula  quae  solvendis  est  quaestionibus 
adbibenda .  videtur.  Ipsa  est  enim  quam  non  intel- 


divina  Scriptura  commendat,  sicut  septenarium,  vel 
denarium ,  vel  duodenariuro ,  quibus  plerumqne  vel 
universilas  temporis ,  vei  rei  alicujus  perfectio  desi- 
gnatur.  Sicut :  Septies  in  die  laudem  dixi  tibi ,  nibil 
est  aliud,  quam,  Semper  taus  ejus  in  ore  meo.  Tan- 
luindem  autem  valent ,  et  cum  lnultiplicantur  sive 
per  denarium,  sicut  septoaginta  et  septingenti ;  unda 
possunt  et  septuaginta  anni  Jeremiae  pro  universo 
tempore  spiritualiter  accipi ,  quo  est  apud  alienos 
Ecclesia,  sive  per  seipsos,  sicut  decem  per  decem, 
cenlutn,  sicut  duodecim  per  duodecim,  centum  qua- 
dra^inla  quatuor,  quo  numero  significatur  universiias 
sanctorum  in  Apocalypsi. 
Sextam  regulam  Tychonius  recapHuIationem  vo- 
^  cat.  Sic  enim  dicuntur  in  Scripturis  quaedam,  quasi 
sequantur  in  ordine  temporis ,  vel  rerum  continua- 
tione  narrentur,  cum  ad  prrora  quae  prsetermissa 
sunl  latenler  narratio  revocelur.  Sicui  in  Genesi 
quod  dicilur  :  lsti  /S/ii  Noe  in  tribubus  et  tinguis  suis. 
Ab  his  divisae  sunt  insulce  gentium  super  terram.  Et 
stalim  :  Erat  autem  omnis  terra  labii  unius  et  sermo- 
num  eorumdem.  lla  dictum  videtur,  lanquam  eo  jam 
lempore  quo  dispersi  fuerunt  una  fuerii  omnibus 
lingua,  cum  potiusrecapilulando  latenter  adjungeret: 
QualKer  sinl  iinguae  divisae. 

Septima  ejusdem  regula  esl ,  de  diabolo  et  eju* 
corpore.  AUquando  enim  in  diabolum  dicitur,  quod 
non  iu  ipso,  sed  in  ejus  corpore  poscit  agnosci,  sic- 
ut  Dominus  beato  Job,  ejusdem  bostis  fraudes  et 
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f  ires  exponens,  inier  alia  dicit :  Nuroquid  ad  te  pre-  A  docirinam  vel  consolalionem,  omnia  scripta  sunt, 


ees  muhiplicabit,  aut  loqoelur  libi  mollia  ?  Non  enim 
ipse  diabolus  legitur  uspiam  poenitentiam  acturus, 
sed  eorpus  ipsius  quod  damnatum  in  fine  dicturum 
sit :  Domine,  Domine,  aperi  nobit.  Has  ergo  regulas 
non  in  Apocalypsi  tantum  ,  id  est ,  in  revelatione 
sancti  Joannis  apostoli ,  quam  idem  Tychonius  et 
Yivaciler  intellexit ,  et  veridice  satisqne  catholice 
disseruit,  pneterea  duntaxat  loca,  in  quibus  suae 
partis,  id  est,  Donatistarum  schisma  defendere  nisus, 
persecuiiones ,  quas  ipsi  a  religioso  Valentiniano 
principe,  videlicet,  ut  baeretici,  pertulerunt,  Eccle- 
siis  eorum  et  plebibus,  domibusque  et  possessionihtis 
sub  Catbolicorum  manum  conlraditis,  sacerdotibus 
exsilio  retrasis,  deflet,  et  martyria  vocans,  has  in 


nec  toli  ieremias  et  Isaias  caeteriqoe  tales,  qui  verbis 
futura  sigoaverunt,  sed  et  Samucl,  Jonas  et  Esdra, 
eonimque  consimiles,  qui  prauerita,  vel  sua  vel 
aliorum,  gesta  sive  dicta  cooscripsere,  dies  istos, 
boc  est  novae  graliap,  luce  radiantes  insinuant,  insi- 
slendum  nobis  summopere  est,  et  pro  suo  cdique 
modulo  Christi  juvante  gratia  nitendum,  ne  ea  quae 
propter  nos  scripta  sunt  nostro  nos  torpore  vel  in- 
curia  quasi  aliena  practereant.  Sed  quo  sensu  in  bis 
correptionero,  qua  ratione  docirinam,  quo  iuteliectu 
consolationem  nanciscaniur ,  qualiter  oronia  dies 
istos  loquautur  et  aununtieut,  sollicite  ac  vigilanter 
iuiendamus,  imitantes  pro  captu  noslri  ingenioli 
scribatn  iilum  doctum  in  regno  coelorum,  qui  pro- 


eadem  giorialur  Apocalypsi  fuisse  praedictas,  verum  D  fert  de  tbesauro  suo  nova  et  vetera.  Nam  si  vetcra 


in  omni  quoque  Scriptura  canonica,  et  praecipue 
prophctica ,  easdem  vigere  regulas ,  qui-quis  vigi- 
lanter  intenderit ,  inveniet.  Cujus  qnidem  auctoris 
el  nos  in  boc  opere  sensum  secuti ,  nonnulla  quae 
extrinsecus  posuit ,  breviandi  causa  ,  omisirous , 
plura  vero  quce  illi,  utpote  viro  ingenioso,  et  qui , 
sieot  de  eo  dietum  est,  veluti  rosa  ia  spiuis  effloruit 
aperta ,  nec  quaesitu  digna  videbalur,  quantum  vel 
maghrtrorum  iraditione ,  vel  memoria  lectionis ,  vel 
etinm  captu  nostri  sensus  attingere  potoimus,  su- 
peradjicere  curavimus.  Nam  et  boc  In  praeceptis 
babemns,  ut  percepta  talenta  cum  usuris  referamus 
ad  Dominttm.  Cumque  opus  roemoratum  in  tres 
libellos  revelandae  menlis  gratia  findi  placuisset , 
nescio  quo  enim  modo,  ut  beatus  Augostinus  ait , 
ita  libri  termino  reflcitur  lectoris  intentio,  sictit  labor 
viatoris  hospitio.  Nihilominus  tamen  ut  facilior  quce- 
rentibus  inventio  redderetur,  eadem  capitulorum 
intemerata  series,  juxta  quod  in  ipso  libello  quon- 
dam  praepositis  brevibus  distinxeram ,  per  omnia 
videbalur  esse  scrvanda.  Nostrae  siquidem,  id  est, 
Angloruni  genlis,  inerti&e  consulendum  ratus ,  quae 
et  hod  dudum ,  id  est  temporibus  beati  Gregorii 
papae,  scmen  accepit  fldei,  et  idem  quantum  ad  le- 
ctionem  tepide  satis  excoluit ,  non  solum  dilueidare 
sensus,  verum  sentenlias  quoque  stringere  disposui. 
Nam  el  aperta  magis  breviias  quam  disputatio  pro- 
lixa  memoriae  solel  infigi.  Opto  in  Chri>to  valeas, 


tanlummodo  de  tbesauro  Scripturarum  proferre,  hoc 
est,  solas  Jitlerae  figurassequi  Judaico  more  curamus, 
quid  inter  quotidiana  peccata  correptionis ,  inler 
crebieseentes  aerumnas  saeculi  consolaiionis,  inter 
innuneros  vitae  hujus  errores  spiritualis  doctrinae 
legen.es  vel  aadientes  acquirimos,  dum  aperto  libro9 
verbigratia,  beati  Samuelis ,  Eicanam  virum  unura 
duas  uxores  habubse  reperimus,  nos  maxime,  qui- 
bus  Bcclesiastirae  vitae  consuetudine  longe  fieri  ab 
usors  complexu  et  coelibes  manere  propositum  est, 
si  not  etiam  de  hs  et  hujusmodi  dictis  allegoricum 
novenmus  excuimre  sensum,  qui  vivaciter  interius 
castigindo,  erudimdo,  consolando  reficit? 
,  Unde  tuo  crebn,  dilectissime  ac  desiderantissime 
1  omnium  qui  in  erris  morantur  antistitum,  Acca, 
provocatus  hortau,  tuis  fretus  orationibus,  memo- 
r.ili  prophetae,  oji  tunc  vocabatur  Videns,  scripla 
perlustrans,  si  qtd,  donante  illo  qui  ei  mulla  spiri- 
tualia  dedit  videe,  spiriluale  ac  mysticum  poteram 
comueri ,  iitterismandare  curabo.  Et  post  qualem- 
cunque  expositioem  beati  Lucae  dictorum,  quibus 
evangelieos ,  vel  ipsius  Domini ,  vel  apostolorum 
ejus  acius  descriil,  etiam  bunc  sanctissimuni  Do- 
mino  ex  matris  u.ro  Nazaraeum,  non  minus  suis  in 
scriplis  evangelise,  quam  hislorici  functum  officio 
probare  satagam,)oippe  qui  et  ipse  omnia  Mediato- 
ri8  Dei  et  homioro,  hominis  Jesu  Chrisii  sacra- 
menla  Aguralo  flelis  historiae,  sed  plenissiroo  de- 


dilectissime  frater,  Bedaeque  tui  semper  memor  esse  j)  siguavit  eloquio.Denitjue,  tit  de  caeteris  taceam, 


digneris, 

EPISTOLA   A\\\. 

AD    ACCAM. 

De  Samuelit  libri  primi  allegorica  interpretatione. 

Quacunque  enim  tcripta  ftcitl,  ad  nostram  doctri- 
mam  scripta  sunt,  ut  per  patientiam  el  consolationem 
Scriplurarum  spem  habeamus.  Et  alibi :  Omnia  in 
fyura  contingebant  illit.  Scripta  sunt  ad  correptionem 
nostrani,  in  quot  finet  sasculorum  devenerunt.  Sed  et 
beatos  apostolus  Petrus  dominicae  incarnatiouis , 
passionis  et  posterioris  gloriae  tempora  commemo- 
rans,  dicit  inier  caetera  :  Et  omnet  prophetm  a  Sa* 
*•_.«/,  et  deinceps  qui  locuti  sunt,  etiam  annuntiave- 
runt  itiot  diet.  Si  eniin  ad  nosiram  correptiouem, 


sinus  David,  locm  nativitatis,  officium  pastoris, 
ruborem  ac  pulchitudincm  aspectus,  modum  unctio- 
nis,  insigne  virluim,  pondus  tribulationum,  et  pro- 
missi  oiim  regni  roriam,  arcta  consideres,  si  qnanta 
in  his  singulis  fidc  et  veritatis  Evangelicae  congesta 
mysteria  sint  ceras.  Verum  baec  soo  loco  pianios, 
nunc  ex  ordine  njonclum  opus ,  superno  solum 
fidens  auxilio,  e  patrum  vcsligia  scquens,  aggre-* 
diar.  Et  si  quidenmullorum,  ut  desidero,  meus  su- 
dor  utilitati  et  eoimodo  profuerit,  multa  me  do- 
nandum  mercedecnro  illis  a  Domino  spero;  sin 
autem,  nec  mihi  imen  mea  solertia,  quae  me  lanto 
teropore  laboris  h>usce  otiosuro  esse,  supervaeuisve 
rcbus  aniraum  iuulgere  non  sinit,  iufruciuosa  exi- 
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stere  poieiit.  Ergo,  age,  vid>amus,  propheta  Sa- 
muel,  qui  locutus  est  et  annnntiavit  dies  islos.  quod 
ejusdem  loculionis  ei  annuntiattonis  suae  fecerit  ini- 
lium  ;  el  ex  ordine  disserenles,  beaii  Petri  anosto- 
lorum  principis  adjutorio,  qul  cuncta,  quibus  diebus 
sint  aplanda,  pcrdoCuit, qualiter  singula  sinl  eisdem 
diebus  aptanda,  qua?ramus. 

EPISTOLA   XIV. 
De  mansionibus  filiorum  hrael. 

Domino  in  Christo  dilectissimo  et  cum  omni  scm- 
per  honorificentia  nominando  antistiti  Accir,  Dcda 
fidelis  tuus  famulus. 

Quasdaro  mihi  pariter,  dilectissime  anlislitum,  non 
tamen  unius  ejusdemque  difflcullatis  solvendas  qnae- 
sliones  destinando,  paromper  me  ab  inckoata  beati 
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A  in  solitudine  Pharan,  profeclique  sunt  de  moute 
Domini  via  trium  dierum,  donec  venirent  ad  locuni 
mansionis,  quoc  mcrito  populi  carnes  iEgyptias  de- 
siderantis,  sepulcronim  concupiscentiac  uomen  acce- 
pit.  Ullima  autcm  harum  mansionum,  id  est,  Cades, 
quo  die  vel  mense  ejusdem  anni  sit  ingrcssa,  non 
dicitur;  sed  tamen  quia  et  ipsa  in  solitudine  Pharan 
sita  quia  eodem  anno  fuerit  adita,  non  tacetur.  Scri- 
pluni  est  enim  :  Et  poputus  non  est  motus  de  toco 
itlo,  donec,  revocata  Maria,  profectus  est  de  Haseroth 
fixis  tentortis  in  deserto  Pharan  ;  ibi  tocutus  est  Do- 
minus  ad  Moyscn  dicent :  Mitte  viros  qui  contiderent 
terram  Chanaan ;  quod  ne  proxima  posl  llaseroth 
mansione  jussum  factumque  putetur,  sed  potius  in- 
tclligatur  in  ultima  earum  quae  sub  Pharan  soliiudi- 


prophetae  Samuelis  expositione  ad  Mosen  Isaiamque  B  nis  nomine  continentur  implelum,  videamus  qood 

in fra  scrlplum  est  :  Revertique  exploratoret  terrm 
post  quadraginta  diett  omni  regione  chcuita%  venerunt 
ad  Moysen  et  Aaron  et  ad  omnem  ccetum  fitiornm  Js* 
rael  in  desertum  Pharan,  quod  esl  in  Cades.  Sed  et 
in  DeuteronomioMoyses  ipse  loquitur  poputo :  Cumque 
venitsetit  in  Cadesbarne,  dixi  vobis  :  Venistit  ad  mon- 
tem  AmorrhaH  quem  Dominut  Deus  noster  daturus  est 
nobit,  vide  terraw,  quam  Dominus  Deut  tuu$  dat  tibi, 
aicendc  eam ;  et  accessistis  ad  me  omnes  atque  dixi- 
stis :  Mitte  viros  qui  contiderent  terram,  elc.  Qood 
autem  eamdem  roansionem  secundo  anno  exitus  de 
iEgypto  adierunt,  a  qua  tamen  peccato  murmura- 
tionis  relro  reverti  ac  multo  tempore  per  desertom 
vagi  errare  et  pasaim  eadere  meruerunt,  testator 
Mnyses  In  sequentibus,  dicens  :  Sedittit  ergo  in  Ca- 
desbarne  mutto  tempore ;  profeetique  inde  venimut  m 
solitudinem  qum  ducit  ad  mare  Rubrvm,  skut  mihi 
dixerat  Dominut,  et  circuivimut  montem  Seir  tongo 
tempore.  Et  infra  :  Tempus  autem  quo  ambuUvimus 
de  Cadesbarne  usque  ad  transilum  torrentis  Zared,  frt- 
ginta  octo  annorum  fuit,  donec  consumeretur  omme 
generatio  hominum  bettatorum  de  castris,  skut  jurave- 
rat  Dominus.  Zared  autem  non  nomen  esl  nansio- 
nis,  de  illit  dico  quadraginia  duabus,  sed  nomen 
torrentis,  ad  qnetn,  sicut  in  Numerorum  volumint 
legitur,  transgrcssa  tricesima  octava  mansione  no- 
mine  llie  ab  Aram  venerunt.  Quem  relinquentes,  in- 
quit,  castra  meiati  sunt  eontra  Arnon,  qum  ett  m  de- 
serto  et  prominet  in  finibus  Amorrhmi ;  quod  qnadra- 
gesimo  anno  gestum  fuisse  nos  latet.  Qui  videltcet 
annus,  quadragesimus  idem  et  uttimus,  longissimx 
per  dcsertum  vue  mansiones  continet  numero  decem, 
quarum  prima  est  magno  labore  reperta  :  eadem  ipsa 
Cades  deserti  Sin,  quam  anle  triginta  octo  annos,  ut 
dictuui  est,  culpa  prevartcationis  exigente,  post  se 
reversi  reliquerant.  De  qua  ita  scriptum  cst :  Vene- 
runtque  fitii  lsrael  et  omnis  multitudo  tn  desertum 
Sint  mense  primo,  et  mansit  poputus  in  Cades9  Mortua- 
que  est  ibi  Maria  tt  seputta  est  in  eodem  toco.  Cmm- 
que  indigeret  aquam  populus,  coegerunt  advertum 
Moysen  el  Aaron,  etc,  ad  id  quod  scriptum  est:  Ume 
est  aqua  contradictionis,  ubi  jurgati  sunt  /i/ii  Isratt 
contra  Dominum  et  sanctificatus  cst  i/i  eis.  Notanduui* 


scrutandos  articnlum  deflectere  cogis.  Qttarum  priraa 
qoae  ad  historiam  praterili  temporis  respicit,  aut 
facile  fortasse  clarescet,  aot  non  magno  psriculo 
remanebit  occutta.  Secunda  vero,  quod  ad  Adem 
pertinet  foturornm,  sialiter  qnam  decet  sertiatur, 
cavendum  est  ne  fovea  nefandissimae  hseresfos  in- 
conratur.  Quaeris  ergo  mansiones  flliorum  Israel, 
qnae  quadraginta  et  du»  pariter  in  ultima  lifcri  Nu- 
merorum  parte  computantur,  quot  vel  quibvs  sint 
aiinrs  aptandse  longissimi  illius  itineris,  quod  ab 
iEgypto  ad  terram  repromissionte  agebatur.  Cunctis 
enim  legentibus  liquet,  quamvisannos  ejusdtm  iti- 
ncris  eodem  prope  quo  et  manshnes  numer)  con- 
cludi,  nequaquam  tamen  singulo  annos  in  iingnlis 
castris  eos  fuisse  commemoratos  (Jbi,  sicul  in  om-  C 
n  bos  soleo,  luae  beatitudini  pnmptus  dics  quod 
sentk),  castra,  videlicet,  vel  aansioncs  easdem 
trium  tantnmmodo  congruere  cvriculis  annorum, 
primi,  videlicet,  secondi  et  quadagesimi,  egressio- 
nis  ex  iEgypto. 

Quorum  primus  continet  annu  mansiones  certa 
disiinctione  doodecim.  Primam  ese  doodecima  die 
primi  mensis  ingressum ;  ullimanBolitudinem  Sinai, 
prima  die  tertii  mensis  aditam,  e|>er  undecim  men- 
tm  continuos,  construendi  tabfnaculi,  docenda3 
Jegis  gratia,  minime  relictam.  (uarum,  videlicet, 
duodecim  mansionum  novem  solmmodo  liber  Exodi 
nominatim  exprimens,  capteras  trs  sub  deserti  Sin, 
quod  esse  dicitur  iuter  Elim  et  $iai,  vocabolo  in- 
discrete  pracleriit.  ^ 

Secundui  annus  complectitnr  rtnsiones  viginti  et 
unam,  quibus  in  ordine  bisloriaefunctis  indifferen- 
ter  sub  solitudiuis  Pharam  nomfie  comprehensis, 
prima  solum,  secunda  et  ultiradhoc  est  sepulcra 
concopiscentitt  Aseroth  et  Cadeasuo  distinguuntur 
ex  nomiue ;  sed  in  catalogo  man^num  pariter  om- 
nes  quoi  numero  fuerint,  vel  uo  nominedict», 
diligenter  ostenditur.  Quarum  ntma  mansio,  hoc 
est,  sepulcra  concupiscenli»,  squn  ?o  mcnse  ejus- 
dem  secundi  anni  vicesimo  secujdo  die  mensis  est 
introita.  Anno  enim  secundo,  (t  Scriptura  dicit, 
mense  secundo,  vicesimo  die  hensis,  moverunt 
caslra  de  deserto  Sinai,  et  rec^uit,  inquit,  nubcs 
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que  q«od  earodem  Cades  in  deserto  Pharan  el  in  de-  A  sicul  Aquilae,  tanla  jam  ac  lalia  malignis  spiritihus 


serto  Sin  Scriptura  silam  referat.  Unde  conjici  da:ur 
consuelo  more  locorum  partem  deserli  Pharan,  ubi 
Cades  cst,  speoaliter  Sin  appellari.  Sin  autem  nou 
ipsa  est,  quam  mox  traosgresso  mari  Rubro  inter 
Elim  et  Sinai  pertransiere,  sed  alia  prorsus,  aiiisque 
apud  liebraeos  scripta  elementis.  Secunda  vero 
eadem  quadragesimi  anni  mansio  est  mons  Hor,  in 
qno  oceubuit  Aaron  prima  die  quinti  mensis;  ultiroa, 
campestria  Moab  super  Jordanem  contra  Jericbo,  ubi 
Deuteronomium  meditantes  manserunt  usque  dum 
post  mortem  Moysi,  Josue  duce.  prima  die  decimi 
mensis  sicca  fluvii  Jordanis  profunda  transireut. 
Fiuot  ergo  omnes  mansiones  primi  anni  duodecim, 
secundi  viginti  et  una,  ultimi  et  ipsa  vicesima  prima 
quae  est  Cades  et  aliae  novem,  id  est  simui  omnes 
quadraginta  et  duae :  ubi  diligentius  intuendum  quare 
legislator  tanta  solertia  trium  annorum  conscripto 
catalogo  reliquas  maluerit  praeterlre  silentio,  ita  ut 
tanto  temporum  vel  potius  saeculorum  spatio  di- 
stincta  mansionum  loca  sub  contextu  continuae  nar- 
ratiouisqunsi  mox  subinvicem  succedentia  connectat : 
Egressique  de  Ihbrona  eastra  melati  tunt  in  Asionga- 
ber.  Jnde  profecti  venerunt  in  desertum  Sin,  hcec  ett 
Cades.  Egreui  de  Cadet  ,  castra  metati  tunt  in 
monte  Bor;  cum  superiora  sollicitius  inquisila  do- 
ceaut  eos  secundo  suo  profectionis  anno  de  Asion- 
gaber  venisse  et  post  longos  triginta  et  octoannorum 
aufraetus,  derelicta  tandem  eadem  Cades  venisse  in 


gratioe  spiritualis  ac  sic  intermissum  occurrentes  va- 
leamus  Hrmare  castra  supernorum  profectuum,  quae 
non  solum  divino  respectui  grata,sed  et  spiritoaliuiu 
patrum  sint  scriptis  ac  laude  dignissima.  II  i»c  de  priina 
tua  qusestione,  charissime,  quia  plana  videntibus  et 
bislorico  sunt  transacta  cursu,  mox  leciis  tuae  beati- 
tudinis  epistolis  rescribere  sategimus.  De  Prophetae 
autem  testimonio  quod  pariter  exponendum  misisii,  si 
qnid  Deo  concedenle  memoria  dignum  semire  poleri- 
mus,  et  ipsum  tibi  quantocius  non  celare  cnrabimus. 
Orantem  pro  Ecclesia  sua  sanctam  heaiiitidinem 
vestram  sancta  et  individua  Trinitas  iucolumem 
custodiat. 

EPISTOLA  XV. 

De  eo  quod ait  Itaiat :  c  Et  claudentur  ibi  in  carcere  et 
pott  diet  multos  visitabuntur.  i 

Domino  beatissimo  et  intima  semper  charitate  ve- 
nerando,  sancto  antistiti  Ac&t,  Beda,  bumillirous  ser- 
vorum  Cbristi,  salutem. 

Quoniam  quidem,  priraae  tua?  prorosiiioni  festinato 
respondens,  secundam,  quae  mihi  videbatur  obscu- 
rior,  opportunius  rebar  ex  tempore  considerandam ; 
nunc  ergo  de  ilfa  juxla  roei  ingenioli  sensum,  quod 
catholicae  et  absque  scrupulo  fidei  dici  et  intclligi 
possit  exponam.  Quaeris  enim  (quod  prorsus  quaesiiu 
dignum,  nescio  autem  an  a  meis  similibus  est  qua> 
rendum)  quomodo  inielligendum  sit  quod  de  die  ju- 
dicii  scribens  Isaias  dicit  inter  caeiera :  El  erit  in  die 


inontem  Hor ,  nequaquam  boc  frustra,  sed  magni  q  illa,  vuitabit  Dominut  tuper  milUiam  eoeli  in  excelto 

mysterii  gratia  taliter  actum  conscriptumque  debet 

inlelligi,   ubi  salvo  subtiliore  tractatum  moraliter 

puto  senliendum.   Qundque  mansionum  contextus 

earumdem  qui  de  servitute  /Egyptia  liberatos   ad 

terram  repromissionis  provehit,  sicut  beatus  Diero- 

nymus  in  libro  super  iis  dictato  enucleatius  exponit, 

altipetax  est  spiritualium  ascensio  virtutum,  quibus 

Eeclesia  Christi,  quibus  quaeqae  anima  fldelis  spe  li- 

bertatis  ad  supera  de  hac  convalle  lacrymaruin  ad 

dispositum  sibi  locum,  boc  est,  ad  videndum  Deum 

deorum  in  Sion,  festina  satagit  ascendere,  donec 

aalvo  nostri  boni  operis  incessu  proficimus  de  vir- 

tute  in  virtutero  quasi  castra  quaedaro  mansionesque, 

Deo  duce,  rectissimas  Dei  conspeclu  dignissimas  per 


el  tuper  reget  terrm  qui  sunt  tuper  lerram,  el  congre- 
gabuntur  in  congregationem  uniut  faseit  in  laeum  ei 
claudeniur  ibi  in  carceret  et  pott  multot  dies  visitabun* 
Itir,  ei  erubetcet  tuna,  el  confundetur  sol  cum  regna- 
verit  Dominut  exercituum  in  monte  Sion  et  in  Jerusa- 
tem  et  in  conspectu  senum  suorum  fuerit  glorificatus. 
Ad  boc  autem  quaerendum  admonitum  te  asseris  ex 
lectione  lertii  nostri  in  Samuelem  libelli,  ubi  inflxuro 
iu  capite  Goliae  lapidem  super  aetertia  neque  unquam 
penilus  excutienda  diaboli  et  angelorum  sociorumqne 
ejus  poena  interpretantes,  bujusce  sententiae  memo- 
riam  fecimus,  non  tamen  baec  quomodo  jntelligenda 
sit,  sed  quomodo  iutelligenda  non  sit  edisserentes,  id 
esi,  quia  nequaquam  post  niultos  dies  sint  liberandi 


desertum  mundi  sitientis  agamus.  At  quoties  vitiis  j\  quibus  in  ultimo  examine  dicatur:  Discedite  a  me9 


quibuslibet  subripientibus  a  ccepto  veriiatis  calle  de- 
viamus,  non  statim  ad  altiores  virtutum  gradus 
ascendere  possumus,  sed  interim  ab  inflmis  miserae 
mentis  defectibus  ,  paulatim  superiora  debeamus 
p«Bniteudo  repetcre,  donec  dignis  poenitentiae  frucii- 
bus  actis  pcrveniamus  re  luces  ad  illum  de  quo  lapsi 
sumus  tnodum  culmen  quod  ad  tempus  iter  agere  vir- 
tuium,  exuli  veteri  homine  cum  actibus  ejus  et  in- 
duti  novo  qui  secundum  Deum  creatus  est  in  jtistitia 
et  8anctiiale:  quod  mors  et  funeratio  palriim  peccan- 
tium  in  deserto  ibidemque  adultae  nat»  signiflcat 
juveiiluiis  alacritas,  quae,  fluvio  mortisdevicto,digna 
sit  regnum  supernae  promissionis  intrare.  Ita  enim 
Gt  in  renovata  nostrae  bonae  conversationis  uvcnluie. 


maledicti,  in  ignem  mlernum.  Neque  enim  sibi  conlra- 
rius  esse  potest  idem  ipse  propheta,  qui  alibi  dicit: 
Et  videbunt  cadavera  virorum  qui  pravaricati  sunt  in 
me;  vermis  eorum  non  morietur,  ei  ignit  eorum  non 
exttingnetur.  Sin  aulem ,  qualiler  intelligenda  sit 
quaerilur,  palam  luae  sanctitati,  domine  in  Christo  di- 
lectissime,  profiteor  neqnaquam  ausom  dicere  quod 
intellexerim  quid  in  bac  sententia  senserit  et  sentiri 
voluerit  propheta  lsaias.  Sed  tamen,  quid  ipse  pure, 
ut  reor,  et  catholice  sentiam  tibi  praecipienii  pandero 
non  abnego.  Primo  diligemius  inspiciens  quid  dehac 
beatus  Hieronymus  in  suo  illo  pulcherrimo  in  eunv 
dem  prophetam  opere  loqnebaiiir :  t  Quod  autem  se- 
quitur  (inquit) :   El  post  roullos  dics  visitabuntur, 
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videtur  applaudere  amicis  meis  ,    qul  diabolo  et  A  ri»,  in  ipso  judicii  temporc  sint  pcr  rcsurrcctionem 

ad  modicum  evocandi  de  lacu,  mox  peraclo  jttdicio 
cum  recepto  corporc  eumdcm  recludcndi  in  lacunu 
Cujus  visiialionia  post  multoa  dics  futurae,  id  cstt 
resurrcciionis  et  judicii  advcnieulis  lempore,  se- 
quentes  quoque  versiculi  complebunt;  quibusdici- 
tur :  Et  erubetcet  luna  el  confundetur  tol  cum  regna- 
verit  Dominut  exercituum  in  monte  Siont  etc.  Haee 
elenim  in  die  judicii  futura,  quando  et  gloriam  regni 
sui  universis  el  beatiiudinem  suae  visionis  sanclia 
ostensurus  est  Cbristas.  Loquitur  et  prophetia  saepe 
et  aperiius  evangelica  Scriptura,  dicente  Domino : 
Sed  in  Ulit  diebue,  post  tribuUUionem  illam  $ot  contt- 
nebrabitur  et  luna  non  dabit  splendorem  tuum,el  ttellee 
cceli  erunl  decidentet,  et  virtutet  quce  $unt  in  cozlit  mo- 


daemonibus  dant  poeniientiam,  quod  multa  post  tem- 
pora  a  Domino  visitentur ;  sed  considerenl  quia  non 
dixerit  aperte  Scriptura  divina,  visitabuntur  a  Do- 
mino,  vel,  Visitabuntur  ab  angelis,  sed  absolute,Visi- 
tabuutur.  Ex  qua  ambiguitate  verbi  et  rcmedium 
potest  intelligi  et  correptio  quod,  poslquam  justl 
pramia  receperunt,  illi  in  pcenis  perpetuis  visiten- 
tur.  Et  tamcn  scienduni  quod  judicium  Dei  hiimaua 
non  possit  scire  fragilitas,  necde  poenarum  magnim- 
dinc  atque  mensura  ferre  sententiam,  quac  Domini 
arbitrio  derelicta  est.  i  Quibus  profecto  verbis  doc- 
tissimus  vir  et  errorem  redarguit  eorum  qui  diabo- 
lum  cum  angelis  ct  hominibus  reprobis  autumant 
post  longa  licet  tempora  completi  examinis  ultimi 
snppliciiserueiidum,  et  ex  prophelae  dictis  hocintel-  ^  vebuntur,  et  tunc  videbum  FWum  homint  venientemin 


ligi  posse  demonstrat,  qi:od  postquam  justis  in  judi- 

cio  praemia  sempiterna  donenlur,  damnati  perpetua 

posna  reprobi  incognito  nobis  ordine  visitentur ;  quod 

autcm  remedium  aliquautulum  nacturi  sunt,  non  ta- 

men  a  tormentis  omnibus  solvendi,  aut  certe  graviore 

ailhuc  correptione  pledendi,  quod  tamen  qualecun- 

q'e  ct  quanlulumcunque et quandncunque  venturum 

sit,  solius  SBternae  judicis  scieniiae  pnteaf.*Vertim,qui 

nusquam  alibi  Scripturarum  legimus  aliquid  hujus- 

modi  senstim  adest  dc  augendis  sive  minuemiis  post 

diem  judicii  reprohorum  tormentis.  Namque  de  amba 

Habacuc  cum  f  ropheia   quidaro,  quasi  in  auxilium 

hujusccmodi  sensus,  assumunt:  In  ira  mitericordice 

memor  erit9  boc  ambiguum,  aliud  vero  est  clara  luce  « 

perspicuum :  quod  videlicet   iratus  causa  praevarica- 

tiouis  hominibus  Deusinhancconvallemlacrymarum 

cos  de  paradisi  gaudiis  expulerit,  non  tamen  his  si- 

cut  angelis  de  ccelo  cadentibus  spem  resipiscendi  ab- 

stulerii,  sed  insuper  auditorium  frequentiam  recupe- 

randae  salutis  adhibuerit.  Memoratus  spiritus  vadens 

ct  non  rediens  quod  sngulis  n  >bis  peccantibus,  qui  in 

seipso  aemper  tranquilius  est  videatur  irasci  dum 

punii,  attamen  digne  poenitentibus  mox  misereri  me- 

miuerit ;  quod  deniqoc  cidem  prophcta  dixit  cnim 

hoc  in  oraiione  pro  ignorantibus  ignorantem  peccanti 

ad  otam  irascens  8tatimsitmisertusoranti,cui  simile 

t&i\\ludP&z\m\st&:Nunquidoblivitceturmitereri  Deu$, 

aut  continebit  in  ira  tua  miterkordiam  tuam  ?  Iloc  nam- 


nubibut  cum  virtute  multa  et  gloria.  Ncque  hoc  quod 
dicilur :  Et  erit  in  die  ilta%  vititabit  Dominut,  putet 
quisquam  huic  assertioni  contrarium,  quasi  non  pos- 
sit  dici  in  die  illa  fulurum  quod  multis  ante judicium 
diebus  constel  implendum.SoIetnamque  Scripturade 
die  judicii  loqueos  nou  solum  diem  illam,  sed  el  boram 
illam  nuncupando  praecurrenlia  proxime  ante  judi- 
cium  tempora  signare.  Denique  ct  Joannes  anostolus, 
lam  longo  aitte  diem  judicii  lempore  scribens,  ait : 
Fitioli,no»ittima  Itora  ett,  el,  ticut  audittit,  quia  An- 
lichrittut  venit.  Nunc  autem  Antichritti  multi  facti  tunt, 
unde  tcimut  quia  novittima  hora  ett.  Et  ipse  Domiuos 
in  Evangelio  cum  diceret:  Qua  die  autem  exiit  Lot  a 
Sodomit ,  pluit  ignem  et  tulphur  de  cotlo  et  omnet 
perdidit,  tecundum  hae  erit  qua  die  Fitiut  hominit  re- 
veiabitur,  continuo  subjunxit,  et  ail :  In  illa  hora  qui 
fuerit  in  tecto  et  vata  ejut  in  domo  ,  ne  detcendai 
tollere  ea,  et  qui  in  agro  timililer  non  redeat  retro. 
Videbatur  enim  ut,  die  revelationis  praemissa,  pro- 
tiuus  horam  illam  suhjungeret ,  non  aliam  deboiase 
boram  intelligi  quam  eam  qua  ipsa  revelatio  con- 
tingerct.  Aitamen,  hora  nominata,  Dominus  non 
ea  quae  in  die  revelati  judicti  futura  ,  sed  quae 
anie  diem  revelandi  judicii  essent  facienda  signaviu 
Neque  enim  pluendi  Domino  ignem  et  sulphur  de 
ccblo  qulsquam  in  Sodomis  ad  pcenitentiam  comrois- 
sorum  recurrere,  sicut  ncc  ad  auginentationem  eo- 
rumdem  procurrere  spatium  temporis  habuil,  neque 


queet  hujusmodi  dicto  omnia,  sicutel  illud:  Vi«iiah>  p  Filio  homiuis  revclato  aliquia  facultatem  sicut  nec 


in  virga  iniquitateteorum,  et  addamplagat  vettrat  teptu- 
plum,  etcateraialia,cerlum  eslquod  hujus  saeculi,  in 
quomisericordiam  et  judicium  sancti  Domino  cantanl, 
stalui  conveniani.  Inccrtum  auiem  si  et  futuri,  in 
quo  litquod  in  aliopsalmoDeodicitur:  Quiatureddet 
tingulit  tecundum  opera  eorum,  quia,  inquam,  mani- 
feste  Scriplura  aiiquid  poat  univcrsale  judicium  lalia 
futune  routationis  non  dicit,  est  \F.  sunt]  qui  illum 
prophetae  versiculum,  quoclausos  in  carcerem  lacj  re- 
ges  terrae  post  multos  dies  visiiaturos  [F.  visitandos] 
uerhibet,  non  post  longum  lempus  consummaiinovissi- 
mi  examinis,  aed  in  ipso  examine  putentadimplendum. 
I)uia,  videlieet,  bomines  majorum  scelerum  rei,  ncr 
multoa  ante  juduium  dies  congregati  in  lacum  niisc- 
«  Locus  omnino  corruptus 


voluntatem  babere  poterit,  vel  repctendi  desideria 
quae  cum  mundo  superius  ascendendo  reliquerai, 
vel  relinquendi  fructus  virtutum  spiritualium  quibus 
catenus  exercendis  inservierat.  Hoc  est  euim  relicta 
in  domo  vasa  descendendo  tollere  et  operantum  in 
agro  retro  praeposterum  ire  cum  omnea  inopinatua 
judicis  advcntus  praeoccupans  timere  soiummodo 
ac  de  operum  suorum  retributione  cogitare  compo* 
ierit.  Sic  ergo  Apostolus  in  ipsis  adhuc  primordiis 
Novi  Teatamenti  novissimam  boram  jam  venisse  te- 
atatur.  Et  si  Dominus  de  die  judicii  ac  revelatiooe 
adventus  sui  faciens  sertnonem  repente  iutulit,  quid 
in  illa  hora  cavenduua,  quid  sit  ftdelibus  agendum, 
quje  umen  admonitis  manifesta  ratione  probatur  non 
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id  ipsuro  judicii  advenientis  artieulum  pertinere,  sed 
potfus  ad  vicina  imminentis  judtcii  tempora,  de  qui- 
bus  promissum  fuerat :  Venienl  dies  quando  deside- 
rabitis  videre  unum  diem  Ft/tt  hominis  et  non  vidcbilis, 
el  dicent  vobis ;  Ecce  hic,  el  paulo  post :  Et  sicut  (actum 
est  in-diebus  Noe,  ita  erit  et  in  die  Filii  hontinit;  ede- 
bant  et  bibebant,  uxores  ducebant  et  dabantur  ad  nu- 
ptias;  ecce  quanto  magis  prophela,  qui,  tot  saeculo- 
rum  voluminibus  novi  testamenti  tempora  prae- 
currens,  prophetiae  oculum  loqge  ad  speculandos 
cxiremi  lemporis  eventus  extendit,  potuit  de  con- 
snmmatione  saeculi  loquens  ea  pariier  ioierserere, 
quae  non  jam  instante,  sed  immiiiente  adhuc  ipsa 
consummatione  futura  cernebat.  Unde  libet  paulo 
superiora  loci  hujus  prophetici,  de  quo  quaestio  est, 
diligentius  inspicere,  et  quoroodo  partim  ad  diem 
judicii ,  parlim  ad  vicina  judicio  tempora  pertine- 
bant,  explicare.  Prmvaricantes ,  inquit ,  prmvaricati 
sunt  et  prmvaricatione  transgressorum  prmvaricati  sunt. 
Haec  ante  diem  judicii  fieri  quis  non  videal,  quando, 
sicut  Dominus  predixit ,  scandalizabunlur  multi  et 
iovicem  tradent  et  odio  habebunt  inviccm ;  et  multi 
pseudoprophelae  surgent,  et  seducent  multos,  et  cum 
abundabil  iniquiias  refrigescet  charitas  multorum? 
Deinde  subjungit  :  Formido  et  fovea  et  laqueus  svper 
te  qui  habitator  es  terrm;  et  erit,  qui  fugerit  a  voce 
formidinis ,  cadet  in  (oveam ,  et  qui  se  explkaverh 
de  fovea  tenebitur  laqueo ;  et  haec ,  appropiante , 
non  aulem  adbuc  apparente,  juriicio,  temporibus, 
videlicel,  Antichristi,  venlura  esse  perspiciium  est. 
Quis  enim,  veniente  de  coelis  Domino,  et  resuscitatis 
io  ictu  oculi  omnibus,  vacuum  de  loco  ad  locum  fu- 
gere,  vel  per  diversa  evadendi  consilia  mentem  ver« 
sare,  qnod  bujus  vilae  stalui  solum  congruit?  Tem- 
poribos  igitur,  ut  dixi,  novissimae  persecutionis  aptius 
haec  verba  conveniunt :  formido,  etc,  namque,  quia 
babitatorem  terrae  praeoccupandum  dicit,  ipse  est 
turbo  praefatae  persecutionis,  de  qua  ad  beaturo  Job 
Domiuus,  Antichristi  gesta  explieans,  ail :  Per  gyrum 
dentium  ejus  formido ;  et  ad  discipulos  in  Evangelio : 
Erit  enim  tune  tribulatio  magna,  qualis  non  fuit  ab 
biitio  mundi  usque  modo$  neque  fiet,  vel  quali  formi- 
dine  cupiebat  liberari  propbeta,  qui  dicit :  A  timore 
inimici  eripe  animam  meam.  Nolandum  enim  quod 
»011  ait  a  gUTdio  iniroici,  sed  a  timoret  inquit ,  inimici 
eripe  animam  meam,  quia  non  hocerat  [F.orat]  fortis 
martyr,  ut  non  enm  corporaliter  occidat  inimicus ;  sed 
boc  nimirum ,  ut  non  timeat  eum  qui  occidit  corpus, 
animam  autem  non  potest  occidere,  ne  forte  hunc 
timendo  offendat  eum  qui  potest  et  animam  et  corpus 
perdere  in  gehennam,  quod  in  certamine  positis 
medio  constat  evenlsse,  qui,  adversa  non  ferendo 
poenamm,  vitam  negabant  aeternam.  De  qualibus  bic 
dieiiur  :  Et  erit,  qui  fugerit  a  voce  formidinis,  cadet  in 
foveam.  Fogiens  quippe  a  voce  formidinis,  eadit  in 
foveam,  qui,  ob  minas  vel  tormenla  persecutoris, 
lidei  constantiam  deserens,  Cbristum  perdere  non 
timet.  Fuerunt  autcm  nonnulli  qui,  violeutia  tor- 
uientorum  coacti,  Gbristum  voce  magis  quam  mcnte 
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A  negarent,  ideoque  elapsi  manibos  tortorum,  rursti*, 
juvante  fraterna  compassione,  redirenl  ad  Cbristum, 
et  quem  prius  timide  negaverant,  in  ejus  denuo  for» 
tiler  confessione  perstarent,  culpamque  apostasiae 
perfectissime ,  vel  longo  poenitentiae  medicamento, 
vei  etiam  resuurato  martyrum  cerlamine,  delerent. 
At  quidem  in  martyrio  lapsi ,  ne  resipiscendo  ad 
pcenitentiam  quam  proposuerant  veniamque  redeundi 
tempus  baberent,  statim  interficiebantur  ardente 
adversario  aniinas  jugulare,  non  corpora,  quibtis  apte 
congruit  quod  hic  propheta  consequenter  adjungit : 
Et  qui  se  explicuerit  de  fovea,  tenebitur  laqueo.  Cum 
eniin  hujusmodi  animaruin  necem  a  priscis  Etclesiae 
persecutoribus,  metnbris  videlicet  diaboli,  Christia- 
nis  illatam  noverimus,  quis  dubitet  eamdem  mulio 

d  amplius  inferendam,  ubi  ipse  roalorum  omnium  dux 
et  origo  Satanas  suum  de  abysso  ad  persequendam 
Ecelesiam  caput  exlulerit?  His  autem  propbeta  de 
proximo  ante  dicm  judicii  tempore  praedictis,  adjicit 
coiisequemer  ea  quae  bifariam,  ni  fallor,  possunt  re- 
ctissime  intelligi,  quod  cataractae  de  excelsis  aperlae 
sunt,  et  concutientur  Tundamenu  terrae,  confraciioue 
confringetur  lerra  ,  contritione  contcretur  terra, 
commotione  commovebitur  terra,  agitatione  agita- 
bitur  terra,  sicut  ebrius.  Potest  eniin  et  de  ipso  terrae 
elemento  diclum  accipi,  quod  tempore  novissimo 
penitus  a  prislino  statu  commovendum  sit.  Possunt 
etiam  terrae  nomine  horoines  qui  in  terra  babitant 
designari ,  et  ejusdem  rationalis  terrae  concussio, 
confractio,  contritio,  commotio,  agitatio  sicut  ebrii 
illa  intelligi,  de  qua  Dominus  in  Evangelio,  cum  di- 
xbset :  Erunt  siyna  in  sole  et  luna  et  steltisy  subjunxit 
dicens  :  Et  in  terrh  pressura  gentium ;  vel  cerle  illa 
de  qua  mox  addidil,  prm  confusione,  inquiens,  sonitus 
maris  et  fluctuum  arescentibus  hominibus  prat  timore 
et  exspectatione,  quw  superveniunt  universo  orbi.  Quod 
autem  addit  propheta  :  Et  auferetur  quasi  tabernacu- 
ium  unius  noctis  et  gravabit  eam  iniquitas  sua  et  cor- 
ruet  et  non  adjiciet  ut  resuryat,  specialiter  ad  diem 
judicii  respicit,  quando  praterit  figura  hujus  mundi  et 
ea  quae  nunc  in  illo  est  hominum  conversatio  transit. 
Qua  de  die  novissimo  intermista  sententia,  rursus 
ad  ea  qnae  diem  novissimum  terribilia  praecedunt,  id 
est,  ad  interitum  Antichristi  pradicendum,  sermo- 

rj  nem  convertit,  Et  erit,  inquiens,  in  die  illa  visitabit 
Dominus  super  miiitiam  cosli  in  excelso  et  super  reges 
terrm  qui  sunt  super  terram,  et  congregabuntur  unius 
fascis  in  lacum  et  includenlnr  ibi  ftt  earcerem.  Visitaliit 
Deus  namque  super  militiam  cceli  in  exceiso,  cum, 
interfecto  Antichristo,  potentiam  spirituum  immnn- 
dorum  magna  ex  parte  contriverit,  quae  militia  cceli 
recte  vocatur,  vel  quia  ab  initio  de  ccelfetibus  ad 
ima  corruens,  vel  quia  commorata  in  aere,  qui  saepe 
in  Scripluris  coelum  nuncupatur,  pertinax  cum  hn- 
mano  genere  beilandistudium  gerit.  Unde  dicit  Apo- 
stolus  nonesse  nobis  colluotalionem  adversus  carnem, 
sed  adversus  principatus  et  potestates,  adversus  mundi 
rectores  tenebrarum  harum,  contra  spiritualia  nequvim 
in  cmlestibus.  El  per  prophetam  Dominus  futuram 
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eorum  pcnlitionem  describens  :  Inebriatus  e$iy  inquit, 
in  ceelo,  gladiut  meu$.  In  die  ergo  illa  ,  id  esi ,  in 
tempore  quo  formido  el  fovea  et  laqueus  maxime 
itlins  et  ttltimse  tribulationis  babitatorem  terrae  ca- 
pturus  cst,  quando  gente  contra  gentem  et  regno 
consurgente  adversus  regnuin,  concutientur  funda- 
inenta  terra»,  et  ipsa  suis  se  invicem  incolis  impu- 
gnantibus  confringeiur,  conterelur,  commovebitur, 
agitabilur  sicul  ebrius,  appropinquante  et  jamjamque 
imminente  ablatione  et  ruina  ipsius,  visilavit  Domi- 
nus  super  militiam  coeli  in  excelso  mittendo  angelum 
de  coelis,  qui  kominem  illum  peccati,  filium  perdi- 
tioiiis,  qui  elevatur  et  extollitur  supra  omne  quod 
diciiur  Deus  aut  quod  colitur,  ita  ut  in  templo  Dei 
sedeat ,  divina  virtnte  perimatur  :  quod  beatus  papa 
Gregorius  per  Michaelem  arcbangelum  patrandum 
fore,  ex  Apoealypsi  sancti  Joannis  inteJHgit,  ubi  scri- 
ptum  est :  Et  factum  etl  prcelium  in  ccelo  Michael  et 
angeli  eju$  prceliabantur  cum  dracone,  et  draco  pu- 
gnabat  §t  angeli  ejus,  et  non  valuerunt,  neque  locu$  tn- 
ventus  est  eorum  amplius  in  cctlo.  Yisilabitur  ergo 
super  militiam  cali,  cum  perimetur  Anticbristus, 
quia  et  illo  intereropto,  virtus  spirituum  maligno- 
rum,  qui  eum  in  ostendendis  signis  mendacibus  ju- 
verant,  infirmata  cassabitur,  et  ipse  non  sine  ratione 
potest  inler  militiam  coeli  deputari  pro  eo,  quia  se 
iion  solum  super  angelos  omnes,  verum  etiam  super 
omnem  divinae  majestatis  celsiludinem  exaltare  pras- 
sumit.  Visitabitur  el  super  reges  terrae,  qui  sunt, 
niinistros,  videlicet,  Antichristi  et  factorum  frau- 
dwnque  ejus  fauiores  et  cooperatores,  qui  infimis  ac 
terrenis  mentibus  impio  dominantur  imperio,  quos 
diibium  non  est  finiendo  eodero  furore  suae  tribulatio- 
ins  esse  perituros.  Juxla  quod  in  omnibus,  qui  contra 
Ecclesiam  exarserunt,  bclloruro  aucloribus  factutn 
historiae  tradunt.  Notandum  enim  quod  non  aitaperte 
Supcr  omnes  reges  terrae,  sicut  nec  Super  omnero 
mililiam  cceli;  sed  absolute,  vititavit  Deu$,  inquil, 
$uper  militiam  cceli  in  excelto,  el  tuper  reget  terrce, 
qui  $unt  tuper  terram ;  unde  licet  haec  non  de  gene- 
rali  omnium,  sed  de  speciali  quorumdam  hominum 
angelorumque  malorum  dejectione  dicla  intelligi; 
et  congregabuntur  in  congregationem  uniut  fatcit  in 
iacum,  et  includenlur  ibi  in  carcerem,  de  animabus 
dicitur  eoruiu  quorum,  Domino  visitante,  corpora 
dabuutur  in  mortem,  quae  eisi  non  simul  egressae  de 
corpore,  cunclae  lameu  suo  quaeque  in  ordine  eum- 
dem  congregabuutur  in  fastem,  ejusdem  poenarum 
perennium  concludeutur  [iti]  ergastulum.  Juxla  uii- 
que  dispositionem  districti  judicis,  ut  qui  pari  mente 
impugnavemnt  Ecclesiam,  pariter  sua3  tbeomachise 
suppliciuro  luant.  Quod  et  de  caeteris  reprobis  fieri 
doctores  Ecclesiae  tradunt,  pares,  videlicet,  in  cul- 
pis,  pariter  damnandos  in  poenis  et  haec  esse  quod  de 
zixaniis  ailDominus :  Alligateca  fatciculo  adcomburen- 
c/tim,  avaros  cum  avaris,  luxuriosos  cum  luxuriosia, 
perjuros  cum  perjuris,  et  cseteros  quoque  peccatores 
cum  similis  culpae  complicibus,  simul  aeternis  igni- 
bus  esse  mergendos.  Congregabuntur  ergo ,  pereunte 
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A  AuticbrLto,  miuislri  deceptionum  ejus  in  carcerew 
gehennalium  poenarum,  et  post  roultos  dies  visita- 
buntur  :  lempore,  videlicet,  resurrectionis  oinnium, 
quando  ad  hoc  tempus  animae  eorum  roodicum  evo- 
cabuntur  ab  inferis  ut,  recepto  corpore,  stalim  ei- 
pleio  judicio,  cuni  caeteris  peccatoribus  easdero  re- 
labantur  in  pamas.  Neque  huic  nostrae  asserlioni, 
qua  Antii-hristum  ante  roultos  dies  advenienlis  judt- 
cii  universalis  dicimos  occiJendum,  putet  aliquis 
obsistere  quod  de  ipso  loquens  Apostolus  ait :  Quem 
Dominus  Jetut  interficiet  spirilu  orit  tu\  destrucl  illu- 
tirotione  adcenlut  tui;  signiGcat  namque  hoc  diceodo 
Apo-lolus ,  quod  tanta  tamque  terribili  plaga  stt 
conterenda  ac  finicnda  potestas  illius  diaboii,  ut 
nulli  dubium  sit  quin  dominici  adventus  pracsenlia 

B  ad  perdendam  superbiam  adfucrit,  juxta  quod  ei  in 
Herode,  qui  Jacoburo  occidit  et  Petrum  misil  in 
carcerem,  Scriptura  gestum  commemorat ;  et  in  cae- 
teris  Christianorum  persccutoribns  ecclesiasticae  Hi- 
sloriac  aeque  factum  produnt,  vel  certe  interfectunun 
dicit  euro  spiritu  oris  Domini  et  illustratione  advcn- 
tus  ejus  destructumm ,  quia  nimiraro  veniente  eo 
ad  judiciuro  novi$$ima  inimica  deslruetur  mors*  et 
omnis  ad  integrum  cum  eo  qui  Ijabet  nrnrtis  impe- 
rium,  id  est,  diaboli  aateltituro,  ejus  potentia  perib  t. 
Namquc  quod  non  statiro  cxstinclo  iilo  honvne  pec- 
cati  filio  perditionis  universale  sit  adventururo  jo- 
dicium,  Danit  I  Propheta  tettatur,  qui  in  ullima  suas 
prophetiae  visione  regni  illitis  acta  describeos  eum 

p  eumdem  regni  tempora  milie  ducentis  nonagiota 
diebus,  id  est,  tribus  semis  annis,  comprehenderit, 
repente  intulit :  Beatus  qui  exspectat  et  pervenit  ad 
diet  miUe  trecentos  triginta  quinque.  Quem  versicuhiro 
bealus  presbyter  Hieronyraus  bis  verbis  exponit: 
cBeato8,  inquit,  qui,  interfecto  Anlicbrislo,  dies 
super  nuroerum  porfinitum  quadraginta  et  quinque 
praestolatur,  quibus  est  Dominus  atque  Salvator  m 
sua  majeslate  venturus.  i  Quare  autem  post  in- 
terfectionem  Autichrisli  quadraginta  et  quinque 
dieruin  silentium  sit,  divinae  scientiae  est,  nisi  forle 
dicamus  dilatio  regni  sanctorum  patienlias  com- 
probatio  est;  sed  et  hoe  notandum  in  eo  quod 
scriptum  est,  Et  pott  muttos  diet  visitabontur,  quia 
ipsa  multorum  dierum  appellatio  congruentius  Ira- 

D  jus  sacculi  temporibus  assignetur,  quae  alterna  die- 
rum  ac  noctium  vicissitudine  multiplicaniur,  quam 
futuri,  ubi  cessantibtis  horarum  discursibus,  sanctts 
erit  Dominus  in  lucem  seropiternam ,  et  impii,  ligatis 
manibus  ac  pedibus,  exteriores  mitleutur  in  tenebras. 
Ideoque  recte  sentiendum  quia  qui  nune  inferoalium 
tenebraruro  carcere  tenentur,  post  muitos  labeiUis 
hujus  saeculi  dies  visilenlur,  in  illa  utique  horm  \m 
qua  omne$  qui  in  monumentit  sunt  audient  vocem  Do- 
miiii  et  procedent,  qui  bona  feceruntt  in  resurrectionem 
viice,  qui  vero  mala  egerunt  in  resurreciiontm  jmdicst\ 
cujus  visitationis  tempore  fiet  hoc  quoque  quod  se« 
quitur  :  Et  erubescel  luna  et  confundotur  $ol%  id  ipsvm 
Domino  in  Evangelio  attestante,  qui  ait :  Statim  m- 
ttm  post  tribulationem  dierum  illorum,  $ot  obtcurabitur 
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et  tuna  non  dabit  lumcn  $uum;  ct  paulopost :  El  tunc 
ptangent  omnes  tribus  terrat  et  videbunt  Fiiium  homi- 
nii  venientem  in  nubhus  cmli  cum  virtute  mutta  et  ma- 
jestate,  et  mittet  angdos  suos  cum  tuba  et  voce  magna 
el  congregabunt  etectos  ejus  a  quatuor  ventis.  Qnod 
autem  quasi  sub  eodem  lexlu  propheta  subjungit  in 
clausula  diccns  :  Cum  regnabit  Dominus  exercituum 
tn  monte  Sion  el  to  Jerusalem  et  in  consptctu  senum 
suorum  fuerit  gtorificatut,  magis  exacto  judicii  discri- 
mine  complebitur,  cum  ablatis  impiis,  ne  videant  glo- 
riam  Dei,  sancti  omnes  in  supernae  civitatis  mansio- 
nemadcontemplandam  perpetuo  speciemsui  Condito* 
ris  inirabunt.  Ubi  notandum  quia,  sicut  hoc  locoquasi 
pariier  futura  dicuntur  quaeratis  [F.  quae  ratio]  roani- 
fe>ta  discretim  futura  esse  declarat,  iti  es^esuperius 
pariter  et  quasi  sub  unius  diei  judicii  articulo  con- 
texanlur,  quae  partim  imtninente  ipso  die  judicii , 
partim  jam  apparente  coustat  implenda.  Quem  enim 
legentium  latet  quin  rubor  lunae  et  confusio  solis  vel 
ante  diem  ?el  in  ipsodie  sit  futura  judicii,  gloriflca- 
tio  auteiri  Doruini  non  ea  qoa  cunotis  in  judicio  et 
justis  et  injustis  apparebit ,  sed  qua  in  con  pectu  se- 
num  suorom  tantumtnodo,  id  est,  electorum,  reve- 
labitur,  tunc  sit  potius  illis  ostenrienda,  qtiando  ibunt 
impii  in  supplicium  aetemum,  ipsi  aulem  in  viiam 
seternam,  quo  tempore,  si  tamen  in  lempore  dici  li- 
bel  qnod  aeteruum  est,  non  rubor  luiwe,  non  confusio 
solis  jubar  obscurat,  sed,  sicut  alibi  dicit  idein  pro- 
pheta  :  Erit  lux  sicut  lux  solis,  et  lux  solis  erit  septem- 
pticiter  sicut  lux  septem  dierum,  in  die  qua  alligaverit 
Dominus  vulnus  poputi  sui  et  percussuram  piagm  ejus 
$auaverit.  Uis  de  quaestione  periculosissima ,  sancie 
antistes,  pro  modolo  nostro  expositis,  repeto  in  flne 
quodinprincipiisdixi,quia  non  summe[F.sum]  ausus 
dicere  intellexisse  quid  propheta  in  ea  sentire  volue- 
rit.  Spero  auieni,  superna  donante  gratia  ,  qnia  nee 
texlui  propheticae  lectionis  nec  rationi  catholicae 
lidei  sint  inconvenientia  quae  de  ea  disputans  scripsi. 
Sed  nec  me  infructuosum  meo  lectori  futurum  credo 
in  hls  quae  scripsi,  quem  etsi  in  sanctuarium  prophe- 
tici  sensus  introducere  nescivi ,  ab  aratro  tamen  ba> 
reticae  deceptionis  longius  abduxi,  praemonendo,  ?i- 
delicet,  ne  verba  prophetae  male  interpretans ,  pec- 
eatores  quosque  criminibus  snis  inferni  carcere  semel 
dsmnatos  credat  aliquando  visitatione  divina  revo- 
eandos  ad  veniam ,  quin  potius  suimet  snorumque 
coram  sedolus  agat ,  quatenus  expurgali  a  vitiis ,  or- 
nali  bonis  operibus,  diem  exxpeclent  ultiniam,  qood 
et  nunc  prophetam  et  omnes  Ecclesiae  magistros  do- 
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A  cuisse  dubium  uou  est.  Iiifercedentem  pro  nobts  hca- 
tttudfuem  vestram  superna  gratia  seniper  adjuv&re 
dignetur ! 

EPISTOLA  XVI. 
De  septem  Epistotis  canonicis. 
Jacobus,  Petrtis,  Joannos ,  Judas  septom  Epistolas 
edidcrunt,  quas  ecclesiastica  consuetudo  catholicas, 
lioc  est,  universalcs,  cognomiuat.  In  quibus  ideo 
prima  Epistola  Jacobi  ponitur,  qulaipssJerohOlyino- 
rum  regendam  suscepit  Ecclesiam.  In  catalogo  enim 
apostolorura  priores  solent  nominari  Pelrtis  et  Joan- 
nes.  Verum  fons  et  origo  evangelicae  praedicationis 
incipiens  a  Jerosolymis  per  orbem  diffusa  el  univer- 
sum.  Cujus  eathedne  dignitatem  etiam  Paulus  apo- 
slolus  in  eo  noniiiiaiido  veneraus  ait :  Jacobus,  Cephas 

B  et  Joannes,  qui  videbantur  columnce  Ecclesiw,  vei 
ccrte  quia  ipse  duodecim  tribubus  Israelis,  quae  pri- 
roae  crediderunt,  suam  Epistolam  misit,  merilo  prima 
pooi  debuit ;  merilo  Petri  secoiida ,  quia  ipse  electis 
advenis,  qui  Graece  dicumur  pro$etytw9  hocest,  eis 
scripsit  qui  de  gentililate  ad  judaSsmum,  de  Judaismo 
ad  eleclionis  evangelicae  gratiam  conversi  sunt.  Me- 
rito  Joannis  Epistolae  tertio  loeo  snnt  posita?,  quia  his 
scripsil  ipse  qui  de  gentibus  crediderunt,  cum  nec 
natura  nec  professione  exstitissent.  Denique  multi 
scriptorum  ecclesiasticorum ,  in  quibus  est  sanctus 
Athanasius,  Alexandrinae  prsesul  Ecclesiae,  priuiani 
ejus  Epbtolam  scriptam  ad  Parthos  esse  testautur. 
Merito  Judae  posita  est  ullima ,  quia  quamvis  et  ipse 
magnus  est ,  tribus  tanien  praecedentibus  apostolis 

C  minor  cst ;  vel  quia  prima  Jacobi  scripta  cst  Epistola, 
deinde  Pctri,  post  eas  Joannis,  ideo  nunc  usqtie  or- 
diuem  quo  scriptae  sunl  retinent.  Constat  eniro  quia 
bealus  Jacobus  tricesimo  post  passionem  Domini 
anao  suum  consummavit  manyrium ;  Pctrus  trice- 
simooctavo,  hoc  est,  ultiino  anno  Neronis,  passus 
est,  et  ipse  in  secunda  sua  scripsit  Epistola  :  Certus 
sum  quia  vetoxsit  depositnm  tabernacuti  mei  secuudum 
quod  et  Dominus  noster  Jesus  Christus  significavit  mihi 
per  revelatianem.  Undo  patet  quia  imminente  pas- 
sione  hanc  scripsit  Epistolam,  cum  multo  ante  Jaco- 
bus  migravit  ad  Christum.  Neque  vero  conveniebat 
ejus  Epistol.is  ab  invicem  separari,  quas  iisdem  scri- 
psit  Ecclesiis.  Porro  Joannes  multo  post  tempore  suas 
Epistolas  simul  et  Evangelium  scripsit,  qui  post 

D  occisionem  domtni<  am  reversus  de  exsilio  turba- 
tam  se  absente  per  hacreticos  reperit  Ecclesiam,  quo* 
in  suis  Epistolis  percuiiens  saepe  cognominat  Anls- 
christos. 
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VITA  SANCTORUM  ABBATUM 

MONASTERII IN  WIRAMCTHA  ET  GIRVUM  a 

BENEDICTI,  CEOLFRIDI,  EASTERUINI,  SIGFRIDI  ATQCE  HILETBERCTI, 

Ab  ejusdem  monasterii  presbytero  et  monacho  Bbda  composita. 

[Ex  Smilb,  Historia  eeciesiasilca  Angl.] 

OBSERVATIONES  PRiEVIiE  MABILLONII. 

i.  Venerabilis  Beda,  in  Epttome  Hist.  Angl.,  ubi  Asc  deinde  Ceolfrido,  conctumque  ex  eo  tempos  vi- 

indieem  suorum  operum  texit,  mentionem  facit  hi-  tae  in  ejusdem  monasterii  babitatione  peregit,  i  ul 

storiae  abbaium  monasterii  sui  liis  verbis  :  c  Hislo-  ipse  de  seipso  loco  citato  testatur. 
riam  abbatum  monasterii  Iwjus,  in  quo  supernae        3.  Monasterium  sancti  Pelri  ad  Wirae  fluminis 

pietati  deservire  gaudeo,  Benedicti ,  Ceolfridi  (adde  ostia  (unde  Wiremuthense  dictum)  quinto  fere  mil- 

Sigfridi)  et  llaeberti  in  libellis  duobus  scripsi.  i  Hanc  liari  distabat  a  coenobio  sancti  Pauli  sito  ad  Tinam 

bistoriam  in  duo  fragmenla  divulsam  anno  1625  fluvium,  in  territorio  Girvensi,  vulgo  Jarrow,  ex 

ediderat  Eduardus  Maibew  monachus  WestmOna-  quo  Girvense  sancii  Pauli  monasterium  dictom  est. 

steriensis  in   Martyrologio  Benedictino  Anglicano,  Utrumque  condidil  Biscopus,  ac  eidem  abbati   iis- 

partim  quidem  in  tabula  2  addendorum,  partim  ad  demque  institulis  subesse  voluit.   Quod  in 


25  Septembris  :  quam  Editionem  cum  ignoraret  Ja-  fuil,  ut  nonnunquam  apud  Bedam  aliosqoe  auctores, 

cobtis  Wareus,  eques  auratus,  aliam  anno  16d4  ag-  quasi  unius  monasterii   vocabulo  censeretur.  Gir- 

gressus  est  Dubliniensibus  lypis,  eamdemque  Ludo-  vense  incoluit  Beda,  a  Danis  postea  semel  alque  ite- 

vicus  Billaine  bibiiopola  Parisiis  biennio  posl  re-  rum  destructum. 

censuit.  illam  ipsam  historiam  praedictorum  abbatum  4.  Sancti  Benedicti  Biscopi  nomen  ac  cognomea 

gesla  cominentem  bic  reprxsentaraus  conlinua  se-  B  varii  varie  efferunl.  Venerabilis  Beda  Biscopum  co- 

rie,  tum  quia  auctoris  integrum  opus  exhibere  satius  gnomento  Benedictum  appellat,  tum  in  subjecia  hi- 

vibum  est,  tum  quia  permistam  de  eorumdem  abba-  sioria,  tum  in  Hist.  Angl.  lib.  iv,  cap.  18,  et  lib.  v, 

tura  factis  narralionera  dividere  noti  licuit.  An  etiam  cap,  20.  At  Florentios  Wigorniensis  ac  recentiores 

Beda  scrmouem  de  sancto  Biscopo  composuerit,  po-  passim  Benedictum  Biscopium  vocant.  Cognomea- 

stea  inquirenduin.  tum  usurpare  videtur  Beda  pro  nomioe  altero  seu 

2.  Quanta  sit  Bedae  aucloritas,  nemo  nescit.  Hic  voce  cognoraini  et  promiscua,  quo  sensu  nonoun- 

tauien  eo  potiorem  meretur  fidem,  quod  de  rebos  quam  apud  auctores  mediae  actatis  usurpatum  ad- 

sibi  notis  ac  perspectis  scribit.  Qnippe  c  Beda  Dei  vertimus.  Binominis  ergo  erat  Biscopus,  nos  tamea 

famiilits  el  presbyter  monasterii  bealororo  aposlo-  pro  more  usilato  Benedictuin  Biscopum  ubique  ex- 

lorum  Petri  quod  est  apud  Wirimudam  et  Ingirvumi  primerous. 

fuit ;  c  qui  natus  in  territorio  ejusdem  monasterii,  5.   Benedictus  quaedam  scripsiise  dicitur,  apud 

cum  esset  annoruro  septem,  cura  propinqoorum  da-  Piiseum  Exbortationum  ad  Monachos  librum  i.  De 

tus  est  educandus  reverendissimo  abbati  Benedicto,  suo  Privilegio  lib.  t,  De  celebratione  festorum  totius 

*  De  bojus  cseterorumque  nominum  orthographia  non  consentiunt  eruditi  ;et  boe,  nifalior,  anglo  «axomca* 
linguae  pronuntiationi,  quae  maxime  incerta  esi,  tribuendum.  Edit.  ' 
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anni  Hb.  i ,  et  aJia  de  quibus  nihil  pronuntiandum 
occurrit.  Sunl  qui  ei  tribuant  libruin  de  Concordia 
regularum,  quem  constat  esse  alterius  Retiedicti 
Aniana)  abbatis.  Menardus  noster,  in  praefatione  de 
Auctoribus  regularom  quae  iu  Concordia  cilantiir, 
suspicatur  regubvn  Magistri  a  Benedicto  Biscopo 
scriptam  fuisse.  Verum  potius  auctori  Gallo  tribuen- 
da  videtur;  qua  de  re  alias. 

6.  Sancti  Benedicti  Biscopi  mentio  nulla  rep»ri- 
tur  iii  anliqois  Bedae  aliorumqne  Ifartyrologiis  :  ex 
quo  suboriri  dubiuin  possit  an  homilia  de  boc  san- 
cto  vulgata  nomine  Bcd;e  genuiita  sit,  an  alteri  ascri- 
beuda.  Quidquid  sit,  sine  dubio  composiia  est  a 
quodam  monacuo,  qtii  ipsius  Biscopi  discipulos  vi- 
derat,  uti  ex  contexlu  apparet;  ac  proinde  ceriuui 
eat  festum  ejus  diein  antiquitus  fuisse  celebratuui, 
c  llujus  ergo  corp  18,  1  inquit  Willelmus  Malinesbur 
riae  monachus,  iu  lib.  iv  de  Pontif.  Angl. ,  <  inagno 
coempium  preiio  Adelwoldus  (Wiutoniensis  episco- 
pus  mortuus  anno  984)  Thorneiam  advexit,  et  ob- 
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A  scurioribus  sanctis  luciflnum  jubar  fnvexit.  »  Porio 
monasterium  Tbomeiense  baud  procul  ab  Elieusi 
urbe  comilatus  Cantabtigiensis  distabat. 

7.  De  regula  per  Biscopum  in  inooasteriis  suis  *m- 
stiiula  111  prxfatione  saeculi  1  Bened.,  §  8,  disaerui- 
mus.  Quippe  regulam  Magni  quoiidam  abbatis  Be- 
nedicti  Biscopum  et  Ceolfridum  discipulis  suis  com- 
mendasse,  auctor  est  Beda  in  historia  sequenti.  Et 
in  monasterio  Wiremuthensi  erat  ecclesia  beati 
Patris  Benedicti,  infra  lib.  11,  num.  19.  Quin  etiani 
Albinus  Flaccus  Alcuinus  egregium  buic  rei  testi- 
monium  nobis  suppeditat,  in  epUt.  49,  ad  Wirensit 
et  Girvensis  Ecclestae  fratres  his  verbis  :  c  Regula- 
ris  viue  observationem  quam  siaiueruttt  vobis,  san- 
ctissimi  Patres,  Benedictus  scilicet,  et  Ceolfridus, 
B  diligeniissime  custodite.  >  Quam  vero  regulam  ? 
expouit  idem  anctor  paul  > infra  :  <  Regula  aancli 
Beuedicti  iu  conventu  fratruin  propria  exponatnr 
lingua,  ui  imelligi  possit  ab  oinnibus.  »  ll&c  lecto* 
ribus  agquis  sufficere  crediraus. 


INCIPIT  VITA  QUINQUE  SANCTORUM  ABBATUM. 


LIBER  PRIMUS. 


Religiosus  Chrisii  (amulus  Biscopus  cognoraento 
•  Benedictus,  aspirante  superna  gratia,  monasterium 
construxit  iu  bonorem  beatissimi  aposiolorun  prin- 
cipis  Petri,  juxta  ostium  Quminis  Wiri  ad  Aquilo- 
nem,  *  juvante  se  ac  terram  tril.ueme  veueiabili  ac 
piissimo  gentis  illius  rege  Ecgfrido ;  idemque 
monasteriuin  annis  sedecim ,  inier  inmnneros  vcl 


ret,  regnum  in  superna  civitate  mereretur  habort 
perpetuum ;  reliquit  domum,  cognatps  et  pairiam 
propter  Cbristum  et  propter  Evangelium.  utcento- 
plum  acciperet,  et  vitam  acteruam  possideret ;  respuil 
nuptiis  servire  carnalibus,  ut  sequi  valeret  Aguutti 
virginilatis  gloria  candidum  in  regnis  ccelestifras ; 
abnuil  liberos  came  procnare  morlales,  prrodesii- 


itioeruin  vel  infirmitatum  labores,  eadem  qua  con-  C  natus  a  Clirislo  ad  educaudos  ei  spirituali  doctrioa 
struxit  religione  sedulus  rexit.  Qui,  ut  beati  papie     illios  ccelesti  in  vita  pereqnes. 


1  Gregorii  verbis,  quibus  cognominU  ejus  abbatis  vi- 
lam  glorilicat,  ular  :  Fuit  vir  viue  venerabilis,  gratia 
Benedictus  et  norainc,  ab  ipso  pueritix  suae  tempore 
cor  gerens  senile,  xtatem  quippe  moribus*  trausiens, 
nulii  auitnutn  voluptali  dedit.  Nobili  quidem  stirpe 
genlis  Anglorum  progeuitu?,  sed  non  minori  nobili- 
Uie  inentis  ad  protnerenda  seinper  angelorum  con- 
sortia  suspensus.  Denique  cuin  esset  inititster  •  Osvii 
Regis  et  possessionem  terraesuo  gradui  cotnpetentem 
1II0  doname  perciperet,  annos  nalus  circiter  viginti 
et  quinque  fastidivit  possessionein  caducaiu,  ut  ac- 
quirere  posset  aeternam;  despexit  militiam  cum 
corruplibili  donativo  terrestrem,  ut  vero  Regi  roilita- 


Dimissa  ergo  patria  Romam  c  adiit ,  beatornui 
apostolorum  quorum  desiderio  semper  ardere  con- 
sueverat, k  etiam  loca  corporum  corporaliter  visere 
atque  adorare  curavit.  Ad  patriam  mox  reversus, 
8  studiosius  ea  qme  yidil  ecclesiasiicae  viiae  inslituta, 
diligere,  veuerari,  et  quibtis  potuit  pnedicare  noii 
desiit.  Quo  d  tempore  Alcbfridus,  supradicii  regis 
Osvii  filius,  et  ipse  propier  adoranda  apostolorum 
limiua  Romam  venire  disponens,  comitem  eum  ejus- 
dem  itineris  accepit.  Quem  cum  pater  suu*  ab  inten- 
tione  loemorail  itiueris  revocaret,  atqoe  in  patria  ac 
regno  suo  faceret  residere,  nibilominus  ipse  ul  bon» 
iudolis  adolescens,  cceptuin  cooiestim  expleos  iter» 


f  JwHHitoac. 
*  Tra*$iUen$. 
9  OwinL 


VULGATORUM  \ARIANTE8  LECTIONES. 

*  Et  lora. 
1  Sludiosus. 

VARIORUM  NOTiE. 


•  Beneticiut.  Nominatur  eiiam  Baducbig  a  Fride- 
sjflde  auctore  Vitae  sancti  Vilfridi  {MabilL  Acl.  Bene- 
rfi*f.,s*c.  ni,jpan.  1,  p.  473)..SMmi. 

*  Gregorii.  Greg.,  lib.  11  Dial.,  cap.  i.  Ssnm 

«  iMttf.  VUfridum  itineris  soeiuni  babuit,  testante 

Heda  ?,  f  9.  id  itioeris  suscepit  Wilfridus  aut  vivente 

Honorto  areniepiscepo  Cantuariensi,  aut  cerle  paulo 

post  ejus  obituro,  ex  eodem  loco  et  auctore,  qui  iu 

Patrol.  XCIV. 


lib.  111,  cap.  20,  tionorii  mortem  anno  ablnc  Dorain. 
sexceutesimo  quinquagesimo  tertio  iiligat.  Secundam 
peregrinationem  aggressus  est  Biscopus  Umpore  Fi- 
taliani  papa,  cojus  pootiAcatus  iniiium  anoo  658, 
sutuere  necesse  est.  Warasus  male  legit,  Umpore 
cujus  supra  B.  mem.  VUaliani  papes.  MakTill. 
^  Tempore.Secuuduaiiterfeeitan.665.  Flor.  Wic 

»1 
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summa  sub  fcstiuatione  Romam  rediit,  *  tempore  cu-  A  cui  vel  illo  pergenli  vel  ibidero  docenli,  pariier  in 


jus  supra  beaue  memorix  Vilaliani  papae  ;  ei  non 
pauca  scientix  salutaris  quemadmodum  et  prius 
hausta  dulcedine,  posi  nienses  aliquot  inde  digrediens 
ad  insulam  •  Lirinensem,  ibidem  se  monacborum 
coelui  tradidit,  lon&uram  accepit,  et  disciplinam  re- 
gularem  monaclii  voto  insignitus  debiia  cttm  sollici- 
tudine  servavit ;  ubi  per  biennium  idouea  monastlra? 
convcrsaiiotiis  doctrina  instiiutus,  rursus  beali  Pelri 
apostolorum  principis  amore  deviclus,  sacratain  ejus 
corpore  civitatem  *  b  repedare  suituit. 

Nec  post  longum  advenienle  nave  mercatoria,  de- 
siderio  satisfecit.  Eo  autem  teinpore  miserat  Ec- 
gberctus  Cauiuariorum  rex  de  Briiannia  eleclum  ad 
episcopalus  rjftrcium  virura  nomiiie  VigUarduin,  qui 


terpres  existere  posset  et  ductor.  Fecit  ut  jusserat : 
c  venerunt  Cantiam,  gralissime  stint  suscepli;  Theo- 
dorus  sedem  episcopatus  cooscendil;  Benedktus 
suscepit  monasteriura  beati  Petri  apostoli  ad  re- 
gendum;  cujus  postea  praefatus  Adrianus  factus  esl 
abbas. 

Quod  ubi  duobus  annis  monasterium  rexit,  d  ter- 
tium  de  Britannia  Romam  iter  arripiens  solila  pro- 
speritate  complevil,  Ubrosque  omuis  divinac  erudi- 
tionis  non  paucos  vel  piacito  pretio  eniptos,  vel 
amicorum  dono  largitos  retulit.  Rediens  autem,  ubi 
Vieunam  pervenit,  emptitios  •  ibi  quos  apud  amicos 
commendaverat,  recepit.  At  *  ingressus  Britanniam, 
ad  regem  Occidentalium  Saxonum  nomine  Coinvalcb 


Romanis  beati  Gregorii  papae  diseipulis  in  Cantia  B  co»fe™duni  putavit,  cujus  et  aute  non  semel  ami 


fuerat  omni  ecclesiastica  institutione  sufOcientor 
edoctus ;  cupiens  eum  sibi  tlomae  ordioari  episcopum, 
qiiatenus  su*  geniis  el  linguae  babens  antislitem, 
Unto  perfectius  cum  subjectis  sibi  populis  vel  verbis 
imbueretur  (idei  vei  mysteriis ;  quanto  *  haec  non  per 
interpretem,  sed  per  *  cognati  et  contribulis  viri 
linguam  stmul  manumque  susciperet.  Qui  videluet 
Vighardus  Romam  veniens,  cum  cunctis  qui  sectnn 
venere  comilibus ,  anlequam  gradum  pontiOe;itus 
perciperet,  morbo  ingruente  defunclus  est.  At  vcro 
papa  apostolicus,  ne  legatariis  obeuntibus  legalo 
religiosa  fidelium  fructu  competente  careret,  inito 
consilio,  etegit  de  suisquem  Britannias  archiepisco- 
pum  mitteret,  Tbeodorum  videlicet,  sxculari  simul 


citiis  usus,  el  beneliciis  erat  adjutus.  Sed  ipso  eodem 
tempore  immatura  morte  praerepto,  tandem  ad  pa- 
triani,  gentem  solumque  in  quo  natus  e»t  pedem 
convertens,  Ecgfridum  Transbiimbram»  regionit 
regera  adiii ;  cuncta  quae  egisset  ex  quo  patriam  ado- 
lescens  deseruit  replicavit;  quo  reJigionis  desiderio 
arderel,  non  celavit ;  quid  ecclesiasticae,  quid  mona* 
chicae  institutionis  Romae  vel  circumquaque  didicisset, 
quoi  diviua  volumiua,  quautas  beatorum  aposloloruui 
sive  martyrum  Cliri>ii  reliquias  7  altulissel,  pateJecit^ 
tauiamqueapud  regem  graliaiu  farailiaritatis  iuvenii, 
ut  confestim  ei  terram  septuaginta  famiiiarum  de  suo 
largitus,  monasterium  inibi  primo  pastori  Ecclesic 
facere  praeciperei.  Quod  factum  est,  sicut  et  in  proce- 


et  ecclesiastica  philosnpbia  praeditum  virum,  et  iioc  C  mio  memini,  ad  ostium  flumiuis  Viri  ad  Aquilooem, 


in  ntraque  lingua,  Graeca  scilicet,  et  Latina,  dato 
ei  coliega  ei  consiliatore  viro  aeque  slrenuissimo  ac 
prudentissimo  Adriano  abbate ;  et  quia  venerabilera 
Benedictum  sapientem,  industrium,  religiosum  ac 
nobilcm  virum  fore  conspexit,  buic  ordinaium  cum 
suis  omnibus  commendavit  episcopuro,  praecepitque 
ut  reiicta  pcregrinatione  quam  pro  Christo  suscepe- 
rai,  commodi  altioris  intuitu  patriam  reversus,  doc- 
toremei  veritatis  quem  s  sedula  quaesierat  adduceret, 


anno  ab  lncarnatione  Domini  sexcentesimo  septna 
gesimo  quario,  indictione  secunda,anno  auteraquarto 
i.uperii  Ecgfridi  regis. 

Nec  piusquam  unius  anni  spatio  post  fundatuin 
monaslcrium  interjecto,  Benedictus  Oceano  trans- 
tnbso  Gallias  pelens,  caemeotarios  qui  lapideam  f  sibi 
ecclesiam  juxta  Romanorum  quem  seinper  amabat 
morem  facerent,  postuiavit,  accepit,  attulit.  Et  tan- 
tum  in  operando  studii  prae  amore  beati  Petri,  in  cu- 


Tempore  wperbeatm. 

Bepetere. 

Hcec  nempe  non  per* 

Cognki. 


VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

•  Sedulo. 

•  Sibi  qnot 
T  Aitulit. 

VARfORUM  NOTi£. 


•  Lirinensem.  Insula  est  Gallici  juris,  dicta  etiam  D     r  Lapideam.  Nempe  ecclesiam  cura  tabulato  I  «pi- 
...     . ....     ...__»..  u.  deo,uiiWillelmusMaIinesburiensi$  explicat,  seu  cuaa 

fornice;  nam  ionge  ante  jam  Paulinus  episcopus, 
leste  ipso  Beda,  u,  16,  iu  Lindocolina  civitate  eccie- 
siam  operis  egrcgii  de  lapide  fecit.  Quod  eliara  aolea 
jara  Eboraci  praestiterat,  ex  c.  12.  Quanqtiam  non 
raro  tum  templa  in  Britannia  ex  ligno  fiebant.  Finn- 
iius  episcopus  Merciorum,  teste  Beda,  lib.  m,  cap.  _5, 
c  Ecclesiam  more  Scoiorum,  non  de  lapide,  sed  de 
robore  secto  tolain  compo>uii,  atque  amndine  lexiu 
Sed  episcopus  loci  Eadberili,  ablata  aruodiue,  plum- 
beis  laminis  eam  lotain,  lioc  esl,  tectuni  et  parietes, 
cooperire  curavit.  »  Quod  etiaui  in  Gallia  actitatum 
nonnunquam.  Lege  Gregoriutn  Turon.  in  lii).  de  GL 
conf.  cap.  72,  ei  lib.  i  de  Gl.  mart. ,  cap.  101,  et 
alibi.  Mabill. 


insula  sancti  llonorati,  ubi  nobile  erat  coenobium  mo- 
nacbortim.  Waraus. 

b  Hepedare.  Juxla  linem  an.  667,  quo  Vighard, 
obiil  (in,  td;  iv9  i).  Smith. 

«  Veneruni.  Bencdiclus  cum  Tbeodoro  Angliam 
redit  an.  669,  sub  die  sexto  Kal.  Jun.,  Dominica 
(iv,  3).  Smitb. 

d  Tertium.  Tertia  quidcm  fuit  Benedicti  e  Brilan- 
nia  peregrinalio  Romana,  al  quarta  in  summa,  biqui- 
dem  in  secunda  e  Brilannia  discessione  bis  Romam 
petiit,  anieqiiara  in  patriara  remearet.  Ergo  sequen- 
tem  ejus  profcctionem  quartaro  a  Britaimia  dictam  a 
Beda,  quiniam  ab.^olute  inierpreiare.  Mabill.  Hoc 
iter  suscepit  Benedictus  an.  671.  Flor.  Wig. 

•  Ingreuut.  An.  672.  Eo  enira  anno  Coinvalch 
obiit.  tuhOJi.  Sax.  el  Floa.  Wig. 
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jus  bonorem  faciebai,  exhibuit,  ui1  intra  unius  anni  A  curum  qnas  ad  •  omandum  ecclesiam  beati  Pelri 


circalum  ex  quo  fundamenia  sunl  jacia,  culminibiis 
snperpositis,  missarum  inibi  solemnia  celebrari  vi- 
deres.  *  Proximante  autem  ad  perfectum  opere,  inisit 
legalarios  Galliaro,  qut  vitri  factores,  artifices  vide- 
licct  Britanniis  eatenus  incognitos,  ad  eancellandas 
Ecclesiae  porticuumque  et  coenaculorura  ejus  fene- 
stras  adducerenl.  Factumque  esl,  et  venerunt ;  nec 
solum  opns  postulatum  complevcrtini,  sed  et  Anglo- 
rum  ex  eo  gentem  bujusmodi  arUlicium  nosse  ac  di- 
stere  fecerunt :  arliAcium  nimimm  vel  lampadis  ec- 
clesiae  clauslris  vel  vasorum  mitltifariis  usibns  non 
ignobiliter  aptum.  Sed  et  cuncla  quac  ad  altaris  et 
eeclesiae  ministerium  compeiebant,  *  vasa  sancia,  vel 
vestimenta,  quia  douii  invenire  non  potuit,  de  trans- 


) 


apostoli  quam  construxerat  detulit ;  imaginein,  vidc- 
licet,  beatai  Dei  genitricis  semperque  virginis  llaria^ 
simul  ei'duodectm  apostolorum,  quibus  mediani  cjus- 
dem  ecclesiae  testudinem,  ducto  a  pariete  ad  ptrie- 
lem  tabulato  praecingeret ;  imagines  evangelicoe  lii- 
storiae  quibus  Australem  ecclesiae  parietem  deeora- 
ret ;  imagines  visionum  Apocalypsis  beali  Joannis , 
quibus  septenirionalem  aeque  parietem  ornaret,  qua- 
tenus  intrantes  ecclesiam  omnes  etiam  litlerarum 
ignari,  quaquaversum  inlenderenl,  vel  semper  ama- 
bilem  Cbristi  sanctorumque  ejus,  quamvtsin  imagine, 
contemplurentur  aspeciura ;  vel  dominicae  imarnatio- 
nis  gratinm  vigilantiore  meule  recolcrent;  ve)  exlretni 
discrimen  examinis ,  quasi  coraro  oculis  babentes , 


mariuis  regionibus  advectare  religiosus  emptor  cu-  B  districtius  seipsi  examinare  meminissent. 


rabat. 

Ei  ut  ea  quoque  quae  nec  in  Gallia  quidem  repcriri 
valebant,  Romanis  c  Anibns  Ecclesia;  suae  provi- 
sor  impiger  4  ornamenta  vel  wuniinenta  conferret ; 
*  qtKiria  B  illo,  post  compositum  juxia  regulam  mona- 
sterium,  profecuVne  completa,  multipliciore  quam 
prius  spiritualium  mercium  feu«rc  cumulatus  rcdiit. 
Primo  quod  innumerabilem  librorum  omnis  generis 
copiam  apportavit ;  secundo  quod  reliquiarum  bea- 
torum  apostolormn  martyrumqueClirisli  abuuJautem 
gratiam  muliis  Anglorum  ecclesiis  profuturam  adve- 
xit;  tertio  quod  ordincm  cantandi ,  psallendi  atque 
in  Eccleslt  mimsirandi  juxta  morcm  Romause  insli- 
imionis  suo  roonasterio  contradidit,  postulato  vide- 
licet  atque  accepto  ab  Agatbone  papa  archicantore  ^ 
ecclesiae  bcati  »po*toli  Petri  et  abbate  monasterii 
beati  Jfarliui  *»  Joanne,  quem  stii  futurum  magistrum 
moiiaslerii  Britannias ,  Romanum  Anglis  adducerei. 
Qim  illo  pervcnieus,  nan  solum  viva  voce  quae  Roime 
didicit  eccle>iastica  discentibus  tradidit;  sed  et  imn 
pauca  eti»m  litteris  mandaia  reliquit,  quae  hactenus 
in  ejusdem  monaslerii  bibliotheca  meuioriae  gratia 
servantur.  Quartom,  Benedictus  non  vile  munus  at- 
loIU,  epistolam  privilegii  a  venerabili  papa  Agathone, 
com  licenlia,  consensu,  desiderio,  et  hortatu  Ecgfridi 
regis  accepiaro,  qua  monasterium  quod  fecii  ab  oinni  . 
prorsus  extrinseca  trrupticne  tutum  perpetuo  redde- 
retur  ac  liberum.  Quintum,  piciuras  imaginum  san-  D  baies.  Fecit  hoc  frequens  illius  pro  monasterii  utili- 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

1  Inter.  •  Ornandam. 

*  Proximante  ad.  7  Quo  nec. 

Vaxa  scilicet,  vel.  •  iVti//iis  monasteria. 

9  Convincta. 


Igitur  venerabilis  Benedicti  virtute ,  industria  ac 
reiigione,  rex  Ergfridus  non  minimum  delectatus, 
terram  quam  ad  consiroendum  monasteriuin  ei  d«*- 
naverat,  quia  bene  se  ac  fructuose  donasse  conspe- 
xit,  c  quadmginlaadhuc  familiarum  data  possessionc, 
augmentarecuravit;  ubi  post  anmim  missis  monacbis 
numero  ferme  dccem  et  scptem,  et  praeposito  abbate 
ac  prcsbytero  Ceolfrido,  Benedictus  consultu  imo 
etiain  jussti  praefaii  Ecgfridi  regis,  mouasleriuni 
d  beati  Pauli  apostoli  conslruxit,  ea  duntaxat  ratione, 
ui  uia  utriusque  loci  pax  et  concordia ,  eadem  rer- 
petua  f.miliaritas  conservaretur  el  gratia;  ut  sicut, 
verbi  gratia  ,  corpus  a  capite  per  quod  spirat  non 
poiest  avelli,  capot  corporis  sine T  quo  non  vivit  ne- 
quit  oblivisci,  ita  *  nullus  haec  monasteria  piimorum 
apnstolorum  Iraterna  societate  •  conjuncta  aliijuo  ah 
invicem  tenlaret  disturbare  conatu.  Ceolfridus  aotem 
bic,  quem  abbatem  constituit  Benedictus,  a  primis 
insiiluti  monasterii  prioris  exordiis  adjutor  illi  per 
omnia  strenuissimus  aderat,  ei  cum  eo  lempore  con- 
gruo  Roinam  discendi  necessaria  simui  et  adorandi 
gratia  adierat.  Quo  tempore  etiam  presbyternm  Ea- 
stervinum  de  monasterio  beati  Tetri  eligens  abbatem, 
eidem  raonasterio  regendi  jure  prefecit ,  ut  quem 
solus  non  poterat  laborem ,  socta  dilectissimi  com- 
militonis  virtute  levius  ferret.  Nec  ab  re  videaiur 
cuiquam  duos  unum  monasterium  simul  habuisse  ab- 


4  Otnamnla  ut  munimenta. 
•  llta. 


VARIORUM  NOTiE. 


•  Quarta.  Flor.  Wig.  scribil  Benedictum  an.  676 
hanc  peregrinationeiii  aggressum ;  sed  quoniam  le- 
gimus  euui  bonorifice  susceplum  ab  Agathone  pnpa, 
qui  non  ante  an.  678  ad  beali  Petri  cathedrain  eve- 
ctus  esl,  hic  annus  poiius  milii  videtur  eligendus.  De 
lioc  itinere  latius  Beda,  iv,  \*.  Shith. 

b  Joanne.  De  ipso  Joanne  ac  privilcgio  Agathonis 
papae  latius  agit  Beda  iv,  18.  Smith. 

c  Quadraginta.  Etiam  qoadraginia  legit  Ploreniius 
Wigoruiensis ;  unde  corrigendus  Matlhaeus  Westmo- 
nasteriensis  monachus  qui  sexaginia  familias  habet. 
Porro  famiiiae  noinine  intelligit  Bcda  bidam  seu  ca- 


rucatam ;  et  prisci  homines  carucatam  aesiimabant 
terrae  pontonem  unius  aratri  cullurae  quolibet  anuo 
sufficientem,  qtiod  Waraeus  annotavit.  Mabill. 

d  Beaii  Pauli.  Mouaslerium  hoc  an.  68i  inchoavit 
Benedictus,  Ceolfridus  perfecit  an.  681 ;  id  quod  te- 
statur  velus  inscriptio  parieti  ecclesiaj  quondatii  in- 
sculpta  hunc  in  moduiu :  Dedicaio  eccletice  sancti 
Paufi  viii  Kulend.  Maii,  an.  15  Ecgfridi  regis,  Ceot- 
fridi  abbai:s,  ejusdem  ecctesice  Deo  auclore  condiloris, 
anno  4.  Sic  apud  Waraeum  et  Monasticum  Anglica- 
num,  nam  Bollaiid.  anno  16  habct.  Ma:ill. 
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tate  proteetio,  crtber  trans  Oceanum  egfessos  incer-  A  domando ,  vel  ventilabrum  manu  eoncutfcftd»,  tel 


tusque  regressus.  Nam  et  beatissimum  Petrum  apo- 
atolum  Ronrce  pontifices  *  sub  se<duos  per  ordinem 
ad  regeodam  Ecclesiam  constiluisse,  causa  instante 
«necessaria,  tradunt  historiae.  Et  ipae  magnus  abbas 
Benedictus,  sicut  de  iilo  beatus  papa  Gregorius  scri- 
bil ,  duodecim  abbates  suis  discipulis ,  prout  ulile 
judicawH  ,  sine  cbaritaiis  detrimento,  imo  pro  au- 
ginento  oliaritatis  praefecit. 

SuscepK  igitur  memoratus  vir  curam  monasterii 
Tcgendi,  tiono  ex  quo  fundatum  est  anno.  Permansit 
in  eo  usque  ad  obilum  suum  annis  quatuor,  vir  no- 
IriHs,  sed  insigne  nobilitatis  non  ad  jactantiae  mate- 
riem,  ut  quidam,  despectumque  aliorum,  sed  ad  ma- 
jorem,  ut  Dei  servum  decet ,  animi  nobilitatem  con 


aliud  quid  tale  gercodo.  Erat  enim  et  vlriboa  fortil 
juvenis,  et  lingua  suavis ;  sed  et  animo  Mtaria  9  et 
beneficio  largot ,  et  bonestos  aapeetu.  Eodem  400 
fratres  cxtcri  cibo,  semper  eadem  veacebatur  in 
domo ,  ipso  qno  priusquam  *  abba*  essct  eotumutti 
dormiebat  in  loco,  adeo  ut  etiam  raorbo  editepnBs  el 
obitus  sui  certia  ex  slgnis  jam  phescioa,  duos  adhoe 
dies  in  dormitorio  fratrum  qaiesceret.  Nam  quinquo 
reliquos  usque  ad  exhus  horam  dies  In  secrettort  ae 
sede  locabat :  qua  die  quadam  egrediens,  et  subdfo 
residens,  accitis  ad  se  fratribua  cunctis,  more  «alurai 
misericordia  osculuin  pacis  eis  fleniibus  ac  de  aba- 
cessu  tanti  Patris  et  pasloris  moerentibus  dedt. 
b  Obiit  autem  * c  per  Nonas  Martias,  noctu,  fratribua 


vertens.  Paimeiis  quippe  erat  abbatis  sui  Benedicti,  B  matutinae  psalmodi»  laude  vacantibus.  Vigimi  qua- 


sed  amborum  tanta  meniis  ingenuitas,  taiis  mundanae 
ingenuitaiis  fuit  pro  nibilo  contemptus,  ut  neque  iste 
•monasterium  ingressu?,  aliquem  sibi  prae  caeieris  ob 
4ntuitum  eonsanguinitatis  aot  nobilitatis  honorem 
qtuetendum ,  neque  ille  putaret  offerendum ,  sed 
sequali  cum  fralr.bus  lance  boni  propositi  juvenis 
gloriabatur  se  regutarem  per  omnia  servare  discipli- 
nam.  Et  quidem  cum  fuisset  minister  Ecgfridi  regis, 
relictis  semel  negotiis  saxularibus ,  depositis  armis, 
assumpta  militia  spirituaH ,  tantum  mansit  bumilis, 
frairumque  simillimus  aliorum,  ut  venlilare  cum  eis 
«t  triiurare,  oves  vitulasque  mulgere,  in  pistrino,  in 
horto,  in  coqnina,  in  cunctis  monasterii  operibos 
jucundtis  et  obediens  gauderet  exerceri.  Sed  et  ab- 


tuor  annorum  erat  cum  monasterium  peteret ,  dutr- 
decim  in  co  vixit  annis,  septem  presbyteratu  funetus 
est  annis,  qualuor  cx  eis  monasterii  regimen  agebat; 
ac  sic  terrenos  artus  moribundaque  membra  retin- 
quens,  ccelestia  regna  petivit. 

Verum  his  de  vita  veuerabilis  Eaatervini  breviter 
praelibatis,  redeamus  ad  ordinem  narrandi.  Conali- 
tuto  illo  abbate  Benedictus  monaaterio  beati  Ketri 
apostoli,  constituto  et  Geolfrido  mouaaterio  beati 
Pauli,  non  multo  post  teroporis  spatio  d  *  quhila  tiee 
de  Britannia  Romam  *  aecurrens,  innumeria  sicot 
semper  ecclesiasticos  um  donts  eommodonim  locu- 
pletatus  redHt,  magna  quidem  copia  votuminum  sa- 
erorum,  sed  non  roinori,  sicut  et  prius,  sanctamm 


batis  regimine  graduque  assumpto,  eodem  animo  quo  G  imaginum  munere  dilatus.  Nam  et  tunc  domtaica 


prius  manebat  ad  omnes ,  juxta  id  quod  quidam  sa- 
piens  admonet  dicens:  Rectorem  U  eonttiiuerunt,  noli 
txlolli,  ted  esio  in  t//ts,  quasi  unus  ex  illis,  mitisf  affa- 
MUs,  et  benignus  omnibus.  Et  quidem  ,  ubi  opportu- 
«um  *  comperiebat,  peccanies  regulari  disciplina 
1  coercens,  sed  magis  tamen  ingenita  diligeudi  con- 
soetudine  sedulus  admonens ,  ne  qui  peccare  veliet, 
et  linipidissimam  vultus  ejus  lucem  nubHo  sibi  suae 
inquietudinis  abscondere.  Saepe  pro  curandis  mona- 
sterii  negotiis  alicubi  digredicns,  ubi  operantes  inve- 
nit  fratres,  solebat  eis  confestim  in  opere  conjungi , 
*el  aratri  gressum  stiva  regendo,  Tel  ferrum  maileo 


historiae  picluras  quibus  totam  beaue  Dei  genitrkis, 
quam  in  monasterio  majore  feceiat,  eoclesiam  iii 
gyro  coronaret;  imagines  quoque  ad  omandum  mo- 
nasterium  ecctesiamqne  beatiTiPauliapostoli  de  eon- 
cordia  veieris  et  novi  Testam'  nti  summa  raikiBt 
compositas  exbibuit :  verbi  gratia,  Ksaac  tigna  quibus 
imtnolaretur  portantem,  et  Dominum  crttcem  io  qoi 
pateretur  aeque  portantem,  proxima  auper  invicec 
regione,  ptctura  conjunxit.  Item  serpenti  in  orefmi 
a  Moyse  exahato,  Filium  uomln»  io  cruce  exalta- 
tum  comparavit.  Attulit  inter  alia  et  paHia  duo  h<i- 
loserica  incomparandi  operis,  quibut  poMct  sb 


t  Reperiebdt. 
«  Cotrcens,  magh. 
*  Abbas  erat. 
+  Pridie  Nonas. 


VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

1  Quarta  vice. 

•  Occurrens. 

1  Pauli  nostri  de, 

VARIORUM  NOTiE. 


+  S*b  $e  dnos.  Memiuit  bujusee  facti  Epiphattins,  T)  aterio  taocti  Pauli  (legendum  smncti  Petri ,  nam  Ea- 


faeresi  18.  Sunt  et  alia  id  genus  exempla  apud  Eu- 
sebiuro  Pampbilum.  Narcisaus ,  Jerosolymorum  epi- 
scopus,  Alexandrum  m  lib,  vi,  cap.  H;  t heotecnus, 
Cesar^ie  Palaestinseepiscopus,  Anatolium,  in  lib.  vn, 
cap.  Zt ,  cotlegas  babuerunl.  Et  hocce  saecuk)  vii 
sancius  Sulpicius  coadjutorem  Wlfolendum  adoptavit 
«l  S.  PneJ.ectua  Evodiunru  Mabill. 

*  ObiU.  An.  685.  Flor.  Ww. 

«  Ver  Nonas  MarHas.  Unde  Nonis  Martii  sanetua 
Easterw iuua  inscriptua  est  (  ait  Henachenius )  ms. 
Kalendario  abbatte  aancti  Maximini  Trevirensis  et 
Mai  lyrologHs  Benediotino ,  et  Anglicano  R<chardi 
WHfordi  anno  1520'  exeuso  his  verbts :  c  la  mona- 


aterwinus  non  Girviensi  sancti  Pauli  monaaterio,  aed 
Wirensi  sancti  Petri  praefoii)  prope  fluviom  Tinan 
in  Anglia  ,  featum  sancti  Esterwini  abbatis  0>tdem, 
ac  magnae  perfectionri  viri  i.  Florentios  Wigormen- 
sis  scribit,  sancium  virum  per  Nonaa  Martii  anno  685 
pestilentia  sublatum ,  idemque  Easterwini  Trtnsla- 
tionem  ab  Huvetberto  factam  commemorat.  Mabill 

J  Qumta.  Hac  vlce  Romam  petiittsecoodum  Ftor. 
Wig.,  an.  684.  Smitu. 

«  Pauli.  Lege  sancti  Paulini  Notani  episcopi  li- 
brum  ix  de  Virtutibus  sancti  Febcia,  ubi  rationetn 
reddit  cur  aancti  Felicis  sanctas  domos  ummautfou 
assimitatis  pinxerit.  Mabill. 
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/Udfrido  rege  ejusque  consiliariis,  namque  Eegfri-  A  putaret  esse  quatrendam.  c  Et  vere,  inquit,  dico  *o- 


dum  *  postqnam  rediit  jam  interfectum  reperit,  ler- 
raui  trium  famtltarum  ad  Austrum  Wiri  Auminis, 
juxta  oslium  comparavit. 

Verom  inter  laeta  quse  veniens  attulit,  trstia  demi 
reperit  :  venerabilem  videlicet  presbyternm  Ea- 
$iervinifm  quem  abiiurus  abbatera  constituerat,  si- 
mul  et  fratrum  ei  commissorum  catervatn  uon  pau- 
cam,  per  cuncta  grassante  pestilentia,  jam  migrasse 
de  saaculo.  Sed  aderal  et  solameu,  quia  in  loco  Ea- 
stervini  virum  «que  reverentissimum  ac  mitissimum 
de  monasterio  eodem,  Sigfridum  videlicet,  diaco- 
num,  eleciione  fratrura  suorum  simul  et  coabbatis 
ejus  Ceolfridi,  mox  substitutum  cognovit;  virum 
BdentSaquldemScripturarum  sufOcienter  instructum, 


bis,  quia  in  coroparatione  duorum  malorum,  tolcra- 
bilius  mihl  multo  est  totum  hunc  locum  in  quo  mo- 
nasterium  feci,  si  sic  iudicaveril s  Deus  in  solitudi- 
nem  sempiternam  redigi,  quam  ut  frater  meus  car- 
nalis,  quem  novimus  viam  veritatis  non  ingredi,  •  in 
eo  regenda  post  roe  abbatis  nomine  succedat.  Ideo- 
que  inultum  cavetote,  fraires,  semper,  ne  seciniduiu 
genus  unquam,  ne  deforis  aliunde,  vobis  patrem 
quoeralis.  Sed  juxta  quod  regula-  magnl  quondam 
abbatis  Q  Benedicti,  juxta  quod  7privil«gilnostri  conli- 
nenl  decreu,  in  conventu  vestne  congregationis 
communi  consilio  perquiratis,  qui  secuiidum  vitse  roe- 
ritum  et  sapientiae  doctrinam  aptior  ad  tale  roiniste- 
rium  perficiendum  digniorque  probetur,  et  quemcun- 


mortbus  optimis  ornatum,  mira  abstinenlise  virtute  w  qne  omnes  unanimi  chartatis  inquisitione  optiiuum 


pneditum»  sed  ad  custodiam  viriutum  animi,  cor- 
poris  inflrmttate  non  minime  *  depressum,  ad  con- 
servandam  cordis  innocentiam  nocivo  et  irremedia- 
bili  pulraonum  vitio  laborantem. 

Nec  multo  posl  etiam  Benedictus  ipse  morbo  coe- 
ptt  iugruente  fatigari.  Ut  enim  lantam  religionis 
Jnstaniiam  eiiam  patienliae  virtus  adjuncta  probaret, 
divina  utrumque  pietas  lemporali  aegritudine  pro- 
stravii  in  lectum,  ut  post  aegritudinem  morte  de- 
vtctam  perpetua  supernae  pacis  et  lucjs  quiete  refo- 
veret.  Nam  et  Sigfridus,  ul  diximus,  longa  iuterio- 
rum  molestia  castigatus  diem  pervenit  ad  uliiinura. 
JJi  Benedictus  per  triennium  languore  paulatim 
aecrescenle  tanta  paralysi  dfcsolutus  est,  ut  ab  omni 


cognoscentes  elegcritis ,.  bunc  vobis  accito  episcopo 
rogetis  abbatem  consoeta  benedictione  8  firmari. 
Nam  qui  carnali,  iuquit,  ordine  earnale*  filios  ge- 
nerant,  carnaii  necesse  est  ac  lerrenaa  suae  liaeredi- 
taii  carnaies  terrenosque  quaerant  Iweredes ;  at  qul 
spirituales  Deo  filtos  *  spirituali  semiue  verbi  pro- 
creant,  spiritualia  oportet  siut  cuncta  qu«  agunu 
Inler  spirituales  suos  liberos  eum  inajorem  qui  am- 
pliori  spiritus  gratia  sit  prxdilus  a?stimeut,  quQmodo 
terreni  parentes  quetn  primum  partu  fuderint,  eum - 
priacipium  liberorum  suorum  cognoscere,  et  cacte- 
ris  in  partienda  sua  h  ereditale  praeferenduia  ducere 
solent. > 
Neque  boc  reticendum,  quod  venerabilis  abbas 


prorsus   inferiorum  merobrorum   factus  sit   parte  C  Benediclus  ad  temperandum  saepe  longae  noclis  we- 


praemortuus,  superioribus  solum  sine  quorum  vjta 
viverc  nequit  bomo,  ad  ofiicium  patientiae  virtu- 
lemque  reservatis ;  studebat  in  dolore  semper  Au- 
eiori  gratias  rererre,  semper  Dei  laudibus  frafernisve 
Jiortalibu*  vacare.  Agebat  Benedictus  adveniemes 
^aeptus  ad  se  fratres  de  custodienda  quam  statuerat 
regula  firmare :  c  Neque  enira  putare  habetis,  in- 
quit,  quod  ex  meo  hsec  qua?  vobis  statui  decreia 
indoctos  corde  protulerim.  Ex  decem  quippe  et 
septem  monasteriis  quae  inter  longos  mea3  crebrae 
peregrinationis  discvrsus  optima  toinperi,  hscc  uni- 
▼ersa  didici,  et  vpbis  salubriter  observanda  contra- 
didi.  t  Bibliotbecam  qnam  de  Boma  nobilissimam 
copiaaissiaaroque  advexerat,  ad  instructionem  Ec- 


dium,  quam  praa  infirmitatis  onere  ducebat  insom- 
nem,  advocato  lectore,  vei  exemplar  patienti»  Job, 
vel  aliud  qttid  Scripturarum  quo  consolaretur  aegro- 
lus,  quo  dcpressus  in  inQinis  vivacius  ad  supema 
erigeretur,  coram  se  recitari  jubebal.  Et  quia  nulla- 
tenus  ad  orandum  surgere,  non  facile  ad  explendum 
solilae  psalmodiae  cursum  linguam  vocemve  polerat 
levare,  didicit  vir  prudens,  affectu  religionis  dicUn- 
te,  per  singulas  diurnae  sive  noclurnae  orationis 
boras  aliquos  ad  se  fratrum  vocare,  quibus  psalmos 
consuetos  duobus  in  choris  resonantibus,  et  ipse 
cum  eis  quatenus  poterat  psalieudo,  quod  per  se  so» 
lum  nequiverat,  eorum  juvamine  suppleret. 
At  ubi  uterque  abbas  lassatus  infirraiUle  diutina^ 


elesjae  necessariam,  aollicitc  servari  integram,  nec  Djam  se  morti  vicinura>  nec  regendo  monasterio  ido- 
per  incuriam  fodari,  *  aut  passiro  dissipari  praecepil.  Deum  fore  conspexit,  Unta  namque  eos  affecit  infir» 
Sed  et  hoc  sedulus v  eisdem  solebat  iterare  manda-  mius  canais  ot  perflceretur  in  eis  virtus  Gbristi^  ut 
tuin»  nequis  in  electione  abbatis,  generis  prosa-  curaquadamdie  desiderantibuseisse  invicem  prius- 
a9  etnon  magis  vivendi  docendique  probitaiem     quam  de  hoc  saeculo  migrarent  videre  et  alioqui, 

VULGATORUM  VABIANTES  LEGTIONES^ 


Prbuquam. 

Amtiparsim. 
Ejudem. 


*  hnttgendo. 

T  PrivUegii  vettrL 

•  Ffrmare. 

9  Sidriiuale*  tilio*. 


VABKORUM  MOTifi. 


«  Benediai.  Magnus  abbas  Benedictus,  in  regulae 
c^p.  64,  praecipit  ut  c  vitac  merito  et  sapientiae  doc- 
trma  eligatur  (abbas)^quem  sibi  omniaconcors  coi>- 


gregatio  secundum  timorem  Dei  cteaeriL  t  Eamdem* 
regulam  inculcat  eliain  Ceolfridus.  SUbilu 
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SigfriJus  in  feretro  deportaretur  ad  cubiculum  ubl 
Benedictus  et  ipse  sno  jacebal  in  grabato,  eisque  uno 
in  loco  ministrorum  manu  composiiis,  caput  ulrius- 
que  in  eodem  cervicali  locaretur,  lacryinabiii  specta- 
culo,  nec  tanium  babuere  virium  ut  propins  posita 
ora  ad  osculandum  se  alterulrum  conjungere  pos- 
sem;  scd  et  boc  fraterrio  compleveruut  officio  :  inilo 
Benedictus  cum  eo,  cumque  universis  fratribus  $a- 
luhri  consilio,  acciit  abbatcm  Ceolfridum,  quem  rao- 
ilasterio  beati  Pauli  apostoli  praefecerat,  virum  vi- 
delicet,  sibi  non  tam  carnis  necessitudine ,  qunm 
rirtulum  societate  propinquum ;  et  eum  utrique  mo- 
nasterio  cunctis  faventibus,  atque  boc  utillimum  ju- 
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A  dicantibus ,  praposuit  Patrem;  safubre  ratus  per' 
omuia  ad  conservandaro  pacem,  unitaiem,  concor- 
diainque  iocorum,  si  unum  perpetuo  patrem  recto- 
remque  lenerent;  commemorans  sacpius  Israeiitici 
regni  exemplum,  quod  inexterminabile  semper  exte- 
ris  nationibus,  inviolatumque  perduravit,  quandia 
unis  iisdemqne  suae  gentis  regebatur  a  ducibus;  at 
poslquam  praccdentium  causa  peccatorum  iuimico 
ab  invicein  est  certamine  diremptum,  periit  paulis- 
per,  et  a  sua  concussum  soliditate  defecit.  Sed  et 
evang elicam  illam  monebat  sine  iutermissione  reco- 
iendam  esse  sententiam,  quia  omne  regnum  in  teipse 
divisum  desolabitur. 


LIBER   SECUNDUS. 


Igitur  post  b«c  revolulis  mensibus  duobus,  primo  B  rant  psalmum,  qui  babet  in  capite  :  Deutt  quit  sfoif- 


fenerabilis  ac  Deo  diiectus  abbas  Sigfridus,  per- 
transilo  igne  et  aqua  tribulalionum  temporalium, 
ihductus  est  in  refrigerium  sempiterna  qutetis,  •  in- 
rroiit  iu  domum  regni  coeleslis,  in  bolocaustis  per- 
petu»  laudationis  reddens  sua  vota  Domino,  quae 
sedula  labiorum  mundorum  diatinctionc  promiscrat : 
ac  deinde  adjunctis  aliis  menibus  quatuor,  vitiorum 
viclor  Benedicius  et  virtutum  patratnr  egregius, 
victus  infirmftate  carnis  ad  extrema  pervenU.  Nox 
ruit  bibernis  algida  flaiibus  :  dies  illi  m«»x  sancta 
1  nascitura  «tcm*  faltcitatis,  serenitatis  et  lucis. 
Cniivenerunt  fratres  ad  crctesiam,  insomnes  oratio- 
Bibus  et  psalmis  transigunt  umbras  noctis  :  el  pa- 
rernae  deceasionis  pondus  continua  divinae  laudis 


iis  erit  tibi  ?  Cujus  toius  lioc  resonat  textus,  qood 
inimici  nominis  Chrisii  sive  carnales  sive  spiriluales, 
semper  Ecclesiam  Chrisli,  semper  animam  quamqoe 
tidelem  disperdere  ac  dissipare  conentur;  sed  econtra 
ipsi  confusi  et  couturbati,  sint  periiuri  in  sdcculom, 
enervaute  illos  Domino9cui  nou  est  quisquam  similis, 
quiestsnlusaltissimus  supcromncm  terram.  Undere- 
cte  dabatur  inteliigi  ccelilus  dispensatum,  ul  talis  dice- 
retur  psalmus  ea  bora  qua  exiret  de  corpore  anima, 
cui  juvante  Domino  nullus  praevalere  posset  ininrt- 
cus.  b  Sexto  dccimo  postquam  monasterium  funda- 
vit  anno,  quievit  in  Domino  confessor,  pridie  Iduum 
*  Januariarum,  sepultus  in  ecclesia  beati  apostoli  Pe- 
tri ;  ut  quem  degens  in  carne  semper  solebat  amare. 


modulatione  solanlur.  Alii  cubiculum  in  quo  ?ger,  q  quo  pandente  januam  regni  cceiestis  intrabat,  ab 


anirao  robustus  egressum  mortis  et  viiae  exspectabai 
ingressum,  non  deserunt.  Evangelium  tota  nocte 
pro  doloris  levamine,  quod  et  aliis  noctibus  fieri 
ronsueverai,  a  presbytero  legitur;  dominici  corpo- 
ris  et  sanguinis  sacramentum,  bora  exitus  instante, 
pro  viatico  datur;  et  sic  auima  illa  sancta  longis 
flagcllorum  felicium  excocta  atque  examinata  flam- 
mis  luteam  carnis  fornacem  deserit,  et  superme 
beatif udinis  libera  pervolat  ad  gloriam.  Cojus  egres- 
siti  victoriosissimo,  neque  ab  immundis  spirilibus 
aliqualenus  impediendo  vel  retardando,  etiam  psal- 
mus  qui  tum  pro  eo  canebatur ,  testimoniura  dat, 
Namque  fratres  ad  ecclesiam  principio  noctis  con- 
currentes,   psalterium  ex  ordine  decantantes,  ad 


hujus  reliquiis  et  altari  post  mortem  nec  corpore 
longius  abesset.  Sedecim,  utdiximus,  nunos  monaste- 
rium  :  rexit  primos  octo  per  se  sine  alterios  assunt- 
ptione  abbatis;  reliquos  totidem  viris  venerabilibus 
et  sauctis  Eastervino,  Sigfrido  et  Ceolfrido  abbatis 
se  nomine,  auctoriute  et  officio  juvantibus ;  primo 
quatuor  aunos,  secundo  tres,  tertio  unura. 

Qui  et  ipse  tertius,  id  est  Ceolfridus,  indostrius 
per  omuia  vir,  acutus  ingenio,  actu  impiger,  matu- 
rus  animo ,  religionis  zelo  fervens,  prius,  sicot  ei 
supra  inemiuimus,  jubente  pariler  et  juvante  Bene- 
dicto,  monasterium  beati  Pauli  apostoli  septen  ao- 
nis,  fundavit,  perfecit,  rexit ;  ac  deinde  utriqoe  mo- 
nasterio,  vel  sicut  rectius  diccre  possumos ,  iu  doo- 


octogeaimum  tunc  et  secundum  cantando  penrene-  D  bos  locia  posito  uni  monasterio  beatorum  apostolo- 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 
1  Nascitur.  •  JanuarU. 

VARIORUM  NOTiE. 

coenobii,  et  quidem  anno  685  contigit.  Item  ex  morte 
Ceolfridi  abbatis,  quam  vn  Kalend.  Octob.  anno  716 
evenisse  infra  nuui.  21  tteda  diserte  affirmal  Ceot 
fridusvero  sex  aute  Biscopi  obiuim  mensibus  abbas 


•  Intront.  Nempe  xi  Kal.  Sepfemb. ,  quo  die  iu 
Fasiia  Benedictinis  memoratur;  et  quidem  an.  689 
quatuor  mensibus  ante  Benedictum ,  qut  Januario 
insequenie  moriuus  est. 

b  Sextodecimo.  Anno  proinde  non  703,  uti  scrihit 
Matt.  Weslm.,  sed  690,  incunte  sii|iiidein  anno 
*\1\  Wirerouthense  monasterium  condiium  est. 
Smith.  —  Id  confirmatur  ex  morte  Easierwini  su- 
periu»  num.  8  relata  ,  quae  anno  duodcc  iuo  conditi 


utrique  coenobio  praelatus,  regimeu  tenuit  vifinti  et 
octo  annos9  ex  num.  45  nempe  incboatos  :  qui  calcu- 
lus  a  mense  Julio  anni  689  ad  Octobrem  asni  716  nu- 
meratur.  Mabiill, 
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rnm  Petri  et  Pauli,  viginti  et  oclo  annos  solerti  re-  A  docendo  vel  vivendo  %  pracipere  formam ;  raulta  diu 

sccum  roenie  versans,  uiilius  decrevil,  daio  fratri- 
bus  prsecepto,  ut  juxta  sui  statuta  privilegii  jtixtaque 


gimioe  praefuit;  et  cuncta  quae  sutts  pnedecessor 
«gregia  virtutum  opera  corpii,  ipse  non  segnius  per- 
ticere  curavil.  Siquidem  inter  caiera  monasterii  ne- 
«essaria  quae  longo  regendi  tempore  dispouenda 
comperit,  etiam  plura  fecit  oratoria;  altaris  et  ec- 
clesi»  vasa,  ?el  vestimenta  omniagenerisampliavii; 
bibliotbecam  utiiitsque  monasterii,  quam  Bened  cius 
abbas  magna  coepit  instantta,  ipse  non  minori  ge- 
njinavii  industria  :  ita  ut  tres  ft  pandectes  novao 
trauslationis,  ad  unum  vetusta  translatiouia  qu«  m 
de  Roma  attulerat,  ipse  super  adjungerei ;  quorura 
unum  senex  Romam  rediens  secum  inter  alia  pro 
munere  sumpsii^  duos  utrique  monasterio  reliquit  : 
dato  quoque  cosmograpborum  codice  mirandi  ope- 


regulam  sancli  abbatis  Benedicti,  de  suis  sibi  ipsi 
Patrem  qui  aptior  esset  eligereot,  Bipse  •  beatorum 
apostolorum  ubi  juvenis  cuin  Benedicio  fuerat : 
qjiatenus  et  ipse  ante  mnrtera  aliquandia  saecuJi 
curis  absolutus,  liberius  stbimet  secreta  quiete  va- 
caret;  et  illi  suinpto  abbate  juvcniore,  peifeciius 
juxta  aetalem  magkiri  qiuevitae  regularis  esseot  insli- 
tuia  servarent. 

Obniteiitibus  iicet  primo  omoibus ,  et  in  lacry- 
mas  singultusque  genua  com  obsecratione  crebra 
flecleniibus,  faclum  esl  quod  voluit.  Tantaque  erat 
proflciscendi  cupido,  ut  tertia  die  ex  quo  fratnbus 


ris,  qtiem  Rom»  Benedictus  einerat,  terrain  octo  ^  secretum  sui  propositi  aperuir,  iter  arriperet.  Timc- 


familiarurn  juxta  fluvium  Fresca  ab  Aldfrido  rege  in 
Scripturis  doctissimo  in  possessionem  monasterii 
beati  Pauli  apostoli  comparavit;  qurm  comparandi 
ordinetn  ipse,  dum  adbuc  viveret,  Bcnedictus  cum 
eodem  rege  Aldfrid»  taxaverai,  sed  priusquam  com- 
plere  potuisset  oiwk.  Verum  pro  iiac  terra  postmo- 
dom,  Osredo  regnante,  Ceolfridus,  addiio  prelio  digno, 
terram  xx  familiarum  in  loco  qui  incolarom  lingua  ad 
villam  Sambuce  vocalur,  quia  baec  vicinior  eidein  mo- 
MSterio  videbatur,  accepit.  Missis  Homain  monacliis 
tempore  [Supp.  beaiac]  recordationis  Sergii  papse, 
privilegiuro  ab  eo  pro  tuitione  sui  monasterii  inetar 
iliius  quod  Agatbo  papa  Benedicto  dederat,  accepit ; 
quod  Britannias  perlatum,  el  coram  synodo  patefac-  p 


bat  enim  quod  evenit,  ne  priusquam  Romam  perve- 
nire  posset,  obiret;  simul  devitans,  ne  ab  amicis 
sive  viris  principalibus  quibus  cunctis  eral  bonora- 
bilis,  ejus  coepta  reUrdarentur,  et  ne  pecunia  dare- 
tur  illi  a  quibusdam,  quibus  retribuere  pro  tempore 
nequiret  ;.  banc  babens  semper  consuetudinem,  ut 
si  quis  ei  aliquid  muneris  offerret,  Iioc  iili  vel  staiim 
vel  post  intervallum  competens,  noo  minore  gratia 
rependeret.  Cautaia  ergo  primo  mane  missa  in  ec- 
cle*ia  beals  Dei  genitricis  semperque  virginis  Ma- 
ria  et  in  ecclesia  apostoli  Peiri  pridie  Nonas  Juniaa, 
quinta  feria,  et  communicantibas  qui  b  aderant,  co»- 
liuuo  praparatur  ad  eundom.  Conveniunt  omnes  in 
ecclesiam  beati   Petri,  ipse  tbure  incenso  et  dicta 


tum,  praesentiuni  episcoporum  simulelmagnifici  regis 
Akifridi  subscriptione  conftrmatum  est,  quomodo 
eiiam  prius  iilud  sui  temporis  regem  et  episcopos 
in  s>  nodo  pubiice  coniirmasse  non  latet.  Temporibus 
illius  tradens  se  monasterio  beati  Petri  aposloli, 
quod  regebat  veleranus  ac  religiosus,  el  in  omni 
tam  saculari  quam  Scripturaram  sciemia  eruJitus 
Cbristt  famulus  Witmer,  terram  decem  familiarum 
quam  ab  Aldfrido  rege  in  possessionem  acceperat  ia 
ioco  villae  qua  Daldun  nuncupatur,  eidem  monasie- 
no  perpetnas  possessionis  jure  donavit. 

At  ubi  Ceolfridus  post  moltam  regularis  obser- 
vautue  discipiinam  quam  sibi  ipsi,  pariter  ac  suus 
Pater  Benedictus,  providus  ex  priorum  auctoritate 
•ontribuit;  post  ineomparabilem  orandi  psallendi- 
que  solertiam,  qua  ipse  quotidianus  *  exerceri  non 
drsiii ;  post  mirabilem  et  coercendi  improbos  fer- 
Vi»rem,  et  modestiam  consolandi  inQrmos ;  post  in- 
soliiara  *  rectoribus  et  escse  polusque  parcitatem, 
et  babitus  viliiatem ;  vidit  se  jam  senior  et  plenus 
dierum  uon  ullra  posse  subdilis  ob  impedimeutum 
aupremae  xiatis,  debitam  spiritualis  exercitii  vel 


oratione  ad  altare,  pacem  dat  omnibus,  stws  in  gra- 
dibus,  tlinribulum  baben*  in  manu  :  bincflelibusuui- 
vcrsorum  inter  litanias  resonantibus,  cxeunt ;  beati 
Laureutii  marlyris  oratorium?  quod  io  doruiitorio 
fratrum  erat  obvium,  intrant;  vale  dicens  ultimum, 
de  conservanda  invicem  dilectione,  et  delinquentibus 
juxia  Evangelium  corripiendis ,  admonet ;  omnibus, 
•  si  quid  forte  deliquissent,  gratiam  suae  remissionis 
ct  placationis  oifert;  omnes  pro  se  orare,  sibi  placa- 
losexislere,  si  $iml»  quos  durius  justo  redarguissei, 
obsecrat.  Venitwl  ad  littus ;  rursum  osculo  paci* 
inter  lacrymas  omnibus  dato,  genua  flectunt ;  dat 
orationem,  ascendit  navem  cum  eomitibus.  Ascen- 
dunl  et  diacones  Ecclesi*  cereas  ardetites  etcru- 
p  cem  ferentesauream,  transit  Aumen,  adorat  cmcem, 
ascendit  equum  et  abiit,  relictis  in  monasteriis  suis 
fratribua  nnmero  forme  sexcentis. 

lllo  autem  abeunte  cum  sociis,  redeuni  ad  eccle- 
siam  fratres,  se  ac  sua  Domino  fletibus  et  oralione 
commendant :  et  post  non  grande  intervallum,  coui- : 
pleta  horae  tertite  psalmodia,  rursum  conveuinnt 
omnes;  quid  agendum  sit  consulunl;  orando,  psal- 


VULGATORUM  YARIANTES  LECTiONES. 


4  Pandecta  nowe  translaiione*  quam  de. 

•  lp*e  exerceri. 

*  Heetoribus  etccc. 


•  Beatorvm.  Per  scril>anim  incuriam 
ofiiini  bacc  verba,  ut  coujicit  Mabillonius  ; 
adl.mma.  ^iUTii. 


4  Prw/icere. 

f  Ip$i  beatorum. 

•  Sicubi. 
VARIORUM  NOTiE. 

videntiir         b  Neque  binc  exripit  presbytcros  qtii  plurimi  sinc 
peraertt      dubio  illic  tunc  erant.  Mabill. 
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tendo,  ef  jejonando  Patrem  cltio*  a  Deo  quatfrendom  A  «piritualui  in  monasUea  quiete  Irbertaifs  et  pacis.  Et 


decernoot;  ntonacbi*  benti  Pauli,  fratribos  videiicet 
suis,  per  eorum  quosdnn  qui  aderant,  necnon  et 
soorum  aliquos,  quod  decreverint,  pandunt.  Assen- 
tinnt  et  illi,  fi(  titrorumqne  animus  unus,  omnium 
cotda  sursum,  ornnium  levantur  voces  ad  Dominum. 
Tarniem  die  tertia,  vemente  Dominico  die  Penteco* 
*te*,  eonveniunt  omnes  qoi  *  erant  in  monasterio 
beaii  Petri  2n  concilium,  adsunt  et  de  monasterio 
beati  Paufi  seniorum  non  pauci.  Fit  una  concordia, 
eadeni  ntrorumque  seutcntia.  Eligitur  itaque  abbas 
floaeiberctus,  qui  a  primis  puerili®  temporibus  eo- 
dem  in  monasterio  non.solum  regularis  observantia 
discipfina  instKmus,  sed  et  scribendi,  cantandi.  le- 
gendi  ac  docendi  fuerat  non  parva  cxercitatus  in- 


primum  (fuidem  gratias  agimus  sanctje  et  individuae 
Trinitati,  quod  ipse,  etsi  non  tine  ma&imo  uostro 
riolore,  gemitu,  luctu,  ac  prosectttmne  lacrymarum 
a  nobts  abiit;  ad  suse  tamen  diu  desideratae  quieiis 
gaudia  sancta  pervenit :  dum  ea  qu®  juvcnera  ae 
adiisse,  vidisse  atque  adorasse  semper  recordans  ei- 
sullabal,  etiam  senio  defessus,  beatomm  aposioloru» 
devotus  limina  repetiit.  Et  pest  longos  ampJie*  il 
annorum  hbores  curasque  contiuoas,  quibus  roooa- 
ateriis  regendis  abbatis  jure  praefuU,  ineo»parabili 
virtolis  amore  quasi  noper  ad  oonversatiooera  vitas 
eoBleatis  accitus,  ultima  eotifectus  aeiate,  et  prope 
jam  moritoras,  rorsus  incipii  peregrinart  proCbrista, 
oiio  liberios  prisca  sollicitudinam  sccolariom  spi- 


dnsrria.  Romam  qMoaoe  temporibos  beatae  memoriac  B  neu  camino  spirituali  fervens  componctio»ia  ignts 


Sergii  papas  aecurrens,  et  non  parvo  ibidem  lemporis 
apatio  demoratos,  v  quseque  slbi  nccesearia  judica- 
bat,  *  didicit,  descrtpsit,  re  tuiit ;  insuper  et  dnodecim 
ame  ha»c  annos  presbyteri  est  functus  officio.  Hic 
igilur  etectus  abbas  ab  nmnibos  utriusque  prrefati 
monasterH  fratribus,  atatim  assumptis  secom  ali- 
quibui  firairum,  venit  ad  abbatem  Ceolfridum  cursum 
•  navis*  qtntOceanum  transiret  *  exspectanlero  :  quem 
elegeratit  abbatem  *  nuntiant :  Deo  gratias,  respon- 
dit ,  eleetiouem  confirmat ,  et T  commendatoriam  ab 
eo  epistolam  apostolico  papae  •  Gregorio  deferendam 
auscepit ;  eojos  memoria»  causa,  •  potavimtis  etiam 
iii  hoc  opere  versus  aliqnot  esse  ponetidos. 
<  Domfno  in  Domino  dominornm  dilectissimo,  ler- 


absomat.  Deinde  etiam  vesirae  Paternttaii  supfdi- 
camus,  ut  qood  nos  facere  non  roeruimus,  vos  erga 
illum  ullimae  pietalis  sedoli  monus  expieatis  :  pro 
certo  sctentes  qoia  etsi  vos  corpus  tabetis  ipsius,  et 
nos  tamen  et  vos  Deo  devotum  ejus  spiritum  sive  iu 
corpore  manentem,  sive  cameis  vinculis  absolutum, 
magtium  pro  nostris  excessibus  apud  siipernam  pie- 
laiem  intercessorem  babemus  et  patronuui.  >  Et  cae- 
tera,  quae  epistolae  sequentia  continent. 

Reverso  autem  domum  Iluaetbercto,  advocator 
episcopus  Acca,  et  sOli*a  illuro  b  io  abbatis  officium 
benedictione  confirmaL  f  Qai  iu*ter  innumera  rao- 
nasterii  jura  quae  juvenili  sagax  solertia  recupera- 
hat,  bec  inprimis  omnibus  delectabiie  et  graiificum 


w  — 
qoe  beatisslmo  papas  Graegorio,  Huaeiberctus  homilis  u  fecit :  sustulH  osta  Kaatervim  abbatts,  quae  in  por 


aervus  vester,  abbas  caenobii  beatissimi  apostotorum 
prineipis  Petri  in  Saxonia,  perpetuam  in  Domino 
salutem.  Gratias  agere  non  cesso  dispensationi  su~ 
perni  elaminis,  iirta  cum  sanctis  fratribus  qui  mecum 
In  his  locis  ad  inveniendam  requkm  animabus  suis 
suavissimum  Christi  jogom  pnriare  desiderant,  quod 
te  nostria  tempnribos  tam  glorifleum  electionis  vas 
regimini  totius  Ecclesia?  prattcere  dignatus  est,  qua- 
tenus  per  boe  quo  ipse  iroplerfs  lumeo  veritatb  et 
Adei,  eiiam  mmores  qoeeqne  afttim  jubare  soie 
pietatis  aapergeret.  Commendamos  aotem  tu«  sancta 
benignitati,  dileetissime  in  Cbristo  pater  et  donroe, 
venerabiles  Patris  nostri  dileetissimi  canos,  Ceolfridi 


licu  ingressus  ecclesia  beati  apostoli  Petri  eram 
posita;  neenon  et  ossa  Sigfridi  abbatis  ac  magtstri 
quondam  sui,  qtiae  foris  sacrarium  ad  meridiein  fue- 
rant  coudita,  et  utraqoe  in  una  tbeca  aed  medie 
pariete  divisa  recludens,  intos  in  eadem  ecclesia 
juxta  corpus  beatt  Patris  Benedicti  c  compoaoit. 
Fecit  aotem  baee  die  natalis  Sigfridi ,  id  est,  oo* 
decimo  Ratendarum  Sepiembrimn,  quo  etiam  die 
contigit  mira  Dei  providentia,  ot  venerandus  Cbristi 
famolos  Witmer,  caji»  aupra  meminimos,  excede* 
ret,  et  in  koeo  obt  praedicti  abbates  prioa  aepolti 
fueraot,  ipse  qul  eorom  imiutor  foerat,  conde- 
retor. 
Cbristi  vero  famnhis  Ceo!fridus,  d  ot  sopradktoa 


tidelteet  abbatis,  ac  notriloria  totorisque  nostra 

VI3LGAT0RUM  VARIANTES  LECTiONES. 

1  Ertftl  tii  mo***tmo  0.  Ptmli  **hrum.  •  Ntmtwt. 

I  Qum  tibi.  »  CommeiidatariaM. 

Dixit,  deuriphti*  •  PutavimHi  tn. 

•  Natii  qui.  •  Quas  intcr. 
'  Ex$peetanlemf  qaem 

VARIORUM  NOTiE. 

*  Grtgoiio.  Viddicet  seCnndo.  Soith.  D  qnam  hic  in  hiRtori*  beatos  a  Beda  appelleior, 


^  In  abb.  o/f.  bened.  confirm.  Jam  tunc  ergo  ab 
episcopis  benedicebantur  abbates,  qnod  etiam,  liii.  i, 
Benediclus  testatur.  Acca  episcopus  fuit  Hagulsw- 
densis  ab  anno  714  ad  740,  de  quo  Beda  in  hist.  v, 
Sl,  perqoam  honorifice.  Mabill. 

•  Patrit  Benedicti.  En  Beda  magnum  abbatem 
Benedielum  suum  ipsoruro  Patrem  vocat,  non  certe 
Benedietom  Biscopum,  com  vivente  Bed*  nullam 
UUcopus  sibi  sacram  babuerit  ecclesiam,  nec  us- 


nec  in  ipsius  Bedae  Martyrologio  louum  habeai.  S»ne 
idem  Beda  in  Vitoe  S.  Cuthlierti  cap.  15  S.  Benedi- 
clum  Cassinatem  vocat  iinctiubmm  Patrem  Bauie» 
dictom,  et  cap.  13,  Beatum  Patrem  Benedietum9  ei 
rursus  cap.  1'j.  Mabill. 

4  Cealfridus.  Vide  hujus  epistolam  ad  NaiUnum 
Pictoruui  regem  de  catnolico  Pasehate  et  tonsura 
v,  21. 
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est,  at!  linihia  beatorum  apoftoforom  tendeas,  prms-  A  feetns  abtit  usque  ad  diem  qoe  defuactos  eat,  hl 


qttam  illo  pervenissef,  lactos  infirmitate  dtem  clausit 
ultiiiiom.  Perveniens  namqoe  •  Lingonas  circa  ho- 
ram  diei  tertiam,  decima  ipsio»  diel  bora  migravit 
ad  Dominuro,  et  crastino  in  ecclesfa  beatorum  Ge- 
minorttm  martyrom  honoriflce  sepultus  esi,  non  so- 
Ium  Anglis  genere  qui  plusqaam  octoginta  nnmero 
in  ejos  foerant  comitato,  sed  et  illins  l«»cf  accolis  pro 
retardato  tam  reverendi  seiris  desiderio,  in  lacry- 
inas  lucinsque  solutis.  Neque  enim  facile  qoisquam 
lacrymas  tenere  potnk,  videns  comites  ipsios  partim 
patre  amisso  eoeptum  iter  agere;  partira  motata  in- 
lentione  qtia  Klmnam  ire  desiderarant,  domuni  magis, 
qoa  honc  septiltom  mintiarent,  reverti ;  partlui  ad 
lumbaat  defuneti  inter  eos  quorum  nec  lingoam 


est,  a  pridie  Nonaa  Jonias  otqoe  ad  septhnum  Ka- 
lendarom  Octobrium  diem,  pcrdies  cxiv,  exceptis 
canomeis  oratroouro  boria,  quolidie  bfc  Psaheriuw 
ex  ordine  decantare  eoravit ;  •  etiam  eom  ad  boc 
per  inOrmitatem  deveniret,  ut  equitare  non  valeus 
ferelre  caballario  vehereuir,  qnotidie  missa  eamata 
salut»ris  liosliae  Deo  munus  offerret,  exiepto  uno, 
quo  Oceanum  navigabat,  et  tribus  ante  exitota 
diehos. 

Obiit  aotem  <*eeptimo  Kalendarum  Oetobrium  die, 
anno  ab  incarnatione  Domini  septingentesimo  sexto 
decimo,  feria  sexta,  post  horam  nonam»  in  pratis 
memoratae  civitatis :  sepultos  io  crastinum  ad  au- 
sirom  ejusdem  civkatis  milliario  primo  in  monasterio 


noverant,  pro  in  exsttngoibili  Patris  affecto  residere.  B  •  Geminorum  astante  ac  psalmos  resonattte  exercito 


Erat  autem  quando  obiit  annorum  septoaginta 
qoatoor,  presbyterii  grado  fonctos  annis  qtiadra- 
ginta  septem,  abl>atis  officium  minislrans  annis  tri- 
glnta  qninqoe,  vel  potios  annis  b  quadraginta  *  tribos, 
qnia  soiKeet  a  primo  tempore  quo  •  Benedietos 
iir  honore  beatissimi  apostolorum  principis  suum 
ecepit  condere  monasteriuin,  ipse  iili  ooroes  indivi- 
duos,  cooperator  et  doctor  regularis  et  mooaaticae 
institutionis  aderat.  Cui  ne  prisci  morem  rigorrg,  vel 
fctatis,  vel  inflrmitatis,  vel  itiueris  unquam  minue- 
ret  occasio;  ei  die  qoo  de  monasterio  soo  pro- 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

*  Anni$  tfibut.  •  Etiam  iune. 

VARIORUM  NOTi£. 

■  Lmgonat.  Hodie  Langret,  sedes  episcopalis  Lug-  C  Hdijuias  ottium,  inquit  Willelmos  Malmesbttriae  n*r- 


non  parvo  lam  Anglorum  qoi  cum  eo  advenerant, 
quam  monasterii  ejosdem  vel  civitatis  incolarom. 
Sunt  autem  Gemim  martyres  in  quorom  monasterio 
el  ecclesia  conditus  est,  l  Speusippus,  Eleosippos, 
Meleusippus,  qoi  ono  partu  matria  editi,  eadera 
Eedesiae  fide  renati ,  simul  cum  avia  soa  Leonilla, 
dignam  loco  illi  sui  martyrii  reliqoere  memoriam, 
qui  piam  etiam  nobis  indignia  et  nostro  parenli 
opem  su»  iniereessionU  et  proiectioms  impea- 
dant. 


dunensi  archiepiscopatoi  in  Gallia  sobjecta. 

*>  Quadraginta  tribut.  Sic  recte  legitur  in  Murty- 
rologio  Bened.  Anglic.  ex  quo eorrigenda  P.trfeiensis 
ediiio  hujos  Historiae,  in  qua  annii  ttibu$  reperitor. 
IIabill. 

•  Benedietm.  Hnjus  eorpos  magno  coemptom  pre- 
lio  Adllwaldos  •  Wintoniensis  eptscopus,  mortnus 
anno  984,  Tborneiam  transtolit.  Gul.  Malms.  de 
Pont.  iv. 

*  t ii  K*t.  Oct.  Ipso  die  insc  riptus  est  Beitcdictiiiia 
Fastis.  Beda  in  Hist.  lib.  v,  cap.  22,  persuasionent 
Piclis  faeiam  de  cathoiico  Pa$chate  et  tontura  triboit 
Ceolfrido,  ejusdemqoe  elegantem  ac  prolixam  epi- 
aiobm  ea  de  re  ad  Naitonum  regem  scriptam  refert. 


nachiis  in  lib.  ni  de  Regib.  Angl.,  cap.  3,  potterio* 
ribnt  annit  ad  mona$ierium9  scilicet  Wiremotliense , 
deindet  banicm  vattaiionit  tempore,  Glatconiam  por- 
tal9  tunt.  Mabill. 

e  Geminarunu  lllud  monaateriom  none  est  prio- 
ratos  convenioalis  Cajionk»rum  Regularinm  orA. 
S.  August.,  sesquimilliari  Gallico  a  Lingonom  civi- 
tale.  Hinc  reliquia?  ossiura  Ceolfridi  posteriorimis 
anAis  ad  monasterium  Wiremutlieose,  deinde,  D.i- 
nicae  vasiationis  tempore,  Glastouiam  advecke  snnt. 
Malms.  de  Reg.  itt,  3. 

1  Speatinput.  Ui  patielmntur  martyrinm  tera- 
pore  Aureliaui  imperatori»,  die  decimo  aeptimo  Ja- 
Ouarii. 


VITA  PROSAICA  SANCTI CUTBBERTI 

EPISCOPI  LINDISFARNENSIS, 

Auctoro  Veuerabili  Bbda  fere  ©qaali. 
(Textoa  ex  Soiltb,  Histotia  Bceles.  Angl.;  notas  ex  MibHloo.  AcU  SS.  ord.  9.  Beoed.  et  S»Hh.] 


OBSERVATIONES  PRiBVIifi  MABILLONH. 

1.  Bfnam  damos  S.  Cnthbeni  seu  Cuberhti  Vitam  , 
ati*m  aotota,  aliam  stricta  oratione a  a  Beda  scriptam, 
proiit  Ipse  tom  in  otriosqoe  VH&  Pnefatione,  tum 
iii  lib.  tii  Hlst.,  cap.  28,  tom  deniqne  in  Indice  Ope- 
ruao  soorum  testatur.  Prosaicam,  utpote  magis  inte- 


D  gram  et  aceoratios  conditam  et  comprobaiam,  pro- 
ferimos  metrcje,  quae  tamen  prior  scripta  esi.  Ter- 
tiam  Cothberti  Vitam  anno  cirea  700  qoatoor  libris 
edidit  monachos  Lindisfarnensis  anonymus  Cuth- 
beiti  squalis,  gravis  quidem  auctor ;  vulgaruotque 
primi  in  suo  Mariio  socii  Boilandiani :  nos  singola- 
ria  duntaxat  exeerpentes,  in  notoias  referemus.  Pra> 


•  Hlam  Vitam  carmine  deacriptam  in  tertia  partefieicOperum,  sectione  teriiavbojus  toml  col.  575  require. 
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ler  lios  aucores,  Turgottusf  primum  quidem  Prior 
mouasierii  Duuelmensis  ord.  S.  Bened.,  dein  Sanct- 
Andreanus  in  Scoiia  episcopus,  subflnem  saeculi  xi 
gcsta  S.  Cuthberti  retulil  in  llisloriam  suam  Dunel- 
inenseiD,  quam  Sinieou  iitonachus  iiidem  Duuehnen- 
sis  ac  praeceptor  paulo  post  in  libros  quaiuor  el 
iu  capiiula  disiiuxii,  eamque  suo  noinine  in*cripsit : 
stt  Joannes  Seldenus  in  Praefatione  ad  ediiioi.em 
Scriptorum  decem  Historiae  Anglicanae  genuino 
thtdicavit  auctori. 

2.  S.  Culhberti  memoria  celebratur  in  aniiquis 
Bedae,  Csuardi,  Wandalberli,  Adonis,  Hrabani  et 
Motkeri  Mariyroloxiis  :  nec  solum  Noriliumbiiae  re- 
gnum,  sed  umversaro  Britanniam  insulam,  adeoque 
omnein  Ecclesiam  suo  spleitdo:e  illustruvit.  Huc 
specat  id  quod  Aicuinus  in  Epigrainuiale  i 78  canit 
in  Iiuhc  modum  :  \ 

Magnus  et  ipse  Pater,  praesul  pastorque,  sacerdos 

Cudtierlti*,  veslrae  jain  decus  Ecclesise; 
Quauta  piis  precibus  Domioo  donaule  peregtt, 

Nou  opus  esi  uoatris  dicere  versiculis : 
Dum  prius  beroic  s  praeclarus  Beda  magister 

Versibus  explicuit  indita  gesta  Patns. 
Lauditms  ac  celebrat  quefu  lota  Britannia  crebns, 

Et  precibus  cogitat  se  auxiliare  piis. 

ifinc  festus  ejus  dies  non  tantum  in  Britanniae  Ec- 
Hesiis  antiquiius  celeberrimus  fuit,  verum  eliam  in 
ajiis  regnis  ac  proviiuiis,  maxiiiie  in  Galiia  xiu 
kalend.  Aprilis.  Quippe  in  libro  Sa<  ramentoruui, 
juteu  Ratoldi  abbatis  Corbeiensis  anie  annum  980 
sctipto,  habetur  peculiare  S.  Cuthbcrti  oflicium, 
praelatio  propria,  ei  bcnediclio  episcopalis,  quae  so- 
leinitioribus  duiitaxat  diebus  adlnberi  solebat.  In 
Collecta  seu  Oralioue  prima  S.  Cutlibertus  martyr 
appellatur.  Sanctus  et  gloriosus  Culberhtus  martyr 
mirabitis  alque  potens  anachorita.  cujus  in  opere 
guudel  Dominus,  interc  ssor  opiimus  et  fortissimus 
protector9  in  Deo  memenlo  nostri  semper  in  conspectu 
Dominif  prmsia  hic  auxilium  et  in  cclerna  scecula. 
Deiude  »equtintur  Oralio  super  obiata  et  Prmfatio , 
poslreiLO  uenediciw,  quain  bic  couimemorare  juvat. 
Domine9  Deus  omnium  gratiarum,  respicere  diynare 
omnemhunc  populum  tuum,  qui  in  honore  tuo  divinis 
famulatur  obscquiis,  el  quidquid  sancto  martyrt  tuo 
Cutberhto  hodierna  die  profuit  ad  beatitudinem,  prosit 
huic  Ecctesue  ad  exemptum.  Amen.  Ut  ipso  interce- 
dcute  sit  in  ei$  fides  recta9  imitabilis  forma.  casia  so- 
brietas,  hospitalis  cliaritas  :  spiritualis  prudenlia,  alta 
sapientia;  mens  humitis,  vita  subtimis.  Amen.  Vt  cum 
anie  tremcndum  judicii  diem  in  coiupectu  tuo  astile- 
rinty  non  damnandam,  sed  mitem  ex  ore  tuo  audiant 
absolutionis  senlentiam.  Quod  iuse  prosstare  digne- 
tur9  etc.  Qoibus  in  locis  marturis  uoineii  in  slricta 
sigoiucalione  pro  confessore  usurpatur. 

3.  Cuthbertus  adolescens  in  Muilros  Ccenobio  ad 
Tioidim  seu  Tuvedam,  regni  Berniciorum,  nunc  ho- 
dicrnae  Sceiiae  fluvium  io  Marcbia  seu  Mersia,  mo- 
nacbum  induit  aimo  1)51,  ibique  conversalus  est  ad 
amium  usque  664  praeposili  aliquaudiu  gcrens  ofli- 
cium  :  quod  postea  iu  Lindisfarue  insula  exercuitad 
auiiuin  676  quo  in  Farne  eremilicam  vilain  exegit 
ad  annum  electionis  suas  in  episcopum  084.  Lindis- 
farnensis  locus,  quem  Insulam  sacram9  Anglice 
Holy-Jland  ob  sanctorum  monacborum  habitatiouem 
vocaul,  accedeute  ac  recedente  rheumale9  inquil 
fieda  lib.  iii  Hist.,  cap.  3,  bi$  quotidie  instar  insutce9 
maris  eircumiuitur  undis9  et  bis  renuduio  littore  cpnti- 
guus  terice  redditur.  Lindisfarne  riicitur  a  Lmdo  flu- 
rio,  cn\  ab  ora  Noi  thumbi  iae  objecta  est ,  excurrente 
fn  mare9  qui  duorum  pedum  habens  latitudinem  non- 
nisi  cum  recesserit  mare  videri  potest9  ut  refert  Tur- 
gottus  in  lib.  ii  Hist.  Duuelin.,  cao.  5.  liinc  ad  sep- 
l.mum  milliare  turo-Austruni  versus  Farne  in&ula 
couspicilur ,  aliissimo  Oceano  inclusa.  Ilic  S.  CutU- 
liertus  diem  supreinum  absolvit,  illic  seoullurain 
consecutus  est. 

4.  Quam  rcgulain  tcnuerit  Culbbui  tus,  paucis  in- 


A  quirendum.  Socii  Bollandiani  innuere  videntur,  S. 
Columbae  abbalis  Hiiensis  regulam  in  monasteriis  a 
Culhberto  lustratis  lum  observatam  fuisse  :  quod  an 
ila  sit,  ex  subjectis  argumentis  lector  dijndicet.  Co- 
lumba  abbas  Scotus  quoad  coronam  et  Pascha  Sco- 
lonim  instituta  sectabatur.  Hcec  autem  dissonantia 
Paschalis  observantim,  inquit  Beda  lib.  m,  cap.  25, 
vivente  Aidano  patienter  ab  omnibus  lolerabatur.  De- 
functo  Finano  qui  post  Utum  fuit,  cum  Colmanus  in 
episcopatu  suecederet  et  ipse  missus  a  Scotia9  gravior 
de  observatione  Paschm,  necnon  et  de  atiis  ecclesiasli- 
ca  vita  disciptinis  controversia  nala  est.  In  mona  te- 
rio  Streancbhalch,  cui  tunC  Hilda  abbatissa  prmfuit, 
symdus  facta  est  anno  6o4  eodem  auctore  cap.  in- 
6eq.  Fmito  conflictu  Colman  videns  spretam  suam 
doctrinam  sectamque  esse  despectam,  assumptis  his 
qui  se  sequi  voluerunt,  id  cst  qui  Pascha  catholicum 
et  tonsuram  coronas  recipere  nolebant9  Scotiam  ( id 
est  Hibeniiain)  regressus  est.  Fratribus  qui  in  Lindis- 
farnemi  Ecclesia  Scotis  abeuntibus  remanere  malue- 

B  niiK,  projpoiiius  est  abbatis  jure  vir  reverendisrimus 
ac  mansuetissimus  Eata9  qui  eral  abbas  in  monaslerio 
quod  vocatur  Mailros  :  quod  aiunt  Colmanum  abitu- 
tum  petiisse  et  impetrasse  a  re^e  Oswio,  eo  quod  essel 
idem  Eata  unus  de  duodecim  pueris  Aidani9  quos 
pr.mo  episcopitus  sui  tempore  de  natione  Anglorum 
erudiendos  in  Christo  accepit.  Eata  Culhberto  toosu- 
ram  habituuique  monasticum  impertivit ;  tonsurain» 
inquam,  uon  Scoticam,  sed  Petri  in  modum  coronm 
spinem  caput  Christi  cingentis,  tesle  anonyrao  moita- 
cbo  Lindisfarnensi.  Bollamli  contiiiuatorcs  suspi- 
caiitur,  anonymi  textum  hoc  loco  internolatum  esse» 
Conjeciui32  fnv<  re  videuir  Bedae  niodo  citati  aucto- 
ritas,  ex  qua  iufereiidum  vidctur,  Scoticos  usus  io 
cmnobiis  Maiirosensi  et  Lindisfarnensi  ad  aunom 
usijue  654,  quo  ce.'ebrata  est  synodus,  retenlos 
fui«se.  Porro  Cutbberlus  anno  651  in  Mailroseusi 
tonsuram  acceperat.  Verum  Eata  abbas,  Colmani  li- 
eet  diseipulus ,  poterat,  ulpote  Angius,   jam  abdi- 

$2  c:isse  Scoticos  mores,  el  ad  Romanos  concessisse. 
Ut  sit,  saiieni  certum  est,  Cuthbertuin  post  syno- 
dum  praelaudalam  Romanae  parti  ac  Benedictioje 
regulae  adb(Psisse.  Certe,  Beda  testanle  in  Vitae  pro- 
saicae  cap.  39,  Cuthbertus  morti  proximus  discipu- 
Jos  admonuisse  ferlur,  ut  cum  iltis  qui  ab  unitate  ca- 
tholiccc  pacis  vel  Pascha  non  suo  tempore  ceiebrando, 
vel  perverse  vitendo  abeiranl9  nutta  ipsis  esset  commu- 
nio.  Et  Anonymus  in  lib.  ui :  Vivens  quoque  ibi9  in- 
qu  t  (nempe  in  Farne  insula)  secundum  sanctam 
Scripturam9  contemplativam  vitam  in  actuali  agens9 
et  nobis  regularem  vitam  primum  componens  consli- 
tuit,  quam  usque  hodie  cum  reguta  Benedicti  observa- 
mus.  Scribebat  porro  anonymus  Mfrido  rege  pacifice 
tum  regnante9  ex  lib.  m,  num.  6,  proinde  ante  annuin 
705,  quo  rex  ipse  decessit.  Jam  ergo  anle  anuum 
7u0  regula  S.  Benedicti  a  monacnis  Lindisfaruensi- 
bus  se,rvabalur  :  imo  vivente  ipso  Cuthberto.  Meri- 
dianam  enim  quietem  Cuthberto  praeposiio  actitabant 

n  roonacbi  illi,  baud  dubie  ex  praescripto  Benedictin^e 

u  regulae  in  cap.  48  :  Posl  Sextam  surgenles  a  mensa 
pausent  in  lectis  suis.  Et  prapositi  ofQcium  quod 
Boisilus  ac  Cuthbertus  sub  abbate  exercuerunt  ex 
ejusdem  regulae  decreto  io  cap.  65  profectum  vide- 
tur.  Nonenim  facile  reperias  praepositum  cum  ab- 
bate  in  eodem  roonasterk),  praeterquam  in  illis  mo- 
nasleriis  qux  Benedictinis  institutis  addicta  erant. 
Denique  Wiifridus,  eximius  regolae  Benedictinja  pro- 
pagator,  consenlientibus  eliaui  adversariis,  postquam 
Scotos  in  praedicta  synodo  revicit,  et  ex  Norlbum- 
bria  vi  veritatis  effugavii,  siue  dubio  desertis  Scoto> 
ruin  canobiis regtilam  S.  Benedicii  imposuit. Quan« 
quam  non  dubilamus,  decrcta  quaedam  seu  statuta  , 
praeler  regulam  S.  Benedicti  monacbis  Lindisfar- 
ueuSibus  praescripia  fuisse. 

5.  In  nullam  pene  ecclesiarum9  ait  Turgottus  in 
lib.  ii,  cap.  17,  quas  confessor  bealus  sive  ante  sive 
in  tempore  fugaj  vci  post9  sui  sacri  corporis  vrxwttiu 
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illustravit,  ulla  usque  hodie  feminis  esse  constat  in-  A  verbum  Dei  audilurce  mulieres  convenirenU  ne  propius 


trandi  liceniia.  Causam  ab  auctore  ibidem  assigna 
i:«m  Infra  ad  cap.  10  adooiabimus.  Omntbus  ergo  et 
wrts  ei  feminU  consentienlikus,  omne  $ui$  el  in  prce- 
senti  $$  posi  futurit  lemporibus  muliebre  interdixit 
cons  ortiumt  earumque  ab  ecclesice  sum  ingressu  peni- 
tus  amovifintroitum.  Vnde  in  insuta  sedis  episcopalis 
ejus  factm  ecclesia,  qum  lingua  indigenarum  Greoe- 
ciaicbe,  id  est  viridis  ecctesia  appeilatur,  eo  quod  in 
campi  virentis  ptanitie  sita  sit9  jussii  ul  itto  missas  et 


ecclesice  iniqua  ipse  cum  monachis  conversabatur  trn- 
qnam  accederenl.  Quce  consuetudo  usque  hodie  dtJt- 
genter  observnturf  in  tantum  ut  nisi  metus  hostilis  vel 
concrematio  loci  compellat ,  nec  in  cosmeteria  quidem 
ipsarum  ecclesiarum,  ubi  ad  tempus  carpus  ejus  re- 
auieverat,  mulieribus  introire  liceat.  Haec  lalius  in  !i- 
bro  Mirac.  S.  Cutbberti,  cap.  8  et  seqq.,  saeculo  iv 
Bened.  referenda. 


^Jritfatio , 


AD   EADPBIDUM    LIHDlSFARNBlfSEM    BPISCOPUM. 


ikMDino  sancto  ac  bcatissimo  Patri '  *  Cadfrido  epi-  B  vestr»  quoque  friternitatis  praesentiam   asportaro 


acapo,  ted  et  omni  cougregailoni  fratrum,  qui  in 
Liudisfarnensi  insnla  Chrislo  deservinnt,  Beda  fl  flde- 
lis  vester  ronservus,  salulem. 

Quia  jussistis,  dileclissimi ,  *  ut  in  libro  qnem  de 
Vna  beato  memoriae  Patris  nostri  Cudbercti  vesiro 
rogatn  compoiui,  pnefalionem  a!i  iuam  juxta  morein 
in  fronte  praeflgerem ,  per  quam  legenlibus  universis 
et  vestrae  desiderinm  voluntatis  et  olieditionis  nostrae 
pariter  tsseoiio  frateroa  clarescetet,  placuil  in  capiie 
prafationis  et  vobb  qui  nostis  ad  memoriam  revo- 
care,  et  eis  qui  ignorant  ha?c  forte  legentibus  notum 
fccere,  quia  nec  sine  certissima  exqui>itione  rerura 
ge>tnrum  aliquid  de  tanto  viro  scribere,  nec  tandem 
ea  quae  scripseram ,  sne  4  subtilissima  examinatione 


euravi,  qnatenus  vestrae  auctoritatis  judicio  vel 
•  emendarentur,  vel  prob&centur  vera  ease  quae  scri- 
pta  suni.  Quod  cum  Domino  *  juvanle  patrarem ,  ct 
coram  senioribus  ac  docloribus  vestrae  congregalio- 
nis  libellus  biduo  legeretur,  ac  solerUssime  per  sin- 
gula  ad  vestrum  pensaretur  examen  :  nullus  oiuni- 
modi*  invenius  est  serino  qui  mutari  debuisset ,  sed 
cuncia  qua?  scripla  erant  communi  consilio  decerne- 
banlur  *  absque  nlla  dubieUte  legenda,  et  liis  qui 
religiouis  studio  vellent  ad  transcribendum  esse 
tradenda.  Sed  ei  alia  roulta  nec  *  minora  bis  quas 
scripsimug,  prsesentibus  nobis  adinvcem  confereu- 
tes,  de  vita  et  virlutibus  beati  viri  superintulisiis» 
qu:e  prorsus  *  meiiioriae  digna  videbantur,  si  non 


tetiinm  tndubioruii»  passim  transcribenda  quibusdam  C  deliberalo  ac  perfecto  operi  nova  inlerserere  vei  su- 


dare  pnesumpsi.  Quin  poiius  primo  diligenter  exor- 
diom ,  progressuoi  et  terminum  gloriosissimae  con- 
versationis  ac  vitae  illius  ab  bis  qui  noverant  investi- 
gaos,  qoorura  eliam  oomina  in  ipso  libro  aliquoties 
ob  indicium  certum  cogoitae  veiiutis  apponenda 
jndkavt,  sic  demum  ad  scheduias  manum  miitere 
imiiiio.  At  digesto  opusculo,  sed  adbuc  retento  in 
•chedulis,  frequenter  et  revereutissimo  fratri  no- 
stro  b  Herefrido  presbytero  huc  advenianti,  et  aliii 
qui  diutius  cum  viro  Dei  conversati  viiam  illius 
optime  noverant ,  qu»  scripsi  iegenda  atque  ex  tem- 
pore  retractanda  praestiti ,  ac  nonnulla  ad  arbitrium 
eorum ,  prout  videbantor,  sednlus  emendavi  sicque 
onmibus  serupulorura  ambagibus  ad  purum  ablatis, 
certam  veritatis  indaginem  simplicibus  explieitaui  C 
sermooibos  commendare  membranolis ,  atque  ad 


peradjicere  minus  congruum  atque  iudecorum  esse 
consiaret. 

Deliinc  admonendam  vestne  almitaUs  r-  coronam 
ratus  sum,  ut  sicut  ipse  munus  obedientiae  mea\ 
quod  jnbere  e_tis  dignati,  promptus  solvere  nou  dis- 
tuli ,  iu  vos  quoque  ad  reddendum  mihi  vestrae  in- 
tercessionis  praemium  pigri  non  sitis,  sed  cum  eum  • 
dem  '•  iibellum  relegentes  pia  sanetissimi  Patris  me- 
moria  vestros  animos  ad  desideria  regni  cceleslis 
ardenlius  attollitis,  pro  mea  quoque  parviiate  me- 
mineritis  divinam  exorare  clemeiiliam,  quatenns  et 
nunc  pura  mente  desiderare,  et  in  faturo  perfecu 
beatitodine  oserear  videre  bona  Domini  in  terra  vi- 
veotium ;  sed  et  me  dcfuocto  pro  redemptione  aiiimjt 
11  quasi  familiaris  el  vernacoli  vestri  orare ,  et 


missaa  facere,  et  nomen  meum  inter  vestra  scribere 
VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

7  Abvfue  ulla  ambiguitate. 

•  Minora  quam  scripsimus. 

9  Memoria  digna. 

»•  Librum. 

11  Quasi  pro  lamiliaris. 

VARIORUM  NOTifi.  \ 
•  Eadfrido.  Ecclesiam  hie  Lindisfarn.  rexit  ab  an.  D  Ep.  Hib.  Syll.  n.  13.  Sxitr. 
698  ad  an.  7i0;  seripsitque  ad  usum  tancti  Cudber-         b  Herefndo.  Hle  fuitfaroiliariasanctlCudbercU  pre- 
cti  celeberrirouin  illum  Evangeliorum  Codicem  qui      sbyler,  et  abbas  monasterii  Lindisfarnensis.  Smitu. 
io  bibliotlieca  Cottoniana  bodiedum  aiservatur.  Ora-         c  Coronam.  Sic  olim  episcopos  compellabant.  Lege 
torium  etiam  Anachoreseoi  Farnensis  vetustale  dis-     Salmasium,  in  Lib.  de  Coma,  ubi  nomine  coronne 
Sdliitum  tempore  Felgeldi  restauravit.  Ad  hunc  AI-      non  coronam  (ut  aiuut)  clericalem ,  sed  dignitatcm 
dliclmus  abbas  Malms.  epistoiam  stripsit,  quae  cx^Ut      episcopalem  cxprimi  ceoset.  Maiill. 


Edfrido. 

Fidetis  consemuu 

Ut  Iwro. 

Subtiti  examinatione. 

Emendarentur  fatsa. 

Adjuvante. 
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dignemini.  ■  Nam  et  tu ,  aanctistime  antiatet,  boc  te  A  but  beroicis  dudum  versibnt  edidi ;  quos  ti  vot  ha- 


mihi  promttiste  Jam  retines,  in  cujug  etitm  teslimo- 
niirai  futorae  eonteriptioait  reHgioto  fratri  vestro 
•  Gudfrido  manstonario  praeeepisti ,  ut  Hi  albo  vestrae 
sandae  eongregationis  meum  ounc  quoque  nomen 
appoueret,  Sciat  autom  sanetitas  vettra  quia  vitam 
ejnsdem  Deo  dileeti  Patrts  noetri  t  quam  vobts  prosa 
editam  dedi  aiiquanto  quidem  brevius,  sed  eodem 
lamen  ordine,  rogantibus  quibusdam  e  nostris  fratri- 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

1  N<tm  et  cum%  tanctitsime. 
*■  Prout  Deu$. 

•  Orantem  pro  nobis  beatiludinem  vettram.  Orante 

VARiORUM  mJS. 

•  Gudfrido.  Qui  poslea  monasterio  Lindisfaruensi  abbatis  jure  praefuit,  v,  t.  Smith 


bere  delectat,  a  nobis  eiemplar  accipere  potesiis,  in 
cujus  operis  praefstione  promiai  me  aiiaa  de  Viu  et 
miraeaiis  eju»  latius  etse  scrlptwom,  qoam  viddieet 
promissionem  in  presenti  opusculo, ft  prout  Dominus 
dederil,  adimplere  satagq, *  Orante  ergo  me  pro  vo- 
bit  beatUudinem  veatram  DomwKis  omoipoieas  *  eu- 
ttodire  dignetur  incoiumem,  dilcciisiimi  fratret,  ec 
domini  mei.  Amen. 


erao  pro  nobii  beatitudine  vettra. 
*  tustodire  vot. 


LIBER    DE    VITA    ET    MIRACULIS 
SANCTI  CUTHBERTI, 


LINDISFARNENSIS  EPISCOPl. 


CAPUT  PRIMUM.— Quomodo  puer  Dei  Cudberctut  B  illiua,  qui  aotate  major  perfede  jam  cogniluras  erat 


per  iufantem  $it  prtedicto  '  epitcopatui  admomtut. 

PrineipNnD  nebis  euribendi  de  Vita  beati  Ctidbercti 
Jeremias  propbeta  consecrat,  qui  anaclioreticae  per- 
feetionis  statnm  glorifieans  ait :  Bonum  ett  viro  cum 
portaveril  joaum  ab  adolescenth  sua ;  udebit  tolita- 
rtm  et  tacebit,  quia  levabti  $e  super  $e.  flujos  namque 
boni  dulcedine  aeoentus  vir  Domini  Cudberctus,  ab 
ineunte  adetescentia  jugo  monachicse  in6titutionis 
collum  v  subdidit;  et  ubi  opportunitas  Juvit,  arrepta 
etiam  eonversatione  anacboretica,  non  pauco  tenw 
pore  solitarius  sedere,  atque  ob  suavitatem  divin* 
contemplationis  ab  bumanis  laeere  delectabatur  allo- 
quiis.  Sed  ut  harc  in  majore  aetate  poseet,  superna 
lllom  gratia  »ad  viam  veritatis  paulatim  a  primis  Jam 


Dominum,  ac  sermonem  Domini  revelata  eordis  aure 
percepturus.  Oblectabalur  ergo,  ut  diitmus,  joeis  et 
vagitibus,  et  juiia  quod  aetatis  ordo  poseebat,  par- 
vulorum  conventiculis  interesse  eupiebat,  ludentibus 
colludere  desiderabat :  et  qma  agilis  natura  atque 
acutus  erat  ingenio,  contendentibus  ludo  saepius  prat» 
valere  con  ueverat,  adeo  ut  fessis  nonnunquam  car- 
leris,  ille  indefessoa  adhuc,  4  si  qui  uitra  secum  vei- 
lent  certare,  quasi  victorlaetabundus  inquirerel.  Sive 
enlm  saltu,  sive  cursu,  sive  luctatu,  seu  quolibet  afoo 
meinbrorum  sinuamine  ae  eiercereni,  iUe  omnes 
aequaevos  et  noomillos  etiam  majores  a  te  gleriaba- 
tur  esse  superatos.  Cum  enira  estet  parvulus,  ut  par- 
vulus  sapiebat,  ut  parvulua  cogitabat;  qui  postmo- 


pueritiae  iocitaverat  •  annis,  siquidem  usque  ad  octa-C  dum  fectus  vir,  plenissime  ea  quae  parvuli  erant  de- 
vum  aetatis  annum,  qui  post  infantiam  puerkiae  pri-     posuit. 


moi  est,  solis  parvolortim  tudis  et  lasciviae  mentem 
dare  noverat,  tta  ut  tllud  beati  SamueKs  tuncde  Ipso 
posset  testimontum  dki :  Porra  Cudberetus  necdum 
$debat  Dominumt  nequt  reveUttue  [ueret  ti  termo  0e- 
mmi.  (Juod  in  pneeenium  laudis  dietum  est  pueritiaB 


£t  quidem  divina  dispensalio  primitus  elatseoem 
aitimi  puerilia  •  digoo  paedagego  compescere  dignata 
ett.  Namsicutbeataememoriae  b  Trumvineepiseopus 
ab  ipao  Cudbereto  tibi  dictum  perhibebat,  dum  qua- 
dam  die  soliio  luctamini  in  campo  qoedaa  non  mo* 


VULCATORUM  VARIANTES  LECTrONGS. 


*  Siquit  ulira  eecum  veltet. 

*  Digno  $e. 


1  Epitcopatu. 

•  Subdit. 
s  AdvUanu 

VAR10RUM  NOTifi. 

•  Amris.  Nihil  hic  de  patria  et  parentibus  aaneti  D  bus  est  sanctae  memoriae  episcoput  Tuma,  qui  apiri 


Cutbberti.  Patriam  infra,  in  eap.  4,  jndicabimus; 

Krentea  ejut  ignoliiles  fuisse  satis  apparet  ei  opi- 
«iis  ministerio,  quod  vir  sanctua  eiercuisse  eodem 
lod  dicitur.  Mabill. 

h  Trumvme.  Consecraius  episcopus  Pictorum  an. 
681,  iv,  12.  Sancto  Cudbercto  suasit  episcopatum 
suscipere,  iv,  28.  Ecgfrido  quoque  victo,  de  terra 
aoa  Pkti  eum  pellunt,  iv,  26.  Suitji.— Anonyinus, 
lib.  i : «  Primum  ouidem  ponimus,  quod  in  prima 
aetate  accidisse  relatu  multorum  didicimus,  ei  qui- 


talem  Dei  electionem  praedestinaum  a  «oneio  Ciith- 
berto  audiens  didicit;  et  presbyter  nostrae  Eeelesiae 
EJias.  i  Sanctum  Trumvinum  Piclorum  Australium 
episcopum  Tabulis  Benedictinis  inscribunt  v  Idus* 
Febr.  At  Bollandus  die  insequeoti  reponit  ejus  elo 
gium,  mortemque anno circa  700  consignauDe  sancti 
Triiuvini  reliquianim  inventione  lege  Willelmom 
Maimesb.,  lib.  m  de  Pontif.  Angl.  De  eo  iterom  in- 
fra,  cap.  24,  ei  apud  Dedam,  lib.  iv  Hist.,  cap.  26. 
BUbill. 
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diea  poererom  turba  insisterei,  inleresset  el  *ie«5,  A  eompede  rettneter.  Diu  namque  est  qnod  asolesiia 

genu  tumeotis  oiipresstts,  nnUa  cujaslibet  medico- 


et  sieot  ludotitiuni  levttss  selet,  contra  congruuw 
natune  sutam  wiis  Aexibus  membra  pleriqtte  si- 
frtsarent,  resente  uous  deparvolis,  trienois  fcrme,  ut 
videbator,  sceonrit  sd  eom,  et  qotsi  senili  eooetaa- 
tis  cespit  hortsri,  oe  jocis  et  otio  indolgfref,  sed 
stabiUuii  potius  ineniem  siroul  et  membrs  subjuga- 
ret.  Qno  meniu  speraente,  roget  ille  eorraens  m 
terram,  et  Jsctem  lacrymis  rigans»  Accumrnt  coa- 
solaturi  csHeri,  sed  IHe  perstat  in  fletibus.  Inlcrro- 
sjsnt  qnid  haberet  repemmom,  unde  Unlis  sffieere- 
tur  Ismentis.  At  ille  tandem  exdsmsas,  eoosolaatl 
se  Codbercto  :  <  Quid,  ioqoit,  basc,  ssnetissime  aa- 
tistes  et  presbyter  Cudberete,  et  natone  et  gradui  tno 
contraria  geris?  Ludere  te  inter  parvulo*  nen  deeet, 
quem  Domiaus  etiam  majoribos  nato  magistram  vir-  B 
toiis  coosecravil.  »  Aadiens  bsec  bonst  indolis  puer, 
flia  iatentione  suscepit,  rocestomqoe  inrsntem  piis 
demulcens  blanditiis,  reiicla  continuo  lodendi  vani- 
ute,  domum  rediit,  ac  subilior  jsm  ex  iilo  tempore 
animoque  adolescentior  existere  cmpit;  illo  nimirum 
Spiritu  inieriiis  ejus  praccordia  docente,  qui  per  os 
infaniis  extrinsecus  ejus  auribus  insonuit.  Nec  mi- 
f andum  cuiquain  psrvuli  lasciviam  per  parvulum  i>o- 
toisse  Domino  sgente  cohiberi,  qui  sd  probibeudam 
Propheiae  '  insipieatiam  in  ore  sobjugalis  muli  ra- 
ttonabiiia  verba,  cum  voluit,  edidit,  in  cojus  laode 
veraciterdictum  est:  Quia  ex  ore  infantium  et  lacten- 
thm  perfemti  Umdem. 


rum  industris  possum  sanari.  >  Qoi  desUiens  equo 
ac  gonu  Unguidttm  diligentius  coosideraos :  <  Coque, 
inquit,  iritieeam  in  lacie  ferinam,  et  bae  confectiime 
calida  tumorem  superungtte,  et  nnaberis.  •  fit  hii 
dietis  sscendeus  eqmim  abiit.  Ille  jttssisobssmperaa* 
post  dies  paucos  ssnatns  est,  agnovitqoe  ajujsinm 
Xuisse  qoi  bs>e  sibi  monils  dedisset,  mittenU  Uio  qoi 
qoondam  Rapbaelem  arcbangelum  sd  ssnsrdos  To- 
bias  visusdfetinare  dignatus  esU  Quod  si  eui  vidctur 
Lncredibie  angelum  in oqoo appsruisse, legat hUu- 
riam  Macbabajoruui,  m  qua  angeli  in  equis,  et  ad 
Judss  llaebabsi  et  ad  ipsius  UmpH  defcasionem  sd- 
venisse  memorootur. 

CAP.  III.  Quomodo  ventit    oratione  mutati$t  ratet 
•  Oceano  delap$a$  revocavit  ad  littm. 

Ab  boc  sutem  tempore  devotus  Domino  puer,  sirnl 
ipse  poslea  familiaribus  suls  sttestsri  solebst,  sa?pe 
in  angusiiis  se  vallantibus  orans  ad  Dominum,  ange- 
lica  meruit  opitulatione  defendi ,  necnon  etiam  pro 
aliis  in  pericuto  constitutis,  *  quia  benigna  pietate 
supplicabat  exaudiebatur  ab  illo  qui  cfamantem  pau- 
perem  exaudire  et  ex  omnibus  tribulationibus  ejos 
coosuevit  eripere.  Est  denique  monasterium  non 
longe  ab  ostio  •  Tini  fluminis  ad  Meridiem  silum, 
tunc  quidem  virorum,  nunc  autcm  mutato  ut  solet 
per  tempors  rerum  statti,  virginom  Chrlsto  servien- 
tium  nobili  examine  polleiis.  Qui,  videlicet,  famuli 


CAP.  II.  Quomodo  genu  dolente  claudut  effectus  sti,  g  Christi  dum  ligna  monasterii  usibus  apta,  per  memo- 
et  angelo  ■  medicante  $anatu$.  mi  alveum  fluminis  de  longe  ratihns  veherenl,  jam- 


Verum  quia  omni  habenti  dabitur  el  ahundabil,  Id 
esi,  habenli  propositum  amoremque  virtutum,  ba- 
rum  copia  superno  munere  donabitur,  quoniam  puer 
Domini  Cudberctus  *  quae  per  boiniuem  accepit  hor- 
tanienta,sedulocorde  retinebat,  etiam  angelico  visu 
et  affatu  coufortari  promeruit.  Nam  subito  dolore 
geun  correptum  illius  acri  coepit  tumore  grossescere. 
ita  nt  nervis  in  poplite  contraclis  pedem  primo  a 
terra  suspensum  claudicans  portaret,  dehinc  ingra- 
vcscente  molestia  omni  privaretur  incessu.  Qui  die 
qiisdsm  deportatus  foras  a  ministris  alque  sub  divo 
recuniben*,  vidit  repeme  venientem  de  longe  equi- 
lem  albis  indutum  vestimentis  et  honorabilem  vultu, 


que  e  regione  ejusdem  monasterii  vehendo  T  deveni- 
reni,  ac  rates  ad  terram  educere  consrentur,  ccre 
subilo  ventus  ab  occasu  *  tempestivus  asstirgens 
abriptiit  rates,  alqne  ab  ostio  fluminis  trshere  coepit. 
Quod  videntes  e  monasterio  fratres,  •  emissis  fluvio 
naviculis  eos  qui  in  ratihus  laborabant  adjtivare  niie- 
bantur,  sed  vi  fluminis  ac  ventorum  violentia  6upe- 
rati,  nequaquam  "valebant.  Unde  facU  desperatione 
humani  adjutorii  fugerunt  ad  divinum.  Egressi  nam- 
que  de  monasterio,  et  labentibus  in  Oceanum  ratibus 
collecti  in  u  proxima  obice  flectebani  genua,  suppli- 
cantes  Doinino  pro  his  quos  in  tantnm  mortis  discri- 
men  jamjaroque  irruere  ceroebant.  Sed  provisiono 


sed  et  equuro  *  cui  sedebat  incomparandi  decoris.  *.  divina  quarovis  diu  precantium  vola  sunt  dilaia,  nl, 


videlicet,  quants  esset  in  Cudbereto  virtus  precsndi 
patesceret.  Stabat  enim  in  sliers  amnis  ripa  vulgaris 
turba  non  modica,  in  qua  stabat  et  ipse.  Qtne  cum 
sspecuntibus  cum  tristitis  monschis  rspus  porro 
per  mare  cerneret  rates,  sdeo  ut  qussi  qoinque  sves 


Qui  com  sdveniens  roansueto  illum  sahiUret  sllo- 
quio,  sddidit  quasi  per  jocum  inquirere,  si  aliquod 
uli  bospiti  prsebere  veiletobsequium.  At  ille :  c  Jam, 
ioquit,  prompiissime  euperem  luis  astsre  devotus 
obsequiis,  si  non,  exigenlibus  culpis,  bujus  Isnguoris 

VULGATOrtUM  VARIANTES  LECTIONES. 

1  ln$bientiam  ore.  T  Advenirent. 

*  Meakante  $ine  mora  tanatu$.  •  lnltmp$*livu$. 

1  Qui-per  homiuem.  •  Emi$*l$  in  Jtuvium. 

4  Cui  in$id$bat.  "  Velabanl. 

9  De  Oceano  m  Oceanum.  »»  Proxima  abice. 
4  Qua  bemgna. 

VARIOKUM  NOTiE. 

•  Tt/tf.  Ilic  Hiulllgendus  Tinns  bodienwe  Scotia     eelebre  monssurium  Tiniabam  :  non  vero  Tiaa 
iu  provincia  Laudooiae  smuis.  ad  quem  situm  erat     diernjB  Norlbumbrix  fluvius.  Smits. 
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parvula?, '  quinque  enim  raiet  undis  insidentes  ap-  A  romqoe  referens  aetiones,  ted  et  socios  ad  lautUo- 


parerenl,  coepil  irridere  vham  conversationis  eorum* 
quasi  merito  talia  paiereniur,  qui  communia  morta- 
lium  jura  spernentes,  nota  et  ignoia  darent  siattita 
fivendi.  Prohibnit  Cudberctus  probra  deridetitium  : 
<  Quid  ngitis,  inquiens,  fratres,  maledicenles  liis 
quos  in  letliumjam  trahi  videiis?  nonne  melius  essel 
et  humanius  Dominum  pro  eorum  salute  *  precari 
qtiam  de  illorum  gaudere  periculis?  i  At  illi  rustico, 
et  animo  et  ore  stomacliantes  adversus  euro :  t  Nul- 
fus,  iuquiunt,  bominum  pro  eis  roget,  nullius  eormn 
misereatur  Deus,  el  qui  veteres  culturas  kominibus 
tulere,  et «  nova?  qualiter  observari  debeant  nemo 
novit.  i  Quo  accepto  responso,  ipse  oraturus  Domi- 
num  gentia  flexit,  capul  in  terram  dectinavit,  statim- 


dura  Domiuum  firaterna  exhortatione  provoeans: 
t  Heu,  miseri,  inquit,  qui  somuo  et  iiierti»  dediti, 
nofi  meremur  aemper  vigilantiuui  miiiistrorum  Cbri- 
sti  ceroere  lucem.  Eo  ipse  cum  roodico  noctis  tem- 
pore  pervigil  orarem  tanta  Dei  ir.agnalia  conftpexi. 
Aperta  est  janua  cmli,  et  •  inductus  illuc  angeltto 
comiiatu  spiritus  cujusdam  saacli,  qui  nune  nobts 
in  infima  catigioe  versaniibus,  superuas  roansiouis 
gloriam  ac  regem  illius  ChrisUim  perpetuo  beatus 
intuetur.  Et  quidem  hunc  vel  episcopom  quemlibet 
saociojn,  vel  eximium  de  (idelium  numero  virom 
fuisse  existimo,  qtiem  UnUe  spleudore  lucis,  tot  du^ 
centium  cboris  augeiorum  coelis  allatum  vidi.  »  Hce 
dicens  vir  Domini  Cutltbertus,  non  parutu  c  rda  pa- 


que  retorta  vis  ventoriim,  rale*  cum  bisqui  ducebant  &  storura  ad  reverentiam  divinae  laudatiouis  acceudit. 

Agnovltque  mane  facto  anlistitem  Lindisfaruensis 
Ecclesiae  Aidanum,  magnae  utique  virlutis  virum,  per 
id  tempons  quo  vider&t  rapluin  de  corpore  co&lestta 
rcgna  petisse,  ac  *  statim  commendaus  suis  pecum 
qua*  pascebat  domiuis,  monasierium  petere  decrevit. 

CAP.  V.  Quomodu  iter  faciens  cibos  Domino  procnranle 
percepit. 

Cumque   novum    vitae   continentioris  ingrcssnra 

sedulo  jain  corde  meditaretnr,  adfuit  gratia  aoperna 

qtuc  aoimum  ejns  9  arctius  suo  in  proposito  nnuaret 

ac  manifestis  edocerei  indiciis,  quia  quaer  oiibut 

regnum  Dei  et  justitiam  ejus,  et  ea  quie  ad  victum 

eorporis  pertinent   beneficio   divmae    pr«missionit 

adjiciuntur.  Quadam  namque  die  dum  iter  solut 

ageret,  divertit  hora  tertia  in  villam  quaiu  emiutis 

posium  forte  reperiu  Inlravilque  domutu  ciijusdara 

religiosa?  matris  familias,  paululuni  ibidem  quies<  ere 

desiderans,  et  jumento  polius  cui l0  scdebat,  quam 

sibi  alimentum  poscere  curans;  erat  enim  tempus 

incipientis  brumae.  Suscepil  ergo  eum  roulier  beni- 

gue,  rogavitqtie  sollicite  tit  prandium  parare  atque 

illum  reficere  liceret.  Ncgavit  vir  Domini :   c  Non 

possum,  inquiens,  adliuc  manducare,  quia  dies  jeju- 

nii  est,  >  erat  namque  sexta  Sabbati  qua  plerique  u- 

delium  ob  reverentiam  Dominicai  passioois  usque 

ad    nonam    °  boram   soleut    protelare  jejiiiiiuin. 

Perstitit  in  rogando  roulier,   bospitalitatis  studio 


gaudetttibiis  inlegras  ad  terram  ejecit,  et  juxia  ipsum 
monasteriom  in  loco  opportuno  deposuii.  Videntes 
autem  rustici  erubueruni  de  sua  infidelitate,  (Idem 
vrro  veuerabilis  Cudbercti*  et  lunc  laudedigna  prae- 
dicabani,  et  dcinceps  praedicare  nullatenus  cessa- 
bant.  Adeo  ut  frater  quidam  nostri  monasterii  pro- 
batissimus,  cujus  ipse  haec  relatione  didici,  sese  baec 
ab  uno  ipsorum  rusticae  simplicitalis  viro,  et  simu- 
landi  prorsus  ignaro  coraro  multis  s*pe  assistenti- 
bus  audisse  narraverit. 

CAP.  IV.  Quomodo  cum  pattarism»  positus  animam 
smcti  •  A'dani  episcopi  mt  calum  (erri  ab  angdis 
asp  xeril. 

At  abi  gubernairix  vilae  fidelium  gratia  Cbristi 
voluit  famulum  suum  arctioris  propositi  subire  viriu- 
tem,  altioris  prsmii  gloriam  promereri,  contigit  cum 
*  remotis  a  in  montibus  commissorum  sibi  pecorum 
agere  custodiam.  Qui  dum  nocte  quadain,  dormien- 
tibus  sociis,  i|»se  juxta  morem  pervigil  in  oraiione 
durarel,  vidit  subito  fusum  de  coelo  lumen  medias 
longas  noctis  interrupisse  tenebras.  ln  quo  coelestium 
cboros  ugminum  lerram  petisse,  nec  mora, 7  suiupta 
sectttit  nnima  cliaritatisexiiniae,  coeiesiem  rediisse  ad 
patriam.  Compunctus  esi  multum  hoc  visu  Deo  di- 
lectus  adolescens,  ad  subeundam  gratiam  exercitii 
spiritalis,  ac  promerendae  inter  magnificos  viros  vitae 
felicUatisque  perennis  eonfestim  Deo  laudes,  gratia- 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIO.NES. 

Quinjue  enim  rales  inndewei.  0     «  Remotis  montibus. 

Deprcearu  7  Raplasecum. 

Nuvos  qualiter  observore.  •  lnductus  illic. 

Exiunc  laude.  •  Arctius  in  proposilo 

Aidani  Lindisfurneusis.  "  Insidebat. 

VARIORUM  NOTjE. 


•  In  moutibus.  Nemoe  juxta  Ouvium  Leder,  uti 
acribit  Sim.  Dun.,  p.  i.  Qui  Scoliae  fluvius  hodie 
Laudcr  dicitur  in  Tvidi  amnem  fluens.  Hinc  intellige 
Cudberctum  in  orientali  bodiernae  Scotiae  regione 
natum  esse.  Smith. 

i>  Slaiim.  An.  sc.  651,  quo  iEdan  episcopus  obiit, 
in,  44,  monasterium  petiit.  Sed  quo  anno  sancius 
Cudberctus  natus  sit,  uiventu  difficilius  esi;  sed  for- 
san  circa  tempus,  quo  iEdan  ad  Augtos  episcopus  or- 
dinaudus  venit,  circa  ao.  videlicet  635,  iii,  3.  Smith. 
t  Anno  dominicx  Inc.  651,  inquii  Simeon,  vel  potius 
Turgottus,  in  lib.  i  Hisl.  Dunelm.,  cap.  5,  quo  pon- 
tifex  Aidauus  ad  coclestia  transiit,  juvenis  ille  sau- 


ctissiihus,  Cbristo  soli  famulaturus ,  monasterium 
Mjilrosense  iniravii,  susceptus  a  reverentissimo  at>- 
bate  Eatba.  >  Porro  Mailros  Scoiiae  hodieniae  locu», 
in  ripa  Tindi  fluminis  (vulgo  Teude)  positus  dkitur 
apud  Uedam  in  Hist.  lib.  iv,  cap.  27.  Mabill. 

c  Horam.  Bcda,  in  Hist.  Iil>.  mf  cap.  5,  id  laudis 
tribuit  sancto  Aidano,  de  quo  supra,  Lindisfarnensi 
epibcopo,  quod  c  ejus  exemplis  iniormati  tempore 
illo  religiosi  quiqtie  viri  ac  feininae  consuetudinem 
fecerunl  per  totum  annum  excepta  rcmissione  Qun- 
qu  tgesiinas  pascbalis,  quarla  el  sexla  leria  jojumuui 
ad  nonam  usque  boram  protclare.  >  Mabill. 
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devola.  «  c  Ecce,  inqoii,  in  iiinerc  quo  vadis,  oullum  A  ctibus,  ab  ipso  Cudbeiele  jam  tunc  episcopo  se  au- 
viculum,  nulla  bominum  habitacula  reperies;  et  qui-      disse  perbibuit b. 


dem  longum  restat  iter,  neque  ante  solis  occubiium 
valet  consummari.  Unde  precor  antequam  egrediaris 
accipias  cibos,  ne  toia  die  jejunium  susiinere,  vei 
etiam  procrastinare  cogaris.  i  At  ille,  quamvis  mul- 
tum  roganle  femina,  rogantis  inslautiam  rcligionis 
amore  devmcens,  jejunus  diein  duxit  ad  vespe- 
rom. 

Cumi|tie  instante  jam  vespera  cerneret  se  *  iier 
quod  proposuerat  eodem  die  nou  posse  finirc,  neque 
ulla  in  proxiroo  bominum  bospitia  nbi  manere  posset 
adesse ,  ecce  subito  iter  faciens  vidii  jnxta  pastorum 
tugoria,  quae  aestate  infirmiter  posila  tunc  jam  de- 
serta  patebant.  Huc  propter  manendum  ingrediens, 


CAP.  VI. 7  Quod  ei  tetthnonium  venienti  ad  monatte- 
rium  Bouil  vir  tanctut  in  tpiritu  propheiaverii. 

loterea  venerabilis  Domini  servus  relictls  saeculi 

rebus  monasterialero  properat  snbire  dtstiplinam,  ut- 

pote  c oelesti  visione  ad  appeienda  perpetuae  gaudfa 

beatitndinis  incilatus ,  ad  tolerandam  pro  Domino 

csuriem  sitimque  temporalem  epulis  invitatus  coele- 

stibus.  Ct  quidem  Liiidiafjrnensem  Ecc  esiam  multos 

bahere  sanctos  viros  quorum  doctrina  et  exeroplis 

instrui  posset  noverat,  sed  faroa  praeveutus  Buisili 

subliniium  virtutum  monacbi  et  sacerdotis  •  Hailros 

petere  maluit.  Casuqoe  contigit  ut  cum  illo  prove- 

niens  equo  desihiisset ,  ingressurusque  ad  orandum 


equum  in  quo  venerat  alKgavit  ad  parieiem,  colle-  B  ecclesiam,  ipsum  pariter  equum,  et  bastam  quam  te- 


ctumque/  feni  fasciculum  quem  tecto  venuis  abstule- 
rat  edendum  illi  apposuit.  Ipse  orando  lioram  du« 
cere  ccapit.  At  subito  *  inter  psalniodiam  vidit  equuin 
ebto  sursum  capite  tecta  casae  carpentem  ore ,  jo- 
sumque  trahentem9  atque  inier  cad<  ntia  fena  tecti 
involutum  pariler  decidere  linteum;  volensque  di- 
gnoscere  certius  quid  esset ,  tinita  oratione  accessit, 
et  invenit  involutum  linieo  dimidium  panis  calidi 
et  carnem,  quae  ad  unam  sibi  refectionem  sufficere 
.possent,  laudemque  decantans  beneficiis  coelestibus : 
•c  Beo,  inquit,  *  gratias  ago,  qui  et  mibi  pro  amore 
«soifr?.  ejus]  jejunanti.etineocomiticcenam  pr.rvidere 
dignatus  est.  i  Divisit  ergo  fragmen  panis  quo<l  inve- 
nit,  partemque  ejus  dimidiam  equo  dedit,  reliquam 
8uo  esui  reservavit,  atque  ex  illo  jam  die  promj  lior  { 
factus  est  ad  jejunandum,  *  quia  nimirum  intellesit 
ejus  dono  sibi  refectionem  procuratam  in  solitudine, 
qui  quondam  Eliam  solitarium  quia  nullus  homiiinm 
aderat  qui  ministraret,  •  ejusdemmodi  cibo  per  vo- 
lucres  non  pauco  tempore  pavit;  cujus  oculi  super 
timentes  eum,  sperantes  autem  in  misericordia  ejus, 
«t  eripiat  a  morte  animas  eorum,  et  alat  eos  in  fame. 
liaec  mibi  religiosus  nostri  monasterii  quod  esl  ad 
osliuru  Viuri  fluminis  •  prcsbyter  de  nomine  Inguald, 
qui  nunc  longae  gratia  seaectutis,  raagis  corde  mundo 

cceleslia  quam  terrena  carnalibu»  contemplator  aspe-  D  sortio  jungereur.  "  Quod  ingressus   monasierium 

VULGATORtiM  VARIANTES  LECTIONES. 
1  Ecce,  inquien$t  itinere.  '  Quale  ei  te$timonmm  ..  quomodo  et.. 

•  Inter  p$allendum.  •  Nathanael  invkut. 
»  Gratia$,  qui.                                                                •  Vere  ItratlHa. 
4  Qui  nimirum.  "  Dewgnius  sibi  rennuit. 

•  Ejutmodi.  »«  Et  ingret$u$. 

•  Pretbyieri. 

VARIORUM  NOTiE. 


tiuerai  manu  ministro  dedisset,  necdum  enim  habi- 
tum  dcposuerat  sxcularem,  Boisilus  ipse  prae  foribus 
monesierii  consistens,  prior  illum  videret.  fraevideus 
in  spirilu  quantus  couversatione  esset  futurus  quein 
remebat,  boc  unum  dixit  aslanlibus  :  c  Ecce  servus 
Dei,  i  imitalus  illum  qni  venieuteno  ad  se  •  Natlia- 
nael  intuitus,  Ecce9  inquit,  %virltraelita,  inquo  dvlut 
non  ett ;  sicut  religiosus  ac  veteranus  l)ei  fatnuliis,  et 
pre»byier  d  Sigfridus  solel  attestari ,  qui  eidem  Boi- 
silo  haec  diceuti  inter  alios  adstabat,  tunc  in  ipso 
monasterio  adolescens  primis  adtiuc  monuchicae  vil« 
rudiinentis  institutus,  nunc  in  nostro,  id  csl  Gyrvcnsi 
monasterio  perfectum  in  Ch  isto  agcns  vinim,  ct  in- 
,  ter  a*gra  spiritus  extreuii  suspiria  latum  vitae  alte- 
1  rius  siiiens  introitum.  Mcc  plura  luquens  Boisilun 
pervenientem  mox  ad  se  Cudberctum  benigne  susce- 
pil,  causamque  sui  itineris  exponeniem,  quia  vidcli- 
cei  monasterium  saeculo  pratulerit,"  beuignus  secum 
retinuit.  Erat  enim  praeposluis  ejusdem  Mionaste^rii. 
Et  po*t  dies  paucos  advenieute  viro  beatae  recor* 
dationis  Eata,  lunc  presbytero  et  abbale  nionasierii 
ipsius,  postea  Lindisfarncnsis  Ecdesiae,  siujul  ct 
ejusdem  loci  antistite ,  indicavil  ei  de  Cudbercto,  et 
quia  boui  proposili  auiinuin  gereret  exposuit,  obti- 
nuitque  apud  eum  ut  accepta  tousara  e  fjatrum  con- 


*  Iter.  Apod  Anonymum  locus  declaratur  !ib  i: 
t  Pergente  namque  eo  ab  Anstro  ad  flumen  qood 
Wir  nominatur,  in  eo  loco  ubi  Leunckester  diciiur, 
et  transvadato  eo,  ad  babilacula  vernalia  ct  aestivalia, 
propter  imbremetlempestatem  reversusest.tMABiu.. 

h  Anonyiuus  miracula  compendio  pers  ringens  b;cc 
•ddit  in  hne  lib.  l  :  «  Omilto  quomodo  in  castris  cou- 
tra  hostem  cum  exercitu  sedens,  ibique  baliens  sti- 
pendia  pana,  tamen  omne  spatium  abundanter  vi- 
vcns  diviue  auctus  est,  sicul  Daniel  el  tres  pueri  cibo 
regali  iioii  contenti,  servili  lamen,  et  eo  parvissiino, 
niire  saginali  sunt.  Nec  non  pratereo  quomodo  aut- 
mam  prapfecli  in  obitu  suo  ad  coelum  elevari  vidil.  > 
Oux  a  BeUa  leticentur.  Mabill. 


«  Mcdlrot.  De  hoc  monaslerio  vide  iv,  27.  Suitb. 

*  Sigfridut.  Di^tingueudiis  Si^fridus  iste  a  Sigfndo 
abbate  Wiremiitlicnsi  et  Girveusi,  quem  an.  689  ex 
Ilisiorii  abb.  Wir.  et  Girv.  iufra  edita  obiisse  c»u- 
stat.  Smith. 

•  Tonsurce  Petri  formam  in  modum  coronw  tpin  m 
capul  Chritti  cvigentis,  Domino  adjuvanle,  tutceperat, 
inijtiii  Aiioiiymus  initio  lib.  n.  Certe  N<»rtiiUfubrit 
catboiicum  Pascha  ct  Romanam  tonstiraiu  anno  6o4t 
imo  antea  monachi  Hripenses  susceperam,  le^te 
Beda  in  lib.  iu  Ilist.  cap.  25.  liiuc  Cutbbertiis 
moiti  proximus  discipulos  monet  de  fugiendis  schis- 
matiris.  Mabill. 
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eonfetftt»  ttquftfcMtettrit  fratrilms  «ilae  ngplimtlh  A  Jam  *  <***  ,uql  m(Kl0-  *  Al  ubi  i*1"1»  n0*  »**•■■& 


»ervantiam  tenere,  v«l  eiiam  arctioris  discjpliiia  §lii- 
tliis  supetgredi  curabat,  legendi  videlicet,  operandi, 
vigilandi,  a*|ue  orandi  foiertior.  Sed  ei  juxta  exem- 
pioui  Samsoois  fotiissiuii  quondain  Naxarei,  al>  ouuii 
<|ood  inebriare  potest  sedulus  absUnebai  :  uon  au~ 
laui  tanlam  escarutu  valebat  subire  coutroeiiiiaiiw  00 
necessariis  minut  idoneus  eflicoretur  operitras.  Craft 
euim  robusuis  corpore  ot  inleger  viribus,  *i  ad  qu»- 
cunque  volcbal  aptus  exercilia  laboris. 

CAP,  VM.  Quemodo,  emqetmu  noepith  iusdoieus,  d*m 
pemem  qumrit  miuUtrare  terrenum,  cmleeti  ab  eodem 
remunerari  meruerit. 

Cnmqiie  posi  aliquot  aonos  regi  Alcbfrido  placeret 
pro  redemptione  atiiroa*  stw  locum  quemdam  regui 


nospitem  quem  edeniem  roliqueral ;  explorai  ve*ti- 
gia  *  quo  iret,  sed  nulla  uspiam  ceruil  t  •  recens  au- 
iem  nivjs  terram  texerat,  quae  faeillime  vrontisiier 
proderel,  el  quo  declinarel,  monstraret.  Stupefactus 
ergo  vir  Domini,  et  secum  qusreus  de  (acto  reposuii 
roensam  in  conclavi.  Quod  iugressos  conjUooo  Qbviam 
babuil  miri  odoris  fragraniianu  Circumspiciens,aulem 
unde  essei  orta  tania  odoris  suavitas,  vidii  juxiape- 
silos  tres  panes  calidos  iusoliti  candoris  ei  gratue. 
Paveusque  talia  seeum  loquiiur:  cCernoquod  angelu* 
Dei  erai  queui  suscepi,  pascere,  noa  pasci  veuvens. 
Eo  panesaltuUt  T  quales  lerra  gignere  oequii.  Num 
el  lilia  candore,  ei  rosas  odoro,  ei  mclla  praceliooi 
sapore.  Uode  consial  quia  non  deus*  tellure  ocii,  ted 


sui,  qui  •  %ocatur  Inhrypuro  ad  cooslrucndum  ibidem  £  de  paradiso  voluplaiis  allail  sunt.  Nec  niirum  Ojuetl 


meuasterium  '  £aian  abbati  b  dooare,  tollens  idem 
abbas  quosdam  e  fralribus  secom,  in  quibui  el  Cud- 
berium,  condidii  ibi  quod  petebalur  mouasierium, 
aique  eisdem  quibus  aulea  M^ilros  iustiiuiis  4tscj* 
jiluiae  regularis  imbuii.  Ubi  famukis  Domiui  Cud- 
berctus  suscijoeudorum  ofOcio  prttpositus  liospitum, 
probundsB  su«  gralia  devotionis  angelum  Dotuini 
suo  suscepisse  feruir  nospilie. •  £xiens  eieniui  priijto 
iiiane  de  interioribus.monasierii  asdrbus  ad  bospitum 
cellulam,  invetiii  inibi  quemdam  sedentem  juvenem, 
quem  bominem  «stiraans,  solUo  roox  bumanitalis 
more  sustepit.  Nam  lavandis  manibus  aquain  dedit, 
.pedes  ipse  abluil,  linteo  exiersit,  foveiid<«s  buiniliter 
mauibus  $uo  iu  siuu  composuU,  atque  ui  boi  ani  diei 


epulas  in  ierris  sumere  respueril  bomanas,  qui 
•aetenio  viue  pane  fruiiurin  coelis.  •  Itaque  virDomtui 
de  ostensa  juiraculi  virtule  cptnponetus,  majoMoi  ox 
eo  virliitum  operibus  curam  Uu|«endeb»l.  Crosceoti* 
Jhis  auiem  virtulibus  crevU  ei  gralia  eoeftesUt.  Deoi- 
que  sapius  ei  eo  lempore  angelos  videro  et  allequifsed 
el  esuriens  cibis  •  specialibus  sibi  a  Domiuo  pra*pa- 
ratis  meroU  reliei.  Nam  quia  affabttis  et  jueundos  mo» 
ribus  eral,  plerumqoe  dnm  ad  exemplum  viveadi 
pneseniibtts  patrum  prscedetuittm  gesta  refeml, 
etiam  quid  sibi  doni  spiritalis  superna  pious  eontu- 
lerit  humiliter  interserere  solebat.  Ei  aliquamlo  iu- 
iem  voiate  quasi  aub  persona  alterins  id  facereeura. 
baU  Quod  tamen  qui  audiere,  quia  do  seipso  dixeril 


teriiaia  eti  »m  cibo  reficieudiis  exspectaret,  rogavit,  C  inlelligebanl ,  juxta  oxomplutn  llogisiri  *°  genitum, 


ne  si  jejunus  irel  fame  parUer  el  frigore  Ussaretur 
Juheroo.  Putabat  namque  liominem  nocturno  ilinere 
siroul  et  flatibus  d<'fessum  uiteis ,  iUo  requiescendi 
gralia  dilucuJo  devertisse.  N^avii  ille,  et  se  ciio  iut- 
rum,  quij  lougius  es^el  mansio  ad  quam.|nopecaret9 
respondU.  At  Cudbercius  diu  •  muliam  rcgans,  lan- 
dem  adjuratiune  addita  divini  BOiiiiuls,  ad  m.ineodum 
coegit;  statimque  ui  eipteiis  norc  terthe  c  preeibos 
veseendi  tenipus  a^erat,  apposoit  meosam,  sumendas 
obiulit  escas,  et  4  Obsecro  te,  inquit,  frater,  relkias, 
dum  redieus  paoera  ealidum  affero:  spero  enim  quia 


qui  modo  aperte  suas  virtutes  repbcai,  modo  sub 
praieitu  alterius  person»  u  loquitur,  t  Seio  uomi- 
nem  in  Cbriito,  ante  annos  qttuiii  rdecim  raptum 
«sque  ad  tertium  u  coMum.  i 

CAP.  V111.  Qtiod  tahalo  a  languore  «•  Cudberclo  Bek- 
$H  moruurui  u  qum  euenl  uonlmra  prctdixerit. 
Interea  qoia  fragitis  >•  esi  et  more  freti  volubitis 
omnie  «aeculi  stotus,  fnsunte  subtto  Uirbine  prmk- 
tos  abbas  Eaia  com  Cudbercto  et  cseteris  quos  se- 
com  oddttxerai  frairibus  domum4  repoisus  est,  et 
loctts  monaslerii  quod  eondiderai^His  ad  incoieo- 


VULGATUKUM  VARfAWTES  LGCTtONeS 
D 


1  EaUB...  Eata. 

•  Exiem  enim. 

•  Multumque  rogant. 

•  Cocti  $unl.  At... 

•  Qna  iret. 

•  Heceniee  autem  nives...  texeranl,  recene  autem  nix. 

•  Quale  terra. 

•  JEternmvitm. 


•  Speciali  munere  a  Domino. 

10  Gentium,  qui  modo  $ub  pratextu. 

11  Loquitur  dicene. 

14  Ccelum,  et  cmlera  iltius  loci. 
11  Quomodo  tanato  a  languore. 
i%  Qum  ei  erani  ventura. 
*•  Amore  (reti. 


•  lnkrupum.  RSppam,  Inquil  Camdcnus,  Saxoniee 
Ilrippuin,  inler  Uruin  Ouviuni  ac  Ihuiicm  septenirio- 
nalis  et  occidentalis  ducatus  Eboracenais  ei  Skell 
fluviolum  locatum  erai.Deeo  Beda  non  semel  in  IU- 
storia  sua  loquitur;  in  lib.  utvcap.  25,  ail  Wilfrido 
donalom  ab  Alchfrido  rege  fuisse  monmMerium  qua- 
draginta  famiUarum  in  loco  qui  dicitur  ln*tiripvum9 
quem  pauio  anle  eis  qui  Stpto$  $equehantur%  in  pouee- 
eionem  monatterii  dederal.  Isiliic  annis  tribus  vixisse 
ac  demum  sepultus  fuisse  Wilfridus  dicitor  Ui  bb.  v, 
cap.2T  " 


VARIORUM  miAZ 

»>  Donare.  Aolean.  «%0.  Shitq. 

«  7erit>.  Etgo4^veUlu4MeratiaiK-temporis^.i4eb*v 
ram  loriiam  suinere  cibow?  Gerte  couciliwu  Car- 
Ibaguieiise,  cap.  12,  couvivia  aute  borara  leriiam  fieri 
cavet  apud  Burcbardum  lib.  u,  cap.  165.  Mauix. 

d  RepuUui  e$t.  De  bac  expulsione  vide  jn,  25,  et 
v,  20.  S.  Cudberctus  igilur  adhuc  Seetoruni  Ihisclia 
observavii,  eorumque  lonsuram  retinuit  Ideo  fuim 
cedebant»  Vilfridoque  loeum  dabant^  qui*  suam,  id  «si 
Scotonun,  mutare  coasueuidinom  noloeruot,  ui,  2 », 
v,  19.  Hmc  MabiUooius  ia  s«is  praeviis  $d  Viiam  S. 
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d«tn  monachis  *  dalor.  Nec  ntemoratus  athleia  Cbri-  A  singulis  diebos '  singulut  possumu*,  Domino  adju- 


sti  motatione  locornin  muiavil  nientem  ab  arrepto 
semel  proposiio  militiae  coeleslis.  Verum  diiigentis- 
sime,  juxu  quod  et  ante  facere  consueverat,  beati 
Boisili  dictU  pariter  auscultabat  et  actis.  Quo  tem- 
pore,  sicut  Herelridus  familiaris  ejus  presbyier,  et 
abbas  quondam  mona&terii  Lindisfaraensis  ipsum 
refei  re  soliium  testatur,  inorbo  pestileuti»  quo  tunc 
plurimi  per  Britanniam  longe  laieque  deuciebant 
correptus  est.  Al  fratres  mouastcrii  illius  totam,  pro 
ejus  vita  et  balute  precantes,  nectem  duxere  pervigi- 
lem.  Omnes  enim  quasi  hominis  sancti  necessariam 
sibi  ejus  adfiuc  in  carue  prasentiam  rebantur.  Quod 
dum  ipsi  mane  quidaui  de  illis  indicaret,  nam  ne- 
sciente  eo  fecerant,  respondeos  statim  :  c  Kt  quid 


vante,  legendo,  et  quantiim  opus  est  inter  no*  confe- 
rendo  perctirrere.  Factum  est  ut  dixerat.  Quatn  ide<> 
lectionetn  tam  citissime  complere  valebant,  quia  so- 
lam  in  ea  tidei  quae  per  dilectionem  operatur  sim  - 
plicitatcm,  non  autem  quaestionum  profunda  traeta* 
banL  Completa  ergo  post  septem  dies  lectione,  me- 
morato  arreptus  morbo  vir  Domini  Boisil  diein r  per- 
venit  ad  ultimuin ,  el  lioc  r  inagna  exsultatioue 
transcenso,  6  gaudia  perpetue  lucis  d  intravil.  be- 
runt  illuni  his  seplera  diebus/ouuiia  Cudbercto  qu;« 
ei  futura  reslabantexposuisse  :  propheticus  uamque, 
iil  dixi,  et  mirae  sanctitatis erat  bomo.  Denique  pras- 
fata  acerbitatem  pestilentiaa  triennio  priusquam  \e- 
niret  Catan  abeali  *  suo  pr«dixit  fuisse  foturam , 


jaceo?  inquil : ■  neque  euim  putanduin  est,  quia  tot  B  ftec  &e  illa  toilendum  celavit :  ipsom  vero  ubbatem 


taliumqtie  virornm  preces  Deus  *  despexerit  :  dale 
baculum  et  caligas  ;  •  confestimque  exsurgens  covit 
tentare  incessum,  baculo  innilens,  et  cre&cente  per 
dies  vtrtule  sanitatem  quidem  recepit,  sed  quia  lu- 
mor  qui  iu  4  femore  ejus  parebat,  paolatim  a  super- 
licie  delomescens  corporis  ad  viscerum  interiora 
prolapsus  est,  toto  pene  vita*  snae  tempore  aliquan- 
tulum  inieraneorum  non  cessabat  sentire  dolorem, 
videKcel,  ot,  juxta  Apostolum,  Virtus  in  infirniitate 
perficeretnr. 

Qoem  cum  famulus  Domiui a  Boisil  a  valetudine 
sanatom  cerneret,  ail :  €  Vides,  frater,  quia  libera- 
tus  et  a  molestia  qua  laborabas,  el  dico  libi  quod 
ea  jam  ultra  langendus  non  es,  ueque  hoc  moriturus 
ia  tempore ;  simulque  moneo,  ut  quia  me  mors  vi  C 
cina  praeslolatur,  discere  a  me  aliquid  quandiu  do- 
cere  valeam  non  omittas.  Non  enim  plus  quam  se  • 
ptem  dies  sunt,  quibus  mihi  ad  docendum  sanitas 
corporis,  et  linguac  suppetat  virtus.  i  Respondit 
Codberctos,  nihil  haesitans  de  veritate  dictorum  il- 
lios :  c  Et  quid,  rogo,  optimum  mihi  est  legere,  quod 
lamen  una  valeam  consummare  septimana?  i  At 
ille  :  c  Joannem,  inquit,  evangelistam.  >  Est  autem 
mibi  codex  b  habens  quaterniones  septem  ,  •  quas 


sitmn  non  ea  moriturum,  sed  illo  potius  morbo  quetn 
dysentcriam  medici  appellant,  veridco,  ui  reroni 
exitos  docuit,  sermone  praemonml.  Sed  et  Cudber- 
cto  inter  alia,  quia  episcopus  esset  ordinandus  in*i- 
nuavit.  Unde  idem  Cudberctos  postmodom  in  se- 
cessu  anacboreseos  positus,  dicere  quidem  iuilit 
volebat  quia  episcopom  eum  praedixerit  futurom : 
sed  tamen  visitautibus  se  aliquoiies  fratribus,  sole- 
bat  multo  cum  doiore  protestari :  Quia  etiam  si  fieri 
possity  ut »•  in  caute  permodicam  domuncolam  hst- 
bens  deliteam,  ubi  circumferentes  me  uodique  flu 
ctus  Oceani  tumescentis,  a  cunctorom  mortalium 
visu  pariter et  cogoitione  reclodant :  nec sc  quidetu 
liberom  me  ab  insidiis  mondi  fallentis  a?slimo,  sed 
il>i  quoque  quia  qualibet  ex  causa  pbilargyria  me 
tenians  abripere  possit  vereor. 

CAP.   IX.     Quam    sedulut  erga   mmislerium   verbi 
Cudbercius  eistiterit. 

Post  "  obilum  ergo  diiecti  Deo  sacerdotis  Boisili 
meinoratum  praepositi  offieium  Cudberetus  suscepit, 
et  per  aliquot  annos  spirilali,  ut  sanctum  dacebat. 
exercens  industria,  *  non  solum  ipsi  monasterio  re- 
gularis  vitae  monita,  siinul  el  exempla  prwferebat, 
sed  et  vulgus  circumpositum  longe  lateque  a  vita 


1  Datus. 

•  \eq»e  enim  dubitandum. 
»  Svndetpexerit. 

4  Femore  apparebat. 

•  Quos. 

•  Singulot. 


VULGATORUil  VAIUANTES  LECTIONES. 

T  Magna  cum. 
*  Ad  gaudium. 
9  Sno  filio  futuram. 
14  Incaule. 
11  Ubiium  vero. 


Cudbercti  observaltonibits  apud  Act 
p.  878,  afflrmans  S.  Cudberctum  accepisse  non  Sco- 
ticam,  sed  Petri,  errasse  videlur,  et  e  contra  conti- 
nuatores  Rnllandi  recte  suspicantur,  textum  ano- 
nytni  qui  Vitam  S.  Codbereii  scripsit,  idem  asseren- 
tein,  eo  loco  mterpolatum  esse.  Smith. 

•  Boitil.  De  hoc  vide  iv,  27,  et  v,  9.  Id. 

b  hi  lib.  Mlrac.  S.  Cuthberli  cap.  ult.  dicitnr  iste 
codex  in  eccJesia  DunelmeBsi  asservari.  Mabill. 

«  Pervenii.  Boisil  obiit  paulo  post  discesgum  Eatan 
sunrumque  a  Hripensi  monasterio,  qni  accidit  circa 
an.  661,  juxta  Matt.  Westm.  Vide  etiam  notara  de 
letnporo  donationis  hujus  menasterii  ad  Vilfrtdum, 
▼,  19.  Mahtllonius  in  suo  saeculo  n  et  Bollandi  conti- 
nttatores  20  Martii  Boisilom  fmsira  aiunt  defun- 
ctum  an.  664.  Quia  cap.  9  post  Boisilum  S.  Cudber- 

Pathol.  XCIV. 


VARIORUM  NOTi£. 
Ben.  sec.  u,  D  ctus  prapoaiti  Mailrosensis  offtcium  suscepit,  et  per 
aliquot  annos  tenoit;sed  lioc  non  potuil  tenoisse 
per  aliquot  annos,  si  id  suscepissei  an.  664;  e<» 
enim  ipso  anno  factos  est  Lindi>farnen<iis  pra?po<i- 
tus  ab  Kata  qui  idein  monasterium  abbaiis  jure  luin 
rexil.  Vide  cap.  16,  el  ui,  26,  et  Flor.  Wig.  elSim. 
Dun.  p.  3,  et  iv,  27.  Smitu. 

<  Anno  circa  664  et  quidem  v  Mus  Seplemb.,  quo 
die  in  Fastis  Bened.  celebralur.  De  eo  agit  etiam 
Beda  in  lib.  iv  Hist.  cap.  27,  ubi  statuit  monaste- 
rium  Mailros  in  ripa  Tuidi  flunums  positum  in  Angli;e 
Sc«>tiaeqne  conflniis ,  cujus  monasterii  postea  a  k 
Cislerctenses  devoluli  vestigi.i  quaedam  suiiersunt» 
tesianle  Davide  camerario.  Mabill. 

•  Non  tolum.  Tottim  fere  caput  vide  exscriptum 
in  iv,  27.  Siiith. 
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slullae  consucludinis  ad  ctelestium  gaudiorum  eon-  A  gens  nionaslerium  *  quod  situm  esi  in  loco  quetu 


vertere  curabat  amorcm.  Nam  el  mulli  fldem  quam 
liiibrbant  iniquis  profanabant  operibus;  el  aliqtii 
Hiam  tempore  mortalilatis,  neglcclo  fidei  quo  im- 
mrti  cranl  socramento,  ad  erratica  *  idolalriae  medi- 
camina  conctirrebant,  quasi  missam  a  Deoconditore 
plagam  per  incanUtiones  ve)baltigalora$,  vet  alia 
rju.Tlibet  daomoniacne  arlis  arcana,  cohibere  vale- 
rrnt.  Ad  tilrorumque  ergo  corrigendtim  errorem 
crehro  ipse  de  monasterio  egrcsstis,  aliquoties  equo 
sedens,  sed  sapius  pedihus  inccdens,  circumposilas 
veniebnt  ad  villas,  et  viam  veritatis  pradicabat  er- 
raulibus,  quod  ip?um  etiam  Boislus  suo  tempore 
facere  consueveral.  Erat  qnippe  moris  eo  lenipore 
populis   Anglorum,  ul  veniente  villam  clerico  vcl 


d  Coludi  urbem  nuncupant,  religione  pariter  et  nohi- 
liute  cunctis  bonorabilis ;  namque  erat  soror  ulerina 
regis  *  Osvin.  Ilaec  ad  virum  Dei  mitiens,  rog«vu 
ut  se  suumque  monasterium  gratia  exbortationis  itt- 
visere  dignarelur.  Nec  negire  potuit  quod  ab  eo 
cbaritasex  ancillae  Dei  corde  poposcit.  Venit  igititr 
ad  lociun,  diesque  aliquot  ibi  permanens,  viam  jus- 
tiiiae  *  quam  praedicabal,  omnibus  actu  pariter  et 
sermone  pandebat. 

Qui  cum  more  sibi  solito  quiescentibus  nocltt  cac- 
teris  ad  oralionem  aolus  exiret,  et  post  longas  iu- 
lempestae  noctis  vigilias  tandem  instaute  hora  com- 
munis  synaxeos  domum  rediret ;  qtiadam  nocte  unus 
e  fratribns  ejtisdem  monasterii,  cum  egredientem 


prcsbytero  cuncti  ad  ejus  imperittm  verbum  audituri  B  illum  silentio  cerneret,  clanculo  secutus  ejtis  vesti- 


conOueient,  libenter  ea  quae  dicereutur  aadirenl, 
libeutiusque  quae  audire  et  intelligcrc  poteranl  ope- 
rnndo  sequereotur.  Porro  Cudbercto  lanta  erat  do- 
<*cndi  peritia,  tanius  amor  persuadendi  qnae  coepe- 
rat,  tale  vulins  nngelici  lumen,  ut  nullus  pracsentiutn 
latebras  ei  sui  cordis  celare  praesumeret,  omnes 
palam  <raae  gesserant  cenfiteiido  proferrent,  quia  ni- 
mirum  hec  eadem  illtim  latere  nullo  modo  pulabant, 
•l  confessa  dignis,  ut  imperabat,  poenitentiae  frucli- 
bus  abslcrgerei4.  Solebat  atitem  ea  maxime  loca 
p<r»grare,  illis  praedirare  in  vinculis,  qui  in  arduis, 
asnerisqne  montibus  procul  positi  aliis  horrori  erant 
ad  visendum,  et  patipertate  paritor  ac  rusti<  itate  sua 
dociorum   probibebanl  accessum.  Quos  tamen  iile 


gia,  quo  ire,  qtiidve  agere  veliet  dignoscere  quaere- 
bat.  Atille  egressus  monasierio,  sequente  explura- 
tore  descendit  ad  mare  cvjus  ripae  monasteriuin 
idem  superposiium  erat;  ingressusque  alliludinem 
maris,  donec  ad  collum  usque  ac  brachia  unda  lu- 
mens  assurgeret,  pervigiles  undisons  in  laudibus 
tenebras  uoctis  exegit.  Appropinquante  aulem  dilu- 
culo  ascendens  in  terram,  denuo  ccepit  in  littore 
flexis  genibus  orarc.  Quod  dom  ageret  venere  cou- 
tiutfo  duo  de  profundo  maris  quadrupedia,  quae 
vulgo  lutrac  vocantur.  Haec  anle  illum  strata  in  arena, 
anbelitu  suo  pedes  ejus  fovere  caeperunt,  ac  villo 
satagebant  extergere;  completoque  ministerio,  per- 
cepta  ab  eo  benediclione,  patrias  sunt  relapsa  sub 


pio  libcnter  mancipalus  labori  lanla  doctrinae  excole-  C  undas. B  Ipse  domum  reversu*,  canonicos  cum  fra- 

tribus  bymnos  hora  compelen  e  complevit.  At  fra- 
ter  qui  eum  de  speculis  praestolabatur,  perculso* 
pavore  ingenli  vix  prae  angustia  premente  domnni 
nutanlc  gressu  pervenit;  primoqtie  mane  accedens 
ad  eum  sese  in  lerram  stravit,  veuiam  de  reatu  stulti 
ausus  cum  lacrymis  fl^gilavit ,  nil  dubiuns  il- 
lum  nosse  quid  ipse  noctu  egerit  quidve  patere- 
lur.  Cui  ille  :  c  Quid,  inquit,  habes,  frater? 
Quid  fecisti?  Num  noslrura  iter  nocturnam  lus- 
traodo  explorare  tentasti?  Sed  ea  solum  conditione 
tibt  hoc  iudulgeo  commissum,  si  proiniseris  te  quae 
vidisti  nulli  anie  meum  obitum  esse  dicturum.  >  lu 
quo  nimirum  praecepto  ejus  secutus  est  exemplum, 


bat  industria,  ut  de  monasterio  ogrediens,  saepe  heb- 
domada  iutegra,  alquando  duabus  vel  tribus,  non- 
nunquam  etiam  mense  pleno  domum  non  rediret, 
sed  demoratus  in  monianis  plebem  rusticam  verbo 
praedicationts  simul  el  exemplo  virtutls  ad  coelestia 
vocaret. 

CAP.  X.  Quomodo  animalia  nxaris  in  quo  pernox  ora- 
rerat,  '  UH  regresso  pratbuerint  obsequium,  et  frater 
qui  hcec  videbat  prce  limore  langue$cen$t  eju$  sil 
oratione  recreatus. 

Cum  vero  sanctus  vir  in  eodem  monasterio  virtu- 
Ijbus  signisque  succrcsceret,  famaque  operum  ejus 
circtimquaque  crebresceret,  erat  sauctimonialis  fe- 
mina  et  mater  ancillaruin  Cbritti  nomine  c  Abbe,  re-  D  qui  discipulis  in  monte  suae  gloriam  roajestalis  os- 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

1  llli  egre$$o.  *  Quam  precabatur. 

1  Quod  e$l  in  loco.  •  Ipse  quoque  mox  domum. 

9  Osvini. 

VARIORUM  NOTiE. 

•  ldotatrice.  Sic  scribebant  mediae  etatis  scriplo-     disciplinae  eutu  defluentes,  inhouesU  invicem  fami- 


res,  quaiiquam  idololatriae  reponendum  esl.  Mabill. 
»•  AlUgaturas.  Alligaturae  suut  amuleta  quwdam  ad 
arcendos  morbo$t  quce  aut  ad  eollum  $u$pendebantur, 
aut  circa  aliae  corporis  partes  alligabanlur.  Vide  plura 
in  Glossario  Dufresn.,  voce  Ligaiurce.  Smith. 

•  Abbe.  De  bac  ei  Coludi  urbe  vide  iv,  19. 

*  Coludi.  Turgottus,  in  lib.  n,  cap.  17,  urbem  Col- 
difigbaiu  vocat.  Urbs  est  hodierme  Scotije  in  Mar- 
ohi  t  seu  Mersia  :  quo  <  in  loco  diversis  lamen  se- 
paratac  mansionibus,  erant  mouachtmHnsanctiuio- 
nialiumque  cotigregationes,  qui  paulatiin  a  regularis 


liaritate  decipiendi  occasionem  inimico  praebue- 
runt....  Culhbeiius  episcopali  sublimatos  cathadra, 
ne  sui  vei  pr*sentes  vel  futuri  quandoque  uli  eiem* 
pto  Dei  super  se  iram  provocarent,  omne  ab  eis 
feininarum  separavit  consortium.  i  Lege  observa- 
tiones  praevias.  De  sancU  Abbe  abbatissa  Coludeuj>i 
lege  Vium  sanciae  Etuildrila?  ad  ann.  679.  Vixit 
aliquandiu  Ethildriu  iu  eodem  monasterio,  et  saacio 
Culhberto  stolam  ac  manipulum  donavisse  dtcitur  iu 
Vitae  propriae  cap.  9. 
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lendens,  ail :  Nemim  dixeritis  visionem,  donec  FHiu$  A  flexisque  genibus  cxatias  egerunl  Deo.  Dixit  auieiti 


kominis  a  morluit  resurgat.  Promiltentem  ergo  qnae 
jusseral  fratrem  benedixii,  pariierque  culpam  enmo- 
iestiam  quam  temerarius  mcurrebat  abstersit ;  qui 
viriutem  quam  viderat  ipso  vivente  silentio  tegens, 
post  obitura  ejus  plurimis  indicare  •  curavii. 

CAP.  XI.  Quomodo  nauiit  tempestate  praclusis  se- 
renum  mare  ad  certum  dtem  prwdixeritt  ei  orando 
cibos  impctraverU. 

Ceepit  inter  ista  vir  Dei  etiam  prophetrae  spiritu 
pollere,  ventura  pracdicere,  pnesentibus  absentia 
nuntiare.  Quodam  elenim  tempore  pergens  de  suo 
moiiasterio  pro  *  necessitatis  causa  accidentis,  ad  • 
terram  Pictorum  •  quae  b  Niduari  vocaiur  navigando 
pervenit,  comiuntibus  eum  duobus  e  fralribu%  quo- 
rtim  unus  postea  presbyterii  funcius  ofUcio  virtu-  B 
tem  miraculi  quaro  ibidem  vir  Domini  monstravii, 
multorum  notitiae  patefecit.  Venerunt  aulein  iilo  post 
Nalalis  dominici  diem,  s|ierantes  se,  quia  undarum 
simul  et  aurarum  arridebat  temperies,  cilius  esse 
redituros;  ideoque  nec  cibaria  secum  lulere,  lan- 
quam  ocius  reversuri.  Sed  longe  aliier  quam  puta- 
bant  evenit.  Nam  mox  ut  terram  tetigere,  tempestas 
fera  suboria  est,  quae  iter  e\i  omne  remeandi  prae- 
cluderet.  Cumque  per  dies  aliquot  ibidem  intcr  fa- 
oiis  et  frignris  *  pericula  taberent,  quo  tamen  lem- 
pcire  vir  Dei  non  marcida  luxu  oiia  gerere,  nec 
sorauis  vacare  volebat  inertibus,  sed  pernox  in  ora- 
tione  perstare  satagebat,  aderat  sacraiissima  do- 
mtoicse  Apparitionis  dies.  Tum  ille  socios  blando, 


Cudberctus  :  c  Videtis,  dilectissimi,  quse  sit '  gralia 
Dei  confidenti  et  speranti  in  Doroino.  Ecce  et  ciba- 
ria  famulis  suis  praeparavit,  el  ternario  quoque  nu- 
mero  quot  diebus  bic  residcndum  sit  nobis  osiendit. 
Sumite  ergo  munera  quae  misit  nobis  Christus,  et 
abeuntes  reflcinmus  nos,  manenmusque  intrepidi. 
certissima  enim  nobis  post  triduum  serenitas  crali  et 
maiis  adveniet.  i  Facliim  est  ut  dixernt,  maneme 
triduo  tempesiate  7  pervalida,  quarto  deintim  die 
tranquillitas  promissa  seeula  esl,  quae  illos  secutidi* 
flatibus  in  patriain  referret. 

CAP.  XII.  Quomodo  iter  faciens  ab  aquila  ministra 
et  viaticum  percepturum  se  esse  prcedixeritf  et  per- 
ceperit. 

Quadam  qu<>que  die  cum  praedicaturus  juxta  con- 
suetudineii  suain  populis  de  monaslcrio  exirel,  uno 
comite  puero,  jamque  diu  gradiendo  fatigatis  nmi 
parum  adhuc  reslarel c  iiineris,  quousque  ad  vicum 
quo  tcndebanl  pervenirent,  ait  ad  puerum  tentans 
eum  :  €  Dic  age,  6odalis,  ubi  liodie  reflci  disponas 
an  babeas  aliqtiem  iu  via  ad  quero  divertere  vaiens 
bospilem  ?  At  ille  respondens  :  Et  liacc  ipsa,  inquit, 
mecum  lacito  in  corde  tractavi,  qnia  nec  viaticum 
iluri  tuiimus  nobiscuin,  neque  aliqueni  in  iiinere  no- 
tum  babeinus  qui  nos  suo  recipere  velil  ho>pilio,  ii 
non  parum  adhuc  itiners  superesl,  quod  jejutii  sine 
molestia  complere  nequimus.»  •  Cui  vir  Del : «  Disce, 
inquit,  filiole,  fldem  seroper  et  spem  habere  in  Dj- 
mino,  quia  uunquam  fame  perit  qui  Deo  fideliter  ser- 


ut  *  joctfndus  atque  afiabilis  erai,  sermotie  alloqui-  G  vit.  i  El  aspectans  *urstuu,  vidensque  aquitam  iu 

alto  volaniem  :  €  Cernis,  inqnii,  aquilam  illam  porro 
volantom?  Etiain  per  hujus  roinislertuni  possibilc 
est  DomiiiO  uos  hodie  relicere.  >  Talia  confabulantes 
agebanl  iier  juxla  fluviuro  qnenidam,  et  ecce  subiio 
videnl  aquilam  iu  ripa  residentem,  dixil<|ue  vii 
Dei  :  €  Vides  ubi  nostra  quarn  praedixi  miuistra  re- 
sidet?  Curre,  rogo,  et  quid  nobis  epularum  Dotnino 
miilente  attulerit  inspice  et  cititis  adfer.  i  Qui  ac- 
curreus  atiulit  piscein  non  modicuro,quero  illa  unpei 
de  *  fluvio  prendideral.  Al  vir  Dei :  «  Quid,  inqttlt, 
fecisti,  (ili?  Quare  minislrae  suam  partem  non  de- 
disti?  Seca  citius  roedium,  et  illi  partem  quam  no- 
bis  ministrando  meretur  remitte.  i  Fecil  ul  jusse- 
rat,  *•  tulitque  secum  pariem  reliquam.  Ubi  tenipu* 


tur:  €  Quid  rogo  tanta  ignavia  torpemus,  et  non 
•  quacunque  parte  iter  salutis  inqnirimus  ?  En  tellus 
nivibus,  nebulis  coelum  borrescit,  aer  flatibus  ad- 
versis  furit,  fluctibus  aequor ;  ipsi  inopia  deiiciinus, 
tiec  adest  boroo  qui  reficiat.  Pulsemus  ergo  Domi- 
num  precibus,  qui  suo  qnondam  populo  maris  Rubri 
viam  aperuit,  eumque  in  deserto  niirabiliter  pavit, 
orantes  ut  nostri  quoque  misereatur  in  periculis . 
Credo,  si  non  nostra  fides  titubat,  non  vult  nos  ho- 
dierna  die  jejunos  permanere,  quam  ipse  per  tot  ac 
tanta  suae  miracula  niajesutis  illusirare  curavit, 
precorque  eamus  alicubi  quaerentes  quid  nobis  epu- 
larum  in  gaudium  suae  festivitatis  praestare  digue- 
tur.  »  Uaec  dicens,  eduxit  eos  sub  ripam  quo  ipse 


noctu  pervigil  orare  consueverat,  ubi  advenienies  D  reficiendi  aderai,  diverterunt  ad  proximum  vicum, 
invenerunt  tria  frusu  delpliininae  carnis  quasi  bu-  et  dato  ad  assandum  pisciculo  se  pariter  et  eos  a.t 
oiano  ministerio  secta  et  praeparau  ad  cocturam  ;      quos  intrabant  gratissimo  reflciebant  convivio,  prae- 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 


1  Neceuitaie  eausa. 
1  Qui  Niduari  vocantur. 

•  Pericuta  lalerent. 
%  Jucundus. 

•  Quactmque  iter.  p 

•  Gratia  confidendt  et  sperandL 

VAfUORUM  NOTifi 

•  Curavit.  Praemissum  factum  relalu  multorum, 
ex  quibus  est  Pleculf  presbylcr,  accepit  Auonyiuus 
lib.  li. 

b  Niduari.  Populus  accolens  ripas  fluvii  Nid  in 
S*»lway  fretum  infltieuiis. 

c  ltineris.  Auonymus»  lib.  n  :  «  Supradictus  au- 


T  Prccvolida. 

•  Cttt  vir  Domini. 

•  Fluvio  prehenderat. 
10  Tultaque  sccum  parte  reVqua... 

cum.... 


sumptaque  se- 


tem  presbyler  Tydi  aliud  miraculum  quod  multis 
co^iriiuin  cst  indicavit :  scilicet,  quoilatn  die  pr<»~ 
liciscebatur  juxta  fluvium  Tesgela  leudeus  in  M.ri- 
diem,  iuter  montana  docens  ru>iicauus  ei  baj*ti- 
zabat.  llabens  quoque  pueruro  in  comitatu  ,  eic.  i 
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dicanie  Cudbercto  veibum  Dei,  at.jue  ejus  beneflcia  A  pueriti»  nutriebat  ab  anuis,  unde  et  roater  ab  ee 


collaudante ;  ei  quia  beafut  vlr  cujus  est  nomen  Do- 
mini  spes  eju$9  et  non  tespexitin  vanitales  elin  insanias 
(alsas.   Ac  sic  resumpio  itinere  ad  docendum  eos 
quos  proposuere  profecti  sunt. 
CAP.  XIII.    Quomodo  prcedicane  popvlis  (antasticum 

subito  ignem  diaboli  et  prcevidenl  tenturum,  et  ve* 

nientem  exstinaerit. 

Eodem  lempore  dum  congregalis  in  quadam  villula 
perplurimis  verbum  vilae  praedicaret,  praevidil  subiio 
in  spiritu  anliquuin  boslem  ad  relardandum  opus 
saluiis  adesse,  moxque  ejus  insidias  quas  fuiuras  in- 
tellesit,  docendo  praoccupare  curavit.  Namoue  inter 
ea  quae  disputaverat,  repenle  hujusmodi  moniu  iu- 
seruit :  «  Oportei,  charissimi,  ut  quoties  vobis  my- 


cognominari  solebat.  Habebai  autem  domutn  in  occi-  j 
deatali  parte  b  viculi,  quara  eum  vir  Domini  Cudber- , 
ctus  verbum  seroinaturus  intraret,  repeute  in  orien-  1 
tali  plaga  ejusdem  vici  per  culpam  iucurise  domus  ' 
incensa  *  vehementissime  coepit  ardere.  Nam  et  ven- 
lus  ab  eodem  cliuiaie  non  modicus  assurgens,  abri- 
piebat  ignitos 0  fenei  tecti  fasciculos,  et  totam  jacubat 
late  per  villam.  JacUntes  aquam  qui  aderaut  fortior 
Aamma  repulit,  longiusque  fugavit.  Tum  pnefata 
Dei  famula  cucurrit  coocju  ad  domum  in  qua  virun 
Dei  receperat,   obsecrans  ui  orando  suceurrerei, 
priusquam  domus  ipsius  el  lou  simul  villa  perireu 
At  ille :  c  Ne  limeas,  inquii,  mater,  animaequior  esto  : 
non  enim  tibi  tuiste  haec  quarolibet  vorax  flinin» 


sieria  regni  coelestis  pr*dicantur,  intento  h*c  corde      ^^  f  g  ^  $  ^  ^^  t  _ 

Ctse..suse,npervigilaniissimowdiatis,neforiediabo-l5i#.iur  .r  ^,  qm  ^^  0raill6  ratllllllir  ^ 


lus  qui  mille  nocendi  habel  artes,  supervacuis  vos 
curis  ab  aeternae  salutis  auditiene  prsepediat.  >  Ei 
haec  dicens,  denuo  sermonis  quem  intermiserat  or- 
dWiem  repetiit,  statimque  hostis  ille  nequissimus  fan- 
tasticum  deferens  ignein,  domum  juxta  posiura  m- 
cendit,  iu  ut  viderentur  faces  ignium  toum  volare 
per  ullulam,  ac  juvanle  venio  fragor  aera  cencutere. 
Tum  eisittens  quati  ad  exsiioguendum  Ignem  iurba 
pene  tou  quam  4ocebai,  nam  paucos  ipse  manu 
missa  retinoit,  cerutim  aquas  jactabat,  nec  Umen 
uuda  vera  falsas  poiuil  restinguere  flammas,  dooec, 
orante  viro  Dei  Cudbercto  fugatus  aucior  fallacia- 
rum,ficu  secum  incendia  vacuas  reportarci  in  auras. 
<Juod  videns  lurba  roultum  salubriier  erubuit,  rur- 
susque  ad  virum  Dei  ingressa,  flexis  geiiibus  insu-  C 
bilis  animi  veniam  precabatur,  confliens  se  intelle- 
xisse  quia  diabolus  ab  impedienda  salute  bumana  ne 
ad  horam  vacaret.  Al  ipse  conflrmans  inconstantiani 
fragiliuro,  rursus  quae  coeperal  vit*  moniu  exsequi- 

inr. 

CAP.  XIV.  Quomodo  flammas  domu$  eujutdam  vero 
igne  ardentis  *  oratione  ratinxerit. 
Nec  tantum  ignem  fantaslicum,  sed  etiam  vcrum 
quem  niulti  frigidis  footium  undis  miniroe  valebani 
exstinguere,  *  ipse  solus  ferventibus  lacrymarum  ri- 
vuiis  coinpressil.  Siquidem  dura  roore  apostoiorum 
gratia  salutiferae  instruciionis  universa  periransirei, 
deveuii  die  quadatn  in  domum  cujusdain  devotae  Dee 
«  feminae  qnam  crebrius  iiiviserc  curabat,  quia  et 
bonis  •  aclibus  inlenUin  noverat,  et  ipsa  eum  primis  D 

VULGATORUM  VARiANTES  LECTIONES. 

9  Fenitecti. 
•  Stemitur. 
1  Accipere  poteUatem. 


ventorum,  spiraosque  ab  occasu  totum  Unti  incendU 
periculum  ab  invasione  viUulae  quam  vir  Domiui  in- 
traverat  rejecit.  Sicque  in  duobus  miraculis  dooruni 
patrum  est  viriutes  imiutus  :  in  fantaslicis  qvidem 
praevisis  ei  evacuatis  iuceadiis  virtutem  reverendis- 
simi  et  sanctissimi  Pairis  •  Benedicii,  qui  siamUtum 
ab  antiquo  hoste  qnasi  cequirue  ardentis  incendiam 
ab  oeulis  discipuiorujn  orando  pepulit ;  in  veris  vero 
aeque  victis  ac  retoriis  ignium  globis,  virtutem  v/iri  ve- 
nerabilis  d  Marcellini  AnconiUni  anuslitis  qni  ardente 
eadem  civiute  ipse  conlra  ignem  positus  oraudo 
flammas  compescuit,  quas  Unu  civium  manus  aquaai 
projiciendo  nequiverai.  Nec  mirandum  perfecios  ei 
fldeliier  Deo  servientes  viros  Unum  contra  vkn 
flammarum  f  accipere  poientiamf  qui  quotidiana 
virtuium  industria  et  incemiva  suae  carnis  edomare, 
et  omnia  teia  nequhisimi  ignea  norunt  exstinguere ; 
quibus  aptissime  congruit  illud  propbeticum  :  Cum 
traniieris  in  igne  non  comburerie,  ei  fiammn  «*n  arde- 
bit  in  te.  Al  ego  ei  mei  similes  propriae  fragiliutis  et 
inertiae  conscii,  cerii  quidem  suroos  quia  *  contra 
ignem  maierialem  nil  ule  andemus ;  incerti  aoieiu 
an  ignem  illum  iuexsiinguibilem  fulurae  castigatienis 
immunes  evadere  queamns.  Sed  potens  est  ei  larga 
pieus  Salvatoris  nostri,  quae  indignis  nobis  et  uunc 
ad  exsiinguenda  viiiorum  incendia,  et  ad  eradeudas 
in  fuinro  poenarum  flammas  gratiam  su«  proteciio- 
nis  impendat. 


1  Orando  reslinxerU. 

*  Ipse  sotis. 

%  Operibus  intenlam. 


*Vehementer. 


I  •  Femince.  Ilaxc  vocata  esi  Kenspid ;  sanciimonialis 
Tuii  vidua  quaj  enutrivii  sanctuiu  Cudbercium  ab 
juiate  oclo  aniiormn  usque  ad  ccutero  perfecum. 
Vide  Anonymum  scripiorem  Vita;  sancti  Cudb. ,  tib. 

II  apud  Bollandum,  20  Mariii.  Shith.  —  Anonymi 
verba  ex  lib.  n  hauil  pra:termitienda  sunl :  «  Lodem 
tempore  inviutus  est  sancius  hoino  Dei  a  quadam 
niiiliere  quaedicitur  Kenspid,  adbuc  viveus,  sanctimo- 
nialis  vidua  ,  qu;e  enutrivil  eum  ab  octo  annis 
usque  ad  perfeciaro  «tatem,  in  qua  servitiuiu  Dct 


•  Per  ignem. 
VARIORUM  NOTiE. 

arripuit ;  ideo  namque  eam  mairem  appeliavit,  sjnpe 
visiuns  eam.  Venii  quadam  die  ad  villam  in  qu^ 
habiubal,  quae  dicitur  Hrnring.ham,  tunc  ardeme 
domo  quie  in  extrema  parte  vici,  etc.  »  Mabill. 

b  VicuU.  Viculus  dictus  esi  Hruring»bam,  ibid. 
Smith. 

•  Benedicti.  De  hoc  sancti  Benedicii  miraculo  vide 
BolUndum,  21  Mart. 

d  Marceltinr.  Colitur  sanctus  Marcellinus  9  Janua- 
rii,  quem  diem  vide  apud  UoIIand.  Smitu. 
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€AP.  XV.  Qnmliter  damonium  ab  uxore  prafecti,  ntc-  A  Ciidberclo  appropiro|uarent  d»mm\  fugit  repentespi- 


dum  adveniens  ejcceril. 
Vertiro  quia  paulo  superius  quantum  Udem  vene- 
rabilis  Cudberctus  edversus  simulatitias  diaboli  frau- 
rfet  valeerit  exposuimus,  nunc  etiam  quid  adversus 
verum  apertumque  ejus  furerem  valeat  explicemus. 
Krat  pnefectue  Ecgfridi  regis  Hildmaer  nemine,  vir 
religiosis  cum  omn^domu  aua  deditus  operibus,  Ideo- 
qeea  beato  Cudbereto  specialiler  dilectus,  etrcum 
itinerb  propioquitas  eongreeret,  crebro  ab  eo  vieiie- 
Hm.  Cujus  uxor  cum  eleemosynis  et  carteris  virtutocn 
fhtctibos  easet  Intenta,  subito  correpta  a  dannone 
acerrime  cojpit  vexari,  Ita  ut  slridendo  denlibus,  vo- 
ces  miserabiles  4  emitieodo,  brachia  vel  caetera  sui 
corporis  membra  in  diversa  raptando,  non  minimum 
ctmetlt  intnentibus  vel  audieutibus  inculeret  horro-  * 
rem.  Comque  jaceret  explosa  et  jamjamque  videre- 
tor  esse  moritora,  ascenditvir  ejus  eqoum,  et  conci- 
tos  venit  ad  bominem  Dei,  precatusque  est  eum,  di- 
eens  :  c  Obsecro  quia  uxor  raea  male  habet,  et  vide- 
tor  jam  proxima  morti,  ot  roiltas  presbyterum  qoi 
itlam  priusquam  moriatur  visitet,  eique  corporis  et 
saeguinis  dominici  sacramema  ministret,  sed  et  coiv 
put  ipsius  bic  locis  aanctis  sepeliri  peimittas.  i  £ro~ 
bescebat  enim  eam  confiteri  insanam  quam  vir  Do- 
mini  sobriam  semper  videre  censueveraL  Qui  cum 
parumperab  eo  dhrerteret,  visurus  quem  mitteret 
presbyterum  cum  illo,  cognovit  repenie  in  spiritu 


ritus  neqnam,  advenium  Spirilus  sancii,  quo  plent>s 
erat  vir  Dei,  ferre  non  valens.  Cujus  soluta  vinculis 
molier,  quasi  gravi  expergefacta  de  semno,  surrexit 
continuo  ac  viro  Dei  gratulabunda  occitrrens,  jumcn- 
tum  quo  sedebat  per  frenum  temiit;  moxque  ad  in- 
tegruro  recepto  vigore*  mentis  et  corporis,  eum  cito 
descendere,  atque  ad  benedicendam  domum  suam 
precabatur  ingredi,  devotumque  illi  ministeriuro  prae- 
bens,  tcstabatur  palam  quoinodo  ad  primutii  frcni 
taetom,  omni  se  molestia  priscac  vexalionis  absolu- 
tam  sensisset. 

CAP.  XVI.  Qualiter  in  Lindisfarnensi  monasierio 
vixerit  vel  docaerit. 

Cum  ergo  venerabilis  Domini  famulus  mti<tos  in 
Mailrosensi  roonasterio  degens  annos  multis  virtu» 
luro  spirilalium  claresceret  signis,  •  transtolit  cum 
reverentissimus  abbas  Ipsius  Eata  in>  menasterium 
quol  in  Lindisfarnensium  insula  situm  est,  ut  ibi 
queque  b  regulam  monachic»  perfectionis ,  et  pr*- 
poski  auctoritate  docerel ,  et  exemplo  virtuti*  osien- 
deret ;  °  nam  et  ipstini  locum  tunc  idem  reveren- 
tissirous  pater  abbatis  jure  regebat.  Neque  aliquis 
miretur,  quod  in  eadem  insula  Lindlsfarnea,  cuni 
permodica  sit,  el  supra  episcopi,  et.nunc  abbatis  nc 
monachoriim  esse  locum  dixcrimus ;  revera  enioi 
ita  est.  Nauique  una  eaderoque  servororo  Dei  babi- 
tatio  otrosque  simul  tenet ,  imo  omnes  monaohos  te- 
net.  Aidan  quippe  qui  primtis  ejusdem  loci  episco- 

suis 
illo 


quia  non  ceromuni  inftrmitate,  sed  a  daemonis  infe- 

siatione  premeretor  coojox  proqoa  sopplicabat.  Re-  -  pua  fuit,  mouacbus*  erat  et  mouachicam  cum  i 

versusqoe  ad  eora :  t  Noo,  inquit,  *  aliuro  miitere,      omnibus  vilnm  semper  agere  solebat.  (jnde  ab 

sed  ipse  ad  visitandam  eam  tecum  pergere  debeo.  » 

Curoque  agerent  iter,  coepit  flere  bomo  et  doiorero 

eordis  prefiuentibue  in  maxillam  lacrymis  prodere  ; 

timebat  eoim  oe  com  eam  dsmoniosam  inveniret, 

arbitrari  inciperet,  quia  non  iutegra  Domino,  sed 

flieta  fide  servisseu  Quem  vir  Domiui  blande  conse- 

lalos  :  c  Nolt,  inquit,  plorare,  quasi  inventurus  sim 

eenjugem  loam  qualem  non  velim.  Scio  enim  ipse^ 

qeamvis  te  dScere  pudeat,  qoia  daemooio  vexatur ; 

scio  etiam  quia  priusqoani  illo  pervenerimos  fogato 

demonio  liberabitur,  ae  i*>bis  advenientibus  cum 

gaudio  occurrens,  bae  ipsa  hahenas  sanissiraa  inente 

excipiet,  nosqoe  intrare  citios  obsecrans,  ministe- 


omnes  loci  ipsius  aiitistHes  usque  hodie  sic  episeo- 
paJe  exercent  officium,  ut  regente  roonasterium 
ahbate  quem  ipsi  <um  consilio  fratrum  elegerint, 
omnes  presbyteri,  diaconi,  cantores,  lectores,  caeio- 
rique  gradus  ecclesiastici  monachicatn  per  omnia 
eum  ipso  episcopo  regulam  servent.  Quam  viyenrii 
norroam  roultoro  se  diligere  probavit  beatus  papa 
Gregoriua,  cum  *  sciscitante  per  litterulas*  Augustino 
queni  priroum  genti  Anglorum  eplscopum  miserat, 
qualiter  episcopi  com  suis  clerieis  conversari  de- 
beant,  respondit  inler  alia  :  c  Sed  quia  tua  fraterni- 
tas  monasterii  regulis  erudita  seorsum  fleri  uon 
debei  a  clericis  suis  in  Ecclesia  Anglorum,  quae  au- 


rioro  qood  consucverat  nobis  sedulo  impendet;  ne-  ^  ctore  Deo  noper  adlioc  ad  fldem  producta  est,  hanc 
qoe  enim  tali  tormento  soll  aubjiciuntur  mali,  sed  debes  eoiiversationero  instituere,  qu»  initio  nascen- 
occulto  Dei  jodicio  aliquoties  eti^m  innocentes  in  tis  Ecclosi»  Aiit  patribus  noslris,  in  quibus  millus 
lioc  sasculo  non  tantum  eorpore  sed  et  roenie  capti-  eorum  ex  hia  quae  possidebant  aliquid  suum  esse 
vantur  a  diabolo.  t  Dumque  ha3C  et  bojusmodi  verba  dicebat ,  sed  erant  illis  omnia  eommonia.  i  Igitur 
io  consolationem  atqoe  eroditionem  illios  perorante      ad  Lindisfarnensem  ecclesiam,  sive  monasterioro  vir 

VULGATORUE  VARIANTES  LECTIONES. 

*  Committendo*  *  Alium,  sed. 

*Ad*mone.  k  Scitcitanli. 

VAHIORUM  NOTiE. 
Tranttutit.  Sim.  Dun. ,  r,  6,  hanc  translaiionern      ageus ,  et  nobis  rcgularem  vitam  componens  consti- 


factam  asserit  anno  Cbrisii  664,  cum  sanetus  CuoV 
bercios  in  monschica  vilae  perfectione  annom  deci- 
muro  quartum  ageret.  Smith. 

b  Hegulum.  Quam  regulaiii  diserle  exprimit  Ano- 
nyrous,  in  lib.  ui  :  c  Vivens  quoque  ibi  secundum 
tanctam  Scripturam,  coiitcinplativam  vitaro  in  actuali 


tuit,  quam  usque  bodie  cum  regula  Benedicti  obser 
vamiu).  »  H»c  monacbus  Lindisfarnensis  coaevus. 
M-abill. 

«  Nam  et  ipsum.  Vide  hxc  exscripta  in  iv9  27. 
Smith. 
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nrcuinquaqiie  morantem  tulgi  multitudinein,  mo- 
ro  suo  crebra  visiuiione  ad  cceieslia  qnaerenda  et 
promerenda  swccendebat.  Nec  «oii  etiam  signiscla- 
rior  effcctus,  plurimos  variis  languoribus  et  lonnen- 
ris  coinprehensos  oraiionum  instantia  prisc*  sam- 
lati  restitoit;  nonnullos  ab  iiiimuodoruro  spintuum 
vexaiione,  »  non  solum  praesens  tangcndo,  orando, 
imperando,  exorcizande ,  sed  ei  absens  vel  lanium 
orvindo,  vel  cerie  eomin  sanationem  praedicendo  cu- 
ravit,  in  quibus  erat  et  illa  pratfecti  uxor  de  q»a 
-  supra  remlimue. 

Erant  auiem  qnidam  in  munasierio  fratres  qui 
urUcae  sua*  consuetndini ,  qaam  reguiari  mallent 

»  _«_      _  _      . _____   1    n____t__Cl_k 


vians.  Denique  arguere  solebat  pusillanimiutem  fra  • 
trum  qui  graviter  ferrent ,  si  qui  se  noctarna  vel 
meridian»  quieiis  tempore,  importuna  forte  ioquie- 
tudine  susciurent :  t  Neroo,  inquiens,  mitai  mole- 
siiam  facit  me  excitando  de  somno,  sed  potius  laii- 
flcat  me  qui  •  exsusciut ;  facit  enim  roe  discusso 
torpore  soroni  utilitalis  aliquid  igete  vel  cogitare.  • 
Taniuro  auiem  compunctioni  ertt  deditus ,  ustum 
ccelestibus  ardebat  desideriis,  utmissarura  solemoU 
ceiebrans  neqoaquam  sine  profusione  lacrymarttm 
implere  posset  ofQcium.   Sed  congruo  satia  ordine 
dum  passlonis  dominicae  mysteria  celebraret,  imita- 
reiur  ipse  quod  ageret,  seipsum  ,  videHcet ,  Deo  in 
cordis  contritione  mactando,  sedet  adauntes  popu- 


pri.c»  sua.  eMjJU I. JP-J Jjjp  ZZZitomnm  cord.  ...bere,  el  grati..  .g^  Doraino 
«biemperare  eustodi».  Quos  umen  iM     •»•««»  ^.  vocen  exalundo. 


I)eo  nostro,  magis  ipse  cor  quam  voeem  exaJundo. 
potius  gemendo  quem  oi.endo  admoneret.  Eratieto 
justitis  fervidus  ad  arguendum  peccantes,  erat  spi- 
ritu  mansuetudinis  modeslus  ad  ignoscendum  pasui- 
lenUbus,  ita  ut  non  n«o.|uam  *  confilentibus  sibi 
peccau  sua  bis  qui  deli.|ueranl ,  prior  ipse  nuse- 
rans  inllrmos,  lacryma.  funderet,  et  quid  peccatoi. 
agendum  esset  ipse  justus  su»  pr»monsirarei  exero- 

plo.  "~ 

Vestimentis  utebaiur  cemmunibus ,  rta  temperan- 

ter  agens,  ut  horwn  neque  munditiis  neque  sordibu» 

esset  notabiHs.  Unde  usque  liodie  in  eodem  mona- 

sierio  exemplo  ejus  ebservalur,  ne  quia  varu  aul 

.     i       .-.._,_«    iuntna-     pretiosi  coloris  habeat  indumentum,  sed  ea  maxime 

elendens  i,Urem     U  n^pa       P  ^^  mun[ii  mmm 

qu.a  mterna  spintus  saneti  ^  7«»        *"  hniaamodi  .Diriialibus  e_er- 


nalleiilia)  su.e  viriule  superabal  et  quotidiano  exer- 
citio  paulatim  ad  melioris  proposili  statum  eonver^ 
tHlwt.   Denique  sajpius  i»  coMu  frairum  de  regula 
d.spuuns ,  cum  acerrimis  contradicentiuro  faiigare- 
uir  injoriis,   exsurgebat  repente  ei  placito  vultu 
alque  animo  egrediens  d.roitlebat  cooveutum ,  ac 
.cquenli  nihiloroinus  die,  quasi  nil  objeclUmis  pridie 
...siinuisset,  eadem  quas  prius  monila  eisdem  dabal 
auditoribus,  douec  illos  panlaihn,  ut  dixmros,  ad 
e»  qux  vellet  converlereu   Er.t  namque  vir  patien- 
lix  virlute  pracipuus,  aique  ad  perferenda  forliter 
..innia  quas  vel  animo  vel  corpori  adversa  ingere- 
Inntur  invictissimus  ,  nec  minus  inier  iristia  quas 
contigissent  faciem  praelendens  liilarem ,  lU  »l  pa- 
lam  daretur  intelligi ,  quia  interna  sp 
consolatione  pressuras  contemneret  *  extrinsecas. 

Sed  ei  vigiliorum  al.|ue  oraiionis  »  adeo  sludiosus 
existebat ,  ut  aliquoiies  tres  sive  quatuor  noctes 
continuas  pervigil  iran^egisse  •  credatur,  cura  per 
•anium  lemporis  neque  ad  leelum  •  proprium  vem- 
,et,  nequc  extra  nonnilorium  frairuin  locum  al.quem 
in  quo  pausare  posset  haberei.  Sive  enim  locisse- 
cretioribus  solus  oraiioni  vacabat ,  sive  inter  psal- 
lendum »  operabatur  aliquid  manibus .  torporem- 
,,ue  »  dorroiiandi  1-borando  propellebat,  seu  certe 


IIU«  wv.  .«--  —  - -  - 

<•  ircuibai  insulam  ,  quomodo  se  singula  quaque  ba 

.erentpiusexplorator  *^jSSSSK«^  LECT.ONES 

»  iVoii  tolum  prccsem  orawrfo,  vel  certi.  yy   . 


lana  roinistral.  His  et  hujusmodi  spiriialibus  exer- 
citiis  vir  venerabilis ,  et  bonorum  quoruraque  ad  se 
imiundum  provocabat  affecium,  et  in.probos  quoqo. 
ac  rebeiles  vitae  '•  regularis  a  pertinaeia  sui  revoca- 
bat  erroris.     . 

CAP  XVII. "  Qwtlem  i»W  i«  miuta  Farnas  pulsu  im- 
monifriM  habilationtm  ftcerit. 
Ac  postqoain  in  eodem  monasieri..  mulu  annornra 
curricula  •  explevit,  undem  diu  concupiu,  quasnu, 
,c  petiu  solitndinis  secreta,  comiunte  p«fati  abba- 
U»  sui  siroul  et  fratrum  gratla,  multum  lajubundus 
.diil  "Gaudebat  namque  quia  de  longa  perfectione 


Nodettia. 

•  Exlrin$eru$. 
»  Ita  tmdioiut. 
'  Credebatur. 

*  1'roprium,  ntqut. 

IX  ?n  'C«nc  «g-ul.  fcap.  56,  §  6.  Lege  cap.  9,  su- 
•".'  £?««.  Ncmne  «nnos  duodecim ;  secreia  igi- 


•  Uormieudu 
t  Excitat. 
»•  Hegulari. 
"  Qualiter  tibi. 

VAnlORUMNOm  ^  ^  „ 

trtnsegCl.  undem  co.nita.,te  pr*I_l.  abbaUs 1  su, »- 
n.n_  et  ratruro  gratia,  auacborelicse  quoque  contem- 
«  .  ionis  iwu  sileuUa  peliil. »  Hinc  apparel.  bocce 
P^__-__mmm  per  louga  annorum  curncula, 
«Sf-fiSS...  »on  sen.perexpri,m(uiqmd»m 
ofintur^ Tnume/osam  quamdam  annorum  senera 
.  ,a  mediaj  «utis  scriptores.  Gnmlaicus  in  Regula 
tfar  ci?  «"scribii  beatum  Arnulfum  poa jnulu 
Snnoru  n  curricula  in  ereino  exacu  decessisse,  u- 

"eu  Trnulfus  vix  *W"  *™" fZ?  Zw*. 
dine  vixil.  Miltimus  exempla  id  genus  sexcenia. 

Mabill. 
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conversationis  activae  ad  olium  divinae  spcculationis  A  possent,  nec  longe  ab  ea  fons  ec»runulem  nrlivs  ac- 
jam  mererelur  aseendere ;  ketabatur  ad  eoram  se     commodus. 


sortem  pertiogere ,  de  qiiibus  canitur  in  psatmo  : 
4  Ambulabnnt  sancti  de  virtule  m  virtutem,  videbitur 
Deus  deorum  in  Sion.  El  quidem  in  priinis  vitas 
solitarise  rudimentis  secessit  ad  locum  quemdam  qui 
m  exterioribus  ejus  cellae  pariibus  secretior  apparet. 
At  cum  ibidem  aliquandiu  soHtarius  cum  hoste  invi- 
sibili  orando  ac  jejunando  cenaret ,  tandem  majora 
praesumens  ,  longinquiorem  ac  rerootiorem  ab  ho- 
minibus  locum  ceriaminis  petiit.  Farne  dicitur  insula 
roedio  in  mari  posita,  quae  non  sicut  Lindisfarnen- 
sium  incolarum  regio  ,  bis  quolidie  accedente  aestu 
Oceani,  quem  rbeuma  vocant  Graeci,  flt  insula,  bis 
renudatis  abeunte    rheomate    littoribus    contigua 


CAP.  XVIII.  Quomodo  precibus  aqnam  de  *  urida  pro  • 
duxeril ,  vel  quuliter  ipse  in  anachortsi  profece- 
rit. 

At  vero  ipsa  ejus  mansio  aquae  eral  imliga,  ut 
pote  in  durissima  et  prope  saxea  rupe  condita,  Ac- 
citis  ergo  vir  Domini  fratribus,  needum  eniro  se  nb 
advenienlium  s^cluserat  aspectibus  :  c  Cernitis,  in- 
quit,  quia  fontis  inops  sit  mansio  quam  adii  :  sed 
rogemus,obsecro,  illurn  qui  couvertit  solidam  petrani 
in  stagnum  aquae,  et  rupes  in  fonles  aquarum,  ut 
non  nobis,  sed  noniini  suo  dans  gloriara,  de  hac 
quoque  rupe  saxosa  nobis  venam  fontis  aperire  dig- 
netur.  Fodiamus  in  medio  tuguriunculi  mei ;  credo, 


terrae  redditur,  sed  aliquot  millibus  passuum  ab  bac  B  torrenie  voluptatis  suae  potabii  nos.  i  Feceruut  ergo 


semiinsura  ad  Eurum  secreta ,  et  binc  allissimo,  et 
iiide  inflniio  clauditur  Oceano.  Nullus  hanc  facile 
1  ante  famulum  Domroi  Cudberctum  solus  valebat  in- 
habitare  cotonos,  proper  videticet  demorantium  ibi 
pbantasias  daemonum ;  verum  Intranie  eam  milite 
Christi  armato  galea  salutis ,  scuto  fidei,  et  gladio 
sitiritas ,  quod  est  verbum  Dei ,  et  omnia  tela  ne- 
qaissimi  ignea  exstincla  ,  et  ipse  nequissimus  cum 
oinni  satellitum  suoruni  turba  porro  fugatus  est 
bostis* 

Qui  videlicel  miles  Chrisli,  ut  devicta  tyrannorum 
acie  monarchus  terrae  qttam  adierat  factus  est,  con- 
didk  civitatera  suo  aptam  imperio,  et  domos  in  hae 
a?que  civitati  congruas  erexit.  Est  autem  aediflcium 
situ  pene  rotundum,  a  muro  usque  ad  murum  men- 
sura  quatuor  ferme  slve  quinque  perticarum  dislen- 
tum ;  murus  ipse  deforis  altior  longitudine  stantis 
hominis:  nam  intrinsecus  vivam  cardendo  rupem 
inulto  Ulam  fecit  altiorem,  quatenus  ad  cohibendam 
oeulorum  simul  et  cogitatuum  lasciviam,  ad  erigen- 
ilaro  in  superna  desideria  totam  mentis  inteniionera, 
pius  incola  nil  de  sua  rnansione  praeter  coelum  pos- 
set  intueri.  Quem  videlicet  murum, a  non  secto  la- 
pide,  vel  latere  et  caemento,  sed  impolitis  prorsus 
lapidibus  et  cespite,  quem  de  medio  loci  fodiendo 
tulerai,  composuit.  E  quibus  quidam  tantae  erant 
grandilatis  ut  vix  a  quatuor  viris  viderentur  potuisse 
levari,  quos  tamen  ipseangelico  adjutus  auxiiio  illoc 
aitulisse  aliunde,  et  muro  imposuisse  repertus  est. 
Duas  in  mansione  habebat  domos,  oratorium  scili- 
cel  et  aliud  ad  coromunes  usus  aptum  babitaculum. 
Quorum  parieles  quidem  de  naturali  terra  multum 
intus  forisque  circuinfodiendo,  sive  caedendo  confe- 
cit,  culmina  vero  de  Jignis  infonnibus  et  feno  super- 
posuit.  Porro  %  ad  portum  insulae  major  erat  domus, 
iu  qua  visitantes  eum  fratres  suscipi  et  quiescere 

VULGATORIJM  VAiUANTES  LECTIONES. 

•  Aridmima  priu$. 

1  Sua  cetla. 

8  Se  diicalceaae. 

9  Nisi  dandce. 
t0  Gratiu  reterabat. 

VAIUORUM  mTM. 

■  ld  esl,  tibblibus,  quas  Galli  nostrates,  ctiam  nuuc  des  tricouset  appellant 


foveam,  quam  in  crastinum  emanante  ab  internis 
unda  repletam  invenerunt.  Unde  dubinm  non  erat9 
hanc  orationibus  viri  Dei  de  *  aridissima  ac  duris- 
sima  prius  terra  elicitam  fuisse  aquam.  Qua  vide- 
licet  aqua  mirum  in  modum  primis  contenU  ripis, 
nec  foras  ebulliendo  pavimentum  invadere,  nec  hati- 
riendo  novit  deficere,  ita  moderante  gratia  largiio- 
ris,  ut  nec  necessitati  accipienlis  superfliieret,  nec 
susientandae  necessitaii  copia  deesset. 

Facta  ergo  juvantibus  se  fratribus  mansione  ac 
domibus  praefatis,  inciptt  habiiare  solus  vir  Domiui 
Cudberclus.  Et  primoquidero  venieulibus  ad  se  fra- 
tribus  de T  sua  cellula  egredi  eisque  ministrare  sole- 
bat.  Quorum  dum  pedes  aqua  calida  devotus  lava- 
rel,  eoactus  est  aliquoties  ab  eis  eliam  se  discal- 
ceare,  suosque  pedes  ilKs  ad  abluenduro  praebere. 
Namque  in  tantum  a  cultu  sui  corporis  animum  su- 
stulerat,  atque  ad  animse  solius  cultum  conlulerat, 
ut  semel  calceatus  tribracis  a  quas  pellicias  babere 
solebat,  sic  menses  perduraret  integros.  Aliquando 
etiam  calceatus  in  Pascha,  non  nisi  post  annuiii  re- 
deunte  Pascbae  tempore,  propter  lavationem  pednm 
quae  in  coena  Domini  fleri  solet,  *  se  discalceare  di- 
catur.  Unde  ob  crebras  preces  incurvationesque  ge- 
nuum  quas  calceatus  exercebat ,  calluin  oblongiini 
nec  exilem  in  conflnio  peduin  et  tibiarum  habuisse 
deprebensus  est.  Deinde  increseente  studio  perfe- 
ctionia  inchiditur  m  suo  monasterio,  atque  ab  homi- 
num  remotus  aspectibus,  solil;iriam  in  jejuniis,  ora- 
tionibus  et  vigiliis  disrit  agere  vitam,  raro  cum  ad- 
venientibus  de  intus  habens  coltoquimn,  et  hoc  per 
fcnestram  :  qua  primitus  aperta  et  videri  a  frairibus, 
et  fratres  quos  alloquebatur  ipse  \idere  gaudebat : 
exin  procedente  tempore  et  ipsam  occlusit,  uec  •  uisi 
vel  daodae  benedictionis,  vel  alterius  cujuslibet  cenas 
necessitatis  *•  gratia  poscente  reserabai. 


1  Ambutabunt  de. 
1  Ante  famulutum. 
J  Non  de  secto. 
m  Ad  portam. 
1  Vixeril. 
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CAP.  XIX.  Qualfor  a  mette  quamtua  manu  teverat  A  foeral  ad  fabricara  nidi  ore  ferre  conspiceret,  cocr 

euit  co8  levi  protenstone  dexterae,  atque  a  laesura 
fratrom  jam  cessare  praecepit.  •  Spernentibnsque 
hnperium,  t  In  nomiue,  inquit,  Jesu  Christi  abite 
quantocius,  neque  in  Inco  qoera  Isedilis  ultra  manerc 
praesuraatis.  >  Vix  verba  coropleverat,  et  confestim 
tristcs  abiere.  Peracio  auiera  triduo  unus  e  duobus 
rediil,  et  fodientem  reperiens  famulum  Christi,  spar 
sis  lamentabiliter  pennis,  et  submisso  ad  pedes  cjus 
capiie,  atque  humiliata  tocc,  quibus  falebat  tudiciis 
veniam  *  precabatur  admissi.  Quod  intelligens  vene- 
rabilis  Pater  dedit  facuitalem  remeandi.  At  ille  im- 
petrala  redeundi  liceniia,  mox  sndalcm  adducluros 
abiit.  Nec  mora,  redeunt  arobo,  ct  *  secum  digna  mo- 
nera  ferunt,  dimidiam  videlfeet  axungiam  «  porct- 


terbo  volucret  abegerit. 
Et  primum  quidem  permodicum  ab  cis  panem  quo 
vesceretur  accipiebat,  ac  suo  bibebat  e  funte :  post- 
modum  vero  proprio  manuum  labore  juxta  exempla 
patrum  vivere  magis  aptum  duccbat.  Rogavit  ergo 
afferri  sibi  instrumenia  quibus  terram  exerceret,  et 
triticum  quod  screret.  Sed  seminata  verno  tempore 
terra  null  )S  usque  ad  medium  «stalis  reddidit  fru- 
ctus.  Unde  fisiianlibus  se  juxla  morem  fratribus, 
aiebat  vir  Dei :  c  Forsitan  aul  lelluris  hiijusce  na  - 
tura,  aut  voluntas  Dei  non  esf,  ut  hoc  in  loeo  milii 
irilicum  nascatur :  aflerte  rogo  hordeum,  si  forie 
\el  illud  fruclum  facere  possit.  Quod  si  nec  illi  Dcus 
iiicrementmn  dare  voluerit,  satius  est  me  ad  coeno- 


bium  reverli  quam  aKeno  htc  labore  stistenlari.  i  B  nam  ;  quam  vir  Domini  adventantibus  postea  fratri- 


Allatomque  hordeum  dura  ultra  omne  temposse- 
rendi,  ultra  omnera  spem  frueiificandt  terrae  coro- 
mendaret,  mox  abundanter  cxortum  fecit  fructum 
copiosum.  Qui  dum  maturcscere  ccepisset,  venere 
volucres  et  huic  depascendo  ccriatim  insbtebant.  Ad 
<|Uos  piissimus  Cliristi  servus  appropians,  sicul  post 
ipse  referebat,  sokbat  enim  sarpe,  quia  laeti  vultus 
t:t  affabilis  erat,  ad  conOrmandam  ftdem  audientium 
aliqua  ettam  de  eis  quae  ipse  crcdendo  obiinuerit  in 
mcdiuro  proferre  :  €  Quid  tangitis,  inquit,  sata  qux 
non  scruistis  ?  An  forte  vos  plus  me  bis  opus  habe- 
tis  ?  Si  tamen  a  Deo  liccnliam  accepistis,  facite  qood 
ipsepermisit:.sin  a*tem,  recedite,  neque  ulterius 
ftliena  laedatis.  i  Dixerat,  ct  ad  priroam  jubcnlis  vo- 
eem  ,  tniiversa  voluerum  multitudo  recessit,  seqoe  G 
per  omma  deinccps  ab  ejusdem  messis  invasione 
continuit.  Et  htc  queque  venerabilis  Christi  famulus 
iii  ditobus  roiracuiis  duorum  patrum  est  facta  secu- 
lus :  in  aqua  videlicet  elicita  de  rupc  factum  bcati 
Patris  Benedicti,  qui  idem  pcne  et  eodem  modo  legi- 
tur  fectsse  miraeolum  ;  sed  idcirco  uberios,  quia  plit- 
res  erant  qui  aquas  tnopia  laborarenu  Porro  in  ar- 
re-siti»  a  messe  voiatiltbus  reverentissimi  et  sanctis- 
>imi  pntris  Anionti  sequebatur  exemplum,  qui  a  lae- 
sione  horttili  qucm  ipse  plantaveral,  uno  onagros 
scrmone  compescuri. 

CAP.  XX.  Quomodo  corvi  injurhm  quam  viro  Dei 
intuterant,  precibut  et  munere  purgarint. 
Libet  etiam  quoddam  beati  Cudbercti  in  exem- 


bus  saepius  ostendere ,  atque  ad  ungendas  caligas 
praebere  solebat ;  contestans  eis  qoanta  bominibus 
obedicnliaB,  quania  sit  cura  humiBtatis  habenda,  cum 
avis  superbissima  injuriam  *  qnam  homini  inta'erat, 
precibus,  lamentis  et  muncribus  *  feslinaret  abluere. 
Deniqne  ad  dandum  bominibus  exemplum  eorre- 
ciionis,  mullos  deinceps  annos  in  ipsa  insula  mane- 
bant  et  nidifieabant,  neque  •  aliquid  molestiav  coi- 
quam  irrogare  audebant.  Nulii  autem  videatur  ab- 
surdum  a  volatilibus  formam  discere  Tirlutis,  cum 
Salomon  dical:  Vade  ad  formicam,  0  piger,  el  coo- 
sidera  vias  ejus,  et  disce  sapientiaro* 

CAP.  XXU  QuaAiUr  ejnt  necestitatibu*  eiimu  wmre 
servierit. 
Non  solum  autem  aeris ,  T  sert  et  maris  animalia, 
imo  et  ipsum  mare,  sicut  et  aer  et  ignis,  juxta  quod 
in  b  sopcrioribus  exposuimus,  viro  venerabili  pne- 
buere  obsequiura.  Qui  enim  auetori  omuium  creatu- 
rarum  ftdeliter  et  integro  corde  famulatur,  non  esl 
mirandum  si  ejus  imperiis  ac  votis  omnis  creatura 
deserviat.  At  nos  pleruroque  idcirco  subjectae  nobis 
creaturae  dominium  perdimus,  quia  Domino  et  Crea- 
tori  omntum  ipsi  serrire  negltgimus.  Et  ipsum ,  in- 
quam ,  mare  promptum  famulo  Christi  •  ubi  oput 
habuit  impendebat  offtcium.  Disponebat  namquc  par- 
vulam  sibi  in  suo  monasterio ,  sed  et  quotidiauis 
necessitatibus  aptam  condcre  casulam ,  coi  a  parte 
maris,  qua  alluvione  frequenliom  gurgitum  eicavau 
rupes  altissimtim  nec  brevem  fecerat  biatum,  basis 


plum  prafati  Patris  Bcnedicti  factum  narrare  mira-  n  supponenda  erat,  et  bxc  jnxta  latitudinem  hiatus 


duodecim  pcdum  longa.  P%ogavil  ergo  fraires  qui  se 
visiuturi  advenerant,  ut  cuni  redire  vcllent,  lignum 
sibi  longitudinis  duodecim  pedum  ad  faciendam  do- 
munculae  basim  deferreut;  qui  promiscrunt  se  liben- 
tissime  facturos  quod  petiit.  Sed  ubi  accepta  ab  eo 
benedictione  domum  revcrsi  sunl,  fugil  mcntera  pe- 


ctilum,  in  que  avinm  obedientia  cl  humililatc,  paUm 
contumacia  ct  supcrbia  conderanalur  humana.  Erant 
siMuidcm  corvi  multo  ex  tempore  ejusdem  insul»  se- 
dibus  assueti :  quos  ciim  die  quadam  vir  Dei  nidifi- 
cantes,  hospitioltim  fratrum,  de  quo  prapfatus  sum, 
rostro  laccrare,  ablalosque  culmos  quibus  tectum 

VULCATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 
1  Fettinavit.  —  bal. 

6  Aliud  molctties. 

7  Sedacceplu. 
•  Ubi  domum. 

VARIOnUM  NOTjE. 

•  M  cst  saRimen  porcinum,  aiibus  iingeiidii,  utide         b  SnjMrioritii*.  liiipp.  3,  10,  15,  \  i.  Smitu. 
vocabuii  ctymon  adhibcri  solituni.  Masill. 


1  Sed  illit  tpementibut  imperium. 

*  Precabatur.  Quod. 

*  Ad  tedigna. 

4  Quam  vtro  Dei  intulerat. 
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titio  Patris.  Reversique  die  debito  ad  eum,  non  a  ciuntur  imperiis,  ad  ejui  arbitrium  cuncta  vigilandi, 

orandi,  jejuuandi,  atque  operandi  tempora  moderan* 


.  attulere  quod  rogabantur.  Quibus  iile  beniguissime 
ireceptia  et  oratioue  sohta  Deo  commendatis :  €  Ubi 
est,  inquit,  lignum  quod  vos  aflerre  rogabam?  i  Tum 
illi  reiiiiniscentes  petitionem  ejus,  suamque  conflten- 
tes  oblivionem,  veniam  de  admisso  precabantur.  At 
vir  mitissimus  blando  illos  sermone  consolatus  usque 
ad  mane  in  insula  manere  et  requiescere  procepit, 
dkens ;  <  Creilo  quia  Deus  non  l  obliviscatur  mea» 
voluniatis  et  necessitatis.  >  Fecerunt  ut  dixerat ;  et 
fXftiirgeotes  mane  viderunt ,  quia  noctornus  Oceani 
arstus,  liguum  memoratae  longitudinis  attulit,  et  in 
ipso  insuper  loco  deposuit,  ubi  in  aedificium  desuper 
erat  imponendum.  Videntes  autem  mox  et  viri  ve- 
nerabilis  sanctitatem  mirabantur,cui  etiam  elemema 


tur :  quorum  plurimos  novi  roeam  parvitatein  longo 
et  rounditia  mentis  et  culmine  gratiae  propbetalis 
anteire.  E  quibus  est  venerabilis  et  cum  omni  hono- 
rificentia  nominandus  servus  Cliristi  Boisilus,  qui 
me  in  Mailrosensi  monaslerio  quondam  senex  ado- 
iescentem  nutriebat ,  et  *  iuter  erudiendum  cuncia 
quae  mibi  erani  ventura  propbetica  veritate  praedixit: 
et  unum  tantummodo  restat  ex  oumibus  ab  eo  uiihi 
praedictis,  quod  utinam  nunquam  impleatur.»  Hoc 
autem  dicebat,  quia  praefatus  Christi  famulus  episco- 
patus  eum  gradu  signilicabat  esse  functuruin,  cujus 
perceptionem  ipse  uon  parum  desiderio  vitae  secie- 
lioris  borrebal* 


servirent:eisua3mentUUrdiuiemdebitocuinpu-BCAP.  XXIII.  Quomodo    Aelfled  abbatitta  et  pueila 

ejut  per  xonam  iptmt  T  tint  ab  inflrmitate  tanaim. 
Neque  vero  sanitatum  miracula  per  hominem  Dei, 
tamctsi  longe  ab  bominibus  posituiu,  fieri  cessabanu 
Siquidem  venerabilis  ancilla  Chritti  a  Aelfled,  qua» 
ioter  gaudia  virginiutis  non  paucis  lamularum  Christi 
agminibus  maternae  pieutis  curaui  adnibebat,  ac 
regalis  stemmata  nobiluatis  potiori  nobiliiate  suinmae 
virtutis  accumulabal,  roulio  virum  Dei  semper  exco- 
lebat  amore.  Haec  eo  tempore,  sicut  ipsa  po&lea  re- 
verentissimo  Lindisfarneusis  Ecclesiae  presbytero 
Herefrido,  et  ille  mihi  referebai,  gravi  percu>sa  lao- 
guore  ac  diu  vexau ,.  pene  visa  est  pervenisse  ad 
mortem.  Cui  cum  nil  cnralionis  *  valuisseni  adhibere 
medici,  subiio  divina  intrinsecus  gratia  curante  pau- 
latim  morti  subiracu  esi,  nec  tamen  plene  sauau* 
Nam  doior  quidem  interaneorum  abscessit,  meui- 
brontm  vigor  rediit ,  sed  facultas  standi  vel  ambu- 
landi 9  prorsus  abfuit,  quia  nec  ad  suudum  erigi, 
nec  uisi  quadrupes  valebat  ingredi.  Coepit  ergo  tristis 
aeternain  timere  debiliuum  ,  nam  et  de  medicorum 
auxilio  *•  jam  pridem  fuerat  facia  desperatio.  Cui  cuni 
die  quadam  inter  angustias  tristiiiiu  cogiutiouum 
veuiret  in  mentem  beata  et  quieu  conversatio  reve- 
renlissimi  Patris  Cudbercti ;  c  Utinam,  inquit,  babe- 
rem  aliquid  de  rebus  Cudbercti*mei,  scio  "  certe  et 
confido  in  Dcmino  quia  cilo  sanarer.  >  At  non  mullo 
l»ost  advenil  qui  ei  zonain  liueam  ab  eo  missam  de- 
ferret.  Quae  muttum  gavisa  de  munere,  et  desideriuiu 


dore  culpabant, a  quos  eiiam  insensibile  eiementum 

quam  sit  sanciis  obtemperandum  doceret. 

CAP.  XXII.  Quomodo  mullit  adte  venienlibut  mo- 

nila  dant  salutis,  fragilet  espotuerit  antiqui  hostit 

insidias. 

Veniebant  aulem  multi  ad  virum  Dei,  non  soium 
de  proximis  Lindisfarnensium  finibus,  sed  eiiam  de 
remotloribus  BriUnniae  partibus,  fama  nimirum  v;r- 
tuturo  ejus  acciti :  qui  vel  sua  quae  comroisissent 
erraU ,  vel  daemonum  quae  paterentur  tentaiiienU 
profitentes ,  vel  certe  couimunia  morulium  quibus 
iffltgerenlur  adversa  patefacienles,  a  •  unto  sanctitalis 
viro  se  consolandos  sperabant.  Nec  eos  fefellil  spes. 
Namque  nullus  ab  eo  sine  gaudio  con>olatiunis  abi- 
bat,  nulluro  dolor  animi  quem  illo  atlulerat  redeun-  n 
lem  coniiutus  esl.  Noverat  quippe  mocstos  pia  ex- 
burutione  refovere,  sciebat  angustiatls  gaudia  vitae 
coelestis  ad  memoriam  revocare,  fragilia  saeculi  bu- 
jus  et  prospera  siinul  et  adversa  monstrare  :  didice- 
rat  teniatis  multifarias  antiqui  hostis  pandere  versu- 
tias,  quibus  facile  caperetur  animus,  qui  vel  fraterno 
vel  divino  amore  nudatus  exisleret ;  at  qui  integra 
lide  roboratus  incederet ,  insidias  adversarii  Domiuo 
anxilianle  quasi  casses  transiret  araneae.  c  Quoties, 
inquit,  meipsum  de  alta  rupe  per  praeceps  inisere  ? 
quoties  quasi  ad  inierficiendum  me  iapides  jacubant? 
Sed  et  aliis  aliisque  *  faniaaiarum  lenumentis  me 
appetentes  deierrere,  ac  de  loco  liujus  cenaniinis 
conabantur  eliminare,  nec  umen  ullatenus  vel  cor 


pus  meum  laesura  aliqua,  vel  mentem  timore  coata-  rj  suum  viro  sancto  jam  coelilus  patefactum  intelligens, 


»  Aelfled. 


succinxit  se  illa  :  et  mane  inox  erecu  ad  sUndum, 
tertia  vero  dio  plene  est  reddiu  saniuti.  Post  dies 
autem  paucos  coepit  aegrotare  quaedam  de  virginibus 
nionasierii  ipsiusdolore  capitis  imolerabili.  Qiwe  cum 
iugravesceute  morbo  per  dies  videretur  esse  roori- 
tura,  iuiravit  ad  vi»iundaiu  eaiu  u  venerabilis  ejus 
VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 
T  Sini  tanatm. 

*  Potsent  adhibere. 

•  Prortut  defuit. 
19  Jam  fidei  fuerat. 
"  Certe  el  credo  et  conftdo. 
11  V  enerabilit  abbatittu. 

VARIORUM  NOTA. 

De  hac  vide  m,  24.  Colitur  baec  8  Februarii.  Smith. 


minare  valebanu  » 

lloc  quoque  fratribus  solebat  crebrius  intimare, 
ne  conversatioueiii  ejus  quasi  •  singulariter  excelsam 
mirareniur,  quia  contempiH  saeculanbus  curis  se- 
cretus  vivere  inallet.  <  Sed  jure,  inquii,  est  cienobi- 
larum  viu  miranda,  qui  abbatis  per  oinnia  subji 


1  Obliwiscetur. 

%  Quod  ettam. 

9  Tantm. 

4  Faniasiarum  tettamenlit. 

•  Singutariter  cetsam. 

*  lnter  enutriendum  cuncta. 
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ahbatissa.  Cumquc  cam  graviler  affliclam  conspicc-  A  lomon  :  Si  annis  muUi$  vixerit  homo,  et  m  his  omni- 


rel,  tulil  memoraiam  viri  Dei  zonam,  et  hac  illi  caput 
circumligare  curavit :  qune  eodem  mox  die  abeunte 
*  dolore  sanaU  est,  tollensque  zonam  sua  condidil 
in  capsa.  Quam  cum  post  dies  aliquot  abbatissa  re- 
quireret,  neque  in  capsa  eadem,  neque  uspiain  prorsus 
potuit  inveniri.  Quod  divina  dispensatioue  factum 
intelligitur,  videlicet  ut  per  duo  sanitatis  miracula 
Deo  dilecti  Patris  sanctius  appareret  credenlibus,  et 
deinceps  dubitandi  dc  sanctitate  illius  occasio  lolle- 
retur  incredults.  Si  enim  eadem  zooa  semper  adesset, 
semper  ad  hanc  concurrere  voluissent  aegroti  :  et 
dum  aliquis  *  ex  his  forte  uon  meruisset  a  sua  infir- 
mitate  curari,  derogaret  iinpoienliae  non  salvamis, 
cum  ipse  potius  essel  salutis  indignus.  Unde  provida, 


bus  lcetus  fuerit,  meminisse  debet  tenebroti  temporis  ef 
dierum  mutiorum ;  qui  cum  venerint,  vanitatis  arguun- 
tur  proeterita;  quanto  magis  is  cui  b  unius  solunt 
anni  vila  superest,  brevi  videlur  tempore  vixisse, 
ubi  mors  astiterit  in  januis  ?  Ilaec  audiens  illa  fusts 
lacrymis  praesagia  dira  deflebat,  exlersaque  facie, 
rursus  audacia  feminea  adjuravit  per  majeeutem 
summae  Divinitatis,  ut  diceret  quero  habiturua  ea*et 
h»redem  regni,  cum  Filiis  careret  et  fratribus.  Qut 
parum  ailens  :  <  Ne,  inquit,  dicas  quia  »  caret;  ba- 
bebit  eiiim  suceessorem,  queoi  germana  ot  ipsum 
Ecgfridum  dilectione  complectarts.  >  Al  illa  :  <  Ob- 
secro,  inquit,  dicaa  quibus  in  loeis  sit  ille?  >  Qtri 
ait :  <  Cernis  hoc  mare  magmim  et  spatiosum,  quot 


ut  dictum  est,  dispensatione  supernae  pieUiis,  posU  B  abundetinsuiis?  Facile  est  Deo  de  aliqua  harum  sibi 


quam  fides  credeiitium  confirmata  est,  mox  invidiao 
perfidorum  maieria  detraheudi  est  prorsus  ablata. 

CAP.  XXIV    Quid  sckscitanti  eidem  Aelfledeet  de  vita 
Ecgfridi  regis,  el  episcopatu  suo  prcedixerit. 

*  Alio  tempore  misil  eadem  reverentissima  virgo 
et  mater  virginum  Christi  Aelfleda,  rogavitque  vi- 
rum  Dei  adjurans  in  nomine  Domini,  ut  eum  videre 
et  de  necessariis  mcreretur  adloqui.  *  Qui  ascensa 
cum  fratribus  navi,  venit  ad  insulam  quae  *  Coquedi 
fluminis  ostio  praejacens,  ab  eodem  •  accepit  cogao- 
in en,  et  ipsa  monacborum  coetibus  insignis.  Naia 
praefaU  abbaltssa  illo  eum  sibi  •  occurrere  rogabat; 
cnjus  potita  colioquiis,  cum  multa  ab  eo  quae  scisci 
tabatur  audiret,  ecce  repente  in  medio  sermone  ad 


providere  quem  regno  praeficiat  Anglorum.  >  Intel- 
lexit  ergo  qnia  de  Aldfrido  dicerct,  qui  ferebatur 
tilius  fuitse  patris  illius,  et  tune  in  insulis  Scotorum 
ob  studium  litterarum  exsulabat.  Sciebat  autem  quia 
proponeret  Ccgfridus  eum  constiiuere  episcopura, 
volensque  dignoscere  si  propositum  sequeretur  efle- 
clus,  ita  quaerendo  exorsa  est :  <  0  quam  varia  in- 
tentione  dividuntur  corda  morulium !  Quidam  ade- 
ptis  •  gaudent  divitiis,  alii  amantes  divitias  seoiper 
egent;  tu  gloriam  mundi,  quamvis  offeratur,  respuis, 
etiamsi  ad  episcopatum  pertingere  possis,  quo  su- 
blimius  apud '•  mortales  aliquid  nou  est,  "  tui  clau- 
stra  deserti  huic  gradui  *■  prsefers.  >  At  ille  :  <  Scio 
me,  Inquit,  tanto  gradu  dignum  non  esse,  oec  Uraen 


, r ^    ,     ,,     „     .  _  w  _  _    _c T 

voltiu  pedibus  ejus,  adjuravit  eum  per  nomen  illud     judicium  superni  Gubernatoris  uspiam  effugere  queo  ; 


terribile  ac  venerabile  superni  tlegis  et  angelorum 
ojus,  ut  diceret  illi  quam  longo  tempore  victurus 
cssel  Ecgfridus  fraler  illius,  et  Regnum  gubernatu- 
rus  Anglorum.  <  Scio  enim,  inquit,  quia  prophe- 
tiae  T  spiritu  quo  abundas,  etiam  hoc  dicere  potes, 
si  vis.  >  At  ille  expavens  ad  joramentum,  nec  ta~ 
men  aperte  volens  quod  petebatur  revelare  secre- 
tum  :  <  Mirum,  inquit,  quare  sapiei  s  femina  et  in 
sanctis  erudiu  Scripluris,  longa  vocare  velis  tem- 
pora  vilae  humanae,  dicente  Psalmisu  quia  Anni  no- 
siri  sicut  aranea  meditabuntur ;  et  cum  moneal  Sa- 


qui  si  tanto  oneri  me  subjiciendum  disposuit,  credo» 
quia  post  modicum  liberum  "  reddat,  et  forusse 
non  amplius  quam  duobus  annis  exactis  aolitam  me 
meae  soliludinis  u  remittat  ad  quietem.  Pratcipio 
autem  tibi  in  nomine  Domini  et  Salvatoris  nostri , 
ne  cui  ante  meum  obiium  quae  a  me  audisti  refe- 
ras.  >  Cumque  illi  1S  mulU  et  alia  quae  quaerebat 
expanerct,  atque  eam  de  quibus  opus  liabebat  in- 
strueret,  reversus  ad  insularo  et  monasterium  suum. 
soliuriam  ut  coeperat  agebat  sedulus  viuro.  Nec 
niuho  post  congregaia  •  synodo  non  parva,   sub 


1   Dolore  curata  est. 
?  Ex  his  non  mereretur, 

*  Alio  item  tempore, 
4  Qua  aduenta. 

*  ftomen  accepit. 

*  Occurrere  roqaverat. 
T  Spiritu  quo  polles. 

"  Cares,  habebis. 


\ULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

*  Gaudens  diviliis. 

10  Mortales  nihil  est. 

11  Cui  claustra. 
11  Prafferres. 
11  lieddct. 

Ik  Remittet  ad  requiem. 
10  Hccc  et  multa  alia. 

VAUIORUM  NOTiE. 


•  Coquedi.  Coquedua  fl.  secat  comitatnm  hodier- 
num  Northuinbriac,  ei  ubi  miscetur  Oceano,  insula 
vicinaest  ejusdem  nomini-.  Surru. 

t>  Unius.  Ilocergo  Aelfledae  collo  itiium  cum  sancto 
Cudbercto  incid.t  in  an.  684.  Ecgfridus  eniui  rex 
trucidatns  est  an.  proxinio,  iv,  26.  lo. 

e  Synodo.  Beda,  in  Hisl.  lib.  iv,  cap.  28,  bunc 
locum  explicat.  <  Coniigit  ut  congregata  synodo  non 
parva  suh  pra;s<kulia  reg«s  Cgfridi  juxta  fluvium  Alnas, 
in  loco  qui  dicitur  Adtwifonla,quod  significat  ad  du- 
ptex  vadum,  cui  beatje  liienioriu:  Theodorus  praebi- 


debat,  etc.  Non  tamen  statim  ordinatio  decceta,  scd 
peracu  bieme  quae  imminebat,  in  ipsa  solemnil  »te 
paschali  (nimirum  vn  Kalend.  April.,  ut  recte  hahet 
Turgottus,  in  lib.  i,  cap.  9)  compleu  est  Glmnici  sub 
praesenlia  praefati  regis  Egfridi  convenientibus  ad 
consecraiionein  ejus  septem  episcopis ,  in  quilma 
beatae  memoriae  Thebdorus  primatum  tenebal.  Ele- 
ctus  est  autem  primo  in  episcopalum  Hagusuldensis 
Ecclesiae  pro  Tumbercto  qui  ab  episcopaiu  fuerat  de- 
no^iius.  S  d  quoniam  ipse  plus  Liudisfarnensi  Ec- 
clcsix  in  qti.i  conversatus  fuerat,  dilexit  pracfici, 
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prsssentia  piissimi  ac  Deo  dilecti  regis  Eegfridi,  eui  A  btia  flaium  trahere  videtur.  >  Qui  confestim  bene- 


lieaiae  memoriae  Theodorus  archiepiscopus  praside- 
bat,  unanimo  oronium  consensu  ad  episcopatum  Ec- 
clesiae  Lindisfarneiisis  eleclus  est.  Qui  cura  roultis 
legatariis  ac  litteris  ad  se  pneroissis  nequaquam  sno 
loc«i  posset  crui,  tandem  rex  ipse  prasfatns  una  eum 
sanctissimo  antistite  Trumvine,  nec  non  et  aliis 
quamplurimis  religiosis  ac  potentibus  ▼tris  ad  insn- 
lam  navigavit  :  genuflectuot  omnes,  adjuranl  per 
Dominutn,  lacrymas  funduiit,  obsecrant  donec  ipsuro 
quoque  lacrymis  plenum  dulcibus  eitrahunt  latebris, 
atque  ad  synodum  perlrahunt.  Quo  dum  pervenirei, 
quamvis  multum  renitens,  unanima  omnirnn  volun- 
late  superatur,  atque  ad  suscipiewlum  episcop:itus 
nfficiom  collum  submittere  compellitiir.  Nec  tnmeii 
sutiro  ordinatio,  sed  peracta  hieme  quae  immiue-  B 
bat ,  etpleta  est.  Aique  ut  verbis  ejus  propheticis 
per  omnia  satisfieret,  Ecgfridus  post  annuiu  Picio- 
rum  gladio  trucidaiur,  et  Aldfridus  in  regnum  fra- 
ter  ejus  nolhus  substituilur,  qui  non  paucis  anlea 
temporibus  in  regionibus  Scotorum  lectioni  operam 
dahat,  *  ipse  ob  amorero  sapientia  spontaneum  pas- 
sus  exsilium. 

CAP.  XXV.  Qnod  e!ectu$  ad  episeopatum  servum  co- 
mitis  languentem  *  aqua  benedicta  curaveril. 
Curo  ergo  electus  ad  episcopatum  vir  Domini  Cud- 
l>erctus  suam  reroeasset  ad  insu'am,  atque  aliquan- 
lulum  lemporis  se  retus  Doniino  soliia  devotione 
militaret,  evocavit  euro  venerabilis  episcopus  ejus 
E.na,  atque  ad  suum  coHoquium  Mailros  venire  pra> 


dixit  aquam,  et  dedit  ministro  comilis  nomine  Bald- 
helmo,  qui  nunc  usque  superest,  et  in  Ecclesia 
Lindisfarnensi  *  presbyterii  gradum  ofticio  lenens 
moribus  implet,  virlolesque  viri  Dei  cunctis  scire 
voleniibus  referre  melle  dulcius  habet,  qni  et  mihi 
hoc  ipMim  quod  refero  miracnlum  narravit.  Huic 
ergo  dans  aquam  benedictam  vir  Dei  :  «  Vade,  in- 
qtiit,  et  gustandam  pra?be  languenli.  i  Qui  dictis  pa- 
reiis  aiiulit  aquam  rrgroUnti  :  quam  dnm  tertio  oii 
ejus  infuuderet,  coniinoo  contra.  inorem  se  quietum 
dimisit  in  soporem.  Erat  enim  jam  •  vespertina  bora. 
Qui  etiam  silentio  transegit  noctem,  et  visitanti  se 
Domino  suo  salvus  mane  apparuit. 

CAP.  XXVI.  Quatiter  in  episcopatu  vixerit. 
Susceptum  aulem  episcopaius  ordincm  venerahilis 
vir  Domini  Cudberctus  juila  precepla  et  eieropla 
apostolica  virtutura  ornabat  operibns.  Commissain 
namque  sibi  plebero  et  oralionibus  protegebai  assi- 
duis,  et  adroonitionibus  saloberrimis  ad  coelestia 
vocabat ,  et  quod  roaxime  doclores  juvat ,  ea  qu.-e 
ageuda  docebat,  ipse  prtus  agendo  pramiotis  rabat. 
Eripiebal  inopem  de  manu  forliorU  ejus,  egenum  et 
panperem  a  rapientibuseum.Tristes  ac  pusillanimes 
consolari ,  male  autem  gaudentes  ad  trislitiam  quae 
sccunduro  Deum  est  revocare  curabat.  Solitam  sibi 
parcimoiiiam  sedulos  esercere,  et  inter  frequentiam 
lurbarum  moitachifte  vitae  rigorem  sollicitus  obser- 
vare  gatidrbat.  Esurienlibus  alimcnta ,  iiidumenta 
prxbebat  algentibus,  cxterisque  vitae  pontificalis  in- 


repil.  Quo  expleto  colloquio,  dum  domum  redire  C  tignibutt  rite  decoralus  iucedebat.  Cujus  iuternis ,  id 

coepissel,  occurril  illi  a  eomes  quidaro  Ecgfridi  re- 

gis,  rogavitque  obniie  ut  ad  benedictiouein  dandaro 

in  viliularo  suaro  doroumque  diverteret.  Qtio  cum 

pervenisset,  et  gratifico  orouium  susceptus  esset 

oflicio,  indicavit  ei  vir  de  iufirmitate  famuli  sui  : 

<  Deo,  inquiens,  gratias  ago,  saociissime  Pater,  quod 

itos  videre  nostramque  domom  imrare  dignatus  es, 

et  vere  crediintis  quia  maximum   nobis  lucrum  et 

meniis  et  corporis  tuus  prestet  adventus.  Est  autem 

uobis  famulus  pessiroa  diutius  infirroitate  cruciatus, 

ei  in  laoium  doloris  bodie  perductus,  ut  roorienti 

sintilior  qoam  *  languenti  pareat.  Extrema  namque 


e>l,  attiroae  virtutibus,  ea  quoque  •  qutbus  foras  efful- 
gebat  miraculoruro  signa  testimonium  dabant.  Ex 
quibus  aliqua  breviter  memorise  comuiendare  cura- 
vimus. 

CAP.  XXVII.  Quomodo  inleritum  Ecafridi  regis%  et 
miiuice  ipsius  quem T  pradixerat  [uturum  in  spiiilu 
viderit  absens. 

Igitur  dum  Ecgfridus  rex  ausu  temerario  exerci- 
tuni  iu  Pictos  duceret  b  •  eorumque  regna  atroci  sa> 
vitia  devaslarel ;  sciens  vir  Domiui  Cudberclus  adesse 
tempus  de  quo  anno  praeieriio  inierroganti  ejtis  so- 
rori  praedixerat,  non  eum  amplius  quam  *  uno  solmn 


corporis  parte  praemortua,  pertiiodicum  ore  et  nari-  D  anno  esse  victurum,  venit  ad  •  Lugubaliaro  civiia- 

VULGATOKUM  VARIANTES  LECTIONES. 

1  Ibi  ob.  •  Quibus  forit. 

•  Aqua  per  se  benedicta.  '  Pratdixerat,  absens  videril  in  spiritu* 

•  Languenli  appareat.  •  Eorum  regnm  atroci  ac  feroci  satvitia. 
4  Presbyteri.  •  (Jno  anno  esse. 

•  Vespera. 

VARIORUM  NOT/E. 
placuitut,  Eata  reverso  ad  sedem  Ecclesine  Hagustal-      vastavit  misere  gentem  innoxiam...  Anno  po?t  hunc 


densis,  cui  regendae  primo  fuerat  ordinatus,  Cudber- 
clus  Ecclesia»  Lindisfarnensis  gubernacula  suscipe- 
ret.  i  Porro  Cudberctus  ordinatus  est  ipso  anno  quo 
linem  vitae  accepit  rex  Egfridus,  eodem  auctore, 
cap.  27  ejusdem  libri,  hoc  est  anno  685  ex  notan- 
dis  infra.  Mabill. 

•  Comes.  Anonyrous,  in  lib.  iv,  Sibbam  comitera 
vocat,  juxta  fluvium  Opide  habiiantem.  Id. 

h  €  Anno  dominic.-c  incarnationis  684,  inquit  Betla 
in  lib.  iv  llist.  cap.  26,  Egfridus  rex  Norlhanymbro- 
rnni  uiisso  in  lliberniam  cuui  cxercitu  duce  Bertho , 


proximo,  ctim  temere  exercitum  ad  vaslandaro  Pi- 
ctorum  provinciam  duxisset ,  multum  prohibentibus 
amicis,  et  maxime  beal»  memoriaB  Cuthbeno  qui  nu- 
per  fuerat  ordinatus  episcopus,  cum  roaxima  pane 
copiarum  quas  adduxerat  extinctns  esl  anno  aMalis 
6ti«  xl,  regni  aulem  xv,  die  xiu  Kalendarum  Junia- 
rum.  i  Maiill. 

«  Lugubatiam.  Capgravius  scribit  S.  Cudlierctum 
hoc  in  loco  congregationem  sanctimonialium.el  abba- 
tissam  ordinasse,  etscholasconstitttisse  :  an  vere,  nec- 
nc,  leclor  jtidicet.  Dc  hac  vide  plura  in  iv,  29.  Smitu, 
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tem,  quae  a  populis  Anglorum  corruple  Luel  vocatur,  A  post  li«c  aliquandiu  epuJU,  exsultatiotii ,  ic  fabuht 


ut  alloquereiur  •  reginam,  qu«  ibidem  in  monasterio 
sua  sororis  eventum  belli  l  eispect.ire  disposuit. 
P»slera  auiem  die  deducentibu*  eum  civibus ,  ut  vi- 
deret  mcenia  civiiatis,  b  fontemque  in  ea*  miro  qnon- 
dam  Romanorum  opere  eistructum,  repente  lurbatus 
spiritu ,  ut  slabal  super  baculum  ,  moesum  feciem 
deflexit  ad  lerrarn ,  rursumque  erigens  se  atque  ad 
coelum  oculos  ailollens ,  ingemuit  graviter,  et  non 
grandi  voce ,  ait :  t  Forte  modo  discrimeu  factum 
est  certaminis.  >  At  presbyter  qui  astabai  inteliigens 
de  quo  diceret,  incatita  velocitate  ductus  respondit, 
et  dixit :  c  Unde  scis  ?  >  Nolens  autem  ille  amplius 
de  iiis  quse  sibi  erant  revelata  patefacere  :  t  Nonne 
videlis,  inquii,  quam  roire  mntatus  ac  turbatus  sit 
aer?  Et  quis  mortalium  sufficil  investigare  judicia 
Dei?  >  Atiamen  confestim  iutravil  ad  reginam,  et 
secreto  eam  alloqnens ,  erat  autem  dies  sabbati  : 
c  Vide,  inquit,  mature  illucescente  seeunda  sabnati 
ascendas  currnm,  quia  die  Dominico  curru  ire  non 
licet,  vadasque  et  regiam  civitalem  citissime  introeas, 
ne  forte  occisus  sit  rex.  Ego  antcm  quia  crastina  die 
ad  vicinum  monasterium  ob  dedicandam  ibi  eccle- 
siam  venire  rogatus  suni,  explela  dedieatione  te  con- 
tinuo  subsequor.  > 

Veniente  autem  die  Dominico ,  pradicans  verbum 
Dei  fratribus  ejusdem  monasterii ,  finito  sermone  et 
faventibus  cunctis  qui  aderant ,  *  rursus  ita  ceepit ; 
cUbsecro.dilectissimi,  juxta  Apostoli  monita  vigiletis, 
stetis  in  fide,  viriliter  agatis,  et  confortemini ,  ne 
forte  superveniens  aliqua  tentalio  vos  imparatos  in-  ** 
veniat :  sed  memores  potius  semper  illius  Dominici 
praocepti,  vigilate  etorate  ne  intretis  in  tentationem.  > 
PuUbant  autem  quia  uon  multo  ante  pestilentiae  cla- 
des  et  eos  et  mullos  circumquaque  lata  caede  slrave- 
rat,  eum  de  hujusmodi  plagi  jam  reditura  fuisse  lo- 
culum.  At  ille  rtirsus  assumpto  sermone  : « Quondam, 
inquit,  cum  adhuc  in  mea  demorarer  iusula  solita- 
rius,  venerunt  ad  me  quidam  de  fratribus  die  sancto 
dominic*  nativitalis,  rogabantque  ut  de  mea  casula 
ct  mansione  egrediens,  solemnem  cum  eis  et  laetum 
diem  tantae  venerationis  transigerem,  *  quorum  prc- 
cibus  devotis  acquiescens  egrediebar,  et  consedimus 
ad  epulas.  At  in  media  forte  refectione  dixi  ad  eos  : 


indulgeremus ,  rursus  admonere  coepi,  ut  soiliciii 
exisleremus  in  orationibus  et  vigiliis,  atque  ad  om- 
nes  tentationum  incursus  parati.  Et  illi  :  Bene ,  in- 
V  qmunt,  et  optime  doces.  Sed  tamen  tfuia  abundant 
dies  jejuniorum,  orationis,  et  vigiiranim,  bodie  gau- 
deamus  in  Domino.  Nam  el  angeius  nascente  Domino- 
evangeJizabat  pastoribus  gaudium  magnom9  quod 
esset  omni  popule  celebrandum.  Et  ego :  Bene ,  In- 
quam ,  faciamus  aic.  Sed  cum  epulantibos  nobis  el 
diem  la»tum  ducentibus  tertio  ejusdem  adroonitionis 
verba  repelerem  r  intellexere  illi  quia  non  frustr* 
liacctam  studiose  suggererem;  el  expavescentes  di- 
cebant:  Faciamus  ut  doces,  quia  necessius  magR* 
nobis  incumbit,  uicontra  insidias  diaboli,  et  omnia- 
B  tentamenta  semper  accincti  spiritaliter  vigilemos^ 
Haec  dicens,  ego  nesciebam  sicut  nee  illi  aliquid  no- 
bis  occursurum  novai  tenUtioni* :  sed  tantum  in- 
stinetumenlisadmoititussum  adversus  subitas  lenta- 
lionum  procellae  statum  cordis  semper  esse  munien- 
dunu  At  ubi  reversi  a  me,  mane  ad  suum,  id  estr 
Lindisfarnense  monasterium  redierunt,  ecce  qoem- 
d  »m  de  suis  merbo  pestilentiae  obiisse  reperertmt :  et 
crescente  ac  saevienle  per  dies,  hno  etiam  per  men~ 
ses  et  annum  pene  lotum  eadem  clade,  nobilissimus 
ille  patmm  fratrumque  coeius  spiritalium  pene  uni  - 
versus  migravit  ad  Dominuui.  Et  nunc  ergo,  fratres* 
vigilate  et  vos  in  orationibus,  ot  si  qnid  vobis  trinu- 
lationis  ingruerit,  vos  *  jam  paratos  inveniat.  >  Haee 
dicente  venerabili  antistite  Cudbereto,  rebanlur,  ut 
praefatus  sum,  quia  de  redhu  pestilenifce  diceret.  Seo> 
post  unum  diem  adveniens  qui  fugerat  e  bello,  oc- 
culta  viri  Dei  vaticinia  miseris  exponebal  eloquiis» 
Probatumque  est  ipsa  die  eademque  hora-,  qua  viro- 
Dei  juxta  puteum  stanti  revelatum  est ,  caesis  cir- 
ciimtutoribus,  regem  bestili  gladio  fuiase  •  prostra- 
tnra. 

CAP.  XX VIII.  Quomodo*  Herebercto  anachoritte  obi- 
lum  f  utim  prerdtxerti,  comilulumqne  illiut  a  Domino* 
precibus  *"  obtinuertt. 

Non  malto  post  tempore ,  idem  femulu*  Domittt 
Cudherctus  ad  eamdem  Lugobaliam  eiviuiem  roga  - 
tus  advenit,  quatenus  ibidem  sacerdotes  consecrare  ^ 
sed  et  ipsam  reginam  dato-  babitu  sanctte  conversa- 


Obsecro,  fratres,  caule  agamus  nos  et  vigilanter,  ne  n  lionis  benedicere  deberet.  Eral  autem  presbyter  vitaa 
per  incuriam  forte  et  securitatem  inducamur  in  ten-  venerabilis  nomine  Hereberctus  jamdudum  viro  hei 
taiionem.  At  illi  responderunl ,  Obsecramus  hodio  Cudbercto  spiritalis  amjciliae  foedere  copulatus.  Qut> 
laetum  agamus  diem  ,  quia  nalale  est  Domini  nostri  in  insula  stagni  illius  pergrandis  de  quo  •  Diorwen- 
Jesu  Cbristi.  Et  ego :  Sic,  inquam,  faciamus.  Cumque     tionis  fluvii  primordra  erumpunl ,  vitanv  solturian» 


1  Extpectaret,  ditpotuiu 

•  Miro  quodam. 

•  Ul  UU  rurtut. 


VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

*  Quorum  ego  precibut. 
9  Eliam  paralot. 

•  Obtinuerii  tine  mora. 


VARlOfUJM  NOT,£( 

•  Reginam.  Ermenburgam  dictnm.  Smitb. 

b  Vontem.  D<»ctissimus  Caetliol.  episc.  Romanum 
hoc  opus  juxta  ecclesiam  cathedialem  manereadhuc 
videndum  suspicalur  :  fatetur  tauien,  quod  res  vulga- 
ris  non  sil,  fomem  huuc  scrvari  posse  lam  integrum, 
cuin  civitas  ipsa  a  Danis  solo  feie  sit  aeituaia.  Id. 


c  Protlratnm.  An.  685;  iv,  26.  Id. 

d  Herebercto.  De  hoc  vide  iv,  29.  In. 

•  Diorwentiomt.  Aliter  Derwentionis  seu  Doneuth* 
nit%  oui  fluvius  provinciam  Cu  uhrijc  allueus.  in  uia- 
re  llibernicum  devolviiur.  Masill. 


\ 


7W  SECT.  1.  —  HAGIOGRAPHICA.  —  VITA  S.  CUTHBERTI.  770 

«lucens,  annis  singtilis  ad  euin  venire,  et  monita  ab  A  devenil  ad  villulam  cujusdam  comitis ,  cujus  uxor 


«o  perpeiu*  salulis  accipere  consueverat.  Hic  cum 
audisset  eum  illa  in  chritate  demaratum  ,  venit  ex 
more  cupiens  aalutaribus  ejus-exhortationibus  ad  sn- 
perna  desideria  inagis  magisqoe  iniammari.  Qui  dnin 
sesa  alterutrum  cosiestis  sapientias  poculis  debria- 
rent,  diiit  inter  alia  Cudberctus  :  «  Memcnto,  fraler 
llerebercte,  ut  modo  quidquid  opus  habes  me  inter- 
roges,  uiecumque  loquaris  v  quia  poslquam  ab  invi- 
cem  digressi  fuerimus,  non  ullra  nos  invicem  in  boc 
weculo  carneis  oculis  videbirous.  Certus  sum  eoim 
quia  tempus  meae  resolutionis  instat,  et  veloi  est 
depositio  labernaculi  mei.  i  Qui  baec  audiens,  provo- 
iutus  ejus  pedibus,  fusis  cum  gemitu  lacrymis :  «  Ub- 
seero,  inquit,  per  Dominum,  ne  me  derelinquas,  sed 


male  habens  quasi  inorti  proxima  jacebat.  Cui  jara 
venienti  occurrens  ipse  b  comes,  flexis  genibus  gra- 
tias  egit  Domino  de  adventu  illius,  et  inlroducens 
eum  benigno  rtceptt  hospiiio.  Cuinque  iotis  more 
bospitaliiatis  maniuus  ac  pedibus  resedissel  anlislcs, 
coepit  referre  iili  vir  de  ianguore  conjugis  desperalae, 
obsecrana  ut  ad  *  aspergendam  eam  aquam  beoedi- 
cerel.  «  Credo,  inquit ,  quia  mox  aut  sanitati  Deo 
donante  resiituaiur,  aut  si  moritura  est,  perpetuam 
de  morte  transeat  ad  vitam ,  citiusque  moriendo 
compendiuro  tam  miserabilis  ac  diutinas  vexationis 
accipiat.  i  Adnuit  deprecanti  vir  Dei,  et  all  itanx  be- 
nedicens  aquam  dedit «  presbytero  ,  praecipiens  ut 
auper  ianguidain  aspergeret.  Qui  introgressus  cubi  - 


tui  sodalia  roemineris,  rogesque  superuam  pietatem,  B  culum  in  quo  illa  esanimi  simillima  jacebat,  aspersit 

ot  cui  pariter  in  terria  servivirous,  ad  ejus  videndam 

claritalem  pariter  transeamua  ad  coelos.  Noati  enim 

quia  ad  tui  oris  imperiuro  aemper  vivere  studui ,  et 

quidquid  ignorantia  vel  fragilitate  deliqui ,  a?que  ad 

tuae  voluntatis  arbitrium  caatigare  curavi.  i  locubuit 

precibua  episcopus,  statimque  edoctus  in  spiritu  im- 

petrasae  se  quod  petierat  a  Domino  :  «  Surge,  inquit, 

frater  mi,  et  noli  plorare.  sed  gaudio  gaude,  quia  do- 

navit  nobis  superna  clementia  quod  rogavimus  eam.  i 

Cujus  l  promissionem  et  propbetiae  veritatem ,  sc- 

quens  rerum  finis  astruxit :  *  quia  digredieote*  ab 

invicem  non  aropiiua  se  corporaliter  viderunt,  et 

uniua  ejusdemque  momento  teinporis  egredientes  e 

corpore  apiritus  eorum  mox  beata  invicem  visione 


ipsam  et  lectulum  ejus :  sed  et  os  illius  aperiens 
gustum  salutiferi  haustus  immisit.  Res  mira  et  vehe- 
menter  stupenda  !  mox  ut  eam  aqua  benedicia  con- 
tigil  languenteui,  et  quid  erga  eain  T  gerereiur  pror- 
sus  ignorantero ,  ita  plenam  et  mentis  et  corporis 
sanitatem  recepit ,  nt  confestim  resipiscena  benedi- 
ceret  Dominnm,  gratiasque  referret  ei  qui  tales  tan- 
tosque  bospilea  ad  se  visitandam  curandamque  de- 
stinare  dignaiusest.  Nec  inora  exsurgens,  ipsis  suas 
sanitatia  ministris  ministerium  sana  praebuit,  pulcliro- 
que  spectaculo  ipsa  prima  de  tola  tanti  viri  fauiilia 
epiacopo  potum  refectionis  obtulit,  quae  per  ipsius 
benedictioneni  pocuium  mortis  evasit :  secuta  exem- 
plum  socrua  apostoli  Petri ,  quas  curata  a  feliribus 


conjuncti  sont,  atque  angelico  ministerio  pariter  ad      per  Dominum,  continuo  snrgens  mioistrabat  illi  et 

regnum  coeleste  *  translati.  Sed  Hereberctua  diuiina     discipulis  ejus. 

prius   infirmitate  decoquitur,  illa  fortasais  diapen- 

saiione  dominicae  pietatis,  ut  si  quid  minus  babe- 

ret  *  meriti  a  beato  Cudbercto,  suppleret  dolor  con- 

tinous  longae  segritudinis :  quatenua  aequatus  gratia 

suo  intercessori ,  sicut  uno  *  eodemque  diei  tempore 

com  eo  de  corpore  egredi,  ita  eiiam  una  atque 

mdisaimili  sede  perpelue  beatitudinis  roereretur  re- 

cipi. 

CAP.  XXIX.  Quomodo  uxorem  eomitie  per  pretbuU- 
rum  suum  aqua  benedicta  tanaverii. 

Quadaro  autem  die  dum  pnrocbiam  suam  circuiens, 

monita  salutis  omnibus  •  ruribus  ,  casis  et  vinculis 


CAP.  XXX.  Quomodo  puellam  oieo  perunctam  a  do- 
lore  capiii*  lateritque  curaierJ. 

Neque  huic  dissimile  sanitatis  miraculum  a  vene- 
rabile  antislite  Cudbercto  factum  ,  multi  qui  pr«- 
semes  fuere  testati  sunt:  e  quibus  est  religiosus 
presbyter  d  iEdilvald  tunc  minisler  viri  Dei ,  nunc 
autem  abbas  coenobii  Mailrosensis.  Dum  enim  more 
suo  pertransiret§universos  docendo,  devenit  in  *  vi- 
cum  quemdam,  in  quo  erant  feminae  •  sanctimoniales 
non  mull»,  quibus  limore  baibarici  exercitos  a  mo- 
naslerio  auo  profugis,  ibidem  maneudi  sedcin  vir 
Domini  pauio  ante  donaverat.  Quarum  una,quae  erat 


targiretur,  nec  non  etiam  nuper  bapiizatis  ad  acci-  ry  cognata  pnefali  sacerdotis  iEdilvaldi,gravissimo  te 
piendam  Spiritus  sancti  gratiam  manuin  impoueret;      nebatur  ianguore  depressa;  per  integrum  namque 

VULGATORUM  YARIANTES  LECTIONES. 
Promim  el.  •  Spargendam. 

Quiaet.  *  Aaeretur. 

Meriti  beato.  •  Unherta. 

Eotfemque  tempore.  •  Erant  tanctxmonalet. 

Ruri. 

VABIORLM  NOTjE. 

•  c  Uno  eodemqne  die ,  inqnit  Beda  in  lib.  tv, 

cap.  39,  hoc  est  Kalendarum  Aprilium  tertia  decima, 

egredientes  e  corpore ,  spiritua  eoruui  mox  beaia 

invicem  visione  conjuncti  sunt,  atque  angelico  mi- 


Id. 
Smith.  —  Alii 


nisterin,  etc. »  Hereberctns  presbyter  eodem  quo  S. 
Cuthbertus  die  Fastis.  Benedictints  inscribitur.  Mab. 
t»  Comet.  Hennna  noinine ,  in  regione  quae  dicitur 
tlenitis  babiians.  Smith. 


e  Presbytero.  Qui  vocatus  est  Beta 

d  jEdilvald.  De  hoc  vide  v,  12. 
EthetwoMum  vocant ,  qni  ex  abbate  Mailrosensi 
creatu»  est  Lindisfarnensis  episcopus  post  Eadbertuin 
et  Eadfridum,  S.  Cutliberti  successores,  et  in  sancio- 
rum  caialogo  locum  habere  meruit.  Mabill. 

•  Vicum.  Scil.  Bedeefetd.  Siiith. 
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doloie  vexata ,  fmulitus  a  medicis  erat  degperata. 
Indicanlibus  auiem  de  Hla  Viro  Dei,  et  pro  sanatiooe 
ejus  obsecrantibus  tiis  qui  veneranl  cum  eo,  tnisera- 
tus  ille  miseram  unxit  oleo  benedicto.  Qikb  ab  illa 
mox  hora  meliorari  incipiens,  posl  dies  paucos  plena 
sospilate  convaluit. 

CAP.  XXXI.  Quomodo  per  panem  ab  eo  benedklum 
infirmus  sit  tanams. 
Nec  silenlio  praetereundum  arbitramur  mTacultim 
quod  ejusdem  viri  venerabilis  virtute,  quamvis  ipso 
abscnie,  patratum  cognovimus.  Me minimus  •  aupra 
lliLJmeri  praefecti,  cnjus  uxorem  vir  Dei  ab  immundo 
spiriiu  liberaverit.  *  Idem  autem  prapfectus  postea 
1  decidit  in  infirmitatein  gravissimam  ,  adeo  ut  cre 


inanus  erat  impouenda.  Nec  taiuen  in  moniibus  ec- 
clesia  vel  locus  inveniri  poiuit  aptus  qui  pontificera 
cum  suo  comitatu  susciperet.  Tetenderunt  ergo  ei 
tentoria  iu  via,  el  caesis  de  viciiia  silva  rarausculis, 
sibi  quique  laberoacula  ad  manendum  qualia  potuere 
fixerunl.  Ubi  dum  confluentibus  ad  se  torbis  vir 
Dei  verbum  biduo  praedicaret ,  ac  Spirilus  sanoi 
gratiam  nuper  regeneratis  in  Cliristo  per  inanus  im- 
posiiionem  miiiistraret ,  ecce  subito  apparuerunt 
mulieres  ferentes  in  grabbato  juvenem,  longae  segri  - 
tudinis  acerbitate  tabefactum,  ponentesque  in  exitu 
silvae,  iniserunt  ad  epbcopum,  rogantes  ut  ad  acci- 
piendam  benedictionem  ad  se  bunc  afferri  permit- 
teret.  Quem  cum  ad  se  perductum  acerrime  •  veza- 


"    tieCIUIl      III     IIHiriIU!«M?Mi    fcl  «-•»-«•••«■••■  f      — ww    — .„.  w~     ^ r- 

scente  per  dies • molestia  sterneretur  in  lectum ,  el  B  tum  conspiceret,  jussit  omnes  secedere  longius.   Et 
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viderelur  jam  jamque  esse  moriturus.  Aderaut  multi 
arnicorum,  qni  ad  consolanduin  veneranl  languenlem. 
Cumque  lecto  jacentis  assiderent ,  repente  unus  eo- 
rum  intultt,  quia  secum  baberet  panem  quem  sibi 
nuper  vir  Domini  Cudberctus  benedictionis  gratia 
*  daret :  i  Et  credo,  inquil,  quia  hujus  gustu  possit, 
si  tamen  fidei  nostrae  tarditas  non  obsistil,  medelam 
recipere  salutis.  >  Erant  autem  laici  omnes,  sed 
religiosi.  Conversi  igilur  td  invicem  confliebanlur 
singuli  quia  absque  ulla  dubielate  credereul  per 
ejusdem  benedicti  panis  cotnmuiiionein  eum  posse 
sanari.  Iuiplentesque  aqua  calicem ,  immiserunt 
pauxiliulum  panis  illius,  et  dederunt  ei  bibere.  Cujus 
statim  ut  viscera  gustus  ille  aquae  per  panem  sancti- 


ad  soliia  orationis  arma  confugiens,  data  beoedi- 
ctione  pepulit  pestem ,  quam  sollicita  medicorum 
manus  pigmentonim  compoiitione  nequiverat.  De- 
nique  eadem  bora  surgens  et  accepto  cibo  conforta- 
tus,  reddiu  Deo  gratiarum  actione,  regressus  est  ad 
eas  quae  se  portaverant  fetninas.  Sicque  factum  esi 
ut  quae  eum  illo  tristes  languidum  advexerant,  com 
eis  inde  gaudentibus  et  ipse  sospcs  ac  laetabundus 
domum  rediret. 

CAP.  XXXIII.  Quomodo  lempore  morlalitatU 
morienlem  puerum  malri  tanum  rettuueriL 

Eodem  tempore  peslilentia  subito  exorta  illis  in 
partibus  gravissima  nece  incubuit ,  ita  ut  in  magnis 
quondam  refertisque  •  babitaloribus  villis  ac  posses- 


Biauiu  u*  Tiovcfa  juoma  i«v  ->«|..«w  |--.  r_i..v~..  .-...--.        quonaam  reiemsque     uauuawnuu»  -■•••»  av  yvo^w- 
licnus  attigit,  fugit  doloc  iuteraneorum  omnis,  fngit  C  8joniuUs  ,  vix  parvae  raraeque  reliquiae  et  interdum 
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exteriorum  tabitudo  membrorum.  Nec  mora  expe- 
ditum  a  languore  viruin  salus  subsecula  conflrmavit, 
atque  ad  laiidandam  famuli  Cbristi  sanctitatem  y  et 
admirandam  lldei  uon  fictae  virtutem,  inerito  et  ipsum 
et  omnes  qui  celeritatem  tam  inopinatae  sanationis 
videre  vel  audiere  sustulit. 

CAP.  XXXII.  Qualiter  oblatum  tibi  in  iiinere  juvenem 

morilurum  orando  revocaret  ad  vilam. 

Quodain  quoque  tempore  dum  sanclissimus  gregis 

dominici  pastor  sua  lustrando  b  circuiret  ovilia,  de- 

vcuit  in  montana  et  agrestia  loca ,  ubi  multi  erant 


VULGATORUM  VARIANTES  LECTI0NE8. 

*  Idem  erqo.  •  Vexari. 

*  Decidit  in  leetwn ,  gramsima  prestm  infirmilale.  *  Habitationibut. 

«  Motestia  per  diet,  jamjamque  tiderctur.  T  Eisdem  minimis. 

*  Dedmel. 


nullae  residerent.  Unde  sanctissimus  Pater  Cudber- 
clus  diligeutissime  suam  lustrans  parochiam  , '  ets- 
dem  parvissimis  quae  superfuere  reltquiis  ministe- 
rium  verbi  et  necessariae  consolationis  opem  ferre 
non  desiit.  Adveniens  autem  in  d  viculum  quemdam , 
ibtdemque  omnibus  quos  invcnerat  auxilio  exhona- 
tionis  adbibito,  dixit  ad  •  presbyteriim  suum  :  c  Pn- 
tasne  superest  quispiam  bis  in  locis  cui  nosira  visi- 
talione  et  allocutione  opus  sit,  an  cunctis  qui  male 
habebant  visis  jain  transire  ad  alios  licet?»Qui 
circumspiciens  omuia ,  vidit  mulierem  eminus  staii- 


«  Supra.  Cap.  45.  SmTn. 

b  Circuiret.  i  Proflciscens  ab  Hagustaldese,  tende- 
bat  ad  civitatem  quae  Vel  dicitur ;  mansio  laineii  in 
niedia  via  facla  est  in  recione  ubi  dicitur  Alise.  i 
Vide  Anonym.  Scriptoris  Vitae  S.  Cudbercti  lib.  iv. 

|D. 

c  Quibut  man.  e.  impon.  Anonymus  proeter  ma- 
iiiiinn  impositionein  exprimit  eliam  unclionem  seu 
clirismalionom ,  in  confirmatiotiis  sacramento  adln- 
beri  solitam.  Ita  enim  lib.  iv  :  i  Quodamlempore 
episcopus  sanctus  proliciscens  ab  llagustaldeDse , 
teudebat  ad  civitatem  quae  Vel  dicitur  :  mansio  ta- 
iueu  in  media  via  facta  est ,  in  regione  ubi  dicrtur 
Alise.  Namque  congregato  populo  de  monUnis , 
m.iiium  poneus  suner  captta  singuloruiu,  liniens  uu- 


VARIORUII  NOT/E. 

ciione  consecrata  quam  benedixerat ,  verbum  Dei 
praedicana  manserat  ibi  dttos  dies.  Interea  itaque 
venerunt  mulieres  portantes  quemdain  juvenem  iu 
grabato  jacentem  ,  etc.  >  Erao  supra  cap.  29,  ubi 
soiam  manuum  impositionem  Beda  inemorat ,  etiam 
chrismatioiiem  subiutellige.  Certe  istud  sacramen* 
tnm ,  coiiflrmationis  scihcet ,  nonnunquam  vetercs 
absolute  manuum  imposilionem  vocam.  Quanquauu 
oliin  alicubi  usu  venit,  ut  obsignattonem  seu  uuctio- 
nem  frontis  presbyieri  baplizatis  imponerent ,  snla 
manuuin  impositione  episcopis  reservaia  :  id  quod 
apud  Graecos  etiam  nunc  actitatur.  Lege  Gregorii 
Magni  epist.  9  et  10,  lib.  iti.  Mabill. 
«i  Vieulum.  Qui  dicitur  Medilpong.  Smitd. 
•  Presbuterum.  Tidi  nomine.  Ii>. 
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tem,  quae,  exsiincio  paulo  ante  fiHo,  frairem  ejus  jam  A  Respondii :  i  De  tuo  monasterio. 


inorti  proximum  tenebai  in  manibus,  lacryiuisque 
faciem  rigantibus  praeteritam  pariter  et  praesentem 
testabatur  aerumuam.  Quam  cum  viro  Dei  ostende- 
ret,  nil  moratus  ille  accessit  td  eam ,  et  benedicens 
dedit  osculum  puero,  dixitque  ad  matrem  :  c  Ne  li- 
meas ,  nec  moesta  sis  ; l  sanabitur  enim  et  vivet  in- 
fans ,  neque  ullus  ukra  de  domo  tua  hac  mortalita- 
tis  peste  deficiet.»  Cujus  propbetiae  veritaii  ipsa  cum 
filio  mater  multo  exiude  tempore  vivens  lestiino- 
nium  dabat. 

CAP.  XXXIV.  Qualiler  animam  cujusdam  qui  de 
arbore  cadendo  mortuus  e$t  ad  ceeium  ferri  con- 
epexerit. 

Inlcrea  dum  praescius  vicini  sui  obitus  vir  domini 


774 
i  Adjcvit  noniiMi 
inquirere»  Et  ille  :  c  Tu  inilii,  inqiiit,  die  crastino, 
missas  celebranti  nomen  ejus  indicabis.  Haec  audiens 
illa ,  confestim  misit  ad  majus  suum  monasterium , 
videre  qni  nuper  raptus  essel  e  corpore.  >  At  nun- 
tius  omnes  ibidem  salvos  incoiuinesque  reperiens, 
posiquam  maue  faclo  reverti  ad  Dominam  coepil, 
obvios  babuit  eos  qui  corpus  defuncli  fratris  sepe- 
liendum  in  carro  deferrent.  Inlerrogansque  qui  es- 
set ,  didicit  quia  quidam  de  pastoribus  bonae  actio- 
nis  vir,  incautius  in  arborem  ascendens  deciJerat 
deorsum ,  et  conirito  corpore  ipsa  bort  spiritum 
exhalavit,  qua  bunc  vir  Domini  ad  coeleslia  ducium 
videbat.  Quod  dum  rediens  abbatissae  referret,  sta- 
tim  illa  ingressa  ad  episcopum  jam  tunc  dedicanlem 


Cudberctus  jam  decrevisset  animo  deposita  cura  B  ecclesiam ,  stupore   femineo  quasi  novum  aliquid 

pasloralis  oflicii  solilariam  redire  ad  vitatn ,  qualenus 

excussa  sollicitudine  eiterna,  inter  libera  oratio- 

num  et  psalmodiae  studia  d.em  mortis,  vel  potins 

vitae  ccelestis  praestolaretur  ingressum ,  voluit  prius 

non  solum  *  sua  circuita  Parocbia,  sed  et  aiiis  circa 

fideiium  mansionibus  visitalis,  cunctos  necessario 

exbortationis  verbo  confirmare ,  ac  sic  ipse  deside- 

ratae  solitudinis  gaudio  refoverl.  Quod  dum  ageret , 

rogatus  a  nobilissima  et  sanclissima  virgiue  Cbristi 

iElfleda  abbatissa ,  cujus  superius  ( Capp.  23 ,  24  ) 

memoriam  feci ,  vcnit  ad  possessionem  *  monasterii 

ipsius ,  quaienus  ibidem  et  ipsam  videre  atque  allo- 

o,ui,  et  ecclesiam  dedicare  deberet.  Nam  et  ipsa 

possessio  non  pauco  fainulorum  Cbristi  exaraine  * 

pollebai.  Ubi  dum  bora  refectionis  ad  mensam  con- 

sedissent,  subito  *  Cudberctus  aversam  a  carnalibus 

epulis  memem  ad  spiritaiia  contemplanda  k  sustulit. 

Unde,  lassalis  ab  offtcio  suo  membris  corpons, 

mutato  coiore  faciei ,  et  quasi  attonitis  contra  mo- 

rem  ocuiis ,  cultellus  quoque  quem  tenebat  decidit 

in  mensam.  Quod  dum  presbyter  ejus  qui  astabat 

et  ministrabat  aspiceret,  inclinatus  ad  abbatissam 

dixil  silentio :  c  Inlerroga  episcopum  quid  *  viderit 

modo  ;  scio  enim  Quia  nou  sine  causa  manus  ejus 

iremefacia  cultellum  deseruit,  vuitusque  mutatur 

illius ,  sed  vidit  aliquid  spiritale  quod  nos  caeteri 

videre  non  quivimus.  i  At  illa  statim  conversa  ad 

eum  :  c  Obsecro ,  inquit ,  domine  mi  episcope ,  di- 


incertumque  nuntiatura  :  c  Precor,  inquit,  Domine 
nii  episcope ,  memineris  ad  missas  Hadwaldi  mci , 
hoc  euim  viro  erat  nomeu ,  qui  heri  cadendo  de 
arbore  defunctus  est.  »  Tunc  liquido  omnibus  pa- 
tuit ,  •  quia  mulliformis  prophetiae  spiritus  viri  sau- 
cli  praecordiis  inerat,  qui  et  in  praesenii  occultum 
aniinae  raptum  videre,  et  quid  sibi  iu  futuro  ab  aliis 
indicaudum  esset  poluit  praevidere. 

CAP.  XXXV.  Qnomodo  aquam  guslando  in  wm 
iuporem  conterterit. 

Inde  peragratis  ex  ordine  superioribus  locis ,  ve- 
nit  ad  monasterium  virginum ,  quod  uon  longe  ab 
oslio  Tiui  fluminis,  situm  supra  {Cap.  3)  docui- 
mus,  ubi  a  religiosa  ,  et  ad  saeculum  quoque  nobi- 
lissima  famula  Chrisli  Verca  abbatissa  magnilice 
susceplus ,  poslquam  de  meridiana  quiete  surrexe- 
runt,  silire  se  dicens,  ut  biberet  rogavit.  Quaerebant 
quid  bibere  vellet ,  roganles  ut  vinum  sive  cervisiam 
aiTerri  liceret.  c  Aquam,  inquit,  date  mihi.  >  Qut 
baustam  de  fonte  aquam  obtulerunt  ei.  At  ille,  data 
benedictione,  ubi  paululuin  gustavit,  dedit  asianti 
presbytero  suo ,  qui  reddidit  minislro.  Et  minister, 
accepto  poculo  :  c  Licct ,  inquit ,  mihi  bibere  de 
potu  de  quo  bibit  episcopus?  i  Respondil :  c  Eti  m , 
quare  non  licetY  >  Erat  autem  et  ille  presbyter  ejus- 
dem  monasterii.  Bibit  ergo,  et  visa  est  ei  aqua  quasi 
in  saporem  vini  conversa ;  taniique  sibi  testem  vo- 
lens  adhibere  miraculi  fratretn  qui  proxime  astabat, 


cas  quid  vidcris  modo,  neque  enim  frustra  lassata  jj  porrexil  ei  poculum.  Qui  cum  et  ipse  biberet,  ejus 


tua  dextera  ctiiteilum  quem  tenebat  amisit.  >  Qui 
dissimulare  conitus  vidisse  se  quidpiam  secreti, 
jocose  respondit :  c  Num  tota  die  mauducare  vale- 
bam  ?  jam  aliquando  quiescere  debui.  >  llla  autein 
diligentius  adjurante  ac  flagitante  ut  exponeret  vi- 
sionem  :  c  Vidi ,  inquit ,  animam  cujusdam  sancti 
manibus  angelicis  ad  regni  coelestis  gaudia  ferri.  > 
Hursus  iila  :  <  De  quo,  inquit,  loco  adsumpta  est?  > 


Salvabitur. 

Suam  circumire  parochiam. 

Vsnerabilts  pater  Cudberctus. 

CoHtulii. 


MLGATOKUM  VARIANTES  LECTIONES. 

8  Viilerit :  scio. 

•  Quia. 

1  Acceperunt. 


quoque  palato  pro  aqua  vinum  sapiebat.  Aspecia- 
bant  autem  mirantes  ad  invicpm,  el  ubi  vacuum 
lempuB  ad  loquendum  T  receperunt ,  confitebamnr 
alterutrum,  quia  videreniur  sibi  nunquam  melius 
vinum  bibisse ,  sicut  nnus  ex  ipsis  postea  in  nostro 
mona^terio,  quod  est  ad  ostium  W»ri  flnminis,  nou 
parvo  tempore  demoralus ,  ibidemque  nunc  placida 
quiete  sepultus ,  sua  mihi  relatione  testaius  est. 


Monaserii.  Sili  in  parochia 


VARIORUM  NOii£. 
ejus  quae  dicitur  Osingaduro.  Sjiith. 
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CAP.   XXXVI.    Quomodo  inobtdiente*  ei  quosdam  A  Fecenint  stalim  ut  jusserat,  contigitquc  mjro  ordiae, 
>aires  tempestas  *  marisobuderit.  ■       1-!  ■*-  -— • —  :-  ~IJ~-:- 

*  Duobus  igitur  annis  in  regimine  eptscopali  trans- 
actis,  sciens  in  spiritu  vir  Domini  Cudberctus  appro- 
pinquare  diem  sui  transilus,  abjecit  pondus  curne 
pastoralis,  atque  ad  dilectuin  eretniticae  convcrsatio- 
nis  agonem  quantocius  remeare  curavit,  quatenus 
inolila  sibi  sollicitudinis  mundanae  spineta  liberior 
priscae  compunctionis  flamma  consumeret.  Qtio  tem- 
pore  saepius  ad  visitaotes  se  fratres  de  mansione  sua 
egredi,  eosque  praesens  solebat  alloqui.  Libet  autem 
referre  quoddam  tunc  ab  eo  faclum  miraculum,  qtio 
clarius  elucescat  quantum  viris  sanctis  obtemperan- 
dum  sil,  etiam  in  bis  quae  negligentius  jmperare  vi- 
deutur.  Quadam  die  dum  venissent  quidam,  egres- 


ot  cum  ad  praeceptum  viri  Dei  coctura  in  caldaria 
foco  agente  fervere  ccepisset,  eadem  hora  unda  in 
mari  cessantibus  ventis  suo  a  fervore  quiesceret. 
Eipleu  itaque  refectione  videntes  mare  pUcidum 
ascenderunt  navim,  et  secundis  flalibus  cum  gaudio 
simul  et  pudore  domum  remeaverunt :  pudebat  nam- 
qae  eoa  inobedientiae  et  aensus  tardioris,  quo  *  veta- 
bantur  suura  etiam  itfter  flagella  condiloris  digno- 
acere  et  emendare  reatum;  gaudebant  quia  intel- 
lexere  Untam  fuisse  Deo  curam  de  fldeli  seo  famulo, 
ut  contemptum  ejtis  etiam  per  elementa  vindicaret; 
gaudebant  quia  videre  lantam  suimet  curam  suo 
fuisse  creatori,  ut  etiam  manifesto  miraculo  insorom 
errata  corrigeret.  Hoc  sane  quod  retuli  miraculum, 


susque  ille   f  exhortatorio  eoa  sermone  reficeret,  B  n*n  quolibel  auctore,  sed  uno  eerum  qui  inter- 


post  admonitionem  completam  aubjunxit  dioens 
f  Jam  bora  est  ut  ad  mansionem  meam  regrediar ; 
vos  auiem  quia  proficisci  disponitis,  primo  sumite 
ciboset  *aucatn  illam,  pendebat  enim  auca  in  pariete, 
coquite  et  comedite,  et  sic  in  nomine  Domini  navem 
ascendite  ae  domum  redile.  i  Diierat  haec,  et  d;ita 
oratione  ac  lienedictione,  suam  mansionein  iotroiit. 
Illi  autem  ut  praeceperat  sumpsere  cibos  :  sed  quia 
abundabant  cibis  quos  secum  attulerant,  aucara  de 
qua  prxceperat  tangere  non  curabant. 

Al  cum  refecti  naviculam  vellent  aacendere,  exor- 
ta  subito  tempestas  fera  oinnem  eis  navigandi  facul- 
tatem  abstulit.  Factumque  est  ut  septem  diebus  fer- 


fuere  narrante  cognovi,  vitae  videlicet  veoerabilts 
monacbo  et  presbytero  ejusdem  monasterii  Cyne- 
muudo,  qui  pturimis  late  fidelium  longaeviuiis  et 
vitae  gratia  jam  notus  exiatit. 

CAP.  XXXVII.  Quanta  aarotus  tentamenla  perlule- 
Ht,  quidve  de  tua  sepultura  mandaveril. 
Repetiit  autem  insulam  mansioneinque  suam  vir 
Dei  Cudberctus  roox  peracta  die  solemni  nativiiatis 
dominicae.  Cumque  eum  navem  ascensurum  eaterva 
fratrum  circumstaret,  inierrogavit  •  unus  ex  eis, 
veterauua  et  venerabilis  vitae  inonachus,  fortis  qui- 
dem  fide,  sed  dysenteriae  morbo  corpore  jam  factus 
imbecillis : «  Dic  nobis,  inquiens,  domine  episcope, 


vente  unda  conclusi   tristes   in  insula  residerent;  C  quando  reditum  tuum  sperare  debearous.  >  At  ille 


•  nec  tamen  ctilpam  inobedientiae  pro  qua  hujusinodi 
carcerem  patiebantur,  ad  memoriam  revocarent. 
Qui  cum  sedulo  ad  Patris  colloquium  reversi,  ac  de 
reditus  sui  dispendio  conquesli,  patientiae  ab  illo 
monita  perciperent ;  seplima  tandem  die  egressus 
ipse  ad  eos,  voiebat  moestitiam  eorum  gratia  suae  vi- 
silationis  et  consolationis  piae  verbo  lenire.  Ingres- 
sus  autem  domum  in  qua  manebant,  ut  vidit  aucain 
non  fuisse  comestam,  placido  vultu  et  laeto  potius 
sermone  redarguit  eorum  inobedientiam :  c  Noune, 
inquiens,  incomesta  adbuc  pendet  auca?  et  quid  mi- 
ruin  si  vos  mare  non  aivit  abire?  Ciiissime  ergo 
mittite  eam  in  *  caldariam  :  coquite  et  comedite,  ut 
possit  mare  quiescere,  el  vos  domum  reiuittere.  i 


simpliciter  interroganti,  aimpliciter  et  ipse  quod 
verum  noverat  pandens :  i  Quando,  inquit,  meum 
corpus  buc  referelis.  >  Qui  cum  duos  ferme  menses 
in  magna  repetiiae  suae  quietis  exsultatione  transige- 
ret,  multo  consuetae  districtionis  rigore  corpus  men- 
temqueconstringeret;  arreptua  inftrmiute  subita, 
temporalis  igne  doloris  ad  perpetuae  caepil  beatitudi- 
nis  gaudia  praeparari.  Cujus  obitum  libet  verbis  illius 
cujus  relatione  didici  describere,  Herefridi  videlicel 
devotae  religionis  presbyteri,  qut  etiam  tunc  Lindis- 
farnensi  monasterio  abbatis  jure  praefuit.  «  Tribos, 
inquit,  bebdomadibus  continuis,  infirmitate  decoctus, 
sic  ad  extrema  pervenit.  Siquidem  quaru  feria  cce- 
pit d  aegrotare,  et  rursus  quarta  feria  finiu  aegriut- 


1  Maris  per  septem  dies  obuderit 

*  Exhortatorio  ut  iltos. 

•  iV ec  tune  culpam. 


YtJLGATORlM  VARIANTES  LECTIONES. 
4  Calaarium. 
•  Verebantur. 


VARIORUM  NOTjE. 


*  Duobu*.  Duo  anni  ab  electione  ejus,  non  a  con- 
secratione  sunt  sumendi.  Consecratus  etft  enim  an. 
685,  tempore  solemnitalis  paschalis;  transigerentur 
igitur  duo  anni,  si  calcules  a  cousecratione,  tem- 
pore  pascbali  an.  687  :  sed  consiat  cap.  57  eum  ante 
lempus  pascbale  insutam  repeiiisse,  vid.  mox  peracto 
die  solemni  Nativitatis  dominicm.  Ergo  nuroerandi 
sunt  anni  ab  electione  quae  facu  est  imminente 
hieme  an.  684.  De  ejus  reditu  ad  viuin  anachoreti- 
cam  vide  iv,  28.  Smith. 

*  Aucam.  Aucae  nomine  intelligendum  esse  anse- 
rem,  Gallis  oie  dictum,  clarius  est  quam  exemplis  ad- 
ductis  probari  iudigeal.  Nec  mirum  si  nionadn  illi 
anserina  carne  vescebantur,  qui  jam  tum  forsitau 


volatilia  in  piscium  numero  habebaitt.  Certe  ex  Aetis 
aancti  Columbani,  item  sancti  Bertulft  abbatum  Bo- 
biensium  intelligimus,  licitum  quandoque  fuisse  di- 
scipulis  sancti  Columbani  vesci  carnibuscoturnicuni 
et  anatium  :  tameisi  Columbanus  in  Regnlis,  cap.  3 
Untum  olera,  legumina  el  farrnam  aquis  mUlam  cum 
parvo  panis  paximatio  discipulis  suis  concedit.  Lege 
Ratramnum  in  lib.  iv  conlra  Grxcoruui  Opp«>s.  c.  i, 
tom.  II  Spicil.  Acheriani.  Mabill. 

«  Unus.  De  hoc  quomodo  saiubatur  a  sua  dys- 
enteria  vide  proximum  caput.  Smith. 

*  Marotare.  Obiit  xin  Kal.  April.,  id  est  50  M*irt.t 
ccepit  igitur  aegrourc  i7  Febr.  Id. 
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dine   migravit  ad  Dominum.    At  cum  maoe  pri-  A  fratres  qui  mecam  veneranl  renavigare  ad  proxlmnm 


mo  inchoaiai  infirmiiatis  venirem,  nam  et  ante 
triduum  cum  fratribus  insulara  adieram,  cupiens  so- 
lits  benedictionis  et  exboriationis  ab  eo  solaiia  per- 
cipere,  ut  dato  Juxta  morem  signo  me  adveoisse 
prodidi,  processit  ad  fenestram,  et  salutanti  se  mihi 
suspirium  pro  responso  reddidit.  Cui  ego  :  Quid  ba- 
bes,  inquam,  domine  mi  episcope,  an  forte  uoetc 
hac  tuus  te  languor  teligit?  At  iile  :  Eiiam,  inquit, 
languor  me  teligit  nocte  bac.  Putabam  quia  de  ve- 
teri  sua  inGrmitate  enjus  quotidiana  pene  molestia 
consueverat  excoqui,  non  aulem  de  nova  et  insolita 
diceret.  Nec  piura  inierrogans  :  Da,  inqaam,  beoe- 
dictioaem  nobis,  quia  jam  teropus  navigandi  ac 
domum  repetendi  adest.  Facite,  inquii,  ut  dicis, 


ftltus,  ipse  remanens  in  insula.confestim  Patri  mini- 
sterkim  prsbere  CHravi.  Siquidem  calefaciens  aquam 
•bluebam  pedem  ejus,  qui  gratia  diutiui  lumorisjam 
tunc  ulcus  a  habebat,  ac  profluente  sanie  cura  indl* 
gebat;  sed  et  vinum  calefaciens  atiuli,  eumque  gu- 
stare  rogavi.  Videbam  namque  in  facie  ejus  quia 
multum  inedia  simul  et  languore  erat  defeseus.  Com- 
pleta  curatione,  resedii  qttietus  in  *  stratu,  resedi  et 
ego  juxta  eum.  Cumqoe  sileret,  dixi :  Video,  do« 
mine  episcope,  quia  multuot  vexalus  es  ab  inflrmU 
tate,  postquam  recessimus  a  te :  et  roirum  quare 
nolueris,  ut  aliquos  nostrum  qui  tibi  ministrarenl, 
bie  dimitteremus  abeuntes.  At  ille  :  Dei,  inqnit, 
providentia  et  vohintate  gestum  est,  ut  prasenlia  et 


ascendite  navero,  ae  domum  salvi  redite.  Cum  autem  B  auxilio  destitutus  humano,  aliqua  paterer  adversa. 


Deus  susceperit  ammam  meam,  sepelite  me  in  bac 
mansione  juxta  oratorium  meum  ad  meridiem, 
1  contra  orientalera  plagam  sanctae  crucis  quam  ibi- 
dem  erexi.  Est  autem  ad  aquilonalem  ejosdem  ora- 
torii  parlem  sarcophagum  terrx  cespile  abditum, 
quod  otim  mihi  Ctidda  venerabilis  abbas  donavil.  In 
hoc  meum  corpus  reponite,  involvenles  lu  sindoue 
quam  invenietis  istic.  Nolui  quidero  ea  vivens  indui, 
sed  pro  amore  dilecise  Deo  femioae  quae  hauc  mihi 
misit,  Vercce  videlicet  abbatissa,  ad  obvolvendum 
corpus  meum  reservare  curavi.  *  Audiens  bsec : 
Obsecro,  inquam,  Patex,  quia,  *  infirnaanlem  et  mo~ 
riturum  te  audio,  aliquos  de  fratribus  hic  ad  miui- 
strandum  libi  remanere  permittas.  At  ille  :  tte,  in- 


Postquam  enim  a  me  digressi  estis  continuo  coepit 
ingravescere  languor:  ideoque  de  mea  mansione 
egrediens  huc  inlravi ,  ut  quicunque  vestrum  mihi 
ministraturi  advenirent,  hic  me  invenire  possent9 
nec  meam  mansienem  necesse  haberent  ingredi.  Ex 
quo  autem  ingrediens  hac  in  sede  membra  compo* 
8oi,  non  movi  me  hinc,  sed  quinque  diebus  his  et 
noctibus  hic  quielu*  perroansi.  Cui  ego :  Ei  quo* 
modo,  inquam,  domine  mi  episcope,  sic  vivere  po-r 
tuisli  ?  Nura  absque  cibi  perceplione  tanto  temporo 
mansisti  T  Tum  ille  retecto  lectisternio  cui  superse- 
debat,  osiendit  ibi  cepas  qoinque  reconditas,  et  ait : 
ltic  mihi  victus  erat  liis  diebus.  Quoliescunque  enim 
os  ariditate  ac  siti  niroia  •  ardebal,  baec  gustando 


quit,  modo,  tempore  autem  opportuno  redite.  Cum-  C  rae  refrigerare  ac  recreare  curavi.  Videbatur  aulem 


qoe  diligentius  obsecrans  ut  ministerium  susciperet 
nequaquam  impetrare  valerem,  tandem  interrogavi 
quando  debereinus  reverli.  Qui  ait :  Quando  Deus 
volueiit,  el  ipse  vobis  ostenderit.  Fecimus  ut  jusse- 
rat,  convocatisque  mox  in  ecclesiam  fratribus  cuu- 
ciis,  jussi  orationem  fieri  slne  intermissione  proeo ; 
Quia  videtur,  inquiens,  mibi  ex  quibusdam  verbis 
iilius  appropinquare  diem  quo  sit  exilurus  ad  Deura. 
c  Eram  autem  sollicitus  de  reditu  propter  infir- 
mitatem  ejus ;  sed  quinque  diebus  obstitlt  tempestas 
ne  redire  possemus;  quod  divinilus  dispensatum 
foisse  rei  probavit  eventus.  Ut  enim  omnipotens 
Deus  famulum  suum  ab  omni  labe  mundanae  fragili- 
latfr  ad  purum  casiigaret,  utque  adversariis  ejus. 


una  de  cepis  mtnus  quam  dimidia  parte  corrosa, 
•  lnsuper  et  conceriatores  mei  nunquam  per  omno 
tempus  ex  quo  in  hac  insula  cpnversari  coepi,  tot 
mihi  persecutiones,  quot  in  his  quinque  diebus  ioto* 
lere.  Non  audebam  interrogare  qua>  esaent  teuta* 
tiones  de  quibus  dixerat,  lantum  rogavi  ut  ministreg 
suscipereU  Adnuit  ille,  et  quosdam  nostrum  seeum 
retinoit,  in  quibus  erat  major  *  Beda  prcsbyter,  qui 
ministerio  ejus  familiariter  semper  adesse  consuo- 
verat.  Ideoque  donationum  accepuiionuroque  ejus 
orooiuro  conscius  erat  indubius,  quem  ob  id  maxime 
secnm  manere  voluit,  ut  si  cujuslibet  aeceptis  mone* 
ribus  digna  recompeosatione  non  respondisset,  ilUus 
adroonitione  recolerel,  et  priusquam  obiret  sua  cuk 


quam    nihil   contra    Adei    fortitudinem  valerent ,  D  que  restiiueret.  Sed  et  alium  quemdara  de  fratribus 


oetenderet,  voluit  eum  tanto  tempore  segregatum 
ab  bominibus,  et  suae  carnis  dolore  et  antiqui  hostis 
aeriori  certamine  probari.  Ut  autero  reddita  tranquil- 
liiate  insularo  repetivimus,  invenimus  eum  suo  mo- 
nasterio  egressum,  sedere  in  domu  in  qua  nos  ma- 
nere  solebamus.  Et  quia  necesaiias  quaedam  posccbat 


specialiter,  ut  inter  ministroe  sibi  adesset  designa* 
vit.  Qui  longo  quidem  ventris  fluxu  graviter  segro* 
tabat,  neque  a  medicis  poterai  curari :  sed  meriio 
religionis,  prudentiae  et  gravitatis  dignus  exstiterat , 
qui  testis  esset  verborum  qua?  vir  Dei  ultima  dioftr 
ret,  vel  quo  ordine  migraret  ad  Domioum. 


1  Juxia  orientalem. 
9  lleee  ego  audiem. 
1  Infirmum. 


VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

♦  Strato. 

9  Antit  et  ardebat, 
%ln$uper  ail :  Et. 
VARIORUM  NOT^E. 

•  Ulcu*.  De  origine  hujus  ulceris  vide  supra  c.  48.  •    bili  qui  eiiam  discipulum  cognomiaem  habuisse  dl* 
BuiTfl.  citur,  Suith, 

b  lieda.  Non  confundendus  iste  cum  Beda  Venera- 

Patbol.  XCIV.  25 
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f  Interea  rediens  donium  narrabam  fratribus  quia  A 
venerabilis  Pater  in  sua  se  insula  sepeiiri  juberet, 
i  Et  videtur,  inquam,  mibi  justius  esse  multo,  et 
dignius  impetrare  ab  eo,  quatenus  buc  transferri 
corpus  suum,  et  juxta  honorem  congruum  in  eccle- 
sia  condi  permittat.  Placuerunt  illis  qu«  dixeram, 
et  venientes  ad  episcopum  rogabamus,  dicentes : 
Non  ausi  sumus,  domine  episcope,  contemnere  jus- 
sionem  tuam,  qua  te  hic  tumulari  mandasti,  et  tamen 
rogandum  videbatur  nobis,  ut  te  ad  nos  transferre 
et  nobiscum  merearour  babere.  At  ille  :  Et  mese, 
inquit,  voluntatis  erat  hic  requiescere  corpore,  ubi 
quaniulumcunque  pro  Domino  certamen  certavi,  ubi 
cursum  consummare  desidero,  unde  ad  coronam 
justiiia?  sublevandum  me  a  pio  judice  spero.  Sed  et 
vobis  quoque  commodius  esse  arbitror  ut  bic  re-  B 
quiescam,  propter  incursionem  profugorum  vel 
noxiorum  quorumlibet :  qui  cum  ad  corpus  meum 
forte  confugerint ,  quia  *  qualiscunque  sum,  fama 
tamen  exiit  de  me  quia  famulus  Cbristi  siin,  necesse 
babetis  sacpius  pro  talibus  apud  potenies  sseculi  in- 
tetcedere,  atque  ideo  de  presenlia  corporis  mei 
multum  tolerare  laborem.  At  nobis  niultum  diit 
precantibus^  laboremque  bujusmodi  gratum  nobis  ac 
levem  fore  asseveramibus ,  taudem  cum  cousilio 
locuius  vir  Domini  :Si  meam,  inquit,  dispositionem 
superare,  et  meum  corpus  illo  reducere  vultis,  vi- 
detur  mibi  optimum  ut  in  interioribus  basilicae  ve- 
atrse  illud  tumuleiis,  quatenus  et  ipsi  cum  vultis 
meum  sepulcrum  visitare  possitis,  et  in  potestate 
vestra  sii  an  aliqui  illo  de  advenientibus  accedant.  ^ 
Gratias  egimus  permissioni  et  consilio  iilius»  flexis 
in  terra  genibus,  ac  domum  redeunles  freqoeiiiius 
iilum  exinde  visilare  non  desiitimus.  ♦ 

-CAP.  XXXVIU.  Quomodo  minitirum  tuum  a  pto* 
flutio  ventris  tanaverit  •  agrotut. 

t  Cumque  inerescente  languore  videret  tempus  suae 
resolutioois  instare,  pracepit  se  in  suam  mansiun- 
culam  atque  oratorium  referri.  Erat  autem  Bora 
diei  tertia.  Portavimus  ergo  illum,  quia  pra?  mo- 
lettia  languoris  ipse  non  valebat  ingredi.  At  ubi  ad 
portam  pervenimus,  rogabamus  ut  alicui  nostrum 
liceret  ad  ministrandum  ei  pariter  intrare.  Non  enim 
per  annos  plurinoos  quispbm  illuc  praeier  ipsum  in- 
traverat.  Qui  circumspectis  omnibus,  vidit  fratrem,  p 
cujus  •  supra  memini,  ventris  fluxu  languentem,  et 
ait:  Waihstod  ingrediatur  mecuro,  hoc  enim  erat 
nomen  *  fratri.  Qui  cum  ad  nonam  usque  horam  in- 
tua  cum  ille  maneret,  sic  egrediens  vocavit  me : 
Episcopus,  inquiens,  te  jusslt  intrare  ad  se.  Possum 
auteai  tibi  rem  referre  novam  permirabilem,  quia 
ati  quo  ingrediens  iliuc  tetigi  episcopum  deducturus 
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cum  ad  oratorium,  eontinuo  sensi  me  omot  Ilh 
longae  inflrmitatis  molestia  earere.  Non  aotem  du- 
bitandum  supernae  pietatia  hoc  dispensatione  pro- 
curatum,  ut  qui  moltos  aotea  sospes  adhuc  valensqoe 
curaverat,  hunc  quoque  moriturus  curaret :  quate- 
nus  hoc  quoque  indicio  pateret,  etiam  corpore  in- 
firmatus  vir  sanctus  quantum  spiritu  valeret.  In  qua 
profecto  curatione  seqoebatur  exemplum  sanctlssimi 
et  reverentissimi  Patris  Aurelii  Augustini  episcopl : 
qui  dum  pressus  infirmitate  qua  et  mortuus  *  est,  in 
lecto  decumberet,  venit  quidam  cum  soo  afgroto, 
rogans  ut  eidem  manum  imponeret,  quo  sanus  ease 
posset.  At  ille:  Si,  inquit,  aliquid  in  his  poasem, 
mibi  hoc  utique  primitus  prestiiissem.  Rursus  is 
qui  venerat :  Te,  inquit  *  visitare  praeceplua  som, 
siquidem  in  somnis  dictum  accepi :  Vade  ad  Augo- 
8tinum  episcopum  ut  ille  tibi  manum  imponat,  et 
salvus  eris.  Quo  ille  audito,  mox  segrotanti  manom 
benedicens  imposuit :  nec  mora,  sanatum  ad  propria 
remisit.  > 

CAP.  XXXIX.  QutB  ultima  fratribtit  mandala  dede- 
ril,  et  ut  percepto  tialico  inter  verba  orationU  tpiri- 
lum  reddideril. 

t  Intravi  autem,  inquit,  ad  eum  circa  horam  diei 
eirciter  nonam,  iuvenique  eum  recumbentem  in  an- 
gulosui  oratorii  conlra  altare ;  adsidere  ccepi,  et 
ipse  nec  multa  loquebatur,  quia  pondus  *griludt- 
nis  facilitatem  loquendi  minoraverau  Verum  me  diit- 
gentius  iuquirente,  quem  haereditarium  sermonem, 
quod  uitimuro  vale  fratribus  relinqueret ,  ccepit  dis* 
serere  pauca,  sed  fortia  de  pace  et  humilitate,  ca- 
vendisque  ets  qui  his  oblucUri  quam  oblectari  mal- 
leut.  Pacem,  inquit,  inter  vos  semper  et  cbaritalem 
custodite  divinam ,  el  cum  de  vestro  staiu  cooai- 
lium  vos  agere  necessitae  poposcerit,  videte  atteo- 
lius  ut  uuanimes  existatia  in  consiliis.  Sed  et  cim 
aliia  •  Chrisii  famulis  mutuam  habelote  concordiam, 
nec  venientes  ad  vos  hospiialitatisgratia  domesUcoa 
fidei  babealis  comemptui,  sed  familiariter  ac  be- 
nigne  ules  suscipere,  lenere  ac  dimitiere  curaie, 
nequaquam  vos  meliores  arbitrames  caeleris  ejusdem 
fldei  el  viiae  consortibus.  Cum  illis  autem  qui  ab 
unilate  catholicae  pacis,  vel  Pascha  non  suo  tem- 
pore  celebrando,  vel  perverse  vivendo  aberranl^ 
vobis  sit  nulla  communio.  Sciatisqne  et  memoria  reli- 
neatis,  quia  si  vos  unum  e  duobus  adversis  eligere 
necessilas  coegerit,  multo  plus  diligo*  ui  eruenlea 
de  tumulo  lollentesque  vobiscum  mea  ossa  reeedatia 
ab  «is  locis,  et  ubicunque  Deus  providerit  incola 
maneatis,  quam  ut  ulla  ratione  consentientea  iniqui- 
tati  schismaticorum  jugo  colla  aubdatis.  Catbolica 
Patrum  statuta  diligentissiflM  discere  atque  obecr- 


"*  Quaiitcunauetim. 

1  JSurotu*  vir  beatu*.  Paam* 

*  fratrit. 


VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

4  Ett,  decumberet. 
•  V  isilare  jutius. 
f  Christi  tei  vit. 


YARIORUM  NOTjB. 


1  Supra.  Cap.  priore.  Suiti* 
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?are  contendite :  ea  quoqua  quae  pcr  meum  mini-  A  rent  psalmum.  Quod  superna  dispensatione  procurar 

sterium  vobU  divina  pietas  instituta  vitae  regolaris 

dare  dignata  est,  exercele  solliciti.  Scio  enim  quia, 

elsi  quibusdam  contemptibilis  vixi,  post  meum  ta- 

men *  obitum  aperlius  qualis  fuerim,  et  quam  mea 

doctrina  non  sit  contemnenda  vittobiiis.  Haec  et  bis 

similia  vir  Domini  per  intervalla  locutus,  quia  vis, 

Qt  diximus,  infirmitatis  possibilitatem  loquendi  ade- 

merat,  quietum  exspectatlone  futurae  beatitudinjs 

diem  duxit  ad  vesperam,  cui  etiain  pervigilem  *  quie- 

tus  in  precibus  continuavit  et  noctem. • At  ubi  coo- 

auetum  nocturn»  orationis  tempus  aderat,  acceptis 

a  me  •  sacrameuiis  salutaribus,  exitum  suum  quem 

jam  venisse  cognovit,  dominici  corporis  et  sangui- 

nis  communione  munivil ;  atque  elevatia  ad  coelum 


tum  rerum  exitus  ostendit.  Siquidem,  sepulto  viro 
Dei,  tanta  ecclesiam  illam  tentationis  aura  concussit, 
ut  plures  e  fratribus  luco  magis  cedere  quam  lalibus 
vellent  imeresse  periculis,  At  tamen  post  •  anpum 
ordinato  in  episcopatum  Eadborclo,  magnarum  viriu- 
tum  viro  et  iu  Scripturls  nobiliter  erudito  maximequ* 
eleemosynarum  operibus dediio,  fuguis  perturbatiQ- 
num  procellis,  ut  Scriptur»  *  verbis  loquar,  gedifica- 
vit  Jerusalem,  id  est,  visionem  pacis,  Dominus,  et 
diapersiones  Israel  congregavit.  Sanavit  contritos 
corde,  et  alligavit  contriliones  eorum,  ut  palam  dare- 
tur  intelligi  quid  significaverit  psalmus  cum  cognita 
beati  viri  morte  cantatus:  quia,  videlicet,  post  ejus 
obitum  repellendi  ac  destruendi  esseiiicivesejus,sed 
eculis ,  extensisque  in   altum  manibus ,  intenum  B  post  ostensionem  irae  niinantis  caelesti  protinus  mise- 


supernis  laudibus  animam  ad  gaudia  regni  coelestis 
h  emisit. > 

CAP.  XL.  Quomodo  juxla  prophetiam  psalmi  qu$m  $o 
moriente  cantaverant,  Linditfarnenses  sinl  impugnati, 
$ed  Dumino  juvante  iterum  protecti. 

c  At  ego  statim  egressus,  nuntiavi  obitum  ejus  fra- 
tribus  qui  et  Ipsi  noctem  vigllandoatque  orando  trans- 
egerant ,  et  tunc  forte  sub  ordine  noctorna*  laudis 
dicebant  psalinum  quinquagesimum  nonum,  cujus 
initium  est :  Deiis,  repulisti  nos  et  de$truxisti  nost  ira- 
tus  e$  *t  mi$ertu$  es  nobi$,  Nec  mora,  currens  unns 
ex  efe,  accendit  duas  candelas;  et  utraque  tenens 
manu,  ascendit  eminentiorem  locum,  ad  oslenden- 
dum  fratribus  qui  in  tindisfarnensi  monasterio  ma- 


raiionc  refpvendi.  •  Cujus  sequentia  quoque  psalmi 
eidem  sensui  concordare  qui  retractat  iulelligit..  Im- 
positum  aulem  navi  corpus  venerabile  Patris,  ad  iq- 
sulam  Lindisfarnensium  retulimus;  quod  magno 
occurrentium  agmine  chorisque  capenlium  d  suscep- 
tum  est,  atque  in  ecclcsia  beati  Apostoli  Petri T  in 
dextera  parte  allarls  petriuo  in  sarcophago  repo? 
situm.  > 

CAP.  XLI.  Quomodo  puer  damoniacus  sit  humo,  eul 
lavacrum  corporis  ejus  infusum  est,  in  aquani  mis&q 
sanatus. 

Sed  nec  defuncto  ac  tumulato  Christi  famulo  sign* 
sanitatum  qua  vivens  exercuerat,  cessare  potuerunl. 
Contigit  namque  puerum  quemdam  in  lerritorio  Liu* 


nebant,  qula  sancta  illa  anima  Jam  migrasset  ad  Do-  C  disfaruensium ,  atrocissimo  daemone  vexari,  ita  itf 


mlnum.Tale  namque  inter  se  signum  sanclissimi  ejus 
obitus  condixerant.  Quod  cum  videret  frater,  qui  m 
specula  Mndisfarneiisis  insuto  ionge  *  de  conira 
eventus  ejusdem  pervigit  exspectaverat  boram,  cu* 
curritcilius  ad  ecclesiam,  ubi  collectus  omnis  fratrum 
eoetus  noclurnae  psalmodiae  solemnia  celebrabat,  con- 
tigitque  ut  ipsi  quoque,  inirante  illo,  praefatum  cane- 


sensu  rationis  funditus  amisso  clamaret,  ejularet,  et 
vel  sua  membra  vel  quidquid  attingere  posset  morsi- 
bus  dilapiare  piteretur,  ftlissus  est  ad  eoergumenum, 
•  presbyter  de  monasterio :  qui  cum  solitus  fuissei 
per  exorcismi  gratiam  immundos  fugare  spiritus,  huic. 
tamen  obsesso  prodesse  nil  prorsus  valebat.  Undecje? 
dit  consilium  patrj  illias,  ut  imposilum  carro  puerun) 


VULGATOflUM  VARIANTES  LECTIONES. 


•  Verbis  utar. 
*Jl*iu$  senlentia. 
1  Ad  dexteram  altaris. 


*  Okitum  qualis  futrim,  quam, 

•  Quietis. 
•Alibi. 

*  E  contra. 

VARIORUM  NOTiE. 

•  Sacramentis.  Nimlruro  poenitenlia  et  unctione,  B  pore  socii  Bollandiani  cnntiglsse  aiunt  cladem  hic 


nam  de  viatico  postea  agit.  Mabili 

b  Emi$il.  Scilicet  anno  687,  quod  diserte  probat 
Turgottus,  in  lib.  i,  cap.  11.  Ime  etiam  Beda  satis 
indicat,  dum  Cudberctum  anno  (ut  superius,  cap.  27, 
aduotavimus)  685  ad  episcopi  dignitatem  assiimptnm, 
et  post  biennium  mortuum  tradit  capp.  24,  36,  supra 
et  alibi.  Deniqtie  mortuus  est  xin  Kalend.  April.  et 
quidem  fma  quarta,  ax  num.  56,  anno  proinde  pras- 
citato  687,  quo  dies  Dominica  littera  F,  feria  quarta 
littera  B,  praedita  erai.  Ergo  anni  duo  pontilicatus 
Cudbercli  (quod  notaverunt  socii  Bollandiani)  non  a 
die  consecralionis,  anuo  685  ipso  Pascliae  fcsto  die  ce- 
Jebrakc,  sed  ab  ejus  electione  sub  finem  anni  supc- 
rioris  facta  computaudi  sunt.  1d. 

•  Annurn.  Quippe,  tesUnte  Beda,  in  lib.  iv  Hist., 
c.  29 :  c  Episcopatum  Ecclesice  illius  anno  uno  serva» 
bat  venerabilis  antikies  Wilfiidus,  donec  eligerclur 
qui  pro  Cudbercto  anlistes  ordinari  deberet.  Ordini- 
tua  est  autem  posthxc  Eadbertus,  etc,  >   Eo  leui- 


dtscriptam,  ob  eam,  scilicei,  causam,  quod  t  san- 
cius  Wilfridus  antiqua  statuta  Palrum  et  ipsius  sancti 
Cudbercli  qu»  hacienus  oUservarani,  et  qua3  sanctu* 
Cudberctus  inoribundus  illis  commendarat,  voluerit 
abrogare,  et  regulam  sancti  Benedicti  ant  inlroduci, 
aut  bolam  observari.  »  Veruiu  ista  prorsus  incerU 
sunt.  Id. 

d  Susceptum  est.  Notanda  quaedaro  addit  Anonymus 
lib.  iv :  c  A  naviganlibus  ad  insulam  nostram  delatus9 
tolo  corpore  lavato,  capite  sudario  circumdaio,  obla- 
tis  super  «anctum  pectus  positis,  vestimenta  sacerdo* 
talia  indutus,  iu  obviam  Cbri^ti  calceamentis  suis 
prxparatis  ,  hi  sindone  cerata  curatus  ,  animani 
habens  cum  Cbristo  gauilentem,  corpus  incorrupli- 
bile,  requiescens  el  quasi  doriniens  in  seputcro  lapi- 
deo  honorabililer  in  basilica  deposuerunt.  i  Oblata- 
ruin  noinine  intelligit  forsit  tn  calicem,  elc.  Id. 

•  Presbuter.  Nomine  Tidi.  Smith, 
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ad  monailerium  dcferret,  atque  ad  rcliquias  beaio-  A  cujus  anle  mortem  vila  sublimis  crebris  etiam  mira- 


rum  martyrum  quae  ibi  sunt  Dominum  pro  illo  pre- 
caretur.  Fecit  ut  monuerat,  sed  noluere  sancti  Dei 
martyres  ei  peiitam  reddere  sanitatem,  ut  quam  cel- 
sum  inter  se  locum  Cudberctus  baberet,  ostenderent, 
Cum  ergo  insanus  ululando,  ingemiscendo,  et  fren- 
dendo  deutibus  nimio  cunctorum  visus  et  auditus 
horrore  conculcret,  nec  esset  qui  aliquod  remedii 
geuus  excogitare  quivisset,  tum  ecce  quidam  de 
prcsbyieris  edoctits  in  spiriiu  ppr  opitulalionem  beali 
Patris  Cudbercti  illuin  possesanari,  venit  clancuload 
Incum,  ubi  noverai  eflusam  fuisse  aquam,  qua  corpus 
ejus  dcfunctiim  fuerat  lotum  ;  lollensque  inde  modi- 
cam  bumi  particulam  immisil  in  aquam ;  quam  de- 
ferens  ad  pattentem  infudil  in  orecjns.quo  horribili- 


culorum  pateUat  indiciis,  transaciis  sepulturs  ejus 
annis  undecim,immisit  in  animo  fratrum  ut  toltereot 
ossa  illius,  *  quae,  more  mortuorum,  consumpto  jam 
et  in  pulverem  redacto  corpore  reliquo,  sicca  inve- 
nienda  rebanlur,  aique  in  levi  arca  recoodita,  in  eo- 
dem  quidem  loco,  sed  supra  pavimenlum  dignae  vene- 
rationis  gratia  locarent.  Quod  dum  sibi  placuisse 
Eadbercto  antistiti  suo  medio  ferme  Quadragesima 
tempore  referrent,  adnuit  consilio  eorum,  jussiiquo 
ut  die  depnsilionis  ejus,  quae  est  tertia  decima  Kalen- 
darum  Aprilium,  hoc  facere  meminissent.  Fecerunt 
autem  ita.Et  aperieulessepuIcrum9inveneruntcorpu8 
tolum  quasi  adhuc  viverel  b  integrum,  el  fleiibilibus 
anuiim  compagftus  multo  dormieuii  quaro   morluo 


ter  hiante  voces  diras  ac  flebiles  emittebat.  Statim  B  *»n>Hius.  Sed  et  vestimenta  omnia  quibus  indutiim 

aulem  ul  atligil  aquam,  conlinuit *  clamores,  clausit 

os,  clausit  et  oculos,  qui  sanguiuei  el  furibundi  pate- 

banl,  caput  et  corpus  lolum  reclinavilin  requiem.Qui 

ctiam  placido  sopore  noctem  transegit,  et  mane  de 

somno  simul  et  vcsania  consurgens,  liberatum  se  a 

dacmonio  quo  premebalur  beati  Cudbercti  meritis  et 

intercessione  cognovit.  Mirnndum  et  bonis  omnibus 

delectabile  spectaculum,  cum  videres  Qlium  cum  pa- 

tre  sospiiem  loca  sancia  circuire,  ac  sanctorum  auii- 

lio  graiias  sanissima  menie  referre,  qui  pridie  pr» 

insania  mentis  nec  seipsum  quis  esset  vel  ubi  esset 

poterat  agnoscere.  Qui  ubi,  tou   fralrum  caierva 

asiante,  videnle  et  congratulante,  ad  reliquias  mar- 


erat  non  solura  iniemerata,  verum  etiam  prisca  no- 
vitale  et  claritudine  miranda  parebant.  Quod  ubi 
*  viderunt  fralres,  nimio  mox  timorc  sunt  et  iremore 
perculsi,  adeo  ut  vix  aliquid  loqui,  vix  auderent 
intueri  miraculum  quod  parebat,  vix  ipsi  quid  agerent 
nossent. 

Extremam  autem  indumentorum  ejus  partem  pro 
ostendendo  incorruptionis  signo  tollenies ,  nam  qua 
carni  illius  proxima  aderant  prorsus  tangere  lime- 
bant,  festinarunt  referre  anlistiti  quod  invenerant : 
•qui  tuni  forte  in  remotiore  a  monasterio  ioco,  refluis 
undique  maris  fluciibus  cincto  solitarios  manebat.  In 
hoc  etenim  semper  Quadragesimx  tempus  sgere,  in 


tyrum  genibus  flexis  dedit  laudem  Deo  Domino  ct  _  hoc  quadragiuta  ame  dominit  um  natale  dies  iii  ma- 


Salvatori  nostro  Jesu  Christo,  jam  et  ab  hostis  ver 
bere  hberaius.et  in  fide  flrmior  qnam  fuerat  effecius, 
ad  propria  rediit.  Ostenditur  usque  hodie  fossa  illa 
cui  memorabile  infusum  est  lavacrum  ,  quadrato 
schemate  facta,ligno  undique  circumdata,  et  •  lapillis 
inius  impleta.  Esi  autem  jnxta  ecclesiam  in  qua  cor- 
pns  ejus  requiescit,  ad  partem  lleridianam.  Faclum- 
que  est  ex  eo  tempore,  ut  plures  sanitatum  opera- 
tiones  per  eosdem  lapides  vel  eamdem  terram,  Domino 
donante,  fierent. 

CAP.  XLII.  Quomodo  corput  iptiut  post  undeeim  til 
annot  tme  corruplione  •  repertum. 

•  Volens  aniem  latius  monstrare  divina  dispensatio, 
quanta  in  gloria   vir  sanctus  post  mortem  viveret,  D  dem  quiescendi  Dominus  vera  beatitudiuis  nuctor 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 

lClamorem.  •  Viderunt  nimio. 

■  Lopitlis  impteta.  •  Qu\  cum. 

•  Jwentunu  t  Theeam. 
Qui  more. 

VARIORUM  NOTiE. 

•  Volent.  Vide  hoc  caput  pene  exscnptum,  iv, 
50.  Smith. 

b  Jntegrum.  An.  4284  Willelmus  Dumblanensis 


gna  continentiae ,  orailonis  et  lacrymarum  devotioue 
ducere  consueverat.  In  quo  etiam  venerabilis  pra> 
cessor  ejus  Cudberctus,  priusquam  Farne  peteret, 
sicut  et  supra  docuimus,  aliquandiu  secretus  Domino 
militabat.  Attulerunt  autein  et  parlem  induraento- 
rum ,  qua»  corpus  sanctum  ambierant.  Qu»  eum  ille 
et  munera  gratanter  acclperet,  et  miracula  libenter 
audiret ,  nam  et  ipsa  indumeuta  quasi  Patria  adhuc 
corpori  circumdata  miro  deosculabatur  aflectu  : 
i  Nova ,  inquit ,  indomenta  corpori  pro  his  qua  tuli- 
stis  *  cireumdate,  et  sic  repooiie  in  *  tfceci  quarn  pa- 
rastis.  Scio  autem  certissime  quia  non  diu  vacues 
remanebit  locus  qui  unta  ccelestis  miracuii  virtott 
consecratus  est.  Et  beatus  est  multum,  coi  in  eo  se- 


episcopus  visitantibus  incorruptuni  corpussancti  Cud- 
bercti  indulgentiam  deiiit  40  dierum.  Quam  ex  charU 
originali  Dunelmi  asservala  desuiuptain  vide  in  Ap- 
pend.  N.  xxvi.  Id. 

« Circumdate.  In  detectione  sacri  corporisannoil04 
facta,  pr&ter  c  pailium,  dalmaticam  ex  purpura  et  lin- 
teamina,  i  invenernnt  c  pectinem  eburneum,  forcipes, 
altareargenteum,  corporalia  cum  pateua,  ctiam  calicem 


parvura  quidem,  sed  materia  et  opere  pretiosum :  cojus 
inferior  pars  figuram  leonis  ex  auro  purissimo  ha- 
bens ,  gesiat  dorso  lapidem  onychinum  arte  pulcher- 
rinia  cavatum,  >  uti  in  libro  Transl.  Et  Anonymus 
addit :  c  Nam  sudarium  revolventes  quo  caput  ejus 
cingebatur,  pristinse  candidltatis  pulchntudinemcusto- 
diens ,  et  flcones  novi  quibus  calceatus  est ,  in  basi- 
lica  nostra  inter  reliquias  pro  testimoniis  osque  bodie 
habeotur.  »  Infra  etiam ,  sub  flnem  lib.  iv,  calce*- 
menta  ten  ficoim  Cuthbercti  ad  paralytia  curationera 
adhibila  fuisse  testatur.  Mabill. 
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•ique  largilor  concedere  dignatur.  A<1jrciti|ue  mi-  Aadorare  ad  corpus  sacratissirai  viri  Dei,  erat  eiiim 


raudo,  quae  quondam  versibus  dixi,  ei  ait : 

c  Quis  Domini  expediet  eoelestia  munrra  diciis, 

Yel  paradislacas  qnae  capil  aurls  opes? 

Duin  pius  iufesU  diftrtipto  poodere  l^ihi, 

Vivere  siderea  semper  in  arce  dabit; 
Morlua  nunc  lanio  qul  memb  a  deorat  bnnore, 

Pulcbraque  perpetua  piguora  praestai  opis. 
Quamque  beata  domus  sub  tanloquc  hospiie  fulge*, 

Nescia  quae  naevi  lumine  l«ta  mlcas! 
Nec  tibi  difitcile,  Omnfpoleos ,  mawlare  sub  anro, 

Ne  *  depasta  vorel  funera  labes  edax; 
Qul  triduo  servas  ceti  sub  visrere  valem, 

Lucis  iier  pandens  mortis  ab  orc  luo; 
Qui  ignibusin  med  is  *  iusonlia  membra  tueris, 

Ne*  Hebrsum  *  noceat  Cbaldea  flamma  decus; 
Dena  quaier  reuovas  |»er  frigora  plebis  amictum 

Quae  variam  fugiens  invia  servat  humum : 
Qui  redivlva  levein  formas  in  merobra  favillam, 

Cum  tremel  angeiicis  muudus  ab  axe  tubis.  • 

9  H*c  et  bujusmodi  plura  ubi  multis  cum  lacrymis,  B 
ac  magna  componctione  pontifex  tremente  lingua 
eomplevit,  fecerunt  fratres  ut  jusserat :  et  involulum 
novo  amicto  corpus  leviquc  in  tbeca  recondilum, 
super  pavimenium  sanciuarii  eomposuerunt. 

CAP.  XLIII.  Quomodo  corpu$  Eadbercti  epUcopi  in 
lumuto  viri  De%  ponente$t  $arcophagum  iltius  detnper 
potuerint. 

Interea  Deo  dilectus  antistes  b  Eadbercius  morbo 
oorripitur  acerbo,  et  erescente  per  dles  multumque 
ingravescente  ardore  languoris ,  non  raullo  post ,  id 
est,  *  pridie  Nonas  Maias,  etiam  ipse  migravit  ad 
Pominura  :  impetrato  ab  eo  munere,  quod  diligen- 
tiatime  petierat,  videlicet,  ut  non  repentina  morte, 


dies  Dominica  :  spero  per  gratiam  intercessionis  ejus 
his  cruciatibus  eripiar,  ut  vel  sanatus  ad  prasentem 
viiam  redeam,  vel  defunclus  perveniam  ad  aeter- 
nam.  i  Fecil  ille  ut  rogaverat,  baculoque  innitenlcnv 
tcgroium  in  ecclesiim  non  parvo  cum  labore  perdu- 
lit.  Qui  cum  ad  sepulcrum  sanctissimi  ac  Deo  dilecti 
Patris  genua  curvaret,  caput  in  terram  dimitteret, 
pro  sua  sospitate  rogarel,  lantas  conlinuo  vires  sunra 
corpus  de  incorrupto  illius  corpore  accepisse  T  per- 
sensit,  ul  absque  labore  ipse  ah  oralione  resurgeret ; 
absque  adminiculo  vel  miuistri  duccntis,  vei  bacuii 
sustentanlis ,  ad  h»spitium  rediret.  Qui  post  dies 
paucos  roboraia  ad  integrum  virtule,  viam  quain 
disposuerat  peregit. 

CAP.  XLV.  Quomodo  paralyticus  $it  per  ejut 
calceamenta  $anatu$. 

Erat  in  monasterio  quodam  non  procul  inde  posilo 
adolescens,  ea  quam  Graeci  paralysin  vocant  inflrrai- 
tate,  omni  merabmrum  officio  destitutus.  Unde  abbas 
ipiius ,  sciens  in  monasterio  *  Lindisforuensium  mc- 
dicos  esse  peritissimos,  misit  eum  illo,  rogans  kifir- 
manli  si  quid  possent  curalionis  conferrent.  Qui  cum 
8uo  quoque  abbate  et  episcopo  jubentibus  diligenier 
illi  assisterent ,  et  quidquid  nossent  erga  eum  indu- 
striae  medicinalis  impenderent,  iiihii  omnino  pro- 
flcere  valebant  :  quin  potius  crescebat  quoiidie 
morbus ,  et  paulatim  in  detei  iora  vergebat ,  adeo  ui 
excepto  ore  nullum  pene  membrum  posset  loco  mo- 


sed  longa  excoclus  agriludine  transiret  e  corpore.      vcre.  Cumque  a  carnalibus  medicis  diu  fruslra  labo 


Cujus  corpus  In  sepulcro  beati  Patris  Cudbercti  po- 
nenies,  apposuerunl  desuper  arcam  in  qua  incor- 
rupla  ejusdem  Patris  membra  locaverant.  Ul>i  nunc 
osqne  si  petentium  fldes  exigat,  miraculorum  signa 
fleri  non  desinunt.  Sed  el  indumenta  quae  sanctissi- 
uimn  corpus  cjus  vel  vivum  vel  sepultum  vesiierant, 
a  gratia  curandi  uon  vacanl. 

CAP.  XLIV.  Qualiter  cegrofut  ad  tumbam  ejui  $it 
orando  curatus. 

Denique  adveniens  Iransmarinis  e  partibus  clericus 
quidam  reverentissimi  el  sauclissimi  d  Wilbrordi 
Clememis  Fresouum  gentis  episcopi,  dum  aliquol 
dies  ibidem  bospes  moraretur,  decidil  in  infirmita- 
tem  gravissimam,  ita  ut  invalescente  per  iongum 

•  tempos  molestia  jam  desperatus  jacerel.  Qui  cum  Dsilenlio,  coepil  alternis  palpitare  pedibus,  ul  palaro 

victus  dolore  viderelur  sibl  nec  mori  nee  vivere  qui  vigilabant  el  videbant  ministri  animadverlereni , 

posse ,  invenlo  salubri  consilio  dixit  roinistro  suo  :  quia  donala  per  reliquias  viri  sancti  virtute  medi- 

%  Obsecro  perducas  me  hodie  posl  celebraus  missas,  candi,  sanilas  optata  a  pianta  pedum  per  oetera 

VULGATORUM  VARIANTCS  LECTIONES. 

1  Cum  piu$.  •  •  Tempue  eearitudine. 

Depotta.  T  Per$en$itt  ut  abtque  adminiculo. 

•  lnsonita.  •  Undisfarnenti. 

•  Bebreeum  ttedat.  •  Ad  divinum  medici  ccelettit  auxitium. 
9  Heee  ubi  muUi$.  "  Portiunculam. 

VARIOaUM  NOTj£. 

•  Noceat.  Recle :  nam  noeere  apud  probos  aucto-     rologio  Bened.  S.  Eadelbertos,  cujus  obitos  postan- 


rantibus  desperatus  ac  desertus  jaceret,  confugil  •  ad 
auxilium  medki  ccelestis  :  qui  in  veritale  petitus, 
propitius  flt  omnibus  iniquiialibus  nostris,  et  qui  sav 
nat  omnes  languores  nostros.  Rogavii  namque  mi- 
nislrum  suum,  ul  aiiquam  sibi "  portionem  de  incor- 
ruptibilibus  sacri  corporis  afferrel  eiuviis,  quia 
crederel  per  hujus  se  virtulem ,  ad  gratiam  sanitatis 
Domino  largiente  reversurum.  Qui  consulto  abbate 
attulit  calceamenta ,  quae  viri  Dei  in  sepulcro  pedes 
induerant ,  et  ea  pedibus  dissolutis  aegroli  circumde- 
dit :  siquidem  primo  a  pedibtis  eum  paralysis  ad- 
prehenderat.  Fecit  autem  hoc  noctis  initio,  cum  teov 
pus  requiescendi  adesset;  statimque  ille  placidum 
dimissus  in  soporem ,  procedenle  inlempestas  nociis 


res  non  raro  eum  quarlo  casu  conjungiiur.  Alii  pro 
noceat  eorrigunt  tadat.  Mabill. 

b  Eadberctut.  De  bujus  morte  vide  etiam  iv9  50. 
Smits. 

*  Pridie  Nonat  Maia$.  Ipso  die  colilur  in  Marly- 


nos  a  S.  Cudbercihi  ohitu  undecim ,  Christi  seilicet 
698,  qno  S.  Cudbercthi  translalio  facta  esl,  eonligii. 
Lege  Bedae  Historiain,  lib.  iv,  cap.  50.  Mabill.    . 
'  Wi/6rordi.  De  Wilbrordo  vide  v,  1Q,  11.  Sxitiu 
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tneinbra  essei  transitura.  At  ubi  consueUim  io  mo-  A  orandi  relardaretar  instantia.  Com  haec  igilur  jEdil- 


hasterio  nocturnae  oratiotiis  signom  insonuit,  excita 
tus  sonitu  resedit  ipse.  Nec  mora,  solidatis  inierna 
Virtute  nervis,  artuumque  compagibus  universis,  ac 
tiolore  fugito,  sanatum  se  esse  inielligens  surrexit, 
et  in  gratiarum  actione  Doinino  omne  nocturnae  sive 
tnatutinae  psalmodiae  tempus  stando  persolvit.  Mane 
aulem  jam  facio  processit  ad  ecclesiam ,  videntibus- 
quc  et  congratulantibus  universis,  *  circuit  loca  san- 
Cta  orando,  et  suo  Salvalori  sacri^cium  laudis  ofre* 
rendo.  *  Faclumque  est  ut  pulcherrima  rerum  con- 
versione,  is  qui  dissolutus  toto  corpore  illuc  in 
Vehiculo  perlatus  fuerat,  inde  strictis  firmatisque 
fncmbris  omnibus  domum  per  se  rediret  incolumis. 
Unde  meminisse  juvat,  qnia  haec  est  iromutatio  dex 


waldus  ingresaus  locum  vidistet  y  postulavit  a  fre- 
queniantibus  se  fratribus  pellicularo  vituli,  eamqda 
illo  in  angulo  quo  et  ipse  et  praedecessor  ejos  Cud- 
berctus  saepius  orans  stare  vel  genuflectere  snlebat, 
clavis  affixam  violentiis  procellarum  opposult.  At 
postquam  ipse  quoqne  ,  expletis  ibi  duodecim  cooti* 
nuis  annis,  gauditim  supernae  beatitudinis  intravit, 
ac  tertius  locum  eumdem  Fdgeldus  incolere  coepil, 
placuit  revereutissimo  Lindiafarnensis  Ecclesiae  pon- 
tifici  Eadfrido,  dissolutum  vetustale  oratorinm  fillud 
n  fundamentis  restaurare.  Quod  dura  essct  opus  ex- 
plelum,  et  multi  devota  religione  a  beato  Christl 
athleu  Felgeldo  postularent,  quatenus  aliquam  illic 
particulam  de  reliquiis  sancti  ac  Deo  dilecti  Patris 


terae  Excelsi,  cujus  memoranda  ab  initio  mirabilia  B  Cudbercti,  sive  successoris  ejus  JSdilwaldi  dare  de- 


mundo  futgere  non  cessant. 

CAPUT  XLVI.  Quatiler  anachorita  •  Felgeldu$  ope- 
timento  parietis  4  ejus  $it  a  vulius  tumore  mundalus. 

•  Nec  praetereundum  arbitror  quid  miraculi  coeleslis 

'  cliam  per  reliquias  sanctissimi  oratorii  in  quo  Pater 

venerabilis  solitarius  Domino  miliiare  consueverat , 

divina  pietas  ostenderit.  Quod  tamen  utrum  meritis 

ejusdem  beati  Pairis  Cudbercti,  an  successoris  ejua 

11  yEdilwaldi,  \iri  aeque  Deo  dediii  ascribendum  sit, 

internus  Arbiter  noverit.  Neqoe  aliqoa  ratio  veiat 

titriusque  merito  factum  credi ,  coroitante  etiam  fide 

reverentissimi  Patris  Felgeldi ,  per  quem  et  in  quo 

rniraculum  ipsum  quod  rcfero  sanationis  completnm 


buissel,  visum  est  illi  divisam  partictilatim  memora- 
tam  pelliculam  petentibus  dandam.  Sed  daturus  eam 
aliis,  prius  in  se  ipse  quid  haec  virtutis  haberei  ei- 
pertus  est.  Habebat  namque  vultum  deformi  rubore 
simul  et  lumore  perfusuro :  cujus  quidero  futuri  ia 
eo  languoris  et  prius,  cum  adhuc  commuui  inter  fra- 
tres  vita  degerei ,  aspicientibus  in  facie  ejus  aigna 
paiebant.  At  coro  in  solatudine  remotus  ininoreoi 
corpori  culluro,  majorem  adhiberet  conlinenliara,  et 
quasi  diutino  carcere  inclusus,  rarius  vel  fotu  sotis, 
vel  aeris  uteretur  afflatu,  excrevit  langoor  in  majus, 
faciemque  totam  tumenti  ardore  replevit.  Timeos 
ergo  ne  forte  magnitudine  hujusmodi  inOrmiutis  so- 


est.  Ipse  est  qui  tertius  ejusdem  loci  et  miiitiae  spi-r  litariam  deserere  vitam,  et  communem  necease  esaet 


ritalis  haeres,  hodie  major  septuagenario  in  magno 
vitae  futurae  desiderio  terminum  praesenlis  exspectat. 
Cum  eigo  viro  Domiui  Cudbercto  ad  coelestia  regna 
translato,  /fCdilwaldiis  ejusdem  insulac  et  monasterii 
colontts  existcre  coepisset,  qui  et  ipse  roultos  antea 
per  annos  in  monachica  conversataone  probatus,  rite 
graduro  anachoreticae  sublimitatis  •  ascendebat ;  re- 
perit  quia  parietes  praefati  fc  oratorii,  qoi  tabulis  mi- 
iiui  diligenter  coaptatis  eranl  compositi,  longa  essent 
vetostate  dissoluti ,  et  separatis  ab  invicem  tabulis 
fdcilem  ttirbiiiibtis  praebuissent  ingressum.  Sed  vir 
Venerabilis,  qui  coeleslis  aedificii  magis  quam  terreni 
decorem  quaerebat,  sumpto  leno  vel  argilla,  vel  qoid- 
quid  hujusmodi  materiae  rcperissel,  stipaverat  rimu- 


conversationem  repetere ,  fideli  usus  est  praesura- 
ptione,  speravitque  ae  illorum  ope  curandum ,  quo- 
ruro  ae  mansionem  tenere,  et  vitam  gaudebat  iroitiri. 
Mittens  enim  pnefatae  partem  pellicul*  in  aquaro , 
ipsa  aqua  lavit  suam  faciem,  atatimque  tumor  omnis 
qui  hanc  obsederat,  et  scabies  foeda  recessit,  juxta 
qood  mihi  et  primo  religiosus  quidam  prosbyter  hu- 
jus  monasterii  GirWensis  indicavit ,  qoi  se  vultna 
illius,  et  prius  tomentero  ac  deformem  nosse,  et  po- 
stea  mundatum  per  fenestram  manu  palpaase  refere- 
bat ;  et  ipse  postmodutn  Felgeldus  retulit,  astniens 
quia  res  ita  ut  presbyter  narraverat  esaet  expleta,  et 
quod  ex  eo  tempore,  eum  inclusus  per  multa  anno- 
rom  eurricola  maneret,  ut  prius,  immunero  ab  bo- 


las,  ne  quotidianis  imbriura  sive  veniorum  injuriis  ab  |>  iu8modl  ^o\es\h  vulturo  semper  haberet ,  agentt 

VULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 
1  Cireuiwt.  *  Eju$  in  futtu  mundatui. 

1  Faetum  namque.  •  Etiam  tunc  per. 

•  Felgidu$9  Felgildut.  •  Ascenderat. 

VARIOftUM  NOTjB. 

*  AZdilwatdi.  De  sancto  Edilwaldo  seu  Ethelwaldo      trata  venia  ad  Farne  venisse,  et  ibi  reperisse  fralrem 


vencrabilis  Beda  agit  in  lib.  v,  c»p.  4,  ailque  eum 
po*l  Cudberctutn  mansisse  in  insnla  Farne  aunis  xu, 
ibidemque  deTunctum  esse  (nimirum  vm  Idus  Janua- 
rii  quo  die  in  Tabulis  Benedictmis  celehralur)  et  in 
Lindisfarnensi  beati  Petri  ecclesia  sepultum.  Mabill. 
J»  Oratorii.  In  insula  Farnensi  successio  fuit  mo- 
nachorum  vitam  solitariam  agentium.  Pneter  enim 
eos  qui  hic  a  Beda  memorantur,  scribilur  in  Vita  san- 
cli  Barlbolomei  in  codice  ms.  apud  ttibliotherani 
ftodleianam ,  qui  Fairfax  6  uotatur,  descripla,  Bar- 
tliol  'roeum  a  Patre  Laurcnlio  priorc  Dunelm.  impe- 


Elwynuui,  qui  ejtts  advenium  moleste  tulit,  et  Tbo- 
mam  quoque  priorem  Dunelm.  in  Farne  secessisse. 
Per  chartam  in  Duuelmensi  ecclesia  adhuc  couser- 
vntam  Alexander  Secundus,  rex  Scotorum  an.  regni 
sui  31,  sc.  an.  Christi  4245,  concessit  et  confirmavit 
c  Ueiirico  monacho  et  monachis  ei  successuris  in 
Farueland  octo  solidos  sterlingorum  in  liberam  elee- 
mo>ynam  recipiendos  annuatim  de  flnna  molendini 
ejun  de  Berewyc,  pro  dimidia  celdra  fruoMuti  quam 
de  dicto  inolendino  percipere  consuevit  per  chartam 
Willelmi  regis.  >  Snitu. 
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gralia  Dei  omnipoteatis,  qna  et  in  prsesenti  multos,  A  derium  nostrum,  sua  nos  in  perpetoum  misericordia 
ei  in  *  futuro  omnes  cordis  et  corporis  nostri  lan-      et  miseratione  coronat.  Amen. 
guores  sanare  consuevit ,  satiansque  in  bonis  desi- 

YULGATORUM  VARIANTES  LECTIONES. 
»  Futuro  cordis. 


BEATI    FELICIS    CONFESSOKIS 


VITA. 


Felicissimom  beati  Felicis  trtumphum,  quem  in      dissent,  priinosqne  episcnpos  vel  prcsbyteros  Eccle- 
Hola  Campani»  civilate,  Domino  adjuvante,  prome-  &  siarum  ad  terrorem  minorum ,  aul  morti  Iraderc, 


roit,  Paulinus  ejuidem  civitatis  episcopus  versibus 
bexametris  pulcherrime  ac  plenissime  descripsit; 
qui  quia  meiricis  potius  quam  simplicibus  sunt  ha- 
biles  lecloribus,  placuit  nobis  ob  plurimomm  utili- 
tatero,  eamdem  sancti  confessoris  historiam  planio- 
ribus  dilucidare  sermonibus,  ejusque  imitari  iudu- 
slriam  qui  roartyrium  beati  Cassiani  de  metrico  opero 
•  Prudentii  in  commune  apertumque  omnibus  elo- 
quium  transtulil 

Igitur  Felix  natus  est  in  Nola  quidem  Carapaniae, 
sed  b  patre  Syro,  nomine  Hermia,  qui  de  Oriente 
Nolam  veniens,  ibidemque  quasi  indigena  inhabi- 
tans,  genuit  filiura  Feiicem  :  eique  defuncms  reliquit 
bsereditatem  substantiae  locupletis,  cui  tamen  ipse 
promissae  in  coelestibus  haerediiatis  dona  praeposuit. 
Habuit  autem  et  fratrem  cognomine  sui  patris,  id  est 
Hermiam,  cum  quo  patrimonium  divideret  lerrenum : 
qui  ionge  a  Felicis  moribus  agens,  atque  ideo  feli- 
citate  indignus  perpetua  effectus  est.  Nam  lerrena 
solummodo  bona  diligere  studult,  et  Caesaris  potius 
quam  Christi  esse  miles  elegil. 

Al  contra  Felix  nominis  sui  mysterium  faclis  ex- 
sequeos,  mox  a  puero  se  divino  famulatui  subje- 
cil,  et  crescente  gratia  virtuium,  primo  lectoris 
ofliciuro  in  Ecrlesia  suscepit,  ae  posl  ad  exorcistae 
gradum  provectus,  immundos  ex  obsessis  corporibus 
•pirilus  ejicere  coepit.  Cumque  et  io  boc  ministerio 
virtutibus  elarus  exstitisset,  non  mora,  condignum 


aut  ad  negandam  fidem  cogere  conspirassent :  fa- 
ctum  est  ut  miuistri  erroris  et  infesii  furoris  Nolain 
quoqoe  pervenientes,  episcopum  urbis  illius  nomine 
eMaximum,  virwn  doctrina,  piefcite  atque  aetate 
venerabilem ,  ad  tormenta  quxrerent.  Quod  il!e 
animadrertens,  memor  dominici  praecepti,  quo  di- 
clum  est :  Cum  vos  perseeuH  fuerint  in  civitate  isia , 
fugite  th  aliam ,  petit  ad  tempns  secessum  loci  re- 
moUoris,  relicto  ad  tuitionem  civitatis  Felice  presby . 
tero,  quem  filii  loeo  amplectebatur,  atque  haeredem 
suae  sedis  accipere  desiderabat. 

At  persecutores  ubi  episcopum  invenire  nequive- 
runl,  nihil  morati  manus  in  Felicem  mittere  con- 
9  tendunt,  eumque  primum  quasi  maximam  posi  epi- 
•  scopum  urbis  arcem,  a  constautia  famosae  suae  vir- 
lulis  dejicere,  vel  blandiendo  promissis,  vel  pcenis 
terrendo  satagunu  Comprehensus  igitur  Felix  ab 
adversariis  furentibus,  sed  ipse  multum  de  interna 
Spiritus  sancti  consolotione  confisus,  mittitur  in 
carcerem  tenebrosum,  uhi  manus  simul  et  collum 
ferrea  vineula  siringunt,  nervo  pedes  arctantur; 
fragmenta  quoque  testarum  subter  eum  sternebantur, 
ne  inter  hotrorem  et  frigora  longae  noctis  ligatus,  vel 
somuum  vel  requiem  capere  aliquam  eontinuo  horum 
acumine  compunctus  sineretur. 

Interea  episcopus,  qui  ad  montium  iatibuhi  bo- 
stero  rogiendo  secesserat,  et  ipse  non  minore  mtr- 
tyriura  passlone  gerebat,  quam  si  ferro  vmctus  aul 


meritis  presbyterii  gradum  subiil.  Nec  minor  gradu,  D  ^*1*8  ««perpositus,  vel  flammis  essel  datus  urendus. 

mente  el  opere  remaosit,  sicut  eliam  adveuiens  ten-     Urebat  nain<lne  animura  ilUus  cura  maxima  sui  gre- 

gis,*ureba!  et  corpus  fames,  una  cum  gelidae  rigoro 
hiemis ;  qui  inler  spineta  sine  tecto  et  alimento  ja- 
cens,  noctem  una  cum  die  pervigil  sollicitis  conti- 
nuabat  in  precibus.  Nec  difficile  membra  senilia,  et 
longis  exhausta  jejuniis,  tanta  vis  malorum  compri- 
mens,  vel  ad  morlem  usque  coegit. 
Sed  ut  superna  pietas  apertissime,  quanta  su!  cura 


taiionum  turbo  probavit. 

Nam  lempore  eodem  exorta  infidelium  persecutio, 
graii  Ecclesiam  cerlamine  puUavit :  nec  tamen  portae 
raorlis  portas  filiae  Sion  ab  annuntianda  laudo  sui 
Creatori*  averiere  potuerunt.  Comque  magistri  aucto- 
resque  perttdia?  primum  suae  vesaniae  conflictum  con- 
ira  ipsos  verkalis  ac  fidei  dominicae  magistros  iuten- 

•  Prudenlii.  Vide  ejus  lib.  tri/jt  ixiyavwv  hym- 
mim  9. 

b  Patre.  Qui  ul  S.  Psulinus  nal.  5  scribit,  emeritis 
sub  Cctsare  vixerat  armis. 

c  Maximum.  Hujus  memoriae  plures  dies  in  varia- 
rum  Ecclosiarum  Faslis  dicantur.  Nain  juxta  Ghi- 
nium  Seiicusem  et  GaJesiuium  15  Januar.  colitur : 


verum  Ecclesia  Nolana  veneratur  natalem  ejus  7  Fe- 
bruarii.  Ecclesia  Beneventana  ab  7  Februarii  officio 
duplici  S.  Hermolai  martyris  impeditum,  celebrat 
postridie  sive  8  S.  Ilaximum  officio  semidupiici ,  ui 
tradit  Marius  de  Yipera  iu  Catalogo  SS.  Ecclesis  Be- 
nevenlans. 


m 
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vir  ille  dignoi  esset,  ostenderet,  mitftitor  e  coelo  A     Ei  ubi  plene  reviviseens,  FeKcem  esseqotadse 


angelus,  qui  beatunt  Felicem  confcssorem  vinculis 
exemptom,  ad  quaerendum,  recreandumque  ac  domi 
revocandum  anlislitem  ocius  venire  praecipereL 
Erant  autem  plures  eodem  in  carcere  clausi :  sed 
angelus  advenicns,  soli  Felici,  qui  pietaiis  gratia 
vinctus  erat,  apparuit,  luce  splendens  corusca,  et 
ipsaro  quoque  domom  gralia  lucis  adimplens,  cujus 
voce  simul  et  luce  Felii  motus  intremuit.  Ac  pri- 
mum  quidem  se  somnii  imagine  illudi  putavit;  at 
angelus  snrgere  illum,  et  se  sequi  exeundo  praece- 
pit.  Qui  stupens  ad  imperinm  jubentis,  causabator 
se  exire  non  posse,  quia  et  vinculis  et  claustro  car- 
ceris  et  cusiodum  diligentia  tenereiur.  Porro  an- 
geius  iterata  voce  surgere  illum  propere,  niltil  obsi- 


quxreodum  venisset  agoovk,  patertia  ilturn  pieuto 
complexos,  et  qoare  tam  sero  veniret  eonqoestos  esi. 
f  Ubi,  toquieiis,  tam  diu  demoratos  es9  flliT  Nam  te 
jamdudum  Dominus  ad  me  venturum  promiserat. 
Vides  aulem  quia  etsi  fragilitate  victus  corporis  ad 
boram  cessi,  solidam  lamen  animi  fidelis  consuo* 
tura  servavi,  sicut  etiam  loci  hujus,  ad  qoem  se- 
cessi,  status  indicat.  Poteram  quidem  ad  vicum  aii- 
quem  sive  aliam  urbem,  ubi  ab  hosiibos  es>em  to- 
los,  intrare ,  si  mihi  vilis  Gdes  et  chara  haec  viu 
fuisset.  Nunc  autem  cuncia  bominum  refogia  decli* 
nans,  ad  deserta  vero  montium  confugiens,  divtaae 
tanturo  me  gratiae  tuitibni  credidi,  ut  videlicet  mo 
ipse  quocunque  modo  vel  ordine  vellet,  aut  in  bac 


sientibus  vinculis,  jussit;  et  diclo  cititis  catenae  de  B  viu  conservaret,  aut  in  futuram  transferret.  Neque 


manibus  et  collo  ejus,  compedesque  cecidere  de 
pedibtis.  Eduxit  aulem  illum  foras  miro  rerum  or- 
dine,  aperta  sibi  quidem  jaoua  carceris,  sed  caeleris 
clausa ,  iia  ttt  per  ipsos  custodes,  quibus  claudeba- 
tur,  ignaros  rerum  iter  agerent,  ipso  angelo  insUr 
columnae  Mosaicae,  et  ducatum  Felici  et  lumen,  us- 
qoe  dum  hosiium  manus  evaderet»  praesenliae  suoe 
folgore  praebente. 

Ut  autem  pervenit  beatus  Feiix  confessor  ad  lo- 
cum  deserti,  quo  episcopus  secesserat,  invenit  eum 
eegra  suspiria  tenui  flatu  trahentero  :  et  quidem  gavi- 
sus,  quod  eum  vivenum  invenerat ;  contrisutus  vero 
cst  multum,  quod  inventum  morti  proximum  vidil. 


vero  me  spes,  quae  in  Deum  erai,  fefellit,  sicut  tod 
manifeste  probator  adventu,  per  qoem  ab  ipso,  ot 
iU  dixeriin,  limine  mortis  sum  revocatus  ad  vitam. 
Unde,  nale  ini,  complere  festinus  coeptum  pieutis 
opus  curato,  et  impositum  me  bomeris  domotu  re- 
portare  sauge. » 

Quibus  dictis,  Felix  celerrime  quod  jubebatur, 
etplevit :  revectumqoe  bomeris  antistiiem  snam  ad 
donium  retolit,  quam  unica  servabat  anus.  In  Un- 
tum  namque  aniistes  venerabilis  a  mundi  erai  reboa 
alienalus,  ut  ilii  de  omni  lurba  domus,et  sumroa 
census  ,  anus  ona  superesset.  Pulsatisergo  foribos, 
hanc  susciuvit   Felix,  surgentique  aejanoam  ape* 


iUque  amplexos  et  osculatus  esl  Patrem,  coepilque  r  rienii  dedit  et  commendavit  episcopum.  Tonc  epts 


tenure,  si  forte  crebro  anbelitu  sui  oris  et  sui  fotu 
corpork,  aliqoid  caloris  posset  gelidis  ejus  artubus 
aflerre»  Com  vero  diu  laborans,  neque  clamando, 
neque  tangendo  aliquid  sensus  viulis  in  ejus  posset 
velanimo  exciUre  vel  corpore,  sed  neque  ignem 
aut  alimeutum  in  proximo,  quo  eum  rigentem  ac 
ubescemem  recrearel,  haleret :  undem  invento 
aalubri  consilio,  flectit  genua  sua  ad  Patrem  Dumini 
nostri  Jesu  Cbristi,  suppliciter  obsecrans,  ut  ipse 
ccelitus  eum  juvaret,  quo  minitlcrium  pieutis,  quod 
jussos  erat,  erga  Patrem  soum  explere  vaieret.  Nec 
niora,  exauditus  vidit  peudentem  vicinis  in  sentibus 
uvam  :  et  illius  esse  munus  agnovil,  qoi  naturarum 
conditor  atque  auctor  omniuro,  et  aquam  de  petra 
produxit  arida,  et  ipsam  cum  voluit  in  vinum  con-  ] 
vertit.  Lfletatusqoe  multum  hoc  munere  divinae  pie- 
taiis,  luiit  racemum,  atque  ad  os  episcopi  morienlis 
adroovit :  sed  quia  ille  strictis  dentibus  insur  mor- 
tui,  utpote  omni  sensu  et  cordis  et  animae  carens, 
oblaturo  sibi  gustum  prorsus  accipere  nesciebat; 
landem  sanclus  presbyter  Felix  felici  manuum  sua- 
rom  lucUmine  aperuit  arida  ejus  labia,  et  sic  ori 
rjus  resoluta  uva,  quantum  potuil  succi  saluUris 
Infudil.  Quo  gustato,  mox  Pater  sensom  animae  re- 
cepit  et  corporis,  aperiuntur  deinde  oculi,  linguaque 
quae  siccis  haerebat  faucibus  ad  loquendum  soluu 
est. 

•  Rursum.  Jaeobus  de  Voragine  scribit  ante  no- 
vam  hanc  persecutioncro  Feliccm  ad  episcopatum 


copus  pro  impenso  sibi  officio  p  eutis  ,  beato  Felid 
debitam  graiiarum  reiulit  actionem ,  et  impoalu 
capiti  ejus  dextera  ,  paterna  illuin  benedictione  do- 
navit.  Qui  egressus  inde ,  paocis  diebtis  et  ipse  iu 
domo  sua ,  donec  persecotionis  torbo  cessaret , 
delituit.  Quod  dum  fieret ,  deseroit  latebram  ,  et 
iaetantibus  de  suo  adventu  civibus  sese  laetum  red- 
didit :  ac  per  omnta  digrediens ,  solabator  et  coofor- 
ubat  verbo  exhortationis  animos  singulorom ,  qoi 
acerbitate  praemissae  tempesutis  non  modicom 
fuerant  conturbati.  Nee  solum  vero  verbo ,  aed  et 
soo  illos  docebat  exemplo  et  prospera  mundi  et 
adversa  despicere ,  sola  aeternie  patria»  gaodia  qo*- 
rere ,  solara  supcrni  judieis  iram  forraidare. 
>  *  Rorsum  mota  persecutione,  quaerHor  Feiif, 
veniuntque  bostes  usque  ad  babiueuluro  eju*,  iilom 
ocius  rapere  ae  morti  tradere  sitientes  :  qoi  toa 
forte  ab  aedibus  sois  absens ,  in  medio  civiiatis  eom 
amicis  coosistebat,  et  more  sibi  solilo  verbum  fldei 
circumsuntibus  turbis  praedicabat.  Quem  eo  toei 
esse  audientes  adveirsarii ,  mox  strietis  gladiis  ao- 
corront :  sed  pervenientes  ad  eom  ,  muuto  divioa 
provisione  aot  voltu  ipsios ,  aot  eorde  illorom, 
neqoaquam  eum  quem  optime  noverant ,  agnoscere 
vaiebant.  Interrogautibus  ergo  ipsom  ,  obi  esset 
Felix,  intelleiit  vir  prudentissimus,  divinitus  acturo 
esse,  nc  eum  cognoscereot,  rklensqoeioqoirentibos: 


proioolom ;  ptures,  pottoialum. 
tide*. 


At  Paolini  ccrtior 
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t  Nescjo,  mqult ,  Felicem,  qoera   qnaeritis.  >  Nec  A  naviu  Uaoebat  namque  in  vicints  aedibns  qnaedam 


prorsus  fefellit:  nemeenim  seipsum  faeie  novit. 

Qui  sUtim  relinquentes  eum  ,  diverterunt  allo ,  et 
quos  forte  obvios  babebant ,  interrogabant  nbi  esset 
Feiii  •  e  quibus  unus  causae  prorsos  ignarus  ,  et 
furere  eos  credens,  empit  objurgare  eos  dementtae, 
qui  prsesentem  non  possent  cognoscere  eum  ,  ciuti 
quo  loquebantur  :  pariierque  eis  qoo  discederet  flle, 
quem  qoaerebanl,  ostendii.  Qui  gravius  furenies, 
statim  vestigta  beati  Felicis  insequuntur.  At  tlle, 
appropinquantibus  eis ,  admoniius  lumultu  prsecur- 
rentis  cit itatis  f  et  ciamoribus  attoniti  adventu 
hostium  vulgi ,  secessit  in  secretiorem  locuro,  qui 
uil  quidem  munimenti  ftc mioris  babeas  ,  semiruti 
tanlum  muri  erat  fragmine  praeseptus :  sed  mox  ut 


muKer  Deo  devota ,  cujus  miuisterio  nescientis 
seienter  ipse  ,  qui  est  lotitis  sctentiae  fons  et  origo, 
Dtiminus  uiebatur.  Coquebat  enim  panes  mulier, 
coquebat  alias  escas  in  eibaria  domus  suae  :  et  facla 
m  excessu  mentis,  eo  ioco  inferebat  has  ,  ubi  Feltx 
eonfessor  latebat ,  ibique  sumendas  illi  ponebat,  ita 
ut  neque  buc  se  intrasse  neque  redisse  unquain 
scire  posset :  sed  preparatas  escas  domi  se  posuisse 
eredens  ,  ita  semper  abibat ,  ponendae  memor  ,  et 
mox  positae  immemor  esca%  Et  sic  D.  Felicem 
ferunt  sex  ,  ut  dixi ,  mensibus  in  iisdem  latebris 
obscuri  et  angusti  tecti  mansisse ,  ab  hnmana  qui- 
dem  soctetate  sejunctum  ,  sed  nunquam  eiviura 
supernorum  praesentia  desertum ;  et  parco  nimirum 


virum  Dei  recepit ,  miro  eum  divina.  manus  est  B  victu ,  sed  coeluus  miaistrato ,  vitam  duiis<e  feli- 


opere  tulatus.  Repentino  eteoim  rudere  concrevit 
ibidem  agger ,  qui  eumdem  locum  praecluderet :  ted 
et  aranea  divino  nutu  ,  eui  omnis  creaiura  deservit, 
confestim  nutantes  ipso  in  loco  teias  sospendit.  Q110 
cum  pervenissent ,  obstupuerant  bostes  ,  et  presso 
gradu  loquebantur  mutuo  ,  dicentes :  t  Nonne  stuU 
tam  est  nos  huc  bominem  qusrreudo  iugredi ,  cum 
liqoido  appareat,  neminem  bic  praeisse?  quia  si 
quisquam  iutrassei ,  nequaquam  hic  aranearum  fila 
integra  remanerent,  quae  etiam  moscae  perrumpentes 
minimae  uoonunquam  scindere  solent.  Constat  ergo 
quia  qui  buc  secessisse  Felicem  dixii ,  astu  fecil ,  ut 
nos  ab  ejus  inventione  longius  abstraberet :  ergo 
recedamus    ac    dimittamus   bic  bominis  latebras 


cem.  Quo  tentpore  perhibetur  eiiam  divinae  collo- 
cutionisdono  ssepius  dignus  fuisse  habiius.  Eral 
autem  iisdem ,  in  quibus  morabatur  ,  habiuculis  , 
cUlerna  vetus ,  de  qua  ipse  in  primis  pauperem  po- 
tum  nanrlebat  :  sed  hahc  cum  nimio  aestatis  esset 
siccata  calore  ,  non  tamen  beato  eoiifessori ,  unde 
viveret ,  defuit.  Etenim  pius  conditor  ac  provisor  sa- 
iutis  nostrae ,  qui  quondam  sicco  aere  caetero  ,  unum 
solummodo  vellos  piuvia  coelesti  perfudit ,  ipse  suo 
confessori ,  silenti  prorsus  ac  sereno  aere  ,  prout 
opus  habebat ,  occuiii  roris  gratiam  ,  qua  sitiens 
recrearetur ,  mioistravit. 

Completo  autem  hoc  tempore,    admonitus  est 
oraculo  divino  procedere  de  latebris,  eo  quodjam 


__    — _    __  ,  __    ,-— , — 

scrutari ,  ubi  ipsa  loci    facies   neminem  intrasse  ^  persecutionis  turbo  pertransissei.  Qui  ut  repentinus 


praemonstrat.  >  Sic  delusa  sollicitudine  quaerentium, 
discedunt  propere  frementes  et  non  minus  quam  in 
Felicem,  rabida  menle  frendentes  in  eum  qui  se  itt 
loca  talia  suis  dolis  induxerat :  ubi  multa  claruil  sa- 
pientia  pii  conditoris  ac  protectoris  nostri.  Cerle 
oonnunquam  muri  urbium  allissimi  ac  rounitissinii, 
cives  suos  obsidentibus  adversariis  produnt  magis 
quam  'iberant  :  et  bumilem  Cbri.tus  famnlum  suum 
a  persequentibus  arroatis  bostibus ,  Iremulis  ara- 
nearum  casibus,  ne  inveniri  vel  capi  posset,  abscon- 
dtt,  vere  ut  venerabilis  Pater  Paulinus  de  his 
toquens  ait : 

Ubicuiique 

Chrisius  adest  nobls,  et  fiet  aranea  murus : 

At  coi  ChrUuis  abest,  et  murus  araoea  flet.  1 

Discessenint  ergo,  incumbente  jam  vespera, 
hostes  ,  et  Felix  illis  abeuntibus ,  iiberior  alias 
pctit  latebras,  gaudens  de  adjutorio  divinae  protectio- 
nis  ,  secnmqtie  decantans :  Nam  elh'%  ambuiem  in 
medio  utnbras  morlis,  non  limebo  mala,  quoniam 
tu  meeum  ei.  Die  autem  facto  ,  seceshit  in  locum, 
inter  ipsa  aediflciorum  tecta  secretiorem  ,  ubi  sex 
mensibus  continuis  ab  hominutn  quidem  nolitia 
omnium  segregatus ,  sed  divinae  prasentiae  gratia 
froitos,  manebat  absconditus,  videlicet  juxta 
vocem  Psalmistae  ,  in  abscondito  vultus  ejus  a  con- 
uirbatiooe  hominum  ,  qui  etiam  miro  ilium  atque 
bominibus  inusitato  ordine  tanto  temporis  spatto 


apparuit  in  publico ,  gratissime  ab  omnibus ,  quasi  a 
paradiso  veniens ,  susceptus  est.  Ccepii  autem  ex 
lempore  fidem  conflrmare  omuium ,  qu»  saevitia 
tempestatis  erat  non  minimum  convulsa.  Interea 
Deo  dilecius  antistes  Maxiinus ,  longa  provectus 
aetate  ,  diem  clausit  ultimum.  Nec  mora  :  Felix  in 
episcopatu  omniumjudicio  eligitur,  quiet  conlessor 
existens  invictissimus ,  et  doctor  suavissimus ,  et 
qux  bona  ore  docebat,  ipsc  cuncta  npere  complessei. 
Verum  Felix  ,  ut  etiam  bumilitalis  quantam  in  cordo 
haberet  sublimitsiem  insinuaret,  verecunda  se  voce, 
ne  hunc  gradum  suscipere  deberet ,  excusavit ,  di- 
cens  compresbyierum  suum  Quiutum,  muho  dignius 
honorem  pracfaii  gradus  posse  subire  ,  eo  quoi  ia 
septem  diebos  ante  quam  ipse ,  ad  ordinem  pres~ 
byterii  fuissel  promolos.  Quod  itn  ,  ut  postulabat, 
expletum  est:  susceptumque  episcopatus  officium 
ita  idem  Quintus  administravit,  ut  huroiliter  bea- 
tissimo  confessori  submissus,  illum  pro  se  sermonem 
ad  populum  facere  juberet ,  et  ipse  plebem  offleio, 
Felix  doctrina  regeret. 

Qui  videlicel  Felix ,  curo  constantia  confessionis 
et  virtule  valde  praeclarus  essel  humilitatis  ,  etiam 
summus  voluntariae  paupertatis  amator  exstitit. 
Possederat  namque  ex  paterna  haereditate  praedia 
multa  ,  domosque  ac  diviiias  plurimas  ,sed  tempore 
perseeutionis  proseriptus  ,  cuncta  amiserat.  Al  vero 
pace  Ecclesiis  reddita  ,  cum  posset  jtira  sua  repe- 
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teie  ,  ncqnaquam  ulira  volebal :  sed  imlcis  suaden-  A  inde,  si  non  boves  reciperei*  exiturum.  Quod  cum 


tibus  ,  ut  debita  sibi  jura  reciperet ,  quae  recepfe 
cum  fenore  roagnae  mercedis  dispergere  ac  dare 
pauperibus  posset,  nullatenus  id  facere  consentiens, 
forti  senteniia  stiggestiones  eorum  repellebat, 
dicens  :  €  Omnia  milti  licent ,  sed  non  omnia  expe- 
diunt.  Absit  enim  ut  res ,  quas  causa  coufessio- 
nis  perdidi ,  repetam ;  absit ,  ut  lerrenas  opes , 
qoas  coelestium  bonorum  contemplatione  semel 
contempsi ,  quasi  haec  miuds  sola  suffieiant ,  ulla 
ratione  reposcam  :  quin  potius  pauper  sptritu 
aeqoar  Jesum,  quo  opulentius  regni  coelorum 
dona  percipiam  :  nec  diffidendom  qitin  ille ,  qui 
me  et  vinculis  tenebrisque  diri  earcerts  eripuit, 
et  ab  hominibus   secretum  tanto  tempore  pavit, 


die  toto  voce  quidem  rustica,  sed  fidetissima  menui 
feclsset,  superveniente  vespera,  ejectus  esi  viofoiti* 
lurbae,  et  sacris  propulsatus  ab  aedibus.  Venit  autem 
domum,  nec  omittit  coutinuis  ia  lamentis  noetem 
ducere  pervigilem.  Verum  quia  oronis  qui  petit  acei- 
pii,  et  qui  quaerit  invenit,  et  pulsanti  aperietur,  et 
sieut  Psalmista  ait,  desiderium  pauperum  exaudivit 
Dominus  :  roedio  noctls  tempore  cum  caeteris  homi- 
nibus  ac  rebus  omnibus  quietis,  ipse  solus  exciiaote 
8uo  dolore  ac  paopertate  pervigil  jaeeret :  mirum 
dictu,  venere  subito  ad  ostium  ejus  boves,  qoos  quae- 
rebat,  divino  videlieet  nutu  et  praedonibe*  erepti,  et 
ad  domum  domini  per  loca  avia  inter  tenebras  noctb 
errorisque  revocati  :  pulsantesque  eornibus  ostia 


etSam  caetero  vitae  meae  spatio  ,  jactantem  in  seco-  *  «j«s  in  quo  manebat  tugurii,  jam  sese  advenlsse  si 

gnabant.  Sed  ille  multum  tremens,  non  jam  boves 
suos,  aed  fures  sibi  rursus  adesse  credens,  diutios 
fores  aperire  Urdavit,  dohec  ildem  boves,  quasi 
causam  domini  tardautis  inleliigentes,  mugttu  quo- 
que  emisso  se  tmet  qui  ad  ostia  domestica  pulsa- 
rent,demonstrarent.  Receptis  autem  bobus  rusttcus, 
non  rustice  sed  docle  ac  (ideliter  agens,  festinavit 
primo  mane  debttas  redditori  suo  gratias  rependere. 
Assumens  enim  seeum  boves,  venit  ad  ecctesiam 
sancti  Felicis,  omnibus  et  illo  iter  faciens  et  ibldem 
perveniens,  beneflcia  quae  a  sancto  confessore  per- 
cepisset,  laeubunda  voce  replicans  et  ostendens.  Et 
qoia  multum  plorans,  vel  inquirendo  suos  boves,  vel 
,  In  recipiendo  pr«  gaudio,  oculorum  quoque  actem 
1  non  niiniinum  laeserat :  et  bujus  detrimenti  sola- 
tium  a  beato  Felice  quaerens,  accepit.  Sicquedo- 
mum  rediit ,  duplici  gratiae  coelestis  muoere  re- 
pletus. 

Cumque  in  honorem  ejusdem  beati  confessoris  an- 
gustior  ecclesia  fabricaretur,  erant  in  proximo  ipsius 
ecclesias  duo  rustica  aedificia  imporiuna  situ,  simul 
et  deformia  visu,  quae  oinne  decus  ecclesiae  non  pa- 
rum  sua  obscuritate  foedabant.  Volens  aotem  vene- 
rabilis  ac  Deo  dilectus  antistes  Paulinus  tolli  hase 
aedificia,  et  emundari  loca  in  quibus  siu  fuerant, 
postulavit  eos,  ad  quornm  possessionem  pettine- 
bant,  banc  beato  Felici  praebere  reverentiam,  ut  ad 
Hlustrandum  decorandumque  locum  ecclesue  ejos 


giutum  roeum ,  ipse  me  enutriet.  Hunc  retinens 
animum  beatus  confessor  ,  tria  tanlttm  jugera  ruris 
modici ,  et  haec  eonducla ,  et  unum  hortulunt  pro- 
prii  juris ,  unde  viveret ,  habuit.  Sed  haecutraque, 
ne  uno  quidem  famulo  adjutus,  propria  manu  eoluit: 
fructuro  autem  ejusdem  suae  niessis ,  vel  hortuli 
aduitum  curo  pauperibus  semper  communicare  gau- 
debat.  Eamdem  autem  et  in  habitu  parcimoniam  vir 
beatissimus  secubatur  ,  iu  ut  simplici  tanlum  vesti- 
mento ,  et  quod  nonnunquam  vix  sibi  sufficeret , 
esset  contentus ;  si  quid  vero  superesset ,  paupe» 
ribus  erogaret :  et  si  forte  aliunde  eontigit  nt  gemi- 
num  haberet  indumentum ,  mox  nudutn  meltore 
refovit. 

Tali  vivens  pieutevir  et  nomine  et  merito  Felix, 
plenns  dierom  atque  operum  bonorum  •  defunctns 
est :  ac  viam  patrum  secutus,  aeternam  est  receptus 
in  gloriam,  sieul  etiam  signa  quae  in  ecclesia  in  qua 
b  sepultus  est  sunt  facu  perplura  tesuntur. 

Erat  enim  ibi  quidam  rusticus  pauper  rebus,  sed 
fide  integer,  qui  anguslam  pauperiem  duorum  so- 
lummodo  boum  possessione  suslenUbat,  vel  ipse  vi- 
delicet  his  utens,  vel  vicinis  utendos  pacta  mercede 
commodans :  quos  cum  mulu  inops  eura  diligeret 
atque  servaret,  quadam  nocte  furto  ablatos  perdidit : 
ae  mane  faeto,  eum  eos  furatos  certissime  compe- 
rteset,  amissa  omnlspe  suae  quaesitionis  vel  inven- 
tionis,  pelit  rapido  cursu  ecclesiam  sancti  Felicis ; 


ibidemque  adveniens,  anie  fores  domus  sanctae  pro-  J)  privau  sua  tecta  patereotor  auferri.  At  illi  preces 
sternitur,  flxoque  in  terram  vultu  implorat  et  obse-  ejus  rustica  obstinatione  spernentes,  magis  se  ani- 
crat  sanctum  Felicem  reddere  sibi  boves  quos  perdi-  mas  dare  quam  suas  possessiones  relinquere  posse 
derat,  tesutus  multum  ctim  lacrymis,  nunquam  se     dicebant.  Cumque  episcopum  taederet  rasticos  rixa 

•  Otfimcdtt.  i€usS.  Felicis  a  Paulino  non  cipri- 
mitur.  Inepte  Christopborus  Phreislebios  eirca  Tbeo- 
dosii  tempora  vixisse  scribit.  Ilenricua  Fabricius  cir- 
citer  aunum  Christi  500  obiisse  exisiiinat,  sed  qua 
tum  pax  Ecclesias?  liaraeus  circiter  310,  Michael 
roonacbus  non  longe  pott  annom  312,  quo  data  pax 
Eeclesiae.  Est  baec  aliorum  quoque  et  probabilis 
opinio. 

h  Sepultui.  Multa  Martvrologia  ac  Breviarium  quo- 
que  Romannm  sepultum  habeni  prope  Nolam  in  loco 
quem  in  Pincis  vel  Pinetsappellabant.  At  non  pauca 
quoque  Martyrologia  sub  nomine  Usuartli  et  alia  S. 
Feltcem  Romauum  presb) terum  et  martyicm,  qut  via 


Portuensi  sepulius  est,  hoc  loco  sepoltum  i 
rant.  Certe  regio  est  urbis  Romae,  nunc  xiv,  qoae  a 
Piuea  nonieu  sortiu  est,  eensetoue  Octavtus  Panci- 
rolus  a  pinu  quapiam  id  natum.  fu  eam  ferte  regio- 
nem  e  via  Portuensi  baud  longe  semou  reiatum 
sancti  martyris  Felicis  corpus,eique  basilica  erecU, 
quaevel  nou  exstat,  velnomen  routavit.  Voluntumou 
Wolani  suuiti  Felicero  eoiifessorem  in  Pincis  sepul- 
lum,  et  Nolae  in  pago  Coemeterio  vetus  episc<»piuoi 
fuisse  et  locum  in  Pincis  :  estque  isthic  puteus  qut 
magna  religione  aditur,  quod  oliin  sanguine  mariy- 
rum  pleuus  dicatur  fuisse.  Jn  re  Um  obdcura  difficue 
esi  vcritaiem  dccernere. 
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viocere,  vtctisuoldivin»  potentiaemanu.Narn  nocle  A  exustus,  absumerelur.  Ubi  vero  tempetus  Unu 

quadam  quieseentibus  eunctis,  subitus  ignis  ex  ona  topiu  est,  et  mane  redeunte  civcs  dira  noctis  opera 

eellarum  earamdem  exoriens,  vicina  paulatim  «diA-  eonaiderare  venerunt,  credenles  se  non  parva  lantia 

cia  petere  coepit,  iu  otmagis  magisque  suis  incre-  incendiis  damna  esse  perpessos,  inventum  est  nihil 

meniia  adaoctus,  et  prope  et  longe  posiu  liabiucula  prorsus  exustura,  iiisi  quod  debebat  adnri.  Ex  illis 

ctiucta  consompturua  esse  videretur.   Tonc  Untis  etenim  domibus  doabos,  de  quibus  pra*diximus,quae 

cxcitati  tragoribus  et  globis  ignium,  eives  accurre*  et  bomines  consumere  atque  auferre  disposuerant, 

rnnt,  ot  vel  incendium,  si  possent,  omtie  aquas  fun-  unara  flammis  afeumptam  videbant.  ftuo  facto  roul- 

dendo  resUnguerent :  vel  de  suis  singull  domibus  tum  erubuit  rusticus  ille,  qui  sua  tecu  conira  deco- 

quaecunque  possent  igni  praripientes  auferrent.  Cum-  rem  sanctorum  aediflciorum  stolida  obstinatione  de- 

qoese  nil  valere  posse  conspicerent,  cmperont  quac*  fenderat,  cernens  se  Invitum  nulla  merc*de  perdi- 

rere  divintim,  ubi  humanum  cessabat,  atixiliom.  disse,  quse  in  gratiam  sanctoruro  sponte  nolebat 

Advolant  ergo  duce  episcopo  ad  ecclesiam  sancU  amiuere  :  etmox  ipse,quod  igni  superfueratdefBdi* 
Felicis,  fleetunt  genua,  supernae  auxilia  protectionis     bus,  propria  ccepit  manu  abolere,  quatenus  ocissime 

implorant :  divertunt  inde  ad  ecclesiam  beatoruro  omnis  circa  ecclesiam  beati  confessoris  locus  congrua 

apostolorum,  qtue  contigua  erat  ecclcsiae  beali  Feli-  B  ganctis  clariute  ac  luce  redderelur  insignis.  AblaU 

cts,  et  inde  per  iniercessionem  apostolicam  coelestis  autemomni  foditaie  ruderom  ac  sordium  earumdem, 

praesidii  dona  flagitantes.  Ubi  postquam  oratum  est,  perstabat  beatus  antistes  •  Paulinus  ecclesiam  qoam 

rediitdomom  episcopus,  sumpumquede  lignodomi-  tceperat  aoT  perfectum  dedncere  :  cwjus  aedificium 

iiicse  crucis  non  grandem  astulam,  misit  in  medium  omne  tribus  annis  perfecit,  et  in  picluris  atqueomni 

iocendii  furentis,  siatimque  immensa  illa  volumina  ornatu  suo  debito  flne  conclush  :  in  qua  feticissima 

flammarum,  quae  Unta  virorum  manus  aquas  spar-  beati  Felicis  viu  el  passio  in  trternum  memorabilis 

gcndo  exsiinguere  nequiverat,  ipse  lignum  addendo  celebratur;  qui  die  quarla  decima  mensis  Janua- 

restiniit.  TanU  etenim  sanciae  crucis  erat  virtus,  ut  rii ,  consummalo  cursu  certaminis  gloriosi ,  per- 

sese  natura  relinqueret :  et  ignis  qui  oinnia  solet  cepit  corooam  vitae,  quam  repromisit  Deus  diiigen- 

ligna  devorare,  ipso  ligno  dominicae  passiouis  velut  Ubus  se. 

•  Paulinus.  Hic  quotaunis  S.  Felicis  naUlem  na-  c  epiacopi  senteniias  propognans,  quindeciro  enume- 

talitio  carmine  celebrat.  Homm  carminum  exslant  rat  naules  a  Paulino  cantatos,  el  fraginenta  ex  iis 

decem  iutegra.  Dungalus  eiiam  vetuslus  scriptor  qui  qui  hactenus  ignoti,  producit.  Pauliuus  colitur  xKal. 

ante  aunc*  800  vixit,  sanctae  crucis  reliquiarumque  Julii. 
et  imaginum  cuitum  adversus  Claudii  Tauriueusis 
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PATROLOGIiE  EDITOR  LECTORI. 

Mullum  ei  Bedae  Venerabilis  operibus  toties  praelum  obtiouit,  qnoties  llartyrologium  ipsius  nomiite 
losignitum  :  quippe  qnod  non  minus  quinquies  in  lucem  prodiil.  Primnm  quidem  vulgatum  est  in  Edi- 
iione  Operutn  omnium  Bedae,  Coloniae  Agrippinae,  anno  Domini  1610  absoluta;  secunda  auiem  vice,  inter 
Mooumenta  B<illandianav  ex  quibua  in  edilionem  Londinensem,  a  doctissimo  viro  Smilh  anno  1722  ador- 
natam,  transiit*  Cum  vero  duae  illae  editiones,  quae  caeteris  anteponuntur,  mutuo  se  perflciaot ,  notiaque 
Smitb  erudilissimis  simul  et  amplissimis  poslerior  illustretur,  ambas,  uno  intuiiu  conspicrendas,  in  pa- 
giitia  nostris  conjungere  staluimus,  illis  postea,  quasi  complemenlum,  triplicem  ejusdem  Marlyrologii  epi- 
totasen  tubneiuri.  In  sequenii  vero  Editionb  BailanSanm  deseriptione,  eontraclis  liiiearum  inlervallis  illa 
Adihtamcrta  distinximus  quae  apud  Smitb  medio,  ut  ipse  ait,  id  est  minori,  charactere  eipressa  sunt,  eiceptis 
casnen  Auclarii  locis  quae  ipsiua  Flori  nomen  prxferunt,  et  ideo  nulla  distinctione  indigenl. 
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SMITH  PILEFATIO. 


Martyrologium,  quod  jam  exhibuimus%  ex  Aclorum  tanctorum  Martii,  tomo  II  dtdimus.  Ilenschenio  enim 
cwm  oiim  constaret  Martyrotogium  $ub  Bmdm  nomine  excutum  genuinum  istius  oputculum  non  (uisse9  ex  eo 
quod  Ado  et  Utuardut  tettantur  eum  quampluret  dies  intactot  reliquisse  :  hoc  indicio  tam  cem  excitmtus,  dum 
regince  Suecim  Umstinm  codices  Msu  Romm  scrutatur,  hujut  Marigrologii  fragmentum  olim  ad  utum  EcctesUe 
Bituricentit  descripti  invenit,  et  quo  cerlius  crederet  Bmdm  esse  quod  invenerat,  obsignabatur  Codex  consueta 
Ula  antiquis  formula  :  Eiplicit  Marlyrologium  Bad»  presbyteri.  Iloe  postea  integrum  vidit  Dmoue  t» 
Bibiiotheea  amplis*imi  senatoris  Bonherii;  cujus  codice  cum  fragmento  Regio  collato,  hmc  duo  exempimria 
iisdem  prorsus  verbis,  et  apice  vix  uttomutalo  convenire  peromnia  reptriit,  excepto  quodin  integro  Mt.  additm- 
menta  qumdam  estent,  minusculis  litterutis  tcripta,  qum  priori  imperfecto  deerant.  Hmc  additamenta  Ftori 
fuisse  primum  suspicatus  est ;  pottea  tamen  hunc  nuttam  in  Uto  suppiemento  partem  habuuse  decenubat ; 
quippe  breve  admodum  atque  jejunum,  cuique  proinde  non  conveniat  quod  tradit  in  prologo  Utuardus,  emm 
scUicei  Bmdm  stylum  in  elogiis  texendis  tenuisse.  Cum  Divionensi  codice  ux  alios9  primum  sancti  Peiri  in 
Vaticano,  alterum  Monasterii  sancti  Cyriaci  in  Thermit,  teriium  ex  eminenlissimi  Francitci  cardinalis  Barbarmi 
bibtioUuca,  deuique  tria  Belgica  Uenschenius  conlulil,  et  ex  iis  omnibus  additiones  et  supptementa  coltegit. 
Auctarium  istud  quod  sub  Ftori  nomine  edidit,  charactere  medio  dittinxil.  Litlerarum  autem  quibus  in 
mdditionum  coliectione  utebatur  compendii  causa$  explicationem  hic  habe.  A.  Atrebalcnse,  B.  Barbarinianum, 
C.  Sancti  Cyriaci,  D.  Divioncnse,  L.  Laeliense,  B.  Reginae  Sueciae,  7.  Tornacense,  V.  Vaticanum.  Demqum 
eertum  iectorem  vutt  in  omnibus  hisce  Mts.  verbolenus  hmberi  omnia  qum  sub  Bmdm  nomine  myori  notantur 
ckaractere,  uisi  de  atiquibus  contrarium  in  margine  notetur :  excusumque  in  Bmdm  operibus  Martyrotogium  ex 


EDITIO  COLONIENSIS. 

MENSIS  JANUARIUS  A  poat  mulu  tormenta  gladio  eat  occisa.  Eodem  dio 

habet  dies  xxxi,  Lunam  xxx.  apud  Spoletum  civitaiem  Thuscix,  smcti  Concordii 

A.Kalend.  Jawcarii.—  Circurocisio  Domini  nostri  roarryris,  qui  post  plurima  tormenta  decollatus  eau 

Jesu  Chrisli  secundum  carnem,  et  ociava  Dominici  hero  Romas  via  Appia  coron»  ntiliurm  triginta.  Apod 

naialis.  Remae  nalale  sancti  Almacliii  martyris,  qui  Africam  natale  sancii  Fulgenrii,  episcopi  Ruspenstf 

jubente  Alypo  urbis  pnefecto,  cum  diceret :  llodie  Ecclesia»,  cujus  vita  virtutibus  plena  habetur.  Apud 

ocuvse  Dommici  diei  sunt ;  cessate  a  superstilionibus  Alexandriam  sanctae  Eufrosinae  virginis.  Ipso  die 

idolorum  et  sacrificiis  pollutis :  bac  de  cauaa  captos,  sancti  Paragodse,  septiini  Viennensis  episcopi.  Item 

et  a  gladiatoribus  occisu*  est.  Item  Romae  sanctaa  sancii  Basilii  episcopi  et  sancti  Eugendi  abbatis. 

Martinae  virginis,  quae  sob  Alexaodro  imperatore,  B.  IV  Non.  Jaaoaru.  —  Nalale  beati  Macbarii  afe- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

JANUAKIUS.  tuli.  Htero^olyma  naiale  S.  Siepbani. 

I.  — Kalekdis.  OcUvae  Domini,  el  secundum  car-  2.  —  IV  Nonas.  Vacal  Baeda. 

nem  Circomcisio  ejus.  Et  naUlis  Almachii ;  qui  jubenle  Fiorus  in  A.  T.  L.  :  Roiuae  nataie  d  S.  Telespuori 

Alypio  Urbis  praefecto,  cura  diceret :  Hodie  ocuvae  papaa  et  martyris.  U  es  anacboreu  cum  per  xn 

Dominicae  diei  sunt,  cesaate  a  superstitionihus  idolo-  annos  Eccfesiae  Romanae  praeesset,  jejunium  septeni 

rum  et  sacriflciis  pollulis,  a  gladiatoribus  hac  de  bebdomadarum  anie  Pascba,  et  missam  in  noeia 

eausa  occisus  est.  Naulis  Domini ;  sed  et  ante  sacrificiom  hymftum 

A.T.  L.  C.  Eodem  die  natalis  S.  Basilii  •  episcopi.  Angdicom ;  Tidelicet  Ctoria  in  exceUis  Deo ,  decmn- 

Et[KomaB  passio.T.]  passioS.  b  Marlinae  virginis.  A.  Undum  instiluit;  passusque  est  lemporibua  Aato- 

Et  c  S.  Euphrosinaj.  L.  Eodem  die  in  AthiopU  Ru-  nini  cl  Mard  martyrium. 

SMITH  NOTvE. 

•  BasiiH  Cappadocensis  epitcopi  C.  Archiepiecopi  viginti  octo  annos ,  morbo  tacU  et  mortom  atibi 

A.  ln  Caeaarea  Cappadociae  deposilio  S.  Basilii,  cujiis  adesse    cognoscens ,   maoifesuvit  se   patri  ipsam 

celebritas  xviu  Kalendas  Julii  potissiiuum  recolilur.  quatrenti.  Hujus  depositio  celebrator  tertio  ldus  Fe> 

Usuard.  bruarii.  Ado. 

b   Martinm.  Qane   paire   ter  eonsule  nata  ,  sub  d  Tetesphori.  Vide  Eusebii  Eecl.  Ilist.  iv,  10,  et 

tatperatore  Aleyaoiiro  diversis  generibos  tormento-  S.  Irenaeum  contra  Hseres.  iu,  3.  Coliior  bic  vero  sy> 

rom  eruciau ,  mariyrio  uudero  Romae  corouau  est:  Adoue  et  UsuardoNonis  Januarii ;  et  Zegerus  Paullua 

pro  cujus  yiudicu  imperator  impiam  vitam  seipsum  scriptor  ejus  Vil.T,  quae  exsut  apud  Bolland.,  eum 

lacerando  finivit.  Bolland.  Hraban.  Notker.  eodein  die  passum  tradit.  Vide  etiam  inlra  apod  No* 

«  Euphrosynm.  Apud  Alexandriam  :  qtiae  orationi-  nas  Jan.  in  Additamentis.  Sepoltus  est  jaxU  eorpw 

bua  patris  aui  Paphuutii  de  sterili  matre  progenita,  B.  Petri  in  Vaticano.  Gru.ci  com  coluat  xxn  Febr. 

i:i  puerili  acuie  consiitiit  i  chm  monasticam  viiam  ut  patet  ex  Menaeis. 
pcuii ,  Smaragdi  sibi  nomeu  iiuponens.  Post  etiam 
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batis  ;  et  in  Pouto  civitate  Tbomis  trium  fratrum  :  A  miano»  et  in  camiterio  Callisti  sepeUos  est  via Appia. 
Argci,  Narcisst,  et  Marcetlim  pueri,  qui  sob  Licinio 


Inter  tyrones  comprehensus ,  cum  nollei  militare, 
caesus  ad  mortem,  et  diu  in  carcere  maceratus,  in 
mare  mersus  martyrium  cnnsummavit.  Corpus  ejus 
*d  Htus  detatum,  ei  a  religiosit  viris  deposiium, 
magnts  corttecat  virtutibus.  Et  sancti  Isidori  episcopi 
el  martyris. 

C.  111  Now.  Jamuabii. —  Romae  aatale  sancti  An- 
Iherii  papae  et  martyris,  qui  vicesimus  post  bealum 
Pelroro,  cum  duodecim  annis,  mense  nno,  diebug 
doodecim  rexisset  Ecclesiam,  passus  est  sub  Maxi- 

D.  Apud  Antiochiam  passio  B. 
Et  in  Ponio  civitate  b  Tomis  trium  fralrum,  Argei, 
Narcissi  et  Marcellini,  pueri  :  qui  sub  Licinio  prin- 
dpe  inter  tirones  comprehensus,  mersioiie  maris 
martyrixatus  est.  C.  V.  Hierosolyma  Slephani ,  Ma- 
caii  Ahbatis,  Isidori  Episcopi.  T.  Eodem  die  deposi- 
lio  B.  abbatis  •  Macarii. 

3.  —  111  Noit.  Rotnae  nat. d  Anteros  papae  et  mart. 
qui  doodecim  annos  rexit  Ecclesiam,  et  in  coeme- 
terio  Calixti  sepultus  est  via  Appia.  Eodem  die  Pa- 
risius  *  Genovefae  virginis. 

Florus  iti  A.  T.  L.  addit :  Quae  in  corpore  po- 
siia  tauuim  in  v irluie  praevaluit ,  ut  morluuin  suscK» 
taret. 

Florus  ht  A.  T.  L.  In  civitate  Auclara  [Potiut  in 
eivitate  Aulona]  passio  S.  Pelri  f  qui  crucilixus  est 
•ub  Maximiano  imperatore.  Ipso  die  passio  s  S.Theo- 
genit  qoi  praeciphatus  est  in  mari  tempore  Licini.  Et 
natalis  k  Potiti  qui  sub  Antonino  imperatore  primo 
fnstibus  caesus  est;  demde  carcere  inclusus,  magno 
poodere  ferri  damnatus,;  unde  eductus  in  eculeum 


fn  civitate  Parisiensi  sanctae  Genovefat  virginis,  quse 
a  beato  Germano  Altissidorensi  episcopo  Christo  di- 
cata,  admirandis  virtutibus  late  claruit,  et  osque  ad 
ectoginu  annos  in  Christi  servitute  consenuit.  Eo- 
dem  die  sancti  Florentii  Viennensis  episcopi,  et  mar- 
tyris  octavi  ejtisdem  urbis.  Natale  sancti  Theogenfs, 
manyris,  et  sancti  Petri  martyris.  In  Thomis  civitate 
natale  saneli  Filii  episcopi,  qoi  post  alia  tormenta  fa 
mare  est  mersus. 

D.  Prid.  Noii.  Januarh.  —  Natale  beati  Titi,  apo- 

stolorum   discipuli,  qoi  ordinalus  est  ab  aposlolo 

Paulo  Cretensium  episcopus ;  cui  scripsit  epistolam 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

Isidori  Eplscopi.  b  est  suspenstts  el  cum  jussu  imperatoris  secare  el 


canibus  projicere  vellent  eum  millies ,  tangere  non 
poterant.  inde  jussus  est  frigi  in  sartagiae,  frixusqoo 
plumbo  superfundi ;  postea  vero  palo  ferreo  Uius  esi 
a  captte  usque  deorsum.  Quo  ab  angelo  ereptus,  jus- 
sit  illi  imperalor  linguam  abscindi  et  oeuios  cora- 
pungi.  Etcum  necsic  vinci  posset,  jussusest  capite 
plecti,  cum  esset  tredecim  anttorum  puer. 

A.  In  pago  autem  Viromandensi  inventio  corporis. 
B.  Quiriui  l  Marl.  ab  Eligio  epUcopo ,  ei  tra.islatio 
ipsius.  Etenim  corpus  ejusdem  martyris  pro  lemi>ore 
in  secretis  locis  repositum,  illic  a  populis  diu  vcne- 
rabatur  ubi  non  erat.  Ilaqtie  S.  Ehghis  divino  nutu 
instigatus ,  quaesitum  nocte  reperii  :  perforatoque 
tumuto  tatuuin  lumen,  coinitante  permaxima  odoris 
fragrantia,  ex  eo  tnanavii,  ul  obscunlaiem  noctis 
in  iiiaguain  diei  claritatem  mntaret.  Sicque  de  teUure 
;  ekvatuw  exoscuUns,  cuiu  ex  raaxUla  ejus  dentes  pro 
reliquiis  auferret,  de  radice  eoruin  gulta  sauguiuis 
exivit.  Scriplum  in  gestis  ejus. 

4.  — II  non.  Vacat  Baeda. 

D.  Natalis  B.  Titi,  qui  ordinatos  est  ab  aposiolo 
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*  Iiidorl.  Martyrologium  Hieronymi  a  Dacherio 
edilum  :  Antiochiae,  Siridoni  episcopi  ejusdem  loct. 
liaronius  lamen  in  notis  ad  Mariyrol-ginui,  ait  lsi- 
dorom,  qui  cum  Siritlono  Hieronynti  videtur  esse 
idem,  nequaquam  Antiochenumepiscopum  fuisse,  licet 
Antioeuiae  passus  prodatur.  Ettsebius  enim,  qui  re- 
ceaset  omnes  Antiocbenos  episcopos,  nulluin  ejug 
nomtitis  ponil ,  sieut  nec  Nicephorus  Callistus.  Ga- 
lesiiuus  aflinnal  bunc  ab  impiis  Arianis  occisum. 
iloc  eiiam  die  ceiebrator  alius  Isidorus  Nitriae  epi- 
scopus. 

*  Tomi$.  Nonnolla  martyrol.  narrant  fratres 
boe  easdem  poenas  dedisse.  Pleraque  vero  produnt  D 
omues  quidem  passos  esse,  sed  Marcetlinum  lanttnn 
in  mare  mersum;  etsane,  secundum  Martyrol.  Ro- 
manum  Baronii,  fraires  Marceliiui  gladio  perempti 
sont.  Hieroiiyini  Manyrol.  proximo  die  hos  metiio- 
rat  passos. 

e  Macharii.  Alexandrini.  Fuit  etiam  alitis  Ma- 
charius  ifigyptius,  qui  simpliciler  iEgyptius  noinina- 
lias  est.  De  Machariis  vide  Rufuni  Eccl.  Hist.  u,  4. 
Socrat.  iv,  18,  el  Sozomen.  m,  13. 

d  Anlero$.  Hic  gesta  inartyrum  diligenter  a  nota- 
riis  exquisivii,  et  in  ecclesia  recondidit,  propier  quod 
a  Maxiiiu>  praefecto  roartyrio  coronatus  est,  imperau- 
te  Maximino.  Vide  Baedae  Chronicon,  et  martyrologia 
omnia.  Eusebius  umen  in  Hist.  iv,  2),  ait  Anterota 
pouuhcaium  suscepisse,  cum  Gordiaous  iu  Maxi- 
miui  locum  successisset ;  nec  duodeciiu  annis  Eccle- 
siatn  rexisse,  sed  intra  mensis  spat  um  sacerdotio 
perJuiictuw. 


•  Genovefce.  Quae  a  beato  Germano  Christo  di- 
cata  adtnirandis  virtulibus  late  claruil  et  usque  ad 
octoginta  annos  in  Ctiristi  servitule  consenuit.  Abo, 
Usuard.  Notker.  Vide  Vitatn  ejus  apud  BolJand.  et 
in  Appemlice  ad  Baedam  Chifneiianutn. 

f  Petri.  Apselami,  sive  Balsaini,  orti  ex  vico  Anea 
in  agro  Eleutheropolitano ;  qui  Severo  praeside  ju- 
bente  suspeusus,  ungulis  laceratus ,  denique  cruci- 
fixos  esi,  vel  gladio  iuterfectus,  ut  Hrabaims,  vel  ro- 
go,  consumpius,  ut  Eusebius  narrat  in  libello  de 
Martyribus  Palestinae,  cap.  10.  Hrabanus  huoc  refert 
ad  d:em  proximum. 

s  Theogenis.  Qui  fuit  filius  episcopi,  perductusque 
ad  Iribuiiuin  Zihceniium  et  praepositum  Posidoniuiu, 
primo  iuter  quatuor  palos  lensus,  fustibus  caesus  est9 
deindein  carcerem  mi^us,  ui  ibi  poenis  etfumemo- 
rereiur;  ibi  auteni  a  sancto  Spiritu  pascehatur;  ad 
ultimuin  in  mari  demersus  est ,  quem  Eutyches ,  Eu- 
stathius,  Zoticus,  et  alii  ex  fratribus  de  mari  lollen- 
tes  sepeherunt  juxta  muros  in  villa  Adamanti  vel 
Amandi  religiosissimi  viri  in  hypogaeo.  Vide  ejus 
Acia  apud  Bolland.  llrabanus  et  Noikerusad  n  Nonax 
Jan.  eutn  referunt. 

h  Potiti.  Vide  ejus  Acta  apud  Bolland.  xm  Jan^ 
quo  die  colilur  juxta  Martyrologium  Baronii. 

1  Qtiinni.  Reciius  Quintini.  Uaec  est  sccttnda  in- 
ventio  corporis  bujus  sancti.  Nam  sub  Maximino 
Martyrittm  passus,  et  in  Somona  fl.  ptumbo  immer- 
sus  diu  latuil.  Taudem  corpus  ejus  inventura  col- 
locatum  est  ab  Eusebia  matrona  in  superiori  loco 
praeminentis  oppidi ,  quod  autiquitus  Augusla  Ve- 
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omni  Ecclesiae  Dei  otilisaimam  idem  apoatolus.  De-  A  pontKex  ordinatus,  sedit  annos  undecim,  menses 


mum  post  praedicaiiooia  ofliciura  tidelissime  conaum-  ' 
matum,  beaium  flnem  adeptus,  sepnltua  est  in  ec- 
cleaia  obi  a  be»to  apostolo  fuerat  dignus  minister 
constiiutua.  Apud  Africam  natale  aanctorum,  Aqui- 
lini,  Gemini,  Eugenii,  Marciani,  Qtiinti,  Tbeodoti  et 
Tripbonis ,  praeclarissimorum  manyrum ,  quorum 
geata  habemur.  Eodem  die  Romae  sanctorum  inar- 
tyrum  Prisci  presbyieri,  et  Priscilliani  clerici,  atque 
benedictae  religiosissimae  feminae,  lempore  Juliani 
impifesiini  Augusti,  qui  gladio  martyrium  compleve- 
runL  Ilem  Romae  beatae  Dafrosae,  uxoris  0.  Fabiani 
martyris,  quae  post  damnationcm  viri  sui  primum 
relegata  est  exsiiio,  deinde  ab  impio  Juliano  capite 
juasaest  puniri.  Etsaneti  Ferrutii  nianyris. 
E.  Non.  Jamjarii.  —  Komae  natale  sancti  Tel<*-  B 


tres.  dies  viginti  unum.  Hic  coostituit,  ut  septem 
hebdomatibua  ante  Pascba  jejunium  celebraretur,  et 
in  nativitate  Domini  uoatri  Jesu  Cbrisii  missae  nocte 
celehrarentur,  ac  bymnus  angelicus,  id  eat,  Gloria  ia 
excelsis  Deo,  hora  sacrificiimissae  ceiebretor,  illustre- 
que  ad  extreroum  sub  Hadriano  principe  martyrium 
duxit.  Itein  apud  Antiochiam  beati  Symeonia  mona- 
chi  depoaitio,  qoi  tertio  decimo  aetatis  suae  anno, 
huic  saeculo  abrenuntiana,  monasterium  expetiit :  ubi 
yix  aeptimo  die  cibuoi  sibi  mdulgens,  paalterium  in- 
fra  quatuor  meoses  didicit  :  poetremo  in  columna, 
ueque  ad  finem  vitae  suae  sletit.  Jerosolymse  depositio 
Symeonis  prophelae,  qui  Dominnm  Jesum  in  uluis 
portavit. 
F.  VIII  Idus  Jan.  —  Epiphania  Domini.  Eedeot  die 


apliori  papa»,  qui  septimus  post  Petrum  apoatolum      passio  sanctae  Marcro  virginis.  Quam  cum  Riciovara 
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nec  propriae  matri  se  videndum  permiait.  Scriptom 
in  geslis  ejus. 

D.  Romae  Natalia  •  Telesphori  papae  et  martyrU, 
qui  septimus  post  Peirum  pontifex  ordinatus  e*L  V. 
L.  Hierosolyma  Simeonis  prophetae  :  et  Simeonis 


Patilo  Creiensmm  episcopus.  A.  T.  L.  In  Africa  naf. 
Aquilini,  Gemini,  Eugenti,  Vincti,  [Triphonia  deett 
L.J  Triphonia.  in  Oriente  Bonouia  civiiale,  Herme* 
lis,  Aggaei,  Gagii.  C.  V.  In  Africa  Aquilini.  In  Bono- 
jiia  civitate  •  Hermetia,  Aggai.  Deficit  uomen  utrutn* 
que  in  C. 

5.  —  Nonis.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L.  Hierosotyma  depositio  Simeonis 
prophetae,  qui  a  Spiritu  sancto  responsum  accepit, 
non  visurum  se  mortero,  nisi  videret  Chrislum  Do- 
mini.  In  Aiittocbiae  eeclesia,  qoae  vocatur  Poeniten- 
tia  9  depositio  S.  Simeonis  b  confesaorii,  qui  in  co- 
lumna  atana  arctissime  vixit ,  et  incolia  loci  illiua 
multas  tribuit  sanitates.  Hic  post  conversionem  nul- 
lam  unquam  mulierem  oculis  atlentis  aspexit.  Post- 
quam  vero  columnae  editiori  ae  sanctitate  fervena 


confessoris,  qui  in  columna  steliu  A.  Eodem  die  ia 
Noviomo  tranalatio  cornoris  B.  Eligii  d  coitfessorts 
atque  pontificis  :  qui  multum  miraculorum  siga» 
enituit.  T.  Eodem  die  uatale  •  aanctorum  Honorii, 
Luciani,  Jocundi, 

6.  -»  VIII  Ipus.  Epiphania  Domioi. 

Fiorus  addit  in  A.  T.  L. :  Quando  siella  duee  magl 
ah  Orieoie  ad  Dominum  veneruot  et  mysticis  muoe- 
ribus  ut  Deum,  hominem,  regemque  venenti  aunt. 
Idem  Florus  ibidem  :  In  Antiochia  passio  aanctorum 
f  Juliani  et  Basilissae  aponsae  ejus,  quam  Deua  ia 


invexit,  non  modo  extraneae  mulieri ,  veruro  etiam  C  pace  orantem  suscepit,  et  CeJsi  pueri  sub  Martiaoe 
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romanduorum  vocabatur  :  et  rursus  ab  Eligio  epi- 
scopo  Noviomensi  detectum.  Sicebert.  Histor.  ad 
An.  U04. 

•  BermetU.  Meminit  horum  trium  martyrum  Che« 
rubioua  Ghirardacchius  lih.  u  llist.  Bononien.  ubi 
tradit  eorum  reliquias  ab  Eusebio  episcopo  iu  aede 
Sanctae  Crucis  collocataa. 

k  Simeonie.  Qui  dictus  eat  Stylita,  cujus  gesu  vide 
apud  Bollandum. 

«  Teleephori.  Vide  aopra  in  iv  Non.  Januarii. 

*Eligii.  Audoenus  episcopus  Rolhomagensia  io 
sua  S.  EHgii  Vita  tradil  corpus  ejus  translatum  fuisse 
ipso  die  auniversario  ejus  migrationis,  qui  incidit  in 
Kal.  Decembris.  Ergo  Nonas  Januar.  nou  erant  diea 
translationia.  Yide  iufra  Ral.  Decemb. 

•  Sanc:orum.  Hi  pasai  suut  in  Africa.  Ilieronym., 
Noiker. 

f  JuHani.  Julianua  et  Basilissa  apecie  tenus  in 
conjugio  copolati,  monasteria  de  rebus  suis  insti- 
tuerant  ita  frequentia ,  ut  Julianus  ad  decem  millia 
inonachorum  pater,  Basilissa  multarum  virginuiu 
mater  existeret,  quas  ante  se  ad  regnum  coelorum 
praemittens  in  pace,  et  ipsa  subsequitur :  Julianus 
vero  a  praeside  postmodum  cruciatur.  Martyrologia 
pleraque  hunc  Antiochiae  passum  scribunl ,  sed  ubi 
llla  sit  sita,  non  exprimunt;  qoamobrem  Antiocbiaro 
Syriae  passiiu  interpreiantur  recentiores.  Addit  in 
Notis  ad  Martyroh  Koman.  Daronius  fuiase  apud  An- 


tiochiam  celeberrimam  eecleaiam  nomine  Juliani. 
Verum  convincitur  ex  homilia  Chrysoatomi  bonc  kw 
cum  fuisse  consecraiom  alteri  Juliano,  nempe  S.  Jo- 
liauo  Cilici,  qui  dicilur  \w  Cihcia  poat  dtotiaaimoe 
cruciatus,  in  sacco  cum  serpentibua  inclnaaa,  in 
mare  demeraua  ease ;  quae  eadem  io  homiihi  refe- 
runtur,  in  qua  etiam  mentio  At  templi  buie  sancto 
extra  Antiochiam  dicali.  Praeterea  baec  sunt  verba 
Graecorum  Meoologii :  CerUmen  Juliani  in  JLgypto. 
Hic  pasaus  fuit  sub  Diocleiiano  et  Mareiano  praeside 
n  in  urbe  ^lgypti  Antinopoli.  Eumdem  Graed  in  Me- 
u  naeis  iradunt  in  i£gypli  urbe  Antinoo  vixisse.  Marty- 
rol.  ms.  inonasterii  S.  Maximini  prope  Treviros 
pervetustum,  et  Hrabanua  Maurus  in  soo  Mar- 
tyroi.  nominaiit  Antiochiam  i^gypii :  el  a  Graecis 
nominalur  Antinopolis,  *Amv6ou  VoXic  in  iEgypio, 
quaea  Stephano'Amvoci«  scribiiur,  a  qua  etiam  unico 
tanium  cliaractere  differet  'AvrcoxtMe ;  et  apud  loco- 
rum  imperitos  pronum  fuii  'AvTtvoctov  minus  noiam 
rejicere  et  substituere  Avrtoxitov.  Eorum  memoriam 
celebrant  Graeci  in  Menaeia  vm  Januarii.  Baronii 
Mattyrol.,  et  id  quod  nomine  Bsmhb  Coloniae  Agrip. 
edituin  est ;  Usuardus  etiam,  Notkerus  et  Ado,  et 
ipsa  Flori  Addiiamenu  infra  culunt  eos  ix  Jan.  De 
iis  agit  iirabanus  et  Mariyrol.  S.  Maximini  xiu  Jan., 
et  Idibus  Februarii  Wandaibertua.  xx  Junii  fesuvi- 
tatein  horum  agi  scribit  Paulus  Morigia.  xi i  Junii 
Graeci  eos  celebrant  in  Menologio.  De  hia  vide  piura 
apud  Boilandum  ix  Januarii.  Julianua  etiam  coUtor 
iufra  in  Flori  Additamentis  »  Jan. 
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praesens  lorqueri  et  in  ignem  precipitari  jussisset,  \  tiochia  beati  Cleri  diaconi  et  martyris ,  qui  post  plu- 
ilhesa  pennansii.  Deinde  mamillis  abscissis,  et  squa-     rima  tormenta  decollatus  est. 


lore  carceris  afflicu,  super  testas  acutissimas  et  pru- 
sas  voiutata,  orans  migravit  ad  Domioum. 

G.  VII  Idbs  Jah.  —  Relatio  pueri  Jeso  ex  dSgypto. 
£t  natale  sancti  Luciani  Antiochenae  Eci  lesise  pres- 
byteri  et  raartyris,  ▼iri  doetissimi  atque  eloquentis- 
simt,  qui  passus  est  Nicomediae,  sub  persecutione 
Maximinj,  sepultusque  Heleoopoli  Bitbyni».  m  An- 

EDITIO  BOLLANDIANA 
praeside  tempore  Diocletiani  et  Maximiant.  Hucusque     quae  jubente  Rictiovaro  praeside,  cum  in  igne  prae- 
L.  Qui  Julianus,  post  flagella  et  catenarom  nexus      cipitata  esset,  permansiiilhesa.RhedonisS.Melanii  * 

_T        .     •  *,  n  i       episcopi  et  confessoris.  V.C.Et  passioSS.  Juliani. 

variasque  torsiones,  praefatum  puerum,  nomine  Cel-      c^  Bagjjijgg,;  el  Cei^.  *■»■■«  <x>.  #uu«ui9 

sum,  filium  praesidis,  convertit,  eoromque  postmo-  R  y     . 

dum  cusiodes  et  roatrem  pueri,  oxorem  ipsius  pra>  *     lm  ~  ™  ID08'  Vieil  ***"• 


A.  VI  Idos  Jin.  —  Neapoli  Campaniae  sancti  Se- 
verini  episcopi  et  confessoris,  fratris  beatissimi 
Victorini,  clarissimi  viri  in  miraculis ;  qoi  et  ipse 
fratris  imitator,  post  multarum  virtutum  perpetra* 
tionem,  sanciitate  plenus  quievit :  sepultus  in  loco, 
ubi  priusquam  ad  episcopatum  vocarctur,  conversa- 
tus  fuerat.  Bellovaco  sanctorum  martyrum,  Luciaui 
et  Messiaui,  et  Timoibei  in  Graecia. 


sidis.  Postea  vero  missi  in  carcerem,  caeteris  truci- 
datis,  videlicel  viginti  militibns  et  septem  germanis, 
Julianus  ad  audientiam  et  cum  filio  mater,  et  Anto- 
nius  presbyter,  et  ille  quem  S.  Julianus  de  morte 
suscitaverat,  reservati  sunt.  Fostea  jussit  praeses 
S.  Juliano  et  Celso  puero  eutem  capitis  auferri , 
«ancto  vero  Antonio  presbytero  et  Anastasio,  qoi 
soscitatus  fueral,  oculos  ;  sanctam  vero  Marcianil- 
lam  matrem  pueri  Dominus  detendit  ne  tangi  posset. 
Sed  post  talia  tormenta9  cum  sani  essent  inventi, 
giadio  sunt  addicti. 

L.  El  depositio  Alberti  episcopi  et  confessnris. 
IX  In  tenritorio  Remensi  passio  S.  Macra  •  virgiitis ; 


Florus  in  Mss.  A.  T.  L.  In  Nicomedia  S.  Lociani  • 
presbyteri :  qui  in  quatuor  est  partes  divisus  ;  sin- 
gulae  autem  partes  siagulis  lapidibus  ailigataa  in  mari 
sunt  mersae :  quas  Deo  redintegrante,  Elenopoli  al- 
lera  die  consolidatum  corpus  cum  ipsts  lapidibus  in- 
ventum  est.  Item  *  derict  et  diacom  Antiocbeni,  qul 
sepiies  torti  et  de  carcere  producti,  deceilati  sunt. 

D.  Relatio  pueri  Jesu  ex  i£gypto.  D.  V.  C.  In 
Nicomedia  S.  Luciani  presbyieri.  V.  C.  lo  Militana 
civitale  nat.  Poliocti,  januarii. 

8.  —  VI  Idus.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L.  Belvacus  eivitate  natale  SS; 
•  Luciani  presbyleri,  Maiimiani,  Juliani  mariyrum  : 
qui  [Lucianus]  ab  urbe  Roma  egressus,  Galliarum 


SMITH  NOTJS. 
*  Mbcm.  Passa  est  in  persecuttone  Dioeletiani.  C  persecuiiope  Maximini  in  carcerem  conjectns  est  et 


Cum  autem  evacisset  e  fiammis  illaesa,  mamillis  ab« 
scissis  el  squalore  carceris  afflicia,  super  testas  etiam 
acotissimas  ac  prunas  volutaia,  orans  migravit  ad 
DominoHi.  Tumnlata  estnaud  procul  a  loce,  ubi  passa 
esi.  Celebralur  a  Wandalberto  jii  Martii.  £jus  cor- 
pos  translalum  est  a  quodani  Lendulpbo  bubolco  in 
ecclesiam  quamdam  S.  Martini.  Postea  vir  venera- 
bilis  Dangolfus  domumspleiididam  fundavit,  in  quam 
S»  Macrae  eorpus  transtnlit  111  Kai.  Junti,  regnante 
imperatore  summo  Carolo. 

*  Melanii.  Hic  fuil  de  parochia  Venetensi,  et  in 
fnndo  qui  Placio  voeatur  nutritus.  Successit  Amando 
in  episcopaiu  Rhedonensi,  et  factus  est  regi  Fran- 
eorum  Clodovaeo  consiliarius ;  congregata  quoque  in 
Aurelianensi  civitate  synodo,  supra  cxteros  episco- 


occisus.  Euseb.,  Hist.  ix,  6.  Sutdas  et  Simeon  Me- 
tapbrastes  eum  passum  scribunt  sub  Maximiano,  sed 
contra  auctoritalem  Ensebii  et  Hieronymi  in  Cata- 
logo  scriptorum  Ecclesiasticorum  cap.  77,  et  Marty- 
rol.  Usuardi  et  Adonis.  Genus  hujus  mortis  diverse 
traditur  :  fame  et  tormentis  morMium  hab*t  Meta- 
phrastes,  aut  adbue  spiranlem  in  inare  abjectum,  et 
a  deiphino  ad  terram  delatnm ;  Ruffinus  eum  decol- 
laium  narrat.  Florus,  Notkerus,  et  alii  in  quatuor 
dissectum  partes  scribunt.  In  Marlyrologio  Gallicano, 
Andreas  Saussayus  dicilS.  Luciani  reliquias  a  Carolo 
Magno  Arelatum  delatas,  aediflcataque  in  ejus  hono- 
rem  ecelesia,  illie  reconditas  per  Turpinum  archie- 
piseopum  Rhemensem.  Gracci  eum  colunt  xv  Octob# 
d  Uerici.  Hic  menda  est  mauifesta.  Nam  omoia 


pos  maxlme  emicuit.  Miranda  mortui  resuscitatione  0  martyrologia  habenl  hoc  modo  :  Aniiochw  S.  Cleri 


Venetenses  ad  fldem  eonvertit.  Obiit  circa  an.530. 
Elsi  quidem  vi  Jan.  mortuos  feratur,  tamen  non  eo 
die.  sed  vi  Nov.  in  Rhedonensi  dioecesi  colitur ;  et 
sane  appendix  Adonis  vui  Id.  Novetnb.  ista  babet : 
iii  civitate  Regidonai  depotitio  S.  Melanii  episcopi  et 
confe$sori$.  Ado  ipse  vero,  et  Baeda  vulgatus  eum 
refert  ad  xii  Novemb.  Sed  Mariyrologium  Carlhusiae 
Dltrajectinae  eum  exhibet  xt  Octobris.  Paschalis  Ko- 
binius  qui  Vrtambujus  edidit,  tradit  inter  alia,  anno 
dcccliii  -cum  Namuetas  populati  e>sent  Normanni, 
S.  Melanii  corpus  Bituricam  fuisse  deportatuin  :  et 
Argentrau*  Hist.  Britan.  iv,  ltf,  tradit  anno  mcgxxxi 
ad  Prulliacum  caslrum,  vulgo  Prcullv^  dioacesis  Tu- 
ronensis,  S.  Melanii  corpus  ab  arcbiepiscopo  Turo- 
oensi  esse  translatum.  Bollmid. 

•  Luciani.  Hic  fuit  Anliochenae  Ecclesiae  presby- 
ler,  vir  propter  continentiam  vitae  et  ductrinam  sa- 
craruni  ScripHirarum  laudatus  ;  Nicomediam  abdu- 
4/lus,  in  qua  civiiate  lmperator  tum  morabalur,  sub 


diaconi,  qui  pro  confe$sioni$  gloria  sepiiet  tortus,  ac 
in  carcere  diu  maceraiu$%  ad  ultimum  decollatus  mar- 
tyrium  con$ummavit.  Sententia  igitur  sic  corrigatur  : 
Item  5.  Cieri  diaconi  Antiocheni%  qui  $eptie$  lortus,  et 
de  carcere  productus  decollatus  e$t. 

•  Luciani.  S.  Petri  discipulus,  a  Clemente  Papa 
postea  adjuuclus  socius  Dionysio  apostolo  Parisio- 
rum.  Quibus  simul  pergentibus,  cuiu  juxta  Parmaui 
Lticianus  evangelizaret ,  incarceratus  est,  eductus 
tamen  a  Cbristianis  Ticini  praedicavit,  deinde  apud 
Arelatenses.  Tandemque  veniens  Bellovacum  cum 
8ocii8  Maximiano,  qui  el  dictus  Massiauus  et  Messia- 
nus  et  Maxlanus,  et  Juliano,  ibi  evangeiizavit.  Quo- 
rum  fama  ad  etbnicos  persecutores  perveniente , 
Maximianus  et  Julianus  prehensi  primodecollati  sunt, 
deinde  ipse  S.  Lucianus.  Haec  acciderunt  Domitiano 
iniperanie,  cum  Julianus  praifeclus,  non  imperator» 
Cbristianos  vexavit. 
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B.  V  Idus  Jaw.  —  In  Mauritania  Caesariensi  sanctse  A  Patili,  primi  eremitae,  qui  a  sexto  decimo  aetatis  suae 


Marcianae  virginis  et  martyris.  Eodem  die  apud  An- 
tiochiam  sancti  Jttliani  roartyris,  et  Basilissae  conju- 
gis  ejus.  Kli  itaque  sanctissimn  voto  casti  conjuges, 
aliquot  annos  pariter  vixerunl,  ca/nem  suam  virginem 
Christo  servantes,  et  monasieria  de  rebus  suis  insii- 
tuerunt,  ut  ad  decem  millia  monachorum  pater  beatus 
Julianus  fiereU  Basilissa  vero  multarum  virginutn 
mater,  quarum  multitudinem  cum  jam  victricem 
praemisisset  ad  Dominum,  ipsa  conversatione  vitas 
probalissima,  inter  verba  orationis  migravit  ad  Do- 
minum.  Jtilianus  vero  postmodum  a  Marciano  pra- 
side ,  per  innumerabilia  tormenta  et  cruciatus  ad 
ttltimum  feriri  jtissus  est,  cum  Antonio  presbytero  et 
Marcionella,  et  Celso  puero,  filio  ejns. 


anno,  usque  ad  centesimum  tertium  dccimum  solus 
in  eremo  permansil :  cujus  animam  inter  apostolo- 
rum  et  prophetarum  choros  ad  ccelum  ferri  ab  ange- 
lis  Antonius  vidit.  Sancti  Igini  papae,  qui  sedit  Romaa 
annos  quatuor.  Hic  constituit  clerwn,  et  distribuit 
gradus.  Sepultus  est  in  Vaticano,  tertia  Idus  Jan« 
Apud  Cyprum  bean  Nkanoris,  qui  unus  (uH  de  septem 
primis  diaconibus. 

D.  111  Idus  Jah.  —  Apud  Alexandrtam  natale  san* 
elorum  confessorum,  Petri,  Severi,  Leucii,  quornm 
gesta  habentur.  ln  Africa  natale  sancti  Salvii.  In 
hujus  natali  sanctus  Augustinus  verbum  fecil  ad 
popnlum  Canbagine.  Eductio  Domini  de  ^Sgypto. 

E.  Pbid.  Idcs  Jan .  —  Apud  Achaiam  natale  sancti 


C.  IV  Idus  Jan.  —  Apud  Tbebaidem  natale  beati  B  Satyri  roartyris,  clvis  Arabiae,  qui  transiens  ante 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


clvitalem  Belvacensium  perreniens,  verbo  praedi- 
cationis  et  miraeulorum  signis  coruscans,  multum 
populum  ibidem  Domino  acquisivit.  Quem  apparito- 
res  Juliani  Imperatoris  perquirentes,  vinctis  mani* 
bns  caesum  decollaverunt.  Cnjus  corpus  exanime,  ut 
fertnr,  se  erigens,  et  propria  manu  eaput  sanctum 
abscissum  apprehendens ,  stabiti  gressu  ad  loeum, 
qnem  vir  sanctus  funeri  tradendum  elegerat ,  de- 
portavit.  Scriptum  in  gestis  ejus. 

D.  Neapoli  Campaniae,  natale  S.  Severini  •  Epi- 
scopi  et  confessoris ,  fratris  B.  Victorini  marfyrts. 
V.  C.  In  Graccia  Rustici  episcopi,  Timolhei,  Tele- 
sphori,  Anastasiac. 

9.  —  V.  Idus.  Vacai  Dapda. 

D.  Aptid  Antinchiam  sanctorum  martyrnm,  qui 


inler  apostolorum  et  prophetarum  choros  ad  ccelum 
ferri  ab  angelis  Antouius  vidit.  Eodem  die  Romae 
d  Melchiadis  episeopi  et  confessoris. 

Florus  addit  in  A.  T.  L.  Qui  post  B.  Petrum  tri- 
gesimus  secundus  per  quadriennium  rexit  Eccle- 
siam. 

Addit  C.  et  aliorum  xn. 

11.  —  III.  Id.  In  Africa  S.  Salvii  •  :  in  cujos  na- 
tali  S.  Augustiuus  verbum  fccit  ad  populum  Cartna» 
gine. 

Florus  in  A.  T.  Passio  sanctorum  Poliucti,  Can- 
didiani,  et  Filotomi,  qui  partter  in  confessione  Chrf- 
iti  perseverantes ,  igtii  traditi  sttnU  A.  T.  L.  la 
Achaia  passio  r  S.  Juliani  iiiariyri* :  qui  sub  Mar- 


aab  Diocletiano  et  Maximiano  cum  aliis  muliis  glo-  C  t»*00  Praestde  in  earcere  gladio  peremplus  est. 


riam  marlyrii  adepti  sunt.  Deerant  ve!  erasa  erant 
nemina.  A.  Natale  Joliani  b  et  Basilissae  martyrum  : 
perperam  praeponitur,  In  Africa.  A.  T.  L.  In  Africa 
nauli*  Epicteti,  Jucundi,  Quinti,  In  Smyrna,  Kevo* 
cati,  Firmini,  Salurnini.  Deest  in  L.  Epietetns,  et  hu- 
jos  sociis  omissis  intermediis  eum  ipso  loeo,  conjtin- 
gttur  Saturninus :  In  V.  etC.  sic  habebatur.  In  Afriea 
Epicieti,  Jucundi,  Secundi,  Vitalis,  Felicis.  C.  addit 
et  septem  aliorum. 

10.  —  IV  Id.  Natale  •  Pauli  primi  eremitae,  qui  a 

sexto  decimo  anno  usque  ad  centesimum  tertium 

decimum  aolus  in  eremo  permansit :  cujus  animam 


12.  —*  II  Id.  Apud  Achaiam  nat.  B.  Saturi  «  mar- 
tyris.  Ita  D.  Ast  V.  In  Acbaia  Cyriaci.  Plene  et  ititegre 
C.  et  R.  In  Aohaia  Cyriaci,  Mosanii,  Saturi  civis 
Arabiae,  qui  transiens  ante  templum  cojosdam  idoli, 
insufllans,  cum  signasset  frontem,  corruit.  Tenenles 
eum  ibidem  observantes,  duxerunt  ad  duceta ;  et 
indicantes  factnm,  decollatus  est.  Haec  ut  arbHramtir 
ex  ipsa  origine  verbotenus  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L.  phraseos  barbariem  sic  emol- 
Uvit :  In  Acbaia  natale  Saturi  Arabwe  civis ,  de  qoo 
SMITH  NOTjB. 
•  Snerinl.  Perperam  hic  in  marlyrologiis  Neapolis  j>  1240,  Venetias  ;  denique  in  Hungariam,  regoanta 


Kro  Septempeda  ponitur ;  neque  eniro  Severinus  qui 
eapoli  colitur,  cuique  basilica,  in  qua  corpus  ejus 
asservatur,  dicata  est,  episcopus,  sed  ahbas  fuit,  et 
Norlcortim  apostolus,  cujus  corpus  a  Noricis  Neapo- 
lim  trant>latmn.  Severinus  etiam  qui  hic  dicitur  epi- 
scoptis  et.Victorini  frater,  fuit  episcopus  Septem- 
pedx  iu  Piceno.  Bolland.  Hic  celebratur  in  Martyro~ 
logio  Baronii  vnt  Junii. 
^  Juliani.  De  his  vide  vut  Idus  Jan. 
«  Pflu/t.  Hic  primus  fitit  qui  eremum  habitavil ; 
patria  Thebaeus,  et  sexdecitn  circiter  annos  nattis 
eremum  petiit  sub  Decio  et  Valeriano  persecutori- 
bus,  ut  declinaret  persectttioneni  in  Christianos  sa> 
vientem.  Vixit  in  eremo  annis  xcviu ;  et  a  inagno 
Antonio  visiiatus  diem  ultimum  oppetiil.  Vide  ejus 
Vitam  apud  S.  Hieronym.  In  Martyrologio  Baronii 
haec  adduntur  :  Ejut  aulem  diet  festut  xvm  Kalend. 
Ftb.  celebratur.  S.  Pauli  UeiiquiaD  Emanuele  iinpe- 
ratore  transferuntur  Constanuoopolim  ;  deinde,  An. 


Lodawico.  Hist.  tr^nslationis  ejus  apud  bolland. 

d  Melchiadi*.  Alias  Miltiadis ;  qui  in  perseculione 
Maximiniani  mtilta  passus  esi.  Hieronymi  Martyro* 
logium  habet :  lionue  in  ccemeterio  Catiitti  viu  Appia9 
depotitio  Melchiadit  EpitcopL  Colitur  x  Decemb. 

•  Satvii.  Htijtis  corpus,  ut  scribil  in  uotis  Galesi- 
nitis,  in  basilica  Cariliaeinensi  bonorifice  religioso- 
que  reconditum  fuil.  Hrabanus  eum  confessorero 
vocat,  sed  male  :  uam  caeteri  ex  Posidio  martyrem 
fuisse  tradunt.  Alius  est  a  Salvio  donatisla,  Membre- 
sitano  in  Africa  pseudoepiscopo,  cujus  tuemiiiil  S. 
Augustinus  lib.  iv  conlra  Crescouium  grainmaticum, 
cap.  48  et  49. 

'  Juliani.  Vide  vni  et  v  Id,  Jan. 

s  Saturi.  In  auclore  ms.  Florarii :  Apud  Achaiam 
nalale  S.  Saluri  martyris9  chit  Arabiat,  decaUati  anmo 
tatutit  £67,  tub  Octava  penecutione ,  aiiito  ejnedem 
nono.  Noikerus  hunc  passum  in  Arabia  scrioit,  alii 
apud  Antiochiam. 
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quoddam  idolum,  cum  exulflasset  in  illud,  signans  A  rit.  Apud  Viennam  sancti  Veri  episcopi,  qhi  praesedit 

sibi  frontem,  statim  corruit;  ob  quam  cansam  de-  Ecclesi»  post  sanctum   Evantittm.  Treveris  sancti 

collatus  est.  Eodem  die,  sancti  Archadii  martyris,  Agriiii  episcopi,  et  octava  Epiphania». 

genere  et  miraculis  clari.  G.  XIX  Kalend.  Febr  —  Apttd  Nolnm  Campanhe 

F.  Idus  Jan.  —  Romae  via  Lavicana  coronae  mili-  beati  Felicis  presbyteri.  Hic  a  Muimiano  Nolantt 

tiim  quadraginta,  sub  Gallieno  imperatore.  Pictnvis  urbis  episcopo,  presbyterii  honore  praelalus  est.  Qui 

sancii  Hilarii  episcopi  et  confessoris,  qui  ob  catbo-  cum  multa  a  perftdis  pro  nomine  Christi  pnteretur, 

licam  fidem  quadriennio  apud  Phrygiam  relegatus,  volentibusque  omuihus  ejttsdem  uibis,  ut  episcopus 

inler  alias  virlules  ferlur  quod  mortuum  suscitave-  levarelur,  hoii  conseusit;  sed    alterum  eligens  ad 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

fertar,  quia  dum  ante  cujusdam  idoli  templtim  trans-  Florus  ibidem  :  Remis  depositio  S.  b  Remigii  episcopi 

irel,  et  idem  iJolmn  in  froute  insnfflai el  ac  consigna-  ei  confessoris.  Hic  prinms  Frnncorum  gcnlem ,  cura 

ret,  statim  corruerit ;  cujus  cultores  hoc  videntcs  Clodoveo  principe  eorum  ,  baplizavit.  Qui  plurimo- 

duci  dicunt,  narrnntes  qtiod  fecerat;  qua  de  cnusa  rtitn  miraciilorum  signis  cortiscans,  puellam,  quain 

decollationis  ictum  accepit.  prius  daemono  vexatam  sanaverat ,  postea  mortuam 

V.,  In  Achaia  Cyriaci.  V*  C,  In  Africa  Zotici*  Ro-  *  suscilavit.  Scriplum  ingestis  ejus.  Ihidem  anteomnia 

gnti,  Modesii.  C,  Casluli,  Coroiine  et  militum  XI.  ponuntur,  octavse  Epiphanhe,  vel  Theiphaniae. 

43.  —  Idibus.  Iii  Pictavis  depositio  a  Ilil  trii  licl.i-  14.  —  XIX  Kal.  Feijr.  Iu  Campania  nat.  «  Felicis 

vensis  episcopi  et  confessoris,  de  quo  inter  alias  presbyteri  et  confes.  de  quo  inter  alia  scribit  Pau«* 

virtutes  fertur  quod  inortuum  susctaverit.  linus  episcopus,  quia  cum  a  persccutoribus  in  car- 

Florus  in  A.  T.  L.,  Qui  ob  fidei  veritatem  in  Phry-  cere  niiiterctur,  el  cochleis  ac  teslulis  vinctus  supef* 

gta  a  Constantio  imperatore  relegatus  est  extilio.  positus  jaceret,  per  nociem  ab  angelo  solutus  atqne 

llic  doctrinis  et  iuiraciilis  valde  coruscavit.  Idem  edticttis  sit. 

SMITH  NOTifc. 

•  Hilarii.  Hic  fuit  validum  Ecclesise  c««ntra  Arianos  tantum  versu  altollatur.   Yide  Vitam  novam  hujus 

propugnaciilum ,  a  quihus  propier  hMein  catholic  »m  confessoris  editam  ante  edilionetu  ejus  Opp.  Beiie-» 

in  synodo  Bilerrensi  daiuuatus  in  Plnygiam  ab  im-  dictinam. 

peratore  rele*atu>  est.  Pleriqne  sentiunt  ohiltim  illius  b  Remiijii.  Aiias  Remedius  dictus ;  defuncto  Itoina- 

iu  diem  xiii  Jan.  anni  567  iucidisse.   Et  eo  quidem  dio,  rapitur  ad  episcopalnm  Rhemensem  atinos  natus 

die  iii  llieron.,  Baeda,  Floro,  codice  Gellonensi  ino-  viginti   duos.    Rex  Chlodovetis ,  inter  baptizandum 
nasterioa  Carolo  Magno  dato,  plurimis  libris  sacra-  G  Ludovictis  dictus,  per  cousilium  Remigii  in  Aure- 

menloritm,  mis*arum  atque  collectarum  ejus  depo-  liano  civitaie  synodum  convocavit.  Adfuit  eliam  Re-» 

sitionem  lcgere  est.  Eidem  opinioni  favet  Snlpicius,  migius  synodo  Galliarum  et  Belgiae  episcoporum,  uhi 

dutn  Hilarium  sexloanno  postquam  redierat  in  patria  eo  ingredicute  Arianus  quidam  hxreticus  obmutuit. 

obiisse  scribit.  Sed  nec  Hiiarii  memoria  in  oinnibus  Postquam  annis  7i  episcopalum  admiiiislrasset,  an- 

veteribns  libris  ecclesiasticis  ita  consignator  Idibus  nos  natus  96  obiit ,  sepultusque  est  In  ecclesiola 

Januariis,  ul  non  etiam  aliter,  puta  attt  a(in  Januarii  tl.  martyris  Christophnri.  Sigebert  in  Chron.  scribit 

die,  aul  kxvi  Jimii,  aut  Kalendis  Novembribus  iu  iis  nalum  an.  449,  creaium  episcopum  an.  471,  obiisso 

recolatur.  Kal.  Novemb.  in  vetusto  exemplari  eccle-  diem  an.  545.    Colitur  praecipue   in  martyroiogiis 

si.c  S.  Gatiani  Turoneusis  habenlur  quinque  missa»,  Kal.  Octob.,  quia  eo  die  ejus  corpus  manibus  ange» 

quarum  qtiinta  est  deS.  Hilarioctim  hacinscripiione:  licis  translaium  est  in  cryptam  retro  altare  factam. 

Eadem  quippe  die  solemnitas  S.  Hilarii  episcopi  et  con-  Secundo  eliam  translatum  est  in  cryptara  majorera 

fessoris.  Solemnem  aliquara  translaiinuem  hic  in  li-  el  ptilchrioretn  an.  853.  Vila  ejus  exsiat  in  Surii  Ja- 

cari  ultro  concederetur ,  nisi  in  codice  regis  Ga!|i:c  nuario. 

ob  annis  circiter  900  s<  ripto,  et  in  pcrautiqtio  Ebioi-  c  Felicis.  Htijus  Vitam  Bacda  scripsil,  ut  constat  cx 

censis  ccclesiae  pontittcali  non  simplex  solenmita^,  indiculo  operuin  suortim  ad  Gneiti  llist.  Eccl.,  ubt 

sed  nulale  sancli  Hilarii  Kaleudis  eisdein  pvaenota*  haec  legere  esl :  Librum  Yiuv  ei  Passionis  S.  Felicis 

retur.  El  cnm  poslrema  hac  cpoc»:»,  si  forte  Sulpi-  confessoris  de  metrico  Pauiini  opere  in  prosam  trans* 

eium  excipias,  longe  melius  quatn  cu.ti  superioro  tuli.  Felix  natus  Noloe,  lilios  llermije  Syti,  ordinatus 
convenii,  quidquid  veterum  moiiumeniis  de  morte  D  est  presbyter  a  Matimo  Nul<e  epi-copo;  quo  Maxim  > 

Hiiarii  maudaium  est.  Ac  primo  quidem  Gregorii  senio  deinli  persectitionem  ftigiente ,  Felix  ( apitur, 

Turon.  testimonium  est,  quod  qtiarlo  Valentiniani  el  lormentis  variis  crucialur  iu  carcere.  Angeli  tamen 

et  Valentis  anno  S.  Hiiarius  migravit  ad  coelos.  At  subsidio  carccre  educlus,  episcopum  quaeril,  invenit- 

▼erotertio  Kalendas  Martii  anni  367  iuitium  stimpsit  que  pene  exjnimem,  et  refovet,  doraumque  reportat. 

quartus  Valentiniani  et  Valeulis  aiinus.  Ut  igitur  in  Rursuiii  moia  perseculioue»  qua^siius  ipse  ab  hosti- 

huuc  noo  incidunt  aiini  567   Idus  Januarii,  ita  nee  bus,  in  rtiinis  semimti  doiiiiciiii   latet  aranex  lela 

ii»  Hilarii  exitum.  ldipsuiu   prorsus  ex   Hieronymi  subito  praBseplus ;  deiude  auiein  ahbi  secedeus,  ab 

chronico  conlicere  e«l,  in  quo  ad  annum  3U7  ita  re-  ignara  pia  muliere  pasciiur  sex  menscs.  Postea  raor- 

censeiur  Hilarii  mors,  tit  Gratianus  a«l  imperii  culraeu  tuo  Maxitno  elcctus   licei  episcopatum  renuil  :  et 

evectus  prius  roeiiioretur,qni  nono  Kalendas  Septem-  Uudein  in  pace  quievi;.  Ilic  ab  Adone  el  Notkero  et 

bris  anni  5o7  imperiuiii  adeplus  est.  Apud  iiierouy-  ali»s  coufuudittir  <  um   Felice   presbytero  Roinauo. 

nium  igitur  »pte  dispositus  esi  ordo  rerum  si  Hila-  A  iqui  eum  martyreui  vocanl,  sed  licel  multos  cru- 

rius  Kalendis  Noverab.  atmi  367  deces>it;  secus  si  ciatus  perpcssus  esl,  non  iis  tamen  immoriuus  est. 

ldibus  Jatiuarii.  Has  ob  causas  qui  omnium  prope  Ab  Mlpi  :io  presbytero  sepultum  fteda  vulgatus,  Ado, 

M»s.  lide  permoi  Idus  Jauuarias  inaluut,  iiium  ad  altique  nsserunt.  Non  ineminere  Turonensis,  Mar- 

annum  368  vixisse  exisiuiianl.  Cura  h.ic  npiuione  celltis,  B;eda  in  Historia  viue  ,  Patihnus  :  iino  hic  ab 

conveniunt  Giegoni  Turon.  verba,  neque  Hieronyini  uuiverso  popttlo  luuus  curatuui  scribit  natali  6« 
Clirouicou  repugual,  si  ha*c  n»ta  numeralis  368  uno 

Patrol.  XCIV.  26 
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pontiflcatus  honorem, 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
ipse  duodeeim  posl  annos,  A  postetiam  coma  deposiu  monachorum  pater  exsiitit, 


ressante  persecutione,  Dominica  die  mysteriis  con- 
fectis,  data  pace  omnibus  se  in  pavimentum  oraturus 
projecit  :  moxquc  beati  viri  anima  de  carnis  erga- 
stulo  egressa,  feficia  regn » ipse  vere  felix  conscendit : 
sepultusque  est  juxta  urbem  ab  Helpido  sancto  pre- 
sbytero,  in  loco  qui  dicilur  Pincis,  ubi  claris  fulgel 
virtutibus.  Apud  Viennam  sancli  Cadeoldi  episcopi. 
A.  XVIII  Kalend.  Febr.  —  Abacuc  et  Michece  pro- 
pheurum,  quorum  corpora  sub  Arcadio  imperatore 
divina  revelatione  reperta  sunt.  llem  beati  Macharii 
abbatis,  discipuli  beali  Antonii,  vita  et  miraculis  ce- 
lebfrrimi.  Ipso  die  beati  Isidori,  in  sanctiiate  vitae, 
Jftde,  ac  miraculis  praeclari.  Apud  Biluricas  civitatem, 
translatio  sancti  Sulpiiii  episcopi  et  confessoris,  qui 
a  pueritia  sacris  litteris  eruditus,  et  sanctae  conversa- 
tionii  luce  conspicutis,  etiam  laicusvirtutibusclaruit: 


atque  inde  ad  episcopalem  proveetus  rathedram,  vita 
clarus  quievit.  Et  sancti  Mauri  abbatis. 

B.  XVII  Ralend.  Febr.  —  Romae  via  Salaria  in 
coemiterio  Priscillae,  natale  sancti  M  «rcelli  papxr :  qui, 
jubente  Maximiano  impentore,  primo  fuslibus  cav 
sus,  et  a  facie  ejus,  qucm  corripiebat,  expulsus  est 
Nic  fecit  coemitcria  in  via  Salaria,  el  vigiuli  qtiinque 
titulos  in  urbe  Roma  constiluit,  propler  baptismom 
et  poeiiitenliam  multorum,  qui  convertebantur  ex  pa- 
ganis,  et  propter  sepulluras  marlyrum.  Post  mulios 
itaque  annos  in  servitio  Dei  indutus  cilicio  defunctus 
est,  et  conditus  aromatibus  a  Joanne  presbytero,  et 
beata  Lucina,  sepultus  est  in  co3miterio  Priscilte. 
Apud  Arelaten  sancti  Honorati  episcopi,  cujus  vita 
B  doctrina  et  miraculis  illustris  refulsil.  Et  sancti  Fur- 
sei  coufessoris. 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


Floros  in  A.  T.  L.,  Eodem  die  iu  Antiochia  nalalis 
Clerici  diaconi,  multis  tormentis  passi,  el  in  ware 
tnersi. 

15.  — XVIUKal.  VacatBasda. 

D.  Abacucli  et  Micheas  *  prophetaruio,  et  B. b  Ma- 
«arii  abbatis  disciptili  H.  Joannis.  V.,  In  Algypto 
Crtsconii.  C.,Tyrsi.  V.  C,  Et  depositio  Abacuch  pro- 
phetae.C.,  EtS.«  Remedii  episcopi.  A.  T.,  In  jfigypto 
passio  sanctorum  martyrum  Criseooi  et  Tyrsi.  Et 
dcposilio  Abacuch  et  Micheae  prophetarum.  Et  de- 
positio  S.d  Mauri  abbatis.  Et  S.  Macharii.  Et  S.«  Isi- 
dori  episcopi.  T.  S.„  Mauri  abbatis.  Eodem  die  in 
VEgypto  SS.  marlyium  Crisconi  ei  Tyrsi ,  ei  deposi- 


proscriptione  damnaverat ,  eo  quod  de  facultaiibw 
suis  Chrislianis  donaverit,  Ecclesiam  faceret,  atqne 
in  ea  missas  celebraret  in  media  civitale :  jussit  in 
eadeni  ecclesia  plancas  sterni  [/).  paleas  sterni]  ad 
animalia  calabuli  publici ,  et  eidem  stabulo  episco- 
pum  ad  servilium  animalium  depuiavit  cum  custodia 
publica.  Ubi  etiam  post  roultos  annos  serviendo,  in- 
dutus  amictu  cilicino,  defunctus  est,  et  conditus 
aromatibus  a  Joanne  presbylero  el  B.  Lucina,  se- 
pultus  est  in  coemeterio  Priscillae. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Ipso  die  in  Galliis  Peronae  mo- 


tio^Abacuch  prophetas.  L.,  Depositio  Abacuch  pro-  ^  ..    .„       .    ,,    , 

4>het3B.  Et  in  ^gy pto  SS.  Crisconi  et  Ty .  si.  Ei  eodem  C  nasteno  natahs  8  Fu.se.  abbatis ,  qui  corpore  subla- 

die  S.  Mauri  discipuli  S.  Beuedicti.  tus  multa  de  superuis  audivil  et  vidil :  qnae  et  postea 

46.  —  XVII  Kal.  Febr.  Nat.  S. r  Marceili  papoe,      reauimato  corpore  per  duodecim  annos  [L.  sedeciin 


rmi.jubenle  Maxiinino  imperatore  primo,  fustihus 
ca?sus,  et  a  facie  cjus  quem  corripiebat  expuUus  est. 
Deinde  audiens,  quod  domum  S.  Lucinae,  quam  ip  e 


SMITH  NOT£). 


annos]  multis  annuntiavit.  Scriptum  in  gestis  ejus. 

V.C.,  Arelate  [Arelate  deett  V.]  depositio  S. k  Ho- 
norati  episcopi.  Passio  S.  Marthae. 


*  propheiarum.  Baeda  Vulg.,  Ado,  Usuardus,  Hra- 
bamis,  Notkerus  et  alii,  snb  Arcadio  el  Honorio  re- 
perias  horum  reiiquias  tradunt :  Martyrologium  vero 
Jtaron.  sub  Theodosio  seniore.  Sozomenus  vn,  23, 
«cribil  horum  corpora  per  divinam  in  somnis  vi  i<i- 
•nem  indicaia  Sabenno,  tum  temporis  Eieuiheropolis 
•episcopo.  Abacuc  iuventus  est  in  civiiaie  Cela  ,  Mi- 
cchaoa  in  Barathsaiia.  Graeci  aguut  de  iisdein  seorsum 
ab  invicem,  de  Habacuc  u  Decemb.,  de  Michsea 
aviv  Augusti. 

'*■  Macarii.  Qui  dicilur  jfcgyutius,  daersus  ab 
illo  Alexandrino .  qui  n  Jan.  ciiliiur.  Dis<  ipulus  fuit 
S.  Antonii,  non  B.  Joaimis.  Ilic  pra-cipue  Scithium, 
sive  Scelin,  aut  Sciihicani  in  Libya  soliiudinem  inLia- 
biuvit. 

<*  Remedii.  Vide  Remigium  in  Idibus  Jan. 

*  ifattrt.  AbbatisGlannafoliensisin  Gallia.  Maurus, 
patre  Eulychio  et  matre  Julia  exortus  duodennis 
S.  Benedicto  a  pareulibus  iraditus  est  nutriendus 
sub  regulari  institulione.  Bet  tigranno,  Cenomanicae 
civilatis  episcopo,  petente  Bencdicium  ut  mitui  fra- 
tres  qui  illi  moiiasleriiim  secundum  icgnlaris  ohser- 
vationis  ordlnem  instituant,  Maurus  cum  qualuor 
aliis  in  Cailias  miuilur :  iuterea  episcopo  illo  mo- 
riente,  Doniiiolus<ejus  successor  eos  noluit  recipere ; 
vocati  tauieii  in  ditionem  Andegaveusem  honorilice 
cxcipiuntur ,  et  Floro  viro  notente  donante  locum, 
Clanuafoliense  cGenobium  fundan*,   ct  octo  annis 


perOciunl ;  quod  cum  Maorus  triginta  aunis  roxisset, 
obiit  ante  allare  B.  Martini.  Vide  de  hoc  plura  apu«t 
Mabillon.,  Act.  Ben.,  saec.  i. 

«  Itidori.  A  HufHno  bic  inter  S.  Antonii  dlsci- 
pulos  niemoraiur.  Erat  et  preshyter  et  xenodochus 
Alexaudrin.-e  Ecdesiac.  Bis  Romam  profectus  est, 
primo  cum  S.  Athanasio,  dein  cutn  S.  Demetrio  ei»i- 
scopo.  Pallad.  in  llist.  Lausiaca,  cap.  I,  2.  ConsUn- 
tinopoliUiiis  episcoptis  a  Theophilo  destinatus  est, 
D  hanc  ob  causain  a  Theophilo  amaius ,  qtiia  cum 
Tbeodosius  advirstis  Maximum  prnelio  decertarei, 
Theophilus  per  hunc  muncra  quaedam  imperaiori 
niitlens,  duplices  illi  iitteras  in  manus  iradidii,  pr«- 
cipiens  ut  et  dona  et  lilleras  ei  daret .  qui  vicloria 
e^set  potiins.  Ceorgius  Alexandr.  in  Viia  Chryso- 
siomi.  Isidorus  vero  poslea  mcurrii  odium  Theophilt 
etejeciusestex  Ecclesia  Alexandriua,  et  cum  Diosco- 
ro  Constautiiiopolim  accedens  ,  a  Cbrysoslomo  ho- 
noritice  est  exceptus.  Socrates,  %i,  19. 

t  Marcetii.  Jubetite  Maximiano  vei  potios  Maxea- 
tio,  non  vcro  Maxiiniuo. 

«  Fur$d.  De  hoc  viile  Batda?  Eccl.  Ilist.,  m,  19. 

b  HotioraU.  Qui  natus  fuil  ex  familia  consulari  ; 
post  niortein  fnitris  Venautii,  CHin  (|uo  peregrinatns 
est,  secessit  in  insulam  Lerinenttem,  ibique  vitam 
soMtariam  degit.  Iiiiiiatus  pustea  sacerdotio,  construii 
inonasterium  et  monachos  pracclare  instituit.  Ililarius 
in  fjus  Yita  apud  Builand. 
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SECT.  II.  -  MARTYROLOGIA*  6ti 

EDiTIO  COLONIENSIS. 
C.  XVI  Kale*d.  Febr.  —  In  ifcgypto  apud  Thebai-  A  Tiginli  quinque  annorum,  cum  avia  sn*  Leonilta,  et 
dem  beali  Anionii  monachi,  qoi  sine  ulla  scientia 


liiterarum  Scripturas  divinas  et  memoriter  audiendo 
inteltexisse,  et  prudenter  cogiundo  tenuisse  praedi- 
catur,  mulioriimque  monachorum  patcr  vita  pracla- 
rissimus  vixit  :  cujus  corpus  sub  Justiniano  impera- 
lore  divina  revelatione  repertum ,  Alexandrlam 
delatum  est,  et  in  ecclesia  B.  Joannis  Baptistas  bu- 
matum.  Apod  Lingonas  natale  sanctortim  geminorum 
Speusippi,  Eleosippi,  Meleosippi.  Qui  cum  essent 


Lonella  et  Neone,  martyrio  coronati  sunt,  tempore 
Aureiiani  imperatoris ;  gemini  quidem  in  una  arbore 
suspensi ,  ligatis  manibus  sursum  ,  pedibus  vero 
deorsum  iu  exstenti,  ut  pene  putarentur  ab  ipsa  mem- 
brorum  compage  separari ;  et  post  h«c  in  ignem  prse- 
cipiuti,necumen  laesi,  inier  verba  orationum  simul 
migrabantad  Dominum. 

D.  XV  Kalend.  Febr.  —  Cathedra  sancti  Petri 
apostoli,  qua  primum  Romae  sedit.  Eodem  die  nataie 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


17.  —  XVI  Kal.  In  iEgypto  deposiiio  *  Antonii 
monichi. 

Florus  addit  in  Mss.  qui  cum  esset  abstinenlissim» 
vit»  muitis  miraculis  eflloruitjcujusVium  B.  Atha-  g 
nasius  conscripsit. 

Et  apud  Lingones  naule  b  geminorum  Pseusippi, 
EUsippi  et  Melasippi :  qui  cum  essent  viginli  quin* 
fjue  aunorum,  cum  avia  sua  Leonilla,  et  Ionilla  et 
Neone  roartyrio  coronati  sunt,  tempore  Aureliani 
imperatoris.  Gemini  quidem  in  una  arbore  suspensi, 
Hgatis  mauibussursum,  pedibus  deorsum,  iuexstenti, 
ftt  puUrentur  ab  ipsa  membrorum  compage  separari : 
et  post  hasc  in  ignem  pracipiuti,  nec  lamen  flammis 
laesi  inter  verba  oratiunum  simnl  migraverunt  ad 
Dominum.  Hic  ftnit  A.  [lonilla  hxc  videns  confessa 
est  se  etiam  Christianam,  et  post  comprehensa  a 
turbis,  a  capillis  suspensa  ac  multis  afflicta  suppliciis, 

SMITU  NOTiE. 
n 
•  Antonii.  Sozomenns,  i,  43 ,  hunc  ortum  aii  ex      bos  hapl 
genere  pairiciorum,  qui  Comam,  est  is  qutdem  pagus 
prope  Heracleam  apud  Arcades  iOgyptiis  finiiimos, 


cum  Cbristum  negare  noluissel,  cum  Leomlla  est 
stmul  gkdio  perempU.  Neon  exceptor  gestorura  et 
ipse  Christi  nomen  confessus,  mariyrio  eoronatus  est. 
Decuit  autem  et  baptizavit  geminos  hos  Benignns 
presbyter,  quem  misit  ab  Oriente  B.  Polycarpti%  B. 
Joannis  apostoli  auditor  in  Galliam,  cum  Andochm 
presbytero  et  Thyrso  diacono]  septilti  sunt  auteiri 
iidem  gemini  in  secundo  milliario  ab  urbe  Lingonuin» 


Tornaeensi  et  Leiiensi  mss>  desnnt  qnae  {  }  unch 
inclusa  vides :  Tomaceusi  autem  etiam  cxtremo  leco 
ponitur  S.  Antonius. 

Florusin  A.  T.  L.,  DHuricas  S* c  Su'pic*ri  episcepi 
et  confessoris,  per  quem  Dominus  miracula  oncrarl 
dignatus  est  praeclara. 

18.  —  XV  Kal.  Natalis  S.  *  Prisca  Vrrginistt 
martyris. 

Floros  in  A.  T.  L.,  Eedem  die  hi  JEgypto  triginto 


riL  non  recte  dicnntifr  nas*i  esse  afcb 
lulla  enim  coh.-erentia  S.  Polycsrpi  tcm* 


fncolebant.  Natiis  est»  teste  Eusebio  in  Chroiiico,  Decio 
imperante,  an.  Ch.  25i>.  Cuin  annorum  esset  circiler 
viginti,  saeculo  renuntiat,  paulnlum  sese  a  t>:itria  re- 
movens ;  ct  cum  ea  exerciutio  illius  animum  corro- 
borasset,  in  morluorum  sepulcris  aliquamo  etiam 
remotius  sihi  domiciliura  legit,  ibiqne  ad  anouin  a*ta- 
tis  35  dnrat ,  Christi  285.  Anno  eodem  in  ereinttin 
secedil  juxla  Aphroditon ,  ibique  in  castello  desrrto 
•olitarm  annos  vigint»,  ab  hominum  segregatus  con- 
spectibus  tempnre  persecutiouis  permanet  ad  annuin 
Chrtsii  505,  exsiroilqtie  in  monte  deserto  roonasieria. 
S&vieote  in  Clirisliauos  tyranno  abit  in  Alexaiidriam, 
fitartyresque  c«>nfirmal.  Glarttit  etiain  Antonius  mira- 
culis,  qtiare  ob  muliiiudinem  venietitiutn  Uedio  affo- 
ctus  fugii  ad  sibi  divinitus  ostensum  montem  in  in-e- 
rius  de*ertum,  et  degil  solus :  invisitur  ab  liospitibus, 
Imo  priora  ipse  inonasteria  invisit,  moxque  iu  inon- 
tem  redit.  Circiter  an.  550,  addticms  ab  Alhanasio 
Alexandriam  ,  (idem  suam  ad  hxreticos  et  scliisina- 
licos  redargnendos  profltetur.  An.  559,  de  imniioeiite 
nova  procella  Ecclesiae  pacem  rtiptura  monelur  di* 
^inouraculo  Antonius.  Quindeciin  anle  ebituiii,  anuis 
nonageuarius,  admisitiniaisterium  duoruin  fralriim; 
quos  seciun  iu  interiore  mome  hahitare  permisit  ab 
*mno  scilicet  540,  quo  invisii  S.  Pauluin.  Taudein 
anno  CoitsUutii  19,  teste  S.  Hieronyino  in  Chronico, 
Antoniiis  anno105  urtatis^ChristiSjo*,  ineremo  obiit. 
Si  aliquid  de  hujus  miraculis  cupias  legere,  consule 
Vium  rjus  ab  Allianasio  scriptam.  hjus  corpus  sub 
Justii.iauo  imperatore  diviua  revelaiioue  repenuin, 
Alexaitdriatn  delatum  esl,  et  in  ecclesia  heali  Joan- 
uis  Baptisiae  liuniaiom.  Aoo,  Usuinuus. 

b  CeMinorum.  Si  Itcuigmis,  S.  1'olycarpi  discipulusf 


aavit 
Aureliano.  Nulli 

porum  cum  Aureliano  iiiipcratore ;  nam  "S.  Pofycar^ 
pus  an.  1^8  martyrium,  et  Anrelhmus  imperio  m>n 
potitus  est  an.  270.  Restiiirit  ergo  Baronius  pro  Au-> 
reliano  Aurellum,  cnjus  septiino  anno  S.  Folycarpus 
martyrium  subiit. 

«  SulpWi.  Cognomenio  Pii,  qui  CloUrio  II  et  Da- 
goherto  floruii.  Firit  el  alius  Suipiiins  cognomentt 
Severus  stib  6unllir.i:nno  rege;  nterqne  intersahctos 
relaius,  hic  xxix  Jan.,  ille  hoc  die.  Ptus  sttb  Theo- 
dorico  rlericatus  sn^cepil  onus  ;  in  castris  Cbtotarii 
ahbatis  oflicio  potiios  est,  coqne  juhente,  episcopnlis 
apicis  meruit  seiem.  Obiit  circa  au.  647.  Secundum 
Adonem  iransl  uio  ejus  facta  est  xv  Jan. 

d  Prisece.  Barotiius  hwret  ambiguu1',  ntrom  ^. 
Prisca  passa  esl  sub  Clatidio  primo  an  secundo* 
Acta  ej»9  testantur  coronatam  esse  manyrio  anmi 
n  tertio  Claudii  imp.,  quo  ilem  anno  ipsatn  defunctam 
V  esse  conlirmant ;  que  neqtiaquatn  priorl  Ctaitdi»,  se- 
cundo  Vcro  satis  conveuinnl.  Claudius  enim  sehior 
annos  14  iraperavit :  non  igitur  eo  ipso  anuof  quo 
Prisca,  dietn  obiit.  Secundus  vero,  elsi  ut  Eulropiu* 
lib.  it  el  Bttda  ipse  in  Chrouico  scriUuiu,  intra  bien- 
nium  impOrii  interierit,  tridin  tamen  annorum.  si  e<  • 
a  Kaleodis  Januar.  aruspicere,  spatia  alii^it '.  fnetus 
eni.n  esi  imperator  au.  3b8,  et  ohiit  an.  270.  At 
complora  Ecclesi*  S.  P«i>c;u  inoUumenta,  ut  per- 
git  Baronitis,  meaiorjint  eau»,  vivente  aaostoJo  peiro, 
sub  Clau.lio  seniore,  passam  esse  ;  adtrmare  igilur 
necesse  esl  in  aliis  actis  errorem  inepsisse  in  nume- 
rum  aiiaoriim  Claudii,  ac  icstitueudum  passam  esse 
auno  ejus  imperil  deciino  tertio,  non  autem  tertio. 
iEutis  ci  anaos  alii  decem,  alit  u.decim,  plerique 
trcdecim  iribuunl.  Propter  fidem  primo  cobpliia 
cx^a  iu  carcereiu  cutijicitur^  deitide  vcrberibus  cx- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
«mcti  Publii  Athenarum  episcopi,  qui  princeps  intul*  A  E.  XIV  Kaleivd.  Febh.  -  In  Smyrna  natale  snn. 
Mileti  cuni  iiavigantera  beatum  apostolum  Paulum  cti  Cermanici  mariyns.  Qui  cum  pnmaevae  xtatta 
Romamsiibcusiodiadetentum.perlriduumbospitio  venuslate  floret,  per  gratiam  viriutis  Dei  metum 
recentum  bumane  tractassei  (ut  beatus  Lucas  referl)  corpore»  fragilitaiis  eicludens,  sponte  praparalam 
tatrcm  ipsius  Publii  contigit  febribus  et  dysenteria  sibi  bestiam  damnatus  a  jud.ce  provocabal;  e;us 
lexatum  iaccre ;  ad  quem  cum  intrasset  B.  Paulus,  et  dendbus  comminutus,  vero  pam,  id  est,  Domino  Jesu 
iroposuisset  illi  manus,  et  orasset,  sanavit  eum.  Cbristo  moriens,  pro  ipso  racruit  incorporan.  Eo- 
Ouem  Publium  adharentem  sibi  beatus  apostolus  dem  die  sancti  Pontiani  martyris.  Ipso  die  naiale 
postea  ordinaium  episcopum,  ad  prsdicandum  di-  sanctorum  Marii  et  Marths,  cum  Gliis  suis,  Audiface 
reiit  •  et  pratclarus  virlulibus,  et  doclrina  prxful-  et  Abacuc,  nobilium  de  Persida,  qui  ad  orauonem 
sens  ob  Chrislum  manyrio  glorioee  coronalur.  Nam  venerunt  Romam  •  tempore  Claudii  principis;  e  qui- 
prius'  Dionysius,  inde  Publius  iste  Alhei.is  pr*f..if.  bus  post  loleralos  fustcs,  equuleum,  ignes,  ungues, 
Ipso  die  natale  sancta  Prisc*  virginis  et  manyris.  manuum  praecisionem,  Marlha  in  puteum  projecia 
Et  in  Ponio  natale  sanctorum  martyrum,  Mosei  et  necata  est,  caueri  sunt  decollau,  et  aliorum  plun- 
Ammonii,  qui  cum  essent  milites,  primo  ad  metalla      morum. 

depuiati,  novissime  igni  sunt  tradi.i.  B     F.  XIII  Kalf.«d.  Febe.  -  Rom*  Fabiam  ep.- 

EDITIO  DOLLANDIANA. 

seotem  •  militum,  qui  in  quatuor  partes  divisi,  jussi         D.,  In  Smyn.a  B.  *  Gertnanici  marlyris,  qui  sub 

sepiciu     luiiiiu    ,  h         h  r  •  M         Antonino  el  Lucio  Aurelio  per  gratnm  virtu 

sunt  inlerQci ;  ita  ul  qui  in  parle  Orieniali  scgregati      **ry.  a,u      ,v  ,     ......   ___S__.i 


tis  Dei,  mettini  corporeae  fragilitatis  eicludeos,  spome 
praparatam  besliam  provocavil.  Apud  Sp  deium  S. 
•Pomiani  martyris.  V.,  In  Africa  Pat.li,  Quinli,  Ger- 
mani,  et  aliorutu  triginla  novein.  A.  T.  L.,  In  Africa 
SS.  Pauli,  Herraetis,  Quinti,  Januarii,  Successi,  Ya- 
lentis,  Publii,  Gagi  cum  aliis  seicenlis.  A.,  Et  depo- 
sitio  Mariha.  et f  Marise.  Et  tran^iaiio  S.  *  llugonis 
Rothoinageusis  archiepiscopi.  T.f  Eodemdie  deposilio 
S.  h  Launomari  abbatis  et  confessoris.  L.,  Et  Hiero- 
solymis  SS.  Marix*  el  Martha;,  sororum  Lazari. 
20. —  XIII  Kal.  Honiie1  Fabiaui  episcopi  :  quicum 


eranl,  igni  iraderenlur,  Septenirionales  vero  capiie 
plecterentur,  Meridiani  autem  igne  eremarentur :  illos 
quippe  qui  de  Occidentali  constiterant,  passioni  Do- 
minicx  tradiderunt. 

C,  Et  b  depositio  S.  Maria?  Virginis,  matris  D.  N. 
Jcsu  Cbrisli.  L.,  El  passio  S.  Tyrsa  cum  sociii  suts. 
A.,  Et  deposiiioAtl^abbatis.  T.,anteomnia  baicha- 
bet :  Romaj  •  cathedra  S.  Petri  apostoli 

19.—  XIV  Kal.  Yacal  Buria. 

SMITH  NOTifi. 
«ruciata ,  el  ferventi  adipe  foeJe  delibuta,  postea  C     f  Marim.  Falso  scribitur  pro  Marii 
leoDieiposiu  evasit  illaesa,  lunc  inedia  tridui  fere      diemseqiientem. 
•palio  confecta  in  equuIeosuspenditur,luin  unguibns 
toreis  eicaruiftcata,  post  iu  iguem  missa  servatur 
ineolumis ,  denkjue  eitra  urbem  decoliatur.  Galesi* 
nius  in  Martyrologio. 

•  Miliium.  lu  Orientali  parte  iGgypn  praedicabant 
Paulus,  Pansius,  Dionysius,  Tho.nns,  Herpresius, 
Morus,  D.onysius,  Ammon,  alius  Aminon.  Agalho  ; 
in  Septentrioiiali  Recumbus,  Bastamus,  Sarmatas, 
Proteas,  Orion,  Collolus,  Didymus,  Plesius  Aratus ; 
in  Meridiana  'I  heonas,  Hippias,  Romanus,  Saturni- 
nus,  Pinutins,  Serapio,  Basiammo,  Papa,  Pautheriis; 
denique  in  Oceidentali  Papias,  Dioscorus,  Hero,  Po- 
tamo,  Eethecus,  OEconoinus,  Zol.cus,  Cyriacus,  Aui- 
monius.  Yide  Bolland. 

b  Depotitio.  Electio  B.  Marite  ad  hunc  dicin  in  qui- 
busdam  Kaiendariis  referlur. 

c  Catludra.  M  est,  ceiebratio  anniversaria  diei  quo 


Da  his  vide 

p  Hugonis.  S.  Hugo  fuit  Drogonis  Burgundiae  ducis 
ex  AdaltruUe  Hlius  primum  Meteusis  Eccle»i«  primi- 
ceriu^,  Parisienseui  et  Baiojcensem  eccleeium  una  tum 
Rothomag^nsi,  decedente  epi*copo  lianilaudo,  reiit, 
sitnul  abbas  Fontinelleusis  el  Gemmeticensis.  Obiit 
Genimeiici  circa  annum  730,  v  Idus  Aprilis.  S<  pul- 
tus  ibidem  iu  basilicaS.  Mariaj,  indecum  S.  Aicrado 
abbate  Uaspras  postea  translatiis  cst.  Dies  iranslaiio- 
nis  in  Geinraeiiccnsi  Martyrologio  assignatur  nix 
Mariii.  Quam  ob  causam  S.  Ilugo  nx  Jan.  celebralt.r, 
nulia  ex  historia  cnmpertum  est.  De  hoc  &anclo  viJe 
Molani  indiculum  SS.  Belgii. 

*  Launomari.  Ilic  Chlolario  1  npud   Francos   re- 

gnante  natus  est,  a  B.  Remigio  Hl.«  in  rum  episcopo 

baptisina  consecuius  est.  Eiapsis  autem  aliqnot  auob 

a  tempore  qno  ordiuatus  est  sacerdos,  mundi  impa- 

c  UtfMtfrciu  esi,  ceieurauo  ■nniverWrr4  «j^.  Mu«       ^  ^0|)V04|j|vil  ad  cremum.  Kx,llnc  !ld  Cum    mu  U 

Pctrus   suscepit  .^^P*1"".^0"1*-   ^  f.^"1'  D  confluiere  socii ,  coenohiolumque  struierunt;  relicta 
llomae  ea  solemi.uas  ;  sed  restituta  est  a  Paulo  IV      ^^  ||iC  CQ^  ^,^  esMsc  tlesi(J,rJlns  in  locuul 

aliuin  cum  suis  secessit;  ubi  ftaguos  linlht»  viro  satis 
locuplete  locuui  douanti*,  Curbiooense  m ntasteriutu 
spdilicavit  sccundo  anno  Chilperici,  hoc  est,  anuo 
56i,  si  a  morie  patris  uumeres,  aul  57i,  si  a  raorte 
fratris  Cheril>erti.  Dum  auiem  Malardum  Caritoiensem 
episcoptim  visitat,  a?grotnsobiii,  sepultusqueest  ia 
basilica  S.  Blarliut.  Vide  Suriuui  in  Januario. 

1  Fabiani.  Post  Auterota  S.  Fabianus  Maiimiai 
temporibus  de^ignatione  coluinlise  desuper  volantis 
capitique  ejus  ii.sidentis  cligitur  ponttiei.  Kuscb. 
fcccl.  Ilist.,  vi,  19.  Duo  Pbilippi  imperauires  a  S. 
Pontio  Clirihtianx  reiigiouis  mysieria  didictsse  et  a 
Fabiano  papa  haptzali  esse  dicuntur  in  aciis  ejusdem 
sancti,  quaj  xiv  Maii  apud  Bollandum  eistanU  De 
Philippo  scniore  tradiium  est,  in  postrema  Pasck» 
vigilia  cum  iuteresse  voiuisset  et  cooimuuicare  my- 


pontifice,  ut  ei  ejus  bulla  constat. 

<i  Ger/rjfltiid.  De  l.ujus  patientia  et  animi  magnitu- 
<iine  vide  Kusebii  Eccl.  Hist.,iv,  15. 

«  Ponitatii.  Hrabanufl,  Notkerus,  hunc  cclcbrant 
xtv  ian.;  Bsrda  vulgatus,  et  Barouii  Marlvrologium 
eum  colunt  hoc  die;  utroque  aiitem  die  Molauiis  iu 
mio  Usuardo  de  eo  agtt,  et  ian.  49  recilato  ejos  elo- 
gioisthsccaddil :  Consummavit  auem  martyrium  suum 
decimo  nono  Katendarum  Februariarum,  decimo  quarto 
veroKalendarum  Felr.  sacrum  corpu$  ejus  mulatum  estt 
hoc  esl  in  aliam  thecam  transpositum.  Martyrolosia 
tradunt  eum  p  «ssum  temporibus  Ai.loniiii,  quem  Fa- 
bianus  judex  virgis  prius  caesutn  jussit  super  carbo- 
nes  nodis  pedibus  ambulare ;  a  quibus  nil  l*sus, 
equuleo  et  uncinis  ferreis  jussus  est  suspehdi,  et  sic  in 
carcerem  trudi,  post  qua*  leonibus  expositus  et  pluinbo 
ferveote  perfusus ,  tandem  gladio  pcremptus  est. 


817  SECT.  II.  —  MARTYKOLOGlA  818 

EDITK)  COLONIENSIS. 
scopi,  qui  cum  qoatuordecini  annos,  menses  umle-  A  cum  Dtocletianos  in  bippodromum  palalii  duci,  ei 


cim,  dies  duodeciin  Ecclesiae  pracesset,  passus  esl 
martyrium,  tempore  Decii,  et  in  coemiterio  Callisli 
sepultus.  Ilic  regiones  divisit  diaconibus,  et  fecH 
septem  diaconos,  qui  seplem  notariis  prneeminerenr, 
ut  gesta  raartyrum  in  integrum  colligerent.  Eodem 
die  sancti  Sebasliani  marlyris,  qui  in  tantum  cnros 
erat  Diocletiano  et  Maximiano  impcratoribus ,  ut 
principatum  ei  prim®  cohortis  traderent.  Quem  Dio- 
clelianu8  ubi  Christianum  cognovit,  jussit  ligari  in 
medio  campo,  quasi  signum  ad  sagillam,  cl  sagittari 
a  mililibus.  Qui  cum  sagiltis  plenus,  quasi  hericius 
siaret,  putantes  eum  mortuuin,  abieruut.  Nocte  au- 
tem  veniens  quaedam  mulier,  nomine  llirene,  tollere 
corpns,  invenit  enm  vivum,  et  addnxit  in  domnm 


fustigari  donec  deficerel;  quem  mortuutn,  in  cloa- 
cam  maximam  miserunt.  Sed  ille  apparuit  in  somnis 
sanctac  matronae  Lucinse,  dicens,  juita  Circum  inve- 
nies  corpus  meum  pendens  in  unco,  boc  sordes  non 
teiigeruut ;  et  dum  levaveris,  perduces  ad  CaUcun- 
bas,  et  sepelies  me  in  crypta,  juxia  vesligia  apotto- 
lorum ;  quae  ipsa  nocte  veuiens  cum  scrvis,  lotum  ita 
eomplevit. 

G.  XII  Kalekd.  Febr.  —  Natale  bealissiinae  Agne- 
tis  virgiuis  el  mariyris,  qtiae  lertio  decimo  aetatls 
suae  afmo,  in  urbe  Roma  passa  est.  H*c  dum  ab 
s<  holis  revcrtitur,  a  praefecti  fiJio  adamator  :  quaro 
cum  nullo  modo  sibi  associare  voluisset,  post  multa 
tormenta  in  gutture  ejus  gladlo  percussa  est.  Passa 


suaro,  et  curam  ejus  egit;  qui  ubi  convaluit,  multos  B  est  autem  beata  Agnes  subpraefecto  urbis  Sirapbo- 
in  fide  confortavit,  nec  mora,  ipsis  imperatoribus  ap-  riano,  vicario  ejusdem  urbis  Aspasio.  In  llispania 
parens,  hos  prout  digni  erant,  corripuit.  Tunc  jussit     civitate  Tarracona  natale  saoclorum  Fructuosi  epi- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


vigimi  quinque  anuis  Ecclesiae  praeesset,  passus  est 
martyrium  tempore  Decii,  et  coemeierio  Callixti  se- 
pultus.  Eodem  die  $.  *  Sebastianus  de  Mediolano, 
qui  in  tantum  cbarus  erat  imperaloribus  Diocletiano 
et  Maximiano,  ut  principatum  ei  primae  cohortis  tra- 
derent.  Quem  Diocletianus  ubi  Christianum  agnovit, 
nec  a  fide  posse  revocari,  jussit  ligari  in  medio  caropo 
quasi  signum  ad  sagittas,  et  sagiltari  a  militibus.  Qui 
ouro  sagiuis  plenus  quasi  ericius  staret,  putanles 


Juxta  Circum  invenies  corpus  meum  pendens  in  un- 
co  :  boc  sordcs  non  letigerunt :  et  dum  laveris  per- 
duces  ad  Catacumbas,  et  sepelies  me  in  crypta,  juxia 
vesiigia  apostolorum.  Quae  ipsa  nocte  cum  servis 
veniens  totum  ita  complevit.]  Eodem  dtie  nat.  sancto- 
rum  c  Marii  et  Marlhac  cum  filiis  suis  Audifax  et 
Abacuc  nobilium  de  Persida,  qui  ad  orationem  ve- 
nerant  Romam  tempore  Claudii  principis  :  e  quibus 
post  toleralos  fusles,  equuleum,  ignes,  ungues,  ma- 


eum  mortuum  abierunt.  Nocte  autero  veniens  quse-  C  nuum  praecisiones,  Martha  in  Nympha  necata,  caeteii 


dam  mulier,  nomine  Herene,  tollere  corpus,  invenit 
euin  viventem,  et  adduxit  ad  domum  suam,  et  curam 
ejusegit.Qui  ubi convaluit  multos  tn  fide  confortavit: 
[nec  b  mora  ipsis  imperatoribus  apparens,  hos,  ut 
digni  erant,  corripuit.  Tunc  jtissit  eum  Diocletianus 
in  hippodromum  duci,  et  fusligari  donec  deficeret. 
Quem  mortuum  in  cloacam  maximam  miserunt ;  sed 
ilteapparuit  in  somnis  sanctae  matronae  Lucinae,  diceus : 


SMITH  NOTjE. 


decollaii,  et  caelera  sunt  omnia  incensa. 

L  ,  Et  membra  corum  caesa  atque  incensa. 

21.  —  XII  Kal.  Koraae  S.  d  Agnelis  qup  sub  pra»- 
fecto  urbis  Sempronio  ignibus  injecta ,  sed  his  per 
orationem  eju>  exstinclis,  gladio  percussa  est. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Ipso  die  in  Ilispania  Tarracona 
civitale,  passio  sanclorum  «  Frucluosi  episcopi,  Au- 
gurii  el  Eulogii  diaconorum ,  qui  per  ignem  confes- 


steriis,  ab  episcopo  Fabiano  non  prius  esse  permis- 
sum,  quam  peccata  sua  confiteretur,  et  inter  poeni- 
tentes  staret.  Euseb.,  vi,  54.  Circa  tempus  hujus 
pontiticatus  magna  est  iuter  auclores  discrepantia. 
Hictradit  eum  sedisse  annos  14,  menses  10,  dies  11. 
Ille  annos!5,  dies  4.  Alius  annos  14,  meuses  11, 
dies  12.  Auctor  noster  annos  25.  Alius  annos  13.  Ut 
tamen  in  tanta  numeroruin  perturbaiione  yeritateni 
investigemus,  inveniamus  qiianlum  temporis  a  c*de 
S.  Auteri  ad  ipsius  S.  Fabiani  necem  intercessit ; 
prontifiiiari  igitur  possumus  annos  14,  dies  17,  re- 
vera  intervenisse.  Pagi  ergo  in  sua  Chronologia  tem- 
pus  rectissime  notasse  visus  est.  Slatuil  euim  cum 
Ci.  Pearsonio  sedetn  vacasse  dies  octo,  et  S.  Fabia- 
num  sedisse  annos  14,  dies  10.  Hic  defuncius  est  an. 
250,  martyrio  coronatus  sub  Decio,  qui  prae  odio  ad- 
versus  Philippuin  persecutionem  intolit  Ecclesias. 
Graeci  eum  edunt  v  Aug.,  ut  patet  ex  Menaeis. 

•  Sebastianus.  Qui  legere  vult  de  hujus  sancti  reli- 
quiis  et  translationibus,  consulant  hoc  ipso  die  Bol- 
landum ;  colitnr  a  Graecis  xvni  Decemb. 

b  Omnia  inter  nee  mora  et  complevit  desunt  in  A 
ctL. 

«  MariL  Horum  corpora  sunt  incensa  ne  sepoltu- 
ram  liaberent.  Matrooa  vero  quaedam  nomioe  Feli- 
cttas  rapuit  corpora  eorum  semiusta ,  et  in  praedio 


suo  sepelivil ;  M.irtham  etiam  levavit  de  puteo  et 
jnnxit  corporibus  sanctis,  sub  die  xni  Kal.  Febr. 
Vide  eorum  acta  apud  Bolhnd.  Pridie  horum  memU 
nere  Martyrol.  Baede  vulgati  et  Baronii ,  el  addita- 
menta  Flori.  Item  S.  Martha  supra  iu  Additamentis 
Flori  xvi  Januarii  collocatur. 
.  d  Agnetit.  Quce  sub  prcefeeto  urbis  Symphronio  prtt 
eo  quod  Christi  et  vhrginitatis  a  nore  filium  ejus  mari- 
tum  accipere  noluerit,  ad  tupanar  Wusionis  gratia  per- 
ductaacdenudala,  primum  capillis  suis  coniecta%deinde 
cwlesti  veste  donata ,  ipsum  proffecti  fiiium  se  tuipac- 
dentius  appetentem  et  ob  hoc  a  diabolo  prcefocatum- 
oralionhrvirtuie  suscitavit.  Posl  hcec  ignibus  inject«9 
elc.  Notker.  Passa  est  sub  Gallieno  imperatore.  Mo- 
ianus  in  Indiculo  sanctorum  Belgii  scribit  S.  Agnetis 
reliquias  i«  lumba  honoriftce  quiescere  Ultrajecti  in 
cathedrali  ecclesia,  easque  traiistulisse  Baldricum 
episcopum  anno  966,  sub  Olhone.  Dies  translationis 
est  iv  Nonis  Septembris. 

•  Fructuosi.  Ui  primo  in  earcerem  Iriui,  deinde 
flammii  injecti ,  exustis  vinculis ,  manibus  in  modum 
crucis  expansis,  orantes  ul  urerentur  obtinuerunt.  Et 
moxunus  efrairibus,  el  filia  prasidis  quwadstabat9 
viderunt  animas  sanctorum^  cotlum  conscendere  corona- 
tas.  Ado,  Bueda.  Vulg, 
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scopl,  Auguli  el  Eulogii  diaconorum,  qui  tempore  A  corpus  ejus  in  campom  feris  ei  avibus  jussii  exponi ; 


Gallieni  sub  iErayliano  pracside,  primo  in  carcerem 
trusi,  deinde  ttauimis  injecti,  exustis  viuculte,  mani- 
bus  in  modum  cruois  expansis,  orantes  ul  urereu- 
lurv  obtinuerunt,  ei  mox  unus  e  frairibus  et  lilla 
praesidis,  qitae  assistebai,  viderunt  sanclorum  ani- 
inas  coelum  conscendere  coronatas,  Apud  Trecas 
aaucti  Patrocli  martyris, 

A.  XI  Kalend»  Febr.  —  In  Hispaniis  natale  san- 
cti  Vincentii  diaconi  el  manyris,  qui  cum  Valerio 
epUcopo  suo  a  CaesaraugusU  civitaie  Valentiam  usr 
que  gravibus  nexus  catenis,  jubeute  Daciano,  per«- 
ductus  est,  ibique  faine  el  squalore  carcei  is  diu  ma- 
ceratus,  lormentis  equulei,  et  ungularum  borrenda 
laceratione  vexatus,  etiam  grabato  feneo  diutissime 


sed  mox  corvus  divinitus  ad  custodiam  ejus  datin, 
non  solum  alias  aves  arcebat,  sed  el  imuianem  lupum 
a  sancto  corpore  repulil.  Quod  cum  nuntiaium  Da- 
ciano  esset,  jussit  eum  insutum  culeo,  in  profundum 
maris  cum  gravissimo  saxi  pondere  immergi ;  sed 
prius  virtute  Dei  super  undas  natans  ad  littus  dela- 
lus ,  ct  arenis  condilus  est,  quam  remiges  portum 
laogere  potuissent.  Inde  cum  se  sanctus  martyr  cni- 
dam  fideli  anui  Jonicae  revelasset ,  cessante  persecn- 
tiouis  rabie,  a  Cbristianis  reverenter  sublatus,  ei  in. 
ba3ilica  conditus  esi.  In  Galliis  civitate  Ebreduno, 
8anclorum  manyrum,  Viucentii,  Orontii  et  Victoria. 
Romae  ad  Aquas  Salinas  natale  sancti  AnasUsii  mo- 
nachi,  el  martyris  de  Persida,  qtii  posl  plurima  tor- 


ustulatus,  arviiue  guliis,  et  crepitanle  sale  pcrfusus  B  menia  carceris,  verberum  el  vinculorum,  qujae  io 


esl ;  posi  haec  iu  teterrimum  carcerem  trusus,  diva- 
rcaiis  in  nervo  crurjbus,  super  acutissima  lcstarum 
fragmenU  projectus  est;  ubi  nocte  lux  ingens  appa- 
ruit,  ei  virtuie  Dei  solutus  martyr  inter  angelos,  a 
quibus  visitari  meruit,  bymnum  canebat,  iu  ul  ipse 
cqstos  crederet.  Mane  auiem  facto,  cum  jussisset 
eum  Dacjaqus  in  leclo  mollissimo  reclinari,  ut  ali- 
quantulura  recreatus  acrius  denuo  torqueretur,  in- 
fatigabilem  spirilum  Chrisio  reddidit.  Tunc  Dacianus 


Cacsarea  Palaestin»  perpessus  fuerat,  a  Persis  postre- 
mo  in  Perside  multa  poena  affectus,  aique  ad  ulli- 
mum  decollatus  esl  a  rege  eorum  Chosroe,  cum  aliis 
septuaginU.  Beliquiae  corporis  ejus  prius  llierotoly- 
mis  ad  monastcrium  suum,  deinde  Romam  delata», 
venerantur  in  monasterio  beati  Pauli  apostoli,  quod 
dicltur  ad  Aquas  Salinas ;  et  sancti  Vincentii  presby- 
teri  et  mairiyris. 
B.  X  Kalend.  Fbbr.  —  Roms  saricta  Emeren- 
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sionis  suae  gloriam  acceperunt  sub  42mi!iano  pras- 
leclo,  tempore  Valeriani  et  Galieni  imperatorum. 

L.,  Et  in  Valeria  civitaie  S.  *  Valerii  episcopi  et 
ittartyris.  C,  AlibiFelicis,  Frucluosi,  Ceciliani,  Mar- 
tialis, 

2*.  —  XI  Kal.  In  llispania  b  Vincenlii  diaconi  et 
jnartyris.  Ad  Aquas  Salvias  S.  c  AnasUsii  monachl 
et  martyris  de  Persida  :  qui  post  plurima  tormenU 
tarceris ,  verberum  et  vipculorum ,  quae  in  Caesarea 
Palestin»  perpessus  fuerat  a  Persis;  postremum  in 
Perside  multa  pqena  affectus ,  atque  ad  ultimum  de- 
collatus  esi  a  rege  eorum  Chosroe. 

Florus  in  A.  T.  L.,  In  Valentia  civiute  Hispaniae, 
passio  S.  Vincentii  diaconi  sub  Daciano  prsside. 
Ilunc  enim  praeses  primo  equuleo  suspendi  jussil  et 
Yehemeuter  torqueri.  Unde  deposilus  lorquetur,  lun- 
ditur,  flagellatur,  exuritur,  el  distentis  meinbris  cre* 


scebat  corpus  ad  poenam  :  sed  spiritus,  qui  Christum 
Dominum  fatebatur,  in  victoria  permanebat.  Hacte- 
nus  Atrebatense  et  binc  ad  Anastasium  trausit :  a!ia 
duo  Mss.  elogium  prosequuniur  his  verbis :  f  Impri- 
r  muntur  ardentes  pectori  laminae,  et  liquefactus  inter 
ipsas  eandentis  ferri  acies  liquor  guitis  flamma  stri- 
dente  respergitur.  Vulnera  vulneribus  imprimuntur, 
et  supra  tormenta  desxviunt.  Sales  ignibus  sparsi 
crepitantibus  minutiis  per  membra  dissiliunt:  et  jam 
non  ad  artus  tantum ,  sed  ad  ipsa  viscera  suppiicio- 
rum  tela  jaciuntur,  nulla  jam  corporis  parte  integra 
remanente.  Sed  postmodum  clausus  carcere  et  super 
congeriem  tesurum  fragmiuum  missus  jacere,  ibon 
multo  post  tantis  affectus  poenis,  invictus  flde,  defe- 
ciicorpore.» 

T,  Eodem  die  natnle  d  Victoris  ei  Orontii. 

23,  —  X   Kal.  Romrc  nataiis  S.  Emerenlian» 
SMITH  NOTiE. 
•  Valerii.  Hic  fuit  episcopus  Caesaraugustae  civita-  D  rizim,  el  Cresaream  Patostintt ,  ubi  in  carcerera  da- 


|is,  qui  una  cum  S.  Vinceniio  diacono  Valenliam  us- 
que,  jubeme  Daciano  pneside ,  perductus  est,  et  inde 
in  exsilium  missus  est.  Hic  uon  Valeria; ,  sed  Valen- 
tiae  passus  est.  Hieronymos,  Ado,  Hrabanus ,  Noike- 
rus ,  et  tiaeda  Vulgalus  postridie  eum  passum  scri- 
buni. 

b  Yincentii.  Hic  cum  S.  Valerio  passns  esl  sub  im- 
perio  Diocletiani.  Qui  de  eo  vult  plura  iegere,  Dol- 
fandum  petaL 

c  Anasiatii.  Hic  cum  exercitu  Sais  principis  Per- 
sarum  ad  obsidionem  Cbalcedonis  venit;  Mde  in 
Orienlem  rediit;  ab  esercitu  recessit;  Hierapoli 
primum,  mox  Hierosolymx  aurifabro  cobabiuvit; 
Cliristi  lidem  complexos ,  imo  et  monasticam  vium 
Jndictione  vui,  Heraciii  anno  x,  ChrUti  620,  perse- 
veravit  in  inonasierio  aunis  septem,  dein  ad  marty- 
riuni  accensus  discessit  e  monasterio  Diospolim,  Ga- 


tus  anuo  Chr.  b27,  et  Heraclii  17,  celebravit  Sepie 
bri  mense  festivitalem  exaltat.K  sub  Conauntino 
Magno  Dominicae  crucis ;  abduclus  denique  in  Per- 
sidem  martyrio  coronatus  est  an.  Chr.  728,  Heraclti 
decimo  ociavo.  Bolland.  Cum  70  aliis  funiculo  sonV 
catus  est,  postea  caput  ei  soli  pr»cisum  est.  Reliquiaj 
corporis  ejus  primo  Hierosolymis  ad  monasleriirai 
suum,  deinde  Roiuam  delatai  veneranlur  in  monaste- 
rio  B.  Pauii  apostnli,  quod  dicitnrad  Aqnas  Salvias* 
Ado,  Notker,  Baeda  Vulgat.  ln  Menoiogio  a  Cauiajo 
edito  xv  Jan.  S.  AnasUsius  celebratur. 

4  Victorii.  Usuardus,  Notkerus,  Baeda  Valgalns, 
et  Romanum  Martyrol.  Baronii  hoc  tnodo  de  bis 
sanctis  scribunt  :  Ebreduni  in  Gallia  SS.  martyrum 
Vintentii,  Orontii  et  Victorii,  qui  in  persecutione  Dh- 
cletani  martyrio  coronati  $unt.  Revera  unten  Ebre- 
duni  nou  passi  suut,  sed  Cerundx  tn  Hispauia,  sub 
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tiaoa  virgiois  el  martyris,  qoae  erat  collactanea  A  Dei  a   frairibns,  injundum  ofncium   praedicationis 
sanctse  Agnetis,  et  dum  oraret  ad  sepulcrum  ejus,  ut 


eam  a  gentilium  besiooe  dcfenderet,  lapidata  est  ab 
eis.  Et  in  Mauritania,  civitate  Neocasareae,  natale 
sartcti  Severiani,  et  Aquilje  usoris  ejus,  ignibus  com- 
bustorum ;  in  Philippis  beati  Parmen»  diaconi,  qui 
uuus  fuit  de  septem  diaconibus.  Qui  traditus  grati» 


virginis  Christi  et  mariyris  quae  erat  coilactanea  S. 
Agnetis,  et  dum  oraret  ad  sepulcrum  S.  Agnetis,  acsi- 
inul  oramesa  gentilium  laesione  defenderei,  lapidata 
est  ab  eis. 

A.,  Et  Passio  *  Parmena»  diaconi,  et b  Macarii.  C, 
Eodem  die  S.  S«viiiac  virginis.  T.  L.,  Eodem  die  ua- 
talis  S.  Macarii  martyris. 


plena  fide  consummavit,  mai  lyrii  gloriam  adeptus, 
Philippis  quievil. 

C.  IX  Kaaend.  Febr.  —  Apud  Epliesum  uatabi 
snncli  Tunothei  discipuli  beati  Pauli,  qui  apud  Eplie- 
sum  a  bealo  apostolo  episcopus  ordinatus ,  post 
multos  pro  Christo  agones  dormivit;  cujus  corpus 
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lore :  quem  imperator  per  manum  Yictorini  ducis 
validis  catenis  ligari  jussit,  et  per  civitateoi  tralii. 
Post  haecB  .bilam  in  equuleo  suspendi,  et  puerot  pra> 
cepit  veiberari :  quorum  primus  duodecim  annorum, 
secundus  novero,  tertius  septero  fuerat.  Deiode  pa- 
riter  in  fide  et  virtote  perseverantes ,  imperator  eot 
gladioferire  jussit.  Eodem  die  Trecas  passioS. f  Sa- 
viniani  mariyris.  Et  depositio  S.  Sabioa  [  T.f  Sar 


24.  —  IX  Kal.  Natale  S.  «Timothei  aposloli.  El  in  ^ 

Antiochia  S.  «  Babyll*  et  irium  amtai,  Urbani,  ™  1^^^^ 

Prilidiani  et  Epolonii.  EademdieS.  «Sabinx  virgiins.  .  „  .                 .   „  «.      .  ,     , 

fl~  io  A.  T.  L.,  In  AnUocbi,  oauio  S.  BabU»  J^Jji S^lffiSKttftS 

episcopi,  et  trium  parvulorum ,  Urbani ,  Panhdaiii  c|evaij0  corporis  S.  «  Autberti  Cameraceosis  epi- 

[A.,  Priiidani]  et  Epolonii  sub  Numeriano  iinpera-  scopi. 

SMITU  NOT^). 


Ruffino  praside,  et  postea  ab  Hactore  quodam  Ebre- 
dunum  plaustro  avecli.  Hi  omnes  decollati  sunt. 

•  Parmenm.  Philipp>$  in  Macedonia,  qui  fuit  unus 
de  septem  primit  diaconit.  Hic  traditut  yratias  Dei  ♦  in- 
junctum  sibi  a  fralribus  oficium  prmdicationis  plena 
fide  consummans,  sub  Trajano  maityrii  gloriam  est 
adeptus.  Baronti  Martyrol.  Baronius  in  Nota».  ad 
Martyrol.  ait  xi  Martii  ac  iterum  iu  Maii  a  Graecis 
bonc  celebrari,  ut  apparet  ex  eorum  Menologio.  Neu- 
tro  die  ejus  menlio  habclur  in  Menologio  quod  Canisius 
ediditautMemeis.  Sed  in  utrisque  n  Maii,  iterumque 
inMaiia?isxiiMaii,inMenolngiovi  Maii ;  etiam  rnrsns 
xxvm  Julii  in  eodem  Menologio  ejus  Nalalisinveniiur. 

b  Macorii.  Hrabanus  babet :  ln  eodem  die  Pattio 
celebratur  SS.  mariyrum,  Macharii  et  Eugenii,  qui  sub 
Juliano  judice  mulla  lormenta  pasti  sunt,  hoc  est$  cra* 
ticulam  incendv,  in  qua  pix  ataue  oleum  tuperfusa  sunt9 
sed  non  eot  ianis  lcesit ;  deinde  vipens  terpentibus  tra- 
diti  sunt,  sednullo  modo  ab  illis  sunl  lceti ;  postea  dra- 
conem  ingentem  oraiionibus  exstinxerunt,  ad  extrenmm 
vero  martyrio  coronati  sunt.  Celebratur  horum  me- 
raoria  in  Baron.  Martyrol.  xx  Decemb. 

«  Timothei.  Cuin  idololatriaediem  quemdam  festum, 
quod  xaroqwytov  appellabant,  Ephesi  pattio  ritu  agi- 
tarent  fidei  hostes,  idola  manu  gestaitles,  et  larvis 
quibusdam  iuduti ,  et  in  his  decantantes ,  atque  in 
viros  feminasque  latronum  more  irruentes,  B.  Ti- 
motneus  tale  fecinus  intucri  non  sustinens,  stultitiam 
eorum  arguebat.  Quem  ideo  Impii  fustibus  contusum 
e  medio  sustulerunt,  imperium  adtninistrante  Nerva, 
ul  ait  Polycraies,  ejtis  Yitae  scriptor  antiquissimus. 
Graeci  et  nounuili  Latinorum  de  eo  agunt  xxn  Janua- 
rii,  quo  interemptus  es'.  Cujus  corpus  cmn  reliquiis 
B.  Andrese  et  Lucae  vicesimo  Constantii  anno  Lon- 
stantinopolim  translatum  est.  No.kerus,  Baeda  Vulg. 

a  Babillce.  Cusebius  et  in  Ecclesiaslica  llistoria 
el  in  Chronico,  Hieronymus  quoque  in  lib.  de  Scri- 
p  lor.  Eccles.,  cap.  54,  scribunt  S.  Babylam  sub  Decio 
p  ost  confessiouem  in  carcere  vitain  hanc  cum  im- 
tn  ortaliiate  commulasse.  Scriptores  tamen  ejus  Acio- 
rom  aliique  eum  sub  Nuroeriano  passuin  aflirmant, 
ii  cc  eum  in  carcere  defunctum,  scd  post  varia  tor- 
menta  cum  tribus  pueris  decollatum.  His  ila  cousti- 
lutis,  nou  immerito  quidam  cogitaverunt  duos  fuisse 
Biibylas  episcopos.  Sozomenus  in  Hisi.  Eccl.,  v,  18, 
prodii  Gallum  fratrem  Juiiaui  transtulisse  in  Daph- 
iieo  suburbium  Autiochia;,  ubi  delubrum  erat  Apol- 


linis,  loculum  Babylne  martyris ;  ex  quo  quidem 
tempore  dicitur  dxuionium  nuitum  oraculum ,  ubi 
consneverat ,  edidisse.  Quo  audito ,  Julianus  jossit 
sacrura  corpus  inde  efferri ;  itaque  Christiani  cum 
psalmodia  id  in  urbem  Antiochiam  iteruratrausferuot. 
•  Sabinte.  Soror  ha3C  fuit  S.  Sabiniani ,  parentt* 
bus  nata  infi.lelibus  :  cum  autem  frater  ejus  ab  an- 
gelo  instructus  a  domo  paterna  profugerit,  pre  desi- 

C  derio  ejus  afQicta  frustra  idolis  suis  immoUvit ;  ao- 
gelica  vero  visiooe  admonita  et  ipsa  patriain  fugit 
cum  unica  ancilla  Maximiniola  fralrem  quaerens ; 
eumqne  diu  esset  peregrinata  Romaui  tandem  venit, 
ubi  baptixata  esta  papa  Eusebio:  deinde  iterom  ak 
angelo  monita  ut  ad  fratrem  profisciscator  Raveo« 
nam  petit ;  cumque  Trecensis  civitatis  in  conspectum 
venisset,  ex  Lucerio  quodam  inteliigit  mortem  et 
sepuicrum  fratris.  Quo  cogn»to,  mortem  etlpsa« 
Domino  precata  ,  pium  spiritum  emisit  aonos  oaU 
48,  die  iv  Kal.  Februarii.  Acta  ejus  apud  Bollaod. 
xx  Jan.  Quo  die  in  quibusdam  martyrologiis  et  baec 
et  frater  ejus  colitur.  Noster  tamen  auctor,  et  alii  eos 
hodie  colunt.  Colitur  etiam  apud  quosdam  xx  Auf . 
et  v  Sept. 

'  Saviniani.  Qui  et  Sabinianos  et  Sabiaoos  et  Fa- 
bianos  et  Savinus  dictus,  e  patria  disceasit,  veoieos- 
que  in  ditionem  Trecassenam  muitos  convertit  mi-r 
raculo  virgse  floresceniis.  Quamobrem  ab  Aureliaoo 

0  imperatore  in  carcerem  mittilur,  ubi  4K  milites,  qui 
jussi  sunt  eum  custoJire,  ab  eo  couversi  suut,  et  ob 
fidem  decollati.  S.  Sabinianus  ipse  caeditur,  cassido 
ignita  torquetur,  in  iguito  scamuo  collocator,  vi  di- 
vina  e  carcere  eripitur,  repertus  denique  capite  pie- 
ctitur  ix  Kal.  Febr.  Non  tantum  xxix  Febr.,  aed 
etiam  viii  Jun.  clitur,  ut  vult  Saussaius. 

s  Autberti.  Hic  refulsit  lemporibus  Dagoberti  in- 
clyti  Francorum  regis,  sub  quo  Hannonia  in  fide 
Christi  coepit  fiorere.  Habuit  eniin  in  ea  discipulos, 
LandeliiiumabbatemCrispinii,  Vincentium  Madelpa- 
rium  comliem,  et  conjugem  ejus  Waldetrudem.  His 
adjunxeruot  se  mulli  praedicatores  ex  Scotia  et  Gal* 
Ba,  et  ex  ipsa  Graecia  sanctissimus  Gisleoos.  Per 
quos  Hannonia  fidei  initiis  est  imbuta.  Sepultos  esl 
Cameraci  extra  muros  in  S.  Pelri  ecclesia,  quse  am- 
pliatis  mcenibus  nunc  est  iulra  muros,  Saneti  Aut- 
berti  abbatia.  Natalem  habet  Idtbus  Decembns.  Mo- 
laous  iu  Indicuio  SS.  Belgii. 
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cuui  rcliquiis  beali  Andrene  et  Lnae  vicesimo  Con-  A  civitale  natale  sanctorum  roartyrum,  Martioni,  Mu- 

slantii  anno  Co.istantinopolim  translatum  e>l.  Apud  sonii,  Eugenii,M»telli,qui  igni  traditi  snnt,  et  reliqiibe 

Antiocbiam  saucti  Babylae  episcopi,  qui  persecutioue  eorum  in  Axium  fluvium  disperae.  Et  naftle  trium 

Pecii,  postcaquam  fiequenter  passionibus  suis   el  parvuloruin,  Urbani,  Prilidani  et  Eupoloni. 

cruciatibus  gIorilica\erat  Dominum,  gloriosae  vitac  D.  VIII  Kalend.  Febu.  —  Conversiosancti  Pauli. 

Jinem  sortitus  esl  in  vinculis,  de  quo  in  decimo  Ec-  Eodem  die  sancti  Ananiae  apud  Damascum,  qni  bea- 

clesiaslicse  laistoriae  libro  grande  narratur  miiacu-  tum  Paulum  baptizavit.  Apud  Gabilonetii  tivitatem 

;  lum.  Nain  cum  Julianus  imperalor  ad  idolorum  cul-  sancti  Severiani  episcopi ,  mirandae  sanctkaiis  et 

tum  conversus,  quodam  tempore  Daphuis  io  stiburbio  doctrin.*e  viri  :  ilem  natale  Praejecli  Arvernensis  epi- 

Autiocftise  juita  fontem  Casialium  litaret  Apollini,  scopi,  et  natale  sancti  Gregorii  tbeologi. 

«t  nidla  ei  bis  qu:e  quaerebal,  responsa  suscij.eret,  E.  VU  Kalend.  Febil  —  Natale  sancti  Polycarpi 

causssque  silentii  percontaretur  a  sacerdotibus,  re-  beali  Joannis  apostoli  discipuli,  qut  ab  eo  Smyrnae 

jpenderunt  daemones,  Babylaj  martyris  sepulcrum  cplscopus  ordiiiatus,  lotius  Asiae  princeps  fuit ;  et 

prope  as^istere,  et  ideo  responsa  non  rcddi.  Tunc  post  dira  tormema  ad  ullimum  posilus  in  medio  ro- 

ille  venire  Galilajos  (lioc  euim  uomine  nostros  ap-  go,  mucrone  perfossus,  tam  largus  profusus  est  san- 

pellare  solitos  eral)  et  auferre  sepulcrum  martyris  B  guis,  ut  ignem  exstingueret.  Passi  sunt  cum  eo  et 

jubet.  Mox  igilur  Christiani  convenientes  mag.ia  ex-  alit  duodecim  ex  Philadelphia  venientes.  Tunc  etiam 

sultalione  succincti,  suslulere  arcam  martyris,  et  Germanicus,  athleta  Christi  insiguis,  glorioso  marty- 

psallentes  in  auribus  profani  principis,  per  sex  mil-  rii  agone  translatus  est ;  nam  cum  a  judice  damnatus 

lia  passuum  summis  vocibus  et  cum  exsultatione  di-  fuissel  ad  beslias,  ultro  sibi  praeparatam   bestiam 

cebant :  Confundantur  omnes  qui  adorant  sculptilia,  provccavit,  despicicns  temporalem  morlero,  et  co* 

et  qui  gloriantur  in  simulacris  suis.  Et  Ncocaesarea  ronam  vitae  a  lernae  veloci  Ane  adipisci  dcsideraas* 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

25.  —  VIII  Kal.  S,  *  Gregorii  thcologi  et  natale  adhaesit :  quod  ille  cognoscens,  iterum  se  111  locello 

8.  b  Projecti,  collocavii,  taliterqiie  passionis  suae  terminum  fecit, 

Florus  in  A.  et  T.,  ln  civihte  Mileto  passio S.*Tyr-  In  iitdem  Mtt.  et  simul  in  L.%  Eodero  die  in  pago  Ar- 

si ,  qui  passus  est  sub  Cumbricio ,  Sylvano ,  et  vernico  natalis  Projecti  cpiscopi  el  martyris  :  qui 

Plaudo,  proconsulibus  in  civitate  Caesarea.  Hic  enim  more  prophetico  clectus  ab  utero,  purpurantem  slo- 

prlmum  jussus  est  catenis  ad  poenam    extendi,  ut  lam  servavit  in  triumpbo. 

dissiparentnr  membra  ejus.  Sed  calenis  disroptis,  C.  A.  T.  L.,  Conversio  S.  Pauli  apostoli. 

vas  quoddam  jussum  est  impleri  aqua,  in  quod  26.  —  VII  Kal.  Natale  S.  d  Polycarpi,  episcopi 
martyr  deorsum  suspensus  capiteque  mersus  flagel-  G  Sinyrnae  :  qui  sub  Marco  Antonino  et  Lucio  Aurelio 

Jaretur.  Vase  autem  virtute  Domini  dissipato,  bis  Commodo,  sedenlc  Smyrnae  proconsule,  ronjorante 

in  carcere  recluditur  et  ad  a.idientiam  reservatur  :  [conjur^ante]  in  cum  omni  populo ,  igni  traditos 

postmodum  vero  resticulis  flagellatus,  be*tiis  tra-  est. 

dilur.  Unde  illsesus  exiens,  jussus  est  fieri  locellus,  Florus  addit  in  Mss.  A.T.L.,  Cum  csset  octoginta 

in  quo  mis*us  medius  secaretur.  Sed  illis  deficien-  sex  annorum.  L.,  Scriptum  in  llisloria  Ecclesisstica* 

tibus,  qui  eum  secare  debuerat,  cum  B.  Tyrsus  de  T.,  Cum  ergo  eum  catenis  ligare  vellent,  consuetu- 

lecello  exiret,  divino  nutu  calcaneus  ejus  locello  dwem  legemquc  servantes  :  Permittite  mc  sie,  in* 

SMITII  NOTiE, 

•  Gregorti.  Ariansi  S.  Gregortns  natos  est,  sum-  $ium  patrieii ,  quem  ob  injustiiias  Arvernensi  Eccietim 

mvs  amicits  fuit  Basilii  Magni,  Sasimorum  primum,  illatas  UHdricus  Francorum  rex  peremerat,  martyria 

deinde  Nazianzi,  detuque  Constantinopoleos  episco-  coronatus  etl.  Et  Amarini  viri  Dei,  qui  cum  pretfato 
pus  facius  est.  Constantinopolitaita  synodo  consli    D  Projecto  epitcopo  a  proceribus  dictc  urbis  Arverncn- 

luenie  Nectarium  Auguslae  urbis  episcopum,  Eccle-  tit  trucidatus  ett. 

siae  regimen  ultro  deposuiL  Cum  autem  precibus  «  TyrsL  s.  Thyrsus  passus  est  lempore  Decii  Im- 

obuixe  rogaretur,  ut  patriae  antistes  e$se  vellct,  FratoFis.  Ado,  B^da  Vuig.,Notker.Colitur  uua  cum 

adduci  non  potuil  ut  episcopatum  acciperet,  verum  ss.  Leilcio  el  Callinico  xvin  el  xxvt.i  Jan.  a  Latinis, 

fcolaliumquemdamsibiamteiim.NazjanziepisOopiim  ef  a  CraBCls  xl?  oeceinb.  S.  Thyrsus  vero  seorsim 

conslitmt.  Ipse  vero  Arianzi  vitam  monacbi  exercuit,  memoratur  Jan.  xxv. 

donec  ad  nonaginta  annos,  et  ultra  aetate  pervectus,  .   .,  ,           '       *  . .    ,                     ...... 

Tneodosio  decimum  tertium  imperii  aonum  agenlet  *  Polycarpt.  t  Fu.t  hic  Joanms  apostoh  discipoliis 

vium  cum  morte  commulavit.  Vide  Vitam   ejns  a  «*beo  Smyra»  cp.scpus  ord.narus;  toiius  Asi» 

Gregorio  presbytero  scriptam,  ct  Uieronymmn  de  P™«*J»  f»»1-  "'?  ProPler  qwasdam  super  dw  Pascli» 

ftcript.  Eccl.  el  Suidam.  De  lioc  ix   Maii  B.pda,  qu*suones  sub  tmperatore  Anlonino  P10   Ecclesiaui 

Usutrdim,  Ado  ac  denique  cateri  Lstinoruin,  Graeci  ln  urbe  re«entle  A,l,ce,°  «,?,II1I:||I,  .venl1*  ,,bl  pl«"«°» 

sutem  in  Menologio  xiv  Kal.  Febr.,  qua  die  exalta-  credeiit.uin  Marc.onis  et  ValHntini  persuasione  de- 

tionem  corporis  Gregorii  Tbeologi  eelebnuil ;  rursus  ^P!08  reduxitad  fldein.  Postea vero,  regnante  M.  An- 

autem  hoc  die,  seilicet  vui  Kal.  Febr.,  de  eodem  so-  *on,»°  el,  L-  A,,re,l,.>  Commodo  f  sedente  Smyrnm 

lemninrem  acu  .t  diem.  proconsule  ,    et  universo   popub»   in  amplinheatro 

»»  Pnjctfrlb.  Martyrologium  S.  Gudito  Bruxellis :  adver^us  enm  personanie,  igni  trad.tus  est.  >  HieriH 

Civitate  Arvemis  S.  Irojecli  episcopi  et  martijris,  qui  "V™*-  Proconsul  fuit  Tat.us  Quadralus. 
4  proc+ribus  sum  urbit  in  uitionem  Ifectons  Mas&ilien- 
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fcodem  die  natale  sancti  Thengenis  martyris,  et  alio-  A  dum  Dominica  nativtlate  gloriosuin  monasterii  virgi 


rura  sex.  Apud  Biluiica?  civitatein,  saucti  Sulpilii 
episcopi  el  confessoris. 

F.  VI  Kalend.  Febr.  —  Nalale  sancli  Joannis 
episeopi  Conslantinopolitani ,  cognometito  Chryso- 
storoi,  qui  verbo  alque  exemplo  plurimum  profuit 
Cbrisiianae  religioni.  Iiein  beali  Mauri  abbatis  mona- 
sterii  Bobacensis.  Et  apud  Betblecm  dormitio  beata? 
Paalae  matris  Eustachii  virginis  Chrisli.  Qua*  cum 
esset  e  nobilissimo  senatorum  genere ,  abrenunlians 
saeculo,  et  opibus  suis  in  pauperes  erogatis,  Cbristi 
consecuta  cst  pauperlatem,  ei  apud  praefalum  oppi- 


nalis  exstitit  maler.  Klujus  vitim  virtutibus  admi- 
randam  sanctus  llteronymus  scribens,  testatur  eam 
lotigo  coronatam  esse  martyrio.  Et  sanctorum  Doii, 
Juliani,  Vincentii  et  aliorum  xxvn. 

G.  V  Kalend.  Febr.  —  Nalale  sanciae  Agnetis 
secundo.  Et  in  civilate  Apollonia,  Leucii,  Tyrsi,  Ca- 
lenici  marlyrum,  qui  tempore  Decii  imperatoris  sub 
prssidibus  Cumbrilio,  Silvano  et  Baudo,  divcrsis 
tormenlorum  generihus  excruciati.  Primus  et  ulti- 
mus  abscissioue  capitis,  medius  ccelesti  voce  evo- 
catus,  spiritum  reddens  martyrium  consummaverunt, 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
quit :  qui  enim  mihi  dedit  velle,  largieiur  et  posse,  H      D.,  Naiale  B.  b  Joannls  cognomenlo  Chysoslomi 
atque  ipsum  toterabilein  faciet  violenti  ignis  ardo- 


rem.  Itaque  feiro  eum  nemo  vinxit :  sed  post  tergum 

iigatis  manibus,  ut  devoius  arie*,  passionis  limen 

mgressus  est :  illicque  oratioue  completa  subjiciunl 

ignem  :  sed  flamma  martyris  corpusculnm  nullo  vio- 

labat  amplexu.  Totus  ergo  in  igne  spleudidus  faclos, 

pro  fetore  mirabilem  ex  se  dcdit  odorem.  Jussum 

deinde  est  gladiuneulum  sancto  pectori  injicere  : 

qtio  facto,  ecce  suhito  fluente  sanguinis  copia,  de 

corpore  columba  processii,  ac  statim  cruore  sopitum 

cessit  incendium. 

T.,  Eodem  die  BelMeem  eivitate  transitus  S.*Pau- 
lae,  Deo  dicaU*. 

27,  —  VI  Kal.  Vacat  Bada. 


qui  verbis  atque  exemplo  plurimum  Chrisliame  pro- 
fuit  reiigioni.  V.  C,  In  Africa  Dativi  [V.f  Davitij  et 
Juliani,  Vincentia;,  Secnndi,  ;£mi!iani  ci  aliorum 
tringinta  quinque.  A.T.  L.,  In  Africa  passio  SS.  Se- 
cundi  ct  Fortunati.  Kt  nataie  S.  Processi.  Kt  S. 
Joannis  Chrysostomi.  In  L.  deot  Processus.  In  T. 
primo  loco  ponitur  Curysosiomus  :  sed  perperom  in 
fiurgundia. 

28.  —  V  Kal.  Natale  S.  •  Agnetis  virginis  de  na- 
tSvitale. 

Aliter  T.,Roma5  nativitas  S.  Agnetis  virginis. 
V.  C,  d  Perpetua;,  Juliani  et  aliorum  quadragitita 
quatuor.  A.,  In  Africa  natalis  Dativi  el  Juliani.  Eo*- 
detn  habet  L.,  sed  abs<iue  loc»  agouis.  T.,  Eodem 
die  natalis  Piibliani,  Quinlilii,  Fisti,  et  aliotuin. 
Dativi  et  Juliani.  Et  in  Burgundia  S.  •  Joannis  ab- 
batis. 


SMITII  NOT/fi. 

•  Paulcc.  Qna?  nohilissima  Romana,  Rogati  ei  Blae-  C  veiu$  huju$  dies  intcriptio;  idqueob 


silti»  lilin,  Toxotii  uxor,  qnatuor  cum  ediuissel  Qiias, 
Bbesillain,  Paulinum,  Eustochium  sive  Juliam,  et 
Ruffinam,  et  (ilium  Toxotiiim,  vidua  R0111&  vixit  an- 
nos  quinque;  imle  peragrata  Judaea  el  jEgypto  in 
Bethleem  rontedil;  ubi  quaiuor  instituit  monasteria, 
tmum  virorum,  tria  virginum,  et  viginli  annos  cuin 
vixisset,  ibidem  sepulta  est,  divi  Hieronymi  qui  Vi- 
tam  ejus  scnpsit  lestiinouio  cl.»ra.  Omne  vitaj  tem- 
ptis  iinplevit  annis  quiiiquagiina  sex,  mensibus  octo, 
diebus  viginti  et  uno.  Obtil  S.  Paula  tlnnorio  Au- 
gusto  Vi  el  Aristaeneto  coss.,  tertia  Sabbati ;  auniis 
liic  Christ.  fuil  404,  liltera  Dominicali  in  Januario  C. 
Nata  ergo  est  quiuto  Maii  an.  547,  imperantibus  in 
Italia  Cotistante,  iu  Oriente  Constantio.  Ifceda  Vu'g., 
Usuard.  e"t  Adn,  et  alii,  eain  in  diem  sequentem  re- 
ferunt. 

b  Joannis.  Hic  plures  dies  babet  variis  de  causis 
sui  nominis  venerallone  celebres.  Primus  est  eleclio- 


eam  camsam,  quo- 


niam  non  de  octava  prima  diei  agilur,  ut  Octava  di~ 
catur  :  ted  quce  die  octava  otteusa  est  calitus  visio, 
cclebratur.  liecolitur  enim  hac  die  memoriat  quando 
parentibus  ad  seputcrum  ejus  vigilanlibus,  choro  san- 
ctarum  viryinum  apparuit;  et  gtoriam  sempiternam 
sibi  a  Dco  targitam  leslata,  consolata  est  eos  :  prout 
contineni  ejus  res  gesia?  qua?  habentur  apud  S.  Am- 
brosium.  Baroiiius  in  Martyrol. 

d  Perpelum.  IIjpc  una  cum  Dativo,  Juliano,  Pu- 
bli  iiio,  Quintillo,  Festo  pridie  etiairf  coliiur. 

•  Joanms.  Qui  abbas  fuit  monaslerii  Keomaeiisis 
in  Lingnnensi  dioccesi,  inlra  jurisdiciionem  Torno- 
dori,  quodoppidum  estGallia?  Celticae  In  Bnrgundix 
et  Briac  conlinio.  Ortus  est  sub  territorto  Lingonicae 
urbis;  uobilibus  pareulibus  procreatus,  patre  liila- 
rio,  maire  Quieta.  Annos  circiier  viginti  naius  in 
remota  parte  villai  cellam  condidit  et  Deo  vacavit ; 
reinotiorem  tainen  secessunt  <m*reiis  in  loco  de- 


nis  ad  episcopaium  xvDecemb.  ila  Mena3aGra?corum.  ry  serto  Reomai  inonaslerium  construxii.  lu  monachog, 

"^ A"'   — '    — : D'^K-     "•   — -j:*      doininiuni  deponens  hmuililatis  causa  in   insulam, 

Lerinensein  ialeudi  studio  secessit :  isiic  lainen  agni- 
lu*  ad  suos  revocatur.  Obiit  tandem  circiter  140  an- 
tiorum.  ifclatem  S.  Joanuis  ita  expre^sit  auctor  ejus 
vi lx' :  A  tempore  Yalenliniani  Ceesaris  aUfue  Marciani 
imperaloris,  aui  posl  Theodosium  juniorem  monarchi» 
dijjnitatem  obtinuitf  usque  ad  lempora  Justiniani  Au- 
yusli  permansit.  Quo  etium  tempore  Franci  cum  Chlo- 
doveo  regef  postposita  republica,  tnitiiari  manu  ter- 
minos  Romanorum  irrumpentesf  Galliam  tnvascre. 
Sicque  usque  in  lempora  fheodorici  regis,  qui  /Uiu4 
cxsiitit  prwfati  Clodovan,  et  filii  ejus  Theodeberti  per* 
duravit.  Ex  his  coulicuur  nou  anle  auii<Jiir425,  quq 
Valeiiiiiiianiis  lll  suscepit  imperium ,  naium  esse 
S.  Joanuem,  nec  post  548,  qno  vita  fuuctus  Theode- 
behus,  mortuum.  Et  forsan  mortuus  est  an.  5io, 
adjectis  scilicet  120  an.  ad  an.  425. 


Secuudus  est  consecrationis  xxvi  Febr.,  ut  tradit 
Georgius  Alexandrinus  in  ejus  Vitii.  Iu  Florario  M«. 
v  Maii :  Consiantinopoli  depositio  ab  episcopatu  B. 
Joannis  episcopi.  Deinde  xix  Martii  exsilium  primum 
ejus  notalur.  Metaphrasles  ipMiis  revocationi  assi- 

fuat  xui  Novembris.  Juxta  Florarium  Ms.  ejus  exsi- 
ium  secundum  incidit  in  xx  Jan.  Obiit  secundmn 
Mena?a  xiv  Septembris.  Celeberrinms  oinnium  dies 
est  xxvn  Jauuarii,  quo  sacruin  ejus  corpus  Constau- 
tinopoliui  relatum  e>l  in  lempluin  SS.  Apostoloruin, 
tempore  Procli  palriarchas  el  Theodosii  minoris; 
Graeci  in  Menoiogio.  Postridie  sive  xxviu  Januarii 
sacne  haa  reliquia3  narrantur  a  Theodoro  Lectore, 
iib.  ii  Coilect.,  iu  flne,  depositaj  ad  SS.  apostolos  : 
peracta  scilicet  pridie  solemni  revectione.  Denique  a 
Grxcis  in  Meuaei*  colitur  iterum  cum  SS.  Basiho  et 
Gregorio  Nazianzeno  xxx  Jau. 
«  Agnetis.  De  bac  vide  eiiatn  xx4  Januarii :  Est  haic 
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el  in  Cbrislo  quievcriinl.  Apud  Aiexandriam  B.  Cy-  A  charitaiem  Eccleshe  rediii,   pro  qna,   el   in   quaf 

ril  i  episcopi,  qui  catholicae  Gdei  praclarissiinus  ei-  postea  illustre  martyrium  coiisuminavit.  Hierosoly- 

stitit  propugnator.    Et  in  monasterio   Leomanensi  mis  bealissiini  Matthia»  episcopi,  de  quo  ntira  et 

Joannis  presbyteri,  viri  Dei.  flde  plena  gesU  narrantur,  qui  nmlia  pro  Cbristo 

A.  IV  Kalend.  Febr.  —  Romae  natale  Papi*  et  perpessus,  ultimo  in  pace  vitom  linivit,  qui  octavus 
Mauri,  militum,  tempore  Diocletiani,  qui  videntes  posl  Jacobuin  rexit  Ecclesiam.  llem  beati  Atexan- 
constautiam  Saturnini  et  Sisinii  martyrum,  conversi  dri.  Hic  Deeiana  persecutione  pro  confe  sioue  lidei 
sunt  ad  fidem,  statimque  jussum  est  a  Laodicio  ur-  judiciis  sistitur,  et  vinculis  carceris  traditur.  Qui  cutn 
bis  praefecto,  ul  os  eorum,  qui  Christum  confite-  longaevae  aetalis  veueranda  canitie  prxftilgerei,  posl- 
bnniur,  cum  lapidibus  contunderentur,  et  retrude-  quam  frequenter  passionibus  suis  glorificaverat  Do- 
renliir  in  carcerem,  ubi  baptizati  sunt  a  beato  papa  roinum,  cum  de  vinculis  ad  tribunalia,  el  a  tribuna- 
Marcello,  quos  post  dies  duodecim  educlos  jussit  libus  revocaretur  ad  vincula,  inter  ipsa  vicissim  sibi 
sterni  in  terran»,  et  fustibus  caedi;  deinde  levatos  de  succendentia  tormenta  bono  fine  quievit.  In  Aibodio 
lerra  plumbatis  caedi ,  donec  exspirarent.  Quorum  monaslerio  natale  Aldegunda?  virginis,  quaj  tempori- 
corpora  colligens  nocte  Joannes  presbyter,  sepelivit  bus  Dagoberti  regis  Francorum  ex  nobili  geoere 
v\a  Numeutana  ad  nymphas  beati  Petri,  ubi  baptiza-  B  progenita,  virginilatis  proposkum  el**gir,  in  qtio  et 
bat.  Scriptum  est  in  gestis  beati  papae  Marcelli :  Tre-  permansit,  saepiusqoe,  illi  angelica  visio  revelata 
veris  depositio  beati  Valerii  episcopi,  discipuli  san-  fuit,  exhorlans  eam,  ut  iu  proposito  permaneret, 
cti  Petri  apostoli.  novissime  vero  euin  magna  claritate  coeJestis  luminis 

B.  III  Kalend.  Febr.  —  Apud  Antioeliiam  pas-  ad  vttam  migravit. 

sio  saucti  Hippolyti,  qui  Novati  schismate  aliquantu-  C.  Prid.  Kalend.  Febr.  —  Apud  Alexandriam 

It.m  dcceptus,  operame  gratia  Chrisli  correctus,  ad  natale  sancti  Methrani  martyris,  quem  pagani  cor- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

29.  —  IV  Kal.  Romae  nalale  SS.  Papiae  et  Mauri  silio  S.  *  Aldegundis  virginis,  qnae  ex  prosapia  re- 

militum,  tempore  Diocletiani :  qui  videnies  constan-  gali  edita,  suasionem  matris  super  conjunciiooem 

tiam  Saturnini  et  S.sinnii  mariyrum,  conversi  suut  niariti  spernens,  Chrislum  sponsum  elegit ;  unde  et 

ad  fidem,  stalimque  jussum  esl  a  Laudicio  pracfecto,  ejus  alloculione,  et  saepe  angelica  meruit  perfrui. 

ul  os  sanctorum,  quo  Cliristum  confitebantur,  cum  D  ,  Antiochia  passio  S. b  Hippolyti ,  Hierosolymis 

lapidibus  contunderetur,  et  retruderentur  in  carcere :  S.  •  Maltliir,  episcopi.  V.  C,  In  Africa  Felicuni, 

.......       .    D  u       ii^  «  ^.      .*-     a    a  Philippi  et  alwrum.  Cf  Cenlum  viginti  triuin.  A.  T. 

iiliiliaptiiati8untaB.Marcello.Qtiospo8tdiesduode-  L.f  ln  Antiochia  passio  S.  Vpoliti.  In  Africa  natale 

cim  eductos  jussit  sterni  in  terram  et  fustibus  caedi ;  C  SS.  Cteri  [L.  Celeris],  Pelliaoi,  Philippiani,  et  alio- 

deinde  levatos  de  terra  plumbatis  caedi,  donec  exspi-  IU,n  ccntum  vigimi  triuiu. 

rarent.  Quomm  corpora  colligens  noctu  Joaones  31.  —  H  Kal.  Vacal  Bjeda. 

presbyter,  sepelivit  via  Nonieiilana,  ad  Nymphas  ©.,  Alexandria  <  Mytrani  martyris.  Trientin*  S. 

B.  Petrl,  ubi  baplizabat.  Scriplum  in  gestis  beaii  •  Vigilii  episcopi  et  martyris.  V.,  In  Alexandria  na- 

papae  Marcelli.  la,e  SS.  Abbaciri  et  Jo*nuis,  Cyriaci,  Tarsi,  Gale- 

50  —  III  Kai   Varat  ft»ri»  rici  el  alwrum  quindecim  sacerdotum.  A.  T.  L.,  la 

ou.      iii  iul.  Yacat  Kaeda.  Alexandria  SS.  Tyrsici,  Zoiici,  Ammonis.  In  Afrira 

Florus  in  A.  T.  L.,  Iu  Malbodio  monasterio  depo-  SS.  Vicloris  Publii.  L.,  et  Polycarpi.  Et «  depositio 

SMITH  NOTiE. 

*Alde9undis.  Qua  fuil  ex  regio  genere  orla,  pa-  qna>  ad  summnm  injuriam,  contum  >liam  el  blaspki- 

tre  Walberto,  maire  Bertilia  ;  soror  etiam  fuit  bealis-  miam  in  Christum  nihil  facereut  reliaui.  Ufauiemille 

*im»  Waldetrudis ;  et  fundavit  Malbodiiim  monasie-  minus  eis  est  obsecutus,  tolum  corpus  sanissime  fusii- 

riuin ,  quod  hodie  est  oppidum  llannonioe,  et  in  eo  bus  diverberarunt,  [aciem  arundine  acuta  cotucide- 

celebre  caiioiiicaruin  nobihiim  sive  Domiiiarum  Col-  rttnt,  ocutos  confoderunt,  interiora  quoque  $t  lalentia 

legium.H.x:cMolanusinindiculoSS.Belgii.  Sepuha  corVorislocalaniarunt%  atque  ad  ultimum  immanitati 

m  in  Cunissolra,  ubi  obiit :  post  haec,  a  rcgeinclyio  D  suce  qudsi  renuntiantes%  in.entim  tapidum  eum  obrue- 

Sigeberio,  vel  potiiis  Theodonco  Clodovei  II  filio,  runt.  Niceph.,  Callist.,  Hisi.  Eccl ,  v,  30. 

atque  B.  virgine  A'deirude  »hbaussa  ,  translatum  est  •  Vigilii.  Hic  ei»isc«.pus  Tridentinus  claruil  anno 

corpusejus  in  mumcipium  Malbodium,  ut  videreest  390,  qui  dum  reliquias  idololairia?  penilus  exstir- 

iii  ejus  Viia i  apud  Bolland.  Floruit  lempore  Dago-  pare  conarclur,  teste  Martvrologio  KomanoJun.  xxvi, 

beriiregistrancoruin.  a  feris  el  barbaris  hominfbus  lapidum  imbre  perciis- 

MPPOiyt*;  AP««  Antiocntam  patsxo  B.  Hippolyti  sus  pro  Christi  nmniue  martyriinn  implevit  suh  con- 

ninnjfrt*,  qu%  JSomttschtsmate  aliquantulnm  dece-  suUti  Stiliconis,  scilicet  amio  400,  vel  saltera  405. 

f    »111«,  oper^i<«  graha  Chrtstt  cotrectus,  ad  charitatem  Kxstal  quidem  hodie  ex   ejus  operibus  libellus  de 

i    Lcclestai  redttt,  pro  qua  ei  m  quapostea  itiustre  mar-  Martyrio  Sisinnii  el  sociorun  apud  Surium  ad  xxix 

ftfriiim   consummavu.    tkeda   Vulg.,  Ado,    Us.iard.,  Maii.  Imerim  noundum  esl  plures  hujus  el  sequen- 

mu\tk'~    u-        ,     •            .    .    .  mm     ..  lis  8aeculi  Vigilios  fuisse,  ac   noslmin  cum  Vigilio 

«  Majthiaf.  Uterotolumts  sancttssmt  Matthim  epi-  praesertim  Tapsensi,  qui  adversus  Emychem  scri- 

scoptf  de  quo  mtra  el  plena  fide  gesta  narrantnr,  qui  psit,  confnndi  solere,  Cavei  Hist.  liller.  Usuardus 

tnulta  pro  Lmrtsto  perpessus,  uitimo  in  pace  vitam  fini-  autem  et  Baronii  Marlyrol.  etim  celebrant  xxvi  Jnnii. 

ut.Hic  oaavus  pottJacobum  resit  Ecctesiam.  Buda  <  Depositio.  Polius  translatio,  diesenim  transitus 

d  ii .    °-  eliC/.                 .        ,m  recolitur  trigesimo  Martii.  Veronus  fuit  fraier  S.  Ve- 

Nitram.  Diclus  est  ettam  Metras,  quem  bellnat  ronae  ;  sepultus  est  in  Lembeca,  quondam  oppido  in 

u.w  Vectana  crudeltsstme  raptum  ca  diccrc  cogebant,  conlinio  Hannoniae  et  Brabauliai.  Sed  corpus  inde  ad 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
rcpium  jubenl  impia  verba  proferre.  Quod  illo  re-  A  supereral  spiritns  lapidibns  ejecerunt.  Ilem  Salur- 
cusanie,  omne  corpus  ejus  fustibus  colliseruni,  vnl-      niui,  Thyrsl  el  Vicioris,  et  apud  Tridentinain  urbem, 
liimque  et  oculos  acuiis  calamis  tercbraiites,  esira      beati  Vigilii  episcopi  el  mariyris ;  et  naiale  sanclo- 
urbem  cum  cruciatibus  expulerunl,  ibique  quod  in  eo      rum,  Rarsi,  Zolici,  Amraouini,  et  Publii. 
,  EDITIO  BOLLANDIANA. 

S.  Veroni  confessoris.  A.T.,  Et  Passio  SS.  Callinici      Tarsacii,  Zodici,  Cyriaci,  Tyrsi,  Galeni,  el  aliorura 
et  aliorum  quindeciin  sacerdolum.  C9  In  Alexamlria      Et  •  Cyn  et  Joannis. 

SMITH  NOTjE. 
tntiorem  locum  est  translalum,  ad  montes  videlicet      Arabiam  venit.  Persecutione  aiitein  in«ravescenle9 
Hannonis.  Molanus  iu  indiculo  SS.  Belgii.  item  in       bi  socii  individni  Alhanasiaiii  et  ires  filias,  scilicet 
ejus  addit.  ad  Usuardum  xxxi  Jan.  ln  Gastriloco,      Theodosiaui,  Theoctisten,  et  Eiidoxiam  caplivas  pro 
translatio  S.  Veroni  confessoris.  veritale   ul  conlirmenl,  Canopum ,  ubi    custodit» 

a  Cirt.  Hic  natione  Alexandrinus  medicam  arlem  sunt,  petunt;  et  ad  prftsidem  Syrianum  delati,  dire 
exeoluit,  Joannes  aiucm  Edestenus  militias  operam  torqueutur,  spectantibiis  virgimbus,  qtce  el  ipsa* 
dedit.  Cyrus,  cnm  Ecclesia  Diocletiani  persecuiione  ciim  mntre,  piius  cruciala»,  ohtrunrautiir  :  deinde 
vexata  eit,  iu  Arabiam  fngit,  et  vitam  egit  monachi-  Cyrus  et  Joannes.Omnes  in  B.  Marci  apoatoli  lemplo 
cam.  Ciiiii  bujus  fuina  undique  vulgala  Joannis  ad  honorilice  sunt  septilti.  Vide  Acta  apud  Bollaiidun). 
aures  pervenisset,  relicu  re  militari,  desiderio  Cyri,  R  Koinam  postea  eoruin  corpora  translata  suut. 

■— 

FEBRUARIUS. 


EDITIO  COLONIENSIS. 

FEBRUARIUS,  et  ardenti  rogo  superpositus,  bentnm  pro  Christo 

Babei  die$  xxvm,  lunam  xxix;  in  bi$$extili  anno  *"*  ttncm  80rtiu,8  ^-  Plwi  sunl  cum  eo  et  alii  xv. 

die$  xxix.  Eodem  die  B.  Effrem  Edessenae  ecclesiae  diaconi. 

D.  Kalckd.  Febr.   —  Apud  Antiochiam  passio  Apud  Scoliam  sancta  Brigidx  virginis,  cujus  viia 

aancti  Ignatii  episcopi  et  mariyris.  Apud  Smyrnam  miraculis  claruit.  Qu*  cum  lignum  altaris  in  tesU- 

•ancti  Piooii  martyris,  qui   persecutione  Antoniui  monium  virginitatis  (etigissel,  viride  factum  est.  Et 

Veri,  posl  insuperabilem  responsionum  consiantiam,  natale  sancii  Panli  epUcopi  civitatis  Trecassinae , 

et  squalorem  carceris,  ubi  multos  fratrum  ad  mar-  cujus  el  vita  virtutibus  claruit,  et  mors  pretiosa  mi- 

tyrii  tolerantiam  suis  exhorutionibus  roboravit,  ad  q  raculis  commendatur.  In  Gracia  sancti  Polycarpi 

ultimum  cruciatibua  muliis  vexatus,  clavis  confixus,  episcopi,  et  iu  Ravenna  sancti  Severi  episcopi. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

1.  —  Kalbndis.  Natale  S.  *  Brigida  virginis.  V.  C.«  ln  Graecia  SS. l  Polycarpi,  c  Dionysii  mar- 

Pneponit  Florus  in  A.  T.  L.  in  Scolia :  deinde  lyrunl-  <?•.  E^«">die  natolis  SS.  Aproiiiaiii  Fortu- 

. .      ..             ..        . .  .^  ,*.  .  .^  .     A.  •  nati,  Feliciam.  A.  T.  L.,  Eodem  die  passio  S*.d  Vin- 

subjungit:qua  ab  ineunte  setate  Cbristo  juncta  est  dem'iali8    el  EugcniL  ln  AugU8U  cl;ilMe  S.  •  Ursi 

amore.  Haec  casto  proposito  sanclissime  vivens  mul-  episcopi  et  confessoris.  L.,  Et  natale  S.  f  Praecordii. 
tis  coruscavil  miraculis. 

SMITII  NOTiC. 

•  Brigida.  Nat»  in  Scolia,  id  est  in  Hibernia,  qu»  d  Vindemiali$.  Episcopi  Tapsen$i$  et  marlyris  in 

e-t   vetus  Scotia,    in  villa  scilicet   Fochart  Muir-  Afrtca%  qui  una  cum  S.  episcopo  Eugenio  Carthagi- 

tbemne,  quae  est  in  provincia  Ultortim,  vii.  in  re-  niensi  doctrina  el  miraculis  contra  Arianos  decerian$t 

gione  quae  diciiur  Conailte  Muirthemne.  Ubi  adolevit,  ab  Hunerico  rege  capite  obtruncari  jussus  est.  Ita  Ba- 

accepiis  secum  irihus  puellis,  profecta  est  ail  duos  ronius  in  u  Maii.  Sed  Galesinius  et  S.  Ilieronymi 

episcopos  Mel  et  Melchea,  qui  discipuli  S.  Patricii  marlyrol.  cum  noslro  auclore  bodie.  De  bac  Ariana 

fueruoi,  et  in  oppidis  Media  babitaveruut,  et  acce-  persecutione  vide   Vicloris  Viteusis  episcopi  Histo- 
pit  velum  a  S.  Maccalle  eorum  discipulo.  Pra^ci-  jy  riam. 

Suum,   quod  S.  Brigida  conslruiil ,  monasterium  e  Ursi.  IKc  ut  videtur  non  episcopus  ftiii,  sed  tan- 

lildaria  fuit,  qua  deinde  in  urbem  amplam  excre-  tum  preshyler  el  discipulus  Tbeonesti  episcopi,  qtii9 

▼it.  Alia  etiam  ereiit  monasteria  in  regionibus  Me-  dum  ab  Arianis  sede  puUuscum  Albano,  Urso,  Ta- 

dia?,  Conaciae  et  Moinonia?.  Posl  plurima  ab  eo  per-  bra  et  Tabrata  discipulis  suis,  Bomain   teudit,  et 

acta   stupenda    miracuia  obiit  anno  523.  Kalend.  cuin  per  Etruriam  in  Liguriam  profectus  ad  Augu- 

Febr.  feria  quarta,  50  post  S.  Pairicii  obiium  annis,  slam,  prastoriuin Salassorum,  ad  Duriam  amnem,  in- 

aptalis  su*  anno  80  :  et  sepulta  est  Eildariae.  Si  vis  ter  Alpium  juga,  urbem  venissel.  Hic  Ursus  ab  Aria- 

de  b.»c  S.  virgiue  plura  scire,  legas  qua3  de  ea  scri-  nis  quod  catliolicam  doctrinam  magno  studio  tuere- 

buninr  in  ejus  aclis  apud  Bollandum.  tur,  interfectus  circa  an.  560.  De  boc  plura  vide 

b  Polycarpi.  I)e  S.  Polycarpo  vide  xxvi  Januarii.  apud  Boliandum. 

'      c  Dionysii.  Hic  fuit  socius  S.  Pionii,  qui  Smyrna  f  Pmcordii.  Presbyleri  ex  Scottoruin  genere,  qui 

passus  est  vel  sub  Anlonino  Vero,  ut  Ado,  Notke-  Valiiacum  in  pago  Suessionico  veniens,  ibi  usque  ad 

ms,  Baeda  vulgatus  et  alii  Eusehii  Cbronicon  secuii,  morlem  habitavit.  Tania  atiiem  perfectiotie  claruit, 

in  quo  ad  ao.  M.  Aurelii  VII  qui  erat  Clirisii  167,  ut ;  eNiceretur  familiaris  B.  Remigio  episcopo  Hhe- 

Uia  in  Latinis  eiemplaribus  habentur  :  Persecutione  mensi.  Valliaci  postquam  per  90  annos  tumtilo  con- 

ii iu  iu  Asia,  Polycarpus  et  Pionius  fecere  marty-  dilus  jacuisset,  presbyter  qui  ejus  loculum  custodi- 

riuin:velsub  Decio,  ut  Acta  declaratit.  Vide  Hie-  vii,  eum  clam  in  Angliam  detulil.  Tihardus  tamen 

ronymi  Martyro!.,  ubi  S.   Dionysius  cuui  Pa&ni,  qui  presbyter  furem  insecutus,  reliquias  clain  recupe- 

Idetu  cst  cum  Peonio  vel  Piouio.  ravit,  feliciterque  in  Galliam  revexit,  usque  dum  ve- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
E.  IV  Non.  Feba.  —  Purificaiio  sanctae  Mariae,  A  tardes  me  baptizare,  faciasque  roe  pertingere  coro- 


quando  cum  Infame  reprrsentaia  cst  in  templo, 
Apud  Caesarearm  beitis&imi  Comelii  centurionis , 
quem  beatus  Petrus  baptizavit  :  quique  apud  praefa- 
tam  urbem  eptscopali  honore  sublimalus,  quievit. 
Romae  sancti  Aproniani  martyris,~  qui  sub  persecu- 
tione  Maximiani  imperatoris,  cum  praesentassel  asj>e- 
ctibus  Laodicii  praefecti  beatum  Sisinium  diaconum 
cductum  de  carcero  (eral  enim  commentariensis)  et 
subito  factam  lucein  vidissei,  vocemque  pariter  au- 
disset,  treinefaciiis  cecidit  ad  pedes  Sisiuii  diaconi, 
dicens  :  Adjuro  te  per  Chrislum  quem  confiteris,  ne 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
L.  A.,  E(  passio  S.a  Ignatii  marlyris.  T.,  Et  in  Ra-  B  non  Tisunim 
venna  natali*  S.  b  Severini  cpiscopi. 


nam.  Quem  beatus  Sisinius  baplizatum,  ad  consi- 
gnandum  sacro  cbrismate  Marcello  papae  obtulit.  Qtio 
praefectus  comperto,  jussit  eum  •  capilalero  subire 
senlentiam.  Perductus  esl  itaque  via  Salaria  railliario 
secundo,  et  truncaius  eapite,  martyr  victor<|ue  de- 
cessil.  Aurelianis  deposilio  Siccariao  virginis  Deo> 
sacratae.  In  foro  Sempronii  saoctorum  Laurentii, 
Hippolyli,  et  natale  sancti  Fortunati. 

F.  III  Non.  Febr.  —  Apud  Sebasten  civiutem 
Cappadociae,  passio  sancti  martyris  Christi  Blasii 
episcopi,  qui  sub  AgricoU  prceside  capite  truncatus 


2.  —  IV  Nonas.  Hyi-apanle  Domini. 
nalalis  S.  c  Aproniani. 


Eodem  die 


Ad.lii  V.,  Et  Feliciani.  C.  ad  diem  praecedentem 
renilit.  L.,Et  in  llierosolyma  depositio  B.d  Simeonis 
propbeUi :  qui  a  Spiriiu  sancto  responsum  accepir, 

SMITII  NOT.E 

nisset  Folliacum  prxdium  Corbeiensis  ecclesia»,  ubi  lendis 
ciini  luinen  coelesie  eas  iudicaverit,  re  Berengario 
abbati  ntiniata,  Corbeiain  reliquiae  delatas  sunt.  Na- 
tnlis  ejns  in  Valliaro  celebratur  i  Febr.,  translatio 
vero  in  Cnrbeiam  facta  est  v  Jun.  Vixisse  euin  setto 
f.tcuIo  inde  constal,  quod  S.  Remigio,  qui  auno  532 
decessit,  familiaris  ftiit. 

•  Ignatii.  Qui  Anliochena?  Ecclesiae  tertius  post 
Petrum  apostolum  episcopus  Evodio  successii.  Hic 
ob  (idem  Christi  e  Syria  ad  urbem  Roinam  perdu- 
ctus,  et  bestiis  objectus,  palmam  martyrii  assecutus 
est  anno  utidecimo  Trajani.  Hirroiiym.  in  catalogo 
Script.  Eccl.  In  nataliiia  S.  Ignatii  celebritale  agenda 
magna  e>t  varietns.  Antiocheni,  teste  Joanne  Chry- 
•ostomo,  homilia  42,  de  S.  Ignatio,  colunl  eum  po- 
stridie  S.  Pelagix  virginis,  cujus  memoria  celebra- 
lur  ix  et  I  Junii.  Aliqui  diem  illi  sacruin  statuunl 
x\iv  Novemb.,  aut  xiv  Decembris,  plures  xvn  De- 
cemb.  Sed  praecipua  nihilominus  sancti  hujus  so- 
leiiiniias  in  Eecl.  Romana  agitur  Kalendis  Februarii, 
ut  testantur  Ado,  Nolkerus,  Usuardus,  Baronius  et 
alii  recentiores. 

*>  Severini.  Meliiis  Severi.  Hic  lanifirio  sibi  fami- 
liaeque  suae  victum  quseritans,  quo  lempore  in  urbe 
Ravcnna  Marcellino  mortuo  de  episcopo  eligendo 
agebalur,  episcopus  divinitus  declaratus  est,  co- 
lumba  in  ejus  capile  considente.  E  lanario  mirabili- 
ter  suminus  facius  iheologus,  in  concilio  Sardicensi 
contra  Arianos  pro  S.  Atbauasio  fortiter  puguavir. 


se  mortem,  nisi  prius  videret  Chri- 
stum  Domini. 

5.  — 111  Nonas.  Vacat  Baeda. 

D.v  Beati  e  Celerini  diaconi  etCelerinae  aviae  ejus. 
V*  C  S.,r  Blasii  episcopi.  In  Africa  Felicis,  Simpro- 
nii,  Lanrentii,  Vpolili,  Felicitatis.  A.  T.,  In  Afiica 
Felicis  et  Felicitatis.  In  Sebastia  Cappadociae  [ln 
Sebastia  Cappadociie  abest.  a  T.]  passio  S.  s  Blasii 
episcopi  et  martyris.  Lugduno  deposilio  Lnpicini 


Februarii  nna  cum  Fortunato  et  Felieiaoot 
qui  hodie  eiiam  colitur. 

d  Simeoni*.  III  Nonas  Menaea,  quo  etiam  die  scri- 
bit  Ferrarius  eum  Jaderae  in  lllyrico  coli.  Et  Petros 
de  Natal.  eum  sepultum  aii  Hierosolymis  n  Nonas 
Febr.  Ecclesia  Itoroana  vero  secundum  Baroniura 
eum  meinorai  viu  Ociob. 

6  Celerini.  Qui  a  S.  Cypriano  in  secetsu  suo  le- 
clor,  vel  ut  volunt  Marlyrologja,  diaconus  ordinaius 
est.  Inler  initia  persecutionis  Decianae  secundnm 
epistolam  Cypriani  34,  «  per  decein  et  novecn  «Jies 
cuslodia  carceris  septus,  in  nervo  ac  ferro  fuit.  i  Et 
postea :  «  Avia  ejus  Celerina  jam  pridem  roarlyrio 
coronata  est,  item  palruut  ejos  el  avuoeulus  Lau- 
rentinus  et  lgnatius ;  i.qui  ut  videtur  anle  eladem 
Decianam  maryrizati  sunl.;  Cvprianu>  euim  vocal 
«Ce.lerinuin,  ad  temporis  noslri  prailium  primum.  » 
Si  autem  fnit  ille  primus  qoi  tormenta  hujus  cladis 
pertulit,  illi  per  quorum  vestigia  htc  graditur,  in 
priore  aliqua  persecutioue  passt  sunt. 

f  Blaui.  An  hic  sit  Blasius  Oretanus  an  Sebaste- 
nus  episcopus,  incertuin  est.  S.  Blasius  autem  Ore- 
tanus  episcopus  a  S.  Anastasio  S.  Jacobi  apostoli 
Zebed^i  filii  di>cipulo  in  llispania  creatus,  apud 
oppidtim  vocatum  Ceniumfontes  in  Ceitiberia  in  Ne* 
ronis  persecutiuiie  martyrinm  passus  est. 

•  Blatiu  Passi  in  Sebasiia,  orbe  Cappadociae,  vel, 
ut  alii,  Arineniae.  Graecieuin  coluntxi  Febr.  ;xvFe- 
bruarii  Ado  et  N  tkerus  ,  qui  etiam  ejus  memoriara 


Senio  landem  confectus,  cum  de  certo  die  <juo  esset  u  hodie  celebrat.  Persecutione  Sebasteae  sxviente,  S 

Blasius  in  monte  Argeo  latuit,  ubi  aegrotantes  be- 
stias  ad  se  accedentes  sanavit.  Quodam  autein  die 
persecutores  multitudinuin  bestiarum  ante  eum  ad- 
staniium  videntes  nuntiant  praesidi  Agricolao,  qul 
jussit  eum  sibi  praesentari.  Ingresso  aulem  urbem  B. 
Blasio.  Agricolaus  illum  in  carcerem  inisit,  ei  fusti- 
bus  graviter  caedi  imperavit ;  postea  suspensus  vir 
pius  ferreis  pectmibus  raditur.  Cum  etiam  sauctui  ad 
carcerem  reducereiur,  septein  sanctae  feminae  eum  in* 
sequentes  guttas  sanguiuis  ejusin  linteis  colligebaoi, 
propter  quod  sunt  praesentat*  praesidi,  qui  jussit  eas 
in  igtiea  subsellia  sedere :  inuctae  tamen  conser? atae 
in  equuleo  suul  levata?,  et  pectinibns  ferreis  carnes 
diruptac.  Tunc  duo  pueri  fllii  unius  ex  illis  ad  ina- 
trem  accedentes,  postulabant  se  fleri  Cbristianos ; 
quos  praeses  una  cUin  S.  Blasio  incarceravit.  Sanctas 
vero  mulieres  diesequenti  mandavit  in  caminum  ignis 
immitti  pllacsae  tamen  cum  fuerint  iu  tnediis  flamuut- 


decessums  divinitus  certior  factus  esset,  missa  ce- 
lebraia,  universo  populo  praesente,  sacris  adhuc  ve- 
Stibus  induttts,  ad  sepulcrum  proflciscitur :  ubi  fie\is 
geuibus  et  inauibus  oculisque  in  coclum  subductis, 
tanquain  preces  suppliciler  fuudens,  obdormivit  in 
Domiuo.  Galesinius.  liabuil  S.  Vincentiam  conju- 
gem,  et  S.  Innoceuliam  virg.  liliam.  Obiit  circiter 
annuni  Clirisii  30. 

•  Aproniani.  Commentariensis ,  qui  idhue  genti- 
lis,  cuiii  sub  persecutione  Maximiani  sanctuin  Sisiu- 
Miuin  e  carcere  educeret,  ut  Laodicio  pracfecto  pra> 
senuret,  cuslesti  luce  et  voce  convenitur.  Quo  pra- 
ses  comperto  jussit  eum  capitalem  subire  senlen- 
tiam.  Perductus  itaque  via  Salaria  milliario  secundo, 
et  capite  truncatus,  manyr  victorque  decessit,  et  a 
Joanne  presbyiero  in  ipso  loco  bepulius.  Ado, 
Usuardus,  Basda  Vulgatus,  Hrabanus,  Notkerus,  Pe- 
tritb  Uc  Natai.,  Baronius.  Celebratur  etiam  supra  Ka- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
est  cum  duobus  puerulis,  filiis  unius  mulieris  de  illis  A      G.  Paro.  Non. 
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septem,  quae  per  praedicationem  ejus  confortatae,  ei 
sub  eodem  prceside  sunt  martyrizatae.  Lugduni  de- 
posilio  beali  Lupicini  episcopi.  Viennae  sancti  Even- 
Cii  gloriosi  episcopi.  In  Africa  beali  Celerini  diaconi 
et  confessoris;  et  sanctorum  martyrum  Celerinse 
tviae  ejus,  et  Laurentini  et  Ignatii ;  quorum  prior 
patruus,  sequens  avunculus  ipsius  fuii,  de  quorum 
omnium  gloriosis  laudibus  exslat  B.  Cypriani  epi* 
sto'a. 

EDITIO  BOLLANDIANA 
episcopi  et  cnnfessoris.  L.,  Monte  Caslriloco  trans'a- 
lio  S.  •  Waldetrudis.  Et  in  Africa  natale  Felicis  et 
Felicitatis,  et  S.  Blasii  episcopi  el  martyris. 

4.  —  II  Nonas.  Vacat  Baeda. 

D.,  ln  civitate  iEgypti  Tmuium  B.b  Phileae,  ejusdem 
nrbift  episcopi ,  et  Phrloromi  Tribuni ,  et  iitnoinera 


Febr.  —  In  civitate  iEjfypii,  quae* 
appellator  Thmuis,  passio  B.  Phileae,  ejttsdem  urbit 
episcopi ;  et  Philoromi  tribuni  militum  Romanorum, 
cum  quibus  etiam  innumera  multitudo  fidelium,  ez 
eadem  urbe  pastorfs  sui  vestigia  sequcns  persecu- 
tione  Diocletiani  martyrio  coronala  est.  In  foro  Sym- 
fronii  natale  Gemini ,  Gelagii,  Mamni,  Aquilini  et 
Donali.  Iiem  Themoi,  Gelasii. 

A.  Non.  Febr.  —  In  Patras  civiiate  ordinatio 
episcopatus  sancti  Andreac  aposloli.  Apud  Siciliara 


berti  pnmificis  snscepir,  sponsumque  suum  ccelestem 
saepissiine  videre  promeruit.  Ipso  die  passio  S. d  Li- 
pbardi  mariyris,  Canlorbeiae  arcliiepiscopi. 

5.  —  Nonis.  S.  *  Agathae  virginis  in  Sicilia,  sub 
Quintiano  consule  teropore   Diocletiani ;  quae  post 


biliiimmariyrum.  V.  C.,  Natale  Gemini ,  Geia.<ii ,  B  »lap»*  et  carcerem,  pofct  eqttiileum  ei  tortionrs,  post 
Manniae,  Donati,  Aquilinae.  A.T.  L.,  Natale  c  Gemini,      mamillarum  abscissionem,  sed  a  Domino  sanalionem, 

Gclasi  et  Magni.  ..-    u  w  i       pon  voiulationem  in  lestulis  el  carbonibus,  tandein 

A.,  forla.«sts  ex  Florn,   Ipso  die  deposilio  S.  Wal-      .  .  * 

deirudis ;  qua  in  magno  houore  posila  mundum  de-      m  c:,rccre  consuminata  est. 

reliquit,  cum  sacrum  velameit  ex  manibus  B.  Aut-         L.,  In  Gandavo  depositio  S.  f  Bertulfi  confessoris. 

SMITH  NOTiE. 

reri  ei  uxoribus  ac  liberis  sui$  consulere  vetlent ;  nun- 
quam  his  omnibus  adduci  potuerunt,  ut  viias  suce  con- 
servandce  causa,  divinas  ieges  de  confessione  et  nega- 
tione  nominis  Chrisii  latas  contemnerent  :  ted  viriit  ae 
philosophico  animof  seu  potius  religiosa  ac  Oeo  dicata 
mente  adversus  omnes  judicls  minas  et  contumelia* 
ambo  perstantes%  securi  percussi  sunt.  Passi  sunt  sub 
imperatore  Diocletiano,  efCulciano  prjpside. 

c  Cemini.   Hi   passi  sunt    in   Forosempronio,    ut 

asserunl.  Menologium  Gr.icorum  sub  Maxiiniano.  C  vomnt  Baeda  Vulgatus ,  Usmrdus,  Notkerus  et  alii 


tandem  decollatae  sunt.  S.  Blasios  autem  e 
carcere  educius,  in  lacum  projecitis  est ;  educttis 
veroab  angelo,  capite  denique  pleciebatur.  Petrus  de 
Nalalibus.  In  lempore  martyrii  S.  Blasii  assignando 
non  omnes  consentiunt.  Cunstantius  Felicius  stib 
Diocletiano,  an.  Chr.  287,  coronatum,  licet  alii  ad 
Juliani  Apostatao  lempora  referant,  inquil.  Eumdein 
annum  statuit  Florarii  auctor  :  Canisius  288.  Galesi- 
nius  et  Petrus  de  Nalalibus  sub  Diocietiano  occisuin 


Menaea  vero,  Acta  secunda  ac  teriia  quas  Bollandus 
edidit,  Baronius  in  Annal.  lom.  III,  ad  au.  316,  uum. 
45,  sub  Lkinio.  Fuit  et  alius  S.  Blasins  praeter  buuc 
et  Oretanum,  qui  Armentarius  sive  bubulcus  fuit  et 
martyr  Ca-sareae  Cappadociar. 

*  Wuldetrudis.  Dc  bac  Molanus  Ii.tc  habet :  San- 
cta  Waldetrudes  panntes  habuit  Walbertum  et  Ber- 
tiliam ;  sororem  Aldegundem,  maritum  S.  Vincen- 
tium  comilem  Hannonice ;  proles,  S.  Landricum  et  S. 
Aidetrudem  et  Madetbertam,  quce  Mulbodio  monaste- 
rio  prcefuerunt,  et  Denttlinum  puerum9  qui  in  ailis 
obxit  :qui  omnes  in  litaniis  Lcclesice  Montensis  invocan- 
tur.  Cum  Vincentius  tvtus  inhiuns  coeleslibus  in  Atto- 
moute  monasticum  habitum  suscepisset,  jugaits  ejus 
Waldelrudis  admonitione  S.  Cnleni  a  B.  Autberto 
episcopo  vejamen  sacrum  impetravit9  et  cellulam  con- 
struxit  in  monte  qui  Castrilocus  dictus  est.  Qnce  cel- 
tuia  hodie  est  in  primaria  Bannonioj  urbe,  montibus 
ridelicet.  Ecclesia  S.  Watdetrudist  conversa  in  cano- 


Aliqui  quidetn  scripsere  passus  Romac  in  foro  Sem- 
pronii;  cum  tamen  ex  Furis  Romae  positis,  quas  19 
numerantur,  nullum  ex  iKis  Sempronii  dicebaliir; 
verisimilius  est  eos  passos  Forosempronii  optimas 
notae  civitalis  in  Umbria.  Ferrarius  in  Catalogo  SS. 
Ilaliae  hos  capilis  abscissiooe  manyriuin  coinplcvisse 
scribit. 

d  Liphardi.  Hic  dicti  Canlorbeia»,  id  est  Cantua- 
riensis  cpiscopi;  sed  hoc  (ieri,  ut  videtur,  vix  potuit. 
Nam  in  Uaedae  Historia  sxculo  vn,  tempore  Dagoberti 
regis,  non  invenitur  Catituariensis  episcopus  hujua 
norninis.  Sed  forsan  fuit  episcopus  apud  Briioncs, 
qui  iu  Cambria  praefuit  Britonibus  Dorovernis  qui  a 
Saxoiiibus  patria  pulsi  suut,  ut  vult  Bollaudus.  S. 
Lietphardus  Roniani  una  cum  Cadruelc  (ilio  regis 
Briianni;e  profecms  est ;  qui  dum  reveriitur,  occisus 
est  ad  uemora  Aridae  Gamanliac,  et  corpus  ejus  apud 
Tiehcaltiuiu  in  horto  sub  arbore  sepultum ;  postea 
vero  transl  ilum  est  iu  pagum  Honnecoiirl,  sive  llu- 


nicarum  nobilium  collcgium,  cujus  perpeluus  abbas  est  ^  nouis  curinn  quarlo  milliari  a  Canuraco,  defiectendo 


comes  HannonicB.  Transitus  celebratur  quinto  Idus 
Aprilit.  Translatio  vero  hodie.  Prxlerea  separatio 
capilis  ejus  a  reliquo  corpore  celebratur  xn  Augu- 
sti ,  canouisatio  u  Novembris.  Hacc  sancta  etiam 
memoratur  ad  diem  xxvi.i  Martii  a  Molauo,  Canisio 
et  Ferrario.  n  Noii.  Febr.  etiam  colilur  in  addita- 
menlis  Florariis. 

b  Philea:.  De  Pbilea  el  Philoromo  sic  scribil  Eu- 
gebius  in  Hist.  tccl.,  vni,  9 :  Phitorpmus  non  vulgarem 
magistratum%  procuratorisf  scilicet  summce  rei  apud 
Alexandriam  gerebat ;  et  pro  dignitate  ac  prcerogativa 
honoris  llomame,  stipatus  mitttibns  quotidiejus  dicebat. 
Etiam  fuit  Phileas  Eccfesice  Thmuitarum  episcopus; 
vir  cunctis  in  palria  honoribus  ac  muneribus  summa 
cum  laude  perfunclus,  et  in  philophiai  studiis  admodum 
ctarus.  Qui  cum  innumeri  cognati  utque  amici  quidam 
etium  ex  magistralibiis  alquc.  houoratis  eo%  rogurent ; 
cum  judex  ipae  eos  cohortaretur  ut  sui  ipsorum  mise- 


a  via  Perotieusi.  Moiauus  iu  Caln).  SS.  Belgii. 

*  Agathce.  Magna  esi  eoutroversia  mter  Panormi- 
tanos  et  Calaneuses  de  S.  Agathae  cuuabulU,  et  utri- 
que  illam  civem  suam  esse  coiiflrmant.  Sed  adbuc 
sub  judice  lis  est.  Hoc  laiuen  pro  certo  asseri  polest, 
enii  scilicet  passam  esse  in  provincia  Siciliae,  in 
urbe  Caianeusiuin  ^ub  Decio  imperalore,  ip^o  Decio 
ter  consule,  au.  sciiicet  Clir.  25i,  sub  Quinoiiano 
proconsule.  Male  sub  Diocletiano  Bauda  hanc  marty- 
rium  implevis>e  scribit  :  Acta  eniin  ejus  ab  illis  de- 
sciipta,  qui  tuuc  Caianae  agonem  virginis  specla- 
iuiiI  ,  et  plurima  Martyrologia  sub  Decio  passam 
sutiuna  aiicloritate  testaulur. 

f  Benulfi.  P  tria  A'einanni,  qui  temporibus  Sige- 
berti  juiiioris  rcgis  reltctis  paientibus  gentilibus9 
veuii  Reuiicam,  qui  lo<us  esl  in  Ariesia,  M  rinensis 
sive  Bolouiensis  dicccesis,  ubi  ct  baptisma  el  clen- 
calum  consecutus  esl.  Tum  temporis  Wamberttts 
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EDITIO  GOLONIKNSIS. 
cmtatem  Cathanensium  passio  sanct»  Agathae  vir-  A  doloribus,  ui  eam  averterent  a  Christo,  eas  iterum 


ginis  sub  Quintiano  consule,  tempore  Diocletiani ; 
qus  post  alapas  et  carcerem,  post  equuleum  et  lor- 
siones,  posl  manjmillarum  abscissionem,  sed  a  Do- 
mino  sanaiionem ;  post  volutaiioncm  in  testulis  et 
carbonibus ,  tandein  in  carcere  consummata  est. 
Viennae  beati  Aviii  episcopi,  cujus  fide  et  induslria 
aique  mirabili  doctrina,  tempore  Godobardi  regis,  ab 
infestalione  Arianae  liaereseos  Galliae  defensae  sunl,  et 
sanctorum  Felicis,  Foriunati  et  Salurnini. 

B.  VIII  bus  Febr.  —  Romae  via  Appia  in  coe- 
miterio  ejusdem  passio  sanct*  Sotheris  virginis.  In 
Csesarea  Cappadociac  natale  sanctac  Dorothex  virgi- 
nit,  et  Theophili  sub  Apricio  praefecto.  Quae  cum 
commetidata  esset  duabus  sororibus,  id  esi,  Christae 


convertit  ad  Christum,  ita  ut  in  cupam  missae  per 
pracfectum,  incensae  ad  marlyrii  palmam  perveoe-  '■ 
rint.  Postea  vero  Dorothea  ducta  ad  locum  pcena- 
rum,  ubi  el  passa  esl,  cum  a  Theophilo  quodam 
scholastico  irrideretur,  quod  ad  paradisuin  vadens, 
a  sponso  suo  Christo  rosas  el  mala  ei  niitteret  i  quae 
statim  promisit  se  csse  missuram.  Ubi  ergo  ventum 
est  ad  locum,  in  quo  jugulanda  erat,  paulisper  ora- 
lione  facta ,  protulil  orarium  suuro,  el  vocato  ad  se 
quodaro  puerulo  annorum  sex,  misit  Theophilo,  di- 
cens  :  Dic  ei,  Dorolhea  ancilla  Dei,  mittit  tibi  mala 
de  paradiso  sponsi  sui  Christi.  Is  aecipiens,  el  gra- 
liasagens,  quod  petitionem  ejus  implesset;  coepit 
sibi  facicm  tergere,  tantaque  repente  susvitate  per- 


et  Calistae,  quae  a  fide  nuper  apostaiarant,  victae  B  fusus  est,  ut  tota  meute  mutaretur;  ct  cum  grandi 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


6.  —  VIII  Idus.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L.,  sed  ordine  ob  S.  Vetlastum  in 
A.  mutalo.  Elnone  monasterio  depositio  S.  »  Amandi 
episcopi  :  qui  muliorum  miraculorum  virtuiibus 
pollens,  inter  alia  fertur,  quod  reum  cui  ante  mortem 
a  sasvo  judice  vitam  non  potuit  impetrare,  post 
morlem  i  pio  judice  Christo  vilam  impctravil  et  sa- 
lutem.  Eodem  die  Atrebata  civitala  depositio  S. b  Ye- 

SMITII  NOTiG. 
comes  et  conjux  ejus  llamburga  coennbium  in  hono-  quoque  Barisiaci  an.  666  ,  et  an.  667  translationi 
rem  S.  Dlonysii  et  tres  ecclesias  consiriixeranl ;  in  S.  Vedasli  adfuil.  In  Elnonensi  deuique  inonasterio 
horum  igilur  famulitium  inlravit  B^riulphus;  ipsique  ohiil  an.  684.  Quod  prolixe  prohatnr  apud  Bollandmn 
eum,  ejus  probilate  cognita,  universe  doiuui  pr;ppo-  q  contra  Molanuin,  Ghmium  Senensem,  et  oiunes  qui 
stierunt :  el  cum  Roiuain  postea  iverunl ,  lienliaci      ctit  "u:: ' 


dasti  episc.  et  confessoris  :  hic  dum  plurimorum 
miraculoruro  signis  rutilarei,  diversis  diversas  tm- 
pertiens  sanitaies,  gentem  Francorum  barbaricaai 
ad  fldem  paulalim  couverlit  calholicam. 

D.,  Osarca  Cappadociae  S.  c  Dorotheae  virgints  et 
Theophili  scttolasiici.  V.  C.  A.  T.,  liomae  via  Appia 
passio  d  Soteris  virginis.  Et  S.  e  Dorothese  virgiuis. 


pra?dicti  una  cum  ecclesiis  hacredem  fecerunt,  uhi 
obiit  in  pace.  Cum  pirata)  maritimain  Galliain  infe- 
starent,  Erkengarius  comes  corpus  sanctum  de  Ben- 
tica  Bononiam  transtulil.  Cuin  etiam  posiea  Brito 
quidam  corpus  furtim  abstulisset,  intercepit  Arnul- 
phus  Flandriae  comes  :  qui  Harlehecam  id  transferri 
jussit,  iranslaturus  mox  Blandinium,  quod  *st  Gan- 
davi  S.  Petri  inonasierium.  Acla  ejus  apud  Bnlland. 
Molanus  de  SS.  Belgii,  Ferrarius,  Ghhilus  Senensis. 
*  Amandi.  Qui  circa  an.  594,  die  v<i  Maii  Sereno 
Aquitanorum  duce  et  Amantia  natus  est ;  poslquam 
autem  vixisset  aliquaiiitiui  temporis  in  Ogia  iusula, 
Bitnricas  venil  ab  Auslregisilo  bei  igne  susceplus 
circa  an.  612,  ibi  cellae  inclusus  ad  15  aiinos,  tandem 
Homani  profectus  est  an.  927,  dein  visione  admoni- 
lus  in  Calliam  reversus  episcopus  ordinatus  est  circa 
3i».  628.  It  secundo  Homam  an.  630,  reversusque 
Candavi  praedhat  an.  651,  ubi  plures  perpessus  est 


euin  an.  661  obiisse  volunl. 

b  Vedatti.  Hic  Cblodoveum  regem  ad  fidem  susci- 
piendam  animavit,  cmn  ca»ci  oculos  virtute  Christi 
aperuissel.  Cuin  atiiem  S.  Remigius  eumdem  regem 
baptizasset,  S.  Yedastum  Alrebatenseui  episcopnni 
consecravil,  qui  ibi  bouis  avibus  Evangeiiiim  praedi- 
cavit,  Ecclesiamque  in  honorem  Det  et  B.  Mariaj  \ir- 
ginis  construxit  ;  et  ciini  episcopainm  admiuistras- 
set  an.  40,  obiit  circa  an.  570,  ut  volunt  Hoianus  et 
Chinius  Scncnsis;  an.  5iOt  ut  mavult  Bollandus. 

«  Dorotheee.  Qtue  cuin  dtiabus  sororibus  Christa» 
et  Callisiae,  quac  a  fide  apostat  irmt,  coinmendata  es- 
set ,  ut  eam  averterent  a  Chrisio ,  eas  iterum  con- 
vertil  ad  Chrislum,  ita  ut  in  ctipam  missa»  per  pr«- 
fectum  Aprcium  incensui  sunl.  Po^tea  vero  Doro- 
thea  ducta  ad  locutn  poenarum,  ubi  et  passa  est,  ctirn 
a  Theophilo  quodam  scholastico  drriderctar,  quod 
a  Chrislo  et  poina  ei  rosas  florentes  sihi  imtierei, 
hoc  citius  iinpetravil.  Quod  cuin  vidissct  Thcophilu  , 


injurias.  Foruaci  etiain  iuortuum  suscitans  an.  652,  D  mox  Chnstum  confessus  est  verum  D.um,  et  marty 

'   ~l~ ~ -   ~ :*    '"' rizavit  sub  eodem  praefecto,  capile  plexus.  Rabanus. 

Dorothea  exiensa  ui  cntasla,  lainpaditius  uslulaia, 
capile  plexa.  Omnes  passi  suiit  sub  Diocleiiano. 

d  Soierii.  Gravtter  et  (liutissiiue  alapis  cscsn,  com 
cnelcra  quoque  poetiaruiu  gonera  vicissel,  novissime 
gladio  mariyiium  consumiuavii.  Aliqui  rccentiores 
eani  in  Orieiile  passani  traduiil ;  sed  qtiia  veiustiores 
Homae  corouaiaui  mariyno  dicunt,  et  S.  Anihrosius 
in  iibro  iii  de  Virginihus,  ubi  acla  ejus  explical,  eam 
parentem  marlyreni  appeilat,  id  eit  coguatam,  con- 
stat  eam  ItaUin  fuisse.  Colitur  etiam  x  Februarii. 
Passa  est  sub  Diocl  tiano  anno  304. 

e  Dorothece.  Ni^bili  orta?  familia  in  Alexandria, 
quae  a  Maxiiniuo  Calerio  pro  adulterio  injp^tiiur , 
accepta  aulein  dilatione,  timensqtie  virginiiaiem 
ainitiere,  clain  nocte  aufugit,  et  eremuiu  petensy 
iuulio  lempore  Dco  vacans  in  pa.e  quicvil.  buseb. 
llist.,  viii,  14. 


monastfria  circmnquaqtie  exslruere  ceepit.  Interea 
iiicoiiiiueiitia  Da^oberti  regis  culpata,  in  exsITium 
relegatus  est  an.  C54.  Tamen  ab  exsiho  a  rcge  eo- 
dem  revocaltis,  Sigebertum  ejus  filium  baptizavit 
an.  135.  Camlavi  cuepta  monasteria  octo  annos  rexil 
ab  anuo  656.  Locum  Elnonensi  mouasterio  ex- 
struendo  apium  impetravit  a  rege  anno  638  et  an. 
646,  monasterium  Alarchianense  exsiruxil.  Mortuo 
Joanne  Aguo  episcopo  Trajectense  an.  b46,  S.  Amau- 
dus  siibsiiiulus  eam  rexit  ecclesiain  per  tres  annos, 
et  consecravit  niouasleriuiii  Nivellense.  An.  649,  ob 
cleri  iuobedientiani  reliquil  Trajectum ,  pracflxitque 
Elnonensibus  Jouatmn;  et  au.  650,  Hoinain  terio 
profectus  est.  Keversus  tanien  Homa  an.  051.  Circa 
un.  655,  oratiTiuui  S.  Gifleni  consecravit.  Dedicavit 
Ecclesiam  Autuerpiensciii  circa  au.  000.  Ab  anuo 
665,  Vascones  inslruxit,  nionastcrium  a*diflcavil  in 
agro  Borbonio,  aliud  Nanto,  apud  Huslcnus ;  al;uJ 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
eisulutione  el  clara  voce  s*pius  replicarel :  Bcne-  A  episcopi,  el  Julii  ^papae .  Apud  A™«ni™  ™*%^ 
dictum  nomen  Domini  mei  Jesu  Chrisli,  ob  hanc  *"~  "' 


confessionem  mox  ei  ipse  tentus,  ac  suspensus  m 
equulco  tanta  crudelitate  torius  est,  nl  omnes  cir-. 
comstantes  horrescerent,  novissime  caeso  capite  mar- 
tyriuro  consummavii.  Apud  Arvernam  nrbem  natale 
sancti  Analholii  marlyris.  In  Gallia  civitale  Aderalo, 
depositio  sancti  Vedasti  episcopi  el  confessoris.  Et  in 
Ellone  monasterio  depositio  sancli  Amandi  episcopi 
et  confessoris.  Romae  Zotici ,  Iremci,  Jacincti  et 
Amanlii.  ln  Orieute  sanciae  Soiheris  virginis,  quae 
graviter  et  diutissiroe  alapis  c*sa,  cum  centum  quo- 
que,  poenarum  genera  vicisset,  gladio  marlyrium 
consuinmavit. 
C.  VII  Idus  Fibr.  —  In  Britannits  civitale  Au- 


natale  sanctorum  Diouysii ,  jfimiliani  el  Sebasliani. 
Apud  Alexandriam  natale  sancU  Coiiithac  mariyris. 
Hanc  pagaui  correptam  ad  idoia  perducenles,  ado- 
rare  cogebant.  Qu*  cum  illa  execrans  recusaret, 
vincula  pedibus  ejus  innectentes,  et  per  plateas  to- 
tius  civitalis  eam  trahenles,  horrendo  supplicio  dis- 
cerpserunt.  Et  sanctae  Helenx  reginse. 

E.  Y  Idcs  Febr.  —  In  Alexandria  sancfae  Apol- 
loni«  virgiuis,  cui  persecutores  omnes  primuui  den- 
tes  excusseruut ;  deinde  construclo  ac  succenso  rogo, 
cum  comminarentur  vivam  se  eam  incensuros,  nisi 
com  eis  impia  verba  proferret.  At  illa  itl  rogum  vidit 
esse  succensum,  paululitm  quid  rnlra  semetipsam  de- 
liberans,  repenie  de  manibus  impiorum  prorupit,  et 


gusta  natale  sancti  Augnli  episcopi  et  martyris;  et  B i»  ignem  «juem  paraveranl,  sponte  prosilivit ;  iia  ut 


tancti  Moy<elis  venerabilis  episcopi,  qui  primo  qui- 
dcm  iu  eremo  solilariam  vitam  duccns,  meriti*  et 
virtutibus  ac  signis  quae  faciebat  per  illum  Deus, 
inagnifice  innotuit ,  qui  postmodum  petente  Manvia 
Saracenorum  regina ,  episcopus  gentis  illius  faclus , 
fidei  catholicse  custodivit  intemerata  consortia,  et 
gentem  cui  datus  fuerat  episcopus ,  ex  grandi  parte 
ad  fidem  Christi  convertit,  sicque  in  pace  quievit. 
D.  VI  Imjs  Fbbr.  —  Romae  natale  sancti  Pauli 


perterrereniur  etiam  ipsi  crudeliiatis  auctores,  quod 
promptior  invenla  est  ad  inonem  femina,  quam  per- 
secutor  ad  poenam.  Suevo  apud  Cyprum  natale  sancti 
Alexandri,  Aroniouii.  Item  Ammouis,  et  aliorum  tii- 
ginla  oclo. 

F.  IY  Idcs  Fcrr.  —  ln  Campania  naiale  sancti  Syl- 
viani  episcopi  et  confessoris.  In  Bethleem  civitate  Ju- 
dxae ,  sub  Herode  rege  passio  sancti  Andreae  apo- 
stoli.  SanctonU  civitate  deposilio  sancti  Trojani  epi- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


7* — VII  Idos.  Britanniis  in  AugusU  nalale  •  Augu- 
sti  episcopi  ct  martyris. 

Addunt  V.  el  C,  interposito  coirmate,  Et  marly- 
rts  Anatolii.  A.  T.  L.,  Et  sanctorum  Sutiani  et  Sa- 
iurnini. 

8.  —  VI  Idos.  Vacat  Baeda. 

D.9  b  Dionysii,.i£miliani,  et  Sebastiani.  Alexandria 
S.  e  Coynlae  marlyris.  V.  C,  Nal.Ie  S.  d  lnveulii 
I  C,  Venautii  ]  episcopi  el  confesporis.  V.  C  A. 
T.  L.,  Romae  drpositio  S.  Pauli  episcopi.  Lncii. 
C,  Et  alibi,  Luci  et  depositio  Thoinae.  A.  T.  L., 


Et  Julii  papse.  In  Armenia  SS.  Dionysii  et  Sebastiani. 

9.  —  V  Idus.  Vacat  Bxda. 

D.,  Aleiandriae  S. « ApolIonia3  virginis.  V.  C, N.itMo 
p  Alexandriae  [C,  Alexandrilet  aliorum  irijrinU  octo. 
u  V.,  Deposilio '  Thomx.  A.  T.  L.,  Suenoapud  Cypmm 
natale  Alexandri,  Amtnonis  et  Didymi.  L.,  In  Foa- 
tanella:  monasterio  depositio  S.  s  Ansherti  archiepi- 
scopi  Rothomagensis. C,  Eodemdie ««JiOcatio B.h Be- 
nedicti  abbaiis,  et  S.  *  Senae  virginis. 


10.  —IV  Idus.  Romac  SS.  i  Zolici,  Ireiwei,  Hya- 
cinthi  et  Amantii* 
SMITH  NOTjfc. 


*  Augusti.  P/.ssi  m>n  sub  Decio,  ut  vult  Gliinius 
Senensis,  sed  polius  suh  Diocletiano;  nam  si  ad 
Decianam  c!adem  rcferalur  hujus  niartyriom,  a 
cunimuni  scripsorum  Britannicorum  consensu  di- 
scedi  necesse  esi,  qoi  primum  oinnium  Albanum  in 
BnUnnia  pro  Chrislo  sanguinem  fudisse  6iatuit. 

b  Dwnysii.  in  Anueui;*  uiinore  passi  sunt  SS.  Dio- 
ny*ius,  Sehastiaous,  /Eniiliauus. 

c  Cmjntm.  De  CovuU  vel  QuinU  haec  habet  Euseb. 
Ilist.  Eccl.,vi,  4i  :  Post  hccc  fidelem  quamdum  mulierem 
Qutntam  no  nine%  ad  idoli  templum  perductam  adorare 
illud  coegerunt.  Quod  cum  illa  aversaretur  atque  ex$e- 
crarelur,  con$!ricti$  pedibus  eam  per  totius  ciiitatit  vicos 
aspero  silice  comtratos  rapientesf  saxis  Htisam  molari- 
tiis,  flagris  insuper  verberantes  ad  suburbtum  itidem 
abducnni,  ibique  lapidibus  interficiunt. 

d  Inventii.  1'otius  Juvenlii,  apud  Ticinnm  in  Ital  a 
episcopi.  Is  ab  Herm  igora,  discipulo  S  Marci  evau- 
gelisiae,  ad  eim  utbeui  uua  cuui  S.  Syro  directu* 
est,  el  ambo  illic  thi  isti  Evangelium  prxdicauies  el 
rnagnis  virtulihus  coruscautes  etiam  virinas  urhes 
«livuiid  operibns  illti>(rariiul,  et  giorioso  fine  «|uieve- 
runt  in  pace.  D.;  boc  lisuardos  xn  S<*plcutbris. 

•  Apolloniw.  Dc  liac  Dionysius  iu  Euseb.  Eccl. 
llist.  vi,  41,  sic  scribil :  Sed  tt  admirandam  illam 
proveclto  atatis  virninem  Apolloniam  tunc  comprehen- 


derunt.  Et  maxiUas  quidem  ejus  verberantes,  cunc.os 
ci  denUs  excusserunt.  Accenso  uulem  extra  urbem  royof 
minabantur  vivam  se  illam  combusturos,  nisi  cum  ipsit 
impia  verba  pronuntiaret.  At  Uld  vmjiam  deprecnri  pau- 
lisper  visa,  atque  interim  dimissa,  celeriter  in  ignem 
insUitt  et  confiagravit ,  imperante  Decio. 

1  Thomm.  Depositio  Tuoiux  etiam  pridie  celeSira- 
Dtur. 

s  Ansberti.  Procreali  a  palre  Siwino  in  pago  Ve- 
liocastino.  Ex  Foiitaiieilu;  monasterio  quod  situm 
esl  ln  territorio  Rothouiagensi  ad  Se<juanam,  assuin- 
plus  esl  posi  S.  Audiieiium  in  episcopu>n  Roilioina- 
gensem.  Delaios  apud  principein  1'ipiuum,  i.umiliter 
suhiit  exsilii  asrumnam  in  Alioinoute  Hannoui.e  mo- 
nasterio.  Ubi  e  iam  monis  quteie  donnivii.  IN>  t 
iuorteiii  vero  petitt  referri  Foiiianellani.  Uode  llali- 
dulphus  ahbas  Altimouiis  suinuio  liooore  corpus  co 
deiuiif.   Quod  factum  es>  anno  69  >. 

h  Benedicti.  Niliil  de  hoc  in  aliis  Hartyrologiis. 
De  eo  dicilur  \xi  Mariii. 

1  Sencv.  Bollandus  dubiu%  an  haec  sil  S.  Xena 
sive  Eusebia,  virgo  Itoitiana,  Mylasaj  in  Carli  mor- 
lua  ;  an  Serena,  ciijiis  ad  Mr*Us  allafae  reli  |iii#. 

i  ZoUci.  Temptis  mariyrii  iudicat  GalesiniiH,  scri- 
bens  hos  in  Deciauu  persecuuone  pro  Christo  ueca- 
tos  obiisse. 


833  BEDiE  VENEUABILIS  OPP.  PARS  IV.  -  IHSTOMCA.  *W 

EDITIO  COLONIENSIS. 
scopiet  conressona.etBaldegundisabbatfssae.  Romae  A  apostolorum.  In  Militana  civtoate  Armenl»  naiala 
vi*  Lavicana  militum  decem,  et  depositio  sanctae  ..-.-.  — -     -..— 


Scholasticae  virginis. 

G.  III  Idus  Fbbr.  —  Romae  Catocerii  et  Parthe- 
mii.  Logduni  sancli  Desiderii  episcopi  et  martyris. 
Apud  Viennam  sancti  Simplidis  episcopi  el  confesso- 
ris.  Item  Alexandriae  deposilio  Eufrosiiue  virginis, 
quas  in  monasterio  mira  virlute  abstinentto  et  mira- 
culis  claruit. 

A.  Prid.  Idus  Febr.  —  1«  Mispauiis  civitate  Bar- 
cinomae  natale  sanctae  Eulatiae  virginis,  quae  passa 
est  tempore  Diocletiani  imperatoris,  sub  praefecto 
Hispaniamm  Datiano;  quando  sub  eodcm  apud  Bar- 
cinomam,  sanctum  Cuxupalem  ,  et  apud  Gerundam, 
taiictuin  Felicem  gloriosas  coustat  marlyrii  accepisse 


sancti  Polyocli  martyris,  qui  Latine  interprelatar 
multum  orans.  Et  natale  sancti  Grcgorii  papae ,  qui 
rexit  Ecctesiam  annos  sedeciin,  Leoms  el  Constan- 
tini  imneratorum  tempore.  Hic  vir  castus,  et  in  divi- 
nis  Scripluris  eruditus ;  hic  in  Gennania  per  Boni- 
facium  episcopum  verbum  salutis  prardicavit :  ille 
{luadragesimali  lempore,  ut  quinta  feria  jejuiiium  at- 
que  iiiissarum  celebritas  fieret,  quod  non  agebalur, 
inslituit.  Lugduni  deposilio  B.  Stepbani  episcopi. 

C.  XVI.  Kal.  Martii.  —  Romae  natale  sancii  Va- 
lentini  presbyieri,  qtii  post  mulla  sanitatum  et  doe- 
trinae  iusignia  fustibus  carsus  est9  et  sic  decollatos 
esl  sub  Claudio  Cxsare.  Eodcm  die  natale  sancti  Va- 
lentiui  lnieramnensis  episcopi,  qui  tenlus  a  paganfs 


coronas.  In  Africa  passio  sancti  Damiani  militis.  In  B  ac  virgis  caesus,  post  diuiiiniam  caedem  custodi  e 
Aletandria  Modesti  et  Ammonii  infantuin  :  et  depo-  mancipatus,  cuin  snperari  non  posset,  medio  noctia 
sitio  Simplicii  episcopi  el  confessoris.  sHcntiii  ejectus  de  carcere,  derollatus  est  j.issu  fo- 

R.  Idus  Fkbr.  —  Apud  Antiochiam  natale  Agabi      riosi  Placidi ,  Uibis  praefecii.  Tunc  Proculus,  Ephi- 
prophctae,  de  quo  beatus  Lucas  scribit  in  Actibus      bus  et  Apollonius,  discipuli  ejus  transferemes  corpus 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
Addil  C,  Elnliorum  nonaginla.  A.  T.  L.,  Eodem      a.  T.  L.,  In  Africa  pasMO  S.  Damiani  martyris.  In 


die  in  Campania  natile  S.  a  Sylvani  episcoui  el  con- 
fe  soris.  V.  C.  A.  T.  L.,  EtS.*  Scholasiicae  virginis. 
A.  T.,  Ifiso  dic  in  Bethlecm  Judae,  sub  Herode  rege, 
jassio  SS.  •  Andreae  et  Apori.  A.  L.  ElS.  d  Sotoris. 
L.,  Et  elevatio  S.  •  Gertrudis  virginis. 

11.—  III  Idus.  Romae  f  Calloceriet  Parthenii. 
Eodem  die  Lugduno  s  Desiderii  episcopi. 

A.  T.  L.,  In  Campanianalale  Basiliani  et  Amantii. 

12.  —  II  Idos.  Vacat  Baeda. 

D.,  Barcinona  h  Eulaliae  virginis  el  martyris. 
Alexandriae  Modesti  et  Ammouii.  V.C.,  in  Africa 
passio  Daiuiaui  militis.  Carthagine  Modeati,  Juliani. 

SMITH  NOTi£. 


iialia  dcpositio  Simplicii  episcopi.  In  itisula  Ratemi 
nataie  S.  Basilii  monachi.  T.,  Iu  civitatc  Caribipne 
uaialis  SS.  *  Saiuruioi  presbyteri,  Dativi  et  Felicis. 

15.  —  toicqs.  Vacat  Bacda* 

D.,  Agabi  prophei.-e  in  Novo  Testamenlo  apud 
Antiochiam.  S.  1  Polyocti  mariyris  Melitena  Arrae* 
niac.  V.  C  lo  Nicomedia  passio  S.  k  Jul  ani.  Et  alibi 
S.  Diceniii.  Et  depositio  l  Stephani  episcopi.  A.  T. 
L.,  In  Nicomedia  passio  S.  Juliani  martyris.  ln 
Alexandria  natale  SS.  Tulliani  [L.  Tullii]  et  Am- 
monii.  Lugduno  deposilio  B.  Stephani  episcopi. 

U.  —  XVI   Kal.    Mabtii.  Natalc    S.   Valentini 


•Sytoanu  In  Terracina  urbe  in  paludibus  Pompti-  Q  quidem  prappositus  cubkculi,  alier  vero  primicerius. 


nis*luc  fuit  episcopus 

b  Schola$tk<e.  Vir^inis  etsanclimonialisfeminae,cu- 
jus  animam  Irater  ejus  Beuedictus  vidit  iu  columbae 
specie  coelos  petere,  Kabanus.  Corpus  ejus  sepul- 
tum  esl  in  scpulcro  ipsius  S.  Beuedicti. 

e  Andrew.  Per^ecuiio,  in  qua  hi  martyres  inter- 
fccti  surii,  videtur  il.a  es^e  in  qua  S.  Jacobus  a|K>- 
stolus  occisus  est,  et  S.  Petrus  in  carcerem  conje- 
ctus,  quando  Herodea  Agrippa  anno  Chrisli  41,  to- 
tius  Judaeae  rex  consiilutus  ad  demerendos  sibi  Ju- 
d a:os  grassari  in  Ecclesiam  ccepit.  Boiland. 

<t  Soleris.  De  hac  vide  vm  Idus  Februarii. 

9  Gerirudis.  Virgo  haec  fuit  maxime  celehri*  per 
lotnui  Belgium,  uata  in  Laudis  Brabaniiae  oppido. 
Filia  f'iii  Piuiiii  priini  ducis  Brabautiae  qui  etiain 
erai  major  domus  in  Austrasiae  regno.  Domina  fuisse 
assiritur  Bergis  supra  Zomam,  Bergis  S.  Gerlrudis, 
Nivcliu3  ci  Vorsti,  sive  Foresti  in  Kempinia.  Patre 


deurehensi  ab  impeialore,  quod  essenl  Chrisiiani , 
nolentesqiie  sacrilicare  idolis,  ab  eodem  gladio  oc- 
cisi  sunt.  Petrus  de  Naialibus.  Celebratur  etiam 
horum  natalis  xiv  Ktl.  Junii.  Vide  infra  x  Maii. 

e  Desiderii.  De  hoc  vide  infra,  i\in  Maii. 

h  Eulalicc.  Haec  tcmpore  Diocletiani  suli  Daciiof» 
praeside  post  (lagella  et  equuleum,  postquam  laii-ra 
ejus  facibus  adusta  esscnt,  euiisit  spiriium  specie 
coltutibae  evolanlcm.  Acia  ejtis  apud  Ikilland. 

1  Satumini.  Dum  hi  cum  aliis  Chrisiianis,  in  civi- 
late  Abitiuensi  celebrant  Dominicum,  comprehensi 
Carihagioem  abducumur,  el  in  persccutione  Diocle- 
tiani  sub  Auolino  proconsule  passi  sum.  Hodie  4e 
illis  agi  in  Ecclesia  Alricana  tradit  Bironius  aid 
Martyrol.  Romauum,  sed  M .iriyrol.  Kom.  eos  pridi^ 
referl. 

J  Polyocti.  Decio  imperaute,  cum  ipse  paganus 
fuit  amicus  Nearcbi  Chrisliaui,  inte  lexiique  edit-tum 


raortuo,  cum  inaire  Iduberga  Nivellae  propriam  do-  Jj  contra  Christianos  proiuulgatuui,  viso  per  souiniiim 


iuuin  coiiimuiavit  in  monasierium  exhonatione  S. 
Amandi  episcopi,  qui  matrcin  el  liliam  velavit.  Foil- 
luuuiii,  Ultanum  et  ali<>s  cx  lliberuia  vcrlii  Dei  prae- 
dicatores  in  sumino  honore  haiuiit.  Ohiit  prima  Ni- 
velleusis  abbatissa  in  d  e  Palncii  llihernortiiu  apo- 
sioli  amio  664.  Natalis  S.  Gertrudis  recolitur  xvu 
Martii,  translatio  x  Februarii,  cotisecratio  et  vela- 
ho  ii  Deceinbris.  Molanus  iu  ludiculoSS.  Belgii. 

f  Calloceri.  Passi  suot  hi  sub  Deeio  Cacsare ;  qui 
cuiu  caseul  eunuchi  i  hiphouijj  uxoris  Dccii ,  priur 


Christo  aniiiialus  lit  Christiauus,  elcaptus  virgisqueca 
sus,  uxoris  lacryinis  nou  uiovt*turvsed  gloiio>a  inortc 
mariyriuin  cousuuimavit.  Uic  eliam  cohtur  vu  Ja- 
nuani  supra  in  addit.  Fiorai  iis  .  et  a  Grxci*  ix  Ja- 
utiarii  a  nonuullis  quoqie  Latinoruiu  x  Jan.,  sed 
celebcrriina  veueratiu  iuciJit  m  ipsa»  Idus  Febr. 

k  Juliani.  For*au  ideui  est  cuiu  Juliaua,  qoaiu  vide 
infra  xvi  Februarii. 

1  SUphuni.  Gaiesinius  et  C.niisius  ejus  memoriam 
celebraat  xu  Fcbruai  ii. 


84!  SBCT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  84* 

EDITIO  COLOMENSIS. 
ad  suam  Occlesiam  Interamns»  urbis,  noctu  sepelie»  A  tjris.  Qui  cum  haberet  filium  Orimonem  nomtne 


rtinu  Bbi  cum  qootidianis  vigiliis  incubarent,  lenti  a 
gentiltbus  cuslodiae  suni  Iradiii  eonsularl  Leontio ; 
quos  ille  jnssit  noctis  medio  suis  tribunalibns  prae- 
seniari,  et  cum  a  fidc  revocari,  nec  blandiutentis 
nec  minis  possent,  jussit  capiie  csedi,  qui  non  ionge 
tunt  a  corpore  saneii  Vilentini  sepulii.  Eodem  die 
sanctorum  martyrum  Vitalis,  Felicuto  et  Zenonis. 
Apud  Alexaodriam  sanctorum  Bassi,  Anlotiii,  Proto- 
lici,  qui  immersi  stint  mari.  Item  Giriouis  prcsby- 
leri,  Moseos,  Bassiani  lectoris,  Agathonis  exorcistae, 
qoi  omnea  igni  combusti  sunt.  Item  Dionysii,  Am- 
monii  decoltal»riim. 
D.  X  V  Kal.  Mahtu.  —  Romas  sancti  Ciatonis  mar- 

EDiTIO  BOLLANDIANA 
•  presbyteri  Romse  :  qui  post  multa  sanitatum  et  B  possent,  juasil  capite  ordi 
doclrinac  insignia  fu&libus  csesus,  et  sic  decollatus  est  corpore  S.  Valeutini  sepulti 
sub  Glaudio  Casare.  Eodem  die  natale  S.  Valentini 
Inleramiiensis  b  episcopi :  qui  tentus  a  paganis  ac 
virgiscxsus,  et  postdiuiurnam  ca?dem  custodiae  man- 
cipttus,  cum  superari  non  posset,  medide  noctis  si- 
lentio  ejectus  de  carccre  decollatus  est,  jussu  furiosi 
Placidii  urbis  prafecti.  Huc  usque  A.  Tunc  Procu- 
lus,  Efybus  [D.  T.  L. ,  Esibus]  et  Apollonius  disci- 
puii  ejus,  transferentes  corpus  ad  suam  ecclesiam 
lateramnanam  urbcm,  noctu  sepelierunl  :  ubi  cum 
quotidiaois  vigiiiis  incubarent,  tenti  a  gentilibus, 
custodiae  sunt  traditi  Consulari  Leontio.  Quos  ille 
jussit  medio  noctis  suis  tribunalibus  prsesentari  :  et 
a  fide  revocari   nec  blandimeniis  nec  minis 


scholaslicum,  qui  iucideralin  aegriludinero  gravissU 
mam,  eumqce  beato  Yalentino  episcopo  ad  sanandum 
obtulisset,  sub  tali  conditione ,  ut  si  puer  sanaretur, 
ipse  cum  omni  domo  sua  fieret  christiauus ,  sanato 
puero,  quod  proinberat,  implevit;  alquecum  uxure 
et  universa  domo  baptizatus,  non  roullis  post  diebus 
martyrio  esl  consummatus.  In  Galliis  civilate  Vasio- 
nense,  depositio  Quiuidii  rpiscopi,  cujus  mortem  iu 
conspeclu  Domini  preliosam  iniracula  crebra  lestau- 
tor.  in  Antiocbia  nalaie  sancti  Jo»eph  dia<  oni,  Zeno- 
nis.  luleramnae,  nalale  sanctae  Agapse  virginis,  Satur- 
uini  al  Castiilae.  ln  civitate  Prexia  sanclorum  Faustiui 
et  Ibnitae  mariyrum. 


qui  non  longe  sunt  i 


A.  T.  L.,  Eodem  die  naiale  SS.  c  Vitalis,  Feliculae 
et  Zenonis.  L.,  In  Alexandria  d  Bassiani ,  Oriouis, 
Agotbonis,  qui  igne  combusti  suut. 

15.  —  IV  Kal.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Bituricas  deposilio  S.  •  Au- 
stregisili  e^iscopi  et  confessoris  :  qui  in  Dei  rebu* 
magiiilicus  aique  insignis  fuit. 

D.,  Koniae  S.  f  Gratonis  martyris.  Apud  Sebastiam 
paasio  S.  s  Blavii  episcopi.  V.  G.,  interamnae  nataie 
S.  h  Agapae  virginis,  Saturniui,  Caslulii,  Magui.  V., 
in  Antiochia  Joseph  Diaconi  et  Ronuni,  Lucii,  Ro- 
gati.  G.  Lucium  luterainnensibus  jungit.  A.  T.,  ad- 
dunt  S.  Agapae  socios  martyres  XXX.  T.,  Et  depo- 
sitio  S.  Saivini  episcopi  et  coufessorts.  Ipso  die 
passio  S.  4  Desiderii  episcopi  et  marlyris.  Eoieiu 


SMITH  NOTiE. 

*  Prttbyteri.  Quem  Glaudio  secundo  imperaiore  in  q  Nicelii.  Deinde,  mortuo  Apollinari  Bitnri&wsi  epi- 

. ,.. L1  .._  >^__     scopo, in ejus  locum suflectus  est,  et  eam  Ecclesiara 

duodccitn  amiis  adminisfcavit.  Obiil  tandem  an.  627. 
Acta  apud  Surium  lom.  III.  Gtiinius  Senensi*.  — - 
1'suardus,  Notkerus,  Baronius,  Petrus  de  Nalalibus 
et  pleraque  Martyrologia  hujus  depositionem  memc~ 
rant  xiii  Kal.  Juuii.  Saus>aius  in  M^rlyrologio  non 
depositionem,  sed  orJin  uiionem  hodio  celobrat. 

*  Cratonii.  Vir  Atheniciisis,  orator  Romse,  lingua 
Lali.ia  et  Graeca  clarus.  Qui  cum  haberel  filium 
Ckceremonem  nomine9  qui  inciderat  in  asgritudinem, 
ad  eutnque  tanandum  B.  Valentinum  Interamnentem 
evocauet,  eidemque  ipsum  $ub  tali  conditione  obtutis- 
tet,  ut  $i  puer  $anareturt  i.  $e  cum  omni  domo  $ua 
fieret  Chrittianus ,  $anulo  puero>  quod  promiterat  im- 
plevit :  atque  cum  uxore  et  univerea  domo  baptizatus, 
non  po$t  multo$  die$  mariyrio  coneummatus  e$t.  Basda 
Vulg.,  AJo,  iNoiker. 

s  Blavii.  Forsan  bic  idem  est  cum  S.  Blaoio  qui 
colitur  iii  Febr. 

h  Agapce.  Acta  ejus  sic  etponit  Ferrarius  in  Gata- 
logo  SS.  Iialiue  :  Atjipet  virgo  nobilit  Interamnm  nata 
$ub  Valemino  epiicopo  Interamn.  floruil ;  una  ex  nu- 
meiO  earum,  qua  exzju$demS.  Valentini  in$titutione 
uti  moniaUs  dcgebant.  Cum  autcm  iJotorum  cukoret 
in  Chri$tiano$  (urerent,  luteramnaque  eo$  maxime 
penequercntur  po$t  magi$tri  mortem  et  ip$a  Interam- 
mnm  compreliema,  cum  inChritii  con(es$ione  immobi- 
li$  per$i$leret%  glaJio  animadver$a%  virgiaitati  marty- 
rii  palmam  adjunxit  xv  Kat.  Martii.  Cuju$  eorput 
in  eo  loco  qui  Interturree  dicitur  conditum  *>f . 

1  Uetiderii.  Videtur  hic  episcopus  Viennensis  in- 
dicari,  qui  supra  colitur  xi  Febr.  Gujus  Nataiis 
etiam  inlra  ceiebratur  xxui  Maii. 


smphitbeatro  sibi  presentatom  rogaute,  cur  Deos 
non  adorarel;  itle  Gbrisli  fidem  multis  rationibus 
probavit  in  untum,  ut  imperator  ipsumde  sapienlia 
commendarei.  Verum  dum  Galphurnius  pr^fectus 
diceret  imperatorem  seducium,  tradidit  eum  A*te- 
rio  principi  ut  in  domum  suam  adductum  ad  Deo- 
mm  sacrittcia  suaderet.  Gum  autem  sanctus  doinum 

Iiriiicipis  iulrasset,  filiam  ejus  adoptivam  cxcam  il- 
uminavit,  et  mox  eum  cum  suis  coovertit  el  bapti- 
lavit.  Quo  coguitu,  Glaudius  ad  civiiatem  Ostiam  A»- 
teriuro  et  otunem  familiam  occiJi  jussit;  S.  autem 
Valentinum  fustibus  csedi,  et  via  Flaroinia  dccollari. 
liujus  corpus  i  quadani  matrona  Savinella  in  eodem 
loeo  sepultum  est.  Petrus  de  Natal.  —  Glaudius  re* 
gnare  coepit  an.  268,  circiter  diem  ix  Ral.  Apr. ,  el 
regnavit  ad  initium  an.  270;  obilus  igitur  S.  Valen- 
tiui  necessario  conferendus  est  in  au.  209 ;  neque 
enim  mense  Februario  auni  sequentis  in  vivis  luit 
Claudius. 

^  Epiuopi.  Ordinati  episcopi  a  S.  Feliciano  epi-  D 
scopo  Faginate  permissu  Victoris  papae;  velsubAu- 
reiiano  vel  Glaudio  pas*i.  Boll  uid. 

«  VitaHs.  Usuardus  el  Ado  Romo3  bos  passos  scri- 
bonL  Notkerus  etiam  viaiu  Ardeatinam  adjuugit. 
Ghmios  in  Gatalogo  sanctorum  Viulem  vocai  pre- 
sbyteruin,  et  Waiidelbenus  S.  Feliculam  virginem 
celebrat. 

d  Ba$siani.  Bassianus  lector  fuit;  Orion,  vel  Gy- 
rton,  presbyter ;  Agatbo  exorcUa. 

•  Auttregitili.  ApuJ  urbem  Bituriccnsem  palre 
Gundino  hic  natus  est,  idolescens  vixit  in  aula 
Goniramni  regis,  posiea  a  B.  Aunario  Antissiodo- 
rensi  episcopo  urdinaios  esi  subdiaconus ;  ab  i£lbe- 
rco  Lugdunensi  episcopo   prcsbjler  et  abbas  B. 

Patrol.  XCIV. 


W 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
E.  XIV  Kal.  Martu.  —  Natate  saneti  Oneskni  A  evocata  rotarum  tormenia ,  flammas  rgoiom,ollam 


sposioli,  de  quo  B.  apostolus  Paulus  Phiiemoni  fa- 
miliares  lilteras  miltit.  Quem  beatus  idem  aposioius 
episcopum  ordinans,  pracdicationisque  Yerbura  ei 
commiitens,  apud  Ephesiorum  civitatem  reliquit,  coi 
episcopus  post  beatum  Timotheunt  ct  Ipse  resedit. 
Ilic  Romara  perductus,  atque  ibl  per  fidera  Christi 
lapidalus,  sepultus  esl  Christi  martyr  primum  ibi, 
inde  ad  loca,  ubi  fuerat  ordinatos  episcopus,  corpus 
cjtis  delatum  est.  Et  in  Cumis  natale  sanctae  Julianaa 
virginis,  quae  tempore  Maximiani  imperatoris  primo 
4  suo  patre  Africano  caesa,  et  graviter  cruciata, 
deinde  eta  prafecto  Eleusio, quem  sponsumhabuerat, 
nuda  virgis  cacsa,  et  a  capillis  suspensa  esi,  et  plum- 
bo  soluto  capiie  perfusa,  et  rursum  in  carcerem  re- 


ferveulem  superavit,  ae  decollatione  capitis  marty- 
rium  consummavit.  Quae  pasaa  est  quidem  in  Nico- 
media,  sed  posi  paucum  tempus  Deo  disponeate  in 
Campaniam  translata.  Apud  iEgyptum  Juliani,  ciun 
aliis  uumero  quinque  roiilibui. 

F.  XIII  Kal.  Martii.  —  ln  Babylonia  natalePoli- 
cbronii  episcopi  ejusdem  civitatis,  qui  praeseiite  De- 
cio  persecutore,  ore  lapidibus  caeso,  maoibus  exten- 
sis,  oculos  ad  coelum  elevans,  emisit  spirituro. 
Scriptum  est  in  passione  saneti  Laurentii. 

G.  XII  Kal.  Martii.  —  Hierosolyrois  beati  Syroeo- 
nis  eptscopi  et  martyris ,  qui  traditur  propinquus 
Salvatoris  secundum  earnem  fuisse ;  consut  tamen 
quia  Cleophas,  cujus  filius  iste  fuit,  frater  erat  Jo- 


eepta,  ubi  palam  cum  diabolo  conQixit,  et  rursus  B  seph.  Eodem  die  sanctorum  marlyrum  Claudii,  et 
q  EDITIO  BOLLANDIANA. 


dle  in  Antlochia  natalis  SS.  Josippi  el  Rufini.  L., 
Ipso  die  SS.  a  Joannis,  Magni  et  Josepbi  diaconi. 

A.  Ipso  die  Tarvennae  civitatis  deposilio  B.  b  Sil- 
vini  ejusdem  civiutis  episcopi.  Hic  dum  in  cor- 
pore  vixil  multis  miraculorum  eflulsit  signis :  et/ut 
liber  Vilae  ejus  elucidat,  .magn»  abstineiitiae  fuit ; 
volens  talenta  sibi  commissa  cum  usuria  sine  fraude 
suo  reddere  Creatori.  Postea  de  ^gypto  ad  terram 
promissiouis  vocatus,  cum  Deo  vivil,  possidens 
gaudia  pcrpetuae  felicitalis.  Quae  Floii  styluiu  sa- 
jriunt. 

16.  —  XIV  Kal.  S. e  Onesimi  apostoli.  Et  in  Cumts 
rnataie  S.  d  Julianae  virginis  :  quaj  tempore  Maxi- 
•niiani  imperatoris  primo  a  suopatre  Africano  caesa  et 
graviter  cruciala  a  praefecto  Eolesio  [L.t  Eleusio , 
Uab.,  Eulesio],  quem  sponsum  habuerat,  nuda  vir- 
gis  caesa  et  a  capillis  t uspensa,  et  plumbo  soluto  a 
capite  perfusa  (Hucusque  A.),  et  rurstim  in  carcere 
recepia,  ubi  paiam  cum  diabolo  conflixit,  et  rursum         18. 

SMITH  NOTiE. 

11  Joannii.  SS.  Joannes  et  Magnus  una  cum  SS. 
•Lucio  et  Rogato,  qui  boc  ipso  commnte  supra  no- 
tantur,  cum  S.  Agape  virgine  Interamiiaeocctsisuni. 
Coluntur  etiam  xvn  Februarii.  FerrariusinCalalogo 
SS.  ltaliac.  * 

*>  Silvini.  Ab  aliis  Tolosanus,  ab  aliis  Tervanensis 
dictus  episcopus.  in  Morinis  miranda  eniluit  reli- 
gione.  Prosapia  nobili  claruit.  Floruit  quoque  lem- 
pore  prioris  Caroii  regis  et  Cbilderici  ejus  principis 
perseverans  nsque  al  Vinciacum  bellum,  quod  ge- 
stum  esl  inter  Carolum  et  Ragenfridum  Francorum 


evocata ,  rotaruro  tormenla,  flammas  ignium,  ollam 
ferveutem  superavit,  ac  decollatione  capitis  marty- 
rium  consummavit.  Quae  passa  est  quidem  in  Nico- 
media;  sed  post  paucum  tempus  Deo  disponentc  in 
Campaniam  translata. 

V.  C.,  Alibi  •  Maximae  Junellae,  el  quinquaginta 
quatuor.  L.,  Etdepositio  f  Tetrardi  episcopi. 

17.  — XIII  Kal.  In  Babylonia  nalate  •  PolocronU 
episcopi  ejusdem  civitatis :  qui  praesente  Decio  perse- 
cutore  os  lapidibus  crsus,  manibus  exiensis  ocolos 
ad  coelum  elevans,  emisil  spiritum.  Scriptum  in  Pas- 
sione  [T.  add.  ejus].  S.  Laurentii. 

L.,  Ipso  die  SS.  h  Donatii  Secundiani,  Casti,  et 
Marceili.  V.  C,  Eodem  die  S.  l  Faustini  inartyrts  ei 
aliorum  quadraginia  quatuor,  quorum  nomina  Deu* 
scit. 

XII  Kal.  Vaeat  Bxda. 


ad  loca  ubi  fuent  ordinatus  episconns  corpns  ejus 
delatum.  Bneda  Vulg.,  Usuard  ,  Notker.— S.  Onesimi 
Ephesini  episcopi  mentionem  facit  S.  Ignatius  iu  s«a 
ad  Ephesios  epistola. 

d  Julianoe.  Post  paucum  autem  tempus  qoam  S. 
Juliana  decollata  est,  Cjn;ed  »m  mulier  Sephonia  §e- 
natrix  transiens  per  civitatem  Nicemediensera,  et 
veuiens  ad  urbem  Romam,  lulit  corpus  B.  Jutiana»; 
sed  exsurgente  tempesiate  valida,  abiit  navis  usque 
ad  flnes  Campaniae.  Posita  est  aotem  B.  Julian* 
prope  lerritorium  Puteolanum.  Transtata  est  etiam 


D  — — rwr  •%»■•■»*#■•»■••■   >  w»vfvi™. •«•■•*•  *■«...«....  *#-■-  W..-.M 

IUf>,—..  «*..-  »r«v,  ^v..„..^— ..  KV.M.u.v....v.v.u...      postea  Cumas,  et  in  B.  Maximi  ecclesia  coitocata. 
xvii  Febr.  Quod  persevcrasse  ad  Vinciacum  bellum      Acta  apud  Bolland 


dicatur,  alii  anno  715,  quo  id  bellum  coepit,  alii 
anno  717,  quo  Vinciaci  commiasum  praeiium  est, 
\ita  funclum  existimant.  Sed  neque  boc  neque  illo 
amio  funclus  esl,  si  ul  acla  ejus  notant,  obiit  hora 
vesperlina  diei  sancti  Sabbati.  Nam  si  hodie,  sciiicet 
xv  Febr.,  decessit,  dicendum  est  eum  anno  716,  quo 
xv  Febr.  Sabbatum  erat  *,  si  xvn  Februarii,  ut  ali- 
<jui  Bcribunt,  dicendum  est  an.  720,  quo  obiil  Chil- 
l^eiicus,  et  xvu  Febr.  Sabbatum  erat,  mortuum 
esse.  Obiit  in  Alciaco  fuit*iue  ibi  sepultus. 

9  Onesimi.  Pro  quo  B.  Paulus  Ibileinoni  familia- 
res  lilteras  mitlit.  Quem  idem  B.  apostoius  episco- 
pnm  ordinans  eiqne  praedicaiionis  verbum  coinmit- 
tenSt  apud  Epbesiomiu  civitalem  reliquit ;  cui  epi- 
scopus  post  B.  Timotheuni,  et  ipse  pr.csedit.  Qui 
Roroam  perductus,  alque  ibi  pro  (ide  Christi  lapi- 
datus,  sepuitus  est  Christi  martyr  pritnum  ibi :  inde 


•  MaxinuB.  Hjb  passae  snnt  in  Africa  eum  muliie 
aliis,  quoruin  nomina  lege  in  Martyrologio  S.  Hierov 
nymi. 

1  Tetrardi.  Ab  Hieronymo  Tetradii  dicti.Bollandnn 
conjicit  hic  intelligi  Teiradiura  Bituricensem.  Fmt 
in  Gallia  illustris  Tetradiorum  famiiia. 

s  Polocronii.  Secnndum  Adonem  et  Notkerum  et 
Balyloniie  et  Ctesiphontis  episcopi.  Corpus  ejos  se- 
pultum  est  ante  muros  porUe  Babylooiae ;  passns  ett 
circa  annum  251. 

h  Donati.  Hic  el  Secundianus  non  ihJem  cum  Do- 
nato  ei  Secundiano  Concordiensibus,  qui  etiam  ho- 
die  coluntur.  Quae  enim  ad  tempus  locum  et  genas 
martyrii  quo  bi  passi  sunt  spectaot,  peoitos  U- 
teut. 

1  Faustini.  Baronius  in  Martyrologio  hunc  cnm 
sociis  Hoinae  passos  scribic. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
nior.s  ejus  Praepedign»,  el  ftTioritm  Aleiandri,  el  A  Victoris,  martynrai,  et  Coron* ,  ei  aiiorum  viginti 


Cwiae,  frairii  Claudii  beati  Maiimi.  Qui  cum  essent 
praclarissimi  generis,  agente  fratre  eorum  Cabinio 
presbytero,  baptizati  sunl  a  beato  Gaio,  ponliflce 
Romano,  et  postmodura  tenti  sunt,  jubente  Diocle- 
liauo  a  judice  impio  Julio ;  et  Claudius  quidem  cum 
uiore  sua  et  filiis  deportattis  in  eisilinm,  deinde  io- 
cendio  concremati  odorifenim  sacrificium  ntartyrii 
Deo  reddlderunt,  ac  sic  postmodtim  apud  Hostiam  in 
marejactati  sunt,  quorom  reliquiJsChrisliani  perqui- 
sitas  juita  civiutem  sepeliertmt. 

A.  XI  Kal.  Martii.— Romae  sancti  Gabinii  pres- 
byieri,  patris  bealfesimae  Susaunae  :  qui  a  Diocle- 
tiano  diu  in  custodia  vinculis  afDictus,  pretiosa 
roorte  cceli  gaudia  comparavit.  In  Africa  natale  aan- 


Apud  Tyrum,  quae  est  urbs  maiima  Pboenicis,  natale 
beatorum  martyrum,  quorum  ntimerum  Dei  scientia 
sola  colligit,  quos  jubente  Diocletiano  Velurius  magis- 
ter  mtliti»  diversis  tormentorum  generibus  sibi  invi- 
cem  suecedentibus,  occidil.  Primo  Aagris  per  oinne 
corpus  martyres  Dei  dilaniabantur,  post  hxc  tradeban- 
tur  ad  bestias ;  adhibebautur  leones,  ur>i,  pardi,  apri 
quoque  et  lauri;  sed  a  nullo  bortim  kesl,  ad  ultimum 
gladiis  peragunt,  quod  bestiis  nequiverunl.  H>g  du- 
cebant  Tyrannio  et  Sylvanus  episcopi ,  qui  postca 
bestiarum  morsibus  mariyrium  coropleverunt.  P«:le* 
nus  atque  Linus  episcopi  cum  plurimis  clericis  ignc 
cousumpti,  Zenobius  presbyter  capite  cacsus.  * 
C.  IX  Kal.  Maitii.  —  In  Africa  natalc  sauctorum 


etorum  Publii,  Juliani,  Marubii.  Item  Juliani,  Mar-  3  Veroli,  Servoli,  Secundioi,  Siricii,  FelicU,  Satur- 

celti,  Tuli,  Lainpasi,  Inauli.  oini,  Forlunati9  el  aliorum  sedecim.  El  dcpositio 

B.  X  Kal.  Martii.—  Rom*  natale  Gaii,  papae.  Et  in     Eucherii  episcopi.  Apud  Siciliam  sanctorum  niarty- 

Cypro  naule  Potaniiae,  Nemersi  et  Didymi,  et  alibi     rum  79,  Sub  Diodetiauo  per  diversa  tormenu  cou- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

20.— XKal.  VacatBaeda. 
D.,  Apud  *  Tyrum  martyrum  quorum  numerum 
Dei  scienlia  sola  eolligit.  V.  C,  Apud  Cyprum  ua- 


D„  Ilierosolyinis  •  Simeonis  episcopi  et  martyris. 
V.,  In  *  Africa  SS.  Ktituli  [V.,  Retnii],  Silvaiii,  Chv- 
•ici  [C,  Castici], Secundini,  Fructuli.  A.  T.,  In  Africa 
Rtituti,  Damasi,  Silvani,Cnsici.  Et  depositio  c  S.  Mar* 
tialis  episcopt.  L.«  In  Africa  naule  SS.  Rutuli,  Da- 
masi.  Ipso  die  Salvini  et  Paulini. 

19.— XIKal.  VacatBaeda. 

D.,  Romae  d  Cabinti  presbyteri  et  maiiyris.  V.,  In 
Africa  Ptiblii,  Juliani,  Marceili,  Lampasii,  Maiuli. 
lidein  praeter  Lauipasinm  sunl  in  A.T.  L.,  sed  ullimo 
loco  referlur  Marcellus  :  t\m  in  L.  Mnrcetliniis.  C.,lu 
Africa  Marubii,  Publii,  Juliani,  Marcelli,  Tullii,  Jain- 
uasii,  Juli,  Victoris,  Coronx*. 


tale  Potaminae.  Romoe  via  Appia  depo  itio  '  Gagi  epi- 
scopi.  A.  T.  L.,  Romae  via  Appia  in  coemvterio  Ca- 
liili  depositio  Gagii  episcopi.  Apud  Cyprum  naule 
sanctoram  PoUmiae  et  Didymi.  A.  T.,  Et  alibi  Vi- 
ctoris  mariyris.  T.,  primo  loco,  In  civiute  Tornaco 
depositio  S.  s  Eleutherii,  ejusdem  urbis  episcopi  et 
confessoris. 

21.  — IXKal.  Vacat  B.eda. 

D.vSicilia  martyrum  b  septuagima  novem  qni  sub 
Diocleliano  passi  sunt.  V.  C,  ln  »  Africa  uatale  SS. 

SMITII  NOTJB. 
•  Simeonh.  Latini  omnes  eum  hedie  colunt,  Grteci  C  in  profundum  mare  demersus;  Zenobius  vero  dum 


ix vii  Aprilis.  Post  S.  Jacohi  martyriuin  creaius  est 
Hierosolymorum  episcopus  fllius  Cleophae  fralris  Jose- 
phi,  et  secumlum  carnem  Cliristi  patrtielis.  Ac«u>a- 
tus  denique  ab  haereticis  quod  Christianus  esset  et 
ei  stirpe  Davidis,  420  annos  naius,  principatu  Tra- 
jani,  Attico  consulari  legalo  Syriam  adiuiitistraule, 
cruciflxus  esl.  Euseb.  HisL  Ecd.  III,  xi,  52.  Passus 
est  anno  107. 

b  Africa.  II os  in  persecntione  Vandalica  pro  fido 
Caiholica  necem  subiisse  produnt  Galesinins  et  Gbi- 
nius  Senensis. 

•  Martialit.  Inrertum  est,  an  hic  sit  untis  ei  Afris 
martyribus.  Potius  videtur  esse  S.  Martialis  Lemo- 
vicensis,  qui  colitur  111  Jun. 

d  Gubinii.  Fratris  B.  Caii  papa?,  ex  genere  Dio- 
cleiiani  iroperatoris.  Cum  autem  Diocleiianus  vellet 
Susannam  Gabiuii  fliiam  in  utatrimonium  Maximiano 
tradere,  ac  illa  reuuisset,  nec  Gabinius  illi  persua- 
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utigtris  latera  ipsi  sulcarenlur,  in  mediis  cruciatinus 
iininortiiits.  Silvanus  etiam  Gazae  urbis  episcopus 
apud  seris  metalla  quaa  sunt  in  Pha?no,  cum  aliis  un- 
dequadraginu  capite  truncaius  e*t.  Scd  et  quidam 
ilSgyptii  sacerdoles  Peleus  ac  Nilus  flammis  absum- 
pti  sunt.  Confer  Euseh.  Ilist.  Eccl.  viu,  13,  ctnii 
Adone  et  Usuardo.  Vide  etiam  eumdem  viti,  7,  et  de 
luartvribus  PalaBstinae  cap.  ulii.niim. 

t  Oagi.  Fratcr  Gabinii,  de  quo  supra  actum  est  11 
Kal.  Ilarlii,  Eutychiano  papae  in  episcopatu  Roinar.o 
successit.  Qui  fugiens  persecutionem  Diocletiaui  iu 
cryptis  habiUndo  martyrio  coronatur. 

s  EUutherii.  Primum  erat  Tornaci  eximius  prae- 
dicator;  deiitde  Cbristiani,  videmes  ejus  eximiam 
sanctitatem,  Romam  eum  raiscrunt,  et  cum  auctori- 
uie  regredieiitem  episcoptim  consecrari  feceruot.  A 
paganis  et  hxreticis  Artanis,  multis  pressuris  est 
aflectus,  sed  in  carcere  ab  Angelo  visfutus.  Conse- 


dere  id  vellet,  vinculis  afflictus  S.  Gabiuius  obiis.  n  cratus  vero  episcopus  anno  484,  vel  secundum  Bol 


AcU  Susannas  apud  Surium,  tom.  IV, 

•  Tyrmm.  Martyres  hos,  jubenie  Diocletiano,Vetu- 
rius  magisler  militiae  diversis  lormentoruro  generi- 
btis  sibi  invicein  succedentibus  occidit.  Primo  flagris 
rarpebainur;  postea  tradebaniur  ad  bestias :  et  cum 
nulla  ferarum  eos  Ixderel,  furor  belluarum  irausit 
ia  bomiues,  et  id  quod  besLis  nequiverunt,  perege- 
runt  gladiis.  Ado,  (huardus,  Notkerus.  — Jam  vero 
omuium  in  PhcBtiice  martyrum  nobilissimi  fuere, 
Tyramiio  Ecclesiaj  Tyriorum  episcopus,  et  Zenobius 
presbyter  aptid  Sidonem,  Siivanus  quoque  EmisenaB 
antistea  Ecdesiae*  Sed  bic  quidem  in  ipsa  urne 
Cmesa  feris  objectus,  una  cum  aliis  quibustiam 
occisus  est.  Uli  vero  Antiochi»  passi  sunt,  Tyranuio 


iandum  487,  paulo  post  cum  Christiauis  Tornaco 
ejicitur,  loncque  Blandinii  in  suburbio  resedit  circi- 
ter  annos  8,  post  quos  annos  in  natrio  ioco  Tornaci 
resedit  annos37.Quievit  Undem  Blandinii.  Ubi  eum 
iieidilo  episcopos  elevavit  anno  881,  ted  inde  iraus- 
latus  est  ad  catuedralem  ecclesiam  Toritacemem ; 
quae  naulem  ejus  celebral  decimo  Kalendas  Martii9 
iraiislatiooem  ocUvo  Kalendag  Septembris,  eleva- 
tiouem  septimo  ldus  Juiii.  Molanus  in  indiculo  san- 
ctorum  BelgiL 

k  Stptuaginta.  Per  diversa  tormenu  confessionis 
suae  coronam  perceperunt.  Ado,  flsuard,,  Notker. 

1  Afriea.  In  civiute  &c.  Adrumeto  (Usuard.,  Baron.)9 
sub  VandaJica  per^ecuiione  (Baron.) 
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fessionis  suae  coronam  a  Christo  sibi  paratam  perci-  A  lorum  SeroneU,  Aotigonii,  Rutuli,  Libi.  Ipso  dio 


pere  meruerunt. 

D.  VIII  Kal.  Martii.  —  Catbedra  sancti  Petri,  qui 
sedit  apud  Anliochiam ,  ubi  el  primum  cognominaii 
sunl  discipuli  Christiani.  Apud  Alexandriam  Abilii 
episcopi,  qui  posl  B.  Marcum  sectmdus  episcopus, 
tiedecim  annos  sacerdotium  ministravil.  Iu  Ierapoii 
sancti  Papiae  episcopi,  audiloris  Joannis  apostoli. 
Vienme  sancli  Pascasii  episcopi  et  confessoris.  Item 
beati  Aristiouis  ,  qui  fuil  unus  de  72  discipulis 
Cbristi.  fn  Nicomedia  natale  sanctae  Teclae  virgmis, 
discipulac  sancti  Patili  apostoli,  quae  sub  Nerone  imp. 
pro  Cbristi  nomiue  igni  est  tradila,  sed  non  exusta  : 
postea  serpentibus  atque  bestiis  depulata,  sed  a  nullo 
eorum  est  laesa  ;  ad  extremum  vero  in  Seleucia  cum 


saucti  Polycarpi  presbyteri  et  confessoris,  qui  cwm 
beato  Sebastiano  plurimos  ad  ftdem  Cbristi  conver- 
til,  atque  ad  martyrii  gloriam  cobortando  perduxiu 
Apud  Sirmium  natale  sancti  Syreni  monacbi,  qui 
leuipore  Maximiani  imperatoris ,  cum  unos  ex  do- 
mestieis  ejus  uxorem,  bora  incongrua  in  horto,  quem 
ipse  sibi  excolebat,  deambulantem,  acriua  iocrepando 
reputisset,  jubente  Maximiaoo  tentus,  et  Ciiri»tianum 
se  esse  conlessus,  capite  caesus  esL  Item  aliorum  62, 
qui  ibidem  passi  suot.  £l  vigilia  sancti  MatUiiae 
apostoli. 

F.  VI  Kal.  Martii.  —  Natale  sancti  Matthiae  apo- 
stoli,  qui  de  septuaginta  discipulis  pro  iuda  tradiiore 
ab  apostolis  electus,  sorte  in  apostolatum  subrog*» 


virginitalis    martyrio  atque   virtutum   bonore   per  R  tus,  in  Judaea  Cbrisii  Evangelium  pradicavit.  Et  in- 

_- __.-*__!—,     ■«&_.»-----*.■_     a_>I       llAiMiniiiM  DAmm     **■«_     V_  _  _•_&__■__«.       _*_______.-.        w__-__^__-a  ^m_«._>_  *•  A  a  w.  m_____*.      ftff  _______  __  __1    «.__■_ 


somnum  pacis  migravil  ad  Dominum.  Romae  via  Ti 
burtina  ad  sanctum  Laurentium  natale  sanctae  Con 
«rtrdiar,  qoam  Deciana  persecutio  trucidavit. 

£.  VII  Kal.  Martii.  —  In  Pannoniis  natale  sanc 

EDITIO  BOLLANDIANA 
Vero1i,Seeundini,  Servuli,  Siricii,  Felicis.  C,  Satur- 
nini.  A.  T.  L.,  In  Africa  nalale  SS.  Secundi,  Servnli, 
juliani,  Saturnini,  Felicis  et  aliorum  septeimlecim. 
Primus  deest  itt  L. 

A.,  prhno  loco.  Nobiliaco  monasterio  dedicatio  ec- 
«lcsiae  S.  a  Vedasti  episcopi  et  confessoris  :  quae  per 
revelationem  angeiicam  D.  Auberto  episcopo  mani- 
feslata  est. 

S8.  —  VIII  Kal.  Apud  b  Antiocbiam  Catbedra  S* 
Petri. 

Addit  V.  et  C,  Et  S.  Tbeclae.  A.T.,  Nicomedia  Q 
natale  S. c  Tbeclae  virgiuis,  discipulae  S.  Panli  apo-a 
stoli.  Homae  via   Tiburtina  ad  S.  Laurenlium  na- 
tale  S.  d  Concordiae.  ln  Sirmio  natale  S.  •  Serenae, 
quae  tempore   Maximini  plexione  capitis  suscepit 
niartyriuai.  Eadem  babeutur  iu  L.,  sed  abest  Con- 


xordta. 
23.—  VII  Kal.  Yacat  Baeda 


*  Vedasli.  S.  Aubertus  visione  angelica  admonitus 
4ranstulit  S.  Vedasli  reliquias  in  Nobiliacum  civita- 
lern,4uatn  ob  causain  in  honorem  S.  Vedasti  ibi 
dedicata  est  Ecclesia.  Vide  Bollandum  in  Vita  S.  Ve- 
dasii. 

-  Andochice.  Ubi  sedit  7annos.Cathedra  ejns  Romae 
celebratur  xv  Kal.  Febr.  Vide  supra, 


ventio  capitis  praecursoris ,  tempore  Marciaui  prin- 
cipis,  quando  idem  pravcursor  duobus  monacbis 
assistens  prsecepit,  ut  ad  llerodis  quondam  regis  ha- 
bitaculum  accedentes,  caput  suum  ibi  requirereut  t 

SDIANA. 

D.,  Apud  Sirmium  '  Sinerii  monachi,  et  sexagiuii 
duorum  martyrum.  V.  C,  in  Asia  s  Polycarpi  ep> 
scopi  cum  ali.sduodecimet  S.  Herolis  [V.f  Eloriiis|. 
A.  T.  L.,  Nativitas  S.  -  Joannis  evangetisue.  A.  T.t 
Smyrnae  natale  sauctorum  de  antiquis  lleroti  et  Gar- 
pbori.  T.  interponit :  Eodem  die  nalalis  S.  l  Poly- 
carpi  presbyteri  el  confessoris.  L.,  Ei  in  i  Panrm- 
niis  SS.  Anligooi,  Hululi ,  Libii,  Ominandri  et  fce- 
uonis. 

21.  —  VI  Kal.  k  Invenlio  capitis  Joannis  praecur- 
soris,  et  natale  S.  Matthise  apostoli. 

Addit  Florus  in  A.  T.  L.,  Qui  ex  diseipulis  septua- 
ginta  sorto  electus  pro  Juda  Scarioth  duodecimu^ 
inter  apostoloe  subrogatus  esL 

Similia  babet  V.  et  subjungit :  solus  sine  cogao- 
niento,  eui  daiur  Kvangelii  pradicalio  in  Judaea.  A. 
T.,  in  Nicomedia  naulis  Luciani  presbyteri.  L ,  Ef 

SMITH  NOTjE. 

ronymi,  Rabani,  Galesinii  et  aliis,  sed  de  boc  vide 


supra  xxvi  Januarii 

*  Joatmit.  De  liujus  natali  agendum  erit  xxvn  Do- 
cembri*. 

1  Potycarpi.  Notkerus  habet :  Romae  S.  Poiycarpt 
pre_byteri.  Baeda  Vulg.,  Ado,  Usuardus,  nosterquo 
auctor  confessorem  vocant;  probabile  est  igitur  eum 


«  Tkeclce.  liaec  colilur  iufra  23  Septembris ;  Hodie  nsicca  morte  defunctuin.  Hoc  certum  est,  cum  jussu 

lconii  v  Dioclelani  Chromatius  praefectus  in  exsilium  apud 
iu  Lycaonia* 


tamen  Nicomedi»  passa  dicilur  :  iilo  vero  die  I 


d  Concordiv.  Quara  Deciana  persecutio  trucidavit. 
D;eda  Vulg.,  Rabanus,  Notkerus;  de  bac  vide  iufra 
13Aug. 

*  Serenw.  Haec,  nt  videtur,  eadem  est  cum  Sinerio 
vel  Sireno,  qui  iufra  die  sequenti  colitur. 

f  Sineriu  Cum  ip<e  sibi  borium  excoleret,  et  unus 
ex  douiesticis  imperatoris  Maximiani  amicus  inliinus 
esset ;  quadam  die  uxorem  illius  in  horto  suo  bora 
incongrua  deambulantem  reperit :  eamque  acriter  de 
iiuwodeslia  increpavil,  et  cum  indignatione  ejecit. 
Quae  viro  suo  de  Sereno  couqtieritur  :  qui  verbis 
coujugis  ad  iracuudiam  motus,  S.  Serenum  impera- 
tori  uti  Cbristianum  accusat.  Sicque  Serenus  jubente 
icuperatoie  teutus  et  se  Cbrisiianum  confessus  capite 
cjbsus  est.  Petr.  de  Naialibus. 

<  Polycarpi  episcopi.  Qui  hoe  die  martyrio  corona- 
tus  diciiur,  colituri|ue  a  Graecis,  ut  patet  ex  Menaeis 
ei  Meuoiogio.  Iuscnptus  etiam  Martyrologiis  S.  liie- 


Campaniam  cum  multis  Chrislianis  miltereior,  Po- 
lycarpum  sponte  secum  exsilium  sobiisse;  quod  U- 
rnen  ei  posiea  accidit  penitus  ignotum.  Martyroloaia 
in  lioc  consentiunr,  eum  sctlicct  cum  Sebastiano  plu- 
rimos  ad  fldem  Christi  converlisse,  atque  ad  marty- 
rii  gloriani  perduxisse. 

i  Pannoniiu  Sirmii  sclicet  bos  passos  iudicat  ve- 
tustissimum  Manyrologiuiu  Roiuanutn  sive  S.  Hiero- 
nymi.  Dollandus. 

k  Inventio.  Hodie  secundum  Baronium  prlma.  ca- 
piiis  S.  Joannis  invenlio  facta  iraditur.  B_5da  i_t 
Chronico  stib  principe  Martiano  liaec  habet :  Joannes 
Baptista  caput  suum  duobns  mouachis  orieniahbus 
qui  ob  oralionem  venerant  Hiero»olymam9  juxta  He- 
rodis  quondam  regi.  babitaculum  revelat,  qnod  dein- 
ceps  Emisain  Pbceniciae  urbem  peiiatum,  et  digno 
honore  cultum  est.  Do  inventione  iterum  dicendum 
xxix  Augusti. 


&»  SECT.  II.  —  MAKTYROLOGIA.  5S0 

EDITIO  COLONIENSIS. 
et  inventom  digno  honore  reeonderent ;  quod  ab  eis  A  Donati,  Justi ,  Rotuli  ,  Heren» ,  Pisionis,  Famphil), 


mventum  et  assumplum,  sed  non  mullo  post  culpa 
mcuriae  perditum,  pertatum  est  Emessam  ab  aliis,  et 
in  quodam  specu  in  urna  sub  lerra  non  paueo  tem- 
pore  ignobiliter  recondiiom  est ;  donec  denuo  sese 
sunmque  eaput  ostendit  MarceUo  cuidam  religioso 
pre»bytero,  dum  in  eo  specu  habitaret.  Ei  qno  tem- 
pore  c<spit  in  eadem  civilate  B.  Praecursoris  decolla- 
tio  ipso  die  quo  caput  inventum  sive  elevatum  est 
celebrari.  Apud  C*saream  Cappadocto  nalale  B.  Scr- 
gii  manyris,  cujus  gesta  praerfara  babentur. 

G.  V  Kal.  Martii.  —  Apud  £gyptum  natale  aanc- 
torum  Victorini,  Victoris,  Nicofori,  Claudiani,  Dios- 
eori ,  Scrapionis ,  et  Papiae  sub  Numeriano ,  agente 
Sabino  duce.  Quorum  primus  in  pilam  ei  robore 
cavam,  el  undique  circumforatam  missus,  ae  persiu- 
gula  foramini  diutissime  transpuoctus,  et  cum  ni- 
miussanguis  efOueret,eductus  e  pila,  capite  caesus  est. 
Secundus  manibus  ac  pedibus  amputatis,  in  eamdem 
pifom  missus,  prioris  tormenta  sustinuK,  et  novis- 
sime  gladio  caesus  est.  Tertius  cum  ullro  in  pilam 
faisset  ingressos ,  indignatus  judex  jussit  eum  inde 
produci,  et  super  craticulam  prunis  substratam  ali- 
quantisper  assari  et  inverti.  Cumque  in  confessione 
persisteret,  sublalut  inde  minutatim  gladio  eoncisus 
spirllum  reddidit.  Reliquorum  quatuor  Claudianus  et 
Dioscorus,  flammis  incensi,  Serapion  et  Papias  gla- 


Nestoris  et  Casta*,  et  sanctae  Walpurgae  virginis. 

A.  IV  Kil.  Martii.  —  In  civitate  Pergen  Pamp*iy- 
liae,  natale  saucti  Nestoris  episcopi ,  qtii  sub  perse* 
eulione  Decii  cum  die  noctuque  orationi  insisteret, 
postulant  ut  grez  Christi  custodiretur ;  comprehen- 
sui  a  quodam  rrenarcho  principe  civitatis,  oblatus 
ea  pnesidi  Palliom.  Et  cum  nomen  Christi  conftte- 
retur,  doos  gentium  daemonia  metnoraret,  jussus  est 
a  praeside  crudelisskne  torqueri;  praeses  vero  stu- 
pens  soper  tolerantiam  ejus  dizit  ei :  Vis  nobiscum 
esse,  aul  cum  Christo  tuo?  Cui  sanctus  Nestor  cum 
gaudio  roagno  respondit  dicens  :  Cum  Christo  meo 
et  eram,  et  sum,  et  ero.  Tunc  prases  dictavit  sen- 
lenliam,  ut  qui  Christum  crocifixum  fateretur,  tan- 

B  quam  devotus  Deo  suo  ,  crucifixus  solverelur  a 
viia.  Ille  gratias  agcns  Deo,  cum  jam  affixus  esset 
palibulo,  docebat  populum  christianum  ut  in  file 
persisterent.  Post  hacc  petens  omnes  ut  genua  fle- 
cientes  cum  eo  orarent ,  expleta  oratione ,  cum 
dixissent  omnes  Aroen,  reddiditspiritum.  Codem  die 
B.  Alexandri,  Alexandrina»  civitatis  episcopi,  gloriosi 
senis,  qui  post  beaium  Pelrum,  Arrium  presbyterum 
suum,  baeretica  impelaie  depravatom,  et  divina  veri- 
tate  conjunctum,  de  Ecclesia  ejecit.  Item  sanciorum 
Theonis,  Opion,  Justi,  Donali,  Ampliati,  Ingonii. 

B.  III  Kalrnd.  Martii.  —  Apud  Hispaniam,  in 
civitata  HispaJi,  nalale  sancti  Leandri  episcopt,  ad 


dio  consummati  snnt.   tn  Africa  natale  sanctorum 

EDITIO  BOLLANDIANA 
Rom*  S.  Primitivi.  V.,  Primilivae.  C,  Ronue  natale  C     *••  —  *v  Kal.  Vacat  Bfcd*. 

D.,  Pergen  Pamphiliac  B.  c  Nestoris  episcopi.  V. 
G  ,  natale  SS.  *  Alexandri ,  Nestoris.  V.,  Fortunaii. 


S.  Priinkivae. 

25.  —  V  Kal.  Vacat  Baeda. 

!>.,  Apud  iEgyptum  ■  Victorini,Victoris,  Nicepbori 
ot  aliorum  manynim.  V.  C.,In  Africa  Donati,  Justi, 
Herenei,  lugenui  [C,  Ingenuae],  et  aliorum  quadra- 
ginta  quinque.  A.  T.  L.,  ln  Africa  nalalis  SS.  Donati 
et  Justi.  In  Pamphilia  naialis  Nestoris  et b  Castae.  Et 
depositio  S.  Eugenke.  Abest  haec  a  L.,  et  pro  Casta 
Casltu  legitur. 


V.  C.  Et  aliorum  vigintUex.  A.  T.  L.,  In  Alexandria 
naialisSS.  Felicis  et  Alexandri,  Nesioris.  Ultimus 
abest  a  L. 

27.  —  III  Kal.  Vacat  Baeda. 

D.,  Apud  Alexandriam  eJulianne  martyris.  V.  C, 
f  Alexandri,  Abundantii,  Januarii,  Dionysii  et  alio- 
rum  viginti  qtiaiuor.  A.  T.  L.,  Itom»  via  Aurdia  na- 


SMITU  NOTiE. 


•  Victorini.  Hi  omnes  secundum  Menxa  et  Gale- 
aininm  Graeci  vel  Corinlhii  cives  fuere,  et  ad  Tertium 
proconsulem  Corinthi  consulari  imperio  Graeciara 
sub  Decio  administrantem  adducti,  et  emissi  ex  Co- 
rintho ;  quod  forsan  sub  Decio  contigit ;  cnm  vero 
fnere  exsules  in  iEgyplo,  ad  lempora  usque  Nume 


cundum  correctionem  Bollandi,  eptscopi  Magydensis  , 
qui  suh  persecutione  Decii  euui  die  noctttque  oratio- 
ni  insisteret,  postulans  ul  grex  Chrisii  custodiretur, 
comprehensus  ab  Irenarcho,  et  praesidi  PoIIioni 
transmissus  ,  e  juuleo  crudelissime  tortus  est.  Exin 
crucissuspendio  victormigravit.  Baedt  vulg.,Usuard., 


riani  illic  superstites,  agento  Sabino  duce,  untis  ex  D  Notker.  Pridie  etiam  coliiur  a  Latiuis,  etapud  Grae- 
tts  Victor  in  pilam  undique  circumforalam  missus,      cos  in  Menxis  xxvin  Februarii. 


ac  per  singula  foramina  diutissime  transpnncttis, 
eductus  de  pila,  capile  cresus  est.  Alter  eorum  Vi- 
cloriuus  manibus  et  pedihus  ampuiatis  in  eamdem 
pilam  missus  prioris  tormenia  sustinuit,  et  novissime 
gladio  caesus  esi.  Nicephorus  etiam  cum  ultro  in  pi- 
lam  fuisset  ingressus  indignatus  judex  jussit  eum 
inde  produci,  et  supra  craticulam  prunis  substratam 
perassari  ei  inverti,  tandem  mintiutim  gladio  con- 
cidi.  Quaiuor  aulem  alii  Claudianus  et  Dioscorus 
flammis  incensi,  Serapion  et  Papias  gladio  perempti 
funi.  Baeda  vulg.,  Usuard.,  Notker.  Graeci  in  Menaiis 
xxxi  Januarii  eos  colunt. 

b  Catia.  SS.  Casta  et  Nestor  in  Martyrologio  Baedae 
vulgato  martyribus  Afris,  qui  hoc  die  coluatur, 
sunt  additi.  Sed  de  Nestore  etiam  seorsim  agitur  die 
sequenti. 
.    c  Netloris.  EpUcopi  apud  Mandis,  vcLpotius  se- 


d  Alexandri.  Heliqui  hi  in  quihusdam  Martyrologiis 
Alexandria  passi  dicunlur. 

e  Juliancc.  Potitis  Juliani ,  viri  podagrae  dolorihus 
constricti,  qui  una  cum  duohos  nliis  qui  ipsum  por- 
tabant  adductus  esl.  Horuin  alter  statim  negavit. 
Aller  nomine  Cronion  ,  qui  Eunus  cognominabatur, 
et  ipse  Joliaiius  Christum  confessi ,  per  universam 
url>em  camelis  insidenies,flagris  sublimes  verberati, 
landem  ardentissimo  igne,  circumfnsa  roultitudine, 
consumpti  sunt.  Dionysii  epist.  apud  Euseb.,  HisU 
Eccl.,  vi,  4!. 

^  *  Alexandri.  Galesintus,  Baronius,  et  Ferrariits,  in, 
Catalogo  sanctornm  lialiae,  locum  horum  certaminis 
Romam  ascripsere.  Sed  iuelius  S.  Hieronymi  Marty- 
rol.,  Baeda  vnlg.,  Ilrabanus  Mauru^  eos  Thcssalouica 
passos  tradunt. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
quein   beatus  Grcgorius  libros  Moraliura  scripsit,  A  Lugduouro  sancti  BaldiuierisviriDei.  In  Thessalonica 
cujus  praedicatione  et  induslria  loia  Visigotborum      natale  Alexandri,  Androgoni,  Abundautii.  In  Africa 
gens  ab  Arriana  impietate  conversa  est.  Eodem  die      Diooysii,  el  aliorum  viginii  quatuor. 
in  Alexandria  natale  sancli  Juliani  martyris.  Qui         C.  Pam.  Kal.  Martu.  —  In  territorio  Lugdu- 
cum  ita  podagra  esset  constrictus,  ut  neque   in-     nensi  locis  virenlibus  beati  Romani  abbatis,  qui  pri- 
cedere  neqne  stare  possett  in  sellula  judici  offer-      mus  illic  vitam  eremilicam  duxit ,  et  rouitis  virtuti- 
tur,  cumhis  qui  eum  portabant,  qnorum  unus  ne-     bus  ac  miracutis  clarus,  plurimorum  postea  pater 
gavit,  alter  nomine  Eubus,  cum  Juliaoo  sene  in  con-     exstitit  monachorum.  Venerabile  eorpus  ejus  posi- 
Jessione  Cbristi  perdurat.  Quique  jubenie  judice  ca-      tum  est  in  finibos  Vesontionum.  ln  Alexandri*  san- 
melis  impositi,  et  per  totam  circuroducti  urbem,  el     ctorum   martjrom  Cerealis,  Pnpoli,  Gaii ,  Sera- 
flagris  binc  inde  inspeclante  populo  laniati  sunt,      picnis. 
usquequo  fioero  ipsis  verbefibus  sorlirentor.  Apud 

KDITIO  BOLLANDIANA. 
UlisS.  •  Felicie  epi$copi  et  martyris.  Smyrna  Asise      €.,  natalis  SS.  Celeris,  Pupilli,  Serapion<s,  Jnsti. 
natalis  SS.  Serviliani,  Daciani  et  Leamlii.  T.,  Et      V.,  Candidi.  C,Clandiani.  A..  In  Alexandria  natalis 
translatio  S.  h  Rngnulfi  martyris.  SS.  Dionysii,  Claudiani,  el  Tlieophili.  T.   L.,  In 

qq        II  k„    v*noi  n«rio  Alexandria  natalis  SS.  Serapionis,  Celeris,  Ctaudii. 

sa.  —  u  hal.  vacat  «aeua.  A(WU  ff    Victor|a|  saturnini,  Alexandri  ei  Vieloris. 

D.,  Alexandna  e  Melram  martyns  el  aliorum.  V. 

SMITH  NOTiE. 

•  FelUt.  Pap»,  sc.  Si  nntem  sil  Felix  Primus,  B  sexlo  Kal.  Jonii,  sed  in  Atrebatensi  Breviario  pooi- 
coliitir  infra  xxx  Maii ;  si  secundus,  xxix  Jtilii.  l»r  quinto  Iduiiin  Novembris.  Molauus  ,  in  iudiculo 

*  Raqnufi.  Sive  Ranulphi,  patris  S.  Hadulphi,      sanctorum  Belgii. 

episcopi  Atrebatcnsis.   Hic  ab  Usuardo  annotaiur  *  Melrani.  De  hoc  vide  siipra,  xxxi  Janoarit. 

MARTIUS. 

EDITIO  COLONIENSIS. 

MARTIUS.  nm  Jovini  et  Basilei,  qui  passi  sunt  sub  Gallieno  ei 

Ilubet  dies  xxxi,  Lunam  xxx.  Valeriauo  imperatoribus,  et  Siinplicii  papas,  qui  sedit 

D.  Kal.  Martu.  —  Andegavis  depositio  sancti  annos  quindecim.  Hic  Acacium  Constantinopolit*- 
Albani  episcopi.  Romae  sanctorum  martyrum  ducen-  num  episcopum,etPetrum  Alexandrinum  episcopum, 
torum  sexaginla,  temporibus  Claudii,  qtii  via  Sa-  Eutychianos,  damnavit.  Eodemdiemartyrmnplorimo- 
laria  arenam  fodicntes  damnati  sunt  pro  Christi  no-  rum  sub  Alexandro  imperatore  passorum ,  qoos  dia 
mine  :  quos  jussit  Claudius,  ot  in  figlina  foris  muros  cruciatos  impius  Alexander  capitaii  sententia  in  ex- 
Salariae  mitterentur,  et  eo  loco  inclusi  in  civitatis  Q  tremo  damnavit.  In  Cacsarea  Cappadocise  Lucs  epi- 
amphilheatro,  mititum  sagiltis  interficercntur.  Eo-  scopi  :  in  Porlu  Romano,  Pauli,  Secundol*,  Jaoua- 
dem  die  depositio  sancti  Suitberti  episcopi  et  con-  ri;r,  et  sauctorum  Lorgi,  Hergii  et  Absaloni. 
fessoris.  F.  V  Now.  Marth.  —  Natale  sanctorum  marty- 

E.  VI  Noit.  Martii.  —  Roros  via  Latina  sancto-  rum  Emitherii  et  Celidonii,  qui  primura  apud  Legio- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
1.  —  Kalbwdis.  Vacat  Baeda.  D    RoraaB  .  jovinianl  et  Basilei  et  plu 


D.,  *  Sanctorum  ducentorum  sexa^inta,  qui  tem-  mariyrtim.  V.  C,  In  Cttsaiea  Cappadociac  Lucae  c_. 

poribus  Claodii  passi  sunt.  V.  C,  NaUleSS.  b  Leo-  scupi ,  Primitivi.  Romae  Pauli ,  Januarii.  V.,  MarinL 

nis,   Donati,  Habuudantii,  Nicelori  et  aliorum  no-  C,  Anligoni,  Januarii.  A.  T.  L.,  In  Caesarea  Cappn- 

vem.  A.  T.  L.,  ln  Africa  nassio  S.  Leonis  et  Donati.  dociae  natalis  Luce  [A.,  LticiiJ  episcopi ,  Januarii  61 

Et  in  Andegavis  civitate  depositio  S. e  Albini  episco-  Primitivi.  T.,  eodem  die,  in  portu  Romano,  io  cet- 

pi ,  cujus  Vitam  Fortunatus  presbyter  conscripsit  nteterio  Pauli ,  nalalis  Secundol*  et  Januari»  vir- 

comptatn  miraculis.  Abest  hoc  nlliinum  a  L.,  et  giuuiu. 

primo  loco  ponitur  :  Depositio  <i  Moysi  hominis  Dei.  ,        „  M          „        n    , 

3.~VlNo*AS.VacatB*da.  D     3  —  ^  Nonas.  Vacal  Bxda. 

SMITH  NOTiE. 

•  Sanctorum.  Qui  arenam  fodientes  damnati  fue-  eanonicns,  postea  abbas  factus,  deinde  Andegaveoais 

rant  pro  nomiue  Cliristi ,  quos  Claudius  in  figulina  episcopus  creates  est,  ac  tandem  cora  episcopalem 

foras  muros  portap  Salariae  fecit  includi  et  in  civiutis  dignitatem  plus  vigiuti  annis  sancte  administrasset» 

amphilheatro  sagittis  jussit  interflci.  Sepulti  sunt  a  Aurelianensique  concilio  tertio  interfuisset,  octoam- 

llario  et  Martha  et  S.  Joanne  presbytero  in  crypta  nario  major  migravH  in  cosram  circa  aunom  550. 

via  Salaria  juxu  clivum  Cucumeris.  Ado,  Usuard.,  Ghinius  Senenss. 

Notker.  Acta  apud  Bolland.  *  Moysi.  Hic  iterum  colitur  iv  Septemb. 

b  Lconis.  Quaedam  in?s.  Martyrologia  i  BoUando  *  Jovimani.  Ili  passi  sunt  vta  Latina  sub  Galtieiio 

citata  eos  in  Africa  Carthagine  passos  noum.  et  Valeriano  imperalortbus.  Baeda  vulg.,  Ado,  Usuar- 

c  Alkmi.  Hic  in  Venetica  regione  Oceano  BriUn-  dus.  —  Galesinius  addit  securi  percussos,  Petrns  de 

mci  coiihni  nobiliter  oatus,  in  Ciucilaccofi  coenobio  Natal.  gladio.. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
neosem  Galatias  civitatem  milites,  exsurgen  e  perse-  A  cepit,  ut  doo  presbfteri  et  tresditconi,  iu  onini 


cutionis  procella,  pro  confessione  nominis  Christi 
piorimis  afflicti  tormemis,  Callacurrim  osque  per- 
ducti,  alque  ibi  martyrio  coronati  sunt;  cumque  ca- 
pia  lictores  inciderent,  miraculum  popuiis  magnum 
apparuit.  Nam  unius  anulus,  orariumque  Mterius 
nube  snsceptom,  et  in  coelos  ev ectum  est.  Viderunt 
baec  omnes  qui  aderant,  et  usquequo  acies  ocolorum 
intendere  poluit,  fulgorem  anri,  caodoremque  linlei 
attonito  sequebanlur  intuitu.  Scribit  buec  Aorelianus 
Clemens,  in  libro  Coronatorum.  Apud  Caesaream 
Palaestina  sanetorum  marty>um,  raililis  Marini  et 
Asterii  senatoris,  sub  persecotione  Yaleriani.  Scri- 
ptnm  est  in  Historta  ecclesiaslica.  Ei  nata'e  sancto- 
rum  Felicis,  Lucioli,  Fortunati,  llarctae,  llerodis, 


loco  episcopom  non  desererent,propter  lesdmonium 
ecelesiasticiinv.  liem  Romas  via  Appia  sanctorum 
martyrom  nongentorum,  qui  sunt  positi  in  coeweie- 
rio  ad  sanctam  Caciliam.  Eodem  die  saneti  Gaii  Pa- 
latini,  in  mare  mersi.  Roraas  depositio  Julii  episcepi 
et  Nicomedis,  el  passio  sanctorom  Adriani  cum  aUie 
numero  triginta  tribut. 

A.  III  Non.  Minrif.  —  Afwd  Amiocbiam  passio- 
sancti  Phoca  martyria  r  qui  post  mulus ,  qa**  pro- 
nomine  Redemptoris  est  passos,  injurias,  qualtter  de 
antiqno  illo  serpente  trittmphaverit,  ho  iie  quoque 
populis  decUratur.  Denique  si  in  quempiam  lecum 
coluber  morsum  stringens,  venena  diffuderit,  extem- 
plo  qui  percussus  est ,  ut  januam  Basiiioe  martyris 


Aniigonii,  Januarii,  Toleilae,  Gabiani,  Quiriuli ;  B  crcdens  attigerit ,  evacuat»  virtule  veneni  salvatur. 


item  Felicis,  Floriani,  Donati. 

G.  IV  Non.  Martii.  —  Natale  sancli  Lucii  papaeet 
martyris,  qui  persecutione  Valeriani  et  Galieni,  ob 
fidem  Christi  exsilio  relegalu*,  et  poslmodum  divino 
nutu  ad  Ecclesiam  suam  redire  permissus,  marty* 
rium  capitis  obtruncatione  coniplevii ;  positus  esi 
via  Appia  ad  sanctum  Sixlum.  Sedit  antero  in  epi- 


Item  ipso  die  sancti  Eusebii  Palatiui,  el  aliorum 
novem  martyrum. 

B.  Paio.  Noit.  Martii.  —  NicoraedLe  naiale  aau- 
ctorum  Victoris  et  Yictorini,  qui  per  trieunium  cuni 
Claudiano  et  Bassa  uxore  sua  tormentis  aluUcti,  et 
retrosi  in  carcerem,  ibidera  vitae  suae  cursum  imple- 
verunt.  Et  depositio  ssncti  Quiriaci  presbyteri. 

C.  Non.  Maitii.  —  lu  Mauritania,  civitate  Tuburv 


scopatu  annos  Ires,  meuses  tres,  dies  tres.  Hic  prae- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

D.,  SS.  ttEmytherii  et  Celedonii  et  Cal.tgurri  mar«      xu.  A.  T.  L.,  NatalcSS.  Adriani,  Rustici ,  Vicloris, 

iyrum.  V.  C.  A.  T.  L.,  Felicis,  Jusli,  Fortunati.  V.,      et  Eusebii.  L.  praemitlit  locura  :  lu  Amiochia.   A. 

Marciae,  Anligoni,  Januarii.  T.  praeponit  locum  ago-      deest  Vicior.  A.  T.,  Antiocltise  passio  S.  Focae  «  virgi- 

nis  :  In  Africa  natale  SS.,etc.  nis.  T.,  Eodem  die,  in  Gallia  civiiate  Suessiouensi, 

4.  —  IV  Nomas.  Vacat  Baeda.  depositio  S.  h  Drautionis  episcopi. 
D.,b  Lucii  papae  et  martyris  et  aliorum  «  octingen-  r      6-  —  M  Now.  Vacat  Baeda. 

tortim  martyrum.  V.  C,  NaUlis  marlyrum  octo-         D.  A.  T.  L.,  Nicomedia  Victoris  et  Victorini.  Ad 

Jinta  decem  [C,  dcccx].  Romae  depositio  Julii  [C, 
uliani  J  episcopi,  et  aliorum  viginti  septem.  A.  T. 
L.,  Romae  deposiiio  Julii  episcopi,  Sisinnii  et  Gagi. 
Et  via  Appia  natale  sanctorotn  martyrum  octingen- 
torum.  L.  tamen  hos  conjungit  prioribus  ct  pariter 
omnes  in  ccBmeterio  via  Appia  collccat.  A.  T.,  Nico- 
mediae  passio  S.  d  Adriani  cum  aliis  viginti  tribus  et 
Nauliae  uxoris  eju*. 

5.  -  III  Non.  Vacal  Baeda. 

D.,  Antiochia  S.  'Phocae  martyris,  et  S.  '  Eosebii 
Palatini,  et  aliorum  octo  martyrum.  V.  C,  ln  Afnca 
Adriani.  In  Antiocbia  passio  S.  Focae.  C,  Et  aliorum 

SMITH  NOTiE. 

•  Emwtheru.  Haec  sententia  hoc  modo  emendanda         '  Eusebii.  In  Africa  hi  martyres  passi  sunl. 
est :  Calagurri,  civitate,  sc.,  Vasconom  antiqua,  SS.  •*     s  Virginis.  Errore  ex  terminatione  vocis  ia  casa 
Emytherii  et  Celedonii  martyrum.  Qui  priinum  apud      genitivo  exorto 


dit  D.  :  qui  in  carcere  mortui  sunt.  A.  T.,  Et 
sitio  S.  Claudiani.  T.,  Et  l  Diodori  et  Mercurii.'  L. 
Claudianum  et  Mercoriuin  jungit  duobus  priinis.  V. 
C  plenius  et  distinctius  de  his  :  In  Nicomedia  Vi- 
cluris,  Victurini,  qui  per  triennium  in  persecutione 
apud  Apamiam  civiuiem  Bithiniae.  exhibiti  cum  Cliu- 
diano  et  Bassa  u&ore  ejus  ,  qui  ex  laicis  tenti  atque 
tormentis  multis  afllicti  et  retrusi  in  carcerem  ihideiu 
vitae  suae  cursum  impleverunt.  Quid  si  forte  haec  siut 
Baedae  in  aliis  Mss.  teinere  omissa  T  Sic  videtur  Ado 
reperisse  et  transcripsisse  Noikerus. 
7.  —  Nonis.  Apud  Carthagiuein  i  Perpetux  et  Fer 


Legoniensem  Galatiae  civitatem  inilites,  flagrante 
persecutione,  pro  confessione  nominis  Christi  flam- 
mis  unaulisque  vexati,  et  Calagurriin  usque  perducu, 
Diarlvrio  coronali  sunl.  Baeda  vulg.,  et  alii. 

b  Lucii.  Qni  liodie  ab  Adone,  Baeda  vulg.,  Usoardo 
et  Noikero,  celebralur.  Colitur  etiam  iufra  xxv  Au- 
gosti. 

c  Oclingtntorum.  Ab  aliis  octingenti  decem ,  vel 
nongenti,  vel  nongenti  decem  numeranlur.  Qui  passi 
sunt  Romae  via  Appia,  et  positi  suntin  coemeterioad 
S.  Caeciliam.  Ado,  Notker.,  Barouius ,  et  plurimi 
alii. 

d  Adriani.  Solemnitas  ejus  etwm  celebratur  infra 
viu  Septembris. 

9  Phocat.  Verba  Usuardi  sunt :  Qui  po$l  muUat  qua$ 
pro  nomine  Redemplorit  e$t  pauus  injuria$%  quaiiier  de 
antiquo  itlo  $erpente  triump/mverit,  hodie  quoque  popu* 
ti$  declaratur. 


h  Drautionis.  Vel  Drausii.  Qui  nobilibus  parenti- 
bus  natus  esl,  patre,  sc,  Leudomaroel  Rachilde 
matre :  S.  Anlerico  episcopo  Suessiouensi  instruen- 
dus  traditur,  sub  cujus  successore  Beuoleuo  lit  ar* 
ciiidiaconus,  quo  ultro  relinqueute  episcopatum  eli- 
gitur  ipse  in  episcopum,  loco  cui  vocabulum  Roiun- 
das  inditum  est,  pro  viris  exstruit  monaslerimn^ 
postea  aliud  pro  virginibus  cunt  ab  Ebroiuo  nobili 
aediflcari,  jtivante  Leutrude  ejus  uxorc,  dcuique  mor- 
tuus  est  circa  annum  ()80,  et  sepuitus  iu  basilica, 
sanclimonialium. 

1  Diodori.  Notkerus  hos  Nicopoli  martyres  fuis.se 
scribit. 

i  Perpetum.  H«c  cum  sociis  passa  est  secunduuv 
Bollandum  uino  203,  Geta  Osare  el  Septimo  Plau- 
ttano  coss.  Bxda  vulg.,  Ado ,  Usuardus ,  Notkerus  ei 
alii  eos  martyrium  fecisse  scribuut  in  Maurilania 
civitate  Tuburbitanoruin.  Sed  hoc  ipsum  probat 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
luiaterum  possio  sanctorum  martyrum  Perpetua*  et  A  stagnum,  ubi  geiu  conttricta  c»rpora  eorum  nocte 


Felieitatis,  et  cum  eis  Revocali,  Satornini  et  Secun 
dnli,  quorum  ullimus  in  carcere  qoievit,  reliqni 
omnes  ad  bestias  Iraditi  sunt,  sub  Severo  principe, 
dm  naialis  ejas.  Qurrqne  dum  adbuc  servarentur  m 
earcere,  et  Felicitas  parturirct,  omnium  sanctorom 
commilitonum  precibus  impetratum  est,  ut  octavo 
nicnse  pareret.  Jam  vero  Perpetuae  inter  alia  con- 
cessum  est,  ut  ejus  mens  quodammodo  averteretur  a 
corpore,  in  quo  vaccae  impelum  pertulit,  ita  ut  adbuc 
futurum  exspectaret,  quod  io  se  jam  geslum  esse 
neseiret. 

D.  VIII  Idus  Maitii.  —  Apud  Garthaginem  san- 
cti  Pouliani  diaconi,  beati  Cypriani  eptscopi,  qui 
nsque  ad  diem  passionis  ejus  cum  ipso  exsilium  su- 
stinuit,  et  egregium  volumen  Vitae  ipsius  et  Passionis  B 
reliquit,  atque  Dominum  in  passtonibos  suis  glorifi- 
cans  corouam  vit»  promeruit.  In  Nicomedia  Quin- 
luli  episcopi  el  Capltulini.  In  Africa  Rogati,  Bera», 
Hermae,  Felicilatis,  Orbani,  Cyrilli  episcopi,  Syl- 
▼aoi  el  Mamilli. 

E.  VII  Itu*  Martii.  —  In  Sebafte  Armeniae  mi- 
noris  quadraginta  mititum  tempore  Licioii  regis,  sub 
prmide  Agrieolao,  qui  posl  vincula  et  carceres  cre- 
berrimos,  post  oesas  lapidibus  facics,  missi  sunt  in 


disrumpebantur,  et  mane  crorium  fractione  many- 
rium  consummaverunt.  Deinde  corpora  eorum  com- 
busta,  et  in  fluvium  projecta  suut :  sed  divina  dispeo- 
satione  reliquiae  eorum  sunt  integra?  reperue,  et  bo- 
nore  digno  conditae.  Erant  antem  nobiliores  inter 
eos  Quirion  et  Candidus  :  nomioa  atiorum,  Domitia- 
nus,  Eunoicus,  Sisinius,  Eraclius,  Alexander,  Juan- 
nes9  Caudius,  Athsnasius.Valens,  Helianus,  Melion, 
Beditas,  Achacius,  Jubianus,  H  lius,  Theodolus,  Cy- 
rillus,  Flavius,  Severianus,  Cirion,  Yalerius,  Cliu- 
dion,  Sacerdon,  Priscus,  Eulbiciuf,  Smaragdnt, 
Philocimon,  ifitius,  Micallius,  Lisymmacbus,  Dom- 
nus,  Theophilus,  Xautius,  Aggius9  Loontios,  Ititias, 
Gaius,  Gorgonios. 

F.  VI.  loos  Martii.  —  NaUle  sanelorum  marty- 
rom  Alexandri  et  Gaii  de  Eumenia,  qui  apud  Apa» 
miam  persecutiono  Antonini  Veri,  martyrio  corooaU 
sunt,  ul  scribil  Apollinaris  llierosolymitanuj,  in  libro 
adversum  Catapbrygas.  In  Persida  natale  sanctorem 
martyrum  numero  41  In  Bobio  natale  Attalae  abbatis 
et  confess.  In  Antiocbia  Aganae  virginis,et  Mariana?: 
Smyrnae,  Pbronis.  In  Nicomedia  Palatini9  Firmiani 
et  Rnstici. 

G.  V  Idus  Martii.  —  Apud  Nisenam  civilatem 


EDITIO  BOLLANDIANA. 

lidutis,  quac  bestiis  sunt  depulatae  sub  Severo  prin-  mos,  post  caesas  lapidibus  facies,  missi  sunt  io 
elpe,  et  cum  Felicitas  parturirct  in  carcere,  omnium  stngnutn;  ubi  gelti  conslricu  corpora  eorum  nocus 
militum  qui  simul  patiebantur  precibus  impetratum  disrumpebantur,  et  mane  crurifragio  martyrium  con- 
est,  ut  octavo  mense  pareret.  Jam  vero  Perpetua  summaruiit.  Deiude  corpora  eorum  combusta  et  ia 
inter  alia  conces3um  estt  ut  ejusmens  quodammodo  flumen  projecta,  sed  dispensatione  divina  reiiqu/ue 
arerteretur  a  corpore ,  in  quo  vaccae  impetum  per-  ^  eoruni  suut  integrae  repertae,  et  digno  bonore  < 
lulit,  ita  ut  adhuc  futurum  exspeciaret ,  quod  in  se 
Jam  geslum  esse  nesciret. 
L.,  et  S.  Cassiani  cpiscopi. 

8.  —  VIII  Idus.  Vacnt  Bxda. 

D.,  Carthagine  '  Pontiani  diaconi  et  beati  b  Cy- 
priani  martyris.  V.  C,  Nicomedia  Quintilli  epi- 
scopi.  In  Africa  Rogati,  Felicis,  Felicitaiis.  A.  T.  L.? 
In  Africa  natalis  sanctorum  Rogati,  Felicis,  Urbani 
el  Cyrilli  episcopi.  T.  L.,  Iu  Nicomedia  Quintilli  epi- 
tcopt  et  Capitulini. 

9.  —  VII  1d.  In  Sebaste  in  Armenia  minore,  c  qua- 
draginta  militum ,  tempore  Licinii  regis,  sub  pra* 
side  Agricolao,  qui  post  vincula  et  carcercs  ci  eberri- 

SMITH  NOTiU. 
Martyrologiom  Baedrc  nomine  vulgo  insignilnm  non  D     k  Cypriani, 


ditse.  Erant  autem  nobiliores  inter  eos  Quirion  oi 
Candidus. 

40.  —  VI  Idus.  Vacal  Baeda. 

D  ,  Apamia  Alexandri  et  d  Gaii  de  Eumenia.  Per- 
side  quadraginta  duorum  marlyrum.  V.  C,  In  Nicea 
Gorgonii  [V.,  Golgoni],  Palatini,  Firrai.  V.  C.  A.  T. 
L.,  In  Antiochia  Agapae  virginis.  T.  L ,  Et  Mariaose. 
A.  T..  In  e  Amiocbia  natalis  SS.  Firmhni  et  PaU- 
tini.  T.  L.,  El  in  Alexandria  naUlis  SS. '  Candidi  el 
Valerii. 

II.  —  V  Idos.  Yacat  Baeda. 

D.,  s  Sebasten  Armeniae  minoris  quadraginta  mar» 


es«e  genuinum  Baedae  fetnm ,  quia  ipse  in  Chronico 
snb  Severo  eos  apud  Carthaginem  passos  scribit. 
Qu^mplurima  quoque  antiqua  Martyrologia  ms.  et 
excusum  Martyrol.  Rabani  Manri,  Carlhagini  suffra- 
gantur;  et  Victor  Viteusis,  lib.  i  Persecutionis  Van- 
dalica»,  loquitur  de  basilica  majore,  ubi  corpora  SS. 
martyrum  Perpetuae  et  Felicitatis  sunt.  Passi  sunl 
cum  eis  Satnrus,  Saturninus9J  Revocatus,  Secnndo- 
lus.  Quoruin  uliimus  in  carcerequievit;  reliqui  om- 
net  sunt  bestiis  tradili.  Acta  anud  Bollandnm. 

•  Pontiani.  Sive  Ponlii ,  diaconi  B.  Cypriani  epi- 
scopl.  Qui  usque  ad  passionis  suae  diem  cum  ipso 
exMlium  susiinens,  egregium  volumen  Viluf?  et  Pas- 
stonis  fjiis  reliquit.  Atque  Dominum  semper  in  pas- 
sionibus  suis  giorihVans,  coronam  vilae  promeroit 
Bada  vulg.,  U^uard.,  Ado. 


Qui  occasione  forsan  S.  Pontii  ejus 
diaconi  qui  hodie  colitur,  inscribitur  nonnullis  Marty- 
rologiis.  De  illo  tamen  agendum  infra  xiv  Sepletnbrit. 

c  Quadraginta.  Secundum  additamenla  Flori  iufra 
posita  Adonem  ,  Rabnnnm  et  Notkerum,  colontur  xi 
Mattii.  Bollandus  ctiam,  x  Martii,  babet :  Nunc  tx 
ix  Martii ,  vb  festum  duptex  S.  Francisca  Roman*, 
iotemnitas  korum  marturum  e$t  m  $eqmentem  diem 
tranilata. 

<*  Gaii.  De  his  martyribus  Eusebins  loqnitur  in 
Hisi.  Eecl.,  v,  16.  Secuiidnm  Latina  Martyrol.,  apud 
Apamiam  persecutione  Antonini  Veri  martyrio  coro- 
nati  sunt. 

•  Antiochia  nntalis.  Rectiut  Nicaea. 

f  Candidi.  De  his  postridie. 

c  Scbasten.  De  his  roilitibus  vide  supra,  u  MartH. 


85? 


SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA. 


85« 


ED1TIO  COLONIENSIS. 
saocti  Gregorii  episeopi,  fratris  beati  Basilii  Ca*sa-  A  nuro  hacreticos  damnavit :  et  constiloit,  ul  qninatus 


rieosis,  viri  doctissimi,  et  eloquentia  elarissimi. 
Apud  Barcinonam  Patiani  episcopi,  tam  vita,  qiiam 
sermone  elari ;  qui  optima  senectule  mortuus  est, 
Theodosii  principis  tempore.  In  Alexandria,  Eracti, 
Zosimi,  Alexandri. 

A.  IV  Idvs  Martii.  —  Romse  sancti  Gregorii 
paps»,  qui  in  lege  Dei  lueulentissimus  doctor  exstitit, 
et  gentem  Aoglorum  per  Angustinuro  et  Mellitum 
atque  Joannem.servos  Dei,  ad  fidem  Cbristi  conter- 
th,  qui  sedit  ibi  annos  tredecim,  menses  sex,  dies 
decem.  Hic  augmeniavit  in  precatione  Canonis: 
c  Diesque  nostros  in  tua  pace  dispone.i  Eodem  die 
beati  Innoeentii  papae ,  qui  rexit  Ecclesiam  annos 


fuisset  de  Christiana,  pcr  baptismum  renasceretur, 
qnod  Pelagius  damnabat.  Apud  Nicomediam  beati 
Pelri  mariyris  sub  Diocleliano,  eo  qnod  de  immensis 
martyris  sancti  Nomae  suppliciis  causaretur,  appendi 
jussus  est,  et  flagris  lolum  corpus  laniari,  el  visceri- 
bus  jam  peJle  nudatis,  perfundiiur  aceto  et  sale  : 
novissime  in  craticula  pntnis  subterstrata  vitam  fini- 
vit.  Item  Nicomediae  natale  sanctorum  Egdoni  pres- 
byteri,  et  aliorum  septem,  qui  diebiis  singulis  suffo- 
cati  sunt,  ut  caeteris  metus  incuteretur,  et  passio 
sancti  Maximiliani  martyris. 

B.  III  Idus  Mabtii.  —  Apud  Nicomediam  natale 
san&orum  Macedonii  presbyteri ,  et  Patriciae  uxoris 
ejus,  el  filiae  ModesUc.  In  Niaea  civicate  natale  san- 


quindecim,  menses  duos,  dies  viginti  unum.  Hic  coih 

stitotum  fecit  de  Ecclesia,  et  Pelagium  atque  Celesti-  B  ctorum  martyrum  Teusel»  ,  et  (lorris  filii 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

Asiae  Julio  Proclo  et  Quintiliano,  qui  post  carceres 


tyrum  siib  Lieinto.  V.  C,  Carthagine  Eraclii,  Zo- 
simi.  In  •  Alexandr  a  Gngi,  Candidi.  C,  Et  alii  xv. 
A.  T.  L.r  In  Nicomcdia  SS.  b  Gorgonii,  Eraclii,  Ale- 
xandri;  sed  deesl  in  L.  locus  agonis.  T.,  In  Cartha- 
gine  Zositni.  Iu  Alexnndria  natale  SS.  Candidi,  Mar- 
ciaui,  Quirilli.  L.,  In  Carthagine  Zosimi,  Candidi, 
Martiani,  Qtiirilli.  A.,  Iu  pago  Alrebati  deposilio 
S.  c  VindicUiii. 

12.  —  IV  io.  Deposiiio  S.  d  Gregorii  pnpae  benta» 
memorue. 


et  corporis  dilacerationem  confixus  ligno,  cum  Me- 
trodoro  presbytero  igui  traditus  est. 

V.  C.  Nicomediae  Egdoni  [C,  Agdoni]  preshyteri 
et  aliorum  septem  suffocatorum  diebus  singuli*.  C, 
ut  aliis  videntibus  tiraor  iocuterelur.  Romae  deposiiio 
f  Innocentii  epUcopi,  qui  etiam  noinitiatur  in  A.  T.  L. 


45.  —  III  Id.  1n  Nicomedia  natalis  Macedonii  pres- 
byteri,  El  Patriciae  uxoris  ejus,  et  uTise  Modcs  ae. 
A.  T.  L.,  et  S.  5  Eufrasiae  virginis. 
SMITH  NOTiE. 
•  Alexandria.  Ili  omnes  usque  ad  ultimum  Qui-  C  nia  fere  Martyrologia  hnjus  natalem  ceiebranl  Febr.  if 


Florus,  in  A.  T.  L.  :  Et  in  Nicomedia  pasvio 
9  Pioni  pre&bytsri,  qui  passus  est  sub  Proconsule 


rillum,  excepto  Gorgonio,  juxta  Marlyrologium  excu- 
snm  Hieronymi,  et  antiqua  mss.  Martyrologia  quam- 
pJurima  Cirtbagine  passi  dicuntur. 

b  Gorgonii.  S.  Gorgonius  martyr  Nicomediensis 
sub  Dioclctiano,  sohbat  soiemni  oflicio  in  Ecclesia 
Miuden-i  hoc die coli  ob adventum  reliquiarum  ejus  ad 
illam  Ecclesiam.  De  eo  agelur  etiam  ix  Sentembris. 

*  Vindidani.  Nati  Bellecunii  circa  an.  620,  e  l  in- 
strucli  a  SS.  Etigio  et  Aulberto,  quo  defuncto  in  se- 
dem  episeopalem,  scilicet,  Atrebatensem  suffoctus 
est.  Ecclesiam  Dci  genitricis  Atrehalensem  ex  rebus 
propriis,  una  cum  rege  Thendoriro,  augmentavit 
villis,  ecclesiis,  lerris,  molendinis,  aliisque  subsidiis. 
lu  villa  Hunolcurt  sedis  Cameracensis,  cum  pretio- 
sissimo  martyre  Lomberto,  monasterium  construxit 
ad  laudem  Dei  et  vcnerationem  S.  Pelri ,  ibique  cle- 
ricos  et  sanctimouiales  coii»tituit.  Migravit  ad  Chri- 
stnm  in  Bruxeilis  suae  dioscesis  lerritorio;  et  sepeliri 
elegit  in  monte  S.  Eli^ii,  eo  quod  B.  Eligius,  cui  fa- 
miliari  usu  dilectionis  inlixserat,  ibi  habitationis  suae 
ffcerat  divrrsorium.  Eslabbalia,  distans  horae  spuio 
ab  Atrebato,  in  qua  elevatus  est  per  Fulbertnni  deci- 
mum  quintum  in  episcopio  succe*sorem.  Molanus,  de 
sanctis  Belgii.  Sedisse  eum  anuis  sex  et  triginta,  aique 
e  vita  discessisse  anno  7i£,  tradil  Colvenerius,  in 
notis  ad  capot  28  lib.  i  Chronici  Balderici  de  episco- 
pis  Caiueracenstbns  et  Atrebatensibu9. 

*  Gregorii.  De  hoc  sermonem  latiorem  Baeda  facit 
in  Hist.  Eccl.,  n,  1,  ubi  etiam  videas  qua  ex  causa 
admonitus  lam  sedulam  erga  salutem  Angln~Saxonicae 
gentis  curam  gesserit.  Et  a  capite  25  libri  primi 
Eccl.  Hist.  usque  ad  caput  ultimum  legere  esl  quanta 
industria  et  quibus  methodis  Augustinus  ad  nos  a 
S.  Gregorio  missus  apostolus,  riosiram  hanc  geuiem 
convertil  ad  lldein.  Oidinatio  bujus  celebratur  infra, 
xiix  Martii. 

*  Piotti.  Non  NicometJiac ,  scd  Smyrnae  passi.  Om- 


cum  S.  Dionysio,  qui  eo  ipso  die  snpra  memoratur. 
Graeci  vero  xi  Martii  eum  coliiut.  Persecutiooe  An- 
tonini  Veri,  vel  saltem  Decii,  post  insuperabilem 
responsionum  ronstantiam  et  squalorem  carceri^, 
ubi  multos  fralrum  ad  marlyrium  suis  exhortaiioni* 
bus  roboravil :  ad  ullimum  cruciatibus  muhis  vexa- 
lus,  clavis  confixiis,  el  ardenti  rogo  superposiius, 
beatum  pro  Chrislo  sortitus  est  finem.  Passi  sunt 
cum  eo  et  alii  qiiiudecim.  Ba3da  vulg.,  Ado,  Notker. 

'  lnnocentii.  Qui  babuil  comiles  secundtim  Hiero- 
nymi  Martyrologium  Rasum  episcopum  el  Julianum. 
De  his  Bollandus  sic  scribit  :  liic  jam  movetttr  diffi- 
cnltai  de  hisce  sancli*,  ubi  fuirhu  epitcopi,  ac  quo 
genere  mortis  sublali.  Scimus  S.  Jnnocentium  a  poste- 
rioribus  creditum  fuisse  pontificem  Romanum ,  el  *ra- 
sum  S.  Rasum.  Mortuus  est  Innocentius  primus  anno 
417,  die  xxvm  Jutii.  Ejus  corpus  translatum  ett  a 
Sergio  II  pontifice,  qui  creaius  est  anno  844.  —  Nihil 
D  certi  possumus  concludere,  inducimur  tamen  in  hanc 
opitiionem,  quod  hi  duo  episcopi  Innocentius  et  Rasus 
virerint  tempore  persecutionis ,  el  aliunde  Romam  ad- 
venerint,  ibique  aut  sancte  in  pace  quieverinl,  aut  mar- 
tyrio  etiam  sint  coronati,  aul  saltem  corpora  eorum,  si 
alibi  sint  passit  Romam  dttata  titnc  et  deposita  fuerint. 

s  Eufrutia?.  Fili;e  Antigoni  virt  Scnaiorii  ct  Eu- 
praxise,  sub  Theodosio  imp.,  cujus  erat  consanguinea ; 
inorluo  autem  Antigono,  mater  Eopraxia  Theoriosio 
illam  commenduvit,  qui  senatorio  cuidam  viro  de- 
spondil.  Illa  vero  discdens  cum  matre,  et  in  Tlie- 
baidem  ^gypti  profccia,  in  motiasterium  ingres»a 
esl  in  quoerant  virgines;  eral  autem  tunc  virgo 
sexdecim  annorum.  Propter  excelleutem  virtutem 
heata  Eufrasia  miraculorum  gratiam  accepit,  qna 
multos  a  variis  languoribus  liberavit,  et  ipsa  bealuiii 
finem  assecma  est,  triginta  annos  uata.  Acta  apud 
Bolland.  A  Grxcis  colitur  xxv  Julii. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
Tbeodorae,  Nympbodone,  Marcae,  Arabia?,  qui  omnes  A  percussura  corpnre*  eaecitate,  post  martyrium  suw» 
igni  tradili  sunl.  Julii  episcopi  Alexandriae 


C.  Pam.  Idos  Mabtii.  —  Romae  naule  quadra- 
ginta  sepiem  roartyrum,  qui  bapiizati  sunt  a  Petro 
apostolo,  cum  teneretur  idein  aposlolus  in  cuslodia 
Mamerti,  cum  coaposlolo  sno  Pauio,  ubi  novem  menses 
deienti  sunt;  qui  omnes  sub  devotissiroa  fidei  con- 
fessione  Neroniano  gladio  consumpti  sunL  ln  Cariha- 
gine  sanctorum  Donati,  EfTrosi,  Frumini.  In  Nico- 
media  natale  Felicissimi  el  Fronlinae. 

D.  lous  Mabtii.  —  In  Cappadocia  passio  sancti 
Longini  martyris,  de  quo  in  libello  martyrii  ejus 
narratur,  quod  aliquando  militans  sub  centurione 
Romano,  in  passione  Domiui  latus  ejus  cum  lancca 
in  cruce  aperuerit ,  et  viso  terrae  motu  et  signis 


iliuminaviL  Apud  Tuessalonicani  civittHem  aatale 
sanctae  Matronae  :  quae  cum  esset  ancitla  ctijosdam 
Judacae,  et  occulie  Cbrislum  colens,  depreliensa  a 
domina  sua,  et  usque  ad  mortem  caesa,  iocorruptam 
spiritum  reddidit. 

E.  XVII.  Kal.  Apbjl.—  Romas  natalesaneti  Cyriari, 
qui  post  longam  carceris  maeerationea,  qoam  sub 
Maiimiano  periulit,  cum  Sisinio  coudiacouo  suo  el 
Smaragdo  et  Largo,  post  multa  facta  miracula»  io  qui- 
bus  etiam  filiam  Diocletiani  Artemiam  ipsius  rogatu  a 
daemonio  curavit  ac  baptixavil :  hliam  quoque  Saao- 
ris  regis  Persarum  Jobiam,  missus  iiloa  Diocletiaoo 
pro  boc  aeque  a  daemonio  liberavit  ac  b-»ptizavit  cum 
ipso  rege  et  aliis  quadringentis  triginta  :  et  rcdiena 


qnae  fiebant ,  crediderit  in  Christum  ,  pecniteotiaro  &  Romam  post  morlem  Diocletiaoi,  tentus  est  inter 

alios  Cbristianos  a  filio  ejns  Maxiiniano,  et  in  custo- 
diam  missus9  eo  quod  sororea  snam  Cbristianam 
fecisseL  Deinde  precepit,  ut  inde  die  processionis 
su»  nudus  catenis  obligalus,  ante  rbedam  ejus  tra- 
heretur.  Et  post  boc  eductus  de  carcere,  cum  ^ociis 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

Smaragdo  et  Largo,  post  multa  facta  miracula,  ni 
quiuus  filiam  Diocletiani  Artemiam  ipsius  rogalu  a 
daemonio  curavit  et  baptizarit  (Hucusque  A.),  fiiiam 
quoque  Saporis  regis  Persarum  Jobiam ,  missus  iPuc 
a  Diocletiano  pro  boc,  aeque  a  dsemonio  liheravit  ac 

-  «    .    „,.       .    .  ..„„..  baptiiavit,  cum  ipso  rege  et  aliis  quadringenlis  tri- 

Eapae.  T.t  In  Thessalonica  natalis  SS.  Alexandn  etfl  -il.  /  n»*—™*  q  c**\™\  .*  A.a*\>  «*™>  „„,1,,^ 
;ufr«»sii,  et  S.  Frunimii.  L.,  In  Alexandria  SS.  Ale-     «,nu  K^cusqut  S.  Cyriaci, et  deficu  usque  xviii  Juln) 
xandri  et  Eufrasii.   B.,  quod  hucusque  baberous     rediens  Romam  post  mortem  Diocletiani  9  tentus  est 


agcns  de  operibus  pristinis ;  posle.i  monachus  fa- 
ctns,  per  triginta  et  octo  annos  Christo  mililaverit, 
multos  converiens  ad  fidem  Dei :  ad  extremum  vero 
mariyrinm  complevit  iu  Cappadocia  sub  Oclavio  prae- 
side,  quem  propter  infidelitalem  suam  divino  judicio 


U.  —  II  Id.  Vacat  Baeda. 

D.,  Romae  martyrum  quadraginta  septem  militnm 
a  B.  Petro  apostolo  *  baptizatornm.  V.  C,  In  Nico- 
medi»  Felicissimi,  Dalivi,  Frontinae  [#.,  Frontianae] 
Pionis.  Sed  postremos  duos  C.  conneciit  Modestae 
die  praecedenti.  A.  T.,  In  A'exandria  passio  S.  Petri 
manyris.  A.,_b  Eufrosii  et  Frunimii.  Et  S.  •  Leonis 


Antiocbia 


acephalum  :  In  Africa  Alexandri,  Pelri. 
*  Nimediae  Piouis. 

15.  —  Ididds.  Vacat  Baeda. 

D.,  Tbessalonica  •  Matronae  ancillae  et  manyris. 
B.  C,  In  Cappadocia  S.  '  Longiui.  B.  C  V.,  In  Ni- 
comedia  Luei  episcopi.  V.  C,  Carihagine  S.  Jacobi 
frairis  Domini.  B.,  Canhagine  Panfi,  Salvatons, 
Alexandri,  Theophili,  Ociavi,  Theodoli.  A.  T.  L, 
Jerosolyma  natale  SS.  «  Jacobi  apostoli  et  k  Lucae 
evnngelistae.  In  Nicomedia  natalis  S.  Luci  episcopi  et 
martyris.  lu  A.  receiitiori  manu  correctum  erat:  Lu- 
ciani.  C,  Et  vigilia  S.  *  Cyriaci. 

16.  —  XVII  Kal.  Apb.  Romae  natalis  8.  Cyriaci, 
qni  post  longam  carceris  maceraiionem ,  quam  sub 
Maxitniauo  peitulit,  cuin  Sisinnio  diacono  suo  et 


inter  alios  Christianos  a  filio  ejus  Maximiano,  et  in 
custodiam  missus,  eo  quod  sororem  suam  Cbristia- 
nara  fecisset.  Deinde  praecepit  ut  die  proeessionis 
suae  nudus,  catenis  obligatus,  ante  rbedam  ejos  tra- 
bereiur;  et  post  bxc  eductus  est  e  carcere,  cum  so- 
ciis  Largo  et  Smaragdo  et  Cresceniiano,  per  Carpa- 
siura  vicarium ,  et  pice  eliquata  caput  ejus  perfusum 
esl.  Deimo  de  carcere  in  catasta  extentus,  altractns 
nervis,  et  fustibus  caesus,  post  boc  jubente  Maxi- 
miano  capite  truncatus  est,  cum  Largo  ei  Smaragdo 
et  aliis  viginti.  Scriptum  in  gestis  Marcelli  papa.  Ipso 
tempore  Maximiauus  interfecit  sororem  suam  Artbe- 
miam. 
SMITH  NOTjE. 
•  Daptizatorum.  Cum ,  sc,  teneretur  S.  Petrus  in  D  orationibus  qnotidie  ecclesiam  frequentaret ,  a  Domim* 


custodia  Mamertiiii  cum  coapostoi»  suo  Paulo,  ubi 
novem  uienses  in  vinculis  deienti  sunt.  Qui  omnes 
sub  devotissima  fidei  confessione  Neroniano  gladio 
consuinpti  sunt.  Baeda  vulg.,  Ado,  etc. 

b  Eufrosii.  Thessalonicac,  non  vero  in  Alexandria, 
ubi  postea  in  hoc  commate  passi  meroorantur,  coro- 
nati  sunt  martyrio. 

«  Leonii.  De  Leone  papa  vide  infra,  xi  ApriH». 

^  Nimedia.  In  S.  Hieronymi  Marlyrologio,  Nico- 
medim.  In  hac  adjuncta  voce  haeremus  dubii,  num 
nomen  sive  viri  sive  feminae,  mariyris  Antiochiae  as- 
sumendum  sit,  quod  satis  apparet  probabile;  an  vero 
illud  rejiciendum ,  lanquam  aliunde  per  errorem  iu- 
sertum ;  Martii  enim  die  duodecimo  Pionius  qiiidam 
Nicomediae  passus  fertur. 

•  Marona.  Quce  fuii  ancilta  Plautitlgs  cujusdam 
Judace ,  qttce  cum  occulte  Christum  coteret ,  ct  furtivis 


iua  deprehcnsa  et  mullipliciter  afllicta,  noviuime  ro~ 
buttis  [ustibus  usque  ad  mortem  casa.  Romanum  Ba- 
ronii  Martyrol.,  Ado,  etc. 

(  Longini.  Qui  cum  in  passione  Domini  lancea  lams 
ejus  aperuil ,  viso  terrae  molu  et  signis  quae  fiebam  , 
credidit  in  Christuro,  et  per  xxxvm  annos  Cbristo 
militans,  inultosque  ad  fidem  (^iristi  convertens.  »d 
extremum  in  Cappadocia  sub  Octavio  pn*»ide  ntar- 
tyrium  constimmaviu  Baeda  vulg.,  Noiker. 

s  Jacobi.  Hie  iufra  coliiur,  i  Maii. 

h  Lucm.  Hujtis  natale  celebralur  xvm  Octeb.  lio- 
die  vero  ejus  ordiuatio  secundum  Ms.  Tamlaeteuse  a 
Boilatido  citaturo. 

i  Cyriaci.  Cujus  memoria  iterum  celebratur  vm 
Au«»U'ti. 
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Largo  el  Smaragdo  et  Crescentiano,  per  Carnasium  A  undique  cooc!uden9  ostium  furori  restitk,  ad  quam 

populus  concurrens,  cum  vellet  secundum  jussum 
principis  ipsum  lapidem  destruere,  fulmine  ac  loni* 
tru  coelilus  emisso,  plurimi  eorure  interierunt,  ita 


vtcariutn  pice  reliquata  caput  ejus  perfusum  esi ;  et 
rursum  post  dies  qoaioor  eductus  denuo  de  carcere, 
iti  catasta  exlenius  ac  tractus,  nervis  et  fustibtis  c«- 
sus,  post  dies  aliquot,  jubente  Maximiauo,  capiie 
truncaios  est,  cum  Largo  et  Smaragdo,  et  alHs  vi- 
ginti.  Scriptum  esl  in  gestis  Marcelli  papae.  Viennae 
sancti  Isicii  episcopi. 

F.  XVI  Kal.  April.  —  ln  Scotia  natale  aancti  Pa- 
tricii  episcopi  et  confessoris,  qui  primus  ibidem  Chri- 
ttum  Evangelizavit.  Eodem  die  sanclae  Gertrudis 
virgiiiis,  el  natale  Mariae  martyris.  Haec  quoque  cum 
esset  ancilla  cujusdam  Tertulii  praeclari  viri,  et  nol- 
lel  in  nalali  Alii  ejus  prandiis  domini  sui  interesse9 
aed  magis  Christianorum  more  jejuniis  operam  dare, 


ui  duo  inillia  el  septingenti  ex  ipsis  divino  judicio 
exstincti  fuerint;  pauci  vero  qui  remanserant,  con~ 
versi  ad  Dominum ,  in  Chrisliaua  religione  per- 
manserunt. 

G.  XV  Kal.  April.  —  Naiale  sancti  Alexandri 
episcopi,  qui  de  Cappadocia  civitate  sua  veniens, 
cum  desiderio  sanctorum  locorum  Jerosolymam  per- 
gerei,  et  Narcissus  cpiscopus  ejusdem  urbis,  jam  se- 
nex  regeret  Ecclesiam,  ipsi  Narcisso  et  multis  cle- 
ricis  ejus  revelatum  esl :  ahera  &e  mane  inirare  ad 
epi*copum,  qui  adjuior  sacerdoialis  catbedrae  esse 


Aageilis  atrocibos  ab  eodem  domino  suo  lacerata  esu  &  deberet.  Jiaque  re  ita  completa,  ut  predicia  fuerat. 


Sed  cum  non  possel  per  hoc  ab  instantia  serviiii 
Chrisli,  ad  idolorum  cultum  revocari,  judici  publico 
ad  puniendum  tradiia  esi.  Ubi  dum  camilices  eam 
incendio  iradere  voluisteol ,  propter  preces  populi 
daue  sunt  ei  induciaB  trium  dierum.  Triduo  ereo 
complelo,  cum  iierum  puniri  deberet,  mirabiliter 
Domiui  misericordia  erepta  est.  Nam  cum  orntionem 
fudisset  ad  Dominum,  petra  ingens,  qn»  ante  eam 
fuerat,  per  medium  scissa  illam  in  se  recipiebat,  el 


cunctis  in  PJacstina  in  unum  congregatis,  aduilentc 
vel  maxime  Narcisso,  Hierosolymitanae  Ecclesiae  cum 
eo  gubcrnaculum  suscepit :  quique  persecutione  De- 
cii  cum  j.im  longftv»  setatis  veneranda  canitic  pras- 
fulgeret,  ductus  Coesaream,  et  clausus  carcere,  ob 
confessionem  Christi  martyrio  coronatus  est.  In 
Alexandria  natale  Coleslici,  el  in  Nicomedia  Aprilis 
el  Cervoli. 
A.  XIV  Kal.  AraJL.  —  In  Spoliiana  civitate  natale 


EDITfO  ROLLANDIANA. 

H.JnNcomediaCastori8,Diooysii,  Nonni,  Sereni,  rosolymitnnio  Ecclesiao  gubernaculum  suscepit.   V. 

Qoiriacae.  B.  T.,  In  Alexandria  CoJlegi  f  diacnni.  V.  R.,  Rogaii, 

17.  -  XVI  Kal.  In  Scotia  S.  •  Patricii  confesso-  Saturu  Roraa  t  Pigme.iii  presbyieri.   A  T.  L     lu 
.     »  ..       j.      L.       c  r.         j.     •    t  •  Lampama  natalis  SS.  Rogati,  Victons.  A.  T.  et  S.f 

ns.  Eodem  d  e  obitus  S.  Gerlrudis  vtrgims.  Luciani.  T.  L.,  El  Mauri.  L.,  El  Salurnini.   B.,  In 

In  Rabano  deest  b  Gertrudis.  In  B.  ponitur  in  Ni-  Ntcomedia  Apurilis,  Servuli.    In  Campania  Qointi, 

viala.  Deinde  Roraae  «  Alexandri  episcopi  el  Theo-  Luciani,  Victorrs  et  Mauri.   In  MauriUnia  Curremi 

doli  dia  oni.  B.,  Jerosotymae  d  Quiriaci  episcopi.  et h  Timothei. 

18.  —  XV  Kal.  Vacat  Bxda.  19.  —  XIV  Kal.  Tacat  Ba;da. 

D.,  S.  •  Aleiandri  ep  scopi,  qui  cum  Narcisso  ie-  G     D ,  Pararense  civitate  S.  l  Joaimis  magnx  sancli- 

SMITH  NOTiE. 


*  Patricii.  In  scotia,  id  est,  Hibemia ;  qni  ex  Bri- 
tannia  a  piraiis  captus  cum  aliis  ac  venundatus,  sed 
pretio  redemptu*,  aliquando  Romam  veniens,  et  ca- 
nonice  vivens,  litteris  instructos,  a  Coelestino  summo 
pontifice  missus,  post  Palladium  Scolis  ei  llibernis 
primus  Chrisltim  praedicavit,  lotamque  Hiberniae 
insolam  ad  fidem  reduxlt.  Postquam  vero  ibidem 
episcopatum  per  aitnos  quadraginta,  a  mis&ione  vero 
sexaginia,  optime  administrasset,  annum  it%  agens, 
clarus  miraculis  et  virtutibus  migravit  ad  Chrisiutn 
anno  491. 

*  Gejtrudis.  Nivigellae  in  Brabantia.  De  hac  vide 
x  Februarii. 

*  Alexandri.  De  his  vide  ni  Maii. 

*  Quiriaci.  De  hoc  B.ed»  vulg.,  Usnard,  Ado, 
Notkerus  iv  Maii.  Cognomento  Judae,  qui  cum  Heiena 
crucem  dominicam  invenit ;  et  postea  baptizatua,  ei 
Quiriacus  vocatus,  episcopns  Jerosolymorum  ordi- 
natus  est.  Cum  autem  iulianus  imp.  ad  Persas  per- 
gcret,  veniens  Jerusalem  Quiriacum  ad  deorum  sa- 
crificia  invitavit.  Quod  cum  renueret,  dexieram  ejus 
abscindi  fecit.  Tunc  plttmbum  Htfuefacium  m  os 
ejus  infundi  jnssii.  Deinde  soper  lectum  ferreum 
ventre  deorsum  extendi ,  et  earbones  subierponi ,  ae 
faietn  et  adipem  aspergi,  dorsum  quoi|ue  ejus  vir^is 
caedi ,  deinde  jactari  in  foveam  plenam  serpentibus. 
Sed  tamen  serpeotes  omnes  Snbito  exstineti.  Postea 
Quiriacus  in  oleum  calidum  iminiuitur,  tandem  gladio 


transfodkur.  Petr.  de  N-iial.  Baroniu^,  in  Marlyro- 
logio,  scribit  hunc  non  fuisse  episcoputn  Jerosoly- 
morum ,  eo  enim  tempore  S.  Cynilus  illic  sedebat , 
qui  supervixil  usqne  ad  Theodosii  tempora ;  huuc 
vero  de  quo  agitur  fuisse  episcopum  Anconitanum. 

•  Aiexandri.  Qui  secundum  Eusebii  Clirouicon 
anno  Se^eri  imperatoris  12,  Christi  205,  ob  confes- 
sionetn  Dominici  nominis  insignis  habebatur.  Anno 
CaraeallaeS,  Christi2t3,  ordinatus  esl  adhtic  vi- 
vente  Narciaso  aetate  confecto  ierosolymorum  epi- 
scopus.  Diviuo  entm  admonitus  oraculo  Alexander, 
cum  ex  Cappadoci  i,  in  qua  primura  episcopus  fueral 
ordinatus,  Jerosolymam  profectus  esset,  fratres  il- 
lius  Ecclesia3  bnmauissime  eum  suscipientes,  reverti 
posiba3C  in  pairiam  non  siveruni,  etc.  Euseb.,  Ilist. 
Eccl.,  vi,  II.  Hic  cum  Theoctisto  Caesare»  episcopo 
Origenem  presbylerum  ordinavit.  Hieronym.  de  Ori- 
gene  agens  inter  sttos  Script.  Eccl.  Dicitur  etiam 
D  Alexander  ab  Eusebio,  vi,  20,  bibliottiecam  Jeroso- 
iymis  exstruxisse.  Apud  Caesaream  PaId!Siin£  sub 
Decio  In  carcerein  conjectus  secunda  coufe»sione  im- 
guam  gloriam  retulit,  et  tandem  in  custodia  animam 
exhalavit.  Euseb.,  vi,  39. 

f  Collegi.  Coluntur  hi  pridie  in  quibusdam  Marty- 
rologiis  a  B  diando  citatis. 

s  Pigmenii.  De  S.  Pigruenio  vitle  xxiv  Marti.. 

h  TimoiheL  II ic  colitur  poslridie  in  B;edj  vulgato. 

1  Joannis.   Magiuc  Kanuitatts  viri ,  qui  de  Syria 
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bcati  Joannis,  magna  sanctilatis  viri  et  confessoris,  ^  gloriosam  in  Dialogorum  libris  beaiut  papa  scribift 

Gregoriits.  Eodem  die  beaii  Serapionie  anachorilae. 


qui  peregrinus  deSicilia  illuc  venit,  et  in  suburbano 
ejns  acdificavit  monasterium,  et  habitavil  ihi  qua- 
draginta  quatuor  nnnis,  ubi  et  requievit  ir.  pace,  ubi 
praeslantur  heneflcia  Dei  usque  in  hodiernum  dfem. 
Eodem  die  apnd  Surrentum  sanctorum  Quinti , 
Quiiitilli,  Quartill»,  Narci,  cum  aliis  novcin.  Luca- 
ni»,  Ingenii,  et  Rogatae  et  Timothei. 

B.  XIII  Kal.  Apbil.  —  In  Britanniis  sancti  Cuth- 
bertl,  qui  ex  anachorita  Ecclesiae  Lindisfarnensis 
antistes,  totam  ab  infantia  sua  ad  seniuni  vitam  mi- 
raculorum  signis  incljtam  duxit;  cnjus  dum  unde- 
cim  annis  maneret  corpus  humatum,  incorruptum, 
quasi  eadem  hora  defuncti,  simul  cum  veste,  qua 
tegebatur,  est  inventum. 

C.  XII  Kal.  April.  —  Apud  Cassinum  caslruro  na-  B  et  aliorum  novetn 
tale  sancti  Benedictl  abbatis,  cujus  vitam  miraculis 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


Et  in  territorio  Ltigdunensi  sancti  Lupicini  abbatis, 
cujus  viu  sanctitatis  et  miraculorum  glaria  illustri» 
fuit. 

D.  XI  Kal.  April.  —  In  GaHiis  ci? itate  Narbone 
sancti  Panli  episcopi  et  confetsoris,  discipoli  aposto» 
lorum  Christi,  quem  tradunt  eumdem  ipsum  raisae 
Sergium  Pauhim  proconsulem,  viram  prudenleo),  a 
qoo  ipse  Paulus  sortitus  est  noinen,  quia  ipse  enm 
fidei  Christi  subegerat;  quique  ab  eodem  sanete 
apostolo  ctnn  ad  Hispauias  pracdicandi  gratia  per- 
geret,  apud  pracfatam  urbem  Narbonem  reltetas, 
praedicationis  officio  uon  segniter  impleto,  clarat 
miraculis  coronatus  sepelitur.  In  Africa  SaturoiBi, 
In  Sebaslia  Decroni  et  Alioak. 


Intis  viri.  B.  V.  L.,  In  Caesarea  Cappadoci»  S.  Theo- 
d«»ri  pre*byieri.  B.,  In  Africa  Lucillae,  Basii,  Apol- 
lonii,  Ammonii.  A.  T.,  In  Afriea  depoftitio  S.  •  Leonis 
epi«copi  et  confessoris.  Et  S.  Quinti.  Eodem  dic 
naulis  Theodori  episcopi.  Et  S.  b  Landualdi  archl- 
presbyteri  et  confessoris. 

20.  —  XIII  Kal.  S.  •  Gutberti  episcopi. 

Perperam  A.  et  T.,  In  Africa.  V.  B„  In  Antiocbia 
S.  d  Joseph.  V.  B.,  In  Syria  Pauli.  B.,  Cyrilli,  Exn- 
perii.  D.,  •  Archippi  cnmmilitonis  Pauli  apostoli. 
A.  T..  Et  depositio  '  Wulfrannl  episcopi  et  S.  Valen- 
lini.  T.,  Romae  via  Appia  natalis  «  Fabiani  episcopi 
et  martyris. 


21.  —  XII  Eal.  S.  h  Benedicti  abbalfe. 

Addit  in  L.  forte  Florns  :  Qui  maxhnta  eiucefit 
virtutibns  regutam  monacborum  et  ordinem  descri- 
psit.  Hujus  VKam  beatus  papa  Gregortus  claro  stylo 
dilucidavit. 

A.  T.  L.  B.,  In  Atexandria  natalis  SS.  *  Sempionis 
monachi  [B.  <i<M.fPolycarpi]el  Amatom.  D.,  EtSe* 
rapionis  Anachoretae. 

23.  -  XI  Kal.  Vacat  Baeda. 
Florus,  in  A.  T.  L.,  Civitate  Narbona  natale  S. 
J  Pauli  episcopi,  quem  ita  labor  domesticus  et  tribu- 


SAIITH  NOT/E. 

orittndus  pervenit  ad  Italiam,  ibique  apud  Penaren-  C  cultum ,  libenter  quidem  suspicaremur ;  sed  proba- 

. ?_   _i. tionibus  destituti  non  audemus  asserere ,  ideoque  ma* 

lumus  Antiochenis  martyribus  seorsim  eumdem  adnu- 
merare. 

e  Archippi.  S.  Ambrosin*  in  episfolam  ad  Colos- 
senses  scribens,  episcopum  Colosseusium  Archippum 
statuit. 

<  Vulfranni.  Episcopi  Senonensis,  qui  in  Freso- 
num  converstone  conperator  fuil  S.  Wilbrordi.  Anno 
enim  700  cum  liceniia  regis  Cliildeberti  et  Pipini 
principis ,  animum  convertil  ad  praedicandum  Fre- 
aoniiin  genti.  Quod  opus  per  annos  quinque  infati- 
gabililer  peregil ;  multique  nobilium  baptizati  siiut, 
inter  quos  Radbodi  regis  fllius.  lu  roajori  seneetut* 
positus,  et  pedum  dolore  frequenter  vexatus,  abdicato 
episcopatu ,  ad  Fontauellae  monasterium  se  recepit  , 
ubi  obiit  anno  Domini  720.  Cbinius  Seneusis,  Mola- 


sem  urhcm  consiructo  monasterio,  multonm  servo- 
rmn  Dei  per  xl  annos  Pater  existens,  nviltis  clarus 
virtutibus  in  pace  quievit.  Usuard.  —  'Jernardinus 
Campellus  in  liltera  ad  Bollandum  scrpta  :  Joannes 
abbas  Vanaceum  idem  est  cum  eof  que*  aiii  Pinnen- 
sem  dicunt.  Panacensis  dictusest  a  vicj  Panaca  prope 
Spoletum,  apud  quem  pater  exstiiit  piurium  monacho- 
rum.  Pinnentis,  Pennarientis,  Pinarensis,  Pararensis, 
appctlatus  ab  exteris  marturotogistis  ex  i^norantia  vici 
pra-fati. 

*  Leonis.  Qui  idem  efse  videtur  cum  Leontio  S. 
Hieronymi. 

*  Landualdi.  Candavi  SS.  Landoaldi  preshyteri 
ftomam,  et  Amantii  diaconi,  qui  a  S.  Martino  papa 
ad  praedicandum  Rvangelium  missi,  multis  post  obi- 
tura  smit  illustrali  mir^culis.   Hic  S.  Landoaldus 


beatnm  Lamherinm  episcopum  in  pueritia  nutrivit,  D  nus  de  Sancti^Belgii. 
et  sacris  lilleris  erudivit,  et  dum  S.  Amandus  ope- 
ram  darel  in  gentibus  convertendis,  snmma  cum 
laude  totos  novem  annos  vices  ejus  gessit  in  admi- 
uisiratione  episcopalus  Tungrensia.  Cui  pater  S. 
Lamberti  pagum  Wntershoveti  dono  dedit,  ubi  ec- 
clesiam  in  honorem  S.  Pelri  aidiflcavil.  Floruit  circa 
an.  670.  llortuus  in  dicto  pago  Christianoruin  more 
sepullus  est.  Ad  Candense  S.  Bavionis  monasterinm 
ejus  reliquiac  anno  980  relatae  sunt,  Chinius  Senensis 
et  Molamis  de  Sanciis  Belgii. 
•  c  Gutberti.  Sive  Cudbercti ,  rtijus  Vitam  et  pl»n« 
termone  et  hcroico  caniiiue  descriptam  consulaa 
aupra  editani. 

<t  Joseph.  De  hoc  Bollandus  sic  scribit  :  llune 
ipsum  Donuni  nutritium  esse ,  quem  Martyroiogia 
proximum  a  vetustis  Jcronymianis  locum  antiquilatis 
tenentia  piwcedenli  die  exhibcnt ,  qtiique  ab  Kutebio 
Casarknsi  huc  rctatus  sil  ob  spcciaUm  Antiochicc 


b  Fabiani.  Haec  cerle  intelligenda  sunt  de  S.  Fa- 
biano  papa  via  Appia  sepulto,  de  quo  vide  xx 
Janunrij. 

b  Benedicti.  Hic  Cosini  in  Italia  coitur.  Graeci 
eum  celebrant  xiv  Martii.  Hnjus  res  gestag  compJexus 
est  secundo  libro  Dialogoruro  S.  Gregorius  papa. 
Obdormivit  autem  in  Domino  scciindum  aliquoa 
anno  5i3 ,  vel  secundum  Leonem  Ustiensem  auno 
543.  Baronii  Mart. 

1  Serapionis.  Qui  non,  ut  videiur,  esl  idem  enm 
Serapione  Arsenoita ,  patre  decem  millium  mona- 
cborom.  Nam  quorsum  Arsenoites  ascriliitur  Alexan- 
dria?,  eum  Regio  Arsenoitarum  procui  ab  ea  urbe 
distat  ? 

i  Pauii.  Quem  B.  apostoli  ordinarunt  primo  in 
Gallia  Biterrensis  episcopum ,  dein  Narbonenaia. 
Acta  apud  Bollandum.  Quein  tradunt  eumdem  ipsum 
fuisae  Sergium  Pauluui  procon>ulcm,  virum  prudeo- 


m  SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  86* 

EDITIO  COLONIENSIS. 
E.  X  Eal.  April.  —  In  Africa  sanctorum  merly-  A  spiciens  Pigmenium,  vocari  eum  pracepit,  dixitque 


rom  Victoriani,  Prumenlii  et  allerius  Frumentii,  et 
dnonim  germanorum,  qui  omnes  perseculione  Van- 
dalica  sub  Hunerico  rege  Arianorum  apud  Africam 
pro  conslantia  catholicae  confessionis  immanissimis 
•uppliciis  excruciati,  egregie  coronati  sunt.  In  Afriea 
natale  Felicis,  et  alioruut  viginti. 

F.  IX  Kal.  April.  —  Romae  sancti  Pigmenii  pre- 
sbytert.  Hic  Juiianum  apostatam  et  impiure  a  puero 
nutrivit,  et  lilteris  etiam  sacris  erudivit.  Sed  factus 
imperator,  culturam  pietatis  postqunm  reliquit,  au- 
dilo  quod  corpora  sanctorum  martvrum,  qui  ab  eo 
neeabantur,  idem  Pigroenius  sepeliret,  mandavitei: 
€  Perge  quo  volueris,  liic  enim  nou  mercabilitr  viia 
toa,tamen  servitiis  tuis  reddo,  non  libi.>  Tnuc  sanc- 


ei :  <  Gloria  diis  deabusque  meis,  quia  te  video.  tCui 
vir  Dei  illieo  respondit :  c  Gloria  Domino  meo  Jesu 
Christo  Nazarano  crucifixo,  quia  te  non  video.  »  Ad 
hanc  vocein  iratus  Julianus  jussit  eum  per  poutem 
in  Tiberim  prsscipitari.  Cujus  corpus  inventum  et 
coliectum,  sepultum  est  io  ccemeterio  Pontiani,  non 
longe  a  sanctis  Abdon  et  Seune.  Et  natale  sancto« 
rum  Seleucis  et  Agabi. 

G.  VIII  Kal.  April.  —  Apud  civilatem  Gali- 
laeae  Nazarelh  aununcintio  Dominica ;  el  Jerosoly- 
niae  ubi  Dominus  noster  Cbristus  crucifixus  est.  Et 
in  Nicomedia  natale  Dulae  ancillae  cujusdam  militis 
pagani,  quae  pro  casiitate  occisa  est.  Roinae  Cirini, 
qui  interfectus  a  Claudio  el  in  Tiberim  jactatus,  in 


tus   Pigmenius  in  Persidam   perrexit;   ubi  demo-  B  insula  Llcaonia  inventus,  el  in  casmeterio  Ponliani 


ralus  aunos  quatuor,  factus  est  crcus;  inde  mone 
tur  Pigtnenius  in  somnis,  ul  reverteretur  Roinam. 
Cumque  post  menses  quatuor  reversus,  clivum  Sa- 
erx  vi«  cum  uno  puero  stipem  petendo  conscen- 
deret,  factum  est  ut  offenderel  Julianum  impera- 
torem  iu  rlieda  aurea  sedentem;  qui  eminus  con- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
latio  exercuil,  ut  eum  verum  Domini  faroulum  appro- 
baret. 

D.  Narbonae  S.  Pauli  episcopi  di-cipuli  apostolo- 
rum.  V.  B.,ln  Narbona  civitale  S.  Pauli  conlessoris. 
V.,  In  Africa  Saturuiui. 

23.  —  X  Kal.  Vacat  Baeda. 
Florus  in  A.  T.   L. ,  In  Antiocha  a  Theuderici 

presbyteri ,  qui  tempore  Juliani  imperatoris  gladio 
percussus  occubuit. 

D.,  In  Africa  martyrum  b  Victoriani,  Frumeniii  et 
duorum  germanorum.  V.  B.,  In  Africa  Fidclis.  In 
Autioi-hia  Tbeodori  presbyteri.  V.,  Jtiliani.  II.,  In 
I  roviucia  Carmillae,  Pauii,  Cxsareae,  Juliaui.  L.,  Et 
SS.  Pauii  el  Juliani. 

24.  —  IX  Kal.  Vacat  Baeda. 
D.  Romae  Pigmenii  presbyteri  «  et  maiiyris.  B., 

In  Syria  Seleuci.  InAlrica,  Agapiti,  Roiuuli.   V., 

SMITH  NOTiE. 
lem,  a  quo  ipse  Paulus  aposlolus  sortitus  est  nomen, 
qui  illum  fldei  Christi  subegerat.  Qui  in  eadem  re- 
gione  prxdicationis  offlcio  non  segniter  impleto,  cla- 
rvs  miraculis,  cnnfessione  Chrisli  coronatus  sepelitur. 
Baeda  vulg.,  Notkerus. 

•  Theoderici.  Hunc,  quoniam  monumenta  Anfio- 
cbenae  Ecclesi»,  utpote  e<rum  custos,  indicare  po- 
terat,  JuKanus  prasvaricatoris  avunculut  primum 
comprebendit ;  deinde  verberibus  graviter  caedit ; 
poslremo  com,  quaestione  de  illo  omni  lormeiiti  ge- 
nere  habita ,  forti  animo  respondisset ,  securi  feriri 
snandavit.  Ubi  vero  vasa  sacra  abripuerat ,  oepit 
petuhinter  in  Cbristum  illudere.  At  illico  post  mem- 
Lrom  geoitale  ei  contabuit ,  et  carnes  illis  corporis 
partibus  circumdatae ,  in  vermes  conversae  sunr. 
Soaomen.  Hist.  Eccl.,  v,  7. 

*  Victoriani.  Adrumentina»  civitalis  civis ,  pro- 
eoosulis  Carthaginis,  et  duorum  germanorum  Aquis- 
regtensium,  et  duorum  Frumentiorum  roercaloruin, 
qut  in  persecniione  Waudalica ,  sub  lluiiuerico  rege 
Ariano  pro  fide  catbolica  immanissimis' suppliciis 
crttciati ,  egregie  coronati  sunt.  Victoris  Uiiceusis, 
Ilist.  Wandalicse  persecutionis  in  Africa. 

c  Pigmenii.    Hic  sub  Juliauo  apostata  pro  flde 


conditus  est.Et  apud  Smyrnam  natale  sancti  Iretiaei 
epi  copi,  qui  a  tempore  Maximiani  imperatoris,  sub 
praeside  Probo,  piinio  lormeutis  acerrimis  vexatus, 
deinde  diebus  plurimis  in  carcere  cruciatus,  novis- 
sime  abscisso  capite  consummatus  est. 


Rogati.  A.  T.  L.,  In  Syria  natalis  SS.  Seleuei,  Aga- 
piti  et  S.  Romuli.  T.  L.  B.,  Kt  in  Mauriiania,  Verali, 
FelicisetSaturiiiui.  B.,  Et  aliorum  xvi.  Ibidem,  ante 
alios  tres,  Secunduli. 

25.  —  VIII  Kal.  Annnnliaiio  dominica.  Natale 
Dulae  ancilhc  militis,  quae  pro  caslitate  occisa  est. 
Et  ItomsB  Cyrini ,  qui  interfeclus  est  a  Ctaudio  et 
in  Tiberim  jactatus,  in  insula  Lycaonia  inventus,  et 
in  coemeterio  Pontiani  d  condiius  est.  Scripttun  in 
Passioie  S.  Valentini  [.4/.,  Laurentii]. 

V.,  primo  loco,  In  liierosolyma  D.  N.  Jesus  Chri- 
stus  cruciflxus  e.st :  ultimo  loco,  Ei  qiiadravinta  mar- 
tyrum  et  S.  Theodolse.  A.,  secundo  loco,  Et  crucifi- 
xio  Christi :  uitimo ,  Et  depositio  confessoris  Cbristi 
et  episcopi  *  Monas.  T.,  Apud  Nazareth  civitatem 
Galileae,  ut  fldes  fldelium  adorat ,  veneralur  et  nrae- 
dicat,  Virginem  Dominum  parituram  angelus  Gabriel 


Chrisli  pnecipitatui  in  Tiberim,  necatus  esr.  Baro- 
nius,  in  Martyrologio,— Displicent  ea  quae  de  Juliani 
educatione  K«»m;e  sub  Pigmenio  una  cum  Douato 
•  narranlur  in  Marlyrologiis  U&uardi ,  Adonis ,  Not- 
•.keri,elc.  Ubi  eniin  Julianus  puer  vixit  una  cuui 
v  Gallo  fralre  in  Cappadocia ,  ubi  et  adolescentior 
Athenis  eruditus  fuerit ,  ubi  demuro  in  Gatliis  exer- 
citibus  pnefuerit,  salis  constal  ex  Graecormn  ac 
Latinorum  anliquis  monuroenlis,  ac  inprimis  ex 
ejusdem  Juliaui  epistolis.  S.  Pigmenii  corpuscol- 
lectum  est  a  quadam  matrona  nomine  Candida  ,  et 
sepultuin  est  iu  crypta  in  coemeterio  Ponfcioi  ad 
Ursum  pileamm  xu  Kal.  Maiarum  ,  uti  in  ejusdem 
Actis  lcgitur.  Vemm  supra ,  ad  diem  xviu  Martii , 
Pigineuius  memoratur. 

d  Conditus  est.  A  Mario  sc.  et  Martha  et  filiis  sufs 
Audifax  et  Abacuc. 

•  Monas.  Episcopus  MedioTani  saeculo  Christi  ter- 
tio,  hoc  95  Martii  mortuus  est.  Verum  quia  hic  dies 
sacris  Chrisli  lncarnali  el  Cruclfixi  mysteriis  im- 
pedilnr,  Ecclesia  Mediolanensis  cultui  ejus  dicavit 
diem  12  Octobris,  quo  sacrum  ejus  corpus  Anni 
1030  fuit  translatnra  :  quo  itidem  die  inscriptus  e*i 
Martyrologio  Homano.  Boliand. 
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EblTIO  COLONIENSIS. 
A  .  VII  Kal.  Apml.  —  Romae  via  Lavicina,  in  A  raiori  Cbristianissinio  victorias  de  lyraonis  prae- 
cttineterio  ejiisdem  nalale  taneti  Casluli;  qui  com     dixiL 


essel  cetarius  palatii,  el  bospes  sanctorum,  a  per- 
secntoribus  arctaius,  et  teriio  appeusus,  tertie  au- 
ditus,  in  coofessione  Doroini  perseverans,  mistus 
est  in  feveam,  et  dimissa  est  supcr  euin  massa  are- 
naria,  atque  ita  cum  palma  martyrii  migravitad 
Chrittum.  Apud  Peettpolim  Libyae  Theodori  ew- 
scopi,  lrenaei  diaconi,  Serapionis  et  Ammonii  lec- 
iorum ;  et  apud  Sirmiutn  naiale  sancU  Montani  pre- 
sbyteri,  qui  curo  Maxima  uxore  lentus,  et  in  fluvium 
praecipitatus  est,  corpora  eorum  non  longe  ab  urbe 
sub  lapide  inventa.  Et  deposiiio  saucii  Luitgeri 
episcopi  et  confessoris. 
B.  VI  Kalcnd.  Amlil.  —  Hierosolymae  resurrectio 


C.  V  Kal.  April.  —  Apud  Catsaream  Palae- 
stinae  sanctorum  martyrum  Prisci9  Malchi  et 
Alexandri,  qui  persecutione  Valeriani,  cum  sobur- 
banum  agellum  supradictae  urbis  innabitarent,  atque 
in  ea  coelestis  ntartyrii  proponerentur  coronae,  di- 
vino  fldei  calore  succensi,  ultro  judicem  adeuntas, 
cur  lantum  in  sanguinem  piorum  desaevirei,  objur- 
gant;  quos  ille  continuo  pro  Cbristi  nomine  besfiis 
tradidit  devorandos.  Et  apud  urbein  Cabiloneusium 
depositio  Guntrammi  regis,  qui  ita  se  spiritualibns 
actionibus  mancipavit,  ut  relictis  saecult  pompts 
thesauros  suos  Ecclesiis  et  pauper.bus  erogarel. 
Romae  Sixii   papae,  qui  sedit  Romae  annos  ocio.  1« 


Domiui  nostri  Jesu  Christi.   Apud  iEgyptom  beati  B  Africa  natale  Rogati,  Successi,  et  aliomm  sedocim. 

Joannis  eremiue ,  admirandae  sanctiutis  viri,  qui     ln  Caesarea  sancli  Dagalassi. 

etiam  prophetico  spiritu  plenus,  Theodosio  impe-         D.  IV  Kal.  April.  —  Depositio  Eustasii  abbatis, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
venerando  salutat.  Eodem  die  cruciflxio  D.  N.  Jeiu         27.  —  VI  Kal.  Vacat  Baeda. 
Chrisli  secundiim  carnem.  Et  victoria  Michaeiis  ar-  D#t  ^pod  iEgyplum  *  Joannis  ereroitae.  V. ,  Nav 

changeli.  B. ,  I»  Nicaea  Victorini ,  Aiexandri,  Eu-      tale  S.  •  Marciani.  In  Africa  Romuli,  Donati.  Et 


fratae,  Cassulae,  Nicostrati ,  Lucillao  et  quadringeu- 
torunt  martyrum.  Alibi  S.  Theodolae. 

26.  —  VII  Kal.  In  Sirmio  •  Moutani  presbyteri , 
Maximae  uxoris  ejus  et  aliorum  quadraginta. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Eodem  die  Romae  S.  b  Ca- 
sluli  martyris ,  qui  tempore  Diocletiani  cum  fuisset 
arctalus ,  el  tertio  appensus ,  tertioque  auditus ,  in 


Resurrectio  D.  N.  Jesu  Christi.  A.  T. ,  Resurrectio 
Domini.  A.  T.  L. ,  In  Nicomedia  natale  SS. (  Pa- 
storis  el  Victorini.  A.  T.,  In  Africa  natalis  Romuh. 
B. ,  In  Africa  Romuli ,  Maroli ,  Successi.  In  Panuo- 
nia  passio  S.  «  Aiexandri  mart. 

28.  —  V.  Kal.  Vacat  Baeda. 
D. ,  Cassarea  PalaesUnae  h  martyrum  Prisci ,  Mal- 
confessione  Domini  perseverans,  missos  est  in  fo-  r  «bl»  Jj  Aiexandri.  V.,  In  Caesarea  Ropti ,  Alexan- 
ji   i  ..,.*-  dri ,  DoroUiei.  L.  omitut  Dorotbeum.  A.  et  T.,  Ale- 

veam,  et  dimissa  super  eum  massa  arenana,  tali*  Xandrum,  quo  etiam  omisso  B.  habet  Audactamu 
que  martyrio  migravil  ad  Cbristum.  Scriptum  in  Addit  T.  et  alii  decem.  B. ,  In  Tarso  Ciciliae  Casiori. 
Gesiis  S.  Sebastiani.  B.  T.  L. ,  In   civitate   Cabuion    deposiUo  l  Cun- 

B. ,  In  Antiochia  «  Timothei ,  Diogenis.  In  Africa      ^1  ****'  v      __ 
Vietoris,  Saturnini  f  Salvatoris ,  et  aliorum  xu.  »>•  —  IV  Kal.  Vacat  Baeda. 

SMITH  NOTjE. 
•  Montani.  Martyres  hi  in  fluvium  praxipitati      sub  Adriano  imperatore  et  Sapricio  Mediolanensls 

provinciae  praeside ,  lainina  icnita  prius  in  peetus 
frustra  impressa ,  anno  Cbr.  120  eaput  ampotahHB 
esu  Sedil  in  episcopatu  circa  an.  44.  Acta  apud  Bol- 
landum.  Dies  naialis  aliquando  habitus  die  27  Mar- 
Ui,  at  modo  ceiebratur  6  Marui,  prout  in  Martyro- 
logio  Romano  enunUatnr. 

t  Pattori*.  De  bis  vide  infra  29  Martii. 

*  Alexandru  De  noc  Baronius  in  Martyrologio  sie 
scribil :  Druiparm  in  Panoida  S.  Atesaidri  mtlitut 


sunt ,  et  corpora  eorum  nono  ab  urbe  lapide  in- 
tenta  et  sepulta  sunt.  Ado,  Usuard.,  Notker. 

b  Ca$iuli.  Qui  futt  notarius  palaUi  et  bospes  san- 
ciorum ,  comprehensus  a  Fabiano  praeside ,  occiso 
Carino  ad  Margum  et  coss.  Maximo  et  Aquilino  hoc 
est  anno  285  interfectus ,  ei  via  Lavicana  sepullus. 
Gr*cl  colunt  S.  Sebastianum  cum  plerisque  marty- 
ribus  in  eius  Actis  relatis,  et  tnter  bos  S.  Castuium 
18  Decembris. 


'  TimoUiei.  Baronii  Martyrologium  et  alia  cele-  *  qui  $ub  Maximiano  imperatore  pou  m*Uo§  pro  CkwiUo 
ant  SS.  Timotheum  et  Diogenem  die  6  Aprilis,  ^  agonet  $uperato$  multaque  miracula  edita,  martwrtmm 


brant 

sed  dicunt  eos  in  Macedonia  passos.  Sunt  lanien , 
ut  videiur,  alii  et  diversi  ejusdem  nominis  sancti 
qui  iufra  coluntur  7  Apriiis ,  qui  passi  sunt  Anlio- 
chias  cum  sociis  Macaria  et  Maxima.  Unde  forsan  ex 
die  vii  idus  Aprilis  perpcram  huc  ad  vu  Kai.  Apriiis 
videnlur  translati. 

<t  Joannit.  Lycopoli  qui  natus  est ,  et  cum  fuit  an- 
norum  circiter  50 ,  secessit  in  montero  Ltiporum  : 
ubi  annos  40  complens,  praedixii  Theodosii  victo- 
rias  de  tyrannis  Maximo  et  Eugenio.  Bollaiidus  de 
die  ejus  obitus  ita  scribit :  Quam  certum  ett  diem  27 
Martii  non  (ume  diem  DepoMonis,  auamvii  ita  scri- 
bat  Utuardu* ,  tam  terosimiie  nobii  vtdetur  proprium 
mortie  diem  etiamnum  apud  Coplo$  in  honore  eue% 
tcilicei  20  men$ii  Babm,  qui  17  diei  Octobrie  rc- 
ipondet. 

•  Morciani.  Primi  Derlonensis  EedesiaB  episcopi. 
Qui  a  B.  Barnaba  ad  fidem  conversus  esi :  ei  cujus 


capitii  abiciedone  comptevit.  Sed  bic  non  idem  vide- 
tur  eum  Alexandro  ab  auctore  nostro  hic  memorato: 
nam  Drixipara  est  in  Tbracia  procul  a  PauoowU ; 
et  qui  ibi  passus  est,  non  27  Martii,  scd  15  Maii 
martyrizatus  est. 

h  Marturum.  Quorom  noc  modo  meminit  £nse- 
bius  in  Htst.  Eccl.  vu ,  12  :  Porro  in  hac  VaUrimu 
penecutione  tret  viri  poit  intignem  Chriui  confemm 
nem  apud  Cauaream  Pateeuinm  ad  beuuu  dammati9 
divino  martyrio  coronati  tunt. 

t  Guntrauni.  Qui  iu  se  spirituaiibua  acUooibus 
mancipavii,  ut,  retictis  saaculi  pompis,  ibesauros  suoa 
Ecciesiis  et  puperibus  crogarei  Baedavulg.,  O^uard. 
—  Chloihano  re^e  moriuo  anno  561,  Guuiraamas 
cum  fratribus  divisit  imperium ,  obiit  autem  uum 
595 ;  et  sepulius  est  in  ecelesia  S.  Mareelii  km  sne* 
naskrio  quod  ipse  construxerat. 


»9  SEGT.  II.  —  M4RTYR0L0G1A.  870 

EDITIO  COLONIENSIS. 
discipuli  saticti  Cnlumbani  abbatis,  qul  pater  lerme  A  collejio  yfiinylianus  miles,  Tern  II*  et  Antonia  sn- 

crae  virgines,  et  qu«dam  mulier  cum  suis  geminis. 


»excentorom  exstkit  monacborum,  et  sanctiute  vi- 
1«  conspicuus,  etiam  miraculis  claruil.  Hic  crimi- 
nalorein  suam  Bassum  noroine,  nutu  divino  mor- 
tnuin  manibus  suis  cum  liuteaminibus  et  aromati- 
bus  tractans  sepelivil  apud  beatum  Petrum.  Apud 
Africam  sanclorum  confessorum  Armogasti,  Arclii- 
Jnimi  et  Satyri.  Ili  lempore  Vandalica?  persecutionis 
sub  Gensericho  rege  Ariano,  cum  esscnt  lucidissiraa 
membra  Ecciesiae  Chrisli,  ei  pravitatem  Arianorum 
liberlate  catbolica  frequenter  argiierent,  pro  confes- 
sione  veritatis  mulla  ei  gravia  perpessi  aupplicia 
atque  opprobria,  cursum  gloriosi  certamiuis  imple- 
verunl,  et  passio  sancti  Achartii. 
E.  III  Kal.  April.  —  Apud  Papbum  Tichici  apo- 


El  natale  Doinni,  Pbilipponii,  et  Lacatii,  et  Nicei 
episcopi. 

F.  Prid.  Kal.  April.  —  Roraae  sanctx  B-ilbin» 
Tirginis,  filia  Quirini  martyris;  qui  bealus  mar- 
lyr  tollens  boiam  de  collo  Alexandri  pap» , 
secundum  jussitraem  ejus ,  cum  pergeret  ul 
oollo  filiffi  suae  strumam  habentis  imponeret,  ecce 
puer  subiio  curo  facula  apparuit,  qucm  coiistai 
angelum  Domini  fuisse ,  et  venit  ad  puellam  di- 
cens  :  c  Salva  esto,  et  in  virginiute  permane,  et 
ego  te  faeiaro  videre  aponsura  tuum,  qui  pro  amore 
tuo  sanguinem  suum  fudit.t  Perveniens  pater,  utper- 
ficeret  quod  de  boia  ei  jossum  fuerat,  vidit  subito  Q- 


siolorum  discipuli.  In  NuimMia  apud  Cirenensem  B  |iamsuarasanam,qu«poslmodumasanctoAlexandro 


baplizata  et  insiroeta,  in  virginitate  plena  operibus 
bonis  permansit ;  quse  tamen  post  devictum  saeculi 
hujus  cursum  sepelitur  juxta  patrem  suum  Quiri- 
num  martyrem.  In  Africa  nstale  Anesii,  et  depo- 
sitio  Ambrosii  episcopi,  et  natale  septem  virgi- 
num. 


roloniam,  natale  sanctorum  manyrum  Agapii  et 
Sccuudini  episcoporum ;  qui  persecutione  Valeriani 
posl  longum  exsilium  apud  prsefatam  urbcm,  in  qua 
lunc  roaxime  geutilium  c*co  furore,  et  officiis  mi- 
lilaribus,  ad  lentanriam  justorum  fidem,  rabies  dia- 
boli  infest»ntis  iuhiabat,  ex  iilustri  sacerdotio  ef- 
fecti  suut  martyres  gloriosi.  Passi  sunt  in  eorum 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

D.,  Apud  Africam  confessornm  •  Armogasti .  Ar-     phili.  B. ,  Et  aKbi  Victoria,  Marcellioi,  Saturnini, 
eliinimi  et  Satyri.  V.  B. ,  Nicomedise   b  Pastoris,      et  Eulalia*  virginis.    A.  T.,  Nalale  S.  EuUlhc  tirgi- 
Victortui  et  Saturnini.  R.,  Etalioium  triuin.  A.  T.,      nis  <t  Palalini.  A.  T.  L.,  In  •  Silvanectis  depositio 
in  Nicomedia  natale  SS.  Pastoris  et  Vicloris.  Et     S.  f  Keguli  episcopi  et  confessoris. 
d<*potitio S.  Salurnini.  A.,  Et  ordiuatio c  S.  Gregorii  r      .,        ..  tr       ..      .  n    . 
pup*.   B.  T.  L. ,  lu  Antwcbia  naiale  S.  Tbeodori  u      31.  -  II  Kal.  Vacat  Baeda. 


presbyteri  et  Juliaoi.  L. 
ctoris. 


Et  iu  Niowaedia  S.  Vi- 


50.  —  III  Kal.  Vocat  Baeda. 


D.,  Romae  S.  s  Balbinae  virgiuis.  V.  B.,  1n  Africa 
Anesii.  Felicis,  Diodoli ,  Corueli»,  Valeria*.  A.  T., 
Iii  Antiocbia  natale  S.  R<»mani  monachi.  A.  T.  L., 
Et  S.  Corni  Iwr  virg.  T.  L.,  In  Africa  naule  SS. 
Felicts,  Anesti  [L.,  Onesi],  Diodoii. 


D. ,  Roma  a  Quirini  iribuni.  V.,  In  Tbeasalonica 
civiute  Domnioi  et  Palatini.  B.  iuterponit  Pkilo* 

SMITH  NOTiE 

*  Reguli.  Quem  ferunt  fuisse  S.  Joannis  apostoli 


*  Armogatti.  Sub  Geiserlco  rege  Ariano  oribodo- 
xam  fidem  confessi  sunt.  S.  Armognstes  condemna- 
tur  ad  scrobes  fodieiufas  ct  custod.aui  vaccarum , 
S.  Arcbinimiis  sub  gladio  minanlis  occidere,  fortis 
coufesaor  mansit ;  S.  Saturus  procurator  dorous  Hu- 
nerici  ronfessione  caiholica  bona  omnia  amisil  Vi- 
cioris  Vitensis  Lib.  i  llistoriae. 

*>  Pattorit.  Hi  coluntur  supra  27  Martii. 
«  Gregorii.  Cujus  depositio  celebratur  supra  12 
Jlartii. 

*  QuMni.  Qui  a  S.  AlexcmHro  papa,  quem  habe- 
kat  i*  msf<Hfia,  eum  omni  domo  $ua  baptitatu$  ett, 
€t  $ub  Adriano  imperatore  traditue  Aureliano  judiei : 
cnm  In  eonfetsione  fidei  peuUteret,  pott  linguas  ab- 
9cis$ion$m ,  eculei  $u$pentionem ,  manuum  ac  pedum 
dctruncationem ,  agonem  martyrii  gladio  contummavit. 
Baronius  in  Mariyroi.  QuiUam  niale  sub  Trajauo 
passum  Kcribunl. 

'  In  Silvaneclit  deest  in  A. 


dbcipuTum.  Ilic  Roma  a  Clemanie  papa  roissus, 
Arelatensis  ordinatus  episcopus  S.  Trophimo  suc- 
cessit ;  ibique  idola  destruxit ,  daemones  repulit , 
mulios  convertit  ad  fidem,  et  templa  in  Dei  et 
sanctorum  honorem  construxit :  inde  Silvanecteuse 
oppidum  adiena,  pariter  fidem  introduxit ;  quare 

H  primus  etiam  epiacopus  Siivanectensis  dictus  e>t ; 

v  ubi  setatis  su»  anuo  60  obdormivil  ia  Domino.  Gui- 
nius  Senensis. 

f  Balbinm.  Fili»  S.  Quirini  qni  pridie  eolitur. 
Haee  fuit  e  struma  deformis ;  S.  tamen  Aletandri 
pap»  vinculis  cincta ,  et  inviula  ab  angelo  ad  vir- 
ciuitatem,  sanau  est.  Ba^da  vulg.,  Notker.— dwpre- 
hensa  ab  Aureli^no  judice ,  cum  rationem  suae  con- 
ver  ionis  explicuisset ,  variis  torroentis  vexata  eslf 
dein  moriis  sententian»  subiil.  Sepnlta  est  a  ftdeli- 
Ims  juxia  patrem  via  Appia  in  ccemeterio  PraHexutL 
Ado.  AcU  apud  Bolland. 


S7I 


BED>E  VENERABILIS  OPP.  PARS  IV.  —  HISTORICA. 


S7* 


APRILIS. 


EDITIO  COLONIENSIS. 

A  ribus  in  ctislodia  socians,  lenu  est  ab  Urbano  prx- 
feclo,  el  in  equuleo  cruciata,  deinde  ferro  onu^ta,  et 
in  carcerem  trusa,  ubi  virlule  Dei  omnia  viucula 
ejus  disrupta  sunt.  Post  h*c  saxo  ailigata,  in  m.tre 
mersa  est;  sed  mox  incolumis  littoribus  reddiia, 
bestii*  iu  amphiiheatro  est  projecla,  sed  ab  his  in- 
tacla,  martyrium  capitis  abscissione  promeniit.  In 
Africa,  Ampbiani,  Vicioris,  et  aliomm  qtiatoorde- 
cim,  et  alibi  Marcelli ,  Saturnini,  Salulli,  Quiriaci, 
reginaa  Proculae. 

B.  III  Non.  April.  —  Tbessalonicae  natale  san- 
ctarum  virginum,  Agapis  et  Chioniae,  sob  DiocJe- 
tiano,  quae  primo  in  carcere  maceratae,  postea  in 
igneui  missae  sunt,  sed  intactae  a  flammis  post  ora- 
tionem  ad  Deum  fusam,  animas  reddideruut.  Apud 


APRILIS. 
Habet  Diet  xxxi,  Lnnam  xxix. 

G.  Kal.  April.  —  Romae  bealissimae  Theo- 
dorae,  sororis  illustrissimi  martyris  Herraetis,  quem 
bealus  Alexander  papa  instruxit  ac  bapiizavil,  atque 
fldem  Cbristi  docuit.  Quae  sub  Aureliano  imperatore 
martyriuro  complevit,  sepulta  juxla  fratrem  marly- 
rem  via  Salaria,  non  ionge  ab  urbe  Homa.  Eodem 
die  sancii  Venaotii  episcopi  et  martyris.  Et  in  pago 
Viunnoeuse  sancli  Vualarici  confessoris,  cujus  se- 
pukrum  crebris  miraculis  illustratur. 

A.  IV  Non.  April. —  Natale  sancti  Nketii  episcopi 
Lugdunensis,  cujus  et  vita  miraculis  claruit,  et  pre- 
tiosa  mors  nihilominusmiraculis  commendatur.  Et 

apud  Caesaream  Cappadociae  passio  sanctae  Theo-  B  Scythiam  civitatem  Thomis,  natale  sanctorum  Eva- 
dostae  virginis,  quae  tempore  Diocleiiani  cum  esset  gri  et  BenignL  Apud  Tauromenium  Siciiifc  sancti 
anaorum  decem  et  octo,  uliro  se  sanctis  confesso-     Pancratii. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


I.  —  Kalendis.  In  Thessalonica  nalale  •  Agapea 
61  Chionia»,  sub  Diocletiano  :  quae  primo  in  carcere 
maceratae,  postea  in  ignem  missue  suul ;  sed  intactae 
a  flammis  post  orationem  ad  Deom  fusam  animas 
reddiderunt. 

V.,  Natale  Patcrni,  Quintiani,  Victuris.  B. ,  Ia 
jEgyoto  passio  SS.  Victoris  ct  Stephani.  In  Armenia 
natale  SS.  Partini,  Quinliani,  Secundi. 

S.  —  IV  Nonas.  Vacat  Boeda. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Lugduno  natale  S.  b  Niceti  C 
episcopi  et  eoofessoris  :  qui  vlr  toties  sanctitatis, 
cooversationis  castissimae,  cbaritatis  eximiae  vita 
perfunctus  est. 

D.,  Caesarea  Cappadociae  •  Theodosiae  virginis. 
V.,  lo  Africa  Amsani ,  Victuris  et  aliorum  decem. 
Et  Marcelli.  B.,  In  Africa  natale  SS.  Ampbiani ,  Vi- 
ctoris  et  aliorum  xjv.  Et  alibi  Marceliiof ,  Quiriaci 


cum  aliis  sex.  Lugduno  Galliae  depositio  S.  Nicet* 
episcopi.  T.,  Eodem  die  Luxovio  depositio  Eusebii 
abbatis.  A.,  Eodem  die  natatis  S. d  Mariae  iEgyptiacae. 

5.  — 111  Nonas.  Vacat  Baeda. 

Fiorus  in  A.  T.  L.,  Romae  S.  •  Sixti  papc  e* 
martyris  qui  '  [dum  cathedrae  B.  Petri  Romae  decem 
annis  praesiderel ,  constituit  ut  intra  actiouem  saeer* 
doa  incipiens  populo  bymoum  decantaret,  videJicet : 
Saocius,  sanctus,  sanctus  Dominus  Deus  Sabaoth , 
eic.  ]  martyrioque  corooatur  tempore  VerictAn- 
niculi. 


D.,  Thessalonicae  virginum  f  Agapes  et  Chiootae. 
V.  B.,  In  Caesarea  PauestinaB  k  Tbeodoaiae  ▼irajnis  : 
in  Nicomedia  Donati.  T.  A.  L.,  ln  Caeaarea  Patat- 
stinae  natale  S.  Theodosiae  virginis.  Et  in  Sicilia  oa- 
tale  SS.  Evagrii  et  Benigni.  B.  C.,  In  *  Cilicta  [C, 
Sicilial  natale  SS.  Tbomae,  Evaari.  B.9  Beoigoae, 
Rufi,  Palricii.  Et  passio  S.  i  Ampnaoi  uiariyria. 
SMiTH  NOTjE. 

*  Agapet.  Hae  martyrea  in  Hieronymi  Martyroto-  juvenibus  aliquot  Hierosolymara  navigat ,  torpiter- 
gio  Heracleae  dicuntur  passae.  De  martyribus  ejusdem  que  io  itinere  et  io  urbe  sattcta  se  gessit,  adoo  ot 
nominis  Thessalouicensibus  vide  infra  3  Marlii.  oora  exaltaodae  crucis  tcmplum  ingrrssora  Maria, 

*  Niceti.  Nobili  genere  qui  natus,  clericus  litteris  saepios  repulsa  est ;  denlque  fatigata  iiidignitatem 
eruditus,  presbyterque  factus.  S.  Sacerdoa  Lugdu-  j)  suam  agooscit,  et  coratn  imagine  B.  Virgiois  emeii- 
nensis  episcopus  cum  morti  proximus  fuil ,  a  Cbil-      dationem  pollicila  ingressum  obtioei.  Tura  gratiia 


deberto  petivit  rege,  ut  Nicetiu*  io  suum  loeum 
constitueretur ;  et  ita  post  S.  Sacerdotem,  Nicetiua 
creatus  fuit  xxv  episeopos  Lugduoeosis.  Miraculis 
autem  et  vivus  et  mortuus  coruscavit.  Ohiit  circa 
an.  570.  Ghinius  Senensis. 

•  Theodotim.  Com  quintus  jam  annus  Diocletia- 
neae  persecutioois  volveretur,  'Ibeodosia  virgo  ex 
urbe  Tyro  oriunda,  nondum  octodecim  anoos  naia , 
ad  vinctos  quosdam  accessit ,  qui  atite  praetorium 
sedebant.  Quo  faclo,  correpta  a  militibus  dedu- 
citur  ad  praesidem.  II ie  confestim  cum  eam  aceibis 
tortnentis  excruciasset ,  et  latera  ipsius  ac  papillas 
ad  ipsa  usque  ossa  ferreis  uugulis  exarasset ,  spi- 
rantem  adbuc  et  laeto  vultu  cuncta  toleramem ,  ma- 
rinis  (luctibus  mergi  jussit.  Euseb.  de  Martyribus 
Palaestioae  cap.  7. 

<  Jfortor.  Duodeonis  haec  dcseruit  parentes,  et  Ale- 
xandrix  per  aooos  17  publica  mcretrix  vixit,  Cum 


Deiparae  actis,  monita  iordanem  transire,  trea  pancs 
assumit  in  viatieum ;  et  sacraoieolis  muoita  ereoram 
petit,  ibique  vivit  auois  47  :  mortuam  denique  ae- 
pelit  S.  Zosima  inonachus  qui  Vitam  ejus  descripsiL 
Obtit  circa  an.  521.  Acta  apud  Bolland. 

*  Sixti.  Vel  Xysti,  de  quo  vide  ii.fia  6  Aprilis. 

'  Interdum  Catkedra  et  Subaoik ,  etc.  desuot 
omnia  in  L. 

s  Agapes.  De  bis  vide  Kalendas  Apr.Iis.  Primo  bae 
sorores  Dulcicio  praesidi  prsesenlatae,  qui  divioitus 
actus  e»t  in  insaniam  ;  postea  aub  bisinuio  praeside 
coronatae  sunt. 

h  Theodoii*.  Quae  etiam  pridie  colitur,  falso  ta- 
men  ascribitur  Caesareae  iu  Cappadocia. 

*  Sicilia  —  Cilicia.  Ado ,  Usuardus ,  Noikeras, 
Baeda  excusus,  In  Scythia,  civitate  Tbomis. 

i  Ampriani.  Forsan  hic  idem  est  eum  Ampbiaoo 
mariyre  Afro,  qui  pridie  celebratux. 


m  S£CT.  IV.  —  MARTYROLOCIA.  m 

EDITIO  COLONIENSIS. 
C  Prid.  Non.  Aphil.  —  Mediolani  depositio  beati  A      F.  VII   Idus-April.  —  Cgesippi  viri  sanctissimi, 


Ambrosii  episcopi  et  confessoris,  cujus  studio  imer 
cxtera  doctrinae  et  roiraculorum  insignia,  lempore 
Arrianae  perfidias  tota  Italia  ad  Catholicam  fidein 
convcrsa  est. 

D.  Non.  April.  —  Thessalonicae  natale  sanctae 
Hyrenis  virginis,  quae  post  tolerantiam  carceris,  sa- 
giila  percussa  est  a  Sisinio  comite,  sub  qno  et  so- 
rores  ejns  simul  Agapes  et  Chionia  martyrium  com- 
pleverunL  Item  apud  iEgyptum  qatale  snnctorum 
Marciani,  Nicaooris,  Apollonii.  Apud  Ctesaream 
Lyciae,  natale  sancti  Arophiani. 

£.  VIII  Idos  April.  —  Roma»  sancti  Sixti  papae, 
quirexit  Ccclesiaro  annosdecem,  menses  duos,  diem 
unuin.   Passus  est  autein  temporibus  Adriani  im- 


qui  vicinus  apostolorum  temporibus  omnes  a  pas- 
sione  Doinini  usqoc  ad  su.im  aetatem  ecclesiastico- 
rum  actuum  texens  historias,  muitaque  ad  utilitatem 
legenlium  perlinentia,  hinc  inde  cougregans,  quin- 
que  libros  composuit,  quibus  sermones  implicuit 
eorum,  quorum  vitam  sectabatur.  Dicendi  quoquc 
exprimebat  characterero,  asseritque  se  venisse  sub 
Aniceto  Roinam,  qui  decimus  post  B.  Petrum  epi- 
scopus  fuit,  et  perseverasse  usque  ad  Cieutheriuin 
ejusdein  urbis  episcopum,  qui  Aniceti  quondam  dia- 
conus  fuerat.  Idem  quoque  Cgesippus  in  libris  suls 
referl  de  conversatione  sua,  quam  habuit  in  gcn- 
tili  phrlosopbia;  nam  et  ego  ipse,  inquit,  sectis 
Platonicis  institutus,  audiens  infamari  Christianos, 


peratoris.  Iu  Sirmio  natale  Irenaei  episcopi  ejusdem  B  et  videns  eos  impavidos  ad  suscipiendam  mortem 
loci.  atque  otnne  suppliciuro  tolerandum,  considerabam 

CDITIO  ROLLANDIANA. 


4.  —  II  Nonas.  Mediolano  depo>ilio  S.  a  Ambrosii 
confessoris. 

Addit  Florus  in  A.,  T.,  L.,  Qni  ingcntibus  doctri- 
nis  eoruscavit  et  virtntibus. 

B.  In  Thessalonica  nat.  SS.  b  Agaihonis  diaconi, 
Theodoli.  Alibi,  Pauli,  Malutiui,  Orbani. 

5.  —  Nonis.  In  Thessalonica  natale  c  Irenes  :  quae 
posi  tolerantiam  carceris  el  inierrogationes  sagitta 
pereussa  est  a  Sisinnio  comite :  sub  quo  et  sorores 
ejus  Agape  et  Chionia  martyrizaverunt. 

V.,  In  d  Sicilia  Taraci.  C,  In  Nicomedia  natalis 
Clau<(iani,Taraci.  B.,  hiNicomedia  nataltsSS.  e  Mar- 
tiani,  Nicandri,  A|>oli«>nii.  In  Alexandria  natale  SS. 
Didymi  presbyteri,  Quirici,  Pancrati,  Successi.  , 

6.  •—  VIII  Idus.  Vacal  Bacda. 


Florus  in  A.  T.,  In  Sirmiensiutn  civitale  passio 
S.  f  irenaei  episcopi :  qui  gladio  est  percussus  lein- 
pore  Diocleliani  imperatoris. 

D.  s  Xysti  papae  et  martyris,  temporibus  Hadriani 
passi.  V.,  Nicomediae,  b  Firmi,  Irenael  episeopi.  Ct 
alibi  nalalis  S.  Marinse.  A.  T.  L.,  Libya  superiori 
natale  SS.  l  Theodori  episcopi,  Crenopi  diacoui,  et 
Serapiouis. 

T.  L.  B.,  In  Africa  natale  S.  )  Cpiphanii  episcopi, 
Donati,  Rufioi  I  Rufini  addit.  in  B.],  Modesti  et  aii«>- 
rtim  undecim  [B.  om.  undecim].  C,  In  Africa  na- 
tale  Epiphaniae,  Rufini.  B.,  In  Nicomedta  Firmi,  Be- 
nerei  episcopi.  In  Sirmia  Rufime,  Moderatae,  Ro- 
maiiae,  Secundi  cum  aliis  septem.  In  Macedonia 
k  Timothei,  Diogenis. 

7.  —  VII  iDiis.Vacal  Baeda. 

Florus  in  A.  T.,  In  Cbalcedonia  passio  S.  l  Eu- 


SMITII  NOTyE. 


«  Ambrosii.  De  hoc  vide  infra  7  Decemb.  Colitur 
in  antiqa«»  mis&ali  et  Breviario  Ecrleshe  Mediota- 
nensis  die  5  Aprihs  :  verum  passim  in  Martyrologiis 
et  variaruni  Ccrlesiarum  Hreviariis  coiitur  h«»c  4  Ap- 
rilis ,  quasi  lioilie  iiiorliius  esset  pndie  Pascbaiis 
anno  397,  quo  Pascha  celehratiini  est  5  Aprilis.  Ali- 
quibus  tamen  obitus  ejus  virieiur  relerendns  ad  an- 
num  seqiientem  397,  qui  a  poteris  annuin  a  die  pa- 
scliati*  incipiemibus  inclu«Iebatur  adhuc  in  anno 
397.  Sed  quod  Pascha  lunc  fuerit  celebiatnm  die  18 
Aprilis,  obilu*  ejus  lorel  statuemius  die  17.  Feslum 
ejus  in  Ccclesia  Romauaet  Mediolanensi  potissimum 
celebrattir  7  Dereiiitirfc.  Bolland. 

b  Agaiti  n\t.  Ili  sub  Maxiraiano  imperalore  el  Fau- 
stino  praeside  ob  Christiana?  fidei  confessionem,  alli- 
gato  ad  collum  sai«>,  tn  mare  demersi  suiii.  Biron. 
Miirtyrol.  Tempus  martyrii  non  taiiioui  notatur  fuisse 
sub  Maiimiano  C*sarev  scilicet  Calerio,  adeoqtie 


e  Martiani.  II i  non  recte  dicuutur  passi  in  Nico- 
media  ;  uam  apud  jEgyptum  referunlur  in  Martyro- 
logiis  S.  Ilieronytni,  Adonis,  Usuardi,  Notkeri,  ei  ad- 
Uitamentis  Kloridie  5  iunii. 

1  Irenwi.  Qui  postquam  gladio  sub  Probo  praeside 
translixus  csi,  projectus  est  in  fluvium  qui  Savi  nun- 
cupatur. 

s  Xy&ii.  liic  secundum  Irenaeum,  libro  iii  conira 
ILereses,  cap.  5,  successit  Aleiandro,  et  sextus  epi  • 
scopus  ab  apostolis  constitutus  est.  Sedit  a  cousu- 
latuNigri  et  Aproniani,  sc.  anno  117,  ad  amium  127, 
id  est,  annos  decem,  menses  tres  et  dies  vigintt 
unum :  coronatus  igitur  cst  martyrio  anuo  10  lla- 
driani  imperatoYis.  Sepultus  est  juxta  corpus  B.  Pe- 
iriin  Vaticano.  Acta  S.  Sixli  in  caulogo  Poittiti- 
cuoi.  De  hoc  etiam  vide  m  Nonas. 

h  Firmi.  Galesinius  habet :  Nicaeae  in  Bilhynia  SS. 


post  aunum  2j5,  quando  hic  una  <um  Constautio  t\  Firmi,  etc.,  qui  Jnliano  Imperatore  coroua  martyrii 

^*Li..^„    j*_....^    J.ai^.h    ao  a    <vt.    !.>.  ..«v      l\in«lAi!i>..<.   ai    %M  .*       •       A <:    .......      ■■_.: e*: !    _~._ .    ~ -•     ■     . _._. 


Cbloro  Caesar  dictus  esl  ah  impp.  Dioclctiauo  el  Ma 
ximiano:  sed  enam  inteliigitur  differri  debere  ultra 
amiuin  30i,  quando  prinio  edictum  est  ul  sacri  Chri- 
stianoruiu  libri  comburerentur.  Nain  legimtis  in  Actis 
eoruin  quoil  Faustinus  sacros  libros  ab  Tbeoduio  iifl- 
peiiare  eouaretur. 

r  lrenes.  Qum  postquam  sagiita  percussa,  igne  cre- 
nr«ata  est,  ul  scribit  Baronius  in  Martyrologio.  Soro- 
reseju>  passaj  supradicuutur  vel  Kalendis,  vel  tertio 
Nonas  Auriiis. 

*  Sicttta.  Potius  Cilicia  ;  ubi  Taracus  cum  Probo 
el  Androuico  passus  11  Octobris,  quo  die  infra  co- 
tuntur. 

Patbol.  XCIV. 


don  ili  sunt.  Ilnjus  Firmi  captit  asservari  Interauin* 
in  Umbna  in  ecciesia  cathedrali  scribit  Jacobillut  de 
reliquiis  hujus  urbis. 

1  Theodori.  Usuardus,  Ado  et  alia  Martyroiogta, 
hos  coluiit  2C  Martii,  et  apud  Pentapolim  Libyae  pas- 
sos  scribunt. 

i  Epiphanii.  Horum  memoriaui  Usuardus  ei  Baro- 
nius  posiridie  celebranu 

k  Timothei.  Vide  de  alio  et  Tiinotheo  et  Diogene 
▼ii  Kal.  el  vn  Idus  Apriiis. 

1  Euphemias.  De  bis  agetur  13  Aprilis. 
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EDITK)  COLONIENSIS. 
quod  impossibile  esset,  in  maliiia  atijue  in  libidine  A  digne  veneratiir ,  translatnm.  In  Africa  naiale  Ja- 
Roroae  Celeslini   Pnpjc,  qui  rexil      nuarii,  Maximae,  Macbarii  et  in  Cartbagine  con- 


eos  ronversan 
Ecclesiam  annos  oclo.  Ilic  consiiiuit,  m  sacra 
niysteria  non  traclarenlur  nisi  a  sacris  minislris; 
et  quicum<|ue  epi»copus  evocaius  fuisscl  ad  sedein 
-apostolicam,  rediens  ad  parecliiam  suam,  non  re- 
ciperetur,  nisi  saluiatorias  litteras,  ho<:  e*t  formatas 
a  sede  apostolica,  plebi  detulissei.  I!ic  etiam  eon- 
stituit,  ut  intra  actionem  missarum,  Sanctns,  San- 
ctns,  Sanctus  decantarelur,  el  ut  Psalmi  Davidici 
centum  qiiinquaginta  ante  sacriflciura  antiphoiiatim 
canerentur;  nam  anlea  tantum  epistolac  recitaban- 
tur,  et  sanctiwn  Evangelium.  In  Aleiandria  natale 
Peleusii  presbyteri.  In  Nicotnedia  natale  Cyriaci  cum 
aliis  decem. 

G.  VI  Idus  April.  —  Turonis  sancti  Perpetui  epi- 
scopi  admirandae  sanctilatis  viri ,  cujus  opera  tem- 
plum  super  reverenda  ossa  beati  Martini  episcopi 
terfecturo  est,  ejusque  sacrum  eorpus  de  loco  ubi 
primum  tumutatum  fucrat,  ad  locum  ubi  nunc  con- 


cessa*. 

A.  V  Idds  Apbjl.  — Apud  Sirmiom  nalale  septi*m 
virginum  quae  in  unum  meruerunt  coronari.  Apurf 
Antinchiam  beati  Prochoh  diaconi ,  psrclarissimi 
tide  et  miraculis  viri ,  martyrio  consnmmati ;  qui 
niius  fuit  de  scptcm  primis  diaconlbus  ibitpie  quie- 
scenlihus. 

K.  IV  Imjs  April.  —  Ezechielis  propheiae.  Romae 
beatoriim  martyruin  plurimoruin,  quos  beatus  Alex- 
andcr  papa  et  martyr  hapticavit,  cum  leneretur  in 
carcere,  et  ipsi  religati  pariter  cum  illo.  IIos  omnes 
Aurelianus  knperator  navi  vetusi«  impositos ,  in  al- 
tum  mare  deduci ,  et  illk  ligatts  collis,  lapidibos 
B  mergi  in  profmidum  fecit. 

C.  III  Idus  April.  —  Apud  Crelam  iiriem  Cor- 
linae  beati  Philippi  episcopi,  qui  viia  et  docirina  cla- 
ruit  temporibus  Autonini  Veri  et  Lucii  Anrelii  Com- 
modi  imperatoris. 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


femiae  el  Eucapia?  :  qtue  multa  4ormenla  pro  Chrisli 
nomine  lolerames,  requieverunt  in  Christo. 

D.  •  Hegestppi,  qui  vichms  apo  tolorum  exstitit. 
V.  C.  B.  L.  T.t  In  Anttochia  Syriae b  Timothci, 
Diogenis,  Macariar.  Deest  postrema  in  L.  el  T.  4  in 
B.  additur  Maxmiw.  Et  alibi  c  Eleusi  presbyteri.  Li- 
byae  superioris,  Coprica  et  Victori.  In  Alexandria 
-nat.  S.  Pelettsii  presbyieri. 

•8.  _  VI  Idus.  Vacal  Baeda. 


«J.  —  V  lous.  In  Sirmie  natale  sepiem  virgiRum, 
quae  in  unum  merueruot  corenari. 

A.  T.  L.  B.,  Et  naiale  S.  Demetrii,  diaconi.  B. 
H  larii,  Coucessi.  Et  alibi,  Kortunati,  Donnti.  A.,  Et 
deposilio  S.  f  llugouis  lioliiouiageiisis  episcopi.  T.v 
Eodem  die  natale  S.  Mariae  /Egyptiai  u*.  1,.,  Et  traus- 
latio  S.  s  Waldetrudis. 

10.  —  IV  bcs.  Ezechiel  prophelie. 


D.f  Turonis  d  Perpelui  episcopi.  C,  In  Afriea  Ti» 
moris  et  Mai  -liari.  V.,  In  Africa  Macarii,  Coneii, 


B.,  In  Alexandria  b  Apolionii  preshyreri,  Situr- 
nini,  Concessi.  In  Tbracia  naiale  *  Gaiani.  A.  T.v 
Maximx,  Concessi.  B.t  In  Africa  Timoris,  Macbarii,  r  Natale  S.  Saturuini.  A.  T.  L.,  In  Africa  natale 
Conexi,  Maximae  Et  alibi :  Conressi,  Ammonii  et  SS.  Succi 
huccessi.  L.,  I11  Africa  SS.  Macarii,  Conexi  et  Ma- 
xinii.  A.  T.  L.,  Et  deposilio  S.  Saivatoris  et  S.  •  Ma- 
riae  J£gypiiacae.  A.T.,  lu  Afria  naialc  S.  Macarii  el 
S.  Frontiui  monachi. 

SMITH  NOT-4E. 
•  Hegesirpi.  Vicini  apostolicorum  temporum,  qui      ad  villam  Haspraiii  est  transiatuin 


Successi  et  Marcelli.  [Deeti.  iocus  in  L.] 
II.  —  111  Idds.  Romae,  i  Leonis  papac  ei  confesso* 


ns. 


B.  In  h  Salmona  Ddmatiae  Doiuniouis  episcopi,  et 


«mnes  a  Pas^ioiie  Doiniui  usque  ad  suam  auatein 
4.*cc!esiasticoruiuactiium  lexuit  hUtorias,  muliaquead 
iitiliutcin  legeiitiuui  ptrliueiitia  hinc  inde  coltigens, 
quinque  libros  composuii.  Asserit  se  venisse  bub 
Aniceto  episcopo  Romam,  et  |»erseverasse  usque  ad 
Eleuifeerruiii  ejusdem  urbis  episcopum.  S.  Iliero- 
nymi  Catalog.  de  Scripl.  Lccl.  et  Eusebitliisl.  Eccl. 
iv,  2fc. 

>»  Timothei.  De  his  vide  vn  Kal.  Aprilis. 

«  Eleuii.  Forsan  bic  idem  esl  cum  Peleitsio,  qui 
dicitur  Alexandri*  passus  a  Baronio,  Baeda  excuso, 
Dsuardo  et  nostro  auctore. 

d  Perpetui.  Admirand*  sanctilatis  viri,  qui  et  se- 
natorio  genere  tiaius,  liueris  optimisque  moribus 
eruditus,  post  S.  Eustochium  Turonensis  sedis  epi- 
scopus  sextus  consecralus  est  et  pr«efuii  autiis  50. 
Ecelesiam  S.  Marlino  dicavit ,  ubi  et  sacrum  cjus 
corpus  honorilicentius  collocavil;  coucilio  prinio, 
Turonensi  et  Vcnelico  inlerfuil,  et  taudein  iransi- 
vit  ad  gloriam  circa  annmn  490.  Ghinius  Senensis. 

•  MarifB.  De  hac  vide  2  Aprilis.  Quae  et  Cohtur  po- 
stridift. 

f  Hugon»:  Qui  nobilis  fuit  genere,  nobilior  autem 
virtiilibu*,  diviua  itispiratioiie  suceeusiis,  relictis  epi- 
seopaius  habenis,  a  S.  Aichadro  lo  Cemetico  disci- 
plinaiii  monachoriim  et  habitum  accepit.  Uiriusque 
coipus,  qitando  Nortmanni  ecclesias  combusserunl, 


quae  est  utter 
Cameracum  et  Valencenas.  Molauus  in  Ca  a'ogo  SS. 
Belgii. 

s  Waldetrudit.  Ilujus  nalalis  incidit  in  in  Ftbroa- 
rii. 

k  Apoltonii.  Maurolycus  et  Peirus  de  Nalalibas 
srribunt  hunc  fuisse  in  mare  niersuin  uua  emu 
rhilemone  custode  sno,  queifi  ad  Hdem  couvertiu 
Sed  qui  hac  poeua  affectus  est ,  diaconus  fuit,  non 
D  presbyter,  ut  videre  est  in  Vitis  Patniin,  par.  t,  c. 
VK  Noii  igitur  idem  est  cuni  hoc  noslro  Apollo- 
nio. 

4  Caiani.  Qui  in  aliquibos  Martyrologiis  in  Dacia 
passus  scribtur. 

J  Leonii.  llic  Tuscus  erat  nniione,  et  Quiittiane 
patre  procreatus.  ijm  secuiiduiii  Prosperum  in  Chra* 
nico,  defuucio  Sixto  Uouiano  pontilice,  his  cons>di- 
bus,  siiltcet  Valentiniano  v  el  Auatolio,  id  est  amto 
Chr.  440,  Leo  poniifex  creatus  esi.  Hic  detevit  h»*- 
reses  duas,  et  missa  legatioue  ad  Martianuni  princi- 
pem,  congregata  synodus  iu  Chalcedone  condemua* 
veritnt  Eutycbera  el  Neslorium.  Colitur  iti  Martyro- 
logiis  11  Aprilis,  14  Martii,  15  Martii,  lu  Noveai- 
bris,  et  28  Junii :  a  Graecis  18  Febiuarii. 

k  Salmonw.  Hectius  Sulona:  Domniii  Anliocbiae 
nalus,  patre  Tbeodosio  colono,  a  S.  Petro  cum  pa- 
reutibus  conversus,  el  Romatn  usque  S.  Petrum  se* 
cutus,  episcopus  Salonas  mittitur,  ubi  plurimos  coit~ 
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0.  Prid.  Idus  April.  —  Romre 


SECT.  II.  —  MARTTROLOGIA. 

EDITIO  COLONIENSIS. 

via   Aurelia  mil-A      E.  Idus  April. 


878 


—  Apud  Pergamum  Ashc  urbem 


Jiario  tenio,  in  coemeterio  Calepodii ,  natale  saneli 
Julii  episcopi  et  confessoris,  qni  sub  Constimio  Ar- 
riano  filio  Constantini,  40  mensibus  tribulationes  et 
exsilia  perpessus,  posl  ejus  mortem  cum  magna  glo- 
ria  ad  siiam  sedem  reversus  est.  Hic  constilui  ,  ut 
nullus  clericus  causam  quamlibet  in  publico  ageret 
nisi  in  ecclesia ;  et  notitia  fidei  per  notarios  collige- 
retur,  et  sive  cautiones ,  vel  inslrumenia,  aut  dona- 
lioncs,  vel  commutationes,  aut  traditiones,  vel  te- 
stnmenia,  aut  allegationes,  vel  manuinissiones  a  c!e- 
ricis  in  ecclesia  celebrarentur.  Apud  Yeronam  civi- 
tatem  passio  sancti  Zenonis  martyris,  de  quo  beatus 
Gregohus  in  libro  Dialogorura  refert. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
militum  oclo :  et  «  Dalmati.  In  Africa  Fortunati  et  B     Addh  V.  f  Posilus 


sanctornm  Carpl  episcopi,  et  Papyrii  diacout,  et  Aga- 
thonicap.  opiimae  feminae,  altarumque  multarum,  qua? 
probalis  confessinnibus  martyrio  cornnatae  suni,  cum 
quibus  et  vir  mirabilis  Justinus  philosophns,  qui  ha- 
bitu  quoque  philosophorum  incedens,  pro  religiom* 
Clirisli  plurimum  laboravit,  iu  lantum  ul  Antonino 
Pio,  et  filiis  ejus,  et  senatui  librum  contra  gentes 
scriptum  daret,  iguominiamque  crucis  non  erubcsee- 
ret.  Cumque  jam  secundum  librum  successoribus 
praefati  imperatoris,  id  est  Amonino  Vero  el  Aurelio 
Commodo,  pro  religionis  nostrae  defensionc  porre- 
xisset,  remunerationem  linguae  fidclis  martyrii  niunus 
accepit.  Apud  llispaniam  natale  Hermingildi,  quem 


ad  S.  Mariam  in  Translibe- 


aliorum  ducemorum  qiiadraginia.  A.  T.,  Et  Domnini 
episeopi.  Et  S.  Dalinatii.  V.,  b  Donati  et  aliorum 
ducentorum  quadraginta  et  unius.  A.,  Eodein  die 
Noviomo  deposilio  S.  Godeberta;  eximiac  virginis, 
quae  in  pago  Ambianensi  nobili  prosapia  orta  exsti- 
lit.  T.,  Eodem  die  Lugduno  deposilio  d  Fiagri  el 
Patricii. 

12.  —  II  Idus.  Romae  depositio  •  Julii  [B.t  Ju- 
lianij  episcopi  et  coufessoris :  qui  sub  Constantio 
Ariano,  filio  Conslanlini,  decem  mensibus  tribula- 
tiones  et  exsitia  perpessus,  post  ejus  mortem  curo 
inagna  gtoria  ad  suam  sedem  reversus  est. 

SMITII  NOTiE. 

wtit ;  a    perfidis  captus  fidem  profitetur  coram      ad  Martinum  Y  deductis.  Obiit  anno  3>2.  Bollandns. 

prsside  Maurelio,  qu^  jussit  cum  fustibus  c.Tdi,  q  Sepultus  e»t via  Aurelia,  milliario  lertio in  coemeto* 


rim.  C,  In  Capna  Cyprianae.  B.,  Iu  Capua  nataie 
SS.  Cypriafii,  Novella»,  Silvani.  ln  Cepingo  civitatc 
depositio  B.  s  Constaniiui  episcopi.  El  alibi  Euphc- 
miac,  Macharii  et  aiiorum  novem. 

13.  —  Idibus.  Yacat  Bseda. 

D.,  Pergamum  Asiae  h  Carpi  preshyteri  et  Papyrii 
et  Agathomcu  et  aliarum  multarum.  B,  V.  A.  T. 
L.,  Iii  Chalcedonia  natale  S.  s  Euphemix  virgini* 
et  martyris.  Addunt  L.  T.  B.,  El  Eucapi»,  B., 
post  multa  tormenta  requiesceutiutn.  V.,  Secutoris, 
Caroli,  J  Januarii.  A.  T.,  Eodem  dicnaltle  S.  Secu- 
toris.  B.,  Et  alibi  Januari,  Pauli. 


deinde  cnpite  plecti.  Passus  est  NonasMaii.  Acta 
apud  Bolland. 

•  Dalmaii.  Celebramus  hoc  die  plures  martyres  in 
Dalmaiia  passos :  ad  quorum  Acla  dubitamus,  an 
Dalmatus  seu  Dalmata  ifebeat  appeilative  sumi ;  et 
in  litulo  propositum  malletuns  expnngi. 

b  Donali.  In  Alrica  sc.  cum  Forlunalo.  Notke- 
bu«. 

•  Godebertas.  Quae  in  pngo  Ambianensi  nohili  pro- 
sapia  oria  exsiitil :  cujns  sacrain  virginit.iieui  B. 
Eligius,  jam  in  episcopatu  Miblimalns,  aunulo  suo 
in  conspectu  Chlotbarii  tertii  regis,  Christo  aete/ne 
subarrhavit.  Eligius  ordinatus  esl  epjscopus  anuo 
640.  Quia  aulem  in  primae  juventulis  flore  Gode- 
berla  sanctimonialis  lacla  est ,  baud  incongruuui 
eril  ejus  niortem  ad  saeculi  septimi  finem  atque 
ultra  etiam  dilatam  existiinare.  Sepulta  est  in  ora- 
lorio  B.  Georgii  apud  Noviomum,  iu  ecclesia  quaj 
modo  dicitur  SS.  Apostoloruin.  Acla  apud  Bol- 
land. 

d  Fiagri.  Melius  Siagrii :  Ilic  in  qoibusdani  Mar- 
tyrologiis  mss.  a  Bollando  citalis  conlessor  nomina- 
tur;  ei  Molanus  iu  suo  Dsuardo  inutavit  uoiiien  et 
scrinsit :  Lugduno  Sicharii  episcopi. 

•  Julii.  Puutifex  Roinanus  qui  ordinatus  est  die  6 
Fehruarii  anni  337.  Fuit  potissimuui  tcmponhus 
Constanlis,  lilii  Constanliiii  Magui  iu  lt.lia  reguan- 
tis,  non  auiem  lemporibus  Con>tantii  liaeretici ;  ue- 
que  ab  hoc  in  exsilium  aclus,  el  post  hujus  Coiiblaii- 
tii  inortem  cuni  gloria  reversus,  qtialia  inepte  in 
Libro  Ponlilicali  el  apud  Aiiastasium  leguiitur.  Sed 
nequead  ilia  salvanda,  pro  nomine  Conslauiii  potest 
noinen  Conslantis  substitui :  hujus  eiiim  lide»  caiho- 
Itca  perstilit  semper  laudatissima,  et  ulluuo  hujus 
anno  S.  Athanasius  luii  Homae  apud  S.  Julium,  qui 
pro  eo  hcripsil  ad  Alexandrinos.  Nihil  etiam  de  exsi- 
lio  ejus  tegitiir  in Catahgis  mss.  pomilicum,  s^eculo 
vi  aut  viii  concinuatis,  aul  in  mss.  Gestis  pontificuiu 


rio  Calepodii.  Ado.  Notkerus. 

f  Positus.  lloc  est ,  translatus  est  ah  Innocenlio 
secundo  in  Ecciesiam  Beataa  Marise  trans  Tiberim. 

s  Cunsianiini.  In  Vapingo,  non  Cepingo  civitate. 
Fuit  enim  primus  cpiscopus  Vapingensis,  et  secnrt* 
dum  Saussaiuin  in  suo  Martyrologio  Gallicauo  floruit 
suh  Symmacho  papa  cl  Chlodovxo  Francorum  proto- 
Chri^tiauo  r>  ge.  Sed  San  -  Marthaui  in  Gallia  CIu  i- 
siiana,  primuin  Yapingensiuin  episcopum  Conslau- 
linum  noii  statuunt;  sed  ex  veteribus  Ecclesiu! 
istius  monumentis  queiudam  S.  Deiuetrium  prinium 
collocam.  Constantmus  subscripsit  Epaonensi  cou- 
cilio  anuo  517,  sub  Sigismundo  Burgondiouum  rege. 
Baronius  in  mariyroiogio  scribil  liunc  intcrfuisso 
c*  ncilio  Arausicano  auno  441 ;  sed  quia  locus  nou 
additur  in  concilio,  ptane  hoc  iiicerliim  esl. 

h  CarpL  llorum  marlyruin  inemiuil  Euscbius  in 
Eccl.  Jlist.  iv,  15.  Passi  non  sunt  tempoiibus  Marci 
q  Anlouini,  ut  Baroniu*  in  Marlyrologio  »cribit,  ex  eo 
u  deceptus,  quod  eorum  Acta  in  Eusebio  subjuuguntur 
epislohe  Smyrnaeorum  de  martyrio  Polycarpi  qu: 
quidem  coroiialus  est  temponbub  Marci  Antouini  ; 
sed  potius  Decio  imperanle,  ut  eoruui  Acta  hodieqiic* 
tcsiantur.  Post  mullas  el  illuslres  coufessioiies  glo- 
rioso  exitu  consummali  sunl.  Acta  eorutu  exstaut 
apud  Boilaudum  a  Ciraicis  celebrautur  die  xm  Ocio- 
bris. 

1  Euphemia.  Eupbemia  Cbalcedonensis  etiam  re- 
fertur  ad  dieui  xvi  Septembris ,  item  ad  diem  xvu 
Augusti ;  el  pridie  eliain  de  quadam  luipheinia  agi- 
tur.  ilis  positis  quidni  nomen  Eopheiniae  salis  ho- 
norificuin,  fucril  Chalcedone  pluribus  feniijiis  com- 
inune;  ex  iisque  plures  fuerini  iu  odium  Chrislianu: 
lidei  iuierempix? 

i  Januum.  lu  Babani  Manyrologio  ista  tradun- 
tur  :  Hornce  in  coemetcrio  translatio  S.  Januaru  mur- 
tyrii. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
paler  ejus  Leovigildis  rex  ,  Arianus ,  Goiliorum  ob  A  tum.   Ei  in  Hispaniis  civiiale  C:rsaraugusta  natate 

lidei  catholica;  coufessionem  inexpugnabilem  videns,  saiictomm  martyrom  ,  Obtnti,  Luperci ,  Successi, 

in  carcerem  el  vincula  conjecil ,   ubi  nocte  sancta  Martialis,  Urbani,  Jutii,  0a|'nti'>an>«  Publii ,  Froiito- 

Doroinicac  resurrectionis  jussu  peifidi  pairh  securi  nis,  Fclicis,  Ceciliani,  Evoti,  Primitivi,  Apodemi,  et 

percussus,  regnum  cuVeste  pro  ierreno  rex  el  martyr  reliqunrum  qualuor,  qui  umnes  Saiurnini  vocati  esso 

intravit.  In  civilate  Chalcidona  natale  Euphcmiae  vir-  referunlur.   Apud  Itaiiam  naiale  sancorum  marty- 

-ginis  et  martyris.  ruui ,   Bomaui,  Eutychclis  et  Victoiini,  quos  Aure- 

F.  XVIII  Kal.  Maii.  —  Bomac  via  Appia  iu  co?.me-  lianus  per  varia  tonr.eula  occidi  fecil. 

terio  Praetextati  natale  sanclorum  martyrum  Tibur-  A.  XVI  Kalend.  Maii.  —  Apud  Corinthura  Calisti 

lii,  Valeriani   el  Maximi,   sub  Almachio  praefeeto,  et  Cariffi,  cum  aiiis  septem,  omniuin  in  roare  mer- 

quoruni  primi  fuslibus  caesi  et  gl  idio  sunt  percussi,  sorum.  Homse  sancii  Aniceti  papae,  qui  sedit  in  epi- 

tiltimus  tandiu  plumbalis  veiberatusesl,  donec  spi-  scopalu  aunos  undecim,  et  temporibus  Severi  et 

ritum  redderet.  Interamuls  sancti  Proculi  martyris.  Marci  martyrio  coronatus,  sepultus  est  in  c<BUiete- 

Item  sanctae  Domnae  virginis ,  cuin  sociis  virginibus  rio  Calisti.  Hic  constituit,  ut  cierus  comam  nou  nu- 

coronatse.  Alexandria  beati  Frontonis  abbaiis,  cujus  triret,  secundum  Apostoli  praeceptum. 
vita  sanctitate  et  roiraculis  exstilit  gloriosa ,  et  qui  B     B.  XV  Kalend.   Maii.  —  Apud  Africam  nataie 

septuaginta  ferme  pater  exstitit  monacborum.  sancii  Mappalici,  qui  cum  aliis  pluribus  raartyrio  ce- 

G.  XVII  Kal.  Mah.  —  In  civitale  Corduba  notale  ronalus  est.  Scribit  beatus  Cyprianus  in  epistola 
Olympiadis  et  Maximi  nobilium  ,  qui  juheote  Decio  multa  de  illo.  Apud  Antiochiam  natale  sanctoruro 
fustibus  casi,  et  deinde  plumbatis,  ad  ultimwn  capita  Petri  diaconi  et  Hermogcuis.  Viennie  sancli  Paotagati 
eorum  securibus  tusa  sunt,  donec  emitterent  spiri-  episcopi.  ln  Africa  Fortunati  et  Marciani. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

14.  —  XVIII  Kal.  Maii.   Bomae  •  Tiburtii,  Vale-  nis  cum  duobns  (ralribus.  In  f  llispaniis  Caesan»» 

riani  et  Maximi,  sub  Almachio  Urbis  praefeclo :  quo-  Pas«*  ss-  I-tiberti,  ApomMi  cum  duobus  fra.riuo,. 

rum  primi  fustibus  c*si  et  gladio  sunt  percussi,  16.  — XVI  Kai.  Vacal  B.ida. 

ultimus  tandiu  plumbatis  verberatus,  donec  spiritum  D.,  Corintbmn  Calixti  et  Carisii  cum  a'iis  s*pU»iii 

redderet  in  mari  mersort,m«  v«t  >»  Achaia  Corintbo  civitate 

Caiixti ,  Leouidis.    £t  passio  satictorum  omnira  iji 

B.,  Valeriani,  Quiriaci ,  Optati.  lnleramn.ie  Pro-  mari  marlyrum.  B.,  In  Achaia  Coriutlio  civitate  na 

culi,  b  Valentiui.    In  Alexaudria  *   Frontoris  mo-  tale  SS.  Calisti,  Carissi,  Leonidis,  Loue,   Tertia», 

nachi.  Chrislianx' ,  Galiac  et  Theodorae  :   lii  omnes  iu  mari 

•  v  vtrn   v         t       •  •.  .     n    j  i  .i    r  sunl  mersi-    In  Maniiiania  natale  Bas8li.r.    Etalibi, 
*5.  -  XVII  Kal.    In  c.v.tate  Cordula     natale  C  nafa|e  f  Maurilanj  f   Fausli|li  el  Luciani.  ^  T#  L.t 

d  Olympiadis  el  Maximi  nohilium  :  qui  jubente  Decio  In  Acbaia  passio  S.  Calixii  martyris.  L.f  et  Fausti. 

fuslibus  caesi  el  deinde  plumbatis,  ad  uitiinum  eo-  A.   T.,  Fodein  die  tiatale  SS.  Fausti  et  Leouidis. 

«.  capiU  securibus  ..«.  snnl ,  do„cc  cn.uereul  ^tiJW^T^  ^"^  *'    **"* 

»Pirilum-  i7.  -  XV  Kal.  Vacat  Baeda. 

B.^  ln  MesopoUmia  Arclielai,  Cypriaui ,  r  Dioge-  D„  Apud  Africnm  S. l  Mappalici.  D.  V.  A.  T.  L., 

SMITII  NOTifi. 

•  Tiburtii.  Tiburtiuset  Valerianusejusfrater  spon-  Apodemi ,  qui  stib  Daciano  praeside  in  clatle  Dioclc 
susque  S.Caeciliae,  ab  ipsa  Caecilia  ad  lldem  conversi  tianea  cum  sexdeciin  aliis  inierempti  suni.  Usuardus 
sunl;  cum  autem  a  tortoriUis  ad  domum  Maximi  in  et  Baronius  eos  colunt  postridie. 

ctistodiam  ducti  cssent,  visione  angelica  Mnximus  s  Manritani.  Aliter  Marciani ,  qui  cuni  Fanstiiio 

etiam  conversus ,  omnes  sub  Alexaudro  impt-ratore  ct  Luciauo  passi  sunt  cum  nliis  in  Ponlo  Asiae  re- 

eirca  anuum  250  martyrium  subieruut.   Sepulti  snnt  gioue.  S.  Ilieronymi  Mariyrol. 
via  Appia  in   coeineicrio   Prselextaii.    Ado,   Bida  _      »*  Paterni.  Qui  monachus  factus  est  in  pueritia, 
\ulg.t  Notkerus.                                                         D  provectus  taiuen  cum  S.  Scubilione  in  p.igum  Con- 

»>  Yalentini.  Eor  an  uic  est  Iiiteramnensis  episco-  siai»'iens«*ni  prufectus  est ,  el  Se  ciaci  dotuit  idolo- 

pus  de  quo  agitur  xiv  F^br.  lairas  iidem  Christi.  Debiuc  a  S.  Lenntiano  episcopn 

«  Frcntom.  Reciius  Froutoris,  monachi  qui  vixil  Conslaiiticnsi ,  qui  flortiu  ciica  an.  510,  ordinaius 

in  eremo  Niirieiiai,  et  70  monacbos  secum  in  ere-  cst  d.acoiitih  et  presbyter  :  ct  per  civitates  Constan 

inum  ahduxit.  Legas  in  Nokero  et  Bahaoo,  quomo-  liam,  Baiocas,  Cenomauiifii,   Abrinr.as,  Bhrdoues. 

do  ciiueli   a  divile   patrefaiuitias  jussu  divino  ad  inulta  fundavit  iiionasleria.   Septuageuarius  anteti» 

Froniouem  inissi  sine  duce  recto  itinere  \ciierniit  in  Abriurensem   cpiscopuui   est  assumptus.  Habuit 

ad  sanctorum  csurienliuiii  celhm.    Sub  Anloniuo  decos^orem  i£gidiutn,  qui  anno547  concilio  Aiire- 

impcratorc  vixit,  sed  quo  Anlonino  incertun»  tst.  lianeusi  subscripsit ,  cui  videtur  successisse  circ4 

d  Olympiadig.  Martyres  hi  postquamdefuncti  sunt,  annum  553,  ac  dcin  circa  amium  556  concilio  Pan- 

canibus  edendi  relinquebantur.  Canes  vero  eorutn  siensi  tei  tio  interfuisse ,  landeiuque  ann«»  /  6*>  diem 

corpora  non  contiugebaru  ,   sed  post  quintum  diem  extremum  obiisse  in  Sesciaco,  ubi  sepultus  est.  AiM 

quidam  Christiani  coilegerunt  corpora  el  sepelierunt  apud  Boliand. 

in  domo  sua  duodecimo  Kal.  Aprilis.    Acta  apud  ^  Mappalici.  De  quo  Cyprianus  scribit  in  epist., 

Bollandum.  Martyrizati  sunt  hi  annoi5l.  p.  $\  cdit.  Oxon.  Petrus  de  Naialibns  liorum  roar- 

•  Diogenit.  Qui  dtacouus  vocatur  in  Mariyrologio  lyrium  asserit  peractum  in  civitate  Tagasiemi.  Tem- 
Hieronyuiiano.  pus  martyrii  statuitur  a  Baromo  in  nersecutioue 

<  Hispaniit.   Civitate  C^fsaraugusa  ,  Luperci  et  Decii,  pt»st  ejus  caedem  continuata. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
C.  XIV  Kalewd.  Maii.  Apud  Mesanam  Apuli*  »a-  A  l«git,  ei  nihilominus  sentenlia  senalus  pro  Christo 
tale  sancioruin  inariyris  Eleulherii  epi>copi ,  et  An-      capHe  truncaius  esi. 


tbi»  malris  ejus.  Hic  Eleulherins  in  Aquileia  episco- 
pus  ordinatus,  sub  Adriano  imperatore  Romae  passus 
est.  Hic  primum  Felicem  et  Correvum  comiies  ad 
lidem  converlil  Chrisli,  pro  quo  ipse  Correvus  per- 
cussus  est  gladio.  Nam  Eleutberius  primum  vicit  le- 
clum  ferreum,  deinde  craticulam,  el  ignem  supposi- 
lum  ,  postea  sartngiuem  cuin  pice  et  adipe  ferven- 
lem,  debinc  bestias  miiigavit,  novissiine  una  cum 
maire  jugulatur.  Rom»  sancii  Apollonii  senaioris  v 
qui  sub  Commodo  principe  a  servo  proditus ,  quod 
Christianus  es3et,  et  imperaius  ui  rationem  fidei  suae 
redderet,  insigne  volumen  composuit,  quod  in  s<mtu 


D.  XIII  Kalesd.  Maii.  —  In  Armenia  civitate  Mi- 
litana  natale  sanctorum  llerraogenis,  Gaii,  Expedili, 
Aristonici,  Rufi,  Galatb» ,  una  die  corouatoruro.  In 
llispania  civitate  Caucoliberi  uataic  saucli  Yincenlii 
martyris.  Apud  Corinthtun  bcali  Timonis,  de  iilia 
septem  diaconibus  primis,  qui  apud  Beroeam  priiuo 
doctor  sedii,  deinde  verbnm  Doraini  disseminans  ve- 
nit  Corinthum,  ibique  a  zelantibus  Judaeis,  et  nomen 
Christi  persequentibus  Grcccis  traditur ,  ut  primo 
flammis  (m  ferunt)  injectus,  sed  nihil  laasus;  deinde 
cruci  affixus,  martyrium  suum  implevit,  et  sepultus 
est  npud  Coriiithum  gloriose. 


EOITIO  BOLLANDIANA. 
Antiocbia    Petri  diaconi   et    Hermogenis  ministri  B  set,  confessa  se  Cbrislianam ,  mox  eaphe  plexa  est. 

D„  Nesano  Anuliie  Eleutherii  episcopi  et  Antim 


ejus.  B.,  •  Forlunati  et  Marciani.  Iu  Africa  b  Ju- 
liani  presbyteri,  B;mici ,  Iheodorae  ct  Meconi.  Et 
alibi  S.  «  Domnini  martyris.  A.  T.  L. ,  Romw  natalis 
S.  d  Eleutberii  episcopi  et  S.  *  Foi  lunali.  L.,  Et 
Turonis  depositio  f  Cogiton  episcopi. 

18.  — XIVKal.  VacalBseda. 

Florosin  A.  T.,  In  Africa  natale  SS.  Victoris  ct 
Donati.  Eodem  die  Romae  passio  S.  s  Eleutherii  ei 
ejus  genitricis  Anthise  (  llucutque  A.  );  qui  sub 
Adrianp  iroperatore  passi  sunt.  Quorum  Eleuiherius 
irt  eratieula  missus  prunis  suppositus  est ,  postea  ra 
clibanum  ardeutem  projectus  et  non  consumptus, 
alligatus  est  quatuor  equis  indomitis  ,  nec  etiam  sic 
per  frusta  divisus,  sed  ab  augelo  solutus,  novissi* 
me  jussu  imperatoris  gladio  est  percussus.  Antliia 


mairis  cjus.  V.  B.,  Rom.i  Eleutherii  episcopi  et  An- 
li;r.  matris.  V.,  Proculi ,  Apolonii.  A.  T.  L.,  Eodem 
die  Lobiis  uatale  S.  b  Ursmari  epis^opi.  B.t  In  Sa- 
Irnia  c.ivitate  nat.  SS.  Seplimi  diaconi  et  Victorici. 
In  Africa  Yictoris,  Pamphylii,  Prisciani.  T.,  Turonis 
depositio  »  Cogitosi  episcopi. 

19.  —  XIII  Kal.  Vacat  Baeda. 

D  ,  Coritithiim  J  Timonis  diaconi  de  septem.  Me- 
lilina  Hermogmiis  cum  aliis  quinque.  V.  T.,  In  Ar~ 
menia  Hermogenis  ,  Gagi ,  Expedki,  Rnfl.  Uitimus 
hoc  loco  omiltitur  in  T.;  ast  L.  Rufum  pr.rponit 
Expedito  ct  iuterponit  Vincentium ,  addens  cum 
T.qui  pariter  smil  coronali.  A.  T.  B.,  ln  Mililana 
civitate  passio  S.  Itiifi  mar  yris.  A.  T.,  elk  Vincen- 
tii.  B.,  Anlonici.  A.  T.,  Romae  natale  l  Adriaui 
episcopi  et  Anthiae  matris  ejus,  qui  percussi  sunt 


%ero  mater  ejus  cum  se  supra  corpus  fllii  projecis-  C  gladio  sub  Adriano  principe.  B.,  In  Africa  Sericiani» 

SMITH  NOTjE. 

•  Fortunati.  Rabanns  scribit  hos  passos  esse  in 
Africa. 

i»  Juliani.  Hi  in  Martyrologio  Hieronymiano  cum 
Mappalico  jnnguntur. 

c  Domnini.  Seu  Domnionis,  de  quo  egimus  xi  Fe- 
brnarii 


*  Eleutherii.  De  quo  poslridie. 

*  Fortunati.  Forsan  idem  est  cum  eo  qtii  in  Africa 
cam  Mirciano  passus  esl. 

'  Cogitori.  Quia  nullos  apud  Tttronenses  fuit  epi- 
scopus  Cogitosus,  vix  fieri  potest,  ut  assequamur 
quis  hic  notelur. 

s  Eleutherii.  Tot  fahulae  de  hoc  confingi  videntur, 
ut  quid  veri  ex  ejus  actis  elici  vix  potest.  Nam  in  iis 
flingitur  quod  ordinatus  fuil  episcopus,  cum  essel 


dicitur.  RabaniH,  Notkerus  et  auclor  suppo>itiliiBae- 
dae  Aquilcix  ordinatum  eniscopum  scribuiit. 

h  Vrsmari.  Qui  pago  Theoracensi ,  villa  Fleon, 
exttitit  oriundus,  ubi  domus  ejus  adhuc  visitur,  in 
(inibus  videli  et  ilannonice  %  prope  Avesnas.  A  Pipino 
duee  acccrsitus  ,  Laubacum  monasterium  tegendum 
suscepit.  Et  ad  bnrbaricce  gentis  converdmem  episco- 
pus  comecratus%  multos  ad  Christum  convertit  in  par- 
tibus  Gallia>%  in  Fania  videlicet  et  Theoracia,  mulias* 
qne  conslruxit  ecclesias.  Inde  ad  pradicandum  Ftan- 
aritv,  contulit  u  versus  Menapum  fines.  Cujus  prasdi- 
catione  assidua  ad  fidem  conversif  magna  exparte 
enm  proediornm  hceredsm  statuunt,  et  eam  qua  est 
Lobiis  EccUsiam  Christi.  Ipse  etiam  provincice  domi- 
nust  Aldo  donavit,  de  suo  vocabulo  dictum  Aldenburch 


tantuni  anuorum  viginli ;.  et  quod  leoues  et  pardi  D  vicum,  in  quo  in  honorem  B.  Petri  ecctesiam  eonse- 


fuerint  in  silvis  Ronmiis  qui  ei  morem  gerebant. 
Deinde  Eleutherii  mater  Autlii.i  dicitur  viventem 
in  corpore  B.  Paulum  vidisse  :  et  Eleutherius  anno 
retatis  10  episcopus  ,  inducitur  sub  Adriano  passus, 
idque  anno  iraperii  25 :  SS.  aulem  Petri  et  Patili 
niartyrium  ad  aanum  65  accidit,  et  Adrianus  anno 
417  coepit  iroperare  :  demus  igitur  anno  ipsius  non 
dico25,  nec  eniin  tot  aunis  imperavit ,  sed  atino  sal- 
tem  15  levertenlem  de  parlibus  Ortentisiinperatorem 
de  Elentherio  inaudiisse,  fuerit  is  annus  451.  Quod 
si  eo  amio  vigesimum  ataiis  agfb.it  Eleutheiius, 
quam  grandaevam  oportcret  Angero  matrein  ,  quse 
eum  pepvrfcset  circa  anuum  110,  et  ante  annum 
#5  S.  Paulum  vidissel.  In  ms.  Divioncusi  ascribun 
lur  Nesano  Apuliae;  el  Ado,  Usuardus,  Nolkerus 
aliique  Mescena ,  Misana  ,  Messana  scribunl  pro  lle- 
cana  Apuliae ,  cujus  urbis  episcoputn  Acta  ejus  eum 
statuunt.  Ilccana  urbs  eadein  fuit ,  quae  nunc  Troja 


cravit.  Mortuus  e  t  anno  715,  el  Lobii  honorifice  se~ 
pultus  non  longe  a  monasterio  in  oralorio  B.  Uarim 
super  montem.  Molanus  dc  SS.  Belgii .  Gltinius  Se- 
neusis. 

1  Cogitosi.  Colganus  urbitratur  Cogitosum  scripto* 
rem  Ynae  S.  Brigidae  hoc  die  coli,  et  metnoratur  in 
Martyrologio  Tamlactensi  hoc  die  Cogitosus  tapieus. 
Reliqua  igtioramus. 

i  Timonis.  Qui  primus  »pud  Berxam  doctor  re- 
sedit :  ac  deinde  verhuin  Dommi  disseminans  venit 
Corinthum  :  ibiquea  Judseis  ct  Graecis  phmo  flammts 
injecttis,  scd  nihil  Ittsus  est,  dein  cruci  alfixtts  marty- 
ritiin  suiini  implevil.  Usuard.  B;eda  Yulg.,  Baron. 

k  Vincentii.  Ilic  nmt  passus  esl  in  Miliiaua  urbe, 
sed  potuis  Caticoliberi  io  Hi.«pania  citerioie,  ut  scri- 
biint  Rabanus,  Ado,  Notkcr.,  etc. 

1  Adrianu  Hic  intelligitur  Eleutheriu,  qui  pridli 
cuni  Authia  matre  colitur. 
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EDITIO  COLONiENSIS. 
E.  XII  Kalknd.  Maii.  —  Roime  sancti  Vicloris  epi-  A  civitatum ,  qui  persecutione  Saporis  regis  Persaruro, 


scopi,  qui  terlius  decirous  post  beatum  Petrum  reiit 
Ecclcsiam  annis  decem,  et  sub  Severo  principe  inar- 
ivrio  coronatur.  Hic  constituit  ut  sanctum  Pascha  die 
Domintco  celebraretur,  eta  quintadecima  luna  primi 
mensis  usque  ad  vicesimam  primam  observaretnr ; 
el  constituit  ut  necessitate  faciente,  sive  in  flumine, 
wive  in  mari,  sive  in  fontibus,  sub  Christiana  confes- 
none,  quicnnque  bominum  ex  gentibus  veuientes 
baptixarentur.  In  Galliis  civitate  Ebredunense  natate 
^ancti  Marccllini,  primi  ejusdem  nrbis  episcopi  et 
confessoris.  Romae  sanctorum  Sulpicii  et  Set  viliani. 
F.  XI  Kal.  Maii.  —  Rom»  sancti  Soteris  papa» , 
qui  sedit  in  epi-copam  annos  novem,  sepnltus  est  in 
coemeterio  Calisii.  Ilic  consiiluit,  ui  nulla  monacha 
pallain  sacratam  contingeret  in  ecclesia ,  neque  in- 
censum  poueret.  Apud  Persidem  natale  sancti  Si« 
ineonis  episcopi  Seleuciae ,  et  Thesifonlis  regalium 


jubenteeoJem  tyraono  comprebensus,  ferroqueonu- 
stus,  cum,  iniquis  tribunalibus  exhibitus,  de  Domino 
iesu  Christo  voce  libera  et  constantissima  testarettir, 
primnm  carcerali  ergastulo  cum  aliis  centum,  e  qui- 
bus  alii  episeopi,  alii  erant  presbyleri,  alii  diverso- 
nim  ordinum  clerici,  longo  trmpore  maceratus  est ; 
novissime  jussus  est  cum  omnibus  decollari,  ita  ut 
cttteri  cum  jugularentur,  astaret,  et  ipse  ultimus  tru- 
cidaretur.  Passi  sunt  cum  eo  etiam  Uslaxadis  etmu- 
chus,  nutrnius  regis,  et  Abdella  atque  Ananias,  ve- 
nerabiles  senes,  ct  Pusitius,  praepositus  artificum 
regalium  ;  eo  quod  videns  praefatum  senem  Ananiam 
sub  ictu  gladii  trementem,  exclamaverit  confidenter, 
dicens :  Panlum,  o  senex,  claude  oculos  securus,  mox 
B  Christi  videbis  aspectum.  Filia  quoque  ejusdem  Pu- 
sitii,  virgo  sacra,  simul  perempta  est.  Apud  Alexan- 
driam  natale  sanctoruin  Fortunati,  Aratoris  presby- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
A.,  Ii so  die  depisitio  Leonis      positio  S.  Victoris  episcopi  et  passio  Donati  martyris. 

Autissiodoro  civitate  depositio  S.  e  Martini  episcopi  ei 
confessoris.  B.,  In  Africa  natale  Servani,  Silviaoi, 
Joannis.  In  Autissidoro  civitate  depositio  S.  f  Mar- 
ciani  presbyteri.  C,  Depositio  Victoris  episcopi  et 
Scrviani. 
41,  — XI  Kal.  Vacat  B«da. 
D.,  Perside  S.  «  Simeonis  episcopi  cnm  aliis  cen- 
tum.  V.  B.,  Romse  in  cosmeterio  Calixii  via  Appia 
h  Valeriani,  Tiburlii  et  Maximi.  A.  T.,  Romse  depo- 
sitio  S.  Valeriani.  In  Alexandria  natale  S.  Victoris 
[L.,  AmatorisJ  presbyleri  et  Vitalis.  T.  B.,  InTerra- 
cina  Campamae  passio  S.  l  Caesarii  diaconi.  B.  Ih 
Alexandria  natale  SS.  Fortunati,  Aratoris  presbyte- 


Heladii  •  Ermogenis 

papa»,  requiescentis  in  ecclesia  B.  Petri  aposiolorum 
principi*.  L.,  Et  d«  poshio  hon.r  inemoria?  a  Leonis 
pnp:r,  qui  Brunodicius  est  noiniiie. 

20.  — XIIKal.  Vacatltada. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Rouiae  deposiuo  S.  b  Aniceli 
pnpx  et  martyris :  qui  cum  Ecclesiaui  Romanam  an- 
nis  undecim  rexissct,  passus  est  tempore  Severi  et 
Mirci. 


D.  Roma»  oVpositio  c  Victoris  episcopi  et  martyris, 
d  Sulpilii  el  Serviliani.  V.  B.,  Romae  depositio  S.  Vi- 
ftoris  cpitcopi,  Fclicis,  Alexandri.  Et  iu  coemeterio 
juxta  viam  Numentanam  Salviani.  Aragaci,  vel  juxta 


Silviani  Aiaraci.  B.,  Donate.  A.  T.,  Eodein  die  de  C  rii,  Felicis,  Silvii,  Vitalis,  in  carcere  quiescentium. 

SMITH  NOTiE. 


•  Leonis.  Noui,  qui  uatione  Alemannus,  noniiue 
Bruno,  episcopus  factus  Fullensis  anno  I0$b\  Romae 
4049'pontifex  creilus,  tcmpore  llenrici  teriii.  Roma?, 
Ticini ,  Mnguiiliae,  Remis  el  Vercellis  conciiia  habuit, 
ut  Berengariutn  el  alios  condemnarct,  el  Eccleaiae 
stitui  consuleret,  Grsecosque  ad  unitatmi  revocaret. 
Cnnstaniinopolitanum  impeialoreni ,  ut  sepukrum 
Domini  et  inibi  ecclesiam  a  barbaris  dirulam  resti- 
lueret,  benigne  impulit.  Obiil  cum  sedissei  aimos  o, 
menses  2,  dies  8,  anno  salutis  4054,  el  sepullus  est 
ad  S.  Pelruin. 

h  Aniceti,  Qui  pnuiiAcaium  gessit  ab  anno  150, 
nsque  ad  annumi5I,  ct  p.issus  est  tempore  Marci 
Aurelii,  et  l.ucii  Veri,  non  Severi,  ul  falso  sctibunl 
Martyrologia.  Colitur  a  Baronio  in  Martyrologio  17 
Aprilis,  el  ab  auciore  Baedae  supposititii  16  Aprilis. 

c  Victoris.  Ab  Adone,  Notkero el  Ba*da  supposititio 
hic  judicaiiir  fuisse  pontifex  Romnnns  :  qui  sc.  re- 
perto  Victore  episcopo  et  Romae  mariyre,  nihil  ulte- 
rius  cogitarunt.  Sed  Victoris  Romani  pontiflcis  cul- 
tus  hacienus  ad  28  Julii  perseveral :  el  collatis  Mar- 
tvrologiis  a  Boll.uido  citatis,  videtur  haud  improba- 
bile  hunc  Viciorein  episcopum  aliunde ,  ut  Romas 
pateretur,  adductum  fuisse. 

a  Sulpitii.  Hi  iion  fuere  socii  Vicioris,  sed  prsedi- 
caiioneet  miraculis  Flavise  Don  itillae  ad  fldem  Chri- 
sti  conversi  siini,  qua3  eti?m  sponsas  eorum  Thcodo- 
ram  et  Euphrosinam  ad  spem  viiae  a3tern:e  lucrata 
fuerat;  et  cuin  nolleiit  idolis  iminolarc,  a  pracfecto 
Drbis  Aniaoo  capite  plcxi  sunt.  Quorum  corpora 
Christiaiii  rapiei.les,  posueruut  in  prxdio  eorum, 
via  Latina,  milliario  secundo.  Ado,  etc. 

r  Martini.  Qui  Marcus  dicitur  in  ms.  Martyrologio 


nionasterii  S.  Sabini  de  Lcvitania  in  ntontibus  Pyre- 
nafiis.  Verum  quia  inter  episcopos  Autis^iodoren^es 
niillus  istius  nominis  annotatur,  arbitramur  inielli- 
gendum  aut  Mamertinum  abbatem,  aut  potius  Maria- 
num  monachum  qui  aliter  dicitur  Marci»nus  vel 
Martianus;  hi  eniiu  amho  Autbsiodori  vixeruot 
et  hoc  die  coluntur.  Bolland. 

'  Marciani.  Monachi,  qui  a  partibus  Bitiiricensium 
Aiitissiodorum  adveniens,  ob  religionis  aiuorem,  re- 
geute  inonasteriuin  S.  Germani  S.  Matnerlino,  asce- 
larum  sodatitio  se  postul«vit  sociari  :  ubi  sutnnia 
charitaie  su-ceptus,  sanciiialis  exiiniae  froctus  uber- 
rimos  emisit.  Saussaius  in  Martyrologio  Gallicanot 
die29  ApriLs.  Rogatus,  ul  diem  Pascliae  in  Fontanetu* 
monasterio  celebrarei,  coneptus  est  dolore  febrium, 
et  obiit ;  Autissiodorum  tamen  reportatus  ,  et  soJo- 
iiiui  cultii  receptus,  sepui.us  est  in  eccie&ia  S.  Ger- 
mani.  Acl.t  apud  Boliand. 
9  s  Simeonis.  Episcopi  Seleuciae  et  Ctesiphontis  :  qoi 
jubente  Sapore  Persarum  rege  comprebensus,  ferro- 
que  onuslus,  iniquis  iribuualibus  exhibitus,  cuin  so- 
lem  nollct  adorare ,  primum  carcere  cum  aliis  cen- 
nim,  ex  quibus  aii  episcopi,  alii  erant  presbyteri^ 
alii  divcrsoriuii  ordinuin  clerici,  diu  maceratus  esi: 
deinde  cuin  Eu>lhazanes  regis  nutrilius,  qui  ante 
jam  lapsus  est  a  fide,  sed  per  euin  ad  pamiteuiiam 
fuerat  revocatus,  martyriuiu  constanter  subiisset; 
postridie,  qui  erat  dies  Paschae,  omnibus  ante  Si- 
uieonis  oculos  gladio  jugulaiis,  novissime  el  ipse  de> 
collatus  est.  Passus  est  anuo  549. 

h  Valeriam.  Ili  supra  colunlur  die  44  Aprilts. 

1  Ca*$arii.  Hujus  inemoria  prxcipue  cclebratur  die 
i  Novembris. 


m                                               SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  88« 

EDITIO  COLONIENSIS. 
teri,  Felicis»  Siliiri,  Vitalis,  qui  in  carcere  qtiie  verunt.  A  nacbis ;  etiam  cmn  sacratis  virginibus  plurimis,  itiier 

In  Asia  naiale  Maximini  marfyris,  qui  tempore  Decii  quas  etiam  et  sororem  sancti  episcopi  Simeonis  no- 

post  alia  tormenta  lapidibus  oppressus  esi.  mine  Tarbud,  cum  pedisequa  sua  stipiiibus  alligan- 

G.  X  Kal.  Maii.  —  Romae  via  Appia  in  ccemeterio  tesv  ferraque  (indenles,  crudelissime  necaverunt.  In 

Calisli  Gaii  papae.  Hic  constituit  ut  per  omnes  gradus  Corduba  civitate  natale  Parnieuii,  llelimeme,  et  Cliry- 

prinioin  ascenderet,  si  quis  episcopus  fieri  mereretur,  soliti  presbyteroruin,  et  Lucae  et  Muiii  diaconorum 

nleaset  ostiaritis,  lector,  exorcista,  subdiacouus,  dia-  de  liabylouia,  quorum  pritnus  pra?cisa  etiam  lingua 

conus,  presbyter.  Qui  cum  Ecclesiam  undecim  annos,  loquebatur.  Omnes  priino  in  cquuleo  suspensi ,  et 

tnefises  quatuor,  dies  duodecim  rexi>set,  uiartyrio  ncxibus  attractati  sunt,  deiu  laminis  ardentibtis  circa 

coronatns  est  sub  Diocletiano  priw  ipe,  cum  Gabinio  latera  apposilis  usluiati ,  el  ungulis  iaceratt,  ad  ultt- 
fratre  et  presbytero.  Agapitl  pontificis ,  qui  sedit  niutn  gladio  trucidali  sunt ,  praescnte  perseculoce 
Uomae  meuses  undecim.  Hic  ingressus  Coitsiantiuo-      Decio.  Lugduni  Galliae  saucti  Epipodii  martyris,  sub 

potim  ad  Justinianum  imperalorem,  Anleinium  epi-  Autonino  Vero.   Viennae  sancti  Juliani  episcopi  ct 

scoptim  Constantinopolitanuin,  qui  duas*  naturas  in  coufessoris. 

Cbrislo  negabal,  deposu:t ,  et  in  ejus  loco  Mennam  A.  IX  Kalend.  Ma.ii.  —  Natale  sancti  Georgii  mar- 
Catbolicum  consecravit.  Apud  Persideni  sanclorum  B  lyris,  qui  sub  Daiiano,  rege  Persarum  poteniissimo, 

martyrum  plurimorum  ,  qui  jobeule  Sapore  rege  qui  dominabator  super  septuaginta  reges,  multis  nti- 

annuo  die  ,  quo  passionis  Dominicae  memoria  cele-  raculis  claruit,  plurimosquc  convertit  ad  fidero  Cbri- 

bratur ,  per  totam  Persidis  regioneni  tenti,  ac  pro  sti,  simul  et  Alexandriam  uxorem  ipsius  Datiani  us- 

Cbristi  nomine  gladio  jugulati  sunt.  In  quo  fidei  cer-  que  ad  marlyrium  coufortavii :  ipse  vero  novi  sime 

tamine  passus  est  Milesius  episcopus ,  sanctitatc  et  decollatus  martyriuin  explevit,  quamvis  gesta  pas- 

niiracutorum  gloria  insignis.  Accepsimas  episcopus  sionis  ejus  inter  apocrypbas  coiiniiniereuiur  scri- 

com  presbytero  suo  Jacobo ;  et  Mareas,  et  Bicor  epi-  pturas.  ln  Galliis  civitate  Valeniia  natae  sanctorum 

acopi  cum  clerkis  fere  ducentis,  el  quiuquagmta  mo-  Felicis  presbyteri,  Forlunali  et  Achillei  diaconorum, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

22.—  X  Kal.  Romae  depositio  S.  *  Gaii  papae:  23.  —  IX  Kal.  Nalale  S.  f  Georgii  martyris. 

qui  cum  Ecclesiam  duodecim  [A.  T.  L.,  undeciin]  Florus  in  A.  T.  L.,  Et  in  iEgypto  passio  SS.  (  Vt- 

*  annos,  b  menses  quatuor,  dies  dnodecim  rexissei,  ctoris  et  Coronae  sub  principe  Anlonino  :  qiiorum 

martyrio    coronatur  sub  Diocletiano  principe  cum  Victor  post  evulsionem  nervorum,  et  lerveutis  olei  m 

Gabinio  fratre.  Eodem  die  in  Cordula  civitate  nata-  ejus  pudilibus  membris  effisioneni,  et  post  eructio- 
lis  e  Parmenii,  Helymac  et  Cbrysoteli  presbyteri  d,  **  nem  oculorum,  suspeusus  deorsum,  decoriatus  est 

etLucietMusa3diaconorum(i/ac/enM«A.),deBabylo-  atque  sic  dccollatu*.   Corona  vero  alligala  duabus 

nia,  quorum  praecisa  eliain  lingua  loquebatur.  Omnes  arboribus  divisa  est. 

in  equuleo  suspensi  et  nexibus  arctati  sunt,  deinde  la-  V.  B.,  Romae  Naboris.  V.,  Vitalis,  h  Felicis.  L., 

ininis  ardentibus  circum  latera  appositis  usliilaii,  et  Passio  SS.  Felicis,  Fortnnali  el  Acbillei.  T.,  Nat;ile 

„„g„i9  .acer^i  :  a,  uUimu.n  g.adio  u™*  ,„„,,  gJSta^t',  SSt  tiSSXS  & 

prx-sente  persecutore  Decio.  (Uactenus  T.)  Scnptum  s.  *  Keguii  episcopi  et  coufessoris.  B.,  in  Africa 

in  pas>ione  S.  Laurentii.  SS.  Catulini,  Felicis,  Tbeodori,   Vcnustt,  Vitaiis, 

L.,  El  S. e  Eulropti  raartyris.  Faustini. 

SMITII  NOTiE. 

*  Gnii.  Qui  etiam  sunra  celebratur  xx  die  Februa-  xonici  dominatus  principiis;  quod  piiiamus  probari 
rii  :  et  qui  ab  anno  285  ad  animm  29ii  Romje  sedit.  ex  lioc  ipso  loco  ttedae  genuim  Manyrolo^ii,  qui  eo- 

*»  Menses  quatuor,  dies  undecim  desmit  in  A.,  T.  dem  modo  quo  Cliristi  el  apustolorum  festa,  fesltiiii 

«  Parmcnii.  CorduJ»  juxta  Babylonein  :  fuisse  bos  quoque  S.  Georgii  simplicissiiue  indicavit. 

raariyres  Bahylone  sub  Polyctirouio  episcopo  pres-  tVicloris.  Ili  die  sequenti  etiam  coluntur;  sed 

byteros  «t  diaconos,  acla  passionis  S.  Laurentii  m-  ™  prccipue  die  14Maii# 

dicant.  Polyeiiroiiius  celebralur  xvit  Februai  ii.  h  Felicis.  Presbyteri,  Fortiiuati  el  Acliillei  diaco- 

d  A.,  presbyterorum,  omisso  Ctiysoieio.  normn.  Qui  a  beato  Irenaeo  Lugduuensi  episcopo  ad 

•  Eutropii.  Quis  sit  non  liauet,  uisi  sil  is  qui  iu  pneJicauduin  missi  VaLeutiain,  cuin  uiaximaiii  par- 
Martyrol»giis  dicitur  a  B.  Clemenie  ap.stoloriiui  le.n  istius  urbis  ad  lidetn  coiivertissent,  a  duce  Cor- 
auccessore  ad  episcopatum  consecattH,  et  in  Gillias  nelio  in  carcerem  trusi,  deiude  durissiiua  uervorum 
prxdicandi  gratia  directus  est,  et  qui,  impleto  bujtis  fligellat.oue  diuiissime  verberati  sunl.  Post  eiiam 
offieii  muuere,  iiisurgenlibus  paganis  quos  auctor  in-  revinctis  post  lerga  matiibus,  renibus  crunbusque 
vidiai  credere  non  pennisit,  ictu  securis  colliso  ca-  confractis,  circa  rotarutn  verliginein  astricti,  fumi 
pile  victor  occubuil.  Dicitur  fuissc  priuius  episcopus  quoque  amari  udine  supposiia  die  ac  nocie  conti- 
Santonensis.  nuata,  eqjulei  extensione  suspensi,  ad  extremum 

'  Georgii.  \n  Perside  civitate  Diospoli,  sub  impe-  gladio  obtritucati  sunt.  UstiarJ.,  Ado,  Petrus  de  Na- 

ratore  Diocletiauo.  Eju*  acta  adro  plena  sunl  fabti-  ulilius  ei  alii  euui  sequeutes  Valeiuiain  civiutem 

lis,  itt  niliil  certi  de  lioc  sancto  narrari  possit.  Di-  llispauije  scripsere,  sed  falso,  nam  ab  lreuaeo  nou  iu 

cendum  tamen  est,  quod  sub  bujus  tuartyris  auspi-  llispaiiiaui  missi  bunt  bi  apostoli,  sed  ad  Valenciam 

ciis  inilitat  per  totiiui  terrarum  orbein  celebratus  Galiie.  Dollandus  visus  e»t  probare  bos  passos  circa 

ordo  Anglicanae  Periscelidis,  et  quod  gens  Angtica  iu  aniiuin  212. 

S.  Georgii  patrociuiuiti  praicipue  concessit,  nec  tan*  l  Reguii.  De  boc  Silvauecttnse  epiacopo  vide  xxx 

tum  rcccnlioi  ibus  aetalibus,  sed  ab  ipsis  Anglo-Sa-  Martii. 
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EDITIO  COLONIKNSIS. 
iui  a  beato  lren*o  Lugdunensi  episcopo  et  martyre  A  Peirum.  Apud  Atexandriam  naule  sancti  Marci  evau- 

gelist».  Hic  dtsciptilus  et  interpres  aposloli  Petri 


;id  praedicandum  verburo  Dei  missf,  cum  maximam 
l*rlem  supradictae  urbis  ad  fidem  convertissenl,  a 
duce  Curnelio  in  carcerem  trusi,  dein  durissima  ner- 
vorum  flagellatione  diutissime  verberati,  posl  eliam 
vinctis  posl  lerguoi  manibus,  cruribusque  confractis, 
circa  rotarum  vertiginem  aslricti ,  fuliginis  quoque 
amaritudine  supposit*,  die  ac  nocte  continuata  equu- 
lei  extensione  suspensi,  ad  exlremuin  gtadio  consum- 
mati  sunt.  In  Fontenella  monasterio  sancli  Vulfranimi 
episcopi,  prxclari  in  miraculis  viri;  el  sancli  Ailel- 
tierti  episcopi  et  martyris. 

B.  VIII  Kalend.  Maii.  —  Lugduni  Catiise  natale 
sancti  Alexandri,  qui  lertio  post  beatum  Epipodium 
die  productus  e  carcere,  primo  italaniaius  est  cru- 


Rom.T  rogatus  a  fratribus  scripsit  EvangHium.  Quod 
cum  Pelrus  audisset,  probavit,  et  Ecclesiis  legendum 
sua  auctoritate  edidil.  Quo  assumpto  idem  Marcus 
perrexit  in  jEgyptum,  et  primus  Alexandriae  Cbristum 
annunlians ,  constituit  Ecclesiam.  At  postquam  coo- 
stitulis  et  confirmatis  Ecclesiis  pcr  Libyam,  Marma- 
ricara,  Ammonicam,  Penldpolim,  Alexandriam,  at- 
que  iEgyptum  universam,  ad  ultimum  tentus  a  paga- 
nis,  qui  remanserant  Alexandriae,  qui  videnles  eom 
die  sanclo  Pasclirc  missas  facienlem,  miserunt  funem 
in  collo  ejus,  et  trabebant  eutn  ad  loca  Buculi,  qaae 
erant  juxta  mare;  sub  rupibus  erat  ecclesia  constru- 
cta,  et  defluebanl  carnes  ejus  in  terram,  et  saxa  in- 


delitate  verberantium,  ut  crate  soluta  costarum,  pa-  B  ficiebantur  sanguine.  Vespere  autem  facto  miserual 


tefactis  visceribus  secreta  anime  pandereniur,  de- 
imJecrucis  affixus  patibulo  beatum  sp  ritum  exani- 
matus  eniisit.  Passi  sunt  cum  eo  et  alii  numero  iri- 
ginta  quatuor.  Eodem  die  Mileti  episcopi  depo>it»o  in 
BriUnnia,  qui  tertius  post  Augustinum  episcopum, 
Oorovernensem  Ecclesiam  suscepit,  quam  rexitanuos 
quinque,  sepultus  in  ecclesia  beali  Pctri.  llac  die 
Ananias,  Azarias,  Misabel,  liberati  sunt  de  camiiio. 


eum  in  carcerem ,  ubi  circa  mediam  noctem  primo 
angelica  visitalione  confortatus  esl,  deinde  ipso  Do- 
mino  sibi  apparente,  ad  coelesiia  regna  vocatus  est* 
At  mane  dum  traberetur  ad  loca  Buculi ,  gratias 
agens  et  dicens :  Domine ,  in  manus  tuas  commendo 
spiritum  meum :  defunctus  est ,  et  a  viris  religtosis 
sepulius  in  loco  lapidis  excisi  cum  gloria.  Ordinave* 
rat  autem  pro  se  Alexamlriae  episcopum  Anianum. 


C.  VII.  Kal.  Maii.  liomse  liUnia  inajor  ad  sanctum 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

24.  —  VHI  Kal.  Depositio  •  Melliii  episcopi  in      per  Libyam,  Marmaricaro,  Aramoniacam,  PenUpo-" 
Britannia.  lim,  Alexandriam  atque  jCgyptum  iiniversatn  ;  ad 

Florus  in  A.T.  L.,  Gallia  Lugduno  civiute,  passio  «Ilimum  tentusest  a  paganis,  qui  reinanserai.t  Aleian- 
SS.  *  Alexandri  et  Ypipodi  cum  aliis  triginU  qua-  dria.  (Hacienu$  k.)  Qui  videntes  eum  die  sancto 
tnor  :  quorum  Alexander  iu  crucem  extensus,  ita  C  PaschaB  missas  facie,llcm»  miserunt  funem  iu  collo 
laniatus  crudeliute  verberantium  exstitit,  ut  trate     eius»  el  irahebant  eum  ad  loca  Buculi,  quae  erant 


snluU  costarum,  patefactis  visceribus  secrela  animae 
panderentur,  atque  sic  spirilum  exanimatus  emisiL 
Ypipodus  vero  toto  ore  plumbatis  confraclo,  equuleo 
vsi  sospensns  et  postmodum  gladio  est  percussus. 

V.,  Et  iu  boc  dieSidrach,  Misac  el  Abdenago, 

qui  et  Ananias,  Asarias,  Misael  :  qui  in  Babylonia 

<  iviute  magna  de  camino  ignis  ardentis  libenti  sunt. 

tn  civiute  Lugduno  Galliae  passio  S.  Alexandri  cum 

niiis  numero  trigiula  quatuor,  et  dedicatio  cryptae 

ubi  corporn  eoriiin  requiescunt.  Et  alibi  commemo- 

ratio  S.  Georgii.  B.,  In  Alexandria  n»t.  SS.C  Corons 

Mrgiuis,  Vicloris,  Zotici.lu  Afiica  iwt.  SS.  Faustini, 

Vielorini,  Valerii.  Et  nai.  SS.  d  llecheracii  et  e  Ul- 

fredi.  Idem  Alexandcr  cuni  sociis  nominatur  iu  B.  „    ,    ..  .    .  ... 

que  Lcclcsits,  episcopus,  presbyteros  et  diacooos 

25.  —  VII  Kal.  Natale  S.  Marci  evangelisue  in  *  dederat. 
Alexandria  :  qui  consiilutts  et  cunflrm:.tis  Ecc  esiis  v.  L.,  Eodem  die  LeUnia  major.  B..  In  Syracusa 

SMITH  NOTiE. 

•  Hellili.  De  boc,  quomodo  u.issus  est  Britanniain 
a  S.  Gregorio,  ut  S.  Augustino  in  praedcando  Dei 
verbo  sit  subsldio,  videEccl.  Hisl.  i,  20,  30;  et  quo- 


juxu  mare  sub  rupibus,  ubi  erat  ecclcsia  exstracu . 
et  defluebant  carnes  ejus  in  terram,  ac  saxa  inficie- 
bantur  sanguine.  Vespere  autem  faclo,  miseruot 
cum  in  carcerem  :  ubi  circa  inediam  noclem  primo 
Angelica  visiutione  conforutus  est,  deinde  ipso  Do- 
mino  sibi  apparente  ad  coelestia  regna  vocatus.  El 
roaue  dum  traheretur  ad  loca  Buculi,  gratias  agens 
et  dicens :  Domine,  in  manus  tuas  commendo  spiri- 
tum  meum,  octavo  Neronis  anno  defunctus  est,  et  a 
viris  religiosis  Alexandri»  sepultus,  in  loco  hpidis 
excisi  cum  gtoria.  Ordinaverat  autem  pro  se  Alexan- 
driae  episcopum  Annianuui  :  atiis  quoque  longe  late- 


nwdo  poslea  factus  est  episcopus,  ejusque  acu  in 
«•piseopatu  usque  ad  ejus  obituui  v  de  Htst.  Eccl.  u, 
b,  4, 5, 6, 7. 

*>  Alcxandri,  Anno  septimo  d<cimo  iinperi.  Anto- 
nini  Veri,  anno  Cbr.  477.  Eusebius  scribit  iu  prooe- 
inio  ad  quinlum  iibriim  Hisl.  Eccl.  VioUnla  mota  e*l 
ptrucutio;  in  hac  eadem  peruculione,  ud  anno  «*» 
(jutnte,  putusnnl  Lugduni  SS.  Epipodius  *  I  Alexander, 
prhr  xxu  Aprilii ,  oi^r  hodu.  Alexander  naiione 
(iracus  fuit,  Kpipodius  vero  Lugdunensis  civiutis 


iudigena.  Acla  apud  Bollandum. 

<  Coronce.  De  SS.  Corona  et  Victore  vide  pridie. 

d  Hecheraeti.  Qui  et  Hecberactus  et  Herl>eraciiis 
«licilur.  Haec  incorrecta  iinminiim  scripiura  rem  red- 
dit  dilficile  »i  invemu,  quis  revera  liic  sit.  Ex  piuri- 
Hiis  M«rtyrologiis  lameii  consUt  quod  sit  sanctits 
Angliciis  :  sed  an  sit  Hereberctiis  eremiia,  an  lluet- 
berctus  abbas  Wirensis,  :ui  Ecgberctus  Hiiensis  pres  - 
byter,  an  Ecgberctus  Eboracensis  epbcopui,  aoa 
ae<|ue  <  onslau 

d  UlfredL  Wiifridi  sc.  episcopi  EboraeensU,  de 
quo  liist.  Eoel.  v,  i^. 


SS9 


SECT.  H.  —  MARTYROLOGIA. 


EDITIO  COTXWIENSIS. 
I).  VI.  Kal.   Maii.  Romae  nalale  sencii  Anacleti  A  clesiain  novem  anms,  et  mensibus  qnatuor  rexisset. 


papa»,  qni  quar  us  post  bealnm  Petum  cum  rexisset 
Ccclesiam  annis  novein,  persecutione  Domiiiani  mar- 
lyrio  coronalus  esi.  Ilic  memorian  heati  Petri  con- 
siruiil  et  ccinposuit  loca,  ubi  episcopi  reconderen- 
lur.  Ilic  preshyier  a  bealo  Petro  esl  ordinalus ,  bic 
ad  sacrificaiidum  duclns  sacrificavit ,  deinde  pceni- 
tentia  ducius,  pro  confessione  verx-  fidei  c»piie  trun- 
catur.  Ilic  consiiiuit,  ul  quotiescunque  EvangeJia 
sancia  recitantur,  sacerdotes  non  sedeanl,  scd  cnrvi 
slcni*  Et  nntale  sancti  Marcellini  pnpae,  qni  cum  Ec- 


teinperibus  Diocletiani  et  Maximiani,  ab  eodem  Dio 
cletiano  pro  (ide  Cuiisii,  cum  Claud  o  et  Cirino  et 
Antonino  capite  Iruncatus  est,  et  posl  dies  triginta 
qninque  sepulms  via  Salaria,  in  cubiculo  a  Marcello 
presbytero,  et  diaconibus  cum  hymnis.  Quo  tempore 
fuit  magna  persecutio ,  ut  intra  unum  mensem  18 
millia  bominum  promiscui  sexus,  per  diversas  pro- 
vincias  martyrio  cnronarentur.  Vicnnae  sancti  Cla- 
rentii  episcopi  et  eonfessoris. 
E.  V  Kal.  Maii.  — Romae  sancti  Anastasii  papse, 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
civilaie  Siciliae  nalale  SS.    Q  Evadi,    Ermogenis  ,      temnoribiis  Diocleliani  et  Maximiani,  ab  eodem  Dio- 
Calista?.  Lugduno,  S.  Rustici  episcopi.  cleiiano  capiie  truncalus  est,  el  post  dies  triginla 

20.  —VI  Kal.  Nalate  S.  bCleii  papse  et  mar-  g  quatuor  sepultns  via  Salaria  in  cubiculo,  a  Marcello 
tyris. 


presbytero  et  diaronibus  cum  hymnis. 

Addii  V.  VI  Kalendas  Maias. 
A.  T.,  eodem  die  depoaitio  S.  dRieharii  confesso- 
ris.  T.,  Sacerdotis  Clirisli.  R.,  ln  Africa  ,  Honorati , 
Pauli,  Maximi,  Apollouii. 
27.  —  V  Kal.  Vacat  Bsda. 
D.,  S.  •  Anastasil  pap*.  Nicomedia  S. '  Antbimi 
SMITII  NOTiE. 
•  Eradi.  Serundiim  Grecorum  menaea  erant  bi  S. 
tratres  Cerniaui ,  qui  ad  gladtum  damnali ,  recisis 
cervicihus  cursiini  absolvcruni.  De  tempore  quo  hi 
iiiariyrium  suliieriin    nihil   ceni   ron  tat.   Rocclius 
Pirrus.  tom.  II  Sicdi.-r  sacrae  in  Nolilia  Syractisana? 


Florus  addit  in  A.  T.  L.,  Qui  tertius  post  Petrum 
annis  duodecim  Ecclesia»  prrcfuit ,  marlyriurnque 
passus  csi  tcmpore  Vespasiani  el  Tili. 

Ipso  die  dcpositio  S.  c  Marceili  papae :  qtii  cum 
Ecclesiam  novem  annis,  menses  quatuor,  rexisset, 


Ecclesiae  tradu  anno  309  eos  passos ;  «l  Ferrarins 
scribit ,  in  immaiii  Diorletiani  persecnlione.  Quidni 
citius  passi  sint,  qoos  prinio  loco  recetiset  inanyro- 


miano  vin  c«is«.,  sive  anno  304 ,  quo  dtcti  imoera- 
tores  ptirpuram  deposnerunt.  Alius  aniiquiis^atalugiis 
ponlificuin  indicat,  quod  ille  ad  sacrifio  um  dedticns 
est  iit  ihurinYarei,  qnod  et  fecit :  et  post  paucos  dies 
poeniicniia  ducius ,  ab  eodem  Dincletiano  proptcr 
fidem  Chrisli,  cum  Clandio  et  Quirino  et  Antonino, 
capite  triiucalus  est :  et  jacuernnt  cnrpora  saucta  in 
plaiea  dies  viginti  nuinqtie,  vel ,  ut  aliier  seribitur, 


logium  S.  Ilieronyuii  ?  Iiatmit  auiein  urhs  Syracu-  C  iriginta  qHin<|iie  aut  sex.  Qnia  autem  horum  rorpora 


gana  primilias  mariyrmn  snb  Nerone.  Rolland. 

*Cleti.  De  eodetn  hac  die  Usuardus,  Ado  el  alii; 
Bmda  autem  suppotititius  de  AnacUlo  de  Cleio  autem 
ad  ///  N onn$  Maii.  Ob  mmimt  simililudinem  magna 
lum  apud  Ijttinus  ,  lum  eliam  apud  Crcecos  facta  est 
de  Cleio  et  Anacleto  cotifusio  :  ut  nisi  vitium  tit  in  co- 
dke ,  librariorum  oscitantia  non  leret  quidem  ,  imo 
gratissimi  scriptores  in  his  nominibus  errasse  noscan- 
tur.  Id  sanclus  Irenceus  fecixse  videtur  adversus  hceres. 
lib.  III,  c.  3  ;  Eunb.  etiam  in  Chron.  et  HiM.  tib.  ///, 
c.  ii;Piiceph.  vem  Hsl.  iib.  ///,  c.  2.  Ex  Latinis 
itidem  Oplatus  Milevitanus  lib.  II ,  contra  Parme- 
nianum.  et  Augustinus,  ep.  165,  putantes,  credo%  Cle- 
tum  eumdem  cum  Anucleio  9  iltum  praterierunt.  E 
contra  aulem  plerique ,  qui  noverunt  Clelum ,  nescive- 
runt  Anaclelum,  ut  iuter  ai.os  sanctus  Epiphanius  qui 
in  Panar.  h&res.  2/,  ponens  i.letum ,  prmtermtttit 
Anactetum.  Sed  posl  librum  de  Rumanis  ponti/iabus 


bie  dieuniur  aote  gepulturam  lam  diu  jacoisse  in 
platea  ,  inerilo  dubilari  potest  an  S.  Marceltinus 
fuerit  solum  hoc  26  Aprilis  sepnHus ;  antea  vero  , 
suh  iniiium  lnijus  meusis ,  aui  polius  praecedenli 
Martio ,  mariyrio  coronaius.  S.  Marcellus  pontifex 
coliiur  16  Jaunarii,  qui  secundnm  catalogiiui  ponti- 
ficum  anno  nuo ,  mensihus  septem  ,  diehus  vfigintf 
Romanani  texit  Ecclesiam.  Fuil  sc.  lemporibut 
Maientir ,  a  consnlatii  decies  et  Maximiaoo  vn , 
nsque  post  consulaium  x  et  vn.  Auni  autein  bic  sig- 
naiilur  508  ,  quo  mense  Maio  fere  finiio  videtur  S. 
MirceMus  creaius  pmltfex  ,  et  annus  seqneus  509, 
ullra  qnt*m  pontifex  vixit  ad  16  J  »nuarii. 

d  Rhcharii.  Hic  natus  est  in  Ceutula ,  villa  pro- 
vinciaa  Pontivap ;  moniius  antem  a  sacerdotihus  dim* 
bus  llilieruis  Caidnco  et  Fnchorio,  ipins  bospitto 
exceperai ,  de  rosiico  factus  est  sacerdos  et  coucio- 
naior  :  nec  solum  in  suis  regionibus  clarus  effitlsit, 


N.  Hiercnymus  de  Script.  Eccl.  in  Ciemente ,  posi  tj  Sed  el  Hriiones  transroarinos  adiit  ei  excolnit.  Fnfc 


Linum  recensei  Cletum.  Posilum  habetur  nomen  tleti 
in  Canone  Misscc  antiquitus  scripto.  De  eodem  prcettr~ 
ea  indices  Vaticani.  Bauonius  in  Nolis  ad  Mariyrol. 

r  Marcelli.  Pmius  Marcellini;  bi  propier  nonrnis 
siiiiililudinem  a  Graecis  uon  disiiuguiimur.  Eusebius 
in  Chronico,  indicalis  coss.  Diocleiiano  vi, « t  Con- 
slantio  Ca^sare  u ,  anno  sc.  Chrisii  20b* ,  ita  scrihit  : 
a  Roniana)  Ecclesia^  Episcopaium  ^uscepil  Marcelli- 
nus  annis  novetn.  Tum  ,  omisso  S.  Marcello ,  ad 
consulaium  Cuusiantii  Augusli  vi,  et  Maxiiniani  C.v- 
saris  vi,  Christi  auiium  ^90  ,  Marcellino  consliiuit 
Cusehium  successorein.  >  Alii  Gr.i  ci  Cusebiuiii  secnti 
Marcellum  siuiiliter.oiniserunl ;  una  eliam  cnui  illo 
Rniycbiaiiuin  prieieriil  Gcorgius  Syucellus.  Marcel- 
Jinus  non  novem  anuis  quatuor  niciisibus,  ^ed  tan- 
tum  oclo  annis  qualuor  iiiensibus  pomificaluiii  g&s- 
sit ;  naui  secundum  anliquuin  caialoguui  poulificuin 
anno  296,  S.  Caio  suhrogatus  est  ponlifex  Marcclli- 
nus.qui  manyr  decessit  Diocletiano  ix  et  Maxi- 


et  lamiliaris  S.  Rictrudi ,  ejus  filinm  S.  Haurontum 
baptizavii ,  queui  eiiain  a  praesentissimo  morti^  pe- 
Hctilo  servavii.  Deiude  inonasticam  viiam  petens , 
Erclesise  regimen ,  quam  in  Ceututa  fmidaverat , 
alteri  tradidit .  et  s»cessit  in  silvam  Crisciacensem  , 
quam  Gislemarus  et  Maiirontiis  ei  douaveruni.  Post 
obituro  auiem  spatio  5  mensium  et  12  dierum  fra- 
tres  Ceniuleiises  hujus  corpus  ad  suum  monaste- 
rium  luleriini.  Vita  ej  >s  ah  Alcuino  scripta. 

9  Anastasii.  Siricio  poulifice  Romano  defuncto , 
substiiuhis  esl  S.  Auasiasitis  uatione  Romanus  ex 
I  atre  Maximo.  Annus  lunc  erat  598,  quando  indic- 
tione  n ,  H-  norio  iv  ct  Cmycbiaiio  consolibus  ,  ut 
babet  Marcellinus  cotnes  in  Chronico.  S.  Hierony- 
mus ,  in  epistola  ad  Pauiniacbium  et  Marcellam  in- 

dicat 

f  AnthimL  De  noc  ei  innumera  multitadine  mar- 

tyru», 


80!  DEDifi  VENERABIUS  OPP.  PARS  IV.  —  HISTORIGA.  89i 

EDITIO  COLONIENSIS. 
qui  post  beatura  Petrum  qnadragetimu9  primus  sedil  A     F.  IV  Kal.  Maii.  —  Apud  Ravennam  natale  saucli 


annos  tres,  dies  decem.  II  ic  Manichxos  in  urbe  Ro- 
mana  invenie  ns  dsmnavit,  et  couslilulum  fecii,  ul 
nullus  Transmarinus  in  elericatum  snsciperctur,  nisi 
quinque  cpisco|K>rum  designaret  chirographum.  In 
Nicomedia  natale  sancti  Anthimi  episcopi  et  mar- 
tyris,  qui  persecutione  Diocletiani,  ob  eonfessionem 
Christi  martyrii  gloriam  capiiis  ohlruncaiione  pro- 
ineruit:  quem  tanquam  bonum  pastorem  universss 
pene  gregis  sui  multitudines  scculne  suni,  quorum 
alios  praefatus  tyrannus  gladio  ohlruncari  ,  alios 
ignibus  conflagrari ,  alios  navicnlis  impositos  im- 
mergs  pelago  fecit.  Scriptum  est  in  Historia  eccle* 
siasilca. 


Vitalis  martyris,  qui  fuit  pater  sanclorum  Gervasii  et 
Proihasii.  Ilic  ergo  fuit  miliians  el  consularis,  etcum 
Paulino  judice  suo  Ravennam  ingressus  est;  et  ctim 
videret  in  conspectu  judicis  sui  Christianum  nemiue 
Ursicinum,  arte  rnedicuin,  natione  Ligurum ,  post 
nimia  tnrmenta  capiialem  accepisse  sententiam,  ei 
cnm  jam  videret  eum  venisse  ad  palmam  et  eipa- 
visse.  eseiamavit :  Noli,nisi  [F.noli]  Ursicine  medice, 
qui  alios  curare  consuesti,  leipsum  acternac  mortis  jav 
culo  vulnerare :  et  qui  per  passiones  nimias  venisti  ad 
nslmam,  coronam  a  Domino  tibi  pnrparalam  per- 
dere.  Audiens  haec  Ursicinus  genu  posuit,  et  spteo- 
latorem  ut  feriret,  hortabatur:  agens  poenitenliam 


KDITIO  HOLLANDIANA. 


episcopi  cnm  innuroera  mnliiliuliiie  mariyruin.  V.,  B  pjtationis  pavere,  exclamavit  dicens  :  Noli,  noli,  Ur- 


In  civilnte  Tharso  Ciliciie  nat:ile  S.  Castorii.  Iu  N 
r.nmedia  Antimi  episcnpi.  Kt  •  Siephani  episcopi.  A. 
T.  L.  R.,  In  Nicomedia  S.  Anihimi  episcopi.  R., 
Siephnni  epis^opi.  Amonini  presbyieri.  A.  T.  L.  II., 
el  in  >£jzypto  depnsiiio  Victoris,  Maxiini,  Martiani, 
b  Paulini,  Gei  mani  [et  Germani].  L.,  Castoris  el  Sie- 
phani  episropi.  A.,  Eoilem  die  Noviomo  trantlatio 
hratorum  c  Mnmulini  el  llun'tiis,  alque  S.  d  Gode- 
berlre  virginis.  T.,  eodrm  die  in  civitale  Tharso  Ci- 
lirise  naialc  S.  Casloris.  T.  L.,  et  in  civiiaie  Militana 
miiilnm  llermetis  et  Eppei.  T.,  Prcshyteri.  B.,  in 
Liilia  Gene-i,  Sodoclis,  Marini. 

;     28.  —  IV  Kal.  •  Passio  S.  f  Viialis  manyris. 

Florus  addit  in  A.  T.  L.,  Qui  duin  fuissel  cum 
Ptulino  jndice  suo  Ravennam  ingressus,  etvideret 
f  n  conspectu  sito  quemdam  Christianum,  nomine  Ur- 


sicine  nr.edice,  q  i  alios  curare  consuevisti,  teipsum 
aeterno  moitis  jaculo  vuluerare  (llaettwu  A.);  el 
qui  per  passiones  nimias  venisti  ad  palinaiii ,  oe 
perdas  coronam  a  Domino  libi  prxparatam.  Ilsec 
audiens  Ursiciuus  genu  posuit,  et  spieulalorem  t* 
veniret  horiatitr,  agens  poenitentiam  quod  expavis- 
sel  in  Christi  martyrio.  Fecitque  statim  ipse  Vitalis 
corpus  mariyris  rapi  9  et  intra  Ravennatiuin  urhem 
sepeliri  cum  honore  maximo  :  ob  quam  causam  ipse 
Paulinus  eum  teneri  mandavit :  et  quia  id>  lis  sacri- 
ficare  contempsit,  in  foveam  iisque  ad  aquam  supi- 
num  fecit  demergi,  et  terra  ac  lapidibus  obroi. 

Eodem  die  natalis  S.  s  Cbristophori  mart. 

Florus  in  A.  et  L.,  Eodem  die  Bituricas  civiiale 


sicinum ,  post  nimia  tormenta  ob  senleutiam  deca-  G  dcpositio  S.  h  Eusicii  episcopi  ct  confessoris  (ftot#- 

SMITH  NOTiB. 


dicat  S.  Anaslasium  Origen:slarnm  hanresin  con- 
demnasse.  Adhortalus  est  Afros  eiiam ,  ut  de  h.Tre- 
ticorum  et  schismaticorum  Donatistaruiu  iusitliis  et 
improbitatibus  nullo  modo  dissimulrnt.  Via  quoqne 
Mamiirtina  in  urbe  Ronia  fecil  basilicam ,  quae  dici- 
lur  Crescentiana  in  regiono  secundn .  ut  scribit 
Anasiasins  bihliothecaritH  de  Vitis  noiilificum.  Mor- 
iiius  est  anno  402,  et  septiltus  in  coemeterio  suo  ad 
Ursum  Pileatum. 

tyrum ,  qui  eo  lempore  persecutione  Diocletiani 
liassi  suiit,  Eosebius  in  Eccl.  Hist.,  vn:,  6,  sic  scri- 
bit :  i  Tnnc  etiaro  Anthimus  Ecclesiae  Nicomediensis 


d  Godebertm.  De  hoc  vide  I  Aprilis. 

•  Perperam  in  D.  et  V.,  Pauio  Romcs. 

f  Vitalis.  <  Incerlum  lempus  passionis  esf.  Bre- 
viarium  Warmiense  eicusum  anno  1516  S.  Vitalem 
tempore  Neronis  passum  fuisse  memoral  :  et  ad 
idem  lempus  ms.  Bodecense  martyrium  S.  Ursicini 
referl.  Omnia  mss.  sub  Paulino  consulari  coronatum 
aiunt ;  hic  vero  si  C.  Siieionius  Paulinus  fuit ,  ot 
Ruheo  placet,qui  anno  66  et  Neronis  12  consnt 
fuit ;  atque  ,  ut  ei  Tacilo  conslat ,  in  beUo  quod  , 
defuncio  Nerone  ac  Galha,  Oiho  cum  Vitellio  gessit, 
mullariim  copiarum  dnctor,  S.  Vitalis  manyrinut 
non  mullum  ab  imperio  Neronis  esset  removendum. 


episcopus  ob  confessionem  Christi  in  eadem  urhe  D  Si  vero  epistola  illa  ,  quae  prirna  libri  septimi  Inter 


capite  truncatus  esi.  Iluic  adjuncta  est  irigens  mar- 
tyrum  muliitudo.  Quippe  iisd»in  diehus  nescio  quo 
casu  in  palatio  excitatum  est  inccndium.  Cujuscum 
noslros  auctores  fuisse  publicus  rumor  falsa  suspi- 
cioue  jactasset,  imperiali  jussu  quoiquot  illic  erant 
Dei  cultores ,  acervatiro  cum  suis  faiuiliis ,  alii  gla- 
dio,  flanimis  alii  coiismnpti  peiicrc.  Tuuc  divina 
quadam  alacritate  conciti  viri  simui  et  feminae  in 
ardemem  roguin  insiliisse  dicunlur.  Alios  quoqne 
innuuierabiles  vinctos  el  scaphis  impositos ,  carni- 
lices  in  profnndum  mare  projecere.  i 

"  Siepliani.  Incertum  esi  qut»  loco  hic  et  Antoni- 
nus  passi  sunt,  nam  iu  Martyn»|ogiis  nunc  cum  An- 
thiino  Nicomediensi ,  nunc  ciiiu  Casiore  Tarsensi 
juiigiiiitiir.  Secuudum  Ferrariiun  iu  catalogo  sancto- 
rum  S.  Antoninus  pissns  est  Liic-b  in  Thnscia. 

b  B.,  Paulini,  Germani,  eum  aliit  sex. 

•  Mnmmoleni.  Ilujus  depositio  celebratur  die  xvi 
Octobris. 


ep!slotas  S.  Ambrosii  refertur,  vere  S.  Ambnisii 
est ,  qua  scilicet  Ilali;e  episcopis  et  Christiauia  di- 
vino  mouitu  se  invenisse  corpora  SS.  Gervasii  et 
Protasii  signiuVat ,  martvrium  ejus  ad  annum  161, 
refercudiiin  erit.  Nam  in  lihello  ad  caput  eomm  in- 
vento,  parenlibus  dccennio  superstites  fuisse  ,  ei 
bello  Marcomannico  pro  Chrislo  cucsi  dicuntur.  Hoc 
vero  hellum  amio  171,  stib  Aurelio  ac  Vero  impera- 
lorihus  .  gestuin  fuil ;  nullius  hoc  nomine  alteriiis 
belli  ante  h.i!c  temp^ra  uspiam  facta  mentione.  » 
Bolland. 

s  Ghrisiophori.  0"i  memoratur  et  a  Rabano  ,  et  in 
quibusdain  mss.  Martyrologiis.  In  quodam  scripto 
cai  thusiae  Brtixeilensis  dicitur  translatio  S.  Christo- 
phori.  Dies  autem  rjus  natalis  censetur  xxv  Julii  p 
qnem  dein  vide  infra. 

k  Ensicii.  Ilic  non  fuit  episcopus ,  sed  tantam 
preshyter  et  confessor,  et  dicilur  ln  Domino  deres- 
sis.e  dic  xxvit  Novcmb.  Fcrrarius  in  catalogo. 
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qnod  expavisset.    Ulqne  martyriuni  consummavit  A  el  sanctorum  Afilirodisii, Caralippt9  Agapii  ei  Ettsebii 
idem  Cr>lcinus,  Yitalis  intra  Ravennatium  urbem      martyrnm. 


eum  sepelivit,  ad  judicem  ultra  venire  ipse  coniem- 
nens.  Tentus  esl  itaque  a  Paultno  consulari,  ob  id 
maxime  fuctum,  qnod  Ursicinum  sois  exhortationi* 
bus  roborasset,  et  post  equnlei  tnrmenta  jusshs  est 
perduri  ad  Palmaro  (locus  auiem  uhi  decollabaoiur 
Christiani,  hoc  hubebal  vocahulum,  co  quod  arbores 
palmae  illic  essent),  et  faeta  fovea,  quousque  invcni- 
returaqua,  ibi  supinus  deposilns,  et  terra  tc  lapidi- 
bus  est  oppressus.  Alexandriae  sancue  Theodorae 
virginis,  dequa  beatus  Ambrosiusscribil:  quaesacri- 
ficare  coutcmnen&,  in  lupanar  tradiia,  miro  Dei 
favore  est  erepia.  Asiante  quippe  jam  ad  ostium 
ecllae  muttiiudine  juvenum  impudicorum,   repente 


G.  III  Kal.  Maii.  —  Apud  civitatem  Sanctonas  na- 
tale  sancti  Eutropis  manyris,  qui  a  B.  Clemente 
episcopo  direclus  in  Gallias,  ab  eodem  eiiam  ponii- 
licalis  ordinis  gratia  consecratus,  impleto  hujus  offi- 
cii  ordkie,  peracta  in  incredulis  pracdicatione,  insur- 
gentibos  paganis,  illiso  capitevictoroccubuit.  Denique 
post  mnlta  annorum  spatia,  cum  Palladius  ejusdem 
urbis  episcopus,  el  cum  eo  alii  viri  Dci  corpus  ejus 
honoris  debiti  gratia  in  basilicam  novam  transferrent, 
roserato  sarcophago  conlemplati  snnt  cicatricem  ca- 
pitis,  qua  in  parle  defixum  fuerat  securis  acumcu. 
Cumque  sequetili  nocte  stravissent  sncerdotes  mem- 
bra  quieli,  appamit  eis  per  visum  dicens :  Cicntricem 


quidam  cx  frairibus,  Didymus  nomine,  plenus  fide,  B  quain  contemplati  estis  incnpiie,  scitotemcper  eain 

martyrium  consummasse.  Iiem  sanciorum  Mariani  et 
Jacobi,  quormn  prior  leclor,  sequens  diaconus  fuii. 
Roma?  saucti  Cleti  papae,  qui  tertius  posl  Pelrum  Ito- 
roanae  urbis  episcopatum  annis  12  habuit,  et  ibidem 
martyrio  coronatus  est,  sub  Domitiano  iniperalore,  et 
sancti  M  «ximi  martyris. 

A.  Prid.  Kal.  Maii.  —  Romae  stnc  ti  Quirini  triboni 
el  roanyris,  sub  Trajano  imperatore;  qui  eum  ex 
prsecepto  ejus  beatum  Alexandrum  papam,  et  Her- 
men  praefeclum  in  vincula  conjecisset,  haberelqtie 
filiam  eujus  eollum  ttruma  circumdederat ,  auditis 


diviniius  inspiralus,  sunipto  militaii  habitu,  primus 
lupanar  irrupit ,  el  sanciae  virgini  cur  venissel , 
exponens,  illi  militares  imponii  exuvia*,  ipse  virgi- 
nali  veste  induiiur.  Sic  virgo  egressn,  et  a  null» 
agn:ta,  ad  civilalem  fugieus  evasit.  Didymus  praesidi 
exhibilus,  et  omne  factum  constanter  exponens, 
Cbristianum  se  esse  confessus,  absciso  capilc  igni 
trauitus  esL  Reata  qiioque  virgo,  quae  pro  tuenda  in- 
tenritaie  ex  lupanari  profugerat,  amnre  coronae  ad 
stadium  regressa,  simul  cum  Didymo  percussa,  simul 
coronata  est.  In  Pannoniis  sancti  Pollionis  martyris, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
nu$  L.),  qui  lotum  anrum  et  divitias  hujus  mundi  C      D.  ,   Paphum 
tanquam  stercora  exhorniit. 

A.f  Eodein  die  depositio  S.  *  Winwaloei  confes- 
snris.  L.,  Etcominemoratio  iranslationis  reliquiarum 
S.  k  Lamberti  episcopi  et  martyris.  B.,  in  Alexan 


dria  natale  S.  Victuriui.  In  Tarso  Ciliciae  Marinae 
cum  aliis  clxx.  In  Africa  nataie  SS.  Malinii,  Mau- 
nlli,  Lticani,  cum  aliis  cclxx.  In  Pannnnia  e  Eusebii 
episcopi.  Cornubiae  nat.  S.  Guingualoei  confessoris. 

29.  — UIKal.  VacatBaeda. 


Tychici  apostolorum  discipuli» 
.  T.  B.,  tn  Alexandria  naiale  S.  Germani  preshy- 
teri.  B.,  et  •  Prostoci  diaconi.  V.  L.  B.,  in  Nicome- 
dia  Prudenlii,  Martialis  [B.,  Martiani].  B.,  Et  Theo- 
dor»  virginis.  A.  T.  L.,  In  Nicomedia  natale 
S.  Urbani  et  Valenlini  [L.t  Valentiniatii].  T.,EtMar- 
tialis.  El  depositio  S.  Prudcntii.  A.,  Et  deposilio 
S.  Germani  episcopi  et  confessoris. 

50.—  II  Kal.  Vacal  Banla. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Romae  depositio  S.  f  Quirini 


SMITH  NOT«. 


•  Wmwaloei.  Circa  annum  455.  H ic  naius  est  in 
Briiannia  Ariuorica,  regu  stirpe  nobililalem  trahens. 
Tradilur  edocendus  Budoco  cuidam.  A  S.  Patrieio 
noctu  apparenle  instructus  ad  insulam  Topepigiam 
uita  cuui  undecim  sociis  secessit ,  ibique  trieunio 
lierniaosit.  Quo  expleto,  trausiens  mare  Landeveneci 


*  Tychid.  Ejus  frequens  fit  mentio  in  SS.  Scripto- 
ris.  In  Catalogo  llippolyti  manyris  statuilur  episco- 
pus  Coiophonis.  Gra?ci  in  Menologio  imperatoris  Ba- 
silii  Porphyrogeniti  scribuntn  DecembrisSostbenem 
primum  fuisse  episcopum  Colophonis,  et  Tychicum  ei 
surcessisse.  In  synopsi  praeferente  noroen  Dorothei 


monasleriunt  exsiruxit :  ubi  excepil  Gradlonum  re-  t%  episcopi,  dicitur  fychicus  primus  episcopus  Chaice- 
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gem  occiduorum  Cnrnnbiensiuin  ,  et  insiruxiu  Tan- 
dem  post  vitam  miracutis  pleuam  obiit  v  Nonns 
liartit*  ,  sepuliiisque  est  in  ecclesia  lignea  ,  quam 
ipse  jusserat  conslrui ;  sed  poslea  tra»slatns  est  ad 
rnajorem  e<  clesiam  iv  Kat.  Maii ,  quo  die  celebratur 
ejus  solennitas  ,  ne  Quadragesimae  tempus  impedia- 
Uir.  Acta  apud  Bolland. 

k  Lamberli.  Episcopi  Trajectensis ,  qui  primo  se- 
pultus  est  apud  Trajectum,  in  ecclesia  S.  Petri,  uude 
post  duodecim  anuos  trauslatus  est,  cum  sede  cathe- 
tlrali,  a  B.  Huberto,  ad  villam  Legiam,  tunc  quidein 
ignohilem  Loiharingiae  vicum,  sed  unartyrio  et  mira- 
culis  Lamberti  nohililatum.  Ejus  eliain  patrocinan- 
tibus  meriiis  poslmodum  comiiiulatur  iu  celeberri- 
inam  civitalem  qiiic  mmlo  Leodium  dicilnr,  el  caput 
est  totius  ditionis  Leodiensis.  Dies  naialis  S.  Lara- 
berti  est  xvii  Sept.,  quem  vide.  Molauusde  SS.  Belgii. 

e  Euubri.  Passi  sub  Diocletiano  in  urbe  Cibalitana 
iu  Paiinonia. 


douis  in  Bithyuia.  In  ms.  graeco  regis  Galliie  narratur 
Tychicus  Neapoleos  in  Cypro  episcopus  constitutus. 
(Jsuardus  taroen,  Bellinus,  Maurolycus  et  alii,  eum 
appellant  diaconum  apud  Paphum.  Bolund. 

•  Prosloci.  In  aliquibus  Martyrologiis  dicitur  hic 
Nicomediae  passus. 

f  Quirini.  Locus  depositionis  ita  indicatur  in  ms. 
Romano  ducis  Allempsii :  Rouiae  in  coemeterio  Pne-  ' 
textati  deposiiio  Quinni  episcopi :  quibus  additur  Via 
Appia,  in  ms.  codice  Regiuae  Sueciae.  Cujus  loci  fuerit 
episcopus  Quirinus,  nou  indicatur:  et  iiullus  inter 
Komanos  episcopos  taii  nomine  signatus  comparet. 
Imo  lorsau  alihi  martyno  coronatus  est,  et  torpus 
Romam  delaium,  in  cuemeterio  Praetexlati  via  Appia 
deposiium  fuit.  lnfra  scribitur  :  Romas  Praetextatit 
Quirini.  Quod  hoc  modo  corrigi  videtur :  Romae  in 
ctemeterio  Praetextati,  Quirlni. 
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cxhortationibus  beati  Hermsfi  de  fide  Christi,  el  visis  A  Dixitei  Quirinos:  Ego  christianus  sum  factos  ,  vis  otv 

signis,  quxe  Domiuus  in  martyribus  suis  Alexandroet  cidere,  vis  fustigare,  vis  incendere,  aliud  non  ero. 

Ilernis  opertbaiur  t    ipsam  eamdem  filiam   suam  Nam  omnes  qui  eram  in  earcere,  feci  ueri  cbrislianos, 

«Mtilit  eis  ad  sanandtim.  Cui  dixil  beatus  Alexanrier :  el  dimbi  eos,  el  nolueruni  usquam  ire.  Iratus  Aure- 

Tolle  boiam  de  collo  meo,  et  impone  ei.  Quod  cum  lianus  fecii  ei  lingtiam  abscidi,  deinde  in  equuteo 

pater  obediens  exequeretur,  divino  nuiu  sanata  esl  sus|>endi.  Qni  dum  Aureliani  non  cederet  injurrts, 

subiio.  Vocabaior  autem  ipsa  Balbiua.atque  iia  paler  jussit  ei  manus  ac  pedes  abscindi,  et  sic  eum  decot- 

ejus  cum  tiniversis,  qui  io  custodia  lenebantur,  ora-  Uri,  et  canibus  projici..  Sed  chrisliaiii  corpus  ejus 

nique  domo  sua  baptizatus  est.  Quod  ut  nuntiavit  raptum  in  via  Appia,  sepelierunt  in  ceemeterin  Pras- 

coiniiieiitariensis  Aureliano  judici,  iralus,  jussit  ad  se  textati.  In  Alexandria  natale  Epbrodisii  presbyteri, 

adduci  Quirinum,  el  dixitei:  Ego  te  quasi  filium  di-  et  aliorum  triginia  :  et  vigilia  aposlotoruiB  Pbiuppi 

lexi;  lu  autem  irrisisti  me,  deceptus  ab  Alexandro.  et  iacobi. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
[B.,  Quirici]  episcopi  et  martyris.  Eodein  die  apud  B      D. ,   Sanctorum  martyrum   •  Mariani  er  JaeobL 

Asiam  passio  Maximi  martyris,  qui  tempore  Decii  v-  B  •  Im  Alcxandria  nalale  S.  Dorothei  presbyieri. 

i.npen.u.rn.et  Opli.ni  procousuKpo^n,  rus.ibus  &*.  ^tS^^SStfSSSZ 

csssus  esl  et  in  equuleuui  suspensus,  indedepositus  et  lieducti,  Secundini  episconi. 
lapidibus  obrutus  cst. 

SMITII  NOTj£. 

Matiani  et  Jacobi.  Quorum  prior  lector,  posterior  tanam  urbem  directi  ad  presidem,  ibi  rursnm  loag» 

diacontis  eral:  cuni  aiitem  jam  pridem  infestationes  tempore  carceraii  ergastulo  mancipaii,  et  noviasina 

Decianae  nersecuiionis  evici«set    Marianus ;  ilerum  cum   uiuliis  atiis    gbdio  consummati    sunt.  Ado , 

cum  charissimo  cullega  lenlus  est  apud  Cirtheusem  Usuard.  Passi  sunt  bi  mariyres  postS.  CyprianufB, 

ColiHiiam  in  NumUlia  :  ubi  post  dira  suppticia,  ita  ut  qui  S.  Mariano,  ot  ejus  acta  declarant,  in  visione  ap- 

Marianus  per  sunuuos  npices  pollicuin  suspeiisus,  et  paniit  ,  jatn   anie  martyr  effectus  auno  258 9   dia 

gra*i  pondere  pedibus  iimexus  crurielis*ime  torque-  U  Septembris  ;  ut  videatur  borum  martyrium  posse 

reiur,  diu  in  carcere  macerati  sunt.  Deinde  Lambesi-  referri  m  annuin  sequentem  259. 


MAIUS. 

EDITIO  COLONIENSIS. 

MAIUS.  G  diaconibns,   presbyieris  et  episcopis  ibi  constitotis, 

Habet  dies  xxxi,  Lunam  xxx.  reversus  est  nd  Asiara,  et  apud  Hierapolim  dormivit 

B.  Kalend.  Maii.  — Jereinias  propheia.   Et  nalale      in  pace.  Jacobus  vero,  qui  et  frater  Domini  legttor, 

sanctorum  aposiolorum  Philippi  etJacobi,filii  Maria?,      post  passioneni  Domini  statim  ab  apostolis  Hieroso- 

quae  fuit  soror  Matris  Domiui.  Ex  quibus  Pliilippus,      lymorum  episcopus  ordinatus  est.  Hic  de  utero  ma- 

cum  pene  Scythiam  ad  fidem   Cliristi  convertisset,      tris  sanctus  fuit,  vinuin  et  siceram  non  bibit,  carnea 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
I.  —  Kalendis.  Jeremto  prophetae.  Et  in  Hiero-     Cumque  lapidibu?  urgeretur,  pro eisdem  persecotori - 
poli  Pbilippi  apo^toli  et  Jacobi  apostoli   fratris  Do-      busexorabat  dicens :  Rogo,  Domine  Deus  Pater,  di- 
mini.  mitte  eis  hoc  peccatum ;  nou  enim  sciont  quid  faciunl. 

Aridit  Florns  in  A.  T.  L.,  •  Quorum  primus  in  Et  ecce  unus  ex  ipsis  fullo,  arrepto  fuste,  quo  uda 
Asia  in  civiiate  lliernpoli  provinriae  Pbrygis»  passus  vestimenta  extorqueri  solent,  cerebra  ejus  illisit  e* 
est,  ib  que  citm  tiliabus  suis  reqtiiear  it :  *ecuiidus  au-  n  lavli  martyrio  consummatus  est,  ac  sepuhos  in  eodeni 
tem  ex  utero  mairis  stras  sanclus  fuit.  Huic  post  loco  prope  templum.  Scriptum  in  llistoria  eccle- 
Ascensionetn  Christi  epi«copalis  in  llierosolymis  de-  siastica,  libro  u.  Idem  Flortis  in  A.  T.  L.,  Eodesadto 
lal i  esl  ab aposiohs sedes :  sed  cum  Judseis  Christum  passio S.  Judae  Hierosolymitani  episcopt cognomento 
Dei  Filium  prasdicaret,  de  pinua  lempli  ab  ipsis  est  b  Quiriaci,  qui  passus  est  in  Hierosolyma  sub  Juiiano 
praecipilatus  et  lapidibus  obrulos.   (Ilactenus  A.)      imperainre,  et  pa  sio  Ann«  malris  ejus :  aed  et  Ast- 

SMITII  NOT^. 

1  A  quorum  ad  reqnieucit  omnia  desunt  in  A.  episcopalibus  catalo^is  apod  Eusehium,  Epiphanium, 

b  Quiriaci.    Hnnc    lliero*olymit:«tiiim    episcopnm  Nicepliornm,  Theophanemqtie  haliemus  nominatoe, 

fniwe,  usque  ad  luec  novissiiim   s»»cula  diiliii»vit  et  certis  coasvorum  scriptortira  ac  publicorum  acto- 

nenio  ;  uec  adhuc  e«s*t  ritib  tamli  ratisa,  nisi   laiu  rum  monumeotis  notos.  Ergo  saiis  habupre  alium  et 

mttlta  acripta  legereninr  o>  crucc  ipsuis  inriicio  re-  eiJscopatum  quaercre  ;  neque  erat  in  quem  vicinior 

ptrta,  de  ejtis  ordinatinne  in  episcoj  nm  per  IMenam  conjectura  inclinaret  quam  Anconitanus,  ubi  pridem 

cnraia,  deque  mariyrio  ohito  coram  aposiat.i  Jtiliano.  patronus  cotehattir.  Hac  ergo  usus  Baronius  et  posl 

Videbanl  erudui  viri,  a  S.  Macari<»,  sub  quo  crux  est  Haroniuin  Ughellus  aliique.  Quoties  vero  in  Martyro- 

invenia,  usqne  ad  Julianum  suh  qtio  passus  Cyriacus  logiis  notatur  aliqtiis  episcopus  marlyr,  pa«su«  ia 

rredebatiir,  nulltim  esse  cuiquam  alteri  episcopo  lo-  aliqua  episcopall  civilaie,  toties  creditur  ipse  ejusdem 

cum,  kivc  caiUolico,  sivc  hxictico,  quam  quos  ex  civiutis  fuisse  episcopus,  in  qua  ct  passus  e*t,  nist 
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uullam  eomedit,  nunqaam  aitonsits  cst,  nec  uw  tus  A  tur.  Ilune  scrite  et  pharisai  praecipUaverunt  de 


cnguento,  nec  uaus  balneo,  liuic  soli  licilum  erat  in- 
gredi  sancta  sanctorom ;  siqnidem  veslibus  laneis  non 
utebatur9sed  lineis,  solosque  ingrediebatur  lempltitn, 
et  fiiis  genibus  pro  populo  deprerabatur  in  lanium, 
ut  camelorom  duriliam  ejus  geuua  traxisse  vidercn- 


pinna  templi,  follonis  in  cerebro  percussus  fnste  oc- 
eubuit.  Triginia  annos  llierosolym»  rexit  ecclesiam, 
juxta  templum  sepultos.  In  Galliis  *ancti  Andeoli 
subdiaccni,  sub  Severo  Csesare,  cujus  caput  in  mo- 
dum  crucis  scissum  cuin  ligno  esl.  Agauno  pasalo 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


monis  incantaioris.  (Ilactenui  A.)  Nam  Julianus  pro- 
ficiscens  adversus  Persicura  belluin  cum  llierosoly- 
mis  venisset,  statim  ejusdem  urbis  eptscopum  sibi 
adduci  praecepii,  et  cum  in  iidei  coufessione  conslan- 
tiaaimum  invenisset ,  jussit  ei  manum  dexteram 
abscindi 9  deinde  forcipe  ferrea  os  ejus  aperiri  9 
plumbumque  remissum  infundi,  ut  interiora  visccra 
ejus  efllarentur.  Etcum  nec  ita  laceret,  jussit  graba- 


Christiana,  jussit  eara  imperalor  per  capillos  snspen* 
sam  ob  confessionein  Cliristi  nominis  exungulari, 
magnas<jue  lampadas  laterihus  ejus  applicari  usque 
dum  deficeret.  Posiea  vero  Quinacus  vocatus,  in  fos- 
s.im  serpeolibus  plenam  missus,  exivit  iltosus.  Quod 
Ammou  incanlator  videns,Chrisii  virtutem  coufessus9 
statim  jussus  est  decollari.  Sanctus  vero  Quiriacua 
in  olei  ferventis  cacahum  missus9  cum  non  deficeret. 


lum  acreum  aflerri,  et  iu  eo  extendi  sanctum  virom,  B  jnssit  euro  magno  cuneo  in  pecius  ferire  sicque  occi- 

dere.  L.,  Scripluin  in  passione  ipsius. 


et  substerni  carbones  ignis  et  spargi  super  euiq  sal 

et  adipem,  et  inauper  virgis  csedi,  ut  venier  et  inte* 

riora  viscera  ejus  laxarentur  ab  igue.  Taliterque  vir- 

tute  Domini  necdum  eousumpto,  cum  postea  inclu- 

***  servarelur,  venlt  ad  eum  Auna  mater  ejus  coo- 

aolaoa  et  corroboraus  eum.  Et  cum  agniu  esset 

SMITH  NOTjE. 

orante  S.  Orientin,  Littorius  eaptus  est  a  Tolosanls 
et  occisus,  et  liberaia  civitas  cirea  an.  439.  fu  bae 
urbe  ad  ejus  inemoriam  erecta  est  capella,  quaspost- 
inoduin  tradila  est  monacbis  Crurjgerir :  ut  auient 


C,  Et  S.  *  Sigismundi  regis.  B.,  In  Tolosa  natale 
S.  h  Orienlii  epitcnpi.  Autissiodom  Gtlliae  deposiiio 
S.  c  Amatoris  episcopi.  Agauno  passio  Sigismundi 
regis.  Cornubiae  naiale  S.  d  Cwirintini  confeasoris  al- 
que  pontificis.  Et  *  Brieii  episcopi. 


id  aliunde  prohiboatur,  matime  quando  in  vetustis 
catalogis  ejusdem  nomen  inveuitur.  Sic  porro  imer 
Hierosolymitanos  episcoposdecimosquintus  invenitur 
Jodas  :  de  quo  prassumere  possumus  qiiod  vel  ipse 
Cyrisni  cognomentum  assumpsit,  vel  accep.t  a  Cbri- 
stianis  ,  propter  memoriam  proditoris  ,   gentisque 


antiqua  ejus  veoeratl»  m:igis  siabiiretur,  aliqune  ejus 
reliqoiao  Auscio  delaae  sunt  Tolosam,  ei  xu  Julii 


exsecrabi.is  odium,  nomen  ejus  propriutn  haud  liben-  p  anni   1354  oblat:e   religiosis  Sancia*  Cructs,  atque 

ter  u>urpantibus.   De  boc  ita  scribit  Theod»rii  us  **  J"   -- .-.i—s-  c    **-;„..•;.  A~n^u*    a-.-.    .~...i  d~i 

Pauli :  i  Judas  vero  sanctus  patriarcba,  dire  lormen- 

tatus  a  Judaeis,  el  saspius  diversis  pmnis  lacessitus ; 

prnpier  fidem  Chrisli  landem  subiwperaiorcAdrtano 

capilis  obtruticaiione  coronam  Martyrii  meruit  acci- 

pere.  i  Quod  quidem  martyrium  saiis  certum  vfdebi- 

lur,  si  cousiderel  flnem  judaizantis  Hieroiolymis  Ec- 

desi.T,  prout  i*  describitur  apud  Eusebium :  secundum 

cujos  Chronicon,  uliinius  ex  circumcisione  Judas, 

praefuit  usque  ad   eversionem    quain  ab   Adriauo 

perpessa  est  Jerusalem9   boc  est  usque  ad   annum 

circiter  134.  Usuardus  et  Ado  traiisiuleruot  noineii 

et  elogium  Judae  Quiriaci  a  primo  Maii  in  diem  quar- 

lam.  Quos  seqnitur  usus  Romana»  Ecclesix». 

•  Sigitmundi.  Qni  filius  fuit  Cundebadi  Burgnn- 
dionum  regis,  et  primus  ex  ejus  geme  qui  Christtu- 
nam  religionem  amplexus  est.  Agauui  instiiuit  psal- 
lentlum  choros.  Cum  auiem  Franci  plurima  tere 
regna   Galliarum    devastarcnt ,  multitodo  maxima 


in  ecclesia  S.  Orienlii  depositao.  Ac:a  apud  Bol- 
landmn 

c  Amatori$.  EpUcopi  el  coofessoris,  qui  a  prirai* 
annis  liliens  eruditns,  Deoifiie  devotus,  ioviius,  imo 
coaclus,  iixorem  vir^inem  nobilemque  duxit :  sed 
Deo  ejtis  voluntati  anouente,  eam  sibi  simileni  repe- 
riens,  non  solum  non  cogunvit,  sed  uterque  virgini- 
tatem  vovit,  et  Dei  augelus  coronas  duas  capitibua 
eoruin  imposuit.  Quapropter  virgo  sponsa  moiiaste- 
riuin  pucllarum  ingressa  est :  Amator  clericus  (actus, 
post  iiiorlem  Eladii  Autissiodoreiisis  episcopi,  ibidem 
subrog:iliir9quam  sedein  30  amn»s  tenuii.  Cum  autem 
silii  mortein  instare  cognosceret,  ad  ecdesiain  acce- 
dens  missam  celet»ravji9  el  popiilum  benedicena  et  in 
tbrono  resideos  aiiitiiaui  effiivit.  Quievit  autein  vir 
Sancius  anno4fl.  Ghimics  .Senensis. 

d  Conriniini.  Aliter  Coieuiini,  episcopi  Corisopi- 
le»sis  in  Britanuia  Armorica.  Tran>latio  ejus  cele- 
bratur  boc  die  in  Ecclesa  Corisopiiensi ;  de  aposiolis 


Burgundionum  se  Francis  sociavh.  Tuuc  Siffismuu-  u  vero  prosima  die  non  impediM.  At  per  dio3cesim   fit 


dtis  videns  se  hinc  inde  coangustari,  Versallb  inon 
tem  expetiit,  et  habitum  monachi  sumpsit.  A  suis  ia- 
men  prodilus,  caplus  est,  et  itna  cuin  conjuge  et  filiis, 
Gysuldo,  et  Gundebaldo,  ad  lociiin  cui  Bel^a  vocabu- 
lum  est,  perduclus ;  ibique  omnes  in  puteum  suiil 
projecti.  Transacto  vero  triennio  sacra  corpora  m 
Agaunense  monasierium  deferebantur.  Ado.  Pa^sus 
est  circa  annnin  514,  quo  frater  ejtis  Gondemarus 
rex  Burgiindioiium  ordinatus  traditur  in  alani 
Chronico. 

b  OrientU.  Episcopi  Ausciorom  in  Nuvempfipulanin : 
qtii  ideo  apud  Toiosauos  celebris  fuit,  quia  cuiu  Ho- 
nianus  imperator  misit  duces  Aelium  et  Littoriuin 
contra  Tbeodoricum  regem  Goilioruiii,  rex  adveniu 
eorum  territus,  a  S.  Orieulio  pojioscit  praesidiuui,  et 
eum  legatum  ad  hostes  misit.  Quem  quidein  Aetius 
benigue,  Littorius  vero  malevole  excepit,  niinans  se 
Tolosanac  urbi  exitium  daturum.  Fro  civitate  tamen 


de  S.  Coreutino  proxima  die  non  iiupediu.  Menio- 
ratur  etiaiu  hoc  d.e  in  u»s.  Barberiiiiano,  Canneli- 
tauo  CoJonise  asservaio;  nec  oon  apud  Bellinum 
Parisiis  aucium,  Grevenum,  Molaouin,  Canisiuaa, 
Saussaium  et  alios.   Dies  naialis  e»t  xu  Dccembria. 

BoLLAND. 

*  Iricii.  Al  ter  Brioci,  episcopi  in  Briiannia  Armo- 
rica.  Iliijus  acta  edidit  Gallice  Albertus  le  Grand,  in 
traciaiu  de  Vitis  Siinctoruni  BritaunisB  Armoricaj,  ad- 
ditis  hiiic  iude  uoinmllis  :  citat  praierea  Breviarium 
l«eonensis  Oioecesis  in  eadeiu  Britannia  Arinorica,  m 
qua  assei  it  lestuin  ejus  celvbrari  xxix  ApriJis*  Hibc 
iorsan  Saussaius  traostuiit  ejus  festum  ad  diem 
xxx  Aprdis.  Allegat  idem  Albertns  Breviarium  Coriso- 
pttem>e,  in  quo  tradit  featumejuscelebrari  die  H  MaH. 
Atfestum  translalionis  reliquiaruin  ad  propriam  eoeto* 
siam  agitur  xviii  Octobria.  Juxu  Briocense  Brevia- 
rium  tempus  vitx  colligi  debet  ex  temporo  aedia  et 
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sancti  Slgtstnundi  regis,  filii  Gundebadi  regis  Burgun-  a  carcere  quieverunl. 
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dionum,  qui  cum  se  cernerei  non  posse  F»  ancis  resi- 
stere,  solus  fugiens,  conlra  deposita  liabitum  religio- 
nis  suscepit,  el  jejuniis,  vigiliis,  die  nocleque  vacans, 
captus  est  s  Francis  cuin  uxore  ac  fiiiis,  in  puteumque 
demersus  «ccubuir.  postea  vero  cuidam  abbiti  reve- 
laius  est,  el  ab  eo  reverenter  sepullus,  etiam  mira- 
culis  claruit.  Et  natale  S.  YValpurgaj  virginis.  Kt  in 
Hierosolymis  passio  sanctrc  Judaj  sive  Quiriaci 
episcopi,  cui  revelatum  csl  lignum  Dominicae  crncis. 
C.  VI  Non.  Maii. — Natale  sancti  patris  nostri 
Atbanasii,  Alexandrinse  urbis  episcopi  et  confessoris, 
qni  mulias  Arrianorum  perpessus  est  insidias,  qua- 
dragcsimo  el  sexto  anno  sacerdotii  sui,  posl  mtilios 


D.  V  Non.  Maii.  — ilierosolymis  invenlk)  sancla? 
Crucis,  ab  llel*  na  regina,  sub  Cotistautiiio  principe, 
cujus  et  ipsa  exstilil  mater.  Roniae  via  Nuraentaiia, 
miHiario  seplimo,  sancti  Alexandri  cum  Evemio  et 
Theodoo  preshyteris,  sub  Trajano  principe,  ju hce 
Aiireliano.qiiiRomanx  Ecclesias  episcopalum  qiiintus 
post  Pelrum  anuos  tenuit  decem,  inenses  dm>s,  dies 
decem,  sanctitale  incomparabilis,fidepraxlarisiiaiot: 
maximam  partem  senatorum  urtfc  coovertit  ad  Do- 
niiuum,  qui  post  vincula  carceris  equuleum,  uitgulas 
et  ignes,  punctis  creherrimis  per  lota  membra  per- 
emplus  est.  Sequentes  veio  post  longam  careeris 
cnntinenliam  ignibns  examinati,  ad  uliimum  sunt 
decollati.  El  natale  suicti  Juvenal.s  episcopi,  etde- 


agones,  multasque  patienlis  coronas  quievit  in  pa<e 
Et  natale  sanctoruin  Salurnini  et  Neopolis,  qui  in  B  positio  saucti  Pbilippi  confessoris 

EDITIO  HOLLANDIANA. 


2.  —  VI  Nonas.  Sancli  patris  nostri  •  Athanasii 
episcopi  Alexandrini. 

Florus  addit  in  A.  T.  L.v  Ortbodoxi,  qui  |>ro 

Chrisli  fide  multa  perpessus  e*l. 

Ms.  V.  addit  et  ordinatio  vi  Kaleudas  Januarii  cre- 
ditur.  N.,  Alexandriae  nitale S.  b  Saturniui  in  carrere 
quiescentis  cum  Neapoli  socio  suo.  R.,  Et  Saltiriiiui 
cum  Neapoli.  El  nal.  SS.  Coplestini,  Urbani,  Pii- 
vaiae.  Autissiodoro  uat.  SS. r  Oplati  cpiscopi,  Mcmori 
et  Sanliani  presbytetorum. 


5.  —  V  Nonas.  Roma  SS.  d  Alexandri  papc,  H 
Evemii  el  Tbeodoli  presbyterorum.  (Hactenu$  A.) 
Qtiorum  primus  post  viucula  et  carceres,  equuleum, 
uugnlas  et  ignes,  punctis  creberrimis  per  toia  meni- 
bra  peremptus  est  :  sequentes,  et  ipsi  post  loagam 
carceris  suslinentiam"  ignibus  exaiiiiuati  et  td  uiti- 
mum  decollati  sunt,  sub  Aureliano  judice  tempore 
Trajani  priucipi».  Ipso  die  inventio  saucu»  *  crucis. 

Florus  addit  in  A.  T.  L.,  Ab  Uclcna  ducentesiuio 


SMITIl  NOTyfc. 

mortis  S.  Germani  episcopi  Pari  lensis,  a  quo  littera-      dri  indicanl  quod  eodem  anno  nulu  Dei  derunctus 
rum  et  virtuium  siudiis  eruditus  diciiur,  eidemque  a  C  Trajanusimperator,  elapsis  iribusmeusibus  eiseptein 


parentibus  obiatus,  necdum  aunum  astatis  deciiuuui 
ageiis:  et  postea  abeodem  in  s  >cer«lniem  consecratus, 
nondiu  aute  ejus  obitum,  qui  contigit  aimo  J>7  :.  Ilis 
adinissis  posset  slatui  S.  Briociim  circa  aimuin  550 
aut  paulo  serius  natum  esse :  et  quia  attigil  uonage- 
simum  xtatis  aunum,  mortuum  esse  circa  annum  b40t 
autetiam  paulo  serius.  Fuit  ex  gente  Corelica  in  Bri- 
tannia  majore  oriundus.  Saussaius  el  ahi  pro  S.  Ger- 
mauo  Parisiensi  substiiuunt  Autissiodoreiisem.  Bol- 
landus  autem  conjicit  eum  forsan  commendatum  fuissc 
alieui  S.  Gcrmano  lliberniensi. 

•  Aihaua&ii.  c  Qui  niuitas  Arianoruin  perpessusin- 
sidias,  ad  Constantem  Galliarum  priiicipem  fugit,unde 
reversus  cuin  lilteris,  et  rursus  post  mortcm  ejus  lu- 
gams,  usque  ad  Joviniani  imperium  latuit,  a  quo  re- 
cepla  ecclesia ,  sub  Valente  moritur.  »  Qui  vult 
S.  AtbaiiasH  acla  onntia  |  erscruiari,  illi  prasio  est 
Vila  ejtis  ante  edilioiiem  Parisiensem  de*cripta,  et 


diebus  post  inaitjTiuui  S.  Alexandri :  eaque  de  causa 
Ado  monet  Adrimuui  nondum  iinperasse,  cum  S. 
Alexander  ejusijue  socii  iuartyriuiu'»>ubierunt.  Ergo 
U>uard»  et  Daronio  perperam  intrusum  uomen 
Adriaui  imperatohs.  Hic  baptizavit  Quirinum  qui  co- 
itlur  xxx  Manii,  ei  Balbinaui  liliam  ejus  qme  xxxt 
Martii  celebralur. 

•  Crucis.  Heiena  roater  Constauliui  Hierosolyuiain 
peiiit,  aique  ibt  locura  in  quo  sacrosauctuiii  corpus 
palibulo  afftxuin  pepeud  rat,  ab  iucolis  perquirii. 
Qui  idcirco  ad  inveiiiendum  difficilis  eral,  ouod  ab 
antiquis  persecutoribus  simulacrum  in  eo  Veneris 
fuerai  deflxum,  ut  si  quis  Cbrislianorum  in  illo  Uho 
Cbristum  adurare  voluisset,  Venerein  videremr  ado- 
rare.  Et  ob  hoc  iufrequeis  ei  pene  oblivioni  daius 
fuerat  locus.  Cum  v«ro  leligiosa  femina  pioperasset 
ad  locum  coelesti  sibi  indicio  dcsignatum,  cuucu  ex 
eo  irofaua  el  polluia  delurbans,  iu  altum   purgatia 


alia  apud  Bolfondianos  fraiies,  el  Oraiio  S.  Gregorii  n  ruderibus,  lies  confuso  ordiue  reperit  cruces.   Sed 
Naxiauxeni  in  ejus  laiidem.  **  obturbab.it  reperti  muneris  Ixliiiaiu  uniu»cujusque 

crucis  indiscreta  proprieus.  Aderat  quideiu  separa- 
tim  et  litulus  Hle,  qui  Grsecis  et  Latinis  atque  Hebrai- 
cis  lilteris  a  Pilato  fuerat  conscripius  :  sed  nec  ip^o 
satis  evidenier  dominici  prodebat  signa  patibuli.  Be*- 
ius  autem  Macarius,  pra^sul  urbis  illius,  tati  raiknie 
dubitaiionem  banc  explicavit.  Femiuje  enini  priuurue 
qu«  diuiurno  morbo  teneretur,  singulatim  quam- 
que  cruceiu  ciim  ardenlibus  preubui  adiuovit, 
atque  iia  arcana  vis  cogniia  est.  Cuiii  euim  primuin 
bxc  crux  mulieiis  corpus  coutigi^iel,  grave*n  mox 
repulii  morbuni,  el  illaui  pristiuui  &ani>ali  restituil. 
Rulttiii  Eccl.  Hist.,  l,  7  ;  Tbeodoriti  EccU  ilisU,  1, 18; 
Sozomeu.  u,  1.  De  struendo  teinplo  augustissimo  in 
loco  quo  cruces  iuveulje  suut,  vide  epi»tobm  quum 
Coiistantiiius  imperator  Macario  episcopo  scripsil , 
apud  Eusebiuin  in  Viu  Consiantini,  ui,  3,  et  apud 
Ttieodorituin  i,  M.  IIxc  inveulio  crucis  acciuit 
auuo  5iG. 


b  Saturnini.  In  antiquioribus  Mariyrologiis  horuui 
duorum  niarlyruiu  palxsira  certamims  aul  assigna- 
tur  Alexandria,  aut  siletur.  Galesiuius  tameu  aliam 
illis  pala>stram,  Romam  sc.,  indicavit;  onde  auieni 
tciverii  Romse  passos,  nou  scripsit;  Baronius  etiam, 
dum  Galesiuio  credit,  facile  abcrravit.  Buceliuus  in 
Sacrario  benedictino  asserit  corpora  eorum  quieseere 
in  monasterio  Auteceusi  in  Bavana. 

c  Optati.  Translatio  horum  sanciorum  Autissindori 
bodie  memoratur.  Ex  bis  celebrior  est  episcopus 
Optaius,  cujtis  nxialis  est  xxxi  Augusti.  Dicuutur  alii 
celebrari  vi  el  vu  Septembris. 

d  Alexandri.  Qui  ui  PomUicatu  S.  Evaristo  succes- 
sit.  In  Cataiogo  stimmoruiii  poutiflcum  coustai  Ale- 
xandrum  aunis  octo ,  iiiensibus  duobus ,  die  imo 
regnasse,  et  fuisse  temporibtis  Trajaui  a  consolatu 
Patmae  et  Tulli,  boc  est,  ab  anuo  109,  usque  ad 
/Eliaiium  et  Vetcrem,  anuum  117 ;  et  acta  S.  Alexau- 
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E.  IV  No».  Man. — In  Palaestina  civkale  G.«za  na-  A  mum  flammis  exusta  est.    fiodem  die  in  Nonco 

tale  sancii  Sylvani  ejusdero  urbis  episcopi,  qui  per-  Ripensi  loco  Lauriaro  nalale  sancti  Floriaoi,  qui  prae- 

seeutione  Diocleiiani  cnm  plurimts  ctericoruiii  suo-  sidis  Aquilini  jussu,  ligato  ad  collum  saxo,in  fiumen 

rum  iiiartyriocoronalus.  Viennas  sancti  Justi  episcopi.  Anisi  praecipiiatus  est,  et  inox  oinnibus  qui  circura- 

In  Metallofanensi  sanctorum  martyrum  qnadraginta,  stabaot  videnlibus  oculi  precipilaloris  ejus  crepuc- 

quae  simulcapile  caisi  sunt.  Nicomedi*  natale  sanctae  riuil.  Ipso  dic  beati  Quiriaei  episcopi  et  martyris  glo- 

Antoniae,  quae  itimiuni  toria,  el  variis  afflicta  crucia-  riosi,  sub  Juliano  imperalore.  Et  sancti  Botliebardi 

tibus,  uno  brachio  tribus  diebus  suspensa,  et  in  car-  episcopi  et  confessoris. 
cerem  biennio  trusa,  a  Priscilliano  praeside  ad  ulti-         F.  III  Nox.  Maii.— Apud  Alexandriam  sancti  Eu- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
tricesimo  terlio  anno  post  passionem  Domini,  r«g-  B.,  In  Africa  SS.  Callisli,  Felicis,  Urbani,  ln  Caesa- 

naole  Constantino  imperatore.  rea  nat.  S.  e  Silvani.  In  Alexandria  xl  martyrum. 

i     t^^c  a  i..WAM«is«  *»:***.>;   n    w  *. ..:.,: A  Aulissiodoro  depositio  S.  f  Concordini  diacom.  D„ 

Alibi  S.  Juvenalis  inartyns.  rig  A  |n  g|lburbio  yMw^  ^^  sa„cton,m 
4.  —  IY  Notus.  Yacat  Baeda.                                  g  confessorum.   pariterque  ponilttcuin  s  Pulchronii , 

Florus    in  A.  T.   L. ,    ex    eodem  auctore  de-  Bossessoris  atque  Firmini. 

scripstsse  videlur,  unde  V.  sumpsit  sequentia  :  In         5  _  1U  NoRAS  yacal  Bada 

Nicoinedia  natale  S.  d  Antouiae  :  quae  nimiuin  torta 

et  variis  tormentis  aulicta,  ab  uno  brichio  tribui         D-  &•>  Alcxandria  *  Euihymii  [B„  Pelinii]  diaconi, 

.is«k..«  •..*»«..»»  At  :«  AA.^.A  k:*««- ..«*«»:  ,n  carcere  quiescentis.    B.  V     Arelalo  depo^tio  S. 

diebussuspciisa,elincarcerebiennioretrusa,aPri-  t    „|hrI|    'cpj8CopL   Y.   T.   L.   Vienn*  "deposilio 

tcilliano  praeside  flammis  exusta  obiit. 

SMITH  NOTiE. 

•  Juienalis.  Narnfce  episcopi  ct  confessoris,  qui  ex  cretumque  ut  pedum  junclurae  candeute  ferro  prius 

Africa  Romam  veniens,  :i  sninnio  ponlifice  ordinalus  ipsis  debililarentur.»  Iterum  capile  13ista  proponit : 

episcopus,  Narniam  ad  praedicandum  missos  est.  Cutn  c  Septimus  jam  persecutionis  annus  ad  exitum  ver- 

autem  quadain  vice  ab  idololairis  compeilereliir  ut  de  gebat...  cum  in  metaJlis  apud  palaestinam  maxima 

iinmolalis  comederct,  iile  vero  resisteret,  uuus  eo-  confessorum  mtillitudo  in  unum  cougregaia  incredi- 

rum  volnit  gladio  sanctum  in  pectore  ferin*;  sed  di-  bili  libertate  fruerelur,  adeo  ut  ecclesias  eliam  ex- 

vina  factum  esl  virtute,  ut  iclus  in  guttur  petcnssoris  struerent.  Pra?ses  provinciae,  audita  illorum  raiione 

relorquereiur,  et  tit  exspimret  :  quo  viso  signo,  fere  r  vivendi.  rein  statim  ad  imperatorem  relulit.  Debinc 

septem     millia     pagaiiorum     fidem     perceperunl.  praepositus  melallorura  confessores  v;irias  in  turmas 

Guutjus  Sen.  Uic  aGregorio  Maguo  Lib.  iv,  cap.  \%  distribuil.  Quorum  prinreps  Silvanus  Gaza  oriundus, 

martyr  nuucnpatur.  Ex  mutaiione  litutarum  confes-  cum  a  primo  persecutionis  die  deiuceps  variis  confes- 

soris  et  martyris  nata  est  controversia,  ulruin  duo  siouis  cerlamiutbus  inclaruisset,  ad  id  leinpus  serva- 

sint  statuendi  JuvenalesepiscopiNarn;enses,  quorum  tus  est,  ul  illud  in  Palxstina  ccrtamen  poslremus 

nnus  confessor,  alier  martyr  fuerii.  Quod  inter  alios  clauderel...  Uudequadraginta  autem  bomines,  jussu 

asseniit  Baronius  iu  Notis  ad  ui  et  vn  Maii;  quo  die  s<eleraii  Maxiraini  uno  eodemque  die  capite  truitcati 

etiam  infra  Juvenalis  martyr  colitur.  sunl.  i  Hactentis  Eusebius,  a  quo  iiidicalus  annus  7 

h  Autissiodoro.  In  Martyrologio  Lucensi  et  Blumiano  persecntionis  incidit  in  annum  Clirisli  310.  luler 

sic  legilur  :i  Aulissiodoro  depositio  et  translatio  cor-  butic  et  40  Martyies  Alexandria  perperam  iuterpo- 

poruui  sanctorum  confessorum  Eusebii  presbyteri  et  niiur.  Ntim  quia  partim  ifSgyptii  erant,  elibidem  aii- 

Aviti  diaconi.  i  Bolland.  qnem  ctiUiuu  babuerinl,  au  alia  de  causa,  non  lubet 

c  Juvenalis.  Forsan  bic  idem  est  cum  priore  Juve-  conjeclare. 
nale  episcopo  Narniensi.  E*l  tamen  el  alius  Juvenalis         f  Concordini.  In  ms.  Adone  Ecelesiae  Morinorum, 

qui  Fossani  colilur  :  et  binc  orta  est  magna  contro-  et   Leodiensi  monasterii  S.  Laurentii,  sancti  bujus 

versia  intra  Narnienses  et  Fossanenses,  S.  Juvena-  datur   h  c  e  ogium   :   €   Autissiodoro  depositio  et 

lem  sibi  integrnm  et  indivisum  vindicantes.  translatio  corporis  S.  Corcodomi,  quod  idein  sonat 

d  Anloniw.  In  antiquo  <odice  Epternacensi,  bodie  <|tiod  Concordiui,  diaconi  ct  confessoris  :  Qui  cuin 

S.  Antonina  Nic&a  civiiate  passa  legitur  :  quw  etiani  essel  smicise  Roinana3  Ecclesiae  archisubdiaconus,  a 

celcbratur  ipsis  Kalendis  Marlii,  dicilurquc  marty-  ^  B.  Sixto  papa  diacouus  ordinalus  est,  etcum  S.  Pe- 

tiuin  subiisse  lcmporibus  Diocletiani  et  Maximiani  regrino  Galliam  ad  pnedicanduin  verbuin  Dei  missus. 

impp.  et  Priscilliani  praesidis.    Et  licet  Nicaeae  in  Completo  ilaque  fidelissime  ministerii  sui  oflicio, 

Ititbynia  diratur  passa,  forsan  tamcn  h»c  cadem  est  post  martyrium  beatissimi  Peregrini  episcopi  in  pace 

qtiie  bic  Nicoiuediae  in  Bitbynia  traditur  corouata,  6a?culo  lerlio  quievit.  i  Holland. 
(juamvis  ista  Antoiiina,  baec  Antonia  appelletur.  >  Pulchronii.   De   Polchronio    sive    Poloclirouio 

e  Silvani.  Ue  S.  Silvano  sic  scribil   Eusehius :  dictum  est  ad  xvn  Februarii.  Nalalis  dies  caeterorum 

c   Inler   martyies   Palestin*   Silvauus   Gazae  uibis  refertur  nu  ni  deceinb. 

episcopus,  apud  seris  metalla,  qu»  sunt  in  Piiaeno,         h  Euthymii.  Galesinius  et  tempus  et  al  as  circum- 

cum  aliis  uudequadraginta  capite  iriincatus  esl.  i  stantias  sic  describit  :  c  liic  in   Diocletiani  persecu- 

Hist.  Eccl.,  vni,  43.  ln  suhjuncto  autem  tractalu  de  tione  pro  Cbris:o  in  carcerem  detrusus,  ibi  situ,  ine- 

inanyribus  Pakiesliiiae  accuralius  siuguia  qu.e  ad  S.  dia  el  custodiae  grav.tate  confectus,  ad  lidei  confes- 

Siivauuin  spectaiit  deschbii,  ac  cap.  7  isia  babet :  sionem    veheiiientius     couOimaltts    aiiimam     Deo 

c  Cuiii  quinlus  jam  annus  persecutionis  volveretur  reddidit.  In  Noiis  ailegat  anuuin  Christi  505,  Con- 

(is  est  annus  Cbristi  31)8),  die  quimo  mensis  Dii,  hoc  stantio  v  el  Maxintiano  v  consulibus. 
t?st  ut  Romani  dicunl,  Nouis  Noveiubris,  in  urbe  Cae-         '  Hilarii.  Natus  is  esl  circa  annum  403 ;  et  adn~ 

f>area  Stlvanus,  qui  etiam  lum  presbyler  et  coufes^or  lescens  magn»  doctriuae  ad  insulam  Lerinum  a  S. 

erat,...  el  aiii  quidam  ejus  comiles,  ad  opus  in  uie-  llonorato  inductus  ibidem  perslitit,  cum  esset  S. 

tallis  apud  Phacnum  faciendum  coudemnaii  sunt,  de-  Flonoratus  factus  cpiscopus  A*elatensis  auno  426. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
thymii  diacoui,  fin  carcere  quiescentis.  Thessalonicae  A  sloti  ante  porlam  Lalinim  Romae,  qui  ab  Epbeso 


naiale  sanctorum  Ireu»  et  Peregrini,  et  Hyrenes 
ignihus  cotnbustoruin.  In  Galliis  civitate  Arelatensi 
saucti  Hilarii  cpiscopi,  prcclarissimi  viri,  qui  pati- 
penaiis  amator,  et  erga  innpum  provisioncm  non  so- 
him  mentis  pielate,  sed  el  corporis  sui  labore  solli- 
eitus  erat.  Nam  pro  reficiendis  pauperibus  etiam 
rusticaliotiem  conlra  vires  snas,  hoino  genere  clarns 
exermit ;  sed  nec  in  spiritalibus  neglexit.  Nam  el  in 
docendo  gratiam  babuit ,  et  absque  personarum 
accepiione  omnibus  castigationein  ingessit,  vitam- 
que  sancii  Ilouorati  prscdecessoris  sui  composuit. 
Moritur  sub  Valentiniano  et  Marciano  imperato- 
ribus. 

C.  Prid.  Non.  Miii. — Nalale  sancli  Joannis  apo- 


jussu  Domitiaui  fratris  Titi,  secunda  persecuiioue, 
qnam  ipse  post  Neronem  exercuit,  ad  urb<m  Romam 
perductus,  prasente  senatu  anie  portam  Latinam  in 
ferveulis  olei  dolium  missus  est:  sed  bealus  apo*to- 
itis  t:im  liber  a  pcena  inde  exiit,  quam  a  cnrruptiooi- 
buscarnis  fueral  iinmunis.Tunc  iu  Pathmum  insnlara 
relegalus  est  exsilio,  ubi  Apocalypsim  vidit.Adcom- 
mendandum  ergo  ipsius  memoriam  dignam,  el  pro 
iidei  aposlolicae  constanlia,  Christiani  ecclesiasti- 
cam  veiierationemejusgestaiitem,  in  supradicto  loco 
aMe  pnrtam  Lalinain  praclaro  et  miro  opere  con- 
struxerunt,  ubi  festivum  conciirsiim  pridie  nonas 
M:iii  usque  bodie  faciunt.  Eodem  die  B.  Evodii 
Atitiocbiae  episcopi  et  martyris,  qui  priinus  ab  npo- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
•Nectarii.Y.^t^Nice^.T.,etNicp|i.B.A.T.,Asceiisio  B  frelist*,  qui  publieanus  a  Christo  vocatns,  primnm  in 
i%        •.    i..  «ri.       •— :  i-  oo   „  n        _.  .  n         jM4|,Va,  postea  ni  Macedonin  prxdicavit,  passus  in 

Persida  requievit  in  Momibiis  :  co.iis  natalis  cele 
bralur  \i  Kalejidas  Ociobris.  Eodem  die  S.  •  Joaunis 
apostoli  el  evanuelistae  anie  portam  Latinam  :  quod 
ultiiuum  etiam  est  iu  caeleris  omnibus  ihss.  et  solum 
quidem  in  Divioneiisi,  sed  varia  ubique  phrasi,  ui  vel 
binc  appareat  nwi  esse  Bsd:r;  prosequitur  autem 
L.,  quando  coram  senatu  iu  fervemis  olei  doJiuin 


Domini.  In  Thes«alonica  naiile  SS.  c  llerenaei  :  B 
peregriuoriim ;  A.  T.,  el  Peregrini;  qui  iguibus  smil 
adutn.  A.  T.  L.,  Aulissiodoro  passio  S.  d  Juviniani 
[A.,  Viyiani]  lecloris  ei  marlyris.  A.,  Eodem  die 
buaco  deiHisitio  S.  e  Mauronii  confessoris  et  levitu*. 
T.  L.,  luGallia  ips«»  die  festviiasS.  Maurouti  abbalis. 
6.  —  II  Nonas.  Vacat  Baeda. 

V.  In  Persida  natale  S. f  Matthaei  apostoli  et  evan- 

SMITII  NOTjE 


Theodosio  Jumore  xit  et  Vnlentiniano  u  cousulibus, 
titi  ann«»tavit  in  Chronico  Prosper.  Is  emenso  biennio 
in  suo  episcupatu  mnrttios  est  anno  42:) ,  die  xvi  Ja- 
nuaiii.  Huic  diclo  anno  subrogatus  S.  Ililarius,  prie- 
fuit  c<»ncili<»  Regiensi  li:ibito  anno  439,  quando  causa 
Armemarii  episcopi  kbre<luiien«is  diseussa  <  st,  quod 
a  dnobus  contra  canones  ordinatus  e*set  episcopus. 
Interfuit  dein  anno  441  Ar;utsicano  primo,  ubi  50 
onones  editi,  quibus  primus  subscripsit.  Superfuit 
deiude  usque  ad  hunc  diem  quintum  Maii  anuo  449, 
qno  obiit,  c.um  vix  48  anni  ciiculiiin  vivendo  imple- 
vissel,  Asteik)  el  Protegeue  consut.bus.  Depositio 
ejus  etiain  vn  Maii  infra  celebralur.  Ado,  Ba*da 
vulg.,  Peirus  de  Nalal.  nliique  recentiores  cum  ho- 
nesto  elogio  exornarunt.  Ejus  corpus  initio  deposi- 
tum  fuit  in  ecclesia  S.  Stephani,  «lein  sepultiim  in 
ecclesia  S.  Genesii.  Verum  postmodum  translatum 
est  et  sepultui  a»  mdiiuui  in  Elysiis  canipis,  in  tem  • 
plo  quod  nunc  dicitur  S.  Honoraii. 

*  Nectarii.  Ado,  cnm  ad  annum  337  ageret  de 
Consbmiio  ejnsque  fratribusConstantiiioet  Const;iuie 
impp.,  ista  subtlii :  «  Florebal  et  tunc  lemporis  N«- 
ctarius,  Viennensis  episcopus,  iti  doctrina  fidei  exi- 
inins  :  qni  in  Vasrusi  synodo  venerabili  primus  inier 


et  Claudio  Viennensibus  eplscopis  educatus,  adeo  ut 
etiam  B.  Claudii  exsiiterii  diacouus. 

c  HeretHti.  Hic  riim  Peregrmo  et  Irene  passus  est. 
si  fldes  alqua  Galesiuio  adlnbenda  est,  leini.oribus 
\  Diocletiani  circa  annum  Christi  300. 

*  Juviniani.  Qui  cum  B.  Pereisrino  cpisrnpo  ei 
marlyre,  imperio  Sixii  secnndi  pap»  Anti^si  •dortim 
veniens,  diun  superstitionibiis  pag:uiorum  f  rtiter 
rcsisieret  tenius  est;  atqiit»  iu  cmressione  Christi 
perdurans,  ab  eis  interemptus  est.  Molauus  iu  sufa 
Addiiamentis  in  Usuardum. 

«  Mauronti.  Clarns  hic  fuit  in  aula  regis  Tbeodo- 
rici  primi.  Sed  horiatu  malris  sua^  sa?culum  ron- 
temnens,  et  simul  spousam  quain  uxorem  acctpere 
decreverat,  a  S.  Amaudo  lousus  est  in  clencu.n,  et 
constroxil  ecclesiam  in  pnedio  s<io  ad  Legiam,  qood 
tuuc  Broylus  dicebatur,  inuicauiem  Mfiirivill:i,  «juasi 
Mauronti  villa,  vocatur.Ubi  ahbatis  curani  s.ipra  c«- 
teros  fratres  gessif  ligilaiitissiinaiu.  Quam  admi- 
nistraiionem  per  duodecim  annos  cnmplens,  in  Mar- 
cianensi  monasterio  migravit  ad  Doiuinum  aii»o 
septingentesimo  primo,  ei  in  eju^dem  iiioiiasierii 
crypta  sepultus.  Molauus  de  SS.  Delgii.  Jo:inues  Bti- 
zeiiiiusiu  Aunalium  libro  v  irailitauno  f  13.;  ab  Atre- 


fnit,  et  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti  unam  essc  0  batensi  pontilice  Alviso  sacra   D.    Mauronii  osaa  in 


naiuram,  et  potestatem  ct  vii  tutein  in  Ecclesia  praj- 
dicavit.  i  ldem  post  tempora  Valeniiniani  et  Valeu- 
tis  descripia  addit :  €  N^ctarius  Vieunensis  et  llila- 
rius  Piclavensisepiscopi  inoriunlur.  i  llil.irium  autem 
vel  anno  307  vel  sequeuti  obiisse  diximus  ad  diein  xiii 
Jaimarii. 

*  Niceta*.  Ilic  iu  fastis  antiquis  ecclesiasticis  com 
Neciario  conjungiiur.  A«lo,  iu  Chrouico,  Gratiaui  et 
fratris  Valentiniani  imperio  suhjuiigil ,  eodem  lem- 
pore  Viciinensem  Ecclesiam  rexisse  Nicetam  praec  a- 
rissimuin  in  dogmate  fidci  cpiscopum.  In  ms.  Marty- 
rologio  Vicmiensi,  studio  et  labore  Joaimis  le  Li^vre 
renovalo,  scribilur  hunc  interfuisse  concilio  Valen- 
tias  Delpbinaius  auno  375  habilo  :  aique  stpuhuin 
fuisse  in  ecclesia  S.  Maniui,  quarti  Viennensi  epi- 
scopi,quam  ipseconstruxerat  iu  ejus  honorem.  Apud 
Joennem  Chenu  in  Hiitoria  chronologica  episeopu- 
ruoi  Caliiae  dicitur  S.  Nicctius  olim  a  SS.  Paschasio 


novam  Duaci  capsam  fuisse  iranslata. 

r  Matihcci.  Non  recte  dies  hic  dicitur  Natalis  Mat- 
tha?i  apostoli,  nam  is  est  xxi  Septembris.  Veruni  in 
B.ironii  Marlyrolugiocelebralur :  c  Salerni  trauslatto 
S.  Mallha3i  Apostoli,  cujus  sacrum  corpis  olitn  ei 
j£tuiopia  ad  divcrsas  regloues,  et  demum  atl  eam 
urliem  delatum,  ibidcin  in  ecclesia  ejus  nomine  d«s- 
dicata  stimmo  honore  condiiuui  est.  i  llaec  transla- 
tio  facta  est  circn  annum  Domini  10tt0,  quo  pap.i 
Gregorius  septimus  epistolam  scripsit  ad  Alfaniim 
episcopum  Salermtanuro,  in  qna  illi  gratulatur  de 
iuvento  sacro  apustoii  corporc,  inonetque  ut  diguo 
houore  sacras  reliquias  prosequatur,  atque  cum  Bo- 
berto  piincipe  et  ejus  conjuge  ut  pia  relig<one  colat 
sacra  pignora. 

s  Joannis.  Hujiis  miraculi  Tertullianus  mem  nil  in 
libro  de  Praescripiioue  advc.sus  hsereticos.  Natalin 
ejus  est  xxvii  Deccmbris. 
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siolis  ibi  est  ordinatus.  Ilem  B.  Lucii,  qui  Cirenen- 
sein  printus  episcopus  rc\it  Ecclesiam  ab  apostolis 
insliUUus. 

A.  Non.  Maii.  —  Dedicaiio  ecclesiae  sanctne  Marhe 
virginis.  Et  naiale  sancli  Juvenalis  martyris,ei  beaui* 
Domitillae.  Quae  cum  esset  Flavii  Clemenlis  consulis 
ei  sorore  neptis,  et  a  sanclo  Clemente  sacro  velamine 
ob  integritatis  perseverantiara  consecraia,  persecu- 
tione  Domiliani  ob  testimoniiim  quod  Chrislo  perhi- 
bebal9  cum  aliis  plurimis  in  insulam  Pontiam  exsilio 
deportala,  lougum  inibi  martyrium  duxil ;  dehinc  atl 
Tarracinam  urbem  translata,  priino  Eufrosinam  et 
Tlieodoram,  deinde  alios  ad  fidero  Clirisli  convertii, 


missus  est  jussu  Dorniliani  Caesaris  : 


tute  Domini  prolectus  i:lxsus  exisset,  in  insula  quae 
ilicitiir  Pa:hmos  exsilio  deportaius  est.  B.,  In  Africa 
S.  Secundiani  episcopi  mart.  •  A.  T.,  Mediolano 
natale  SS.  b  Vicloris  et  Felicis.  A.  T.  L.,  In  Galliis 
vico  Julio  deposiiio  S.  Geromi  confessoris  et  Edemii. 
V.t  Ipso  die  S.  c  Floriani  el  S.  d  Valerii  episcopi. 
7.  — Nonis.  Vacal  Baeda. 

D.,  'Juvenalis  mariyris.  Ei  r  Flavi:i*  Domililla». 
s  Mcomeilis  el  aliomui.  V.,  ln  Nicomedia  Flavi  epi- 
scopi,  Atigusiiiii ,  Marcellini,  Maximi.  A.  T.,  Naiale 


A  novissime  cursuin  martyrii  sui  ciun  pr.rfatis  virgiuu 
bus  coiisummavit ,  sub  persecutioue  Trajani ,  ulii 
inorabanlur  claus  u  in  carcere  :  in  facies  enim  suas 
proslratae  oraules  Dominum  recesserunt ;  qitariun 
corpora  sanctus  Caesarius  diaconus  in  sarcophago 
iioxo  siinul  coudens,  in  profundo  lerrae  scpelivii. 
in  Nicomedia  passio  sanctorum  mariyrum  Flavii , 
Augusti,  Augustiui  frairum.  Romae  Benedicti  pon- 
lificis  ,  qui  sedil  in  episcopatu  unnm  mensein  , 
inipiranle  Coiistanliiio,  apud  bealuin  Petrum  sc- 
puliiis. 

B.    VIH   Inus  Maii.  —  Mediolani  sancli  Vicloris 
marlyris,  qui   natioue  Maurus,  et  a  primaeva  aolalc 
1  DITIO  BOLLANDIANA. 
unde  cum  vir-  B  S.  Augustini  Nicomediae  ponlificis.  A.  T.  L.,  Arelalo 


deposiiio  h  Hilarii  episcopi  et  confessoris.  Augusti- 
dtino  deposiiio  B.  *  Placidi  episcopi.  T.,  In  pago 
Aquilaniae  provinciae  llerbaiilico  nativitas  S.  J  Aiuan* 
di.  Eodein  die  translatio  S.  k  Nicolai  in  Barrensem 
nrbem. 

8.  — VIIIIdus.  VacalBxda. 

D.«  Mediolani  S.  l  Victoris  marlyrts :  addunt  V. 
A.  T.,  capite  cw$i.  A.  T.,  Iri  Sauctonico  deposilio  S. 
m  Martiui  epi>copi.  A.  T.  L.,  Eodem  die  natale  S. 


SMITII  NUTiE. 


a  Ab.  A.  T.  Med.olano  lacero  folio  deflcit  B.  usquo 
ad  pridie  hlns. 

b  Vktoris.  Lt  Felicis,  qui  multos  habuernnt  socios 
mariyrii,  quos  videas  iu  Manyrologio  Hieronymiano. 
Tempus  martyrii  horum  alhletarum  arbitramur,  cum 
Maximianus  imperalor  sedem  sni  imperii  Mediolani 
Itaheret.  Nam  uti  in  aclis  S.  Mauri  indicatur , 
a  regiiaule  iiupio  Maximiano  imperaiore ,  in  ci- 
viiate  Mcdiolaueiisi  vigebat  iugeus  persecuiio  Chri- 
stiaiioruin.  i  Et  S.  Ambrosius  in  sermone  pro  festo 
SS.  Nazarii  et  Celsi  martyriim,  asseruit  urbem  Me- 
diolauensem  possidere  populos  martymm ;  qui  ho- 
die  daulur,  aut  cene  aliquis  insignis  eoriun  nu- 
inerus. 

c  Floriani.  Nihi)  de  hoc  cerli  sumus,  nisi  idem  sit 
cum  eo  de  quo  iv  Maii  Rabantis  sic  scribil :  «  Passio 
S.  Floriani  marlyris  tempote  Diorleliani  et  Maxi- 
miani  ini|»eraiorinii,  saevienlc  iiiiqui>simo  pra-ide 
Aquiliuo,  apud  Noiiciim  Bipeuseiu  :  qni  cum  se 
videret  super.itu  u  a  Foriauo,  jussit  etiiu  capitalein 
subire  seutenliam,  el  duci  ad  fluvium  Anesuin,  et 
ibi  praecipitari  de  ponte.  > 

d  Vaterii.  Philippus  Labbe  tomo  I  novae  Binlio- 
thecae  mss.  Libroruni  edidil  Historiam  episcoporuin 
Aulissiodoreiisium,  ubi  lale  elogium  V  ilerii  legilur 


cuiS.  Proculus  episcopus  Interamnensis,  ejus  nomrnis 
secundus,  ecclesiam  in  colle,  cui  a  sancto  episcopo 
nomen  est,  in  agro  Inleramncusi  acdificavit. 

f  Flaviw  Domililla.  De  bac  Bada  iu  Chronico  sub 
Doinitiano  sic  scribit :  €  Et  Flavia  Domitilla  Flavii 
Clemenlis  consulis  ex  sorore  neptis,  in  iusul  im  Pnn- 
tianam  ob  fldei  tesiimonium  exsulat. >  lloc  rnooV* 
pergit  Ado :  €  Novissime,  cuin  ab  Aur-liano  sponso 
suo,  qtiem  a  S.  Clemenle  sacro  ve  amine  consecraia 
pro  Chrislo  contempserat,  iranslata  essel  ad  Terra- 
•  inam  urbem  Campaniae,  et  primo  Eitphrosyu.im  et 
Tbeodoram  coilaciaueas  suas,  dciude  et  alios  ad  II- 
dem  convertissel ;  a  Luxorio  fratre  Aureliani  in  • 
censo  cubiculo  iu  quo  simui  cum  pra?f;ilis  virginibus 
iiiorahatur.  mariyritim  cousiitumavit  sub  persecu- 
tione  Trajani.  Quoruin  corpora  S.  Cxsarius  diaconu» 
in  sarcopltago  uovo  simul  condens,  lerrain  iufodiens 
sepeiivii.  >  Baronius  in  Mar.yrol.  tradit  hanc  cele- 
bralani  esse  una  cuui  SS.  martyribus  Ncreo  cl  Acbil- 
leo  die  duodecima  Maii. 

b  Nicomedii.  be  hoc  vide  iofra  die  xxv  Septem- 
bris. 

b  Hilarii.  De  S.  Ililario  egiinus  v  Maii. 

1  Placidi.  Inter  episcopos  Augustoduueiises  an 
censendus  sit  S.  Placidus  merito  dubitaiur.  Nam 


f  Valerius  sedit  annos  47.  Fuil  autem   temporibus  ^  nulluin  Piacidum  episcopum  Aug  isloJuneusem  a 

Diocleliaiii  et  Maximiani,  Caro  et  Carino  cousulibus, 

adiniuislrantibus  apud   url*cin    Komam    diguitatein 

sa<  erdolii  Caio,  Marcellino  et  Marcello  prasulibus, 

qui  etiara  ab  iisdeiu  lyraunis  uiartyrizati  sunt :  qui 

migiansad  Christum,  scpultusest  a^ud  moiitem  Att- 

ti  icum,  secus  praedecessorem  S.  Marcci  ianum  epi- 

scopum.  i 

'  Juvenalis.  Noinen  hujus  saucti  ad  hiiiic  vu  Maii 
et  iionuulloi  alios  dies  relali,  noiissiiiiuin  e»t;  sed 
res  cjus  gcstie  lateul,  ut  ne  quidem  de  loco  et  teut- 
I  ore  quibus  florueril,  possil  aliquid  ccrli  pioferri. 
I)e  Juvenale  Narniensi  episcopo  egimus  ni  Maii, 
queui  Barouius  boc  die  coli  arbiiraiur :  lioc  tatneii 
•iou  placet  Fei rario,  qui  in  Catalogo  SS.  lali i?  ma- 
vuli  Jiiveoalem  diacouum  S.  Alexaudri  pap.i»,  dequo 
(ialesiniu-,  iu  suoMartyrologio  die  iu  Maii  agit.  Ferra- 
i  ius  quot|ue  in  utroque  sancioruin  catalogo  ad  hunc 
die.ii  relcrt  S.  Juvenalem  <  piscopuin  liileiamneii^eui, 

Pat,«h..  XCIV. 


noscunl  Antomus  Moncliiacenus,  UoMiiochares,  Joau- 
nes  Chenu,  Clauditis  Robertus  ei  Sainiiiirtliaiii;  et 
videtur  antiqitioribus  mss.  Martyrologiis  credeudum, 
qu;e  presbyterum  appeilam.  Bollanu. 

i  Amandi.  Ilolie  nalus  traditur.  De  ejus  die  nalali 
diximus  vi  Februarii. 

^  Nicolai.  Dies  hujiis  natdts  est  vi  Decembris. 

1  Victoris.  Qui  natione  Maurus,  et  a  primaeva 
alale  Curisuaiius,  cum  esset  in  castris  imperialihus 
miles,  coinpellenle  Maxiuiiauo  ut  idolis  sacnlicaret. 
in  confessione  Doiniiii  fonissime  perseverans,  primo 
graviier  fuslihus  cjcsus,  sed  Dco  prot  geute  d<»lon» 
expers,  deiude  iii|uenti  plumbo  perfu^us,  sed  nihil 
peiiitus  la;sus,  novissime  capite  cojsus.  Bauonhjs, 
Ado,  U>uabdus,  e  c. 

09  Marimi.  Prcsbyteri  et  abbatis  Vertaneus;s  mo- 
navterii,  vel  juxla  Gregorium  Turon.  abbaisSanto- 
u\cx  nthi<,  Alartini  Turoneiisis  episcopi  discipuli. 
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42iristianus,  cum  esset  in  imperialibus  castris  miJes,  a  eruditi,  eollegae  beati  Ba»il  i,  Cxsarex  Cappadoria 


©4iam  caniiie  decorafus ,  compellentts  Maximiano 
ui  sacrificarel  idolis,  in  confessione  Domini  fortis- 
aime  perseverans9  primo  graviter  est  caesus,  dein  li- 
queoti  plumbo  perfusus,  sed  nihii  peuitus  lasstis,  110- 
^issime  gloriosi  martyrii  cursum  capitis  abscissione 
promeruit.  Quod  sanctus  Martinus  audiens  faelum, 
collegit  corpus  ejus,  et  in  pradicla  civiuite  cuin  bo- 
nore  sepelivit.  Viennae  sancti  Dionysii  seiti  urbis 
episcopi. 

C.  Vil  Idus  Maii.  —  Natale  sancti  lleriua»,  cujus 
apostolusPaulusadRomanosscribensiuciuifiit :  i  Sa- 
lutate  Pblegontera,  Hermen,  Patrobam,  et  qui  suui 
cum  eis  fralres.  i  In  Perside  sanctorum  martyruin 
qoadiingentorum.  Apud  Nazanci  oppidum  beati  Gre- 


pcsiea  episcopi ;  quique  cum  sc  totus  Dei  servitio 
mancipasset,  tantuiu  de  collega  pra:suiup«it,  ut  se- 
deinein  Basiliuin  de  doctoris  dextcra  deponeret,  ac 
secum  ad  oionasleriuni  manu  injecta  perduceret,  ibi* 
que  per  auuos  tredecim  omniuui  Grxcotum  sapcula- 
runn  libris  reiuotis,  solis  divime  Scripluru*  voluiuini- 
bus  operam  dabanu  Conslantinopoli  uatale  saucti 
Tiiiiothei,  quando  ab  Epbeso  ejus  sacra  ossa  debu 
sunl.  ln  Ariopoli  natale  Quiniii,  Hiudei  et  Genoui>. 
tu  Tarso  Ciliciae  Aphrodisii.  Romas  sancti  Beati  con- 
fessoris. 

D.  VIIdusMaii. — Natate  J<»hel  propbete.  Romae 
via  Lutiua  iu  casmelerio  ejusdein  natale  sanctonini 
Gordiani  et  Epimacbi.  Julianus  imperator  apostau 


gorii  episcopi,  qui  Tbeologus  dicitur  nobilis,  Atbeuis  B  inter  multwg  CbriMianos  ,    quos  publicii  custodiis 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


«  Eltadii  episcopi.  Ipso  die  apparitio  S.  b  Miebaeli» 
aicbangeli  in  nionte  Gargano. 

9.  —  VII  lous.  Vacat  Bxda. 

V.  D.  A.  T.  L.,  Iu  e  Persida  natale  martyrum  tre- 
centorum  deceui.  D.  T.  L.  (sed  varia  ubique  pbrasi), 
Nazianzi  oppido  B.  <*  Gregorii  episcopi  uui  Tbeolo- 
giis  diciiur.  A.  T.,  lu  Anziopoli  natale  S.  e  Quirilli. 


SMITH  NOTifi. 


Roiua*  naiafis  sauciorum  '  Beaii  confessoris  et  5. 
s  Piimoli.  L.,  Roinas  via  Laiina  passio  S.  Pnmoti. 
V.,  Uomje  ua.ale  confessorutu  b  Gordiani  et  1'nuioJi. 
T.,  Eoueiu  die  in  Constaniinopoli  *  uaiale  S.  Ii- 
moibei. 

10.  —  VI  Idijs.  Natale  saiictoram  Gordiani  et  Epi- 
maclii,  et  Romje  uatale  i  Calepodii  *euis  pre^byteri, 


qui  apyd  vicum  urbis  ipsius  in  monasterio  Saligi- 
nensi  quod  ipse  post  iiiagislri  dogmau  aediticavit,  in 
pace  quiescit.  Perperam  ab  aucture  ho*tro  nuncupa- 
ttir  episcopus.  Ilodie  quideui  niemoiatur  a  Notkero 
ct  quaiikpturiuiis  uiss.;  scd  Usuardus  et  Baronius  ejus 
diem  nauleiu  celebranl  xxiv  Octobri<,  quando  amio 
589  obiisse  traditur. 

*  Etladii.  Elladius  sedit  anuos  i5.  Fult  autem  tem- 
pore  Constantii  et  Cup»taiiuiii  lllioruni  Constantiui, 
sob  Marco,  Julio,  atque  Liberio  Romaiiis  pouliuci- 
bus.  S.  Ainatoreui  etencum  lecit  et  S.  Marttum  san- 
ctiroonialeiii,  et  pleuus  sanctitate  el  virlunbus  obiit, 
sepultusque  est  secug  decessores  suos  iu  moute  Au- 
4rico.  Pbitippus  Labbe  toino  1  Bibl.  Mauuscriptoruui. 
Tempus  sedis  videtur  optime  colligi  pusse  e\  Actis 
S.  Amatoris  successoris,  inortui  anno  418,  cum  se- 
4lisset  annis  50,  mense  1,  diebus  5;  proiude  ordinati 
anno  588,  infehci  sedittoue  populoruin  p»st  obitum 
S.  Elladii  concordi  voce  petentiuui  b.  Amatoreiu  epi- 
scopuin,  ut  saltem  Elladius  possit  censert  obiisse 
aiiuo  587.  Assipnantur  autem  illi  auui  25,  quibus  Ec- 
clesiara  Autisstodoreiisem  rexit,  ul  videatur  couse- 
cralus  episcopus  circa  annuin  504. 

b  Michaetii.  De  iiac  appantione  plura  die  xxix 
Sepiembns,  quando  ipsius  nomiue  m  uioiue  Gargauo 


bent  Bellinus,  Grevenus,  Molanus,  Maurolycus  alii- 
que.  Maxime  iucerluui  est  quo  tempore  bic  floruei  it. 
i  Acta  ujus  babent,  iu.er  atios  viros  apostolico»  a  S. 
Petro  electuui  et  iu  Gallias  missuin  fuis^e.  loteriiit 
PouimeratUA  cum  ad  Hensclieoium  mitteret  Acta,  in 
litteris  adjuuctis  indicat,  se  aibilran  IloruUse  quarto 
G  aut  quinlo  Cbristi  saecolo.  Profecto  aliquis  scrupulus 
iiijicitur  ex  leclionibus  Breviarii  Carnoteusis,  quod 
in  eis  nulla  iueniio  liat  aul  urbis  Hoiuaua?,  aut  S. 
Peiri,  cum  ex  bac  missioue  S.  Beati  per  S.  letrum 
facta  accedere  possit  summa  diclx  diotteesi  dignita*.» 
Ada  Saocioruiu. 

s  Primoti.  Non  recte  conjunguntur  bic  et  S.  fiea  • 
tus.  Supra  enim  ostendimus  Beatum  Romx  non 
obiisse,  ubi  tamtn  Pruuoius  passus  est,  idque 
via  Lalina.  II  »c  et  Gordiauus  eviaiu  poslridie  co- 
luntur. 

b  Gordiani.  Omnia  Martyrologia  tradunt  hos  am- 
bos  passos  Roma  :  Rabauus  autem  et  Ado,  et  Not- 
kerus  et  auclor  Baidaj  soppositiiii  innuere  videuiur, 
quod  non  snuui  passi  suiii,  d;ceute»  scincet  S.  Gor- 
diaiium  iu  ea  crypta  fuisse  posiium,  ubi  jam  pridem 
S.  tpnuacbum  sepelieraut.  tu  Manyiologio  Adonis 
ediio  et  Rosweido  el  in  vanis  mss.  iiia  subduntur  : 
€  itic  Epituacbiis  apud  Alexandi  iaio  cuui  cotlega  suo 


dedicata  fuit  ecctesia.  ~       D  Alexandro,  mulio  tempore  ei  iu  vincul.s  et  in  cru- 

9  Pcnida.  Quo  temporeet  mortis  genere  comple       ciatibus  carccris  tortus,  cum  in  frequeutibus  et  4i- 


veriut  agonem  nuitus  prodit :  et  cum  piunmas  apud 
Persas  in  Cbrisiianos  mota  lueriut  persecutiones, 
difticite  est  discernere.  Floreutinus  coujicit  ocuios  in 
Saporem  regem  Persarum,  quod  pluruui  sub  eo  ob 
iidein  Cbristt  luerint  martyrio  coronati. 

*  Gregorii.  De  eo  egimus  xxv  Jauuani.  Quo  die 
apud  Grascos  praecipuum  bujus  fesium  celebra- 
tur. 

«  Quirilli.  Galesinius  et  Ferrarius  Gatesinium  se- 
queus  Romae  falso  passum  scribuul. 

t  Beaii.  Rabanus,  tteda  suppositiiius  et  Galesinius 
asseruut  bunc  Roinas  ubiisse ;  sed  locus  in  veterrimo 
Martyrol.  reginoB  Sueeie  signaio  num.  515,  reetius 
boc  modo  iudicatur  :  c  In  lerrilono  C»rnotiua3  civi- 
tatb,  Casiro  Vindocino,  nauIisS.  Beali  confessoris.  i 
Sic  «Uiim  Usuardus  locum  describit :  i  Castro  Vin- 
ditino  depoiilio  S.  Bcati  coufessoris.  i  Eadetn  ba- 


versis  bupplicns  coufecius  perdurasset  iu  lide,  igui- 
bus  ad  bupreiituin  cousuitiitur.  Sed  bic  Alexaudnuus 
Epimacbus  nou  idem  e»se  videtur  cum  Romaiio  Eul- 
nractio,  «le  quo  tnc  agitur,  qui  uon  ab  iguibus  coia- 
sumptus,  seti  ptexus  capite  dicitur  iu  meuologio  Ba- 
Silti  uiipera.oi ts« Gordiauus terapore  Juiani  Apostatas 
diu  piouibaiis  caesus,  et  ad  ultimum  capite  truncatus 
est.  Baromius  in  Mart. 

1  Mutale.  ha  quatuor  apograpba  Martyrologii  llie- 
mnymiaiii  et  alia,  quas  pcrsuadereot  tiuoc  esse  ali- 
queui  cx  auliquis  marljr.bus  Byzuiitiids,  quales  plu* 
rmii  prwcedeiiti  die  dautur  :  nisi  A<lo  cuiu  varns  mss« 
adderet  ista  :  «  Uuaodo  ab  hpbeao  sacra  cjus  ossa 
Uclata  suut;  i  et  Molkerus  uon  Maialem  u.eiu,  setl 
translatiouem  appeliaret,  de  qua  diximus  ad  dieiu 
ejus  natalein,  xxiv  Januarii. 

j  Culepodii.  Ui  passi  circa  annum  %&. 
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EDITtO  COLONIENSIS. 

mnncipavit,  bealnm  J  nuariuin,  senem  pre>uyteruni  A  preabyteri,  siab  Alexamlro  imperatore,  qui  euro  fecit 

compreberisum  cuijlam  vicario  Gordiano  ad  audien-  oocidi  a  Laodice<rtcorpustrahipercivitutem,alqii& 

dum  tradidit;  qui  beatum  Januarium  patienler  au-  in  Tyberim  jaclari,  die  Kaiendarum  Maiarum.  Quod 

dietis,  spiriiu  Dei(illuminatiiscredere  coapit;  quein  invenlum  p  sc.ttores  levaverunl,  et  Calisto  episcopo 

protinus  beaius  presbyter  cuin  uxore  Marina  nooiine,  narraverunt.  lile  acceptum  coudivii  ctim  aromatibus 

et  familia   promismi  sexus,   numero  quinqtiaginta  el  Imieaminibus,  et  sepcHvit  iu  coRmct-rio  ejti*dom 

tres,  el  eo  amplius  baptiiavit.  Quod  audi<>ns  Julianus,  milliario  ab  urbe  tertio  in  crypta,  sexlo  Muum  Maia- 

jussit  in  scriptionibis  damnari    sanclmn  Januarium  rum.   Tunc  decollalus  est  ab  Alexandro  Palmaiiiis 

presbyterum,  et  beatum  Gordianum,  uxorem  ejus  ad  consul,  cum  uxoreet  filiis.et  aliis  promiscuisexnsdc 

aquas  saliuas  manere  pracepil,  in   serviiio  rustico-  domo  soa  quadraginta  duobns,  eum  quihtis  et  Sim 

rum.  Glementianus  auiem  tribunali  residens,  beatum  plicius  senator  cum  uxore,  et  fiiiis  et  familia  sua, 

Gordianum  vinctum  catenis  sibi  prapsenlari  fecit.  Ille  promiscui  sexus  sexaginta  octo;  et  similiter  cum 

in  confessione  Christi  fixus,  diu  plumbalis  caeditur,  uxore  sua  Blanda,  qui  per  doclrinam  Calisti  pap;e,et 

in  ollimo  capite  truncatur.  Cujus  corpus  jussit  ini-  Calepodii  presbyteri  nuper   fuerant  haptizaii.  Item 

quus  jodex  anle  lemplnm  Apoilinis  jaetari,  ul  a  cani  -  Romae  natale  sanctorum  Qoarti  et  Quioti. 
bns  roderetur.  Qnod  nocturno  tempore  Chrisliani  ra-  B     E.  V  \  c*  Maii.  —  Roma3  via  Salaria.  milliario 

pientes,  milliario  uno  plus  minus  ab  urbe  Roraa  po-  vicesimo  secundo,  natale  sancti  Anibuni,  et  passio 

suerunl  in  crypla  t  ubi    jampridem   corpus    beaii  sanrti  Evellii  :  qui  videns  passionem  saneli  Torpetis 

martyris  Epimachi  sepultum  fue-at.  Hic  Epimachus  marl)ris,  et  mirabilia  quae  fecit,  credidit  Clirisio,  qui 

Alexandriam  abiit  cum  collega  suo  Alexandro,  mullo  nnlea  consiliarius  Neronis  imperaloris  fuit,  qualiier 

tempore  in  vinculis  et  in  crucialibos  coreeris  lorlus,  Chrisiiani  mariyrizarcntor.  Vienna  sancti  Maroerti 

igitibuspostmodum  consumitur,reliquia3ipsrasdeiiide  episcopi,  qoi  ob  immiuentem  cladem  solemnes  ante 
Romam  suui  translatae.  Romae  natale  Clepodii  seuis      aseensionem  Domioi  litanias  institoit. 

EDITIO  HOLLANDIANA. 

tiib  Alexandro  imperatore;  qui  eum  fecit  occidi  a  V.,  Et  depositio  •  Job  prophel». 

Laodicio,  et  corpus  trahi  per  civilatem,  alque  in  Ti-  il.-r  V  Idns.  Vacai  B;ida. 

oerim  jacarl  die  Knleudaruin  Maiarum.  Quod  inven-  Flonis  iu  A.  T.  L.,  Viennne  deposilio  S-  b  Ma- 

.tum  piscatores  levaverunt,  et  narraverunt  Calixto  merti  episcopi  et  coulessoris ,  cujns  praestilatu  in 

episcopo.  Al  ille  acceptum  cnndidit  cuin  aromatibus  Vienna  urhe  terncmnlus  pehuaximus  fuit :  sed  el 

et  Iintearainibus,  et  sepelivit  eim  in   ceamelerio  heslia  in  homines  irruenles  devorabaut.  Unde  is  le  n 

cjusdemvia  Aurelia,  milliario  ab  (Jrbe  tertio  vi,  Idus  antistes  multorum  consultu,  triduanom  jejunhim, 

Maii.  Tunc  decollatus  esl  ab  Alexandro  Palmatius  C  quod  anie  Ascensionem  Domini  Galliarum  popultis 

consul  cum  uxore  et  filiis  et  aliis  proioiscui  sexua  celebral,  iustiluens,  irain  Dei  iu  misericordiam  con- 

quadraginta  doobip,  cnm  qnibtis  et  Simplicitis  sena-  vertere  promeruit. 

U>r,  qui  per  doclrinam  Calixti  papjr  et  Calepodii  pres-  y.,  R0m»  Via  Salaria  milliario  duodecimo  nata?e 

byteri  nuper  fuerant  baptizali.  Scripium  iu  Passione  5.  c  Anlliimi.  D.,  Rom%  S.  Anthimi.   Vienme  Mst- 

S.  Calixti  papae.  merl*  episcopi :  qoi  ob  imminentem  cladem  soleui- 

SMITH  NOTifi. 

•  Job.  Quo  anno  aot  die  obierit  non  satis  couslat.  qtii  Diensihos  a  Mamerto  consecraius  fuerat,  Leontii 

Gmci  cum  reliquis  Orienlalibus  celebrant  ejus  fe-  Arelalensis  cpiscool,  a  qtto  cousecrari  dehuit,  arbi- 

ftiuin  die  vi  Maii :  at  Latini  hodie.  rhiliftpus  Lahbe  trio  coiifirmelur.  Memoria  etiam  est  ejtisdeui   Ma- 

nd  anmim  mundi  2399  et  ante  apram  Christi  vulg.t-  inerli  inler  triginta  episcopos.  quibus  Lucidtn  pres- 

rem  ad  annum  1 1>55  refert  obitmn  patriarch»  Jose-  byter  errorem  emendans  libellum  misit.  in  quo  lidei 

phi;  et  addit  videri  liine.  S.  JoUum  fuisse  a  diaholo  su£  professionem  secundun  synodi  Arelaiensis  sta- 

tenialum.  annos  natum  70;  qutbns  si  addanlur  anni  tuta  et  Pausii  Reiensis  episc.pi  episiolam  ad  se  mfi>- 

140,  couficiiiniur  anni  210,  et  sic  fiierunt  ei  in  annis  O  sam  deprom.l.  Exhihei   isia  Sirmonlus  torno  I  Cott- 

vit.e  eliam  data  duplicia,  tit  ex  capiie  ultiiu<»  Jobi  ciiinrnm  Gaili»  et  circa  annum  475  g>*sia  arbiiratiir. 

deduriiur:  proinde  obilus  ejtis  refertur  a  dicto  Lahbe  Hahnil  aulein  S.  Mamerttis  succe^sorem  S.  hi  'itium 

ad  aiMium  innndi  ^55' »,  et  ante  *r;»in  Clirisli  vu'u'a-  qui  vixit  a«l  aiintitn  4)0.  Rolland.  De  *jtis  sepnltiira 

r«m  utl  annum  1515.  Qui»   anlem  Gr^ei  cum  LXX  el  translalione  sic  scrihit  Joannes  Chenu  :  «  Jacuil 

Inierpretihus  a^seriint  uiiiversim  vixisse  annns£i>.H,  corpus  ipsius  primum  in  basiiica  Aposiolorum  extra 

seciMidum  hutic  calcuium  esset  ohitus  ejus  difieren-  rouros  Vienna?,  ad  dextr.tm  altaris  partem  ...  Postea 

dusad  anniim  mundi  £577,  etanteaeram  Cbrisli  vut-  vero  ad  basilicam  ConsUntinianara  S.  Crucis  trans- 

ft&rein  ad  annuin  4477.  laluin. 

b  MawuriL  1'rima  memoria  S.  Mamerlj  inveninir  c  Anthimi.  Qui  juxta  Usuardum  post  virlutnm  <  t 

iu  dupliei  epi«u>la  S.  Ililatii  papnR,  cujus  prior  daia  pra?dicaiionis  tnsignia  iu  Tiberim  praccipitatus,  et  ah 

est  vi  Idiis  Ociohris  Basilio  V.  C.  consul'»,  ul  est  angelo  inde  erepius,  oratorio  restituiiis  est  proprin  ; 

aiim>405.  I(i  bac  committilur  Leoutio  eplscopo  A«e-  dehinc  capite  punitus  victor  migravit  ad  ooelos.   In 

laiensi  examiuauda  in  syuodo  causa  Mamcni  epi-  Barouii  Martyrologio  additur  pcrsecutio  Diocietiani. 

sco|M  Vieonensis,  qiti  extra  liues  suos  indehite  Den-  Secundtim  Adouein  et  Noikerum  passtisest  ViaSa- 

sibu^  episcoptim  ordmaverit.  Altera  episuila  data  laria  milliario  vij»e-imo  secnn  lo.  Cura  aulem  a  Dio- 

est  anno  sequenie  vi  Kal.  Mart.,  ad  vigtuii  epi>co-  cletiano  imperatore  Piniautis  Asise  proconsul  decla- 

l»os,  ul  per  Veramifii  cpiscopum   inoneaiur  Mauier-  ratus  esset,  etiaut  antequam  illuc  proficiscereiur  iu 

rtis,  iii  al)  ordiii.itionihus  indebilis  abslineai;  utipie  Christianos  desaeviebat :   at  isifirraiiatc  gravi  corre- 
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exsilium;    postmodum   vero   ab  Aureliano  sponso      se  a  B.  Petro  apostolo  baplizaios,  oulla  ratione  posse 
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nes  anle  Ascensionem  Domini  Lelanias  insiiiuit.  T. 
L.f  Eodem  die  Romae  via  Salaria  passio  SS.  Achiflis, 
Serapionis,  Januarii.  A.  L.,  El  S.  »  Genjtuili  mar- 
tyris.  A.  T.,  lpso  die  depositio  S.  b  Maioli  abbatis* 

12.  —  IV  luus.  Romas  S§. e  Nerei  et  Acbiilei.  Et 

SMITII 

ptus,  quae  nulla  arie  curari  poluil.   Lucinae  uxoris 
horiatn  Cbristianos  vocavit,  inter  quos  fuit  Authi-  B 
mus ;  qui  Piniano  Cbrislum  nnnunlians,   ad  fnlein 
oouveriit ,  et  una  cum  Lncina  et  lota  lamilia  ba- 
piizavit,  el  ab  wiflrmiiate  liberavil.  Ghinios  Sen. 

•  Gengulfi.  Floruit  o<  uvo  Cbristi  saeculo  sub  Pip- 
pino  Francorum  rege,  taroli  Magni  imperatoris  pa- 
renie,  eximi»  vir  pielaleS.  Gengulphus,  uxoris  suae 
machinalione  ab  hujus  adullero  perlide  occisus,  el 
inter  inarlyrcs  babilus :  qui  mox  eodem  el  sequenti 
swculo  iu  cnliutn  et  veneratiouem  suam  attraxit  nou 
solutn  Borgniidiam,  sed  vicinas  ad  Mosam,  Mosellam 
et  Rhenum  regiones  :  praeeipue  vero  coiiiur  Varcu- 
nis.  Die  xu  Maii  inscriptus  est  Manyrotogio  j>ub 
nomine  Baedse  excuso,  sed  uti  post  eum  vixit  S.  Gen- 
gulpho?,.  ita  et  Marlyrologiuin  illud  poslea  concinna- 
mm  esl.  Pra?terea  die  ix  M.iii  coM  eumdem  conslie- 
visse  ab  Ecclesia  Ultrajeelina  paiet  ex  veleri  ejus- 
deiu  Kiclesi*  Breviario.  Demum  xu  Octobris  alias 
Kcclchine  iliuin  colunt,  uti  iudicant  Bruxelleuse  et 
Brugense  Breviarium  ac  Tornacense  Missale.  Mola- 
uus  in  Noiis  ad  Usuardum.  Bollano.  C 

*  Maioli.  S.  Maiolus  Provineiae  reg  onis  fuit  indi- 
pena ;  el  Matisconam  Burgundias  civitatem  adiens, 
primo  ibi  clericus,  deindearcbidiaconuscreatusesl; 
oblatum  hibi  arcbiepiscopaium  Vcsontionensem  hu- 
milrter  recosavit ;  et  Cluniacense  nionasteriuin  in- 
gressus,  subAymardo  abbate  monacbus  vixit.  luter- 
«a  Aymardus  prae  senecta  regendi  monasierii  onus 
diutius  ferre  noa  valeos,  proposuit  MaioUun  in  suc- 
cessorem,  qui  abbatis  locuin  suscepit  invitus.  Adeo 
etiam  floruit  religio  sub  tanli  viri  imperio,  ut  ab  Ol- 
tone  imperatore  Tegatiouem  in  eam  reni  luitieutc  in- 
\tlatus  est,  ei  reforiualtoui  iuouasteriorum  prajfe- 
etus.  Dum  autem  ad  suos  rediit,  et  transcensis  Al- 
pibus9  cum  Jovini  montis  declivia  sequerenlur,  a  Sa- 
racenis  captus  est,  et  in  villam  quai  dicitur  Pons 
Ursariie  violenter  abductus ;  a  suis  denique  redem- 
pius  douium  prolectus  est.  Sub  eodem  fere  tempore, 
Roroana  sede  vacaute,  pontificalum  Romanum  co* 
natu  ouiui  rejecil.  Ilic  etiam  vir  claruit  proplieliso  J) 
spirilu,  pradixil  enim  obilum  et  Ottonis  primi  et  se- 
cundi.  Viilam  qua3  dicitur  Silviniacus  adveuiens 
aegrotavil,  ct  cuin  vitam  pleuam  miraculis  egisset, 
defunctus,  sepnltus  est  in  ecclesia  B.  Petri  Silvinia- 
ceusis,  relro  altare  crucis  v  Idus  Maii,  6  feria,  quae 
Asceusionem  Domini  sequebatur,  anno  Cbristi  994, 
ordinalionis  autem  suae  41.  Festum  aliquod  transla- 
lionis  S.  Maioli  abbalis  celebratur  ad  dtem  iv  Maii 

in  ros.  Leodiensi  S.  Lainberli.  Vide  Acu  S.  Maioli 
apud  Acta  sanctorum.  < 

c  Nerei  el  AchHleu  Fratrnm,  qui  fuerunt  eunucbi 
B.  Flaviae  Domilill.c,  de  qua  supra  egimus  Noiih 
Maii,  el  cuin  ea  apud  instilam  Pomium  longum  duxc- 
runi  exsilium.  Poalmoduiu  vero  ab  Aureliano  spon>o 
Domiliilac,  quem  ipsa  ob  amorcm  Cbristi  sprevcral, 
primo  verberibus  gravissirais  attrectati,  deiudeMeiu- 
inio  Rufo  consulari  sunt  tradili.  A  quo  cum  equuleo 
tt  namiuis  conipellerentur  ad  iniinolaudum,  et  dico- 


S.  P.  N.  *  Epipbanii  episcopi  €ypri.  Et  Romse  S. 
«  Pancratii  :  qui  cum  esset  anuorum  quatuordecim. 
sub  Diocletiano  martyrium  capiiis  detruncatione 
comptevit. 

T.,  Eodem  die  natale  S.  *  Rictrudis. 
NOT,€. 

rent  se  a  B.  Petro  apostclo  baptizatos  inilla  rattone 
idolis  immolare,  capite  ca2si  suui.  Quoruni  cnrpor.i 
rapuit  Auspicius  discipulus  coruin,  nulriior  Domi 
tilli»,  et  naviculo  imposita  adducens  iu  pnedium  Do- 
inililldB,  in  crypta  areoaria  via  Ardeatina  sepelivii,  a 
inujo  Urbis  inilliario  uno  et  semisse.  Aoo,  Notkerc>, 

d  LpipkaniL  Cypri  Salamime  episcopus.  Ilujus  |w- 
triain  institiitionemque  adolesceutiai  Sozoinenc^  (vi, 
3i)  explicat :  Epipbanius  pbilosopbatus  est  juvta 
Benanducem  vicum  in  territorio  Eleuiheropoliuno 
Mtum,  ex  quo  ortus  fuerai.  Qui  eum  ab  ineunie  aciaie 
a  prapsianlissimis  monachis  institutus  fuisset,  « ju>- 
que  rei  causa  diu  moratus  esset  iu  JSgypto,  iu  un»- 
nastica  pbilosophia  celeberrimus  extitii.  Quam  im- 
micus  fuit  Joanni  Constantiuopolitano,  et  quom  »do 
partes  Theophili  tuebatur,  videre  e-l  in  Sozomen. 
viii,  13).  Mciitiouem  ejus  facit  et  Socrates  vi.  10. 
11),  Sozome».  (vn,  2(i),  Nicepln  rtis  (xn'jt  ti),  |;ie 
ronymus,  epistola  61  ad  Paminacliiuiu  coutra  J  *;*- 
nem  Hierosolyiuitanuiiu  Obiii  ciica  linem  aum  -iUJ, 
vel  saltem  iueunle  proximo  ;  exlreiua  quideiu  sene- 
ctute,  ut  pote  aetatis  anno  prope  ceute»iiuo,  episcopt- 
ttis  tricesiino  seito.  Quiu  si  Polybio  credenduto  snt 
ipse  Epiphanius  Cousianlinopoli  ceilens  Arcadm 
iinp.  dixilse  auoos  115,  menses  3,  iiatum  esse.  SeJ 
lioc  est  dubi  e  el  incertae  ftdei. 

"•  Pancratii.  Qui  nalus  est  apud  Phrygiam  iu  civi- 
tate  Synnada,  et  post  mortem  parenluiu  Cleonii  et 
Cyriadae  coinmendatus  est  luiel;»*  Diouysii  patrui.  Ili 
autemRomam  profecti,  babiiaveruui  inCxiio  muiite, 
et  quodain  teropore  accedeutes  ad  Ronianuui  pouU 
licein  Caiuin,  iu  lide  ab  eo  in»tructi,  liapttzati  sunt. 
Post  Dionysii  obitum  Pancratius  captus  ad  Diocieua* 
nuin  ducitur,  et  ad  liujus  promissa  et  u.inas  iunno- 
bilis,  via  Aurelii  capite  plectiiur.  Tum  corpus  ejiw 
ab  Octabilla  sublatum  esl  uoctu,  et  sepuiluio.  Acu 
apud  Boiuind. 

f  Rictrudis.  Quae  in  Guasconia  nobilibus  parenii- 
bus  orta  sub  sanclo  prjesule  Amandb  pietate  mulium 
profecit :  ibi  eniui  iuuc  exsulem  agebat  S.  Amamta«, 
quia  Dagobertum  reprebeuderat.  Conjugem  haltuit 
Adalbalduin,  virum  nobililate  clariim ,  cui  wuliae 
erant  possessiones  in  |>agis  Flaudreusi ,  Legiensi, 
Adarteusi,  Alrebatensi,  et  Pabuleusi.  Hic  iu  Va*co- 
niam  prolicisceus  a  nialiguis  hoiuinibus  est  inlerem- 
ptus.  bx  ipso  habuit  S.  Rictrudis  quatuor  sancus 
proles,  S.  Mauronluin  leviiam  ei  abhalem,  S.  Clot- 
sendem  quan  post  iiiatteui  Marcianis  abbatissa  rese- 
dit ,  S.  Eusebiuin  quas  llainatico  prxluit,  S.  Adnl- 
sendeu»  quie  prxMiiatura  inorte  rapta  esl.  Cuni  auteiu 
Rictrudisad»ecundas  urgerelur  tiuptias,  aS.  Anmudo 
velamen  accepit,  et  sil.i  etliliabus  niouasieriuiii  aipud 
Marciauos  delegit :  ulu  usque  ad  anuiim  ^tatis  74 
clarissiuie  prreluii.  Motauu»  de  6anctis  Belgii.  Juria 
Ghinium  Sciienseui  claruit  cwca  annuiu  710.  Hei«- 
sdiciiius  vero  iu  Actis  sa-nctorum  asserit  natam  eam 
fuisse  circa  an.  6*  14.  Ergo  obiit  circa  an.  688.  In  Aci^ 
a  Mabillonio  edita  iutrusus  cst  anuus  087,  aiaiis  sua; 
74,  pralalune  40. 
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rapuit  Auspicius  ,  discipulus  eorum  ,  nutriior  sanctae 
virgiuis  Domitillae,  el  in  crypta  arenaria  sepeJivit. 
Item  via  Aurelia,  railliario  secundo,  naule  saucii 
Pancratii  nuriyris;  qui  com  esset  aimoiura  qualuor- 
decim,  snb  Diocleliano  martyrium  capHis  obtrunca- 
tione  coraplevit,  cujus  reverendum  corpus  Octavilla 
illuslris  femina  occulle  noctu  sublatum  aromatibus 
condilutn  sepelivit.  Codem  die  B.  Dionysii  palrui 
ejusdem  B.  Pancratii,  cujus  studio  idcni  Pancratius 
el  DAptizatus,  elin  limore  Dei  coiiforlatus,  ad  niar- 
tyriuni  animatus  esl.  Apud  Cyprum  sancli  palris 
nostr»  Cpiphanii  Salaminae  episcopi. 

C.  Ul  Idos  Mjui.  —  Natale  sauclae  Mariae  ad  mar- 
lyres.  Puoca  imperatore  beaius  Booifacius  papa  in 
veleri  fan%  quod  Pautbeon  vocabalur,  ablatis  idolo-  B 


Mariae,  et  omuium  martyrum  dedicavit,  eujus  dedi- 
cationis  sacratissima  dies  agitur  Romae  tertio  Idus 
MaiL  Ipso  die  sancli  Serv.ilii  episcopi  Tungrensis 
E«cle6ue,  qui  lempore  quo  lluuni  Geruiaiiiain  vasia- 
bant^  ne  civiutis  atque  Ecclesiae  suae  viderel  exci  - 
diiim,  Domini  revelatione  commoniius,  transiit  ad 
vicum  Trajectensium,  ibique  defunctus,  atque  in  me- 
dio  publici  aggeris  est  sepultus.  Ob  cujus  merilum 
hominibus  demonslrandum ,  ctim  lempore  biemis 
omnia  in  circuito  nix  repleret,  nunquam  sepulcrum 
ejns  operuit  nix  nec  pluvia,  donee  a  successore  suo 
sancto  Munulfo  episcopo  templum  magnum  in  ejns 
bonore  coiistructum  est.  Ei  naula  saucli  Gangolft 
martyris,  et  sancti  Onesii  coufessoris. 
A.  Pkid.Idos  Maii.  — Sancii  patrisnoslri  Pacomii; 
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13.  —  IH  Idds.  Dedicatio  S.  a  Mariae  ad  Martyres. 
Kodem  die  S.  Servatii. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Trajecto  Portu  naule  S. 
t>  Servatii  episcopi.  Htc  duin  ad  B.  Petri  aposiolo  - 
nim  principis  sepulcrum  pro  ereptione  populi  Gallia- 
rom  Domino  supplicaret,  ne  ab  Hunnii  vasurentur, 
ab  ipso  apostolo,  ut  fertur,  accepit  responsom  in 
visu  et  ipsum  cito  corpore  migraturum,  et  nullam 
Galliarnm  urbem  praeler  Metensium ,  propier  pi- 
gnora  B.  Stephani  Martyris  ibi  recondita,  liberan- 
dam. 

In  Palaestina  c  Taraco,  Probi  et  Andronici  (Hacte- 
nus  A.),  qui  sub  Maximo  praeside  post  plura  tor- 
menia  in  amphiiheairum  projecti,  cum  a  bestHs  uon 
taedereniur ,  gadiis  sunt  depuuti. 

Idem,  ot  videtur,  sed  in  solo T. :  Ipso  die  p.-tssio 
S.  d  Mucii  presbyleri :  qui  passus  est  in  Amphipoli 
civjtate*  sub  Laodicio  ei  Maximo  proconsulibus.  Qui 
jusaus  est  priino  suspendi  et  exungulari  pene  usque 

SMITII 

a  Marue.  Baronius  in  Martyrologio  hoc  modo  rem 
explical :  Uomae  Dedicatio  ecclesiae  Sanctac  Mariaj 
ad  Manyres,  quam  B.  Bonifacius  Papa  IV,  etptir- 
jzato  deoruiii  omniuin  veteri  fano,  quod  Panlheon 
vocabator,  in  honorem  B.  seinper  Virginis  Mariae 
el  omuium  Martyrum  dedicavit>  tempore  Pliocae  lin- 
peratoris. 

b  Servaiii.  Episconi  Tungrensis  et  confessoris.  Qui 


ad  ossa  :  deinde  missus  est  in  caminum  ignis  arden» 
lis :  inde  virtute  Domini  illacsus  exiens,  sub  duas 
rolas  mittitur,  ul  volventes  dividerent  membraejus  : 
quibus  solutis,  novissime  gladio  traditus  est. 

14.  —  II  Idus.  Sancti  Patris  nostri  ePaehomii,  qui 
cum  essel  faclisapostolicae  gratise  insignis,  fundator- 
que  i£gypti  ccenobiorum,  scripsit  monasteriorum 
regutas,  quas  angelodictanle  didicerat :  simul  et  de 
lempore  Pascbali.  Ipso  die  in  Syria  naialis  f  Victo~ 
ris  et  Coronae  sub  Antonino  imperatore,  duceAlex* 
andriae  6  :basiiano.  (Hactenu$  A.)  Crat  auiem  Vi- 
etor  miles  a  Cilicia,  cui  Sebastianus  in  confessione 
fidei  confringi  digitos  et  velli  jussit  a  cule.  Deinde 
illuin  jussil  in  caminum  ignis  mitli,  ubi  triduo  por- 
^  manens  non  est  laesus.  Deinde  venenum  bibere  jus- 
*  stis,  non  est  monous,  sed  venefjcum  potius  ad  fldem 
convertit.  Deinde  jnssum  est  nervos  corporis  ipsius 
lolii :  deinde  oleum  bulliens  mitti  in  pudendcs  ejus. 
«  Post  ha»c  jossit  ardentes  lainpad<$  suspenso  ad 
NOTiE. 

schae.  Denique  triumphus  S.  Servatii  recolitur  Do- 
minica  prima  Julii.  Molanus  de  Sanclis  Belgii. 

c  Taraeo.  De  his  vide  infra  i  Octobris. 

J  Mucii.  Ilic  presbyter  fuit  Amphipotitanae  Eccle* 
si* ,  parentes  habuit  Cuphratium  et  Cuslathiam  ex 
veteri  Roma  oriundos.  Amphipoli  autera  multis  poe- 
nis  affliclus  est ;  cum  autem  universus  populus  con- 
cbmaret  eum  dimitiendum  esse,  amandatus  est  ad 


eoniraCuphratem  pseudoepiscopum  seiiteiiliaaisuain  ^  Philippesium  in  Perintliou  urbem  Tbraciae,    quae 

proiulit  in  concilio  Agrippiuo  anno  54(5  celebrato. 

Multuin  auiem  inter  Galliae  episcopos  laudaiura  Sul- 

pilio  Severo  noster  Servaiius,  qui  Arimini  minis  et 

tcrricuiis  Arianorutn  non  cessit,  sed  conira  eos  fidei 

professiones  edidil.  Scd  et  Alhanasius  pracclare  ejus 

meminif.  Magnentius  legatus  mittebatur  a  Coiistamio 

ad  Coiistamem  fratrem.  b  lyrannus  Constantem  oc- 

cidit,  et  Occidtfiilis  impetium  anno  350  Augustoduui 

occupavit.  Accusatus  est  sutim  Athanasius  quod 

cum  Magnentio  egerit  de  interficieudo  Constaute. 

Unde  ad  Constanlinum  apologiam  scripsil :   in  <|ua 

inler  testes  innocenliae  sujp  primum  nominal  Serva- 

tium  episcopum,  qui  ad  Consuutem  aliquaudo  a 

Maxemio  pro  lcgaio  inissus  fuerat.  Matalis  Servatii 

hodie  celcbralur  ;  dies  trauslationis  sei)iiino  Junii ; 

festum  visionis,  quam  Hoiiiae  habuit  de  Galliarum 

exeidio,  incidit  in  diem  Aiinumiaiionis  Dotnini,  sed 

transpouitur  io  dicm  Dumiuicum  post  octavas  Paj- 


imnc  lleraclea  dicitur,  atque  inde  Byzaniiuin,  ubi 
capite  plexus  est.  Poslea  exsirucla  illi  a  Conslautino 
magtio  aede  spleudidissima,  in  ill.nn  IransUlus  est. 
Passns  est  sub  Diocleliano.  Graeci  eum  colunt  u 
Maii.  Bollandus,  die  xi  Maii. 

•  PacJwmii.  Sozomenus  in  Hist.  Gccl.  (in,  !5) 
scribit  Paclioinium  fuisse  Tabennensium  in  Tbebaide 
moiirchorum  auctorem  et  institutorem,  initio  qui- 
dem  solum  in  spelunca  philosopliaiu.ii  esse,  poste  i 
vcro  angelum  ei  appareittem  monuisse  ut  juniores 
monachos  colligeret ;  porro  tabulum  dedisse  ei  quac 
etiauinuni  cusiodilur  a  monachis.  Cjtis  Acta  decla- 
ranl  eum  defuiictum  esse,  quando  S.  Aliiaiiasius  in 
Ccclesiain  suam  reversus  est,  aimo  sc.  349. 

r  Victoris.  Martyres  bi  supra  coluniur  viu  Kal. 
Maii. 

8  Verba  pottfuBc  usquo  ad  capitc  nispendi  oin.  L- 


**&  HEDiE  VENMUBILIS  OPP.  PARS  IV.—  UiSTORiCA. 

EDITIO  COLONIENSIS. 
qui  cmii  esset  factis  apostolicae  gratine  insignis,  fim-  A  vfctoriae  perennis  triumphum  meniit. 


!)!« 


«iatorqtie  iEgypti  ccenobiorum,  scripsit  ntonaehorum 
regulas,  quas  Angelo  dictante  didicerat,  siimtl  et  de 
lempore  Paschali.  ln  Syria  natale  Vicloris  et  Coroua?, 
sub  Antoiiino  imperatore ,  duce  Aleiandrix  Se- 
ba&tiauo.  Erat  autem  Victor  miles  a  Cilicia,  cui  Se- 
baslianus  in  confessione  fidei  conTringi  riigitos,  et 
eveli  jussii,  deinde  illuin  in  caminum  iguis  mitli, 
cbi  triduo  permauens,  non  est  laesus  :  deinde  vene- 
num  bibere  jtissus,  non  est  mortuus,  sed  veueflcum 
polius  ad  fidem  convertil.  Deinde  jussimi  est  nervos 
corporis  ejus  tolli,  deinde  oleum  buliiens  mitti  iu 
pudendis  ejus,  post  lioc  jussit  hunpadcs  ardentes 
suspeuso  ad  latera  applicari  :  post  boc  acelttm  et 
calcem  simul  misceri,  el  dari  ei;  deinde  ocoloseiui, 


D.  Imjs  Maii.  —  Natale  sanctorum  ooafessorum 
Torquati  et  Isefonlis,  Secundi,  Indaletii,  Cscilti, 
Esitii,  Eufrasii,  qui  Roma  a  sanetis  apostolts  epi- 
scopi  ordinati ,  ad  prxdicandum  verbuin  Dei  ad 
llispanias,  tuneadhtic  gentilierrore  impticatatt,  direeti 
sonl.  Cumque  ad  civitatem  Accitanam  venisseni,  et 
propter  laborem  ithier-s  modictim  qotescentea,  el 
causa  victns  ernendi  discipulos  in  urbem  misisseot. 
mox  paganorum  muttitudo,  qui  tunc  forte  diis  sois 
festa  celebrabant,  eos  usque  ad  fltrvium  persecuta 
est ;  iu  qoo  pons  mira  magnitadinis  et  urtmtatts 
exstructns,  transeuniibos  sauctis,  Dei  nutu  cum 
omni  iiisequenliuin  multiludine  fundilus  corruit.  Ad 
quod  miraculum  ca*teri  lerrili,  et  ctijusdam  magnsa 


rieinde  triduo  visum  [  F.  jussnm]  capite  suspendi,  et  H  senafricis  luparia?,  quas  divinitus  inspirala  eos  beni- 


ilum  adliuc  suspirasset,  jussit  eum  excoriari.  Tunc  Co- 
rena,  cum  esset  «uor  mi>itis  cnjn  Uam,  ccepil  bealifi- 
care  saactum  Viciorem  pro  gloria  martyrii.  Et  dum 
l»oc  faceret,  tidit  duas  coronas  de  reelo  lapsas,  unara 
Victori,  et  alteram  sibi  missam.  Cumque  et  hoccun- 
ctis  ai  diemibus  proteslareiur,  tenta  est  a  <luce,  jus- 
som  e*t  doas  arbores  palnia;  curvati  adinvicem,  et 
« anabmis  funibus  ligari  Coronam  iti  utraque  manibus 
•M  pedihus,  et  sic  arbores  dimitti.  Quod  dum  fieret, 
drvisa  est  Goroita  in  duas  partes ;  erat  :miem  anno- 
riim  sedecim.  Tunc  quoqtte  Victor  decollutur,  et  ipse 


gne  suscipiens  credidil,  exemplum  secuti,  relictis 
idolis  Christo  Domino  crediderunt.  Posl  hac  diversis 
tirbi  us  evangelizante?,  el  innumeras  muliitudines 
Chrisli  lidei  subjugantes  Torquatus  Accii,  et  Isefon 
Vergii,  Secnndiis  Abulx,  ludalecius  Urci,  Caecilies 
Jleliberri ,  Esicius  Carcesa»,  Eufrasius  Eliiurgi,  quie- 
veriint.  Apud  insiilara  Cliium,  natale  sancii  lsidori 
mariyris.  Apud  Damosacum  patsio  sanctoruin  Peiri 
et  Andreae,  Pauli  et  Dionysia?. 

C.  XVII  Kal.  Maii.  —  Apud  kauriam  natalesan- 
ctoium  AqniJiniet  Victoriani,  quorumgesta  haheu- 


EfMTIO  BOLLANDIANA. 
lalera  applicari.  Post  hoc  acetuui  et  calcem  simul  C  Mediolaito  Victoris,  Felicis,  k  RusticL  Et  natale  san 
misceri  et  dari  ei  iit  ore  :  deinde  oculos  erni :  deinde 


iriduo  jussum  capite  suspendi,  el  duut  adbuc  spira- 
ret,  jussit  emn  excoriari.  Tunc  Corona,  cutn  esset 
tixor  cujusdam  militis,  coepit  bea  ificare  S.  Victorem 
pro  Rloria  mariyrii.  td  dum  facerel  vidit  duas  coro- 
nasde  ccelo  Inpsas,  nuam  Viclori  et  alteram  sibi 
missam.  CtMuque  et  Iiqc  cuncis  audientibus  pro- 
teslarettir,  teiita  est  a  juriice,  et  jussum  esl  duas  ar- 
bores  palmx»  cnrvari  ad  invicem,  et  canabinis  funi- 
bus  ligari  Coronatn  in  ulraque  manu  et  pede  ulro- 
que,  el  sic  arbores  diinitti.  Quod  duni  fieret,  ditisa 
estCoiona  ttt  duas  partw  :  eral  autem  aiuiorumse- 
decim.  Tunc  quoqae  Vietor  decollatus,  ct  ipne  victo- 
ri&  perenuis  triumpbum  promeruii. 


D 


ctoruin  qtiadringeniorum  quatuor  martyrum  qui  cum 
S.  Cyrio  passi  suitt. 

15.  —  luibus.  Vacat  Bjeda. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Apud  c  Lampsacum  passioSS. 
Petri,  Pauli.  Andreae,  et  Dionysiae  virginis :  quorura 
Peirus  post  divetsa  lormenta  gladio  esl  percus<osf 
Audreas  et  Paulus  iapidibus  obruti,  Dionysia  gladio 
deputala.  B.  solum  locum  et  nomina  habet. 

D.,  Natale  sanctoruin  confessorum,  Torquali,  Cte- 
sipbotnis,  Secundi,  Indalelii,  Cecilii,  Esicii,  d  Eu- 
phras  i.  B  ,  In  •  Sirmio  Timotbei,  et  alibi  septem 
vTginum.  In  Sardinia  f  Simplicii.  B.  V.  A.  T.  L.,  In 
Portn  Kouwno  nataie  SS.  Prastahilis,  Felicis,  Viclo- 
ris,  Cirici,  Januani,  Geiuli.  Ex  his  Viclor  est  in  solo 
V.  Gerulus  in  solo  B.  Ciricus  tu  V.  et  L.  Sed  in  lioc 
iiltimns  :  qui  iu  B.  Cyrinus  dicitur. 


V.,  Eodein  die  S.  •  Bonifacii  in  Apeiinino.  B.,  lu  v      16.  —  XVII  Kal.  Junii.  Vacai  Baeda. 

^MITII  NOTiE. 

0  Lampmcum.  Ilsec  acta  sunt  Decio  imperatore. 
d  Euphrahii.  Qui  K  »m;e  a  satictis  apostolis  p|»i;*copi 
oniiuaii,  et  ad  praBdicaiidum  verbum  Dei  ad  lli^pa- 


*  Dowfacih  Episcopi  Ferenii  in  Tuscia,  qui,  ul  re- 
f«'rt  B.  Grrgorius  in  lilir«»  priino  Dialogoriiin,  a  pue- 
liria  sanrtit»te  et  miraculis  cl.«r«it.  Claruisse  S.  Bo- 
i.ifaciuni  circa  tempora  Jusiini  unperatoris  docet 
BaTOtiiiis :  et  Fenarius  aii,  fere  S.  Grcgorii  papaj 
letnpfstaie  vtiisse. 

t»  Huitui.  Adjuiignntitr  in  Iioc  et  in  pleris<iue  mss. 
irocemi  seti  quadriitgetiti  quatuor^  qui  cuinS.  Cynco 
passi  suul,  lauqtiam  tticioruiu  martyrum  socii  fuis 
^cut.  Veruiu  iu  onliqiiissimo  nis.  Gpieruncensi ,  post 
relatos  manyres  MedHtlanenses  ,  dirutitur  alibi  tre- 
cetiti  qualiinr  mariyres ,  qui  cum  Cyrico  passi  sunt. 
Scd  bi  sunt  qui  iarsi  in  Cilicia  ,  aut  ul  aiii  babent , 
AnlioehU'  passi  sunl  cum  S.  Cyrico,  seu  Quirico  et 
lnlilia  matre  ejus,  ivi  Junii.  Ad  hunc  eniiu  diem  iu- 
iia  S.  Cyiicua  colilur. 


nias,  tuncgeiilUi  error*;  iuiplicitas,  direcli  suin.Cum- 
que  diversis  urbibus  e^angelixassent,  ei  iniiutneras 
iiiultitudiites  Chrisli  fidei  stibjiigassent ,  Torquatns 
Acci,  Clesipbou  VerKii*  Secuodu-  Abtilas,  tndalecius 
Urci,  C.tciiius  ICIiberi ,  Esicius  Corcesi .  Cupbrasius 
Eliimgi  quieveruiil.  Usuard.  —  Advenlus  horiim  epi- 
scoporum  iu  Hispaniafti  celebralu»  el  i  el  v  lia'i. 

e  Sinnio.  Auctor  Bxdae  supt>osiliiii  eos  celebrat 
xvi  Maii 

f  Simplieii.  Seqiienti  die  xvi  Maii  apud  Itaedam  sup- 
posililiutii  hic  vocatnr  presbyter.  Ferrariu>  vero  in 
Catalogo  SS.  Iiali»  hoc  aiiortim  coiitpeudiiim  pro- 
potiil  :  c  Sitnplicius  episcopus  Phausanix,  qu^  ci\i- 
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EDITH)  COLONIENSIS. 
lur.  Aulisiodero   passio  sancti    Peregritii  episcopi  A  pressit  judicem,  et  qiiinquagutu  euxa  eo.  indu  tentu* 


p**iiui  civiutis  ip&ius  :  et  sanctae  Maxima:  virgiuis, 
ciue  mullis  clara  virtutibu»  iu  pace  qnievii.  ln  Sirmio 
naUle  Ttmotbei,  ei  sepiem  virginuin.  lu  Sardinia 
naule  Siroplicii  presbyteri,  et  sauctae  Rosulsc,  et 
Banciorum  Dtoeletiani  ei  Floreotii.  luita  Casinae  de- 
positio  Fidoli  presbyieri  et  confessoris. 

D.  XVI  Kal.  Jc.iii.  —  In  Tuscia  sancti  Torpeiis 
mariyris,  stjfe  Nerone  principe.  Hie  aaagnu*  in  officio 
Nerouis  fuft,  et  a  bealo  Antonio  presbytero  baptrza- 
lus,  ei  in  Ihie  Cbristi  eet  eruditus.  Hunc  Nero  eum 
eognovisset  esse  ehmiiomnny  tradidit  eom  cuidam 
propinqoo  soo  Satellico ,  ut  impetteret  eum  sacr.fi- 
care.  Sed  cum  spiritu  Dei  confortatus  beaius  vir  im- 
mobilis  permaneret,  fecit  eum  SateUicus  alapis  cadi, 


a  winjslris,  po>ilus  est  in  rota,  indc  feris  objicitur  a 
ulio  Satelkci,  nomitie  Sylvio ;  sed  minime  ab  hU  est 
lassus.  Post  hasc  jubente  Sylvio  foras  civiuiem  Pis- 
sinam  ductus,  decollatione  capitis  roartyrium  suum 
eomplevii^  tortio  Kaiendas  Maii.  Huju*  corpus  mi- 
oiatri  sceleris  imposuorunt  pene  fracto?  et  carioase 
navi,  cum  quo  siinul  canem  et  gallum  projeceruat 
in  decursuni  fiumiuis.  Apparens  autem  angelus  Do- 
mini  cuidam  venerabili  feojinae,  cujus  nomen  Cele- 
ruia,  monuii,  ut  perquireret  sancti  roartyris  corpus, 
et  sepeliret.  Quod  uivenium  cum  omni  reverentia 
sepelivit,  et  de  faculutibus  suis  cessante  perse- 
cutioue  ecclesiam  supra  construxit.  Agitur  festivius 
marlyris,  et  conventus  civiuro  sexU  decima  KaJen- 


et  iigatom  ad  columnam  landiu  verberibus  aflki,  B  das  Juuii.  In  Alexandiia  natale  Adriouis,  Victoris  et 
quousque  sanguis  gututin  de  corpore  ipsius  deflue-      Basillse. 
ret.  Sed  subito  dum  csederetur,  coiumna  cadens  op- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


DM  Apud  Isauriam  Aquilini  et  Victoriani :  addunt 
T.  et  L.,  quorum  n  gt$ia  in  prvfato  loco  habentur  : 
qtue  alio  Ibrusse  specubaot.  V.,  ln  civiiate  Piceui 
Auximo  b  Fiorentii ,  Diocletiaoi.  Et  S. c  Peregriui 
episeopi,  A.  T.  L.,  In  civiute  Piceno  naule  S.  Flo- 
reuiii.  Iii  Autissiodorensi  passio  S.  Peregrini ,  pritni 
ipsius  civiuus  episcopi.  B.,  In  d  Caesarea  natale  SS. 
Aquilini,  Viclorini,  Paulini.  In  civilaie  Kpheso  Man- 
gems,  Caianis,  Jovini.  In  Auiissiodoro  passio  Pere 
grini  episcopi.  El  depositio  e  Fidoli  presbyteri. 

SMlTll  NOTifc 

las  bodie  Terraaova  in  proviticia  Galluvensi  in  Sar- 
dinu  nominatur,  post  SS.  Gaviui,  Propli  et  Januarii 
passionem,  ob  lidem  Cbristianam  jussu  Barbari  prae- 
aidis  coroprebensus ,  frusira  ab  ipso  minis  deterre- 
uir.  Cuinque  deos  dsemoiies  esse  et  muta  sironlacra 
dicerel,  ab  ipso  praesiUe  lancea  transfixus,  seroinccis 
cadil :  ac  triduo  aniinam  Deo  reddidiL  circa  anuuin 
504.  Cuju»  corpus  ibidem  conditum  est :  ubi  postea 
iemplum  suo  iiomini  excitatum  est  :  illum  Cuitaien- 
aes  patronuni  suum  maiime  veneranlur. 

•  Qetla.  Ge»U  autem  ab  (Jsuardo  et  liic  citata  nus- 
quatn  hactenus  comparueruiit.  Bollakd. 

»>  Floreniii.  Barouius  in  Martyrologio  al  Jiem  xt 
Maii  scribit  hos  Iuisse  S.  AiitliiiutdUcipulos,  et  sub 
Diocletiauo  lapidibus  obrutos  inarlyriuiii  complevis- 
se.  Iteferunt  eosdem  illu  etiam  die  reiicius,  Ghiuius, 
Ferianus. 

•  Peregrini.  Vincentitis  Bellovacensis  ,  Autouiuus 
in  Cbromco,  et  Baronius  utrumque  sequens,  asse- 
runl  S.  Peregrtuum  a  Sixto  I  Gailiam  uiissuuu  Sed 
antiquissiuia  ejus  Acta  eum  missum  tradunt  teuipo- 
ribus  Valeriam  et  Callieui,  subquibus  prxfuit  Eccle- 
atae  S.  Siitus  II  papa  ab  an.  250  ad  au.  258.  Lodeiu 
inodo  llistoria  episcoporum  Autissiodoreusimu  sun 
OneHi  elogii  adjuugit  isu  esse  gesta  imperatoribus 
Galiieno  ei  Valeriano,  i£miliauo  et  Basso  cousulibus, 
id  e&U  ^nuo  159.  Arbitramur  auicm  S.  Peregrinuiu 
U«to  auuo  non  occubuUte  inartyrem  ,  se<l  Autissio- 
dori  coepisse  Cbristum  aiiuuuliare,  et  superluisse  ad 
tempora  Aureliaui,  ot  po»t  varia  tormeuta  capiie 
plexuro  sub  Alexandio  protect«>re  ^lateris  Auieliani; 
Hon  sub  Alexandro  iiuperatore ,  ut  Joaunes  Cbenu 
ooHjicit  jn  caUiogis  epi^cuporuuiAutissiodoieusium. 

«i  Gveurt*.  ilectiui»  i&auria ;  vtde  primam  bujus 
eoniiuiiis  parteni. 

d  Fidoli.  Abbatis  Trccis  in  Ciimpania  Gallicana. 
llic  captivus  sub 'Ibeodorico  rege  abductus;  quod 
a  ii  uo  507  iactuui  fuisse,  iu  belioClilodovijei  cotitra  Ala- 
ncum  regem  Wisegotborum  arburamur.  Tuuc  euim, 


17.  —  XVIKal.  VacatBacda. 


D.,  ln  Tuscia  f  Torpetis  martyris  sub  Nerone  prin- 
cipe.  V.,  Natale  S.  *  Syri  confessoris.  Et  denositio 
Liberii  episcopi.  B.  A.  T.  C,  Rome  h  Via  Salari» 
veteri  saucu  Paterni  ac  Primi  et  Liberii  episeopi.  B., 
Gallicori  epi*eoi>i.  In  Alexandria  Victoris,  Ba«iilii. 
B.  A.  T.  L  ,  Nividuno  natale  Eracli  et  Paulioi[fi,, 
Pauli].  B.,  Minerii,  Aquilini,  Arlbemii. 


r  ut  scnbit  Gregorius  Turon.  (u,  37),  occiso  Alarice 
u  maximus  Arvernorum  populus  et  primi  ex  senatori- 
bus  corrueruiit,  et  Clilodovxus  Tneodo»  icuin  iiliuni. 
suum  ad  Arvemos  direxit ;  qui  abiens  urbes  illas  a 
liuibus  Gotdoium  tisque  Burgundiouuui  leriuiuum 
pitris  sui  dilionibus  subju^avti.  Tunc  ergo  S.  Fidolus 
nobilis  juvenis  et  in  clericmii  ordinatus ,  ex  patria 
Arvernorum  abductus,  a  S.  Avenlino  abb.ie  Irecis 
redemptus,  in  ejus  mona&terio  primo  tuonacbus, 
tum  prjeposilus  dein  ilo  in  soiitudiiieni  secedente , 
abbas  ad  obitum  usque  vixit,  sed  quandiu  superlue- 
rit,  nescitur. 

(  Torpeiis.  Hic  uiagnus  in  offtcio  Neroni»  Caesaris 
priiuo  fuii,  sed  postea  pro  lide  Cbristi,  jubeute  eodeio, 
alapis  casditur,  verberibus  diutissime  aflicitur,  ac 
be^tiis  devorandus  traditur,  sed  uiinime  Ideditur;  lan- 
dem  vero  decoilatione  martynuiu  sutiui  1 1  Kal.  Maias 
complevit :  sed  lauien  ejus  festivitas  celebrius  liic 
recolitur.  »   Usuard.   Passus   est   civiute   Pisana. 
Notker. 
D     s  Syri.  Primi  episcopi  Papiensis  :  Trauslatio  cjus 
iudicaiur  boiiiu  a  Galesinio,  Fenario  aJii.Mjue  :  ejus 
dies  Natalis  est  ix  Decembris. 
h  Veiba  Via  Salaria...uc  Primi solus  L.  bab*l. 
11  Nividuno.  Palaeslra  mariyrii  Niveduuum,   est 
Novioiiunum   Barouio  :  quem  >ei|iniur  Saussaius  ia 
suppleiueuto  Mariyrolugij  Culhc.uu,  ubi  ouiues  mar- 
lyres  u  (ialesinio  tudicatos  atfei  t ;  uec  dubito  quiu 
bic  accipiat  Novioduuum,  postea  Noviouiqm  dictuiu , 
iirbeui  episcopaleiu  s»ub  arcliiepiscopo  Ubemensi  baud 
procul  ab  AugusU  Suesslonum.  Pbilippus  Labbe  in 
Martyiologio  Koinano  Callice  translaio,  Nivedunum, 
vulgoNion,  ad  lacuin  Geneveiiseui  coliocat.  Pbiiip- 
pus  Fci  rarius  in  Topograpbia  ad  Martyrol.  ttoinauum 
qtiaTit  ipsum  in  Mysia  inferiore  ad  Dauubium ,  ubi 
Piolomams  lib.  in  Ceogr.,  cap.  10,  babet  Novtodovvov. 
Quui  lectori  proponiiuus ,  cuin  ex  nudis  iiotninjbtts 
iion  \  ossimus  uiiuiii  locum  potius  quam  aJterum  eii- 
gere. 
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E.  XV  Kal.  Jimi.— Apnd j£gyptumsanciiDioscori  A  virginesque  Chrisio  dereliquil.   Qnae   posl  ohituin 


!cctoris,  in  quem  praeses  multa  et  varia  lormenla 
cxcrcuit,  ita  ut  ungues  ejus  eflbderet,  el  lampadibus 
ejus  latera  inflammaret ;  sed  roelestis  luminis  fulgore 
lerriti,  ceciderunt  ministri.  Novissime  laminis  arden- 
lilms  adustus,  inartyriinn  coiisummavit.  Et  natale 
sanctorom  llortasii  et  Serapionis,  et  Marci  papae  et 
Potamionis. 

F.  XIV  Kal.  Jomi.  —  ftoms  natale  sanctae  Pu- 
dentianae  vel  Potentiana»  virginis,  qua?  illustrissimi 
generis,  Pudentis,  discipuli  beati  Pauli  aposioli,  fllia 
erat ;  i  ujus  mater  Sabinella,  soror  vero  Praiedis, 
quas  pater  earuin  iuomni  religione  Cbristi  erudivii, 


snncti  patris  in  omnieieicitatione  pietaiis  iu  eicre- 
verunt,  ut  nocte  dieque  inceesanter  hymnis  et  ora- 
tionilius  cum  familia  sua  Domino  inservirent,  bcato 
P  o  urbis  episeopo  cum  eis  in  laudibus  Dei  panici- 
pante.  Remunerationem  igitur  pro  piissimis  labori- 
buH  suis  percepturse,  post  innuiueros  agones,  post 
multorum  martyrum  venerahililer  exbibilas  sepul- 
lura*,  posl  omues  facultates  suas  in  visceribus  pau- 
peruin  inclusas,  Christoque  fideliler  commeudaUs, 
tandem  de  terris  ad  Cbristum  migraverunt.  Pot  n- 
tiaua  vencrabilis,  quarta  decima  KalendasJuoiiposita 
iu  cormiterio  Priscilla»,  via  Salaria ;  Praxedis  vero 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

B  Addit  Florus  in  A.  T.  L.,  Itom*  naule  e  Caloceii 
et  Partheni  (Hucutque  V.),  eunuchorum  :  sub  Decto 
iinperatore :  qui  pro  eo,  quod  idolis  sacrificare  no- 
lueruui,  occisi  sunt :  paulo  plcnius  Rabanos  et  B. 


18. —XV  Kal.  Vacat  Bneda. 

D.,  Apud  j£gyptum  •  Dioscori  lectoris  :  addunt  L. 
etT.,  qui  pro  Lhrisli  nomine  mnlta  suttinuil  lormen- 
ta.  L.,  Rom*  passio  b  Joannis  episcopi.  V.,  Iu  Alfxan- 
dria  Patamonis  presbyleri,  Oriasii  presbyteri,  Sera- 
pionis.  A.  T.,  In  Alexandria  uatale  S.  Ilortas-ii 
presbvteri  et  Maximi,  alias  Maxims.  B.,  lo  Alexau- 
dria  Partomi  presbvleri,  Seranionis  presbyieri.  Et 
S. c  Manini  pap*.  Ih  JSgypto  Dioscori  lecloris,  qui 
multa  passtis  esl.  In  Constantinopoli  Dativi ,  Luciosi, 
Maiciaui.  Et  alibi  natale  SS.  Casii  et  Victoris. 

19.  —  XIV  Kal.  Romac  n  itale  S. d  Poteuttanae  (tk) 
virginis. 

SMITII  NOTif,. 

•  Dioteori.  In  quem  detentum  pr.cscs  mulia  et  va-  stanum  accersivit.  Quo  festine  ad  palatiuon  lendente 
ria  tormenta  exercuit ,  ita  ut  ungoibus  carues  ejus  et  mediiim  jaiu  iter  per»genle ,  vox  desuper  clare 
efloderet,  et  lampadihus  late  a  ejus  inflammaiet.  sonuit  ipso  audiente  :  c  Rex  Edredns  nunc  in  pace 
Novisainie  laminis  aidentibus  adustus  inartyriuin  C  quifscit.  >  Itegisauiemcorpus  Wiiitoniain  defertur,  el 
coiisiimmavit.  Ado,  Usuard.,  Notker.,  Bahonius.  ab  ipso  Dunstano  in  veteri  moiiaslerio  sepnltura  esi. 

b  Joannis.   Ejus  dies   uatalis  celebratur  infra  al>      Amio  05ti  Dunstanus  a  rege  Kadvio  pro  jusiiiia  pro- 


A.,  Alrebat*  depositio  S.  f  lladuifi  episcopi.  Et 
deposilio  S.  *  DuusUnui  arcuiep  scopi.  L.,  Eodem 
die  iu  basilica  S.  Quiniini  adventus  reliquiarum  SS. 
Firtniiii,  Fu<ciani,  Viclorici,  Gentiani,  Acii,  Acioli, 
llonerati,  Walerici,  item  Finniui.  B.,  In  AlexamJria 
nalale  S.  h  Areni  diaoui.  D.,  Et l  Pudeutis  discipuli 
apodtidorum. 


ipso  Bada  xwiu  Maii 

c  MartinL  Mariiuus  papa  infra  colitur  die  xn  No- 
vembris. 

d  Pudenlianm.  Filias  Pudenlis  et  Saviuellae,  sororis 
Praxedis.  Qu*  post  obituin  pairis  se  in  omm  exerc»- 
taiione  pietalis  exerctiit  cuiu  faoiilia.  Quam  tutnii 
beatissimiis  Pius  urbis  Rome  episcopus  hapiismatis 
uuda  consecravit.  Sedecim  aimos  uaia  obiit.  I  ius 
papa  defunctus  est  anno  101. 

•  Ca/oceri.  Ba3'la,  Rabanus,  Notkerus,  Wandleber- 
tus  et  Galesiiiiiis  eos  celebrant  iii  Idus  Februani. 
Bollaudiis  arbilraliir  eo  die  factam  fuisse  «jih  trans- 
lationein  in  Galliani.  Passi  Mint  Decio  Augusto  et 
Grato  consulibiis,  hoc  est  aiuio  Christi  250. 

f  Hadulfi.  Qui  abbas  factus  cst  iuou<sterii  S.  Ve- 
dasti  amio  710.  Auiio  veio  717,  jussu  Cliilperici  regis 


scripius  mare  iransiit ,  el  ab  Arnullo  regiae  stirpis 
viro  bonorilice  susceptus ,  in  Blandinio  sub  exsilii 
sui  lempore  matisionem  accepit.  Proxioio  auteiu  anno 
rex  Mercensium  Cadgarus  B.  Dunsiauutn  cum  ho- 
nore  revocavit :  qui,  Ceonwalclio  deuucio,  ad  W- 
goriiieusein  episcopatura  eligiiur,  anno  etiam  sei|uen 
li  ad  Lundomeiisem.  Anno  959  Brithelino  D  >rsetensi 
episcopo  ;id  ecclesiara  Cantuariensein  electo  ,  postea 
lamen  ad  laniam  re u  miiitis  idoneo  judicaio  ,  Dun- 
staniH  Alflino  Dor  •berneiisi  su  cessit :  a  quo  rex 
Eadgarus  iinlructus,  abjectis  clericis  e  coeoobiis, 
nioiiacboruiii  elsancliinonialiuiii  c-itervas  aggregavit, 
et  plusquam  40  iiionasteiia  consiitni  jussit.  Anmi 
960  Duiislaiiiis  Uoinaui  proteclus  a  Joauuepapa  pal- 
liuin  suscepit.  Cuin  autem  iu  fwtriaoi  reuieasset , 
prece  ejus  inotus  rex  Kadgarus  B.  Uswalduin  ad  pon  • 


as^umpius  est  ad  episcop.itum  C  uneracensetn  sive  n  Hficatuiu  Ecclesiae  Wigoru.  promovii.  Aiino  96'J  rex 


Airebaiensein,  uiiileciiuiis  a  B.  Vedasto.  Molauiis  in 
natal.  sanciorum  Belgii.  Anno72i  uiortuus  esl.  Lab- 
baus  toin.  II  Bild.  no\xt  p.  753.  Sepultus  est  Airebati 
in  e<  clesia  S.  Pelri,  et  inde  ad  digniorem  ccclesiam  S. 
Vedasti  translatus.  Ghuimius  Se.n. 

s  Duntlanni.  Hegis  vElhelslaoi  temporibiis ,  qui  iu 
regem  aimo  924  eievatus  est ,  nascilur  DunstaniK  m 
West-Saxouise  flnibus,  Aibeliui  archiepiscopi  ex  fra- 
trc  nepos,  Alfeagi  a  quo  el  inoiiachatiiin  et  presby- 
leratum  postea  accepii,  Wiirouicnsis  episcopi  pro- 
pinquus.  Qni  Glaslonix  iu  qua  educalus  est  lavore 
regis  £admundi,  amioD4i  abbatis  jure  prxlicitur;  et 
proximo  anno  cum  regi  Kadunindo  Alfgiva  liliuin  pe- 
perissel  Cadgarum ,  audivit  voces  ps.illeiitiuui  atque 
dieeiitiuui  :  Pux  Angelorum  EicUsias .  exorti  nunc 
pueri  nostrique  Dunstani  lempjre;  Kadiiiuudum  re^em 
anno  946  interfectum  Gln>ioiiie  S.  Doustanus  sepe- 
liviu  Anno  955  rex  Fdrcdus  ;egr  uvit,  ct  inissa  ce- 
leri  legatioue,  c  nfcssionuui  suaruin  patrein  B.  Duu- 


Eadgarus  Dunsiauo  et  aliis  episc^pis  pnpcepit ,  ut 
expulsis  ciencis,  iu  iiiajoribus  mona^teriis  pcr  Mer- 
ciaui  coustructis  inonacbos  collocarent.  Anno  975, 
idem  rex  a  Dmistaiio  et  Oswaldo  civiiate  Acamaimi 
in  regeui  uiictiis  e»t.  Anno  t)7  >  defuucto  lCadgaro  illi 
praesu  es  Eadwarduin  flliuui  ejus  in  regein  unxerunt. 
Qtio  perflde  iuterfecto,  ejus  fr.itrem  Aeihelredmn  ad 
rcgni  fastigium  coniiecraruiit.  Deuique  »nno  9X8 
oluit  Dunsiauus.  Flor  ,  Wic. 

b  Areni.  iNoikerus  ita  scribit :  «  In  Alexandria  S. 
Irenasi  diacoui.  »  Quiiu  ins.  Pra.eo^i  Uerenius  dia- 
couus  appellatur.  Iien<ei  nomen  Grajcuui  in  Alexair» 
drino  inartyre  mtgis  placet,  quam  uoineu  Areni;  ni- 
hilqtie  facilius  fleri  |Miiest9  quam  ut  Laiinis  prius 
iiouien  cum  aspiratione  efferentibos,  inter  scribeu- 
dum  loco  II  obreperet  A.  lioLLANO. 

k  Pudentit.  Iji  hic  S.  Pudens  idein  Mtcumeocu- 
jus  inemiiiii  S.  Paulus  ni  epislola  secuuda  ad  Timo- 
tbeura,  tempons  ratio  iion  siuit.  Discipulus  tamen  S. 


921  SECT.  II.  -  MUtTYROLOGlA. 

EDITIO  COLONIENSIS. 
virgo,  sque  sanctissima,  duodecima  Kalendas  Ati-  A  Chrislus  Filius   Dei. 


gusti,  et  ipsa  cum  sorore  juita  patreui  sancluin  se- 
pulia.  Ipso  d  e  beati  Pudenlis,  patris  earum  vir-inmn. 
Item  Rnmae  natale  sanctoruiu  Calocerii  el  Parlemii, 
uiorisDecii  imperatoriseunuchorum,  qui  cum  essent 
unus  pta»po*itus  cubilis,  alter  primicetius  nolenles 
idolis  .«aci  ificare,  a  Decio  occisi  sunt.  Corpora  eo- 
romjuxia  viainAppiam  sunt  posita.  Deposilio  doinni 
Alchuvini. 

G.  XIII  Kal.  Junu.  —  Roma*  via  Salaria  natale 
sanclae  Basilhe  virginis  et  marlyris  Chrisli;  quae  rum 
esset  ex  genere  regio,  et  liaberet  sponsum  illuslrissi- 
mum  n<>mine  Pompeium,  per  beatam  Eugeniam,  et 
sanctosDei  Prothum  etJacioctiiro  conversa  ad  fidcm, 
accnsata  esi  a  prafato  sponso  suo,  qood  esset  Cbri- 


Et  cum  hanc  dixisset,  gladio 
Iransverberata  est.  In  Galliis  civitate  Nemauso,  na- 
tale  Baodelii,  qui  a  paganis  deorum  suorum  sacrifi- 
cia  celebrantibus  comprehensus,  cum  sacrificare  nol  • 
lei,  et  in  fide  Christi  immohilis  inier  verbera  et  tor- 
menta  persisteret,  mariyrii  palinam  pretiosa  mortc 
perccpit. 

A.  XII  Kal.  Ju.mi. — In  Mauritania  C:psarit>n*e, 
natale  saiicioruin  Timolhei,  Polii  el  Eulycbii  dia- 
coni,  qoi  apud  pnrfatam  regionem  verbum  Domiui 
disseminanies,  pariter  coronari  meruerunt.  Item 
apud  Cnesaream  Cappadoriae  natale  sanctorum  Poli- 
veii,  Victorii,  Donali.  ln  Africa  Casli  et  iOmilii  qui 
per  igueni  passionis  marlyrium  constimmaverunt. 
Scribit  Cypr  anus  in  1  bro  de  Lapsis.  Apod  Corsicain 


ctiana.   Hecrevit  continuo  Gallienus  Augustus,  qui  B  nalale  8a||C|jr  2u\\^%  qu*  crucis  supplicio  coronata 


lunc  Cbristi  persequebatur  Ecclesiam,  ut  aut  s|>on 
sum  reciperet,  aut  gladiointeriret.Convenia  de  boc, 
respondit  se  icgem  regum  sponsum  liabere,  qui  est 

EDITIO  BOLLANDIANA 


est  :  et  sancli  Valentis  manyris  et  pontificis,  cum 
tribus  pueris. 


corpus  arciissimis  vinculis  alligaverunt  tantisque 
corpus  vulneribus  affecerunt,  ut  meinbra  vermibus 
pascerent.  f  llisce  adjiciunt  ut  ab  ortu  solis  usque 
ad  occasum  exercendi  causa  rursus  in  graviorem 
culturam  po?nalis  numerus  adderetur :  sed  istis 
omnibus  invictns,  Deo  spiritum  reddidit. 


20.  —  XIII  Kal.  Vaeal  Baeda. 
V.,  In  Africa  Victi,  Maurellae,  Quinli,  Primoli,  Salu- 

stii,  Fortunati.  B.,lu  Africa  naiale  sanctarum  Victu- 
ri»,  Marceliosa?,  Falsas.  Et  alibi  depositio  a  Vallesii 
et  Fausiuli  episcopi.  D.  ,  Homae  via  Salaria  S. 
Basillae  virginis  et  martyris.  B.  A.  T.  L.  ,  Roin» 
natale  S.  *  Basilissas  et  Aurei  [L.  om.  et  Aurei.j  c  In 
Gallia  Nemanso  civiute ,  d  Biaudii.  T. ,  Bauilii. 
B. ,  Biuddl.  L. ,  Bautii  martyris.  A.  T.  L. ,  Cum 
sociis  suis. 

21.  —  XII  Kal.  Vacat  B;eda. 

Florus  in  T.  el  L.  ,  In  lerritorio  Hbunensi  pas- 

sio  S.  e  Mantii,  qui  passus  est  a  Judads,  quem  ob  C  d?"1*'1'0  B*  *'*'; >  p  csbyleri.  A.  T.  L. ,  In  Maurita- 
„....  ...        ,     .  #  r    :  •      i  nia  natale  SS. k  Polientici  diacoui,  TimoibeietVicti, 

Filu  Dei  confessionein  exteosum  funiura   vincul.s,      qui  in  I|I|a  die  meraeruiil  coronari. 

plagarum  ictibus    verberabant.    Postmodum   lotnin 

SMITH  ^OTiE. 

Pauli  bic  dicilor  iu  pJeriaqne  Marlyrologiis.  Antonius      qnj  sequuiitur  fidem  Actorum  S.  Eugeniae.  Papebro 


V.,  Ron  ae  *  Basiliss»,  Anrei,  h  Gervasii  et  Pro- 
ta<-ii.  D.  ,  Mauriiania,  l  Timolbei  presbyteri  et  Eu- 
tyrii  diaconi.  B.  ,  In  Africa  nalalc  SS.  Vtcti,  Mar- 
cellac  ,  Quinti  ,  Primuli ,  Salutii ,  Fortuuati.  In 
J  Brilaiitiia  naiale  Titnoibei  diaconi.  In  Autisiodoro 


Gallonius  quidem  censet,  quod  ab  isio  seniore  Pu 
dente  a  S.  Panlo  memorato  processerit  aiter,  qui 
ideo  snlum  dicalur  a  S.  Pauio  edoctus  et  amicus 
apostolorum,  quod  horum  meinorix  singulariter  de- 
voius  fuerit;  et  disciplinam  quam  alter  S.  Pudcus 
:ivus  vel  patruus  ejus  a  Paulo  hauserat,  per  domesii- 
cam  traditionem  servarii.  Quidquid  autem  sit  de  ea 
eipticatione,  quae  satis  violenta  apparel,  hic  S.  Pu- 
deni  pater  SS.  Pudentianae  et  Praiedis  floruit  ^ecuio 
Cbrisli  secnudo.   lempor*  S.    Pii  episcopi  Itomani, 


cbius  aulem  in  Actis  saucioruui  prohat  \\U  S.  Euge- 
nias  Acta  contemni  debere  lanquain  fabulas,  adeo  ut 
ei  illis  de  Basilissa  haberi  niliil  cerii  possit :  et  ani- 
madveriens  via  Salaria  exstitisse  quoddaui  Basillae 
cosmeteriuni,  binc  veieris  llieronyuiiaiii  Martyrolo- 
gii  biiiusiiioiii  lectioneni  sibi  videiur  elicere :  «  Ho- 
mas  via  Saiaria  in  Basillae  ( Subintellige  cosineterio  ), 
Basiliss*,  Aurei.» 

'  B.  ,  Nusiita  Nemani  pro  ln  Gallia  Nemanno. 

d  Blandii.  Vel  Baudeiii,  c  qui  comprehensus,  cuin 
sacrillcare  nollet,  et  in  fide  immobilis  inter  verbera 


qui  ab  auno  14G  Vicarius  llygini  ponlihcis  fuit,  ac 

poslea  ipsemet  ponlifex  supremu9,  Aniceto  succe-  n  et  torineuta  persisierel,  marlyrii  coronain  pretiosa 

dens  anuo  154,  viiiiusque  ad  annuui  161.  Hic  ipsius  "  niorle  iuscepii.  »  Usuard.,  Ado. 


Pudentis  doiuum  consecravil  sub  titulo  Pasioris  : 
liic,  eo  morluo,  tiliarum  rogatu  baptisteriuin  iu  eadem 
conslituit. 

•  YalU$ii.  Et  Fanstuli,  vel,  ut  alii  habi*nt,  Fausti- 
ni.  Difficile  est  aliquid  de  bisce  sauctis  df  cernere, 
cum  nec  locus  »ut  sedes  indicetur  episcopatis,  nec 
tempus  quo  viierint.  Florentinius  oculos  coujecit 
iu  Fauslinum,  de  quo  scripsit  S.  Cyprianus  in  epi- 
stola  ad  Sitpbanum ,  euin  laudans,  quod  sleicrit 
contra  Marcianum  Arelalensem  episcopum,  qui  sc 
Movatiano  adjumeral :  non  ausus  esl  taineu  in  cerio 
asserere. 

6  BasiUae.  Vei  Basilissa-,  qnae  cuin  esset  ei  genere 
regio  et  baberet  spunMim  iilustrissiiuuiii,  accusata 
ab  eodem  quod  Lbristiana  esset,  decreium  esi  a 
Gallieno  Augusto,  ul  aut  sponsum  reciperet,  aut  gla- 
dio  imerirei.  Conventa  de  boc  et  reuueus  con»en- 
lum  pra>bereygladio  trausverbciaa  est.  Ado,  Usuard., 


e  Manlii.  Molanus  in  suis  ad  Usuardum  additioni- 
bus  st ribit  S.  Mauliuiii  in  Lusiiania  villa  Milian» 
passuui :  notavit  lamen  quod  de  eo  diiit  littera  Q, 
ul  si^nificet  ea  baberi  ei  quodain  Ecclesiaruin  Mar- 
tyrologio  confuse,  cum  scilicet  dicere  non  poterat, 
cnjiis  pioprie  id  Ecclesi*  esset.  Eborensis  Ecclesia, 
in  cujus  disirictu  res  conligit,  fesium  S.  Mantii  so- 
leiiine  celebrare  sulebal,  el  etiamnuin  celebrat  21 
Maii.  Bollani». 

Verba  hisce   adjiciunl...  adderetur  desunl  in  L. 

*  Banlitsce.  Qna?  cuin  Aureo  pridie  coliiur. 

L  Gervatii  et  Protasii.  De  bis  vide  dieni  10  Junii. 

»  Twwlhei.  Passi  iu  Manritania  ( asarieosi,  juila 
Adonem. 

i  Bntawtia.  Dubilare  merito  quis  posset,  an  Bri- 
lamiia  ei  ^auritania  facia  non  sit. 

k  Polientici.  Quod  ;i  festinanie  ainanuen&i  scribi- 
lur  pro  Polii,  Iiulicliii  diacoui. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
B.  XI  Kal.  Jvhh. —  Romac  tiataie  sanclorum  Fau-  A  gregis  sui,  apud  eamdem  urbem  eonditi.  Iiem  Vicn- 


8ttiti,Timothei,  Venusti.  AutiModori  depositie  aaitcix- 
Helenae  virginis;  et  in  Ravenna  natale  sancta?  Mar- 
lyriae.  In  civitate  Autisiodorense  B.  Uvalis  presbyteri 
et  confessoris. 

C.  X  Kal.  Junii.  —  Apud  Lingoncs  passto  sancti 
Desiderii  episcopi ;  qui  cum  plebem  suain  ub  exer- 
cilu  Yandaloruiu  vastari  cerncrel,  ad  regem  eoruin 
pro  ea  suppliealurus  exivh;  a  quo  slatim  jugulari 
jussus,  pro  ovibus  sibi  crediiis  cervicem  libenti-r 
letendit,  et  percussus  gladio  inigravit  ad  Cbristum. 
Percussor  vero  ejus  moi  amentia  correptus  iuteritu 
Sepultus  esl  ibidem  B.  martyr  in  basilica,intra  urbis 
nuiros.  Passi  sttnt  cum  eo  et  plures  alii  de  numere 


n*  natale  sancti  Desiderii  episcopi,  qui  passus  est  in 
terrilorio  Lugdunensi. 

D.  IX  Kal.  Jomi.  —  Natale  sancti  Manahen ,  He- 
rodis  telrareh»  collactanei,  doctoris  et  prophetae  sub 
gratia  Novi  Testamenti,  apnd  Aittiochiatn  in  Christe 
quiescentis.  Item  beatissima?  Joannae,  uxoris  Euia?, 
procuratorfs  Herodis,  quam  commemor  »nt  F.vange- 
listae.  In  portu  Romano  natale  sancti  Vincentii  mar- 
lyris.  rn  Gailiis  cWitate  Nannetis  natale  saneto- 
rum  martyruro,  Donatiani  et  Rogatiani  frafnim.  In 
Histria  nalale  saticlorutn  Zoelli,  Servitii,  Sylvani  et 
Dioclis. 


22.. 


E.  Vltl  Kal.   Jmtii.  —  Romaa  via  Numeiitana,  rn 
EDITIO  BOLLANDIANA. 
XI  Kal.  In  Africa  •  Casti  et  Emylii :  qui  B     D.  ,  Romae  f  Gaii  papx  et  afiorum  dncentornrri 


per   ignem  passkmis  martyrium   consumniaverunt. 
b  Scripsil  hoc  Cyprianos  in  libro  de  Lapsis. 

B.  ,  Rotnse  nat.  SS.  Faustini,  Timolhei,  Venusti. 
In  Corsira  insula  passio  S.  c  Juliae.  In  Autisiodoro 
depositio  S.  d  Elcna;  virginis. 

23.  —  X  Kal.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  T.  L.  ,  In  Africa  pastio  Juiiani  mar- 
tyris.  Et  in  Vienna  depo&ilio  S.  e  De»iderii  episcopi : 
qui  jussu  Theodorici  regis  et  Bruuecbildis  reginae 
primo  est  lapidalus:  et  cum  jain  vitam  exhalaret, 
fuste  in  coliuiu  percussus,  et  sic  iuieremptus  est. 


a  CattL  De  bis  S.  Cyprfonus  sic  scribii : 
«lo  et  i&nilio  aliquando  Doinimis  ignovit  :  sic  in 
prima  congressione  devictos  ,  victores  in  »ecundo 
prxlio  reddidit,  ut  forliores  iguihus  fierent,  qui  igni- 
bus  anie  cessissent;  ut  unde  superati  es&ent,  iude  su- 
peraretil.  >  Apud  auctorem  Bsed;e  suppositiiii  pridie 
colmilur.  Passi  sunt  bi  circa  an.  "250. 

k  Verba  Sertpfif,  eic,  om.  V. 

c  Juliv.  Pritmis  in  Actis  rnemoratiis  locus  «st 
Carthago.  qua  ab  hostibns  hatbaris  expugoata,  al>- 
dncta  iude  sit  Julia.  Barouius  in  notis  ad  Mat  lyrolo- 
ghim  Romanom  et  in  Annalibus  ad  an.  44tt,  ropeiit 
ad  lempora  Wamlatonim,  quando  ab  his  capta  fnit 
Cartltagn,  et  usque  ad  annum  553  possessa.  Paulo 
autem  prirts  quani  illi  abAfrica  expelterenlur,  poluit 
Julia  adhuc  parvula  ab  iis  fuisse  in  servituletn  ven- 
dita,  et  post  20  ant  pluriiioi  annorum  deeursum  ad 
Corsicam  cmn  domino  suo  appulisse.  Atque  boc 
seosisse  vtdentur  Brixiensium  Leciionuta  auctores, 
cum  a  tempere  tumuati  iu  Gorgona  corporls  usque  rj 
ad  ejnsdeiii  corporis  transiatioHem  ttrixiam  sub  an- 
iiiiiii  765dicwnt  ftuxisse  200  circiter  annorum  curri- 
culura.  Heiischenms  autem  censet  S.  Juiiam  in 
servitutem  abluctam  potius  fuwse,  cnm  Pers.t»,  Sy- 
ria,  jfixyptn,  Libyaque  decurs  s,  Carthaginem  oc- 
cujiarunt  anno  blt>.  Sanc  a  h^c  crucifixa  esi. 

4  Heieme.  Quas  interfuit  S.  Amatori  Autissiodo- 
rensi  ep&copu  iu  c»ihodra  sua  morienfi,  sicut  in 
Gestis  S.  Amaicris  legimr ;  et  iiHiHimod*  roeritornm 
vinute  claruit  et  miracuiis  effulsii.  i\ec  tantum  de- 
positk)  ejus  hodie  celebratur,  sed  et  iranslttio :  licet 
Saussaius  hanc  refert ad  20  Juuii.  Quaodiu  post  obi- 
lum  S.  Araaioris,  circa  annura  418  vita  funeii,  vixe- 
nlilla,  non  liquet. 

e  DeMeriu  lii  Augiisloduneiisi  livitaie  ex  nobiii 
prosapia  oriuiidi ;  qui  Viennx  sub  quatuor  episcopis 
degens,  accepit  ibidera  diaconatu*  olticiuii  :  et  cuin 
istoruin  epitooporum  ultiraus  S.  Uirus  diem  obiit, 


quinqnaginla.  Lugduno  s  Epipodiu  V. ,  Vienoa  pas 
sio  S.  Desiderii  martyris,  Qninti  Lucii,  Jauuarii.  A.. 
NalaleS.  Julii  martyris.  Et  Dsi<lerii  episcopi.  B.,  lu 
Africa  h  Qninii,  Lucii.  Bienna  passio  S.  Desideni 
episcont  et  inartyris.  In  Hispaniis  nat.  SS.  Epiciiti, 
Aptoiii,  BasiNi  episcopi. 

24.  —  IX  Kal.  Yacat  B«da. 
D.9  'l    llannhen    Herodis   coUaclmtet ,   An»iocHi« 

^iiescentis.  B.  V.  ,  ln  Portu  Romano  nalaie  S.  Vm- 
4-entit.  tn  Syria  Z.ili,  Saturi.  B.  ,  Timii,  SattirniiN. 
B.  A.  T.  L.  .  In  <iallia  civitate  Naunetis  passio  SS^ 
i  BogatMtti  ct  Don»tiani  germanorutn  martymm.  B., 
In  Africa  natale  SS.  Portuuati  et  alioruni  Irium. 

25.  —  VIII  Kal.  Romae  natale  S.  k  Urbaoi  pap» 
SMITH  NOTiE. 

c  Sic  Ca-  C  in  ejus  locum  ievatus  est  anno  596.  Acta  sancto- 


rum ,  anuo  605.  Syuodus  Cabillono  colfigiiitr  :  De*i~ 
deriuin  episcopum  dejiciunt,  et  insiigame  Aridio» 
Lugduneiist  episeopo  et  Bmoicbilde,  qnwn  ob  nn. 
ptias  iucestag  arguisset,  subrogatus  eel  loco  i>sius 
saeerdotali  officio  Domuolus  ;  Desideiius  vero  in  in- 
sulain  (juamdain  exsilio  retruditur.  Auno  6  7, 
Theodoricus  consilio  ejusdem  Aridii  utens,  et  per- 
stiasu  avi*  suae  BrunechUdae  ,  S.  DesideriiHu  de  ex- 
silio  regressuiu  lapidnri  priecepit.  Per  tmod  crclen- 
duui  est,  pro  boc  «naJo  gesto  regintm  Theodoi  ici  et 
liliorom  snorum  fuisse  desiructuni.  Predegarii  Sdto- 
lasiici  Chronicon. 

f  Gaii.  Qui  supra  colitur  22  Apriliset  20  Februa- 
rii.  De  ejus  sociis  nil  alibi  ieffimus. 

8  Epipodii.  De  hoc  vide  24  AprHis,  quo  die  com 
S.  Alexandro  memoratur. 

b  Quiwi.  II i  passi  sunt  cum  Jaliano  in  Africa,  id- 
que  juxla  Gaiesiniuin  iu  Watidalica  perse<  utk)ne. 

1  Munahen.  Quisecondum  Lucam  iu  Actibus  apost. 
tub  initium  cap.  xm  cuin  Simone  Nigro,  et  Lucm  Cy- 
reoensi  djcitur  segregasse  Sauluiu  et  B&rnabatn  to 
opns  iniuisterii. 

i  Hogatiani  et  Donatiani.  Qui  terapore  Dioei^tiafit 
et  MatLiiuUui  proiotistaiitta  lidei  incarcerem  mis»i, 
et  in  equulei  cs«tasta  suspetisi,  ac  lauiaii,  dehide 
lancea  miiilari  perfossi,  iiovi^^ime  capita  eortmt  pr«- 

Ci«a  SUnt.  ISIIARD.,  NOTKER. 

k  Urbani.  Cailiyio  aiitem  anno  222  defuneto,  Clr- 
banus  eodem  aimo  sucee^sit.  Raronius  igiiur  no» 
falsus  est,  cum  scrip-ii  Urbanum  poirttticatum  irtii«s« 
aufio  227.  In  Chronico  enini  Datna  i  tegtHir : 
c  Callistus  aniios  quinque,  roenses  duos,  dies  decent. 
Fuit  temporibos  Jrlacrini  et  lleliogabaii,  a  oonsuiatu 
Atitoniui  et  Adventi,  usque  Antonioo  tv,  et  A1*-xa«- 
dro.  »  Quac  to  ideui  verbis  Cusptuianus  in  Fa^tis  ha- 
bet.  Urbanns  papa  anno  250,  Agricofx  et  Cfefnefrtmi 
con»ulatu  notato,  mortalUatem  exidevit.  In  CbroQic* 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
ceeincterio  Prxtettati,  natale  sancii  Urbani  epiacopi  A  Valeniioni*,  ei  aliorum  si&ui  coronatorum.  kem  Ro- 


et  martyris.  Hic  sedk  in  episcopata  annos  tres,  men* 
ses  decem,  dies  decein,  cujus  doclrfna  sub  persecu- 
tione  Alexandri  multi  martyrio  coronati  sunt.  Me- 
diolani  sancti  Dionysii  t\  iscopi  et  confessoris,  qui  ab 
Smperatore  Constantio  apud  Cappadociam  pro  fide 
calholiea  damnatus,  exsilio  ibidem  requievit.  Reli- 
qnias  corporis  ejus  per  sanctum  Basllium  pnef.ilae 
iiTbis  episcopum  receptas,  beatus  Ambrosius  rondi- 
gno  honore  condidit.  Apud  Moesiam  civitatem  Do- 


m«  natale  Eleutherii  papae,  qui  sedit  iu  episeopatu 
annos  quiidecim.  ilic  accepit  epistoias  a  Lucio, 
Briiannico  rege,  ut  per  ejus  fnandatum  chrisiianus 
(ieret,  sepultus  esl  justa  corpus  beati  Petri  apo- 
stoli. 

F.  Yll  Kal.  Jurm.  —  Naiale  beati  Jacobi  apostnli, 
fratris  Joannis  Evangeiists,  qui  decolJatus  esl  ab 
Herode  rege  Jerosolymis,  ut  liber  Acluum  apnstolo- 
rum  docet.  Ilujus  beatissimi  sacra  ossa  ab  Hispaniis 
translata  suut,  et  in  ultimis  earum  finibus,  videlicet 


rostoro,  natale  sanctorurn   marlyrnm   Passicratis, 

EDITIO  BOLLANDIANA 
et.confessoris,  cujus  doctrina  mnlti   martyrio  coro-  «  stini  a  primi  Anglorum  episcopi 


nali  suitl. 

Addil  V.  el  S.,  a  Maronis.  B.  ,  Mediolano  deposf- 
lio  b  Dionysii  episcopi,  Polegrati,  et  aliorom  quatuor 
coronaioium.  Alibi  Trecas  S.  Marcellioi  episcopi. 
Treeas  Leonis  manyris. 

26.  —  VII  Kal.  Iii  Britannia  deposilio  S. «  Augn- 


enini  Damasi  iteruin  legilur:  c 
ntenses  14,  dies  \%.  i  Quae  verba  etiam  habel  Cn>ui- 
nianos.  Liquet  lameii  errorem  in  Cbrouicon  Damasi 
irrepsisse ;  el  Urbanum  aonos  8,  elc.  s«  dere  non  i»o- 
luisse  ,  cum  die  25  mensis  Maii  anno  250  obieril,  el 
afino  fii  mensri  Octobri  pontificaltim  susceper>t. 
Sft4.it  itaque  lanliun  annos  7,  el  altqunt  meuses  ac 
dies.  Papebroclitns  in  Conatu  Chroinco-Hisiorico  ad 
Catalngum  pontilicum,  ut  lotidem  mmo*  Urbaoo  at- 
inbuat,  qnot  in  Chrontco  Damasi  per  enorem  legun- 
lur,  scribtt  Callisinm9  dtim  iu  carcere  esset,  Urt»a 
nura  simm  vicarium  constimisse;   sed  si  lioc  esset, 


B,  A.  T.  L. ,  In  Amissiodoro  passio  S.  °  Prisci 
martyris  com  sociis  suin,  f  innuniera  multitudine. 
V. ,  Et  S.  Prisci.  B. ,  lu  Africa  Rufini  et  Valerue. 
D. ,  Et  Athenis  s  Quadrati  discipuli  aposlolorum. 
Hom;e  b  Symmitiii ,  et  aliorum  vigiuti  duurum  mar- 
tyrum. 

SMITH  NIVLE. 

Urhanus  annos  8,  scopum  receptas,  R.  Ambrosiuscondigno  condidit  ho- 
uore.  Ado,  U»uerd.  — Notkerus  addit: «  Licetaiii  con- 
Uiudant  quo<l  iu  Armeniam  apud  Redilium  civitatem 
exilialus ,  iliidemqne  defunctns  ,  per  S.  Aurelium 
ejusdein  urbis  e;  iscoputn  Mediolanuui  sit  trauslatus, 
et  quod  ulem  Aurelius  ibidein  iufirmatQsac  morunis, 
in  eodem  cuin  S.  Dionysio  monumento,  fuerii  Iojou- 
latus.  * 

c  Augustini.  De  legatione  Augustini  et  seciorum, 
eorumifue  pradicatione,  miraculie,  et  Anglorinn  con- 
versione  agit  Bada  in  flist.  Eeel.  i,  £3,  24  et  seq.; 
et  ii,  2  el  3,  in  Epitome,  ei  in  Clirouioo. 


non  magis  Urbauus  quain  Callistus  mort  in  tunc  vi-  u      d  l>.  om.  pnmi  Anglorum 


tasset,  et  aliquod  vestigiuni  rei  tauti  momenti  ex 
surel. 

11  Maronis.  Cum  hnc  Entychete  et  Victorino  Fla- 
via  Domiiilla  magnaui  hahuii  charitaiem.  dum  in 
iusula  Toutiaiia  exsularet.  Quo  c<  gnito,  Aureliauus, 
venia  prius  a  Nena  principe  impetrata,  eos  qua*i 
servo»  per  pnedia  *ua  sitigulos  dimisit,  Maronem 
quidem  in  cenlesimo  trigcsiuio  ab  Urbe  milliaH  »  in 
via  Salaria ;  jussitque  eos  terram  tnilere.  i.t  ciiui 
per  diversa  loruiema  duos  Maronis  kocios  occidisset, 
Marouem  jussit  pondere  saxi  ingentis  opprimi ;  cuiu 
atitem  Hiiiuanissimaiii  petram  quam  vix  ad  tro- 
chleam70  homiues  pensare  potuissent,  snper  humeros 
pnuerent,  e*m  Maro  per  duu  miliiaria  sanus  poriavii. 
Postea  vero  consulans,  acceplo  ab  Aureliano  pr;«- 
cepti»,  eum  interfecit.  Populus  auiem  |ietram  exca- 
vavh,  quara  humeris  purtaverat,  et  ibi  sepelierunt 
ciim.  Maru  cum  sociis  hi  Martyro.ogtis  colilur  me  15 


•  Pritci.  Philippus  Labbe  apud  BiJil.  uovam  in 
Hisl.  episcoporuiu  Autissiodorensium  capito  primo 
de  S.  Prisco  et  sociis  sic  scrihit :  c  Cum  Alexander 
Aureliani  imperaioris  lateris  protecior  perveitis«et 
ad  locum  qui  Totiacus  diciuir  in  pago  Autissiodo- 
rentii ,  reperil  Priscum  virum  Chiisttanuin  maxima 
nobilitate  pollentem ,  muiiisque  et  ib  dem  eoliortibns 
praeminentcin  :  qui  coin  pluribus  a  Vesuntioueiisi 
civitate  advenerat,  qnorum  agmma  Aiexander  fero- 
cissimo  eursu  trrupit. . . .  Viden^  ameui  eos  insu- 
perabiles  in  lide,  omties  gladiu  pcrimi  jnssit.  »  Et 
cap.  7  :  c  <  apul  beali»sinii  Pnsci  mariyrts,  S.  Ger- 
maiio  revelavit  Deust  <ui  recoudeitdo  quatuor  ab 
urbe  miihbus  ba^iiicam  construeiis  consecravit ,  sic* 
que  popuiis  cuieudum  tradidit.  » 

r  B.  om.  innumera  muUuudine. 

s  Quudruti.  Qui ,  Publk)  Atheuarum  ejHscopo  <»b 
Christi  hdem  mariyrio  coronato,  iu  locum  ejus  sub- 


Aprilis.  Iloruui  pas?ionis  Atti  receiiHta  habeniur  ui  D  sUiuiiur,   et  Eccle>iam  graudi  terrore  dispersam , 


Vilis  S.  Maityrum  Nerei  et  Achillei  apud  Bolland., 
d.etiMaii.    v 

b  DioHyai.  ^ui  fuit  Allxe  primariae  urbis  lt.tlia*  epi- 
scopus.  Lpiscnpis  auleui  Orienlis  ohnixe  couteudeii- 
iibus  iu  voiicitfo  Mediolanensi  habiio  circa  aiiiium 
5^  ad  docreium  contra  S.  Aihauasiuiu  iaciendum, 
luccum  Eusebto  Vercellensi  consurgeus  graviter  vo- 
ciferaliaiur  religionem  Chrisliauain  per  doiosos  ill<»- 
riini  couitus  expugiiatam  fore  :  dicebatque  criuiina- 
lioueiii  S.  Aihauasmobjectam  perspicue  laisam  esse. 
Quod  ul>i  inieltexit  imperator,  eos  in  exsilimn  ire 
iuaudavit.  Soiralis  llisi.  u,2D.  Dionysius  Coustautio 
r«*gi  priinum  niiiiiiiaris,  cuiu  adhuc  tgnoraret  euiu 
fautorem  esse  hsereticoruui ;  pnstea  lameu  qiiam  ei 
cognitum  e*l  quml  h&reiicos  vuidic.iret,  tespuit  re- 
gb»  iuipiaoi  raiuiiiarilatem.  Faustini  Libellus  precum. 
Apud  Cappadociam  ubi  exsul  vixit  obiit :  et  reliquias 
corpons  ejus  pcr  S.  Basilium  Midiolam  urbis  cpi- 


fide  el  iudustria  sna  congregat.  Ciiuique  Ha:lrianus 
Aihenis  exegisset  lueoiem,  invisens  Eieusiuam  ,  et 
orouibus  peue  CnBciie  sacris  iuitiatus,  dethtosel  oc- 
casiouem  his  qui  Cnristianos  oderant  absque  pr;e- 
cepio  imperatoris  vexare  credeutes  ;  porrexu  ei  li- 
brum  pro  religione  no>ira  cumpositum  ;  iu  quo  et 
aniii|uiiatem  sium  ostendens,  ait,  plurimos  a  se 
visos  qui  varus  in  Jiubea  oppressi  calamitatibus 
winati  lucrant,  et  qui  a  moriuis  resurrexeraiil. 
Ilieruoym.  Catal.  Script.  Eccl.  el  Euseb.  HUt. 
Eccl.  iv,  5.  b.  Ouadiatiim  etiam  propheiko  cha- 
rismate  iliustrem  luisse  praedicai  idem  Euseb»ns, 
m.54. 

h  Symmitri.  Snb  Aiuonino  iroperatore  pas4.  Cum/ 
enim  praefatus  sanctus  presbyter  cum  aiiis  Cfamlia- 
nis  apud  Praxedem  virginem  iatilaret,  el  in  tiitHo 
bancti  Pastons,  quem  sanctus  papa  Pius  in  donio 
ejus  cousiruxerat,  divina  mysteria  celebraret .  misit 


m  BEDjE  VENEBABILIS  OPP.  PARS  IV.  —  HISTOIUCA.  9*3 

EDITIO  COLONIENSIS. 
contra  marc  Britannicum  condita.  Apud  Aibenas  A     G.  VI  Kal.  Jbnii.  —  Apud  Mesiam  civitatero  Do- 


heati  Quadrati  episcopi ,  discipuli  aposlolorum.  Ilic 
Oimavit,  m  nulla  esca  a  Christianis  repudiaretur, 
quae  rationalis  et  humana  est.  Item  Quadrati  marty- 
ris,  in  cujus  solemnitate  sancii  Augustini  serroones 
habiti  inveniuniur.  Rom*ebeatorum  martyrom  Sinini- 
trii  presbyleri,  et  aliorum  vigiuti  duorum,  quoa  Anto- 
ninus  imperator  gladio  pro  Chrisio  punire  fecil, 
quorum  corpora  beaia  Praiedis  sepelivit  nociu.  Tu- 
derti  Tusciae  natale  sanctorum  Felicissimi,  ITeradii, 
1'anlini.  In  territorio  Autisiodorensi,  pas?io  sancti 
Prisci  martyris,  cum  ingenti  muliitudinr.  lu  Briiau- 
niis  sancii  Auguslini  episcopi  et  confcssoris,  qui 
missus  a  B.  papa  Gregorio ,  primus  genli  Anglo- 
rum  Cbristi  Evangelium  prsedicavit,  alque   illic  vir- 


rostorentem  nataJe  sancti  Julii,  qui  tempore  perae- 
cuiiouis  cum  esset  veteranus  eremita?  militix  com- 
prebensus  ab  officialibus,  et  Maximo  praesidi  obla- 
tus,  nolens  sacrificare  idolis,  capilali  senientia  pu- 
nkus  esi.  Cuinque  ducerelur  ad  locum  cadis implen- 
dae,  Esicius  quidam  miles  cum  et  ipse  ob  fidem 
Cbnati  compreheosus  delineretur,  rogabat  eum,  di- 
cens :  c  Memor  esto  mei,  nam  et  ego  subsequar  te, 
primum  etiam  saluta  Passicratem  et  Valentionem, 
qui  nos  j»m  per  bonam  confessionem  prsecesserunl 
ad  Dominum.  >  Julius  vero  osculans  Esicium  dixit : 
i  Frater,  festina  venire;  mandala  enim  tua  jam  audie- 
runt  quos  salutasti.  >  Sic  accepto  orario  ligans  sihi 
oculos,  martyrii  palmam  gladio  caedente  percepit.  ht- 


tnlibus  el  miraculis  gloriosus  quieviu  Viennte  pas-  B  Galliis  civitate  Arausica,  sancti  Eulropi  episcopi  et 

sio  saucti  Zacharix  ,   secundi  ejusdem  urbis   epi-      confessoris. 

ficopi.  A.  V  Kal.  Junu.  —  Natale  sancti  Joannis  papae, 

KDITIO  BOLLANDIANA. 


27.  —  VI  Kal.  Vacal  Baeda. 

Plorus  in  A.  T.  L. ,  Passio  S.  *  Julii ,  qui  sub 
Maximo  praesidc  capiiis  amputatione  complevit  niar- 
lyrinm. 

V.  T.  L. ,  In  /ftexandria  Aqniliiii  [  B. ,  Aquili  ] 
presbyieri,  b  Evnngelii  et  aliorum  qiiattiordecim. 
A.  T.  L. ,  In  Africa  SS.  Marlialis  et  Liliani  [£,.,  Lu- 
ciani].  A.  T. ,  Bomae  natale  S.  e  Castuli.  A.,  In 
Pago  Atrebaleiisi  iranslalio  corporis  S.  d  Ragnulfi 
martyrit.  B.,  In  Tomis  Heliae,  Luciani,  Eutrici 
cpiscopi.  D. ,  Moesia  civiiate  Dorosteren  i  Julii  mar- 
'yris. 

28.  —  V  Kal.  Parisius  «  Germani  confessori*. 


Florus  addil  in  T.  et  L. ,  Qui  tantae  virtutis  fui|t 
ut  sicul  in  Geslis  ejus  legilur,  causas  infirmilatum 
hoc  esset  sancto  viro  curare  quod  et  tangere.  Vel , 
quod  babetur  in  A. :  Qui  beatus  ejusdem  urbis  epi- 
scopu* ,  quantae  sanctitatis ,  quanltque  nierili  fuerit  9 
quibus  etiam  claruerit  niiraculis,  Fortunatos  epi- 
scoous  veiaci  slylo  digessit. 

Ipso  die  depositio  S.  f  Joannis  papae  :  quem ,  quia» 
orthodoxus  eral,  et  a  Justino  imperatore  orlhodoio 
Constaiititiopolim  veniens  gloriose  susceptus  eratr 
Theorioricus  rex  Arianus  reverlentera  in  Ra\enoaio 


SMITII  NOTiE. 


Antoninus  et  lenuit  Symmetrium  ctim  sociis.  Quos  C  exstat  apud  Suriuni  et  Bollanrium  xxvm  Maii,  et  in 

sine  ulla  auditione  glariio  ptiniri  mandavii  in  eo-      '~  *  A"' °°    D ,:  ': 

dem  tilulo.  Qiiomin  corpora  Pnxedis  virgo  iu  co3- 
melerio  Priscillae  sepelivii.  Petr.  de  Natal. 

a  Julii.  Isi  M:rsia  civitate  Doroslorensi.  Qui  lem- 
pore  Alexandri  imperatoris,  cum  esset  veterauus  et 
emeritae  inilitiae,  couiprehensus  esl  ab  officialihns , 
et  Maximo  prsesidi  oblalus,  quo  praesente  cuni  Idola 
cxsecraretiir,  et  Chrisii  nomen  cousianlissime  cnn- 
fiterelur,  capitali  scnlentia  punitus  esi.  Baron. 

b  Ap.  V.  et  B.  lantuiti  legit.  Evangelii. 

c  CaHuli.  Qui  colitur  supra  die  xxvi  Marlii. 

d  Ragnulfi.  Patris  S.  Iladulphi  episcopi  Atreba- 
lensis,  cujus  transhitio  qnidem  hodie  aimotatiir,  sed 
passio  ejus  poniiur  quinio  Idus  Novetnbris.  Quiescit 
Airebaii  in  S.  Vedasti  monasterio.  Molanus  de  San- 
ctis  Belgii. 

Germani.  Territorii  AugiislOQunensis  indigenae , 
ex  patre  Eleulherio  et  inatre  Kusebia.  Sci.pilione 


sa^culo  l  Actonnn  SS.  Beuedictinoriim. 

f  Joannii.  Natione  Tusci ,  ex  p;Ure  Consiantio,  se- 
dil  annos  duos,  menses  octo,  dies  quindecim,  a 
consufoto  Ma^imi,  id  est  au.  523  usque  ad  conso- 
latum  Olybrii ,  id  est  auntnii  526.  tlic  vocatns  est  * 
rege  Theodorico  Bavennam :  quem  rex  r«»gans  mi&it 
in  legatione  Constaniinopolim  a«l  Jtistinum  Augu- 
stum ,  qui  suinmo  amore  religionis  Cliristianae  voluii 
baereticos  extricare  :  nam  suiiiuio  fcrvore  ecciesias 
Ahanoruin  in  catholicas  de<iicavii.  E\iudo  iraius 
Tbeodoricus  voluit  totain  Italiain  g  adto  vaslare. 
Tunc  Joannes  venerabili^  papa  egressus  cum  fieiu 
ambulavit ,  et  viri  religiosi  exconstiles ,  Tbeodorug , 
Importunus,  Agapilus  et  aOos  Ag.ipiius ,  hoc  ac- 
cipientes  in  inandatum  legationis,  ut  redderentur 
ecclesi;e  hxrelicis  in  parie  Gr^ciarum ,  quod  si  non 
fuerit  lacium ,  omnem  Ilalianj  gladio  perderet.  Ju- 
siinus  aulem ,  cuin  ei  siiuul  et  senatoribus  lantis 


inagisiro  iuoribus  houestis  insnttitos  est.  A  S.  Agrip-  jj  urhis  Boma3  occnrrissel,  oinnera  concessii  petitio- 

l^ino  ifiduensi  episcopo  diacoutis  primo,  dein  posl      "' : " **.•«.•— 

triennium  presbyter  ordinattis  est ,  et  a  pomilice 
Nectario  abba  ad  S.  Sytnporiatiuui  meriio  ascitus. 
Theodeberto  rcgi  mortein  prauiixit.  Eusebio  Pa- 
lisiacae  civitatis  episcopo  decedente,  successit  in 
sedcin  ante  concilium  P.risieose  iu ,  auno  557  ce- 
lebratum,  cui  S.  Germanus  subscripsit.  Felicem 
Bitiirieensem ,  Syagrium  ALdueu&evn  episcoptim  uf- 
dinavit.  Begem  Charibertuiii  excommuuicavit,  eo 
quod  Marcovefam  Meroiledsi,  quas  uxor  ejus  fuerat, 
sororem  ,conjugio  copulavit.  Amio  570  fcre  otioge- 
narius  obiit,  sepullusque  est  in  templo  S.  Vi.  centii, 
<|uod  ab  co  «licitur  S.  Germani  de  Pnuis.  Chimus 
Sk.nensis,  ct  Vita  ejus  per  Fortunatuin  scripta,  quae 


netn ,  et  propier  sanguincm  Itoinanorum  reddidit  ha*- 
reticis  ecclesias  secuiidutii  voluntateitt  Tlieodorici, 
ue  Chri^tiani,  inaxinie  sacerdoies,  ad  gladiom  inil- 
tcreiitur.  Tunc  vero,  Joanne  et  vins  illu*tribus  po- 
sitis  Constantinopoli ,  Theodorictia  tenuit  duos  ae- 
nalores ,  Boetiutii  et  Symmachuiii,  gladio«|ue  inier- 
emit.  VenieutfS  vero  suj.tadiCii  viri  ciiin  Jonnne 
ep  scopo,  suscepii  >uot  a  rege  Theodorico  cum  dolo 
et  grMiidi  odio ;  quos  eladio  voluii  punire  ;  sed  me- 
tueus  indignaiionem  Justini  iioii  fecil,  lanien  in 
custodia  omties  cniciavit.  Post  dcfunctum  Joannem 
qtiadragesimo  die  subito  Tlieo^loricits  iniehit ,  a  Deo 
percussus.  Calalogi  Komaiioriiin  pomilicun>  apuii 
P^pebrochiuin ,  April.  tom.  I. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
quo  tempore  Theodoricus  rex  duos  senaiores  pn- A  Kestituii.  Yia  Tybui  thin  septem  germanorum.  Tre- 


claros,  ei  consules  Symmachum  et  Boelinm  occidit ; 
qui  non.<gesimo  octavo  die  postqtiam  papa  Joannes 
imeriit,  subito  defunctus  cst.  Qnein  quia  ortho- 
doxus  erat ,  et  a  Juslino  imperaiore  orthodoxo 
Coitsianiinopolim  vcniens,  gloriose  susceptus  fuerat, 
Theodoricus  rex  Arianus  reverienlem  Ravemiam 
in  custodia  tenttim,admortem  usque  cum  aliis  aeqne 
eatholicis  viris  perduxit.  Ilujus  meminit  sanctns 
Gregorius  in  libro  Dialogorum.  Cnjus  corpus  trans- 
lalum,  sepullum  est  in  basilica  smcii  Pelri  aponoli, 
quinta  Kalend.  Januarii ,  Olibrio  consule.  Apud 
Parisiam  sancti  Germani  episcopi  et  coufessoris,  qui 
post  innuineras  vinutes  octogenarius  migravil  ad 
Domiitum.  In  Sardinia  sanctorum  iEmilii,  Felicis, 
Pritmi,  Luciani. 


veris  beati  Maximini  episcopi  el  conressoris,  a  qito 
Athanasius  perseculionem  Constantii  fugiens,  hono- 
riflce  susceptus  est.  Item  passio  sancti  Cononis 
martyris,  et  (ilii  ejus  sub  Aureliano  imperatore,  in 
lconio  civiiaie,  provinciae  lsattritt,  judice  Domitiano. 
Hic  cum  esset  fnle  pra^clarus,  exhibims  judici  cuni 
filio  stio  ann<  rum  duodecim,  Spirittim  sanctum  ha- 
hiiare  in  se  veraci  confcssione  manifesiaverutit. 
Inde  fiixuram  pissi  sunt ,  et  inde  suspensi  valido 
igne  sub  eis  adhibilo,  nialleo  ad  exsrcmum  ligneo 
manihus  eorum  coulritis,  in  laude  omutpoteutis  Dei 
spiritum  emiserunt.  Eodem  die  naiale  sanctortini 
Sisinii,  Mariyrii  atque  Alexandri,  qui  iti  Augauuia? 
parlibus  persequenlibus  gentilibtis  viris ,  martyrii 
B  coronam  adepti  suut. 


B.  IY  Kal.  Juan. 


Rom»  via   Aurelia  sancti  C.   III  Kal.  Jlnii.  —  Romse    via  Aurelia   natale 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


in  custodia  tentum  ad  inorletn  usque  cum  aliis  acqtie 
caiholicis  perdaxit.  Ilujus  meminil  S.  Gregorius  in 
lihro  Dial<  goruni  :  cujtis  corpus  translaium  de  Ra- 
venna  septittum  est  in  basilica  S.  Pelri  v  Kalendas 
Jnlii,  Olybrio  consule. 

Deest  character  temporis  in  V.  et  L. ,  solius  diei 
in  T.  ,  tottim  elogitiiu  ipsaque  memoria  Joatmis 
papa?  in  A. 

B.,  In  Sardinia  Fmilii ,  Feliris,  Priami,  Luciani. 

29.  —  IY  JUl.  ln  Treviris  a  Maximiui  episcopi  et 
confessoris. 

Addit  Florus  in  A.  T.  L. ,  Qui  ntagnus  advocatus 
populo  suo  magnis  se  viriutibus  declaravit.  El  primo 
loco :  Apud  Cscsaream  passio  S.  Cyrilli  (hucunque 


L. ) ,  qui  ob  Chrisii  fidem  mortis  detrimenta  lihere 
suscepit. 

B.  T. ,  Rotna?  natalis  S.  b  Re<  tittiti.  B. ,  Ei  natale 
repiem  c  gerinanorum.  V.,  Rotna  via  Aurelia  Resti- 
luia?  :  sepiem  germanorntn  :  et  drdicalio  S.  Clemeti- 
tis.  B.,  lu  Aliita  nal.  SS.  1'rimi ,  Accidiae,  Passi- 
inoni,  et  aliortiiu  d  i|iiinquaginia  triiiui.  In  Cncsarea 
Cappadociie  nai.  S.  Cyrilti,  Prituoli,et  Yenusti. 

50.  —  III  Kal.  Yacat  Baeda. 

D. ,  Yia  Aurelia  in  coemelerio  «  Felicis  papa?. 
Turribiis  Sardinia?  Gahioi  et  Crispuli.  B. ,  In  8  ir- 
dinia  natale  SS.  f  Gabini ,  Crispoli.  V.,  Antiochia 
Palatini ,  qtii  nmlu  tormenta  passus  est.  *  Gavisii , 
Scrispuli.  A.  T. ,  Romse  SS.  u  Processi  et  Marli- 
ninni.   A.  T.  L. ,  In  Aquileia  natale  SS.  l  Catilii, 


SMITII  NOTiE. 
*  Maxinrini.  Inierfuit  hic  cencilio  Agrippiiiensi ,  C  licem  ;  et  iia  anni  5,  nienses  11 ,  dies  25,  possent 


eelebrato  posl  consulaluin  Amanlii  et  Albini ,  anno 
346.  De  eodem  llieron.  iu  Chronico,  aitque  ah  eo 
susceptum  hospitio  S.  Athanasiuin ,  cum  Tteveri* 
exsularet  ,  qui  ibidem  mansit  integro  hiennio  et 
inensibus  quatuor,  ut  scribit  Tbeodorettis  llisi.  u,  1. 
Prasens  fuit  idetn  Maxirainus  concilio  Sardiceno. 
S.  Athanasius  cum  recenset  episcopos  Galliarum  qui 
illnc  cotivenerunt ,  pritno  loco  ponil  Maximiiium  iu 
Apolog.  ii,  r.ol.  425.  Mortiius  est  ejusdem  Constanlii 
imp.  temporibus,  tit  constai  ex  eodem  Atlianasio, 
in  Apolog.  ad  Coiistani.  Passus  et  ipse  gravia  ah 
eodem  imperalore ,  eo  quod  faveret  caiholicis ,  et 
iinptigtiaret  h&relicos ,  ut  diiTu-e  scrihit  Niceph. 
Hist.  ix,  \±.  Iu  tabulis  episcoporum  Trevireusium 
ascrihitur  Maximious  vigesimus  sextus  episcopus  D 
apud   Democii. 

J»  Resiituti.  Ilic  narraiur  passus  esse  sob  D  ocls- 
tiano,  damnalusque  ab  llerinogeuiaiio  |ira»fecto  pr.e- 
lorio,  de  quo  c»nstile  tomiiin  secundum  Barotiii  Au- 
naliuui,anno  501. 

e  Germanorum.  Qtiorum  martyrium  via  Tiburlina 
consumiiiatuiu  infra  celebratur  d»e  xxvii  Jimii. 

4  Quinquaginia.  Ilierouymus  iu  Mar.yrologio  suo  a 
Dachorio  edito  habet  centum  qiiiiiqoaginta  iriiiin. 

*  Feltcis.  Natione  Rooiani  ex  patre  Consiatiiio , 
qui  sedit  aiiuos  quioque,  inenses  uiidecim,  dies  vi 
ginti  qtiinque.  ruit  temporihus  Claudii  et  Aureliani , 
a  consulatu  Claudii  et  Paterni ,  usque  ad  consula 
luin  Aureliaui  et  Capilulini.  Pueront  autein  ccn  ules 
iinp.  Aurelms  Cl.tudios  u  et  Ovinius  Pateruus  ar.no 
2oU  ;  sed  quein  totuui  occupavit  pncter  qtiiuqiie 
ultimos  dies,  decessor  Dionysius  ;  ut  vel  imle  pos- 
seinus  sudpicari  illius  forsan  vicarittin  fuisse  S.  Fe- 


baberi  usque  ad  xxx  Maii,  quo  die  inscriptus  e»t 
antiquis  Martyrologiis.  Ultimi  consttles  imp.  Atire- 
lianus  ii  et  C.  Julius  Capitolinus  fueriini  amio  i76  , 
ullra  quem  annmu  vixit  S.  Felix  nsifiie  ad  praffa- 
tutn  xxx  Maii  anni  sequentis.  Calaiogi  Pontificuui 
apud  Ptipebrocliiiifii. 

f  Gabtni.  1 1 1  pa^si  sunt  stib  Adriaiio.  Puiatitrautem 
hxcessedtes  irauslaiionis,  namil>es  nat:t!is  a.iturxxv 
Octobris,  unde  et  Sardi  meiisem  0<ti>hrein  Gabiiiuin 
vocanl.  Est  etiam  celehris  ap*id  eo->  des  dcdicationis 
ejtis  ecclesia?.  fitcta?  quirta  M.iii  aniu  517.  Gregorius 
iu  Regisir.  lihro  s^piimo,  ^pisi.  7,  mfininit  niouaste- 
rii  nomine  SS.  Gahiuii  et  Lttxorii  in  Sadinia. 

"  Gavisii.  Et  Scrispuli.  Rectius  Gabini  et  Crispuli. 

h  Processi.  Hi  prxcipue  infra  coluntur  vi  Nim** 
Juiii,  eiiam  die  seqiicnli. 

1  Cantii.  CauLani  et  CautianitlaD  germani  mariyres 
apud  Aquilciaui  passi  sunt  sub  Dioclttiano  et  Maxi- 
miano  imperalorihus ,  agenlibus  Duicicio  pr.nside  et 
Sisinnio  comiie.  Hi  de  genere  Cariui  imperaloris  tir- 
bis  Romae  cives  persecutionem  fugientes,  Aqu;iei.tui 
deveneruni :  ubi  ctiidam  Proto  sacr.e  Scripiura;  do- 
ctori  sesc  adjun\erunt.  Coguito  autem  quod  ibi  Chri- 
sttim  pttblice  iiuniiareul,  iraperatore*  comiii  el  pras- 
sidi  auc.oritalem  dcderuut ,  ut  si  sacrilicare  nollent, 
capite  punircntur.  Quod  ciim  B.  martyres  audivis- 
sent,  una  cnm  Proto,  ascenso  vehiculo,  Aqtiileiam 
e^ressi  fjgiebaiit.  Quos  tameti  Sisinnius  et  Dulcicius 
inscqueiiies  ad  Aquas  Gradatas  coinpreheoderunt, 
et  iu  eodem  loco  ilecollarunt.  tU>rpora  eorum  a  Ze- 
uoue  presbylero  collecla ,  apud  ip  ain  civitatem  tu- 
inulaia  sunt.  Pktrus  de  Matal.  Cotuiitur  die  sc 
qucnti  ab  Usuardo,  Aiioue,  etc. 


951  BEDifi  VENERAtHLIS  OPP.  PARS  IV.  —  UISTORICA.  932 

EDITIO  COLOMKNSIS. 
saticti  Felicis  papae.  Ilic  consiiliiit  aupra   memorias  A  comes  soo  conjugio  veilet  sociare,   iriduo  indttcas 


mariyrum  missas  celebrari.  Qui  cum  annos  quinque 
rexisset  Ecclesiam,  sub  Claudio  principe  martyrio 
coronatus  esi.  Turribus  Sardiniac  natale  sanciornm 
mariyrum  Gabinii  ct  Crispuli.  In  Antiochia  sanctorum 
mariyrum  Silini  et  Palatini  t>  qui  mulla  1«  rmenia 
propier  nomen  Chrisli  passi  sunt. 

D.  Prid.  Kal.  Junii.  —  Romne  sancta»  Pettonellae 
vii ginis,  qtiae  fui!  fllia  beatissimi  Petri  nposioli;  qwe 
post  multa   miracula  saiiitatum,  cum  eam  Flaccus 

EDITIO  ROLLANDIANA 
Cantiani  [  L.  om.  Cantiam  j,  Proii  et  •  Chrvsogoni. 
R.  T.  L. ,   In  Antiochia   passio  SS.  Sici,  Paiatini , 
Eutymii  [  E.  om.  Eutymii  ].  T.,  qui  et  innltis  afflicli 
►unt  tormenlis.  R.,  Qui  iniilia  t  rmenta  passi  sunt. 

51. —  II  Kal.  Roma»  [V.  om.  Romae]  b  Petronillse 
virginis. 


postulans,  et  cum  sancta  virgine  Felirola  colhcta- 
nea  sua  continujs  jejuniis  aique  orationibos  vacans  : 
lertio  die  celebratis  Dominice  oblationis  mysteriis, 
a  sancto  Nicomede  presbytero  mox  ul  Christi  sacra- 
menta  prrcepii,  reclinans  se  in  lectulo  emis  I  spiri- 
tum.  Apnd  Aquileiam  nalale  sinctornm  martyrum. 
Camii ,  Cantiani  et  Cancianillre  fratram.  Turritws 
S:in1iui;e  natale  sancti  Crescentiani. 


Ad.lit  T.  el  L..  filto  R.  Petri  apo*loli.  V.  D..  Ro- 
mae  via  Aurelia  Prncessi  el  Martiniani.  A.  T. ,  In 
Anttocitia  natale  S.  P.ui'*nl ,  l<ici  ei  Justi.  B. ,  rn 
Antiorhia  Patilini  et  Isici.  In  civitate  Genrnda  »*  - 
lale  SS,  c  Gennaui,  Vicluri,  Silvani.  In  civiuie 
Sisia  Donatiani. 


SMITH  NOTyE. 
•  Chrvtogom.  Qni  idem  es*e  videtur  cum  eo  qui  B  SS.  Nerei  et  Achillei 


rolitur  die  xxiv  Novemhris,  nbi  mendose  dlcitur 
Roma?  passus,  cnm  reipsa  Aquileia*  martyrium  fecif. 
t  PetromUce.  Pater  ejns  S.  Pelnis  eam  paralysi 
laborare  fecit,  posteaque  sanavit.  Qu»  Flacci  nobilis 
viri  conjugium  spernens,  acceptis  triduanis  ad  defi- 
herandum  indnciis,  interim  jejuniis  et  oraiionibns 
cum  FelicuU  collaclanca  sua  vacans,  tertia  die  mox 
nt  Chrisii  sacramenium  a  Nicomede  presbytero  ac- 
cepil,  spiritum  emisit.  De  ejus  obitu  agitnr  in  Aciii 


«  Germaui  Ex  Martyrologio  Ctntsii ,  qul  eos  Em- 
poriis  passos  aii.  Sunt  aitiem  Empori»  oppidum  Hi- 
spania?in  ora  inter  Gerundam  et  Rhodam.  In  Hisloria 
sanctorum.  Catalonhe  inemonntur  Cermanns,  Ju<tu«, 
Pauliuus  et  Sereius,  unlla  facta  Vicluri  et  Silvani 
menlione.  Sic  in  Tabulig  et  Kalend.  Eceles.  Gerun- 
densis ,  ubi  horum  naialis  feria  2  posl  fesium  Trini- 
tatis  celebratur.  Ferbarios  in  Catalogo  geoerali. 


JUNIUS. 


JUNIUS. 
IJabet  diet  xxx,  Lunam  xxxix. 
E.  Kalbnd.  Junii.  —  Roma  dedicatio  Nicomedis 
martyris  et  presbyteri,  cnjtis  marlyrium  celebratnr 
seplimadeciiua  Kalemlarum  Octohris.  Apud  C;rsa- 
ream  Palestins  natale  sancti  Pampbili  presbyteri, 
viri  admiranda  fldei  et  sanctitatis,  qtii  sub  |>er«ecu* 


EDITIO  COLONIENSIS. 

C  tione  Maximini  marlyrio  coronatus  est.  Hujns  Vitam 
Eus**biits  C»sariensis  episcopus  tiibus  libris  com- 
prehendit.  Vienna*  sancti  Clandii,  nndecimi  epi  co- 
pi.  Ipso  die  sancli  Caprasil  abbatis  monasterii  Li- 
nneusis.  In  Thessaloniea  natale  Octavii.  In  Antiochb 
Zosimi.  Treveris  sancti  Simeowi*  recltisi. 
F.   IV   Non.    Junii. —  Rome   natale  fanctomm 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
1. —  Kalrndis.  Natalis  Nicomedis  martyris.  Petri  exorcislre  :  qni  mnltos  in  carcere  ad  fidem 

B.,  Roma»  dedicatio  basilicae  S.  a  Nicomedis.  M .      erudientet,  post  dira  vincula  et  plurirt»a  tormeiita 

T.,  El  b  Reveriat.i    martyriim.   V      Tbessalonica      decollati  suiit,  snh  jndice  Sereno :  et  qni  eos  decol- 

Liicipr  virgmis  et  r  Auceg»  rcRinae  barltarnriim.  A.       .    .  .      ....         .        . 

T.   R.,   Vienna  de noaitio  S.  *  Claudii  epi.cpi.  A.  -.  ,avi1»  v,a,i  an,n,a8  eoru,n  8P,«nd,dp  •rM,M  *b  als" 

T.,  Rom.-v  naialisS.  Exuperanlii.  L.,  In  Vienna  SS. 

Elladii  et  Claudii  episcoporuin.  R.  lu  Africa  Crispini, 

Joventi,  Cyriaci. 

*  Dorothei:s. 

9L  —  IV  Nonas.  Romse  Marcellini  presbyteri  et 


"  gelis  ferri  in  coelum  :  et  pcenitentiatn  agens,  tnb  Jo- 
lio  papa  baptisatus  est  in  senectnte  sua9  oomioe 


Ipso  die  in  Lugduno  S.  Blandiose,  cnra  •  qoadra* 
SMITII  NOT42. 


*  Nicomedit.  Erat  nobilis  litulus  Roma?  S.  Ni<o- 
medis,  cujtis  anniversaria  dedicationis  dies  h:vc,  ut 
anparel  ex  Martyrologiis  Ustiardi,  Adonis ,  Baedae. 
Mariyriuni  ejus  cetebratur  xvn  Kal.  Oci. 

k  Reveriani.  Aiiguslnduui  Reveriani  episcopi  et 
Pauli  presbyteri,  cum  aliis  decem,  qui  stib  Aureliano 
principe  martvrio  coronati  sunt.  U^uard. 

c  Aucegm.  RegiiiiC.  Rex  atnem  dicitur  in  Hieron. 
Martyroloxio. 

d  Claudii.  c  Anno  322  foriciliiim  apud  Arelalen 
sexcentorum  episcop  »rum  coltigitur  :  Martino  lunc 
episcopo  ejusdem  civitatis  existeue;  apud  Viennnm 
Claudio  episcooo  undeciuio.  »  Ado  in  Chron.  et  Mar- 
lyrol. 


0  Quadraginta  septem.  Inter  quos  recensendi  Ve> 
tius,  Epa^athus  genere  nobilis,  Sanctus  diaconus, 
Maturus.  Aitalus,  PolhmiK  Lugdunensis  eptscoptis  v 
Riblis,  Alexamlcr  genre  Pliryx.  Euseb.  Hist.  Eccl. 
v,  42.  Passi  snnl  anuo  17  Antonini  Veri.  Spartianus 
in  Severo,  Liigdunensem  provinciam  ,  per  legatos 
Ca?saris  a.Iminisintam  fuisse  imperante  Marco  An- 
tonino  lestatur.  Sic  enim  scriliit  de  Severo  :  Deinde 
provinciam  Lugdunensem  legatu*  aceepit.  Ac  fortas«<» 
huic  Lugdiiiiensi  cladi  Severtis  praefectus  est.  Puit 
eniin  legatns  provincie  Lugdunensis  sub  Marcq.  Va- 
lesius  in  Notis.  In  Martyrol.  Adonis  martyres  48 
niimeraiilur  hoc  oidine  :  Ph  >iimis  episcopns,  Zach^- 
rias  presbyler,  Epagaius,  Macaritis,  Alcibiades,  SU- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
Marcellini  presbyteri,  et  Petri  exorcisia»,  qui  multos  A  sulpkure,  pjumho,  pice,  cera ,  oteoque  solutis  per- 


in  carceread  fidem  erudieules,  post  dira  vincula,  et 
plurima  tormenla  decollali  sunl  sub  judice  Sereno  ; 
et  qui  eos  decollavil,  vidit  animas  eorum  splendidc 
ornabis  ab  Angelis  ferri  ad  ca  los,  et  poeuilemiam 
agens  sub  Julio  papa  baplizalus  est  in  seneciue  sua, 
nomine  Tbeodoms.  Lugduoi  sancta?  Bl.tiulinac  cum 
uudecim  et  oclo  mariyribus ,  cujus  a  prima  lcce 
usque  ad  vesperam  t  rmenia  semper  innovantes,  ad 
ullimum  victos  *e  iorl<»res  confileuiiir;  qua?  el  se- 
cundo  pul&ata,  cruciala  nou  superatur.  Terlio  quo- 
que  die  religna  ad slipiteui,  atque  in  crucis  modum 
dtstenta,  bestiis  pabuliim  pnep^ratur.  Quam  cum 
nulla  ex  besiiis  auderet  tangere,  rtirsum  revncatur 
ad  carcerem;  quano  etiam  verherihos  ac»a,  craticu- 


fusiiH,  iugenti  miraculn  illaesus  apparuil.  Quod  cum 
mulii  viderent,  fidem  Clnisii  rejectis  idolis  stiscepe- 
ruut.  Inde  immenso  poudere  ferri  coosirictui ,  in 
<  arcere  reclusus  sub  dira  custodia  cst,  de  qtia  ange- 
lica  visiiatione  solutus  eripilur.  Venim  postoKHtam 
clai  issima  i>  sios  fama  vulganle,  lentus  est  ab  altero 
imperatore  Mavimiano,  a  quo  diversis  suppliciis  tor- 
lus  est  in  tanluin,  ut  tuuica  ignita  a?rea  vestiretur, 
iterumque  iu  olla,  quse  pluinbo,  pice,  cera,  resina, 
oleo  fervefacta  erat ,  missus  vinute  Domini  oninia 
superans  illsesus  exinde  progreditur ;  sicque  tande.u 
ad  coufirmandum  caeieros  a  Doinino  scrvaius  ,  in 
Campaniam  munilns  angeMco  solatio  pervenit :  ubi 
cum  plurimos  sive  in  llde  roborassei,  sive  ad  fidem 


lis  eiu»ta,  et  multa  alia  perpessa,  ad  ultimuin  gladio  B  Christi  converiissei,  vocante  Domino  marlyrio  clarus 
jugulaiur.  Tunc  ei  Ponticus  puer,  annorum  quinde-      sancto  fine  quievil. 


G.  III  Non.  Jrjftii.  —  Apnd  Aretitim  civitateni 
Tuscix  naiale  sanctorum  marlyrura  Pergentini  et 
L  Mirentii  fratrum,  qui  persecutione  Decii,  sub  judice 
Turcio,  cutn  essent  pueri,  post  dur a  viucula  tolerata, 
el  magna  miracula  ostensa,gladiosuntca?si,  etapud 
eamdem  urbem  conditi. 


cim,  per  omnia  tormenloruin  geuera  cum  ipsa  cir- 
ctmtactus,  et  materna  ejns  cohortatione  roboratus, 
anle  illam  martyrium  consummavit.  In  Campania 
heatl  Erasmimartyris  et  episcopi,  sub  Diocletiano  im- 
peralore  et  Maximiano,  qui  jussu  impii  Diocletiani 
imperatoris ,  primo  pluuib.itis  crudeliter  ca>us , 
defnde  fustibus  diutissime  mactatus ,  post  resina, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
gima  septcm  martyrib.s  :  cui  a  prima  luce  usque  ad      Anmnino  Vero.  Scriptum  in  Historia  ecclesiastica. 

ve»peraw  tormenta  semper  innovanles,  ad  ultimom      "Dro  Qn,,,l°- 

vietos  se  tortores  conlitemur  :  qu»  •  et  secundo  die 

pulsata  cruclatibus  non  snperalur.  b  Tertio  quoque  C 

die  religata  ad  stipitem,  atque  in  orucis  modum 


disteota9  bestiis  pabulum  praepaiatur.  Quam  cum 
nulla  ex  bestiis  auderet  atlingere,  rursum  revocata 
ad  carcerem;  quarto  etiam  verberibus  aeta,  crati- 
culis  exusta,  et  muka  alia  perpessa,  ad  ultimum  gla- 
dio  jugulaiur.  Ttinc  et  Ponticus  fLM  Pontiusj  puer 
annorum  quindecim,  per  omnia  tormentorum  genera 
cum  ipsa  circumaclus,  et  materna  ejus  cohortatione 
roborstus,  ante  illam  martyrium  coiisummavit  sub 


viui,  Primus,  Ulpius,  Vitalis,  Cominus,  Ociuber, 
Philominus,  Geminus,  Julia,  Albina,  Grata,  Rogata, 
jEmilia,  Potamia,  Pompeia,  Rhodana,  Biblis,  Quar- 
tia,  Materna,  Helpes  quae  et  Amuas.  Hi  sunl  autem 
qui  bestiis  traditi  sunt :  Sanclus,  Maiurus,  Atlalus, 
Alexander,  Ponticus,  Blandina.  Hi  vero  iu  carcere 
spirittira  reddiderunt  :  Aristaeus  .  Cornelins,  Z»si- 
mus,  Tilus,  Julius,  Zoticus,  Apoilonius,  Germinia- 
nus,  Juiia,  Ausonia ,  jfimilia,  Jamnica,  Pompeia, 
Doinna,  Justa,  Trophima,  Antouia.  Reliquiae  a  per- 
secutoribus  incensae  sunt,  et  in  Rhod;mooi  fluvium 
dfepersae.  Sed  loco  quo  combusias  suut,  cineres  coi 


V.,  Eodem  die  S.  •  Erasmi  episcopi  et  confes- 
soris. 

5.  —III  Nonas.  Vacat  Bsda. 

Florus  iu  A.  T.  L„  Aurelianis  vico  Magduno  de- 
positio  S.  d  Liphardi  presbyteri :  qui  tantse  absti- 
nentfce  (uit  ut  uncia  bordeacei  panis  manibiis  pro- 
priis  composiii,  et  ad  diem  tertium,  in  bibiiione 
aqua  solummodo  parcissime  uteretur.  T.v  Hic  maxi- 
mis  polleus  merilis,  in  sublimi  ccelestium  agminuin 
chorum  animaeThe  >domiri,  quondam  Miciacensis  ab- 
batis  vidit  occurrere,  et  cum  gaudio  ad  caslum  ca- 
neiido  usque  deferre.  Scriptum  in  Gestis  ejus. 
SMITH  NOTiE. 

miraculo  illaesus  apparuit.  Qnod  eum  multi  viderenl, 
tidem  Ghrisli  susceperum.  Inde  iinmenso  pondere 
ferri  conslriclus,  iu  carcere  reclusus  sub  dira  custo- 
dta  e>t,  de  qua  angelica  visiiationeestsol  uus.  Verum 
postmoduin  clarissima  illius  faina  vulgaute,  tentas 
est  ab  altero  imperatore  Muimiano,  a  quo  diversis 
suppliciis  tortus  est  in  tanlutii,  ut  lunica  igniu  «rea 
vestiretur,  iicruinque  in  olla  quae  pluiubo,  pice, 
cera,  re»in»,  oleo  fervefacta  erat,  missus,  virtnte 
Domini  oiiinia  superans  illaesus  exiode  progreditttr. 
Sicque  laudem  in  Gainpaniam  pervenit ,  ubi  cum 
plurtiims  s.ve  in  lide  roborassel,  sive  ad  lidem  Chri- 


legerunl,  et  sub  altari  condiderunt.  Locus  in  quo  D  sti  convetlissei,  vocante  Doinino  martyrio  «lums 
paesi  sunt  Atbanacbo  nuncupator,  ldeo«|ue  dicuntur 
martyres  Athanacenses. 

•  Verba  et  $ecundo,  etc,  usque  ad  quarto  oin.  L. 
b  Verba  Tertio  quoque,  eic,  usque  ad  Antonino 

Vero  oin.  A. 

•  Bratmi.  In  Campania  passi.  Qui  in  Libano  monte 
per  septem  aunos  degit ;  sed  postmodum  jussu  impii 
Diocleiiani  primo  plcmbalis  crudeliter  cxsus,  deinde 
fustisms  diutissime  mactatus  ;  post  resina,  sulphure, 
plumbo,  pice,  cera  oleoque  solutis  perfusus,  iugenti 


sancio  line  quievil.  Usuard.  Bjeoa  supuos.,  Prra.  ds 
Natal.  Notkeius  auiem,  Ado  et  ins.  Divionense  iufra 
colit  eum  die  sequenli. 

d  Liphardi.  Apud  Aurelianos  inclyta  orti  prosapia ; 
qui  S.  Leonardi  germanus,  relicto  s«culo,  S.  Reuai- 
gio  Rheuiensi  episcopo  adh^sit,  et  ab  eo  diacouus 
ordinatus  est :  postea  quoque  in  uionte  Magduno  cuui 
Urbicio  vitam  egit  eremilicain,  ubi  immanein  dra- 
conem  suis  precbus  interfecit.  Marcus  Aurelianensis 
in  vico  Clariaco  ob  cerlas  causas  residens  euai  sa- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
A.  PniD.  Nom.  Junii.— Apud  Illyricum  civ.latem  A     B.  tSo?r.«  Jumii.  —  Saucti  Bonifacii  archiepiscopt, 


Sisciam  nalale  sancii  Quirini  episcnpi,  qui  persecu- 
lione  Maxiinini  pro  fide  Clirisli  (ul  Prudenlius  ecri- 
bit)  ligato  a^  manum  molari  saxo  ,  in  fluinen  prxci- 
pitatus  est;  et  ciictiiusiaiiiibiis  diu  colloculus,  ne 
ejus  tertereniur  exempo,  vix  precibus  ut  meigere- 
lur  obiitiuit.  Hujus  reliqtiiae  translaLB  suut  Ko- 
raaiu,  et  po*itae  in  Catacurabas.  In  Tuscia  sancti 
Laurenlii,  el  aliorum  qtiadriiigenlorum.  Aurelianis 
civitaie  deposiiio  ^ancti  Lifardi  presbyteri.  Iu  Ninive 
nalale  Dino»cii,  Atuli,  Camarii,  Tyriui,  Juliae  et  Sa- 
racire,  Cypiiut. 


cujus  in  Fresonis  martyrii  passio  peracta  ett,  cum 
aliis  servis  Dei,  Vuinthrogae  el  Wallerae,  Seirpald*. 
et  Bosan,  Hainoudae  et  Adelherae,  W.mcaraeet  Gun- 
dacara» ,  Willelierae  et  Athaltolfa*.  Apud  iEgypitun 
natale  sanclorum  iuariyrum  Mariiaui ,  Nicaudri  ei 
Apolionii,  quorum  gesta  habentor.  Eodemdie  passio 
sancti  Bonifacii  martyris,  sub  Diocleliano  et  M.ixi- 
miano,  apud  TharMini  civitatem  passi,  sed  Romae  in 
via  quae  Latina  nuncupaiur,  sepulli.  Iluiic  vero  s<a 
doinina  Aglaes  a  Rotiiaua  urbe,  licet  cum  ea  adnlle- 
rium  perpetraveril,  lransmisit  in  loca  ubi   Chnslia- 


EDITIO  BOLLANMANA. 

D.,  Arelio  Tuscia»  martyrum  a  Pergentini  ei  Lau-      est,  el  Eobanci  episcopi  [B.  coe;  iscopj]  ejns  cam 

rentini.  Gampania  Erasmi  episcopi  et  marlyris.  V.,      aliis  servis  Dei  sociis  eoruin  :  ita  D.  et  V.  Similitrr 

Romae  nataie  SS.  Marcelli,  Donati,  Gagi,  Jaiiuatii,  g  fere  B.:  lu  Frisonis  passio  SS.  Boniphalii  archiepi- 

Victoriae.  T.,  omisso  Gago  pro  Vicioria  habet  tiomen      scopi  et  Eobanchi  presbyieri  ejtis  ctttn  aliis  servis 


Urbani.  A.  T.  L.,  In  Africa  natale  S.  b  Quirini  et 
Latirentii.  B.,  Rom;e  Marcelli,  Salurniiii,  Urbanl, 
Felicis,  Veneria*.  Et  alibi  Silvani  ctitn  ali.s  ocio- 
ginta  duobtis.  *ln  Aureliaiio  deposiiio  S.  Lipliardi 
presbyen. 

4.  —  II  Nokas.  Vacat  Baeda. 

D.>  lllyricuui  civiiue  Sissia  Quirini  episcopi  et 
inartyris.  B.  V.  T.  L.,  Romac  c  iu  coeuieierio  ad 
Galacunibas  via  Appia  d  milliario  qtiarto  nalale  SS. 
Picti,  Areui,  Daliaui.  A.  'I .  L.,  Nividuno  naiate  S. 
Salurniuae,  Zolici  et  Eut.cii.  Dee»t  in  L.  locus  ago- 
uis.  B.,  I.t  Ciiicia  nat.  SS.  Exptrgeuti,  Philipoi, 
Jutiae,  Saiuruiiii.  In  Salaria  civnaie,  e  Rusiili  cuin 
aliis  duoous. 

5.  —  Nonis.  Vacat  Baeda. 


Dei  duodecim.  Deinde  auMil :  Romae  s  Feliculae  et 
Felicitalis.  In  /Egypto  k  Marciaui,  Nigandri  et  Apol 
lini.  Ici  Africa  Evasi  el  Privati.  A.,  Pulsa  |/mo  Ful- 
da]  tiionasterio  S.  Bouif.»cii  arcbiepiscopi,  qui  Fre- 
souibus  verbum  Dei  annuutians  maityrio  coroiuta» 
esl.  T.,  omisso  loco ,  addit :  Eodem  dic  Eobaoci 
episcopi  cmiii  aliis  servis  Dei.  L.,  !n  Fresoniis  na- 
lalc  S.  Bouifacii  arcbiepiscopi,  qui  Fresonibas  ver- 
btim  Dei  aniiiiuiiaiis  uiartyrio  coronauis  est.  E>dem 
die  passio  Eobanci  ejus  coepiscopi  cum  aliis  servi* 
Dei  sociis  eorum.  Manyrol.  Rabani :  Nonis  Junit 
Bonifacii  archiepiscopi,  cujus  iu  Fresoois  martyru 
passio  peracla  est :  et  Eobani  coepiscopi  ejus  cum 
tervts  Dei  Wiiitrunfre  el  Waltbere,  Scirbalde  et  Bo- 
tan,  llainunde  cl  jfcthelhere,  Wanc.ire,  et  Gnanda- 
care,  Willehere  et  lladovolfe.  Porro  quomodo  Ra- 
banus  ista  suo  inseruit  M  «nyrologio,  propler  sacri 
corporis  iu  Fuldeusi  ecclesia  tuiiiutatiouem  et  mirai- 


Amiis  ab  hujiis  Baedae  itiorte  vigiuti.  S.  f  Bonifa- 
cii  arcluepiscopi  in  Fresouis  inarlyrii  pas»io  perana 

SMITII  NOTifi. 
cerdotio  initiavit.  Permulti  eliam  ejus  pietalem  ve-  C  poMierunt.  Petr.  de  Natal. 


kieratiles,  se  ei  adjmixere,  tit  ejus  discipliuis  iustitue 
rentiir.  Morilurus  Urbicunn  socium  stiuni  m!u  suc- 
cessorem  designavit.  Obiit  circa  an.  4i)U.  Subius  in 
Jiinio.  Guimus  Senemsis. 

•  Pergentini.  ili  perseculione  Decii  nobiles  genere 
subTiburtio  judice,  cumesseiit  ptieri,  postdira  sup- 
piicia  tolerala  et  mtilla  miracula  ostensa,  gladio  caesi 
stiiit,  el  apud  eamdein  urbein  cmiditi.  Usuard.,  Ado. 
Notkerus  addil,  et  aliorum  plurimorum  quadringenlo- 
rum.  Martyrologia  Adouis,  Baedae  stipposititii  judi- 
<em  vocanl  Turlium,  Noikerus  eiiaiu  Teriium,  Sti- 
rius  Tiburtium. 

b  Quirini.  Qui  sub  Galerio  praesitle  pro  lide  Cbri- 
sti  iuolari  saxo  ad  colluni  iigato,  in  Uumeii  praeci- 
pitatus  est ;  sed  lapide  supeinataute,  cuui  circoin- 
fttaiiies  Chrisiianos,  ne  ejus  leirereutur  supplicio, 
ueve  lituhareiit  in  lide,  diu  luisset  bortatiis,  ipse  ul 
uiarlyrii  gloriam  assequereiur,   p>  ecibus  a  Deo  ul 


c  V.  om.  in  ccem.  ad  Cat. 

d  Milliario  quarto  ora.  T.  L.;  totum  vero  pneter 
nomina  B. 

e  Hunuli.  Ferrarius  hunc  locuin  sic  conigil : «  Sa- 
bariae  iu  Paimoiiia  S.  Rutuli. »  De  eis  Anton.  BoiiUu. 
iu  llist.  Iluugar. 

(  Bonifacii.  Archiepiscopi  Mogunlini,  qui  de  Aa- 
glia  Roiuani  veniens,  ei  a  Gregorio  II  in  Germaniaut 
missus,  ut  lidem  Chrisli  iihs  geuiibus  evangelizaret, 
cum  maximam  multiiudiiiem,  prassertbii  Fresonum, 
Bavaroruui  et  Savoituui  Cbrisliaiia:  rel  giuni  subju- 
gassel ,  Geriuaiioruin  aposu»ius  ineru.t  ap)»eilari. 
Posti|uam  vero  10'  auuis  iu  Fresia  pra*dtci>*et.  *b 
inlideiibus  esl  oppressus,  gladio.jue  peieuiplus  iwir- 
lyriuni  consumuiavit,  cuiu  Euban<»  cliorfpiscupo ; 
Weuturgio,  Waltero,  ei  Adbalepresbyteris;  Stric- 
baldo,  llamuntio  et  Bosone  d.acoms;  Waccaro, 
Guudethero,  W.llero  et  Adolpho  inoiucnis,  et  alus 


inergerelur  obtinuit.  Ado,  Usuard.   In  Actis  apud  «v  fere  5J  servis  Dei  :  quorura  corpora  Trajectenses 


Mombrit.  toi n.  II  fertur  passtis  iu  persecuiioue  Dio- 
cleiiani  sub  M^ximo,  alias  Maxiiuino  praeside,  quem 
1'rudenlius  Galerium  appellat :  utilla  esi  discrepan- 
tia  ;  nam  et  Galerius  ip>e  Maximiuus  diclus  esi,  qui 
puslea  aii  eodem  imperatore  Cftsar  appetlalus  est. 
Caeterum  hut  alius  Galerius  Maximiuus,  qui  leuipo- 
ribus  Valenani  imp.  procoosulaluu  gerens  io  Afri- 
ca,  in  S.  Cyphauuiii  episcopuiu  Carth.tg.  ultimi  sup- 
plicii  seuteutiain  tutii.  Baron,  in  Notis.  Hujus  cor- 
pus  reperium  tn  Danubio,  in  basilica  juxta  Scara- 
baiensis  civiialis  portam  priiicipalem  posita  a  lide- 
bbus  sepiiltuin  est :  lacta  vero  iocursiooe  barbaroruin 
in  parltbus  itlis,  Chrisliani  iude  lu^ientes  corpus 
iinniyr  s  susiuleruiil :  el  Roniam  bajulaules  via  Appia 
imlliurio  ab  urbe  tertio  in  ecclesia  ad  Catacumbas 


iu  etclesia  S.  Bouifacii,  quae  modo  dicitur  S.  Saiva- 
toris,  hoiiorificae  sepulturje  tradideruut :  licel  Boni- 
facius  Mogunlinn  reporiatus  est.  Gbin.us  Seh.  Pa»- 
sus  est,  ui  scribiturin  Contiiiuatioiie  Lpiioines  Ikedjr. 
innio  724.  TritbeiiHus  autem  d  :  Vii  is  illusiribus  ord. 
S.  Beuedicli  aiuto  755  obiis>e  scribii. 

6  FwlicuUv.  Miiliano  sepliiuo  cura  aliis  muttis. 
Notkrrus. 

h  Hurciani.  Qui  jn  perseculione  Galerii  Maximiani 
martyriiiui  ciinsuiiiiiiaruui.  Baron.  Vide  etiain  Nu- 
nas  Apriles.  Cives  auieui  veiiephraui  corpus  6.  Ni- 
candi  i  in  eoruui  civiiate  ,  cives  Atiuates  cot  pus  M^i- 
ti.iiii  iu >  eorum  oppido  colbicaruut.  Passi  >u«l  eiiim 
iit  tcrritorio  inlcr  ips  ts  duas  civitates  posito.  Pet*. 
i  e  Natau 


937  SECT.  H.  -  MARTYKOLOGIA.  °~* 

EDITIO  COLONIENSIS. 
nonim  maxima  persecutio  fuit,  ui  alicujns  sancti  A  praedicatibne  sua  Samariam  ad  Adeni  Christi  feonver 


corpus  prelio  acqoisilum  sibi  afferrei.  Ipse  autem 
dictis  obediens  dominat  suae,  perrexit  iiluc  inler 
Chrisiianos,  sicque  compr^hensus  jussu  principls 
primum  oleo  fervenle  cum  pice  perfusus  est ;  sed  in 
tiullo  laesus,  ad  ultimum  ab  spiculatore  percussus 
esl  :  postea  vero  a  comitibus  suis,  qui  secum  perge- 
bant,  post  martyrii  palmain  ad  dominam  suam  re- 
ductus  est,  quse  ipsum  accipiens  sepelivit  Romae  vla 
Lalina.  Beata  vero  Aglaes  abrenunliavii  mundo, 
distribuens  universa  quae  possidebat  egenis  ac  mo- 
nasteriis,  relaxans  universam  familiam  suam  a  y  go 
serviiulis,  et  tantam  gratiam  a  Domino  promeruii, 
ut  iu  nomine  ejus  virtutum  signis  claresceret.  Super- 
vixit  in  habitu  sanctimoniali  annos  tredecim,  sepulta 
apud  pra»falam  martyrem. 

C  VIII  Iios  Junii.  —  Natale  sancli  Philippi  dia- 
Coni,qtii  fuit  unus  de  septem  diaconihus,  qui  cum  B. 
Stephano  st.aiin  post  ascensiouem  Domini  ab  aposto- 
lis  tunt  ordinati ;  de  quo  bcatus  Lucas  in  Actibus 
apostolortim  refert,  quod  signa  et  prodigia  faciendo, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
culorum  Cilebritatem  :  ita  videlur  memoria  ejusdein  rati  episcop 
S.  mariyris  lotis  Galliis  gratiosissimi,  ob  regiuin 
diadema  a  Merovingicis  in  Pippinuin  ejusque  suc- 
cesaores  translaium,  slatim  asrriptum  fuisse  auti- 
miissimis  oimtibus  Gallicanarum  Ecclesiarum  fastis, 
ipsisque  Bacdas  necdum  aueii  exemplaribus ,  sub*ea 
verborum  diversitaie,  quain  exhihent  codices  prae- 
noiati  :  unde  facium  sit  ut  iu  Y.  et  D.,  aiias  uiliil 
iiisi  Bo*das  lexium  commune  habentibus,  cadem  in- 
veniatur  lormtila,  et  iu  D.  ipsa  sic  scripta  quasi 
Bocda  fuisset.  An  autein  liaium  aliqua  Fiori  sil  et 
qu»,  divinarc  non  praesutiiimiis. 

6-  —  VIII  Idus.  Vacal  B;tda. 

D.,  •  Pbilippi  diaconi  de  s.cpicm.  Apud  Cxsaream 
Cappadocine  b  Lieiniani.  B.  V.,  Iti  Afnca  nataleliali, 
Zoiioi.  B..  Et  Tali.  V.,  Et  )mer.imii:t»  translatio  cor- 
poris.  B., «  Proculi  nianyris.  B.,  El  dcposilio^Ca- 

SAIiril  NOTifc 
•  Philippi.  Hic  Evangelium  piadieavitinSamaria; 
elSiuioneui  Magutn  bapttzavii,  po»lea  quoque  quem- 
dam  ex  proceribus  regimu  /Eihiopum.  Eu*eb.  u,  I. 
Mortuus  est  Hierapoli  curn  binis  (iliabus  in  virgiuitaie 
coosenescentibus.  Ibid.  m,  31.  Kecens  adhuc  erat 
Caysareae  maritimc  iu  Palrcstina  lemporibus  S.  Ilie- 
roitymi  memoria  S.  Philippi  diaconi  et  flliarum  ejus : 


tit,  et  Candacis  regina  iEtbiopum  baptizavit  Eunn- 
chum  ,  quique  apud  Lsesaream  requievit ;  jtixla 
quem  tres  virgines,  filifc  ipsius  ttiroulaiae  jacem ; 
nam  quarta  filia  illiua  plena  Spiritu  sanctoin  Epheso 
occubuii.  Romao  sanctorum  Artbemii,  cum  uxore 
sua  Candida,et  filia  Pauiina.  Hic  Artemias  tum 
esset  custos  carceris ,  et  clausum  teherftt  *>e- 
trum  exorcistam  In  Custodia ,  essetque  illi  filia 
unica  daemonio  vexata,  beaii  Petri  precibus  mox 
sanata  est,  et  ipse  cum  uxore  paiter,  et  cadem  filia 
Christo  credens,a  beato  Marcellino  presbytcro  baptl- 
xatus  est,  omnisque  domus  ejus,  et  multi  alii,  ita  ut 
absque  mulieribus  virorum  fieret  trecentorum  nu- 
merus,  Hoc  judex  Serenus  au.iiehs  factum*  Arte- 
D  mium,  Candidam,  et  filiam  ipsorum  Paulinam  sibt 
prasentatos*  immenso  pondere  niderum  jussit  obrui; 
Sicque  Deisancti  pftrdncii  ad  passionis  loCum,  beatus 
quidem  Artemius  gladio  pcrcussus  e*t,  sancia  veVrt 
Candida  atqtie  Paulina  per  limina  cryptas  praecipiia- 
1«,  Iapidibu8  sunt  obralse. 

\  •  vr -:.  **^#  T'  **..  NividUho  Hatate  S$. 
Aiiiantii,  Lucn,  •  Gralianopoli  \A.  T.  L.  om.  Gratia- 
nopoli  ]  Alexandri.  T;  L; ,  Gandivo  depositio  S 
^  Guduali  episcopi  et  confessorii/  T. ,  Eodem  die  iri 
Alcxandna  passio  Philippi  et  depositio  s  Claudii 
episcopi.  L.,  Passio  »»  Philippi  Alexandriui  episcopi; 
T.,  Prmto  loco  iranslatio  sanciariim  virginum  et 
manyrum  Chrisli  Honoraire  aique  FloHna;;  insuper 
et  multamm  reliquiarum  a  Colonia  Agrippiua  ad 
civitatem  Tornacum  :  inler  quas  reliqui;«  <le  sacra  - 
tl-simo  corpore  eximiaj  virgiins  et  manyris  j  UrsOI*  • 
quaein  illo  nominatissimo  virgiutim  Umlecim  milliuni 
C  cousortio  principatum  tenuit,  toliusque  collegii  dux 
ad  Chnstuni  effulsit.  Transl  .133  sunt  el  recortdiW»  iii 
ecclesia  S.  Martini  Tornacensis  in  suburbio  civitati* 
miod  actum  esse  constat  clemenlia  divin*  misericor' 
diac  anno  Verbi  incarnati  NCLxsi 


_ j ^,w...w.._  v   .  ..«•■|sr,  uiuwiii  tl  «iliaiUIII  Clll9  l 

nam  aedicula  Philippi,  el  filiarum  cellulae  adhoe  in- 
tegraj  permanebant,  quas  omues  S.  Paula  profectura 
Hierusolymam  invisil,  ul  idem  S.  Hieronyiuus  scribit  D 
epist.  27,  ad  Eustocbium. 

•  Liciniani.  Qui  forsan  idem  est  cum  Luciano,  qui 
die  sequenti  colitur. 

•  Proculi.  S.  Proculus  luteramnensis  episcopus 
colitiir  et  die  xiv  Aprilis. 

d  (xcrati.  De  hoc  *ic  scribit  Wandelliertus  : 
OcU\as  Idus  Ceralus  episoopus  ornai, 
Urbew  qui  lulcit  Graiiaao  priucipe  dicUm. 

•  Vratianopoli.  Hoc  verbuiu  rererri  debet  ad  Ce*- 
ratum. 

f  Guduali.  In  Brilannia  episcopi,  qui,  relic  o  epi- 
bcodmIu,  secessit  iu  monasleriuui  suae  dioscesis^  ubi 
ad  188  dhscipulos  collegit :  cumque  loci  augustia 
»gre  sufficeret,  in  liaereditate  Mevoi  consimxit 
ahud  monasterium.  Fioruil  circa  annum  340.  Mor- 
tuus  autem  sepulus  est  in  insula  quam  Plei  aut 
Mecit  vocant.  Postea  autem  Barbans  Bhtauniani 
incursantibiis ,  fratres  inouasrerii ,  asportato  sacro 
Patrol,  XCIV, 


corpore,  mare  qUod  Brilauniam  a  Galllis  sepnrat 
traii^rretantes,  in  Franciam  pervenere :  et  Aruulnhus 
riandrias  marcliio,  ex  auctoriiate  episcopij  uerreve^ 
reiidum  abbatem  Gerardum  curavit  transfetri  Gart- 
davutn  ad  moiiasierium  quod  Blandiiiium  dicitun 
«aialis  eju>  octavo  Jdus  Juuii.  CaBtenim  facu  est 
ha3c  Itatfelalio  iii  Nonas  Deceinbres ,  Clotario  anuj 
rranios  sceptra  regni  moderanle ,  anno  sC  93e 
Suwus  iiim.  III.  Molanus  iu  SS.  Belgli. 

f  C7aiid/i.  Vesontione  iu  Galiiis  SiClaudii  episcopi ; 
qui  ex  illu&tri  Palatinorum  pro>apia  originem  traxil. 
el  opiime  educatus  ac  litteris  imbutus,  Bisuntin» 
Lccte^i*  clencus  factus  ;  piis  |iie  operibus  vacans . 
inortuo  Buuntiuo  episcopo^  ab  orambtis  expetitus. 
in  ejus  locum  cousecratus  cst.  At  cum  solitudinis 
desideno  tenereiur,  post  septem  annos,  rebus  optime 
dispositis,  ad  Lirinense  monasterium  se  contulit.ubi 
cum  abbas  multoi  auiios  sauciissiine  transegisset « 
aimo  fere  stitis  sua  95 ,  anuo  quarto  Childeberii 
regis  tenii,  boc  ett  anno  698,  volavit  in  coeluin,  et 
corpus  in  ecclesia  S.  Eugendi  sepultum,  incorruptum 
lierseyerai.  Giiiwius  Sen.*-  Kf  perimr  hic  iuterfuisso 
concrfio  Epauneusi,  cui  et  sub>cripsil,  nt  ejus  synodi 
acia  demonstrant.  Auctor  Ba:d*  supposiUlti  eutn 
rvum  ad  diem  sequentem. 

h  Phitippi.  Vide  infra  dieui  ejus  nalalem  xul  Sep* 
tembri^.  Y 

1  Unula.  De  bac  infra  vide  diem  xxi  Octobris* 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
D.  VII  Idus  J«w".—  Gonstantinopoli  natale  sancti  A  martyris.  I.i  Africa  sancli  Amantii,  Lucii.  In  Alexan- 

dria,  Andrea?,  Donati  et  Peregrini,  et  depositio  beati 
Claudii  episcopi. 
E.  VI  Idos  Jonii.  —  In  Gatlia  Soessionom  civitatc 


Pauli  ejusdem  civitatis  episcopi ,  qui  tempore  Aria- 
n«  perfidiac  a  Constantino  imperatore  apud  civitaiu- 
tam  quamdam  Cappadocia?,  Cucusam  nomine,  ob 
catbolicam  fldem  pulsus  exsilio,  Arianorum  in- 
sidiis  crudeliter  strangulains,  ad  coelestia  regna  mi- 
gravit.  In  Cxsarea  Cappadoci  e  natale  sancti  Luciani 


7.  —  VII  Idus.  Vacat  Baeda. 

D.,  Constantinopoli  a  Pauli  episcopi.  V.  A.  T.  L.f 
i*i  Byznntio,  quae  est  Coiistantiiiopolts,  natale  SS. 
PjiiIi,  Fnrtunati.  L.,  Primosi.  A.  T.  L.,  El  Ach.tici 
mnnachi.  V.,  Et  b  Lucani  mnrtyrum.  Ast.  A.  T.  B„ 
Iu  Ca?sarea  Cappndocirc  pas*io  S.  Juliaui  niariyris. 
B.,  Et  alibi  Pauli,  Foiiuuaii,  et  Macharii  monachi. 
L.,  El  passio  Luciani  Cxsariensis.  B.,  In  Africa 
Vicluri,  c  Evasi,  Privalx. 


depositio  sancti  Medardi  episcopi  et  confcssoris,  cu- 
jus  vita  plena  virlutibns  conscripta  est.  Nam  lar- 
gus  fuil  in  eleemosynis,  vinutibus  claros,  prophc- 
EDITIO  BOLL\NDIANA. 

8.  —  VI  Inos.  Suessionis  S.dMedardiconfessoris. 

Florus  addit  in  A.  T.  L.,  Et  cpiscopi  de  cujus  ore 
visa  est  columba  exisse  nive  candidior,  cuin  pise- 
sentem  terminarct  viiam. 

B.,  Et  e  Licinii  episcopi  el  confessoris.  V.  B.f 
Romas  naiale  SS. f  Naboris,  et  Nazarii.  T.,  Eodem 
die  *  S.  Gildardi  rpiseopi  et  confessorts.  L.f  Et  S. 
Gildardi  Rothomagensis  arcbiepiscopi.  T.,  Ei  trani- 


SMJTH  NOTiE. 
Pauli.  Mortuo  S.  Alexandro  episcopo  Conslan-  B  catholicos  antislites  multo  gravius  qnam  antehae 


tinopolitano  anno  340,  euin  principatu  Conslnntii 
Augusti  Paulus  excepit :   plebs  enim   fuil    in  duas 
parte*  divisa  ,  ct  Arianis  quidem  studium  fuit ,  ut 
Maccdonius  ordinaretur :  lloinousiani  contra  operam 
dahant  ut  Paulus  crearetur  episcopns,  idque  landem 
praevaluil.   Non  mnllo  autem  post  Paulus  c  sede 
dejectus  ab  imperatore  Constantio,  Arianorum  anti- 
stitum  concilio  in  cam  rein  collecto :  Eiisebiusquc 
ab  nrbe  NicomeJia  translatus ,  Consianlinopoleos 
epi<cnpu<  designatus  est.  Qno  tamen  paulo  post , 
anno  sc.  342,  e  vila  deccdente,  populus  Gonslaiiti- 
nopolitanus  Pautiim  denuo  In  Ecciestam  introtltix.it : 
Ariani  taui<  n  Macedonium  ordinnrunt  episcopum. 
Qitrc  res  ingentcm  tiimulium  in  urbe  rcgia  excitnvit; 
adco  ut  lleimngenis  magislri  mititum  al>  imperaore 


jnsurrcxerunt.  Ac  primum  omiiium  Paulum  aggressi, 
persuadent  Conslaniio  ut  illum  in  exsilium  ejiciau 
Iniperator  igitur  Ariauus  mandat  Pbilippo  prxfecio 
pr.emrio,  ul  Paulum  tede  sna  protinus  exturbef. 
Pbilippns  iiaque  ingressus  lavacrutn  Zeuxippi  Pait- 
Inm  nd  se  accersivii,  quasi  cum  eo  cousuliurus.  (Jiii 
cuin  venisset,  pr.rfectus,  clam  per  fenestram  quam* 
dnm  eum  diini«it,  ei  in  palatium  abripi  jussit.  Atque 
inde  navigio  iiiipositum  iu  exsilitiui  oiisii  Cucusiiiii, 
Cappadocia  oppidum.  Ilii  eutn  Eusebiani  in  arctis- 
simo  et  -obscurissimo  loco  recluserunl,  subtracto 
ei  penitus  alimento,  ut  hominem  tnedia  enecarent. 
Post  sextum  auiem  dieui  ingressi ,  cum  eum  adhue 
spirantem  reperissent,  couiortis  pallii  lacniis  siran- 

0 0 , gularunt,  quemadmoduin  scribit  Athanasius  ad  soh- 

missi  ut  Paulum  expelleret,  domus  iuceusa,  ipseque  C  tnrios.  Valesii  secunda  Observat.  ecclesiasi.  in  Socra- 


pedibus  tractus  ac  m»sere  truncatns,  in  uinre  a  po- 
pulo  pracipitalu».  S  »cratcs  postquam  e  sede  ilerum 
ob  bas  turhas  dejectus  e  t,  Paulum  Koiiiam  venisse 
scribil.  Ycrum  Valesius  in  Observat.  ccclesiasl.  iu 
Socratem  et  Sozomeiium,  lib.  n,  cap.  0,  jurc  meriio 
snspicaliir ,  Paulum  a  Constamio  relegniuin  csse 
Siugaram,  ei  aliquanto  po^l  inde  Einesuu  esse  tr.ui^- 
iaturo,  mettt  sc.  Persici  iucurs  onis.  Pustqiiaiu  ciiim 
Alhanasius  priuiuni  P;«uli  adhuc  pre^byteri  exsilium, 
quod  sub  Constanlino  contigit ,  meinoravii ,  ait  : 
<  iterum  vero  a  Con^laniio  cateuis  ferreis  vmcius 
Singaram  Mesopotamiac  (ieportntus  e:»t ,  aique  iude 
tRMislatus  Emesam.  »  Quod  cum  d.serte  alfirmet 
Atuanas?ns  in  epistola  ad  solitarios,  non  alio  tem- 
pore  id  factum  assignnri  potest  quam  prse>emi. 
Stribil  quidein  Baronius  Pauluin  Ecclesia  sua  pul- 
sum,  liomaiii  ad  Juliutn  se  contulisse,  cumque  al>  eo 
litteras  accepisset,  qtiibus  in  suam  sedein  resiitue 


tem  et  Sozomenum,  ct  Pagi  an.  340,  342,  348. 

b  Luciani.  II ic  et  pntl  e  cotitur. 

c  Evati.  Evn^us  1 1  Privatu<  eiiam  v  Junii  memo- 
ranlur. 

d  Medardi.  Patre  Neciardo,  matre  Protagia  geniti 
apud  Salenliaciim.  Qui  decmsis  ctnn  multa  honeslaie 
iufcriorum  graduum  ordiiixis,  sacerdotale  c«»:ictus 
cst  ad  olficium.  El  contigii  imii  longo  temporis  iu- 
lervallo  Viiomandcusem  episco/um  obiisse,  et  S. 
Medardum  invitum  licet  in  ejus  locuin  substiiutam 
esse.  V^rum  priusquam  beatissimus  pomifex  episco- 
pali  aubiimatus  fuisset  catbedra,  crebris  barbnrorumj 
incursionibus  inier  alias  Gatliarum  civitates  urbs 
Viromaudeiisis  diruta  est :  Novio  uum  igilur,  quie 
mosnibtis  defensa  est,  sedem  constitoit  episcopalem* 
Eleutheno  auiem  episcopo  Tornacensi  defuncto  , 
couipulsus  et  Tornacensem  Eccle*iain  regendaoi 
suscepii.  Consummato  denique  boni  operis  cursn 


batur,  eas  lilteras  clfectu  caruissc  ,   q  Jppe  cum  D  diem  obiit,  sccuudum  Cointiuin  anno  545,  secundnm 


Paulus  iioimisi  post  Sardiceuse  concilium  Ecclesiam 
suttit  recuperavcrit.  Cum  vero  in  epiitola  Sarticen- 
sis  concilii  nulla  ejus  mentio  sit,  ab  isio  concilio  non 
^videiur  restitiitos.  Imo  Theodonlus  lib.  n,  cap.  5, 
diserle  affirmai,  Paulum-  Sardicensi  ^yuodo  iuiniiiie 
iirterfnisse.  Quod  Valesius  in  praediciis  Observat. 
coelesiast.  contigisse  exislimet ,  quia  cives  urbis 
Ccnslintiiiopolitan«  noluerint  illuc  fHiiiluin  profi- 
cisci ,  vertti  ne  ab  Arianis  in  iliucre  per  insidias 
iiiterttceremr.  Jam  itaque  aute  syiiodum  Sardicensem 
P*ulus  episcopatus sui  locum  receperat  a  Constantio, 
vel  in  graliain  Constantiiiopolitanoruin  ,  qui  eum 
prajcipuo  quodain  amore  persequebmtur,  vel  ob 
iuetuiii  Coiislautis  Augusti,  qui  Irequeiitibus  lillcris 
ad  Cojistamiuin  uiissU,  ut  Paulus,  Athaiiasiiis,  et  al-i 
suas  Mi  scdes  resiiluerentor,  postulaverat.  Postuior- 
tem  auleui  Constaiiiis  Augu>ti ,  iju  e  coiiligit  anno 
Cliibti  3.0,  Anani  oiuni  inetu  jaia  vacui,  advasus 


Sigeberti  Ciironicon  anno  55(i,  juxta  Valesium  auno 
660.  Qticm  Chloiharius  I  rex  cum  summo  honoro 
apud  Suessionas  civiiatem  sepelivit,  et  basiticam 
super  eiim  fabncare  cospit ,  quam  poslea  Sigebertus 
filius  ejus  explevii.  Surius  iu  Junio,  Greg.  Turon. 
llist.  iv,  t<). 

c  Licniii.  In  civitate  Andegavensi.   Ado,  Notieh. 

1  Saboru.  Hi  cum  iiasiiide  el  Ctriuo  coluntur  infra 
pridie  Idus  Juuii. 

«  Gitdardi.  Frairis  S.  Medardi,  qui  ambo  gemelli 
uno  die  nati,  viz.  vi  Idus  Junii ;  uuo  die  consecrati 
episcopi,  vix.  vi  Idus  Junii ;  uno  denique  prafdicto- 
que  die  obierunt.  Petr.  de  Natal.  Iteperitur  int«T- 
fuisse  Gildardus  contilio  primo  Anrelianeusi  cele» 
liiaio  lemportbus  Clilodovaji  rcgis  Francorum,  nt  ex 
ejns  Actis  apparet ;  iiumeralurque  ejusdem  sedif 
Itliuioiiingcnsis  c^iscopus  dccimus  quiulus  in  Tabuhs 
D.mocbaris. 


comite  decollati 


041  5ECT.  II.  —  MARTYROLOClA.  JU* 

EDITIO  COLONiENSIS. 
ti«  spiritum  habtiit  v  ter  quinis  annis  Veroman-  A  genii.  Novissime 
densium  urbis  episcopatrim  tenuit,  ad  extreraum 
ad  coeleslia  migrans.  Tunc  ad  Suessionum  urbem 
corpns  ejus  translaium  est,  ibfque  sepultum  mullis 
viriutum  titulis  claruit.  Andegavis  sancii  Licinii 
episcopi  et  confessoris.  Eodem  die  sancti  CarilefA 
confessoris*  et  saucii  Nuboris  confessot  is.  In  Tbarso 
Ciliciae  uiartyrum  viginli  sub  Simplicio  judice. 

F.  V  Idcs  Josh.  —  Komae  in  monte  Caelio  natate 
sanctoruin  martyrum  Primi  et  Feliciani,  qui  sub 
Diocletiano  et  Maximiano  imperatoribus  pro  Cliristi 
aomine  multa  tormenta  passi  sunt.  Nam  Pr«>iuoto 
pnesidi  ipsi  nequissiuii  imperatores  ad  punieudum 
eos  iradiderunt.  Qni  cum  videret  eoi  nullo  modo 
posse  a  Christi  confesstone  converli ,  separavit  eos 
•biiivicem,  et  primitus  Felicianum  octogiuta  annos  B  sana  prardicaiione  convertit  ad  fldem  Christi,  sicut 


vero  saricti  ihartyres  a  pradh.to 
suni;  quorum  corpdra  rioctu  a 
Chr  stianis  fidelibus  rapta,  tepulta  sunt  ad  arcut 
Numentanos  intra  harenarium.  In  Galliis  civitate 
Agino  v  loco  Pomjieiaco  ,  paSsio  saricti  Viitcentii , 
levitas  et  martyris.  In  Scotia  sancti  Columbae  confes- 
soris. 

G.  IV  Idos  lumi.  —  Romae  via  Aurelia,  milliario 
tertio  decimo,  natale  sancti  Basilidis  martyris.  Tri- 
podis  etllanJalis  sub  AureHano  imperalOre,  Ploione 
pra&side,  et  aliorum  viginli  martyrtirri.  Eodem  die 
beati  Gethulii  mariyris,  temporibus  Adriani  iraperM* 
toris,  sub  judice  Licinio  :  nam  cura  esset  ChriBtia- 
nissimus,  et  inulta  boha  opera  Tecis^et,  traditus  est 
C*- reali  vicario  ad  punienduiri ;  sed  sanctus  Getbuliiis 


babentem,  jnssit  plumbatis  lundi,  poslea  vero  mfoit 
euin  in  carcerem,  et  neqoc  cibum,  neque  aquara  ei 
sinebat  probere  tribus  diebus ;  deinde  Primtini  simi- 
liter  jussit  fustibus  coedi,  debinc  vero  in  amplii- 
tbeatro  sanctos  manyres  leonibus  tradi  pisecepit; 
sed  ntillo  modo  ab  eis  lacsi  sunt.  Quod  videnles  tur- 
bx  credideruot  in  Cbrislum  plus  quam  mille  quin- 


lalio  S.  a  Audomari  epi  copi  secnnda.  B.,  In  Sardinia 
ntule  bSalustiaiii. 

9.  —  V  Idus  Jum  Natale  SS.  Primi  et c  Felicianl 
marlyrom. 

Arijectum  erat  postea  ad  ms.  D.,  In  Cilmio  monte ; 
ifo  A  vero,  ttt  monte  Ctelio  llomce.  Additur  in  B.,  Et 
*  Vincentii  mart.;  in  L.  aulem,  Romw  via  Numen- 
tana* 

Florus  iti  A.  T.,  Aginno  passio  S. d  Vincenlii  mar- 
tyris,  qui  luviticas  stolui  candore  micans,  pro  atnore 
Curisti  martyrium  adeptus,  magnis  sacpissime  virtu- 
'tibtis  fulgel. 


fecit  Amantium  tribuuiim  Tratrem  ejus.  Sanctus 
vero  Sixtus  paj>a  baplitavit  Cerealem,  et  c«»rifir- 
mavit  in  fide.  Postea  vero  cum  audissel  hoc  factunt 
praedidus  imperatolr,  tradldit  sanctum  Getbutium 
Licinio  prtefecto  suo,  ut  eum  ctim  soclis  suis,  si 
nollet  sacrificareidolis,  mitfercl  in  caminum  ignU 
ardentem.  Quod  cum  factum  fuisset,  nallo  modo 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

V.,  alibi  •  Jantiarii ,  Alexandri.  B.,  Romae  passio 
sanctorttm  militum  numero  xv.  In  Alexandria  Muximi 
presbyleri,  Amandi  et  Januarii. 

10.  —  IV  Ibus.  Vacat  Baeda. 

D.,  Rom:u  via  Auretia  f  Basilidis,  Tripo.lis  et  aiio* 
rom.  II.,  Roina?  militum  HaVilidiS,  Rogatr,  Martiani 
el  aliorum  viginti.  V.,  R  mac  via  Aurelia  milliarid 
deciuio  teriio,  Basiiii,  *  Amisii,  I^ogati,  Januarii. 
L.,  Romae  Via  Aurelia  passio  SS.  Rogati9  Januarii 
cum  sociis  tredecitu.  A.  T.,  Kom:e  nataie  Basili* 
dis,  Rogali  et  Victoris.  T.  B.,  lu  Nicomedia  natale 
S.  Zacharia;.  B.,  In  Autissiodoro  depositio  b  Ceusuri 
episcopi. 


SMITII  NOTjB. 


*  Audomari.  Molanus  in  additionibtis  ad  rsuardum 
de  hac  Translalione  sic  scrihit :  c  Monasteno  S  thiu 
relatio  S.  Audomari  episcopi  quando  S.  Folquiuiis 
Corpos  ejus  fngato  Ilugnne  abbnte  de  Lisbourcli , 
retulit  anno  8i3,  et  in  Sdhiu  juxta  corpus  B.  Ber- 
irni  snb  lerra  recondidit.  Ubi  per  multos  annos  ho- 
mines  quidein  latuit;  at  revelatos  cst,  ubi  Dominus 
vnliiH.  i 


<  Butilidis.  Et  tripodls,  tempore  Aureliaui  impfr* 
ratoris  apnd  civitaiem  Aurelianam  claruernnt.  Cuui 
enim  Basilides  esset  officialis  Piatonis  prxfecli  In 
partibus  t)rieutis,  Cliristus  ei  apparuit,  et  iniuiste- 
riuin  geuiilis  ut  relinqneret  maudavii ;  navigavit 
igitur  Basilides  cum  sociis  in  lialiam  ad  nortum  ci-^ 
viiatis  Aureli;e.  Ctim  atiteiu  atidivisseul  qualitcr 
Aorelinnu^  Chrisiiauos  persequeb-nur,  ad  civitateui 


b  Satusdani.   Ferrarios  in  catalogo  generali  eum  n  ire  liihebant.    Iteruin  autein  eis  Cbrislus  apparuii  4 


censel  inter  Calarilanos  episcopos  numeraiidum. 

•  Fethciani.  Sub  Diocleiiano  et  Maximiano  impe- 
ratoribus.  Hi  gloiiosi  inartyres,  mliic  siniul  paria, 
nutic  singillatim  diversa  ,  et  exquUita  perferentes 
tormenta,  tandem  a  Promoto  prxside  Niimentauo 
gladio  animadvcrsi  sunt.  Usoard,  Ado.  Theodorus 
papa  pra?diclorum  martyrum  corpora  quae  erant  in 
arenario  via  Nomentana  ,  elevavit ,  et  in  urbera 
Iranstulit ,  recnndidiiqiie  in  basilica  S.  Stepbani 
protomanyris  inultaque  doua  obtulis.  Baronius  in 
notis. 

d  Vincentli.  Aginno  loco  Pompeiano  passi.  Ado. 
Ue  miraculis  ad  ejus  sepnlcrum  editU  agil  Greg. 
Ynron.  lil».  de  Gloria  manyrum  cap.  IG5,  et  Hist. 
vii,  55.  Huic  sanclo  martyri  Patres  in  concilio  Ca- 
bilonensi  cougregati,  pro  vita  Chlodovei  regis  preces 
obtulerunl,  ut  cotistat  ex  ejus  synodi  actis  c  I. 

e  Jannarii.  lii  in  Alexandria  passi  sunt  cutn  Maxi- 
mo  et  Amaudo.  Martyrol.  Hicrouymi* 


et  eos  cibo  refecit;  ct  postquani  comedisseut  ob- 
doruiieruht.  Mane  vero  se  excaames  ad  ipsmn  locmit 
ubi  de  navi  exieraht  se  tnveneriint.  Orantes  deiu  ad 
Chrisliiui  ut  eornm  animas  in  pacc  siiKcipeiel,  cadcm 
hora  spiritmn  einiserunt.  Petr.  |ie  Natal. 

s  Aurisii.  Hic,  qui  dicitur  el  Arrsius,  et  Rogaius 
jtixtii  llicrony iiiuiii ,  et  Badam  vulg.,  et  laron.,  ia 
Africa  passi  sunl. 

h  Ceusuri.  Qui  sedil  nnnOs  58,  mcnscs  \  dies  6\ 
Ilic  cst  cujus  temporibus  Conslanfnis  orator  idi- 
lontu  S.  Patientis  Lugdunftn-is  episcopi  Viiam  B. 
Germani  edidit  omnique  dligeuti  i  elaboraiaiH  eidem 
post  <  odum  episcopo  Ceusurio  habendain  direxii. 
Sepultus  isi  in  eccl^sia  S.  Germaiii episopi.  Fuit 
antem  temporibus  Feli«*i*,  Gelasii,  Anasiasii,  Sym- 
machi,  atque  Hormi^d*  Roinauorum  poniilicuiii  ; 
iinperaiitibns  Anastasioet  J.ustiiMi  seniore.  Ilist.  ept- 
soopnriim  Autissiodoreusium  apud  Pbilippi  Labbo 
liibl*  ^ovam^ 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
ab  igne  laesi  stint.  Tunc  fustihus,  illisocapite,  marly-  A  vel,li  0,co  superfusi,   ad  ultimum  capite  truncaiittir. 
riura  compleverunt ;  quorum  corpora  collegit  beata 
Sitnphorosa,  uxor  Getbulii  lDarlyris,  et  sepelivit  in 
praedio  suo.  In  Africa  Aresirogati  et  aliorum  quinde 


chn.  In  ilispaniis  Chrispuli  restiiuli.  In  Nicomedia 
sancti  Zacbaric  ln  AuliS-iodoro  deposiiio  Censuri 
episcopi. 

A.  III  Idus  Jlnu.  —  NataJe  sancii  Barnabae  apo- 
sloli  :qui,  cum  esselCyprius,  cumPaulo  genlium  apo- 
stolus  ordinatus  est.  Hic  postea  proptcr  Joannem 
discipulum,  qui  et  Marcus  vocabatur,  separalus  a 
Paulo,  nihilominus  Evangelicac  pradicationis  injun- 
cluin  sibi  opus  exercuit.Cujuscorpus,  lenipore  Zno- 
nis  imperatprU,  ipso  revelanle  rcperlum  csl.  Apud 
Corintbmn  saucli  Sostbenes ,  disr  ipuli  sancti  Pauli 


B.  Prid.  Idus  Junii.  —  Roroae  via  Aurelia,  nitllia- 
rio  quiuto,  passio  taiicloruin  marlyrum ,  Basilidis, 
Cyrini,  NaborU  cf  Naiarii ;  quorum  Naborem  et  N.v 
zariura,  simul  cum  Gorgonio  martyre  tranituSiia 
Roma  in  Galliam  Grodegandus,  Melensis  episcopus, 
pcrmiltente  Paulo  papa  Romano,  anno  Dominice  ln- 
carnationisseptingeniesinio  sexagesirooquitito,  etcol- 
locavit  pracdictus  episcopus  sanctum  Gorgouiuro  in 
monasterio  quod  dicitur  Gorzia ;  sanctum  vero  Na- 
borem  in  monasterio  quod  dicitur  Nova  cella :  san- 
ctum  quoque  Nazarium  in  monasterio,  quod  dicilur 
Loreshain,  ubi  signa  et  miracula  in  saitilute  infinno- 
rum  et  debilium  saepiui  flunl.  Mediolani  natale  san- 
ctorum  iiianyruro  Nazarii  et  Celsi  pueri.  Sancius 


aposloli.    In  Aquileia  natale  sanclorum  marlyrura,  B  namque  Nazarius  a  beato  Clemente  inslructus  et  ba- 


Felicis  el  Fortunati,  sub  persecutione  Diocletiani  et 
Maximiani  iir.peratorum,  praeside  Eusimio.  Qui  cum 
esseut  germani  fralres,  Qde  Christi  ferventes,  pri- 
mum  in  equuleo  suspensi  snnt ,  ardentibus  lam- 
padibus  tirca  latera  apposilis,  scd  mox  psallenti- 
bus  mariyribus  exstinctis ;   inde  per  vcnirem  fer- 

EDITIJ  BOLLANDLYNA 

\{ #  —  ]||  Idus.  a  Barnabae  apostoli. 

Florus  in  A.  pracsignat  In  India,  et  lum  ibi  tum 
in  T.  ac  L.  subjungit :  Qui  pretium  agri  sui  aute  pe- 
des  aposlolorum  altulit,  ac  deinde  cum  Paulo  gen- 
tium  aposlolus  ordinalus  est  (  llacienut  L. )  Sed 
postea  propler  Joannem  discipulum,  qui  et  Marcus 
vocabatur,  separatus  a  Paulo,  nibilominus  evange- 
licae  praedicationis  injunctum  sibi  opus  exercuit. 

D.,  Et  b  Sosibeuis  discipuli  Pauli.  V.,  Romre  na- 
tale  S.  Basillae.  Et  natale  S.  Crispili  et  Onufrii.  B.,  In 
Aqoileia  Emerili ,  Uereti ,  Vicluriaiii.  Romae  depositio  S. 

SMITII  NOT/E. 


ptiz  uus  est,  quem  Anolinus  sub  Neronianae  persecu- 
tionis rabe  diu  afQietum  in  carcere eum Gelse puero, 
quem  ipse  iiutrierat,  gladio  ferire  j  ussit,  quorum  cor- 
pora  Ciiristiani  furati  sep  lierunt  m  propriis  hortis, 
quos  beatus  Ambrosius  Domino  revelante  reperit.  fct 
depo«itio  sancti  Odolft  presbytcri. 


Babillae.  Et  SS.  Crispuli  et  Restituti.   Alibi  uaiale 
SS.  c  Naboris  et  Felicis.  Et  S.  d  Onuplirii. 

42.  —  II  lius,  Natale  SS.  «  Basilidis,  Cirini,  N_- 
boris  et  Nazarii. 

Addit  V,  el  C,  '  Tripodit  el  Magdalit.  L.,  prw- 
qnai  Roim.  D.,  primo  loco,  et  eoilem  qtio  caeicia 
Baeda  charactere,  sic babebat :  «  Mediolani Niznrii  et 
Celsi  pueri  inventio  :  quod  non  audemiH  admitiere 
ex  uno  solo  nis.  tanquam  Bacdae.  A.,  Et  transiatio 
S.  b  Leodegarii  episcopi  et  S.  l  OduIU  coufessoris. 
B.,  1  alibi,  Zabini,  Aurelii,  Sccundae. 


•  Barnabas.  Eral  bic  unus  ex  septuaginta  discipu-  £  translatione  in  G  illiam  uua  cum  S.  Gorgoni»,  fac?a 


4is,  ut  scribil  Euseb.  in  llist.  n,  1,  Cujus  corpus 
tcmpore  Zenonis  iuiperatoris,  ipso  revelante,  reper- 
lum  esi,  ima  cum  codice  Evaugetii  S.  Matthsei  ejus 
lnanu  descripto.  Ado,  Baron. 

i»  Svtilienis.  Ilic  colitur  e.iam  die  xxvm  Nuvem- 
4)ris. 

«  Naboris  et  Felicis.  Ili  passi  sunt  Mediolaui  el  co- 
4untur  infra  die  xit  Julii. 

<t  Onuphrii.  Gra*ci  et  Baronitis  eum  die  seqiienti 
«olunt.  Graeci  in  Menologio  de  eodem  agunt  bis  ver- 

l)is  :  <  Sancli  paliis  nostri  Onuphrii  iEgyplii  '■  qui 
cum  esset  in  coenobio  in  urbe  llermopoli   rbebaruui 

et  audiret  de  Eliae  prophe  ae  viia,  egiessus  cdenobio 

babitavit  eremuin  annos  se%aginta,  boiniuem  nulluin 

▼idens.  »   Posiijuani  obicrit,  eum  magnus  Papbnu- 

tius  sepelivit. 

•  Basilidis,  etc.  Qui  sub  persecutione  Diocleiiani 

Romae  passi  sunt.  Hi  ex  urbe  ipsa  oriundi  ad   civi- 

tatem  Aureliam  devenienles,  nmnia  sua  pauperibus      __     ,   ____...,„_  

erogarunt;  et  Roinnm  rcdetmtes  ad  Maximiauum  D  quandiu  pastor  fuit.  Verum  non  iniil.o  post  coeno- 


a  Grodegando  Mctensi  episcopo  anno  765,  vide  Nou 
kerum,  Molani  Additiones  ad  Usuardum,  et  Sigebertt 
Chron.  an.  764. 

f  Tripodit  et  Magdain.  Ili  memorantur  cura  isto 
Basilide  qui  ix  Jumi  colitur,  qui  est  d.versus  ab  boc 
Basilide  tle  quo  jam  agitur. 

6  Mediolani.  Feslivitas  martyrii  SS.  Nazarii  et 
Celsi  agitur  infra  quinto  K  «I.  Augusti.  LatUiTunt 
vero  eorum  corpora  usque  ad  Hononi  et  Arcadii 
imperatorum  lempora.  Quos  B.  Ambrosius  Domino 
revelante  reperit,  et  ulrumque  uanslulit  ad  basili- 
cam  Apostolortiin  qua_  est  iu  Romana.  Suuos, 
tom.  111,  xix  Junii.  Ado. 

h  Leodegarii.  Si  bic  intelligatur  Leodegarius  epi- 
scopus  Augustodunen>is,  ejus  natalis  estn  Octohris. 

1  Odulfi.  Qui  temporibus  Ludovici  Augusti , 
Oorschoti  in  Brabautia  natus  e  t :  voluitque  posl 
presbytei  iuui  Tr_jecluin  adire,  sed  pareutuin  preci- 
bus  victus,  Ecclesiae  populique'0urschotensts  ali- 


imperatorem  adducti  snnt.  Qui  dum  Christum  confi 
tcri  non  timerent ,  primo  scorpionibus  durissime 
caesi,  dehiuc  in  carcerem  trusi  et  per  dies  7  ibLlem 
inacerati;  inde  educti  jussu  ejusdem  imperatoris 
gladio  decollati  sunt ,  et  feris  ad  devorandum  ex- 
positi.  Sed  per  Dei  gratiam  corpora  eorum,  cum 
illaesa  invenirentur,  a  Christiauis  septilti  sunt  mil- 
liario  tertio  ab  Urbe,  in  loco  qui  dicitur  Calacum- 
_k«.  Petb.  di  Natal.  B  «ronius  autem  eos  stib  Aure- 
lio  praefecto  passos  tradil.  De  iNuburis  et  Nazarii 


biticae  vil;e  amantissimus  ad  Trajectenses  migravit. 
Ubi  ab  epivopo  Frederico  beuigiie  suseeptus  est. 
Cumque  S.  Fredericus  ferorcs  Fresones,  nec  per 
se,  nec  pcr  archidiaconos  revocare  posset,  advo- 
cavit  sibi  Odulphum,  qui  prxter  quod  speratum  est, 
multos  converiit,  el  per  atiquot  anuoruro  curricula 
erudivit.  lode  Trajecium  reversus,  pleuus  annoium 
modica  febri  obdorinivit.  Cujus  reNqui®  habentur 
apud  S.  Salvaioiem  Trajecti.  Sdrius,  tom.  111. 
i  Alibi.  Secuudum  llieronymum,  Hoiuae. 


M5  SECT.  II.  —  MARTYROLOGI&. 

EDITIO  COLONIENSIS. 
C  Iwjs  Jumi.  —  ttoniae  natale  saiicla*  Felicolae  A  queri  jussa  est,  donee  emiUerel  spiritum 
virginis,  qtiam  cum  Flaccus  comes  post  excessum 
Petroneilae  vellet  ducere  uxorem,  atque  ad  terrendnm 
eim  proposuisset  dicens  :  Uuum  tibi  e  duobus  elige, 
aul  eslo  uior  mea,  aul  diis  sacrifica  ;  responsum  ab 
ea  accipit :  Nec  uior  tua  ero  (quia  Christo  sncraU 
sum),  nec  immolabo  idolis  (quia  Christiana  sum). 
Tunc  Flaccus  iradidit  eam  vicario,  qui  fecit  earo  i* 
tenebroso  claudi  cubiculo,  sioe  cibo  per  seplem  dies. 
Posl  haec  duierunt  eam  ad  virgines  Vesla3 ,  ibique 
per  alteros  septem  dies  sioe  cibo  permansit ;  eo  quod 
nulla  ratiooe  cibuin  pateretur  de  eorum  manu  acci- 
pere.  Dehinc  levata  est  in  equuleum ,  et  tandiu  tor- 


&4& 

el  sic 
praecipiiata  est  in  cloacatn,  quam  sanctus  Nicomcdei 
presbyier  tulit,  et  sepelivit  septimo  milliario  ab  urbt 
Roma,  In  Africa,  Luciani  et  Forlunati. 

D.  XVlll  Kalend.  Julii.  —  llelisaei  prophetae,  qui 
apud  Samariam  Palaestini  situs  esi,  ubi  et  Abdias  re- 
quiescit,  eiquo  major  inter  natos  mulierum  non  fuit, 
Joannes  BapiUla,  ubi  multa  miracuta.fiunt.  Suessio- 
nis  civitate  passio  sanclomm  mariyrum,  Valerii  ct 
Rufini.  Apud  Caesaream  Cappadociae  sancti  Basilii 
episcopi,  fralris  Gregorii  el  Petri.  Viennae  sancti 
Elherii  episcopi. 


13. 


F.  XVII  Kale.nd.  Juui.  —  Apud  Siciliam  sancto- 
EDITIO  BOLLANDIANA. 
Idibus.  In  Africa  naiale  SS.  Luciani,  For-  B  subjungens  elogium)  tempore  Diocletiani  et  Maxi- 


tonati  et  Crescentiani,  Romae  S.  *  Feliculae. 

V.  B.  C.  primis  addunl  ultimo  nomen  Teclcc.  D. 
omnes  omisit  eorumque  loco  ei  tequeuti  die  habet 
tictitceum  prophelam.  T.,  Gandavo  caslro  elevalio 
corporis  S.  b  Landualdi  coufessoris. 


14.  —  XVIII  Kal.  Juui.  c  Hclizaei  propbetae  Aa- 
reliauis  civitate  traosiatio  corporis  S.  d  Aniani  epi* 
scopi  et  confessoris. 

In  D.  scrihilur  natalit ;  in  V.  B.  C.  iuterponiiur 
Et  Felicula,  nomen  ex  die  praecedentl  perperam  re- 
petitum. 

Florus  in  A.  T.  L.,  In  pngo  Suessionis  passio  SS. 

Valerii  et  *  Rufi  [L.,  Rufini]  uiariyrum  :  qui  (ut  pro~ 

sequitur  L.  solum,  Floro  oihilominus  impuundum  C 

SMITH  NOTiE 

•  Felicutce.  Quae  foit  collactanea  Petroneilae  vir- 
ginis  11  Kal.  Junii  celebrat» ;  a  Flacco  autem  comiie, 
qui  post  obilom  S.  Petronellae,  quam  prius  adaina- 
bat,  tradita  esi,  quia  ei  noluil  nubere,  nec  idolis 
iinmolare,  cuidam  judici,  qui  eam  in  conlessione 
Christi  persevcrantem,  post  tenebricosam  custodiam 
♦»l  famis  inediam,  tandiu  fecit  in  equuleo  torqueri, 
donec  emitteret  spiritum ;  et  sic  demum  deponi  et 
in  cloacain  praecipitari  :  quam  S.  Nicomcdes  sepeli- 
vit  Via  Ardeatina  septimo  miiliario  ab  urbe  Roma. 
Vide  apud  Acta  sanctorum  res  gestas  SS.  Martyrum 
Nerei  et  Achillei,  xu  Maii. 

b  Landualdi.  Cujua  naulis  supra  celebratur  xiv 
Kal.  Aprilis. 

«  Belimci.  Qui  propbetavit  et  claruit  sub  Joram 
et  Jebu  et  Joathaz  regibus  Israel  in  Samaria.  Sepul- 
tus  esi  autem  in  Samaria  Palaestinae,  quam  Sebasien 
in  bonorem  Augusti  Herodes  postmodum  vocavit  : 
ubi  et  Abdias  propheu  el  Joannes  Baptista  requies- 
cunt.  Ad  quorum  sepulcra  varia  miracula  fiunt ,  ut 
dicit  Hieronyuius  libro  de  ViU  Paulae* 

d  Aniani.  Cujus  natalis  infra  celebratur  die  xvu 
Novembris. 

•  Rufi.  Aliier  Rufini.  Horum  corpora  dum  Cbri- 
stiani  ad  Rliemensem  civiialem  deferre  vellent ,  de 
lcco  io  quo  decollata  fuerant  nullateous  movere 
potuerunt.  Ibique  ea  sepelierunt. 

f  Liberatio.  Cum  aulem  Attila  Chunorum  rex 
Aureiiaueoseia  eivitalem  obsidione  preinerct,  S. 
Auianus  ejusdem  loci  episcopus  precibus  suis  a  Deo 
auxilium  impetravit ;  Aetius  enim,  et  Theodorus  Go- 
thorum  rex,  ac  Thorismundus  filius  ejus  ad  civita- 
tem  aecurrere  et  bostein  repulere.  Greg.  Turon. 
Hist.  ii,  7.  Freodegarii  Fragmenla  de  H*st.  Franco- 
rum,  cap.  3.  Scribitur  in  Historia  patrtarcharuiti  Bi- 


miaiti  Roma  egressi  et  Gallias  aggressi  a  Rictievaro 
pracfecto  comprehensi,  catenis  ac  carceri  mancipati, 
equuleis  susnensi,  plumbatis  cesi,  lauta  pcenaruni 
sunt  acerbiute  afflicti,  ut  tolara  corporis  speciem 
unum  vulnus  obducerei,  et  carne  defluente  secreu 
viscerum  panderentur.  Sicque  iterum  in  carcerem 
roissi  et  ibidem  ab  angelo  Domini  confortati,  ad  ul  • 
timum  gladio  jugulantur. 


In  T.  addilur  et  (  liberalio  iptiut  civitatis  a  Wan- 
dalis.  A.  T.  B.,  In  Aquileia  natale  S.  *  Proli.  B.,  1 1 
Gallia  Suessionis  civiute  passio  SS.  Rufini  et  Vaie- 
rii  mailymui. 

15.  —  XVII  Kal.  Natale  S. h  Viti  martyris. 

Addil  V.  et  C.  Modesti  et  Crescentiae. 


turicensium,  cap.  43,  apud  Phil.  Labbxi  Bibl.  Nov. 
S.  Anianuro  liberavisse  civiutem  sexto  anno  Palla- 
dii  decimi  tenii  Biturigum  archiepiscopi ,  id  est 
anno  Christi  451. 

b  Proii.  Hic  cum  Cantio  et  Cantiano  supra  colitur 
xxxMaii.  Hos  tamen  omnes  Ferrariusin  suo  Cata- 
logo  generali  hodie  memorat. 

h  Viii,  Modetti  et  Crescentim.  Qui  beatus  Vitus  in 
puerilitate  virtoiibus  maturus ,  primum  a  patre 
suo  sacrileeo  Hyla,  ut  a  fide  decederet,  tenutus  est : 
deinde  a  Valeriano  judice  cathomis  caesus,  in  con- 
fessione  Christi  permansit.  Inde  redditus  patri , 
cum  posnis  affligere  eum  pater  mediureiur,  monitu 
angeli  navim  conscendens  comitantibus  eum  Mo- 
desto  et  Cresccntiae  nutritoribus,  ad  locum  quciu 
Allectorium  vocant  devenit  :  Ride  propter  fiiiam 
Diocletiaui  daemouio  vexatam  quaesitus  et  adductus, 
D  eam  oratione  sanavit.  Sed  cum  imperator  oequa- 
quam  eum  ad  consensum  idolorum  persuadere  po- 
luisset,  vinculis  ferreis  astrictum  in  carcerem  con- 
jici  jussit  curo  Modeslo  atque  Crescentia  :  quos 
postea  Diocletianus  in  ollam  resina  et  pice  et  phimbo 
succensam  jacuri  praecepit :  egressique  de  olla  il- 
laesi,  dimissus  eis  leo  ferocissimus,  qui  mox  pedes 
eorum  lingere  ccepit.  Novissime  vero  onnte  puero 
ut  liberarentur,  ab  augelo  repositi  sunt  illico  juxU 
fluvium  qui  dicitur  Silarus  in  Lucania ;  uiu  quiea- 
cemes  sub  arbore,  auimas  suas  Deo  reddiderunt. 
Floreutia  vero  femina  illu4ris»ima  corpora  sancto- 
rum  collegit,  et  in  loco  qui  dicitur  Marianus,  condita 
aromatibus  sepelivit.  Ado,  Surius,  tom.  III.  Corpua 
S.  Viti  translatum  esse  Rorna  Parisios  schbit  Sige- 
bert.  in  Chrou.  anno  755.  Inde  vero,  ut  idem  ait,  in 
Saxoniam  delatum  est  anno  856.  In  Sicilia  maxime 
celebrantur,  ut  constat  ex  Martyrologiis  Usuardi^ 
Adonu*,  Baedae  suppos.  et  nostri  Flori. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
^  ruui  marlyrum  Viti,  Modesti  et  Crescentia.  Qui  bea-  A  aromatibus  sepelivit.  Apud  Mcsiam  sancti  Eskii,  qni 


tus  Vilus  iu  puerilitate  virtutibus  maiurus ,  primum 
a  patre  suo  sacrilego  Hyla,  ut  a  cultura  Dei  recede- 
ret,  tentatus  est ;  deinde  a  Vuleriauo  judice  cailiomis 
catsus,  in  coufessione  Chrisli  permansit.  Inde  reddi* 
tus  patri,  cum  pcenis  aflligere  illum  paier  meditaretur, 
uionitu  angeli  navem  conscendens,  coniitantibus  st- 
cum  Modebto  et  Crescentia  nutriloribus,  ad  Tbani 
Agrithauum  tcrritorium  deveuit ;  inde  propter  liliam 
Diocletiani  imperatoris  daemonio  vexatam ,  qux»itus 
et  adductus  ad  euin,  ojus  Aliam  oratione  curavit.  Sed 
cuni  iinpetatoi  iinpius  nequaqtiam  euiu  ad  c  nseusum 
Idoloruui  persuadere  potuisset ,  viucolis  ferreis  astri- 
cium  in  teterrimum  induci  carcerem  ju»sit ,  cum 
Modesto  atque  Crescentia ;  quos  postea  Diocletianus 


sub  praside  Maximiano  mariyrio  coronatus  esl. 

F.  XVI  Kalend.  Julii.  —  Apud  urbem  Vcsonlio- 
nensem  sanctorum  Fetreoli  presbyteri,  et  Ferrolio- 
nis  diaconi,  qui  a  B.  Ilyreueo  Lugdunensi  episcopo 
et  martyre  ad  praedicauduin  verbum  Dei  missi ,  sub 
Claudio  julice  ad  trochleas  eitenti,  et  flageHati  sttnt; 
deinde  inclusi  carcere ,  mane  amputalis  linguis  pra»- 
dicabam  verbum  Dei.  Posthaec  subulae  trigmta  utris- 
que  inlixx  manibus  et  pedibus  pec:ore ,  aJ  uliimum 
gladio  feriuntur.  Et  iu  civitale  Moguuiiaco  passk) 
saiictorum  Aurti  et  Justime  sororis  ejus,  qui  ab  llo- 
nis  vaslantibus  Germauiam  in  Ecclesia  occisisoni. 
ltcm  in  Auiiuchia  sanctorum  Cirici  et  Julitas  maths 
ejus,  quorum  prior  post  dira  verbera ,  eliam  cakem 


in  ollam  resina  et  pice,  et  plumbo  succensam  jactari  g  cum  accto  et  sinapi  in  os  accepil.  Deinde  clavis  af- 


praDcepit :  egressique  de  olla  illaesi ,  dimissus  eis  leo 
ferocissimus,  qui  mox  pedes  eoium  lingere  ccepit; 
iiovis»ime  vero  juxla  fluvium  qui  dicitur  Siler,  quie- 
scentes  sub  arbore,  animas  suas  Domino  reddiderunt. 
Floreutia  vero  feiniua  illuslrissima,  corpora  sancio- 
rum  collegil,  et  in  loco  qui  dicitur  Marianus,  condita 


IMeuius  Flurus  in  A.  T.  L, 
sauctorum  mariyrum  Viti  pueri,  el  Mudesti  senis  at- 
que  Crescenluc  [A.  et  L.  om.  Crescentiae],  qui  sub 
Diocletiano  et  Maxiiniano  variis  suut  pro  nomine 
Cbrbtt  pcdnis  afUicti  el  passionibu*  coronati. 

T.  et  L.  (sed  hoc  locum  omittit),  Apud  Crispinum 
natale  S.  *  Landolini  coufessoris  et  sacerdotis.  B., 
iu  b  Aquileia  Cantiani,  Clemeutis.  In  Lucauja  Candidi, 
Prpli,  Grisogoni. 

16.  —  XVI  Kal.  «  Ferreoli  presbyleri  et  Ferru- 


fixi  pariter  evulsis  oculis  in  carcerem  trusi  sunt.  Pott 
hacdecalvati  etexcoriati  super  carbones  in  lecloxreo 
assatisunt;  ad  ultimum  ferrisaltriii,ampuutis  linguis 
martyriisui  cursum  oblruncatioueopitis  impleverunt. 
Pa>si  suni  cumeisetalii  quadringenti  quatuor,  Eodem 
die  depositio  sancti  Alexii  confessoiis. 
EDiTIO  BOLLANDIANA. 
In  Sicilia  natale  rein,  jussit  incudem  aenearo  pedibus  eorum  suppooj, 
sicque  eos  abscindere,  tibiasqite  eorum  confriogero 
donec  deficeieut. 


Idem  in  T.  prirao  loco  :  Apud  Antiochiam  passw 
S.  Cyrici  et  luliuae  malris  ejus  :  quorum  prior  post 
dira  verbera,  etiam  calcem  cuin  aceto  et  sinapi  m  os 
accepit :  deinde  pariterclavis  confixi,  evulsis  oculis 
in  carcerem  trusi  sunt.  Post  hacc  decalvati  et  exco- 
rlati  tuper  carboues  in  lecto  33tieo  assati  suot.  Qui 


lionis  diaconi,  qui  sub  Claudio  judice  ad  trochleas  C  fegnante  Alexandro,  sub  prxside  Alexandro,  mar«- 


exteuti  et  llaseilati,  deinde  in  carcerem  reclusi,  et 
mane  amputatis  linguis,  praedicabaut  verbum  Dei. 
Posl  haec  subulae  triginla  utrisque  intix»  in  mani- 
bus  et  pedibu*,  et  pectore  ad  ultimum  gladio  fe-» 
riuntur. 

A.  T.  L.  prusigiiant  in  civilale  VUioneniL  C, 
(Jbiumcenii.  D.,  Yindocinense. 

Florus  iti  A.  et  T.,  In  Nicoinedia  civitate  passio 
S.  d  Adriani  et  comitum  ejus  qui  passi  fuerunt  sub 
tlaximiauo  imperature.  Hi  enim,  cum  eogniti  essent 
Christiani,  jussi  sunt  ab  iinperatore  extendi,  acri- 
lerque  fustibus  caedi :  ac  deinde  susceptos  in  carce- 

SMITH  NOTifi. 

*  Landolini.  Qui  Camerari  ortus  est  ex  nobili  D      c  Ferreoli 


Francorum  genere,  temporibus  Da^»berti  regis  et  a 
H.  Autberto  episcopo  Cameraceusi  liiteris  et  piis 
uiuribus  imbutus.  Seductus  tamen  a  quibusdam  co- 
gnatis  aufugit,  lactqsque  est  nefarius  prado,  et  ne 
iioiuioe  pioderetur,  vocavit  se  Maurenstim;  sed  pre- 
cibus  sancti  pontilicis  Autnerti  reductus,  ab  eodein 
lonsus  ct  diuiurna  pceiiitenlia  excuctus,  etiam  pres- 
byter  ordinatus  esl.  Post  trinaiu  aulem  ad  li- 
iifina  aposluloruin  pnifeciionent  9  auctoritate  Mar- 
tiui  papae  quatuor  anliUcavit  monasteria,  Lobium, 
Aluani,  Wa^liriaui,  et  quartum  ad  lluviuin  llou 
apud  Valeuceiias  quod  Crispiniuin  appellavil,  iu  quo 
tandeiii  obiit  circa  an.  660.  Guimius  Sem. 

b  AquiUia  Lucania.  Nonne  bi  idem  suut  cuin  eis 
qui  supta  coluutur  xxx  Maii  et  pridie? 


tyrii  sui  cursum  obtruncatione  capitis  iropleverunt 
Passi  sunt  autem  cum  eis  et  alii  quadringenti  qoa- 
draginla  quaiuor. 

Qos  sic  breviler  et  ultitno  loco  habes  in  A. :  Et 
natale  Cyrici  et  lulittae  matris  ejus  cum  qoadno- 
gentis  qualuor  martyribus.  In  V.  simplex  flt,  *  QuU 
rici  et  iulittaj  malris  ejus  menlio.  L.  el  0.  eos  In 
Autiochia  praesignaut.  IL,  ln  civitate  Nannetis  na- 
tale  S.  f  Siuiiliiii.  In  Africa  naiale  SS.  Diogenis, 
\alerii,  Maitiae. 

47.  —  XVKal.  Aureliauis  dvitale  depositio  & 
BAviti  presbyteri  et  confessoris. 

In  Galliis  apud  urbem  Vesonlionem. 
Eorum  martyrium  stib  initiuin  Antonini  Caracalls? 
contigisse  ceuseiil  viri  erudiii.  Vesoutionem  ubt 
pisst  sunt,  iidei  pruui<caiid;e  causa  a  S.  lren?eo  di- 
recti  sunt.  De  uuraculis  a<l  eorum  sepulcruin  agit 
Gregor.  Turon.  lib.  de  Gloria  martyruui,  cap.  71. 

d  Adriani.  De  hoc  supra  vide  dieiu  iv  Martii ;  in- 
fra  vnt  Seolenibris. 

•  Qairicu  De  liis  hodii:  omnes  Latini,  Graeci  autem 
in  Menologio  Idibus  Julii,  ubi  Taisi  Cilici*  eos  oc- 
cubuisse  martyno  traduut :  quod  vcrum  esse  eoroiiH 
dem  acta  tesuuiur  apud  Surium  tom.  III.  Ex  his 
plerique  Latinoruin  suut  corrigeodi,  qui  Anltocbia 
eos  passus  lefenuil. 

f  Simitini.  liectius  Similiani. 

f  Aoitu  Uic  abbas  futi  Miciancaiis.  Avitoi  autem 
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EWTIO  COLOWENSIS. 
G.  XV  Kalend.  Julii.  —  Romae  saociomm  mar-  a  carcerem  pro  fidepasei  sont,  postmodftm  a  Fabiano 


tyrum  duceniorum  sexaginu  duorum,  qui  pos.li  sunt 
via  Salaria  vetere,  ad  clivum  cucomeris.  Eodem  die 
sancti  Vullmari  confessoris,  admirandae  sanctiiatis 
viri  et  religionis.  In  civittte  Nannetis  sancii  Sirai- 
liani  epitcopi  ei  coiifessoris.  Lugduni  depositio  san- 
cti  Aureliani ,  episcopi  Arelatentis.  Apud  Viennara 
sancti  Domnoii  episcopi.  In  Aurelianis  civitate  sancti 
Viti  presbyteri  et  monachi,  cnjus  viia  miraculis  co- 
ruscabat.  Hic  inter  alia  facta  quemdam  monacbum 
defunctum  in  ecclesia  ,  c&tcris  fratribus  somno  gra- 
vatis,  oratione  fusa  ad  Dominum,  a  morte  suscitavit. 

A.  XIV  Kalend.  Julii. —  Bomae  via  Ardeatina  na- 
tale  sanctorum  Marci  el  Marcelliani  fralrum  prasclarU- 
eimi  gcneris,  Tranquillini  et  Marciae  filiorum,  qni  primo 


jtidice  tenti,  et  ad  stipitem  ligati,  in  pedibos  acntos 
clavos  acceperunt.  Cum  autem  transsset  una  dtes  et 
una  nox,  et  illi  laudantes  Deum  perseverarent,  lanceis 
per  latera  iransfixi,  cum  g  oria  martyrii  ad  aiderea 
regna  roigrarunt.  ln  Antiocbia  passio  Marinae  virgi- 
nis,qoae  per  Olibrium  praefectum  muita  tormenta 
passa  est  pro  nomine  Chrisii ;  vincula,  careeres,  fla- 
gella,  equuleum,  quamet  diabolus  in  draconis  specie, 
similileret  in  iEthiopis  teutavii,  sed  per  signumsan- 
ciaecrucissuperatusest.  Novissime  veroperprxdictum 
prefectum  decollata,  sacro  martyrio  vitam  finivit, 

B.  XIII  Kalknd.  Julii.  — <  Medinlano  nalale  san- 
ctorum  Gervasii  et  Protasii ;  qui  cum  per  decem  an- 
nos  in  uno  ccenaculo  conclusi ,  lectionibus  et  oraiio- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
Florus  in  A.  T.  L.  addit :  Cujus  vilae  descriptio  in-  B     *8.  —  XIV  Kal.  Romae  SS.  mariyruin  b  Marci  et 
ter  caelera  virtulum  suarum  miracula  astipulatur      Marcelliani. 

Ad  lil  Florus  in  A.  T.  L. :  Qui  monilis  B.  Seba- 
stiani  in  fide  Christi  soliduli,  sub  prafecto  Fabiano 
ad  slipitem  ligui,  in  pedibus  aquuleos  acceperuul: 
ubi  una  die  et  nocte  iu  psalmis  et  hymnis  persevo 
rantes,  ambo  lanceis  per  latera  verberati  sunt,  lalique 
martyrio  ad  coelestia  regna  migraverunt.  ( Uactenus 
A.)  Scriptum  in  gestis  B.  Sebastiani. 

V.  et  C.  addtmt :  Cyriaci  c  Thonue*  ap*.$loli  \C.  om. 
aposioli  j  el  Pauli.  II.,  Itavennae  natale  SS.  reiicis, 
Eiuilii,  Crispini.  In  Alexandria  naiale  S.  *  Marinae. 

19.  —  Xl(l  Kal.  Sanctorum  f  Gervasii  et  ProUsii 
in  Mediolano. 


moriuum  suscitasse. 

Ni>n  salis  tamen  constal  primum  esse  Bacdae :  nam 
sic  legitur  in  V.  el  C. :  Romoe  Cyriaci,  Blasli,  Nicau- 
dri,  Diogenis,  Aviti  presbyteri  ;  el  in  A.  T.  L.  haec 
dc  Avito  ultimum  loctim  teneiit,  praeterquam  solent 
ea  quae  vere  sunt  Baedae.  Prsemittitur  aulem  in  T. 
ac  L. :  Roinae  ad  septem  coluranas  passio  SS.  Qui- 
tiaci,  Blasti,  et  Diogenis;  in  A. :  Romae  nalale  S. 
Quiriaci ;  ac  deinde  omnia  tria  m«s.  pergunt  pariler. 
Alexamlri.i  passio  SS.  Dinscori  et  Mariui  manyriim. 
Aurelianis,  etc.  B.,  Bomae  nat.  SS.  Nicandh  et  Ale. 
laiidri,  Dorostoli,  Alexandri,  Dioscori  cl  Marini  Mar. 
fymm.  Et  S.  •  Banholomsei  apostoli.  El  S.  Ileli» 
pcopbetae. 


SMITIl  NOTiE. 


duos  in  Miciacensi  monasterio  eodem  tempore  flo-  C  gavit  emn  abbas  cur  tristis  esset;  qui  dixit  se  filium 
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ruisse  niaxime  probabile  est.  Argiinieuta  suppcditat 
Baeda,  qui  bodie  unum  eorum  celebrat ;  et  Adonis 
Martyrologium,  qui  xiv  Kal.  Januarii  alterum.  Non 
parmn  lucis  ex  Gregorio  Turonensi  senteiitix  huic 
alfulget.  Is  in  lib.  111  Hist ,  cap.  6,  refert  S.  Avili  ab- 
batis  Miciacensis  vaticinium  advetsus  Chlodomirum 
regem.  Idem  vero  iu  lib.  de  Gloria  confess.,  c.  99, 
adium  nobis  Avitum  abbatem  Pertonsein  suppeditat. 
Sed  quamobrem  quaeso  Gregorius  hunc  abbatem 
Pcrtensem  iilum  abbatein  Miciacensem ,  si  duos 
Avitos  fuisse  non  crediditT  In  Vitis  etiam  S.  Carilefi 
et  S.  Maxiinini  abbalis  Miciacensis,  quorum  haec  a 
Bcrtoldo,  iiJa  a  Siviardo  scnpta  esl,  et  q^uarum  ambae 
a  Mabillouio  iu  saeculo  primo  Bened.  cditae  sunt, 
Avittis  ex  monasterio  Miciacensi  in  eremum  Perti- 
t-ensem  secessisse,  et  nionasterium  accedenle  regis 
liberalitale  construxisse,  nec  unquam  Miciacum  re- 
petiisse  legitur;  ui  oinniuo  verisiiniJe  sit  eumdetn 


unictim  in  saeculo  reliquisse;  nokiit  enim  quod  esset 
tilia  pmpalarc.  Abbas  vero,  quia  diJigebat  virunt, 
eidem  cuncessit  ut  filius  suus  in  monasterium  reci- 
peretur.  Cum  autem  paier  morti  appropinquaret, 
filiam  suain  vocans  ea;u  in  sancto  proposito  confir- 
mavit.  Quodatn  autem  tcmpore  cum  Mariua  foras 
monasicrii  necessaria  ageret,  et  nox  eain  ne  possit 
ad  monusterium  remeare  impediret,  hospitabatur  i» 
domo  cujusdam  nobilis  Pandochii  nomine;  cujus 
lilia  cum  de  miiite  qundain  concepisset.  fratrem  Ma- 
riuum  se  violasse  asseruil.  Mariua  igitur,  quasi  hoc 
fligiiium  adinisisset,  indignas  pasttas  dedii ;  cum 
eliain  obierit,  abbas  ejus  corpus  longe  a  monaslerio 
sepeliri  jussit  :  fratribus  tainen  corpua  livamibus,  ei 
mulierem  esse  videntibus,  »bbas  se  graviter  pec* 
casse  iatens  intra  inona?  terium  houorifice  lumulari 
imperavit.  Colilur  eliam  b.  M.irina  xvi  Kal.  Augosti ; 
ei  forsan  eadem  est  cuni  Marino  qui  pridie  coiitur. 


esse  quein  Greg.  Turon.  abbatem  Pertensem  appel-  D  Memoratur   etiam  hotlie  apud  <lrabaoum  quxdam 


lal,  ab  Avilo  abbate  Miciaceusi  utiqjie  diversum. 

•  Barlholomm.  Dehoc  inlia  vide  xxv  Augusli. 

b  Marci.  Ui  fuerunt  uobiles  genere,  Tranquillini 
sc.  et  Marciae  lilii.  Qui  post  vana  tormenta  marty- 
rium  complentes,  noctu  via  Ardeatina  sepulti  sunL 
PtTa.  dk  Natal.  S.  Sebastianus,  iu  cujus  geuis  de 
bis  scripluiu,  colitur  xx  Jauuarii. 

«  Lyriaci.  Et  Pauli,  vel  juxta  Usuardum  Paulae. 
Hi  passi  sunt  in  civitate  Malaca  iu  llispaniis  :  post 
multa  euiiii  torineuU  sibi  illata  lapidibus  obruli  inter 
saxa  exspiraruut.  Usuard.  Pbtr.  de  lNatal. 

<»  Thomce.  Apostoli.  De  quo  agetur  xxi  Decembris. 

e  Marince.  Qu*  luit  lilia  unica  patris  sui,  qui  cuin 
introiisset  iiiouasierium  eam  cuidam  prophiquu  cotu- 
inendavit.  Cuni  autem  pro  lilia  affligcrclur,  intcrro- 


Marina  quae  post  varia  tormenu  per  Oiibrium  pratfe- 
ctum  decollau  est. 

t  Gervasii  el  Prola$ii.  Ilos  sub  Nerone  luw  loco 
Florus,  Petrus  de  Natalibus  etalii  passos  scribiun, 
iilque  cum  Nazario  et  Celso.  Sed  in  rebu<»  gesib 
Gervasii  et  Protasii,  quas  feruntur  scripiae  a  S.  Am- 
brosio  ex  libello  Plnlippi,  et  edilae  sunt  apud  Suriuui 
tom.  III,  nulla  de  iNa^ario  et  Celso  habeiur  meniio-; 
et  sub  diverso  praeside  dicuntur  pa>si.  Nam  Nazarius 
ci  Celsussub  Anuliuo,  Gervasius  et  Protasiussub  Aau- 
sio  passi  feruutur.  £t  illud  impiimis  me  ancipitein 
reddit,  quod  iu  Aciis  praedictis  nulla  habetur  de  No- 
rone  mentio,  vel  alterius  cujuspiam  imperatorum, 
sed  Augusiorum  plurium  lunc  siinul  regnantiunv, 
adeo  ut  ad  alia  tempora  potius  quam  Neronis  eoruia 
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EDITKI  COLOlNIENSIS. 
nibns  atqw  Jejuniis  vamseni,  umiecHTio  ad  palmara  A  men  recepit.  Apwl  Ravennam  sancti  Crsicini  marty 


mtrtyrii  perrenerunt,  tenti  ab  Astacbio  comite.  Qui 
prittu»  Uodiu  jussit  plum|>aU8  contundi,  qoandiu 
eihalaret  apiritum  :  sequeniem  vero,  id  est,  Prota- 
sium,  wstibus  csesum  capite  imncari.  Quorum  eor- 
pora  PhUippus,  vir  religiosus ,  una  cum  fllio  suo  fur- 
tim  abstulit,  et  in  domo  sua  in  arca  marmorea  sepe- 
livil;  quorumque  sepulcra  multo  post  tempore,  Tneo- 
doaioiinperatore,Doininorevelante9beatusAmbrosius 
reperit,  et  iia  iucorrupta  eoruro  corpora  invenit,  ac 
si  eodem  die  fuissent  inlereropii.  Qna  cum  in  urbem 
iolroducereotur,  qujdam  diu  c«cus  ferelri  tactu  lu- 


r|s,  qui  sub  judice  Paulino,  post  niini.i  tormenla  ca- 
pile  caesus  manyrhim  consummavit. 

C.  XII  Kalend.  Julii.  —  Sylverii  papm,  qui  sedtt 
Roma)  anno  uno,  qui  consentienie  Justiniano  iape- 
ratore,  a  Vilisario  patricio  depositus,  et  monachns 
faclus,  ineisilio  confessor  motitur.  Romae  sancii 
Novati  fratris  Timothei,  presbyteri,  qui  a  beatis  apo- 
stolis  erodiii  sunt.  De  quo  seriliit  pastor  in  gestis  IV 
dentianae  et  Praiedis  virfinum.  £t  iratislatio  sancli 
Zenonis  martyris,  et  sanctac  Floreuihe  virgtnis. 


D.  XI  Kalefii».  Julii.  —  In  Mogtmtia  naule  sandi 
EDITIO  BOLLANDIANA. 
Additur  in  A.  T.  L.,  fortassis  a  Flore  :  Quos  Nero  g  V.  C,  In  Tomis  civitate  Pauli,  Cyriaci,  Panla,  Feli- 
imperator  postvaria  tormenta  Amilium  praefectum  ""* ""  * 


Ipterficere  jussit.  Quorum  sepulcra  Ambrosius  Do- 

mino  revelante  reperit ,  et  iia  incorrupta  eorum  cor- 

pora,  ac  si  eodem  die  fuissent  interempti :  quae  cum 

In  urbem  inlroducerenlur,  quidam  diu  caecus  fere- 

\r\  Uctu  lumen  recepiu 

Addunt  V.  et  C.  :  $anclorum  •  Nazarii  et  CeUi 
pmeri ;  in  mss.  aulem  A.  etT.  Celti  pueri  nomen  duo- 
bus  prioribus  jungitur.  B.,  Roma»  llyppolili,  Honorii, 
Petri,  *  Valeriae,  Marcellini,  Vitalis. 

tO.  —  Xll  Kal.  Vacat  Baeda. 

D.f  Romaa  «  Novati,  fralris  Timnthei  presbyteri : 
qniab  aposlolis  erudili  stml.  B,  lu  civilate  Tnmis 
tiatale  SS.  Pauli,  Cyriaci,  Feliciaua\  Felicis,  Einilii. 
Eodem  die  passio  S£.  Crispini  et  Viulis  inartyrum. 


ciae,  Viialis,  Crispini.  A.  T.,  In  civhaie  Tomis  passio 
S.  Crispiui  martyris  Etnili  et  S.  Felicis.  L.,  In  civi- 
Ute  Toiuis  passio  Cyriaci,  Feliciani,  Emili  ei  Felicis* 

II.  —  XI  Kal.  Vacal  Ba?da. 

Flortis  in  A.  T.  L.,  In  Caesarea  Palaeslinne,  deposi-r 
tio  S.  d  Eusebii  confessoris.  qui  Scripturis  divinis 
studiosissimus  et  bibliolliecae  divinae  cum  Pampbilo 
martyre  diligtntissitnus  investigator  fuit. 

D.,  Syracu^ts  Ruflni.  Romrc  *  Demetriae  virginis. 
V.  C,  Saturnini,  Qtiiriaci,  Apollinaris.  Januariae  [F, 
om.  Apollinaris,  Januaria»],  Rufiui  et  Ifarcia*.  A.  T.v 
ln  Afnca  naule  ^S.  Sa.urniui  et  Q»iiri:.ci.  B.,  Iit 
Africa  Saturnini.  In  C;i*s»rea  depositio  Kusebii  epi- 
scopi.  Ipso  die  in  Moguntia  S.  f  Albini  martyris.  In 
Sicilia  civitate  Ruflni  et  Matliae.  Iiem  iu  Afrtca  Qui- 
riaci  ct  Apoihnaris. 


SMITH  «OTiE. 


utartyrium  referre  videatur.  Huc  accedit  quod  dum  C  Notis  ad  Martyrologium  llieronymiauum  die  iii  Ju 


de  bello  Marcomannico  ibi  mentio  flt ,  ntillum 
ule  bellum  sub  Ncrone  gestum  e6se,  perspicuum  est, 
Ctim  iiaque  ei  ilHs  actis  exploratum  est,  plures  Au- 
gustos  lunc  simul  imnerasse,  insuper  et  Marcoman- 
nicum  bellum  eicitatttm  esse,  cogimur  in  eani  ire 
seiilentiam,  ut  credamus  hos  passos  lemporibus 
M.  Anrelii  Antonini  et  L.  Veri  Augustorum,  quorum 
imperio  auno  nono  Marcomannicum  bellum  esortum 
est.  Sane  quidtm,  nec  Bada,  nec  (Jsuardus,  nec 
Ado,  nec  aniiqnoruro  aliquis  cum  de  bis  marlvribus 
agtint,  vel  de  eorum  pnrenle  Viule,  ullam  de  Ne- 
rone  meutioiifm  faciunt.  Anno  586  reperta  fuerunt 
eorum  corpora  dnm  basilica  Ambrosiana  a  S.  Am- 
(irosio  dedicabalur,  et  biduo  posi,  hoc  est,  feria 
seita  in  ecclesiam  illam  deportau  sunt.  Anno  autem 
praedicto  iii  dies  Jtinii  et  feria  seiu  concurrunt. 
Ouare  d.es  nalalis  eoriun  alius  oon  est  a  die  transla- 
tionis.  P^gi  aimo  387.  Vide  supra  dieiu  naialein 
S.  Viulis,  sc.  xxviu  Aprilis. 

«  /Vasorii.  De  liis  vide  supra  diem  iu  bujus  mcn- 
bis. 

i»  Valericc.  Haoc  forsan  non  alia  est  a  Valeria  ma- 
ir«(,  nee  ViUlis  a  patre  SS.  Gervasii  et  Protasii. 

c  iVorait.  Ilic  nou  ab  apostolis,  sed  potius  cum 
paire  suo  S.  Pudente  a  B.  Pio  Romano  pontifice  eru- 
ditus.  Qe  S.  Pudenie  vide  xu  Maii. 

*  Euiebii.  Eusebius  Cacsariensis  episcopns  et  Hi- 
storiae  ecdesiasticae  scriptor  doctissimus  obiit  auno 
340.  Quem  Bernardus  de  Montfaucon  in  Prolego- 
mcnis  ad  parisianam  editiouem  Commentariorum 
Cusebii  in  Psalmos  Ari»na  haere*i  aperte  condemna- 
vit.  Quia  autem  bic  favit  partibus  Aiianis  Baronius 
in  Nolis  arbitraiur  iiiendam  irrepsisse  Martyrologiis 
lerperam  sc  eihibentibus  Eusebiuiu  Osareeusem 
loco  Samosateni,  de  qno  et  Gracci  ag-nt  in  Menolo- 
gio  die  sequcnti.  Vcmrn,  et  inquit  Fioreutinius  in 


nii,  cum  Eusebius  S.imosaiensis  non  Caesareae,  sed 
Doliclisc,  quae  url>s  Syriae  est  ad  Euphraiem,  pal- 
inain  protneruerit,  ic*te  TheoJoreio,  lib.  ?,  cap.  4, 
vel  in  propria  Samosatae  urb>s  ad  Eupliritem  potit-c 
Ecclesia  venerationem  recep^rit,  et  nimis  dUtet  Cap- 
sareae  immen  a  Doliclioe  seu  Saiiinsaia?  appellaiione, 
biijns  erroris  alia  cau^a  fuisse  videtur.  Qoare,  cura 
plures  siul  Cicsare*,  Eusebius  qui  iu  Mariyrologiis 
bodie  memoratur,  alius  11011  est  quam  Eusebius  Cae- 
sareae  i»  Cappadocia  cpiscopus.  S  Basilii  immedia- 
tus  dccessor  :  in  veteri  enim  Maityrologio  ms*  S. 
Ilieio.yini,  passiin  a  viris  dtKtis  Corbfiensi  ap|iel- 
l<lo,  ad  liunc  dieui  legiiur  :  c  Ca?sare.-v  Cappadociv 
Eiisebii  episc  pi.  1  llujus  Kusebii  hanctitatem  plnri- 
bus  probal  Fiorentinius  laiidatusobservatque  1'soar- 
dum  primum  fuisse  qui  Eusebitim  Paljestiniim  in- 
ler  s;niclos  numeravit,  ideoque  hunc  erroreui  ocuvo 
vel  110110  EcclesijB  sacculo  natum  esse ;  cuin  sc.  io 
Dgtatiam  piorum  iinperatoruro  ei  Martyrolug.js  sea 
sacrorum  nominum  Catalogo  sanctnrum  gesta  coru- 
pendiosius  addi  in  ipsis  martyruin  codicibus  coB|ie* 
rum.  Cum  eniro  pii  iili  martyrolugi  praeter  Eusebiuoa 
Pahestiuum  mulliplici  librorum  editioue  celebrein, 
milluiii  Caesarieiisem  bujus  nom  nis  agnoscereutt  in 
ilium  plures  consenseruiit,  et  laudes  dlius  addide- 
rui  t.  Pagi  anno  340,  sect.  24. 

«  Demetria}.  Quaj  fuit  B.  Fatisli  fiiia.  Haec  cum 
ame  impium  Julianum  pro  fide  Cliristi  iutroducere- 
tur,  iu  ejus  coufessjone  spiritum  emisit;  sepuluque 
est  a  B.  Joanne  presbytero,  juiia  matrem  suam  D«  * 
frohain,  et  sororem  Bibianain  juiu  palatium  Liciuia- 

llUm.   AuO,  USUARD.  NOTKBR. 

f  Atbini.  Aliier  Albaui.  Qui  sub  Tbeodosio  imp. 
de  iusula  Namsia  pergens  cum  S.  Theouesto  et  IJrso 
Mediolanum  venit,  tudeqiie  eiiens  auiiliante  Domino 
pci  veuit  ad  Gallias,  ct  iu  serviiio  Dei  manens  941I 


W3  SECT.  II.  —  MARTYROLOCIA.  9:>* 

EDITIO  COLONIENSI& 
Aibani  mariyris,  qui  sub  Diocletiano  imperatore  de  A  percussit,  pariler  cecideront.  Passus  est  com  eo 


iusula  Nansia  pergenscum  saticto  Theonesto  et  Urso 
Mediolanum  venil :  iudeque  exiens  auxiliante  Domino 
penrenit  ad  GaCias,  ibique  in  servitio  Dei  manens, 
ad  martyrium  pro  nomine  Salvatoris  proroplus  fuit. 
Postqnam  autem  in  Augusta  civiiate  beaius  Ursus 
mariyrium  accepit,  Theonestus  cum  Albano  Mogun- 
tiam  pervenit ;  dumque  ibi  praedicaret  verbum  Dei, 
Albanusdiscipulusejusmariyriumexplevit,  et  sepul- 
lusest  ibijuxta  praedictam  civitatem.  Syracusis  naiale 
sanctoruin  marlyrum  Rufl  etMartice.  Roraae  sancUB 
Demetriae  virginis,  qux  fuit  bea  i  Fausli  filia.  IIxc  cuin 
anle  iinpiom  Juliauumpro  flde  Chrisli  inlroducerelur, 
in  confessione  spirituin  emisit :  sepulta  a  bealo  Joanue 
presbytero ,  juxla  matrem  suam  sanctam  Daffrosam, 
et  sororem  Yivianam,  juxla  palaiium  Lucianum. 

E.  X  Kalend.  Julii.  —  In  Britannia  sancli  Albiui 
martyris,  qui  terajore  Diocleliani  in  Yerclainio  civi- 
latc,  post  verbera  et  tornieHU  acerba  capite  plexus 
est.  Sed  illo  iu  lerram  cadente,  oculi  ejus  qui  eum 


32.  —  X  Kal.  In  Britannia 
Additur  in  A. :  cum  aliis  octingenlis  octoginta  oclo. 
Qui  tempore  Diocletiani  imperatoris  in  Verulaniio 
riviiate ,  post  verbera  et  lormenia  acerba  cspite 
plexus  est :  sed  illo  in  terram  cadente,  oculi  ejus  qui 
eum  percussit  pariter  ceciderunt.  (Uaclenut  A  ).  Pas- 
sus  est  cum  illo  ctiam  unus  de  militibiis,  eo  quod 
eum  ferire  jnssiis  nolueril :  divlno  uliqne  pcrierriius 
miraculo,  quia  viderat  bealum  martyrem   sibi,  diim 


etiam  unus  de  militibus,  eo  quod  eum  ferrre  jussu*, 
noluerit :  divino  utique  perterriius  miraculo  :  quia 
videral  betturo  martyrem  sibi  dum  adcoronam  many* 
rii  properaret,  alveum  amnis  interpositi  orando  trans- 
.  meabilem  reddidisse.  In  civitale  Nolana  Campaoke  na« 
tale  sancti  Pauliui  episcopieteonfessoris,  de  quo  beatus 
Gregorius  in  libro  Dialogorum  narral.  El  depositio 
beaii  Nicels  Romatianaeciviutis  episeopi,  ei  Con&orti» 
virginis.  Eipassio  sanctorum  decem  millium  marly- 
mm. 

F.  IX  Kalend.  Julii.  —  Natale  Joanms  presbyleri, 
quem  impius  Juliaftus  inaudilum  via  Sularia  velere 
ante  simulacrum  solis  decoilari  praeccpit;  ejusque 
corpus  a  beato  Concordio  presbylero  collectum  et 

fi  sepultum  est  juxia  concilia  manyrum.  Apud  Briian- 
niara  sanctss  Edilirudis  virginis  et  reginae,  cujus  cor- 
pus  cum  undecim  annis  esset  sepultum ,  iucorrnptum 
inventum  est.  Et  vigilia  sancii  Joannis  BaptisUe. 

G.  VIII  Kalend.  Julii.  —  Nativitas  beati  Joannis 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

S.  •  Albaui  martyris.  dit  omnia  quae  habebat  et  dedit  pauperibus  :  deiudc 
episcopus  factus  tantum  virtute  mulitplicata  iu  gra- 
tiarum  charismata  resplenduil,  ut  in  obitu  suo  S. 
Martinum  et  S.  Januarium  episcopum  lialicuin , 
priusquam  spiritum  redderct,  corporeis  ocnlis  con- 
templaretur  :  prius  enim  eo  de  boc  mtindo  migra- 
verunt. 

23.  —  IX  Kal.  S.  d  Edillrudx  IV.  et  C,  Eli- 
drudae  ]    virgiuis    et    reginas  iu  Briuunia  :  cujns 


ad  coronam  mariyrii  properarel,  alveum  amnis  in-  G  corpuscura  undecim  aimis  esset  sepuliutn,  inoor- 


terpositi  orando  transmeabilem  reddidisse. 

Addunl  V.  et  C.  :  Et  cum  eoalii  numerooctingenii 
oftoginta  novem  posili  in  Catlialacum  :  quoriim  110- 
n.iiia  scripta  sunl  in  libro  vitac.  Ast  B.  prainiitil  : 
ln  Alexandria  ctvkaie  naiale  S.  Ruli ;  ei  natale  S. 
Jarobi  apostoli,  et  natale  saiictoriira  b  iuillequadrin- 
g  nti  ocioginta.  (Hactenut  L.).  B.,  In  civitale  Nola 
ii.ttule  S.  •  Paulini  episcopi. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Eodem  die  Nolano  (deett  locut 

in  A.)f  dciiosilio  S.  Paulini  episcopi  et  confessoris, 

qui  valde  dives  et  locuples  ad  verbum  Domini  vendi- 


ruptum  inventum  esl.    Et  vfgilia  S.  Joannis  Ba- 
ptistae. 

B.,  In  •  Nicomedia  passio  sanciamm  virginum 
Pfctis,  Hrtlpis,  et  Agapae  matris  eartfm,  Cspilotiis  et 
aliorum  septuagima  et  octo. 

24.  —  VIII  Kal.  Nalivitas  Praecursoris  Doraini. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Eodem  die  Augusta  Yeroman- 
duorum  in  fluvio  Someiue,  invenlio  ab  Kusebia  cor- 
poris  B. r  Quinliui  marlyris,  insigniler  probali.  [Per- 
git  T.]  Nam  eadein  uiatrona,  angelo  rcvelanie,  ad 


SMITIl  NOTifi. 
manyrimn  pro  nomine  Cbrisil  promptus.  Postquam      Therasi  am  bic  similem  sihi  sorlitus  esl  conjugem. 
auiem  iu  Augusia  civiiaie  B.  Ursus  martyriuin  acce-  n  Cum  saivientium  Vaiidalorum  tempore  fuisset  Italia 
pik  Tlieonosius  ciiiu  Albano  Moguntiam  pervenii ;  u to  Campaiii»  partibus  devastata,  miillique  essenl  de 


diiiuqiie  ibi  praedicarei  verbuin  Dei  Albanus  marty- 
riiiin  esplevit,  et  sepullus  est  ibi  juxta  civitatem. 
ItaiiAKUs,  Notker.  De  lempore  mariyrii  Imjus  magna 
est  inter  scriptorcs  varieias.  Aliqui  ei  errore  judi- 
f  anles  bunc  non  alitun  es<*e  ab  Albano  protomartyre 
Briiamio,  pas^um  referunt  temporibus  Diocletiaui : 
coatra  vero  alii,  ut  Petrus  de  Natal.  x,  97,  et  Gale- 
aiuius,  uum  agunt  de  Theouesto  ejus  iuartyrii  socio 
die  30  Oclob.,  iemporibu>  Damasi  ab  Ariauis  neca- 
lum  afQrmaut;  diverse  ab  bis  omuibus  Sigebert.  iti 
Cbron.  duui  Albani  et  sociorum  martyrium  reTert 
contigisse  auno  425. 

•  AUfani.  De  bujus  et  sociorum  mariyrio  vide  Ba> 
dai  llist.  frx»  l.-it7. 

b  MiUe  quQdringentorum.  Samaria3  sanclorum  1480 
martyruiit  sub  Cosrobe  rege  Persarum ;  qui  passi 
bunl  <  irca  au.  GI4.  Baronius  in  Siart. 

c  Pauluii.   Burdegala  Galliarum  oppido  oriui.di. 


bac  lerra  in  Alricam  tradurti,  Paulinus  sna  omnia 
capiivis  et  pauperibiiN  largiiu.<-  Ei  cum  nibil  baberel 
ainplius%quod  daret,  vidua  quadam  roguite  ut  pecu- 
nia  liliuiu  redimat,  se  ipsum  pro  eo  redimeudo  in 
servitium  dedu;et  borlo  excolendo  operain  dedit, 
d»uec  cum  uiultis  aliis  inanu  intssiis  ad  gregem  re- 
diit.  Obiil  S.  Paulinus  episcwpus  Bu^so  ei  Antioclio 
cos*.  Iioc  est  circa  an.  4il.  Surius  toin.  III.  Pauli* 
iiiis  sub  Guntbario  rege  Vaudaloruiu  caplivus  mau- 
sit,  nonsub  Alarico,  ul  Balduinus  in  Schoi.  Optat. 
cogilavii. 

<>  Ediiirudm.  De  huc  vide  Bjcdae  Eccl.  Ilisl.  tv, 
19,  iti. 

•  Nicomedia.  Pistis,  Elpis,  Agapa.  et  m  tris  ea  • 
rum  Sopliia;.  Notker. 

i  Quintini.  De  liujus  passione  vidc  xx\i  Oclobris, 
Ejus  corpus  rei»erlum  e>l  circa  an.  542. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
Ihptisue  praecursoris  Domin»,  Zacharine  et  Elisabeth  A  post  innumera  qnae  perpeiravit  bona,  a  Rauciano 


filii,  qui  Spiritu  sancto  replelus  adhue  in  ulero  ma- 
iris  suae,  ad  Israel  confortalus,  Sptritu  agebatur  in  de- 
sertis,  vestitus  pilis  camelorum,  liabens  zonam  pelli- 
eeara  circa  lumbos  suos ;  esca  autein  ejus  erat  locu- 
8la,  elmel  silvestre  edebat.  xxx  aetatis  anno,  quitito- 
decimo  anno  imperii  Tyberii  Cwaris ,  cum  prccura- 
lor  esset  in  Judaea  Pilatus,  janique  regnum  Judaeorum 
in  quatuor  principatus  esset  divisum,  venit  iu  omnein 
regionem  Jordanis  ,  pracdicans  baptismum  poeniten- 
lias  in  remissionem  peccatorum.  Romac  Fisci,  Luciae, 
cum  aliis  viginli  duobus.  Augusluduno  depositio  san- 
cti  Simplicii. 

A.  VII  Kalend.  Jllji.  —  Apud  Berueam  sancii 
Sosipatris,  discipult  sancti  Pauli  apostoli.  Apud  Ale- 
xnndriam  sancti  Gallicani  n.ariyris,  qui  per  praedica-  • 


comite  percussus  gladio  mirfravit  ad  Christum.  Ro- 
mae  Luciae  virginis,  cum  aliis  viginti  duobus,  et  Acciae 
regis.  Thcssalonicae  sanctorum,  Bigati,  Lanlani,  et 
dormitio  sancti  Joannis  Evangelistae, 

B.  VI  Kalend.  Julii.  —  Romae  Joannis  et  Paoli 
fratrum,  quorum  primus  praepositus,  secundus  pri- 
micerius  fuil  Constantiae  virgiuis,  filiae  Constaulini. 
Qui  cum  omni  die  turmas  Christianorum  recrearent, 
ex  his  opibus,  quas  sacratissima  virgo  Cbristi  reli- 
querat ,  pervenit  lioc  ad  Julianum ;  qoi  misso  Ter- 
renti  »no  campi  ductore  ,  intra  domom  propriam  de- 
collati  sunt ;  qui  tanien  postea  Christianus  factus 
e>t,  Eodem  die  sancti  Qiiadrati  apostolorum  disci- 
puti,  qui  in  locum  beati  Publii  Atheiiarum  episcopi 
substituitur,  et  Ecclesiam  grandi  terrore  dispersam 
flde  et  industi  ia  congregavit. 


tionem  Joannis  et  Pauli  ad  fldeui  Christi  conversus, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
pagum  et  locum  fluminis,  ubi  ipsum  corpus  antiis  Luciae  virgiuis^Et  nataleS.  Agapiii 
quiuquaginta  qtiinque  ]  icuerat,  pervcnit,  praeconata 
oratione  :  ad  se  veittum  nimio  can.lore  el  oJore  fra- 
granti  nulla  macula  cortuplum  suscepit  :  volensque 
cum  Vermandis  oppido  sepelire,  taniam  sui  ponderis 
gravitudinem  dedit,  ut  de  loco,  quein  suo  consecra- 
veral  sanguine,  moveri  ulterius  non  posset.  Inven- 
irici  vero  sua3  pro  bcneflciis  exhibitis  lumen  amissum; 
et  omnibus,  quos  e»dera  hora  illic  contigit  venire, 
pristina  esl  reddita  sanitas. 

B.  C.   V.,  Roma?  SS.   Sisti,  Luceiae.  B.  C,  cum 
nliis  viginti  duobus.  A.  T.  L.  B  ,  Augiistoduno  depo-  p 


A.,  Et  S.  Aman- 
tii  episcopt.  Translatio  d  Eligii  et  Vindiciani  primo 
loco.  T.,  Eodera  die  S.  °  Liethuini  episcopi  et  con- 
fessoris,  et  Aucei  regia  cum  alits  octo.  B.,  lu  Tbes- 
salonica  Lamptaiii  et  Bigitti.  In  Genelaico  natale  S. 
f  Amandi  confessoris. 

26.  —  VI  Kal.  Ronac  SS.  s  Joaunis et  PaoH, qoo- 
rum  primus  praeposilus,  secundus  primiceiius  fuit 
Constantiae  virginis  filiae  Constantini  :  qui  postea  sob 
Juliano  marlyrium  capitis  abscissione  raerueruot, 
per  Terentianum  campiductorem  :  qui  deinde  Cbri- 
stianus  factus  est. 

Additur  in  T.  et  L.  a  Floro  ul  opinamur :  lliccum 
quoddam  idolum  in  quoilam  loco  confregisset,  iii 
ejusdcm  idoli  basi  residens,  et  verbuin  divinum  prae- 
dicans,  ab  incolis  loci  illius  imbre  lapidum  obruitur, 
el  sic  mariyrii  gloria  coronalur. 

Idem  in  A.  T.  L.,  Ipsodie  apud  Valentianas  pas- 
mo  S.  b  Salvii  episcopi  el  martyris.  T.,  qui  pro  no- 
SMITH  NOTiE. 
Qutsuccessit  Egemonio  inepisco- 

•  Lietbuini.  Si  hic  sit  idem  cum  Leouino  presby- 
tero,  ex  Anglorum  geme  oriundus  est,  et  de  lerra  sua 
exiens  petiit  Trajectum  :  et  a  S.  Gregorio  episcopo, 
cum  S.  Marcelltno  ad  lselam  fluvium  in  Transisela- 
norum  partes  missus  praedicavit ;  post  multorum  tan- 
dem  conversionem  ac  labores  obiit  Daveniriae,  et  in 

n  cathedrali  ecclesia  depositus  fuit.  Dies  deposiiioms 
D  celehratur  xn  Novembris  :  translationis  xxv  Junii. 

Molanus  de  SS.  Belgii.  Ghinius  Sbn. 
f  Amandi.  In  Gemelaico  cum  Domnoleno.  Molaihjs 

in  Usuard.  Ferrarius  eos  pridie  raemoral,  et  Lemo- 

vicis  passos  scribit. 

*  Joannis  et  Pauli.  De  liis  vide  plura  in  Adooe, 
Notkero,  Petr.  de  Natal. 

h  Salvii.  Episcopi  Engolismensis,  qoi  de  Aquitania 
spargendo  verhi  Dei  semina,  perveuit  cum  uno  co- 
raile  Superio  ad  civiiatem  Valencenas ;  et  ire  voluit 
Condatum  ad  co3nobium  B.  Mariac.  In  ipso  autein 
itinere,  in  villa  sc%  qu*  dicitur  Beviiicum,  a  quodam 
tyranno  Winegario  jussu  doraiui  sui  Winegardi  iu 
capite  securi  percussus,  cum  supradicto  comite  mar- 
lyrium  suhiit.  Qui  ambo  in  slabuk)  reconditi  post  tres 
annos  revelatioue  divina  ab  iinperatoreCarolo  Magno 
invenli,  et  in  loco  ubi  nunc  prioratus  est  S.  Salvii, 
sepulti  sunt.  Monasterium  est  exlra  Valencenas  dke- 
cesis  CanieraccnsU,  ubi  dics  martyrii  recolitu»  seito 


sUio  S.  tt  Simplicii  episcopi  et  confessoris. 

S5.  — VIIKal.  VacatBaeda. 

D.,  Pyrrhiberoa  b  Sosipatris,  discipuli  Pauli  apo- 
sioli.  C.  V.,  Lampiani,  Salunic»  [C,  Lalunicael, 
«  Luceiae  vircinis  et  Accegae  regis  [V.9  Accegae  RinaeJ. 
L.,  Nalale  S.  Lucae  virginis  et  Aucei  regis  cum  aliis 
novetu.  A.  et  T.,  In  Thessalonica  civiiate  natale  S. 


•  Simylicii. 

fialu  jEduensi :  floruii  atiteni  teinporibus  Constantii 
mp.,  inierfuitque  una  cum  S.  Servatio  conciho  Co- 
louiensi  contra  Euphtatem  ejusdem  urbis  episcopum 
anno  340  celebrato.  De  hoc  vide  plura  apud  Greg. 
Turon.  lib.  de  Glor.  Confess.  cap.  76,  77, 78. 

b  Sotipalris.  Apud  Pyrrhi  Berceam.  HuncOrigenes 
in  Epist.  ad  Rom.  ait  ordinatum  fuisse  Thessaloni- 
ceusem  episcopum,  licet  Dorotheus  in  Synop.  euin 
sedisse  lconii  asseveiet,  et  fuisse  unum  e\  72  disci- 
pulis. 

0  Luceice.  Luceia  virgo  et  Auceias  dominus  ejus 
femftoralis  Rumae  martyrium  passi  sunt  lemporibus 
Diot-letiaui.  HsccRomana  origirn'  ab  Anceia  batbaio- 
rum  rege  capti  et  in  patriaui  ejtis  adducta  esi.  Quam 
dum  barharus  violare  vellet :  audiens  ab  ea  quod 
Deum  haberet  sponsum  ejus  dedoiationis  ultorem, 
exiimuil  et  reveremer  eam  tiactavit.  Cujus  etiam 
precibus  idem  rex  pluries  de  suis  hostihus  triiiui- 
pliavit,  quaroobiem  ad  Christiim  conversus  virginein 
manumisit.  Dum  atilem  iila  ad  patnam  redire  vil- 
let,  ipse  Anceias  deserlo  reguo  virgineiii  Romam 
usque  secuius  est,  ubi  ambo  gladio  cxsi  snnt.  Petr. 
]>b  iNatal.  Malc  dic.iur  boc  loco  Lucia  Tbessatouicx 
pas^a. 

d  Eligii  ei  Vindiciani.  Eligii  depositio  celebralur 
Kalcudis  Deceuibris  :  VimJiciani  auleui  v  Idus  Mailii. 
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EDITIO  COLONIKNSIS. 
C.  V  KiLBND.  Jtiui.  —  Apud  Galatiam  beali  Cre-  A  cturas,  S'acicum  lancels  inmtmerabilibus,  donec  mo- 


scentis  episeopi,  diseipoli  sancti  Pauli  apostoli.  Apud 
Tyburiiauam  urbem  Itali.c,  naiale  saucte  Sfmphoro- 
s&,  beati  Gelhulii  uxoris,  cum  sepiem  flliis ;  quorum 
mater  sub  Adriano  priucipe  maxima  constaolia  pro 
Christiana  flde  morlem  passa  est;  qui  ipsam  jussil 
palmis  canli,  deinde  suspcndi  crinibus.  Sedcum  su- 
perari  nullaienus  possel,  jusut  eam  alligato  saxo  in 
fluvium  prxcipitari.  Cujus  frater  Eugenius,  curiae 
principalis ,  colligens  corpus  <jus  sepelivit.  Et  mane 
imperator  septem  jussii  flgi  stipites,  ibiqne  fllios  ejus 
ad  trocblcas  extendi,  el  Cresccutem  in  gu  ture  trans- 
flgi,  Lucianum  in  pectore  ,  Nemesium  in  corde ,  Pri- 
mitivum  per  umbilicum,  Justinum  per  membra  dis- 
teutum  scindi  per  singulos  corporis  nodos  ai:jue  juu- 


reretur  in  terra  conflgi,  Eu^enium  flndi  a  pectora 
tisque  ad  inferiores  partes.  Aliera  autem  die  Adria- 
nus  pracepit  corpora  eoruni  in  foveam  altam  projici. 
El  |:ontifices  tcmploruin  posuerunt  noinen  l«>ci  iiiius, 
Ad  sepiem  biolhauato*.  Cor.lnbae  sanciorum  Zoili,  et 
nlioruin  decem  et  novem.  In  Epbeso  civilaie  festivi- 
tns  celebraiurseptem  fratrum  dormiciitiuui :  lioc  esl, 
Maximhvii,  Malcbi,  Marciaui,  Diouysii,  Joannis ,  Se- 
rajionis,  Conslanlini. 

D.  IV  Kalend.  Jolii.  Leonis  papae,  qui  post  Pe- 
trum  aposiolum  quadragesimus  seplimus  In  urbo 
Roma  sedit  annos  viginti  uniim,  mensera  unum,  dies 
tredecim.  Hic  cum  multis  episcopis  fidem  calboli- 
cam  exponens,  Eutycbi»nam  et  Nestorianam  haere- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
Tuine  Chrisli  suos  relinquens  et  Gallias  aggrediens  fi  Romae  Crispini  |L.,  Crispi]  et  Ciisptniani.  Eodem  die 


palmam  martyrii  adepttts  est. 

T.  A.,  Ipso  die  nativiias  S.  Nicolai.  B.,  In  Alexau- 
dria  Agalhonis  et  Diogeuis.  C,  ln  Africa  Gaudeutii, 
Felicis,  Agapiti,  Agalboui  et  Diogenis. 

27.  —  V  Kal.  Vacai  B.cda. 

D.,  Apud  Galaiiam  l.eati  a  Crescentis  discipuli  S. 
Pauli  anostoli.  V.  C,  liotrae  via  Tiburiina  milliaiio 
liono  Crispi,  Crispiniani,  Felicis.  b  S*»ptem  germa- 
norum.  B.  quartuui  addit  iiomen  Spinellce.  A.  T.  L., 


passio  S.  *  Vigilii  Tiidculiuae  urbis  episcopi.  Et  in 
Epbe>o (/ocui  abe lab  A.)  seplem  germanorum  *  dor- 
mieiitium,  nouiina  recenset  T.  Maximiani,  Malci, 
Martiniani,  Conslantiui,  Diouysii,  Joanuis,  Serapio- 
nis.  T.  L.,  Eodem  die  passio  S.  e  Hirenaei  socioruin- 
que  ♦*ju«.  B  ,  In  llispauiis  Crescentis,  Juliani,  Eu- 
genii,  Novatiani.  Iu  Insula  f  via  translaiio  S.  Flo- 
rentii. 

28.  —  IV  Kal.  Vigiiia  aposlolorura  Petri  et  Pauli. 

Ipso  die  S.  s  Leonis  papae. 


SMITH  NOT^). 
Kal.  Julii,  iranslalionis  septiino  Iduum  S<*ptembris ,      Idus  Jannarii  anno  6SI,  Le<>  secundus  ei  successit ; 
elevalionis  Idibus  Octobris.  Molanls  de  SS.  Belgii.      sed  non,  ut  Anaslasius  scribit,  pusl  iiuerpoiitiflciuui 
Ejns  martyrium  coutigil  anno  801,  ut  auctor  esi  Si-      anni  unius,  ineusium  sepiem  et  dierum  quinque; 
geben.  in  Cltnm.  G  l*'Am  cuiu  Agatbo  r  cclesiam  H»manam  aunos  tres 

"  Crescentit.  Qui  in  Gallias  transitum  faciens  verbo      ei  menses  aliquot  adiiiinisiravit,  til  certum  videlur. 


praedicationismuliosad  fldem  converlit.  YietuiaeGal- 
liarum  civita.is  per  aliquoi  annos  sedil,  ibique  Z.i- 
cbariam  discipitMim  pro  se  episcopum  ordiuavit,  ut 
Ado  et  in  Mariyrologio  el  in  Chronico  profitetur.  Mo- 
gunii.-v  pariter  tauquam  primus  epbcopus  inansit,  ut 
jniegra»  labtilae  episcoporum  Moguntinorum  quas  re- 
citat  Democbares  ii.dicanl.  Redieus  vero  ad  gentem, 
cui  specialiter  da  us  erat  episcopus,  Galatassc,  cos 
usque  »d  fluem  vilae  in  flde  Cbristi  conlirmans,  de« 
ipum  sub  Trajano  martyrium  consummavit,  circa  an. 
IQU.  Gbinius  Se*. 

*  Sepfem  uermanorunu  Ili  suntseptem  flliiS.Sym- 
|ihoro$iE  et  Geiulii  mariyrum,  qui  per  diversa  lor- 
menia  omncs  sub  Adriano  imperalore  passi  sunt 
apud  Tiburliuam  civilatem,  et  post  passionem  in  lo- 
veam  altiun  injecti.  Quorum  corpora  requiescunt  via 
Tiburtiua  milliario  uooo.  Ado.  Coluntur  et  hi  supra 
clieixu  Maii 


posl  ejos  moricm  sedes  landiu  vacare  non  potuiu 
tjuare  Onuphrius  in  Cbronico  interpontiflcium  ad 
sepiem  meuses  coarciavil.  Illml  haque  interpoutifl- 
cium  vel  a  librariis  niale  dcscriptum,  vel  eiiam  ab 
Aiiastasio  i|«o  ignoralum.  Undo  cuin  sancius  Leo 
antio  682,  die  decima  seplima  meusis  Augusti,  ordi- 
natus  fuerit,  vacavit  sedes  lauiuiu  menses  seplemy 
die<  sepiem,  era«»rtuali  excluso.  Auastasius  eliam  s<  ri- 
bil  Leoneui  sedisse  menses  dcceui,  dies  septemdecim, 
et  sepultum  esse  sub  die  quinio  Nonas  Julias,  quo 
etiam  die  eum  obiisse  Ordericus  lib.  u  ei  M  ui.suus 
Scolus  iu  Chronico  produnt ;  et  iiullus  in  lota  aulirjui- 
taie  diuluniiorem  sedem  ei  a  iscnpsil.  Quarc  ciiin  die 
xvn  meiisis  Augusti  anni  032  ordiualus  luerit,  mor- 
tttus  est  aniio  sequente,  el  quidem  <lie  tertia  mensis 
Julii.  Is  euim  dies  ad  ali.juam  ejus  trauslaiiouem 
reiVrii  nou  potest.  Nec  obstat  quod  hic  Lc»  colitur 
die  xxviit  mensis  Junii,  nam  auiea  dies  illa  iu  anti- 


c  Vigitii.  Qui  cum   reliquias  idololalriae   peniuis  v  qtiis  EcHesia;  monuinentis  sacra  luit  Le  ni  primo, 


eistirpare  conaretur,  a  leris  et  barbaris  bominibus 
lapidum  imbre  percu^sus  pro  Christo  marlyrium  im- 
plevit,  Stilicone  consule.  Uaromus,  Usvard.  Ponitur 
aiiiem  priiuus  con»uiatus  Stilic<*uis  anno  ^00.  S.  Vi- 
gilias  vixit  lemporibus  SS.  Ambrusii  el  Simpliciaui, 
t- 1  uiartyr  occubuit  vel  suh  isto  primo  consulatu  Sli- 
liconis,  vel  saltem  subsecundo  qui  incidil  iti  aiiuuin 
-4  J5.  Colitur  pridie  a  praedictis  auctoribus. 

d  Dormientium.  Apud  fcphesum.  Qui  Decianam 
perMicutionem  lugienles,  abscouderunt  se  in  spelunca 
iu  inouie  Caeiio,  ubi  dom  iverunt  usque  ad  tricesi- 
mum  aiinum  Theodosii  lilii  Arcadii  imperatoris.  Bj- 
roniu>  hos  mem  rat  xxvu  Julii. 

•  Uirencei.  De  hoc  agetur  postridie. 

t  Via.  Juxta  Additamenla  ad  Marlyrol.  hoc  vcr- 
l»um  Oia  dicitur,  secuiidum  Molanuiu  ui  addilioiiibus 
atl  Usuardum  Hoia. 

6  Lconit.  Agathone  morluo  ct  scpulto  sub  die  iv 


ut  pluriuut  osten.Iit  Q  icsnellus  toui.  11  Operum 
saucti  Leoois,  uissen.  1  de  vita  et  rebus  gestis  ejus 
ad  auiium  4bl,  citjiis  assertionis  plures  ex  aiilijuis 
hisloi  icis  ,  Martyrologiis  et  istiusmodi  libris  proba- 
t.ones  iu  mediuui  adducii.  Ibi  taineu  pcrpcram  con* 
teudit  Leoiieui  II  ca  die  obiisse  ;  quod,  inquit,  vix 
aiia  ratio  excogitari  possit,  cur  huic  potissiiuuiii  diei 
afiixum  sit  festum  hujus,  etiam  rejtcia  inde  Leonis  i 
festivitaie,  quum  quia  constabat  in  hlccletia  flomana 
eo  die  obiisse  Leonem  II.  At  ideo  dies  xxviii  meiisia 
Junii  addictus  fuit  festivitati  Leouis  II,  quia  cum 
sedi  aposlolica;  placuit  eum  offlcio  ecclesiastico  exur- 
nare,  dies  ille  cctcris  prailalus,  quod  eodem  per 
muita  sscula  cullus  fuisset  Leo  M  iguus,  cujus  tuiic 
memoria  die xt  mensis  Aprilis,  quo  priuia  eju*  iruis- 
latio  contigerat,  cousccrata  fuit.  Pagi  auiio  081  ei 
68L 
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EDITIO  COLONIENSIS 
sim  damnavif,   et  sanctissimum  concilium  Chalce-  A  sumpta,  e  terris  migravil  ad  coelum.  Lugduno  Gal- 


doncnse  sua  indtislria  congregari  fecil.  Hic  consti- 
tuit  inlra  actionem  dicere  sanctum  sacrilicium,  et 
monarham  non  accipere  velamen  capilis  benediclum 
al>  episcopo,  nisi  prius  probaia  illius  virginilas  fuert. 
Apud  Alexandiiam  sanctorum  mariyrum  Plularchi, 
Sercni,  Eraclidis,  Herois;  ilem  Sereni,  Polamien», 
Marcellx,  Caiechuminx,  Hcrae,  Nomiae,  baptismum 
mariyrii  consecnlae.  Inler  quos  praicipue  emicuit 
Potnniena  virgo,  qu»  post  innumeros  agones  cum 


lia  sancti  Irenaci  episcopi ,  qoi  cum  omni  fere  civi  • 
tatis  siue  populo  glorioso  coronatus  est  marlyrio, 
sub  Severo  principe,  sepuliusque  a  Zacharia  pre*- 
bylero  in  crypla  basilicae  beati  Joannis  Baptistae, 
sub  altari.  El  vigilia  apostolorum  Peiri  et  Pauli. 

E.  III  Kalsnd.  Julii.  Romae  natale  sanctornm 
aposiolorom  Petri  et  Pauli,  qui  patsi  sunt  sub  Ne- 
rone,  Basso  et  Tuseo  consulibus.  Petrus  secondo 
Claudii  auno,  post  episcopatuin  Autiocbensis  Eccie- 
siae,  et  pradicationem  dispcrsionis  eorum  qni  de 


venerabili  maire   Marcella,   ignis  snppticiis   con- 

EDITIO  BOLLANDIANA 
A.  T.  L.,  In  Alciandria  SS.  a  Sereni  el  Theodori.      manyrio  coronati  sunf. 
B  .  In  Africa  Fabiani,  Felicis,  Venusii,  Crescemii.  Longiora  ntriusque  elogia  ab  etymo  ftomhiis  ini- 

Screm  et  Tlieodon.  Lug-  "  ium  smnentia  habentur  111  ms.  V.  qme  omitltmus  : 


ln  Alexandria  nalale  SS. 

dui.o  Gulliai  naule  S.b  Erenxi  cum  aliis  sex. 

29.  — 111  Kal.  Romae  natalis  apostolorum c  Petri 
ei  Pauii. 


Addii  Florus  in  T.  et  L.,  Qui  jussu  Nemnis  im- 
peraioris  Peirus  cruciflxione,  Paulus  capitis  plexione 

SMITII  NOTiE. 

•  Sereni.  Apud  Euseb.  Eccl.  Ilist.  vr,  5,  duorum 
Seteiiorutn  meniio  lit:  qnorum  alier  per  ignem,  aller 
p<-r  decollationem  martyrium  complevit. 

b  Irenceu  Hic  fuit  natione  Graecus.  Narrat  enim 
vir  sancius  iu  epislola  ad  Florianum,ciijiis  fragmen- 
tum  recitat  Etisehitts,  $e  puerum  adhuc,  vel  ut  loqui- 
tur  in  opere  adversus  haereses,  in  prima  sua  astute 
Polycarpum  jaiu  valde  senem  audiisse,  et  ab  eo  pri- 
mis  Chiistianae  relgionis  praeceptis  imbutum  esse. 
rum 
ciier 


sicut  et  alia  alioruni  apnstolorum,  diebus  cuique  hic 
assignatis  aut  assignandis  inscripta  istis  similia  :  tuni 
quia  ad  R.*>d*  aut  Flori  textuS  discernendos  nihil 
fariunt,  tum  qnia  alibi  obvia.  B.,  El  natale  S.  No- 
vatiani  Marlyris  cum  aliis  nongeulis  septuaginia  oclo 
martyribus.  C,  Et  d  alioruiu  dcccclxxviu  mar- 
tyrum. 


tificnm  ;  non  vero  anoo  67,  vel,  quod  idem  est,  juxta 
Baronium,  anno  69  :  cmn  ,  ut  communis  tradicio 
fert,  Nerone  prxsente  passi  fuerint,  et  quidem  die 
29  Junii ;  quo  tamen  die  anno  67  Neronein  Roaia 
abfoisse  plane  certum.  Secundo  non  post  reditnm 
Heronis  ex  Oriente,  sed  antequam  in  Orientem  Ncro 
proftciscerelur,  eosdem  occisos.  Non  defuere  eiiain 
qui  exislimarint  martyrium  horuin  aposlolorum 
viii  Kal.  Martii  accidisse,  quod  ad  eamdem  diera  in 
aulem  Polycarpus  mariyrium  suhierit  anno  cir-  r  Laterculo  Syivii  legatur  :  Depoiitio  SS.  Pttri  el 
it6,  non  procul  n  vero  aberravimus,  si  naluin  **  Pauli;  quibns  ex  verbis  intuiere,  Petrum  et  Paulum 


l>enscuni  dicamus  auwo  circiler  440.  Quantum  lcm 
pohs  in  Urieute  versalus  foeral,  laceniibus  vetcri- 
bus  dici  non  potest.  Illud  certutn,  lrenaeum  iu  Gai- 
lias  profectum,  Lugduuum  venisse,  qtiando  vero,  a 
quo,  et  qua  occasione  missus  fuerit,  incertum  pror- 
sus.  A.  S.  Pothino  Lugdunensi  episcopo  ordinatum 
fuisse  presbyleruin,  ex  llicrooymi  vcrbis  iiferre 
licet  :  eum  enim  Pothini  ei  iscopi  presbyterum  vo- 
tat.  Quam  | r;vclarc  autem  se  g<*sseril  in  presbyte- 
raln,  satis  probant  ea  quibus  pietatem  ejus  com- 
inendant  mat  lyrum  Lugdunensiuin  verha  apud  Eu- 
seb.  v,  4,  in  iis  quas  ad  Eleutherum  paparn  sc/ibuni 
cpistolis,  quas  perfereudas  Ircnxo  tradiderunl.  Circa 
initiutn  persecutiouis  sub  M.  Aurelio  Amonino  mor- 
tuo  Pothino  episcopo,  lioc  est  anno  circiler  477,  iu 
cjtis  locum  S.  Irenaeus  sobstitutus  esl,  et  Borose  a 
B.  Eleuthero  consecratus ;  atque  ut  provinciam  quam 
nactus  est  melius  ornarei,  nullis  laboribus  pepercit, 


non  in  Kal.  Julias,  seu  die  20  Junii,  quo  coluniur, 
passos  esse,  sed  die  viu  Kal.  Martias.  Verura  vatia 
haec  illatio.  Antiquitus  enitn  sicuti  et  nunc  viu  Kal. 
Marlias,  cathedra  S.  Petri  Antiochiae  celebrabatur. 
In  ludiculo  depositionis  martyrum  apud  Bucheriuin, 
eo  die  legilur :  Nalale  Pein  de  Cathedra.  Reliquiai 
autem  sanctoruin  iisdem  saDpe  diebus,  qui  borum 
natales  eranl,  factse.  Quare  ex  Laterculo  Sylvii,  ubi 
ad  vni  Kal.  Mart.  legimos  d^po  itioncm  SS.  Petri 
et  Pauli,  inielligitnus  horum  reliquias  die  quo  jaui 
Petrus  Aotiochi*  colebatur,  translalas  fuisse.  Trans- 
laiionera  cnim  sanctorum  depositionis  nomtne  ab 
antiquis  s^epeexpressam,  pluribus  eiemplisconstat. 
Sic  auno  258,  quaudo  S.  Sixtus  Romanus  pontifex 
eorumdem    apostolorutn    corpor.i    ad  Caucumbas 
trausferre  voluit,  non  alium  diem  elegit  quam  vtce- 
simum  nonum  mensis  Junii  eorum  nalali  dicalura, 
tu  discimus  ex  lauda«o  lndicnlo :  111  Kai.  Jutii  Patri 


b;eie!icos  verbo  ct  scripiis  refuiavit,  in  unione  Ec-  D  in  Catacumbus,  el  Pauli  Ostiense,  Tweo  el  B*uo 


clesiarum  resarcienda,  praesertim  in  coinponemia 
Paschali  comroversia,  plurimuin  lahoravit :  eoque 
uomine  Vicloreni  Bomanum  pontificem  Ecclesiis 
Asiaticis  anaihema  parantem  per  littcras  pacifice 
admonuit.  Obiit  capile  trui  calus  sub  persecutione 
Severiana  anno  20i.  Cot  pus  ejus  Cregorii  Ttirouen- 
sis  actate  in  cnpia  basilica:  B.  Joamiis  sub  altari  se- 
pultum  quiescehat ;  ab  uno  quidem  lalere  Epipo- 
dinm,  ab  alio  vero  Alexandrum  habeus.  Sed  Calvi- 
pisue  anno  4562,  capto  Lngdnuo,  ameuli  lurore 
perciti,  S.  martyris  sepulcrum  fcede  violaveruut;  os- 
sibtisqtie  dtssipatis,  capitis  cranium,  in  media  piatea 
turpiter  projectom  tauditi  jacuit,  donec  hiuc  erep- 
tum  hodie  LugUuni  religiose  asservalur.  Hk.na.ti 
Massoet,  secunda  dissertatio  pravia  in  Ireuaei 
lihros. 

c  Peiri.  Hi  passi  sunt  anno  Chrisli  65,  Nerva  et 
Vestino  cost.,  ut  lcgitur  iu  Caialogo  velcrum  pon- 


coss.  tjux  verba  Bucherius  non  intelligeos  in  niar- 
gine  aii  coss.  fuisse  luxatos,  persuasus  agi  ibi  de 
SS.  aposlolorum  martyrio,  cum  tamen  sermo  sit  de 
trauslatione  die  eorum  nalali  facta.  CUrissimos 
Pearsonius  in  Anualibus  Cyprianicis  ad  an.  *58,  qua 
Tuscus  et  Bassus  coss.  fuere,  existtmat,  alia  die 
SS.  apostolorum  martyrium  accidisse,  alia  eomm 
iranslaiionem,  hancque  secutam  postea  esse  solem- 
nitatein  et  festum,  et  ante  Pseudo-bidori  aHaiem, 
et  Gesta  ponliftt  aiia  edita,  nataiibus  horum  aHium 
diein  assignatum,  idque  ex  Sylvii  Laterculo  eon- 
stare.  Sed  lalluur  vir  erudiiissMnus :  Stxto  enini 
sedcnie,  Petri  el  Pauli  reliquias,  qu«  antea  in  Vali- 
cano  atque  Ostiensi  asservabantur,  ad  Catacuinbas 
translat»  sunt  die  29  Junii,  quo  eorum  solemnius 
celebrari  solita  est.  Vide  plura  apud  Pagi  anno  67, 
sect.  3,  4. 
d  .1/iorwm.  Ili  Bomse  passi  suiu. 
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fiOlTIO  COLONIENSIS. 
circamcitionc  crediderant,  in  Ponto,  Gaiatia,  Cap-  A     F.  Piun.  Kalbkp.  Julii.  Eodem  aune,  quo  passus  est 


padocia,  Asia  el  Bithynia  aJ  expttgnandum  Siino- 
nem  mngum  Romam  tnissus  est,  ibique  viginti  quin- 
que  annos  cathedram  sacerdoialera  tenuit,  usque 
aJ  uUiinuin  annum  Neronis,  a  quo  aflixus  cruci 
mariyrio  est  coronaius,  capite  ad  lerram  verso,  et 
in  sublime  pedibus  elevatts,  asserens  se  indignum 
qui  crucifigeretur  ut  Dominus  suu*.  Sepulius  au- 
tem  est  in  eadem  urbe  in  Vaticano,  Juxta  viam 
Triumpltalem ,  qui  totios  orbis  veneratur  eelebra- 
tione.  Hic  ordinavit  duos  episcopos ,  Linum  et 
Clelom,  qui  prxsenlialiler  omne  mfnislerhim  sacer- 
rioiale  in  urbe  Roma  populo  vel  stiperveuienlibus 
exhibereni ;  ipse  vero  oralioni  et  praedicaiioni  opc- 
ram  dabat. 


50.  —  II  Kal.  Vacal  Bxda. 

Florus  iu  A.  T.  L  ,  Lemovicas  civitate  deposilio 
°  Martialis  episcopi,  b  qui  fuit  unus  de  seplurginta 
ilunlius.  T.  L.t  qui  a  Romana  urbe  a  B.  Petro  in 
Gallias  missus,  in  urbe  Lemovicina  praedicare  exor- 
sus  est;  cvemsque  simulacrorum  ritibus ,  repleia 


Doiuiuus ,  constat  Paultim  ad  fldem  venisse.  Paulus 
quoque  post  passionem  Domini  vicesimo  quiuto  anno, 
id  cst,  secundo  Neronis,  poslqnam  a  Jerusalem  usque 
Hiyricum  repievit  Evangelium  Cbristi,  Romam  vin- 
ctus  missus  est,  et  sicnt  ipse  in  secunda  episiola  ad 
Timotheum  scribit,  liberatus  de  ore  leonis,  videlicett 
ferocissimi  persecutoris  Neronis,  Evangelium  Cbristi 
in  Occidentis  quoque  partibus  praedicavit.  Et  bic 
ergo  quarto  decimo  Neronis  anno,  eodem  die  qno 
Petrus,  Romas  pro  Chrisio  capite  truncatur,  sepul- 
tusque  est  in  via  Ostiensi,  anno  post  passionem 
Domini  tricesimo  seplimc.  hem  beatissim*  Lucinae 
discipulae  apostolorum,  et  Lemovicas  sancti  Mar- 
liaiis  episcopi  et  confessoris.  ln  Agrippina  sancio- 
B  rum  Asclyppi,  Pampbili. 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

jam  urbe  Dei  credulitaie  ,  migravit  a  s&culo. 
A.  T.,  Andcgaviscivitate  translatio  corporis0  AI- 
Kini  episcopi  et  confessoris.  V.,  d  Commerooratio. 
C,  Natale  S.  Pauli  apostoli.  C,  Et  natale  SS., 
*  Timotliei,  Zotici,  P..mfli.  B.,  Lemovicas  depositio 
S.  Marti.dis  cpiscopi  e.i  coufessoris.  Andegavis  civi- 
tate  translatio  corporis  S.  Albini  episcopi. 


SMITII  NOTiE. 


•  Martialit.  Qui  intei  fuit,  ut  fertur,  dum  Cbristus 
5000  bomines  taliavit  ex  quin«|ue  panibus  et  duo- 
biis  piscibus;  et  cuin  in  ccena  pedes  discipuloriiin 
abluil ;  posl  passionem  B.  Petro  adhaesil,  cuin  quo 
in  Galilaeam,  Anliocliiam,  et  Romain  prufectus,  fnit 
ali  eodem  episcopus  ordinatus,  et  ad  pracdicandiirn 


•  Albini.  Corpus  ejus  sc  piihum  fuit  et  aliqiiandiu 
jacuit  in  basilica  S.  Petri  Andegavensis :  sed  inde 
non  multo  post  ab  Kuttopio  ejus  surcessore  et  S. 
Germano  Parisieusi  aliisque  provincialibus  episco- 
pis,  in  basilicam,  qua$  tum  divo  Germano  Ahis- 
siodorensi  sacra  eral,  ab  eo  vero  lempore  ipsitis 


in  Galliam  cum  duobus  prrsbyteris,  Aipiiiiano  el  C  sancti  antistilis  nomiue  ac  tiiulo  celeberrima  exstitif , 
Anslruliniano  directus :  qtio  iu  itinere  per  Ettortatn  '  '  —  '  "  ~~  :~~  ~"  ^""'", —  u"~s,: —  — *~ 
et  Tusciam  liansiens,  traditur  et  Senis  et  roili  Val- 
disense  alnjuos  ad  lidem  couvertisse.  At  Gailiam 
profectus  Leinovicis  quidem  nroecipue  verlmm  an- 
iiuutiaviL,  et  primus  ibidem  episcopus  resedit :  sed 
dicitur  etiam  quod  Aniciensem,  Ruthenenscin,  Ar- 
vemeuseiii,  Mimiaieusem,  Bituricensetn,  Tolosanant, 
et  alias  irexeril  episcopales  Ecclesias.  In  quibus 
locis  divcrsas  exsiruxit  in  honorem  Dei,  B.  Maria?, 
8.  Stcphaui,  ac  S.  Pctri  basilicas,  et  prsedicalhmein 
suaiii  iuiraculis  confirmavil.  Tandein  senio  coufecltis 
iu  pace  quicvit  auno  Domiui  74,  (empore  Vespasiani 
Augusti,  episcopaius  autem  sui  28,  et  Lemovic.s  se- 
pulius  esl.  Ghikiu*  Sej.,  Petr.  i>e  Natal.  liisigoiier 
errat  Gregorius  Turon.  lib.  i,  cap.  30,  dum  teuipore 
Decii  imp.  emn  cum  aliis  qui  iilic  describtinlur,  iu 
Gallias  veuisse  tesutur. 
b  Verba  qui  [uu  un.  de  Sept.  d.  om.  T.  L. 


tratislatuin  lull,  ac  in  ea  ejusdem  basilicae  parte, 
quas  coufessio  appellatur,  collocatuin.  Ex  Breviario 
monastico  S.  Aliiini  Andegavensis  edito  a  Mabil- 
lon.  sa?culo  i  SS.  Benedictinorutn  Mabillonius  in 
Notis  scribit  hanc  iranslationem  conligisse  anno  556, 
vel  555,  quo  Germ.inus  Parisiacam  sedem  iniil,  post 
sex  annos  quani  Albiuus  mortuus  est.  Fuit  et  alia 
translatio  hujus  saucti  ficia  anno  II 28  Kalendis 
Martii,  ipso  die  scilicet  quo  depositio  ejus  cele- 
bratur. 

d  Commemoratio.  Quac  hodie  celebratur,  tjuii 
fcstum  ulriiisque  aposloli  eadem  die  quoad  ofQcium 
non  poterat  ceJebrari,  sed  aher  ipsoruin  careret  nlli- 
cio  singuiari  ;  ordinavit  igitur  Gregorius  pap.i,  ut 
ipsa  die  qua  passi  fueranl  lieret  soteuiuitas  Petri,  et 
se  jiienli  die  commemoratio  P>u!i. 

0  Timothei.  iii  passi  suut  iu  Africa.  Not&er. 


JULIUS- 

EDITIO  COLONIENSIS. 
JULIUS,  1>  sacerdolis.  E<dem  die  Turonis  sancte  Monegundi9 

Habel  diet  xxx,  lunam  xxx.  virginis.  Viennae  beati  Martini,  tertii  ejusdem  urbis 

G.  Kalead.  Jolii.  In  monte  llor  dcpositio  Aaron      episcopi,  ad  prxfalam  urbem  ab  apostolis  missi.  In 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

1.  —  Kalenuis.  Vacat  Buda.  rum,  jussu  Adriani  niinia  ca?de  maciata,  mamilla- 

Florus  in  A.  T.  L.,  Roinnc  natale  sanctamm  vir-      rum  abscissione  Jacerala,  cialicule  superpoMta,  in 

giniim  •  Fidci,  Spei  el  Carilalis,  et  Sopbiic  matris      sartagine  deposita,  ad  ultitnum  gladio  punita  cst. 

ipsarum.  Quarum  prima,  ctini  dtiodeciin  esset  anno-      Secunda  quippc  diu  nervis  contusa,  in  jgucm  pro- 

SMITII  mTJE. 
a  Fidei.  lloc  in  Nfcumedia  pas^t  dicuntur  supra  Junii  die  xxtn. 
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EDITIO  COLONIEMSIS. 
tenitorio  Ltigdunensi  depositio  beaiissimi  Domiliaoi  A  misit  milites,  et  lenuit  eos,  jussitque  in  cusiodinm 


abbatis,  qui  primus  illic  eremilicam  vilam  duxil,  et 
nataie  Areleffi  eonfessoris.  Et  octava  sancli  Joannis 
Bapttsta*. 

A  VI  Non.  Jclii.  Roma  in  coemelerio  Damasi 
naiale  sanciorum  Processi  ei  Marliuiani,  qui  a  beaiis 
apostolis  Pelro  et  Paolo  baptizati  et-instrucli  suut, 
cum  aliis  promiscui  sexus,  numero  quadraginta 
seplem.  Quod  cum  audisset  praefectns  Paulinus, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
jeela,  acriter  torta  ac  caesa,  et  in  aeneo  vase  pice 
resinaque  pleno  bulliia,  nec  consumpta,  ielu  gladii 
interiil.  Tertia  auiem  equnleo  suspensa,  in  forna- 
cpiii  missa,  sed  ab  angelis  protecta,  postea  senlen- 
tiam  decollalionis  suscepil.  Maier  vero  ad  monu- 
nienla  carum  projecia,  a  sornno  suppressa,  requievit 
iu  pace.  Scripium  in  geslis  earuin. 

Vacal,  qm>d  rarissimum,  supplem.  D.,  nisi  quod 
recenli  manu  inscriptuni  sii  :  Ecolesma  a  Esparsi 
nreshyieri  ci  ooufessoris.  V.  C,  Romae  b  Gagi  papse. 
fct  sancliTimi  r  Luci  virginis  et  Accegne  rejsis  cum 
aliis  oclo.  V.  C.  B.,  El  in  iuonte  llor  deposiiio  Aa- 
ron  sacerdotis  primi.  A.    Natale  S.  Gagii  papae, 

SMITH  NOTi£. 

•  Ksparti.  Mclius  Eparchii.  Pelra^orica  urbe 
oriimdi;  ciijus  pat«r  Feli*,  matcr  Principia  vocaba- 
lur.  Pr.mo  iiibliiulus  esl  avi  sui  Fclicissimi  cotnitis 
canccllaiius,  cum  autem  ter  qiiinns  anuos  apud  ip- 
sum  agerel,  Sedaciacum  peiit  monasterittm,  el  mo- 
nachatum  suscepit ,  landem  Egolismain  veniens  cel- 
lulam  sibi  aedificavii,  in  qu.t  colleclis  paucis  mona 


retrudi,  ei  sequenii  die,  ut  os  eorum  cum  lapidibus 
coniunderelur,  deinde  in  equuleo  suspendi,  etat- 
iralii,  nervis  et  fustibus  capdi,  deliine  ut  flammae 
circa  latera  eorum  apponerenlur.  Post  triduum  Pau- 
liiius  arrepius  a  dxmonio  exspiravit.  Cacsarius  vero 
pra.feclus  baec  Neroni  intimavit,  cui  Nero  pratcepH 
dkens  :  Non  tardenlur,  sed  eelerius  exslinguantur. 
Tunc  educli  foras  muros  urbis  Rom;e,  gladio  sunt 


<*  Karelifi  confessoris,  et  oetavae  S.  Joannis.  T.,  eo- 
dem  die  S.  Kerlefi,  qui  bonis  actibus  ac  miraculo- 
loriun  signis  efTulsit.  Romae  deposiiio  Gagii  papae. 
Et  pa>sio  SS.  Esici,  Sereni  el  Victoris.  L.,  Ipso  die 
Remis  S.  •  Tbeodorici  confessoris.  B.v  Anisobe  mo- 
nasterio  depositio  S.  Carilepbi  presbyteri.  In  lleso- 
B  polamia  Zeli  cum  aliis  sex.  Orionis  cuni  aliis  ocio  et 
aiioruiii  cclxxiv  Augusloduno  depositio  Leontii  epi- 
scopi  et  Qniuliani  coufessoris. 

2.  —  VI  Nonas.  Romae  natale  SS.  f  Processi  et 

Maniuiani. 

Qtine  sic  leguntur  in  A.  B.  T.f  Roma?  natale  SS. 
«  Damnsi  et  militutn  l'r»cessi  el  Manitiiani*  V.  C.  B. 
addit,  El  depositio  h  Melchiadis  papx\  A..  Inveuium 
cst  corpus  S.  l  Vedasti  a  Tbeodoric  o  episcopo  anno 


suppelil  nota  duplex  Chronologica,  una  petita  aTheo- 
dorico  rege  qui  sancti  viri  corpus  propriis  Jiuirieris  in 
sepulcrum  intulil :  atlera  a  Romauo  Remorum  epi- 
scopo  qui  teste  Adalgiso  in  lib.  Mirac.  S.  Theod.  fu- 
nus  curavit.  Romauus  S.  Remigio  in  sedem  Rhemen- 
sem  successit  no»  anno  545,  ut  Sigebertus  putavii, 

.„.™  « —  ,  —  ^, r~_ — —        sed  anno  circa  552,  cum  Flavius  Romani  successor 

chis  in  oralione  morabatur  assidue.  Si  texius  Gre-  ^  consilio  Arvernensi  anno  532  subscripseril.  Tueodo- 
gorii  Turoiiensis  vi,^  hiterpreiatione  vacat,  Epar-      ricus  rex  obift  23  regni  sui  anno  inquit  Greg.  Turoo. 

....:  *uj      m^  ^  jj0C  csl  anno  gj^  Annus  ergo  morlis  S.  Theo- 

dorici  anuo  Christi  533  consignaudus  est. 

t  Proceesi.  Qui  temporibus  Neronis  imp.  passi 
sunt.  Nam  dimi  in  cusiodia  B.  Parus  et  Paulus  a 
Paulino  praefeclo  servahaniur,  hi  duo  videntes  mira- 
cula,  quae  apostoli  feceruu»,  couversi  sunt  ad  fidem 
ei  a  I*.  Pelro  hapiizati.  Ilos  qtioque  duni  Pauiinus  a 
fide  yera  averlere  voluit,  ncc  poluit,  licet  mullis  tor- 
mentis  eos  aflecissel,  ad  extremum  gladio  capita  ius- 
sit  amptilari.  Rabanus. 

s  Oamusi.  Hunc  locnm  ila  cortigit  Ado,  el  B^dt 
suppos.  Roinx»  in  ccemeterio  Damasi  naialis  SS.  Pro- 
cessi  et  Maximiaiii. 

1  Melchiadii.  fcjus  dies  cmortuitlis  est  x  Januarii, 
quem  vide.  In  Chronico  Damasi  legitur  :  cMelcbiades 
c  annis  tribus  ,  nieusibus  sex,  dicbus  no?em,  ex  die 
c  sexto  Nonas  Juli.s,   a  coiisulatu,  Maximiano  VIII 


chius  obiil  anno  6  Chilt  eni  Junioris,  qui  anuo  581 
respondet,  non  post  annos  rrclusionis  i4.  ut  ibi  le« 
gitur,  sed  39,  ut  bene  hic,  cum  Aplonius  quo  se- 
dcme  reclu^it  se  Eparchius,  post  annuui  541  sedem 
h|(olisineiisem  obiinuerit. 

b  Gagi.  De  h<  c  vide  diem  xxn  Aprilis. 

c  Lnci.  llorum  celcbiitas  ineinoraia  est  die  xxv 
Juuii* 

d  Karetifi.  Qui  palria  Arvernensis,  in  Menaie  mo- 
na>terlo  dioscesis  Claromontensis  litteris  insiitutusest. 
Vitaui  autem  appelens  eremiticam,  cum  Avilo  ejus- 
dem  coenobii  monacho  navi  conscensa,  in  submhiiim 
Atirelianense  devenii,  cl  audita  S.  Maximini  abbatis 
Miciacensis  fauia  eum  ambo  adierunt,  et  in  ejus  m<>- 
nasterio  aliquandiu  commorati ,  sacerdotio  initiati 
sunt ;  remotius  vero  sibi  babilaculntn  anhelauies 
coenobium  hoc  reliquerunt,  et  vastas  Perteosis  saltus 


solitudines  peragrantes,  in  ioco  fenili ,  qui  Picitcus  D  c solo,  quod  fuii mense  Septembri  Volusiano  et  Ru 


dictus  est  slationem  collocarunt.  B.  atiieui  CariSelns 
in  iis  locis  Avituin  relinquens,  assuiuplis  sec-iiiu  duo- 
bus  sociis  Daumero  et  Gallo,  in  locum  landein  deve- 
nit,  veteruiu  vocabulo  Casa  Gaiani  iiuncupaiuiii,  si- 
tuin  in  parochia  Labrot  inensi  :  prope  quem  locuin 
defluit  Anisola^  amnis,  uiii  cetlam  constiiixil.  Obiil 
atilein  circa  aiintim  540.  Floruit  lempoiihus  ChJde- 
bt-rti  et  Chloiarii  regum  Francoruui. 

•  Theodorici.  Qui  p;ilre  Marchardo  ex  pago  Re- 
mensi  villaque  Alamandoriiiii  Curle  oriurdus,  disci- 
pulus  fuii  li.  liemigii  episcopi.  Qui  quidem  ul  pareo- 
tibus  obtemperarei,  spoi^am  duxit.  noo  lanieu  c<»- 
gnovit,  sed  ad  virginilalem  servandam  imluxit.  A.  B. 
iiitem  Romigio  missus  in  montem  Or  a  civilate  Rhe- 
mensi  tribus  millibus  distanlem  cnenobium  construxit. 
Qui  interc.Tlcra  sijiria  virluttim  filiam  regis  Thcodo- 
rici  precibus  ei  olci  uttctione  a  uiorliiis  cxcitavit. 
Ad  dcsignandum  inorlis  S.  Thcodorici  tempus,  nobis 


c  iino  ,  usquc  in  iii  Idus  Januarii,  Volusiano  et  Ao- 
c  niano  cousulibus.  i  Melchiades  itaque,  qui  auno 
310  die  secunda  Julii  ordmatus.  fuerai,  nnno  314  die 
decima  Januai  ii  ad  Deum  inigravit,  Volusiano  et  An- 
uiaiio  coiisiitaium  geremihus ,  posiquam  sedisset  an- 
uos  3,  meusesb,  diesO,  si  diem  einorltialeni  inclu- 
das  ,  vel  dies  8,  si  euui  excludus.  Qiiod  Ana^usius 
tradit  Metcbiadem  sepulluto  in  Idus  Deeemhris,  qoo 
etiaiu  die  nuuc  colitur,  quove  Baroniui  cuin  demor- 
ttiuin  credida  t  iiontihi  ue  aliqua  ejus  translaliooe 
iiitelligendum,  qo;e  sepultuM»  nomine,  ul  sa»pe  til, 
dc:»igiiaia  est.  Oi-dinaiio  ejua  ho.lie  celehralur. 

A  Yedutii.  Sub  abbate  Vedasiiao  Adelardo  aucto- 
ritaie  S.  Theodorici  episcopi  Cameracensis  ob  per- 
secutionem  Normannieatn  eievatum  esicorpusS.  Ve- 
dasli  aono  et  die,  quoruin  hic  lii  tneiiii  > :  ei  anuo  se- 
qiieoii  reposiium  esi  xv  Junii.  Boliand.  vi  Fcbr.  qua 
die  el  suj>ra  coiitur. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
casi.  Corpora  eornm  beata  Lucina  collegii,  ei  cum  A  qua  in  regia  urbe  celebrata  est,  ubi  damnali  sunt  Cy- 


aroroatibus  sepelivit  in  praedio  suo.  liem  sanctorum 
martyrum  ,  Aristionis ,  Crescentiani ,  Euiychiani , 
Drbani,  Vitalis,  Ju>tL,  Felicissimi,  Felicis,  Marciae  et 
Simphorosa,  qui  oinnes  apud  Campaniam  martyrio 
coronati  sunl. 

B.  V  Woif.  Julii.  Leonis  papa»,  qoi  sedit  Roraae 
meuses  decem.  Uic  eloquentisshntis  et  dirinis  Scri- 
pturis  sufficlenter  instructus  fuit,  Graeca  Latiuaque 
lingua  erudilus.  Hic  sauciain  sextam  synodum  fecit, 


rus,  Sergius,  llonorius,  Pyrrhus,  Paulus,  Peirus,  Ma- 
charius,  Siephanus,  Polychronius  et  novus  Simon, 
qui  unam  volnntalem  et  operalionem  in  Domitio  JeSu 
Cliristo  praedicabant.  Apoil  Edessam  Mesopotaniia* 
Iranslatio  corporis  sancti  Thomae  apostoli.  Cacsareae 
Ponli  nalale  sancti  Gregorii  episcopi  et  martyrrs, 
beati  Aihenodori  episcopi  frattis,qui  orando  siagnum 
quoddam  convertit  in  siccitatem. 
C.  1Y  Non.  Julii.  Oseae  et  Aggx i  proplieiarum. 


EPITIO  BOLLANDIANA. 


ablncamaiione  Domini  octingentesimo  quinquagesimo 
secuudo.  B.,  Turonis  deposiiio  S.  a  Monegunda?  vir- 
ginis.  L.,  b  Visilalio  B.  Mariae  virgiuis. 

Florus  in  A.  T.  L.v  Tnronis  S.  Moncgtiudis  ,  quae 
duabus  tiHabiis  01  bata,  sprelo  viri  consorlio,  ad  Cbri- 
Slum  convolavit;  cujus  amore  iu  parva  reilula  sc  re*  g 
cludens  ibidem  magna  enitnit  absiinentia  et  ante  et 
post  traiisitmn  multiiudiue  miraculorum. 

3  —  Y  Noxas..  Translatio  S.  Tbomoe  apostoU  in 
•  Fdessa  cx  India. 

Addidit  B.,  qui  fuit  passu*  in  lndia  xn  Kal.  Janua- 
rii.  A.  T.  L.,  In  Atexandria  nalate  SS.  Menela»,  Am- 
monii  [  L.,  Aminoms  ]  et  Cyrilli.  B.,  In  Alexandria 
Tiipoms,  Meuelai.  Cyrilli,  Juliani,  Constantiuopidi 
Kuferaia,  Acaci,  Deinelii. 

4.  —  1Y  Nonas.  Turonis  translatio  S.  d  Martini 
confessoris,  vel  ordiuatio  episcopattts  ejus,  seo  dedi- 
catio  baMlicc  ipsius. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Romre  natale  e  Zo.t,  uxoris 
Nicoslrati  (Hactenut  L.),  quae  niinietate  srgiiludiiiis 
sex  annis  muta,  et  a  B.  Sebastiano  curata ,  Chrisiia- 
nissimaque  effecta  :  dum  in  nalali  apostolorunt  ad  G 

SMITIl  NOTiC. 


coufessionem  B.  Petri  orarct ,  ab  insidiantibus  paga- 
fiis  arctatur  duciturque  ad  patronum  regionis  r  Nau- 
roacbium,  et  compeliilur  Martls  stalunculo,  quod  illio 
slabat,  tliuris  gutlam  inceudere.  (Hactenut  A.)  111« 
baec  deridens  in  cuslodia  obscurissiina  mitlirur :  ubi 
per  quinque  dies,  nec  lumen  videns,  nec  cibum  po- 
tumque  accipiens,  ab  inclusore  minabatur.  Transi- 
tisque  diebua  sex  jussa  est  acollo  el  capillis  in  arbo- 
rem  excelsam  suspendi,  et  subter  fumum  ex  sterqui- 
linio  adbiberi  :  in  qua  suspensa  in  confessione  Do- 
mini  emisit  spiritum.  Cujus  corpus  persecutores  au- 
ferentes  saxo  ligaverunt,  et  Tiberis  alveo  immcrse- 
ruiit,  dicentes :  Ne  Christiani  id  lollant,  et  faciant 
illnn  sibi  deam.  Scriplum  in  gestis  B.  Sebasiiani. 

C.  V.,  Et  natale  S.  f  Lauriani  manyris  cujus  ca- 
put  in  Spanis  portaium  est  [C.  Hispalim  uortaium  est]9 
s«d  A.  T.  ac  L,  Bituricascivitaie  passio  S.  Lauhani 
mariyris;  cujus  caput  in  Hispaniun  portatum  est. 
B.,  ln  Sirmia  Sabbaiiae  Innocens  ciim  aliis  triginia. 
Betiricio  civiiate  natale  S.  Lauriani  episcopi  et  mar- 
tyhs. 


*  Monegundm.  Quae  vidua  fuit,  sed  sanctiinotiialis, 
et  ob  id  virginis  noniine  bonoratur.  Cnrnoien.e  urbis 
fuit  indigena.  Cellulam  auiem  snam  relinquens,  in 
qtia,  postquam  esset  (iliabus  privata,  soliiariam  egit 
vnam,  ad  Turones  se  conlulit,  ubi  in  p>rva  cellula 
qtiae  fttil  in  ecclesia  S.  Marlini  paucas  coMgens  mo- 
nachas  durum  viiae  cursum  inslituii.  Greg.  Turon. 
Siix  Pntr.  cap.  19.  Sepuita  est  iu  eccle*ia  S.  P«  tri 
puellaris,  ubi  ejus  reliquiac  in  iheca  pretiosa  serv;itae 
stint  ad  an.  1562,  quo  Calviuiaui  furentes  eam  diri- 
pneruni. 

b  Vhiiatio.  Ilaec  qnidem  solemnitas  ab  Urbano  Yl 
iuviuiia,  et  a  Bonifacio  IX  contiriuaia  el  pubiicala 
est 


thedram  Perpctuuin  sortiium  esse,  et  reliquias  S. 
Marlini  in  ampliori  teinplo,  quam  id  quod  Bricius 
construxerat,  h<»nnrari  voluisse.  Bisilicain  itaque  iu 
honorem  S.  Martini  aediUcavif,  et  vicinos  episropos 
ac  abbates  convocavii,  tit  c;»m  in  Kalcndis  Julii  de- 
dicaret,  et  in  e.undem  S.  M.irtini  reliqtiias  transfer- 
ret;  sed  cum  lcrra  c  qtiae  super  sanclum  cr«t  tu- 
c  inulum  effoili  non  posset,  dicil  ei  uous  ex  Clericis, 
c  sciatis,  quia  post  hoc  triduuui  naialis  Rpiscopatus 
c  ejus  esse  consueverat,  <  t  forsitan  in  li»c  die  se 
c  iransferri  dobere  vos  admonet,  i  ut  refert  Turo- 
neiisis  loco  laudalo,  qni  addit  Ua  factum  fuis^e.  Ilaec 
transl.itio  acci  >it  auiio  175,  qui  cenlesimus  erat  ab 
ejus  ordina:iniie.  P;^i  anno  hli,  vi,  eic. 


«  Edetta.  In  qua  civitate  egregium  templum  e*l  u      *  Zoir.  De  ea  Usuardus,  Ado,  Bjeda  suppos.   Ba- 


S.  Thomae  dicatum,  crehraquc  h>  iiiinum  niuliitudo 
eo  propter  loci  ^anctitatem  confluxit.  Socrates  iv, 
14,  Sozom.  viv  18.  Vide  infra  ejus  diem  natalrm. 

d  Martinu  Juxla  Greg.  Turou.  Ilisl.  x,  51.  Marti- 
ous  sedil  annos  16,  menses  4,  d  es  27.  Cum  igitur 
S.  Martinus  die  xi  Novemb.  400  ^piritum  Deo  reddi- 
dent,  manifesluiii  est  ejtis  ordin;itiouem  aunum  574, 
diemque  xv  meusis  Jnnii,  qui  Domiiiicali i  crat,  inii- 
disse.  Celebratr  <|uidun  dies  eju.H  ordinaiionis  iv 
Nonas  Julii,  m  praeler  Turonrnsein  n,  14,  varia  do- 
cent  Martyiologia.  Venim  sicm  ordiualio  8.  Ba»i>ii, 
qua;  cum  die  xiv  mcnsis  Junii  in  tabulis  ecclesiasti- 
cis  copulalur,  eo  die  peracta  non  est,  sic  nec  ordi- 
natio  S.  Martini  die  iv  mensis  Jtilii.  ieslatur  aulein 
Turonensis  lib.  i,  de  iniraculis  S.  Martiui  cap.  6, 
anno  64,  post  traiisiluin  S.  Manini,  ideoque  anno 
Chh*ti  461  juxta  suppuiaiioueui  Gregorii,  quae  banc 
cpocham  ab  auno  3D7  deducii,  Turouk»  sedis  ca- 


ron  iis  ac  c;neri  omues  agiint  postridie. 

f  yaumacliium.  Me'itis  Naumacliia?,  ut  scribitur  in 
Aclis  S.  Sebisliani  a  Bollando  xx  Januarii  editis. 
Lt  pliires  quidein  ftierunt  Nauuv»chix  in  urbe ;  Do- 
mitiaiii  regione  9,  alia»  15,  duae  14,  Transtibehm. 
Kt  Baronius  anno  186,  num.  13,  hoc  trans  Tibeiiin 
gestum  censet,  et  nova  munera  lunc  cerlis  locis, 
Ccrtis  homimbus  ad  inquirendos  Clinstianos  disiin- 
cta  :  sic  ul  uut  or  is  regioni  plures  essenl  praetecti 
patroni,  qui  singuli  in  parte  sibi  c  »ncrcdiU  c  hrtstia- 
nos  inquirereut. 

s  Lauriani.  Joannes  Vasneus  in  Chrooico  llispania^ 
ad  aniiuin  544,  h;ec  li»bet  :  Hoc  tempore  qui  de.  san- 
ctii  Hhpania?  scripserunt ,  memorim  mandnnt  B.  Lau- 
reanum  Uispulensem  archiephcopum%  nathne  Punno- 
nium,  missit  a  Totita  Ariano  tunc  in  Italitt  Ottrogolhit 
imperante  qui  ipwm  occiJerent,  ungeli  admontiu  in  nl- 
troneum  ^xiiue  extitium,  ac  teptem  potl  ann*$f  tjus- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
Turonis  translatio  sancli  Martlni  episcopi  et  coofes-  A  quae  ripis  Rheni  fluminis  cootigua,  Trigoria  nuncti- 


soris,  et  ordinatio  episcopatos  ejus,  et  dedicalio 
basilirac  ipsius.  ln  Africa  sancti  Jucundiani  martyris 
in  mare  roersi.  Apud  Sirmium  naiale  sanctorutn 
Innocentii,  Sabbatiae,  cum  aiis  triginta.  In  Bilu- 
rica  civitate  natale  sancti  Lauriani  martyris,  et  de- 
positio  sancti  Dalrici  episcopi  et  confessoris. 

D.  III  Non.  Julii.  Apud  Syriam  sancti  Domitii 
martyris,  qui  virtiitibus  suis  nmlta  incolis  bencficia 
prarsial.  Romae  natale  sanciae  Zoae,  uxoris  beali  Ni- 
cosiraii  martyris,  quae  ad  confessionem  beati  Pelri 
apostoli  dum  oraret,  a  paganis  arctata,  ducta  est  ad 
patronum  Naumacbi.r,  a  qtio  primum  in  custodiam 
obscurissimam  trusa,  el  pcr  dies  sex  omni  solatio 
lucis  et  victtis  fraudala,  septimo  die  demum  a  collo 


patur,  alque  ad  dicec.  sira  pertinet  Trevirorum,  ibi 
Deo  libere  servire  delegil,  usque  in  flnem  vitae  sue. 
Romae  natale  sancti  Trauquillini  martyris ,  palris 
sanctortim  Marci  et  Marcelliani,  qni  ad  praedicatio- 
nem  beati  Sebastiani  credens  in  Dominuro  Jesutn 
Cbristum,  die  octavarum  apostolorum  dum  aii  beaii 
Pauli  confessionem  oraret,  tentus  a  paganis  ac  lapi- 
datus  martyrium  consummavit. 

F.  Non.  Jllii.  Romae  beatormn  martyrum,  Nieo- 
slrati  primiscrinii,  Claudii  commentariensis,  Casto- 
rii  Victorini,  Simphoriani,  quos  beatus  Sebastianu» 
credere  Cbristum  docuit,  et  sanctus  Polycarpus  pres- 
byler  baptizavit.  Qui  cum  corpora  sanctorum  per 
ora  Tiberina  reqtiirunt,  tenti  sunl,  et  ad  Drbis  prae- 


et  a  capillis  in  corpore  suspensa,  adbibito  subter  B  fectum  perducti.  Erat  enim  judes  Faliianus,  qui  eos 


fumo  in  confessione  Domini  emisit  spirilum.  In  Si- 
cilia  natale  Agitbonis  et  Tripiiiuae.  Et  in  Tbomis, 
Marini,  Tbeodoti  et  Sodephae. 

E.  Prid.  Noh.  Julii.  Isaia?  et  Joel  prophetarum, 
et  oclava  apostolorum ,  ct  primus  beati  apostoii 
Pauli  ingessus  in  urbem  Romam  anno  secundo  Ne- 
ronis.  Iiem  deposilio  beati  Goaris  confessoris,  qui 
in  provincia  Aquitantae  ortus,  temporibus  Hilde- 
berli  regis  Francorum,  slatim  ab  tnfanlia  verus  cul- 
lorDei  fuit.  Hic  postmodum  ibi  preslyler  consecra- 
lus,  patriam  pnrentesque  deseruit,  et  in  ptovincia, 


5.  —  111  Nonas.  Vacat  Baeda. 

D.,  Syria  S.  *  Donati  mariyris.  Romse  b  Zoae  uxo- 
ris  Nicostrati.  C.  V. ,  In  Sicilia  Agaihonis,  Triplio- 
nis,  Feratoris  [Feraioris  in  tolo  C.J,  Theodosii,  Se- 
cundiui.  A.  T.  L.,  Iu  Tomis  civitate  nntale  SS.  Tlieo- 
doti  et  Secuudiiii.  A.  T.,  In  Alexandria  S.  Arpoiis. 
T.  L.  B.,  In  Sic  lia  passio  SS.  Agallionis  et  Tripho- 
nis.  B.,  Iti  Tomis  Siratoris,  Theodori ,  Rodofiae,  Se- 
cundini.  In  Alexamlria  Eri-oiis. 

b.  —  II  Nonas.  c  haiae  prophetse  et  octavae  apo- 
stolorum. 

Florus  in  A.  T.  L. ,  Romac  passio  S.  d  Tranquil- 
lini,  Patris  [A.t  Pelris]  Marci  el  Marcelliani :  <rui  do- 
ctrinis  B.  Sebastiani  Chrisiianissimus  eflectus ,  dum 


hortabatur  ad  sacrificaudum,  per  decem  dies  miuis 
eos  el  blanditiis  agens ,  el  nullum  penitus  potuit 
commoverc.  Tunc  fecit  de  eis  siiggestionem  impcra- 
tcribus  quique  jussere  eos  tertio  tnrqueri.  Cum.jue 
nulla  ratione  compulsi  cedirent,  jusserunt  eos  in 
mare  praecipites  dare.  Immensis  ita«|ue  arcUti  pon- 
deribus,  pelagi  fluclibus  dati  suut,  ul  in  loco  mundo 
iuler  aquas  coronam  martyrii  celehrarent.  In  Ale- 
xandria  sancti  Panteni,  viri  apostolici.  Vtennae  Eo- 
oidi  episcopi.  Item  in  Alexandria  naiale  Parnieni, 
Kracli ,  Eliae,  Apollonii,  Anovi,  et  aliorum  de- 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

C  ad  •  confessionem  B.  Pauli  accessisset,  perpessus 
insidia?,  tentus  et  a  poptilo  hpidatus,  mortuus  esl, 
eorpusque  ejus  Tiberino  gurgiti  uiancipatuin.  Scri- 
ptuin  in  geslis  B.  Sebastiani. 

B.,  In  Syria  Zutici,  Amandi,  Arteris.  Augitsliilimo 
deposiiio  S.  Leonlii  epscopi.  In  Alexaudru  Arthoti, 
Zeli.  B.  L.,  Et  in  Binga  natale  S.  r  Goaris  [B.  Gao- 
ris]  confcssoris. 

7.  —  Nonis.  Vacat  Bajda. 

C.  B.  V.,  Iii  Alexandria  Parthemii ,  Eraclii  [0., 
Apollonii  | ,  Publii  cuni  aliis  decent  [  V.%  novem  J  et 
octo.  A.  T.  L.,  In  Alexaudria  nalale  SS.  Apoilmiii 
[L.9  Heraclei],  Helei  et  Parmeni ,  hactenus  A.,  cum 
aliis  noxemdeciui.  B.,  El  alibi  Alexandri,  Partiiuiiiii* 


SMITH  NOT/fi. 
dem  TolUm  imperio  in  Francia  capite  truncatum.  Ca-      quod  apud  Graecos  martyritim ;  qoamvis  non  idem 
pta  Hispatim  delatum,  civilatem  mulht  calumitatibu$t      prorsus  apud  illos,  qui  aptid  nos,  earum  vocuin  sen- 
quibus  hoc  loto  $epiennio  laboiaveraf  $  atseruitse.  Cor-  "  stis  sit.  Nain  Gra*ci  martyrii  nomine  nonniinquam 
pus  a  B.  Eusebio  Arelatensi  episcopo  in  Biturensi,      touni  Hasilicam  mariyribus  dicalam  appelhtnt.  La- 


lege  Biluricensi  et  inieilige  nou  de  ipsa  Melropoh, 
sed  de  alia  quac  Vasiiuuin,  Vaian  appellalur,  civitate 
pie  sepulmnn  Ejus  passio  describitur  apud  Phil. 
Labbe,  Bibl.  Nov.  tom.  II,  p.  41 1,  qui  ait  persecuto- 
rem  Lauriani  potius  dicetiduni  Agilam,  qui  tunc  in 
llispania  Wesegolliis  praerai,  qiiam  Tolilain. 

m  Donali.  Redius  Domiiii,  ut  lestantur  llsuardus, 
Ado,  Baronius,  de  quo  (ireg.  Turon.  de  Gloria  mar- 
tyrmn9i,  100.  llunc  Baronius  nescio  qua  de  causa  ab 
isto,  quem  Gregorius  laudat,  distinguit. 

h  ibid.  Zoas.  De  ea  pridie  agebatur. 

c  lsaia.  Qui  sub  Manassc  rege  secttis  in  duas  par- 
tes  occubuit,  sepuliusqiie  esl  sub  quercu  Rogel  juxla 
tiatisitiiiii  aquarum.  Baronius. 

d  TranquiUini.  Vide  Acta  Sebastiani  apud  Bollattd. 
die  xx  Januarii. 

*  Coniessionm.  Confes^io  apitd  l,atinos  idem  est, 


lini  vero  partem  laiitum  illam  in  ecclesia,  ubi  ctm- 
di  ae  suut  reliquiaj  sub  altari,  non  ipsam  integratit 
ecclesiain  appellant  confessionein.  Barotiius  in 
uo  (is. 

f  Goaris.  In  pago  Trevirensi.  Qui  in  proviucui 
Aquitaniae  ortu?,  temporibus  Hildeberti  regis  Fran- 
coruin  patriani  parentesque  deseruit,  et  in  provincia 
quac  Rheno  flumini  coungua,  Trtgoria  appeilattir, 
att|ue  ad  dioecesin  perlinel  Trevirorum,  DfO  deser- 
vire  decrevit.  Episcopatum  Trevirensem  sibi  inagna 
insuntia  oblalmn,  nedum  recusavit,  sed  ne  ad  illunt 
traheretur  invitus,  a  Deo  obliuuit  intra  tenninum 
20  dierum  sui  corpons  soiutionem.  Corpus  aiitem  a 
duobus  presbyteris  sociis  suis,  et  ah  aiiis  sepultum 
fuit  in  eadem  ecclesia  quam  ipse  aeilificavcrat  aituo 
Dpiuini  600.  Petr.  de  Natal.  Gmn.  Sen. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
cem  et  novem.  Eodem  die  sancti  Wilibaldi  confes-  4  sancti  Zenonis  martyris,  et  alierum  decem  mil.ium 


torit. 

G.  VIII  laus  Jdlii.  In  pago  Austrkc,  ct  caslro 
nomine  Wirciburg,.juiU  Menum  fluvium  sito,  natale 
sancti  Kiliani  martyris,  et  dnorum  sociorum  ejus, 
qui  ab  Itibernia  Scotorum  insnla  vcnienlrs,  nonten 
Christi  in  pnedictis  locis  praedicaveront,  ihique  ob 
▼eriutis  confessionem  sub  quodam  judiee  Gozberto 
trucldati  sunt,  et  multis  postea  signis  veri  Cbristi 
martyres  esse  claruertint.  In  Palaestioa  natale  snncti 
Procopii,  qui  a  Nicopoli  ductus  Caesaream,  ad  pri- 
mam  responsionum  confidentiam,  irato  judice  Fa- 
biano,  capite  caesus  est.  Apod  Asiam  minorem  san- 
ctorum  Aquilas  et  Priscillae  uxoris  ejus,  quorum 
Lucas  in  Actibus  apostolorum  meminti. 


ducentorum  et  irlum.  In  civitate  Tyro  natale  snncio- 
rum  Analholiae  et  Audacis,  snb  Decio  imperatore. 
Qnorum  Anatholia  cum  multos  in  Picenooppido  in- 
firmos,  lunaticos  ac  daemnniacos  corasset,  ducta  csi, 
jubente  Faustiniano,  ad  civitatem  Tyrum,  et  diver- 
sis  plagarum  generibus  vexata  ;  deinde  cum  ser- 
pente  tota  nocle  inclusa,  nihil  laesa  est,  quin  et  ipsuin 
Marsum,  qui  serpeniem  dimiserat,  noniine  Audacem. 
mane  a  suo  serpente  devorandum,  eripult,  et  ad 
Cbristum  martyriomque  convertiu  Nam  ipse  post 
baec  ob  confessionem  veritatis  in  costodiam  datus, 
oec  mora  capitali  sententia  est  coronatus.  Ipsa  quo- 
qtie  virgo  Cbristi  IransverberaU,  cum  staret  exten- 
sis  manibus  in  oratione,  ita  ut  per  dextrum  latus 


A.  VII  Idos  Jolii.  Romae  ad  Guttam  roanantem  Bgladius  missus,  per  sinistrum  exiret,  sepulu  est 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


D.,  Alexaadria  S.  •  Panteni.  Roraae,  martyrum  b  Ni- 
costraii,  Primi,  Sesinii,  «Claodii  commentariensis, 
Castorii ,  Vielorini »  Sympboriani ,  quos  B.  Sebas- 
tiamts  credere  Christum  docuit ,  et  S.  Polycarpus 
presbyter  baptizavit. 

8.  —  vill  bos.  Natale  *  Procopii  in  Palaestina, 
qui  ab  Scytbopoli  duetus  Caesaream,  ad  primam  res- 
ponsionum  ejus  confidentiam  irato  Judice  Flaviano , 
capite  eaesus  est. 

B.v  AugosU  Virmandorom  inventio  corporis  S. 
'Quintini  martyris.  Et  alibi  Agresti,  Primuli.  ln 
Nicea  Soslrati,  Eradii. 

9.  — VII  Imjs.  In  civiute  'Tyrae  [V.  Torae.  T. 


•ub  Decio  imperatore;  quorum  Anatbolia,  cum  mul- 
tos  in  Ptceno  infirmos,  lunaticos  ac  daemoniacos 
curasset ;  dueta  est  jubente  Festiniano  ad  civitatem 
Tyraa,  et  diversis  plagarum  generibus  vexata.  Deinde 
cum  serpeute  tota  nocte  iuclusa ,  nihil  laesa  est : 
quin  et  ipsum  minisiruin,  qui  serpentem  immiserat, 
nomine  Audacem,  mane  a  suo  serpenle  devorandum 
eripoit,  et  ad  Christi  martyrium  convertiu  (BicUnus 
A.)  Nam  ipse  post  boc  ob  confessionem  veritaiis  in 
custodiam  datus,  nec  mora,  capiiali  sententla  coro- 
natus  est.  Ipsa  quoque  Virgo  Cbristi  gladio  trans- 
verberala  est ,  cum  starei  exiensis  manibua  in  or  t- 


Thyro.  L.  Tirte},  naUle  SS.  Anaiboiiae  et  Aodacis 

SMITH  NOTjG. 
*  Panim.  Stoicae  sectae  pbilosophi ,  qni  juxta  C  die  vm  Idus  Julias.  Graeci  qooque  boc  ipso  die  me- 
quamdam  veterem  in  Alexandria  consuetudinem  ,      moriam  celebrant  majgni  mariyris  Procopii ,  ut  vi  - 


ubi  a  Marco  evangeiista  semper  ecciesiastici  fuere 
doctores,  Untae  prudentias  et  eruditionis  tam  in 
Scripturis  divinis  quam  in  saeculari  litteratura  fnit, 
ut  in  Indiam  quoque  rogaius  ab  illrus  gentis  legatis 
tt  Demetrio  Alexandriae  episcopo  mitteretur ;  ubi 
reperit  Bartbolomaeum  de  duodecim  apostolis  ad- 
ventum  Domini  Jesu  juxu  Matthaei  Evangelium  prae- 
dicasse ,  quod  Uebraicis  litteris  scriptum ,  reveriens 
Alexandriam,  secum  delulit.  Docuil  sub  Severo  prin- 
cipe  et  Antonino  cognomento  Caracalla.  Fuit  et  Cle- 
mentis  Alexandrini  praeceptor.  Hieron.  in  Caulpgo 
acript.  eccl.  Euseb.  HisL  v,  40,  1!." 

*  NUottrati.  Mariti  S.  Zoae ,  quae  snpra  colitur 
iv  Non.  Julii.  Fuit  et  bic  priuiiscrinius ,  pro  quo 
male  scribitur  Primi,  Sesinii. 

•  ClaudH.  De  his  omnibus  scriptum  est  in  Actis  S. 
iebastiani  apud  Bollandum  editis  xx  Januarii.  Di 


dere  est  in  eomm  Menaeo.  Verom  is?te  Procopius 
longe  diversus  est  a  noslro,  licet  ifiliensis  fueril,  et 
eodem  fere  tempore  eademque  in  civitaie  passus  sit 
qua  noster  Procopius.  Nam  hic  quidem  noster,  lecior 
aique  exorcista  fuit,  ut  tesutur  Eusebius.  Alter  vero 
ille ,  dux  fnit  iBgypti.  Prior  Cbristianus  a  puero ; 
alter  initio  fuit  daeuionum  cultor.  Noster  nullis  vexa- 
tus  tormentis  gladio  vium  amisit,  brevissimo  mortis 

Senere  coronam  martyrii  promeritus.  Alter  vero  ilie 
iuturno  ac  difflciilimo  martyrio  perfunctus  ,  suh 
duobus  Palaestinae  praesidihus  Justo  et  Flaviano  gra- 
vissima  tormenta  siistiiniii.  Noster  denique  captus 
est  Scythopoli,  alque  inde  Caesareain  Palaestinae 
perductus,  ibidem  capite  cxstis  est.  Alier  vero  in 
i£gypto  comprehensus ,  in  urbe  Phoenices  Caesare;» 
quas  el  Paneas  dicu  est ,  martyriuin  consummavii , 
si  credimus  Simeoni  MeUpurastae.  Valcsius  in  Notis 


versi  omnino  sunt  bi  ab  iilis  martyribus,  qui  iisdem  j)  ad  Eusebii  caput  praedictuin 

aominibus  sunt  appellati,  et  quorum  agitur  naulis         "  **  *—---  ■*-  u~  : *! 

uiferius  ad  vi  Idus  Novemb.  prout  diversa  eorum 
Acu  declaranu 

4  Procafui.  Procopius  domo  fuit  iEUensis,  habiU- 
vit  vero  Scythopoli ,  atque  in  ea  tirbe  lector  fuit 
atque  exorcisu,  et  sacras  Scripturas  quae  Graeco  ser- 
mone  in  ecclesia  legebantur,  vernacuia ,  id  est  Syra 
lingua ,  piebi  interpreutus  est.  Eusebius  in  libello 
de  Martyribus  Palaestinae  cap.  1,  hunc  vocat  primuin 
ex  martyribus  Palaestinae ,  docetque  eum  troncatum 
esse  die  ocuvo  mensis  Desii ,  boc  esi ,  ut  Romani 
dicunt ,  ante  diem  septimum  Idus  Junias  :  Inscriptio 
bujus  Actorum  iv  Nonas  Augusti  naulem  diem  cou- 
sighat :  AcU  tpsa  Nonas  JuUas.  In  omnibus  umen 
Martyrdlogiis  mrtalis  b\  Prqcopii  celebrandus  est 

Patbol.  xav* 


•  Quintini.  De  hac  inventione  sic  scribit  Petrus  dc 
Nalal.  c  Post  decursum  autem  annorum  320,  diiui 
c  corpus  sanetl  martyris  iterum  esset  incognitum,  S. 
«  Eligio  Noviomensi  episcopo  revelatur.  Qui  post 
c  jejunium  triduanum,  oum  locum  sibi  osteosum  ubi 
c  latebat  eflbderet :  nocte  lux  de  coelo  Uma  circum- 
c  fulsit :  iit  dies  orta  a  piuribus  crederetnr  :  odoris 
c  quoque  suavissimi  flagrantia  erupit.  Corpus  ergo 
c  sancti  repertum  ac  levaium  honorifico  locello  con- 
c  didit ,  ecclesiamque  et  monasteriom  Ibidem  aedi- 
c  ficavit  auno  657.  > 

f  Tyree.  Potius  Thora.  Quam  Dionys.  Halicarnas. 
a  Reate  Latinam  viam  versus  suuiis  40  distara 
testatur. 
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EDltlO  COLONIENSIS. 
inaue  a  civibus  Tyriensibus,  quae  passa  esi  septima  A  ris  et  Felicis  decollatorum,  quorum  corpora  Medio» 
Idus  Julii ;  Audax  vero  quia  de  Oriente  erat,  ab  uxore      lanom  translata  sunt. 


*ua  et  flliis  illo  iranslatus  est. 

B.  "VI  Idus  Julii.  Romae  septem  fratrtim,  filiorum 
sanctae  Feliciialis  :  id  est,  Januarii,  Felicis,  Phi- 
lippi,  Silvani,  Alexandri,  Vitalis  et  Martiali*,  sub 
1>rafecto  urbis  Publio,  (einpore  Antonini  principis.  B 
quibus  Januarius  post  verbera  virgarum  et  carcerum, 
plumbaiis  occisus  est :  Felix  et  Philippus  fustibus 
tiiactati,  Silvanus  prsecipitio  interemptus  est,  Alexan- 
4er9  Vitalis  et  Martiaiis  capitali  senteutia  puuiti  sunt. 
in  Africa  natale  sanclorum  Januarii,  Marini,  Nabo- 


C.  V  Idus  Julii.  Translatio  sancti  Bencdieli  abba- 
tis.  Poslquam  enim,  sicut  ipse  vivens  praedixit,  mo- 
nasterium  ejus  a  gentibus  vastatom  estt  Domino 
reveiante ,  repertum  esl  corpus  ejus ,  et  in  Gallias 
translatuin,  atque  in  monasterio  quod  vocatur  Flo- 
riacum,  condigne  sepultnm.  Trauslatum  est  pariter 
etiam  corpus  beatae  Scholasliae,  sororis  ejus,  atquo 
in  partibus  Genomanensium  religiosorura  devotione 
conditum.  In  Armenia  minore,  civitate  Nicopoli,  na- 
tale  sanctorum  martyrum,  Januarii  et  Pelagiae,  qat 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
vJone ;  ita  ut  per  dextrum  latus  gladius  missus ,  per  B  S.  Felicitatis ,  id  est  Felicis,  Pbilippi ,  Vitalis,  Mar- 


smtstrum  eiiret.  Quae  passa  est  vn  Idus  Julii ;  se- 
pulta  autem  mane  a  civibus  Tyrensibus.  Audax  vero, 
qui  ab  Oriente  erai,  ab  uxore  sua  et  filiis  illo  trans- 
latus  est.  Eodem  die  depositio  S.  P.  N.  •  Epbrem. 

Florus  in  T.  et  L.,  In  iEgypto  passio  b  GyrHli 
«piscopi :  qoi  tempore  Decii  imperatoris ,  jubenlo 
Locio  Duce,  primnm  in  ignem  projectus,  cum  illaesos 
«exiret,  postea  capitali  senteotla  est  damnatos. 

A.,  Sennis  S.  c  Eraclli  episcopi  et  confessoris.  B  , 
ftomse  natale  virginum  Florianae,  Faustinae. 

40.  —  VI  Iwjs.  Rotnse  septem  fratrum ,  filiorum 


tialis  v  Aiexandri ,  Silani  et  Januarii,  sub  praefeclo 
urbis  Publio  ,  tempore  Antonini  principis.  E  qtiib«s 
Januarius ,  post  verbera  virgarum  et  eareerem  ac 
plumbatas  ,  occisos  esl.  Felix  et  Pbilippos  fustibos 
mactati :  Silanus  praecipilio  imeremptus  est :  Alexan- 
der,  Vttalis  et  Martialis  capitali  sententia  puuiti. 

L.,  Ipso  die  nalalc  S. d  Etthonis  episcopi  et  con- 
fessoris.  V.  C.,  Eodem  die  natale  sanetarum  vtrginura 
•  Rufinae,  Secuodse  et  Fortunaue  [et  Fortunatae  4*j< 

m  C  ] 

il.  —  Idos.  Depositio  S. '  Benedicti  abbatt*. 


SMrTfl  NOTiE. 

*»  Ephrem.  fidessenae  Eeclesiaediaconi.  Ejos  nataMs  Italos,  Inter  Gassinenses  et  Floriacenses  monachos  • 
«  Latinis  i  Februarii ,  a  Graecis  xxvm  Januarii  cele-  de  cominunjs  Patris  Henedicti  translatione  corp>ris 
irratur.  Al  neque  hoc,  neque  illo  die  obiisse  videtur.  HHercessit.  Galli  roagno  suomm  et  exierorom  fere 
Nam  cum  Palladius  ei  coataneus,  scribat  in  bistoria  C  omnium  oonsensu  aftirmant ,  everso  a  Langobardis 
Latisiaca  cap.  iOl,  cum  anno  integro  »gris  curandis     Gassinensi    monasterio   Aigulfum  divino  monilu  t 


Edessae  vacasset,  jamque  frugum  copia  successi*set, 
ad  cellam  reversum,  et  post  mensem  mortuum  esse; 
potius  ineunte  autumno ,  vel  saltera  testate ,  et  for- 
san  boc  ipso  die  xi  Julii ,  mortuus  videri  debet , 
4)uam  media  hyerae. 

t>  Cyrilli.  Locus  bujus  sancti  certamtnis  maxime 
incertus  esl.  Petrut  ue  Natalibus  eum  Romam  ,  Ba- 
ronius  Cortynen  in  Creta,  Hrabanus  vero  et  Notke- 
rus  com  nostro  auctore  ifigyptum  slatuunt.  Gneci 
in  Menologio  jnarlyriura  ejus  describunt  sub  Dio- 
-cletiano  coiisumroatum  :  Acta  aulem  ejus  quae  reci- 
lal  Surius  tom.  IV  sub  Decio  passum  esse  docent. 

e  Eraciii.  Hic  Senonensis  episcopus  colitur  in 
Phil.  Labbe  Bibl.  Nov.  pag.  700 ,  sexlo  Idus  Junii. 
iiodie  autem  apud  Ferrarii  catalogum  generalem 
ceiebratur  Heraclius  episcopus  Trecensis. 

h  Euhonit.  GoIIegae  S.  Fursasi ;  venit  autem  ex 
Jliheroia  cum  aliis,  ut  verbum  Dei  in  Galtiis  praedi- 


Mummoli  abbatis  Floriacensis  jussu ,  principatc 
Chlodovei  secundi  Franeornm  regis,  Italiam  petiisse; 
ac  sacras  sanctorum  Benedicti  et  Sctiolasiicae  reli- 
quias  e  solitudine  Cassinensi  in  Gatlicanum  Aurelia- 
nensis  agri  coenobium  ,  dictum  Floriacum  ,  aspnr- 
tasse  ;  Floriacenses  S.  Benedicti ,  Cenomannenses 
oppidanos ,  qui  Aigulfo  itineris  soeii  fuerant ,  S. 
Schofosticae  reliquiis  locopleutos  fuisse.  Cassinates 
e  contra  externorum  soffragiis  destituti,  divisi  inter 
se  sententiis ,  alii  translationem  praedictam  admit- 
tunt ,  at  relationem  in  Cassinense  monasteriom  ad- 
struere  moliuntur  ;  alii ,  pars  titique  maxima  ,  Leo- 
nem  Marsicanum  carfJinalem  Ostiensem  seqnuntur 
ducem  ,  qui  ipsam  translationem  pernegat.  IHis  ao- 
tem  ,  gui  hoc  ,  nimirum  quod  vere  S.  P.  Benedicii 
reliquiae  in  Galliam  translatae  sunt ,  tuentur,  hoc 
ioco  Ven.  Baedae  testimonium  suffragatur,  cui  eo 
magis  credere  licet ,  qood  vir  doctissimus  eo  fere 


carct.  Quievit  posiquam  muttum  fructus  Deo  fecerat,  u  tempore  floruit ,  quo  haec  translatio  facta  est.  Quam 


Fuciaci,  circa  Avesnas  Hannoniae,  in  prioratu  de 
pendente  s  Laeliensi  abbatia;  sed  ante  aliquot  annos 
translatus  est  Laetias ,  ubi  bodie  festum  agitur.  Mo- 
lamjs  de  SS.  Belgii. 

*  Rufinm.  Hae  oobiles  cives  Romanae ,  patre  Aste- 
rio,  matre  Aurelia  claris  ortae  natalibus,  Cbristian;e 
Armentario  et  Verino  sentiiibus  in  sponsas  traditae 
suot ;  quas  cum  sponsi  christianas  cognovissent , 
aecusabant  eas  Archesilao  comiti ,  qui  eas  cuui  suis 
militibus  inseculus  milliario  ab  urbe  14  in  via  Fla- 
roinia  ipsascepit,  et  ad  urbem  revocans  Junio  Do- 
nato  prafecio  praesenuvit ;  qui  iu  persecuiione  Va- 
leriani  etGailfeni  post  a>ia  tormenu  ad  uliimuiu 
aiieram  decollari,  allerius  cervicem  caedi  jussit: 
quarutn  corpora  in  basilica  LateriHietisi  prope  bap- 
tisierium  debito  bonore  servantur.  Suaius ,  iv  Ba- 
ronii  mart. 

<  Btnedicti.  Gravissima  qujestio  Galios  ioter  ei 


nos  quidem  translalionem,  U  depositionem  appelbt. 
Sed  quis  sit  dtes  dcpositionis  apud  ecclesiasticos 
scriptores  norunt  vel  leviter  periii.  Nempe  dies  est 
quo  sanctt  alicujus  corpus  vel  in  primarium  tumu- 
lum,  vel  post  translationem  aliquam  alium  in  loeum 
reconditur,  et  Florus  quidem  hanc  ipsam  deposi* 
tionis  notionem  hic  luculenter  explicat.  Certuin  est 
translationem  illam  Chlodoveo  Dagoberti  filio  re- 
gnante  conligisse  ,  non  quideiu  prioribus  regni  ejos 
annis  ,  quibus  Floriacensis  monasterii  j.icta   suut 
fuiidameiita ,  sed  posterioribus.  Atqui  juxta   eam 
quam  Hadrianus  Valesius  ,  clarissiinus  Fraiuicamm 
rerum  scriptor,  regnorum  Dagoberti  ac  Chlodovei 
iniit  ac  stabilivit  rationem,  Cblodoveus  ab  anno  658 
ad  65i  regni  habenas  tenuit.  Proinde  Floriaccnsis 
coenobii  urimordia  anno  circiier  641 ,  traosfatto  i 
circiter  653  illiganda. 
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In  equoleo  ongulis  et  testarum  fragmentis  diebus  A  sanctf  Dii.  Rom*  sancti  Cleti  papae,  qui  sedil  ibi 


quatuor  cruciati»  martyrium  implevere.  Romae  sancti 
Pii  papap,  qui  sedit  in  episcopatu  annos  decem  et 
oovem. 

D.  IV  Idits  Jolit.  Apud  Aquilegiam  natale  sancti 
Herroagone,  primi  ejusdem  civiutis  episcopi,  disci- 
puli  sancti  Marci  evangelist*.  Apud  Cyprum  natale 
beali  Nasonis  antiqui  Chrisii  discipuli.  In  Caesarea 


annos  duodecim.  II ic  ex  praeceplo  beati  Peiri,  vi- 
ginti  quinque  presbyteros  in  urbe  Roma  ordinavit, 
qui  septtltus  est  juxu  corpus  beati  Petri.  Lugduno 
Gallise  depositio  sancli  Juvencioli  episcopi. 

E.  III  Idcs  Julii.  NaUle  sancti  Silae  apostoli ;  qui 
cum  esset  unus  de  primis  fratribus,  et  ab  apostolis 
ad  Ecclesias  gentium  destinatus,  cum  Barnaba  et 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


C.  V.,  In  Aqnilegiad  Fortunafi.  Agaihae  virginis. 
•  Naboris  el  Felicis.  A.  T.,  In  Sicilia  natale  S.  Na- 
boris  et  S.  Felicis.  Lugdono  Galliae  depositio  S. l  Viu- 
centii  episcopi.  A.,  Erma^onae  episcopi.  et  Fortunati 
diaconi.  T.  et  L.,  Iu  Amiileia  passio  Forlunati.  L. 
B.,  In  Mediolano  natale  Naboris  ,  Felicis,  Primitivi. 
B.,  In  Aquileia  naule  SS.  Fortiuiati  et  Armogeni. 
»  Lugdnno  GaJliae  depositio  S.  Viveatioli  episcopi. 

15.  —  llf  Ldis.  Vacs*  Baeda. 


Florus  in  A.  T.  L.,  Translatio  corporis.  T.,  Quo 
die  prardictis  partibus  Roma  Floriaco  est  perductns. 
A.  T.,  Qui  roaximis  elucens  virmtibus  regulam  mo- 
nachisei  ordinem  detcripsit.  Hujus  Vitam  be<tus 
papa  Gregorius  stylo  dilucidavit.  In  Armenia  civitate 
Nicopoli  passio  SS.  *  Januarii  et  Pelagie  :  qui  tanta 
lormcnta  perpessi  sunt ,  ut  non  soluro  ungulis,  sed 
eiiam  testis  corpora  eorum  usque  in  diem  quarlum 
latiiau  sint* 

B.„  In  pegum  Aureltanensem  invectio  corporis  S. 
Benedicti  abbaiis  et  depositio  ejusdem.  L..  El  in 
pago  Pictavensi  S.  bSalvini  martyris.  C.  V.  B., 
Romtt  naUle  SS.  Leontii ,  Stepbani ,  Mauritii.  B. 
addit  el  Metitonh. 

12.  —  IV  Idus.  Vacat  Baeda. 

D.,  Apud  Aqnileiam  natale  S.  «  Hermagorae  ipsius 
eiviutis  primi  episcopi,  discipuli  5.  Marci  evaoge- 
lista?. 

SMITH  NOTiE. 

•  Janharii.  Petrus  de  Naial.  in  Catalogo  ?,  85,  hos      omnes  ct  baptizah&nlor.  Quibus  mngis  commotus 
passos  e*se  sub  Licinio  referl.  praeses,  eum  una  cuih  Fortunao  diacouo  suo  capiialt 

»>  Sattini.  Potius  Savini.  Anno  458,  Savinus  et  q  supplicio  affecit.  Ghisius  Sexe.<ms. 

Cyprianus  fratres ,  e  civitate  Brixia  oriundi  milites ,         J  ° -— "  ^  '  *  ' e  " 

cuin  in  Idolorum ,  maxime  vero  Dionysii  cultores , 
taro  Brixianos  quam  Ampbipolitanos  vicinos  invehe- 
rentor,  vocati  et  interrogati  smit  a  Ladicio  procon- 


D.,  Esdrae  et  Joel  prophetarom.  Et  apud  Africain 
naiale  sanctorum  confcssorum  s  Eugenii  Carthagt- 
uensts  episcopi,  lide  et  virtutilHis  ac  miraculis  glo- 
riosi,  et  univcrsi  cleri  ejusdem  Ecclesi».  B.  C.  V.  A. 

T.  L.,  In  Alexaudria  SS.  Serapionis,  Melei  [Melei 

Nasei  iit  $olo  B.]  t  Attali,  Zenonis,  Nasei,  Trophimi  61 
fcjenei  presbyteri  :  qoi  postremus  deest  in  Y.  et  C, 
ubi  etium  iion  Tropliimi  sed  Trophimx  legitur ;  et 
in  A.  T.  L.  deest  Altalus  :  Zeno  etiam'omittitur  ab 
A.  Addit  L.  ,  Et  in  Roma  depositio  k  ^nacieii  epi- 
scopi. 


sule ;  postmodum  liberati  de  carcere ,  et  venientes 
ei  Italia  Ltigdonam  usq*te  et  Antissiodorom ,  ubi  S. 
Germanum  reverteotem  a  BriUnniis  inviserunt,  Turo- 
nicum  paginn,  postreroo  Pictavuro  devenerunt  jnxu, 
locum  qui  dicebatur  Confluentium,  ubi  fluvius  War- 
timpae  in  fluvium  Cros»  defluit.  Hoc  loco  videruut 
proconsulem  Masimum  instigatione  Ladicii  agnati 
commotum  cum  200  satellitibus  Italicis  eos  perse- 

SuenUbus.  Inde  transmeantes  apprehensi  sunt  supra 
luvium  Wartimpae  in  loco  cui  nomen  Cercheus,  uno 
mitliario  a  villa  Antiniaeo.  Deinde  deducti  snnt  in 
insulam  fluminis  ejusdem  contra  prsedium  qtiod  di- 
citur  Psellis ,  ubi  S.  Savinus  capite  plexu*  cum  de  • 
cem  viris  ,  quos  baptixare  ei  iu  animo  fuit.  S.  Cy- 
prianus,  et  duo  presbyteri  Asclepius  et  Valerius  j  er 


d  Forlunati.  Qui  fuit  S.  Mermagone  diaconu^. 

•  Naboris.  tlodie  ebrum  translalio  celebratur. 
Sexto  enim  Idus  Julii  cum  Jannario  et  Marino  in 
Africa  decollati  sunt,  hac  vero  die  Mediolanum  de- 
portati.  Noiker.  De  eorum  corporibus  Mediolani  po- 
sitis,  et  frenuenier  visiiari  solitjs  ,  agii  Paulinus  iu 
Viu  S.  Ambrosii.  De  eisdem  martyribu^  S.  Ambro- 
sius  in  Luc.  libro  vu,  cap.  43,  d.eque  eorum  basilica 
idem  Ambros.  meminit  scribeus  ad  Marceliinam  de 
inventione  corpormn  SS.  Gervasii  el  Prolasii.  De  his 
vide  et  diem  xi  Junii. 

f  Vincentii.  Melius  vero ,  sicut  et  infra  scribitur, 
Viveniioli :  Qui  S.  Lupiciuo  successit,  et  juxU  ta- 
bulas  episcoporum  Logdunensium  apud  Deuiocha- 
rem  antistes  Lugduui  sedit  vigesimus  nonus.  Qui 
et  tempore  Gelasii  papa?  interfuit  Epauneosi  con- 
cilio. 

s  Euaenii.  Hi  passi  snnt  in  nersecotione  Vanda- 
lica  sub  Hunnenco  rcge  ariano.  Qua  de  pcrsecu- 
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ducti  Anliniacum.  Verum  Asclepius  et  Valerius  erepti  V  tione  plene  agit  Victor  Liicensis.  S.  Eugenius  et  su 
'Je  eorum  manibus_,  tulerunt  corpus  S.  Sayini  io      pra  colitur  die  i  Febr, 


montein  dictum  ad  Trescvpressos ,  ubi  olim  fuit  ec- 
elesia  S.  Viucenlii  martyris ,  Wandalica  postea  per- 
aecutione  deserta ,  in  qua  bodie  sepulium  S.  Savini 
corpos.  Ex  VeiL  Legend.  Lemov.  apud  Phil.  Labbe 
Bibl.  Nov.,  tom.  II,  p.  665.  Henricus  Ludovicus  Cas- 
Unjeus  Rupipozaeus  in  notisad  Litanias  PicUvienses 
tesUtur  S.  Savinum  passum  Marciano  imp.,  qui  ab 
anno  451  ad  annum  457  rerum  potitus  esi. 

•  ttermagorte.  Primi  episcopi  Aquiiete  a  5.  Petro 
apostolo  ordinati,  qui  ioter  populorifm  conversionem 
ab  idolorum  s^cerdotibus  accusatus ,  quod  eoruin 
cultum  dsstrueret ,  capius  est ,  nervis  caesus ,  iu 
equuieo  suspeosus,  unguibus  excarnilicalus ;  a,rqen- 
tibus  laminis  ad  latera  apposiUs ,  cuin  eo  ferventfo^e 
siudio  Christum  confllerelur,  in  carcereiu  detrusos 
cst  ;,at  lumiue  qcelesti  loco  illustrato,  multo  magis 
conveitebautur  inlideles,  et  ailati  tulirmi  sanabantur 


h  Anacleti.  De  quo  ixi  Chronico  Damasi  hoc  modo 
legitur  :  Anacletus  aunis  duodeciin,mensibus  decem, 
diebus  tribus.  Fuit  temporibus  Domitiani,  a  Coss. 
Qomitiano  x  el  Sabino  usque  Pomitiano  xvn  et  Clc- 
mente.  Successerat  iiaque  Cleio  anno  83,  quo  Do- 
mitiatius  ix,  et  Bufus  u  consules  fuere.  In  Clironicn 
enim  Damasi  Pontiflcatus  successoris  incboatur  a 
consulibus,  qui  post  mortem  dccessoris  annum  ape- 
ruere.  KJus  aulem  obitus  contigit  anno  9.^,  quo  Do- 
mitianus  xvu  et  Clemens  cqnsutatum  ges^re.  Ilodie 
eolitur  Anacleltis;  sed  dies  is  ad  alquain  ejus  trans- 
latipnem  potius  referendus,  ut  de  aliis  veieribus 
pontiflcibus  existimandum  est.  Non  desunt  viri  do- 
ctissimi,  qui  Cleium  et  Aoacletum  non  djstinguunt, 
et  unum  eumdemque  esse  affirmant  rVerurri  in  re 
incerra  a  c«>mmuni  opiuionc  non  ab^cedendum  est.  6e 
S.  Cleto  vide  xxvi  Apr. 
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Juda,  postea  ab  apostolo  Pauloaasumptus,  pradica- A  discrimine  liberata  sit.  Romae  in  poriu  Eutippii, 


tiouis  officiuro  gralia  Domini  plenos  inslanter  con- 
summavit,  atque  apud  Macedoniam  in  passionibus 
suis  Cbristom  clarlficans ,  postmodum  requievit.  In 
Antiocbia  passio  sanctae  Margaretae  virginis. 

F.  PaiD.  Ibcs  Julii.  Apud  Pontum  natale  sancti 
Phocae  episcopi  civitatis  Sinopis,  qui  sub  Trajano 
iiuperatore,  pnefecto  Africano,  carcerem,  viocula, 
ferrum,  ignem  etiam  pro  Christo  superavit :  cujus 
reliqui»  in  basitica  apostolorum  in  Vienna  civitate 
Galliae  habentur.  Lugduno  Galtiae  oatale  sancti  Justi 
episcopi  et  confessoris. 

G.  Inrjs  Jllh.  Nisibi  natale  sanctl  Jacobi  episcopi , 
magnae  virtutis  viri,  ita  ot  ad  ejos  preces  ssepe  urbs 


Zosimac  et  Bouosae  sororum.  In  Alexandria  sancto- 
ruin  Pbilippi,  Zenouis,  Narsei,  et  infcntom  decem. 
Eodem  die  snblevatio  corporis  sancli  Henrici  inipe* 
ratorts.  In  Carthagine  natale  sanctorom  Florentii, 
Catufini  diaconi  Januarii,  Juliae  et  Jusue,  qui  sunt 
posiii  in  basilica  Fausti,  et  in  Sirmio  Agrippini,  Se- 
cundint,  Maximini  Martialis  et  Jacobi  episcopi.  Eo- 
dem  die  sanct»  Regiuswindaevirginis ,  et  dispersio 
apostolorum. 

A.  XVII  Kalbnd.  Aogost.  In  Ostia  nalale  sancti 
Hilarini,  qui  sub  persecutione  Juliani  cum  nollet 
sacriOcare,  fuslibus  caesus  martyrium  sumpsit  Apud 
Antiochiam  Syriae  natale  sancti  Eusuchii  episcopi 


EDKTK)  BOLLANDIANA. 
14.  —  II  Idus.  S.  *  Phocss  [In  A.  T.  L.  Focati]  B  cialie,  et  S.  s  Jacobi  episcopj  Nisibis,  qui  in  eorpora 
episcopl  Ponti :  qui  sub  Trajano  imperatore  ,  prae 


feelo  Africano,  careerem,  uogoias,  femim ,  ignem 
etiam  pro  Chrislo  superavit;  cujus  reliquiae  io  Ba-. 
silica  apostolorum  io  Gallia  civitate  Vienna  ha- 
bentur. 

A.,  Ipso  die  ra  villa  qose  dicitur  Somnias  deposl- 
tio  B.  b  VincentK  :  qoi  monitis  B.  Autberti  pon- 
trflcis  mundum  relinquens,  in  factis  bona  conver- 
sationis  se  exercoit.  L. ,  Apud  uiootsteriom  So- 
negias  dictom  oatale  S.  Vincenlii  abbatis;  qoi 
consimxii  loeom  Altimontis  per  angelom  DominL 
C.  V. ,  Gallia  oatale  S.  e  Josti  episcopi  et  eonfesso- 
ris.  B. ,  Lugduoo  Galliae  depositio  S.  Justi  et  *  Amati 
episcoporum. 

45.  —  Idibus.  Vacat  Baeda. 


tnultt  signa  fecit,  et  arcam  Noe  solos  vidit  in  mon- 
te  :  nulli  alii  de  iis  qui  cum  eo  perreserant  videre 
e*t  permissuro.T.,  Eodem  dieS. h  Floreotii ;  et  S.  ia- 
cobi  epUcopi,  L.,  hunc  praesignat  in  Armenia  et  pa- 
riter  prosequitur,  per  quem  Dominus  mulla  signa 
fecit.  B.,  In  Alexandria  natale  SS.  Pbilippi,  Zenoois, 
Nasei  et  decem  sororum.  rn  Carthagine  S.  Catholini 
diaconi.  Divisio  priina  [prima  e$t  in  to/o  A.]  aposto- 
lorum  duodecim.  T.  addit  ad  pradicandum.  A.  sic 
prosequitur  :  quando  ipse  Dominus  Jesus  ante  pas- 
sionem  suam  misit  eos  ad  praedicandoio  ei  eva«*ge- 
lisandom  regnom  Dei,  pracipiens  eis  et  dieens  :  In 
viam  gemium  ne  abieritis,  et  in  civiutem  Samariu* 
oorom  ne  intraveritis,  etc. 

Eodem  die  relatio  S. l  VedasU  de  Belvaeo  anoo 
octingentesimo  nooagesimo  tertio  Doroinicae  incarna- 
tionis.  Fuit  autem  apud  prxdicum  urbein  in  ee- 
clesia  S.  Stephani  prototnartyris  annos  duodeciin , 
menses  novem,  dies  viginti  tres.  Praedicia  in  dir 


D.  B.,«Cyricietmatrisejos.B.yJuiatae9qtMeinD.  c  «■«  iHjj;«"i»  «"- "§"•»■  ».«■•  "f\u.rci*  w  vvc 
scribuntur  rubrica,  quod  lolo  in  libello  solum  bis  C  fapU  est  Hieru>alem  ab  etercito  christiaoorom,  » 
reperitur :  eorumdem  natale  primo  etiam  loco  in  T.     ,lbtrau  de  nMnu  P***«orum. 
nolaiur.  C.  V.  S., '  Cyrici,  Philippi,  Secondini,  Mar-         16.-  XVII  Ral.  Auujst.  In  Ostia  natak  S.  I  HUa* 

SMITH  NOm 

•  Phoc*.  Sciendum  autem  duos  fuisse  Phocas  mar-  *    vide  supra ;  Graeci  autem  bodie. 
tjres,  alterum  de  quo  boc  die,  alterum  vero  de  quo         f  Curfct,  elc.  Hi  non  eodem  loco  nassi  suot.  S.  Cy- 
tertio  Nona*  Marlit  agitor.  Ilic  de  qoo  hodie  agitur,      ricus  enim  cum  Julitu  Tarsi ;  Phifippus  io  Aiexao- 


et  nauta  episcopua  factus  fuil  Synopensis  in  Ponlo, 
ubi  passus  est,  et  post  molu  tormenu  absque  gladio 
migravit  in  ccelum;  ille  vero  hortorum  cultor  tuisse 
perbibetur,  et  Antiochiae  truncatus  capite  complevit 
martyrium. 

*  Vincentii.  Uannoniae  eomitis,  qui  antea  Madelga- 
rius  dictus,  et  inter  1'aiatinos  regis  Francorum  Da- 
goberti  non  infimus  fuil.  Habuitetiam  uxorero  beaUm 
Waldeirudem  :  ipsuroque  rex  babuit  ad  aunos  ali- 


dria ;  Secondinus  et  Martialis  in  Sirmio  et  Jacobua 
Nisibi  praecipue  coluntur.  Hirron.  mart. 

tJacobi.  Episcopi  Nisibis,vel  Antiochiaeio  Mygdo- 
nia.  HIc  oous  ex  numero  sub  Maiimiano  persecutoro 
confessorum  fuit,  el  eorum  qui  in  Nicaena  sytiodo 
Arianoruro  perversiutem  damnarunt ;  interfoit  etiaai 
Antiocheno  concilio  pro  catbolicis  contra  Ariaaos. 
Mortuus  est  ConsUntii  temporibus,  et  iuira  muroa 
urbis  Nisibenae  sepultus.  Cennadius  de  lllustr.  EccJ. 


quot  Hiberniae  gubernatorem.  Unde  postea  in  Gallias  D  Script.  cap.  i.  Quomodo  autem  hic  vir,  Sapore  rege 


rediens,  adduxit  secum  SS.  Foilanum,  Fursaeum  et 
alios  fidei  predicalores.  Autberti  consiiio,  roiliuri 
cingulo  relicto,  ad  Sambram  in  inunkipio  quod  Mons- 
altus  dicitur,  monasterium  construxit,  et  pluribus 
aonis  regulariter  vixit;  quo  etejus  exemploalii  per- 
rexeront,  Ansbertus  scilicet  Bothomagensi*  episco- 
4>ns  exbilio  proscriptus,  et  alii  Dei  famuli.  ADdilicavit 
eiiam  Sonegias  coenobiuin,  in  quo  reliquum  vitas 
sanctae  duxit,  et  teruiiitavit  in  Domiuof  et  depositio- 
nein  accepil,  claruitque  miraculis  circa  ao.  640. 
Gbikius  Sehensis.  Molaius  de  SS.  Belgii. 

•  Ju$ti.  Colitur  hic  u  Seplembris,  quo  die  obiit  in 
iEgygto,  ubi  anacboreticam  egit  vium  :  hodie  aulem 
Lugdunum  gloriose  translatus  esl.  Not&ee. 

«  Ammu  Uui  Amicus  dicilur  a  Notkero  et  in  lfie- 
ronymlano  Martyrologio,  Quis  bic  sit,  non  satis  cer- 
uini  esl. 

Cfrki.  De  his  Latini  agunl  xvl  i^U  qucm  dicm 


Persarum  Nisibiu  obsidione  premente ,  eam  orbeut 

Brecibus  incolumem  servavit,  legas  apud  Theodoreti 
[Ut.  n,  30*  Graeci  eum  coloot  pridie  Kakod.  No- 
vemb.  in  Meoologio. 

*  FlorentH.  IJic  passos  est  com  Catbolioo  dlacono, 
qui  paulo  inferius  merooratur,  Cartbagine  in  Wanda- 
lica  persecutione.  Hic  ille  Caiholinus,  seo  Calulinua, 
in  cujus  laudero  8.  Augustroum  tractatum  babuisse, 
scribit  Possid.  in  Indiculo  c.  9.  Positi  sunt  autem 
hi  in  basilica  Fausti,  cujus  meminil  concil.  Cariha- 
ain.  io  principio ,  et  concil.  African.  capitul.  74* 
Victor  item  de  persecutione  Wandalica,  lib.  u. 

*  Vedatli.  De  alia  translatione  vide  vi  Nonas  Jolii. 
J  Hitarini.  Monachi.  Qui  de  civiute  Aretii  oriun* 

dus  cum  beatb  Donaio  episcopo  et  martyre  dodoaa 
babuit  commercium,  et  plurima  una  cum  illo  feclt 
miracula.  Posthaec  in  civiute  Ostiensi  degens,  Galli- 
canum  martyrem  eo  venientem  suscepit,  etin  Chri- 
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cl  coAlessoris,  qui  sub  LonsUntio  principe  ob  catho-  A     C.  XV  Kaleno.  Aucust.   Apud  Cartbaginera  na. 


licam  fidem  in  Trajanopolim  civitatem  Thraciae  pui- 
sus  exsilio,  ibidem  reqoievit. 

B.  XYl  Kalbnd.  August.  In  Carihagine  naulc 
aanctorum  ScilliUnonim,  id  est,  Sperati,  Nartbali, 
tytbini,  Belliurii,  Felicis,  Aquilini,  Letacii,  Janua- 
riae,  Generosae,  Beffiae,  Donatae  et  Secundae,  sub 
Satnrnino  praefecto,  qui  post  primam  confessionem 
Christi  in  carcerem  missi,  et  in  ligno  confixi,  mane 
gladio  decollati  sunt.  Horum  reliqui»  cum  ossibus 
beati  Cypriani,  et  capite  sancti  PanUleonis  martyris, 
ex  Africa  in  Gallias  translatae,  veneranlur  Lugdoui 
in  basilica  beati  Joannis  Baptisbx,  et  saocti  Aleiis 
confessoris. 


Ule  sanct»  Gundenes,  quae  Plautiano  et  Zeta  consu- 
libus ,  jussu  Rnfini  proconsuUs,  quajer  diversis 
temporibus  equulei  extensione  vexau ,  et  ungularuni 
borrenda  laceraiione  cruciau  ,  carceris  eiiam  squa- 
lore  diutissime  afflicta ,  novissime  gladio  caesa  est. 
Apud  civiutem  Metensium  sancti  ArnoIO  episcopi 
et  confessoris,  qui  sanctiute  et  miraculorura  gra- 
tia  illuslris,  eremiticam  vUam  diligens  beato  fine  re- 
quievit.  Et  sancti  Ifaterni  episeopi  et  eonfessoris 
liediolano. 

D.  XIV  Kalend.  Adoust.  Apud  Thebaidam  saocti 
Patris  nostri  Arsenii,  de  quo  in  verbis  seniorum  re- 
fertur ,    quia  propter  redundationera   lacrymarum 
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rini;  qui  sub  persecutione  Juliani,  eum  nollet  sacri-  B  ^  C.  V. ,  Aiitissiodoro*  Theodosiijepiscopi.  V.,  Et 
ficare,  fustibus  csesus  martyrium  sumpsit. 
C  V.,  In  Anliochia  Theodosji.  EusUsii  [Ensiasii 


abest  o  V.],  Dionysii.  L.,Ipso  die  SS.  •  Monulfi  et 
Gundulfi  episcoporum.  T.,  Eodem  die  adventus  cor- 
poris  S.  Cassiaui  episcopi  in  basilica.  Quintini  mar- 
ivris,  signis  et  miracolorum  viruuibus  gloriose  co- 
ruscantis.  Et  S.k  Beriini  corpus  transfertur  et  recon- 
dnur.  B. ,  lo  Caesarea  natale  SS.  Pauli  et c  Mam- 
metis.  Et  naule  sanctorum  Valentinae,  Tbeoni,  Dio- 
cletis. 

17.—  XVI  Kax.  In  Carlbagine  Scillidanomm,  id 
est,  Mareialis,  Cithii  [0.  Urii],  Vesturii,  Felkis, 
Aquilini,  LacUntii,  Januarii,Generosi[A.Genero8se], 
Vesta*  [B.  Vastae] ,  Donatae  et  Secundae,  sub  Salur- 
nino  praefecto ;  qui  post  primam  Christi  coufessio- 
uera  ia  careerem  inissi  et  in  ligno  cruciixi ,  in  mari 
giadio  decollati  sunu  C 

SMITII  miM. 


S.  Alexii  in  Ap...  Ei  Marina?.  A.  T.  L.,  Rom«  S. 
•  Alexis  confessoris.  B.,  Mediolano  naute  S.  Mar- 
celli. 

18.  —XV  Kal.  Natale  S.  *  Arnulfi  confessoris. 
Addit  Florus  in  A.  T.  L.,  Cujus  vita  maximat  ex- 

stitit  sanetiutis. 

NoUtur  autem  in  A.,  In  Galliis  Silva  Aqoilina 
passio  S.  Arnulfl  episcopi  :  in  T.  vero,  Eodero  die 
in  Gallia  civiute  Metis  deposilio  S.  Arnulfi  episcopi 
et  confessoris  :  ast  in  L.  non  prenouto  loco  solus  ei 
datur  litulus  martyris.  C.  V.t  Romts  *  Syraphorosa 
matris  septem  germanorum.  B.  addtt  nomina  eielo- 
gium  qtia  infra  vide  xu  Kal.  A-,  Sancia*  SympW 
rosae  cum  septem  (iliis.  B.,  In  Ponto  AnianUas  civi- 
Ute,  Pontini,  Filantii,  Heliana  virgini»,  Maria  vir- 
ginis. 

19.  -  XIV  Kax,  S.  P.  N  *  Arstoifc,  de  quo  in 


sti  fide  confirmavit.  Captns  denique  a  Quadratiano 
praeside  in  Ostta  oecisus  est.  Petr.  de  Naul.  Baro- 
nius  vero  in  Marl.  ait  bonc  Aretii  in  Tuscia  marty- 
rium  sumpsisse,  el  corpus  ejus  ad  Ostia  Tiberina 
translatum  fuisse. 

•  Monuiphi  et  Gombtlphh  Rx  quibus  Monulpbus, 
filius  regis  Dionati.  Apud  Legiam  condidit  oratorium 
SS.  Cosmae  el  Damiani ;  et  Trajecti  in  honorem  S.  Ser- 
vaiii  magnificum  templum  exstruxit,  ubi  clerkos  io- 
stituit.  Qui  postquam  circa  39  annos  Trajecti  resedis- 
set,  ibidem  in  eadem  eeclesia  auiinam  Deo  reddidit, 
et  sepulius  est  anno  circiter  600.  S.  autem  Gondul- 

8hus  fuil  ducis  Lntharinffia  filius,  el  Trajecti  ad 
losam  nutritus.  Post  S.  Monulphum  et  Trajecten- 
sein  et  Tungrensem  Ecclesiam  septennio  rexit ,  el 
migravit  ex  hoc  saeculo  circa  annuin  607 ,  eodem 
anni  die  quo  praedecessor ;  cui  etiara  par  meritis,  est 
consepultus  in  medio  ecclesi»  S.  Servalii.  Ghimos 
Seneksis. 

b  Beriini.  Verba  sont  baec  Mohni  in  addiiioni- 
bus  ad  Usuardum  :  Monasterio  Sithiu  S.  Patris  Ber- 
tiui  corpus  a  B.  Folquano  transfertur,  el  reeond.tur 
auno  846.  De  alia  translatione  hujus  sancti  vide  su- 
pra  u  Maii. 

•  Mammetii.  Hu)us  passionem  prodigio,  quam  ve- 
riUli  simiiiorem  explicatam  videas  apud  Noikernm. 

•  Theodotii.  De  boc  sic  scribitur  in  Phil.  Labbei 
fiibl.  Mov.  tom.  1,  p.  418  :  c  Theodosius  sedit  annos 
t  8,  dies  23,  et  hodie  obiit  peracto  vitae  suae  tempo- 
i  re  70  et  5  annis ,  proque  suae  merito  sanctiutis 
c  nobilem  in  ecclesia  B.  Germani  soniius  est  sepul- 
c  turam.  Fuit  autem  temporibus  Boaifacii,  et  Morcu- 
c  rii  qui  et  Joannes  vocatus  est,  usque  ad  Agapitum, 
«  iiupeiante  Ju  tiniano  Angusto,  Lampadio  consule. 


t  Invenknus  et  bunc  sanctum  virum  interfuis?e  con« 
s  cilio  episcoporum,  quod  aclum  est  ex  jussu  Qodo- 
c  vei  Magni  Francurura  regis  apud  Aurelianensem 
i  Galliae  civitatem.  • 

•  Alexi$.  Filii  Euphemiani  senatoris  et  Aglaia?.  Qui 
prima  nocte  nuptiarum,  spousa  intacia,  e  domo  sna 
abscedens,  ac  post  longam  peregrinationem  ad  Ur- 
bem  redieus,  decem  et  septem  annos  unquam  eg«- 
iius  in  domo  palema  receptus  hospitio,  incogni- 
tus  mansit  :  sed  po4  obitum ,  et  voce  per  urbis 
bcclesias  audita  ,  et  scripto  suo  agnitus ,  Innocen- 
tio  I ,  pontifice  maximo,  ad  ecclesiam  S.  Bonifacii 
sumino  honore  delatus  esl.  Ciaruit  circa  an.  388. 
Petb.  di  Natalibus. 

*  Amulphi.  Metis  in  Gallia  S.  Arnulphi  episcopf, 
qui  clarus  in  palatio  regis,  et  Pipino  Brabaotiae  dui;i 
cbarus  fuit,  et  ab  eo  a  secretis  adhibitns ;  cujus  con- 
silio  maxime  Pipinus  delecubatur.  Papoue  autem 

D  Metensi  episeopo  defuncto,  Arnulphus  invitus  praeli- 
eitur  :  al  post  annos  quindecim  eremiticam  viUin 
duxit,  el  obiit  anno  6i0,  corpusque  inde  Metim  de- 
latum.  Surios,  tom.  IV. 

s  Symphoroue.  De  his  vide  mfra  xxi  hu^is  mensis. 

h  Artenii.  Itomae  nati;  qui  etiam,  postquam  ad 
ipsa  adyta  doclrinae  et  philosophic»  et  sacnc  proces- 
sisset,  a  Romana  Ecclcsia  diacunns  ordmaius  esi. 
Postquam  autem  Theodosius  post  Vaienlein  impe- 
rium  suscepisset,  Gratiano  imperatore  et  Romano 
prxsuie  snadente,  Arsenius  invitus  ad  Consuuiino- 
polim  prufectus  est,  et  Theodosii  liberos  Arcadiuni 
el  Honorium  accepil  erudiendos  :  et  cum  propter 
delictum  quoddam  admissum  flagris  Arcadium  casti» 
gasset,  a  spatiiario  Arcadii  momtus  est,  quod  Arca- 
dius  euro  iieci  dare  meditatus  est  :  Arsenius  igiiur 
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lergendam  sudarium  semperln  sinu  vel  in  manu  ha-  A  est  Justus  ,  quique  cum  beato  Matthia,  ul  numerum 


hueril.  Auiid  Htsptuiam  in  civiiate  llispali  naUle 
sanctamm  Justae  et  Roflnae,  quae  a  Diogeniaiio  prae- 
side  comprehensae,  equulei  exien  ioneei  ungularum 
lanialione  vcxatae  sunt ;  deinde  trosae  Xn  carcerem, 
fnedla  et  doloribus  afflictae.  Post  haec  jussit  proses, 
ut  quocutnque  iret  ipse,  nudis  pedibus  sequercniur. 
Tandem  Jusu  in  carcere  spiritum  exhahvit :  corpus 
ejus  lu  puteum  projectum,  ct  a  Sabino  episcopo  le- 
YHtum,  in  Hispalensi  coemeterio  conditum  est.  Rufl- 
nae  cervix  confracta,  et  corpus  ejus  igni  traditum 
ett ;  enjut  reliqui*  a  fidelibus  curatx  Sunl. 

E.  XIII  KaleHo.  Aigcst.  Naule  sancti  Epnphrac, 
qoi  1  beato  Paolo  Cnllossensis  episcopus  ordinatus, 
clams  virtulibus  martyrii  palmam  pro  ovibus  sibi 


duodecimum  impleret,  ab  apostolis  staiuiiur ;  sed 
Maithia  locum  Judac  praevaricatoris  implente,  beatus 
Joseph  mhilominus  praedicationfs  et  saoctiutis  offl- 
cio  inserviens,  mullamqne  pro  fide  Christi  persecutio- 
nem  a  Judacis  sustinens ,  vicloriosissimo  flno  io 
Judaea  qoievil.  Dequorefertorqiiodvenenum  biberit, 
et  nihil  ex  hoc  trisle,  propter  Domini  fldem,  pertulerii. 
In  Damasco  sanclorum  Sabini ,  Maximini ,  Juliani, 
Macrobii,  Cassiae,  Pautae,  cum  atiis  decem.  Iu  Afri- 
ca  naUle  Luciani,  Petri,  Amabilis,  Nunnae,  el  Tbe- 
baidae  Victoris. 

F.  XII  Kalekd.  Aucust.  Sancii  Danielis  propbe- 
l.r,  Romae  sanctae  Praxedis  virginis.  Haec  cnm  sorore 
sua  Poteutiana  ,  a  beato  Pudente  patre  et  odiu  io 


commendatis  virili  agone  perceprt ;  scpultus  in  ea-  B  oiuni  castiiate  et  lege  dMna,  post  mulias  eleemosy- 
dcm  uxbe,  Et  oatale  beaii  Joseph,  qui  cogtioniiuaius      nas  et  sepultnras  sanclorum  ,  quas  fedt,  beato  flne 
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pleret,  ab  apostolis  staluitur.  C.  V.,  Romae  pa«s?o 
S.  Slriae,  Magrini,  Nestirae  [C.  Nestitael,  Satiri, 
Amarini,  Secundi.  B.,  Rom:e  naiale  SS.  Patseriae, 
Macrini,  Saturi.  In  Africa  Sabiui.  Luciani,  Amabilis. 
ln  Thcbaida  natale  Victoris.  A.  T.  L.v  ln  Africa  na- 
Ule  SS.  Luciani,  Sabini  et  Saudi  [Sandi  atetf  «6  A.]. 
Ipso  die  passio  S. •  Margaretae  [Margaretae  akett  o  T  , 
est  autem  in  C.)  virginis  et  martyris.  T. ,  In  pago 
Calliae  Bononetise  mounslerio  Silmaco.  T.  A.,  depti- 
siiio  S.  *  Vtilmari  abbatif .  B.,  In  Dtmase*  nstafe 
Lucianii,  Macrobii,  cam  aliis  deccm. 

21.  —  XII  Kal.  Natale  S.  •  Praiedis  vlrginis,  et 
SMITH  NOTJB. 
clam  ascendit  navlm  quae  parau  est  navigare  Alexan-  C  nihus  xvni  Junii,  habent  Martaam  faisse  ei  Antio- 
driara ;  quo  cum  venisset  ,  ad  Scetim  montem  recu      chia  Calleciae. 


Verbis  seniorum  refertur,  quia  propter  redundatio- 
neiu  lacrymarum  tergendam  sudarium  semper  in  sinu 
vel  in  maiiu  habuerit, 

C.  V.,  Et  alibi  •  Rustici.  V.,  Presiiytorl  etcnnfes- 
soiis.  D.,  Lugduno  Galliae  depositfo  Rustici  episcopi 
et  confessoris.  In  Alesandria  Sisinni.  In  Spania  na- 
ule  S.  b  Justi. 

20.  —  XIII  Kal.  Vacat  Baeda. 

D.  Natale  R.  Joseph,  qui  cognominatns  est  Justot, 
quique  cum  B,  Matthia,  ut  numerum  duodecim  im- 


se  recepit,  inseruilque  in  numemm  inonachorum, 
qui  iilic  se  exercebaut.  Sic  per  totam  Tbeodosii  vi- 
lain  latuit  Arsenius;  postquam  autem  Arcadins  suc- 
cessisset  imperio,  Arsenio  misit  litteras  ejus  inshiiss 
coniiUutea,  oflerentesque  ei  tothis  iOgypti  vectigalia, 
ut  ea  pauperibus  ab  ipso  distribuerenlur  et  moua- 
tteriis  quae  erant  neeessaria ;  humiliter  tamen,  quod 
«blatus  esl,  renuil :  El  in  monacuatu  pie  vixit  obiil- 
que.  Suains,  loin.  IV. 

•  iluitici.  Hic  idem  videiur  cum  eo,  qui  colitur  et 
xxv  Aprilis. 

fe  Jtuti.  Mclius  Justae,  j«xla  quod  scribhur  apud 
caeteros  Mariyrologoi.  Quae  cum  Ruflna  in  civiuie 
Hispali  sub  Diogeniano  prapside  martyrium  passa  est. 
Corpus  autem  Justae  in  puteum  projectum,  htde  a 
Sahino  episcopo  levatum  atque  sepulium  est  :  at 
quoniam  Ruflna  cadaver  corouustutii  est ,  ossa  ejus 


4  Wutmari.  Ex  Bononia  Morinorum  hic  venit  ad 
Altum  montem  monasterium,  quod  in  Hannouia  ad 
Sambram  situm  est.  Ibi  primum  et  lodom  litieraruro 
frequenubat ;  et  circa  bovea  pascendos  lignaque  ad 
frairum  offlcinas  imporUnda  versabatur.  Ab  hoe  mi- 
nisierio  ahsolutus,  in  clerum  adscriplos  est,  et  sa- 
cerdotium  iniit.  Ut  aulem  homiuum  laudes  vilaret, 
ingressus  est  eremum  Flandriat.  lude  ad  agrum 
Boloniensem  in  quo  natos  ftierat  profectus  e»l, 
ubi  in  nemore  construxit  monasterium  in  honorem 
B.  Marise  et  S.  Petri.  Quiescit  iti  dicto  monasteHo 
haud  procul  a  Belgio  nostro  in  dloecesi  Morinensi. 
Vixit  circa  annnm  Domini  688.  JuxU  Epiiomen  enim 
ejus  Vitas  apud  Surium  Ceadualla  rex  Wcst-$axo- 
num,  dum  profeclus  est  Romam,  hoc  est  anno  688 
juxu  Baedae  Eccl.  Hisl.  v,  7  euin  invisit.  Ms.  Codex 
undehanc  Epitomen  Sorius  ilescripsil  testalur  trans- 


:ib  eodem  episcopo  collecu ,  una  cum  corpore  Jusic  p  latum  esse  virum  Dei  xvn  die  Junii.  Ghuhos  Sb 


in   civiutem    Hispaleoseui    translau   suiH.  Aoo, 

1)>D4R0.  PtTS.  DB  NlTAL. 

9  Margaretm.  Qus  fuit  ex  civiuie  Anliocbia  Pisi- 
diae,  et  Ulia  iGdesii  qui  fuit  maxime  insignis  sacer- 
dos  idolorum,  qui  eam  propterea  odio  habuit,  quod 
fldcm  cbristianain  imhibisset.  Cum  auiem  praefectos 
Olyhrius  a  partibus  Asiae  Aiitiochiam  versus  conlcn- 
deret,  conspecU  Margareu,  quae  el  aliter  Marina  di- 
titur,  amore  ejus  vehementer  ardebai ;  ab  ea  vero  re- 
puisaw  ferens,  eam  immaniter  criiciavit,  scilicet  vin- 
cults^carcere,  fflageliis,  equuleo.  Quam  et  diabolus  in 
dracoois  specie ,  similiter  et  ifethiopis  tentavit ,  sed 
per  signum  crucis  superatus  est.  Novissime  vero  per 
praedictum  pnefectum  decollau  mariyrium  comple- 
vit.  Usuard.  Surius  tom.  IV.  —  llxe  Marina  colitur 
apud  Nolkerum  et  Hrabanum  xvm  Junii.  Est  et  aiia 
Marma  quae  et  xviu  Junii  supru  celebratur,  cujus 
teiiaiiiinis  locus  fu.t  Aiexandria.  Hispatii  in  Lcctio- 


reicsis,  Molands  de  Sanctis  Belgii.  Soa.  Jun.  xvii. 

•  Praxedis.  Quae  soror  fuit  S.  Potentianae,  et  Slra 
S.  Pudentis ;  de  quibus  actum  esl  x  die  Maii  :  po&i 
transitum  patris  vigiliiset  orationibus  assidue  vacans 
omue  patrimoiiium  simul  cuni  beata  sorore  in  susten- 
lalionem  pauperum  erogavit  :  post  obitum  sororts 
venit  eam  consoiatum  S.  Nonius ;  quo  non  long o 
posi  tcmpore  raoriente,  virgo  Domini  Praxedis  roga- 
vit  Pium  episcopum,  ut  ihermas  Novati  in  eeclesintn 
eonsecraret,  quod  et  placuii  S.  Pio,  thermaeqae  No- 
vaM  dedieatae  suht  in  honorem  beaise  virginis  Poten- 
lianse  in  vico  qui  appetlatur  Patricius.  DedicaU  est 
et  alia  ecclesia  sub  ntunine  S.  Praxedis  infra  urbem 
Komam  in  vico  qui  diciiur  Lateranos.  Cua  autem 
cognitom  est  Antonino  imperaiori,  quod  conveolos 
lieient  in  tilolo  Praxedis,  multos  ex  illis,  inter  quus 
Simetrium,  cepit,  et  indtcta  causa  gladlo  puniri  pra^ 
ccpit.  Quorum  corpora  noctu  B,  Praxedis  sepclivit 
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quievit ,  seputu  juxta  sororem  tuam  Rorane  via  Sa-  A     G.  XI  Kalejd.  Aicust.  —  Nau!c  sanctae  Marix- 


Magdalense ,  de  qua  t  ul  Evangelium  refert  t  sepiem 
d&monia  ejecit  Dominus  :  quae  etiam  inter  alia  dona 
insignia,  Cbristum  a  mortuis  resurgenlem  prima  vi- 
dere  meruit.  Et  obdormitio  beatae  Syniyclise9  qu® 
Pbilippis  dormit  sepulta,  de  qua  beatus  Aposlolus 
EDITIO  EOLLANDIANA. 
Et  apud  Tiburtinam  urbem     configi,  Eugenium   findi  a  pectore  usque  ad  iiv» 

feriores  partes.  ( Hactenut  A. )  Altera  autera  dt* 
Adrianus  prxcepit  corpora  [a  corpora  mutilum  erat 
D.l  eorom  aufnrri  et  projici  in  foveam  altam,  et  po- 
suerunt  poiitifices  oomen  loci  illius  Ad  septem  Bio- 
tbanatos. 

Deest  lioc  ultimum  in  T.  ac  L.  et  pro  eo  ponitor, 

nec  chrisliani  ea  haberent :  deest  etiain  in  B.  ad  xv 

g  Kal.  L.,  Eodem  die  Victoris  sociorumque  ejm.  B.9 

Eodem  die  S.  Danielis  prophet».  In  Massilia  natale 

SS. c  Victoris,  Alexandri,  Feliciani  et  Longini. 

22.  —  XI  Kal.  Natate  *  Mariae  Magdalenae. 

PrrnoUlur  in  T.t  In  Massilia.  B.  C.  V.,  In  Anito- 
chia  •  Cyrilli  [C.  Arilli.]  Andreae.  B.,  Tabelli.  T, 
Massilia  naiale  S.  Adriani.  A.  T.  I,  Et  S.  Cyrilli. 
Et  in  ccenohio  FonUtiella  S. f  Wandregisiliabbatis. 
A.,  Et  s  ocUva  S.  Vedasti  episcopi,  Patria  uostri. 
B.,  gttlibi  natale  S.  h  Platonis. 

SMITH  NOTjB. 

abduxit,  et  eam  apud  Aquensem  urbem,  cui  pneside- 
bat,  sepelivit  defunctam.  Aquensi  vero  urbe  a  Sar- 
racenls  desolau,  corpus  ejus  a  Gerardo  coinite  Bur- 
f  undiae  ad  cceoobium  Viceliacum  a  se  constructum 
transfcrlur.  Quamquam  aliqui  scribant ,  quod  illud 
Praxedis  C  apud  Enhesum  quiescat,  nullum  super  se  legmen  ha- 
bens.  Sigeoert  agens  deejus  translatione  atino  754. 
•  Cyrilli.  Qui  fuil  xix  Antiocln*  epiacopus.  Agit  de 
eo  Eusebius  iu  Cbron.  et  Eccl.  Hist.  vu9  52.  Sedere 
autein  coepit  ab  anno  4  imp.  Probi,  mansilque  ad 
aunum  usque  xvu  Diocleiianf. 

f  Wandregisiii.  Qui  primum  sub  Dagoberto  coroes 
palaiii  luit :  Erat  autem  avus  ejus  S.  Arnulpbus  prin- 
ceps  Lothariensis,  et  Metensis  episcopus.  Regia  vero 
Dagoberii  aula,  et  sponsa  cum  qua  caste  vixerat,  et 
quae  pari  consensu  religionis  habitum  sumpserat,  re- 
lictis,  in  Virdunensi  regioue,  in  propria  villa,  du- 
roum  cooslruiit,  ubi  jejuuiis  et  oratiouibus  Deo  va- 
cavit.  Dwmle  Bobiense  adiit  monasterium  S.  Coluin- 
bani;  et  Romae  limina  apostolorum  invisit  :  ad 
patriam  autem  rediens,  transver^is  Alpibus,  in  mo- 
easterio  Romanis  dicto,  exceptusf  monachi  vitani 
duxii.  Deaique  Rothomagum  vocalus  fama  et  sancli- 
late  Audoem  episcopi ,  ejusdem  jussu  a  sancto  Au- 
in  carcerem  irusus,  sed  omni  nocte  ad  visitandos  in-  n  domaro  presbyier  consecratur.  Fontanellam  aulem 

einde  jussu  Eutychii  v  coenobium  coustruxit  anno  645,  uhi  usque  ad  annoj 


laiia.  Eodem  die  passio  sancti  Victoris  Massiliensis 
episcopi,  qui,  sub  Diocletiano  et  Maximianotmpera- 
toribus,  propter  fidem  Christi  per  Arterium  praesi- 
dem  trucidatus  est,  simul  cum  militibus  Alexandro, 
Felieiano,  Longino  et  Deutherio. 

s 

S.  •  Danietis  prophetse. 
lialiae  naule  S.  b  Symphorosae  cum  septem  filiis, 
Crescente,  Juliano,  Nemesio,  Primitivo,  Justino, 
Stacteo,  Eugenio  :  cum  quibus  simul  passa  est  ab 
Adriano  principe;  qui  ipsam  Symphorosam  jussit 
palmis  caedi,  deinde  suspendi  crinibus ;  sed  cum  su* 
perari  nullatenus  posset,  jussit  eam  alligato  saxo  in 
fluvium  praecipiuri  :  cujus  frater  Eugenius,  princi- 
palis  curiae  Tiburtinse,  colligens  corpus  ejus  sepeli- 
vit.  Et  mane  imperator  jussit  septem  figi  stipites, 
ibique  filios  ejus  ad  trochieas  extendi  :  et  Crescen- 
tem  in  gutture  transfigi ,  Lucianum  in  pectore  , 
Neinesium  in  corde,  Primitivum  per  umbilicuro, 
Justinum  per  membra  disiensum  scindi  per  sin- 
gulos  corporis  nodoa  atque  juiicturas,  Sucteum 
Isnceis  injiumerabiiibus  douec  moreretur  in  terra 


tubdie  vu  Kal.  Junii  in  coemeterio  Priscili» ;  et  poal 
dies  54  passionis  prsedictorum  sanctorum  ipsa  de- 
fuucu,  juxu  patrem  Pudenlem  a  B.  Pastore  presby- 
tero  sepulta  est  via  Salaria  in  cceroelerio  Priseilte. 
Juxu  eomputuro  Boilandianorum  fratrum  jn  com- 
meuiario  praevio  Actis  Pudentianae,  etc 
ob.tsse  censetur  anuo  circiter  159. 

°  Danielii.  Gracci  de  eo  agunt  una  cum  tribus 
pueris  ad  xvi  Kal.  Januarii  in  Menologio.  Epiphaoiua 
de  vila  et  interilu  prophet.  cap.  10  haec  babet  in 
flne  :  f  Humatus  est  in  angusU  caverna  honoribus 
c  magnis;  exstatquemonumentumejususquead  hoc 
c  saeculum  postrutn  in  Babyloue  cunctis  notissi- 
c  mum.  i  Trahslatas  eorum  reliquias  Babylone 
Alexandriam,  et  in  ecclesia  sauctorum  Joannis  $1 
Cyri  posiUs,  Acta  eorumdem  sigoificant ;  euidemque 
Venetias  translaus  dicuntur.  Insuper  et  Vercellis 
crus  S.  Dauietis  asservari  fertur.  Baaoinos  iu  Notis 
ad  Martyrologiom. 

t>  Sympftorosw.  Martyres  hi  et  supra  celebrantur 
ivur  die  hojus  mensis. 

«  Vinori$.  Qui  sub  perseeotione  Diocletiani  et 
MaximUni,  cum  esset  miles,  et  nec  miiilare  nec  ido- 
lis  sacrificare  vellet,  primum  a  iribuno  suo  Austerio 


firmos  ab  angelo  eductus  est.  Deinde  j 
prasfecii  retortis  bracbiis  loris  subtilibus  ligatus,  et 
pedibus  fune  constrictus9  per  mediam  traaus  est  ci- 
viutem.  Post  h«c  lustibuscaesus  ac  suspenstis  ac  Uu- 
reis  cruciatus  est.  Ara  etiam  ei  exhibiu,  cum  eam 
nec  respicere  sustinens,  de  roanu  sacerdotis  calce  ex- 
cussisset,  pedem  praeses  jussit  incidi.  Ad  ultimum  m 
confessione  Cbristi  persistens ,  missus  est  in  moiam 
pistoriam  ,  ibique  martyrium  cousummavit.  Passi 
suiu  cum  eo  Alexander,  Felicianus  et  Longiuus; 
puer  quoque  Deuterius,  dum  ad  sepulcrutn  ejus  ora- 
ret,  einisit  spirimm.  Petr.  de  Naul.  —  Fuil  insuper 
alius  Victor  Massiliensis ,  qui  eruditione  claruj  vixit 
teuiporibus  Theodosii  Juuioris  et  Valentiniaoi  im- 
pcratorom ,  de  quo  Gennadius  de  Viris  iiiustribus 
cap.  b. 

d  Marice.  Persecutione  post  lapidationem  Stepbani 
proloinartyris  raota,  Maximinus  untis  de  71  dUcipu- 
Its  ad  Gallias  traosiens,  Mariam  Magdaienam  sccuro 


acutis  92  permansit,  ei  ubi  defunctus  sepultus  est 
anno  665.  Verum  propter  Nortmannicain  persecu- 
tionem  Boloniam  transiatus  est  :  et  inde  Gandavum 
cum  Ausberloet  Wulfrauno.  Surios  tom.  IV.  Mola- 
nus  de  Sanctis  Belg.  Ghin .  Sene.msis. 

«  Octava*  Trauslatio  enim  bujus  sancti  facia  est  cv 
die  btijus  mensis. 

b  Platonis.  Apud  Ancyram  civiutem  Gaiatiaa  pro- 
viueiae  passi  teinpore  Maximiani  imperaloris  sub  prje- 
feclo  Agrippioo.  Cum  auiem  sacra  diis  facere  recu- 
saret,  priuio  quidetu  a  12  viris  sibi  iiivicem  succe- 
deulibus  graviter  caditur,  sed  immobilis  persisleus 
in  carcerem  conj.iciiur  ;  deinde  postquam  carbonibus 
tostus  esset,  post  equuleum  ei  faces  iguitas  lateribus 
adlwbius,,  post  eriatn  alia  inaudila  tormeou,  deui- 
que  gladio  capite  truncatus  est.  Petr.  de  NaUlibus. 
—  Ju^tinianus  imper.  tu  bouorem  S.  Platonis  araplissi- 
mutaerexit  mouumentum^ul  scribit  Procopius. 
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EDITIO  COLONIENSIS 
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Philippensibus  scribit 
deprtcor  ,  id  ipsum  eapere  in  Donrino.  Ancyrae  Gala- 
tine  naiale  Sancti  Plaionis  martyris  ,  cujus  gesta  ha- 
beiitur.  In  Aniiocbia  Cyrilli  episcopi,  et  Andreae. 

A.  X  Kalemd.  August.  Apud  Ravennam  sancti 
Apollinaris  episcopi.  Hic  Romae  ordinatus  a  beato 
Petro  aposlolo ,  Ravennam  directus  est.  Qui  etiam 
in  jEmilia  praedicavit ,  et  partibus  Corinthiorum  ,  et 
in  Mysia,  et  in  ripa  Danubii,  et  in  partibus  Thraciae, 
in  quibus  locis  exsilio  relegatas  esi,  et  ubicunque 
pervenii,  innumeras  virtutes  fecit,  et  ptssiones  su- 
siinuit.  Nam  cum  nimia  caede  esset,  et  rursum  diu- 
tius  fustibus  caesus,  ac  nudis  pedibus  auper  prunas 
impositus,  rurbum  cxsus,  et  equuleo  suspensus,  tor- 
tus  est,  el  saio  os   ejus  contusum,  et  gravissimo 


sancti  Victoris  miliiaria,  qui  cum  duobus  fratribos 
Trichino,  et  Antinogeuo  diversis  exaroinatos  sup- 
pliriis,  martyrium  con*ummavit.  In  Tyro  apod  Ita- 
liam,  quae  est  circa  lacum  Vulsinum,  naule  sanctae 
Christinae  virgiuis,  quae  in  Christum  credens,  deos 
aureos  et  argenieos  Urbaui  praefecti  patris  sni  eoo- 
fregit,  pauperibusquedistribuit.  Ob  hoc jobente  patre 
afflicu  alapis,  verberibusque  dHaniaU,  ferro  onosu, 
in  carcerem  est  conjecta.  Post  haec  com  diotissiroe 
et  crudelisshne  dilaniaretur,  de  carnibus  auis  patri 
in  faciem  projecil.  Comque  alligau  rotst  igni  sop- 
posito  et  fuso  desuper  oleo  torreretor,  erompens 
flamma  milie  geutiliom  interfeeit.  Iterum  carceri 
tradita,  angelo  t  isitanie  sanau  est  et  refeeu ;  detn 


ferri  pondere  inclusus,  in  carcere  horrifleo,  atqoe  B  cum  magno  saxi  pondere  in  mare  jacuu  v  angelico 


in  ligno  exiensus  est,  ubi  ab  bominibus  quidem  ne- 
glecius,  sed  ab  angelico  publice  pastus  est ;  deinde 
catenatus  in  exsilium  directus  est,  in  quo  rursum 
iliutius  fusiibus  caesus,  et  rursum  ligatus  a  paganis, 
raesus  esi  et  vulneratus,  et  iterum  in  carcerem  inis- 
kus  ,  et  copsus  roartyrium  coiisummavit,  sob  Vespa- 
siano  Caesare,  Demosthene  patricio.  Rexit  Eeclesiam 
aunos  vigiuti  octo,  ilies  quatuor. 

.  IX  Kalehs.  Aogost.  Romae  natale  sancti  Vin- 


praesidio  liberata  est.  Com  aulem  propter  seeiera 
sua  pater  ejus  fuisset  exstinctos,  soccessor  ejos  Oion 
muitis  eam  soppiiciis  afflixit.  Novissime  successor 
praedicti,  Julianus  nomine  ,  post  fornacem  canden- 
lem,  ubi  quinqne  diebus  illaesa  permaiiail ,  post  ser- 
peutes  a  venefico  immissos,  sed  flde  Christi  soperaiot, 
post  abscissionem  linguae,  sagittis  eam  configi  prae- 
cepit ,  sicque  martyrii  soi  cursum  complevit,  anno 
aeutis  ondeeimo.  Eodem  die  vigilia  S.  iacobi  Apoeloli. 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
23.  —  X  Kal.  Naule  S.  Apollinaris  episcopi  in  cessos,  et  rorsom  in  Ravenna  ligatos  a  paganis  cae- 
Ravenna  :  qui  Romae  ordinatus  est  ab  apostolo  Pe-  sus  et  vulneratus,  et  rursum  in  careere  missos  ei 
tro  et  illuc  missus  est :  qui  etiam  in  jfimilia  praedl-  caesus  sic  martyrium  eonsummavit  sob  Vespasiano 
cavit,  et  in  partibus  Corintbiorum  [D.9  Thoritiorom,  ^  Caesare,  Demosthene  patricio.  Rexit  Cccleslam  ao- 
forte  Carintbiorum],  et  in  Mysia  et  in  ripa  Danubii     n.s  viginti  dies  octo. 


ita  D.  Asi  B.  C.  A.  T.,  Annis  vigioti  octo  et  dieo 
quatuor.  V.,  Annis  triginta  et  ocio.  L.,  Aunia  deceoa 
et  octo  et  diebus  quatuor. 

C.  V.,  Romae  c  Viucentii.  Naule  PrimiUvL  B.f 
4  Primitlvse. 

24.  -  IX  Kal.  Nauie  S.  •  Cbristianae  (sfc)  Tirginit. 

A.  T.  L.,  praenount  ln  cmtate  Tyro.  C.  V.,  la 

Am S.  <  Victorini.  B.  A.  T.  L  ,  In  Armeoia  pas- 

sio  SS.  Theoioiii,  Victoris,  et  lliiiuris  [B.,  Mitito- 
nis]  :  qui  moiu  tormenta  passi  sont.  Horosa  primos 
abest  a  ms.  L.  Soia  regionis  et  martyrttm 
ponuntur  in  B. 


et  in  partibos  Tarachiae  [T.  L.,Thradae]  :  in  quibus 
locis  ex&ilio  reiegatus  est.  Ct  ubiconqoe  potoit  in- 
numeras  viilotes  fecit,  st  passiones  sostiooit :  nam 
nimia  cum  caede  maciatus  esi,  et  rursum  diutius 
fustibus  caesus,  ac  nudis  pedibus  super  prunas  im- 
positus,  et  equuleo  appensus  tensus  est,  et  saxo  os 
ejos  contosum  est,  ct  eum  gravissimo  ferri  pondere 
inclusus  carcere  horribili  atque  in  ligno  extensus 
eat,  •  ubi  hominibus  qoidem  neglectus,  sed  ab  an- 
gelo  publice  passus  est.  b  Deinde  cateoatos  et  in  ex- 
siliom  directus  esi,  in  quo  rorsom  diulius  fustibus 

SMITH  NOT/C. 

•  Verba  ubi  homin.,  ete.,  osque  ad  emsut  om.  L.     D  defoncto,  soccessor  ejos  Di«o  mnltis  iterum  sopoli- 

•  Verba  Deinde...  directut  ett  om.  A.  ciis  afflixit :  sed  orante  illa,  simiiiacroa  Apollinis 

•  Vincentii.  Romae  via  Tibnrtina.  De  quo  Baeda      quem  adorare  juhebatur,  io  favillam  subito  tedaetuaa 
ttilg.  Usuard.,  Ado,  Baronius  aliique  postridie  agnnt. 

•  Primitiwe.  Via  Accula  passie  juxta  Notkerum  : 
A'ii  Romae  solins  mentionem  faciunt. 

•  Chrittinx.  In  Tuscia  apud  civitatem  Tymm,  quae 
est  juxia  lacum  Vulsinum,  passae.  Qui  in  tenera  aeiate 
Cbritti  fide  confirmata,  deos  aureos  Urbani  pairis 
sui  praefeci  contrivit  et  pauperihus  distribuit.  Ob  noc 
jiibente  patre  alapis  afflicu,  verberibns  ddaniaia, 
ferro  oneraU,  in  carcerem  conjecU  est.  Post  haec 
cum  diuliisime  et  crudelissime  dilaniaretur,  de  carne 
sua  patri  in  faciem  projecit.  Cnmque  alligau  rotae 
igni  snpposito  el  fuso  desuper  oleo  torreretur,  erum- 
peus  Aanuna  mille  gentilium  iuterfeeit.  Iterum  autem 
«arceri  tradita ,  ab  angelo  sanaU  et  refecta  est. 
Deinde  cum  magno  saii  pondere  in  marejacuu, 
augclico  prjesidio  liberata  esi.  Quam,  patre  subiio 


est.  Quo  miraculo  tria  miltia  hominom  ad 
Christi  conversa  sunt.  Novissime,  Dione  etiam  mor- 
tno,  novus  praefectiis  Julianus  post  fornaceoi  caa- 
dentem,  post  aerpenies  a  veneflco  immissos,  post 
abscissionem  linguae,  sagittis  eam  conflgi  praeoepH  : 
sicque  ciittum  martyrii  sni  beau  virgo  complevH 
anno  aetatis  suae  decimo.  Ado,  Notkeo.  et  drca  ao- 
num  £87.  Corpus  auiem  ejos  delatum  Venetias  isi 
monasteriom  S.  Marci  ah  incolis  Ick*j,  nunc  qoiescere 

PBrhibetor.  Pbtr.  de  Natal.  Corpos  S.  Christinse 
anormi  in  Sicilia  asservari  dicitor,  nec  aliam  ab 
hac  esse  tradont.  Baaon.  in  Notis  ad  Martvrol. 
'  Victorini.  In  Amilernina  civitate  miiiiario  oeto* 

Sisimo  tertio  ab  urbe  Roma,  vU  Salaria,  Hierooymi 
artyrol.  Gum  Romae  possom  scribit  Notkeros. 


CS5  SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  m 

EDITIO  COLONIENSIS. 
C.  VIII  Kalend.  August.  Natale  S.  Jacobi  apo-  A  tus,  aceto  et  tinape  perfosus  eit.  Comque  iltseeus  ab 


ttoli,  Hlii  Zebedaei.  In  Cilicia,  eiviute  Samon,  natale 
tancti  Christophori  martyris,  qui  sub  Dagno  rege 
▼irgis  ferreis  attriios ,  a  flammb  aesluantis  ineendii 
Cbrisii  virtute  salvatus  est  9  ad  nltimnm  sagHtarum 
ictibos  confossus ,  martyrium  capiiis  obtrunratione 
eomplevit.  In  Hispaniis,  civiute  Barcmona,  natale  S. 
Cocophatis  martyris,  qui  ex  cifitate  ScilliUna  oriun- 
dut  fuit,  et  Barcinonae  tub  Galerio  et  Maiimiano  et 
Rnfino  passus,  primo  gravissime  tortus  et  cacsus  estv 
dein  catenis  astricius,  in  craticula  insuper  exten- 


igne  apptruisset,  iterum  ferro  vinctot  y  m  eusto- 
diam  retrutut  ett ;  ubi  divino  splendore  consolatur9 
el  tunc  nervis  ferreis  et  taorinit  crudelissime  ett 
caesos.  In  uliimo  dicuu  esl  sententia  :  f  Cucuphatem 
rebellem  gla Jio  ferire  jobemus.  >  Cujus  corpus  a  Cbri- 
ttianit  sepelitor. 

D.  VH  Kalend.  August.  NaUle  beati  Herasli,  qui 
Pbilippit  a  beato  Paulo  episcoput  relictut ,  ibi  mar- 
tyrio  coronatut  qotovit.  Romae  in  portu  lacincti  9  sub 
consulari  Leontio,  Luxurio,  primo  civiutis  Terra- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 

25.  —  VIII  Kal.  Nalale  S.  Jacobi  apostoli,  Ze-     et  a  militibus  stgitUrum  ictibus  pulsatus  est.  Sed 

bedaei.  sagittis  a  dextris  ejus  et  a  sinistris  suspensis,  una  ei 

Addit  Florus  in  T.  et  L.,  Fratris  Joannis  evange-     eis  velul  veoti  flamine  retoria ,  in  oculum  Dagni  pe- 

listae,  c ujus  passionem  •  Clement  Alexandrinus  de-  *  netravit,  sicqne  data  sententia  isdem  atbleU  Christi 

i  Et  is,  inquii,  qui  obtulerat  eum ,  h  Jaco-     capiie  plexos  est.  Post  cujut  deeollationem  ipte  Da- 


scribens : 

bom  sciliet,  judici  ad  martyrium ,  motus  eiiam  ipse 
confessus  est  te  esse  christianum.  >  Ducti  sunt  au- 
tem  ambo  pariler  ad  supplicium.  Et  cum  ducerenlur, 
in  via  rogavit  Jacobum  dare  sibi  remissionem.  At 
ille  paromper  deliberans,  <  Pax  tibi,  >  inqut,  et  oscu- 
latus  est  eum  :  et  ita  ambo  timol  capite  plexi  sunt. 
Idem  Florut  in  A.  el  T.,  Eodem  die  in  Lycia  civi- 
tate  Samon  natale  S.  '  Christophori.  Idem  legilur  in 
B.,  et  pergit  solom  T.,  Qui  jussu  Dagni  regis  in  ear- 
eere  reclusus ,  Nicearo  et  Aquilinam ,  quas  ipse  ty- 
tannus  ad  seducendum  eum  miserat,  ila  convertil , 
ut  idola  Jovis  et  Apollinis ,  quae  ante  eolebant ,  flde 
Chrfeti  fervenies,  xonis  suis  ligata  ad  terram  pro- 
tternerent.  Unde ,  praecipieiite  Dagno,  altera  ett 
membrit  disrupta,  altera  stipiti  suspensa,  et  igni 
apposita ,  ac  deinde  gladio  irucidata.  Snnctus  vero 
Cbri^tophorus ,  ligatis  mauibus  el  pedibus,  virgis 
ferr<is  caetutt  deinde  in  scamno  ferreo ,  et  in  igne 
olei  liquore  superfuso  potitut;  binc  stipiti  appensns, 

SMITII 

•  Clemen$.  Qnod  bie  exscribitur  ex  Clementis 
Aiexandriui  septimo  Institutionum  libro ,  cital  etiam 
Bosebhis  in  Eccl.  Hist.  n,  9. 

b  Jocokum.  De  eo  Grapci  in  Menologio  agunt  pridie 
Kal.  Maii,  qoo  die  ab  Hemde  occidi  jussus  est.  Latini 
vero  hac  die  eum  celebrant ,  quando  ejus  corpus  ex 
llia  Flavia  Compostellam  translatiim  est ,  ubi  cele- 
berrimo  officio  haetenos  eoluntur. 

•  Chrittophori.  Baronius  e»  nscl  eum  non  snb  Da- 
gno,  sed  sub  Decio  imperatore  passum.  In  Petro  de 
Rttalibus  inaudiu  est  fabula,  in  qua  dicitur  Christum 
trans  fluvium  humeris  porUsse ,  et  alia  ejus  farinae , 
quae  et  Jndaei  ipsius  Apellae  fidem  superant. 

•  Cucuphatis.  Ortus  est  autem  hic  ex  civitate  Scyl- 
liuna  ;  ei  cum  Felice  quodam  profectus  Caesaream , 
obi  comperto  quod  persecuiio  sub  Maximiano  et 
Diocletiano  aestu  maximo  in  Oriente  flagraret ,  in 
Oecidentein  navigantes  Barcinonem  appulit ,  ubi  Cu- 
cuphas  miractilis  claruil;  quorum  faina  ad  aoret  Ga- 
lerii  proconsolis  perveniente,  miliies  misil  qni  eum 
ad  tribnnal  trahunt,  et  cum  diis  non  iliura  daret, 
gravissime  eaesus  est  usque  dum  dirupto  corpore  vi- 
acera  ejus  conspicerentur.  Deinde  viro  Dei  preces 
Domino  fundente,  Galerius  repente  inortuus  decidil. 
A  Maximiano  prsetide  postea  in  craticulam  exiensns 
est,  illaesusque  crudeliter  carduis  ferreis  et  Uureis 
cardcbatur;  dum  autem  fbgellalur,  Deo  sancti  preces 


gnus  ad  tepulcrum  ejus  aliera  dte  veniens,  secun- 
dum  promissionem  ipsiut  martyrit  et  oculi  tui  sani- 
tatem  recepit ,  et  magniflce  Deum  S.  Cbrittophori 
glorificavit. 

L.  C.  V.  timpliciter  nomen  ChrUiopjhori  hoe  dle 
babent :  cui  addit  V.  /n  portu  S.  Acontii. 

Ejusdem  Flori  esse  videtur  in  T.  et  L.,  In  Barci- 
nona  civiute  S.  d  Coeophatis  marlyris.  Et  S.  *  Eu- 
tyciani  papae  et  martyris  :  qui  cum  Eeclesiam  Ro- 
manam  annis  vigiuti  [L.  on.  vigintij  octo  post  Petrum 
rexisset,  trecentot  qiiadragioU  duot  martyret  pro- 
priit  maoibut  tepelivit,  pastusque  est  martyrium 
temporibut  Aureliani. 

C  A.,  Ipto  die  depositio  B.,  *  Judocl  egregff  confee- 
toris :  cui  attipidatnr  inter  cseleras  virtutet  9  quat 
prae  roultitudine  dinumerari  non  possunl,  eiiam  duot 
mortuos  susciusse.  B.v  Parisiis  translatio  corporit 
8.  t  Germani  episcopi  et  eonfessoris. 

26.  —  VII  Kal.  Vacat  Bseda. 

NOTiB. 

Rerum  exaodiente  et  Maximtanos  judex  morte  subiU 

abreptus  est.  Ruflno  vero  impio  jubenie,  capiie  plexut 

ett.  Sepultosest  Barcinonae;  sed  po*tea  translamt  a 

Fukado  abbate  coenobii  SS.  Dionysii,  Hustici  etEleu- 

therii,  in  eellam  ejusdem  coenobii.  Surius,  tom.  IV. 

•  Etttychiani.  Ejus  diet  obitualis  est  vi  Idus  De- 

cemb.  Papebrochius  in  Conato  chronico-bistorico  ad 

Catalogum  pontillcum  Romanorum  colligit  elevatio- 

nem  vel  translalionem  aliquam  hodie  faclam  fuiste 

saecnlo  quinto  sub  Innocentio  primo,  cum  is  in  coe- 

meterio  Calixti  aedificavit  insignem  S.  Sebastiani  ba- 

n  silicam  ad  Caucumbas ,  tuper  Platoniam  ,  sub  qua 

D  sanctorum  Petri  et  Pauli  cor|»ora  diu  jacueranl. 

t  Judoei.  Hujus  natalis  celebratur  xm  dio  Decem- 
bris,  quem  infra  vide.  Hodie  forsan  ejus  eievatio,  qose 
post  anuos  60,  quam  sepeliretur,  facta  esl. 

t  Germani.  Translatio  batc  facta  est  ex  sacello  S. 
Symphoriani  in  batilicam  sanciae  Crucis  et  S.  Vin- 
rentii  ipsi  cobaerentein ,  anno  ipso  quo  Pippinus  ab 
Stepliano  papa  unctus  in  regein  est,  hoe  est  anno 
754.  Translationis  auctor  fuit  Lautfredus  abbas,  Pip- 
pinus  rex  approbator  et  testis.  Id  est  Lamfredut 
quem  Carolut  princept  legalum  direxit  ad  Uunolduin 
Aquiuniae  ducera.  Hittoriam  bujus  translati»n  s  le- 
gere  est  in  seconda  parte  saeculi  m  Act.  SS.  Be- 
uedict. 


9*7  BEDiE  VENQRABILIS  OPP.  PARS.  IV.  —  IHSTORICA.  9S* 

EDITK)  COLONIENSIS. 
cinst,  trodente,  qui roissus  in  ignem  nollo  roodo  faedi  A  tem  naiale  sancti  Uemtolai  presbyteri,  cejus  doelri- 


potuit.  Inde  praecipiutus  in  vaiidissimuni  torrentera, 
incolumis  ejectus  cst  ad  littus.  Nuntiantur  liaec  con- 
sulari  Leontio,  qui  tnisit  spiculatorem  cuoa  mib& 
bus,  ut  eum  coinprebensum  gladio  ferirenL  Cujus 
corpus  Julia  cuiu  servis  suis  nocte  collegit,  et  cum 
faonore  sepelivit  in  praedio  suo,  juxta  nrbem  Ro- 
5*  mam.  In  Pbrygia  sanctomm  Joviani  et  Juliaui. 

E.  VI  Kalend.  Aucijst.  Apud  Nkomediam  civila- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

Florus  in  A.  T.  L.,  In  Laodicia  Phrygiae  naUle  %  lieni,  iguibns  sunt  exosti 
S.  Saturnini,  etS.  Juliani  el  Feiicis.  In  Italia  civitate 
Aretio  passio  SS.  *  Donati  episcopi  et  Elarioi  mo-. 
uachi :  qui  tempore  Juliani  imperatoris  capitis  am- 
putatione  martyrium  consummaverunt,  sub  Quadra- 
tiano  [A.,  Adriano;  L.,  Quadrilone]  praefecto. 

D.,  Ronta)  ia  portu  S.  b  Hiacyiitbi  martyris,  qui 
passus  esl  sub  consulari  Leomio,  Luturio  primo  ci- 
vilatis  tradciite.  B.  C.  V.,  In  Laod  cia  Phrygia*  Jo- 
biani,  Jutiani,  Felicis,  Marciani,  et«  Paslori  prethy- 
teri  [Pastori  presbyteri  in  tolo  V.].  B.,  Et  aiibi 
aancUrum  Marcianas,  Laudahe. 

27.  —  VI  Kal.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Eodem  die  Roroae  passio  S. 
d  Symphronii  :  cum  quo  Olympius  cum  uxore  sua 
Exuperia  et  fllio  Theodolo,  jussu  Vaieriani  ei  Ga 


na  beatus  Pautaleou  ad  fldera  conversut  est.  Qul 
tentus  a  Maximiano  cum  duobus  germanis  snis  Har- 
mippo  el  Hermocrate,  capHali  sententia  ob,Jonfes- 
sionem  Cbristi  punitus  est.  In  Sicilia  Simeonis  mo* 
nachi.  In  civiute  Nolana,  Felicis,  Julias  et  Jocundae. 
Amissiodoro  naUle  sancti  Elherii  episcopi. 

F.  V.  Kalend.  August.  Nicomediae  passio  saneti 
Panialeonis  martyris,  qui  cum,  jubente  Maximiano, 


B 


B.  C.  D.  V.  A.  T.,  In  •  Syria  fD.,  Rigia;  B.,  Si- 
cilia]  Simeonis  monachi.  A.  T.,  ttomse  SS.  Agontit 
et  Emeriti.  T.  B.,  Autissiodoro  depositio  S.  !  Etheri 
episcopi  et  confessoris.  B.,  In  Nicomedia  nauie  SS. 
Juliae,  Secundi,  Januariae. 

28.  —  V  Kal.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L.,  In  Mediolano  passio  SS.  rNa- 
xarii  et  Celsi  pueri :  qui  jussn  Neronis  sob  Juliano 
praefecto,  amptitatis  capitibus  Christo  sunt  immo- 
lati.  llorum  corpora  B.  Ambrosius,  Domino  reve- 
lanie,  miro  modo  cooservaia  invenit.  Lugduno  [L., 
in  Nicomedia]  natale  k  PanUlconis  :  qui  sub  Maii- 
raiano  imperatore  mariyrio  coronatiis  est.  (llaclenui 
L.)  Briuunia  monasterio  Doio  depositio  S. l  Sampco* 
nis  episcopi  et  confessoris. 


SMITII  NOTiE. 

•  Donati.  De  his  vide  infra  vn  Idus  Atigusti.  propler  Christum  interfecti  fuerant,  sanctissimis  re- 

*>  Hiacynthi.  Qui  primo  in  ignem  injectos,  deinde     liquiis  collocavit.  Suaius,  tom.  IV,  in  ViU  Stephani 

mprofluenlemprgecipUatus,  illsesusevasit;  postliHC      pap«.  Htc  colitur  pridie  apud  Usuardi  ct  Baronii 

a  Leomio  consulari  sub  Trajano  imperaiore  gladio  C  Mailyrol«»gia. 


percussiis,  vilam  flnivit  :  cujus  corpus  Julia  matrona 
fn  praedio  suo  juxta  Urbem  sepelivit.  Ado,  Baborius, 
Sutius,  tom.  IV. 

c  Pa$tori.  Vel  Pastorh.  Qui  qood  apud  Anasta- 
sium  Bihliothecarium  aliosque  dicitur  frater  S.  Pii 
ponliflcis  Romani,  non  continuo  admitlimus,  vere- 
murque  ne  sit  ab  iis  intrusum,  qui  censuerunt  eum- 
dem  esse  Hermetem,  cui  angelus  in  hahitu  Pastoris 
apparuh,  qui  a  pluribus  dicitur  frater  S.  Pii  papss. 
Dubitari  ettam  posset  quo  sensu  S.  Paslor  Timotheo 
presbytero  acta  Pudentianae  et  Praxedis  scribens, 
statim  initio  epistolae  dicat,  <  Pudens  frater  noster,  > 
■ed  satis  clarum  videtur,  fralernitatem,  non  pangui- 
nis,  ted  reiigionis  intelligi.  Hujus  nomini  S.  Pudens 
Pudentians  pater  tiiulum  dedicavit :  Onupbrius  au- 
tem  Panvinus  in  suo  de  praecipuis  Urbis  ecclesiis 
bujus  et  Pudeniianae  liiulum  eumdem  esse  scribit ; 
•ed  licet  in  eodem  quidem  vico  Patricio  fuerint,  di- 
versae  tamen  erant  ecclesia ;  sed  cum  ecclesia  Pasto- 


•  Syria.  Secundum  Adonem  et  Usuardum  in  Sici- 
lia. 

f  Eiheri.  Qui  post  Romannm  sedit  octavos  decimos 
episcopus  Autissiod  rensis  annos  9,  menses  6.  Defuo  * 
ctus  sepultus  est  in  basilica  B.  G«rmaui.  ruil tempo- 
ribus  Benedicti  papa3,  imperante  Tiberio  Constan- 
tiuo.  Labbei  Bibl.  Nov.  lom.  I,  p.  419. 

s  flaxarii.  Hi  iioii  sub  Juliano,  sed  sob  Anelioo 
praeside  passi  sunt,  post  varia  sc.  tormeuU  glndio 
percussi,  ut  consUl  ex  eorum  Actis  editis  apud  S«- 
rium  tom.  III,  p.  596.  Translatio  borum  facta  esl  xu 
die  Jtinii ;  coiumur  et  xix  die  mensis  ejusdem. 

h  Pantaleonii.  Hic  filius  Eust<»rgii  fuil.  Qoi  cosn 
juhente  Maximiano  artem  disceret  medtciuae,  a  pro- 
sbyiero  Hermolao  ad  fldem  Christi  conversus  snatia 
miracula  fecit,  patremque  suum  Eustorgium  senaio- 
rem  cbristianae  fldei  subjugaviu  Ob  quatn  causam  in 
ligno  fuit  appensus  et  fcrreis  laniaius  uogwlis;  et 
faces  laterihus  admotae  suul :  deinde  in  pluinbuoi 


ris  vel  corroisset  vel  desolata  essot,  alteri  unitus  est  u  bquidum  unmissus  est;  postea  in  mare  et  ad  bestias 
titulus  ejus,  incertum  quando  et  quo  auctore,  forte 
vero  sub  Innocentio  primo,  vel  saltem  secundo,  ut 
lleoschenius  conjicit  in  Commcnurio  ante  AcU  Pu- 
deniianae,  etc.,  die  xix  Maii. 

d  Symphronii.  Qui  famulus  fuit  Nemesii  tribuni. 
Cum  autem  Oiympio  trihuno  iuquirente,  se  chri- 
stianum  esse  fassus  esset,  aliaiuni  est  Martis  idolum 
in  ejus  conspectum.  Quod  cum  Sempronius  vidit : 
c  Conterat,  inquit,  te  Douiinus  Jesus  Christus.  >  Hoc 
dicto,  repente  idolum  liquefaclum  est.  Olympius  au- 
tera  ad  uxorem  Exuperiam  veniens  narravit  quid 
Sempronius  iuvocaio  Cbristi  nouiine  fecissel,  nec 
mora,  in  Christum  credidit;  et  confractis  omnihus 
diis  suis,  baptizatus  est  cura  uxore  et  filio  Theodulo 
a  B.  Stephano  pontiflce.  Semprouio  jussu  Valeriani 
imperatoris  ignibus  exuslo,  venit  B.  Slephanus  cum 
clericis  el  viris  religiosis,  S.  Sempronii  reliquias  col- 
legit,  et  illas  cum  Olympii  et  sociorum,  qui  prius 


conjectus,  cuiu  deuique  bas  omnes  pcenas  iliaraia 
evasisset,  landem  capite  puniebatur.  Suatus  tom.  IV. 
Pridie  colilur  a  Baronio  el  Bxda  vulgaio  et  Graecia 
iu  Menologio.  Uic  nou  Lugduni,  sed  Nicomedias  pas- 
sus  est. 

4  Samtoni$.  In  Demetia  quae  est  in  Walliae  paruV 
bus  occidentalis,  ex  parenlibus  Ammoue  et  Anna 
nati :  hic  aulem  Eituto  S.  Germani  discipulo  eru- 
diendus  traditur,  et  in  sacris  Scripturis  sulficientec 
institutus,  a  Dubricio  diaconus,  et  post  anoum  pre- 
sbyter  ordinatus  est.  Cum  acrioribus  incumberet  je- 
juuiis,  ex  Eituti  cceuobio  egressum  mediutut  esi, 
ad  Pirouem  in  insulam  quauidam,  Eltuto  permiltente 
concessit.  Piroue  autem  defuucto,  ahb.tg  monasterii 
illius  electus  esl,  quod  cum  rexisset  nou  plus  awuo 
et  diiuidio,  iu  solitodioem  cum  patre  suo  iam  moua- 
cbo  facio  et  aliis  duobus  seccssit.  Ex  aoacboresi  vero 
in  synodura  quamdara  vocalus,  monasterio  a  S.  Gar- 


SECT.  II.  -  MARTYROLOGIA. 


m 


EDITK)  COLONIENSIS. 

•rtem  dtsceret  medicma,  a  preshytero  Herroolao  ad  A  cruciatus.  Sed    ioler  tee   D»roh»e  eibi  apparent* 
fidem  Cbristi  contersas,  niulta  rairaeula  fccit,   pa- 
iremque  auum  sen»lorera   Eiistorgium  Cbrtsti  fid«i 
subjogavit.  Obqnam  causam  tentus  eei  ab  eodem 
liasiraiano,  equulei  poftna,  el  lampadum  exustiooe 


refrigeratos,  undem  ietu  gladii  mariyrmm 
mavil.  Lugdimo  sancli  Peregrtni  presbyieri. 

G.  IV  Kalem»  August.  Romai  sencti  Felici*  pontinV 
eis.  Hicdeclaravit  Censuoiium  ftiium  ConsUAtintesse 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


V.  C,  In  Nieomedia  Juliani,  Jocundi,  el  S.  Panuv* 
leonis  manyris.  Mediolano  Nazarii  el  Ols«.  In  Bri- 
tannia  S.  Sampsonis  episcopi  ei  confessoris.  Nicome- 
diense$  tamen  in  C.  kiabentur  die  pracedenti.  B.,  In 
Nicomedia  natale  89.  Nazarii  et  Celsi.  In  Laodicea 
eiviute  Phrygiae  natale  SS.  Theopbiri,  Prudentii, 
Philippi,  Alexandri.  Et  alibi  natale  S.  Augustae  vir- 

Snis  in  occiduis  partibus.  V.,  Nicomedia*.  passio  S. 
Mitaleonis  :  qui  cum  jubente  Maximiano  artem  di- 
sceret  medicina»,  ab  Hermolao  presbyiero  nd  Cbrisli 
fidem  c»nversus,   mulla  miracuia  fecit.  T.,  Romas 


Faustini  et  Bealricis.  Eodem  die  depositio  S.  <  Lnpi 
episcopi  de  Trecas :  qui  cum  Germano  venit  Britart- 
niam,  et  qoinqoaginU  d*os  annos  saeerdotio  fuiictiiB 
est :  qni  tempore  Attilae,  qui  Galliam  ▼astabat,  sieut 
in  hymno  ejus  canitur,  dum  bella  euncta  perderenf, 
orando  Trecas  mnniit. 

Anni  sacerdotii  in  D.  dontaxnt  tex :  in  A  et  B., 
auinquaginta;  in  C  nulli  etprimnntor.  V.  nomiiiibus 
martyrum  stibjungit,  Et  S.  •  Seraphm  virginii  :  at- 
que  post  S.   Lnpi  memoriamjbidem  legitur  :  Depo- 


Victoris  episcopi. 
29,  -  IV  Kal.  Naule  SS.  *  Felicis,  '  Simpticii,  B  sitio  B.  i  Prosperi  episcopi.  Eumdem  nabel  G 

SMITH  NOTjG 


mano  constmclo  praefectus  est :  et  non  multo  post 
episcopu*  ordinaius.  Deo  moneme  in  Armoricam 
iraneiit,  et  Dolum  monasterium  construxit,  ubi  post 
vitaw  miraculis  plenam  piam  exspiravit  animam. 
Vide  Viiam  bujus  sancti  scripiain  ab  auctore  ano- 
nymo  sobaeqnali,  quam  edidii  Mabillonius  in  primo 
saeculo  Act.  Ben.  Edideront  et  hujits  Vitam  Joamtes 
Boscius  in  Biblioibeca  Floriacensi  el  Baldricus  epi- 
scopus  Dolensis  saeculo  xn.  Malthaeus  Westmonaste- 
riensis  ad  an.  507  aliique  post  eum,  Samsonem  Ebo- 
racensem  arcbiepiscopum  vocaot.  Cnm  S.  Samson 
concilio  n  Parisiensi  anno  556  habi  o  subscripsert, 
nec  inierfueril  Turonensi  itldem  u,  quod  anno  506 
celebratum  est,  cir<  a  annum  565  obiisse  vjdetur.  At 
iion  attigit  120  nnnos,  ut  auclor  Vilae  a  Joanne  Boscio 
editae  scribit :  alias  S.  Magloritis,  qui  ipsi  tuccessit» 
diuque  supervixit,  ejusc  ndiscipulus  in  Elluti  schula 
esse  non  potuit. 

"  Victorit.  Elcuthero  ponlifice  Romano  anno  185 


ipso  die  Romam  rediit ,  et  FeKcem  expulit.  Sozo- 
men.,  iv,  15;  Hieronymus  in  Chronico,  et  Fatisthtis 
et  Marcellinus  in  praefat.  ad  libellum  precura. — lidem 
Marcellinus  et  Faustinos,  narrala  gemina  expulsione 
Felicis  ab  Urbe,  aiunt  :  c  Post  annos  octo,  Va'enli- 
niano  et  Valente  coss.,  anno  sc.  365,  x  Kafondarum 
Decembrium  defunctus  est  Felix.  >  Deposilionis  UjHtir 
ab  episcopntu,  uon  natalis  dies  hic  celebratur.  Quia 
vero  quse  de  Felicis  mariyrio  tradit  Anastasius,  et 
ex  eo  Ado  aliique  marlyrologi,  fabulosa  videntnr,  et 
Marcelliniis  et  Faustinus,  quibus  licet  scbismaticis 
luto  hac  in  re  fldes  haberi  poiesl,  cum  ea  n;irrent 
qii£  in  totius  Urbis  conspectu  videnlur,  loco  hudato 
etun  morte  natorali  defunclum  tradunt ,  existimo 
bunc  Febcem  ideomartyremappellatum  fuSsse,  qood 
mulU  pro  Cbrislo  pertulerit,  non  vero  quod  eius 
causa  occisus  fuerit.  Nou  est  quod  quis  dicat  uic  m- 
lelligendum  esse  Felicem  primum  sub  Aureliauo 
martyrium  pnssum.  Nam  Felix  primtis   paulo  ante 


diem  obeuote,  Victor  ei  succ»ssii,  et  sedere  coepil  ^  perseculionem  Aurelianam  ad  Deum  migravit,  et  in 


die  xii  roensis  Juuii.  Hic  excnmmunicavit,  vel  poiius 
excommunicare  minatus  esl  Asianos  Pascha  decima 
quarU  hina  celebrandum  contendentes ,  Irenaei  vero 
posl  monita  in  gratiam  statim  redierunt  Polycrates 
et  Asiatici  reliqui.  Euseb.  Hist.  v,  24 ;  Sozomen.  vu, 
i9^-*ln  Baronii  Annalibus  anno  198,  ad  num.  17,  epi- 
stola  terlia  Vicloris  ad  Desideritun  Viennensem  epi- 
aeopum,  aliaque  ad  Paracodam  episcopum  de  qux- 
siione  Paschaiis,  in  quarum  ullima  dicitur,  Orieiua- 
lem  Ecclesiam  propler  Paschae  celebrationem  ab 
Occidenuii  disjimctaiii,  et  in  priori  presbyteros  qui 
aposlolos  videruut,  u«que  ad  illa  teinpora  Viennen- 
sem  Ecclesiam  rexisse,  suspectas  suut  iidei,  inqoit 
Labbeus  tora.  I  Conciliorum,  et  revera  slylum  r«  cen- 
liorein  sapiuni.  Duae  eliam  ejus  epistol»  decrelales 
viris  erudiiis  sunt  suspecix.  Ad  diem  migravit  anno 
197,  postquam  sedissei  aunos  42,  mensem  unum, 
dies  16,  si  numeres  sc.  a  die  12  Junii  anni  185,  qno 


Indiculo  Bocheriano  depositionis  episcoporum  memo« 
ratur,  non  vero  in  Indiculo  depositionis  martyrum. 

c  Simplicii.  Priores  duo  leinporibus  Diocleliani  et 
Blaximiani  posl  mulu  supplicia,  aliiguo  eorum  c<>lli$ 
saxo,  a  ponle  Lepidi  in  Tiberim  jacuti  sunl.  Quo- 
rura  corpora  levau  a  sorore  eorura  Beatrice  et  pre- 
sbyteris  Crispo  et  Joanue,  sepulta  sunt  in  loco  qui 
appellatur  Sextum  Pbilippi,  via  Portuensi.  Quo  com* 
perto,  Lucrelius  quidam  nocte  praefocari  fecit  S. 
Bealricem  :  quam  B.  Lucina  juiu  sauclos  ejus  ger- 
nianos  sepelivit.  Stiaius  iu  Aclis  S.  Anlbirai  tom.  III, 
die  xi  Maii.  Aoq. 

d  Lupi.  Qui  e  monacho  Lirinensi  factus  episcopus 
Trecarura  cum  S.  Germano  Autisiodorensi  in  Bri- 
taiiniaui  navigavit  conira  Pelagi:inos  decerlaturus ; 
ubi  Verolamii  synodo  interfuit.  Uxfrjd  Eccl.  Hist.  i, 
17,  etc.  Complures  ei  epislolas  Sidonius  scripait,  a 
quo  episcopus  episcoporum  ,  Galliae  pontiflcum  fa- 


sedere  coepit,  usque  ad  diem  quo  sepultus  est.  Codex  D  cile  Pri»ceP9t  vir  sancius,  ctc,  non  semel  diciiur. 


Noroinuin  aposioticorura  dieui  S.  Vicloris  emorlua 
ivm  fuisse  xx  Apiilis  lesUtur,  sed  coiHra  fidem  fere 
omninm  Martyrologiorum.  Victorem  martyrem  fuisse, 
quod  tradil  Baronius,  nullus  antiquorum  dixit. 

h  Felicii.  Liberio  propter  Udem  catbolicara  in  ex- 
siiium  deporUto,  Felix  ab  Arianis  ordinatus  est 
auno  555,  sicul  Socrates  scribit  n,  57,  et  Sozomeu. 
iv,  2.  Alhanasius  in  epistola  ad  solitariam  vium 
agenlet,  etllieion.  inCbron.  adan.552. — Tamen  in 
aoliquo  pontificura  Catalogo  dicuntur  congregati  sa- 
cerdotes  el  cuin  cunsilio  eorum  Liberius  ordinasse 
in  locom  ejus  Feiicem.  Anno  558,  cum  Liberius  for- 
mtil«  fidei  baerclicoe  in  Sirmieiisi  synodo  tertiae  sub- 
scripsisset,  ConsUnlii  veuia  et  populi  desiderio  Jioc 


Cum  anuis  52  sacerdotio  fuuctus  essel  Trecis,  obiit, 
et  sepultus  e>t  iu  suburbana  ecclesia  S.  Mariac,  post- 
modura  S.  Lupi  dicu,  ob  crebra  miracula  qua*  ad 
ejus  sepulcrum  flebant.  Hac  ecclesia  saeculo  ix  la- 
bente  a  Nortmannis  destrucia,  uova  intra  orbem  sub 
ejusdem  S.  Lupi  uornme  paulo  post  exsiructa  esi,  io 
qua  beali  pomific<s  reliquiae  depositae  sunl.  Ejus  Vi« 
lam  Surius  hodie  habet. 

«  Seraphice.  Yel  Seraphin»,  in  Mamiensi  civilate, 
Baronius,  Molani  Addii.  in  Usuardum. 

f  Protperi.  Successil  hic  S.  Arriano  :  exstant  ad 
hutic  litlerae  Sidonii  Apoiliuaris  lib.  ix,  episl.  15. 
Vixit  leinporibus  Leoius  Magni  Romani  ponuficis, 
a;«iuuli5  S.  Prosperi  Aquilani.  Not$  Baron. 
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EDITIO  COLONIENSKS. 
hseretieum,  eum  teraodo  rebaptiiareior  ab  Eeaebin  A  git  Attilse,  qui  Gallitm  vastabat,  tieut  io  bymno 


NieomedieMe  epitcopo,  etjuxta  praeceptum  ejnt- 
dem  Coottantii  Augusti  capite  deirancator.  Sedk 
autem  in  epitcopato  annom  unum,  menset  tret,  diet 
doot.  Eodem  die  ptttio  tanetorum  Simplicti,  Fau- 
ttinl  germanorum,  qui  tob  Diocletiano  et  Maximiano 
in  urbe  Romana  propter  fidem  Chritti,  post  multa 
ae  dfverta  tupplicia  decollati  tunt ;  et  germana  eo- 
rum  Beatra  nomine,  eo  qood  corpora  eorum  cum 
Critpo  et  Joanne  presbyteris  sepelivit,  a  Lucretio 
prsefeeto  prsefocala»  tradidit  tpiritnm.  Lucretiut  ve* 
ro  ab  immundo  tpiritu  arreptut,  in  convivio  tuo 
exptanrit.  Item  depotitio  beati  Lupi  epiteopi,  qui 
cum  germano  Teoit  in  Britanniam,  et  quinquaginta 
duobut  annit  tacerdotio  fanctus  ett,  qui  tempore  re- 


ejoscanitur,  dum  bella  euneta  perdereot,  oraode 
Trecat  munivit.  Et  depotitio  beati  Protperi  epiecopL 

A.  111  Kalcmo.  Aocu*t.  Roma  Abdon  et  Seoaea> 
tubregoli  Pertarom.  Qui  eum  Corduba  civitate  Pee- 
tarum  Tiocula  paterentur  a  Decio  ,  ad  uliimom 
doxil  eot  Roroaoi  eatenis  obligatot,  et  dhertis  pmnit 
maceratos,  ubi  primo-  plumbatis  e.rti,  doin  gtadk» 
interfecti  tunt.  Apud  Afrieam  cifilatem  Taburbo, 
lucernaria  passio  tanciarum  Tirginum  ,  Maximse, 
Donatilljc  et  Secund»,  tub  Anylino  procontule :  qoat 
post  plurimat  quat  tttstinuerunt  pro  Cbriato  passic- 
net,  gladio  csesa*  martyrium  consummaTerunt.  Ao* 
tittiodoro  depotilio  tancti  Urti  episcopu 

B.  Pam.  Kal.  AeeusT.  Csesarefe  pataio  tanctf  Fa- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
30.  —  III  Kal.  Romse  *  Abdon  et  Sennet  tubre-  B  bua  afflictus  ett,  deinde  Saprlcie  prsefecto  tradito». 


gulorom  :  qui  cum  in  Cerdubae  [D  ,  Credula ;  B.,  Cor- 
dula ;  C,  Corduba]  civitate  Pertarum  vincula  pste- 
rentur  a  Decio,  ad  ultimum  duxit  eoa  Romam  caie- 
nis  obligatos  et  diversis  pceuis  maceratos,  ubi  primum 
plumbatis  csesi,  deinde  gladio  interfeeti  sunt. 

Florut  in  A.  et  T.  tie  pbratim  mutavit  et  tensum : 
Romse  passio  S.  Abdon  et  Sennes  :  qui  de  Pertida 
Romam  Teneruot,  et  tub  Deeio  imperatore  diversit 
peeait  macerati  ad  ultknum  gladio  interfecti  ettnL 

Idem  Florut  in  T.  et  L.,  Eodem  die  Romse  pat- 
tio  S>  Tertoilini :  qui  prsecepto  Valeriani  cum  diit 
tacriAeare  noilet,  primum  fuatibut  mactatut  et  igni- 


post  qtue  ot  ejut  lapidibut  tundi  et  iteram  ignibut 
affligi,  et  in  equuleum  sutpendi  jutsus  esL  Ei  caam 
Tinci  non  potset,  nuiiliaU  ejue  conttantia  Vaieriaoov 
data  sententia  eapHe  juttut  est  punirL  Sed  hmc  eoo- 
tractut  L.  tic  absoivit:  Qui  juttu  Valeriaai,  pott 
dtra  tormenta,  capite  juesusest  puniri. 

B.,  Autisiodoro  depotitie  S. c  Ursi  epiaeopL 

51.  —  II  Kal.  Vaeat  Bseda. 

Vacat  etiam  Supplementum  DiTiooease. 

V.  C,  Aulissiodorodepotitio  S.  Germani.  Elnatale 
SS.  Sccundiui,  Maximse.  C.  Eodem  die  reeondliaiia 
8.  Nicolai.  B.,  In  Africa  civiute  Siudana  natale  SS. 


SM1TH  NOTiE. 
•  Abdon.  Cum  autem  eorum  corpora  ubi  lnterfecti  C  eTecti),  cum  S.  Germano  contra  hseresim  Pdagta- 


eunt  triduo  jacuistent,  Quirinut  quidam  tubdiaconut 
ea  collegit,  et  iu  domo  sua  occulte  sepelivit,  ubi  la- 
tuerunt  usque  ad  tempora  Coustantini,  et  tunc  cor- 
pora  inde  levala  sunt,  et  in  coeraeterium  Pontianl 
translata.  Pbtrus  dk  Natal.,  Notker.,  Ado. 

*  Tertullwi.  De  hoc  puttea  die  it  Augusti  age- 
tur. 

•  Vnu  Qui  juxla  S.  Amatoris  basilicam  rechisus 
•nacboreticam  duxit  vium,  et  cum  in  civitate  incen  - 
dium  accidiaset,  precihus  exstinxit.  Qua  occasione 
tancti  viri  merito  declarato,  Censurio  decimo  episcopo 
decedente  pontifice,  vi  extractum  prsesulatui  sufle- 
cere :  et  cella  ejus  in  ecclesiam  cessit.  Exegit  vitse 
tuse  tempua  annis  81 ;  hodieque  moriens,  in  basilica 
S.  Germani  tepuHut  est.  Fuit  temporibus  Joannis 


nam,  qtue  tanam  oppugnabat  fldem,  in  Britaoniam 
profectut  esL  >  Eam  etiam  synodum  Galueasam 
autumno  auno  429  habitam,  idem  anonymus  indicai, 
quando  ait  eos  profectos  temporibut  hibernit,  id  eat, 
tub  hujut  auni  finem.  Praeterea  in  rerum  Anglicareat 
Cbronologia  hoc  tseculo  alii  ducet  a  Sigeberto  te- 
quendi,  quia  it  plerumque  ln  magnos  anacbronistuo* 
incidit.  Nec  Sirmondi  in  Appendice  ad  tom.  III  Cone. 
edit.  Labbeanse  argumentum  vidctur  maxime  valere, 
existimantis  priorem  Germani  legationem  i»  Brilao- 
niam  pertinere  ad  annum  446,  quia  Bseda  in  HisL 
Eccl.  i,  10,  scribat  Briiannos  praesente  Germaoo  c«a> 
Pictis  et  Saxonibus  conflixisse ;  longe  enim  prius 
quam  Hengittus  cum  tuit  Saxonibus  in  Britanniam 
appulisset,  frequenter  iu  eam  Saxones  irrumpere  te- 


papae  atqne  Felicis.  Labbei  Bibl.Nov.  tom.  I,  p.  418.  ^lebaul.  Barouius  secundam  S.  Gerioani  navigaite- 
d  GernanL  Natioue  Auiitsiodorensis  ex  patre  Ru-  u  oem  in  annum  455  confert  et  < 


patre 
ttico  et  matre  Germanilla  :  sortilus  est  uxorem  no 
mhie  Eusucbiam,  iransmissusque  ad  Gallias,  ut  du- 
catnm  obtineret  :  com  vero  S.  Amatori  episcopo 
Autissiodorensi,  qnod  finis  rita  sibi  prosto  esset, 
inuoiesceret,  S.  Germano  ecclesiam  ingredienti  sii- 
patus  clericis  suit  caput  totondit,  eum  praenoscens 
tibi  iu  episcopatu  successuram,  quo  nec  diu  post 
obeunte,  omniiim  votis  Germanut  postulatus  episco- 
pus,  coactus  suscepit  sacerdotium.  t)e  bujus  naviga- 
tione  doplici  in  Brilanniam  ob  refellendain  Pelagii 
haeresin  vide  Hist.  Ecel.  i,  17  et  seq.,  el  Clironicon 
tub  alartiano.  Prosneri  Chronologia  qua  statuiiur 
eutn  primo  in  Britauuiam  a  synodo  Gallicana  anno 
429  cuui  Lupo  Trecensi  missum  esse,  videlur  esse  ve- 
risimiliur  quam  Chrunologia  Sigeberti,  qui  Germa- 
iiuni  iter  bi»c  instiiuis^e  anno  446  tradit ;  ex  eo  quod 
anoiiymut  in  Vita  S.  Lupi  tcribat :  c  Exacio  bietinii 
apatio  (ab  episeopaiu  nempe  Lupi  auno  428  ad  eum 


eum  postea  roortouja 
atterit.  Verum  Germani  mort  ab  anno  448  removeti 
non  potest.  Contuiitiut  enim  in  ejut»Vita  ait :  c  Se- 
dit  Germanus  in  episcopali  catbedra  annos  30,  diea 
25 :  obiit  vero  pridie  Kal.  Augutiat,  Valentiniaae 
adhuc  juvene  imperante  cum  Placidia  matre.  »  Idem 
Constantiut,  i,  5.  jam  tcripterat  S.  Amatorem  eju» 
decessorem  ad  Deum  migratte  Kaleodarum  Maia- 
rum  quarta  feria,  ideoque  anno  aliquo  littera  Dooti- 
nicali  F  notato,  ticuti  est  anous  Chritii  418,  qe* 
ideo  die  prima  mensis  Maii9  in  quam  ferta  quarta  ni- 
cidebat,  Amator  spiritum  Deo  reddidiu  Quare  S» 
Germanus  eo  pariter  anno,  die  septima  Julii,  qoi  De- 
miniealis  fuit,  coosecratus  est  episcopus,  et  pe* 
tedistet  annos  50  et  diet  25,  obiK  die  ultima 
Julii  anni  488.  Cum  itaque  paulo  aule  morteaa,  ut 
consiat  ex  Cousuntii  lib.  n,  S.  Germanus  cum  & 
Severo  epUcopo  Trevircnsi  collega  in  Britaootam 
trajeccrit,  lixc  legatio  ad  aunum  circiter  447  tpectet. 


SECT.  II.  —  MARTTROLOGIA.  994 

EDITK)  COLONIENStS. 
bil,  qui  com  ferre  vexilla  presidialia  recosaret,  A  iinmergituT.  Sed  Domini  Tfrtote  integrilat!  reddiium 


primum  ro  carcerera  trusus  est,  demde  productus 
atque  mterrogatus,  in  Cbristi  eonfessione  perdorat* 
Qut  mox  a  furibundo  judice  capiiali  setitentis  con- 
demnatur.  Posl  haee  corpus  reticulo  insotum,  in 
maris  profunda  seorsum  caput,  seorsumqne  cadaver 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
•  Demorritl,  Secondi,  Dfonysii,  Thyrsi.  A.  T.t  In 
Africa  SS.  Dionysii,  Secundi  et  Thyrsi.  liem  A.  T. 

SMITH  NOTiC. 
An  Bsxla  ipse  ratioaem  hanc  tempomro  duplicis 
S.  Germani  itineris  in  Briianniam  excogitaverit , 
nieriio  dubitari  poiest,  si  conferas  locum  ejns  Cliro- 
nici  supra  laudatom,  ubi  prima  legatin  S.  Germani 
posl  aunum  446  coilocari  videlur,  cum  Hist.  Eecl.  1, 
2t,  ubi  inier  duas  legationes  nou  mulium  lempus  di- 
citur  fuisseinterpositum.  Si  vero  cbronologiam  quam  B 


eorpos,  ad  Carentianom  Hltos  evectum,  et  condigno 
cultua  Adolibos  in  basilica  lumulatum.  In  Africa  natalo 
sanctorum  DemocrHi ,  Secundi ,  Dionysti ,  Tirai. 
Ravennae  translatio  sancti  Germani  episeopi  et  cou- 
fessoris. 


L.  hoc  die  habent  quss  alibi  ubique  1  Augusti  legoo- 
tur  de  S.  Germano  ex  Baeda. 


supra  explicuimus,  maximam  habere  veritatis  simi- 
litudinem  videatur,  grates  pracipue  babendic  sunt 
ViroCI.  Antonio  Pagi,  cujus  cbronologia  consulenda 
est  in  aimis  429  et  455. 

•  Democriti.  Baronius  Synoad*  in  PurvgU  Psca- 
tiana  bos  passos  tradit. 


AUGUSTUS. 

EDITIO  COLONIENSIS. 


AUGUSTUS. 
Baktl  dm  xxxi,  Umam  xxix. 
C  Kalxho.  Adcdst.  Sanctorom  Macbabaeorum 
septem  fratrum  eum  matre  soa,  qoi  passi  snnt  sob 
Aolaocbo  rege.  Romai  dedieatio  primas  ecclesiae  a 
btaio  Petroeonstroctae  et  consecretae.  Vieimae  san- 
cti  Veri  cpiscopi,  qui  unus  foit  de  discipulis  aposlo- 


episcopi,  qui  motentibus  perseeotionem  Arianis,  sob 
Gonstantio  principe  martyriom  passus  esL  Puiladet» 
pbia  civiiate  naiale  sanctorom  martyrum,  Cyriili, 
Aquil»,  Petri,  Dorailiani,  Rofl,  Menandri.  ona  dit 
coronatorom.  In  civitato  Geronda  natam  sancii  Foli- 
cis  martyris,  qoi  tandiu  jussus  est  laniari  a  Rofloo, 
osque  dum  viiam  fluirei. 


lorom,  et  sancii  Nectari  episcopi.  Vercellis  Eusebil 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

f  •  —  Kalerus.  Ad  S.  •  Petrom  ad  Viucula.  Et  C  sub   Constantio   principe   martyriom    passns   est. 
SS.  Macbabssorom.  Florus  in  A.  T.  L. :  Romae  passio  SS.  d  Boni, 

B.f  Dcdicatio  primae  basilicae  a  B.  Petro  conslructae     Faosii,  Mauri,  Primitr? i,  Calumniosi,  Joannis,  Exu- 


quae  dkitur  ad  S.  Peirum  ad  Vincula.  De  Machahais 
In  A.  T.  L.  B.  sic  legitur  :  In  Anliocbia  passio  SS. 
Macbabaeorum,  qui  passi  sunt  sub  Anliocbo  rege  cum 
matire  sua. 

Et  Aliissiodoro  [C,  Calciodoro]  b  Germani  epi- 
seopi,  qoi  moltis  virutibos  doctrina  et  continentia 
eiaros,  etiam  Britonom  fldem  per  duas  vlces  a  Pela- 
giana  baeresi  defendit.  Et  in  Vercellis  •  Eusebii 
episcopi,  qui   inovenlibos  persecutionem  Arianis, 

SMITH  notjE 

•  Petrum.  Hic  celebralor  dedicatlo  basilicae  S.  Pe-  *  EutekU.  Qoia  noluit  com  Arisnis  Athanasium  Sn 
tri  ad  Vincula  peracta.  Graeci  eiiam  festum  diem  de  synodo  Mediotanensi  depouere,  a  Gonstantio  impe- 
catenis  S.  Petri  agere  consueverunt  ad  xvn  Kal.  ratore  in  exsilium  missus  esu  Socsat.  11, 56;  Soto- 
Feb.  Duabus  autem  catenis  S.  Petrum  vinctum  esse  D  «eh.  iv  ,  9.  Sub  Juliano  imperatore  ex  soperiori 
flierosolymis  produnt  Acta  apost.,  cap.  xu.  Harum      Tbebaide  ab  exsilio  rediit :  et  cnm  venisset  Alexan- 


perantii,  Cyrilli,  flonoratl :  qui,  cum  essent  clerici 
B.  Stephani  episcopi ,  a  Valeriano  ei  Gallieno  sine 
ulla  aodientia  pro  nornine  Ghristi  parlter  sont  decoJ- 
lati.  In  T.  et  L.,  Eodem  die  Romae  S.  •  Victoris 
papae,  qui  ad  interrogationem  saccrdotum  de  circulo 
Pasebae,  cum  episcopis  et  presbyieris  focta  coltatie- 
ne, r  Theophllo  Alexandriae  episcopo  accersito,  eon- 
stituit  ut  a  quarta  decima  tuna  primi  mensis  usque  ad 


aliera  ab  Eudocia  Augusta  Cbnstaniiuopolim  esi  de- 
lau,  aliera  abeadem  Romam  missa  est  ad  Eudoxiam 
Augusiam  ejus  filiam,  Valeniiniani  imperatoris  con- 
jugem  :  utrobique  autem  festus  dies  statutus  est.  Ex- 
sial  de  iisdem  encomium  apud  Surium  tom.  IV.  Sicut 
▼ero  Constantinopoli  in  bonorem  alterius  catenae  est 
erecta  basilica,  iia  eiiain  Roma?  litulus  est  erectus  ab 
Eudoxia  Eodocix  fllia,  qui  tum  Eudoxix,  lum  eti*m 
Vincolorom  Petri  nomine  dictus  reperiiur  in  antiqnis 
memoriis.  Rei  gesta  historiam  inter  alias  Sigeberius 
describit  in  Chrun.  anoo  408,  licet  librariorum  vitio 
pro  Eodocia  invenlrice,  Endoxia  nonatnr,  cum  Eu* 
ooxia  fuerit,  quae  erexit  ecclesiam.  Baron.  in  Noi.  ad 
MarL  Sed  et  baec  Ecclesia  ab  ipso  Petro  in  Europa 
prima  construcla  et  dedicata  diciiur. 

b  Germtmi.  De  boc  satis  pridie  diximus,  quo  die 
apud  omnes  martyrologos  celebratur. 


driam  una  cum  Athanasio  synodom  cooTOcaviif  iu 
qna  Trinitatem  consubstantlalem  diserte  pronuntia- 
runt.  Ibid.  111,  7,  et  ibid.  v,  12.  Novissime  perse- 
qoeulibus  Arianis,  manyrium  scalarom  traeto  per- 
pessus,  illassus  umen  evasii,  et  Undem  in  pace  quie- 
vit.  Notxer. 

<i  BonL  Hi  oblruncati  snnt  m  via  quae  dicilur 
Aquaeductus.  Quorum  corpora  curavii  Tertullinus,  ef 
eorum  reliquias  reposuii  prope  corpora  SS.  iuviui 
etBasilei  in  via  Latina.  Son.  IV,  p.  467. 

•  Yicloru.  De  hoe  vide  supra  die  xxvm  Julil. 

t  Theopkilo.  Qui  non  Alexandria  episcopaium 
aessii,  sed  in  Palaeslina,  ut  Eusebios  scribii,  v,  25, 
ftno  Gaesariensis  fuit  episcopus ,  ut  conaiat  ex  Basdai 
libro  de  Veroali  aequiooelio,  obi  hujus  syoodi  Gassa- 
riensis  AcU  recilanlur. 
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EDITIO  COLONIBNSIS. 
D.  IYNom.  Aoocrr.  Romm  sancti  Stephani  papas,  ei  h  appellatur  cmmeterium  Caltsti.  Sedii  aotem  io  epi- 


marlyris,  sub  Valeriano  ei  Gailieoo  imperaioribos. 
Qui  cum  persecutio  sam  grassaretur,  coogregato 
universo  clero  suot  hortatur  ut  pro  Cbristo  coronam 
martyrfi  alacriter  susciperent.  Hic  constitoil  ut  sa- 
cerdoles  et  levit»  Testes  sacras  in  quotidiano  usu 
non  baberent,  nisi  tanluni  in  ecclesia.  Ordinaverat 
m»  presbyteres,  el  septem  diaconos,  et  clericos  de- 
cem,  cum  quibus  de  regno  Dei  assidue  docebat. 
Deatus  igitur  Stephanus,  post  multa  quae  operatus 
est  bona,  missis  a  Valeriano  militibus,  jussus  est 
decollari;  qui  vcnientes  invenerunt  eum  sacrificium 
Deo  offerentem,  et  decollaverunt  eum  in  eodem  loco. 
Cvjus  corpus  Chrislkml  sepelierunt  in  eadem  cry- 
pta,  ubi  asuntis  effusus  est  sanguis  ejus,  in  loco  qui 


acopatu  septem  annos,  ojentes  quioque,  dies  Ires. 
Eodem  die  natale  sanct»  Tbeodota,  cum  tribas  fi- 
liis  suis  in  provincia  Bitbynia,  urbe  Nicsea,  tempore 
Diocletiani,  sub  comite  Leucadio,  qui  hanc  fcrro 
vincum  eum  flliis,  eonsulari  Bitbynia*  Nicelio  de- 
stinavit.  At  ille  lilium  cjus  primogenitum  Evodium 
Cbrijttiro  fiducialiter  coafitentera  feeit  fustibus  cxdi, 
deinde  illam  cum  omnibus  filiis  igne  consumi*  Scri- 
plum  est  in  Passione  S.  Anastasiae. 

E.  III  Noit.  Aucost.  Jerosolymis  inventio  corpofis 
sancti  Stephani  protomartyris,  et  sanctorum  Gaina* 
lielis,  Nicodemi  et  Abibon,  sicut  revelatum  eaa 
Domino  beato  Luciano  presbytero,  septimo  Honorii 
principis  anno.  Item  in  Antiochia  sancti  Stepbaai 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
vicesimam  primam  semper  sanctom  Pascha  die  Do-  B  martyrio  coronalus  est  In  persecutione   Valeriani 


minico  celebraretur ;  passusque  est  martyrinm  len> 
pore  *  Commodi  et  Granionis.  Scriptum  in  libro 
episcoporum.  In  Hispaniis  Gerunda  civiute,  passio 
S.  *  Felkis :  hic  enim  post  moiia  tormeola  molts  al- 
Kgatus,  el  per  civitatem  tractus  est9  deinde  sospen- 
sus,  ei  in  more  projedus  cum  ad  littug  auxilio  Do- 
minl  pervenisset,  in  tantum  est  ungufis  ferreis  dis» 
eerptus,  ut  bac  ditaniatione  deficeret. 

V.,  NaUlis  c  Spei,  Fidei,  Charitaiis,  et  matns  ea- 
rum  Sapientis.  T.,  Ipso  die  transitus  S.  d  Jonati  dis- 
cipuli  S.  Amandi.  B.,  In  llispania  Gerunda  natale  S. 
Felicis. 


principis.  Eodem  die  naule  S.  Theodoue  cum  tribus 
filiis  suis  in  provincia  Bithynia,  urbe  Nicsea,  tempore 
Diocletiani,  sub  comile  f  Leocadio  :  qui  banc  ferre 
vfocUm  cum  filiis  consulari  Bilfcyniae  Nieetio  dcsti- 
navit.  At  ille  primo  filium  cjus  primogenitum  Evo- 
dium,  Christum  ftdaciabler  confiteolem  focal  fustibos 
eaedi :  deiode  illam  eum  omnibus  filiis  igne  coasmni. 
{Hictenu*  A.)  Seriplum  iii  Passione  S.  s  Anasushe. 

B.,  In  lialia  civiute  Verona  naule  SS.  Feiicis  ei* 

Nicei. 

5.  —  Nosis.  Vacat  Baeda. 

V.v  Rom»  S.  Diogenis,  Stephani.  Et  depositio  * 
Eufronii  episcopi.  C.,  Ronue  naulis  S.  Drogeqii. 
Stephani  protomartyris  in  i  Ancona  :  ubi  haberi  di- 


2.  —  IV  Noius.  Romae  S.  *  Stephani  papae  qul 

SMITH  NOTiE. 
•  Commodi.  EtGlabrionis,  non  Granioois.  HisveroG  voluit,  ut  ejus  conjogio  necteretuf  :  sed  cum  illa 


eonsulibus  non  marlyrium  passus  est,  sed  nonlifica 
Ittm  iniil :  In  Cbronico  enim  veterum  pontificum  le- 
gimr :  «  Fuh  a  consulatu  Cemmodi  v,  et  Glabrtonis, 
U  esl  ab  an.  186,  usque  Laterano  et  Rufioo,  id  est 
ad.  an.  191.  > 

t>  Felich.  Qui  de  Scylliuna  urbe  oriondus,  una 
eum  Cucuphate  de  q«o  supra  nv  Julii,  ascenaa  nm 
ia  Oceidentem  venit.  Et  aliquandiu  cum  apud  Barci- 
nonam,  Empurias  et  Geruudam  praedicasset,  jubente 
Daciano  temporibus  Diocleliani  a  Rofiuo  officiali 
tentus  est,  et  post  varia  tormenta  occisus,  Gerunda 
in  monomenro,  quod  ipse  sibi  paraverat,  condilus 
ett  Aao,  Scnios,  tom.  IV,  Ui  Actis  S.  Gucupbatis  et 
primo  die  Augnsli,  ubi  de  ipso  agitur. 

•  Spei.  Hac  etiam  supra  coiumur  Julii  die  i,  et  Ju- 
nii  xxiik 

d  Joneii.  Qui  primus  fuit  abbas  Marcianis  sive 
Mareenis,  ae  ibidem  elevalus  quiesciL  Naulis  incidit 
iu  Kal.  Auguati :  elevatio  iu  sexlum  lduum  Aprilis. 
Molahus  de  Sanctis  Belgii. 

•  Stepkaui.  Ilic  S.  Lucio  poniifici  successil  anno 
253 ;  fuitque  lemporibos  Valeriaui  et  Gallieni  a  con- 
sulatu  YolusianvelMaiimi  uaquead  coosulatum  Va- 
leriaiii  iv  ei  Gallieni  tu,  hocesub  anao  253  ad  an.  257. 
S.  Cypriano  et  Afrieana  Ecclesi»  eieommunicationem 
minatus  eat,  el  Firmiliano  cum  suis  partibus  Orien- 
Ulibus,  eo  quod  rebaptizaodos  toretkoseisebismati- 
eos  censuerunl.  Vide  S.  Firmiliani  epistolam  ad  Cy- 
prianom  qo»  exsUt  in  Operibua  S.  Cypriani.  Ho4ie 
manyrium  passus  est,  el  juxta  Cbroaicon  auctiiis 
veterum  pontitteom  sepuitus  esl  iii  cosmeterio  CaHiaii 
via  Appia  iii  Nonas  ^ugusli. 

t  Leocadio,  Qui  TbeodoUtn  per  multos  dics  cogere 


nullo  modo  consentiret,  ferro  vinctam  cum  uliis  Nice- 
tio  destinavit.  Ado,  Petr.  de  Natal. 

s  Anattasia.  Quae  infra  colitur  die  xxv  Decembris» 

h  Nicei.  Hic  Nicetius  apud  Notkerum  nuncupa- 
tur. 

*  Eufremiu  De  boc  Greg.  Toron.,  n,  15,  sic  aeri* 
bit :  c  Eo  tempore,  id  est  temporibus  Childerki  regis, 
basilice  B.  Symphoriani  Augustodunensis  martrris  ab 
Eufronio  presbytero  seditteaU  est.  Et  ipse  Euirooius 
bujus  deinceps  urbis  episoopatnm  sorlitus  eei.  rBe 
emm  marmor  quod  super  sanctum  sepulcrum  B.  Mar- 
lini  habetur,  cum  grandi  devolioue  iransmisiL  > 
iEduensi  ecclesue  pratfuit  labenu  s^pcuIo  v.  interfuit 
D  ordinationi  Joannis  Cabillonensis  episcopi,  uti  tesu- 
tur  Apollinaris  Sidooius,  lib.  iv,  episL  25,  et  ad  eum 
Mripsit  idem  auctor  episL  8.  lib.  vu,  el  2,  lib.  n. 
Exsut  ejus  et  Lupi  Trecasseni  episcopi  egregia  epi- 
Stola  de  disciplina  ecclesiastica  apud  Sirmood.  tom.  I 
Coocil.  Alleram  ejusdem  ad  Agrippinum  comiieai 
laudal  Idatius  in  Clironico.  lnterfuit  etiam  conciiio 
Lugdunensi,  subscripsitque  cum  aliis  epistoiam 
Fausti  damnanlis  Pelagiauorum  errores.  ln  Uagio- 
logio  Francogalli»  in  tonio  II  Labbei  Bibliotbeca  No- 
vae  quarto  Nonas  naulis  ejus  Augustoduui  celebra- 
lur. 

i  Ancona.  Apud  Baedam  supposililium  pro  Ancona 
mendose  ponitur  Antiochia.  De  perantiqua  memoria 
Suphani  protomartyris  Ancoooe  posiu ,  deque  UIo 
saxo  quo  idem  in  cnbito  percussus  est,  quod  colle- 
git  qui  lapidationi  illius  iuierfuit  et  in  luliam  delulit, 
et  Anconx  reliquit,  ex  quo  tempore  illic  memorm 
S.  Stephani  esse  cmpit,  S.  Augustinus  scribit  tom.  V, 
serm.  523. 
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EDITK)  COLONFENSIS. 
protomartyris,  nbi  baberi  diehur  unus  de  lapidibus,  A  Tertulhani  martyris,  quem  beatus  Stenbanus  bapti- 


quibos  in  bracbio  percussus  est,  et  multas  ei  eo 
wtutes  saniutum  fleri.  ConstantinopoH  natale  san^ 
cti  Hermelli  martyris. 

F.  Pftto.  Non..  Acgust.  Natale  beati  Aristarchi,  de 
-quo  beatus  Paulus  apostolus  Colossensibus  scrmH : 
Sakttat  w$  ArUtarchue  cencaptivue  meus.  Qui  comes 
iudivkJuus  Aposlolo  permansit  usquead  ejus  con- 
fessiouem,  qui  constitotus  Tbessalonicensium  epi- 
scopus,  post  longos  ac  beatissimos  agones  a  Cbristo 
eoronatos  quievit.  Roma*  in  crypU  arenaria   beatt 


xatuin  in  albis  presbyterum  conseeravit,  qui  non 
longe  p»st  abscissione  eapitis  martyrium  prome- 
ruit,  sepultus  est  a  beato  Stepbano  pontiffee.  Et  na* 
tale  saueii  Justini  confessoris,  Lugduui  adventus 
corporis  sancli  Justi  episcopi  de  eremo. 

6.  Noti.  Aucpst.  Augustuduno  saneti  Cassiant 
episcopi.  In  civitate  CaUlaunicoe  depositio  Memmii 
episcopi  etconfessoris;  et  alibi  sanctorum  Ploriaui 
et  Philistin».  Et  nattle  sancti  Oswaldi  regls  ,  mar- 
tyrio  eoronaii. 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
ciinr  untis  de  lapidibus  quibus  percussus  est.  B.  D.     sem  urbem  cum  sois  aggressus ,  a  S.  *  Shnplicio 

codemi  el  Abibon.  A.  T.,  Augustoduno  deposiiio  ««U***!»  •  S.  Simpiicio  sacerdotm  et  defuncto,  in 
Eufronii  episeopi.  B.,  Roma?  natalis  SS.  Dtogenis  et  ejus  locum  S.  Cassianus  subrogalus  est  epfscopus : 
Stephani.  Consuntinopoli  natale  S.  b  Acella.  B  ubi  et  multis  coruscaTit  miraculis  et  requievit  in 

paee.  Ad  eujos  sepoicmm  B.  J  Germanus  Autiseio- 


4.  —  II  Nomas.  Vacat  Baeda. 
«  D.,  Beati  <i  ArisUrcbi  discipuli  S.  Pauli  apostoli. 

Romae  •  Tertulliani  mariyris.  B.  C.  V.,  Romse  in  coe- 
meierio  S.  Laurentii,  Cresceutiani  et  Justi.  L.,  Na- 
tale  SS.  Crescentiani ,  Jusli  et  Jacintbi  martyruin. 
A.,  Romae  S.  Jnstini  presbyteri  et  S.  Crescentianae. 
T.,  Ronue  natale  S.  Justi  et  S.  Crescentiana.  Et  paa- 
sio  S.  t  Jiutini  presbyteri,  qui  muiu  corpora  saneto- 
rum  collegil  ac  sepelivii.  B.,  ln  Nicomedia  natale 
SS.  Sagae  ei  Bartholomaei. 

5.  Nonis.  Vacat  Bxda. 
Florus  in  A.  T.  L.  :  Ipso  die  natale  S.  *  Cassiani 

epi>copi  et  eonfessoris  :  qui  a  Theone  |A.f  Zone,  L.t 
Azone]  m.rtyre  coelestibns  instruetus  disciplinis, 
h  in  civitate  iEgyptiorum,  vocabulo  Ortensi,  eplscopus 
est  ordinatus  :  in  qua  cum  ecclesiam  construeret  B.  r r — r » »<-*-.—  ,— -w  *,. 

Laurentius  martyr  ei  apparuit,  et  ut  eamdein  suoC  *fri  1£?fiJ[&-£-  T;« .^ft?!». S- ^»»' •^P** 
t  s  ^  >!  j         i.    /ti    .         f  \  rx  «  a       V.f  Et  aiibi  Flonain  el  PbilisUn».  C.f  Et  Agapitn 

nomini  dedicaret  admonuit.  (  Uactenu$  L. )  Deiude     a  T„  ln  civiute  Anxiopoli  nauleS.  Eraclii  et  fcren- 
divini  revelatione  Gatlias  penerrans,  Augustidunen-      lii.  Et  Caulaunis  S. m  Memmii  episcopi. 

SlliTH  NOTifi. 

Lawentfii  afcbidiaconi,  et  flippolyti  et  omnJe  ejus 
famite ,  aliorumque  pluritm  martyrum  corpora  §e- 
putturae  commendasaet  f  evoluto  atmo  sub  eadem 


dorensis  episcopus  venienp,  et  ex  more  Christo  pre- 
ees  fundensv  ferlur  alloqui:  Quid,  inquit,  gloriose 
frater  Cassiane,  a*is !  ResponditB.  Caeehuws :  Duld 
in  pace  quiete  potior,  et  adventum  Redemptorit  e*» 
specto.  Cujos  postea  corpus  muliiliMiiae  awracuiorum 
pottens,  in  mnnicipium,  quod  Augusu  Viromanduo- 
rum  iiuneupatur,  est k  transtaum  etintra  basilicam 
B.  Quintini  martyris  sepultum. 

D.,  Apud  provindam  Rbetias  civiute  Augustana 
,naulis  S. l  Aft» :  quae  cum  esset  pagana  et  meretrix 
per  doctrinam  S.  Marcissi  episcopi  ad  Chrislum  con- 
versa,  et  cum  omni  domo  sua  baptizata,  pro  confes- 
sione  Domini  igni  tradiu  est.  B.  V.,  Augusteduno  S. 
(  Cassiani  episcopi.  B.f  In  civiute  Augusu  passio  S. 


•  Jufenlto;  S.  Luciano  Teliquias  hontm  sctnetorum 
melavit  GamaHel  m  somnis,  coss.  Honorio  deei- 
vnom  et  Theodosio  sextum,  id  est  aimo  415,  nt  No- 
•nas  Decemb.  Hierosolymas  autcra  trenslatte  suntf 
sub  episcopttu  Joannto  ad  v»  Kai.  Januarii.  Gura  au- 
tem  hodie  nee  inveirtk)  nec  translatio  aHqua  eonti- 
gerit,  qtta  ratione  factum  sit,  ut  bac  die  potios  quam 
ecteris  memeria  baec  ageretur?  Hic  nedus  in  Notis 
ad  Baronii  Martyroi.  solvhur  a  D.  Antonio  Geronlo 
Tarraconensi,  cujus  hasc  est  sententia,  ut  existlmet 
lotige  ante  inventienem  S.  Stephani  banc  Ipsam  diem 


ferseeutione  et  ipsemartyrium eapitis obtrinieatione 
premeruil:  et  sepuUot  est  Roro*  via  Tm«rtina  juxta 
«orpus  Laareutii  m  agro  Verauo.  Usdabd.  Petr.  dc 
Natal.  Apud  Baron.  atartyrol.  coliturxvii  Septemb. 

s  Cattiani.  Hic  episcopus  Ortensis  factu*  foit  Jo- 
Tiani  imperatoris  tempore. 

*  Verba  tn  cimtaie,  etc.9  usqne  ad  mpecto,  em.  A. 

1  Simplicio.  Unde  emendaudus  videtur  Gregorius 


lnbonoremejuedemprotomartyTisessedicaiam,post«  D  Turon.  de  Glor.  Confess.,  cap.  25,  qui  Cassianutti 

Egemonio  et  Simpbcio  prepoiut.  Et  quidem  Simpli- 
cius  inter  episcupos  recenseiur,  qui  anoo  346  conciiio 
Coloniensi  coutra  Eupbraum  ejusdem  urbis  episco* 
pum  dicuniur  imerfuisse;  uroiudeque  anle  Ca.ssiaui 
adveutum  sedebat,  qui  Joviaui  tempore.  id  est  an. 
36«,  factus  est  episcopus. 

J  Germanut.  Vide  Constanlii  Vitam  S.  Gennani, 
M,  7. 

k  Trandatum.  Hjcc  translatiofactaesi  circa  an.  840. 

1  Afrce.  Pro  Afra  Afer  juxta  Notkerum  repouendus 
est,  qui  sic  scribil:  c  ln  AugusU  Eufratensi,  natt* 
vitas  S.  Afri  martyris,  quorum  nominum  siinililu- 
dine,  id  est  Augustae  et  Afri,  nostratea  Indueti,  bac 
die  apud  Augustam  Rbetianam  sive  Vindelicam  pas- 
aionem  S.  Atre  consummaum  putaverunt.  i  De  Afra 
▼ide  iufra  ad  diem  vn  huins  ntensis. 

»  Mtmmii  Aurtnr  *U  Vrtuia*n\nA 


moduin  autem  reddium  solemniorein  ex  commens»* 
ratione  praedictae  inventionis ;  nam  supra  eonstat  hoc 
die  Steptianum  fuisse  Anconae  celebrem.  Aviti  et  L«- 
eiani  htteras  de  hac  inventione  legas  apud  Surium, 
lom.  IV,  ad  diem  iii  Augusti  et  in  Baronii  Anuai., 
anno  315. 

•  AceUm.  Potius  Achill»  vel  Achillei. 

•  B.,  Romm  via  Tiburtina  nataleSS.  Laurentii. 
4  Atiitarchi.  Qui  coroes  indiTiduus  Pauli  apostoii 

et  nna  cum  eo  captivus  io  vincuiis  Romas  fuit.  Post 
passionem  Pauli,  quia  ab  eo  episcopus  Tbessaloni- 
censium  eonstilutus  fuerat,  vel,  ut  abbas  Dorotbeus 
acribit,  episcopus  Apamiae,  post  longos  agones  a 
Cbristo  coronatus  est.  Petb.  de  Natal. 

•  Terlulliani.  De  boc  supra  vide  die  xxx  Juiii. 
t  JuttinL  (Jui  persccutione  Decii,  Galli  et  Volu- 

siani  coiifossionis  gioria  insignissimus  fuit.  Quein  B. 
Siuus  ordinavit ;  et  qui  postquam  B.  Sixti  papae  et 


1  Uemmii.  Auctor  est  b  rodoardus  Memmium  simtrl 
euas  S.SixtoRbemoram  piirog  episeopo-aS.  Petro  in 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
A.  VIII  ioos  Auoust.  Roms  in  coBmeterio  Calisii,  vja  A  buerentur,  projecUs  in  schola  ubulis,  sponte  ad  niar- 


Appia  natale  tancii  Sixli  episcopi  ei  mariyris,  sub 
Decio  imperatore  et  Valeriano  prefecio,  et  sanctorum 
Felicissimi  et  Agapiti  diaconorum  ejusdem,  quos 
simul  jussit  Decius  ante  templum  Martis  decollari. 
Noctu  vero  veneruni  cleriei ,  el  maxima  pars  Chri- 
stianoram,  sepelierunt  sanctorum  eorpora  cum  digno 
bonore.  Decollati  sunt  cum  eis  et  alii  quatuor,  ut  in 
Gestis  pontificalibus  legitur,  Januarius,  Magnus,  Vin- 
cenUus,  Stephanus,  sobdiaconi.  Passus  est  cum  eis 
et  beatus  Quartns,  ut  scribit  sanctus  Cyprianus.  Hic 
beatus  Sixtus  apud  Athenas  natus  et  doctus,  primum 
quidem  pbilosophus,  postea  Cbristi  discipulus  fuit: 
sedit  in  episcopatu  annum  unum,  menses  decem,  dies 
viginti  tres.  In  Hispaniis  civiute  Compiuto ,  Jusli  et 


tyriura  cucurrerunt :  qui  mox  jussu  Daciani  a  car- 
nificibus  jugulali  sunt ,  ubi  etiain  in  basilica  sui  no- 
minis  quiescunt.  Et  naule  Horraisdaj  papae,  qui  sedit 
Rorax  annos  decem  et  septem.  Hic  conposuit  cle- 
rum ,  et  psalmos  erudivit.  Sub  bujus  lempore  Ana- 
suslus  imperator  hxreticus  percussus  fulmine  in- 
teritt.  Sepultus  est  idem  pontifex  in  ecciesia  beaU 
Petri. 

B.  VII  Idos  Accost.  Apud  Tusciamciviutem  Aretio, 
natale  sancli  Douati  episcopi  ei  mariyris,  qui  tenius 
est  tempore  Jujiani  imperaioris  a  Quadratiano  Au- 
gusiali,  simul  cum  Hilarino  monacho,  jussusque  esi 
idolissacrificare;quo  renuente,  jussit  Hilarinum  uo- 
diu  fustibus  caedi  in  conspectu  ipsius,  donec  emitte- 


Pastoris  fratrum,  qui  cum  adhuc  pueri  iitteris  im-  B  ret  spiritum,  deiade  beatum  Donaium  gladio  percutL 
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6.  —  VIII  Idos  Auoost.  Rom«  S.  *  Xysti  episcopi, 
*  Felicissimi  et  Agapiti  diaconorum,  qui  decoliati  sunt 
sub  •  Decio.  (U*cu*u$  A.)  Decollaii  sunt  cum  eo  et 
alii  qoatuor  subdiaconi,  Januarius,  Magnus,  Vincen- 
tms  ei  Slepnamis,  ut  in  Gestis  pontiflcaKbus  legftur. 

V.,  primo  loco,  uti  et  in  L.,  sed  die  sequenti : 
Transnguratio  D.  N.  Jesu  Christi,  in  roonte  Thabor. 

Florus  in  A.  T.  L.,  In  Complutensi  civiuie  passio 
SS.  Justi  et  Pasioris :  qui  cum  essent  pueri  in  scbola 
disceotes,  cum  audiseeot  de  inquisitiene  ChrisUano- 
rom,  projectis  in  schola  ubulis ,  ultro  se  Datiano 
prsfecto  obtulerunt :  quos  ille  postquam  flagellare 
acriler  iussii,  pariter  decollare  eos  percepil  (tic). 


martyris :  qui,  ut  Gregorius  in  libro  Dialogorum  me- 
minit,  fractum  a  paganis  r  calicem  saiictum,  ad  mis- 
sas  orando  resuuravit. 

Florus  in  T.  et  L. :  In  civiute  AugusU  passio  S. 
s  Afne :  qua  primo  quidem  gentilis  fuit,  poatea  wo 
a  Narcisso  episcopo  ad  fidem  conversa,  et  baptisau, 
tempore  Dioclettani  sub  judice  Gaio ,  com  idolis  sa- 
crificare  nollei,  igni  est  depuUU.  Cujus  eodem  die 
corpus  cum  integrum  inventum  esset,  et  ab  Hilaria 
matre  ejus  cum  tribus  fiiiabus  suis ,  Digna  videlket, 
Eumenia  et  Euprepia,  sepulture  traderetur ;  eodem 
loco  et  ipsa^  quia  coltura  deorum  cootradixeruni, 

B  .         ,    .   ft.  ..      .  ..  .     .  .   «       ignibos  sunt  concremata  el  pariter  passtoois  gloria 

B.  In  provincia  Rhetia  civiute  Augusu  passio  S.     ?       .      „  . ..         A  JT        ' ~       V^. 

*AfreviVgiiiiseialiorumcxsvi.C.,Eodemo^passioCd^rtl»-  ^6"1  dl6  *M  freaaream  Cappadoo» 

S.  Afi*.  passio  S.  Ilametis  [L.,  Ilamma]  martyris :  qui  pott 

7.  —  VII  Imjs.  Io  Aretio  S.  •  Donati  episcopi  et     equuleum  et  igues  variasque  torsiones,  bestiis  tradi- 

SMITH  NOTjE. 
GaUias  missum  fuiise.  Hanc  missionem  S.  Petro  iri-     persecuiionis  tempore,  qal  nec  inlegro  biennio  im 


buil  quoque  vetus  auctor  ejus  Vitae,  qui  ssecuk»  vn 
floruisse  dieiiur ;  Almauno  umen  monacho  Aktivil- 
Uris  in  dioseesi  Rbemensi.  qoi  sbcuIoix  floruit,  vtsom 
esi  satis  eaaa  ad  S.  Qemeatem  revocare.  Vide  Ma- 
biiloo.  AnaJect.,  tom.  II,  p.  86etseg.,  ubi  otdeejus 
iaventione  sub  Carc4o  Calvo  an.  868  agitur.  Calha- 
lonis  pro  Cauiaano  pooitur. 


peravit,  idem  S.  Donatus  lector  fuisse  dieatur,  io<ie- 
que  eonsecratus  diaconus,  ac  post  multosannoa  pres- 
byter  ordiuatus ,  ac  denique  adhuc  eo  imperaoie, 
decedente  Saturo  episcopo ,  suffecius  sit  in  locum 
ipsius:  insuper  el  adhuc  eodem  vivente  Juliaoo,  foe- 
ril  raartyrio  coronatus.  QoomoJo  eiiam  temporibua 
Juliani  foetor  adhuc  fuisse  perhibetur .  qui  a  Jalio 
pooiittce  Romano  dicilur  episcopus  ordiaatus  T  Quid 


•  J«if.  Stepbano  pontiflce  martyrium  passo  anno     V*™<*  ™"»™  ««««■  T?,ilx,|T  onuw,r/  ^* 
«57,  ifystus  dTe  ixi/AugusU  aut  cWTn  eju.  lo-     Sal^^rfetttt  EMt 


cum  eooem  anno  subrogatus  est.  Hujus  martyrium  n  Ju«cio  iioenier  ac  uoere  oicam.  f  uio  uonau  poon- 
sub  Tusco  et  Basso  cos?.  a  Baronio  recie  reciutum  D  •«•  «  •*?«■, K(™*  fa.cl?."n  .P»w»HBMl,« 


sub 

ost ;  qui  in  eo  Untum  errat,  quod  Tusd  et  Bassi  con- 
snlatum  qui  iu  annum  Cbristi  258  incidit ,  cum  anno 
Sfll  ejusdeai  mm  perperam  copulet,  et  sic  prochro- 
nismo  iriennii  peccet.  Sedit  iuque  untum  menses 
undecim,  dies  sex.  Eusebius  in  Historia  annos  un- 
decim  ponUficatui  ejus  assignat,  cum  menses  lotideni 
ei  tribuendi  fuissent. 

b  Feticummi.  Hi  noo  fuere  diaconi ,  neque  lanua- 
rius,  etc,  subdiaconi ,  neque  eodem  ac  Xystus  die 
passi  sunt,  ut  consut  ei  Ci.  Pearsouii  Aonaiibus 
Cyprianicis. 

c  Decia.  Potios  temporibus  Valeriani  el  Gallieui 
Impp. 

^  Afra.  tt  hac  vide  dlem  seqoentom.    * 

•  DonaU.  Ea  qua  de  Joliani  edocatione  Romm  cuaa 
Dooato  in  S.  Donaii  AcUs  narrantur,  falsa  videntur. 
« lUud  eUaai  >b  omoi  raiione  aUonum  est.  ut  Juliaoi 


necem,  non  sub  Juiiaui,  sed  Diocletiani  imperio  circa 
extrema  iUius  persecuUonis  tempora  coougisse :  ah 
illis  enim  temporibus  usque  ad  Julianum  52  annonim 
spalium  intercedit,  quo  Doaatus  fuga  lapsits  so  con- 
lulit  Aretium,  ibique  sacris  ordininus  a  Saturo  enft- 
scopo  inttiatus ,  ac  deinde  illo  defoncto ,  a  S.  Julio 

Kpa  in  ejus  locum  subrogatos ,  et  domum  sub  Ju- 
no  imporatore  martyrio  fuil  corooatus.  »  Bajuhi. 
in  NoUs  ad  Martyrol. 

t  Calicem.  Vide  S.  GregorU  Ub.  i  Dialog.,  eap.  7. 

i  Afrm.  Cum  nanc  tradant  a  S.  Narcisso  episeopo 
ad  iidem  esse  conversam,  puunt  aliqui,  inler  quoa 
Peirus  de  Naul.,  vn,  28,  huoc  illum  esse  Narcissum 
opiscopum  Hierosolymiunum  laudatissimum.  Alu 
auiein  dixerunt  bunc  fuisse  Narcissum  martyroaa 
Gerundensem ;  idque  testantor  ejus  Acta. 
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EUITiO  COLONIENSIS. 
Quorum  corpora  Ckristiaoi  venerabiliier  juxta  chi-  A  siooes,  id  esl,  Cyriaci,  Ltrgi  et  Smaragdi.  suts  locis 


taiem  sepelierunt.  Cujus  meininil  beatus  Gregorius, 
quod  fractuin  calicem  orando  reslauraret.  ttomoe 
sanctorum  martyrum  Petri,  Julianae,  cum  aliis  decem 
el  octo.  Mediolani  6ancti  Faustini,  tempore  Aurelii 
Coinmodi  martyrizaii.  Apud  provinciam  Rhetide,  ci- 
vitatem  Augustam  ,  nalale  sanctae  Afrae  martyris. 
C.  VI  Idcs  Auo.  Romae  via  Osiiensi,  milliario  se- 
ptimo,  natale  sancti  Cyriaci  martyris ,  quem  beatus 
Marcellus  cum  Lucina  matrona  chrisliaiiissinia,  cuui 
aliis  qui  cum  eo  passi  sunt  sanctorum  corporibus, 
transtulit  in  predium  suum,  condiens  aromatibus, 
et  linteaminibus  recondens  in  sarcophagis  lapideis, 
oclava  die  mensis  Augusli.  Beaiorura  marlyruui  pas- 


notat»  sunt,  lioc  est,  septima  decima  Kalendarum 
Aprilis.  Apud  Viennam  naule  sancti  Severi  preaby- 
teri  et  confessoris ,  qui  et.am  ingenlem  paganorum 
muliitudinem  verbo  et  miracuiis  ad  lidem  Cliristi 
convertit. 

D.  V  Idus  Aug.  Romae  sancti  Romani  militis,  qni 
confessione  sancti  Laurentii  compunctus,  petiit  se  :»b 
eo  bapiizari,  et  mox  jubeute  Decio  cum  fustibus  exhi- 
bilus,  ac  decollatus  est.  In  Verona  civitate  passio 
aanctorum  Firmi  et  Ruslici,  qui  tempore  Maximiani 
imperatoris  et  Annoliui  consuiaris  passi  sunt.  Et 
v  gilia  sancli  Laurentii. 

E.  IV  Idus  Auc.  NaLde  sancli  Luureutii  archidia- 
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tur :  et  cum  nec  sic ,  virtule  Domini ,  taesus  fuisset,  B  cum  sociis  suis,  quos  Maiimiuus  Diocletiani  filius 


lapidaius  occubuit,  agenle  praeside  Adriano. 

D.,  Roiikb  passio  sanctorum  martyrum  numero 
viginli  quinque.  ln  Anliuchia  iialale  SS.  Suffroiiei, 
Veneria,  et  aliorum  sex.  Mediolan  >  nalale  S.  °  F;ui- 
Stini. 

8.  —  VI  lous.  Nalaiis  S.  b  Cyriaci. 

Addit  T.  Largi  et  Smaragdi :  V.  insujer  jungit 
nomina  Crescentiani,  Memmiae  et  Juiiani :  C,  omisso 
Sinaragdo,  habet  nomina  Crescenliani  et  Tbeodori. 
Elogium  autem  reteiit  Fiorus  in  A.  et  T. :  Quem 
Diocletiamis  imperalor  propter  liliam  a  daemouis 
vexationeab  ipso  curatam  maxime  venerans,  pro^ea- 
dem  re  rcgi  Persarum  misit.  Cujus  etiam  Gliam  cum 
a  duemonio  libera^set  cum  patre  et  aliis  quadringentis 
trigmta  baptizavit.  Hinc  reversum  Maximinus  catenis 
ligatum,  ante  rhedam  suam  nudum  trahi,  eta  vicario  ( 
&oo  Carpasio  diversis  poenis  affl  ictuui ,  cum  aliis  vi- 
ginti  jussit  capite  piecti. 

L.  sic  brevius  :  Romse  elevaiio  corporis  S.  Cyriaci 


diversis  poenis  afflicios  cum  aliis  viginti  jussit  capiie 
plecti.  B.,  Romae  S.  Cyriaci  mariyris  et  sociorum 
ojtis.  In  «  Nicoinedia  naiale  SS.  Mazari,  Juliaui  et 
Agapae  virginis.  Philadelpbia  natale  S.  Leonis. 

9.  —  V  Idus.  «i  Vigilia  S.  LauremiU  Eodem  die 
Romae  S.  •  Romani  militis,  qui  confessione  S.  Lau- 
rentii  compunclus,  petiil  ab  eo  baptixari;  etmox, 
jubente  Decio,  cum  fustibus  exhibitus  ac  decollatus 
e  t. 

Florusin  A.  et  T.,  Colonix  natale  SS.  Faustini, 
f  Marcelliui,  Secundiani,  et  Sixti.  Eodem  die  apud 
Veronara  passio  SS.  «  Firmi  et  Rusiici  :  qui  post 
ignem  caeteraque  tormenta,  sub  Maxitniano,  Anulino 
[T.  Amilio]  cousiliario  ejus,  capilibus  plecluntur. 
L.,  Sola  horum  nomina  et  agonislocum  babet. 
!  B.,  In  Alexandria  natale  SS.  Antoniai,  Tiborlii, 
Valeri>ni.  C.  V.,  In  Oriente  Firmi,  Rustici,  Cte- 
scenliaui,  Theodori,  vel  Tueodoli. 

40.  —  IV  Ibus.  Natale  S.  b  Lauremii  sub  Decio; 
qui  post  pluiiina  tormenta  carceris,  verberum  diver- 


SMITII  NOTjE. 


•  Faustini.  Qui  snb  Aurelio  Commodo  posl  inulla 
ceriamina  martyrii  palmara  adepsus  est.  Notker., 
Ad«»,  Baron. 

b  Cyriaci.  Ilujus  et  Largi  el  Smaragdi  dies  nalalis, 
celi  bralur  supra  die  xvn  Kal.  Anrilis.  Eorum  cor- 
pura  a  Joanne  presbyiero  via  Salaria  sepulia,  S. 
Marcellus  papa  in  praedium  Lucinse  via  Osiieusi  hac 
die  iransinlit.  Quae  poslea  in  Urbem  delata,  in  dia- 
ciinia  S.  Mariae  in  via  Lata  recondita  fuerunt. 

•  Nicomedia.  lu  Notkero  haec  sententia  sic  se  ha- 


s  Firmi.  Caucario  vic.trio  Veronensis  civitati? 
juxta  corpora  vigilanie,  septem  viri  se  negociatores 
asscrentes  corpora  absiulerunt,  et  cum  navigio  im- 
posuissent,  ullra  nou  comparuerunt.  Corpora  autem 
ipsa  transvecta  sunt  ad  Carthaginensem  provinciain 
in  civitalem  qnae  dicitur  Praedones.  Postea  trauslata 
sunt  ad  Capras  civhalem  Histrie;  ubi  quieverunl  do- 
nec  a  S.  Maria  Veronensi,  dicta  Consolalrice,  Vero- 
nam  reportaia  sunt.  Pktr.  de  Natal. 

b  Laurentii.  Ejus  martyrium  pert  net  ad  an.  258; 


bet:  In  Nicomedia  natalis  SS.  Nazarii,  Juliani  et  n  in  Epistola  enim  S.  Cypriaoi  ad  Successuin  eo  anno 
Agapes  virgiuis,  Euiychiani,  Philadelphise,  Leonidis.  u  data,  Sixlus  papa  in  coemeterio  animadversus  dici- 

4  Vigilia.  Cur  amein  pra  caeteris  martyribus  S. 
Laurenlii  aganlur  vigilise,  id  quidem  non  alia  de 
causa  facttim,  quam  ex  prislina  illa  Fidelium  obser- 


vaiione,  qui  propensiori  studio  ad  corpus  tanli  mar- 
tyris  vigilare  coeperunt,  ut  ejus  Acta  leslantur;  sic 
cnim  babent :  c  Cuin  tradidissent  sepuliurae  S  Lau- 
c  rentium,  jejunantes  celebrurunt  vigilias  noclis  tri- 
c  duo  cum  multa  Chrisliauorum  frequentia,  nec 
<  ces^arunt  a  lucttt  et  lacrymis.  >  Baron.  in  nolis. 

•  Romaw.  Venit  autem  iustinus  preshyter  noctu, 
collecitimque  corpus  ejus  sepelivit  iu  crypia  iu  agro 
Verano.  Soros  tom.  IV,  p.  588. 

f  Marcetlini.  Secundtani.  Qui  ex  persecuioribus 
facti  Christiani,  teinpure  Decii  sub  consulari  Pr»mo- 
ko  primunrcaesi  sunt,  deimie  equuleo  suspeni,  et 
ungulis  abrasi,  al.jue  igue  lateribus  apposito  assati, 
triuinphaiem  inartyrii  palmam  capite  caesi  merue- 
runt.  Surjus,  tom.  tV.  (jsuARn. 

Patrol.  XCIV. 


tur  octivo  lduutn  Aogusiarum,  sexta  scilicet  mensis 
ejus  die ;  ideoque  cuin  inier  S.  Sixti  pontificis  Ro- 
mani  mortem  et  Laurentii  martyrium  triduutn  so- 
liiuimodo  iniercesserit,  ut  constatex  Actis  apud  Su- 
rium,  ad  diem  ejosdem  mensis-decimam  rllud  refe- 
rendutn.  Divus  Augusti  iu$  passim  variis  in  locis 
Laureutium  laudat,  el  Ruinartus,  vir  clarissimus,  in 
Actis  primonim  mariyrum  sioceris  el  selectis  p.  i80, 
niulia  exhibet  de  S.  L  luremio  ex  aliorum  sanctortun 
patrum  et  veterum  «criplorum  opusculis  excerpta. 
Cuin  S.  Sixlns  sub  Valtriano  mariyrium  passos  sit, 
necesse  est  et  passum  S.  Laureniium  sub  eodeui 
imperatore ;  Acia  igitur  S.  Laurentii  et  omiiia  fere 
Marlyroiogta,  excepto  Baronii  Martyrul.,  corrigenda 
stiut,  quse  falso  eum  sub  Decio  pa^suin  tradiderunt. 
Hiijuis  corptis  a  B.  Hppolyto  et  Jus  ino  pre^bytero 
sepultutn  fuii  iti  coeineterio  Cyriacje  iit  agro  Ve- 
rano. 
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coni  sub  Decio,  qui  post  plurima  tormenta  carceris,  ^  menta  in  domo  propria  gladio  perculi ,  el  sie  marty- 


verberum  diversarum  laminarum  ardcntium,  ad  ulti- 
mum  in  craiicufa  fcrrea  assatua,  martyrium  com- 
plevit.  Mane  autem  primo  adhuc  creptisculo  rapuit 
corpus  ejus  Klippolytus,  et  condivit  cum  linteis  et 
aromatibus ,  cum  beaio  Juslino  presbytero ,  jam 
vespertina  hora,et  sepelierunt  in  agro  Venno.  Romae 
militum  lxy.  Tunc  passi  stttit  Claudius,  Severus, 
Crescentius  et  Romanos  ipso  die. 

F.  III  Idus  Acc.  Romse  inter  duas  lauros  nalale 
sancli  Tiburlii  mariyris ,  qui  jussu  Fabiani  praesidis 
super  prunas  ardentes  nudis  pedibus  incedens,  in 
nullo  laesus  est.  Postea  vero  a  praedicto  Fabiano,  ma- 
chitianle  Torquato  aposlata,  gladio  transverberalos, 
marlyrium  explevit.  Item  Romae  natale  sanctae  Su- 
sannae  virginis,  qnae  fuil  filia  Cabinii  presbyteri, 


rium  consommtvit.  Pr&dicta  vero  Serena  Augosta 
collegit  corpus  sanctae  virginis,  et  sanguin^m  quesn 
•uderat,  in  eodem  loco  cum  suo  velaroine  ter*it,  ei 
posuit  in  capsa  argeniea  in  palatio  suo,  ubi  die  no- 
ctoque  furtivis  vicibus  orare  non  cessabat.  Corpos 
autem  sanctae  Susann»  ipse  roanibus  suis  ornavit, 
cum  lintcaroinibus  et  aromaiibus,  et  posuit  joxta 
corpora  sanctorum  in  coemeterio  Alexandri.  Et  de- 
positio  Gaugerici  episcopi  et  confessoris,  aui  xx\ih 
annos  Camcracorensem  rexil  Ecclesiam. 

G.  Prid.  Iuds  Aug.  In  Sicilia  civilaie  Catinensrum 
natale  Eupli  diaconi.  Qui  cum  diulissime  lorquere- 
lur,  decollatus  est  a  Calvisiano  consulari ,  tenipore 
Diocletiani  et  Maximiani.  Eodem  die  sancue  Hilaria», 
matris  sanctac  Afrae  martyris.  Quae  cum  ad  sepolcrum 


fratris  Gaii  papae*  Haec  ergo  sub  Diocletiano  impera-  g  ejus  excobaret ,  ibidem  pro  fide  Cbristi  a  peraecoto- 


tore  passa  esi,  eo  quod  nollet  Maximo  filio  ejus  in 
conjugio  sociari ,  sed  in  virglnitate  permanere,  hor- 
lante  eam  Gaio  papa,  nec  non  et  Serena  Augtisla,  ol 
stabilis  permaneret  in  fide  et  castitate  perpelua. 
Propter  hoc  jossit  eam  Diocletianus  posl  alia  tor- 


ribus  igni  tradita  est ,  com  Digna  et  Eumerna,  et 
Euprepia,  quae  fuerunt  puellae  sanctae  Afrac.  In  Syria 
natale  sanctorum  Macharii  et  Juliani. 

A.  Idus  Aug.  Romae  sancti  Uippolyti,  qui  tempore 
Decii  ligatis  pedibus  ad  coita  indomitorum  eqoorum, 
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sortim,  laminarum  ardentium,  ad  ultimum  in  crali- 
cula  ferrea  assattis  martyrium  complevit. 

V.  C,  Et  vita  sanciorum  septem  fratrum  A  Dor- 
mientiom.  B.,  Et  alibt  Crescentionis,  Januarii,  Exu* 
perati. 

II.  —III  Ious.  Romee  S.  b  Tibtirtii  martyris  et 
*  Snsanna?* 

Excidit  haec  in  A.  T.  L.,  dum  istius  gesta  sic  de- 
scribil  Floros :  Qul  de  sacro  fonte  a  B.  Sebastiano 
su  ccptns  et  in  fide  Christi  roboratus,  cum  figmenta 


doctos  via  Lavicana,  fundens  ad  Dominum  preees, 
ictu  gladii  verberatus,  migravit  ad  Coristom.  Scri- 
ptom  in  Gestis  B.  Sebastiani. 

Idem  Floros  ibidem  :  Eodem  die  in  Galtia  civilato 
Cameraco  depositio  S.*  Gaugerici  episcopi  (Uacttnum 
A.),  qui  et  magnae  abstinentiae  magnaeque  religionis, 
et  eleetnosynarom  largitor  ac  miracolorum  patraior 
fuit :  et  S.  Taurini  fratris  ejus. 

V.  B.  C,  El  paasio  S.  e  Cassiani. 

12.  —  II  Imjs.  Kn  Sicilia  civitate  CaUnensiom  na- 


idolorum  deteslaretur,  a  Fabiano  pracfecto  compre-  C  ule  Eupli  diacoui;  qui  com  diulissiroe  torquoretor, 


lieusus  cst.  (Hacienus  A.)  Ante  cujus  pedes  idem 
praefectus  carbones  ardenles  effudit  dicens:  Aut 
ttiura  in  istis  carbonibus  adjice,  aut  pedibus  nudis 
super  eos  incede.  At  ille  signuro  croc/is  faciens, 
constanter  super  eos  noda  ingressus  est  planta.  Hinc 


decollatus  est  a  Calvisione  [C.  Lusione.  B.  Clau- 
siano  ]  consulari,  tempore  Diocletiaui  et  lltximiaoL 
B.,  Romae  naiale  Chrysanihi  et  Dariae.  In  Syria 
natale  SS.  Macharii  et  Juliani. 
13.  —  Idibls.  Romae  S.   f  Ypoliti,  qui  tempore 
SMITH  NOTiE. 
1  Dormientium.  De  his  vide  xxvit  Junii.  Aletandrom.  Suiuus  tom.  IV. 

♦  b  Tiburtii.  Filii  Chromatii.  Hic  temporibus  Dio-  d  Gaugerici.  Evosio  Galliarum  oppido,  qood  nonc 
cleiiani,  a  Torquato,  qui  mentitus  esl  se  Cbristia-  Ivodium  dicitur,  oriundi,  quem  S.  Magoericos  Tre- 
imm,  fraude  ageute  quatenus  orantem  S.  Tiburtium  virorum  episcopos  clericum  et  levitam  ordinavit. 
comprehendereot  iufideles,  prodiiiit,  obtruncationem  D  Vedulphus  interea  Cameracensis  episcopus  obiit,  et 
capitis  subiit.  Yide  Acta  S.  Sebasiiaui  apud   Bol-     Gaugericus  omnium  consensu  ab  Atydio  episcopo 


laud.  xx  Januar. 

r  Smanna.  Presbyteri  Gabinii,  qui  supra  iviii 
Febr.  colitur,  filia  haec  fuit,  el  neptis  Caii  papae, 
qui  supra  colitnr  xx  Febr.  Quam,  cum  fuil  formo- 
sissima,  Diocletianus  mittens  Claudiom  consobriuum 
suum  Gabinio,  Maximiano  Caesari  uiorem  petiit. 
Pater,  d.lalione  postulata,  Aliae  id  apeiit  coram  Caio 
papa;  lamen  rcnuit  illa,  quippe  patris  hortatu  ara- 
plexa  virgiiiitaiein.  Claudio  autem  eam  iteruin  pe- 
lenie,  ipsa  ejus  osculum  aversati,  bortatur  eum  ad 
baptismuin ;  nec  multo  post  a  Caio  papa  cum  uxore 
ct  liheris  et  Maximo  fratre  baptizatus  esi.  Cum  au- 
Km  noluit  Diocleliaui  totis  convenire,  jussit  Dio- 
cleiianus  ot  intra  doinum  suam  gladio  punirelur. 
IJuo  facto  Serena  Augusta  noctu  corpus  sanctae  mar- 
lyris  collejil,  posuitque  jox<a  corpora  sanctorum  in 
cameterio  Alexandri,  iu  areuario  in  crypta  juxta  S. 


Rhemen<i  in  Cameracensi  sede  collocatus  est.  Ple- 
nos  bonorum  operum  et  diertim  io  pace  quievit 
auno  Domim"594,  episcopalui  59.  Scj>ultus  est  apod 
Cameracum  in  basilica  quam  ipse  construxerat  no- 
mine  S.  Medardi :  sed  inde  cum  canoiiicorum  colle- 
gio  translatus  est  ad  ecc!esiam  S.  Yedasti,  auae  ab 
eo  ctiam  S.  Gaugerici  dicu  est.  Molasus  de  SS. 
Belgii.  Gm?i.  Sbnensis.  Surius,  tom.  IV. 

e  Casiiani.  Forsaii  hic  idem  est  cum  eo  qoi  v  vel 
xiii  die  faujus  mensis  celebralur. 

i  Ypoliii.  A  B.  Laurenlio,  qui  sopra  x  die  Augo- 
sti  coiiiur,  hic  ad  fidein  conversus  baptixatus  est* 
Non  sub  Decio,  ul  Martyrologia  et  Acia  S.  Lauren- 
tii  falso  assemnt,  sed  sub  Valeriano  tridoo  post  S. 
Laurentium  passus  est  cum  toia  familia.  Quoruat 
corpora  S.  Justinus  in  campo  ad  latus  agri  Ycraui 
sepelivii. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
«tsie  per  carduosettribulos  iractus  emisit  spirittim.  A  diCto  Conslantio  includilur  in  quodam  cubiculo  do- 

mus  suae,  habeute  in  latiiudine  pedes  quaiuor :  ubi 


Et  NaUle  Concordiae  nutricis  ejua,  quain  ante  ipsum 
plumbaiis  caesam  martyrixatit,  et  aliorum  deeem  et 
novem  de  domo  ejus ,  qui  simul  deeollati  sunl.  Eo- 
dem  die  natale  sancti  Ca»siani  Romae.  Qui  cum  ado- 
rare  idola  nollet,  interrogatus  a  persecutore  quid 
artis  haberet,  respondit  quia  pueros  noUs  doceret, 
et  mox  spoliatus  vestibus,  ac  manibus  post  lerga 
revinctis,  statuitur  iu  medio,  vocatisque  pueris,  qui- 
Ihis  docendo  exosus  factus  fuerat,  data  est  facultas 
eum  perimendi.  At  illi  quantum  doluerant  discentes, 
tantum  se  ulcisci  gaudenles,  aiii  eum  tabulis  ac  buxis 
feriebant ,  alii  stylis  vulnerabant.  Quanto  quorum 
infiruiior  erat  manus,  tanto  graviorem  poenam  mar- 
tyrii  dilata  morte  faciebant.  Pictavis  civitate  deposiiio 


multos  dies  in  oratione  perseveravir,  el  nono  decimo 
Kalendarum  Septembris,  post  menses  sepiem,  adhuc 
tamen  inclusus  dormitionem  accepit.  Cujus  corpus 
collegit  Gr<  gorius  ct  Orosius  presbylcri,  et  sepclie- 
runl  in  crypla  juxU  corpus  beati  Sixli  episcopi  et 
martyris,  via  Appia,  in  ccenieterio  Calisti,  ubi  et  ti- 
tulum  ipsius  scribentes  posuerunt  ita  :  Eusebio  lio- 
mini  Dei.  Audiens  Constantius,  quod  Gregorius  et 
Orosius  sepelissent  corpus  beati  Eusebii ,  iu  eadem 
crypta,  ubi  illud  condiderant,  praecepit  vivum  includi 
Gregorium.  Hunc  semivivum  nocte  Orosius  excepit 
iiide,  et  post  paululum  defunctum  juxta  corpus  sancti 
Eusebii  sepelivit.  Factaque  est  gravissima  perseculio 


san<  tae  Radegundis  reglnae.  ln  Germania  provincia  B  in  catbolica  Ecclesia  ab  Arianis,  sedem  apostolicam 
naule  sancU  Wigberti  presbyteri  et  confessoris.  ^^  Libcrio.  Et  vigilia  assumptionis  Mariae  vir- 

B.  XIX  Kalend.  Septemb.  NaUle  sancti  Eusebii     gjnjs# 
presbyteri  et  confessoris,  qui  sub  Constantio  impe- 

raiore  Ariano,  raachinante  Liberlo  praesule,  siroiliter         c-  xvin  Kalend.  Septkmb.  Assumptio  sanctae  Dei 
h*retico,confessionemsuamcomplevit.Namapra.     genitricis  et  perpetuae  virginis  Maria.  Eodem  die 

EDITIO  BOCLANDIANA. 
Decii,  ligatus  pedes  ad  colla  indomitorum  equorum,  P8»1  Prudemius  poeia  abett  a  B.]. 
sic  per  carduos  tribulosqne  tractus  emisit  spirituna.  Floros  in  T.,  !n  Gallia  Piclavis  civitale  depositio 
Et  Concordiae  witrieis  ejus,  quae  ante  ipsum  plum-  S.  *>  Radegundis  reginae,  quoe  in  thoro  Lotharii  Fran- 
batis  caesa  martymatur  :  El  aliorum  de  domo  ejus  corum  regis  recubans,  potius  monacha  Tocabalur 
decem  et  novem,  qui  simul  decollati  sunt.  (Haete-  c  q««m  uxor.  Cujus  consortium  speritens,  Christum 
nu$  A.)  Eodero  die  naUle  S.  •  Cassiani  Romae  :  (a$t     q'»em  d:iexil,  amplexa  est,  tantamTie  meruit  t irlu- 


C.  hucu$que) ;  qui  cum  adorare  idola  noluisset,  in 
terrogatus  a  persecutore  quid  artis  haberel,  respon* 
dit  quia  pueros  notas  doceret.  Et  mox  spoliatis  ve- 
slibus  ac  manibus  posl  terga  revinctis  sutuitur  \n 
roedio;  vocatisque  pueris,  quibus  docendo  exosus 
tactus  fuerat,  data  est  facultas  eum  periroendi.  At 
illi  quantum  doluerant  discentes,  tantum  ulcisci  gau- 
dentes,  alii  eum  labulis  aut  buiibus  [0.  buximiis] 
feriebant,  alii  stylis  vulnerabant :  quorum  quauto 
inflrmior  aetas,  tanto  graviorem  martyrii  poenam  di- 
latt  morte  faciebat.  Scripsit  Prudentius  poeta  [Scri- 

SMITII  NOTiE. 


tem,  utetiam  mortuam  suscitaret. 
L.,  Ipso  die  S.  Radegundis  reginat. 

14.  —  XIX  Kal.  Sept.  Nataie  S.  c  Eusehii  pre> 

byteri. 

Additnr  in  T.  L.,  Tituli  Conditoris.  In  A.,  4  Tittili 
et  S.  Conditoris  :  in  V.  et  C,  El  Peregrini.  B.  prae- 
t  ignat  Viridena  Syri. 

A.  T.  L.,  Vigtfia  Assumptionis  S.  Mariae  Dei  ge- 
nitricis.  B.,  In  Africa  nalale  S.  Demetrii.  In  Africa 
natale  S.  Stratouis.  Item  in  Africa  Pauli,  Eraclii, 
Postessorts.  In  Aquileia  natnle  SS.  Felicis,  Fortu- 
nata?,  Vincentiae. 

15.  -  XVIII  Kal.  S.  Mariac  dormilio. 


c    Eusebii.  Qui   praesenle  Constantio  imperatore 
Ariano  curo  ftdem  Catbolicam  constanter  defetide- 


•  Ca$$iani.  Hic  in  foro  Syllae  passus  est.  Petrus  de 
Naial.  dicit  eum  fuisse  episcopum  Brixiensem,  et 
peregrinatiotiis  causa  lmolam  venisse,  ibique  ludum      ret,  et  Liberium  papam  Ariauae  perfidiae  cousensissn 
litterariiiin  apertiisse,  ac  taudem  martyrium  con-  D  doleret,  jubenle  eodem  Conslanlio,  iucludiiar    in 

quodam  cubiculo  domus  suae,  habenie  in  lalitndine 
pedes  quatuor ;  ubi  multis  diebus  in  oratione  coh- 
stanter  perseveravit,  ac  post  inenses  septem  aiihuc 


guiniiiasse. 

k  Hadegundis.  Quad  fuit  de  regione  Thonnga, 
avo  rege  Bassino,  patruo  Hermenfrido ;  patre  rege 
Herethario.  A  Chlotario  rege  Francoium  captiva 
ducitur  circa  an.  530,  et  in  Veromandensi  civitate 
Atteiis  in  villa  regia  nutriendi  causa  custi>dibus  de- 
pntatur.  NupU  Chlotario  regi  ita  vixit,  ut  non 
regi,  sed  Chrislo  coujugio  sociaia  videatur.  Suo  au- 
tem  fratre  forte  occiso  a  B.  Medardo  Noviomagi 
velau  est,  el  in  mouasterium,  q«iod  Piclavi  con- 
siraxit,  se  contulit  ;  et  cum  eam  rex  Cblotariut 
ejus  vir  repeteret,  S.  Germaiti  suasione  destitit. 
Postqiiam  vium  miraculis  plenam  transegisse>,  Ua- 
degundis  obiil  anno  Cbristi  587,  juxla  Greg.  Turon. 
qui  lib.  tx,  cap.  2,  obitum  ejus  illigat  anno  ii  regis 
Childeberli,  et  a  Gregorio  Turonensi  in  Basilica  S. 
Mari  k  sepulta  est.  Vide  Vium  ejus  in  Surio,  tom. 
IV,  et  in  Mabillon.  Act.  SS.  Ben.f  tom.  I. 


tamen  inclusus  obiit.  Cujus  corpus  collegerunt  Gre- 
gorius  et  Orosius  presbyteri  et  sepelierunt  in  crypta 
juxta  corpus  B.  Sixti  episcopi  et  martyris  via  Ap- 
pi:i,  in  cosmeterio  Callisii.  Ado,  Nother. 

d  TUuli.  Est  vetus  Ttlulus  S.  Eusebii ,  cujus 
menlio  babelur  in  conctlio  primo  Romae  habito  sub 
Symmacho  papa.  Asservantur  illic  veneranda  cor* 
pora  SS.  Eusebii,  Orosii  atque  Paulini,  mnltaei|ue 
altorum  martyrum  reliqui*,  ut  ejusdem  ecclesias 
vetera  monumeou  declaranu  Eamdem  ecdesiam 
Zacharias  papa  vetusute  collapsam  resiitueudam 
curavit;  hocque  tam  inscriptiones  in  marmure  tuci- 
sae,  quam  etiam  liber  de  Romanis  pontificibus  te- 
stantur.  Baronius  in  notis. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
sancti  Tliarsicii  acolyti  ei  martyris.  Quem  pagani  A  orando  intcreinisse  legaiur.  Ronu!  sanciie  Sereuaa, 


cum  invenissent  ClnUii  corporis  sacrainenla  porUn- 
tem,  cceperunt  discutere  quid  gereret.  At  ille  indi- 
gnum  judicans  porcis  prodere  roargaritas,  tandiu 
lustibus  ac  lapid  bus  mactatus  ,  quousque  exhalaret 
spiritum.  El  revoluto  ejus  corporc  sacrilegi  discusso- 
res  nibil  invenire  poluerunt  sacramentorum  Chrisli. 
Christiani  aulem  collegerunt  corpus  martyris ,  et  se- 
pelierunt  in  cceraeterio  Calisii.  In  Nicomedia  san- 
ctorum  Stralonis,  Philippi  et  Eutycbiani,  cum  eorum 
sociis. 

D.  Wll  Kalend.  Sipteud.  In  Nicxa  Bithynix  na» 
lale  sancti  (Jrsaiii  confessoris,  sub  Licinio  persecu- 
tore,  qui  relieta  mililia  solitariam  vilam  in  quadam 
turri  pra?falae  urbis  elegil :  tantisque  virtutibus  cla- 


uxoris  quondam  Diocletiani  Augusti.  In  Alexandria 
sanctorum  Orionis,  ifirailii  et  Ignaiii.  In  Persida  san- 
ctorum  Tyrsi  cum  sotiis  suis.  Metis  civiiate  saneti 
Arnulfi  confessoris. 

E.  XVI  Kalend.  Septeux.  Apud  Africam  sanctorum 
manyrum,  Liberati  abbatis ,  Bonifacii  diaconi,  Servi 
et  Rustici  subdiaconorum,  Rogali  et  Septimi  mona- 
chorum,  et  Maximi  pueri :  qui  perseculione  Yanda- 
lica,  jussu  crudelissimi  regis  Hunerici,  de  territorio 
Caspensis  civitatis  ,  ex  habitaculo  monasterii  abstra- 
cii,  atque  ad  urbem  Cartbaginem  sunt  producti,  ubi 
pro  confessione  lidei  carcerali  custodiae  mancipati,  et 
crudelibus  ferri  ponderibus  arctati :  novissime  tyran* 
nus  jussit  navem  ligndrum  manipulisadimpleri,  aique 


rtiit,  uletdaeraones  expulisse,  et  ingentem  draconem  B  in  ea  omnes  nariter  alligatos  in  medio  pelagi  igne 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


Notatur  rubrica  In  D.  in  A.  T.  L.  B.  C.  Assumptio 
dicitur.  V.  C,  Et  alibi  Tralionis  [Slraliouis],  Philippt 
et  Anticiani.  A.  T.  L.,  In  Nicomeilia  nataleSS.  Phi- 
iippi  et  Euticiani  [Eutici].  ln  Cartbagine  uatale  SS. 
•fsa.ic  et  Maxiraiam.  B.,  ln  Nicomedia  natale  SS.  Slra- 
tonis,  Philippi  et  Euticiani  cum  sociis  eorum. 

16.— XVII  Kal.  Vacat  Baeda. 

D.f 1n  Nicaea  Bilhvniae  nalale  S.  *  Ursacii  confes- 
soris.  V.  C,  Natale  Simpliciani  et  S.  Tbyrsi,  Orionis 
at  Emelii.  A.  T.  L.  B.,  ln  Persida  natate  Tyrsi  cuin 
sociis  suis.  In  Alexandria  passio  SS.  Orionis  et  Agna- 
iii.  In  Calliis  civitaie  Metis  [lu  Caliiis  civilate  Metis  deett 


in  B.]  natale  S. b  Arnulfi  episcopi  confessoris.  Verom 
in  A.,  omisso  Orione,  tainuni  legitur  :  El  depositfo 
S.  Agnalii.  In  B.  scribitur  Igualii,  et  interponimr 
nonien  Emelii. 

17.  —  XVI  Kal.  Octavse  S.  Laurentii. 

Y.  C,  Et  S.  Mametis  [C.  Numeiis]  monachi.  T.t 
Passio  S.  c  Mammetis.  L.  B.,  In  Cesarea  Cappado- 
ciae  [  Cappadociae  deesl  in  B.  ]  natate  S.  Mammeiis 
monacbi  et  martyris.  A.  B.  T.,  In  Calcedonia  Cap- 
padocie  passio  S.  4  Eufemiae  virginis.  T.,  Eodea 
die  passio  •  septem  martyruin,  qui  passi  sunt  sub 
Honorico  rege.  B. ,  ln  pago  Cenoraanico,  Anisota 
SMITH  NOTiE. 
•  Unacii.  Potius  Arsacii.  Erat  hic  natione  Persa,  C  boc  est  anno  643  scribebat,  initio  Vitae  Arnulfum 


qui  cum  alendis  imperaioris  lconibus  prapositns  mi- 
Jitaret,  non  ignobilis  inter  confessores  principatu 
Licinii  exstitil.  Pradixil  terrae  motum,  quo  Nicome- 
dia  collapsa  est  Datiano  et  Cereale  consulibus  ix  Kal. 
$eptembrts,  ut  scribit  Ammiantis  Marcellinus  et  Ma- 
lius  in  Fastis,  qui  fuil  amius  Christi  358.  Arsacius 
autem  antequam  clades  accidisset ,  Deo  supplicavit, 
ut  prius  moreremr ,  quam  oculis  suis  cerneret  urbis 
ruinam.  Sozomen.  iv,  16. 

b  Arnulft.  Hic  fuil  ex  nobilibus  ortus  parenlibus. 
Duxit  nxorem  nomine  Dodam,  et  ex  eadem  duos  lilios 
auscepit;  et  cuiu  diversis  in  regis  palatio  bonoribus 
floruerat,  cttm  viro  egregio  Romarico  ire  Lerinum 
cogitavit,  sed  utriusque  votis  impedimentum  quod- 
dam  in  hac  causa  obfuit.  Post  Pappolum  Arnulfus 
sedem  Metensem  anno  614  oblinuit.  Postquam  per 
aJiqaot  annos  Ecclesiam  optime  rexisset,  ad  eremum 
seressit,  ncmpe  ad  Montem-Sanciutn  ubi  Roimricus 
degebat,  qno  in  loco  coenobiiae  et  anachoretae  praeter 


virgines  Deo  sacras  consistebant.  Quo  die  et  anno  D  mavii.  Sumus,  lom.  IV 


Metensem  episcopum  laudat,  necdum  sanctum  ap- 
pellat.  Vide  S.  Arnulfi  Viiam  apud  Sec.  n,  Act. 
Ben. 

c  Mammtiis.  Qui  patriam  babuit  Paplilagoniara, 
p^rentes  Theodoium  et  Rufinam  ;  et  nattis  est,  dum 
parentes  pro  lide  carcerem  tulerunt.  In  carcere  autem 
mortuis  parentibus  ,  mulier  quatdain  t-lara  genere  eC 
opibus  et  denijue  pieiate,  iioinine  Ammia,  lofantem 
sustulil,  el  sibi  educat  in  filium.  Cum  fuit  puer  quin* 
decitn  annorum,  sislitur  ad  iribunal  Democnti  C«sa- 
rea  Capuodociae  praesidis;  deiude  coram  ipso  Aure- 
liano  fidem  non  inulto  post  professus  esl ;  et  pott 
flagra,  et  ignes,  et  lapidalionein,  in  mare  mitti  ju>sut 
est;  sed  statiui  angelus  de  coelo  veniens,  terrorera 
quidem  intulit  lis ,  qui  ipsuin  ducebaul,  et  eos  vcrtit 
in  fugam ;  jubet  autem  marlyrein  veuire  in  morlfin, 
qui  est  C^sareae  et  illic  degeie;  quo  in  m»nic  fcra- 
ruui  lacte  pascitur.  Sistebamr  demquecorain  Alexan- 
dro  praeside,  et  sub  eo  martyrium  feliciler  cousum- 


obierit  S.  Arnuifus,  uhscurum  videtur.  Natalem  ejus 
<iiem  assiguant  supra  Bsda  et  Ado  in  MartyrOl.  et 
Martyrol.  Komanum  xv  KaU  Augusli.  Ouinino  vero 
i>rsefereiida  videtur  seuteniia  sinceri  Usuardi  et  Wan- 
delberti,  qui  Arnulfi  obitum  xvn  Kal.  Sepiemb.  con- 
signant,  cuin  dies  xv  Kal.  Aug.  sit  ejus  dies  trans- 
tationis.  Scriptor  Viue  S.  Goenci  :  <  Datis  oblationi- 
bus,  inquit,  xv  Kal.  Augiisli  idem  corpus  S.  Arnulfi 
«  ad  ecclesiam  quae  tunc  temporis  ad  SS.  aposlolos 
«  vocabalur,  deporlant.  t  Coiisenlit  Vila;  S.  Arnulfi 
«uctor,  dum  anni  fere  jam  acto  tempore  a  mone 
lactam  ait  tninslationem.  Nam  si  Aruulfi  obitus  in 
xv  Kal.  Augusli,  transiatio  vero  in  xvn  Kal.  Septemb. 
inctderat,  non  anno  fere  e\acto ,  sed  prsterlapso 
faeta  iranslatio  diceretur.  De  anno  iuajor  diflicuUas, 
Siftebertus  aunum  040  assignat,  quein  sequi  statui- 
imm  dum  certior  non  occurrii.  Et  lameu  Jonas  qui 
auno  tertio  post  S  berlulfi  abbatis  Bobiensis  mortem, 


d  Eufemiw.  Haic  infra  colitur  die  xvi  Septembrts. 

e  Septem.  Carthagine  in  Airica  sauctorum  uiarty- 
rum  Liberali  abbatis,  Bonifacii  diaconi,  Servi  et  Ru- 
stici  subdiaconoruin,  Rogati  «tSeptimi  ruonacliorura, 
et  Maximi  pueri,  qui  in  i»ersecutione  Wandalica,  pro 
confessione  CatUolicse  lidei,  et  unici  bapiisinatis  de- 
fensione  variis  el  inauditis  suppliciis  exag.laii,  de- 
mum  super  ligna,  quibus  concremandi  eraat,  clavit 
confixi,  ciim  ignis  suepius  accensusTuisset,  ac  diviaU 
tus  semper  exstincius,  llunerici  jussu  remorum  ve- 
ctibus  percussi,  el  comminutis  cerebris  enecali, 
cursum  certaminis  sui  pei  fecerunl.  Eorum  res  gestaa 
scripsit  Victor  Cticensis  lib.  iu  de  pers.  Wandal.  et 
libello  seorsim  posilo  in  appendice  ejus  operis.  Cum 
ibi  passi  legantur  sexto  Noo.  Julii,  hac  tamen  die  de 
bis  Martyrologi  omnes  agunt,  fortasse  ob  factam  ua 
die  translatioiiem. 


ViMto 


SECT.  II.  —  MABTYROLOCIA. 


\m 


EDITIO  COLONIENSIS. 
supposito  accremari,  qui  Dei  nutn  exstinctus  esl.  \  Chrislo  passus  est.  Hic  nervis  c&debalur,  et  flagelli» 


Tunc  praecepit  eos  remorum  vectibus  in  modum  ca- 
num  cerebris  corominuiis  singulos  extingui.  Corpora 
eorum  in  mare  jactata  sunt,  sed  eadera  bora  littori- 
bus  reddiu,  a  Cbristiano  populo  in  monasterio  Cele- 
rinae  sunt  condita.  Apud  Caesaream  Cappadoci»  na- 
lale  sancii  Mammetis  martyris,  qui  passus  est  impe- 
ranle  Aoreliano  sub  Alexandro  praeside.  Ipso  die 
ocuva  sancti  Laurenlii  martyris  et  confessoris. 

F.  XV  Kalend.  Septemb.  Apud  Prsenestinam  civi- 
tatem  natale  saucti  Agapiti  marlyris,  qui  sub  Antio- 
cho  rege,  cum  esset  puer  annorum  quindecim,  pro 


atrocissimis,  et  nudus  suSpjnsus  esi,  capite  deorsimt 
verso,  et  atro  subier  fumo  frcio,  et  tmic  aquam  bul- 
lientem  fuderunt  super  ventrem  ejus.  Postea  leonibus 
projectus,  sed  nibil  ab  eis  est  kesus,  ad  ultimum 
decollatus  est.  Corpus  ejus  nocie  stiblatum  esl  a 
Christianis,  et  positum  in  sarcophago  novo,  nutu  di- 
vino  ibi  invento.  Romaj  beatorum  Joannis  et  Crispi 
presbyterorum,  qui  mtilia  corpora  sanctorum  in  per- 
secutione  officiosissimc  sepelierunl  et  ipsi  postmo- 
dum  in  pace  quieverunl. 
G.  XIV  Kalend.  Septemb.  Natale  sancli  Magni.  Itr 


EDITIO  DOLLANDIANA 
monasrerio,  *  Translatio  corporis  et  dedicatio  basi-  B     19.— XIV  Kal.  Natale  S. f  Magni  [B.  Magni.  Ipta 

die  natale  S.  Andrejae] ,  seu  S.  *  Andrea?  cum  sociis 


licae  S.  Carilephi  abbatis  et  confessoris. 

18.  —  XV  Kal.  Nalale  S.  b  Agapiti  martyris. 

Addil  D.  Sub  Aurelio  imperatore,  Antiocbo  prae- 
eide.  Praesignant  B.  A.,  In  Praenestina  civitate. 
C.  V.,  e  Silantia  [C.  Philantite]  llelianae  virginis, 
Marcianae  virginis.  L.,  Et  in  Pr;rnestina  civitate  na- 
lale  Eziachi  cum  sociis  suis.  El  natale  d  Helenae  re- 
ginse.  A.,  Et  S.  •  Marlini  pnpae.  A.  T.  B.,  Et  natale 
S.  Candidi.  P.,  Iu  Amamia  civilate  nalale  SS.  Pon- 
timi,  Philantix,  Helianae  virginum. 

SMITH  NOTifi 

Constantinus  Magnu*  conttilerit.    Romam   delatunr 


suis  duobus  millibus  [B.  militibus]  quingentis  nona- 
ginta  septem  [V.  nonaginta  octo]. 

PrseAgunt  A.  T.  L.,  In  Alexandria  :  ast  A.  et  T.  sic 
distingunnl :  ln  Alexandria  naiale  S.  Magni  et  S.  Au- 
dreae  martyrum.  Eoriem  die  nalale  S.  h  Mariani  cum 
duobus  millibus  quingentis  nouaginla  septem.  Deiude. 
addunt :  Roraae  natale  S.  Magni  martyris. 


*  Translatio.  S.  Carilephi  reliqui*  grassante  Nor- 
mannorum  strage  in  castrum  Blesas,  volgo  Blois, 
dioBcesis  Carnotensis  ad  Ligerim  situm  translatae 
tunt,  asservanturque  hodie  in  oratorio  S.  Carilephi 
dictointra  castri  auibitum,pratersinciputquod  cutn 
duabus  vertebris  in  ipsius  sancti  monaslerio  Aniso- 
lensi  habetur.  Natalis  S.  Carilepbi  supra  celebratur 
Kalendis  Julii. 


est  cadaver  Helenae  Augusix,  ut  lestatur  Eusebius 
in  Viu  Consuntioi,  m,  47,  et  post  biennium  Con- 
stantinopolim  deporlatuin ,  ut  tradit  Nicepborus , 
viii,  30.  AtSocrales,  i,  17,  verba  Eusebii  transcri- 
bens  njv  ^a(Ti>cOouo-av  iroAtv  novam  Romam  inierpre- 
Utur ,  cum  Eusebius  regiae  urbis  nomine  Romani 
seinper  designare  soleat.  Adde  quod  nontlum  dedi- 


b  Agapiii.  Qui  cum  essel  annorum  quindecim, jussu  C  cau  erai  Constantinopolis,  ac  proiude  urbs  rogict 


Aureliani  imperatoris  tentus  ac  primo  nervis  crudis 
diu  caesus  est,  et  per  quatuor  dies  incarceratus.  Inde 
cum  presidi  Antiocho  fuisset  exhibitus ,  prunas  ar- 
dentes  su|»er  caput  ejus  jussit  iroponi.  Sed  cum  gra- 
tias  Deo  ageret  martyr ,  flagelhs  est  caesus  et  uudus 
suspensus  capite  deorsum  verso  ,  acri  subter  fumo 
facto;  Deiude  iterum  flagellis  csedilur,  et  bulliens  aqua 
supra  ventrem  ejus  lusa  est.  Antiocho  autem  repeute 
mortuo,  cnm  S.  Agapilus  ex  praceplo  imperatoris 
leonibus  objiceretur  et  minitne  laesus  essei,  gladio 
ministrorum  coronaudus  perculitur.  Ado ,  Notker. 
—-  Celebris  esl  ipsius  memoria  Praneste,  ubi  sacne 
ejusdem  reliquias  asservanlur.  Baronius  in  notis. 

«  Silantia.  In  Ponto  Amecia  civiute,  naulis  SS. 
Pontini,  Philautiae,  etc.  IhenoN.  marl. 

d  Uelena.  DeS.  lleleiiaepielale,  magnitudineanimi, 
benefireniia,  et  quoinotto  in  Ecclesns  religiose  ver- 
sata  sit  lege  Euseb.  in  ViU  Constantini,  iu,  42,  43, 


vocan  non  poterat,  cum  lunc  temporis  esset  tanlum 
v»  tus  Byzantium. 

•  Mariini.  De  Martino  papa  vide  infra  xu  Novem- 
bris. 

*  Magni.  Hunc  Ado  et  Usuardus  et  Rabantis  male 
cum  S.  Andrea  confundunt.  S.  Magnus  Anagni«  ne 
catus  est  in  persecutione  Decii.  De  quo,  ut  scribit. 
Baronius  in  notis,  Ubulae  et  velera  monumenta  Ec- 
clesiaB  Anagnin».  Agunt  alii  bac  die  de  alio  Magno 
roartyre  in  Crcsarea  Cappadocie  tempore  Aurelitui 
iinperatohs  sub  praeside  Alexandro  de  quo  Peirusde 
Natai.,  vu,  76.  Fuit  iteui  alius  S.  Magnus  episco- 
pus  Altinensis  de  quo  apud  eumdcm  iu  appeudice 
cap.  17. 

s  Andrem.  Tribuni  sub  Antiocho  in  regionibus  Sy- 
riae ;  qui  cum  divinilus  adeptus  csset  insigiiem  de 
Persis  vicloriam ,  mulli  ex  militibiis  ejus  victoriaj 
participes  fiJein  Christianam  amplexati  sunl.   Iloc 


44 ?  45,  46.  Quoinodo  eliam  crucem  Domiui  diu  per-  D  cognito  ,  Anlioclius   irattis  S.  Audreain  iu  iguituin- 


quisiUm  Hierosolymis  reperit,  vide  Socrat.,  i,  17, 
et  Sozomen.,  u,  1.  Ilujus  obilus  anno  326,  contigil, 
quod  oslendit  constilatus  Flavii  Valerii  Constautini, 
Constanlini  M.igni  fratris,  auno  sequeuti  geslus.  Cum 
enim  Helena  nepotes  suos  Consuntini  Magni  liberos 
summo  amore  prosequeretur,  id  aute  omnia  providil, 
nequis  ex  Con^tantii  iiberis  Constantini  fratribus 
imperium  eis  subriperel.  Quare  illos  velut  exsules, 
quoad  vixit,  sen»|  er  detinuit,  nunc  Tolosae  in  Gallia, 
ui  scribit  Ausonius,  nunc  Corintbi,  quein.tdmodum 
prodii  Julianus  in  Epistola  ad  Cohntbios,  cujus  frag- 
mentum  exstat  apuu4  Libanium  in  oratione  pro  Ari- 
slopbane  Corinlliio,  ubi  Libmius  lestaiur,  llelenae 
consilio  et  novercalibus  odiis  Consiaiitium  Juliani 
patrem  hac  et  iliac  traductum  fuisse.  Cum  itaque 
Con>Untinus  CousUntiui  Magni  frater,  ut  Zonaras 
prodit,  amio  sequeoli  consul  processerit,  non  dubium 
«|uin  post  uiatris  mortcm  hunc  in  fratrem  honorein 


lectum  sereum    poni   jussit,  deiude  in  carcerein 
coujecit.  Jussu  auieiu  Maximiani   e  carcere  cum 
60ciis  liberatus  ,  in  Ciliciam  ad  Tarsum  se  conlulii, . 
et  a  Petro  episcopo  Tarseusi  baptisma  suscepit.  Fu^ 
giens  autem  e  Tarso  cum  sodalibus  per  tolum  Tau- 
rum  mootem  ,  donec  ad  istius  montis  angustias  per- 
veniiet,  ulterius  progredi  desislit  exspectans  inarty- 
rium,  ubi  omnes  a  Seleuci,  qui  prsficiebatiirCilicias,. 
militibus  trucidaii  sunt.  Surius,  tom.  IV.  Perperam  e 
Andreas  et  Magnus  infia  dicumur  passi  in  Alexandria. . 
11  Mariuni.  ^Festum  ejus  depositiouis  eliam  iufra 
celebralur  die  x  Septeinbris,  cujus  vitam  ex  velusiis* 
simo  Breviarioedidit  Labbaeus  t.  II  Bibl.  Nov«,  p.  34^, 
ubi  dicitur  annis  sex  in  inonaslerio  priuciaco,  sub  S. 
Faterioabbaie  vixisse,  luin  secessisse  apud  Spiuolaiuu 
vicuiu,  ibique  44  anniseremilicam  vitam  transegissc. 
Tetradius  episcopus  Biluricensis  qui  ecciesia:n  eju& 
Uedicassc dicilur9 interfuil ^oticilio  Agatheiisi  an.  506  v 


«011  BLDif:  YE^EftABILIS  OPP.  PARS  IV.  -  IIISTORICA.  mi 

LOITIO  COLONIENSIS. 
Callia  sancti  Donati  presbyteri,  qui  anachorelicam  A  siannn  popnlis  tanta  laHrtia  occurrenlibu* ,  quasi 

vivenlero  susciperent.  Eodem  die  beati  Porpbvrii,  qui 


vitara  multis  annis  duxit.  Romae  beati  Julii  senatoris 
uiariyris.  Hunc  docuerunt  beati  mariyres,  Eusebius, 
Viocentiu?,  Peregrinus,  Pontianus,  per  quoram  ma* 
nus  etiam  faculiates  suas  pauperibus  distribuens,  a 
beato  Kufino  presbytero  baptismum  percepit.  Quod 
audiens  Commodus  imperalor,  iratus  tradidit  eum 
Vitellio  judici,  ut  facultates  ejus  requireret ,  et  ad 
sacriflcandum  impelleret.  Quique  conjecit  eum  in 
carcerem,  el  post  trkluura  catenis  vinctum  fecit  sibi 
prxsentari;  et  auditum  eum,  tandiu  jussil  fustibus 
cadi,  donec  emitleret  spiritum.  Cujus  corpus  colle- 
gerunt  nociu  supradicti  sancii  mariyres,  et  sepelie- 
runt  in  coemeierio  Calepodii. 
A.  XIII  Kalend.  Septexb.  Snmuelisprophetae,  cu 


sanctum  mariyrem  Agapitum  erudivit  in  fide  et  do- 
clrina  Cliristi.  In  Alexandria  natale  Dioscori,  et  alibi 
Pbiliberti  abbatis.  In  Luci  >na  sanctorum  Va!cntini, 
Leonti.  In  Sinnida  civitate  sanctorum  Yalenti,  Piri- 
cii,  Arci,  Maxirai,  Pamphili  et  Colovi  coufessoris,  et 
sancli  Bernardi  abbatis. 

B.  XII  Kalend.  Septeiib.  In  territorio  Gamaliunas 
civitatis,  naiale  sancti  Privati  martyris  et  episcopi, 
qui  passus  e*t  persecutione  Valeriani  et  Gallieui. 
Eodem  die  natale  sanclorum  Bonosi  et  Maxiiuiaot, 
quorum  gesta  babeutiir.  ln  civitate  Salona  oaule 
Anastasii  manyris :  qui  cum  viderel  beatum  Agapitout 
inter  torroenta  fortiter  Cbristum  confitenleui,  excla- 


jus  sacra  ossa  Augustus  Arcadius  de  Judaca  traostulit  B  mavit :  Magnus  est  Cbristianorum  Deus,  et  non  est 
in  Tbruciam  portantibus  episcopis,  et  omnium  eccle-      alius  practer  euin.  Erat  autem  corniculariua  miles. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


£0.  —  XIII  Kal.  •  Samuel  propheu. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Cainone  castro,  deposiilo 
S.  b  Maximi  confcssoris ;  qui  et  maximis  viriutibus 
enituit,  el,  ut  liber  Vilse  ejus  docet,  quae  versu  con- 
sciipta  legitur,  beatissimi  Martini  discipulus  fuit.  Et 
S.  •  Pbiliberti  abbatis ,  qui  divcrsas  liominum  infir- 


mitates  curans  per  Spiritum  sauclum  futura  previdtt. 
Habetur  in  T.  primo  loco. 

C  V.,  ElS.  d  Valentini  martyris.   T.,  In  Lticana 
natalis  Valentini.  B.,  In  Lucania  natale  SS.  Vateult- 
niani  el  Leontii.  In  Alexandria  natale  S.  Dioscori. 
2!.  — XIIIUl.  Vacat  Baeda. 
Florus  in  A.  T.  L.,  Et  passioS.  •  Privati .  qui  Va- 
SMITH  NOTiE. 
et  Anrelian.  I,  an.  511,  unde  cotligimus  Mariftnom,      clericos  inftammavit,  qui  eum  apud  Audnenum  falso 
regnante  Chlodoveo  I,  floruisse.  Vicus  Evaunensis      detulerunt,  tantumque  effecerunt,  ut  episcopus  eum 
est  vicus  dioecesis  Lemoviceiisis,  vuigo  dictus  Evaux,     jusseril  in  carcerem  trudi.  IHmissus  inde  e  careere 
«ibi  sepultus  dicitur  a  Grtg.  Turon.  de  Gl.  Conf.  81,  C  ad  Ansoaldum  episc.  Pictav.  se  recepit,  et  eoopim- 
Marianns,  qui  in  vicina  silva,  la  forest  d'Antreaigues 


en  Combraille,  mortuus  reperius  fuerat.  Sacrum  ejus 
corpus  in  ipso  pariete  ecclesiae,  quam  bodie  incoltint 
canonici  S.  Augustini,  depositum  fuerat,  sed  exinde 
translaium  fuit  in  capsam  argenteam  a  Reginaldo  de 
la  Porte  epise.  Lemovicensi  an.  1300,  ut  refert  Ber- 
nardns  Guido  apud  Labbeum  tomo  I  Bibl.  Nova?, 
p.  655.  Male  adduntur  cum  duobus  millibus  quingen- 
tis  nonaginta  seplem ,  quae  potius  ad  S.  Andream 
Tidentur  pertinere. 

*  Samuel.  Cujus  ossa,  ut  in  Itbro  contra  Vigilati- 
tinm  B.  Hieronymus  scribit ,  Augustus  Arcadius  de 
Judaea  transiulit  Tbraiiam ,  porUntibus  episcopis. 
Sub  Altico  episcopo  Constantinopolilano  eas  allatas 

se  Constantinopolim ,   locatasqoe  in  templo  ad 

ptimum  posito,  scribit  Theodorus  Lector  in  Col- 
lectan.  lib.  n. 

»»  Maximi.  Qui  occulere  quod  erat  cupiens,  apud 


lante  in  Herio  maris  insula  monasterium  condtdit, 
ubi  cum  vixisset  annos  octo,  Ebroino  ejus  hn*te 
mortuo  a  S.  Andoeno  revocatus  est.  In  Caltivo  terri- 
torio  VYaratto  palatii  princeps  oppidum  Villare  ei 
donavit ,  ubi  virginom  monasterfum  consiruxit. 
D<  inde  cum  Airarirum  Gemetico  prafecissetabbatem, 
reversus  e>t  Herium,  ubi  <>bi  t.  B.  Filibertus  pnst 
Ebroini  iifcem  al>  exsilio  revocatns  non  longo 
tempore  superstes  fuit.  Annp  regni  Theodorici  9, 
Ebroinum  occisum  esse  iradit  Sigebertus,  hoc  est 
anno  Cbristi  681,  aut  insequenti.  Proinde  S.  Fi  iberti 
obitus  aitno  circa  t84  ,  collocandus  videtur.  Surius 
tom.  IV.MabilIon.|Act.  Ben.  sapc.  u.  —  Translalio  ejua 
occasione  Nortroannorum  ab  Hiloodoabbate  Herieuai 
anno  856,  facu  est  vn  die  Junii  primo  ex  Herieoai 
monasterio  in  Deense  per  Ampennum ,  Varinnas  et 
Palum.  Postea  incenso  Deensi  mona&lerio,  quae  cou- 
fl;igratio  accidit  anno  847 ,  nibilo  roinus  eo  in  loco 


Insnlam-Barbaram  monasterii  Lugdunensis  peregri-  p  retnausit  corpus    sacrum   usque  ad  annum  857  t 


nari  expetiit;  manifesUtus  autem  et  ibi ,  in  patriam 
redire  disposuit.  Cum  iu  ilinere,  dum  Ararim  flu- 
▼ium  transiret,  naufragium  passus  esset,  ad  castrum 
Cainonense  urbis  Turonicae  veniens  monasterium 
cirea  ann.  463,  collocavit ;  ubl  plenus  diernm  obiit 
ct  sepultus  est.  Grsg.  Turon.  de  Gloria  Conf.  22. 

«  Phitiberti.  HeS^ano  territorio  orli,  liiii  Filibaudi 
opiscopi  Vicojuliensis.  Qui  in  aula  regis  Dagoberti 
educatus,  Agih  postea  abbatis  Resbacensis  disciplinae 
sa  commisit :  quo  defuncto ,  et  ipse  fratrum  omnium 
consensu  abbas  eleclus  est.  Tunc  a  rege  Francorum 
Cblodoveo,  atque  ejus  regina  vocabulo  Baldechilde, 
locum  in  pago  Rotomagensi ,  Gemetieum  nomiue 
obtinuil,  et  anno  circiter  654,  postquam  annos  ali- 
quot  regendo  post  Agiluin  Rcsbaco  variisque  pere- 
grinaiiouibus  impendisset,  ibi  monasterium  consiru- 
xit.  Gum  auiein  multa  pieutis  opera  fecisset,  He- 
broinus,  eo  quod  propter  superbiam  Filibertus  eum 
increpuisset ,  in  B.  virum  Rotomagenses  quosdam 


quo  in  Conaidum  moua^teriolun  agri  Andecavensis 
traiislatum  est.  Inde  ad  recuperanda  pnedia  quaedam 
auno  862  evectum  esl  Masciacum  apud  Pictooes;  ubi 
resiitii  in  annum  875,  quo  in  Trenorchiensem  abba- 
tiaui  delatuin  est.  Mabillorujs,  Act.  Ben.  part.  i9 
sec.  iv. 

d  Valenlini.  liic  cuni  Leontio  colitur  eliam  poslri- 
die  apud  Hierouym.  Marl. 

•  Privati.  Alamannis  sub  duce  Chroco  in  Gallias 
irruenlibus,  S.  Privatus  Gabalitanae  urbis  episcopus, 
in  crypta  Menimaiensis  montis,  uhi  jejuniis  orationi- 
busque  vacabat,  reperitur,  populo  Gredonensis  castri 
in  munilione  concluso.  Sed  dum  oves  suas  lionus 
pastor  lupis  tradere  non  consentit,  daemoniis  imino- 
fare  compellitur.  Quod  spurcum  ille  tam  eiecraos 
quain  refulans,  undiu  fustibus  eacditur  quoad  usque 
puiaretur  exanimis;  sed  ei  ipsa  quas&Hione,  inter- 
positis  paucisdiebus,  spirilum  eihalaviu  Grsg.Tvrobv 
i,  52.  Subius,  toui.  IV. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
Ad  quem  praeses :  Sicul  video  9  inquit,  seductus  es.  A  cum  sociis  eorum 
Ex  quo  praeses  imperatori  Aureliano  renuntiavit,  qui 
mox  perire  illum  jubet ;  et  iU  martyr  faclus,  migra- 
vit  ad  Dominum.  In  Ilispaniis  Vincentii,  Juliani.  In 
Sardinia  sanciorum  Luiurii  et  Trajani. 

C.  XI  Kalbnd.  Septemb.  Natale  sancti  Timoihei, 
qui  ab  Aniiochia  veniens  Romam ,  sub  Melcuiade 
pa,  a  susceptus  est  in  hospitium  a  Sylvestro  papa, 
qui  postea  episcopus  factus  est.  Qui  cum  annum  to- 
tura  ei  aliquot  menses  praedicans,  mulios  ad  Ghrislum 
convertisset,  tentus  a  Tarquinio  urbis  praefecto,  et 
longa  carceris  custodia  maceratus,  curo  sacrificare 
idolis  noluissel,  tertio  caesus,  et  gravissirois  suppliciis 
attrectaius ,  ad  ultimum  decollatus,  et  juxta  beatum 
Paulum  apostolum  sepultus  est.  Augustuduno  sancli 
Simpboriani,  qui  tempore  Aureliani  imperaloris  sub  B  ly»orura  rexit  Ecclesiam.  Lugduni  sanctorum  mar 


tOI* 

Item  Romse  beati  Antonini  roar- 
tyris;*qui  cum  esset  carnifex,  fidit  stantem  juvenem 
cum  spongia,  et  detergentem  latera  sanctoruin  mar- 
lyruin  Eusehii,  Pontiani,  Peregrini  atque  Vincentii» 
cum  suspensi  in  equuleo  cxderentur,  exclamare 
coepit :  Vcre  Deus  est  Christus ,  quem  hi  praedicant ; 
et  fugiens  occuIteaRufino  presbytero  baptizatus  eet ; 
et  reversus  ad  Vitellium  cum  se  Gbristianum  libere 
faterelur,  capilali  sententia  damnatus,  via  Aurclia 
scpultus  est.  Eodem  die  octava  Assumptionis  sanctae 
Mariae. 

D.  X  Kalesd.  Septehb.  Natale  sanclorum  marty- 
rum  Donati ,  Restituti ,  Valeriani ,  Fructuosae,  cum 
aliis  duodecim  in  Antiocbia  coronalis.  Eodem  die 
beati  Zachaei  episcopi,  qui  quartus  a  Jacobo  Jeroso- 


Heraclio  consulari ,  cum  idolis  sacrificare*  nollet, 
primo  verheribus  auTiclum,  deinde  carceri  manci- 
patum,  ad  ultimum  abscisso  capite  mariyrio  effecit. 
In  portu  Romano,  sanctorum  peregrinorum  marly- 
rum,  Martialis,  Epicteli,  Saturnini,  Aprilis  et  Felicis, 


tyrnm  Minervi  el  Eleazari  cum  filiis  octo.  In  portu 
urbis  Romae  sanctorum  Hippolyti,  Quiriaci  et  Archil- 
lai.  Remis  civitate,  sanclomm  Timothei  et  Apollina- 
ris,  qui  ibidem  marlyrizali  sunt.  In  Alexandria  beati 
Theonae  venerabilis.  Passio  trium  fratrum  in  eivitate 


Seriani  et  Galieni  temporibos,  cum  esset  episcopus 
Uinatensium,  ob  sanctae  fldei  confessionem,  a  barba- 
risflagris  et  ustionibus  afflictus  tempus  terminavil. 

D.  C.  V.  L.,  In  Hispania  Julii  et  Jtiliani.  G.  V., 
Vincentii,  Angurii  et  Fructuosi.  B.,  In  Sardinia  na- 
ia»e  SS.  •  Liixurii,  Trajani,  Quadrati  episcopi.  Syn- 
dofagiae  natale  SS.  Art»sii,  Diomedis,  Zotici.  El  alibi 
Privati  martyris.  D  ,In  TerritoriocivilatisGavalitanae 
Privati  episcopi  et  marlyris.  A.  T.,  In  Hispauiis  na- 
taie  S.  Vinceniii.  Eodem  die  Joiiani.  T.,  Colodi.        q 

22.  —  XI  Kal.  Natale  S.  b  Timothei,  qui  »b  An- 
liochia  veniens  Romam,  sub  Miltiade  papa,  susceptus 
esi  in  hospiiium  a  S.  Sylvestro,  qui  poslea  episcopus 
factus  est.  (Hacienut  A.)  Qui  cum  tolum  annum  et 
aliqoot  menses  ibi  praedicans  multos  ad  Ghristum 
convertisset,  tentus  a  Tarquinio  urbis  praefecto,  et 
longa  carceris  custodia  roaceratos,  cum  sacriflcarc 
idolis  noluisset,  tertio  caesus  et  gravissimis  suppliciis 


EDITIO  BOLLANDIANA. 

attrectatus,  ad  ultimum  decollatus  est,  et  juxu  bea- 
tum  apostolum  Paulum  sepultus.  Scriptum  in  bisto- 
ria  S.  Sylveslri.  Eodem  die  natale  S.  Symphoriani 
roartyris. 

Florus  in  A.  T.  L.,  praenoiato  Augustoduno  addit : 
Qui  teinpore  Aureliani  imperatoris  ab  Eraclio  consu- 
lari  comprehensus,  quia  siatuaro  Bereciuthiae  adorare 
noluit  caesus  et  carceri  est  mancipatus,  ductusque 
extra  murum  a  perseculore  est  prostratus. 

V.,  Et  S.  •  Ypoliti  in  portu.  Et  nlibi  Martialis  et 
Aureae  in  civitale  Ostia.  L.,  Ipso  die  S.  d  Mauri  mar- 
tyris  cuin  sociis  suis.  B.,  In  Antiochia  natale  Marini. 
In  Gallia  civitate  Augustoduno  naUie  SS.  Medardi  et 
Emiliamcum  filiissuis  octo. 

23.  — XKal.  VacatBseda. 

Florus  in  A.  T.  L.,  In  Aquileia  naiale  SS.  Fortu- 
nali  et  Ermogenis  et  Marlialis.  Et  in  civitaie  Egeas 
passio  SS.  •  Glaudii,  Asterii,  Neonis :  qui  sub  Lysia 


SMITII  NOTifi. 


•  Luxuriu  Qui  cum  Cisello  et  Camerino  in  perse- 
cutione  Diocleliani  sub  Delphio  prxside  gladio  cacsi 
sunt.  Baroniusin  Mart.  — Trajanusetianicum  Luxurio 
passus  esi,  si  nostro  auclori,  Notkero  et  Martyrol. 
Ilieron.  credas  :  et  Quadratus  juita  nostrum  et  Hie- 
ronymum.  Baronius  in  notis  scribit  hunc  sine  episco- 
l*atus  loci  litulo,  tam  in  veteri  Roinano  Martyrologio, 
quam  in  vei.  M»s.  hactenus  posilum  reperiri ;  nec 
aliqnem  doc<re,  cuinain  Ecclesiae  fuerit  prafectus. 
Peirus  de  Nataf.  hunc  euindem  censet,  cum  eo  qui 
colitur  2)  Maii. 

*  Timothei.  Hic  passus  est  nec  post  annum  31$, 
nec  ante  annum  310.  Nam  aute  annuin  310,  Mel- 
chiades  Romae  pontificatum  non  gessil,  et  anno  312, 
post  interitum  Maxentii,  Constanlinus,  qui  in  Occi- 
dente  imperabai,  pacero  Ecclesix  restituit.  Petrus 
igitur  de  Natal.  de  Timotheo  agens,  errare  omnino 
coiispicilur,  dum  euin  refert  passuin  sub  Valeriano 
iinp.  cum  nihil  commune  habeat  Valerianus  irop. 
c  um  Melchiade  papa,  cujus  lempore  bunc  passuin 
esse  ideni  ipse  tes  atur.  Sed  el  ejus  martyrium  per- 
peram  ponitur  apud  (  uspinianum  sub  scxto  consu- 
IjIu   Constantii ;  nam  cum  passns  sil  sedente  Mcl- 


chiado  papa,  nequaquam  aptari  potest  tempori  illi, 
quo  post  Marceilini  pontificatum  Romana  sedes  va- 
caret. 
D     «  Ypoliii.  De  Irnc  vide  diem  sequentem. 

4  ifatirt.  Passi  Rhemis  civitate  Gallia3.Qir.  a  Roma 
cum  B.  Timotheo  Rhemos  veuiens  postquam  ver- 
bum  Dei  ibidem  disseroinans  Apollinarem  cum 
aliis  pluribus  baptizasset  ,  a  Lampadio  pnefecto 
cum  sociis  sanctis  quos  baptizaveiat  ,  decollatus 
est. 

e  Claudii.  Quem  prae6es  jussil  primo  virgis  caedu 
postea  in  equuleo  suspendi  et  ejus  pedibus  flammas 
admoveri,  particulas  quoque  ex  ejus  calcaiieis  praeci- 
sas  illi  offerri,  ungulis  vexari,  lestis  asperrimis  latera 
radi,  et  candelas  ardenles  applicari.  Asierius  m 
equuleo  torquetur,  pedes  ejus  urunlur,  corpus  im- 
nianiter  flageilatur.  Neoni  cervix  frangitur,  earbones 
ardente&Hii  eum  conjiciuntur,  el  nervis  dorsum  ejus 
conscinditur.  Omnes  denique  tres  fraires  cruci  afli- 
guniur.  Cuni  bis  Donviua  et  Theonilia  passae  suni, 
Goss.  Diocleliano  II  et  Aristobulo':  Est  hic  annus  » 
Christo  secundum  veriorem  supputationi-m  285w 
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>Eg«a  snb  Lysia  praeside,  kl  est,  Glaudii,  Asteris,  A  lunc  a  praeside  dibanum  calcis  acccnsum,  et  ante  oni 


Neonis.  El  vigilia  sanc.i  Barlholomaei  apostoli. 

E.  IX  Kalend.  Septehb.  Natale  S.  Bartholomaei 
aposloli,  qui  apud  Indinm  Chrisii  Evangelium  prae- 
dicans,  vivens  a  barbaris  decoriatus  est,  atque  jussu 
regis  Asiragis  decollaius  martyrium  complevit.  Hu- 
}u»  apostoli  sacratissimum  corpus  primum  ad  insu 
lain  Liparis,  quse  Sicilia  vicina  esl,  deinde  Beneven- 


tum  translattim,  piafidclkim  vencratione  celebratur 
Apud  Carthaginem  sanctorum  qui  passi  sunl  tempore 
ValerianictGallieni.  Feruntenim  interaliasupplicia, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


illios  prnnas  cum  thureeihibitas,  et  praesidem  dixisse 
Cbristianis  :  Eligiie  e  duobus  unum  :  aut  tbura  su- 
per  his  carbonibus  offeric  Jovi,  aut  in  caloem  de- 
mergemini.  Tnnc  trecenti  viri  ftde  armaii,  se  icte 
rapidissimo  Chrislum  Dei  Filium  Detim  fatentes, 
jecerunt  in  ignem,  et  inter  vapores  calcis  in  pulve- 
rem  sunt  conversi.  E«  quo  etiam  candidatus  ille 
eiercitus  beatorum  Massa  ondida  meruit  nuncu- 
pari. 


prseside  crucifixi  sunt.  Eodem  die  Remis  civitate 
passio  SS.  *  Timothei  et  Apollinaris  [A.  Apollonii] : 
qui  a  Roma  in  Gallias  missi,  apud  urbem  Remen- 
sem  constimmati  martyrio,  coeleslia  regua  mcrueruni. 

D.,  Natale  sanctorum  marlyrum  Donati,  Restituli, 
Valeriani,  Fritctuosap,  cum  aliis  duori<'cim,  qui  pra?- 
clarissinio  confessionis  hon<»re  Antiochiae  roronaii 
suul.  V.  S.,  Cyriaca?  ad  S.  Laurentiuin.  In  Nepe 
S.  Tholomaei  rpiscopi  et  mariyr  8.  C,  In  Aquileia 
Sb  Fortnnaii.  Ermogenis.  Etin  portu  urhisRomae  nn- 
tale  S.  c  Hippolyli,  qui  dicilur  Nonus.  B.,  Rotnai  na- 
taleSS.  Laurentii,  Abundii,  Innocendi.  luGallia  RemU 
Ctvitate  natale  SS.  Tinnthei,  Apoilinaris.  Auguslo- 
duno  deposiiio  S.  d  Flavimi. 

2*.  —  IX  Kal.  In  India  natale  e  Bartholomaei 
apostoli. 

SMITH  NOT^. 
Timolhei.  Horum  ir.artyrmn    Acla  ,  illos 


Fiorus  addit  in  A.  et  T.,  Qui  decollatus  est  in  India 
interiore  pro  Christo  jussu  regis  Astyagis.  Abest  boc 
die  in  V.  et  refertur  sequenti. 
R  ldem  Florus  in  A.  T.  L.,  Romae  passio  S.  f  Gene- 
sii,  qui,  cum  esset  miles,  se  fidei  Christianae  subj*- 
cil.  (Haclenut  A.)Hiccum  jtissu  Diocletiani  imper» 
toris  diu  in  equuleo  positus,  ungulis  attractaiiu», 
lampadibus  inflammatus,  in  confessione  sancta  per- 
sisterel  ac  diceret  Judici :  i  Si  centuplicaveriscirca  me 
tormenta,  Christum  mibi  de  ore,  Cbristum  de  corde 
auferre  non  poteris,  »  gladio  jussus  est  interiini. 
Eodem  die  Rodomo  [L.  Rotomagoj  depositio  S. «  Au- 
doeni  episcopi  et  confessoris,  qui  plurimis  miraculo- 


cum      veritati:  ille  enim  Nonnus  fuit  Edessae  episcoptis, 
Manro  presbytero  aliisque  niultis,  Nerone  imperante,  r  vixitqtie  lemporibus  Theodosii  Junioris  imperatorU 

ftiih  I  amnadift  nro»«iflp    na<ttftft  fiiisaA  rnmmAmnrant  •  ^*  nl    «£/»rihii     Ni/>anh        tiv      Sft     Ha   nnn  />tiam  h*H*im 


sub  Lampadio  praeside,  passos  fuisse  commemorant : 
quae  senteutia  non  placet  iis  qui  nullos  manyres  \a 
Galliis  ante  M.  Aurelii  lempora  admiltunt.  Videntur 
tamen  Maximiani  temporihus  auiiquiores  ;  nusqiiam 
enim  sub  Riciio  Varo  prseside  passi,  ul  caeteri  Bel- 
gicae  Galliae  istorum  lemporum  martyres,  dicuntur. 
De  his  Marlot.  !ib.  i  Metiop.  Remensis  cap.  21.  Fro- 
doardus  Acta  fere  integra  exhibet,  sed  passionis  lem- 
pus  non  cxpriinil ;  Timotheuin  vero  ex  Orieule  Re- 
inos  advenisse  scribit,  alque  laudat  Greg.  Ttiron.  de 
Gloria  Martyrum,  i,  5d. 

*>  Foriunuii.  Ex  tabulis  Ecclesiae  Aquileiensts  reli- 
qmas  ipsortttn  habeniis,  passi  sunt  Singidonf  in  My- 
sia  sub  Victoriano  prxside,  Diocietiano  imperatorc  ; 
quorum  prior  erat  lector  ,  alter  diaconus  ,  quo 
tempore  S.  Donatus  et  socii,  de  quibus  die  xxi  htiju* 
inensis  Ferrarius  in  Catalogo  geiierali  agit,  passi 
sunt. 

Hippolyti.  Qui  et  prid»e  colitur,  apud  Usiiardum 


ul  scribit  Niceph.,  xiv,  30,  de  quo  eiiam  habatur 
nientio  in  concilio  Calcedonensi ;  at  vero  Nonni  naia* 
lis  in  Baronii  Manyrologio  est  dies  u  Decembrts. 
Viget  adhue  in  portu  Romano  memnria  S.  Hippolyti 
cpiscopi,  illaque  conspicitur  alta  fovea  aqnis  plena,  in 
quam  projectus  martyrium  consummaviu  Baronius  in 
notis.  De  hoc  ip.-o  llii-polyto  vide  etiam  Baedae  Chro- 
nicon  suh  M.  Aurelio. 

4  Flaviani.  De  quo  tabulae  Augustodunensis  Ecde* 
siae,  et  veiera  manuscripta,  necnon  recentiores  hae 
die. 

*  Birihofomcei.  Baronius  natalem  bujus  dicm  posiri- 
die  agit.  Hunc  apud  Indos  fidem  annuntiasse  con- 
stare  videiur  ex  Eusebio,  v,  10;  Rufino,  iu,  I ;  Hie- 
ron.de  Script.  Eccl.:  sed  non  adeocertum  est,quam 
regionein  illi  auclores  Indiae  nomine  designare  vo- 
luerint.  Vide  Tillemont.  tom.  i  Hist.  Eccl.  Ouod  ad 
ejus  reliquias  spectal ,  fuit   iilis  inprimis  illuslrata 

w„.  ..  r ,  -r„„ civiias  Darasin  finibus  Pershlis.  ul  scribil  Tlieodorus 

et  aliog.  Scribit  de  Hippolvto  Poituensi  S.  Ilierony-  "  leclor  iib.  n  Collectan.,  et  Niccph.,  xvi.  37.  Ejusam- 
intis  in  lib.  deScript.  Eccl.  cap.  61,  et  in  prooainio      plissimi  templi  illic   erecti  a  Justiniano  i 


super  Matih.,  ubi  eum  appellat  manyrem.  Clarttit 
temuoribus  Alexandri  imp.,  ut  scrihit  Euseb.,  iv,  46. 
Agens  de  eodem  Nicephorus  appellai  eum  episcoptitu 
Portiicnsem.  Miramur  quod  llieronytnusde  eo  agens, 
cujus  Ecclesiae  episcopus  fuerit  se  non  poiuisse  scire 
testatur.  Gelasius  aulem  in  libro  de  dtiabns  naturis 
coulra  Eutychen,  cum  Hippolytuin  citat,  dicit  fuisse 
episcopum  Menopoliianum  Arabi» ;  quod  veruin  ptito, 
antnquam  venerit  in  Italiam.  De  h«  c  Hippolyto  Vm* 
denlium  in  hymno  undeciino  ilecipi  perspicuum  esi ; 
dum  quod  «st  allerius  Ilippolyti  Antiocheni  preshy- 
teri,  olim  Nov;itioni,  huic  tribuil.  Rurstis  auiem  illud 
Petri  Damiani  de  Hippolyto  Poriuen^i  in  Epistoh  ad 
Nicolaum  secuiidum  Koinanum  ponlilicem,  qoa  bttnc 
etiam  Nonnum  dicttim  esse  tesiatur,  illuin,  inquam, 
qui  quaesluariam  ill.«m  Aniiuchenamad  meliorem  fru- 
getn  icd  lidM,  nullatenus  putamusesse  conseniancum 


imp.  tneminit 
Procop.  lih.n  aedif.  Justin.  imp.  S.  Bariholotnaei  se- 
ptilcrum  Lipari*»  anno  808  a  Saracenis  violalum  esi, 
ejusque  sacrae  reliquiae  anno  sequenli  Beneventum 
translal33  sunt;  ui.de  Romam  allatae  suut  ab  Oi- 
tone  III  ,  atijue  in  insula  Tiberina  depnsitae ,  ubi 
etiamnum  asservantur.  De  gener^  mortis,  diversa 
sunt  senleutiae :  lu  commenlanolo  Hippolytl  de  du«»- 
decim  apostolis  iegitur,  S.  Baitholoinaeum  capite 
deoisum  pendenie  esse  crucilixuin.  Tesi^lur  etiam 
Josephus  apud  Meiaphrasten,  fuisse  cruci  affuum, 
idque  Niceph.  proiitetur  lib.  n,  c.  39,  et  excoriatum 
fuisse  tradunl  alii,  ut  apud  Isidorum  de  Viia  et  obita 
sanct.  177.  Nosltr  denique  decollaium  scribit. 

f  Cenesii.  De  hoc  vufo  diem  sequentein,  quo  ab 
omnibus  fere  marlyrologiis  colitur. 

s  Audoeni.  Suessioue  nobili  genere  orli  ae  tn  aula 
CI"larii  regis  auricularii ;  ubi  cum  S.  Eligio  optiine  st 


1.717 


SECT.  II.  -  MARTYROLOGIA. 


4018 


EDITIO  COLONIENSIS. 
VIII  Kallrd.  Septemb.  Passio  Genesii  marty-  A  rum  ,  Eusebii,  Pootiani,  Peregrini  el  Vincenlii,  im- 


risf  sub  Diocletiano  imperaiore  ,  qui  fuii  primum 
sub  gentilitate  mimus,  thymelicae  artis  magister ; 
sed  postea  Christi  confessor  factus,  modis  multis  a 
persecutoribus  est  cruciatns,  hoc  est,  fustibus  cae- 
sus,  equuleo  suspensus,  Qammis  adustus,  novissime 
decoliatus.  Romae  natale  sanctorum  quatuor  marty- 

EDITIO  BOLLANDIANA 
rum  siguis  mtilans,  oratione  sancta  more  Eliae  ecoelo 
pluviam  adeptuse.st. 

D.,  Carthagne  ■  manyrum  MassxCandidse.  V.  C, 
Romae  nai.  S.  Genesii  martyris.  Et  in  0«tia  S.  b  Au- 
reae  virgioK  B.t  In  Anliochia  natale  Jebonii,  Capi- 
tulani,  llalise.  c  Redonis  civitate  deposilio  S.  Au- 
doeni  episcopi  et  confessoris.  Neveruis  civhate  depo- 
sitio  S.  Palriani  abbalis  et  confessoris.  Cenomauis 
civitate  natalis  Rigomeri  presbyteri  et  confessoris. 

25.— YIIIKal.  VacatBada. 


perante  Commodo,  Vitellio  judice :  qui  primum  le- 
rali  in  equuleo,  ac  nervis  distemi,  fustibusque  sunt 
csesi,  et  flammae  ad  latera  eorum  appositae,  nec  la- 
men  superati,  Eusebius  precisa  lingua  loqtiebatur, 
novissime  plumbatis  usque  ad  emissionem  spirittis 
mactnti  suni.  Quorum  corpora  collegit  beatus  Rutt- 


tale  •  Lucii  episcopi  et  martyris ,  qui  vigestmus  pri- 
mus  post  Pelrum  cum  ecclesiam  annis  tribus  el 
meusibus  tribus  rexissel ,  temporibus  Gallicni  cl 
Valesiani  [L.  Galli  et  Yolusiani  ]  exsilio  reirusus, 
sed  postea  nulu  Dei  ad  propriam  ecclesiam  incolu- 
mis  est  reversus ,  deinde  martyrium  in  confessione 
Christi  perlulit. 


V.,  S.  f  Bartholomaei  aposloli.  Ilic  in  Lycaonia 
Florus  in  A.  et  T.,  Arelato  passio  S.  d  Genesii  R  prs»dicavit,  ad  ultimum  in  Albauo  majoris  Armenis 

Christi      lir^e  v've,,s  *  barbaris  decoriatus  ,  atque  per  jussio- 


nem  regis  Asly:»gis  decollaius  est,  sicque  lenae  con- 
diius  ibique  sepuhus.  Natalis  ejus  viu  Kal.  Seplem- 
bris  celebratur.  C,  lu  civitale  Ostia  S.  Aureae. 
Romae  S.  s  Genesii  mariyris.  D.,  Natale  S.  Gencsii 


Martyris  ,  qui  decisione  capitis  agooem  pro  Christi 
nomine  pollenti  fervore  conservavit.  L.,  Qui ,  ut 
ferlur,  alio  non  est  linctus  bapiismate  quam  proprio 
sanguine.  Pergit  Florus  in  T.  etL.,  EtRom*na- 

SMITH  NOTiE 
gessit.  Qui  Rotomagensis  episcopns  juxta  Pagi  ordi-  sunra  vide,  e  vivis  excessit 
natus  estanno  6£0;  omni  virtuie  clarus,  monasleria, 
ecclesias,  xeuodochiaque  fundavit ;  el  per  anuos  non 
paocos  eamdem  gubernavit  ecclesiain.  Defonctus  se- 
peliebatur  in  monasterio  S.  Petri  in  suburbio  Roto- 
magensi,  hodieque  celebri  sub  ipsius  S.  Audoeni  no- 
mine.Yerus  dies  huiiis  sancii  emortualis  videtur  esse 


De  anno  autein  mortis 
assignando  magna  est  difiicultas;  verum  ex  iis,  qiue 
in  Chronico  Damasi  sana  sunt ,  quaudo  agit  de  Cor- 
nelio  et  Stcphauo ,  tempus  quo  sedit  Lucius  inter 
uiriimque  ,  satis  certo  colligii  Pearsouius  iu  annal. 
Cyprianicis.  Nam  Cornelius  juxta  il!ud  Chroiiicon 
decessit,  Gallo  n   et  Yolusiauo  consulibus,  boc  est 


omnibus  ignotus.  Fridegodus  tamen  uatione  Anglus  C  anno  ^»  Stephanu*  ordinatus  est  secundum  idem 


arbilratus  est  Audoenum  e  vivis  excessisse  ix  Kalen 
das  Septemb.  Dominica;  sed  eo  clie  mortuus  non  est, 
cum  Fridegodus  ipse  testetur  eum  obiisse  anno  677, 
vel  juxta  Cod.  Ms.  678 ;  el,  cum  ul  dies  xxiv  Augusti 
sit  Dominicus,  necesse  sit,  ut  in  cursu  sit  Iitiera 
E,  quae  in  neuirum  ainium  incidit  ante  an.  682,  quo 
tamen  mense  Augusto  adhuc  in  vivis  erat  Auduenus. 
Yide  Pagi  anno084,  xx. 

a  Martyrum.  Qni  pnssl  sunl  lempore  Vaieriani  et 
Gatlieni.  Ferunt  euiin  inier  aiia  supplicia  tunc  a  prae- 
sideclibanum  calcis  accensum,  et  inter  ora  illius 
prunas  cum  thure  exhibitas,  et  prxsidem  dixisse 
Chrisiianis :  Eligite  e  duopus  unum,  aut  thura  super 
his  carbonibus  offerte  Jovi,  aut  in  calcem  demergi- 
mini.  Tunc  trecenti  viri  flde  armali  se  ictu  rapidis- 
sinio  Chiistum  fatentes  jecerunt  in  ignein,  et  iuler 
vapores  calcis  pulverei  sunl  d^mersi.  Ex  quo  etiam 
Candida  Massa  meruit  ntinrupari  candidatus  ille  bca- 
toruin  exercitus.  Ado.  Baronius. 


Cliroiiicou ,  Yolusiano  II  et  Maximo  Co«.,  id  est 
anno  253.  Neque  enim  inler  i>riinum  Volu»iani  et 
secmiduin  ejus  consulauun  alii  consules  in  Kastis 
habemur.  Quare  Lucius  auiio  elapso  pos4  de<  essum 
Cornetii  nrdinatus,  ante  poniiPicatum  Slephuii  auno 
253  deces^it.  Nicephorus ,  vi,  7,  sedis  Lucii  dura- 
tionem  accurate  nolavit ;  ait  enim  :  Non  iuiegris 
septem  mensibus  «cclesia  adminisirata,  Siepb  •ninn 
habuit  successorem.  Aliqtii  hmlie  quaindaiii  S.  Lucii 
traiislationem  celebrant.  Ita  auctor  Ms.  Florarii  : 
Trauslatio  sancioruin  ponliflcum  Lucii  papae,  elc, 
Martyrologium  sub  nomine  Usuardi  Coloniae  et  aliud 
Lubecse  Ci.m  doctnnali  clericorum  ,  anno  1490, 
excusa,  i*ta  habenl :  In  Daca,  in  ecclesia  Hoskil- 
den>i  translatio  S.  Lucii  papse  *  t  martyris.  Ilerman- 
nus  Greven  in  suis  ad  Usuardum  additiunibus  ista 
ila  re-tringit :  Translatio  capilis  S.  Lucii  papse  et 
manyris  ab  urbe  Koma  in  Daciam  ad  ecclesiain  Ro- 
scbiidensem.  Duas  S.  Cypriauus  ex  Africa  scripsil 


b  Aureee.  Ea   passa  hahetur  tempore  Alcxandri  0  S.  Lticio  Epistolas  ,  priorem  ,  cum  ad  pooiilicatuiu 


imperatoris  sub  (jlpiano  pra-fecto.  Yiget  adhuc  ejus 
memoria  ad  ostia  Tiberina,  ubi  elsacrae  ejus  reJiquiiB 
reservanlur. 

e  Ithedonis.  Melius  Rotomago. 

d  (ienem.  Quatuor  suut  cognomines  sancti ,  qui 
in  Aquitauiai  regionibus  honoraniur  :  in  primis  Are- 
latensis  ilte,  de  quo  hic  agilur.  Alier  est  <ii*us 
Tbierni  Tutelaris,  de  quo  Greg.  Turon.  lib.  deGlo- 
ria  martyrum  cap.  77,  cujus  fe^tuin  celebratur  v 
K.il.  Nov.  Tertius  est  episcopus  Claroniontensis ,  de 
quo  Ordo  m  Non.  Jolii,  et  Calalogus  episcoporum. 
Uliiinus  est  Comes  Claromont. ,  de  quo  Cnialogus 
comituin  ,  hisi.  S.  Pr;ijecti  et  S.  Bouiii,  Lalibei 
Bibl.  Nov.9  ii,  719.  Vide  liujus  Acta  apud  Surium, 
auctore  Paulino  Nolano  episcopo,  et  ejusdein  uihigne 
iiiiraculum  a  B.  Uilario  Ardaiensi  episcopo  con- 
scriptum. 

•  Lucii.  Hic  non  hodie,  sed  die  iv  Martii,  quem 


assuiuptus  esset ,  quam  dolemus  periisse;  posierio- 
rem  vero,  cuin  ab  exsilio  Roinam  reversus  esset, 
ut  ei  cuin  collegis  Africanis  reditum  gratulareiur. 

1  Banholomcci.  De  boc  el  b.  Aurea  vide  diem 
praecedfiitem. 

s  Genetii.  Hic  et  pridie  colitur,  ubi  miles  fuisse 
dicitur ;  sed  constat  ex  ejus  Actis  apud  Sunuin  lom. 
IV  edilis  ,  euin  fuis^e  miuium,  et  dum  in  tlteatro, 
quo  magis  placeret  Diocletiaiiu  imp. ,  Chrisiianos 
ritus  irridendos  exluberei ,  et  aqua  ficti  baptismatis 
perfunderetur,  iilico  Christum  vere  confessura  esse, 
et  ideo  mariyrio  coionatmn.  Coufuiiduut  hunc  cuiu 
GeneMo  Arelatensi  Mombrmus  et  Petr.  de  Nat.  Uo- 
m*  illustris  est  memoria  hujus  Genesii ,  qiiam  Gre- 
gorius  papa  Tertius  instauravit,  alque  uuneribus 
exoruavit,  ut  con>tat  ex  lib.  de  Koin.  ponlif.  in 
eodem  Gregorio  Tertio.  Sub  Plutiano  praefecto  pas- 
sus  est. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
nus  presbyter,et  •epelivif.  ltem  sancli  Genesii  Are-  A  rtim  (juoque  corpora  levavjl  Justinus  preshyter,  et 


latensis,  qui  in  ripa  Rhodaoi  flumiiiis  decollatus, 
el  proprio  craore  baptizattts,  tnarlyrii  gloriam  ac- 
cepit.  Eodem  die  snncti  Sandradi  abhatis. 

G.  VII  Kalksd.  Septemb.  Romac  sancti  Zephe- 
rini  papa\  qui  rexit  ecclesiam  annos  oc«o,  menses 
bcpiem,  dies  decem.  Ilic  consiituit  ut  praesentibus 
omnibus  clericis  et  laicis  fidelibus,  sive  diaconus, 
sive  sacerdos  ordinaretur,  et  astautibus  sacerdoti- 
hus  missa  celebrarentur.  Item  natale  sanciorum 
Irenei  et  Abundii  Romae,  quos  Deciana  persecutione 
juasil  Valerianus  incloacari,  eo  quod  corpus  beatae 
Concordiae  in  cloacam  missum  levaverunt.  Et  ipso- 


sepelivit  in  crypta  juxia  beatum  Laurentium.  Apud 
Victimilium,  castrum  lialhe,  sancti  Secundi  marty- 
ris  ei  iegiooe  Tliebeonun.  El  Pergamis  sancti  Ale- 
xandri  martyris,  qui  et  ipse  erat  ex  legione  praedi- 
ctorum  sanctorum,  qui  decollatione  marlyrium  ex- 
plcvil. 

A.  VI  Kalend.  Septemb.  Apud  Capuam  natalc 
sancli  Rufi  marlyis,  quem  bentus  Apollinaris  Petri 
apostoli  discipulus  docuit  et  baptizavit,  cum  esset 
idem  Rufus  pairiciae  dignitatis.  Thomis  sanctorum 
martyrum  Marcellini  tribuni,  et  uxoris  ejus  Manneas, 
et  filii  ipstus  Joannis  et  Serapionis  derici,  et  Petri 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
martyris :  qui  prius  in  urbe  mimitemelae  artis  ma-  B  vavit f  Justinus  presbyter,    et  sepelivit  in  crypta 
gister  fuit.  B.,  In  Syria  nalaleS.  a  joliani  martyris.      jaxla  g.  Laurenlium. 


lu  Capua  civilate  Cainpaniae  natale  SS.  Rufini  et  Ju 
iii.  Herinetis.  B.  A.  T.,  lu  Hispania  natale  SS. 
martyrum  Jusli  et  Pastoris.  T.,  In  Pago  Viroman- 
den*i  natale  S.  b  liunegnndis  virginis.  Ipso  die 
nalale  S.  c  Aredii  abblis.  A.,  Tiiinularias  deposilio 
S.  Hunegundis  virginis.  L.  locum  relicet. 

26.  —  VII  Kal.  Rom»  natale  SS.  Erenei  et  Abun- 
dii ;  quos  d  Deciana  persecutione  jussit  Vaierianus 
incloacari,eo  qund  corpus  B.  *  Concordii  in  cloacam 
inissum  levaverunt.  Et  ipsorum  quoque  corpora  le* 

SMITII  NOT;£. 

•  Juliani.  Hunc  marlyrem  el  presbyterum  vocat      dibus  constitulis,    aegrotare  coepit  et  post  aliquot 
Petr.  de  Natal.  xi,  ult.  294.  diesobiit,  nempe  anno  16  Childebeni  regis,  m  Greg. 

.  b  Uunegundit.  Qu»  nata  in  pago  Viromandensi  Turon.,  x,  29,  scribit,  Chrisli  nimirum  591.  A  S. 
ex  generosis  parentihus,  e  baptismaiis  fonte  levau  Q  Ferreolo  Lemovicensi  episcopo  sepultus  est  in  ec- 
rnt  a  B.  Eligio  pontifice  Noviomensi.  Adulta  aulem,      clesia  B.   martyris  Juliani.    De  Aredio  Gregorius 


Florus  in  A.  et  T.,  Eodem  die  civiute  Thessalo- 
nica  naiale  S.  «  Anaslasii :  Hic  fuilo  fuit ,  aed  ftdei 
meriio  inter  numerum  martyrum  annumeratus  esc. 

L.,  Et  in  civitate  Salonia  natale  S.  AnafUsii 
martyris.  V.,  alibi.  C,  In  civilate  Salona.  V.  C, 
Na.ale  S.  AoasUsii,  hic  fullo  et  inartyr  fuit.  k  Quin- 
tini  manyris.  B.,  In  civitate  Salona  natale  S.  Ana- 
Autissiodoro  civiUie  deposilio  S. 


stasii  martyns.  Autis 
1  Eleutberii  episcopi. 

27.  —  VIKal.  VacatBasda. 


desponsata  est  cuidam  nomine  Eudaldo ;  quu  uiuen 
lieri  cupiens  mouacba ,  sponsum  ad  piam  bortatur 
peregrinaiionem ;  Romaro  igitur  cum  eo  pergens,  et 
a  papa  velum  postulans ,  ab  eo  velum  cum  benedi- 
«tione  recepii.  M  rtinum  autem  1  papam  desigiwt 
Ecclesia  San-Qiiintiuensis  in  Leclione  4  Breviani. 
4Juod  quidem  slare  non  potuit ,  nisi  Eligius  prius- 
4|iiain  esset  episcopns  Hnoegundem  de  sacro  fonte 
ievaveiit.  Ante  enim  sedi  Noviomenai  praeluit  Eii- 
gius,  quam  Martiuus  Romana».  Hunegundis  autem  a 
hponso  irato  quod  a  virgine  monacba  jam  fucta 
spretus  essel,  relicta,  patriam  repetiii ,  et  seipsam  et 
Ixma  sua  omnia  ir.onasierio  llumolariensi  conlulit, 
ubi  landem  obiit  anno  circlter  690.  Siquidem  Hu- 
negundis  de  sacro  fonie  levau  csl  a  B.  Eligio,  qui 
anno  circa  660  ad  superos  inigravit.  Meiuoratur 
llunegundis   in  additionibus  ad   Usuardum    et  in 


Turon.  scripsit  in  libro  n  de  Mirac.  S.  Martini"  cap. 
39,  el  lib.  n  de  Gloria  roart.,  cap.  40.  Ejus  Vitain 
dedit  Ci.  Ruinartus  in  edhione  sua  Gregorii,  aliam 
ah  ea  qtiae  inter  Acta  sanctoruin  ediu  est  saeculo  iv 
Henedictino,  pag.  549. 

d  Deciana.  Hi  vero  non  passi  sunt  sub  Decio,  sed 
sub  Valeriano  imp.,  scilicet  circa  annura  2o8.  Vide 
supra  de  S.  Laurentio  die  x  htijus  mensis. 

9  Concordii.  Rectius  Concordiae,  nutricis  S.  Hip- 
polyii,  de  qua  agitur  die  xm  hujus  inensis.  De  his 
sanctis  vide  Vitam  S.  Laurentii  apnd  Suriuiu, 
tom.  IV. 

Ju$tinu$.  De  hoc  supra  vide  iv  dieiu  hujus  men- 
sis. 

s  Anastasii.  Qui  non  Thessalonic  e  ,  sed  Salonas 
Dalmatix  civitatis  passtis  est  sub  persecutione  Dio- 
cletiani  iinpcratoris.   Hic  ex  Aquileia  ortus  civiute, 


Martyrologiis   Benedictino  et  Gailicauo  et  uostro  n  artein  fullunis  exercuit ;  quia  autem  Cnristum  c«n- 
viii  Kal.  Sepleiub.,  tameisi  ob  lestiim  S.  Ludovici  u  l'es>us  est,  suspeuso  ad  collum  ejus  ingenti  lapide  iu 


ejus  officium  a  canonicis  Auguslae  Veromanduorum 
iu  diem  sequentem  transfertur.  Corpus  ejus  e  tumulo 
elevatum  est  anno  Christi  946,  pridie  Nonas  Ooob., 
cujus  rei  historiam  saeculo  v  Benedicuno  Bernerus 
abbaa  descripsit ,  ac  deinde  in  pretiosiorem  Ihecam 
anno  1051  transiatum  est  a  Macario  Humolariensis 
cuBnobii  abbate. 

c  Aredii.  Abbatis  Lemovicensis  ex  urbe  Lemovica 
oriundi.  Paler  illius  Jocuudus ,  mater  Pelagia  ap- 
|>ellaU  est;  frairem  habuit  Renosindum  juxu  Greg. 
Turon.  de  inirac.  S.  Martini,  n,  59,  Edit.  Ben.  Qui 
vero  in  \uigatis  editiouibus  pater  ejus  mendose 
nuncupatur.  II ic  Theodebcrto  regi  traditus,  auiicis 
palatinis  adjungttur.  Sed  reliclo  taudem  regis  pala- 
tio,  S.  Nicetii  episcopi  Trev.rensis  monitis  vitam 
sanctius  in»tituit.  Et  cum,  viU  miraculis  plena 
ante  acta,  major  finsset  octogen.irio  y  tcslamento 
condito  ac  SS.  Martino  Hilarioque  autistitibus  haere- 


mare  praareps  datur.  Matrona  vero  quaedam  Chri- 
sliana  nomine  Asclepia,  corpus  martyris  habere  cu- 
piens,  quosdain  ex  >ervis  suis  uiisit,  qui  eorpusejus 
lnveuireiit.  Rrpererunt  autem  Afri  quidain  cadaver, 
et  ejus  caput  in  patriam  suara  portaveruut,  et  eccle- 
siain  in  noiniue  ipsius  xdificarunt.  Corpus  vero  sinc 
capite  sibi  delatum  mairona  illa  devotius  excepu ; 
quod,  donec  defervesceret  persecutio,  in  praedio  su* 
cclavit,  deinde  ecclesiam  construnit,  el  corpus  mar- 
lyris  in  Salonitano  territorio  collocavit.  Peir.  de 
Naul.  Apud  quem  postndie  ceiebratur,  et  apud  B.i- 
roiiium  xxi  die  hujus  mensis. 

h  QuinlinL  Si  hic  idem  sil  ctitn  Quinto  apud  Hie- 
ron.  Marlyrologium,  una  cum  liasilla  et  Maxiiniliano 
Roinae  passus  est. 

1  Eleutherii.  Sedit  annos  28 ,  menses  8,  dies  9. 
Hujus  episcopatus  ante  an.  553,  inilium  sumpsit ; 
eo  cniin  anno  Aureiianensi  II  concilio  subscripMt : 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
militis.  in  Galliis  civiiatc  Arelatensi  sancti  Caesarii  A     B.   V  Kalewd.  Septemb.  Nalale  beati   Hermeti 
cp  scopi  et  cnnfessoris,  viri  mirae  sanctitalis.  Augu-      martyris.  Ilunc  beatus  Alexander  papa  urbis  Rom* 
studtno  sancli  Si»gri  episcopi  et  coufessoris.  cum  essel  praefectus,  baptizavit  cum  uxore  et  filiis 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
FlorusInA.  T.  L.t  Arelato  civitate  deposiiioS.         Vacat  supplemeiuum  D.,  nisi  quod  recentissima 
•  Caesarii  manyris.  Et  in  jEgypto  civitate  Oxiren-      nianu  inscriptum  sit  nomen  Syagri  episcopi.  V.  C, 
cheoa  [  ci,i,a.e  Cirenchena  *«  in  L.  1  «edecim      i^^ftygfi:  %*S$£'J2Z 


martyrum ,  quorum  gesta  babentur,  qui  bestiis  et 
igne  superatis  ,  gladio  occubuerunt.  Eodem  die  Ro- 
mae  passio  b  Nemesii  diaconi  et  Lucillae  flli»  ejus, 
qoi  capitis  plexione  jubentibus  c  Valeriano  et  Gal- 
lieno  consulibus  ob  confessionem  Chrisli  sine  au- 
dientia  pereropti  sunt. 

SMITH  NOTiE. 
561  ad  coslos  m;gravit ,  ab  anno  B  una  cum  S.  Symphronio,  Olympio,  Exuperla,  et 

Quae  sanctoruin  corpora  ,  Gregorio  XIII, 


rum  marlyrum,  e  Felicis ,  G«orgii  monachi ,  Libio- 
sae,  Aurelii  aique  Naialiae.  E<>dein  die  translaiio  S. 
f  Sulpitii  episcopi.  B.,  Arelatis  depositio  S.  s  Cae- 
sarii  episcopi.  Constantinopoli  SS.  011  ii  et  Steplrani 
dia^oni.  Augustoduno  natale  S.  *■  Agri  episcopi.  B. 
A.  T.  L.,  In  Capua  uatale  S.  >  Ruphi  roartyris. 

28.  —  V  Kal.  Natale  S.  i  Hermetis  martvris.  in 


non  igUur  post  an 

euim  533  ad  annum  561  nunierantur  anni  28.  ldeo 
non  attigit ,  ut  legitur  in  Hisloria  episcoporuin  Au- 
tissiod.  apud  Labbei  Bibl.  Nov.,  i,  419,  Justini  mi- 
noris  lempnra  ,  qni  non  ante  an.  565  Jusiiniano 
successit.  S.  Eleutberius  conciliis  Aurelianensibiis, 
II,  anuo  555;  111.  anuo  538;  IV,  anno5il;  V,  anno 
540,  celebr.it is  interfuil,  et  obiil  plenus  dierum, 
ronjunctusque  est  sepultura  smctis  praederessori- 
bussuisin  basiltca  S.  Germani  episcopi.  Apud  Ba- 
ronii  Martyrologiura  ejus  dies  Natalis  agilur  xvn 
Kal.  Sepierob.  In  praedicto  loco  Labbei  Bibliolhec» 
xvi  Kal.  ejusdem  mensis ;  forsan  igitur  translatio 
quaedam  hodie  celebratur. 

•  Cceutrii.  Qui  len  itorio  Cabiloneusi  nalus  est : 
Et  a  Cabilonensi  episcopo  S.lvesiro  clericus  factus, 
etiam  ad  Lerinense  roouasteriuro  se  transferens, 
aliqoaitdiu  summa  abstinentia  et  sanctitate  vixii. 
Ab  Eunonio  Arelatensi  praesule  presbyter  conseera 


Tbcodulo. 

summo  poniifice,  ihidem  inventa,  sub  altari  ejusdem 

ecclesiae  bonoriUcentius  eollocala  sunt  vi  Idus  De- 

cemb. 

•  Valeriano.  Sc.  amio  Cliristi  vel  254 ,  vel  £55 ; 
ambobus  enim  bisce  annts  Valerianus  et  Gallienus 
consulalum  gessere. 

6  Lucania.  fln  Polentia  civitate.  Hieron.  Martyrol. 

•  Felicis.  Hi  omnes  Cordubae  passi  sonl  in  Hispa- 
nia.  Liliosa  fuit  fllia  Felicis,  et  Natalia  uxor  Aurelii. 
Georgius  in  lerra  Bethleemiiica  ortuin  habuii,  ct  25 
annis  apud  monastertum  S.  Sabae  sub  regnlari  ma- 
gisterio  conversatus  est.  Qui  ab  abbate  David  ob 
stipendium  mooachorum  in  Africam  directus,  inde 
in  Hispaniam  hortatu  Carthaginensis  episcopi  profl- 
ciscitur,  ubi  cum  suis  hisce  sociis  martyrium  passus 
est;  nam  cum  ipse  diversis  stimulis  laceratus,  calci- 
bus  pugnisque  satellitum  accrbissime  vulneralns  es- 


tus,  iu  ejus  locum  postea  invitus   suffectus  esl ;  q  set ;  et  Nataliae  avulsi  capitis  capiili ,  et  immaniter 


multas  inimicorum  passus  injurias,  exsilia,  moriU 
senteiitiam  patienler  tuiit :  et  a  Domino  liberaius, 
etiam  persecutores  suos  a  morie  liberavit.  Romam 
ad  Symmachum  papam  adiit.  Diversis  conciliis , 
maxirae  Vasensi,  anno  529  interfuit.  Monasteria  insti- 
tuii,  monialium  pracipue  ,  quibus  sororem  suain  S. 
Csesariara  praefecit.  Ad  statuendum  S.  Caesarii  obi- 
lum  sequenles  characteres  cbronologkl  observandi 
sunl.  Auni  triginta  jam  effluxerant  a  condilo  mona- 
sierio  in  sanctimoniaiium  gratiain,  cuin  S.  Caesarius 
vila  migravil,  ut  in  ejus  Vita,  n,  36,  legimus.  Istud 
nionasterium  ante  Alarici  Gotborum  regis  necem 
Inceptum  ,  Tbeodorico  lialiae  rege  Arelatem  oppug- 
nante  ,  qucd  anno  £08  contigisse  V.  C.  Hadrianus 
Valesius  m  lib.  vi  Rer.  Franc.  probat,  eversum  est, 
ut  in  Caesarii  Vita  i,  15,  dicilur.  Amio  insequente 
vel  proxiinoCaesarius,raonasteriorestiluendo  manum 
admovei.quod  ante  duos  vel  Ires  annos  perficere  non 
potuiL  Proinde  annus  mortis  ipsius,  qui  annisirigin- 
ta  postexaedificaturo  coenobium  accidit,  anno  542  illi- 
gandus  est.  Ejus  Yitam  in  duobus  iibris  descriptam 
vide  in  saecuto  i  Benedictino. 

b  Nemesii.  Hunc  cum  ejus  filia  Slephanus  papa 
baptixavit,  et  ipsum  Nemesium  ordinavit  diaconum. 
Martyres  hi  decollati  sunt  pridie  antequam  Sym- 
phronius  in  igne  spiiitum  reddidil ,  ut  scriplum  esl 
m  Actis  Siephani  apud  Sur.  lom.  IV.  Symphronii 
nalalis  vel  xxvi  vel  xxvu  JuJii  in  Martyrologiis  ce- 
Jebratur;  die  igitur  praecedeote  de  Neroesio  agen- 
duui  videtur.  Quamobrein  ergo  !>i  ad  huuc  diem 
rtferuntur,  incertum  videiur.  Baronius  in  Martyro- 
logio  die  l  Ociob.  prodit  hog  fuisse  decoliatos  vm 
Kal.  Sepiemb.  Si  vero  vm  Kal.  Augusti  assignasset, 
wulto,  ut  inihi  videtur,  rectius  fecisset.  Celebran- 
tur  autem  hi  xxxi  die  Octob.  quod  cuin  antca  eoruin 
eorpora  a  beato  Stephano  sepulta  esseot,  a  B.  Sixlo 
vla  Appia  ea  die  houeslius  tumulata ,  et  a  Gregorio 
Quiuto  in  diaconiaui  S.  Mariae  Nova  traublata  sum, 


Suoque  pugnis  casderelur,  primum  Felicem,  deinde 
eorgium,  postea  Liliosam,  atque  ad  extremum  Au- 
relium  et  Nataliam  gladio  peretnerunt.  Surius  toin. 
IV.  De  his  apud  Baronium  agiiur  xxvn  Julii,  prout 
et  in  tabulis  Ecclesiae  Cordubensis. 

f  Sulpitii.  De  hac  translatione  sic  scribit  Bollan- 
dus  in  Sulpitio  1'io  episcopo  Bituricensi  die  xvn  Ja- 
nuarii :  c  At  rursum  xxvn  Augusti  Carlhusiani  Co- 
lon.  in  Auct  irio  ad  Usu  irdum ,  Beilinus  de  Padua 
edil.  Paris.  an.  1521,  Martyrol.  Germanicum,  isU 
habent :  Bituricas  civitae  translalio  S.  Sulpitii  epi- 
scopi  et  conlessoris.  >  Ejusdem  meioiuere  eo  die 
quasdatn  mss,  et  Saussaius. 

s  Caxarii.  De  hoc  vide  in  commate  praecedente. 

h  Agri.  Potius  Siagrii.  Scr>bit  de  eo  Greg.  Turon. 
iib  de  gest.  Franc,  v,  5;  ix,  23  el  41,  et  x,  28,  et 
in  ejus  Hist.  Frauc.  Epitome,  cap.  89.  Ado  Vien- 
nensis  in  Cbron  anno  575  appellat  euin  viruin  suiu- 
mas  sanciitatis9eumdemque  testatur  interfaisse  primo 
v  concilio  Matisconensi.  Pervenit  etiam  ad  tempora  S. 
Gjegorii  papae,  cnjns  ad  euoidem  exstanl  plures  epi- 
stolae.  Ipse  autem  Rouiam  venit,  subscripsitque  pri- 
vilegio  concesso  Ecclesiae  S.  Medardi,  in  iictione  un- 
decima,  auno  595,  quae  circiter  tempora  obiisse  vi- 
dctur. 

1  Ruphi.  Rufus  cum  esset  patriciae  dignilatis» 
Apollin  ris  episcopus  S.  Petri  discipulus  flliam  ejus 
a  mortuis  suscitavit,  ipsuinque  in  lide  docoit  el  ba- 
ptizavit  una  cum  liiia  et  uxore  el  familia  promiscui 
eexus  uumero  324,  ul  scriptuin  est  in  Passione  Apol- 
linaris  apud  Surium  loin.  IV.  Quod  Nero  Caexar  au- 
diens,  ipsuiii  a  ducatu  Ravennae  absolvit.  Cum  auteni 
Rufus  venisset  Capuam,  tentus  a  vicario  praefecti 
Mes  alino,  ooiuit  sacriticare  et  decollatus  est.  Pitr. 
de  Natal. 

J  HermetU.  Hunc  qui  fuit  prapfectns  Urbls,  cum 
uxore,  sorore  et  liliis  baptizavit  S.  Alexander  pon- 
\\i  x  Roiuauus;  quo  cogiuto,  Auaiiauus  come»  a 
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ac  sorore  Theodora,  ei  cum  eo  pariter  mille  ducen-  A  acopi,  qui  primo  de  civilate  sua  propier  barbaros  In 
tos  qu.nquaginta  servos  ejns,  uxores  quo  jue  el  fl 


lios  eorum,  prius  ingenuilate  illis  concessa,  ac  non 
muito  post  ab  Aureliano  gladio  pleclitur.  Cujus  cor- 
pus  collegit  beata  Thendora,  atque  in  via  Salaria 
sepelivit.  In  Africa  depositio  sancti  Augustini  epi- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
Africa  S.  ■  Angustini  episcopi :  qui  primo  de  sua  ci-      S.  d  Juliani  martyris 
viiate  propter  barbarosSirdiniaui  tran»latus,  b  nuper 
a  Luiibrando  rege  Longobardorum  Ticinis  relatus  el 
bonorifice  condilus  est. 

Florus  in  A.  T.  L.  :  Sconis  [T.,  Comis;  L.,  Scot- 
tiis]  civitaie  natale  c  Bibiani  episcopi  et  confessoris, 
qui  mnliis  languentibus  iribuii  sanitatem.  Et  Arver- 
nis  in  vico,  qui  dicitur  Privatis,  in   Galliis,  passio  B  natale  S.  Juiiaui  martyris 


Sardiniam  translaius  est,  et  nuper  a  Luitprando 
rcge  Longobardorum  Ticinum  relatus,  el  bonorifioe 
conditus  est.  Constantinopoli  sancti  Alexandri  epi- 
scopi  et  confessoris,  cnjus  virtute  orationis  Arius 
divino  judicio  condemnatus  crepuit  medius,  eleffusa 


qui  sub  Crispino  praeside 
paganis  se  ad  pcenam  qnaerentibus  oltro  se  pro 
ainore  noroinis  Christi  oflerens,  gladio  est  iuler- 
emptus. 

C.,  Et  deposiiio  S.  Faustini  episcopi.  S.  Balbina». 
B..  Santonis  civitate  depositio  S.  Viviani  episcopi 
et  confe>8oris.  liein  Koma  Basilei,  t]eli.e«  Cousun- 
tinopoli  deposilio  S.  e  Alexandri  episcopi.  Arivernko 


Trajsno  imp  missus  est  ad  internecionem  omnium 
Cliristianorum.  Siatiin  ergo  Itomam  i^gressus,  S. 
Ilermetem  cum  Alexandrocarceri  inclusil,  nec  mullo 
posl  eum  decollavit,  cujus  corpus  soror  ejus  Tlieo- 
dora  coltegit,  et  iu  Salaria  vcteri  hodie  sepelivil. 
Acia  S.  Alexandri  apud  Bollandum  die  terlia  mensis 
Maii.  Erral  Ado,  diuii  passuiu  scribil  sub  Aureliano 
imp.  Nam  Aurelianus  ilte  judex  erai,  non  impera- 
tor,  ut  pra?di<  la  Acia  demonstrant :  nec  minus  errat 
Raronius  in  Notis  qui  tradit  eum  passum  sub  Ha 
driano  iinperatore;  nam  eadem  Acia  teslantur  hunc 
ante  Alexandrum  Trajani  teinpohbus  martyrio  fuisse 
coronaium.  Vide  supra  de  S.  Alexaudro  die  111 
llaii. 

•  Auguttini.  Qui  fuit  ex  provincia  Africana,  civi- 
late  Thagastensi ;  prius  granimaiicain  in  sua  civi- 
lat*\  ei  rlieloricam  in  Canhagine  posiea  docuit : 
consequemi  auiem  tempore  trans  mare  in  urbe  Ko 


SMITH  NOTiE 

Isaurici  anno  quarto,  hoc  est,  aonoChr.  721,  et  Baede 
anno754  obiit,  argumentum  milii  videtur  roaxime  pro- 


babile,  quod  hoc  Martyrologium  revera  sit  a  Baeda 
confectum,  quia  paulo  posi  lianc  trauslatioiieu)  com- 
poMlum  esse  coostat. 

•  Bibiani.  Fortunatus  lib.  1,  carm.  12,  Leonlium 
Burdegaleitsem  laud.it  ob  consummatam  ejusdeoi 
saucti  basilicam,  quae  ab  Eusebio,  tum  ab  Emerio 
Sanionum  episcopis  iucoepta  fuerat.  In  ea  erat  S.  Bi- 
biani  seoulcrum,  quod  argento  auroque  tectuio  fuisse 
Leontii  et  Placidiu»  sumptilius  idem  auctor  altesta- 
tur  :  ecclesia  S.  Bibiani  cum  suburbio  cogioiiiini 
hodieque  subsistit.  Exstat  in  vet.  ms.  S.  Peiri  Car- 
nuteusis  episiola  sub  noinine  Augustini  ad  Bibianuui 
episcopum  Saiuonensein  data,  qu&  edita  est  a  Ma- 
billonio  m  App.nd.  ad  Liturgiam  G «Hicanani ;  ubi 
respondet  Augustinus  litteris  quas  ei  Bibianus  per 
Trojanum  diaconam  suuin  traiisiuiseral.  Secundas 


ma,  et  apnd  Mediolanuin,  ubi  tunc  imperatoris  Va-  p  est    in    vulgatis    caialogis    Sautonum    episcopos. 
Iciitini.uu  Minoris  comitatus  fuerat  coustitutus.  El      Kumartus  iii    Notis    ad    Greg.   Turon.  de    Glor. 


lesceus  fuerat  sedm  tos,  in  fitle  catlmlica  edocius  a 
S.  Ambrosio  el  coufirmatus  esi,  et  ab  eodein  bapti- 
xalus.  Majnr  autem  aimis  trigiuta  Afiicam  re.iiii,  et 
>t  Valerio  Hippouen  i  episcopo  capitur  ad  prcsbytcrii 
graduui,  et  lactus  presbyter  monasierium  intra  cc- 
clesiam  mox  institu.t,  et  accepit  poiestatein  Verbuui 
Dei  corain  eui»eopo  prxdicandi,  muliosque  libros 
adveraus  Afncanas  haereses  maximeque  contra  Do- 
naifetas,  Maiiiihu*.os  el  paganos  coiilecit.  Valerius 
vero  metueiis  ne  ab  alia  Lcclesia  sacerdote  privaia 
ad  episcapatum  quaererelur,  et  sciens  se  corpore  et 
ajiate  iufiiuiissimum9  S.  Augustioum  iiiviiuui  licet 
ordiuari  sii»i  coepiscopum  a  priinale  Nuiiiidi;c  Me- 
galio  Calamensi  episcopo  obiinuu.  Ejus  aucloriaie 
Lcclehia  cailiolica,  Iru^tra  reluclante  D<>naiisu»rum 
Juroie,  gnaMier  pullulavit;  et  id  prascipue  conugit 
post  Collationem  qu»  ab  universis  episcopis  caiho 


Greg, 

d  Juliani.  Qui  eum  esset  B.  Ferreoli  tribuni  eo- 
mes,  et  in  liabilu  militari  occulie  Clmsto  serviret, 
in  persecutione  Diocletiani  a  militibus  tentus,  desecto 
guuure  inone  horribili  necaiusest.  Baro>.  Juiiauum 
inartyrein  Brivaie  passum  esse  et  seputtuin,  i»eino 
est  qui  uificialur.  Sed  cum  duplex  ejus  noiuiiiis  vi- 
cus  bil,  veius  scilicel  et  nova  Brivas,  lis  esl  quo  in 
itico  primitus  S.  niartyr  fuerit  deuo»itus.  Savaro, 
Sirmondus,  elc.,  censeut  iilum  in  veieri  Brivale  se- 
pultuui  fuisse;  de  qua  Greg.  Turonensein,  Fortuua- 
tuin,  Apolliuarem  Sidoiiium  m  propemptico  seu 
carm.  24,  aiiosque  veteres  locutos  fuisse  volunt; 
alii  vero  h.ec  de  nova  Brivate  intelliguut,  ubi  eliam- 
iium  S.  Juliaui  corpus  assei  vaiur  m  percelebri  uasi- 
lica.  De  hoc  vide  Oreg.  Turon.  de  Gloria  martyrum 
lib.  u. 

•  Alexaiidri.  Qui  in  episcopatu  ConsLiiilinopolitaoo 


lici»  apud  Canhaginem  cum  Doiiatistariiiu  episc  *pis  D  Meirophani  successit.  Noluit  Arium  praBvaricatureni 


facta  esi.  Nec  iuiuus  sn  enue  adversus  Pelagiaoidias 
quain  Doiiatislas  laboravit,  per  ;iiinos  ferme  decem 
liliros  coiideus,  et  iu  eccieaia  populis  ex  eodcin  er- 
rore  lre>|ueiiti^siine  disputans.  Deuique  Iab>ribus  in 
b»num  ltccle>iae  ^ubeuiiUis  indelessus,  in  Ade  catlio- 
hca  Ueieiiuemia  sirenuus,  sedulus  in  luirelicis  laiia- 
ciis  refutandis,-  Vanualis  Gothisque  mense  xui  llip- 
poueii*eiii  urbem  angusla  obsitl  one  premeniibus, 
fcbre  coneptus  obiit  am>o  aciaus  70,  episropatus  40, 
Chri^ii  430,  couhulibusTiieodoaio  xm  et  Valeuiiniaiio 
ii.  Vide  Vilain,  auciore  Pos&idio,  eililam  uiU  vol.  in 
edit.  BeneJ.  De  bac  trausiatioue  ex  Sardiuia  Ticinis 
vufe  uli.  Comma  BaUae  Clironici. 

b  Nuper.  Ex  bac  voee  nuper  notandum  est  Marty- 
rologiuui  hoc  nuu  diu  posl  iiaiic  trausiatiouem  coiti* 
posiium  luisse  :  cum  autcm  traiislatio  accidit  Leon:§ 


et  socios  in  commuiiionem  recipere,  licet  Eusebius 
^icomediensis  graves  iniiias  iuieniaverit;  peliiique 
a  Deo  ut  siquidein  recia  esset  Arii  senieniia,  ipse 
diem  di>ceptaiioui  praestuuiuin  nequa<|Uam  videret. 
Sin  vera  esset  lides,  <|uatn  ipse  proliierctur,  ut  Arius 
impieiatis  pcenas  lueret,  quippe  qui  oinnium  malo- 
rum  aucior  essei.  Neque  incassum  precabalur  Alexao- 
der  ut  mira  illa  el  repenima  mors  Arii  abunde  te- 
statur.  Socratbs,  i,  57,  38;  Sozomen.  n,  i9.  Cum 
ties  quideui  ac  viginti  annus  in  episcopalu  egisset, 
ocio  vero  ac  uoiiagima  anuos  vixisset,  ei  hac  luce 
migravit,  cuin  prius  numlassel  iis  peues  quos  jus 
eral  eligeudi,  ut  alieruui  ex  duobus  quos  ipse  nomi- 
naret,  eligerem,  et  ideo  Paulum  et  Macedoiiium  pro- 
posuissct.  Sochates,  11,  0. 


*023  SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  I0><5 

EDITIO  COLONIENSIS. 
sunt  viscera  ejus.  Apud  Sanctonas  sancii  Juliaoi  A  ad  secreiarium  judieis  esset  perductus,  juxta  tem- 


episcopi  etconfessoris.  Et  natale  sancti  Juiiani  mar- 
tyris.  Item  naiale  sancti  Pelagii  martyris. 

C.  IV  Kalend.  Septemb.  Passio  et  decollatio,  vel 
potius  inventio  capiiis  beati  Joannis  Baptistae,  quem 
llerodes,  ut  evangelistae  rererunt,  decollari  praece- 
pit.  Romae  in  Aventino  oppido  Vindmense,  ad  ar- 
cum  Faustini  beatae  Sabinae  martyris,  quae  fuit  uxor 
praeclarissimi  quondam  Valentini.  Ilanc  beala  virgo 
Serapia  vera  (iJe  instruxit.  Passa  est  autem  famula 
Cbristi  Sabina  sub  Adriano  imperatore,  sub  prae- 
fecto  quoque  Elpidio,  cum  in  confessione  Cbristi 
perduraret,  decollatione  capitis  martyrii  palmam 
adepta  est.  Cujus  corpus  sepultum  est  in  sepulcro 
quod  sibi  ipsa  paraverat,  ubi  et  magistrani  Serapiam 


pium  Serapis,  dum  cogerelur  ad  sacriticandom, 
exsufflavit  in  faciem  siatuae  aere»,  et  statiin  cetidiL 
Iiem  ductus  ad  Mercurii  statuam,  quae  siuiiii  modo 
cccidil.  Item  ad  simulacrum  Dianae,  qund  p.nri  modo 
cecidit.  Tunc  pranses  ju>sil  eum  decollari.  Quidam 
ergo  vir  Christianus  obvius  ei  fuit,  bominibus  qui- 
dem  absconsus.  Deo  vero  manifestos  ;  bic  ecepit 
clamare  :  Ipsum  quem  bic  sanctus  Pater  conflietur, 
Dominum  Jesum  Cbristum  culo.  Mox  et  ipse  ab  of- 
ficio  praefecli  comprehensus,  pariter  dato  sibi  prius 
osculo  pacis  cum  beato  Felice  decollatus  est.  Hujus 
nomen  quia  non  invenerunt  postmodum  Christiani, 
Adauclum  eum  appeliaverunt,  eo  quod  saocto  mar- 
tyri  Felici  auctus  sit  ad  coronam.  Chrisliaui  vero 


ipsa  ante  condiderat.  In*  Venusio  civitate  Apuliae  3  noclu  venientes,  ibi  in  eodem  loco  sepelierunt  eos. 


natale  Felicis  episcopi.  Civitate  Tubzozense  Janua- 
lii  presbyleri,  et  Fortunatiani  et  Septimi  lectorum, 
qui  sub  Diocletiano  imperatore  a  Magdclliano  pro- 
curatore  gladio  consummati  sunt. 

D.  III  Kalend.  Septemb.  Romae  via  Ostiensi  san- 
cti  Felicis  presbyteri,  sub  Diocleiiano  et  Maximiano 
Imperatoribus,  prrefecto  et  judice  Dracone.  Hic  cum 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


Quorum  corpora  voluerunt  pagaui  exiude  effodere, 
sed  quicuoque  manus  apposuerunt  a  diabolo  correptl 
sunt,  ubi  postea  pacis  tempore  basiiica  fabricau  est. 
Et  natale  sanctae  Gau«leuti&  virgiuis,  cum  aliis  tribus. 
Et  deposilio  Agili  abbatis. 

E.  Prid.  Kalend.  Septemb.  Treviris  natale  sancti 
Paulini  episcopi  et  coufessoris,  qui  lempore  Arianaa 


29.  —  IV  Kal.  Romae  S.  *  Sabinae  virginis  atque 
roartyris.  h  Eodem  die  decoilatio  S.  Joannis  Baptistae 
qui  primo  in  Samaria  conditus  tunc  in  •  Alexandria, 
porro  d  capnt  de  Ilierosolyinis  ad  Phoeniciae  urbem 
Einissam  delatum  est. 


SS  *  Felicis  episcopi  civilatis  Tubzocensis,  et  Au  - 
dacli  et  Januarii  presbyteri,  et  Fortunatiani  et  Se- 
ptimini  lectoruin  :  qui  leroporibus  Diocletiani  in  sua 
civitale  tenli  a  Magneliano  curatore,  imle  multis  diu 
vinculis  et  carceribus  macerati ;  et  in  Africa  et  in  Si 


Addit  T. :  Ipsum  iraminente  festivitate  Paschali  C  ciiia,  tandem  in  occisione  gladii  consummati  sunt. 


fuisse  decollatuiu  evangelistae  declarant  et  anno  post 
bunc  sequente  cum  denuo  tempus  paschale  reiliret, 
mystenuiii  dominicae  passionis  completum  est.  C, 
Et  pausatio  S.  Ilelizaei  prophetse,  discipuli  S.  Hel  ae 
prophelae.  B.  C.  V.,  Et  aliorura  e  nougenlorum  mar- 
tyrum  qui  e»»dein  die  passi  suut.  T.,  Peronae  S. 
»  Fursei  abbatis.  B.,  I11  Anliochia  Synae  natale  SS. 
Basilei  et  Pauli.  In  Sirmia  natale  S.  Basillae  vir- 
ginis. 
30.  —  III  Kal.  In  Venusia  civitate  Aptiiiae  natale 


Fei  ii  quinquaginla  sex  annorum,  virgo  obiit.  (fla- 
ctenus  L.)  Sunt  autem  inter  Carthaginem  et  Tibzo- 
cam  [Mss.,  Tibiucam]  millia  passuum  triginta  quin- 
que. 

C.  V.,  Romae  nalalis  SS.  Felicis  et  Audacti.  B., 
Eodem  die  S.  Severaj. 

31.  —  II.  Kal.  Vacat  Baeda  nec  non  ms.  D.  in  sup- 
plemento. 


SMITH  NOT2B. 

0  Sabina.  Quae  passa  est  tempore  Hadriani  impe-  Kal.  Mart ,  ct  Marcellinus  in  Chronico  qnod  xxtv  dSe 

ratoris  sub  praefecio  Urbis  Elpidio.  Haec  fuit  uxor  Februarii  Baptistae  caput  iterum  inveniretur.  Vide 

eujusdam  praeclarissimi  Valentini,  et  filia  Herodis  supra  xxiv  Febr. 

metailarii.  Qua*  a  S.  Seraphia,  cnjus  corpus  postea  e  Nongentorum.  De  hts  postridie  agit  Hieronyra. 

ipsa  Sabinu  sepeiivit,  conversa  est  ad  Domiuuin.  Martvrolo^ium. 

Posl  mariyriuni  Seraphiae  B.  Sabino  anno  fere  in-  D .    f  Fursei.  Hunc    hodie    laudabiiiter  vitam    fini- 

tegro  eleemosynis  incubuit.  Demum  a  praefecto  Ur-  visse  scribil  Petr.  de  Natal,  vui,  126.  Martyrologi 

bis  Elpidio  eomprehensa  compellebatur  ut  Cbristum  vero  omues  cousentiunt  euin  obiisse   xvi  Januarii. 


negaret :  quae  cuni  nollet  idolis  thura  dare,  decol- 
lata  est.  Cujus  corpus  a  Christianis  sepultum  est 
in  oppido  Vindieiisi  ad  Arcum  FausiiuL  Petr.  db 
Natal. 

*  D.  Haec  de  Decoliatione  S.  Joannis  Baptistae  ha- 
bet  ad  finem  diei  sequeniH. 

c  Aiexandrhu  De  Translatione  reliquiarum  S.  Joan- 
nis  Bapiistae  ex  Sebaste  Palaestiuae  nrbe  in  Alexan- 
driain  plene  agilur  in  Baedae  Cbronico  sub  Juliano,  et 
in  Hufini  Hisl.  11,  28. 

*  Caput.  Caput  ejus  ad  Sozomen.  vn,  21,  impe- 
ratoris  Theodosii  temporibus  delaium  est  Constauti- 
nopoiim.  De  secunda  inventione  etiam  ejus  capitis  in 
Emesena  civilale  bodie  agitur  juxta  Usuardi  Marty- 
rologium,  licet  auclor  Chron.  Alex.  dicat  quod  im- 
peranlibus  Valenliniano  et  Marciano  ante  diem  xu 


f  Felicis.  De  his  infra  agetur  xxiv  Octob.  cuin 
Usuardus,  Ado,  Baronius  et  alii  horum  natalem  diem 
celebrant.  Hi  sancti  videuiur  ideo  ad  liiinc  diem  ex 
errore  referri,  quia  apud  caeteros  mariyrologos  Felix 
quidam  presbyier  et  Adauctus,  qui  Romae  via  Os- 
tiensi  sub  Diocletiano  passi  siint,  hodie  raeraorantur. 
Cujus  civhatis  in  Africa  Felix  episcopus  fuerit,  varia 
leclio  est.  Noster  legit,  civitalis  Tubzocensis,  A<lo, 
Tibrurensis,  proul  eliam  in  horum  martyrum  Aclis, 
quae  exslant  apud  Surium  tom.  V,  legitur.  Ex  anli- 
quis  auiem  mss.  verior  lectio  ea  mihi  probatur  quae 
habet,  Tibiremis.  De  Tibireusi  vei  TibirHana  civiia»e 
mentio  habetur  in  conc.  Carthag.  temporibus  S.Cy- 
priani.  Baroh.  in  Notis.  —  Felicis.  Via  Ostiensi  sub 
Diocleliano  et  Maximiano  imperatoribus.  Qui  post 
equuleum,  data  sententia  cum  ad  decollatlonera  duce- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
infesiationis,  a  Consuntino  imperatore,  ob  calholi-  A  est,  nd  uKimum  apud  Phrygiam  defunctus,  beau* 
cam  fldem  exsilio  relegaius,  et  eitra   Cbrisii.mura      passionis  coronam  percepit  a  Domino.  Apud  Albenas 
nomea  usque  ad  mortem  mutando  exsilia  fatigatus      beati  Aristidis  confessoris. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


C.  V.,  Treviris  depositio  S.  *  Paulini  episcopi.  C, 
Et  S.  b  Pauli  apostoli  ei  confessoris.  V.  C,  Al  bi 
e  Gnyani,  Juiiani,  Rutini,  Vincentii.  B.  A.  T.  L., 
Treviri*  deposilio  S.  Paulmi  episcopi  et  confessoris  : 
qui  cum  pro  (ide  caibolica  a  Constaulio  imperatore 


filio  Conslanlini  iraperaioris  exiliatus  fuissct,  ibidem 
requievit.  B.,  Alibi  depositio  S.  Ellacli  episcopu  A., 
Eodem  die  apud  Alrebaiinn  depositio  S.  d  Hadulfi 
episcopi  et  confessoris.  T.  BM  Autissiodoro  depoaitio 
S.  •  Oplati  episcopi. 


SMHII  NOTifi. 


retur.  obviusei  fuit  qnidam  Cbristianus.  Hic  dumse 
Chrisiianum  sponte  prolitereiur,  mox  cum  eodcm 
pariler  decellatus  est.  Hujus  nomen  ignorantes 
Curistiani,  Adauctum  eum  appellaruni ,  eo  quod 
S  Fetici  auctus  sil  ad  coronam.  Usuard.,  eic. 

*  Paulini.  Qui  Maximino  suffectus  esl  in  Ecclesia 
Trcvirensi.  Socrales  n,  36,  et  Sozomcn.  iv,  9,  scri- 
bont  hunc  interfuisse  Mediolanensi  concilio  anno 
355»  quo  dicitur  cum  multa  contentioue  se  oppo- 
suisse  OrienUlibuS  episcopis  pro  virili,  ui  advert>us 
S.  Alhanasium  communis  omnium  seutentia  prome- 
retur,  mol.entibus,  ei  ideo  fuisse  in  exsilium  relega- 
tum.  Baronius  tamen  in  Annal.  anno  353  testatur 
eum  non  adfuisse  Mediolanensi  concilio,  sed  poiius 
Arelatensi,  quod  ante  biennium  fuerat  congreaatum. 
S.  Hieron.  in  Cbron.  prodii  eumdem  anno  21  Con- 
stanlii  in  exsilio  apud  Phrygiam  viu  lunctfm  esse. 
Agunt  de  eodem  S.  Alhanasius  in  libro  de  Fuga  sua, 
llilarius  in  libeilo  contra  CunsUutium,  Liberius  papa 
iu  epistota  ad  Luciferum  Calariunum,  Severus  in 
llis'.  lib.  ii.  Ejus  corpus  Treviros  relatum  est,  et  in 


c  Gayani.  Hi  cum  uliis  apud  Ancyram  Galatias 
passi  scribuntur  in  Hieron.  Marlyrol. 

d  Hadulfi.  In  Ecclesia  et  dimcesi  Alrebitensi  ho- 
die  colitur  ob  quamdam  translationem.  fn  aucUrio 
enim  Usuardi  per  Molanum  referiur ,  et  ab  hoc  di- 
cilur  iranslatio.  Molanum  sequuntur  Galesinius  et 
B  Canisii  continuator.  At  Saussaio  appellatur  elevatio 
corporis,  ut  etiam  xx  Maii  cum  satis  longo  encocuio. 
De  hac  vide  supra  xix  Maii. 

•  Opiaii.  De  h  c  Labbeus  in  Noya  Bibl.,  tom.  I, 
p.  it8,  sic  scribit :  c  Oplatus  sedit  annum  i,  roenses 
8,  dies  5.  Hic  construxit  basilkam  in  bonore  S.  Chri- 
st»phori  martyris  juiU  basilicam  S.  Germani  ab 
orienUli  parte,  cooperanlibus  duobus  presbyteris 
suis  Sanciiuo  atque  Memorio.  Cum  quibus  pariter 
sepuitus  est  in  eadem  quam  construxerat  basilica. 
Postmodum  vero  labenlibus  annis  iran»lau  sunt 
eorum  corpora  in  ecclesiam  B.  Germani  Um  solem- 
niter,  ut  iu  omnibus  Martyrologiis  dies  transUlionis 
babeatur  vi  Non.  Maii ,  deposiiio  autem  pr.  Kal. 
Sept.  annotatur.  •  Errore  labitur  Petros  in  Catalogo, 


crypta  una  cum  sanclis  martyribus  conditmn  ;  ac  de-  p  duin  puut  hunc  esse  OpUtum  iilum  Mileviunum  eui 

iniiiii  amio  1071  repertum  fuit,  ut  Sigebcrtus  scribit  ^  scnpum.  Ilic  decimus  quarius  Autissiodoreusis  nu- 

iii  Chronico.  meralur  episcopus,  tucces&orque  S.  Gregorii  vixil 

*>  Pauli  aposloli.  Rcctius  Paulini  episcopi  ct  con-      temporibus  Justiniani  im|>eratoris. 
fessoris. 


SEPTEMBER. 

EDITIO  COLONIENSIS. 


SEPTEMBER 
llubel  die$  xxx,  lunam  xxx. 
F.  Kalend.  Sjsptemb.  Naule  beatae  Ann®  propbe- 
tissap,  filiae  Phanuel  de  tribu  Aser,  de  qua  evangeli- 
•lae  narrant,  Jesu  Nave  et  Gedeon  prophetarum. 
Apud  Capuam  naule  sancti  Prisci  martyris,  qni 
uuus  fuil  de  illis  antiquis  Christi  discipulis.  Apud 
Senonas  beati  Lupi  episcopi,  sanctitate  insignis,  et 
beati  Longini  martyris.  Scinomannis  civiute  Gallise, 
naule  Victoris  episcopi.  Nam  dum  sanctus  Marlinus 
Turonis  episcopus  pergeret  ad  sepeliendum  Lepori 


num  episcopum  supradidae  urbis,  et  venisaet  ad 
oppidum,  respiciens  vidit  hominem  operantem  in  vi- 
nea  (eratque  subdiaconus)  revelatum  est  sancto  Dei, 
eo  quod  ipse  successurus  esset  in  episcopalem  lo- 
cum.  Vocavitque  illum  sanctus  Maninus  ad  se  di- 
cens  illi :  Benedic,  domine  Victor.  Cul  ille :  Benedic 
mihi,  domine  tu  mi,  et  benedictus  sermo  tuus.  Sic- 
que  jussu  sancti  viri  secutus  est  eum  :  quem  coovo- 
cata  plebe  ordinavit  episcopum,  eique  fllium  Victo- 
rinum  nomine  baptizavit,  el  secura  ad  nutriendum 


ad  Dci  servitium  tulit,  quem  etiam  post  obitum  pa- 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

4.  —  Kalbndis.  Vaeat  Baeda.  D  pastor  bonus  non  perferens  ecclesiaslicas  caulas  ab 

Florus  in  A.  T.  L. :  Cenomanis,  depositio  S.      insidiis  SaUnae  devasUri  obviam  se  turbinibus  obto- 

*  Victoris  episcopi  et  confessoris  :  qui  dum  civitas     lit,  elevauque  manu,  factosigno  crucis  econira,  il- 

ipsa  cremaretur  incendio,  et  validis  globis  flaminae     lico  omne  cessavit  inceudiuin. 

huc  illucque  Impellente  vento  propellerentur  ;  quasi         D.,  Jesu  Nave  et  Gedeon  propheurum.  B.  C.  V.  D. 

SMITH  NOTiE. 
*  Victorit.   Melius  Victorii  Cenomannorum  epi-     viri  a  se  scripUm  iaudat.  Interfuit  concilio  Andegav. 


scopi,  qui  Victoro  patri  suo  successit,  a  S.  Martino, 
cujus  diseipulus  fuerat  t  ordinatus.  Sedit  annos  A\f 
menses  C,  dies  10,  ante  et  post  obitum  miraculis 
clarus,  ut  tesutur  auetor  Gestorum  episcoporum  Ce- 
nomannensium  cap.  6,  tomo  III  vet.  Analect.  Mabil- 
ioo.  cditus,  qui  vetus  auctor  ViUm  ejusdem  sanctt 


pro  brdinatione  Thalassii  an  453,  et  Turon.  i  an. 
461,  qui  et  una  cum  Thalassio  Andegavensi  in  con- 
cilio  Venetico  anno  465  habito  scriptus  lubetur. 
Obiit  Kal.  Sentemb.  Fatisto  Juniore  et  Longino  u 
consulibus,  id  est  an.  490«  Vide  et  Greg.  Turou.  de 
Gloria  Confess.,  cap.  56. 


f(H9 

l-iseidem  civitati  ordinavit 

duras  natale  saoctae  Verenae'  virginis,  ei  saucti  Egi- 

dii  abbatis  el  cftnfessoris. 

G.  IV  No!t.  Septemb.  Nalale  sancti  Josti  Lngdu- 
nensis  episcopi,  mtrae  ^anctitalis  el  propheiici  spiri- 
tus  viri.  Hic  claro  episcopatam  saum  relinquens, 
ascensa  navi,  comitante  secum  uno  taotum  puero, 
qoi  offlcio  lector  eral,  nomine  Viator,  pervenit  a<l 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
episcopum.  Ad  aquas  A  iEgyptum,  ubi  per  aliquot  annos  sanetis  moaachis 
ccelura  solum  exspecUntibus,  consociatus,  humili- 
tate  et  sanctitate  non  mediocri  vixit.  Cursu  itaquo 
temporis  cousuraroato,  coronam  justtiioe  percepturus 
migravit  ad  Dominum,  pridie  Idus  Oclobris.  Corpu* 
ejus  a  religiosis  civibus  Lugdunum  cuin  ossibusbeati 
Viatoris  ministri  ejus  relalum,  et  condigno  culto  in 
basilica   sauctorum   Machaharorum    couditum   esl, 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


L.,  In  Capna  [B.,  in  Aqnaria]  nata'e  S.  •  Prisci  (/Jtcc- 
tuque  V.  C.  et  B),  qui  fuit  unus  de  snliquis  Christi 
discipulis.  Alias,  qui  unns  dicitur  fuisse  ex  septua- 
ginta  duobus  dist  ipulis.  C.  V.  A.  T.  L.,  InTuderti- 
nis  [C,  Tude  Terentiani]  natale  SS.  Felins  el  Do- 
'    L.,  Apud  Senonas  depositio  S.  b  Lupi  epi 


episcopi  et  confessoris :  qui  pro  quodam  fugitivo 
ejusdem  Ecclesiae,  petento  primario  civiutis,  reddito 
supplicioque  mortis  affecto,  ejus  sibi  ascribens  sup- 
plicium  ;  gregem  coromissum,  qucm  magna  purilate 


naii.  A.  L.,  Apud  Senonas  depositio  S.  °  Lupi  epi-      cl  modestia  ac  patientia  oiuliis  rexerat  annis.  derc- 

scooi  el  confessoris.  T.,  Romae  depostlio  S.  Columbae  o  .  m  _. 

tSSS.  B.,  In  •  CarttagiM  na«ae  s.nciorom  duo-     l"'«luen8.  8e  CTemo  ded'»-  D<>m'n°  »<"»*™»  *  col 


decim  fralrum.  A.,  Eodem  die  sanctorum  episcopo 
rum  d  Sixli,  Sioici  atque  Juvandi  ct  •  Firmini  ept 
scopi  et  S.  f  jfcgidii  abbatis.  B.,  In  Provincia  depo- 
sitioS.  iEgidii  confessoris.  L.,  In  loco  Vallis  quae 
dicitur  Flaviana,  in  prospectu  niaris,  naialis  S.  iEjji- 
dii  abbatis,  apnd  Atbenas  orti,  patre  Theodoro,  ma- 
ire  Pelasia.  B.,  Bectantia  prima  nalale  SS.  Marciani 
eptscopi,  Sisinnii,  et  Amausi.  Cenomauis  civiute  de* 
positio  S.  Vicioris  episcopi  el  confessoris. 

2.  —  IV  Nosas.  Yacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L. :  Lugduuo  depositio  S.  *  Jusii 

SMITH  NOTiE. 

•  Prisei.  Juxta  Petrum  de  Natal.  bic  ille  paterfa- 
milias  fuit,  in  cujus  domo  Christus  Pascha  sibi  pa- 
rari  jussit.  Hic  post  ascensionem  Domini  veniens 
Homam  cum  aposlolo  Petro  in  partibus  Campaniae 


loribus  ejus,  sancto  videlicet  Macario  sanctoque  Pa- 
phnulio  :  quorum  vitae  ac  mortis  particeps  exstilit. 
T.,  £t  in  Sirilia  natale  Feliciset  Secundi. 

V.  C,  In  Alexaudria  Theodori.  In  Antiochia  Ti- 

moihei.  Alibi  depositio  S.  «  Justi.  C,  Epis«opi.  D., 

Naiale  S.  Justi  Lugdunensis  episcopi,  mirae  sancti- 

taiis  et  prophetiae. 

Sed  haec  oiniiia  in  dictis  n»s*.  babenlur  loco  poste- 

":     iniiio  autem  haec  praeniiituntur   lu  A.  T.  L.f 


rion . 


Passio  Sanctorum  h  Aniceti  et  Fotini  fratris  ejus.  T., 


•  Firmini.  Hieron.  Martyrol.  habel :  c  Amhianis 
civitate,  depositio  S.  Firmini  episcopi  et  coofesso- 
ris.  » 

jEgidii.  Abbalis  Nemausensis.  In  Actis  suis  di- 


Evangelium   prcdicavil.  Qui  et  apud  Capuam  via  p  citur  /Lgiilius  regia  stirpe  editus,  e  Graecia  in  Gal 

a :~  ja™:»..-  AO*   ..•  ,i;*;i  kAn  **  ^  provinCiain  accessisse  ad  Caesarium  Arelatensem 

episcopum,  ac  transmisso  Rhodano,  Veredemio  ere- 
niitae  se  adjunxisse,  penetrasse  deinde  in  secretio- 
rein  locum,  ubi  cum  cervas  lacie  pasceretur ,  fertur 
etiam  a  Flavii  Gothorum  regis  veuatoribus  fuisse 
deprehensus,  auctorqne  Flavio  exslitisse  condendi 
coenobii,  quod  postea  S.  iEgidii  dictum  ad  saeculares 
conversum  est.  Legitur  etiara  Caroli  Franciae  regis 
jussu  Aureliam  accitus.  Ccsarii  vero  cpiscopi  Are- 
latensis  aetas  non  convenit  cum  Caroli  Marlelli  prin- 
cipaiu,  qui  Carolus  hoc  nomine  priinus  Francoruin 
sceplrum  tenuit.  Deinde  ab  Anialari(  o  Visigothorum 
rege  saevissimo,  ejusque  suicessoribus  Arianis  alieua 
res  est  monasterii  consiruclio.  Si  qui>  dicat  alierum 
fuisse  Caesarium  episcopum  Arelaicnsem  Carolo 
Martello  coaevum,  nec  sic  tameu  diflicutas  explica- 
bitur ;  cum  post  Amalaricuin  omues  Visigothorura 
reges  in  Hispania  liabitaverint,  uno  excepto  Liuva, 
qui  regno  Gallias  Narbonensis  conlentus,  Narbone 


Aquaria  depositus  esl,  ut  dicit  Ado 

b  Lupi.  Qui  in  territorio  Aurelianensi  natus  est, 
ex  patre  Bettone,  matre  Austregildi,  cui  cognomen- 
lum  erat  Agia.  Avunculi  ejus  Austrenus  et  Aunarius, 
ille  Aurelianensis,  hic  Autissiodorensis  episcopus,  in 
clerum  illum  cooptaruiit.  Mox  isrilur  ut  Arthenius 
Senonum  episcopus  deces^ii,  S.  Lupus  ei  successor 
institutus  est.  Civitatem  Senonensem  Theodorici  fllio 
Chlotario  obsidente,  oratione  et  campanae  signo  li- 
beravit.  Injuste  accusalus  et  in  exsilium  missus  in 
villara  Andesaginam  ad  flumen  Auciam,  ad  ducem 
Basonem  Laudegisilum  paganum  venit,  quem  praedi- 
catione  et  caeci  illuminatione  ad  fldem  convertit.  Re- 
vocatus  in  patriam,  cum  Luteliam  Parisioruro  iter 
liaberet,  multi  captivi  ejus  virtute  a  carceribus  libere 
abierunt.  in  praedio  Briennonensi  adversa  correpius 
valetudiue  obiit,  secundum  Sigebeilum,  anno  616. 
Surius  tom.  V,  Ghinius  Sen. 

«  Carthagine.  Juxla  Baronium  vero  et  Gbiuium 


Senensem  et  Molauum  ad  Csuard.  passi  sunt  Bene-  D  iriemiio  regnavit,  uti  Hadriauus  Valesius  in  Ker, 


veuii.  Nominantur  aulem  Donatus,  Felix,  Aconlius, 
llonoralus,  Fortunatus ,  Savinianus,  Septiminius, 
Januarius,  Felii,  Vitalis,  Satyrus,  et  Reposilus.  Qui 
in  Alrica  nobili  genere  nati,  et  aliqui  eorum  clerici, 
boiuinum  multitudinem  suis  praedicationibus  Cbristo 
adjuuxerunt ;  quapropter  carceribus  mancipati,  alios 
ad  martyrium  exciiabant,  et  ipsi  cruciatibus  torti, 
clavis  conflxi,  in  rogum  injecti,  semiustulati,  verbe- 
ribus  caesi,  ac  demuin  securi  percussi  sub  Maxi- 
miano  imperatore  martyrium  consumroarunt.  Quo- 
rum  corpora  in  ecclesiaS.  Sophis  Cauoiiicorum  Re- 

Silarhim  asservantur.  Gbin.  Sen.  Scripsit  borum 
cta  earmine  beroico  Alfanus  episcopus  Salerniu- 
nus,  quae  in  tomo  vu  aoMito  adSuriumdescripU  ha- 
bentur. 

4  Sixti,  Sinici.  Vel  Sisinii.  Hi  Rhemis  in  Gallia 
epibdpi  et  discipuli  S.  Pelri  Apostoii,  sub  Nerone 
martyrio  coronatt  sunt.  Ghi.i.  Senensis. 


Franc.  lib.  vn,  p.  357,  adnotavit.  S.jfigidii  reliquiae 
a  tempore  Albigensiuiu,  Tolos»  iu  etclesia  S.  Sa- 
t.nniui  asservanlur. 

s  Jusli  Hic  in  iEgyptum  sccessit,  ubi  obiil,  Lugdu- 
nenscs  vcro  in  iEgyptum  usque  profecti  sunt,  et  ejua 
corpus  in  Lugduuuin  reportaruui.  Sorius  lora.  V. 
Agit  deeodem  Ado  Viennensis  in  Chrou.,  anuo  Dum. 
379.  Hic  ille  Justus,  qui  pro  omnibus  Gallicanis  epi- 
scopis  interfuit  legatus  concilio  Aquileiensi  lempori- 
bus  Gratiani  imperatoris :  ponitur  ejus  sedis  Epi« 
sco»»us  decimus  tertius  ordtne  in  tauulis  episcopo- 
rum  Lugdunensium.  Baron.  in  Notis. 

*  Aniceti.  Qui  Nicomediae  passi  sunt  <mm  aliis  plu- 
ribus  sub  Diocietiano  imperatore.  Vide  BaroniiMar- 
tyrol.  xii  Augusti.  Quo  die  de  his  agunt  Grsci  tn 
Menologiov 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
nuarta  Nonas  Septemb.  Iiem  apud  praefatam  urbem  A  motus  facius  est  magnus  :  cecideruntqtie  exanimes 


iieaii  Elpidii  episcopi  et  confessoris.  Apud  Apainiam 
sancti  Antoiiini  marlyris. 

A.  III  Non.  Septbxb.  Natale  sanct»  Phaeben,  da 
qua  beatus  Apostolus  Romanis  scribit.  Romae  pas- 
sio  sanctae  Serapiaa  virginis,  sub  Adriano  imperalore, 
judice  Beryllo.  Haec  Antiochena  fuit  genere,  ei  cuin 
in  domo  Sabinae  commaneret,  exbibita  est  in  con- 
speetu  praesidis  ;  cui  ille  dixit :  Sacrilica  diis.  Quae 
respondit  :  Timeo  et  colo  Deum  omuipotentero,  non 
sacnfico  daemonibus.  Tuuc  praeses  jussit  eam  quin- 
que  juvenibus  lascivis  tradi,  ut  ei  noclurno  furto 
insnliarent.  A  tjuibus  perducta  in  cnbiculum  valde 
obscurum,  cum  vellent  eain  langere,   subito  lerrae 


in  terram  meinbris  omnibus  re*olutis.  Post  baee 
praecepit  eam  fustibus  caedi,  et  ardemes  lampades 
lateribus  ejus  apponi,  sed  qui  ea  tenebant,  cecide- 
runt  relrorsum.  Tunc  perculi  gladio  jubelur.  Passa 
est  autem  quarla  Kaiendas  Augusti,  stpulu  a  beata 
Sabina,  prid.  Kalend.  Augusti.  Coinposilum  et  or» 
natum  est  ibi  venerabile  sarcophagum  ambarum,  et 
locus  orationis  condigne  dedicatus,  tertio  Non.  Sep- 
temb.  In  Capua  sanctorum  mariyrum,  Aiiloniu: 
pueri  viginli  annoruin,  et  Arisiaei  episcopi,  quorum 
gesta  habentur. 

B.    Paio.    Non.   Septemb.    Moysi   prophetae.   Et 
apud  Ancyram  Galatiae  sanctorum  martyrum,  trium 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
qui  post  multiplicia  ac  s*va  tormenla  igni  traditi  3  Adriano  imperalore  ac  judice  Beryllo.  L.,  In  Sicilia 


suiit.  In  Nicomedia  natale  saucioruin  Gorgonii  el 
Theodoi;e.  A.  T.  L.  B.,  Eodem  die  S.  *  Antoniui 
niartyns.  A.  B.,  Atigustodtini  deposiiio  S.  b  Syagrii 
episcopi  et  confessoris.  B.,  In  Alexandria  natale  S. 
Tbeodori.  Lugduni  deposiiio  S.  Justi  episcopi.  In  Ni- 
comedia  SS.  Zenonis,  Gorgonii,  Monolappi,  Tbeo- 
dolae  cuni  filiis  suis. 

5.  —  III  Nonas.  Yacat  Buula. 

C.  V., c  Leonis  et  Marini  confesgorum.  In  Aqnile- 
pia  Syricii,  rJuphemiae  [V.  om.  Eiipheniiso]  et  Ari- 
ston.   D.,   Romae  bealae  d  Serapbiae    virginis   sub 


nafale  S.  •  Felicis,  et  apud  Stabulaus.  S.  f  Remacli 
episcopi  Tungrensis.  B.,  In  Alexandria  naUle  S. 
s  Aristonis  Epi*copi.  Et  natale  SS.  Eupheiniae,  Sirici 
et  Aristons  cuni  sociis  eorum.  T.,  Natale  S.  h  Justi 
cpisco,  i.  T.  A.  B.,  In  provincia  Syriae  natale  S.  Au- 
tonini  pueri  *  annoruin  duodeciui,  el  S.  i  ArisUei 
episcopi.  T.,  Et  confessoris.  T.  A.,  Et  depo*iijo  S. 
k  Eupbemia3.  Et  S.  Remacli  episc.  A.,  I11  monasto- 
rio  Stabulaus  deposilio  S.  Reiu  cli  episcopi  et  con- 
fessoris. 

4.  —  II  Non.  Vacat  Ba?da. 


SMITH  NOTjE. 

•  Anlomni.  Qui  apud  Apamiam  oppidum  Syriae  Sabina  in  suo  monumento  juxta  aream  Vind  ciani 
passus  est :  et  cum  eodem  oppido  oriuudus  esset,  sepulu  ;  sed  tnemoria  ipsius  marlyrii  hac  die  cele- 
et  ad  piesbyteratus  ordinem  asrendisset,  iude  ver-  brior  babelur,  quando  ambarum  sarcophagiuii  ibi 
1'UmDomini  dissemiuando  processil.  Reversus  autem  C  composittim  et  ornaium  fuit,  et  locus  condigiiiis  or»< 


Apamiam  et  gentiles  impugnans,  martyrium  suum 
lidelibus  praedixit.  Veruin  dum  loca  sacra  cum  qui- 
busdain  Christianis  visitaret,  et  abeis  aliquantulum 
divenisset,  4  paganis  tentus  el  juxta  flumen  ad  ra- 
«lices  montis  Apamiae  decurrens  decollatus  est. 
Pbtr.  de  Natal.  Is  nnn  diversus  videtur  ab  co  qui 
Pauuae  in  AquiUnia  pas>us  hac  die  in  Martyrol, 
Rom.  relertur.  Ferrarius  hodie  iu  Notis  ad  Caial. 
Gener. 

b  Syagrii.  De  hoc  supra  agitur  die  xxvu  Au- 
gusii. 

«  Leonis  el  Marini.  Qui  in  civilate  Ariminensi  cla- 
ruerunt  tempore  Diocletiani  et  Maiimiaiii.  Qui  iin- 
peraiores  dum  ex  omni  parie  diversaruin  aniuin  ma- 
gistros  et  operarios  congregarent  ad  reaedificandam 
Arimineiisem  civiiatem,  contigit  ut  ex  Dalmatia  duo 
niagislri  dolandoi  uin  1  «piduui,  vid.  Leo  et  Marious, 
Christiani  advenirent.  lli  praefectorum  jussu  Chri- 
stianos  injustis  ponderibus  oueratos  specuntes,  eos 


tionis  dedicatus.  Surius  toiu.  V,  Petb.  pe  Natau 
Vide  iv  Kal.  Aug. 

•  Felicis.  De  hoc  eiiam  pridie  agi  videtur. 

f  Remacli.  liic  in  AquiUnia  nobili  genere  natus, 
sub  S.  Sulpitio  Bituricensi  episcopo  educatus,  S. 
Etigio  deinde  commcndatus  et  ab  illo  Sulenmi  co 
niouasterio  praefectus,  adeo  virlutibus  excelluit,  ut 
post  abdicationem  S.  Ainandi,  au.  652,  episcopm 
consecralus  fuerit  Trajecteusis  et  Tungrensis.  Po- 
pulos  optime  rexit  :  ecclesias  nomine  S.  Sulpitii  in 
Leodieusi  dioecesi  dicavit,  el  monasteria  duo  Subu- 
letum  et  Meimundarium,  iu  eadem  dioecesi  Sigiber- 
lus  rex  ipsius  hortatu  construxit ;  et  tandem  a  rege 
impelravit  ut  relinquens  successorein  post  se  in  sedo 
pontilicali,  in  Stabuletuin  monasteriuin  se  reciperet, 
ubi  obiit ;  quo  vero  anno,  incerium.  Hensclienius, 
in  Comnient.  ad  Viuui  Sigiberti  regis,  sect.  10, 
die  1  Febr.  Remaclo  pontificatus  Trajectensi*  n  »u 
invalidis  adductus  argumeniis  tribuit  annos  decem. 


coeperuiit  in  laboribus  stiis  adjuvare ,  et  Marinus  D  Auuos  minimum  duos  Mabulai  soliuhus  supervixit; 


emit  asellura ,  qui  frairibus  in  lapidibus  portandis 
subveniret.  Post  anuos  autein  tres  Leo  in  moute  Fe- 
liciani  sibi  cellain  consliluil,  et  vitam  auachoreticam 
duxit ;  Mariuus  etiain,  coropleto  civitatis  aedificio, 
ad  imimi  monlem  Titanuin  se  in  cella  abscondit. 
Gaudeniius  vero  episcopus  Ariminensis  audila  fama 
SS.  Leonis  et  Mariui,  eos  ad  se  accersivit,  et  Leo- 
nem  in  pr<»sbyterum ,  Marinuin  iu  diaconum  ordi- 
nnvit.  Mariuus  in  cella  sua  reinansit,  donec  auno 
257  obierit ;  sepultusque  est  in  eadem  iu  Titauo 
nionte,  qui  vocatur  Pcena  Marini.  Petr.  d*  Natal., 
qoi  eos  una  cum  Barouio  in  Martyrologio  postridie 
celebrat. 

4  Straphim.  Qua?  cum  esset  tradita  duobus  lascivis 
juvenibus,  et  minime  pomisset  illudi,  nec  postmo* 
yum  ardentibus  facibus  iiiflmnmari ,  jussu  Berilli 

1'udicis  fuslibus  caBsa,  debinc  gladio  decollata  est. 
'assa  est  autem  quarto  Kalcndas  Augusti,  et  a  B. 


unde  anuo  circiter  664  ejus  obtum  collocainus. 
Corpus  ejtis  sepultuin  est  in  ecclesia  seu  oratorio  S. 
Martiui,  sicut  Notgerus  Uarigerusque  tesUutur.  Vita 
ejus  legeuda  esl  et  apud  Suriuui,  10111.  Y,  et  apud 
Mabillou.,  sec.  11,  Act.  Ben. 

f  Arislonis.  Apud  H  eronymi  Marlyrol.  hic  scribi- 
tur  Anstonippus. 

h  Jasti.  Forsau  hic  idem  esl  cum  eo  qui  pridie 
coiiiur,  Lagduueuse  episcopo. 

1  Annorum  duodecim  io  solo  B. 

i  Arisiai.  Ado  et  Usuardus,  qul  de  his  agunt  bac 
die,  horum  Acta  exsure  testantur,  sed  exctdisse  pu- 
tainus,  quandoquidem  uec  in  sua  ipsorum  Becletia 
reperiuutur;  ubi,  omisso  Anstaeo,  untum  de  Anto- 
nino  agi  reperimus  in  ejus  Brcviario  ;  binc  ducinmr 
conjectura  ub  innumeias  bellomm  clades  iilius  Ee 
cJesiaenionumeiuaessedeperdiu.  Baromios,  in  noti» 

k  Euphmice*  Euphemia  quaedam  fuit,  qux  Aqui 
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puerorum, 
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EDITIO  COLO.NIENSIS. 
Rufini,  Sylvani  el  Vitalicae.   Cabilone  A  ninac  urbis  adipiscitur.  lndc  postmoilum  sub  iwpera- 


natale  sancli  Marcelli,  qui  sub  Anlonino  imperatore 
per  Priscum  praesidein  passus,  hunc  imrooliutem 
diis  suis  incurrit.  Cumque  ab  eo  ad  convivium  pro- 
fanuin  fuisset  invitatus,  et  bujusmodi  exsecrans  epu- 
las.omnes  qui  aderant,  curidolis  deservirent,  libera 
increpatione  corriperet,  inaudito  crudelilatis  genere 
defodi  eum  cingulo  tenus  erectum  praeses  jussil. 
Sicque  sanctus  Dei  martyr  triduo  in  taudibus  Dei 
omnipotentis  perseverans,  incontaminalum  spiritum 
reddidit. 

G.  Non.  Sbpteiib.  In  suburbano  Romae  beati  Vi- 
ctorini  martyris ,  qui  dum  eremiiicam  vitam  duce- 
ret,  diaboli  suasionibus  est  lapsus,  sed  per  Dei  gra- 
ti.im  rccuperatus,  el  poslea  sacerdolium  Aminter- 


tore  Nerva,  curn  aliis  Dei  servis,  Eulice  et  MaroiKB 
ab  Aureliauo  judice  primo  relegatur  apud  eum  lo- 
cum,  ubi  putcntes  aquie  et  sulphureae  emanant :  iu 
ipsis  capite  deorstira  per  tres  horas  suspendi  jussus, 
et  teneri  ab  impio  judice  jussus  est.  Quod  cum  per 
tiiduum  pro  nomine  Chrisli  passus  fuisset,  gloriose 
coronatus  victor  migravit  ad  Dominum.  Cujus  cor- 
pus  Aminternensespopuli  rapientes,  honorificata  se- 
pultura  condiderunt.  Romae  sancti  Herculiani  mar- 
tyris.  Capuae  sanctorum  Quinli,  ArcontU  et  Donati, 
Taurini,  Niuipi  et  Saturnini,  et  depositio  lngenii 
episcopi. 

D.  VIII  Idus  Septemb.  Zachariu»   prophetac.   Et 
nalale  beati  Onesiphori,  apostolorum  discipuli,  de 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
Ftorus  in  A.  T.  L. :  In  Gallia,  civitate  Cavalunis  B  tiam  sub  prxside  Crispino.  Eodem  die  depositio  S. 


uatale  S.  a  Marcelli  martyris ,  qui  virtutibus  co* 
ruscans  et  in  confessione  Doniini  conslanter  perse- 
verans,  tempore  Antonini  sub  Prisco  pneside,  me- 
dius  in  terra  fossus  consummavit  martyrium. 

B.  V.  T.  L.  C. :  Romae  via  Salaria  depositio  S. 
b  Bonifacii  episcopi.  B.,  Item  Romae,  B.  C.  V.t  Ad 
S.  Felicitatem,  Magni,  Casli,  Saiurnini.  D.,  Moysi 
prophetse.  Apud  Ancyram  Galatiae  naiale  sanctorum 
niartyrum  trium  puerorum  Kuliui,  Silvani  el  Yitali- 
ca».  B.,  Caveliionis  pasMO  S.  Marceili  epUcopi.  Trevi- 
ris  natale  S. c  Paulini  episco^i. 

5.  —  Nonis.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  ct  T. :  ln  Viennensi  civitate  passio 
S.  «i  Ferioli  martyris  qui  gladialem  sttscepit  senten- 


9  Bertini  confessoris  et  monachi,  qui  in  divinis  rebus 
prudens  et  in  malis  simplex  virtutibus  claruit  di- 
vinis. 

V.  C,  In  porlu  Romano  Quimi,  Taurini,  Are- 
stosi,  Donati,  Saiurniui,  Ingeniii.  B.,  Komae  natalis 
SS.  Taurini  et  Saturniui.  I).,  Roiiue  B., '  Victorini 
martyris :  fuerunt  autem  duo  fratres  Victorinus  et 
Severiuus.  A.,  Romai  depositio*  Bonifacii  eiiiscopi. 
L.,  In  Vientia  passio  S.  lugenui  cpiscopi.  A.  T.  L. 
B.,  In  Capua  Campanix  natale  sanctoruin  Quinti  et 
Donati.  B.  interponit  Arconli. 

6.  —  VIII  Idus.  Zachariae  prophetae. 

Ponilur  uitimo  loco  in  T.  et  L.,  secundo  in  A.# 
alibi  primo.  D.,  Et  nataie  S. h  Onesiphori  apostolo- 


SMITH  miM. 
leiae  cum  Dorothea,  Thecla  et  Erasma,  sub  Nerone  C  regis  an.  15.  Vide  Vitam  ejus  editam  apud  Mabillo* 


post  multa  supplicia  gladio  caesa  est,  et  a  S.  Her- 
inagora  sepulta.  Sed  an  illa,  cujus  hoc  loco  meuiini- 
nius  sit  cadetn  cum  hac,  an  cum  ea  quae  simul  cum 
Siricio  et  Artstone  passa  esl,  incerluin  videtur. 

*  Marcelli.  De  hoc  vide  Surium,  tom.  V,  et  Greg. 
Turon.,  iz,  3,  etdeGior.  inart.,  53. 

b  Bonifacii.  In  coeiueterio  Maxtmi  sepulti,  juxta 
lliernn.  Martyrol. 

*  Paulini.  De  hoc  vide,  supra,  diem  31  Augusti. 

*  FerioU.  Sive  Ferreoli.  Qui  cum  esset  tribunitiae 
potestatis,  jussu  Crispiui  impiissimi  prxsidis  tentus, 
et  primo  crudehssime  verberatus,  deinde  gravi  ca- 
tenarum  pondere  oneralus  in  leterrimum  carcerem 
rrusus  est,  u»de  solutis  Dei  nulu  vinculis  et  januis 
carceris  patefactis  exiens,  s*b  insequentibus  iterum 
captus  est,  et  martyrii  palniain  capitis  oblruncalione 
percepit.  Baeda  vulg.,  Usuard.  et  Ado,  de  eo  aguut 
18  die  hujus  mensis.  Ejus  res  gestas  edidit  Surius, 
toin.  V.  De  ejus  translatione  exslat  epistola  Sidonii 
Apollinaris  ad  S.  Maniertuin,  lib.  vti,  epist.  1.  De 
alia  rtirsus  facta  translatione  per  Wilicardum  epi- 
scopum,  scribit  Ado  in  Chron.,  auno  719.  De  S. 
Ferreuli  corpore  apud  Viennaui  posilo  agit  Greg. 
Turon.,  lib.  de  Mirac.  S.  Julian.,  cap.  2. 

*  Bertini.  Hic  in  Cousiantiae  linibus  natus  est,  et 
monachum  iu  Luxoviettsi  monaslerio  sub  Eusla- 
chio  professus  est ;  ex  quo  egressus  uuacum  duobus 
comitibus  Murainolino  et  Ebertramiio,  per  lotain 
Gailiam  verbum  pr&dicabal,  et  posl  ioiignm  tempo- 
rfis  intervallum  S.  Audomarum  Tarvenuensem  epi- 
scopum  adiit,  ut  ei  in  praidicando  esset  couies,  et 
ab  Adroaido  accepit  locum  apud  Silhiu  ubi  iuona- 
steriuin  sediflcaret,  anno  undecinio  Chlodovei  filii 
Dagoberti,  id  est  Ciiristi  6 48  aut  iiisequeuti,  ubi  se- 
nex  obut  aimo  Christi  0u8,  Cnildebei  ti  Francorum 

PaTKOL.   XCIV. 


nii  s;re.  ui,  Act.  Ben.  Annus  vero  quiutus  deeimut 
Childeberti  r«;gis  reclius  convenit  cum  anuo  Coristi 
700.  S.  Bertini  absronsio  a  Folquiuo  saeculn  ix  fa- 
cta  inscribitur  xvn  Kul.  Augusti,  elevatio  saeculo  xi 
celebrata  a  Widone  Rhemoruin  archiepiseopo  vi 
Nonas  Maii,  translalio  denique  in  ihecam  pretiosio 
rem  saeculo  xiu,  per  Petruin  Morinorum  episcopum 
xvu  Kal.  Aug. 

f  Victorini.  Victorinus  mnrtyr,  cujus  fraler  fuisse 
Severinus  Neapolitanus  traditur,  celebratur  in  oinni- 
bus  Martyroiogiis  xv  Apr.  ad  Aquas  Cutylias  marty- 
rio  coronatus,  quod  cum  SS.  Marone  et  Euiychete 
S.  Fiaviam  Domitiilam  cnnfinuare  iu  proposiio  tuen- 
dae  virginilaiis  crederetur.  Atque  hunc  Amiternini 
anlistilem  suum  fuisse  putant.  Rursum  v  Septemb. 
idem  memorainr  in  Martyroiogio  Romauo  et  aliis, 
seil  veluti  diversus,  ad  Aquas  tamen  Cutyiias  sub 
Nerva  imperatore  interfectus,  cum  esset  Amilerni 
p  episcopus.  Ado  eo  die  Severini  Iratretn  vocat;  sed 
mauifeste  ei  quae  Victoriui  confessoris  suut  tribuit ; 
licet  deinde  Amiierninuin  aulistitem  creatuin  velit. 
Suspicamur  v  Seplemb.  oliin  sanctum  Viciorinuin 
confessorem,  Ainiterninum  episcopum,  celebratum ; 
qui  cum  martyr  obtisse  et  Severiuum  fratrera  ha- 
buisse  dicerelur,  hinc  praebita  uccasio  existimandi 
alium  esse  a  Victorino  SS.  Nerei,  Achillei,  Maronis, 
Eutychetis  socio,  et  a  Viclorino  confessore.  Victo- 
rini  confessoris  nomen  Martyrologio  Roinano  ascri- 
ptum  viu  Junii  his  verbis  :  Camerioi  S.  Victorini 
eonfessoris.  Quod  iu  antiquioribus  Baronio  Martvro- 
logiis  reperiri  non  polest.  Bollano.  de  Severiuo  &e$- 
teinpedauo  vm  Jauuarii. 

s  BonifaciL  Hic  etiant  pridie  celebratur. 

h  On$$iphori.  Hic  cuin  sancto  Porphyrio  pro  (idei 
praedicatioue,  jussu  Hadriaui  proconsulis  acrilcr 
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qno  ait  Apostolus 

Onesiphori  domui.  Apod  Africam  beatorum  coufes- 
sorum  el  episcoporum  Donatiaoi,  Presidii,  Man- 
sucli,  Germani,  Fusculi,  qui  persecutione  Yandalica, 
jussu  llunerici  regis  Ariani,  pro  assertione  eatliolic» 
veriiatis  durissime  fustibus  caesi,  et  exsiiio  sunt 
datnnati :  inter  quos  etiam  episcopum,  nomine  Le- 
turo,  incendio  concremavit.  Tunc  eliam  episcopis, 
quasi  ad  consilium  congregatis  Carthagine,  una  die 
universa  Afric*  ecclesias  clausit,  universamque 
aubstantiam  episcoporom  et  ecclesiarum  suis  epi- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
Det  misericordiam  Dominus  A  puii  saticti  Gatli.  Romae  Cleutherii  episcopi.  C  <ppa- 

docia  civitate  sancti  Cuttidi  episcopi  et  Eugenii,  et 
•ociorum  ejus. 

D.  VII  Idus  Septemb.  Apud  Nicomediam  naule 
beati  Joannis  sub  Diocletiano  imperatore.  Cujus  cum 
jam  viscera  in  suppiiciis  defecissent,  nunquaro  effi- 
cere  potuerunl  ut  eum  ne  aesiuantem  aliquis  iu  poa- 
nis  videreL  Et  naule  sancti  Euritii  episcopi  et  cou- 
fessoris,  et  depositio  Clodoaldi  coufessorU.  Areiaii 
sancti  Augusulis  episcopi  et  coufessoris,  ei  sancua 
Reginac  martyris 


acopis  condonaviu  Sancti  Magui  confessoris,  disci- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

rum  discipuli.  B.  C.  V.  A.  T.  L.,  Romae  S.  a  Eleu-  B  ure.  Quae  speculata  S.  Evurtium  januae  inbxren- 

tberii  episcopi.  A.  T.  L.,  fct  denositio  S.  *  Humberti      iem^  ji|ico  8llper  eapul  ejug  iasedit.  Quod  sigQum 


confessoris  Cbristi.  Atias,  sacerdoiis.  B.,  ln  territo 
rio  Cappadocias  civitate  Realeu  naule  S.  c  Cariidi 
euni  socib  suis. 

7.  —  VII  Idcs.  S.  Clodaldi  confessoris. 

Quod  Florus  in  A.  T.  L.  sic  auiit :  Eodem  die  in 
terrilorio  Parisiorum  vico  Novigento  S.  d  Clodoatdi 
confessoris  et  regis.  Simile  quid  legitur  in  B. 

Idem  Flortis  primo  luco  boc  habet :  Aurelianis  de- 
posiliu  S.  *  Lvurlii  episcopi  et  confessoris,  qui  tem- 
l*re  Constantiiii  imperatoris  causa  requirendorum 
fratrum  egressus,  in  Aurelianis  ingressus  est  ur- 
bem  :  ubi  tunc  clero  et  populo  jejunium  triduanum 
cilebrante  pro  anlistite  futuro,  ab  ostiario  ecclesia» 
in  bospitio  receptus,  et  usque  ad  diem  tertium  pacti 


populus  aduiirans,  amplius  Deo  preces  fundebat, 
iteruni  dupiicari  ac  triplicari  rairaculum.  His  iu 
orautibus  ,  columba  tertio  venit,  tertioque  super 
prsefati  viri  caput  insedit.  Hoc  indicio  coelitas  dato 
anlistes  eflectus  est  populo  Aureliano :  cui  Untam 
Dominus  coululit  gratiaui,  ut  niediciuale  infiriui* 
rciuediutn,  et  fatigatis  diversis  calamiiatibus  infiui- 
tuin  pnvberet  beneficium.  Nam  et  iu  bora  confra- 
ctioois  pauis  codesiis,  dum  de  more  sacerdouii  bo- 
stiam  elevatis  iuauibus  tertio  Dee  oblaum  beoedi- 
cendam  oflerret,  super  caput  ejus  velut  nubes 
splendida  apparuit,  et  manus  de  nube  exteusa  por- 
rectis  digitis  oblau  beuedixit.  Quod  miraculuai  ei 


jejunii  nutu  Dei  est  retentus.  Confluentibus  accersitis  C  tantummodo  et  subdiacono  ejus,  ac  uni  poeuitemi  et 


episcopiset  popuiis  uoiversis  ad  ecclesiam,  ille  pa- 
riUr  cum  suo  intravil  ostiario.  Quibus  orantibus  et 
Domini  misericordiam  prsfistolantibus,  ecce  instin- 
etu  Dei  cokimba  transmissa  per  inserum  feuestram 
ingressa,  quasi  lux  iminensa  fulgens,  per  toum  fere 
eccleaiam  niore  persouam  iovestiganUs  ccepit  voli- 


SMITIl  NOTjE. 


uui  castimoniali  peruiissuin  est  videre.  Captivos  vero 
fratres  post  quadraginta  aunos  recepit  uicoltimes* 
Scriptuin  iu  Cestis  ejus. 

B.  T.,  In  Benevintis  passto  sanctorum  Januarii, 
Feiioli  et  Desiderii.  V.  C,  lu  Capua  Januani,  De- 
tiderii.  El  passio  f  Anasu»ii.  D.  et  B.,  s  Joaimift 
apud  Nicotnediam  diacoui  martyris.  B.,  hi  Galiia 


verberatus,  et  a  ferocibns  equis  raptatus,  spfritum 
Deo  reddidit.  Latini  agunt  de  eodem  bodie ;  Graeci 
auiem  ui  Kal.  Maii  in  Menologio,  traduntque  bunc 
creatum  fuisse  e^iscopum  Colophonis  ;  Dorolheus 
autem  dicit  Coroniae  :  lideinque  de  eodem  uua  cum 
Evodio  ad  sextum  Idus  Ociobres. 

•  Eleutherii.  Abbatis;  mendose  enim  addiiur  no- 
mcn  ep  scopi,  quem  S.  Gregorius  papa  lib.  ni  Dia- 
log.,  cap.  33,  scribit  oratione  et  lacrymis  mortuum 
snsciUsse. 

b  Humberti.  Fundatoris  monasterii  Maricolensis 
in  Haunonia;  cujus  natalis  celebralur  xxv  Martii; 
festum  translationis  vero  liodie.  Hoc  enim  die  tiujus 
corpus  post  ceniesimum  quinquagesimum  annum 
dormitionis  tnx.  adeo  ilkesum  ac  iucorruptum  iu- 
ventum  e6t  ac  si  eodem  die  obiisset.  De  S.  Ilum- 
berto  et  bac  translatione  vide  piura  apud  Bollanduui 
die  xxv  Martii. 

e  Cartidi.  Reclius  Cottidi ,  qui  secundum  Baro- 
uium  diaconus  erat,  et  habuit  socium  Eugeniuin. 

4  Cludoddu  Chlodomiri  regif  Fraucorum  filii  natu 
minimi.  Hic  duos  habuit  fratres  quos  patrai  eorum 
trucidabatit,  et  si  ipsom  Ctodoalduiu  reperire  potuis- 
sent,  nec  viri  forte*  ecm  interuecione  liberasscnt» 
ipsum  etia  n  trucidassest.  Clodoaldus  autem,  exsii»- 
ctis  duobus  fratribus  hasrea  paterni  regni  solos  insti 
lnttw ,  regalem  pompam  illico  despexit,  lectioiu, 
oratlini  ct  mise  rcordiae  vacavit.  per^.ctiouis  cupi- 


dus  S.  Severini  disciptin  e  se  submisit,  et  monasti- 
cum  bab.liim  induit.  Parisiis  ab  Eusebio  ejusdem 
urbis  episcopo  presbyler  ordinatus  esl ;  1 1  postea 
condidit  iuonasteriuni  in  vico  Novieiituin  dicto,  qu« 
vulgo  bodie  dicitur  Saint-Cloud;  uhi  ecclesia  coile- 
giata,  dealrucio  jain  prideiu  inoua>teno,  iiuiic  visi- 
lur,  iu  qua  cjus  sacrum  corpus  asservaiur.  Vium 
ejus  habes  iu  Actis  SS.  ordinis  Benediciiui  sxcalo  i. 

_  Scribit  de  eo  Greg.  Turou.  de  gcst.  Frauc.  m,  6 

D  et  18. 

9  Evurtii.  Qui  primo  Roinx>  Ecclcsia:  subdiaconus 
fuii ;  dciude  ut  Euaiorpliium  et  Cjssioiu  auos  ger- 
mauos  qu  ereret  et  a  c;iptivitaie  '«beraret,  Aurelia- 
nmn  pertrausiens,  ibi  electus  est  episco|»us.  Succes> 
sorem  liabuit  Anianum.  luteiTuil  concilio  Valentiuo 
celebralo  in  G  «lliis  Gratiano  iti  el  Equitio  coas.t 
aniio374.  Vita  ejus  exstat  apud  Surium,  toin.  V. 

f  Anastaiii.  Hic  Aqoiieioe  passus  est  et  fullo 
fuisse  dicitur  a  Molano  m  additiouibus  ad  Csuarduui, 
et  Baroino  eum  sequente.  Sed  forsau  hic  Anasusius 
nun  alius  est  ab  eo  qui  supra  coliiur  xxvi  Augmoi» 
qui  et  fullo  et  Aquileiai  civis  fuit. 

s  Joanms.  Hic  non  vidctur  diac  >n  >s  fuisse :  neque 
eiiim  praeter  huuc  quis  ex  inanyrologis  illum  «u  ti- 
tu!o  designal ;  et  videtur  Eusebius  iu  Eccl.  Uisl.  xiu. 
5,  buic  sententi«  coiilraire.  Scribit  eiiitu  boc  modo  : 
i  Coufestim  igitur  ex  illis  quispiuin,  qui  haud  ob- 
scori ,    sed  secutidum  sxculi  hujub  eicelleuu..*  , 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
F.  VI  Imjs  Septemb.   NativiUs  beaiissimse  Dci  A  annos  iredecim.  flic  invenil  mirae  magoitudinis  por- 
~       .  a_.j  _»  lionera  ligni  salularis  Dominicft  crucis,  io  sacrario 


geniiricis  Mariae  perpelua  virginis.  Apud  Nicome- 
diam  natale  sancti  Adriani  inartyris,  cum  aliis  vi- 
ginti  tribus,  quos  Maximianus  post  innumeras  pee- 
uas  jussit,  ut  vecie  ferreo  magno  confringerentur 
tibia*  ipsorum.  Confractis  itaque  cruribus,  ac  pedi- 
bus  iucisis  insuper  el  beato  Adriano  incisa  manu 
oraiites  el  gratias  age.ntes  Deo  spirilum  emiseruni. 
Corpora  eorum  jussit  tyraniius  incendi ;  sed  subito 
factae  sunt  coruscationes  et  lonitrua,  ac  pluviae,  et 
exstinclus  est  ignis.  Tunc  Christiani  rapientes  roar- 
tyrum  reliquias,  ascensis  navibus,  fugerunt  Byzan- 
tium,  et  reverenli  honore  sepelierunt.  Non  longo 
post  tempore  beati  Adriani  corpus  est  Roinaiu  trans- 
kitum.  In  suburbanis  Moguntiacensis  ecclesiae  n.itale 


beali  Petri.  Hic  statuit  in  temp^re  Dominici  corporis 
confraclionis,  Agnut  Dei  a  clero  et  a  populo  decantai i, 
et  constiluit  ut  diebus  annunliaiiouis  Djmini,  dor- 
mitionis,  et  nalivilatis  sanciae  Dei  genitricis  Mariae, 
ac  sancti  Simeonis,  quod  hypanli  Graece  dicitur,  li- 
Uniae  exeant  a  Sancto  Adriano,  et  ad  S-nctam  Ma- 
riam  populus  occurrat.  Passio  beatorum  mariyrum, 
Dorolhei  et  Corgonii.  Apud  Nieomediam,  sub  Dio- 
cletiano  imperalore»  quos  jussit  appendi,  et  ilagris 
toto  corpore  laniari,  et  visceribus  jam  pelle  nudalis 
aceto  et  sale  perfundi.  Post  haec  jubclur  craticula 
prmiis  subterstrata  in  medio  poni,  ibique  quod  in  co 
reliquum  fuerat,  absumpti  hominis  supponi,  et  nou 


sancti  Disboli   confessoris,  et   Frisingae  denosiiio  B  subito,  sed  paulatim  succendi ;  ad  ultimum  laqueo 

sancti  Corbiniani  episcopi.  appenso  jussit  necari.  Inierjecio  tempore  beatus  Gor- 

G.  V  Idds  Septemb.  —  Sergii  papae  qui  sedit  Romac     gonius  Rouiam  transfertur,  In  Sabinis  sanctorum  Ja- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

9.  —  V  Idijs.  Natale  S. '  Gregorii. 


Addit  L.,  et  Dorothei  Martyrum.  V.  C.  D.,  In 
*  Sabinis  Hyacinthi,  Alexandri,  Tiburtii.  A.,  Nalale 
S.  Gorgonii  marlyris  et  Tiburtii.  Et  depositio  S.  Ale- 
xandri.  T.,  Passio  beatorutn  martyrum  k  Dorotbei 
atqne  Gorgonii.  T.,  Et  oVpositio  S.  Aleiaudri.  ||.f 
Jti  Caesarea  Cappadociae  naule  SS.  Fortunali,  Am- 
inonii. 

Florus  in  A.  T.  L.  :  Ipso  die  Tarvennae  depositio 
S.  *  Audomari  episcopi  et  confessoris  (Bucutque  L.), 
qui   mundo  mortuus,  Deo  vivens,  plurimarumque 


Arelale  depositio  S.  •  Augusulis.  Eodem  die  uatale 
S.  b  ftegtnae  Virginis. 

8.  —  VI  Idos.  Natale  sanctse  Dei  genitricis  Maria». 

Eodem  die  in  Nicomedia  natale  S.  c  Adriani  mar- 

lyris  cum  aliis  viginti  tribus. 

A.  el  T.  int<*rjiciunt  et  S.  d  Nemetii.  V.  et  C.  ad- 
dunt :  Demetrii,  Severi  cum  aliis  undccim.  L.,  mu- 
tata  pbrasi,  lpso  die  in  Nicomedia  passio  S.  Adriani 
et  comiium  ejus  :  qui  passi  sunt  sub  Maximiano  vi- 
ginti  tres  uuinero.  B.v  ln  Autiochia  naiale  SS.  Ti- 
mothei,  •  Fauslini. 

SMITU  NOTi£. 

slcut  putantur,  gloriosissimi  eranl,  simul  atque  edi-  C  sociorum,   Hcet  forsan  ejns   passio  iv  Nonas  Martii 

-. .—  B—i^i—  w: a: . ...._.       annotau  est ,  kodie  fuissa  celebraum.  Cum  vero 

die  translalionis  Romae  etiam  dies  natalis  ejus  re- 
coleretur,  inde  factuni  est  ui  locus  cerUminis  Nico- 
inedia  potius,  quam  locus  translalioiiis  in  Martyro- 
logiis  ponereiur.  Qtiod  vero  Graeci  neque  hac  die, 
neque  ad  quartum  Nonas  Marlii,  scd  septiiuo  Kaf. 
Sept.  agant  commemorationem  S.  Hadriaui;  veri" 
sitnile  esl  eam  eos  agere  dicin,  qua  prima  est  facla 
translatio,  cum  Nicoiuedia  ConsUntinopoliiii  ejus 
corpus  delatutn  est. 

«*  Nemetii.  Hic  cmn  Demelrio  et  Severo  juxta 
Hieron.  Mart.  Alcxaiidriae  passtis  est. 

«  Fauttini.  A  Baronio  et  Usuardo  qui  Faustus  di- 
ctus,  ab  Hieron.  Fausiinianus. 

f  Gregorii.  Alcalae  iu  Hispania  apud  Hispatim 
Christum  confessus  est.  Flrrarius  bodie  iti  Cau- 
logo  generali. 

«  Sabinis.   Hi  martyret  sc.  milliario  ab  Urbe  tri- 


ctum  contra  Ecclesias  Nicomediae  esset  propositum, 
zelo  Dei  motus  ac  ferventi  fide  impulsus,  in  mani- 
festo  ac  publicn  positam  scripturam,  tanquam  pro- 
fanam  et  impiissimam  «ustulit  ac  discerpsit.  Cum 
duo  imperatorcs  in  eadem  civitate,  et  qui  inter  reli- 
qnos  erat  honoratissimus,  ac  quartutn  ab  imperatore 
iinperii  gradum  tenebat,  adessent.  Vertim  hic  qui 
primus  tum  ad  hunc  modum  praeclare  se  gessit,  si- 
mul  ea  quae  vero  sitniliter  tanquam  rcm  taniain  auso 
illala  sunt,  perpessus  est.  »  Quod  autem  haec  de 
Joanne  iutelliguutur,  consule  omnia  fere  Manyrolo- 
gia,  quae  uno  consensu  hoc  faclum  ei  ascriuuut. 

*  Anguttalit.  Qui,licet  ponatur  Arelale,  tamen  dum 
reperitur  idcm  episcopus  subscriptusconcilio  primo 
Arausicauo  tempore  S.  Leonis  papae,  quo  eidem  sedi 
Arelatensi  praeerat  S.  Hilarius,  qui  eidem  syuodo 
interfuit;  alterius  potius  civitatis  videtur  fuisseepi- 
scopus  :  nam  et  in  tabulis  episcoporum  A«relaten- 
sium,   quas  descripsit   Demochares,  nulla  habetur  r\  ccsimo  passi  sunt.  Usoard  Ado. 

mAnlln        /Ia     AnnilOlnli    Anic/inAn       Dibam      in    MaiU  "  li     I\^.-*tl.^l       C*.       K!a      ^t    i*1  ».._„..: 


mentio    de  Augustali  episcopc».  Baron.  in  Notis. 

k  Hegina.  Quae  pa>sa  est  apud  Atisiam  sub  Oly- 
hrio  praefecto,  carceris,  equulei  ac  lampadarum  le- 
rens  supplicia,  demutn  capiuli  sententia  damnaia. 
Tctr.  de  Natal. 

c  Adriam.  Hujns  natalis  rectius  celebratur  iv  No- 
nas  Martii.  Qui  cuin  aliis  post  iuulia  supplicia  sub 
Diocletiano  et  Ma&imiauo  impp.  martyrium  cruri- 
fragio  consummavit.  Kcirum  reliquiae  a  Natale  uxore 
8.  Adriani  et  aliis  (idelibus  ignibus,  in  quos  injecta 
suiit  eorum  corpnra  ne  a  Christianis  tollerentur, 
ereptae  sunt,  et  Byzautium  delatae,  ibiqtie  reverenti 
honore  receptae.  Inde  postea  S.  Hadriani  corpus 
Kmnam  Inc  die  translaium  fuit.  De  his  inartyribus 
Surius  tom.  V  tegendus  esl.  Ex  hoc  Baed;e  ipsius 
loco  probari   videtur,  olim  passioiiem  S.  Adriani  el 


h  Dorollui.  Et  hic  et  Gor^onius  apud  Diocletia- 
num  Augustum  honores  amphssimos  conseculi,  cuin 
persecutionem  quam  ille  Nicomediae  Christiairs  in- 
ferebai,  delesurentur,  praesente  eo,  jussi  siint  primo 
appeudi,  et  flagris  tolo  corpore  laniari,  deinde  visce- 
ribus  pelle  nudatis,  aceto  ae  sale  perfundi,  sicque  in 
craticula  assari,  atque  ad  ultimum  laqueo  necari. 
Edseb.  Hist.  Eccl.  vui,  t,etc,  usque  ad  7.  Hi 
martyriuin  passi  sunt  anno  19  imperii  Dioi  leliani, 
id  tn  anno  Christi  302.  lnlerjecto  autem  tempore 
B.  Gorgonii  corpus  Rotiiaui  delatum  fuii,  ac  via 
Latina  posiiuui  et  inde  ad  basilicam  S.  Pelri  trans- 
latum.  Heliqnias  quouue  translaUs  Roma  iu  Gal- 
Ji;is  tesutur  Sigebert.  ln  Chron.  ati.  764. 

~i  Audomari.  Qui  non  longe  a  Conslautia  civiute, 
iu  loco  qui  Aurea  Vallis  vocatur  natusest,  cx  patre 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
cincti,  Alexandri,  Tyburcii.  Eodem  die  sanct*  Kune-  A  ordinem  paschatem  cooscripsit.  El  depositio  Salvii 


episcopi,  de  cujus  sanctitate  Gregorius  Turonis  episco- 
pus  scripsit,  narrans  quod  per  revelationem  vidisset 
divina»  vocis  evagiiiaium  gladium  imminere  super 
tegulum,  quod  Hilpericus  rex  praecepit  conslrui,  cui 
visioni  veritas  statim  subsecuta  est.  Nam  post  dies 
viginti  duos,  filii  regis  moriui  suot. 


gundls  virginis. 

A.  IV  Ilus  Septemb.  —  Apud  Africam  sanctorom 
episcoporum  Nemesiani,  Felicis.  Item  Felicis,  Litlei, 
Poliaoi,  Victoris,  Jaderis  el  Datii,  qui  sub  Diocletiano 
el  Maximiano  passi  sunt.  In  Chalcedonia  sanctorum 
Sosthenis  et  Vicluris  raartyrum,  sub  Prisco  consule, 
Rom»  depositio  Hilarii  papae,  per  quem  VicimSus 

EDITIO  BOLLANDIANA 
viriutum  signis  pollens  Tarvennis  urbis  populum  ad 
cultum  converlit  divinum. 
10.  —  IV  Idus.  Vacat  Baeda. 

B.  C,  V.  A.  T.  L..  Romae  depositk)  B.  •  Hilarii 
papae  (Uucusque  B.),  per  quem  b  Viciorinus  Ordi- 
iiem  paschalem  scripsit.  T.  A. ,  In  Alexandria  natule 
sanciorum  Nemesii ,  Ammon  et  aliorum  oclingen- 
torum  et  sex  [A.,  et  quinquej.  B., ln  Alexandria  Am- 

SMITH  NOT/E. 
Frinlfo  et  malre  Domitta.  Ad  Luxoviense  monaste-  B  dedere.  Canonem  illum  Victorii  pascdalem  protnu! 
riutn  a   palre   perducms,  religiosam  duxit  vitam  :      gavit  Bucherius  jn  opere  deDoct.  Temp 


monis.Orionis,  Oriosii  et  aliorum  octoginta  ?ex.  D.y 
Apud  Afrieaninatale  sanctorum  episcoporura  c  Neuie- 
siani,  Felicis,  Luc  i.  Ilein  Felicis,  Liitei,  Poliani,  Jade- 
ris  et  Daiivi.  B.,  ln  Africa  natale  SS.  Doleiatuli,  Tusci, 
Valeniini.  L.,  Et  S.  d  Tlieodardi  epUcopiei  martyris. 
In  Santan  »co  S.  e  Dagoberti  martyris.  B.,  Mauti 
recenti  ascriptuui  :  Translatio  corporis  S.  f  Beoe- 
dicti  eremita?. 


posthxc  inullis  inlervenienlibus  annis  a  principe 
Dagoberto  et  ab  omni  Francorum  populo  vocaius 
circa  an.  Gi7,  S.  Achario  episeopo  Noviumense  opi- 
tulanle,  Tarvennensis  episcopus  ordinatus  est,  inul- 
tosque  Tarvennensium,  qui  ad  idolorum  cullum  re- 
topsi  esseni,  ad  fiilem  reduxit.  Adjutores  tres, 
Mummoliiium  ,  Ebertramnum  Bertinumque  de  Cou- 
stantiensi  regione  recepil,  qui  eo  favente  Sithivense 
iuonasieriuni  construxerunt.  Cucn  autem  S.  Audo- 
niarns  30  annorum  spatio  Tarvennensem  Ecclesiam 
rexisset,  anuo  circa  677  obiil  el  a  S.  Bertino  abbate 
in  Sithivense  nmnasterio  sepultus  est;  ubi  adhuc 
corpus  ejus  habetur  praeter  caput  el  ossa  quaedam, 
quae  in  B.  Marix  ecclesia  Aiidomaripoliiana  ser- 
vanlur.  Audomarus  Wandregisilum  sacerdotio,  Au- 
streberlam  et  Waldetrudem  velo  consecrasse  in 
propriis  isloruin  sauclorum  Actis  dicitur.  Ejus  Vi 


Nemesiani.  In  causa  baptismi  hxreticoram  eum 
Cypriano  in  concilio  sletere  omnes  hi  episcopi: 
omnium  enim  eornm  nomina  in  synodo  Carthagi- 
niensi  comparent.  Nemesianus  a  Tbubunis  dicitur 
suffrag.  5,  Felix  a  Bagai  habewrsuff.  42,  ab  Amac- 
cura  suff.  55.  Alii  quidem  ibi  sunl  Felices,  sed  qui 
ad  Byzacenam  pertinebant.  Lucius  memoratur  suff. 
8,  nec  non  51,  ulrique  Numids,  alii  isiius  norainis 
ad  Leugiianam  pertinent.  Litieus  occurrit  suff.  8i, 
Poliatiuin  habemus  suff.  45,  qui  a  Mileo  dicitur. 
Suff.  78  Victorein  ab  Oclavo  Numidum  exhibet; 
alter  a  Cor  nou  videlur  hujus  loci.  Jader  a  Midila 
occurritsuff.  45,  Dativus  demum  a  Badis  ruemorauir 
suff.  15.  De  Neiuesiauo  solo  dubilari  poterit  an  Mu- 
mida  fuerit,  an  Maurus;  nisi  quod  Tubunia  occurrat 
in  Numidia  non  niinus  quam  in  Miuriiania  ;  ut  ex 
cotlalioue  Caribaginiensi  anparet.  De  his  vide  76, 


tam  ediderunt  Surius  tom.  V  el  Mabilion.   in  sae-  Q  77,  79,  epp.  S.  Cypriani.  Hi  prinium  fuslibus  caesi, 
eulo  n,  Acl.  Ben.  .*-:..  j-  --■      •-»•-  <*         .:  - «-•-_*.. _^       .  ^  . 

•  Hilarii.  Vel  Hilari.  Uic  Leoni  mngno  successit 
anno  461,  et  ordinatus  est  die  12  Novemb.  Obiit 
aiitein  anno  408.  Baronium  igiiur,  Papebrochiuin 
aliosque  hactenus  decepit  Marcellinus  in  Chronico, 
qui  sub  anni  467  cousiiiibus  Simplicii  successoris 
Hilari  inilium  recitavit.  Nam  S.  Hilaii  obiius  anuo 
tequenii  conligit,  isque  non  annos  5  et  aliquot  men- 
ses,  ul  omites  reccnliores  ei  attribuere,  sed  an- 
nos  6,  menses  5,  dies  10,  Ecclesiam  lioinanam  ad- 
ministravit,  ut  iiquel  tam  ex  Anastasio,  Orderico, 
lib.  ii,  Luitpraudo,  Abbone  Fioriaceiisi,  el  Honorio 
Auguslodunensi,  quam  ex  Caialogo  Vaticano-Pala- 
lino,  sex  aliis  Caialogis,  Regiuone,  llerinanno  Con- 
iracto  aliisque.  Mariauus  el.am  Scolus  in  Cliromco 
recte  dieiu  ejus  einorlualeui  notavit.  Scribit  enim  : 
c  Hilarius  papa  obiit  ix  Kal.  Martii,  i  id  est  die  xxi 
mensis  Februani,ad  quem  diem  Bollandus  ait,  eum 
ascripium  esse  Florano  SS.  et  Maurolyci,  Calesinii, 


deiude  ad  metaila  dainnati  suut,  Yaleriano  u  et  Gal- 
lieno  iii  coss.  anno  257. 

d  Theodardi,  episcopi  Trajectensis  vicesimi  oc- 
tavi,  S.  Remacli  discipuli  et  in  sede  ejus  successu- 
ris,  qui  cum  Childericuin  regem  ad  repelendas  Co- 
clesias  su*  res,  quas  noiinulii  invaserant,  adiret,  ab 
iilisnecatusestin  Alsatia,  nempein  sahu  Bewalt  prope 
rsemetum,  corpore  in  frusta  comminuto.  Istbic  duo 
luiuiuaria  divinttus  emicuisse,  et  mulieri  catcse  lu- 
men  fuisse  reslilu.um  legiuir.  Haec  sola  noutu  suot 
digna  iu  ejus  Aclis  apud  Suriutn  ad  x  Septeuib.,  ubi 
addimr  membra  ejus  per  S.  Lambertum  iu  Tun- 
grorura  civitatem  relata  fuisse.  Passus  est  circa 
an.  055. 

•  Dayoberli.  Uic  fuit  uTuis  Sigibeiii  Austrasix  re- 
gis ;  quo  defuncto,  relegaius  est  Dagobertus  in  lli- 
beruiain  anno  circiter  t>60.  Anno  auteni  circier  614 
in  paterni  regni  partera  receptus  est,  ac  tum  W*l- 
Iridus  Eboracensis  archiepiscopus  ei  auxilijuni  equo- 


Canisii  Marlyrologiis,  variisque  Kalendariis,  et  Gre-  D  rum  et  virorum  dedit.  Amio  aulem  679  vel  680  bel- 


veni  ad  Usuardum  Auctano.  Non  itaque  Hilarius 
hoc  die  depositus  est,  sed  potius  corpus  ejus  trans- 
latum  est ;  cuin  anni  6,  menses  3,  et  dies  10,  qui- 
bus  RomanaB  Ecclesiae  praefuit,  die  xxi  niensis  Febr. 
aiuii  468  absolvantur.  Pagi  in  sua  Critica  hislorico- 
chronologica  in  Baronii  Anuales  anno  467.  jsu 

b  Vktorinus.  Vel  Victorius.  B*da  in  Chron.  sub 
Leone  imperatore  sic  scribit :  c  Viclorius  jubente 
papa  Hilario  scripsit  paschalem  circulum  552  an- 
norum.  Sed  verius  dici  potest,  Victoriura  Cyclum 
suum  composuisse  anno  457 ,  quo  Hilarus  adhuc 
urbis  Roma.  archidiaconus  erat,  ut  liquet  ex  praefa- 
tione,  in  qua  Victorius  dicil  consules  tunc  exstilisse 
Couslamioum  et  Uufuui,  qui  auno  4*>7  factis  nomeu 


lum  accidil  in  Liugouibus  inter  Tueodoricum  el 
Dagobertum  reges;  ubi  Dagobertus  cum  VulfuaUo 
subregulo  prolligatus  est.  De  ejus  iu  Gallias  reditu 
fuse  dissenl  Mabillouius  in  praifaiione  saeculi  iv 
Ael.  Ben  ,  parte  i,  §  D,  num.  198  et  seaq.  Is  e&4 
iiem  rex  et  manyr  qui  colitur  Satauaci.  Meinoraitir 
in  Kalendario  Emmae  regime,  quod  liemis  io  biblio- 
tbeca  Remigiana  servatur,  die  x  KaL  Januarii,  quo 
eum  inartynum  tulisse  dicit  vetus  auctor,  idque  ul 
Mabilionius  probat,  an  679.  Si  vero  Dagobertus  oc- 
cisus  est  i  Kal.  Jauuarii,  translatio  quajdain  bcHite 
celebratur. 

f  Denedkti.  In  terrilorio  Bergomeosi  colitur  B. 
Beuedictus  eremita  quidam  ord.  Vallis  Umbrosx  dle 
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EDiTIO  COLONIENSIS. 
8.  III  Idus  Septkkb.  —  Romoe  natale  sanctorum,  A  toentii,  qui  a  beato  Herraagore  Aquileiensi  episcopo, 


Protlii  et  Jacincti,  qui  erant  eunuchi  beatae  Eugenia». 
virgiuis.  Cunique  ab  Heleno  episcopo  baptizali  essent, 
aliquanto  tempore  divinis  soium  eruditionibus  vacan- 
les,  iii  servorum  Dei  monasterio  mira  humilitate  ver- 
sati  suni,  et  hoc  apud  ^Egyptum,  inde  cuin  beata 
virgine  Romain  reversi,  sub  Gallieuo  imperalore, 
quod  essenl  Christiani  deprehensi,  coguntur  sacrifi- 
care,  sed  non  conseutientes,  durissime  verberaban- 
tur.  Cumque  Deo  fidem  servanles  gauderent ,  pariter 
decollaniur.  Et  sanctorum  Felicis  et  Regulae. 

C.  Peid.  Idus  Septemb.  —  Apud  urbem  Ticinum, 
quae  et  Papia  dicilur,  sanctorum  confessorum  Siri  et 


discipulo  sancti  Marci  evangelistae,  ad  praefalam  ur- 
bem  directi,  primo  illic  Christi  Evangelium  praedican- 
tes,  et  magnis  virtutlbus  ac  miraculis  coruscantes, 
etiam  vicinas  urbes  Veronensem  scilicet  et  Bmenan», 
ei  Laodensem,  divinis  operibus  illustrarunt ;  sieque 
in  pontificali  honore,  fundata  et  confirmau  lide  cre- 
dentium  populorum  glorioso  fine  quieverunt  in  paee. 
In  Antiochia  natale  Timothei.  Catenas  saneti  Eupli. 
Lugduno  depositio  Sacerdoiis  episcopi.  Augustoduno 
beati  Eventii  episcopi. 

D.  Idus  Septehb.  —  In  Alexandria  beati  Pbilippi 
episcopi  et  martyris,  qui  prefeclus  primum  fuii , 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
11.  —  III  Idos.  Romae  SS.  a  Proti  et  Hyacinthi,  qui  B  scopi.  Lugdnno  Gallia  depositio  S. f  Sacerdotis  epi- 


scopi.  In  Pamphilia  naiale  S.  Cyrici  episcopi  et 
confessoris.  A.T.,  Romae natale  S.  Hypoliii.  A.  T.  L., 
Augnstoduno  depositio  B.  s  Evautii  episcopi.  T.  L., 
In  Sicilia  passio  Serapionis  episcopi  et  aliorum  tre- 
decim. 


13.  —  Idibus.  Vacat  Baeda. 

D.,  Apud  ifigyptum  civitale  Alexandria.  B.,  h  Phi- 
lippi  episcopi  et  martyris.  C.  V.  L.  A.  T.,  Augusti- 
duno  depositio  B.  *  Nectarii  episcopi.  L.,  Et  Turo- 
nis  )  Lictoris  episcopi.  B.  A.  T.,  In  Galliis  civitate 
Turonis  depositio  S.  Lictoris  [#.,  Lidonis]  episcopi. 
Romae  natale  S.  Dionysii  episcopL  Eodem  die  apini 
Duacum  [T.  et  B.  om.  apud  Duacnml  depositio  (Atias 
trausilus)  S.  k  Amati  episcopi.  B.,  In  Apulia  nataie 


erant  eunuchi  S.  Eugeniae. 

Addit  Florus  in  A.  T.  L. :  Sed  fervore  fidei  facti 
sunt  doctores  Christianae  legis  unde  et  capiulem 
susceperunl  sententiam. 

A.  T.  L.  B.,  Lugduno  depositio  S.  b  Patientis 
episcopi.  B.,  In  Alexandria  natale  SS.  Syri  et  Sera- 
pionis.  In  Apuria  natale  SS.  Felicis  et  Donati.  C, 
El  in  portu  urbis  Romse  c  Ingcuui. 
12.  —  II  Id.  Vacat  Ba?da. 
C.  V.,  In  Pamphilia  S.  Syrf ,  alibi  S.  Eupli.  V.,  Et 
Serapionis.  D.,  Apud  urbem  Ticinum,  quae  et  Papia 
dicitur,  sanctorum  confessorum  Syri  et  d  Hyventii. 
B»,  In  civitate  Catenas  SS.  *  Epuli  et  Serapionis  epi- 

SHITH  NOTiB. 
xx  Januarii,  qui  obiitan.  1407.  Alius  etiam  Bene-      Coinlius   consignat.    Ghimds  Sen,    Greg.  Ti  ron 
dictus  eremiia  colitur  Nitriae  in  Hungaria  die  xvi  C  Hist    iv,  36,   et  ejusdem  auctoris  Vit®  Patrum 
Jnlii.  Ferrarius  in  Calal.  Gen. 

•  Proti.  Bom.-e  via  Salaria  in  coemeterio  BasiUae 
bi  sepulti  sunl,  qui  sub  Gallieno  imperatore  de  • 
prehensi  sunl  quod  essent  Chrisiiani.  Exstaut  eorum 
res  gestae  in  Actis  S.  Eugeniae,  de  qua  agitur  apud 
Surium  tom.  VI,  die  vui  Kal.  Januar. 

b  Patientis.  Liigdnnensis  episcopi  vicesimi  quarli ; 
qni  fuit  contra  Pelagianos  propugnator  acerrimus : 
Gallicanoruin  episcoporum  inlcrfuit  concilio,  in  quo 
cognita  el  approhala  est  fides  catholica  Fausti  Le- 
riueusis ,  damnantis  dogmata  Pelagii.  Tempore 
waiiroaeegestaiis  et  famislarga  manunonsuis  tantnm 
sed  Arelatensibus ,  Arvernensibus,  etaliis  frumentum 
mittens  subvenit.  Obiit  circa  an.  480.  Ejus  meminit 
Gregorius  Turon.  Hist.  u,  24,  et  Sidonius  Apoili- 
naris  eum  iaudat  ob  ecclesiam  Lugduni  conslructam 
lib.  ii,  epist.  10. 

Ingenui.  Ilieron.  Martyrol.  illi  dat  socium  Ilip- 


polyiuui. 

d  Hyventii.  Sive  Invenlii,  vel  Eventii,  vel  Ju- 
veniii,  de  quo  superius  iterum  sexto  Idus  Februarii. 
De  Hyventio  et  Syro  episcopis  Usuardus  et  Ado 
hodie  agunl.  In  labulis  autem  Ecclesiae  Ticinensis  de 
utroque  seorsim  agitur  :  nimirum  de  Hyveutio  oc- 
lavo  ld.  Febr.  et  de  Syro  quiuto  ldus  Decemb.  ejus- 
que  translaiionem  xvi  Kal.  Junii  celebraia. 

*  Epuli.  Seu  Eupli,  Catanae  in  Sicilia  cum  Sera- 
pione  passi.  Ferrarius  in  catalogo  geoerali  existimat 
eos  sub  Conslaotino  et  lrene  vixisse,  et  eos  pridie 
memorat. 

f  Sacerdotit.  Lugdunensis  episcopi  tricesimi.  Hic 
aedilicavii  et  dotavit  ecclesiam  S.  Pauti  et  ecclesiam 
S.  Eulali;e  quae  uunc  S.  Georgii  dicitur;  interfuil 
Aureiianensi  v  concilio  celebrato  anno  549.  Decessit 
apud  Parisios  post  syuodum  illain,  que  Saffaracum 
expuht,  cum  S.  Niceiius  ab  ipso  successor  ejus  est 
electus.  Saffaracus  auiem  exauctoratus  est  in  synodo 
Parisicusi  u,  quam  anno  555  Sirmondus,  au.  5oi 


vm,  5. 

s  Evantii.   Is  in  labulis  episcoporum  iEduensium 
apnd  Deinocharem  non  reperitur,  nisi  sit  qui  Eu 
nuthius  nominatur,  x  episcopus    Augustodunensis, 
cui  lamen  sanctitatis  nola  apposita  non  est. 

h  Philippi.  De  hoc  Baronius  in  Notis  sic  scribit : 
c  Ado  et  alii  recenliores  corrigendi  sunt,  dum  ex  Ac- 
tis  S.  Eugeniae  dicunt  illum  fui^se  episcopum  Aiexan- 
drinum  :  nam  ejus  praefeclura  sascularis,  non  sacer- 
dotalis  fuit  :  Eusebius  etenim  cum  tam  in  Chron. 
quam  in  Hi  t.  texit  seriem  episcoporum  Alexandri- 
noruin,  et  Niceph.  Caliist.  et  alii  qui  id  ipsum  prae- 
sliierunt,  inter  Alexandrinos  episcopos  non  annmne- 
mnt  Philippum.  Rursus  autem  in  eodem  Philippo 
S.  Eugenise  patre  erraverunt  aiii  qui  putarunt  euin- 
dem  esse  Philippum  imp.  ut  Cedrenus  in  Maxiniino; 
quos  Zonaras  jure  redarguit  iu  Philippo  Iinp.  i 
Gladio  autem  jugulatus  est  jussu  Terentii  praelecti, 
rx  ejus  successori^,  Severo  et  Antoiiiuo  filio  reguanti- 
bns,  ut  Acia  EuKeniaa  testantur. 

1  ISectarii.  Fuit  hic  derimus  octavus  episcopus 
Augustodunensis,  prout  io  Tabulis  Demr>ch.  apparet. 
De  eo  in  Vita  S.  Germaui  episcopi  Autissiodorensis, 
cujus  luit  contemporaneus. 

I  Licti,ri$.  Vel  Litorii,  secundi  episcopi  Turonen- 
sis.  Qui  anno  imperii  Coustautis  primo,  Cbristi  557, 
ordinatus  est  :  fuit  de  civibus  Turonicis  :  aedificavit 
ecclesiam  infra  urbem  Turonicam  primam,  primaque 
ab  eo  ex  domo  cujusdam  senatoris  basilica  facta  est : 
sedit  annos  55,  el  obiit  sepuliusque  est  iu  supra- 
scripta  basitica.  Grfg.  Turon.,  Hisi.  x,  51. 

k  Amati.  Qui ,  Senecio  Senouensium  episcopo  de- 
functo,  communi  omniuin  consensu  electus  est  :  ma- 
loruin  invidia  accusatus,  a  Ttteodorico  rege  in  exsi- 
lium  pulsus  est,  et  Peronam  pagum  Veromanduorum 
perductus  sub  custodia  SS.  abbatum  Uitaiii  et  Fur- 
sa3i  fuit ;  ac  deinde  sub  S.  Mauronlo,  queut  S.  Amnn- 
dus  clericoruin  abbatem,  in  loco  qui  Broilus  dicitur* 
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EDITIO  COLOIEN3IS. 
deinde  baptismi  gralia  sanctificatus,  episcopatus  di-  A  oeliusabinflrmitatesanaviloimJo.BealusitaqueCor- 


gnitatem,  suffragium  ferentibos  populis  Christianis 
asacquitiir,  et  sub  Volusiano  et  Gallieno  imperatori- 
bus,  Perhemmius,  praefectus  Alexandriae,  cogitavit 
eum  occidere.  Sed  cum  boc  implere  non  posset, 
propier  populum  Cliristianum  ,  immisit  qnosdam  qtii 
se  flngereni  Christianos.  Quique  ingredientes  per- 
cusserunt  eum  in  oratione  constitutum.  Scdit  autem 
in  episcopatu  annum  unum,  menses  tres.  Et  sancti 
Amati  presbyteri,  et  abbatis  monasterii  sancti 
Homarici.  Turonis  depositio  beati  Licronis  epi- 
scopi. 

E.  XVIII  Kalend.  Oct.  —  Bomae  via  Appia  natale 
sancti  Cornelii  episcopi,  sub  persecutione  Decii ;  cui 
priino  os  cum  plurobatis  cst  caesum,  et  decollatus  est 
cum  aliis  vigiitti  uno  promiscui  sexus,  ciim  quibtis  B 


nelius  rogatus  a  beata  Lucina,  corpora  aposiolornm 
beati  Petri  et  Pauli  de  catacumbis  levavit  noctu  :  pri- 
mum  qnidem  corpus  beati.Pauti  beata  Lucina  accepit, 
et  posuil  in  pr.xdio  suo  via  Ostien«i,  ad  latus  obi  de- 
eollatus  fuil.  beati  Petri  vero  corpus  sanctus  Cornelios 
accepil  episcopus,  et  posuitjuxtalocum  ubi  cntcifixus 
est,  inter  corpora  sanctoruro ,  in  templo  Apollints, 
in  monte  Aurelio  Vaticani  pnlalii  Neroniani ,  tertio 
Kalend.  Julii.  Itetn  sancti  Cypriani  episcopi,  qui  sub 
Valeriano  prmcipe  po^t  longum  exsilium  detrnnca- 
tuscapite  martyrium  consummavit,  sexto  milliario 
a  Carihagine  jnxta  mare.  Eodem  die  exaltatio  san- 
ciac  crucis.  Treveris  depositio  sancti  llaterni  epi- 
scopi  et  confessoris. 
F.  XVII  Kalend.  Oct.  — Natale  sancti  Nieomedis 


et  Cerealis  miles  cum  Salustia  uxore  sua,  quam  Cor-      marlyris,  quem  Flaccus  comes,  eo  qu>d  corpus 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


SS.  Felicissimi  et  Secundini.  In  Alexandria  natale 
S.  Theophili  episcopi.  Andegavis  civitate  depositio 
S.  a  Aurilioois  episcopi. 


sanaverat  passi  snb  Decio.  c  Eodem  die  natale 
S.  d  Cypriani  [C,  Cyriaci]  episcopi ,  qui  sub  Vale- 
riano  principe  post  lougum  exsilium ,  detruncatione 
eapitis  martyrium  consummavit  sexto  miiliario  a 
Cartliagine.  Eodem  die  exaltaiio  sanctss  •  crucis. 

B.,  Et  depositio  Ebarci  episcopi. 

15.  —  XVII  Kit.  Naiale  S.  *  Nicomedis  martyris 
(0.,  episcopi).  L.  addit  et  *  Vtderianu  Eodem  die 

SMITII  NOTjE. 
instiluerat.  Broili  autcm  obiit  anno  690 ;  Broilense      vero  bumilitcr  renitenle,  ad  episcopalem  thronum 
monasterium  destructum  est  anno  870,  quo  immi-  0  Post  mortem  Donati  promotu*  est ;  quem  vix  per 
nente      Danorum  persecutione  fralres  Deo  et  S.      anni  et  quod  excurrit  spatium  ornaverai.  cum  exorta 


44.  —  XVIII  Kal.  Oct.  Bomae  natale  S. b  Cornelii 
episcopi :  cui  prtmo  os  cum  plumbatis  caesum,  et  sic 
decollatus  est  cum  aliis  viginti  et  uno  [iL,  viginli 
dtiobusj  promiscui  sexus  :  et  Cerealis  miles  cum 
uxore  sua  Salustia  quam  Cornelius  ab  infirmitate 


Amaio  servientes  corpus  bnjus  sancti  Duacum  de 
portaverunt,  et  in  sui  jtiris  ecclesia  B.  Marisc  posue- 
runt.  Nunc  ista  Deiparae  ecclesia  est  collegiata  S. 
Amati  dicta.  Mabillox.,  *a?c.  it  Act.  Ben.,  p.  947. 

*  Aurilionit.  Poiius  Maurilii.  Hic  Mediolanensis 
civis  illunris ,  et  S.  Martini  discipulos  fuit ,  et  ejtis 
horlatu  electns  est  Andegavensis  episcopus.  De  ejus 
miraculis,  de  causa  ob  quam  episcopatuin  relinquens 
mare  transiil,  de  ejus  reditu  ad  suos,  et  quomodo 
puerum  per  octo  annos  exstinctum  ad  vitam  revoca- 
vit,  vide  Acta  ejus  apud  Surium  toin.  V. 

*  Corneln.  Fuii  bic  episeopus  Bomanus  a  die 
quario  mensis  Junii  anni  254,  cum  duo  Decii  erant 
consules ,  ad  xiv  Septemb.  anni  sequentis,  Gallo  et 
Volusiano  consnlibtis.  Baeda  hoc  loco  ex  Aetis  S. 
Cornelii  tradit  S.  Cornelium  sub  Decio  plumbatis 
cocsum  et  postea  decollatum  :  baec  certe  aperte  falsa 
sitnt,  et  a  Bnrooio  frustra  tentata,  qui  in  texlum 


sub  Decio  persecutione ,  ad  Iconem  in  Circo  s  rpius 
petitus,  secessum  quxsivit.  Persecutione  sopitt  anno 
2ot,  l.ttebris  egressuset  Ecclesiae  suse  redditus,  syn- 
odum  Carthagine  in  causa  lapsorum  habuit.  Ortam 
anno  255  de  baptismo  haereticorum  coniroversiam 
Cyprianus  concilii  Carlliaginiensis  decreto  sedare 
coitatus  esl,  statuens  haereticorum  baptisma  invalt- 
dum  ac  plane  nulluin  esse.  Istam  senteniiam  syno- 
dus  71  episcoporum  anno  seqticnli  habita  confirma- 
vit.  Cum  vero  non  pauci,  ac  in  iis  praciptie  Stepba- 
nus  episcopus  Bomanus,  strenue  restterint,  majus 
et  frequemius  concilium  Kalend.  Septemb.  ejusdem 
anni  convocavit  Cyprianus,  in  quo  episcopi  87  suf- 
fragiis  suis  prins  decretum  rohorarunt.  Anno  257 
perseculionem  in  Christianos  movel  Valerianus  imp., 
quando  Cyprianus  confessione  coram  Aspasio  pro- 
consuie  fecta  in  exsilium  miltiiur,  Cur.ubas  prorinci» 
Leugitanae  relegatus ,  et  anno  sequente  ab  exsilto 


Decii  nomen  irrepsisse  vult ,  et  ejtis  loco  substituit  ^  retractus  capitis  damnalur,   vir  plane   mirabilis, 


Volusianum.  Nain  omnes  alii  Decii  nomen  semper 
praeferunt,  quod  etiam  in  Breviarii  Bomani  lectioni- 
bus  recitatur.  Acta  igitur  marlyrii  adnlterina  sunt. 
Gallus  quidem  Cornelium  ad  Centumceilas  relegavit, 
locum  perjucundum,  ut  lestatur  Plinius ;  et  asseniien- 
dum  est  auctori  vetustissimi  Catalogi,  qui  narrat  eum 
Centumceilis  dormitionem  accepisse.  De  nefando 
schisuiale  cujus  Novatianus  princeps  erat,  Bomae  il- 
legitime  ordinatus  episcopus,  cum  Cornelius  aniea 
jure  pleno  electus  esset,  vide  S.  Cypriaui  epistolas. 

*  Verba  Eodem  de,  etc,  om.  T.  et  B. 

d  Cgpriani.  Carthaginiensis ,  artis  oratoriae  pro- 
fessioue  clari.  II ic  longe  majorem  viias  partem  iuter 
gentiles  idololairi&asserior  transegit,  donec  mediante 
Caecilio  presbytero  Carthaginiensi  anno  446  ad  fidem 
Christi  transiit.  Exeunte  auno  247  presbyter  Cariha- 
qiniensis  factus  est,  annoque  insequeiite,  et  jam 
adulto,  effiagiunte  plebe  et  pene  rapiente,  ipsomet 


Christianae  pietatis  cultor  summus,  disciplime  eccle- 
siasllcse  et  episcopalis  poteslaiis  vinilex  acerriraus. 

•  Crucis.  Qtiando  Heraclius  imperalor,  Chosroe 
rege  devicto,  eam  de  Perside  Uierosolymam  repor- 
lavit. 

'  Nicomedis.  Romae  via  Nomentana  B.  Nicomedis 
presbyteri ;  qui  cum  dicerel  compellentibus  se  sacri- 
ficare  :  c  Eso  nort  sacrifico  nisi  Deo  omnipoteuti,  • 
plumbatis  diutissime  caesus ,  migravit  ad  Domioum. 
Acu  SS.  in  actis  Nerei  et  Achillei  xu  Maii. 

s  Valeriani.  lu  terriiorio  Cabilonensium ,  castro 
Trenortio.  Hic  unus  fuitex  nnmero  sanctorum  quin- 
qttaginta  qui  temporibus  Antonini  Veri  Lugduni  tn 
carcerem  irusi  sunt ,  quique  cum  B.  Marcello,  patc- 
factis  ctistodi»  divinitus  claustris,  aufugit.  Cumqne 
ad  prsefatuin  castrum  pervenisset,  et  Domini  Je»u 
Chrisli  nomen  pra»dicaiis,  plurimos  ipso  inspirante, 
ad  cjus  (idom  convertissct ,  revertenti  ab  urbc  Cabi 
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EDITK)  COLONtENSlS. 
ctae  virginis  Felicul»,  qaam  ipse  pro  Christo  punie-  A  menta  retartim,  igneg  et  pondera  lapidnm  angnla- 


rat,  sepelissel,  jussit  duei  ad  sacrificandum.  Quo  re- 
miente,  phimbatis  diulissime  caesus  migravit  ad  Do- 
minum.  Cujus  corpus  in  Tiberim  jactavit,  quod  a 
cierico  ipsius,  nomine  Justo,  est  collectum,  et  sepul- 
lum  juita  muros  via  Numentana.  Cabilonensi  castro 
Trenorcio  sancti  Yaleriani  mariyris,  sub  praeside 
Prisco,  quem  jussit  suspendi,  ac  gravi  ungularum  la- 
ceratione  cruciari,  ae  deinde  gladio  percuti.  El  na- 
tale  sancti  Apri  episcopi,  et  sancti  Leobini  confesso- 
ris.  ln  Alexandria  sanctorum  Serapionis,  Leontii.  In 
Cyra  Galathe  sancti  Eleuci,  Valerii  et  Cyrionis,  Sira- 
tonis,  Macrobii  et  Constantii.  In  Ancyra  sancti  Pauli 
episcopi.  Lugduno  depositio  Albini  episcopi,  et  oc- 
lava  natalis  sanctae  Mariae  virginis. 


rium,  beslias  el  plagas  virgaram,  serras  aculas  el 
sartagines  ignitas  vicit.  In  ultimo  sancta  virgo  preci- 
bus  obtinuit,  ul  una  ex  besliis  morsum  sibi  infigeret, 
et*ita  immaculatum  spiritum  Domino  reddidil.  Cujus 
corpus  Philophronus  pater  ejus,  et  Theodora  mater 
ejus  curatum  sepelierunt,  quasi  mille  passus  a  civitate 
Cbalcedona.  Romne  sanctorum  Luciae  et  Geminiani, 
imperatore  Diocletiano,  jodicibus  Apofrasio  et  Mega- 
sio.  Manserat  aolem  beala  Lucia  in  viduilate  annot 
triginta  sex  ;  toiius  enim  vitae  suae  anni  fuere  septna- 
ginta  quinque.  Qu»  accusata  a  filio  suo  quod  chri- 
stiana  viveret,  primo  in  carcerem  missa  est,  ubi  con- 
solationem  divinam  promeruit;  dein  fustibus  diu- 
tissime  caesa,  et  stibito  terrae  motus  factus  est  ma- 


G.  XVI  Kalend.  Oct.  —  Natale  sanctae  Eufemiae  B  gnus,  et  lemplum  Jovis  ita  subruturn,  ut  nec  lapts 
virginis,  quae  martyrizata  est  sub  Diocietiano  impe-  super  lapidem  remaneret.  Tunc  in  ollam  a?ream 
ratore,  proconsule  autem  Prisco,  in  civMate  Chalce-  missa  est,  pice  et  plumbo  ferventem,  ubi  triduo  il- 
dotia.  Quae  tormenta  et  carceres,  verbera  et  argu-      Uesa  permausit.  Postea  plumbo  et  ferro  onerata,  et 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
S.  •  Apri  episcopi  :  A.  et  T.  praemittunt,  In  civitaie      tormenta  et  carceres,  verbera  et  argtimenta  rota- 


Tullo.  B.  vero  :  In  territorio  Cavillonensi  castro 
Trinorcltio.  Et  b  Leobini  confessoris.  Desunt  Aper 
et  Leobinus  in  L. 

A.  T.,  Belvagus  transiatio  cnrporis  S.  c  Luciani. 
Eodem  diedepositio  S.  d  Aicadri  abbatis,  qui  el  in 
L.  invenitur.  B.,  In  Alexandria  natale  trium  fratruin 
Cyrini,  Leontii  et  Serapionis. 

16.  —  XVI  Kal.  Natale  S.  •  Euphemiae  virginis, 
quse  marlyrizavit  sub  Diocletiano  imperatore,  pre- 
coosule  autem  Prisco,  in  civitate  Calcedonia  :  quae 

SMITH  NOTiC 


rum ,  ignes  et  pondera  laptdum  angu'arium ,  bestias 
etclavas  virgarum,  serras  aculas  et  sartagines  igni- 
las,  rursunt  morsom  besiiae  pro  Cbristo  superavit,  et 
ad  mille  passus  civitatis  Calcedonis  sepulta  est  a 
patre  suo  Philosopbrooe  [£>.,  Philnphrone]  senatore. 
Ipso  die  natalis  sauctorum  f  Luciae  [0.,  Lucii]  ei  Ge- 
miniani. 

C     C.  B.  V.,  Et  alibi  S.  s  Emerenlianae  vel  Emeren- 
tianis  vel  Eiuerentianitis, 


lonensium,  ubi  Priscus  B.  Marceilum  martyrem  ne- 
caverat  pro  Christi  noroine,  praesidi  Prisco  delatus 
esl.  Quem  ille  primum  minis  frangere  conatus  est, 
deinde  suspensum  et  ungularum  laceratione  crucia- 
tum  tandem  gladio  animadverti  fecit.  Ado. 

*  Apri.  Ponitur  hic  septimos  ordine  in  Tabulis 
episcoporum  Ttillensium ,  quas  descripsit  Democha- 
res.  Ilic  ex  causidico  monachus,  et  ex  monacho  e>l 
factus  episcopus.  De  quo  Paulinus  Nolanus  epist.  50, 
31,  32,  in  Bibl.  Patrum. 

*  Leobini.  Primum  in  monasterio  Miciacensi  roo- 
nachus  vixit.  Quod  post  octo  annos  relinquens  Ga- 
valensem  urbein  expetiit,  ubi  ab  Hilario  ejus  epi- 
scopo  sacerdoialiter  susceptus  cst ;  inde  recedens  ad 
B.  Lupum  se  cmtulit,  et  rum  eo  per  inlegrum  qoin- 


e  Luciani.  Ilujus  dies  natafts  supra  celebratur  dto 
xxvni  Januarii. 

d  Aieadri.  Hic  obiit  anno  aerae  Christianae  687. 
Nam  S.  Aicadrus  triennio  superstes  ftiit  B.  Filiberto, 
ut  patet  ex  iniiio  ultimi  capitis  Vitae  S.  Aicadri  apnd 
Mabillonii  saec.  n  Act.  Ben.,  quem  anno  684  deces- 
sisse  certum  est.  Cum  ergo  Aicadrns  vixerit  annis 
tribus  et  sexuginta,  natus  anno  624  dicendus  est. 
Deinde  duodennis  secessit  in  monasterium  Ansio- 
nense  anno  636,  postea  tricenarus  condidit  eccle- 
siam  Quinciacensem  anno  654.  Ubi  postquam  anuis 
aliquot  prefuit ,  a  B.  Filiberto  circa  annum  670  di- 
reclus  est  in  monasterium  Gemeticense,  quod  usque 
ad  obitum  suum  rexit.  S.  Aicadri  corpus  una  cunt 
B.  Hugonis  Roihomagensis  reliquiis  ob  Nortmanuo- 


quenniuro  in  eodem  coenobio  commoratus  est.  Inlerea  D  rnm  infestationes  translatum  est  ad  villam  Hasprom, 


unm  Franci  be!la  contra  Burgundiones  concitant,  et 
ejus  ccenobii  monachi  fugiunt ,  ipse  cum  uno  fratre 
sene  solus  relicius  est,  et  a  barbaris,  quia  noluil  res 
oionasterii  pauderc,  misere  cruciatus.  His  vero  sup- 
pliciis  rreptus  cum  Eufronio  et  Rusiico  B.  Avitum  in 
Pertici  solitudine  commorantem  adiit,  qui  eos  su- 
scepit,  Leobinumque  cellarii  prsnfecit  officio.  A  S. 
iOlherio  episcopo  posiea  provectus  est  ad  diacona- 
tum,  deinde  fratribus  Brajacen.sis  monasierii  praepo- 
silus.  Beato  autem  y£tl»erio  Carnoteusi  defuncto, 
Leobinus  illi  electus  est  in  successorein ;  denique 
post  facta  miracula  non  pauca  obiit  ei  sepultus  est 
lo  basilica  S.  Martini.  Yide  ejus  Viiam  editam  apud 
Pbil.  Labbaei  totn.  11  Bibl.  Nov.,  p.  582.  Childeberti 
Francortimregis  iemporibusclaruil,obiitque  anno  *S37. 
Prioratus  de  la  Veyre,  et  ecclesia  parocliialis  de  Po- 
ligny  in  dioeceai  Pktaviensi  eum  patronum  habenl. 
Ibid.,  p.  730. 


inquit  Baidericus  in  Cbron.  Camerac.  el  Atreb. 
iil>.  ii,  cap.  i9. 

6  Euphemia.  Ejus  Acta  ex  vetostis  monumentis 
Surius  edidit  tom.  V. 

f  Lucice.  Quae  cum  36  annis  in  (audabili  virginitate 
Deo  serviret,  accusata  est  a  fllio  suo  Euprepio,  et 
coacu  ut  idolis  sacra  faceret,  imperatore  Diocle- 
tiano,  judicibus  Apofrasio  et  Megasio.  Quod  facere 
contemnens,  post  carcerem  et  saevissima  verbera 
missa  est  in  ollam  pice  et  plumbo  ferventem,  de  qua 
illresa  egrediens,  oncrata  ferroet  plumho  per  plaleas 
irahiiur  civilatis,  et  cum  pertransisset  doniuro  Ge- 
miniani ,  idem  vir  coelesti  miraculo  instinctus,  per- 
venit  ad  locum  ubi  sancta  Dci  torquebatur,  et  petens 
bapiismum  cum  iila  pariter  gladio  Romae  trucid»tus 
est.  Ado,  Lsuahd.,  Notrcr.,  Slrids,  tom.  V. 

s  Emereniiaine.  In  via  Noioentaoa  ad  Cao.  in  cu* 
mcterio  Martbae.  Hibron.  Martyrol. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
per  ptateas  civitatis  ducta,  quidam  vir  Geminianus  A  eletiano  in  Cbatcide  Graeciac  marijrio  coronatus  est. 


vidit  aibi  pnlere  coelnm,  et  statim  associatus  est  san- 
ct»  Luciae  in  carcere,  et  ibi,  monente  angelo,  a  pres- 
bytero,  nomine  Prothasio,  baptizatus  Deinde  san- 
cta  Lucia  cum  Geminiano  Amegasio  consulari  ar- 
clali,  novissime  gladio  animadversi  sunt.  Quorum 
corpora  rapuit  quaedam  mulier  chnstiana,  nomine 
Maiima,  ei  ut  decuit,  sepelivit. 

A.  XV  Kilen».  Oct.  —  Tungrensi  dicecesi  Leo- 
dio  villa  publica  natale  sancti  Lamberti  episcopi ; 
qui  dum  regiam  domum  zelo  religionis  increpasset, 
cum  rediens  orationi  incumberet,  ab  iniqoissimis  vi- 
ria  de  palatio  regio  missis  ex  improviso  conclusus 
inira  domuin  ecclesiae  occidilur.  Cujus  sepulcrora 
creberrimis  miraculis  illustratur.  In  Britannia  So» 


Viennae  saneti  Ferreoli,  qui  persecutionis  tempore, 
cum  esset  tribunitiae  potestatis,  jussu  prasidis  ten- 
tus  primo  crudelissime  est  caesu?,  deinde  gravi  cate- 
narum  onustus  pondere,  in  leterrimum  carcerem 
trusus  est ;  unde  solutus  Dei  notu,  postea  ab  inse- 
quentibus  captus,  martyrii  palmam  capitis  obtrunca- 
tione  percepit ;  ciijus  corpus  cum  capite  beati  Juliani 
ad  urbem  Viennensium  relatum,  ct  condigno  booore 
eonditum  est.  Mediolani  depositio  beati  Eustorgii 
episcopi,  et  Satyri,  Theopbimi,  Jociani. 

C.  XIII  Kalen».  Oct.  —  In  NeapoU  Campanix  na- 
tale  sanctorum  Januaril,  Beneventanae  dviiatis  epi- 
scopi,  cum  Sosio  diacono  Mesenata»  eivitatis,  et  dia- 
cono  siio  Festo,  et  lectore  suo  Dcsiderio,  qui  post 


cratis  Stephani.  Novioduno  sancti   Valeriani,  Ma-  B  vincula  et  carcerea  eapite  sunt  caesi  in  civiiale  Pu- 


crini  et  Gordiani.  Rome  beati  Justini  presbyieri, 
qnem  beatus  Sixlus  ordinavit.  Uic  beatos  Lauren- 
lium,  Hippolylum,  et  Concordiam,  Irenaeum,  Abun- 
dium,  et  Cyriltam  filiam  Decii  Cxsaris  martyres,  et 
alios  plurimos  sepulturis  contlidit.  Itero  Rom»  san- 
ctorom  martymm  Narcissi  et  Crescentionis. 

B.  XIV  Kalend.  Oct.  —  Natale  sanoti  Methodii, 
OtympH,  Lncii,  et  posiea  Tyri  episcopi,  qni  sub  Dio- 


teolana,  sub  Dioctetiano  prineipe,  et  judice  Dracontio. 
Qui  cum  ducerentur  ad  moriem,  viderunt  inter  aJiof, 
Proculum  Puteolan*  civitatis  diaconum,  et  duo 
laici-  Eutyehes  et  Acbalius,  interrogaverunt  quare 
justi  juberentur  occidi.  Quos  judez  ul  vidit  Cbristia- 
nos,  jussit  decollari  cum  illis.  Sic  omnes  septem  pa- 
riter  sunt  decollati,  et  tulerunt  nocte  eorum  corpora 


populi  Christianoruiu.  Neapolitani  Januarium  posue- 

EDITIO  DOLLANDIANA. 
17.  —  XV  Kal.  Natalis  S.  •  Lamberti  [R.  C.  B.,      cis  et  •  Constanlii,  oui  passi  sunt  sub  Nerone  impe- 
Landeberti]  episcopi  et  martyris.  In  Britanniis  So-      ratore. 

cratis  et  Stephani.  B.  C.  V.,  In  Alexandria  S.  Trophimi.  In  Nicome- 

pia-..  ;«  a  t  i    ^«-«:.»:.  u^, .  i«  rnin* :«  «:iu      ^ia  wnclorum  Oceani,  Sixli,  C.  V.,  Medelei.  B.f  In 
*™!"  ■ ^:.  ;^1P  * " -. .  "  A.!!l     C  **e<lioIano  depositio  S.  *  Eustorgii  episcopi. 

49.  —  XIII   Kal.   Iii  Neapoli  Campaniae   nglale 


qua  dicitur  Leudegus;  et  subjungil  deS.  Lamberto 
Qui  sectando  justitiam  adeptus  est  martyrii  palmam 


A.  T.,  In  Medlolano  depositio  S.  h  EostorgiL  B.v  In 
Eviduno  natale  SS.  Valeriani ,  Macrini  et  Gurdiani. 
L.,  Ipso  die  Elevatio  S. c  Hyltrudis  Virginis. 


sanctorum  g  Januarii ,  Benevenlanae  civitatis  epi- 
scopi;  cum  Sosio  diacono  Mesenaiae  civitatis,  et 
diacono  suo  Pesto,  et  lectore  suo  Desiderto  :  qni 
post  vincula  et  carceres  capite  snnt  cansi  in  civitate 
Puteolana,  sub  Diocletiano  principe,  jiidice  Dracon- 
lio,  Qui  cum  ducerentur  ad  morlem,  viderunt  inter 
alios  Proculum  Puteolan»  civitatis  diaconum,  et 
duos  laicos  Eutychen  et  Acutium;  et  interrogave- 


18.  —  XIV  Kal.  Vacat  Baada. 

Florus  in  A.  T.  L.  :  In  territorio  Lingonicae  civi- 
tatis,  monasterio  Segestro,  depositio  S.  d  S<gonis 
presbyleri  et  confessoris.  Et  passio  sanctorum  Feli- 

SMITH  NOTiE. 

•  LambertL  Hic  Theodoardo  successit  in  episco-  motus  esset,  adiit  S.  Joannem  abbatem  Reomaen- 
patom  Trsjectensem,  Childerico  rege  probante.  Cum  sem,  ut  ab  eo  vitam  monasticam  discereL  Disciplitta 
auiem  anno  673  mierfectus  esset  rex  Childericus,  vero  monastica  instilutus  silvam  abstrasissimam  pe- 
Siabulaum  relegatus  est  Larobertus,  et  quidam  n«»-  tiit ;  et  monasterium  condidit,  quo  sepuhus  est.  Qoo 
inine  Faramundus  in  cathedram  illius  constitulus  est.  .  anno  S.  Sigo  vel  Sequanus  in  coelura  migraverit  in- 
Post  aeptem  vero  annos  depositus  est  Faramundus,  "  certum  est.  Adhuc  juvenis  Joannis  abbatis  Reomaen- 
et  Lambertus  sedi  suae  restitntus  est.  introivit  auiem      sis  dlsciplinae  se  tradidit,  et  plenus  dierum  quievit 


aliquando  in  Toxandriam,  et  istum  populnm  ad  fidem 
adduxit.  Ob  necem  denique  quorumdam  qui  Ecclesi* 
bona  diripiebanl,  Lamberlus  Leodii  commoratus,  a 
Dodone  cum  armatornm  inanu  irruente  anno  708  oc- 
ciditur  cnm  suis ;  corpus  autein  ejus  Trajeciuin  de- 
latuin.  De  causa  ejus  mortis  et  anno  martyrii  vide 
Mabillon.  i  pan.  saec.  iu,  Act.  Ben.,  p.  76  et  seq. 

*  Euslorgii.  De  hoc  vide  diem  sequentem. 

e  HyltrudU.  Quam  sepultam  in  ecclesia  S.  Lam- 
berti,  quam  parentes  exstruxerant  Laetiis,  elevavit 
Eluiaus  episcopu>  Cameracensis.  Ejus  natalis  est 
xxvii  hujus  mensis. 

*  Sigonis.  De  boc  Ado,  Notkerus  et  alii  agunt  die 
aequenti.  Hic  cum  puer  esset,  nescientibus  parenti- 
bus  et  invitis,  aeeessit  in  solitudinem ;  juvenis  ton- 
snram  ab  Enstadio  preabytero  accenit :  cum  autem 
primo  ad  diacooatum,  dein  ad  presbyteratuin  pro- 


in  pace.  Cum  ergo  S.  Joannes  annum  540  paulum 
excesserit ,  Sequanum  40  circa  annis  superfuitse 
conjicimus.  Vide  Vitam  ejus  apud  Mabillon.,  aaee.  i 
Art.  Ben. 

9  Contiantii.  Dc  his  vide  inferius  xx  hujus  mea- 
sis  die. 

f  Eustorgii.  Hujus  meminit  S.  Ambros.  in  Auien- 
tium  de  traditione  ba<ilicref  his  verbis  :  c  Absit  ul 
tradam  hsreditalem  Dionysii,  qui  in  exsiiio  caasa 
fldei  defuncius  est ;  haereditalein  Eustorgii  confes* 
soris  etc.  »  liujus  res  gestas  ex  priscis  monumentis 
edidil  Mombrit.  tom.  I  Vit.  sanct.  Hic  diclus  c^t 
primus  respectu  junioris  Eustorgii,  qui  ctaruit  tem* 
poribus  Tbeodorici  regis  Itaike,  de  quo  in  Martyro- 
Iogiis  agitur  die  vi  Junii. 

s  Januarii.  ili  passi  sunt  iuxta  Baronii  notas  coss. 
Constantio  v  et  Maximiano»  id  est,  auno  505. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
runt  jnxU  civiutem  in  basilica,  Mesenates  Sosium  A  ctum,  qui  eum  suspcnsum  fortiier  torqoeret.  Qui 


seqne  io  basilica,  Puteolani  Proculum  Eulycben  et 
Achatiuro,  juxta  basilicam  sancti  Stepbani.  Festum 
et  desideriunT  BeuevenUni  collegere.  In  Palastina 
sauctorum  Pelei  et  Nili  episcoporum,  qui  persecu- 
tione  Diocletiani  cnro  plurimis  elericis  igiie  con- 
sompli  sunt  pro  Chrislo.  Apud  Nuceriam  sanctorum 
Felicis  et  ConsUntia»,  qui  sub  Nerone  passi  sunt. 
Lingonas  Sigoni  presbyteri,  et  Florentii  episcopi  et 
martyris,  et  nalale  sancti  Eustocliii. 

D.  XII  Kalejd.  Oct.  —  ln  Cyzico  natale  Faustae 
virginis,  et  Ejulasii  sub  II  txiroiano  imperatore,  quam 
idem  Ejalasius,  cum  esset  primtis  palatii,  jussit  de- 
calvari,  et  radi  ad  turpitudinem,  dein  suspendi  ac 
torqueri.  Quo  lempore  coruscatio  de  ccelis  multos 


etiam  jossit  Faustam  nudam,  et  sine  maforte  fltgei- 
latam,  incarceraum,caput  terebrari,  ac  oculos  infigi, 
cui  po8tmodum  non  solum  caput  et  facies,  sed  et 
pectus  et  totum  corpus  usque  ad  libias  clavis  imple- 
tum  est.  Post  haec  sartaginem  jussit  igniri,  sed  ha?c 
psallenle  illa  refriguit.  Haec  interveniens  vox  de  coeto 
vocavit  eos,  et  sic  tradiderunt  ppiritum.  Erat  autem 
Fausu  annorum  tredecim,  et  Ejulasios  octoginU. 
Et  vigilia  sancti  Matthxi  apostoli. 

£.  XI  Kacbkd.  Oct.  —  Natale  sancti  Matthaei  apo- 
stoli  et  evaogelistae,  qoi  prknus  in  Judaea  Evange- 
lium  Christi  Hebraso  sermone  conscripsit.  Post  vero 
apud  iEthiopiam  praedicavil,  et  mullos  ad  Adcm  con- 
vertit :  missusqoe  esl  spicuiator  ab  Hirtaco  rege,  qui 


ininistrorum  percussit.  Deinde  jussit  loculos  aff  rri,  B  eum  gladio  feriebal  efficiena  martyrem  Christi :  cu- 
et  eam  immissam  ac  fixam,  quasi  lignum  secari  me-  jus  Evangelium  stylo  scriptum,  Hebrso  ipso  reve- 
diam  :  sed  non  eam  carniflces  ferris  laedere  valebant.  lante,  tempore  impcratoris  cujusdam  inventum  e*t. 
Inter  quie  stupens  Kjulasius  Cbristo  credere  cuepit.  F.  X  Kalend.  Oct.  —  In  Gallia  civitate  Ceduno, 
Et  hoc  ubi  imperatori  nuntiatum  est,  misit  prxfe-      loco  Agauno,  naule  sanctorum  martyrum  Tbebeo- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
runt  qnare  jnsti  juberentnr  occidi :  quos  jodex  ut      fortiler  torqueret.  Qui  etiam  jussit  Fauslam  nudam 


vidit  Christianos  jussit  decollari  cum  illis.  Sic  om- 
nes  septem  pariter  sunt  decollati.  Et  tulerunt  noctu 
corpora  Christiani;  et  Neapolitani  Januarium  posne- 
rant  juxta  eiviutem  in  basiliea,  Mesenates  Sosium 
stque  in  basilica,  Pnleolani  Procolom  et  Eutycetiun 
et  Acntram  in  basiliea  S.  Stephani,  Festum  et  Desi- 
deriom  BenevenUni  collegernnt. 

Ms.  Laetiense  usque  ad  Demderio  convenit :  deinde 
alioruro  trium  suiijungit  nomina 


et  sine  mavorte  [A.  B.  V.,  maforle]  educi  de  car- 
cere,  et  ei  capnt  terebrari  ac  clavis  conQgi.  Cui  post- 
modum  non  solom  caput,  et  facies,  sed  et  pectus 
et  totnm  corpns  usque  ad  tibias  clavis  impletum  est. 
Post  ha?c  sartaginem  jussit  igniri  :  sed  haec  illa  psal- 
lente  refriguit.  H&c  inter  veniens  vox  de  coelo  voca- 
vit  eos  et  sic  tradiderunt  spiritum.  Eral  aulem  Fau- 
sta  annorum  tredecim  [£>.,  xvi,  B.t  xn]  et  Evilasius 


oram  trium  suitjuiigit  nomina.  C  octoginla  I V.  C,  lxxI 

V.  B.  D.,  Et  natale  S.  a  Eustochii.  V.  C,  Alibi  u        *       ' !•  n  _ '       J 


depositio  S.  b  Mariani.  B..  Treveris  civiuie  deposi- 
tk>  S.  Miletis  episcopi. 

20.  —  XII  Kal.  In  Cyzico  naUle  sanctorum 
c  Faustse  virginis  et  Evilasii  sub  Maximiano  impera- 
tore  :  qnam  idem  Evilasins,  cum  esset  pritnos  pa- 
latii,  jussit  decalvari  et  radi  ad  turpiludinem,  deinde 
sospendi  ac  torqueri  :  quo  tempore  coruscatio  de 
ccelis  facta  multos  ministrorum  percussit.  Deinde 
jussit  loculos  alferri  et  eam  immissam  ac  fixam, 
quasi  lignum  secari  mediam  :  sed  eam  camiflccs 
serris  tedere  non  valebant.  Quae  inter  stupens  Evi- 
lasius  Christo  credere  ccepit ;  et  hoc  ubi  imperatori 
nuntiatum  est,  misit  prsefectum  qui  eum  suspensum 

SMITU  NOTiE. 

•  Eustochii.  Quinti  Turonensis  episcopi.  Hunc  fe-  D  pjle   caesi  martyrium  consummaverunt.  Petr.   de 
runl  instituisse  ecclesias  per  vicos,  Brixis,  lciodo-      M     


G.  B.  V.  D.  T.  A.,  Vigilia  S.  Malthaci  apostoH  et 
evangelisue.  B.,  ln  Noceria  nalale  SS.  d  Felicis  es 
Consunlii  :  qui  passi  sunt  sub  Nerone  imp  issiroo 
imperatore. 

21.  —  XI  Kal.  NaUlis  S.  •  Malthaei  apostoli  et 
evangelistae. 

Florus  prseponil  in  A.  T.  L. :  In  Persida ;  et  sub- 
jnngit :  Qui  orans  a  lcrgo  gladio  percutitur.  Et  oc- 
cubuit.  B.,  Qui  passus  est  in  civilate  Tharim. 

V.  C,  Alibi  S.  *  Vincenlii  martyris.  A.,  Et  passio 
S.  Alexandri  episcopi.  B..  In  Mediolano  nanle  S.  Vi- 
ctoris  manyris. 

22.  —  X  Kal.  Sanctorum  manyrum, «  Thebeorum 
Mauricii,  Candidi,  Exuperii  (Uucusque  K.),  Victorif , 


rom  ,  Luccas ,  Dolos.  jfcdificavil  etiam  ecclesiam 
infra  muros  civilatis,  in  qua  reiiquias  SS.  Cervasii 
et  Protasii  condidit,  qnae  S.  Martino  de  llalia  snnt 
delatae.  Interfuit  autem  cnncilio  Andcgav.  ann.  453, 
et  scripsit  cum  Leone  et  Victurio  epistolam  conlra 
clericos  qui  ad  iribunalia  saecularia  recurrebant.  Se- 
dit  atitem  annos  17  et  successit  Briccio.  sepultusque 
est  in  basilica  qtiam  Briccius  super  S.  Martinum 
stnixit.  Grbg.  Tlro!I.  x,  51. 

b  JHariam.  De  hoc  vide  sopra  x  Angusti. 

c  FautUe.  Gr*ci  in  Menologio  eos  colunt  pridie 
Nonas  Januarii.  Descripsit  eorum  Acu  Surius  tom.  I, 
die  vi  Februarii. 

d  Fdicis.  Qni  apud  Nuccriam  civitatem  gladio  ca- 


Natal.  viii,  ..... 

•  Matthcri.  Hic  Rvangeliorum  suam  liistoriam  He- 
braice  scripsit,  ut  patet  ex  Eusebii  Eccl.  Hist.  m, 
24.  Eum  autem  ad  iEihiopiam  missum  esse  auctor 
est  Socrates  in  Hist.  i,  19.  Quae  de  ipso  scribit  Nice- 
phorus  n,  4i,  ut  commentitia  praeiermitiimus.  De 
ejus  passione  vide  Petr.  de  Natal.  vm,  10. 

*  Vincenlti.  Molanus  in  Addiumentis  ad  Usuar- 
dum  iranslationein  hujus  sancti  hodie  nout.  Ejns 
enim  natalis  esl  dies  xiv  Julii,  qiiem  superius  vide 
una  ciun  Mabillonii  s*c.  u  Act.  Ben.,  ubi  ejus  ViU 
describ^tur.  . 

s  Thebeorum.  De  his  vide  Vitam  ab  Eucheno  Lu^- 
dunensi  episcopo  scriplafn  et  a  Surio  tom.  V  cditaiu. 
Frustra  agunt  antimonarcbici9  qui  insi^ne  boc  Chri- 
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EDITIO  COLON1ENS1S. 
rum9  Maoridf,  Candidi,  Exuperii,  Victons,  Innocen-  A  capitis  dccotlationem  suscepH,  tempore  Drodetiani 


tii,  Viialis  cum  sociis  suis,  nempe  sex  millibos,  sex 
ceiiiis,  et  sexaginta  sei,  qui  sub  Maximisno  passi, 
pro  Chrisio  gloriosissime  coronali  sunt.  Victor  ?ero 
martyr,  nec  legionis  ejusdem  fuit,  neque  miles,  sed 
etneriise  jam  miliiiae  veleranus.  Hic  cum  iter  agens 
incidis^et  in  hos,  qui  passim  epulabnntur  laeli  mariy- 
rum  spoliis,  atque  ab  Itis  ad  convesecndum  inviutus, 
prolalam  ab  exsuhamibus  per  ordinem  causam  co- 
gnovisset,  detestatus  convivas  refugiebat.  Qui  mox 
ab  eiscaptos  et  jugulatus  est,  ac  cxteris  marlyrrous 
honore  conjtinctus  est.  At  vero  beatissimorum  marty- 
rum  corpora  posl  mulios  passiouis  annos,  sancto 
Tbeodoro  episcopo  revelantur,  et  in  honore  eorum 
basilica  bonesle  coinponititr.  Apud  Ratisponam  beati 


hnperatoris.  Is  cum  qnodam  tempore  Evangelium  le- 
geret  in  ecclesia  Mesenate  civitatis,  praesente  epi- 
scopo  Januario  (freqoenier  enim  eum  pro  sanctitale 
et  pmdentw  ejus  visilare  consueverat)  vidit  subiio 
idem  episcopus  de  capite  cjus  flammam  exsurgere, 
quam  nemo  alius  vidit,  et  pronunciavii  eum  marty- 
rcm  futurom;  et  non  post  mulios  dies  idem  diaconus 
tenius,  et  in  carcerem  missus  est.  Ad  quem  visitan- 
dum  cum  venisset  episcopns  cumdiacono  Feslo  et 
lectore  suo  Desiderio,  el  ipse  cum  eis  simul  tentus 
est,  ac  pariter  omnes  cum  aliis  tribus  occisi  sunt. 
Eodem  die  natale  sanctae  Teclae  virgtnis,  de  civiute 
lconio,  quae  a  beato  Paulo  apostolo  inslructa  est ;  quae 
sub  Nerone  imperatore  pro  Christi  nomine  igni  est 


Emroerami  episcopi  et  martyris,  cui  singulariter  om-  R  tradita,sed  non  exosia;  postea  besiiis  atque  serpenti- 
nia  membra  abscissa  sunt.  bus  depuuu,  sed  a  nullo  corura  est  Isesa ;  ad  exire- 

G.  IX  Kalend.  Oct.  —  Naiale  sancii  Sosii  diaconi  mom  vero  in  Seleucia  cum  duptici  corona  virginitatis 
Mesenatae  civitmis  in  Cnmpania ;  qni  cttm  esset  anno-  et  martyrii  |>er  somnum  pacis  migravit  ad  Dominum, 
rum  xxx  cum  beato  lanuario  Benevcntano  episcopo     Secnnda  assumptio  sanctae  Mariae  virginis. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
Addit  R.,  Cum  aliis  VI  ci3  octuaginU  quinque  mar-      vium,  sutira  profanorum  turba  vallatnr;  qnae,  nlrum 


tyribus. 

Quse  a  Fioro  in  A.  T.  L.  sic  explicanlur :  Cum 
•ociia  quorum  omnium  numerus  sex  millia  sexcenti 
eexagima  sex  fuisse  dicitur  qui  pro  Chrisii  nomine 
omnes  pariter  jussu  Maximiani  Caesaris  gladio  sunt 
interfecti  :  et  praeiniliitur  :  Apud  Agaunum  pas- 
sio,  etc. 

V.  post  Vicioris,  addit :  lnnoceutii,  ViUlis  cum  so- 


Clirisiiaiius  csset,  respondere  minaciier  jubet :  mox 
confessus  Cbristum  junctus  est  martyribus. 

V.,  Romae  S.  Diguae  et  Meriiae.  B.,  Ronue  naule 
S.  *  Bafcllae  et  S.  b  Dignae  et  Meritae. 

23.  —  IX  Kal.  Naule  S.  Sosii  diaconi  Meeetatae 
civiutis  in  Campania  :  qui,  cum  esset  aooorum  tri- 
ginu,  martyrium  cum  B.  Januario  Beneventi  ept- 
seopo  capitis  decollatione  suscepit  lempore  Dtocle- 
tiani  imperatoris.  (Huauque  L.)  Is  cum  tempore 


ciis  sepiero  [C.  sexl.  I.noceiitius  et  Vitalis  eiiam  C  qilodam  Evamjeliuin  |egeret  in  ecclesia  Meseoata 
nomtnaniur  111  A.  et  L. 
B.  plenius,  sic  ut  propterea  credi  posset  lioc  Mar- 


tyrologium  ad  usum  Agaunensis  monasterii,  aut  al- 
terius  eamdem  teneniis  regulam  scripium  fuisse  : 
In  Gallia  Sedunis ,  civiuie  Senocto  Dorovallense, 
loco  Agauno,  passio  sanctorum  Thebeorum  marty- 
mm  Mauricii,  Exunerii,  Candidi,  lunocentii,  Vicloris 
et  Viulis  cum  sociis  eorum  sex  millibus  sexcentis 
aexaginta  sex,  sub  Diocletiano  et  Maximiano.  Hi 
accincti  venerunt  in  auxilium  Maximiliano,  cum  de- 
atinaretur  in  peisectilioiiem  Christianorum.  Kl  cura 
non  solum  idolis  sacriticare,  sed  etiam  Christianos 
perscqui  recusarent,  secundo  et  lertio  decimati  suni. 
Sed  contcniio  inter  eos  oritur,  qua  obvium  se  quis- 
que  pruebens,  opiat  esse  decimus.  Ad  ultimum  tertio 
causa  ju.stitiae,  sed  depositis  arinis,  cervices  perse- 
cutoribus  prarbenies,  vel  intectutn  corpus  oflerentes, 
ipsum  solum  reminisceittes  conliteri,  qui  ad  occisio- 
nem  ductus  esi  tanquam  aguus  et  uon  aperuit  os 


;  ipsi  quoque  lanquam  grex  domini  us  laniari  D  pace. 


civiutis,  praesente  eptscopo  c  Jantiario,  frequenter 
enim  eum  pro  sanciitate  et  prudentia  ejus  visiur* 
consueverat,  vidil  subito  idea  episeopus  de  cantte 
ejus  flammam  exsurgere,  quaro  nemo  alius  vidtt;  et 
praenuntiavit  eum  martyrem  futurum.  Et  po6t  noa 
multoa  dies  idem  diaconus  tentus  et  in  carcerem 
missus  est.  Ad  quem  visiundum  cum  venisset  epi- 
scopus  cum  diacono  suo  Festo  et  lectore  suo  Destde- 
rio,  et  ipse  cum  eo  simul  tentus,  ac  pariter  omnes, 
cum  aliis  tribus,  occisi  sunt.  Eodem  die  oaUle  S. 
Theclae  virginis  in  Oriente  in  Iconio  civiute  :  quae  a 
Paulo  apostolo  instructa  in  confessione  Cbristi,  igoes 
ac  besiias  devicit :  et  post  mulia  certamina  ad  do- 
ctrinas  multorum,  venieus  Seleuciam  requievit  io 


suum 

*e  permiseruut,  et  laiiquaut  ab  irruenlibus  lupis 
passi  sunt.  Victor  autein  senex,  qui  nec  legiouis 
illius  fuit,  faiigatus  in  ilinere  ad  coiitaminaium  ca> 
dibus  locum  ductus  est,  et  dum  ad  epulas  pro  aetalis 
veneraliono  rogareiur,  et  causam  intereinptorttm 
corporum  cognovisset,  deiesutus  couvivas  et  convi- 

SMITII  NOTiE 


Florus  in  A.  T.  L.  :  Eodem  die  Rorna  S.  *  Unt 
papae  et  martyris  :  qui  secundus  posl  Petrum  Ro- 
manam  Ecclesiam  novem  aniris  regeus,  tempore  Ne- 
ronis  mariyrio  coronatus  est. 


siianorum  patientiae  sob  principibus  tyrannis  testi- 
monium  Hctum  nullutuque  probare  toto  Marte  sum- 
moque  stmlio  moliutitur. 

•  Babitla?.  Forsan  Basiilae.  Qiiae  juxU  Hieronymi 
Martyrol.  sepulu  e»t  Romae  via  Saiaria,  in  coetne- 
terio  einsdem. 

k  IHgna.  Passae  sunt  bae  in  persecutione  Valeriani 
imp.  sub  Gaio  judice,  sepnltaeque  aunt  in  esameterio 


Commodillae  via  Osticnsi  ad  S.  Felicem  et  Adaoctnm. 
Babonios  iu  Notis. 

c  Januario.  Huius  natalis  celebritur  supra  x  dte 
hujus  mensis ,  ubi  S.  Sosius  cum  eo  simul  niemo» 
ratur. 

d  Lini.  S.  Linus  papa  non  anno  80,  ut  Baroniiis 
existimavit,  sed  auiio  67  ad  coelestein  patriam  migra- 
vk,  ut  liquet  et  Chrouico  Dauiasi,  in  quo  diciuir : 


1033  SECT.  II.—  MARTYROLOCIA.  1054 

EDITIO  COLONIENSIS. 
A.  VIII  Kalek*.  Oct.  —  Concej  tio  sancti  Joanni<  A  in  episcopatu,  migravit  ad  Domimim.  Romas  Priscill» 


Baptista*.  Angustudtin»  natale  Andochii  presbyteii, 
Tyrsi  diaconi,  el  Feiicis,  qui  a  saticto  Polycarpo  e|vi- 
scopo  ab  oriente  directi  ad  docendam  Gailiam,  sub 
Anreliano  principe  aunt  gloriosissine  coronali.  Si- 
qnidem  flagellis  caesi,  in  ultimo  loia  die  inversis  ma- 
oibtis  suspensi,  in  ignem  missi,  sed  non  combusti, 
tandem  vectibos  colla  feriuntur,  atqm»  ita  martyriiim 
suum  compleverunt.  Eodem  die  depositio  solemnis 
episcopi.  Ilic  cum  quadaui  dic  obvium  haberel  homi- 
nem  a  nativiiale  caecum  et  surdum,  euin  complexus 
collo,  osculatus  est,  et  stanira  sanum  reddidit.  Hic 
eliam  Carnotensium  episcopus  Ludovicum  rcgein 
cum  trecentis  septuaginta  nobilibus  sacro  Ibnte  re- 
generavil :  sicque  Dei  sanctus  tres  olympiades  gerens 


et  Liberii  cpiscopi  et  confessoris.  Arverais  depositio 
Rustici  episcopi  et  sancti  Ruperti  confessorrs. 

R.  VII  Kalbnd.  Oc.t.  —  Natale  beati  Cleophae,  qui 
unus  fuit  de  sepluaginfa  discipulis  Cbristi,  cui  post 
resurrectionem  Dominus,  ennti  cuin  alio  condisci- 
pulo  in  castellum  Emmaus,  quod  Nicopolis  nune 
dicitnr,  appnruit.  Quem  tradunt  in  eadem  urbe,  in 
eademque  domo,  in  qua  mensam  quasi  peregrino 
Domino  paraverat ,  pro  coufessione  tllius  quem  ibi 
ipse  cognoverat,  a  Judxis  occisum,  et  glotiosa  me- 
moria  eliam  sepultum.  Lugdnno  sancli  Lupi  episcopi9 
ex  anachoretis  el  natale  sancti  Firmini  maayris.  In 
Asia  Bardomiani,  Eucarpi  et  aliorum  viginti  sex. 

C.  VI    Kalend.  Oct.  —  Natale  sanctorum  mar- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
V.  C,  Romse  depositio  S.  *  Liberii  episcopi.  B     Florus  in  A.  T.  L.,  In  Ambianis  civilate,  deposilio 


24.  —  VIII  Kil.  Concepiio  S.  Joanms  Baplist*.  Et 
in  Augustoduno  natale  S.  Andocbii  presbyteri , 
Thyrsi  diaconi,  et  Felicis  :  qui  a  S.  Polycarpo  ab 
Oriente  directi  ad  doeendom  Galliam  sub  Aureliano 
principe  sunt  gloriosissime  coronati.  Siqnidem  fla- 
gellis  caesi9  in  ullimo  tola  die  iirversis  manibus  sus- 
pensi,  in  ignem  missi,  sed  non  combusti ;  landem 
vectibns  cotla  feriuntur.  Ubi  b  Symphorianus,  lunc 
viginti  annorum,  qui  postea  passus  est,  semper  vigi- 
llas  et  oraliones  agebat. 

B.  V.  C,  Alibi  depositio  «  Ruslici  episcopi.T.  L., 
Eodem  die  Lugduno  deposilio  S.  d  Lupi  episcopi.  B., 
Et  reveisio  sanct»  crucis. 

25.  —  VII  Kal.  Vacat  Basda. 


S.  •  Fiimini  episcopi  el  martyris  :  qni  tempore  Dio- 
cletiani  et  Maximiani  imperatoruin  patriam  paren* 
tesque  relinquens,  Galliarum  confinia  aggressus,  Ar- 
vernorum,  Andegavensium,  Belvacensium  aique  Am- 
bianensium  populum,  mullitudinc  prsedicattonis  et 
miractilis  eifulgens,  convertit.  l)bi  el  pro  Cliristo  pas- 
sus  e-i,  et  insidias  persecutorum  plurimas  sustiiiuit, 
Hinc  a  Sebastiano  prxfeclo  comprebensus,  post  vin- 
cula  et  dira  flagella  custodi®  traditus,  clani  noclis 
silentio  in  carcere  est  decollatus. 


B.  V.  C,  ln  Asia  sanctorum  f  Rucarpi  et  Bardo- 
niani,  et  aii  viginti  sex.  B.,  F.t  alibi  depositio  S.  Fir- 
mini  episcopi.  D.  L.,  Natale  S.  Ueoph»,  cui  Domiuus 
in  resurrectione  lertius  apparuit. 

26.  —  VI  Kal.  Sanctorum  martyrum  s  Cypriani 
8M1TH  NOTjE. 
c  Linos  annis  duodecim,  mensibus  quatuor,  diebus  C  violenta  adversus  Christianos  persecntio  commota 
riecem.  Fuil  lemporibus  Ner<>nis ,  a  consulatu  Satur-      est :  el  quomodo  presbyieri  et  diaconi  a  S.  Polycarpu 


nini  et  Scipionis,  usque  Capitone  et  Rufo,  >  qui  an- 
no67  Fastis  nomen  dedere;  sed  legendum  videtur, 
cum  auctiori  Chronico  veterum  Pontiflcum  :  Linus 
annis  xi.  Neque  eniin  ab  anno  56  ad  07  anni  duode- 
ciin  tl  aliquot  meuses  fluxerunl.  Ex  quibus  apparel 
Linum  Felri  fuisse  vicarium.  lu  auctiori  Chronico  ve- 
terum  Pomilicum  dicitur :  t  Sepultus  e>t  juxta  cor- 
pus  B.  Pet'i  iu  Vaticano  xi  Kal.  Octobris.  >  quo  die 
noc  ipso  Manyrologio  colitur.  Sed  non  exisiiman- 
dum  Linum  eo  die  ad  superos  transisse;  cum  dies 
quibus  in  Martyrologiis  veteres  pontiflces  coluntur, 
et  in  auctiori  Clironico  dicuntur  sepulti,  ad  aliquaio 
eorum  translationem  ut  pluriiiiiitn  pertineant. 

•  LiberU.  llunc  inter  et  Felicem  dissidtnm  fuit  pro 
urbisRomaeepiscopatu.  Marcellionset  Faustinus  pres- 
bylm  Luciferiani ,  qui  lioc  tempore  vixere,  in  prae- 
fatiotteLibelli  precum  ad  imperalores  Valentinianum, 
Tbeodosiitm  et  Arcadium  Iradunt  Liherium  humanis 
rchus  exemptum  die  sequemi,  Gratiano  et  Dagalai- 
pi>o  coss.,  id  est  anno  366.  Uuoiiiam  vero  tam  hic 
quam  in  aliis  Marlyrologiis  nomen  ejus  ad  hunc 
diem  inscribitur,  ex  ea  diversitale  iutelligimus  Libe- 
rium  die  xxiu  Seplemb.  demortuum,  sequentiqne  se- 
puKuraj  mandatum ;  nisi  dies  xxiv  Septemb.  ad  ali- 
quam  ejus  translationem  referendus  est.  De  S.  Fe- 
lice  vide  xxix  Julii. 

1  Sumphorianut.  Faustus  cum  Sympborinno  fllio 
suo  corppra  eormn  sepeiierunt.  Sed  non  sub  Aure- 
liano,  qui  non  ame  anuitm  270,  sed  potius  sub  Aure- 
lio  principe,  qui  auno  177  septima  QuinquennaHa 
ed  dit,  dum  17  imperii  annum  ageret,  quo  tempore 


in   Gallias  missi,   imperante  Aureliano  marlyriuni 

fiassi  dici  possunt  ?  Symphorianus  auiem,  ui  ex  hoc 
oco  constat,  Aiigusloduni  passusest. 

«  Ruitici.  Apud  Arveriium  Veuerando  episcopo  de- 
mortuo,  Rusticus  ei  successit,  nuineratiirque  sepii- 
mus  ordine  episcopus  Arvernensis.  Vixit  temporiinis 
Honorii  imp.  el  ejus  successoris  Valeiitiiiiam.  Vide 
Greg   Turon.  Hist.  ir,  13,  16. 

d  LupL  De  eodem  Baeda  vulg.,  Usuardus,  Ado 
aliique  receutiores  postridie.  Cum  niilem  a  martvro- 
logis  dicatur  ex  auacliorela  facttis  episcopus,  illuin 
puiamus,  qui  in  iusula  Lerini  po  t  Lupuin  Trecensem 
exercoil  vilam  monaslicam. 

e  Firmini.    Fuit  hic    primus   sedis   Amhianensis 

episcopus.  Errat  Pelrus  de  Natal.,qui  appellat  eum 

presbyierum ,   vm ,  119.  Sub   Riciiovaro   praside 

Dsuardus  ei  Baronius,  noster  vero  cum  Petro de  Nt- 

q  tal.  sub  Sebastiano  passuin  scribit. 

*  Eucarpi.  Hi  passi  sunl  cum  aliis  viginti  sex  mar- 
tyribus.  Baiion. 

s  Cupriani.  lii  mariyres  passi  sunt  Nicomedine  sub 
Euiholinio  praiside.  Mate  confuiidunl  liunc  Cypria- 
num  Antiochenum  cum  Cypriano  Carllia^iuiensi  Acia 
horum  martyruiu  apud  Surium  tom.  V,  qui  lamen 
quaro  pluiimis  dilTerenliis  distinguuntiir  ab  invicem. 
Nec  mimis  errant  eadem  Acta  et  nosier  Ba*da  hoc 
ioso  loco,  quod  hnnc  passuui  scrihunt  temporibns 
Claudii  imperatoris.  Hotiiui  corpora  feris  objecta, 
nocln  qtiidam  naut;e  Clirisii.ini  raptiertint,  et  Romam 
detulcrunt,  <\\ix  postmoduin  in  basilicim  Constanti- 
nianam  translata ,  prope  baptislerium  condita  suut. 
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EDIT10  COLONIENStS. 
lyram  Cypriani  episcopi  ei  Justina*  ?irginis.  Quoruni  A  D.  V  Kalend.  Ogt.  —  Apud  ifigsam  clvitatem, 
Justini  sub  Diocleiiano  multa  propter  Christum  per- 
pessa,  ipsura  quoqne  Cyprianum  cum  esset  magus, 
et  magicis  artibus  earo  dementare  conaretur,  con- 
▼ertit  ad  Cliristtim.  Cum  quo  jam  episcopo  et  nobili 
doctore  faclo,  martyrizala  e*l  sub  Claudio  principe, 
et  judice  Eutelmio,  et  cum  eis  Theognitus  quidam  : 
qaorum  corpora  jacuerunl  projVcta  foris  sex  diebus 
insepulta.  Quidam  auem  naulie  Chris  iaiii  nocte 
rapuerunt  ei,  et  deportaverunt  ad  urbera  Romam, 
et  matrona  venerabibs  Rufina  reverenter  excipiens 
iila  sepelivit  in  predio  soo. 


natale  sanctorum  martyrum  Coaro»  et  Damrani,  per- 
secutione  Diocletiani,  sub  pnestde  Lysia,  q«t  posi 
multa  tormenta,  vincula  et  carceres  toleratos,  post 
mare  et  ignes,  cruces,  lapidationes  et  sagittas,  caplte 
plectuntur  cum  Anthimo,  Leontio  ct  Euprepio.  Qao- 
rum  corpora  reHgiosi  viri  sepelierunl  in  loco  veae- 
rabili,  non  longe  a  civitate  ifigaea.  Duorum  autem 
fratrum  Cosmae  et  Damiani  memoria  etiam  lemplo 
pnpclaro  opere,  nomini  eorum  «dificato  sotemniter 
agitur. 
E.  IV  Kalend.  Oct.  —  In  Hispanits  Corduba  ci- 


EDITIO  BOLLANDUNA. 
episcopi  et  Jusliuae  :  quorum  Justina  sub  Diocleiiano  B  assnmens,  omnem  ecclesiasticam  disciplinam  docnii, 


mnlta  propter  Cbristum  perpessa,  ipsnm  qnoque  Cy- 
prianum,  cum  esset  magus,  et  magiis  suis  eam  de- 
mcntare  conaretur,  convertil  ad  Cbristum  :  cum  quo, 
postea  jam  episcopo  el  nobili  doctore  faclo,  marty- 
rizavil  sub  Claudio  principe. 

B.  V.  C,  Romac  depositio  S.  *  Eusebii  episcopi  et 
confessoris.  B.,  Alvernis  depositio  S.  b  Apollinaris 
episcopi. 

27.  —  V  Kal.  Natale  SS.  «  Cosma?  et  Daminni  sub 
pertecutione  Diocletiani,  praside  ejus  Lysia,  in  civi- 
tate  iCgea  :  qui  post  multa  tormenta,  vincula  et  car- 
ceres  tolcratos,  mare  et  ignes,  crucem,  lapidatidnem 
et  s.giitas  divinitus  superatas,  capite  plectuntur. 


Addit  L. 
prepio. 


Cum  fratribus  Aniiuoo,  Leontio  et  Eu- 


Florus  in  A.  T.  L. :  Ipso  di>  natale  S.  d  Timolliei 
discipuli  Pauli,  quem  idem  Vas  elect  onis  puerum 

SMITH  NOTjR 
*  Eusebii.  Ilic  anno  310  ct  sedem  iniit  et  ad  Deum 
migra\it;  in  Chronico  Damasi  legitur :  «  Euscbius 
menses  quatuor,  dies  sedecim  a  xiv  Kat.  Maias,  us- 
que  in  diem  xvi  Kal.  Septemb.  >  Sed  hxc  plane  cor- 
rupia  sunt,  ut  ex  ipsomet  Chrouico  Damasi  quando 
loqokur  de  Melclnade  ejus  successore  certum  et  iu- 
dulutatum  reddiiur.  Si  eniin  is  die  n  uiensis  Julti 
anno  510  coris»craius  fueril  et  usque  ad  initiuro 
anni  314  sedem  Romanam  tenuerit,  quomodo  Euse- 
bius  ordinari  poluit  die  xvin  mensis  Aprilis,  et  se- 
dem  Romanam  administrare  usque  ad  dem  xvn 
mensis  Aitgosti,  cum  sederil  menses  4  et  dies  16, 
juxta  idem  Chronicnn?  Cum  ilaque  Marcellus  die  xvi 
mensis  Jai.uarii  aiiui  310  e  vivis  excesserit,  sequen* 
tique  die  sepullus  sit,  et  cessarit  poiililicanis  dies  50, 
maui  estum  esi  Eusebiurn  die  v  men-is  Februarii 
consecralum  fuisse  et  mortem  cjus  incidisse  in 
diem  xxi  inensis  Junii,  non  vero  in  xvi  Kul.  Sep^- 
lemb.,  ut  in  chronico  Damasi  fiahetnr:  neque  in  huuc 
dietn  quo  iu  plurimis  manyrologiis  coliiur. 

b  Apolimarit.  Hic  in  Tab.  apud  Deinocb.  vigesimus 
unus  episc-opus  Arvernensis  scribittir. 

c  Cotma.  FerttniurActa  ips/mun  a  Niceta  quodam 
conscripta,  oua»  vide  Surii  tom.  V  ;  quae  quidem  si 
qnis  lueri  vult,  necesse  esl  affirmei  illos  diversos  esse 
ab  bis  de  quibus  hic  agiiur,  ciim  ex  iilis  constet  eos- 
dem  absque  martyrio  in  pace  quievisse.  Rursus  aulem 
alia  habentur  horuin  Acia,  ac  triuiufratrum  ipsorum, 
Anthimi,  Leoulii  el  EuprepH :  qux  ex  vetl.  niss. 
edita  exstant  apud  Surium  tom.  VII,  ei  videutur  esse 
cxteris  fldcliora.  De  bis  iti  synodo  generaii  YIl, 
act.  4.  Missa  in  corum  natali  habeiur  ui  sacramen- 


et  citm  manus  impositione  accommodabilem  Eccle- 
siis  fecit.  Hic  pudicus  et  virgo  permanens,  apud 
Ephesnm  in  monle  qui  vocatur  Pion  cum  roagno  ho- 
nore  sepultus  quiescit. 

L.,  Primoloco  :  NataleS.  c  Hyltrudis  virginis  qto 
amore  Christi  sponsum  in  terris  fug  ens,  ei  quem  ele- 
gerat  viriliter  adbanui,  bonumque  proposiium  buda- 
bili  fiue  co;  clusit.  V.  C,  Et  in  Epheso  S.  Titnothei 
ad  quem  Paiilus  aposlolos  scripit  Epistolas.  B.,  In 
Tarso  Ciliciae  passio  SS.  Taraci,  Probi  et  Andronkj. 

28.  —IV  Kal.  Yacat  Bacda. 

D.t  Hispaniis  Corduha  SS.  f  Fausti,  Janoarii,  eC 
Martialis.  Y.  C,  ln  Africa  SS.  Martiaiis,  «  Lauri 
|C.,  Laurentii],  Roms  S.  Siaclei  [V.,  Stracti].  Et  io 
monasterioDoininiSalvatorisdedicalio  l«asilic*B.  Pe- 
tri  apostoli.  A.  T.  L.,  ln  ACrica  natale  SS.  Martiali«, 
C  Laurentii,  Faustini  et  Candidi.  T.  L.,  Eodera  die 
*  Exuperii  episcopi.  A.  T.,  ln  Gallia  civiiaie  Genua 
depositio  S.  Salonii  episcopi  et  confessoris:  T.,  Eo- 
dem  dieRoma  passio  S.  Stactei.  Autissiodoro  deposi- 


tario  Gregoriano.  Yocantur  a  Grancis  *Avdpyvpot,  quod 
medicinam  absque  lucro  exercuisse  dicuutur. 

d  Timothei.  De  hoc  supra  vide  Januarii  xxiv  et 
Maii  ix. 

•  Hyltridi*.  Uaec  genita  esl  ex  Wiherto  comite  et 
Ado  matre,  el  temporc  Pipini  regis  claruit  super  flo- 
viuu»  Hclpram  in  loco  qui  dicilur  Laplia.  Quae  amore 
Christi  Hugonem  Burguudioiiutn  principem  spon-um 
fugiens,  a  The<»d<>rico  Cameraceusi  episcopo  sucrum 
veluin  accepit.  Ohiit  circa  an.  790,  ct  sepulta  est  in 
ecclcsia  S.  Lamberti,  quam  parentes  exstmseranl 
Laetiis  :  fratreiu  habuil  H.  Gonlarduro  primum  ab- 
batem  L;t*tieusein.  De  elevasione  ejus  corporis,  qua* 
D  facta  est  circa  an.  f  000,  vide  supra  die  xvn  hujus 
mensis.  Vidc  hujtis  Yiiam  npud  Mabilloniuin  part.  u 
hxv.  iii  Act.  Beu. 

f  tautii.  Qui  primo  equuleis  cruciati,  deinde  ra- 
sis  supciciliis,  aurihus  naribusque  pra»cisisf  dentibus 
etiam  superioribus  cxcussis,  deturpaii;  ad  uliimum 
ignis  passione  martyriuin  consumraarunt.  Hos  colit 
Barouius  xm  Octubris. 

u  Lauri.  Sive  Laurentii.  Marlialis  et  sociorum  me- 
ininit  Lucianus  iu  epistola  quae  exslal  li.  iuter  S.  Cy- 
priaui  epistolas.  Dc  Laurentio,  seu  Laurenliuo,  qui 
iidem  forsan  sunl,  ipse  Cyprianus  epist.  30* 

h  Exuperii.  Ilic  a  S.  Hienmymo  Uudatur  in  epi- 
siola  ad  Ruslicuiu  moiiachuin ,  et  aliis  in  locis.  E:- 
dein  scripsii  Inuocentius  I  papa.  Ad  Exu|>erinui 
queuid:im  inter  claros  oratores  profiteutein  exi»ui 
Ausonii  Calli  epigramroa  :  Barouius  igitur  ob  eaui 
ralionem  illuinexistimat  rhetorem  priusfuisse  quaro 
esset  episcopus,  licet  Joseph.  Scaiiger  aliter  seatiat. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
vitate  natale  sauctorutn  Fausti,  Januarii  et  Marliatis,  A  saii  spcluncu;  ad  instar  pnecavata  ostendiinr.  Ro- 


q»i  primum  eqnulei  poena  cruciati ,  deinde  rasis  su- 
peiciliis,  el  auribus  ac  naribus  pracisis,  dentibus 
quoque  superioribus  evulsis,  deturpati,  ad  ultimum 
ignis  passione  martyriuni  couauinmavere.  In  Cerma- 
nia  sancts  Liobas  virginis,  quae  de  Britannia  insula 
a  sancto  Uonifacio  archiepiscopo  Moguntiacetisis 
Ecclesia*  advocata ,  ul  famulas  Dei  in  monasleriis 
Germanix  divinis  Scriptuns  instrueret ,  ubi  non 
soltim  multa  miracula  vivens  fecii,  imo  posl  obiium 
io  Bucbonia  silva  in  monasterio  Fulda,  juxta  deere- 
tum  sancli  Bonif.«cii  scpulia,  non  paucis  miraculis 
clarel.  Eodem  die  passio  sancti  Weuslai  marlyris. 
Roms  natale  Sienei.  In  Africa  Martialis ,  Laurentii 
et  aliorum  viginli.  Auiissiodoro  depositio  saucti  Alodi 
episcopi,  et  in  Gallia  Solornis  episcopi. 

F.  III  Kalekd.  Oct.  —  In  monte  Cargano  vene- 
rabilis  metnoria  beaii  arcbangeli  Micbaelis,  ubi  ip- 
sius  consecrata  noutine  habeiur  ecclesia,  vili  facla 
scbemale,  *ed  cceUMi  pradila  virtute.  Vertice  si- 
quideiu  moutis  excelsi  posita,  de  corpore  ejusdem 


tio  S.  *  Aiodii  episcopi.  B 

presliyieri.  In   Africa  nalalis  SS.  Martialis,  Marii, 

Fausliiii.  Autissiodoro  deposiiio  b  Fraterni  episcoji. 

29.  —  III  Kal.  Dedicatio  ecclesiae   sancti  angeli 
•  Michaelis. 

Pleniu*  V.  el  C.  : d  Knmae  via  Salarhi  milliario  ae* 


niano  itaque  pontiflce,  et  Sipontino  epLcopo  de  con- 
secratione  loci  ipsius  quserentibus,  ac  propterea 
triduanum  jejunium  cum  civibus  celebranlibus,  nocte 
jejunii  suprcma  sanch»  Micbael  episcopo  Siponlino 
per  visionem  apparens  monuit,  ut  intrarenl  eccle- 
siam,  quain  ipse  dedicavit,  el  missas  ibi  juxta  morem 
agerent.  Innumera  quoque  ibi  praestaniur  beneftcia, 
per  sanctorum  arcliangelorum  ineriia.  ht  Tbracia 
civitate  Eraclae,  natate  Eulici,  Plati.  Autissiotloro 
deposiiio  Fraterni  episcopi. 

G.  Paiu.  Kahnd.  Oct.  —  In  Betbleem  Judaa 

dcposilio  sancti  Hieronymi  presbyieri,  cujus  viu 

et  doclrina  ubique  in  ecclesiis  Cbristi  laudabilit  ex- 

SLtt,  quoinodo  divinos  libros  ex  Jlebrsea  lingtia  iu 

B  Latinam  translulit,  propheiicosque  sensu  allegorico 

exposuit,   tandem  pcrfectam  placitamquc  Deo  post 

couversationem,  nonag*si.no  octavo  aeiatis  sua?  anno, 

apud  Bethleem  in  pace  quievit,  dtiodecimo  Uonorii 

imperatoris  anno.  In  Galliis  castro  Solodoro  sancto- 

rum  marfyrum  Vicloris  el  Ursi,  ex  gloriosa  legioue 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

Romas  naialis  S.  Justini      scopi.  B.,  Alibi  natalis  SS.  Sossii,  Januarii. 

50.  —  II  Kal.  In  Bethleem  Juda  depositio  & 
llieionyini  presbyteri,  qui  obiit  anno  uonagesiiuo 
primo  [B.  om.  primo]. 

Florus  in  A.  T.  L. :  Qui  sanct»  Ecclesi©  tuo  la- 


ptiino,  dedicatio  basilicas  sancii  archangeli  Michaelts  C  k<.M  ™».lI.*  AA«t...;.  .  u:.  A  :«.  «.     j  m 

veli..mo.,tcquidicUurGarga.ms,ubimuiiamirabilia      ^rem,*,,a  cooU,,ll;  hmc  Cl,im  roundu8  crudii» 

Deus  ostendit.  »"t  el  »l,c  nmindo,  obiitque  anno  nonagesimo  pri.no. 

A.  T.  L.,  Autissiodoro  depositioS.  •Fraternfi  epi-         V.  C.f  ln  Placentia  civilale  S.  s  Anioiiini.  V.  C 

SMITH  NOTiE. 


*  AlodiL  Tllc  B.  Germano  adhuc  superstiie  mona- 
sterio  illius  arcbimandrita  praefuU;  Gerinano  autem 
defuncto  anno  circiter  488,  ei  sutcessit  Octavus  Au- 
tissiodorensis  episeopus.  Obiit  circa  an.  518,  post- 
qnam  sedisset  annos  30,  ineusem  1,  dies  12,  et  se- 
pulttts  est  in  B.  Germaui  basilica. 

b  Fraierni.  Dies  sequens  est  bujus  nalalis ,  quem 
vide. 

c  Michaelh.  Ecclesia  ba?c  vili  facta  est  schemate, 
sed  coelesti  prasdita  vinute;  Romano  giquidetn  pon- 
tiftce  et  Sipontino  episcopo  de  consecratione  loci 
ipsins  qu.uietiiibus,  ac  propterea  triduanum  jejunium 
cuiii  civibus  celebrantibus,  nocte  jejunii  supre.na  S. 
Michael  episcopo  Sipontino  per  vi>ionera  apparens 
monuil  ut  intrarent  ecclesiam,  quam  ipse  dedicavit, 
«*t  tnis*as  ibi  juxta  morem  facerent.  Usuard.,  Ai>o. 
Superius  octavo  Idus  Maii  de  appnrilionc  agitur. 

f  Verba  liomee  via  .  .  .  teptimo  oin.  C. 

*  Fraierni.  Qui  successit  Ailodio ,  et  nonus  eam 
sedem  accipiens,  unico  tantuin  die  illam  tenuit :  uam 
ea  die  qua  episcopus  est  ordinaius,  a  barbaris  inar- 
tyrio  coronatus  est.  Apud  Phil.  Labbei  Bibl.  Nov. 
toui.  1  Hist.  epi.scoporum  Aulissiod. 

*  Hieronymi.  Hic  iialione  balmata  fuit,  et  Slrido- 
nem  oppiduiu  in  Pannoni*  et  Dalmatia:  conlinio  oli.n 
sittim  natalem  babuit.  Patre  Eusebio  natus  esi  aim<i 
319.  Melioribus  disr iplinis  ab  ipso  puero  eruditus,  in 
grammaticis  Doiialtiui ,  in  rbetoricis  Victoriuum,  iu 
llebraicis  Barbauina  aliosqne  Juda^os,  in  sacris  litteris 
Gregorium  tbeologum  ,  Apollinarium  l«aodicenuro, 
Paulinum  Antioclienuin ,  et  semicatius  jam  factus 
Didymum  Alexaudriuu.ii  pracceplores  habuil.  Adulia 
aetate  baptiiaius  est  Romaj,  eaque  relicta,  in  exteras 
regtones  peregrinari  ccepit;  Callias  oiunes  periu- 


stravit,  hinc  Aquileiam  petit ,  inde  per  Dalm.itiam  , 
Thraciain  variasque  Asiaa  provincias  Amiochiam  per- 
rexil.  Kiinde  monasticum  vitae  institutuin  amplexus, 
anuo  aRtatis  30  in  solitudine  horrida  Syros  et  Agare- 
nos  inter  per  quadricnnium  consedit.  Anno  o78  a 
Paulino  Amio<  heno  ad  presbyterii  gradum  evectttt 
est.  Auno  382  Paulinus  et  Epiphanius  Romam  accili 
Hif ronyroum  ex  Oriente  viaa  comitem  secum  abduxe- 
runt.  Romam  commoratus,  apud  Panlam  piam  ma- 
tronam  per  triennium  divertit,  maximim  apud  oin- 
nes  famam  assecutus;  ita  ul  a  Damaso  papa  eligere- 
tur,  qui  sibi  ab  epistolis  conscribendis  esset.  Posl 
inorlem  Damasi,  anno  505,Orig«inislarum  calumniis 
exagitatus,  Roma  discessit,  el  tiave  conscensa,  Cy- 
prum  delalus  ab  Epiphanio  suscipiiur.  Inde  Autio- 
■*  chiam  |>ergit,  et  a  Paulino  deducjus  media  hyeine 
llierosolyiiiam  inlravil.  Au.io  seqoenti  in  i£gyptum 
coiitcndit,  motiasteria  Niiriensia  lustravit,  et  Alexau- 
dri*  aliquandiu  hxsit ;  verum  nimio,  quod  intemio- 
nachos  iocum  babere  deprehendit,  Origenismi  studio 
oflensus  raheslinain  rediil,  ac  sedem  rura  Belhlee- 
mitica  sibi  elegit,  ubi  sludia  diligenter  urgebal ,  et 
scripia  innuniera  coufecit.  Anno  410  plurimos  ab 
urbe  Roma  a  Gothis  expugnata  profugos,  sviiibm  qoa 
potuil  ope  sublevavit.  Tamlem  anno  Ciirisli  420  famas 
ac  dieruro  satur  in  secessu  Belhleemitico  rebos  bu- 
mani»  exeniptus  est,  aslalis  sus  91. 

s  Anlonini.  Licel  Usuardus  et  Ado  euindem  appel- 
lenl  confessorem,  constat  tainen  ex  ejus  Actis  oceu* 
buisse  martyrio:  recital  ea  Petrus  de  Natal.  vui,  135, 
ubi  eliam  agit  de  invenltone  corporis  ejus,  lempo- 
nbus  S.  Sabini  Ptacenli»  urbis  episcopi  facia,  quae 
hac  die  annivertarta  commeuioratione  recolitur. 
Baron.  iu  INotis 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
Thebeorum,  qui  jossu  Maximiani  lyranni,  ab  Hiruco  A  sunl,  sed  venienle  mox  pluvia  veberoenti  exstincta 
exsecutore ,  primo  duris  suppliciis  excruciati,  sed      pyra,  in  nullo  penitus  sunt  hesi,  novissirae  giadio 
coalesti  luniine  super  eos  coruscanie,  ruentibus  in      consummati  sunt. 
terrara  ministris  erepli  suut.  Deiude  in  ignem  mi&si 

€'      EDITIO  BOLLANDIANA 
A      In  Mediolano  translatio  corpons  S.  *  Victoris     cum  tribus  flliabus  suis  Pistis,  Elpis ,  et  Agapis.  B.t 
martyris.  L.  et  T.t  Ipso  die  uaiale  sanctoruin  b  Vi-      Et  SS.  Pislis,  Elpis,  Agajus, c  Sophi». 
ctoris  et  Ursi  martyruui.  C,  Romue  passio  S.  Sojdiia 

SMITII  NOT.4B. 
•  Vidorit  Viclor  quidam  Mediojani  supra  colitur      scante,  ruentibus  in  terram  ministris,  erepti;  deinde 
II  'i  -       .  in  ignein  missi,  sed  111  nullo  pemius  laesi,  novissime 

"  Viciorit.  Hi  Tuere  eliam  ex  gloriosa  legione  The-      gladio  consuniinati  simt.  Agit  de  iis  S.  Euclieriu*  10 
baMirum  qui  primo  sub  Maxuniano  imp.  diris  sup.      Aciis  SS.  Mauriiu  et  socion.m. 
ErcrudatiV  sed  ccalesi»  super  eos  lumine  coru-         c  Sophi*.  De  bis  etiani  v.de  diem  i  Julu. 


OCTOBER. 

EDITIO  COLONIENSIS. 

^,  B  liic  intcr  caetera  facta,  puellam  a  morle  corporis 

00  .  m  •  suscitavit.  Treveris  sancti  Nicetii  episcopi  el  confes- 

Habei  dies  xxx,  lunatn  xxviti.  goris,  qui  de  utero  matria  sanctus  fuit.  Nara  ab  ipso 

A.  Kalemd.  Octob.  —  Apud  Autissiodorum  na-  orlus  sui  tempore  mirabiliter  clericus  designatus 

tale  sancti  Germani  episcopi  et  coufessoris,  qui  mul-  est.  Cum  partu  itaque  fuisset  elTusus,  toto  capite,  ut 

tis  virtutibus  et  doctrina,  continentiaque  clarus  ex-  est  consuetudo  nascenlium,  a  capillis  nudo  egressus 

«titit.  Rliemis  civitate  sancti  Reniigii  episcopi  et  est,  in  circuitu  modiconim  ordine  pilorum  apparente. 

confessoris,  viri  praeclarisaini»  vHrtulis  cl  sauctitatis.  Adradis  civiute  beati  Vedasli  episcopi  et  confesso- 

Hic  gentem  Francorum  idolorum  culluris  dedium  ris,  el  Babonis  episcopi.  Item  sancti  Fronli  episcopi, 

converUt  ad  Christum,  rege  ipsorum  aacro  foote  ba-  cujus  gesU  miraculis  plena  conscripu   babentur. 

ptismatis  el  sacramenlis  ttdei  prius  iniUato,  septut-  Thomis  civiute  naule  sauctoruia  Prisci,  Gresceniii 

g  inU  et  eo  aroplius  anuos  in  episcopatu  expleTil.  et  Evagri. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
1.  —  Kalknms.  Festivius  S.  d  Remigii  Remis  ci-  C  las  imperavit.  Ett  cuni  nihil  horum  Dei  famulos  avt 

^Uaie«  terruit  promissum  aut  superavit  apposituua  t  gladio 

Florus  in  A.  T.  L. :  Elissipona  civiute  passio  san-  tandem  consuramantur. 

ctorum  Verissimi,  Maximi,  et  Julke  [A.,  Julii]qui  A.  T.,  Ipso  die  in    pago  Medratense  «aute  S. 

,      '                  .,      t\      ...M  r%A.;n»..e  •  Paloiiis  mariyris.  A.  T.  L.,Treviris  civitatc  depo- 

passi  sunt  sub  Datiano  pneside.  Quoruin  Daiianus  ^  §  f  NJcelHyepiscopu  V.C,  Autissiodoro  deposSlio 

confessione  comperta ,  parari  secrelarium  jubet  et  §#  s  Germani  episeopi  et  confessoris.  B. ,  Et  alibi 

inlromitti  lictores,  extendi  martyres,  admoveri  ver-  Vedasti,  h  Bavouis  et  Pietonis.  In  civitae  Tumis  na- 

bera,  colligari  ungulas,  exponi  aquuleos,  et  tendicu-  *le  S».  P««ci,  CrescenU,  Evagri.  Et  S.  Melori. 

SMITII  NOTiE. 

•  Remigii.  De  boc  vide  superius  xin  Januarii,  qui  morum  autisles,  quod  eo  inconsullo  coaclum  fuis- 
est  ejus  dies  naulis.  Ilodie  autem  tninslatio  ejus  ce-  set ,  tit  ex  ejus  epistola  ad  ipsum  Nicetium  paieL 
lebratur,  de  qua  Hincmarus  scribit  luin.  IV.  Sutuus,  Laudatur  a  Fortunato  lib.  ut ,  carin.  9 ,  et  ejus  ca- 
pag.  '00  et  se<i.  stelluin  supra  Mosellam  carm.  seq.  Carmine  vero  U 

*  Plaionit.  Qui  dicitur  Beneventi  finibus  natus.  Ilic  i*  Magnericus  ejus  successor  et  discipulus  appellatur. 
cum  bratis  Quiiiiiuo,  Lucio,  Lnciano,  Albiuo,  Cri-  Scripsit  ad  Justiuianuiii  imp.  ul  euin  ab  haeresi  re- 
spino  et  Crispiuiauo  ejus  sociis  ab  urbe  Roina  in  vocaret,  cl  ad  Clotbsindam  ad  couversionem  Longo* 
Galkiam  pwdicatioiiis  causa  perrexiU  Cum  autem  bardorum  procurandam.  Micetium  episcoiHim  aucto- 
Tornaci  pltirimos  ad  Cbristi  lidem  converlisset ,  iu  rein  hyrani  Te  Deum  laudamut  fuisse  ex  ms.  cod. 
persecutioue  Maxiraiani ,  a  mtlitibus  persequeutibus,  scripserunt  nonnulli  viri  eruditi ,  sed  incertum  eis 
gladio  comitibus  trucidatis,  ipse  clavibus  confossus  erat  Nicetii  Lugdunensis  ,  au  Trevirensis  fetus  es- 
et  capite  truncatus  inartyrium  consummavit  circa  set.  Verum  hic  liyinnus  utroque  Nicetio  amiquior 
an.  500.  Cujus  corpus  quiescit  Sklinii  in  territorio  est,  ut  pote  qui  budatur  in  S.  P.  Benedicti  ReguU 
Melantesio,  ubi  in  bonorem  martyris,  et  primi  apo-  cap.  II. 

sloli  Tornacensium  Cauouicorum  collegium  institii-  d  Germani.  Qui  Ravenn»  obiit  xxxiJuIii,  queni 

lum  esl.  Giirius  Ssit.  Pelrus  de  Naulibus  eum  non  diem  vide  supra.  Hic  autem  est  sepuUura*  dies :  Con- 

cum  Quinlino,  sed  cum  Diouysio  in  Gallias  profe-  stantius  enim  ullimo  capite  Vitae  S.  Germani  stc  scri- 

etum  dicit;  sed  de  Quiiitiim  teslantur  tabulus  Eccle-  bit:  c  Cujus  sacralissiuium  corpus  hononUco  ag- 

siae  Toruaceusis,  ut  declaral  Molan.  in  ludiculo  SS.  tnine,  couiiUuiibus  viriutuui  operibus,  suam  deUuiin 

Belgii.  est  urbem  :  ibique  sub  die  Kalendaruin  Ociobrium  , 

c  Nicetii.  Uic  adfuil  conc.  Arvern.  i,  an.  535,  Au-  a  pmpriis  civibus  celeberrimo  cullu  cuodigue  est  se- 

relian.  u,  an.  549,  et  eodem  auuo  Arvem.  u.  Anuo  pulturas  iradituin.  > 

vero  555,  Paris.  n.  Tullense  ejus  occasione  convo-  •  Bavonis.  Cui  proprium  nomen  erat  Allowinus. 

c-ituiu  e»t  au.  550,  cui  micrcsse  rcuuii  Mapbtius  Ke-  Patrem  habuit  EiloUum,  uiaireni  Adclirudcui,  iladba- 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
B.  VI  Non.  Oct.  —  Natale  sancti  Eusebii  pap#,  y^niujravit  ad  Clirisium. 


qui  sedit  in  episcopatu  annos  septem,  sepulius  esw 
via  Appia,  in  ccemeierio  Calisti.  Sub  hujus  teinpore  * 
inventa  est  crux  Domini  nostri  Jesu  Christi,  quinta 
Nonas  Maii.  Hic  haereiicos  invenit  in  urbe,  quds  ad 
manuum  impositionein  reconciliavit.  In  terrilorio 
Alrebatensi,  villa  Syricinio  passio  sancli  Leodegarii 
Aogusludunensis  episcopi,  quem  variis  injuriis  et  d'.- 
versis  suppticiis  pro  veritale  affliclura  Hebroinus 
major  regiae  domus  interfecit.  Cujus  sacratissimtim 
corpus  in  dioecesi  Pictavorum  translatum,  in  mo- 
nasierio  beati  Maxenlii  honorifice  est  Itumatum.  In 
Nicomedia  sancti  Eleutherii  martyris,  sub  Diocle- 
tiano,  qui  per  varia  tornienlorum  genera  examinatus 


1  —  VI  Norus.  Vacat  Baeda. 


C.  V  Non.  Ocr.  —  Natale  sancii  Dionysii  Areo- 
nagiia?,  qui  ab  aposiolo  Paulo  inslructus  credidit 
Cfcristo,  et  primus  Alhenis  ab  eodem  apostolo  epi- 
Ifeopus  est  ordnatus,  et  sub  Adriano  principe,  post 
clarissimani  coi&*sionera  fidei,  posi  gravissima  lor- 
mem^rniri  genera  glorioso  martyrio  coronatur.  Apud 
antiqttos  Saxejies  natale  sanctorum  duorum  Evaldo- 
rum  presbyterornm,  qui  cum  beato  Willibrordo  epi- 
scopo  venienies  iq  Germaniam,  transiere  ad  Saxo* 
nes ,  et  cum  prafticare  ibi  Cbrisium  coepissent, 
comprehensi  suni  a  paganis  et  occisi.  Ad  quorum 
corpora  noctu/molta  diu  lux  apparens,  el^ubWsscnt , 
et  cujus  essent  meriti  declaravit. 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

B  et  Beati  episcopi.  B.,  In  Nicoroedia  S.  <t  Eleutberii. 


Florus  in  A.  T.  L.,ln  Gallia  passio  S.  *  Leodegarii 
episcopi  et  raartyris,  qui  jussu  Ebroini,  qui  ante  mo- 
nachus,  tunc  major-domus  exstitH ,  oculis  et  lingua 
privalur,  sed  fame  non  tollitur :  et  postea  magna 
ioopia  trucidatus ,  novissirae  ense  suscepto  plectilur 
capite. 

Supplemenlum  deest  in  D.,  manuautem  recentiori 
inscriptum  est:  NataleS.  Leudegarii  marlyris.  B.  V. 
C,  In  Aiitiocbia  Primi ,  Quirilli,  el  Seeundiani , 
RomaeS. b  Eusebii  episcopi.  Alibi c  F^licis  etCasti.  ln 
pago  Pictavensi  depositio  Leodegarii  episcopi  et 
conlessorts. 

T.,  Roma  via  Appia  deposilio  Eusebii  episcopi 

SMHH 


3.  —  V  Nonas.  Apud  amiquos  Saxooes  oatale 
duorum  *  Ewaldorum  presbyterorum,  qui  cum  Wil- 
librordo  episcopo  veuiente*  in  Cermaniam,  transie- 
runt  ad  Saxones:  et  cumibi  predicare  Cbristum 
coepissent,  comprebensi  sunt  a  paganis  et  sic  occisi: 
ad  quorum  corpora  molta  diu  lux  apparens ,  et  ubi 
essent  et  cujus  essent  meriti,  declaravit. 

C.  V.,  In  Africa  Victoris,  Urbani.  V.  C.  B.v  Alibi 
Felicis  [C,  Elicii]  et  Casti.  A.,  Iu  Africa  nataie  SS. 
Vicioris  et  Casti.  T.,  In  Africa  nalale^S.  Vk-loris, 
Felicis,  et  Casti.  Et  S. f  Diouysii  episcopi  et  roar-' 
lyris.  Et  haec  utrobique  primo  loco  quoad  Africanos; 
iu  A.  ad  calcem  j  oiutur :  Eodem  die  passio  S.  Dio- 
NOTiE. 


niensi  editus  ducatu,  uxori  junctus  uTiae  viz.  Adilonis  C  squalorem,  post  oculorum  evulsionem,  post  planta 


comitis,  de  qua  genuit  Agletrudem  :  uxore  mortua  , 
S.  Amando  episcopo  lionalore,  facuitaies  suas  ad 
loca  sanctoruui  disiribuit,  el  pnuperibus  erogavit, 
atque  in  coenobio  Gandavensi,  quod  construxerat  S. 
Amandus,  tonsuram  suscepit,  et  illius  episcopi  ma- 
nibos  clericatus  bonorem  adeptus  est.  A  beato  etiam 
episcopo  licenfia  impetrata,  mouasteria  varia  perlu- 
stravit ;  deiude  Gandavoin  reversus  in  celluia  se  re- 
elusit,  ibique  vixit  usque  ad  obitum,  qui  anno  653 
contigisse  videtur.  Variae  leguntur  S.  Bavonis  trans- 
lationes.  In  chronico  Bavoniano  apud  Sanderum  cor- 
pos  ipsius  a  B.  Eiigio  levatum  e  terra  fcrtur.  fijus 
et  aliorum  reliquiae  ,  Norinannis  irrumpentibua ,  ab 
Eynkerco  abbaie  prius  ad  S.  Audomari  castrum,  de- 
iude  ad  urbem  Lauduuum  delatae  dicuntur.  Ex  urbe 
Lauduno  per  cenium  prope  annos  bac  illacque  a  mo- 
nacbis  deportata»,  aliquandiu  localae  maiiserunt  in 
ccenobio  de  Nigella,  vulgo  Nelle,  it  dein  iu  Picaniia, 
quoex  loco  auno  959  Gandavum  revectae  sunt.  Vide 
ejus  Vitamapud  Mabillon.,  saec.  u  Act.  Ben. 

•  Leodegarii.  Qtii  opera  Didonis  episcopi  Piclavien- 
lis  litteraruin  et  utriusque  juris  docirinis  eruditus , 
aacris  iuiliatus,  Ecclesiis  suae  dioecesis  praefeaus ,  et 
abbas  S.  Maxentii  destinatus ,  adeo  saucte  ac  pr*- 
clare  §e  gessit,  ul  a  Cblotario  Francorum  rege  aecer- 
aitus,  et  in  palatio  bonoratus,  etiam  Angustodunen*is 
amistes  sacratus  fuerit.  Quo  munere  aunis  deccin 
sireitue  functus  e*l.  Cblotario  defunclo  sulHcitur 
Childer  icus,  et  Leodegarius  fnajor-douitis  deciaralur, 
exeluso  a  regno  Tueodorico  Cbilderici  fratre ,  et 
Ebroino  jain  sub  Chlotario  majore-dumus  propter 
auatu  tyrauuideiii  tonso  et  recluso  in  Luxovio  ,  Bur- 
gundiie  mouasterio.  Sed  morttio  postea  Cbitderico, 
Theodoricus  reguuiii  recuperavit,  et  Ebroiuus  aufu- 
gieits,  iteruiii  major-domus  faetus  esl;  qui  existiinans 
ae  nieinorali  ponulicis  factioue  ejecitini,  crudelUsitnis 
lonucQtis  euiu  affecit :  post  lauieui  etiiui,  et  carceris 


rum  coiicisionem,  linguae  et  labiorum  incisionem,  in 
Fiscano  monasterio  illum  reclusii.  Ubi  etsi  excisa 
esset  lingua,  inouita  tauien  salutis  recie  lorjuens  om- 
nibus  dabat :  quare  confusus  crudelis  Ebroinus.  d#- 
coilari  illum  fecit  prope  Atrebatum.  Ilmc  nnnum  quo 
S.  Leodegarius  obiit  colligere  licet :  Ebroinus  regni 
Theodorici  anno  9,  si  Sigeberto  credimus  Christi  681 
aut  insequenti,  exstinctus  est,  et  quidein  \ml  tres 
fere  annos  quam  marlyrio  affectus  fueral  Leodega- 
rius,  ut  constat  ex  Mabiilonii  sa?c.  h  Act.  Beu.,  pag. 
705,  qui  proinde  anno  Cbnsti  67»  necalus  est,  uti 
etiam  Carolus  le  Cointe  censet.  Hujus  corpus  in  villa 
Sarcinio  priinum  sepultuin  esi,  deinde  in  dioacesim 
Ptctavorum  translatum  et  in  monasterio  B.  M*«xentii 
est  humatum.  Vide  plura  in  Mjbiilouio  supra  cilato, 

k  Eiuebii.  De  hoc  vde  supra  xxvi  Sepleinbr. 

c  Felicis  ei  Catti.  In  pago  Piclavetui  om.  V*  C. 

d  Eteuiherii.  Qui  et  alii  innumeri,  cum  Diocletiani 
n  regia  incendio  cunQagrassel,  falso  bujus  c  rimiuis  ac- 
^  cusaii,  jubente  codein  unp.  acervatiin  necati  sunt ; 
quornm  alii  gladiis  obtruncabamur,  aUi  ignibus  cre- 
inabantur:  sed  borum  priinus  Eieuilieriui,  tum  dm 
crticiatus,  per  siugula  tonneuta  validior  redderetur9 
niartyrium  victori;e  su«  ignibus  <  oinplevit.  De  liis 
qui  ea  de  causa  subiere  utartyrium  scribit  Euseb. 
Hisl.  eccl.  viu,  6. 

6  Ewaldorum.  De  bis  vide  superius  Basdai  EccJ. 
Hist.  v,  10. 

<  DiOHUtii.  Patria  Atlieniensis.  Qui  lilterarnm  hu- 
maniuruiii  studiis  se  dedit  prirouin  Atliems,  deinde 
lleiiopoli  in  i£gypto ;  dotnum  reversus  in  senatum 
Areopagi  cooputus  est,  unde  ei  Areopagitae  uomeii 
ira\il.  Circa  an.  Cbr.  50,  Paulo  Atbenis  prsedicante, 
Chri»tianaiii  lidein  amplexus  est  :  quin  et  priinuui 
Atheniensiuiii  episcopum  constituiiiin  fuisse  tradit 
DionyMus  Corinlhiorutn  aulistes.  Imo  si  Suidae,  Nt- 
ceplioro,  Syttceiio  aliisque  lidei  sit  habenda ,  ipsius 
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D.  IV  Non.  Oct.  —  Apud  Coriiilhum  bealorum  A  ln  Africa  Audacli,  Rowoe  Marcelli  papae,  Autissiodoro 
Crispi  el  Gaii,  quos  beatus  Aportolus  se  dicit  bapli-  "  '  ■>--■—     -  -—•  - 


deposilio  Marsi  presbyteri.  Eodem  dio  saucti  Fran- 
cisci  confessoris. 

E.  III  Nom.  Jak.  —  Apud  Siciliam  natale  sanclo- 
ruin  Placidi,  Eulychii  et  aliorum  triginU.  In  Gallia 
civitate  Valentia ,  naule  sancii  ApolIinarU  epi- 
scopi,  cujus  vita  et  virtutibus  insignis  fuit,  et  mors 
nihilominus  signis  el  prodigiis  decoratur.  Apad 
Eumeniam  beati  Prasese  episcopi,  apud  Smyrniam 
manyrio  consummati,  qui  unus  ex  anliquis  quasi  ei 
tradiiione  priorum  se  accepisse  asseruit,  Salvatorem 
praecepisse  apostolis  suis,  ut  infra  duodecimumannum 
aJerosolymis  non  discederent.  Autissiodoro  depositio 
sanctorum  Germanoruin,  ei  Firmati  diaconi,  et  Fla- 
vinae  virginis  Deo  sacraise. 

F.  Prid.  Noa.  Oct.  —  Apud  Capuam  natale  \ 


zasse,  cujus  Gaii  meminit  idem  Aposlolus  ad  Roroa 

nos  :  Salulat  vo$,  inquil,  Gaius  hospes  meus,  et  uni- 

versa   Ecctesioe.    Cujus   bealus   Joannes   Epistolam 

scribens  meminit  ita  :  Senior  Gaio  enarissimo,  quem 

ego  diligo  in  veritale.  Apud  iEgyptum  sanctorum 

inartyruni  Marci  et  Marliani  fratrum,  et  cum  eis 

innumerabiles  alii  non  inferiori  gloria  lam  viri  quam 

femina;,  sed  et  pueri  ac  senes,  pro  lide  Domiui  no- 

stri  Jesn  Christi,  pnesentem   vitam  parvi  pemlentes 

fulura  glorias  beatitudinem  quae^ivere  :  quidam  ex 

ipsis  post  verbera  aliosque  diversi  generis  horribiles 

cruciatus,  flammis  traditi  sunt,  alii  in  mare  praeci- 

piiati,  noniiulli  inedia  consumpli,  alii  patibulis  alflxi, 

nonnuHi  etiam  capile  ca-si,  iu  ut  sponte  cervices  0 

suas  secur.bus  darent.  In  quibus  quidatn  more  per-      ctorum  Marcelli,  Casti,  iEraili,  Satuniioi.  ln  Gallna 

verso  capite  deorsum  presso,  el  pedibus  in  sublimc      civitate  Agavino  natale  Fidei  virginis  et  martyris, 

sublatis,  beatissimam  coronam  passionis  merucmfiL      eujus  exemplo  beatos  Caprasiua  ad  agonem  martyru 

EDITIO  60LLAND1ANA. 
nysii  episcopi.   B.,  In  Antiochia  natalis  S.  Thcoge-       depositio  S.  Marci  presbyteri.  L.,  Et  oaule  S. '  Fran- 
nis.  In  pago  Picuvensi  passio  S.  a  Leodegarii  mar- 
tyris. 
4.  __  |Y  Nonas.  Vacat  Ba»da. 
B.  V.  C,  ln  j£gypiob  Marci  el  Marciani.   V.  C.f 

Alibi  Marcelli  episeopi.  V.,  Et  deposilio  c  Marsi  epi- 

si-opi.  B.  C,  Autissiodoro  [C.  om.  Auiissiodoroj  depo- 

sitio  Marci  presbyieri.  ln  Africa  Maurosn,  Restiiuti. 

D.,  Apud  Corinthum  Crispi  et  Gaii :  quoruin  meinitiit 

Apostolus  d  Coriuiiiiis  scnbcns.    B. ,   ln  Anxiopoli 

nalale  S.  e  Clasii.  A.  T.  L.,  In  Africa  natale  sanclo-  p 

rum  Restittiti  et  S.  Marcelli  episcopi-  Autissiodoro  u 

SMITII  notj: 


cisci  confessoris. 

5.  — 111  Nonas.  Vacat  Bacda. 

V.  C,  In  Sicilia  s  Placidi,  Eutici  et  alii  triginta. 
Alibi  Vfctorini,  Fausti.  D.,  Apud  Siciliam  SS.  Pla- 
cidi ,  Eutychii  et  alioruro  triginu.  B.  A.  T.  L.,  In 
Gallia  [B.,  Africa]  civiute  Valentia?  depositio  *  Apol- 
linaris  episcopi.  *  Autissiodoro  depositio  sanctorum 
I  germanoriim  k  Firmati  diaconi,  et  S.  Flavin*,  vel 
Fiaviae  vel  Flavianae  virgiuis. 

6.  —  II  Nowas.  Vacat  Basda. 


Pauli  manibus  ordinatus  est.  Demum  pogt  clarissi- 
main  lidei  coufessiooetn  ,  post  gravissiina  tonuen- 
loruiu  genera  ,  glorioso  martyrio  coronatuin  esse 
referl  Aristides  philosophus  Atheuieusis  iu  Apologia 
sua  ,  si  modo  eam  vere  aliegant  Usuardus  et  Ado 
in  Martyroiogiis.  Quo  vero  tempore  obiit ,  an  sub 
Trajauo,  an  sub  Adriano,  vel  quod  verisimilius  vi- 
detur,  sub  Doinittaiio,  non  liquet.  tlujus  loco  Baro- 
nius  in  suo  Martyrologio  aliutu  Dionysiuui  pouit,  qui 
cuui  sociis  sub  Valeriauu  et  Gallieno  passus  est. 

*  Leodegarii.  De  hoc  vide  diem  praecedentem. 
b  Marci.  Una  cum  his  pnssi  suut  aiii  imiumera- 

biles  utriusque  sexus,*  aique  omnts  setatis  :  quoruui 
alii  post  verbera,  alii  post  diversi  generis  horribiles 
cruciatus,  flaminis  traditi,  alii  in  mare  prsecipiuti, 
nonniilii  capite  cacsi,  pluriini  inedia  consuinpti,  alii 
palibulis  ailixi,  quidam  etiain  capite  deorsum  verso, 
et  pedibus  in  subiime  sublatis,  beaiissimam  martyrii  D 
corouam  ineruerunt.  Uorum  inartyrium  scribit  Eu- 
sebius  Hist.  vitt,  8,  quanquam  eorum  nomina  sileulio 
prajterieril. 

c  Murtu  Non  episcopi,  sed  presbyteri  Autissiodo- 

rensis.  Ordinatus  est  presbyter  a  Xisto  papa  Rouiano 

,  eodem  tetnpore,  quo  Peregrinus  ordinatus  est  priinua 

episcopus  Autis»iodorensis.  Phil.  Labbe,  Bibl.  Nova, 

in  Passione  S.  Peregrini,  p.  526\ 

*  Corinikiis.  In  prima  Epist.,  cap.  i.  Eorum  eliam 
menlio  lit  iit  Epihtola  ad  Romatios,  c.  xvi ,  et  Act. 
apost.  c.  xvm. 

*  Clasii.  ilic  Dasius  nominatur  in  Hieronymi  Mar- 
lyrologio. 

i  francisci.  Qui  obiit  Assisii  in  Uiubria.  Fundator 
fuit  ordinis  Minorum,  cujus  Vium  sancliute  et  mi- 
racuHs  plenam  S.  Bonaventura  conscripsit,  et  Surius 
lou).  V  edidit.  Migravit  ex  hac  vita  amio  lii6.  Rela- 
tus  est  mtcr  sauctos  a  Gregorio  papa  IX,  an.  f228. 


Translalum  eet  eorpus  ejus  an.  1250. 

s  Placidu  Hic  ex  stirpe  Anicia  septennis  S.  Beoc- 
diclo  ohlatus  est,  postea  e  naufragio  per  B.  H>uroai 
ereptus  dicitur ;  et  S.  Benedicte  fontem  iu  nsoote 
iinpetranlt  adfuisse.  S.  Erasmi  monasterium  condi- 
dil.  Missus  in  Siciliam,  miracula  fecit  plurima  :  et 
Messanas  exceptus,  saeculariuin  domos  vilavit,  no- 
nasieriom  construxit,  omnes  iniirmos  Siciliac  saoavit, 
et  ecclesiam  fabricavit :  denique  eum  sociis  Eutyckio, 
Victorino,  et  Flavia  eoruin  gennana,  Donato,  Fm- 
stino,  Firniato,  et  aliis  trigiuU,  a  Mamuciu  pirau, 
quem  Abdaia  barbarus  liispaui*  rex  miseral ,  post 
varia  tonuenu  capite  plexus  est  anito  541.  Omnes  ht 
a  Gordiano,  qui  B.  Placidum  a  Cassinensi  cupnohto 
secutus  fuerat,  sepulti  sunl.  Placidus  Benedictinorum 
protomartyr  dicitur.  Vide  S.  Piacidi  ViUiu  apud  Ma» 
billon.,  saec.  i  Act.  Ben. 

fc  ApolUnaris.  Ilic  Viennae  nobili  genere  orlua, 
gregein  sibi  credituni  paterna  cura  foveus»  vitia  in 
primis  lollere  laboravit :  quare  Stephanum  quemdam 
Digisinuudi  regis  familiarein,  cum,  mortua  uxore, 
sororem  defuiicltt  illicito  matrimonio  duxi^set,  oec 
admonitus  se  emendasset ,  una  cum  S.  Avito  Vieu- 
nensi  episcopo  suoque  gerinano  habito  cousttio ,  a 
commuiiione  lidelium  segregavit.  Cum  autem  triguata 
et  qualuor  annis  oplinie  eam  sedem  gubernasset,  ad 
suos  venire  cogiuiis  Massiiiam  appulit ,  et  beotgoe 
receptus  febre  corripiiur;  at  remeandi  spatiuni  cou- 
secutus,  muiidum  dereliquit.  Interfuit  concilio  Epaor 
nensi  in  Galliis  celebrato  tempore  S.  Geia>ii  papaa, 
anno  595.  Ghimius  Sen. 

1  Verba  Autissiodoro,  etc,  asquead  diucono  oui.  L. 
i  Germanorum  esl  in  solo  B. 

k  firmati tUvinm  vel  flavia*.  Hi  passi  sum 

cum  S.  Piacido. 
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animatus  est.  Eodem  die  beati  Sagaris  roartyris  el  A  Doniinum,  Iiem  sanclorum  martyrutti  Marcel  i  et 


episcopi  Laodicensis,  qui  unus  fuit  de  antiquls  Pauli 
apostoli  discipulis.  Deposilio  Romani  Aniissiodoren- 
sis  episcopi,  Eodem  die  octa?a  sancii  Micbaelis  ar» 
changeli. 

G.  Nok.  Oct.  —  Romae  via  Appia  nalale  sancti 
Marci  episcopi  et  coofessoris,  qui  sedit  in  episeopaiu 
annos  duos,  menses  novem,  dies  viginti,  qui  eiiam 
sepultus  est  in  coemelerio  Balbinac  via  Ardeaiina. 
Iiem  sanctorura  martyrum  Sergii  et  Bacbi,  qui  sub 
Maiimiano  pro  Christi  nomine  passi  sunt.  Nam  Ser- 
gius  primicerius  erat  scbolae  gentiliitm,  ajnicus  im- 
peratoris,  beatus  vero  Bachus  secundicerius  crat 
ejusdem  scholae.  Hi  emm  ab  Antiocho  duce  pro 
Christi  iiomine,  jussu  Maximiani  imperatoris  passi 


Apulei,  qui  quidem  primo  adhaeserunt  Simoni  Ma- 
go;  sed  videntes  mirabilia  quae  Dominus  operaba- 
lur  per  apostolum  suum  Petruut,  relicto  Simonc, 
doctrinae  apostolicae  se  traditleruut,  et  post  marty- 
rium  apostolorum  seb  Aurelfreo  consularj  mariyrii 
coronam  cempleverunt,  sepnlti  nou  longe  ab  urbe 
Roma. 

A.  YUl  laus  Oer.  —  Nalale  beaii  Simeonis,  qui 
Doniinura  nostrum  Jesum  Christum  praesentavil  iu 
templura.  Item  nataie  saociae  Meparatae  vHrginis,  quae 
passa  est  in  Caesarea  urbe  Palestina»,  suh  Decio  pra> 
side,  llaec  cum  nollet  idoiis  sacrificare,  priraum  adlti- 
biia  est  illi  olla  plumbo  fervente  impieta,  postoa 
abscissae  sunt  iiii  mamillae,  et  lampades  ardentes 


sunt,  ita  ut  Bachus  dum  exlensus  crucis  flagellis  B  adbibilae,  deindc  iu  caminmn  ignis  missa  esl.  Quao 
caederetur,  emitteret  spiritum ;  Sergius  vcro  j  ost  cum  in  nullo  ibi  fuissei  hesa,  decollata  esi,  et  con» 
multa  torroenia  gladio  caesas  est,  el  *ic  migravit  ad      tinuo  de  collo  ejus  eiivit  columba  alba.  Cujus  corpqs 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

Fua  natale  S6.  Casti  et  Saturnini.  Et  in  Ageniia  S. 
idis  virgiuis, 

7.  —  Nonjs.  Natalis  S. c  Marei  papae,  Ipso  die  nar 


V.  C,  Rom&  depositio  Marci  °  episcopi.  Et  in 
Africa  Rogati,  Saturnini,  Januarii,  Faustini,  et  Mar- 
rialis  [AL,  Fausti  el  Marci].  B.,  Eodem  die  passio 
SS.  Fausti,  Januarii  et  Mercialis.  B.  D.9  Apud  Ca- 
puam  sanctorum  b  Marceili,  Casli  iEmilh,  Saturuiiiu 
Et  observa  frequeulius  aliquolies  recurrisse  ut  ubi 
Vaiicanuin  el  S.  Cyriaci  habenl  Africam.  Divionense 
legat  Capuam ,  ut  fortassis  alicubi  Canhago  scripta 
fuerit. 


talis  S.  Lini  papae. 
Abest  postremus  a  mss.  A.  T.  L. 
V.  C.  B. ,  El  SS.  d  Sergii  et  Bacchi,   ln  Capua 
Qaarti  et  Marcellini.  L.,  lit  SS.  Marcelli  e  et  Apulei 
inartyrum. 
A.  T.t  Romac  dep  isitio  S.  Marci  papa?,  Ipso  die 
A.  T.,  Romae  depositio  S.  Marci  episcopi.  Capua      natale  SS,  Sergii  et  Bacchi  inariyruin.  A.  T.  B.,  BU 
natale  saiictorum  Casti  et  Salurnini.  A.  T.  B.,  Anlie       turicas  civitate  deposilio  S.  f  Augusiini  [#.,  Au- 
siodoro  depositio  S.  Romani  episcopi.  In  Aginno  S.      gustalisj  episcopi  et  coufessoris.   A.  T.,  eodem  die 
Fidis  martyris.  T.,  Sociorumque  ejtis  Caprasii,  Prlmi      wlale  SS.  Marcelli  et  Apulei. 
et  FeHciani,  B.,  Romaj  naule  S.  Balbinae.  L.,  In  Ca-  q     g#  _  VIII  Idos.  Vacal  Baeda  et  supp,  Diu, 

SMITII  NOTjE. 
•  Marci.  De  hoc  vide  diem  sequentem.  Translatio      Anti<*cho  praeside  passi  sunt :  quorum  Bacchus  lan 


quaed  >m  ejns  hodie  contigit 

b  MarcelU.  Qnod  autem  ad  Castum  et  yEmiljum 
speclat,  cum  hiec  nomina  noscanlur  esse  Africanorum 
martyrum,  quomm  natalis  dies  agilur  xxji  Maii ,  iit 
eam  facile  inducimur  opiuionem,  ut  existimeroos  iios 
esse  eosdem  cuin  iilis ;  sed  Capuae  eliam  celebrari 
eorum  celebritatem,  quod  Africani  episeopi  lempore 
perseculionis  Vandalicoe  ex  Africa  pulsi,  ad  Campaua 
littora  appellentes,  quas  secum  atttilissent  reliquias, 
ibidem  collocasseut.  Quod  item  ad  Marcelium  mar- 
tvrem  spectattejusdem  uominis  fuit  martyr  in  Africa, 
de  qtio  agiiur  xix  Febr.  Caelerum  ejusdem  nomiuis 
Salurnini  muiti  in  eadem  provincia  passi  reperiuntur, 
ut  in  Martyrolo^iis  facile  est  coiligere.  Bahom.  iu 
Notis. 

c  Marcu  In  Chronico  Dama^i  legitur :  c  Marcus, 
inenses  oclo,  dies  vigimi.  Fuit  iempj>ribtts  Cimstan- 
tini,  Nepoliano  et  Facundo  consulibus,  a  die  xv  Jial. 
Februarias ,  ustjue  in  diem  Nonarum  Octobriuui , 
consulibus  suprascriplis.  >  Marcus  itaqie  ordiuatus 
est  anno  556  pomifex  Romanus,  defuncto  Silvestro, 
die  decima  octava  Januani ,  die  Dominico  et  fesio 
calhedra  S.  Pctri  Romae  iusignito.  Obiit  autem  hoc 
ipso  die,  nou  obstante  qnod  Auctioris  Chronici  veie- 
rtim  pontiflcum  auctor,  ex  eoqu«  Anastasius  et  alii , 
dicaut  de  S.  Marco,  quod  i  sepiiitus  est  in  ccemeterio 
Balbinae  via  Ardeatina  phdte  Nonas  Octobris;  #  in- 
telligendi  enim  sunt  de  aliqua  ejus  iransialione.  S. 
Marcus  adhuc  presbyter  Roinanus  auno  343  uua  cnm 
Miltiade  papa  interfuit  synodo  Romaua?  in  causa  Do- 
uatistarum  habilae,  Euseb.  EccU  liist.  x,  8. 

d  Sergii.  (J\\\  in  provincia  quae  nuncupatur  Au- 
gusta  Etiphratesia ,  sub  Maximiauo  imperatore  et 
Patboi.,  XCIV, 


diu-nervis  crudis  eae*us  cst,  quoustpie  ioio  corpore 
discissus  in  coofessione  Chrisu  euiitteret  spiritum  : 
et  postea  Sergius  clavatis  cothuruis  pedss  indutu«v 
cum  in  Mde  fixus  maneret,  data  soutentia,  [ussus  esi 
decoilari :  cujus  nomine  locus  ubi  qities«:ii ,  Sergio- 
polis  apjtellatus  esi.  Yide  Surium  tom.  V.  De  mi- 
racuio  qood  fa£ium  est  Sergiopoii ,  et  de  donariis 
qua»  Chosroes  rex  Persarum  misit  ad  sajtetum  mar-  ■' 
lyrem  Sergitun,  vide  Evagrii  Scliolastici  llist.  iv.  28,  . 
elv|,21. 

•  Marcelii,  Qui  per  apostolum  Petrum ,  relieto 
SimottO  Mago,  aposloiicas  docirinaV  se  tradiderunt , 
ac  postmodum  sub  Aureli  tno  consutori ,  martyrii 
coiouam  reportaverunt ,  sepuiti  uon  longe  ab  urhe 
v  Roma.  Usp^bmj^,  Apo.-*De  Marcello  vide  Acta  San  • 
ctoruui  Maii  xu  iil  Actis  Nerei  et  Acbtllei. 

f  Auguuini.  Reclius  Augnstt.  Qui  oon  episcopas, 
sed  presbyter  fuit  et  confessor,  de  domo  S.  Deside- 
rati  ejusdem  urbis  episcopi ,  cujus  mauus  et  pedea 
ita  sunt  conlracti ,  ut  noouisi  geniciiUs  et  cubitis 
sustenlareltir.  Is  aptid  Brivatem  eieemo  ynis  a«lju->> 
tus ,  adiUcavit  oratnrium  i'»  Imuorem  S.  Marlini ; 
quo  cum  Ulius  reliqufas  detulisset ,  siatiio  sanatus  , 
ibi  cum  aliquot  sociis  regulariter  vivens  ,  fuit  ab 
episcopo  in  basilica  S.  Syiwphoriani  abhas  cotistitu- 
tus,  et  in  utroque  loco  discipuios  ad  rectam  vivendi 
formam  iiistiluii.  Iluic  pcr  visum  semel  ac  bis  appa- 
ruit  S.  Ursinus,  primus  olim  Bituricensis  episeopus ; 
et  cum  S.  Germano  Parisieusi  episcopo,  cui  pariter 
apparuerat ,  et  praefato  S.  Desidertio ,  inventioHi 
el  trauslalioni  ejusdem  S.  Ursini  interfuit.  Tandom 
circa  au.  580  obiil.  Greo.  Toron.  de  Glor.  coafess,., 
cap,  80. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
rapuerunt  Christiani,  et  conditum  arnmatihus  sepc-  A  Donini,  qui  sub  Maiimiano  imperalore  propter  fldenj 
iierunt.  Apud  Cretam  urbem  Coriinac  beati  Philippi      Chrisli  decollatus  est. 


episcopi.  Thessalonicx  sanetorum  Demetrii  et  Pela- 
gia».  Eodem  die  sancti  Amoris  cunfessoris. 

B.  VII  Idus  Oct.  —  Abrahac  patriarchac.  Apud 
Parisium  natale  sanctorum  martyrum  Dionysii  epi- 
scopi,  Eleutherii  presbyteri,  et  Rustici  diaconi.  Qui 
beatus  episcopus  a  pontifice  Clemente  Romano  in 
Gallias  directns,  ut  praedicationis  operam  populis  a 
fide  Cbrisii  alienis  cxhiberet,  tandeinoue  ad  Parisio- 
rom  cif  it:i4em  devcnit,  et  per  annos  aliqool  sanclum 
opufi  fideliter  el  ardenter  exsecuttis,  a  praefecto  Fes- 
rennino  Sistnio  compreiiensus  est,  et  cum  eo  sanclus 
presbyter  fileutherius,  et  Ru»ticus  diaconus  gladio 
aoimadversi  martyrium  complevemni 


C.  VI  Idus  Oct.  —  Lot  rropheiae.  Apud  Colo- 
niain  Agrippinam  natale  sanctorum  martyrum,  Ge- 
reonis  ruin  aliis  trecentis  decem  et  octo,  quos  ferimt 
Thebaeos  foisse,  el  cum  legatione  ILIa  beati  Maurieii, 
jiissu  Maximiani  imperatoris  in  Gallias  transhum  fe- 
cisse,  atque  cirea  Rheni  littora  comedisse,  et  fune- 
stum  tyranni  imperium  respuendo  pro  vera  pietate 
colla  patieuier  gladiis  subdidisse.  Apud  Cretam  beati 
Piniti  episcopi.  In  Britannia  beati  Paulini  episcopi 
Kboraci,  qui  gentem  Kortbumbrorutn,  eam  videli 
cet  nationem  Anglorum  quae  ad  Aquilonem  Humbri 
fluminis  bahitabal,  cum  rege  suo  Edwino  praedi- 

Item  sancti  B  cando  verbum  fidei  convertit  ad  Domiuura. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 


B.  V.  C,  In  Antiochia  Dionysii  episcopi  \B.  om. 
cpiscopi],  Januarii,  Faustini  itiarlyrura  :  Marlialis 
(C.  om.  uiartyrum  :  Martia!i>],  Privati[B.  ow.  1'rivaliJ. 
A.T,  In  Aniiochia  civitate  nalale  SS.  Januarii,  Pri- 
vati,  et  S.  Faustiui  martyrum.  A.  L.,  In  Aurini  »co 
S. H  Benedictae  inarlyris.  lu  Cscsarea  Palae?tina&  t  assio 
S.b  Reparatae  virginis.  A.,  In  Uumilficurte  depositio 
S.  Valeria?  virginis.  Ipso  die  in  Doiiuiuo  naiale 
S.  c  Ragenfredis  virginis.  T.,  Eodem  die  uatale  san- 
cinruui  virginum  Ranghenfledis  et  Benedictx  mar- 
tyris.  H.,  Eodein  die  nalale  SS. d  Marcelli  et  Apulei. 

9.  —  VII  liius.  In  Parisiis  natale  sanctorum  mar- 
tyrum  •  Dionysii  episcopi,  Rustici  et  Eleutherii. 

Addiiur  in  A.  et  T. :  Qui  Trinitatem  confitentes 
triuo  gloriose  metuerunt  coronari  martyrio.  Ast  in 
L. :  Qui  posl  nimia  tormcnia  sccuribt*«  submUerunt 
colla  temporc  Doiuitiani  prtucipis. 


trecentis  quindecim. 

Ut  esi  in  R. ;  al  in  D.,  septemdecim ;  in  Bar- 
beriuiano  et  S.  Cyrhci  cccxvm ;  in  V.,  decem  et 
octo.  Absunt  outnia  ab  A.  T.  L.y  dubia  igitur  oobis 
sunt. 

C.  et  V.,  Eodem  die  S.  s  Domnini  marlyris.  B.,  Romx- 
natalis  SS.  Marceliini,  Geuuiui,  Nivii.  Et  iuter  duas 
lauros  nalale  S.  Priraiiiat. 

10.  —  VI  l»os.  Passio  S.  h  Victoris  martyris.  Et 
in  Brilannia  »  Paulini  [B.  C. ,  Pauli]  episcopi  Eburaei. 

Sed  deest  Victor  in  A.  et  T.  msa.  et  ultimo  loco 
ponitnr  Paulinos  :  haec  enim  pramittunlur  in  A.  el 
T.  :  in  Africa  natale  SS.  Venusti,  Cretcentii,  et  S. 
Victoris  martyris.  In  Colonia  quae  vocatur  Agrippioa 
naiale  i   Gereonis  martyris  cum  aiiis  treeentis  et 


Eodem  die  in  Colonia  i  Gereow  roartyris  cum  aliis  C  octodecim.  Quaepostrema  Floriessevidenlur:  habeo- 

SMITH  NOTiE. 


*  Benediaa:.  Quae  in  Logdunensis  civiiatis  lerri- 
torio  passa  est.  Quae  senatoribus  Romanis  in  urbe 
l  rogenita,  aodtto  certamine  S.  Quintini  et  aliorum 
cum  duodeckn  aliis  virginibus  Gallias  profecta  est ; 
ubi  cseteris  a  se  separath»  ipsa  cum  sola  Scoberia 
Lugdunum  venit,  et  in  villa  Myrhiiaco  juxia  nemus 
resedit.  -Quaui  judex  Macrobius  delentam,  postquam 
lormcnus  non  tolerandis  eam  cruciassel,  securi  per- 
cuti  ins*it.  Petr.  hz  Natal. 

b  RepaTatce.  Quae  passa  est  sub  Decio  imperatore. 
Cum  euim  nollet  idoiis  sacrMicare,  variis  tormenlo- 
rtim  generibus  cruciata  ,  demuin  gladio  percutitur. 
Ejus  corpus  processu  temporis  translatum  quiescit  in 
Horenti».  Petr.  oe  Natal. 

c  Ragmfredis.  Patrem  babitit  Aldebertum,  comi- 
tcm  Austrovamliae ;  malrem  S.  Reginam  ,  neptem 
Pipini  regis  Francorum.  In  Dononio,  secundo  millia- 
i  io  a  Valencem-,  parentes  ei  ex  sui  juris  rebus  cellatu 
fundaruitt,  sive  monasterium,  in  quo  priina  praefuit, 
ct  paee  quievit.  Molanus  de  bS.  Belgii. 

d  Marcelli.  De  bis  vide  diem  praecedentem. 

4  Dionytii.  Hie,  ul  videlur,  non  fuit  Dionysius  ille 
Areofiaitita ,  sed  potius  Dionysius  primus  Parisicnsis 
cpiscopus.  Aliqui  bos  duos  eumdem  volunt :  sed 
Sirmondus  in  Dissertaiione  de  duobus  Dionysiis ,  et 
Lauiioius  in  libro  de  dnobus  DiouysiiS,  alitque  Dio- 
ny>iuin  Parisiensem  episcopum  negant  eumdeut  esse 
cum  Dionysio  Areopagila.  Utriusque  partis  raliones 
iuiumalim  refert  Schelstralius  in  n  part.  Antiquitat. 
Illusir.,  dissert.  iii,  cap.  3,  art.  3.  Rusticus  presby- 
ler,  Eleutherius  diaconus  fuisse  dicuntur,  et  cum 
S.  DionysioaB.  ClementeRomaiiopoiitiftceinGallias 
directi  sunl,  et  tandem  cum  co  simul  a  praefecto 


Fescennino  Sisinnio  animadversi  gJadk). 

*  Gereon.  De  hoc  et  sociis  agunt  omnia  fcre  alia 
Martyrologia  die  sentienti.  Hos  ferunt  Theb&os  fuisse, 
et  ctiui  legionc  ilta  B.  Mauritii  inde  jussu  Maximiani 
imperatoris  in  Gallias  transitum  fecisse,  atque  circa 
Rheni  littora  conscdisse,  et  funestum  tyranni  im- 
perium  respuentes ,  pro  vera  pietate  colla  patien- 
ter  gladiis  subdidisse.Vide  horum  Acta  apud  Surium 
tom  V. 

s  Domnini.  Domninus  passusest  in  ferritorio  civitatis 
Chrysopolis  ,  sub  Maximiano  imperatore,  cujus  fuit 
primus  cubicuiarius.  Auno  autem  6  iiuperii  sui,  cum 
Roma  Mediolantim  veuisset  dictus  imp.  edixit  cofltra 
q  ChriKtianos  capilalesupplicium:  quo  facto,  Domniutis 
aliique  500  occulio  sese  gerebaut;  cum  taroen  im* 
per.  rediisset  Romam,  seseChristianos  constanlissime 
professi  sunt.  Quos  omnes  imp.  decollari  mamlaviu 
Quibtisdam  autem  ex  \psU  interlectis  ,  fugerunt  ali- 
quol,  inter  quos  fuit  S.  Domninus;  quem  lamen  via 
Claudia  in  ternt  rio  urbis  Chrysopolis  nuntii  Maxi- 
miani  ceperunt ;  nec  mora,  decollarunt.  Pbtr.  ds 
N\tii-.  Baronitis  scribit  eum  apud  Juljaiu  in  territorio 
Wrmensi  decollatuin. 

h  Vicioris.  ilic  cum  sociis  pars  fuit  Tbebxae  legio- 
nis ;  qui  ad  oppidum  Francorum,  quod  Troja  bivo 
Xanihum  nunctipatuin  est,  perveuiens,  ibi  cum  tre- 
centis  trigiota  aliis  militibus  peremptus  est.  Recen- 
sentur  horum  res  «estae  iu  Aclis  S.  Gereonis ,  apud 
Sur.  tom.  V. 

1  Paulini.  De  hoc  primo  Eboracensi  episcopo 
vide  sttperius  Basdae  Eeci.  Hist.  n,  9  et  seqq.  ct 
iii,  U. 

j  Gereonis.  De  quo  pridie  agitur. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
D.  V   Idos  Oct.  —  Apud  Tharsum  metropolim  A     E.  IV  Idus  Oct.  —  Apud  Ravennam  via  Lauren- 


Cilicue  natale  sanclorum  martyrum  Tbaraci,  Probi 
et  Andronici,  qui  persecutione  DiocJetiani  el  Maxi- 
miano  praeside  longo  tempore  carcerali  squalore 
afflieti  sunt,  et  tertio  diversis  suppltciis  exanimati. 
Nam  nervis  erudis  graviter  c*si,  et  leslis  asperrimis 
de/ricati,  etiam  papyro  ardente  tirca  vemrem  et  latera 
adusii,  post  mamillaruin  confractienein,  posi  tormenla 
tibiarum,  post  aeett  et  sinapis  infusionem,  post  obolos 
ignitos,  post  confixionem  digitorum  clavis  acutissi- 
niis,  posl  oculomm  transpunctionem,  ac  linguoe  ab- 
scissionem,  novissime  in  amphitbeatro  ursis  et  leoni- 
bus  projecti  sunt.  Sed  cum  nulla  ex  bestiis  sanctorum 
corpora  auderet  attingere,  Maximianus  tra  succensus 
jussii  eos  gladio  jugulari,  et  corpora  eoram  inter 


tiana  natale  sancti  Edisti.  Apud  Afrieam  sanctocum 
CJnfessorum  et  martyrum  quatuor  milliura  nongeu- 
torum  septuaginta  sex,  qui,  persecutjone  Vandalica, 
cum  essent  Ecclesiarum  Dei  epi>copi,  presbyten, 
diaconi,  associatis  sibi  turbis  fiddium  populorum, 
jussu  Hunerici  regis  Arlaui,  pro  defensione  catho- 
lieae  veritatis  in  horribile  eremi  exsilium  trusi,  et 
inter  Mauros  ferocissimos  sunt  deputati.  Inter  quos 
erant  Cyprianus  et  Felix  praecfpui  Domini  sacerdo- 
tes.  E  quibos  plurimi  cum  crudeliter  ducerentur,  ei 
hastiliHm  cuspidibus  ad  currendum ,  ac  lupidiotis 
sibi  alligatis  dum  tunderentur,  sive  ligatis  pedlbus 
velut  cadavera  per  dura  et  aspera  loca  traherentur, 
tam  diro  supplicio  per  singula  membra  discerpii, 


corpora  gladiatorum  prcjici.  Noctu  venientes  fideles,  B  per  gladios  acutos  petrarum,  huic  capul  loris  tere- 


et  deprecantes  Dominum,  ut  ostenderet  eis  sancto- 
rum  reliquias,  viderunt  subito  vclut  stellam  splendi- 
dam  de  ccelo  missam  super  singula  sanctorum  corpora 
rcsidentem,  ticque  cum  ingenti  gaudio  rapieutes  ea, 
pnecedente  se  ejusdem  stellae  spleudore,  gloriosos 
Christi  athletas  loco  aptissimo  condiderunt. 


EDITIO  BOLLANDiANA. 


brabalur,  alii  latcra  (iudebautur,  iuter  roanus  tralien. 
tium  spirituin  exbalabant.  Exstat  per  totum  aggerent 
publicnm  loquentibus  tumulis  sepullura  sanctorum, 
ln  Syria  Eusiati  presbyteri,  et  Eucharisti,  Durri, 
Donati,  Forlunata». 
E.  III  Idus  Oct.  —  Natalc  sancti  Carpi ,  discipuli 


turque  etiaro  iu  L.,  ubi  ultimo  loeo  est  solus  Victor. 

V.,  Malosi  cum  aliis  trecentis  triginta.  B. ,  In 
Africa  nataie  SS.  a  Eusebii,  Eraclii,  Dionysii.  Et 
alibi  b  Malusii  cumaliis  trecentis  et  trigiota. 

II.—.  V  lnos.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L. :  Turonis  depositio  S.r  Venan- 
tii  abbatis  et  confessoris,  \iri  magniGcae  sanctitatis  : 
qoi  multis  infirmis  in  corpore  positus  opem  coromo- 
davit. 

C.  V.,  Sancti  Tana6H  presbyteri,  Ampodi,  Fausti, 
Januarii 
sum 

dronici ,    qui    persecutioue   Diocietiant  mariyi  izali 
sunt.  A.  T.,  ptimo  loco  :  In  Antiocbia  nalale  S 


cidi.  B.t  In  Acervo  Slcilia  natale  SS.Thanasii  presby- 
teri,  Placidi,  Marciulis.  Antiocuiac  uatale  S.  Ileraclii» 

!2.  — IVIdus.  VacalBaela. 

B.  V.  C,  In  Pioviucia  Syri»  sanctorum.  V.  B,, 
Evagri,  Proserte  [  0.,  Prosyriae  ].  Romae  Ccelestlni 
[B.,  Ccelesli] ,  Saturi.  C,  Evagri  et  Seriae.  lioma 
Coeiestis.  B;,  In  vEgyplo  S.  Eusla^ii  presbyteri.  D.t 
Apud  f  Africaui  sauctorum  lonfessorum  el^  marly- 
rum  quatuor  millium  nongemoruui  ^eptttaginia  sex, 
A.  T.  B.,  In  Campania  natale  SS.  Eucharisti  ct  For* 
tuuati.  B. ,    Priscbni.  A.  T.,  Kouias  depositio  SS. 


arii.  V.,  Marcelli.  C,  Martiali*.  D.,  Apud  Thar-  C  Saluri  el  Calislj.T.,  In  Ravenna  natale  S,  Edisti.  L., 
metropolim  martyrum  d  Taraci,   Probi  et  An-      ln  Havenuu  passio  S.  &  Kdisti.  Et  Boinas   passio  S, 


Athanasii  episcopi ,  Eraclii ,  et  Placidi.  T.,  fn  Co- 
lonia  quae  vocatur  Agrippina  snper  fiuvium  Ebeni 
nalale  S.  e  Malusii  cum  aliis  trecentis  Uiginta.  L., 
uUimo  loco  :  Et  in  Autiocbia  passio  Eracli  et  Pia- 


Saturi,  B.v  BiluriceS.  h  Opiniouis  presbyteri, 
13.— IIMmjs.   VacatBida. 


V.  C,  In  Spania  *  Fausti,  Marciae.  Alibi,AdrianI. 
Alexandriae  Atbanasii  episcopi.  B.,  In  llispaniis 
Gordoba  civime  Fausti  et  Marciae.  Turonis  depo- 

SMITll  NOTi£. 

•  Eusebii,  Beraclll,  Dionysii.  tti  passi  sunt  cum  biarum  tormenta  pcrpessi,  areli  et  sinapis  in  naribus 
Venusto,  Crescentio,  et  Victore,  ut  patet  ex  Hiero-  infusione  cruciati,  post  obeliscos  igniios,  post  con- 
uyini  Martyrologio.  lixos  clavis  digitos,  post  oculorum  lumeu  e\siiuctum 

fc  M atusi i.llic  Xantbi  passusest  una  cumS.Vietore  D  linguamque  abscissam  ,   ursis  et  leoniims  projecti 
—«-•  u  sunt ;  sed  cmn  a  nulla  bestiaruiu  la3d>:reutur,  glidio 

jugulali  sunt.  Ado,  Noteeb.  Sub.  toin.  V. 


et  sociis. 

«  Venaniii.  Hujus  depositio  ab  omnibus  Martyro- 
logiis  xm  dic  iiujtis  mensis  rectius  celebratur;  for- 
sau  igitur  bodie  obiit,  et  illo  die  sepullus  est ;  vel 
forsan  translatio  aliqua  in  buuc  diem  incidit ;  sarrae 
autem  ejus  reliquue  tempore,  uti  con]icimi:s ,  quo 
Nortmauui  omnia  devastaruut,  inde  translatae  suat{ 
ct  deposiUe  apud  Cuviuium  vicum  in  pago  Lomacensi 
prope  Nauiurcum,  ubi  uionachi  S.  Cermani  a  Pratis 
iuitio  saaculi  decinii,  tcste  auctore  Vilae  S.  Gerardi 
Bociensis,  i  in  cxcubiis  S.  abbatis  Venantii  erant.  > 
At  Eodem  sopcuIo  exeunte,  Cuvinio  exedere  coacti 
monacbi  Geriuanenses  Parisios  redierunl,  secum 
deferemes  ejusdem  B.  abbatis  reiiquias,  quuj  bodie- 
que  in  S.  Germani  basitica  asservautur.  Vide  infra 
de  hoc  plura  xui  bujus  mensis. 

d  Taraci.  Qui  Diocletiani  persecuiionc  sub  Maximo 
prxside  carcere  puuiti,  nervis  csesi,  testis  defricati, 
ardeute  papyro  adusii,  maxillarum  fracturam  et  ti- 


Malusii.  De  boc  vide  dieni  prxcedenlem. 

f  Africam.  Ui  passi  sunt  in  per.-ecut  one  Vandalica 
sub  Hunerico  i  ege  AriauO ;  qui  cum  essent  partim 
episcopi ,  partim  presbyleri  et  diaconi ,  assuciatis 
sibi  turbis  fldelium  populorum ,  pro  defe<isi»ne  ca- 
tbolicae  veritatis  in  eremi  exsilium  trusi  sunt  :  ex 
quibus  plurimi,dum  crudeliter  a  Mauris  «iucerentur, 
hastilium  cuspidibus  ad  curreudum  impulsi,  et  lapi- 
dibus  tuosi,  alij  ligatis  pedibus  velut  cadavcra  per 
dura  et  aspera  loca  tracti,  ct  singulis  incmbris  de- 
cerpti,  ad  extremum  varie  cmciati ,  martyriuin  ce^ 
lebrarunt.  Eoruin  cruciaius  plenius  proseculus  est 
Victor  Vitensis  iu  lib.  de  Pcrsecutione  Yandalica. 

s  Editli.  Ilieron,  Uub.,  Hist.  Raven.  lib.  n,  pas» 
sum  hunc  scribit  in  persecutione  Diocletiaiia. 

*>  Opinionis.  Bcctius  Opionis. 

1  Fausti.  Qui  primo  equulei  pcena  cruciatr,  dein4a 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
apostoli  Pauli.  Apud  Troadam  Anliochiae  Theophili,  A  qui  in  caiccre  eodem  positus  quemdam  uiilitem  no- 


qui  sexlns  ab  aposlolis  Ecclesiae  pontiflcium  tenuit, 
virf  eruditissimi.  In  llispaniis  naiale  Faustini,  Marci 
et  Adriae.  In  Chalcedonia  Marcelli.  In  Alexandria 
nalale  sancii  Anaslasii  episcopi  et  sancli  Lupenlii 
presbyleri,  et  sancli  Gcraldi  confess<»ris. 

G.  Prid.  Idus  Oct.  —  Natale  sancti  Callisli  papa?f 
qui  sedii  in  episcopatu  annos  septem,  menses  duos, 
dies  decem.  Ilic  constituit  jejunium  die  Sabbati  ter 
in  anno  fleri,  frumeoli,  vini  el  olei,  secundum  pro- 
phetiam.  Qui  perseculione  Alexandri  iroperatoris 
diutius  fame  in  carcere  cruciatus,  et  quotidie  fusiU>us 
<  aesus,  per  visinoem  a  presbylero  suo  Calepodio,  qui 
antea  martyrimn  consummavcrat,  confonatus  esl, 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
sitio  S.  •  Venantii  abbaiis  et  confe*soris.  D.,  S.  B 
b  Polycarpi  disciptili  Pauli  apud  Troadem.  B.  A.  T. 
L. ,  Calcedonia  intalc  sanclorum  Adriaui,  Jauua- 
rii  [  B.  om.  Jannarii  ],  et  Marcelli.  T.  L.,  lu  Hispania 
uassio  SS.  Fau*ti  et  Rustici.  T. ,  primo  loco  natata 
S. c  Gtrjldi  coufessoris. 

44.  —  II  Idus.  Natale  S.  d  Calixli  pap;e ,  qui  in 
persecutione  Aiexandri  imperatoris  diutius  fame 
cruciaius  et  quoiidie  fustibus  c&sus,  per  visiofiem 
a  presbytero  suo  Calepodio ,  qui  amea  martyrium 
consummaverat,  confortatus  et  consolatus  esl :  qui 
in  carcere  eodem  positus  quemdam  militem,  nomine 
Privatum,  ab  ulcerum  dolore  ac  foedtlate  simul  et  ab 
tnfldeliiate  curavit.  Quod  audieus  Alcxander,  ipsum 
quidcm  inilitein  fecil  plumbatis  deflcere  :  beatum 


mine  Privatum,  ab  ulcerum  dolore  ac  fosditate  simel 
et  ab  iotidelilate  curavil.  Quod  audiens  Alexander, 
ipsum  quidera  militem  feeit  plumbatis  deflcerc,  bea- 
tum  vero  Callistuin  per  fenestram  domus  praecipitari, 
et  ligalo  ad  collam  ejus  saxo  in  puteum  demergi,  et 
iu  cum  per  rudera  cumulari.  Post  vero  dies  qoatoor- 
decim  pre*byter  ejus  Asterius,  com  clericis  nocta 
veniens  levavit  corpuB,  el  sepelivit  in  cameierio  Ca- 
lepodii.  Corduba  m  civitate  sancti  Lupi  Aureiie.  Lug  • 
duao  Gallife  traiisitus  sancti  Josti  in  eremo,  Eodem 
die  translatio  sancti  Burcbardi  episcopi  et  coafes- 
soris. 
A.  Idcs  Oct.  —  In  Gallia  apud  Coloniam  Agrippt- 


vero  Calistum  per  fenestram  domus  pracipitari: 
ei  ligato  ad  collum  ejus  saxo  in  puteum  demrrgi, 
et  iu  eum  per  rudera  cuinuiari.  Post  dies  ver<» 
seplemdecim  presbyter  ejus  Asterius  ,  cum  clericU 
noctu  veuieus,  levavit  corpus,  et  sepelivit  in  coemc- 
terio  Cnlepodii.  Pridie  Idus  Oclobris  [D.  ei  R.  om. 
Pridie,etc.]. 

Addil  V.  C,  Sic  obiil. 

A.,  Eodem  die  depositio  S.  *  Donaiiani  epjscopi. 
B.,  Corduba  civitate  natale  SS.  Lupi  et  AoreJia*. 

15.  —  Idibus.  Vacat  Baeda. 

V.,  Sanctorum  Maurorum  de  f  militibns  etS.  Lc-" 
gadise.  Ast  C,  De  militibos  et  S.  Gaidnc  virginK 
D.,  TransitusS. g  Justi  in  eremo,  l.ugdunensis  epiaco- 


SMITH  NOTiE. 
fiiperciliis  rnsi  ,  dentibus  evulsis,  auribus  quoque  ct  C  sentis  et  Extricati  consulatu  notati.  Papebrochins  in 


uaribus  praccis:s,  ignis  passione  marlyrium  consum- 
niarimt.  Petr.  dr  Natal. 

*  Vetutnlii.  flic  Bitnrigi  territorii  incola  fuit  : 
juveiiili  aetate  a  parcntibus  sponsali  viiiculo  obliga- 
tus.  Turonicain  vero  urbem  veniens  et  virtutes  S. 
Martint  ccrnens,  relinquit  sponsam,  advenitque  ad 
Sitvinum  abbaiem  monasterii  S.  Martini  basilicx 
propinqtii,  qui  eum  totondit  et  gregi  monasteriali 
ascivit :  deccdente  autem  abbate,  ipse  in  ejus  lo- 
cum  eligentibus  fratribus  substittitus  est.  Grcg. 
Tunon.  iu  Vit.  Patr.,  cap.  16.  Obi.t  juxta  Ghiniiun 
Senensem  circa  an.  425.  Juxta  Greg.  Turon.  iti  lib. 
de  Glor.  Conf.  xv ,  baud  procul  a  basilica  B.  Mar- 
tini  requiescil. 

b  Volycarpi.  Melius  Carpi.  Qucni  ferunt  ex  numero 
72  Cbrisli  discipulortun  fuisse,  el  episcopum  Be- 
rxenscm  in  Macedonia ;  qu;c  urbs  distarc  videtur  a 


Conaiu  chronico-hi  lonro  contendit  quod  dies  xiv 
Octob.  sit  morlualis,  non  dies  sepulturx ;  et  cilat 
Hieronymi  Manyrologium,  in  quo  licel  scribanmr 
\mc  verba  :  c  Romse  via  Aurelia  in  cocmeterio  Cale- 
podii  Callisti  episcopi,  >  tamen  Papebrocbius  sub- 
dit :  f  Sed  proptcr  hoc  nos  forini  iare  n«»n  debere, 
ne  aliorumetiatn,  quorum  Acta  non  exsiaut,  diesno- 
tali  in  dicto  Martyrologio  non  siut  vere  mortuales.  > 
At  perperam.  Si  eniin  in  Martyrologio  IHeronymiano 
dies  obitualis  Callisti  notare  ur,  uon  ad  diem  xjv 
Octob.,  sed  ad  diem  xxvm  Septemb.  S.  Callisti 
depositio  memoraretur,  cum  eo  die  manyrii  gloria 
coronalus,  et  xiv  Octobris  terrae  raaiMlatus  fuc»at. 
Ex  boc  itaque  aliisque  locis  passim  referendis  li- 
quel,  in  Martyrologio  llieronymiano  non  semper  diein 
moriis  notari ,  licet  Panebrochius  dies  in  eo  inscrip- 
tos  de  pontiflcum  natalibus  semper  explicandas  exi- 


Thessalonica  ad  milliaria  50,  ubi  et  S.  Paulus  prx-  f)  stimat.  AetabujussanctiexstaniapudSuriumtom.VII. 


ilicavit,  ac  etiam  Troadem  adiit,  et  apud  euindem 
S.  Carpum  penul  «m  reliquit. 

e  Geruldi.  De  boc  sic  scrihit  Ferrarius  in  Catalogo 
generali  :  <  Aureliaci  in  Gallia  S.  Gerahli  confesso- 
ris.  i  Is  inltT  Arvernos  nobilissimus  Aureliaci  haro 
fuii,  naluseodem  annoquo  Caroltis  Calvus  in  regeiu 
Lemovicas  uuctus  esi,  hoc  est  amio  838.  Ilic  Aure- 
liaci  eiiam  inonasterium  Deo  et  S.  Pelro  dicatum 
<;xsiruxil ,  omnibus  bonis  suis  illi  donatis.  Septies 
Romam  religionis  ergo  profectus,  tandem  clarus 
miraculis  circa  an.  882  e  viia  migravit,  et  sepultus 
est  in  monasterio  S.  Petri  quod  ipse  aedilicaverat. 
Labbei  Bibl.  Nov.,  lom.  II,  p.  271-272. 

d  Calixti.  liic  anno  222  ad  Deurn  migravit.  In 
Chronico  enim  Damasi  legitur  :  c  Cailistus  annos 
qiiinque,  menses  tfuos ,  dies  decem.  Puit  lemporihus 
Macrini  ct  Heliogabali ,  a  consulatu  Antoniiii  et 
Adventi,  usque  Antoniiio  ui ,  et  Alexaudro.  i  Ponli- 
licatum  iuieratdte  xvtu  nieusis  Julii  anni  217,  Prx- 


4  Donaiiani.  HicBrugis  maxime  colititr.  Fuit  auteni 
sepiimus  archiepiscopus  Rhemensis;  a  Rhemis  autem 
ad  Brugas  ejus  corpus  translatum  est.  Translationes 
ejus  recoiuntur  xxx  Augusti  et  ipso  die  Epiphanix. 
PrimoeGalliisreliqiiiaa  ejusdelaise  sunt  anno  863  ad 
Turholtum  monasterium,  deinde  cura  magna  ceie- 
britaie  ad'  Brugas  portum  jussu  Balduini  Ferrei  , 
Flandriae  marcnioms!  Postea  Brugis  sacra  ejus  pi- 
gnora  translata  sunt  ex  veteri  scrinio  in  aliud,  et 
Mib»cripta3  liuerae  Ebonis  Rhemoruin  archiepiscopi 
de  boc  sanclo  sunt  inveuUe  in  priori  scrinio  cum 
corpore.  Quas  ipsas  nonnulli  inspexerunt  in  tenia 
translalione ,  quaro  fecit  Petrus  Curtius ,  primus 
Brugarum  prresul ,  anno  I5C2.  Molanus  in  indiculo 
de  Sanctis  Belgii. 

f  Mitiiibui.  Scilicet  legionis  Thebaeoruro.  Horum 
in  numero  Mariyrologia  discrepant,  quaedam  eos 
fuisse  numero  tantum  50,  alia  o60,  testantia. 

s  Jutti.  Dc  boc  superius  vide  dic  u  Septemb.  Hic 
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SECT.  II.  —  MAUTYROLOCIA. 


fOTl 


EDITIO  COLONIENSIS. 
nam  sanctorum  Maurorum  de  mililibus,  qui  ex  illa  A  ilem  Ueronis,  qui  posl  beatum  Ignalium  Anlioclic- 


lcgione  sacra  Thebaeorum  cum  esscnl  trecemi  qua- 
draginta,  apud  earodem  urbem  martyrium  consum- 
mantes,  conditi  sunl  in  basilica,  quae  admirabili  opere 
ex  Musivo  quodammodo  deaurata  resplendet.  Unde 
et  incolae  ad  sanclos  aureos  vocitare  consueverunt. 
Viennse  sanctorum  episcoporum  Agrati,  Costori.  In 
Capua,  Libuli  et  sanclce  Forlunalap. 

B.  XVII  Calend.  Novemb.  —  Depositio  sancti 
Galli  confessoris,  cujus  vila  plena  virtutibns  con- 
scripta  habetur.  Apud  Lugdunnm  beati  Antiochi 
episcopi.  Apud  Viennam  sancti  Theodati  episcopi. 


nam  rexit  Ecclesiam.  Erat  enim  hic  beati  marlyri* 
Ignatii  diaconus ,  qui  cpiscoptis  facttis,  viam  magistri 
pius  imilator  sequitur,  ct  pro  commendaio  grege 
amator  Chrtsti  occubuit.  In  Galliis  civttate  Arausica, 
sancti  Florentii  episcopi,  qui  multis  clarus  virtiuVibus 
in  pace  quievil.  In  Nicomedia  Alexandri.  In  Mnuriia- 
nia,  Nini,  Victori»,  Nobilitaiti,  Mariani,  Lucii,  Miltini 
et  Crescentiani,  ct  sancli  Eliphii  martyris. 

C.  XVI  Kal.  Novi-mb.  —  In  Africa  sanclorum  mar- 
lyrum  duccn'oruin  sepluaginta  pariier  coronatorum, 
et  sanctonim  manyrum  Maniani  et  Stlyriaui,  cnm 


EDITiO  BOI.LAND  ANA. 

pi.B.,Romx  Natale  S.  •  Fortunatae.  A.T.  L.,  Romae  3  tyrum  septingentortim  jexaginta.  A.  T.,  Et  natalo 

passio  S.  Silvani  mariyris  et  S.  Fortimaii.  In  Colonia 

Agrippina  natale  sauctoium  Maurorum  de  militibus, 

seu,ut  habet  L.,Maurorum  martyrum  innumererum. 

R.,  In  Gallia  Colonia  Agrippinensi  naiale  sanctorum 

Maurorum  de  militibus.  Eodem  die  nalaie  b  Savinae. 

16.  —  XVII  Kal.  Novemb.  Vacal  Bada. 

V.  C,  Depositio  S.  *  Galli  confessoris.  Et  aliorum 
pariter  ducentorum  sepltiaginla  [C\,  ocloginta].  D., 
Sanctorum  martyrum  d  Marciaiii  et  Satyriani  cuni 
dnobus  fratribus  eorum  et  aliorum  ducentorum  sep- 
luaginta.  A.  T.  L.,  In  Africa  passio  sanctorum  mar- 


est  dies  translationis  ejus  ex  ^Egypio  ad  Lugdu- 
num  ;  eam  vero  alia  Martyrologia  pridie  celebrant. 

a  Foriunaict.  Via  Aurelia  in  ooemeterio  ejusdein. 
Hieron.  Martyrol. 

b  Savinw.  Forsan  Sabini  episcopi ,  qtii  praefuit 
Ecclesise  Catanensi  sub  Constanl.  Coproti. 

*  Galli.  Qui  ex  Hibernia  in  Galliam  venit,  et  in 
Aiemanniam  postea  cum  Columbano  se  recepit :  Bri- 
gantii  consedit ,  oratoriuraque  ibi  restauravit :  Co- 
lurobanum  infirmus  in  Italiara  comiiari  non  vahiit, 
solitarium  locum  peliit,  episcopatum  Constantienseui 
huiniliter  recus.ivit,  Columbani  transitum  abseus 
vidit,  Luxovii  abbas  esse  negavit,  apud  Arbonam 
ohiit  circa  an.  646 ,  nonagenario  niajor.  Notandum 
est  S.  Galium  in  sinceris  Usuardi  et  Adonis  Marty- 
rologiis,  non  xvu  KaJ.  Novemb.,  quo  die  hic  a  no- 
stro  auctorc  ceiebratur,  sed  x  Kal.  Marlii  memorari. 
Sed  forsiian  x  Kal.  Marlii  cellebralur  elevationis 
memoria,  dum  S.  Galli  corpus  a  Bosone  Constau- 
liensi  episcopo  in  deceutiorein  locum  illatum  est, 
quemadraodum  in  libro  de  miraculis  S.  Galii  cap.  2 
refenur.  Vide  Vitam  S.  Galli  in  Mabillonii  saec.  11 
Act.  Ben. 

*  Martiani.  Hi  leropore  Vandalicae  persecutionis 
sub  Geiserico  rege  Ariauo ,  cum  essent  servi  cujus- 
dam  Vanduli,  a  S.  Maxiina  virgine  eorum  con- 
serva  ad  Chrisli  fidem  conversi ,  pro  constantia  fidei 
caiholicae  primum  nodosis  fustibus  caesi  sunt,  et 
usque  ad  ossa  lauiati  :  sed  cum  molto  tetnpore  talia 
paierentur,  et  sequenti  die  nihilominus  semper  in- 
columes  rcdderentur,  exsilio  taiidetn  relegantur, 
nbi  cum  mullos  barbaroruin  ad  lideni  Christi  eon- 
vertisscnt ,  novissime  vinctis  pedibus  post  terga  our- 
reiitiwn  quadrigarum ,  inter  spinosa  loca  silvarum 
jussi  sunt  pariier  iuterire.  Maxtma  vero  post  inultos 
snperalos  agones  divinilus  liberata  in  monasterio 
mullarum  virgitium  maler  sancto  fine  quievit.  Vic- 
tok,  l>b.  1  de  Persec.  Vaudal. 

e  Mummolini.  Ex  Conslantiensi  regione  oriundi , 
qni  una  cum  Ebertramno  et  Bertino  ad  Audorna- 
rum  episcoputu  Tarvenneiiseiii  venit ,  et  in  pr&di- 
cando  Evangelio  ei  adjutor  fuit.  Monasterio  Si- 
thiuen-e  aedificato,  Audomarns  Mummoliiium  mona- 
chis  praeposuilprimum  abbatem.  Qtiidaiti  vero  voluut 


S.  Satnrnini  et  Nerei.  T.  el  L.,  In  Noviomo  civilats 
deposiiio  S.  e  Mummoliui  coHfessoris.  Ast  primo  loco 
in  T.  :  Natale  S.  l  Juliani  confossoris.  B.,  In  Africa 
pissio  SS.  Ceiera?  et  aliorum  ducenti  septiiaginta. 
fet  alibi  Salurnini ,  Nerei.  Et  deposiiio  S.  Galli  con- 
fessoris,   Berarii  confessoris.  In  Nicomedia  natalo 
SS.  s  Alexandri ,  Viciorii.  Et  passio  k  Siivani. 
17.  —  XVI  Kal.  Vacat  Baeda. 
C.  V.,  1b  Nicomedia  Alexandri.  Alibi  Mauriaiif ; 
Crescentia»i,  Turini  [C,  Crescenlii,  Rnfliniani] ,  Do- 
nati.  D. ,  MartUae  sororis  Lazari  et  Aristionis,  qui 
SMITH  NOT2E. 

S.  Bertinum  primum  fu'sse  abbalem  Sithiuensis  mona- 
sterii.  Joannes  Iperius  e  cataiogo  abhatum  Siihiueii- 
siura  pcuitus  exputi|<it  Mtimmolinum,  quem  Bertino 
C  poslponunt  San-Manhani  in  Gallia  Christiana,  at 
immerito  certe ,  siquidem  Muminoliiius  U.  Eligio 
successit  in  sedein  Noviomageusem  amio  659,  eiquo 
pr.rfuit  per  26  annos,  les  ante  auctore  Vilae  S.  Au- 
domari ,  proindeque  lon^e  anie  S.  Berlinum  vivero 
desiit.  Verisimile  esl  Mummoliiium  per  annos  14 
ante  inilam  sedem  episcopaiem  praefuisse  abbalem 
veieri  monasterio ,  et  curam  habutise  fabricne  novi 
monasterii  Siihiuensis,  si  non  tarnen  eo  loci  rexisso 
monachos,  nisi  1'orte  ad  breve  tempus  :  eo  quod 
vixdum  perfecto  ccenobio  raptus  sit  ad  episcopa- 
*  tum  ;  mox  vero  Bertinum  fabricae  supreuiam  impo- 
suisse  manum ,  et  colooi*  monachorum  praepositum 
fuisse.  Decessit  Muinmolinus  anno  68  i.  fejus  corpus 
in  majori  ecclesia  Noviomageusi ,  pars  capilis  in 
nionasterio  Sithiuensi  asservatur.  Vide  Vilam  S.  Au- 
domari  in  Mabillonii  sjec.  11  Act.  Ben. 

f  Juliani.  Reitius  forte  Juuiani  confessoris  in  ter- 
Pl  ritorio  Lemovicensi ,  qui  hodie  colitur.  Motauus  iu 
u  Natalibus  SS.  Belgii  iiluin  Cameraci  naium  in  soli- 
todine  apud  Lemovicas  annos  40  vixisse  teslatur. 
Loctim  ejus  anachoreseos  discimtis  exChronico  Gau- 
li  idi  prioris  Vosieusis ,  cap.  15  de  Sanctis  apud  Le- 
movtcas  prasclarioribtis ,  ubi  habet :  1  Comodolia- 
ceuses  Juitiano  jubilant  cum  Atnando  praeceptoro 
stro  :  quod  videlicet  mouasterium  ctim  ecclesia  S.  Pe« 
tri  de  Quadrivio  Josfredus  quondam  thesaurarius 
a  jure  S.  Martiaiis  fratide  abstulit.  1  Ecclesiam  in 
qua  sepultus  fuit  construxerat  Kuricias  juuior  episc. 
Lemovic,  quein  vir  saj;c  u-  a  dasmone  liheraverat. 
Floruit  cum  S.  Amando  eretnita  sub  Clodoveo  I  et 
ejus  lihis. 

s  Alexandri.  liic  videtur  idera  cum  eo  qui  postri- 
die  Nicouiedfce  colitur. 

h  Silvani.  Ideni  forle  cum  eo  qui  apud  Ferrarii 
Catal.  Geaer.  Sylvarius  dicitur.  Patet  ex  Kaiendario 
Lemovicensi  et  Monum.  Ageduni ,  quod  est  oppidum 
dioecesis  Lemovicensis ,  ubi  is  passos  traditur,  eum 
'  sub  Aureliano  imperatore  et  Heraclio  raesuie  mar- 
lyiium  subiisse. 


IO?s  BfcM*  YENLRABILIS  OPP.  PABS  IV.  —  IIISTORICA.  !0?5 

EDITIO  COLONIENSIS. 
duobus  fratribus  eorum,  et  egregias  Chrisli  aiicillae  A  q«».  VIP0  suo  P08t  interfectionem  beatorum  Siilf, 


Masimx  virginis,  qtii  lempore  Vandalicac  persccuiio- 
nis  sub  Genserico  rege  Ariano,  pro  constantia  fidei 
catholics  primum  nodosis  fustibiiH  c;csi,  et  usquead 
ossa  laniati.  Cumque  multo  tempore  taiia  paiereniur, 
scqnenti  femper  die  incolumes  iriveniebantur.  No- 
vissime  ligatis  pedibus  posi  terga  curreiiiium  qui- 
drigarum  ,  inter  spinosa  loca  silvarum  pariler  jussi 
sunt  interire.  Cumque  ducia  atque  reducta  a  dumosis 
(ignorum  aculeis  innocentium  corpora  carperenlur, 
e  vlrino  currentibus  iftdomitis,  vale  sibi  invicem  his 
fcrbis  dicebant :  Frater,  ora  pro  me,  implevit  Deus 
desiderium  nostrum ,  taliter  pervenitur  ad  regnum 
coelorum.  Sicque  orando  et  psallendo  gaudentibus 
angelis  pias  animas  cmiserunt.  Item  beali  Aristonis, 
qni  uniis  fnil  dc  septuaginta  Cliristi  discipulis. 

D.  XV  Kal.  Noveub.  —  Natale  sancti  Lucae  Evan- 
gelista?,  qui  fuit  natione  Syrus,  Antiochensis,  arie 
medicus,  apostolorum  discipulus,  Paulum  secutas 
t:sque  ad  confessionem  cjus,  serviens  Domino  sine 
Crimine,  neque  uuquam  uxorem  habens  neque  lilio?, 
sepluaginla  et  trium  annorum  obiit  in  Bithynia  ple- 
tius  Spiritn  sanclo.  Sepultus  estautcm  nunc  Constnn- 
linopolim,  ad  quam  urbcm  vicesimo  Consiantii  anno 
ossa  ejus  cum  reliquiis  Andrese  apstoli  trai  slaia 
vunt.  Komn  sanctae  Triponiae,  uioris  Decii  Cicsaris, 


LaurentH  et  flippolyti  divinitus  punito,  se  petiit  ha« 
ptizari  cum  filia  Decii  Cyrilla,  a  Justino  preshytero,  et 
alla  die  defuncta  cst,  et  juita  sancliira  llippolyluro  hi 
crypla  sepnlta.  Itcm  sancti  Asclfpiadis  Antiocheni 
episcopi. 

E.  XIV  Kalesd.  Novemb.  —  Apud  Antiochenam 
Syria»,  natale  sanclorum  Beronici  et  Pelagia»,  quac 
prlmum  fuit  sub  gentilitalis  ritu  meretricis  officio 
fuucta,  ct  mundanis  illccebns  dedita,  postea  vero 
per  gratiam  Dei,  et  sancti  Nonni  episcopi  dogmata 
ad  fldem  Christi  conversa,  ct  ab  eodem  episcopo  ba- 
ptizata,  totam  substantiam  suam  et  supellectilem 
pauperibus  erogavit;  ipsaque  cilicio  induta,  et  vili 
,  indumento  vesiita,  in  peregrinationem  perrexit,  et  in 
BJerosolymis  aub  vrrili  babitu-  monasticam  viiain 
duxil.  Construxerat  enim  sibi  parvam  ceilulara  fn 
monte  Oliveti,  ubi  Dominus  coelum  asceodit,  et  ibi 
vitam  praeseiitem  finivft,  atque  ad  vitam  seternam 
feliciter  migravil.  Itcm  beatorom  martyrum  Ptole- 
mcei  et  Lucii,  sub  Antonino  Pio ,  et  iilio  ejtis  passo- 
rnm,  et  Bancti  Aquilini  episcopi  el  confessoris. 

F.  XIII  Kalend.  Novemb.  —  In  Galliia  civilale 
Agauno  sancti  Caprasii  martyri*,  qui  cum  rabiem 


persecutionis  declinans  lateret  in  spelunca,  audiens 
beatam  virgioem  Fidem  pro  Christo  foniter  agonf- 

KDITIO  BOLLANDIANA. 
fuit  unus  de  sepluaginta  Chrisli  discipnlis.  A.  T.  L.,         **•.  In  Anxiopoli  nalale  SS.  HermeUs  et  Taxii.  1» 
lu  Maurhania  natale  sanclorum  Donali,  Nobilitani ,      Campania  civitale  Puieoli  ,  Januaru,  Euticis.  Et  * 
Cresceiiliani ,   Dtfcnsoris  el  Rusticiani.  Sed  deest      alibi  Victricis ,  Marciahs. 
Nobilitanus  iu  L.  et  A. ;  ilem  in  hoc  Crescentianus.  |9.  —  XIV  Kal.  Vacat  B;r>da. 

B.  In  Maurhania  SS.  Nemlucii ,  Socrati ,  Venerii ,         p  Y  c    |n  0slia  Aster|i  ^  c#  Ausleri].  Neapoli 

Csanctorum  Januarii  [B.  om.  JanuariiJ ,  Festi ,  ac  De- 
»1,4 />■•;:     f\        e   f  iiaa   Avonnralictno  At    AcplAniaHtfi  AlltifW 


Primx ,  Donatae ,  Victoriaj ,  Basillae. 

48.  —  XV  Kal.  Nalale  S.  Lucas  evangelistse.  Hic 
Syrus  Antiochensis ,  arte  medicus,  discipulus  apo- 
siolorum ,  postea  Pauluni  secutus  est ,  usque  ad  con- 
fessionem  ejus  serviens  Domino  sine  crimine.  Nam 
neque  uxorem  iiuquam  habens  neque  lilios,  seplua* 
ginta  qualuor  annorum  obiit  in  Bithynia,  plenus 
Spiritu  sancto.  Rom«  S.  *  Triphoni»  uxoris  Decii 
Caesaris,  quac,  viro  suo  post  interfectionem  bealorum 
Sixti  et  Laurentii  divinitus  punito,  petiit  baptizari 
cum  Cyrilla  a  Justino  preabytero ,  et  alia  die  est  de- 
functa ,  ac  juxla  S.  Ilippolytum  in  crypta  scpulta 


siderii.  D.,  c  Lucae  evangelista?  et  Asclepiadis  Antio- 
cheni  episcopi.  A.  T.,  In  Hostia  natale  sanctorum 
d  Januarii ,  Fesli  et  Desiderii.  T. ,  Eodem  die  nalale 
sauctorum  martyrura  •  Saviniani  el  Poteniiani  so- 
ciorumque  eorum.  A. ,  Eodem  die  *  Duaco  S.  Amati 
Senonum  archiepisconi.  T.  L.,  Et  deposiiio  S.  Amati 
episcopi  et  confessoris.  Turonis  depositia  S.  Colum- 
bani  abbatis.  T.  B. ,  Et  in  Antiochia  Syriae  [T.  o«. 
Syria^l  passio  saiictorum  *  Pelagii  el  Beronica  [  B.t 
Beronici  |.  B.,  In  civitate  Puteoli,  Proculi  et  Ntce» 
malris  ejus. 

SO.  —  XIII  Kal.  Vacat  Baeda. 

B.  V.  C,  ln  Puteolis  Sozimi ,  Januarii ,  Dorothe» 


SMITH  NOTiE. 
•  Triphonw.   Hodie  aepulta  est  S.   Tripli.nia,  f)  imperatore.  Ibid.,  cap.  21 
quare  an  ctiam  hodie  obiii.  De  hujus  conversione      arguuntur  Usuardus 


vide  Acl»  S.  Lnurenlii  apud  Surium  tom.  IV,  die  x 
Augusti. 

t»  Alibu  Pasai  enim  hi  sunt  in  Africa. 

c  Lucv. .  .  .  Atclepiadis.  In  oiuuibiis  fere  Marty- 
rologiis  hi  pridie  celebrantur.  Asclepiades  autem , 
Aniiocbix  Serapione  mortuo,  episcnpatum  illius  Eo 
clesiac  nonus  suscepit :  hujus  ordiuationis  mentio- 
ncm  facit  Alexander  llierosoiymiUuiis  in  epistola  ad 
Anliochenses,  ex  qua  couficitur  male  in  Chrunico 
Eusebii  Asclepiadis  ordiiciiionem  confeiri  tn  annum 
primum  Antonini  Caracal'a3.  Nmn  Asclepiadis  or- 
dinalio  contigil  eod«  in  teinpore  quo  Alcxander  pb 
Chriatiani  uomiuis  confessionem  in  carcerem  conje- 
clus  e$t.  Id  autem  accidisse  principaiu  Sevcri  ipse 
F.esebius  testaiur  in  Chronico.  Vtde  Eusebii  Uist. 
Eccl.  n9ll.  Obiil  S.  Asclepiades  sub  Alcxandro 


Unde  manife^ti  erroris 
Ado,  et  alii  cos  >eruti,qui 
eum  in  persecmione  Decii  pasaum  dicuni. 

d  Januarii.  Non  in  Hostia ,  sed  Neapoli  passi ,  ut 
paulo  sii|ierius  patet.  .     . 

•  Sawniani.  Horum  festivitas,  dum  ab  antiqms 
lemporibus  pridie  Kalend.  Januarii  ageretur,  irana- 
miruia  est  in  quartuin  decimum  Kal.  Nov. ,  qiiod 
co  ipso  dic  translata  suut  corpora  eorum,  el  ange- 
lica».  voces  sunl  audiia*.  Ili  primi  fuere  Senonenses 
cpiscopi ,  et  pro  fide  Chrisli  morlem  occubuerunt. 
De  his  vide  Petr.  de  Naial. 

f  Duaco.  Dt)  S.  Amato,  qui  a  Broilensi  mooa* 
sterio  ad  Duacum  translatus  est,  vide  superius  dia 
xui  Septcmb. 

s  Pelagii.  Rectius  Peiagix  et  Beronici.  H«  passi 
suut  cuni  aliis  49  juxta  alia  Hartyrol. 
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SECT.  II.  —  MAUTYROLOSIA,  ii>7S 

EDITIO  COLONIENSIS. 
acire,  aniroatus  ad  tolerautiam  passionum,  oravit  ad  A  teri,  Callisti  papae,  qui  cum  corpus  eju*  ievaluui  de 

puteo  sepelisset,  post  dies  scx  audiens  boc  Alexander 
imperator,  praecepit  eum  per  ponlem  praccipitari. 
Cdjus  corpus  invenium  est,  et  a  quibusdam  Christia- 
nis  iu  eadem  civitate  sepultum.  Scriptum  est  in  pas- 
sione  sancti  C»Uisti,  et  transitus  sancti  Viatoris  le- 
ctoris.  In  Colonia  sanctarum  virginum  undecim  roil- 
lium. 

A.  XI  Kalbno.  Noveiib.  —  Jerosolyims  ocali 
Marci,  qui  primus  JcrosolymLs  ex  gentibus  posl  epi- 
gcopos  ex  circumcisione  sacerdotium  civitatis  illius 
accepit,  clarissimi  et  doctissimi  viri,  ac  non  multo 


Dominum,  ut  si  pro  certo  cum  dignum  gloria  mar- 
lyrii  judicaret,  ex  lapide  speluncas  ilius  aqua  lim- 
pidissima  emanaret.  Quod  cum  Dominus  continuo 
pra&tilisset,  ille  securus  ad  aream  certaminis  prope- 
ravit,  et  palmam  martyrii  fortiter  dimicando  prome- 
ruiL  Item  naule  Simplicii. 

G.  XII  Kaleho.  Novemb.  —  Apud  Nicomediam  na- 
tale  sanctotum  marlyrum  Dasii,  Zotici,  Gaii,  cum 
duodecim  militibus.  Eodem  die  sancti  patris  nostri 
Hilarionis,  cujus  vitam  Hieronymus  virtutibus  ple- 
nam  conscripsit.   Item  nalale  sancti  Aslerii  presby- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
XV.,  Dorotbeil.  V.  C,  Alibi  Uticii  [C,  Euticis],  Mar-  B  cepit  eum  per  pontem  praecipitari :  cujus  < 
cellini.  A.  T.  L.,  NataleSS.  Euiicii ,  Lucii,  Marcel-      Tenlum  est,  et  a  quibusdam  Chrislianis  in  eadem 
lianl.  B.,  In  Nicomedia  Eutici ,  Promati ,  Lucii ,  Mar- 
cellini.  D.,  Anliocbia  Beroras,  •  Pelagi*  et  aliorum 
quadraginta  novem.  B.,  Roinae  natale  b  Asterii  pres- 
byteri.  A.  T.  L.,  In  Agimio  passio  S.  •  Caprasii 
uartyris.  B.  praenotat ,  In  Galliis. 

21.  —  XII  Kal.  Sancti  Patris  nostri  d  Hilarionis , 
cujos  Vitam  Hieronymus  virtutibus  plenam  scripsit. 
Eodem  die  natale  S.  Asterii ,  presbyieri  •  Calixti , 
qui  cum  corptis  ejus  elevatum  de  puleo  sepelisscl, 
post  dies  sex  audiens  hoc  Alexander  imperator,  prae- 


:  cujus  corpus  in- 
eadem 

civitate  «epultum.  Scriptum  in  Passione  S.   Calixti 
papae. 

A.  T.  L.,  In  Colonia  Agrippina  passio  sanctorum 
nndecim  millium  f  Virginum.  Et  haec  primo  loco  cuni 
aliqua  diversitate:  ullimo  autem  loeo  in  L.  additur: 
Et  S.k  Ciliniae.  B.,  In  Nicea  Bithyni:e  natale  Macha- 
tii,  Proculi,  Modesti  cum  aliU  dncentis  septuaginta. 
Liiffduiti  Galliae  natale  B.  h  Yiatoris  pueri  et  discipull 
S.  Jusli  episcopi.  In  Africa  Modesti,  Eotici. 


a  Pelagja.  De  hac  prldie  agltur* 

b  Atierii.  De  boc  vide  postridie. 

c  Copraiti.  Qui  cum  Primo  et  Feliciano  fratribus 
passns  est  in  Galiiis  eivitate  Ager.nensi  sub  Daiiano 
praside.  Dum  enim  rabiem  persecutionis  declinans 


22.—  XI  Kal.  VacalDxda. 
SMITH  NOT;E. 

ejus  discipiilns  qtii  fama  ejus  virtHliun  flilarioiiem 
evestigasset ,  eum  ad  Epidaurum  Datmutix  oppidum 
duxit,  ubi  draconem  mine  magnitu  Ituis  concrema- 
vit;  deinde  Paphum  navigavit,  ibique  maiifns  bien- 
no ,  inter  secretos  asperosque  montcs  solitudinem 


laterel  in  spelunca,  tandem  audiens  qualiter  B.  virgo  q  qutcsivit,  et  isto  loco  per  annos  quinque  hnbitavil , 


Fides  pro  Cbristo  agonizaret ,  animatus  ad  toleran 
tiam  passionum  oravit  ad  Dominum,  ut  si  eum  glo- 
ria  martyrii  dignum  jndicaret ,  cx  lapide  speluncae 
limpida  aqua  manaret :  quod  cum  Dominus  prcejii- 
lisset ,  securus  ad  aream  certaminis  properavit ,  ct 
palmam  martyrii  sub  Maximiano  fortitcr  patiendo 
promeruit.  Petr.  i>e  Natal. 

<t  Hilarionis.  Qui  ortus  esi  vico  Thabatha  in  Pa- 
laestina,  et  Alexandrue  gramnmico  traditus  est. 
Proindeaudiens  celebre  nomen  Aotonii,  adeum  perre- 
xit,  et  slatim  ut  eurn  vidit,  mutato  prisiino  habitti, 
diiobus  fere  meusibus  juxta  eum  mansit ,  conlem- 
plans  ordinem  vilae  eju-s  morumque  graviiaiem.  Re- 
versus  curo  quibusdam  monachis  ad  patriam,  pa- 
rentibus  jam  defunctis,  partem  sub^tantio*  fralribtis, 
partem  paupenbus  largitus  est ,  solitiidinemque  qu;c 
in  septimo  milliar.o  a  Majoma  Gazse  emporio  per 
litius  eunlibus  £gyptum  ad  laevaro  ftYctiiur,  ingres- 
sus  est  quindeciin  annos  naius.  Ubi  cum  multos  per 


et  defunctus  est  Quod  postquam  Palxstinae  audivit 
Hesychius,  ad  Cvprum  navigavit,  et  post  deccm 
feriue  menses  corpus  ejus  furatus  est.  Quod  Maju- 
miam  deferens ,  in  anliquo  monasterio  condidit. 
Vide  plura  iu  Vita  ejus  ab  Uieronymo  scripta.  De 
eo  etiam  Sozomciius  loquitur  in  Eccl.  Ilist.  v,  10. 
S.  autem  llilari »  anuo  2!X>  natus  est,  mortuus  est 
enim  octogenarius,  nt  scribit  S.  Ilieronyinus  iu  ejus 
Viia  ;  eratque  xtaiis  sexaginta  quinque  annorum , 
quando  D.  Antonius  M.  decessit,*leste  eodem  Uie- 
ronvmo.  Obiit  ati  em  Autoiiius  anno  356«  Quare 
S.  Ilitarion  ctiam  obiit  anno  370. 

e  Calixti.  De  hoc  vide  superius  pridie  Idus  hujus 
nicns;8. 

. f  Virginum.  Inter  quas  praecipua  fuit  Ursula.  Qua3 
cum  una  eum  sociis  ttomain  peregrinationein  susce- 
l>isset,  ac  in  itinere  incidisset  in  Htinnos,  ab  iisdetn 
cimi  comitibus  suis  trucidata  est  anno  453,  ut  Sige- 
l>enus  testalur  in  Chron.  Ilistoria  harum  virgimim 


annos  sancte  et  duriter  instituisset  vitam ,  fundator  D  apud  auctores  vulgata,  est  valde  dubia3  et  incertue 

et  eruditor  hujus  conversationis  in  Palaesiiua  ;  et      iidei. 

cum  grande  nionasierium  excrevisset  et  multitudo 

fratrum  secum  habitasset ,  ad  convercalionem  anti- 

quam,  eremiiicani  tcilicet,  redire  ia  animo  habuit ; 

perrexit  igitur  ad  B.  Antouiuin  ;  qui  quoniam  mor- 

tuus  eit  antequam  venirel,  reversus  e  t  ad  Apbro- 

diton,  et  duobus  tanium  scutn  reteiuis  fralribus  in 

vicina  eremo  momiis  est.  Sed  videns  e-iain  ibi  se 

miris  honoribus  aflici ,  perrexit  Alexandriam ,  iude 

ad  uhoriorem  Oasim  eremum  trausiiurus ;  ubi  non 

diu  permaiiens  eo  quod  Gazenses  a  Jubano  imp. 

niortem  llilarionis  iinpetra^sent,  per  inviaui  solitu- 

diuem  intravit  Oasiui ;  ibiqtie  anno  plus  miuus  exa- 

ilo,  et  Jultauo  imp.  occiso,  in  Siciliam  navigavit, 

ubi  lalere  se  potnisse  arbilratus  est ;  sed  a  dxino- 

niaco  quem  sanavit  pro.litu^  est ;  quod  initium  si- 

fitioruin  ejus  iu  Sicilia  innumorabilem  ad  eum  deiu- 

cens  adduxii  muilitudinein.  Quamobrcin  ilcsychius 


s  CUinice.  Matris  S.  Remigii  episcopi  Rhemensis  in 
castro  Laudnnensi.  Plura  de  ea  iu  Viia  S.  Uemigii 
apudStirium  iu  Jauuario.  Remigius  colitur  xm  Janua- 
rii  et  i  Octob. 

h  Viatoris.  Qui  ordinem  lecloris  teuuii,  et  S.  Justi 
Ltigdunensis  episcnpi  comes  fuit.  Qui  cum  eodem 
episcopatum  deserenle  navem  conscendit,  et  ad  wfigy- 
ptum  navigavit,  at<|ue  ei  in  eremo  sedulo  ministravit. 
Quo  defuucto,  et  ipse  Viator  post  dies  7,  proul  ipsi 
S.  Justus  praetlixerat,  enm  ad  coelos  secutus  est, 
Justus  enim  Idibus  Octobris  obiit,  et  Viator  quievit 
in  pace  xu  Kal.  Novemb.  Quoruiu  amboruui  corpora 
a  civibus  Ltigdunensibus  exiude  sublata  suut  et  ad  eo- 
rum  civitatem  relaia,  ci  in  ecclesia  SS.  septem  Ma- 
chabasomm  eondigno  honore  posita  sunt  iv  Non. 
Septembris.  Petr.  ub  Natal. 


JOTP,  BEDiE  YENEBADlLlS  OPP.  PARS  IV.  —  HlSTOMCA.  1080 

EDITIO  COLONIENSIS. 
post  martyrio  consummati.  Item  beata  Salom**  quse  ^  i*  faciero,  et  credenles  in  Christo  impium  minjste* 


in  Evangelio  legitur  cum  relicfuis  sanciis  feminis 
circa  Domini  sepulluram  soilieita.  Apud  Adrianopo- 
lim  Thracise  passio  sanctorum  Philippi  episcopi,  Se- 
teri  presbyteri ,  atque  Ilermetis  diaconi ,  et  Etisebii* 
qui  persecutione  saeviente  Christimorum ,  ecclesias 
claudere  e(  spoliare « jussu  imperatoris  Jultani  ,  per 
iniquos  praesides  coniradicebant,  et  ob  hoc  per  Bas- 
sitm  pracsidem,  nec  iion  et  Justinum  mukis  tormen- 
lis  afttciebanlur,  hocest,  carceribus,  vincuiis,  flage)- 
Us,  ad  ultimum  vero  flammaruin  tncendio ;  sed  Do* 
mini  \iriute  roborati  *  usque  in  inem  in  confessione 
liominis  fjus  perseveraverunt. 

D.  X  Kalb&d.  Novkxb.  —  Apud  Aatfochiam  SyrkB 
natale  sancti  Theodori  presbyteri  *  qui  persecutlone 
impii  Julinni  sub  pfxfecto  et  avuncolo  ejus  JuliaoOt 
cum  ab  eo  Antiocheuorum  ecclesia  spoliata,  et  rein 
giosi  quiqne  fuissent  ejus  terrere  dispersi,  tti  eccle* 
sla  permansit  intrepidus,  atque  ab  eo  teneri  jussus  , 
post  equulei  pcenam ,  et  multos  ac  durissimos  cru- 
ciatus ,  etiam  lampades  circa  ejus  latera  appdsitse 
sunt.  Sed  liis  divina  viriute  restinclis,  cum  milites 


rium  recusarenl,  jussit  eos  Julwnus  pelago  immergi. 
Quibus  B.  Tbeodorus  ait :  Pracedile,  fratres ;  ege  vero 
soperans  inimicwn  sequar  Dominum.  Sicqve  eeci- 
sione  gladii  martyrium  consummavit*  ln  HispaniU 
natale  sanctorum  Servandi  et  Germani,  qui  post  ver- 
bera  squalorem  carceris,  et  famis  ac  sitis  injnriam, 
et  lcmgissimi  itiueria,  quem  jubente  Yiatore  praeside 
ferro  onusti  pertulerunt  laborem,  novnsime  martyril 
sui  cursum  ferro  caesis  cervicibus  iropleverunt.  Colo- 
ni«  saneti  Severini  archieptscopi  et  cenfessoris. 
Vienna  sancti  Joditii  epmcopL  ltem  saneti  Yenantil 
abbatis. 

C.  IX  Kalrhd.  Novems.  —  !n  Venusia  civitate 
Apuliac  hatale  sanctorum  Felicis  eptscopi  civitalis 
B  Tubrocensis,  Audacti  et  Januarii  presbyterorum,  et 
Fortunaiiani  et  Seplimi  leclorum,  qui  temporibof 
Diocletiani  in  sua  civitate  Tyci,  a  Magnelliano  pro- 
curatore  multis  diu  vinculis  et  carceribus  macerati, 
ct  in  Africa  et  in  Sicilia,  tandem  in  occisioue  gladil 
consummati  suut.  Sunt  autem  honorifice  sepultur* 
traditi  inter  Carthaginem  et  Uticam.  In  Nicomedia 
natale  Severi  et  Dorothei. 


qui  eas  tenebant,  angelorum  aspectu  territi  ruisseut 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
a  V.  C,  ln  Adrianopoli    [C.  Trajanopoli]  Severi,  C  territorio  Cadetano  passio  SS.  «  Sertandi ,  et  Ger 
Philippi  cpiscopi,  Eusfbii,  Hermetis.  B.,  In  Thra-      inani  :  qui  ob  coitfessionem  Domini  jussu  Yiatoris 


ria  natale  S.  Severi.  In  Antriannpoli  Philippi  ep'h» 
scopi,  Eusebii,  Hernftis.  T.,  Thracia  naiale  SS.  Her- 
metis,  Eusebii  ei  S.  Philippi  episcopi.  L.,  In  Thracia 
naiale  Philippl  episcopi ,  et  Severi  presbyteri,  et 
llermelts  diaconl.  A§  Thracia  natale  SS.  Ennet;s, 
Kusebii  el  S.  Philippiani.  Eodem  die  passio  S.  b  Gra- 
tiani  marlyris,  et  dei  ositio  S.  Auibodi  epis.  B.,  Alibi 
passio  S.  Leugili  inartyris.  D.,  Antiochia  c  Theode* 
riti  presbytcri. 

23.  —  X  Kal.  Yacat  Baeda* 


prftfecfi  jussi  sunt  decollari.  AM  Eodem  die  deposilio 
8. f  Bomani  Botbomagensis  archiepiscopi.  T.  B.v 
Ips<>  die  in  Caesarea  Capnadociae  naiale  Longini.  BM 
lu  Gcsarea  Cappadocise  S.  Serensi  et  alihi  S.  Lon- 
ginu  L.,  In  Ca^Bare»  Cappadociae  passio  SS.  Longini, 
Severi,  Yicioris  et  Dorotuei.  Et  S»  g  Severiai  Colo- 
ttien-i»  archiep. 

S4t  —  IX  Kal.  Yacat  B«da« 

Vacat  etiam  Divionense  ms.,  nisi  quod  ex  sequenti 
dle  de  xlvi  militibus  hic  posita  suo  deinde  loco  in 
Baed*  contextii  repetantur.  B.  V.  C,  In  Nicomedia 
Yitalis ,  Felicis,  Kogati ,  Victoriae,  Fiaviaai,  Yicloris 
[B.  om.  Yictori*...  Yictorisl.  A.  T.  L.,  Nicomedia 
natale  Bogati,  Flaviani  et  Yiulis.  T.  L*  addunt  Feli- 
cis,  Papperii.  B.,  Hierapoli  Phrygioe  nalale  SS.  Clau- 
diani,  Eleutherii,  Justi  et  Yictoris. 


C^  Y.  B.,  In  Adrianopoli  Severi,  Doro?hei»  C,  dle 
prrrcedcnti  :  In  Trnjanopoli  Severi  episcopi,  Doro^ 
thei  §  et  S.  Oresti.  D.t  Yenusia  d  Felicis  episcopi 
Tnlizoccnsis,  ct  Audacti  et  Januarii  preshyterorum. 
A.  T.,  Natale  SS.  Severihii  Dorothei  et  Yictoris.  ln 

SMITH  KOTiE. 

•  Pkilippt.  Hi  ccctesias  clatidi  et  sjtoliari  jussu  Ju-  e  Servandt.  Qul  in  perseculione  Diocletiani  sub 

liaui  per  iniquos  prscsidcs  prohtbebant,  et  ob  hoc  Yiatore  vicario  post  verbera,  squaiorem  careeris,  fa- 
mnltis  tormentis  afficiebanlur,  carcvribus  sc»,  vincu-  mis  ac  sitis  injuriam»  et  longissiml  itineris  laborem. 
iis,  flagellis,  ad  uitimum  vero  flammerum  incendio:  quem  ferro  omisti  pertulenmt,  novissime  mariyrii 
seil  Domiui  vinute  roborati  usque  in  finem,  in  con-  _sui  cursum  eeesis  cervicibus  impleverunt;  ex  quibus 
fesstoue  nominis  cjus  persevcrarunt.  S.  Af  hanas.  in  D  Germnnus  Emeritse»  Servandus  Rispali  conditos  est. 
apologia  de  fuga  sua  ad  Constanl. 

^  Gratkmi.  Ferrarius  in  Catal.  Cenerali  eum  pas- 
Snm  scribit  in  territorio  llalbianensi,  dubhatque  an 
dieendus  sit  Gatianusi 

c  Theodoriii.  Polius  Theodori.  Quem  Jullamis  impi 
utpote  sacroruin  vasorum  Antiochensis  Ecclesiae 
custodem,  qui  eorum  notiiiam  tradere  valeret,  com* 
prehcnsum  gruvissime  crociavit.  Cumque  inter  tor- 
meiiUi  forti  aniino  respwidissel,  et  iu  Christianes 
fidei  coiifessione  enituisset ,  ad  eitremum  gMio 
eum  obtriincari  jussil.  SotoMRii.  EccK  llist.  v^  8. 
Fuit  et  alius  Theodorus  a  geniililftis,  Juliano  impe- 
ranle,  adeo  cruciatus,  ut  cum  dtmitterenir,  iile  iton 
amplius  victurus  pUtateiut-.  Yerum  Deus  juvenein 
servavit :  post  hanc  eniut  confessionein  diutissime 
aupeivixii.  Socrates  m,  10,  Usuardns»  Ado  aliique 
teceniiores  hunc  po^tridie  colunt. 

«  Felicit*  De  U s  ^upcrius  vide  dem  xxi  Augusii» 


Ado. 

<  Romtni.  Fuit  autem  ejus  sedis  episcopm  v4ce  • 
simus  ordine,  sedHque  anno  622,  ut  tabul*  ejns  Eo 
elestae  apnd  Democharem  Indicant. 

»  Setcrini.  Ilunc  Severinum  ipsum  esse  puiani, 
q%ii  (^>loniensi  Ecclesia  prcecrat  lempore  S.  Martini ; 
eujus  obilum  diviniins,  lieel  absens,  cognovisse  di- 
citur  lib.  l  de  Mirac.  S.  Martini  cap.  4,  qn«£  emnh 
describiintur  in  sermone  ab  anliquo  auctore  edrto 
apud  Surium  die  xkiii  Ocioh.»  ubi  plura  de  morte  ct 
sepulcro  habentur;  qtiod  Burdigatenses  qnampturi- 
muin  venerantur.  Quidam  autem  Severinum  hic  me- 
moratum  e  Trevirensi  episcopo  ad  sedqn  Burdig»  - 
lenseni  transiisse  vaJuhi,  quos  refellit  (>>intius  n<t 
an.  5L>7,  n.9.  Yide  Lopebii  Histori  nn,  et  G.  TnnMi* 
de  Gloria  conf.,  xlv.  Coloniam  eiiam  ejus  rdiqniae, 
pnrte  Aquilanis  relicta,  honorittce  allat»  sunL  Ohw» 
Srn. 


1081  SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  1082 

EDITIO  COLONIENSIS. 
D.  VIII  KAtfefto.  Nottnft.  *—  Bonifadi  papae,  qui  A  Cumque  ter tio  die  itineris  idcm  Ceorgius  fuisset  mor 


6edii  Romae  annos  tres.  Ilic  sepultus  est  via  Salaria, 
juxta  corpus  sanct*  Felicitatis.  Hic  consiituit  ser- 
vura  clericum  non  fieri,  nec  obnoxium  curiae,  vel 
cujuslibet  rei.  ln  Callia  civitate  Suessionis,  natale 
sairclorum  Grispini  et  Crispinlani ,  qui  perseculione 
Diocleiiani  et  Maximianl  ad  irochleas  extenti  et  fus- 
tibuscaesi,  postquam  digiti  eorum  subulis  trnnsfixi 
sunt,  et  de  dorso  eomm  lora  pracisa,  ad  uliimum 
gladio  trucidail,  coronam  martyrii  adepti  sunl.  Pe- 
tragoricas  clvitate  natale  sancti  Frontonis,  qui  Romae 
a  beato  Petro  episcopus  ordlnatus,  cum  Ceorgio 
prcsbytero  ad  praedicandura  Evangelium  missus  esi. 


tuus,  mctrens  Fronlo  reversus  est  ad  Apostolum, 
acceptoque  ejus  baculo,  et  super  corpus  defuncn 
posilo,  socium  de  morte  recepit;  sicque  ad  praedi- 
clam  civitalem  veniens,  magnain  gentis  illius  multitu- 
dinem  convenit  ad  Christum,  et  multis  clarus  virlu- 
tibus  in  pace  quievit.  Romx  via  Salaria  natale  qua- 
draginia  sex  miiiliim  qui  simui  baptizati  sunl  a  beato 
Dionysio  papa,  et  mox  jubcnte  Claudio  iioperatore 
decollati  sunt. 

E.  VII  Kalend.  Novemb.  —  Apud  Africam  natale 
sanctorum  martyrum,  Rogatiani  presbyleri,  el  Feli- 


25. 


cissimi,  qui  persecuiione  Decii  et  Valeriani  illuitri 
EDITIO  BOLLANDIANA. 
VIII  Kal.  Suessiones  natale  sanctorum  mar-  B  Quos  fueruut  quatuor  milites  Christi  Tbcodotiu? , 


lyrum  Crispini  et  Crispiniani 

Addll  Florus  in  A.  T.  L. :  Quos  Rictiovarus  prae- 
fectus  jnssu  Maximirii  imperatoris  comprebendens, 
cum  idolis  sacrilicare  nollent,  fecit  a  trochleis  ex- 
tendi  et  fustibus  caedi  :  deinde  in  dngulis  eorum  su- 
des  miltl :  et  de  dorso  singulorum  singulis  corrigiis 
ablatis,  eorum  colla  molis  suspensis  in  fluvium  de- 
mergi  :  ac  plumbo  ignito  et  pice  ferventi  el  oleo 
concremari.  Qui  in  cunclis  dextera  Christi  protecti, 
et  Ridiovaro  praefecto  in  his  ultione  divina  inlerem- 
pto,  praecipiente  Maximiano  imperatore  glndio  sunt 
trucidati.  Quorum  corpora  angelo  monente  quidam 
tcnex  nocte  in  navicula  cnntra  undam  fluminis  levi- 
ter  vehens,  clam  sepelivit. 

Ipso  die  Roroae  via  Salaria  natnle  quadraginla  sex  q 
^ililum,  qtti  simul  baptizati  a  Dionysio  papa,  et  mox 
jubente  a  Claudio  imperatore  decollati  sunt.  Ubi  sunt 
positi  et  alii  martyres  centitm  viginti  unus  :  inter 

SMITIi  NOT/E. 

11  Clnudio.  Baronius  Claudium  imperatorem  edi- 
ctum  adversus  Christianos  promulgasse  icribit,  du- 
tdici  innixus  fundamenio.  Primnni  consistit  ln  Aclis 
sanctoriim  martyrum  Marii  et  M.irtlue  ejus  conjngis, 
ct  liiiorum  Audifacis  et  Abachom ;  quae  integra  ex 
variis  mss.  recitat  Bollandus  die  xix  Januani.  Se- 
mndtiHi  desemitur  ex  Actis  S.  Lanrentii  die  x  Au- 
gusti  a  Surio  reciiatis,  in  quorum  line  merooratur 
inartyiium  S.  Cyrilke  filiae  S.  Triphoniae  uxorisquon- 
tlam  Decii  Caesaris.  Verum  nullus  ex  antiquts  perse- 
cutionis  a  Claudio  motae  meminit ;  et  Acta  S.  Lauren- 
tii  a  Surio   recitaia,  plane  sunt  adulterioa  et  sup- 


Lucius,  Marcus,  et  Petrus.  Scriptum  in  Passiono 
S.  Xisli. 

A.  T.,  Eodem  die  in  pago  Viromanduensi  dedica- 
tio  ecclesiae  S.  *>  Quintini  et  translalio  corporis  ip»ius. 

C,  Romae  SS.  c  Chrysanthi  et  Dariae.  B.,  Translatio 
S.  d  Bartholomaei  de  insula  Lippari  in  Benevento. 
Eodem  die  Crisanti  et  Dariae.  In  halia  civitaie  Fi«- 
rentia  passio  S.  e  Miniali  martyris  cum  sociis  suis, 
Eodein  die  passio  SS.  Luciani  et  Marciani. 

26.  —  VII  Kal.  Vacat  tfceda. 

Florus  m  A.  T.  L.  :  Nicomediae  natalis  sanctorum 
martyrom  Martiani,  Flori  et  Luciani  :  qui  tempore 
Decii  imperatoris  igni  traditi  sunt  sub  Sabino  pro- 
consule. 

B.  V.C.,  In  Nicomedia  Luciani,  Marciani,  Flori 
IV.  Florael,  Eraclii  [C.  Erodii].  B.,  Tutti,  Florini. 

D.  f  Alehela  civitate  Vincentii,  Sabini,  et  Christetes. 
A.  T.  L.,  Eodem  die  Elnone  monasteho  translatio 
corporis  S.  Amandi  et  dedicaiio  ecclesiae  ipsius  B., 
£t  b  Ainandi  episcopi  et  confessoris. 


Amzusii. 

e  Mimatis.  Acta  S.  Miniaiis  apud  Surium  tem.  V 
edita  ejusdem  sunt  fidei  et  auctoritatis  ae  sunt  Acu 
S.  Laurentii.  Referunl  enim  S.  Miniatem  post  S.  Xy- 
stum  papam  et  S.  Laurentium  archidiacouum,  qui 
passi  sunt  sub  Valeriano  et  Gallieno,  sub  Decio  mar- 
tyrium  consumtuasse,  quod  plane  nullo  modo  fieri 
potest.  De  translatione  reliquiarum  ipsius  in  Callias 
tempore  Oihonis  imp,  meminit  Sigebert.  m  Cbron. 
anno  Domini  969. 

*  Alehela.  Potius  Abula.  II ic  primo  adeo  in  equu- 
leo  sunt  extensi,  ut  omm  s  compages  membrorum 


nosililia:  nec  minus  adulteriua  videntur  Acta  SS.  n  eorum  laxarentur;  deinde  capiia  eorum  lapidibus 
Marii  Manlim  *o  niinrnm  D  superposila,  usque  ad  excussionem  oerebri  vaiidis 


Marii,  Marthae  ac  fiiiorum 

b  Quintini.  De  duabus  aliis  transiationibus  Vide  vm 
KaJ.  Julias,  et  ni  Non.  Januarii. 

c  Chrusanlhi.  Geniti  ex  viro  quodam  Alexandrino, 
nomine  Polemio,  qui  Romam  cum  fiiio  suo  concessit. 
Pbilosophorum  sludio  imbuendus  tradilus  incidil  in 
libros  Evangcliorum,  et  a  Carpophoro  presbytero 
didicit  sacras  litteras  et  baplizatus  est.  Polemius  igi- 
lur  ejus  paler  iratus,  in  carcere  eum  includi  jussit. 
Deiude  euiii  jubet  omari  veste  serica,  ancillasque 
formosissinias  cum  filio  includit,  inter  quas  erat 
virgo,  Daria  iiomiue,  ut  eum  ad  luxuriem  et  libidi- 
nein  pelliciant;  sed  in  proposilo  ila  permansit  vir 
fanctiiP,  ul  puellarum  blanditias  contemneret,  ei 
ipsam  Dariain  i»ulcherriinam  ad  Christum  converte- 
rel,  et  cuin  ea,  postquam  sub  Mumeriano  imperatore 
shnul  pasbi  essent  uiulta  supplicia,  et  terra  et  lapi- 
dibus  obrutus  morteui  simui  et  sepulcrum  inveniret. 

4  Burikotomm.  De  bac  iranslaiioue  vide  supra  xxtv 


vectibus  sunt  contusa,  atque  ita  martyrium  eorople- 
verunt,  agente  praeside  Daciano,  imperante  Diocie- 
tiano»  De  his  Usuardus,  Ado  caeterique  recentiores 
agunt  postridie. 

*  Amandu  Translatio  hujus  ab  ecclesia  S.  Pelri, 
in  qua  prius  requievit,  in  novam  basilicam  boe  ipso 
die  dedicatam  iii  sermone  M.lonis  cajusdam  monachi 
Elnonensis  apod  Bolland.  Febr.  vi  aperitur.  In  qua 
tamen  nistoria  erronee  asseritur,  quod  dedicata  #*i 
ecclesia,  et  reliquiae  S.  Amandi  iransiat*  sma\  a 
S.  Eligio  episcopo.  Eligius  eniin  atmo  665  obiit,  vi- 
ginii  ferme  annos  ante  S.  Ainandi  obitum,  qui  auno 
b8i  defuflctus  est.  Cum  aulem  eorpus  ejus  po^t  16 
anuos  elevatum  sit,  a  Giudonio  soccessore  Mummo- 
lini,  vel  a  Gerulpho  Guidonii  suecessore  factain  esso 
transtationem  banc  verius  dicendum  est.  Etiam  Tra- 
jecti  celebralur  S.  Amandi  ordinatio.  Mor.uu  Addit* 
ad  Usuardum. 


*083  BEME  VENERABILIS  OPP.  PARS  IV.  —  IIISTORICA.  IttSI 

EDllIO  COLONIENSIS. 
martyrio  sunt  coronati.  Scribit  beatus  Cyprianus  in  A  et  seplcm  ordinavit  diaconos,  qui  custodtrent  epi- 
epistola  ad  confesgores,  liis  verbis  :  Ut  sequamini,  in- 
quil,  in  omnibus  Rogatianum  presbyterum  gloriosum 


senem,  viam  vobis  ad  gloriam  noslri  temporis  reli- 
giosa  virtuie,  et  divina  dignatione  fccientem;  qui 
cum  Felicissimo  fratre  nostro  quielo  semper  et  so- 
brio  excipiens  ferocentis  populi  impetum,  primum 
bospitium  vobis  in  carcere  praparavit,  et  mctator 
quodammodo  vesler,  nunc  quoque  vos  antecedit.  In 
Nicomedia  natale  Luciani  et  Filori,  Heraclidse  et 
Martialis.  Eodem  die  sancti  Amandi  confessoris. 

F.  VI  Kalend.  Novemb.  —  In  Hispaniis  Abula  ci- 
vitate  natale  sanctorum  Vincentii  v  Sabinae  el  Cri- 
stestes,  qui  primo  adeo  in  equuleo  sunt  extenti,  ut 
omnes  compages  membrorum  eorum   laxarentur; 


sropum  praedicantem.  El  vigilia  apostolorum  Simonis 
et  Jud«. 

G.  V  Kalend.  Novemb.  —  Natale  sanctorum  apo- 
stolorura,  Simonis  Chananaei,  qui  et  Zelotes  scribi 
tur,  et  Thadaei,  qui  etiam  Judas  Jacobi  legitur,  et 
alibi  appellatur  Lebbaeus ,  qtiod  interpretatur  cotch- 
culus.  E  quibus  Thadaeus  apud  Mesopotamiam ,  Si- 
mon  vero  apud  /Egyptum  traditur  praedicasse :  inde 
simul  Persidam  ingressi,  cum  fidei  inmimeram  genv 
tis  illius  mullitudinero  subdidissent,  et  Ecclesiam 
Dei  late  jam  fundatam  viderent,  martyrium  ibi  cursu 
temporis  explentes,  beato  certamine  consummave- 
runt,  honorifice  sepulti  a  populis  Cltristianis,  quos 
Domino  ipsi  genuerant.  Romae  sanctae  Cyrillae,  filiae 


deinde  capiia  eorum  lapidibus  supposita,  et  usque  B  Decii  Cacsaris,  quae  a  Claudio  principe  jugulata  est 

gladio ,  et  sepulta  a  Justino  presbytero ,  cum  matre 
sua,  juxta  sanctum  Hippolytum.  Item  sancti  Fidelis 
martyris. 

A.  IV  Kjllbnd.  Novemb.  —  Natale  sancti  Narcissi 
Jerosolymorum  episcopi,  viri  sanclitate  et  patientia, 
ac  fide  laudabilis.  Accidit  aliquando  in  die  solemni 
LDITIO  DOLLANDIANA. 

Et  itomae  S.  Cyrillae  filiae  Decii  Caesaris,  quae  sub 
6  Claudio  principe  jugulata  et  neeata  est  gladio  :  et 
sepulta  a  Justino  presbytero  cum  matre  sua  juxta 
S.  Hippolytum. 

Florus  in  A.  T.  L.,  Ipso  die  passio  SS. f  Vinceu- 

tii ,  Sabiuae  et  Christetae ,  qui  passi  sunt  in  urbe 

Avila.  Qui  singillatim  sursum  ac  deorsum  in  equuleo 

siuii  extensi ,  divaricatis  membrorum  compagibus  , 

et  dissipati  verberibus.  Et  cum  nec  sic  deficereot , 

£  colla  lapidibus  supposita ,   fuste  desuper  cerebro 

illiso ,  tali  martyrio  consummati ,  pariter  animas 

tradiderunt. 

D.,  In  Carthagtne  S.  Suffratiani  et  S.  Rituti  coa- 
fessoris. 

29.  —  IV  Kal.  Vacat  Baeda. 

Fiorus  in  A.  T.  L.,  Eodem  die  natale  S.  *Pon- 

tiani  papae  et  inartyris :  qui  ab  Alexandro  topera- 


ad  excussionem  cerebri  validis  sunt  vectibus  conius.i, 
atque  ita  mariyrium  compleverunt ,  agenle  prarside 
Datiano.  Apud  Thylae  castrum,  natale  sancti  Floren- 
tii  martyris.  Romae  Evaristi  papae,  qui  sedit  annos 
novem,  subTrajano  martyrio  coronatur,  sepultusest 
iu  Vaticano.  liic  consliluit  duos  in  urbe  probyteros, 

27.  —  VI  Kal.  Vacat  Bacda. 
Florus  in  A.  T.  L. :  Romae  S.  a  Evaristi,  qui  sextus 

post  Petrum  annis  novem,  mensibus  undecim,  Eccle- 
siani  Romanam  regens ,  temporibus  Domitiani  et 
Nervae  martyrio  coronatur. 

B.  C.  D.  V.  A.  T.  L.,  Vigilia  apostolorum  Simonis 
et  Thadaei.  C.  V.,  Iu  Afnca  Polycarpi.  V.,  Romac 
Marciani ,  Lticiaui,  Marciani,  Floriani,  Lucti.  Alibi 
S.  Florenlii.  C,  Rorme  ,  Martiani,  Lucii,  Florentii. 
A.  T.  L.,  In  Sardinia  SS.  Victi,  Proti  et  Florenlii. 
T.,  Maslinas  monastcrio  natale  S.  bRomaldi  martyris. 
L.,  Ipso  die  S.  c  Rictrudis.  B.,  Natale  SS.  Mariniani, 
Lucii,  Vicli.  In  S.irdinia  natale  S.  Florini.  In  Phry- 
^ia  SS.  Tarci,  d  Polycarpi,  Gagii,  Metrobi,  Eumenia'. 

28.  —  V  Kal.  Natale  sanctorum  aposlolorum  Si- 

monis  et  Thadei. 

Additur  in  A.  T.  L.  :  Qui  a  lemplorum  pontificilius 
occisi  suni  in  Suanis  civitaie  magna  apud  Persidaui. 
D.,  in  civilaie  mngna  Silantis  apud  Persidam. 

SMITII  NOTiG. 
*E9ari$tL  Hic  fuit  natione  Graecus,  Anliocbenus,      ab  ejus  obitu ,  ut  constat  ex  Actis  S.  Romaldi  a 
ex  patre  Juda  decivilate  Beihleem.  Vixit  non  soltitn 


temponbus  Domiiiani  et  Nerv.i',  sed  et  Trajani,  se- 
dilque  aunos  duodecim  et  aliquot  menses  ab  anno  n 
Chr.  95,  Domiiiaui  47  et  Clementis  consulatu  notaio, 
obiitque  anno  108,  mense  ac  diebus  incenis.  Coliiur 
quidem,  juxta  Baroniutn,  die  xxvt  Octobris,  legiiur- 
que  in  auctiore  Chronico  veterum  Pontificuin  :  f  Se- 
pultus  esi  juxia  corpus  S.  Petri  in  Vaticane  vi  Kal. 
Novembris.  i  Sed  dies  |  rimorum  pontifieum  potius 
ad  aliquas  eorum  translatioiies  quam  ad  eorum  nat.i- 
lia  pertinere  videntur. 

* Romaldi.  Archiepiscopi  Hiberniae,  qui  desertis 
palria  et  archiepiscopalu  Dubliniensi,  Romam  ivit, 
et  inde  habita  pontificis  benedictione,  juxta  angeli 
apparitioueni  eo  pervenit ,  ubi  Scaldis  fiuvius  in 
inare  se  exonerat,  hoc  est,  ad  Mechliniam ,  ubi  adeo 
fidei  rudimenta  populum  eoocuit ,  ut  merito  Mechli- 
niensium  apostolus  babeaitir.  Anno  vero  775,  in 
fcriis  fiaplislae,  duu  sicarii  eum  securibus  interlece- 
rtinl.  Natalis  celebraiur  Mechlinij».  Kalendis  Julii. 
Translatio  aiitem  aliqua  hodic  facta  videlur :  cor- 
pus  auictn  ejus  clevutum  ebt   post  quinqucnnium 


Surio  editis  in  Junio. 

c  Rictrudis.  Ejus  dies  natalis  celehratur  xn  Maii. 

d  Polycarpi.  U\c  in  Africa  superius  passus  e>sc 
dicitur. 

•  Claudio.  Potius  sub  Valeriano  et  Gallieno.  Mar- 
lyrinin  enim  passa  est  eodein  anno  acS.  Laurentins, 
qui  supra  colilur  x  Augustii  et  S.  Justinus  qui  eain 
sepeliit  proximo  aiino  iv  fjusdem  mensis  martyrium 
subiit.  Corrigas  igitur,  lecior,  notam  quam  de  S.  Jus- 
tiuo  supra  dedimus  ,  el  pro  Decio  ,  Gallo  et  Volu- 
siano ,  Gallienum  et  Valeriaiiutn  potins  imperatores 
ponas. 

f  Vincentii.  Hi  etsupra  cclebranlur  xxvi  die  hujits 
meus  s. 

«  Pontiani.  S.  Poutiani  martyritim  anuo  255  illi- 
gandum  est.  In  Chrouico  enim  Damasi  legitur  : 
c  Pontianus  annos  quiiique ,  menses  duos  ,  dies  $e- 
ptein  a  coiisulatu  Pompeiaui  et  Peligniaui....  Iu 
eadem  insiila,  Sirdinia  scilicel,  discinctus  est  iv  Kal. 
Octobris  ,  et  loc<>  ejus  ordinatus  est.Auteros  xi  Kal. 
Decemb.  Coss.  SS.  >  Auasiasiiis  seu  auctor  Libri 
Poulificalis ,  qui  Chronicon  Damafi  lcgerat ,  loco 
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vigiliarura  Paschx  oleum  deesse  luminaribus ;  tunt  A  tinni  p  ipac  et  martyris,  qui  ab  Alexandro  imperatore 


pracepit  repenle  naturam  aquae  in  oleum  verti.  Qui 
centum  et  sedecim  annorum  mrgravit  ad  Dominum. 
Apud  Sidonem  urbem  sancli  Zenobii  presbyteri,  qui 
persecutione  Diocletiani  martyrio  coronatur.  Viennae 
depositio  beali  Theodori  abbatis.  In  Locania  sanctn- 
rum  Jacincti,  Quinuni,  Felicianae,  Lucinii.  Eodem 
die  sancti  Felicis  diaconi  et  marlyris. 
B.  III  Kalewd.  Novemb.  — Romaenatale  sancliPon- 


cum  Hippolyto  presbytero  in  exsilium  deputatus  esl 
1n  Sardiniam  insulam,  ubi  est  defunctus.  Civitate 
Tingintina  passio  sancti  Marcelli  centurlonis  qui,  ca- 
pitis  absrissione  mariyrium  consommavit,  snb  Agri- 
colano  agente  vices  praefectorum  pretorio.  Apud 
Africam  martyres  numero  ducentorum  viginti.  In  An- 
tiocbia  beati  Serapionis  episcopi. 
C.  Prip.  Kalend.  Novemb.  —  Romae  beati  Nemesii 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


tore  sub  consulibus  Severo  et  Quintiano  cnm  Hypo- 
lito  presbytero,  exsilio  in  insuta  Sardiniae  Bncina 
deponatos,  martyrium  cousummavit.  Scriptum  in 
lihro  episcoporum. 


In  Nicomedia  passio  Calendionis,  Marcialis,  Germani. 

31 . — II  Kal.  In  GalliisS.  Quintini  qui  sub  Ma  ximia- 

no  imperatore  martyrium  passus  est  :  et  post  annos 

quinquaginta  quinque  invenlum  est  revelante  angelo 


R.  V«  C,  rn  Lncania  S.  •  Saccinti  f  Quinti  [  #.,      corpus,etsepultum  vmKal  Julii[/).om.viiiKal.Jul.]» 

Quinlini  I ,  Feliciani  et  Lucii.  C,  Et  natalis  S.  En-  »      p .         _ 

phrosyn».  A.  T.  L.,  In  Lncania  SS.  Luciani,  Quinti  F,orn*  ,n  A-  T   '--  *,Affmm  amn,"'«  "1»h-*  ^ 


ct  S.  Feliciani  martyris.  T.,  primo  loco :  Nalale  S 
h  Theuderii  confessoris.  D.  "Narcissi  llierosolymo- 
rum  episcopi. 

30.  —  ili  Kal.  Vacat  Baeda. 

V.  C,  In  Nicomedia  Januarii,  Marcialis.  B.  V.  C. 
D.,  Ft  in  Africa  passio  sanctorum  mariyrum  ducen- 
torum  viginti  [C,  Triginta  ].  6.,  In  Nicomedia  SS. 
Calendionis,  Martialis,  Theophili.  D.,  Civitate  Tingi- 
taua  passio  S.  dMarcelli  centurionis.  R.,  Et  alihi 
passio  S.  Feliciani  cum  sociis  suis.  Eodem  die 
passio  S.  Marcelli ,  martyris.  A.  T.  L. ,  passio 
S.  MarceHi  qui  amputatione  capitis  marty  - 
rium  consummavit  jnssu  Agricolani  principis.  (At- 
que  hacc  forte  Flori  sunt.)  In  Africa  f  L.  om,   :~ 


in 

Afriea]  natale  SS.  Theophili  ei  Eusebii.  Tolosaciviiaie 
translatio  S.  «Saluruini  episcopi  etmartyris.  T.  L., 

SMITIl  NOTjE 

horum  Yerborum,  ditcinelus  e$t,  habet,  defunctus  est,  C  nini.  Ordinatus  fuit  anno  19 


Florus  in  A.  T.  L.  elogium  amplius  exhibet  hoc 
roodo :  In  Galliis  Augusta  Veromsnduorum  passio 
S.  f  Quintini  martyris,  qni  Romae  senatorio  corpore 
etliius,  sed  amore  Christi  tempore  Maximiani  impe- 
ratoris  Gallias  aggressus,  maximis  praedicationibus, 
signis  et  miracnlis  gloriose  enituit.  [Cnjus  fama  Ric- 
liovarns  praefectus  audita,  jussit  perqu  ri ,  et  com- 
prehensum  catenis  astringi  ac  carceri  mancipari. 
Denique  ex  officio  sibi  exhihito  percunctata  reli- 
gione  ,  quia  idotis  sacrificare  contempsit,  dirissimis 
fecit  flagellis  caedi.  In  qua  cacsione  oculis  mentis  ac 
corporis  in  ccelum  directis ,  Domino  gratias  agens  , 
tortoribus  ejus  in  terram  ruentibus  coelitus  voee 
diiapsa  ulem  divinam  meruit  allocutionem  :  Quin- 


scd  perperam  ,  cum  in  auctiore  Chronico  veterum 
pontiOcum  dicatnr,  Pontiannm  defunciutn  iii  Kal. 
Nuvembris,  et  in  Floro  natale  Pontiani  hodie  cele- 
bretur,  et  Cuspinianus  in  Fastis  locum  Damasi  inte- 
grum  referat,  nisi  quod  Inco ,  menses  2 ,  habeat, 
inenses  5 ,  et  quidem  recte ,  cum  Pontianus  sederit 
annos  5,  menses  3,  et  dies  7,  a  die  nempc  vicesima 
secunda  Junii  anni  ducentesinii  tricesimi  quo  ordi- 
natus  est ,  ad  diem  viceshuum  octavum  Septembris 
aoni  ducentesimi  tricesimi  quinti  quo  exsul  in  Sardu 
nia  insula  abdicavit ,  quam  abdicationem  haec  verba 
exprimunt ,  di$cinetu$  e$t  iv  Kalend.  Octobrit.  Obiit 
autem  iv  vel  nt  Kal.  Novembris,  et  a  Fabiano  navigio 
Homam  adductus,  et  in  coameterio  Callisti  via  Appia 
sepultus  xiu  vel  xn  vel  xi  saltem  Kal.  Decembris. 
Sub  Alexandro  relegatus  est ,  sub  Maximino  imper. 
passus. 

*  Saecinti.  Alias  Jacinthi ,  et  Hyacinthi.  De  hujns 


:  injustissime  aotem 


diflbmatus  subterfugit  Ecclesiae  mnltitudinem ,  el  iti 
desertis  locis  atque  agellis  secretioribus  delituit  an- 
nis  plurimis.  Cum  vero  ita  se  abdidisset  ut  nhinara 
degeret ,  nullus  agnosceret ,  necessarium  visum  est 
episcopis  vicinarum  Ecclesiarum  ,  ut  alium  pro  ipso 
ordinarent.  Electus  est  ergo  S.  Pius,  deinde  Cerma- 
nimi  sive  Gennanus ,  et  post  eum  Gordius.  Et  post 
obitum  Gordii ,  cum  episcopi  circumjacemes  Iltero- 
solymis  convenissenl  ad  ordiuandum  aliquem  virum 
tanto  sacerdotio  dignum ,  ecce  veluti  redivivus  ex 
improviso  apparuit  S.  Narcissus.  De  cujus  advenlu 
ingens  laetitia  facta  est  per  toiam  sanctam  civitatem 
taro  in  clero  quam  in  populo  :  statimque  rursum  a 
fratribus  ad  praesidendum  Ecclesiae  rogatur.  Igitnr 
praefuit  iterum  suae  Ecclesiae.  Tandem  ei  nimium  seni 
Alexander  adjunctus  est  anno  212.  Ad  perpetuam 
autem  tatitiam  migravit  anno  21  f .  De  hoc  vide  Eu- 
sebium  in  Chron.  et  iti  Hist.  Ecct.,  v,  12,  et  vi ,  9  , 


reliqniis  meminit  S.  Greg.  tu  Reg.,  lib.  vn,  indict.  2,  jj  10 ,  11.  Narcissus  a  Graecis  commemoralur  die  vii 


ep.  15. 

b  Theuderii.  Hic  provincia  Viennensi  ortus  est ; 
cum  adhuc  puer  esset ,  anhelare  piis  studiis  coepit , 
tandem  facultatibus  suis  distributis  Lerinum  petere 
cogitavit ;  parentibns  itaque  derelictis  Arelalensem 
civitatem  expetiit ,  ubi  a  Caesario  ejusdero  urbis  epi- 
scopo  detinetur  ;  a  quo  presbyter  factus  in  pairiam 
redul,  et  cellas  varias  consruxit,  abbasque  plurium 
monacborum  factus  est.  A  Philippo  Vieoaensi  epi- 
scopo  vicesimo  primo  orator  populi  ad  Deum  eligiiur, 
quam  provinciam  per  duodennium  sustinuit,  obiitque 
circa  annum  575.  Vitam  ejus  legas  ab  Adone  Vien- 
nensi  scriplam  apud  Mabillon.»  saeculum  i,  AcU  Ben., 
p.  678. 

c  Narcitsi.  Trigesimi  Hierosolymitani  patriarchae : 
qui  pr&fait  Ecclestx  sux  tempore  Caracaltae  Anto- 


Augusti. 

4  Marcelli.  In  Cbron.  Hisp.  Va«acus  de  Marcello 
centurione  agens ,  passum  dicit  Fausto  itemm  et 
Gallo  coss.,  Iioc  est,  anno  298,  et  recte  Prosper  in 
Cbronico  notavit  perseculionem  adversus  inilites 
hoc  anno  inchoatam. 

•  Saturnini.  Hujus  reliquias  in  Arvernum  territo  • 
rium  translatas  esse  consiat  ex  Greg.  Turon.  de 
Glor.  Mart.,  48.  Reliquiae  ejus  etiam  fueruut  in  Bur- 
gundia.  Ibid.,  31.  —  Postea  et  ad  Turoues  translaijc 
sunt.  Ibid.,  31,  et  de  Gloria  confess.,  20.  —  De  boc 
vide  infra  iu  ejus  die  Natali,  Novembris  29. 

f  QuintinL  De  pjiis  variis  translatiouibus  vide 
viu  Kal.  et  vm  !d.  Julii ,  et  vm  Kal.  Novcmb.  Ejus 
Acla  edidit  Surius.  toin.  V. 
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Jiaconl ,  et  Lucilhe  Gliae  ejus  quog  sanctus  pontifex  A  die  Kalendas  Novembns ,  ct  in  crypia  venerabilitcr 
Stephanus  baplizavii,  quique  ipsum  Nemesium  dia-  curatum.  In  Gallia  oppido  Viromandensi  uatalesan- 
conem  constitmt.  Qui  decollatione  quMem  capitis  cti  Quiniini,  qui  sub  Maximiano  imperatore  passus 
roariyrium  complevit,  simol  cum  filia,  subValeriano  est,  et  post  annos  quinquaginta  quiuque  iiiveotum 
et  Gallieno,  octava  Kalendas  Septembris  :  ejnsque  cst,  revelame  corpus  ejus  angelo,  et  sepullum  ocUva 
corpus  a  beato  Stephano  papa  in  eodem  loco  sepul-  Kalendas  Julii.  Et  vigilia  Omnium  Sanctomm  Eodem 
tum ;  sed  a  beato  Sixlo  ponlifice  postea  levatum,  pri-      die  sancti  Voifgangi  episcopi  et  confessoris. 

EDITIO  DOLLANDIANA. 
tine,  inqiiit,  constans  esto,  virililer  age ,  ego  autem  volalu  coelum  penetrare.  [Corpus  vero  ejua ,  quod 
adero  libi.  Rursusque  catenatus  in  carcerem  reclu-  in  fluvio  Somenae  subpiumbatum  fuerat ,  post  annos 
ditur  :  ubi  angeKca  visione  usus,  ducUique  ejus  uni-  quinqnaginta  quinque  cuidam  Itoiname  matronae  ab 
versas  carceris  custodias  irensiens,  ad  locum  osten-  angelo  reveiatum  est,  et  ab  eadem  inventum  in  mw- 
sam  veniens ,  longa  populis  praedtcalione  perorata  ,  nicipio  quod  Auguslo  Viroreanduorum  nuncupator, 
ferroe  ad  sexcentos  viros  usque  convertil.  Qua  indi-  vm  Kal.  Julii  sepultum.  Scriptum  in  Gestis  ejus.]  In 
gnatione  Rict  ovarus  stomachatus ,  intaiitum  tro-  Nieomedia  passio  S.  Eusebii  :  qni  tempore  Maxi- 
chleis  torqucri  prxcepit »  ut  iuembra  ejus  vi  duris-  B  niiani  imperaloris  sub  Maxentio  praeside  eapitis  ab» 
sima  solvi  cogerentur.  Iusuper  et  resticuiis  ferrcis  scissione  martyrium  coosummavit. 
eum  cedi,  et  oieum  candens,  picem  ei  adipem  primis  unds  |nc,nga  jn  mj  ^^.  hoc  modo 
fer»entissimum  dorso  applicari;  calcem  et  acelom     breviug  con,rahunUir  .  Qu0  rt0  Ricliovarus 

sinapimqueori  ejus  infundi ,  ilerumque  ponderosis     pra?fecl||S  Tinctum   ad  M  jubel  ^^     e| 
catenis  collum  colligari.  et  duos  sudes  ferreos  a      p|ura  snpp|icja  carcerigf  vinc„,0ruillf  di?eri0ruiII 
cervice  usque  ad  crura,  iiemque  decem  clavos  inlcr     verberon,(  ad  exlre01un)  oleum  candens<  ^.  Re_ 
ungulas  el  carcerem  jussii  transligi.  Quibus  divina     r       de  invcnlioDe  ri,  gi|ni|iter  BncJs  8igoau 

pro.eclione  supera.is ,  ad  ullimum   capi.e  jussit     ^^  jn  A,re|)alensj 

plecu ,  et  corpus  illius  noctc  .,,  uuv.o  subpl»mbar,.         y  c  NaU|e  g  ^.  ^ 

Amputatoque  capite,  velul  columba  candnla  sicut      y,^  j^^  el  „|joruro  v,g,nlj  ,„,Tero.J  b,  In  Mace- 
nix  mox  visa  est  de  collu  ejus  exire  t  et  liberrimo  C  donia  SS.  Viulis.  Peiri.  Crescentii.  Allerui. 


NOVEMBER. 

EDITIO  COLONIENSIS. 

NOVEMBER,  omaium  lieri  martyram  ,  ut  obi  quondam  onimnm 

Habet  dies  xxx,  lunam  xxx.  non  deorum,  sed  daemonura  cultus agebatur,  ibi  dein- 

D.  Kalend.  Novemb. —  Festivitas  Omnium  Sancio-  ceps  omnium  fieret  memoria  sanctorum  :  qoae  ab 

rum.  Petoate  namque  papa  Bonifacio ,  jussit  Pliocas  iilo  lempore  in  Kalendis  Novembris,  in  urbe  Roma 

imperaior  in  veteri  fano,  quod  Pantbeon  vocabator,  celebris  et  generalis  agitur  ,  sed  in  Galliis,  monente 

et  a  Domitiano  prius  factum  erat ,  ablatis  idololatriae  sanctae  recordationis  Gregorio  pontifice,  piissimus 

sordibus,  ecclesiam  bealae  semper  virginis  Mariae,  et  Ludovicus  imperator  omuibus  regni  sui  et  imperii 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

!.  —  Kalendis.  Festivitas  omnium  Sanciorum.  Et  D  et  caues  feroces  duodecim  cum  eo  incluseruot  per 

in  Casiro  Diveon  natale  S.  Bonigni  presbyteri,   qui  sex  dies.  Et  aluit  eum  angelus  pane  cmlesti,  subula* 

cum  Andochio  compresbytero  et  Tyrso  diacono  mis-  abstulit,  et  eum   de  plumbo  ac  ferro  eripuit.  Poft 

sus  esta  S.  episcopo  Polycarpo  ab  Oriente  Galliam  lioc,  colium  ejus  vecte  ferreo  lundi  ac  lancea  forari 

tempore  *  Aureliani.  Qui  praedicatione  ejus  coroper-  jubetur.  Quo  facto  columba  nivea  de  carcere  Chri- 

ta, b  vmctum  enm  et  c*sum  ad  se  adduci  prseeepit:  stianis  aspicientibus  ad  coelos  ascendil,  et  odor  soa- 

ct  rursum,  audiia  sermonum  ejus  constantia,  nervis  visnimus  quasi   paradisi  secutus  est.  Descendente 

durissimis  euro  caedi  fecit,  et  Terentio  comiti  supe-  Aureliano  a  loco,  supervenit  B.  Leonilla,  et  coodi- 

randum  tredidit.  A  qtio  ad  troculeas  extensus  et  c«-  lum  aromatibus  corpus  longe  ab  ipso  careere  se- 

sus  ac  rursum  carccri  mancipatus  ,    roane  idola  pelivit. 

orando  destruxit,  et  reductus  est  in  carcerem.  Cni  Eodem  die  natalis  S.  Caesarei  diaconi  et  JuIUni 

subulas  decem  calentes  ki  manibus  (ixerunl,  et  cum  presbyteri  (  HacUnus  A.);  qui  videlket  Osaritis 

plumbo  remisso  pedes  in  lapide  perforato  fixerunt,  tempore  c  Claudii  veniens  ex  Africa  ad  Terracinam 

SMITH  NOTifi. 

•  Auretiani.  Passi  sont  pothis  stib  Marco  Aurelio.  «  Claudiu  Cssarius  vero   non  sub  Claudio  pataus 

Qui  eniin  fieri  potest  ut  discipulus  Polycarpi  perve-  est ;  Constat  enim  ex  Actis  SS.  Neret  ct  Achillei 

iierit  usque  ad  tempora  Aureliani  ?  qutfd  Domitillae  et  sociarum  cornora  sepullurae  man- 

b  Verba  vinctum,  elc.  ,  usque  ad  Potl  hoc  ,  om.  daveril  Trajani  tefliporibos.  Qua  ratione  igitur  post 

ms.  Alreb.  aonos  ccuium  el  sepluaginta  sub  Claudio  poutit  co- 
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cpiscopis  consentientibus,  statuit  ut  solemniter  resti-  A  tem  beata  Leonilla,  et  conditum  aromatibus  eorptis 
**     .       o  ,  ._._    _,  non  ionge  ab  ipso  carcere  sepelmt.  Item  sanctorum 

Caesarii  diaconi,  et  Juliani  presbyteri ;  qui,  videlicet. 


vitas  Omnium  Sanciorum  in  praefala  dieannuatim 
perpetuo  ageretur.  Quam  sanctam  consliiuiionem 
reverenii  animo  susccpit  omnis  Ecclesia.  In  castro 
Divione  nalale  sancti  Benigni  presbyieri,  qui  cum 
Antiocho  compresbytero,  et  Tyrso  diacono  mlssus 
est  a  sancio  Polycarpo  ab  Orienle  in  Galliam  :  cujus 
prxdicatione  comes  Terentius  comperta  vinclum  eum 
ct  caesom  ad  se  adduci  praecepit ;  et  rursum  audita 
sermonum  ejus  constantia,  nervis  durissimis  caedi 
fecit.  Posi  baec  ad  trochleas  extensus  et  caesus,  et 
rursum  carceri  inancipatus ,  mane  idola  orando  de- 
struxit,  et  reductus  est  in  carcerem :  cui  subulas  de- 
cem  calentes  in  manibus  infixerunt,  et  cum  plumbo 
remisso  pedes  in  lapide  perforato  flxerant,  et  canes 


Csesaiius  tempore  Claudii  veniens  ex  Africa  ad  Ter- 
racinam  Campanice  civitatem,  dum  eontra  idololatras 
proclamaret,  in  publico  tentus  est  a  Firmino  ponti- 
fice,  et  in  custodiam  reclusus;  ubi  diebus  multis  ma- 
ceratus,  deinde  traditus  est  Leontio  consulari  Cam- 
paniae :  quem  ille  cum  verbis  superare  nequiret,  jus- 
sii  vinctum  ante  carpentuin  suum  ducere  ligatis  ma- 
nibus  nudum  usque  ad  tempium  Apoilinh.  Quo  eum 
pervenissei,  ad  orationem  ejus  corruit  templum,  et 
occidit  pontiflcem  Firmiiinm.  Post  boc  reelusus  a 
Luxurio  iu  carcere  primo  civitatis,  fuit  ibi  aunum 
unum  et  jnenseiii ;  deinde  edueins  in  forum  ab  eo, 


duodecim  feroces  incluserunt  cum  eo  per  sex  dies.  B  dum  ordrel»  ccelesti  est  lumine  circumdatus,  ita  ut 


Et  angelus  attulit  panem  coelesiem  ei,  subulas  abstu- 
lit,  et  eum  de  plumbo  ac  ferro  eripuit.  Post  boc  col- 
iom  ejus  vecie  ferreo  tundi  praecepit,  et  corpus  ejus 
iancea  perforari.  Quo  facto  columba  nivea  de  carcere 
Christianis  aspicientibus  ad  ccelos  ascendit ,  et  odor 
suavissimus  quasi  de  paradiao  secutus  esl.  Venit  au- 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


ipse  Leontius  crederet,  et  C&sariuro  qui  erat  nudus, 
sua  chlamvde  indueret  et  baptizaretur,  ac  corpus  et 
sanguinem  Domini  accipeictde  manu  Juiiani  piesby- 
leri.  Nec  mora,  dicta  super  eum  oraiioue,  tradidit 
spiritum,  tertia  Kalendas  Novembris.  Tunc  Luxurius 
jussit  Julianum  et  Caesarium  mitti  in  saccum,  et  praj- 


Campanioe  civitatem,  dum  comra  idololatras  procla- 
maret,  in  publico  tentus  est  a  Firmino  poniifice,  et 
in  custodiam  reclusus  :  ubi  diebug  mullts  maceratus, 
deinde  traditus  est  Leonlio  consulari  Campaniae. 
Quem  ille  cum  verbis  stiperare  nequiret,  jussit  vin- 
ctum  anle  carpeutum  duii,  ligatis  manibus  nuduin 
usque  ad  templum  Apollinis.  Quo  cum  pervenissent, 
ad  oraiionem  ejus  corruit  templum  et  occidit  ponti- 


rium  mitti  in  saccum  et  praectpitari  in  mare.  Qui 
eodem  die  rejecti  ad  littus  et  sepuhi  sunt  ab  •  Eu- 
sebio  servo  Dei  juxta  urbem  Terraciuam.  Et  ideiu 
Euscbius  postea  martyrium  passus  est  cum  Felice 
presbytero. 

Eodem  [L.  om.  eodem,  ttc.]  die  depositio  *  Sevorini 
monachi  de  Tiburtina  civitate. 

Florus  in  A.  et   T. :  Ipso  die  passio  sanctorum 


ficem  Firminum.  Post  boc  reclusus  in  carcerem  a  C  martyrum  Eusuchii  et  uxoris  ejus  Tbeospidis,  et 


Luxurio  primo  civitalis,  fuit  ibi  annum  et  mensem 
uouin.  Deiude  eductus  in  foro,  a  Deo,  cum  oraret, 
ccelesti  est  luce  circumdatus,  ut  ipse  Leontius  cre- 
deret,  Cassariutn  qui  erat  nudus  sua  chlamyde  tege- 
ret,  baptizaretur,  corpus  el  sanguinem  Domini  acci- 
peret  de  manu  Juliani  presbyteri :  nec  mora,  dicta 
super  euin  oratione,  tradidit  spirilum  111  Kalendas 
Novembris.  Tunc  Luxurius  jussit  Julianuih  et  Caesa- 
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liliorum  Agapiti  et  Theospidis :  qui  tempore  Adriani 
iinperatoris,  cum  nollent  sacrificare  diis,  missi  pari- 
ter  iu  bovem  igneum  igni  succensi  sunL  ln  ms.  Lae- 
tiensi  ponnntur  hacc  die  sequenti. 

A.  T. ,  Eod»  m  die  translatio  corporis  S.  •  Audo- 
mari  epis<opi  et  confessoris.  T. ,  Ipso  die  natale 
S.  Remedii  episcopi  et  confessoris.  V.  C,  Pictavis  de- 
dicatio  basilica?  S.  d  llilarii  episcopi  et  confessoris. 
B.  9  Et  alibi  deposttio  •  Eustachii  inilitis  cum  uxore 


ronari  ?  Si  vero  de  Claudio  Nerone  intelligendum  est, 
rursus  eliam  pateus  error  deprehendilur,  eum  louge 
niiiti  Trajannm  iinj  eratorem  Nere  sit  mortuus. 
Baronius  in  Nolis. 

«  Eusebius.  De  hoc  et  S.  Felice  vide  infra  diem  5 
litijus  tnensis. 

»  Seurini  Coiidilum  habetur  ejus  corpus  Tibure 
ad  S.  Laureuiii,  ut  ejus  ecclesiai  vetera  monumeuu 
sigmficant.  Baron.  in  Notis. 

c  Audomari.  De  translatioue,  vel  polius  relatione 
S.  Audomari  legitur  in  Mabillonii  Act.  Pen.  saec. 
iii  ,part.  i,  p.t23  :  Factaestautemhseciranslatiosive 
relatio  anno  845.  Cum  eiiiui  llugo  abbas  Sithiuensis 
S.  Audomari  corpus  Vermandis  ad  S.  Quiiitini 
monasteriom  deferre  vi  aggressus  est,  villam  usque 
Lisburg  nominecum  sua  iniiltitudine  deportavil :  sed 
cum  ulterius  progredi  vellet,  uiultitudo  universa 
corpus  a  lerra  levare  non  valuit.  B.  igitur  Folqui- 
iius  episcopus  Silhiuensis  eum  suis  ventens,  Uicsau- 
ruin  iltuui  reportavit,  et  pracavens  ne  parili  modo 
corpus  auferretttr  sanctum  ,  illud  in  insula  Sithiu 
jtixta  corpus  B.  Ltcrtini  sub  lcrra  recondidiL 


d  llilarii.  Uodie  translatio  Iiiijhs  angelorum  mini« 
sterio  faeta  est,  a  veieri  monasterii  suburbaiii  tem- 
pto,  ad  novam  bastlicam  urbicam  quam  Tredelinus 
D  abbas  erexerat,  episcopo  spectante  et  stupente,  qui 
dedicalionis  lempli  absoiutis  soletnniis,  post  tioctur- 
nas  preces  quibus  cum  abbate  et  inonachis  insiste- 
bat,  corpus  transferre  e  veteri  situ  ad  ordinatuui 
sacrarium  sUtuebat.  Celebratur  bac  eadem  transia- 
lio  &t>  Junii. 

•  Eustachii.  Eustachius  erat  dux  exercilus ,  et 
dum  gentilis  fuit,  vocabatur  Placidas ;  egresso  autem 
ei  ad  venandum  apparuit  in  cervi  cornibus  effigi«'« 
Crucilixi  ,  et  insonuit  vox  quajdam,  ut  accederet 
ad  Cliristianorum  saccrdotem  et  baptizaretur,  ju- 
bens.  Uxor  eliam  in  somuis  visione  admoniu  est  ut 
eom  marito  tiat  Chrislina.  Venerunt  igitur  duobus 
filiis  ad  Joauiiein  sacerdotem,  et  baptizaU  suut 
omnes.  Proinde  pestis  gravis  Eiislachii  familiam  in- 
vasit,  eumqae  omnibus  quorutn  crat  dominus,  homi- 
nibus  scilicet  et  jumentis,  spoliavit.  Quam  calamita- 
tem  non  sustinens  ;  exsulare  statuit  et  clam  in 
iEgyptum  cum  suis  proftcisci.  Cum  autem  e  navi  de- 
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cipitari  in  mari.  Qui  eodem  die  rejecli  sunt  ad  littus,  A  miaericordia,  studio,  vigilantia,  atque  omnibtu  opti 
ei  sepulti  ab  Eusebio  homine  Dei,  iuxta  urbem  Ter 


racinam,  el  idem  Eusebius  postea  martyrium  passus 
esl  cum  Felice  presbyiero.  Et  depositio  sancti  Seve- 
rini  mouachi  de  Tyburtina  civitate,  ei  sanctx  Mariae 
martyris. 

E.  IV  Non.  Novemb.  —  Nalale  sancti  Victorini  Pi- 
ctaviensis  episcopi,  qui  persecutione  Diocletiani  mar- 
tyrio  coronatus  est.  Apud  Laoditiam  beati  Theodoti 
apiscopi,  viri  non  solum  verbis,  sed  et  rebus  et  vir- 
lutibus  ornali.  Hic  arte  medicus  fuit  quidem,  sed  ad 
Aitimarum  a  Domino  translatus  est  medicinam,  vere 
'ncomparabilis,  qui  super  omnes.pene  bomines  Gde, 


inis  instilutionibus  claruit.  In  Scripiuris  quoque  divi- 
nis  laboribus  quamplurimum  gessit»  quievit,  sepaltas 
in  senectute  bona.  Item  sancti  Ambrosii  abbatis  mo- 
nasterii  Agaonensis.  Viennae  saneti  Georgii  ejusdem 
urbis  episcopi.  In  Africa  sanctorum  Publii,  Victoris, 
llermetis,  Justi  et  Papiae. 

F.  III  Non.  Novemb.  —  Natale  sancti  Quarti  aposto- 
lorum  discipuli.  Apud  Caesaream  Cappadocise  natale 
sanctorum  martyrum  Germaui,  Tbeopbili,  Caesarii  et 
Vitalis,  qui  optime  duxerunt  martyriuin  sub  Deciana* 
perseciilioiie.  Viennae  sancti  Domui  episcopi  glo- 
riosi.  Eodem  die  depositio  sancti  Pirminii  episcopi  et 
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et  duobus  filiis.  Parisiis  civitate  nalale  S.  *  Marcelli 
episcopi  et  confessnris.  Eodem  die  Cenomanis  civi- 
tate  natale  S.  b  Domnoli  episcopi  el  confessoris.  Ipso 
die  natale  S. c  Vigoris. 

2.  —  iv  NonAs.  Vacat  Baeda. 

B.  V.  C.  ,  Dedicatio  basilica  SS.  <i  Sixii,  Hypo- 
liti  et  Laurentii.  D. ,  Laodicia  e  Tlieodoti  episcopi, 
qui  artemedicus  fuit.  A.  L. ,  In  Africa  natale  san- 
ctoruro  Victoris,  Hermetts  et  Jusli.  A.  ,  Eodem  die 
elev;iiio  corporis  S.  Bertini  abbatis.  Ipso  die  memo- 
ria  fidelium  defunctorum  celebratur,  a  B.  Odilone 


Cluniacensis  coenobii  abbate-anno  Dei  Chriili  miHe- 
simo  secundo  devote  instiiuta.  T.,  Commemoratio  so- 
lemnis  omnium  fideiium  defunctorum.  T.  B. ,  In 
£  Africa  passio  SS.  Popliani ,  Victoris,  Ermetis,  iusti, 
Vitalis,  el  Papiae  [T.  om,  et  Papiae  ].  Ipso  die 
f  S.  Lauteni  abbatis.  Et  s  elevatio  et  trau&lauo  S.  Ber- 
ijui  abbatis  et  confessoris. 
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3.  —  III  Nonas.  Vacat  Bada. 

B.  V.  C,  In  Capsarea  Cappadnci.-e  [#.,  in  Afrfea] 
Germani,  Theoj.hili,  Caesarii,  Vilalis.  Alibtpassiii 
S.  Agricolae.  B.,  Et  passio  S.  Pa>uli,  qui  passus  est 


scendisset,  nauclerus  barbarus  in  Tlieopisten  injecit 
manus ,  et  eam  pro  mercede  navigationis  Eustachio 
absiuht ;  et  dum  reeta  via  Eustachius  in  iEgyptum 
teiiderei,duosetiuinamisit  ttlios,  alterum  leone,  al- 
lerum  lupo  abducente  :  quos  lamen  agricohe  quidani 


tus  Domnolo  tribuit ,  scribitque  eum  tempore  Chlo->* 
lliucharii  regisapud  Parisios  ad  basi  icam  S.  Lau- 
rentii  gregi  monasteriali  pnefuisse.  Anno  567  D<»m- 
uolus  in  synodo  Turonensi  n  invenitur.  Jaita 
Henschenii  calculum  in  suo  praevio  commentario  ad 


cx  ore  bestiarum  intactos  liberarunt,  et  apud  ipsos  Q  Acta  S.  Dornmdi  obiil  anno  circiter  581. 


aluerunt.  Post  has  multas  calamitates  Eustachius  ad 
inopiam  redactus,  labore  suo  victitare  cogebatur; 
cum  autem  servitutera  jam  diu  pertulisset,  ab  iisqui 
ab  imperatore  Trajano  ad  eum  inquirendum  missi 
Miot  agnitus  esl :  nec  ininore  gaudio  ab  exploratori— 
bus  inveiitus  est,  quam  ab  ipso  imperatore  exceptus  : 
et  qtioniam  tmperatori  opus  esset  exercitus  sui  duce, 
ad  prislinam  dignitatem  restituliis  esl.  Et  ut  ad  sum- 
uiani  felicitateui  attingeret,  agnovituxorem,  quae  non 
est  violata  a  barbaro,  ut  pote  quem  divina  justitia 
persHcuta  est :  et  iilios  etiam,  qui  in  eodem  exercitu 
cui  ipse  dux  erat  miliiabaut.  Cum  eniin  die  quadam 
inier  se  jjuvenes  de  parentibus,  ct  de  iis  quae  in  iu- 
lantia  sibi  acciderant,  retulissent,  alter  alterum  agno- 
vit,  et  cum  eadem  Eustaehio  aperuissent,  gaudio 
quo  potuit  pater,  eos  esl  amplexus.  Post  haec  autem 
Homam  rediit  victor,  ubi ,  Trajano  jam  defuucto, 
Adrianus  imperium  suscepisset ;  sed  cum  noluit  im-  J 
|teratorem  pro  victoria  idolis  sacrilicattiruui  conii- 
lari,  imperator  ei  quidem  primuin  abslulit  munus 
dncendi  exercitus,  deinde  cum  fiiiis  et  coujuge  eum 
sisti  jussit  coram  tribunali,  deinde  mittit  ad  bestias, 
quae  illos  inviolatos  dimiserunt ;  denique  in  boveiit 
xneum  iufiammatum  conjecit.  Suaics  tom.  VI,  die  2 
Novemb. 

a  Marcelli.  S.  Marcelli  Vitam  a  Fortnnato  presby- 
tero  scriptam  refert  Surius  die  4  Noveinb.  Sepultus 
est  in  ecciesia  suburbana  ,  quam  Launoius  tunc 
lemporis  eathedralem  fuisse  couteudit,  Valesio  et  aiiis 
reclamantibus.  Sancti  antistitis  corpus  inde  in  roajo- 
rein  ecciesiam  translatum  est,  ubi  iu  ditlssima  theca 
sisservatur.  Ponitur  uonus  Parisiorum  episcopus  iu 
Tab.  Democh. 

b  Domnoli.  Uic  colilur  16  Maii.  Obiit  vero  Kalen- 
dU  Decembri»,  ut  patet  ex  ejus  Actia  apud  Acta  SS. 
die  16  Maii  ediiis.  Greg.  Turon.  in  liisl.  Franc. , 
vi,  7,  duos  soiumuiodo  supra  vigiuti  anuos  episcopa- 


«  Vigoris.  Qui  tempore  Childeberti  Francorum  re- 
gis  parentes  nohilitate  et  fide  claros  haboit :  io  mo- 
nasterio  S.  Vedasti  litteris  educatus  est ;  opes  et 
parentes  relinquens  Uedeverum  Baiocensis  regionis 
vicum  pervenit,  ubi  pene  oinnes  praedicatione  ,  ser- 
pentis  ejectione ,  niortui  resuscitatione  ad  Chriatocn 
convertit.  Hinc  roortuo  S.  Patritio  Baiocansi  episen- 
po,  ab  oinnibus  expt* tnus  Vigor  in  cjus  locuin  suffe- 
ctus  est.  Qui  cum  ad  concionandum  uno  milliario  a 
civitate  in  montem  Phaenum  iret,  ab  incolis  adhuc 
gcntilibus  ,  qui  statuam  mulieris  ladorabant ,  ejectus 
est.  Quod  cum  retulisset  Childeberto,  niox  rex  mon- 
tem  illum  episcopo  possidendum  tradidit.  S.  vero 
antistes  illum  purgavit,  inibi  ecHesiam  aedificavH  ,  et 
iuoiiteiu  Chrismati  appellavit,  ibique  sepultus  est  de- 
functus.  Surius  tom.  VI.  Vigor  fuit  decimus  Baiocen- 
sis  episcopus. 

d  Sixli.  De  Sixto  agiiur  die  6  Augusti,  de  Hippolyto 
die  13  de  Laurentio  die  10. 

0  Theodoti.  Theodptus  Stephano  succ  ssit  Laodi- 
ce;e,  medicinae  periiissimus:  hoi.o  eiiunae  hum»n- 
tatis  et  sinceritatis  animi.  Euseb.  Hist.  Eccl.  ,vn,  31. 

*  Lauieni.  Abbalis  2£duensis ;  qui  Laurentii  ahbo- 
tis  uisgisterio  usus  fuisse  dicitur,  deiude  in  eremum 
se  recepisse,ubisepiuagmia  mouachorum  coenobiuui» 
Siesteuse  diclum,  construxerit.  Posiea  cresceute  nu- 
mero  discipuloniiii  ,  aliud  coenc^biuni  quadmginu 
monaclioruui  ereiisse  in  loco  qui  Maximiacus  diciuir. 
Anuos  natus  aiii|ilius  qumquaginta  ab  Amaudo  epi- 
scopo  presbyter  ordiuatus  est.  Pharadaeus  ejus  disci- 
pulus  ex  obediemia  se  in  ardrntein  roguui  injecis-e 
fertur.  S.  Lautenus  colitur  in  vetusto  Breviario  Vall;- 
solelauo  die  xxv  Septemb.,  uti  et  in  Ctuniacea*i. 
A  Ferrario  vero  in  Catal.  generali  hodie  colitnr, 
qui  et  ait  corpus  ejus  Polinii  in  Burgundia  requie- 
scere. 

^  Elevatio.  De  S.Bcrtioo  supra  videNon.  Seoteoib. 
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eonfessoris,  etsancti  tlugberti  episcopieiconfessoris.  A  gorii,    Porphyrii,   Amantis,    Saturnini,    Viclorinae. 


€.  Pmd.  Non.  Novemb.  —  Apud  Alcxaudriam 
beati  Hierii  presbyieri,  viri  acris  ingenii.  In  Gallii 
civilate  Rhedonis  nalale  sancti  Amantii  episcopi 
et  confessoris,  eujus  vita  sanctiiate  et  miraculis  ex- 
slitit  gloriosa.  Augustuduno  beali  Procnli  episcopi. 
In  GalHis  Bituricas  deposhio  beati  Illosoris  pueri 
et  eoufessoris.  In  Africa  natale  Primi,  Caesaris,  Gre- 


sub  Herode  rege.  D.,  a  Quarti  discipuli  apostolorum. 
Cappadoeia  martyrum  Germani,  Theophili,  Osarii, 
Viialis:  qui  sunt  sub  Deciana  persecutioue  martyri- 
zaii.  A.  T.  L.,  In  Africa  naiale  sanctoruin  Germaui, 
Theophili,  et  Vitalis.  Eodem  die  S.  b  Huberli  epi- 


scopi  et  confessoris.   Interponil  bis  L. :   Et  passio  B  epi  copL 


A.  Non.  Novemb.  —  Zachariae  proplietae,  palris 
ioannis  Baptista?.  In  Terracina  Campaniae  civitaie 
natale  sanctorum  Felicis  presbyteri ,  et  Eusebii  mo* 
nachi,  lemporibus  Claudii  imperatoris.  Qui,  videlicel, 
Eusebius  cum  sepelisset  sanctos  martyres,  Julianum 
et  Cacsarium,  et  ad  sepulcra  eorum  orans  multos 
converteret  ad  fldem,  quos  Felix  presbyter  baptiza- 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

noleiilos  pra?cepit  dicens:  Absistite,  osegnes,procui 
a  tumuio,  ne  sancto  Dei  molestia  afieratur.  Quibus 
amotis  treroorem  ullum  deinceps  non  sensere. 
Scriptum  in  libro  Miraculorum  Gregorii  Turonensis 


S.  Agricolae  virginis.  T.,  prinio  loco,  haec  babet: 
Passio  SS.  *  Valentini  et  Hilarii  martyrum.  Ip60  die 
passio  d  innumerabilium  martyrum,  qui  passi  sunl  sub 
Datiano  praeside. 

4.  —  II  Nonas.  Vacal  B*da. 

Florus  in  A.  T.  L. : c  Bituricas  depositio  S.  Lu>o- 
ris  pueri,  qui  filius  cujusdam  senaloris  fertur  in  Gal- 
liis  migrasse :  ad  cujus  sepulcruro  S.  Germanus  Pari- 
siacae  urbis  episcopus,  dum  quadain  vice  vigilias 
celebraret,  et  ejus  cierici  loogae  stationis  labore  lassi, 
q«asi  proaltquo  revelamine  se  super  sepulcrum  sancti 
deflxis  ulnarum  compagibus  susientarent,  illico  tu- 
muius  sancti  confessoris  contremuit.  Unde  idem 
pontifex  tremore  perterritus,  amoveri  desuper  som- 


B.  V.  T.  C,  In  Africa  Primii  [T.  om.  PrimiiJ, 
Cttsarii  [V.  T.  C.  «m.  Caesariil,  Gregori,  Porphyrii 
[C. ,  Gerii,  Porphyrii]:  et  in  Nicaea  Domnini.  D. , 
Alexandria  f  Hierii  presbyieri,  vita  purissimi,  in 
Scripturis  nobiliter  eruditi.  A.  T. ,  primo  loco: 
Lugduno  depositio  S.  *  Genesii  episcopi  et  cottfesso- 
ris  et  S.  h  Quarti.  Augusiiduno  S.  Proculi  episcopi, 
qui  postremus  solus  et  primo  loco  habeiur  in  L.  B., 
Hcdonis  depositio  S.  Amandi  episcopi.T.,  post  mar- 
tyies  Afros,  et  '  Amaniii. 

5.  —  Noms.  In  Terracina  Campaniae  civilale,  na- 
lale  SS.  Felicis  presbyteri  et  Eusebii  monachi,  tem- 
pore  Claudii  iinperatoris  (Hucusque  ms.  Atr.);  qui 
videlicet  Eusebius  cum  sepelisset  sancios  manyres 
i  Julianum  et  Catsarium,  et  ad  sepulcra  eorum  orans 
ac  jejunans  multos  converteret  ad  fidem,  quos  Felix 


SMITH  NOTjE. 
*  Quarli.  De  quo  Paulus  ad  Rom.  c.  xvi.  Hunc  Be-  C  Bibl.  Novam  tom.  II,  p.  426  et  J27.  In  Labbei  autem 


rithi  Ecclesl*  episcopum  datum  esse  tradit  Doro- 
theus  in  sinopsi,  idque  ex  Hippolyti  libel.o  de  lxxii 
discipulis. 

*  Huberti.  Filii  Bertrandi  ducis  Aquitaniae.  Hic 
propter  Ebroini  tyrannidem  in  Austrasiam  se  trans. 
tulit  ad  Pipinum  ,  cumque  in  Tungrensi  parochia 
adhuc  paganus  versaretur,  ipsi  venanti  inter  cornua 
cervi  Christus  npparuii,  eum  ad  episcopum  Lamber- 
lum  miuens.  Qui  benigne  eum  recepit,  iu  ftde  in- 
slruxit  el  baptizavit.  Deinde  Roinam  vadit  Hubertus, 
ubi  dum  aliquandiu  mansit,  Lamberlus  ab  impiis  io- 
lerfecius  est,  et  Sergius  papa  nolentem  Hubertum 
consecrat  Laniberti  successorem ;  quod  facium  est 
anuo  698.  Anno  vero  7IOcorpus  S.  Lambeni  ei  se- 
dem  episeopalem  ex  Trajecio  ad  Mosam,  Leodium 
iranstuliL  Obiit  auiem  Furae  inler  Lovanium  et 
Bruxeiiam  anno  750,  sed  sepultus  est  Leodii  in 
ecciesia  B.  Petri ,  juila  altaie  S.  Albini.  Surics 
bodie. 


eodem  tomo,  p.  705,  in  Hagiologio  Franco-Galliae  re- 
colitur  S.  Lusor  die  i  Novembris. 

f  Hierii.  Seu  potius  Picrii.  Hieronymus  incatologo 
suo  Script.  Eccles.  de  hoc  sic  scribit:  c  Pierius 
Aiexandrinae  Ecclesiae  presbyier,  sub  Caro  et  Diocle- 
tiano  principibus.eolempore  quo  eamdem  Ecclesiam 
Tbeonas  eptscopus  regebat,  florentissime  docuit  po- 
ptilos,  et  in  tauiam  sermouis  diversoruinque  iracta- 
tuum,  qui  usque  bodie  exslant,  veuit  elegantiam,  ut 
Origenes  junior  vocarclur.  Constat  hiinc  Miras 
«<x»6«wff ,  et  appelitorem  voluntariae  paupertatis  , 
scientissimuinque  dialeclicae  et  rbetoric*  artis,  et 
post  persecutionem  omne  vit»  sunc  tempus  Ronue 
fuisse  versatum.  Hujus  est  longissimus  iractatus  in 
prophetam  Osee,  quem  in  pervigilio  Paschae  habitum, 
ip>e  sermo  demonstrat.  i  Huuc  Eusebius  in  llist. 
Lccl.  vn,  32,  laudal  inter  viros  ecclesiasticos  quisua 
a-tate  floruerunl. " 

6  Genesii.  Hic  abbas  fuit  Palatinus  seu  Casirensis, 


c  Valeniinu  Qui  in  persecutione  Maximiani  ob  **  archicapellanus  Chlodovei  II  regis,  eleemosynarius 

piae  reginas  S.  Balhildis,  postmodum  Lugdunensi  Ec- 
clesiae  archiepiscopus  datus.  Hic  ame  reginam  de- 
funclus  in  ipso  ejus  obitu  cum  inagna  ei  luce  cum  an- 
gelis  apparuii,  et  ad  mansionem  perpetuae  pacis  eam 

{lerduxit.  Cui  successit  Laudebenus  abbas  Fontauel- 
ensis  Ecclesi»  anno  678.  Vide  Vitain  S.  Balthildts 
apud  Mabilion.  sxc.  u.  Act.  Ben.,  el  Chrouicon  Vir- 
dunense  in  Labb.  B  bl.  NovM  loin.  1,  p.  102. 

b  Quarti.  De  hoc  pridie  agitur. 

1  Amantii.  Hujtis  Yitam  apud  Surium  tom.  VI  Ie- 
gas;  at  eam  perfeciius  edidit  Labbaeus  in  Bibl.  Nov., 
tom.  II.  Greg.  Turon.  in  Viiis  Patrum,  cap.  4,  tradit 
cjus  corpus  translatuin  fuisse  a  S.  Quintiauo  qui  ei  in 
huthenensi  episcopatu  successit. 

J  Julianum  ei  Cwsarium.  De  his  superius  vide  in 
Kalemlis  bujus  mensis. 


Christi  lidem  ctim  saxi  pondere  in  Tiberira  pr.T.cipi- 
taii,  et  iiiiie  ab  angelo  divinitus  erepii,  demuin  ab- 
scissis  ceivictbus  corouain  martyrii  percepcrunt. 
Baeomius  in  Martyrol. 

<*  InnumerabUium.  Ui  etiam  Matta  candida  nuncu- 
pantttr ;  de  quii  us  supra  ag.lur  xxiv  Aug. 

•  Bituricas.  \n  Dolensi  Buurigi  lermini  vico  beatus 
Lusor,  Leucadii  senatoris  iiiius,  sepultus  e>l,  qui  fer- 
tur  in  albis  migrasse  a  saeculo.  ^isuntur  etiain  iiunc 
in  crypta  subterrauea  ecclesiae  SS.  Stepbani  et  Sa- 
lurnini  Dolensis,  duo  sepulcra  vetustissima  variis 
figuris  decorata,  in  quorum  uno  inarmoreo  S.  Lusor 
sepulius  foisse  dicitur,  et  ln  altero  lapideo  Leocadius 
ejus  pater.  In  editione  sua  Breviarii  Bituricensis 
1).  Holandus  Heberl  nomen  S.  Lusoris,  tresque  de  eu 
iusertas  lectiones  expunxii,  sed  immerito.  De  S.  Lu- 
sore  ^ide  Greg.  Turon.  de  Glor.  conf.  97,  et  Labbei 
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1  DITIO  COLOKIENSIS. 
vitf  lenii  Bunt  ambo  a  Leontio,  Hlio  Leomii  consu-  A     D.  VIII  Iwjs  Novehb.  —  Tumissa  Africa  ntlale 
laris,  ob  eain  maxime  causam,  quia  Caesarius  pairem 


ejus  Christianum  fecisset.  El  ad  forum  ejus  ducti 
non  sunt  superati ;  inde  carcere  inclusi,  uocte  eadem 
cum  sacrificare  nollent,  decollati  sunt,  atque  in  flu- 
vium  jaclati.  Quorum  corpora  vennrunt  usque  ad 
mare,  et  relicta  sunt  ad  litius,  atque  a  presbylero 
quodam,  nomine  Quarto,  de  Capua,  invenla,  qui  ea 
mox  imposita  vehiculo  duxit  in  casam  suam,  et  cu- 
riose  quaerens  etiam  capita  invenit,  adjunctaque  cor- 


sancii  Felicis.  In  hujus  soleronitaie  quemdam  psal- 
nium  beatus  Augusiintts  videtur  exponere  ad  popo- 
lum  lta  dicens :  Felix  martyr  vere  felix,  ei  nomine  et 
corona,  cujus  hodie  diei  est  festivitas.  In  Orienle  ci- 
vitate  TUeopoli  sanctorum  decem  martyrom,  qai 
sub  Saracenis  passi  leguotur  io  Gestis  saoctorum  qoa- 
draginta.  In  civilale  Lemovicensi,  iq  provincia  Aqui- 
tanie  sancti  Leonardi  confessoris,  discipuli  sancti 
Remigii  episcopi. 

C.  VII  Idus  Noveub.  —  Apud  Alexandriam  beati 


poribus  sepelivit  juxta  sanctum  Csesarium. 

EMTIO  BOLLANDIANA. 
prcsbyler  baptizabal,  lenli  sunt  ambo  a  Lconlio  filio      quadraginU  Biarlyronr 
Leoniii  cnnsularis,  ob  eam  maxiine  causam  quia  Cae- 

sarius  patrem  ejus  Cbristianum  fecisset:  et  ad  forum  i>aiJ|j  el  i^\S2im\t  cM  ln  Africa  Danati,  Paulini.  Na- 
ejus  ducti  nec  superati,  in  carcere  reclusi;  etnocte  R  tale  S.  Leonardi  priino  loco.  A.  T.  L.,  In  Galtia  Ke- 
eodem,  cum  nollent  sacrificare,  deculiati  et  in  flu-  *  donas  civiiate  depositio  S.  bJHelanit  episcopi  etcon- 
vium  projecli  sunl.  Qtmrum  corpora  venerunl  usque 


V.  B.  C. ,  In  Nicomedia 
Adriani ,  Juliae  [  V.  C.  om.  Juliae  ]  ,  et  imsebii. 
V.   B.  A.  T.,   Iu_  Africa  natale  sanctorum  Donaiiy 


ad  mare,  el  rejecta  ad  littus  a  quodam  presbytero.de 
Capua,  nouiine  Quarto,  sunt  inventa :  qui  ea  mox 
imposita  vehiculo  duxil  in  casam  suam,  et  curiose 
quxrens,  eiiam  capita  invenil,  et  adjuucta  corpori- 
busgcpelivit  juxta  S.  Cxsarium, 

B ,  In  Caesarea  Cappadociae  natale  SS.  Domnlni, 
Epiphanii,  Amonni.  InCapua  civitate  Cainpauis  nt- 
lale  SS.  Marciie,  Secundae  el  Quarli. 

6.  —  VIII  Idus.  VacalBaeda. 

D.,  »  Toniza  Africa  Felicis  martyris,  et  aliororo 


fcssoris:  et  deposiiio  S.  Winnoci  abbatis;  quod 
ultimum  in  T.  sic  legitur :  Ct  in  cella  Wormhol(* 
vooita  obhus  c  Winoci.confessoris  Chrisii.  B.f  ln 
Gailia  civitate  <*  Redonis  depesttio  S.  Leouardi  coo- 

fesgoris. 

7.  —  VII  Iwjs.  Vaeat  Baeda. 

V.  C. ,  In  Nicomedia  Eusebii ,  Eustasii ,  Marii  v 
Primi ,  Juliani ,  Jaouarii.  B.  ,  In  Nicomedia  natale 
SS.  Polysit  et  tulbasii,  Primi,  Rogatiaoi.  In  Africa 
natale  SS.  Rogati,  Donati,  Prim,e,  Julian*[C'.,  Joliae]. 
D.,  Aleiandria  •  Achillei  episcopi.  Apud  Perusinatn  f 
Hercuhtni  episcopi  marlyris.  A.  T.  L.,  Nicomedis 
naiale  sanctorum  Castoris,  Gaudii  et  Victoria.  T.  L., 
In  Africa  passio  sanctorum  Donati,  Rogati.  T.  addit 


SMITfl  NOTifi. 
•  Toniza.  Vel  Thinissa.  S.  Felx  confessus,  etad  C  a  Leonardo  abbat*  Cellensi  dicee.  Bituricensis  qoi 


tormenta  dilatus,  alio  die,  tit  refert  S.  Auguslinus 
psalmum  cxxvu  in  ejus  festivitate  ad  populuineipo- 
oens,  inventus  est  in  carcere  exanimis. 

t>  Melunii.  De  hoc  vide  supra  vi  Januarii. 

•  Wmort.  Hie  in  Armorica  ex  regali  prosnpia  na- 
scendi  sumpsii  exordia.  Comites  habens  Quadonocum, 
lngenociim  atque  Madocum,  viros  cum  gencre  luui 
vita  spectabiles,  venit  ad  S.  Bertinuin  abbalem  Si- 
thiuettsem,  et  se  cum  sociis  ejus  regimtni  subdidit, 
Cum  autem  ad  culmen  monasticae  perfectionis  alti- 
gissent,  vir  illustris,  Heremarus  nomine,  praedium 
quoddam  Wcromholt  diciura  S.  Winico  dedit,  ubl 
monasterium  eonstrtixit  anno  695,  et  post  discesstim 
triuin  eomiium  iili  abbas  praefectus  est.  Johannes  Ipe- 
rius  reponit  S.  Winoci  obitum  anno  ipso  quo  Carolus 
dux  advcr8iis  Chilpericuin  apud  Vinciacum  in  pago 
Cameracensi  pugnavit.  Atqui  testante  Fredegariaui 
Chrouici  continuatore,  cap.  106,  bellum  iuiere  die 


codem  satculo  floruerunt.  Vitam  legat  apud  Surioin 
tom.  VI. 

fi  AchWeh  A  Theona  Alexaudriuo  episcopo  bie  in 
presbytertirum  numei  um  coopiams  est.  Eoseo.  vii9 
37.  —  Post  Petruin  factus  e^t  ipse  episcopus  Alexao- 
dnx.  Ab  hoc  Arius  veniam  impetravii  et  rureom  dra- 
coni  ministcrio  fungi  permissus,  postea  in  presbjt»- 
roruin  quoque  ordinem  csl  elecius,  Niciph.  viii,  5. 
—  Achillas  S.  Petro  aute  aniHim  312  uon  successtt. 
Testatur  enim  Gelasius  Cyxicenus  lib.  xi  Uist.  conc, 
NicxMii  cap.  41,  post  Petri  martyrium  Cedesiaat 
Alexandrinam  remansisse  vjduam  annom  mmo, 
eoque  trausacto  in  sede  hujus  martyris  onlinatum 
esse  Achillam,  qui  cum  meosibus  tantom  qoioqoe 
supervixisset,  Alexaudrum  successorem  habuit.  Qoaro 
cuui  anni  311  die  xxv  Nov.  S.  Petrus  pro  lideocco- 
buerit,  non  aute  ftnem  consequentis  AcbilUs  fioelesuB 
Alexandrinas  principatum   suscepit,   nec  antc  ao- 


Domiuica  in  Quadragesima,  xn  Kal.  Apr.  Qune  notoc  ^  num  313  Alexander  eidem  sucoessil.  Certe  Theodo- 
conveniunt  in  annuin  Cbristi  717.  Ab  hoc  diversus      retus  lib.  i,  cap.  11,  Acbillain  exiguo  tempore  Ecele- 


est  iile  Wmocus  de  quo  Creg.  Turon.,  lib.  xv  Hist., 
cap.  21,  ct  lib,  vm,  cap.  34.  Winocus  S.  Judoci  non 
frater  fuit,  ut  plerique  senliuut,  sed  nepos.  Vide 
Mabiltonii  saeculum  m,  p.trt.  i,  ubi  edita  est  S.  Wi- 
noci  Vita. 

d  liedonh.  Rectius  Lemovicis.  Chlodovei  primi 
filius  spiritualis  fuil  LeonarduselS.  Kemigii  Uhemo- 
rum  episcopi  discipulus  et  monnchus  Miciacensis ;  io 
Aquiiania  et  Bituriguin  regione  pncdicavit;  reginam 
ex  partus  difficullate  fefe  exsliuctam  precibus  sani- 
lati  restituit;  quamobrem  a  rege  grato  digna  rego 
inunera,  et  partem  nemoris  accepit,ubi  mouastcrium 
sdificavit,  et  Nobiltacuin  vocavit,  quod.nunc  dicitur 
oppiduin  S.  Leouardi ;  et  fuit  in  captivis  tiberandis 
ceiebris.  Obiil  anno  559.  Uistinguendus  est  a  Leo- 
nardo  Vendoperae  dioec.  Cenomannensis  abbate,  ilem 


siam  gubernasse  scribit,  et  Eusebius  in  Cbronieo 
prxfalo  anno  iuitium  Alexandri  collocat.  Nieepuo- 
rus  Constantinopolitanus,  et  Theopbanes  in  Tabulis 
annum  uoum  Acbillae  tribuunt;  qui  ad  veritatem 
proprius  accessisse  videutur  quam  Gelasios,  coni 
auno  311,  niense  Nov.,  Pelrus  obierit,  anno3liv 
circa  mensem  Nov.,  Acbillas  ordinalos  fuerit,  nec 
aute  vii  diem  Nov.  8equentisaiinidece*serii,  si  ho<lio 
ejus  dies  natalis  recie  celebrelur. 

t  Uercuiani.  Uic  ex  mooacho  factosestepiseopos; 
Cum  autem  Perusia  a  Toiito  copiis  expognaa  estet, 
Totibe  decreto  Herculano  prius  caput  abscissuiu  est, 
deinde  tolum  corpus  excoriatum.  Gieg.  IUgm>s. 
lib.  lit  Dial.,  c.  13.  Procopius  Perusiatn  exp«igiiaum 
scribit  in  lib.  iii  auuo  U  beili  Gothici,  qui  aotio 
Cbristi  549  respondet. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
Acliille*  episcopi,  erudiiione,  Ade,  conversntione  et A  runt  ad  fldem  CbrUli.  Pust  dies  autem  quadraginta 


inoribus  insignis.  Item  apud  Perusinam  luliae  urbem 
sancti  Herculiani  episcopi,  et  aancii  Amaranti,  qui 
apud  Albiensem  urbem  marlyrixatus  est.  Depositio 
Willrbrordi  episcopi,  de  genie  Anglorum,  viri  san- 
clissimi,  et  foiraculorum  gratia  admodum  insignis, 
qui  a  Sergio  papa  Roma  ordinaiu»  est,  et  inCerma- 
niam  ad  predicandum  destinatus,  ibidemque  requie- 
vit.  Item  sancti  Rufl  Metensis  episcopi  et  confessoris, 
qui  translatus  est  a  praedicta  urbe,  consentienie  Dro- 
^one  praesule ,  in  Vormatiensem  pagum ,  io  villam 
qiuc  vocatur  Otemheira ,  temporibus  Lotarii  impe- 
ratoris,  -el  Ludovici  regis ;  ubi  eliam  sanctiias  ejus 
multis  vktntibus  claruit.  In  Africa  naule  Rogatt, 
Donati. 

D.  VI  Idus  Novekb.  —  Romae  naiale  sanctorum 
martyrum,  Claudii,  Nicostraii,  Sympboriani,  Castorii 
«t  Simplicii ,  qui  tempore  Diocleliani  Augusti  pro 
Cbristi  nomine  passi  sunt,  eo  quod  nollent  deos  pa- 
ganorum  colere.  Nam  «um  essent  insignes  artiflces,  et 
tn  lapidibus  marmoreis  imagines  scolpere  super  om- 
iies  artifices  regios  nossent ,  et  artis  eorum  peritia 
mullum  imperatori  placuisset,  tamen  accusanlibu& 
eos  philosopbis,  eo  quod  falsos  deos  adorare  renue- 
rant,  jussit  eos  Diocleiianus  loculis  plurobeis  inclusos 
omnes  praecipitare  in  fluvium.  Passus  est  autem  cum 
«is  et  Simplicius,  quem  a  geutilitatis  Htu  converte- 


B 


duos,  venit  quidam  Nicodemus  Cliristiaous,  et  levavit 
cum  ipsis  loculis  corpora  martyrum,  et  in  domo  sua 
bonorifice  posuit.  Passi  sunt  autem  sexta  Idus  No- 
vembris.  Ipso  die  naule  sanctorum  Quatuor  Corona- 
torum,  id  esl,  Severi,  Severiani ,  Carpopbori  et  Vi- 
ctorini.  Ui  cum  impellerentur  ad  sacrificandum ,  rc- 
lucUntes ,  nec  omnino  consensuni  impiis  praebente*, 
perstilerunt  in  fide.  Nuntialum  est  boc  imperatori 
Diocleliano :  quos  illico  jussit  ut  ante  simulacruni 
Asclepii  ictihus  plumbaiarum  cicsi  deficerent ;  quo- 
rum  corpora  jussit  in  pl.<tea  canibus  jaclari,  quae  ja- 
cueruut  ibi  diebus  quinque  illasa.  Tunc  Chrisliani 
venerunt,  et  collecu  corpora  sepclierunt.  Via  Lavi- 
cana,  milKario  ab  urbe  tertio,  in  arenario  juxta  cor- 
pora  sanclorum  martyrum  Claudii,  Nicostrati ,  Sim- 
phoiiani,  Castorii  et  Simplieii.  Post  duos  umen  aono» 
passionis  horum  quinque  roartyrum,  cum  oomina  eo- 
rum  minime  repertreiitnr,  statnit  beatus  Melchiadc* 
episcopus  ut  anuiversarius  Quatuor  Coronaloftun  dies 
sub  nominibus  sanctorum  quiuque  martyrumrscole- 
relur.  Iniercurreiitibus  tamen  aunis,  cuidam  sanet» 
viro  etiam  nomina  eorum  revelau  sunt.  Festivius 
vero,  ut  fuerat  statuu,  celebris  iu  aliormn  martyrum 
festivHate  permansit,  ae  iocus  Quatuor  Corooatorum 
noraine  insignis.  Eodein  die  commemoratio  Omnimu 
Sanctorum. 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
ei  Belsami.  A.,  Ipso  dienaUle  S.  *  Willibrordi  con-  C  ceJeren»,  jussi  sunt  in  medio  mari  praecipites  dari.] 

Jramensis  itaquearcUti  ponderibus,  pelagi  fluctibu^ 


fessoris. 

8.  —  VI  tocs.  Rom*  sanctorum  Quatuor  Corona- 
torum  :  Claudii,  Nicostrali,  Sympboriani,  Castorii  et 
Simplicii. 

Florus  in  T.  priorum  nomtna  sk  interponit :  Se- 
vcri,  Severiani,  Vktoriui,  Carpophori,  et  aliorum 
quinque,  Claodii,  etc,  deinde  boc  elogium  subjungil 
in  A.  T.  L.iQui  dum  corpora  SS.  Tranquillini,  pa- 
tris  Marci  et  Marcelliaoi,  et  Zoae  uxoris  Nicostrati 
per  oras  fluminis  Tiberini  iuquirerent,  a  persecuto- 
ribus  tenli  sunt  et  ad  urbis  praefecluin  perducti. 
[Erat  auiem  judex  fTabianus,  qui  eos  horuius  est 
ad  saeriflcandum ;  el  per  decem  dies  misit  ad  eos, 
el  blanditiis  agens  in  nullo  penitus  potuit  commo- 


dati  sunt.  Et  in  loco  muudo  inter  aquas  coronam 
martyrii  celebrarunt.  Scriptum  in  Geslis  S.  b  Scb.v 
stiani.  Verumtamen  A.  in  principio,  contractius  : 
Qui  sub  Fabiano  judice  jubeniibus  Maximiano  et 
Diocletiano  imperatoribus  torti  et  in  mari  mersi 
sunt.  L.,  contractius,  in  medio  loco  uncis  inclu- 
sorum  :  Qui  tertio  torti,  cum  superari  non  possent, 
immensis,  etc. 

Subjiingitur  in  A. :  QuntuorCoronatoium  noiuina 
sunt  hifc  :  c  Severus,  Seveuanus,  Vicorinus,  et 
Carpopborus  :  quoruni  dies  uatalis  per  incuriam  ne- 
glectus,  miiiime  reperiri  potcrat  :  ideo  statutiiui  est 
ut  in  eorum  ecclesia,  borum  quiuque  sauctorum 
qui  in  missa  recitantur  oalalis  celebretur,  ul  cum 


vere.  Tunc  fecil  de  bis  suggestionem  iiuperatoribus  D  l8l«*  eorum  quoque  meinona  pariter  fiat  :  sed  baec 

m^utu..»  *■  u«.imUAA  .  ,...:  ;„»»..»!  ^  u.,;a      muiila,  et  confusa,  sicut  apparet,  non  audemus  ex 
Dioeletiano  et  Maximiano  :  qut  jusserunt  eos  lert.o      un|||S  ms  flde  allribllere  Fi^0#  „•  #  ,n  Africa  Iiau|o 

torqucri,  cumque  nulla  ratioue  tormeuiis  compulst      SS.  Primi,  Machaiii,  Justi,  AmandL 

SltlTIl  NOTiC 

•  WUUbrordi.  De  boe  vide  supra  Ilist.  Cccl.  v, 
10,  it. 
b  Sebastiani.  Sed  hi  diversi  sunt  ab  iis  quorum 


martyrii  series  narratur  in  Actis  Sehastiani  apud 
Boilamlum  xx  Januarii  editis,  et  qui  supra  colmitur 
vu  Julii.  Siniplicius  eniin  nullibi  reperitur  iu  Actis 
Sebastiam,  et  diver^a  Acta  in  omuibus  Marlyrolu- 
giis  leguiitur.  Ili  enim  oinnes  erant  insignes  in  inar- 
moribus  sculpeudis  artilices,  et  Symphuriaiius  eo- 
rum  erat  magister,  et  eo  quod  flnsere  deuin  i£scu- 
lapium  et  falsos  deos  adorare  reiiuurani,  priino  in 
carcerem  missi,  deinde  scorpionibus  caesi,  denique 
iu  mare  prascipites  dati  sunt.  Sed  Claudius  et  rii- 

Patrol.  XCIV. 


costratus  qui  vn  Julii  coiunlur,  fuerunl  primiscdnii. 
Castorius  erat  Nicostrati  iraier,  et  Sympborianui 
Claudii  fllius,  nec  Simpiicius  cum  eis  passus  est,  sed 
Victurinus.  lelr.  de  N^tal.  artiflces  hos  apud  Pan- 
noniam  passos  scribit,  alii  vero  omnes  eos  Rom;e 
martvriuin  adimplevisse  testantur. 

c  bevcrtu.  llos  sacnficare  negantes  Diocleiianus 
illico  jussit  ut  ante  siinulacruui  Asculapii  iciibus 
plumbatarum  cassi  deflcerent;  quorutn  cotlecta  cor- 
uora  sepuita  suut  Via  Lavicana  inarenario  juxu 
Claudium,  Micostratum,  Sympbortaaum,  Caskiriuhi, 
Simplicium.  Ado. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
E.  V  Idus  Novemb.  —  Nalale  beaii  Theodori  mar-  A  ribus  apostolorum ,  primus  ipsi  urbi  destinalor  ept- 


tyris,  lempore  Maximiani  et  Maximini  imperaiorum. 
Qui  eum  esset  miles  snb  Brycha  prarposito  legicnis, 
missus  esl  in  carcerera,  signatoque  ostio  ibi  divina 
vtsitatione  consolatur.  Post  aliquot  dies  adductus 
itemm  ante  pracsidem,  suspensus  est  in  ligno,  et  un- 
gulis  ferreh»  latera  ejus  rasa,  quousque  costae  ejus 
nudarenlur;  deinde  manibus  po*t  tergum  ligatis,  in 
foeum  missus  est,  et  circumspiciens  vidit  in  turba 
laerymantem  Cleonicum ,  qui  cum  eo  ryro  adducius 
ftierat,  el  exciamans  dixit  :  Cleonice ,  exspecto  te, 
fesiina  et  sequere  me.  Et  cum  jam  flammarum  glol.is 
undique  vallaretur  beatus  martyr,  orationem  fudii, 
lnudans  Pairem,  et  Filiuro  ae  Spiriium  sanctum,  sic- 
que  sanctam  animam  Christo  redriidK.  Quaedam  au- 
tem  mulier  Eusebia  nomine,  collegit  corpns  ejus,  et  B 


scopus. 

F.  IV  Idus  Novemb.  —  In  teniiorfo  Agatcnsi  na- 
tale  sanctorum  martyruro  Tiberii ,  Modesii  et  Flo- 
remiae,  qui  tempore  Diocletiani  variis  tormenlis  cru- 
ciati  mariyrium  complevernnt.  Eodem  die  sancii  Mar- 
tini  p  >pae,  qui  ob  ftdem  catliolicam  ab  imperatore 
Constantio  haeretico,  per  Theodorum  exarchnm  de 
ecclesia  raplus,  ac  productus  Constantinopolim,  re- 
legaur  apud  Chersonam  Lyciae  provinciae,  ibidemqoe 
vitam  fmivii,  multis  in  eodem  loeo  vtrtutum  signts 
usque  hodie  refulgens.  Romae  depositio  sancti  Leooi» 
episcopi.  Iu  Antiochia  natale  Demetrii  episcopi,  Am- 
nesi,  Eustochii  et  sociorum  ejus.  Aurelianis  depositu» 
beati  Monitoris  eniscopi. 

G.  III  Idus  Noveub.  —  In  Gallia  Turonis  cifitate 


sindone  munda  iuvolvens  translulit  in  possessionem  natale  sancti  Mariini  episcopi  et  confessom,  cirjas 
Miem,  in  locum  appellatum  Euchata.  Apud  Bituri-  vtta  et  doctrina  per  mincula  quae  Dominus  per  eom 
cas  sancti  Ursicini,  qui  Romae  ordinatus  a  successo-     fecit,  pene  omnibus  fidelibus  claret;  nec  necesse  est 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
9.  —  V  tous.  Natale  S.  Theodori  martyris. 


Florus  in  T.  praeroittit :  Apud  Amaseam  civiia- 
tem,  et  subneetit  elogium  -:  Qui  temporibus  M*xi- 
miani  et  Maximt  imperalorum,  pro  confessione  Chri- 
siianae  fidei  fortiter  caesus  ac  in  carcerem  mtssus  : 
deinde  Domino  Salvatore  sibi  apparente  -et  monenie 
ut  consunter  et  viriliter  ageret,  rclevatus  est.  No- 
vissiine  postquain  suspensus  est  ungulis  corrasus, 
ita  ut  ejus  interiora  nuda  apparerent,  traditur  igni- 
bus.  Addilur  ibidem  :  Eodcm  die  Biluricas  S.  *  Ur-  ( 
sxinl  confessoris,  qui  Romae  ordinatus  a  successo- 
ribus  aposiolorum,  primus  eidem  urbi  destinatur 
episcopus.  Florus  in  A.  T.  L. :  Eodem  die  in  Uispa- 
niis  Corduba  civitate  passio  sanctorum  Fausti,  Ja- 
miarii  el  Martialis,  qui  pariter  in  ignem  projecti 
sunt,  ageute  Eugcnio  praeside. 

B.  V.,  Dedicatio  b  basilicae  Salvatoris.  V.  A.  T. 


B.  C,  Romae.  L.,  Sanctorum  Clemeutis  et  Syropbro- 
nii  [B. ,  Symphoriani].  B.  ,  In  Nicomedia  uaule 
c  Damiani.  In  Ilispauiis  SS.  Fausli  ei  Marliaiis.  A.» 
Ipso  die  passio  S.  d  Ragnulfl  manyris.  T.,  Ipso  dto 
natalts  S.  e  Viioni  episcopi  ct  confessoris. 

10.  —  IV  lous.  Vacat  Bacda. 

V.  C,  ln  Antiochia  Eustochii  el  sociorum  ejug. 
Romae  depositio  f  Leonis  episcopi.  I).,  Cersona  Ly- 
ciac  ?  Marlini  papae  qui  ob  catholicam  fidem  ibi  re- 
l^gatus  est.  D.  A.  T.  L.,  Romae  depositto  S.  Lconis 
pap«.  In  Antiocha  natale  SS.  Demetrii b  episcopi  et 
Amonesii  diaconi,  Eustosii  et  sociorum  ejus.  A.  T. 
L.,  Eodem  die  natale  S.  Mariioi  papae.  B.,  Aure- 
iHinis  depositio  *  Amonitoris  episcopi. 

ii.  —  III  Inus.  Natale  S.  i  Martini  episcopi  Turo- 
nis  civiiate. 
Florus  addit  in  A.  T.  L. :  Qui  copiosius  pos>l  apo- 


SMITH  NOTjfi. 


•  Urticini.  Vel  Ursini.  Cregorius  Turon.,  Hist.  I, 
29,  tradit  quod  ille,  qui  primus  Riiurigas  civitatem 
aggrcssus,  Christum  popuiis  nuntiavit,  fuit  de  eorum 
discipulis  qui  sub  Decio  et  Crato  coss.  in  Calliam 
inisst  sunt.  Sed  verior  videtur  trnditio,  et  celebrior, 
quae  eos  aposlolorum  alate  Roina  in  Gailias  missos 


s  Jfnrfiiti.  De  hoc  vide  infra  xh  diem  hajo» 
mensis. 

h  Verba  epitcopi,  etc,  usque  ad  ejut  om.  B. 

1  Amonitorit.  Vel  Monitorit,  undecimi  ejus  civi- 
latis  episcopi  in  l»b.  Democh. 

J  Marlini.  Anno  octavo  Valentis  et  Valentiniani, 


docet,  cuin  iHa  altera  traditio  unica  Gregorii  Turo-  D  «d  esl  anno  Christi  571 ,  episcopus  ordiuatus  est 


uensis  auctoritate  nitatur,  qui  nec  sibi  satis  constat 
in  libro  enim  de  Gloria  martvrum,  cap.  48,  scripsit 
Saturninum  ab  apostolorum  diseipulis  fuisse  ordiua- 
lum,  et  idem  dixit  de  S.  Ursino  Biturigum  episcopo 
iu  libro  de  Gl.  co:if.  cap.  80. 

b  Batilicm.  Quae  et  Lateranensis  dicta  est,  in  pala* 
tio  ConstAntini  apud  Lateranum  a  B.  papa  Sylvestro 
facia.  Mola!ius  in  Addit.  ad  Usuardum. 

«  Damani.  Cutn  hoe  passi  sunt  Reslitutus,  Dona- 
lus,  Victorinus,  Saluiaris,  Crescens,  Demetrius,  Ne- 
luettus  et  Exnorgius,  Eusebius.  Ilieron.  Manyrul. 

d  Ragnulfi.  De  noc  vide  supra  sexlo  Kal.  Junias. 

*  Vitoni.  Viroduni  natalis  S.  Vitoni,  Uctavi  epi- 
scopi  ejusdem  nrbis,  qui  tempore  Cblodovei  in  con- 
oilio  Aurelianensi  an.  502  electus,  Ecclesiam  sibi 
ciHnmissam  annis  fere  27  diligenti  cura  docuitetgu* 
bernavit.  Ubiit  autem  aiu  529  Democb. 

'  Leonh.  De  hoc  vide  supra  iu  idus  Aprilis  et 
tv  Kal.  Julii. 


Fuit  autem  de  regione  Pannoin.-e,  civiiaie  Saba- 
nx  :  qui  apud  urbem  Mediolanensem,  priiuo  monn- 
siei'itim  constituit  :  sed  ab  haereiicis,  eo  quod  S.  Tri- 
nitalem  intrepidus  praedicaret,  virgis  caesus9  at(|uo 
expulsus  de  Iialia,  in  Gallias  accessit :  niultus  pa- 
g.inorum  converii  fecit,  templa  eorum  idotaine 
confregit ,  fecitque  multa  signa  in  populos.  II  ic 
iransttiiit  corpus  B.  Gatiani  ,  sepelivitque  ipsuru 
juxta  sepulcrum  S.  Litorii.  Hic  prohibuit  Maximum 
tyraniium ,  ue  gladium  iu  tlispaniam  ad  interfi- 
ciendos  destinaret  baereticos  :  quibus  sufflcere  sta- 
tuil,  quod  a  catholicorum  ecdesiis  et  coromunione 
es-eut  remoti.  Consuinmato  ergo  pnesenlis  viue 
cursu,  obiit  apud  Condatensem  vicuni  urbissuae  anno 
81  aetatis,  Cliristi  397.  Greo.  Tuao*.  x,  51.  Vido 
etiam  ejus  res  gesias,  qua<  scripsit  Snlpitiu^  Seve- 
rus  tribus  libris  dialogoruni ,  et  Greg.  Turoncnsts 
Hbros  iv  de  Miraculis  ^.  Blartini. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
a  nobis  bic  aliquid  eiiude  commemorari,  quia  ipsius  A  jussus  cst ,  et  corpus  igne  comburi.  Quod  furiim  a 


vitam,  virlutes  ei  signa  Sulpitius  manifeste  luculento 
sermone  descripsit,  necnon  el  Gregorius  ejusdem 
tirbis  episcopns  in  Miraculorum  libris  ptenissime 
disseruil.  In  Scythia  melropoli  Phrygioe  passio  sancti 
Mennae  marlyris,  qui  perseculione  Diocletiani  et 
Maxiraiani  cum  essel  miles  nobili  genere  exlSgyptio- 
rum  provincia  ortus,  abrenunlians  terrena?  militiae , 
primum  coelesli  Regi  secreta  conversatione  in  eremo 
militavit;  deinde  in  nataliiiis  praefatorum  imperaio- 
rum  proredens  ad  publicum,  ac  se  Christianum  l.bera 
coram  ipsis  voce  declarans,  traditus  est  Pyrrho  duci 
torquendus :  qui  jussit  eum  carcere  includi,  quandiu 
imperatorum  natalitia  celebrabantur.  PeracU  igilur 
festivitate,  jubente  duce,  et  nervis  bubulis  manibus 


Christianis  e  medio  ignis  ereplum,  et  mundis  linlea- 
minibus  aromalibusque  conditum  ,  debila  venera- 
tione  cnratuni  est.  Lugduni  natale  sancti  Verani  epi- 
scopi. 

A.  Prid.  Idos  Novemb.— Apud  Africam  commemora- 
tio  sanctorum  Arcadii,  Paschasii,  Probi  et  Eulychiani, 
qui  ex  Flispaniaoriundi,cumapud  Genserichum  Vanda- 
lorum  regem  merilo  sapientia?,  et  fidelis  obsequii  chari 
clarique  liaberentur,  nec  Marrianam  \F.  in  Arianam] 
pcrfidiam,  cui  ipse  deditus  erat,  ullatenus  dcciinari 
paterentur,  excitaio  in  rabidissimam  iram  barbaro, 
primum  proscripti,  deinde  in  exsilium  acii ,  airocis- 
simis  suppliciis  excruciati,  ad  poslremum  diversis 
mortibus  imerempti,  illuslri  martyrio  mirabiliier  oc- 


iigatis,  tandiu  a  miiitibus  virgis  caesus,  donec  sanguine  B  cubuerunt.  Puer  Paulinus  nomine,  fraler  Eulychimi 


ipsius  plateae  replerentur;  deinde  in  equuleo  exungu- 
lalus,  et  lampadibus  circa  latera  adustus,  cilicioque 
plagac  ejus  fricata?  et  carbones  ignis  super  plagas  im- 
jwsiii,  per  tributos  quoque  et  sudes  ferreos  ligatis 
manibus  ac  pedibus  traclus,  plumbatis  eiiam  collo  et 
maxillis  graviter  caasus,  in  laude  Dei  omnipolentis 
immobilis  permansit.  Novissime  gladio  animadverti 


el  Paschasii,  fustibus  diu  caesus,  et  ad  inflmam  ser- 
vitutem  dnmnalus  est.  Coloniae  sancti  Cunibeni  epi- 
scopi  et  confessoris.  Iiem  sancti  Melani  lihedouicce 
civitatis  episcopi.  Viennoe  sancti  Isicii  episcopi.  In 
Africa  sanctorum  martyrum  Auroli,  Publii.  Iti  Cx-sa- 
rea  Cappadociai  sanctorum  Germani  et  Theophili» 
Goesaris  et  Eusebii 


EDITIO  BOLLANDIANA. 


stolorum  coruscavit  virluiibus.  L.9  Triomque  mortuo- 
ram  facttis  est  suscitator  magnifieus. 

Ipso  die  natale  S.  *  Menn»  martyris. 

Snbjungk  A.  et  L.  :  El  S.  *  Berluini  episcopi. 
T.,  Eodem  die  in  Alexandiia  depositio  S. c  Joannis  pa- 
iriarchae.  B.,  Ravennae  nalale  Sanctorum  d  Valentini, 
Feliciani,  Victurini. 

42.  II  Idus.  Vacat  Bseda. 


B.  C.  V.,  RomaS.  «Martini  papa».  B.  C.  A.T.  L.,  fn 
Africa  f  Mauruli,  Publii.  In  Ca*sarea  Cappadori;p 
Germani,  Caesarii  [C.  el  V.  om.  Theophili],  Euseiiii 
[A.  T.  L.  om.  Eu  ebii].  In  C.  librarioriiin  culpa 
Afri  et  Caesarienses  Manyres  adscripli  smit  diei  pr.-c- 
cedenti.  Afri  amem  hoc  die  iterato  scribuntur.  D., 
Africa  *  Arcadii,  Paschasii  et  Probi  cl  Kuiyclni 
quinque  Manvrum  Wandalorum  iu  persecmione,  T., 
iu  Ravenna  tfeposiUo  SS.  k  Victoris  et  Soluloris. 


SMITH  NOT.E 
•  Mennce.  Hic  passus  est  Colyaei  in  Phrygia ;  qui  C  nali  sunt.  Baronii  Mart 


militiam  deserens,  eo  quod  Diocletianus  imperator 
Cbristianns  cogeret  idola  colere,  in  eremum  seces- 
sit.  Postea  vero  cum  natalis  dies  imperatoris  cele- 
braius  est,  venit  in  civiiatem  et  idololatras  incre- 
puil ;  quam  ob  causam  per  Pyrrhum  prrcsidem  cru- 
ciatus  est.  Praeses  enim  jussil  eum  in  stipke  tensum 
uervis  taiiriuis  caedi ,  postea  fieri  spinas  ferreas,  et 
ligari  ipsnm  S.  martyrem  et  super  easdem  iralti ; 
deinde  lampades  nrdentes  mandavit  ei  supponi ,  no- 
vissime  vero  jnssit  euin  decollari.  Sonics,  tom.  VI. 
b  Berluini.  Qui  in  Anglia  educatus  m  monasterio 
cui  nomen  Otlibellum,  et  ejusdem  parochias  in  epi- 
scopum  assumpius,  Romam  venit,  ibiqne  duos  annos 
exegil :  deinde  in  Gallias  ad  Sambram  commigravit, 
cujus  virtutes  non  taulum  Odoarius  princeps  admi;a- 
tus  est,  sed  easdein  Pippino  commeudavit ,  qui  san- 
cio  viro  villas  quinque  concessit.  Bertuinus  autem 
■  condidit  in  villa  Malonia  super  Sambrain  oratorium 


•  Marlini.  S.  Marlinus  an  0*49  faclu*  esl  ponlifex 
Romanus,  Theodoro  defoncto,  el  synodum  Latera- 
nensem  convocavii,  ut  Monotlielitas  d.miuaret.  Quo- 
niain  autemeain  hneresim  Martinusd  •ini»avit,Conslans 
imperator  furore  percitu*  itt  insuiam  iNuxon  e>un  re- 
legavit  anno  633,  ubi  cum  anno  in'egro  inoraius  es- 
set,  perductus  est  Bysantium,  et  anno  655  Cberso- 
nam  in  exsilium  missus  est,  ubi  eo  ipso  anno  dio 
xvi  mensis  Septembris  obiit.  et  relalus  esl  Constan- 
tinopolim  et  depositus  in  Blachernis  die  xx  Seplcm* 
bris;  depositio  vero  ejus  Komne,  quo  postea  dela- 
tuin  est  ejus  corpus,  couunemoratur  xn  Novembris. 

•  Mauruli.  Barouius  in  Noiis  hos.existimal  fuisse 
eosdem  cum  Aurelio  et  Publio  episcopii  Asianis 
qui  ab  Eusebio  in  His?.  eccl.  v,  li),  Serapionis  epi- 
stol»  adversus  Caiaphrygas  subscripsisse  uarraniur. 

•  Arcadii.  De  his  scribit  Prosper  in  Chronico  anno 
458,  boc  modo  :  c  Per  idem  teinptis  quatuor  llispaui 


in  bonorem  semper  virginis  Mariae,  ubi  dcfunclus  j\  viri,  Arcadius,  Probus,    Pascbasius  et  Eulycluus  9 

-— u -   M A-  «»—■-  »"i-2*   ii..:..-  «:-:       dndum  apud  Geisericum  merito  sapicntia)  et  fidelis 

obsequii  clari  habebantur ;  quos  rex  ut  copulatiores 
sibi  faceret,  io  Ariauam  sectam  transire  prascepit.  At 
ilti  boc  facinus  consiantissime  respuenies,  exckaio 
in  rapidissiinam  iram  barbaro,  primuin  proscripii . 
deinde  in  exsilium  acti,  lum  atroiissimis  suppliciis 
excruciati,  ad  postremum  diversis  inoititHts  iu4  r- 
empli  illustri  martyrio  mirabililer  occubuerunt.  » 
De  his  Usuardus  postridie. 

b  Victoris.  De  his  Usuardus,  Ado,  aliique  reccu- 
liores  aguut  postridie. 


sepuilus  est.  Molamub  de  Sanctis  Belgii.  liujus  S  gi 
bertus  meminit  anno  651. 

e  Joannis.  Hic  natus  est  Amathunte  in  Cypro,  et 
suecessit  Theodoro  Scriboni  anno  606  iu  sede 
Alexandrina.  Cuin  auiem  fulurum  esset  ut  traden*- 
tur  Alexandria  Persis,  Joannes  fu^aui  arnpuii  ni 
Cyprum  atque  non  diu  post  Ainathuute  xi  Nnve mh. 
deeessit.  Vide  ejus  Vilam  a  L«  ontio  scriptam  apnd 
Builand.  xxui  Januahi.  Theopnane»  autem  Ib.  xvmv 
cap.  5,  el  Cedrenus  traduol  capUnn  Alexaiidriam 
amio  6  imperii  Heraclii,  id  esl  anno  Chr.  616. 
4  Valenuni.  iii  in  persecutione  Diocleiiaut  coro- 


HOS 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
B.  Idus  Novemb.  Ravenn»  naule  sanctorum  mar-  A  rioribus  ejus  pracipiurenf,  ac  sic  Christi  martjr 


tyrum  Valentini,  Solutoris,  Victoris.  Turonis  depo- 
.siiio  sancti  Oricii  episcopi  et  confessoris.  ln  provin- 
cia  apud  Aquis  civitatem  beati  Melrii  clarissimi 
mnrtyris. 

C.  XVIII  Kal.  Deceub.  Apud  Thraeiam  civiutem 
lleracleam ,  natale  sanctorum  martyrum  Clementini, 
Theodoii,  Pkilomini.  Apud  Alexandriam  beali  Sera- 
pionis,  quem  persecutores  sub  Decio  in  domo  sua 
eradelissimis  aflecerunt  suppliciis ,  ita   ul,  omnes 


efficerctur.  Item  Heraclii,  MartiaKs,  Donali ,  ei  alio- 
rum  muliorum. 

D.  XVII  Kal.  Decemb.  Natale  saoeti  Felieis  epi- 
scopi ,  qui  a  quinto  decirao  aetatis  sua?  anno  miracu- 
lorum  gloria  insignis  fuil ,  et  sub  Martiano  prasside 
eum  aliis  triginta  martYrium  complevit.  Corpus  ejus 
Elypidius  presbyter  in  Nolensi  eeclesia  sepeiivit.  In 
Africa  naule  sanctorum  Secundi,  Fidentiaoi,  Varici 
martyrum. 


juncturas  ei  membrorum  prius  solvemes,  de  supe 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
15.  —  Ididus.  Turonis  natale  S.  *  Bricii  episcopf.         14.  —  XVIU  Kal.  Decehb.  Vacatftaeda. 
Florus  addit  in  T.  et  L.  :  Qui  a  Turonorum  populo         V*  C.  In  Eraclia  natale  Clementt,  TheodoU»,  Phf- 
«riminatus  iiifanlein,  de  quo  sermo  eral,  triginU  dtes  »  tomeni,  Et  aliorom  multoriim  qnoram  noiniua  Dens 

u^  ..1.1......  .js.m.s «t^L,  ~   Bscit;qu*  sie  leguntur  in  L.  B.  :  n  Eracie^  eiviute 

Tltracia?  [L.  om.  ThracixJ   naule  SS.  Clemeutis 


habemem,  adductum  adjuravit,  ut,  si  ipse  esset  ge 
niior  eju%  coram  eunciis  ediceret.  Coi  infans  :  Non 
es  tu,  inquit,  pater  meus.  Populis  ilerum  furentibus, 
pronas  ardentes  birro  suo  tmpositas  usqoe  ad  sepu'- 
«rum  S.  Martini  deportavit,  dicens  :  Sieut  istud  ve- 
stimentum  ab  bis  ignibus  videtis  inustum,  ita  et 
corpus  meuro  a  tactu  mulieris  scitote  impollutum. 
*  Scriptum  in  Gestis  ejus. 

B.,  In  Thracia  natale  SS.  Sectntdi,  Fidcntiani, 
Martialis.  lu  Antiochia  naUIe  SS.  Donati,  Restituti, 
Valeriani,  el  Fructuosi  cum  aliis  duodecim.  C.  V., 
EtS.  c  Antonii,  et  depositio  S.  Jaeobi.  L.,  In  Malbo- 
dio  translatio  S.  *  Aldegundi*  virginis.  A.  T.,  Rote- 
nis  civiute  natale  S.  Amandi  episeopi.  A.,  In  pago 
Cameracensi  in  villa  qu»  dicitur  Calderiacus  natale 
S.  *  Maxelendis  virginis  et  martyris.  Eodem  die  de- 
positioS  '  Killiani  episcopi  et  confessori».  T.,  Eodem 


die  in  Thracia  passio  SS.  Eudicti,  Euticis  et  Agesti.  C  Eodem   die    S.  i    Macbiti.    L 

SMITH  NOTjE. 


[B.  om.  Clementis],  Clementini,  Filomeni,  Tbeodott 
et  Eracli.  Pro  quibus  in  A.  et  T.  solum  est :  Clemet»- 
tini,  Pliilemonis  et  Heraelir.  In  B.  ad  finem  ponilnr  : 
Et  natale  S.  Eradii.  A.,  Eodim  die  reoositio  saneio- 
rum  corporum  Quintini  martyris  et  Cassiaiii  pontili- 
cis,  imminente  tristitia  summa.  D.,  Alexandria  »  S«- 
rapionis,  qui  aub  Decio  praeciptutu*  martyr  eftV 
cilur. 

15.  —  XVII  Kal.  VaeAt  Bada. 

V.  C. ,  In  Africa  Secundiiii,  Marcialb,  Calendio- 
nis,  Valerii,  Fructuosi  eum  aliia  duodecim  [  C.  om. 
dumlecim).  D  ,  h  Felirls  episcopi  qui  miracaloroa» 

Eloria  insignis  fuit.  B.  A.  T.  L.f  In  Africa  nataleSS. 
ecuudi,  Fidenliani  (fi.,  SS.  Martialis,  Fidentiani) 
et  Demetrii  [L.t  et  Seeuudioi}.  Iu  Antiochia  Douati, 
Restiluii,  cuin  aliis  triginta.  B.  duos  addit  sic  condu- 
dens  :  Vaieriani,  Fructuosi  cum  aliis  dnodecim.  A.v 

El   passio    S» 


*  Bricii.  Hic  ordinatos  est  anno  Arcadii  et  Honorii 
*ecundo,  id  est  Cbrisli  397.  Fuit  autem  civis  Turo- 
tiicus,  cui  trigesimo  tertio  episeopatus  anno  crimen 
jululterii  est  impactum  a  civibus  Turonicia ;  expul- 
«oque  eo  Justinianum  ordinaverunt,  cui  defuncto  Ar- 
mentitis  successit.  Briccius  vero  7  annis  Hoinae  apod 
papam  degens  insona  inventus,  et  ad  urbem  redire 
jussus  est.  Ilic  aedificavit  basilicaro  super  corpus  B. 
Mariini,  in  qua  et  ipse  sepultus  est.  Obiit  circa  an. 
443,  postqttam  47  annos  episcopalum  gessisset. 
-Greg  Turon.  Hist.,  x,  51 ;  Gnmius  Sf.h. 

b  Scriptum.  Vide  et  Creg.,  Hist.  II,  1. 

c  Antonii.  lluic  adjuncti  sunt  Zebinas  patria  Eleu- 
theropolitanus ,  et  Uermanus.  Sub  Maximino  imp 


latio  b«e  sub  finem  septimi  sa?euliconiigil. 

•  Maxeltndi*.  Quae  paire  Humlino,  matre  Amel- 
trude  naU  est  ,  banc  cum  Harduinus  quidam  apitd 
Cameracenset  nobili  genere  ortus.  in  conjugtnm  frn- 
stra  ambiret,  furore  praeeeps  interfecit  circa  an.  685» 
ut  eonsut  ex  Viu  S.  Vinliciani  apod  Bollandum 
ediu,  cap.  2.  Ejtis  eorpiit  parentes  primo  in  templo 
Pomerellensi  tumularunt,  postea  transtulerunt  Calde- 
riacum,  ubi  oceisa  est. 

f  Kitliani.  Qui  in  Hiberuia  natus,  et  cuan  mnltia 
virlutibus  floreret,  episcopus  factus  est.  Inde  desi- 
derio  peregrinandi  motus,  cum  SS.  Livino  episcopo, 
Helia  et  Foillano  discedens,  Romam  pervenit,  ubi  hi 
Ecclesia  S.  Petri  per  annos  undecim  et  ampliua  Deo 


comprebensi  apud  Cassaream  Cappadocice,  jnssii  Fir-  p  servivit.  Roma  in  Franciam  profeclus  ,  S.  Fiaerinm 


iniliani  prxsidis  oblritncati  sunt.  Euseb.,  de  Martyr. 
PaUestitiit*,  cap.  9. 

d  Atdegundis.  De  Imc  vide  supra,  30  Jsmiarii. 
Tres  S.  Aldegundis  reliquianim  tratislationes  reperi- 
mns :  t»rima  a  S.  Aldetrude  Waidetrudis  ,  quae  soror 
erat  Aldegundis,  filia  procurata;  altera  anno  1161,  a 
Fressende  abbatissa;  tertia  anno  1430.  Prioretn  ar- 
bitramur  bodie  coiitigisse.  Vltiose  in  Vita  S.  Alde- 
gnndm  dicitnr  b«c  translatio  faeta  fuisse  a  rege 
inclyto  Sigeberto  atqne  Aldetrude  ;  Sigel>ertus  eniin 
rev  anno  66 i  obiit,  viginti  fere  anuis  prius  ipsa  Al- 
dcgnnde,  noti  potuit  igitur  translaiioni  ilitts  interesse. 
An  vir  alius  illustris  adfuerii ,  Sigebertus  nomine, 
qnem  potieriofea,  non  satis  exacte  babiu  ratione 
LtmporU ,  regem  fuisse  scripserint ;  an  potius 
interfuerit  vel  Fratieorum  rex  Tbeodorlcus,  aut 
aiiqoi»  ttliomm  ejns ,  vel  Pipinus  Hersullus  major 
domns ,  qui  quandoque  res  dictof ,  quia  regi- 
4hm  imperabat, baud  possorous  certo  statuere.  Trans- 


visiuvit.  Missus  aulem  a  Fanme  Meldensi  episcopo 
ad  Atrebatenses,  tn  vico  Albiniaco  resedit,etcirca  atu 
640  obiit.  Molaiujs,  in  Natat.  sanctorum  Belgit. 

s  Serapionis.  Hunc  com  aedibtis  suis  deprehetidi*- 
sent ,  acerbissimis  tormentis  exerueiaruut,  et  roem- 
bris  omnibus  confractum  ex  coenaeulo  pneeipitem 
deiccertint.  Kusxb.,  Ilist.  eccl.  VI.  44. 

*  Fftici$.  Hie  eum  S.  Felice  Nolano  presbylero  in 
Martyrologiis  male  coofuuditur,  quoniaiu  Nol»  etiaoi 
passus  dicitttr. 

i  Machati.  Mdius  Maebuti,  qui  et  dietus  est  Ma- 
clovius  ;  Briumiicis  parentibus  natus,  et  a  S.  Breii- 
dano  pie  educatus  est ,  adolescens  monaenna  lacm* 
est,  et  postea  defuncto illius  regonis episeopo  ,  nc— 
lens  consecratus  est  episcopus  GummhCastri  nrbis . 
Gerondi  autem  episcopatus  onus  deponere  deside- 
rans,  in  Armoricam  ad  Aaronem  abbaiem  fogit,  Aie- 
lenses  ad  fidem  convertit ,  populi  jam  eonversi  velit 
nolit  episcopus  constitutns  est9  et  70  canonkos  instt- 


flOS 

E.  XVI  Kal.  Dkcexb. 

Lugdunensis  episi  opi  ,  admirandae  fidei  t  viiae  el  do- 
ctrinae  viri.  In  Capua  nalalo  sancti  Augustini.  ln 
Africa  Vitalis ,  Januarii ,  et  deposilio  beati  Olhoiari 
abbati^ 

F.  XV  Kalknp.  DecF.v*.  Apod  Alexandriam  beali 
Bionysii  cptscopi,  in  niultis  saepe  confessiooibus  sa- 
tis  clari,  et  pro  passionum  tormentoriimqne  diversi- 
taie  raagnifici,  Valeriani  et  Gallieni  imperaiorum 
lemporibus.  In  Hispaniis  Corduba  civitate  passio 
«anctorum  marlyrum  Aciscli  et  Victoriac.  Aurelianis 
civiiaic  Galliae  depoiitio  saiicii'  Aniani  episcopi  et 


8ECT.  II.  —  MAimftOLOGlA.  «*<* 

ED1TIO  COLONIENSIS. 
Natale  sancti  Eucberii ,  \  confessoris.  Viennse  sancti  Mamati  eplscopi  et  coo- 


fessoris.  Sancit  patris  nostri  Gregorii  miraculoruai 
libri  factoris  Turonicae. 

G.  XIV  Kal.  Dfcemb.  Aaliocbiae  natale  sanett 
Ilomani  9  qui  temporibus  Diocletiani  cum  Asclepia- 
uVs  prvfectus  ecclesiam  irrumperet,  cxteros  Chri- 
stianos  borlalus  est,  ul  ei  contradicerenl.  Uode  eum 
primum  equulco  extendi ,  deinde  plumbatls  graviter 
eaedi ,  post  baec  ciiam  novacula  acutissima  maxillas 
ejus  radi  fccit,  lunc  ad  pelilioneni  ejus  puerum  par- 
vuluiu  induci  prxcepil.  Quem  Romanus  ClirUti  no- 
mine  invocato,  utrtim  uuum ,  an  plures  deos  moiius 


EOITIO  BOLLANDIANA. 
*  Eogenri  Toletanae  sedis  episcopi,  discipuii  prciiosi  B  nensi  populo  futurus  successor  eligeretur,  ut  in  ips» 

concordia  divinx cectiouis  claresceret,  triduano  jc- 
junio  peracto,  necduin  ioquens  parvulus  allatus,  ta- 


Dionysii  archiepiscopi 

10.  —  XVI  Kal.  YacatBaeda. 

B.  C.  V.,  In  Africa  Rufiuiani ,  Marci  ,  Valerii, 
Victoris  [B.  om.  Victoris],Honorali.  C.  V.,  Marinae, 
Secundiiit,  Frontoni.  In  Antiochia  Augustini,  Justae, 
Matronap,  Fructae.  D.  ,  Africa  Rufini,  Fideutiani,  Au- 
gusttiii,  Felicis,  B.  ,  Et  a>ibi  nataie  Secundiani,  Au- 
reliani,  Marcelli.  A.  T.  L.  ,  lu  Capua  natale  sancto- 
rum  Vitalis  et  Justi.  A.  T.  L.  B.  ,  Lngduno 
Galliarum  [Galliarum  in  tolo  B.]  deposilio  S.  b  Eu- 
cherii  cpiscopi. 

17.  _  XV  Kal.  Aurelianis  natale  S.  c  Aniani 
eoufessorts.  El  S,  P.  N.  d  Grcgorii  uiiracitlorum  fa- 
ctoris. 

Priori  boc  eloginm  texilur  a  Floro  in  A.  T.  L.  : 
Qui  cum  S.  Evurtio  aiilcccssore  ejus  et  Aurelia- 


cto  in  altari  Brevi  posito,  Cbristi  operanle  virlule^ 
tertio  eiclamavit :  Aniunus  istius  civitaiis  a  Deo  esi 
pontifex  inslitulus.  Sicque  episcopus  cieatus,  postc i 
multis  coruscavit  miraculis. 

V.,  Et  Victoris,  Theodetae,  Alfe,  Zachaei.  C.v 
Factoris,  Theodor»,  •  Alpbei,  Zacbaci.  A.  T.,  Car- 
thagin j  nalale  Dubitati  el  Valentini.  B. ,  Inkrponil 
Tusci.  Ihidem  ,  Roms  traus  Tibcrim  natale  S.  C»v 
cilii.  In  Nicomedia  natale  S.  Ammoiiis.  Et  natale  S. 
Teclae  virginis. 

i8.  —  XIV  K4L.  Vacat  Bjeda. 
Florus  in  A.  T.  L.  :  Cordula  civiuie  p.issio  san- 
ctoruiu  f  Aciscli  et  Victoriae ,  qui  |>osi  eaiceres  ct 


SMITII  NOTiE. 
fuit  totidemque  monadto*.  Veiatns  vero  a  suis  in  C  jnalrc  Arroenlaria,  S.  Gregorii  Lingonensis  episcopt 
AquHaniam  se  recepit,  nbi  a  B.  Leontfo  Sanctoaicm  •   -  -..         ~  .. 

tedis  episcopo  devoiissime  susceptus  est.  Inierea 
Itritanuia  exsulem  lugel,  el  mittuntur  qui  enm  ad  pa- 
rocbiam  quantocius  reducant ,  sed  cmn  Britonibus 
non  d  o  commoratus  est ;  in  Aquiia  Um  enim  amans 
soliludinis  rediit,  et  awrs  dehilw  d  fnnctus  est  cirea 
»n.  565.  S.  Maclovii  rorpus  an.  975  Lutoiiam  Pari- 
siorum  delatum  sub  Loihaiio  regc,  qui  iliud  in  ca- 
|ie!la  sua  ,  nunc  S.  Michaelis  ad  Palatium  dict», 
reposuFt.  Inde  vero  in  S.  Maglorii  basilicam  illalum 
est.  Vide  Vitain  ejus  aj>ud  Mabillonii  Saec.  1  Act. 
Ben.,  ei  apud  Surium,  tom.  VL 

•  Eugenii.  Qui  in  terrilorio  Parisiensi  martyrinm 
ronsiimmavii.  Pars  bujus  corporis  Gerardus  abhas 
in  monaslerio  suo  apud   Bronium  reposuit ;  altera 
portio  es  aede  S.  Dionysii  delata  est  ex  Galliii  Tole 
lum  anno  io6o,  magmlico  apparalu ,  in  quo  rex  Ca 
Iholicus  Pbilippus  Secundus  reliquias  propriis  hu 


nepti.  Naius  auiem  cst  anuo  5ii,  a  Gallo  episcop» 
Arvenensi  bonis  litteris  instuiitus  ;  anno  56  >,  iu 
Turones  secessit .  an.  569  ,  dijconns  ordiuatus  est; 
ac  demum  575,  x  Kal.  Septemb.  arcliiepiscopus  Tu  - 
ronensis  ab  Euphrouio  episcopo  aote  obitum  succc<* 
sor  s<bi  designatus.  Auno  «equenti  oratorium  in 
urbe  Turoncnsi  dicavit  in  quo  sanctorum  multnrum 
reliquins  reposuii,  Anno  517 ,  concilio  Parisiensi 
inieifuit,  el  PmetexLiium  R<iitioni:igensem  episco- 
putn  a  Chilperico  rege  accusatum  foi  liter  defendit. 
Auno  580  ,  apud  Chilpericutn  falso  deialus,  quod 
Fiedeguudam  reginam  cum  Bcrtheiammo  episcopo 
hiirdegalensi  commisceri  sobLim  esse  dixerat ,  ad 
synoduin  Brennacenscm  cilatus  est,  ct  posiquam  ju- 
raiueiilo  se  purga«set,  absolutus.  In  eadem  synodo 
Chilpcricum  regem  ad  Sabellianismum  vergenlem 
nd  sanain  incutem  reduxil-  Anuo  585,  Theodorum 
episcopuin  Massiliensem  a  Guntberamno  necis  Chil- 


meris  in  antiqnam  sedem  deferebat.  Molanus  in  q  pcrico  illutae  suggillatmn  in  Aurelia  urbe  constamer 


Addiu  nd  Uscjar».,  et  in  Indiculo 

b  Eucherii.  Qui  ex  nohiii  senatorum  ordine  ad  re» 
ligiosain  viiam  conversus  ,  diu  inter  septa  speluncie 
sponle  scipsum  clausil,  deinde  apud  urbein  Lngdu* 
num  ,  cum  universa  Ecclesia,  defuncto  pontifice, 
juxta  morem  anli|uilus  observatum  ,  triduanis  jeju- 
niis  el  or.uionibus  ,  qui  gubornatioiiem  eju^dein  Ec- 
clesiae  suscipere  deberet  ,  sibi  posceret  a  Domino 
revelari,  revelante  angelo  in  pontilicali  cathedra 
folemuitcr  collocatus  esl.  Aoo,  Usuard.  Poiiilur  vice- 
simus  ejus  sedis  eptaopus  ,  reperiturque  interfuisse 
tertio  concilio  Arelatensi  hahito  anuo  453,  iicmque 
Araiisicano  etCarpentoracicusi. 

c  Aniatti.  Quoniodo  bic  oratione  civitatcm  Aure- 
lianensem  a  CUunorum  rahe  iiheravil,  legas  apud 
Greg.  Turon.,  Uisl  v,  7.  Aniauus  sepiimus  fuit  cjus 
sedis  episcopus. 

d  Gregorii.  INubili  gcucre  orti ,  palre  Floreuiio, 


dcfendit.  Auno  u88,  a  Childeberto  rege  ad  Guulhe- 
ramnum  Melas  missiis  esl,  ut  de  variis  negotiis  lam 
civilibus  quain  ecclesiasticis  apud  eum  ageret.  Anno 
590,  cuin  quoilam  e  presbyteris  suis  qui  resurrectio* 
iiem  negavitr  dispulaiioiioin  babuit,  ei  bomunculum 
errore  pe^simo  liberavit.  Anno  504,  Romam  profe- 
Actos  est,  ui  Gregorium  papam  et  apololoruin  liuiina 
iuviseret.  Domuui  reversus,  obiit  anno  595.  Yide 
Vitam  ejus  ab  O.lone  abbaie  seriptam,  et  edtam  a 
Suno,  tom.  Vl^ei  a  Huinarto,  in  Edittone  sua  S.  Grc- 
gorii  operum. 

•  Alphtei  AIph»us  etZacliaeus  primonnnopersecti- 
tionis  Diocleliani  post  mulia  lornienia  capaaie  sup- 
pliciuin  suhiere.  Baromius  in  Marl. 

r  Aciscli.  Ilos  passos  esse,  Ilosio  Cordubae  cpisco- 
patiim  pereute,  Baronius  scribit  in  Annal.  cccm,  MU 
lii  pridie  coluutur  apud  Usua.dum^Adonem  alio^u^ 


1107  BEDjE  VENERABILIS  OPP.  PARS  III.  -  UISTOUICA.  1106 

EDITIO  COLONIENSIS. 
esset  eolere,  interrogavit,  ut  ex  ejus  confessione  A     A.  XIII  Kal.  Dbcbmb.  Remai  via  Appia  natale 


praefeetus  confunderetur ;  cnmque  puer  in  nnum 
Deiiro  solum  credendum  dixisset ,  indignatus  Ascle- 
piades,  ealhamo  eum  snspendi,  ac  verberari,  ac 
poslremo  etiaro  decolrari  jussit ,  cui  nomen  Baralas. 
Romanus  vero  rursus  equuleo  suspensus,  ungulisque 
exaratus,  ad  roguin  ardentem ,  in  quem  praeeipitare- 
tur,  perduelus  est.  Sed  orante  co,  venit  repente  im- 
ber  inundans,  et  exstinxit.  Post  liacc  jussit  ei  !in- 
guam  abscindi.  Quo  facto,  cum  Christum  voce  cla- 
rissima  laudaret,  reclusus  in  carcere,  ad  extremum 
vero  laquco  strangulalus  cst ,  sicque  sanclus  marlyr 
iiiigravit  nd  Christum.  Iiem  in  eadem  urbe  nalale 
sancli  Hesycbii ,  qui  sub  pr;*falo  imperalore  cum 
esset  miles,  et  prseceptum  audisset,  ut  quisquis  non 
sacrilicaret  tdolis,  cingulum  solveret ,  ob  banc  cau- 
s:im  imperator  colobio  muliebri  indolum,  primo 
enm  in  gynjecium  dedit;  rfeinde  ligato  in  dextera 
ejus  saxo  ingenti,  inde  in  fluvium  praecipiUri  jussit. 
Ociava  sauai  Marlini  episcopi  et  confessoris. 

EDITIO  BOLLANDlANA. 
tormenta  mersi  sunt  in  fluvium,  aliigatis  ad  colla  pe- 
dibus.  Inde  virlute  Domini  exeuntes,  alligati  sunt 
rotis,  etsuper  ignem  volutati,  ita  ut  membra  eorum 
quassarenlur.  Postea  vt-ro  Yictoria ,  mamillis  ab- 
scissis  linguaque  ampulau,  dignum  Deo  efflavit  spi- 
riium;  Acisclus  autem  capiiis  abscissione  implevit 
inanyrium  sub  Sidone  praeside.  Caesarea  natalis  SS« 
Maximt,  Luciani  et  Marcialis.  Antiochiae  passio  Ro« 
tnani  monachi  et  Barali  pueri  ,  sed  et  Ysici  Palatini 


sancti  Maximi  presbyteri  et  marlyris,  qoi  p  secu- 
tiooe  Maximini  passus,  positus  est  ad  nctun 
Sixtum.  Geiasii  papae ,  qui  sedit  io  episcopatu  aunos 
qjatuor.  Ilic  revocavit  Mesenum  episcopum ,  qoeai 
Felix  antecessor  illius  damnaverat,  et  eommunioni 
Ecclesiaeque  suae  restiluil.  Hic  libros  adversos  Eotjr- 
cben  et  Nestoriura  composuit.  Viennae  sanetorum 
martyrum,  Severini,  Exuperii  et  Feliciani.  kem 
sancti  Fausti  diacoui ,  eui  tantam  Deos  contulit  gra- 
tiam,  cum  nullus  ad  sanctos  qui  affligebanlur,  acce- 
dcre  praestimpsisset ,  isti  una  com  collega  suo  Eose- 
bio  nomine,  invilis  omnibus  hoslibus,  ad  confessores 
Christi  non  negabatur  ingressus.  Grandsvus  igitur 
bealus  Faustus  obtruncatione  capitis  consummatus 
B  est.  Eodem  die  in  Marburch  beatae  Ellsabeth  Land- 
graviae. 

B.  XII  Kau  Decemb.  Roma  sancti  Poutiani  papat, 
qui  Maximino  adversus  Ecclesiarum  sacerdotes  per- 
seculionem  commovente  cum  Hippolyto  prcsbytero, 


Romani  et  Isici  mart.  D.,  Antiocbia  Romani  mona- 
cbi  et  martyris.  Et  Hesycii  Palatini  et  martyris.  A. 
T.  B  ,  Eodem  die  in  llispaniis  Cordula  civiute  pas- 
sio  S.  Asche  [B.,  Acisclae]  virginis  et  martyris.  T. 
addit :  llac  die  rosae  ibidem  colliguntur.  A.,  Eodem 
die  Camcraco  elevatio  corporis  S.  b  Gaugerici  epi- 
scopi,  A.  L. ,  Et  depositio  S.  c  Eusebiae  virginis* 


19  —  XIII  Kal.  Vacat  Bxda. 


D.  Romae  J  Maximini  presbyteri  et  martyris,  el 

eFauslini  diacooi  elEusebii  martyrum.  B.,  Aususii- 

.11».  qoi  ^ pore  DioCeUani  impemon,  e,  M„i-     *£  -JP-^i^^l^fc^. 

nuani  pro  Cbifeti  nomine  ii.terempti.sunL  Romauus      Januarii  Vilalis  [B.  #m.  Viulisj.  A.  T.,  Gaesarea  na- 


quidem  posl  multa  flagella  el  lingutt  abscissionem  in 
rarcere  est  necatus  :  Baralus  vero  puer  capile  plexus: 
Ysicus  autem  alligatus  lapidi  fluvio  mersus. 

C.  V.,  In  Antiocbia  *  Romani  monachi,  et  in  Caesa- 
rea  Vietori*  et  Maxiina»,  et  dedicatio  basilicae  S. 
Pctri  apostoli.  IL,    lu  Antiocbia  civilate  natale  SS. 


ule  SS.  Januarii,  Neopheri  et  Viuls.  T.,  Castberii, 
Marciani  et  Zephori.  L.,  In  Caesare.1  natale  Januarti, 
Casterii,  Zepboii  et  Viialis.  EldepositioS.  s  Elisa- 
belh  viduje. 

20.  —  III  Kal.  Vacat  Baeda. 

D.,  Romse  h  Pontiani  papae  et  martyris. 


Messans 


SMITH  NOT/K. 


*  Romanl.  Grseci  quidem  in  Menaeo  duos  distinguunt 
Romanos  marlyres :  alterum  qui  ab  Asclepiade  pr«- 
lecto  damnatus  est  Auliochiae  sub  Galerio,  altenim 
diaconum  Cacsarieiisem,  de  quo  Eusebhis,  de  Marty- 
ribus  Palaestitia»,  cap.  2,  loquitur,  quem  sub  Dioc!e- 
tiano  pnssum  esse  dicunt.  Sed  ctini  uno  eodemque 


ximiani  diversis  tormenlis  et  injuriis  affecto<t,  capite 
c;esos,  martyriiim  con«ummavit,  et  positus  est  ad 
S.  Sixtum.  usuard.  Sub  Maxiuiino  passum  scribit 
Ado,  tub  Valeriano  Baroniu*. 

•  Faustini.  Vel  Fausti.  tlictantiim  fidttc/ae  habuit, 
nt  cutn  ad  Christiatws  iu  carcere  detentos  n  -mo  au- 


die  ambos  esse  passos  ,  eodetnque  martyrii  genere  B  deret  ac,  edere,  isti  tamen  et  Eusebi»  collfgae  suo 

perfunclos  fateantur,  quis  non  videt  frustra  ab  illis 

dislingui  duos  Romanos.  Miror  tatnen  hanc  senlen- 

tiam  placuisse  Baronio,  in  Motis  ad  Martyrologium. 

Certe  si  duo  ejusdem  nominis  fuere  Romani  mariyr  s, 

et  si  ambo  eodem  die  martyrium  passi  sunt  Amio- 

chiae,  cur  Eusebius  boc  loco  unius  duntaxat  meniio- 

nem  fecit?  Sed  et  Eusebius  alibi   quoque   bujus 

inartyris  mentionem  fecit,  in  secundo,  scilicet ,  libro 

dc  R«  surrectione  et  Ascensione  Chrisii,   ubi  Romani 

martyrium    luculente  et  oratorie  describit,  el  ubi 

quoqne  unum  dunUxat  Romanum  agnoscit  qui  mar- 

tyriinn  Auliocbiae  passus  est. 

b  Gaugerici.  ilic  obiit  il  Augusti,  quem  diem  vide 
supra. 

c  Euscbice.  Ferrarius,  in  Catalogo  suo  generali, 
ronjicit  banc  esse  eamdem  cum  Eusebia  abb.  Hama- 
licen.,  tlequa  16  Martii. 

d  Haximnu  Seu  Maximi.  Qui  in  persecutione  Ma- 


venia  concessa  est,  ut  ad  confessores  ingrederentur. 
S.  Faustus  plcnus  dierum  sub  Diocletiano  capite 
cxsus  est.  Petr.  de  Natal.  Faustus  vero  hic  coo- 
fuudi  videtur  cum  Fausto  illo  diacono  Alexandrino» 
cujus  mentionem  facit  Euseb.,  in  llist.,  vm,  II. 

f  Simplicii.  Qui  etsupra  colitur,  ^l  Junii. 

s  Elitabeth.  Nobilissiinis  in  Hnngaria  parentibus 
progeniu  est,  patre  Andrea  rege,  inatre  Gertrude 
regina;  nupta  Ludovico  (ilio  Hermani  Thuringiae  p*  in- 
cipi ;  obiit  aulem  anno  1231,  et  sepulta  e»t  in  ca- 
stro  Margburg  Aleinanuine.  Vitam  bujus  sanctae  satis 
prolixam  Surius,  tom.  VI,  edidit. 

k  PontianL  De  hoc  vide  supra,  iv  Kal.  Octob., 
quo  die  obiit.  Ilodie  S.  Pontiani  sepullura  celebra- 
tur ;  Ustiardus  vero  et  B  roiiius  eam  celebrant  die 

6raccedenle;  sed  sepultus  diciiur  Pontianus  ix  Kal. 
ecemb.  in  Caulogo  veteri  a  Papebrochio  edito  iu 
Actis  SS.,  tom.  I  Aprilis. 


f!OD  SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA  HtO 

EDITIO  COLONIENSIS. 
In  Sardiniam  deporlalor,  ibtque  fusiibus  mactatus,  A     D.  X  K\l.  Decemb.  Natale  sancia*  Cecilia»  vtrgi- 


fnariyrium  consummavit.  Corpus  ejus  a  Fabiano  papa 
relatom,  atque  in  coemetrio  Callisti  sepulium  esi. 
Sedit  in  episcopatu  ann«»s  novem ,  menses  quinque, 
dies  duos.  Apml  Siciliam  civilalem  Me»anam,  san- 
ciortim  Ampeli  et  Gagi.  Apud  Cabillonem  Silvestri 
episcopi.  ln  Hernclea  Bassi,  Dionysii,  Agapiti,  et 
aliorum  quadraginta. 

C.  XI  Kal.  Decemb.  Naiale  beati  Bufl,  de  quo 
beatus  Paulns  apostolus  ad  Romanos  scribit :  Salu- 
tate  Itufum  e!eetum ,  et  matrem  e/as  et  meam.  ltero 
nalale  sancti  Mauri  martyris,  qui  ab  infanlia  Chri- 
sttanits  luil,  orationibus  et  jejuniis  vacans;  qui  sub 
Nuroeriano  imperatore  et  Celerino  prefecto  diversis 
poenis  maceratus,  boc  est,  primum  fustibus  nodosis 


uis,  Narci  Aurelit ,  et  Commodi  impersiorum  lem- 
poribus,  qua  sponsum  suum  Valerianum ,  et  fralrem 
ejus  Tiburtium,  ad  credendum  Cbristo  perdocuit ,  ac 
deinde  ad  martyrium  incilavit.  Hanc  Almacbius  nr- 
bis  prssfectus  post  marlyriom  eorum  teneri  freit .  et 
ut  tbura  daemonibus  poneret,  impelti.  Apparilores 
vcro  attendenles  decorem  et  prudentiam  ejos,  roga- 
bant  eam  ne  tale  decos  omitterel.  At  illa  consilium 
pietatis  eis  sofftcienter  insinuans,  cum  ad  credendom 
Christo  permotos  cerneret ,  dicit  eis  :  lte ,  dicite  fn- 
felici  Almachio  quod  ego  inducias  pelo,  et  intra  do- 
mum  meam  faciam  venire  qui  vos  omnes  vilae  aetemae 
faciat  participes.  Veniens  igitor  |>apa  Urbanus,  ba- 
ptizavit  plusquam  quadringentos  proroiscoi  sexus  lio- 


cxsus,  deinde  plumbalis  jossum  est  maxillas  ejus  B  mines.  lierum  Almachius  beatam  Cxciliam  sibrpra 


conlundi;  postea  in  equuleo  suspendi,  atque  ungulis 
radi,  et  iampades  ardentes  lateribus  ejus  applicari, 
ad  extremum  vero  caput  ejus  amputari.  Cujus  cor- 
pus  nocte  nautae  Africani  cognoscentes,  ex  sua  patria 
ertum,  rapueront,  et  volventes  eum  lioteaminibus 
mundis,  cuin  aromatibus  posoerunt  in  sarcopbagum, 
scripseruntque  ad  caput  ejus  :  Dei  et  Christi  iesu 
(amulus  Maurus,  hoc  sseculum  pro  Cbristi  flde  relin- 
quens,  vitam  aetemam  acquisivit.  Celeriuu»  namque 
praeleclus,  nautas  jussit  comprehendi;  at  illi  omnes 
fugerunt.  Tiinc  jussit  navem,  in  qtta  marlyris  corpus 
erat ,  sarmentis  impleri ,  et  igne  supposilo,  in  medio 
mari  comburi ;  sed  gubernanle  Domino,  mariyrem 
suuiii,  ubi  voluit,  ad  portum  salutis  perduxit. 


sentari  jussit.  Et  cum  insuperabilem  eam  in  confes- 
sione  fidei  permanere  videret,  jubet  ot  ad  domum 
suam  duceretur,  et  ibi  flammrs  balnearibos  concre- 
raaretur.  Dbi  inclosa  die  integro  et  nccte,  qmsi  in 
loco  frigido  integra  perstitit  sanitate,  cum  semper 
ineendia  lignis  congestts  rainistrarenur.  Quod  au« 
diens  AlmacMus,  misit  qui  eam  dccollaret :  quim 
spiculator  tertio  iciu  percussit,  sed  caput  ejus  ampu- 
tare  non  potuit ,  supervixil  autem  triduo.  Tunc  san- 
ctus  Urbanus  corpus  ejus  auferens  nocte,  sepelivit 
eam  inter  collegas  suos  episcopos.  Item  sanctx  Me- 
derasmaVvirgitiis. 

E.  IX  Kal.  Decemb.  Natalesancti  Clementis.  Ilto 
quarius  post  Petrum  Romse  episcopus  ordinatus  est. 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
Ampeii  eJ,Gaii.B.  V. ^C,  In  Eraclia  Bassi,  Dionysii,  Q  tumbant  abbalis.  T.  eju*  natalem  primo  loco  refert 
n    ■    ii!       t^  »«_-!_:        u  ._.***         Item  Prasentaiio  licalas  Mari»  vi»gioi8. 


Orionis.  V.  C, In  Hispania  Maxiini  preshyleri.  A.T., 
Eraclcae  natale  SS.  Gagii  et  Dionysii.  T.,  Bassii  et 
Classii.  A.  L. ,  In  Hispania  depositio  S.  •  Crispini. 
T.,  In  Sicilia  passio  S.  Ampelii.  B.9  In  Anliocbia 
natale  SS.  Basilii  et  Diouysii.  Taitrinis  <  iviiate  natalo 
SS.  b  Octavi ,  Solutoris  et  Adventoris* 

21.  -  XI  Kal.  Vacat  Baeda. 

D. :  Rufi,  qitem  Aposlolus  ad  Romanos  scribens 
«  salutat.  C.  V.,  In  Antiochia  Basitei  et  Auxilii,  Sa- 
turniui,  Carali,  Eutycii.  B.,  In  Aotiochia  natale  SS. 
Ba*ilei,  Auxili  [K.f  Auxii],  Matroni.  Etalibi  nalale 
SS.  Demetrii ,  Qiiiitliani,  Sisinnii.  A.  T.  L.,  Antio- 
ehtae  natale  sanctorum  Basilei  et  Saturuini.  In  llistria 
civitate  natale  S.  d  Mauri  martyris.  L. ,  Ei  S.  e  Co- 


Addii  L. 

22.  —  X  Kal.  Natale  S.  f  Cecilias  virginis  qiwe  el 
sponsum  suum  Valerianum  et  fratrem  ejus  Tiburtiunv 
ad  credcndum  Chrislo  ac  mariyrium  perdocuit ;  et 
ipsa  deinde  martyrizavit,  ignem  quidem  superans, 
sed  ferro  occisa  sub  Almsicbio  Urbis  prrcfecto. 

A.  T.,  Alexandria  natale  SS.  Demetrii  et  Felicis. 
Suessionis  dep»sitio  S.  Medresi«ia3  virgini-.  B. ,  lu 
Cappadocia  SS.  Longini,  Leontii  et  Fausli.  C.  V.t 
llaximi.  S.,s  Longini  qui  latus  Domini  laneea  ape- 
ru.t.  Ms.  Lsiicnse  bic  babet  elogium  prolixiusex 
Floro,  quod  vide  infra  iv  Nouas  Decembris. 

23.  —  IX  Kal.  RomaD  natale  S#  *  Clementis  epi- 
S.MITH  nota;. 

*  Crispini.  Hic  et  Maximus  eodein  tempore  passi  f>  abbatts  discipuli.  Qui  prtstqoam  iu  Bntanniam  traji- 


sunt  juxla  Hieron.  Marl 

b  Octavi.  De  Oetavio  el  sociis  cst  sermo  Ambrosii, 
aut  S.  Maximi  episcopi  Taurihensis. 

«  Salutat.  Capite  xvi  ad  Rom.  ilunc  creatum  esse 
episcopoin  Thelianum  tradit  Dorolbeus  tn  Synopni. 

d  Mauri.  Hic  ex  civitate  Castella  provinci»  Afi  i  ;e 
oriundus,  eum  esset  annorum  vm,  Romam  profecius 
est,  ubi  jussii  Celerini  prasfecti  sub  Numeriaiio  imp. 
fustibiis  Cirditur,  plumbatis  contnnditur,  in  equuleo 
suspeuditur,  ungtilrs  ferreis  laceralur,  uovis.Himc 
gladio  capite  truncalur.  Nautae  quidam  ejus  conci  es 
corpus  ad  litlus  Parenttnae  civitalis  provinci.e  Hisiri* 
deducunt,  ubi  h  magna  relebritate  oti  patronus,  Ec- 
clesiseque  iutelaris  colitur  bac  ipsa  die.  Petr.  de 
Natal. 

4  Columbani.  Gente  Hiberni,  patria  Lageniensis, 
Coiigalli  Banchorensis  coenobii  in  Orient.li  Hibernia 


cieus  ibi  aliquandiu  coinmoratus  essel,  anno  589,  m 
Burguniliim  secontulit,  ubi  cuenobium  Luxowenso 
posuit  et  2iibernavii.  Ei  po-lrpiain  annos  fenne  vi- 
ginli  pramUsel  a  Theod»»rico  Austrasioruui  re^e,  eo 
quod  stupra  ejus  solito  liberius  reprehenderel,  in  ex- 
silium  actus  csi.  Peragrata  igitur  nniversa  Gallia  in 
ItaKam  se  recepit,  ubi  ab  Agilulpho  Longobard.ru  m 
rege  locum  opportunuin  mctus  moiiasicriuiii  Bo- 
biense  pr»pe  Neapolim  construxit.  Jonas  inonachus 
Bobiensis  ejus  Vitam  scripsi',  qux  exstat  apud  Ma- 
biilon.,  sxc.  ii  Act.  Ben.  Vide  ctiam  supra,  llist. 
E'd.,  n,  4. 

f  Qpcilict.  Passa  sub  Alexandro  imp  ratore,  nou 
stib  Cominodo,  ut  Usuardus  et  Ado  asseruiil,  marty- 
rio  eniui  coronata  est  tempore  Urbmi  papae. 

c  Longini.  Hic  et  supra  colitur,  15  Mariii. 

k  Ctementit.  Ghrouologia  succeasionis  primornm 


II II  DEDi£  VENERABILIS  OPP.  PARS  IV.  —  HiSTORICAi  11« 

E0IT1O  COLONIENSIS. 
Jlic  scptem  regiones  divisit  nourits  fide4ibus,  qui  A  marmoreo  templo,  etanchoram  juxla,  talique  mar 


geata  marlyruiii  solliciie  perquirerenl.  Hie  ex  prx 
cepio  beati  Petr  ,  Ecclesix  suscepit  pontificatum. 
Linus  ei  Cletus  ideo  anle  eum  scribuntur,  quia  ab 
ipso  principe  apostolorum  ad  ministerium  sacerdotale 
episcopi  sunt  ordinaii.  Qui  jubeute  Trajano,  missus 
est  in  exsilittm  traos  Ponlum  mare,  in  eremo,  uhi 
muliis  ad  fidem  vocatis  per  miracula  et  doclrinam 
ejus,  praedpiiatus  est  iu  roare,  ligata  ad  collum  ejus 
ancbora;  sed  recessit  mare  orautibus  discipolis  per 
tria  millia,  el  iovenerunt  corpus  in  arca  saxea,  in 


lyrio  Petri  discipulus  eoronatnr.  Ilem  natale  sanct* 
Felicilatis  matris  septem  filiorum  martyrum,  quae 
jubente  Antonino  decollata  est  pro  Cbristo.  In  lulia, 
monasterio  Bobio,  depositio  sancti  Columbani  abba- 
tis,  qui  multorum  ccenobiorum  fundator,  et  innume- 
rabiliuro  pater  exstitit  monacborum ,  multisque  vir- 
ttilibus  elarus  quievit  in  senectute  bona.  Et  sancti 
Drudonis  confessoris. 
F.  VIII  Kal.  Decemb.  Naule  sancti  Ignatii  epi- 


scopi  et  martyiis.qui  tertius  pnsl  Petrum  apostoluiu 
EDITIO  BOLLANDIANA. 
qui  jubente  Jrajano  missus  est  in  cxsilium  B  Fateri  presbyteri.  El  alibi  S.  Trudonis  confessoris. 


scopi, 

trans  Pontum  maris.  Ubi  multis  ad  fidem  vocatis  per 
miracula  el  doctrinain  ejus,  praecipitatus  esi  in  mare, 
ailigau  ad  colluin  ejus  aucbora.  Sed  recessil  mare 
orantibus  discipulis  ejus  per  tria  niillia,  el  iuveue- 
runt  eorpus  ejos  in  arca  saxea  in  lemplo  marraoreo, 
et  ancbnram  juxU.  Eodcm  die  S.  FcJicitatis ,  matris 
septem  filiorum  martyrum,  qtue  jubente  Antonino 
decollau  est  pro  Cbristo. 

Florns  in  A.  T.  L.f  Ipso  die  in  pago  Hasbaniae 
deposiiio  S.  *  Trudonis  confessoris,  qni  raundum  de- 
spiciens  maximis  enituit  virtultbus. 

L.,  Et  S.  *  Severini.  V.  C,  Eodem  die  natalo  S. 
«  Columbaui  in  Bobio.  B.,  In  Italia  monasterio  Bo- 
bio  deposilio  S.  Columbani.  Bituricoe  civitaie  S.  d 


24.  —  ViH  Kal.  Romse  oalale  S.  «  Chrysogoni 
qui  sub  Diocleliano  decollalus,  martyriuin  comple- 
vit.  Scriptum  in  Passione  S.  f  Anastasig. 

Ipso  die  naule  S.  Cresceniiani,  qui  erat  cum  s  Cx~ 
sareo  [V\,Cyriaco]  diacono  et  Largo  et  Smaragdo  ia 
earcere  sub  persecatione  Maxlmiani,  fiiii  Maximioi: 
et  eductus  jubente  Carpasio  vicario  de  carcere,  sus- 
pensus  est  in  equuleum,  et  fustibus  oesus  atqne  on- 
guibus  rasus,  diu  ius  deinde  flaminis  circum  latera 
ejus  appositis  diu  ustulalus  emisit  spiritnm,  et  % 
Joanne  presbytero  sepultus  est  iu  ccemeterio  Pris- 
cillae.  Ipso  die  h  Maximus  interfecit  sororem  suam 
1  Arthemiam.  Scriptom  in  gestis  i  Marcelti  pap*. 


SMITII  NOTifi. 


Romanorum  pontilicum  valde  dubia  est  et  incerla. 
Neque  enim  cui  successit  S.  Clemens,  nec  quo  lem-  C 
pore  sureessit,  possnmus  pro  certo  decernere.  Ire- 
h.fus,  lib.  iii,  cap.  5,  eum  snccessisse  Anacleto  di- 
cii ;  cui  et  consenlit  Eusebius  tum  in  Chronico  tum 
in  llistorin,  et  Ensebium  spqunnlur  Gr.t»ci  omnes; 
Latini  alii  eum  Clelo,  alii  Cleto  et  Anaclelo  postpo- 
nunt,  alii  euin  suecessorem  Lino  assignant.  Et  ne- 
cesse  est  ut  hacc  de  ordine  quo  ponatur  S.  Clemens 
varieias  incerlitudinem  pariat  de  lempore  qtio  suc- 
cessit.  In  re  igitur  lam  ambigua  a  Catalogo  Damasi 
non  discedendotn  videlur;  Clemens  iiaque,  juxu 
euni  Caulogum,  anno  67  S.  Lino  successit,  ct  Eccle- 
naiw  pubernavit  usque  ad  annum  77,  quo  abdicavit 

foniificatum,  ut  coiligitur  ex  Epiphanio,  haeresi  f7. 
n  ixsilio  suhmersus  dicilur  anno  tertio  Trajani, 
Chrihti  cenlesimo.  Tamen  cl.  Dodwellus,  ad  Pearso- 
nii  Dissenaliones  de  serie  et  successione  primorum 
Honi.  episcoporum,  coiialus  esl  prohare  quod  S.  CJe- 
mens  martyritim  passus  non  sil,  et  quod  in  marly- 


pa(ri«,  qui  ad  sepulcnim  S.  Trudonis  daas  villas  lra> 
riidit.  Porro  Chlodulfus  non  ante  annum  65i  sedem 
Meitensem  iniit;  Trudo  ad  eum  anno  circa  660 
quindecennis,  aut  forte  vicennis ,  accessit;  proinde 
superstcs  fuil  usque  ad  finem  sseculi  vn.  Nec  serius 
differri  poiest  ejus  obiius  ;  nam  ineiuorto  ejus  anie 
Pippini  <>bilum  celebranda?  ali<|tiod  tempus  rclinquen* 
dum  est ;  obiit  aniem  Pippinus  an.  71 4.  Vide  MabiU 
lon.f  S33C  n  Acl.  Ben. 

b  Severini.  Ferrarius  in  Catal.  Gen.  et  Labbens  in 
Hagiologio  hodie  meminerunt  roonachi  Parisieusb 
hujus  nominis. 

•  Columbanu  De  hoc  vide  sopra,  xi  Ka).  hujtis 
mensis. 

*  Fateri.  In  flagiologio  Labbei  S.  Fraterius  pres- 
byter  Biiuricas  civitate  vico  Carebrivas  hodie  colt 
dicilur.  El  in  eodem  tomo  ejus  novae  Bibliotbeca*,  p. 
432,  S.  Mariauus  dicitur  suh  Fraterio  in  monasierio 
Princiaco  monachus  exslilisse. 

Chrysogoni.  Hic  S.  Anastasiam  iu  fide  insiittiit , 


rologiisdicilurdeexsilioejusetmartyrio.fabulatoruin  _.  et  duobus  annis  integris  multa  oro  Cliristo  lormema 
iuveiiluin  poliussil,  quam  quod  fide  historicanitatur.  **  suslinuit.  Iluic  Anasusia  sa^pe  ministrabat  in  carcere. 

*  Trudonit.  Hic  in  Hasbania  natus  cst  ex  parenli-  ~ 

Ims  iiobilibus.  Alortuis  parentibus  adiil  consilio  Ke- 
maclii  S.  Clodulpbum  episcopum  Metensem;  ibique 
quidquid  in  Hasbania  patrimonii  habebat  Ecclesiie 
Metensi  in  honorem  S.  Slephani  resignavit.  Cumque 
Clodulphus  eum  sacerdotem  ordinasset,  et  moribus, 
crudilione  et  pieute  idoneum  videret  ad  verbuin 
Domini  seminandum,  in  patriam  eum  remitiit,  ubi 
lemplum  construxit  in  genlilitio  agro  in  honorem 
S.  Quintini  et  Remisii  episcopi  ad  Kivulum  Ci^in- 
driam  in  loco  quod  vocatur  Sarcinium.  Cumque 
niulli  adolescentes  in  ejus  comubernium  rccipi  con- 
tcudebaitt,  eorum  causa  monasterium  magnificum 
conslruxit.  Condidit  et  aliud  monasterium  quod  vulgo 
S.  Trndonis  anpellalur ,  medioque  mHliario  dissiium 
est  a  Brugis  Handriae  civitate.  Colligi  potest  lempus 
loortis  S.  Trudonis,  tum  ex  pontificatu  Cblodulfi  Met- 
leims  cpiscopi,  lura  ex  obitu  Pippini  Caroli  Martciii 


Cnm  aniem  S.  Chrysogonus  capite  cesus  est ,  ejtis 
corpus  iu  mare  proj^cium  est ;  seJ  postea  inveuluni 
ebl  a  quodam  Zoilo  presbytero.  Vide  Vium  S.  Aiia«* 
stasiae  apud  Suritim,  toui.  VI. 

f  AnaHaiia.  Qu.x*  infra  coliiur,  25  die  Decembr. 

«  Ccemrco.  Poiius  Cyriaco.  Da  hoc  et  Largo  el 
Smaragdo  vide  16  Martii  el  8  Augusli. 

b  Maximus.  Maximianus  rcctius,  qui  Diocletiani 
filiain,  Artemix  sororem,  uxoicm  haliuer^l. 

i  Arihemiam.  Ferrarms  in  gencraliCiialogo  sanclo- 
rum  scribit  42  Ang.  coli  Koma;  in  tcclesia  S.  S.lveslri 
S.  Anhemiamvtrginemelmartyremvca3ierat.itere ;  in 
iudice  Caulogi  SS.  ilali»,  tradit  Diocletiani  filiani 
fuisse;  coli  viu  Atig.,  corpus  in  Ecclesia  S.  Silvestr: 
servan.  AUa  Martyrologia  16  Aug.  cum  matre  Se- 
reua  cain  refcruul. 

i  Marctlli.  Vide  ejus  Acta  apud  Boiland.,  et  supe- 
rius,  16  Augusli. 


HI3  SECT.  II.  —  MARTTROLOCIA.  |M4 

EDITIO  COLONIENSIS. 
Antioebenam  rexit  Ecclesiam,  persecotione  Trajani  A  drini  episcopi,  inier  praecipuos  egrcgii.  IKc  duode- 


damnattis  ad  beslias,  Romam  vinctus  mitlitur ;  obi 
praesente  Trajano,  circumsedente  scnatu,  pilis  plura- 
beis  scapulac  ejus  primum  conlusac ,  deinde  ungulis 
'alera  ejus  dilaniala,  et  lapldibus  asperis  confricata  ; 
post  expansae  manus  ejus,  et  igni  repletae,  papyro 
oleo  infuso  et  incenso,  latera  ejus  adusta,  post  super 
carbones  pavimenio  aspersos,  ubi  sanctae  plantae 
illius  steterunt.  Post  lectum  Qammantein ,  post  dor- 
sum  ejns  ungulis  discissum  et  dilaceratum,  post 
acelum  et  snlem,  quibus  ptogas  ejus  infusae  sunt, 
post  vinculis  ferreis  beata  illius  aslricta,  et  pedes 
in  ima  carceris  in  ligno  conclusos ;  ubi  tribus  diebus 
ac  noclibus  panem  non  comedens,  et  aquam  non 
bibens  m:msit.  Sedente  pro  tribunali  Trajano,  in 


cimo  episcopatus  sui  anno  martyrii  coronam  capitis 
obtruncalione  promeruit,  tempore  Maximiani  hnpe- 
ratoris;  cum  quo  simnl  et  alii  plures  ez  yEgypto 
episcopi  trucidantur,  fere  cum  clericis  el  laicis  sex- 
cenlis  sexaginta.  llic  dum  in  carcere  servaretur,  et 
universus  populus  Alexandriae  urbis  fores  carceris 
observarel  amore  patris  sui,  Arius  infelix,  qui  a 
beato  Petro  excommunicatus  et  degradaius  propler 
dogma  erroris  habebatur,  cognita  senlentia  Maxi- 
miani  adversus  beatum  Petrum  ,  fesline  pcrvenit  a<l 
ecclesiam,  obsecrans  ut  pro  eo  clerus  et  populus 
apud  episcopu  intercederet ,  pulans  quod  post  di- 
scessum  'ejus  ipse  levaretur  episcopus.  Venicntes 
igitur  qui  rogatori  fuerant,  copperunt  pro  Ario  beato 


amphitheatro,  concurrente  omni  turba  Romanorum,  B  epncopo  supplicnre ;  quibus  sanctus  episcopus  cum 

magno  suspirio  respondil :  Quia  jam  Arius  Deo  mor- 
tuus,  a  facie  Dei  projcctus  esset,  quia  gra? iter  in  es- 
sentia  Deitatis  blasphemasset ,  dogmatizans  Patrem  , 
et  Filium  ac  Spiritom  sanctuin  non  esse  unius  essen- 
lise  et  naturae.  Et  apprehendens  duos  presbyieros, 
Alexandrum  et  Acbillam,  de  turba  seorsum ,  ait  illis 
secrete  :  Ego  quidem  etsi  peccator  surn,  tamen  scio 
me  vocatione  coslesti  ad  hunc  agonem  martyrii  esse 
vocatum.  Vobis  igitur  confiteor  mysterium  Dei,  qu  )d 
mihi  revelatum  est,  quia  vos  post  martyrium  meum 
scdem  ct  episcopatum  meum  consecuturi  estis,  et  tu 
quidem  primtis  Achilla ,  post  te  vero  Alexander.  In 
hac  hura  noctis,  ut  vobis  totum  de  Ario  aperiam, 
cum  solemni  consucludine  Deo  sacrificium  orationum 


ligatus  duobus  objicitur  leonibus.  Cumque  jani  pro- 
jectus  bestias  rugientes  audiret,  ardore  patiendi, 
ait :  Viri  Roinani  qui  hoc  certamen  spectatis,  non 
sine  cansa  laboravi,  quia  non  propter  pravitatem 
hxc  patior,  sed  propter  pielatem  frumentum  Chri- 
sti  sum,  dentibns  bestiarum  molar,  ut  panis  Dei 
inundus  invcniar.  Haec  illo  dicente,  accurrerunt  ad 
eutn  leones,  et  ex  utraque  parte  super  cum  inciden- 
ies,  praefocaveronl  eum  tantnmmodo,  et  non  tetige- 
runt  carnes  ejus.  Item  Romae  nalaie  sancli  Chryso- 
goni  marlyris,  qui  per  biennium  jussu  Diocletiani 
conjectus  est  in  vincula ;  tibi  multa  perpes-us  sanctac 
Anastasia*  alimoniis  fovebalur,  ad  ultimum  decolla- 
tus  est ,  et  in  nmre  pn  jectus.  Corpus  ejus  Zoilus 


seuex  presbyler  inventum ,  adunato  capite  in  cubi-  consummassem ,  eccc  subito  apparuit  mihi  in  habitu 

culo  suo  collocavit.   Et  natale  sancti  Crescentiani  pueri  Christus  Dominus  meus;  ad  cujus  prxsetttiani 

martyris,  sub  persecutione  Maximiani.  splendore  nimio  illustratus,  vullum  majestaiis  ejus 

G.  VII  Kal.  Decemb.  Natale  sancli  Petri  Alexan-  non  valebam  aspicere.  Erat  auiein  indutus  colobio 

EDITI )  BOLLANDIANA. 

V.  C,  Eodein  die  S.  Eleutherii  et  Maximi.  Et  S.  vere  sacerdos  et  boslia  Deo,  subito  capitur  atque  ex 

Flaviaui  episcopi  et  confosoris.  El  S.  •  Romaui  jflaximini  praeceplo  capite  obtruncatur;  CHm  quo 
presbyicn. 


25.  —  VII  Kal.  NaUle  S.  b  Petrl  episcopi  Alexan- 
drini ;  qui  cum  esset  omnibus  adornatus  virtutibus, 
iii  Scripturis  quoque  divinis  nullius  priorum  iuferior, 


simul  et  alii  plures  ex  jEgypto  trucidantur.  Scriptum 
in  Klistoria  Eccles.,  libro  nono. 
B.  V.  C,  Et  S.  c  Gaterinae  [V.  Ecatcrina?]  virginis. 


SMITII  NOTjE. 


•  HomanU  Quem  Mariinus  Turonensis  cpiscopus 
tepulturae  locavit.  Est  autem  sepnlcrum  ejus  couti- 
gntim  Blaviensi  castello  super  littus  amnis  Geronnae. 
Ceeg.  Turok.  de  Clor.  confess. ,  cap.  46.  Ibi  etiam- 
nuin  visitur  abbatin  S.  Romani  quam  Augusliniani 
c.monici  regulares  possident.  Sigibertus,  ad  annuni 


stituit.  Passus  est  29  mensis  Athyr,  qui  respondet  25 
mensis  Novembria,  cum  26  in  Ecclesia  Latiua  ejus 
memoria  celebratur  in  Romano  Marlyrologio.  Graeci* 
viu  Kal.  Decemb.,  nempe  24  Nov.,  eam  celebrant. 
Coptitx  in  Kalendario  suo  ad  2  mensis  Aihyr,  in 
Seldeniano  ad  25  ejusdem.  Euseb.  Reicaudot,  Hist. 


3H5,  quem  penullimum  jGratiani  imp.  fuisse  dicit,  ac  D  patriarcharum  Alexand.  iacobit.  Euseb.,  Eccl.  Hist, 
proinde  annum  582 ,  banc  habet :  <  In  Gallia  sanclus      vn,  52 ;  ix,  6« 


Uomanus  Blaviensi*  obiit.  i 

b  Petri.  Hic  a  Theona  episcopo  Alexandrino  ad 
«liaconaium  moxque  ad  sncerdotium  promotus  esl,  et 
Theona  mortuo  circa  an.  500,  ei  iu  episcopatum 
successit.  Per  trienuium  Ecclesiam  administraverat, 
cum  atino  505  exarserit  dirissima  Diocletiani  perse- 
cutio,  in  qua  inter  alios  innumeros  Fetrus  npprehen- 
»os  est;  cumque  id  imperatori  signiftcatum  est, 
mandavit  ut  ei  caput  abscinderetur.  Acbillain  autem 
cuin  sibi  successorem  designasset,  anno  nono  perse- 
cuiionis,  id  est  anno  ChrtMl  51 1,  martyrium  con- 
summavil.  Ilic  cum  scivisset  Arium  sua  impietale 
lurbas  ubique  exciiantem,  euin  deposuit  ei  Ecclesia 
£Ci»ulU,  et  nunquam  ad  communiotiem  Ecclesix  re- 


c  Caterinm.  Verba  Etisebii,  lib.  vm,  cap.  14,  de 
muliere  nobili  Alexandrina  quam  Maximinus  ama- 
bat,  quae  Baronius  anno  507  explicat  de  certamine 
S.  Catbarinae  virginis  et  martyris,  deea  intelligi  non 
possunt,  alioqiiin  ea  manyrium  sub  Maximino  non 
consummasset  •  quod  tamen  Baronius  astruere  con- 
tendit.  S.  Calharinae  acta  apud  Surium  ad  diem  25 
Novembrh  tradunt  ipsam  Maiimini  jussu  martyrio 
aflectam ;  mulier  vero  de  qua  loquitur  Eusebius 
exsilio  lantum  multata  cst.  Sed  nee  ipsa  quae  apud 
Melaphrasten  exslant  Acta,  nec  qure  Leo  Allalius  in 
sua  de  Simeonibus  Diatriba  refert,  lcgtfcima  sunl,  cum 
tn  istis  dicatur :  c  Anno  trigesimo  quinto,  imperante 
tinpio  ac  sceierato  Maxentio,  >  quae  prorsus  fabu- 
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EDlTfO  COLONIENSIS. 
limis  candido,  quod  consctssum  a  summo  usque  A  beali  episcopi  ei  martyris,  sub  Antonino  imperatore, 


dmrciniT,  ambabus  manibus  conjuugebal  circa  pectus 
autim,  quodammodo  cooperiens  nuditatem  suam. 
Quem  ut  vidi ,  timore  nimio  correptus,  landem  con- 
fortatus  aio  ad  eum  :  Quid  esi?  domine,  quod  video 
timic.nn  tuam  scissam  a  summo  tisqne  deorsum?  Qui 
re>pondens  dixit  mihi  :  Quotidie  inde  tractas,  et 
ne  cis  quomodo  scissa  est.  Arius  namqne  hoc  fecil, 
qui  separavit  a  me  populum  hxreditatis  meae,  com- 
paratum  sanguine  meo.  Praecipio  nunc,  et  monco, 
ne  eum  rccipias  in  communionem ;  nec  rogantibus 
Iiis  qui  venturi  sunt  ad  te,  qnos  ille  direxeril,  veniam 
ei  ne  pracstes.  Hacc  quae  tibi  manifestavi,  duobus 
presbyteris  tu  notum  facias,  ut  ipsi  post  te,  eum 
•  anatlicmatizando  abjiciant ,  ne  populus  illius  errore 


qui  inter  alia  facta  miracula  mortuum  suscitavit. 
Romse  Syricii  episcopi,  et  in  Capua  Nicanoris,  Cas- 
siani  et  Felicisstmi.  Augustuduoo  depositio  sancti 
Amntoris  episcopi.  In  Nicomedia  beati  Marculi  sa- 
cerdotis  et  martyris,  qui  temporibus  Constanlis  regis 
tyranni  persecutiones  maximas  pertulit,  ad  extre- 
mum  ab  alta  rupe  praecipitalus  est. 

B.  V  Kal.  Decemb.  Nalale  sanctonim  martyrum 
Vitalis  et  Agricolae ,  qut  apud  Bononiam  urbem  Ita- 
Ihe  post  alia  tormenta  ultimo  crucifixi,  martyriuai 
compleverunt  :  quorum  corpora  postmodum,  cum 
essent  posita  inter  scpulcra  Judaeorurn,  et  populo 
Chrisiiano  prorsus  incognila,  beatus  Ambrosius  ipsis 
sanctis  martyribus  revelantibus ,  apud  Bononiensem 


deciptattir.  Exhorlationis  igilur  sermonem  eis  fa-  "  civitatem  reperit,  quaeque  exstrucla  ecclesia  cum 


ciens,  et  in  catbolica  fidei  unitatc  ul  manerent, 
commeudans  eos  Domino,  in  quein  crediderant ,  di- 
niidit  in  pace.  Eodem  die  passio  sanctae  Catharinae 
virginis  et  martyris  Chriati ,  el  aliorum. 

A.  VI  Kal.  Decbmb.  Natale  sancti  Liui  papx,  qui 
post  apostolum  Petrum  primus  Romanam  Ecclesiam 
tenuit  amios  duodecim,  menses  tres,  dies  duodeciin. 
Hic  ex  praecepto  beati  Pelri  constituit  ut  mulier  in 
ecclesiam  velato  capite  introiret ,  et  martyrio  coro- 
natus,  sepu  tus  est  in  Vaticano.  Apud  Alexandriam 
natale  sanctorum  mariyrum,  Fausti  presbyteri,  et 
Dii,  et  Ammonii,  qui  cum  beato  Petro  cjusdem  epi- 


magna  fidelium  laeiilia  et  daemonum  poenis  coufiten* 
tium  merita  martyrum,  subaltare  deposuii.  In  Gallia 
civitate  Regensi,  naiale  sancti  Maximi  episcopi,  qiii 
priinaeva  setate  virtutum  omnium  gratia  praedittis, 
primom  Liriniensis  coenob.i  Pater,  dcicide  Regensis 
Ecclesix-  episcopus,  signis  et  prodigiis  inclyliis  ext- 
tit.  Denique  inler  alia  gesla  magnifica  trcs  mortuos 
vivens,  unum  tactu,  quo  ad  sepulcrum  vebebatur  lo- 
culi ,  mortuum  suscitavit.  In  Nicomedia  natale  Mar- 
cclli,  Petri ,  Numeri,  Hierense,  et  Meiosi.  Et  deposi- 
lio  Optati  episcopi. 
C.  IV  Kalend.  Decemb.  —  Natale  sancti  Sostbt- 


•copo  jubente  Maximiano  trucidati  sunt.  Eodem  die  G  nes,  discipuli  aposlolorum  et  Tropbimi,  de  quo  scri 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

Agricolae  et  Vitalis  marlyrum.  A.  L.,  Nieomedia  na 


A.  T.  L.,  Eodem  die  passio  S.  Caterinae.  B.,  Alibi 
Luciani,  Marciani,  Claudiani. 

2b\  —  VI  Kal.  Vacat  Bada. 

D.,  Roms  *  Lini  papat,  et  Alexandri  episcnpi  et 
martyris  passi  xi  KaI.Octobris,a  papa  Damaso  viKal. 
Decembristran£lali,qiiandofestivitatem  dicavit.  B.C. 
V.  A.  T.  L.,  Romae  SS.  bSiricii  episcopi  et  Saturnini. 
ln  Aquileia  c  Valeriani  episcopi  et  confessoris.  B.  A. 
T.  L.,  Aiigusliduao  depositio  S.  Ainatoris  episeopi. 

27.  —  V  Kal.  Vacat  Bxda. 

V.  C,  In  Nicomedia  Marcelii,  Petri,  Screnae,  Vi- 
ctorini  [C,  LucloriniJ.  V.  C.  D.,  In  civiute  Bononia 


tale  SS.  Petri,  Marcelli  [L.  om.t  Marcelli],  et  Serini; 
quorum  alter  pro  fide  Christi  crucifixus,  alter  fuft 
capite  plexus.  Rectius  et  integrius  T.  B.,  Nicomedia 
naiale  SS.  Marcelli,  Petri  et  Sereni.  In  lulia  civilate 
Bononia  passio  SS.  Agricoto  et  Vitalis ;  pergil  T.  so- 
lum  :  Qtiopim  alter  fuit  pro  Me  Chnsti  crucifixu?, 
alter  capite  plexus.  In  Mediolano  naiale  Joanuis,  Severi 
atque  Andreoc.  lidem  habentur  in  L.  Sed  perperam 
pnrponitur  :  Civttate  Bononia  passio  Agricols  vir- 
ginis. 
28.  —  IV  Kal.  Vacal  Baeda. 


SMITH  NOTjE. 
losa.  Papebrochius,  in  Epliemeridibus  Craco-Moscis,  Notis  ad  Marlyrologium  S.  Hieronymi,  ad  diem  26 
quas  priori  lomo  Sanctorum  mensis  Maii  prafixit,  Novemb.  memoratis,  ejus  depositio  inscribiiur  ad 
ad  diem  25  mensis  NovembrU  ait  :  c  Hxcater  uam  vm  Kalend.  Martii;  el  in  Calalogo  veleri  a  Bollando 
Grarci,  Latini  Calbarinam  appellam.  Ada  apud  utros-  rj  edila,  tomo  1  Apr.,  dicitur  sepullus  vn  Kaleud.  Mar- 
que  quanlum  habent  adoiirabiliialis ,  tanto  etiam      tii.  Veruin  uierque  dies  ad  aliquam  S.  Siricii  trans* 


plus  difficullalis  patiunlur  ad  obtinendam  fidem. 
Nihilo  levior  objicilur  niolestia  circa  sacri  corpnrU 
ad  montem  Sinai  translalionem,  indubitabilein  iliain 
quidem  quoad  sitbstantiam,  ted  quoad  auctores  ejus 
ac  lempus  perquam  obscuram.  Hoc  certum,  nullatn 
esse  sanclam  cujus  fama  culmsque  primis  post  per- 
secutionis  saBculis  ignotior,  celebrior  nulem  aetatib'  s 
posterioribus  fuerit,  non  solum  in  Orientali,  sed  et 
in  Occidemali  Ecclesia.  In  noslro  Belgio  haud  facile 
reperias  ullam  nrbem,  ac  ne  oppidum  quidem  vel 
inunicipium ,  ubi  h*c  saucia  non  habeat  vel  altare, 
vel  templum,  etc.  > 

*  Lini.  De  hoc  vide  superius,  23  Seplembris. 

b  SiriciL  Creatus  est  Siricius  anno  383,  Mero- 
liaude  n  et  Saturnio  coss.  Ita  Marcellinus,  qni  eliara 
aedi  ejus  tribuit  annos  xv.  Mortem  S.  Siricii  papae 
coosigoatum  reperimus  ad  bunc  ipanrn  diem  in  mu  lis 
Martyrologils ;  m  quibusdam  vero  a  Florenlinio,  in 


lalionem  potius  referendiis  est. 

c  Valeriani.  Hic  interfuit  synodo  anno  370  babit» 
Romai  episcoporuin  cxm.  Quorum  synodica  epistobi 
Graece  leges  apud  TheodoreUim,  n,  17,  et  apud  So- 
zomen.,  vu,  27.  Interfuit  etiam  synodo  Aquiteiensi 
anno  381  celebrat»  contra  Palladium  et  Secundia- 
num  haereticos.  Hic  Aquileiensem  Ecclesiam,  a  For- 
tunatiano  pnedecessore  suo  labefactaiam,  ab  omni 
labe  ciiissin.e  purgavit,  eamque  nova  propagine  op- 
limorum  clericorum  toti  orbt  conspicuam  reddidit, 
ita  ut  Hieronymus  in  Orieniein  profecturus,  ad 
fruendum  eorum  consortio,  aiiquanto  tempore  ibi 
consedeiit,  meritoque  de  iis  in  Ghronico  dixerit  : 
c  Aquileiensea  cierici  quasi  chorus  beatorum  habeo- 
tur.  i  llaimit  successorem  sque  sanctum  Cbromav 
tium.  Memiuii  <  jusdem  Valeriani  Ruffinus  pretbyter 
Aquileiensis,  libro  l  Iuvect.  Baronius  in  Mart.  euua 
postridie  celebrat. 


1U7  8ECT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  It!» 

EDITIO  COLONIENSIS. 
bit  Apostolus  ad  Tiraoibeum  :  Trophimum  autem  re-  A  stachius,  Cresconius  et  Crcsccniianirs,  ei  Felix,  et 


liqui  m/irmum  Meleti.  Uic  ab  apostolis  Romse  ordi- 
naius  episcopus,  primus  ad  Arelatem  urbem  Galli« 
iiluc  ob  Cbristi  evangelium  praedicandum  missus 
est:  ex  cujus  fonte,  ut  bealus  papa  Zosimus  scribit, 
toia  Gallia  fidei  rivos  accepit,  qui  apud  eamdem  ur- 
bem  in  pace  quievil,  Gregorii  papae,  qui  rexit  Ec- 
clesiam  annos  decem.  Hic  constituit  in  canone  a 
sacerdole  dicendum  :  Quorum  solemnitas  kodie  in 
conspeetu  tuw  Majestatis  celebratur,  Domine  Deus 
tmter,  toto  in  orbe  tcrrarum,  inter  quorum  not  con- 
sortia,  et  caeiera.  Sepultus  est  in  ecciesia  beati  Pe- 
tri  apostoli.  Eodem  die  sancti  Ruii  manyris,  quem 
Dominus  Jesus  Cbristus  cum  omni  domo  sua  per 
Chrysogonum  martyrew  lucraius  est,  et  cum  omni 


Hortuianus,  et  Florentianus,  damnaii  exsilio  cursum 
vitje  suae  consummaverunt.  Viennse  sancli  Pbilippi 
ejusdem  urbis  episcopi.  In  Syria  Trophimi,  Tbeo- 
doli,  Expicati,  Eruceri,  Eusebii  et  Julii. 

D.  III  Kal.  Decemb.  —  Romae  nalale  sancti  Sa- 
turnini  martyris,  etSisinnii  diaconi,  sub  Maximiano, 
a  quo  primo  inter  alios  servos  Dei  damnati,  ad  fo- 
diendam  arenam,  ad  faciendas  tbermas  Diocletiani, 
deinde  in  carcere  diu  sunt  roacerali ;  ubi  multos 
gentiles  docentes  baplizabant,  et  dcnuo  educli,  vin- 
cti  eatenis  ac  nudis  pedibus  ante  prarfectum  urbis 
Laodicium  jussi  sunt  in  equuleo  levari,  et  attrabi 
nervis,  et  fustibus  ac  scorpionibus  cacdi.  Quibus 
etiam  postmodum  flammas  ad  latera  jussit  apponi, 


domo  sua  Diocletianus  punituro  Christo  martyrem  B  et  depositos  de  equuleo  capite  truncari.  Quorum 


fecit.  Apnd  Africam  natale  sanctorum  martyrum 
Papii  et  Mansueti  episcoporum,  qui  tempore  Yanda- 
licae  persecutionis  sub  Genserico  rege  Ariano,  pro 
fidei  catholicae  defensione,  candentibus  ferri  iaminis 
toto  corpore  adusli,  gloriosum  agouem  consumraa- 
verunt.  Quo  in  tempore  etiam  alii  sancti  episcopi, 
id  est,  Quodvulldeus,  Carthaginensis  Yaleanus,  Ur- 
banus,  Crescens,  et  qui  vocatur  Habetdeum,  et  Eu- 


corpora  colligens  Tnson  cum  Joanne  presbytero 
sepelivit  in  praedio  suo  via  Salaria.  Apud  Tholosam 
natale  sancli  Salurnini  episcopi ,  qui  temporibus 
Decii  in  Capitolio  ejusdem  uibis  tentus  a  paganis, 
eo  quod  ad  ejus  pracsentiam  omnes  dii  ipsorum  ob- 
mutefacti,  nuilum  sacrificantibus  possent  dare  re- 
sponsum,  tauro  ad  victimam  praeparato  funibus  re- 
ligatus  est.  Quo  vebementius  stimulato,  a  summa 


EDITIO  BOLLANDIANA. 

D.,  *  Sosthenis  discipuli  aposlolorum.  Et  Rufi      f  Papias  et  Maurus ;  qui  mox  comprehensi  a  Laodicio 
roartyris,  cum  omni  domo  sua  per  *  Chrysogonum      cl  non  raun0  ^i  martyrio  coronati  sunt.  Scriplum 

alibi  [B.  C.  om.  et  alibi]  Etisebii,  Julii.  A.  L.,  In      apostoli. 

*«!•-.?•.•  In»  AJLr!ca  ,nele  5?:  Lr0Phimi.  Eusebil»  n     Brevius  L. :  Qui  post  carcerem  in  equuleum  lerati 

nervis  attracti ,  tandem  capite  truncati  sunt ;  quo- 
rum  corpora,  etc. 

Florus  in  A.  et  T.  :  Eodem  dio  passio  S.  *  Chry- 


Julii.  T.  L.,  El  Theodoli  martyrum. "  C 

29.  —  III  Kal.  Homae  S.  Saturnini  martyris  et 
*  Sennfe  et  Sisinnii  diaconi  sub  Maximiano  :  [a  quo 
primo  inter  allos  damnati  ad  fodiendam  arenam  ad 
faciendas  thermas  Diocletianas,  deinde  in  carcere 
diu  sunt  macerati.  Ubi  multos  gentiles  doceules  ba- 
ptizabant ;  et  denuo  educti,  vincti  calenis  et  nudis 
pedibus  ante  prafcctum  Urbis  Laodicium  jussi  sunt 
in  equuleo  levari  et  atlrahi,  nervis  et  fustibus  ac 
scorpionibus  caedi,  quibus  etiam  postmodum  flam- 
mas  ad  latera  jussit  apponi,  et  depositos  de  equuleo 
capite  c  truncari].  Quorum  corpora  cum  Joanne 
presbytero  colligens  Thrason  vir  Christiaiiissimus, 
qui  de  facultalibus  suis  martyribus  multa  minislra- 


santi  et  Dariae,  cuin  ocloginta  militibus,  qui  per  S. 
Chrysantumad  uMem  conversi,  jtibeiileNumerfrno  im- 
peratore,  pariter  sunl  interfecli.  Cbrysantuset  Daria, 
post  plura  tormenta,  post  carceres,  bestias,  et  equu- 
leos  pariter  in  foveam  missi  lapidibus  obruli  sunl. 

Idem  Florus  in  A.  T.  L.  :  Tolosa  passio  S.  k  Sa- 
turnini  episcopi,  qui  temporo  Decii,  Cermanici  et 
Grati  tentus  a  pagams  ac  tauro  alligatus,  deCapitolio 
prxcipitatur.  Nec  mora  inter  primos  descensus  gra- 
duum  illius  capite  colliso,  cerebro  excusso,  el  cor- 
pore  omni  membroruin  parte  lacerato.  dignam  Deo 


verat,  sepelivit  m  praedio  suo  via  Salaria.  Ilis  in 

medio   certamine  positis  crediderunt  duo    roiliies  D  •««"««  Christus  excepii. 

SMITH  NOTjE. 

census  est  Fornilana,  sub  Geiserico  rege  Ariano. 

a  Sennis.  Potius  senis.  Senex  enira  fuil  S.  Sa- 
turuinus. 

•  Truncari.  Yia  sc.  Numentana  miliario.  Sepulti 
autein  suntsub  diequarto  Kal.  Decenib.,  licet  hodie 
coluntur.  Vide  Acla  S.  Marceili  apud  Bolland.  lt> 
Januarii. 

t  fapios.  De  his,  supra,  vide  29  JanuariL 

«  Chrysanthi.  De  Im  vide,  supra,  die  25  Octob. 

*  Saturnini.  Greg.  Turon.,  de  Glor.  mart.,  lit).  I, 
c.  48,  asserit  S.  Saturninum  ab  apostolorum  discipur 
lis  fuisse  ordinalum,  dissentiens  a  seipso  in  iib-  i 
H  st.,  cap.  30,  ubi  ex  ipsiusmet  Salurnini  Actis,  ejus 
Tolosani  episcopatus  initium  Decio  et  Gralo  coss«,  ia 
est,  anno  2^0,  cousignau 


•  SosthenU.  Qui  fuit  de  lxx  discipulis,  et  una  cum 
Paulo  litteras  ad  Corinthio*  scripsit.  Euseb.,  Ilist. 
Eccl.  i,  ii.  Eum  episcopum  Colopbonis  ordinatiun 
tradit  Doiotheus  in  Synopsi;  idque  ex  Dippoiyti  1K 
bello  de  lxx  discipulis. 

b  Chrytogonum.  Petrus  de  Natal.  tradit  eum 
exemplo  6.  Seba&tiani  martyris  ad  lidem  Christi  con- 
versum,  et  cum  omni  domo  sua  a  S.  Polycarpo  pres- 
bytero  baptizalum ;  in  veteribus  vero  Mss.  Baronius 
scribit  hunc  una  cum  suis  a  S.  Cbrysogono  aJ  fidem 
conversum. 

e  Papirii.  Potiu3  Papiniaui  Uticensis  episcopi , 
qui,  juxta  Victorem  Uiicensem,  lib.  i  de  Persec. 
Wandal.,  candentis  ferri  laminis  toto  adustus  est  cor- 
pore.  Similiter  ct  Mansuclus  Uricilauus  in  porla  in- 
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ED1TI0  GOLONIENSIS. 
Capitolii  arce  per  omnes  gradu*  praocipitaius  est,  A  corpore  teosus,  ut  limgius  cruciarelur,  bldoo  inibr" 


capiie  colliso,  excussoqne  cerebro,  ei  omni  corpore 
dilauiato  dignam  Christo  animam  exbalavit.  Cujns 
oorpus  in  ecclesia  digno  honore  veneratur.  El  vigi- 
lia  sancli  Andrece  Apostoli. 

E.  Paio.  Kal.  Decemb.  —  In  civkate  Palras  pro- 
vinciae  Achtiae,  nata!e  beati  Andreae  Apnsloli,  qui 
interprelatur  virt/ts,  vel  decorus,  fraler  Peiri.  Ilic 
pracdicavit  jn  Scythia,  qui  ab  Egea  proconsule  com- 
preheiisus,  cum  perseveranter  io  (hle  Christi  et 
Evangelio  duraret,  carcere  clausus  primum,  indo 
conm  proconsule  gravissime  casus,  ad  ultimum 
cruce  ligatis  mauibus  et  pcdibus,  funibusque  loto 


supervixit,  uon  eeasans  ea  qua»  Dei  sirat,  populom 
docere.  Cnmque  hi  qni  Christo  erediderant  Domino 
salis  agereut,  ut  deponeretur,  Egeamque  ut  boc 
perflcereni,  nolenlem  knpellerent,  Apostolus  Do- 
mini  circumstante  populo  t  el  Egea  proeonsule,  ut 
solveretur  agente,  post  verba  orationis  fulgpre  cuele- 
sti  fere  una  desuper  ckcurofulsus  hora,  cum  ipso 
lumine  abscedente  emitlens  spiritura  peirexit  ad 
Dominum.  Cujus  corpus  Maximilla  potentissima  ma- 
tronarum  reverenter  depositum  sepelivit.  Apnd  San- 
clotias  n  iiale  sancli  Trophiani  episcopi*  virtutis  viri. 
Hohi»  Casluli,  Euprepitis. 


EDITIO  BOLLaNDIANA. 

B.  V.  C,  Eodem  die  viailia  S.  Andrea»  apostoli.  B  Patras,  passio  S.  Andreae  apostoli  ;quicrucifiius  pr« 
B.,  Et  natale  SS.  Chrysanthi  el  Dariae  et  Mauri.  C,     Chrisli  Mm]ne  Sllum  co^^  marlyrium. 
Mauri  el  aliormn  lxxii.  „  ~  .  .    «    ».      ..-i    **       ,.   TL     ... 

.A  .,*,.«..  ..  B.  Romae  natale  S.  Maurihi,  Consuh,  Theodoli. 

30.  —  ii  Kal.  Nata  e  S.  Andrex  apostoli. 


Plenius  FJorus  in  A.  T.  L. 


C  Ei  *  Mediolauensi  S.  Amatoris  episcopL 
Iu  Achaia,  civilate 

SMITH  NOLE. 

Videlicct,  in  civitate  Mediolanensi. 


DECEMBER. 


DECEMBER. 

Uabel  diet  xxxi,  lunam  xxtx. 

F.  Kalend.  Declmb.  —  Nalale  sanctorum  mar- 

fyrnm  Chrysanti  el  Dariae,  qui  tempore  Nomeriani, 

judice  Celerino  Homas  passi  sunt.  Cbrysanti  pater 

Polemius  vir  illustris  fuit :  hie  filinm  suum  cuidam 


EDITIO  COLONIENSIS. 

Clirysantum  multitudo  virorum  et  per  Dari*M  in~ 
niimerabiles  feminae  ad  Ciirisli  graliam  confluerenr. 
Prwlectus  naraqtie  Celerinus  comprebensos  iradidit 
Ciaudio  tribuno,  qui  septuaginta  milites  ad  torquen- 
dum  dedii,  qui  nervis  crudis  eum  aslringunt,  secr 
mox  ligamenta  omnia  resoluta  suni.  Deinde  in  cip- 
virgini  conjunxit,  quam  ex  nobilissimis  Romanis      pum,  ita  ut  in  terlio  puncto  ejus  tibiam  coarcia- 
fuisse  constat ;  hanc  Chrysantits  ad  fldem  Christi      rcnt,  eum  mittunt,  mox  ligneus  eippus  in  cinerem 
converlens,  baptisari  fecit.  Factumque  est  ut  per     resolviiur.  Tunc  perfundunt  eum  lotio  humano  pu- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
1.  —  Kadenms.  Vacat  Baeda.  D.,  Romae  *  Chrysanlhi  et  Dari*  martyram,  qut 

Florus  in  A.  T.  L.  .  In  Noviomo  deposilio  S.  •  Eli-      li-mnore  Numerlaiiif  jtidice  Celeiino,   IW  pissi 
...  #        .         ........      sunl.  V.C.,  Interatnna»  sive  NarniisS. c  Prociih  eiu- 

gii  emscopi  et  confesso»  is,  qui  in  palalw  Lotharn      ,eopi  et  martyris.  In  ToirenteJC.  Th«re]S.  M*rin*. 
regie  Francorum  magna  prudenlia  el  religione  mi-      V.t  Ad  Ursum  pileatum  S.  Candidae.  A.  T.  L.  B., 


eans,  episcopus  factus  mulla  corpora  sanctoram  re- 
movens  deceniissime  tumulavit,  virtutibos  inaximis 
et  signis  miraculorum  effloruit. 

SMITH  NOTiB 


Romae  natale  S.  Candida.  B.f  Lucii  elMarinae,  Am* 
boni,  Filali.  Noviomo  eivitale  dcposiiio  S.  Eligii 
episcopi  et  confessoris.  Natale  S.  Constanliani. 


•  EHgH.  Qui  gente  Gallus  fuit  in  vico  Catalacensi 
prope  urbein  Lemovicum,  palre  Euclierio,  matre 
Terrigia  natus,  in  urbe  Lemovica  arlem  aurifabri- 
nam  aliquandiu  exercuit.  Anno  655,  legatus  a  Dapo- 
berlo  rege  in  Brilanniam  minorein  missus  inducfos 
cum  Clippiaco  duce  pepigit.  Plurima  dum  laicus 
adtiuc  esset  ceenobia  ac  basilicas  condidit,  ac  lan- 
dein  episcopus  Noviomensis  ordinatus  est  anno  640, 
nont  uli  vulgo  snpputari  solet,  anno  6*6,  quod  de- 
monstrat  Carolus  le  Cointe,  Annal.  Franc.  lom.  II, 
a<l.  an.  6^1),  num.  20,  etc.  Episcopus  facius  Eccle- 
siis  exstroendis  et  imbuendis  fide  Cliristi  ma  Flan- 
dris,  Frisiis,  et  Suevis  operatn  dedit.  Anno  644, 
concilio  Cabilonensi  m  inierfuit.  Anno  650,  mona- 
fterium  virorum  Tornaci,  puellarum  Novinmi  comli- 
dii,  et  Ecclesiam  Cortracensem  S.  Marlini  memorias 
dieavil.  Obiit  K^lendis  Decembribtis  anno  658,  juxla 
Pagi,  in  sua  Cr itica  historico-chronologica  ad  an.  665; 


D  anno  665,  ex  vulgari  caleulo,  secundum  alios  vero 
963.  Acta  ejtis  a  S.  Audoeno  scripta  recitat  Sn- 
riits  tom.  VI.  Vide  el  Molanum,  in  lndiculo  sanctorum 
Belgii. 

>>  Chnjianriu.  De  bis  vfde,  supra,  die  £5  Octob.  et 
29  Nnvemb. 

e  Proculi.  De  Proculo  el  Ephebo  et  Apollonio,  qut 
S.  Valenlinum  sepelieruut,  vide,  supra,  44  Fehr. 
S.  Procultis  episcopns  lnleramensis  ad  Kalendas  Ja- 
nuarii  refertur  a  Gulesinio  et  Ferrario ;  colitur  etiam 
Bononix  1  Junii  cum  aliero  Proculo  miiite;  Inter- 
amnae  vero  1  Deceinhris,  qtiod  lali  die  eorporis  ejus 
facta  translatio  fuerat.  Vide  de  S.  Proculo  inter 
martyres  lnteramnenses,  14  Apr.,  aptid  Acta  san- 
ctorura.  Baronius,  in  Notis  ad  hunc  diem,  eum  alium 
ftiisfe  conjicit  a  S.  Proculo  Interamncnsi,  et  Usuar» 
dus  iilum  vocat  prcsbyteram. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
tentissimo,  ut  maleficia,  inqitiunt,  amittas ;  sed  fe-  A  corpus  jussionc  imperaloris  biduo  in  foro  j  ;cuitf 

tandein  raptum  nocle  a  Joanne  presbylero,  sepul- 


lor  in  suavem  odorem  mutalus  est.  Deinde  corio 
recemi  vitulino  nudum  eum  conslringunt,  et  ad  so- 
iem  ferveutem  componunl,  sed  virtute  Domini  co- 
riuni  ut  erat,  molie  permansit.  Deinde  collum,  ma- 
fiua  ac  pedes,  catenis  ferreis  constringentes,  reclu- 
<lunt  in  obscurissimo  loco,  el  statiin  catense  solutae 
sunt,  et  magna  lus  infulsit.  Daria  vero  in  publico 
meretrkuin  lupanari  poniiur,  sed  leo  de  cavea  ve- 
niens  ad  lutelam  Domioi  virtute  ei  donattir.  Qui  in- 
gressus  cellaro,  in  qua  sancta  Dei  in  oratione  pro- 
strata  jacebat,  juxta  prosternitur,  ui  venientes  a  se 
repelleret.  Dum  hnec  omnia  Celerinus  imperatori  in- 
<licasset,  ille  jussit  eos  duci  via  Salaria  in  arcnario, 
-et  vivos  deponi,  et  lerra  ac  lapidibusobrui.  Conligit 


lum  est  in  domo,  ubi  mater  el  soror  ejus  Demeiria 
jam  sepulla?  erant,  juxla  palatium  Licievanum.  Ro- 
inae  nalale  sanclorum  Primenti,  Pontiani,  Pimini, 
Dimelri,  Jubiani.  Iu  Mauritania,  Severi,  Securi, 
Jauuarii,  Yiclorini. 

A.  III  Now.  Decemb.  —  Tingi  metropoll  Maurita- 
niic  natale  sancli  Cassiani  presbyteri,  gloriosi  mar- 
lyris.  Item  sanctorum  m  irlyrura  Claudii  tribuni,  ct 
uxoris  ejus  Hilari.i»,  ac  filiorum  Jasonis  el  Mauri,  et 
sexaginta  militum,  qui  omncs  ad  praedicationem 
beali  Chrysanlhi  crediderunt  in  Cbrislo.  Quod  ut 
nuntialum  est  imperaiori  Nuroeriano,  jussit  Clau- 
dium  tribunum  ingenli  s-jxo  alligatum  prsecipitem  in 


iit  ad  diem  natalis  eorum  inOnila  populi  muititudo  B  medio  mari  dari,  milites  vero  septuaginta,  cuni  qui* 


•concurreret :  hoc  nuntiatum  est  imperatori ,  qui 
jussit  ul  in  iulroitii  cryptx  paries  levaretur ;  ac  sic 
lactum  est  ut  omnes  dum  sacramenta  Cliristi  perci- 
perent,  mariyrii  gloriam  celebrarent;  inter  quos 
-erant  Dindorus  presbyter  et  Mariinianiis  diaconus, 
«I  plurimi  clericoruro.  Ipso  die  beali  Egilii  Novio- 
mensis  episcopi.  Romse  Candidse,  Umboiii. 

G.  IV  Non.  Decsmb*  —  Natale  sanctas  Vittiana? 
jnartyris,  bealorum  martyrtun  Fausti  et  Dafrosae  d- 
4i#,  qua?  jubente  Juliano  imperatore  sacrilego  tandiu 
friumbatis  c«sa  esl,  donec  spiritum  redderet;  cujus 


bus  Jasonem  et  Maurum  filios  Claudii  capitali  sen- 
lentia  puniri.  Erat  autem  in  loco  ubi  decollali  sui.l 
colliculus  anliquus,  hunc  emundantes  nocte  Cbri- 
stiani,  simul  in  unum  omnia  corpora  scpelierunl  via 
Salaria.  Corpora  autem  Jasnnis  et  Mauri  collegit 
sancia  Hilaria,  relicta  marlyr,  ubi  dum  assiduif 
oratiouibus  vacaret ,  migravit  ad  Domintim.  Iu 
orienle  Mecrobi,  Claudici  el  Felicis.  Xa  Nicomedia 
Ambici,  Victoris  ei  Julii.  In  Africa  Claudii,  Crispini, 
Maginae,  Joannis,  Stepbani.  ln  Pannonia  sancti  Agri- 

C«'IU3. 


EDITK)  BuLLANDtANA. 
Ms.  Laetiense  hic  habel  eloghim  SS.  Clirysanthi  ei  C  *•*»  Juliani.  L.,  lUra  p  natale  sarictorum  Victorini, 
>»..i«  «...,~.    Mi«i..m    ■..«.  +AM* .  b^.i—   ax~  .  ^        Primentii,  Poiit.ani,  Dafrosii,  Demetii  el  Urbaui. 

D.,  Homa3  Juviiiiani  el  Fausti  martyruin.  El  Dafro?» 
flliae.  D.  Agoelis  secundae.  C,  Komaj  natalis  Pimenti, 
Ponliani,  Pisiuni.  Alibi,  Securi,  Januarti,  Vibianae, 
Dafrosse.  B.,  lioinas  natale  SS.  Priroiti,  Poiillani, 
Viniani.  Coeiiomanis  civltate  depositio  S.  b  Domnoll 
episcopi  et  conf.  In  liauritania  Securi,  Vlclorini, 
Fortunati. 

3.  —  III  Noius.  Vacal  Baeda. 

D.,  Romae  c  Claudii  Tribuni  et  Hilarias  uxoris  ejus, 
et  Jasonis  ot  Mauri.  B.  C.  V.,  ln  Oriente  Meroni, 
(laudici  et  Felicis.  In  Africt  Crispime,  Magna, 
Joaniiis.  B.  A.  T.  L.,  ln  Arrica  natale  SS.  Ciispioi, 
Magni,  Joannis.  T.  L.,  Et  Stepbani  inartyrum.  B  , 
Stcpbani,  Victoris,  Marlini.  iu  Bononia  SS.  Agri- 
col»  et  d  Cassiani. 


Dariaj  supra  relatum,  lum  addit :  Eoilem  die  ad- 
veottts  saiiclarum  rcliquiarum  de  urbe  Constanlino- 
politaoa. 

2.  —  Nobas.  Vacal  Baeda, 

Florus  in  A.  et  T.,  primo  loco,  et  in  L.9  sed  ad 
x  Kal.  Decembris  :  Cappadocia  civitale  passio  S. 
Longini  miiitis  qui  lalus  Doroini  laneea  dicitur  ape* 
ruisse.  Qui  conversus  ad  fidem  cum  Cbristum  pra> 
dlcaref,  lentus  ab  Oclavio  praefecto,  postquam  el 
dcutes  ferro  confracli  sunt  linguaque  abscissa,  capi- 
talern  subiit  sententiam. 

V.,  Romae  naiale  S.  Primitivi,  Pontiani,  Piminii. 
Alibi  Veri,  Severi,  Janoarii.  Rontse  S.  •  Bibian». 
A.  T.,  Romae  natalis  SS.  Victerini,  Demetrii,  et  Do- 
naiii.  T.,  El  passio  SS.  Primeoti,  Pontiani,  Dafro- 

SMITH  NOTifi. 

a  Bibiana.  Fausti  et  Dafrosae  filiae.  Quae  jubente  C  Claudium  jussit  Nutnerianus  imperalor  ingenti  saxo 
imneraiore  Juliano  tandiu  plumbalis  cassa  est,  donec      altigalum  in  flumen  praecipilein  dari,  mililes  vero  el 


spiritum  redderel.  Cujus  ciwpus  biduo  jussu  impe- 
raions  in  foro  jacuii ;  tandein  rapliim  a  Joanne 
prc*bytcrof  >epulium  esl  in  doino,  ubi  mater  el  so- 
ror  rjos  Demelria  jam  sepulta:  erant  juxta  palatium 
Ucrniaiiiim  Homx.  Ado.  I)e  bac  in  Vita  S.  Pigiuenii, 
24  Marlii. 

.  b  Domnoli.  Pridie  defunctus  est  S.  Domnolus,  et 
ad  eum  diem  illius  festuin  anniversaria  celebritate 
recolitur  a  Ceiioiiiaoensibus.  Sed  nescio  quare  bodio 
ineinoratur,  nisi  quod  ille,  qui  prid.e  colatur,  facili 
crrore  ad  scquentem  diem  referaiur. 

c  Claudii.  Qui  ex  p^r^ecotnre  laclus  est  Clirisiia- 
nus,  cum  vidissel  Chrysanllium  oinnia  tormenta  su- 
perauiein,  ei  audivissei  eum  deos  geutium  apcrtis 
ralionibus  confulantcm ;  nee  faiituin  ipse  ad  (ideui 
conveisus  esl,  sed  et  Hiiaria  uxor  ejus,  el  lilii  Jason 
et  Maurus  cum  septuagiuta   lutlilibus;  ex  quibus 


filios  ipsins  Claudii  capitali  senteutia  puniri.  Beata 
aulem  llilaria  cuin  filiorum  corpora  sepeliisset,  ad 
eorum  sepulcrum  orans  paulo  posl  a  paganis  tenta 
migravit  ad  Dominum.  Eomm  res  gestac  juuciaj 
liabenlur  Actis  SS.  Chrysanthi  et  Darae  apud  Su- 
rium ,  tom.  V,  die  25  Octob.,  et  apud  Petr.  de 
Natal. 

d  Caniani.  ilic  non  Bononia?,  sed  Tingi  melro- 
poli  Mauritaniai  Tingitanx  passus  est.  Qui  exceplo- 
ris  officium  diu  gerens,  ttmlem  coelitns  inspiralus, 
exsecrabile  duxil  t*hrislianoruin  neci  ileservire ; 
unde  renuntiaiis  eidein  officio,  sub  Chrisliaua  cou- 
fessione  triuiiiphum  meruit  obtinere  martyr.i ;  rujus 
corpus  in  prsefata  civilate  tumulatum  inde  processu 
lemporis  ad  cvit.nein  linolei^cm  trauslatirai  csu 
Petr.  de  Natal. 
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BEDiE  YENERABILIS  OPP.  PABS  IV.  -  fflSTOBlCA.  «m 

EDITIO  COLONIENSIS. 
B.  Pmd.  Non.  Decemb.  —  Romae  natale  sancto-  A  peratorrs,  miserunt  ul  adducerentur.  Simpbronlus 


rom  martyrum,  Simphronii  et  Olytnpii,  temporibus 
Yaleriani  et  Gallieni  imperatorum.  Hic  Simplironius 
tnditur  Olympio  (ribuno,  ut  ab  eo  facultales  Ne- 
niesii  requireret,  sub  pocnarum  examinatione :  qui 
iiiterrogatus  a  pnefecto  respondit  :  Si  facullates 
quaeris  Nemesii  domini  mei,  jam  eas  tradidi  Chri- 
ttianis  pauperibus,  quoniam  ipsius  erant;  si  autem 
sacrificium  me  offerre  compellis,  sacrifico  Chrislo 
Jesu  Deo  meo  sacrificium  laudis.  IraW  Olympins, 
fc.it  eum  eilendi  in  calasta  et  fustibus  mactari, 
deinde  simulacrum  Martis  aureum  una  cum  tripoda 
deferri.  Quod  stulim  ad  verba  Simphronii  liquefa- 
ctum  sicut  lutum.  Hoc  videns  Olympius  cum  uiore 
sta  Exnperia,  et  fllio  Theodolo,  proslraverunt  se  ad 


namque  adducitur  fcrreis  vinculis  onoslus,  nudus- 
qne  ac  capistratus,  cum  Olympio  et  uxore  et  filio. 
Gallienus  dixit  Olympio :  Adhuc  differo  poenarum 
1  libi  infcrre  supplicia,  quia  de  tua  conscientia  dobius 
sum.  Olympius  respondit :  Ego  quidem  non  feci 
quasi  Olympius,  sed  quasi  impius  et  crudelis  :  pro 
quibus  pcenileo  commissis,  et  effundo  lacrymat  U 
conspectu  cui  credo  vivo  et  vero.  Tunc  data  est 
senlentia,  ut  igne  consumerentur.  Ducti  suiit  iUque 
anie  statuam  Solis,  Axisque  in  terram  stipitibus,  li- 
gatis  manibus  devincii  sunt,  ac  in  congerie  sar- 
mentorum  spiuarumque  ignis  est  suppositus,  statim- 
que  in  ipso  ignis  initio  gratias  Chrislo  decantantes 
emiserunt  spirilum  ;  quorum  coliigens  sanctus  Ste- 


pedes  Simphronii,  agentes  poenilcntiam.  Yocatus-  *  phanus  episcopus  corpora   sepclivil.  Item  Eracli 
que  bcatus  Stephauus  papa,  vonit  nocle  ad  domum      Christiani,  Pudenti. 

Olympii,  baplizavit  ens,  el  omnes  qui  credidcrunt         C.    Nos.  Deceib.  —  In   Africa  apud   Coloniam 
in  domo  Olympii.  Quod  duin  praedicti  audirent  im-     Thebestinam  natale  sanctae  Crispinae,  qu*  tempore 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

4.  U  Nonas.  Vacat  Baeda.  vocaiur  Floriacus  illatio  corporis  S.  •  Benedicii  ab- 

D.,  Romac  •  Symphroim  el  Olympii ,  *  Exuperii      *>*{l*  «l  monaclii.  Addit  T; :  Cujus  adventu  feruntur 


et  Theodoli  martyrum  a  B.  Sislo  translatorum  u  No 
nas  Decembris,  quando  eoruni  feslivitas  agitur. 
C.  V.,  S.  c  Barbarae  virginis,  &  Eraclii,  Christiaui, 
Pudenlii,  Yictoris.  Et  in  Lauduia  Felicis.  A.  T.  L., 
In  Laodicia  natale  SS.  Felicis,  Eraclii,  et  Prudeutii 
[7.,  Pudentii].  Eodem  die  Aurelianis  iu  loco  qui 


*  Sympkromi.  De  his  vide  26  Jiiiii. 

i>  Exuperii.  Reclius  Exuperm. 

«  Burbarv.  Quae  temporibus  Maximiani  passa  est 
pro  Cl»ri  to.  Nain  pater  ejus  nomine  Dioscorus,  ipsam 
liliain  suam  unicain,  eo  quod  nollet  nubere,  et  deos 
falsos  colere,  multis  tormenlis  affligebat;  uowssinie 
vero  praeceplo  praesidis  a  mio  patre  dccollaia  est,  et 
completum  est  martyrium  ejus  in  bona  confessione 
cuin  S  Juliaua.  In  auctoribus  de  loco  martyrii  ejus 
magna  est  discrepanti»,  his  in  Tuscia,  illis  Nicome- 
diae,  plerisiiue  yEliopoli  eam  esso  passam  tradenli- 
bus.  baronius  Nicomedium  fuisse  locum  certaminis 
arbitratur,  et  non  ad  Maximiani  tempora,  sed  poiius 
ad  tempora  Maximini  qui  Alexandro  succosil  eam 
refert. 

d  Eraclii.  Rect  us  forsan  cum  Hieron.  Martyrol. 
Heroclea,  quae  est  loci  nomeu  potius  quam  uiar- 
lyris. 

Benedicti.  De  prima  iranslatione  in  Floriacum 


illic  arbores  floruisse.  A.,  Apud  Anliochiam  passio 
S.  Barbare  virginis.  L.  et  T.  eamdem  habent  omisso 
loco.  B. ,  Romae  Barbarae  virgiuis,  Pudenti.  ln  Laodicea 
metropoli,  Felicis,  Merobii. 

5.  —  Nomis.  Vacat  Baeda. 

B.,  Natale  S. f  Da!matii  mariyris.  V.  S.,  f  Sab» 
SMITH  NOTiE. 

C  tum  in  plerisque  Galliae  monasteriis.  Secondarta 
causa  est  rclatio  seu  illatio  corporis  S.  Benedicti  ex 
urbe  Aurelianorum  in  monaslerium  Floriacense, 
quae  circa  principatum  Carolomanni  circa  au.  885 
facta  est.  rlaec  festivitas  quae  sub  nomine  lumulaiio* 
nis  celebratur ,  poslea  illationis  nomen  obtinoit, 
et  tumulationis  antiquioris  celebritalis  memoriam 
obscuravit.  Vide  de  bac  illatiooe  iu  Mabiilonii  sae- 
culo  iv,  pari.  ii. 

t  Dalmaiii.  Qui  de  Italia  fuit  oriundus  paire  ser.a- 
tore,  et  primum  Albae,  deinde  Ticini  praedicavit,  obi 
episcopus  constitutus  est.  Deiode  ad  GaiUas  iraos- 
iens,  plurimos  ad  fldem  converlil ;  et  posthaec,  dum 
ad  suam  rediret  Ecclesiam,  juxla  flumen  Ticiui  ati 
infldelibus  captus,  et  iu  cerebro  gladiis  percossus, 
roartyriom  compiefit.  Pbte.  de  Natal  Baronius.  iu 
Mart.,  emn  Papiae  passum  scribit. 

8  Saba.  Ex  Mutalasca  vico  apud  Cappadocas  aatis 
obscuro  nobilioris  conditionis  parentibus  Joanne  el 


supra  agilur,  die  1 1  Julii.  Postquam  autcm  corpus  rj  Sopliia  orti.  Qui  natus  est  anno  439,  Puer  adiiuc  in- 
~   ~  *  Fioriacum  depositum  est,  vatias      stiiulum  monasticuin  in  patria  sua  amplexus,  xviii 


S.  Deneu"[Cti  apud 

sedes  mutavii.  Natn  ingrueute  Normannorum  ciade, 
per  Bur^undiain  huc  illuc  prout  tempestas  ferebat 
d<  portaium,  Auielianis  iu  Ecclesia  S.  Auiani  aliquo 
tempore  conseJil,  donec,  rebus  pacatis,  Flotiacum 
rebtum  est.  Duplicein  a  priscis  auctoribus  hujusce 
festi  causam  repeiere  licei,  quarum  ahera  quodam- 
inodo  primaria,  allera  secundaria  dici  poie*t.  Pri- 
maria  ex  Adelberto,  Adrevaldo,  S.  Udone  abbaie, 
a!iis'iue  proferlur,  uiinirum  tumulatio  S.  Benedicii 
ii  ba>»lica  S.  M»rix  die  hoc  facta.  Quipoe  cum  S. 
IWnedial  cotpus  ex  monte  Cassino  translatuin  in 
Uiouasierium  Floriacense  in  oraiotium  S.  Petri  de- 
posituui  fuissei;  in  eo  taudiu  mansit,  donec  ei  cou- 
grua  sedes  in  ccclesia  S.  Mariae  parareiur,  ubi  t  >n- 
dem  collocatuin  luisse  pridie  Non.  Decemb.  narrat 
Adtoibertus  monachus,  el  Aimoinus  posl  eum,  in 
iibello  de  Translalione  S.  Benedicti.  Porro  tumiila- 
tionia  dies  ab  eo  tempore  celebrata  esi  lum  F  onaci, 


annos  natus  in  Palaeslinam  venit.  MaifSit  in  coeuorxo 
auiiis  17.  Anno  484,  aetatis  45,  presbyterii  ordinemv 
el  magnae  Lanrae  pr.ifecluram  mse  suscepit.  Anno 
5j1,  dedicalio  novas  ecclesiae  Deipara?  Virgitr.s  a 
S.  Saba  abbate  constructae  ab  Elia  episcopo  Jeroso- 
lyinitano  peracta  est  primo  Julii,  iiidictione  nmia, 
agenie  maguo  Saba  annum  aetatis  63.  Anno  Slt, 
S.  Saba  ab  Elia  episcopo  ad  imperatorem  Anasu- 
sium  legatus  inissus  est,  et  oblinuit  ab  itnperatoro 
Eliam  sua  sede  non  dunovendum.  Recte  consignat 
hoc  anno  Baronius  mortem  S.  Sabae  abbatis,  quam 
Cyrillus  inouaehus  in  ejus  Vita,  die  5  mensis  De- 
ceiiib.  decima  indiciione,  accidisse  notat.  Haae 
Cyrilli  Viiam  Grxce  el  Latine  pubbcavit  Coielo- 
rius  iu  Monutiiem.  Ecclcsiae  Graerue.  Ipsius  corpas 
Vcnetias  iranslatuiu  tradit  Baronius  in  Notis  a4 
Manyrologiuin. 


\m                                               SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  Ifft? 

EDITIO  COLONIENSIS. 

Diocletiani  etMaximianicumsacriflcaretiollel,jus*u  A  cii,  Servii,  ViCricis  et  Majorici  sdolesceniis,  qui 

Anolini  proconsulis  decollaia  esl.  Item  natale  sancti  omnes  persectitione  Vandstica  sub  Hunerico  Ariano 

Dalmalii  marlyris,  et  fanctorum  Crispiui,  Felicis,  rcge,  pro  confessione  catholicae  fldei,  et  ne  ab  Aria- 

Julil,  Polamiae,  Grati  et  aliorum  seplero,  et  Zeloli,  nis  rebaptizarenlnr,  gravissimis  et  innuiueris  stip- 

Forttinati  et  Gntii.  pliciis  esrruciati,  confessorum  Christi  uumero  so- 

D.  VIII  Idus  Decemb.  —  Natale  snncti  NicoJai  My-  ciari  meruerunt ;  e  quibus  Majoricus  cursum  palmi- 

rensis  Ecclesiae  metropolitani  eptscopi.  Apud  Afri-  ferum  in  certamine  consummavit 

ram  sanctarum  Dionyshe,   Dalivae,  Lennlis,  ^Emi-  E.  Vil  Idus  Decemb  —  Apud  Aleiandriam  beati 

liani  medici,  et  religiosi  viri  nomiue  Terlii,  Bunifa-  Agathonis  martyris.  Qui  cum  esset  mililaris,  cl  as- 

EDITIO  BOLLANDIANA. 
monachi.  C.  V.,  rn  Afriea,  Ilumilis,  •  Felicis,  Julii,      mogenis  el  Fortunati.  Eodem  die  depositio  S.  Nt- 

Polamiae,  Victoris.  C.  S.,  Sabae  et  aliorum  vigiuli.  colai  confessoris,  per  quem  Dominus  miraciila  ope- 

V.,  Et  alii  octo.  A.  T.f  In  Afrlca  natale  sanctorum  rari  dignatus  esl  praeclara.  T.f  Depositio  S.  Nicolai 

Feticis,   Julii,   Potamiae,   Privali,    Fulgentii,  et  S.  episcopi  et  confessoris.  In  Africa  natale  SS.  Rogati, 

Crispini  marlyrum.  L.,  In  Africa  natale  SS.  Feliris,  R  Ermogenis  et  Fortunati.  In  Asia  majore  natale  3S. 

Privati,  Fulgentii  et  alii  septem.  El  S.  b  Crispin»  D  Zeioti,  Zectilas,  Agatii  et  Forltinali.  L.,  Iu  Asia  ina- 

virgiuis.  B.,  In  Africa  nata!e  SS.  Ilumilii,  Felicis,  jore  natale  SS.  Zeloti  et  Fortunali.  fct  in  Mirensittm 

Julii,  Polami»,  Crispini,  Trophimi,  Eucarpionae.  Et  civitaleS.  Nicolai  episcopi. 

alibi  S.  Saba3  confessoris.  7.  —  VII  Idus.  Vacat  B*da. 

6.  VIII  Idus.  Vacat  Baeda.  C.  V.,  Natale  S.  Ambrosii  confessoris.  Spoleturu 

D.  S.,  «Nicolai  episcopi  Myrorum  Lycia»,  B.C.  V.,  S.  •  Savini.   C,  episcopi  et  martyris.  lidem,  »vd 

Sancti  Nicolai  episcopi.  In  Africa  Zeluli  [B.,  Zeloii],  absque  loco,  habeiitur  in  B.  D.,  Alexandria  f  Aga- 

Fortunati,  Gaitbi  [B.  om.  Gaithij,   Herraogenis  et  tbomi  martyris  el  militis.  B.  A.  T.  L.,  Antiocbia 

Bogati.  A.,  In  Africa  natale  sanctorum  Ro,pri,  Er-  civitate  riatale  SS.  Polycarpi  et  Theodori.  Romaa 

SMITH  NOT^E. 

*  Ftlicis.  Hi  passi  sttnl  Thagura»  in  Nttmida.  Anno  380,  frendenlibus  frustra  Arianis  Anemmium 

>»  CrispiiKB.  Quae  lemporibus  Diocletiani  et  Maii-  Sirmii  episeopum  conslituit.  Anno  seqtienti  synodo 

miani,  cum  sacrificare  noluisset ,  jnssu  Anulini  pro-  Aqnileiensi  praeftiil.  Anno383,  missusa  Valentiuiano 

«onsulis  decollata  est.  Passa  est  apud  Coloniam  The-  ad  Maxiuium  Btiiannum,  auctoritate  sua  effecit  ut 

bestinam.  Erat  aulem  Tbebeste  in  Numidia.  Awton.  tyrannus  in  Transalpinis  provinciis  se  continerel; 

Iliner.  ln  S.  Crispina*  solemnilate  exposuit  Augusti-  et  gcntilium  causum  agente  Symmacbo  in  ceriamine 

mis  psalmum  cxxxvu,  et  meminit  ejusdem  de  vei  bis  de  ara  VictorU  resMuenda,  eloqueniia  sua  el  c.nisaa 

Domini  scrmone  53.  veritate  ei  adeo  superior  fuit  S.  Ambrosius,  ut  Sym- 

«  Nicelai.  Hic  Patarae  in  Lycio  natus  e?t,  et  bonis  ^  niachus  non  inodo  causa  exciderit,  sed  et  paulo  post 

lilteris  institutns,  ab  avuncuto  suo  Nicolao  mona-  urbe  pulsus  est.  Ariani  etiam,  licet  Justin  e  Augustas 

sierio  quod  sub  sacrse  Sion  nomine  construxisset  filiique  Valentiniani  palrocinio  freti,  et,  anno  386, 

pra?fectus  est.  Flagrans  autem  visendae  Palxstinae  poscenies  ut  basilicaB  iis  traderentur,  Ambrosio  sese 

dcsiderio,  peregrinationem  ad  sancta  loca  suscepii.  iis  viriJiter  opponente  voto  exciderunt.  Titrtio  post- 

Ubi  cum  inoratus  essel,  quantum  par  fuii,  in  pati  iain  haec  anno  facta  esl  barbara  Thessaloniceiisium  c;edes 

reversus  est ;  sed  non  mullo  post  coelitus,  ut  fer-  Theodosii  jussu  perpetrata,  quem  proinde  ud  Eccle- 

tur,  admonitus  Myras  commigravit,  et  populo  My-  sism  prius  admitiere  recusavii,  quain  loog^ra  poeni- 

rensi,  quoruin  episcopus  nuper  defunctus  esset,  tentiam  peregisset.  Anno  392,  Valentiniano  Arbo- 

commendattiK,  iis  unctus  est  in  episcopum  ;  et  cuin  gastis  insidiis  sublato,  et  Eugenio  tyrannidem  arri- 

aestuavcrit  Diocletianea  clades  sxvissiina,  in  custo-  pieute,  Ambrosius  reliclo  Mediolano  Bononiain  se 

diam  ducius  esl,  sed  Constantino  Christianis  rem  recepit,  inde  ad  Faventiam  profectus,  tandem  Flo- 

rcstiluente,  in  liberlatem  vindicalus  est.  KJceno  reuliam;  unde  victo  mox  Eugenio,  doinum  rediit. 

concilio  interfuii.  De  eo  etiam  inter  plura  miraculo-  Exacto  quadriennio,  obiil  anuo  597,  vel  anno  se- 

rum  insignia,  illud  memorabile  fertur,  quod  iinpe-  quenle,  ut  Bollandus  scribit  iu  exercitatione  siiigu- 

ratorem  Constantinum  ,  ab  interilu  quorumdam  ,  lari  de  anno  et  die  mortis  S.  Ambrosii. 

longe  absens  ad  misericordiam  per  visum  monitis  °  Savini.  Baronius,  in  Annalibus,  scribit  S.  Savi- 

deflexit  et  minis.  Defunctus  Myris  sepeliebatur.  De  »lum  am<o  301  passum;  sed  ntiiium  boc  anno  de 

eo  vide  Surium,  t«»m.  VI.  perseculione  Cbrisliaiiorum   promulgaium  edictum, 

A  Ambrosii.  Origine  Bomani,  ortu  Galli ;  qui  pa-  D  scd  tautuin  in  miiiies  sasvitmn.  Quare  martyres,  de 

trem  babuil  Ainbrosium  lunc  temporis  Galiiariim  q^uibus  Baronius  anle  anuuiii  3o3,  passi  non  sunt. 

praelorio  prxfectom.  Omni  litieralum  genere  poli-  Certe  in  Passione  S.  Saviui,  cujus  fraginenlum  edi- 

lus,  causas  in  auditorio  prafecturie  praatorii  tanta  dit  Baronius,  et  quam  integrain  ex  Codice  ms.  Col- 

cloqueniia  egit,  ut  Probus  prastorii  praefeclus  euin  bertino  publicavit  Baluzius,  nuilu*  temporis  chara- 

sibi  consilianum  asciverit,  inox  etiam  insignia  coosu-  cter  exstat  ex  quo  certain  auni  rei  geat»  notitiam 

laria  ei  detulerit,  commissia  ipsius  regimini  Liguria  eruere  possiinus;  ideoque  recie  Baluziut  martyhum 

et  iEmilia  provinciis.  S.  Ambrosiua  provinciam  in-  ilbid  cum  anno  303,  quo  revera  persecutio  decreU, 

gressus,  Mediolani  lares  lixil,  donec,  anno  374  mor-  copulavit.  Subjungil  in  Notis  Suviuum  Spoleti  qut- 

luo  Auxeniio  ejusdem  urbis  episcopo,  et  de  novi  deui  inartyriiiui  fecisse,  sed  episcopum  Assisiensero 

episcopi  electione  acriier  contendentibus  binc  Ca-  non  exstitisae,   cuiii   in   Actis  ejus  soium  dicatur 

tliolicis,  inde  Arianis,  landem  cum  subito  vox  quasi  captus  in  civitite  Assi&iuati,  c  el  in  eodein  loco  cu- 

infantis  in  populo  auilita  est :  Ambrosium  cpiscopum!  stodix  ui.uicipatus  cum  duobus  diaconibus  et  roultis 

voci  acclamaruut  omnes.  Kesiiii  Ambrosius  el  fuga  clericis  <  um  eis,  et  sine  auditione  tam  diu  caesus 

sibi  consuiil  ;tandem  precibus  faiigatus,  mauiis  dcdit.  quo  usque  deliceret.  >  S.  Savinus  colitur  variis  locis 

fcpiscopus  factus  bona  divendidit,  et  se  sludiis  theo-  el  diebus ,  ut  tradit  Ferrarius  in  Noti*  ad  Catal. 

K>gicis  lotuni  dedit.  Circa  an.  374,  barbaris  genti-  geuer. 

bus  in  imperium  Botnanum  irruinpentibus,  in  lilyri-  r  Agalhomi.  Vel  Agathonis.  Hic  cum  quidaro  suh 

cum  fugit,  qua  occasione  usus  Uoutain  ciiain  petiit.  Dccio  ad  supplictum  ducereotui,  astabat  et  coutu- 
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eisteret  obi  beali  martyres  laniabanlur,  inter  quos  A  ultimum  jubetur  exuri.   ln  civitate  Verona  naUfe 

erat  Julianus  et  Eunus  in  Demini  iesu  Christi  con-  sancli  Zenonis  martyris. 

fessione  perdurantes,  et  quosdam  rolentes  etiain  il-  x    C.  V  I ous   Deckmb.  —  Natale  sauctas  Leocadto 

ludere  mortuis  cadaveribus  mariyrum,  prol>iberet,  virginis,  quae  lempore  Diocretiani  et  Maximiani  a 

clamor  adversus  etim  lotius  vulgi  exto  litur.  Offertur  praefecto  Hispnniarum  Daciano,  apud  Toletum  dira 

jud  ci  forlissimus  miles  jam  Domini,  et  nunquam  se  carceris  custodia  mncerata  cst.  13 bi  cum  gravissimos 

inferior  factus  in  confesstone  persistcns,  cnpiie  pro  bea?»  Eulalia?,  el  reliquorum  martymni,  qui  a  B.i- 

pietate  dair.naiur.   Apod   Sanctonas  beati  Martini  ciano  interficiebantiir,  audisset  cruciatns,  genibns  ia 

abbatis,  discipuli  sancli  Hartini  Turonic;n  urbis  epi-  cratiotie  positis,  impollntum  Cbristo  spiritiim  reddi» 

ecopi,  qtii  in  monasterio  quod  xdificnvit,  m  pace  «Hi-  Ipso  die  bcati  Cypriani  abbatis  retragorid  ma 

quicscii.  In  Antiochia  natale  Polycarpi  et  Tteodori.  gnific»  sauclilaiis  viri.  In  Africa  nataf*  Pelri,  Snc- 

Eodern  die  octava  sancii  Andrea».  <*»>»»  Primitivi,  Publicini  «t  alionim  vigintt.  Tre- 

F.   VI  lnos  Deceub.  —  Coureiitio  snitcta?  Mnrisc  ****  depositio  sancti  EticbarH  epiacopi  et  coofes- 

perpetus  virgiuis.  Roiikc  uatale  snncli  Eutycliiani  sorrs. 

pap*,  qui  rexit  JCccloiam  annum  unum,   et  stib  A.   IV  Idus  Decev*. —  Rom»  sanctt  Metcbiadrs 
Aiircliauo  imperatore  martyrio  •coronatus,  sepultus  B  pap.T,  qui  sedil  in  episcopatu  aiinos  tres,  sepulttis 

cst  in  coemeterio  Callisli,  qui  el  ipse  per  divcrsa  esl  in  ccemererio  Callisti.   Hic  constituit  ut  die  Do- 

ioca  trecenlos  quadragitita  duos  martyres  mann  sua  minico,  aut  feria  quinta  nullus  jejunaret,  qoJt  ipsos 

sepelivit.  Hic  constituit  fruges  super  altare  tanium  dies  pagaui,  qnasi  sacro  jejunie  cetobrant.  Et  bic 

fabas  et  uvas  benedtci.    Apud  Alexandriam  beati  coirstituii,  ut  ox  consecratu   episcopi,  eblaiiones 

Macharii  sub  Decio,  qui  gente  Libycus,  com  multis  propter  haeretrcos  per  ecclesias  dirigerentor.  Apul 

verbis  a  judice  ad  negandum  suaderetur,  et  eo  ma~  Emeritam  Hispatiise  civitatem  natale  sanctae  Eulalix. 

jore  coustantia  fldera  suam  proflleretur,  vivus  ad  Qu.k  cura  essel  annorum  tredecim,  jussu  Daciani 

EDITiO  BOLLANDIANA. 

dtpotitio  S.  Eulyciani[B.,Ciirat'ioni\episcopi.  Po-  C.  V.,  Natale  b  Syri  (C,  S.   Sisinni J  con fessoris 

stremo  huicdeest  locus  in  Lsetiensi.  C.,  Rom»  Eu-  de  transmigratione.  lu   Africa  Pelri,  Suceessi  [C. 

tycioni.  om.  SuccessiJ.  D.  et  L.,  S.  Leocadia»  virginis  qu.e 

«       vi  i.v,c  v*Ani  n™t<»  tempore  Diocletiani  et  Maximiani  •  prsfecto  Hispa- 

8.  — \\  lw$.\  acat  Baeaa,  ^^  ^.^       d  To,etum  dirl  c  ^^^  ^^ 

D.,   Roinas»  Eutycbiani  pap»3  et  marlyns,  qui  dia  macerata  est.  A.,  Antiocbia  natale  SS.  Geronii, 
manu  prowia  treceiitos  quadraginta  duos  inarlyreg  C  Valentini  et  Erraogeiiis.  T.  L.,  Antiocbia  namle  SS. 

sepel.vit.C.  R.  V.  A.  T.  L.f  Roina  S.  Euseb.i  epi-  Geronti,  Valentini,  Silvan»,  DonataB,  Agnill*.  T., 

scopi  el  Urani   presbyten,  et  Successi  episiopi.   n  El  Erroogcnis.  El  pa8sio  S.  Leocadi*  virginis.  Ipso 

L.  dcesl  Lusebius:  m  T.  et  A.  locus;.  addilur  in  ^  s  SiricL  episcopi.  BM  In  Afriea  SS.  Peiri.  S«c- 

T. :  Ac  nalale  S.  Sabmi.  In  V.    Deposiuo  Eutyciani  ^j   Basini.  Porpbyrii,  Urbani.  ln  Africa  SS.  Ge- 

episcopt.  A.  T.  L.,  Conceptio  b.  Mana  matns  I>o-  n6rallf  p0|entia5f  Silvan®?  Valeotioa,  Feiicis  et  Eu- 

mmi.  tyciani. 

9.  —  V  Idcs.  Vacat  Oacda.  !(K  _  1V  iD0S.  NaUle  S.  *  Eulaiia?  virginis  in  Bar- 

SMITH  m?JE. 

meliam  inlerenies  propulit ;  conclamante  igitur  ad-  jacuerunl.  In  Mariyrologio  Romano  Eutychianos  di- 

versus  eum  populo  in  jus  adductus  est,  el  cum  in  eo  ciiur  passus  sub  Numeriauo,  cojus  martyrii  testem, 

certamine  pietatis  se  strcnue  gessisscl,  securi  per-  cum  nulluin  neque  in  Aunalibus  neque  in  Notls  ail 

cussus  esi.  Ado.  illud  Martyrologium  afferat  Baronius ,  et  Eutychianns 

11  Eutychiani.  In  Chronico  Damasii  legitur  :  i  En-  non  iu  Indiculo  depositioois  martyrum  apud  Buche- 

lychianus  annts  oclo,  mensibus  undecim,  diebus  rium,  sed  in  Indiculo  deposiiionis  episcoporum  po- 

iribus.  Fuit  temporibus  Aoreliant  a  consulatu  Aure-  natur,  hic  sauctus  pomifei  iuter  cotifessorcs  nume- 

liani  III  et  Marcelliui  usque  in  diem  vu  Idus  Decem-  randus  videtiir.  Certo  uterque  Indiculus  Constantio 

bris,  Caro  it  et  Carino  consulibus.  Aurelianus  III  et  Constantini  Magui  filio  Imperanle  scriptus  omnibus 

Marcellinus  anno  275,  Carus  et  Carinus  anno  483,  D  Martyrologiis  antiqiiior  est,  ideoque  ei  magot  fli<fes 

tnagistratum    gessere.  i  Quare    cum    Eutychianus  est  babenda.  Decretales  quae  Eutychiani  nomine  cir- 

die  7  Decemb.  anui  2h3  e  vivis  excessit,  reete  di-  cumferuniur,  suppotiliiiae  suut. 

citor  sedisse  annos  octo,  mensibus  undecim,  diebus  b  Syri.  Hune  S.  Ilennagors  discipulura  traduntv 

tribus,  ejusque  iniiium  die  5  Januarii  anni  275  om-  ab  eoque  ordiuatum  episcopum  et  Papiam  directmu 

nino  contigit.  in  Mart.  Ilieronymiaiio  ad  diem  ocia-  fuisse,  tandemque  obiisse  cuin  lviii  annos  episcopaiq 

vum  Decembris  legitur  :  t  Romx  Eulycliiani ;  >  for-  gerendo  consumpsisset,  et  dum  amiura  ageret  du«>- 

san  igitur  in  eo  Martyrologio  non  dies  mortis  hic,  ciecimuin  supra  centesimum.  Sorios,  tom.VII.  Petb. 

sed  sc|.ultura3  meinoratur.  Recte  Papebrocliius,  ex  dk  Wital 

eo  quod  in  auetiori  Chronico  veterum  pontifieum,  *  CarcerU.  Ubi  cura  in  persecuiione  Dtocletiani 

Anasiasio  aliisque  legutur  Euiychiaiium  vi  vel  vm  gravissimos  B.  Eulalmi  et  rehquorum  raartyrum  qui 

Kal.  Augnsti  fuisse  depositum  aut  sepultum,  colligit  a  Daciatio  inierliciebautur  vidisset  cmclatus,  genibus 

diem  uatalem  pontilicum  Rumanormii  al.bi  quam  m  in  oratione  posiiis  spiritum  reddidil.  Usoaed.9  Ado. 

prasfatis  auoioribus  quarendnm,  eUque  hauc  scri-  Plura  de  ipsa  iu  Breviario  Toleiano,  ubi  sacro  bymno 

bendi  ansam  pr^bui^se,  elevationein  vel  tr.ins»laii(»-  ejus  Acta  canuntur. 

nem  aliquam  faciam  tali  die  saeculo  v,  sub  lunocen-  d  Eulaliw.  Hujus  animum  Donatos  presbyter  pri- 

tio  1,  cum  is  in  «cenieierio  Calixii  aedificavit  insi-  mis  lidei  Christianss  elementis  studiose  Hnbuit  Bar- 

Knom  S.  Sebastiani  basilicam  ad  Catacumbas ,  supcr  ciooni,  Eineritse  passa  est  ct  sepulta  anno  393.  Pbu- 

PUtoniam,  sub  qoa  SS.  Petri  et  Pauli  corpora  diu  dbntius,  hymn.  3,  JHpl  <rcfb*v*. 
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prasidis,  pluriuia  tormenta  perpessa,  novissime  in  A  tenii  sunt,  et  ora  ipsoruin  lapidibus  contusa,  rur- 


equuleo  suspeusa  et  exungulata,  fcculis  ardenlibus 
ex  utroqiie  laiere  appositis,  hauslo  igne  spiritum 
reddidit,  ei  cernenlibus  Christianis  in  specie  co- 
lumbae  niveae  ejus  anima  coelura  peliit.  Cujns  corpus 
per  triduum  jussu  prasidis  pependit  in  ligno.  Sed 
cui  non  buuiana  fuerant,  di?ina  sunt  concessa  mu- 
nera.  Nam  ni*  desuper  puellae  corpus  aspersit,  ut 
quod  ex  utraque  parte  appositus  ignisardoris  sui  in- 
cendio  conflagraverat,  nivali  candore  cooperlum  di- 
viua  graiia  deaibnrel.  Sicque  a  Christianisreveren- 
ler  ablata,  et  devotione  debita  sub  sacro  altari 
deposita,  miraculorum  gratia  illustratur.  Apud  praefa- 
tam  urbem  passio  sancta?  Julia?,  qu»  fttit  convirgi- 
nalis  beatae  Eulaliae,  quaeque  illi  ad  passionem  pro- 


sumque  equuleo  torli,  et  posl  haec  diu  in  caicere 
macerati,  novissime  gladio  sunt  percussi.  Viennre 
sancti  Sindulfi  episcopi  et  confessoris. 

B.  III  Idus  Decemb.  —  Dauielis  prophetae.  Romse 
Damasi  papa?,  qui  rcxit  Ecclesiam  annos  decem  et 
oclo,  menses  tres,  dies  duos.  Hic  constituit  ut  Psalmi 
diti  noctuque  canerentur  per  omnes  ecclesias.  Hic 
multa  corpora  sanctorum  rcquisivit,  ct  invenif, 
quorum  memoriam  etiam  versibns  declaravit.  Item 
Romas  natale  sauclorum  martyrum  Pontiani,  Prx- 
textali  atque  Tarsonis,  qui  potens  et  locuples  de 
facullatibus  suis  cum  essel  Chrisiiantis,  sanctis  mar- 
tyribus  in  carceribus  et  iit  metallis  damnatis,  vic- 
tum  ministrabat,  per  beatum  Sisiniunt  et  Cyriacum, 


peranti  individua  comes  el  sodalis  adhacsit.  ltein  B  oon  post  multo  et  ipse  tentus  a  Maximiano  palmam 


apud  Hispalim  civitatem,  sanctorum  martyrum  Car- 
cophori  presbyleri,  ct  Abundii  dlaconi,  qui  persecu- 
tione  Diocletiaui,  sub  judice  Martiano  in  confessione 
Christi  primo  fustibus  crtideli&sime  casi  sunt,  deinde 
in  carcerem,  negato  cibo  et  po  u,  retrusi ;  onde  per 
angelum  ducti,  et  verbum  Dei  prsedicantes  iterum 


martyrii  cum  duobus  aliis  percipere  meruit.  In  ci- 
vitate  Ambianis  Gallisc,  sanctorum  martyrum  Victo- 
rici  et  Fusciani.  In  Hispania  sancti  Eutychii,  cujus 
gesla  habenttir,  et  sancti  Genliaui  martyris. 

C.  Pmd.  Idus  Decemb.  —  Sanclorum  mariyrum 
Hermogenis,    Donati  el    aliorum  viginti  duorum. 
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crlona  civitate  llispaniae,  sub  Daciauo  prjesidc  quse 
umii  esset  tredccim  annorum,  post  plurima  tormen- 
la,  decoilata  est,  et  resiliente  ab  ea  capite,  celumba 
do  corpore  ejtis  exire  visa  est. 

T.,  Ipso  die  S.  *  Valeriae  virginis  et  marlyris.  B., 
In  civitate  Arvernis  natale  S.  Agricolae. 

11.  —  III  Idos.  Nalale  S.  *>  Damasi  papae. 

Florus  in  A.  T.  L.:  In  Gallia  civitate  Ambianis 
passio  SS.  Gentiani,  Victorici,  et  Fusdani,  qui  Vi- 
ctoricus  ac  Fuscianus  a  Roma  egressi,  verbum  vitae 
pluribus  nuniiantes  tempore  Maiimiani  circa  Am- 
biaciis  a  Rictiovaro  praeside  comprehensi,  prius  ferro 

SMITH  NOTiE 

.  •  Valerice.  Hacc  coliiur  Lemovicis  in  Gallia.  Ex 
Kal.  et  monum.  Ecclesix  Lemovicen.  Ferrarius,  iit 
calaloffo  generali,  scribit  eam  fuisse  discipnlam  S. 
Mariialis  primi  cpiscopi,  ab  eo  ad  fldem  conversam, 
et  tandem  capite  truncatam,  quod  nuptias  Stephani 
ducis  respuissct.  Ejtis  corpus  nunc  in  Cambonensi 
coenobio  Lemovieen.  diueces.  asservari  dicitur.  Ilac 
die  colitur  ejus  memoria,  qua  marlyrium  passa  esl 
sub  Claudio  imp.  ln  Romano  Martyrologio  pridie 
colitur 


manibus  post  tergum  vinctis  in  carcere  sont  reclusi, 
deinde  iu  naribus  et  auribus  eorum  sudibus  immis- 
sis,  et  clavis  in  capitibus  trausGxis,  decollati  sunt. 
In  quos  spirilu  irruenle,  manibus  capita  propria  ad 
hospitium  B.  Gentiani  martyris  usque  portantes,  ibi- 
q  dem  requieverunt. 

B.,  In  Alexandria  Sammoni  et  Emeriti.  in  Antio- 
chia  SS.  Zosimi,  Pauli,  el  Cytiaci.  Iu  Gallia  civitate 
Ambianense  natale  SS.  Victrici  ct  Fusciani  marty- 


rum.  A.  et  T.,  Et  •  Praelexlati. 
12.  —  II  Idus.  Vacat  Baeda. 
V.  B.  D.  A.  T.  C,  Natale  SS. 


Hermogenis  ct 


b  Dama$u  Qui  fuit  Anlonii  cujusdam  filius,  gente 
Hispanus,  patria  ei  Mantua  Carpetanus,  queni  ta- 
inen  ahi  Tarraconeiisein,  alii  ex  Lusitanis  Igedila- 
num  fuUse  volunt :  Ecclesias  Roman»  sub  Liberio 
diaconus,  deinde  presbyter,  denique  episcopus  anno 
56G  constilutus,  alia  iuteriin  factione  Ursimira  sive 
Ursicinum  diaconum  Komae  episcopum  ordinanle. 
Magna  utrinque  contentione,  et  inulto  sanguine  res 
acta  est,  adeo  ut  uno  die,  notante  Ammiano,  cxxxvu 
cives  occisi  sunt.  Quin  etiam  diu  in  Ursicini  partem 
immani  crudelitate  Damasus  sxviebat,  si  vera  nar- 
raut  Faustintis  et  Marcellinus  in  prafatione  quarn 
Libcllo  precum  pr&miserunt.  Vicio  demum  Ursino, 
Damasus  sedem  qtiietam  tenuil.  Circa  an.  569,  ha- 
bita  Romas  synodo,  Auxentium  Mediolanensem  et 
concilii  AriiiiineusU  Acta  dnmnavit;  fidemque  Ni- 
cncnain  coulirmavil.  Atmo  375,  aiiara  Romae  syno- 
dum  habnit,  cui  interfuit  Peirus  Alexandrinus  epi- 

Patrol.  XCIV. 


scopus,  in  qua  Apollinarem  ejusque  discipulum  Ti- 
moineuin  ob  haeresim  deposuit.  Anno  581,  concilii 
Constatitinopolitani  Patres  ad  synodum  Romae  con- 
grcgandam  toVilavit.  Dainasus  obiit  anno  584,  ut 
lestatur  Prosper  in  CHronico,  et  evincit  epitaphium 
Siricii  ejus  successoris.  Hoc  tamen  in  dtibium  revo- 
cat  Papebrochius  in  Conatu  chronico-historico  ad 
Catalogum  ponliftcum,  quod  Marccllinus  in  Chro- 
nico  Siricii  iniiium  sub  pracedentis  anni  consuli- 
D  bus  consignet.  Sed  Marceilinus    in  htijtis    saeculi 


rebus  referendis  ita  frequenler  in  cbronologiam 
peccat,  ut  mirum  non  sit  in  Siricii  exordio  statuendo 
errasse.  Hieronymus  in  Martyrologio  depositionein 
Damasi  ad  x  Dec.  refert ;  auctius  vero  Chronicon 
ve  ertnn  pontilicum,  et  Catalogus  a  Papebrochio  pu- 
blicatus ,  eujus  titulus  :  Nomina  aponolorum ,  et 
noster  B*da  die  xi  Decemb.  a«  cidisse  dicunt.  Qua 
ex  diversitate  constare  videtur  Damasum  die  decim.i 
Decemb.  ad  Deum  migrasse,  et  postridie  sepultnrsB 
mandatum  esse  apud  viam  Ardcalinam  iu  basilica 
quam  ip«e  coudiderat. 

c  hatextnti.  Hic  una  cum  Tbrasone  et  Pontiano, 
et  aliis  multis  sine  numero  Uouiae  sub  Maximiauo 
capitaiem  jussi  stint  subire  senteatiaui.  Petr.  i>& 
Natal.,  Hieron.  Martyrolog. 

d  Hermogenis.  lios  in  paludem  quamdam  esse  de- 
mcrsos,  ac  sic  marlyrium  coiistitiimassc,  habetur  in 
Tliesauro  concion.,  toui.  II. 

3G 
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Apud  Alexandriam  bealorum  martyrum  Epimacbi  et  A  mortua  nuntiaretor.  Quam  lenonea  nnlhteno*  mo- 


Alexandri,  qui  multo  lempore  et  magnift  crucialibus 
vinculorum  et  carceris  torti,  ignibus  ad  postremum 
consumi  jubenlur.  Item  sanclarum  quaiuor  mulle- 
rum,  Ammonariae*  Mercuriae,  Dionysiae;  et  ilem 
aliae  Ammonariae,  quje  dum  nimia  constantia  ule- 
renlur  apud  judicem,  et  ille  erubescerei  vinci  a  fe- 
niinis,  inaodiiis  tormentorum  generibus  toleratis, 
finem  omnium  ferro  csedenle  suscipiunt,  gloriose 
apud  Alexandriam  sepultae. 

D.  Idus  Dbcemb.  —  Apud  Syracusas  Siciliae  civi- 
latem  sanctae  Luciae  virginis  et  marlyris,  quae  pasaa 
est  persecutione  Diocletiani  et  Maximiani  sub  Pa- 
scbasio  consulari.  Haee  nobilissima  Syracusanorum, 
postquam  omnia  sua  quae  de  parenlibus  ei  reman- 


vere  poterant.  Tunc  praecepit  Pascbasius  ut  ignem 
copiosum  circa  eam  accenderenl,  et  picem  et  resi- 
nam,  et  ferveos  oleum  super  eam  jactarent ;  sed 
illa  in  nomine  Domini  slelit  imruobilis.  Taudem 
gladio  in  gutlure  merso  percussa ,  quandiu  vo- 
luit  turbam  circumstantem  allocuta  est ,  nec 
omnino  mortua  esi,  donec  venieniibos  sacerdotibus 
communionem  dominici  corporis  et  sauguinis  arct- 
peret ;  sepulta  in  loco  in  quo  percussa  esl,  basilica 
supra  corpus  ejus  postmodum  aedificata. 

E.  XIX  Kalehd.  Jan.  —  Apud  Antiocbiam  san- 
ctorum  martyrum  Drusi,  Zosimi,  Arsenii  et  Isidori 
atque  Theodori.  Apud  Aiexandriam  beatorom  mar- 
tyruni  Heronis,  Dioscori,  qui  sub  Deciana  perseco- 


serant,  pauperibus,  viduis,  orphanis,  peregrinis,  ct  B  tione  variis  tormeniis  dilauiali,  novissime  ignibus 


Deo  serviemibus  distraxil,  a  sponso  suo,  quod  esset 
Christiana,  Paschasio  delata,  fmpellebatur  ad  sacri- 
ftcandom  dxmonibus.  Quae  cum  nullo  modo  con- 
sentiret,  traditur  lenonibus,  ut  populom  ad  castita- 
lem  ejus  iovitarcni,  et  tandiu  deluderetur,  donec 


Donali.  V.  B.  C.  D.,  Etaliorum  viginli  duorum.  D., 
Apud  Alexandriam  •Epimachi  et  Alexandri;  qni  cum 
rmilto  tempore  in  vinculis  et  cruciatibus  carceris  lorti 
et  confecti  perdurasseut  in  (Ide,  ignibus  ad  extre- 
inum  jobentur  onnsuini.  L.,  In  pngo  Vimmo  T.  A., 
Dcpositio  S.  b  Walerici.  L.,  Episcopi.  T.,  Confes- 
soris.  A.  T.,  In  Hispaniis  S. c  Eulaliae  et  alterius 
virginis  nimium  tortae. 

15.—  Idibu*.  Natale  S.  Luciae  virginis  de  Syra- 
ctisis  sub  Paschasio  consulari :  quam  cum  lenones 
corrumpere ,  jubente  Paschasio ,  vellent,  nullale- 
nus  eam  movere  potuerunt,  nec  funibus  additis  aot 
boum  paribua  plurimia;  picem,  reainam,  fervens 
oleum,  nihil  laesa  suscepit.  Tandem  gladio  in  viscera 
merso,  percussa,  nec  tainen  mortoa  est,  donec  ve- 
uientibos  sacerdotibos,  communionem  dominici  cor- 


sunt  traditi.  Ilem  beati  Lnpicini  Viennensis  Eccle- 
aiae  ocuvi  episcopi.  Apud  Cyprum  uatale  sancti  Spi- 
ridonis  episcopi  admirandse  bcatitudinis  viri,  qoi 
unus  fuit  de  iliia  confesaoribus,  quos  Maxiuiianus 
dextris  oculis  effossis,  et  sioistro  poplite  soceisso, 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

poris  et  aanguinia  accepit.  Passa  est  tempore  Diocle* 
liani  et  Maxiiniani. 

Deest  hoc  ultimum  Lxtiensi  Ms.  Atrebalen$e  est 
in  principio  contractius  :  Quac  cum  snb  Paschasio 
picem,  resinam  et  fervena  oieum  illaesa  susce- 
pisset. 

A.  T.  L.,  Ipso  die  in  Gallia  Cameraco  civitate  de- 
G  positio  S.  d  Autberti  episcopi  et  coitressoris.  A.,  Per 
qnem  Dominus  miracula  operari  diguatus  est  pras* 
clara.  T.,  Eodem  die  depositio  S.  e  Jiidoci  confesso- 
ris.  L.,  Et  natale  S.  (  Odiliae  virginis;  qu*  caeca 
nata,  sed  a  Deo  curata,  et  de  sacro  fonte  a  tribut 
episcopis  suscepta  fuit.  V.  C,  Alibi  Loocandidi  [C, 
Locandi]  confessoris  et  Valentini.  B.,  Ravcnnai  na- 
Ule  SS.  Valentini  et  Leucbadi  confessorum.  Me- 
diolano,  passio  SS.  martyrum  *  Gervasii  et  Pro- 
tasii. 

U.  —  XIX  Kal.  Jaw.  Vacat  Baeda. 


SMITIl  NOT/E. 


•  Epimachi.  De  his  videEuseb.,  vi,  41.  Graeci  de 
Epintacho  agunt  natalem  diem  pridie  Kal.  Nt- 
veinb.,  ejus  vero  translationem  Cousiantinopolim  fa- 
ciam  recolunt  v  Idus  Martii. 

i»  Waimci.  Qui  fuit  Arvernensis.  Vixit  monachus 
in  monasterio  Autumo  el  Antissiodor»,  dein  Luxovii 


scipulos  Landelinom  abbatem  Crispiuii,  Viueentiom 
Madelgarium  comilem,  et  conjugem  ejus  S.  Walde- 
trudem.  Obiit  Cameraci  circa  an.  668,  et  sepoltos 
est  extra  muros  in  S.  Petri  ecclesia,  qoae  arapliatis 
moenibus  nunc  esl  intra  muroa,  S.  Autberti  abbatia. 
Vide  ejus  Vitara  apud  Surium,  tom.  VI. 


A  rege  Clotario  cum  consensu  Ambianeusis  episcopi  ^     •  Jutloci.  Quo  anno  S.  Judocos  obieril,  ineertom 
>ago  Witmacensi  ad  habitandum  u 


locuin  Leuconaua  in  pago 
accepit,  ubi  monasterium  construxit.  Obiil  liodie  et 
quidero  die  Dominico,  vivente  rege  Clotario,  anno 
Chrisii  622.  Duplici  alia  celebritate  colilur  idem 
aanctus  in  suo  monasterio :  neihpe  Kal.  April.,  quo 
die  in  Romano  Martyrologio  locum  hubet,  comme- 
moratur  ejus  translatio  a  Bercundo  Ambianensium 
episcopo  facta  e  capelia  in  qua  ipsius  corpus  sepul- 
tum  fuerat  in  ecclesiain  monasierii  principalem  ;  alia 
celebritas  incidil  in  dieni  secundam  Junii,  quando 
ejuadem  corpus  ex  Bertiuiano  monasterio  relatuin 
est  per  Hugonem  Capetuin  amio  981.  Vide  ejus  Viiam 
in  Mabillonii  aaeculo  u  Act.  Beu.  Non  recte  dicilur 
episcopos. 

c  EulaUm. 
sis. 

d  Autberti.  S.  Autberttis  refulsit  temporibus  Dago- 
berti  regis.  Sub  eo  Hannonia  inirabiliter  in  Chri- 
stiana  religione  coepit  florere;  habuit  enim  in  ea  di- 


Vide,  supra,  iv  Idua  hujus   men- 


esl.  Judicael  Britanniae  minoris  rex  Judoco  fralri  Ar- 
moricac  ditionem  resignare  voluit  anuo  Dagoberti  15* 
Christi  656.  Judocus,  impetratis  octo  dierum  indo- 
ciis,  in  Pootivum  fugit,  ubi  apud  Haymonem  docem 
per  aeptem  annoa  bospitatos,  anno  043,  in  solitudi- 
nem  Brahicensem  6e  recepit.  fcxaclis  ibidera  aonts 
octo,  secessit  in  locom  cujua  vocabulom  Ruuiacos ; 
annis  13,  seu,  uti  apud  Suriom  legitur,  14  iliic  sno- 
raturus.  Uiiimo  consedit  in  loco  monasterii  aot; 

Jjuandiu  ibi  manseril,  dubium  est.  Certe  aedificatis 
acili  opera  duobus  oratoriis,  Komano  itinere  per- 
ano,  brevi  deceasisae  scribunt  Klorentius,  apud  Su- 
rium,  tom.  VI ,  et  auctor  anonyinus  apod  Mabillo* 
niuin,  saeculo  n.  Judocus  autem  ante  auoom  Chrisii 
665  Roinain  profeclus  est ;  qoocirca  e«us  obitus  vi- 
detur  ad  annum  668  referendus. 

f  OdUia.  Quae  claruit  circa  annum  700,  ot  constat 
ex  Cliron.  Genn. 

s  Gervatii.  De  his  vide,  sopra,  die  xix  Junii. 


II  "3  SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA. 

EDITIO  COLONIENSIS. 
per  inclalia  damnaverai,  qui  eiiam  propheticam  vi-  ^  Candidi ,  CacUani 
lam  duxil.  Lugduno  Galliae  sancii  Viatoris  episcopi. 
Rhemis  Nicasii  episeopi,   ei  Eutropiae,  Aspediae  et 
Tbeodoli. 

F.  XVlll  Kalbnd.  Jan.  —  Apud  Africam  sancli 
Valeriani  episcopi  et  confessoris,  qui  tempore  Van- 
dalicae  perseculionis  com  ex  praecepto  Genserici 
regis  Ariani  ad  tradendum  divina  mysteria  vel  H- 
bros  arcUrentur  cuncti  Domini  sacerdotes,  iia  ut 
idetn  impii  Ariani  de  ipsis  palliis  altaria  camisias 
sibi  et  femoralia  facerent,  viriliter  ne  sacramenta 
divina  traderet  dimicans,  extra  civitatem  singula- 
riter  expelli  jussus  e >l,  et  ita  pracceptum,  ut  nulltis 
eum  neque  in  domo,  neque  in  agro  dimitteret  habi- 
tare.  Cumque  esset  annorum  plusquam  oct<  ginta, 


Marci ,  Januarii  et  Fortunati, 
G.  XVII  Kale3d.  Jam.  —  Martyrium  triom  viro«- 
rum  sonctorum  Ananiae,  Azariae  et  Misaelis.  In  Tu- 
scia  sanctae  Barbarae  virginis,  quse  tempore  Maxi- 
miniani  imperaloris  passa  est  pro  Chrislo.  Hnec 
primum  a  palre  suo  Dioscoro  diu  afflicta  sub  dira 
custodia,  deinde  iradita  prcesidi  Marciano,  ot  exspo- 
liata,  nervis  laureis  valde  cae*a  et  discerpta  est,  et 
cilicio  plaga?  ejus  defricatae ;  inde  reclusa  in  carcer 
rem,  ubi  luce  divina  consolata  est.  DeJnde  circa  la- 
tera  ejua  lampades  applicalae,  et  malieia  caput  ejus 
ca?snm,  et  mamillae  ejus  praecisae ;  deinde  per  plaieas 
circumducta,  et  flageilis  diulissime  afflicta  esl,  adex* 
tremum  vero  gladio  martyrium  consuramavit.  Raveo- 
nae  Valentini,  Navalis,   Agricola»,  Concordi.  Viennaa 


in  atrata  publica  multo  tempore  jacuit  nudus  sub  ^  beali  Adonis  episcopi.  Eodem  die  translatio  san? 

aama     ,t»..A.    :_     ~^_.r^..:~._~   .^.U^i:.^     _.*_!._■:_   ^ **  Ainimm  Mi4*ivrnin    C.irmn1i/»ii     Fotioltni   at   RjkatrtAia 


aere,  sicque  in  confessione  calholicae  veritatis  cur- 
sum  beatae  vitae  implevit.  Aurelianis  beati  Maxi- 
mini  pre*byteri.  ln  Africa  nauie  Faustini,  Lucii, 


ctorum  mariyrum  Simplitii,  Fanstini  et  Beairicis 

A.  XVII  Kalend.  Jan.  —  Translatio  sancli  Ignatii 
martyris,   qui  tertius  post  Petrum  apostoluin  An* 
EDITIO  BOLLANDIANA. 
Jerosolyma  passio  SS.  Justi      mcriiis  multa  miracula  Dominus  opcrari  dignatus  esl« 

D.,  Valeriani  d  episcopi  et  confessoris.  C.  V.,  Iu 
Africa  S.  Fausti,  tucii,  Candidi,  marlyrum.  A.  T, 
L.  B.,  In  Africa  naule  SS.  Candidi  \B.t  Candi],  Cae«> 
ciliani  et  Fausti. 

16.  —  XVII  Kal.  Vacat  Baeda. 

D.,  Trium  martyrum  Ananiae,  Azariae  el  Misaelis, 
B.  V.,  Ravenna  natale  SS.  •  Valentini,  Navalis,  Agri- 
cohc,  Concordiae.  A.  T.  L.,  Ravenua  nauie  SS.  Va* 
lenlini,  Navalis,  el  Concordii  [ft  ,  et  Concordi].  A., 
In  Tuscia  passio  S.  '  Barbarae  virginis  sub  Maxi? 
miano  imperatore.  T.,  Et  Transitus  S.  s  Everardi 


Florus  in  A.  T.  L. 
et  Abundi ;  qui  posl  alapas,  carceres  et  rotas  igni 
tradili  sunt  sub  Numeriano  imperatore  et  Olybrio 
praefecto.  Lugduno  [  L.  om.  Lugduno,  etc.]  civiUle 
depositio  S.  Viatoris  episcopi.  Rhemis  passio  S.  *  Ni- 
casii  episcopi  [et  martyris,  sororisque  ejus  Eutropi:e 
virginis  cuin  aiiis  ejusdem  urbis  civibus  *>]  qui  mis- 
sarum  solemniutibus  peractis,  a  Vandalis  infra  Ec- 
clesiam  Rhemensium  passus  est  martyrium. 

B.  C.  V.,  Lugduno  8.  Victoris  [  F.,  Vialoris]. 
Vienna  «  Lupicini.  Hhemis  naule  S.  Nicasii  episcopi. 
B.  primis  duobus  addit  titulum  episcopi  et  deposi- 
lionem  nominat,  D.,  Sanctorum  martyrum  Drusi,  q 
Zosimi,  et  Iheodori.  B.,  In  Antiochia  naiale  SS. 
Drusi  et  sociorum  ejus. 

15.  —  XVIII  Kal.  Vacal  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L. :  Aurelianis  depositio  sancti 
Maximiani  presbyteri  et  confessoris  (  Hucuufue 
etiam  B.  V.),  qui  in  summa  religione  degens,  ejus 


confessoris.  B.,  Arelate  dedicatio  basilicae  S.  h  Gene- 
sii  martyris. 

47.  —  l  XVI  Kal.  Natale  S.  i  Ignalii .  episeopi  et 
martyris ;  qui  terlius  Antiochiae  post  Petrum  apo- 
atolum  episcopus,  duodecimo  Trajani  anno,  ad  be» 
stias  vinctus  Romae  missus  esl.  Reiiqoiae  tamen  cor- 
poris  ejus  Anliochiae  jacent  (Hucusque  A.  et  T.)  extra 
portam  *  Daphniticam  in  coemeterio  ecclesiae. 


SMITH  NOTiE. 


*  Nicasii.  Hi  passi  aunt  anno  453,  ut  patel  ex 
Chroi.ico  Rhemensi  apud  Labbei  Bibl.  nov. , 
;om.  I. 

*>  Ab  et  martvris  ad  cioibus  deest  in  T. 

e  Lujncini.  Maurolycus  el  Galestnius  natalem  illius 
celebrant  hac  die,  quibus  Tabuiae  Ecclesiae  Vieuneu- 
sis  in  Gallia  astipulantur. 

d  Valeriani.  Abensis  civiiatis  in  Africa  epiacopi ; 
qui  dum  viriliter  sacramenta  divina  ne  traderct  di- 
micasset,  foras  civiutem  singolaris  jussus  e^t  pelii ; 
et  iu  pra?ceptum  est  ut  nullus  eum  ,  neque  in  domo 
neque  in  agro,  dimitteret  habiure.  l^ui  in  ^trata  pu- 
blica  mulio  tempore  nude  jacuit  in  aere.  Annorum 
auiem  erat  plua  lxx.  Victor  Vitessis,  de  Persecu- 
tione  Africana. 

e  Valeniinu  Magistri  miiitum,  Concordii  ejus  filii, 
Navalis  et  Agricolae,  qni  in  perseculione  Maxiiniani 
pro  Christo  passi  sunt.  Ipsorum  martyriuiu  narrat 
Hieronyin.  Rub.,  Histor.  Raven.,  I.  ii. 

1  Barbare.  Haec  prtmum  a  patre  suo  Dioscoro  diu 
afflicU  sub  dira  custodia,  dein  tradiu  praesidi  Mar- 
tiano,  exspoliata,  uervis  et  Uureis  valde  caesa,  dss- 
cerpu  est,  et  ciiicio  plagc  ejus  defricatae.  Iude  re- 
clusa  in  carcere;  mox  circa  latera  ejus  lampades  ar- 
ijeutcs  applicatae,  et  caput  ejus  malleis  contusum,  ct 


roamillae  ejus  praecisae.  Deinde  ouda  per  plateas 
ducta,  et  flagellis  dimissime  afflicta  est;  ad  extre^ 
muin  gladio  marlyrium  consummavit.  Ado. 

s  Everardi.  Hic  quiescit  in  Cisonio  S.  Callisti  mo- 
nasterio,  quod  est  eanonicoriim  ordinis  S.  Augustini 
inter  Insulas  el  Tornacum.  Fuit  dux  Forojuhensis, 
D  sed  viice  sanctitale  insignis,  qui  dicto  Cisotiiensi  cob- 
nobio  initiuin  dedil.  Quod  Meierus  noUt  anno  838. 
Festum  deposilionis  est  16  Decembris;  translalionii 
die  iO  ejusdem  meusis.  Molanus,  in  Indiculo  san- 
ctoruin  Belgii. 

k  Genetii.  Hujus  nataiis  celebratur  die  25  Au-> 
gusti. 

1  Hunc  diem  cum  seqoenti  invertit  C. 

I  lgnatii.  Sacra  S.  Ignatii  ossa  initio  Romae  in- 
signi  loco  deposila,  postea  Antiochiain  reportau 
sunt.  Solemniutem  bauc  celebrant  Graeci  29  Janua- 
rii,  Lalini  vero  17  Decemhhs.  Ex  Latinis  solus  Ga- 
'lesinius  bauc  translationem  celebrat  in  Januario, 
non  tamen  die  29,  more  Graecorum,  sed  18  die. 
Hanc  translationem  describit  Cbrysostomus  in  homi- 
lia.  Galesinius  scribit  hanc  translatioiiem  factam  es^e 
proximo  post  martyrium  anno. 

k  Daphmiicam.  Postea  translatx  reliquix  sub  Theo^ 
dosio  Juniore  in  teroplum  Tychcum, 


115*  BED/E  VLNKKABILIS  OPP.  PARS  IV.  —  HISTOMCA.  | jsj 

EDITIO  COLONIENSIS. 
lioclicnam  rexit  Ecclesiam.   Apud  urbem   Romam  A  jussit  incendi,  ignorans  quod  crudelitate  sua  optimo 


passus,  sed  Antiochiae  postmodum  sepultus.  Eodem 
die  beati  Lazari,  quein  Dominus  suscitavit  a  mor- 
1  tuis,  et  bealae  Marihse  sororis  ejus,  quorura  vene- 
rabileni  memoriam  exsiructa  ccclesia  non  longe  a 
Belhattia,  ubi  e  vicino  domus  eorum  fuit,  conser- 
vat.  In  Oriente  apud  Eleutlieropolim  civtlalem  pas- 
sio  sanctorum  manyrum  quiiiquaginla,  qui  sub  Sa- 
racenis  passi  sunt. 

B.  XV  Kaleud.  Jan.  —  Beatorum  martyrum 
Rufi  el  Zozimi,  qui  de  illis  pritnis  discipulis  erant, 
per  quos  primitiva  Ecclesiain  Judseis  el  Graecis  fun- 
data  esl.  Hi  requiescuni  apud  civiialem  Macedoniatn 
Pliilippis.  Apud  Africam  natale  sancti  Moysitis  mar- 
tyris.  Turonis  sancti  Gratiani  episcopi,  qui  ad  prae- 


martyri  similitudinem  Salvatoris  detultt,  qui  pro 
Ejlttte  humani  generis  una  cum  laironibus  pertulit 
cruccm.  Aurelianis  sancli  Vitiarbl>atis,quispirttupro- 
pbetiae  illuslris  fuit.  In  Nicomedia  Cyriaci,  et  Pa- 
lili,  Secundi,  Anastasii,  ac  Syddirai  episcoporum,  et 
Gregorii  papae. 

D.  XIII  Kal.  Jan.  —  Beatorum  martyrum  Aromo- 
nis,  Zenonis,  Piolomaei,  Ingenii  et  Tlieopbili,  qui 
tribunalibus  apud  Alexandriam  aslantes,  cum  qai- 
dam  Cbristianus  a  judice  torqueretnr,  et  jim  pene 
ad  negandum  suaderetur,  disrumpebantur  intra  se- 
metipsos,  et  vultu,  oculis  ac  nutibus  velul  erigere  co- 
nabantur  illum  qui  in  suppliciis  posilus  trepidabat. 
liiterdum  etiam  manus  protendere,  ae  lotius  reli- 


falam   urbem  ab  urbe  Roma   transmissus,  muliis  B  qui  corporis  molibus  el   habilu  diverse   inelioaii, 


clarus  virtulibus  ibi  qu  evil  in  pace.  L»odicea  civi- 
tate  Tlieotini,  Basiliani.  In  Afrua  Quinti,  Sim- 
plicii. 

C.  XIV  Kalend.  Jan.  —  Apud  jEgyplura  beati 
Nemesii  martyris,  qui  primo  per  calumiiiam  quasi 
latro  judici  delatusest  iEmiliano.  Quo  criinine  ab- 
solulo,  postea  quod  ChrMianus  esset,  defertur.  In 
boc  veio  nulla  a  judice  misiTatio  reservalur,  sed 
geminatis   suppliciis  excruciatum    cum   latronibus 


tanquaro  sublevare  lapsantis  animos  gettiebant. 
Couversi  vero  ad  eos  omnes,  et  quid  de  semelipsis 
profiierentur,  ex  eorum  motibus  agnoscenles,  prios 
pene  quam  in  eos  vulgus  clamoribns  insilirel,  ipsi 
in  medium  prorumpuut,  ac  se  Chrisiianos  esse  te- 
stantur.  Per  quorum  victoriam  gloriosissime  Chri- 
stus  de  inimico  triumpbavil.  Romae  Zefenni  epi- 
scopi,  sanctorumque  Liberaii  et  Bajuli.  Et  vigilia 
sancti  Tliomaa  aposloli. 


EDITIO  BOLLANDIANA. 

T.,  Eodem  die  SS.  Laznri  et  Marlhae  sororis  ejus.      Quinti,  Simplicii,  Pauli,  Victoriae,  Privati.  El  alibi 
C.  V.,  Iu  Africa  Victuri,  Vittoris  et  alii  triginta  et  r  natalc  SS.  Digni  et  Badeguili,  llonorati  cum  aiiia  tri 
tres.  Victorini,  Adjutoris,  Quarti.  B.,  In  Africa  na-  ^  g" 


ta!e  SS.  Vicloni,  Victoriani,  Adjutons,  Honorati , 
Vincenlit,  Felicis  el  aliorum  xxiv. 

18.  —  XV  Kal.  Vacal  Btfda. 

Florus  in  A.T.  L. :  Jerosoiyraa  passio  SS.  *  Alexan- 
dri  episcopi  et  Tiieodoii  :  quorunt  Alexander  in 
cquuleum  suspensus  esl,  el  postea  pariter  cum 
Tbeodoio  igni  traditus  est  sub  Aureliano  impera- 
tore. 

D.,  Beatorum  martyram  b  Rufl  et  Zosimi,  qui  de 

frimis  discipuiis  fuerunt,  per  quos  primitus  Ecclesia 
udfris  ct  Graecis  fu  data  est.  C.  V.  T.,  Laodicea 
SS.  Theoteni,  Basiliani.  V.  C,  In  Africa  S. c  Quinli. 
V.  T.  C.,  Alibi  passio  S.  Afrae.  A.  T.,  In  Africa  na- 
tale  sauctorum  Vinceniii,  Rogatiani.  A.,  Et  passio 
S.  Lucae  virginis.  T.,  Romae  natale  SS.  Anlonii, 
Erensei,  Theodori.  B.,  Laodicea  civiute  nataie  SS. 


ginta. 

19.—  XIV  Kal.  Vacat  Baeda. 

Florus  in  A.  T.  L. :  Antissiodoro  civitate,  depo- 
sitio  B.  •  Gregorii  episcopi  et  coufessoris,  qui  tanta», 
ul  liber  actionum  illius  pandit,  sobrietatis  fuil,  ut  in 
medio  mundi  positus,  novus  effulgeret  eremiur  seque 
ssepius  multia  deciaravil  miraculis. 

D.,  Apud  iEgyplum  B.  Nemesii  martyris,  qui  pri- 
mtim  per  caluinniam  quasi  r  iatro  delatus  esi  judici 
jfcmiliano.  B.C.  V.,  In  Nicaea,  »  civilate  Bithyniaa, 
SS.  Zosimi,  Pauli,  Secundini,  Quinti.  Aiitissiodoro 
depositio  B.  Gregorii  episcopi.  A.,  El  nauie  S.Cyrici. 
L.,  Zosimi  et  Cirici.  T.,  Et  Pauii  hi  civiute  BiibyHis 
Nicea. 

20.  —  XIII  Kal.  Vacat  Bajda. 

D.,  Beaioruin  martyrum,  *  Amroonis,   Zeoools, 


SMITH  NOTiE. 
*  Alexandri.  Hic  alius  esl  ab  illo  Alexandro  epi-  D  lii  Roman.    pontificum,    imperante    Justiniano. 


scopo  Jerosolymitano,  qui  Narcisso  jam  senectule 
conCecto  adjutor  fuii. 

b  itu/i.  Hi  requiescunl  civitaie  Macedonum  Pbi- 
lippis. 

«  Quincli.  Quinctus  fuit  episcopus  in  MauriUnia 
temporibus  Decii  imp.  ad  quem  exstat  S.  Cypriani 
epist.  7i.  Inscribilur  etiam  ejus  aliis  epistolis.  Pas- 
sus  est  cum  S.  Simplicio  et  aliis  quoruin  nomina 
vide  io  iiieronytni  Marlyrologio  tempore  Valeriani 
imp. 

■  GregoriL  De  boc  sic  scribitur  in  bistoria  episco- 
porum  Antissiodorensium  apud  Labbei  Bibl.  nov., 
tom.  1 :  «  Gregorius  sedit  annos  xn,  menses  vi ;  ex- 
actoque  suac  vicis  ofiicio,  xiv  Kal.  Januar.,  bumana 
deponens,  in  ecclesia  B.  Germani  supremum  prome- 
rmt  munus,  omtie  vitae  auae  tempus  lxxxiv  annis 
exegii.   Fuit  aulem   temporibus  Silverii   et   Vigi- 


f  Lairo.  Postea  vero  cum  apud  centurionem  banc 
calumniam  a  se  depulisset,  deiatus  quod  Cbrisiianna 
esset,  ad  prxfeclum  vinclua  adducitor.  At  ille  iiii- 
quissirous  judes,  postquam  eum  duplo  graviortbvs 
quam  reliquos  latrones  tormemis  ac  verberitms  af- 
fecisset,  inter  latrones  juasit  incendi.  Eosca.,  Hisu 
Eccl.,  vi,  41. 

K  Ciwtale  Bitkywce  in  solo  B. 

b  Ammonii.  Qui  tribunalibus  astaatea,  com  qpi- 
dam  Chrisliaiiu»  iu  suppliciis  positus  trepidarei,  cl 
jam  poene  ad  negaudum  declinaret,  vuitu,  oculist 
ac  nutibus  illuni  conabantur  erigere;  curoque  hmc 
de  causa  lotius  popnli  clamor  in  eos  prosilirei,  pro- 
rumpentes  in  medium  Cbristianos  se  eaae  tesuii 
sunl;  per  quorura  victoriam  Chrislus»  qui  sois  eaiu 
animi  constantiam  dederat,  gloriosisaime  triuropha  vir . 
Eu^Ei>.,  Ilist.  Eccl.  vi,  41. 


«157 


SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA. 
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E.  XII  Kalend.  Jaw. 


EDITIO  COLONIENSIS. 
Natale  beall  Thomae  apo-  A  una  die  perseculione  Diocletiaui  coronati  sunt.  Apud 


stoli,  qui  Parlhis  ei  Medis  Evangelium  praedicans, 
passus  est  in  India.  Corpus  ejus  in  civitalem,  quani 
Syri  Edessen  vocanl,  iranslalum,  ibique  digno  lio- 
nore  conditum  est.  Catalaunis  sancti  Maximi  epi- 
scopi,  primi  illi  civitati  ab  urbe  Roraa  directi,  qui 
inter  alia  innumera  miracula  mortuum  suscitavit. 
ln  Tuscia   nalale  sanctorum  Joannis  el  Fesli. 

F.  XI  Kalend.  Jan.  —  Rora<e  via  Lavicana  inter 
duas  lauros ,  uatale  triginla  tnartyrum ,  qui  omnes 


Alexandriam  beati  Chiridonis  martyris.  Is  iiamque 
cuin  rem  cujusdaro  polenlis  sub  mercede  procu- 
raret,  jubetur  ab  co  idolis  immolare.  Recusans  co- 
gebatur  injuriis ;  persislens  rursum  blanditiis  inul- 
cebalur.  Cuin  vero  ulrumque  conlemueret,  praeacuia 
sude  validissiina  transverberatur  per  media  viscera, 
et  ueci  trarfitur.  lpso  die  aliorum  quamplurimo- 
rum  martyrum,  qui  iti  desertis  et  montibus  apud 
jCgypitim  oberrantes,  fame,  siti,  fiigore,  languore, 


EDITIO  OOLLANDIANA. 


Plolomaei,  Ingenui,  el  Theopbili.  B.  C.  V.,  In  Thra- 
cia,  *  civitale  b  Gildoba,  natale  S.  Jul.i.  Romae  • 
Zephyrini  episcopi.  d  In  Oriente  S.  Theclae.  Natale 
8.  •  Liberati.  A.  T.,  Natale  S.  f  Anastasii.  A.  T.  L., 
Romae  deposilio  S.  Zepbyrini.  In  Orieute  natale  S.  . 
Liberati.  T.,  Ad  Ursum  pileatum  naiate  S.  Ponliani.  ] 

21.  —  XII  Kal.  Jan.  Nat..  S.  «  Thomae  apost. 

Florus  additin  A.  T.  L.  :  Qui  passusest  in  India, 
lancea  quippe  transGxus  occubuit ;  bujus  etenim  cor- 
pus  translatum  est  apud  Edissam  civitatem.  T., 
Quinto  Nonas  Julii. 

0.  C.  Y.  A.  T.  L.,  Roraae  S.  L  Innoceotii  episcopi. 


A.  T.,  Et  passio  S.  Ilonorati  eplscopi.  C,  El  passio 
S.  Phocne.  B.,  In  Eractea  nalale  S.  Passi.  Et  alibi 
passio  SS.  Focae,  Florii,  llonorali  episcopi  et  confes- 
soris. 

,  D.,  Catalaunis  S.  l  Memmii  episcopi  primi  illius 
'  civitatis  ab  urbe  Roina  directi,  qui  inter  alia  innu- 
mera  miracula  mortuum  suscitavit :  cujus  nunc  se- 
pulcruin  creberrimis  miracttlis  illuslratur.  Et  in 
Tuscia  Joanuis  el  Fesli ;  sed  forte  haec  spectant  ad 
diem  sequeuiem,  quo  perperain  in  boc  Ms.  refertur 
S.  Thouias. 

22.  —  XI  Kal.  Vacat  B*da. 

C.  V.,  iuter  duas  lauros  natale  i  triginta  marty- 


•  Civitate  Gildoba  in  solo  B. 

b  Gildoba.  Plinius,  lib.  xix,  cap.  5,  dicit  Geldu- 
bam  esse  castellum  Rheno  impositum;  aliam  Gel- 
dubam  non  inveuimus.  Baronius,  in  Noiis. 

«  Zephyrinu  Zephyrinus  anno  217  Praesentis  et 
Extricati  consulalu  insiguilo  e  vivis  excessit,  die 


SMITH  NOTi£. 

nus,  et  exeunte  anno  401  episcopus  Romanus  factus 
est.  Episcopatu  suscepto,  ingentes  cum  Orienlalibus 
episcopis  liles  de  S.  Joannis  Chrysoslotni  causa  agi- 
tare  coepii,  cujus  ille  partes  strenue  tutatus  fuerat : 
quein  vivum  auctoritate  sua  et  consolatoriis  epistolis 
conQrmavii,  et  defuncli  cjusam  miuime  descruit; 


decima  Julii ;  pontificatum  aulem  iniit  anno  197,  q  sed  cum  Orientatibus  episcopis  commuiiionem  inire 

diedecima  Augusti.  In  boc  et  Hieronyraiano  Marly-      — * *     J "' ;  ?    J! 

rologio  natale  ejus  hodie  consignattir ;  in  aliU  Mar- 
tyrologiis  quibus  Baronius  adhaeret,  die  26  Augusti; 
sed  uterque  dies  ad  ejus  translationes  referendus. 
Papebrochius  in  Conatu  chrouico-bistorico  ad  chro- 
nologiam  veterum  pouliflcum  e*istimans  in  Marly- 
rologio  Hieronymiano  dies  natales  pontificum  Ro- 
mauorum  signari,  obituio  Zephirini  cuin  die  20  De- 
cemb.  anni  217  illigavit,  et  quia  constat  aute  eura 
diecn  Callistura  ejus  successorem  sedisse,  dicil  eum 
Zepliyrini  constituiuin  fuisse  vicarium  :  sed  hujus- 
inodi  vicariatus  suut  pUne  suppositilii.  Zephynni 
epistoto  quae  circumferuntur  sunt  corainentitia?, 

d  In  Oriente  S.  Tlteclce  deest  in  B. 

*  Liberali.  Juxta  Bjedam  Yulg.  et  Baronium  hic 
cum  Bajulo  passu9  est  Rora» ;  Usuardus  vero  de 
Liberalo  agil  solo,  quasi  passus  esset  in  AmpUi- 
trea. 

1  Anastatii.  AntiochaeS.  Anastasii  episcopi,  qui 


prxfracle  reuuit,  donec  Chrysoslomi  nonieii  in  di- 
ptycha  sacra  postliminio  restitueretur.  Auno  409,  ab 
Honorio  imp.  ad  Alaricum  Gothorum  regein  Roma» 
exercituin  admoturum  legatus  est,  ut  ab  obsidione 
isia  barbaros  averteret.  Successu  quiriem  caruit  le- 
gatio,  sed  eo  modo  urbe  subductus  Innocentius  Ra- 
vennx  subsdtit,  ei  miserain  suae  sedis  ruinaiu  e  lon- 
giuquo  conspexit  :  reliquum  vitue  cursum  Novalianis  - 
et  Pelagianis  impugnandis  impendil.  Permisisse 
lnnocentiuin,  ut  iinminente  jatn  Romae  Alarico  gen- 
liles  priscns  ritus  et  sacrilicia  ciam  peragerent,  con- 
ficta  est  a  Zosimo,  lib.  v,  calumnia.  Zosimo  scriptore 
ethnico  opponi  possunl  Socrates,  ix,  7,  et  Sozome- 
nus,  vu,  9,  qui  Romas  obsidionem  et  ethnicorum 
inolitiones  n  rrantes  rem  plane  tacent,  id  nequaquam 
facturi,  si  critnen  ejusmodi  admisissel  lnnoceiilius, 
quem  secla?  Novatiana*  odiuin  ipsis  invisum  reddide- 
rat.  Obiit  anno  417,  non  die  28  Julii,  ut  vult  Baro- 
nius ;  ex  rescripto  euim   Zosimi  successoris  liujus 


Phoca  imperante  a  Jud&is  swvissiuie  necaius  est.  D  Innoceulii  certo  constat  Z  >s  mum  die  25  Marlii  bu 


Auctor  Cbronici  Aiexandrini  anno  posl  consulatum 
Phocas  Aug.  vi,  ait :  t  Ptochodochiorum  prefectus, 
Septembri  mense,  indictioue  14,  renuniiavit,  Ana- 
stasium  Antiocbenum  a  miiitibus  iuieremplura  esse.i 
Occisus  est  igilur  annoCuristi  610.  Baronius  Anasta- 
sium  cotit  postridie. 

s  ThonuB.  Qui  Parthis  Evangelium  praedicavil, 
ut  testatur  Euseb.,  Ilist.  Eccl.  111,  1,  el  Socrat.,  1, 
19,  etCleraens  in  lib.  ix  Recognitionum.  Certuin 
eliam  videtur  illum  apud  Indos  Christi  tidem  disse- 
ininasse,  id  atlestantibus  Gregorio  Nazianzeno,  orat. 
25,  Hieronyiuo,  epist.  148,  Ainbrosio,  in  psalm. 
xlv,  Paulino,  aliisque  SS.  Patribus,  ex  quibus  Gau- 
dentius  el  aiii  cuin  vetustioribus  Martyrologiis  aiunt 
euin  ibidem  vitam  (inivisse,  et  quidem  inartyrio. 
Oe  ejus  Edessam  iranslatione  vide  supra  v  Non. 
Julii. 

h  InnocentYt,  Qui  fuit  naltone  llalus,  patria  Alba- 


jus  anni  jam  Ecclesiam  Roinanam  rexisse,  sed  die 
12  Martii,  ut  patet  ex  quam  plurimis  Martyrologiis. 
Neque  enim  obiildie  21  Decembris  praecedentis  auui, 
quod  vult  Papebrociiius  iu  <>oiiatuchronic.o4iistohco; 
nain  praeterquaui  quod  con>tat  illum  ad  hujus  anui 
initiuiu  vitam  protraxisse,  cum  mense  Januario  Pe- 
lagianos  damnaverit,  eo  paclo  sedisset  tantum  annos 
xi v,  menses  xi,  dies  xxj,  quod  Catalogi  pontilicum 
non  paiiuntur,  qui  Iiinocentiutn  xv  auuos  superasse 
consentiunt,  licet  id  Papebrocliius  sine  auctoritate 
alicujus  Codicis  Aoastasiani  aut  alicujus  Caiatogi 
poiiiificum  persuasnm  babeal.  Forsan  igilur  ejus 
orduiatio  hodie  celebratur,  hoc  enim  die  ordiiiams 
est  lunocenlius ;  vei  sailein  translatio  qu^dam  dio 
ordinatiouis  peraeta.  Vide,  supra,  12  Maitii. 

k  Memmii.  De  hoc  vide  v  Augusti. 

i  Triginta.  Passi  sunt  iu  persecutionc  Dtoclc- 
tiani. 


«IW  6ED;E  VENEftAClLlS  OPP.  PARS  IV.  —  fHSTORICA.  lUO 

EDITIO  COLONIENSIS. 
Ltronilws,   bestiisque  consumpti   sunt,  qui  omnes  A  lelum,  tempore  Diocleliani  el Maxiinianl  impcrato- 


imitati  eleclos  Dei  prophetas,  gloria  marlyrii  coro- 
nati  sunt.  Inier  quos  et  venerandus  seuex  Chere- 
mon.  Ilic  episcopus  urbis  iEgypti,  quae  dicilur  Ni- 
copolis,  cum  ad  Arabicum  moniem  una  cum  gran- 
dacva  conjuge  discessissel ,  nulli  ultra  apparuit. 
Romae  depositio  sancii  Felicis  episcopi.  1n  Antio- 
cbia  natale  sancti  Basilei,  et  alibi  passio  Tueodosiae 
virginis,  et  Didymi  monaclii. 

G.  X.  Kalend.  Jan.  —  Romae  natale  sanclae  Vic- 
toriae  virginis,  persecutione  Decii  imperatoris.  Quaa 
cum  essct  desponsata  viro  pagano  Eugenio,  el  nec 
nubere  vellet,  nec  sacriflcare,  propter  draconem 
pcsliferum  de  illis  locis  expulsum,  et  alia  facta  mi- 
racula,  et  propter  virgines  quas  ad  serviendum  Do- 


rum,  sub  judice  Flacco.  Qui  dum  perseveranter  in 
flde  maneret,  fustibus  nodosis  dorsum  ejus  verbe- 
ratum  rumpitur,  rigiratus  venter  ejus  dissipatttt, 
inde  ligatus  manus  et  pedes  in  craticula  superpoui- 
tur,  li^nis  suppositis.  Continuo  terrcemotu  facto,  ce- 
cidit  una  regio  in  civitate  Spoletana,  et  oppressk 
plusquam  trecentos  idolis  servientes.  Post  ferro 
constrictus,  sub  custodia  milituin  in  carcerem  tru- 
ditur,  ubi  angelica  visitatione  consolatur.  Eductas 
e  carcere  carduis  ferreis  geuua  illius  percussa  sunl : 
sed  el  ardentibus  lampadibus  lalsra  ejus  inceosa, 
dicente  beato  martyre  judlci  impio  :  Si  totom  cor- 
pus  meura  perdas,  pracsto  est  Dominus  meus  iesus 
Christus,  qui  me  sanat  et  corroborat.  Tunc  Fiaccas 


inino  aggregaverat,  percussa  est  gladio  in  corde  B  jussil  Tircano  cuidam,  ut  beatum  Gregorium  tractum 


a  carnifice  Tlialiarcbo.  Corpus  ejus  cum  omni  re- 
vereniia  curatum  est.  Apud  Nicomediam  sancto- 
trum  martyrum  viginli,  quos  Diocletiana  persecutio 
gravissimis  lormentis  tnariyres  Cbristo  fecil.  Item 
Rmnae  beati  Servuli,  cujus  beatus  meminit  Grego- 
rius  in  homeliis.  In  alio  loco  Evaristi,  Victoris  et 
aliorum  octingenlorutn  trigiuta  duorum. 

A.  IX  Kalend.  Jan.  —  Vigilia  Domini  nostri  Jesu 
Chriati.  Apud  Antiocliiam  Syriae  sanctarum  virgintim 
quadraginta,  quae  persecutione  Deciana  per  diversa 
tormenta  manyrium.  consummaverunt.  Eodem  die 
sancti  Gregorii  preshyteri  et  martyris :  apud  Spo- 


in  amphitbeatrum  decollaret.  Quo  facto  jussit  Tir- 
canus  feras  terribiles  dimilti,  ut  corpus  sancii  mar- 
tyris  absorbereot,  sed  nulla  earum  corpus  sanctum 
attigit.  Quaedam  autem  mulier  Abondantia  nomine, 
petiit  corpus  sancti  manyris;  sed  quia  aliter  obtinere 
non  poluit,  datis  triginta  quinque  aureis  Tircaoo, 
corpus  recepit  ei,  ut  decuit ,  martyrem  tepelivit 
juxla  pontem  lapideum.  In  Tbropoli  civitate,  san- 
cti  Luciani,  Metrobi ,  Pauli,  Zenoti,  TheuUni  t 
Drusi. 

B.  VIII  Kalerd.  Jan.  —  Jesus  Christus  Filius  Dei 
m  Bethleem  Jvvmm  nascitor,  anno  C^saris  AugusTi 


EDITIO  BOLLANDIANA. 
rnm  qui  omnes  uua  die  coronati  sunt.  A.  T.  L.  B.,  C  Eleulberii,  Urbani,  Cornelii,  Traj  mi,  Victoris,  Ca- 


Roma?,  a  via  Lavicanu,  nataJe  sanctorum  triginta 
utariyrum,  qni  una  die  sunl  coronati.  A.  T.,  Romae 
depo*itio  S.  FeliCis  episcopi.  L.  addil,  Portucnsis. 
A,  T.  B.,  Et  passio  S.  Tbeodosiae  virginis.  Et  Didy- 
iii i  monaclii  B.,  In  portu  Romano  naiale  S.  Aristoni 
et  S.  Felicis  episcopi.  Eodem  die  passio  S,  b  Grego- 
rii  martyris. 

23.  —  X  Kal.  Depositio  S.  «  Victoriae  Romae  sub 
Decio ;  quse  cum  esset  desponsata  viro  pagano  Eu- 
genio,  et  nec  nubere  veliel  nec  sacriQcare,  post 
multa  facta  mirabilia,  iuter  quae  plurimas  virgines 
Domino  aggregaverat,  percussa  est  gladio,  carnifice 
Taliarcho  templorum  comite  rogatu  sui  sponsi; 
dcposita  est  autem  x  Kalendarum  earumdem. 

C.  V.,  Eodem  die  S.  Gregorii  mariyris  Spoletini  et 
alii  nongenti  d  tnglnta,  A.  T.,  Romae  natale  SS. 
Elcutherii  et  Cornelii.  B.,  Romic  natale  SS.  Eugenii,  D 


stula»  et  aliorum  octingentoruin  et  triginta.  In  Nico- 
media  naiate  sancioruui  triglnta  qninque  mariyruro. 
Et  alibi  natalis  SS.  Joannis  et  Pelicis.  L.,  Eodera 
die  adventus  reliquiarum  S.  *  Lamberli  martyris 
•tque  pontiflcis ,  quas  veuerand&  raemori*  domnus 
Unedricus,  hujus  loci  abbas  tertius,  ab  episcopo 
Leodiensi  Alberone  II  devotissime  iropetratas,  Ec- 
clesia  Laetiensi  i  Kal.  Januarii  soteroniter  invexit, 
solemniterque  ipsius  diei  memoriam  quotannis  ce- 
lebrandam  instituit. 

24.  —  IX  Kal.  Vigilia  natalis  Domini. 

D.v  Apud  Antiochiam  Syrijc  natale  sanclarum  vir- 
ginum  quadraginta,  quae  perseeulione  Deciana  per 
diversa  lornienta  martyrium  consnmmaverunt.  V., 
Natale  sanctarum  virginum  quadraginla.  A.  T.  L., 
*  Romae  natale  SS .  Metrobi,  Pauli,  et  Luciaui. 

25.  —  VIII  Kal.  Nalivitas  D.  M.  Jesu  Cbristi. 
Florus  addil  iu  A.  et  L. :  Qui  in  divinitatis  suae 


•  Via  Lavicana  deest  B. 

»>  Gregorii.  Qui  temporibus  Diocletiani  primo 
nodosis  fuslibus  caesus,  ac  deinde  post  craticulam 
et  carcerem,  carduis  ferreis  in  genibus  percussus, 
sed  et  ardentibus  lampadibus  per  laiera  incensus 
landem  decollatus  est. 

c  Vicloria.  llaec  passa  est  Romas  juxta  Usuar- 
duin  et  Adonem,  juxia  Pelrum  de  Natal.  apud  civi- 
taiem  Tibulanam. 

<t  Trigima.  Quos  Diocletianea  persecuiio  gravissi- 
mis  tormeutis  inaryres  Christi  fecit.  Usuard,  Aro. 
De  martyribns  Nicomediensihus  in  hac  persecutione 
pastis  scribit  Euseb.  Hisl.  Eccl.  vm,  5,  6. 

«  Lamberti.  Anno  1 143,  quarto  decimo  Kal.  Ja- 
nuarii,  teste  Jacobo  Chapeavillo,  in  Notis  ad  prolo* 


SMITII  NOTiE. 

gum  Stephani  episcopi  ad  Viiam  S.  Landeberti,  facta 
fuit  Leodii  repositio  reliquiarum  B.  Lamberti  de 
vasculo  in  quo  posi  passionem  a  S.  Huberto  episcopo 
Jocatae  fuerant,  in  vas  aliud  quod  in  honore  ipsius 


deceuter  fabricatum  fulgebat,  praesenie  Alberone 
episcopo,  et  astante  frequentia  procerum  el  cleri. 
Huic  repositioni  cum  aliis  adfuit  Unedericus  tertius 
Letiensis  abbus,  atque  iude  maxiina  dona  Laetiain 
reluiit,  videlicet  os  de  corpore  ipsius  martyris,  et  de 
( inere  taro  carnis  ipsius  quam  vestimentoruro  et  le- 
ctuli  in  quo  primum  sepultus  fuit,  etc.  S.  Lambeni 
dies  natalis  celebratur  17  Septemb. 

t  Romw.  Hi  vcro  Tripoli  passi  sunt  jiixU  Usuar^ 
dum,  Hrabanum  et  Baroniuin. 


SECT.  II.  —  MARTYROLOGIA.  iUi 

EDITIO  COLONIENSIS. 
olynpiadis  vbeo  A  basilica,  ut  decuil,  martyrem  sepelivit.  Ipso  die  Ro- 
mae  in  coemeterio  Aproniani  passio  sanctae  Etigenia! 
virginis,  quje  tempore  Gallieni  imperatoris  post 
multa  insignia  virtuttim,  et  sacros  vtrginum  choros, 
quos  Christo  Domino  aggregaverat,  sub  Nycetio  ur- 
bis  praefecto  alligato  saxo,  el  praecipiuta  in  Tiberim, 
sed  mergi  non  potuit.  Inde  lliennis  ignitis  inclusa, 
illaesa  reperta  est,  novissime  in  die  natalis  Domini 
sicut  ipse  Salvaior  ei  ante  revelavit,  pcr  spiculalo- 
rem  in  custodia  gladio  jugulatur.  Et  sublatum  est 
corpus  ejus  a  Cbristtanis,  et  positura  non  longe  ab 
urbe  via  Latina,  iu  praedio  ejus  proprio,  ubi  mullo- 
rum  ipsa  sepelierat  roembra. 

C.  VII  Kalend.  Jan.  —  In  oppido  JcrosolymiUno 
Caphargaroala  passio  sancti  Stephani  protomartyris 
i  refecta  est  ccelestibus  escis  per  sanctam  Theo-  B  Chrlsii,  qui  non  multo  post  ascensionem  Domini  ab 


!MI 

OCTAVIANI    QUADftAGESIMOSECUNDO, 

CEKTESIUA  NOiNAGESlNA  TERTIO  ANNO,  AB  UBBE  AUTEM 

CONDITA    SEPTINGEKTESIMO    QUINQUAGBSIMO    8ECUNDO, 

compressis  cunctarum  per  orbem  lerrae  gentium  mo- 
tibus,  et  firmissima  pace  ordlnalione  Dei  a  Caesare 
Augusto  Ociaviano  composita,  quando  Cyrenius  ei 
consilio  senatus,  in  Judaeara  missus,  ceu«us  bomi- 
nom  possessionumque  describebat,  sextam  muudi 
seUtem  suo  piissimo  consecravit  adventu.  Eodem 
die  natale  sanctae  Anastasise,  quaa  teropore  Diocle- 
tiani  primo  durissimam  et  immitem  custodiam  a  viro 
suo  Publio  perpcssa,  in  qoa  umen  a  Cbrysogono 
confessore  Chri  iti  multum  consolata  et  confortata  est, 
deinde  a  praefecto  lllyrico  in  gravissima,  atque  diu- 
tina  custodia  macerata  esl,  in  qua  duobus  inensi- 


doram,  quae  marlyrium  prius  passa  est.  Deinde 
navi  imposita  cuin  duceniis  viris,  et  quingentis 
feminis,  ut  demergerentur  in  mare ;  sed  perlata  est 
ad  insulas  Palmarias,  ubi  per  manus  et  pedes  ex- 
lensa,  et  ligata  ad  palos  fixos,  et  clrca  medium  ejus 
ignis  acceosus,  in  quo  manyrium  consummavit/et 
omnes  qui  cum  illa  veneraut,  variis  interfcctioni- 
bus  martyrium  celebrarunt.  Inter  quos  omnes  unus 
erat  innoceiitissimaa  naturae,  nomine  Eulychianus. 
Qui  sublatis  sibi,  cum  dives  esset,  omnibus  faculta- 
tibus,  tacuit  nihil  cogitans,  nibilque  metuens  nisi 
lioc,  oe  faculutes  ac  divitias  fldci  perderet.  Qeo- 
tiescunque  fuisset  auditus,  quotiescunque  interro- 
gatus,  nihil  aliud  dicebat :  Cbristum  mihi  non  tollit, 


apostolis  diaconus  ordinatus  est.  Scribit  beatus  Lu- 
cas  evangelista  ejus  passionem  in  Actibus  apostolo- 
rum.  Eodem  die  sancti  Ignatii,  RuQ  el  Zosimi  papae, 
qui  sedit  Romae  annum  unum.  Hic  constiiuit  ut  dia- 
conus  laevam  tegeret  palliis,  et  praccepit  ul  nullus 
clericus  poculum  in  publico  propinaret,  nisi  tantum 
iu  cellis  fidelium  et  clericorum.  De  quorum  agone 
felici,  sanctus  Polycarpus  in  epislola  ad  Philip- 
penses  scribit,  dicens  :  c  Deprecor  autem  omnes 
vos  obedientiae  dareoperam,  ac  roeditari  patfentiani, 
quaro  vidistis  in  Ignatio,  et  Rufo,  et  Zosimo  beaiis 
viris,  scientes  quod  hi  non  in  vacuuro,  sed  per  fideni 
et  justitiam  cucurrerunt,  donec  venirent  ad  locuin 
sibi  a  Domino  praeparatuiu,  quoniaro  quidem  pas- 


eliam  qui  capul  abstoleril.  Tunc  Apollonia  Chri-  C  sionum  ejus  participes  etstiterunt;  nec  dilexerunt 
stiana  matrona  tollens   corpus  beatae  AnasUsia? ,      praesens  sacculum,  sed  Cbristum,  qui  pro  ipsis  et 
exosculabatur,  et  aroinatibus  et  linteaminibus  mun-      pro  omnibus  mortuus  est,  et  Fesurreiit.  i 
dis  obvolvens,  intra  viridarium  domus  suae  fabricata 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

in  quo  martyrium  consummavit,  et  omnes  qui  cum 
illa  venerant  variis  interfeciiotiibus  martyriuin  cele- 
brarunt. 


potentia  et  tempus  naiiviuiis  suae  praevidit,  et  ma- 
trem  per  quam  nasceretur  elegit. 

Et  S.  »  Etigeniae  virginis.  Eodem  die  oatale  S. 
Anasusiae ;  quae  tempore  Diocletiani  primo  diram 
et  immitem  custodiaro  a  viro  suo  Publio  perpessa 
est,  in  qua  tamen  a  b  Chrysog  >no  confessore  Cbristi 
roultum  consolata  et  confortau  est.  Deinde  a  prae- 
fecto  Ulirici  in  gravissima  aeque  et  diutina  cuslodia 
maceraU  est  (Hucusque  A.),  in  qua  duobus  mensi 


Florus  in  A.  T.  L.  praeposuit :  In  Sirmio. 

B.,  ConsUntinopolim  S.  AnasUsii. 

26.  —  Vll  Kal.  Naule  S.  Stephani  protomar- 
tyris. 

Florus  in  A.  T.  L. :  In  oppido  Jerosolymitano 
vilia  Capbargainala  passio  S.  Stepbani,  qui  ab  apo- 


bus  refecu  est  ccelestibus  escis  per  S.  Theodoten,  rj  stolis  leviU  ordioatus,  ob  testiroonium  Christi  lapi- 


quae  prius  martyriura  passa  est.  Deinde  navi  impo- 
tiu  cum  duceotis  viris  et  septingeoiis  feminis,  ut 
demergeretur  in  mari,  perlau  est  ad  insulas  Pal- 
marias,  ubi  per  manus  et  pedes  extensa  est,  ligau  ad 
palos  flxos,  et  circa  medium  ejus  ignis  accensus  est. 


•  Eugemce.  Filiae  Pbilippi  praefecti  Alexandrini 
tempore  Gallieni  imperatoris,  quae  assumens  habi- 
tum  virilem  cum  sociis  Prato  et  Hyacintbo  monaste- 
rium  ingressa  est,  cujus  postea  facu  est  abbas.  Post 
plorima  autom  insignia  sub  Nicetio  urbis  praefecto 
diu  agonisans,  novissime  gladio  jugulaia  est.  Ejus 
Acu  descripta  a  Metaphraste  exsunt  apud  Surium, 
tom.  VI.  Ilabent  Umen  aliqua  quae  censura  imli- 


dantibus  Judaeis  primus  post  ascensionem  Domini 
martyrio  consummatus  est  (Hucutque  A.).  Hic  ccelos 
vidit  apertos  et  Jesum  siantem  a  dextris  virtulis 
Dei ;  cui  spiritum  commendans,  et  pro  persecutorl- 
bus  exorans,  imbre  lapidum  perfusus  obdormivit. 
SMITH  NOTiE. 

geant,  veluti  quod  ibi  legitur  de  Pbilippo  Euseniae 
patre,  facto,  ut  ait  auctor,  episcopo  Alexandrino, 
quod  plane  commenlum  esse  Tabulae  episcoporum 
Alexandriuorum  quae  ab  Eusebio  in  Chron.  et  in 
llist.  describuntur,  manifeste  declarant. 

h  Chry$ogono.  De  hoc  qui  AnasUsiam  ad  fidem 
convertit,  vide  24  Novemb. 


4143  BED^E  VENEItABILIS  OPP.  PARS  IV.  —  HISTOHICA.  illl 

EDITIO  COLONIENSIS. 
VI  Kal.  Jan.  —  Nalale  beati  Joannis  evange-  A  annos  sex ;  sepultns  via  Appia,  in  ccemeterio  Cal- 


lisla»,  quero  Dominus  Jesos  amavit  plurimum ;  qui 
secundam  post  Neronem  persecutionem  movcnte 
Domitiano,  posicaquam  in  oleo  ignito  demersus  nibil 
passus  est,  in  Patbroum  insulam  relegatus  vidit  Apo- 
ctlypsiro.  Iuterfccto  aulcm  Domitiano,  et  actis  ejus 
ob  nimiam  crudeliiatem  rcscissis  a  senatu,  sub  Pcr- 
tinace  priucipe  rediit  Ephesum  :  et  quia  concussam 
se  absenle  per  baereticos  vidit  Ecclesiae  (idem ,  con- 
festim  banc  descriptam  iu  Evangelio  suo  Verbi  Dei 
slernitatem  stabilivit.  Rogatus  siquidem  ab  Asiae 
cpiscopis  adversus  Ceriutliutn,  aliosque  haereticos, 
ct  mazime  contra  Ebionilarum  tunc  dogma  surgens, 
qui  asserunl  Cbrislum  anle  Mariam  nou  fuisse,  undc 
compulsus  est  scribcndi  Evangelii  sanctum  opus  sus- 


listi.  Hic  Ecclesias  presbyteris  dedit,  ei  pareebias 
dijecesis  dedit,  atqueconttituit.  Et  episeopatus  sau- 
cti  Jacobi  fratris  Domini,  qui  ab  aposloiis  primus 
ex  Judaeis  est  ordinatus  Jerosolymis. 

E.  V  Kal.  Jaw.  —  Betblcbeni  Judaeae  naule  san- 
ctorum  liiuocentum,  quos  Herodes  cum  Cbristi  nati- 
viutem  magorum  indicio  cognovisset ,  trieesimo 
quinlo  anno  regni  sui  interfiei  jussit,  qui  anno  tri- 
cesiiuo  sexto  morbo  intercutis  aquae,  et  scatenti- 
bus  toto  corpore  vermibus ,  miserabiliter  et  digne 
mortuus. 

F.  Yl  Kal.  Jan.  —  DaviJ  regis.  Item  apud  Arela- 
ten  natale  saucti  Tropbimi  episcopi  et  confesaori«, 
dtscipuli  apostolorum   Petri  et  Pauli.   Eodem   die 


cipere.  Ipse  aulcm  usque  ad  Trajnni  principis  tera-  B  sancli  Crescentii  apostoli  Pauli  discipuli,  Vienneusis 


pora  perseverans,  totas  Asiae  fundavil  rexitque  Ec- 
clesias,  et  coufectus  senio  sexagesimo  octavo  post 
passionem  Domiui  anno\  aetatis  autein  suae  nouage- 
simo  nono  morluus,  juxta  eamdem  urbem  esl  sepul- 
tus.  Romae  Dionysii  papae ,  qui  sedil  in  episcopatu 


Ecclesise  prirai  doctoris.  In  Africa  oatale  Domini, 
Victoris,  Primiani,  Lybosi  episcopi.  Iloma»  Callisti, 
Felicis  et  Bontfacii  episcopi  in  coemeterio  Callisti. 
Eodem  die  sancti  Thomae  arcbiepiscopi  et  martyris 
Cantiiariensis. 
EDITIO  BOLLANDIANA. 

Dionysii  episcopi.  T.,  Eo-      Juriseis  Jerosolyma  est  ordinalus  opiscopus.  B.f  Ec 
>    v    ■__•_.    ■>     ......_.!.._      meijiy  pasclia 


B.  C.  V.,  Romae  S. 
dem  die  Romae  passio  S.  b  alarinl.  B.,  Anliochias 
Juliani  et  Marciani. 

27.  —  VI  Kal.  Natalis  S.  Joannis  apostoli  et 
evangelisue,  dileeti  Domini. 

Florus  in  A.  T.  L.  pramittit  :  In  Epbeso,  et 

deinde  subjungil :  Qucm  Dominus  non  prae  cacteris 

solom,  sed  et  prae  caUeris  familiarius  unum  dilexit. 

Uic  supra  pectus  Domini  in  ccena  recubuit;  cui  po- 

stea  levatus  in  cruce  matrem  Virginem  virgini  com- 

mendavit.  (Hucutque  A.)  Hic  inter  quatuor  animalia 

aquilae  comparatus,  de  divinitate  Christi  et  limpidius 

prae  cunctis  conspexit,  el  in  Evangelii  sui  principiis 

tcribendo  contradidit. 

T.  L.  B.,  Eodfm  die  °  ordinatio  cpiscopatus.  S. 
Jacobi,  fralris  Domini,  qui  ab  aposlolis  primus  ex 


maiiyrio  coronatus.  V.  C,  Et  S.  Ja- 
cobi  frairis  Domini. 

38.  —  V  Kal.  Naialis  sanctorum  martyium  Inno- 
centium. 

Florus  in  A.  T.  L.  addit  :  Qui  lestimoniu:n  Chri- 
sto  non  loquendo  sed  rooricndo  perbibente*,  Herodis 
impietate  felici  nece  cousumpti  sunt. 

V.,  Natale  d  Euiycii  pre^byteri,  Domitiani  diaconi, 
Castorii. 

29.  —  IV  Kal.  Vacat  Basda. 

D.,  David  regis.  Apud  Arelalem  S.  *  Trophimi 
episcopi  et  confe-soris,  discipuli  apostoloruui  Petri 
et  Pauli.  V.  C,  In  Africa  Cre-centii,  Priiuiaui,  Se* 
cundi,  Saturniui,  Honorali.  tloiuae  Felicis  et  Boui- 
facii 
A. 


•  Dionym.  Ilic  juxla  Chronicon  Damasi  poulifex 
fadus  est  anno  259,  insignito  i£miliano  et  Basso 
consulibus,  et  hominem  exuit  anno  269,  Claudii  et 
laterni  cousulatu  notato.  Quidam  de  boc  agunt  po- 
Mridie ;  sed  quando  scriplores  in  morle  alicujus 


:ii  episcopi,  qui  ultimus  eliam  est  primo  loco  in 
T.  L.  ln  Afnca  SS.  Domitii,  Vicluri,  Primiaoi, 

SMITII  mTJE. 

vulgaris  aerr-  29.   Iloc  etiam  confirmafur  ex  lliero- 


nymo,  qui  in  libro  de  Scriptoribus  ecclesiasticis  elo» 

Jiuin  Jacobi  concludit  bis  verbis  :  i  Triginta  atini* 
erosolymis  rexit  Ecclesiam,  usque  ad  Nerouis  an- 
nuin  7,  t  qui  utique  est  aunus  66  x*rae.  Ordiuatio 


pontificis  uno  solum  die  inter  se  dissident,  alter  de  n  nutem  ejus  hodie  cel<*bratur.  Alque  huc  spectat  quod 
die  obituali,  alter  de  de  sepulturae  est  intelligeudus.  **  Eusebius  babet  HUt.  Eccl.  vn,  19  :  «  Jacobi  itlius 


In  Martyrologio  Uieronymiano  ad  diem  14  Seplemb 
le&ilur  :  c  Deposiiio  S.  Dionysii  episcopi.  »  Sed 
<  onstal  bic  non  diein  emortualem,  sed  translationein 
vei  eievationem  quamdam  notari. 

b  ilarini.  Ordiuis  senalorii,  qui  sub  Numeriaoo 
imperatore,  et  Marciano  praefecto,  Chri>tianac  religio- 
nis  causa  comprchensus,  equuleo  el  ungulis  servili 
more  punilus,  in  sariagincm  dcinde  COfijectus,  t^ed 
igne  in  rorem  convcrso  libcratus,  feris  quoque  con- 
jectus,  el  ab  illis  servatu»  illaesus,  taudeui  ad  aram 
ilerum  ductus,  dum  idola  oraliono  ejus  corrtiissent, 
percussus  gladio  inarlyrium  aJeptus  est.  Petr.  de 
Natal. 

c  Ordinatio.  Ecclcs:ae  Jerosolymis  constitutae  cpi- 
scopus ,  iuquit  Eusebius  in  Chrpuico,  Jacobus  ordi- 
natus  cst;  utique  codem  quo  Chrutu*  crucilixus  fuil, 
te^urrexit  el  in  coelum  ascendit  anuo,  qui  fut  duo- 
bud  (icniiuib  consuiibus  Lotaius,  ci  rc^pondct  anuo 


catbedram ad  no*tra  usque  lcmpora  couserva- 

tam  fratres  illius  Eccle  \x  jam  iude  a  majoribus  ma- 
sna  prosequuntur  revcrentia.  t  Ejus  naiatis  1  die 
Maii  celebraiur.  Ecclesia  Mediolaneosis  hujus  ordi- 
nationem  cclebrat  quarto  K'il.  Jauuarii.  Ferraojos» 
iu  Catal.  Gen. 

d  Eutycii.  lii  Ancyrap  iu  Galatia  passi  sunt ;  Ca- 
bloi  itis  vero  in  Africa".  Hiero.^.,  Mart. 

*  Tropkimi.  Greuorius  Turonensis ,  i,  28,  vtilt 
Tropbimum  a  pomitice  Komano  episcopum  factura, 
et  Decto  ac  Grato  consulibus ,  anno  neoipe  250, 
Arelatem  niissum  ,  primum  ejus  sedis  amUlilem 
fuisse;  sed  ilU  alia  traditio  multo  est  celebrior,  quae 
'I  rophimum  apostoloruin  ciate  lioma  AreUtem  iui&- 
suni  docet,  ct  aoctoritas  Gregorii  Turon.  ex  epi^tuU 
in  operibus  Cypriaui  de  Marciano  qui  sub  Decio, 
Gallo  et  Valenano,  episcopus  Arclaicuai»  luit,  (4uiu> 
evcrtitur. 
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EDITIO  COLONIENSIS. 
G.  111  Kal.  Jan.  —  Apud  Spoletuin  passio  sancti  a  custodia  erant,  miserunl  se  ad  pedes  ejus ,  numero 


Sabiui  episcopi,  Exuperanlii  el  Mareelli  diacono- 
rom,  et  Venustiani  cum  uxore  ac  filiis,  sub  Maxi- 
miano  Augusto.  Qui  beatus  Sabinus  euin  essei  in 
omnibus  divinis  instructionibus  clarus  ,  tenlus  est  a 
praeside  Tusciae  Venustiano,  cum  duobus  diaconibus 
Exuperantio  et  Marcello,  et  multis  clericis.  Cui  Ve- 
ntistianus  deum  Jovem  suum,  qnem  habebal  in  cu- 
biculo  ex  lapide  mire  formatum,  veslimentis  aureis 
ad  adorandum  obtutit.  Quem  beatus  Sabinus  in  ma- 
nibus  acceptum,  faca  oratione  conlinuo  elisit  in  pa- 
vimento,  et  confregit.  Quod  faclum  vidcns  Venustia- 
nns,  cum  furore  jussil  ut  prxciderentur  ei  manus, 
et  in  conspectu  ejus  Marcellum  et  Exuperanliu  n 
equuleo  suspendi,  ac  fustibus  cjedi,  et  unguibus  radi 


undecim,  et  baptizati  sunc.  Quod  cum  nuntiatum 
esset  Venustiano  prasidi,  indoluerant  oculi  ejus,  el 
pr»  dolore  neque  cibum,  neque  potum,  neque  som- 
num  eapere  poterat,  misitque  uxorem  suam,  et  duos 
fiHos,  ut  adducerenl  beatum  Sabinum  ad  domum 
ejus  de  carcere.  Adductus  ilaque  prostravit  se  ad 
pedes  ejus  Venuslianus  cum  fletu,  uxoniue  ac  filii 
agentes  poenitentiam  ,  et  rogantes  se  bapiizari.  Mox 
baptizatus  ut  de  pelvi  levatus  est,  nullum  dolorem 
sensil  oculorum  :  nuntiatum  esl  autem  boc  Maxi- 
miauo,  qni  inius  precepit  Sabinum  damnari,  et 
insum  Ve:iu»tianum  capite  truncari.  Venlens  autem 
Lucius  tribuuus,  sine  auditione  beatum  Venustia- 
num  cum  uxore  et  filiis  necavit,  in  civitate  Assisina ; 


latera  eorum,  ignem  etiam  supponi.  Hoc  facto  in  B  Sabinum  vero  episcopuin  adduxit  in  civitatem  Spo- 


eonfessione  Domini  spiritum  emiserunt.  Sabinum 
vero  episcopum  jussit  retrudi  in  carcerem.  Audien- 
tes  autem  quidam  piscator  et  presbyler,  collegerunt 
corpora  sanctorum,  et  sepelieront  juxta  viam  pridie 
Kalendas  Januarii.  Serena  vero  Chrisliana  vidua 
curam  babens  sancti  Sabini  episcopi,  adduxit  in  car- 
cerem  nepolem  suum  Priscianum  ,  qui  erat  cscusf 
Tunc  sanctus  Sabinus  truncas  inanus  super  oculos 
ejus  posuit,  et  illuminavit.  Videntes  autem  qui  in 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

Honerati,  Saturi,  Felici*.  L.f  Et  passio  S.  *  Thonue      visitationem  promeruit, 

»r<  hiep  scooi  et  martyris  Cantuariensis.  B.,  Komse 

Felicis  et  Bonifacii  episcopi  de  ordinalione.  In  pago 

Oxomense  Otico  monasterio  depositio  S.  b  Ebrulfi 

confessoris. 

30.  —  lil  Kal.  Vacat  Bseda. 

Florus  in  A.  T.  L.  :  Turonis  civiiale  depositio 
c  Perpetui  episcopi  et  confessoris  :  qui  religioso  ma- 
gnoque  voto  corpus  B.  Martini  rcmovens,  angeliram 

SMITH  NOTjE. 


C 


leturo,  et  tandiu  praxepit  casdi,  donec  deficeret. 
Cujus  corpus  collegit  venerabilis  Serena,  quaa  manus 
ejus  in  dolio  vitreo  cum  aromatibus  condiveral,  et 
iufra  domum  suam  posuerat,  sepeiivitque  eum  a  ci- 
vitate  Spoletana  milliario  plus  minus  uno,  sub  die 
septimo  Idus  Decembris.  Festivilas  tamen  ejus  et 
supra  nominatoruin  marlvrum,  terlio  Kalendas  Ja- 
nuarii  agilu*; 


D.,  Apud  Spoletum  passio  S.  &  Sabini  episcop',  el 
Exuperanti  el  Marcelli  diaconorum,  el  Venustiani 
cum  uxore  et  filiis  sub  Maximiauo  Augusto.  V.  T.9 
In  Alexandria  Mansueti  (Hucusque  T.  el  B.),  Severi, 
Appiani  [Securi,  Apanis],  Donati,  Honorii,  B  ,  Pole- 
disi.  In  *  Insula  S.  Florentii,  Sereni,  Pauli,  Ste- 
phaui,  Papiani,  Cleteogenis.  Turonis  Perpetui  epi- 
scopi  et  confessoris. 


a  Thomte.  Cognomento  Beckel  gente  Angli,  civi- 
tate  Londinensis.  Fuit  primis  liferarum  elemenlis  a 
priore  Mertoncnsi  imbutus,  primiun  Oxonii,  dein 
Lutetia*  sfuduit.  In  Angliam  reversus  inter  Theobaldi 
archiepfccopi  Canuariensis  domesticos  cooptatus  est; 
ab  arcbiepiscopo  Bononiam  niox  amandatus,  ut  ibi 
juris  canonici  scientiam  edisceret.  Iterum  reversus 
archidiiiconatu  Cantuariensi ,  praeposilura  Beverla- 
censi,  rectoriis  de  Bromlield  et  iiiome  S.  Maria?, 
praebendis  itein  duabus,  una  Paulina,  Lincolnienfti 
altera  ,  donatur.  Mox  in  aulam  ascitus ,  summiis 
Angliae  cancellarius  creatus  esl;  et  post  Theobaldi 
mortem  ad  thronum  Cantuariensetn  evectus  anno 
1163,  ipso  die  Pentecostes  consecratus  est ;  cum  au- 
tem  aliquot  annos  regium  jus  clerum  Anglicanum 
juxla  antiqnas  regni  consueiudiiies  poniendi  oppu- 
gnasset,  et  jaro  regi  regnoque  gravis  factus  esset,  a 
satellitibus  qualuor  regiis,  injussu  tamen  regio,  Can- 
tuari»  imerfectus  est,  exeuute  anno  1170.  Exstant 
ejus  epistolarum  libri  vi,  a  Joanne  Sarisberiensi  olim 
collecti  et  digesti,  admistis  ettam  quamplurimis  alio- 
rum  ad  Thomam  et  de  eo  epi>tolis.  Collectionem 
istam  in  lucera  protraxit,  et  uua  cum  Quadrilogo  seu 
Vita  Thomae  ex  quatuor  auctoribus  olim  contexta 
edi  curavit  Christianus  Lupus  Bruxellis. 

b  Ebrulfi.  Hic  uobili  ortus  prosapia,  Bajocassina 
urbe  oriundus  fuil,  anno  517  natus.  Amicoruui  suasu 
uxorem  duxil;  qua  poslea  velata,  in  monasterium  se 
recepit,  inde  in  eremuiu  Oxiinensem  seu  Dlicensem 
cum  tribus  sociis,  ubi  cellas  construxit  circa  annum 


560.  Et  xv  alia  monasteria  virorum  seu  mulierum 
repulariter  instituit,  qunrum  nomina  perierunl.  In 
duplici  Clironico  ms.  monaslerii  Uticensfc,  quod  S. 
Ebrulfi  modo  appellatur,  nalus  legitur  S.  Ebrulfus 
anno  517,  mortuus  vero  anno  596.  Consentit  Guliel- 
mus  Gerometicensis,  lib.  vu,  c.  25,  his  verbis  : 
<  Anno  ab  Incarna.ioiie  Doinini  596,  aetalis  vero  suuj 
80,  residente  in  sede  aposiolica  Gregorio  summo 
doctore  el  Anglorum  apo*tolico,  B.  Ebnilfus  iv  Kal. 
Jau.  ex  hac  vita  migravit.  »  Vide  Mabtlionii  ssec.  i, 
Act.  Bcn. 
D  c  Perpetui.  De  eo  vide,  supra,  die  8  Aprilis.  Quis 
dies  S.  Perpetuo  fuerit  uatalis  incertum  est.  Io  ve- 
tustioribtis  vero  martyrologiis  noialur  50  Decemb. 

d  Sabini.  Venustianus  praeses  Tuscia)  huic  manus 
praecidi  jussit ;  ac  etiam  Marcelium  et  Exiiperaiitium 
in  equuleo  suspendi,  fustibus  graviter  inultari,  uu- 
giiibus  abradi,  latera  exustione  assari  donec  emitte- 
rent  spirilum,  et  corpora  in  fiuvium  praecipitari ;  Sa- 
binus  autem  fcedum  in  carcerein  conjeclus  est.  Ve- 
nustianus  autein  praeses  ooulorum  dolore  captus,  cum 
remedium  invenire  nequivisset,  a  Sabino  cum  uxore 
et  filiis  baptizatus  est,  et  statim  est  fugatus  omnis 
oculorurn  uolor.  Quae  audiens  Maximianus,  jussit  ut 
Lucius  tribunus  Venustianum  cum  uxore  et  liliis  ca- 
pite  truncaret,  sauctum  vero  Sabinum  plumbatis 
usque  ad  mortem  cacderet.  Cujus  corpus  Serena  juxta 
Spoletum  sepelivit.  Aw>. 
e  Jntula,  Oia,  sc. 
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EDITIO  COLONIBNSIS. 

A.  Prid.  Kal.  Jan.  —  Romae  natale  Sylveslri  A  presbyteros  quadraginla  duos ,  diaconos  viginii 
papa  et  confessoris,  qui  pott  beatum  Petrum  tricesi-  quinque,  episcopos  per  diversa  loca  sexaginu  qoio- 
inus  quintus  sedit  annos  viginli  quatuor,  menset  de-  que.  Sepultus  est  in  coemeterio  Priscilbe,  via  Sa- 
cem,  dies  undecim.  Cujus  industria  synodus  prae-  laria.  llic  constituit  cbrisma  ab  episcopo  confici,  ei 
clarissima  toto  orbe  terrarum  trecentorum  decem  et  ut  baplizatum  liniat  presbyter.  Et  constituit  ut  nullus 
octo  Patrum,  apud  Nicasam  urbero  Bitbyniae  celc-  laicus  crimen  audeat  inferre  de  clerico  v  et  dalntati- 
bralur,  sub  consulatu  Constantint  Augusti ,  et  Lici-  cas  in  ecciesia  ,  ut  eorum  laeva  tegereiur,  scilicei, 
nii,  tertio  decimo  Kalendarum  Juliarum.  Julii  lamen  diaconorum.  Senonis  sanctae  Columbat  virginis  sub 
papje  tempore  consuminatur,  et  constiltiit  ut  nullus  Aureliano  imperatore  ,  quae  superato  igne  gladio 
clericus  propter  causam  quamlibet  in  curiam  intro-  oesa  est.  Item  Senonis  bealorum  Sabini  et  Poten- 
iret,  nec  ante  judicem  causam  diceret,  nisi  ut  Eccle-  tiani,  qui  a  beatis  apostolis  ad  predicandum  directi, 
siae  et  altaris  sacrilicium  in  sindone  lintea  celehra-  praefalam  urbem  martyrii  sui  confessione  illustrem 
ret.  Fecil  autem  ordinaliones  sez  mense  Decembri,      fecerunl. 

EDITIO  BOLLANDIANA. 

51.  —  II  Kal.  Depositio  S.  a  Silvestri  epiicopi.  B  reliano  imperalore :  quae  superato  igne  cacsa  est. 

Florus  praponit  in  A.  T.  L.  :  Romae  in  coemete-         C.  V.,  Romae  via  Salaria  «n  co?meierio  J  rdano- 

rio  Priscillae,  via  Salaria.  Deinde  subjungil :  Qui  ■«■•  ■^■S**"*  F*01»?3?»  ^11B^icJ*liaPia.?i€^?iSV*Stla?*  ^*" 

n             -.    !    .              „    ^              .     .  rolinae,  Satornuu,  Hylananae  TC,  Hilari*|(  Reii»nn\ 

Romanae  Ecclesiae  post  B.  Petrum  trlgesimus  ter-  Hermeiis,  Exorcisia*.  In  provincia  SiVili.-n  civit*te 

tius  pnefuit ,  et  per  viginti  duos  annos  virlutum  Catanensium  Stephani ,  Pontiani,  AtulS,  Flavfoni. 

iniraculis,  et  praedicationum  docirinis  mirabilis  rexit.  Cproeli,  Sexli,  Floridi,  Quintiaiii,  Menerhini,  Sim- 

p.  ™  ^  c   i*  i     i       j    •  •     o                 u  a  phonani.  B.t  Donati,  Pauii. 

£t  passio  S.  Colunibse  virguns,  Senones,  sub  Au-  r                '           ' 

SMITH  NOTiE. 
*  Silvenri.  In  Calalogo  Damasi  lcgitur  :  c  Silvcsier  Conatu  chronico  historico  exisiimat  in  CaMlogo  Da- 
annis  xxi,  men&ibus  xi.  Fuit  lemporibits  Consianiii  masi  legendum  ,  usque  in  diem  pridie  Kai.  Januar. 
a  consulatii  Volusiani  et  Anniani  ex  die  pridie  Kal.  Nihil  tamen  mutandiim  videtur;  auctor  enim  pnrfaii 
Febr.  usque  iu  diem  Kal.  Jannar.  Consiantino  et  Catalogi  excludit  diem  Kal.  Jauuar.  non  vero  inclu- 
Albino  coss.,  >  id  est,  anno  355.  Papebrochius  iu  G  dit.  Acta  ejus  sunt  suppositiiia. 
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KALENDARIUM  ANGLICANUM, 

SIVE  LIBELLUS  ANNALIS  VEN.  BEDJB  PRESBYTERl. 

[Martene,  Ampliss.  Collect.  Vet.  Script.] 

JANUARIUS.  n  'd,,s*  NaUle  S.  Quiriaci,  Moscenti  et  Satnri. 

..      .   .               .   .  ,  ..      '        ,  Idus  Januarii.  Octavae  Epipbaniae  et  dcpositio  SS. 

Men$i$Jan»anu$habetdte*xxxi9lunamxxx.  confessorum   el  episcoporum   llilarii ,    Remigii  et 

Kalendis  Januarii  circumcisio  Domini  nostri  Jesn  Agricii  Trevirensis. 
Clnisti,et  naule  sancti  Basilii  confessoris,  et  Al-  *%     xix  kal.  Februarii.  NaUle  S.  Felicis  episcopi  et 

machii  martyris.  martyris  in  Pincis. 

iv  nonas.  Jerosolymis  octavae  S.  Stephani ,  An-  xviu  kal.  In  Aniiocbia  Liccri  diaconi  et  depositio 

tiochiae  Sindoni  episcopi,  et  alibi  Macharii  abbatis.  Abacuc  proohetrc. 

iii  nonas.  Natale  S.  Genovefae  virginis,  et  S.  An-  xvn  kal.  Naule  S.  Marcelli  papre,  et  depositio 

teri  papae  et  marlyris.  Honorati  episcopi. 

II  nonas.  1n  Africa  Aquilini,  Martiani  et  Quinti.  xvi  kal.  Natale  S.  Antonii  monachi  et  S.  Sulpicii 

Nonis  Januarii.  Yigilia  Kpiphaniae  et  deposilto  S.  epi  copi.  Sol  m  Aquarium. 

Simeonis,  qui  in  columna  stetit.  xv  kal.  Natale  S.  Prisrce  virgini^. 

viu  idus.  Epiphania  Domini  nostri  Jesu  Christi,  xiv  kal.  Natale  S.  M  irii  ei  Marth:e  martyrum. 

el  S.  Melanii  episcopi.  xui  kal.  Nauie  S.  Fabiani  et  Sebastiani  marty- 

vii  idus.  In  Nicomedia  Luciani  presbyieri  Antio-  rum. 

chen*  Ecclesiae.  xu  kal.  Natale  S.  Agnelis  virginis. 

vi  itlus.  Natale  SS.  martyrum  Luciani,  Maximiani  xi  kal.  NaUle  S.  Vincentii  martyris. 

el  Jiillani.  x  kal.  Natale  S.  EmerentiauaB  virgints  et  S.  Ma- 

v  idus.  In  Africa  Epictati,  Jocundi,  Quinti,  Salur-  charii  martyris. 

nini.  ix  kal.  Naule  S.  Babili  episcopi  et  Trium  Poe- 

iv  idus.  NaUle  S.  Pauli  primi  eremitae.  romm. 

in  idus.  Ednctio  Domini  de  ^Egyplo,  ct  naUle  S.  viu  kil.  Natale  S.  Praejecti  martyris,  et  conversio 

Salvt.  S.  Pauli  apostoli. 


mo 
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vii  kal.  Nalale  S.  Polycarpi  episcopi. 

vi  kal.  Natale  S.  Joannis  Cnrysostomi. 

v  kal.  Nativitas  S.  Agnelis  vlrginis  et  martyris. 

iv  kal.  Treviris  depositio  S.  Valeri  episcopi  et 
Confessoris. 

iii  kal.  Natale  S.  Flaviani  martyris  et  deposilio 
Aldegundis  virginis. 

ii  kal.  Natale  S.  Tarsici,  Zotici,  Aromonii  el  S. 
Coticordii  martyris. 

In  uto  men$e  nox  habet  horat  xvi  et  die$  viii. 

FEBRUARIUS. 

Mentit  Februariut  habet  ditt  xxvm,  lun.  xxix. 

Kalendis  Februarii.  Natale  sanctorum  Puplii  et 
Salurnini  et  S.  BrigM»  virginis. 

iv  nonas.  Purificalio  S.  Mariae.  In  Africa  natale 
S.  Victoris. 

iii  nonas.  In  Africa  Felicis ,  Celerina»,  Felicitatis, 
et  depositio  S.  Lupicini  episcopi. 

u  nonas.  Natate  S.  Gelasii ,  et  passio  S.  Eulaliae 
virginis. 

Non.  Febr.  Nalale  S.  Agalliae  virginis. 

viii  idus.  Natate  S.  Vedasti  episcopi  et  confesso- 
ris.  ln  ClnoneS.  Amandi  episcopi  el  confessoris. 

vu  idus.  Nalale  S.  Attguli  episcopi  et  martyris. 
Ver  oritur,  et  habet  die$  xci. 

vi  idus.  Depositio  S.  Pauli  episcopi,  Dionysii,  et 
Lucii. 

v  idus.  Naiale  S.  Alexandri  et  Ammonis.        * 

iv  idus.  Natale  Sotlieris  et  sanclorum  Zotici , 
Erenei  et  Jacincti,  et  S.  Scholasiic*  virginis. 

iii  idus.  Natale  S.  Desiderii  episcopi ,  et  S.  Eufra- 
si&  virginis. 

ii  idus.  Natale  S*  Eulaliae  virginis  et  passio  S. 
Damiaii. 

ldus  Febr.  Natale  S.  Poliocti  martyris. 

xvi  kal.  martii.  Natale  SS.  Valentini,  Vitalis,  Fe- 
Iiculac,  Zenonis  martyris. 

xv  kal.  Nalale  sanciorum  Castulae,  Magni,  Satur- 
nini. 

xiv  kal.  Natale  S.  Onesimi  et  S.  Jutianae.  Sol  in 
Pi$ce$. 

xiii  kal.  NaUle  S.  Policronii  episcopi. 

xii  kal.  Naule  sanctonitn  Rutuli,  Silvani  et  Se- 
cundini. 

xi  kal.  Natale  sanctoruro  Publii,  Juliani,  Marcdli. 

x  kal.  Depositio  S.  Gagii  episcopi  et  Vicioris. 

ix  kal.  Natalis  S.  Hilarii  papse ,  el  depositio  S. 
Felicis  episcopi. 

viii  kal.  Apud  Antiochiam  Cathedra  sancti  Petri, 
et  nalale  sancta  Tecla?  virginis. 

vu  kal.  Natale  S.  Polycarpi  presbyteri ,  et  S.  Se- 
reni  monachi. 

vi  kal.  Natale  S.  Malhiae  aposloli.  Inventio  capitis 
Praccursoris  Domini,  et  natale  S.  Sergii  raartyris. 

v  kal.  Natale  sanctorum  Jnsti  et  Erenei. 

iv  kal.  Naiale  S.  Felicis  cum  sociis  stiis.  Item  na- 
tale  S.  Nestoris  el  tortunati. 

in  kal.  Natale  sanctorum  Leandri  et  Dionysii. 

n  kal.  Nat.  sanctoruin  Pupilli,  Justi,  Tbeophili, 
Felicis. 

In  itto  mente  nox  habet  horat  xiv,  diet  x. 

MARTIUS. 

Mentit  Martiut  habet  diet  xxxi,  lunam  xxx. 

Kalend.  Martii.  Natale  S.  Donali  martyris  et  S. 
Albini  confessoris. 

vi  nonas  Martii.  Natale  S.  Lucae  episcopi,  Primi- 
livae,  Secundilltt. 

v  nonas.  Natale  S.  Fortunati,  Felicis,  Claudiani. 

iv  nonas.  Natale  S.  Lucii  papae  et  Adriani  mar- 
tyri?. 

111  nonns.  Nat.  S.  Focae  mariyris.  (Obitus  Hroh 
gangi  episcopi,  alia  manu.)  vit  EmboL 

ii  nonas.  Nalale  SS.  victohs  et  Victorini.  111 
EmboU 


A     Nonas  Manii.  Sanctaruro  Perpeiuae  cl  Felicitaiis 
martyrum. 

viii  idus.  Natale  S.  Quintoli  episcopi  et  Poutit 
diaconi. 

Prima  incensio  lunm  Patchalit. 

vit  idus.  Naiale  sanctomm  Felicis,  Rogati  et  Phi- 
lippi. 

vi  idus.  Natale  sanctornm  Alexandri  et  Gaii. 

v  idus.  Nalale  S.  Eraclii  et  Zozimi. 

vi  idus.  Naiale  S.  Gregorii  papae. 

iit  idus.  Natale  S.  Macnedonis  presbyteri. 

n  idus.  Natale  S.  Leonis  papae  et  marlyris,  Felicis 
ei  Daviti. 

Idus  Martii.  Natalis  sanctorum  Longini  et  Lucii 
mariyrum. 

xvn  kal.  Aprilis.  Natale  sanctorum  Cyriaci  et  Ca* 
slons  marlyris. 

xvi  kai.  Nalale  S.  Patricii  episcopi ,  et  S.  Gertrn- 
jj  dis  virginis. 

xv  kal.  Natale  S.  Alexandri  episcopi  et  Collegi 
diaconi.  Sot  in  Arietem. 

xiv  kal.  Natale  S.  Theodori  episcopi ,  Bassi,et 
Apollonii. 

xi»i  kul.  Natale  S.  Chutberti  episcopi  et  conres- 
Soris. 

xu  kal.  Nalale  S.  Benedicti  abbatis.  JHquinoctium 
vernale. 

xi  kal.  Natale  S.  Pauli  confessoris.  Primum  Pa* 
tcha  et  sedet  epactarum. 

x  kal.  Natale  sanctorum  Fidelis  et  Theodori. 

ix  kal.  Natale  sanctoruiu  Seieuci  el  Agapiti.  Con- 
currentium  locut. 

vin  kal.  Aiinuntiatio  archangeli  ad  santtam  Ma- 
riam,  et  Dominus  cruciflxus  est. 

vu  kal.  Natale  S.  Casluli ,  et  deposilio  Chiliaui 
epbcopi. 

vi  kal.  Resurrectio  Domini  nostri  Jesu  Christi,  et 
p  passio  Alexandri  martyris. 
**      v  kal.  fh  Caesat  ea  sanctorum  Rogati  et  Dorothei. 

iv  kal.  Natale  S.  Gregorii  Nazianzeni  et  S.  Eus»a- 
sii  abbatis. 

iii  kal.   Natale  sanctorum  Domnini ,  Paulini  et 
Eulaliae  virginis. 

n  k  >l.  Natale  sanctoruni  Felicis,  Diodoli  et  satietas 
Balbin»  virginis. 

ln  itto  niente  nox  habet  horat  xn,  die$  xu. 

APRILIS. 
Mensis  Aprilis  habei  diet  xxx,  lunam  xxix. 

Kalendis    Aprilis.    Natale  sanctorum   Venantii, 
Anastasii  et  S.  Walerici. 

iv  nonas.  Depositio  Nicetii  episcopi,  et  S.  Theo- 
dosiae  virginis. 

iii  nonas.  Natale  sanctornm  Evagrii  et  Pancratii. 

ii  nonas.  Natate  S.  Agathonis  diaconi  et  S.  Am- 
brosii. 

Nonas  Aprilis.  Natale  S.  Claudiani  et  Andronici. 
D  Ultima  incentio  luniB  Paschalis.    . 

viii  idus.  Natale  S.  Xisti  pap:e  el  martyris. 

vii  idus.  Natale  S.  Ccelestini  papae,  et  sanctorum 
Timothei  et  Diogenis. 

vi  idus.  Natale  S.  Macharii  et  Pcrpetui. 

v  idus.  Natale  saliicururo  vu  virgionm,  et  beati 
Demetrii  diaconi. 

iv  idus.  Natale  S.  Apollonii  presbyteri. 

iii  idtis.  Naiale  S.  Siagrii  et  S.  Leonis  papae. 

ii  idus.  Natale  S.  Carpi  episcopi,  Julii  et  Cypriani 
episcoponnn. 

Idus  Aprilis.  Natale  S.  Euphemi.t;  virginis. 

xviii  kal.  Maii.  Natale  SS.  Tiburtii  et  Valeriaoi. 

xvu  kal.  Naiale  SS.  Elimpiadis  et  Maximi. 

xvi  kal.  N.ilale  SS.  Calisti  et  Carissi. 

xv  kal.  NaUle  b.  Petri  diacoui  et  llermogenis. 
Sol  in  Taurum. 

xiv  kal.  Nalalc  SS.  Eleulherii  episcopi  et  Apolionii 
seuatoris. 
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siii  kal.  Natale  SS.  Ruft  et  Antonici. 

xn  kal.  Natale  S.  Yictoris  cpiscopi. 

11  kal.  NaialeSS.  Valeriani,  Tiburtii  et  Maximi. 

x  kal.  Depositio  S.  Gaii  papae. 

ix  kal.  Natale  SS.  Ananiae,  Azariae,  Misahelis,  et 
passio  S.  Georgii  martyris. 

▼iii  kal.  Natale  S.  Melliti  episcopi  et  S.  Alexan- 
Jri. 

vii  kal.  Natale  S-  Marci  evangelistx  ,  et  lelanla 
Diajor.  Utlimum  Pascha. 

vi  kat.  Natale  SS.  Cleti  et  Marcellini. 

v  kal.  Natale  SS.  Anastatii  papae,  Victoris  et 
Maximi. 

iv  kal.  Yn  Misiiania  civitate  S.  Ilcrmogeiih.  Romse 
natalis  S.  Vitalis  martyris. 

iii  kal.  Natale  S.  Gennani  presbyteri. 

it  kal.  Nata!e  SS.  Dorotbei  pre&byteri,  Viaioris  el 
Terentii. 

Jn  islo  mense  ncx  habet  x  horas  et  dies  xn. 
MAUS. 
Mensis  Maius  habei  dies  xxxi,  lunam  xxx. 

Kalendis  Maii.  Natale  aposlolorum  Philippi  et  Ja- 
cobi. 

vi  nonas  Jmiii.  Natale  S.  Germani  ei  S.  Anastasii. 

v  uona<.  Naiale  SS.  Alexandri,  Eveuii  el  Tbeodoli 
presbylert.  Iuventio  S.  crucis. 

iv  nonat.  Natale  SS.  Silvani  et  Floriani  marty- 
run». 

iii  nonas.  Natale  SS.  Hilarii  et  Nicetii  epi>copo- 
rum. 

11  nonas.  Natale  S.  Joannis  apostoli  ante  Portam 
Latinam. 

Non.  Maii.  Naiale  S.  Juvenalis  martyris. 

viii  idus.  Natale  S.  Victoris  martyris  et  S.  Martini 
pretbyteri. 

vn  idus.  Natale  SS.  Quirilli,  Zenonis  et  Macharii 
abbalSs.  Msias  oritur,  habet  dies  xc. 

vi  idus.  Natale  S.  Gordiani  martyris  et  Epimaclii.  C 
Et  Homse  Calepodii  presbyleri. 

v  idus.  Natale  S.  Antimi  et  S.  Mamerti  episcopi. 

iv  idus.  Natale  SS.  Nerii,  Acbillei  et  Pancratii 
inartyruin. 

iii  idus.  Aniissiodoro  dcpositio  Marcelliani  et  na- 
lale  S.  Sefvasii  confessoris. 

n  idus.  Nataie  S.  Vicioris  martytis  el  sancti  Pa- 
chomii  monachi. 

Idus  Maii.  Naiale  sanctorum  Isidori  et  Timothei 
niariyrutn. 

xvn  kalendas  Junii.  Natale  sanctorum  Aquilini, 
Victorini  et  Peregrini. 

xvi  kal.  Natale  sanctorum  Eraclii  et  Pauii,  et  S. 
Torpetis  niartyris. 

xv  kal.  Natale  S.  Dioscnri.  Sot  in  Gminos. 

xiv  kal.  Natale.S.  Poientianaj  virglnis  et  martyris. 

xui  kal.  Natale  S.  Basill*  virginis  et  martyris. 

xu  kal.  Natale  S.  Tinoihei  diacoui. 

xi  kal.  Nalale  sanctoruin  Faustini ,  Timothei  et  0 
S.  Juliae,  quae  orucis  patibulo  coronata  est. 

x  kal.  Nataie  sanctorum  Quinti,  Lucii  et  S.  Deside- 
rii  episcopi. 

jx  kal.  Natale  sanclorum  Donaliani  el  Rogaiianl. 

viu  kal.  Natale  S.  Urbaui. 

vu  ksd.  Natale  S.  Augustini  episcopi  in  Cantia. 

vi  kal.  Naiale  sanciorura  Julii  ei  Esiui  martyrum. 

▼  kal.  Natale  S.  Germaui  episcopi  et  confessorw 
et  S.  Joannis  pap«. 

iv  kal.  Treviris  S.  Maximiui  episcopl  el  confessoris. 

iii  kal.  Natale  S.  Felicis  papae. 

n  kal.  Natale  S.  Pelronillae  virginis. 

JniHo  mense  nox  habei  horas  viu,  dies  xvi. 

JUNIUS. 

Mensis  Junius  habet  dies  xxx,  lunam  xxix. 

Kalendis  Junii  natale  sanctoruin  Claudii  ei  Para- 
piiili  episcoporum. 


A     iv  nonas  Jnnii.  Natale  sanclormn   Mirccllini  et 
Petri  inartyrtun. 

in  nouas.  Natale  S.  Marcelli  martyris  el  S.  Gu- 
duali  conlessoris. 

it  nonas.  Natale  S.  Quirini  episcopi,  Picli  et  Da- 
tiani. 

Nonas  Juuii.  Natale  S.  B  mifacii  episcopi  el  S.  Apol- 
lonarii  manyris. 

viii  idus.  Natale  S.  Satumini  episcopi,  Amanlii  et 
Lucii. 

vii  idus.  Natale  S.  Luciani  martyris,  et  S.  Maclta 
rii  monaclii. 

vi  idus.  Natale  S.  Medardi  episcopi  et  sanctorun 
Naboris  ei  Nazarii. 

v  idus.  Na-alo  sanciorum  Primi  et  Feliciani   mar- 
tyrum  el  S.  Columba?. 

iv  idus.  Natale  S.  Zachariae  el  Barnabae  qui  fuit 
socius  apOhtolomm. 

iit  idus.  Natale  S.  Babilae  et  sanciorum  Crispuli  el 
jj  Restiun. 

n  idus.  Natale  smictorum  Basilidis,  Cirini,  Naboris 
et  Nazarii  martyrum. 

idus  Junii.  Natale  sanclorum  Lucii  et  Fortunaii. 

xviii  kal.  Julii.  Natale  sancloruraRuftiii  et  Yalerii, 
et  translalio  corporis  S  Aniaui. 

xvu  kal.  Natale  sanctorum  Viti  et  Modesti  marty- 
rum. 

xvi    kal.  Natale  sanctorum   Diogenis,    Ferreoli 
presbyteri,  et  Ferrutionis  diaconi. 

xv  kal.  Natale  S.  Quiriuci  et  Aviti  presbyteri.  Sot 
in  Cancrum. 

xiv  kal.  Nalale  sanctomm  Marci  et  Marceiliani. 

xiu  kal.  Natale  sanclorum  Gervasii  et  Protasii  iuar- 
tyrum. 

xu  kal.  Natale  sauctorum  Pauli  et  Cyriaci.  Solsii- 
tium  autivum. 

xi  kai.  Natale  S.  Albini  martyris  et  S.  Eusebii. 

x  kal.  Natale  S.  Jacobi  iu  Perside,  et  S.  A»bani 
martyris. 

ix  Kal.  Natale  S.   Aviti  confessoris,  et  vigilia  S. 
Joannis  Baptistae. 

viu  kal.  Nativitas  S.  Jt>antiis  Baplistae. 

vu  kal.  Natale  S.  Sosipalris  discipuli  smicti  Ptiuli. 

vi  kal.  Natale  sanclorum  Joauuis  et  Pauli  many- 
rum. 

v  kal.  Natale  sanctorum  Crispini  et  Crispiniani 
iiiartvrum. 

iv  kal.  Natale  sancii  Irenaei  episcopi,  et  vigilta 
apostolorum  Petri  et  Pauli. 

in  kal.  Nalale  apostolorum  Petri  et  Pauli. 

ii  kal.  Natale  S.  Pauli  apostoli,  el  S.  Marlialis  epi- 
scopi. 

Jn  isto  mense  nox  habtt  horas  vi,  et  dies  xviii. 


JULIUS. 
Mensis  Julius  habet  dies  xxxi,  tunam  xxx. 

Kalendis  Jnlii.  Natalis  S.  Gaii  episcopi,  et  in  monte 
Or  dtposilio  Aaron  sacerdotis. 

vi  nonas  Julii.  Nalale  sanctorum  Processi  et  Mar- 
tiniani  marlyrum,  et  S.  Monegundis  virginis. 

v  nonas.  In  Alexandria  Triphouis,  Menelai,  Cy- 
riili,  et  Juliani,  et  S-  Gregorii  episcopi  ei  martyris. 

iv  nouas.  Natale  S.  Lauriani  episcopi  et  martyris, 
et  S.  lunocentis. 

ni  uonas.  Natale  sanctorum  Maximi,  Secundi  mar- 
lyrum,  Agalkonis  el  Tiiphonis. 

ii  uonas.  Octavae  apostolorum  Petri  et  Pauli,  el 
natale  S.  Goaris  conlessoris. 

Nonas  Julii.  Natale  S.  Eracli,  Parthent  el  Apollonii. 

viu  idus  Julii.  Natale  S.  Kiliani  episcopi  ei  marty- 
ris,  et  S.  Procopii  martyris. 

vii  idus.  llom;e  natale  sanctarum  virginutn  Flo- 
riaiiai,  Fausliitae.  Felicitaiis,  el  S.  Cyrilli  iuartyris. 

vi  idus.  Nalalc  saiiclorinii  vu  fralrum  liliorum  i5. 
.FeliciMtis. 
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v  iilus.  NaUle  S.  Papii  confessoris.  Floriaco  ad- 
venlus  S.  Benedicti  abbatis. 

iv  idus.  Nalale  sanctorum  Naboris,  Felicis  et  Pri- 
milivi,  el  S.  Margariue  virginis. 

ni  idus.  Natale  S.  Serapionis,  Zenonts  et  Nasei. 

n  idus.  Depositio  sanclomm  Justi  et  Auiacii  epi- 
scoporum. 

Idus  Julii.  Naiale  sanetorum  Cyrici,  Cassiani,  Ju- 
liae. 

xvii  kal.  Augusti.  NaUle  S.  Aquilini,  llilarini, 
Pauli  et  Mammetis. 

xvi  kal.  Naule  S.  Sperati  episcopi  et  martyrh. 
Mediolano  S.  Mareelli. 

xv  kal.  Natale  S.  Symphoros*  cum  septem  filiis 
suis.  Sot  in  Leenem. 

nv  kal.  Natale  S.  Hustici  episeopi  et  confessoris, 
et  S.  Arsenii  confessoris. 

xiii  kal.  Nalale  sanctorum  Luciani  et  Petri. 

xii  kal.  Natale  S.  Praxedis  virginis,  et  saucti  Yi- 
ctoris  martyris. 

xi  kal.  Natale  S.  Mariae  Magdalenae,  et  S.  Cyrilli 
in  Antiocbia. 

x  kal.  Natale  S.  Apollinaris  episcopi  et  roartyris. 

ix  kal.  Natale  S.  Viciorini,  ei  sanctae  Cbrisliii»,  et 
sanctx  Glodesinda»  virginis. 

viii  kal.  Natale  S.  Jacobi  fralris  Joannis,  et  sancts 
Segolen»  virginis. 

vu  kal.  Natale  S.  Jacincti  roarlyris  et  sanctorom 
Joviani  et  Martiani. 

vi  kal.  Natale  S.  Simeonis  monaehi,  et  S.  Etherii 
episcopi  et  martyris 

▼  kal.  Natale  S.  Aogustx  virgiitis,  et  S.  Pantaleo- 
nis  martyris. 

iv  kal.  Naiile  sanclorum  Felicis,  Simplicis,  Fau- 
slini  el  Beatricis  inartyris,  et  sancli  Lupi  confesso- 
ris. 

lii  knl.  Natale  sanclorum  Abdon  et  bennis  marty- 
rum.  Hic  $atiu$  tunm. 

ii  kal.  Antissiodoro  Naiale  Germani  episcopi  et 
confessoris. 

ln  isto  mense  nox  habet  horas  vm  et  diet  xvi. 

AUGUSTI. 
Jftnsts  Augustus  habet  dies  xxxi,  lutiam  xxix. 

Kalendis  Augusti.  Natale  sanctorum  Macchabaeo- 
rum,  el  sanctorum  Cusebii  et  Felicis  roartyruin,  et 
ad  S.  Petrum  ad  Vincula. 

iv  nonas.  Natale  S.  Stephani  episcopl  et  martyris. 
vi  Embai. 

iii  nonas.  Inventio  corporis  S.  Stephani  primi 
martyris,  et  natale  sancti  Jnsti  episcopi. 

u  nouas.  Nalale  S.  Chrisentionis  et  Justi  marty- 
rum,  et  sanctorum  Sagae  et  Bartholomaei. 

Nonas  Augusti.  Natale  S.  Osvaldi  regis,  et  sancto- 
rum  Mimmii  et  Cassiani  episcopprum. 

viu  idus.  Natale  sanctoruin  Sixti  episcopi,  Felicis* 
timi  et  Agapiti. 

vii  idus.  Natale  S.  Donati  episcopi  et  martyris,  qui 
fractum  calicem  orando  restauravil.  Autumnus  oritur, 
kabet  dies  xcu. 

vi  idus.  Natale  S.  Ciriaci  raartyris,  et  S.  Severi 
confessoris. 

v  idus.  Natale  S.  Romani  militis,  et  vigilia  sancti 
Laurentii  martyris,  et  S.  Auctoris  episcopi. 

iv  idus.  Natale  S.  Laurenlii  martyris. 

ni  idus.  Natale  S.  Tiburtii  martyris,  et  sancta?  Su- 
sannae  virginis  et  roartyris. 

u  idus.  Natale  S.  Eupli  diaconi  et  martyris. 

Idus  Augusti.  Naule  S.  Hippolyti  et  S.  Cassiani 
martyrum.  (Item  S.  Wichberti  coiifessorts  Christi, 
altera  manu.) 

iis  kal.  Septembris.  Natale  S.  Cusebii  confessoris, 
ct  S.  Gregorii  presbyteri. 

xvm  kal.  Assumptio  S.  Mariae  malris  Domini  no- 
stri  Jesu  Christi. 

xvu  kal.  Natale  S.  Tyrsi  cum  sociis  suis,  et  S. 
Arnulfi  confessoris. 


A  xvi  kal.  Natale  S.  Eufemta,  et  S.  Marametis,  et 
ocUvae  S.  Laurentii. 

xv  kal.  NaUle  S.  Agapiti  martyris,  et  S.  Candidi. 
Sot  in  Virginem. 

xiv  kal.  Naule  S.  Magni  martyris.  Roros  S.  Julii 
martyris. 

xiii  kal.  NaUle  S.  Filiberti  confessoris,  et  SS.  Va- 
lentiani  el  Leontii. 

xii  kal.  Naule  S.  Tbeedoti  episcopi,  ci  Juli,  et 
Juliani,  et  S  Privali  martyris. 

ii  kal.  NaUle  S.  Timotbei  et  Symphoriani  mar- 
tyrum. 

x  kal.  NauleS.  Cyriaci ;  Remis,  Tirootheiet  Apolli- 
naris. 

ix  kal.  Naule  S.  Titi  discipuli  Pauli  apostolL 
Romae  S.   Genesii  martyris.  Epagomeni  dies  v. 

viii  kal.  Naule  S.  Bariholomaei  apostoli,  et  Are- 
lito  S.  Genesii  martyris. 

vii  kal.  Natale  S.  Habundi  et  lierenei  marty- 
n  rum.  J 

vi  kal.  Naiale  S.  Rufi  martyris,  el  SS.  confeaso- 
rum  Riitt  et  Siagrii. 

v  kal.  Nalale  SS.  Ilermetis  mariyris,  et.Augustini 
confessoris  et  S.  Juliani  mariyris. 

iv  k;il.  Passio  S.  Joannis  Baptislae,  el  S.  Sabinse 
virginis. 

iii  kal.  Natale  SS.  Felicis  et  Audacti  martyrum. 

ii  kal.  Naule  S.  Nuinediani,  et  Treviris  depositio 
S.  Pauliai  episcopi. 

In  isto  mense  nox  habet  horas  x,  dies  xxx. 

SEPTEMBER. 

Mensis  Sepiember  habel  dies  xxx,  tunam  xxx. 

Kalendis  Senlembris.  Natale  S.  Prisci  martyris,  et 
S.  Victoris  episcopi. 

iv  nonas  Septemb.  Nabile  S.  Mammae  martyria,  et 
SS.   Remacii  et   Pinuini  episcoporum.  11  Embo- 
lismus. 
c     ui  nonas.  NaUle  S.  Feliciani,  Aristi,  ct  S.  Man- 
^*  sueti  confessoris. 

n  nonas.  Naule  S.  Marcelii  et  Bonefacii  epi- 
scopi. 

Nonas  Sept.  NaUle  S.  Quintini  confessoris,  et 
passio  S.  Ferreoli. 

viu  idus  Septembris.  NtUle  S.  Clemherii  episcopi, 
et  Zacharise  prophet». 

vii  idus  Sept.  Natale  S.  Siuoti  martyris,  et  passio 
S.  Cvoriii  episcopi. 

vi  idus.  Naiivitas  S.  Mariic  matris  Domini,  et  pas- 
sio  S.  Adriani  martyris. 

v  idus.  Naule  S.  Gorgonii  martyris,  et  SS.  Do- 
nati  et  Fortiinati. 

iv  idus.  Naule  S.  Hilarii  papne,  Ammonis  el  Vic- 
toris. 

iu  idus.  Naule  SS.  Protbi  et  Hiacincti  martyrom. 
et  S.  Patientis. 

ii  idus.  Nitale  S.  Sacerdotis  episcopi,  et  SS.  Eu- 
pli  et  Serapiouis. 
D     idus  Sepi.  Natale  S.  Felicissimi  et  Maurilioois  et 
S.  Ainati  confessoris. 

xvm  kalendas  Octobris.  Exalutio  S.  crncts,  et 
natale  SS.  Cornelii  etCypriaui  (el  S.  Maierui,  aliera 
moitu). 

xvii  kal.  Natale  S.  Nicomedis  mariyris.  Ipso  die 
nalale  S.  Apri  episcopi. 

xvi  kal.  Naule  S.  Euphemia  etSS.  Luciae  et 
Geminiani. 

xv  kal.  Natale  S.  Lamberti  episcopi  et  martyris, 
6t  Justini  confessoris. 

xiv  kal.  Natale  S.  Trophimi  et  Mariani,  etS. 
Eosiorgii  episcopi. 

xm  kal.  Naule  S.  Ferreoli  et  S.  Januarii  mar- 
tyr. 

xii  kal.  Natale  S.  Felicis  et  Faustas  virginis,  el 
vigilia  S  Mallu*i  nposioli.  /Equinoctium  autumnate. 

xi  kal.  NaUle  S.  Matib&i  apostoli  et  evange- 
listx. 
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x  kal.  Natale  sanctorum  Mauritii  et  sociorum  ejus.  A 
▼i.  M.   dc.   livi.  (Kl   Liutdrudig  -  virginis  t  atlera 
manu. ) 

ix  kal.  Passio  S.  Lini,  et  depositio  S.  Liberi  epi- 
scopi,  et  naule  S.  Tbecl»  virgtnis. 

viii  kal.  Natale  sanctorum  Andocbii  presbyteri, 
Tyrsi  diaconi,  el  Felicis  martyris.  (Et  conceptio  S. 
Joannis  Baplist»,  alia  manu.) 

vu  kal.  Natale  S.  Firraini,  et  passio  sanctorum 
Sergii  et  Bacchi. 

vi  kal.  Natale  S.  Cypriani  et  depositio  S.  Eusebii 
episcopi. 

v  kal.  Naule  sanctorum  Cosmae  et  Daiuiani  mar- 
tyrum. 

iv  kal.  Natale  S.  Juslini  presbyteri  ( et  in  Gallia 
S.  Liobae  virginis,  altera  manu). 

111  kal.  Dedicatio  basilicae  S.  Michaelis  archan- 
geli.  (  Ipso  die  S.  Luitwini  arcbiepiscopi ,  alia 
manu.) 

ii  kal.  Nalale  S.  Hieronymi  presbyteri  quo  nemo 
post  apostolos  alter  fuit  praestatitior. 

ln  itlo  mente  nox  habet  horas  xu,  die$  xu. 
OGTOBER. 
llentit  October  habet  die$  xxxi,  lunam  xxtx. 

Kalendis  Octobris.  Natale  sanctorum  Remigii,  Ger- 
niani,  Vedosti,  Bavonis  et  Pionis,  et  S.  Nicelii  epi- 
scopi  Trevirensis. 

vi  nonas  Octobris.  NaUle  S.  Leodegarii  et  S. 
Eleutberii  martyris. 

v  nonas,  Natale  sanctorum  Sulpicii  et  Serviliani 
inartyruin,  et  S.  Theogenis. 

iv  nonas.  Natale  sanctorum  Marci  etMarciani. 

in  nonas.  Natale  S.  Gbristinae  virginis  et  S.  Apol- 
linaris  episcopi. 

ii  nonas.  Natale  S.  Babinae  virginis,  et  sanctorum 
Marcelli,  Emilii  et  Satuniini. 

Nonas  Octobris.  (Natale  S.  Augustini  presbyteri, 
et  S.  Marci  papae.  p 

vi ii  Idus.  Natale  sanctorum  Dionysii,  Jauuarii,  et  *-* 
sanctorum  MarceJli  et  Apulei. 

vn  idus.  Naule  sanctorum  Dionysii ,  Rustici  et 
Eleutheru,  et  S.  Gereonis  cum  sociis  suis. 

vi  idus.  Natale  sanctorum  Eusebii,  Eracli  et  S. 
Paulini  episcopi. 

v  idus.  Natale  sanctorum  Atbanasii  presbyleri  et 
Venantii  et  Martialis. 

iv  idus.  Natale  sanctorum  Goelesti  et  Saturi.  Apud 
Bituricas  S.  Opionis  presbyteri  et  inartyris. 

111  idus.  Natale  sanctorum  Fausti,  Anastasii  epi~ 
scopi  et  Veuautii  confessoris.  (  Treviris  dedieatio 
basilicje  S.  Joannis  apostoli  et  evangelistae,  atia 
manu.) 

ii  idus.  Natale  S.  Calixli  papae  et  .S.  Lupi.  ( Et 
translatio  corporum  sanctoruin  confessorum  Maxi- 
uiini,  Agrilii,  atque  Nicetii,  alia  manu.) 

Idus  Octobris.  Naule  S.  Fortunati. 

xviii  kal.  Novetubris.  NaUle  S.  Longini  marlyris, 
et  S.  Galli  confessoris.  (Et  S.  Lulli  episcopi  et  con-  P 
lessoris  el  S.  Sigismundi  regis,  attera  manu.) 

xvi  kal.  NauIe.S.  Yictorini,  et  passio  S.  Sii- 
vani. 

xv  kal.  NaUle  S.  Lucac  evangelistae.  Sol  tn  Scor» 
pionem. 

xiv  kal.  Naule  sancti  Proculi  et  aliorum  xuv. 

xiu  kal.  Naule  S.  Gaprasii  martyris. 

xii  kal.  Naule  S.  Justi  et  S.  Palris  nostri  Hila- 
rionis. 

xi  kal.  Nalale  S.  Severi  et  S.  Philippi  episcopi. 

x  kal.  NaUle  S.  Dorotbei  et  S.  Severini  confes- 
soris. 

ix  kal.  NaUle  tanctorum  Felicis,  £)cgati,  Viulis 
et  Flaviani. 

viu  kal.  NaUle  sanetorura  Grispini  et  Grispiniani 
martyruin. 

vu  kal.  NaUle  S.  Luciani  et  translatio  S.  Amandi 
eonfessoris. 


vi  kal.  Naule  S.  Mariani  et  vigilia  apostolerum 
Simonis  et  Judae. 

v  kal.  Naule  apostolorum  Simonis  et  Judse. 

iv  kal.  Naule  sanctorum  Quititi,  Feliciani  el  F*- 
rentii  confessoris. 

iii  kal.  Naule  S.  Saturnini  martyris,  et  passio 
S.  Marcelii  centurionis. 

n  kal.  NaUle  S.  Quintini  martyris. 

ln  iito  men$e  nox  habet  hora$  xiv,  et  die$  x. 

NOVEMBF.R. 

Mentit  November  habet  die$  xxx,  tunam  xxx. 

Kalendis  Novembris.  Naule  S.  Cxsarii  martyris  et 
festivius  Omnium  Sanctorum. 

iv  nonas  Novembris.  Natale  S.  Poliani,  et  apud 
Viennam  sancti  Georgii  episcopi.  v  Embol. 

iii  nonas.  Naule  sanciorum  Germani  et  Tbeophili, 
el  transitus  S.  Hucberti  episcopi. 

it  nonas.  Naule  S.  Gaesarii  diaconi ;  et  Redenis 
S.  Amati  confessoris. 

Nonis  Novembris.  NaUle  sanctorum  Domnini  et 
Quarii. 

viii  idus.  Natale  S.  Meiani  episeopi  et  coofes- 
soris. 

vu  idus.  Naule  S.  Herculani  episcopi  et  raartyris. 
Hiems  oritur,  habet  die$  xcu. 
•  vi  idus.  Naule  sanctorum  quatuor  Corouatomm 
Glaudii,  Nicostrati,  Symphoriani,  Casloris,  Sim- 
piicii. 

v  idus.  Naule  S.  Theodori  martyris :  Virduno  S. 
Vitoni  episcopi  et  confessoris. 

iv  idus.  Naule  S.  Leonis  papae  et  sanctorum  Deme- 
trii  episcopi  et  Amenesii  diaconi. 

iii  idus.  Naule  S.  Martini  episcopi  etS.  Menoae 
martyris. 

ii  idus.  Naule  sanctorum  Mauruli  et  Publii,  Ger- 
mani  eiTheophili. 

idus  Novembris.  Nauie  S.  Briccii  episcopi,  ei  S. 
Felicis  presbyteri. 

xviu  kal.  Decembrif.  Natale  S.  Clemeitini  et  S. 
Theodot*. 

xvu  kal.  NaUlcS.  Secundini  el  Fructuosi. 

xvi.  kal.  Naule  S.  Eucbarii  episcopi  et  S.  Othmari 
confessoris. 

xv  kal.  Naule  S.  Anuni  episcopi.  Sol  in  Sagtitm- 
rium. 

xiv  kal.  Natale  S.  Plaumis  marlyris,  el  sanctonim 
Romaui  et  isicii  martyrum, 

xin  kal.  Nataie  S.  Maximi,  et  Augusloduno  S. 
Siinplicii  episcopi. 

xu  kal,  Natale  S.  Echbertl  episcopi,  et  sanctoruin 
Bassi  et  Dionysii. 

xi  kai.  NaUle  S.  Pontiani  papse,  et  in  Italia  S. 
Columbaui  abbatis. 

x.  kal.  Natale  S.  Ceciliae  virginis. 

ix  kal.  Natale  sanctorum  uemeniis  ei  Trudoois 
presbyteri,  et  S.  Felicitatis. 

viii  kal.  Naule  S.  Chrysogoni  martyris. 

vn  kal.  Nauie  S.  Petri  Alexandrinae  Ecelesiae  epi- 
scopi. 

vi  kal.  NaUle  sanctomm  Nicandri,  Cassiant  ei 
Feiicissimi. 

v  kal.  Nalale  S.  Optati  episcopi  et  S.Yaleriani 
confessoris. 

iv  kai.  Naule  S.  Theodoli  etS.  Rufl  manyris. 

iii  kal.  Nalale  sanclorum  Saturnini,  Lrysanti. 
Mauri  et  Dari*  virginis,  et  vigilia  S.  Andres  apo* 
stoli. 

n  kal.  Natale  S.  Andreae  apostoii. 
iit  itto  mente  nox  habet  hora$  xvi,  dU$  vui. 
DEGEMBER. 

Mensi$  December  hahet  diet  xxxi,  tunam  xxix. 

Ralendis  Decembris.  Naule  sanctas  Gandidsc,  et 
S.  Llegii  episcopi  et  confessoris,  et  S.  Albani. 

iv  uonas.  NaUle  sanctorum  Pootiani,  Viviatii, 
Viciorini,  et  Fortunaii  inartyris.  i  Embot. 
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iii  nonas.  Natale  S.  Agricol»,  Saturnini,  Sisiniiet 
Cassiani. 

11  nonas.  Natale  SS.  Meiropoli,  Felicis,  Merobii. 
lv  EmboL 

Nonas  Decembris.  Nalale  S.  Crispini  mariyris  el 
S.  Nicetii  episcopi  et  confessoris. 

viii  idus.  Natale  S.  Fortunati  et  SS.  Hermogenis 
et  Rogati. 

vnidus.  Natale  S.  Sabini  et  Eutationi  episcopi 
el  octavae  S.  Andreae  apostoli. 

i  idus.  Naiale  S.  Eucbarii  episcopi  Trevirensis, 
et  SS.  Eusebii  episcopi  et  Jurani  preabyteri. 

v  idus.  Naiale  SS.  Successi  et  Geronti  et  S.  Cy- 
priani  abbatis  Peiragoricu 

iv  idus.  Natale  S.  Milciadis  p»pae  et  S.  Eulaiiae 
virginis. 

ni  idus.  Natale  S.  Damasi  papae,  et  sanctorum  Vi- 
Ctorici  e(  Fusciani  marlyrum. 

ii  idus.  Natale  sanctorum  Hermog<*iiis  et  Donati. 
Idus  Decembris.  Naiale  S.  Luci*  virgiuis,  et  S.  Au- 
berti  episcopi  et  confessoris. 

x»  kal.  Januarii.  Nalale  S.  Viatoris  episcopi.  Apud 
Cyprum  S.  Spiridionis  episcopi. 

xvni  kal.  Natale  S.  Maxiniini  presbyteri,  et  san- 
ctorum  Fausii,  Candidi  et  Cceciliani. 

xvu  kal.  Naiale  S.  Valentioi  el  Concordii. 

xvi  kal.  Naiale  S.  Iguatii  mariyris,  el  sanctorum 
Victoris  et  Vicloriani. 


A  xv  kal.  Naiale  sanctorum  Rnfl  et  Zozymi ,  Tbeo- 
tini  et  Basiliani.  Sot  in  Capricornum. 

xiv  kal.  Nalale  S.  Zosjmi,  Pauli,  Secundi  S.  Mene- 
sii  martyris. 

xiu  kal.  Natale  S.  Athanasii  episcopi  et  sanciorum 
Ammonis  et  Zenonis. 

xu  kal.  Naule  S.  Thoma*  aposioli.  SoUtitium  hie- 
male. 

xi  kal.  Natale  sanctorum  xxx  martyrum.  Spolitana 
S.  Gregorii  inartyris. 

x  kal.  Naiale  sanctorum  Eusebii,  Joannis,  Fclicis 
et  S.  Victnrias  martyris. 

iv  kal.  Natale  sauciorum  Luciani,  Donati,  Drusui, 
et  vigilia  Natalis  Domini  nostri  Jesu  CRrisi. 

vin  k»l.  Nativitas  Domini  nostri  Jesu  Christi.  Nj- 
tale  S.  Anastasia  et  S.  Eugcniae  viginis. 

vii  kal.  Natale  S.  Stephani  prolomartyris,  et  de- 
positio  8.  Dionysii. 

vi  kal.  Natale  S.  Joannis  apostoli  et  cvangelistae. 
g  •  v  kal.  ftatule  sanctorum  Iniioceutiuiii.  In  Africa 
Casioris,  Saiumini,  Eusebii. 

iv  kal.  Natale  S.  Feiicis  et  S.  Trophimi  episcopi 
et  conressoris. 

ni  kal.  Natale  S.  Florentis  et  S.  Perpetui  episcopi. 

ii  kal.  Nataie  S.  Silvestri  papse  et  S.  Coluinb»  vir- 
ginis. 

ln  iuo  mente  nox  habet  horat  xvui,  diee  vi. 
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ii  non.  Jan.  Depositio  Adalrami  archiepiscopi  et 
Baiurici  episcopi. 

u  id.  Jan.  Depositio  Baturici  episcopi. 

xiv  kal.  Febr.  Vualh  obiit. 

xii  kal.  Febr.  tielmgaudus  episcopus  obiit. 

viu  kal.  Febr.  Madalgarius  obiil. 

v  kal.  Feb....  Eademdie  obiit  nobilissimae  memo- 
riae  domnus  Karlus  imperator,  qui  regnuni  Franco- 
rum  catholica  religione  sacratissime  decoravit. 

Non.Mart....  Eadem  dieobiiiHumberlusepiscopus. 

iv  id.  Mart.  Eodem  die  obiit  Kunapertus  episcopus. 

xu  kal.  Aprilis....  Eadein  die  obiit  Einhardus. 

ii  kal.  April.  obiit  Drahof. 

xv  kal.  Maii.  Bliddrudis  obiit. 

xn  kal.  Maii  obiit  Oigarius  archiep. 

ui  kal.  Maii,  obitus  Fonascbahi. 

in  kal.  Maii,  obitus  Adalberti  comilis,  fratris, 
Bauxleib  et  Uattonis  comilis. 

xvn  kal.  Jun.  Brantohc. 

xn  kal.  Jun.  Walgerusv 

x  kal.  Jun.  Wolfehere; 

vii  kal.  Jun.  Walcoum. 

vi  kal.  Jun.  Engilfridus. 

iv  kal.  Jun.  In  Treveris  Mazimini  ep.  et  Clemeniis 
presbvteri,  magistri  palatini. 
,      n  kal.  Jun.  Obilus  Tbeaimari. 
'      Kal.  Jun.  Obiit  Heriuvic. 

xvui  kal.  Obitus  abbatis  Ralleici. 

viu  kai.  Jun.  Obitus  abbatis  Amolrichi. 

viu  id.  Julii....  Eodem  die  S.  Cbilianus  episcopus 
in  casiro  Yuirziburgo  cum  sociis  suis  Totuianno 
presbytero  et  Coluianno  diacono  sub  Gozberto  duco 
martyrizaius. 

ix  kal.  Sept.  Richni  obiit. 

xviii  kai.  Octobr.  Obiit  Scencho  presbyter. 


G     xv  kal.  Octobr.  fieatus  Albinus  presbyter  obiit  et 
Ebaracbar  comes. 

viii  kal.  Octobr.  Francho  episcopus  obiit. 

iv  kal.  Octobr.  Obitus  Hadeward  episcopi. 

vi  non.  Oclobr.  Swab  obiit  :  eodem  die  obiit 
Wolfhardus. 

v  non.  Octobr.  Blidgoz  monachus  obiit. 

iu  iion.  Octobr.  Berahtgoz  clericus. 

ii  non.  Octobr.  Obitus  Irraingardae  imperatricis  et 
Erfmanni  monachi  et  Deolgeri  monacbi. 

viii  idus  Ociobr.  Obitus  Frehholfi  episcopi. 

vi  idus  Octobr.  Obitus  Annonis  monacUi. 

iv  id.  Octobr.  Obilus.  Tagulfl. 

Idus  Octobris.  Obitns  Christianas  sanctimonialis. 

xii  kal.  Novembr.  Nihil  de  xi  mille  virginibus  me- 
moratum  comparet.  Sed  tantuin  post  SS.  Hilarionis 
et  Asieiii  meniionem  additur  :  Obitus  S.  Cbristiaua 
sanct-e  monialis. 

iii  kal.  Novembr.  Adalhelm  comes  obiit. 
p     iv  non.  Novembr.  Dedicatio  ecclesia^  Gozbaldi  ad 
Ohsonofurt  in  honore  sanctorum  martyrum  Cypriani 
et  Sebastiani  ab  Humberto  episcopo  venerabiiiter 
ceiebrata. 

u  id.  Novcmb.  Depositio  Woltgarii  Wirziburgen- 
sis  episcopi. 

Idus  Novembr.  Obitus  Hunnani. 

xi  kal.  Decembr.  Somnus  pro  Wolfbirin. 

vt  id.  Deceuibr.  Hatto  episcopus  obiit. 

v  Decembr.  Obiit  Christianus. 

iv  idus  Decembr.  Deposiiio  Iromae. 

xu  kal.  Jan.  Depositio  Bipini  regis,  filii  Hludowici 
imperaloris. 

iu  kal.  Jan.  Megina  obiit. 

BXPLICIT  NECROLOGIUN. 

(  Stijuiiur  pott  Marturotogium. ) 
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DE    LOCIS  SS.    MARTYRUM 

QVJE  SUNT   FORIS  CIVITATIS  ROM£. 

Primum  Petrus  in  parle  occidcniali  civitalis  juxta 
viam  Corneliam  ad  milliarium  primum  in  corpore 
requiescit ,  el  pontificalis  ordo ,   excepto  numero 

F»aoco,  in  eod«»m  toco  in  tumhis  propriis  requiescit. 
bi  quoque  juxta  eamdem  viam  sedes  est  aposlolo- 
rum ;  et  mensa  ei  recubilus  eorum  de  marmore 
facla  usqne  hodie  apparenl.  Mensa  quoque,  mndo  al- 
tare,  quam  Petrus  manibus  snis  fecit,  ibidem  est ; 
juxta  eamdem  quoque  viam  S.  Ruflua ,  S.  Secun- 
da  ,  S.  Maria  >  S.  Marius ,  S.  Arobacu  ,  S.  Atida- 
fax  et  alii  quam  plurimi  sancti  jacent  Inde  liaud 
procul  in  sinistra  manu,  jnxta  viam  Aureliam  S.  Pro- 
cessus  S.  Martianus,  S.  Pancratius,  S.  Paulinus, 
S.  Arihemius,  S.  Felix,  S.  Caiistus,  S.  Calopus  cum 
muliis  s«*pulti  jacent.  Juxta  viam  vcro  Portuensem, 
qii»  et  ipsa  in  ocMentali  civitatis  parte  est,  S.  Ab 


A  mlunt,  Petnift,  Marcellintts.  Tiburlius,  SS.  xxx  miti- 
tes,  Gorgonius,  GenuiniH,  Maximus,  iv  Coronati,  i<| 
esl,  Clatidius,  Nic»slratus,  Simpronianns,  Castorius, 
Siinplicius  :  ibi  est  iu  cruplis  sub  lerra  innmnera 
roartyruin  multitudo  sepulta  jacent.  Juxta  viam  Ti- 
buriinam  ecclesia  e-t  S.  Agapiti  multum  lionorabilis 
martyrum  corporibus  et  prope  eamdem  viam  eccle- 
sia  est  S.  Laurentii  major,  in  qua  corpus  ejus  pri- 
mum  fuerat  lnimatum,  et  ibi  basilica  nova  mirae  pul- 
chriludinis,  ubi  ipse  modo  requiescit.  Hi  quoque  sub 
eodem  altare  Abundus  est  depositus  et  foris  in  por- 
ticu  lapisest,qniaIiquando  iu  collo  ejusdem  Ahundi 
pendebal  in  puteum  inissi  :  ibi  Hereneus,  Jtiiianus, 
Priiriitivus,  Tactens,  Nemeseus,  Eugenius,  Justinu«, 
Crescentianus,  Romanu*,  sunt  sepulti,  et  S.  Cyriaca, 
$.  Symferosa  el  Jusiina  curo  multis  martyribns  sunt 
sepulli.  InJe  in  Boream  sursum  in  basitica  S.  Hypo- 
liti  est,  ubi  ipse  cum  familia  sua  tota,  xvmi  marty- 
res,  jjcel :  carcer  tbi  est  in  quo  fuit  Laurentius.  flic 


d<ui  et  S.  Sennes,  S.  Milex  el  S.  Vincenlius,  S.  Po-  d  est  Trrfonia,  uxor  Decii  Caesaris,  etCyrilla  fltia  ejus : 

lion,  S.  Julius,  S.  Pymeon,  S.  Felix,  S.  Simplicius,      s- —  n~ l:~  -  e    n~ -  — '-s 

S.  Faustiniis,  S.  Beatricis  dormiunt.  In  parte  au- 
strali  civilatis  juxta  viam  Ostiensem  Paulus  apostolus 
corpore  pausat  et  Timotheus  episcopus  et  marlyr, 
de  quo  meminil  liber  Silvestri,  ibidem  dormil;  et 
antc  fronlem  ejusdem  basilicae  oratorium  esl  Ste- 
phani  martyris.  Lapis  ibi.  quo  lapidatus  est  Stepha- 
1111«,  super  altare  est  positus.  Inde  naud  procul  in  ine- 
ridiem  monasterium  est  Aqu»  Salviae,  ubi  caput 
S.  Anastasii  est,  ei  locus  ubi  decollalus  est  Paulus. 
Prope  quoque  basilicae  Pauli  ecclesia  S.  Teclae  est, 
ubi  ipsa  corpore  jacet.  Et  non  longe  inde  ecclesia 
S.  Felicis  est,  ubi  ipse  dormit,  cum  qno,  quando  ad 
coelum  migravit ,  pariter  properabat  Adauctus,  et 
ambo  requiescunt  in  uno  toco.  Ibi  quoqite  el  Nome- 
seus  roartyr  cum  plurimis  jacei.  Juxta  viam  Arden- 
tinam  ecclesia  est  S.  Petronellae ;  ibi  quoque  S.  Ne- 
reus  el  S.  A<  hilleus  suut,  el  ipsa  Petronella  sepulti. 
Et  prope  eamdem  viam  S.  Damasos  papa  depositus 
est  et  soror  ejus  Martha ;  et  in  alia  basilica  non 
longe  Marcus  et  Marcellianus  sunt  honorati;  etadhuc 
in  alia  ecclesia  alius  Marcus  cum  Marcellino  in  ho- 
nore  habetur.  Juxta  viaui  Appiam  in  orientali  parte 
civitatis  ecclesia  est  sancue  Suteris  martyris,  ubi 
ipsa  cum  muilis  martyribus  jacet ;  et  juxta  eamdem 
viam  ecclesia  est  S.  fcixti  pap»,  ubi  ipse  dormit.  Ibi 
quoque  Caecilia  vhrgo  pausat,  et  ibi  S.  Tarsicius  et 
S.  Gereflnus  in  uno  tumulo  jacent  :  el  ibi  S.  Euse- 
hius  et  S.  Colocerus  et  S.  Parthenius  per  singuli  ja- 
cent,  et  dccc  manyres  ibidem  requiescunt.  Inde  haud 
procul  in  ccemeterio  Calis  Cornelius  et  Cyprianus  in 
ecclcsia  donniuni.  Juxla  eamdem  viam  ecclesia  est 
inultorum  btnctorum,  id  esl,  Januarii,  qui  fuit  de 
septem  filiis  FeJicitalis  major  natu,  Urbani,  Agapili, 
Felicissimi,  Cyrini,  Zenonis  fratris  Valentini,  Ti- 
hurtii,  Valeriani,  et  multi  martyres  ibi  requiescunt. 
Et  juxta  eamdem  viam  ecclesia  est  S.  Sebastiani  mar- 
tvns,  ubi  ipse  dormit :  ubi  sunt  sepullur*  apostolo- 
runi,  in  quibus  xl  annos  quieverunt.  Ibi  quoque  el 
Cyrinus  inartyr  est  sepultus.  Per  eamdein  vero  viam 
pervenitur  ad  Albanam  civitatem  et  per  eamdem  ci- 
vitatem  ad  ecclesiam  S.  Senatoris,  uhi  el  Perpetua 
jacet  corpore  el  inuumeri  sancti  et  magna  mira- 
bilia  iuidein  geruntur.  Juxta  viatn  vero  Latinam  ec- 
clesia  est  S.  Gordiani,  ubi  ipse  cum  fratre  Epima- 
cho  in  una  sepultum  requiescil.  Ibi  quoque  Quartus  et 
Quiiilns  :  ibi  Sulpitius  et  Servilianus  et  S.  Sophia  et 
Trophimus  cum  inultis  martyribus  sepulti  dormiunt, 
et  jutta  eamdem  -viam  Terlulliani,  et  basilica  ubi 
ipse  cum  multis  martyribus  jacet :  ecclesia  quoque 
S.  Eugeniae  juxta  eam  viam  est  9  ubi  ip»a  cum  matre 
sua  in  uno  tumulo  jacet :  ibi  S.  Stephanus  papa  cum 
toto  clero  suo  numero  xxxvm  inartyres  :  ibi  S.  Ne- 
nieseus,  S.  Olimphius,  S.  Simpronius,  S.  Theodulus, 
S.  Superius,  S.  Obloteris,  S.  Tiburticanus,  marly- 
res  sunt  sepulti.  Juxta  viam  vero  Lavicanam  ecclesia 
S.  Ilelenae  ubi  ipsa  corpore  jacet.  Ibi  sancti  isti  dor- 


inier  utrasque  Concordia  et  S.  Geneseus,  et  raulti 
martyres  ibi  sunt.  Juxta  viam  Numentanam  est  S. 
Nicomedes  el  juita  eamdem  viam  basiliea  S.  Agnes 
inii  ;e  pulchritudmis,  ubi  ipsa  corpore jacet,  propeque 
ibi  soror  ejus  Emerentiana  :  in  alia  tamen  hasilici 
dormit.  Ibi  quoque  in  singulari  ecclesia  Constantia, 
Constantini  lilia,  requiescit,  saoclusque  Alexander, 
S.  Felicis,  S.  Papia,  S.  Victor,  et  alii  multi  ibi  dor- 
miunt.  Juxta  viam  Salariam  ecclesia  est  S.  Felicita- 
tis,  ubi  ipsa  jacet  c  irpore  :  ibi  et  Sillanus  filius  ejus 
unus  devu  esl  sepultus,et  Bonifacius  cum  multis  san- 
ctis  ibi  dormiunl.  Juxta  eamdem  viam  S.  Saturninus 
cum  miiltismartyribusdorinit :  propeque  ibi  S.  Alexan- 
der  et  S.  Vitalis,  sanctusque  Martialis,qui  sunt  tresde 
septem  flliis  Felicitatis  cum  multis  marlyribus  jacent. 
Ibi  et  vu  virgines,  idest,  S.  Saturnina  etS.  Hilaria, 
S.  Dominanda,  S.  Serotina,  S.Paulina,  S.  Donata,  S. 
Rogaoiina  requiescunt.  Juxta  eamdem  viam  Salariam 

r  S.  Silvester  requiescit  et  alii  quam  plurimi,  id  est,  S. 

u  Coalestinus,  S.  Poteiitiauia,  S.  Praxedis,  S.  Marcellu89 
S.  Crescentianus,  S.  Maurus,  S.  Marcellimis,  S.  Pri- 
sca,  S.  Paulus,  S.  Felicis  unus  de  septem.  S.  Pbtlippus 
unus  de  septcm.  S.  Seinelrins,  et  in  una  sepultura 
ccclxii.  Per  eamdem  quoque  viam  venitur  ad  eccie- 
siaiu  S.  Michahelis ,  septimo  milliaro  ab  Urbe.  Inde 
haud  procul  in  occidenlem,  juxu  viara,  in  cruptis 
sub  lerra  lxxx  gradibus  S.  Painphilus  et  Candidus 
sanctusque  Cyprianus,  cum  mullis  martyribus  jaceU 
El  inde  iu  occidentem  tendentibus  apparet  basilica 
S.  Hermes,  ubi  ipse  martyr  jacet.  Ibi  suut  S.  Cris- 
pns  etS.  Herculanus  et  S.  Maximiliaous  el  S.  Basrfe*sa 
el  S.  Jacincthus  et  S.  Protus  et  S.  Leopardus  cuni 
multis  martyribus  sepulti.  Inde  non  longe  est  tn  oc- 
cideute  eccfesia  S.  Joanuis  marlyris ,  ubi  caput 
ejus  in  alio  loco  sub  alure  ponilur,  in  alio  corpus, 
ibi  S.  Diogenes  et  S.  Sistus  el  S.  Liberatus  et  S.  Bla- 
sius  et  S.  Maurus  et  S.  Longina  mater  Joannia 
sunt  sepulii.  Indc  prope  juxta  viam  Flaiiiineam  appa- 

D  ret  ecclesia  mirilice  oruata  S.  Valentini  martyris, 
ubi  ipse  corpore  jacet  et  multi  sancti  ibidem  sunt 
sepulti. 

ISTJS  VERO  ECCLESIA  INTDS  ROMiB  HASE.TTUl. 

Basilica  Constantiniaua,  quje  ct  Salvatoris,  ipsa 
quoque  S.  Joannis  dicitur. 

Basilica  quae  appellatur  S.  Maria  Major. 

Basilica  quae  appeliatur  S.  Anastasia,  ubi  cruces 
servaniur  quae  portanlur  per  statioues. 

Basilica  quae  vocatur  S.  Maria  Antiqua. 

Basilica  quae  appeilatur  S.  Maria  Kotunda. 

Basilica  quac  appellatur  S.  Maria  Trans-Tiberm  : 
ibi  est  imago  S.  Mariac,  quae  per  se  facla  est. 

Basilica  quae  appellatur  apostolorum  Jacobi  et 
Philippi. 

Basilica  qu;o  appellatur  Joannis  et  Pauli,  ubi  ipsi 
a:nbo  in  uno  lu.nulo  jaccnt. 

Basilica  qu«  appcllatur  S.  Cosmx  et  Damiaui* 


1161 


CIIRONICON  ANTIQUISSIMUM. 


1!G* 


Basilica  quac  appellatur  S.  Laurentii,  ubi  craticula  A 
ejusdem  habeior. 

Basilica  qua  appellalur  ad  Vincula  Pelri,  ubi  ba- 
belur  ealena  qua  Fetrus  Jigatus. 

Basilica  quse  appellatur  ad  S.  Adrianum. 

Rasilica  quae  appellalur  Grisogoni. 

Basilica  quae*appellalur  S.  Clementis. 

Basilica  quae  appellatur  S.  Agaibae. 


Basilica  quae  appellatur  S.  Stephaui. 
Basilica  qu  n  appellalur  S.  Marci. 
Basilca  qua?  appellatur  S.  Marcellini. 
Basilica  quac  appellatur  S.  MichaelU  archingeii. 
Basilica  S.  Bonifacii  mnrt.,  ubi  ipse  dormit. 
In  his  omuibus  basilicis  per  ccrU  tempora  publica 
statio  geritur. 


APPENDIX  III. 


in  <$tn\m'$t4(Xim  M<di  titotrittw. 


Jam  diu  vderam  in  codice  Vat.  Palatino  Cliro- 
nicon  Latinum  qnodd  nn ;  neque  laincn  ad  ejos  cu- 
randam  editionem  curas  m«*ag  converie  am  :  qtita 
quanivis  codex  littera  Romana  quadrata  scriptus, 
ad  saeculum  circiter  octavum  referendus  sil,  niliilo 
minus  ejus  Lalinitas  valde  squalet,  imov  ut  cerle  nunc 
in  codice  legitur,  soloecismis  iunumeris  et  incredi  • 
bili  mendositate  laborai.  Fmclus  quoque  htstoriae 
raro  novus  videlur,  quia  multa  scripti  pars  in  expo- 
nendis  tropice  evangelici  texius  locis  versatiir.  Im- 
peratorum  demum  praecipue  catalogus  iutolerandis 
scatet  erroribus.  Attainen  eximia  codicis  vetustas, 
quam,  utdixi,  scriplurae  genus  suadet ;  praeierenCfiro- 
nici  terminus  in  nono  Jnstini  Jtitiimris  anno  (Cliri>ti 
57i)conclusus,  quae  res  chronographi  xtatem  ipsius- 
que  lucubraiionis  tempus  denotare  vidctur,  quia 
ne  ad  t<»tum  quidem  Justini  reguum  eitenditur,  quod 
fuit  annorum  tredecim  ;  h  pc  ,  inqiuui ,  tanti  apud 
me  fuerunl,  ut  breve  hoc  Chronicon  (reformatis 
tantum  identideui  diclionis  gravissimis  soioecisuii*) 
bis  volumiiiis  niei  pagellis  iradendum  nunc  censue- 
rim :  praesertim  ctim  rudis  iuterduin  autiquitas  inagis 
q»am  polita  novitas  placeat. 

J.im  suh  initio  quidem,  et  mox  cap.  4,  C  ronogra- 
phus  nosler,  contra  Scoiorum  systeiuata  canonesque 
clironicos  stvlum  actiit ;  quae  res  mihi  suspicionein 
ingerit ,  Angluro  hunc  esse  hominem  vel  Celtam  aut 
Francigenam,  qui  finitimis  suis,  ut  lil,  vel  proximis 
ohlioquatur.  Cerle  Anglorum  aut  Francigenarum  La- 
fin.tas,  ciijiisuiodi  per  e«  lempora  fuerit,  videre  licet 
in  Virgiiio  grammatico,  in  Faminibus  hespericis  •,  et 
in  lexici  novi  prologis,  quse  nos  scripla  alibi  edidi- 
mu*.  Num  vero  noster  Cbronographus  contra  Bedne 
de  sex  a?talibus  mundi  recenleiu  tunc  librum  insur- 
git  ?  Scotum  ab  bomine  Francigen»  dici  Bedam  pa- 
rum  mirarer  quia  Scotorum  appeilatio  latius  oliin  in 

•  Ihsperica  famlna  videsis  Palrol.  tom.  XC,  col.  i 


B  Brilannia,  quam  nnnc,  patiut.  Ad  rem  qnod  attiuet, 
Ifcda  utique  sexta  mundi  aetate  natum  Chrisltim  aii, 
negat  tamen ,  pro  suo  systemate ,  iuiic  expleUm 
fuisse  sextam  aetatem  ;  qu  n  imo  eamdem  se  vivente 
adhuc  agi  censei ;  cui  nosler  cnp.  21  diserte  ac  ma- 
gnopere  contradicit.  Sed  enim  molestum  milii  est 
in  hi*  quaestiunculis  tempu*  lerere,  quas  opto  ut 
inelius  aliquis  per  otium  evolvat. 

Sed  illiid  deinutn  admirattonem  meam  maxtme 
commovit,  quod  hunc  Clironograph  ira  in  prioribus 
decem  capitulis,  et  iu  imperatorum  cattlogo,  cum 
neinine  magis  consentientem  comperi  qttam  cum 
Graeco  Joanne  Malala  (cnjin  ipsamet  verba  quan- 
doque  interpretatur  et  exprimil)  vel  certe  cum  aucto- 
ribus  ab  hoc  laud  tlis  Gtemeiit<»,  Theophil>i,  Timo- 
theo,  et  Eusebio.  Qtiid  iude  ?  Num  hic  L  itinus  An- 
giigena  vel  Fnncigena  Gnecum  Aotiochmi  Malaha 
opus  vidit  ?  Mitto  nunc  controveNam  inter  Hodium 
atqueCavxuui  veniilatam  de  Mahilae state ;  qua  etiam 

r  omissa  ,  parum   mihi  videhatur  verisimile,  Antto- 

G  chenuin  baud  magni  nominis  anclorem  a«l  Ojeaui 
litiora  aut  insulus  jam  tum  perva  isse  ;  el  i  omnino 
postea  pervasit ;  namque  Malalae  opus  iner  codicea 
Bodleiauos  in  Anglia  rcpertum  esl,  unde  editio  quo- 
que  manavit.  Nec  illud  ignoramus,  quod  medio  aevo, 
rairabiles  magis  narratores,  cujusmodi  e$t  Malalas, 
vel  novarum  rerum  auctorcs ,  qtiam  6everi  saniquo 
bisiorici  legi  solebant.  Alioqui  Gtaecos  liliros  in  Gal- 
iia  certe  Carolo  Calvo  regnaute,  silis  noios  fuinse, 
demonstrant  Joannis  Scoti  vani  lalmres,  et  Graece 
linguae  peritia  ;  de  quo  honiine  nos  diiimiHiu  qiimto 
classicorum  AA.  volumine,  ubi  poemuta  ipsius  hetle- 
nismnm  redolentia  vel  potius  jactamia  edidimus. 
Nolo  igitur  diulius  conjecturis  indulgerc ;  etenim 
Latlni  Chronographi  cuin  Gra?co  Mahla  conscnsuiu 
Scholia  nostra  mox  demonstrabunt. 

185.  Edit. 


CMONKON  ANTIQDISSIHDM 

EX  PALATINIS   MEMBRANIS   EDUCTUM. 

(Mtii  Spicileglum  Romanom.) 

INCIPIT   ADCTORITAS   OPBRIS   PRiESKNTIS. 

CHRISTE,   FAVE   VOTIS  BONIS. 


!.  Jam  tempus  est  ut  sc  veritas,  luculentis  ratio- 
nis  optutibus ,  omnibus  semetipsam  perlustret  in 
fstciem ;  jam  prudentiori  conatu,  tanquam  per  ob- 
sirusos  cavernarum  rivulos,  novaui  et  iutegrain  se 
veritas  prod.it  et  uiero.  Jam  ne  nos  failatu  mulilo- 
quio  *uo  Scotlorum  scholares,  ipsa  se  nobis  verilas 
liquidissimis  labiorum  promat  neclareis,  ut  omnem 
a  nohis  auiaritndinem  tollat  aliena?  dociriiir  :  ut 
antra  caliginis  obuubilante  mendacio»  sua  nos  veri- 
las  luce  tinquain  solis  jubar  inlustret  ab  allo,  ut 
meiidacium  fugientes  veritas  amplectatur,  et  uti  ca- 
ligine  tencbrosB  noctis  obsiante  luci  vcra  cansa- 
rutn,  clarescat  omnibus  l.xtissimusdies  in  vultu.  Nunc 

*  Itoc  ipsissima  Graece  dicuntur  apud  Joati.  Mi- 
lalam,  Chronogr.  part.  i,  ed.  Ven.,  p.  9.1,  cujus  hoc 

Patkol.  XCIV. 


D  igilur,  si  placet,  ut  certum  sil,  ipsa  mundi  consilia 
perqiiiramus,  quo  tempore,  qua  aetate  mund<  adfuerit 
Cliristus  Salvator  in  carne,  cnjus  etiam  cunsulatus 
atque  imperium  mnndo  in  hoc  agehalur  in  terris, 
dum  e  coelo  Dei  Filius  in  utero  Virgiuis  velut  rei 
insederit  thilamo.  Explicit  prologus. 

INCIPIT  HISTORIA    CHRONICA  , 

QHAX    BTIAM     PARI   MO  O     EXCLANAYEtUTftT 

CLEMEPfS,    VEL  THBOPHILUS,    BT  TIMOTHBUS 

D1LECTI<SIM1    DEI   F.PI  COPI  CHRO^OCRAPMI, 

ET   DILECTUS   DEI   CIIRONOGRAPUUS 

EUSKBIUS    PAMPHILI  * 

loco  noster  piitns  interpres  est.  Porro  de  auctoriia- 
tibus  citatis  a  llalala  ex  Clemenie,  Tlieophilo,  Ti- 
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%.  Anno  42  Ociaviani  Augufcti  Caesaris  natus  est  A.sexto  qmdem  mUliario  annornm  ci  ipte  dicirappsrare 


Dominus  el  SaWalor  noster  Jesus  Christu*. a  Euse 
bius  eninvail,  quia  postquam  transivil  il  et  primus 
annus  et  mensis  sexlus  regoi  ejusdem  Csesarisb,.in 
meuse c  Dystro,  id  esi  secundum  Lalinos  Martio, 
die  25  tnewsis  h»c  est  vm  K»l.  Aprilis,  qui  secun- 
dum  Gr^cos  Xanthicus  app  tlatur,  hora  diiirna  se- 
cunda,  iniliante  tertia  die  Dominica,  misstis  est  ar- 
changelus  Gabriel  evangelixare  heaiae  Mar  ia,  in  ci- 
viiaiein  Galiheae  cui  nouien  Naztreih,  in  consulatu 
*  Cyrini  el  Longini,  cum  esset  dcsponsaia  viro  cui 
iiomcn  erat  Joseph,  procurante  quidem  Syriani  Vi- 
tellio,  qui  tunc  agehal  c  juveitis  sub  eodein  Auguslo 
Csesare.  viu  ergo  Kal.  Aprilis,  id  esl  ajquinoctio 
vernsli,  conceptus  est  Doiniuus  in  utero  Yirgiuis. 
Nam  el  eadem  die  patibuluui  crucis  asceutlit,  et 
poslea  in  sepulcro  est  positus.  Et  alia  iiiagnalia  Do- 
iniui  in  ea  die  gesta  stuii,  id  est  initium  hic  mun- 
dus  ipsa  die  stimpsit  a  Deo ;  ei  tunc  transierunt  filii 
lsrat* l  per  mare  Rubrum  tanqtiam  per  arhlam  ter- 
ram ;  el  lunc  eipugnatus  est  diabolus,  el  de  ccelu 
projectus  est  cum  angelis  suis ;  et  tunc  ipsa  die 
sanctum  Jacohum  fralrcm  Domini  de  pinna  templi 
deorsum  projecerunt  Judaei.  Conreptiis  est  igitur 
Dominus  iu  utero  Virgiui»  viu  Kal.  Aprilis,  id  est  v 
et  ii  dic  mensis  Mariii ;  qtii  e*l  ili  annus  iinperii 
AugusiiCxsaris,  vm  Kalendariiiii  Januariarum,  meuse 
Appelkeo,  qui  est  Deccml  er,  in  d:e  xxv  mensis, 
hora  diei  vn,  in  civita:e  Jtidae;e,  cui  nomen  esi 
Betbieem,  sub  pncside  Syriae  Cyrino  exconsule, 
consulatu  vero  ejusdem  Ociavtaui  Augtisti  et  Sil- 
vani f,  loparcba  aulem  JuuacajHerode  illo  tuajorc,  fi- 
lio  Arcltelai,  sicul  evangelista  tesialur. 

5.  Colliguntur  ergo  ab  Adam  usque  ad  Phalec  A- 
Hum  lleber,  annorum  tria  millia.  Et  a  Pbalec  usque 
ad  il  el  u  anuum  regui  Augusti  Caesaris,  auni  u 
inillc  dcccc  lxvu.  Et  ila  colliguntur  ab  Adam  priuio 
liomine  usque  ad  incarnalioiiem  Doraini  nostri  Jcsu 


Salvatoreui  Christum,  secundum  iiuuierum  sex  die- 
rum  pl  «smallonis  Adte,  prius  tamen  qu  «m  expleta 
fuissetit  sex  millia  aiiuorwn.  Qwia,  dixit,  apfuruti 
Dotuinus  Deus  Jesus  Chrisitis  Salvator  nosier  ad  eri- 
piendiim  gemis  humanuin  ,  et  naius,  inquii,  ex  Vir- 
gine  humauatus  est  in  quinto  milliario  et  quingen- 
tesimo  el  u  b  amto  pa  sus  est  et  resurrexit  Douuiius 
noster  Je*us  Christus,  et  adtmmplot  e*t  m  cmlw 
anno  aelalis  saeculi  ab  Adam  vn  nxxmi.  In  sexto  au- 
lein  aimorum  milliario  concordant  omnes  apparuisse 
Doiniiiuut,  qoamvis  Scotti  coucordare  nolunt,  qut 
sapientiam  se  exisiiment  habere  et  scienliam  perdi- 
deruut :  vet  etiam  unus  plus,  alius  minus  dixcrunt. 
In  sexlo  milliario  annorum,  secundunr  pmpbeticam 
vocem  ,  elocutiones  univers»  consentiuut ,  eiiau» 
quamvis  repigritent  qui  exposueruut  de  nmuero  au- 
norum.  In  iiovissimis  tamen  temporibus  apparui*se 
Salvatorem,  sicut  divina  Scriptura  signiftcat,  omiies 
|3  leslati  stinl.  Nam  ct  in  sanciis  Evangeliis  repperiea 
hoc  factum,  dum  untts  lertia  liora  Christum  dicil 
esse  crucifixum,  id  est  Marcus;  alii  vero  iu  sexiaeom 
asserunt  ligno  crucilixum:  quare  apud  iiuperitu* 
contraria  sibi  haec  videbuntur,  scd  non  sunl  contra- 
ria  ver»  ratiooi,  ubi  se  sic  puriter  l  eompleciitur 
divina  Scriptura,  dum  tamen.  diligentius  ruminatur 
et  bene  traciatur  ab  his  qui  non  de  sua,  sed  de  Dei 
prisumunt  sapientia. 

5.  Igitur  cum  nalus  esset  Dominus  Jesus  in 
Bcthleeui,  in  xl  et  u  anno  regnt  Augusli  Caesaris, 
sirb  Herode  rege  JudaDurum,  et  sub  praeside  Cyrino 
Syriae  provincias,  duobu«  annis  agens  sub  ubera 
Virginis  inter  homines  Dei  Filius,  venerunl  a  Persidef 
magi,  ducatum  illis  pra;benle  stella.  Tuiie  didfeilf 
Herodes  rex  J ,  sive  toparcha  Juda*orum,  quod  expe- 
eulatores  venbsent  in  llieroso  yniam  civiiaten.  Ef 
jube.is  eos  adJui,  coepil  eos  iiuerrogar»?.  Venerant 
enim  cognosccntes,  quia   my>tica  (fuadam  imbuti 


Christi,  et  xlu  anitum  regm  Augusti  Cajsans,  anni  fi  quaB  eii  ipparueral  slH(a  in  Or.enle,  de  hunituiUM 
v  mille  dcccc  lxvii.  Et  inde  esi  conversatus  cum  ^  AaivaiArift  nnctri  \»*»  r.Ur\^\    ^r^nnubiiin  Ai  mn_ 


v  mille  dcccc  livii 
homiitil>us  super  lerram  Dominus  noster  Salvator 
Jesus  Chrislus  circiter  aunos  xxiui  uon  pleuos  pa- 
rum  quid.  Ul  fiant  ab  Adaiu  us*iue  ad  Domini  no- 
stri  Jesu  Chrisli  secundum  carnem  naliviialem,  et 
passioitem  crucis,  et alsuinptiouem  ejus  ad  coelos ad 
Patrem,  anni  vi  mille  pleni.  Phalec  eleniin,  secun- 
dttm  propheticam  vocem  Moysis,  in  diroidium  dicitur 
temporis  futura  inrarnationis  Clni&li  interveuisse 
adventum.  Sictit  enim  homiuein  sexia  die  de  lerra 
plasmavil  Deus,  ul  Moyses  magnus  scriptor  tempo- 
rum  exposuit  in  suis  mouumen  is,  iia  hoc  definivii : 
El  erit,  inqtiit,  una  dies  Domiui  sicut  mille  anni. 
Sexta  igitur  die  Quxil  homineiu  Deus,  et  cecidit  sub 
peccaium  bon.o.  Ul  hoc  quoque  clarius  appareat, 
quia  sicul  sexia  die  homo  in  paradiso  plasmatus 
corrnil  in  peccatum,  ita  sexto  aeutis  mundi  miinatio 
Christus  super  lerram  mauifestatns  est,  el  salvavil 
hominem,  per  crucis  signacnlum  ligui  el  resurre- 
clionem  ex  morluis  rcformando  s. 

K.  Quod  etiam  pari  modo  Clemens  vef  Theopliilus 
et  Tiinotheus,  dilectissimi  Dei  episcopi  et  clirono- 
graplii,  explanaveruul,  invicetu  hic  con>oiiantes.  Di- 
lectus  autem  Dei  chronographus  Eusebiu»  Pamphili 

motheo  atqoe  Eusebio,  legantur  Hodii  prolegomena 
ii.  xxii,  xxiif,  xxiv,  qoibuscum  tamen  conferre  opor- 
lei  eomradictiones  G.  Cavxi  art.  de  Malala. 

*  Codex  habel  supernu  pro  Eusetrivt. 

*  Euseb.,  Hist.  eccl.  i,  5. 

c  Ihitur  noster  appeliationibus  mensiutn  Mace- 
donicis. 

*Malatas,  vel  liis.orici  apud  eumdem,  p.  95, 
Qniftfi  ei  Longitri.  Sic  etiam  consentiunl  de  procura- 
tore  V.tellio. 

*  Malalas  itpoaxOtoos  viwotI,  nuper  promoti.  Nosler 
%er<>  intellexit  juvenh. 

s  Uoc  item  aiuut  buterict  apud  &lalaJjm,  p.  96. 


Salvatoris  nostri  Jesu  Christi,  deferentes*|ue  et  mu- 
neratauqtiam  vere  regi  magno  et  iriumpbaiori,secun- 
dum  quod  eis  sidus  de  coelo  nuntiaverai.  Qui  eliam 
ab  orientalibus  adventaules  iuterrogabaiH  dieenies  : 
Ubi  est  qur  natus  est  Jud.corum  rex?  Et  conturfcati 
sunt  Judaei.  Quinetia.n  magi  cogniti  coitprebensi 
suut,  et  iutroducti  ad  Herodem  regem  k:  et  interro- 
gavit  eos,  quapropler  m  Juda^am  adveneiiut  explo- 
ratores  ?  Et  suggerentes  inagi  miraculum  stell*.  ei 
quia  magnus  rex  natus  est  in  hoc  muiido,  et  cfuia> 
donaei  cum  adduieriul,  advenissenl  sicut  regi  magno* 
uiunera  offerturi  l ;  dixerunt,  Quia  qiwe  adtultfnus, 
munera  Deo  proferimtis ;  vidimus  enim  stellam  ejus 
in  Oriente,  et  vciiimus  ut  eum  adoremus.  Ilerode* 
autem  audieus  haec,  stupens  remaosit,  cogitans  quo- 
niaui  post  Augustum  Ca^sarem,  qualis  esl  virtus  huju* 
qui  natus  est  regis  m  ? 
6.  Venerunt  ergo  magi  in  HJerosolymam  sub  con- 
j)  sulatu  Vindicii  et  Varii  °,  anno  iinpeni  Augusti  Cae- 
saris  xliui,  quia  secundo  et  xl  auno  « jusdein  Augusti 
Cassaris  Salvaior  natus  est,  et  in  n  anuo  naliviuus 
ejus  magi  venerunt  in  llierosulytiiain.  Exquisivit  if  i- 
lur  ab  eis  Herorie*  tempus  sideris :  el  cuai  dtdteissjet, 

9  Omnmo  lotom  hone  et  partim  etiam  sequenieio 
tracium  ex  Malala  p.  9(3-97,  vel  excitaiis  ab  i%*» 
historicis  desumptutn  esse  apparct. 

k  Confer  Eusebii  Clironicon  editionis  Romanae 
fib.  i,cap.  48.  pag.  92. 

1  Ita  eod.  sed  num  pariler  f 

i  Rursus  noster  ex  Malaia  sumit  roiilla  in  sequentibo?» 

k  Ex  Malala  ad  litteram  :  olrm;  picyot  yma6ivrs^9 
owcffyc^q^oev  xoci  ffonvix6wav  tw  'll/Jwdp  BaercXct. 

1  Sic  in  alits  codicibus  vidi  tnterdum  ofertumr 
offtrta. 

"» Cuncta  prorsus  ex  Malala  p.  97» 

n  Apud  Milalam.  p.  93,  Valerii. 
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dixil  ris :  Ttev  et  scrtitamini  diligcnter  de  pnero  hoc ; 
et  cum  invencritis,  rcdienles  renuntiate  mihi,  ut  et 
ego  veniens  ariorem  eutn.  Et  abierunt  magi,  stella 
qtic  paululiim  ab  eis  ahs<  esserat  praebente  iierumillis 
sicut  pi  ius  ducatum ,  quam  in  Oriente  viderant.  fit 
inveneniiil  Jesum  el  matrem  ejus  Martam  in  dotno ; 
et  caiicntes  in  pnviinento  terra,  adoravcrout  Salvnfo- 
rem  Christum,  et  optuleiuntei  mnnera  qu«  deiule* 
rant  sccum  in  suis  itiesauris,  lanquam  Deo  et  regi, 
anrum,  thus  etmyrrbam.  El  re  ponso  acceptoaban- 
gelo  per  somnium,  per  :iliam  viam  limitis  regressi 
sunt  in  sunm  regtonem  in  partfbiis  Permrtim,  ron- 
teinnentes  llcrodem  regem.  Cumque  se  iolustim  vi- 
disset  a  magis  Ilerodes  rex,ir.ilus  esl  vehementcr;et 
sciscituus  a  principihus  Judacorum  uhi  Christns 
nasccretur  secundum  quod  propheta  pr.idixit,  mii- 
feng  mauum  militarem  ,  occidit  omnes  pueros  in 
Bcihlecm  civitate  Judas,  el  circa  llncs  ejtis,  a  him.itu 
cl  iufra,  sccumlum  temptis  quod  cxquisierat  a  magis, 
sictil  divina  inquit  Scriplura  Et  continuo  Herod  -s 
dtim  perfecisset  scelus,  sc  rens  vermibus  a  Dco  per- 
cussus  animam  reddidti  *. 

7.  Et  fucnis  esl  toparcha  in  letrarchia  Juda?oriim, 
si»e  rex,  Archclatis  fllius  ipsius  llcrorii?,  per  annos 
viii,  sub  consul.au  b  Lamii  et  STvilcmi;  suh  qtio  et 
Salvator  ct  Virgo  maer  ejtis  Maria  cum  Joscph  iu- 
ttoierunt  iu  jf^yptum,  secunritim  impersiirn  Dei  per 
aogelum  apparenlem  Joseph,  sicul  s ••riptiim  ost:  Kcce 
Domiiius  sedel  super  nul>cm  lcvem ;  veniet  iti  iOgyp* 
tum,  ei  commintiei  omnia  simtilacra  ct  sculptiit 
/Egyptiorum.  Ad  advcnttim  eniin  Salvatoris  sedeniis 
snper  gremium  vin;iiiis  matris,  dum  ingrderctur  in 
jEgvpium,  erat  i!lic  tcmpltim  id'ri»rum,  qti'>rttm  in 
pra?sen  ia  Christi  omttia  simuhcra  de  snis  loci-  at<|tic 
sedilibus  exsi'riitia  ,  confracla  sunl,  et  in  pulverctn 
reda  la,qu>d  cl  beaus  Kpiphanius  Cypriu>  episco;  us 
rotnniemornt.  Et  cttm  expleii  essent  iin  anni  in 
iEgyplo,  iterum  nngelus  appaiens  Joseph,  jubet  tit 
regtediatur  in  Jud;pam  lerram  cutn  pncro  et  matre 
cjus.  Et  propter  meiuin  Archelai  filii  llerodis,  hahi- 
lavit  in  Nazarelh  civitate  Galildc.no  quasi  suboccuhe. 
Oinnia  autem  secundum  qtiod  ante  fuerat  pradictum 
a  prophclis  sanc lis,  sicut  ei  in  Evangelio  testimonia 
proferuntur  de  propheiicis  librU. 

8.  Cuni  jani  atttem  fuisset  ptier  Jesus  annorum  xu, 
asccnoVrunt  Joseph  et  Mana  cum  puero  Jesu  in  tem- 
plum  Domini  in  llierusalcm,  ut  Lucas  evaugeli*ta 
narrat ;  el  dehinc  non  aiiiplius  iufert  memoriam  de 
Joseph,  quia  scilicet  rum  essei  senex  et  plentis  die- 
rum,  justus  vir  in  otnnibu*,  rcquievil  in  pace  ciun 
patribus  suis.  Usque  ad  xu  annos  aetatis  Salvatoris 
\ixit,  et  deinceps  qtii  vit  sicut  nobis  palerua  coui- 
iuendat  auctoritas.  Augusius  vero  Caesar  lvi  anno 
rcgui  stii  meuse  Octobrio,  qui  llyperberebrtis  *e- 
ciiiidum  Atbenieose»  «  dicitur,  abiit  iu  Capiiolium, 
qttod  est  in  medio  urbis  Kom:e,  ut  per  divinatioiiein 
addisceret  quis  regoaturus  fuissei  post  ipsum  in  Ro- 
mnna  re,  uhlica ;  et  dtctum  est  ei  a  pylhonia ,  quod 
infans  llehr&tis,  jubenie  Deo,  e  ccelo  beatorum  de* 
tceiidens.  in  hoc  domicilium  slaiim  jam  veniet,  ca»te- 
ruin  geuitus  siue  macula,  alieuusqtie  ab  aris  nostris. 
Qnare  exiens  inde  Augusttis  Causar  a  diviuatioiie, 
acdiUcavii  in  Capitolio  aram  magnam  iu  snhlimiori 
loco,  iu  qua  et  scrip^it  Laiinis  lilieris  dicens  :  lljcc 
aba  Filii  Dei  est.  Ubi  factum  est  post  lot  attnos,  do- 
niiciiium  atque  h-silica  heaiae  etsemper  virpiui*  Mi- 
ria?  tisque  iu  prassenient  diem ,  sicul  el  Tiuiollicus 
thron»graphus  commemorat  d. 

•  Malalas,  p.  97. 

h  Matalas,  loc.  rit.  Lamlret  Serelliani. 

«  luio  vero  ^ecundum  Macedona^. 

6  Timoihcus  apud  Mallam  pag.  98,  nou  nnminil 
nisi  ara  ab  Auguslo  erecix.  Fluia  itaque  iM&tcr  apud 
Timothi  um,  quem  cilal,  lcgcbaL 

e  Sic  apud  Malala-n,  p.  i>8. 

f  Malal  i5,  p.  9i>,  Albani  et  Servar. 


A  Post  hoc  autcm  ipse  Augusius  mbrte  sua  defunc- 
tus  est  senex,  cuni  esset  annornm  lxxv. 

9.  Po*t  regnum  vcro  Augusti  Croaris,  stih  eonsn- 
lalu  e  Sexli  et  Sexticiani,  regnavit  Ttlierins  Ca-sar, 
cum  esset  Domiuus  Jesus  Christtis  inler  liomines , 
hal>etis  xtatis  anuos  xv.  In  aimo  atitem  xv  regni 
ejusdetn  Tiberii  Caesaris,  sub  constilatu  Silvani  et 
Neri  ',  coepit  sanctus  Johanncs  |>ra?cursor  praedicare 
baptismum  poeniienliae,  el  baptiKibatur  omnis  Jtidaea, 
secundum  propheticam  vocem.  Tunc  venit  ad  eum 
Domiuus  J.-sus  Chrislus  a  Galilj>a  in  Jordanetn ,  in- 
cipiens  annorum  xxx;  id  est  die<  xn  supra  aunos  ix 
et  viiii;  qtiia  vm  Kal.  Januarias  naius  est  de  Yirginc, 
et  vin  Idus  Jamiarias  baptixaltis  ex  aqua  csi,  ex  quo 
et  nii  ahilia  facere  inclioavit.  Et  baplix^ius  e.t  io 
Jordane  flmnine  Patasiinft*,  in  tnense  Auilineo,  qui 
et  Jamiarius,  die  sexu  mensis,  vm  Iduum  Januaria- 
rutn,  in  nocte,  hora  decima  noctis,  hoc  est  in  dilu- 
ctilo,  sub  cousulatu   Ruff  et  RuhelliotiU.  Ex   quo 

n«i  Johannes  Baptista  clarus  facttis  est  hominibus, 
quem  ct  deco!|avit  llerodes  in  &ircere,  in  Sebistia 
url>e,  lii!  Kal.  Scptembris,  sub  cousiilatii  Falconis  ct 
Htiflni,  propter  Herodiam  uxorem  Philippi  fratris  sui, 
eo  qtiod  inlicile  duxcrat  eain,  sicut  ^criptum  est  «. 

10  Atinoigiiur  xvm rexni  Tiherii  Cisaris  k,  mense 
et;ain  vu  ociavi  decimi  anni  re,;ni  ejus,  faclus  anno- 
riim  circa  xxxtn  Jesus  Christus  Doninus  noster  ira- 
ditus  e.sl  a  Jud  i  Scariote  discipulo  suo,  mcnse  Dy- 
siro,  qut  est  Manius,  xxun  die  mensis,  id  e«t  viui 
K  il.  Aprilis,  luna  xm  habente  dicm,  eral  auietn  dies  v 
ferijc,  hora  uocttirna  vi.  Et  ductus  est  ad  Caiphani 

Sirincipem  saccrdotum ,  et  inde  traditus  cst  Poutio 
Mato  praasidi,  prima  maue.  Et  continuo  ejusdem 
Pilati  uxor,  nomiue  Proila,  inisit  ad  euin  dicens  : 
Nihil  tibi  cl  justo  illi ;  inultum  euiin  passa  som  ho- 
dic  pcr  vi.num  propter  eutn.  Et  cognoscentes  hoc 
Jud.ui,seditioneiiicoticiuveruntdicentcs :  Tollef  tolle, 
crucilige  eum.   Erat  igitur  hora  iii  quando  acclama- 

-  vertitii  Judaei  suis  vocibus  cruci(iA'enles  Filium  D  i. 

u  Accipiens  auiem  sentcn  iam  Domintis  noster  Jesus 
Chrislus  erucifhus  est  specialiter  vm  Kal.  Aprilts, 
ineuse  M  «rtio  j  xxv  die  nten>is,  Itma  xm.  Erat  au- 
tem  vi  feria  parasceves ,  hora  diei  vi ;  et  obscuratu* 
est  sol,  et  erant  tenebnc  per  uitiversiini  mundum. 
Anno  autem  xvm  imperii  i  ihcrii  Caesaris  h.ec  facta 
siiut,  ita  ut  Aeret  delectiu  s<dis  maxiina  quain  qu:it 
noias  sttiit  coiiligisse  prius,  ct  fuit  nox  hora  diei  vi, 
ita  ui  sleilas  in  coelo  apparerent.  Salvator  vero  Jesus 
Christus  tradidit  spiriium  hura  nona.  Et  staiim  facta 
est  i  nox  in  oimii  terra,  et  terras  motus  maguus,  et 
patefacta  sunt  inouumenia,  et  \hhm  Hssc  sunt,  et 
iuorttii  resurrexerunt,  sicut  in  divinis  Evangeliis  ef- 
ferttir  veraciter;  ita  ut  dicerent  Judici,  Vere  Filius 
Dei  erat  iste  quem  cruciflximus.  Et  sepulius  est  Je^us 
Christus  hora  decima  in  ipsa  parasceves  die,  sub 
consulatii  Sulpicii  ei  k  Solatii ,  procuraute  Syriam 
Cassio  prasside. 
II.  Surrexit  autem  Dominus  noster  et  Detis  Jestis 

IJ  Chrisius  tneii^e  Dyslro,  qui  est  Martius,  l  vicesima 
scpiima  die  meii>is,  id  est  sexia  Kal.  Aprilis,  hora 
nocturiiax  circa  diluculum  Iticeseeute  die  Dotniuica, 
in  ipso  mense  Martio,  vu  et  xx  die  mcns  s,  Itma  xvi. 
Unde  et  primo  quidem  apparuit  pruna  maue  Man« 
Magdalen»,  et  deimle  suis  dicipulis  aposto.is,  et 
aliis  sauclis  qnatu  plurimis  :  el  comiiioratus  esi  ctiiit 
eis  per  dies  \l  :  super  lerram  p«»siqtiani  resurrcxit  a 
mortuis.  Kt  adsuinp  us  est  in  cuelos  Dominus  nost*  r 
ei  Deus  Jesus  Chridtus  iuense  Arteiuisio,  qui  e*t 

s  llcc  qnoquesont  apud  Malalam,  p.  1C0. 
b  ftorsus  ex  M^lala,  p.  101. 
*  Malalas,  xxiv. 
i  C«kI.,  mendost»,  lux. 

k  li>)«  habet  Mal.tUs,  p.  101;  noiUr  Solmn  ;  tri  }f 
qtie  meiidose  pro  Sytliv. 
1  Malalas,  vicesima  qunia. 
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Maius,  v  die  mcnsis,  iJ  eM  ni  N  >nas  Maias,  die  v  fer.,  A  jectione  diaboli  liheraret.  Nam  xl  et  vi  signiftcanl 


liora  ii,  sanctis  a|K»tolis  videntihus,  et  alia  turba 
discipulorum,  qu«»modo  asMin»ptus  e*t  a  ntibtbtis; 
sanctis  angelis  diceniibus  :  Quid  a-picttis  in  fcclum, 
viri  Galilari?  Ilic  Jesus  q»»i  nssiunplus  esta  vobis,  sic 
ttcruin  veniet,  queniadinodum  eum  videtis  eaulem  in 
fceluni.  Desccndit  auieni  sccunduin  Domini  pollici- 
lationem  sanctus  cl  vivificator  Spiritu*  super  aposio- 
los  mense  Artrmisin,  qui  est  Mains,  •  xv  die  menMS, 
ilie  Dominica,  hora  111,  agente  praesidatum  in  Jud.ia 
eodem  Pontio  Pilam,  qui  :>dsignatus  fuerat  priudpari 
genii  Judarorum  ab  ipso  Tiberio  Caesare  qui  dissolvit 
regnum  Judironim.  eiconslituit  eis  priiicipem  praeesse 
qualcmcumquc  voluisset,  sub  ponlilicatu  sacerdotum 
Judaeorum  AnusR  ei  Caipliae  b. 
•  42.  Iloc  namque  loco  licet  inspicere  quicquid  pcr- 
luleril  Christus  salus  et  redemplio  nostra,  oiunia 
gcsta  csse  in  bomiue  plcno  cum  Deo.  Nam  quod 
Christus  per  angelum  Virgini  nuntiauir,  a«l  cvacuan- 


sextam  qiiam  mundus  a^ebat  aeiatem,  diim  reparator 
suae  fabrics  adveniret,  et  perfectam  pceniteiiliam  per 
numerum  perfeclionis  ouadragesimae  jVjunium  pceni- 
teniibns  demonstraret.  Uode  et  fpse  Salvator  tempta- 
tus  a  diabolo  velut  bomo,  viclor  exstitit.  Ut  Deua 
ergo  per  quadragesimum  et  sexlum  numerum  ler- 
tiumquc  ditplicatum,  omncm  bumani  generis  massam 
in  niiaui  fldei  fermentandocoagulavitconsparsionpm. 
14.  Quod  anlcm  ex  femineo  editus  ventre,  po?ilua 
in  prosepio,  paunis  est  obvoluliis,  propter  illum 
versiculiiin,  nuo  David  jurejtirando  Deus  promiserat 
diceiK  :  De  fructu  veutris  tui  pouam  super  sedem 
ttiam.  Pracsepium  lotus  mundus  adseritur,  in  qiio 
suis  jtimculis  raiionabililms  palmlutii  snbminislrat 
Doiuiuus  majcstalis.  Paimis  vero  advolvilur,  nostras 
mUerias  paticndo,  in  quibus  adbibens  nobis  empfa- 
sira,  nostris  vuliieribtis  cxbibuit  medicinain.  Q  lod 
autem  in  Re;h!eem  Judae  civitate  D.ivid  nascerc  (ita 

/  \  ~~i..:.    *•!._:.......       —„-..._   iii. .j    j ..    f 


dum  consilium  scrpenl.s  ad  Evam  in  paradiso.  Quod  ^  cod.)  voluit  Chrisui*,  prnpfcT  illod  quod  anle  jatu 
n  dc  Virgiue  ua:us  est,   proptcr  protoptabtum      prouuntiatum  fuerat  Jacob  fugienti ,  dum 


autem 

Adam,  qnam  de  virgiue  terra  et  impoliula  ad  suam 
iecit  imaginem ;  qui  cum  suadeute  diabolo  mortis  in- 
currisset  exiiiour  a  solo  Dom  noClnisto  rerum  repa- 
latoreei  conditore  ejus  corporis  et  aniime,  per  immor- 
taliiaemChristi,restaurarctui  domicilium.Quodautein 
decimi  niensis  limitem  icf^gi  scl  in  Virginis  utero,  id 
est  dies  vi  supra  me:^e  nouo  perlicien%  quod  nullus 
ex  nliis  bomiiiim  taugit  metruui  nascendo  per  se- 
men,  nisi  solus  Ch>is.us  vcrus  Filius  Dei  et  boniiuis 
sine  semine  natus  cx  virg  ne;  ila  ut  fiant  dies  iu  una 
collectio>  e  coustricii  cclxxvi,  qui  fiui.l  allegorice  \el 
pcr  typitam  qua-stionem ;  quod  ipse  aflatus  in  Evau- 
gelio  ait :  Solwic  templum  boc,  et  ego  in  tribus  die- 
biis  suscilabo  illud.  Scd  Jidaci  iguorantes  capitulum 
rationis,  proiubrunt  lestimoni.tn  verit.ttis,  et  ita 
Dominn  respoudcn  es  aiunt :  xl  ct  vi  amios  adilica- 
luin  esl  templum  boc,  el  tu  in  tribus  diebus  suscita- 
bis  illud?  ille  autem,  iuquit  evangelista  ,  dicebat  de 


soporatus 
sralam  ilu  ad  cceluin  usqtie  conspiceret,  et  angel<is 
Dei  ascendentcs  et  descendenies  vidisset,  et  Deuni 
in  summo  incubuisse  aspiccret,  dixil :  Hic  est  vere 
douius  Dci,  ct  p»rta  coeli;  unde  appellaiur  Be- 
tbel.  Et  lapidem,  qiiem  ad  capul  sibi  Jacob  posuera', 
in  simililiidinem  illius  lapidis  angularis  (erexit  in  ti- 
tulum)  rui  junctos  dtios  parietes  e  diverso  venientes 
in  semetipso  copulavit ;  scilicct  populonim  connexio- 
nero  Judacorum  atque  gentilium ,  pacem  in  ulrisque 
perficiens.  Quod  vero  admirabiliter  a  pastoribus  vel 
vigilibus  invenitur,  sive  quod  in  cunabulis  adoratur, 
lypus  gerebatur  optimorum  pastoruro,  quos  Chrisius 
paierfaiuilias  constituens  supcr  famulos  el  famulas, 
ut  jusic  tritici  mensuram  di^lribuant,  sollicite  dili- 
centerquc  mandavit.  Vel  illius,  cui  terait  injungeos. 
Pasce  oves  meas,  ne  iuporum  impetu  perturoalae 
pascua  perdant,  id  est  placita  mea. 

...  ...MU.  ...w ,  ...n~.  „._..„—-. , 45.  Quod  autem  a  magis,  primis  omnium  gentium 

tcmplo  corporis  sui,  cujus  dispensationem  adpreben*  C  velut  nationuro  primitiis  adoratur,  omiiium  creato- 


dere  neiiuiveruui  Judx»i ,  ideoque  numerum  anno- 
rum  aedilicalionis  templi ,  quod  veri  templi  foi  mam 
gereliat ,  Domino  protulerunt :  qu<  m  numerum  uon 
sub  Salomone  condilore  cjusdem  templi,  sed  sub 
Zorobabel,  qui  ct  Esdra*,  res.auratore  contigis>e 
l»ericgitur;  eo  quod  gentes,  qua3  in  circuilu  eraiit, 
opus  prappedibant.  Nam  Salomon  annis  vu  complevit 
opus  aed.bcii  teinpli  Dumini. 

13.  Eleniin  Je^us  noster  pacificus  Salomon  acdiu*- 
cavit  sibi  per  sapienliam  in  Virgine  sacratissima  sui 
corpoiis  tcmplum  per  bunc  numerum  sancium,  id  est 
per  novem  menscs  et  dies  sex.  Quia  omnis  nativitas 
masuili,  decimi  nunsis  tangit  iuitia,  el  sie  prodit  »d 
iiuj.is  vilac  paientia.  Nam  boc  ordiue  secuuduui  ati 
cturitatcm  iuajorum  noslrorum  atque  prioruin  dicitur 
aut  legitur  generis  biimani  coiiccptio,  quud  per  sex 
dies  laciis  simililudiueiii  babens  jacel  seiuen  in  \ul- 
va;  dcliinc  convenitur  in  sanguinem  usque  ad  dies 


rem  et  dominatorem  significant  esse  venturum ;  et  a 

Scntibus  creditum  iri  atque  in  munerum  oblatione 
>eum  et  regein ;  sed  et  ad  v  ctimae  sepulturam 
myrrha  dicitur  dislribula,  ut  per  trinam  specieio 
munerum,  id  est  per  aurum  regi,  tbus  Deo,  myrrbam 
moriluro,  tanquam  una  deitas  Patris  et  Filii  ac  Spt- 
ritus  sancli ,  sancta  et  individna  Trinius  adoraretur 
in  Christo,  crederelur  in  mundo,  praedicaretor  in 
geutibus.  Quod  stella  ducatiim  magis  praebuerit,  pro- 
ptcr  illud  quod  legitur  :  Orietur  stella,  Inquit,  de 
Jacob,  et  ascendet  homo  in  Israhel ,  et  coHfringet 
omnes  duces  alienigenarum.  Et  illud  :  Omnes  a  Saba 
venieut,  ferentes  aurum,  thus  et  myrrham,  salutare 
Domini  nuntianles.  Quod  autein  perse<  ulus  ab  He- 
rode  perfido  rege  crucutoque ,  ut  adimplerctur  Scri- 
ptura  quae  dicit :  Vox  in  excelso,  hoc  est  ki  Rama, 
audila  est,  ploratus  et  luctus  magnus;  Rachel  plo- 
rans  filios  suos,  et  noluit  consolari  quoniam  doh 


vnu;  deiude  a4igetur  usque  ad  %u;  et  debinc  addun-  Dsuni.  lnlusus  namque  a  magis  saevit  llerodes  adver 


lur  xct  vm  ;qui4iioxeo:iguIaturet  lendiladiiuiamenia 
mcmbroi  um  vi  cl  vmi,  xu  et  xviu,  liuni  simul  xlv  : 
addes  unuin,  1 1  fiunt  xlm,  et  iude  ducis  per  partes,  id 
cst^exics  quadrageni  ccxl  :  eliterum  idem  persextam 
scx  seni  xxxvi  tncies  sexies.  qui  in  uua  summa 
litiiit  cclxxvi.  Et  ideo  in  Domino  soio  una  cadit  dies 
super  xlv  propler  singulareui  ejus  incaruationem  de 
virgine,  sine  corruplione  sive  glutinatione  serainif. 
Ko  quod  secunduni  typum  bisioriabilis  templi,  xl 
et  vi  annis  atdificaii,  ita  Christus  corpus  humaniiatis 
sua  per  bunc  gradum  restaurans  parietem  in  semet- 
ipso,  quem  in  Adam  suis  frauduleuiiis  diabolus  cal- 
lidus  serpens  ruinaverat,  illius  salutare  aediftcium 
resiauraret;  et  passus,  post  tertimii  diem  numquam 
laoriturus  erigeret ;  et  sic  oninem  homineiu  a  sub- 


sus  Christum ,  et  quasi  posset  iuter  cacleros  unum 
jtigulare,  quem  sibi  succedere  miser  timebat,  millia 
parvulorum  in  persona  unius  infantis  impius  et  cru- 
delis  maclavit.  Sed  ab  angelo  sancto  monitus  pcr 
visum  Joseph  tulit  puerum  cum  matre  ejus  in  ifigy- 
ptum ;  et  Herodes  contra  suum  judicium  sioe  cau&a 
parvorum  innocentum  crimine  pressus,  infaotaut 
pernecavit  exercitum. 

4G.  Qood  autem  circumcisionem  Christus  in  carne 
perlulerit,  propter  illud  quod  Apostoliis  ait  :  Chri- 
stutnenim,  inquit,  roinisirum  circumcisionis  fuisse 
credendum  est,  et  illud  d«s  Exodo  :  Cum  proficiscere- 
tur  Moyses  impcrante  Doniino  ad  i£gyptum,  et  se- 
cum  comitaretiir  conjux  cnm  liberis,  occurrit  el  au- 
gelus,  inierlicere  iltuiu  vuicui.  Ad  quod  attouila 


•  llalalas,  nv. 

>>  llactenus  nosier  Cbronograpbus  plerumque  Malalam  secutus  cst. 
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Sepphora ,  accipicns  lapidem  circnnicidit  pueram :  el 
propter  sangtiinem  circtimcisionis  pueri,  p^percil 
angelus  ne  interflceret.  Unde  circnmcisione  Christi 
omnis  legis  ira  cessavit,  ct  sanguis  ejus  pondera 
dura  tulil ;  eo  quod  finis  legis  Cbristns,  qui  male- 
dictnm  vetustalis  absolvit ,  et  a  servitutis  jugo  nos 
liberavit.  Quod  auiem  adcrevisse  dicitur  sapientia 
qttoqtie  corain  Deo  et  hominibus,  summam  alqne 
perlectam  hominis  pleniludinem  gessit  in  sevo;  ita 
nt  inciniens  annorum  xxx  baptismum  volutitarius  a 
Johanne  peterei  in  Jordune;  propter  illud  quod  ait 
Apottolus  :  donec  omnes,  inquit,  occnrramus  in  vi- 
nim  perfectum,  in  mensuram  setalis  plenitudinis 
Cbrisli. 

17.  Nam  et  primnm  hominem  Deus  aeiate  nerfe- 
cttim,  nec  nou  et  intellectu  atque  ratione  prneditum, 
ut  sux  scilket  volunlalis  rector  es«et  arbitrii,  de 
terra  finxit  iiicoluiuein  jttvenem,  et  ejus  coujugem 
pleuis  nubilem  anuis,  per tore  virginem ,  decoratn  in 
otnni  memhro,  jaiuqne  matnram,  iia  piilchrum  oculis 
vistim,  eduxit  ex  latere  dormientis.  Quianon  parvu- 
lorum  moiibus  aut  teitcritate  mentium  puerorum  in 
«Mirpore  parvo  quateniium,  atque  pedum,  mannum, 
lingnarum,  sermonum  ei  actiium  pr^pcditos;  sed 
xtate,  raiione,  soliditate  membrormti  aique  sapien- 
lia  ptenos,  primo  Deus  cx  luto  terraj  fecisse  crc<!en- 
dus  est,  ut  ex  illorutn  matcria  soboles  crearetur  : 
iaiiqii;un  ex  arbore  rami  vel  frtictu*  primtini  quidem 
teiiues,  postea  jam  paul  tiiu  maturi  vel  firmi  viden- 
tur  proficere.  Ita  namque  oinnis  ^natura  Krma  et  so- 
lida  quicquid  protuieri!  osteudil,  reparante  auctore 
Deo  dum  generat.  Kt  sic  quippe  credendum  est,  quia 
bomo  in  primordio  factus  a  Domino,  aitaie  legitimiis, 
et  meute  pleims,  et  capax  ratiouis;  iu  qtia  vi<  toriam 
caperet,  si  mortis  imperasset  auctori.  Ideo  nainque 
pti^nam  uiortis  incurril,  quia  non  sub  parvuli  motu  et 
infirmo  sensu ,  sed  plenus  ralione  homo  in  paradiso 
drliquit;  quia  scienti  bonum  facere  et  non  facientf , 
peccatum  est  illi  impuiatum.  Kenovatur  autein  per 
graliam  Creatoris  qui  non  soluin  parvulos  coronavil 
duiu  natus  est,  verum  etiani  diabolum  compescuil 
cum  passus  est,  donando  uobis  quod  ipse  gessil  in 
rarne  :  ut  resurrectiouis  siroiliter  Christi ,  omnis 
atiima  xxx  surgat  annorum  aciate  in  hac  ipsa ,  quam 
g*ssit  vivens  in  corpore,  carue ;  ut  recipiat  unus- 
qnitque  juxta  quod  egit  in  corpore  sive  bonuua  sive 
maluiii. 

18.  Quod  autem  baptismiim  a  Johanne  Christus 
libenler  acceperii ,  ut  tu  nou  dedignens  a  conservo 
suscipere,  Non  debitor,  *ed  Dominus,  sine  peccato 
sumere  voluit  a  servo;  ut  inter  ip<a  fluenta  Jorda- 
nis  super  unum  niediatorem  Dei  el  et  homintim  san- 
ci»  Trinilatis  declararetur  auctoriias;  dum  Deus 
Patcr  in  voce,  Filius  in  homitie,  Spiriius  sanctus  in 
columba  specie  demonstrantur,  uua  divinitas  con- 
stans  et  indi\isa  deiuis  atque  majestas.  Quod  autem 
ab  spiriiu  expulsus  cst  in  deserlum ,  id  est  caro  fa- 
ctus  homo,  quam  sumpserat  propter  veterem  Adam, 
quem  intra  delicias  paradisi  diabolu*  vicerat ,  hic  in 
deserto  com  inimico  conOtgere  cupiens,  ut  per  jeju- 
nii  munns  de  illo  victoriam  capicns,  omnibus  suis 
lidelibus  traderet  conculcandum.  De  qoa  victoria 
ante  propheta  Zacbarias  cecinit  dicens  :  Yidi,  in- 
quit,  Jesum  sacerdotem  magnum,  et  stabat  a  dextris 
ejus  diabolus ,  id  est  ex  parte  jnstiliae ,  coiicinnaris 
uolos.  Lt  dixi  ad  eum  :  lucrepet  libi  Dominus,  dia- 
bole,  qui  redimit  Israhel,  ei  elegit  llierusalem  :  no- 
bis  ergo  vicil  qui  solus  vicloriaiu  Ue  diabolo  capere 

•  Locus  valde  notabilis  ob  sslimandam  hujus 
Cbrouici  antiquitatem.  Etenim  aucior  vetus  epislolae 
de  ordinibus  ecclesi;c  (S.  Hieron.  Opp.f  tom.  ult.t 
p.  115),  primu*,  iuquit,  in  clericis  fostariornm  ordo 
esl,  quem  noster  tamen  pouit  secuiidum.  Aniinadvcr- 
tit  autcm  Aringius  Itom.  subt.  T.  I ,  p.  00,  (ouarios 
bos  ecclesi*  ministros,  dici  xoTr&vrct;  a  S.  Iguatio 
epist.  ad  Autiocb.,  ct  xo7rc«T«f  a  S.  Lpipliaiiio  iu 


A  potuit.  Quod  aufem  disc.ipulos  ex  pis^atnrihus  facit, 
ol  noii  ex  snngulnis  noUilitatc  plnndenlitim,  sed  ex 
pauperum  grege  bumiliter  seniicniium  prima*  in- 
stitucret  xu  Ecclesiae  columnis,  lanquam  ex  Jtcob 
xn  congregaiionis  illius  patriarchas;  uam  unaqtiav 
que  tribus  bralicl  singnlos  aposlolos  in  Novo  Tcs»a- 
mento,  quasi  xn  lanides  vivos  ex  Jordanis  alveo 
redditlerunt ; ct  sic  totum  mundum,  tanquam  menscs 
toiius  auni,  solem  iu  se  justiti.-u  coniinentes  per- 
liistraveruiit ;  et  animas  flttcihtts  exsilii  vaga*,  l««ci- 
dis  Dei  pracceptis,  tanquam  in  lina  ($ic),  manibns  Ec-  ' 
clesi.i»  medio  conc!iiserunt  Sic  enini  ait :  Venitc  p  >st 
me  ci  faciam  vos  piscal  res  fieri  lioiniuum. 

19.  Quod  autein  infirmitates  a<que  aegrotatiottes 
nostras,  skul  reor  pra^dixerat  Lsaias,  lilienter  p«»r- 
taverit ,  sic  per  omuia  currens ,  qucmadmoduin  gi- 
gans  per  viam;  oportet  inspicere  qtiomodo  in  se 
consecrando  Gcclesiam,  gralns  ejus  singulos  com- 
mendnverit ,  id  est  per  septem  gr.idus  officii  manci- 

B  paudam  altario  sanciverit;  qui  sunt  osliariits,  fossa- 
rius  •,  lector,  subdiaconus,  diacontis,  presbyler,  ct 
'episcopus.  Il(»s  septem  grados  implevit  thristus  in 
carue.  Nam  ostiarius  fuil,  qtiando  ostium  arcae  ai»c- 
ruil,  et  itertitn  clau4t.  Fossarius  ftiit  quando  Laza- 
rum- do  monumento,  quart»  die  jtm  fielidum  evoci- 
vit.  Leclor  fuit  quaiiiio  librtim  Lsaijc  prophelae  iu 
medio  syiiagogx*  in  aures  plebi  apemit,  lcgit,  et  cum 
replicuisset ,  ministro  tradidit.  Subdiaconus  ftitt 
quando  aqtiam  in  pelvim  mi>il,  et  btimilitcr  sua 
sponte  pedes  discipuloriun  lavit.  Diacouus  fuii  quando 
calic^m  beuedixti,  et  aposlolis  suis  ad  bibenduiu 
porrexit.  Presbyter  ftiit  quando  panem  benedix  t  et 
eis  similiier  tradidil.  Episcopus  fuit  quando  in  leui- 
plo  populos,  sicut  potestatem  habens,  regmim  Dei 
docebat.  Lt  b%c  quidem  etiam  sanctus  Lpbraem 
cominemoral  similiier. 

20.  Nam  quod  a  proprio  discipulo  xxx  argenteis 
venumdattir  Judaeis,  ante  pr&signalum  est  in  Jo  epho 

p  siiis  fratribns  Ismabclilis  distracto.  Quod  aulein  li- 
^  gatus  a  ministris  Hebra?orum  dcsrrib  tur,  ut  eos  qui 
diabolo  compediti  tenebantur  absolveret,  et  nexns 
peccatorum  confringeret.  Et  qu.  d  palmis  iti  faciesii 
verbentur,  nobis  veram  libertatem  donavit.  Et  quod 
colaphis  capite  cxditur,  nosiruin  est  saniiati  red- 
dituin  capnt.  Kt  quod  immundis  sputainiuibus  perlt- 
nilur,  a  nostra  facie  abst*rsil  opprobrium.  El  quod 
dorso  flagellis  verberatur,  a  n«  bis  plagas  mortis  el 
diab  »li  llagella  dimovit.  Et  quod  ante  tribimal  Pontii 
Pilati  adslat,  a  nobis  ie«rorcm  atque  formidinem  ju- 
dicum  et  priticiptini  hujus  mundi  abstulit.  Lt  qumt 
multos  testes  falsos  penulit,  saiictorum  suorum 
coutra  impios  testimonium  eonfirmavit.  Quod  autem 
inter  iniquos  deputatus  est,  ut  ftlios  adoptivos  por 
fidem  atigelorum  participei  demonsiraret.  Quod  vero 
unum  suscejieril ,  al  eruui  reproliaveril ,  ut  qnanttini 
intersit  inter  humiliimem  et  superbiatn ,  ct  quaiiiuni 
defpeiaiio  ab  spe  salutis,  vel  a  inalitia  dislet  de- 
mentia  ,  demonstrarel.  Et  quod  clavis  configitur,  ut 
D  aculeum  inortis,  qui  nobis  fuerat  pertnolesius,  signi •• 
ficaret  csse  destructum.  Quod  vero  vestes  ejus  in 
sortem  ceciderint,  ul  sors  sanctorum  lirmaretur  iu 
cob.o. 

21.  Etquod  etiam  propria  potestaie,  morte  sua 
habuit  expletionem  diceus,  Consummaium  est,  ot 
iuclinalo  capile  tradidit  spiriititu ;  propter  illud  :  Po- 
testatem  habeo  ponendi  animain  uicaiii,  et  potesta- 
tem  habeo  iterum  sumeudi  eam ;  eo  quod  sacrificium 
voluutariuui  se  ipsum  optulil  Patri  pro  nobis.  Quod- 

exp.  fid.  Boldetlus  in  Coemeteriis  lib.  i,  15,  de  his 
Chrislianis  fossariis  seu  fossoribus  docte  disserit, 
exhibetqtte  imaginem  in  cryptis  sacris  reperlatn  cuin 
insci  iptione  Diocekes.  Fossok.  in  face.  depositus,  eic. 
Porro  de  varietaie  ac  iiiultitudiue  niinoriiin  ordiiium 
apud  vaiias  Lcclesias,  legerc  proderit  qux  scrtbit  iu 
disscrtaiione  de  rebus  ecclcs.  copi.  Josephus  Assc- 
uiauus  Script.  Vet.  loin.  V,  part.  n,  p;«g.  1: 1*. 
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i;iie  nnits  idemque  inlcr  mortuo*  libcr,  ul  noslra  A  m  h«»mine.   Nam  post  sexti  cliei  operaiionera  nou 


iiiortificatio  iMios  immortalitate  viviflcnretnr.  Qnotl 
autem  caRterorom  crura  eonfracu ,  cj*isque  miniiue 
Mint  commimila,  proptr  illud  ante  piasilictutn  ,  Oi- 
Mtm  (ita  cod.)  non  comininueiis  ex  eo.  Ipse  namqne 
Htt  agnus  paschalis  populoque  niaetnndiis ;  et  ab 
/Egypto  suo  sancio  rruore  ad  te  ritu  promissioiiis 
per  medium  mare  proprio  sanguiue  purpiiraiimi , 
l*aires  cum  liberis  reducens,  posiquim  Pliaraone 
pcrcusso,  cum  suis  eum  satelli  ibus  iuter  fluctus  alto 
pelago  demer>rt.  Quod  autem  de  cruce  dep<»nitur  et 
in  sepulcro  ponilur,  ut  sanciornm  omnium  sepultu- 
r.im  sanciret,  et  timorem  mortis  auferret.  Qu  »d  vcro 
rn  inferiora  ierr.v  descendit,  et  a  coelesii  s<*de  de  siriu 
Patris  non  recessit,  ut  suos  de  orceris  vinculo  cdu- 
ceret,  el  diaboli  poiettaiem  destrueret,  mortisque 
imperiom  contereret ,  ct  inferni  potentiam  aboleret , 
*>i  suum  regnum  non  solum  justis,  sed  eliam  latroui 
donarel.  Quod  nutem  a  mortuis  post  triduum  resnr 


le»itur  fartum  Uoc  aut  illud  ;  sel  requievit,  ioquit, 
D«us  iu  die  septimoab  omuibus  operibus  suis.  Ergo 
req»ii«  seit  omnis  liomo  ab  opere  suo,  vel  liic  niuii- 
dus  ab  sludiis  suis  tanquam  in  die  septiino,  post 
sexlam  sumii  anitcm,  sicnt  D-us  ah  omni  oi»ere 
su>.  S.ibbamm  igitur  nunc  esl,  ul  nullus  rep  riaiur 
0|>erai<)r  vineae  Dci  ;  donec  subilo  vcnial  qui  repro- 
misit  post  fifiem  miintli  in  suis  sanctis  omnibus  re- 
quiescere.  Namqne  primam  diem ,  in  qua  principia 
mttiidi  sunt,  ipse  nobis  ociavain  per  resurrectiouetu 
ferii,  in  qui  Deus  sanctis  requiem  donaviu 

24.  Igitur  expleium  est  sexttim  milliurium  aetat* 
liiijiis  mundi  ethm  qnamvis  coutradicant  qui  hoc 
pcrcipere  nolunt,  et  septima  agitur  •.  S&cutum  boc 
diem  solemnitatis  sut  frequeoiiamq-ie  in  qtia  est 
ignorat,  boramquo  ct  diem  finift  sua>;  quia,  ►icut  in 
Apoc  .lypsi  intim  »tur,  in  scpiima  tuba ,  scu  in  septi- 
ma  pbiala  ir.i»  Dei ,  compJebuntur  sermoues  Dei. 


rexit,  et  mortuis  vilam  dedit,  et  primiiias  resurrec-  3  Sed  ulne  quisboc  puteiquod  vu  milliarium  annorum 
.t— •_  — — j:.    ^.  ~.~..:...«  A^.vi:..m  »*~a~  ».i  .^.«       exple  uriH  sii  muiidiis  frequentia  sua,  nullo  modo 

reperiel  istud  ante  pradicinm ,  co  quod  sabbati  die 
requiem  babebit  bit:  orbis ;  scd  liora  et  dies  incerta 
a  gelUet  hominibusa  Domino  pertiibetur.  Aiteuim: 
pe  die  autcm  illa  et  hora  nemo  >cit,  neque  angeli 
in  roalo,  neque  Filius  ,  nisi  Pater  solus.  El  ne  quis 
carnatitcr  arb.trans  puiei,  aliquid  scire  Palrem  quod 
nescial  Filius  ,  et  in  hrcrestm  involutus  incidat;  scd 
magis  boc  signilicare  voluii  Dominus ,  quia  Filius  in 
patre  maiieus ,  cum  eo  uuiversa  cognoscit ;  qiiicquid 
enim  operaiur  Pater,  uuuin  est  ctim  Filio  et  Spirilu 
smcto,  sine  quilnis  non  operatur.  Et  quteqoid  opera- 
tur  Spiritus  sancttis,  uiium  esi  cum  Patre  et  Filio,  siue 
quibus  non  nperatur.  Ergo  et  quici|iiid  scil  Pater,  si- 
tnul  et Filius etSpiritus  saiielus  cum  eo  pariter cun<  u 
cognoscunt.  Quia  sci  icot  Pater  el  Filius  el  Spiritus 
tanctus  una  atque  inscparabilis  deitas  in  seinetipsa 
ineffabiliter  conslans  omnia  novit  et  cunda  cogno- 
scil.  Dum  vero  septima  jam  dies  ad  requiem  prope- 
rai,  mundus  iste ,  boc  est  cleuiema  ipsa  qiiiescaut 
a  servitute  necesse  est,  ut  in  suis  sanctis  Dominus 
reqtiiescal ,  et  ipsi  in  eo  |ierpeluo  ab  omni  (luctua- 
tioue  quicscanl.  Et  luuc  vere  sabbatizabunt  justi 
cum  Domino,  et  dics  priina  fiei  octava  in  resurre- 
ctione  sanctoruin  ,  quando  area  veutilata  fueiit ,  et 
a  palea  discretum  erit  frumentum ,  quando  non  late- 
bit  qttod  nunc  lalet.  Nam  quid,  rogo,  cernitur  mua- 
du>,  dum  vilis  apparet?  Totum  ergo  super  hvi  inoo- 
rrtui  *  agit  nunc  perfec  iouem  suaiu  in  numeru 
Evangelium,  nt  in  cis  qui  futuri  suni  ad  salutem  sit, 
iu  qiianlum  conces^erit  ipsa  Divinitas,  cui  soli  co* 
gnitiiin  qiiantmn  nobis  ei|iedire  queat. 
25.  Igitur  incipiamus  ipsorum  C.rsaium  vel  iiupe- 
ratorum  aunos  quos  regnaverunt. 
Liceat  ab  adventu  Salvaioris  in  carne  exponere 
secuuduni  chroiiicain  exseculionera. 

Augustus  nanique  ,  qui  et  Ociavianus  Caesar,  vcl 
impcrator,  regnavit  annos  lv,  s<d  in  xlii  regui  ejus 


tionrs  ostendil ,  et  oinuium  fidelium  corda  ad  resur 
recii  'nem  fiituram  firmavit.  Quod  autem  quadragima 
dienim  spatio  cum  discipulis  suis  post  suam  re»ur« 
rectionem  commoratus  est ,  ut  infidelium  corda  do* 
maret,  et  sua3  Eccle  ix  munera  legis  quadruplo 
con/errei. 

22.  Quod  vero  ascendisse  ipsum  quadragesimo 
dic  perscribitur  in  coelum  ,  ut  cui  dictum  est,  Terra 
es  et  in  lerram  ibis,  ipsi  post ,  de  diabolo  capta  in 
Chr  sto  vicloria  ,  diceretur  :  Sede  ad  dexleram 
inenm,  donec  ponani  inimicos  nios  scabeilum  pedum 
tuorum.  Dnxit  ergo  aseendeus  Cbristus  captivam  ca- 
ptivitalem,  et  sic  secundum  suam  promissioncm  die 
Pentecostes  dedit  dona  bominibns.  Ascendil  Chri- 
stus  ad  Patrem,  et  descendit  Spiriius  sanctus  ad  ple* 
bcm.  Qui  descendit ,  ipse  etiam  ascendit  super  c«- 
los,  ut  adimpleret  omuia.  Quod  vero  descendit 
Paracletus  ad  apostolos  ,  in  ipso  confirmanmr  uni- 
versa  in  ccelo  et  in  tcrra.  Natn  Spirilu  sancto  lar-  r 
giuntur  dona  cunctis  fidelibus,  ut  ait  Apostolus  di-^ 
r ens  :  Alii  quidem  datur  sermo  sapieutiae  secundum 
eumdem  spiritum ,  alii  vero  serino  scientiae ,  alii 
graiia  curationum,  alii  genera  linguarum  ,  alii  imer- 
preutio  linguarum  iu  eundem  Spiriium ,  el  cetera. 
II33C  autem  omnia  doaa  operatur  Deus  et  Clirisius 
in  eodem  sancto  Spiritu ,  qui  est  plenitudo  unius 
deitalis  atque  substantise;  quia  tres  personas  et 
tres  subsisteutias  unam  cognoscitur  esse  deiiatem 
atque  e>senliam.  Nam  quauta  largiuntur  Ecclcbias 
ab  uno  eodemque  Domino  Cbristo ,  quis  digue  pos- 
Mt  expedire  per  ordinem?  Quicquid  igitur  in  naii- 
vitate,  quicquid  iu  attate,  quicquid  in  pradicatioue, 
quicquid  in  passione,  quicquid  in  re^urrectione  Chri- 
sii,  quicquid  in  ascensione  Domiui,  quicquid  indi- 
vini  Spirnus  omniuro  linguarum  elocutione,  in  sa» 
cramentum  vel  ministerium  sanctie  catholicaB  Ec- 
clesi«  gestum  est,  atquc  in  augmenlum  lilioruiu 
Dei  peractom  esl 


23.  Sed  nunc  jam  ad  id  unde  digressus  sum  rc~  D  naius  est  Chrisius  in  carne  de  Virgine 


lorquam  (ilacod.)  aniculum,  ut  possim  adprobare 
qood  in  fine  temporum  veneiit  Christus,  Dei  et  ho 
minum  mediator  in  carne,  sicuti  superius  exposui- 
inus,  Ano  lolo  pradicante  postquam  ait :  Cum  vcnit 
plenitudo  lemporiA,  misit  Deus  Filium  suum  faclum 
ex  muliere,  etc.  Et  Johanues  evangelista  in  Epistola 
*na  dicit :  F.lioli ,  uovissima  hora  esu  Sed  et  liealus 
Petrus  apostolorum  princeps  eadem  in  cpistola  sua 
(licit :  Non  iat«at  vos,  inqutt,  boc  David,  quia  mille 
apud  Dciiiii  sicut  dies  uua  ,  et  dies  uua  tanquam 
mille  anni.  Sex  enim  diebus  perhibeiur  hic  mundus 
pcrfeclus  a  Deo  cuin  ouniibus  quaa  in  eo  suut ;  et 
in  septima  reqnievisse  Deuui  ab  opere  suo  prxJica- 
tur;  id  esi,  pcrfecto  orbis  curriculo,  requiescit  Deua 

a  Recole  dicU  a  nobis  1n  prpvio  moniio. 
b  td  csl,  uitra  sextmn  milliarum  anuorum. 
c  A  Malala,  p.  109,  dtcitur  Lucim  Ollio.   Utrobi- 
()>ic  mciidosc  pro  Sa/f/«i. 


Tiberius  regnavit  ann  s  xxn  eldimiditnn.   Sed  in 

Juinio  decimo  rcgni  cjus  b»plxatus  est  Domnus 
esus  in  Jordar.e  fiumine  a  J«di-»nne  prxcursore.  fcU. 
iu  xvin  anno  regni  ipsius  Tibcrii  Caesaiis  passus  est 
iilein  Dominus  noster  Jesus  Christus ;  et  pandit  nobis 
salutare  et  pretiosum  liguum  crucis,  in  quo  sibi 
conjunxit  Ecclesiam  per  sanguinem  et  aquatn  ex 
pruprio  latere.  Post  Tiiicrium  vero, 

Caiu3  regnavit  aunos  1111  et  mcnses  vu. 

Claudius  regnavit  amios  xini  et  menses  vnii. 

Nero  regnavit  aunis  xm  et  menses  11. 

Galba  regnavit  anno  1  et  menses  vil. 

f  Lucius  regnavii  menses  111. 

V'teliius  regnavit^  annos  vmi  et  menses  vui  et  semis. 

d  Grandem  bunc  crrorem  sumit  noster  ab  histo- 
ricisquos  sequitur  Malalas,  pag.  f  10.  Dclr  igitur 
annos.  rctinc  metises. 
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Vespasianus  regnavU  annos  viiii  et  menses  x. 

Tilus  regnavit  aunos  u.  Hi  expugnaverunt  Ju- 
d«am  et  tlierusalem,  posi  passionem  Domini,  usque 
ad  supreimim  eos  interficientes  qui  Increduti  re- 
msnseruut  Nam  fideles  custoiliti  divinitus  in  locof 
qtti  voealur  Pellan,  salvati  sunL 

Domiiianus  regnavit  annos  xv  el  menses  u.  Usque 
ad  huac  adductus  ost  in  urbem  Romam  beatus  deilo- 
quus  Johannes  apostolus  et  evangeiista ,  el  usqne 
ttune  in  4ioc  mundo  duravit ,  ei  dimisit  eum  jDoiui- 
tianus,  «t  *biit  in  Ephesum.  Post  DomUianum. 

Nervas  rcgnavit  annum  i  et  raensem  i. 

Trajanus  regnavii  annos  xvim  et  roeases  vi. 

Hadrianus  regnavit  annos  xxji. 

Anloninns  Mus  regnavitannos  xxui. 

Marcus  regnavit  amios  xviii  el  inenses  vnu. 

Aiiteninus  verus  regaavit  *  anniun  :. 

Cemmodus  regnavil  b  annos  xxu  et  menses  vm. 

Pertinax  regnavit  annum  l,  menses  ji4  dies  xvm. 

Ddius  Juuanus,  qui  et  Salvius,  ngoavit  men- 
ses  vii. 

Severos  Septimius  A/rus  (ila  eod.)  regnavit  aonos 
xvii  et  meiises  vm  ei  semis. 

Anteninus  Ceias  regnavit  annum  i. 

Antouinus  Caracalitis  filius  Seveci  regnaritaanus 
▼i  «t  dies  xxu. 

Vaterianus  regnavil  «  annos  vi. 

Mactinus  Callus  (iia  cod.)  regnavit  annum  i  et 
inenses  vn. 

Antouinus  alius  regnavil  annos  ui,  et  menscs  u. 

Alexaudrus  {ita  cod.)  Maniinaett  regnavit d  auuos 
viii  ei  menses  nn. 

•  Maximus  rcgnavit  annos  iiii,  menses  x. 
fialbmus  regnavil  annum  i  et  «enscs  m. 
Pupienus  regnavit  jnenses  111  et  semis. 
Gordianus  regnavit  dies  xxn. 
Alius  Gordiaaius  regnavit *  annos  xi  (ilacod.). 
Tertfos  Gordianus  regnavil  amios  vi. 
s  Marcns  regnavil  annos  vi. 
Phiitfpus  regnavii  aimos  vi  et  semis.  ( 

•  GravU  crror  de  imperio  Lucii  Veri ,  qoi  aimis 
ix  cumMarco  regnavit,  ilhque  est  praemortuus.  Ma- 
lalas  quoque  iiic  mulliim  balluciuatur. 

b  Sic  el  Malalas  ,  queui  jam  castigavil  Chihneai- 
dus,  suadens  xn  pro  xxn. 

c  Crassissimus  error ,  in  qucm  ipsum  labilur  Ma- 
biias.  p.  I2tf. 

J  Imo  an.  xiv. 

•  Id  «st  Maxirainus. 
t  Somnium  esi. 
f  Hic  quoque  Marcus  confingilur. 


A     Valerianus  regnavit  annos  u  et  diuiidium. 

Gallus  parvi89imfis  regftavii  menses  v. 

Decius  regnavit  annuui  1  et  menses  viii. 

iEmilianus  rcgnarvtt  menses  nu. 

VaLerianus  regiiavit  nnuos  vi. 

Gallienus,  qui  et  Licinius,  regnavit  annos  xmi. 

Claudius,  qui  et  b  Pullianus,  regnavil  aunos  vun. 

Quintilianus  regnavit  dies  x  el  vn. 

Amelianus  regnavil  annos  vi. 

Tacitus  regnavit  menses  vn. 

Fiorianus  regnavit  menses  u. 

iElius  Robus  reguavifannos  111  ei  menses  ni. 

Carus  regnavit  annos  n. 

Nunieriauus  regnavit  annos  11. 

Carinus  regnavit  annos  n. 

1  Licinianus  reguavii  anuos  vn  (Ua  cod.). 

Dioclaiianus  <ei  Maximiauus  regnaverunl  aonos 
xwn. 

ConsnaUous  roajor  regnavit  annos  xxxu. 
H     Conslamius  regnavit  annum  i  J. 
°     Julianns  transgressor  regnavit  annos  vu  k. 

Jovianus  regnavii  jnenses  vnet semis. 

Yalentinianus  regnavit  annos  xvn. 

Valens  regnavit  anaos  uu  l. 

Gratianus  regnavit  annos  vu  «l  menses  x« 

I  heodoshis  major  regnavit  annos  xvn. 

Arcadius  regnavii  annos  xxiu. 

Hontrius  regnavit  annos  xxxi. 

'J  beodo&ius  minor  regnavil  annos  xlvui. 

Marcianus  regnavii  annos  vi  et  menses  v. 

Leo  major  regnavit  annos  xvi  ex  menses  xi. 

Leo  Juntor  regnavK  annuin  i  et  dies  xxiu 

Zeao  regnavil  annos  xv  ei  menses  u. 

AnastasJMs  regaavU  amios  xxvm,  meoses  vuu  et 
diesvuu. 

Jusiinus  regnavii  aonos  vuu  et  dies  xxu. 

Justinianus  regnavU  annos  xxxvuu  et  dimidium. 

Jusiiuus  regnavit  anuos  viui. 

r*  BXPLICIT  CUHONICA.  DEO  OHATJAS.   ANER  m. 

fc  Malalas,  ''ATro^Xcavof. 

1  InteHrgatur  Licinius. 

J  Hoe  tjnoqoe  portenlum  esl. 

k  Corrige  u,  ut  esl  apud  Mahitam. 

1  Sic  eitasn  Malalas. 

«  Haec  est  Clironiei  clausifta,  ne  forle  aiiquis  n»u- 
lilum  tn  codice  opus  existimet.  Cessat  ergo  in  Ju- 
stini  junioris  anno  nono,  quem  tredecim  regnasse 
scimus.  Ergo  nosier  Cbroiiographus  Jusltno  adnue 
imperante  scriptuin  suum  absolvefeat. 


APPENDIX  IV. 


CHRONICON  BREVE 

A  MONDI  EXORDIO  USQDE  AD  ANNDM  CHRISTI  DCCCX. 

Ex  vetusto  codice  ms.  Bedee  de  Ratione  temporum,  qui  fuit  ccclesice  seu  monasterii  sancti 

Dionysii  m  Francia. 

{Ducliesne,  Histori»  Francoruin  Scriptores,  tom.  III.) 


ATkS  PRIMA. 
Adam  cum  esset  cxxx  annorum  genuil  Seth.  Setb 
autem  babens  aiiiios  cv  ^euuil  Enus  vivcnie  Adam, 
et  habenle  annosccxxxv.  Enos  quippe  habens  annos 
xc  genuit  Caiaam  vivente  Adam  ,  ei  habenle  annos 
cccxxv.  Caiaam  vero  babeus  annos  lxx  genuil  Ma- 
ialed  viveme  Adam,  et  nabenle  anuos  cccxcv.  Mala- 
leel  kabens  aunos  lxv  genuit  Jared  vivenle  Adam4  et 


D  babenie  annos  cccclx.  Jared  aulem  babens  annos 
CLxii  genuU  Enoeh  vivente  Adaro,  et  hauente  annos 
ncxsu.  Enoch  vero  habens  annos  lxv  g«*nuil  Italu- 
saia  vivenle  Adara  el  babente  annos  mi.xxxvii.  El 
Mallmsalem  habens  annos  clxxxvii  ge^uit  Lamech 
vivente  Adam  et  habente  ann<»s  dc<  clxxiv.  Lamech 
enim  habens  annos  clxxii  genuit  Noe.  Noe  babens 
anoos  n  geauit  Sem.  Sem  autem  habens  annos  c  di- 
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luvium  factum  est.  Et  l.ic  perficitur  nmneros  anno-  A  anni  xvn.  Ei  de  Epiphane  osqoe  ari  Pbilometorem 

...  «  •  _ _I      __._  _        Ikkll<.»>AlAMk    AMIIM      .a»4«_._    miM       1 1  II  ■«       _*■■__ 

rum  wiUesunus  dclxvi. 

jETAS  SECUNDA. 
]     Anno  secundo  posi  diluvium  Sem  annorum  cu 
'  pcnuil  Arfaxat.  Arfaxat  habens  annos  xxxv  genuit 

Sale.  Sale  autem  habcns  annos  xxx  genuit  Eber. 

Kher  habens  annos  xxxiv  genuit  Falcch.  Falech  ha- 

bens  annos  xxx  genuit  Reu.  Reu  babens  annos  xxxu 

genuit  Seruch.  Seruch  habens  antios  xxx  genuil  Na- 

chor.  Nachor  habens  aiuios  xxix  genuil  Thara.  Thara 

habens  aunos  lxx  genuit  Abraham.  Hic  flnitur  nu- 

merus  secundae  aetatis  liabens  anuos  ccxcn .  et  fiunt 

tiiuul  anni  duarum  aelatum  inille  dccccxlyui. 


jETAS  TERTIA. 
Abraham  cum  esset  c  annorum  genuit  Isaac.  Isaac 
habens  annos  i.x  genuit  Jacob.  Jacob  babens  annos 
xc  genuit  Josepli  qni  vixit  annos  cx.  Fueruntab  eo 
usque  ad  egressionem  flliorum  Israel  ex  i£gypto  per 
Mosem  ducem  anni  clxv.  Et  ab  egres&ione  Isracl 
usque  ad  Josue  anni  xl.  A  Josue  ergo  usque  ad  0  ho- 
nielem  flunt  anni  xxvi.  Et  ab  Othoniele  usque  ad 
Aoth  aniii  xl.  Ab  Aoth  vero  usquc  ad  Debbora  flunt 
anui  lxxx.  Et  a  Dcbbora  usque  ad  Ge«leonem  fiunt 
anni  xl.  Et  a  Gedeone  usque  ad  Abimelcch  anni  xl. 
Ab  Abimelech  autein  usque  ad  Tola  fiuni  anni  iu.  A 
Tola  quippe  usque  Jair  sunt  auni  xxm.  A  Jair  vero 
usque  ad  Jephte  sunt  anni  xxu.  Et  de  Jepbte  usjue 
ad  Ebesan  liunt  anni  vi.  De  Ebesa  autem  usque  ad 
Achialonem  sunt  anni  mi.  Ab  Achiatone  usque  ad 
Lalnloneni  fiunt  anni  x.  A  Labdone  vero  usque  ad 
Samsonem  flunt  anni  vm.  Et  a  Samsone  usquc 
lleli  anui  xx.  Ab  Heli  enim  usque  ad  Samuelem  sont 
anni  xl.  Et  a  Samuele  usque  ad  Saulem  sunt  anni 
xii.  A  Saule  crgo  usque  ad  David  sunt  anni  xxx.  Hic 
perficitur  nutnerus  tertiae  xlatis  annorum  lccccxlii, 
et  sunt  simul  anni  trium  setatum  duo  millia  dcccxc. 

jETAS  QUAIYTA. 

A  David  usqoe  ad  Salomonem  sunt  anui  xl.  A  Sa- 
loroone  autem  usque  ad  Roboam  compulantur  anni  xl. 
Eta  Roboam  usqne  ad  Abiamsunt  anni  xxn.  Ab  Abia 
usque  ad  Asa  fiunt  anni  iii.  Et  ab  Asa  usque  ad  Jo- 
saphat  anni  xli.  A  Josaphat  autem  usque  ad  Joram 
suot  anni  xxv.  De  Joram  usque  ad  Azariam  sunt  anni 
vin.  El  ab  Azaria  usque  ad  Athaliam  fit  annus  i.  Ab 
Athalia  euiui  usque  ad  Joam  suut  anni  vi.  A  Joa 
vero  usque  ad  Amasiaro  sunt  anni  xl.  Et  ab  Amasia 
usque  ad  Oxiam  sunt  anni  xxix.  Ab  Uzia  enim  usque 
ad  Joatham  fluut  anni  lii.  De  Joatha  autem  usque  ad 
Achat  sunt  anni  xvi.  Et  ab  Acbat  usque  ad  Ezechiam 
sunt  anni  xvi.  Ab  Ezecbia  ergo  usque  ad  Mannssem 
flunt  anni  xxix.  A  Manasse  vero  usque  ad  Amon  sunt 
anni  lv.  Et  ab  Amon  osque  ad  Josiam  flunt  anni  n. 
Et  de  Josia  usque  ad  Joachitn  sunt  anui  xxxi.  A  Joa- 
chim  osqoe  ad  Zesecbiam  sunt  amii  xi.  De  Zesecbia 
nsque  ad  Nabuchodonosor  anni  xi.  Ilic  flnitur  nu 


anni  xxiv.  A  Pbiloinetore  enim  usqoe  ad  ilem  Ever- 
gelem  anni  xxxv.  Et  ab  Evergete  usque  ad  Soterem 
sunt  anni  xxix.  A  Sotere  usque  ad  Alexandrum  anni 
xvu.  Ab  Alexandro  vero  usque  ad  Tbolomaum  fiont 
anni  x.  A  Tholomaeo  usque  ad  Dionysium  anni  xm. 
A  Diooysio  vero  usque  ad  Cteopatram  sont  anni  xxx. 
A  Clcopatra  usque  ad  Julium  Caesarero  anni  u.  A 
Juiio  usque  ad  Octavianum  Augustum  *unt  anni  y. 
Ab  Octaviano  usque  ad  Christum  ftunl  anni  xlii.  Hie 
flnitur  quinta  actas  annos  babens  dlxxx,  et  tiuut  si- 
niul  anni  quinque  aetatum  iu  n  dcccclu. 

iETAS  SEXTA. 
A  nativitate  Domini  nostri  Jesu  Christi  osqoe  ad 
Tiberium  numerautur  anni  xiv.  A  Tiberio  vero  usque 
ad  Passionem  Christi  sunt  anni  xix.  Et  a  Christi  Pas- 
sione  usque  ad  Gaium  fiunt  auni  v.  A  Gaio  usque  ad 
Claudium  annt  iv.  Et  a  Claudio  usqoe  ad  Neronem 
n  liunl  anni  xiv.  A  Nerone  vero  usque  ad  VespaVianum 
suut  anui  xiv.  Et  de  Vespasiano  usque  ad  Titum  a»ni 
xiv.  A  Tilo  vero  usque  ad  Domilianum  anni  duo.  El 
a  Domitiano  usque  ad  Ncrvam  anni  xvi.  A  Nerva  us- 
que  ad  Trajanum  flt  anntis  i.  A  Trajano  quidem  us- 
que  ad  Adriauuin  auni  xun.  Ab  Adriano  osque  ad 
Auioninum  fiuut  anni  xxi.  Et  ab  An.onino  usque  ad 
item  Anloninuin  anui  xxm.  Ab  Anlonino  autem  usque 
ad  Commodum  fiuut  anni  xix.  A  Commodo  enini  us- 
que  ad  Helvium  Pertinacem  anni  xm.  Et  de  Helvio 
usque  ad  Severum  fit  annus  i.  A  Severo  usque  ad 
Antoninum  Caracaliam  sunt  anni  xviu.  Ab  Autonino 
Caiacalla  usque  ad  Macrinutn  auni  vn.  A  Macrino 
vero  usque  ad  Aurelium  lit  aunus  i.  Et  de  Aurelio 
usque  ad  Alexandrum  anni  iv.  Ab  Alexandro  usqua 
ad  Maximinum  flunt  anni  xi  i.  A  Maxiuuuo  quoqoe 
usque  ad  Gordianum  anui  m.  A  Gordiano  usque  ad 
Pbilippura  anni  vu.  Et  a  Philippo  usque  ad  Decium 
anui  vii.  A  Decio  usque  ad  Vaterianum  anni  ui.  A 
_  Valeriano  usque  ad  Ctaudium  anni  xv.  A  Claudio 
*-  enim  usque  ad  Aurelianum  anni  n.  Ab  Aureliano  us- 
que  ad  Probum  flunt  anui  vi.  A  Probo  usqoe  ^d  Ca- 
rum  anui  v.  Et  a  Caro  usque  ad  Diocletianum  anni  n. 
A  Diocleliaiio  vero  usque  ad  Cousiaiitinum  liuut  auni 
xx.  De  Coustaulino  usque  ad  Constamittm  anni  xxu 
A  Constantio  usque  ad  Julianum  annt  xxiv.  Et  a  Ju- 
liano  usoue  ad  Jovianum  auni  u.  A  Joviano  ergo  us- 
que  ad  Vatentiuianum  flt  annus  i.  De  ValeiiUnuiio 
UM|ue  ad  Valentem  anni  xi.  Et  de  Valeme  usque  ad 
Tbeodosium  anni  iv.  A  Theodosio  vero  usque  ad  Ar- 
cbadium  anni  xxvu.  Ab  Archadio  usque  ad  Hooorium 
auni  xiii.  Ab  Honorio  usque  ad  Tbeodo^iutn  anni  xv. 
A  Theodosio  usque  ad  Martianum  anni  xxvt.  Ei  a 
Martiauo  usque  ad  Leonem  anui  vi.  A  Leoue  veio 
usque  ad  item  Leonetn  anni  xvu.  Item  a  Leone  u.^que 
ad  Zeonenj  flt  anuus  l.  Et  de  Zenone  usque  ad  Aoa- 
stasium  fiunt  anni  xvi.  Ab  Anastasio  vero  usque  ad 
Justinum  sunt  anni  xxvu.  Et  a  Justino  usque  ad  Jo- 
stinianum  anni  ix.  Itein  a  Justiniano  usque  ad  Justi- 


inerus  quart»  aetatis  continens  ann«>s  cccclxxxiii,  et  D  uum  sunt  anni  xxxix.  Ileui  a  Justino  usque  ad  libe- 

rium  anni  xm.  A  Tiberio  usqne  ad  Maoricium  flunl 
atuii  iv.  A  Mauricio  usque  ad  Focam  sunt  anui  xx. 


auni  quatuor  selatum  fiunt  ui  ii  ccclxiu. 
iETAS  QUINTA. 


Sont  anni  quintae  aelatis  usque  ad  Cyrum  xxx.  A 
Cyro  usque  ad  Cambisem  snnt  anni  xxx.  A  Cambise 
usque  ad  Darium  anni  ix.  A  Dario  usque  ad  Xersem 
anui  xxxv.  A  Xerse  usque  ad  Artaxcrsem  sunt  anni 
xxi.  Et  de  Arlaxerse  usque  ad  Dariuin  sunt  auni  xl. 
A  Dario  usque  ad  itero  Ariaxersem  sunt  anni  xviu. 
Ab  Artaxerae  autem  usque  nd  item  Artaxersem  fiunt 
anni  xl.  Et  ab  Artaxerse  usque  ad  Arsen  anui  xxvi. 
Ab  Arse  vero  ad  Darium  fiuutauni  iv.  A  Dario  autetn 
usque  ad  Alexandrum  sunt  amti  vi.  Ab  Atexandro 
enim  usque  ad  Tholoma3um  sunt  auni  v.  Et  de  Tho- 
louiaeo  usque  ad  Philadelpbum  fiuut  anni  xl.  A  Ihi- 
ladetpho  Ubque  ad  Evergetem  liunt  anni  xxxviii.  Ab 
tvergele  autem  usque  ad  Philopatorem  liui.t  auni 
>xvt.  A  Pbdopatorc  euim  usque  ad  Epiphauem  &uut 


A  Foca  usque  ad  Heracleum  auni  vm.  Ab  llencleo 
Ubque  ad  Constantinuiii  sunt  anni  xxx.  A  ConsUo* 
tino  palre  usque  ad  Constantinum  fltium  unus  lil 
annos.  Item  a  Coiistautiiio  usque  ad  Constantinom 
suut  anni  xxvii.  Et  a  Constantmo  usque  ad  Jusiiuia- 
num  aum  xvu.  A  Justiuiauo  u>que  ad  Pippinum  Se- 
uiorem  suut  anni  u.  A  Pippino  Seniore  usque  ad 
Carlum  anni  xxvu.  A  Carlo  uajque  ad  Pippinum,  ei 
ad  Carlomannum  anni  xxvu.  Et  a  Pippino  et  Carlo- 
nianno  usqtte  ditm  Pippinus  rex  constitutus  est,  (iunt 
amii  x.  A  Pippino  vero  usque  ad  Carlum  et  Carlo- 
mantiuni  anni  xvu.  Et  a  Carlo  el  Caf tomanuo  osque 
ad  Carlum  liunt  aiiui  iv.  Et  inde  domnua  Carius  solas 
ngiKiui  suscepit,  et  Deo  pioegenteguberriat  usque 
in  praBsentein  aniium  feliciter,  qui  eat  annus  regut 
cjus  xuif  itupciii  amcm  ix.  Sont  autem  totiosaommat 
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ab  origiue  mundi  anni  usque  in  praeseutem  annum  A 

IV  II  DCCLXI.  .  .  , 

doici.  Bellum  Pippino  in  Testncio,  ubi  $uperavit 
Fiaucos. 

dccii.  Obitii»  Hildeberti  regis. 

dccviii.  Quando  Droco  mortuus  fuit  in  veruale 
tempore. 

dccix.  Quando  Pippinus  pmexlt  in  Suavis  conlra 
Yilario.  mT      f 

dccx.  lierum  Pippinus  in  Suavis  conlra  Vilario. 

dccxi.  Quando  Walericus  duiit  excrcituni  Franco- 
rum  in  Suavis  contra  Vilario. 

dccxii.  Quidam  episc»pus  duxit  exereitum  Fran- 
corum  in  Suavis  coiitra  Yilario. 

Dccxm.  De  po&t  sub  Doberto  episcopo  in  mense 
llartio. 

dcc\jv.  De  post  Grimoaldo  in  mense  Apr.h,  et  de 
post  Pippino  in  mense  Decembrio. 

dccxv.  Quando  Saxones  vastaverunt  lerram  Cha- 
tuariorum.  i 

dccxvi.  Quando  Radbodus  *enit  in  Colonia  mense 
llartio. 

dccxvii.  Bellum  fuit  inler  Karolum  et  Ragenfre- 
dem  in  Vinciaco  meuseMartio,  media  Quadragesiuia9 
die  Domiuica. 

dccxviii.  Karolus  primtim  fuit  in  Saxonia, 

dccxix.  Radbodus  obiit. 

dccxx.  Karlus belluin  habuit  contra  Saxores. 

DCCXXl. 
DCCXXIl. 

occxxiu. 

DCCXXIV. 

dccxxv.  Kgrlus  primum  fuit  in  Baioaria.         ,,      * 

dccxxvi. 

dccxxvii. 

dccxxviii.  Iterum  Karlus  fuit  in  Baioaria. 

dccxxix. 

dccxxx.  Karlus  perrexit  au*  Suavos  contra  Lant- 
freduni.  ( 

dccxxxi.  Karlus  fuit  in  Wasconia  contra  Eododem. 

Dccxxxii.  Kartus  bellum  iiabuit  conlra  Saracinos 
in  mense  Ociobri. 

Dccxxxiii.  Kaiius  cum  exercitu  veuit  in  Wistra- 
gou. 

dccxxxiv.  Iterum  Karlus  venit  cum  exercitu  iu 
Wistragon. 

dccxxxv.  Karlus  cum  exercitu  fuit  in  Wa*<  cnia. 

dccxxxvi.  Karlus  riiuiicavh  contra  lilios  Kodoue. 

dccxxxvii.  kailus  belium  babuit  contia  Saracinos. 

DCClXXVIll. 

DCCXXXIX. 

DCCXL. 

dccxli.  Karlus  dux  Francorum  mortuus  est  Idib. 
Octobns. 

bccxLii.  Karlomannus  duxit  exercitum  conlra  Chu- 
nalduiu. 

dcc\lm.  Karlomannus  bellum  iniit  conlra  Baioa- 
rios. 

DCCXLIV. 
DCCXLV. 
LCCXLVI. 

dccxlvii.  Kailomannus  perrexit  ad  Roinam. 

DCCXLVIll. 

dccxlix.  Grippo  fuit  in  ex&ilio. 

UCCL. 

dccli.  Pippinus  in  regem  unctus  est  apud  Sues- 
ti  nes. 

DCCLII. 

i  ccuu.  Hildegarius  occisus  est  in  Saxouia. 
dccliv.  Stepbauus  papa  venit  in  Fraucaui. 
dcllv.  Pippnus  rtx  cum  Francis  in  Italiam  per- 
rexiL  Lougobardos  superavit.  Carioinaunus  obiiu 

DCCLVI. 

dcclvii.  Franci  obsederunt  Papeia. 
dcclviii.  Pippinus  fuit  in  Saxonia. 

DCCLIt. 
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dcclx.  Pippinus  rex  conflictum  habuit  contra  Wai* 
fario. 

dcclxi.  Pippinus  fuit  in  Wasconia  cum  Karolo,  et 
Clareiuonie  igne  crenavit. 

dcclxii.  Iterum  Pippinus  pergeus  iu  Wasconia 
cuin  Karolo  et  Carlouiaitno  superavit  Waseones. 

dcclxiii.  Pippinus  ptacitum  halmit  in  Warmacia. 
Tuuc  fuit  ille  gelus  pes>iinus,  et  ccepit  xix  kal.  Ja- 
nuarii,  et  permansit  usque  iu  xvu  kal.  Aprilis. 

DCCLXIV. 

dcclxv.  Pippinus  placitum  babirt  ad  Atiniacum. 

dcclxvi.  Pippiuu*  fuit  in  Wasconia,  et  fecit  Ar- 
geiiimn. 

D(Clxvii.  Iterum  Pippinus  fuit  in  Wasconia  in 
meuse  Martio,  et  iterum  iu  mense  Augusto. 

dcclviii.  Waifarius  interfeclus  esl  iv  uon.  Junii, 
et  rex  Pippmus  defunctus  est  in  vm  kal.  Octohr.  ct 
Karius  el  Karloinunnus  ad  regos  uucli  sunt  vn  id. 
Octobris. 

I     dcclxix.  Karolus  rex  prima  vice  fuit  in  Wasconia 
ultra  Garonna. 

DCCLXX. 
DCCLXXI. 

dcclxxii.  Karlomannus  obiit  in  Salmunciaco  prid. 
iion.  Decembris. 

dc  lxxiii.  Karlus  rex  bellum  habuit  contra  Saxo- 
nes  in  lleresburgo. 

icclxxiv.  Karlus  rex  fuit  in  Iralia,  etbellum  ha- 
buit  contra  Longobardos. 

dcci.xxv.  Iterum  Karlus  fuit  in  Italia,  ei  capto 
Desiderio,  et  uxore  ejus,  et  lilia,  adduxit  secum  in 
Francia. 

-  0^iccLxxvi.  jlterum  Karolus  fuit  in  Saxonia.  et  ibi 
i>eiluin  babuit,  et  Siteburgo  cepit. 

dcclxxvii.  Itcrum  Karolus  fuit  in  Saxonia,  etsub- 
jugati  Saxones  ,  dederuntque  hospites,  ut  fierent 
Christiaoi.  et  Carlus  fecit  castellum  super  fluvium 
Lyppia. 
„  dcclxxviii.  Karlus  placitum  babnit  ad  Patres-Brun. 
*  dcclxxix.  Carlus  rex  luit  in  liispania  ad  Caesar- 
Augusta. 

dcclxxx.  Carlus  rex  divisit  sua  regna  inter  filios 
suos,  et  perrexit  ad  Romam. 
dcclxxxi. 

dcclxxxii.  Saxones  rebellaniea  piurimos  Franeos 
iuterfeterunt,  ei  Karlus  congregatos  Saxones  jussit 
eos  decoiiare,  et  hoc  anuo  Cislebertus  episiopus 
obiit  x  kal.  Jun. 

lcclxxxiii.  liildegardis  regina  obiit  prid.  kal. 
Ilaii,  et  Bertrada  regina  111  idus  Julii  in  Cauciaco 
defuncla  est,  mater  Caroli. 

dcclxxxiv.  Carlus  tribus  vicibus  regressus  est  in 
Saxonia,  et  ibideiu  commoralus. 

dcclxxxv.  Carius  adquisivit  Saxouia,  et  Widichi- 
nus  convertitur. 

dcclxxxvi.  Carlus  violavit  Toriog«  s  pro  eorum 
culpis. 
dcclxxxvii.  Carius  perrexit  ad  Romam,  et  ista 
D  signa  apparuerunt  super  houiioes. 

dccixxxviu.  Carlus  capto  Tassilone  subjugavit 
Baioarios. 

iccLXxxix.Carlus  bellavit  contra  Wulzis  in  We- 
nedonia,  et  Carlus  lilius  ejus  reguuiii  accepit  uhra 
Segona,  et  ille  geius  fuit  pessimus  ahus. 

DCCXC. 

dccxci.  Carlus  rex  priinum  fuit  in  Chunia. 
dccxcii.  Saxones  iiilerfccei  uni  Francos  super  flu- 
vio  Alpia  prope  mare  prid.  nou.  Jul.,  feria  vi. 
dccxciii. 
dccxciv. 

DCCXCV. 

dccxcvi.  Carlus  rex  lilium  suum  Pippinum  trans- 
misit  in  Chuui»,  el  ipsi  euin  receperuut  cuui  pace, 
et  tbe?auroi»  multos  aciepit,  ct  in  Fraucia  ad- 
duxii. 

dccxcvii.  Carlus  rex  ad  Aquis  Palatitun  coiiciliuiu 
habuit  cum  episcopis,  abbatibus,  monacbis,  dc  cus- 
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nobitifii  Sancti  Pauli ,  qoaliier  constitnere  «Mw- 
ieu  Et  in  ipso  anno  perrexit  in  Saxonia,  el  ibtdem 
tiiemavii. 

Dccxcvm.  Carlus  in  Saxonia  hiemavit,  e4  luta 
iwtaie  ibidem  fah,  et  hospites  capiuneos  mille  dc 
itideaddnxii,  et  per  Franciam  divisii. 

dccicix.  Roniani  per  invidiam  condemnaverunt 
napam  Lconem,  ei  i*se  Leo  venii  a<I  Carolum  in 
Franciam,  et  inse  reeiitnil  enm  in  sede  sua. 

dccc.  Carlns  rex  fuit  ad  mare  ui  pUcaret,  et 
Utilgaidis  regina  obiit,  et  ille  perrexit  ad  Romam, 
«•t  pacificavii  Romanos  et  papam  Leonem,  et  I*eo 
denedixit  eum  ad  imperaiorem. 

dcccu  Carliis  imperator  a  Roma  rediens  ad  Aquis 
Palatium  revertiltir,  ei  in  ipso  auno  Saraeini  exie- 
runt  foras,  el  a  Francis  inlerfecli  sunt. 

Dcccn.  Carlus  imp.  ad  Aqui*  Palatium  concilium 
habuii,  ut  ei  omnes  get.eraliter  Jidelilatcm  jurarent, 
n.Otiachi,  canonici ;  ita  el  fcceruni. 

DCCCIII. 

dccciv.  Carlus  imp.  ctim  liberis  siiis  el  Francis 
Saxonia  ingressus  est,  et  aliquos  jussil  iuterfioere, 


A  et  atiqnos  ner  tottun  snimi  rtgiwm  dispergere,  et 
Leo  papa  iierum  vcnit  in  Francia. 

dcccv.  Carlus  imp.  traiMmisii  liUtim  suum  Karo- 
lum  cum  exerciiu  in  Weuedonia. 

dcccvi.  Carlus  imp.  divisil  regnum  suuro  talcr 
fifios  SBog. 

dcccvii.  Karolusimp.  placitum  habuit  adConfflem 
enm  Franci*,  et  illi  dederuut  dona  sua,  etrcve.si 
sunt  ad  propria. 

dcccviii.  Godefredu*  rex  NormanonMi  enm  ex«»r- 
citti  venit  in  Wenedonia,  et  Carolus  imp.  traasmisil 
filiwm  siium  Carolum  contra  eura,  utresisteret  ei,  et 
ille  reversus  estiu  ierram. 

dcccix.  Iloc  aimo  Juit  iminditin  aquarum  talis, 
qualis  autea  nunquam  fuit  in  terra  i<ta  visa,  et  fuit 
v  kal.  Januar.  altissima.  Et  in  hoc  ann»  fuit  eleva- 
lum  sepulcrum  saiicti  Aniandi  epwcopi  xii  kal. 
Octobr.,  et  resiitomm  in  tocmn  suum  x  kaJ.  No- 
veinbr. 
g  dcccx.  Carolus  imp.  cum  exercitu  Francemm  per- 
rexit  iu  Saionia,  et  ibi  placiluiu  habuii  in  Ferefe, 
et  ibi  Weredi  veneruut,  et  dedit  illis  regem. 


DE  LOCIS   SANGTIS 

LIBELLUS, 

QUfUI  DB  OPUSCCLIS   MAJORUM  ABBREVIANDO  BEDA   COMPOSUIT. 
(Ex  cditiooe  D.  J.  A.  GHes,  Opp.  ven.  Bed»,  tom.  IV,  Loodini,  1815.) 


Cap.  I.  —  De  situ  Ilienualem. 

Silus  urbis  llierusalem  peue  in  orbein  circuin- 
aclus,  uon  parvo  murorum  aintriiu  assurgit,  quo 
ctiam  montem  Sion  quondatn  vicinuin  intra  se  re- 
eipit,  qui  a  meridie  positus  pro  arce  iirbi  supere- 
jnioet,  et  major  pars  civilatis  infra  montem  jacet, 
iii  planitie  liomiiioris  collis  sita.  Post  passioneni 
quippe  Domini  a  Tilo  impcratore  deslructa,  sed  ab 
Milo  Hadriano  Cxsare,  a  quo  etiaro  £lia  nunc  vo- 
oatur,  tastaurata  mntloque  amplior  effeeta  esl.  Unde 
cst,  quod  cum  Doroinus  extra  portas  urbis  passus 
sepuitiisqne  sit,  modo  loca  passionis  et  resurreclio- 
iiis  iliius  intra  ejusdem  mcenia  cernanlur,  cujus  in 
magno  inurorum  ambitu  octogiira  quaiiior  turres, 
portae  vero  sex  visuntiir.  Prima  porta  David  ad  oo- 
cidentem  nionlis  Sion  :  secnnda  porta  vallis  Fullu- 
nis  :  tertia  porta  Sancti  Stpphani :  quarta  porta 
Deiijamin  :  quinta  portoln,  id  est,  parvula  poria, 
ab  hac  per  gradus  ad  vallem  Josaphat  descenditur : 
eexta  porta  Thecuhis.  Celebriores  latnen  ex  bis 
siint  tresexitus  portarum  :  untis  quidein  ab  occasu, 
alius  a  septentrione,  tertius  ab  orieute.  A  ineridie 
autem,  aquilonale  montis  Sion  supercilium  supere- 
ininet  civilati,  et  ea  pars  murorum  cum  interpositis 
lurribus  nullas  habere  portas  comprobatur,  id  est, 
a  suprascripta  David  porta,  nsque  ad  eain  montfs 
6ion  fronleiu,  quse  pnerupta  rupe  orientalem  re- 


spicit  plngam.-  Silus  quippe  ipsius  urbis  a  supcr- 
cilio  aquilonali  moiitis  Sion  iucipiens  ita  est  molli 
clivo  dispositMS,  usqne  ad  humiliora  aquilonalniiu 
orientaliumque  loca  inurortiui,  ut  pluvia  ibi  deci- 
dens  neqtiaquam  siet,  sed  instar  Ouvioruiu  per 
orientalesdefluenspartas,  cunctis  serutn  plateamm 
sordibus  raptis,  iu  vaile  Josaphat  torreutem  Cedron 
auget. 

Cap.  II.  —  De  locit  tanctii  qucc  in  ea  vla  $unt. 

Ingressis  crgo  a  septentrionall  parte  urbem,  pri- 
luiim  ile  locis  sanctis  pro  couditione  piatearuin 
divertenduin  est  ad  ecclcsiain  Consiaiitnwjinain, 
qux  Martyrium  appeHatur.  Hanc  Constaittinus 
imperaior,  eo  quod  ibi  crux  Domini  ab  Helena 
matre  reperta  sit,  magnifico  et  regio  cultu  eon 
struiit.  Dehinc  ab  occasu  Golgothana  videtur  ec- 
clesia,  in  qua  etiatn  rupes  apparet  illa,  qu«  quon- 
dam  ipsam,  affixo  Domini  eorpore,  crucem  pertolit, 
argentcam  inodo  pergrandem  sustinens  crucem, 
peudente  magna  desuper  acrea  rota  cum  lampadibus. 
Infra  ipsum  vero  lucum  Dominicae  erucis,  excisa  in 
petra  crypta  est,  in  qna  super  altare  pro  defonctis 
honoratis  sacriUciiim  solet  oflerri,  positis  interim 
in  platca  corporibus.  Hujtis  qttoque  ad  occasum 
ecclesiae  Anastasis,  hoc  est,  resurrectionis  Domi- 
nica?  rotunda  eccicsia,  tribus  cincta  parielibus, 
duodccim  coluinnis  sustcnlatur,  iuter  parietes  siu- 
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gulos  lalum  habens  spatitim  viae,  quae  tria  aliaria 
in  tribus  locis  parietis  medii  contiiiet,  hoc  estv 
atistrali,  aqtiilonali,  el  occidentali.  II ec  bis  quater- 
nas  porias,  iil  est,  introitiis  per  tres  c  regione 
parieies  habet,  e  qtiibus  qualuor  ad  Vulturnutu, 
el  quatuor  ad  Eurum  spectant.  IInjus  in  ntedio 
monumeutum  Domtni  rottinduin  petra  eicisum  esl, 
cujus  cuhnen  inlrinsecus  stans  houio  mami  coutin- 
gere  potest,  ab  orienle  habens  inlroilum,  cui  lapis 
ilie  magnus  appositus  esi,  quod  intrinsecus  ferra» 
mentorum  vcstigia  usque  in  praesens  ostendunU 
Nam  extrinseciis  usque  ad  culiuinis  summitatem 
totum  marniore  tectum  est ;  summum  vero  culinen 
auro  ornalum,  auream  magnam  gestal  crucem.  In 
liujits  ergo  moiiuiiiemi  aquilonali  parte  sepulcruin 
Doiiiiui  in  eadem  p«*lra  excisum,  longitudinis 
spplein  pedum,  triuin  mensura  palinaruin  pavimcnto 
ahius  eminet,  introitum  habens  a  latere  meiidiano  : 
ubi  die  nocinque  ditodecim  lattip.idcs  ardeut,  qna- 
tuor  iutra  sepulcrum,  octo  supra  in  margine 
dextro.  Lapls  qni  ad  ostium  monumcuti  positus 
erat,  iuiiic  Ossus  est;  cujus  pars  minor  quadratum 
altare  ante  ostium  nihiloiitinus  «jusdcm  inonumeiiti 
slat,  major  vero  iu  orientali  cjusdetii  ecclesfce  loco 
quadranguluin  aliud  allare  sub  linleatiiinibus  exstat. 
Color  atttem  ejusdem  monumenti,  et  sepulcri,  albo 
et  rubicundo  permistus  videtur.  A  dextra  auteui 
parle  tmic  ecclesiuj  cohaeret  beatae  Domini  Genilri- 
cis  ecclesia  quadrangula.  In  platea,  quae  Martyriuin 
et  Golgotba  continuat,  exedra  est,  in  qua  calix 
Domini  in  scriniolo  recondiius,  per  operculi  fora» 
men  taugi  solet  et  osculari.  Qui  argcnteus  calix, 
duas  hinc  et  inde  hubeus  ansulas,  sexlarii  Gallici 
mensiiratii  capil :  in  qtio  esl  et  illa  spongia  Doini- 
uici  poltis  tuinistra.  In  loco  autem  illo,  quo  Abra- 
ham  altarc  ad  immolandum  filium  construxit, 
inensa  est  lignea  non  parva,  in  quam  pauperum 
eleemosyiiae  soleut  a  populo  deferri.  Lancea  militis 
inserta  habelnr  iu  cruce  lignea  in  porticu  Martyrii, 
cujus  hastile  in  dnas  intercisum  partes,  a  tota  ve- 
neratur  civitate.  Singula  quoe  dixi,  tit  manifestius 
agnoscercs,  eiiain  prae  oculis  depingere  curavi. 
(Uccsl /tgura  in  m$$.) 
Haec  quidem  oinnia  quae  couimemoraviinus  saucia 
loca,  extra  nioulem  Siou  posita  cernuntur,  quo  se 
ad  aquiloiiem  deflciens  loci  tumor  porrexit.  In 
inferiori  vero  parte  urbis,  ubi  templum  iu  vicinia 
muri  ab  oriente  localum,  ip»ique  urbi,  transitum 
pervio  ponte  mediante,  fuerat  conjuuctutn,  uunc 
Saraceni  quadratam  domum  subrectis  tabulis  et 
magnis  trabibus  super  quasdam  ruinarum  reliquias 
vili  opere  constnientes,  oratione  frequentaut,  quae 
tria  millia  hominum  capere  videtur.  Paucae  illic 
cisternae  in  usum  aquarum  ccrnuntur.  In  vicinia 
tempii  Rethsaida  piscina  gemino  insignis  lacu  ap- 
paret,  quorum  alter  hibernis  plerumqtie  impletur 
imbribus,  aller  rubris  est  discolor  aquis.  Ab  ea 
fronte  montis  Sion,  quae  prcerupta  rupe  orientalem 
obgain  speclat,  intra  muros  atqne   iu  radicbus 


collis  fons  Siloe  prorumpit,  qui  aliernante  quidem 
aquarum  acccssu  in  meridiem  defluit,  id  est,  non 
certis  vel  jugibus  aquis,  sed  incenis  horis  die- 
biisque  ebuliit,  et  per  terraruin  concava  ct  antra 
saxi  durissimi  cum  magno  sonitu  vcnire  cousuevit. 
In  superiori  montis  Sion  plauitie,  monacliorum 
cellulac  frequenies  ecclesiam  niagnam  circumdant, 
illic,  ut  perltibent,  ab  apostotis  futtdalam,  eo  quod 
ibi  Spiritutn  sancium  acccperint,  ibique  S.  Maria 
obierit.  Iu  qua  etiam  locus  coenae  Domini  venera- 
bilis  ostendiiur.  Sed  et  colnmna  ntarmorea  in  me- 
dio  stat  ecclesiae,  cui  adhaerens  Dominus  flagellatus 
est.  Hujus  ergo  ecclesiae  talis  dicitur  esse  flgura. 

(Deett  fiaura  in  m$$.) 

Hfc  monstrator  petra,  snper  quam  lapldatus  est 
sauctus  protomartyr  Stephanus  eilra  civiutem.  In 
medio  autem  Jerusalem,  ubi  cruce  Domini  super» 
posita  mortuus  rcvixit,  columna  celsa  stat,  quae 
eestivo  solstitio  umbram  non  facii,  uude  pulant  ibi 
mediam  esse  lerram,  ei  historice  diclum  :t  Dens 
autem  ante  sx*cula  operatus  est  salutem  in  medio 
terrae.  t  Qua  dttctus  opinione  Victoriiius,  Picla- 
viensis  antistes  Ecclesiae,  de  Golgotha  scribens  ita 
inchoat  : 

Ett  locus,  ex  omni  medium  quem  crcdimus  orbe, 
Golootha  Judeei  patrio  cognomine  dicunt. 

Cap.  III.  —  De  Aclieldemach,  el  loco  ubi  $u$pen$u$ 
e$t  Judat. 

Portam  D^vid  egredienlibus,  fons  occurrit  in 
austruiti  pcr  vallem  directus,  ad  cujus  medietatem 
ab  occasu  Judas  se  suspendisse  narratur.  Nam  et 
flcus  magna  ibi  ac  vetustissima  stal,  juxta  quod 
Juvencus  ait : 

luformem  rapuU  ficut  de  ttertice  mortem. 

Porro  Acheldemach  ad  australem  plagatu  montis 
Sion,  peregrinos  et  ignobiles  morluos  bodie  quo- 
que  alios  lerra  legil,  alios  inhumatos  putrefacii. 

Cap.    IV.    —  De  sudario  capiiit  Domini,  et   alio 
majore  linteo  a  tancta  Maria  confecto. 

Sudarium  capitis  Domini  post  resurrectionem 
ejus  mox  Christianissimus  quidam  Jutlaetis  furatus, 
usque  ad  obiium,  divitiis  sibi  afflueniibus,  habuii. 
Qui  moriturus  interrogat  filios,  qui  Domini  suda- 
rium,  qui  caeteras  pairis  velit  accipere  divitias. 
Major  thesauros  rerura,  minor  elegit  sudarium.  Et 
mox  majori  dccrescnut  opes  usque  ad  paupertatem  ; 
fralri  auietu  cum  fide  crescunt  et  opes;et  hoc 
usque  ad  qniniam  generationem  fldeles  tenuere. 
Hinc  ad  impios  perveniens,  divitias  tantum  auxil, 
ut  Juda*is,  et  lioc  multo  tempore,  donec  post  longa 
litigia,  quibus  Christiani  Judaei  se  Christi,  infldeles 
vero  se  patrum  suorum  afflrmabant  haeredes,  Ma- 
jttvias,  Saracenorum  rex,  qui  nostra  aetate  fuit, 
judex  postulatus,  acccnsa  grandi  pyra,  Christmn 
judicem  prccatur,  qui  lioc  pro  suorum  salute  su^er 
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raput  haberc  dignarelur.  Missuui  ergo  in  igueni 
sndarium,  veloci  raplu  effugiens  evoial,  et  in  sum- 
ino  aere  diutissime  quasi  ludemlo  volucritans,  ad 
ultiinum  cunclis  uiriiiqiie  initieiiiibiis,  sese  leviter 
in  cujusdaro  de  Christiana  plebe  sinum  dcposuit, 
quod  mane  mox  totus  populus  sumina  cum  vene- 
ratione  salutabat  et  osculabatur.  Habebat  autem 
longitudinis  pedes  octo.  Aliud  quoque  aliquanto 
majus  linteum  in  ecclesia  illa  veneratur,  quod  fcr- 
tur  a  sancta  Maria  coiilextum,  duodecim  apostolo- 
rum  et  ipsius  Domini  continens  iinagines,  uno  Katere 
rubeum,  et  altero  viridc. 

Cap.  V.  —  De  locis  circa  Ilierusalem,  et  ecclesia  in 
valle  Jo$aphatf  ubi  sepulta  fuit  sancta  Maria. 

Circa  Ilierosolymam  aspera  et  montuosa  ccrnun- 
tur  loca  :  binc  quoque  seplenlrionem  versus  usque 
ad  Aritnatbiara  lerra  pelrosa  et  aspera  per  inter- 
valla  nionstratur  :  valles  quoque  spinosae  usque  ad 
Tamniticam  regionem  patentes:ad  Caesaream  vero 
Palaesiinae  ab  iElia,  quamvis  aliqua  reperiatitur 
angusta  el  brevia  atque  aspera  loca,  pnecipua  lamen 
planilies  cainporum  inest  interposilis  oliveiis.  Di- 
stant  auiem  septuagiuta  quinque  millibus  passuuro, 
longitudo  vero  Tcrrae  llepromissioiiis  a  Dan  usqtte 
Dersabee,  tenditiir  spaiio  ccntutn  sexagtnta  milliuin, 
ab  Joppe  usque  Betblcem  quadragintii  sex  millibus. 
Juxta  murum  lempli  vel  Ilicrusalem  ab  oriente 
Ccbeiuion  occurrit,  qiuc  cst  vallis  Josapliat,  a 
septentrionali  plaga  in  auslrum  porrecta,  per  quani 
torrens  Cedron,  si  quando  pluviarum  aquas  recipit, 
decurrit.  Hscc  vallis  et  parva  cumpi  planities,  irri- 
gua  et  nemorosa,  plenaque  deliciis,  lucum  in  se 
quondam  Baali  sacniui  liabuit.  In  hac  turris  est 
rcgis  Josapliat,  sepulcrum  cjus  continens  :  cujus 
ad  dextram  de  rupe  inoniis  Oliveti  excisa  ct  scpa- 
rata  domus  duo  cavata  habei  sepulcra,  hoc  est, 
Simeonis  senis,  et  Joscph  sanctae  Marise  sponsi. 
ln  eadem  valle  Sanctae  Mariae  rotunda  esl  ecclesia, 
lapideo  tabulato  discrela,  cujus  in  superioribus 
quatuor  altaria,  in  infeiioribus  uiium  babetar  in 
orientali  plaga,  et  ad  ejus  dextram  monumenlum 
est  vacuum,  in  quo  sancla  Maria  Dei  Genitrix 
aliquandiu  pausasse  dicilur :  sed  a  quo  vel  quando 
sit  ablata  nescitur.  Hanc  intrantes  videut  ad 
dextrain  iiisertam  parieti  petram,  iu  qua  Dominus 
nocte,  qua  tradebatur,  oravit,  vestigiis  geiiuum 
quasi  cerae  molli  impressis. 

Cap   VI.—  De  monte  Oliveti,  et  ecclesia  ibi  fundata, 
ubi  Dominus  ad  cmlos  ascendit.' 

Mons  Olivarum,  mille  ab  llierusalem  discretus 
passibus,  altitudine  monti  Sion  par  est;  sed  latitu- 
dine  et  longitudiue  praestat,  excepiis  vitibus  et 
olivig,  rarce  ferax  arboris,  frutnenti  quoque  et  hor- 
dei  fertilis.  Neque  enim  brucosa,  sed  herbosa  et 
florida  soli  illius  est  qualjlas:  In  cujus  summo  ver- 
tice,  ubi  Domintis  ad  coelos  asccudii,  ccclesia  ro- 
tuuda   graudis,  ternas   per  circuilum  cauicialas 


habet  porticus  desuper  tectas.  Interior  namque 
domiis  propler  Doiuiuici  corporis  meatum  camerari 
et  tegi  nou  poluit,  altare  ad  orientein  habens  an- 
gusto  culmine  protectutu  :  in  cujus  medto  ultima 
Domini  vestigia  coeio  desuper  patenle,  ubi  ascendii, 
visuntur.  Quae  cum  quotidie  a  credentibus  terra 
loltatur,  nihilominus  manet,  eamdemqne  adhuc 
speciem  veluti  impressis  signata  vestigiis  servat. 
Ha?,c  circa  aerea  rota  jacet  usque  ad  cervicem  alta, 
ab  occasu  babens  introitum,  pcndeiite  desnper  in 
trocbleis  magna  lampade,  totaque  die  ac  nocie 
lucente.  In  occidentali  ejusdem  ecclesiae  parte  fe- 
nestrae  octo,  totidemque  e  regioue  lampades  in 
funibus  pendentes  usque  Hierosolymam  per  vitrum 
fulgent,  quarum  lux  corda  intuentium  cum  quadum 
alacritate  et  compunctione  pavefaccre  dicitur.  In 
die  Ascensionis  Dominicae,  per  aunos  siugnlo3  roissa 
peracta,  validi  flaminis  procella  desursum  venire 
consuevit,  et  omnes  qui  in  ecclesia  fuerint,  terra 
prosternerc.  Tota  ibi  illa  nocte  luccrnae  ardent,  ut 
iion  iltustrari  taniuiri,  sed  et  ardere  mous  per  sup- 
posita  loca  videantur.  Et  hujus  quoque  basilicae 
(iguram  prae  oculis  depingere  placuit. 
(Deest  figura  in  mss.) 
Monumenlum  Lazari  ecclesia  ibidcm  exstrucia 
dcmonslrat,  et  monasieriuin  grande  in  campo 
quodam  Bethauiae,  magna  Olivarum  silva  circura- 
datuui.  fcst  autem  Bethauia  qtiindecim  stadiis  ab 
Jerusalem.  Tcrtia  qiioqtte  ejusdem  montis  ad 
australem  Beihaniae  partem  ecclesia  est,  ubt 
Domiuus  anle  passioneiti  discipulis  de  die  judicii 
loquitur. 

Cap.  VII.  —  De  situ  Dethleem,  et  de  ecclesia  ubi 
natus  fuit  Dominus,  et  de  sepulcris  David  et  Hie- 
ronymi9  et  trium  paslorunu 

Belhleem,  sex  millibus  in  austruro  ab  Uiero- 
solyma  secrela,  in  dorso  sita  est  angusto  ex  omni 
parte  valiibus  circumdato,  ab  occideuic  in  orieutem 
mille  passibus  longa,  humili  sine  turribus  muro 
per  cxtrema  plani  verticis  instructo,  in  cujus 
orientali  angulo,  quasi  quoddam  naturale  semian- 
truin  est,  cujus  exterior  pars  nativiiatis  Domiuicae 
fuisse  dicilur  locus,  interior  Praescpe  D«>mini  no- 
minatur.  Haec  spelunca  tota  interius  pretioso  mar- 
niore  tecta,  supra  ipsum  locum  ubi  Doininus  natus 
specialius  traditur,  Sanctae  Mariae  grandem  gcstat 
ecclesiam.  Petra  juxta  murum  cavata,  primum 
Dominici  corporis  lavacrum  de  muro  missuin 
suscipieus,  bactenus  servat  :  quae  si  qua  forte 
occasione  vel  industria  fuerit  cxbausla,  iiihiloniinus 
contiuuo,  dum  rcspicit,  sicut  aute  fuerat,  plcna 
redundal.  Ad  aqtiilonem  Bethleem  iu  valle  conli- 
gna,  sepulcrum  David  iu  medio  ecclesiae  huiuili  lapide 
legitur,  lampade  superposita  :  ad  austrum  vero  iu 
valle  conligtia  iu  ecclesia,  sepulcrum  S.  Ilicrouymi. 
Porro  ad  orieutem  in  turre  Ader,  id  est  gregis, 
mille  passibus  a  civitate  segregata  est  ecclcsia, 
trium  pastorum  Domiuicac  nalivitatis  cousciorum 
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monumenta  conlinens.  H*c  relationem  Arcnlphi 
Galliarum  episcopi  secuttis  dixerim.  Caeterum  Esdras 
aperte  scribit,  in  Jerusalem  David  esse  sepultum, 
via  regia,  qua?  ab  iElia  Chebron  ducit,  ab  orienle 
Bclbleein,  ab  occidentc  sepulcrum  Rachel  babens, 
lilulo  noiuinis  ejus  usque  bodie  signatum. 

Cap.  VIII. —  De  situ  Chebron,  et  monumentit  patrum 
et  Adum. 

Chcbron  iu  campi  latitudine  sita  est,  et  ab  jElia 
viginti  duobus  milltbus  separata  :  uno  ad  orientem 
siadio  speluncam  duplicem  in  valle  habet,  ubi 
sepulcra  patriarcharuin  quadralo  muro  circumdan* 
tiir,  capitibus  versis  ad  aquilonem  :  et  haec  siugiila 
singulis  tecla  lapidibus  instar  basilicne  dolatis, 
irium  patriarcbarum  candidis  :  Adam  obscurioris 
et  vilioris  operis,  qui  haud  longe  ab  illis  ad  bo- 
realem  extremamque  muri  illins  partem  pausat. 
Trium  quoque  feminarum  viliorcsj  et  minores  «ie- 
moriae  cernuntur.  Mambre  collis  mille  passibus  a 
inonuineiitis  his  ad  boream,  herbosus  valde  et 
floridus,  campestrem  habens  in  venicc  planiiicm, 
In  cujus  aquilonali  parte  qucrcus  Abrahae  duonim 
hominum  altitudinis  truncus  ecclesia  circumdata 
est.  Egredientibus  vero  Chebron  ad  aqnilonem  in 
sinistra  parte  viae  occurrit  mons  pinosus,  parvus, 
tribus  millibus  passuum  a  Cbebron,  unde  Hieroso- 
lymam  pinea  ligna  feruntur  in  camelis  :  nam  in 
oinui  Judaea  plausira  vel  currus  raro  flunt. 

Cap.  IX.  —  De  Bieticho,  ei  locis  ejusdem  sanctis. 

Hiericho  ab  iElia  oricntein  versus  novemdecim 
mille  passibus  abest,  qua  lertio  ad  solum  destructa, 
sola  dotnus  Raab  ob  signum  fldei  remanet :  ejus 
enim  adhuc  parieles  sine  cuhnine  dtirant.  Locus 
urbis  segetes  el  vineas  recipit.  Inter  banc  et  Jorda- 
nem,  quinquc  vel  sex  ab  ea  millibus  separatum, 
grandia  sunt  palmcla  campulis  iuterposiiis  et  iu- 
habitatoribus  Chananaeis.  Duodecitn  lapides,  quos 
Jostie  de  Jordane  tolli  praeceperat,  in  ccclesia  Gal- 
galis  facta  ai.rinsecus  juxta  parietes  ejusdem  ja- 
cent,  vix  siiiguli  nunc  duobus  viris  elcvabiles, 
quorum  unus  nescio  quo  casu  fractus,  sed  ferro 
medicante  reconjunctus  est.  Est  juxta  Hiericho  fons 
uber  ad  potum,  pinguis  ad  irrigandum ;  qui  quon- 
dam  sterilis  ad  geuerandum,  parum  salubris  ad 
potandum,  per  Elisaeum  proplietam  dum  vas  salis 
in  eum  mitteret,  sanatus  est.  Denique  campus 
circumjacet  septuaginta  stadiorum  in  longitudinem, 
et  viginli  in  latitudinem  patens,  in  quo  mirabilis 
bortorum  gratia,  varia  palmarum  genera,  prceslan- 
tissimi  apum  fetus.  Illic  opobalsamuin  giguiiur, 
quod  ideo  cum  adjectione  significamus,  quia  agii- 
colae  corticc  lenues  virgulas  acutis  lapidibus  inci- 
dun«,  in  quibus  balsama  generantur,  ul  per  illas 
cavernas  paulaliin  distillaus  bumor  se  collignt 
lacrymis  pulchre  rotantibus.  Caverna  atilem  Graco 
noniine  did}  dicitur.  lilic  cyprum,  illic  invrobalanum 
nasci  fcrunt.  Aqua,  ut  cajtcrn,  fontium,  illic  tameu 


pnrstantior,  aestate  frigida,  hieme  tepens  :  acr 
niollior,  ut  summa  hieme  lineis  utantur  iitdumen- 
tis.  Urbs  ipsa  condila  in  campo,  cui  supereminet 
motis  diflusioret  nudus  gigncntium  :  aegrum  enim 
et  jejunum  solum,  et  ideo  ab  in<oIis  desertutit.  Hic 
a  Scythopolis  urbis  terra,  usque  ad  rrgionem 
Sodomitanam  et  Aspbaltios  flnes  locus  diflusus 
habetur.  Adversus  hunc  mons  supra  Jordanem,  ab 
urbe  Juliade  usque  ad  Zoaros  Arabiot»  P»  tracae  con- 
terminos  exlentus,  ubi  etiam  mons  esl  Ferreus 
nnncnpatus.  Inter  hos  dtios  montes  campns  jacei, 
quem  veteres  Magnum  appellavere,  Hebraice  auiem 
Aulon;  cujus  longitudo  duceniorum  triginia  s'.a- 
diorum,  lalitudo  centum  viginti  :  exordium  a  vico 
Gennabara,  finis  usque  ad  Asphaltium  lacum.  Jor- 
danis  eum  medium  intersecat,  viridantibus  rtpis 
fluminis  alluvione,  siquidem  super  ripas  ejusdem, 
fructus  arborum  uberior  est,  alias  longe  cxilior  : 
arida  enim  sunt  omnia  praeter  oram  fluminis. 

Cap.  X.  —  De  Jordane,  el  mari  Galilteai  $he  Tibe- 
riados. 

Ipsius  Jordanis  exordium  vulgo  putatur  in  pro- 
viucia  Phoenice,  ad  radiccs  montis  Lihani,  ubi 
Panium,  id  est  Casarea  Philippi,  sita  est.  Unde  <*t 
idem  Panium,  hoc  est,  spelaenm,  per  quod  sete 
attollit  Jordanis,  a  rege  Agrippa  decore  admirabili 
exsirucium  venustatuinque  accepimus.  Est  atitem 
iu  Trachoniiide  terra  fons  rolae  qualitalem  expri- 
mens,  unde  et  Phiala?  nomen  accepit,  quindeciw  a 
Caesarea  millibus  passuuin  discreius,  ita  jugiti  r 
plenus  aqtiartim,  ut  neque  superfluant,  neque  un- 
quam  niinuantur.  In  hunc  Philippus  lctrarthes 
ejusdem  regionis  paleas  misit,  quas  in  Panio  fli» 
vitts  ebullivit.  Unde  liquet  in  Phiala  principium 
esse  Jordauis,  sed  post  subterraneos  meatus  in 
Panio  ccepisse  fluentum,  qui  mox  lacum  ingressus, 
pnludes  ejus  inlersecat :  inde  quoque  cursus  suos 
dirigens,  quindecim  iniilia  passuum  sine  ulla  in- 
terfusione  progreditur  UFqtie  ad  urbem  cui  Julias  no- 
men  est :  postea  lacum  Genesar  medio  transit  fluento. 
Unde  plurima  circumvagatus  Asphaltium,  hoc  est, 
Morluum  mare  ingressus,  laudabiles  prodit  aquas. 
Est  euim  coloris  albi,  sicul  Inc,  et  ob  boc  iu  mari 
Monuolongo  iramite  disceruitur.  Est  autem  Genc- 
sar,  id  esi,  mare  Galilaeae  mngtiis  silvis  circum- 
datum,  in  longitudine  habens  cenluin  qtiadrnginta 
stadia  aquae  dulcis,  et  ad  potandum  habilis.  Siqui- 
dem  nec  palustris  uliginis  crassum  aliquid  aut 
turbidum  recipit,  quia  arenoso  undique  littore  cir- 
cumveniiur  :  sed  et  atnoenis  circumdatur  oppidis, 
ab  oriente  Juliade  et  Hippo,  ab  occideme  Tiberiade 
aquis  caltdis  salubri :  gcnera  quoqne  piscium  gusiti 
et  specie  quam  in  alio  lacu  oraestautiora. 

Cap.  XI.  —  De  mari  Mortue,  el  natura  ejus,  ske 
adjaceulis  terrce. 

Mare  Mortuum  longitudine  stadiorum  qningento- 
rum  octoginta  usque  ad  Zoaros  Arabiae,  latitudine 
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centum  quinquaginla  usque  ad  vicina  Sodomorum 
protendilur.  Nain  ei  de  puteis  quondam  salis  posl 
Sodoiuae  ei  Gomorrhae  ei  civitalum  fiuitimartiui 
coiubusiionem  inundasse  cerlissimum  esi.  Apparel 
Tero  procul  de  specula  inonlis  Oliveli  ceriieutibtis, 
i|Uod  flucluuin  coliisione  comniomm,  salsissimuui 
ejicit  sal,  el  lioc  sole  siccatum  accipitur,  multis 
ubique  natioiiibus  profuiunnn.  Aliter  vero  in  quo- 
daui  Si<  ulo  moiite  sal  fleri  dicilur,  ubi  Japides,  de 
lerra  evulsi,  verum  salsissimuin  sal,  et  cuiictis 
usibus  aptissiiiium  praebeaut,  quod  esse  sal  terrae 
dicitur.  Mortuum  aulein  mare  appellaiur,  quod 
nihil  recipial  generum  viveiilium,  neque  pisces, 
neque  assuetas  aquis  aves ;  lauri  camclique  Auitent. 
Denique  si  Jordanis  auctus  iinbribus  pisces  illuc 
iuQueus  rapuerit,  statim  inoriuntur,  et  pinguibus 
aquis  supernalanl.  Luceruam  acceusam  ferunt 
supernaiare  sine  ulla  couversione,  uec  ezslincto 
dcmergt  lumiue  :  quin  et  vjs  deinersum  arte  qu  di- 
Lei  diflicile  baerere  in  profundo,omniaque  viveutia, 
den:ersa  licel  et  vebeuieiiter  illisa,  staliui  resilire  : 
deuiqiie  Vespasianum  praecepisse,  uaudi  ignaros 
rcvinctis  nianibus  iu  profunduni  dejici,  eosque 
•onines  illico  supcrnatasse.  Aqua  ipsa  sterilis  el 
amara,  cxterisque  aquis  obscurior,  et  quasi  adtistae 
pravferens  siinilitudiiiem.  Vagari  super  aquas  bitu- 
minis  glebas  certum  esl  alro  liquore,  quas  scaphis 
appropinquantes  colligtint.  llaerere  sibi  bilunien 
ferlur,  el  iiequaquam  fcrro  praecidi,  sauguini  lan- 
luin  mulierum  ineiistruo  vel  urinae  cedere :  utile  esl 
autem  ad  compagein  navium,  vel  corporibus  bomi- 
nuui  medendis.  Servat  adbuc  regio  speciem  pceax : 
nasctiiiiur  enim  ibi  poina  pulcberriiita,  quae  et 
edeudi  cupiditatem  speciautibus  geuerant :  si  car- 
pas,  fatibcuiu  ac  resolvuutur  iu  cinereui,  fumtnuqiie 
excilaut,  qua&i  adliuc  ardeanl.  Saue  iu  diebus 
aesiaiis  imiuodicus  per  spatia  cainpi  aestuat  vapur, 
uude  et  coaie»ceuie  vitio  niuii«  siccilalis  atquc  bumi 
aridae  eorruptior  aer  iniseraudas  iucolis  conlicit 
«gritudiues. 

Cap.  XII.  —  De  loco  in  quo  baptizatus  est  Dominus. 

lu  loco,  in  qtio  Dominus  baptizalus  est,  crux 
liguea  stal  usque  ad  collum  alia,  quae  aliquotietis 
aqua  trauscendente  abscoudilur  :  a  quo  luco  ripa 
ulterior,  id  esl,  orteulalis  in  jaclu  fundse  est,  cile- 
rior  vero  ripa  iu  stipercilio  inonticuli  grande  ino- 
iiaslerium  gestat  B.  Joannis  fiaplist«  ecclesia 
clartim;  de  quo  per  poiiiem  arcubus  suffulium 
solcnt  desceudere  ad  iilam  crucem,  et  orare.  In 
eztretua  fluuiinis  parte,  quadrata  ecclesia  esl, 
quatuor  lapideis  cancris  supcrposiU,  coclili  creia 
desuper  lecia,  ubi  Doniini  vcsiimenta  cuin  baptiza* 
rciur  servala  esse  dicuntur.  Hauc  nou  boiuiues 
imrare,  sed  undique  ciugere  ac  penclrarc  solcnL 
Ab  co  loco,  quo  de  faucibus  maris  Galilaeae  Jordanis 
ezit,  usquc  ubi  marc  Morluum  inlral,  octo  dieruiu 
ilcr  est. 


Cap.  XIII.  —  De  locustis  et  melle  SQfocstri,  et  [onte 
sancti  Joannis  Baptittts. 

Minimtim  genus  locuslarum  fuisse,  quo  Joannes 
Bapiista  pastus  est,  usque  bodic  apparel,  quac  cor- 
pusculis  in  modum  digili  mantis  ezilibus  el  brevi- 
us,  in  herbis  facile  caplae,  coctaeqne  in  olco  pau- 
perem  praebenl  vicium.  In  eodem  deserto  auui 
arbores,  folia  lata  et  rotuuda  lactei  coloris  el 
melliti  saporis  babentes,  qiwe  naliira  fragilia, 
mauibus  coiifricauiur  el  eduuliir.  Hoc  esse  incl 
sylvcsire  dicitur.  Ibidem  et  fons  S.  Joannis  Baplisue 
ostenditur  lucida  aqua,  lapideo  protcctus  tccto  calce 
periito. 

Cap.  XIV.  —  De  fonte  Jaeob  juxta  Sichem. 

Prope  civitateui  Sicbein,  qnae  nunc  Neauolis 
dicilur,  ecclesia  quadrifida  est,  lioc  est,  in  crucis 
modum  facta.  ln  cujus  medio  fons  Jacob  quadra- 
ginta  cubiiis  altus,  a  latere  ipso  nsqiie  ad  sumniuui 
digitorum  extetitis,  de  quo  Dominus  aquas  a  Satna- 
ritana  muliere  petere  dignatus  est. 

Cap.  XV.  —  De  Tiberiade  et  Capharnaum,et  Ncxa- 
retht  ei  locis  itidem  sanciis. 

Locus  in  quo  Doinintis  panee  benediilt  et  pisc?s 
citra  mare  Galihcae,  ad  aquilonem  civiutis  Tibe- 
riadis,  caiupus  est  berbosus  et  planus,  nunqtrom  «•! 
illo  tempore  aratus ,  nullus  stiscipicns  aedilUia, 
fonlein  tanluin,  ex  quo  tunc  illi  biberunt,  osten- 
dens.  Qui  ergo  ab  iElia  Capuamaum  pergunt,  pt*r 
Tiberiadem  iler  liabeni,  deinde  secus  mare  Gdi- 
laea?,  et  iocum  bcnediclionis  pauuin;  a  quo  nou 
longe  Capliamaiim  iu  flnibus  Zabutoii  et  Neptitba- 
lim,  quac  muruiii  non  babeus  augtisto  inter  inouteiu 
el  staguum  silu  super  maritimaui  oram  orieuteui 
versus  iongo  tramite  protenditur,  inoulem  at> 
aquiione,  lacum  ab  austro  babens.  Nazareth  inurus 
non  babet,  sed  magiia  xdificia,  duasque  graud  s 
eccle&ias.  Una  esl  iu  inedio  civitatis  supra  duos 
fundala  caucros,  ubi  quoitdam  fuerat  domus  in 
qua  Poinititis  utitriltis  est  iiifans.  Haic  auiem  ec- 
clesia  duobus,  ut  dictum  est,  tumtilis,  ct  iuierpo- 
sitis  arcubus  suffulta,  babet  iuferius  iuter  eosdeui 
tumulos  foniem  lucidiaaiuium,  unde  cives  ouines 
aquas  in  vasculis  per  trocbieas  in  ecciesiam  eztra- 
huut.  Allera  vero  e»l  ecclesia  ubi  douius  crai  iu 
qua  angeius  ad  B.  Mariara  veuil. 

Cap.  XVI.  —  De  monte  Thabor,  et  tribus  ecctesiis 
super  eum. 

Mons  Tbabor  in  medio  Galitott  cainpo,  io  tribns 
inillibus  manaus  ad  Boreain  a  Gbenesareth  disi.ti, 
ez  omni  parte  rotuudus,  berbosus  valde  et  floritlu>, 
altitudine  triginla  stadiurum.  Vertez  ipse  cam- 
pestris  et  multum  aiuoBuus  vigiuii  cl  trium 
siadioriim  spalio  dilatalur,  ubi  graude  monaslc- 
rium  grandi  quoque  silva  circuiudatur,  tres  eccle- 
sias  habeus,  juzta  quod  Petrus  ait  :  iFaciamus  litc 
tria  labernacula ;  »  bcus  muro  cinctus,  grandia 
gcstaus  sudiflcia. 
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Cap.  XVII.  —  De  $itu  Damuici. 


Damascus,  in  campo  sita,  laio  et  amplo  muro- 
riim  ambitu,  el  crcbris  niunila  lurribus,  quam 
magna  quatuor  flumina  interfluunl :  ubi  dum  Cbri- 
sliani  Sancti  Joanuis  Baplislae  ecdesiaui  freqiieu- 
lanl,  Saracenorum  rex  cum  sia  genle  afiain  in- 
siituit  atque  sacravil.  Plurima  extra  muios  in 
gyro  olivela.  A  Tbabor  usque  Dumascuin,  scplem 
dierum  iter. 

Cap.  XVIII.  —  De   silu   AltxandrUe,   el    ffilo%   et 
ecclesia  in  qua  requietcit  Marcus  evangelista. 

Alexandria,  ab  occasu  in  ortuin  solis  longa,  ab 
auitro  osliis  Nili  cingilur,  ab  aquilone  lacu  Marco- 
lico  :  cujus  portus  caeleris  difUcilior,  squasi  ad 
formain  humani  corporis  in  capite  ipso  et  statione 
capacior,  in  faucibus  vero  angustior,  qua  meatus 
maris  accipil  ac  navium,  quibus  quaedam  spiraudi 
subsidia  porlu  subminfetrantur.  Ubi  quis  auguslias 
atque  ora  portus  evaseril,  tanquam  reliqua  corpo- 
ris  forma,  iia  difltisio  raaris  longe  lateque  exten- 
ditur.  In  ejusdem  dextera  portus  parva  insula  ha- 
belur,  ki  qua  Pharus,  id  est,  turris  est  maxiina, 
nocturno  tempore  llaminariiin  facibus  ardens,  ne 
decepti  tenebris  nautae  in  scopulos  impinganl,  el 
vesiibuli  liinilem  comprehendere  nequeaiil,  qui  el 
pse  semper  iuquietus  esl,  fluctibus  binc  inde  eotli- 
dentibus  :  portus  vero  placidus  semper,  amplitu- 
dinem  habeits  iriginta  stadiorum.  A  parle  jfigypti 
urbeni  iiilrautibus  ad  dexteram  occurrit  eccle^ia, 
iu  qua  bcatus  evaugeiista  Marcus  requiescit.  Cujus 
corpus  in  orientali  parte  ejiisdem  ecclesiie  aute 
altare  bumaluin  est,  memoria  supcrposita  de  qua- 
dralo  marinore  facla.  Circa  Nilum  i£gyplii  aggtrres 
crebros  propter  irruptionein  aquaruui  facere  soicnt, 
qui  si  forte  cuitodum  incuria  rupti  fuerint,  non 
irrigaut,  sed  opprinnuut  terras  subjacenles  :  et  qui 
plana  iCgyptii  iucoluut,  super  rivos  aquarutn  sibi 
dooios  faciuul  transversis  trabibus  superponciites. 

Cap.  XIX.  —  De  Constantinopoli,  el  basilica  in  eaf 
quat  crucem  Domini  continet. 

Constantinopolis,  undique  praeter  aquilonem  mari 
cinela,  quod  a  mari  Magno  sexaginla  uiillibus  pas- 
tumn  usque  ad  muruin  civiiaiis,  el  a  inuro  civita- 
tis  usque  ad  oslia  Danubii  quadraginla  uiillibus 
passuum  extenditur,  atubitu  muroruiu  juxia  situm 
niaris  anguloso  duodeciin  inillia  passuum  circuni- 
pleclilur.  Hanc  primo  Constantinu»  in  Cilicia  juxia 
niare,  quod  Asiam  Europamque  disterminat,  aedi- 
ficare  disposuit,  sed  quadam  nocte  ferramenta  om- 
aia  ablalarmissis  qui  requirercni,  iu  parte  Europav 
vbi  nunc  est  ipsa  civitas,  iaveuta  suut  :  ibi  enim 
lleri  Dei  voluntaie  intellecta  esU  ln  bac  urbe  ba- 
silica  iniri  operis,  qu»  Saucta  Sopliia  cognomi- 
naiur,  roUindo  scliemale  a  fuudamentis  constructa 
et  concamerata,  tribus  citicta  parietibus,  et  magnis 
sustentata  columnis   arcubusque  subliiuaia  esl : 


cujus  interior  doinus  in  aquilonali  sui  parte  grai.de 
et  valde  pulcbrum  armarium  habet,  in  quo  capsa 
lignea  ligneoque  operculo  lecias  crucis  Dominic* 
tres  parliculas  conlinet,  loiiguni  videlicet  lignuin 
in  duas  partcs  incisum,  et  traiisversuin  ejusdem 
sanctae  crucis  Kgnum.  Ha*c  tribus  lantum  per  an- 
nui»  dielut,  lioc  cst,  in  Coena  Domiui,  in  Pa- 
rnsceve,  et  in  Sabbato  saricto,  populis  adoranda 
proferiur  :  quarum  prima  capsa  illa  super  allare 
aureum,  duos  cubitos  allitudinis  et  unum  latittidi- 
nis  liabcns,  ciiui  crtice  sancta  patcfacta  compo- 
nitur  :  accedensque  primas  imperalor,  deiude 
cunctus  per  ordiuem  laicorum  gradus  sanctam  cru- 
cein  atlorat  el  osculatur  :  stquemi  die  imperalrix, 
et  omnes  matronae  vel  virgines  idem  faciunt :  lcrtia 
nibilominus  die  episcopi  et  cuncti  clericorum  gra- 
dus  idem  frcfunt,  el  sic  capsa  reclusa  ad  supra- 
dictum  armarium  reportalur.  Quamdiu  autem  su- 
per  allare  manet  apcrta,  tolam  ecclesiam  mirus 
odor  perfondii.  De  nodis  eniin  ligni  sancti  liqnor 
odoi  ifer  oleo  himilis  profluil,  cujus  eliam  si  aliquis 
iufirmus  modicam  parliculaui  coiilitigit,  oinneui 
aegritudiuem  sauat. 

Descripsi  breviier  finesqae  situsqtie  locorum, 
Pagina  sacra  magis  qua?  memoranda  refert 

lieda,  sequens  velcruui  nionumenta  siiuulque  no- 

[voruiii 
Cbarla  magistrorum  quae  sonet  inspicieiis. 

Da,  Jesu,  patriam  seinper  tendamus  ad  illaiu 
Quam  beat  aitemuiu  visio  suinma  tui. 

Cap.  XX.  —  Conclusio. 

ILec  de  locis  sanctis  prout  potui  fldem  hisloriay 
secutus  exposui,  et  inaxime  Arculpbi  diclatu* 
Galiiarum  episcopi,|«|iios  eruditissimus  in  Scripturis- 
presbytcr  Adainnanus  lacinioso  sermone  describeiis, 
tribus  libeilis  comprebeiidil.  Siquidem  inemoratus- 
antistcs,  desiderio  locornm  sanciorum  patrianv 
deserens,  lerram  repromissionis  adiil,  aliquol 
meusibus  Hierosolymis  "  demoratus,  veterauoque- 
mouacbo  nomiiie  Pelro  duce  pariter  atque  inter- 
prete  ustis,  cuuct.i  in  circuitu  quo3  riesideraverai». 
vivida  iiilentioiie  lustravit :  necnou  Aiexandriam, 
Damaseumr  Consumioopolim  Siciliamque  percui- 
riu  Sed  cuin  patriam  revisere  vellet^  navis  qna. 
vebebatur  posl  multos  anfractus  venic*  eofitrario* 
iii  nostram,  id  est  Britaiiuorum,  itisulam  perlata 
est  :  tajidemque  ipse  post  nonntilia  pericula  a<i 
prxfatum  viiuui  venerabilein  Adamn;iiium  ve* 
niens,  iter  pariter  suom  et  ea-  quc  viderat  expli- 
cando,  pukuerrimae  ilium  historia^  docuit  esse 
acriptoreui.  Ex  qua  nos  aliqua  decerpeiue*  ve- 
teruiuque  libris  comparanles,  tibi  legenda  traus- 
mUtimusr  obsecrantes  per  ootnia,  ut  praeseiiti» 
sotculi  Iaboremr  nou  olio  lascivi  corporis,  scd. 
lectionis  orationisqjue  stndio  libi  temperare  sa- 
lagas. 
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